d  by  Google 


Digitized  by  Google 


v 


Digitized  by  Google 


HISTOIRE 


BIBLIOTHÈQUE  S.J. 

60  •  CHANIKJ.Y 


.  -  r 

/  i 


Digitized  by  Google 


1 

J 

t 

I 


1 

! 


i 


l 

t 


HISTOIRE 

|        DE  LA  VILLE 

DE  PARIS, 


/ 


COMP  OSEE  ■ 

PARD  MICHEL  FELIBIEN. 

REVEUE.  AUGMENTEE  ET  MISE  AU  JOUR 

Par  D.GUY-ALEXIS  LOB  INEAU, tous  deux 
Prêtres  Religieux  Bénédictins ,  de  la  Congrégation 

de  Saint  Maur. 

Jufiifièe  par  des  preuves  autentiques ,  &  enrichie  de  Plans  , 
de  Figures ,  &  dune  Carte  T opograp  bique. 

DIVISEE  EN  CINQ  VOLUMES  IN  FOLIO 

TOME     C  I  N  CLU  I  1  M  E , 

Contenant  ktroifième  Volume  des  pièces  Jufiificatives. 


»lfcilOTHE-QUI  *.  i. 
M  -  CMANIHIT 


À  PARIS, 

C  GUILLAUME  DESPREZ,  Imprimeur  &  Libraire  du  Roi. 
Chez  <  ET 

(JEAN   DESESSARTZ,  rue  Saint  Jacquc ,  à  Saint  Profper, 

Se  aux  trois  Vertus. 


M.  D  C  C  XXV. 
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RECUEIL 

D  E 

PIECES  JUSTIFICATIVES 

POUR  L'HISTOIRE 

DE   LA  VILLE 

DE  PARIS- 

SUITE  DES     EXTRAITS   DES  REGISTRES 

du  parlement. 


Convoy  &  obfeques  du  roy  Charles  IX, 

U  Mercredy  vu.  Juillet,  leurs  clochettes  )  Nobles  &  dévotes  fer* 

Les  xx  t  v.  cricurs  de  corps  fomes  ,  friet^  Dieu  font  Came  de  tres-haultt 

&  devins  de  ceïte ville  de  tres-fuijfant ,  très-vertueux  <£•  magnanime 

Paris  ,  veftus  de  robbes  f  rince  Charles  far  la  grâce  de  Die*  roy  de 

fie  chaperons  de  deuil ,  France  tres-Chrefiien  IX.  de  ce  nom  (  &  a 

ayant  au-devant  &  der-  répété  ces  mots ,  &  après  adjoufté  )  en 

rierc  les  armoiries  du  roy  avec  le  grand  fin  vivant  fnnee  belliqueux ,  viHoneux  & 

ordre,  cftans  au  parquet  des  huuTiers,  zélateur  de  fietè  &  de  jufiiee  $  duquel  U 

it  les  grand  chambre  fictournellc  aflèm-  coi  f  s  fera  rranffortê  Samedy  frochain  dm 

blces ,  eux  raid  retirer  en  la  grand  cham-  bois  <J\  fincetmes  en  teglife  de  Paris ,  & 

bre  au  long  de  la  muraille  du  cofté  de  Dimanche  lendemain  i  S.  Denis  ,  pour  f 

la  grand  faile,  l'un  d'eux  a  did  cet  mots  efire  inhumé  Lundy  enfuivant.  Priex^Dieu 

(après  que  tous  ont  fonné  par  deux  fois  qu'il  en  ait  Famé.  Et  après  font  partis 
Tme  II.  Part.  HI.  A 
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èt  feiéHëmWaMe  cry  rn  la  grand  lâile 

fur  le  degré  de  la  table  de  marbxe. 


dy  xn.  ht  cour  affilia  au  fervice  àN.D. 
ou  la  meflè  fut  dicte  par  l'cvcfque  de 
Paris ,  enfuite  à  la  conduite  du  corps  à 
la  croix  panchéc,  après  diluer.  L'éveil 
que  de  Paris  monca  à  cheval ,  d'où  il 
delcendit  près  de  ladicle  croix ,  &c  avec 
luy  crois  ou  quatre  cvefques  qui  eftoient 


TP\  U  Dimanche  ici.  Juillet.  La  cour 
eft  partie  à  cheval  en  l'ordre  ac- 
<couftumé  pour  aller  au  convoyfie  obfê. 
ques  du  feu  roy  Charles  IX.decedcau 

chafteau  de  Vincenncs  le  jour  de  Pcn-  venu*  en  coche  ,  jufqu'a  laquelle  croix 
tecofte  xxx.  May  dernier  pallë.  Les  auffi  eftoit  venu  l'abbé  de  S.  Vincent 
huiffiers  fouloient  tous  autres  fois  aller  vertu  d'une  chappe  noire  fie  mitre  de 
en  deuil,  &  y  furent  aux  obfeques  des  blanc  ,avec  les  rc  igieux  &  curez  ou  vi- 
eeux roys  François  I.  &  Henry  II.  mais  caires  des  eglifes  de  S.  Denis  proceffion- 
â  celle-ci  n'y  en  eut  que  huier.  des  plus  nellemenx ,  pour  recevoir  le  corps,  le- 
anciens  à  qui  la  cour  avoit  diftribuc  les  quel  ledîft  evefquc  de  Paris  livra  audicl 
robbes  de  deuil  -t  les  autres  allèrent  en  abbé  de  S.  Vincent ,  qui  lors  fut  nuë 
leurs  habits  ordinaires.  La  cour  alla  juT-  telle ,  fie  ledid  cvefque  de  Paris  mitré , 
qu'à  l'abbaye  de  S.  Antoine  des  Champs,  qui  remonta  toft  après  fur  fon  cheval , 
où  le  jour  précèdent  on  avoit  apporté  ficc.  Le  Mardy  la  cour  affilia  au  fervice 


le  corps  fie  l'effigie  du  feu  roy.  Le  corps 
eftoit  feparé  de  l'effigie,  laquelle  eftoit 
dans  une  petite  chapelle  fur  le  grand 
chemin.  Les  archers  fie  arquebusiers  de 
la  vjlle  marchèrent  deux  à  deux ,  vef- 
tus  de  leurs  hocquetons  ,  un  chaperon 
de  deuil  eftendu  fur  leurs  efpaulcs ,  fie 
une  tocque  barrée  d'un  petit  crefpe  fur 
la  tefte ,  les  uns  portans  une  torche  à 
doubles  armoiries  de  la  ville  ,  les  autres 
un  bafton  noir.  Enfuite  les  Capucins  pre- 
mier ordre  de  S.  François,  en  nombre 
de  mue,  venus  en  France  depuis  cinq  ou 
iix  ans  &  refidans  à  Picquepuce,  avec  leur 
croix  de  bois  rouge  de  largeur  environ 
un  pied ,  couronnée  d'un  gros  chapeau 
d'elpines  -,  les  Minimes ,  &c.  Marchoient 
ensemble  les  efleus ,  fie  les  généraux  des 
monnoyes ,  de  la  juftice  des  aydes  & 
chambre  des  comptes  ,  veftus  de  deuil 
fie  chaperon  eftendu ,  leurs  huiffiers  de- 
vant eux  portans  verges ,  auffi  habillez 


&  enterrement.  Le  cardinal  de  Lorrai- 
ne abbe  de  S.  Denis  diél  la  meflè. 

Commiffaires  âifinfmis  dans  les  quartiers 
de  Paris. 


D 


U  Jeudy  ix.  Septembre.  La  cour, 
fur  les  rcmonftrances  fie  conclu- 
lions  du  procureur  gênerai  du  roy  ,  pour 
le  defordre  qui  eft  au  faicl  de  police,  fie 
les  faultes  fie  négligences  qui  procèdent 
parle  defrault  des commiflaires  duchaf- 
tellet  de  Paris  en  la  rcfîdence  des  quar- 
tiers auxquels  ils  font  tenus  demeurer  fie 
refider  ,  afin  de  donner  ordre  chacun  en 
leur  quartier  à  ce  qui  dépend  de  leurs 
eftats  ;  fie  après  avoir  veu  les  remon- 
ftranecs  defdicts  commiûaires ,  a  ordon- 
né fie  ordonne  que  pour  la  plus  prompte 
&  facile  exécution  de  l'arrcft  Se  ordon- 
nance d'icelle  cour  faicre  le  xn.  Dé- 
cembre m.  d.  lxi.  lefdids  commihaires 


en  melme  deuil ,  ficc.  Six  pages  veftus  de  feront  tenus  fie  contraincts  garder  fie  ob- 

petites .juppes  de  velours  noir,  la  telle  ferver  eftroiétement  le  département  fie 

nue ,  le  chaperon  de  drap  avallé ,  mon-  diftriburion  des  feize  quartiers  de  cette 

tez  fur  fix  grands  chevaux  couverts  de  ville  fie  faux  bourgs  à  eux  affigncz8e  dif- 

velours  noir  croife  de  fatin  blanc,  fiec.  tribuez,  en  la  forme  fie  félon  le  retran- 

Les  archevefquesdc  Bourges,  Narbon-  chement  qui  en  eft }  aûavoir  i.  le  quar- 

ne  ,  evefques  de  Digne  ,  Avranches ,  tier  de  la  porte  de  Paris  à  maiftres  Gd- 


Meaux  fie  autres  jufqucs  au  nombre  de 
neuf,  enchapez  de  noir  fie  mitrez  les  uns 
de  latin ,  fie  les  autres  de  damas  blanc  j 
fie  y  en  avoit  deux  veftus  comme  ceux 


les  du  Pré  fie  Gervais  Beautemps }  x.  le 
quartier  de  Grève  à  maiftres  Grégoire 
Bachot  fie  Nicolas  Pcon*  3.  le  quartier 
de  Ste  Avoyc  fie  le  Temple  d  maiftres 


qui  conduilbient  les  ambailâdeurs,  fane  Charles  Bourdereau  6c  Pierre  Jacquet  1 

chappe ,  un  grand  chapeau  plat  fur  la  4.  quartier  S.  Gervais  fie  Mortelleric  a 

telle,  fiée.  $uivoienc  monfîeur  frère  du  maiftres  Charles  Poncetfie  Nicolas De- 

roy  duc  d'Alencon ,  le  roy  de  Navarre,  bout  *  j.  quartier  de  la  porte  Baudoyer  fie 

le  marquis  de  Conty ,  Charles  monfieur  S.  An  théine  à  maiftres  Pierre  LeurmanC 

de  Bourbon  frère  de  monteur  le  prince  fie  Jehan  Canto,  lequel  Canto  irareûder 

dcCondc,  fie  le  duc  de  LonguoviUe  faù  ntë  S.  Anthoine  }  6.  le  quartier  de  la 

iâns  le  grand  deuil,  chaperon  en  telle,  Verrerie  ôcTiueranderie  à  maiftres  Oli- 

montez  4ur  petite*  mules ,  fiec.  Le  Lun-  vier  lo  Clerc  fie  François  Hardy  -y  7.  le 
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quartier  S.  Martin  à  maiftres  Nicole  Au-  ladite  cour  que  s'il  luy  appert  que  en 

berc  Se  ]ehan  Fournier  5  8.  le  quartier  l'aliénation  dcfdides  places  la  place  en  ' 

de  la  rue  S.  Denis  8c  S.  Joflè  à  maiftres  laquelle  les  archers  de  cette  dide  ville 

Jehan  Bouchard  fie  Nicolas  de  laCroixj  le  foulloient  aflembler  y  foit  comprin- 

9.  le  quartier  des  Halles  à  maiftres  Re-  fe,  elle  ayt  oudid  cas  à  commettre  des 

gnault  Chambon  fie  Gilles  Tondclle  }  prefidens  &  confcillers  d'icelle  qu'elle 

.10.  le  quartier  de  S.  Euftache  à  maiftres  verra  bon  eftre,  pour  procéder  à- la 

Léon  de  Corbic  8c  Claude  l'Eftourneauj  vifitation,  arpentaige  8c  mefuraige  d'un 

1 1.  le  quartier  S.  Honore  à  maiftres  De-  lieu  fie  place  prins  au  parc  des  Tourncl- 

nis  Lulàigc  6c  Eftienne  Coullet  j  iz.  le  les  ,  qu'ils  trouveroient  le  plus  corn- 

quartier  S.  Germain  de  l'Auxerrois  à  mode  ,  pour  eftre  ledid  lieu  incorporé 

nuiftreJerolmcdeSensfculii}. le  quartier  8c  un  y  au  domaine  de  ladide  ville  

Ste  Opportune  à  M.  Jehan  Pontet  lèulj  Ladite  cour  a  ordonne  8c  ordonne 

14.  le  quartier  de  la  rue  de  la  harpe  à  qu'il  fera  procédé  à  la  vifitation  des 

maiftres  Pafquicr  Vallée,  Nicolas  l'Ai-  lieux  mentionnes  en icel les  lettres,  avec 

kmant ,  Nicolas  le  Tcllier  fie  Nicolas  les  prefidens  8c  confeillers  qui  icronc 

Martinj  15.  le  quartier  de  la  place  Mau-  commis,  le  procureur  gênerai  du  roy 

bert  à  commencer  à  Petit-pont  tirant  appelle  ;   pour  ce  faid  procéder  à  la 

contre-mont  la  rue  S.  Jacques,  compris  délivrance  du  lieu  qui  fera  advifé,  fie 

les  fauxbourgs  dudid  S.Jacques,  faind  faire  les  chofes  à  ce  requilês  8c  necef- 

Viclor  fie  S.  Marcel ,  à  maiftres  Simon  faires. 
Brullé  ,  Claude  Pépin,  Jehan  Hervé 

fie  Guillaume  Nicolle,  lequel  Hervé  ira  Réglemente  entre  thoftel-Bieué-  les  conu 
relider  au  carrefour  Ste  Geneviefve  ri-         miffaires  de  U  ptlice  des pauvres. 

rantàla  porte  Bordelle,  fie  ledid  Ni-   

colle  près  les  Jacobins.  A  tous  lcfquels  T"\  U  Samcdy  x.  Mars.  Ce  jour,  ce  ah.  M7«- 

commilliires  qui  ne  font  à  prefent  refi-  U  requérant  le  procureur  gênerai  du 

dans  czdids  quartiers  à  eux  cy-deflus  roy  ,  la  cour  a  ordonné  8c  ordonne 

diftribuez ,  ladide  cour  y  enjoind  refi-  que  Pappointemcnt  cy-apres  infère  lera 

der  fie  le  tenir  dedans  le  jour  S.  Rcmy  regiftre  au  regiftre  du  greffe  d'icelle  cour, 

prochainement  venant  pour  tous  délais,  ENTRE  les  commis  au  gouvernement 

îîir  les  peines  contenues  8c  portées  par  du  temporel  de  Phoftel-Dieu  de  Paris , 

•  Ci<3effa»  kàiâ  arreft  de  Décembre  '  m.  d.  li.  demandeurs  fie requerans  l'entérinement 

n.D.111.     qui  font,  que  à  faulte  de  ce  faire  dedans  d'une  requefte  par  eux  prefentée  à  la- 

led.  tcmpsScicelluy  paflé, lad.  cour decla-  dide  cour  le  13.  Janvier  1573.  d'une 

rc  dczà  prêtent  leurfd.  offices  vacans  fie  part  j  fie  les  commilfàires  commis  fur  le 

•mpctrables  ,  fie  tout  ce  qui  lera  par  eux  raid  de  la  police  des  pauvres  de  cette 

faid ,  n'ayant  obey  au  prefent  arreft ,  nul  dide  ville ,  deftendeurs  à  l'entérinement 

fie  de  nul  eflfcd.  Etncpourront  lefdids  de  ladide  requefte,  d'autre.  Ladicte 

Hervé  Se  Nicolle  eux  départir  fie  re-  couR,oy  fur  ce  le  procureur  gênerai 

tirer  des  quartiers  à  eux  cy-deflus  or.  du  roy  ,  a  ordonné  fie  ordonne  que 

donnez  fie  diftribuez ,  qu'il  ne  foit  advc-  tous  les  dongs ,  legs  fie  aulmofnes  qui 

nu  vacation  d'autres  quartiers  à  com-  ont  efté  fie  leront  faids  aux  pauvres , 

mencer  de  l'ancien.  Et  au  furplus  en-  fans  diftinguer  la  comm  unaulrcdespau- 

joind  aux  licutenans  civil  8e  criminel  du-  vrcs  de  cette  ville  ou  dudid  hoftel-Dieu, 

did  chaftcllct  faire  garder  le  prefent  ar-  depuis  la  prcfentation  de  ladide  requef- 

xcft,8e  aufubftitut  dudid  procureur ge-  te,  8e  dont  aulcune  délivrance  n'aen- 

neral  d'y  tenir  la  main.  corcs  efte  faicte  aufdids  défendeurs,- 

que  la  moitié  d'iccux  legs  8c  aul  moines 
Suite  de  U  vente  de  tkoficl  de  Nèfle ,  &         baillée  fie  délivrée  aufdids  deman- 

afTtgnatien  d'une  nouvelle  place  peur  les  deurs  ,  fie  l'autre  moitié  auiai^s  defRnw 

affemhlèes  des  archers.  deurs,  pour  eftre  employez  a  lalubven- 

rion  defdids  pauvres  rcfpcdivcmenr. 

DU  Mcrcredy vu. Septembre. Veûcs 

par  la  cour  les  lettres  patentes  don-  Defenfe  d'exiger  (tucun  péage  de  ceux  qui 
nées  à  Paris  le  1.  Aouft  dernier ,  obte-      fe  réfugient  à  Paris  avec  leurs  biens, 
nues  par  les  prevoft  des  marchands  fie 

efchevins  de  la  ville  de  Paris  fie  lesad-  TVU  Mcrcredy  xvm.  Avril.  La  cour, 

judicataircs  des  places  du  grand  fie  pe-  -L'oy  le  procureur  gênerai  du  roy  en 

ut  Nèfle  }  par  lefquelles  eft  mande  à  ics  remonitraneci  C\:  c ondulions  ,  a  iai$ 

TmiJJ.Pm.UJ,  Ai) 
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*~       "  fie  faid  inhibitions  &  deftences  à  tous  par  la  rue  de  la  Calende  en  Tordre  ac- 

1,7  *  gardes  des  portes-,  ponts  &  pafTaiges,  couftumeen  l'cglife  de  Paris,  pour  alfi- 

foit  péages  8c  barrages ,  cane  par  cauf  fter  aux  vcfpres  des  morts  pour  l'ame 

que  par  terre  i  de  cette  ville  &  faux-  du  feu  empereur  Maximilien  

bourgs  ,  prevofté  &  vicomte  ,  de  ne  Peu  après  (ont  venus  les  eichevins  de 
prendre  &  exiger  directement  ou  indi-  la  ville  de  Paris  |  lefquels  ayans  trouve 
redement  en  manière  que  ce  foit,aul-  les  hauts  fieges  du  cofté  gaulchc  rem- 
cune  chofe  desperfonnes  qui  fe  rerire-  plis ,  &  qu'il  n'y  avoit  place  ,  au  moyen 
ront  en  cette  ville  &.  autres  ,  &  qui  que  les  doyens  des  racultez  eftoient  alîis 
apporteront  leurs  biens ,  beftiauxouau-  après  le  redeur  ,  ont  envoyé  l'un  d'en- 
trés choie v  quelconques  ,  pour  iceux  tre  eux  vers  monfeigneur  le  premier 
mettre  enfeureté,  le  tout  fur  peine  de  prefident,  remonftrer que  Icfdids  doyens 
quadruple ,  d'amende  arbitrairê  &  de  ne  debvoient  feoir  cfdidz  haults  fieges, 
punition  corporelle,  s'il  y  efcher.  Et  à  ce  qu'il  luy  pleuft  faire  admonefterlei 
fera  le  prefent  arreft  leû  &  public  ce  did  redeur  de  les  taire  defeendre  es  bas 
marin  par  les  carrefours  &  lieux  accouf-  fieges  j  aefté  commandé  à  l'un  des  hmll 
tumez  de  cette  ville  &  fauxbourgs ,  Se  fiers  de  ladide  cour  de  l'aller  dire  au- 
mefme  aux  portes,  &ce  faid  envoyé  did  redeur,  ce  qui  a  efté  faid  j  6c  cil 

Eour  cftre  publié  en  toutes  les  villes  de  icclluy  rôdeur  demourc ,  &  le  doyen  de 

i  prevofté  &  vicomté  de  Paris.  En-  la  faculté  de  théologie  feul  aflîs  efdids 

jointt  au  prevoft  de  Paris  ou  fes  lieute-  hauts  fieges  -,  &  les  autres  defeendus , 

nans  le  faire  exécuter,  &  au  fubftitut  fe  font  ltldicb  efchevins fis  en  leurs  pla- 

du  procureur  gênerai  du  roy  y  tenir  ces  &c. 
la  main  &  en  certifier  ladide  cour. 

Droits  du  chancelier  de  l'eglife  &  univerfiti 
de  Paris. 


DU  Jeudyvi. 
la  cour  les  1 


in 

Septembre.  Veufs  par 


A*.  «577 


la  cour  les  lettres  patentes  du  roy  T"\  U  v.  Février.  Veùè"  par  la  cour  la 
en  forme  de  charte ,  données  a  Paris  requefte  à  elle  prclcntée  par  An- 
au  mois  de  Juillet  dernier  ,  parle/quel-  thoinc  du  Vivier  chanoine  &  chancel- 
les ledid  feigneur  vcult  de  fa  pleine  lier  en  l'eglife  &  univerfité  de  Paris, 
puiflânee  &  audorité  confirme  tous  &  contenant  que  par  arreft  d'iccllc  judi- 
chacuns  les  biens  qui  ontefté  cy-devanc  ciaircment  donné  le  Z4.  Novembre  der- 
donnez  &  aulmolncz  aux  frères  Mi-  nier  entre  luy  &  les  licentiez  en  la  fa- 
neurs, appeliez  les  Capucins  ,  en  la  règle  culté  de  théologie,  fur  ce  que  ledid 
&  monaftere  S.  François,  comme  plus  fuppliant  requeroit  cftre  maintenu  &, 
au  long  le  contiennent  lefdidcs  lettres,  confervéen  les  droits  honorifiques ,  & 
Les  conclurions  fur  ce  du  procureur  accouftumez  cftre  payez  par  lefdicts  li- 
general  du  roy  ,  &  tout  confideré  ;  centiez,  auroit  adjugé  à  icelluy  fuppliant 
ladicte  cour  a  ordonné  &  ordonne  droid  de  prendre  un  demy  efeu  par 
que  lefdides  lettres  patentes  feront  re-  chafeun  licentié,  fans  y  comprendre  les 
giftrées  és  regiftres  d'icclle ,  oy  fur  ce  mendians  pourluivans  le  cours  en  theo- 
fic  confentant  le  procureur  gênerai  du  logie  j  duquel  demy  efeu  ledid  fuppliant 
roy  ,  pour  jouïr  par  les  impetrans  de  ne  pouvoir  eftre  payé ,  &  ne  pouvoit 
l'efïcd  &  contenu  en  icelles.  contraindre  leld.  licentiez  audid  paye- 
_  p  k  ment,  obftanc  que  ledid  arreft  ne  por- 
cervue  pour  1  empereur  M*xtmiien.  toit  contrainte ... .  Ladicte  cour,  a 

DU  Lundy  vu.  Janvier.  Ce  jour  le  ordonné  &  ordonne  que  commandc- 

fèigneur  de  Roftaing  chevalier  de  ment  fera  faid  aufdids  licentiez  payer 

l'ordre  du  roy  a  p  refente  à  la  cour  les  par  chacun  d'eux  ledid  demy  efeu  ad. 

lettres  miffives   du  roy          pour  le  jugé  au  fuppliant  5  &  à  faute  de  ce  faire 

fiid  des  pompes  funèbres  du  feu  em-  les  condamne  a  payer  le  quadruple  trois 

pereur  Maximilien ....  Auquel  fieur  de  jours  après  le  commandement. 
Roftaing  M.  le  premier  prefident  a  did 

que  la  cour  fera  ce  qu'elle  a  accouf-  Amfi  fkr  les  lettres  patentes  obtenues  far 

tume  faire.  U  collège  des  chirurgiens. 


J^U  vin.  Janvier.  Ce  jour  de  rele- 


U  -Mercredy  rit.  Avril.  Veûes 
vée  la  cour  cft  partie  peu  après   U  par  la  cour  les  lettres  patentes  du 
les  trois  heures ....  6c  font  allez  a  pied  roy  en  forme  de  déclaration  &  interpre- 
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tatîon ,  données  à  Blois  le  10.  Janvier 
dernier,  obtenues  parle  prevoft£t col- 
lège des  maiftres  chirurgiens  ôc  profef- 
feurs  en  l'art  &  Icience  de  chirurgie  de 
cette  ville  de  Paris  j  par  lcfquellcs  lc- 
dicl  feigneur,  en  conhrmant  leurs  pri- 
vUegcs  à  eux  cy-devant  odroyez  par  les 
predcccûeurs  roys,  did  ôc  déclare  que 
fon  intention  a  tousjours  efté  que  lef- 
dids  impetrans  puifient  continuer  ledu- 
rcs  publiques,  tant  en  l'univerfité  de 
Paris ,  que  ailleurs  où  bon  leur  fcmblcra, 
de  leurfdids  art  ôc  Icience  de  chirurgie, 
&  faire  demonftrations  d'anatomie,  ban- 
dages ÔC  des  fimples,  ôc  toutes  autres 
concernant  leuroïd  art,  fans  qu'ils  y 
puifient  cftre  troublez  ny  empefehez , 
tant  par  les  fuppofb  de  ladide  univer- 
fité  que  autres,  fur  peine  d'eftre privez 
desdroids  &  privilèges  qu'ils  pourroient 
prétendre  comme  iuppoft»  de  ladide 

univerliré  Ladicti   uh'r,  avant 

que  procéder  à  la  vérification  defdides 
lettres,  a  ordonne  qu'elles  leront  com- 
muniquées, tant  aux  redeur  ôcluppoftz 
de  l'univerfité ,  que  aux  doyen  &  faculté 
de  médecine  en  cette  ville  ,  pour  eux 
ouys  en  ordonner  ce  que  de  railon. 

Privilèges  du  cerfs  &  collège  des  chirur- 
giens de  Paris  confirmés  far  le  roy. 

DU  Samcdy  m.  Aouft.  Veùcs  par 
la  cour  les  lettres  patentes  du  roy 
données  à  Pans  au  mois  de  Janvier  1576. 
par  lclquclles  ledid  feigneur  defirant 
gratifier  6c  favorablement  traider  les 
maiftres  chirurgiens  de  cette  ville  de 
Paris ,  ainfy  que  fes  predecelîcurs  ont 
faid,  ôc  les  maintenir  &  garder  en  la 
jouiflanec  des  privilèges  odroyez  par 
fefdids  predecelîcurs  au  collège  Se  com- 
munauté deidids  maiftres  chirurgiens, 
continue  ,  confirme  6c  ratifie  les  oc- 
troys  ,  privilèges  ,  afr'ranchifièmens  fie 
exemptions  attachées  aufdictes  lettres 
foubs  le  contre-feel  de  la  chancellerie  » 
pour  par  eux  6c  leurs  fuccclTeurs  audid 
art  en  jouir  6c  ufer  pleinement  6c  per- 
pétuellement ,  ainfy  que  leurs  predecef- 
lêurs  6c  eux  en  ont  cy-devant  joùy  6c 
ufé,  joui  fient  6cufent  encore  à  prelcnt. . . . 
ladi ct£  coui  a  ordonné  Ôc  ordonne 
que  lcfdidcs  lettres  patentes  feront  rc- 
giftrées  en  icelle ,  ouy  fur  ce  le  procu- 
reur gênerai  du  roy  ,  pour  jouir  par  les 
impetrans  de  l'eftcd  6c  contenu  en  icel- 
fes ,  félon  que  eux  6c  leurs  predecelîcurs 
en  ont  cy-devant  jotiy  6c  ulé,  jouilîcnt 
6c  ulent  encore  a  prelent. 


■        1      -  » 
Arrefi  au  fit  jet  de  la  mai  fan  de  charité  de 
Nicolas  Hoiiel. 


DÛ  Jcudy  xxix.  Aouft.  Ce  jour  le 
procureur  gênerai  du  roy  ayant  re- 
montré à  la  cour  que  le  roy  avoit  infti- 
tué  une  maifon  de  charité  ,  pour  faire 
de  la  pharmacie  6c  apotiquene  au  fou- 
lagemcnt  des  pauvres  malades  ulcérez 
8c  blelïcz  ,   qu'il  avoit  eftablic  en  la 
maifon&hofpitaldesenfansRouges.pour 
la  conduite  de  laquelle  mail'on  de  cha- 
rité Nicolas  Houcl  inventeur  de  l'œuvre 
avoit  cfté  nommé  -,  6c  pour  ce  qu'il  ef- 
toit  belbing  ôc  necefiàirc  pour  le  foula- 
gement  deidids  pauvres  y  avoir  en  urt 
autre  endroid  de  la  ville  ou  fauxbourgS 
pour  exercer  mefme  pieté  ,  s'eftoit  trou- 
vé un  hofpital  de  Lourfinc  cz  fauxbourgs 
S.  Marcel ,  defert  6c  abandonné  par  mau- 
vaise conduite,  tout  ruiné,  les  pauvres 
non  logez ,  le  fervice  divin  non  did  ny 
célébré  4  au  régime  ôc  gouvernement  des 
fruidz  6c revenu  duquel  ledid  Houcl  au- 
roir  par  arreft  de  ladide courefté  cftably 
commillàire  :  ce  que  néant  moins  empef- 
choient  l'cvcfquc  de  Paris,  6c  un  nom- 
mé M.  Marin  Rouflcl  qui  le  did  titu- 
laire dudid  hofpital.  A  cefte  caufe  ef- 
fort befoing  ouïr  les  parties  ,  pour  en 
eftre  par  la  cour  ordonné.  La  matière 
mife  en  délibération  ,  ladicte  cour 
a  ordonné  que  ledid  cvefque  de  Paris 
6c  ledid  Rouflcl  feront  appeliez  au  pre- 
mier jour  pour  eftre  ouïs ,  enfemble  le 
procureur  gênerai  du  roy. 

Arrefi  en  faveur  des  confrères  de  la  Pafi 
fim  é-  de  leurs  jeux  de  théâtre. 

DU  Vcndrcdy  xx.  Septembre.  Vcûô 
par  la  cour  la  requefte  à  elle  pre- 
fentée  par  les  doyen  Ôc  maiftres  de  la 
Palîion  fondée  en  cette  ville  de  Paris  < 
par  laquelle,  attendu  que  par  plufieurs 
privilèges  des  roys  confirmez  par  arrefts 
de  ladide  cour  leur  auroit  cfté  permis 
exhiber  au  peuple  certains  jeux  anciens, 
romans  6c  hiftoires  aux  jours  accouftu- 
mez  après  le  fervice  divin  ,  ilz  requc-> 
roient  leur  eftre  permis  exhiber  Icfdid» 
jeux  en  la  forme  ôc  manière  acCouftumée 
à  eux  preferipte  par  les  arreftt  de  ladic 
te  cour  i  en  deftertdanc  à  tous  de  les 
troubler  ny  empefeher ,  à  peine  de  mil 
livres  parilis.  Veû  aufly  l'arreft  obtenu 
parlcld.fuppliansle  17.  Novembre  1574* 
enfemble  les  conclufions  6c  confentement 
du  procureur  général  du  roy  ,  ôc  tout 

A  iij 


Digitized  by  Google 


€  PREUVES 

-  confideré  :  la  cour,  ayant  efgarda  la- 

*m-  dide  requcfte  8c  conformément  audid 
arreft ,  a  permis  &  permet  aux  mpplians 
de  jouer  en  la  manière  accouftumcc  $ 
pourveu  que  ce  ne  foit  pendant  le  fer. 
vice  xlivin ,  fie  à  heure  que  ne  le  puiile 
empefeher  }  fie  à  la  charge  qu'ils  ne  com- 
menceront leurs  jeux  que  à  trois  heu- 
res  fbnnées,  8c  qu'il  refpondront  des 
icandalles  qui  y  pourroient  advenir  fui- 
vant ledid  arreft. 

- 

Moulin  pour  fourbir  les 

DU  Samedy  v.  Octobre.  Veûcs  par 
la  cour  les  lettres  patentés  du  roy 
en  forme  de  chartre ,  données  à  Che- 
nonceau  au  mois  de  May  dernier ,  con- 
dJol*16"  ccr»ant  permiffion  à  Guillaume  de  *  Dou- 
cel  garde  de  les  armes  conftruire  8c  baf- 
tir  fur  la  rivière  de  Seine  ,  au  lieu  &  en- 
droit le  plus  commode  que  faire  fc 
pourra  ,&  moins  dommageable  au  cours 
des  bafteaux  mamans  &  defeendans  fur 
ladide  rivière ,  un  moulin  fur  deux  baf- 
teaux propre  pourefmoudrc  &  polir  fes 
armes  ;  voulant  que  ledid  Corcel  ôc  fes 
fucceflèurs  en  jouiflènt  comme  de  leur 
propre  chofe,  aux  charges  portées  par 
lefdides  lettres.  L'arreft  d'icellecour  in- 
tervenu fur  lefdides  lettres  le  13.  Aouft 
dernier ,  par  lequel  auroit  efte  ordonne 
que  lefdides  lettres,  avant  procéder  à  la 
vérification  d'icclles ,  feroient  commu- 
niquées aux  prévoit  des  M.  &  cfchevins 
&  au  procureur  gênerai  du  roycnl'hof- 
tel  de  ville }  aufquels  a  efté  faide  com- 
munication dcfdides  pièces  8c  déclara- 
tion dudid  Corcel.  Conclufions  du  pro- 
cureur gênerai  du  roy,  &  touteonfide- 
ré:  ladicte  cour  ayant  efgardaux- 
dides  lettres,  a  permis  fie  permet  audid 
Corcel  quant  à  prefent  impétrant  d'i- 
celles  ,  de  faire  conftruire  8c  baftir  le- 
did moulin  fur  deux  bafteaux  fur  le  lieu 
du  pont  Noftre-Dame  8c  à  l'endroid 
d'iceluy  du  cofté  de  l'efcorcheric  ,  en 
payant  par  luy  chacun  an  vingt  fols 
tournois  de  rente  foncière  feulement  à  la 
recepee  ordinaire  de  Paris ,  fuivant  lef- 
dides lettres  ,  &  aux  charges  y  portées 
&  déclarées:  à  feavoir  que  ledid  Cor- 
cel iera  tenu  de  bien  fermer  lefdids 
bafteaux  fur  lefquels  fera  drefle  ledid 
moulin ,  tant  de  bonnes  cordes  que  chaif- 
nes  de  fer  bonnes  ôc  fuffifantes ,  pour  em- 
pefeher que  lefdids  bafteaux  8c  moulin 
ne  puiflcnt  aller  à  val  l'cauc  au  travers 
du  pont  aux  Changeurs.  Et  fera  tenu  de 
faire  oftex  &,  tranfporter  des  périls  lçf- 
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dids  deux  bafteaux  8c  moulin  en  temps 
d'hyver  au  précèdent  les  gelées  fie  gla- 
ces, afin  que  les  glaces  ne  puiiîènt  rom- 
pre, defpecer,  miner  ny  emporter  lefdids 
bafteaux  &  moulin  au  travers  dudid  pont 
aux  Changeurs,  8c  pour  éviter  à  la  ruine 
dudid  pont  aux  Changeurs  k  fie)  à  cette 
fin  fera  tenu  ledid  Corcel  mettre  au- 
did  temps  d'hyver  lefdids  bafteaux  5c 
moulin  en  lieu  feur  8c  convenable  ,  de 
façon  qu'ils  ne  puiflcnt  nuire  à  la  navi- 
gation des  bafteaux  chargez  de  mar- 
chandifes  ôc  autres  montans  fie  defeen- 
dans fur  ladicte  rivière ,  pour  éviter  aux 
naufrages,  dangers,  périls  fie  fortunes 
qui  en  pourroient  advenir  -t  à  la  charge 
aufTy  que  où  ledid  moulin  fe  trouveroie 
cy-apres  nuire  à  la  navigation,  ou  au- 
cunement empefeher  le  cours  de  la  ri- 
vière, ledid  Corcel  fera  tend  l'ofter. 

Lieutenant  Rentrai  d*  roy  k  Paris. 

DU  Mardy  vin.  Octobre.  M.  le  car- 
dinal de  Bourbon  lieutenant  gêne- 
rai du  roy  en  cette  ville  de  Paris. 

La  tefre  £ Armentitres  donnée  k  /* evefqn* 
de  Paris  en  efchanie  de  S.  Ma*r  des 
Pops. 

BU  Jeudy  xx.  Mars.  Veûcîs  par  la  
cour  les  lettres  patentes  du  roy  An,  ,5,,. 
ées  à  Paris  le  13.  Janvier  ,  conte- 
nant admortiflement  de  la  terre  fie  fei- 
gneurie  d'Armentieres ,  fes  appartenan- 
ces &  dépendances  au  diocefê  de  Meaux, 
baillée  par  la  roynemerc  dudid  feigneur 
en  contrefehange  à  l'cvefquc  de  Paris 
8c  fes  fucceflèurs ,  au  lieu  8c  place  de  la 
terre  8c  feigneurie  de  S.  Maur  des  Fof. 
fez,  fuivant  le  contrad  d'efehange  faid  * 
entr'eux  pardevant  deux  notaires  du 
chaftcllet  de  Paris  le  19.  Janvier  1571. 
approuvé ,  ratifié  8c  emologué  par  bul- 
les des  SS.  PP.  les  papes  Pie  IV.  8c 
Grégoire  XIII.  exécutées  par  les  com- 
miflaircs  à  ce  commis ,  par  leur  feucen- 
ce  du  15.  Juillet  1577.  dernier,  tout 
ainfy  que  ladide  terre  de  S.  Maur  l'cftoitj 
pour  icelle  terre  d'Armentieres ,  appar- 
tenances 8c  dépendances  tenir  par  ledid 
evefque  de  Pans,  8c  en  jouir  pleinement 
8c  paifiblemcnt ,  fie  fes  fucceflèurs  evef- 
ques  de  Paris ,  cnfêmble  de  la  rente  8c 
autres  chofes  fpecifiées  amplement  par 
ledid  contrad  ,  fans  qu'ils  puiflcnt  eitre 
contrainds  en  vuider  leurs  mains  pour 
quelque  occafion  que  ce  foit  ficc.  La- 
dicte cour  a  ordonné  ôc  ordonne  que 

lefdides 
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lcfdides  lettres  patentes  d'amortiffement 
feront  regiftrées  és  regiitres  d'icelle,. 
pour  par  rcvcfquc  de  Paris  &  (es  fuc- 
ceffeurs  jouir  de  l'effcd  8c  contenu  en 
icelles  lettres. 


Zcttrts  fatrntti  pour  U  confinilion  de 
fora  Neuf. 

DU  Mardy  vm.  Avril.  Ce  jour, 
après  avoir  vcù  par  la  cour  les  let- 
tres parentes  du  roy  données  à  Paris  le 
16.  Mars  dernier,  par  lesquelles  ledid 
feigneur  a  oommisôc  député  melîîre  Chri- 
ftophle  de  Thou  chevalier  premier  pré- 
sident en  icelle,  maiftres  Pomponne  de 
Bellievrcauiry  prefident  en  icelle  ,  An- 
choine  Nicolay  premier  prefident  es 
comptes  ,  Auguftin  de  Thou  T  Jean  de 
la  Gucflc  ôc  Barnabe  BruTon  advocatz 
&  procureur  généraux  dudid  feigneur  y 
Jean  Camus  licur  de  S.  Bonnec  inten- 
dant des  finances  ,  tous  confeillcrs  au 
confeil  prive  dudid  feigneur ,  les  trefo- 
riers  de  France  &  généraux  des  finances 
eftablis  à  Paris,  M.  Pierre  Seguicr lieu- 
tenant civil  en  la  prevofte  de  Paris ,  les 
prevofk  des  M.  ôc  efchcvins  decette  ville 
de  Paris,  Claude  Marcel  intendant  des 
finances ,  2c  les  procureurs  dudid  fei- 
gneur au  chaftellet  ôc  de  l'hoftel  de  vil- 
le ,  pour  pourvoir  au  baftiment  &  édi- 
fication d'un  nouveau  pont  fur  la  rivière 
de  Seine ,  pour  lefouLigement  des  ponts 
Noftre-Dame  &  au  Change  j  les  con- 
clufions  du  procureur  gênerai  du  roy  , 
&  tout  confideré ,  ladictz  coui  a  or- 
donné  que  lcfdides  lettres  feront  ré- 
gi Urées  es  regiftres  d'icelle. 

Arttfi  four  faire  paver  U  faubourg 
6  Gcnuatn. 

"PNU  xiv.  Juin.  Sur  ce  que  le  procu- 
\3  reur  gênerai  du  roy  a  remonftré 
à  la  cour  quedès  long-temps  il  luy  avoir 
efté  enjoind  faire  exécuter  l'arreft  par 
elle  donné  le  9.  Mars  1577.  entre  les 
manans  &  habitans  du  fauxbourg  S.  Ger- 
main des  Prez  d'une  part ,  &  le  car- 
dinal de  Bourbon  abbé  dudid  S.  Ger- 
main des  Prez ,  les  prevoft  des  M.  ÔC 
efchevins  de  cette  ville  ,  les  redeur  , 
maiftres  Ôc  fuppofts  de  l'univerfité  du- 
did lieu ,  6c  les  religieux  prieur  ôc  con- 
vent  de  ladide  abbaye  &  autres  par- 
ticuliers d'autre  i  toutesfois  quelque  di- 
ligence qu'il  ait  pu  faire,  l'arrcft  eft  de- 
meuré ineffeduc  Et  d'autant  qu'il 

eft  très-neceflaire ,  pour  obvier  à  l'in- 


convénient de  ceux  qui  poufr oient  eftre  "T- ~ — ~~ 
infectez  au  moyen  des  eaux  qui  s'amaf-  *i7 
lent  en  la  rue  de  Tarennc,  ôtquc  l'an-i 
née  preiage  de  grandes  chaleurs 
Ladicte  cquk  a  ordonné  Ôc  ordort* 
ne  que  les  religieux  abbé  6c  convenu^ 
ladide  abbaye  »  klUids  prevoft  des»  M> 
ôc  efchevins  de  cette  ville  &  les  manans 
ôc  habitans  djidid  fauxbourg  S.  Gere 
main  des  Prez,  chacun  pour  un  tiers i 
fourniront  aux  frais  neccilaires  pour 
l'exécution  dudid  arreft ,  vuidange  des 
terres ,  pentes  &  pavés  nccefiàircs  pour 
icelluy  -,  à  quoy  faite  chacun  d'eux  fe- 
ront contraincts  par  toutes  voyes  deutfs  ÔC 
raif bnnables ,  mcftne  par  faifie  durevenp 
temporel  de  ladide  abbaye  ôcholtfl  dfc 
ville, &  lefdids manans  par Jàifie  de  Icuçs; 
biens  meubles  6c  par  eropriionnement 
de  leurs  perlonnes. 


Arrtfi  ientre  Us  Uudjn ,  fortits  é-«mrfa 
du  tfttlitn.  .  , .» 

|  "V  U  Lundy  vn.Juilla,  $itr  Ta  ref 
\_^/  nionftrance  Ôc  rcquefU  ce  ]ourT 
d'huy  faide  à  la  cour  par  le  procureur 
général  du  roy  ,  de  ce  qu'il  a  efté  ady 
verty  que  aucuns  regens  de  cette  ville 
&  untverfité  ont  délibéré  mener  jouer 
leurs  efeedher»,  tant  en  certedide,  ville 
que  ffrux  bourg».,  &  aux  champs  qu'ds 
appellent  les  Lendits,  avec  armes,  tanv 
bourj  6c  enléignes  defployees }  ôc  defF 
bauchans  les  uns  les  autres  ,  vont  de 
collège  en  collège  donner  aubades  :  h» 
tout  au  contempt  &  melpris  des  arreits 
de  ladide  cour  prohibitifs  de  ce  faire 
fur  certaines  grandes  peines  j  dont  font 
advenus  cy-devant  ôc  peuvent  encore» 
advenir  plufieurs  inconveniens  ôcc,  La 
cour,  a  ordonné  6c  ordonne  queinhù 
bit  ion  s  ôc  deffènecs  feront  faides  auf- 
dids  regens,  fur  peine  de  privation  des 
privilèges  de  ladide  univerliréôc  de  leur 
régence ,  ôc  oultre  de  cent  efeus  d'a- 
mende applicable  aux  pauvres,  défaire 
aucuns  Landks ,  ne  mener  jouer  leurs 
efcolhers  aux  champs  ny  en  la  ville  de 
faux  bourgs  avec  tabourins ,  armes  6c 
enfeignes  defployées  -t  ôc  aux  fripiers  de 
cette  ville  6c  fauxbourgs  de  leur  loUct 
aucunes  armes,  tabourins  ne  enfeignes , 
fur  peine  de  cinquante  efeus  6c  dé  pu, 
nicion  corporelle  -t  ôc  outre  à  tous  fon- 
ncurs  de  tabourins  ÔC  joueurs  d'inltru- 
mens  de  n'accompagner  lefdids  regens 
ôc  efcolhers ,  lur  les  mefmcs  peines.  En- 
joind au  redeur  de  l'univeriltc  &  prin- 
cipaux des  collèges  faire  garder  le  pre- 
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 —  fentarreft,  fur  peine  de  privation  de  leurs 

«j?*-    privilèges  &  d'amende  arbitraire.  Et  à  Lettres  fatentts  qui  confirment  a  la  ville 

ce  que  aucun  n'en  puiftè  prendre  caufe  ie  droit  £  établir  le  contreBeur  de  la  re- 

d?ignorance,  fera  le  prêtent  arreft  pu-  ceptté-  garde  de  tartiBerie. 
blic  à  Ton  de  trompe  &  cry  public  par 

les  carrefours  de  ladide  univerfité,  fie  Jeudy  xxi.  Aouft.  Vcûës  parla 

lignifié  aufdids  principaux  8c  regens  au  cour  les  lettres  patentes  du  roy 

fonde  la  cloche  des  collèges.  Et  enjoint  données  à  Paris  le  1 8.  Juillet  1778.  der- 

au  prevoft  de  Paris  ou  Ion  lieutenant  nier  obtenues  par  les  prevoft  des  M. 

faire  mettre  le  prêtent  arreft  à  exécution  fi£  efchevins  de  cette  ville  de  Paris  >  con- 

fur  l'extrait  d'icelluy.  tenant  confirmation  du  privilège  à  eux 

donne  par  le  feu  roy  Louis  XI.  au  mois 

Arrefl  touchant  le  favé  de  la  rue  S.  An-  de  Novembre  1466.  de  pouvoir,  par 

dri  des  Arts.  l'avis  du  conlcil  des  vingt-quatre  con- 

icillers  de  ladide  ville ,  créer  &  eftablir 

DU  Samedy  xvi.  Aouft.  La  cour ,  un  maiftre  fie  garde  de  l'artillerie  d'i- 

après  avoir  oy  l'un  des  cfchcvins  celle,  fie  controlle*-  de  la  recepte  des 

te  le  fubftitut  du  procureur  gênerai  du  deniers  de  ladide  ville  ,  confirmées  fie 

roy  en  l'hoftel  de  cette  ville  de  Paris,  approuvées  par  fes  predeceflèurs  roys  , 

fur  la  requefte  a  elle  pretentée  par  les  fpccialemcnt  par  les  lettres  en  forme 

manans  fie  habitans  de  la  grande  rue  de  déclaration  du  feu  roy  François  I. 

S.  André  des  Arts ,  tendant  à  ce  qu'il  de  l'an  jié.  moyennant  la  finance  par 

plcuft  à  la  cour  ordonner  délivrance  cf-  eux  payée  a  un  nommé  Bcauc  1ère, lors 

tre  faide  aux  fupplians  par  lefdids  pre-  pourveii  par  ledid  Icigneur  dudid  office 

voit  des  M.  fie  elehevins,  du  pavé  qu'il  de  controlleur  de  ladide  recepte  coro- 

convenoit  pour  la  perfedion  fie  entrete-  mune  ;  did  fie  déclare  ledid  teigneurn'a- 

nement  de  ladide  rue  ,  au  moyen  du  voir  entendu  fie  n'entend  comprendre 

continuel  battement  fie  partage  descha-  ledid  controlle  par  fes  lettres  d'edid  du 

riotzfie  charettes  paiïans  paricellc  rue,  mois  de  Mars  dernier,  contenant crec- 

chargées  de  grofles  pierres  de  moilon  tion  d'un  controlleur  gênerai  fur  les  re- 

printes  és  carrières,  tant  pour  I'edifica-  paradons,  fortifications  fie  envitaillemenc 

don  du  nouveau  pont ,  que  les  baftimens  de  ladide  ville  de  Paris  fie  autres  places 

de  toute  la  ville  fie  commodité  d'icelle,  fortes  de  l'ifle  de  France ,  ports ,  ponts, 

qui  tourne  à  l'entière  incommodité  des  chemins ,  pavés  fie  autres  édifices  publics, 

fupplians ,  attendu  que  lefdids  prevoft  duquel  il  auroit  pourveû  Jean  Potier 

des  M.  fie  efchevins  avoient  faid  reftus  maiftre  des  maçonneries  de  la  royne 

de  faire  ladide  délivrance ,  fondez  fur  mere  5  lequel  en  ce  qui  concerne  ladide 

l'impolfibilté  de  pouvoir  entretenir  la  ville  il  auroit  cafte  fie  révoqué ,  tant  le- 

grande  chauffée  fiecroifée^  la  matière  didedid  de  création  que  provifions  du* 

lur  ce  mife  en  délibération,  a  ordon-  did  Potier  :  n'entendant  pour  ce  regard 

ne'  fie  ordonne  par  manière  de  provi-  préjudicier  aufd.  privilèges  defd.  prevoft 

fion  ,  làns  le  tirer  à  confequenec  ,  fie  des  M.  fie  efchevins,  leur  permettant  par 

pour  la  neceffité  du  paftaige  des  char-  ces  mefmes  lettres  pourveoir  par  eux  aud. 

rois  fie  harnois  qui  entrent  par  la  porte  controlle  ,  fbit  de  leur  greffier  ou  autre 

de  Bufly  en  la  ville ,  que  les  prevoft  des  perlbnne  ,  ainfy  qu'ils  verront  eftre  à 

M.  fie  efchevins  de  cette  ville  fourni,  faire ,  comme  plus  au  long  le  contien- 

ront  le  pavé  qui  fera  neceflaire  le  long  nent  lefdidcs  lettres.  Ladicte  coua. 

de  ladide  grande  rueiufqucs  au  bout  du  a  ordonné  fie  ordonne  que  lefdideslec- 

pont  S.  Michel,  ainfy  que  l'onaaccouf-  très  patentes  feront  leûfc's,  publiées  fie 

tumé  faire  aux  croifées  de  cette  ville  5  regiftrées  es  regiftres  d'icelle ,  ouy  fur 

6  endeftaut  de  ce  faire,  fera  contr'eux  ce  le  procureur  gênerai  du  roy  ,  pour 
i  la  requefte  defdids  manans  délivré  jouir  par  lefdids  impetrans  de  l'efted  fie 
exécutoire  tel  qui  fera  par  U  cour  or-  contenu  en  icelles. 

donné. 
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d'icebx  jugemens ,  ne  palier  onître,juf-  A„  li7^ 

Atrtft  p»ur  Us  tranchées  feruant  à  fécon-  ques  à  ce  que  fur  Jedid  appel  comme 

liment  dts  eaux  dm  faubourg  faint  d'abus  autrement  par  ladite  cour  par- 

Germain.  ties  oyesen  aytefté  ordonne,  fur  peine 

de  400.  efeus  d'amende  &c.  ladicte 

DU  Samedy  xxm.  Aouft.  Veùëpar  cour  a -ordonne  &  ordonne  que  les 
la  cour  la  requefte  prelcntéc  par  les  parties  auront  audience  au  premier  jour 
ftianansfic  habitans  du  fauxbourg  S.  Gcr-  fur  ledid  appel  comme  d'abus,  &  ce- 
main  des  Prez,...  ladicte  cour  a  pendant  q  ue  deffènfes  particuHeres  leur 
permis  &  permet  aux  fupplians  de  faire  feront  faiclcs ,  8e  les  faicl  icclle  cour 
Faire  les  tranchées  félon  l'alignement  aufdides  parties  adverfesdud.  fuppliaht , 

Eour  l'évacuation  des  eaués  dudkil  faux-  de  palTer  ou  faire  oulrre  à  l'exécution  des 

ourg,  pendant  que  l'on  procédera  à  la  jugemens  par  eux  obtenus,  à  peine  de 

taxe  ordonnée  élire  faide  par  lcdictan-  de  200.  clcus  d'amende  &  detousdef- 

reft(  du  13.  Juin  dernier  )  Et  faicl  ladicte  pens,  dommages  fie  interdis ,  jufquesà 

cour  inhibitions  &  deflènces,  tant  aux-  ce  que  par  la  cour  parties  oyes  aultre- 

dids  relligicux  ,  abbé  fie  convent  S.  ment  en  foit  ordonné. 
Germain  ,  prevoft  des  M.  &  cfchcvins, 

recleur  &iuppoftsderuniverfitédecettc  Preceffion  d  N.  D.  au  fujei  des  inonda- 
ville  ,  de  troubler  8c  empclcber  lefdids  tiens  à-  tremblement  de  terre. 
fupplians  à  faire  ladicte  tranchée ,  fur 

peine  d'amende  arbitraire  fie  autre  plus  "P\U  Vendredy  x.  Avril.  Ce  jour  la  ,  

grande  peine,  f»'il  y  cfchct.  ■■—'cour  ayant  mandé  le  grand  vicaire  k».  if7*. 

de  l'evefquc  de  Paris  fie  oy ,  a  arrcfté  fie 

Projet  de  faire  un  hofyiîal  pour  les  ejiroueL  ordonné  que  pour  appaifer  l'ire  de  Dieu, 

lés  à  la  chapelle  deXSaitton.  qui  commence  punir  le  peuple  par  gran- 
des inondations  d'eaues,  mefmedccek 

DU  Jeudy  xi.  Décembre.  Vedepar  les  advenues  Pannéeprccedentc  fie  celle 
la  cour  la  requefte  à  elleprefentée  cy  aux  fauxbourgs  S.  Marcel,  où  font 
par  Jacques  Moion  marchand  Efpagnol  demeurez  plufieurs  perfonnes,  femmes, 
naturalise  en  France  demeurant  à  Paris-,  enfans ,  beftial,  non  feulement  audicï 
tendant,  ateendu  que  au  préjudice  de  faux  bourg ,  mais  des  villages  eftans  fur 
l'inftance  d'oppofition  fie  empefche-  des  petites  rivières  au-deflus  :  joincl  aufly 
ment  faiél  par  les  habitans  du  fauxbourg  la  confiderarion  du  tremblement  de  terre 
S.  Honoré,  en  procédant  à  la  vifica-  advenu  n'aguercs  en  plufieurs  villes  de  ce 
tion  du  lieu  fie  chappclle  de  Gaillon  feis  royaume,  que  demain  elle  fe  lèvera  à  dix 
audid  fauxbourg,  cfleû  fie  choify  par  heures,  pour  aller  en  robbes  noires  de  ce 
ledid  fuppliant  pour  faire  conftruire  fie  palais  en  l'cglilc  de  Paris  avec  les  prevoft 
baftir  ung  hofpital  pour  les  pauvres  ma-  des  M.  fie  clchcvins  d'icclle  ville,  oyr  la 
lades  des  cfcroUelles  de  toutes  nations,  melïè  8e  faire  prières  à  Dieu,  a  ce  qu'il  luy 
fuivant  la  permùTion  a  luy  donnée  par  plaifc  avoir  pitié  du  peuple  8e  le  prè- 
le roy  par  fes  lettres  patentes  du  mois  ferver  de  danger, 
de  Juillet  1576.  vérifiées  en  ladide  cour, 

ladicte  inftanec  pendant  en  ladide  cour,  Commiffaires  pour  infirmer  du  mauvais  go», 

«e  en  icelle  produid  de  part  fie  d'autre,  vernement  de  tbofpital  de  S.  Germain 

leldidz  habitans  dudict  fauxbourg  s'ef-  des  Pret^ 
toient  retirez  par  devers  le  juge  d'eglife , 

pour  obtenir  permiflîon  de  faire  baftir  "T\  U  Mardy  v.  May.  Ce  jour  M.  le 

une  paroiflè  audid  lieu  de  Gaillon  ■>  le-  "-^  procureur  gênerai  du  roy  ouy  en 

quel  auroit  donné  quelques  jugemens,  fes  remonftrances  fie  concluions,  la  cour 

dont  ledid  fuppliant  auroit  appellé  corn-  a  ordonné  fie  ordonne  que  par  iriaiftres 

me  d'abus ,  fie  fon  appel  relevé  en  la-  Geoffroy  Lopin  fie  conféil- 

dide  cour ,  au  contempt  duquel  il  craù  1ers  du  roy  en  icclle,  qu'elle  a  commis 

gnoit  que  iceux  habitans  voumTent  faire  fie  commet  quant  à  ce ,  information  fera 

exécuter  lefdids  jugemens;  il  pleuft  â  faide  du  mauvais  gouvernement  ,admi- 

ladiâc  cour  ordonner  que  inhibitions  fie  niftration  8e  defordre  qui  fontàprcfent 

defïènfes  leur  fuflènt  faictes,  8e  aufdids  en  l'hofpital  S.  Germain  des  Prez,  fur 

juges  d'eglife,  cvefque  de  Paris  &  cha-  les  doléances  fie  plaintes  faides  par  les 

pclain  de  ladide  chapelle  de  Gaillon  fie  commiflaircs  du  bureau  des  pauvres  de 

tous  autres ,  de  pourfuivre  l'exécution  cette  ville  j  pour  l'information  faide , 
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rapportée  ,  veto  tecoi»muniquéea«dSA 

procureur  gendral  du  roy,eftre  ordon.  Arteji  femr  ttvacuatitn  des  taux  de  la 
ne  lux  la  rerïbntiarion  dudid  hoJpdtal  Croix-nugt  &c. 

ainl'y  qu'il  appartiendra  par  railon* 


U  Mercredy  xvi.  Décembre.  Ce 


Le  font  am  Change  en  danger  de  tomhr.  \_J  jour ,  la  cour ,  les  grand  chambre 

&  tourncllc  alfëmblées,  oysles  gens  du 

DU  Vendredy  xv.  May.  Ce  jour  M»  roy  &  le  lieutenant  civil  de  la  prevofté, 
Claude  Moreau  treforier  de  France  fur  le  faid  de  la  police  neceflaire  à  faire 
eft  venu  remonftrer  â  la  cour ,  les  gens  pour  obvier  i  l'inconvénient  de  pelle 
du  roy  prefens ,  que  le  pont  au  Change  a  craindre,  au  moyen  des  cfgouts  des 
eft  preft  de  tomber  j  &  d'autant  qu  il^  caucs  és  porte  de  Montmartre  &  faux- 
n'y  a  pas  un  denier  qui  lé  puûTe  cm-  bourgs  S.  Germain  des  Prcz ,  les  pre- 
ployer  ,  8c  eft  cette  généralité  chargée  voft  des  M.  Ôc  elehevins  mandez  à  cet 
de  vingt  ponts  qui  tombent  }  à  quoy  efïêd,  a  ordonne  êc  ordonne  que  l'arrcft 
par  faute  de  fondz  ou  deniers  pour  y  d'icelle  du  14.  Juin  578.  pour  l'efrcd 
employer  eft  à  craindre  un  grand  incon-  de  l'évacuation  des  elgouts  des  rues  de 
vcment:  qui  eft  la  caufc  il  cft  venufup-  la  Croix- rouge  &  du  Four,  fera  exe* 
plier  la  cour  interpofer  l'on  office ,  i  ce  cuté  par  le  prevoft  de  Paris  ou  fon 
qu'il  ne  luy  Ibit  imputé  ni  à  meiïîeurs  lieutenant,  avec  lcfdids  prevoft  des  M. 
les  compaignons  faute ,  &  fupplie  la  cour  6c  elehevins  conjointement . ...  Et  oultre 
luy  en  donner  ade  pour  luy  fervir  de  a  efté  enjoind  audid  lieutenant  civil 
delcharge.  Sur  quoy  la  cour  a  ordonné  mettre  ordre  à  ce  que  le  pavé  des  rues 
que  là  remonftrance  fera  enregiftree  }  foit  bien  refaid  ôc  entretenu. 
8c  a  l'inftant  à  efté  enjoind  au  procu- 
reur gênerai  du  roy  aller  prefentement  René  dt  ViUequier  gouverneur  &  lieutenant 
avec  ledid  treforier  vers  le  roy  ,  le  fup-  gênerai  four  le  roy  À  Paris. 
plier  d'y  vouloir  faire  meure  ordre  pour 

le  bien  du  public.  U  Lundy  iv.  Janvier  m.  d.  lxxx.  - 

_i  J  Ce  jour,  après  avoir  par  la  cour  ***** 
Arrefi  femr  les  frais  de  la  fente  des  eanx  veû  l'information  laide  d'office  de  l'or. 
é-  f*vè  d*  faubourg  S.  Germain.  donnance  d'icelle ,  à  la  requelle  du  pro- 
cureur gênerai  du  roy  ,  fur  la  vie,mceurs 
T\  U  Lundy  xv.  Juin.  La  cour,  après  6c  converfation  catholicque  de  mcflîre 
U  avoir  ouy  le  procureur  gênerai  du  René  de  Villequier  chevalier  de  l'ordre 
roy  en  fes  remonftranccs&  conduirons,  du  roy,  premier  gentilhomme  ordinaire  . 
ôc  veu  l'arreft  d'icelle  du  9.  Mars  1577.  de  là  chambre,  conlëiller  en  fon  con- 
a  ordonné  &  ordonne  que  par  maiftres  feil  d'eftat ,  capitaine  de  cent  hommes 
Jacques  Brifart  8t  Jacques  Viollc  con-  d'armes  de  fes  ordonnances,  pourveii 
feillers  du  roy  en  icelle ,  commùTaires  par  ledid  feigneurdereftatdc  gouver- 
par  elle  commis  pour  l'exécution  d'autre  rieur  &  lieutenant  gênerai  a  Paris  8c 
arreft  de  ladide  cour  du  }.  de  ce  mois,  Me  de  France  s  les  conclulîons  fur  ce 
fera  procédé  à  la  taxe  par  tiers  des  de-  du  procureur  gênerai  du  roy ,  la  ma- 
nière neceûaires  â  lever  pour  les  frais  tiere  mile  en  délibération  :  ladicte 
de  la  pente  des  eaux ,  rue  6c  pavé  de-  cour,  a  ordonné  8c  ordonne  que  ledid 
puis  la  Croix-rouge  ex  fauxbourgs  S.  médire  René  de  Villequier  fera  receu. 
Germain  des  Prez ,  rue  du  Four  &  Ta-  à  l'eftat  de  conlëiller  en  la  cour  de  céans 
ranne ,  jufques  i  la  rivière  de  Seine ,  en  la  qualité  de  gouverneur  de  Paris 
tant  liir  les  prevoft  des  M.  &  cfchevins  6c  Iflc  de  France ,  faifant  par  luy  pro- 
de  cette  ville,  religieux ,  abbe  &  con  vent  feffion  de  foy  ,  faifant  le  ferment  re- 
de  S.  Germain  des  Prez  ,  que  manans  quù  6t  accoufturaé ,  fans  le  tirer  i  con* 
8c  habitans  dudid  bourg  S.  Germain $  fcquence  à  l'advenir.  Et  i  tant  man- 
*  ce  qui  fera  par  eux  taxé  coordonné  dé  ,  a  faid  ôc  prefté  le  ferment  pour 
en  cette  partie,  fera  exécute  nonobftanc  ce  dcû  6c  accouftutoé,  faid  profeflîon 
oppofi  rions  ou  appellations  quelconques,  de  fby  &  l'a  jurée. 
8c  fans  préjudice  d'icelles. 
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le  baftiment  de  l'hofpital  de  Gamelle  —  ._. 

La  fefie  à  Paris.  demeuroie,  à  faute  de  payer  les  ouvrier»', 

provenant  de  ce  que  beaucoup  des  ha- 

DU«Mardy  xiv.  Juin.  Ce  jour  bitans  de  cette  ville  &  fauxbourgs  n'a- 
veùes  les  concluions  du  procureur  voient  encorcs  paye  &  ne  payoient  ce 
gênerai  du  roy,  affin  d'aviler  à  la  po-  à  quoy  ils  eftoient  cottifez:  requérant 
bec  pour  le  danger  de  pefte  qui  aug-  y  eftre  pourveii  j  la  matière  mile  en  dé- 
libération ,  ladicte  cour  a  arrefté  & 
ordonne  que  ceux  qui  fc  trouveront 
n'avoir  paye  les  cottes  de  leurs  taxes , 
payeront  dans  trois  jours  après  la  ligni- 
cation  à  eux  faicte  du  prefent  arreft  > 
les  trois  jours  paffez  la  lomme  double- 
ra :  6c  feront  exécuter  en  leurs  meubles, 
Se  procède  à  la  vente  d'iceux  ,  nonob- 
ftant  oppofitions  ou  appellations  quel- 
conques ,  Se  fans  préjudice  d'iccllcs. 


mente  chacun  jour  en  cette  ville ,  la 
cour,  a  advife  que  demain  matin  les 

i>revoft  des  marchands  &  efchevins  Se 
es  conseillers  du  chaftclct  viendront  } 
&  eux  oys  y  fera  pourveû. 

Arreft  fur  la  diftraïlion  du  marbre  défini 
au  maufelée  de  Henry  II. 


La  foire  de  S.  Germain  interdite. 

DU  Jcudy  xxx.  Mars.  Ce  jour  la 
cour  ayant  ouy  le  procureur  ge-» 
ncral  du  roy  en  fes  remonftranccs ,  Se 


•pi  U  Jeudy  xv.  Décembre.  Veûc 
I  J  parla  cour  l'information  faidede 
l'ordonnance  d'icclle  ,  à  la  requefte 
du  procureur  du  roy ,  touchant  la  fub- 
ftradion  ,  tranfport  &  cmploy  du  mar- 
bre d  autre  ufage  que  à  la  conftrudion 
de  la  lèpulcure  du  feu  roy  Henry  II. 

à  quoy  il  cftoitdeftiné  j  les  conclulîons  veu  l'arrcft  par  elle  donne  le  1).  Février 
fur  ce  du  procureur  gênerai  du  roy,&  dernier,  par  lequel  auroit  efté  ordonné 
tout  confideré  :  ladicte  cour  a  or-  que  la  foire  S.  Germain  feroit  publiée 
donné  &  ordonne  que  Charles  Beulant  eftre  remilêau  lendemain  de  Qujfimodt, 
maiftre  maçon  Se  Charles  Donon  con-  la  matière  mife  en  délibération ,  a  or- 
trolleur  des  baftimens  feront  adjournez  donné  pour  aucunes  conilderations  d 
d  comparoir  en  perfonne  à  icelle  cour  ce  la  mouvans ,  que  pour  cette  année 
d  certain  jour  ,  pour  eftre  ouys  &  inter-  feulement ,  Se  fans  le  tirer  à  confequen- 
rogez  fur  le  contenu  en  ladide  infor-  ce ,  ladide  foire  ne  fera  tenue.  Et  fera 
mation ,  &  outre  procéder  comme  de  le  prefent  arreft  leû  &  public  Sec. 
raifon.  U  eft  retenu  que  en  comparoif- 


Am.  ijlf. 


Arbres  accordés  a  la  ville ,  peur  rebaftit 
les  maifens  d*  petit  font. 

DU  Vendredy  x  vi.  Juin.  Veûes  par 
la  cour  les  lettres  patentes  du  roy 
données  à  Paris  le  10.  Macs  dernier  s 


fant  par  ledid  Beulant  il  lera  arrefté  Se 
mène  prifonnicr  en  la  conciergerie  du 

U  Vendredy  11 1.  Fcbvrier.  Vcùe 
par  la  cour  l'information  faided 
la  requefte  du  procureur  gênerai  du  roy  par  lcfquclles  ledid  lcigneur  faid  don 
touchant  le  tranfport  du  marbre  defti-  aux  prevoft  des  marchands  Se  efchevins 
né  d  la  fepulture  du  feu  roy  Henry  s  de  cette  ville  de  douze  pieds  d'arbres 
les  interrogatoires  de  Charles  Beulant  chefncs  propres  d  baftir ,  pour  aider  d 
maiftre  maçon  8c  de  M.  Mcderic  de  réparer  &  rédifier  les  maifons  du  petit 
Dcnon  controlleor  gênerai  des  bafti-  pont  de  ladide  ville ,  aveq  leurs  houp- 
mensduroy&c.  ladicte  couRaor-  piers  Se  branchages,  d  les  prendre  en 
donné  &  ordonne  que  les  tefmoins  ouis  la  foreft  de  l'Aigle  près  la  ville  de 
&  examinez  en  ladide  information  fe-  Compiegnc ladicte  cour 
ront  rccolez ,  Se  fi  befoin  eft  confron-  a  ordonné  Se  ordonne  que  lefdids  prê- 
tez aufdids  Beulant  Se  de  Denon  -,  pour  voft  des  marchands  Se  efchevins  de  la- 
ce faict ,  rapporté,  veu  te  communi-  dicte  ville  jouiront  de  l'efrcd  &  contenu 
qué  au  procureur  gênerai  du,  roy  en  ef-  en  icelles,  pour  eftre  lefdids  boisem- 
tre  ordonné.  ployez  d  la  réparation  Se  réedification 

def-didcs  maiions ,  Se  non  autrement, 

Heffital  nouveau  de  GreneSe. 


D 


U  Mercredy  xxn.*Febvrier.  Ce 
ïrocureur  ge- 
d  lacourque 


'  jour  fur  ce  que  le  procureur  gê- 
nerai du  roy  a  remonftré 


T»m  II.  Part.  III. 
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Cetdfatitn  ordonnée  peur  la  réparation  de 
teojife  de  S.  Gavais. 

DU  Lundy  vu.  Aouft.  Vcûc  parla 
cour  la  requefte  à  elle  prdentée 
par  les  marguilljcrs  Se  parouTîcns  de 
reglife  S.  GervaisÔc  S.  Prochais  en  cette 
ville  de  Paris  ,  tendant  pour  les  caufes 
y  contenues  ,  Se  attendu  que  pour 
la  grand  neceflîté  de  ladicle  eglife  & 
paroifle ,  au  moyen  des  grands  trais  Se 
defpcnles  qu'il  a  convenu  Se  convient 
faire  aux  baftimens  &  réparations  d'i- 
cclle  ,  il  n'y  avoit  moyen  de  recouvrer 
deniers  pour  la  réparation  des  démoli- 
tions advenues  en  icellc  le  jour  de  Pal- 
que  dernier,  fans  l'aide  dddicb  paroif- 
liens ,  aulcuns  defquels  cftoient  contens 
de  contribuer ,  6:  autres  non  ,  encorcs 
qu'ils  ayent  moyen  de  ce  faire  ,  pour 
la  charité  refroidie  en  eux,  il  pleuft 
à  ladide  cour ,  conformément  à  l'or- 
donnance des  eftats  de  Blois  vérifiée 
en  ladide  cour  ,  ordonner  qu'un  cha- 
cun des  habicans  de  ladicle  paroifle  fe 
cottifera  de  volonté  ,  ou  (mon  fera 
cottifé  à  telle  fomme  qu'il  fera  advilc 

(>ar  ceux  qui  feront  à  ce  députez  Se  el- 
euz  par  l'aflcmblce  qui  pour  cet  effècb 
fera  faide  en  ladicle  paroifle  Sec.  là- 
dicte  cour,  a  ordonné  que  l'aflènru 
bléc  lera  faide  des  paroilflens  de  la- 
dicle cglilb  pardevant  M.  Michel  Lar- 
cher  confeillcr,  qu'elle  a  commis  &  com- 
met, pour  advifer  fur  ladide  cottife- 
tion  »  pour  le  procez  verbal  veù  en  or- 
donner. Seront  neantmoins  lefdicls  pa- 
roifliens admoneftez  de  contnbuer  vo- 
lontairement à  la  refeelion  de  ladicle 
eglife  Se  baftiment. 

Nouvelle  place  defiinèe  pour  bafiirthofpital 
des  tfcrokelUs. 

DU  Vendredy  xvm.  Aouft.  Veûe 
par  la  cour  la  requefte  a  elle  pre- 
fentec  par  Jacques  Moyen  Efpagaol  Se 
naturalife  demeurant  à  Paris  ,  tendant 
pour  les  caulesy  contenues,  &  attendu 
que  fuivant  le  requifitoire  faict  par  le  fup- 
pliant  le  zi.  Avril  1580.  ladicle  cour 
luy  auroit  permis  chercher  ung  lieu  & 
place  commode  pour  l'édification  d'ung 
hofpital  pour  les  pauvres  malades  des  el- 
crouelles  arrivans  en  cette  ville ,  autre 
que  celluy  de  Gaillon  ;  pour  railbn  de 
quoy  y  avoit  procez  entre  ledid  fup- 
pliant  Se  les  habitans  du  fauxbourg  S. 
Honoré  &  l'evcfque  de  Paris  ,  icelluy 


ET  PIECES 

fuppliant  avoit  prins  à  rente  une  mai- 
fon  &  place  aflîle  es  fauxbourgs  S.  Jac- 
ques vers  la  faulle  porte  ,  auquel  il  ne 
pouvoit  commencer  à  faire  eonftruire 
led ici  hofpital  que ledid  procez  ne  feuft 
vuidé  ,  d'aultanr  que  l'on  luy  pourroic 
objeder  qu'il  ne  (croit  raifonnable  qu'il 
euft  deux  places ,  Se  làns  audorité  de 
ladide  cour  ;  il  pleuft  à  ladide  cour  luy 
permettre  faire  eonftruire  une  hofpital 
en  la  place  par  luy  acquilecldids  raux- 
bourgs  S.  Jacques  -t  &  neantmoins  qu'il 
ne  feuft  diffère  de  paflêr  oultre  au  ju- 
gemenc  du  procès  lufdicl ,  pour  le  re- 
gard des  dcfpcns,  dommages  Se  interdis 
d'icclluy  fuppliant&  condempnation  de 
l'amende  de  100.  efeus  portée  par  arreft 
d'icelle  du  ladicte  couRa  or- 
donné Se  ordonne  que  par  l'un  des  con- 
fcillcrs  d'icelle  qui  à  ce  fera  commis , 
le  luppliant  fera  mis  en  jouiflince  réelle 
Se  actuelle  dudid  lieu  Se  place  par  luy 
acquis  cfdicls  fauxbourgs  S.  Jacques , 
pour  y  baftir  &  édifHer  ung  hofpital , 
appeliez  les  marguillicrs  de  la  paroifle 
Se  les  manans  Ce  habitans  dudid  faux- 
bourg  S.  Jacques. 

Nouvelle  ruë  dam  le  jardin  de  la  trtforerit 
de  la  fainte  Chapelle  à  toctafion  dm 
pont-Neuf. 

DUJeudyxxm.  Novembre.  VcûC's 
par  la  cour  les  lettres  patentes  du 
roy  données  à  Paris  au  mois  d'Octobre 
dernier ,  par  lefqucllcs  ledid  feigneur , 
conformément  à  la  requefte  à  luy  pre- 
fentée  par  meflire  Louis  de  Brefzé  lbn 
confciller  evefquc  de  Mcaux  treforier 
de  la  Stc  Chapelle  du  palais  à  Paris, & 
fuivant  l'avis  des  commiflàires  députez 
par  ledid  feigneur  fur  l'édification  du 
ponc  encommencé  près  les  Auguftins 
de  cette  ville,  did,  déclare 8c  ordonne 
de  Ces  grâce  fpcciale  ,  pleine  puiflanec 
&  autorité  royale ,  &  luy  plaift  que  en 
faifant  l'ouverture  de  la  nouvelle  rue  Se 
chemin  oublie  ordonné  par  ledid  fei- 
gneur dire  faid  en  Se  au  dedans  le  jar- 
din de  ladicle  thrdbrerte,  pour  l'ailàn- 
ce  Se  la  commodité  dudid  pont ,  il  fera 
expreflemene  delaifle  une  huiflèrie  ou- 
vrant fur  ladide  nouvelle  rue  ,  affin  de 
pafïèr  Se  repaner  au  travers  icellc ,  aller 
Se  retourner  ès  tour  Se  logis  joignant 
icellc  ?  fur  lefquelz  &  ce  qui  relie  de 
l'ancienne  muraille  contigue  les  deux 
coftez  de  ladicte  tour ,  ledid  de  Brezé  Se 
fes  fuccdJèurs  pourront  baftir  &  fe  y 
accommoder ,  ainfy  que  bon  leur  fem- 
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blcra  ,  au  proffit  de  ladide  threforcrie; 
pour  tic  tout  ce  que  dellùs  par  lcfdids 
de  Brcfzé  &  fes  fucccllèurs  rhreforiers  de 
ladide  iainde  Chapelle  jouir  Se  ufer 
pleinement  Se  paifiblemcnt  à  tousjours, 
ainly  que  du  refte  du  logis  de  ladide  thre- 
forcrie ,  Se  que  luy  &  fes  predecellèurs 
en  ont  cy-devant  jouy  Se  ufé ,  jouiircnt 
Se  trient  encor  de  prclcnt.  L'advis  dcl- 
dids  comnullàires  attaché  aufdides  let- 
tres loubs  le  conrre-feel  ;  8c  declararion 
des  prevoft  des  marchands  fie  cfchcvins 
de  cette  ville  ,  fuivant  l'ordonnance  de 
ladide  cour,  du  ii.  de  ce  mois.  Con- 
cluions Se  confentement  fur  ce  du  pro- 
cureur gênerai  du  roy  ;  Se  tout  conlï- 
deré  :  ladicte  cour  a  ordonné  5c 
ordonne  que  lefdides  lettres  feront  lcûcs 
en  jugement  en  icellc au  premier|jour,  Se 
ce  raid  regiftrées ,  pour  jouir  par  l'im- 
pétrant Seules  fucceilèurs  félon  leur  for- 
me &  teneur. 

Jeux  de  théâtre  de  la  bar^de. 

T~~\  U  Mardy  xn.  Juin.  Veiic  par  la 
cour  la  requefte  à  elle  prelcntcc 
par  les  chancelier  fit  fuppoftz  de  la  ba- 
zoehe ,  par  laquelle  ilz  requeroient  leur 
eftrc  permis ,  ainfy  que  autres  fois  a  elle 
faid,  de  jouer  dans  la  grand  falle  du 
palais  une  tragédie  Se  une  comédie  Se  au- 
tres jeux  ^  avec  injonction  aux  concier- 
ges &  fervitcurs  dadid  palais  de  leur  ou- 
vrir les  portes  d'iceluy ,  Se  les  accommo- 
der de  ce  qu'ils  feront  requis.  Les  con- 
clulions  du  procureur  gênerai  du  roy, 
après  avoir  veù  lefdides  tragédie  Se  co- 
médie. Ouy  le  rapport  du  concilier  de 
jadicle  cour,  Se  tout  confideré  :  ladicte 
cour  a  permis  Se  permet  aux  fupplians 
jouer  fit  faire  jouer  lefdides  tragédie  Se 
comédie  en  la  fâlle  du  palais  5  à  la  char- 
ge  qu'il  n'y  aura  en   icelles  chofe 
quelconque  contre  la  religion  ,  le  roy 
ficl'cftat  de  ce  royaume,  fie  de  n'y  nom- 
mer fie  fcandaliler  aucun ,  fur  peine  d'en 
refpondre  en  leurs  noms  privez. 

Zts  concierges  des  granits  maifons  fournis 
à  la  taxe  pour  les  pauvres. 

DU  Mcrcredy  xx.  Juin.  Veiic"  par  la 
cour  la  requefte  à  elle  prefentée 
par  le  procureur  gênerai  du  roy  prenant 
le  faid  en  main  pour  les  pauvres  de  cet- 
te ville  ôcfauxbourgs  de  Paris,  tendant 
à  ce  que  les  concierges  Se  detempteurs 
des  grandes  maifons,  tant  de  pnnees, 
cardinaux ,  ôcc'  fuflènt  contrainds  6c  exe- 
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curez  en  leurs  biens,  Sec.  ladicte  cour 
a  ordonné  6c  ordonne  que  les  concier- 
ges ou  detempteurs  des  grandes  mai- 
ions,  tant  de  princes ,  cardinaux,  che- 
valiers de  l'ordre,  evefqucs  ,  abbez  Se 
autres  perfohnes  conftituées  en  dignité 
8c  de  juftice  de  cette  dide  ville  Se  faux: 
bourgs,  feront  contraindz  6c  exécutez 
en  leurs  biens,  pour  le  débet  Se  taxe  des 
feigneurs  defdides  maifons  cottifez  par" 
femaine  pour  la  nourriture  8c  fuftenta- 
tion  defdids  pauvres  ,  8c  les  arrérages 
qui  en  feront  dcûbs  :  faut' leur  recours 
contre  qui  ils  verront  bon  eftre,nonob- 
ftant  oppositions  ou  appellations  quel- 
conques faides  ou  à  faire ,  Se  fans  pré- 
judice d'iccllcs  ,  pour  lesquelles  ne  lèra 
différé  ,  6c  palTé  outre  i  la  vente  des 
biens  qui  feront  prins  par  exécution  Se 
vendus  lur  le  champ  ,  jufques  à  la  con- 
currence de  ce  qui  fe  trouvera  eftre  dcùb 
deluids  arrérages. 

Brouillcric  &  tumulte  au  fou  vent  des 
Cordclicrs. 

DU  Lundy  ii.  Juillet.  Cejouraprcs 
avoir  ouy  le  procureur  gênerai  du 
roy  en  fes  remonftranccs  ,  ayant  mandé 
Sagan  l'un  des  licutenans  du  guet  de 
cette  ville  de  Paris  ,  ayant  hier  au 
foir  receû  le  commandement  de  M.  le 
premier  prefident  aller  au  convent  des 
Cordclicrs  de  cette  ville  ,  prier  le  gêne- 
rai des  Cordclicrs  cftant  en  iceluy  de  re- 
tenir jufques  à  demain  matin  frère  Pro- 
thalîus  j  auquel  gênerai  il  ne  put  par- 
1er,  d'autant  qu'il  s'eftoit  ja  retiré  ,  mais 
fit  relponfc  par  la  bouche  d'un  nommé 
Prothafius  religieux  qu'ils  ne  bouge- 
roient ,  Se  que  ia  cour  de  parlement  n'a- 
voit  qu'à  commander  au  gênerai  de  leur 
ordre  ;  6c  à  l'inftant quelques  Cordeliers 
l'ayant  environné  ,  s'cftoit  retiré  fans 
rien  faire.  Lcdid  Sa^an  retiré ,  la  ma- 
tierc  mife  en  délibération  ,  aeftécnjoind 
a  Nicolas  Fagot  8c  Efticnne  le  Tellier 
huiiîîcrs  en  icclle  aller  devers  ledid  gê- 
nerai de  l'ordre  ,  dire  que  ledid  frère 
Prothafius  euft  à  venir  en  la  cour  }  Se  ou 
il  ne  voudroit l'envoyer,  Se  queled.Pro- 
thafius  ne  vouluft  venir,  qu'ils  auroienc 
charge  de  l'amener.  Quelque  temps  après 
lcfdids  deux  huiffiers  retournez  ont  rap- 
porté avoir  parlé  tant  au  gênerai  que  à 
Prothafius,  qui  leur  ont  did  que  voyant 
par  eux  le  commandement  qu'ils  avoicec 

Ear  eferit ,  ils  obéiront.  Ouy  de  rechef 
:  procureur  gênerai  du  roy  en  fes  con- 
duirons ,  la  matière  mife  en  delibera- 

B  iij 
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— — —  tion ,  a  cfté  arrefté  que  lefdids  deux 
*«•  V*1-  huifliers  retourneront  audid  convent  de- 
vers lefdids  gcneral&  Prorhafius,  auf- 
quels  a  cfté  faid  ledid  commandement. 
Et  quelque  temps  après  retournez,  veù 
li  procez  verbal  defdids  deux  buùîlers, 
8c  ouy  le  procureur  gênerai  du  roy  en 
fes  concluions ,  la  matière  mife  en  dé- 
libération :  t adicte  cour  a  arrefté 
Se  ordonne  que  le  lieutenant  criminel 
delapreyortcde  Paris  fera  prefentement 
mandc,&  fe  tranfportera  audid  convent, 
pour  avecq  tels  miniftres  de  juftice  & 
de  ceux  du  guet  qu'il  voudra  appellcr, 
avec  lefdids  deux  huifliers  Fagot  &  le 
Tellier,  prendre  Se  amener  ledid  Pro- 
thafius  prifonnier  en  la  conciergerie  du 
palais ,  8c  faire  enforte  que  la  force  de- 
meure à  la  juftice  8c  le  roy  foitobey.  Et 
eftant  ledid  lieutenant  criminel  mande', 
'  luy  a  efté  faid  entendre  ladicie  ordon- 
nance 8c  délibération  ^  à  quoy  en  obeif- 
fant  eft  party  pour  l'exécuter. 

DU  Vendredy  vi.  Juillet.  Ce  jour 
la  cour  a  receu  les  lettres  clofes 
du  roy  -,  ledure  faide  defquelles ,  les  gens 
du  roy  ont  requis  que  frère  Prorhalïus 
foit  mande  pour  cftre  ouy ,  &  après  mis 
en  l'abbaye  S.  Germain  des  Prcz  ou 
quelque  autre  convent.  Eux  retirez ,  la 
matière  mife  en  délibération,  ladicte 
cour  a  ordonné  &  arreftc  que  cnpre- 
fentant  par  ledid  Prothafius  fa  requef- 
te, la  cour  luy  fera  juftice  &  ce  qu'il 
appartiendra. 

DUdid  jour.  Ce  jour  le  vicaire  des 
prefbtres  du  convent  des  Cordc- 
licrs  mande,  admonefté  de  dire  vérité, 
enquis  du  commencement  du  diffèrent 
qui  eft  audid  convent, &  quienefteau- 
le  j  a  did  que  le  gênerai  de  l'ordre  de- 
puis le  temps  qu'il  cftoit  arrivé  au  con- 
vent n'avoitouy  perfonne,  combien  que 
ce  foit  la  couftume  d'aflèmblcr  en  gê- 
nerai tous  les  religieux  ,  &  s'enquérir  de 
l'eftat  8c  ordre  8c  du  defordre  j  ce  qu'il 
n'a  faid  ,  ains  quelque  temps  après  qu'il 
eft  arrivé  a  faid  conilitucrdes  religieux 
prifonniers ,  fans  avoir  efté  ouy  ,ny  avoir 
tenu  chapitre  gênerai ,  ne  fçachant  les 
caulcs  bien  feait  toutesfois  qu'il  y  a 
grand  defordre  au  convent ,  tant  au  tem- 
porel que  fpiritucl  j  Se  les  religieux  qui 
font  prifonniers ,  n'attendent  autre  cho- 
fe  qu'une  fentence  cruelle.  Et  quant  au 
n'agueres  gardien  du  convent  de  Senlis, 
que  la  cour  luy  avoit  mandé  venir  avec 
luy ,  il  eftoic  enfermé  ,  &  eftoient  les 


clefs  hors  fa  puiflance ,  ayant  cfté  mi- 
les par  ordonnance  dudid  gênerai  ès 
mains  de  quelque  religieux.  Et  fe  reti- 
rant a  fupplié  très- humblement  la  cour 
y  vouloir  pourvoir. 

DUdid  jour.  Ce  jour  les  gens  du  roy 
ont  fupplié  la  cour ,  ouy  le  lieute- 
nant criminel  de  la  prevofté  de  Paris , 
qui  avoit  efté  au  convent  des  Cordeliers 
avec  le  lieutenant  Tanchou,  pour  efvi- 
ter  une  fedition  qui  fe  commençoit  a 
faire  >  ledid  lieutenant  criminel  mandé, 
8c  entré  avec  luy  huid  des  anciens  reli- 
gieux dudid  convent  ouis  ;  ladicte 
cour  leur  enjoind  retourner  audict  con- 
vent, &  faire  enforre  qu'ils  appaifent  la 
fedition  commencée  par  aucuns  des  jeu- 
nes religieux ,  jufques  à  dépaver  la  cour 
&  ofter  les  tuilles,  gardant  les  portes 
des  pallàges ,  à  peine  de  s'en  prendre  i 
eux,  pour  en  faire  lî  rigoureufe  punition 
que  chacun  en  prendra  exemple.  Et  fe 
font  retirez. 

Suite  de  t  affaire  des  Cordelierr. 

DU  Samedy  xxi.  Juillet.  Veûëpar  là 
cour  la  requefte  à  elle  prefentec  par 
frerc  Jacques  Berfon  religieux  de  l'ordre 
S.  François  ,  dodeur  en  théologie ,  pré- 
dicateur du  roy  ,  diffiniteur  gênerai  du- 
did ordre  pour  le  droid  des  trois  pro- 
vinces ,  France ,  Touraine  8c  S.  Bona- 
venture  dide  Bourgoignc,  8c  du  con- 
vent des  Cordeliers  de  cette  ville  de  Pa- 
ris ,  Iedeur  ez  faindes  Bibles  audid  con- 
vent, euftode  des  euftodesde  la  provin- 
ce de  France,  &  diffiniteur  provincial 
delà  province  cy-dcfliis,  demeurant  à 
prefent  audid  convent  des  Cordeliers 
de  cette  ville  de  Paris  ;  par  laquelle , 
attendu  qu'il  avoit  entendu  un  bruit 
qu'on  le  devoit  bannir  dudid  convent 
de  Paris ,  8c  l'envoyer  en  quelque  autre 
convent  de  faprovince,  8c  ce  pararreft 
du  privé  cohfeU ,  fans  qu'il  ait  efté  ouy 
ny  appellé  :  choie  fcandaleufe  pour  luy, 
ne  l'ayant  aucunement  mérité  j  il  requé- 
rait ,  d'autant  qu'il  s'eftoit  rendu  prifon- 
nier ès  mains  de  ladide  cour,  luy  don- 
ner permilfion  d'aller  trouver  le  roy , 
affin  qu'eftant  ouy  il  receùft  en  toute 
humilité  fes  commandemens  ,  Se  faire 
deffenfes  à  toutes  perfonnes  d'empefeher 
ny  attempter  aucunement  à  fa  perfonne: 
&  tout  confideré  :  u  cour  ayant 
efgard  à  ladide  requefte  ,  a  permis  Se 
permet  audid  fupplunt  d'aller  trouver 


Digitized  by  Google 


JUSTIFICATIVES.  t; 

le  roy  la  part  où  il  fera,  pour  recevoir  ce  jourd'huy  Se  demain  pourvoir  â  plus  ~^ 

dudidficurfescommandemens  j  6c  à  cet-  grand  inconvénient  qui  te  prépare  au-  *  *' 

te 'fin  a  faid  &  raid  inhibitions  &  def-  did  convent.  Et  â  l'inftant  la  matière 

fenfès  i toutes  perlbnnes  de  l'cmpefcher  inife  en  délibération  ,  ladicte  cour 

ny  atremprer  à  là  perionne.  a  arrefté  que  kïdicts  Boutin  ,  Violle  , 

Fayc  Se  lieutenant  criminel  s'aficmble- 

DU  Vcndredy  m.  Aouft.  Ce  jour  ront  prelcnrctnent  au  logis  dudid  fieur 

le  gênerai  de  l'ordre  des  Corde-  prefident  Briflon ,  pour  le  tranfporter 

rftant  venu  en  la  cour,  l'afupplié  audid  convent,  avec  autre  nombre  de 

tres-humblcmcnt ,  le  genouil  en  terre ,  confcillcrs  telz  qu'ils  adviferont }  pour 

l'ayant  raid  relever ,  Se  implore  l'ayde  pourvoir  a  ce  que  pourra  lurvenir ,  &c  ~ 

d'icelle  cour,  pour  compoler  les  tumul-  taire  enlorte  qu'il  n'advienne  trouble  ou' 

tes  qui  l'ont  au  convenc  de  cette  ville,  ièdition  ;  Se  pour  y  remédier,  qu'ils  te- 

procedez  d'aucuns  efprits  non  bien  com-  ront  à  l'inftant  vujdcr  quatre  de  chacun 

pofez  :  proteilant ,  où  l'on  auroit  opi-  cofte  des  radieux  ,  8c  plus  grand  nom- 

nion  que  cela  procédait,  de  luy  ,  pluf-  bre ,  s'il  y  cfchet ,  hors  du  convent ,  6c 

toft  s'en  aller  6c  Te  retirer ,  n'ayant  ja-  les  envoyer  en  tels  lieux  qu'ils  advilè- 

jnais  luy  indigne  eu  autre  volonté  que  ront,  julcjucs  à  ce  que  autrement  parla 

de  garder  les  ftaturz  de  l'ordre  Ôc  privi-  cour  en  l'oit  ordonné.  Et  admonefteronr 

leges  de  l'eglife  Gallicane.  Les  gens  du  le  gênerai  dudid  ordre  de  commettre 

roy  prefens  retirez,  la  matière  mile  en  par  l'avis  defdids  ficurs  prefident  ôc  con- 

dcliberation ,  ladict*  cour  a  ordon-  lèillers  un  gardien  audict  convent  j  ôcce 

né  quemcllire  ChriftophledeThouche-  qui  léra  en  ce  que  deftùs  Se  autres  cho- 

valicr  premier  ,  Se  Prévoit  prclîdcns ,  les  en  dépendant  ordonné ,  fera  execu- 

avec  quatre  des  confeillcrs  d'icelle  ,  fe  te  promptement ,  nonobftant  oppofirions 

traniporteront  dans  huy  au  convent  des  ou  appellations  quelconques ,  Se  làns  pré- 

Coroclicrs  de  cette  ville,  pour  s'enque-  judicc  d'icelles.  Et  outre  a  efté  enjoind 

rir  des  caufes  dcldids  tumultes ,  Se  les  au  lieutenant  Tanchou  6c  Sagan  lieutc- 

compofer  aini'y  qu'ils  verront  cftre  à  nant  du  guet  fe  transporter  avec  bon 

faire.  nombre  de  leurs  gens  6c  archers  audict 

convent ,  6c  faire  entendre  à  tous  les 

DU  Samedy  i  v.  Aouft.  Ce  jour  après  religieux  n'eftre  commandez  d'aller  au- 

avoir  ouy  les  gens  du  roy  fur  le  did  lieu  pour  emprifonuer  ou  forcer 

tumulte  advenu  hier  au  loir  environ  neuf  perfonne,  ains  feulement  pour  empef- 

beures  au  convent  des  Cordeliers  de  cher  les  troubles  ,  tumultes  ou  voyes 

cette  ville,  meilleurs  les  prefident  BrùTon,  de  faid ,  6c  les  contenir  à  leur  pofli- 

Soutin  ,  Violle  ,  Faye  advocat  du  roy  ble  ,  jufques  à  ce  quepar  lefdids  iîeurs 

&  le  lieutenant  criminel  ont  efté  chargez  prefidens  6c  confeillers  en   foit  or- 

eux  tranfporter  au  convent  defdids  Cor-  donné, 
deliers,  s'enquérir  de  l'occafion  dudid 

tumulte,  y  mettre  ordre  à  leur  pouvoir,  1™^  U  Mardy  vu.  Aouft.  Ce  jour  les 
ouir  tant  le  gênerai  que  autres  anciens  1  J  grand  chambre  6c  tournelleaflem- 
ôediferetz qu'ils  adviferont,  6c  faire  en-  blées,  la  cour  ayant  délibéré  fur  une 
forte  que  lefdids  tumultes  cèdent.  Et  requefte  de  reculâtion  propofée  à  l'en- 
environ  les  neuf  heures  revenus,  ont  contre  du  procureur  gênerai  du  roy,  par 
did  avoir  efté  audid  convent ,  parlé  au  aucuns  religieux  fe  difans  diftraids  *  du 
gênerai  de  l'ordre  6c  plulîeurs  autres  re-  convent  des  Cordeliers  6c  autres  ;  le- 
Hgieux  départ  6c d'autre,  trouvé  aucuns  dicl:  procureur  gênerai  ouy,  la  matière 
blefièz  de  coups  de  pierres ,  baftons ,  mife  en  délibération  ,a  a  r  r  e  s  t  e* 
quelques-uns  d'efpées  ou  dagues }  ont  Se  ordonné  que  demain  marin  frères  Fre- 
ouy  le  vicaire  des  prelbtres,  le  precep-  perius ,  Cheflè,  Berfon  6c  Paftier  feront 
teur  des  novices  ôc  les  regens  ;  6c  s'eft  mandez  6c  blafmez ,  de  ce  qu'ils  ont 
trouvé  le  tumulte  cftre  advenu'  par  les  comme  mal  confeillez  prefenté  la  re-' 
novices  Se  la  jeunefie  des  cftudians ,  qui  quefte  -t  leur  fera  enjoind  de  fortir  6c  por- 
excede  de  nombre  les  preibtres  -,  6c  en  ter  honneur  6c  révérence  â  la  julbce,  ÔC 
s'enquerant  ont  veù  le  gênerai  s'en  aller  fe  comporter  en  toute  humilité  Se  mo- 
dans  un  coche  que  monfieurde  Nevcrs  deftie  felon  le  devoir  de  leur  profef- 
luy  a  envoyé  -,  6c  eft  neceûàire  que  les  fion  ,  outre  de  plus  prefenter  telles  re- 
chefs de  ce  tumulte  vuident  le  convent,  queftes  -t  6c  ladide  requefte  fupprimée, 
6e  cependant  qu'il  foit  mis  ordre  pour 
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Ze  font  faint  Michel  en  feril  a  caufe  du 
débordement  de  la  Seine. 

DU  Samedy  xxvi.  Mars.  Ce  jour 
le  lieutenant  civil  fie  le  mbili- 
tut  du  procureur  gênerai  du  roy  venus 
■céans,  fur  ce  que  ce  matin  leur  a  efté 
dicl  ,  fie  ouy  ledid  lieutenant  civil  fur  le 
plaidoyé  que  fit  le  procureur  gênerai 
du  roy  le  dernier  jour,  au  moyen  du  dé- 
bordement fie  péril  éminent  qui  eit  au 
pont  S.  Michel ,  à  caulèdu  débordement 
•fie  grofleur  de  la  rivière ,  ayant  elle  appel- 
le au  parquet  du  procureur  gênerai ,  rut 
advile  de  mander  les  treforiers  généraux, 
afin  de  faire  promptement  procéder  à  la 
vérification  dudicl  péril  c minent ,  far- 
tant du  parquet,  tous  lefdi&s  rrcloricrs 
généraux  auxquelz  il  en  dict  autant,  Se 
n'y  a  efté  aucunement  advile.  Sur  ce 
luy  a  efté  ordonné  fie  enjoincl  aller  pre- 
fencement  au  Louvre  ,  fie  en  parler  au 
roy  à  fa  perfonne ,  luy  faire  entendre  ce 
que  defius ,  fit  le  danger  plus  grand  s'il 
n'y  eft  pourvoi  promptement,  fie  à  nous 
venir  faire  rapport  ce  matin  de  ce  qu'il 
auroit  entendu  fie  faiiâ  en  cette  aflàirej 
ce  qu'il  aafluré  la  cour  de  faire ,  fie  qu'il 
y  alloit  prefêntement. 

Affemblies  À  la  falle  S.  Louis ,  au  fujet  de 
la  contagion. 

DU  Vendredy  vi.  May.  Ce  jour 
les  grand  chambre  fie  tournelle 
aflèmblées ,  après  avoir  ouy  le  procu- 
reur gênerai  du  roy  en  fes  conclu» 
fions  ,  fie  le  lieutenant  civil  de  la  pre- 
vofté  de  Paris  fie  le  fubftitut  dudict  pro- 
cureur gênerai  audict  charte! et  mandez 
pour  advifer  ce  qui  eft  neceflaire  à  faire, 
pour  éviter  aux  inconveniens  de  la  con- 
tagion qui  commence  à  pulluler  -,  la  ma- 
tière mile  en  délibération ,ladictï 
cour,  a  arrerte  fie  ordonné  que  un  jour 
Ja  femaine  de  relevée  ,  par  tour  fie  par 
ordre ,  un  de  meilleurs  les  prefidens  fie 
trois  confeillers,  dont  l'un  fera  d'eglife, 
feront  aûembler  en  la  falle  S.  Louys  le 
procureur  gênerai  du  roy  ou  l'un  des 
advocats  dudict  feigneur ,  le  heutenanc 
civil  de  la  prevofte  de  Paris,  le  pre- 
voftdes  marchands  ou  l'un  des  elche- 
vins  de  la  ville  ,  aucuns  des  dignitez 
des  chapitres  fie  communautez  ,  au- 
cuns des  gouverneurs  de  Phoftel-Dieu 
&  des  bourgeois  de  cette  ville ,  pour 
advifer  ce  qu'ils  verront  eftre  ncceûai- 
*e  poux  éviter  à  la  contagion,  tant  par 


ET  PIECES 

lés  polices  précédentes ,  que  parce  qu'ils 
advilcront  dcbvoir  eftre  faick.  Et  ce  qui 
fera  par  eux  en  cet  efgard  advife  fie 
ordonne ,  fera  exécuté  nonobftant  op- 
pofitions  ou  appellations  quelconques, 
fie  làns  préjudice  d'icellcs. 

Enregiftrcment  du  don  du  ebafieau  de  Bou- 
logne fait  à  la  reine  de  Navarre. 

T"\U  xvn.  May ,  en  la  chambre  de 
l'edicl.  Veucs  par  la  cour  les  let- 
tres patentes  du  roy  données  à  Fontai- 
nebleau le  5.  Juillet  ij 81.  par  lelquel- 
lcs  ledicl  feigneur  faiel  don  par  uiii- 
fruit  a  la  royne  de  Navarre  fafœur  de 
fon  chartcau  de  fioulongne ,  parc ,  pour- 

f>ris ,  ai  lances  6e  appartenances  d'icel- 
uy ,  fi  aucunes  en  va,  pour  en  jouir 

fa  vie  durant  uns  préjudice  tou- 

tesfois  aux  droicls  du  heur  de  Salde 
premier  varice  de  fa  chambre ,  capitai- 
ne dudict.  ehafteau,  fie  gruicr  des  bois 
fie  forefts  dudict  lieu  j  lequel  ledicl  fei- 
gneur entend  eftre  confirmé  fie  main- 
tenu en  fes  eftats  fie  charges.. .  ladicte 
cour,  a  ordonne  fie  ordonne  que  lef- 
dictes  lettres  patentes  du  roy  feront 
regiftrées  ès  regirtres  d'icelle,  ouy  fur 
ce  le  procureur  gênerai  du  roy ,  pour 
jouir  par  ladicle  dame  royne  de  Na- 
varre de  l'cftecl  fie  contenu  en  icel- 
les  ,  a  la  charge  qu'elle  ne  pourra 
couper  ou  faire  couper  les  bois  de  hau- 
te ruftaye  dudicl  lieu. 

Arrefl  au  fujet de s  pédagogues  &  frecepeurs* 

DU  Lundy  v.  Décembre.  Vcilë  par 
la  cour  la  requefte  à  elle  prclèntéc 
par  les  reeleur  fie  univerfité  de  cette  ville 
de  Paris ,  contenant  que  depuis  la  con- 
tagion dernière  ladicle  univerfité  auroic 
elle  renouvclléc  des  trois  partz  d'cfcol- 
liers  nouveaux  ,  fie  de  la  moitié  d'autres 
efcolliers  nouveaux ,  qui  s'attribuent  Se 
attitrent  le  nom  fie  autorité  de  péda- 
gogues, maiftres  fie  regens,  qui  iontin- 
congneùs  ;  lefqucls  cftans  en  ville  en 
liberté ,  fie  non  en  collège ,  ne  fe  vou- 
lans  ranger  aux  loix  fie  diieiplines  fcho- 
laftiques ,  negligeoient  l'autorité  du  rec- 
teur, dont  procèdent  plufieurs  inconve- 
niens faulte  d'en  avoir  la  connoillàncc, 
encores  que  tous  ceux  qui  font  d'un 
corps  deùflènt  reconnoiftre  leur  chef, 
fie  rendre  compte  de  leur  vacation  par- 
devant  luy  j  de  manière  que  pour  ob- 
vier aux  abus  qui  fe  peuvent  commet- 
tre ,  faulte  de  la  connoiflànce  que  les 

fupetieurs 
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Supérieurs  doibvent  avoir  de  tout  temps  quelles  ledid  feigneur  déclare  que  en 

des  maiftres  8c  pédagogues ,  fie  princi-  confirmant  les  ttarutz  de  la  congrega-  A"'  "** 

paiement  afin  de  preuer  le  lèrmenr  de  don  des  Peiùtens  fondée  en  celle  ville 

leur  religion  ,  mcfmes  que  ledid  redeur  de  Paris ,  il  entend  prendre  lous  la  pro- 

avoit  efte  adverty  queen  plulleurs  lieux  tedion  8c  fauve-garde  toutes  autres  con^ 

8c  endroidz  de  ladide  univerlîté  &  fai-  gregations  qui  le  pourront  eftablir  par 

foient  plufieurs  afièmblécs  illicites  delà  tout  Ion  royaume  à  l'inflar  de  celle  cita- 

prétendue  religion  nouvelle  $  ce  qui  n'a-    blie  audid  Paris  ladicte  cour 

voit  encores  clic  pratiqué  en  icelleuni-  a  arrefte  fie  ordonné  que  lcfdides  let- 

vcrllté ,  qui  avoit  toujours  eité  repur-  très  patentes  léront  rcgiltrées  ès  regif- 

gée  de  toute  herelîe,  &  pareillement  très  d'icclle  ,  ouy  fur  ce  le  procureur 

toujours  maintenu  le  fervice  divin  de  la  gênerai  du  roy  ,  en  tant  que  la  bulle 

religion  catholique ,  joinct  qu'il  eftoic  or-  mentionnée  par  icelles  ne  puiilè  porter 

donné  par  les  edidz  de  Blois,  que  les  aucun  préjudice  aux  libertés  fie  immu- 

fupcrieurs&crcdeursauxunivcrfitczcon-  nités  de  l'eglile  Gallicane, 
noiflroicnt  tous  les  regens ,  pédagogues, 

dilciplcs  fie  tous  autres  eftudians  j  à  celle  Rués  nouvelles  dreffiel  à  téecafion  du 

caule  requeroient  que  tous  précepteurs;  Pont- ne»/. 
pédagogues,  mailtrcs  &  regens  fuflent  tc- 

nusfic  contraints  donner  les  noms  &  fur-  1H\  U  Lundy  xxv.  Juin.  Ce  jouraprè* 
noms  de  leurs  enfans  8c  difciples,pourcn-  L/  avoir  veu  par  la  cour  les  lettres 
tendre  comme  ils  eftoient  enièignez  ,  a  patentes  du  roy  en  forme  de  commif- 
quoyilsemployoienrletcmps,quellereli-  lîôn  ou  déclaration,  données  à  S.  Maur 
gion  ils  tenoient,&  par  mefme  moyen  que  des  Foriez  le  unziefine  jour  de  ce  mois, 
leldids  mailtres  8c  regens  fulTent  imma-  par  lefquellescft  mande  aux  commillài- 
tnculez  en  l'univcrlité  &  jurez  parde-  rcsdeputezpourlaconftruclionduPont» 
vant  ledid  redeur.  Veuifs  les  conclu-  Neuf  ,  qui  le  raid  contre  le  gué  de  la 
lions  du  procureur  gênerai  du  roy  ,  8c  Megiucnefic  celuy  des  Augullins,  8c  aax 
tout  confidere  :  il  sera  dict  que  la-  quatre  d'eux  en  l'ablence  des  autres, 
dicte  cour  entérinant  ladide  requefte,  marquer  fie  diviler  les  rues  neccflàires, 
a  ordonné  fie  ordonne  que  tous  precep-  faire  abbatre  ,  fi  beloin  cil ,  aucunes  des 
tcurs ,  pédagogues,  maillres  8c  regens  mailons  de  la  Sre  Chapelle,  s'aider  de 
feront  tenus  8c  contraindz  bailler  fie  leurs  jardins,  meime  en  prendre  du  bail, 
donner  au  redeur  les  noms  8c  furnoms  lage  du  palais ,  faire  délivrance  des  plai- 
de leurs  enfans  8c  difciples,  pour  en-  ces  a  ballir  mailons  au  plus  offrant  fit 
tendre  comme  ils  font  enièignez  ,  à  quoy  dernier  encherilleur  ,  aux  charges  8c 
ils  employent  le  temps ,  8c  quelle  reli-  conditions  plus  amplement  portées  par 
gion  ils  tiennent ,  pour  élire  leldids  maif-  leldides  lettres  ;  6c  que  les  deniers  d'en- 
trés 8c  regens  immatriculez  en  l'uni  ver-  tree  procedans  deldid»  baux ,  l'oient  em- 
fité  8c  jurez  pardevant  ledid  redeur.  ployez  a  la  conftrudion  dudicl  pont ,  fie 
Et  oultre  que  d'office  à  la  requcllc  du  non  aultrement  -,  fie  quant  à  ceux  qui 
procureur  gênerai  du  roy  il  lera  infbr-  prétendront  refcompenl'c  pour  lescho- 
mé  du  contenu  cy-deflus  -,  pour  l'in-  le  s  qui  feront  prmlcs  fur  cqlx4  leur  lera 
formation  faide  ,  rapportée  fi:  veùc ,  en  pourveû  fur  l'advis  qui  fera  donné  au 

ordonner.  Et  fera  le  prefent  arreft  lcû    roy  par  leldids  commulàires  

&  publié  à  fon  de  trompe  ôc  cry  pu-  iadicte  cour,  avant  procéder  a  la 

blic  es  carrefours  de  ladide  univerlîté  vérification  dcldidcs  lettres ,  a  ordonne 

fie  lieux  accouftumez  à  faire  proclama-  qu'elle  verra  les  plans ,  deflèings  8c  de- 

tions  ,  à  ce  que  aucun  n'en  puillê  prç-  partemens  d'icel les  places  >  pour  cefaith, 

tendre  caule  d'ignorance.  fie  communiqué  ,  tant  auldids  commit» 

4àircs,quc  chanoines  de  la  Ste  Chapelle, 

EJlabliffement  de  U  congrégation  des  ordonner  ce  que  de  raifon. 

Ptnittnt.    t, 

Arrtfi  au  fujet  du  ftnt-Ntuf. 

T"\  U  Vendrcdy  ix.  Mars.  Ce  jour 

JL/  les  grand  chambre,  tournelle  8c  "tf^X  U  Mcrcred y  xi.  Juillet.  Veucs par 

de  l'cdid  aflêmblées  ,  après  avoir  vcû  jLJf    cour,  les  grand  chambre,  toutç 

par  la  cour  les  lettres  patentes  du  roy  ncîîefic  de  l'cdid  alTemblées,  les  lettres 

en  forme  de  chartre  ,  données  à  Paris  patentes  du  roy  données  à  S.  Maur  des 

ou  mois  de  Décembre  dernier ,  par  lef-  lofiez  le  unzielroe  Juin  dernier  ,  par  lefr 

Tme  //.  Part.  M.  C 
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«  quelles  ,  &C.  comme  cy  dejjus  fous  U  date 

A«.iji4.  ^  LMndy  ^  jttin  la  cour,  a  ordon- 
ne &  ordonne  que  lefdides  lettres  pa- 
tentes lèronr  leucs  ,  publiées  te  regif- 
rrecs  ès  regiftres  (ficelle  ,  oy  fur  ce  le 
procureur  gênerai  du  roy  ;  à  la  charge 
que  les  deniers  d'entrée  feront  employez 
a  l'édification  dudict  pont  (  Neuf  )  & 
quaiz  d'icclluy ,  &  non  aultrcinent  ;  & 
à  la  charge  qu'en  faifant  lefdiûz  quàiz 
il  ne  fera  faid  aucun  édifice  &  baftK 
ment  Je  long  de  lafallc  S.  Louis  jufqucs 
au  pont  auxMufniers  qui  puifle  apporter 
aucun  inconvénient  aux  édifices  Partan- 
tes dudict  palais  -,  &  que  le  quay  qui  fera 
faict  dudict  cofte ,  ne  paûèra  oultre  la- 
dite falle  S.  Louis  :  a  quoy  fera  pour- 
vcû  &.  advife  par  les  corn  m  i  flaires  qui 
font  commis  à  l'éxecution  defdides  let- 
tres. 

Arrefiau  fmjet  du  cloaque  de  la  Croix  rostge. 

DU  Mardy  vu.  Aouft.  Ce  jour, 
après  avoir  oy  les  prévoit,  des  mar- 
chands &  efchevins  de  cette  ville ,  les 
religieux  de  l'abbaye  de  S.  Germain  des 
P*cz  &  plufieurs  des  manans  &  habi- 
tans des  fauxbourgs  dudicî  S.Germain 
des  Prez,  enfemble  le  procureur  géné- 
ral du  roy ,  la  matière  mile  en  délibé- 
ration, la  cour  a  arrefté  &  ordonne 
que  la  royne  fera  tres-humblement  fup- 
pliée  faire  audorifer  par  le  roy  les  pré- 
voit des  marchands  &  efchevins  de  pren- 
dre à  rente  jufques  i  deux  mil  efeus, 
qui  eft  le  tiers  airerens  aufdids  prévoit 
-des  marchands  &  efchevins  ,  pour  la 
contribution  à  l'exécution  de  l'arreft 
concernant  le  cloaque  qui  eft  audid  faux- 
bourg  du  cofté  de  la  Croix-rouge.  Et 
quant  au  tïets  aflèrens  à  payer  au  fleur 
jcardinal  de  Bourbon  abbé  dudid  S.  Ger- 
main, que  M.  le  prefident  delaGucfte 
avec  deux  des  confêillers  d'icelle  ira  dé- 
fera ledîd  cardinal  ,  luy  remonftrer  la 
neceflîte  qui  preflè  l'e*eeurroh  dé  l'arreft 
dudid  cloaque,  &  fbn  plaiflr  fbit  ordon- 
ner aux  fermiers  &  receveurs  de  ladidé 
abbaye  payer  ledid  tiers:  Et  quant  au 
tiers  des  habitans  ,  qu'ils  le  payeront 
jouxte  &  lélon  la  formé  portée j>ar  les 
arrefts  d'icelle  cour  &  leurs  offres. 


La  contagion  À  ïhofpttal  de  la  Trinité  ^ 

DU  Luhdy  1 1 1 . Septembre.  Cejour, 
fur  ce  que  le  procureur  gênerai  à 
rmu-nltrc  qu'il  tftoit  advenu  un  incon* 
renient  en  la  maifon  6c  hofpital  de  la 


Trinité  de  quinze  ou  feize  enfans  décé- 
dez de  la  contagion  -y  à  cette  caufe  a 
requis  qu'il  pleuftà  la  cour  ordonner  que 
pendant  la  contagion  les  maiftres  &  ad- 
miniflrateurs  dudid  hofpital  de  la  Tri- 
nité n'envoiront  lefdicls  enfansaux  con- 
vois &  enterremens.  Ce  qui  aeftéarrefte 
&  ordonné. 

Arrejt  fur  les  cloaques      immondices  dit 
fàuxbourg  S.  Germain. 

DUJeudy  vi.  Septembre.  Sur  la  re- 
monftrance  faicle  à  la  cour  par  le 

procureur  gênerai  du  roy, que  lef- 

dids  àrrefts  (  de  la  cour  ,  touchant  le 
cloaque  &  les  immundices  du  faux  bourg 
S.  Germain  )  eftoient  encore  à  exécu- 
ter. ....  Ladicte  couna  ordonne  que 
les  arrefts  feront  exécutez  félon  leur  for- 
me &  teneur }  &  en  ce  faifant  qu'il  fera 
inccflàmment  befongné  à  l'évacuation 
des  graves  &  immundices  eftans  audid 
fàuxbourg  &  autres  endroicts  à  ce  ne- 
ceflaircs;  pourquoy  faire  lefdicts  religieux 
prieur  4  Scconvcnt  S.  Germain  ,  prevoft  » 
des  marchands  &  efchevins,  manans  & 
habitans  dudid  fàuxbourg,  feront  te- 
nus, fuivant  lefdids  arrefts ,  contribuer 
chacun  pour  un  tiers  aux  frais  qu'il  con- 
viendra faire  5  lequel  tiers  defdicts  pre- 
voft des  marchands  &  efchevins  fera 
prins  &  payé  fur  les  deniers  provenans 
des  cottifarions  par  la  nouvelle  fortifica- 
tion de  cette  villcj  àlaquelle  contribution 
feront  les  fufnommez  contrai  netz  par 
toutes  yoyes  deiîefs  &  raifonnables ,  mef- 
me  lciclids  relligieux ,  abbé  &  convenir, 
prévoit  des  marchands  &  efchevins  par 
faifîe  du  revenu  de  ladide  abbaye  &de 
l'hoftel  de  ville ,  &.  lefdicts  manans  & 
habitans  par  emprifonnement  de  leurs 
p'erfbhnes  ,  nonobftant  oppo  fi  rions  oa 
appellations  quelconques  oc  fans  préju- 
dice d'icelles.  Faict  ladide  cour  inhibi- 
tions &  deffenfes  à  tous  de  donner  & 
faire  aucun  trouble  ou  empefehement 
aux  ouvriers  en  quelque  force  que  cefoit 
fur  peine  de  punition  corporelle  5  &  cn- 
joind  au  prevoft  de  Paris  &  le  lieute- 
nant de  tenir  la  main  à  l'exécution  du 
préfent  arreft  j  lequel  fera  leù  &  publié 
a  fon  de  trompe  &  cry  public  ès  lieux 
&  endroids  qu'il  appartiendra ,  afin  que 
on  n'en  prétende  caufe  d'ignorance. 
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ployée  au  parachèvement  de  leur  mai-   ' 

Comédiens  dt  tbofiel  de  Cltni  interdits.  ion  &  couverture  de  leur  noble  eglife,  A"' 

avec  les  chapelles  &  le  cloiftre  

DU  Samcdy  vi.  Odobrc.  Ce  jour,  La  cour,  a  ordonné  &  ordonne  qu'en 
ouy  le  procureur  gênerai  du  roy  la  prefence  d'un  des  confeillcrs  d'icellc 
en  les  concluhons  8c  remonftrances ,  a  vifitation  fera  faide,  par  chapenriers  & 
eftéarrefté  fie  ordonné  queprefentement  gens  à  ce  connoiflâns,  dcfdides  eglife  , 
tous  les  huilliers  d'icellc  fc  tranfporte-  chapelles  &  cloiftre ,  fie  de  l'eftat  defd. 
ront  au  logis  des  comédiens  fie  du  con-  lieux,  pourvoir  quel  bois  il  convient  pour 
cierge  de  l'hoftel  de  Cluny  près  les  Ma-  la  conftrudion  d'iceux.  Envoyèrent  les 
thurins  -,  aufquels  feront  faides  deflènees,  grand-maiftre  fie  enquefteurs  fie  gene- 
par  ordonnance  de  la  chambre  des  va-  raux  reformateurs  des  caucs  &  forefts , 
cations  ,  de  jouer  leurs  comédies  ne  fai-  &  autres  officiers  de  la  foreft  de  Mon- 
te afïèmbléc  en  quelque  heu  de  cette  targis,  leur  advis  par  efeript  fi  ladide 
ville  fie  fauxbourgs  que  ce  foit ,  fie  au  foreft  peult  porter  commodément  lad. 
concierge  de  Cluny  les  y  recevoir,  à  pei-  vente  ou  non  ;  pour  ce  faid ,  fie  le  tout 
ne  de  mil  efeus  d'amende.  Et  à  J 'mitant  veû  fie  confiderc ,  ordonner  ce  que  dt 
aefté  enjoindà  l'huilier  Bujot  aller  fai-  raii'on. 
rc  ladide  lignification  fie  dcfrcnccs. 


Lettres  patentes  centre  U  Ligne. 

RU  Vcndredy  xvi.  Novembre.  Ce 
jour,  après  avoir  veû  par  la  cour, 
„rand  chambre  fie  tournelle  allem- 
blces,  les  lettres  patentes  du  roy  don- 
nées à  S.  Germain  en  Laye  le  unziefme 
jour  de  ce  mois  ,  par  leiquclles  lcdid 
leigneur  eftant  adverty  que  en  pluficurs 
provinces  de  fon  royaume  quelques-uns 
lolli  citoient  ceux  de  la  noblelTefie  aultres 
fes  fubjeds ,  pour  les  faire  entrer  en  li- 
gue fie  allocution,  &  les  induire  à  ligner 
aucuns  mémoires  tendant  a  plufieurs 
mauvaifes  pratiques  fie  menées  contre 
fon  eftat,  il  tient  tous  ceux-la  pour  cri- 
minels de  leze-majefté  ,  fie  neantmoins 
y  renonçant  dans  le  dernier  Décembre 
prochain,  fie  en  faifant  déclaration,  il 
les  quitte  fie  deicharge  -,  fie  quant  à  ceux 
qui  demourcront  perieverans  cfdides  li- 
gues ,  veut  icelluy  feigneur  qu'il  foit  pro. 
cédé  contre  eux,  ainfy  qu'il  appartien- 
dra LADICTE  COUR,  a  arrefté  fie 

ordonné  que  lefdides  lettres  patentes 
feront  leucs,  publiées  fie  regiftrées  ,  oy 
fie  ce  requérant  le  procureur  gênerai  du 
roy. 

Prtfire  s  dt  U  mai  fon  de  S.  Louis. 

DU  Mardy  xi.  Décembre.  Veû  par 
la  cour  les  lettres  patentes  du  roy 
données  à  Paris  le  19.  Odobre  dernier, 
par  lef "quelles  ledid  feigneur  faid  don 
aux  preftres  de  la  nui  ion  de  S.  Louis  de 
cette  ville,  de  la  couppe  de  10.  ou  n. 
arpens  de  bois  de  haute  fuftaye ,  a  pren- 
dre en  la  foreft  de  Montargis,  en  la  gar- 
de appllelée  la  Grandans , 
Tome  II.  Part.  III. 


Privilèges  de  U  congrégation  royale  des 
Ptmtens. 

DU  Vcndredy  xix.  Décembre.  Ce 
jour  après  avoir  veû  par  la  cour  les 
s  parentes  du  roy  en  forme  de  Char- 
tres, données  à  Paris  au  mois  de  Septem. 
bre  dernier ,  par  lefquelles  lçdid  feigneur 
veut  fie  entend  que  tous  les  officiers  de 
la  congrégation  royalle  des  Penitens , 
foubz  le  titre  de  l'Annonciation  Noftre- 
Damc  eftablye  au  convent  des  Auguf- 
tins  de  cette  ville ,  jouiilènt  des  mefmes 
privilèges ,  exemptions ,  franchi/es  fie  li- 
berté! ,  dont  jouiflent  les  chantres  de 
ia  chapelle  dudid  leigneur ,  qui  font  pa* 
rcilz  à  ceux  des  autres  officiers  fie  com- 
manfaux  dudid  feigneur,  avccq  odroy 
de  tommittimus  aux  requeftes  du  palais...... 

ladicte  cour  a  déclaré  qu'elle  ne 
peut  procéder  à  la  vérification  defdides 
lettres. 

.  ,  " 

Reformation  des  religieux  de  S.  MagUirt 
transfert^*  S.  Inaptes. 

DU Jeudy  xm.  Février.  Veû  par  . 
la  cour  la  requefte  prefentee  paf  *»■  ijt«. 
meffire  Pierre  de  Gondy  eVefque  de  Pa- 
ris, abbé  de  S.  Magloire  lez  Paris, con- 
feiller  du  roy  en  fon  confeil  privé  fie 
d'eftat ,  par  laquelle  attendu  que  a  cau- 
fe  de  la  tranflation  des  religieux  de  la- 
dide  abbaye  ès  fauxbourgs  S.  Jacques  fe 
font  lcfd.  religieux  vendiqué  plus  grande 
licence  que  auparavant;  de  forte  qu'il  y 
refte  à  prefent  peu  ou  point  de  dif'cipli- 
nerehgieufe,tant  par  la  mauvaife  vie, 
que  defobéiftânce  donnée  envers  le  fup» 
pliant,enforte  que  tant  luy  que  les  grands 
vicaires ,  quelques  dcbvoirs  fie  diligence 

Cij 
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tJts    qu'ils  ayenrpâ  faire  n'yauroient  pu  don-  après  eux  l'un  des  advocats  8e  le  procu. 

ner  ordre  j  U  rcqucroit  luy  eftre  fur  ce  reur  gênerai ,  tous  eu  robbcs  rouges  fie 

pourveu  par  la  prudence  de  la  cour   chaperons  fourrez  $  fie  fut  faide  ladide 

laoicte  cou*  ayant  efgard  à  ladide  proceffioo  en  l'ordre  qui  s'enfuit  :  Pre- 

requeûc,  a  ordonne  &  ordonne  que  la-  micremenc  les  religieux  Minimes  ,  les 

dide  abbaye  de  S.  Magloire  fera  reffbr-  quatre  ordres  mandians  ,  les  croix  & 

mée  par  les  prieurs  des  Ce  Ici  H  n  s  &  de  gens  d'eglife ,  pareilles ,  les  religieux  des 

S.  Martin  des  Champs  de  cette  ville,  B  alertes ,  des  Blancs- manteaux,  Sainde 

en  la  prefence  de  M.  Jacques  Brifard  Catherine,S.  Magloire  Se  des  Mathurins. 

confcillcr  en  ladide  cour ,  lequel  elle  a  Après  marchoient  les  eglifes  coilegiallcs, 

{>our  ce  faire  commis ,  y  a/liftant  l'un  des  Ste  Opportune  fie  Sepulchre,  S.  Hono- 

iibftîtuts  du  procureur  du  roy  ;  Se  ce  ré,  S.  Benoift,  S.  Merry  fie  S.  Germaui 

■qui  fera  par  eux  ordonne  au  faid  de  l'Auxerrois  ,  après  marchoient  les  reli- 

ladide  reformation ,  fera  exécuté  par  gieux  S.  Germain  des  Prez  revoit  us  de 

provilion, uonobftant  oppofitions  ouap-  chappes ,  tous  les  deiTufdids  portans  des 

pellations  quelconques  ,  fie  fans  préjudi-  corps  lainds  fie  reliques  de  leurs  eglilcs 

ce  d'icellcs.  fie  accompagnez  de  plufieurs  torches  ar- 

_    n       j    en    n           i  r  •  dentés  y  les  archers  de  la  ville  ayans  leurs 

Tranjlatten  *"P'™  Pénitentes  à  joint  fcoc<luetons  &  dcj  CorchCi  blanches  ar. 

MagUtre,  Çrc.  dentés  avec  les  armoiries  de  ladide  vil- 

DU  Vendredy  vu.  Mars.  Vcû  par  le*  l'eglife  de N.D.  de  Paris  marchant 
la  cour  les  lettres  patentes  du  roy  à  la  main  droide ,  fie  la  Ste  Chapelle  à 
données  à  Paris  le  u.  Décembre  1585.  la  gauche  ,  la  bannière  mondeur  S.  De- 
dernier  pafle ,  par  lefquelles  ledid  fei-  nis  portée  par  un  homme  veftu  d'une 

Sneur  ayant  veu  enfon  confeilles  bulles  vieille  robbê  de  broderie  ceinte  par  def- 
c  N.  S.  P.  le  pape  attachées  foubs  le  fus ,  les  religieux  dudid  S.  Denis  eftant 
contre-feel  de  la  chancellerie,  par  le£-  nuds  pieds,  reveftus  de  riches  chapes i 
quelles  fie  pour  les  caufes  y  contenues  la  chaûe  du  roy  S.  Louis  portée  par 
ledid  feigneur  veult ,  permet  fie  audo-  aulcuns  de  meffieurs  lesconfeillcrsdcla- 
hfè  la  translation  des  rcligieufcs  fainde  dide  cour  au  lieu  des  chevaliers  de  l'or- 
Magdelainc ,  vulgairement  appellées  les  dre  ;  fie  s'eftant  prelèntez  en  ladide  egli. 
filles  Pénitentes, en  l'eglife  S.  Magloire,  fe  des  AugulHns  deux  maiftres  des  re- 
fit pareillement  des  religieux  dud.  faind  quelles  pour  porter  ladide  chailè  ,  en 
Magloire  en  l'eglife  S.  Jacques  du  Hault-  ont  efté  empefehez  par  mcfdids  fieurs 
pas  -,  ledid  feigneur  roy  Iouc  ,approu-  les  conlêillers,  difant  que  lefdids  maif- 
ve  fie  a  pour  agréable  ladide  tranfla-  très  des  requeftes  n'avoient  que  voix 
tion.  laoicte  c  o  u  a.  a  or-  deliberative  en  ladide  cour  ^  le  chef 
donné  fie  ordonne  que  lefdides  lettres  S.  Denis  porté  par  deux  religieux  dud. 
patentes  fie  bulles  y  attachées  feront  re-  S.  Denis,  nuds  pieds 5  la  chailè  S.  Eleu- 
giftrées  bs  regiftres  d'icelle ,  ouy  fur  ce  there  portée  par  les  evefqucs  de  Toul 
fit  confentant  le  procureur  gênerai  du  fie  de  '  Ccfârec }  la  chafle  de  S.  Ruftre  .  n  m , 
roy ,  pour  jouir  par  ladide  dame  royne  par  les  evcfques  de  *  Frejus  fie  Senlis  -,  la  cJtd*. 
inerc  du  roy  irapetrante.de  l'efied  fie  chaflè  S.  Denis  par  les  evefques  de 
contenu  en  icelles.  Rennes  fie  de  Luçon  s  le  chef  S.  Louis  5  rt«u' 

porté  par  les  Auguftins  ;  après  eux  les 

JPrectjJîmdes  cerfs  faints  apportés  i  Paris,  officiers  de  lad.  abbaye  j  fie  après  mar- 

  choient  les  doyen ,  chantres ,  fie  quatre 

,             1      U  Mardy  xx.  Juin.  Meffieurs  fe  des  anciens  chanoines  de  l'eglife  de  Pa- 

-  >s  r-            çoai  j^rn^jçj  au  pal^  f  fie  partis  ris  }fie  après  eux  les  diacre  fie  foubz-dia- 

fcirlcs  neuf  heures  pour  aller  aux  Au.  cre  fie  l'evefque  de  M  eaux  faifant  l'offi- 

guftjns  où.  les  corps  faincts  avoient  efté  ce,  ayant  fa  mitre  fur  latefte  fie  fa  croûe 

apportez,  fie  ont  marché  à  pied  en  l'or-  portée  devant  luy  par  l'un  des  chanoi- 

dre  accoufturoe ,  feavoir  eft  les  huiffiers  nés  de  ladide  Ste  Chapelle ,  led.  evef- 

devant,  portans  tous  chacun  une  verge  que  de  Meaux  portant  en  fa  main  la 

en  la  main ,  les  greffiers  des  prclènca-  vraye  croix  trouvée  au  trefor  de  la  baX* 

rions  fie  criminel  veftus  de  robbcs  d'ef*  tille  )  fie  après  eux  marchoient  mef- 

carlatte,  ayant  chaperon  de  drap  noir  i  dids  fieurs  les  prefidens  (  Briflbn  , 

buurelec ,  meffieurs  les  prefidens  veftus  Portier ,  Brandon  fie  Violle  )  fie  confcil- 

de  leurs  manteaux  ,  portans  leurs  mor.  lers  de  la  cour,  à  la  main  droide  ,  fie 

tiers,  les  conlèdlers  deux  à  deux,  Se  les  gens  des  comptes  a  la  feneftre  -,  après 
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eux  marchoiencles  prefidens  &  confeil- 
Jcrs  de  la  cour  des  aydes  à  la  dextre  , 
&  les  prevoft  des  marchands  &  efche- 
vins  à  la  feneftre  ;  &  après  eux  grande 
multitude  de  bourgeois, capitaines ,  ma- 
nans  Se  habitans  de  cette  ville  de  Paris; 
fie  en  cet  ordre  ont  pafle  par  la  fâinc- 
te  Chapelle  ,  &  de  la  Sre  Chapelle  par 
deflus  les  ponts  aux  Changeurs  &c  de 
N.  D.  font  allez  en  l'eglife  de  Paris , 
en  laquelle  a  efté  célébrée  la  grand  rocITe 
par  ledicl  cvcfque  de  Meaux  ;  &  icclle 
dicte ,  ont  efte  leldi&s  corps  fainéts  rap- 
portez par  les  fufdidscvcfqucs ,  lachalk 
S.  Louis  par  lcfdiâs  confeillers ,  fie  led. 
chef  faint  par  lefdicls  religieux  de  S.  De- 
nis j  &  font  allez  par  le  Marché-neuf  & 
pont  S.  Michel  en  ladicte  calife  des  Au- 
guftins }  fie  ledicl  cvelquc  de  Meaux  & 
ceux  de  la  Ste  Chapelle  fe  funt  retirez 
avec  ledid  chef  S.  Louùà  lad.  Ste  Cha- 
pelle. 


Arrtft  touchant  le  peids  le  rty ,  en  fi» 
du  chapitre  de  N.  D. 


DUVendredyv.  Juillet.  Les  doyen 
chanoines  fie  chapitre  de  N.  D. 
de  Paris  ont  représenté  parleur  requefte 
qu'ils  font  en  poûeffion  de  plus  de  qua- 
tre a  cinq  cens  ans  du  poids-le-roy  ,  fie 
qu'il  n'y  ait  autre  poids  public  à  Parisj 
ce  neantmoins  les  potiers  d'eftain  fie  au- 
tres les  troublent  dans  leur  jouiflance, 
fiec.  La  cour  a  faid  inhibition  Se  defrèn- 
fes  à  tous  marchands  forains  de  vendre 
aucune  marchandifê  en  gros  ou  en  de* 
tail.  Que  premier  Us  n'ayent  acquiré  le 
droit  dudid  poids-le-roy }  &  pareillement 
d  toutes  perfonnes  de  faire  peler  mar- 
chandifes  d'autre  poids  que  audid  poids- 
lc-roy. 

Réparation  du  pont  S  Michel. 


U  Jeudy  xix.  Mars.  La  cour, 


avant  que  de  procéder  à  la  vérifi- 
cation des  lettres  patentes  parlefquclles 
le  fleur  duc  de  Mayenne  ordonne  lafom- 
me  de  trois  mil  quatre  cens  vingt  efeus 
quarante  fols  eftre  payée  i  Jea%  Fontai- 
ne maiftre  des  oeuvres  de  charpenterie 
du  roy  pour  les  réparations  par  luy  cy. 
devant  laides  au  pont  S.  Michel  de  cet. 
te  ville ,  a  ordonné  que  vifitation  fera 
faide  defd.  réparations  par  maçons,  char- 
pentiers &  gens  à  ceconnoùTans,en  pre 
fence  de  maiftres  Houpil ,  Anroux  fie 
Pierre  d'Amours  confeillers  de  ladicte 
cour. 


ATIVES.  tt 

Arrefi  pour  les  filles  S.  Otrvais. 

y\  U  xxiv.  Nov.  Lacoura  permis  aux  

*S  mères  Se  religieufes  de  l'hofpital  A"' 
fondé  près  l'eglife  S.  Gervais  de  faire 
vendre,  fuivantlapermiifion  de  leurs fu- 
perieurs  fievifiteurs,  une  maifon  avecfon 
jardin,  fife  ruë  Jean  Bcaufire  outre  les 
rampars  des  foûez  de  la  Baftille  fie  du 
Temple. 

Pnctflion  en  ailien  de  grâces  de  U  rtdutlion 
de  Paris  [eus  l'oheiflancedu  rey  Henry  JV> 

DU  xxix.  Mars.  Monfieur  le  chan-  :  " 
cellier,  monfieur  d'O  gouverneur 
de  rifle  de  France,  monfieur  de  Bellié- 
vrefie  monfieur  dePontcarré  confeillers 
au  confeil  d'eftat } 

M.  N.  Brulart,  R.  Hennequin ,  Boucher, 
Tronçon ,  F.  Charlct  maiftres  des  re- 
queftes. 

Meflicurs  Fleury , 
Anroux, 
Le  Jau, 
D'Amours  t 
Bellangcr , 
Du  Vair, 
Hubin, 
Du  Four , 
Mafuier,  . 
Le  Marefchal, 
Mole, 
de  Villars, 
Courtin , 
Chevallier , 
Briçonnet, 
Hennequin, 
De  Here, 
Le  Boflii, 
Des  Landes , 
De  Gouflancour, 
Le  Prevoft , 
Viau, 

Lefcallopier , 
Chevallier , 
Houdcron , 
L'AUemant, 
de  Tourncbus, 


Soly  , 

De  Marillac , 
De  Souflefbur, 
fiouchet , 
Haudart, 
Le  Fcbvre , 
De  Meunes, 
Le  acre, 
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—  De  Mefmes, 
Midorge, 
Lynon } 
JFoucher, 
Le  Picart, 
Le  Coigncux , 
Le  la  Place , 
Boucher, 
Fayet  y 

De  Bourdeaux , 
De  Pleurs, 
Bragelonne, 
Feydcau , 
Le  Preftre, 

La  cour  ,  toutes  les  chambres  allem- 
blées  pour  aller  à  la  proccffion  qui  s'efl 
faide  de  par  le  roy  pour  rendre  grâces 
à  Dieu  de  l'heureux  fuccez  &  entrée 
dudid  feigneur  en  cette  ville  de  Paris 
ïe  xxn.  de  ce  mois  &  de  la  reddition 
d'icelleen  fbn  obeïflànce  ;  d'autant  qu'il 
n'y  avoit  aucun  prefident  pour  conduire 
le  corps  de  ladide  cour  ,  a  arrefté  que 
M.  Eftienne  de  Flcury ,  comme  plus  an- 
cien confciller  en  icellc ,  marchera  le 
premier  a  ladide  proceffion ,  tenant  la 
dextre  ÔC/Ie  haut  lieu ,  fie  que  M.  Nico- 
las Brulart,  comme  plus  ancien  maiftre 
des  requeftes,  marcheroit  à  cofté  fieau 
deûoubz  de  luy.  Cependant  ledid  M. 
Eftienne  de  Flcury  accompagné  de  mef- 
feurs  maiftres  Jean  le  Jau  ,  Jérôme  du 
Four ,  Pierre  d'Amours ,  Philippe  Ja- 
bin ,  Jacques  Bellanger ,  Olivier  le  Bof- 
fu,  Denis  Rubentel  fie  plufieurs  autres 
des  confeillcrs  de,  ladide  cour ,  font  al. 
lez  au  chafteau  du  Louvre  pour  lâluer 
le  roy  ôc  luy  rendre  adions  de  grâces 
de  la  part  de  fbn  parlement.  Et  eftant 
lefdids  fieur  de  retour,  ledid  fieur  de 
Fleurya  did  &  rapporté  à  ladide  cour 
qu'il  fie  mefOeurs  députez  avec  luy  allez 
vers  le  roy  ,  leur  aefté  dicl  qu'il  n'eftoit 
encore  levé  }  qui  a  cfté  caufe  qu'ils  ont 
attendu  allez  long-temps  -,  enfin  le  fieur 
de  Bellievre  lésa  faid  entrer ,  avec  ex- 
eufes  de  ce  qu'on  les  avoit  raid  atten- 
dre ,  d'autant  que  le  roy  n'eftoit  levé  , 
lequel  ne  les  vouloit  recevoir  qu'd  ne 
fuft  habillé.  Les  a  faid  entrer  au  cabinet 
oùeftoit  led.  feigneur,  M.  le  chancelier, 
plufieurs  autres  feigneursjoù  après  avoir 
mis  un  genouil  en  terre  en  la  manière  ac- 
couftumee,  luy  adid  :  SI  R.E.  Vos  très- 
humbles  fie  très-loyaux  fiibjeds  Se  fer- 
viteurs  les  gens  de  voftre  cour  de  par- 
lement font  venus  par  devers  vous  pour 
lâluer  voftre  majefté,  vous  rendre  l'obcïf- 
fance  qu'ds  vous  doivent  comme  i  leur 
vray  naturel  fie  légitime  roy,  voustef- 


ET  PIECES 

moigner  la  joye  fie  contentement  qu'ils 
ont  de  voftre  advcncmcnt  en  voftre 
bonne  ville  de  Paris  j  duquel  quand  nous 
«onfiderons  les  moyens  ôc  le  progrez, 
nous  les  jugeons  eftre  un  vray  miracle 
de  la  main  de  Dieu,  lequel  nous  a  faid 
cette  grâce ,  après  nos  continuelles  priè- 
res &  fupplications ,  de  nous  avoir  tout 
à  un  inftant  délivrez  de  la  captivité  des 
eftrangers  fie  reduids  foubz  l'obeiflince 
de  noftre  roy ,  &  à  vous  auflï ,  lire ,  a 
faid  cette  grâce  d'avoir  non  feulement 
accreu  voftre  dignité  royalle  de  la  pof. 
feffion  du  chef -lieu  8c  ville  capitale  de 
voftre  royaume ,  mais  auffi  de  vous  avoir 
bafti  un  honneur  immortel ,  ayant  faid 
paroiftre  vos  vertus  royales  fie  clémence 
naturelle ,  defqucllcs  il  s'eft  fèrvi  comme 
d'un  excellent  infiniment  pour  parfaire 
un  fi  beau  fie  fignalc  chef-d'œuvre.  Nous 
vous  remercions  donc ,  fire ,  de  toute  la 
puiflânec  de  nos  ames ,  de  cette  heureufè 
délivrance ,  en  mémoire  de  laquelle  nous 
fera  ce  xxn.jour  de  Mars  folcmpnel  à 
perpétuité  fit  voué  au  lervice  de  Dieu 
pour  le  remercier  de  fes  grâces.  Cette 
adion  de  grâces  ,  fire  ,  nous  eft  commu- 
ne avec  tout  le  corps  de  la  ville ,  com- 
mune avec  le  refte  de  tout  voftre  roy- 
aume ,  qui  fentira  les  fruids  de  cette 
heureufe  réduction  ;  mais  il  y  en  a  une 
autre  qui  nous  touche  particullicremcnr, 
qui  eft  pour  l'honnorablc  reftabliûemcnt 
qui  fut  le  jour  d'hier  faid  de  voftre 
parlement,  par  lequel,  fire ,  vous  avez 
reconnu  la  droide  Se  fincere  intention 
de  cette  coin  paignie  au  maniement  des 
affaires  qu'elle  a  eu  en  cette  ville  de 
Paris  pendant  ces  malheureux  troubles, 
pour  le  louftcnement  fie  manutention  de 
voftre  couronne ,  lorfque  pour  la  lue- 
tueufé  abfènce  du  feu  roy  de  bonne  me* 
moire  elle  fut  contrainde,  pour  le  lieu 
qu'elle  tenoit ,  prendre  le  gouvernail  en 
main  de  cette  grande  nef,  eftant  les 
feux  de  la  fedirion  allumez  de  toutes 
parts.  Nous  vous  pouvons  aflurer ,  fire , 
que  cette  compaignie  n'y  a  rien  oublie 
de  ce  qui  luy  fut  poffible ,  avec  fi  peu 
d'audorité  qui  luy  pouvoit  refter,  pour 
confèrvqr  l'eftat  fie  couronne  de  France 
au  milieu  des  grandes  tempeftes  qui  ne 
menaccoient  rien  moins  que  l'enticrc 
éverfion  d'iceluy  -,  prenant  en  noftre  gar- 
de fie  protection  les  plus  précieux  gages 
de  voftre  royaume  ,  voftre  bonne  ville, 
voftre  palais  royal  fie  lid  de  juftice  fie  les 
loix  de  voftre  monarchie^  nous  les  avons, 
fire ,  confervez  avec  le  danger  conti- 
nuel de  nos  vies,  fie  les  vous  prefentons 

aujourd'huy 
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aujourd'huy  comme  bons  dcpofitaires  de 
Voftre  bonne  ville ,  encores  que  pafle  fie 
dcsfaicle  par  la  longue  maladie ,  toute 
fois  en  voyc  de  plaine  fanté  fie  d'eftre 
remue  en  fon  ancienne  beauté  &  Iplen- 
deur  par  voftre  prefence  j  voftre  lit  de 
juftice  en  fon  entier  ,  auquel  nous  ef- 
perons  en  bref  vous  voir  feoir  en  voftre 
majefté  royalle}  les  loix  fondamenta- 
bles  de  noftre  royaume ,  &mefmement 
laloy  falique  ,  laquelle  à  ce  grand  coup 
d'eftat  pratiqué  par  les  Efpaignolsnous 
avons  confervée ,  oppofans  roidement  Se 
virillcmcnt  tout  ce  que  Dieu  nous  avoir 
donne  de  force  fie,  d'autorité  à  ces 
defleins ,  avec  le  péril  quafi  tres-évident 
de  nos  vies,  pour  leurarrachcrdcs  mains 
voftre  couronne  qu'ils  avoient  ja  envahie 
par  efpcrancc.  Nous  fçavons,  firc,  que 
nos  actions  journellement  forcées  fie  con- 
traintes de  ployer  foubz  la  fureur  du 
peuple ,  donnoient  matière  fie  fubjet  de 
calomnier  nos  bonnes  intentions,  fi  vof- 
tre prudence  finguliere  accompagnée  de 
voftre  bonté  &  clémence  naturelle  n'euft 
pénétré  jufques  au  profond  d'kclles,8e 
par  ce  beau  fie  favorable  edicl  de  refta- 
bluTcment  reconnu  leur  droiture  fie  fin- 
cerné  ,  icclles  approuvées  &  reconnus 
les  gens  de  voftre  parlement  pour  vos 
bons  &  loyaux  fervitcurs.  C'cft  ,  firc  , 
la  féconde  &  plus  particulière  action  de 
grâces  que  nous  avons  à  faire  à  voftre 
majefté  ,  Se  la  remercions  très-humble- 
ment de  ce  bien  Se  honneur  ,  vous  fup. 
pliant  maintenir  tousjours  cette  com- 
pagnie de  voftre  parlement  en  vos  bon- 
nes grâces  ,  comme  nous  prions  de  tout 
noftre  cœur  la  bonté  divine  vous  faire 
régner  longuement  &  en  toute  profperi- 
cé  fur  ce  grand  royaume ,  défi rant  qu'elle 
nous  face  la  grâce  de  vous  y  fervir  à 
fon  honneur,  voftre  contentement  Se 
bien  gênerai  de  tous  vos  fubjets.  SUR 
CE  LE  ROY  a  rcfpondu  que  il  avoit 
grand  contentement  de  ce  que  l'cxcca. 
fion  Se  l'entrée  defadite  ville  a  efté  fi 
doulcement  faite  ,  ayant  tousjours  ap- 
préhendé que  les  gens  de  guerre  qu'il 
a  efté  contraint  d'amener  avec  luy  ne 
feulent  quelque  defordre  ,  comme  il  de- 
firoit  en  tout  foulaget  fes  bons  fubjets  } 
&  ncantmoins  que  luy  8c  nous  debvions 
reconnoiftre  que  le  tout  avoit  efté  con- 
duit par  la  bonté  de  Dieu,  qui  y  avoit 
plus  opéré  que  les  hommes  ;  Se  qu'il  avoit 
iffez  expérimenté  Se  connu  que  la  cour 
de  parlement  avoit  apporté  toute  affec- 
tion a  fon  fervice ,  encore  que  l'injure 
du  temps ,  en  euft  peu  deftourner ,  prianc 
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foft  parlement  de  tousjours  continuer  en  » 

cette  mefme  volonté.  a*.  i5y*. 

Et  fur  ce  font  venus  en  ladite  cour 
les  (leurs  de  Bel  lièvre  Se  de  Pont-carré 
confeillers  au  confeil  d'eftat,  lequel 
fieur  de  Bellievre ayant  offert  à  la  cour» 
tant  en  gênerai ,  que  particulier ,  tout 
plaifir  &  fervice,  a  efté  remercié  par 
ledit  de  Fleury  de  la  part  de  ladite 
cour,  Se  de  ce  qui  fe  palla  le  jour  d'hier 
au  reftabliflèmcnt  du  parlement ,  com- 
me citant  provenu  de  Ion  bon  confeih 
Et  quelque  peu  après  font  arrivez  mon- 
fieurlc  chancellier  fie  le  fieur  d'O  gou- 
verneur de  l'Iflc  de  France,  lefqucls 
enfemble  avec  les  autres  feigneurs  cy- 
devant  nommez,  fâchant  que  le  roy 
eftoit  à  la  Ste  Chapelle  ,  font  partis  de 
la  chambre  dudit  parlement  environ 
les  dix  heures  du  matin ,  ledit  fieur 
chancellier  marchant  devant  Se  ledit 
fieur  d'O  a^ec  luy ,  lefdits  ficurs  de 
Bellievre  Se  de  Pont-carré  après  ,  Se 
après  eux  lefdits  fieurs  maiftres  des  re- 
queftes  &  confeillers  de  ladite  cour 
revcftus  de  leurs  robbes  8c  chaperons  ♦ 
rouges ,  fie  font  allez  à  ladite  Ste  Cha- 

(>elle  où  le  roy  les  attendoit  j  de  laquelle 
edit  feigneurfie  les  fieurs  prélats  Se  gen- 
tilshommes qui  l'accompagnoient ,  en- 
femble lefdits  fieurs  cy-devant  nom- 
mez ,  Se  les  autres  corps  fie  compagnies 
font  partis  Se  alîifté  â  ladite  proceflîon 
qui  s'eft  faite  de  ladite  Ste  Chapelle 
par  dcflùs  les  ponts  aux  Changeurs  fie 
de  N.  D.  en  l'eglife  de  Paris ,  où  oul- 
tre  les  reliques  des  paroifiès ,  ont  efté 
portez  le  tableau  S.  Sebaftien  fie  le  chef 
S.  Phclippes  de  l'eglife  de  Paris ,  fie  la 
croix  de  vitoirc ,  la  vraye  croix ,  le  cha- 
peau d'efpincs  fie  le  chef  S.  Louis  de  la 
Ste  Chapelle,  l'evcfque  de  Langres  fai- 
fant  l'office,  lequel  acelebrélamefiecn 
ladite  eglife  de  Paris. 

Les  trrtfls  &  décrets  du  forlemm  de  U 
liyu  déclarés  nuls  ejrc. 

DU  Mercredy  xxx.  Mars.  La  cour 
ayant  dez  le  xn.  jour  du  mois  de 
Janvier  dernier  interpellé  le  duc  de 
Mayenne  de  reconnoiftre  le  roy  que  Dieu 
fie  les  loix  ont  donné  au  royaume  fie 
procurer  la  paix ,  fans  qu'il  y  aye  voulu 
entendre ,  empefthe  par  les  artifices  des 
Efpaignols  fie  leurs  adherans ,  fie  Dieu 
ayant  depuis  par  fa  bonté  infinie  déli- 
vré cette  ville  de  Paris  des  mains  des 
eftrangers  je  réduite  en  l'obéifiancc  de 
fon  roy  naturel  &  légitime  r  après  avoir 
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folemnellement  rendu  grâces  à  Dieu  de  hommes  dégradez  de  noblcflècc  dccla- 


A».  »/»«.  cet  heureux  fuccez^  voulant  employer  rez  roturiers  eux  Scieur  poftenté ,  de 
l'audorité  de  la  juftice  fouveraine  du  confifeation  de  corps  Scbiens ,  razement 
•  royaume  ,  pour ,  en  confervant  la  reli-  &  démolition  des  villes,  chafteaux  8c  pla- 
gion  Catholique  ,  apoftolique  &  Romai-  ces  qui  feront  rcr'radaircs  au  comman- 
ne,  empclcher  que  foubz  le  faux  pre-  dénient  &  ordonnance  du  roy  $  a  cafte 
texte  d'icelle  les  eftrangers  ne  s'empa-  &  révoque ,  caflè  8c  révoque  tout  ce 
rent  de  l'cftat,  8c  rappellant  tousprin-  qui  a  elle  raid ,  arrelté  8c  ordonné  parles 
ces,  prélats,  feigneurs,  gentilshommes,  prétendus  députez  de  l'aflcmblcc  tenue" 
&  autres  fubjeds  à  la  grâce  &  clémence  en  cette  ville  de  Paris  foubz  le  nom 
-du  roy  8c  à  une  générale  reconciliation,  d'eftats  généraux  de  ce  royaume  ,  corn, 
réparer  ce  que  la  licence  des  guerres  me  nul  8c  faict  par  perfonnes  prinfes, 
civiles  a  altère  de  l'audorité  des  loix  choifics  8c  pratiquées  pour  la  plupart  tur 
&  fondement  de  l'eftac ,  droits  8c  lion-  les  factieux  de  ce  royaume  8c  partilans 
neur  de  la  couronne  -t  la  matière  mile  de  l'Efpagnol,  &  n'ayant  aucun  pouvoir 
en  délibération  en  ladide  cour  ,  tou-  légitime  j  faid  deftenics  auxdids  prê- 
tes les  chambres  aflèmblées ,  a  dkcjla-  tendus  députez  de  prendre  cette  qua- 
re'  et  déclare  tous  arrefts  ,  décrets,  lité  8c  ne  plus  s'aftcmbler  en  cette  ville 
ordonnances  8c  fermens  donnez,  faid  ou  ailleurs,  à  peine  d'eftre  punis com- 
8c  preftez  depuis  le  xxix.  jour  de  De-  me  perturbateurs  du  repos  public  Se  cri- 
cembre  m.  d.  lxxxviii.  au  préjudice  minels  de  leze  majefte ,  &  enjoind  a 
de  l'audorité  de  nos  roys^Sc  loix  du  ceux  defdids  prétendus  députez  qui  font 
royaume  nuls  8c  extorquez  par  force  8c  encore  de  prefent  en  cette  ville  de  Pa- 
violence  ,  8c  comme  tclsa révoquez, caf-  ris,  de  fe  retirer  chacun  en  leurs  mai- 
fez  8c  adnullez,  8c  ordonne  qu'ils  de-  fons  pour  y  vivre  foubz  l'obcillànce  du 
meureront  abolis  8c  fupprimez  ,  8c  par  roy  8c  y  faire  le  ferment  de  fidélité  par- 
cfpecial  a  déclaré  8c  déclare  tout  ce  devant  les  juges  des  lieux  j  a  auili  or. 
qui  a  elle  faict  contre  l 'non  neur  du  feu  donné  8c  ordonne*  '/tfam/kfi 
roy  Henry  III.  tant  de  fon  vivant ,  que  à  Toccafion  d'iceux,  ceflè-  f1'"  Sue 


depuis  fondecez,  nul ,  8c  faict  defrén-  ront,  8c  au  heu  d'icellcs  fera  à  perpe-  d^S"" 

fes  a  toutes  perfonnes  de  parler  de  fa  tuité  folemnifé  le  xxn.  jour  de  Mars, «bniti 

mémoire  autrement  que  avec  tout  bon-  8c  audict  jour  faideprocemon  générale  ^ * 

neur  8c  re/pect  j  Se  oultre  ordonne  qu'il  en  la  manière  accoutumée  ,  où  atfîftera 

fera  informé  du  dereftable  parricide  ladide  cour  en  robbes  rouges ,  en  me- 

commis  en  fa  perfonne  8c  procédé  ex-  moire  8c  pour  rendre  grâces  à  Dieu  de 

traordinairement  contre  ceux  qui  s'en  l'heureulè  délivrance  8c  réduction  de 

trouveront  coupables  j  a  ladide  cour  ladide  ville  en  l'obciflancc  du  roy.  Et 

révoqué  8c  révoque  le  pouvoir  cy-de-  afin  que  perfonne  ne  puillè  prétendre 

vant  donné  au  duc  de  Mayenne  (oubz  caufe  d'ignorance  de  ce  p relent  arreft, 

la  qualité  de  heutenant  gênerai  de  Tcf-  a  ordonné  8c  ordonne  qu'il  feralcu8c 

tat  8c  couronne  de  France  -,  faict  def-  publié  à  fon  de  trompe  8c  cry  public 

férues  à  toutes  perfonnes ,  de  quelque  par  tous  les  carrefours  de  cette  ville  de 

errât  8c  condition  qu'ils  l'oient,  de  le  Paris,  leu  8c  public  en  tous  les  lièges  de 

reconnoiftre  en  cette  qualité ,  Iuypref-  ce  reftort  ^  8c  â  cette  fin  fera  imprime 

ter  aucune  obeïflance ,  faveur ,  confort,  8c  envoyé  a  la  diligence  du  nrocureur 

ayde  ,  à  peine  d'eftre  punis  comme  cri-  gênerai  du  roy  à  tous  lès  mbftituts  , 

minels  de  leze  majefté  au  premier  chef  j  auxquels  elle  a  enjoinct  de  tenir  la  main 

fur  les  mefmes  peines  en joind  audid  duc  d  l'exécution  d'icclluy  8c  en  certiificr  la- 

de  Mayenne  8c  autres  princes  de  la  mai.  dide  cour, 
fon  de  Lorraine  ,  de  reconnoiftre  le  roy 

Henry  IV,  de  ce  nom  roy  de  France  Serment  des  advocats  tjr  froments. 
pour  leur  roy  8c  fou  verain  feigncur,8c  luy 

rendre  l'obeïûance  8c  fervice  deubz,  8c  T*\  U  Jeudy  dernier  Mars.  Les  advo- 

à  tous  princes  ,  prélats, feigneurs,  gen-  cats  8c  procureurs  continuez  en 

tilshommes  ,  villes,  communautez  8c  leurs  charges  par  l'arrcft  donné  le  jour 

particuliers,  de  quitter  le  prétendu  parti  d'hier ,  ont  prefté  fuivant  iceluy  le  fer- 

de  l'union  duquel  ledid  duc  de  Mayenne  ment  dont  la  teneur  s'enfuit  :  NOUS 

s'eftoit  faid  chef,  8c  rendre  au  roy  fer-  advocats  8c  procureurs  en  la  cour  de 

vice,  obeïflance 8c  fidélité  ,  à  peine  d'ef-  parlement ,  qui  par  cy-devant  avons  ef- 

rrelefdids princes,  feigneurt  8c  gentils-  te  contrainds  de  demeurer  &  exercer 

nos 
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nos  charges  &  cftats  en  la  ville  de  Pa- 
ris ,  combien  que  par  les  lettres  paten- 
tes le  roy  ait  interdid  ladide  cour ,  fie 
qu'il  ayt  cfté  defrendu  d'exercer  nofdic- 
tes  charges  j  neantmoins  ayant  plcû  au 
roy  par  fa  bonté  &  clémence  nous  vou- 
loir conferver  en  nos  biens ,  charges  fie 
cftats  ,  jurons  fie  acteftons  devant  Dieu 
&  fur  les  faindz  Evangiles  ,  que  nous 
recognoiflons  de  cœur  fit  d'affection  pour 
noftre  roy  Se  prince  naturel  fie  légitime 
Henry  quatrième  roy  de  France  fie  de 
Navarre  à  prefent  régnant.  Promettons 
à  S.  M.  fur  nos  vies ,  oiens  fie  honneurs, 
de  luy  garder  la  foy  &  loyauté  avec 
toute  révérence  êc  parfaide  obéi/Tance, 
&  pour  la  confervation  de  fa  perfon- 
ne,  de  fon  eftat  &  couronne  ,  Scmefmc 
de  cette  ville  de  Paris  foubz  fon  audo. 
rite  fie  commandement  ,  expofer  noz 
vies  &  biens  pour  fon  1er  vice  &  manu- 
tention de  fon  eftat.  Promettons  en  ou- 
tre de  n'avoir  jamais  communication, 
praticques  &  intelligences  avec  ceux  qui 
le  font  élevez  en  armes  contre  S.  M.  & 
tous  autres  qui  fe  pourroient  eflever  cy- 
après  ,  que  nous  déclarons  ennemis  de 
l'eftatfie  lesnoftres  particuliers.  Renon- 
çons à  toutes  ligues,  fermens  &  aflo- 
ciations  que  nous  pouvons  avoir  cy-de- 
vant ,  à  l'occafion  de  la  malice  du  temps, 
faides  contre  fie  au  préjudice  de  cette 
prelênte  déclaration.  Rcconnoifiant  en, 
toute  humilité  avoir  receu  à  grâce  fpc- 
ciale  la  bonté  &  clémence  dont  il  a  plcû 
à  S.  M.  d'ufer  envers  nous  j  dequoy  nous 
luy  rendons  grâces  très-humbles  :  fup- 
pliant  le  Créateur,  de  toutes  nos  affec- 
tions ,  de  nous  le  conferver  longuement 
fie  heureufement,  fie  luy  donner  vidoire 
fur  fes  ennemis.  Pour  tefmoignage  de 
quoy  nous  nous  fommes  particulièrement 
foubz-fignez.  Faid  en  parlement  le  der- 
nier jour  de  Mars  m.  d.  xciv. 

La  bibliothèque  de  U  reine  Catherine 
jointe  à  celle  dm  réf. 
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,  XJ  Mercredy  xvu.  Aouft.  Veûcs 
par  la  cour  lettres  patentes  du  roy 
données  au  camp  devant  Laon  le  14. 
Juin  dernier,  par  lefqucllcs  ledid  fei- 
gneur  veut&eordonne  que  tous  les  anciens 
exemplaires  Hébreux,  Grecqs ,  en  Latin 
6c  en  François,  Italien  fie  autres ,  trou- 
vez entre  les  meubles  de  la  deffunde  roy- 
ne  mère  des  roys  les  predeccflèurs .... 
ibient  mis  es  mains  du  heur  d'Emcry  con- 
feiller  d'eftat ,  que  ledid  feigneur  a  choi- 
fy  fie  nommé  pour  maiftre  de  fa  librai- 
Tmt/I.  Part.  III, 


ÀTIVES.  ij 

rie,  qui  le  prendra  par  inventaire;.  .•  •  

Cour  demeurer  le  trefor  uny  auxmcu-  Àh.  ij>4. 
les  de  la  couronne  de  France.  Requiifte 
prclêntée  à  lad.  cour  par  les  créanciers  de 
ladide  deffunde  royne ,  afin  d'eftre  re-  • 
ceus  oppofans  à  la  vérification  defdicles 
lettres. ...  ladicte  cour  a  ordonne 
fie  ordonne  que  lefdides  lettres  feront 
regiftrées  au  greffe  d'icclle,  pour  eftre 
la  bibliothèque  tranfportce  avec  celle 
du  deftund  roy,  fans  aucune  innovation 
ou  dérogation  des  droids  fie  hypote- 
ques  defdids  créanciers  j  lclquels  non- 
obftant  ledid  tranfport  demeureront  en 
leur  force  fie  vertu. 

Amfi  mm  fmjet  des  pièces  de  theatrt 
des  collèges. 

DU  Mardy  xxm.  Aouft.  Ce  jour^ 
fur  ce  qui  a  efte  rapporté  à  la  cour 
que  par  la  ville  a  efte  mis  des  affi- 
ches, pour  eftre  demain  au  collège  des 
Capettcs  joué  une  tragédie  fie  comédie 
intitulée  la  tragédie  de  Chtlpettc  roy  de  t  ron- 
ce ,  fécond  dm  nom  j  le  principal  du  col- 
lège mandé ,  qui  a  amené  Louis  Léger 
l'un  des  premiers  regens  du  collège ,  le- 
quel a  prefenté  à  la  cour  le  cahier  de 
ladide  tragédie  en  vieux  François  }  lec- 
ture faide  du  prologue  d'icelle  ,  fie  fur 
ceouy  ledid  Léger  en  eftre  l'authcur: 
ouy  aufly  le  procureur  gênerai  du  roy 
en  fes  conclurions  :  la  cour  ordonne 
que  ledid  Léger  fera  prefentement  me- 
né fie  conduid  en  la  conciergerie  du  pa- 
lais ,  pour  eftre  ouy  fie  interrogé  fur  le 
contenu  audid  cahier ,  rcfpondre  à  telles 
conclurions  que  ledid  procureur  gênerai 
du  roy  pourra  prend  rc,fie  eftre  contre  luy 
procédé  ainfy  que  de  raifon.  A  faid  ÔC 
faid  inhibitions  fie  deffènfes  au  princi- 
pal du  collège  de  faire  ou  fouffrir  jouer 
ce  qui  a  efté  affiché  par  la  ville.  Et 
outre  ordonne  que  le  prefent  arreftfera 
fignifié  au  redeur  de  l'univcrfité  ,  par 
lequel  deftences  font  faides  aux  princi- 
paux fie  regens  des  autres  collèges  de 
faire  reciter  publiquement  aucunes  tra- 
gédies ni  comédies ,  fans  les  avoir  préa- 
lablement communiquées  au  procureur 
gênerai  du  roy. 


Réparation  dm  font  mm 


SU  Lundy v. Septembre. Veùës par 
la  cour  les  lettres  patentes  du  roy 
■es  à  Paris  le  16.  Aouft  dernier  , 
par  lefquelles  ledid  feigneur  veult  fie  or- 
donne que  de  la  fomme  de  ûx  mil  cf- 
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i6  PREUVE! 

.-  eus ,  i  laquelle  montent  les  deniers  du 

Au.  1/94.  nouveau  bail  faitt  des  mailons  fie  forges 
du  pont  au  Change,  il  en  Toit  payé  à 
Charles  Marchant  entrepreneur  des  ré- 
parations fie  baftimens  dudid  pont  la 
Tomme  de  1178.  efeus  38.  folz }  fie  pour 
le  furplus  de  fon  deûb  montant  douze 
mil  e/cus ,  il  luy  en  foit  pafle  &  confti- 
tué  rente  à  rai  (on  du  denier  douzefur 
les  deniers  de  tailles,  aides  &  autres  de- 
niers ordinaires  &  extraordinaires  de  la 

généralité  de  Paris  ladicte 

c  o  v  R.  a  ordonné  &  ordonne  quelef- 
di&es  lettres  fie  pièces  y  attachées  feront 
communiquées  aux  prevoft  des  mar- 
chands fie  efchevins  de  cette  ville  de  Pa- 
ris j  pour  ouy  fur  ce  leur  advis ,  ordon- 
ner ce  que  de  raifon. 

Partie  de  la  fUce  des  Tourntiïet  donnée 
am  fieur  de  Rofny. 

DU  xv.  O&obrc.  Veûcs  par  la  cour 
les  lettres  patentes  du  roy  données 
à  Senlis  au  mois  de  Mars  dernier  ,  par 
lesquelles  ledi&  feigneur  donne  fie  oc- 
troyé à  meflîre  Maximilien  de  fiethune 
chevalier  fieur  de  Rofny  la  place,  def- 
molitions  fie  baftimens  que  le  deffunct 
roy  Henry  troificme  avoit  faicl  faire 
aux  Tournelles  vers  la  couture  Ste  Ca- 
therine ladicte  cour  a  ordonné 

&  ordonne  que  vifltation  fera  fai&e  de 
la  maifon  8c  baftimens  mentionnés  ef- 
diéres  lettres,  fie  procédé  à  l'évaluation 
de  la  valeur  de  la  place  ôc  du  proffiéb  qui 
eu  peult  revenir  au  domaine  du  roy  par 
gens  à  ce  connoùTans  qui  feront  pris  d'of- 
fice i  pour  ce  fait*  fie  rapporté  ordonner 
ce  que  de  raifon. 

airrefi  entre  les  fattieujc  revenus  à 
Paris. 

DULundyxxiv.  Octobre.  Ce  jour, 
fur  ce  qui  a  cfté  propofé  à  la  cour 
que  aucuns  des  plus  factieux ,  qui  ont 
efté  chaffez  de  cette  ville,  font  de  re- 
tour, fie  fc  trouvent  en  leurs  quartiers 
<ans  permiffion  de  retourner,  a  efté  en- 
joins à  Dcfcofte  huiffier  d'icelle  prefen- 
temenc  advenir  les  prevoft  des  mar- 
chands fie  efchevins  de  fe  trouver  de- 
main céans  fëpt  heures  du  matin  preci- 
fement. 


ET  PIECES 

Le  roy  retient  U  gouvernement  de  Paris 
après  U  mort  du  fieur  £0. 

DU  xxv.  Octobre.  Ce  jour  la  cour 
advertie  que  le  roy  failoit  cet  hon- 
neur à  cette  ville  d'en  vouloir  retenir 
le  gouvernement  fie  de  l'Ifle  de  France, 
a  arrefté  d'en  aller  remercier  ledict 
feigneur,  fie  à  cette  fin  député  avec 
meilleurs  les  prefidens  maiftres Jacques 
Brifard,  Efticnne  de  Fleury,  Philbert 
de  Turin  fie  autres ,  enfemblc  les  gens  du 
roy. 

InjonHion  touchant  U  recherche  des  faBieux 
ejf  la  garde  des  pertes. 

DU  Mardy  xv.  Novembre.  Ce  jour 
les  prevoft  des  marchands  fie  efche- 
vins de  cette  ville  de  Paris  mandez, 
après  qu'il  leur  a  efté  rcmonftré  par 
M.  le  premier  prefident  de  Thou  que 
les  portes  ne  s'ouvrent  que  après  huicl 
heures  du  matin  ,  qm  eftoultre  la  hon- 
te, une  incommodité  pour  les  pauvres 
gens  des  champs  ,  qui  apportent  leurs 
denrées  j  fie  davantage  ,  qu'il  n'a  efté 
pourveua  ce  qu'il  luy  réuft  dernièrement 
reprefenté  ,  que  une  infinité  de  Sédi- 
tieux chaffez  par  le  commandement  du 
roy,  font  retournez  fie  retournent  cha- 
cun jour  j  ce  qui  importe ,  tant  pour 
la  feureté  de  la  ville ,  que  pour  le  mau- 
vais exemple  fie  mépris  de  la  juftice  ■>  fie 
que  fur  ce  ilz  ont  di£t ,  parlant  Nerec 
l'un  defdiih  efchevins  en  l'abfcncc  du 
rcvoftdes  marchands,  qu'ils  obéiront 
ce  qui  fera  ordonné  par  les  colonels 
pour  le  regard  des  gardes  ,  fie  pourvoi- 
ront au  defordreau  mieux  qu'il  leur  fera 
poffible ,  provenant  à  leur  advis  de  ce 
que  le  peuple  eft  fort  froid  d'aller  aux 
gardes  5  fie  ne  tient  aux  capitaines ,  qui 
font  fonner  le  tambour  à  fept  heures  du 
matin  pour  y  aller.  Quant  a  ceux  qui  ont 
cfté  chaffez  de  cette  vflle,n'en  feavent  au- 
cun de  retour  $  fie  font  prefts  d'obéir  fie 
faire  exécuter  ce  qui  fera  ordonné  par 
la  cour.  Sur  ce  leur  a  efté  enjoinA  faire 
perquifition  des  recognus  factieux, tels 
jugés  par  le  roy,  retournés  en  cette  vil- 
le fans  permiffion  $  fie  à  cette  fin  mander 
les  quarteniers ,  à  ce  que  commande- 
ment leur  foit  faict  devuider  s  fie  à  faute 
de  ce  ,  faire  emprifonner  -f  fie  au  furplus 
de  pourveoir ,  en  ce  qui  eft  de  leur  pou- 
voir, à  la  feureté  de  la  ville,  repos  fie 
tranquillité  des  habicaas  d'icelle. 

Antoine 
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l'œil  à  ce  qu'il  n'y  foie  commis  âulcuné 


D 


SEfir'ees  lieutenant  gênerai  femr  k  faulte  au  demoliûement  des  meubles  qui  A  *' 1  x*  h 

roy  i  Paris.  reftent ,  ainfy  que  par  ledid  lieutenant 

civil  fera  advifé  :  ce  qui  a  efté  faid  en* 

U  Lundy  v.  Décembre.  Veù  par  la  tendre  au  lieutenant  civil  d  l'inflant  man- 

cour ,  les  grand  chambre ,  cournelle  dé.  Oulcre  le  procureur  gênerai  du  roy 

fiedel'edidaflemblées,  les  lettrespaten-  a  efté  chargé  faire'  fçavoir  à  monfieur 

tesdu  roy  données  à  S.  Germain  en  Laye  le  cardinal  de  Gondy  evefque  de  Paris , 

le  iz.  Novembre  dernier  parlefquel-  que  la  cour  trouve  bon  qu'il  face  ad- 

les  ledicl  feigneur  eftablit  fon  lieutenant  vertir  les  curez  qu'ilz  fe  mettent  en  prie- 

gênerai  en  la  ville  fie  cité  de  Paris ,  fie  res  aux  paroûTes  ,  en  attendant  que  de- 

par  tout  le  gouvernement  de  l'Ifle  de  main  la  cour  en  délibère. 
France  qu'il  a  retenu  en  les  mains,  mef- 

lire  Anthoine  d'Eftrces  confeillcr  du  roy  ProctlBon  tfiabUe  en  mémoire  de  la  reduflion 
en  fon  confeil  d'eftat,  chevallier  defes  nouvelle  de Paris. 
ordres  &  capitaine  de  cinquante  hom- 
mes d'armes  de  les  ordonnances,  auquel  TTX  U  Lundy  xx.  Mats.  Le  procureur 
il  a  donné  plein  pouvoir ,  autorité  fie  «L'  gênerai  du  roy  ayant  did  que  les 
mandement  fpecial  de  foy  employer  fie  prévoir,  des  marchands  fie  efchevins  ef- 

vacquer  pour  luy  en  fon  abfencc&c   toient  au  parquet  venus  parler  d  la  cour  j 

Voulant  ledid  feigneur  que  ledid  impe-  iceux  prevoft  fie  efchevins  mandez  ,  a 

trant  foit  reccu  &  fe  puiïïe  trouver  en  did  ledid  prevoft  qu'ils  auraient  efté 

ladicte  cour,  chambre  des  comptes  fie  advertisque  la  cour  avoit  advifé  défaire 

cour  des  aydes  avec  feance  fie  voix  deli-  une  proceffion  pour  la  réduction  de 


Paris  j  eftoient  venus  pour  fçavoir  les 
cérémonies  que  la  cour  vouloit  garder, 
fie  recevoir  les  commandemens.  M.  le 
premier  prefidenr  a.  rcipondu  que  fui- 
vant  l'arreft  donné  pour  rendre  grâces 
d  Dieu  de  l'heureufe  réduction  en  l'o- 
beiflance  du  roy  de  fa  bonne  ville  de 
Paris ,  elle  avoit  arrefté  proceffion  gc- 


berative ,  en  la  mefme  forme  fie  manière 
que  les  gouverneurs  fie  lieutenans  géné- 
raux de  cettedide  ville  fie  lfle  de  France 
ont  accouftumé  ,  pour  y  délibérer,  con- 
sulter fie  advifêr  des  affaires  qui  pour- 
raient fubvenir  fiec   ladicte 

cour,  a  ordonné  fie  ordonne  que  lef- 
dides  lettres  feront  regiftrées  és  regif- 

tres  d'icellc  ,  pour  jouir  par  l'impétrant  nerale  Mercredy  prochain \  encores  qu'il 

de  l'effed  fie  contenu  en  icelles  fiec.  ne  foit  des  jours  qu'elle  ayt  couftume 

venir  céans, pareeque  c'eftoit  le 21.  du 

Les  fonts  de  Paris  en  danger ,  four  la  mois  que  fe  feift  ladide  réduction  j  fie 

crue  des  eaux.  s'aflèmbleroit  céans  avant  lepe  heures , 

Dpour  aller  d  l'egUfe  Noftre  Dame ,  8e 

UMardy  xiv.  Mars.  Cejour,aprés  de  là  aux  Anguftins,  afin  que  les  gens 

avoir  délibéré  fur  ce  quelelieute-  d'eglifè  cuflcnt  temps  défaire  lefervicc 

nant  civil  en  la  prevofté  fie  vicomté  de  accouftumé  anx  eglifes. 
Paris  a  remonftré  ,  que  la  creui!  des 

eauès  eft  telle  qu'il  y  a  péril  éminent  Jufie  Ziffe  invité  À  venir  enfeigner  a 

aux  ponts  S.  Michel,  Petit-pont,  au  Paris. 
Change  fie  aux  Mulhiers ,  qu'il  avifîtez 

fie  faid  voir  par  le  maiftre  des  œuvres ,  T"\  U  Vendredy  dernier  Mars.  Au  fur- 

lequel  aurait  ja  commandé  auxhabitans  U  plus  M.  le  premier  preûdent  a  did 

vuider,  mais  en  font  difficulté}  dont  a  aufdids  efchevins  qn'après  le  fervice, 

voulu  advenir  la  cour ,  d  ce  qu'elle  or-  lorfque  le  confeil  fera  afïèmblé  ,  ilz 

donne  par  fa  prudence.  Oy  fur  ce  le  pro-  foient  préparez  de  parler  de  chofê  pour 

cureur  gênerai  du  roy  fie  ledid  maiftre  laquelle  il  ne  craint  eftre  refufé  ,  qui 

des  œuvres,  qui  a  certifié  le  péril émi-  eft  de  donner  aflurance  de  payement 

nent ,  fie  n'y  avoir  autre  moyen  d  pre-  de  fîx  cens  efeus  d'appointement  accor- 

fent ,  fînon  pour  fauver  les  perfonnesles  dés  pour  faire  venir  Lipfius  en  cette  ville 

faire  vuider  :  ladicte  cour,  a  ordonné  inftruire  lajeunefle,  a  prendre  furies 

fie  ordonne  que  commandement  fera  rentes  cy-devant  données  aux  Jefuites. 

faid  aux  habitans  defdids  ponts  d'en  A  qui  ilz  ont  did  qu'ilz  ont  feulement 

vuider  en  corps  fie  en  biens  incontinent,  craint  la  confequence ,  en  ce  qu'on  de- 

d  peine  de  conHfcation.  Et  neantmoings  mande  la  préférence  par  efeript  j  neane- 

y  fera  commis  perfonnes  ,  pour  avoir  moings  fe  difpofoient  d  la  volonté  de  1* 

Tenu  II.  Part.  III.  '~                         D  ij 
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  cour  en  chofe.  fi  utile  fie  proufficablcau 

*«•  '«fi-  public. 

Z*  p«n«  <fc  C«tf*  lieutenant  général  four 

la  roy  k  Paris. 

DU  Mardy  xxm.  May.  Ce  jour, 
après  avoir  veu  par  la  cour  ,  les 
çrand  chambre  8c  tournelle  d^celle  al- 
lemblées ,  les  lettres  patentes  du  roy 
données  à  Fontainebleau  le  17.  de  ce 
mois ,  par  lclquelles  ledid  léigneur  or» 
donne  Se  eftablit  fon  lieutenanc  gênerai 
en  la  ville  Se  cité  de  Paris  meflire  Fran- 
çois de  Bourbon  prince  de  Conty,avec 
le  pouvoir  y  mentionné.  Requeftcpre- 
fentéc  à  ladide  cour  par  ledid  prince  de 
Conty,  tendant  à  fin  de  verirication  def- 
dides  lettres.  Conclufions  du  procureur 
gênerai  du  roy.  La  matière  mifeen  dé- 
libération: LADicTi  cour,  a  arrefté 
&  ordonné  que  lefdides  lettres  feront 
leûifs,  publiées  Se  regiftrées  ésregiftres 
d'icelle ,  pour  jouir  par  Iedicl  feigneur 
prince  de  l'effèd  &  contenu  enicelles  j  & 
combien  qu'il aytprelèntc  requefte  afin 
de  vérification ,  le  procureur  du  roy 
demeurera  lêul  requérant  en  l'audience 
fut  la  ledure  d.s  lettres  :  ce  qui  a  efté 
faid  entendre  audid  procureur  gênerai 
pour  ce  mandé. 

DU  Mardy  xxx.  May.  Ce  joureft 
venu  en  ladide  cour  M.  le  prince 
de  Conty,accompagnc  du  ficur  d'Eftreez 
lieutenant  au  gouvernement  del'lflede 
France ,  Se  de  Laoglois  con- 

cilier fie  maiftre  des  requefte*  ,s  prevoft 
des  marchands  -y  lefquelz  ayans  pris  pla- 
ce :  feavoir  ledid  feigneur  prince  au -def- 
fus  des  maiftres  des  requeftes  Se  confeil- 
lers  ,&  après  luy  ledid  d'Eftreez  ,  Se  le- 
did Langlois  en  fon  rang  de  maiftre  des 
requeftes  >  ledid  feigneur  prince  a  did 
qu'il  eftoit  venu  faluer  la  cour  Se  la  re- 
mercier de  ce  qu'elle  a  vérifié  fon  pou- 
voir à  luy  donne  par  le  roy  en  cette  vil  le. 
A  quoy  luy  a  efté  refpondu  par  mon- 

fieur  le  prefident  Seguicr  8cc  Et 

ledid  fieur  d'Eftrées  did  qu'il  avoir  pour, 
fui  la  verificacion  des  lettres  de  lieute- 
nant, que  la  cour  luy  avoir  accordé, 
dont  l'occaiîon  ne  s'eftoit  pluftoft  pre- 
fentee  pour  la  remercier ,  ce  qu'il  faifoit 

ficc  Ledid  prevoft  des  M.  did  que 

le  roy  Puvoit  chargé  de  raire  entendre 
à  la  cour  6c  autres  compagnies  que  fon 
intention  eltoit  que  M.  le  pnnee  de  Con- 
ty ruifc  obey  comme  Ùl  propre  perfonne 

«te 
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Règlement  centre  les  affemblèes  &  diverti/- 
femem  de  omit. 

DU  Samcdy  xxvi.  Aouft.  Sur  la 
remonftrance  faideà  la  cour  par 
le  procureur  gênerai  du  roy ,  des  inib- 
lences  qui  le  commettent  en  cette  ville 
de  Paris  &  fauxbourgs  d'icelle  par  au- 
cunes perfonnes ,  qui  au  mépris  des  or- 
donnances &  arrefts  s'aflemblent  de  nuit, 
Se  vont  à  heures  indues,  les  unes  avec 
inftrumens  de  mufique ,  les  autres  avec 
armes,  au  fcandalc  du  public  fie  incom- 
modité des  habitans  :  la  cou  a.  a  faid 
Se  raid  inhibitions  fie  deffènfes  à  toutes 
perfonnes ,  de  quelque  qualité  &  condi- 
tion qu'ils  foient ,  de  s'allèmbler  &  aller 
en  troupes  par  les  rues  de  cette  ville  Se 
fauxbourgs  de  Pans,y  porter  luths ,  man- 
dolles  Se  autres  inftrumens  de  mufique,  & 
fur  quelque  prétexte  que  ce  fait  aller  de 
nuit,  à  peine  de  la  hart.  A  cnjoincl  & 
enjoind  aux  habitans  de  cette  ville  fie 
fauxbourgs  de  Paris  fie  tous  autres  fe  re- 
tirer au  loir  en  leurs  maiibns  inconti. 
nent  après  neuf  heures ,  fans  que  l'heure 
fonnée  il  fbit  ioifible  à  aucun  aller  ne 
venir  par  ladide  ville  fie  fauxbourgs ,  fi- 
non  par  neceûité  urgente ,  auquel  cas  fe- 
ront tenus  porter  de  la  lumière,  fie  ne 
pourront  aller  en  plus  grand  nombre  de 
leurs  domeftiques,  a  peine  de  punition 
corporelle.  Et  à  ce  que  le  prefent  arreft 
foit  notoire  à  un  chacun ,  fera  leù  fie  pu-  * 
blié  par  les  carrefours  fie  lieux  accouftu- 
mez  de  cette  dide  ville  fie  fauxbourgs. 
Enjoind  au  prevoft  de  Paris  ou  fon  Ucu- 
tenant  procéder  contre  les  contrevenans 
félon  les  ordonnances  fie  arrefts  ,  fie  au 
fubftitut  du  procureur  gênerai  du  roy  en 
faire  les  diligences.  Enjoind  auiîi  au  che- 
valier du  guet ,  fes  lieutenans  fie  archers 
aller  de  nuit  par  la  ville ,  s'acquitter  de 
fa  charge  fie  tenir  la  main  à  l'exécution 
du  prêtent  arreft. 

Defiinatien  dm  aBege  de  Clernunt  ft*r  U 
La  kblieteque  dm  rey. 

DU  Mercrcdy  iv.  Odobre.  La  cour 
après  avoir  oy  les  commiilaires 
commis  par  icelle ,  qui  ont  faid  procé- 
der aux  réparations  de  ce  qui  eftoit  ne- 
ce  flaire  au  collège  de  Clermont ,  pour  y 
mettre  la  biliotheque  du  roy  fie  ceux  qui 
ont  efté  ordonnez  par  la  cour,  oy  lur 
ce  le  procureur  gênerai  du  roy  ,  a  o  jl- 
donne'  fie  ordonne  que  des  deniers  pro. 
cedans  de  la  vente  de*  meubles  des  Jc- 
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fuiftes  &  revenus  des  immeubles,  les 
marions,  mcnuifiers,  charpentiers,  fer- 
ruriers  &  autres  manœuvres  qui  ont  tra- 
vaillé aufdicts  ouvrages,  réparations  6c 
ce  qui  a  elle  raid  de  l'ordonnance  def- 
dicls commillaires  ,  feront  les  premiers 
&  avant  tous  autres  payez  de  leurs  ou- 
vrages ,  làllaires  8c  vacations,  Se  à  cette 
fin  leurs  parties  arreflces  par  M.  Phil- 
bert  Meufnier  confeiller  du  roy  ,  8c  les 
deniers  à  eux  par  luy  délivrez  >  ce  fai- 
fant  defeharge,  8c  le  deicharge  la  cour 
envers  6c  contre  tous  8c  de  tous  empef- 
chemens  quelconques. 

Arreft  a»  fit  jet  de  U  ctntapnu 

DU  Jeudy  v.  Octobre.  La  cour  ayant 
entendu  qu'il  y  avoit  neceffitc , 
pour  les  maladies  de  la  contagion  qui 
font  à  prelent  en  aucuns  endroicls  de 
cette  ville ,  a  ordonne  &  ordonne  que 
le  lieutenant  civil  y  pourvoira  j  &  pour 
fubvenir  aux  frais  prendra  des  deniers 
de  la  recepte  des  amendes  adjugées  au 
chaftelet  jufqucsà  la fomme de  cinquan- 
te efeus}  de  laquelle  rapportant  lesman- 
demens  dudicl  lieutenant  civil  avec  ac- 
<nuc  vallable,  le  receveur  defdicles  amen- 
des demeurera  defehargé ,  6c  le  defehar- 
ge la  cour. 

Différent  des  frevefis  de  Paris  &  des  mot- 
(hands  ,  m  fnjtt  des  affemUèes  p*nr 
Us  f ouvres. 

TTV  U  Lundy  xix.  Février  m.  d.  xcvi. 
^  Ce  jour  les  gens  du  roy  ont  die*  i  la 
cour  que  le  prevoft  de  Paris  ayant  cy- 
devant  prétendu  les  aflèmblees  ordon- 
nées cftie  faicles  en  chacun  quartier  de 
cette  ville  de  Paris  pour  le  fecours  des 
pauvres  fe  debvoir  faire  de  fon  ordon- 
nance }  8c  les  prevoft  des  marchands  8c 
cfchevins  de  cefte  ville  de  Paris  au  con- 
traire que  c'eftoit  à  eux  de  les  faire.  En- 
fin pour  advancer  les  affaires  des  pau- 
vres ,  lcdiA  prevoft  de  Paris  ou  fon  lieu- 
tenant leur  adicl  que  s'il  plaift  à  la  cour, 
ils  fe  communiqueront  leurs  pièces  de 
©art  8c  d'autre, pour  furicelles  eftrepar 
la  cour  procède  au  règlement  6c  jugé 
leur  différend.  Cependant  fans  préjudi- 
ce de  leurs  droicb  ont  accordé  que  led. 
prevoft  des  marchands  fera  faire  lefdicl 
tes  aûemblécs ,  8c  lever  les  deniers.  La 
matière  mifeen  délibération,  ladicte 
cour  ,  fans  préjudice  des  droicls  des 
parties,  a  ordonné  8c  ordonne  que  les 
ordonnances  des  aflèmblees  fai&cs  pour 
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le  fecours  des  pauvres,  feront  exécutées 
à  la  diligence  defdicls  prevoft  des  mar- 
chands 6c  elehevins  en  chacune  dixaine 
de  cefte  ville  6c  fauxbourgs. 

Bleds  étrangers  achetez^far  U  ville. 

U  Vcndredy  vin.  Mars.  Sur  ce  que 
les  prevoft  des  marchands  8c  efche- 
▼ins  ont  remonftréà  la  cour ,  que  vo  y  ans 
Je  prisexccllif  du  bled ,  ils  en  ont ,  pour 
la  commodité  de  la  ville ,  achepté  quan- 
tité de  Adrien  Seigneur  8c  autres  mar- 
chands de  Rouen  frequentans  en  Hol- 
lande 6c  Irlande  ,  8c  mis  aux  greniers 
de  cette  ville  en  divers  lieux  ,  ôc  pour 
fatisfaire  au  payement  leur  cft  befoin 
trouver  promptement  grande  fomme  de 
deniers,  ce  qu'ils  ne  peuvent  faire  d'au- 
tres deniers  que  de  ceux  qui  font  és 
mains  des  receveurs  de  ladicte  ville ,  dont 
le  public  nerecevroit  aucune  incommo- 
dité ,  d'autant  que  lcfdich  deniers  de- 
meureront jufques  à  la  fin  du  mois  de 
May  és  mains  defdicls  receveurs ,  qui  ne 
peuvent  entrer  en  payement  de  rentes 
a/lignées  devant  ce  temps  -y  ce  qu'ayant 
elle  propolé  au  confeil  de  ladicle  ville 
aûemble  ,  auroit  efté  jugé  neceûaire, 
8c  ordonne  que  lefdicls  receveurs  vuide- 
roient  leurs  mains  des  deniers  par  eux 
reccuz  pour  le  payement  des  rentes  ,  à 
la  charge  de  les  remplacer  par  les  pre- 
voft des  marchands  6c  efchevins  j  lup- 
plioient  la  cour  d'authori/êr  par  fon  ar- 
reft  ladicle  ordonnance.  Veù  l'acle  de 
la  délibération  du  confeil  de  lad.  ville 
aflèmblé  pour  cet  cffècl  le  n.  Février 
dernier  5  oy  fur  ce  le  procureur  gênerai 
du  roy ,  la  matière  fur  ce  mife  en  déli- 
bération :  ladicte  cour  a  enjoinft 
8c  enjoint  à  Jean  le  Comte  ,  René 
Fredique  6c  autres  receveurs  de  ladicle 
ville  ,  délivrer  les  deniers  des  rentes 
qu'ils  ont  receuz  ,  pour  eftre  employez 
au  payement  de  l'achapt  defdicls  oledz; 
8c  aux  prevoft  des  marchands  6c  efche- 
vins les  rendre  des  premiers  deniers  pro- 
venans  de  la  vente  des  bledz  dont  ils 
feront  tenus  en  leurs  propres  8c  prive* 
noms. 

La  Mlitteqnede  la  reine  Catherine  mue  4 
etlle  dm  roy. 

DU  xn.  Mars.  Ce  jour ,  après  avoir 
veu  par  la  cour  les  lettres  paterv 
tes  du  roy  données  au  camp  devant  LaoQ 
le  14.  Juin  IJ94.  pttr  lefquellesledia  fei-1 
gneur  déclare  ^'d  veut  8c  entend  qutf 
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an.  h  «  tous  'es  anciens  exemplaires ,  tant  He-  gens  du  roy  fur  ce  mandez  Si  oys,  après 

'  '  breux,  Grccs,-Latins,  Arabes,  François  ,  qu'ils  ont  did  avoir  eftimé  au  parquet 

Italiens  que  autres ,  quelconques  foient,  eftre  expédient  faire  ouverture  des  gre- 

trouvez  entre  les  meubles  de  la  dcfiunde  niers ,  à  ce  que  les  bledz  qui  ont  efté 

•  lljBf  royne  *  meredu  feu  roy  ,&  qui  ont  efté  achetez  par  une  prévoyance  louable, 


npfir,  :  ib-  &  qui  font  encores  en  la  garde  de  mef-  pour  obvier  a  la  neceflîte  dont  la  faii'on 
&  qaiomcfM  ^re  Jean  -  Baptiftc  Benemouy  abbé  de  menaçoit,  fufient  délivrez  à  ceux  qui 
*c  cy  m*  ficllebranche ,  foient  joinds  à  Ùl  librai-    ont  rentes,  à  cinq  efeus  ou  tel  prix  qu'il 


"''^  "c  '  a"*!06'  e^  enjoind  mettre  tous  lef-  fera  ordonné ,  jufques  à  la  concurrence 

m  «vf  dicis  livres  &  exemplaires  entre  les  mains  d'un  quartier  defdicies  rentes  de  quelque 

«J>4-   du  ficur  de  Hemery  choify  8c  nommé  nature  qu'elles  foient  j  ôc  pour  la  faulte 

par  ledid  feigneur  pour  maiftre  de  fa-  du  fonds  qui  fc  trouvera  au  remplacc- 

dide  librairie ,  lequel  les  prendra  par  ment ,  à  caulc  de  la  perte  fur  la  vente, 

inventaire  fur  celuy  citant  devers  ledid  que  le  roy  foit  fupplic  qu'elle  fe  repren- 

abbe  de  Bcllebranche  ,  lequel  en  de-  ne  fur  l'impofition  nouvelle,  ou  par  tels 

meurcra  defehargé,  pour  lefdidsexem-  autres  moyens  qu'il  fera  advife.  Et  neant- 

Elaires  demeurer  joinds  &unis  auxmeu-  moins  attendu  que  lcfdids  prevoft  des 

les  de  la  couronne,  lâns  en  pouvoir  à  marchands  &  efchcvins  n'ont  eu  que  le 

i'advenir  eftre  diftraids  ny  tranfportez  bien  commun  en  veuc',qu'ils  foient  def- 

ail leurs.  Veut"  par  la  cour  la  requefte  à  chargés  de  la  prife  des  deniers  des  ren- 

elle  pre/ênrée  par  les  créanciers  de  la-  tes ,  en  rendant  fidèle  compte  de  ce  qui 

dicte  deftùnde  dame  royne  le  16.  Juil-  proviendra  de  la  vente  5  &  d'autant  qu'il 

let  enfuivant.  Conclufions  du  procureur  eft  befoing  d'avancer  quelques  deniers 

gênerai  du  roy  ,  auquel  le  tout  auroic  pour  les  porteurs  &  mc(ureurs  &  autres 

efté  communiqué.  La  matière  mife  en  frais  neceilàircs ,  leur  fera ,  s'il  plaid  à  la 

délibération ,  ladicte  cour,  a  arrefté  cour,  permis  en  vendre  au  prix  du  mar- 

&  ordonne  que  lefdides  lettres  feront  ché  jufques  â  telle  quantité  qu'elle  ad- 

regiftrées  ès  regiftres  d'icellc,  fans  pré-  vifera.  La  matière  délibérée,  ladicte 

tudice  de  hypoteques  des  créanciers ,  &.à  cour  ayant  efgard  à  la  requefte  defd. 

la  charge  que  lefdids  exemplaires  feront  prevoft  des  marchands  &  efchevins  8c 

à  cette  fin  mis  en  lieu  feparé  d'avec  les  conclufions  du  procureur  gênerai  du  roy, 

autres  exemplaires  6c  livres  de  la  biblio-  a  ordonné  &  ordonne  que  le  bled  cy- 

theque  du  roy.  devant  achepté  pour  les  necefficez  pu- 
bliques ,  des  deniers  aftedez  au  paye- 

Arrtfi  au  frjet  des  hltis  étrangers  ache-  ment  des  rentes  de  ladide  ville,  fera 

tex^par  U  viUe.  baillé  ,  tant  à  ceux  qui  en  voudront 

prendre  en  payement  d'icelles  rentes  i 

DU  Samedy  xi.  May.  Sur  ce  que  raifondecinqefcus  lefeptier,queauprix 
les  prevoft  des  marchands &cfche-  du  marché  pour  la  nourriture  des  pau- 
vins  de  cette  ville  de  Paris  ont  rcmonftrc  vres.  Et  feront  les  deniers  provenans  de 
à  la  cour ,  les  grand  chambre  &  tour-  la  fubvention  defd.  pauvres ,  employez 
nclleafiemblées  ,  que  au  mois  d'Odobre  au  payement  dudid  bled  au  prix  du  mar- 
di Novembre  derniers  ,  pour  l'apprehen-  ché,  à  compter  du  jour  du  prefent  ar- 
fion  que  chacun  avoir  de  la  pénurie  6c  reft ,  &  pour  le  paflé  à  raifon  du  prix 
cherté  des  bledz ,  après  plufieursaflcm-  auquel  il  eft  revenu  de  ladide  ville  qui 
blées  fut  advifé  d'envoyer  en  AUcmai-  en  a  faid  l'advance.  Et  pour  la  perte  uti- 
gne  &  ailleurs  pour  en  faire  achaptj  ce  lement  faidelur  ledid  bled,  fera  le  roy 
que  ayant  efté  faid,  &  le  pris  advancé  très- humblement  fupplié  remplacer  le 
des  deniers  des  rentes,  Dieu  a  permis  fonds,  des  deniers  provenans  des  nouvel- 
par  l'abondance  un  tel  rabais ,  que  ce-  les  impofirions  qui  fe  lèvent  en  cette  ville, 
Iuy  qui  valut  fept  efeus  fiedemy  en  au.  jufques  à  la  concurrence  de  ce  qui  en 
cuns  marchés ,  ne  vault  plus  que  quatre  défaudra, 
efeus  &  demy  ,  &  cinq  efeus  le  meilleur^ 

tellement  qu'il  y  a  grande  perte  fur  l'a-  Maladie  ttntayenfe  à  Paris. 
chapt  dudid  blc  ,  qui  revient  compris 

les  irais  i  plusdelept  efeus  fans  les  aef-  T~"\  U  Mcrcredy  xn.  Juin.  Ce  jour  la 
chetz.  Et  d'autant  que  la  faifonde  ven-  cour  ,  toutes  les  chambres  attein- 
dre preflc  *,Sc qu'il  convient  remplacer  blées,  après  avoir  délibéré  fur  ce  que 
les  deniers  ,  fupplient  la  cour  y  pour-  M.  le  premier  premier  prefident  a  faid 
yeok,  enfemble/nr,  leur  defeharge.  Les  entendre  que  ce  matin  meûleurs  de  la 

cinquicfme 
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cinquicfme  chambre  des  cnqueftes  ont 
envoyé  M.  Jacques  Gabriel  de  Mcfmes 
confeillcr  en  icelle,  fupplier  la  cour  or- 
donner que  le  roy  fera  fupplié ,  à  caufe 
des  maladies  contagieufes  qui  pullulent 
en  cette  ville,  en  laquelle  ils  (ont  rete- 
nus par  la  neceffité  de  leurs  charges , 
accorder  aux  prefidens ,  confeillers  6c  au- 
tres officiers  de  ladide  cour  la  confer- 
vation  de  leurs  cftats  i  leurs^  veufves  Ôc 
héritiers  pour  cette  année  $  a  este' 
arreste'  que  le  roy  fera  trcs-Jiumble- 
ment  fupplié  accorder  aux  prefidens, 
confeillers  &  autres  officiers  de  ladide 
cour ,  que  en  cas  qu'ils  décèdent  en  cette 
ville  en  la  prefente  année ,  leurs  cftats 
&  offices  foient  6c  demeurent  à  leurs 
veufves  &  héritiers ,  pour  les  faire  met- 
tre au  nom  de  perfonnes  capables  &  de 
la  qualité  requife.  Et  à  cette  fin  un  des 
prefidens  6c  deux  des  confeillers  de  la- 
dide cour  fe  tranfporteront  vers  ledid 
feigneur. 

DU  v.  Juillet.  Ce  jour  les  lieutenant 
civil  8c  fubftitut  du  procureur  gé- 
néral du  roy  en  la  prevofté  &  vicomte 
de  Paris,  &  les  prevoft  des  marchands 
êc  cfchevins  de  cette  dicte  ville  mandez, 
fur  ce  qui  a  efté  propofé  concernant  le 
publicq  de  la  police  pour  les  malladics 
contagieufes ,  cherté  &  petit  poix  de 
pain  ,  ledid  lieutenant  civil  a  did  que 
au  rapport  des  commiûaires  qui  fe  fonc 
enquis  en  chacun  quartier  de  ceux  qui 
font  malladcs ,  il  y  a  en  a  fort  peu  -y  8c 
les  malladies  qui  courent ,  font  pluftoft 
ficbvres  continues  que  autres  chofes. 
Neantmoins  a  efté  poarveu  d'une  mai- 
fon  où  retirer  les  malladcs  entre  les  por- 
tes S.  Martin  &  S.  Denis ,  en  laquelle  a 
efté  logé  un  chirurgien.  Pour  ce  qui  con- 
cerne le  pain ,  ont  promis  d'en  diminuer 
le  poix  d'une  once  ,  pour  ce  que  le  poix 
n'a  efté  augmenté ,  encore  que  le  bled 
foit  fort  renchery  à  quelques  marchez. 
Quant  aux  boues  s  décerneront  leurs 
mandemens  pour  faire  nettoyer  les  rues. 
Ledid  prevoft  des  marchands  a  did  que 
les  commiûaires  n'ont  faid  telle  perqui- 
fition  qui  fe  doibt ,  qu'il  y  a  plus  de  mal- 
ladcs de  contagion  qu'ils  ne  difent,  & 
que  les  médecins  &  chirurgiens  auxquels 
ils  fe  font  enquis ,  n'en  veulent  pas  dire 
la  vérité.  Sur  ce  a  efté  enjoind  audid 
lieutenant  civil  faire  les  injondions  re- 
quifes  aux  commiûaires  de  vacquer  dil- 
Jigcmmcnt  a  ce  que  en  chacun  quartier 
on  f»it  adverty  des  malladcs  ,6c  fur  tel- 
les peines  que  de  raifon. 


CATIVES.  ,t- 

*  r* 

Amft  tufujet  deU  «n/ago* 

DU  xvn.  Juillet.  La  cour^  pour  le 
foulagemcnt  des  maladies  de  la 
contagion ,  ouy  fur  ce  8c  requeranc  le 
procureur  gênerai  du  roy ,  a  ordonné;  &o 
ordonne  que  aûémblcc  fera  faido  deux» 
fois  la  femaine  en  la  falle  S,  Louis  j  où, 
feront  appeliez  Aucuns  des  prefidens.  & 
confeillers  de  ladide  cour ,  chambre  des 
comptes,  cour  des  aydes ,  chaftellot  8c 
hoftel  de  ville ,  pour  pourveoir  à  ce  qui 
fera  neccflàire  pour  arrefter  le  cours  de. 
la  contagion  ;  8c  ce  qui  aura  efte  ordon- 
né ,  fera  exécuté  nonobftant  oppofirions 
ou  appellations  quelconques  6c  làns  pré- 
judice d'icelles.  Et  cependant  que  pour 
fubvenir  à  l'urgente  neceffité  fera  pries 
la  fomme  de  deux  mil  efeus  des  deniers 
qui  fe  lèvent  pour  les  pauvres ,  6c  iceux 
employez  ainfy  qu'il  fera  ordonné  eivfcw 
dicte  aûembléc  j  laquelle  fomme  fcrà 
remplacée  aux  prévoit  des  marchand» 
te  cfchevins  des  deniers  d'une  levée  de 
deniers  que  la  cour  ordonne  eftre  taide 
pour  le  iecours  des  malades  de  ladide 
contagion  j  ce  faifànt  lcfd.  prevoft  des 
marchands  ôc  eichevins  defehargez  def- 
dids  deux  mil  ef  eus  envers  les  recepveurs, 
jufqucs  à  ce  que  remplacement,  foie 
faict. 

Suite  de  ce  qui  teyude  la  confagi**, 

DU  Mercredy  dernier  Juillet.  Ce 
jour  la  cour ,  les  grand  chambre  8c 
tournelle  afièmblées ,  lùr  la  remonftran- 
ce  faide  par  le  procureur  gênerai  du 
roy ,  a  ordonné  6c  ordonne  que  le  roy 
fera  trcs-humblement  fupplié  permettre 
à  ladide  cour  defemparer  6c  ceflèr  la 
feance  du  parlement  Lundy  prochain  , 
à  caufe  de  la  contagion  qui  pullule  en 
cefte  ville  }  commentant  ledid  jour  la 
chambre  des  vacations ,  pour  eftre  tenue 
en  la  manière  accouftumée.  Et  oultre 
fera  le  roy  très- humblement  fupplié  ac- 
corder aux  prefidens,  confeillers  6c au- 
tres officiers  de  ladide  cour,  que  adve- 
nant leur  deceds ,  leurs  cftats  demeure- 
ront à  leurs  veufves  6c  héritiers  }  6c  i 
cette  fin  fe  tranfporteront  vers  ledid  fei- 
gneur au  pluftoft  que  faire  fe  pourra, 
f  un  des  prefidens  de  ladide  cour  6c  deux 
des  confeillers  d'icelle. 


Digitized  by  Google 


3* 


OBroy  i  U  viBe,  four  la  refeïïion  des 
fontaines  &  pavé. 


PREUVES    ET  PIECES 

ecftc  ville  de  Paris ,  tant  ccclcfiaftiques 
ques  cous  autres,  jufques  à  la  fomme  de 
quatre  mil  cfcus,  pour  l'ubvcnir  à  la  ne- 
ceffité  des  pauvres  inallades  de  la  con- 

DUdid  jour.  '  Oultre  a  efté  arrefté  tagion.  Et  pour  procéder  aux  taxes  aûc ni- 
que demain  fepc  heures  du  matin ,  blée  fera  faicle  aux  premier  jour ,  fans 
le  prévoit  des  marchands  fera  mandé  fie  que  les  confcillcrs  8c  autres  officiers  de 
oy  fur  Temploy  de  quinze  mil  cicusac-  lâcheté  chambre  des  vacations  puiilcnt 
cordez  par  le  rby  à  la  ville  pour  la  re-  eftrc  taxés  ailleurs  que  en  icelle  ;  fie  pour 
faftion  des  fontaines  &  pave  d'icelle,  le  regard  des  abfens ,  feront  taxez  lclon 
Et  fera  délibéré  fçavoir  ly  ès  élections  que  leurs  racultez  le  pourront  commo- 
des prevoft  des  marchands  de  ceftcdi&e  dément  porter  j  fie  les  autres  qui  font  de 
ville  les  anciens  peuvent  cftre  continuez)  prefenc  en  cette  ville  ,  modercment  ed 
efquelles  élections  les  fuffrages  feront  li-   égard  à  l'incommodité  du 


bres  fuivant  les  anciennes  ordonnances 
de  la  ville,  Scie  roy  fupplié  trouver  bon 
qu'elles  foient  entièrement  entrecenuesi 

Remonfiranee  &  taxis ,  a*  fi  jet  de  U 
contagion. 

DU  Vendrcdy  xxx.  Aouft.  Ce  jour 
le  lieutenant  civil ,  lieutenant  cri- 


temps. 


Règlement  an  me/me  fi  jet. 


DU  Vendrcdy  iv.  Octobre.  Ce  jour 
les  lieutenant  criminel,  lieutenanc 
particulier  ôc  fubftirut  du  procureur 
gênerai  du  roy  au  chaftelet  de  Pans , 
fie  les  prevoft  des  marchands  &  ei- 
chevins  de  cette  ville  font  venus  en  la 


ftùnel  ftc  fubftituc  du  procureur  gênerai  chambre  des  vacations ,  &  ont  dicl  que 

du  roy  au  chaftelet  de  Paris  ont  dict  d  fous  le  bon  plaiiir  dlcelleilsont  advife 

la  cour  qu'il  y  a  des  mallades  de  conta-  par  conférence  pour  le  faict  des  mala- 

gion  au  chaftelet  de  Paris  ,  &  fupplient  des  ,  premièrement  pour  empefeher 


ia  cour  faire  reiglement  pour  les  empri-    qu'ils  ne  vaguent  fie  infc&ent  la  ville , 

de  mettre  un  ou  deux  portiers  àl'hof- 


formerncnsi  en  ibrtequ'iine  foient  faicts 

pour  debtes  modiques.  Au  furplus  que  tel-Dieu ,  lefquels  feront  refponfablcs 

aux  fauxbourgs  S.  Martin  il  s'eft  trouvé  de  ceux  qui  en  fortiront  fans  certificat  $ 

des  malades  qui  ont  faict  quelques  ten-  lefquels  eftans  en  voye  de  garifon  feront 

tes,  6c  fe  font  traicler  par  un  païfan.  mis  pour  quelque  temps  en  certaines 

Supplient  pouveoir  à  ce  qu'ils  foient  maifons  au  fauxbourg  S.  Marceau,  où 

nourris ,  finon  ne  peuvent  empefeher  ils  feront  nourris  j  fie  pour  nettoyer  la 

qu'ils  ne  vaguent.  Au  furplus ,  s'il  plaift  ville  de  ceux  qui  vaguent  ayant  eu  la 

i  ladicte  cour  ,  fera  pourveu  à  ce  que  maladie,  faire  defrenfesapeinedufoucc 

les  deniers  ne  manquent  pour  l'entrcte-  fie  de  la  vie  j  8c  pour  le  regard  de  ceux 

nement  de  l'attelier  du  fauxbourg  fainct  qui  portent  des  ■baguettes ,  les  faire  vi- 

Marceau  ,  d'autant  que  nous  uimmes  fiter  fie  punir  j  Se  quant  à  ceux  qui  onc 

menacés  par  les  aftres  fie  les  médecins  efté  nourris  en  cette  ville  aux  afteliers 

d'une  augmentation  de  mal  au  mois  de  les  deux  années  dernières ,  fie  commen- 

Novcmbrc ,  auquel  font  les  corps  plus  cent  à  retourner  de  la  Picardie ,  donc 

fbibles ,  8e  n'y  a  deniers  pour  le  mois  de  pourrait  advenir  augmentation  de  mal } 

Septembre.  Quant  aux  volleries  qui  fe  s'il  plaift  à  la  cour  y  fera  pourveu. 

font  en  cette  vule,  ont  fait  la  perquifition  A  quoy   monfieur  le  prefident  Se- 

fie  juftice  qu'ils  ont  pu  faire  A  voient  guier  a  dict  que  ce  qu'ils  ont  adviféeft 

faict  ouverture  de  faire  perquifition  des  fort  neceflaire ,  fie  que  tout  ce  qu'ils  ju- 

vagabonds  ,  que  l'on  dicl  s'aîlèmbler  au  geronc  du  bien  de  la  ville,  ils  l'execu- 

foir  fie  Te  détourner  du  guet ,  en  forte  cenc  en  ce  qui  concerne  la  police. 
qu'Us  courent  la  nuit  $  lefquels  ,  au  cas 

qu'ils  ne  fe  veuillent  retirer  de  cette  vil-  Contraintes  font  U  taxe  ordonnée  au  fi  jet 


le ,  eftans  aûemblés  au  cimetière  fainct 
Innocent,  on  peut  rafer  pour  les  cognoif- 
tre  ,s'il  plaift  i  la  cour  le  permettre. 


de  la  contagion. 


r\  U  Mercredy 
U  la  rcmonftran 


U  Samedy  vu.  Septembre....  La- 
dicte chambre  (des  vacations)  a 


xxi ii.  Octobre.  Sur 
la  rcmonftrance  faicle  à  la  chambre 
des  vacations  par  les  prevoft  des  mar- 
chands fie  efchevins  de  cette  ville  de  Pa- 


D 

arrefté  fie  ordonné  que  levée  fera  faietc  ris ,  que  par  ordonnance  de  l'aflerablée 
par  forme  d'aulmolhc  fur  les  habitans  de  gencralle  tenue  en  cetec  di&c  ville  pour 
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la  police,  depuis  confirmée  par  arrcft  vent  fermées,  ils  payeront  lefdid£s  taxes5   

de  ladide  chambre,  auroit  efté  ordon-  autrement  &  à  raulte  de  ce  faire,  fie  le-  Am- 
ne  que  pour  le  lecours  des  malladcs  de  did  temps  pafle ,  a  permis  &  permet  fai- 
contagion  eftansà  l'hoftel-Dieu  de  cette  rc  ouverture  de  leurs  maiions  en  la  pré- 
dire ville  &  en  la  rue  des  Vignes  &  au-  fence  des  commifiaires  du  quartier  fie 
très  endroits  fie  fauxbourgs  à  ce  deftinés,  de  deux  des  proches  voifins,  fit  proce- 
levée  ieroit  faicte  fur  les  habitans  de  la-  der  par  exécution  fie  vente  de  leurs  meu- 
dide  ville,  tant  privilégiés  que  non  pri-  bles  jufques  à  la  concurrence  de  leurs 
vilegics ,  de  la  fomme  de  quatre  mil  taxes, 
efeus ,  lefquels  auroient  efté  advancés , 

&  font  prelque  conlommes  pendant  que  T""X  U  Mercrcdy  xxvii.  Novembre, 

les  taxes  en  ont  cité  faides  auiry  par  \  J  les  chambres  afïèmblécs.  Ce  jour 

ordonnance  de  ladide  chambre  ,  uns  leîieutenant  criminel  &fubftiuit  du pro- 

que  perfonne  ou  peu  dcfdids  habitans  cureur  gênerai  du  roy  au  chaftellct  de 

veullent  payer,  s'ils  n'y  Ion:  contrainds}  Paris,  &  M.  de  Rochefort 

mcfme  que  pour  les  précédentes  taxes  l'un  des  cfchevins  de  cette  ville  fontvc- 

faides  autly  par  ordonnance  de  la  cour  nus  en  la  cour,  fie  ont  did  que  par  la 

{>our  la  nourriture  des  pauvres  pendant  grâce  de  Dieu  la  malladie  contagieufè 
es  fîx  premiers  mois  de  cette  prclèntc  eft  tellement  diminuée,  qu'il  n'y  en  a 
année,  leur  en  eft  deùb  plus  de  douze  prefque  plus  -,  toutefois  ont  advife,ft  la 
mil  eleus  par  le  reffus  ou  abfence  delà  cour  letrouvebon,  qu'il  feroir  utile  de 
plufpart  dcfdids  habitans  & ,  fpccialle-  continuer  quelque  retraide  en  une  mai- 
ment  des  ecclcfiaftiqucs  :  fupplians  la-  fonde  la  rue  des  Vignes ,  pour  y  retirer 
dide  chambre  y  pourvoir.  Ouy  iur  ce  ceulx  qui  fe  pourroient  encores  trouverj 
Je  procureur  gênerai  du  roy,  la  matie-  Ôcàcettefin  avoirencorcsd  gages  un  pre- 
re  mife  en  délibération  ,  ladicte  volt  de  la  fanté,  deux  porteurs  fie  deux 
chambre  a  ordonne  fie  ordonne  que  gardes  :  ce  qui  peut  revenir  à  deux  el- 
les taxes  faides  pour  ladide  fomme  de  eus  par  jour,  &  ce  feulement  jufques  i 
quatre  mil  ekus  pour  le  fecours  despau-  Noël  ,  ce  qu'ils  fupplient  la  couraurho- 
Vres  malladcs  de  la  contagion ,  feront  rifer.  Au  lurplus  a  ledid  de  Rochcforc 
levées  fie  payées  par  chacun  des  ha-  requis  cftrc  décerné  contrainde  pour  la 
bitans  de  ladide  ville  privilégiez  8c  levée  des  deniers  ordonnée  pour  le  Te- 
non privilégiez  ,  ainfy  qu'il  a  efté  cy-  cours  des  pauvres  malladcs.  Eux  retirez, 
devant  ordonné  ;  fie  a  ce  faire  feront  con-  la  matière  mite  en  délibération  ,  A  este* 
traindspar  les  lérgens  de  la  ville ailîftez  arreste'  que  ce  qui  a  efté  arrefté  fie 
des  dizenicrs  fie  quarteniers  fie  archers,  advife  pour  la  continuation  jufques  a 
Comme  aufli  les  ecclcfiaftiqucs  feront  Noël  d'un  prévoit  de  la  fanté ,  fera  exe- 
contrainds  ,  tant  pour  ce  qui  refte  à  cuté  *  &  pour  le  payement  de  la  levée 
payer  des  autres  taxes  cy-devant  faides  cy-devant  ordonnée  ,  feront  délivrées 
par  ordonnance  de  la  cour  pour  la  fub-  les  contraindes  neccllùires. 
vention  des  pauvres  des  fix  premiers 
•  mois  de  cette  année  ,  que  pour  ladide  Chute  dm  font  aux  Mtnfniers. 
levée  de  quatre  mil  efeus,  &  ce  par 

exécution  fié  vente  de  leurs  meubles,  non  t  A  U  xxm.  Décembre.  Ce  jour  les 
obftant  oppofitions  ou  appellations  quel-  1  V  lieutenant  civil ,  fubftitut  du  pro- 
conques fie  lans  préjudice  d'icelles  j  lans  cureur  gênerai  du  roy  au  chaftclet  de 
toutesfois  que  iefdids  fergens  de  ville  Pans,  receveur  du  domaine  du  roy  en 
puilfent  prétendre  aucun  laflaire  de  ceux  cefte  dide  ville  fie  autres  officiers  font 
qui  payeront  volontairement,  ny  des  au-  venus  en  ladide  cour.  Et  a  ledid  Heure-. 
tres,finon  ce  qui  fera  raiionnablement  nant  civil  did  que  le  malheur cftant  hier 
taxé  j»ar  Iefdids  prevoft  des  marchands  au  loir  venu  de  la  cheute  &  ruine  du  pont  , 
fit  ckhevins  au  pied  de  leurs  exploids  aux  Meufnicrs,  ilz  ont  raid  ce  qu'ils  ont 
&  procez  verbaux  d'exécution  fie  vente  peu  pour  fauver  les  corps  Se  biens.  Pour 
de  biens.  Et  pour  le  regard  des  abfêns,  éviter  au  defordre ,  ont  envoyé  des 
a  ladide  chambre  ordonné  fie  ordonne  corps  de  garde,  l'un  â  la  porte  de  Ncefle, 
que  dans  quinzaine  après  les  comman-  l'autre  au  pont  S.  Clou,  8c  près  desrui- 
demens  qui  feront  faids  a  leurs  domi-  nés  faid  avancer  les  bafteaux  ,  par  le 
ciles  ,  en  parlant  à  ceux  qui  fe  trouve-  moyen  dcfqucls  plufieurs  ont  efté  fau- 
ront  pour  fa  garde  d'iceux,ou  à  des  plus  vez.  Ne  peuvent  dire  les  cauics  de  câ 
prochei  voifins  files  mailons  le  trou-  malheur,  lequel  ad  venu  cm'oyjcxent  que. 
Tme  II.  Paru  III,  E 
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,4  PREUVES 

•  rir  les  maiftres  des  œuvres  de  cette  vil- 
le ,  qui  ont  dicï  n'y  avoir  faultc ,  pour 
ce  que  les  roys  avoient  donne  ledict 
pont  aux  doyen ,  chanoines  8e  chapitre 
de  l'eglife  de  Paris,  lcfqucls  l'auroient 
alliené  à  des  particuliers  ,  fe  refervant 
feulement  un  moulin  ,  lclquels  par  ce 
moyen  y  avoient  juftice,  en  forte  que 
quand  le  voyer  vouloit  viflter  le  pont, 
ils  Pempcfchoient ,  aini'y  Ton  ne  pou- 
voit  autrement  fçavoir  en  quel  eftat  il 
eftoit ,  fmon  que  les  battcliers  difent  que 
paflànt  dcffbubz  ,  8c  frayant  aux  pilliers, 
ils  l'ébranloicnt ,  en  forte  qu'il  fembloit 
le  pont  marcher  avec  eulx.  L'arche  du 
Temple  n'avoit  efté  refai&c ,  &  le  muf- 
nicr  avoit  bien  employé  les  loyers  du 
moulin  pour  la  réparation ,  mais  cela 
n'eftoit  fufKfant.  Y  a  deux  ou  trois  mois 
qu'il  s 'eftoit  prefenté  pardevant  eulx  au 
chaftellet  un  différent  concernant  les 
réparations  dudicl  pont ,  que  les  parties 
auroient  raicl  renvoyer  aux  requeites  du 
palais  j  par  le  moyen  duquel  renvoyils 
ontefte  long-temps  fans  ouir  parler  -t  en- 
fin ce  différend  eft  renvoyé  au  chaftel- 
let. De  n'agueres  a  efté  juge  un  autre 
différend ,  auquel  les  mufniers  voifins  fe 
plaignoient  que  à  l'une  des  arches  l'on 
attachoit  les  moulins  des  batteaux  ;  Se 
les  parties  qui  ontefte  condamnées  ofter 
les  attaches,  ayant  appelle , cela cft  de- 
meuré indécis.  Les  faultes  viennent  prin- 
cipalement qu'il  falloir  doubles  pilliers 
à  la  grande  arche.  A  prefent  la  mefme 
incommodité  Se  péril  éminenteft  pour 
l'autre  pont ,  auquel  l'eau  a  donné  grand 
elbranlcmcnt  par  la  cheutede  celuycy. 
Des  hier  au  loir  ils  firent  fortir  tous  les 
habitans  du  pont  aux  Changes,  Se  y  mi- 
rent deux  corps  de  garde  aux  deux 
bouts;  font  delménager  Se  tirer  tout  le 
matin.  Ont  dict  queîurles  cinq  heures 
en  eft  approché  quelques  volleurs,  à  quoy 
fera  pourveu,  fie  qu'iiz  ont  paflë  toute 
la  nuit  pour  le  devoir  de  leurs  charges. 
Le  procureur  gênerai  du  roy  a  diâ  qu'ils 
manderaient,  s'il  plaift  à  la  cour,  pre- 
fencement  les  treloriers  geœraulx ,  Pour 
advifer  aux  moyens  de  rournir  aux  frais. 
Cependant  requiert  eftre  ordonné  que 
ce  qui  fera  ordonné  par  le  prevoft  de 
Paris  ou  fon  lieutenant ,  foit  pour  la  ré- 
paration du  pont  aux  Changes ,  que  con- 
servation de  ce  qui  refte  dudiét  pont  aux 
Mufniers ,  circonftances  Se  dépendances, 
fera  exécuté  nonobftant  oppofitions  on 
appellations  quelconques ,  pour  lcfqueL 
les  ne  fera  différé  de  paflèr  outre.  Ce  qui 
a.  efté  arrefté. 


ET  PIECES 

Antoine  d '  Eftries  lieutenant  gênerai  *  Paris 
met  autorité  de  gouverneur. 

DU  Lundy  xxx.  Décembre.  Ce  jour 
après  avoir  veu  par  la  cour  les  let- 
tres patentes  données  à  Paris  le  18.  JuiL 
let  dernier,  par  lcfqucllcs  lcdid icîgneur 
ayant  excepté  &  retranché  la  ville,  pre- 
vofté  Se  vicomté  de  Paris  Se  gouverne- 
ment de  l'Ifle  de  France ,  lorfqu'il  avoic 
vacqué  par  la  mort  de  deffunct  meflire 
d'O  ,  dont  il  fe  feroic 
refervé  l'auctorité  Se  gouvernement  à  fa 
propre  perfonne ,  &  eftably  foubs  luy  Se 
en  îbn  abfence  fon  lieutenant  gênerai 
meflire  Anthoine  d'Eftrécs,  dicî, déclare 
Se  ordonne  que  led.  fleur  d'Eftrécs  tiendra 
lad.  charge  de  lieutenant  gênerai  en  la- 
dicte  ville ,  prevofté  8c  vicomté ,  Se  en 
l'cftcndue  d'icclles  luy  fera  loilïble  de 
jouir  &  ufer  des  mcfmcs  prérogatives  t 
authorites ,  rang  &  feanec  Se  autres  mar- 
ques d'honneur  dont  ont  jouy  Se  ufé  cy- 
devont  les  gouverneurs  en  chef  de  la- 
dicte  ville  de  Paris  Se  Ifle  de  France , 

&c  LADiCTt  cour  a  ordonné 

Se  ordonne  que  lefdictes  lettres  feront 
regiftrées  es  regiftres d'icelle,  ouy  le  pro- 
cureur gênerai  du  roy ,  pour  jouir  par 
l'impétrant  de  l'effect  Se  contenu  en 
icellcs,  fans  tirer  à  confequence. 

Remontrante  fur  t  eftat  d*  la  ville ,  &  la 
nettjjitè  de  rat&  les  fortereffes  voi fines. 

,  U  Samcdy  xv.  Mars.  Ce  jour. . . .  ■■  1 
les  prevoft  des  marchands  8c  ef-  A*-  W- 
cnevins  mandez  Se  ouis,  après  qu'ils  ont 
dicl  que  pour  advifer  à  ce  qui  eft  de  la 
confervanon  Se  feureté  de  cette  ville, 
ils  auroient  parlé  auconfeil  Scaflcmblc 
les  colonels.  Depuis  le  confeil  de  ville 
aflèmblé  ,  Se  l'eftat  de  ladide  ville  rc- 
prefènté ,  fc  trouve  qu'elle  eft  dénuée 
de  toutes  chofes.  Pour  les  boul  levers  , 
ils  font  tombez  ,  les  foflez  pleins  Se  rem. 
plis  en  plufleurs  endroicb,. l'artillerie  de 
l'arfenac enlevée,  Se  celle  qui  eftoit  à  la 
ville  baillée  ez  villes  voiiines ,  mefmes 
les  bouletz  dont  on  fè  fervoit  au  fiege 
de  Laon.  Pour  pourveoir  aufqucls  in- 
conveniens  faudroit  une  fomme  immen- 
fe  )  mais  n'y  a  fcul  moyen  de  fournir  a 
ce  qui  cft  le  plus  prefie,  la  ville  ayant 
perdu  la  plufpart  de  fon  revenu  par  la 
démolition  des  maifons  qui  cftoient  aux 
portes  d'icelle.  D'autres  incommodirez 
pourroient  fubvenir ,  fi  les  ennemis  ap- 
prochais k  pouvoient  iaifir  des  forte- 

refle» 
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refles  voifines.  C'eftpourquoy  ils  a. voient  lors  faicte  à  l'hoftel  de  ville  le  14.  Fe-  j^"^ 
fupplié  le  roy  de  les  faire  démolir,  ce  vricr  159}.  Et  ont  les  prevoft  des  mar-   "*  u*  * 
qu'il  avoir  promis.  Jeudy  partant  de  cet-  chauds  &  efchevins  confenty  lad.  Com- 
te ville  en  fut  parle ,  &  cela  requiert  ce-  me  eftre  employée  au  pain  de  l'armée, 
lerité.  Enfin  a  elle  refolu  cnladictcaf-  Supplioit  ledid  procureur  gênerai  la  cour 
femblce  fupplier  la  cour  trouver  bon  ordonner  fie  en  defebarger  ledift  de  la 
l'advis  qui  a  efté  conclud ,  de  faire  inf-  Haye.  Veû.lediâ  ade  de  déclaration , 
tance  fie  fupplicadon  au  roy  pour  la  de-  la  matière  mife  en  deUbcrarion ,  t  adi  c- 
moUdon  defdiâes  fortercûes ,  fignam.  te  cou»,  a  ordonné  &  ordonne  que 
ment  celles  de  Pierre-fritte,  de  CorbeU,  les  880.  efeus  fie  demy  advancez  audiâ 
Melun  &  S.  Denis  j  faire  en  forte  que  de  la  Haye  pour  ledid  navire ,  feront 
le  ficur  de  Vie  qui  a  ja  commifle  à  la  par  luy  rendus  6c  mis  ez  mains  du  re- 
baftillc ,  foit  retenu  en  cette  ville  j  que  ceveur  de  l'hoftel-Dieu ,  pour  employer 
J'unpofidon  de  l'entrée  de  ladiâe  ville  à  la  nourriture  des  pauvres.  Ce  faifant 
celle,  &  que  les  deniers  des  quinze  jours  lediâ.  de  la  Haye  defebargé,  enfemble 
rc flans  d'iceluy  foient  employez  aux  ou-  des  cinquante  marcs  d'argent  dont  il 
▼rages  plus  ncceflàires ,  qui  feront  bail-  eftoit  tenu  par  le  bail  de  la  maiftrife  de 
lez  au  rabais  j  fupplier  le  roy  cftablir  un  la  monnoye.  Et  luy  demeurera  lediâ  na- 
confeil  en  cette  ville  de  perfonnes  no-  vire  encommencé  ,  pour  en  difpofer 
tables,  pour  pourveoir  aux  affaires  qui  s'y  comme  a  luy  appartenant, 
prcfênteront  $  ÔC  d'autant  que  fous  pré- 
texte de  la  marchandée  de  foie ,  perles,         Ordrti  femr  U  fturtti  de  U  viSe. 
bagues  fie  joyaux  les  deniers  fe  tranfpor- 

tent,  que  l'achapt  en  foit  def&ndu ,  fie  U  Samedy  xn.  Avril.  Ce  jour  le 

que  à  cette  fin  1  cdkt  pour  la  fuperflui-  1  J  lieutenant  fie  le  fubftirut  du  pro- 

té  des  habits  foit  publié  :  ce  qui  a  efté  cureur  gênerai  du  roy  au  chaflelet  de 

rédigé  en  quatre  articles  mis  ès  mains  Paris  mandez  ,  ont  efté  exhortez  d'avoir 

du  procureur  gênerai  du  roy          Ce  l'oeil  à  ce  qui  le  paflc  en  cette  ville  ,  fie 

faict  M.  le  premier  prcfîdent  a  dict  auf-  ne  s'entreprenne  aucune  chofe  fur  la  feu. 

di&s  prevoft  des  marchands  &  efchevins  rcté  d'icclle  :  eftant  d'autant  plus  be- 

que  la  cour  prend  de  bonne  part  la  re-  foing ,  qu'il  s'eft  recogneu  par  l'cxecu- 

«juefte  par  eux  faide  s  refte  de  l'effectuer ,  don  n'aguieres  fai&e  «Taucuns  prévenus , 


ce  qui  dépend  d'eux.  Que  en  toutes  oc-  qu'il  y  a.  perfonnes  mal  affectionnées  au 

calions  ils  advertiflentla  cour  le  plus  fervice  du  roy  i  fie  que  les  officiers  qui 

promptement  qu'ils  pourront  5  quetou-  ont  charge  foubs  eux,  y  apportent  le 

jours  ils  feront  favorablement  affiliez ,  mcfme  foing  fie  ' 


délirant  cette  compagnie  avoir  moyen 

de  porter  ce  qui  fe  peut  délirer  d'elle     Lettres patentes  en  faveur  des  Feui&tns. 


pour  la  confërvarion  de  la  ville. 


"J*^  U  xxii.  Avril.  Ce  jour  ,  après 


yen  de  U  ville  à  N.  B.  de  Lentti  \  J  avoir  veu  par  la  cour  les  lettres 

pendant  U  ligne.  parentes  du  roy  ,  données  à  Paris  au 

mois  de  Mars  dernier,  par  lesquelles  le- 

DU  Mardy  1.  Avril.  Surlaremon-  di&fcigneur  donne ,  confirme  ôc  oâroye 
ftrance  faicte  d  la  cour  par  lepro-  aux  religieux  Feuillans  ordre  de  S.  Bcr- 
cureur  gênerai  du  roy ,  de  la  grande  fie  turd , le  lieu ,  place  6c  clofhire  où  eft  i 
extrême  neceffité  qui  eft  à  l'hoftel-Dieu,  prefènt  le  monaftere  défends  religieux 
&  que  recherchant  les  moyens  fie  fecours,  en  cette  ville  de  Paris,  félon  qu'il  s'ef- 
ont  trouvé  que  de  la  Haye  maiftre  or-  tend  8c  comporte  de  toutes  parts,  avec 
phevre  avoit  une  fomme  de  huit  cens  les  baftimens  fie  édifices  compris  en  ice- 
quatre-vingts  efeus  fie  demy ,  à  luy  ad-  luy  j  déclarant  fon  intendon  fit  vouloir 
vancée  durant  les  troubles ,  pour  un  na-  eftre  de  pourvoir  aufdids  religieux  le 
vire  d'argent  dediéà  N.D.de  Lorette,  pluftoft  que  faire  fe  pourra,  de  moyens 
qui  demeure  imparfaid.  Ledid  de  La  fie  revenus  fuffifàns  pour  leur  nourriture 
Haye  accorde  rendre,  luy  delaiflânt  ce  fie  entretenement  :  voulant  cependant 
qu'il  a  commencé  pour  la  façon,  le  def-  qu'ils  jouiflênt  des  mefmes  privilèges, 
chargeant  de  cinquante  marcs  d'argent,  fibertez,  franchifes,  immunitezficexernp- 
qu'il  eftoit  tenu  fournir  par  fadjudica-  dons  desquelles  jouiHênt  les  autres  mo- 
tion de  leur  maiftrife  de  la  monnoye,  nafteres  de  ce  royaume ,  ôcc. .  ladic- 
ainfy  qu'U  eft  contenu  par  l'ade  d'iceilc  te  cou»,  a  axrcftc  fie  ordonné  que  lcf- 
//.  P*rt.  II/.  '  "       E  ij 
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dides  lettres  feront  regiftrées  ès  regif-  de  l'autre  cofté  les  députez  des  comp- 
très  d'icelle ,  ouy  le  procuxeur  gênerai   tes  &  autres  compagnies.  Et  après  les 


du  roy. 


D 


La 


U  xxxi.  Juillet.  Ce  jour  les  gens 


monaftercs  fie  parodies  marchans ,  ledid 
evelque  paflànt  devant  les  chaifës  de 
me/fieurs  les  prefidens ,  M.  le  premier 
prefident  eft  defeendu  de  deux  marches, 
&  eftans  lefd.  fleurs  prefidens  8c  conieil- 


du  roy  ont  did  à  la  cour  que  le    Iers  levez,  a  did  aud. evelque  que  la 


fubftitut  du  procureur  gênerai  du  roy 
au  chaftellet  de  Paris  elt  prefentement 
venu  au  parquet  advertir  des  malladies 
de  contagion  qui  le  renouvellent.  Le 
fubftitut  mandé  8c  ouy,  enfemblc  Ser- 
vin  pour  le  procureur  gênerai ,  qui  a 
requis  aflemblées  eftre  laides  de  quin- 


pagnie  qu'il  voyoit  députée  par  la  cour 

{►our  l'accompagner  à  l'eglile  de  Paris , 
oiioit  Dieu  de  le  voir  appellé  à  une  fi 
grande  fie  honorable  dignité  ;  qu'il  citent 
d'autant  plus  obligé  au  parlement ,  que 
autre  de  les  predcceflèurs  n'avoitefté  ho- 
noré  de  femblable  5  que  le  parlement  luy 


au  mal. 


zaïne  en  quinzaine ,  pour  pourvoir  à  ce  donnoit  ce  premierjour  telmoignagc  de 
que  fera  jugé  necellàire  pour  remédier  fa  bienveillance,Pafleurant  de  luy  en  con- 
tinuer la  preuve  en  toute  autre  occafion 
qui  ie  pourroit  prefenter  :  dont  ledid 
evefque  les  a  remerciez  ,  avec  afieuran- 
ce  de  l'on  fervice  en  gênerai  8c  en  par- 
ticulier. Puisa  continue  marcher ,  fie  lef- 
dids  fleurs  avec  luy  jufqucs  en  l'eglile 
de  Paris  ,  où  ils  ont  aflifté  à  la  grande 
mellë  qu'il  a  célébrée.  A  l'iflùe  d'icelle 
font  allez  au  logis  epifcopal  difner  avec 
ledid  evefque  j  ce  faid ,  chacun  s'eft  rc- 
tiré. 


Entrée  de  Henry  de  Gondy  evefque 
de  Paris. 


Mars.  Ce 


U  Vendredy  xxvn. 
jour  le  erand  vicaire  du  cardinal 


P 

de  Gondy  eft  venu  en  la  cour,  8c  a  dicl 
que  ledici  fleur  cardinal  a  refigné  l'evef- 
ché  de  Paris  en  faveur  de  melfire  Hen- 
ry abbé  de  Buzay  fon  neveu ,  ôc  que  les 
expéditions  ont  efté  envoyées  par  N .  S.  P. 
le  pape  faides  à  la  nomination  du  roy, 
auquel  il  a  faid  le  ferment  de  fidélité 
8c  autres  fubmiflions  accouftumées  ;  que 
Mercredy  il  efpere  faire  fon  entrée;  8c 
d'autant  qu'en  telles  folemnitez  la  cour 
a  accouftumé  aflifter  les  evcfques  de  leur 
prefence,  ledid  fleur  cardinal  8c  fon  ne- 
veu la  fupplient  les  voulloir  aflifter.  A 
quoy  M.  le  premier  prefident  a  faid  ref- 


Pnblication  de  la  faix  générale. 


F VU  Ve 
Jm.  le 
à  la  coi 


Vendredy  xn.  Juin.  Ce  jour 
premier  prefident  a  prefen- 
cour  le  pacquet  du  roy  con- 
tenant les  lettres  cloles  dudid  leigneur 
8c  le  placard  envoyé  pour  la  publica- 
tion de  la  paix  arreftee  entre  ledid  lei- 
gneur, le  roy  d'Efpagne,le  duc  de  Sa- 


ponîe  ,  8cc.  ladicte  cour,  a  arrefté  8c  voye  &  leurs  fubjeds,  (  lefdidcs  lettres 
ordonné  que  Mercredy  elle  vacquera  ,  8c  placard  donnez  à  S.  Germain  en  Laye 
pour  l'entrée  dudid  mefiire  Henry  de  le  10.  dudid  mois  de  Juin  )  Les  prevoft 
Gondy  evefque  de  Paris ,  8c  que  aucuns  des  marchands  8c  efchevins  de  cette  vil- 
des  prefidens  de  ladide  cour  le  trouve-  le  mandez  ,  enfemble  les  lieutenant  ri- 
ront à  ladide  entrée,  8c  feront  députez  vil  8c  officiers  du  chaftelet,  8c  leidids 
pour  y  aflifter  quatre  dés  confcillers  de  la  prevoft  des  marchands  8c  efchevins  ouis, 
grand  chambre ,  8c  deux  de  chacune  qui  ont  did  avoir  reccu  lettres  du  roy 
chambre  des  enqueftes  8c  requeftes  du  8c  le  mémoire  pour  la  publication  de  la 
palais.                                    ■  _  paix ,  a  este*  arreste'  que  la  paix 

fera  publiée  de  par  le  roy  fuivant  le- 

RU  Mercredy  r.  Avril.  Ce  jour  que  did  placart  en  la  manière  accouftumée. 

meflire  Henry  de  Gondy  evefque  Et  pour  rendre  grâces  à  Dieu  ,  la  cour 

aris  a  faid  fon  entrée  ,  la  cour  a  ira  prefentement  en  robbes  noires  à  l'e- 


vacqué  ,  6c  meflieurs  députez  de  toutes 
les  chambres  aflèmblez  en  la  grand 
chambre  du  plaidoyc  avec  leurs  robbes 
8cchappctons  noirs ,  font  peu  après  fept 
heures  partis  8c  allez  à  pied  par  la  rue 
de  la  Harpe  à  l'eglile  Ste  fjcnevicfve  , 
où  cftoit  ledid  evefque  ;  là  ont  prins 
leur  place  au  choeur  de  ladide  cgbfe, 


giifé  de  Paris,8c  demain  matin  s'ailèmble- 
ra  céans ,  pour  en  robbes  rouges  8c  chap- 
perons  aller  â  la  Ste  Chapelle,  8c  delà 
ouir  la  meflè  en  ladide  eglilè  dé  Paris, 
8c  à  l'iflùe  d'icelle  le  TeBcum  Undanws. 
Et  à  l'inftant  de  la  réception  des  bonnes 
nouvcllbs  a  efté  enjoind  à  l'horloger 
du  palais  de  carillonner  audid  hor- 
loge ,  8c  ne  ceflèr  tout  le  jour. 
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DUdid  jôur.  Après  avoir  ouy  par 
la  cour  les  lieutenant  civil  fie  au- 
tres officiers  du  chaftellet  de  Paris ,  fur 
ce  qu'Us  ont  requis  être  maintenus  ez 
droidz  Se  prérogatives  de  faire  publier 
la  paix  par  cette  ville  fie  fauxbourgs.  Veu 
les  regillrcs  par  eux  prefentez,  contenant 
les  publications  de  paix  faidesès  années 
IJ14.  ij44.  Se  fit  ouy  le  pro- 

cureur gênerai  en  (es  concluions  :  la- 
dicte  cour,  a  arrêté  fie  ordonne  que 
concurremment  lefdids  lieutenant  civil 
fie  autres  officiers  dudid  chafteletde  Pa- 
ris fie  les  prevoft  des  marchands  fie  cf- 
chevins  de  ccrtcdidc  ville  affifteront  à 
la  publication  de  la  paix  ,  fie  que  les 
officiers  dudid  chaftelec  tiendront  le 
code  droid. 


Règlement  pour  U  fureté  de  la  ville. 

DU  Samcdy  xxix.  Août.  Sur  la  re- 
montrance hucte  à  la  cour  par  le 
procureur  gênerai  du  roy,  pour  la  feu- 


rcté  de  la  ville  contre  les  vollerics  qui 
fe  font  de  nuid ,  la  matière  mile  en  dé- 
libération :  ladicte  coui  a  faid  fie 
faid  deflènccs  à  toutes  perfonnes  d'aller 
de  nuid  par  les  rues  après  neuf  heures 
paiîccs,  (înonavec  lumières  fie  flambeaux 
fie  pour  caufe  neceflàire  ,  ordonne  que 
les  conrrevenans  feront  confhtucz  pri- 
fonniers  ,  fie  procédé  contre  eux  par 
amendes  arbitraires  fie  autres  punitions, 
s'il  y  efchet.  Enjoind  à  tous  vagabonds 
fie  gens  fans  aveu  vuider  de  cette  ville 
fie  fauxbourgs  dans  14.  heures,  à  peine 
de  la  hart  j  fie  aux  dizeniers  chacun  en 
leur  dizaine  faire  recherche  de  trois  jours 
en  trois  jours  ,  fie  rapport  aux  prevoft 
des  marchands  Se  efenevins  pour  en  ad- 
venir  la  cour.Enjoindaux  lieutenans  cri- 
minel fie  de  robbé  courte  tenir  la  main  i 
la  recherche  des  volleries  nocturnes  fie 
autres  delids ,  fie  aux  commiflaircs  du 
chaftellet  y  faire  leur  debvoir ,  i  peine 
de  s'en  prendre  i  eux.  Oultre  enjoind 
au  chevallier  du  guet  Se  fes  lieutenans 
veiller  Se  faire  le  guet  Se  garde  qu'ils 
font  tenus ,  fc  faifir  fie  emprifonner  les 
contrevenans ,  fur  les  peines  contenues 
aux  ordonnances.  Faid  inhibitions  fie 
defrences  aux  frippiers  d'acheter  aucu- 
nes hardes  ne  autres  chofes  de  perfon- 
nes  incongnucs }  fie  enjoind  aux  jurez 
defdids  frippiers  faire  vifitariondejour 
en  jour  Se  leur  rapport  au  lieutenant  cri- 
minel des  contraventions  qu'ils  trouve- 
ront, pour  y  être  par  ledid  lieutenant 
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pourVeu.  Faid  auffi  defrence  à  ceux  qui  • 
feront  mis  fie  ordonnez  en  garde,  de 

2 lutter  Se  abandonner  les  lieux  où  ilz 
rront  ordonnez  ,  à  peine  de  la  hart  >  Se 
à  ceux  qui  doibvcnt  eftre  hors  la  ville, 
d'y  fejourner  le  jour  parte.  Enjoind  a 
toutes  perfonnes  qui  entendront  de  la 
clameur  aux  maifons  des  voifins  implo- 
rans  aide,  fortir  incontinent  de  leurs 
maifons  ,  Se  aller  à  leuriecours,à  peine 
d'amende  arbitraire.  Et  pour  rendre  le 
prefent  arrêt  notoire ,  fie  qu'il  foit  gardé 
fie  entretenu ,  fera  public  i  (on  de  trom- 
pe,  fie  affiché  és  lieux  accoutumez. 

DU  vi  1.  Septembre.  11  eft  faid defrett» 
ces  a  tous  habitans  de  la  ville  s'en 
allant  aux  champs  ne  laillcr  leurs  mai- 
fons feules ,  à  ce  que  s'il  fb  prefentoit 
aucuns  vollcurs ,  les  gardes  fie  voilins  en 
puiflcnt  eftre  advertis }  fie  au  cas  que  au- 
cuns delaiilcnt  Se  abandonnent  leurs 
maifons ,  ordonne  la  cour  qu'il  y  fera 
pourveu  de  gardes  par  les  commiflaircs 
des  quartiers ,  a  leurs  defpens.  Enjoind 
a  toutes  perfonnes  qui  entendront  de 
la  clameur  aux  maifons  des  voifins  im- 
plorans  à  l'aide ,  mettre  de  la  clarté  aux 
fenêtres ,  fie  fortir  armez  incontinent  de 
leurs  maifons,  Se  aller  à  leurfecours  ,  à 
peine  d'amende  arbitraire.  Defrences 
aufly  font  faidesà  tous  baftellicrs  de  paf- 
fèr  l'eau  a  perfonne  de  quelque  qualité 
qu'ils  l'oient ,  après  une  heure  de  nuid 
clofe ,  fur  peine  de  la  vie  i  fie  ordonne 
la  cour  que  les  bafteaux  feront  à  ladide 
heure  enchaifnez ,  fie  la  clef  portée  au 
prevoft  des  marchands ,  ou  a  telle  per. 
tonne  fidèle  qu'il  commettra.  Et  pour 
rendre  le  prefent  arreft  notoire ,  fie  qu'il 
foit  gardé  fie  entretenu ,  fera  public  a 
fon  de  trompe ,  Se  affiché  auxlieux  ac- 
coutumez. Faid  en  parlement  le  vu. 
jour  de  Septembre  m.  d.  xcviii.  Signé 
de  Harlay. 

Les  «rnemens ,  trteiuerie  &c.  des  Petùtens, 
dennét  i  ChefteLDie*. 

DU  Jeudy  vm.Odobre.  Sur  la  re- 
montrance faide  par  le  procureur 
gênerai  du  roy ,  que  plufîeurs  meubles, 
joyaux,  ornemens  Se  autres  meubles,  li- 
vres ,  tableaux  fie  argenterie  ,  qui  ont 
cy-devant  fervy  aux  aflèmblées  fie  con- 
grégations faides  fous  le  nom  de  Peni- 
tens,  font  és  mains  de  particuliers  qui  s'en 
accommodent,  au  lieu  de  les  employer 
a  œuvres  pveufes  àquoy  ils  ont  cué  def- 
tinezficc  iadicsi  chaj«ir£(  desv*. 

£  iij 
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-  carions  )ordonnc  que  lefdids  meubl  es ,  dide  confrairie  &  au  proffit  d'iccllc ,  con- 

•*"*  *"*•  joyaux,  ornemens  -6c  livres  qui  ont  fer-  formement  audid  arreft. 
"viairxPenitens,  feront  baillez  à  l'hoftel- 

Dieu  en  cette  ville,  ÔC  employer  aux  Arreft  touchant  la  iihheéeqne  delà  rtint 
neceflîtez  dudid  hoftel-Dieu5  à  cette  Catherine -de  Mtdicti. 
fin  les  particuliers  feront  tenus  les  bail- 
ler aux  maiftres-adminiftraceurs  ,  ce  fai-  f~"\  tJï.undy  xxv.  Janvier  m.  d.  xcix.  .  

•font  defebargez.  Et  permet  au  procu-  x^J  Sur  ce  que  le  procureur  gênerai  A*  'fo- 
reur gênerai  du  roy  avoir  monition  affiu  du  roy  a  remonftré  a  la  cour  le  decez 
•de  révélation,  n'agueres  advenu  de  l'abbé  de  Belle- 
branche,  au  logis  duquel  avoir  efté  mis 
'Confirmation  des  friviltw  de  la  confrairie  en  déport  la  bibliothèque  de  la  feue* 
de  la  Paffien.  royne  merc  du  dcfKind  roy,  ordonnée 

par  le  roy  régnant  eftre  mife  es  mains 
XJ  xxvin.  Novembre.  Veuës  par  de  mcfiîre  Jacques  -  Augufte  de  Thou 
la  cour  les  lettres  patentes  du  roy  confeiller  au  coafeil  d'eftat  &  prefîdent 
lônnées  i  Paris  au  mois  d'Avril  1597-  en  ladide  cour,  par  lettres  patentes  ve- 
par  lefquelles  ledid  feigneur  inclinant  à  rifiéesen  ladide  cour ,  non encoresexe- 
la  fuppucation  des  maiftres  gouverneurs  cucées,  au  moyen  de  l'oppofîtion  des 
de  la  confrairie  delà  paflion  fie  refur-  créanciers  d'icelle  deflunde  dame  royne, 
redionde  la  Trinité  à  Paris,  leurcon-  pretendans  que  icelle  bibliothèque  doit 
iîrme,  ratifie  &  approuve  les  privilèges,  éftre  vendue  i  leurproffid  }  requérant, 
Jibcrtez  &  exemptions  à  eux  odroyez  attendu  que  le  logis  où  eft  de  prefenc 
par  les  roy  s  fes  predeceflèurs,  pour  en  icelle  bibliothèque,  eft  loiié  a  perfon- 
jouir  fie  ufêr  comme  ils  en  ont  cy-devant  nés  eftranges ,  n'y  feroit  feurement ,  qu'il 
bien  fie  deuëmeht  fie  juftement  jouy  fie  y  fuftpourveuparla  cour.  Veu  lefdidcs 
ufé  ,  fie  encores  font  à  prefenc  5  leur  don-  lettres  patentes  regiftrées  le  11.  Mars 
nant  de  nouvel,  en  tant  que  befoing  1596.  avec  la  requefte  contenant  l'op- 
feroit,  congé  Ôc  licence  de  faire  fie  jouer  pofition  defdids  créanciers,  rout  confi- 
tes mifteres  de  la  paflion  fit  refurredion  deré:  ladicte  cour,  a  ordonné  fie  or. 
de  N.  S.  des  fainds  fie  faindes ,  fie  met-  donne  que  à  la  confervarion  des  drotds 
tre  fus  toutes  fois  fie  quantes  qu'il  leur  de  qui  il  appartiendra,  ladide  bibliothe- 
plaira ,  enfèmble  autres  jeux  honneftes  fie  que  fera  tranfportée  au  collège  de  Cler- 
recreatifs  ,  fans  ofïènfêr  perfonne ,  en  mont  proche  fie  fèparé  la  bibliothèque 
la  falle  de  la  Paflion  dide  l'hoftel  de  du  roy,  fie  mife  en  la  garde  de  M. 
Bourgongne,  ou  autre  lieu  fie  place  li-  Gofleiin  garde  de  la  hbrairie  dudid  feu 
cite  a  ce  faire,  qu'ils  pourront  trouver  gneur,  qui  s'en  chargera  fur  l'inventaire 
plus  commode,  fy  bon  leur  fcmble,  cy-devant  faid,  lequel  à  cette  fin  fera 
avec  deffènfes  a  tous  autres  jouër  ny  reprefènté  fie  receu  en  prefenec  dudid 
reprefenter  dans  la  ville ,  banlieue  fie  procureur  gênerai  du  roy  ou  de  l'un  de 
fauxbourgs  de  Paris  ailleurs  que  en  la-  lès  fubftituts,  le  fyndic  des  créanciers  ap- 
dide  falle,  au  proffit  fie  fous  le  nom  de  pelle  ,  pour  y  demeurer  jufquesa  ce  que 
ladide  confrairie ,  fuivant  Parreft  du  17.  lefdids  créanciers  oys  fur  leur  dide  op- 

Novembre  1548.  fiec  ladicte  pofltion  en  foit  ordonné.  Et  pour  l'exe- 

c  o  u  R  a  ordonné  fie  ordonne  que  lefd.  cution  du  prefenc  arreft  a  commis  maif- 

lertres  feront  regiftrées  en  icelle,  ouy  le  tre  Denis  deTiere  confeiller  du  roy. 
procureur  gênerai  du  roy,  pour  jouir  par 

les  impetrans  du  contenu  en  icellcs,  pour  Privilège  de  la  foire  S.  Germain. 
le  regard  des  mifteres  fie  jeux  prophanes, 

honneftes  fie  licites ,  fans  oflènfer  ny  iniu-  T\  U  Jeudy  1  v.  Febvrier.  Ce  jour  après 
rier  perfonne  ,  fans  pouvoir  jouer  les  avoir  veu  par  la  cour  les  lettres 
myftercs  de  la  Paflion  de  N.  S.  ny  au-  patentes  du  roy  données  à  Paris  le  ij. 
tresmYftercsfacrez  ,  ce  que  ladide  cour  Janvier  dernier ,  obtenues  par  les  reli- 
Jcur  deflend  fuivant  l'arreft  du  17.  No-  gieux,  abbé  fie  convent  de  S.  Germain 
vembrejj48.  a  peine  d'amende  arbi-  des  Prez  fie  les  gardes  des  marchandi- 
traireôe  de  privation  defdids  privilèges,  fes  de  ladide  ville  de  Paris ,  fie  autres 
Et  outre  faid  defJènces  à  cous  autres  m  arc  h  an  s  eftrangers  fie  forains  frequen- 
joucroa  reprefenter  aucuns  jeux  ou  myf-  tans  la  foire  S.  Germain  5  par  lefquel- 
teres,  tant  en  ladide  ville  ,  fauxbourgs  les  leur  eft  accordé  qu'ils  jouiflent  plei- 
ne banlieue  ibubz  autre  nom  que  de  la-  nement  fie  paifiblement ,  ainfy  qu'ils  ont 

cy-devant 
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cy-dcvant  bien  8c  deuemenc  jouy  des 

privilèges  8c  exemptions  à  eux  conce-  Deffenfe  aux  efitliert ,  laquais  ,  attifons 
dez,  pour  les  droids  anciens  feulement,  de  f  mer  Fefpie. 
durant  le  temps  de  ladide  foire  j  en  la- 
quelle neantmoins  ne  pourront  dire  ap-  "T\  U  Vcndrcdy  iv.  Février.  Ce  jour 
portées  8c  mifes  en  vente  aucunes  mar-  après  avoir  par  la  cour  délibéré  fur 
chandifes  de  draps  de  foye,  d'or  8c  d"ar-  les  lettres  parentes  du  roy  données  A 
gent,fur  peine  de  confifcation.Etpour  le  Paris  le  j.  de  ce  mojs ,  contenant  der- 
rjgard  des  droids  des  nouvelles  impoli-  rénees  à  tous  efcolliers ,  pages ,  clercs , 
lions  faides  pour  le  bien  de  cet  cftat  &  laquais,  artifans  8c  gens  de  mdtier  de 
confervation  de  cettuy  royaume ,  dont  porter  dpees,  dagues  ,  poignards,  ar- 
aucun  ne  doibrettre  exempt,  que  pour  mes  8c  battons,  tant  en  la  ville  de  Pa- 
l'advenir  lefdids  marchands  forains  cf-  ris  que  cz  fauxbourgs  d'itellc ,  de  jour 
trangers  8c  autres  marchands  de  Pans  ny  de  nuid ,  s'entremettre  ,  quereller  ne 
frequentans  ladide  foire,  feront  tenus  8c  faire  allcmblces ,  arrefter  les  pallàns, 
contrainds ,  comme  pour  fes  propres  de-  prendre  manteaux,  chapeaux  &  habits 
niers  &  affaires,  à  payer  fie  acquitter  fur  peine  de  punition  corporelle  fie  cx- 
fidclement  &  d'eftecl  lcïdids  droicls  des  cmpiairc;  enjoignant  à  tous  feigneurs 
nouvelles  impofitions,  félon  les  tableaux  &  gentilshommes  de  quelque  qualité 
qui  en  ont  ctté  raids  ,  nonobttant  Ici'  qu'ils  fuient ,  déporter  cux-mcfmcs  leurs 
dids  privilèges ,  &  lans  préjudice  d'i-  efpées ,  lans  les  faire  porter  par  leurs 
ceux.  Et  ou  y  fur  ce  le  procureur  gene-  pages ,  lacquais  ou  autres ,  lur  peine  de 
ral  du  roy ,  la  matière  mile  en  delibe-  reipondre  en  leurs  propres  8c  privez 
ration,  ladicte  cour  a  arrefté  &  or-  nomz  des  delids  qui  le  commettront1 
donne  que  lefd.  lettres  feront  regiftrées  par  leurfdids  pages  &  laquais  cxc.  la- 
cs regiftres  d'icellc  ,  oy  le  procureur  oictf.  cour,  a  arrette  &  ordonne  que 
gênerai  du  roy ,  pour  avoir  lieu  en  ce  leidides  lettres  feront  regiftrees  es  re- 
qui  ne  fc  trouvera  contraire  aux  arrerts  gittres  d'icellc ,  ou  y  &  ce  requérant  le 
d'icellc.  procureur  gênerai  du  roy  8cc. 
• 

Lettres  patentes  fur  les  Minimes  d*  bois  Le  ftcurde  Montiçrty commis  four 
de  Pincenncs.  der  À  Paris. 


An.  160a. 


 T*\U  Mercrcdy  xxvi.  Janvier  m.  dc. 

1  *°*  Veu  par  la  cour  les  lettres  patentes 
du  roy  données  à  Fontainebleau  au  mois 
d'Odobre  dernier  ,  obtenues  par  les  pè- 
res provincial  ,  corredeur  8c  religieux 
de  l'ordre  de  fàint  François  de  Paule , 
du  convent  ettant  dans  l'enclos  du  bois 
de  Vincennes,  par  lefquelles  ledid  fei- 
gneur  continue ,  audorife  8c  approuve 
la.  fondation,  eredion  8c  cftabliltcmcnt 
dudid  convent  defdids  religieux  Mini- 
mes dudid  ordre  dans  ledid  enclos,  avec 
l'annexe  8c  union  à  iceluy  du  prieuré 
des  Bons-hommes  8c  revenu  en  dépen- 
dant^ duquel  d'abondant  8c  en  tant  que 
befoing  feroit  ledid  feigneur  veut  qu'ils 
jouiflëht,  8c iceluy  unitôc  incorpore  au- 

did  convent  &c   ladicte  cour. 

a  ordonné  8c  ordonne  que  lefdiâes  let- 
tres feront  regiftrees  és  regiftres  d'icel- 
le  ,  ouy  le  procureur  gênerai  du  roy  , 
pour  jouir  par  les  impetrans  de  l'eflèd 
8c  contenu  en  icelles. 


DU  Lundy  xn.  Juin.  Veu  par  la 
cour  ,  les  grand  chambre  ,  tour. 
hellc  8c  de  l'edid  allèmblces,  les  lettres 
parentes  du  roy  données  à  Pans  le  i. 
Juin  dernier  ,  par  lesquelles  ledid  fei- 
gneur commet,  ordonne  8c  eftablit  M. 
François  de  la  Grange  chevallier 
des  ordres  du  roy  ,  lîcur  de  Montigny, 
confeiller  en  fon  conlèil  d'eftat,  capi- 
taine de  jo.  hommes  d'armes  de  fes  or- 
donnances ,  Se  mettre  de  camp  dc  la 
cavalerie  légère  ,  pour  commander  en 
cette  ville  de  Pans  avec  tel  8c  fcmbla- 
ble  pouvoir  que  le  fieur  d'Ettrées  lieu- 
tenant gênerai  audid  gouvernement  , 
loit  pour  la  manutention  dcfesfubjedz 
qui  y  relïdcnt,  8c  habitans  de  quelque 
qualité  8c  condition  qu'il  s  l'oient,  en  l'o- 
beillànce  qu'ils  luy  doivent ,  8c  obfervan- 
ce  des  loix  8c  ordonnances,  fubmillion 
8c  recognoiflanee  de  l'audonté  de  la  juf- 
tice ,  8c  exécution  des  décrets ,  jugemens, 
arreftz  8c  ordonnances  d'icellc  ,  avoir 
pour  cet  eftcd  la  bonne  corrcfpondance 
qu'il  convient  avec  les  officiers  de  ladide 
cour  &i  autres  officiers  8c  mairiftrats  de 

VF 

ladide  ville,  8c  généralement  8cc —  . 
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  ladicte  cour,  a  ordonne  &  ordonne    ront  faire  quefter  en  toutes  les  eglifes 

a*.  1600.  que  lefdictcs  lettres  feront  regiltrécs  és  paroilliales  de  la  ville  &  fauxbourgsde 
regiftres  d'icclle  ,  ouy  le  procureur  gc-  Paris,  non  feulement  en  carefme ,  mefme 
neral  du  roy  ,  pour  jouir  par  l'impétrant  par  chacun  jour  des  feftes  fie  Diman- 
de  l'eftcci  &  contenu  en  icelles.  ches  de  l'année,  ainfy  qu'il  fe  faict  en 

plusieurs  defdictes  cgliles ,  fans  qu'elles 
Ztures  patentes  en  faveur  de  Capucins.     y  puilîènt  cftrc  empefehées ,  foit  parles 

curez  ,  maiftres  ,  gouverneurs  fie.  com- 


Ah.  iéoi.  1H\  U  Saniedy  v.  May.  Veuës  par  la  miiîaires  du  bureau  des  pauvres  ou  au- 

JL/  cour  les  lettres  patentes  du  roy  très ,  comme  plus  au  long  le  contien- 

données àChambery  le  19. Octobre der-  nent  lefdictcs  lettres  5cc  ladicte 

nier,  par  lefquellesledict  feigneur ayant  cour  ayant  elgard  aufdictes  lettres,  a 

agréable  le  contenu  es  lettres  patentes  ordonne  fie  ordonne  qu'elles  feront  re^ 

du  deffunct  roy  Henry  111.  données  à  giftrees  es  regiftres  d'icelle,  pour  jouir 

Paris  au  mois  de  Juillet  1576.  au profficl  par  les  impétrantes  de  l'effect  fie  conte*. 

&  pour  la  recommandation  des  frères  nu  en  icelles. 
rclligieux  appeliez  Capucins,  de  l'ordre 

de  S.  François  ,  habituez  au  fauxbourg  .      Ifiabliffetnentdc  la  place  Royale. 
S.  Honoré  de  cette  ville  de  Paris,  Meu- 

don&autres  lieux  de  ce  royaume,  con-  *T\U  Vcndredy  v.  Aouft.  Cejour après  xTTTïôjT 
firme  lefdictcs  lettres  ,  fie  de  nouveau  ■*--'  avoir  vcù  par  la  cour ,  les  grand 
en  tant  quebefoing  leroit  a  prinsfic  mis  chambre,  tournelle  Se  de  l'edict  aflem- 
lefdicts  frères  relligieux  Capucins,  en-  blécs,  les  lettres  patentes  du  roy  en  forme 
lëmble  leurs  monaftercs ,  congrégation ,  d'edict  données  au  mois  dejuillet  dernier, 
familles  fie  tout  ce  qui  leur  appartient,  par  lefquclles  lcdicl  lcigncur  veut  que  le 
en  fa  protection  &  làuvcgarde  lpeciale ,  heu  appelle  le  marché  aux  chevaux y3.ncica. 
veut  &  luy  plaift  que  tous  &  chacuns  nement  le  parc  des  Tottrnellesy  foit  nommé 
les  biens  qui  leur  ont  eftéfic  feront  don-  la  place  Royale  ,,  fie  ordonne  que  lef- 
nez  &  aumolhez  par  quelques  perfonnes  dictes  places  vendues ,  quittées ,  cédées 
que  ce  foient,  pour  conftruire  eglifes,  fie  transportées  avccpfomcllè  degaran- 
monafteres,  habitations  fie  congrega-  tic  de  tous  troubles  fie  empefehemens 
tions ,  leur  demeurent ,  &  qu'ils  jouif-  généralement  quelconques ,  contenues 
lent  aully  de  tous  tels  privilèges ,  fran-  aux  contracts  y  attachez,  fie  qu'il  bad- 
chilës  ,  libertez  fie  immunitez  que  ceux  lera  cy-après  audict  lieu,  loient  &  de- 
qui  ont  eftécy-dcvant  baillez  &.  octroyez  meurent  à  perpétuité  aux  perfonnes  y 
aux  autres  rclligieux  dudicl  ordre  fainct  dénommées,  pour  eux,  leurs  hoirs  fie 
.François.  Lefdictes  lettres  du  mois  de  ayanscaulèj  à  la  charge  d'en  payer  par 
Juillet.  Arreft  de  vérification  d'icclles  chacun  an  un  efeu  d'or  de  cens  per- 
du 6.  Septembre  1^76.  Conclurions  du  tant  lots,  ventes,  lailïes  6c  amendes, 
procureur  gênerai  du  roy  &c.  ladicte  quand  le  cas  y  efcherraj  fie  outre  à  la. 
cour  a  ordonné  &  ordonne  que  lcf-  charge  d'y  faire  les  baftimens  mention- 
dictes  lettres  feront  regiftrées  es  regif-  nez  cfdicts  contracts ,  fie  autres  charges 
très  d'icelle ,  ouy  le  procureur  gênerai  y  contenues.  Lefdicts  contracts  atta- 
du  roy ,  pour  jouir  par  les  impetrans  de  chez  foubz  le  contre-feel  defdictes  1er- 
l'effèct  fie  contenu  en  icelles.  très.  Conclufions  du  procureur  gênerai 

du  roy.  La  matière  mile  en  dclibera- 

Pemiffion  de  quefier  accordée  aux  filles  de  tion  ,  ladicte  c  o  u  r  a  arrefté  fie 

i' Ave- Maria.  ordonné  que  lefdictes  lettres  fie  con- 
tracts feront  regiftrez  és  regiftres  d'i- 

DU  Samedy  xvn.  Janvier.  Veuës  celle,  ouy  le  procureur  gênerai  du  roy. 
par  la  cour  les  lettres  patentes 

du  roy  données  à  Paris  le  18.  Juillet  Création  d'une  chambre  de  jufiiee  contre  les 
dernier  ,  par  lefquclles  ledict  feigneur  financiers. 
délirant  lubvenir  aux  pauvres  filles  Ora- 
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toircs  de  l'ordre  Stc  Claire  de  Y  Ave.  "T\U  Mcrcredy  xxvm.  Mars  m.  DC.  

Maria  de  cette  ville  de  Paris, fie  leur  *-^vu.  Ce  jour  après  avoir  veu  par  a*.  1*07, 
donner  moyen  de  vivre,  affin  départi-  la  cour,  les  grand  chambre ,  tournelle 
ciper  à  leurs  prières,  ordonne  que  fui-  fie  de  l'edict  alîèmblécs,  les  lettres  pa- 
vant les  arrefts  fie  permiffions  y  atta-  tentes  du  roy  données  à  Paris  au  mois 
(chées  foubz  le  contre-feel ,  elles  pow-  de  Janvier  dernier  ,  par  lefquclles  le- 
dict 
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did  feigneur  crée  &  eftablit  en  cette  fent  mois  par  maiftres  Vincent  Bouhier, 


ville  de  Paris  une  chambre  de  juftice  Raymond  Phelippeaux ,  Eftienne  Puget  4"'  "°7' 
compofée  des  officiers  des  cours  fouve-  rreloricrs  de  l'efpargne,Claudede  Mon- 
raines,  qui  feront  nommes  &  choifis  par  tefeot,  Jean  de  Ligny,  Paul  Hardier 
ledid  feigneur  roy,  pour  eftrc  par  eux  treforiers  des  parties  cafuellesjean  Gou- 
procede  fans  aucune  intermiuion  au  ju-  lart,  Jean  Habert ,  Nicolas  de  Laucy, 
gement  des  procès  civils  &  criminels  Se  François  Olier  treforiers  de  l'extfaor- 
autres  differens  mcûs  8c  à  mouvoir  pour  dinairedes  guerres  ,  Pierre  le  Charron^ 
raifon  des  faulectés  commifes  par  qui  Jean  Charron  ,  Jean  Fabry ,  Anthoine 
•  il  y  «oit  que  ce  foit  au  faid  de  fes  finances*,  8c  de  Murât,  Simon  Colin  treforiers  de 
fcjaro  une    jans  excepter  ne  referver  aucun ,  enfem-  l'extraordinaire  des  guerres,  Charles  Pa- 
urtMttx!*-  ble  des  deniers  qui  ont  efte  retenus  8c  cet ,  Jacob  Girard ,  Crcfpin  Parât  tre- 
tfVax  fu  !«-  recelez  foubs  faulfèsreprifes ,  doubles  foriers  de  la  maifon  du  roy,  Honoré 
du,iFJ  tAOTft  emplois ,  obmiffions  de  recepte ,  erreur  Barenrin ,  Léonard  Fleurleau  maiftres  de 
ucY  joi    de  calcul  &  autrement ,  8c  eftre  lefdids  la  chambre  aux  deniers ,  Jean  Bardeau, 
*o«  efté  fnp  procez  jugez  au  nombre  de  dix  pour  Jacques  Channolin  receveurs  de  l'efcu- 
^f^Vit»™  »e  moins  fouverainement  &  en  dernier  rie,  8c  autres  officiers  des  finances,  ten- 
tionduKoc-  reflbrt  j  voullant  que  les  jugemens  par  daritaffin  d'eftre  receûs  oppofans.  Leurs 
tobn  1*04.  c     donnez  audicl  nombre,  foient  de  caufes  d'oppofition  ,  8c  autres  pièces at- 
wâiafctwit.  pareille  force  &  vertu  comme  les  ar-  tachées  à  icelle.  Autres  lettres  patentes 
«V°y  refts  des  cours  fouveraines  ;  leur  atrri-  du  roy  du  17.  du  prefent  mois ,  par  lef- 
buant  pour  ccft  effcd  privativement  a  quelles  le  roy  did  8c  déclare  vouloir 
tous  autres  la  connoiflance  des  juge-  que  les  articles  propofes  8c  accordes 
mens  defdidcs  faulcetes  ,  fit  l'interdiâ  8c  pour  les  traidez  raids  fur  lefdides  re- 
dcffcnd  à  toutes  cours  de  parlement ,  cherches ,  pour  afiurcr  la  recompenfê 
chambres  des  comptes ,  cours  des  aydes,  des  dclateursfitautheurs  d'icelles,foient  8c 
treforiers  de  France  8c  généraux  des  demeurent  nuls  8c  comme  non  advenus, 
finances,  prevofts,  bail  h  f  s ,  fenefehaulx  fans  que  ledid  feigneur  ou  ceulx  avec 
8c  tous  autres  juges  quelconques,  mef-  lefqucis  ils  ont  efte  faids,  s'en  puif lent 
me  à  la  chambre  royalle  ,  rors  8c  ex-  aider  pour  le  prefent  8c  a  l'advenir.  Et 
cepté  les  procez  ja  inftruids  ou  com.  neantmoins  affin  qu'il  foit  notoire  à  cha- 
mencez  à  inftruire  en  ladide  chambre,  cun  que  ledid  feigneur  continuerait  tou- 
que ledid  feigneur  veult  y  eftre  jugez,  &  jourscnla  mefmeaffedion  défaire  juftice 
dcfquelz  enjoind  à  fon  procureur  gene-  de  ceux  qui  font  attainds  8c  convam- 
ralen  ladide  chambre  bailler  un  eftat  eus  defdidcs  faulcetez ,  veult,  ordonne 
dans  un  mois  après  la  datte  de  fes  let-  8c  entend  que  ledid  edid  faid  pour  la- 
tres  patentes  j  comme  pareillement  le-  dide  recherche ,  foit  vérifie  8c  exécuté 
did  feigneur  révoque  toutes  autres  com-  en  la  plus  grande  diligence  que  faire  fë 
millions ,  tant  générales  que  particu-  pourra }  eftant  fon  intention  ,  comme 
licrcs,qui  ont  ou  pourraient  avoir  efté  elle  a  tousjours  efte ,  de  choiûr  8c  nom- 
cy-devant  données  pour  lefdides  faul-  mer  à  ceft  effed  luy.mefme  des  juges 
fêtez  8c  cas  fufdids  -,  8c  oultre  evocque  commiflàires  de  telle  intégrité  8c  fuffi- 
àfonconfeil  tous  procez  meus  8c  à  mou-  fance ,  que  les  gens  de  bien  le  tiendront 
voir  pour  raifon  de  ce  efdides  cours  de  aufty  afturez  en  leur  innocence ,  que  les 
parlement,  chambres  des  comptes,  cours  méchans  de  fouffrir  la  feverité  8c  ri- 
des aides,  treforiers  de  France  8c  au-  gueux  de  leurs  jugemens  j  &  à  cette  fin 
très  jurifdidionsfic  juftices  deceroyau-  mande  &  enjoind  regiftrer  lefdides  let- 
me ,  en  quelque  eftat  qu'ils  foient  ,  8c  très.  Concluions  du  procureur  gênerai 
ceux  qui  feront  pendans  8c  mcûs  par  du  roy ,  8c  oy  le  rapport  du  comman- 
évocation  ou  autrement  en  fon  confeil  ment  exprès  du  roy  faid  par  aucuns  des 
privé  fied'eftat,  com  me  plus  amplement  prefidensde  ladidecourà  cette  fin  man- 
ie contiennent  lefdides  lettres.  Requcfte  dcz  par  ledid  feigneur  5  la  matière  mife 
prefentee  à  ladide  cour  par  Daniel  en  délibération  ,  &  tout  confideré  :  la- 
Perfîcault  ficBarthelcmy  Carterel,ten-  dicte  cou»,  a  arrefté  8c  ordonne  que 
dant  affin  d'eftre  receûs  oppofans  à  la  lefdides  lettres  en  forme  d'edid  du- 
verification  defdidcs  lettres.  Les  eau-  did  mois  de  Janvier ,  8c  de  déclaration 
fes  d'oppofition  formée  par  lefdidsPer-  du  18.  du  prefent  mois  de  Mars  feront 
ficault8cCartcrel,  fuivant  l'ordonnance  regiftrées  és  regiftres  d'icelle,  oy  8c  ce 
de  ladide  cour  du  1).  Febvrier  dernier,  confentant  le  procureur  gênerai  du  roy. 
Autre  requcfte  prefèntce  le  5.  du  pre- 
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LtttrtS  patentes  au  fkjet  du  mail  de 
l'arftnal. 

BUdid  jour.  Veu  par  la  cour ,  les 
grand  chambre  ,  tournelle  fie  de 
\  aflcmblées ,  les  lettres  patentes  du 
roy  données  à  Paris  le  4.  Juillet  160 j. 
par  lesquelles  ledid  feigneur,  en  tant 
que  befoin  (croit ,  loue ,  ratiffic  fie  ap- 
prouve le  contrad  y  attaché  foubs  le 
contre-fcel ,  contenant  le  bail  faid  à  M. 
Louis  Boutard,  d'un  lieu  fie  place  où  il 
a  faid  faire ,  drefler  ôebaftir  un  jeu  de 
pail-mail  j  veut  fieluy  plaid  qu'il  ioit  en- 
tretenu ,  fie  que  ledid  Boutard  èt  fes 
fuccefleurs  fie  ayans  caufe  jouilTent  du- 
did jeu  de  pail-mail  pendant  le  temps 
de  99.  ans,  comme  plus  amplement  le 
contiennent  lcfdides  lettres.  Ledicl  con- 
trad. Requefte  prefentée  aladide  cour 
par  Sauxienne  Drouet  vefve  dudid  def- 
f  und  Boutard  ,  M.  Louis  de  Cuigy  maif- 
tre  fie  garde  ordinaire  fie  provincial  de 
l'artillerie  de  France  fie  munitions  d'i- 
celle  en  l'arfenal  fie  magazin  delà  ville 
de  Paris  leur  gendre  ,  tendant  affin  de 
veriffication  defdidcs  lettres  fie  contrad. 
Conclufions  du  procureur  gênerai  du 
roy.  Ladicte  cour  a  ordonné  fie  or- 
donne que  lcfdides  lettres  fie  contrad 
feront  regiftrez  es  rcgiftresd'icelle,  ouy 
le  procureur  gênerai  du  roy ,  pour  jouir 
par  les  impetrans  de  l'efted  fie  contenu 
en  iccllcs. 

Bfiailiffement  d'une  manufacture  de 

tapifleries. 

DU  Vcndrcdy  xx.  Juillet.  Ce  jour, 
après  avoir  veu  par  la  cour ,  les 
grand  chambre,  tournelle  fie  de  l'edid 
allèmblées ,  les  lettres  patentes  du  roy 
données  à  Paris  au  mois  de  Janvier  der- 
nier ,  par  lefquellesledid  feigneur  com- 
met fie  deppute  Marc  de  Commans  fie 
François  de  la  Planche  à  l'cftabliflèment 
fie  entreprife  en  cette  ville  de  Paris  fie 
autres  villes  de  ce  royaume  des  manu- 
fadures  de  tapifleries  de  laine ,  foye  fie 
capitou  enrichies  d'or  fie  d'argent ,  lêlon 
le  règlement  fie  ordre  mentionné  efdic- 
tes  lettres.  Arreft  du  6.  Avril  dernier, 
par  lequel  auroit  efte  ordonné  que  aflem- 
bléc  feroit  faide  par  le  prevoft  de  Pa- 
ris ou  fon  lieutenant  d'aucuns  notables 
bourgeois  fie  marchands  de  cefte  ville , 
pour  donner  ad  vis  fur  le  contenu  efdic- 
tes  lettres  :  fie  outre  feroient  communi- 
quées aux  prevoft  des  marchands  fie  ef- 
chevins  de  lad.  ville  de  Paris.  Les  advis 
tant  dud.  prevoft  de  Paxis,que  des  prevoft 
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des  M.ôc  efchevins.  Les  concluions  du 
procureur  gênerai  du  roy  .La  matière  mile 
en  délibération ,  ladicte  cour  aar- 
refte  que  leldides  lettres  feront  regiftrecs 
es  regiftres  d'icelle,  ouy  le  procureur  gê- 
nerai du  roy. 

Abolition  pour  les  financiers. 

BU  v.  Septembre.  Ce  jour,  après 
avoir  veu  par  la  cour,  les  grand 
bre,  tournelle  fie  de  l'edid  allèm- 
blées ,  les  lettres  patentes  du  roy  don- 
nées à  Paris  au  prefent  mois  de  Sep- 
tembre, par  lesquelles  ledicl  lcigneur 
remet  ,  quitte  ,  pardonne  fie  abolift  à 
tous  les  officiers,  clercs  ou  commis, qui 
ont  eu  maniement  de  fes  finances  ,  fie 
autres  perfonnes  fans  nul  excepter ,  tou- 
tes les  faultes  fie  malverfations  qui  ont 
efte  commifes  en  icelles ,  l'oit  par  degui- 
fement  ou  interverfion  de  deniers ,  fup- 
pofitions  de  noms  fie  perfonnes,  falfiri- 
cations  d'eftatz  8e  comptes  aux  inventai- 
res, cahiers  de  frais,  roolles,  acquitz  , 
quittances ,  taxations ,  faulcetez  fie  pe- 
culatz  ,  retentions  de  deniers ,  doubles 
fie  faux  employs,  faulles  repri nies  fie  au- 
tres abus  quelconques  concernant  lef- 
dides  finances,  fie  generallement  tout  ce 
qui  leur  pourroit  eftre  imputé  au  faid 
fie  maniement  des  deniers  dudid  fei- 
gneur ,  dont  il  les  defeharge ,  tant  pour 
la  reftitution  des  doubles ,  quadruples , 
redditions  de  comptes ,  amendes ,  mef- 
mc  des  adjuges,  comme  aufly  de  tou- 
tes autres  peines  quelconques,  fans  que 
eulx  ou  leurs  héritiers  piullènt  eftre  re- 
cherchez ;  fans  y  comprendre  neant- 
moings  les  comptes  non  rendus ,  dont  les 
acquits  ne  font  rapportez  en  la  cham- 
bre des  comptes  :  Supprimant  Serevoc- 
quant  ledid  feigneur  les  chambres  cfta. 
blies  pour  la  recherche  defdids  officiers 
fie  autres  perfonnes ,  foiten  la  chambre 
royallc  ou  de  jufticc,  enfemble  toutes 
lettres  fiecommiffions  faidespour  leldic- 
tes  recherches  defdids  officiers  jufques 
à  prefent;  caflè  fie  adnulle  toutes  pro- 
cédures civilles  fie  criminelles  faides  en 
confequencedefd.  eftabliflemens ,  fie  met 
au  néant  tous  deflàults  fie  contumaces, 
arrefts  fie  jugemens  intervenus  :  failant 
pleine  fie  entière  mainlevée,  tant  des  per- 
fonnes pour  eftre  mifes  en  pleine  liber- 
té ,  que  de  leurs  biens }  voulant  en  ou- 
tre ledid  feigneur  que  tous  ceux  qui  ont 
efté  condamnez  durant  la  feance  dcfdic- 
tes  chambres  royallc  fie  de  jufticc,  foienc 
remis  en  leurs  biens  non  vendus  nycxe- 

cu:ez 
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cutcz ,  bonne  famé  fie  renommée,  corn- 


Le  fi  frit  Zianceur  lieutenant  général  au 
de  Pans. 


Zettrts  patentes  en  faveur  des  emniers  de 


me  plus  au  long  le  conriennenc  lefdic- 
tes  lettres  ficc.  ladicte  couna  arrefté 
Se  ordonné  que  iefilides  lettres  feront 
leucs,  publiées  &  regiftrées  és  regiftres  ï~"\  UMercredy  XX il l.  Janvier  Jà.DC.  Ah  uo|^ 
d'icelle,  ouy  le  procureur  gênerai  du  JLV  Wtl.  Veu  par  la  cour  les  lettres 
rov.  Outre  a  efté  arrefté  que  tous  ceux  parentes  du  roy  données  à  Fontainebleau 
qui  ont  efté  empnfonncz  del'ordonnan-  le  unzicfme  jour  de  May  dernier  ,  par 
ce  de  la  chambre  de  julhec,  feront  ef-  lesquelles  ledidfeigneur donne  êcociro y e 
largis  Se  mis  hors  des  priions  par  le  gref-   à  meflirc  Charles  du  Pleffis  fîeur  de 

Liancour,  chevallier  de  fes  ordres,  coii- 
feiller  en  fbn  confeil  d'eftat ,  capitaine 
de  50.  hommes  d'armes  de  Tes  ordon- 
nances, fie  fon  premier  efcuyer,  l'eftac 
fie  charge  de  fbn  lieutenant  gênerai  au 
gouvernement  de  la  ville ,  prevofté  8e 

DUdict  jour  (v.  Septembre.)  Ce  jour  vicomté  de  Paris,  au  lieu  fie  place  du 
après  avoir  veu  par  la  cour,  les   fieurde  Montigny,  vacant  par  fa  demif- 

grand  chambre,  tournelle  &  de  l'cdid   iîon ,  Aec         ladicte  cour,  a  arrefté 

afiemblécs,  les  lettres  patentes  du  roy   &  ordonné  que  lcfdides  lettres  feront 
données  à  Fontainebleau  le  dernier  Juin   regiftrées  ès  regiftres  d'icelle ,  &c. 
dernier,  par  lefquelles  ledid  fèigneur  dé- 
clare fie  veult  que  tous  les  maiftres  de   Les  jeux  de  hazgrd  &  autres  défendus  i 
fa  galleriepuiilèntdorefnavant  travailler  la  frire  S.  Germain, 

pour  fes  fubjecU  ès  lieux  où  ils  les  voul- 
liront  employer ,  comme  aufll  que  tous 
apprentiz  qui  auront  faicl  fie  feront  cy- 
apres  lcu^pprenuilag e  foubs  eux  durant 
le  temps  pour  ce  requis,  puiilent  tenir 
bout it que  fie  travailler ,  tant  en  la  ville 

de  Paris,  que  toutes  les  autres  villes  ôc  jeux  de  brelan  ayent  par  plufisurs  fois 
lieux  de  ce  royaume ,  tout  ainfy  com-  efté  deftendus  pendant  la  foire  de  fainct 
me  s'ils  a  voient  faicl  leur  apprenriUàgc  Germain  des  Prez ,  mefhie  par  arreft 
foubs  les  maiftres  defdides  villes.  La  ma-  donné  fie  exécuté  a  fa  requefte  en  l'an 
tiere  mile  en  dehberation  .ladicte  1 J47.  les  officiers  dudid  S.  Germain  ne 
cour,  a  arrefté  fie  ordonné  que  lefdic-  laiûent  de  permettre  Ici.;:.  :  jeux  ,  &un 
tes  lettres  feront  regiftrées  ès  regiftres  autre  nouvellement  introduict,  que  l'or! 
d'icelle ,  ouy  le  procureur  gênerai  du  appelle  le  toumicauet ,  ou  fe  defbauchcnt 
roy ,  aux  charges  cy-après ,  qui  feront  plufieurs  jeunes  gens  fie  compagnons  de 
inférées  aufdi&es  lettres  fie  a  cette  fin  meftierj  il  rcqueroitdcftenccseftre  faic- 
reformées  :  que  ceux  qui  demeureront  tes  à  toutes  perfonnes  de  jouer  ne  faire 
en  la ciidc  gallerie,  feront  nommez  par  jouer  aufdi&s  jeux  pendant  Se  durant 
lettres  patentes  du  roy  ,  lefquefz  jouiront  iadiâc  foire  de  S.  Germain  ,  à  peine  de 
dclamaiftrife ,  droicts  fie  privilèges  con-  cent  fblz  parifis  d'amende  contre  chà.» 
tenus  cfdides  lettres,  tant  qu'Us  y  fe-  cun  des  contrevenans ,  prifon  fie  puni, 
ront  actuellement  demeurans  ;  fie  cha-  bon  corporelle  s'il  yefchet.avecinjonc- 
cun  défends  maiftres  pourra  de  cinq  ans  don  au  bailly  fie  autres  officiers  d'y  te* 
en  cinq  ans  feulement  donner  certifficat  a  nir  la  main ,  d  peine  d'en  refpondre ,  fit 
l'un  de  fes  apprentiz  ayant  fervy  le  temps  que  1  arreft  fera  led  fie  affiché  aux  cari, 
requis ,  fur  lequel  il  fera  receu  maiftre,  refours  dudid  S.  Germain ,  fie  attaché 
fanseftre  contraind  faire  chef-d'œuvre,  aux  principalles  portes  de  kdide  foire; 
prendre  lettres,  ne  fe  preféntex  a  lamaif-  ficc.  ladicte  cour,  a  faicl;  deF- 


DU  Mercrcdy  xxx.  Janvier.  Veu 
par  la  cour  la  requefte  i  elle  pre- 
fentée  par  le  procureur  gênerai  du  roy, 
par  laquelle,  attendu  que  combien  que 
les  jeux  dedez,  cartes,  quilles  fie  antres 


tri  le  j  pour  veu  que  cinq  ans  auparavant 
il  foit  infeript  par  nom  fie  furnom  fur 
le  regiftre  dufubftitnt  du  procureur  gê- 
nerai du  roy  au  chaftellet  de  Paris  fie 
iy  aucuns  orfcbvres,  demeurent  en  lad. 
gallcne  ,  ils  feront  fubjedz  aux  ftatuez 
des  maiftres  de  ladide  ville  de  Paris, 
v.:.'...  •  -  :  r  f.  >  ï 
Tern  //.M.  II J, 


renecs  i  toutes  perfonnes  ,  de  quelque 
quahté  fie  condition  qu'elle*  foient,  dé 
jouer  aufdicis  jeux, à  peine  d'amende  ar. 
bitraire  fie  autre  punition  ;  s'il  y  efchet» 
fie  a  ce  que  le  prefent  arreft  foie  notoi  '■ 
re,  ficc 


fil 
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Se  par  Gautier  auil'y  huilfier  en  ladide 
uirrejl  en  faveur  du  prince  des  Sots.       cour,  les  4.  Avril  &  12.  Aouft  604»  14. 

Mars  605.  11.  Février  fie  4.  May  606.  Se 

DU  xix.  Juillet  de  rcllcvce.  Entre   29.  Septembre  607.  Conclufions  du  pro- 
Nicolas Joubert  prince  des  Sots>  cureur  gênerai  du  roy.  Tout  confideré, 
de  la  fertile  de  l'hollcl  de  Bour-    il  sera  oict  que  ladide  cour  r'ailant 
goigne ,  demandeur  en  exécution  desar-   droid  fur  ladide  demande  à  exécution 
refts  de  la  cour  ,  félon  Ta  requefte  du   d'arreft ,  a  [ordonné  fie  ordonne  que  les 
3.  Juin  1606.  d'une  part  ^  fie  les  mail-   arrefts  du  1.  Mars  fie  17.  Octobre  604. 
très  dudid  hoftelde  Bourgoignc ,  fie  Va-    j.  Février  606.  fie  19.  Février  608.  fe- 
lcricn  le  Comte  comédien  audid  thea-   ront  exécutez  ;  fie  conformément  à  iceux 
tre  dudid  hoftel ,  fie  Jacques  Refneau  a  maintenu  fie  gardé  ,  maintient  fie  garde 
défendeurs  Se  oppofâns ,  d'autre.  Veu  ledid  Joubert  en  la  poûclfion  fie  jouïf- 
par  la  cour  les  demandes  ,  defîênfes ,   fance  de  fa  principauté  des  Sots  ,  Sedes 
appointement  en  droid  fie  productions   droids  appartenant  à  îcclle  ,  incline  du 
defdidcs  partycs.  Arreft  du  7.  Février   droid  d'entrée  par  la  grande  porte  du- 
C 06.  entre  ledid  Joubert  appcllant  de   did  hoftel  de  Bourgoigne  ,  Se  préfeance 
la  fcntcncc  donnée  par  le  prévoit  de  Pa-   aux  aflémblées  qui  s'y  feront  fie  ailleurs 
ris  ou  fon  lieutenant  le  19.  Mars  605.  fie  par  lefdids  maiftres  fie  adminiftrateurs, 
demandeur  en  requefte  du  10.  Mayaud.  fie  en  jouïllàncc  fie  difpolition  de  là  loge 
an ,  d'une  part  :  fie  Macloud  Poullet  gui.  à  luy  adjugée  par  lefdids  arrefts.  A  con- 
don  de  la  fottife.  Se  Nicolas  Arnaulc  damné  fie  condamne  lefd.  admmiitra- 
herault  d'icclle  fottife,  fie  les  maiftres   teurs  luy  en  rendre  fie  reftituer  les  fruits 
dudicl  hoftel  de  Bourgongnc  intimés  Se  depuis  ion  inftallation  ,  iâuf  à  déduire 
défendeurs  ,  d'autre  j   par  lequel  fur  ce  que  ledid  Joubert  en  aura  reccu.  A 
ledid  appelles  partyes  auroient  efte   faid  inhibitions  fie  defrenfes  aufdids  ad- 
appointees   au  coniêil ,    fie    ordonné   nnniftratcurs  de  le  troubler  fie  empef- 
que  les  arrefts  feroient  exécutez  ,  fie  à  cher  en  la  pofleflion  Se  jouïû^ce  de  les 
eux  enjoind  y  obeyr,  à  peine  de  puni-  droids,  de  luy  mesfairc,  mesdire  nyin- 
tion.  Autre  inftance  d'entre  ledid  Jou-  jurier ,  lur  peine  de  punition.  Et  pour  les 
bert  demandeur  Se  requérant  l'entérine-  contraventions  aufdids  arrefts  ,condam- 
ment  des  lettres  par  luy  obtenues  le  30.  ne  lefdids  adminiftrateurs  en  8a.  livres 
Aouft  dernier,  tendant  afin  d'eftre  dil-  parilîs  d'amende  envers  ledid  Joubert, 
penfé  de  faire  entrée  en  cette  ville  fie  4.  livres  parilîs  qui  feront  diftribuées 
de  Paris  ,  ainfy  qu'il  y  eftoit  tenu  -,  fie  aux  pauvres ,  fie  es  dcfpcns  pour  ce  rc- 
nonobftant  qu'il  n'ait  faid  ladicle  entrée,  gard.  Et  fur  l'appel  de  ladicle  fcntcncc 
qu'il  jouïroit  des  droids  fie  proffits  à  fa  du  19.  Mars  Se  incident  de  lettres  ,  a  mis 
charge  appartenans  ,  d'une  part  :  Se  Ici-  Se  met  l'appellation  fie  ce  dont  aefté  ap- 
dids  gouverneurs  fie  adminiftrateurs  du.   pelle  au  néant,  lànsamende  Se  (ans  dcl- 
did  hoftelde  Bourgoigne  défendeurs,  pens,tant  delà  caule  principale  que  d'ap- 
d'autre.  Produdions  8e  contredids  def-   pcl.  Fn  amendant ,  ayant  efgard  aufdic- 
dides  partyes  fur  ledid  appointé  au  con-   tes  lettres  ,  a  defehargé  fiedefeharge  le- 
icil.  Autre  production  dudid  Joubert  en   did  Joubert  de  faire  l'on  entrée  en  cette 
iadide  inftance  de  lettres.  Forclufion  de  ville  de  Paris  ,  jufques  à  ce  que  par  la 
produire  par  lefdids  maiftres  ad  miniftra-   cour  autrement  en  aie  efté  ordonne ,  Se 
ceurs  en  ladide  inftance.  .Information   condamne lefdidsadminiftrateurs  csdel- 
faide  a  la  requefte  dudid  Joubert  par  le   pens  de  ladicle  inftance.  Et  pour  le  rc- 
commiUàire  Bruneau  les  15.  Décembre   gard  defdicls  Valleran  Se  Rameau*,  a  vm 
603.  X4.  Se  1$.  Janvier  604.  Autre  Infor/   mis  fie  met  lefdidcs  parties  hors  de  cour  j^1  &  ** 
mation  fcudepar  Cordcllc  huifficrenla.   fie  de  procès  fans  dcfpcns. 
didc  couxji  la  requefte  dudid  Joubert, 

Ks  16.  FevricrSe  9.  May  audid  an.  Pro-   Lettres  patentes  é-arrejfpour  la  tonfhuftion 
cez  verbal  4e  Touflainds  de  Charruau  du  pont  aux  Marchands. 

fcrgentdu  23.  janvier  605.  voulant  met- 
tre ledid  Jôubert  en  poflëffion  delà  lo.  U  Vendrcdyvm.  Aouft.  Veu  par 
ge  audid  hoftel  de  Bourgoigne,  conte-  i^J  la  cour  les  lettres  parentes  du  roy 
nant  l'empefehement  fie  injures  à  luy  die-  données  à  Paris  au  mois  de  Janvier^S. 
tes.  Autre:;  informations  aufli  faides  à  par  lefquclles  ledid  feigneur  auroitper» 
la  requefte  dudid  Joubert  par  lescom-  mis  à  Charles  Marchais  *  capitaine  des  «M^çj^ 
mùTaircs  Oudet  ,  Boudycr  fie  Jacquet,  trois  cens  harquebufiers  fie  archers  de 
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la  ville  de  Paris ,  faire  conftruire  de  nou- 
vel un  pont  neuf  au  lieu  ou  Ion  loi  t  élire 
le  pont  aux  Mufniers ,  qui  fera  did  fie 
nommé  le  pont  aux  Marchands,  à  l'alig- 
nement de  la  grande  rue  S.  Denis  fie  ar- 
che du  grand  chaftelet  ,  tirant  droid 
au-devant  de  la  tour  de  l'horloge  du  pa- 
lais ,  pour  la  décoration  fie  embellifie- 
ment  de  ladiclc  ville  fie  utilité  public- 
ques,  aux  claufes ,  charges  fie  conditions 
y  mentionnées.  A  rrcft  du  1 8 . J  uillet  1699. 
donné  entre  lcdid  Marchant  d'une  part,  ordonné  fie  ordonne  qu'il  fera  informé 
fie  les  particuliers aufquel s appartenoient  d'office,  à  la  requcfke  du  procureur  ge- 
lés maifons  fie  moulins  dudid  pont  d'au-  neral  du  roy  ,  fur  la  commodité  ou  în- 
tre,  par  lequel  ladidecour  ayant  efgard  commodité  du  contenu  oudid  contrad, 
aufdides  lettres ,  fie  icclles  entérinant ,  fauf  a  réduire  le  rachapt  de  la  rente  fui- 
auroit  ordonné  qu'il  leroit  procède  à  la 
1  dudid  1 
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où  eftoit  cy-devant  le  pont  aux  Mufniers, 
6c  ez  maifons  fie  efchoppcs  qui  eftoient 
encores  en  nature  fur  icelluy,  fie  100. 
Uvrcs  de  rente  foncière  qu'ils  avoicnx 
droid  de  prendre  fur  quatre  efchoppcf, 
fie  arrérages  qui  eftoient  deùs  encore  en 
nature  fur  icelluy,  moyennant  400.  li- 
vres de  rente  rachetableau  denier  dou- 
ze. Veu  aufli  ledid  contrad  ,  conclu- 
fions  du  procureur  gênerai  du  roy ,  fie 
tout  conlîderé  :ladicte  coum 


vant  l'ordonnance,  pour  ce  faid  fie  rap- 
porté eftrc  faid  droid. 


Aliénation  de  la  Coulturt  dm  T> 


DU  Mardy  xxvn.  Janvier  m.  dc.  ix. 
Veu  par  la  cour ,  les  grand  t  h  am- 
bre, tournellefic  dc  l'edid  allemblees, 
les  lettres  patentes  du  roy  données  a  Pa« 


conffcrudion  dudid  pont 
fie  à  cette  tin  l'alignement  donné  en  la 
prefence  des  officiers ,  les  propriétaires 
des  maifons  ,  loges ,  moulins  fie  autres 
ayans  intereft ,  qui  /croient  appeliez  & 
rembourfez  du  prix  des  retranchemens 
&  émolitions  qu'il  conviendroit,  eu  ef- 
gard a  la  valleur  du  temps ,  en  baillant 

caution  par  eux  dc  rendre  la  plus- val-  ris  le  7.  du  prefent  mois,  par  lcfqucllcs 
leur  du  refidu  des  lieux  retranchez  ,  le-  ledid  feigneur  roy  confirme ,  homolo- 
lon l'eftimation  quien  feroit  faide  au  di-  gue, approuve  fie authonfc l'adjudication 
rc  des  gens  à  ce  connoiffans ,  fy  mieux  fie  contrad  dc  vente  fie  bail  à  cens  d'uno 
ils  n'aiment  pour  l'indemnité  recevoir  le  pièce  dc  terre  feizeen  cette  ville  de  Pa- 
xctranchcmcnt  entier  dc  leurs  maifons  ris.dcpendante  du  grand  prieure  dc  Fran. 
&  édifices ,  fuivant  l'offre  dudid  Mar-  ce ,  vulgairement  appcllce  /./  Couture  dm 
chant.  Requefte  prefentécà  ladidecour  Temple  ,  faicic  entre  frère  Georges  du 
par  ledid  Marchant,  tendant  à  fin  que  Régnier  dc  Gucrchy  chevalier  de  l'or-* 
lefdides  lettres  patentes  fuflent  enregif-    dre  de  S.Jean  de  Hicrufàlcm  grandpneur 


An.  UCJ 


trées  es  rcgiftres  de  ladide  cour ,  pour 
y  avoir  par  luy  recours ,  fie  s'en  férviren 
temps  fie  heu,ainfy  que  dcrailbn.  Con- 
cluhons  du  procureur  gênerai  du  roy 
fie  tout  conlideré  :  ladicte  cour,  a 
ordonne  fie  ordonne  que  lefdides  lettres 
feront  regiftrees  es  regiftres  d'iccllc ,  oy 
le  procureur  gênerai  du  roy , 


de  France ,  Jacques  de  Harlay  auûy  che- 
valier ,  commandeur  de  Coulours  ,  fie 
Paul  Lhuillier  de  S.  Mefmin  auffi  chc. 
vaher  dudid  ordre,  commiilàircs  dépu- 
tez par  le  chapitre  dudid  ordre,  fui- 
vant la  bulle  donnée  à  Malthc  le  10. 
May  1607.  d'une  part  :  fie  Michel  Pi- 
geon bourgeois  dc  Paris,  d'autre  >  aux 
par  l'impétrant  de  l'effet  fie  contenu  eu  charges  y  mentionnées.  Ladide  bulle 
icclles  ,en  confequence  dudid  arreft  du  de  commilîion  décernée  aufd.  commiflâi- 
10.  Juillet  1604.  fie.  aux  charges  y  con-  rcs.  Le  procez  de  l'adjudication  du  1?. 
tenues.  Décembre  dernier.  Contrad  de  lad.  ven» 

te  fie  bail  à  cens  du  mefmc  jour  ,  Ôec  

DU  Mardy  xix.  Aouft de rellcvée.  ladicte  cour,  aordonné  fie  ordonne 
Veu  par  la  cour  la  rcqucfbc  à  elle  que  lefdides  lettres ,  adjudicationôe  con- 
prefencée  par  Charles  Marchant  capi-  trad  feront  regiftrez  ez  regiftr.es  d'icel- 
tainc  des  trois  cens  harquebufîers  dc  le,  fie  exécutez  félon  leur  forme  fie  te- 
la  ville  de  Paris ,  tendant  à  fin  d'émo-  neur.  Et  feront  les  deniers  du  prix  de 
logation  du  contrad  faid  entre  luy  fie  ladide  adjudication  employez  au  rachapt 
les  doyen,chanoines  fie  chapitre  de  l'egli-  fie  cXtindion  de  100.  livres  de  rente ,  fie 
lé  dcParis,  concernant  les  droids  de  pro-  payement  de  la  fomme  oedonaee  pour 
prietc  fie  de  pefchericen  la  rivière ,  noms,  le  defdommagcment  des  jardiniers ,  lo- 
raifons  fie  actions  que  lefdicb  doyen,  cha-  cataires  fie  frais  faids  pour  la  vente  fifr 
noines  fie  chapitre  auroient  fie  pourroient  adjudication  dc  ladide  place ,  iceux  prea» 
avoir  au  pont  qu'il  a  laid  bailur  au  lieu   lablçment  hquidez }  fie  le  furplu»  mis  tt 
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■   mains  de  François  Rouflêllct  bourgeois 
"  de  Paris,  &  employé  en  acquifition  d'hé- 

ritages au  proffit  de  ladicte  commandc- 
ric  -,  &  juiques  a  ce  que  lad.  acquifition 
foie  huâc,  demeureront  lefdiâs  deniers 
ez  mains  dudict  Roullèllet ,  qui  en  fera 
proftit  au  denier  vingt ,  fix  mois  après  le 
receu  d'iccux. 

La  ville  de  Paris  gravée. 

DU  xiv.  Avril.  Veucs  par  la  cour 
les  lettres  parentes  du  roy  données 
à  Paris  le  4.  Janvier  1608.  par  lcfquel- 
les  led.  feigneur  permet  à  François  Quel- 
nel  maiftre  peintre  à  Paris,  fie  aprèsluy 
à  fa  femme  fie  enfans  fie  héritiers ,  de 
pouvoir  librement  tailler  ou  f  aire  tailler, 
foit  en  bois  ou  en  cuivre  ,  cftamper  en 
papier  ou  en  quelque  forte  que  bon  luy 
fcmblcra  ,  la  ville  de  Paris  ,  félon 
qu'il  l'a  deja  fai&e  ,  &  la  vendre  fie  dé- 
biter ou  faire  vendre  fie  débiter  par 
telles  perfonnes  qu'il  advifera  ,  par 
tout  ce  royaume,  pays,  terres  &  leu 
gneunes  de  l'obeiilance  dud.  lèigneur  , 
durant  le  temps  fie  cloace  de  dix  ans 
continuels,  à  compter  du  jour  delà  pre- 
mière imprcfïïon.  Autres  lettres  en  for- 
me de  relief  de  furannation  du  8.  du 
prefent  mois ,  ficc.  ladicte  couRaor- 
conne  fie  ordonne  que  lefd.  lettres  fe- 
ront regiftrées  es  regiftrcs  d'icclle,ouy 
le  procureur  gênerai  du  roy ,  pour  jouir 
par  l'impétrant  de  l'cfïcct  fit  contenu  en 
icelles. 

Lettres  patentes  qui  ordonnent  que  les  pro- 
priétaires de  places  dans  Paris  ,y  feront 
inceffamment  baftir. 

DULundy  m.  Aouft.  Après  avoir 
veu  parla  cour,  les  grand  cham- 
bre, tournclle  fie  del'cdict  alièmblées ,  les 
lettres  patentes  du  roy  données  a  Paris 
au  mois  de  Juillet  dernier ,  par  lefquel- 
les  ledict  feigneur  ordonne  que  toutes 
perfonnes  de  quelque  qualité  qu'elles 
Soient  j  prétendans  droicl  ès  places  fie 
mafures  eilans  dans  la  ville  fie  fauxbourgs 
de-Paris,  mefme  les ecclcfialhqucs , cha- 
pitres ,  communaurez  fie  tuteurs  des  mi- 
neurs ,  feront  tenus  dans  lîx  mois  faire 
partir  icelles ,  du  moins  les  édifices  eftans 
iur  les  rues ,  &  à  cette  fin  faire  vuider  les 
procès  ,  Ci  aucuns  y  a ,  pour  le  droicl 
foncier  ou  de  propriété  par  les  jugesauf- 
■Éjucls  la  connoiiunce  en  appartient  5  fie 
led.  temps  pafle  veut  que  i  la  requefte 
du  fuhftituc  du  procureur  gênerai  du  roy 


ET  PIECES 

en  la  prevofté  de  Paris  ,  fie  diligence  des 
commiflaires  chacun  en  leur  quartier, 
lefd.  places  foient  vendues  au  plus  offrant 
fie  dernier  cncherillèur ,  fiec.  ladicte 
cour,  a  arrefté  fie  ordonné  que  lefdic- 
tes  lettres  leront  regiftrées  cz  regiftres 
d'icelk ,  ouy  le  procureur  gênerai  du 
roy.  Et  feront  leidicts  propriétaires  re- 
baftir  leldicles  mafures  dans  un  an,  8c 
led.  temps  paii'c,fcra  procédé  à  la  vente  fie 
adjudication  d'icelles  -,  Scies  deniers  qui 
proviendront  defd.  héritages  apparte- 
nans  aux  ccclefiaftiqucs ,  leront  employez, 
en  autres  domaines  propres  i  Peglilë. 
Lnjoinct  au  prevoft  de  Paris  ou  l'on  lieu- 
tenant faire  procéder  à  la  publication 
defd,  lettres  par  les  carrefours  de  cette 
ville  fie  fauxbourgs  ,  fie  au  fubftitut  du 
procureur  gênerai  tenir  la  main  à  l'cxc- 
cution. 

Z  'argenterie  de  la  confrairie  des  changeurs  , 
aeflmée  au  fervice  de  la  mai  [on 
delà  Santé. 

"p\  U  Jeudy  vi.  Aouft.  Veu  par  la  cour 
la  requefte  à  elle  prefentée  par  les 
commis  au  gouvernement  du  revenu  tem- 
porel de  l'hoftcl-Dieu  de  Paris,  par  la- 
quelle attendu  que  cy-devant  il  y  a  eu 
grande  quantité  de  changeurs,  qui  font  à 
prefent  réduits  à  un  lêu!^  Icfquels  chan- 
geurs avoient  une  confrairie  en  la  chapel- 
le S.  Leuftroy ,  en  laquelle  eftoient  plu- 
fieurs  ornemens  iervans  à  l'autel :fçavoir, 
une  grande  croix  d'argent  dorc,un  calice 
d'argent  doré  ,  deux  burettes  d'argent 
dore ,  une  paix  aufty  d'argent  dore  ,  fie 
un  encenfoir  fie  la  navette  d'argent  -,  de- 
puis laquelle  réduction  ne  s'eft  faict  au- 
cun fervice  en  ladicte  chapelle,  fie  font 
demeurez  lefd.  ornemens  inurils  ,  qui 
font  en  la  poflcflïon  de  Lef- 
cot  cy-devant  l'un  defd.  changeurs  ;  ils 
requeroient  lefd.  ornemens  cftre  mis  en 
l'eglife  de  la  maifon  de  la  Santé  ,  qui  fe 
baltit  hors  les  portes  du  Tempk  fié  fainct 
Martin  ,  fie  employez  au  fervice  divin  qui 
s'y  fera  chacun  jour  ;  fie  ce  faifant  que 
led.  Lefcot  y  fera  conrrainct ,  quoy  f.u- 
fant  en  demeurera  defehargé.  Conclu- 
fions  du  procureur  gênerai  du  roy  ,  fie 
touteonfideré:  ladicte  cour  a  ordon- 
né fie  ordonne  que  lefd,  ornemens  feront 
employez  à  la  célébration  du  fervice  di- 
vin en  lad.eglife  de  la  maifon  de  la  Santé 
hors  les  portes  duTemple  fie  S.  Martin, fie 
a  cette  fin  délivrez  par  led.  Lefcor,fie  mis 
entre  les  mains  des  gouverneurs  du  tem- 
porel dud.  hoftel-Dicu;ficcefaifant,en  de- 
meurera bien  fie  valablement  defehargé. 

Anefi 
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àai,  Par  leroy,  deLomenie.ETICEL- 

Arreft  au  fnjtt  du  bafiiment  de  tbtffital  LES  veucs,  fie  veu  les  lettres  patentes 

nmtvtau  de  la  Santé.  odroyces  aufdids  religieux  ,  la  cou». 

a  ordonne  &  ordonne  qu'il  en  fera  dc- 

DU  iv.  Septembre  de  relevée.  Veu  libère  au  lendemains.  Martin, 
par  la  cour  la  requefte  à  elle  pré- 
sentée par  les  commis  au  gouvernement  Arrtfit  an  fnjet  d'une  Manque  quife  devait 
du  revenu  temporel  de  l'noftel-Dieu  de  tirer. 
Paris  ,  par  laquelle  attendu  que  l'o&roy 

faid  par  le  roy  de  dix  lois  par  chacun  f""N  U  vi.  Juin.  Sur  ce  que  le  prool-  Am  um 

minot  de  lél  qui  feroit  vendu  en  la  ge-  1  J  reur  gênerai  a  remonftré  que  l'on 

neraliredePans,  pour  fubvenirà  ladef-  prcparoit  tenir  une  blanque  au  bout  du 

penfedes  baftinu*ns  dicts  la  mai/en  de  San-  pont  Neuf,  qui  ne  peult  apporter  que 

tét  qu'Us  font  conftruire  hors  cette  ville  de  la  débauche  fie  incommodité  au  pu- 

de  Paris  proche  les  portes  du  Temple  blicq,  ladicte  cour  a  ordonne ficor- 

fie  de  S.  Martin  ,  n'eft  fuffifant  pour  le  donne  que  la  permiûlon ,  11  aucune  y  a, 

moyen  de  la  levée  ordinaire ,  pour  fa-  de  tenir  ladide  blanque ,  fera  apportée) 

risfaire  aux  grand  trais  qu'il  leur  convient  cependant  dcfTenfes  paiïêr  oultreàl'ou- 

faire }  ils  requeroient  leur  cftre  permis  verturc  d'icelle  blanque  ;  fie  enjoind  au 

de  prendre  à  rente  la  i'omme  de  foixanre  lieutenant  civil  de  pourveoir  à  ce  qu'elle 

mil  livres ,  à  inclure  qu'il  lera  neccll  aire,  n'aye  lieu ,  fi  par  la  cour  autrement  n'en 

pour  employer  auld.  b.iftimcns  &C  hol-  cil  ordonné, 
pital  ,  à  la  charge  de  faire  le  rachapt 

desdeniers  qui  proviendront  dud.  odroy  T"X  U  Vendredy  x.  Juin.  Ce  jour  la 

6c  du  revenu  temporel  dud.  hoftel-Dieu,  |  J  cour  ,  après  avoir  veu  la  permif- 

fitolt  que  k*ld.  baltimens  feront  parfiids,  non  oclroyeejpar  le  roy  à  Abraham  de 

ficaux  charges  contenues cz  lettres  paten-  la  Garde  fie  aûoeiez  continuer  la  blanque 

tes  du  mois  de  May  1607.  Conclurions  par  eulxcy-devant  ouverte, fie  clolè  lors 

du  procureur  gênerai  du  roy  ,  fie  tout  du  deceds  du  feu  roy  ,a  a  r  r.  e  s  t  e' 

conliderc  :  ladicte  cour  a  permis  fie  qu'ils  pourront  continuer  ladicle  blan- 

[>ermet  aufd.  fupplians  prendre  à  rente  que  ,  comme  auparavant  les  dcffenfës 

ad.  lomme  de  ibixante  mil  Uvres,  ficc.  portées  par  l'arrcft  du  6.  de  ce  mois, 

qu'elle  a  levées  fie  oftecs. 

Lettre  de  cachet  en  faveur  det  Carnet 

de/chmfet.  Pmtfttn  de  la  chafle  Ste  Geneviève. 

-  *~  TT\  U  Samcdy  xxv.  Septembre.    Ce  U  Dimanche  x  11.  Juin.  Ce  jour  la 

*'  Ul0'  U  jour  procureur  du  roy  |  J  cour,  toutes  les  chambres  allcm- 
a  prelenté  à  la  chambre  (  des  vacations  )  blccs ,  revcftus  de  robbes  8c  chapperons 
les  lettres  clolcs  dudict  iligneur  ,  dont  d'efcarlatte,  fuivantla  délibération  du4. 
la  teneur  enfuit  :  DE  PAK  LE  ROY.  de  ce  mois,  furies  h uid heures, accom- 
Nos  amez  fie  féaux.  Par  nos  lettres  pa-  pagnez  des  archers  de  la  ville  devant 
tentes  en  forme  de  chartre  du  mois  de  fie  à  coft/  pour  faire  place  ,  eft  allée  â 
Juillet  dernier  ,  fie  autres  à  vous  adref-  pied  en  l'egldc  Ste  Gencviefve  t  y  citant 
tintes  du  14.  de  ce  mois ,  vous  verrez  au  chœur  à  main  droide  ,  où  à  la  der- 
la  permiifion que  nous  avons  donnée  aux  niexe  cérémonie  l'abbe  précèdent  l'avoic 
religieux  de  N.  D.  de  Mont-Carmcl ,  reccuë ,  ayant  faid  fa  prière ,  attendant 
autrement  dids  les  Carmes  Dcfchauflèz,  que  les  eglilcs  fuûènt  allcmblces ,  a  paflH 
de  s'ellablir  en  cette  noftre  bonne  ville  par  la  petite  porte  fous  le  crucifix  du 
de  Paris  fie  en  celle  de  Lyon,  du  con-  cloiftre^s'cftretiréeâlafallcderabbc, 
fentement  des  ordres  fie  communautez.  lequel  eft  venu  au-devant  la  recevoir. 
A  la  vérification  delqucllcs  nos  lettres  Ses  officiers  dient  qu'il  ne  lçavoitfonpre- 
vous  mandons  fie  ordonnons  prô-  decelièur  l'avoir  receue  au  chœur,  donc 
céder  Incontinent ,  fie  du  contenu  en  luyindifpofc  s'exeufoit.  Etaconduidla 
icelles  faire,  fouffrir  fie  lailfer  jouir  fie  cour,8eluyaofTèrtle  desjeuner,  dont  pia- 
uler leldids  religieux  ,  ceflans  fie  failims  fieurs  de  meflieurs  ont  prins.  Et  fur  les 
ccûcrrous  troubles  fieempefehemens  au  dix  heures  adverrie  que  leseglifes  mar- 
contrairc.  Car  tel  eft  noftre  plaiûr.  Don-  choient ,  fie  la  chalTe  lortoit  fuivic  de  l'e- 
né  à  Paris  le  xxiv.  jour  du  mois  de  Sep-  glife  de  Paris  fie  religieux  Ste  Gcne- 
tembre  m.  dc.  x.  Signé  LOUIS }  &jlut  viefve ,  ladide  cour  eft  retournée  à  l'en* 
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trce  de  ladide  cghfe,  ôc  a  aflîfté  à  la  pour  y  eftre  pareillement  leucs,  publiées, 
Am.  i«i t.  _roccflion  générale  quia  efté  faidepar  6c  conformément  au prefenc  arreft  pro- 
fit rue  S.  Jacques  en  l'cglife  de  Paris,  céder  à  l'exécution,!  la  diligence  des  fub- 
où  la  chalïc  a  efté  portée,  &  la  grand  ftituds  du  procureur  gênerai  du  roy  , 
méfie  célébrée  par  revefquc,  8t  raid  prie-  aufquels  enjoind  ,  à  peine  d'en  refpon- 
res  a  Dieu  par  l'intcrcelhon  de  Ste  Ge-  dre  en  leur.nom  ,  d'apporter  le  certificat 
neviefve  envoyer  de  la  pluyépour  l'ad-  de  leurs  diligences, 
vancement  des  fruids  delà  terre  &ma- 

tuxité,6cdonner  fanté  au  royôta  la  royne.  Ztttret  patentes  contre  Us  Mans. 

Zettrts  patentes &  arreft  centre  les  brtlant  U  xi.  Janvier  m.  DC.  xiii.  Ce  jour  A-.  Ul}7" 

académies  de  jeu.  la  cour,  après  avoir  délibéré  fur 

les  lettres  patentes  du  10.  Décembre , 

BU  Vendredy  xvn.  Juin.  Ce  jour  pour  l'exécution  des  edids  de  deffenfes 
la  cour,  toutes  les  chambres  aûem-  de  tenir  brclands  ôc  aflèmblées  de  jeuz 
,  après  avoir  délibéré  fur  les  let-  de  cartes  6c  dcz,  a  arreste'  que  les 
trespatenr.es  du  30.  May  dernier  portans  lettres  feront  leucs,  publiées  Ôc  regill 
deffenfes  s'aflemblerès  brelans.jouer  aux  trées.  Et  avant  la  publication  M.  le  pre- 
cartes  Ôc  dez,  fur  les  peines  &c.  »  —  mier  prefident.  avec  aucuns  de  meilleur» 
A  arreste'  que  lcfdides  lettres  feront  fe  tranfporteront  vers  la  royne  ,  la  re- 
leuës,  publiées  ÔC  regiftrées ,  ouy  ôc  ce  mercier  &  fupplier  de  faire  entendre  aux 
requérant  le  procureur  gênerai  duroyj  grands  fa  volonté  àl'entretenemcntiàns 
&lûr  les  peines  y  contenues  faiddefïèn-  aucun  dilpenfer. 
fes  à  tous  propriétaires  de  maifons  lo- 
cataires ,  fous-locataires ,  tripotiers ,  ca-  Confirmation  des  privilèges  de  la  confrairie 
baretiers ,  hoftclliers ,  cuifiniers  6c  au-  de  la  Patim. 
très  de  quelque  qualité  6c  condition  qu'ils 

foient,  tenir  &  recevoir  en  leurs  mai-  T*\U  xxix.  Janvier.  Veu  par  la  couf 
fons  aflèmblées  à  brelans  ôc  dez  6c  aca-  A^Ies  lettres  patentes  du  roy  données 
demies,  ôc  y  permettre  des  jeuz  de  car-  a.  Paris  au  mois  de  Décembre  1611.  fî- 
tes &  dez  defiendus  }  8c  tous  orfèvres,  gnées  Louis,  ôefur  lereply  :  Par  le  roy, 
lapidaires,  joiiailliers,  tapuîîersôc autres  la  royne  régente  fa  mere  prefente,  de 
s'y  trouver ,  tenir  marques  &  comptes,  Lomenie ,  &  fccllées  du  grand  feel  de 
ayder  ôc  favorifer  lefdids  jeux  ,  y  por-  cire  vert  en  lacs  de  foye  rouge  &  vert , 
ter,  envoyer,  prefter  par  promenés  en  par  lefquelles  ôc  pour  les  caufesy  con- 
blanc  ou  autrement  diredement  ou  in-  tenues  ledid  feigneur  continue  ôc  con- 
diredement  fournir  or,  argent  monnoyé,  firme  tous  &  chacuns  les  privilèges ,  li- 
non monnoyé  ,  bagues ,  joyaux ,  pierre-  bertez ,  exemptions  &  franchilês  cy-de- 
ries,  meubles,  nlarchandilës,  à  peine  de  vant  donnez  Ôc  odroyez  par  lès  prede» 
confiscation  d'icelles  &  autres  peines  con-  ceflèurs  roy  s  aux  maiftres  &  gouverneurs 
tenues  aufdides  lettres.  Déclare  dès  à  de  la  confrairie  de  la  Paillon  &  Refur- 
prefent  les  promefles  en  blanc  ou  au-  redion  de  N.  S.  fondée  en  l'cglife  de 
trement  à  caufe  de  ce  ôc  poux*  ce  que  la  Trinité  de  cette  ville  de  Paris,  pour 
aurait  efté  baillé  pour  les  jeuz  de  dez  en  jouir  ôc  uicr  dorefnavant  tout  ainfy* 
&  cartes ,  nulles ,  fans  que  pour  le  con-  &  en  la  mefme  forme  ôc  manière  accoui- 
tenu  d'icelles  aulcune  adion  foitreceutf,  tumées  ôc  en  tant  que  befoing  eft  ôc 
ains  feront  defniées.  Et  a  deffendu  auf-  fèroit ,  leur  a  de  nouveau  donné  audo- 
dids  propriétaires  des  maifons  lesafièr-  rité,  congé  6c  licence  de  jouer  ou  faire 
mer  à  personnes  recogneucs  tenir  bre-  jouer  ôc  représenter  tous  meftiers  ôc  jeux 
lans,  6c  recevoir  joueurs $  à  cette  fin  honneftes  ôc  récréatifs ,  fans  offènferper- 
avant  en  faire  les  baux ,  s'informeront  fonne,  en  la  fallc  de  la  Paffion  dide  l'hof- 
de  leur  qualité  6c  condition.  Et  en  cas  tel  de  Bourgogne,  ôc  en  tous  autres, 
de  contravention ,  leur  enjoind  vuider  lieux  &  places  licites  6c  commodes  qu'ils 
iceux  contrevenans  Ôc  les  dénoncer  à  juf-  pourront  trouver  pour  ceft  effèd ,  u  bon 
tice,  a  peine  de  privation,  6c  la  pro-  leurfemblc,avec  deffenfes  à  tous  joueurs, 
prietc  6c  réunion  au  domaine  du  roy  $  comédiens  ou  autres  de  jouer  ny  repre- 
îans  que  le  prefent  arreft  puifle  eftre  pris  fenter  dans  ladide  ville  de  Paris ,  faux- 

rir  conuTtunatoire  feulement.  Ordonne  bourgs  6c  banlieue  d'icclle  aucuns  jeux, 

cour  que  copies  collationnées  feront  ailleurs  qu'en  ladide  falle  de  la  Paffion 

envoyées  aux  bailliages  6c  fenefcJuuflces,  dide  l'hoftel  de  Bourgogne ,  finon  foubz 

le 
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le  non  &  congé  de  ladicle  confrairict 

&iUJ  l.  tl.t  il'icellc,  &LC  LADICTE 

c  o  v  k  a  ordonné  fie  ordonne  que  lef- 
t'.jdes  lettres  feront  regiftrées  és  regiftres 
d'icelle,  ouy  le  procureur  gênerai  du 
roy  ,  pour  jouir  par  les  impetrans  de  l'ef- 
fecl  fit  contenu  en  icelles ,  comme  ils  en 
ont  cy-devant  bien  fie  deument  jouy  fie 
ufc,  jouiflent  fit  ufent  encorcs  de  pre- 
fent. 


''JJton  pour  ta  rtformation  de  tabb.tye 
de  S.  Germain  des  Pre^. 


DU  Samcdy  xvm.  Mav.  Veu  par 
la  cour  le  procez  verbal  fie  infor- 
mations faides  par  deux  confeillers  en 
icellc,  commillaires  députez  en  cette 
partie,  contre  frères  Germain  Septier, 
Jacques  Fuftel ,  Guy  Pafquier  ,  Michel 
Pau  lu  ,  Louis  Goderroy  fie  complices, 
tous  religieux  en  l'abbave  de  S.  Ger- 
main  des  Prcz  lez  Pari»  Je  j.  du  mois 
de  Mars  dernier  fie  autres  jours  enfui- 
vans.  Interrogatoires  faids  de  l'ordon- 
nance de. ladicle  cour,  à  la  requefte  du 
procureur  gênerai  du  roy ,  par  lefdids 
commillaires ,  du  y.  du  prefent  mois ,  à 
frères  Germain  Septier  fie  Louis  Gode- 
froy  prifonniers.  Lettres  de  prefentation 
du  4.  dudid  mois  de  May,  fignées  Pi- 
chon  notaire  apoftolique  en  la  ville  de 
Scez  ,  fellces  fur  double  queue*  de  cire 
verte ,  contenant  la  déclaration  ,  pou- 
voir fie  mandement  octroyé  par  le  cha- 
pitre général  de  la  congrégation  mo- 
narque de  Chezal-Benoillen  France, 
aux  percs  Jean  Sarfat  abbé  de  Hilliers 
diocefe  de  Clcrmont,  fie  Claude  Sulpice 
abbé  de  S.  Sulpice  de  Bourges ,  fie  Pierre 
Mahabeur,  pour  informer  lur  le  defordre 
advenu  en  ladicle  abbaye ,  fie  cftre  prins 
les  delinquans.  Vcuc  aulTy  la  requefte 
prefentee  à  ladide  cour  le  3.  dudid  pre- 
fent mois  de  May  par  frère  Gabriel 
Bourdel  religieux  profex ,  de  prefent 
prieur  de  ladide  abbaye  S.  Germain  , 
fie  fcindicqde  ladicle  congrégation  pen- 
dant a  ce  qu'il  fuft  ordonne  que  les  re- 
ligieux prifonniers  leur  fuilènt  rendus, 
pour  cftre  menez  fie  conduidz  es  pri- 
ions dudid  S.  Germain.  Conclufions  du 
procureur  gênerai  du  roy  ,  auquel  le 
tout  auroitefté  communiqué  de  l'ordon- 
nance de  ladicle  cour  j  fie  tout  condderc: 
Ladicte  cour  a  ordonné  fie  ordonne 
que  par  les  vilîteur  gênerai  de  la  con- 
grégation de  Chezal-Benoift  ,  prieurs  du 
collège  de  Clugny  fie  monauere  des 
Feuillans  de  cette  ville  de  Paris ,  i  ce 
Tome  II.  Part.  III. 
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commis  par  ladicle  cour,  il  fera  procédé 
en  la  prefence  de  maillrcs  Pierre  Ruelle 
fie  Denis  de  Soulfour  confeillers  en  icel- 
lc ,  à  la  reformation  de  ladicle  abbaye 
de  S.  Germain  des  Prcz,fie  parmclme 
mpyen  pourveu  lur  ladicle  information 
fie  interrogatoires  faids  de  l'ordonnance 
d'icelle,  ainfy  qu'ils  verront  cftre  à  faire 
par  raifon  -,  fie  ce  qui  fera  par  eux  ordon- 
né ,  exécuté  nonobftant  oppofitions  où 
appellations  quelconques,  fie  fans  préju- 
dice d'icellcs. 

Baftimens  nouveaux  continus  au  palais. 


Ah.  UiJ. 


DU  Vendredy  xxii.  Aouft.  La  cour  A„,  ,e,4. 
ayant  entendu  que  quelques  par- 
ticuliers faifoient  conilnure  fié  elle  ver 
baftinicns  contre  le  palais ,  fc  fervans 
des  murs  du  roy  ,  Se  y  mettant  encla- 
ves à  l'incommodité  de  ladicle  cour,  par 
l'eflevation  d'iceux  empefehant  de  vcoir 
par  la  demie  croifee  qui  eft  au  bas  de 
la  falle  S.  Louis  ;  les  lieux  veûs  par  au- 
cuns de  ladicle  cour ,  fie  vifitation  faide 
d'iceux  par  les  treforiers  généraux  de 
France  le  13.  de  ce  mois.  Veu  le  pro- 
cez verbal  d'alignement  par  eux  baillé 
le  13.  Octobre  dernier ,  enfemble  le  don 
des  places  où  fe  font  lefdids  baftimens, 
faicl  par  le  roy  ,  regiftre  en  ladicle  cour 
le  15.  Novembre  1607.  avec  lecontrach 
d'acquifltion  faide  par  M.  Daniel  Voifin 
fecretaire  du  roy  de  la  place  où  a  com- 
mence à  baflir ,  fie  fa  requefte.  Conclu- 
lions  du  procureur  gênerai  du  roy  .... 
a  ladicte  cou»  permis  fie  per- 
met faire  conftruirc  fie  parachever  les 
baftimens  cncommcncez ,  non  obftant 
les  dcfïènces  faides  par  les  treforiers  de 
France,  qu'elle  a  levées. 

Don  aux  Minimes  du  bois  de  Vincennet 
&  aux  Capucins  du  faubourg  Joint 
Jacques. 


U  Mercredy  xvit.  Juin.  Veucspar 


X^)  la  cour  les  lettres  patentes  du  Ah-  lSlf% 
roy  données  à  Paris  le  3.  du  prefent 
mois,  lignées  Louis,  fie  plus  bas  :  Par 
le  roy ,  Te  lieur  de  Fleury  funntendant 
gênerai  des  eaux  fie  forefts  de  France 
prefent ,  Brûlait ,  fie  fcellces  ,  par  Jef- 
quclles  lediâ  feigneur  inclinant  a  la  fup. 
plication  8e  requefte  des  rVlligieux  Mi. 
nimes  du  convent  du  bois  de  Vinccn- 
nes  de  fondation  royalle  ,  fie  Capucins 
nouvellement  cftablis  aux  fauxbourgs 
S.  Jacques  de  cette  ville  de  Paris ,  de- 
date,  ordonne,  veut  fie luy  plaift  que 
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  vente  &  adjudication  ioit  faide  par  cha- 

a»..  cun  an  en  ia  foreft  de  Caigne  ,  par le- 
did fieur  de  Fleury  ou  ofhciers  parti- 
culiers, du  nombre  de  trente  arpens 
de  bois  Et  fur  les  deniers  qui  pro- 
viendront feulement  de  la  première  ad- 
judication, les  charges  ordinaires  préa- 
lablement prifes ,  veult  &  ordonne  le- 
dit! feigneur  que  lcfdicls  relligieux  Mi- 
nimes (oient  payez  par  préférence  de  la 
lomme  de  fix  mil  livres,  âclcfdidsCa- 

Sucins  de  la  fomme  de  trois  mil  livres, 
eiquclles  fommesil  leur  faid  don  ,  pour 

{>arachcver  les  baftimens  &  ouvrages  de 
eurs  maifons  &  convents   l  a- 

dicte  cour  a  ordonne  6c  ordonne 
que  d'office ,  à  la  requefte  du  procureur 
gênerai  duroy,  fera  informe  de  la  com- 
modité ou  incommodité  &  poflibilité 
de  la  foreft  mentionnée  cfdidcs  lettres, 
en  prefenec  du  lubftirut  dudid  procu- 
reur gênerai  du  roy  fur  les  lieux  j  pour  ce 
faid ,  communique  au  maiftre  particulier 
des  eaux  8c  forefts  defdids  lieux  ,  &  fur 
ce  fon  advis  rapporté ,  ordonner  ce  qu'il 
appartiendra  par  railbn. 

Lettres  ff tentes  four  t  ètablifjement  des  re 
liytufes  de  fainte  Eltfabcth. 

DU  Samedy  i.  Aouft.  Veû  par  la  cour 
les  lettres  patentes  du  mois  de  Jan- 
vier 1614.  de  permilfion  cftablircn  cette 
ville  ou  fauxbourgs  un  monaftere  de 
douze  religieulés  de  l'ordre  fainde  Eli- 
zabeth ,  au  lieu  qu'ils  ont  acquis  ,  que 
ledid  feigneur  admortift  &  s'en  déclare 
fondateur ,  foubs  le  titre  Noftre-Dame , 
ainfi  qu'au  long  contiennent  Icfdides  let- 
tres j  &  autres  de  la  royne  fa  mère  lors 
régente ,  du  dernier  dudid  mois,  de  dé- 
claration eftre  fondatrice  avec  le  roy. 
Confcntement  de  l'cvcfque  de  Paris  du 
1  j.  May  dernier ,  le  monaftere  eftre  bafty 
en  la  rue  neufve  S.  Laurens  paroùTe  S.  Ni- 
colas des  Champs ,  fuivant  les  règles  à 
eux  permifes  par  le  pape,  fous  la  vifita- 
tion  &  obédience  des  pères  de  l'ordre, 
fans  qu'ils  y  puiûent  recevoir  plus  grand 
nombre  que  douze,  &  en  apportant 
chacun  1  jo.  liv.  de  penfion  veagere  5  i 
la  charge  que  aucun  n'y  fera  admis  pour 
pere  confeflèur,  qu'il  ne  foit  approuve 
par  l'evefquc  ou  Ion  grand  vicaire.  Re- 
quefte  prefentée  à  ladide  cour  par  les 
fœurs  de  la  Pénitence  de  l'eftroite  ob- 
fervance  du  tiers  ordre  de  S.  François , 
fous  le  nom  de  Stc  Elizabeth,  avec  les 
contrads  du  dernier  Odobrc  61  \.  de 
don  à  elles  faid  par  Gabrielle  Beflbn 
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&  Marie  Muflàrt  fa  fille  d'une  rente  de 
600.  liv.  pour  employer  en  achapt  de 
fond  pour  le  baftiment  dudid  monafte- 
re ,  aux  charges  y  contenues.  Autre  con- 
trad  du  mclîrtc  ioi*  d'efehange  de  la- 
dide rente  avec  la  moitié  d'une  maifon 
&lieu  en  larueNeufve-S.  Laurens ,  que 
leur  a  baillée  Jeanne  de  la  Grange,  la- 
quelle en  oultrelcur  donne  l'autre  moi- 
tié. Contrad  du  17.  Novembre  audid 
an  de  don  à  elles  faid  par  Jeanne  Gau- 
dion  d'autre  rente  de  200.  livres.  Autre 
par  damoifcllc  Marthe  Lallcmant  de 
161.  liv.  dix  fols.  Contrad  du  19.  du- 
did mois,de  don  par  Catherine  du  Bois 
de  la  rente  de  190.  liv.  Contrad  du  der- 
nier Décembre  ensuivant ,  de  don  par 
Agnes  Mazier  de  la  rente  de  105.  liv. 
8.  fols.  Contrad  du  17.  dudid  mois, d'au- 
tre don  faid  par  Marie  Brean  de  la 
rente  de  ijo.  liv.  Contrad  du  1.  Dé- 
cembre audid  an  ,  de  don  faid  par  An- 
thoinette  Clameau  de  la  rente  de  1x0. 
liv.  Autre  don  faid  par  Marie  Mauclerc, 
de  100.  livres  de  rente,  le  17.  dudid  mois. 
Don  faid  le  18.  par  Françoife  Moynée, 
de  la  rente  de  100.  liv.  Don  par  Jacques 
Boucher  &  Marie  Defprez  fa  femme ,  le 
16.  Décembre,  d'autre  rente  de  100.  liv. 
Et  le  contrad  du  10.  dudid  mois ,  de  don 
faid  par  François  Hcnault ,  de  pareille 
rente  de  joo.  liv.  acceptée  par  le  fein- 
dicq  de  ladide  congrégation.  Conclu- 
rions du  procureur  gênerai  du  roy ,  8c 
tout  confideré  :  ladicti-  cour  a  or- 
donné &  ordonne  que  lclJicles  lettres 
feront  regiftrécs  en  kellc  ,  oy  le  procu- 
reur gênerai  du  roy ,  pour  jouir  par  les 
impétrantes  du  contenu  en  «celles ,  aux 
charges  &  conditions  du  confcntement 
de  l'cvcfque  de  Paris,  &  que  les  rentes 
à  elles  données  pour  leur  nourriture&cn- 
cretenement ,  ne  pourront  eftre  rachep- 
técs,&  les  deniers  remployez,  qu'en 
prefènee  du  procureur  général  du  roy , 
autrement  les  debteurs  n'en  demeure- 
ront defehargez. 

Leroy ,  i  fon  départ  four  fon  mariage^  laifjt 
en  La  garde  du  Parlement  monjîeur 
fon  frère  unique. 

DU  Vcndredy  vu.  Aouft.  Ce  jour 
toutes  les  chambres  aflèmblées  , 
les  gens  duroy  mandez,  M.  le  premier 
prefident  a  did  que  fuivant  le  mande- 
ment du  roy  d'hier  matin  luy  8c  meilleurs 
les  prefidens  &  autres  députez  au  nom- 
bre de  40.  furent  trouver  ledid  fei- 
gneur au  Louvre  qui  leur  auroit 

did 
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•dicl  les  avoir  mandez ,  eftant  fur  fon   de  ladite 


te  délivrance,  la  cour  a  or- 

partement,  pour  leur  faire  entendre  fa  donné  &  ordonne  que  lefditb  meubles 

volonté' ,  qu'il  avoir  prié  la  roync  la  tombez  en  la  rivière  par  le  ravage  des 

merc  leur  dire.  Et  la  roync  prenant  la  eaucs,  feront  incontinent  rendus  &ref- 

parolle  avec  fort  bon  vilage  depuis  fa  tituez  aux  propriétaires  qui  affirmeront 

malladie  ,  doux  &  favorable  accueil,  leur  appartenir/ans  payer  droits  de  bris, 

leur  auroit  dict  que  le  roy  eftant  preft  d'efpave  fiec.  conformément  aux  conclu- 

de  partir  pour  achever  Ion  mariage,  fions  du  procureur  gênerai  du  roy. 
nous  laiûoit  en  ionabfcnccmonlicur  (on 


frère  unique,  le  plus  cher  gaige  qu'il 
avoit,  en  là  bonne  ville  de  Paris,  pour 
en  avoir  le  foin  8e  garde  que  mentoit 
choie  fi  precieufe.  Ne  laiflbit  avec  nous 
que  le  gouverneur  d'icclle  &  les  prevoft 
des  marchands  ôccfchcvins,  aflurant  que 
nous  en  ferons  bondcbvoir.  Nouscom- 
mandoit  avoir  l'œil  à  toutes  chofes , 

dont  il  fe  repofoit  fur  nous ,  &y  avoit   porte  par  les  lettres  patentes  dont  a*. 


Arrefi  touchant  la  tonflntilion  du  théâtre 
atuttttnique . 

DU  xx.  Janvier,  m.  ne.  xvu.  Sur 
la  remonftrance  faiclc  par  le  pro- 
cureur gênerai  du  roy,  pour  l'efht  du 
baftùnent  d'un  théâtre  pour  faire  les 
anatomies  fie  difieclions ,  lelon  ou'il  eft 


An.  1*17. 


entière  confiance  A  quoy  ledicl 

fieur  premier  prefident  auroit  dicl  : 
»Sire,  la  cour  ne  fçauroit  allez  hum- 
»  bleinent  vous  remercier  de  la  confiance 
»  entière  que  vous  montrez  nous  avoir, 
»  mettant  en  noftrc  garde  une  pcrlonne 


cuns  des  docteurs  de  la  faculté  de  mé- 
decine ont  cy-dcv.inr  pourfuivy  l'cxecu- 
tion  ,  &  fur  lesquelles  fonc  intervenus 
arrells  des  19 
Avril  1616. 

donné  que  les  parties  (croient  ouks,  ce- 


Novembre  16 -4.  &.  22. 
par  lclqucls  auroit  efte  or- 


,»fy  cherc  comme  celle  de  m  on  lieu  r,  fie  pendant  deftenies  au  doyen  de  (é  dc(- 
m  (a.  bonne  ville  de  Paris  l'abrégé  de  Ion  iàilir  des  deniers  qu'il  avoir  en  (es  mains 
,»eftat.  Nous  ne  manquerons  à  noftre  appartenans  à  la  communauté  ;  ce  ne, nr. 
»>poflible  de  refpondrc  à  tel  heur  fervir  moins  aucuns  de  ladicle  raculte  (ont 
«voftre  majefte  abfente  comme  prefen- 
•.te  fiec. 

'atrrefi  a»  fit  jet  des  biens  tombes  dans  te  au 
far  l*m  ruine  des  nutifons  des  font  s  faint 
'  Michel  &  au  Change. 


refraelaircs  fie  rctufans  d'emplover  .1 
conftriiilion  d'un  théâtre 


D 


anatomiqu? 

les  deniers  qu'ils'  recepvronr  des  licen- 
ciers ,  dont  ils  prennent  (bixanreelctu 
de  chacun  }  requérant  qu'il  y  l'uft  pour- 
veu ,  i  cctcc  fin  qu'audience  r'uft  don- 
née au  premier  jour  ,  tant  lu  r  la  requef- 
U  x.  Février  m.  dc.  xvi.  Sur  ce  te  prefewée  par  M.  Claude  Charles  doc- 
que  le  procureur  gênerai  du  roy   teur  en  médecine,  que  pour  defrerulre 
a  rcmonftré  à  la  cour  qu'il  a  eu  advis   aux  conclurions  mentionnées  efd  kl  mar- 
que près  S. Denis  fie  autres  environs  de   relis, fie  autres  que  ledicl  procureur  ge>- 
cette  ville  fur  les  bords  de  la  rivière  fe   neral  voudra  prendre  courre  leldkls  re- 
trouvoient  plufieurs  meubles  précieux  fie   fufans.  La  matière  mile  en  délibération, 
autres,  tombez  en  icclle  par  la  ruine    la  cour  a  ordonne  Se  ordonne  que 
n'aguercs  advenue  des  mailons  fur  les   le  doyen  &  quatre  des  plus  anciens  de 
ponts  S.  Michel  Se  aux  Changeurs  ;  lef-    ladicle  faculté  viendront  M erered y  pro^ 
quels  meubles  ayant  efté  demandez  par   chain  en  la  chambre  ,  pour  eftre  ouis 
ceulx  aufqucls  ils  appartiennent ,  la  de-  fur  le  contenu  en  la  requefte  du  procu- 
livrancc  en  a  efté  retardée  foubs  pre-    rcur  gênerai., 
texte  de  droid  d'efpave ,  bris  fie  nau- 
frage prétendus  par  ceux  qui  les  ont  trou-    f""X  U  x  x  v  1 1 .  Janvier.  La  cour ,  après 
vez  ,  ou  grand  préjudice  fie  dommage    \      avoir  ouy  le  procureur  gênerai  du 
tant  des  particuliers  que  du  public  s  rc-   roy  en  fa  requefte  8e  concluions ,  â  ce 

querant  y  eftre  pourveu,  à  ce  qu'ils  leur   que  fuivant  les  lettres  patentes  de  

loient  promptement  rendus  fans  aucuns  fie  dccretdc  la  faculté  de  médecine,  les 
droicls  d'efpave  ,  bris  fie  naufrage ,  fie  6c.  efeus  que  chacun  liccnticr  paye  , 
puûTent  eftre  levez  par  quelques  per-  loient  employez  à  la  conftruclion  d'un 
tonnes  que  ce  foit.  Et  en  cas  que  pour  théâtre  d'anatomie,  (inon  qu'ils  ne  loient 
Je  lalaire  aucuns  prétendent  quelque  plus  prins,  fie  que  ce  qui  aefte  laiiy  és 
<iroid  ,  ils  foient  renvoyez  pardevant  le  mains  dc  Vigneron  l'un  d'eux ,  loic  ren- 
prevoft  de  Pans  ou  fon  lieutenant ,  pour  du.  Et  pareillement  ouy  le  doyen ,  enfém- 
leur  eftre  faicl  droict ,  fans  retardatien   ble  Dupon  ancien  médecin  accom.- 


T orne  II.  Part.  III. 


G.j 
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-           prçné  de  l'un  desieimes,enfemMeleur*  ville  que  fauxbourgs  ,  deux  fois  la  £> 
U17.   Jeftènccs  y  &  contentement  que  de  moi-  maine ,  par  les  comrm/Cures  des  quar- 
cié  des  60.  efcusfoit  faid  fondz  pour  tiers,  qui  eu  feront  iidel  rapport  auf- 
le  théâtre,  l'autre  moitié  demeurant  dids  licutenans  civil  &  criminel,  pour 
pour  les  charges  de  la  faculté.  Et  aufly  y  procéder  par  eux  contre  les  coupa- 
ouy  Charles  1  un  des  médecins.  Eux  re-  blesfie  complices,  fuivant  les  arrelVs.  Et 
rirez,  A  ordonne'  fie  ordonne  quele  de  leurs  dcbvoir&e  diligence iccux lieu- 
total  des  fommes  qui  feront  la  prelènte  tenans,  prevoft  fie  chevallier  rapporte- 
année  payées  par  les  licentiers  de  la  fa-  ront  roolles  fie  procez  verbaux  a  lad. 
culte,  fera  mis  es  mains  de  ecluy  que  cour  de  huitaine  en  huitaine,  à  peine 
le  procureur  gênerai  nommera ,  pour  d'en  refpondre  en  leur  nom. 
cftre  employé  à  la  conftrudion  du  théâ- 
tre anatomique ,  qui  ferabafty  au  colle-  oirrefi  four  le  mmafiere  des  Blancs- 
ge  de  la  faculté ,  fuivant  les  decretz  d'i-  manu  aux. 
celle.  Et  fur  la  demande  des  deniers  du 

pafle ,  ordonne  que  Vigneron  fera  ap-  T*\  U  dernier  May.  Veu  par  la  cour  la 

pellé,  requefte  a  elle  prefentée  par  le* 

t  religieux,  prieur  ficconvent  de  $.  GuiL 

airrefi  centre  Us  voleurs  de  nuit.  laume  dids  Blancs-manteaux  ,  de  cette 

ville  de  Paris ,  par  laquelle  attendu  que 

U  Lundy  vi.  Février.  Sur  laplain-  cy-devant  acaufe  de  quelques  diviuon* 

te  faide  par  le  procureur  gênerai  quieftoient  furvenucs  entre  aucuns  reli*. 

du  roy  des  aflaflinatz ,  violences  fie  vol-  gieux  dud.  convent^c frère  J.  Guillctcau 

leries  qui  fe  commettent  de  nuick  en  n'agueres  prieur  fie  procureur  d'iceluy , 

cette  ville  de  Paris  fie  fauxbourgs  d'i-  de  ce  qu'aucuns  religieux  eftrangers  s'ef- 

celle,  les  lieutenant  de  robbe  courte,  toient introduits  dans  ledid  convent ,  fie 

prevoft  de  l'Iûe  fit  chevalier  du  guet  fur  dilfipoient  le  revenu ,  ladite  cour  fur  rc- 

ce  mandez  $  ladicte  cour  a  ordonné  queftea  elle  prefentée  par  le  procureur 

fit  ordonne  que  toutes  perfonnes  qui  ont  gênerai  du  roy ,  avoit  ordonné  quepen- 

Ja  fleur  de  lys  ou  autre  marque  de  re-  dant  lefdides  divifions  fie  procès  le  bien 

prehenfion  de  juftice ,  &  ceux  qui  font  fie  revenu  dudid  convent  (croit  régi  fie 

bannis  de  cette  ville ,  en  vuideront ,  fie  gouverné  par  Nicolas  Haftet  bourgeois 

fe  retireront  dans  24.  heures  après  la  pu-  de  cette  dide  ville,  ce  qui  avoit  efté 

bhearion  du  prefent  arreft ,  à  peine  d'eC  exécuté  j  &  depuis  lefdids  procez  avoient 

tre  pendus  fit  eftranglez  fans  autre  for-  efté  terminez,  &  procédé  à  l'élection 

me  de  procez  que  la  ledurc  du  juge-  d'un  autre  prieur ,  ledid  Haftet  avoit 

ment  contr'eux  au  précèdent  donné  j  fie  rendu  compte  de  ce  qu'il  avoit  adminifl 

Sue  dans  le  mefme  temps  vuideront  fie  tre  j  neantmoins  depuis  peu  de  jours  le» 
retireront  de  ladide  ville  fie  fauxbourgs  did  Haftet  fe  feroit  voulu  inecrer  de 
tous  vagabons  fie  mandians  vahdes  fie  s'entremettre  encore  en  la  poueUion  fie 
gens  fans  adveu,  à  peine  de  galleres.  jouïflânce  du  revenu  dudict  convent, 
Autrement  fie  à  faute  de  ce  faire,  fiau-  foubs prétexte, dit-il, qu'ayant  efté  nom- 
cuns  y  font  trouvez ,  enjoind  aux  lieu-  mé  par  la  cour ,  il  en  doit  cftre  deC 
tenans  civil  fie  criminel ,  lieutenant  de  chargé  }  requeroiçnt  lcfdids  fupphans  , 
robbe  courte,  prevoft  de  l'Ifle  fie che-  en  tant  quebefoing  feroit, ledid  Haftcc 
valierdu  guet,  qui  pour  ce  deument  eftre  defehargé  de  ladide  adminiftra» 
accompagnez  marcheront»  en  la  ville ,  rion ,  fie  ordonné  que  dorefhavant  ils 
fie  encores  ledid  chevallier  de  nuid ,  fe  jouiront  par  leurs  mains ,  comme  ils  ont 
faiiîr  des  contrevenans  ,  les  conftituer  toujours  faid,deleur  revenu, ficc.  .  .  . 
prisonniers,  fie  a  l'inftant  leur  faire  fie  ladicte  cour  ayant  efgard  à  ladide 
parfaire  par  ledid  lieutenant  fie  prevoft  requefte ,  a  defehargé  fie  defeharge  le. 
leurs  procez  jufques  à  fentence  diffiniti-  did  Haftet  de  l'adminiflrarion  qu'il  a 
ve  ,non  obftant  oppofitions  ouappella-  cy-devant  euë  du  revenu  dudid  convent 
rions  quelconques  s  a  cette  fin  faire  plan-  dés  Blancs-manteaux.  Ordonne  que  do- 
ter potences  aux  rues  fie  places  publi-  refnavant  lefdids  fupphans  jouiront  par 
eues,  fie  incontinent  délivrer  les  con-  leurs  mains  dudid  revenu ,  fie  faid  in. 
damnez  aux  galères  aux  condudeurs,  hibitions  fie  deffènfcs  audid  Haftet  fit 
pour  en  diligence  les  y  mener.  Ou-  tous  autres  de  les  y  troubler  fie  empef* 
tre  ordonne  la  cour  que  exades  re.  cher, 
cherches  feront  faides,  tant  en  ladide 
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revenu  temporel  dudid  prieure.  Les  pie. 

Arreft  peur  S.  Métrtin  dis  Champs.  ces  mi/es  par  devers  l'un  defdicb  corn-- 

miflâires  par  lefdids  religieux  oppofans) 

DU  m.  Juin.  Veu  par  la  cour  la  re-  avec  forefufion  de  produire  par  lefdids 

qucftcacllcprcfënréepar  dom  Ger-  de  Piau  prieur ,  Henry  de  la  Coupelle, 

main  Cheval  fie  autres  religieux  du  prieu-  Cheron,  Jehan  Marie ,  Dormy  religieux, 

ré  de  S.  Martin  des  Champs  en  cette  fie  ledid  du  Hamel  receveur.  Requefte 

ville  de  Paris,  à  ce  que  pour  les  caufes  prefentée  a  ladide  cour  par  ledid  du 

y  contenues  ils  fiuTent  receus  oppofans  Piau  le             dernier ,  afin  d'avoir 

a  l'exécution  du  concordat  du  14.  Oc-  communication  des  demandes  dudid 

tobre  dernier,  faid  parle  prieur  corn-  Cheval  fie  confors  ,  pour  y  defR*ndre, 

mendataire  avec  aucuns  religieux  fie  no-  mefme  fi  befoing  cftoit  requérir  que  les 

vices  contre  leur  ordre  fie  discipline  re-  lieux  fuient  de  nouveau  vifitez,  comme 

gulierc.  Arreft  du  8.  Mars  dernier, par  ils  ont  cfté  fur  dire  defdids  religieux 

lequel  lefdids  Cheval  &  confors  auroient  feuls,  que  ladide  cour  auroit  ordonne 

efté  receùs  oppofans  audid concordat }  fie  eftrc  communiquée  à  partie.  Conclu, 

pour  ouir  les  parties  fur  lad.  oppofition,  fions  du  procureur  gênerai  du  roy  j  Se 

entendre  les  plaintes,  fie  pourvoir  a  ce  tout  conhderé;  ladjcte  cour  ,  fans 

que  l'ordre  fie  règle  foit  gardée  audid  avoir  efgard  audid  concordat  du  14.  Oc- 

Îrieuré  ,  commis  maiftres  François  le  tobre  dernier  fie  bail  du  13.  Décembre 

'cllericr  fie  Guillaume  des  Landes  con-  enfuivant  faid  par  ledid  M.  Jean  du 

iêillcrs  en  ladide  cour ,  pour  fetranfpor-  Piau  audid  M.  Claude  du  Hamel  du  re- 

ter  audid  prieure  en  prefence  de  l'un  venu  temporel  dudid  prieure  dcS.  Mar- 

des  fubftituts  du  procureur  gênerai  du  tin  des  Champs,  qu'elle  a  déclaré  nuls 

roy ,  fie  leur  procez  verbal  rapporte  en  fie  de  nul  eflèd  ,  centre  les  faincts  de- 

ordonner  par  ladide  cour  ainfy  qu'il  ap-  crets  fie  ordonnances  &  arrelh ,  a  ordon. 

partiendroit.  Procez  verbal  defdids  coin-  né  fie  ordonne  que  ledicl  prieure  fera  veu 

mifiaires ,  qui  fc  feraient  tranlportez  au-  fie  vifité  par  les  pères  prieurs  des  mo- 

did  monaftere,en  prefence  de  M.  Louis  nafteres  des  Chartreux,  des  Cclcftinsfie 

le  Lièvre  fubftitut  du  procureur  gênerai  S.  Germain  des  Prez  de  cette  ville  de 

du  roy ,  le  xi.  dudid  mois  de  Mars ,  con-  Paris ,  pour  reformer  fie  régler  ledicl  mo- 

tenant  l'oppofition  à  l'omologation  du-  naftere  fie  con  vent  dudid  prieuré  de  fainct 

«lid  contrad  fie  exécution  du  bail  à  fer-  Martin,  tant  au  fpiritucl  que  temporel) 

me  faid  en  confcquencc  d'iceluy  le  ty  pour  ce  faid ,  rapporté  fie  communiqué 

Décembre  dernier  â  M.  Claude  du  Ha-  au  procureur  gênerai  du  roy ,  ordonner 

mcl ,  fie  demande  defd.  Cheval  fie  confors  ce  que  de  raifon.  Enjoincl  a  toutes  les 

religieux  dud.  prieuré  j  fie  remontrances  femmes  fie  filles  logées  dans  l'endos  du- 

de  dom  Henry  de  la  Coupelle  fous-prieur  did  prieuré,  en  fortir  dans  24.  heures, 

&  autres  religieux  dudid  prieuré,  fie  de  à  peine  de  prifon,  fie  au  procureur  ge- 

Martin  Huart  qui  s'eft  did  avoir  cfté  cy-  neral  du  roy  tenir  la  main  à  l'exécution 
devant  receveur  de  M.  Jean  du  Piau 
prieur  commendataire  dudid  prieuré  , 
qui  requérait  delay  de  trois  mois,  pour 
ftdverarled.  Piau  -t  defquelles  auroit  elle 
donne  ade  aufdides  parties  ,  fie  ordon- 
né que  dans  huidainc  icelles  parties 
pourraient  plus  amplement  déduire  lcurf- 


An.  i«i?. 


du  prefent  arreft ,  fie  au  premier  jour  en 
advenir  ladicte  cour. 

DU  xx  vi.  Juin.  Veu  par  la  cour  la 
requefte  a  elle  prefentée  le  9.  du 
prefent  mois  par  dom  Jean  des  Eflàrs, 
Germain  Cheval  fie  autres  religieux  pro- 


dides  remonftranccs  ,  fie  mettraient  par  fes  au  prieuré  de  S.  Martin  des  Champ*, 

devers  eux  ledid  concordat  fie  bail  pour  tendante  à  ce  que  attendu  que  par  ar- 

lc  tout  communiqué  audid  procureur  reft  du  3.  du  prefent  mois  le  concordat 

gênerai ,  eftrc  faid  droid  aufdides  par-  du  14.  Odobrc  dernier  a  efté  déclaré 

ties.  Autres  remonftrances  fa£tes  par  nul ,  fie  ordonné  que  Jcdid  prieuré  fe- 

Dom  René  reUgieux  profez  dudid  prieu-  roit  vifité  pour  eftrc  reformé ,  fiec.  Voyet^ 

ré ,  fie  boftelier  titulaire  dudid  lieu ,  fie  CaHe  précèdent ,  que  pendant  l'exécution 

dudid  M.  Claude  du  Hamel.  Ledid  dudid  arreft  eftoit  befoing  de  pourvoir 

concordat  du  14.  Odobre  dernier  ,  fie  aux  charges  de  l'eglifc  fie  necelfitez  def- 

bail  du  13.  Décembre  enfuivant,  faid  dids  religieux ,  tant  pour  leur  vivre,  vet 

par  ledid  du  Piau  prieur  commendarai-  riaire  que  chauffage ,  que  par  le  moyen 

re  dudid  prieuré  pour  neuf  années  au.  de  la  cafTation  du  bail  à  ferme  quiavoiç 

did  M.  Claude  du  Hamel  de  cour,  le  eûc  faid  a  M.  Claude  du  Hamel  de  1 

G. .  • 
Uj 
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  le  revenu  temporel  d'iccluy  Jefdids  des  vant  accordées  pour  le  luminaire  dela- 

A*.  un.  E/làrs  &  conlors ,  ou  ledid  Cheval  pro-  dide  eglifc ,  provenant  des  cures  faind 

curcur  fie  receveur  commis  par  leur  coin-  Jacques  de  la  Boucherie ,  S.  Joflc ,  faind 

munauté ,  ne  pouvoient  à  qui  s'adreflèr  Laurens  de  cette  dide  ville  fie  fauxbourgs. 

pour  la  délivrance  des  fournitures  necef-  Et  de  tout  ce  que  deflus  lcfdids  reîi- 

faircs  pour  l'cntretenemcnt ,  tant  de  la-  gieux  payez  par  préférence  a  tous  crean- 

didecglife  que  convent;  fuft  ordonne  ciers,  nonobftant  oppofitions  ou  appel- 

qtie  pendant  ledid  procès  ledid  Cheval  larions  quelconques,  Se  fans  préjudice 

audid  nom  de  procureur  fie  receveur  de/,  d'icelles, 
dids  religieux  toucheroit  Se  recevroit 

par  proviuon  de  iîx  mois  en  fix  mois  Si  Lettres  f  atentes  paur  le  colley:  de  Premonjlri. 
par  advanec,  dont  le  premier  terme  com- 
mencerai au  jour  S.  Jean- Baptifte  pro-  ¥  "\U  Mcrcrcdy  ix.  Aouft.  Vcu  par 
chain ,  1 1.  muids  de  bled  froment  inclure  |  3  la  cour  les  lettres  patentes  du  roy 
de  cette  ville  ,  50.  muids  de  vin  dejau-  données  a  Paris  au  mois  de  Juillet  1617. 
ge,  10.  cordes  de  bois,  trois  milliers  de  par  lesquelles  ledid  feigneur  déclare  & 
concrets,  trois  milliers  de  fagots,  30.  mi.  ordonne,  veult  8e  luy  plaid  que  tous 
nés  de  charbon,  300.  voyes  de  bois,  fie  lesabbez  de  l'ordre  de Premouftré,  tant 
50.  bottes  de  perches ,  le  tout  rendu  ès  religieux  que  commendataires ,  ayent  à 
greniers,  caves  8e  magafins  dudid  mo-  choilîr  un  ou  pluficurs  de  leurs  rcli- 
nafterc,  quatre  mil  livres  pour  la  piran-  gicux  ,  Se  iccux  envoyer  en  cette  ville 
ce  ,  veftiaire  Se  autres  neceflitez  8c  char-  de  Paris  au  prieure  8e  collège  de  Pre- 
ges ,  tant  de  l'eglife  que  du  convent  5  monftré  ,  avec  portion  congrue ,  à  pren- 
avecles  cires  provenant  de  l'cglile  faind  dreSc  déduire  iur  la  porcion  monacalle 
Jacques  de  la  Boucherie  j  fie  à  tout  ce  d'iccluy  ou  de  ceux  qui  feront  envoyez , 
que  deflus  le  revenu  temporel  dudid  fi  clic  fuffit  ;  finon  l'augmenter  par  lef- 
pri£uré  demouroie  aflèdé  Se  ypotequé,  dids  abbez  des  plus  clairs  revenus  de 
&  les  fermiers  &  locataires  &  autres  re-  leur  temporel  5  Se  qu'à  faute  d'y  faris- 
devablcs  dudid  prieure  contrainds  à  la  faire  ,  ils  y  feront  contraints  par  faifie 
délivrance  defdidcs  provi  fions  fie  four-  dcfdids  revenus  ,  Sic.  Rcqucfte  prefen- 
nitures  ,  nonobftant  oppofitions  ou  ap-  tee  à  ladide  cour  par  frere  Jean  le  Pa- 
pellations  quelconques.  Lcdidarreft  du  ge  dodeur  regent  en  la  faculté  detheo- 
3.  du  prefentmois,  par  lequel, &c.  Con-  logie,  procureur  fyndiefic  prieur  dudid 
dufions  du  procureur  gênerai  du  roy ,  prieuré  Se  collège  de  Premonftré ,  ten- 
Sec.  ladicte  cour  a  ordonné  Se  dante afin d'cnthcrinemcntdefdideslet- 
ordonne  que  ledid  prieuré  de  S.  Martin  très,  8ec.  ladicte  cour,  aordonnéôe 
des  Champs  fera  au  premier  jour  vcu  Se  ordonne  que  lcfdides  lettres  feront  re- 
vifité  conformément  audid  arreft.  Ce-  giftrees  ès  regiftres  d'icclle ,  ouy  le  pro- 
pendant par  manière  de  provifion ,  juf-  cureur  gênerai  du  roy ,  pour  effcre  exe- 
qu'à  ce  qu'autrement  par  ladide  cour  en  curées,  entretenues ,  gardées  fie  obfer- 
ayt  efté  ordonné  ,  fera  baillé  Se  fourny  vécs  félon  leur  forme  fie  teneur, 
aux  religieux  dudid  prieure ,  parles  fer- 
miers, locataires  Se  détenteurs  du  reve-  Lettres  patentes  four  la  bibliothèque  du  roy. 
nu  d'iceluy ,  la  quantité  de  18.  muids  de 

bled  froment  mefurc  de  cette  ville  de  "p\  O  Mercredy  vi.  Septembre.  Ce 
Paris,  trois  feptiers  de  poix ,  80.  muids  jour  la  cour,  après  avoir  délibéré 

de  vin  avec  un  rappé,  30.  cordes  de  gros  fur  les  lettres  patentes  du  roy  données 

bois ,  fix  milliers  de  cotterets ,  fix  milliers  à  Paris  au  mois  d'Aoufl  dernier ,  par  lef. 

de  fagots  ,  50.  mines  de  charbon  ,  fie  quelles  eft  ordonné  qu'à  l'advenir  ne 

703t.  liv.  10.  fols  en  deniers  Se  argent  fera  odroyé  à  quelque  perfonne  que  ce 

îour  chacun  an ,  à  deux  termes  par  ega-  foit  aucun  privilège  pour  faire  imprimer 

e  portion  ,  es  jours  de  Noël  Se  S.  Jean,  ou  expofer  en  vente  aucun  livre ,  finon 

&  mis  ès  mains  du  procureur  Se  rece-  à  la  charge  d'en  mettre  gratuitement 

veur  des  religieux  de  ladide  maifon  deux  exemplaires  en  la  bibliothèque  pu- 

J>ar  iccux  religieux  cy-devant  commis,  blique  dudid  feigneur,  a  arreste' 8c 

e  premier  terme  commençant  au  jour  ordonné  que  lefdides  lettres  feront  leuës, 

S.  Jean-Baptifte  dernier  pafle ,  Se  ce  pour  publiées  Se  regiftrées  ès  regiftres  d'icclle, 

la  nourricure  ,  veftement  des  religieux  ouy  fie  ce  requérant  le  procureur  gene- 

8e  autres  chofcs  neceil'aires  de  ladide  ral  du  roy ,  pour  cftre  exécutées  felon 

maifon  Se  prieuré ,  avec  les  cires  cy-de-  leur  forme  Se  teneur. 

Arrefc 
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lefdides  boucs  8c  immondices  regorgent   

Arreft  é*  fujet  du  théâtre  anatomtque.  julques  au  long  des  maifons;  ce  qui  en-  Ah' 

fin  peut  apporter  la  corruption  de  l'air 

DU  Lundy  x  vi  1 1 .  Septembre.  Vcuë  8c  caufer  maladies  contagieufis.  Que  tout 
parla  chambre  des  vacations  la  rc-  le  mal  8c  defordre  cft  arrivé  par  lane- 
quefte  a  elle  prefentéc  par  les  docteurs  gligenced'un  nomme  Herard,quiavoit 
regens  en  la  faculté  de  médecine  en  l'a-  entrepris  de  tenir  la  ville  nette ,  8c  dont 
niverfîté  de  Paris ,  à  ce  que  le  théâtre  bail  luy  a  efte  faicl ,  auquel  il  n'a  point 
anatomique  par  l'arreft  du  17.  Janvier  fatisfaict ,  ny  moyen  de  le  faire.  Lequel 
dernier  ordonné  eftre  conftruiû  aux  ef-  mandé  au  parquet  le  1.  de  ce  mois ,  le 
colles  de  médecine  ,  le  fuft  fans  demo-  lieutenant  criminel  &  le  fubftitud  avec 
lition  ny  autrement  touche  au  logis  bafty,  les  commillaires  du  chaftclet  de  Paris  8c 
fuivant  le  deûein  drefic  par  la  faculté  aucuns  treloriers  de  France  prelcns ,  au- 
dcucmentaflêmblcc  ^  8c  le  marche  pour  roit  promis  avec  toute  allurance  défaire 
le  faire  baillé  au  rabais.  Procez  verbal  travailler  à  nettoyer  la  ville  incontinent} 
du  conieiller  commis  par  l'arreft  du  11.  8c  loubl mettant ,  au  cas  qu'il  n'y  latis- 
Aouft  de  vification  des  lieux  ,  8c  rap-  feift,  d'eftre  depofledé  de  fon  bail  8c 
port  des  experts  convenus  par  les  doyen  de  s'en  départir  }  ce  que  n'ayant  aucu- 
8c  docteurs.  Enfcmblc  les  projets  &del-  nement  exécuté,  le  mal  croift  ,  8c  les  in- 
feins dudid  théâtre  ,  avec  lcdicl  arreft  conveniens  apparemment  inévitables  , 
du  17.  Janvier  8c  autre  du  14.  Juillet ,  s'il  n'y  cft  promptement  pourveu  par 
8cc.  la  chambre  des  vacations"  quelque  bon  remède  8c  ordre ,  comme 
ayant  cfgard  à  la  requefte  8ccunclufions  c  hoie  tres-neceflaire  pour  le  bien  &  la 
du  procureur  gênerai  du  roy ,  a  ordonné  lante  de  la  ville  5  ladicte  couh, après 
&  ordonne  que  le  théâtre anathomique  avoir  oy  lcdicl  Erard  pour  ce  mandé, 
fera  taicl  8c  conftruict  au  collège  de  me-  cnfemble  le  lieutenant  criminel ,  le  lub- 
decinc  au  bout  du  jardin  d'iccluy  ,  du  fticud  du  procureur  gênerai  du  roy  6c 
cofté  du  logis  refpondant  fur  la  rue  de  lefdicls  commiilàires  8c  deux  des  trefo- 
k  Buchene,  8c  ce  à  la  diligence  du  doyen  rien»  de  France ,  la  matière  mile  en  de- 
dc  la  faculté  à  prefent  en  charge ,  8c  de  libération ,  a  ordonne  8c  ordonne ,  atten- 
maiftres  Nicolas  Hellin ,  Jean  Roland  du  la  necclfité  urgente ,  8c  pour  obviet 
8c  Denis  Guerin  docteurs  de  ladicle  fa-  aux  inconveniens  qui  peuvent  arriver 
culté  iaufqucls  enjoind  faire  bail  aura-  faute  d'y  remédier  promptement,  par 
bais  avec  les  folcmnitez  qu'ils  verront  provifion  Scjufquesà  ce  que  autrement 
cflrcàfaire.  Et  leur  enjoinct  ladicle  cour  en  foir  ordonné  ,  qu'à  la  diligence  des 
tenir  la  main  a  l'éxecution  de  ladicle  commiflaires  en  chacun  quartier  de  la 
conftruction  8c  dudiâ  bail  -,  8c certiffier  la  ville  de  Paris  aucuns  des  plus  apparens 
cour  de  leurs  diligences.  Et  pour  les  frais  bourgeois  du  quartier  feront  auemblcz 
d'icelle,  ordonne  que  le  doyen  8c  au-  en  la  maifon  d'un  des  principaux  officiers 
très  qui  ont  receu  les  deniers  à  ce  def-  du  roy  demeurans  au  quartier ,  pourefli- 
tinez  par  lesarrefts  de  chacun  docteur y  re  8c  nommer  deux  dcfdicts  bourgeois 
8c  s'ils  ne  fuffifent,  ceux  qui  feront  cy-  dudicl  quartier,  lefquels  prendront  foin 
après  receus,  en  vuideront  leurs  mains  8c  la  charge  de  faire  provifion  de  tou- 
jufqucs  à  la  concurrence  de  ce  qu'il  con-  tes  chofes  ncccflaircs,  à  l'cfrecl  de  faire 
viendra  faire  à  la  perfection  de  l'ccuvrc;  nettoyer  parleur  quartier  chacune  def- 
à  ce  faire  contraincls  par  toutes  voyes  di&es  rues ,  8c  y  employer  perfonnes  A 
raifonnablcs  i  ce  failànt ,  defehargez.  ce  faire  entendues  ,  8c  pour  cet  efred 

pourront  contraindre  par  toutes  voyes 

Règlement  four  le  nettoiement  des  botes.  accouftumées.  Auront  foin  8c  feront  en 

forte  que  ladicle  ville  foit  bien  8c  enrie- 

U  Mardy  xir.  Décembre.  Sur  la  rement  nettoyée,  8c  toutes  lefd.  boucs 

JL/  remonftrance  faicle  par  le  procu-  8c  immondices  oltées  ,  8c  vifiteront  lef- 

reur  gênerai  du  roy, des  grandes 8c  pu-  dictes  rues  avec  lefdicls  commiflaires, 

bliques  plaindes  qui  fe  font  de  la  quan-  qui  en  feront  leur  rapport  au  prevoft  de 

titc  des  boucs ,  ordures  8c  immondices  Paris  ou  fon  lieutenant  civil  ;  auquel 

qui  font  en  tous  les  quartiers  8c  par  tou-  enfemble  au  fubftitud  du  procureur  gc- 

tes  les  rues  de  cette  ville  de  Paris  ,  8c  neral  du  roy  eft  enjoinct  de  tenir  la  main 

avec  telle  abondance  que  l'on  ne  peut  à  l'exécution  du  prefent  arreft ,  8c  en  cer- 

qu'avec  grande  incommodité  aller  8c  ve-  tiffier  la  cour  de  quinzaine  en  quinzai- 

uir  par  Tes  rues ,  au  moyen  de  ce  que  ne.  Et  pour  fournir  aux  frais  de  ce  que 
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 .  dcflus ,  a.  ordonné  Se  ordonne  que  les 

A«.  kit.   deniers  qui  ont  efté  deftinez  par  le  roy  Arrtji  au  fujet  des  réparations  du  font 
à  cet  effed  ,  fuivant  l'offre  faide  par  lef-  au  Change. 
dids  treforiers  de  France  >  feront  déli- 
vrez par  eux  aufdids  bourgeois  nommez  T*\  U  x.  Avril.  Sur  la  remonftrance 
en  chacun  quartier  ôc  diftribution  de  ^  faide  à  la  cour  par  le  procureur  ge- 
leurs  ordonnances.  neral  du  roy  ,  des  retardémens  des  bal- 

timens  du  roy ,  réparations  du  pont  aux 

Incendie  du  fa/aïs.  Changeurs  &  autres  œuvres  publicqs  en- 

treprins  par  Gilles  le  Roddc,  au  moyen 

DUMardyvi.  Mars.  Ccjourlacour,  des  contentions  d'entre  leducdeSully 
toutes  les  chambres  aflèmblées  ,  grand  voyer  ôc  treforiers  de  France ,  à 
pour  advifer  fur  l'incendie  cette  nuid  qui  appartiendra  la  diredion ,  &  ayant 
arrive  au  pallais ,  qui  a  embrafé  &  re-  décrété  contre  ledid  le  Rode  ,  Se  s'ef- 
duid  en  cendre  la  grande  falle,  premic-  forcent  le  faire  emprifonner  ,  quil'em- 
re  des  enquelr.es,  parquet  des  huiflîers  pefche  au  grand  préjudice  du  repos  du 
ôc  autres  commoditez  j  après  avoir  ouy  publicq;  fuppliantla  cour  y  pourveoir, 
les  gens  du  roy,  la  matière  mife  en  de-  a  ce  quil  puifle  continuer*  les  ordon- 
libcration,  a  arreste'  que  preienre-  nances  des  ungs  8c  des  autres  ;  avec  la 
ment  deux  de  meflieurs  les  prefidens  Se  requefte  dudid  le  Roddc ,  Se  tout  con- 
quatre  confeillers  fê  tranfporteront  vers  fideré  :  la  cour  a  ordonne  Se  ordon- 
le  roy,  pour  luy  faire  entendre  Tacci-  ncquelcfdids  grand  voyer  &  treforiers 
dent  furvenu ,  Ajavoir  s'il  aura  agréa-  de  France  feroient  ouis  fur  leurs  dif- 
ble  que  la  cour  continue  l'exercice  de  ferends ,  Se  cependant  que  l'exécution 
la juftice  en  ce  lieu  ^  Scie  fupplicr  pour-  de  leurs  ordonnances  &  décrets  contre 
veoir  au  reftabliflcment ,  Se  jufques  à  ce  ledid  le  Roddc  Se  autres  furfeoiroit, 
trouver  bon  que  les  advocats  Se  procu-  Se  deflfènfes  à  tous  officiers ,  huilliers  Se 
reurs  ayent  les  gallcries  &  falles  de  la  fergens  d'attenter  à  leurs  perfonnes ,  & 
chancellerie  pour  faire  leurs  charges,  aux  geôliers  les  recevoir }  Se  fi  aucun  y 
A  ordonne  &:  ordonne  que  pardevant  eft  prifonnier,  eflargi  ôc  mis  hors  des 
MM.GuillaumeBernardôcGuillaume  des  priions. 
Landes  confeillers  du  roy  ,  vifiration  fe- 
ra faide  dcfdids  lieux  ,  Se  rapport  de  Lettres  patentes  four  les  Chartreux 
l'eftat ,  &  par  eux  informe  à  la  requefte  de  Farts. 
du  procureur  gênerai  comme  l'incendie 

eft  advenue  j  a  cette  fin  aura  monition  U  Samedy  xvi.  Juin.  Veû  par  la 
affin  de  révélation.  Et  pardevant  mef-  U  cour  les  lettres  patentes  du  roy 
fieurs  le  Pelletier  &  Jacques  Gillot  con-  données  à  Paris  au  mois  de  Febvrier 
fcillers  du  roy  les  huilliers  de  ladide  1618.  par  lefquclles  ledid  feigneur  don- 
cour,  Se  ceux  des  enqueftes  pardevant  ne  ôc  odroye  aux  religieux  ,  prieur  Se 
les  deux  plus  anciens  confeillers  de  leur  convent  de  la  Chartreufe  de  cette  ville 
chambre ,  reprefenteront  leurs  regiftres,  dé  Paris ,  pour  la  commodité  publique 
fi  aucuns  ont ,  &  déclareront  les  procèsj  &  decorance  de  leur  maifon,  la  rue  con- 
fi  par  l'incendie  ont  perdu,  s'en  purge-  duifant  à  leur  eglife,faifant  feparation  du 
ront  par  ferment.  Et  dans  ce  mefme  grand  ôc  petit  clos  à  eux  appartenant , 
temps  les  procureurs  qui  auront  facs  ôc  contenant  depuis  icelluy  m.  thoifes  juf- 
piecesen  la  falle  du  pallais  perdus  ôccon-  ques  à  l'entrée  de  la  porte,  &  d'icelle 
lbmmez,  en  feront  déclaration,  s'en  pur-  à  la  muraille  fermant  le  bout  de  ladide 
geront  conformément,  ôc  pareillement  rue  38.  thoifes  de  long  fur  trois  de  lar- 
les  advocatz 5  ôc  à  faute  de  ce  faire ,  n'y  ge  j  comme  aufli  le  chemin  non  pavé  ny 
feront  après  receus.  Et  pour  pourveoir  fréquenté  eftant  le  long  du  mur  de  leur 
au  defo'rdre  que  cet  accident  a  appor-  grand  clos ,  à  prendre  depuis  celluy  qui 
té,  a  arrefté  que  meflieurs  de  la  grand  Jerme  ladide  rue,  jufques  a  l'encogneure 
chambre  Se  prefidens  des  enqueftes  s'af-  dudid  grand  cloz,  contenant  1J3.  toifes 
fembleront  demain  en  la  falle  S.  Louis,  de  long  fur  fix  de  large  ;  aux  charges 
fans  ouvrir  l'audience  jufqu'àLundy  pro-  Se  conditions  de  le  clorre  ôc  fermer  par 
chain.  le  bout  à  leurs  defpens ,  &  de  faire  un, 

mur  attenant  la  ferme  de  Phoftel-Dicu, 
pour  joindre  ledid  petit  clos  a  leurdide 
maifon ,  félon  Ôc  comme  plus  au  long 

le 
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le  contiennent  lefdides  lettres.  L'arreft  les  religieux ,  l'eglife ,  baftimchs ,  jardins  - 

du  confcil  d'eftat  du  14.  Septembre  1 617.  &  l'enclos ,  tant  de  la  demeure  abbatia-  A*' 

Proccz  verbal  de  defcentc  faictc  fur  les  lequedauftrale.&generalement  cous  les 

lieux  parles  trclbners de  France fuivant  édifices  *c  enclos  de  ladide  abbaye, 

ledid  arrcft.  Rapport  de  vifitation  faid  avec  tous  les  droits  àicellc  appartenans 

-par  le  maiftre  des  cauè"s  fie  forcfts.  Le-  fur  les  maifons  8c  lieux  proches  qui  en 

did  advis  donné  par  lefdids  trcforiers  ontcfté  démembrez,*  la  charge  de  pour- 

&  par  les  prevoft  des  marchands  ficef-  veoir  aufdids  religieux  profex  de  ladide 

chevins  de  cette  ville  en  conséquence  abbaye  qui  y  font  de  prefent ,  de  de- 

du  fufdid  arrcft.  Requefte  prefentée  a  meure  &  penfion  convenable  pour  leur 

ladide  cour  par  lefdids  rclligieux,  prieur  vivre  ficentretenement  ,&c  ladicte 

fie  convent  des  Chartreux,  affinde  ve-*coo«.  a  ordonné  fie  ordonne  que  lefdic- 
rification  dcfdides  lettres ,  les  autres  pie-  tes  lettres  feront  regiftrées  ès  regiftres 
ces  attachées  fous  le  contre-  (cik  Con-  d'icellc  ,  pour  jouir  par  l'impétrant  de 
dufions  du  procureur  gênerai  du  roy.  l'efièd  fie  contenu  en  icellcs. 
Tout  confideré  ,  ladicte  cour  a  or- 
donné fie  ordonne  que  lefdides  lettres  TnnJUtiài  it  U  fxrrifle  S.  It»  S.  GtSts 
feront  regiftrées  ès  regiftres  d'icellc ,  ouy  à  Ct^lift  S.  Sympbtrit*. 
le  procureur  gênerai  du  roy,  pour  jouir 

par  lefdids  impetransdeTefted  &  con-  1HN  U  xxv.  Février.  Veu  par  la  cour 

tenu  en  icelles,  aux  charges  fie  condi-  V_J  la  requefte  à  elle  prefentée  parles 

lions  y  mentionnées.  marguilliers  S.  Gilles  S.  Loup  au  prieuré 

S.  Denis  de  la  Chartrc  s  par  laquelle, 

Ze  i*c  it  Lnynts  crié  ymvtnunrit  tljlt  attendu  que  pour  faire  cclTer  leurs  dific- 

dt  Itétnct.  rends  fie  contentions  avec  le  prieur  dudid 

S.  Denis ,  ils  ont ,  iuivant  l'arreft  du  un- 

DU  Samcdy  xiv.  Juillet.  Veu  par  ziefme  jour  du  mois  de  Janvier  1618. 
la  cour  les  lettres  patentes  du  roy  obtenu  de  l'evelque  de  Paris  la  cran  lia-     Le  fettt 
du  19.  May  dernier,  lignées  Louis  ,  fie  non  de  la  paroiûe  en  l'égaie  S.  Simpho-  ^J^*^^ 
fur  le  reply  :  Par  le  roy ,  de  Lomenie ,  rien  en  la  cité,  &  le  tout  pour  la  corn-  jet  d»^,"! 
&  fccllces  de  cire  jaune  en  double  queue,  modité  de  l'eglife,  requéraient,  a  ce  que  c<  ,om-  •  *» 
par  lefquellcs  eft  mis  au  lieu  fie  place  le  tout  foit  entretenu  fie  gardé ,  l'émo-  5T" 
du  duc  de  Mayenne  Charles  d'Albert  logation  de  ladide  tranflarion  fie  con- 
duc  de  Luines ,  fie  eftably  gouverneur  tract ,  dont  la  teneur  enfuit  cy-apres. 
fie  lieutenant  gênerai  de  rifle  de  Fran-  Procez  verbal  de  vifitation  des  lieux  par 
ce ,  pour  en  jouir  aux  honneurs ,  fiec.  à  le  confeiller  à  ce  commis ,  &  l'inforroa- 
ladide  charge  appartenans,  ainfy  qu'au  tion  faide  d'office  fur  la  commodité  ou 
long  le  contiennent  lefdidcs  lettres,  fui-  incommodité ,  fuivant  l'arreft  du  3.  (De- 
vant lefquelles  a  faid  le  ferment  ès  mains  tobre.  Confentement  du  prieur.  Conclu- 
du  roy.  Requefte  à  find'entherinement   fions  du  procureur  gênerai  du  roy  i  fie 
d'icellcs ,  fiec.  ladicte  cou»,  en  ente-   tout  confideré  1  ladicte  cour  a 
rinant  lefdides  lettres ,  a  ordonné  6c  or-   audorifé  fie  émologué ,  audorilè  8c  émo* 
donne  que  l'impétrant  jouira  de  l'efted   logue  ladide  tranflarion  ficcontrad,  pour 
fie  contenu  en  icelles ,  &c.  jouir  par  les  fupplians  fie  y  delhommez 

du  contenu,  félon  leur  forme  &  teneur. 


£Jtai!,tfemnt  iufemiruirt  de  S.  MagUirt. 


An- "19 


L'An  1 
del'e 


618.  le  19.  Aouft,  lafentence 


DU  Jeudy  vu.  Février.  Veu<fs  par  JLy  de  l'evefquc  au  fujet  de  cette  tranf- 
la  cour  les  lettres  patentes  du  roy  lotion ,  du  x.  Juillet  161%.  fut ,  i  la  re- 
données i  Paris  au  mois  de  Juillet  1 6 1 8.  quefte  de  M.  Edme  Girardon  curé  ou  vi- 
par  lefquellcs  ledid  feigneur  permet  au  caire  perpétuel  fie  les  paroiïïîcns  de  la 
fleur  cardinal  de  Rets  evefque  de  Paris  chappelle  paroiuule  de  S.  Gilles  CainQ. 

eftablir  un  feminaire  en  l'abbaye  faind   Lcu  monftrée,  lignifiée  fie  d'icelle 

Magloire  feize  aux  fauxbourgs  S.  Jac-  baillé  copie  audid  M.  René  Ha&on  prieur 

ques  de  cette  ville  de  Paris ,  pour  infti-   de  S.  Denis  de  la  Chartre  i  ce 

tuer  les  perfonnes  qui  délirent  parvenir  qu'il  n'en  prétende  caufe  d'ignorance ,  fit 

à  l'ordre  de  prêtrife  6c  vocation  eede-  qu'il  ait  i  y  fârisfaire,  fiec. . . .  &gW,  ls 

fiaftique ,  unir  à  iceluy  la  menfc  capi-  Comte. 
tulaire  2c  portion  du  revenu  de  ladide 
abbaye  de  S.  Magloire  dont  jouiûenc 

Tint  II.  Psrt.  III,  H 
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A  m.  i«iy.    *r     E  H.  d»  -mois  de  Septembre  fuivant 
■   j  /fj  Michel  Dodart  ,  Nicolas 

Gillard,  Michel  Lhaiiher  &  Martin  Fo/fé 
frefires  &  ehanoines  de  teglife  S.  Simpho- 
rien ,  pafferent  avec  Speuztppe  Gourris  & 
Jean  Maflieu  marytillers  &  fondés  de  pr«- 
curation  des  autres  parotj/iens  de  S.  Gilles 

Leu ,  une  tranfaHion  en  conformité  & 
•en  exécution  de  la  [entente  ou  jugement  (y- 
diffus  ,  contenant  les  me/mes  difpojî tiens ,  6- 
receuc  par  'Jean  Luçon  &  Nicolas  Bouche* 
notaires  au  chapelet  de  Paris. 

.      .  /  *    •  ■  ■ 

A  Ujourd'huy  pardevanr  les  notaires 
foubligncz  eft  comparu  dom  René 
Hazon  religieux ,  prieur  du  prieure  de 
S.  Denis  de  la  Charrrc  à  Paris,  ordre 
de  Cluny  5  lequel  a  did  fie  déclare  qu'at- 
tendu la  tranllacion  de  la  parodie  làind 
Leu  S.  Gilles  de  l'eglifc  dudid  prieure 
en  celle  de  S.  Simphorien  par  fentence 
de  monfeigneur  l'illuilriilimc  fie  reve- 
rendiflîme  cardinal  de  Retz  evclquc  de 
Paris  le  unziefmc  jour  du  mois  de  Juil- 
let dernier ,  &  prononcée  à  M.  Edmc 
Girardon  preftre  cure  de  ladide  egliJe 
parodliale  de  S.  Simphoricn  fie  aux  mar- 
guillicrs  fie  paroifliens  d'à  elle,  dès  le  12. 
dudid  mois  de  Juillet,  ledid  Girardon 
cy-devant  curé  ou  vicaire  perpétuel  de 
ladide  paroiflè  S.  Gilles  S.  Loup,  fie  lîgni- 
fice  audid  heur  prieur  le  19.  du  prelcnt 
mois  d'Aouft  parle  Comte lergent  avér- 
ée au  cbaftelet,  il  ne  prétend  plus  pour 
Fadvenir  ,  en  conséquence  de  ladiclc 
tranflation  ,  aucune  forte  de  jurildidion, 
droids  ou  redevances ,  mefmc  comme 
cure  primitif,  fur  les  curez  fie  ha  bilans 
du  deftroir.  de  ladiclc  paroiftè  autrefois 
dicte  de  S.  Gilles  S.  Leu ,  à  prêtent  ap- 
pcllce  de  S.  Simphorien  ;  à  quoy  il  re- 
nonce, fie  à  cet  cHféd  conlcnt  que  tous 
les  meubles ,  ornemens ,  revenus ,  obics 
&  fondations  fie  généralement  toutes  au- 
tres choies  appartenant  à  ladicle  pa- 
rodié, loient  traniporrez  en  ladicle  cgli- 
fe  de  S.  Simphorien.  Dont  fie  de  ce  que 
deflus  ledid  heur  prieur  a  requis  acte 
aux  notaires  foubligncz  ,  qui  luy  ont 
odroye  le  prelénr  ;  pour  lignifier  lequel, 
tant audid  Girardon  que  paroiiliens,a  lc- 
did  fieur  prieur  faid  fie  conftmié  Ion 
procureur  le  porteur  d'iceluy,  auquel  il  a 
donné  fie  donne  pouvoir  de  ce  faire.  Ce 
,  fut  laid ,  déclaré ,  conlenty  fie  odroyé  es 

eftudcs  dcld. notaires,  l'an  m.  p<  xvi  1 1 .  le 
XXX.  fie  penultielme  jour  du  mois  d'Aouft 
après  mïdy.  Et  a  Signe  D.  Ri.  n  1.'  H  azcjn 
prieur,  Chaklet  à-  Granduvi. 


Le  petit  pont  en  danger. 

DU  Samedy  xm.  Avril.  Ce  jour 
la  cour,  après  avoir  en  prefence 
des  gens  du  roy  ou  y  la  remonftrance 
à  elle  faicle  par  le  prévoit  des  mar, 
chauds  fie  clchevins  ,  litr  le  perd  fie 
danger  qui  eft  au  petit  pont ,  à  eulx 
rapporté  par  le  maiftre  des  œuvres  , 
M.  Gucflinà  ce  prcfcnr,qvte  autres  ex- 
perts par  lelqucls  l'a  faid  vilîter ,  à  quoy 
cftoit  neceflàire  promprement  pourveoirj 
a  AkiftsTf.'  fie  ordonné  que  ledid  pré- 
voit fie  efchcvins  fepourveoironr  au  roy 
fur  le  recours  par  eux  prétendu  ,  fié 
moyens  pour  la  defpenle  necellàire  au- 
did  pont  i  cependant  que  plus  ample  fie 
lolcmnelle  vilîtation  en  lera  faide  ,  le 
lubllitud  du  procureur  gênerai  du  roy 
au  treior  appelle ,  par  les  architectes  mai f- 
tres  des  œuvres  des  ballimens  du  roy, 
de  la  ville  fie  autres  experts;  pour  leur 
rapport  veu  en  ordonner  ce  que  de  rai- 
Ion.  Er  afin  qu'il  n'y  advienne  aucun  in- 
convénient, le  lieutenant  civil  fera  met- 
tre poteaux  fie  barrières  aux  advenues 
fie  lieux  qu'il  advilera  ,  pour  empefeher 
fur  ledid  pont  le  pallage  des  carroflès 
fie  charerres  j  fie  que  pour  faciliter  le 
chemin  lur  le  quay  de  l'ille  ,  les  trclo- 
riers  de  France  y  feront  paver. 

Ane'} s  an  fujet  de  la  contagion. 

DU  Mcrcredy  x v  1 1.  Juillet.  Ce  jour 
mefheurs  les  députez  des  enquef- 
tes  (ont  venus  en  la  grand  chambre, 
fupplier  meilleurs  de  tenir  la  police  gé- 
nérale ,  pour  donner  ordre  a  cauie  de 
la  maladie  contagieule  qui  s'e/pand  par 
la  ville. 


Dl 


l 


U  Vendredy  xix.  Juillet.  Ce  jour 
la  cour,  ouy  le  procureur  gênerai 
du  roy  ,  a  arrefte. tenir  police  générale 
ce  jour  de  relevée  en  la  ialle  Louis, 
our  advilèr  à  ce  qui  eft  de  la  lante  de 
a  ville  j  fie  luy  charge  d'advertir  la  com- 
pagnie pour  députer  fie  envoyer  aux  en- 
quelles  Se  requelies  à  incline  fin.  Et  les 
officiers  du  cbaftelet  mandez  ,  pour  s'inl- 
truireont  requis ralïcmhlce  cftre  remile 
au  premier  jour.  La  matière  mile  en  déli- 
bération ,  a  elle  arrefte  de  différer  ju( 
ques  à  Mardy. 

DU  Lundy  xxix.  Juillet.  Ce  jour  la 
cour ,  toutes  les  chambres  aiTcm- 
blécs ,  après  avoir  délibère  fur  la  pro- 
portion 
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pofition  des  cnqueftes,à  ce  que  pour  le  gion  logées  en  chambre  &  locataires  es 

danger  de  la  contagion  le  roy  fuft  lup-  maifom  de  cette  ville  6c  iauxbourgsde 

plie  permettre  defëmparcr,  finon  don-  Paris,  feront  promptement  enlevez  par 

ner  aucurance  des  offices ,  la  cour,  a  les  prevofts  de  la  lante,  leurs  aydes  6c 

arrefte  fupplier  le  roy  faire  cette  grâce  archers ,  8c  conduidz  aux  hofpitaux  à 

à  ladide  cour  de  difpcnlër  les  officiers  ce  dcftincz ,  6c  à  l'inftant  lefdides  mai. 

d'icclle  de  la  reiele  des  40.  jours  pour  fons  8c  boutiques  fermées  a  clefs  avec 

rcligner  leurs  citât!.  ,  pendant  que  fa  cadenarz ,  barres  de  fer  6c  ait  de  me- 

ville  de  Paris  fera  atiligec  de  la  conta,  nuifbrie,  ainlî  nue  les  commiilaires  ad- 

gion.  viferont.  Enjoind  de  ce  faire  faire  cha. 

cun  en  fon  quartier.  Et  fera  pourveu  à 

DU  Lundv  h-  Septembre.  Sur  lare-  1*  nourriture  6c  neceffirez  deldi^s  ma. 
quelle  f'aide  à  la  cour  par  le  pro-  lades,  s'il  y  cfcucr,8c  ceux  &  celles  qui  rjf. 
cureur  gênerai  du  roy,  des  plaintes  qu'il  teront  ddtdcs  mations.  A  ladide  cham- 
reçoit  que  fous  prétexte  de  la  contagion  bre  faid  6c  faid  inhibitions  6c  derren. 
dont  cette  ville  de  Paris  eft  affligée,  ces  à  toutes  pcrfbnncs  leur  donner  au- 
les  gouverneurs,  capitaines ,  maires , ef-  cun  empefehement  à  ladide  fermeture, 
chevins  ÔC  autres  officiers  des  villes  cir-  méfairc  ny  medire  auldids  prevofts  Je 
convoifînes,  mcfme  des  bourgs  &  villa-  la  famé,  leurs  aides  ôc  archers,  ftitti 
ges  qui  font  far  les  advenues  6c  grands  leur  enjoind  fouffrir  l'exécution  du  pre. 
chemins  de  ladide  ville  de  Pans,  refu-  fent  arrdl.  Et  en  cas  de  contravention, 
fent  de  recevoir  ,  lailTer  paflêr  6c  loger  ordonne  au  pr.voftde  Paris  ou  f  on  lieu, 
ceux  qui  viennent  de  cette  ville,  6c  les  tenant  raire  appréhender  les-  contreve. 
empefehent  par  violence  8c  voies  de  faid,  nans,  leur  faire  6c  parfaire  leur  procez 
mefinement  les  vivandiers  6c  autres  qui  jufques  a  fentence  diffinitive  6c  exécu- 
te retirent  en  leurs  maifons:qui  eft  en-  tion  d'icelle  ,  nonobftantoppofîtionsou 
treprife  préjudiciable  au  publicq  ,  dont  appellations  quelconques.  Et  pour  ce 
peult  advenir  grands fcandalcs 6c incon-  faire,  fi  bcfbing  eft  ,  enjomd  au li^Litc- 
vensens  -y  requeroit  par  la  cour  y  cftre  nanr  criminel  de  robbe  com  te,  prevoft 
pourveu  fuivant  6c  conformément  aux  de  l'Ifle,  chevalier  du  guet  6c  touslicu- 
arrefts  donnez  en  l'an  1J9 6.  La  matière  tenans  l'alîiftcr  6c  donner  main-forte } 
m  if  c  en  délibération,  la  cou*,  afaid  6caufublbtud  du  procureur  gênerai  du 
6c  faid  inhibitions  6c  deffenfes ,  tant  aux  roy  d'en  faire  diligence,  6c  de  ce  ccr- 
gouverneurs ,  capitaines,  maires,  efche-  dfîer  la  cour,  a  peine  d'en  refpondre 
vins  8c  autres  officiers  qui  font  es  villes,  en  fon  nom.  Et  à  ce  qu'aucun  n'en  pré- 
bourgs 6c  villages  fur  les  grands  chc-  tende  caufe  d'ignorance ,  fera  le  prefent 
mins  8c  advenues  cz  cm  irons  de  cette  arreft  public  à  Ion  de  trompe  es  places 
ville  de  Paris  ,  que  du  rcflbrt,  qu'à  tous  8c  lieux  accouftumez. 
habitans  defd.  lieux  ,  d'empefeher  ceux 

qui  fortiront  de  Paris ,  d'y  pafler  8c  lo-     Les  pamvres  enfermis  au  p-iit  Bourbon. 
ger,  à  peine  de  crime  de  leze-majefte. 

Et  à  ce  qu'aucun  n'en  prétende  caufe  1"\  U  Vendrcdy  xxix.  Novembre.  La 

d'ignorance,  fera  le  prefent  arreft  leù  î^coiu^oy  8c  ce  requérant  le  procu- 

8c  public  par  les  carrefours  8c  faux  bourgs  rcur  gênerai  du  roy,  a  ordonné  8c  or- 

dc  cette  ville  de  Paris  8c  autres  villes  8c  donne  que  les  pauvres  feront  enfermez 

lieux  où  befoing  fera.  en  la  maifondide  Petit- Bourbon, feize 

au  faux  bourg  S.  Jacques,  en  payanrpar 

DU  Vcndredy  xxvn.  Septembre.  La  le  receveur  des  pauvres  enfermez  le  loyer 

chambre  des  vacations  deuement  actouftumé ,  8c  par  advance  de  quartier 

informée  par  le  procez  verbal  du  lieu-  en  quartier  ,  &  que  les  locataires,  fi  au- 

tenant  civil,  de  la  dcfobcïflance  8c  re-  cunsy  a,  feront  tenus  vuider  incefTim- 

bcllion  commife  à  l'exécution  desordon-  ment.  Et  enjoind  au  commiflâircduquar- 

nanecs  de  police  générale  faides  pour  tier  mettre  le  prefent  arreft  A  execu- 

rcmedier  à  la  contagion  6c  en  cmpelcher  tion  ,  8c  ce  nonobftant  oppoûrions  ou  ap- 

le  cours ,  voulant  taire  ccûcr  lefdides  pellations  quelconques, 
defobeïflànces  pour  le  bien  8c  fanté  'pu- 
blicq, faire  obferver  lefdides  ordonnan- 
ce ,  ouy  8c  ce  requérant  le  procureur  gê- 
nerai du  roy  ,  a  ordonne'  8c  ordonne 
que  les  perfonnes  frappées  de  la  conta- 
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jirrtfi  contre  les  Mandions  valides 
&  v*ytb*nds. 

pv  Udick  jour.  La  cour ,  oy  8c  ce  re- 
U  querant  le  procureur  gênerai  du  roy> 
conformément  aux  arrefts  des  3.  Avril 
1618.  &  24.  juillet  1619.  a  ordonne  fie 
ordonne  que  dans  14.  Retires  après  la 
publication  du  p refont  arreft  à  ion  de 
trompe  fie  cry  publicq ,  tous  mandians 
valides  non  natifs  de  cette  ville ,  vicom- 
te fie  prevofté  de  Paris ,  en  vuideronr  6e 
fe  retireront  au  lieu  de  leur  naiflance ,  à 
peine  contre  les  hommes  des  galleres^ 
fie  contre  les  femmes  fie  filles  du  fouet 
8c  d'eftre  razees  publiquement.  Et  fur 
les  melmes  peines  defiènd  aux  naizde 
ladicle  prevofté  8c  vicomte  de  Paris  va- 
guer 8c  mandier  par  cette  ville  8c  faux- 
bourgs  j  8c  leur  enjoinct  \  fi  faire  le  peu- 
vent ,  (êrvir  ou  faire  meftier  8c  gaigner 
leur  vie ,  Gnon  de  le  retirer  aux  hofpi- 
taux  à  ce  deftinez. 

A  enjoinct  8c  enjoinct  aux  lieutenans 
civil  8c  criminel  8c  lieutenant  de  robbe 
courre,  prevoft  del'Ule  8c  chevalier  du 
guet,  cominilliires  ,  fèrgens  dit  chafte- 
lct  8c  de  la  police  des  pauvres  faire  cap- 
ture dcfdicb vagabonds  8c  valides,  gens 
fans  adveu  ;  8e  aux  geolliers  8c  gardes 
des  priions  de  ladicle  ville  8c  fauxbourgs, 
faire  ouverture  de  lcurfdictcs  prlfons , 
pour  garder  feurement  lefdich  nommes 
8c  femmes  jufques  à  ce  qu'ils  en  ioient 
fuffifamment  defehargez  ■>  affin  que  ceux 
qui  fc  trouveront  avoir  cfté  bannis  ou 
repris  de  juftice,  l'oient  punis  de  peines 
de  galleres  }  8c  ceux  qui  n'ont  encore 
cfté  prévenus,  fuivant  les  ordonnances. 

Enjoinct  aulfi  aufdiâs  lieutenans  civil 
fie  criminel  aller  par  la  ville ,  a  (liftez  de 
fergens  Se  de  l'un  des  ferviteurs  de  la 
haulce  juftice ,  faire  fuftiger  lefdicis  va- 
lides qui  fe  trouveront  en  cette  ville  8c 
fauxbourgs  pour  la  première  fois  }  pour 
la  féconde ,  oultre  la  peine  du  fouet , 
les  faire  appliquer  au  carcan }  8c  pour  la 
troifiefme  fois ,  les  condamner  â  lervir  le 
roy  en  les  galleres. 

Defiènd  à  toutes  perfonnes  recevoir, 
loger  ou  retirer  les  faineans  fie  vaga- 
bonds, i  peine  de  prifbnfic  de  30.  Iiv. 
d'amende ,  fie  de  punition  corporelle ,  s'il 
v  cfchct.  Ordonne  que  les  paillafles  fie 
les  liels  de  ceux  qui  les  retireront ,  fe- 
ront bru  (lés  au-devant  de  leurs  mai- 
fons. 

Enjoinct  aux  rclligicux  8c  relligieulês 
fc  retirer  chacun  en  leurs  monafteres , 


ET  PIECES 

pour  y  vivre  félon  la  règle  de  leur  ordre. 
Leur  faict  inhibitions  8e  deftenfes  forti  r 
hors  de  leurfdicts  monafteres  fans  con- 
gé de  leurs  fuperieurs,  qu'ils  feront  te- 
nus communiquer  à  l'evefque  de  Paris 
ou  à  fon  grand  vicaire. 

Faid  deftenfes  aux  pauvres  de  l'au- 
tnofne  generalle  de  mandier  par  la  ville 
8e  fauxbourgs,  dans  les  cgliles  ny  aux 
portes  d'icelles ,  fur  peine  d'eftre  rayez 
de  l'aumofhc  8c  du  fouet.  Et  feront  tenus 
de  porter  la  marque  ordinaire  du  bureau. 
Faict  aufli  ladicle  cour  inhibitions  à  tou- 
tes perfonnes  de  donner  l'aumofne  en 
publicq ,  finon  pour  ladicle  communaul- 
tc  des  pauvres  à  ceux  qui  font  les  quef- 
tes ,  8c  mettre  leurs  aumoines  es  troncs 
qui  font  mis  dans  les  eglifes  8c  aux  pon- 
tes d'icelles.. 

Et  pour  tenir  la  main  à  l'exécution 
de  ladi&e  police ,  ordonne  ladicle  cour 
qu'en  chacun  quartier  de  cette  ville  8c 
fauxbourgs ,  8c  en  la  maifon  du  plus 
qualifié  ,  feront  par  les  commillàires  du 
chaftclet  convoquez  8c  aficmblez  douze 
des  habitans  d'icelle  ,*  officiers  ou  autres, 
pour  choifir  8c  eflire  quatre  perfonnes 
pour  tenir  la  main  a  l'exécution  de  la- 
dicle poUce,  fie  aller  par  chacun  jour 
par  leurs  quartiers  s'enquérir  fie  faire 
rapport  des  defordres ,  pour  y  eftre  pour- 
veu  ainfy  que  de  raifon. 

Arrtfi  au  fujet  du  refi*bliffement  de  la  grand* 
/aile  du  palais. 

DU  Mercredy  11. Septembre.  Veu  par  - 
la  cour  la  requefte  i  elle  prefentée  An.  »«»•. 
par  le  procureur  gênerai  du  roy ,  con- 
tenant que  par  arreft  du  confeil  du  19. 
juin  1619.  la  majefté  délirant  avancer 
le  deûeing  des  baftimens  de  la  grande 
falle  du  pallais,  a  efté  ordonné  que  par 
les  treforiers  généraux  de  France  de 
cette  ville  vente  fie  adjudication  feroie 
faiéte  des  places  vaines  ôc  vagues  eftans 
le  long  du  foflé  du  fauxbourg  S.  Ger- 
main des  Prez,  tirant  depuis  la  porte  de 
Bufly  jufques  a  celle  de  Nefte,  au  plus 
offrant  fie  dernier  encheriflèur  -,  pour  les 
deniers  qui  en  proviendroient ,  eftre  em- 
ployez au  payement  dcfdicts  ouvrages 
de  ladicle  falle,  fit  non  ailleurs.  Procé- 
dant par  lefquels  treforiers  i  l'exécution 
dudid  arreft ,  y  avoit  quelques  oppofi- 
tions  formées  par  le  fieur  de  Nevers  , 
les  religieux  8e  convent  de  S.  Germain 
des  Prez ,  fie  les  prevoft  des  marchands 
8e  efchcvins  de  cette  ville ,  bien  qu'ils 
n'ypuilTenc  prétendre  aucun  droict.  Lef- 
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truelles  oppofirions  par  arreft  du  confeil 
du  13.  Mars  dernier  auroient  efté  ren- 
voyées en  cette  cour  ,  pour  fur  le  tout 
y  eftre  pourveu.  Suivant  lequel  arreftle 
lupplianr  a  faid  retenir  la  caufe  avec 
lefdids  religieux ,  abbé  fie  convent  de 
S.  Germain  6c  le  prevoft  des  marchans 
fieefebevins ,  pararreft  du  13.  Aouft  aufly 
dernier.  Requérait  ledid  arreft  du  13. 
Aouft  eftre  déclaré  commun  avecq  le- 
dici fieur  duc  de  Nevers  ;  ce  faiiant , 
ordonné  que  toutes  les  parties  viendront 
au  premier  jour  après  la  S.  Martin  plai- 
der fur  lefdides  oppofitions.  Et  cepen- 
dant par  provilîon ,  fans  préjudice  des 
droids  des  parties  au  principal ,  que  par 
lefdids  treioriers  généraux  de  France 
fera  procédé  à  la  vente  fie  adjudication 
defdides  places  vaines  Se  vagues  eftant 
le  long  dudid  fofle,  ôec —  la  cour 
ayant  efgard  à  lad  ici e  requefte  ,  a  décla- 
ré fie  déclare  ledid  arreft  du  13.  Aouft 
dernier  commun  avec  ledid  duc  de  Ne- 
vers  ,  Sec.  conformément  aux  te  qui  fiions  dm 
froment  gênerai  du  mr  i  à  la  charge  que 
les  deniers  feront  baillez  fieemployezou 
&  à  qui  la  cour  ordonnera. 

l'hofitl  de  Chaltns  acquis  far  les 
Carmélites 


AÏ  I  V  £  S. 


clufions  du  procureur  gênerai  du  roy  $ 
fie  tout  confideré:  ladicte  cour  a 
ordonné  fie  ordonne  nue  ledid  contrad 
du  6.  Aouft  161 9.  fie  lettres  feront  regif- 
trées  és  regiftres  d'icelîe  ,  ouy  le  pro- 
cureur gênerai  du  roy ,  pour  eftre  exé- 
cutez ielon  leur  forme  fie  teneur  }  à  la 
charge  de  faire  par  ledici  fieur  evefque 
de  Chaalons  fie  lefdides  rclligieufesTem- 
ploy  des  fix  vingts  mille  livres  mention- 
nées audid  contrad,  en  achapt  d'autres 
héritages  pour  fie  au  proffit  dudicl.  evef- 
que, dans  le  temps  d'un  an  après  le  pré- 
lent  arreft,  fie  en  certiffier  la  cour  au- 
did temps.  Et  àfaulteque  ledid  employ 
ne  ferait  entièrement  faid  dans  ledici 
temps ,  ordonne  que  la  confignation  def- 
dids  deniers  ou  de  ce  qui  reftera  à 
employer ,  ne  pourra  eftre  faide  qu'en 
prelénec  dudicl  procureur  gênerai  ou  de 
l'un  de  fes  fubftiturz. 


An.  Ull, 


à^Fon 


■  Tp\  ^  Mardy  xvi.  Mars.  Veu  par  la 

An.  »»m.  I  J  cour  les  lettres  patentes  du  roy 
données  à  Paris  le  13.  Janvier  1611.  par 
lefquclles  ledici  feigneur  approuve  fie 
emologuc  le  contrad  faid  fie  paflë  entre 
Cofme  Claude  evefque  fie  comte  de 
Chaalons  d'une  part ,  fie  les  religieufes 
prieure  fie  convent  de  la  mere  de  Dieu, 
ordre  deN.D.  du  mont  Carmel  ,efta- 
blies  en  cette  ville  de  Paris  d'aulttc,  le 
6.  Aouft  16 19.  pour  raifon  de  la  mailon 
vulgairement  appellée  tbofltl  de  Chau- 
lons. Veut  ledid  feigneur  que  ledid  con- 
trad ait  lieu  fie  forte  fon  efted ,  aux  char- 
ges portées  par  lefdides  lettres.  Requefte 
par  ledid  Claude  fie  les  religieufes 

Erieurc  fie  convent  de  Carmel  ine  pre- 
rntée  à  la  cour,  affin  de  vérification 
d'icelles.  Ledid  contrad.  Confentcmcnt 
fie  ratiffication  des  doyen,  chanoines  fie 
chapitre  S.  Efticnne  dudid  Chaalons 
des  le  14.  Janvier  618.  fie  19.  Aouft 
1619.  Autre  confentement  du  fieur  ar- 
chevefque  de  Reims  du  6.  Septembre 
t6i$.  Enquefte  faide  par  les  commif- 
faires  députez  par.  ledid  fieur  arche- 
vefquede  Reims,  ensemble  les  rapportz 
de  vifitation  fur  la  commodité  ou  in- 
commodité de  ladide  aUicnarion.  Con- 


L'boflel  de fetit  Êourbon  acquis  far  lesrtli- 
gieu/es  de  la  Fifitatiou. 

U  m.  Juillet.  Veu  par  la  cour  les 
lettres  patentes  du  roy  données 
ontainebleau  au  mois  d'Avril  i6ix. 
par  lefqudlcs  fie  pour  les  caufes  y  con- 
tenues il  approuve  l'acquilîtion  faide  de 
la  maifon  appellée  le  petit  Bourbon  fie 
place  fignéeezdidcs  lettres,  par  les  re- 
ligieufes de  la  Vifitation  de  Ste  Marie 
dè  Sienne  des  ficurs  Lamet  fie  Louis  de 
Romillac  5  leur  permettant  qu'elles  puif- 
fent  fie  leur  foit  loifible  tenir  fie  pofle- 
der  moitié  de  ladide  maifon  ,  lâns  qu'el- 
les en  puiflent  eftre  depouedecs  ny  cm- 

pcfchécs  en  ladide  jouiiTancc  fiec  

ladicte  cour  a  ordonné  fie  ordon- 
ne que  lefdides  lettres  feront  regiftrées, 
ouy  le  procureur  gênerai  du  roy,  pour: 
jouir  par  les  impétrantes  de  l'cfted  Se 
contenu  enicellcsj  «Na  charge  de  payer 
fie  continuer  par  elles  par  chacun  an,  aux 
termesportez  par  lefdides  lettres,à  lare- 
cepte  du  domaine  de  cette  ville  de  Pa- 
ris ,  les  cens  ôc  rentes  deùs  audid  fei- 
gneur roy. 

Lt  duc  de  Montiat^n  crée"  gouverneur 
de  Paris. 

DU  Xvm.  Aouft.  Veu  par  la  cour 
les  lettres  patentes  du  roy  don- 
nées à  Paris  le  11.  Novembre  6 10.  par 
lefquelles  ledid  feigneur  faid  fieeftablic 
memre  Herculle  de  Roban  duc  de  Monr- 
bazon  gouverneur  de  cette  ville  de  Pa- 
ris ,  au  lieu  du  feu  fieur  de  Liancour — 
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la  cour,  a  ordonne  que  lefdides  let- 
tres feront  regiftrees  Sec. 

lettres  fatates  en  faveur  des  religieux  de 
Picquepus. 

DU  Sarnedy  xxi.  Aouft.  Vcu  par 
la  cour  les  lettres  patentes  du  feu 
roy  données  à  Paris  au  mois  de  Fcb- 
vrier  1601.  par  lefquclles  ledid  fieur  au- 
roit  ordonné,  cedde  Se  oclroyc  aux  re- 
ligieux de  la  congrégation  du  tiers  ordre 
S.  François,  du  convcntN.D.  de  Grâce 
feitué  à  Picqucpucc  ,  cloiftre ,  dortoir, 
reveftiaire,  jardin  ,  circonftanccs  Se  dé- 
pendances, ainfy  que  le  lieu  fe  compor- 
te ,  pour  y  célébrer  le  fervicc  divin ,  Se 
dorefnavant  en  jouir  Se  ufer  à  perpé- 
tuité, félon  les  loix ,  règles  Si  ftatutsde 
leur  ordre.  Autres  lettres  patentes  du 
roy  a  prefent  régnant  du  dernier  Juil- 
let 6 il.  par  lcfquclles  cft  mandé  à  la- 
dide  cour  procéder  à  la  vérification  des 
précédentes ,  non  obftant  la  furannation 
d'icelles.  Requefte  par  lefdids  religieux 
prefentee  à  hn  de  vérification  deldic- 
tes  lettres.  Les  ftatuts  ,  conftitutions  8c 
décrets  qu'aultres  dudid  ordre.  Con- 
Clufions  SCC  LADICTli  cour,  a 

ordonné  fie  ordonne  que  lefdides  let- 
tres des  mois  dcFebvrier  601  fie  31.  Juil- 
let dernier,  feront  regiftrees  ,  ouy  le 
procureur  gênerai  du  roy,  pour  jouir 
par  lefdids  impetrans  de  l'efted  Se  con- 
tenu d'icelles. 

Irefliex  de  cinq  nouvelles  barrières  de 
ferons. 

DU  Mercredyi.  Septembre.  Sur  ce 
que  le  procureur  gênerai  du  roy 
a  rcmonftré  à  la  cour  que  cy-devant , 
pour  éviter  aux  meurtres  Se  aflaïïînatz 
qui  le  commettoient  en  cette  ville  Se 
fauxbourgs  de  Paris ,  Se  aux  rebellions 
qui  fe  faifoient  aux  officiers  de  juftice , 
on  auroic  cftably  des  barrières  en  cha- 
cun des  quartiers  de  cette  dide  ville, 
pour  la  retraide  des  treize-vingtz  fer- 
gens  à  verge  du  chaftelet  de  Paris.  Et 
d'autant  que  depuis  la  redudion  de  cet- 
te difte  ville  en  l'obeiflance  du  roy  les 
quartiers  eftans  augmentez  Se  la  ville 
beaucoup  plus  peuplée ,  il  feroit  aufly 
neccflàuc  de  faire  de  nouvelles  barriè- 
res ,  Se  diftribuer  en  icelles  quantité  def- 
dids  fergens  a  verge  ,  pour  tenir  main 
forte  à  l'exécution  des  mandemens  de 
juftice  ,  Se  empefeher  les  crimes  Se  re- 
bellions. La  matière  mife  en  délibéra- 
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tion  ;  LAD1CTE COUR,  a  ordonne  &  or-, 
donne  que  outre  les  barrières  cy-de- 
vant eftablies ,  feront  encore  conftruic- 
tes  Se  drefleés  cinq  autres  barrières 
la  diligence  du  procureur  gênerai  du 
roy  :  alla  voir  une  au  principal  carrefour 
des  marais  du  Temple  ,  la  deuxicfme 
au  carrefour  S.  Martin  des  Champs ,  la 
troifiefme  à  la  pointe  S.  Euftachc ,  la  qua- 
trieûne  au  fauxbourg  S.  Germain  des 
Prez ,  Se  la  cinquicfme  au  bout  du  pont 
Neuf  -,  en  chacune  defquelles  feront  dif- 
tribuez  vingt  fergens  à  verge ,  lelon  le 
roolle  qui  en  fera  faid  Se  drefl'e  ;  lef- 
quels  fergens  feront  tenus  fajrcrcfidence 
efdides  barrières ,  Se  les  garnir  d'armes, 
pour  y  avoir  recours  en  cas  urgent  Se 
de  neceflité.Et  leurenjoind  ladidecour 
de  prefter  main  forte  aux  officiers  exé- 
cutais les  ordonnances  Se  arrefts  de  po- 
lice Se  autres  mandemens  de  juftice,  afin 
d'cinpefchcr  les  defordres ,  rebellions  Se 
émotions  populaires,  mcl'me  de  porter 
journellement  leurs  cfpces  ,  pour  eftre 
plus  prefts  d'empefeher  lefdides  émo- 
tions ,  meurtres  Se  aûallinats ,  à  peine  de 
50.  liv.  d'amende  contre  chacun  des  con- 
trevenais, applicables  aux  pauvres  en- 
fermez de  cette  ville  de  Paris,  dont  fera 
délivré  exécutoire  audid  procureur  gê- 
nerai. Et  fera  le  prefent  arreft  leù ,  pu- 
blié Se  enregiftré  audid  chaftellet  l'au- 
dience tenant,  Se  fignifié  aux  maiftres 
delà  communauté  defdids fergens 3  auf- 
qucls  ladide  cour  enjoind  tenir  la  main 
à  l'exécution  d'iceluy  ,  à  peine  d'en  ref- 
pondre  en  leurs  noms. 

Incendie  du  pont  au  Change  &  du  pont 
JWarcband . 

DU  Mardy  xxvi.  Odobre.  Sur  la 
rcmonftrance  faide  par  le  procu- 
reur gênerai  du  roy  du  feu  advenu  la 
nuid  d'entre  Sarnedy  Se  Dimanche  14. 
de  ce  mois,  qui  auroit  embrazé  Se  cou. 
fommé  le  pont  aux  Changeurs  Se  pont 
Marchand,  8e  quelques  maifons  prochai, 
nés,  tant  du  cofté  du  pallais  jufqu'en 
la  rue  de  Pelleterie,  que  du  cofté  du 
grand  chaftelet}  requérant  qu'il  pleuft 
a  la  cour  luy  donner  commiffion  pour 
informer  de  la  caufè  dudid  embraze- 
ment ,  attendu  les  divers  bruids  qui  cou. 
rent  par  la  ville ,  qui  pourroient  trou- 
bler le  repos  public,  Se  pourvoir  prefen- 
tement  à  la  neceflité.  de  ceux  qui  ont 
perdu  leurs  biens  audid  incendie ,  Se  qu'à 
i'advenir  pareil  inconvénient  n'arrive  4 
après  que  le  lieutenant  civil  Se  fubftituc 

dudid 
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dudid  procureur  gênerai  onteftéouys   mcntécs  pendant  l'efpacê  d\in  art ,  pour  —  — 

pour  ce  mandez  ,  qui  ont  did  avoir   rechercher  jufques  au  fonds  de  l'eau  les  A"'  Uxu 
commence  à  en  informer  :  la  cour,   biens  &  marchandises  qui  le trouveront 
a  enjoind  fie  enjoind  au  prevoft  de  Pa-   avoir  cité  fubmergez ,  fie  eftre  portez  en 
ris  ou  fes  lieutenans  civil  fie  criminel  con-  l'hoftel  commung  de  ladide  ville,  dont 
tinuer  diligemment  l'information  par   fera  faid  un  inventaire  &  defeription 
eux  cncommcnccc  de  la  eau  le  dudid   par  l'un  dcfdids  efchcvins ,  pour  eftre 
incendie ,  faire  fie  parfaire  le  procez  aux    rendus  aux  propriétaires  d'iceux  ;  fie  aux 
authcursd'icclluy  fie  leurs  complices  juC   bafteliers  &  voiduriers  parcauefic  tous 
ques  à  (entenec  diHînitive  excluïivcmcnt,   autres  qui  en  auront  trouvé ,  de  les  por- 
nonobftant  oppofitions  ou  appellations   ter  audid  hoftel  de  ville ,  &  d'en  rap- 
quclconques ,  fie  au  fubftitud  dudid  pro-  porter  certificat,  i  peine  de  la  hart. 
cureur  gênerai  d'y  tenir  la  main  &  cer-   Semblablement  enjoint  aufd.  prevoft  des 
tifier  la  cour  de  lès  diligences.  A  faid   marchands  fie  efchcvins  de  continuer  à 
&  faict inhibitions  fiedeffences  fur  peine   tenir,  tant  audid  hoftel  de  ville  qu'es 
de  la  vie  à  toutes  perfonnes  de  quel-   maifons  des  quarteniers ,  telle  quantité 
que  qualité  fie  condition  qu'ilz  l'oient ,    de  crocqz ,  keaux  de  cuir  fie  autres  que 
de  s'aflcmblcr  foit  de  jour  ou  de  nuid,   befoing  lcra ,  pour  pourvoir  à  l'advenir 
linon  'par  le  commandement  du  magif-   aux  inconveniens  du  feu ,  fie  en  rappor- 
trat,  ny  fe  méfiai re  &  mcfdirc  fie  uler  ter  procez  verbaux  au  greffe  de  ladide 
de  reproches  foubs  prétexte  de  diverlîte   cour  }  fie  au  chevalier  du  guet  aufly  de 
de  refligion,  ne  femer  aucuns  bruids  fur   continuer  à  faire  faire  exactement  les 
l'inconvénient  dudicl  feu  tendant  à  trou-   gardes  de  nuid  au  pal  lai  s  fie  autres  lieux 
bler  le  repos  public  j  ains  vivre  en  paix   accouftumez.  Et  à  ce  que  a  l'advenir  le 
&  repos  loubz  l'audoritc  du  roy  fie  de   danger  du  feu  ne  vienne  jufques  au  pal- 
fes  edidz.  Enjoind  à  tous  vaccabonsfic  laisàcaule  des  elehoppes  cudoflees  con- 
gens  fans  aveu  fortir  la  ville  incontinent  cre  les  murs  d'icelluy  ,  a  ordonne  que 
après  la  publication  du  preient  arreft,  lesefehopes  nouvellement  bafties  depuis 
&  à  leurs  hoftes  fie  locataires  de  les  de-   la  tour  de  l'horloge  jufqucs  à  la  porte 
celer,  à  peine  d'en  refpondrc  en  leur  du  bailliage  du  cofte  du  qtiay  delari- 
'  propre  fie  privé!  nom.  Et  pour  pourveoir  viere  ,  feront  dcfmolies  fie  abattues , 
a  la  neceffitc  fie  foullagemcnt  des  pau-  fans  qu'aucunes  puulcnt  eftre  rebafties 
vrcs  habitans  ruinez  par  ledid  incendie,   pour  quelque  caufe  que  ce  foit.  Etou- 
feralcroytrcs-humblementfupplié  d'u-   tre  que  les  contraindes  par  corps  por- 
ter de  fa  libéralité  envers  eux.  Et  ce-  tées  par  les  obligations ,  fentenecs  fie 
pendant  cft  ordonné  que  à  la  diligence   arreftz  contre  les  habitans  defdids  ponts 
dudid  procureur  gênerai  du  roy  fera  contenuz  en  l'eftat  qui  fera  dreûc ,  fur- 
drelTc  eftat  de  ceux  qui  ont  faid  lefdic-   ceoiront  pour  un  an,  fie  que  par  lesjo- 
tes  pertes, fie  de  leurs facultez fie  nom-   ges  il  fera  pourveu  de  delay  fuffilânt, 
bre  de  leurs  enfans fie  famille ,  lcfquelz   eu  égard  à  leur  perte y  fie  ce  qui  fera 
Ce  pourront  retirer  en  la  maifon  de  S.   par  eux  ordonné ,  exécuté  nonobftant 
Louis,  pour  y  eftre  logez  fie  nourris  le   oppofitions  ou  appellations  quelconques, 
temps  fie  cfpace  defix  mois  j  fie  à  cette  Et  fera  le  preient  arreft  à  la  diligence 
fin  lera  mife  és  mains  de  Pcrrot   du  procureur  gênerai  leû  fie  publié  , 

fie  Saintot  adminiftrateurs  de  tant  aux  profnes  des  eglilês  que  à  /bn 

l'hoftel-Dieu  la  fomme  de  fix  mil  li-   de  trompe  fie  cry  public ,  fie  affiché  par 
vres.  Et  outre  feront  faides  queftespar  les  carrefours  de  ville, 
tourtes  les  parodies  de  cette  ville ,  pour 

Subvenir  auidides  necclfitcz  j  fie  a  ce  faire  Arrtfi  qui  défend  de  loger  aux  collèges  dit 
fera  le  peuple  exhorté  par  les  curez  8c        ferfotmes  mariées ,  des  femmes  &c. 
marguilliers  defdides  parouTcs ,  lefquels 

feront  tenus  de depputer  perfonnes  qua.  U  xxx.  Décembre.  Surlaremon- 

lifices  de  mois  en  mois  pour  faire  lcf-  \_J  ftrance  faideila  cour  par  le  pro- 
dictes quelles.  Enjoind  aux  prevoft  des  cureur  gênerai  du  roy ,  qu'encorcs  que 
marchands  fie efchevins  de  faire  travail-  par  plufieurs  arrefts  d'icelle  ,  fie  notam- 
lcr  fans  difeontinuation  aux  defeombre-  ment  fur  la  reformation  de  l'univerfité 
mens  des  ruines  fie  matereaux  qui  em-  de  cette  ville  de  Paris  vérifiée  en  ladicte 
pcfchent  le  cours  de  la  navigation ,  fie  cour  ,  il  foit  exprellcment  porté  qu'il 
rendre  libre  le  commerce  d'icelle ,  fie  n'eft  loifible  à  aucun  ,  s'il  n'eft  regent, 
commettre  perfonnes  fidèles  fie  experi-   bourficr  ou  cfcollier ,  d'habiter  es  col- 
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leges  de  ladide  univerfité, 'fie  que  def- 
fentes  foient  faides  à  toutes  personnes 
mariées  &  follititeurs  de  procez  &  au* 
très  qui  ne  font  de  la  qualité  fufdide, 
de  faire  leur  demeure  eldids  collèges  j 
ncantmotns  le  mal  eft  venuàtelexcedz, 
que  les  principaux  de  quelques  collèges 
permettent  que  des  gens  mariez  avec 
femmes  &  enhms  logent  en  iceux  ,  fie  en 
d'autres  des  femmes  mal  vivantes,  au 
grand  fcandale  de  l'univerfitéfieauraef- 
pris  de  l'audorité  de  la  cour  ;  fie  a/fin 
que  tels  désordres  puiflène  ceiTeràl'ad- 
venir,  8e  le  nom  de  cette  tant  célèbre 
univerfité  eftre  confervé  en  Ton  entier, 
Se  l'intention  des  fondateurs  fuivie  fie 
exécutée ,  requeroit  que  les  arrefts  de 
la  cour,  mcfmc  celluy  de  la  reforma- 
tion de  l'an         foient  gardez  &  ob- 

fèrvez  fiec. .. .  la  cour,  a  ordonné 

&  ordonne  que  les  redeur ,  doyen ,  fup- 
pofts  de  l'univerfité  fie  les  principaux 
fie  bourûers  de  tous  les  collèges  d'icelle 
feront  à  la  requefte  du  procureur  gê- 
nerai du  roy  auignez ,  pour  reprefenter 
pardevant  maiftresGuy  de  Thelis ,  Gaf- 
ton  de  Grieu,  François  de  Lavau  fit 
Pierre  Catinat  confeillers  en  ladide 
cour ,  les  titres ,  ftatuts  fie  reiglemens  de 
ladide  univerfité  fie  de  chacun  des  col. 
leges  d'icelle  ;  lefquels  en  outre  fe  tranf» 
porteront  en  chacun  defdids  collèges 
de  ladide  univerfité ,  pour  iceux  vifiter 
&  faire  rapport  des  noms  fie  qualitezde 
tous  ceux  qui  font  demeurans  fie  habi- 
tuez en  iceux  j  pour  lefdids  redeur  fiec. 
ouis  pardevant  lefdids  commiflaires ,  fie 
veu  leurs  procez  verbaux  de  ladide  vi- 
fitation ,  ftariits  fie  titres ,  fie  le  tout  com- 
muniqué audid  procureur  gênerai,  eftre 
faid  droid  fur  ladide  requefte  ainfy 
que  de  raifbn.  Et  cependant  faid  def- 
tences  aux  principaux  fie  bourfiers  def- 
dich  collèges  de  louer  aucunes  cham- 
bres fie  admettre  aucunes  femmes  en 
leurfdids  collèges  foubz  auclque  pré- 
texte &  occafion  que  ce  foit  5  ains  leur 
enjoind  à  la  première  lignification  du 
prefent  arreft  faire  vuider  lefdides  fem- 
mes de  leurfdids  collèges ,  à  peine  de 
defeheance  fie  privation  de  leurs  princi- 
pautez  fit  bourfes  fie  d'amende  arbitraire. 

Affaire  des  Cordeliers. 

DU  Lundy  xxvm.  fie  dernier  jour 
de  Fcbvrier.  Veu  par  la  cour  la 
requefte  à  elle  prefêntée  par  les  religieux 
gardien  fie  convent  des  Cordelliers  de 
cette  ville  de  Parisj  par  laquelle ,  attendu 
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que  frère  Benignus  de  Gennes  leur  gêne- 
rai continuant  les  contraventions  fié  enu 
crepriCes  par  luy  cy-  devant  faides  au 

{préjudice  des  ordonnances  fieftatuts  de 
eur  maifon ,  auroit  de  nouveau  ,  fans 
communicquer  aux  pères  duconfeildu- 
did  convent,depofé  fe  maiftre  des  moeurs 
desenfaos  relligieux  d'icelluy  ,faidem- 
prifonner  deux  de  Ces  relligieux ,  fie  châtié 
autres  deux  :  le  tout  au  lujct  d'une  que- 
relle fufeitée  par  un  grand  nombre  d'ef- 
trangers  qu'il  a  introduids  à  fa  fuite  dans 
ledid  convent ,  fieprovenuc  des  propo- 
fitions  faides  par  les  eftrangers  contre 
les  maximes  de  France  touchant  l'obeïf- 
fânee  deuc  au  roy  fie  audid  gênerai  par 
lefdids  fuppliants  -,  fie  enfuite  a  privé  le 
gardien  de  la  fondion  de  fa  charge ,  faid 
mener  un  religieux  ès  prifons  de  Y  Ave- 
Maria ,  fie  la  nuid  dernière  faid  enlever 
en  un  carroûe  ledid  gardien  fie  le  père 
Petit  dodeur  en  théologie  j  requeroient 
lefdids  fupplians  eftre  receus  appellans 
comme  dabus  du  fufdid  empruonne- 
ment ,  enlèvement ,  depofition  fie  expul* 
fion  d'aucuns  d'eux,  fie 'de  toutes  les  or- 
donnances tant  verballes  que  parefeript 
dud.  gênerai  feul ,  les  tenir  pour  bien 
rel levez,  fie  ordonné  que  fur  ledid  ap- 
pel les  parties  auront  audience  j  cepen- 
dant que  lefdids  gardien,  pere  Petit  fie 
autres  emprifonnez  de  l'ordonnance  du. 
did  gênerai ,  feront  cflargis ,  fie  furcis 
l'exécution  de  fes  ordonnances  faides 
ou  à  faire,  avec  deftenfes  à  luy  de 
ny  faire  aucuns  ftatuts  fans  l'advis  des  pè- 
res duconfeil  dudid  convent,  a  peine  de 
nullité  ;  fie  au  furplus  que  tous  lefdids 
eftrangers  fe  retireront  hors  dudid  con- 
vent s  dcffcnces  à  eux  fie  tous  autres  de 
faire  aucuns  monopoles,  ny  entamer  les 
propofitions  contre  les  maximes  d'eftat 
de  ce  royaume ,  fur  telles  peines  qu'il 
plaira  a  la  cour  }  fie  que  l'arreft  qui  in- 
terviendra, foit  exécuté  par  le  premier 
huiffier  ou  fergent  en  verni  de  l'extraict 
d'icelluy ,  nonobftantoppofitions  ou  ap- 
pellations quelconques.  Concluions  du 

Srocureur  gênerai  du  roy  j  fie  tout  con- 
deré  :  iadicte  couu  receu  & 
reçoit  les  fupplians  appellans  comme 
d'abus  defdids  emprilonnemens  ,  en- 
levemcns  ,  depofition  fie  expulfion  cy. 
deûus }  fie  les  a  tenus  fie  tient  pour  bien  re- 
levez. Ordonne  que  fur  ledid  appel  les 
parties  auront  audience  demain  fèpt  heu- 
res du  matin  ;  cependant  que  lefd.  gar. 
dien ,  pere  Petit  fie  autres  religieux  ex- 
pulfez  dudid  convent  des  Cordelliers, 
feront  réintégrez  en  icelluy.  Faid  inlù* 

binons 
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binons  &  deffenfes  au  gênerai  de  faire  donné  ;  &  que  le  roy  fera  très-humble-  A„.  1<tà. 

ny  attenter  aucune  choie  au  préjudice  ment  Aipplic  faire  vuider  dudid  grand 

dudid  appel ,  jufques  à  ce  que  autre-  convent  les  archers  du  prévoit  de  l'on 

ment  par  ladide  cour  parties  ouyes  en  hoftcl. 
ait  cfté  ordonne ,  à  peine  de  nullité  ;  fie 

à  cette  fin  ordonne  que  le  pre/ent  ar-  Acfweft  d'une  maifen  au  faubourg  fuint 
reft  fera  fignitic  par  deux  huirïiers  d'i-  Marcel ,  ftnr  renfermer  les 
celle  audid  gênerai ,  parlant  à  fa  perfon-  pauvres. 
ne ,  fie  à  deux  plu*  anciens  defdids  reli- 
gieux. T~"\  U  Mercrcdy  xvi.  Mars.  Veue*  paf 

1  jM  la  cour  la  requefte  â  elle  prelen- 

DU  Mercredy  n.  Mars.  Sur  ce  que  tcej>ar  le  procureur  gênerai  du  roy, 
le  procureur  gênerai  du  roy  are-  contenant  que  pour  fôulagcr  une  partie 
monftrc  à  la  cour,  ficc.  la  cour,  à  or-  de  la  defpenfe  à  laquelle  on  eft  obli- 
donné  fie  ordonne  que  frère  Bénigne  de  gé ,  pour  le  louage  de  cinq  hofpitaux  où. 
Gènes  foy  difant  gênerai  des  Cordel-  iont  enfermez  des  pauvres,  jufques  au 
liers  ,  obtiendra  du  roy  .dans  huidainc  nombre  de  13.  ou  1400.  auroit  cfté  trou- 
lettres  de  permiluon  d'exercer  la  charge  vé  à  propos  d'acquérir  une  maifon  feize 
de  gênerai  au  grand  convent  de  Paris  és  faux  bourgs  S.  Marcel ,  appartenant 
fie  autres  du  rellbrt ,  6c  prefentera  re-  au  fieur  Vivien  fie  àfes  cohéritiers  en  la 
quefte  à  ladide  cour  tendant  à  tin  de  fucceflion  de  feue  madame  de  Sarchcs , 
veriffication  de  {efdiâes  lettres  de  per-  pour  le  prix  fie  fomme  de  fept  mil  cinq 
million.  Et  cependant  jufques  à  ce  qu'il  cens  livres  tournois ,  aumofnez  aufdids 
ayt  obtenu  lefdides  lettres  fie  verifhca-  pauvres  par  deux  personnes  de  qualité, 
tion  d'icclles ,  a  ordonne  fie  ordonne  que  Et  d'autant  que  pour  le  furplus  mon- 

lcdid  de  Gennes  ne  pourra  exercer  fa-   tant  a  la  fomme  de  mil  cinq  cens 

dide  charge  de  gênerai ,  tant  audid  con-  Uvrcs ,  fie  pour  avoir  moyen  d'augmen- 
vent  que  autres  dudid  reflôrt  -y  fie  que  ter  les  baftimens  pour  le  foulagement 
tant  le  gardien  que  frerc  Petit ,  qui  font  des  pauvres ,  il  eftoit  ncceflairc  que  les 
au  convent  de  Y  Ave-Mari*  de  cette  vil-  adminiftrateurs  de  l'hoftel-Dieu  baillaf- 
le ,  feront  réintégrez  audid  grand  con-  fent  :  feavoir  la  fomme  de  feize  cens  lè- 
vent }  ôc  que  frère  Chreftien  fie  autres  vres  tournois  d'une  part,  mue  en  leurs 
religieux  qui  ont  leurs  chambres  pour  mains  par  les  exécuteurs  du  teftamenc 
priions  audid  grand  convent,  feront  re-  de  M.  Claude  de  P  oJlezay  confeiller  du 
mis  en  liberté  telle  fie  femblable  qu'ils  roy  fie  maiftre  ordinaire  en  fa  chambre 
eftoient  avant  l'ordonnance  dudid  ge-  des  comptes ,  fie  deftinez  par  iceluy  a 
ncral $  fie  outre  que  tous  les  rclligieux  l'employ  d'une  maifon  pour  la  retraide 
Recollez  fie  autres  qui  ne  font  de  la.  fa-  defdids  pauvres,  fie  la  fomme  de  quatre 
mille  dudid  gênerai,  vuideront  prefèn-  mil  huid  cens  livres  tournois  deux  le. 
tement  dudid  grand  convent.  Enjoind  guée  par  autre  teftament  du  feu  Heur 
aux  religieux  dudid  grand  convent  ren-  de  Beaulieu  cy-devant  fecretaire  du  roy, 
dre  l'honneur,  refped  fie  révérence  qu'ils  fie  taillée  ès  mains  defdids  adminiftra- 
doivent  audid  gênerai  leur  fuperieur ,  teurs  de  l'hoftel-Dieu  par  contrad  du 
avec  deffenfes  de  faire,  innover  ou  at-  ij".  Novembre  1619.  requérait  eftre  or- 
ienter aucune  chofe  contre  fa  perfonne  donné  que  lefdids  adminiftrateurs  paye- 
&  famille  diredement  ou  indiredement,  raient  lefdides  fommes  ,  pour  eftre  em- 
à  peine  de  punition  exemplaire  j  fie  que  ployées  en  l'acquitition  de  ladide  mai- 
fur  l'appel  comme  d'abus  interjetté  de  fon  cy-deflus  mentionnée  j  ce  faifant , 
leur  deftitution ,  lefdides  parties  auront  defehargez  d'icelîes.  Vcu  aufly  copie  du 
audience  au  premier  jour.  Et  a  ordonné  contrad  d'achapt  de  ladide  maifon, 
fie  ordonne  que  pour  exécuter  ledid  ar-  avec  les  deux  extraids  des  legs  faids 
reft  le  procureur  gênerai  du  roy  fetranf-  par  lefdids  de  Beaulieu  fie  PolJcjay ,  fie 
portera  prefentement  en  perfonne  audid  autres  pièces  attachées  à  ladide  requef- 
convent  de  V Ave-Mari*  fie  des  Corde-  te.  Tout  confideré ,  ladicte  cour. 
liers ,  pour  mettre  en  liberté  ledid gar-  ayant  efgard  à  ladide  requefte ,  a  or- 
dienfie  religieux.  AufquclS  religieux  of-  donné  fie  ordonne  que  les  adminiftra- 
ficiers  néant  moins  ladide  cour  raid  def-  teurs  de  l'hoftel-Dieu  de  cette  ville  d? 
fences  d'exercer  leurs  charges,  jufques  Paris  payeront  les  fommes  de  1600.  liv. 
à  ce  que  autrement ,  parties  ouïes  fur  d'une  part,  fie  de  4800.  liv.  d'autre, 
l'appel  comme  d'abus,  en  ayt  cfté  or-  depofees  en  leurs  mains ,  fuivant  les  legs 
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defdidz  deftandz  de  Beaulieu& Polie-  prevoft,  lieutenant,  ouvriers  &,  mon- 
jay  j  pour  cftre  Iefdides  Tommes  em-  noyers  de  ladide  monnoye  de  cette  ville 
ployées  tant  au  payement  de  ce  qui  de  Paris  du  unzieime  Janvier  1610.  ar- 
refte  de'l'achapt de  ladide  maifon,  que  reft  du  13.  Avril  audidan,  par  lequel 
augmentation  de  baflimens  pour  le  lo-  avant  procéder  &c.  ladicte  cour 
:emcnt  des  pauvres  j  ce  faifant  ,  en  a  ordonne  &  ordonne  que  lefdictes  let- 
tres feront  regiftrées  ès  regiftres  d'icel- 
le,  pour  jouir  par  ledid  Cotignon,  fes 
hoirs,  lucceucurs  &  ayans  caule  perpé- 
tuellement dudid  lieu  ôc  place  5  à  la 
charge  qu'en  faifant  faire  par  ledid  Cô- 
U  Mardy  iv.  Octobre.  Veu  par  tignon  ladide  maifon ,  foit  aufly  faid à 
la  chambre  des  vacations  les  de-   fes  defpens  un  mur  de  deux  pieds  d'ef- 

poi  fleur  en  fondation ,  pour  fervir  de 
clofture  à  ladide  Monnoye,  prenant  de 
droid  alignement  depuis  le  dehors  d'u- 
ne avance  d'environ  de  deux  piedz ,  al- 
lant rendre  droid  à  l'angle  d'icelle ,  à 


gement  aes 

demeureront  "lefdids  adminiftrateurs 
vallabjcment  quittes  &  defehargez. 


Obftquti  du  cardinal  de  Gondy, 


D 


libérations  des  7.  May  1568.  &  19.  Mars 
16 16.  a  efté  arrefté  que  meflicurs  les  pre- 
fidens  &  conlêillers  qui  font  de  prêtent 
en  cette  ville  ,  feront  advertis  de  k 
trouver  Vendredy  prochain  aux  obfe- 

3ues  de  defiùnd  me/lire  Henry  deGon-   fin  que  ladideplace  reftant  vers  ladide 
y  vivant  cardinal  &evefque  de  Paris,   monnoje  puifle  lérvir  d'eflargiflement 
Du  Jcudy  vi.  Odobre.  Les  domef- 
tiques  dudefrund  cardinal  de  Retz  avec 
lescrieursont  faid  la  femonce  à  la  cour 
pour  les  obfeques  dudid  cardinal. 

Du  Vendredy  vu.  Meneurs  font  al- 
lez en  l'eglife  de  Paris  ,  pris  place  à 
maindextre  dans  le  chœur  aux  chaires 
haultes.  Et  à  cofté  gauche  eftoit  le  duc 


au 


paûage  d'icelle  monnoye ,  quand 
on  la  voudra  rebaftir ,  en  tirant  une  autre 
muraille  de  droid  allignement  de  pa- 
reille efpoifleur  de  deux  piedz  en  fon- 
dation, à  prendre  depuis  la  muraille  du 
contre-garde  au  dehors  d'une  enclave 
qui  eft  d'environ  deux  piedz  3  la  place 
de  laquelle  enclave  demeurera  pour  ac- 
de  Montbazon  qui  avoit  mené  le  deuil,   croiftre  &  eflargir  le  jardin  dudid  con- 


&  deux  chaifes  au-deflbus  eftoient  les 
gens  des  comptes ,  cour  des  aydes ,  pre- 
voft des  marchands  &  efchevins.  Et  ont 
aflifté  à  la  gçand  meflè  célébrée  par  le 
doyen  de  l'eglife  de  Paris ,  &aux  prières 
pour  l'ame  du  deffund  cardinal  de  Retz. 


Za  place  de  la 


Monnoye  donnée  au  fieur 
Cotignon. 


D 


U  xvm.Febvrier.  Veu  par  la  cour 
les  lettrespatentes du roy  données 
«u  Pleffis  lez  Tours  au  mois  de  Juin 
téij.par  lesquelles  fa  majefté  auroit  ac- 
corde, donné  &  odroyé ,  cédé ,  quitté 
&  tranfporté  à  M.  Gabriel  Cotignon 
fieur  de  Chauvry,  concilier,  notaire  & 
Secrétaire  de  ladide  majefté,  la  place 
appellée  le  Jardin  de  U  Monnoye  de  cette 
ville  de  Paris,  ainfy  qu'elle  fe  compor- 
tait êcétendoit  ,  tant  en  longueur  ,  lar- 
geur que  profondeur ,  pour  y  faire  baf- 
cir  une  maifon ,  en  jouir  ,  uler ,  faire  & 
difpofer  par  ledid  Cotignon,  fe$  hoirs, 
fucceflèurs  6t  ayans  caufe  pleinement  & 
perpétuellement  ainfy  que  bon  leur 
fembleroit ,  aux  charges  contenues  efl 
dides  lettres.  Advis  des  officiers  des 


tre-garde  :  icelle  muraille  allant  finir  & 
joindre  en  droide  ligne ,  comme  did  eft, 
à  celle  cy-deflus  feparant  ladide  Mon- 
noye. Lesquelles  murailles  feront  efle- 
vées  au  moings  de  trois  toiles  depuis  le 
rez  de  chauflée,  pour  lêureté  du  logis 
où  travaillent  les  ouvriers  monnoyers  6c 
dudid  contregarde ,  fuivant  le  plandref- 
fé  de  ladide  confiftence }  fans  qu'il  foit 
faid  aucunes  feneftres  ny  trous  pour 
veucs,  à  verre  dormant  ny  autrement, 
regardant  fur  les  dépendances  de  l'hof- 
tel  de  ladide  Monnoye  ,  mefme  aucuns 
cfgoutz  ny  fervitudes.  Et  que  les  deux 
murailles  cy-deflus  demeureront  moic- 
toyennes  à  icelle  Monnoye,  pour  ap- 
puyer &  baftir  contre ,  quand  befôing 
îèra,  &fans  que  ledid  Cotignon  en  puii- 
fe  demander  ny  prétendre  aucune  chofe 
de  rembourfement.  Lequel  Cotignon 
payera  par  chacun  an  au  jour  deTouf- 
fainds ,  pour  recognoifiànce ,  à  la  recepte 
du  domaine  quatre  fols  parifis  de  cens 
&  deuxefeus  d'or  de  rente,  portant  lotz, 
ventes  ,  faifines  &  amendes  quand  le 
cas  y  efcherra }  à  la  charge  aufly  que  les 
allignemens  feront  baillez  par  les  maif- 
tres  des  œuvres  des  baftimens  du  ro 


ov, 

monnoyes  du  10. Mars  161 9. fur  les  let-  fuivant  ledid  plan,  en  la  prefence  du 
très  du  don  faid  par  le  roy  de  ladide  fubftitud  du  procureur  gênerai  du  roy 
place  audid  Cotignon.  Autre  advis  des  au  trefor. 

EflabUflemtn* 


Digitized  by  Google 


JUSTIFICATIVES.  è7  # 

de  cartes  ,  dez  &  merci  les ,  qui  Côhtr»:  * — — 

,  „.       ,»!/..  ,i  #         .    /  faifans  les  cftranecrs  attirent  ôc  mènent  Am:  ,<lJ: 

Hu*JWr  mwftmm.  barets,  tavernes  &  autres  lieux  qui  leur 

font  affidez,  en  leur  oftant  avec  port 

DU  vi.  Mars.  Veufs  parla  cour  les  d'armes  &  autres  violences  &  excedz 
lettres  patentes  du  roy  données  à  l'or  &  argent  qu'ilz  ont  fur  eux  ;  reque- 
Paris  au  mois  de  Janvier  de  laprefcnre  rant  y  eitre  pourveu,  les  precedensar- 
annec  ,  par  lesquelles  ledid  Icigneur  refts  publies  de  nouveau  ôc  exécutez; 
crée,  érige  &c  eftablit  en  la  maifon  du  mefrne  enjoincl  au  prevoft  de  l'Ifle  de 
i,rri//î,;«*r<fOr/^Ji/lciieauxfauxbourgs  France  ôc  autres  prevoftz  du  reflbrt  Tor- 
de cette  ville,  de  Paris ,  ung  hofpital  tir  les  villes ,  tenir  la  campaigne  ôc  s'af- 
qu'il  veut  eftre  appelle  t'hofpital  N.  D.  ferablcr  ,  fy  befoing  cft,  pour  prendre 
de  U  Mifericorde ,  pour  y  retirer  les  pau-  les  volleurs  qui  l'ont  en  trouppes  ,  & 
vres  filles  orphelines  de  perc  ôc  merc  qui  commettent  fur  les  grandz  chemins 
de  cette  ville  de  Paris  légitimes  ôc  pro-  toutes  fortes  de  volleries  &  d'aflaHinatsj 
créées  en  loyal  mariage,  pauvres  ôedef-  la  cou  a,  conformément  aux  arreftsey- 
tituecs  de  moyens,  de  l'âge  de  fix  à  lèpt  devant  donnez,  a  ordonné  ôc  ordonne 
ans ,  pour  y  eftre  inftruicles  en  toute  que  tous  foldats ,  vagabondz  ôc  autres 
pieté ,  bonnes  mœurs ,  ouvrages  ôeexer-  portans  efpées,mandians  vallides,joueurs 
cices  donc  elles  leront  jugées  capa-  de  cartes,  dcz  ôc  mcrcllcs,  ioy  difans 

bles  ôcc            ladicte  COUR  a  or-  filloux ,  vuideront  la  ville,  prevofte  ÔC 

donné  ôc  ordonne  que  lefdi&cs  lettres  vicomté  de  Paris  dans  14.  heures  après 

feront  rcgiftrccs  es  regiftres  d'icclle,  la  publication  du  prefent  arreft  -y  ôc  à 

ouy  ôc  ce  requérant  le  procureur gene-  faute  de  ce  faire  permis  au  lieutenant 

ral  du  roy,  pour  eftre  exécutées  félon  criminel  de  robbe  courte  ôc  prevoft  de 

leur  forme  ôc  teneur.  l'Ifle  de  fe  faifir  d'eux ,  les  emprisonner 

pour  eftre  conduicls  aux  gallcres  fans 

Les  audiences  interdites  à  camfe  de  U  aultre  forme  ny  figure  de  procez  ,  avec 

contagion,  deffence  à  tous  hoftellicrs,  tavemiers, 

cabarctiers  ôc  autres  locataires  de  les  re- 

DU  Samedy  xv.  Juillet.  Ce  jour  les  cevoir  ôcJoger  en  leurs  maifons ,  a  peine 
gens  du  roy  par  la  bouche  de  M.  d'amende  arbitraire  ôc  de  punition  cor- 
Louis  Servin  advocat  dudicl  icigneur  ,  porclle  s'il  y  efchct ,  ôc  de  reftitution 
ont  rcmonftré  à  la  cour  qu'à  caulë  de  en  leurs  noms  de  ce  qui  aura  cfté  voilé 
la  maladie  contagieufe  qui  s'augmente  Ôc  pippe  en  leurfdides  maiibns.  Comme 
chacun  jour  en  cette  ville  dé  Pans ,  auily  enjoincl  la  couri  toutes  perfonnes 
il  cft  neceflaire  faire  cefler  toutes  au-  qui  font  bannies  de  cette  ville  ôc  faux- 
diences.  La  matière  mile  en  délibéra-  bourgs  ,  prevofté  ôc  vicomte  de  Paris , 
non,  la  cour.  ,  les  grand  chambre,  de  garder  leur  ban,  ôc  vuider  defdids 
tourne  la-  6c  de  l'edid  aûemblccs ,  a  lieux  dans  14.  heures  après  la  pubiica- 
arrefté  ÔC  ordonne  que  toutes  audien-  tton  du  prefent  arreft,  à  peine  d'eftre 
ces,  tant  à  huis  ouverts  que  huis  clos,  pendus  ôc  cftranglcz  làns  aultre  forme 
cefleront ,  ôc  que  cette  délibération  fera  ny  figure  de  procez  que  la  lecture  du 
publiée  à  la  barre.  Laquelle  délibéra-  jugement  cv  devant  contr'eux  donné, 
tion  M.  Guy  de  Thehs  confeiller  en  Et  que  les  ueutenans  civil ,  criminel  ÔC 
ladicte  cour  a  faict  entendre  à  meilleurs  de  robbe  courte  ôc  chevallier  du  guet 
des  enqucftcs,ôc  le  greffier  d  meilleurs  des  marcheront  par  la  ville  deuement  ac- 
requeftes  du  palau..  compagnez  ,  ôc  encores  ledid  chevallier 

du  guet  de  nuicr,  pour  fe  faifir  dcscon- 

Ordonnance  centre  les  filoux.  trevenans,  les  conftituerprifonniers  ,ôc 

à  l'inftant  leur  faire  ôc  parfaire  par  lef- 

r\  U  Lundy  vu.  Aouft.  Sur  la  re-  dicb  lietitenans  le  procez  jufques  à  ien- 

A-y  monftrance  faidcjparle  procureur  tence  diffiniave  ôc  exécution  d'icclle, 

gênerai  du  roy  des  aflafiînats ,  violen-  non  obftant  oppofitions  ou  appellations^ 

çes  ôc  volleries  qui  fe  commettent  de  quelconques.  Et  oultrc  ordonne  la  cour 

nuid  ôc  de  jour  en  cette  ville  Ôc  faux-  que  exactes  recherches  feront  faides, 

bourgs ,  mcfme  du  nombre  des  vaga-  tant  en  ladide  ville  que  fauxbourgs  t 

bondz  ôc  foldats  qui  y  font ,  entre  aul-  deux  fois  la  fcpmainc ,  par  les  comroif- 

tres  de  ceux  qu'on  rtomme/i***,  joueurs  lâires.des  quartiers  qui  c/i  feront  iidels  . 
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 rapports  aufdids  Heutenans  civil  &  cri- 

A*'  ,'*J  "  minci ,  pour  procéder  par  eux  contre  le» 
coupables  fie  complices  fuivanc  les  or- 
donnances  fie  arrefts  ^  fie  de  leur  deb, 
voir  fie  diligence  iceux  lieutenant  fie  che- 
vallier du  guet  rapporteront  roolles  fit 
procez  verbaux  à  ladite  cour  de  huic- 
tainc  en  huidaine,  à  peine  d'earefpon- 
dre  en  leur  nom.  Enjoind  aufiy  au  pre- 
voft  de  rifle  de  France  fie  autres  pré- 
volts  des  marefebaux  fit  leurs  lieute- 
nans  de  fbrtir  les  villes,  tenir  la  cam- 
'paigricôcs'aflèmbler,  fy  befoing  eft,  pour 
le  faifir  des  volleurs  fie  les  punir  fuivanc 
la  rigueur  des  ordonnances.  Ordonne 
que  le  prefent  arreft  fera  loi  fie  publié 
à  fon  de  trompe  fie  cry  public  ,  fie  af- 
fiche par  les  carrefours,fie  envoyé  par  les 
bailliages  fie  fcnefchauÛëes ,  pour  y eftre 
exécute  à  la  diligence  des  fubftituds  du- 
did  procureur  gênerai  du  roy  ,  qui  en 
certifieront  la  cour,â  peine  d'enrcfpon- 
dre  en  leur  nom. 

Arrefts  au  frjet  de  la  contagion. 

DUdict  jour  vu.  Aouft.  Sur  la  rc- 
monftrance  faide  a  la  cour  par 
le  procureur  gênerai  du  roy  ,  des  plain- 
tes qu'il  reçoit  tous  les  jours,  que  fous 
prétexte  de  la  contagion  de  laquelle  non- 
icuiement  cette  ville  de  Paris  eft  affligée, 
mais  la  plufpart  du  refte  de  la  France ,  les 
gouverneurs ,  capitaines ,  inaires ,  efchc- 
vins  fie  autres  qui  commandent  aux  villes 
arconvoi fines ,  mcfmcment  aux  bourgs 
fie  villages  qui  font  fur  les  advenues 
fie  grands  chemins  de  ladide  ville  de  Pa- 
ris ,  refufent  de  recevoir ,  laitier  paflèr 
fit  loger  ceux  qui  viennent  de  cettedide 
ville,  fie  les  empefehent  par  viollcnccs 
fit  voies  de  faid ,  mefmement  les  vivan- 
diers fie  autres  qui  Se  retirent  en  leurs 
mai  fans  -f  qui  eft  entreprifé  préjudiciable 
au  public  ,  dont  peut  avenir  grands  fean- 
dals  fie  inconvénients»  Hcqucroit  y  eftre 
pourveâ  fuivant  fie  conformément  à  l'ar- 
reft  cy-devant  donné  contre  les  gouver- 
neur , capitaine, maire,  efchevins  fie  ha- 
bitans  delà  ville  de  Corbeil  -y  ladicte 
cour,  a  faid  fie  faid  inhibitions  fie  def- 
fences  tant  aux  gouverneurs  ,  fiec.  qui 
commandent  ez  villes  ,  bourgs  fie  villa- 
ges qui  font  fur  les  grands  chemins  fie 
advenues  de  la  ville  de  Paris ,  qu'a  tous 
les  habitons  defdids  lieux ,  d'empefeher 
ceux  qui  forriront  de  ladide  ville  ayans 
certification  fiepaflèport  des  prevoftdes 
marchands  fie  efchcvins  d'icclle,  d'ypaf- 
fer  fie  loger,  à  peine  de  crime  de  leze. 


ÈT  PIËCES 

majefté.  Et  fera  le  prefene  arreft  lcû  fie 
publié  »  fiec. 

DU  Mertredyxxnî.  Aouft.  Sur  la 
remonftrancc  faide  par  le  procu- 
reur gênerai  du  roy  à  la  cour ,  que  n'a- 

Êueres  en  l'aflemblée  générale  de  Japo- 
ce  tenue  en  la  chambre  S.  Louis,aefté 
propofé  qu'il  y  avoit  péril  a  caufé  des 
maladies  contagieufes ,  de  faire  de  gran- 
des aflemblées ,  fiec.  la  cour,  a  faid 
defrences  a  tous  marchands  de  faire 
tranfporter  ni  vendre  aucunes  marchan- 
dées en  la  foire  de  S.  Denis  de  la  pre- 
fente  année,  fiec. 

Arreft  entre  tes  ftUux  f>  tireurs  de  mon- 
teaux. 

k  'V  U  Vendrcdy  xn.  Janvier  m.  dc.  ~~~ 
I  3  XXiv.  Pareil  arrejt  i  eclmy  rapfer-  Am' 
té  cy-deffus  feus  la  date  du  7.  Aouft  1613. 
contre  les  vaytbends  &  film*  j  (£•  entre  or~ 
demie  aux  bourgeois  de  cette  ville  d'a- 
voir armes  preftes  en  leurs  boutiques 
pour  a  (lifter  les  lieutenans  civil  fit  crimi- 
nel ,  fiec.  fie  fe  faifir  defiiids  vagabonds, 
tire-manteaux  fie  volleurs  de  nuid .... 
Enjoind  au  chevallier  du  guet ,  lés  lieu- 
tenans fie  archers  commander  leurs  corps 
de  garde  avant  que  le  jour  foit  failly  ,  fie 
continuer  leur  guet  juiques  au  matin,tant 
qu'il  foit  jour,  fie  ce  pour  deux  mois  feule- 
ment ,  fiec.  (trame  au  frfdit  arreft  du  7. 
Aouft. 

Deffenfe  de  taftir  de  nouveau  i  Paris, font 
lettres  patentes. 

BU  Jcudy  xxi.  Mars.  Veuparla 
cour  les  lettres  patentes  du  roy 
:es  à  Paris  le  5.  Janvier  1614.  par 
lefquelles  ledid  feigneur  déclare  fit  or- 
donne qu'à  l'advenir  fie  à  cousjours  il  ne 
pourra  eftre  conftruid  ne  édifié  de  nou- 
veau aucuns  baftimensen  fie  au  dedans 
le  pourpris  fie  enclos  des  places  fie  efpa- 
ces  figurez  dans  les  plans  fie  defleins  atta- 
chez aufdides  lettres ,  ny  les  vieux  bail 
timens  reftablis  fie  relevez  fur  les  vieux 
veftiges,  fie  ceux  encommencez  parache- 
vez, fans  l'exprès  commandement  du- 
did  feigneur  roy  par  lettres  patentes 
lignées  de  fâ  main  fie  contre-lignées  de 
l'un  des  fecretaires  de  fes  commande- 
mensregiftrées.en  fâ  cour  de  parlement, 
fiec.  J.A.D1CTE  cour  a  ordonné  fie 
ordonne  que  lefdides  lettres  feront  re- 
giftréesau  greffe  d'icelle ,  gardées  fie  ob- 
fervées  félon  leur  forme  fie  teneur. 
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tes  8c  d'amende  arbitraire.  Ordonne  que 


Arreft  au  fujet  de  la  contagion,  les  maifons  où  y  aura perfonnes  affligées  A*  ulJ' 

de  la  contagion  ,  feront  fermées  par  le 

DUMardy  iv.  Mars.  Ce  jour  le  lieu-  lèrrurier  ayant  cette  charge,  en  la  pre- 
tenant  civil  a  did  à  la  cour  qu'il  tênee  des  commiiîàires  des  quartiers! 
eft  pourfuivy  par  pluficurs  perfonnes  de  Faid  deftencesaux  habitans  8e  bourgeois 
permettre  la  vente  des  meubles ,  qui  a  de  cette  ville  d'empefeher  la  cloïture 
efté  deffendue  au  moyen  de  la  maladie  d'icclles  ,  ny  rompre  les  bandes  de  fer 
contagieufe  furvenue  en  cette  ville  de-  qui  y  feront  miles ,  â  peine  de  punition 
puis  deux  ans ,  &  qu'il  y  a  péril  de  per-  corporelle.  Ordonne  que  à  La  requefte 
mettre  ladide  vente.  Requeroit  qu'il  dudid  procureur  gênerai  il  fera  informé 
plcuft  à  ladide  cour  d'y  pourveoir,  6c  contre  les  contrevenans  ;  pour  les  infor- 
trouver  bon  que  le  roy  ioitlupplié  taire  mations  faides,  rapportées  8c  commu- 
quelque  aumolne  pour  renrretenement  niquéesaudid  procureur  gênerai  du  roy, 
des  religieux  de  la  Mort ,  qui  s'employent  ordonner  ce  que  de  railon.  Et  fera  le 
au  nettoyement  des  maifons  affligées  de  prêtent  arreft  leû  &  publié  à  fon  de  trom- 
contagion  ,  Se  pour  loger  8c  payer  les  pe  &  cry  publicq  par  les  carrefours  de 
ferruriers  8c  porteurs  des  mallades  de  cette  ville ,  8c  affiché  en  iccux ,  à  ce  que 
ladide  contagion  ,  pour  aultant  que  le  aucun  n'en  prétende  eaufe  d'ignorance, 
mal  n'eft  entièrement  ceflé.  Ouy  le  pro- 
cureur gênerai  du  roy  ,  la  matière  mife  Arreft  fur  les  lettres  patentes  four  T  eft  ablif. 
en  délibération,  la  cour  a  faict  in-  jement  du  l'art,  royal  à  Paris. 
Jubilions  ôc  defRnces  à  toutes  perfonnes 


vendre  fie  faire  vendre  pour  trois  mois  TTV  U  Lundy  xvi.  Febvrier.  Ce  jour  Ai>  [J™ 
les  meubles  qui  font  ez  maifons  qui  ont  la  cour  après  avoir  délibéré  furies 

efté  8c  font  affligées  de  la  contagion,  lettres  patentes  d'oredion  en  cette  ville 

jufqucs  à  ce  que  autrement  par  ladide  ou  fauxbourçs  d'un  monaftere  pour  les 

cour  en  ail  cité  ordonné.  Et  a  arrefté  religieufes,  abbeflc  8c  convent  de  N.  D. 

que  leroy  te  ra  très-  humblement  fupplié  du  Port-royal,  lad.  cour  a  arrefté  que  de- 

par  ledid  lieutenant  civil  d'aulmulner  libérant  fur  les  lettres  des  hofpitalieres  , 

quelque  fomme  de  deniers ,  pour  l'en-  les  trois  chambres  aUemblécs ,  fera  aully 

tretenement ,  tant detdids religieux, fer-  délibéré  fie  pourveu  à  ce  qu'à  l'advenir 

ruriers  que  porteurs  dcfdids  malades,  il  ne  foit  érige  ny  eftably  en  cette  ville 

fie  fauxbourgsaucuns  monafteres ,  acten- 

Autre  arreft  au  mefme  fujet.  du  le  grand  nombre  qui  y  eft  de  pre- 

fent. 

DU  Mercrcdy  xvn.  Septembre.  Ce 
iour  fur  la  plainde  faide  à  la  cour  Enregiftrement  defdites  lettres. 

par  le  procureur  gênerai  du  roy  ,  qu'au 

moyen  du  trafic  q  qui  te  faid  d'Angle-  T"\  Udid  jour.  Veuës  par  la  cour  les* 
terre  en  ce  royaume,  fie  particulièrement  *~J  lettres  patentes  du  roy  données  à 
en  cette  ville,  de  draps,  revefches  ficau-  Paris  au  mois  de  Décembre  i6tj.  par 
très  manufadures  de  laines,  pourrait  aug-  lefquellcs  ledid  feigneur  permet  à  la  roy- 
menter  le  mal  contagieux  qui  commen-  ne  ta  merc ,  du  confentement  du  ticur 
ce  d  diminuer  h  fie  auth  que  les  bourgeois  archevefque  de  Paris  ,  d'eriger  A  faire 
fie  habitans  d'icelle  ville  empefchentde  ériger,  fonder  i  rente,  baftir  fie  édiffier 
fermer  les  maifons  affligées  de  ce  mal ,  un  monaftere  ,  avec  l'eglilë ,  baftimens 
rompent  les  barres  qui  y  font  mifes,  8e  8e  offices  nccetlàires  en  cette  ville  dePa- 
outragent  le  ferrurier  prepofe  pour  cet  ris  ou  aux  fauxbourgs  d'icelle, 8c  y  faire 
effed  -,  requeroit  y  eftrc  pourveu  *  le  lieu-  tranfporter  les  religieufes  abbede  fie  con- 
tenant civil  8c  le  iubftitud  dudid  procu-  vent  de  N.  D.  du  Port-royal  s  voulant 
reurgeneral  au  chaftelet  oys , ladicte  icelle  abbaye  eftrc  entretenue  8e eftiméc 
cour  aarrefté  8c  ordonné  que  les  draps,  de  fondation  royalle ,  Se  qu'elle  jouitlë 
revefches  8c  aultres  marchandilès  de  lai-  des  droids  fie  privilèges  y  attribuez ,  ficc. 
nés  venans  d'Angleterre,  feront  nus  à  Veucs  aully  les  lettres  de  déclaration  de 
pour  y  demeurer  jufqucs  au  len-  ladide  dame  royne  merc  du  mois  de 
demain  S.  Martin  prochain.  Faid  def-  Décembre  dernier.  Le  confentement  du 
fences  à  tous  marchands  d'en  faire  entrer  ficur  archevefque  de  Paris  du  ia..  Aouft 
en  cette  ville  avant  ledid  temps,àpei-  précèdent. Le contrad d'acqui fitionfaic- 
ne  de  confitcation  defdides  marchanda  te  par  dame  Catherine  Manon  veufv» 
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  de  feu  M.  Anthoine  Arnault  vivant  fieur  ordre  cftably  au  fauxbourg  S.  Germain 

A«tw  i<t<.  d'Andilly  8c  advocat  de  lacide  cour,  de  des  Prez,  oppofans  a  la  vérification  déf- 
ia maifon  appelke  de  Clagny ,  les  ap-  dides  lettres,  8c  lefdidcs  filles  holpita- 
partenanecs  £c  dépendances  j  datté  du  lieres  dcfrendcrclîcsi,  par  lequel  ladide 
1 9.  Juillet  1624.  La  déclaration  f aide  par  courfur  ladide  oppofitionauroit  niislcs 
ladide  damoiielleauproffit  defdides  re-  parties  hors  de  cour  &  de  procez  ,  Se 
ligieuiës ,  abbeffe  8c  convent  du  Port-  ncantmoins  ordonné  que  leldidcs  filles 
royal  du  8.  Febvrier  dernier.  Conclu-  pourfuivront  la  veriffication  defdides  let- 
tons du  procureur  gênerai  du  roy,  8c  très  foubz  le  nom  des  filles  hofpitaliercs 
tout  conûdcré  t  ladicte  cour  a  or-  de  N.  D.  feulement.  Advis  des  admi- 
donne  8c  ordonne  que  lefdides  lettres  hiftratcursdel'hoftel-Dicu  de  Paris.  Rcf- 
ferontregiftréesèsregdtrcsd'icelle,pour  ponfes  defdides  filles  relligiculês.  Con- 
jouïr  par  les  impétrantes  de  l'erred;  8c  clufions  du  procureur  du  roy ,  &  tout 
contenu  en  icellcs,  aux  charges,  clau-  confideré  :  il  sera  dict  que  ladide 
fes  8c  conditions  portées  par  les  confen-  cour  a  ordonné  &  ordonne  que  lefdidcs 
tenions  baillez  par  les  ficurs  archevef-  lettes  feront  regiftrées  au  grcfR'  d'icclle, 
que  de  Paris  &  gênerai  de  l'ordre.  pour  jouir  par  les  impetrans  de  l'crrld 

y  contenu  j  à  la  charge  que  des  deniers 

EftMiffentent  des  filles  hospitalières  four  qui  feront  donnez  8c  aumoinez ,  les  ad- 

le  fervice  des  femmes  &  filles  malades.  miniftrateurs  de  l'hoftcl-Dicu  de  cette 

ville  feront  baftir  en  lieu  proche  ledid 
|Uxvi.  Mars.  Veu  par  la  cour  les  hoftel-Dieu,  s'il  s'en  trouve,  finon  en 
lettres  patentes  du  roy  données  à  autre  lieu  commode  pour  recepvoir  les 
Paris  au  mois  de  Janvier  1616.  par  lef-  femmes  8c  filles  feparément  ;  8c  que  les 
quelles  ledid  feigneur  donne  8c  oc-  deniers  des  charitez  qui  feront  aumof- 
troye  pouvoir  &  permilfion  cxpreûe  à  nées,  tant  pour  ledid  baftiment ,  que 
fœurs  Françoifc  de  la  Croix ,  Claude  du  nourriture  defdides  filles  hofpitaliercs 
Calvaire ,  Marie  du  S.  Sacrement ,  Jean-  relligieufes  &  pauvres  ,  feront  réunis  au 
ne  delà  Nativité,  Magdelcine  des  An-  revenu  temporel  dudid  hoftel-Dieu  ,re- 
ges  6c  autres  religieufes  hofpitaliercs  de  ceus  8c  adminiftrez  par  le  receveur  8c 
demeurer  8c  s'habituer  en  cette  ville  de  les  gouverneurs  d'iceluy  ,  dont  néant- 
Paris  foubz  le  filtre  de  filles  hofpitaliercs  moins  fera  compté  feparément  >  &  que 
pour  les  femmes  8c  filles  malades ,  8c  y  lefdides  filles  hofpitaliercs  qui  y  feront 
vivre  foubz  les  règles ,  ftatuts  8c  ordon-  receucs ,  vivront  lelon  les  règles  ordon- 
nances qui  leur  feront  données  par  l'ar-  nées  aux  relligieufes  qui  font  de  prefent 
chevefque  de  Paris ,  qu'elles  feroient  te-  en  l'hoftcl-Dicu  de  Paris,  fans  qu'elles 
nues  reconnoiftre  en  tout  8c  partout  foient  obligées  de  vivreplus  auftercment, 
comme  leur  diredeur  &  feigneur  :  leur  fy  bon  leur  femble.  Et  pour  enfeigner 
permettant  recepvoir  8c  accepter  en  cet-  lefdides  religieufes ,  feront  tirées  dudid 
te  dide  ville  tels  legs  8c  maifons  qui  fe-  hoftel  -  Dieu  aucunes  relligieufes  pour 
ront  données  pour  recevoir  les  femmes  eftrc  miles  avec  lefdidcs  holpitalieres. 
6c  filles  malades, à l'efred  de  quoy  elles  _  . , '  . 
feroient  eftablies ,  cnfemble  tous  legs  &  Ltttr"  t*"»'"  f.  UJ  <**  Cal' 
aumolhcs  qui  leur  pourront  eftrc  libre-  vatre  dtt  fJuL  S'  ^ermatm . 
ment  8c  volontairement  aumolnées ,  le-  "T^V  U  Vendredy  xxix.  May.  Veu  par 
guées  8c  laiHécs  pour  leur  logement ,  1^  la  cour  les  lettres  patentes  du  roy 
conftrudion  d'hofpital,  dotation  8c  fon-  données  au  camp  devant  S.  Jean  d'An- 
dation  d'icelluy ,  dépendances  ,  veftures,  gely  au  mois  de  Juin  1611.  par  lefquel- 
vivres,  meubles  8c  autres  commoditez  ,  les  ledid  Icigncur  confirme  8c  approuve 
8cc.  Les  ftatuts ,  conftitutions  8c  ordon-  les  bulles  deN.  S.  P.  le  pape,  concédées 
nances  faides  pour  lefdides  filles  par  le-  len.  Marsaudid  an  iôzi.aux  religieu- 
did  archevefque  de  Paris  le  2  j.  Novem-  fes,  prieure  8c  convent  des  Bénédictines 
brei6i4.  Copiedu  recepifté  de  Saindot,  de  la  première  reigle  dcS.  Benoift,  foubz 
qu'il  luy  a  efté  baillé  vingt-quatre  mil  le  tiltre  de  la  congrégation  de  N.  D.  de 
livres  pour  employer  en  achapt  d'une  Calvaire,  pour  en  jouir  par  icelles  reli- 
maifonpour  leldides  filles  ,  du  19.  Oc-  gieufes  ainfy  8c  comme  plus  au  long  le 
tobre  audid  an.  Arrcft  du  14.  Avril  aud.  contiennent  lefdides  lettres.  Copie  def- 
an  1614.  donne  entre  le  vicaire  gênerai  dides  bulles.  Autres  lettres  patentes  de 
de  l'ordre  delà  Charité  eftably  cnFran-  furannation  du  n.  Mars  1614.  Les  con- 
cc ,  religieux ,  prieur  8c  convent  dudid  fentemens  des  fieurs  archevefque  de  Pa- 
ris 
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ris  fie  abbé  de  S.  Germain  y  attachez ,  &  qu'il  ne  fera  reccu  audid  hofpital  plus  . 

ficc.  ladicte  cour  a  ordonne  &  or-  grand  nombre  de  relligicufcs,  que  ce  qu'il  »'*f- 
donne  que  lefdides  bulles  &  lettres  pa-  en  conviendra  pour  panfer  fie  alîîiVcr  les 
tentes  feront  regiftrées  es  regiftres  d'i-  pauvres  femmes  6c  filles  malades  qui  fc- 
cclle,  pour  jouir  par  les  impétrantes  de  ront  en  icclluy.  Reconnoiftront  lefdic- 
l'effed  fie  contenu  en  icellcs  Iclon  leur  tes  filles  hofpitalieres  la  jurticc  (éculierc 
forme  fie  teneur.  &  celle  de  l'archevefquc  de  Paris.  Et 

que  les  deniers  qui  feront  aumofnez ,  tant 
EjtaUiffemtnt  du  jardin  royal  des  fiantes,  pour  les  baftimens  dudid  hofpital ,  que 

nourriture  dcfdidcs  filles  hofpitalieres  fie 

DU  vi.  Juillet.  Veu  par  la  cour  les  pauvres ,  feront  reccuz  fie  employez  par 
lettres  patentes  données  à  Paris  deux  notables  bourgeois  de  celle  ville, 
au  mois  de  Janvier  1616.  par  lcfquelles  qui  feront  nommez  par  le  procureur  ge- 
ledicl  feigneur  veut  fie  ordonne  qu'il  le-  neral  du  roy  y  pour  en  rendre  compte 
ra  conftruid  un  jardin  royal  en  l'un  des  de  trois  ans  en  trois  ans ,  pardevant  l'un 
fauxbourgs  de  cette  ville  de  Paris  ou  au-  des  prefidens  fie  deux  des  conlullcrs  de 
très  lieux  proches  d'icelle  ,  de  telle  gran-  ladide  cour, 
deur  qu'il  fera  jugé  propre  ,  convena- 
ble Se  necclTairc  par  le  lieur  Herouard  Nouvelles  de/fenfes  de  bafiir  k  ratis  contre 
premier  médecin  dudid  feigneur,  pour  les  ordres  du  roy. 

y  planter  toutes  fortes  d'herbes  fie  plan- 

tes  medccinalles  }  duquel  jardin  ledid  U  Mard y  dernier  Aouft.  Ce  jour  1<» 

feigneur  accorde  la  furintendanec  audid  A  J  procureur  gênerai  du  roy  aappor- 
Herouard  Se  à  fes  fuccefleurs  premiers  té  à  la  cour  les  lettres  de  cachet  du  rov, 
médecins  fie  non  autres,  ficc.  ladicte  defqucllcs  la  teneur  enfuit  :  DE  PAR, 
cour,  a  ordonné  fie  ordonne  qii'.'  lefdic-  LE  ROY.  Nos  amez  fie  féaux.  Nous 
tes  lettres  feront  regirtrées  au  greffe  d'i-  avons  faid  expédier  nos  lettres  patentes, 
celle,  pour  jouir  par  l'impétrant  de  l'ef-  fur  le  lubject  de  la  grande  quantité  dû 
fed  fie  contenu  en  icellcs.  maifons  que  l'on  baftit  aux  guaiz  fie  pla- 

ces publiques  de  noftre  bonne  ville  ô$ 
Arrefi  four  Us  filles  hoffitakeres.        fauxbourgs  d'icelle  contre  noftre  inteft.: 

^^^^    tion.  Et  combien  que  nous  vous  le  facioni 

Au.l(X7.  r\Uxv.  May.  Veu  par  la  cour,  les   aflëz  clairement  entendre  par  nofdic- 
\M  grande  chambre ,  tourne!  le  fie  de   tes  lettres ,  neantmoins  affin  de  vous  faird 
l^dicl  aflemblées ,  les  lettres  patentes  du   cognoiftre  davantage  que  c'eft  chofe  qud 
roy  données  à  Paris  au  mois  de  Janvier   nous  affectionnons  bien  fort ,  nous  voui 
ton  me.  1615.*  par lefquelles lcd. feigneur odroye   avons  voulu  faire  la  prefenre ,  par  la- 

fouvoir  fie  permilfion  expreflè  à  feeurs  quelle  nous  voulons  fie  vous  mandons 
ranc,oiie  de  la  Croix ,  Claude  du  Cal-  que  vous  ayez  a  procéder  incontinent  i 
vaire,  Marie  du  S.  Sacrement,  Jeanne  de  l'enregiftrement  d'icclles  ficc.  Donné  i 
la  Narivité,Maçdeleine  des  Anges  fie  au-  S.  Germain  en  Layc  le  xxix.AouftM. 
très  religieufès  hofpitalieres  ,  de  demeu-  dc.  xxvn. 
rer  fie  habiter  en  cette  ville  de  Paris  foubz 

le  titre  de  filles  hofpitalieres  pour  les   Les  frejhes  de  tOratoire  de  S.  Honoré , 
femmes  fie  filles  malades  ,  ficc.  Voyet^  chafelains  du  roy. 

façe  précédente  Autres  lettres  patentes 

du  ij.  Mars  1616.  par  lefquelles  eft  "TX  ULundyvi.  Septembre.  Veu  par  1% 
mandé  à  la  cour  procéder  à  la  verifica-  cour  les  lettres  patentes  du  roy  donf 

non  des  fufdides  lettres  purement  fie  nées  a  Paris  au.mois d'Avril  16 î7  par  le£ 
fimplement,'nonobftantlcdict  arreftdu  quelles  ledid  feigneur  prend  fie  retient 
16.  Mars  cy-deffus  ibidem,  pour  eftre  la  congrégation  de  l'Oratoire  pour  fon 
exécutées  félon  leur  forme  fie  teneur ,  Ôtc.  fervice  particulier  ;  vcult  que  les  preftres 
iadicte  cour,  a  ordonné  fie  ordonne  demeurans  à  prefenr  fie  qui  demeureront 
'  que  lefdides  lettres  feront  regiftrées  au  cy-après  en  leur  mailon  baftie  fie  érigée 
greffe  d'icelle,  pour  jouïr  par  les  im-  près  le  chafteau  du  Louvre,  foient  te- 
petrantes  de  l'effed  y  contenu ,  foubz  le  nus  fes  chappelains  fie  des  roys  fes  fuc- 
nom  de  filles  hofpitalieres  feulement, fie  ceffeurs,  fie  qu'audïd  lieu  ils  facent  fie 
non  dc  monaftere  ;  à  la  charge  de  vivre  célèbrent  tous  les  jours  leur  office  di, 
par  lefdides  filles  félon  les  reiglesfiefta-  vin,  comme  plus  aulong  ficc.  la  cour  , 
tuts  obfervez  en  l'hoftel-Dieu  de  Paris,  «vant  procéder  i  l'entérinement  deidic 
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u»7.  tes  lettres,  a  ordonné  &  ordonne  que  racbevement  des  baftimens,  ameuble* 

les  preftres  de  l'Oratoire  mettront  au  ment  dudid  hofpital ,  que  pour  fournir  le 

greffe  d'icelle  dans  huidaine ,  tant  leurs  legz  qu'il  avoit  faid  pour  la  dotation 

regiftres  fie  ftatuts,  que  lettres  patentes  d'icclluy,  refloient  unze  mil  tant  de  li- 

du  roy  portant  approbation  d'iceux;  pour  vres ,  &  pouvoit  eftre  des  deniers  dudicl 

iceux  vêtir  ôc  communiquez  au  procu-  hofpital  faid  jufque  à  la  fomme  de  dou* 

rcur  gênerai  du  roy,  ordonner  ce  que  ze  nul  livres jlaqueuc  fomme  les  fupplians 

de  railon.  auraient  cherché  d'employer ,  ce  qu'ilz 

n'auroient  pu  faire  avec  autant  de  feu- 

Za  maifon  de  t  Hermine  vendue  far  les  recé  qu'ils  defîroicnt  pour  ledid  hofpi- 

Quin*{-vingts  au  cardinal  de  Richelieu.  ta!  j  qu'icelluy  feigneur  fondateur  n'au- 

roit  pas  cftirné  plus  allure  fonds  que  fur 

DU  Samedy  xxix.  Janvier.  Veupar  les  rentes  affignez  fur  le  fel  fie  gabelles, 

la  cour  la  requeue  prefentée  par  fie  que  de' faid  il  y  avoit  afiîgné la prin- 

les  gouverneurs  &  adminiftratcurs  de  cipalc  dotation  dudid  hofpital.  A  ces 

rhojpital  des  Quinze- vingts  de  cette  vil-  caufes,  8c  attendu  que  dés  le  premier 

le  de  Paris,  contenant  que  pour  le  bien  jour  de  Juillet  dernier  aVoit  eue  notifié 

&  profit  dudid  hofpital  ilz  avoient  paf-  par  affiches  que  des  trois  cens  mil  livres 

fé  contrad  de  vente  au  proffit  de  mef-  de  rente  fur  les  gabelles,  qu'il  a  pieu 

Jire  Armand  cardinal  de  Richelieu  d'une  au  roy  vendre  &  alliener  aux  prévoit 

maifon  feize  en  cette  ville  de  Paris,  ap-  des  marchands  &  efchevins  de  la  ville 

pellée  VMermine ,  feize  enla  rue  S.  Ho-  de  Paris  le  19.  Juin  dernier,  on  rece- 

noré ,  moyennant  la  fomme  dequaran-  vroit  deniers  des  particuliers  qui  envou- 

te-cinq  mille  livres  payables  aux  termes  1  oient  acquérir  ,  il  pleuft  à  ladide  cour 

portez  parle  contrad.  des  mois  de  Sep-  authorifer  lefdids  fupplians,  pouryem- 

tembre  &  Odobre dernier }  pour  lavai-  ployer  lefdids  deniers jufqu'à  lafomme 

lidité  fie  feureté  duquel  cft  befoing  aux  de  douze  mil  livres  en  principal ,  quoy 

fupplians  le  faire  émologuer  en  ladide  faifant  ils  en  demeureraient  valablement 

cour  5  requéraient  l'émologation  dudid  defehargez  ficc.  la  cour,  a  permis  fie 

contrad  ,  ficc.  ladicte  cour,  avant  permet  aufdids  fupplians  de  mettre  à 

faire  droid  fur  ladide  requeue,  a  or-  rente  ladide  fomme  de  11000. livres, & 

donné  &  ordonne  que  d'office, à  la  re-  icelle  acquérir  defdids  prevoft  des mar- 

queue  du  procureur  gênerai ,  la  maifon  chands  fie  efchevins  ficc.  Et  outre  or- 

dont  eft  queftion  fera  veuc  &  viHtéepaï  donne  lad.  cour  que  les  fupplians  feront 

experts  6c  gens  a  ce  connoiflàns ,  en  la  tenus  mettre  au  greffe  d'icelle  le  tefta- 

$>refence  de  M.  Guillaume  Crefpin  con-  ment  dudid  defrund  Scguier ,  pour  y 
ëillcren  icelle,  6c par  luyfaid  procez  eftre  regiftréficy  avoir  recours  quand 
verbal  de  Feftat  fie  valleur  de  ladide  befoing  fera, 
maifon, informé  de  la  commodité  ou  in- 
commodité que  pourra  apporter  J'aJie-  Aumofnt  £  Antoine  Seguier  aux  Carnet. 
nation  d'icelle  audid  hofpital }  pour  ce 

faid  fit  rapporté  fie  communiqué  audid  "TA  U  Lundy  xvm.  Septembre.  Veu 

procureur  gênerai ,  ordonner  ce  que  de  X  J  par  la  chambre  des  vacations  la 

raifon.  requefte  prefentée  par  les  relligicux 

prieur  fie  convent  des  Carmes  de  cette 

Arrtfi  fmrtheffitaldelaMifericorde.  ville,  contenant  que  defiund  meflîre 

Anthoine  Seguier  ,  par  fon  teftamenc 

DU  Mercredy  vi.  Septembre.  Veu  fie  ordonnance  de  dernière  volonté ,  au- 

par  la  cour  la  requefte  à  elle  pre-  roit  donné  fie  légué  aux  novices  dudid 

^ntée  par  maiftres  André  Duval  doc-  convent  400.  liv.  de  rente  par  chacun 

teur  Se  profeflèur  du  roy  en  théologie  an,  pour  fubvenu  àleursneceffitez ,  du- 

e,n  l'uni  ver  Gré  de  Paris,  Mathias  Maref-  quel  legs  en  fera  deub  1600.  liv.  pour 

chai  advocac  en  parlement ,  fie  Nicolas  quatre  années  efcheantes  au  jour  S.  Re- 

JBaillet  bourgeois  de  ladide  ville ,  gou-  my  prochain  j  fur  laquelle  fomme  onc 

verneurs  fie  adminiftrateurs  del'hofpital  efté  faicb  quelques  habits  pour  lefdids 

N.  D.  de  là  Mifericorde  fondé  par  feu  novices  par  ordonnance  des  gouverneurs 

M.             Seguier  vivant  confeiller  de  l'hoftel-Dieu  diftributeurs  defdids  de- 

du  roy  fie  prefident  en  ladide  cour,  niersj  dufurplus  de  laquelle  fomme  de 

contenant  que  des  deniers  débridez  par  1600.  hv.  fie  les  arrérages  qui  efcherronc 

1  feu  Seguier  ,  tant  pour  le  pa-  cy-apres,  Us  en  délireraient  faire  faire 
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un  dortotter.  Requéraient  cftre  ordon- 
né que  lad.  fomme  de  1600.  liv.  fur  ce  Arreft  (entre  Us  jtUmx  &  affkmtlèes  de 
deduid  ce  qui  a  cfté  fourny  pour  lef-  freneurs  de  tahat. 
dids  habits ,  fera  baillé  à  telle  perfonne 

folvablc  qu'il  plaira  à  la  cour ,  comme  U  xxm.  Juin.  Sur  la  remonftran- 

parcillement  les  deniers  qui  efcherront  \  J  ce  faide  par  le  procureur  gênerai 

cy-après  pour  les  arrérages  defdidcs  du  roy  des  aflàllmats ,  violences  Se  voL 

400.  livres ,  le  tout  jufqu'à  concurren-  leries  qui  fe  commettent  de  nuid  te  de 

ce  de  ce  qu'il  conviendra  pour  la  con-  jour  en  cette  ville  Se  fâuxbourgs  de  Pa- 

ftruction  d'un  dortotier  pour  lefdids  no-  ris ,  mefme  du  nombre  de  vagabondzfic 

vices ,  pour  leur  donner  le  moyen  de  foldots  qui  y  font ,  entr'autres  de  ceux 

plus  facilement  vacquer  à  Poraifon  -,  &  qu'on  nomme  Filemx  »  Se  s'aflcmblent  en 

qu'en  ce  faifànt  lefdids  adminiftrateurs  plufieurs  maifons  de  cette  ville  pour  y 

en  demeureront  valablement  quittes  &  prendre  du  tabac  j  qui  contrefàilant  le» 

defehargez.  Concluions  du  procureur  eftrangers  attirent  fie  mènent  plufieurs 

gênerai  du  roy  ,  fie  tout  confideré  :  la-  perfonnes  aux  hoftcllcries,  cabarets ,  ta- 

DiCTf  chambre  ayantefçardà  ladide  vernes  fie  autres  lieux  qui  leur  font  affi- 

Tequefte  ,  a  ordonné  &  ordonne  que  la-  dcz,  en  leur  oftant  avec  port  d'armes 

dide  fomme  de  1600.  livres  fera  mife  &  autres  violences  Se  excedz  l'or  Scl'ar- 

entre  les  mains  d'un  notable  bourgeois  gent  qu'ils  ont  fur  eux.  Requerojc  y  eftre 

de  cette  ville  de  Paris,  qui  fera  nom-  pourveu  ,  Sec.  la  cou»,  conformément 

me  par  iedid procureur  gênerai ,  deduc  aux  arrefts  cy-devant  donnez ,  a  ordon- 

tion  faide  de  ce  qui  a  efté  employé  pour  né  Se  ordonne  que  tous  foldats ,  vaga- 

Icfdids  habirx  ,  pour  cftre  ladide  loin-  bondz  &  autres  portans  efpces ,  man- 

me  reftante  employée  en  la  conftrudion  diins  valides ,  joueurs  de  cartes ,  dez  Se 

des  baftimens  dudid  dortoiier  ;  ce  fai-  merelles ,  furnommez  Filoux ,  vuideront 

fant  ,  en  demeureront  lefdids  adminif-  la  ville ,  prevofté  Se  vicomté  de  Paru 

traceurs  bien  &  valablement  defehargez.  dans  14.  heures  après  la  publication  du 

prefent  arreft.  Faid  inhibitions  &  def- 

Reglement  fenr  les  places  des  chanoines  de  fénecs  à  toutes  perfonnes  de  cette  ville, 

N.  D.  aux  grandes  cérémonies  q*i fi  prevofté  Se  vicomté  de  Paris ,  fors  aux 

font  leur  dans  egli/ê.  efpiciers ,  de  vendre  du  tabac  ,  ny  de 

D permettre  qu'en  leurs  logis  on  s'y  aflerru 
U  Mardy  xix.  Décembre.  Ce  jour  ble  pour  y  en  prendre,  a  peine  de  500^ 
la  cour ,  les  grand  chambre ,  tour-  livres  d'amende  fie  de  punition  corpo- 
relle fie  de  Pcdictaflèmblécs,  M.  lèpre-  relie,  s'il  y  efchet  ■>  Sec.  Le  refte  de  cet 
fîdent  le  Jay  a  propofé  a  la  cour  qu'il  arreft  eft  conforme  aux  frêcedens  dénis  fnr 
eftoit  bon  d'apporter  quelque  ordre  à  la  fareilfnjet.Veyet^cy^tffms  fag.  67.  é-69. 
feanec  des  doyen  ,  chanoines  fie  chapi- 
tre de  l'eglifc  de  Paris  lors  des  aflèm-  Kenvean  marché  aux  fera. 
blées  des  cours  foaveraines  en  ladidc 

egrife,  a  AR.RESTE*  que  quand  la  cour  \%\  U  Mardy  xxvtn.  Aouft.  Veupar 

ira  en  corps  en  ladide  eglifè,  pour  aïïîf-  \J  la  cour  les  lettres  patentes  du  roy 

ter  au  fervice  qui  fera  célébré  enicclle,  données  au  camp  devant  la  Rochelle  au 

lorfquc  les  preudens  fie  confeillcrs  mon-  mois  de  Décembre  1617.  par  lefquelles 

teront  ès  haultes  chaifes  d'icelle  eglife  le  roy  veut  que  le  marché  aux  porcs  de 

du  cofté  droid  proche  celle  de  l'arche-  cette  ville  de  Paris  foit  transféré  du  mar- 

vefque ,  que  quatre  du  corps  dudid  cha-  ché  aux  chevaux  en  autre  place  proche 

pitre  fe  mettront  ès  hautes  chaifes  du  ledid  marché  aux  chevaux ,  acquife  par 

mefme  cofté  proche  les  haultes  chaifes  Jean  Baudouin  efcuycr  de  cuifine  dudid 

en  la  place  du  doyen  Se  en  la  chaife  fui-  feigneur ,  à  la  charge  de  prendre  fur  cha- 

vante  ,6e  quatre  ivgMs  vis-a-vis  du  cofté  cun  porc  qui  fera  vendu  audid  nouveau 

feneftre.  Et  quand le  parlement  voudra  marché  fix  deniers  rtourn.  Arreft  du  17. 

cfdidcs  cérémonies  prendre  place  près  Mars,par  lequel,  fiec.Procez  verbal  de  M. 

ladide  grande  porte  en  la  place  dudid  Bernard  de  Forria  confeiller  en  icellc 

doyen ,  audid  cas  lefdids  quatre  chanoi-  cour  fie  co  m  mi  flaire  en  cette  partie ,  fiec. 

nés  fe  placeront  aux  quatre  chaifes  qui  ladicte  cour,  a  ordonné  fie  ordonne 

font  proche  celle  dudid  archevefque  ,fie  que  lefdidcs  lettres  feront  regiftrées  au 

quatre  autres  vivi-visdu  cofte  gauche.  grefFed'icelIe,pourjouïrpar  l'impétrant 

duc  ontenu  en  icelles ,  Se  que  le  marché 

Tome  II.  Part.  III.  K 


An.  i»ij> 


Digitized  by  Google 


1 


74  PREUVES  ET  PIECES 

 aux  porcz  fera,  transfère  du  lieu  où  il 

6i»-  avoir  accouftumé  dire  tenu,  au  lieu  6c  Deffcnfi  £eflahlir  de  nouveaux  monafieres 
place  acquis  par  ledid  Baudouin ,  les  ad-  }*ns  lettres  patentes. 
venul's  de  laquelle  il  icra  tenu  faire  pa- 
ver ,  fuivanc  l'alignement  qui  en  fera  TTN  U  xn.  Décembre.  Veu  par  la  cour 
faid  par  les  treforiersde  France ,  fie  iccl-  les  lettres  patentes  données  à  Pa- 
les entretenir  bien  fie  deuement.  Com-  ris  le  n.  Novembre  1619.  par  lefquelles 
me  aufly  fera  baftir  de  petites  loges  en  ledid  feigneur  déclare  &.  ordonne  qu'il 
forme  degallerie,  pour  y  retirer  lefdids  ne  pourra  cy-après  eftre  faid  aucun  efta- 
porcs  quand  il  pleuvra  aux  jours  de  mar-  bliflèment  de  monaftere  en  quelques  vil- 
chc  feulement  ;  fans  que  pour  chacun  les  &  lieux  que  ce  foit ,  que  par  lettres 
porc  vendu  audid  marché  il  puifle  pren-  patentes  lignées  de  l'un,  de  fes  fecretai. 
dre  plus  grand  droid  que  de  trois  de.  res,  8cc.  ladicte  couk  a  ordonné  & 
niers  tournois.  ordonne  que  lefdides  lettres  feront  leucs, 

publiées  fie  regiftrées  au  greffe  d'icelle, 

Reqvtfte  de  Tunivirjstê  four  donner  ixens  pour  eftre  exécutées  félon  leur  forme  Ôc 

une  f  ortie  4*  fri  aux  Clercs.  teneur  j  à  la  charge  que  ceux  qui  obtien- 
dront cy-après  lettres  patentes  d'eftablif- 

D"U  vu.  Septembre.  Veuparlàcour  fement  de  monafterc feront  tenus  avant 
la  requefte  prefentec  par  le  recteur  leurdid  cftabliûcment  les  faire  vérifier  en 
&  aniverfite  de  Parts,  contenant  que  lad.  cour,  fur  les  peines  portées  par  lcfd. 
les  roys  de  France  auroient  fondé  la*  lettres  ^  fie  que  après  avoir  efté  collation* 
dide  université  lors  feulement  dottee  de  nées  ,  feront  envoyées  aux  baillages  Se 
deux  prez  feituez  au  fauxbourg  S.  Ger-  fenefehauflees ,  pour  y  eftre  pareillement 
main  lez  P  aris ,  appeliez  les  grand  fie  pe-  leucs ,  publiées  fie  regiftrées ,  fie  exécutées 
tit  prez  aux  Clercs  -,  cfquclz  lefdids  fup-  à  la  diligence  des  fubftituds  dudid  pro» 
plians  auroient  efté  maintenus  par  plu-  cureur  gênerai ,  qui  feront  tenus  certi- 
fieurs arrefts ,  avec  permiûion  de  faire  fier  ladide  cour  de  leurs  diligences  au 
tranchées  fie  mettre  barrières,  fiedefièn-  mois, 
ces  à  tous  maquignons,  chartiers , roui. 

liers  fie  tous  autres  d'y  pafler}  à  quoy     Refatatitn  du  font  f  roche  U  forte  faim 
eftant  contrevenu,  lefdids  prez  leur  font  Martin. 
inutiles.  Requéraient  conformément  aux 

arrefts  cy-devant  donnez ,  qu'il  leur  fùft  "T\  U  xix.  Décembre.  Ce  jour  le  pro-' 

permis  bailler  à  cens  fie  rente  certaines  U  cureur  gênerai  du  roy  a  rcmonftrc 

places  defdids  prez ,  qui  font  depuis  la  à  la  cour  qu'il  y  a  un  pont  proche  de 

rue  S.  Pcre  jufques  à  celle  du  Bac ,  fie  la  porte  S.Martin,  le  paflage  duquel eft 

trois  arpens  au-delà  attenant  le  clos  Bar-  très-dangereux  j  au  moyen  dequoy  eft 

bier,  au  plus  offrant  fie  dernier  enche-  neceflàire  d'y  pourvoir  J>romptement  à 

rillèur,  pardevanc  l'un  des  confeillers  la  réparation.  Le  prevoff  des  marchands 

de  ladide  cour,  les  formalitez  en  tel  mandé  a  offert  faire  faire  les  réparations 

cas  requifes  gardées  fie  obfcrvées.  Arreft  dudid  pont  8c  d'en  avancer  les  deniers, 

du  15.  May  1587.  Conclufîons  du  pro-  fauf  à  les  repeter  contre  ceux  qui  ont 

cureur  gênerai  du  roy  ,  fiec.  ladicte  caufé  la  ruine  d'iceluy.  La  cou*  aar- 

cou*.  a  ordonné  fieordonne  que  les  lieux  refté  fie  ordonné  que  ce  jourd'huy  ledit* 

dont  eft  queftion ,  feront  veus  fie  vifltez  lieu  fera  veu  fie  vifité  par  expertz  fie  gens 

d'office, à  la  requefte  du  procureur  ge-  a  ce  connoùTans,  qui  feront  nommez 

neral  du  roy ,  en  la  prefence  de  l'un  de  par  ledid  procureur  gênerai)  fie  les  rc- 

fes  fubftituts ,  par  experts  fie  gens  i  ce  paradons  qui  font  i  faire ,  faides  à  la 

connoiilàns  qui  feront  par  luy  nommez,  diligence  des  prevoft  des  marchands  Se 

fit  faid  procez  verbal  de  l'eftat  d'iceux,  efchevins  de  cette  ville  de  Paris ,  fauf 

&  informé  de  la  commodité  ou  incom-  i  eux  de  repeter      deniers  qui  y  k- 

modité  que  pourra  apporter  le  bail  i  ronr  employez ,  cWtre  ceux  qui  ont 

cens  fie  rente  defdides  places ,  pour  ce  caufé  la  ruine  dudid  pont, 
faid ,  rapporté  fie  communique  au  pro- 
cureur gênerai  du  roy ,  eftre  par  icelle 
cour  ordonné  ce  qu'il  appartiendra  par 
raifon. 


Ordre 


Digitized  by  G 


JUSTIFICATIVES.  7; 

dent  en  ladide  cour ,  de  prendre  en  ladi  '  '  ^  ^ 

Otite  aux  nligeux  d'apporter  au  parlement  qualité  laprotedion  de  cette  fondation;      1  1 

leurs  lettres  eTe/fAliffèment.  Bar  nu-  ce  qu'il  auroit  trouvé  bon.  Au  moyen 

kttes ,  &c.  dcquoy  auroit  par  contrad  de  ladide 

_____  fondation  exprimé  (on  defir ,  qui  eftoit 

'An.  i«|o.    T"X  U  xi.  Janvier  m.  dc.  xxx.  Ce  qu'après  le  deecdz  dudid  deffimd  de 

jour  la  cour  a  arrêté  que  l'arche-  Hacqueville,  celuy  qui  ticndroitlamef- 

vefque  de  Paris  fera  adverty  par  l'un  me  place  de  fécond  prefident  en  ladide 

des  fecretaires  d'icelle  fe  trouver  demain  cour ,  auroit  l'oeil  à  Vobfervation  &  en- 

huid  heures  du  matin  en  ladide  cour,  trerenemenc  de  ladide  fondation , com- 

pour  entendre  ce  qui  luy  fera  propofé  me  protedeur  d'icelle  j  ce  que  le  fup- 

par  M.  le  premier  prefident.  Ordonne  pliant  defiroit  pour  plus  grande  feuretc 

qu'à  la  diligence  du  procureur  gênerai  d'icelle.  Et  affin  que  cet  ade  de  pieté 

du  roy  tous  les  religieux  qui  fe  font  efta-  dcfdids  prefidens  fuft  plus  notoire  ,  re- 

blis  en  cette  ville  de  Pans ,  dans  quin-  queroit  ledid  fuppliant  eftre  ordonné 

zaine  après  la  fignificarion  du  prefent  que  ledid  contraa  de  ladide  fondation 


arreft  apporteront  au  greffe  les  lettres  parte  encre  le  fuppliant  &  les  marguil- 

de  leur  eftabliflement ,  &  que  nonobftant  tiers  de  l'œuvre  fie  fabrique  dudid  iaind 

la  ftacion  ordonnée  par  ledid  archevef-  Paul,  du  dernier  Febvrier  1617.  fuft  re- 

que  en  l'eglife  des  religieux  Bernabiftes,  giftré  au  grefïè,  &c.  la  cour,  a  ordon- 

iîs  feront  tenus  faire  vuider  dans  Jp did  ne  ôc  ordonne  que  ledid  contrad  fera 

temps  l'oppoûtion  formée  à  l'entérine-  regiftré  au  greffe  d'icelle,  pour  cftrcexc- 

rnent  des  lettres  obtenues  pour  leur  efta-  cuté  félon  fa  forme  &  teneur. 
bliflemcnt}autrement  fera  pourveu  allen- 

contre  d'eux  &  des  autres  religieux  ainfy  Ze  duc  d'Orléans  eflabli  pour  reprefenier  U 

qu'il  appartiendra.  perforait  du  roy  d  Paris. 

fondation  des  enfans  de  thaur  de  la  paroiffe  Tp*\  U  xvi.  May.  Vcuifs  par  la  cour, 

de  S.  PauL  les  grand  chambre ,  tournelle  ÔC 

deFedid  aflcmblées,  les  lettres  paten- 
U  Vendredy  xxu.  Febvrier.  Veu  tes  du  roy  données  à  Lyon  le  8.  dupre- 
JLy  p^r  la  cour  la  requefte  à  elle  pre-  lent  mois  de  May ,  par  lefquellcs  ledid 
fentée  par  M.  Anthoinc  Fayet  docteur  feigneur  conftitue  &  cftablit  M.  le  duc 
en  la  faculté  de  théologie  ,  chanoine  de  d'Orléans  fon  frère  unique ,  pour  repre* 
l'eglife  dc  Paris,  contenant  qu'ayant  ad.  fenter  fa  perfonne  en  la  ville  de  Paris 
miniftre  la  cure  &  paroifTe  dc  S.  Paul  &  provinces  voifines,  pourveoir  à  cou. 
30.  ans  &  plus  j  &  pour  la  rendre  plus  tes  occaflons  6c  rencontres  qui  fe  pour* 
illuftre  introduid  en  ladide  eglifenom-  ront  prefenter  pour  fonfervice  ,  allem- 
bre  dc  jeunes  enfans  oour  fervir  au  choeur  bler  ceux  de  fon  confeil  qui  font  de  pre- 
d'icell^  les  faifant  mftruire  en  fa  mai-  fent  à  Paris  ès  affaires  occurrences  fit 
fon  en  la  mufique  ,  grammaire  &efcrip-  preûees  ,  mander  &  ordonner  à  fa  cour 
turc  par  maiftres  &  précepteurs  par  luy  de  parlement,  gouverneur  de  Paris  & 
ialariez ,  il  auroit  defiré  que  le  tout  le  Ifle  dc  France  &  autres  officiers ,  gou* 
continuait  à  perpétuité  en  la  mefme  for-  verneurs  Se  capitaines  &  gens  dc  guerre 
me ,  8c  avec  l'obfcrvationexadc  des  an-  tout  ce  qu'il  verra  eftre  du  fervice  du» 
ciennes  cérémonies  en  ladide  paroiilé;  did  feigneur  roy  èschofes  fufdides,  corn- 
ce  pour  ce  auroit  faid  une  fondation  me  plus  au  long  le  contiennent  lcfd.lec- 
(  moyennant  1000.  livres  de  rente  fur  très.  Concluflons  du  procureur  gênerai 
lhoftcl  de  ville ,  dont  il  fe  retint  l'ufu-  du  roy.  La  matière  mife  fur  ce  en  de- 
fruit  fa  vie  durant)  pour  la  nourriture,  libération,  &  tout  confédéré  :  la  covk 
entretenement ,  inftrudion  &  infticution  a  ordonné  de  ordonne  que  lefdides  1er. 
defdids  enfans  de  chœur  au  nombre  de  très  feront  regiftrées  au  greffe  d'icelle, 
huid.  Et  d'autant  que  les  chofes  les  plus  ouy&C  ce  requérant  le  procureur  gene- 
iaindes  s'altèrent  par  le  temps,  le  fup-  -al  du  roy  ,  pour  eftre  exécutées  félon 
pliant  ôc  dcfïund  M.  Ollivier  tayet  fon  leur  forme  &  teneur, 
frçrc ,  vivant  confeiller  en  ladide  cour  j 
&  prefident  aux  enqueftes  d'icelle ,  qui 
contribuoit  dc  volonté  à  ce  bon  œuvre, 
auroient  penfe  de  prier  meffire  Hiero- 
me  de  Hatqucville  lors  fécond  prefî- 
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EjlaWffmm  des  nliginfet  dé  faune*  Siatuts  *  U ^egation  *' 

therine  de  Siéitie  dt  fordfi  de  faint  Oratoire. 

Dominique.  T    Es  preftres  de  k  Congrégation  de 

•  1  s  l'Oratoire  de  Jefus  déclarent  com- 

DU  Mercrody  m.  juillet.  Vcupar  tne  ils  font  preftres  retirez  &  vivansc». 

la  cour  ^  les  grand  chambre,  tour-  femble  ,  pour  le  rendre  plus  capables 

nelle  8c  del'edictalîèmblées,  les  lettrés  par  la  conférence  de  leurs  eftudcs,plus 

patentes  du  roy  données  a  Paris  au  mois  utiles  au  public  par  la  communication 

<le  Décembre  1619.  par  lesquelles  lediâ:  de  leurs  labeurs ,  &  plui  en  la  main  du 


peuple  ,  qui  les  trouve  tous  en  mefme 
ieu  difpofez  à  toute  heure  â  fervir  dans 
es  fonclions  ecdelïaftiques  &  dans  les 


leigneur  permet  8c  accorde  aux  rcligieu 
fes  fupericure  &  convent  de  Ste  Cathe* 
rine  de  Sienne ,  ordre  de  S.  Dominique, 

de  s'eftablir  en  cette  ville  de  Paris ,  pour  oeuvres  de  charité  où  leur  affiftance  eft 

y  vivre  &  leurs  fucccflèurê  comme  il  dt  requife. 

porté  par  leur  reigle  ,  inftiWfiôn  <Stf*f-  Ces  trois  utilitez  remarquables  ne  fé 

formation  ,&c.  iàdiète  tôv  k  à  trouveroient  pas  s'ils  vivoient  difperfés 

ordonné  &  ordonne  que  lefdicles  lettres  en  leurs  maifons  particulières.  Et  aufly 

feront  rêgiftrées  au  greffe  d'icelle,  pour  cette  forte  de  vie  commune  6c  retirée 

jouir  par  les  impétrantes  de  l'effèA  y  du  meflangcdcpcupledtoitl'ancienufa- 

contenu.  ge  des  preftres  dans  les  dioedes  en  1* 

naiflânee  de  l'eglife ,  comme  il  appert  en> 

Arreft  faifant  Mention  dk  teftabliflèmnt  cores  dans  leseglifes  collégiales  par  les 

des  peftres  de  ^Oratoire  À  Paris.  marques  qui  relient  en  leurs  édifices ,  où 

nous  voyons  mefme  eglife ,  mefme  de- 

DU  Mercredy  x.  Juillet.  Veu  par  meure,  mefme  chapitre  ,  mefme  reffee- 
la  cour  les  lettres  patentes  du  roy  touer ,  8cc.  ce  que  le  temps  nous  a  ren- 
dbnnées  à  Paris  aù  mois  de  Février  1630.  du  du  depuis  fans  ufage,  ou  changé  de 
par  lefquelles  ledicl  feigneur  confirme  fie  partagé  en  divers  logemens. 
approuve  l'uhion  du  rectorat  ou  cure  Plufieurs  ne  peuvent  ÔC  ne  doivent  ÔC 
■d'Y fleure  8c  annexe  de  S.  Pierre  de  Me-  nè  veullent  eftrerdhgieux,  qui  demeure- 
nefteaux  de  Moulins  à  la  maiforr  de  la  roient  oifeux  6c  ennuyez  dans  leurs  mai. 
cengregàtion  dé  l'Oratoire  de  Jdûsqui  fons ,  noncongnus ,  nonempjoyez  &  non 
y  fera  conftruite  par  les  preftrés  d'icel--  aflèz  inftruiAsenleurprofcflron.  ïlstrou- 
ie. .  . . .  Autres  lettres  parentes  données  vent  par  ce  moyen  foullagcment  en  la 
«u  rnois  de  Décembre  16%  1.  par  ldqùd-  «douceur  de  cette  vie ,  édifteation  en  unfc 
•k*  ledift  leigneur  réy  permet*  U  Tôy-  converfationfemblable  6c  vertueufe,  ac- 
né règonte  fà  mere  d'ériger ,  fonder  8t  vroiflément  en  leurs  eftudes  par  commu- 
«enter  en  cette  ville  de  Paris  c*u  faux-  nicàtion  mutuelle  ,  6c  employ  dans  les 
fcoargsdleelfc ,  du  confentement  de  l'e--  fonclions  ecthrfiaftrques  par  le  fibm  8c  le 
Vèfqae  de  Pàris  ,  uhe  congrégation  dé  ■crédit  que  le  corps  leur  donne, 
^yrêftres  v4vafts  en  fodeté.  Arreft  de  ve.  Ils  n'ont  aucune  obligation  d'y  dC- 
■rifiëaridn  ds&iafrs  lettres ,  à  la  charge  meurer  toute  leur  vie ,  s*ifz  ne  le  veulent 
'■dê  'rapporter  dans  trois  mois  le  conlèn-  'ainfy  ;  8c  par  ce  moyen  plufieurs  defti- 
■«ment  dudift  evcfqûe.  Ledia  eônièn-  nez  aux  charges  de  l'eglife  s'y  peuvent 

■««ment  en  dfttredn^.  Septembre  1614   «floeier.  Et  comme  dans  le  corps  ede- 

•Les  -il.-ïtitts  dé  ladicïé  congrégation  de  nre  de  la  Sorbormc, auquel  fl  a  pleù  £ 
l'OrfetOiré  par  Charles  de  Condran  ge.  la  cotrr  nous  conferver,  8c  duquel  nous 
«étal  d'-icélie,  «ce.  ...  lacictè  *vons  plufieurs  d'entre  nous,  on  aBpwnA 
£  à  \j  k  a  brdonWé  8c  Ordonne -  que  lef-  «les  friences  ■>  icy  on  a  foin  particulier  d'y 
tffêtès  lettres  feront  regiftrées  au  greffe  apprendre  l'ufage  des  fdences  &  I*esret- 
<Ticdle ,  pour  feftre  exécutées  fdoh  leur  cicc  desfonctions  neccflàircs  al*eg'Klê,p-at 
forme*:  teneur  j de  duftre queues ft&turi  ïes  catechifrnes,  les  mulîons,  les  exhor- 
te ladicte  -  congrégation  demeureront  tarions,  les  vifites  des  nofpitaux  ,  des 
audict  greffe,  pour  y  avoir  recoursquand  mallades,  des  prifons  ,  8cc. 
befoin  iera.  N'éftant  point  reliigieux ,  6c  derheu- 

rans  dans  la  condition  des  Amples  p*é£ 
très,  ils  ne  fe  feparent  point  d'avec  le 
refte  du  collège,  8c  ils  n'ont  aucune  an- 
tre  contrainctc  que  celle  devivre  ittodef» 
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rct»cnr ,  paifihlemcnt ,  honneftement  8c  que  celuy  de  S.  Paul  :  Moitfiia  veftrs  " 
vcrtueulcmcnt ,  rcfpandans  odeur  de  Je-  nota  fit  omnibus  hominibus ,  Dominas  prof*  A*' 1<}0' 
fus-Chrift  ,  félon  leur  profcflîon  8c  félon  «fi.  Nibil foliiciti  fitis  ;  fed  in  omni  ovation* 
le  deûeing  du  fils  de  Dieu  inftituant  &  obfetratione  tum  gtariarum  affione  pr- 
ies preftres  dans  fon  cglife  ,  cfvitans  ce  titiones  vefira  innotefeant  apud  Deum  -t  <£• 
que  le  monde  a  adjourté  &  altéré  en  fax  Dei  au*  exuperat  emntm  fenfum  euf- 
une  condition  fi  faindc,  s'employansen  todiat  corda  veflra  é-  inteMtfenti„s  verras 
bonnes  œuvres  lelon  la  volonté  du  pre-  in  Chrifto  Je  fit.  De  ca-tero  ,fr*trcj ,  quxcnm- 
lat ,  iélon  leur  capacité  8c  félon  la  puif-  que  fmntvtra  tqudcumqut  fudtca ,  qua-cum- 
£ncc  que  Dieu  leur  a  donnée.  q ut  jnfta ,  quxeumque  fanïia  ,  quxcumqut 
Par  ce  moyen  ils  fatisfont  à  leur  deb-  amabtlia,  quacumque  bonxfamx ,  (tqUa  vir- 
voir  8c  à  leur  pieté  8c  à  l'attente  du  mon-  t*s>fi qua  Lus  difapltnx ,  hxc  coytate.  Qus 
de  ,  fans  faire  aucune  différence  d'avec  &  didtcifiis  &  accepifiu  <y-  audtfits  é"  vi- 
les autres  ecclefiaftiques  qui  les  conver-  diftis  in  nu ,  bac  agite  j  ^-  Deus  facit  erit 
fent  8c  les  approchent  plus  facilement;  vobifeum. 

Se  ils  con  fervent  au  corps  de  l'eglifc  fes       Leurs  reglemens  domeftiques ,  fi  on 

propres  membres,  8c  travaillent  à  les  luy  les  veut  appellcr  ftatuts ,  font  en  la  for- 

rendre  peut-eftre  plus  utiles  à  fervir  nie  qui  fuit  : 

l'eglile  par  leurs  labeurs  communs ,  les       En  tout  temps  on  fe  levé  a  quatre  heu  - 

conlbrrans  dans  le  corps  de  l'eglife  Se  rcs  du  matin.  On  dedic  à  Dieu  en  la 

dans  les  fonctions  ecclefiaftiques  ,  fans  prière  particulière  la  première  heure  du 

aucune  marque  de  diftinction  ,  Se  fans  au-  jour  ;  puis  on  s'alfemble  au  chœur  a  ccr. 

cune  condition  ny  exercice  qui  les  en  fe-  raines  heures  pour  la  recitation  publique 

parent  ou  eflongnent.  de  l'office,  félon  l'ancien  8c  univcrlèlufa- 

Et  pour  ne  pas  violer  l'unité  8c  leref-  ge  des  preftres  en  l'eglifc.  Chacun  dick 

pect  deub  i  l'ordre  de  l'eglile,  ils  n'ont  tous  les  jours  la  méfie  à  heure  précife 

aucune  exemption  ,  8c  demeurent  fous  &  ordonnée  par  le  fuperieur  >  affin  que 

l'audorité  du  prélat  comme  les  moindres  les  autels  foient  toujours  remplis,  lans 

preftres  du  diocefe,  finon  peut-eftre  qu'ils  que  le  peuple  attende, 
obeïfiénc  plus  humblement  &  plus  vo-       Le  temps  qui  refte  après  ces  exerci- 

lontiers ,  ne  faifans  par  cette  manière  de  ces  de  pieté ,  cft  employé  ou  à  l'eftude, 

vie  aucun  changementen  leur  condition  °u  aux  œuvres  de  charité  où  on  eft  ap- 

précedente  ,  Se  n'y  adjouftant  aultre  pelle  hors  la  maifen ,  ou  en  l'admujif- 

droid  ny  advanrage  que  la  communi-  rration  du  facrement  de  pénitence  ànof- 

cation  de  leurs  eftudes,la  douceur  de  treeglife  à  ceux  qui  nous  le  demandent, 
la  pieté ,  8c  la  facilité  que  l'eglife  a  de      On  prend  le  repas  environ  fur  les 

k  fervir  d'eux  8c  de  les  employer.  unze  heures.  Tous  font  fervis  de  mefmes 

Ils  n'ont  en  France  aucune  dependan-  viandes  Se  de  mefmc  façon,  hors  les  infir- 

ee  de  l'Oratoire  de  Rome  appclléc  la  mes.  Le  lîleufc,  la  frugalité  8c  l'attention 

Vollicellc  ;  8c  il  s  ne  l'ont  pas  mefme  dans  â  la  ledu  rc  qW :ft  faide  par  un  des  pères 

Rome,  où  il  y  a  fix  preftres  de  l'Ora-  durant  le  difher,  y  fervent  d'entretien,  S£ 
toire ,  lefquels  ne  font  point  logez  avec  donnent  moyen  à  l'efprit  de  fe  repaiftre 
ceux  de  Rome ,  ny  dependans  d'eux  }  de  chofes  faindes ,  tandis  que  le  corps* 
mais  à  Rome  ils  dépendent  de  France,  lérepaiftdcs  viandes  créées  de  Dieu  pouf 
8c  portent  le  nom  de  l'Oratoire  deFran-   noftrc  neccllîté. 

ce ,  8c  à  Rome  font  logez  dans  l'eglife  Apres  le  repas  on  converfc  tous  en, 
jnrionalc  de  France  dédiée  fous  le  nom  femble  une  heure  durant  -,  Se  en  cette 
du  grand  S.  Louis  roy  de  France,  pour  heure  de  converfàtion  commune  un  cha- 
marquedeleur  diftinclion  d'avec  lavai-  cun  tour  à  tour  eft  obligé  de  propofer 
ucelfe.  quatre  pomds  d'un  de  l'Elcripture  iainc- 

Ils  n'ont  entre  eux  aucun  autre  lien   te  ,  l'autre  de  la  théologie  inorale  ,  le 
que  celuy  de  la  charité  ,  qui  cft  le  pre-   troifiefme  de  quelque  hiftoire  eedefiafti. 
-  8c  le  meilleur  lien  que  Dieu  ait   que  tirée  de  bons  autheurs ,  8c  oui  fer. 

Us   re  de  doctrine  8c  d'édification  j  le  qua- 


dorrné  6c  au  monde  8c  A  fon  cglile.  Us  re  de  dodriac  Se  d'édification  j  le  qua- 

n'ont  aucun  vœu  folemnel,  ce  qui  con-  triefme  poind  d'inftrudion  pour  l'exer- 

tient  aux  rdtigieux.  Us  n'ont  aucun  au-  ci  ce  de  la  pieté  Se  pour  l'introdudioij 

tre  but  que  de  fervir  Dieu  dans  les  œu-  dans  les  voyes  de  Dieu  Se  dans  lai'cien- 

Très  de  charité  Se  dans  les  fonctions  de  ce  de  falut. 

l'eglife,  ainfy  qu'il  lé  pratiquoit  çn  l'e-  Ceux  qui  ont  charge  de  propofer,  ont 

glife  primitive.  Et  As  n'ont  autre  ftatut  charge  aufli  de  confiderer  8t  eftudier  les 

K.  uj 
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matières  qu'ils  propofcnt .  Tous  les  au- 
tres difcnc  leurs  lens  &  advis  fur  le 
champ  ,  fans  fça voir  ce  qui  fcra  propo- 
fé,  &  s'accouftument  ainly  avarier  &à 
former  leur  jugement.  Et  après  les  ad- 
vis differens  des  aififtans ,  celuy  qui  a 
propofé,  refoult  .pertinemment  laYna- 
tiere,  comme  s'y  eftant  préparé.  Par  ce 
moyen  la  compagnie  s'exerce  &  s'habi- 
tue à  juger  &  parler,  promptcment  en- 
'cores  du  labeur  d'autruy. 

Cette  heure  eftant  finie ,  chacun  fe 
retire  ou  à  fcs  eftudes  particulières ,  ou 
a  la  prière  en/a  chambre,  ou  à  la  vifite 
desho/piraiix ,  desprifons  ,desmallades 
qui  ont  envoyé  quérir  d'eftre  affiliez  & 
coniblez  en  leur  afflidion. 

Deux  fois  la  femaine  â  l'iflue  de  vef» 
près  tous  s'aflèmblent  en  une  conférence 
îpirituelle  ,.à  l'exemple  Se  inftirurion  des 
anciens  ,  dont  eft  venu  le  terme  de 
CoBatimes  patrmm.  Et  là  chacun  propoi'e 
lès  difficultés  railonnablcs ,  fcolaftiques 
•&  fpirituelles ,  &  eft  fatisfaid  par  le  fu- 
perieur  de  la  maifon  »  affin  que  par  ce 
moyen  le  doute  d'un  particulier  ferve  à 
rinftrudion  Se  édification  de  plusieurs. 

Tous  les  Dimanches  Se  toutes  les  fcf- 
tes,  &  mcfmc  tous  les  Vendredis,  jour 
affecté  parl'eglifè  à  la  mémoire  de  la 
paflion  du  fils  de  Dieu,  on  faiA  exhor- 
tation au  peuple  ,  pour  l'inftruire  à  fon 
dcbvoir. 

Oultre  le  iaind  office ,  on  faid  â  cinq 
heures  ou  environ  une  prière  particulière 
îc  publique  pour  le  roy,  pour  mefficurs 
les  magiftrats  ,  Se  généralement  pour 
toute  l'eglife,  pour  convier  le  peuple 
par  noftre  exemple  à  prk&Dieu  pour 
ceux  qu'il  a  plcû  à  Die^Peftablir  en 
authorité  fur  luy. 

Apres  le  fouper  on  pane  encores  une 
demye  heure  de  temps  à  conférences  fur 
quelque  nouveau  poind  de  l'Efcripture, 
delà  théologie  morale,  de  l'hiftoireec- 
clefiaftique  j  affin  d'occuper  utilement 
les  heures  les  moins  utiles  de  la  jour- 
née. 

Comme  on  s'eft  levé  à  quatre  heu- 
res on  fe  retire  à  neuf  j.  &  on  a  foin 
de  donner  à  Dieu  particulièrement  les 
premières  Se  dernières  penfées  de  la  jour- 
née, affin  de  commencer  &  finir  chaque 
jour  avec  celuy  ,qui  eft  le  principe  &  la  fin 
de  toutes  choies.  Signé  P.  de  Berulle, 

GlBEUF,  DE  BoiVIN,  MENANT ,  DE 

Hajllay  ,  deSavoy  ,  Hotman  ,  du 
Chesne  ,  la  Claverie,  Morin  , 
Hersaut,  Vincent, Monthomer, 
de  Clieu  ,  Gibier  ,  André'  R.e- 
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cnard  ,BoueT,  Charles  du  Buau> 
&  plufieurs  antres.  Signé  Charles.de 
Condren  fuperieur  gênerai  de  la  con- 
grégation de  l'Oratoire ,  Menant  fc 
cretaire,  &  fctBès. 

Incendie  de  la  Ste  ChafeBe. 

r\U  Vendredy  xxvi.  Juillet.  M.  le 
\Jf  prefident  de  Mefmes ,  meflieurs  C^ 
le  Clerc ,  Horman  &c.  confcillcrs  (  au 
nombre  de  11.  )  Ce  jour  fur  les  quatre 
heures  de  relevée  le  feu  eftant  en  la 
fàinâe  Chapelle  du  pal  lais ,  meflieurs 
defliis  nommez  ailcmblez  en  la  grand 
chambre ,  ont  mandé  meilleurs  de  Mont- 
bafon  gouverneur  de  Paris,  le  prevoft 
des  marchands ,  les  gens  du  roy  ,  Se  M. 
le  Chevallier  colonel  du  quartier ,  auf- 
quelz  a  efté  ordonne  d'avoir  ouvriers 
pour  arrefter  ledid  feu ,  Se  avoir  des 
compagnies  pour  garder  le  pallais  cette 
nuid, 

DU  Samcdyxxvu.  Juillet.  Ce  jour 
le  procureur  gênerai  du  roy  a  re- 
quis à  la  cour  com  million ,  pour  infor- 
mer de  l'incendie  qui  furvint  le  jour 
d'hier  3.6,  dudid  mois  de  Juillet  fur  les 
trois  heures  après  midy  au  comble  Se 
clocher  de  la  fàinde  Chappelle  du  pa- 
lais à  Paris ,  Se  comme  ledid  incendie 
eft  arrivé.  Ladicte  cour  a  commis 
Se  commet  M.  Nicolas  le  Clerc  Se  M. 
Urfm  Durant  confcillers  en  icellc ,  pour 
à  la  requefte  dudid  procureur  gênerai 
du  roy  informer  dudid  incendie  comme 
il  eft  arrivé ,  circonftances  &  dépendan- 
ces j  pour  l'information  faide ,  rappor- 
tée &  communiquée  au  procureur  gê- 
nerai du  roy  ,  ordonner  ce  que  de  rai- 
fon. 

Ouverture  faite  au  palais  ppur  un  paffage 
dans  la  ruë  neuve  S.  Louis. 

TA  ^  Lundy  il.  Septembre.  Veu  par 
la  cour  les  lettres  patentes  du  roy 
données  à  Lyon  au  mois  de  Juin  1630. 
obtenues  par  meflire  Nicolas  fe  JayJcon- 
feiller  dudid  feigneur  roy  en  fes  confeils 
Se  prefident  en  fâ  cour  de  parlement  t 
par  lefquelles  ledid  feigneur  déclare  , 
veult  Se  ordonne  qu'ouverture  foit  faide 
en  la  cour  &  murs  (du  palais,  pour  un 
paffage  dans  la  rue  neufve  S.  Louis,  qui 
fera  de  la  largeur  de  trois  thoifes }  Se 
pour  cet  efïèd  les  deux  maifonsaflfedées 
aux  prébendes  dont  jouïûenc  maiftres 
Jean  Marefclul  &  Nicolas  Formé  cha- 
noines 
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ou  dcucmcnt  appeliez  >  pour  ce  faid  , 
rapporté  &  communique  audid  procu- 
reur gênerai ,  cftre  ordonné  te  que  de 
raifon. 


noines  de  ladide  faindcChappcllc,foient 
dcfmolies  &  abattues ,  ôc  qu  au  lieu  d'i- 
celles  ibit  bafty  un  grand  pavillon  & 
autres  édifices  en  la  forme  6c  confif- 
tence  portées  par  lefdides  lettres ,  pour 
cftre  lefdids  nouveaux  baftimens  affec- 
tez ,  8c  en  jouir  par  lefdids  Marefchal 
8c  Formé  6c  leurs  fuccefleurs  aufdides 
prébendes,  au  lieu  6c  place  defdides  deux 
maifons  ;  à  la  charge  de  faire  par  ledid 
ficur  prelîdent  le  Jay  lefdids  édiffices, 
ôc  faire  ledid  paflage  ôc  ouverture  dans 
deux  ans ,  6c  autres  claufes  mentionnées 
en  l'arreft  du  confeildu  n.  dudidmois 
de  Juin,  Et  moyennant  quoy  ledid  lei- 
gneur  roy  veult  aufly  8c  ordonne  que  les 
maifons,  boutiques  &  efchoppcs  qui  fe- 
ront baftics  le  long  dudid  paflage ,  ap- 
partiennent en  toute  propriété  audid 
fleur  prcfidcnt  le  Jay  ôc  Ces  fuccefleurs, 
chargées  de  quinze  deniers  de  cenfive 
par  chacun  an  portant  lots  &  ventes 
defdides  maifons ,  cfchoppes  6c  bouti- 
ques ,  pour  lefquelles  ne  fera  payé  au- 
tre chofe.  Et  outre  permet  aux  trefo- 
rier  &  chanoines  de  la  faindc  Chappelle 
faire  baftirdes  maifons  &  boutiques  fur 
Udicle  rue  neufve  S.  Louis  ,ainfy  6:  com- 
me plus  au  long  le  contiennent  lefdides 
lettres.  Vcu  aufly  ledid  arreft  duconfeil 
du  ii.  Juin.  Procez  verbal  des  vifita- 
tions  faides  par  experts  du  13»  Febvrier 
dernier  ,  de  l'ordonnance  des  commif- 
faircs  députez  par  le  roy,  contenant  l'ef- 
tat  defdides  maifons  qu'il  convient  def- 
molir ,  prifee  6c  eftimation  d'icelles, 
Requeltcpar  ledid  fieur  prefident  le  Jay 
prelenrce  à  ladide  courte  1).  Aouft  der- 
nier ,  affin  de  veriffication  dcldides  let- 
tres. Concluions  du  procureur  gêne- 
rai du  roy.  Autres  lettres  patentes  ob- 
tenues par  lefdids  Marefchal  6c  Formé, 
avec  la  requefte  aufly  par  eux  prefen. 
tée  affin  d  entérinement  d'icelles»  6c 
tout  conliderc  ^  ladicte  couk  avant 
procéder  à  la  vérification  defdides  let- 
tres, a  ordonné  que  d'office,  a  la  re- 

Ïueftc  du  procureur  gênerai  du  roy  ,  il 
rra  informé  de  la  commodité  ou  incom- 
modité que  peut  apporter  au  public  la- 
dide ouverture  6c  paflage  j  6c  vifitation 
faide  des  lieux  mentionnez  en  icelies 
par  experts  6c  gens  a  ce  connoiflàns ,  qui 
feront  aufly  nommez  d'office  par  ledid 
procureur  gênerai,  6c  aufquels  les  de- 
vis des  ouvrages  qu'il  conviendra  faire 
feront  communiquez,  pour  de  tout  en 
faire  leur  rapport ,  les  treforier  8c  cha- 
noines de  la  laindc  Chappelle ,  mcfme 
lefdids  Marefchal  6c  Forme  fur  ce  ouys 


DU  Jeudy  v.  Septembre.  Vcu  par  là 
cour  les  lettres  patentes  obtenues 
par  meffire  Nicolas  le  Jay  ôcc.  comme 
ty.ieffui.  Proccz  verbal  du  confeiller 
exécuteur  dudid  arrefttfiu  1.  de  ce  mois, 
contenant  le  confenrement  dcfdids  tre- 
forier 6c  chanoines  pour  l'entérinement 
defdides  lettres ,  6c  la  conteftation  def- 
dids  treforier  ôc  chanoines  contre  maif- 
tres  Jean  Marefchal  6c  Nicolas  Forme 
aufly  chanoines  en  icelle.  L'information 
faide  d'office  fur  la  commodité  ou  in- 
commodité dudid  paflage  6cc.  LADICTE 
cour,  a  ordonné  6c  ordonne  que  lef- 
dides lettres  6c  arreft  du  confeil  du  11. 
Juin  dernier  feront  regiftrez  au  greffe 
d'iccllc ,  pour  eftrc  exécutez  félon  leur 
forme  6c  teneur }  a  la  charge  neantmoins 
que  les  maifons ,  efchoppcs  &c  boutiques 
qui  feront  conftruides  de  nouveau  ,  ne 
pourront  cftre  occupées  par  ouvriers  ou 
artifahs  travaillans  avec  le  marteau  -t  6c 
fans  préjudice  des  droids  6c  prétentions 
defdids  chanoines  de  laSteChapelle  con- 
tre lefdids  chanoines ,  pour  lesquelles  ils 
contefteront  plus  amplement  pardevant 
M.  Anthoinc  Boucher  confeiller  en  icel- 
le }  pour  le  proccz  verbal  de  leurs  com 
teftations  veu  Ôc  rapporté ,  y  faire  droid 
ainfy  qu'il  appartiendra. 


ArrtB 


au  lui, 


■t  de  U  cherté  Jet  bleds. 


DU  Samedy  xxm.  Novembre.  Ce 
jour  la  cour ,  pour  pourveoir  au 
defordre  qui  cft  en  cette  ville  à  caufe  dé 
,  la  cherté  ûcs  bledz,  6c  purger  icelle  des 
vagabonds  6c  gens  fans  aveu,  les  licu- 
tenans  civil  6t  criminel  &  autres  officiers 
du  chaftelet ,  enfemble  les  prevoft  des 
marchands  6c  efchevins  de  cette  ville  de 
Paris  6c  quelques  marchands  de  bled 
ouïs,  pour  ce  mandez ,  6c  le  procureur 
gênerai  en  fes  concluions  j  ladicth 
cour  faid  très-expreflès  inhibitions  6c 
à  toutes  perfbnncs ,  de  quel- 

2ue  eftat ,  qualité  6c  condition  qu'elles 
>icnt,  faire  au  préjudice  des  lettres  pa- 
tentes du  roy  vérifiées  en  ladide  cour 
tranfportcr  hors  ce  royaume  les  bledz, 
grains  &  légumes ,  ny  en  faire  maga- 
sins ,  à  peine  de  la  vie ,  confiscation  def- 
dids  grains  6c  de  l'amende  applicable 
moitié  au  roy  6c  l'autre  moitié  au  de« 
nonciatcur.  Enjoind  à  ;ous  les  officiers 
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  du  roy  du  reflète  faire  en  forte  que  le  jufques  à  fix  enfemble  par  faillie  delidxj 

««.  K,o.  commerce  defdicb  bledz  &  grains  foit  &  n'ont  les  fupplians  moyen  d'en  achep- 
libre  à  un  chacun,  &  qu'il  n'y  lbit  donné  ter  comme  ils  a  voient  délibère,  pour 
aucun  empefehement  aux  marchands  les  meubler  une  fi  grande  fâlle  baftie  nou- 
faire  amener  en  cette  ville ,  fans  que  vellement  audid  hoftel.Dieu.  Aufquel- 
lefdids  marchands  foient  tenus  deman-  les  defpenfès  il  eft  impoffible  que  le  re- 
der  congé  aux  gouverneurs  ny  capital  venu  dudid  hoftel-Dieu  puifle  fufhrc , 
nés  des  provinces  ny  autres.  Faid  def-  mefme  à  la  nourriture  fit  traidement 
fenfes  auidids  marchands  faire  les  achats  dcfdidt  malades  la  moitié  de  l'année , 
defdids  bledz  «ians  les  huid  lieues  de  pendant  qu'ils  font  en  fi  grand  nombre- 
cette  ville,  ains  faire  en  lieux  plus  éloi-  d'ailleurs  chargez  de  vingt  deux  mil 
gnez.  Et  leur  enjoind  amener  iceux  dans  livres  de  rente,  qu'ilz  ont  efté  contraindz 
les  marchés  de  cette  ville ,  &auxboul-  par  la  pcrmiflîon  de  la  cour  prendre 
langers  de  garnir  les  marchés  de  pains,  pour  diverfes  neceflîtez  }  tellement  que 
&  aux  vagabondz  de  vuider  de  cette  s'il  n'y  eft  promptement  pourveu ,  il  eft 
ville  dans  14.  heures  après  la  publica-  impoffible  de  fubvenir  aux  pauvres  mal- 
don  du  prefent  arreft ,  à  peine  de  la  lades  qui  font  audid  hoftel-Dieu.  Re- 
vie.  Ordonne  ladide  cour  que  la  corn-  queroient  les  fupplians  eftre  ordonne 
million  fera  délivrée  au  procureur  ge-  qu'il  lêra  faid  une  quelle  ou  levée  vo- 
uerai du  roy,  pour  informer  des  con-  lontaire  par  forme  d'aumolne  fur  tous 
eravenrions  qui  feront  faides  au  prefent  les  habitans  de  cette  ville  de  Paris  Se 
arrcft,mefme  pour  compul fer  lesachapes  fauxbourgs,  de  quelque  qualité  &  con. 
&  marchez  qui  feront  raidz  par  lefdids  dition  qu'ilz  foient  5  &  pour  ce  faire  les 
marchands  de  bledz,  lcfquclz  feront  te-  dames  &  damoilélles  de  qualité  plus 
nus  reprefenter  leurs  livres  pour  recog-  éminente  priées  par  les  marguilliers  des 
noiftre  leurfdids  achats  ;  &  en  cas  de  paroiflès  fe  transporter .  par  toutes  les 
fraude  ou  monopole,  procéder  contre  maifonsd'icellcs,pour  recevoir ficrccueil- 
lefdids  marchands extraordinairement.  lir  les  deniers,  draps  &  linges  ,  tant 
Enjoind  aufly  aux  lieutenans  civil ,  cri-  pour  panier  les  navrez  qu'enfevelir  les 
minci  &  de  robbe  courte  ,  prevoft  de  mortz ,  qu'on  leur  vouldra  aulmofner , 
l'Ifle ,  chevallier  du  guet  8t  autres  of-  lefquclles  les  mettroient  ès  mains  du  re- 
iîciers  du  chaftellet,  prevoft  des  mar-  ceveur  gênerai  dudid  hoftel-Dieu }  8c 
chands  ôceichevinsde  cette  ville  de  Pa-  ordonné  aux  curez  de  publier  en  leurs 
ris,  tenir  la  main  à  l'exécution  dupre-  profnes  la  ncccflîtc  dudid  hoftel-Dieu, 
fent  arreft.  Ordonne  qu'il  fera  envoyé  &  d'exhorter  le  peuple  auxdides  chari- 
aux  bailliages  &  fenefehauflees  de  ce  ref-  tcz.  Conclufions  du  procureur  gênerai 
fort,  pour  y  eftre  lcû  &  publié  à  la  di-  du  roy,  &  tout  confideré:  ladicte 
ligencedes  lubftiruts  du  procureur  gene-  cour,  ayant  efgard  à  ladide  requefte, 
rai  du  roy,  lefqucls  feront  tenus  de  cer-  permet  aux  fupplians  faire  faire  une  quef- 
lifier  la  cour  de  leurs  diligences  au  mois,  te  &  levée  volontaire  fur  les  habitans 

de  cette  ville  &  fauxbourgs,  de  quelque 

Quefie  &  levée  volontaire  pourthoftel-  qualité  &  condition  qu'ils  foient ,  pour 

Dieu.  fubvenir  a  l'urgente  neceffiré  des  pau- 
vres. Et  pour  cet  eflfêd  les  marguilliers 

DU  m.  Février.  Vcu  par  la  cour  des  paroiflès  de  cette  ville  &  fauxbourgs 
la  requefte  prefentée  par  les  corn-  prieront  les  dames  &  damoifelles  de 
mis  par  la  cour  au  régime  &  gouverne-  qualité  éminente  fe  tranfporter  par  tou- 
rnent de  l'hoftcl-Dieu  de  Paris ,  conte-  tes  les  maifons ,  pour  cueillir  &  rece- 
nant  que  pour  la  grande  quantité  de  voir  les  deniers ,  draps  &  linges  qui  fe- 
malades  qu'il  s'eft  trouvé  depuis  quel-  ront  aumofnez ,  tant  pour  penfer  les 
que  temps  ,  &  à  prefent  font  excedans  navrez  qu'enfevelir  les  mortz ,  defquels 
le  nombre  de  1600.  les  oblige  à  une  def-  deniers  fera  mis  les  deux  tiers  ès  mains 
penfe  fi  cxccflîve,  qu'ils  fe  trouvent  en  du  receveur  gênerai  des  pauvres  de  l'hof- 
neccflké  de  toutes  choies  ,  pour  avoir  tel- Dieu  ,  enfemble  lefdids  linges  •>  & 
confommé  tout  ce  qu'ilz  avoient  mis  l'autre  tiers  des  deniers  en  celles  des 
en  referve,  manquans  à  prefent  de  bledz,  adminiftrateurs  des  hofpitaux  des  pau- 
vins ,  toilles  pour  cnfevelit  les  morts ,  &  vres  enfermez, 
de  vieux  linges  pour  penfer  les  navrez  & 
pauvres  malades  :  reduidz  d'ailleurs  pour 
leur  nombre  extraordinaire  à  coucher 

RegUmen* 
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Règlement  pur  U  coSege  de  Barmans. 

DU  Samedy  vm.  Mars.  Veu  par 
nous  intcndans  fie  refformatcurs  du 
collège  de  Dormans  did  de  Beauvais 
fonde  en  l'univerfitc  de  Paris,  les  rc- 
queftes  à  nous  prefentées  :  Ravoir  une 
par  les  18.  petits  bourfiers  dudi«i  collè- 
ge ,  comprins  les  deux  clercs  de  lachap- 
pcllc ,  tendante  à  ce  que  artendu  que 
par  la  fondation  dudid  collège  ils  deb- 
voient  vivre  en  commun ,  fie  que  cette 
façon  de  vivre  ayant  elle  changée  à 
caufe  des  troubles,  fie  rcduicle  à  3c.  fols 
par  femaine  pour  les  nourrir ,  entrete- 
nir fie  achapter  leurs  vivres  eux  mcfmcs, 
ce  qui  les  diftraid  de  leurs  cftudes  •>  Se 
qu'à  prefent  que  le  pain  eft  cher,  il  leur 
eft  impoffible  de  pouvoir  vivre  de  30. 
fok  la  femaine ,  il  nous  plcuft  reftablir 
leur  vivre  en  commun  félon  ladide  fon- 
dation -,  Se  la  féconde  par  les  principal , 
foubz-maiftrc  ,  procureur ,  chappcllain 
Se  relligicux  bourfiers  clercs  de  la  chap- 
pelle  dudid  collège ,  tendante  à  ce  que 
attendu  la  charte  des  vivres  qui  eft  à 
prêtent ,  Se  que  les  gaiges  qu'ils  reçoi- 
vent dudid  collège  ne  lont  fûffifanspour 
leur  nourriture,  que  le  revenu  dudid 
collège  eft  augmenté  ,  il  nous  plcuft  au- 
gmenter leurs  gaiges  &  bourfes  de 
telles  fommes  que  jugerions  raifonna- 
blc  pour  leurfdids  vivres  Se  entrete- 
Bemcnt.  Veu  aufly  le  mémoire  de  la 
recepte  Se  dcfpcniè  ordinaire  dudid 
collège ,  figne  Gentil  procureur,  8c  tout 
confideré:  nous  avons  ordonne*  Se 
ordonnons  que  oultre  Se  par  dqflus  ce 
qui  a  accouftumé  eftre  baillé  aufdicls 
principal  ,  foubz-maiftrc  ,  procureur, 
chapelains  Se  bourfiers  dudid  collège 
pour  leurs  droids  Se  bourfes ,  il  leur  fera 
encore  baillé  la  fomme  de  515.  livres, 
pour  eftre  diftnbuée  encr'eux  à  propor- 
tion de  ce  qu'Us  ont  accouftume  de  tou- 
cher: &  ce  pendant  le  temps  fie  cfpace 
de  fix  mois  feulement ,  à  commencer  du 
premier  jour  de  Marsjufqucs  au  dernier 
Aouft  prochain.  Et  ce  faifant ,  fera  la- 
dite fomme  de  515.  hv.  allouée  audid 
procureur  en  ladefpenfedc  Ion  compte. 

Le  cemte  de  So.flons  nommé  four  comman- 
der k  Paris  d-c.  en  Fabfence  dm  rvy. 

DU  xiv.  Mars.  Veucs  par  la  cour 
les  lettres  patentes  du  roy  données 
à  Paris  le  unzicfme  jour  du  mois  de 
.Mars  1631.  par  lcfqucllcs  ledid  icigneur 
donne  pleine  Se  entier  pouvoir  au  ficur 
Tenu  il.  Part.  iii. 
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comte  de  Soiftons  pair  Se  grand  maiftre 
de  France  ,  pour  en  fon  abfcnce.  Se  "'  " 
pendant  fon  voyage ,  pourveoir  Se  veil- 
ler â  tout  ce  qui  lera  du  bien  de  fes  af- 
faires &  fervicc  en  la  ville  de  Paris , 
Iflc  de  France  ,  Picardie  &  autres  pro- 
vinces circonvoifines  dont  ledid  feigneur 
roy  fera  efloigné,  commander  a  tous1 
gouverneurs  dcldicles  provinces  Se  vil- 
les, cappitaines  &  officiers  &  gens  de 
guerre ,  tant  de  cheval  que  de  pk-d  , 
ordonner  Se  eftablir  garnirons  es  ville» 
&  places  defdides  provinces,  les  en  tirer 
&  changer  pour  les  envoyer  où  beloing 
fera ,  tenir  la  main  au  payement  Se  re- 
couvrement des  deniers  ordonne*  des 
réparations  ,  fortifications  Se  entretene- 
ment  des  munitions  d'armes ,  poulures, 
artilleries,  vivres  Se  des  gens  de  guerre 
qui  lont  cfdidcs  villes  8c  places ,  com- 
me plus  au  long  le  contiennent  lefdic- 
tes  lettres.  Concluions  du  procureur  gê- 
nerai du  roy,  fie  tout  conlîdcié  :  la- 
dicte  cour,  a  ordonne  &. ordonne  que 
lefdides  lecrres  feront  regiftrees  es  re- 
giftrev  d'icellc,  pour  eftre  exécutées  félon 
leur  forme  fie  teneur. 

Chambre  de  jnfiiee  contre  Us  abus  commis  fut 
le  fait  des  monnayes. 

DU  Mercredy  ix.  Juillet.  Veu  par 
la  cour,  les  grand  chambre,  tour- 
nclle  fie  de  l'cdid  aflemblccs ,  les  let- 
tres patentes  du  roy  données  à  S  Ger- 
main en  Lave  le  14.  Juin  1631.  par  lcf- 
quelles  ledid  feigneur  faid,  ordonne  fie 
eftablit  une  chambre  fouveraine,  qu'il 
veut  eftre  appellee  chambre  fouveraine 
de  jufticc  ,  pour  la  punition  fie  correc- 
tion des  abus  6c  malverlations  commi- 
fes  au  faid  des  monnoyesj  laquelle  le- 
did feigneur  veut  eftre  compoféc  de  deux 
prefidens  de  ladide  cour  ,  quatre  mail- 
tres  des  requeftes  fie  dix  conlcillers  de. 
ladide  cour  ;  pour  eftre  tenue  en  la 
tour  du  palais  ,  où  fouloit  tenir  la 
chambre  de  l'edid  avant  le  baftiment 
de  la  nouvelle  chambre  -y  à  laquelle  le- 
did feigneur  donne  pouvoir  ficaudoritc 
de  congnoiftre  Se  juger  fouvcraincnienc 
en  dernier  reflort,  privativement  à  tous 
autres  juges ,  de  tous  crimes  concernans 
les  monnoyes ,  tant  en  première  inftance 
que  par  appel ,  foit  pour  fabrication  , 
altération  ,  billonnemenc  ou  tranfporc 
d'icellcs ,  dclguifèmcnt  ou  fuppofitioii  > 
de  change  ou  remile  de  deniers  ficc. 
ladicte  cour  a  ordonne  fie  or- 
donne que  lefdides  lettres  lêronr  regif- 
trees au  greffe  d'icclle^  pour  eftre  exe- 
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~  cutées  félon  leur  forme  fie  teneur  j  à  la 
'■  charge  que  tous  les  procez  criminelz 
qui  feront  faits  aux  accu  fez  ,  feront 
inftruiâs  à  la  requefte  dudit  procureur 
gênerai  j  fie  que  la  commi/Iion  conte- 
nant les  noms  des  commiflaires  fera  ap- 
portée à  ladite  cour  ,  pour  cftre  pareil- 
lement enregîftrce  >  fie  fans  que  lefdic- 
tes  lettres  puiflènt  faire  préjudice  à  ceux 
qui  doivent  jouir  de  leurs  privilèges. 

Taxe  &  levée  au  frjet  de  la  contagion. 

DU  Vendredy  xn.  Septembre.  Ce 
jour,  fur  ce  que  le  procureur  gê- 
nerai a  remonftré  à  la  chambre  des  va- 
cations ,  que  par  les  extraits  des  malla- 
des  de  la  contagion  il  paroift  que  les 
quartiers  de  S.  Vitor  &  de  l'univerflté 
lonc  grandement  infectez  jeftre  neceflàire 
d'ouvrir  la  maifon  de  S.  Marcel  defti- 
néc  pour  recevoir  ceux  defdits  quar- 
tiers :  ce  qui  oblige  les  maiftres  fie  gou- 
verneurs de  l'hoftel-Dieu  à  grande  def- 
penfe ,  oultre  celle  qu'ils  font  contraints 
faire ,  tant  pour  la  maifon  de  S.  Louis, 
qu'à  caufe  du  grand  nombre  des  pau- 
vres qui  font  au  grand  hoftel-Dieu ,  a 
quoy  ils  ne  peuvent  fubvenir  fi  cen'eft 
par  le  moyen  d'une  levée  extraordinai- 
re} la  matière  mife  en  délibération, 
iaoicti  chambre  a  ordonné 
&  ordonne  que  par  les  commiflaires  dixi- 
xriers  des  quartiers ,  ou  par  les  com- 
miflaires commis  pour  lever  les  taxes 
faites  fur  les  bourgeois  de  cette  ville 
pour  les  pauvres  d'icelle ,  il  fera  encore 
pour  la  prefente  année ,  en  vertu  de  leurs 
rolles ,  levé  une  nouvelle  fie  femblable 
taxe  que  celle  cy-devant  levée }  au  paye- 
ment de  laquelle  feront  les  contribua- 
bles contraints  par  toutes  voyes  deuës 
&  raifonnables  j  pour  eftre  les  deniers 
qui  feront  levez,  mis  ès  mains  du  rece- 
veur de  l'hoftel-Dieu,  pour  employer 
aux  neceûitez  des  pauvres  fie  mallades 
de  la  contagion  de  la  maifon  S.  Marcel. 
Sera  l'archevefquc  de  Paris  prié  parles 
maiftres  fie  gouverneurs  dudit  hoftel- 
Dieu  faire  par  les  curez  fie  prédicateurs 
en  leurs  profnes  fie  prédications  repré- 
senter aufdicb  habitans  la  neceflîcé  def- 
dits pauvres  8c  les  exciter  de  contri- 
buer à  leur  ioulagement. 


ET  PIECES 

Chirurgiens  gagés  pour  ftrvir  les  fejli- 
fercs. 

|"^\  U  ï.  Octobre.  Ce  jour  la  cham- 
JL/  bre  des  vacations ,  pour  pourveoir 
au  Ioulagement  des  malades  de  la  con- 
tagion ,  le  lieutenant  civil ,  les  com- 
miflaires du  chaltelet  ,  les  gouverneurs 
de  l'hoftel-Dieu  &  les  maiftres  chirur- 
giens ouys,  a  arr.este'  que  les  maif- 
tres jurez  chirurgiens  de  cette  ville  fe- 
ront aflèmblez ,  pour  donner  advis  quel 
nombre  de  chirurgiens  il  convient  aux 
hofpitaux  S.  Louis  fit  S.  Marcel  j  pour 
ce  tait ,  cftre  ceux  qui  ont  efté  receuz 
a  la  condition  defervir  les  mallades  de 
la  contagion ,  contraintz  y  aller  fervir. 
Qu'il  fera  aufly  nommé  par  le  lieute- 
nant civil  deux  chirurgiens,  pourpen- 
fer  les  mallades  de  la  contagion  qui  fe 
vouldront  faire  penfer  à  leurs  maiions. 
Seront  les  marchez  faitz  avec  lefdits 
chirurgiens  par  le  lieutenant  civil  en  la 
prefcncedes  administrateurs  de  l'hoftel- 
Dieu  ,  fie  les  deniers  qu'il  conviendra , 
fournis  par  le  receveur  dudit  hoftel- 
Dieu ,  à  ce  faire  contraint  par  toutes 
voyes  deuës  fit  raifonnables ,  fie  mefme 
par  emprifonnement  de  fa  perfonne. 

Emprunt  permis  k  thoftel-Die* ,  k  touafm 
de  la  contagion. 

DU  Mcrcredy  xxn.  Otobre.  Veu 
par  la  chambre  des  vacations  la 
requefte  prefentée  par  les  commis  par 
la  cour  au  régime  fi:  gouvernement  du 
temporel  de  Thoftel  -  Dieu  de  Paris  , 
contenant  que  au  fubjet  du  grand  nom- 
bre de  mallades  qui  a  efté  toute  l'an- 
née audit  hoftel-Dieu  excédant  le  nom- 
bre de  1800.  qu'à  caufe  des  mallades* 
de  la  contagion  qui  font  aux  hofpitaux 
de  S.  Louis  fie  de  S.  Marcel,  les  fup- 
plians  fe  font  engagez  envers  plufieurs 
perfonnes,  le  revenu  dudit  hoftel-Dieu 
ne  pouvant  fubvenir  au  quart  de  la  deC 
penfe  qui  fe  fait  efdites  trois  maifons, 
où  il  fe  trouve  aujourd'huy ,  y  compris 
les  officiers ,  jufques  â  1400.  perfonnes 
a  nourrir  ;  fie  leur  manque  pain ,  vin , 
viande  fie  autres  chofes  pour  l'entrete- 
nement  6c  nourriture  defdites  trois  mai- 
fons ;  fie  leureft  neceflàire  de  prendre 
à  rente  vingt  mil  livres  pour  fubvenir 
â  ladite  defpenfe.  Requeroient  les  fup- 
plians  qu'il  leur  fuft  permis  prendre  fie 
emprunter  en  rente  ou  aultrement  juf- 
ques à  la  fomrae  de  vingt  mil  livres  , 

pour 
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pour  fubvcnir  a  la  dcfpenfe  exccflîve 
defdides  trois  mailbns,  Se  y  obliger  le 
revenu  dudid  hoftcl-Dicu.  Lad  i  c  t  e 
chambre  ayant  efgard  à  1  adule  re- 
quefte,  permet  aux  fupplians  prendre  à 
rente  la  fomme  de  vingt  mil  livres, 
pour  fubvenir  à  la  defpenfe  qu'il  con- 
vient faire  pour  la  nourriture  des  pau- 
vres qui  font  cfdides  trois  maifons,  fie 
à  ladide  rente  obliger  le  revenu  dudid 
hoftei-Dieu. 

Le  cemtt  de  Soiffons  tfiabli  lieutenant 
yntral. 

DU  Samedyxm.  Décembre.  Veu 
par  la  cour ,  les  grand  chambre, 
tournelle  fie  del'edid  aflemblées,  les  let- 
tres patentes  duroy  données  à  Chafteau- 
Thierry  le  9.  de  ce  mois,  par  lef quel- 
les ledid  feigneur  vcult  fie  ordonne  fie 
cftablit  le  ficur  comte  de  SoiUbns  fon 
lieutenant  gênerai  reprefentant  fa  per- 
fonne  en  fa  ville  de  Paris  fie  provinces 
circonvoifines ,  pour  y  commander  pen- 
dant fon  abfcncc  fie  efloignement,  Se  or- 
donner ce  qu'il  jugera  eftre  à  propos  pour 
fon  fervice,  feurcté  8e  conservation  de 
ladide  ville  &  pays ,  comme  auuy  aux 
gens  de  guerre,  tant  de  cheval  que  de 
pied ,  courir  fus  à  tous  rebelles ,  ennemis 
&  perturbateurs  du  repos  public ,  aflîe- 
ger  villes  fie  places  fie  chafteaux  que  par 
eux  pourraient  dire  occupe* ,  mener  ou 
faire  mener  le  canon ,  les  battre  ou  pren- 
dre par  force  ou  composition ,  fit  gene- 

rallement  ficc  ladicte  cour,  a 

ordonné  fie  ordonne  que  lefdides  lettres 
feront  regiftrées  au  greffe  d'icelle ,  pour 
eftre  exécutées  félon  leur  forme  fie  té- 
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tembre  audid  an  ficc.  Ladicte  cou».  — — *~ 
a  ordonné  fie  Ordonne  que  lefdides  let-  A"-  lt*' 
très  feront  regiftrées  au  greffe  d'icéllc, 
pour  eftre  exécutées  félon  leur  forme  ôc 


'Les  Carmes  referme' s  de  Bretagne  tftMis 
Billettes. 


DUJeudy  vin.  Janvier.  Veu  parla 
cour  les  lettres  patentes  du  roy 
données  à  Troycs  le  16.  Septembre  1631. 
par  lefquelles  ledid  feigneur  approuve, 
ratiffie  fie  confirme  le  contrad  faid  fie 
pafTé  entre  les  religieux  prieur  fie  con- 
vent  des  Billettes  fie  les  religieux  de 
l'ordre  des  Cannes  de  Rennes  en  la  pro- 
vince de  Tours  le  14.  Juillet  1631  

permettant  aufd.  religieux  Carmes  d'en, 
trerfic  s'eftabliren  lamaifonôe  convent 
defd.  Billettes ,  pour  y  faire  le  fervice 

divin  Confcntemens  de  l'archevef- 

que  de  Paris  fie  du  gênerai  dudid  ordre 
des  Billettes  des  19.  Aouft  fie  19.  Scp- 
Tmt  II.  Fart.  III \ 


Efiailijfentent  des  FeuiÛans  au  faubourr 
S.  Michel. 

OU  ni.  Mars.  Veu  parla  cour  lés 
lettres  patentes  du  roy  données! 
au  mois  de  Janv.  1 63  i.par  lefquelles 
ledid  feigneur  permet  fie  accorde  aux 
religieux  de  la  congrégation  de  N.  D. 
des  Fcuillans ,  ordre  de  Cifteaux  ,  de 
faire  conftruire  fie  édiffier  un  monaftere, 
eglife ,  maifon ,  logement  fie  office  ne- 
ceflàires  pour  le  noviciat  de  leur  ordre, 
en  la  place  feize  au  fauxbourg  S.  Mi- 
chel ....  Confentement  de  l'archevcf- 

que  dcParisdu  11.  Odobrc  1631.&C  

ladicte  cour  a  ordonné  fie  ordon- 
ne que  lefdides  lettres  feront  regiftrées 
au  greffe  d'icelle,  pour  jouir  par  les  im- 
petrans  de  l'efïêd  fie  contenu  en  icelles. 

lettres  patentes  pour  la  communauté  des 
prefires  de  S.  Nicelas  du  Chardemet. 

DU  Samedy  vin. May.  Veu  parla 
cour  les  lettres  patentes  données 
à  S.  Germain  en  Laye  au  mois  de  May 
1631.  par  lefquelles  ledid  feigneur  per- 
met aux  preftres  habituez  en  la  paroiilè 
S.  Nicolas  du  Chardonnet  de  Paris, 
vivansen  commun  foubs  la  conduide  de 
maiftre  George  Froger  dodeur  en  la 
faculté  de  théologie,  curé  de  ladide 
paroiflê ,  d'acquérir  fie  pofieder  en  com- 
mun une  mai  ion  fie  meubles  convena- 
bles a  leur  profeffion ,  avec  un  petit  jar- 
din ,  qu'ils  ont  depuis  peu  pris  à  rente 
dans  le  fauxbourg  S.  Vidor5  d  laquelle 
maifon  ,  meubles  Se  jardin  aucun  d'en- 
tr'eux  ,ores  mcfme  qu'il  fortift  fiefe  re- 
tirait de  la  demeure  fie  vie  commune , 
ny  pareillement  les  héritiers  defdids 
preftres  habituez,  ne  pourront  préten- 
dre aucun  droid  ny  portion  ,  fuivant  ce 
quieft  porté  par  lefdides  lettres.  L'ade 
d'aprobation  de  l'archevefque  de  Paris 
du  14.  Odobre  1 631.  en  ce  qui  couche 
fie  concerne  la  maifon  Jardin  fie  meubles 
feulement  fiec.  la  cour  a  ordonné  fie 
ordonne  que  lefdides  lettres  feront  re- 
giftrées au  greffe  d'icelle,  pour  jouir  par 
les  impetrans  de  l'effed  y  contenu ,  pour 
le  regard  de  ladide  maifon ,  jardin  fie 
meubles  feulement. 
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■  fur  les  peines  y  contenues  $  feroit  be- 

A  n.  i<i».  jtrrejlpour  faire  enfermer  Us maniions  vali-  foin  d'y  pourveoir  de  telle  forte  fuivanc 

des  é-les  employer  aux  atelliers publics.  les  anciens  arreftz ,  que  cette  ville  peuft 

eftre  entièrement  garantie  de  cedefor- 

THXUxvi.  Juillet.  Sur  ce  quelepro».  dre,  chacun  eftant  adverty  de  fon  dc- 

1  Jcureur  gênerai  du  roy  a  remonftré  voir;  la  matière  mife  en  délibération, 

a  la  cour  qu'en  l'aflemblée  de  toutes  les  la  cour  a  faid  fie  faid  inhibitions  & 

compagnies  tenue  en  la  falle  de  laincl  deffenfes  à  toutes  perfonnes  de  rece- 

Louis  le  dcuxiefme  jour  de  ce  mois ,  il  voir ,  loger  ou  retirer  lefdids  faineans, 

a  efté  advifé  ,  pourfoulagcr  les  pauvres  vagabonds  ,  caymands  fie  caymandes, 

de  cette  ville  Se  fauxbourgs  ,  empef-  fur  peine  de  priion,  punition  corporel- 

cher qu'Us  ne  vaguent  par  les  eglilesôe  le,  de  io.  liv.  parifis  d'amende,  dont 

rues ,  fie  leur  donner  moyen  de  gaigner  fera  délivré  exécutoire  au  procureur  gc- 

leur  vie,  d'ouvrir  un  at  tel  lier  qui  fera  neral  du  roy,  applicables  moitié  aux 

conduid  à  la  diligence  des  prevoft  des  pauvres  enfermez ,  l'autre  au  denoncia- 

marchands  fie  efchevins,pour  y  faire  teur  ;  &  à  tous  maneuvres,  gaigne.de- 

travailler  les  valides,  fie  faire  en  forte  niers  fie  autres  de  permettre  à  leurs  fem- 

que  les  invalides  fe  retirent  dedans  les  mesôeenfans  mandier  fie  demander  Tau- 

hofpitaux  préparez  à  cet  effed  ;  reque-  mofne  par  ladide  ville  fie  fauxbourgs  , 

rant  qu'il  /oit  ainfy  ordonné  -,  la  cour,  fur  peine  de  s'en  prendre  à  eulx  ,  fie 

a  ordonne  fie  ordonne  que  dans  huic-  eftre  punis  pour  leurfdids  entans  fie  fem- 

caine  après  la  publication  qui  ferafaide  mes.  Comme  aufly  aux  pauvres  qui  font 

du  prelent  arreft  à  fon  de  trompe  fie  de  l'aumofne  générale,  démancher  par 

cry  public ,  tous  mandians  valides  non  ladide  villeôe  fauxbourgs  ,  danslcsegli- 

naritz  de  cette  ville,  prevofté  fie  vu  fes  ny  aux  portes  d'icelles,  fur  peine 

comté  de  Paris,  en  vuideront  fie  fe  re-  d'eftre  rayez  de  ladide  aumoine.  Faid 

tireront  au  lieu  de  leur  naiûance ,  â  peine  ladide  cour  outre  deffenles  à  toutes  per- 

contre  les  hommes  des  galleres  ,  fie  fonnes  de  donner  l'aumolne  en  publicq, 

contre  les  femmes  fie  filles  du  fouet  fie  fors  pour  ladide  communauté  des  pau- 

d'eftre  rafées  publiquement.  Et  fur  les  vres,  fur  peine  de  dix  livres  parifis  d'à - 

mefmes  peines  deftènd  à  ceux  qui  font  mende  applicable  à  ladide  communaul- 

natifz  de  ladide  ville ,  prevofté  fie  vi-  te.  Ordonne  que  tous  pauvres  invalides 

comté  vaguer  fie  mandier  par  cette  ville  fe  retireront ,  tant  pardevant  les  com- 

fie  fauxbourgs  ;  ains  leur  enjoind,  fi  faire  miflaires  du  grand  bureau,  qu'adrni- 

Je  peuvent,  fervir  ou  faire  mefticr  ou  niftrateurs  deldids  hofpitaux  ,  pour  eftre 

gaigner  leur  vie  }  autrement  fie  à  faulte  fecourus  en  leurs  neceifitez,  fié  pourveu 

de  ce  faire,  la  huictaine  palTée,  feront  à  leur  nourriture  fie  entretcnementfuf- 

enfermez  aux  hofpitaux  à  ce  deftinez,  dids.  Enjoind  aux  commiûaires  fergens 

pour  eftre  les  valides  menez  à  l'attellier  du  chaftelet  de  Paris  fie  à  ceulx  de  la- 

publicq  ,  qui  fera  ouvert  fie  conduid  à  dide  police  des  pauvres,  fie  à  tous  jufti- 

Ia  diligence  des  prevoft  des  marchands  ciers  fie  officiers  de  ladide  ville  fie  faux, 

fie  efchevins  de  cette  ville  ,  ainfy  qu'il  a  bourgs ,  chacun  en  fon  efgard  ,  de  faire 

efté  faid  cy-devant.  Et  fi  aucuns  feront  les  captures  fie  emprifonnemens  defdids 

trouvez  vaguans  fie  mandians,  ordonne  pauvres  mandians,  fur  peine  d'amende 

qu'il  fera  contre  eulx  procédé  par  les  arbitraire;  fie  aux  geôliers  fie  gardes  des 

peines  par  le  prevoft  de  Paris  prifons  de  ladide  ville  fie  fauxbourgs 

ou  fon  lieutenant  criminel.  Et  fera  le  faire  ouverture  de  leurfdides  prifons, 

prefent  arreft  affiché  fie  publié  à  fon  de  quand  lefdids  commifiaires  fergens  au. 

trompe  fie  cry  public  par  les  carrefours  ront  faid  capture  defdids  mandians 

de  cette  ville  fie  fauxbourgs.  hommes  ou  femmes,  fie  les  garder  feu- 

rement ,  jufqu'à  ce  qu'ils  en  foient  fuf- 

Jtrrefl  contre  Us  faineans ,  caimands ,  va-  filàmment  defehargez.  Enjoind  aufly  aux 

ytbems,  licutenans  criminel  fie  de  robbe  courte 

aller  le  plus  fouvent  qu'ils  pourront  par 

T"N  Udid  jour  xvi.  Juillet.  Sur  ce  que  ladide  ville  fie  fauxbourgs,  accompa- 

*^  le  procureur  gênerai  a  remonftré  à  gnez  de  fergens,  archers  Se  de  l'un  des 

la  cour  que  par  arreft  du             il  a  ferviteurs  de  l'exécuteur  de  la  haulte 

efte  enjoind  aux  pauvres  mandians  qi  ï  juftice,  pour  faire  emprifbnner  les  hom- 

ne  font  de  ccrcc  prevofté  de  fc  retirer,  mes  fie  punir  fui vant  les  arrefts  ;  fie  quant 
avec  deffw-nfes  à  tous  autres  de  mandier   aux  femmes  fie  filles,  les  faire  fouetter  fie 
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razer.  publiquement  fur  le  lieu  ou  elles  chapt  des  héritages  propres  pour  baftir  ~ — 

feront  trouvées  mandiantes,  &  pallèr  l'hofpital  gênerai  des  pauvres,  &  le  fur- Aw'1*Jfl" 

outre  ,  non  obftant  oppofîtions  ou  ap-  plus  en  la  defpenfe  des  pauvres  enier- 

pellarions  quelconques  ;  &  de  ce  faire  mez. 
procez  verbaux  ,  lefquelz  ils  feront  te- 

nus  apporter  chacun  mois  en  ladicle  Union  de  S.  Za^tre  i  la  congrégation 

cour,  pour  eftre  communiquez  au  pro-  de  U  Million. 

cureur  gênerai  du  roy ,  &  luy  ouy  or-  ■  '             '  , 

donner  ce  que  de  raifon.  Fai£  ladicle  P\  U  Lundy  xxi.  Mars.  Veuës  par  

cour  deffenfes  à  toutes  perfonnes  de  mur-  M,  J  la  cour  les  lettres  parentes  du  roy 

murer  contre  ladicle  police  des  pauvres,  données  à  S.  Germain  au  mois  de  Jan- 

d'injurier  les  officiers  8c  fergens  d'icelle,  vier  1633.  par  lefquelles  lediil  feigneur 

leur  mesfaire  nf*nefdire-,  ains  leur  en-  loue" ,  grée,  confirme  &  approuve  Tu  niort 

joincl  de  donner  confortôc  ayde,fur  peine  faicte  par  le  fieur  arehcvefque  de  Paris 

d'amende  arbitraire  &  punition  exem-  du  prieuré,  léprofcrie  &adminiftration 

plaire.  Et  fera  le  prefent  arreft  affiche  S.  Lazare  à  la  congrégation  des  préfixes 

&  publié  à  l'on  de  trompe  &  cry  public  de  la  Million ,  veult  que  lefd.  preftres 

parles  carrefours  de  cette  ville  Se  faux-  &  leurs  fucccflèurs  à  l'adveniren  jouïf- 

bourgs.  Et  feront  tenus  lefdicls  corn-  fent  à  perpetuité,enfemble  de  tous  fruits, 

miilàircs   du  chaftcllct  •  dans  huiclaine  droicls ,  revenus  &efmolumens  queloon^ 

avoir  par  devers  eux  copie  du  prefent  ques  qui  en  dépendent  $  aux  charges , 

arreft.  claufes  &  conditions  portées  par  le  con* 

cordât  pour  icelle  union,  arreflz  de  la 

Projet  d'un  hoffital  gênerai.  cour,  déclaration  du  prieur,  approba- 
tion &  union  dudid  fieur  archevefque, 

Udicl  jour  xvi.  Juillet.  Sur  ce  que  &c.  L'acte  de  ladicle  union  du  dernier 

le  procureur  gênerai  a  rcmonftré  Décembre  dernier  pallè.  Ledictconcor- 

qu'en  l'ailcmbléc  de  toutes  les  compa-  dat.  Lettres  patentes.  Arreftsde  la  cour: 

gnies  tenue  en  la  (aile  S.  Louis  le  1.  de  Déclaration  du  prieur  &  autres  pièces; 

ce  mois,  il  a  cfté  advifé  que  ce  n'eftoit  &c.  ladicte  cour,  a  ordonné  fit  or. 

fias  afTez  de  pourveoir  prefentement  à  donne  que  lefdicles  lettres  feront  rcgif- 

"ordre  des  pauvres  mandians  par  cette  tréesau  greffe  d  icclle  pour  eftre  cxcxu- 

ville  &  fauxbourgs  s  mais  qu'il  falloir  tées  félon  leur  forme  Se  teneur, 
faire  tel  eftabliflément  qu'il  peûft  cftrc 

toujours  garde  :  ce  qui  ne  fe  pouvoit  Arreft  au  fujet  des  comédiens  établis  ak 

fans  un  hofpital  général ,  dedans  lequel  jende paume  de  la  Fontaine ,  rue  MicheL 

les  pauvres  de  toutes  fortes  de  condi-  U-Comte. 
nons  y  peuftènt  eftre  commodément  lo- 

Çezj  &  qu'eftant  neccflairc  de  trouver  T"^U  Mardy  XXI t.  Mars.  V eue  par 


D 


londz  pour  l'achapt  des  placescommo-  1  J  la  cour  la  requefte  prefentée  par 
des  pour  le  baftir  ,&  n'y  en  avoit  point  de  lcshabitans  des  rues  Michel-lc-Comtc, 
plus  prelcnt  que  de  prendre  une  année  Grcnier-faint-LazareSc  autres  circonvoi- 
des  taxes  de  l'aumofne  generalle  ,  qui  fe  fines,  contenant  que  depuis  quelque 
fera  par  les  conimifliircs  du  grand  bu-  temps  en  ça  un  nommé  Jacques- Avencc 
reau  de  chacune  paroiflè,  ce  que  les  de-  locataire  du  jeu  de  paulme  delà  Fon- 
ciers en  provenans  foient  mis  entre  les  taine  auroit  introduit  des  comédiens  en 
mains  des  notables  bourgeois ,  pour  eftre  iceluy,  encore  que  ledicl  lieu  foit  des 
employez  en  l'achapt  des  héritages,  &  plus  incommodes  de  la  vilîe  ,  pour  eftre 
lefurplus  en  la  defpenfe  des  pauvres  en-  la  rue  fort  eftroide  &  la  plus  paflagcrc 
fermez,  requérant  y  eftre  pourveu  5  la  des  carroflès,cftant  ladicle  rue  Michel* 
matière  mile  en  délibération  ,  la  cour.  Ic-Comtc  compofee  de  maifons  à  por- 
a  ordonné  &  ordonne  que  par  les  com-  tes  cocheres  en  nombre  de  vingt-qua- 
mifîàires  des  pauvres  de  chacune  pa*  tre  ,  appartenans  &  habitées  par  plu- 
roilTe  il  fera  levé  une  année  de  la  taxe  ficurs  perfonnes  de  qualité  &  officiers  des 
des  aulmofncs  dcscommunaultcz&  ha-  cours  fouveraincs ,  qui  doivent  le  fèrvi- 
bitans  de  cette  ville  &  fauxbourgs,  &  que  ce  de  leurs  charges;  lefqucls  fouffrans 
les  deniers  en  provenans  feront  mis  en-  de  grandes  incommoditez  tous  les  jours, 
tre  les  mains  de  maiftres  Pierre  du  Buif-  à  caufèque  lefdicls  comédiens  exercent 
fon  Se  Garnier  ,  pour  eftre  em-  ic  jouent  leurs  comédies  &  farces,  mei- 
ploycz  jufqucs  à  vingt  mil  livres  en  l'a-  me  en  ce  làind  temps  de  Carcfme ,  Se 
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— —  par  le  moyen  des  embarras  ties  carrofles 
&  chevaulx  qui  le  rencontrent  dans  la- 
dide rue  à  toutes  les  advenues ,  tels  que 
les  gens  de  pied  n'y  peuvenc  trouver 
T>aflage  -,  &  font  tous  les  fupplians ,  leurs 
familles  fie  domeftiques  empefehez  de 
fortir ,  non  pas  mefme  d'une  maifon  a 
l'autre  ,  contrainds  le  plus  fouvent  dé- 
tendre la  nuict  bien  tard  pour  rentrer 
dans  leurs  maifons  avec  grand  danger 
de  leurs  perfonnes  ,  pour  l'infolence  des 
lacquais  6cdes  filoux  couftumiers  à  cher- 
cher  tels  prétextes  ficoccafîons  pour  exer- 
cer plus  impunément  leurs  volleries ,  qui 
y  font  à  prefent  fort  fréquentes  à  ladic- 
te  rue ,  8c  plufieurs  perfonnes  battues  fie 
excédées  avec  perte  de  leurs  manteaux 
8c  chappeaux  :  eftans  les  fupplians  tous 
les  jours  de  comédie  en  péril  de  veoir 
voiler  &  piller  leurs  mailons  j  dont  s'ef- 
tant  par  plufieurs  lois  plainds  audid  Ave- 
net  ,  8e  faid  dire  auxdids  comédiens  de 
(c  retirer  fie  pourveoircn  lieu  moins  in- 
commode fie  paflant ,  ils  Ce  feroient  van- 
tez de  avoir  permilfion  du  lieutenant  ci- 
vil de  jouer  fie  exercer  lcfdides  comé- 
dies ,  6c  faire  deux  ans  entiers  dans  le- 
did jeu  de  paulme ,  8c  au  moyen  de  la- 
dide  pernuflion  du  lieutenant  civil ,  en 
avoir  bail  pour  ledid  temps.  Reque- 
roient  les  fupplians  les  recevoir  appel- 
ions de  ladide  permiflîon  dudid  lieute- 
nant civil ,  fy  aucune  y  a  d'exercer  fie 
jouer  comédies  audid  jeu  de  paulme  de 
la  Fontaine  en  ladide  rue  Michel-lc- 
Comte  ,  comme  rendue  fans  avoir  ouy 
les  fupplians,  tenus  pour  bien  rellevez, 
cependant  defrenfes  audid  Avcnct  de 
plus  permettre  ledid:  exercice  de  comé- 
dies audid  jeu  de  paulme ,  6c  auxdidz 
comédiens  d'y  faire  aucun  exercice  ,  6c 
qu'ds  vuideront  dudid  lieu ,  à  peine  de 
prifon  fie  de  quatre  mil  livres  d'amende 
applicables  à  œuvres  pies ,  6c  commif- 
lîon  pour  informer  des  inlolcnccs  6c  voies 
de  faid  6c  vols  commis  à  l'occaiîon  de 
l'exercice  defdids  comédiens ,  pour  cflre 
contre  l'introdudeur  tous  defpens ,  dom- 
mages 8c  interefls  répétez.  Conduirons 
du  procureur  gênerai  du  roy  ,  8c  tout 
confîderé:  la  dicte  cour,  ayant  égard 
à  ladide  requefte ,  a  receu  les  fupplians 
appellans,  fie  en  confequence  ordonne 
que  fur  ledid  appel  les  parties  auront 
audience  au  premier  jour  d'après  Qnafi- 
modo  ,  cependant  ;a  faid  inhibitions  fie 
deffènfes  auidids  comédiens  de  faire  au- 
cun exercice  de  comédiens  audid  jeu  de 
paulme  de  la  Fontaine  ,  jufquesà  ce  que 
autrement  en  ibit  ordonné. 


ET  PIECES 

Awynettuttien  de  U  fondation  faite  i  faim 
Paul  far  M.  Fayet. 

DU  Vendredy  xv.  Avril.  Veu  par 
la  cour  la  requefte  à  elle  prefen- 
tée  par  Anthoinc  Fayec  dodeur  en  theo- 
logic,chanoine  en  l'eglife  de  Paris,cy-de- 
vant  curé  de  l'eglife  parrochiale  de  iaind 
Paul j contenant  qu'arKn  d'audorifer  d'au- 
tant plus  la  fondation  qu'il  a  faidc  le 
dernier  Febvrier  1617.  de  huid  enfans 

de  choeur  en  ladide  cglife*  vou-  *voy**cy. 

lant  pourveoir  au  logement  plus  com-  <îeff«  paS.  754 
mode  dcfdids  enfans  de  choeur,  il  au- 
roit  augmenté  icelle  fondation ,  8c  don- 
né àcetefïL'd  à  ladide  eglilè  les  choies 
contenues  au  contrad  pallc  le  10.  Mars 
dernier.  .....  lequel  il  delîreroic  cflre 

aufh  regiftré  ....  Lcd.  contrad  du  ic. 

Mars  dont  la  teneur  enfuit  :  PARDE- 
VANT  ,  ficc.  fut  prefent  en  fa  perfon- 
ne  M.  Anthoinc  Fayet  dodeur  en  fainde 
théologie  ,  chanoine  de  l'eglife  de  Pa- 
ri s,chantre  en  l'eglife  de  S.  Maur  des  Fof- 
fez  fie  ancien  cure  de  la  paroillé  faind 
Paul  à  Pans,  lequel  outre  ce  qu'il  a  cy- 
devant  donné  ,  ficc.  a  recognu  6c  con- 
fefle  avoir  de  la  pure  8c  franche  volonté 
donné,  cédé,  quitte,  tranfporté  fie  dé- 
taille du  tout  c'eft  allàvoir  400. 

livres  tournois  de  rente  aflignée  fur  les 

greniers  à  fel  pour  commencer  à 

jouir  de  ladide  rente  du  jour  du  decez 
dudid  Fayet,  lequel  s'en  elt  refèrvél'u- 
lufruit  fa  vie  durant ....  Item  un  or- 
nement qui  fert  au  maifrrc  autel  de  la- 
dide egliie  &  plufieurs  autres  ornement  fpe- 
cifiis  audit  centrât.  Et  moyennant  ces 
prefentes  leldids  fîeurs  marguilliers  onr, 
au  lieu  du  logement  promis  par  ledid 
contrad  de  fondation  devant  datté ,  des- 
à-prelent  détaille  fie  détaillent  aud.  fieur 
Fayet  ce  acceptant,  pour  après  km  de- 
ceds ,  fie  non  plufloft  ,  loger  les  enfans 
de  chœur  de  ladide  cgliïe  fie  exercer 
le  feminaire  ,  le  tout  fondé  en  ladide 
egliie  par  ledid  contrad,  la  maifon  qui 
lervoit  cy-devant  à  loger  les  prédica- 
teurs de  ladide  egliie ,  qui  conhfle,  Sec. 
le  tout  de  prefènt  occupé  par  M.  Ma- 
zurc  curé  d'icelle  egliie ,  appartenant 
audid  ceuvre,  8cc.  ladicte  cour  a 
ordonne  fie  ordonne  que  ledid  contrad 
dudid  jour  10.  Mars  dernier  fera  regif- 
tré au  greffe  d'icelle ,  pour  eitre  exécu- 
te félon  fa  forme  Ce  teneur. 
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formés  &  defchaufTés  de  cette  ville  *le 

tertres  fattntti  fur  le s relifjeufes  deTddo-  Paris ,  fous  le  titre  de  N.  D.  des  Vie-  A*'ltiy 

rotin  ftrptftUt  dm  S.  Sacremtnt  de  toires ,  les  prenant  à  cetefftet  en  fapro- 

ttrdre  de  S.  Auytfii^  tection  &  fauve- garde  fpeciallc  ,  veut 

w  que  icelle  eglife ,  congrégation  fie  con- 

DU  Samedy  xxvm.  May.  Veu  par  vent  jouùTent  des  meimes  droicts,  pri- 

la  cour  les  lettres  patentes  du  viïeges ,  exemptions,  franchifes,  immu- 

roy  données  à  Lyon  au  mois  d'Octobre  nitez  que  les  autres  fondations  royallcs  : 

1650.  par  lefquelles  ledict  feigneur  per-  leur  accordant  fie  octroyant  tous  les  dons, 

met  à  dame  Louile  de  Bourbon  duchef-  grâces  fie  faveurs  qu'iceluy  feigneur  a 

Ce  de  Longuevillc  de  faire  baftir  ,  fon-  octroyés  aux  eglifes  &  maifons  de  la  qua- 

der  &  douer  en  fa  ville  de  Paris  un  con-  litc  fufdicte.  Lapermiffion  accordée  auf- 

ventou  monaftere  dercligieuiés  de  faind  dkls  relligieux  par  l'archevefque  de  Pa- 

Auguftin  ,  qui  fera  tenu  fie  réputé  de  ris  le  dernier  Janvier  1615.  Les  ftaruts 

fondation  royale ,  dans  lequel  Iefdictes  de  l'ordre  defdicts  religieux.  Requefte , 

religieu/es  paUeront  leurs  jours  en  per*   ficc  ladicte  cour  a  ordonné 

petuellc  clofture ,  adorant  fie  priant  fans  &  ordonne  que  Iefdictes  lettres  feront 

celle  devant  le  S.  Sacrement  de  l'autel,  regiftrées  au  greffe  d'icelle ,  pour  jouir 

fie  vivant  religieufement  félon  la  forme  par  les  impetrans  de  l'effcd  fie  contenu 

preferipte  par  les  bulles  du  S.  P.  le  pa-  en  icelles,a  la  charge  fie  aux  conditions 

pe  ,  obtenues  par  ladicte  ducheilè  de  portées  par  les  confentemens  de  l'arche- 

Longuevillc  le  1  j.  Aouft  1617.  permet-  vcfque  du  dernier  Janvier  161J.  Ravoir, 

tant  de  recevoir  tous  legs ,  donations ,  célébrer  la  faincte  m  elle  à  haulre  voix , 

conftitutions  de  rentes  &  autres  bien-  6c  chanter  les  matines ,  laudes ,  prime, 

faids ,  pour  eftrc  employez  en  telles  ac  tierce ,  fexte ,  none ,  vefpres  fie  complies 

quifition*  qu'elles  jugeront  à  propos  pour  avec  toutes  ks  heures  canoniales  félon 

leur  nourriture  fie  entretenement ,  fui-  les  ftatuts  &  ordre  de  leur  reigle ,  faire 

vant  fie  ainfy  qu'il  eftplus  au  long  por-  l'eaue"  benifte  &  adminiftrer  les  facre- 

tc  par  Iefdictes  lettres.  Lefdictcs  bulles,  mens  de  pénitence  fie  de  l'euchariftie  à 

Les  contracb  de  legs  fie  donations  à  tout  le  peuple  dans  leurs  oratoires ,  par 

elles  faicts  des  19.  Juin  1618.  j.  Juillet  des  perfonnes  qui  feront  trouvées  capa* 

1631.  fie  19.  May  1633.  L'acte  ûeconfèn-  bles  fie  approuvées  par  l'archevefque  de 

tement  des  Heur  archevefque  de  Paris  Paris  ou  les  vicaires  généraux  j  fie  en- 

&  rcligieufes  des  6.6c  7.  May  audictan  cote  a  la  charge  qu'ils  ne  pourront  de- 

1633.  Requefte  par  ladicte  dame  ducheilè  puis  le  Dimanche  desRameaux  jufques 

de  Longuevillc  prefentéea  ladicte  cour  a  Q**(ïmodo  includvcment  ny  ez  trois 

afin  de  vérification  defdictcs  lettres.  Con-  feftes  annuelles  adminiltrer  les  facremens 

clufions  du  procureur  gênerai  du  roy ,  fie  de  pénitence  fie  de  l'euchariftie  aux  pe- 

tout  confideré  :  ladicte  cou  a  a  or-  ni  cens  qui  fe  prefenteront  à  eux,  ny  i 

donné  fie  ordonne  que  Iefdictes  lettres  aucuns  malades  feculiers ,  encore  qu'ils 

feront  regiftrées  au  greffe  d'icclles,  pour  fuûent  appeliez  pour  mefmeefièét,  fi  ce 

eftrc  exécutées  félon  leur  forme  Se  te-  n'eft  par  u  permifEon  du  curé ,  ou  que 

neur ,  aux  charges  fie  conditions  portées  lefdicts  malades  fuflènt  en  danger  de 

par  l'acte  de  confentement  de  1  arche-  mort,  auquel  cas  ils  les  pourront  enten* 

vefque  de  Paris  fie  rcligieufes  des  6.  fie  dre  en  confeffion ,  à  la  charge  d'envoyer 

7.  May  1633.  fie  fans  que  le  nonce  du  à  l'inftant  ceiuy  qui  auraoy  en  conief. 

pape  puiflè  exercer  aucune  jurifdiction,  fîon  le  mallade  ou  autre  religieux  trou, 

viûtation  ou  correction  audict  monafte-  rer  le  curé  du  mallade  ou  fon  vicaire , 

re ,  conformément  aux  droicts ,  hbertez  ou  en  fon  abfence  celuy  qui  a  charge 

fie  privilèges  de  I'eglife  Gallicane.  d'adminiftrer  le  facrement  d'euchanf- 

tie  aux  mallades ,  pour  luy  tefmoigner 

Lettres  fatntes  peur  Us  Ptrits  ferrs  d*  qu'il  n'entend  la  confeffion  dudkt  mai. 

U  fLue  des  y  Moires.  lâde  ,  lequel  il  luy  nommera  fie 

outre  déclarera  la  demeure  dudict  mal. 

DU  Samedy  xxr.Juin.  Veu  parla  lade,  Se  s'il  trffc  en  cftat  de  recevoir  le 

cour  les  lettres  patentes  du  roy  fièrement  de  l'euchariftie  -,  fie  oultrcfâns 

données  a  Paris  au  mois  de  Décembre  que  lefdicts  religieux  puiilènr  en  aucun 

16x9.  par  lefquelles  lediâ  feigneur  roy  cas  adminiftrer  ledict  laincl  Sacrement 

4e  déclarant  fondateur  de  I'eglife ,  con-  de  l'euchariftie  es  maifons  particulières 

fie  congrégation  des  Auguftins  re-  fie  privées,  fie  en  tout  iauf  le  dxoid  des 

curez. 
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a  adminiflré  la  cure  le  temps  de  31.  ans, 
Amfi  au  fujetdu  noviciat  des  religieux  de  que  ledid  Fayet  y  a  fondez ,  &  lefquels 
Joint  Dominique.  au  fortir  du  lèrvice  dudid  chœur  doi- 


DU  Lundy  iv.  Juillet.  Veu  par  la  chever  léws  eiludes  ,  appartiendra  au 

cour  les  lettres  patentes  du  roy  don-  premier  des  deux  prefidens  de  la  p#e- 

nées  à  Fontainebleau  le  16.  May  dernier,  miere  chambre  des  enqueflcs  de  ladide 

par  lefquclles  le  roy  mande  à  la  cour  cour,  oùdeffund  M.  Ollivier  Fayet  fre- 

taire  regiftrer  fie  obferver  le  bref  de  rc  aifné  dudid  Anthoinc  Fayet  a  exer- 

N.  S.  P.  le  pape  y  attache  foubz  le  cé  ladide  charge  pendant  19.  années, 

contre-fccl ,  pour  l'ellabliilement  du  no-  Requcroit  pour  audorifer  ladide  fon- 

viciat  8c  feminairc  gênerai  de  l'ordre  dation  ,  8c  fervir  tousjours  de  confirma- 

S.  Dominique.  Aultres  lettres  patentes  tion  de  ladide  difriphne  ancienne  aud. 

données  au  mois  de  Juillet  1631.  par  collège,  qui  mérite  une  pareille  protec- 

/  lefquclles  cft  permis  au  pere  gênerai  de  tion ,  que  iedid  contrat  mil  regiftré  au 

l'ordre  des  frères  Prefcheurs  de  faire  greffe  de  ladide  cour.  Ledid  contrad. 

baftir  &  conftruire  aux  fauxbourgs  de  Ade  d'acceptation  paifee  par  M.  Pierre 

cette  ville  de  Paris  un  noviciat  &femi-  Gayant  conseiller  en  ladide  cour  Se  prefi- 


naire  gênerai  pour  tout  ledid  ordre,  dent  en  lad.  première  chambre  des  enq 
L'arreft  de  ladide  cour  de  vérification,  fies.  Conclufions,fiec.  lad icte  cour  a 
du  4.  A  ouft  dernier.  Conclu  fions  du  pro-  omologué  fie  entériné  lefd.  contracl  fie 
cureur gênerai.  Ladicte  cour., avant  ade  d'acceptation  des  13. Febvrier&i3. 
procéder  à  la  vérification  defdidcs  let-  du  prefent  mois  &  an  }  ordonne  qu'ils 
très,  a  ordonné  &  ordonne  qu'elles  fc-  feront  regiftrez  avec  le  prefent  arrefl  es 
ront  communiquées ,  avec  le  bref  y  atta-  regiltres  de  ladide  cour  ,  pour  eflre  exe- 
ché,  tant  à  l'archevefque  de  Paris ,  prieur  cutez  félon  leur  forme  fie  teneur, 
du  grand  convent  de  l'ordre  de  S.  Do- 
minique rue  S.  Jacques  de  ladide  ville,  Extrait  du  centrât  mentitnni  ty  diffus, 
que  au  vicaire  de  la  congrégation  Gal- 
licane &  aux  provinciaux  dudid  ordre  ¥"\  Ardevant ,  ôcc.  furent  prefens  ve- 
dans  le  reflbrt  de  ladide  cour ,  pour  J_    nerable  fie  feientifique  perfonne  M. 
dire  ce  que  bon  leur  fcmblera  5  fie  ce  Anthoine  Fayet  dodeur,  &c.  d'une  part) 
faid  &  rapporté  ,  eftre  ordonné  ce  qu'il  fie  vénérables  &  fdentifïques  perfbnnes 
appartiendra.  maiflres  Charles  Loppe  aufTy  dodeur  eu 

théologie  8c  grand  maiflre  du  collège 

Six  bourfes  neuve  île  s  fondées  au  coiege  de  Navarre ,  Macé  Fournier  licencié  en 

de  Navarre,  décret  de  provifèur  dudid  collège ,  Jean 

Yon  principal  des  artiens  &  doyen  de 

DU  xxx.  Juillet.  Veuëpar  la  cour  la  la  province  de  Paris ,  Charles  Coquil 
la  requelle  a  elle  prefentée  par  M.  dodeur  bachelier  en  théologie  8c  prin- 
Anthoine  Fayet  dodeur  en  théologie  ÔC  cipal  des  grammairiens  ,  doyen  de  la  pro- 
cy-devant  curé  de  l'eglifc  S.  Paul ,  fie  vince  de  Sens ,  maiftres  Robert  de  Ma- 
ies grand-maiftre  ,  principaux, bourfiers  than,&c.  tous  bacheliers  en  théologie, 
fie  chappclains  du  collège  de  Navarre,  M.  Jean  de  Vaucelle  ancien chappelain, 
contenant  que  la  difcipline  eflablie  au-  maiftres  Romain  Ternois  fie  Pierre  Che- 
did  collège  de  Navarre ,  tant  pour  les  nu  tous  chappclains  dudid  collège  &  de- 
mœurs  que  en  l'ordre  des  efludes  qui  y  meuransen  iceluy  j  aufqucls  ledid  Fayet 
efl  en  vigueur ,  fie  qui  en  faid  efperer  auroit  faid  entendre  que  .....  il  aie 
la  durée  perpétuelle  fie  fans  aucun  mef-  fondé  en  icelle  cglile  (  de  S.  Paul  )  des 
lange  de  nouveautez  qui  s'introduifent  enfans  de  chœur  au  nombre  de  huid  j 

ailleurs,  a  meu  ledid  Fayet  de  fonder  fie  qu'il  s'eft  refolude  fonder  au- 

aud.  collège  fie  non  ailleurs,  fix  bourfiers,  did  collège  royal  de  Navarre,  dont  rl 

aux  dau  les ,  charges  fie  conditions  infe-  efl  dodeur  en  théologie,  fix  bourfes 

rees  au  contrad  du  13.  Février  dernier  qui  feront  remplies  defdids  enfans  de 

pardevant  Vigeon  fie  du  Chefne  notai-  chœur,  fi  tant  s'en  prefentent,  quife- 

ks  au  cbaflclct  de  Paris,  fie  entr'autres  ront  nommez  par  luy  pendant  fa  vie  j 

claufes  que  la  nomination  6c  patronage  fie  après  fa  mort  y  entreront  lefdids  en» 

defdides  bourfes,  quand  il  y  manquera  fans  de  chœur  à  mefurc  qu'ils  feront  for- 

des  enfans  de  chœur  de  lad.  celife  paro-  tis  dudid  S.  Paul.  .  .  .  Que  fi  le  nom* 

chiale  de  S.  Paul ,  en  laquelle  led.  Fayet  bre  n'efl  fuffifânt  ce  qui  det, 

faudra 
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faudra. .  .  .  fera  fupplcc  par  ceux  de  lés  monnoye ,  le  roue  bon  &  ayant  cours   v"iTTï~ 

parens  de  Ion  nom  Si  de  là  famille,  fi  Et  quant  au  fur  plus  ledid  neuf   H"  il 

aucuns  s'y  prefentent  -y  entre  klquels  ce-  Fayet  a  promis  Se  promet  Se  gage  bail- 
luy  qui  lera  le  plus  proche  dudid  fieur  1er  &  payer  audid  fieur  provïlent ,  fça- 
Fayet  fera  préfère  au  plus  jeune.  Et  où  voir  eft  la  fomme  de  deux  mil  livrcstour- 
il  n'y  auroit  defdids  enfans  de  chœur  nois  au  jour  de  S.  Remy  prothain  ,  Se 
ainfy  fortis  dudid  S.  Paul ,  ny  des  pa-  la  lomme  de  fix  mil  livres  tournois  au 
rens  dudid  nom  qui  fc  prefentaflènt  pour  jour  de  Pafques  enfuivant  de  l'année  pro- 
remplir lefdides  bourlès  vacantes.  .  ; . .  chaîne  que  l'on  comptera  1634  

le  premier  des  prelldens  de  la  première  Ont  auln*  promis  (  les  deflufdids  grand 

chambre  des  enqueftes  nommera  maiftre,  Sec.  )  employer  ladide  fomme 

&  baillera  lettres  aufdides  bourfes  à  tel-  de  i6coo.  livres  en  achapt  d'héritages 

les  perfonnes  qu'il  luy  plaira  ayant  atteint  ou  rentes  au  pluftoft  que  faire  fepour- 

l'aage  de  11.  ans  -,  i  la  charge  que  I  on  ra   .  Se  de  faire  de  mefme  des 

ne  mettra  aucun  enfant  pour  cftre  bour.  fommes  de  deniers  qui  feront  payez  aul- 
licr ,  qu'après  que  le  nombre  de  fix  aura  dids  jours  de  S.  Remy  &  Palque  pro- 
entré audid  collège,  Se  loge  au  logis  pris  chains  Et  outre  ladite  fomme 

Îour  les  enfans  de  chœur  dudid  faind  de  24000.  livres  tournois  a  encores  le- 

aul  Tous  lefquels  fix  bourfiers   did  fieur  Fayet  promis  &  promet  de 

jouiront  defdides  bourfes  pendant  le  bailler  à  Ces  frais  Se  defpcns  les  meubles 

temps  Se  efpace  de  cinq  ans  Se  qu'il  conviendra  pour  l'emmeublcmcnc 

feront  logez  cnfèmblemcnt  dans  un  pe-  defd.  fix  bourfiers  pour  la  première  t'ois 

tit  logis  ainfi  qu'il  fe  comporte,  Se  ce  feulement  j  &  en  après  lefd.fieurs  grand 

qui  en  defpend ,  qui  eft  foubs  le  cloiftre,  maiftre,  &c.  feront  tenus  entretenir  le- 

qui  a  une  montée  defeendante  en  icc-  did  emmeublement  Et  outre  tout 

luy  Se  nourris  honneftement  aux  ce  que  defTus ,  Icdicl  fieur  Fayet  promet 

defpens  dudid  collège.  Et  à  chacun  defd.  céder ,  quitter  &  dékiflcr  du  tout  à  tous- 
ennuis  ou  à  leurs  parens  leur  fera  four-  jours,  fans  garentie  que  de  les  faich  6c 
ny  &  baillé  par  chacun  an  parlepro-  promctieslèulcmenr,aufdids  fieur,  grand 
vifeur  dudid  collège  la  fomme  de  14.  maiftre,  &c.  25.  livres  tournois  de  ren- 

livres  tournois , pour  aider  à  entretenir  te. . . .  à  prendre  fur  les  aides  Ec 

d'habits,  linge  ,  furplis.  ...  Et  en  cas  pour  fubvenir  aufdids bourfiers lorlqu'ils 

qu'aucun  deldids  bourfiers .  .  ...  n'ef-  feront  malades,  &  aufli  en  faveur  de  la- 

cudiaft  actuellement.  ....  fera  permis  dicte  fondation,  ledid  fieur  Fayet  a  don- 

aud.  fieur  prefident  déclarer  iccllebourfe  né  Se  délaiflè  audid  collège  de  Navarre 

vacante  ,  &  en  nommer  un  autre   une  chapelle  complette  de  velours  cra- 

Seront  aufly  lcfdids  fix  bourfiers  tenus  moify  rouge  feméede  fleurs  de  lis  d'or, 

fc  tranfportcr  à  certain  jour  en  ebacu-  conuftant  en  quatre  chappes,  deux  tuni- 

ne  année  en  Peglife  Stc  Marguerite  baf-  qucs,la  chafublc ,  eftollcs  Se  fanons ,  avec 

tic ,  édifhee  &  fondée  par  ledid  fieur  fix  aubes  de  toillc  de  lin  garnies  d'a- 

Fayet  hors  la  porte  S.  Ànthoine ,  où  il  miels  &  ceintures ,  Se  les  paremens  def- 

aefleûfafepulture,  Se  où  ledid  fieur  pre-  dides  fix  aubes.  Item  deux  grands  ri- 

fident  Fayet  fon  frère  eft  inhumé  5  pour  deaux  de  très  beau  damas  cramoify  dou- 

affifter  par  lcfdids  bourfiers  a  la  cele-  blez  de  raffetat  incarnat,  ornez  par  hault 

bration  de  l'obic  qui  fera  did  eh  ladide  d'une  riche  Se  grande  crefpine  d'or ,  Si. 

eglife  pour  ledid  fondateur  Pour  par  bas  d'autre  ,  avec  les  houppes  Se 

fournir  à  la  nourriture ,  logement  ficen-  mollets  de  pareille  éftoftè  Èaicî  Se 

tretenement  en  partie  defdids  fix  bour-  pafle  aud.  collège  de  Navarre  l'an  m.  d  c. 

fiers,  félon  qu'il  eft  did  Se  fpecifié  cy-  xxxm.  le  xxm.  jour  du  mois  de  Fe- 

deflus ,  ledid  fieur  Fayet  entend  fournir  vricr.  Et  ont  lefdides  parties  figné  la 

audid  collège  de  Navarre  ès  mains  du  minute  demeurée  audid  du  Chelne  no- 

ficur  provifeur  de  iceluy  la  fomme  de  taire, 
vingt  &  quatre  mil  livres  tournois ,  fur 

laquelle  ledid  fieurFayet  aprefentement  Permiffion  aux  Cordelières  de  S.  Marcel  de. 
baillé ,  payé  ,  compté  ,  nombré  Se  deli-       bajlit  un  peut  monaftere  dans  Paris. 
vré  audxd  fieur  provifeur ,  qui  de  luy 

confeflë  avoir  eu  Se  receu,  prefens  les  f^NUMercredy  xvn.Aouft.  Vcu  parla 
notaires  foubfignez,  la  fomme  defeize  U  cour  les  lettres  patentes  du  roy  don- 
mil  livres  tournois  en  piftolles  d'Efpa-  nées  à  S.  Germain  en  Laye  le  25.  Mars 
gne,picccsde  feize fols ,  teftons&autre  1632. par lefquclles ledid feigneur permet 
Tme  II.  Part.  III.  M 
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-  &:  accorde  aux  abbeflè,  prieure  fie  con-  à  Tes  frais  &  furfon  fonds  une  chappelle 

A».         vcnc  Je  fainde  Claire, dides  Cordelie-  hors  la  porte  S.  AntUoine,  foubz  l'm 

res,  feizes  aux  fauxbourgsS.  Marcel  de  vocation  de  fainde  Marguerite  ,  pour 

cette  ville  de  Paris,  de  fonder  ôc  infti-  luy  fervir  de  fepulturc  fie  à  ceux  de  là 

tuer  en  ladide  ville  un  petit  conventde  famille.  Sur  ce  que  les  habitans  des  lieux 

leur  ordre  par  forme  de  fecours  à  leur  hors  ladide  porte  S.  Anthoincs'y  allèm- 

monafterc  du  fauxbourg ,  fit  a  cette  fin  bloient ,  ôc  y  faifoient  célébrer  le  fervi- 

acquerirmaifonôc  places  neceflàircs pour  ce  divin  les  Feftes  ôc  Dimanches,  à  cau- 

y  ediffier  leur  eglife  ou  chappelle  ôc  au-  fc  qu'ils  font  fort  efloignez  de  ladide 

tres  lieux  réguliers,  ôcc.  Le  contradde  cgliie  de  S.  Paul  leur  paroiile ,  qui  eft 

donation  faid  par  M.  Pierre  Poncher  dans  la  ville,  le  fieur  archevefque  de  Pa- 

audueur  en  la  chambre  des  comptes  6c  ris  de  Ion  mouvement  auroit  faid  un  de- 

I   u  r  Marguerite  Poncher  la  fœur,  d'une  cret  portant  que  ladide  chappelle  fe- 

maifofl  ôc  place  feize  rue  des  Francs-  roi?  eglife  fuccurfale.  Dont  les  marguil- 

bourgeois,  du  dernier  jour  de  Decem-  liers  de  ladide  eglife  S.  Paul  s'eftans  for- 

bre  1631.  Le  confentement  du  fieur  ar-  maliles,  leroit  intervenu  arreft  en  l'au- 

chevefquede  Paris  du  13.  May  1631.  Rc-  dience  hir  conclufions  du  procureur  ge- 

quefte ,  ficc.  ladicte  couMor.  neral ,  le  26.  Juillet  1619.  par  lequel  au- 

donné  ôc  ordonne  que  lefdides  lettres  roit  clic  ordonne  que  ladide  chappelle 

feront regiftrecs  es regiftres  d'icelle ,  pour  demeurcroit  fimple chappelle ,  fans  qu'el- 

jouïr  par  les  impétrantes  de  l'efted  ôc  le  peuft  eftre  dide  ny  nommée  eglife 

contenu  en  icelles  -t  à  la  charge  de  vi-  fuccurfale,  ny  qu'en  icelle  il  y  peuft  eftre 

vrc  par  lefdides  rcligieufes ,  audid  con-  faid  aucunes  fondions  cunallcs  :  le  titre 

vent  ainli  inftitué  par  forme  de  lecours  ,  de  patryn  fie  fondateur  luy  demeurant 

fuivanc  ôc  conformément  aux  règles  ôc  ôcà  fes  parens  ôc  héritiers  tels  qu'il  vou- 

conftitutions  duconvent  de  fainde  Chu-  droit  choifir.  Et  depuis  feroit  intervenu 

re  du  fauxbourg  S.  Marceau.  trois  autres  arrefts  du  9.  Aouft  1631.  6. 

Aouft  1631.  ôc  7.  Mav  dernier  j  par  le 

Arreft  en  faveur  des  Cames  des  Billettes.  premier  defquels  il  cft  did  qu'après  le 

decedz  du  fuppliant  ladide  chapelle  de- 
"T\  U  11.  Septembre.  Veupar  la  cour  meureroit  fuccurfale  de  ladide  paroiflc 
A_y  les  lettres  parentes  duroy  données  S.  Paulj  à  cefte  fin  lefdicts  habitans  fe- 
à  Monceaux  le  13.  Aouft  dernier,  parlcf-  roient  conftruire  à  leurs  defpens  un  lo- 
quclles  ledict  feigneur  loue  fie  approuve  gement  pour  les  preltres  qui  ferviroienc 
l'union  du  convent  de  la  Charité  N.  D.  icelle  chappelle  ,  laquelle  fera  reparée 
did  des  Billettes ,  portée  par  les  bulles  ôc  entretenue  par  eux  :  tous  les  droids 
de  N.  S.  P.  le  pape  obtenues  parles  Car-  honorifiques  de  patron  ôc  fondateur  de- 
mes  reformez  de  la  province  de  Tou-  meurans  à  icelluy  fuppliant.  Par  le  fe- 
raine ,  nouvellement  eftablis  audid  con-  cond ,  du  confentement  defdides  parties, 
vent  fuivant  fes  lettres  patentes  du  16.  que  dés-aprefent  ladide  chappelle  de- 
Septembre  1631.  ôc  arreft  de  verifica-  meureroit  pour  fecours  aux  habitans, à 
tion  d'icelles  du  8.  Janvier  enfuivanc.  la  charge  de  faire  baftir  par  eux  ôc  à  leurs 
Lefdides  lettres  Ôc  arreft  du  1 1.  Febvrier  frais  ôc  deipens  dans  un  an  led.  logement, 
audit  an.  Le  procez  de  fulmination  du  Et  par  le  troifiefme  donné  Avec  le  cure 
il.  Juillet  dernier.  Requefte  ,  ôcc.  la-  ÔC  marguilhers  de  lad.  eglife  S.  Paul,  que 
dicte  cour,  aordonné  ôc  ordonne  que  dès-à-prefent  ledideurc  eftabliroit  deux 
lefdides  lettres  feront  regiftrées  au  greffe  preftres  ôc  un  clerc ,  qui  feroient  nourris 
de  la  cour ,  pour  jouir  par  les  imperrans  ôc  entretenus  aux  defpens  dud.  curé,  def- 
de  l'cffèd  ôc  contenu  d'icelles.  dids  marguilhers  ôc  des  fabriciens  de 

.  ladide  chappelle  par  égales  portions  $  i 

j4  rre fi  au  fu  jet  de  la  fondation  de  Feglifedt  cette  fin  leidids  habitans  dans  fix  mois 

ftintt  Marguerite  au  faubourg  faint  feroient  baftir  logement  commode  pour 

Antoine.  lefdids  deux  preltres  ôc  clerc,  ÔC  des-à- 

prefent  efhroienc  lix  perfonnes  d'entre 

DU  Samedy  iv.  Febvrier.  Veu  par  eux,  pour  faire  levée  ôc  collecte  de  mai- 
la  cour  la  requefte  prefentée  par  fon  en  maifon  ,  de  ce  que  chacun  def- 
maiftre  AnthoincFayet  docteur  en  cheo-  dids  habitans  voudra  gratuitement  au 
logie,  chanoine  en  l'eglife  de  Paris, cy-  mofher  ôc  contribuer  pour  ledid  bafti- 
devant  curé  de  S.  Paul,  contenant  qu'il  ment  ÔC  cimetière  qu'il  convient  faire 
y  a  fepe  ans  ôc  plus  qu'il  a  faid  baftir  proche  ladide  chappelle  >  ôc  cependant 

logeroienc 
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logeroient  lefdids  deux  préfixes  &  clerc  rreteneraent  dudiâ  pont  8c  nourriture  A„.  ,»,4i 
eu  lieu  proche  »  commode  8c  bonnette,  des  pauvres  dudiâ  hoftcl-Dicu ,  fuivant 
Et  pour  ce  qui  concerne  l'adminiftration  J'arreft  du  confeil  du  15.  Avril  dernier 
des  facremens ,  Je  pourveoiroient  les  par-  y  attaché  foubs  le  contre-feel.  Rcqucfte, 
lies  par  devers  M.  l'archevefque  de  Pa-  8cc.  ladicte  cour,  a  ordonné  8c  or- 
ris.  Lcfquclz  arreftz  font  demeures  fans  donne  que  lcfdides  lettres  leront  regif- 
exécution ,  8t  ont  lefdids  habitans  raid  trées  au  greffe  d'icelle ,  pour  jouir  par 
lignifier  par  adedu  16.  Septembre  der-  les  impetrans  de  l'câèd  de  contenu  en 
nier  qu'ils  renonecoient  aux  bénéfices  icelles. 
defdids  arrefts ,  8c  nentendoient  faire  la 

defpcnfe  defdids  bafHmens  ,  entretenc-  NotnxBt  cUflurt  (£•  augmentation  de  Paris  s 

Aient  &  nourriture.  Kcqueroit  ledid  ar-  du  («fié  de  U  foi  te  S.  Henné. 
reftdu  té.  Juillet  16 19.  eftre  exécuté  pu- 

rement  &  limplcmcnt  félon  fa  forme  8c  T""\  U  Mercredy  v.  Juillet.  Veu  par 
teneur;  8c  cefaifàntque  ladide  chapelle  i  3  la  cour  les  articles  &  conditions 
demeurera  fimplc  chapelle,  dont  le  fup-  accordées  par  le  roy  en  fon  conieil  à 
pliant  fera  patron  8c  fondateur ,  6c  fes  mai/Ire  Charles  Froger  feercraire  ordi- 
parens  &  héritiers  tels  qu'il  voudra choi-  naire  de  la  chambre  de  fa  majcfté*pour 
iîr ,  fans  que  lcfdiâs  habitans  ,  cure  8c  le  parachèvement  de  la  clofture  8c  ad- 
marguilliers  de  S.  Paul  ny  autres  y  puif-  jondion  à  la  ville  de  Paris  des  faux  bourgs 
lent  prétendre  ny  eftablir  à  l'advcnir  au-  de  S.  Honoré  8c  la  Villc-neufve ,  datiez 
cun  fecours  riy  faire  faire  aucunes  fonc-  du  13.  Novembre  1653.  lignés  le  Ragoix, 
tions  curialles.  Veu  aufly  lefdids  arrefts  par  lefquelz  ledid  Froger  eft  tenu  faire 
&  ades  du  17.  Novembre,  &  tout  con-  achever  la  conftrudion  de  la  muraille 
Jïderé,  ladicte  cour  a  ordonné  8tor-  pour  ladide  clofture ,  à  commencer  de- 
donne  que  fix  mois  après  la  lignification  puis  la  nouvelle  porte  que  M.  Pierre  Pi- 
du  prefent  arreft  auldidz  habitans,  eu.  doux  a  faid  conftruire  au  bout  du  faux- 
ré  &  marguilliers ,  ils  fadsferont  aufdids  bourg  S.  Honoré ,  pour  finir  à  la  porte 
arrefts  derniers;  aultrement  6c  à  faulte  S.  Denis,  le  long  des  foflez  jaunes,  Au- 
de ce  faire  ledid  temps  pafle ,  fera  ledid  vant  les  alignemens  de  l'ancien  deflèin. 
premier  arreft  du  z6.  Juillet  1629.  execu-  faire  faire  deux  portes  en  ladide  nou- 
té  félon  fa  forme  8c  teneur  t  8c  fuivant  velle  enceinte ,  l'une  au  bout  du  faux- 
iceluy  ladide  chapelle  demeurera  fini-  bourg  de  Montmartre  ,  8c  l'autre  qui 
pie  chapelle,  &  le  fuppliant  patron  8c  fera  nommée  de  Richelieu,  au  bout  d'une 
fondateur ,  8c  fes  parens  8c  héritiers  tclz  rue  neufve  i  commencer  au  bout  de  la 
qu'il  voudra  choiùr ,  8c  fans  que  lefdids  rue  des  Petits-champs ,  pour  aller  ren- 
habitans ,  curé  8c  marguilliers  de  S.  Paul  dre  en  un  chemin  qui  conduidau  der- 
ny  autres  y  puifient  prétendre  8c  eftablir  rierc  de  la  Ville-rcvefque  :  faire  abattre 
4  l'advcnir  aucun  fecours  ny  faire  aucu-  8c  defmolir  les  anciennes  portes ,  murail- 
ses  fondions  curialles.  les  6c  ramparts  :  faire  combler  les  anciens 

foflez  depuis  la  grande  gallcrie  du  Lou- 

F'f'ge  &  pt*g*  i»  t*t*t  ftnt  de  thefiiL  vre ,  jufqucs  a  la  porte  S.  Denis ,  8c  au 

Dieu.  lieu  defdids  rouez  relever  les  foflez  jaul- 

nes  au  lieu  où  ils  fonc  tombez,  comme 

BU  Jcudyi.  Juin.  Veu  par  la  cour  les  ils  doivent  dorefenavant  fervirpour  la 

lettres  du  roy  données  à  Fontaine-  clofture  de  ladide  ville  j  tous  lefdids 

au  mois  de  May  1 634.  par  JefqueL  ouvrages  eftre  rendus  parfaids  dans  deux 

les  ledid  feigneur  permet ,  accorde  8c  ans  du  jour  de  la  vérification  defdids 

odroyc  aux  maiftres ,  gouverneurs  8c  ad-  articles)  en  ladide  cour.  Et  en  contre» 

mintftraceurs  de  l'hoftel-Dieu  de  Paris,  efchange  fadide  majefté  luy  accorde, 

de  faire  ouverture  du  paflàge  qu'ils  ont  quitte  8c  delaifle  à  riltre  d 'efchange  avec 

faid  fur  le  pont  par  eux  conftruid  fur  la  garenrie  toutes  les  places  des  ramparts, 

rivière  de  Seyne ,  pour  laiflèr  palier  tous  foflez ,  contrefearpes  depuis  la  grande 

les  gens  de  pied  8c  de  cheval,  à  la  char-  gallerie  du  Louvre  jufques  i  la  porte 

ge  de  payer  par  chacun  homme  de  pied  S.  Denis,  les  places  8c  démolitions  des 

paflântun  double  tournois,  8c  pour  cha-  portes  S.  Honoré  8c  de  Montmartre, 

cun  homme  de  cheval  fix  deniers  tour-  Et  pour  cet  efled  tous  ceux  quiontbafty 

nois,  8c  dudid  droid  faid  don  à  per-  des  maifons  fur  lefdids  ramparts,  mu* 

petuité  audid  hoftel-Dieu  ,  pour  eftre  railles  8c  contrefearpes ,  feront  tenus  de 

les  deniers  en  provenant  employez!  l'en-  démolir  leurs  maifons  ,  remporter  le-V. 

TejueJJ.  Part.  I/I.  M  ij 
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ah.  itj+.  matériaux ,  rendre  les  places  nettes  »  fi  bre  1633.  par  lefquellcs  eft  mande  a  là 
ce  n'eft  du  contentement  dudid  Froger.  cour  procéder  à  renregiftrement  defdids 
Comme  aufly  appartiendra  audid  Fro-  articles.  Requelle  par  ledid  Froger  pre- 
ger  touttes  les  places  fie  terres  qui  appar-  tentée  à  lad  ide  cour  le  10.  Décembre 
tiennent  audid  feigneur  roy  &  au  pu-  audid  an  ,  aufdides  fins.  Les  oppofitions 
blicq ,  mefme  celle  où  fe  rient  le  mar-  formées  par  le  fleur  archevefque  de  Pa- 
ché  aux  chevaux }  tourtes  lefdidcs  ter-  ris ,  les  religieufes ,  prieure  fie  convenc 
res  fie  places  comprilès  dans  la  nouvelle  des  filles  -  Dieu ,  fie  par  tous  les  parti- 
enceinte.  Pourra  ledid  Froger  faire  baf-  culiers  detempteurs  des  inaifons ,  pla- 
rir  8e  conftruire  des  rues,  maifons  fie  ces  fie  baftimens  feitués  fur  les  ramparts, 
baftimens ,  vendre  Se  difpofer  des  pla-  foflez  ,  contrefearpes  fie  dehors  ,  de- 
ces  comme  à  luy  appartenans.  Sera  payé  depuis  les  galleries  du  Louvre  julques 
aud.  Froger  par  les  propriétaires  des  mai-  à  la  porte  S.  Denis  fie  aux  environs  des 
fons,  jardins ,  marais  6e  terres  fermes,  foflez  jaulnes.  Cautes  d'oppofition  for- 
pour  chacune  thoife  en  fuperficie  des  mées  par  ledid  archevefque  de  Paris, 
maifons  fie  lieux  baftis  fie  enclos  de  mu-  François  Thevenin ,  Chriftophlc  Azart, 
railles ,  quinze  folz ,  les  autres  terres  non  Louis  Lafhe ,  Jean  Joly ,  Jean  Jacery , 
enclofcs  dix  folz  pour  thoife  ,  dans  le  Jean Ballu  ,  Mathieu  Buiflon,  Jean Huc- 
temps  porté  par  lefdids  articles.  Eftper-  tin,  Pierre  le  Lczant ,  Scbafhcn  Mar- 
mis  audid Froger faire  baftir  fie  conftrui-  tin,  les  gouverneurs  de  l'hofpital  des 
re  à  fés  defpens  dans  ladide  nouvelle  Quinze-vingtz,lcs  capitaines  des  arbalcf- 
enceinte ,  des  marchez  compofez  de  hal-  tiers  fie  archers  de  la  ville  de  Paris , 
les,  boucheries ,  mefme  dans  le  faux-  Pierre  Cauchy  ,  M.  Guillaume  Dupuis 
bourg  S.  Germain  une  halle  à  bled  ,ôc  i  caufe  de  Magdelaine  Boifard  fa  fem- 
aufdids  marchez  faire  baftir  des  cftaux,  me ,  M.  Jean  Pean  procureur  au  chaf- 
efchoppes  fie  boutiques,  dont  tous  les  telet,  Vuert  JofTé ,  Eflienne  Parmentier, 
droids  luy  appartiendront.  Faire  aufly  Denis  Turin,  Marie  Guillemot  vcfve 
baftir  deux  monafteres  de  religieux  ou  Philippes  Potin  ,  Denis  Grandgirard , 
religieufes  de  quelque  ordre  que  ce  foit,  Philippes  Coflard,  François  Jamois,  Ma- 
approuvez ,  pourveu  qu'ils  foient  rentez.  rie  le  Loup  vefve  Adam  Gyon,  Jean 
Faire  baftir  touttés  fortes  de  maifons  Martin ,  Claude  de  S.  Jean ,  Louis  Be- 
par  ledid  Froger  fie  fes  ayans  caufe  en  noift  r  Georges  Millet ,  Ollivier  Alleau. 
l'eftendue  de  ladide  nouvelle  enceinte ,  me ,  Vincent  Turin  ,  Pierre  Dubois , 
nonobftant  les  deflènees  de  baftir  verif-  Henry  Brocquart ,  Jean  Duhou ,  Jean- 
fiées  en  ladide  cour.  Pourra  aufly  ledid  ne  Pellepoire  vefve  René  Champion , 
Froger  prendre  tourtes  les  terres  necef-  Eftiennc  de  la  Porte,  Louis  Reçardc- 
iâires  pour  les  ouvrages  des  places  publi-  du- bas,  Félix  Menard,  François  Au. 
ques  dans  ladide  nouvelle  clofture ,  re-  brefpin,  Guillaume  Poinfon ,  Jean  Doy* 
compenfant  les  propriétaires  au  quaran-  neau,  Georges  Laleu,  Symon  Boucher, 
tiefme  denier  du  revenu.  Jouira  iceluy  Claude  Rouffin ,  Touiflaind  du  Memil, 
Froger  des  droids  de  pafiàge  au  pont  Phelippes  Bien,  Pierre  Menard,  De- 
des  Thuillerics  pendant  24.  ans ,  fembla-  nife  Flcury  vefve  Claude  Oudin ,  Pierrs 
bles  que  ceux  qui  fe  lèvent  fur  le  pont  Hallon,  M.  René  Chafteau,  M.  Phi- 
Marie  ,  à  la  charge  d'entretenir  ledid  lippes  de  Hurles  confcillcr  fie  maiftre 

Îont.  Ledid  Froger  defehargé  de  tous  d'hoftel  ordinaire  du  roy ,  fie  dame  Anne 
ypotheques  des  terres  fie  lieux  qui  luy  Duval  vefve  meffire  Jean  Herouard  prê- 
teront neceflàires  pour  la  conftrudion  mier  médecin  du  roy.  Refponfes  dudid 
defdids  ouvrages.  En  faveur  dudid  traie-  Froger  aufdidcs  cautes  d'oppofition.  TiL 
té,  S.  M.  luy  accorde  la  fomme  de  foi-  très  fie  contrads  d'aucuns  defdids  op^ 
xante  fie  dix-neuf  mil  Uvres  i  prendre  pofans.  Devis  fie  deflèins  dreflez  pour 
en  l'cfpargne.  Ne  fera  tenu  de  rendre  au-  l'exécution  dudid  traidé,  mis  par  de~ 
'  cun  compte  pour  l'eflèd  fie  exécution  vers  l'un  des  confeillers  de  ladide  cour, 
defdids  articles,  ny  ne  pourra  cftrecom-  Et  après  que  ledid  confeiller  fie  autres, 
pris  dans  aucunes  recherches  des  cham-  à  ce  commis  fe  font  tranfportez  furies 
bres  de  juftice  ou  royalles.  Et  pourra  lieux ,  fie  ont  verballement  ouy  tant  le- 
aflocier  audid  traide  qui  bon  luy  fem-  did  Froger  que  aucuns  defdids  oppo- 
blera,  fans  pour  ce  encourir  la  rigueur  fans  qui  te  font  trouvez  fur  lefdids  lieux, 
des  ordonnances ,  comme  il  eft  puis  au  Conduirons  du  procureur  gênerai  du 
long  porté  par  lefdids  articles.  Lettres  roy  ,  fie  tout  confideré  :  ladicti 
patentes  données  Paris  le  *3-  Novenv.  c  o  u  n  a  ordonné  fie  ordonne  que  lciV 
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dids  articles  du  13.  Novembre  16)3.   qu'ils  payent  à  la  ville  ,en  payant  audid  

enfemblelefdidcs  lettres  parentes  feront   Froger  comptant  30.  liv.  pour  chacune  A"*'M- 
regiftrez  au  greffe  de  ladide  cour,  pour   thoiiêen  fuperficie ,  à  caufe  queleidides 
eftre  exécutez,  aux  charges  ôc  modif-   maifons  Ôc  places  augmentent  leur  valeur 
ficadons  qui  s'enfuivent:  c'eftà  fçavoir  par  le  moyen  de  ladide  clofture  fi£ 
que  ledid  Froger  fera  tenu  bailler  aux   qu'elles  demeurent  a  perpétuité  aufdids 
prevoft  des  marchands  fie  efchcvins  de   particuliers,  au  lieu  qu'ils  les  poOedoient 
cette  ville  de  Pans  les  clefs  des  nouvel-   par  baux  emphiteaux.  Que  les  places 
les  portes  qui  feront  faides,  pour  en  dif-   accordées  à  ladide  dame  Herouard  & 
poler  &  les  mettre  entre  les  mains  de   aufdids  de  Heurles,  Berruyer,  Lefcuyer, 
telles  perl'onnes  fidèles  qu'ils  adviferonr   Georges ,  Dubois,  Advertifleur  &  autres 
bon  eftre,  fans  que  ledid  Froger  puifle   attenantes  mentionnées  ès  lettres  paten- 
pretendre  la  nomination  du  portier.  Que  tes  de  Février  1 610.  veriffiées  en  la  cour 
faifant  combler  par  ledid  Froger  les   en  l6il.  demeureront  aux  particuliers 
anciens  foilèz,  il  en  fera  faire  de  nou-   aux  charges  defdidcs  lettres  &  arreft 
veaux  de  telle  largeur,  profondeur,  en-  de  vérification,  fie  à  la  charge  depayer 
femblc  les  murs  au  tour  d'iceux  de  telle   par  chacun  d'eux  ,  fie  par  ceux  qui  fe- 
efpoiiTeur,  hauteur  &  qualité  qu'ils  puif-    ront  baftir  aux  places  vuides  quireftent 
fent  fervir  à  la  feuretc  de  la  ville.  Que   depuis  les  galicrics  du  Louvre  jufques 
tous  les  particuliers  qui  ont  des  mailons   à  la  porte  S.  Honoré ,  a  l'endroid  où 
fie  jardins  appartenans  à  S.  M.  fit  par   efloit  le  fofTé  audid  hofpital  de  Quinze- 
concefllons  fie  contrads  faids  avec  les   vingtz,  cinq  fols  tournois  de  rente  fbn- 
prevoft  des  marchands  ôc  efchevins  de  ciere  fie  non  rachetable  pour  chacune 
la  ville  de  Paris  ,  feront  recompenfez  thoife  des  places  exceptées  feulement 
en  autant  de  terre  au  plus  proche  que   fie  pour  les  autres  places  a  ois  cens  li- 
faire  fe  pourra ,  au  lieu  fie  endroid  le   vres  de  rente  foncière  par  chafeun  an , 
plus  commode  ,  à  la  charge  de  payer   laquelle  fera  cfgallée  par  lefdids  con- 
par   les  particuliers  audid  Froger  un   feiilers  fie  commiilaires  lur  lefdides  pla- 
quait de  la  vallcur  defdides  terres  qui   ces  fit  héritages,  dont  lefdids  héritages 
leur  feront  baillées  ,  au  prix  que  ledid  demeureront  chargez  à  perpétuité.  Lc- 
Froger  a  vendu  6c  vendra  fcmblables  quel  Froger  ce  failant  fera  tenu  en  oui- 
terres  ,  fuivant  les  contrads  de  vente  tre  donner  comptant  audid  hofpital  la 
qu'il  en  a  faids ,  fie  fans  fraude  j  lef-   fomme  de  mil  livres  tournois  une  fois 
quels  contrads  à  cette  fin  il  fera  tenu   payée,  fie  defeharger  led.  hofpital  de  ce  à 
reprefente*  pardevant  MM.  Anthoi-   quoy  il  pourroit  eftre  taxé  pour  une  mai- 
ne  Boucher  fie  Dreux  Hcnnequin  con-   ton  feize  aux  fauxbourgsà  luy  appar- 
feillers  en  ladide  cour  s  lequel  quart   tenante  ,  appcllée  le  petit  S.  £e*is ,  i 
fera  payé  audid  Froger  en  deniers  comp-  caufe  des  taxations  que  l'on  doibt  faire 
tans  ou  en  rentes  dont  lefdids  hérita-   pour  eftre  enfermez  dans  la  ville.  Et  fera 
ges  feront  chargez,  i  raifon  du  denier   en  outre  ledid  Froger  tenu  de  charger 
vingt ,  au  choix  defdids  particuliers, fie   les  places  fie  terres  defquelles  il  difpofe.. 
qu'Us  opteront  dans  un  mois  pour  tout   ra ,  pour  eftre  conftruides  fie  bafties  en 
delay  i  fie  fans  que  les  mailons  defdids   mailons ,  clos  fie  jardins ,  à  raifon  d'un- 
particuliers  puiûent  eftre  abatues  ny  de!-   denier  de  cens  pour  chacune  thoife ,  lc- 
mohes ,  ny  lefdids  particuliers  depof-   did  cens  portant  lot 7  fit  ventes  quand 
fedez ,  qu'ils  n'ayent  efte  préalablement   le  cas  y  efcherra ,  tant  envers  le  roy  , 
fie  adueilcment  indemnifez,  ainfy  que   l'archevefque  de  Paris,  Filles-Dieu, que 
did  eftj  ce  faifant,  demeureront  les  terres   autres  feigneurs  i  qui  elles  font  deufsv 
qui  feront  baillées  aufd.  particuliers  en   Que  les  propriétaires  des  maifons  fiche- 
pleine  propriété  à  l'advenir,  pour  en   ritages  compris  dans  ladide  nouvelle 
jouir  comme  propriétaires  incommuta-   clofture  ne  pourront  eftre  contraindz 
bles,defchargcz  de  toutes  rentes  ôc  char-  par  corps  au  payement  de  la  taxe  de 
ges  ,  fors  fie  excepté  de  ceux  portans  quinze  fblz8e  dix  folz  pour  thoife,  ains* 
lotz  fie  ventes.  Et  les  particuliers  qui   le  pourveoira  ledid  Froger  pour  ce  re- 
poûèdent  des  maifons  fie  places  qui  ne  gard  par  toutes  telles  autres  voyes  de 
le  trouveront  dans  les  allignemens  des  juftice  qu'il  advifera  bon  eftre.  Que  le» 
rues  fie  places  publiques,  qui  fubfiftc-   did  Froger  pourra  baftir  les  halles/boo- 
ront  fie  demeureront  en  eftat,  jouiront  chéries  fie  poiflbnneries ,  â  la  charge  que 
auûy  delcurfdiâes  maifons  fie  places  en  lesdroids  de  court  urne,  hallage  fie  au- 
pleine  propriété  .defehargez  de  la  rente  *aes  domaniaux  appartiendront  au  roy 
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■  &  à  l'arche  vefquc  de  Paris ,  comme  ils 

en  jouïflcnc  aux  halles  ôc  marchez  de 
Paris.  Que  ledid  Froger  fera  tenu  de 
compenier  les  propriétaires  fur  le  pied  du 
denier  quarante  ,  fy  mieux  ils  n'aiment 
faire  l'option  à  eux  référée  par  lediâ: 
traicté.  Que  lefdids  deux  monafteresne 
pourront  eftre  baftis  fans  le  consente- 
ment de  l'ordinaire ,  ôc  en  rapportant 
lettres  patentes  qui  leront  regiftrées  es 
regiftres  de  ladide  cour  j  de  l'un  def- 
quelz  monafteres  -ledid  Froger  a  difpofë 
au  prorfit  des  filles  de  la  congrégation 
N.  D.  de  Laon.  Que  le  payement  des 
droicts  fur  le  pont  nepourra  empeicher 
les  droicts  de  péage  deûbs  au  roy  ôcau- 
did  arche vefque  de  Pans,  qui  feront 
pareillement  perecus  fur  ledid  pont  com- 
me fur  les  autres  de  Paris.  Que  les  trois 
publications  feront  faides  pendant  trois 
mois  de  mois  en  mois  aux  profncs  de 
touttes  les  pan nllcs  de  la  ville  ôc  faux- 
bourgs  de  Paris  Ôc  au  chaftclct ,  &  affi- 
ches miles  à  touttes  les  portes  dcfdictes 
parroiflcs  ÔC  à  tous  les  carrefours  &  lieux 
publics  de  ladide  ville  ôc  fauxbourgs. 
Que  le  moulins  tranfporrcz  feront  char- 

fez  des  mefmes  redevances  qu'ils  font 
prefenr.  Que  ledid  Froger  fera  tenu 
laifler  la  propriété  de  la  place  eftant  der- 
rière la  clofture  des  Filles-Dieu,  ap- 

rUéc  la  rue  des  Filles-Dieu ,  jufques 
la  rue  des  Miracles ,  ôc  depuis  leur- 
dide  clofture  l'eftendue  du  rampart , 
jufques  à  la  rue  qui  fe  fera  dans  le  toile, 
iauf  aufdides  religieufes  à  fc  pourveoir 
vers  le  roy  pour  Tes  300.  liv.  de  rente 
defquelles  elles  ont  cy  -  devant  jouy  , 
ajnfy  qu'elles  verront  eftreàfaire.  Que 
fuivant  le  confentement  dudid  Froger, 
pour  recompenfer  lefdids  arbaleftiers 
de  leur  marion  contenant  41.  t  lu  nies  de 
fonds  fur  cinq  de  large ,  ils  prendront 
pareille  quantité  de  terre  fur  les  ram- 
parts  des  foflez  jaunes  pour  s'y  accom- 
moder. Et  outre  à  la  charge  que  à  l'ad- 
venir  on  ne  pourra  baftir  fur  les  mu- 
railles ôt  nouveaux  foflez  aucunes  mai- 
Ions  -y  ôc  a  faid  ladicte  cour  inhibitions  ôc 
deflenies  aux  prévoit  des  marchands  ôc 
efchcvins  d'en  accorder  les  permiflions. 
Et  fans  que  ledid  traidé  puillè  prejudi- 
cier  aux  droicts  dejufticc,  lots  ôc  ven- 
tes &.  police  fur  tous  lefdicls  lieux ,  à  ceux 
à  qui  lefdicls  droids  appartiennent  ;  ôc 
pour  cet  efted  lefdids  lieux  feront  bor- 
nez avec  ledid  procureur  gênerai  par 
«levant  lefdids  confeillers  ôccommiftâù 
res  ;  ôc  ce  qui  fera  par  eux  faid  ôc  or- 
donne pour  l'éxecution  dudid  traidé  6c 
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du  prefent  arreft  ,  exécuté  non  obftant 
oppofitionsou  appellations  quelconques, 
Se  fans  préjudice  d'icelles. 

ManmfaUmrt  des  gUces  à  Paris. 

DU  Jeudy  xvii.  Aouft.  Veu  par  la 
cour  les  lettres  patentes  du  roy 
données  a  Chantilly  le  premier  jour 
d'Aouft  1634.  par  Ici  quel  les  ledid  fei- 
gneur  permet,accordc  &  odroyc  à  Eufta- 
che  Grandmontôc  Jean-Anthoinc  d'An- 
thonneuil  d'eftablir  en  tel  endroid  de 
là  ville  de  Paris  que  bon  leur  fembicra 
ôc  moins  incommode,  &  par  tout  ail- 
leurs, une  manufacture  déglaces  &  im- 
roùers ,  pour  y  cftre  faid  Ôc  faid  faire 
par  telles  perfonnes  qu'Us  vouldront  af- 
ibeier ,  de  telle  façon ,  grandeur  «5c  quan- 
tité qu'ils  adviferont  ,  pour  jouir  par 
eux  ôt  leurs  aflbciez  dudid  privilège  pen- 
dant le  temps  de  dix  ans  -,  fans  que  pen- 
dant ledid  temps  autres  ouvriers  tkar- 
tifans  tels  qu'ils  foient,puiflènt  travailler 
aufdides  glaces  &  ouvrages  ôcc.  u- 
dicte  cour,  avant  procéder  à  la  vé- 
rification defdidcs  lettres ,  a  ordonné  Ôc 
ordonne  qu'elles  feront  communiquées 
aux  jurez  marchands  miroiiettiers  de 
cette  ville  de  Paris  ÔC  au  maiftre  de  la 
verrerie ,  pour  donner  advis  fur  icelles 
«Se  dire  ce  que  bon  leur  femblera  4  pour 
ce  faid,  rapporté  6c  communique  au 
procureur  gênerai  du  roy ,  cftrc  ordonné 
ce  qu'il  appartiendra.  » 

DU  Lundy  xxi.  Aouft.  Vcii  par  la 
cour  les  lettres  patentes  données 
à  Chantilly  ôcc.  f#»iwr  cy-deffu  s. ExyXoiâs 
de  fignification  faids  aux  jurez  mar- 
chands miroiiettiers  ôc  au  maiftre  de  la 
verrerie ,  «5c  les  confcnrcmcns  y  men- 
tionnez «Sec.  ladicte  cour  a  ordonne 
ôc  ordonne  que  lefdidcs  lettres  feront 
regiftrées  au  greffe  d'icclle,  pour  jouir 
par  les  impetransde  l'efred  ôc  contenu 
en  icelles ,  fans  préjudice  des  droicts  du 
maiftre  de  la  verrerie  ;  ôc  à  la  charge 
neantmoins  que  lefdids  de  Grandmont 
ôc  d'Anthonneuil  ne  pourront  entrepren- 
dre fur  le  meftier  des  marchands  miroi- 
tiers de  cette  ville ,  ôc  fans  que  lefd.  let- 
tres puillënt  empefcherlc  commerceor- 
dinaire ,  ny  que  les  eftrangers  &  autres 
perfonnes  foient  empefehez  d'apporter 
des  glaces ,  ainfy  qu'il  eft  accouftumé. 
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giftrées  au  greffe  d'icclle  pour  jouïr  par   

lettres  patentes  en  faveur  dts  reliytnfes  ledid  impétrant  de l'efRd  &  contenuen 
<Lu  Calvaire.  icelles. 

DU  Mardy  xxn.  Aouft.  Vcu  par  Autre  am  peur  d'Hemery. 
la  cour ,  les  grand  chambre ,  tour- 

nelle  fie  de  l'edid  afTemblécs,  les  lettres  I  "A  U  xxm.  Novembre.  Veu  par  la 

patentes  du  roy  données  à  Chantilly  au  L/  cour  les  lettres  patentes  du  roy 

mois  de  Juillet  1634-  par  lefquelles  le-  données  à  Paris  au  mois  de  Janvier 

did  feigneur  loue  &  approuve,  confir-  1634.  par  lefquelles  ledid  feigneur  faid 

me  &  ratiffie ,  fie  en  tant  que  befoing  don ,  celfion  fie  délaiflèmcnt  perpétuel 

eft  faid  don  ,  conftitution  ,  dottation  fie  irrévocable  à  meflire  d'Hemery 

fie  fondation  royalle  àl'eglife  8c  convent  confeillcr  du  roy  en  fes  confeils  fie  in- 

des  religieufes  Benedidines  du  premier  tendant  de  fes  finances,d'une  place  feize 

ordre  de  N.  D.  du  Calvaire  proche  dans  les  ramparts,  foffez  fie  contrefear- 

le  pallais  de  la  royne  mere  au  faux-  pe  de  cette  ville  au  bout  de  la  rue  des 

bourg  S.  Germain,  de  la  rente  de  mil  Petits- Champs ,  contenant ladide place 

livres  par  chacun  an  à  perpétuité  fie  non  11.  toifes  de  largueur  fur  40.  de  pro- 

racheptable  ,  à  prendre  fur  le  revenu  fondeur,  revenant  en  fu  perfide  à  840. 

du  domaine  de  fon  comté  de  Dourdan,  thoifes  tenant  d'un  cofte  au  derrière 

pour  en  jouïr  du  jour  des  lettres  de  la-  de  la  m  ai  fon  du  Beau-fcjour  fie  autres 

dide  dame  royne ,  fie  fuivant  le  contrad  maifons  voifines ,  d'autre  a  une  rue  defi- 

des  fieurs  du  confeil  du  11.  Janvier  1630.  gnée  le  long  du  folle  fiec.  Le  bre- 

Lefd.  lettres  fie  autres  pièces  attachées  vet  du  don  du  19.  Janvier.  Requcftepaf 

foubz  le  contre.fcel  fiec.  lad.  cour  a  ledid  fieur  d'Hemery  prefentée  à  la 

ordonné  fie  ordonne  que  lefdides  lettres  cour  affin  de  veriffication  defdides 

feront  regiftrées  au  greffe  d'icelle,  pour  lettres.  Conclufions  fiec.  ladicte 

jouir  par  les  impétrantes  de  l'efred  fie  couu  ordonné  fie  ordonne  que  lef- 

contenu  en  icelfes.  dides  lettres  feront  regiftrées  fiec. 

D*n  dune  fUt*  au  garde  des  fceaux  Autre  au  fieur  Suhlet  des  Neyers. 
Seguier. 

DTT\  U  ix.  Mars.  Veu  par  la  cour  les  
U xx.  Novembre.  Veu  parla  cour  '  lettres  patentes  du  roy  données  à 
An.  i«jt 
les  lettres  patentes  du  roy  don  -  Paris  au  mois  de  Janvier  1635.  par  lef- 
nées  a  Paris  au  mois  de  Janvier  1634.  quelles  ledid  feigneur  faid  don,tranfport 
par  lcfquelle»  ledid  feigneur  faid  don  fie  delauTement  irrévocable  à  M.  Fran- 
a  meflire  Pierre  Seguier  chevallier  garde  ooisSublct  fieur  des  Noyers  confeiller 
des  féaux  de  France  d'une  place  feize  du  roy  en  fes  confeils  d  eftat  fie  privé 
,   dans  les  ramparts  ,  foffez ,  contrefear-  fie  intendant  de  fes  finances,  d'une  pla- 
pes  fie  dehors  entre  les  portes  S.  Ho-  ce  feize  dans  les  ramparts ,  foûez  Ôc 
noré  fie  de  Montmartre  de  cette  ville  contrefearpe  de  la  ville  de  Paris  proche 
de  Paris,  contenant 40.  thoifes  delar-  l'ancienne  porte  S.  Honoré,  confiftant 
ge  fur  80.  thoifes  de  longueur  d'un  col-  en  10.  thoifes  de  largeur  fur  17.  thoifes 
té,  fie  40.  thoifes  de  longueur  de  l'autre,  d'un  cofté  fie  31.  thoifes  d'autre  -t  la- 
abouoflant  d'un  bout  fur  une  rue  défi-  quelle  place  ledid  feigneur  s'eftoit  ré- 
gnée à  travers  des  ramparts  au  bout  fervec  de  celles  deiaiflees  par  luy  à  maif- 
vers  la  rue  des  Petits-Champs,  fie  par  tre  Charles  Froger,  qui  en  a  voit  traidé. 
derrière  aux  murailles  du  parc  de  l'hof-  La  reconnoiflance  fie  déclaration  de 
tel  de  Richelieu ,  d'un  bout  vers  la  rue  maiftre  Louis  le  Barbier.  Rcquefte  fiec. 
des  Bons-enians,  fie  d'autre  vers  la  con-  ladicte  cou*,  a  ordonné  fie  ordonne 
trefearpe,  ainfy  qu'il  eft  plus  au  long  que  lefdides  lettres  feront  regiftrées. 

Sorté  par  lefdides  lettres.  Le  brevet 
u  roy  du  19.  Janvier  y  attaché.  Re- 
quefte  prefentée  a  ladide  cour  le 
16.  Novembre  1634.  a^ul  de  veriffi- 
cation defdides  lettres.  Conclufions  du 
procureur  gênerai  du  roy,  fie  tout  con- 
fideré  :  ladicte  cour,  a  ordonné  fie 
ordonne  que  lefdides  lettres  feront  rc- 
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yfrrejt  fur  la  requefie  des  religieufes  de 
fainte  Eli f abeth ,  contre  les  Cordelières 
de  TtuUmfe  qui  vouloiettt  s'ejlablir  à 
Paris. 

U  vu.  Juillet.  Veu  par  la  cour  la 
1  J  requefte  à  elle  prcfentée  par  les 
religieufes ,  fupericure  &  convent  dcSte 
Elizabeth  de  cette  ville ,  contenant  que 
par  un  bruid  commun  certaines  reli- 
gieufes de  la  ville  de  Thouloufe  fe  van- 
tent de  s'inftaller  bientoft  en  cette  dic- 
te ville  foubz  le  nom  &  habit  des  fup- 
pliantes, &  faifant  profcffiondelamef- 
me  reigle  <iu  tiers  ordre  ,  en  vertu  des 
lettres  lubrepticement  obtenues  de  S.  M. 
avec  cette  différence  qu'elles  feront  dans 
la  vifitation  &  audorité  de  l'ordinaire , 
contre  la  reiglc  dudid  tiers  ordre ,  qui 
donne  aux  fuppliantes  les  fupérieurs  du 
mefme  ordre  pour  les  conduire  :  oui  cft 
une  entreprife  notoirement  fcandaleufe, 
à  laquelle  les  fuppliantes  fe  fentent  obli- 
gées de  refifter ,  pour  les  interefts  nota- 
bles qui  les  touchent ,  eftant  encore 
dans  le  commencement  &  dans  l'eftat 
qu'elles  ont  befoing  des  charitez  chref- 
tiennes  pour  leur  baftiment ,  ôc  nom- 
mément de  leur  eglife,  &  aflîgnation 
d'un  revenu  fufHfant ,  les  dévotions  & 
pietez  des  perfonnes  qui  leur  font  af- 
fedionnées  ^  &  qui  ont  de  l'incUnation  à 
leur  ordre ,  pourroient  eftre  facilement 
diverties  &.  deftournées  par  la  nouveau- 
té ,  mefme  par  les  pratiques  &  artifices  de 
celles  qui  le  veullent  introduire  &  cher- 
chent à  s'advancer  à  leur  préjudice.  A 
quoy  les  fuppliantes  adjouftent  deux 
puiflantes  conliderations  j  la  première, 
que  par  les  loix  du  royaume  audorifées 
de  plufieurs  arrefts,il  eft  expreflèment 
defîèndu  d'admettre  en  un  mefme  lieu 
deux  divers  convents  de  religieux  ou  re- 
ligieufes d'un  mefme  ordre  &  d'une  mef- 
me reigle,fi  ce  n'eft  que  pour  quelque 
raifon  particulière  ils  foient  appeliez  par 
les  habitans ,  introduids  par  lettres  pa- 
tentes du  roy  fit  reçu  if  s  par  l'audoritede 
la  cour,  comme  les  parties  intereflees } 
&.  chofe  qui  n'a  jamais  efté  tolérée  en 
la  police  de  l'eglife ,  que  les  religieux  ou 
religieufes  aillent  un  mefme  nom ,  por- 
taient un  mefme  habit,  fifient  profef- 
fion  de  mefme  reigle ,  fuflent  installées 
en  mefme  ville ,  &  euflent  divers  con- 
dudeurs ,  comme  les  religieufes  de  Thou- 
loufe  portent  l'habit  des  fuppliantes,  fe 
nomment  religieufes  du  tiers  ordre  de 
S.  François ,  qui  appartient  aux  fup- 
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pliantes ,  fe  vantent  de  pratiquer  lame- 
me  reigle ,  &  fe  foumettent  à  la  direc- 
tion de  l'ordinaire  :  qui  eft  une  diftinc- 
tion  d'importance  envers  les  fupplian- 
tes, qui  lont  conduides  Se  gouvernées 
par  les  pères  religieux  du  tiers  ordre  de 
S.  François  félon  la  reigle  du  mefme  or- 
dre ,  encoresque  lefdides  religieufes  de 
Thouloufe  fullènt  obligées  à  la  con- 
duide  &  gouvernement  dcfdids  pères 
religieux  par  la  première  bulle  du  S. 
perc  &  par  les  patentes  de  S.  M.  &  ar- 
reft  de  vérification ,  ayant  par  une  inven- 
tion &  fubtilitc  de  leur  efprit  pris  une 
autre  refolution  ,  pour  s'acquérir  plus 
facilement  la  faveur  &  appuy  des  ordi- 
naires. Et  fi  la  cour  a  jugé  que  des  re- 
ligieux de  divers  ordres  doivent  eftre  dii- 
tinguez  par  l'habit ,  on  ne  peult  accor- 
der que  des  religieufes  qui  fe  dient  de 
mefme  ordre  ,  en  mefme  nom  8c  mefme 
habit  &foubs  mefme  reigle,  foient  con- 
duides &  gouvernées  diverlement  en 
mefme  ville  5  &  feroit  une  matière  de 
fcandale  contre  l'ordre,  chacun  ayant 
la  liberté  d'en  juger  pour  recomman- 
der les  uns  &  rejetter  les  autres,  pour  ap- 
prouver une  conduite  &  rejetter  l'autre , 
un  fubjet  de  différent  entre  les  diredeurs, 
&  une  occafion  de  trouble  aux  efprits  des 
religieufes  les  moins  affermies  &  aiïïftécs 
de  la  grâce  de  Dieu  ^  ce  qui  oblige  les 
fuppliantes  de  reclamer  l'audorité  de  la 
cour.  A  ces  caufes  requeroient  lcfdides 
fuppliantes  eftre  receucs  oppofantes  à  la 
vérification  &  exécution  des  lettres  pa- 
tentes &  autres  que  lefdides  religieufes 
de  Touloufc  pourroient  avoir  obtenues 
par  importunité  ,  &.  cependant  deffèn- 
fes  leur  eftre  faides  de  s'introduire  en 
cette  ville  &  fauxbourgs  ez  maifons  par- 
ticulières ou  publicques,  jufqucs  à  ce 
que  les  partyes  ouyes  il  en  ait  par  la- 
dide  cour  efté  ordonné.  Conclufions 
du  procureur  gênerai  du  roy ,  &  tout 
confideré:LADicTE  cour,  a reçeuôc re- 
çoit lefd.fuppliantes  oppofantes  à  la  véri- 
fication ôc  exécution  defdides  lettres  -y 
ordonne  qu'elles  auront  commiffion  pour 
faire  affigner  en  icelle  lefdides  religieu- 
fes de  Thouloufe  aux  fins  de  ladide  re- 
quefte.  Cependant  leur  faid  defrenfes  de 
s'introduire  en  cette  ville  &  fauxbourgs 
en  maifons  particulières  ou  publicques, 
juiques  à  ce  que  autrement  par  la  cour 
en  aie  efté  ordonné. 
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,    ,                   r  très.  Conclufîons  du  procureur  gênerai 

Incrément des lettres  patente. ^faveur  duroy.ToutconfK,er<;%ADICTE^OUK 

des  reUycufes  du  turs-,rdre  de  S  Ftan-  ^  ■  &  ordoQQe        Gifles  ^ 

c,,s  dtT-mfi ,  peur  leur  étalement  letrre$  patentes  ^  Confcntementdu- 

a  Paris.  archevclquc  de  Paris ,  contrat  con- 

DU  iv.  Aouft.  Veu  par  la  cour  tenant  promelU:  de  donner  45000.  livres, 

les  lettres  patentes  du  roy  don-  fie  ledid  contrad  du  14.  Juillet  dernier, 

nces  à  Paris  au  mois  de  Febvricr  1635.  feront  rcgillrez  au  greffe  de  ladide  cour, 

par  leiquclles  ledid  feigneur  permet,  pour  eftre  exécutez  félon  leur  forme  ÔC 

accorde  Se  odroye  aux  reiigieufes  du  teneur  ,  aux  charges  ,  claulès  fie  condi- 

tiers  -  ordre  de  fàind  François  de  Tou-  tions  y  contenues ,  fie  que  la  minutte  du- 

loufe  d'eftablir  une  maiion  Se  convent  did  contrad  du  3.  Febvrier  fera  mile  ès 

de  leur  ordre  fie  congrégation  en  cet-  mains  de  l'un  des  nottaircs  du  chaftelet 

te  ville  &  fauxbourg^ ,  iuivant  le  con-  de  Paris  ,  pour  eftre  délivrée  la  groflè  à 

fenrement  de  l'archevefque  de  Paris,  que  qui  il  appartiendra, 
kelluy  feigneur  approuve ,  agrée  fie  au- 
thorile  j  veut  qu'elles  puiflcnt,  quand  bon 
leur  lêmblcra,  y  faire  baftir  une  eglife  Se 
convent ,  pour  y  vivre  félon  leur  ordre 
fie  inftitution  5  pour  cet  effod  elles  puif- 
fent  recevoir  ,  acquérir  fie  pofljdcr  les 


EtéAliffement  des  relipenfes  dm  Calvaire 
au  Marais. 


D 


U  vu.  Septembre.  Veu  par  la  cour 


les  lettres  patentes  du  roy  données 

lieux,  places  Se  hericagos  qu'il  lera  ne-  au  camp  devant  Nancy  au  mois  de  Sep- 

ceflaire  ;  à  la  charge  qu'elles  vivront  de  tembre  1 6}3.par  lcfquellcs  ledid  feigneur 

leurs  rentes  fie  revenus  ,  fans  pouvoir  eftre  permet ,  accorde  Se  odroye  auxreligieu- 

à  charge  à  ladide  ville  Se  fauxbourgsde  les  Bcncdidines  de  la  congrégation  de 

Paris,  &  que  le  fonds  de  trois  mil  livres  N.  D.  du  Calvaire,  quelles  puaient  Se 

de  rente  portées  par  le  contrad  attaché  leur  ioit  loilîble  de  s'cftablir  dans  fà  ville 

foubs  le  ccntrcfcel ,  ne  pourra  pour  quel-  de  Paris  en  un  lieu  qu'elles  y  ont  acquis 

que  caufe  &  occafîon  que  ce  loit  eftre  di-  es  marais  du  Temple  ,  y  conftruirc  un 

verty  ailleurs  ny  à  autre  ui'age  ,  ains  de-  monafterc  avec  l'egliié  fie  baftimens  nc- 

meurera  affecte  pour  l'entretenement  fie  ceilàircs  ,  pour  y  vivre  fous  l'obcillànce 


nourriture  dcfdidcs  religieufes ,  ainfy 
qu'il  cft  plus  au  long  porté  par  lefdidcs 
lettres.  Le  contrad  faid  fie  pâlie  parde- 
vant  le  Gay  fie  de  S.  Vaaft  nottaircs  au 
vhaftclet  de  Paris  le  3.  Febvricr  16)  j.  par 
dame  Anne  Pccau  veuve  maiftre  René 


des  fuperieurs  de  ladide  congrégation , 
fuivant  fie  ainfy  qu'il  eft  plus  amplement 
porté  par  lefdides  lettres.  Le  confemte- 
ment  de  l'archevefque  de  Paris  du  ij. 
May  1633.  Requefte  ,  fiec.  Ladicth 
cour  a  ordonné  fie  ordonne  que  lef- 


Regnault ,  vivant  confeiller  en  la  cour,  dides  lettres  feront  regiftrées  au  greffe 
par  lequel  elle  promet  bailler  fie  délivrer   d'iccllc ,  pour  jouir  par  les  impétrantes  de 


l'cflcd  fie  contenu  en  iceiles. 

Atqutf  fait  des  religieufes  de  CheSes  f*t 
celles  de  foutu  Elix^beth. 


DU  xxi  Febvrier.  Veu  par  la  cour  la   
requefte  preientée  par  les  relligieu-  ^  ~  ~ 
fes  abbeflè  fie  convent  de  N.  D.  de  Chel-    *  '  1  ' 


auldides  religieufes  la  fomme  de  qua 
rante-cinq  mil  livres,  pour  eftre  employée 
en  un  fonds  de  trois  mil  livres  de  rente, 
pour  la  nourriture  fie  entretien  dcfdides 
religieulcs.  Le  confentement  dudid  ar- 
cheveique  du  6.  Febvrier  audid  an.  Au- 
tre contrad  de  tranfadion  pafte  parde- 
vant  Parque  fie  Gucrcau  nottaircs  au 
chaftelct  le  14.  juillet  dernier ,  entre  re-  les ,  fie  les  rclligicuiés  fupericurc  fie  con- 
verende  merc  fie  fœur  Marie  de  S.  Char-  vent  de  lâinde  Elizabeth  ,  du  tiers  ordre 
les  (upericure  du  monafterc  de  faindc  de  S.  François ,  fie  de  la  congrégation  de 
Elizabeth ,  du  tiers-ordre  de  S.  François,  l'eftroite  obfêrvance  de  cette  ville  de  Pa- 
fjondé  à  Paris  vis-à-vis  du  Temple ,  fie  au-  ris ,  a  ce  que  le  contrad  du  11.  Novem- 
tres  religieufes  dudid  monafterc ,  d'une  bre  dernier  palfë  pardevant  deux  not- 
part  :  fie  révérende  merc  fœur  Françoifê  taircs  du  chaftelet  de  Paris ,  fuivant  le 
de  faindc  Marie,  Seautres  religieufes  pro-  décret  de  l'archevefque  de  Paris,  con- 
feflès  du  monaftere  de  faind  Louis  de  tenant  la  vente  faide  aufdides  relligieu- 
la  ville  de  Touloufê ,  d'autre.  Requefte  fes  làindc  Elizabeth  par  leldidcs  relli- 
par  lefdides  religieufes  de  Touloufe  pre-  gieufes  de  ChcHes ,  d'une  maifon ,  cour, 
léntéc  â  ladide  cour  le  27.  Juillet  audid  jardin  fie  lieux  feiz  en  cette  ville  dePa- 
an  163  j.  afin  de  vérification  dcldideslet-  ris  rue  neufve  S.  Laurent,  moyennant 
Tenu  II.  Part.  III.  N 
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_  le  prix ,  charges  &  conditions  y  conte» 
|*J'-   nues,  fuft  omologué  pour  cftre exécuté   Arrtfl  faifant  mention  des  conditions  de 
félon  fa  forme  fie  teneur.  Veu  aufly  la.        re/fahlifemnt  des  Barnabites  à 
dide  commiffion  dudid  archevefque  de  Paris. 
Paris.  Ledid  contrad  fie  ade  d'appro- 

bation  d'iceluy  contrat  par  ledid  ar-  1  A  U  ix.  May.Vcu  par  la  cour, les 
chevefquc  du  a.  dudid  mois  de  No-  \^Jf  grand  chambre ,  tournelle  fie  de 
vembre.  Concluions  &c.  ladicti  l'edicl  ademblées,  les  lettres  patentes 
cour  avant  procéder  à  l'omologation  du  roy  données  à  Paris  au  mois  de  Mars 
dudid  contrad,  a  ordonné  fie  ordonne  i<>zz.  par  lefquellcs  ledid  feigneurper- 
que  d'office  à  la  requefte  dudid  procu-  met ,  concède  fie  accorde  aux  pères  re- 
rcur  gênerai  vifitation,  priféc  8e  efti-  ligieux  de  la  compagnie  de  S.  Paulde- 
mation  fera  faide  de  ladide  maifon  fie  collé  ,  autrement  appeliez  Bernabittes, 
lieux  en  dependans ,  enfemble  informa-  tant  en  la  ville  de  Montargis ,  que  par 
tion  de  la  commodité  ou  incommodité  toutes  les  autres  villes ,  bourgs ,  lieux 
que  pourra  apporter  la  vendition  d'icelle  fie  endroidz  de  quelque  province  que 
roaiibn  ,  pour  ce  faidfic  rapporté  fit  corn-  ce  puidè  cftre  du  royaume  ,  où  iceux 
muniqué  audid  procureur  gênerai  du  relligieux  feront  fie  pourront  eftre  ap- 
roy,  eftre  ordonné  ce  qu'il  apparrien-  peliez  Se  demandez,  ilz  s'y  puillentha- 
dra.  bituer  fie  introduire,  y  faire  conftruire, 

baftir  fie  édiffier  à  cet  erTèd  des  eglifes, 
Efiaux  de  boucherie  &  rotifferies  de  U  pou*  y  vivre  félon  l'ordre  de  leurs  m- 
flace  Dauphin*.  ftitutions  fie  gouvernements ,  toutes  fois 

que  ce  (oit  du  conlcntement  des  evef- 

DU  Samcdy  i.  Mars.  Veu  par  la  ques  des  lieux  ,  ainfi  qu'il  eft  plus  au  long 
cour  les  lettres  patentes  du  roy  porté  par  lefdides  lettres.  Autres  lettres 
données  à  Paris  le  n.  Febvricr  dernier,  patentes  du  unziefme  Décembre  1633. 
par  lefquelles  ledid  feigneur  veut  fie  luy  par  Iefquelles  eft  mandé  à  la  cour  pro- 
plaift  que  les  arreftz  de  ladide  cour  céder  à  la  vérification  defdides  lettres, 
ioient  exécutez  $  fie  que  conformément  Les  confênremens  du  cardinal  de  Retz 
a  iceux ,  mefme  à  celluy  du  14.  Avril  archevefque  de  Paris  fie  l'archevefque 
63J.  les  douzeeftaux  de  boucherie  foienc  dudid  lieu  desi9.  Marsi6ix.  ÔC4.  May 
eftablis  dans  l'ifle  du  palais  -,  qu'à  frais  1619.  Les  continuions  dudid  ordre, 
communs  de  la  dame  de  la  Becherelle  L'arreft  de  la  cour  donné  entre  lefdids 
fie  d'Aftranour  de  Judas  il  foit  conftruid  relhgieux  d'une  part ,  fie  le  redeur  fie 
à  cet  efièd  un  baftiment  au  lieu  de  la  univerfité  de  Paris  du  n.  May  1635. 
place  Dauphine,  fous  lequel  feront  po-  Conclufions  fiec.  làdicte  cour  a  or- 
lez  les  douze  eftaux  de  boucherie ,  fie  donné  fie  ordonne  que  lefdides  lettres 
au  tour  d'iceluy  les  lîx  efchoppes  des  feront  regiftrées  au  greffe  d'icelle, pour 
rotiffeurs  en  blanc ,  fuivant  fie  ainfy  qu'il  jouir  par  lés  impetrans  de  l'eflêd  fie  con- 
eft  plus  amplement  porté  par  leidides  tenu  en  icelles ,  aux  charges  portées  par 
Jettres.  Les  arreftz  des  14.  Avril  fie  6.  le  confentement  de  l'archevefque  de 
Aouft  635.  Les  procez  verbaux  des  tre-  Paris,  fie  que  fuivant  l'arreft  du  12.  May 
foriers  de  France  des  13.  Septembre  au-  '  635.  lefdids  impetrans  fourniront  â  l'uJ 
did an ÔC 8. Janvier  dernier.  Lesrequef-  niverfité  dans  trois  mois,  fy  faid  n'a 
tes  par  lefdids  de  Juflàs  fie  dame  de  la  efté ,  la  ratification  faide  par  leur  ge- 
Bechereflè  prefentées  a  la  cour  affin  de  neral  des  déclarations  fie  promeflès  par 
veriffication  fiec.  ladicte  cour  a  or-  eux  faides  de  ne  tenir  collège  ny  ef- 
donné  fie  ordonne  que  lefdides  lettres  colle,  fie  de  n'enfeigner  par  eux  ny  par 
feront  regiftrées  au  greffe  de  ladide  autres,  ny  faire  leçons  de  quelque  icien- 
cour  pour  eftre  exécutées ,  enfemble  le-  ce  que  ce  foit  i  autres  que  ceux  de  leur 
did  arreft  du  14.  Avril ,  félon  leur  for-  ordre  ,  foit  en  cette  ville  de  Paris  ou 
me  fie  teneur.  ailleurs  ;  Se  outre  à  la  charge  qu'ils  n'au- 

ront autres  maifons  dans  le  redore  de 
ladide  cour  que  celles  qu'ils  ont  en  cette 
ville  fie  à  Montargis,  où  ils  pourront 
continuer  d'enfeigner  comme  ils  font  à 
prefent  }  qu'ils  n'auront  en  cette  ville 
aucun  vicaire  ou  fuperieur  que  François* 
qu'ilz  ne  pourront  mandier  j  mettronc 

leurs 


JUSTIFICATIVES.  $9 

leurs  ftatutz  au  greffe  de  ladide  cour   , 

/îgnez  d'eulx,  &  fe  foumettrontàlaju-  Le  pajfage  des  fonts  de  bois  bouché  pen-  a«.  isj*. 

nldidion  ordinaire.  daat  le  Jubilé. 

te  fieur  de  S.  Luc  iEfpinay  lieutenant  "pvUxiu.  Septembre.'  Ce  jour  furc* 

gênerai  i  Pans.  U  que  les  prt  vort  des  marchands  6c 

efchevins  de  ctue  vilJe  de  Paris  oncre^ 

DU  xx.  Aouft.  Veu  par  la  cour  les  monftré  à  la  chambre  des  vaccations4 

lettres  patentes  du  roy  données  à  qu'à  caufe  de  la  caducité  des  ponts  de 

Paris  le  16.  Aouft  16)6.  par  le/quelles  bois  de  ladide  ville,  il  pour  roi  t  arriver 

lcçlicl  feigneur  commet,ordorme  fie  efta-  accident  au  peuple  partant  fur  iccux  aux 

biift  mcilirc  Thymoleon  d'Efpinoy  Ici-  proceflions  du  Jubilé  qui  fc  célèbre  , 

gneurdefaint  Luc  marcfchal  de  France  comme  il  eft  arrivé  au  dernier  Jubilé, 

lieutenant  gênerai  en  la  ville  de  Paris,  fuppliant  la  cour  y  pourveoir  à  ce  qu'ils 

avec  plein  fie  entier  pouvoir  d'y  com-  en  fuient  defehargez,  &  ouy  Tranchoc 

mander ,  tant  durant  l'abfence  qu'en  pour  le  procureur  gênerai  du  roy  la 

prefence  dudid  feigneur  roy  ,  fie  fy  long-  matière  mife  en  délibération  ,  ladide 

temps  que  le  fleur  duc  de  Monbazon  chambre  a  arrefté  8c  ordonne  qu'il  fera 

gouverneur  fie  lieutenant  gênerai  en  iccl-  mis  des  barrières  à  chacune  des  portes 

le  fera  employé  dehors,  fie  aux  pouvoirs  fie  entrées  dcfUids  ponts,  afin  d'empef. 

fie  audorirez  plus  à  plain  fpccirficz  par  cher  le  peuple  d'y  pafler  par  foule  fie 

lefdides  lettres.  Rcqucftc  par  le  Jid  fieur  multitude, 
de  S.  Luc  prefentee  8cc.  ladicte 

cour  a  ordonne  fie  ordonne  que  Icf-  La  pefie  à  la  conciergerie  du  palais. 
dides  lettres  feront  regillrées  au  greffe 

d'icelle,  pour  eftre  exécutées  félon  leur  T*\  U  Lundy  xv.  Septembre.  Sur  ce 

forme  fie  teneur.  que  Tranchoc  pour  le  procureur 

f encrai  du  roy  a  remonftré  à  la  cham- 
rc  des  vacations,  que  la  maladie  con* 
tagieufe  qui  avoit  celle  en  la  concier- 
TPNU  Samedy  vi.  Septembre.  Veu  geric  recommence ,  y  ayant  eu  deux  pri- 
J,  3  par  la  cour  ,  les  grand  chambre,  ionniers  frappez  de  perte  de  cette  nuidj 
tournelle  fie  de  l'cdid  aifcmblees ,  les  requerans  qu'il  pleut  à  la  cour  y  pour- 
lettres  patentes  du  roy  données  à  Paris  veoir,  fie  que  le  parquet  des  gens  du  roy 
le  i.  Septembre  1636.  par  lcfqucllcs  le-  foit  transfère,  n'ayant  aultre  veuc  que 
did  feigneur  faid ,  ordonne  fie  eftablit  de  la  conciergerie  -y  la  matière  mife  en 
la  royne  gouvernante  de  la  ville  de  Pa-  délibération,  ladicte  chambres  ar-. 
ris,  avec  plein  Se  entier  pouvoir ,  en  l'ab-  rerté  fie  ordonne  que  à  la  diligence  du. 
ience  dudid  feigneur  fie  pendant  fon  did  procureur  gênerai  tous  les  prifon- 
voyage  ,  de  pourvoir  à  tout  ce  qui  fera  niers  cftans  en  ladide  conciergerie ,  ex- 
necellaire,  commander  aux  gouverneurs  cepté  les  femmes  fie  les  prifonniers  de 
des  places ,  capitaines ,  officiers  fie  gens  la  petite  cour  8e  ceux  qui  font  aux  ca- 
de  guerre ,  tant  de  cheval  que  de  pied ,  chots  noirs ,  feront  transférez  foubz  bon- 
d'eftablir  ganufons  cz  villes  fie  places  ne  fie  feure  garde  en  la  maiion  de  Sci- 
voifincs ,  alïembler  le  confeil  de  ceux  pion  aux  fauxbourgs  S.  Marceau ,  pour 
qu'iceluy  feigneur  a  laiflczprez  oc  ladide  y  eftre  gardez  par  le  concierge  8c  gui- 
dame  royne  ,  ordonner  en  iceluy,  fie  cheriers  de  ladide  conciergerie.  Seront 
ainfy  qu'il  eft  plus  au  long  porté  parlcf-  les  procureurs  de  la  communauté  ad- 
dides  lettres.  Conclufions  du  procureur  vertis  de  ladide  translation.  Et  que  le 

Îrencral  du  roy.  La  matière  mife  en  de-  parquet  des  gens  du  roy  fera  transféré 

iberation,  ladicte  cour,  a  ordonne  en  lieu  commode, 
fie  ordonrie  que  lefdides  lettres  feront 

regiftrées  au  greffe  d'icelle ,  pour  eftre  Permiffîon  i  thoJfeLDieu  d'emprunter  pour 

exécutées  lèlon  leur  forme  fie  teneur.  [es  neteffitis  pe fentes. 


D 


U  xx.  Septembre.  Veu  par  la  cham- 
bre des  vacations  la  requefte  pre- 
fentée  par  les  gouverneurs  du  temporel 
de  l'hoftel-Dieu  de  Paris  ,  contenant 
que  le  principal  revenu  dudid  hofteU 
Tome  II.  Part.  III.  N  ij 
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— —  Dku  confifte  en  un  droid  d'odroy  de  qu'elle  continuera  fa  fcance  ,  pendant 
**•  ,<}<-  dix  fols  fur  chacun  minot  de  fel  qui  le  lequel  temps  fera  ladicte  conuerg.ric 
vend  en  la  generahté  de  Paris  ^  lequel  nettoyée  &  eriée. 
>droid  par  arreft  du  confeil  a  efté  or- 
donné qu'il  feroit  payé  par  les  mains  des  Autre  arrrjï  au  fa  jet  de  la  contagion, 
adjudicataires  des  gabelles  ,  defqoelz 

ils  ne  peuvent  eftre  payez  ,  non  plus  T*%  UJeudy  xm.  Novembre.  Ce  jour 

-que  d'un  autre  odroy  de  Crois  folz  pour  3  1*  c°ur  ,  ce  requérant  le  procu- 

*nuid  de  vin  entrant  à  Paris ,  ny  des  reiv  teur  gênerai  du  roy ,  a  arreftë  ôcordon, 

«es  qu'ils  ont  à  prendre  fur  la  vHle  &  né  que  les  prifonniers  transferez  de  la 

domaine  d'icelle  j  en  telle  forte  qu'ils  conciergerie  du  palais  d  caufe  de  la  con- 

font  demeurez  redevables  envers  plu-  tagion  ,  y  feront  remis  ôc  tous  autres 

fieurs  ouvriers,  qui  ont  travaillé  au  baf-  reçois,  ainfy  qu'il  eftoit  accouftumé 

liment  dudid  hoftel-Dieu ,  ôc  envers  les  avant  ladide  contagion.  En  joind  aux 

marchands  qui  ont  foumy  leschofes  ne-  geolliers  de  cette  ville  de  laillèr  trans- 

ceflàircs  ,  &  ont  befoin  pourveoir  à  ce  ferer  lefdids  prifonniers  mis  en  leurs  pri- 

tjui  eft  necefiàire  pour  La  nourriture  &  Tons, 
traitement  des  malades  eftans  de  prefent 

excedans  de  unze  cens ,  qui  croift  jour-  Divijlon  de  l'entretien  du  faite  de  Parti 

nellement  par  la  mifere  du  temps  j  ou-  entre  le  rty  &  la  ville. 
tre  qu'il  leur  convient  meubler  une  falle 

nouvellement  conftruide  fur  le  pont  ¥  "\U  Mercrcdy  xvi.  Décembre.  Ce  " 
dudid  hoftel-Dieu  ■>  font  encore  char--  jour  les  gens  du  roy  ,  parlant  M,  A*'  1  ll' 
gez  de  l'hofpital  S.  Louis ,  qui  eft  très-  Hieroîme  Bignon  advocat  dudid  fei- 
grand  }  ne  tirent  du  peuple  les  chari-  gneur  ,  ont  did  à  la  cour  que  deux  tre- 
tez  accouftumées  5  n'ont  aucunes  pro-  foriers  de  France  en  la  généralité  de 
vifions  de  bleds  ne  de  toutes  fortes  de  Paris ,  qui  a  voient  efté  mandez ,  cftoienc 
provi fions  neceflaires  à  un  fi  grand  hof-  au  parquet  des  hui/fiers.  Sont  entrez  les 
pital  j  àquoyleureftimpoifiblede  pour-  fieurs  Vallée  &  Hotman  treloriers  de 
voir  lâns  une  grande  fom me  de  deniers,  France,  qui  ont  pris  place  5  ôc  aflis  au 
qu'ils  ne  peuvent  recouvrer  finon  la  banc  du  cofté  où  fe  met  le  greffier  ,  en- 
prenant  à  rente ,  ôc  y  obligeant  tout  le  tre  meilleurs  de  Thelis  ôc  Scaron  con- 
revenu  dudid  hoftel-Dieu.  A  ces  caufes  feillers ,  M.  le  premier  prefident  leur  a 
requeroient  leur  eftre  permis  d'emprun-  did  que  la  cour  les  avoit  mandez  fur  le 
ter  a  rente  jufques  à  la  fomme  de  qua-  fubjed  du  pavé  de  cette  ville  s  que  le 
rante  mil  livres  tournois ,  à  la  meilleure  roy  avoit  envoyé  fes  lettres  patentes  qui 
condition  qu'ils  pourront  •>  ôc  y  obliger  avoient  efté  veriffiées ,  portans  que  le 
tout  le  revenu  dudid  hoftel-Dieu.  Con-  nettoyement  des  boues  6c  l'entretenez 
clufions  ôcc.  ladicte  CHAMBRE  ayant  ment  du  pavé  des  rues  feroit  faid  ainfy 
cfgard  â  ladicle  requefte  ,  a  permis  6c  que  l'on  faifoit  avant  l'année  1609.  °iuc 
permet  aux  fupplians  emprunter  ladicle  police  gênerai  le  avoit  efté  faide  , 
10m  me  de  quarante  mil  livres,  àlameil-  députez  nommez  pour  y  advi(cr,mar> 
leiire  condition  qu'ils  pourront,  &  y  obli-  ché  faid  avec  des  ouvriers  pour  le  net- 
ger  tout  le  revenu  dudid  hoftel-Dieu.  toyement  des  boucs }  6c  que  pour  le  pa- 
vé ,  avoit  efté  diffère ,  parce  que  le  roy 
Arrefi  au  frjet  de  la  contagion.  eftoit  tenu  de  faire  paver  en  quelques 

endroids ,  le  prevoft  des  marchands  en 

DU  Mardy  vu.  Odobre.  Ce  jour  la  d'autres ,  ôc  avant  ladide  année  609. 

chambre  des  vacations,  ouyTran-  le  bourgeois  n'eftoit  tenu  que  faire  pa- 

chot  pour  le  procureur  général  du  roy,  ver  devant  fa  porte  j  que  la  cour  avoic 

a  arrefté  ôc  ordonné  que  les  arrefh  cy-  defiré  de  feavoir  d'eux  comment  l'on 

devant  donnez  au  fujet  de  la  [maladie  avoit  accouftumé  d'en  ufer.  Lefdids  tre- 

contagieufe  eftant  en  la  conciergerie  du  foriers,  parlant  ledid  fieur  Vallée,  onc 

palais  lèront  exécutez ,  ôcfùivanticeux  did qu'ils  avoient  faid  exade  recharche 

rie  feront  receus  aucuns  prifonniers  en  pour  fçavoir  ce  qui  fe  faifoit  avant  la- 

ladide  conciergerie  jufques  à  ce  queau-  dide  année  609.  ont  trouvé  que  le  pa- 

crement  par  la  cour  en  ait  efté  ordon-  vé  a  toujours  efté  entretenu  par  l'or-  . 

né.  Et  ceflera  ladide  chambre  d'entrer  dre  pris  en  leur  compaignie  j  que  le  roy 

au  palais  depuis  le  jour  Ôc  fefte  S.Denis  faifoit  paver  la  place  du  Louvre ,  le  con- 

fuiques  au  Mercredy  15.  de  ce  mois,  tour  d'iceluy ,  de  lagaileric  du  Louvrej 
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la  rue  toufve-fiund-Honoré,  le  palais,  de  cette  ville  &  fauxbourgs  ,  pour  y 

la  baftiile  ,  l'arfenac,  le  haut  pavé  de  pourveoir  ,  par  ce  moyen  faciliter  le 

la  place  Maubert ,  du  Cimetière  S.  Jean,  nettoyement  des  bouc' s ,  a  arreste' 

la  monnoye ,  le  haut  pavé  de  toutes  les  &  ordonné  que  au  premier  jour ,  enpre- 

fcalles,  fors  8c  excepté  la  rue  delaFro-  fence  de  l'un  dc^  prefidens  &  quatre 

tnagerie,  le  haut  pave  des  places  public-  confeillers,  .ilï^Wce  fera  faide  d'au, 

ques,  les  banlieues  &  le  pont  Neuf.  Et  cuns  notables  dwi  ville,  pour  advilèr 

au  regard  des  grandes  croifées  depuis  aux  moyens  convenables  &  faciles  pour 

la  porte  de  S.  Martin  jufques  à  celle  de  donner  ordre  audid  pavé. 

5.  Jacques  ,  8c  depuis  celle  de  S.  Hono- 
ré jufques  à  la  porte  S.  Antoine,  &  les        Arrefi  i  toccajion  de  la  contagion. 
quais  pour  le  haut  pavé ,  les  prevoft  des 

marchands  8c  efchcvins  en  eftoient  8t  "TV  U  Vcndredy  vi.  Aouft.  Ce  jour  la 
font  tenus.  Pour  ce  ont  des  fermes ,  def-  cour ,  fur  ce  que  les  officiers  du  chaf- 
quclles  le  revenu  peut  bien  aller  à  17.  telet  ont  did  à  la  cour  qu'il  y  avoit  de 
ou  18.  mil  livres  de  revenu,  les  fermes  la  maladie  conragieufe  ès  priions  du 
eftans  baillées  à  leur  jufte  valeur.  Et  de  chaftelet,  qu'il  y  en  avoit  eu  fix  mala- 
la  part  du  roy  y  a  des  fermes ,  qui  font  des,  avoient  mis  ordre  tel  qu'il  ne  réf. 
à  la  diredion  des  treforiers  de  France ,  toit  plus  que  40.  prifonniers  ,  Sec.  a 
qui  font  d'environ  deux  mil  livres  par  arreste'  que  dans  îa..  heures  les  par- 
an.  Mais  eftant  befoin  d'un  bien  plus  tics  qui  ont  faid  emprisonner  8c  arrefter 
çrand  fonds  pour  reftablir  les  chauffées  pour  debtes  ou  pour  réparations  civiles, 
en  plufieurs  endroids  ruinez ,  quelques  feront  transférer  lcldids  prifonniers  en 
diligences  qu'ils  ayent  pu  8c  puiflèntfai-  autres  priions,  autrement  y  fera  pour- 
re  ,  ils  ne  l'ont  pu  avoir  ;  fupplioient  la  veu  par  lcldids  officiers  du  chaftelet , 
cour  y  pourveoir  ,  8c  qu'ils  loient  con-  8cc. 
fervez  à  y  donner  l'ordre  en  leur  com- 

paignie  comme  ils  ont  accouftumé,  8c       Autre  arrtfi  au  fi/jet  de  U  maladie 
a  quoy  ils  s'offrent  de  s'employer  avec  contagienfe. 
toute  forte  d'aflfedion.  M.  le  premier 

prefident  leur  a  did  qu'ils  euflènt  à  met-  "P\  U  Vcndredy  xxvn.  Aouft.  Ce  jour, 

tre  leurs  mémoires  contenans  les  lieux  U  fur  ce  qui  a  efté  remonftré  à  la 

qui  ont  efté  pavez  aux  defpcns  du  roy,  cour  par  le  lieutenant  civil  avec  les  lieu- 

6.  ceux  à  quoy  font  obligez  les  prevoft  tehans  criminel  8c  particulier ,  prefens  les 
des  marchands  8c  cfchevins,  entre  les  gens  du  roy  ,  que  la  malladie  contagieu- 
mains  du  procureur  gênerai ,  8c  que  1a  le  continuoit  au  chaftelet ,  6c  que  ce  nia- 
cour  y  adviferoir,  tin  un  des  guichetiers  frappé  de  ladide 

malladie  avoit  efté  en  la  cour  dudid 

DU  Mardy  xxn.  Décembre.  Ce  chaftelet ,  jufques  fur  les  neuf  heures 
jour  les  gens  du  roy  ont  did  à  la  qu'il  avoit  efte  tranlporté $  enforte  qu'il 
cour  que  les  prevoft  des  marchands  ôcef-  y  avoit  péril  à  rendre  la  juftice  audid 
chevins  eftoient  au  parquet  des  huiificrs.  chaftelet,  à  caufe  de  l'abondance  du 
SontcntreZi  M.  le  premier  prefident  leur  peuple  qui  y  abordoit }  fupplioit  la  cour 
a  faid  entendre  ce  qui  s'eftoit  pafieau    y  pourveoir,  Se  trouver  bon  la  tranlla- 

dc r nier  jour  ,  lorfque  les  treforiers  de  tion  en  autre  lieu  *  de  la  jurifdidion ,  Se 
France  eftoient  venus  au  parlement ,  fur  d'ad vancer  le  temps  des  vacations.  Eux 
le  fubjcd  du  pavé  de  cette  ville.  A  quoy  retirez ,  8c  ouy  Bignon  pour  le  procureur 
ledid  prevoft  des  marchands  a  did  qu'ils  gênerai  en  fes  concluions  ,  la  matière 
demeuraient  d'accord  que  la  ville  eftoit  mife  en  délibération ,  a  este'  arreste* 
tenue  avant  l'année  609.  de  faire  pavcÉr  6c  ordonné  que  les  officiers  dudidehaf- 
des  endroids  portes  par  ledid  mémoire  j  telet  pourront  dès-à-prefent  ad  vancer  le 
mais  que  les  affaires  de  la  ville  n'eftoient  temps  des  vacations,  fi  trouvent  que  faire 

pas  en  pareil  eftat ,  8c  qu'il  n'y  avoit  au-  iê  doibt ,  8c  cependant  fe  pourvoiront 

cun  fonds  ,  au  contraire  que  la  ville  pardevers  le  roy ,  pour  obtenir  lettres 

eftoit  beaucoup  redevable.  à  fin  de  transférer  la  jurididion. 


7^7"  rVU  Mercredy  ni.  Mars  m.  dc. 

\3  xxxvm.  Ce  jour  la  cour  ayant 
dcîiberc  fur  la  propofition  faide  par  M. 
^e  fi-emier  prefident  aufiibjed  du  pave 
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Union  des  collèges  de  Boncour  é"  de  Tournay 
a  celui  de  Navarre. 

DU  xiv.  Décembre.  Veucs  par  la 
cour  les  lettres  MÉfc"^  du  roy  don- 
nées à  S.  Germain  éHpaye  au  mois  de 
Mars  1638.  par  lcfqueïles  ledid  feigneur 
Unit ,  annexe  fie  incorpore  perpétuelle- 
ment &  infèparablement  les  collèges  de 
Boncour  &  Tournay  avec  leurs  revenus, 
appartenances  fie  dépendances  au  collè- 
ge de  Navarre  ,  pour  y  eftre  eftabUe  une 
communauté  de  docteurs  de  théologie  a 
l'imitation  de  celle  de  Sorbonne -,  voulant 
que  M  M.  Jean  Alexandre  fie  Philippes 
Gailand  principaux  defdkb  collèges  de 
Boncour  fie  Tournay,ôe  les  bourfiers  fon- 
dez en  iceux  ,  foient  pendant  leur  vie 
logez  gratuitement ,  fié  payez  :  fçavoir 
lefdids  bourfiers  de  double  diftriburion 
de  ce  qui  leur  eft  ordonné  par  les  fon- 
dations ,  fie  lefdids  Gailand  fie  Alexan- 
dre de  quartier  en  quartier  des  fommes 
qui  leur  feront  ordonnées  ,  fans  qu'ils 
yuiflênt  prendre  qualité  de  principaux 
defdids  collèges ,  fie  les  tiltres  en  de- 
meurans  efteinds  Se  fupprimez  defdicls 
Gailand  &  Alexandre  réunis  audid  Col- 
lège de  Navarre  après  leur  mort,  à  la 
referve  de  la  fomme  de  deux  mil  livres 
tournois  qui  demeurera  affectée  à  la  nour- 
riture &  entretenement  de  deux  cfcol- 
liers  en  théologie  ,qui  demeureront  au- 
did collège }  <kmeurans  au  furplus  tou- 
tes les  bourfès  à  la  nomination  des  pa- 
trons,ainfy  qu'elles  eftoient  avant  l'union, 
fie  fondations  entretenuts.iuivant  fie  ainf  y 
qu'il  eft  plus  amplement  porté  par  lef- 
dides  lettres.  Autres  lettres  patentes  du 
roy  données  à  S.  Germain  en  Laye  au 
mois  d'Avril  1639.  par  lefquelles  ledid 
feigneur  permet  aux  grand  maiftre ,  pro- 
vileur,  principaux  fie  bourfiers  dudicl col- 
lège de  Navarre  de  faire  fermer  Se  clorre 
la  rue  Clopin  en  la  longueur  de  64.  toifes, 
comme  auifi  de  clorre  la  rue  du  Bon-païs 
à  l'extrémité  des  mailons  du  collège  du 
grand  Se  petit  Navarre ,  félon  Se  ainfy 
qu'il  eft  defigne  par  le  plan  du  maiftre 
des  œuvres  de  maçonnerie  }  &  à  cette 
fin  unit  &  annexe  audid  collège  lad.  ruif 
Clopin  ,  à  la  charge  d'indemnifer  par 
lefdids  grand  maiftre ,  principaux ,  pro- 
vifeur  Se  bourfiers  félon  leurs  offres  les. 
ficurs  haults  jufticiers,  qui  ont  droid  de 
juftice  Se  cenfive  cfdides  rues  Clopin  Se 
du  Bon-païs ,  enfemble  les  particuliers 
clefquels  il  fera  befoin  d'acheter  les  mai- 
ions,  fie  qui  y  pourront  avoir  intereft  : 


E T  PIECES 

le  tout  fuivant  l'advis  des  treforters  ge* 
neraux  de  France,  &  ainfy  qu'#  eft  plus 
amplement  porté  par  leldides  lettres. 
Veu  aulïï  le  procez  verbal  de  defeente 
faide  fur  les  lieux  par  lefdids  treforiers 
de  France ,  leur  rapport  Se  advis  atta- 
chez foubz  le  contrc-lcel.  Autres  lettres 
patentes  du  14.  Juillet  dernier,  par  lef- 
quelles eft  mandé  à  la  cour  procéder  à 
l'enregiftrement  def  dides  lettres  des  mois 
de  Mars  1638.  Se  Avril  1639.  Requeftc 
par  lefdids  grand  maiftre ,  provifeur  , 
principaux ,  bourfiers  Se  chappelains  du- 
did  collège  de  Navarre  prefentée  le 
Aouft  audid  anafh'n  de  vérification  def- 
dides  lettres.  Conclufions,  Sec.  ladicte 
cour  a  ordonné  &  ordonne  que  lef- 
dides  lettres  feront  regiftrées  au  greffe 
d'icelle  ,  pour  eftre  exécutées  félon  leur 
forme  fie  teneur.  Et  neantmoins  ne  pour- 
ront faire  fermer  fie  cîorre  la  rue  Clo- 
pin ,  qu'au  préalable  ils  n'ayent  rembour- 
sé aduellement  les  oppofans  des  dom- 
mages fie  interefts  par  eux  prétendus > 
pour  lefquels  les  parties  contefteront  par, 
devant  M.  Dreux  Hcnnequin  confeiller 
en  iceJle,  qu'elle  a  pour  ce  commis. 

Les  religieMfes  kofpitalieres  eftabUes  À  U 
Raquette. 

DU  Lundy  xix.  Décembre.  Veucs 
par  la  cour  les  lettres  parentes  du 
roy  données  à  Grenoble  au  mois  d'Oc- 
tobre 1639.  Par  lefquelles  ledid  feigneur 
permet  fie  odroye  aux  relligieufes  hofpi- 
talieres  qu'elles  puillënt  tenir  8c  pofléder 
i  tousjours  la  maifon  de  la  Roquefte , 
apprêtent  appellée  l'hoftcl  de  la  Chari- 
té Noftre-Dame ,  appartenances  fie  dé- 
pendances, feifes  hors  la  porte  S.  An- 
thoine,  a  icelle  maifon  fie  dépendances 
ad  morues  comme  dédiées  à  Dieu,  fans 
qu'elles  puifTent  eftre  contraindes  la  met- 
tre hors  de  leurs  mains ,  ainfi  qu'il  efl 
plus  au  long  contenu  fie  déclaré  par  lef- 
dides  lettres.  Veu  aufly  copie  des  lettres 
d'eftabliflèment  de  la  maifon  de  la  Cha- 
rité vérifiées  en  ladide  cour  au  mois  de 
Janvier  1615.  Copie  du  contrad  d'acqui- 
fition  de  la  maifon  de  la  Roquette  dut 
30.  Janvier  1636.  Le  confentement  du 
fieur  archevefque  de  Paris  du  27.  Juin 
audid  an.  Requefte  à  fin  de  vérification, 
Sec.  ladicte  cou  a  a  ordonné  Se  or- 
donne que  lefdidcs  lettres  feront  re- 
giftrées au  greffe  d'icelle,  pour  jouir 
par  les  impétrantes  de  l'effèd  fie  contenu 
en  icclles. 
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lettres  patentes  enfitvemr  itsVrfulines  de    Amrtiffement  pour  thhpital  &  chapelle  U4°" 
fairaeAvit.  faint  Eloy. 


r\  U  xx.  Décembre.  Veuës  par  la.  Tpv  U  iv.  Aouft.  Veu  par  la  cour  Jet 

cour  les  lettres  patentes  du  roy  |  J  lettres  patentes  du  roy  données  i 

données  à  S.  Germain  en  Laye  au  mois  Paris  au  mois  de  Juillet  dernier ,  par  lef- 

de  Mars  i6$8.  par  lefquelles  ledid  fei-  quelles  ledid  feigneur  permet,  accorde 

gneur  prend  fie  met  en  la  protection  ôc  ôc  odroyeaux  maiftres  fie  gardes  de  l'or* 

lauve-garde  les  fupericure  ôc  rclligieufes  pheverie  Ôc  adminiftrateurs  de  l'hofpiral 

de  fainde  Urfullc  fondées  à  Paris  rue  S.  Eloy  à  Paris  fie  leurs  fucceffeurs ,  qu'ils 

fainde  Avoye,  leurs  biens,  preftres,  chap-  puiflènt  tenir  fie  poflèder  perpétuellement 

ôc  autres  officiers  fie  ferviteurs  les  trois  maifons  rcftanr.es  à  admortir  de 


pelains  fie 

de  leur  mai/on,  mande  fie  commande  tous  les  biens  immeubles  qu'ils  poOèdenr, 

aux  huùTiers  fie  fèrgens  fur  ce  premiers  fie  qui  ontefté  cy-d^vantadmortis,  con- 

requis  les  maintenir  fie  garder  en  toutes  tenus  en  la  déclaration  attachée  foubs  le 

leurs  polleflions  fie  fai fines ,  les  faire  payer  contrefeel ,  comme  chofes  admorrics ,  fie 

de  leurs  debtes  mobiliaires  fie  immobi-  lefquelles  ledid  teigneur  admortift  à  leur 

liaires  ,  fie  les  reffufans  alllgner  pardevant  proffid ,  fans  que  eux  fie  leurs  fuccefleurs 

les  conseillers  fie  gens  tenans  les  requef-  puiflènt  eftrc  contrainds  à  prêtent  fie  pour 

tes  du  palais  ou  prevoft  de  Paris  à  leur  le  temps  a  venir  les  mettre  hors  de  leurs 

choix  fie  option ,  lefquels  ledid  leigneur  mains  pour  quelque  caufe  fie  occafion  que 

députe  pour  juges  fpeciaux  à  cet  effed,  ce  foit  ôcc.  Veù  aufli  ladide  déclaration, 

fiec.  ladicte  couu  ordonné  fie  quittance  de  1000.  livres  tournois  fie  au- 

ordonne  que  lefdides  lettres  feront  re-  très  pièces  y  attachées  fiec.  Ladicte 

giftréesau  greffe  d'icellc,  pour  jouir  par  cour  a  ordonne  fie  ordonne  que  lefdides 

les  impétrantes  del'effed  fie  contenu  en  lettres  feront  regiftrées  au  greffe  d'icelle, 

icelles,  fie  pour  les  affaires  de  leur  mai-  pour  jouir  par  les  impetrans  de  l'etfcd 

fon  feulement.  Ôc  contenu  en  icelles  félon  leur  forme  fie 

teneur. 

Antêrtijjcment  four  U  coSege  de  Btiffy. 

Lttties  patentes  en  favetr  des  reliqjeufes 

DUSamedy  vn.  Juillet.  Veu  par  la  de  la  Madelaïnt. 
cour  les  lettres  patentes  du  roy 
donnéesà  Soiûonsaumoisde  May  1640.  T\  U  xxx.  Aouft.  Veucspar  la  cour  le» 
par  lefquelles  ledid  feigneur  permet  aux  lettres  patentes  du  roy  données  à 
principal  fie  bourfiers  du  collège  de  Boiffy  S.  Germain  en  Laye  au  mois  de  Novem- 
fie  leurs  fuccefleurs  de  tenir  fie  poffeder  les  bre  1634.  par  lefquelles  ledid  feigneur 
maifons ,  héritages  fie  biens  contenus  en  veut  fie  ordonne  que  les  rcligieufesôe  mo- 
la  déclaration  par  eux  fournie ,  fie  iceux  naftere  de  fàinde  Magdelainc  puifTcnc 
admortift  des  maintenant  fie  àtousjours,  vallablement  exercer  fie  accomplir  le  con- 
fans  que  lefdids  principal  fie  bourfiers  fie  tenu  en  la  bulle  à  elles  accordée  par  le 
leurs  lucceffeurs  puiffent  eftre  contrainds  pape  pour  leur  inftitution ,  pourveu  qu'en 
de  les  mettre  hors  de  leurs  mains ,  ny  içelle  il  ne  fe  trouve  chofe  contraire  ny 
qu'ils  puiflènt  eftre  troublez  pour  quel-  dérogeante  aux  droids  fie  induits ,  privi- 
que  prétexte  que  ce  foit  ;  à  la  charge  leges  fie  immunités ,  concédions  fie  con- 
touttesfois  de  payer  aux  feigneurs  parti-  cordats  d'entre  le  faint  fiege  fie  la  cou- 
culicrs,defquels  lefdides  maifons ,  heri-  ronne  ,  fie  aux  privilèges  fie  libertés  de 
tages  fie  biens  rellevent,  l'indemnité ,  fi  l'eglife  Gallicane  j  fie  ce  faifânt ,  que  le- 
aucune  ils  doivent ,  fiec.  Ladide  déclara-  did  monaftere  de  la  Magdelainc  lera  fie 
tion  de  biens  y  attachée  fous  le  contre-  demeurera  érigé  fie  inftirué  ès  maifons 
feel,  avec  la  quittance  de  izoo.  livres  mentionnées  cldides  lettres,  fous  la  fu- 
tournois  par  eux  payée  pour  le  droid  d'à-  periorité  ,  vifite  fie  jurifdidion  de  l'archc- 
mortiflêment  fiec.  Ladicte  couu  a  or-  vefque  de  Paris  fie  tes  fuccefleurs  aud.  ar- 
donné  fie  ordonne  que  lefdides  lettres  te-  chevefché  ,  pour  y  recevoir  les  filles  fie 
ront  regiftrées  es  regiftres  d'icelle ,  pour  focurs  *  débauchées  qui  veulent  quitter 
jouir  par  les  impetrans  de  l'efted  fie  con-  le  peché ,  fie  autres  des  qualités  fie  con- 
tenu en  icelles  félon  leur  forme  fie  te-  dirions  y  mentionnées  fiec.  Lefdides  bul- 
les du  iy.  Décembre  1631.  Les  contrads 
d'acquifitionsdefdidcs  maifons  fiec.  La. 
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dicte  cour,  a  ordonné  fie  ordonne 4ue 
leidides  lettres  feront  exécutées  fefon 
leur  forme  8c  teneur,  6c  regiftrées  au 
greffe  d'icellc ,  poW  jouir  par  les  impé- 
trantes de  l'efiêd  y  contenu. 

Xt  marché  aux  foies  tramferé  à  la  Folie- 
Efchalart  au  fauxbourg  S.  ViUor. 

DUVcndredy vu.  Septembre.  Vcués 
par  la  cour  les  lettres  patentes  du 
roy  données  i  S.  Germain  en  Lave  le  n. 
May  1639.  par  lequel  les  ledid  feigneur 
délirant  favorablement  traider  Georges 
Baudouin  fon  cfcuyer  de  cuifine  à  bou- 
che ,  &  par  mefme  mt>yen  pourveoir  à  la 
commodité  publique,  mande  à  ladide 
cour  que  s'il  luy  appert  la  trandation  Se 
Ôc  eftabliflèment  du  marché  aux  porcs 
pouvoir  cftre  faid  commodément  en  la 
placedu  bout  du  fauxbourg  S.  Vidor  pro- 
che la  croix  de  Clamart ,  ôc  que  ledid 
eftabliflèment  ne  puifle  nuire  ny  incom- 
moder le  jardin  royal  des  plantes  mede- 
cinalles  feitué  dans  le  mefme  fauxbourg, 
qu'en  ce  cas  ladide  trandation  6c  efta- 
bliflèment foit  faid  en  la  manière  6c  par 
les  formes  à  ce  requifès  ôc  neceflaircs, 
pour  dudid  marché  jouir  par  ledid  Bau- 
douin ,  fes  hoirs,  iucceitèurs  Se  ayans 
caufe  pleinement  8c  paifiblemenr,  félon 
&  ainfy  qu'il  eft  porté  par  les  lettres  du 
mois  de  Décembre  1617.  lefquclles  le- 
did feigneur  veut  au  furplus  demeurer 
en  leur  force  Se  vertu ,  Se  forcir  leur  plein 
ôc  entier  efièd.  Veufs  aufly  lefdides  let- 
tres Se  arreft  de  vérification  du  28.  Aouft 
1619.  Les  arrefls  du  confeil  du  17.  Avril 
Se  13.  Juin  dernier,  donnez  furies  oppo- 
fitions  formées  à  l'exécution  dcfdidcs  let- 
tres de  trandation ,  par  lefquels  entre  au- 
tres chofes  pour  l'cnregiftrement  ledid 
Baudouin  auroit  efté  renvoyé  en  ladide 
cour.Requcfte  dudid  Baudouin  à  fin  d'en- 
regiftrement  defdides  lettres,  ôcc.  Arreft 
du  z8.  Juin  dernier  ,  par  lequel  avant 
procéder  à  l'enregiflrement  dcfdidcs  let- 
tres ,  auroit  efte  ordonné  que  d'office ,  à 
la  requefte  du  procureur  gênerai ,  vifita- 
tion  feroit  faide  de  la  place  Se  lieu  deftù 
né  pour  ladide  trandation  de  marché , 
en  prefence  duconfeiller  exécuteur  du- 
did  arreft  &  de  l'un  des  fubfticuds  du- 
did  procureur  gênerai ,  Se  par  ledid  con- 
seiller informé  de  la  commodité  ou  in- 
commodité que  pourroit  apporter  ladide 
trandation  i  pour  le  tout  faid  fie  rapporté 
aud.  procureur  gênerai  du  roy  ,  eftre  or- 
do  nné  ce  qu'il  appartiendroit.  Inftance 
entre  les  jurez  chaircuitiers  de  cette  ville 
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de  Paris ,  oppofans  a  la  vérification  fie 
ehrcgiftrement  defdides  lettres  fie  defren. 
deurs,  d*une  part  -,  Se  ledid  Baudouin 
demandeur  6c  deflèndeur  en  requefte  du 
H-  J"»n  dernier  affin  de  vérification  def- 
dides  lettres ,  d'autre.  Lade  d'oppofition 
6c  demande  defdids  chaircuitiers  ,  à  ce 
qu'en  cas  de  trandation  dudid  marché 
aux  porcs  en  autre  lieu  que  celuy  où  il 
eft  de  prefênt,  il  fuft  cftably  entre  les 
fauxbourgs  S.  Honoré  6c  Montmartre 
fur  les  terres  non  bafties  6c  enclos ,  6c  fui- 
vant  les  articles  accordez  par  le  roy  pour 
le  parachèvement  6c  clofture  defdids 
fauxbourgs  Se  de  la  ViIIe-ncufve,ôcque 
lefdids  oppofans  6c  autres  faifans  traficq 
de  porcs  demeureroient  déchargez  du 
payement  de  fix  deniers  que  ledid  Bau- 
douin s'efForcoit  de  lever  fur  chacun 
porc.  La  requefte  dudid  Baudouin  du- 
did 14  Juin ,  4  ce  que  nonobftant  ladide 
oppoikion  il  fuft  procédé  à  l'enregiftre- 
ment  defdides  lettres.  Arreft  du  6.  Juillet 
dernier ,  par  lequel  auroit  cfté  ordonné 
que  les  parties  mectroient  leurs  requeftes 
6c  pièces  pardevantlc  confcillcr  commis. 
Produdions  des  parties.  Requefte  def- 
dids chaircuitiers  dudid  11.  Juin  dernier, 
6c  pièces  y  attachées  ,  communiquées 
aucud  Baudouin.  Requefte  par  luy  em- 
ployéepour  contredids.  Autre  requefte 
défaits  chaircuitiers  du  13. Juillet,  à  ce 

Sue  avant  faire  droid  fur  leur  oppofinon, 
fuft  informé  ,  tant  de  la  commodité  ou 
incommodité  de  ladide 'trandation  de 
marché,  que  des  lieux  dudid  fauxbourg 
S.  Honoré  proches  *  pour  ceteffed ,  fur 
lefquels  il  n'y  auroit  aucuns  baftimens,  'F^f* 
Se  celuy  propofé  par  ledid  Baudouin  ved 
6c  viflté  j  ladide  requefte  6c  pièces  aulfy 
communiquées  à  parties  6c  mifès  au  fâc. 
Requefte  dudid  Baudouin  employée 

{>our  refponfc.  Autre  requefte  du  14.  Jud- 
ée prefentée  par  Ollivier  Jubin  ôc  au- 
tres ,  à  ce  que ,  attendu  les  defadveux 
y  attachés  de  la  pourfuitte  defdids  ju- 
rez chaircuitiers,  ils  fuflènt  defehargez 
de  la  condamnation  des  defpens ,  dom- 
mages 6c  interefts  qui  pourroit  interve- 
nir au  proffit  dudid  Baudouin  5  icelle  re- 
quefte mife  au  fac ,  pour  en  jugeant  y 
faire  droid.  Arreft  du  17.  Judlet,  par  le- 
quel avant  faire  droid  fur  ladide  oppo- 
fîtiQn  Ôc  requefte  ,  auroit  efté  ordonné 
que  l'arreft  du  18.  Juin  feroit  exécuté, 
6c  fuivant  icelluy  procédé  au  faid  de  la 
vifîtation  ôc  information  ordonnée ,  def- 
pens refervez.  Le  procez  verbal  des  4. 
6c  18.  Aouft  dernier  dudid  confêiller 
commis ,  contenant  les  conteftations  for- 

mées 
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DUdid  jour  vu.  Septembre.  Veucs 
par  la  cour ,  les  grand  chambre , 
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niées  à  l'exécution  de  l'arreft  dudid  17.  cinq  à  fix  pieds  de  hauteur  du  rcZ  de 
Juillet  fie  autres  précedens ,  entre  ledid  chauffée  j  fie  fur  iccllc  fera  baftir  fix  ou 
îiaudouin  demandeurfie  requérant  la  ve-  lept  loges  ou  haults-rteufs ,  *  pour  met- 
rimearion  defdides  lettres  d'une  part ,  tre  ceux  qui  auront  affaire  audid  mar- 
8c  lcfdids  jurez  chaircuitiers  oppofàns ,  chc  à  courert  quand  il  fera  mauvais 
fie  encores  Jean  Pierre,  Claude Galien  temps  ,  fie  encores  faire  paver  les  ad- 
ôe  autres  marchands  forains  vendeurs  venues  des  rues  qui  abordent  audid  mar- 
dc  porcs  d'Auvergne  ,  Limofin  fie  Péri-  chc,  fuivant  l'alignement  qui  luy  fera 
gord,  auffy  oppolàns  d'autre.  Autre ar-  donne  par  les  treforiers  de  France,  fie 
reft  du  11.  Aouft,  par  lequel  auroitefté  iceluy  pavé,  loges  ou  haults-neufs  en- 
ordonné  quclcsarrefts  deldids  i 8.  Juin  retiendra  à  fes  defpcns  5  fie  (ans  qu'il 
fie  27.  Juillet  fcroicnt  exécutez ,  Se  fui-  puiflc  ouvrir  le  rnarené  qu'il  n'ait  entie- 
vant  iceux  procéder  au  faid  de  l'in-  retnenc  fatisfaid  à  tout  ce  que  deflus  : 
formation  fie  vifiration,  fie  oultrc  que  le  fie  à  cette  fin  fie  pour  reconnoiftre  s'il 
confeiller  rapporteur  lé  rranfporteroit  l'aura  faid  ,  le  confeiller  commis  rap- 
avec  les  perlonnes  nommées  par  ledid  porteur  du  preiênt  arreft  fe  tranfpor. 
procureur  gênerai ,  au  heu  où  cft  de  tera  fur  le  heu ,  fie  en  dreflèra  procez 
prefent  le  marche  ,  fur  la  commodité  verbal ,  lequel  faid  fie  communiqué  au- 
ou  incommodité  duquel  il  informeroit,  did  procureur  gênerai  du  roy ,  eftre  or- 
fie  de  tout  drcllcr  procez  verbal.  Le  pro-  donné  ce  qu'il  appartiendra  par  raifon. 
ecz  verbal  de  delcente  faide  par  ledid 

confeiller  ,  contenant  les  déclarations  Enrep fi  renient  de  lettres  patentes  peur  Lt 
de  Pierre  de  Jou  fie  autres  marchands  confiruïlitn  d'une  nouvelle  galerie  m 
d'Auvergne  fie  autres,  fie  les  oppofitions  falais. 
de  Jean  Maillard ,  Claude  Moricet  fie 
pluheurs  autres  boullangcrs  fie  cabaret- 
tiers  faifans  trafficq  de  porcs*  de  Mont- 
*fc  martre,  S.  Denis  fie  S.  Martin ,  enfèm-  tournelle  fie  de  î'edid^  aflèmblées ,  les 
blc  l'oppofition  de  meffire  François  de  lettres  patentes  du  roy  données  a  faind 
Gondy  archevefque  de  Paris,  dont  le-  Germainen  Laye  le  3o.Aouft  1639. par 
did  confeiller  auroit  donné  adc.  Infor-  lefquelles  ledid  feigneur  mande  a  la 
mation  ou  vifitation  faide  d'office,  à  la  cour  de  députer  trois  officiers  d'icclle, 
requefte  dudid  procureur  gênerai ,  par  pour  avec  deux  treforiers  de  France  8c 
ledid  confeiller  commis  en  prefêncede  unarchitede  le  tranfporter  au  palais  de 
l'un  des  fubftituts  dudid  procureur  ge-  cette  ville ,  recognoiftre  fie  venffier  fi  le 
neral ,  le  30.  Aoult ,  fuivant  fie  en  execu-  deflèin  attaché  aufdides  lettres  fc  trou- 
rion  defdids  arrefts.  Conduirions  du  pro»  veroit  apporter  quelque  commodité  au 
cureur  gênerai  du  roy,  auquel  le  tout  publicq  ,  fie  ce  qui  feroit  neceflairc  pour 
a  efté  communiqué  ;  fie  tout  confideré  :  l'exécution  d'iccluy  fie conftrudion  d'une 
laoicte  cour, fans s'arrefter auf-  nouvelle  gallcrie  fie  un  nouveau  pafla- 
dides  oppofitions,  dcfquelles  elle  a  de-  ge  à  travers  la  cour  des  Pairs,  traver- 
bouté  fie  déboute  lefdids  oppofàns  fans  fant  par  deflous  la  falle  du  palais ,  ainfi 
defpcns ,  a  ordonné  fie  ordonne  que  lefd.  fie  comme  il  eft  plus  amplement  porté 
lettres  feront  regiftrées  au  grefïc  d'icelle,  par  lefdides  lettres.  Vcu  auffy  l'arrcft 
pour  jouir  par  l'impétrant  de  l'efrcd  fie  de  la  cour  du  fixiefme  jour  du  mois  de 
contenu  en  icclles  ;  ce  faifant ,  ledid  Septembre ,  par  lequel  auroit  efté  or- 
marche  aux  porcs  transféré  au  lieu  où  donné  que  defeente  feroit  faide  furies 
il  avoit  accouftumé  le  tenir  au  faux-  lieux  par  les  confeillers  d'icclle  a  ce 
bourg  S.  Vidor ,  en  ladide  place  appel-  commis ,  avec  deux  treforiers  généraux 
lée  U  Faite  Efch*lUrt  \  à  la  charge  que  de  France ,  fie  drefle  procez  verbal  des 
ledid  impétrant  ne  pourra  prendre  plus  ouvrages  â  faire,  du  nombre  des  mai- 
grand  droid  que  de  trois  deniers  pour  fons  que  l'on  prétendoit  démolir ,  de 
chaque  porc  qui  fera  vendu  audid  mar-  l'eftat  du  revenu  que  le  roy  reçoit  des 
ché  ,  fuivant  l'arrcft  de  ladide  cour  du  locataires  d'icelles,fie  dédommagement 
1S.  Aouft  1629.  que  ladide  place  con-  neceflairc  du  revenu  qui  reviendra  au- 
tiendra  quatre  arpens  }  pourquoy  faire  did  feigneur  roy  pour  la  conftrudion 
fera  tenu  achapter  des  héritages  conti-  des  nouvelles  boutiques  j  fie  fur  l'éleva- 
gus  à  ladide  place  jufqucs  à  la  concur-  tion  de  la  nouvelle  falle ,  fi  elle  pou- 
rence  defdids  quatrearpens,  lefquels  il  voit  eftre  conftruidc  en  confervant  la 
fera  enclorrc  fie  fermer  de  murailles  de  fimetrie  fie  les  jours  necetTaires  pour  la 
Terne  II.  Part.  II J.  O 


Am.  1(40. 
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 grande  falle  du  palais }  comme  aufly  de  la  a  ordonné  fie  ordonne  que  lcfdides  lcr- 

Aw.  1(40.    commoditc  o;1  incommodité  que  pour-  très  feront  rcgillrées  au  greffe  d'icclle , 
roit  apporter ,  tant  en  la  grande  cham-  pour  eftre  procédé  à  la  conftrudion  de 
bre  que  première  des  enqueftes ,  le  nou-  ladide  nouvelle  gallerie ,  félon  le  plan 
veau  paflàge  à  faire  entrées  fie  forties  du  &  devis  du  maiftre  des  œuvres  du  14. 
palais  cpmmodes,  8c  autres  commodi-  Septembre  1639.  à  l*  charge  que  lenou- 
tc's  pour  les  quais  &  l'endos  d'iceluy.  veau  paflàgc  ne  fera  faid ,  à  caufe  de 
Les  procez  verbaux  de  l'exécution  du-  l'incommodité  qu'il  apporteront ,  fuivanc 
idid  arreft  faids  par  lefdids  confeillers  l'arrefté  du  6.  Juinj  que  les  maifons, 
commis  fie  treforiers  de  France.  Devis  boutiques  8c  efchoppes  qu'il  convient  dé- 
du  maiftre  des  œuvres  du  14.  dudid  molir  pour  la  conftrudion  de  ladicle 
mois  de  Septembre  fie  jours  fuivans.  Au-  nouvelle  gallerie ,  ne  feront  démolies , 
très  lettres  patentes  du  13.  Febvricrder-  fie  les  propriétaires  d'icellesou  ceux  qui 
nier,  par  Icfqucllcs  ledid  lcigncur  roy  les  occupent  contrainds  vuider  les  lieux, 
déclare,  veut  Se  entend  que  ladicle  pro-  qu'au  préalable  tous  lefdids  proprietai- 
pofition  de  faire  conftruire  ladide  nou-  res  n'ayent  efté  aduellemcnt  payez  fie 
vellc  gallerie  &  palfage  forte  cfred ,  fui.  rembourfés  des  fommes  deucs  à  chacun 
vant  les  oefleings  fie  devis  y  attachés ,  d'eux ,  pour  la  finance  par  eux  payée 
nonobftant  les  différends  qui  le  rencon-  au  roy  ,  frais  fie  loyaux-coufts ,  fuivant 
trent  eliiicts  procez  verbaux ,  8c  nonob-  l'eftat  le  arrefté  fàid  par  lcfdids  con- 
fiant oppofitions  ou  appellations  quel-  fcillcrs  fie  commiffaires  par  leur  procez 
conques,  donc  ledid  feigneur  fc  referve  verbal  de  liquidation  du  dernier  Aouft, 
la  cognoiflance.  Autre  arreft  du  6.  Juin  revenant  le  total  à  38114.  livres  ».  fols 
aufly  dernier  ,  par  lequel  ladide  cour  3.  deniers  tournois  ,  &  outre  de  pareille 
avant  procéder  à  la  vérification  defdic-  fbmme  de  38114.  livres  ».  fols  3.  deniers 
tes  lettres,  en  ce  qui  concernoit  ladicle  tournois  à  diftribuer  par  eux*  au  fol  la 
nouvelle  gallerie ,  auroit  ordonné  qu'i  livre ,  chacun  à  proportion  de  fa  finan- 
ça requefte  dudid  procureur  gênerai  il  ce,  pour  tout  dédommagement ,  melio- 
fcroit  pardevanc  lefdids  confeillers  fie  rations  fie  pertes  qu'ils  peuvent  préten- 
&  crefor^eçs  de  France  commis  procédé  dre  à  caufe  du  délaiflèment  fie  abandon- 
4  reftimation  fie  liquidation  de  ce  qui  nement  de  leurs  maifons,  qu'ils  font  con- 
pouvoit  appartenir  fie  eftre  ded  aux  pro-  trainds  de  faire  dix-huid  ans  avant  l'cx- 
pnctaircs  det,  cfchoppcs,  boutiques  fie  pirarion  du  bail  à  eux  faid  dcfdides  mai- 
maifons  qu'il  convient  démolir  pour  la  Ions ,  boutiques  fie  efchoppes ,  fie  qu'il 
conftrudion,de  ladide  nouvelle  gallerie,  nefoit  apparu  des  quittances  de  rem- 
à  cette  fin  reprefenteroient  lefdids  pro,-  bnurfement  dcfdides  deux  fommes  re- 
prietaircS; lcurs>  ciltrcs  fie  papiers,  pour,  venons. à  764x8.  liv.  4.  fols  6.  deniers^ 
eftre  pourveu  i  leur  rembourfementj  fie  lefquelles  quittances,  à  cette  fin  feront 
iceluy  faid  fie  le  tout  rapporté  fie  com-  reprefentées  pardevant  lefdids  confeil- 
muniqué  audid procureur  gênerai, eftre  lers  fie  commiflaires ,  fie  procez  verbal 
ordonné  ce  qu'il  appartiendrait  }  fie  à  drefle  de  la  reprefentation  d'icelles }  fie 
la  charge  que  ledid  nouveau  paflage  encore*,  à  la  charge  que  l'efcallier  faid 
ne  (croit  faid,  à.caufê  de  l'incommodi-  l'année  dernière  pour  monter  de  lagran- 
tc  qu'il  apporterpjt.  Le  procez  verbal  de  falle  à  la  cour  des  aides ,  fera  chan- 
Ôe  ellat  fajet  par  les  confeillers  de  la-  gé  fie  ofté  du  lieu  où  il  eft ,  fie  mis  au 
dide  cour  fie  treforiers  de  France  le  der-  pillier  qui  eft  proche  la  porte  de  ladide 
njer  jour  du  mois  d 'Aouft  dernier ,  en  grande  falle  en  entrant  par  la  gallerie 
exécution  dud«d:  arreft,  portant Tefti-.  des  Merciers  j  au  bout  de  laquelle  gal- 
mation  fie  liquidation  de  ce  qui  peut  leric  des  Merciers  fera  faid  une  nou- 
cftrc  dcù  aux,  proprietaurcs.defdides  ef.  velle  entrée  en  >  ladide  grande  falle  au 
c  Hoppes ,  boutiques  fitmaifons  qu'il  con-  heu.  de  celle  qui  eft  à  prefent ,  tellement 
vient  del'molir  ,  à  la  fomme  de  trente-  qu'à  la  farde  du  parquet  des  huuTiersde 
huidmil  deux  cens  quatorze  livres  deux  droide  ligne  l'on  puilfe  aller  à  ladicle 
fols  trois  deniers,  fie  les  loyers  que  payent  gallerie  des  Merciers  nouvellement  vou- 
àprcfcnrpar  chaçun  an  lefdids  proprie-  téc  j  fie  jufques  à  ce  que  ledid  cfcallier 
taires  à  la  rcccptc  du  domaine  de  Paris,  qui  îêrvirapour  monter  à  la  cour  des  ai- 
montant  à  h  fomme  de  trois  cens  vingt-  des ,  fie  lad.  porte  pour  monter  en  ladide 
fept  livres  tournois  chacun  an,  Conclu-  grande  falle  foient  faids  6c  parfaids,ne 
fions  du  procureur  gênerai  du  roy  fur  fera  faid  aucune  démolition  des  mai- 
ce.  >  fie  tout  confidere.:  ladjcte  cour,  fons ,  efchoppes  fie  boutiques. 

Place 
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An.  i«4i- 


Suffi*  : 


Place  de  Sorbonne. 

D.Udid  jour  vu.  Septembre.  Veucs 
par  la.  cour  les  lettres  parentes  du 
roy  données  à  Chantilly  au  mois  de  May 
dernier  ,  par  Iefquelles  ledicl  feigneur 
confirme  fie  approuve  l'acquifition  raide 
par  les  prieur ,  dodeurs  fie  bacheliers  de 
la  focieté  de  Sorbonne  de  la  maifôn  ap- 
partenant au  collège  de  Clugny  ,  faifant 
i'encongnure  des  rues  des  Poires  fie  des 
Maçons  ,  oùeftoit  demeurant  le  fieur  de 
de  Marchaumont ,  pour  élire  démolie, 
&  le  fonds  d'iccllc  employé  pour  para- 
chever une  place  devant  l'cglife  ncufve 
de  Sorbonne  -y  la  propriété  de  laquelle 
place  appartiendra  aufdids  docleurs  fie 
bacheliers  de  Sorbonne ,  lefquels  demeu- 
reront quittes  fie  .delchargcz  des  droicls 
d'indemnité  fie  admortiflement,  droids 
de  lots  fie  ventes ,  cens ,  rentes  fie  de  tous 
autres  droicls  qui  pourroicntcftredcûbs 
audid  léigncur  roy  Air  ladide  maifon  a 
caufe  de  ladide  acquifition  }  de  tous  lef- 
quels droicls  ,  à  quelque  fomme  fie  efti- 
mation  qu'ils  puiûcnt  monter,  leur  en 
a  faiefc  don.  La  rcqucfle  prcfcntcc  â  la 
cour  ,  par  lcfdicls  prieur  ,  docleurs  Se 
bacheliers  de  Sorbonne  affin  d'entéri- 
nement dcfdidcs  lettres.  Conclufions, 
fiec.  ladicte  cour  a  ordonné  fie  or- 
donne que  lefdides  lettres  feront  regif- 
trées  au  greffe  d'icelle,  pour  jouir  par 
les  impetrans  de  l'effed  fie  contenu  en 
icelles. 

Ouverture  du  cuLde-fac  de  la  Petite  B re- 
tape À  travers  la  cour  du  doyenné 
de  S.  T bornai  du  Louvre. 

DUJeudy  vu.  Février  m.  dc.  xli. 
Veucs  par  la  cour  les  lettres  paten- 
tes du  roy  données  à  faind  Germain  en 
Layc  au  mois  dc  Janvier  dernier,  par 
iefquelles  ledid  feigneur  confirme  fie  ap- 

Erouve  les  articles  fie  contrad  paflez  par 
;s  doyen ,  chanoines  fie  chapitre  del'e- 
glifé  royallc  fie  collégiale  S.  Thomas  du 
Louvre ,  fie  les  *  maiions  feituées  en  la 
place  dide  la  Petite  Bretagne ,  concer- 
nant l'ouverture  à  eux  accordée  par  lef- 
dids  doyen ,  chanoines  fie  chapitre ,  du 
cul  de  fac  qui  cftoit  en  iccllc  place,  au 
travers  la  cour  dudid  doyenne ,  fie  con- 
duite jufqucs  à  la  rue  S.  Thomas  du  Lou- 
vre ,  pour  donner  abord  aufdidcs  mai- 
ions,  aux  conditions  portées  par  lefdids 
articles  fie  contrad ,  lefquels  fa  majefté 
veut  cflre  exécutez  félon  leur  forme  fie 
T*m  II.  Part.  III. 


teneur ,  fie  que  conformément  a  iceux 
lefdids  doyen ,  chanoines  fie  chapitre  fie 
leurs  fucceflèurs  jouïflènt  à  perpétuité 
des  deux  cabinets  joignants  les  maifons 
dudid  doyenné  à  ladide  cghfe  S.  Tho. 
nus,  à l'endroid  defquels  lefdids  paiTa- 
gc  fie  rue  ont  efté  faids ,  fiuvant  fie  ainfy 
qu'il  cfl  plus  amplement  porté  par  lef- 
dides  lettres.  Veu  aufly  lefdids  articles, 
contrad ,  contentement  du  fieur  arche- 
vefque  de  Paris  attachés  foubs  le  con- 
tre-fcel  ,  procez  verbal  de  defeente  8c 
allignemcnt  donné  par  les  treforiers  de 
France ,  rcqudle  par  lefdids  doyen ,  cha- 
noines  fie  chapitre  à  la  cour  preientee 
affin  dc  vérification  defdicles  lettres  s 
après  avoir  faid  vifiter  les  ouvrages  dc 
prefent  achevez,  conclufions,  fiec.  la- 
dictf.  cour  a  ordonné  fie  ordonne  que 
lefdides  lettres  fie  contrad  feront  regifl 
trez  au  grefTe  d'icelle  ,  pour  jouir  par 
les  impetrans  de  l'effed  fie  contenu  en 
icelles. 

Manufacture  de  tafifferiet ,  façon  de  Flan- 
dres ,  au  fauxeeurg  S. 


Ah. 


DtJ  Jeudy  xi. 
les  lettres  pa 


Avril.  Veu  par  la  cour 
patentes  du  roy  données 
a  S.  Germain  en  Laye  le  19.  Mars  1640. 
par  Iefquelles  ledid  feigneur  accorde  fit 
continue  à  Raphaël  de  la  Planche  con- 
fciller  fie  trelbrier  gênerai  des  baftimens 
du  roy  la  diredion  de  la  fabrique  fie 
mauufadurc  des  tapiflèrics  dudid  fei- 
gneur façon  de  Flandres  ,  eftabUe  an 
fauxbourg  S.  Germain  des  Prez ,  pour 
le  terme  de  neuf  années  consécutives  i 
commencer  du  jour  de  l'expiration  des 
dix-huid  années ,  pour  en  jouir  par  le- 
did de  la  Planche  aux  honneurs ,  auc- 
toritez  ,  prérogatives ,  franc  hifes ,  gai- 
ges ,  penfions ,  fruids ,  proffits ,  revenus 
fie  émolumens  ,  ainfy  qu'il  eft  plus  au 
long  porté  par  lefdides  lettres.  Autres 
lettres  patentes  de  continuation  du  10. 
Décembre  1619.  L'arreft  dc  ladide  cour 
du  5.  Febvrier  1616.  Articles  accordez 
audid  de  la  Planche  fie  aûoeiez ,  fie  au- 
tres pièces  y  attachées,  Sec  ladicte 
cour  a  ordonné  fie  ordonne  que  lef- 
dides lettres  feront  regiflrées  au  greffe 
d'icelle,  pour  jouir  par  l'impétrant  de 
l'cffed  fie  contenu  en  icelles ,  ainfy  qu'il 
en  a  bien  deuement  iouy  fié  ufé,  jouît 
fie  ufe  encores  à  prefent. 
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Lettres  parentes  eu  faveur  des  ttmediens.  Termtflion  de  drejjer  des  rn'is  dans  lefiendue 

de  rbojlel  de  Nevers. 

DU  xxiv.  AvriL  Vcu  par  la  cour 

les  lettres  patentes  du  roy  don-  T\  U  m.  Septembre.  Veu  par  la  cour 

nées  à  S.  Germain  en  Layelc  16.  Avril  U  les  lettres  patentes  du  roy  données 

1641.  par  lefquelles  ledid  feigneur  faid  à  Brefnielle  le  14.  Aouft  1641.  par  lef- 

tres-expreflès  inhibitions  &  defrènfes  à  quelles  ledid  feigneur  permet  à  la  prin- 

tops  comédiens  de  reprefenter  aucunes  ccfle  Marie  de  Gonzagues  de  Cleves ,  de 

adions  malhonneftcs ,  ny  ufer  d'aucu-  Mantoue  &  de  Montférrand ,  ducheife 

nés  parollcs  lafeivcs  ou  à  double  entcn-  deNivernois,  Mayenne  Se  Methelois  ,  Se 

te ,  qui  puiûcnt  bleffer  l'honncfteté  pu-  tous  autres  qui  auront  droid  d'elle  par 

blique,  à  peine  d'eftre  déclarez  infâmes  acquifition  de  l'hoftel  de  Nevers ,  fesap- 

&  procédé  contre  eux  par  telles  voyes  partenances  Se  dépendances  en  tout  ou 

ouc  les  juges  adviferont  félon  la  qualité  partie ,  de  faire  en  l'eftenduë  defdids 

de  l'adion  ;  &  en  cas  que  lefdids  come-  lieux  drefler  des  rues  Se  conftruire  des 

diens  ne  contreviennent  aux   édifices  publics  ou  particuliers ,  ainfy 

ains  rciglent  tellement  les  actions  du  qu'ils  adviferont ,  &  comme  il  cft  plus 
théâtre  qu'elles  foient  du  tout  exemp-  au  long  porté  par  lefdides  lettres.  Re- 
tes  d'impureté,  veut  Se  ordonne  que  leur  quefte  par  ladide  dame  prefentee  à  la- 
exercice  ne  puifle  leur  eftrc  imputé  à  dide  cour  le  9.  Aouft  dernier,  affin  de 
bla/me,  ny  préjudkier  à  leur  reputa-  verifficariondefd.  lettres.  ConcluCons  du 
tion  dans  le  commerce  publicq ,  lùivant  procureur  gênerai  du  roy  ,  fie  tout  con- 
&  ainfy  qu'il  eft  plus  amplement  porté  fiderç  :  iàdicte  cour  a  ordonné  Se 
par  lefdides  lettres.  Conclufions ,  &c;  ordonne  que  lefdides  lettres  feront  re- 
ladicte  cou»,  a  ordonné  ficordonne  giftrées au  greffe  d'icelle,  poureftreexe- 
que  lefdides  lettres  feront  regiftrees  au  cutées  félon  leur  forme  Se  teneur  5  à  la 
greffe  d'icelle,  pour  élire  exécutées  lé-  charge  que  les  deniers  provenans  de  la- 
Ion  leur  forme  Se  teneur.  dide  vente,  feront  employés  par  les  ac- 
quéreurs au  payement  des  dettes  de  la 
Lettres  patentes  fur  le  temeordat  des  Au-  uicceffion. 

ÇufttUSm 

Le  fritte  de  Coudé  lieutenant  ^entrai  À 

BU  Lundy  xvn.  Juin.  Veu  par  la  Pétris, 
cour  les  letres  patentes  du  roy 

ées  a  S.  Germain  en  Laye  au  mois  T\  U  Vendredy  vu.  Fcbvrier.  m.  DC.  ■ 

de  May  dernier,  par  lefquelles  ledid  U  xlii.  Veu  par  la  cour,  les  grand  *M' 

feigneur  loue,  rarifhc ,  approuve  Se  con-  chambre ,  tournelle  &  de  l'edidaflèm- 

fîrme  le  concordat  faid  par  les  quatre  blées ,  les  lettres  patentes  données  a 

communautés  reffbrmées  des  relligieux  fâind  Germain  en  Laye  le  16.  Jan- 

Auguftins  François  du  3.  Juillet  1636.  &  vier  1642.  par  lefquelles  ledid  feigneur 

tout  ce  qui  a  efté  faid  en  confequence  faid,  commet  8c  cftablift  le fieur  prince 

d'iceluy  $  veut  qu'il  foit  à  l'advenir  in-  de  Condé  premier  prince  du  fang  Se 

violablement  gardé  &  obfervé  félon  fa  premier  pair  de  France ,  fbn  lieutenant 

forme  &  teneur,  &  conformément  à  icel.  gênerai  reprefentant  fa  perfonne  en  fa 

iuy  que  le  grand  convent  des  Auguftins  bonne  ville  de  Paris ,  Se  en  l'eftenduë 

de  Paris  demeure  au  pouvoir ,  jurifdidion  du  gouvernement  d'icelle  &  de  Mie  de 

&  diredion  des  Auguftins  refrbrmez  de  la  France,  luy  donnant  plein  &  entier 

communauté  de  Bourges  eftablis  au  faux-  pouvoir  d'y  commander  pendant  le 

bourg  de  S.  Germain  des  Prez ,  ainfy  voyage  dudid  feigneur  roy  vers  le  Lan- 

qu'il  eft  plus  au  long  porté  par  lefdic-  guedoc  &c.  ladicte  cour  a  ordonne 

ces  lettres.  Ledid  concordat  du  3.  Juil-  Se  ordonne  quelefdides  lettres  feront  re- 

lec  163$.  L'arreft  du  confeil  d'eftat  du  giftrées  au  greffé  d'icelle,  pour  eftre 

15.  defdids  moisôc  an.  Articles  du  mois  exécutées  felon  leur  forme  Se  teneur, 
d' Aouft  enfuivant  Se  autres  pièces  atta- 
chées fous  le  contre- feel ,  &c.  ladicte 
cou  a  a  ordonné  &  ordonne  que  lef- 
dides  lettres  feront  regiftrées  au  greffe 
d'icelle  ,  pour  eftre  exécutées  felon  leur 
forme  Se  teneur. 
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pelle,  dudid  jour  10.  Novembre  der-  -  '"  1 
Z*  mmfi  aU*ti*le  it  S.  Kkaift       *>  nier ,  par  lefquelies  ils  déclarent  qu'ils  4 
la  Ste  ChafclU.  luy  cèdent  fit  remettent  entièrement  lef- 

dids  droids  de  regallc ,  pour  en  ordon- 
Udid  jour.  Vcu  par  la  cour,  les  ncr  ainfy  qu'il  luy  plairoit.  Conclufions 
grand  chambre  ficc.  les  lettres  pa-  du  procureur  gênerai  du  roy ,  fie  tout 
tentes  du  roy  données  à  S.  Germain  conlideré:  ladicte  cou*,  a  ordonne 
en  Laye  au  mou  de  Décembre  164.1.   8c  ordonne  que  lefdides  lettres  feront 
par  lclquelles  ledid  feigneur  après  avoir   regiftrées  au  greffe  d'icelle  fie  exécutées, 
veu  en  fon  confeil  l'ade  de  conclufion   pour  jouir  par  ledid  feigneur  roy  par 
capitulaircment  faide  par  les  treforier  droid  de  regalle  des  fruids  fie  revenus 
fie  chanoines  de  la  fainde  Chapelle,  en   des  archevefchez  Se  evefchez  de  ce 
datte  du  10.  Novembre  audid  an ,  qui   royaume  qui  vacqueront  cy-après ,  ainfy 
déclarent  qu'ils  luy  cèdent,  quittent  fit  que  les  rois  lès  predecefleurs  en  ont 
remettent  entièrement  les  droids  de  re-  jouy  fie  ufé  avant  les  dons  fie  concédions 
galle  à  eux  cy-devanc  odroyez  par  les  faides  à  ladide  fainde  Chappclle  de 
rois  fes  predecefleurs ,  pour  en  ordon-   Paris  $  ce  faifànr,  que  vaccation  adve- 
ner  ainfy  qu'il  appartiendra ,  de  l'advis   nant  defdids  archevefchez  fie  evefchez,. 
de  fondid  confeil  auroit  revocque  tou-   lefdids  fruids  ÔC  revenus  foient  fàifis 
tes  lettres  de  don  fie  ceffion  qui  pour-    à  la  requefte  dudid  procureur  gênerai 
roient  avoir  cfté  raids  à  ladide  fainde    ou  fes  fubftituts,  régis  fie  adminiftres  par 
Chapelle  par  les  roys  fes  predecefleurs    perfbnncs  folvables  qui  feront  à  cet  ef- 
du  revenu  procédant  dudid  droid  de   fed  commifes }  fans  que  les  pourveûs 
regalle  j  voulant  ledid  feigneur  que  va-    defdids  archevefchez  fie  evefchez  puif- 
cation  avenant  des  archevefchez  fie  evef-   fênt  prétendre  aucune  chofç  aux  fruids 
chez  de  fon  royaume  aufquels  il  a  droid   fie  revenus  defdids  bénéfices,  qu'ils 

de  regalie  par  perfbn-    n'ayent  obtenu  lettres  particulières  de 

nés  folvables  qui  feront  i  cet  eflfèd  com-   don  dudid  feigneur  roy. 
mifês ,  a  la  charge  que  la  regalle  eftant 

clofe  ,1e  revenu  qui  fera  provenu  def-    ArrefttnthétntUmdrthi aux volai Ses  qu'on 
dids  archevefchez  fie  evefchez ,  fera  re-       voulett  nuttre  i  la  plaie  Damfhine. 
mis  par  celuy  qui  aura  eftre  commis 

pour  l'adminiftration ,  entre  les  mains   TTV  U  Mardy  xv.  Avril.  Ce  jour  la 
des  archevefques  fie  evefques  qui  auront         cour,  après  avoir  veu  l'arrcft  d'i- 
cfté  pourveus  fur  fa  nomination  t  duquel    celle  du  jour  d'hier,  donné  entre  Ro- 
revenu ,  entantquebefoin  fe roi r, ledid   bert  Nourry  fie  autres  particuliers  ha. 
feigneur  en  auroit  faid  donaufdids  ar-   bitans  demeurans  en  la  place  Dauphine 
chevefques  fie  evefques ,  fans  qu'à  l'ad-    de  cette  ville ,  demandeurs  en  requefte 
venir  il  puiflè  eftre  diverty  ny  employé    du  9.  de  ce  mois  fie  an,  fie  appelions, 
ailleurs.  Et  d'autant  qu'il  n'eftoit  iufte   tant  comme  de  juge  incompétent  que 
qu'ayant  privé  ladide  fainde  Chap-    autrement,  de  l'ordonnance  du  lieu- 
pelle  de  la  jouiflânee  du  droid  de  re-    tenant  civil  du  4.  dudid  mois  fie  an  % 
galle  à  elle  accordé  par  (efdiâ.s  prede-    portant  que  le  marché  aux  vollailles 
cefleurs ,  elle  demeurait  fans  un  revenu   qui  a  accouftumé  d'oftre  tenu  en  la  Val- 
certain  pour  faire  fes  fondions ,  auroit   lée  de  Mifère ,  feroit  transféré  en  la* 
ledid  feigneur  uny  à  ladide  fainde  Cha-   dide  place  Dauphine  ;  par  lequel  arreft,. 
pelle  l'abbaye  de  S.  Nicaifè  de  Reimsj    après  avoir  ouy  les  lieutenant  civil  de 
voulant  pour  cet  cfted  toutes  lettres    la  prevofté  de  Paris  fie  celluy  du  bail- 
d'union  en  eftre  expédiées  en  bonne  for-   liage  du  palais,  fur  la  contention  d'en- 
me ,  fie  délivrées  aux  treforier  fie  cha-   tr'eux  fur  ce  fubjed ,  fie  ledid  procu- 
noines  de  ladide  fainde  Chappclle ,  i  reur  gênerai  en  fes  conclufions ,  auroit 
ce  que  à  l'ad  venir  ils  puifTent  jouïr  pai-   efté  ordonné  qu'avant  procéder  au  ju- 
fiblementi  à  condition  que  le  revenu   gement  de  l'appel ,  defeente  feroit  faide 
qui  proviendra  de  ladide  abbaye ,  fott  fur  les  lieux  par  deux  confèillers  d'i- 
perceû  fie  employé  avec  le  mefme  ordre  celle,  en  prefènee  de  l'un  des  fubftituts 
que  celluy  qui  provenoit  des  regalles  l'a  dudid  procureur  gênerai,  parlefquels 
cfté  jufques  à  prefènt  j  mandant  faire   feroit  faid  fie  drefle  procez  verbal  de 
lire,  publier  fie  enregiftrer  lefdides  let-   l'eftat  defdids  lieux ,  fie  le  commiflaire 
très ôec. Deux  ades  capitulaires defdids   du  quartier,  l'entrepreneur  du  pont 
treforier  fie  chanoines  de  la  fàindeChap-  aux  Changes ,  le  placier  de  la  Vallée 
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de  Mifèrefic  les  jurez  ratiflèurs  ouys  fur 
la  commodité  ou  incommodité  de  la 
tenue  dudid  marché  aux  vollailles  j 
pour  le  proccz  verbal  faid  &  rapporté , 
eftre  ordonné  ce  qu'il  appartiendra.  Le 
procez  verbal  de  defcente  faid  par  lef- 
ciâs  confeillers ,  en  exécution  dudid  ar- 
reft ,  &  ouyledid  procureur  gênerai  en 
jfes  conclurions ,  auquel  le  tout  a  efté 
communiqué.  Luy  retiré,  la  matière 
mifeen  délibération,  8c  tout  coniîderé  : 
ladicte  cour  ayant  efgard  aux  con- 
cluions dudid  procureur  gênerai,  a 
caflo  t'ordonnance  dudid  lieutenant  ci- 
vil du  4.  de  ce  mois ,  &  celle  donnée 
par  le  lieutenant  au  bailliage  du  palais 
le  8.  de  ce  mois  ôc  an.  Faid  deftènlès 
audid  lieutenant  civil  de  transférer  au- 
cuns marchés  jufques  à  ce  que  par  la 
cour  autrement  en  ait  cite  ordonne,  & 
audid  lieutenant  au  bailliage  de  pronon- 
cer par  caflation  des  ordonnances  du- 
did lieutenant  civil  j  leurcnjoinden  cas 
de  conteftation  entr'eux  de  fe  pour- 
veoirenlacour.  A  ordonné  &  ordonne 
que  le  marché  aux  voilai! les  demeurera 
enladide  Vallée  de  Mifêre  ,  en  la  place 
contenant  huid  toiles  de  longueur  fur 
fept  de  largeur ,  outre  les  rues  qui  vont 
dud.  marché  à  la  rue  S.  G  e  1  main,&.vis-à- 
vis  S.LeufFroy,laùTant  le  chemin  du  cofté 
de  la  rivière  libre  pour  le  paflage,  de 
la  largeur  qui  cft  depuis  la  maifon  qui 
faid  le  coing  de  ladide  Vallée  de  Mi- 
fêre dw  cofte  du  pont-Neuf,  jufquesa 
la  rivière.  Et  pour  la  facilité  de  la  tenue 
dudid  marché,  fera  planté  des  pot- 
teaux  de  quatre  pieds  en  quatre  pieds, 
depuis  ladide  maifon  en  droide  ligne, 
jufques  en  la  mai/on  ou  demeure  Ni- 
colas Loire,  comme  aufly  ès  rues  qui 
vont  de  ladide  place  à  la  rue  S.  Ger- 
main &  S.  Lcufrroy ,  lcfquels  pieux  au- 
ront trois  pieds  de  hault ,  en  telle  forte 
que  les  caroflès  &  charettes  n'y  puif- 
iént  palier ,  lefqucls  pieux  feront  mis 
à  la  diligence  &  frais  du  placier  de 
ladide  place.  Et  pourront  les  entre- 
preneurs du  pont  aux  Changes  faire 
mettre  une  barrière  du  cofté  du  pont- 
Neuf ,  affin  que  les  carrofTes  &  cha- 
rettes ne  puiflènt  y  paûer  &  empefeher 
le  travail  defdids  entrepreneurs.  Faid 
deffènees  à  tous  regrattiers  Se  autres 
perfonnes  qui  ne  vendent  voilai  lies, 
d'occuper  les  places  dudid  marché. 
Enjoind  aux  officiers  dudid  chaftelet 
ic  au  commiflaire  du  quartier  faire  exé- 
cuter le  prefent  arreft.  Ordonne  qu'il 
fera  leû  (c  public  en  ladide  place  fie 
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autres  lieux  neceflaires ,  &  affiché  par 
tout  où  befoin  fera ,  à  la  diligence  du 
fubftitut  dudid  procureur  gênerai  au, 
did  chaftelet ,  à  ce  qu'aucun  n'en  pré- 
tende caufe  d'ignorance. 

La  tritnnalité  4*  friewr  eftatlie  à  faint 
ViUor. 

DU  Mardy  Mt.  Juin.  Veu  par  la  cour 
les  lettres  patentes  du  roy  données 
à  S.  Germain  en  Laye  au  mois  de  Jan- 
vier dernier,  par  lefquelles  ledid  fei- 
gneur  auroit  permis  aux  relligieux , 

E rieur  &  convent  de  l'abbaye  S.  Vidor 
:z  Paris,  qui  luy  auraient  faid  remonf- 
trer*  recongnu  que  la  perpétuité  du'^'^r 
commandement  en  la  perfonne  du  prieur111  ayïoï 
clauftral  caufoit  en  leur  maifon  de  no- 
tables inconveniens ,  ils  auraient  pro- 
pofé  en  leur  chapitre  tenu  le  16.  Sep- 
tembre dernier  de  rendre  leur  prieur 
clauftral  triennal ,  à  l'exemple  de  bon 
nombre  de  maifons  régulières  de  levr 
ordre.  Sur  quoy  ayant  meurement  dé- 
liberé,leur  refolutioncapirulairefut  qu'à 
l'advenir  lefd. prieurs  clauftraux  feraient 
triennaux ,  fans  pouvoir  eftre  continués 

Îju'une  feule  fois ,  dont  ade  a  efté  dret 
é.  Enfuitte  duquel  le  18.  dudid  mois 
de  *  Décembre  iceux  relligieux  afîèm-.  s  k . 
blez  en  leur  chapitre  gênerai  auroientseptembre  ; 
efleû  pour  prieur  clauftral  triennal  frère 
Jacques  Hotmen  preftre  religieux  pro- 
fex  de  ladide  abbaye  ■>  ladide  eleclion 
confirmée  par  la  provifîon  du  fleur  ar- 
chevefque  de  Rouen  abbé  commenda- 
tairc  d'icellc ,  avec  claufe  de  ne  valoir 
que  pour  trois  ans.  Lefquels  actes  ca- 

(ùtulaires  eftans  fous  le  contre-feel  de 
a  chancellerie  dudid  feigneur,  il  les 
auroit  de  plaine  puifTance  &audorité 
royale  agréez  &  approuvez  ,  voulant 
qu'ils  foient  obfervez  inviolablement  j 
mandant  à  ladide  cour  faire  lire  ,  omo- 
loguer  &  regiftrer  au  greffe  de  la  cour 
leldids  deux  a#es  capitulaires ,  provi- 
fîon triennaire  &  lefdides  lettres  pa- 
tentes ficc.  ladicte  cour  a  ordonné 
&  ordonne  que  lefdides  lettres  feront 
regiftrées  au  greffe  d'icelle ,  pour  jouir 
par  les  impetrans  de  l'effèd  y  contenu. 

Ratification  dm  contrat  Jtacqnifition  des 
deux  ijlts  N.  D. 

DU  Vendredy  vi.  Juin.  Veu  par  la 
cour  les  lettres  patentes  du  roy 
données  au  camp  devant  Perpignan  le 
26.  May  16+1.  obtenue*  par  les  doyen 
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&  chapitre  de  l'eglife  de  Paris ,  par  parapel  de  pierre  de  clinquart  de  trois  

te/quelles  ledid  feigneur  ayant  faid  voir  pieds  de  hault ,  qui  fera  confirmer,  pour 
dans  fon  confeil  le  contrad  pafTé  par  cet  cfïcd  ■>  ôc  les  deux  autres  rues  châ- 
les (leurs  commiflaires  députés  en  exe-  cune  de  u.  pieds  de  large ,  pour  fepa- 
cution  del'arreft  du  confeil  du  ij.  Avril  rer  les  maifons  oui  feront  balties  fur  le- 
1634.  avec  lefdids  doyen  ôc  chapitre,  didquay  d'avec  lefdids  ponts  N.  D.ôc 
pardevant  Dupuis  &c  Boucher  notaires  aux  Changeurs ,  affin  de  conferver  le 
au  chaftclet  de  Paris  le  14.  May  1641.  jour  aux  maifons  d'iceux  ponts  :  le  tout 
pour  raifon  de  l'acquilïtion  des  deux  fuivant  ôc  conformément  audid  rap- 
ides Noftre-Damc  feizes  au  milieu  de  port ,  plan  ôc  dcflêin  defdids  maiftres 
la  rivière  de  Seync  ,  auroit  ratifie  ôc  désoeuvrés  5  à  la  charge  d'achepter  par 
agréé  ledid  contrad ,  voulant  qu'il  (bit  ledid  fieur  marquis  de  Gefvrcs  a  fes  dcl- 
pleinement  exécuté  ,  6c  que  lcfdids  pens  les  maifons  &  fuperficies  des  places 
doyen  ôc  chapitre  &  leurs  fucccflèurs  qui  fe  trouveront  ncceflâires  pour  l'ou- 
j  mi  1  tic  n  r  perpétuellement  de  l'cftcd  d'i-  verture  defdides  rues  ôc  quay  fur  lef- 
ccluy,  ôcc.  ladicte  couK  a  ordonné  dids  deux  ponts  ,  de  recompenfer  ÔC 
&  ordonne  que  lefdides  lettres  ôc  con-  indemnifer  les  particuliers  qui  fc  trou- 
rrad  feront  regiftrés  au  greffe  d'icelle,  veront  interefles  en  ladide  conftrudion 
pour  jouir  par  les  impetrans  de  l'efïèd  au  dire  d'experts  ôc  gens  à  cecognoif- 
cc  contenu  en  iccl les , aux  claufèsypor-  fans  ,  dont  ds  conviendront  à  l'amia- 
tées.  blc,  finonôc  à  faultedece  faire  en  fera 

nommé  d'office  j  pour  en  jouir,  faire  ôc 

Lettres  patentes  fo*r  U  qttsy  de  Cejvret.  difpofer  par  ledid  fieur  marquis  de  Gef- 

vres  ,  fes  hoirs,  fuccefleurs & ayans cau- 

EU  Samedy  xxx.  Aouft.  Veu  par  fe  ores  &  à  l'advenir  pleinement  ôc  pai- 
la  cour  les  lettres  patentes  du  roy  fiblemcnt  &  perpétuellement,  comme 
ées  â  Lion  au  mois  de  Février  der-  bon  leur  fcmblcra ,  comme  de  leur  pro- 
nier, par  lefquelles  ledid  feigneur,  fui-  pre  chef,  vray  ôc  loyal  acqueft,  le  met- 
tant Se  conformément  à  l'arreft  de  fon  tant  ôc  fubrogeant  ledid  feigneur  roy 
confeil  du  13.  dudid  mois  de  Février,  en  tous  &  chacuns  fes  droids,  noms, 
fit  à  l'advis  des  treforiers  de  France  du  raifons  fie  adions  j  à  la  charge  de  payer 
y.  Décembre  précèdent,  accorde, don-  par  icclluy  lîeur  marquis  de  Gefvrcs  ou 
ne  fie  odrove,  cède,  quitte,  tranfpor-  les  ayans  caufe  par  epacun  an  à  la  re- 
re  Ôc  dclaifle  du  tout  à  tousjours  a  mef-  cepte  du  domaine  dç  Paris  cinq  fols  de 
lire  Louis  Potier  marquis  de  Géfvres  cens  ôc  un  clcu  d'or  de  rente  pour  cha- 
lci  places  qui  font  entre  les  ponts  N.  cune  maifon  qui  fera  baftie  lurlcfdic- 
B>:  ôc  iux  Changeurs  du  cofté  de  Pef-  tes  rues,  lefdides,  cenfes  portant  lotz„ 
corcherie,  fur  la  largeur  qui  fe  rencon-  ventes,  faïfincs  ôc  amendes,  quand  le 
trera  depuis  lïculléc  dudid  pont  N.  D.  cas  y  cfchera;  ôc  que  auparavant  que 
jufqucs  a  la  pointe  de  la  première  pil-  de  baftir  Jefdidcs  majfpns',  U  fera  tenu 
le  d'icelluy ,  pour  en  icelle  y  faire  baftir  prendre  les  alignémens  défdids  rrefo- 
Ôè  conftruire  i  fes  frais  Ôc  defpcns  un  riers  de  France >  ainfy  qu'il  eftaccouf- 
qtiay  porte  fur  arcades  ôc  pilliers  pofez  tumé,  ôc  aultres  charges  portées  par 
o'ajlignerrienr  depuis  la'  pointe  de  la-  lés  advis  defdids  treforiers  de  France 
dide  première  pille  du  pont  N.  D.juf-  ôc  arrefts  du  confed  attachez  foubz  le 
que*  à'cclledu  pont  aiifdids  Changeurs  contrcfccl,  félon  ôc, ainfy  qu'il  eft porté 
de  prefent  eonftruidé  dé  neuf,  ôc  quatre  par  iceux  ÔC  cfdides  lettres.  Inftance 
rues ,  1W  de  vingt  pieds  de  large  avec  entre  ledid  Potier  demandeur  en  requef- 
maifbns ,  qui  prendra  fon  embouchure  te  du  jour  de  Mars  dernier  affin 
fur  ledid  pont  N.  D.  ôc  fé  conduira  en  d'enregiftrement  ôc  vérification  defdic- 
droide  ligne,  tant  d'un  cofté  que  de  tes  lettres,  fans  avoir  efgard  à  l'oppo,. 
l'autre,  en  lâ  longueur  de  75.  thoifes,  fïtion  formée  i  icelles,  d'une  part  -t  ôc 
paifant  fur  ledid  pont  aux  Changeurs,  Pierre  Turquct  ,  Raymond  Lefcot , 
le  long  des  iriaifons  des  nommés  Ver-  Adam  Pijart  ÔC  Jean  Laurier  findicqs 
ray  ÔC  Melfon'  qui  feront  faire*  fur  la-  des  propriétaires  des  101.  forges  du  pont 
dicte  rue  $  Paultré  rue  de  neuf  pieds  de  aux  Changeurs  de  cette  ville  de  Paris, 
large  fur  63.  toifes  de  long',  qui  fera ïî-  d'aultre.  Ladide  requefte.  Arrpft  du  15. 
tucefur  ledid  quay ,  baftie  de  maifons  Mars  dernier  ,  par  lequel  les  parties  au- 
d'un  cofté  feulement,  affin  de  confer-  roient  efté  appointées  à  bailler  caufes 
ver  la  veuf  de  la  rivière  par  dcfTusun  d'oppolition,  refponfcs  ÔC  produire.  Cau- 
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—  fes  d'oppofition ,  refponfes  &  productions 
''^'des  parties.  Aulcre  arreft  du  10.  May 
dernier ,  par  lequel  avant  procéder  à  la 
vérification  défdides  lettres  Se  jugement 
de  ladide  oppofition  ,  auroitefté  ordon- 
né que  par  deux  confeillers  de  ladide 
cour  commis ,  en  prefence  de  l'un  des 
fubftituts  du  procureur  gênerai  &deflx 
anciens  &  notables  bourgeois  Se  pru- 
d'hommes nommez  d'office  par  ledid 
procureur  gênerai ,  defeente  feroit  fai&e 
fur  les  lieux ,  lefquels  feraient  vcùs  vifi- 
tez&allignemens  pris  des  ouvrages  dont 
eftoit  queftion,  les  parties  prefentes  ou 
appellées ,  enfemble  les  propriétaires  des 
lieux  Se  maiibns  proches  Se  advenant } 
lefquelz  allignemens ,  devis  Se  dcflèins 
defdids  ouvrages  Se  dires  des  parties  fe- 
roient  communiques  aufdids  prud'hom- 
mes ,  pour  fur  le  tout  donner  leur  ad- 
vis ,  faire  rapport  de  la  commodité  ou 
incommodité  que  lefdids  ouvrages  pou- 
voient  apporter ,  tant  au  public  que  auf- 
dids propriétaires ,  dont  Se  dequoy  fe- 
roit faid  Se  drefle  procez  verbaux,  en- 
lémble  des  conteftations  des  parties  j 
pour  le  tout  veû  ,  rapporté  Se  commu- 
niqué audid  procureur  gênerai ,  cftre 
ordonné  ce  qu'il  appartiendrait  :  def- 
pens  relêrvez.  Procez  verbal  des  it.Se 
13.  May  aufly  derniers  de  defeente  faic- 
te  par  lefdids  confeillers  commis  en  exé- 
cution dudid  arrell ,  contenant  les  com- 
parutions ,  dires  Se  déclarations  dudid 
fleur  marquis  de  Gefvres ,  qu'il  n'en- 
cendoit  toucher  aux  huid  maifons  qui 
font  du  codé  de  la  rivière  ,  au-deflbus 
dudid  pont  au  Change ,  entre  icclluy 
pont  Se  le  pont  de  bois,  Se  les  contef- 
tations defd.  parties,&  des  maiftres  chefs 
te  propriétaires  des  grandes  boucheries 
de  la  porte  de  Paris  Se  du  Cimetière 
S.  Jean ,  qui  font  les  familles  des  Dau- 
vergnes ,  Thibcrt ,  de  la  Dehors  Se  de 
Saindyon,  requerans  élire  rcceûs  oppo- 
fans  a  la  vérification  defdides  lettres  j 
enfemble  la  vifitation  des  lieux  Se  l'advis 
des  nommez  d'office  de  la  commodité 
ou  incommodité ,  aux  fins  dudid  arreft. 
Requefte  defdids  fcindicqs  6c  proprié- 
taires defdides  1 01.  forges; à  ce  que  les 
mariniers  fuflènt  ouys  fur  le  faid  def- 
dids ouvrages,  mile  au  fac  pour  en  ju- 

feanty  faire  droid.  Concluflons  du- 
id  procureur  gênerai  du  roy.  La  ma- 
tière mile  en  délibération,  fictouteon- 
fideré  :  ladicte  cour  ,  fans  s'arrefter 
aufdides  oppofitions  &  requefte  defdids 
fcindicqs,  defquelles  a  débouté  Se  dé- 
bouté lefdids  oppofans ,  a  ordonné  Se 
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ordonne  que  lefdidcs  lettres  patentes 
feront  rcgiilrces  au  greffé  d'icellc,  pour 
jouir  par  l'impétrant  de  l'effed  y  con- 
tenu ,  aux  charges  &  conditions  portées 
paricelles;  &  fans  que  ledid  impétrant, 
luivant  fa  déclaration  contenue*  au  pro- 
cez verbal  de  defeente  ,  puiflè  entre- 
prendre fur  les  huid  maiibns  citant  au- 
dellbubs  du  pont  au  Change  j  Se  à  la 
charge  de  faire  l'arcade  proche  la  pre- 
mière arché  du  pont  N.  D.  Ce  faifant 
fera*  outre  à  la  confection  &conftruc- 
tion  des  ouvrages  y  mentionnés ,  Se  fans  ^ 
defpens  de  l'inftance. 

Nouveau  marché  aux  chevaux  au  faubovrz 
5.  nfltr. 

DU  Lundy  1.  Septembre.  Veu  par 
la  cour  les  lettres  patentes  du  roy 
données  à  S.  Germain  en  Laye  au  mois 
d'Avril  1641.  obtenues  par  François  Ba- 
ranjon  aporiquaire  Se  vallet  de  cham- 
bre du  roy ,  par  lcfquelles  ledid  fei- 
çncur  roy  permet  audid  Baranjon 
taire  eftablir  au  fauxbourg  faind  Vic- 
tor de  cette  ville  de  Paris  un  marché 
aux  chevaux,  pour  y  cftre  tenu  tous  les 
Mercredis  de  chacune  fepmaine  ,  pour 
les  caufes  contenues  aufd.  lettres.  Pro- 
cez verbal  du  1.  Juillet  audid  an ,  faid 
par  deux  treforiers  de  France ,  qui  fe 
feraient  tranfportezau  fauxbourg  faind 
Vidor ,  au-deflus  de  la  croix  de  Cla- 
mar  ,  en  &  fur  une  grande  pièce  de 
terre,  laquelle  ledid  Baranjon  enten- 
doit  donner  pour  y  cftre  faid  Se  tenu 
ledid  marché  aux  chevaux.  Le  plan  Se 
figure  de  ladide  place.  Rapports  faids 
par  Michel  Villedo  maiftre  gênerai  des 
œuvres  de  maflbnnerie.  Requefte  du- 
did Baranjon  affin  de  vérification  Se 
enregiftrement  defdides  lettres ,  Se  ce 
faifant ,  qu'il  fuft  ordonné  que  ledid 
marché  fe  tiendrait  en  ladide  place.  Ar- 
reft du  17.  Juillet  dernier  ,  par  lequel 
avant  procéder  à  la  vérification  defaic 
tes  lettres,  aurait  efté  ordonné  que  d'of- 
fice ,  à  la  requefte  du  procureur  gêne- 
rai du  roy ,  en  prefence  de  l'un  des  fub- 
ftituts ,  defeente  feroit  faide  fur  les  lieux 
&  places  proche  la  croix  de  Clamar , 
par  le  coniciller  rapporteur  dudid  ar- 
reft ,  en  prefence  duquel  vifitation  fe- 
roit faide  de  ladide  place  Se  lieux  cir- 
convoifins  par  gens  à  ce  congnoiflâns , 
&  informé  de  la  commodité  ou  incom- 
modité que  pou  voit  apporter  ledid  mar. 
ché  aux  chevaux  en  icelle  place  j  à  quoy 
feroitappellé  George  Baudouin  intereffé 

au 
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lu  marche  aux  porcs  cftably  audid  faux-   

bourg  ,  pour  déduire  fon  inrereft  fie  dire  Lettres  patentes  eh  faveur  de  U  cotsgrega~  »«4i. 
ce  que  hon  luy  fcmblcroit ,  Se  de  roue  tien  de  U  Miffion. 

raid  &  drefle  procez  verbal  ,  pour  le 

touc  faict ,  rapporte  &  communique  au-  ï  "X  Uni.  Septembre.  Veu  par  la  couï 
did  procureur  gênerai ,  eftre  ordonné  1  3  les  lettres  patentes  du  roy  don- 
ce  que  deraifon.  Procez  verbal  du  con-  nées  à  Paris  au  mois  de  May  1641.  ob- 
icillcrde  ladidc  cour  à  ce  commis  du  tenues  par  les  preftres  de  lacongrega- 
iS.  Juillet  dernier ,  contenant  la  defeente  tion  de  la  Million ,  par  lefquelles  ledid 
par  luv  faidc,  en  prefence  de  l'un  des  feigneur  auroit  permis ôeodroyc que lel- 
fubftirûrs ,  dudid  procureur  gênerai ,  fur  dids  preftres  de  la  congrégation  de  la 
Jcdid  lieu  fie  place  dont  clt  queftion,  Miflion  puiflènt  fie  leur  loit  loifiblc  fai- 
&  les  déclarations  des  particuliers  y  del-  re  exécuter  les  bulles  attachées  fous 
nommes  fur  la  commodité  ou  incom-  le  contre-fcel,  par  eux  obtenues  du  pa- 
moditc  que  pourroit  apporter  ledid  ef-  pe,  portant  approbation  de  leur  inftitut, 
tabliflement ,  enfemble  la  comparution  fie  jouir  du  contenu  en  icelles  de  poind 
fie  confentement  dudid  Baudouin  aux  en  poind  félon  leur  forme  fie  teneur  j 
conditions  y  mentionnées.  Conclufions  mandant  defdides  lettres  de  permiiïion 
fiec.  ladicte  cour,  a  ordonnéficor-  congé  fie  odroy  faire ,  foufthr  fie  laiflèr 
donne  que  lefdidcs  lettres  feront  régit  jouir  plainementfie  paifiblemene  lefdids 
trees  au  greffe  ,  pour  jouir  par  l'impe-  preftres  delà  congrégation  de  la  Million 
trant  du  contenu  en  icelles  j  ce  faifant,  prefens  fie  à  venir,  fie  faire  cefler  tous 
ordonne  que  le  marché  aux  chevaux  troubles  fie  empefehemens  au  contraire, 
fe  tiendra  le  Mercredy  de  chacune  fcp-  pourveu  qu'en  icelles  il  n'y  ait  autre  cho- 
mainc  au  lieu  fie  place  proche  la  croix  fe  contraire  aux  droids  dudid  feigneur 
de  Clamar  -,  à  la  charge  de  bailler  par  fie  concordats  d'antre  le  S.  lîegc  fie  luy, 
l'impétrant  une  autre  place  de  pareille  privilèges  fie  libertcz  de  l'eglifè  Gallica- 
eftendue  au  lieu  a  prefent  femé  de  fain  ne  ,  comme  il  eft  plus  au  long  porté 
foin,  eftant  au-deflus  de  lad  ide  place  par  lefdidcs  lettres.  Lefdides  bulles  don- 
fie  mentionné  audid  procez  verbal ,  pour  nées  à  Rome  stpud  fanlhtm  Petrum ,  an. 
y  tenir  le  marché  aux  porcs  aux  jours  ru  incarnationii  Dominiez  m.  dc.  xxxn. 
accouftumés.  Et  contiendra  ladicte  place  pridie  idus  J amant ,  attachées  foubs  le 
quatre  arpens,  qui  feront  par  luy  achap-  contre-lccl.  Contrad  de  fondation  de 
tcz,  lefquelsil  fera  clorre  fie  fermer  de  ladide  Miflion  du  17.  Avril  iéiy.  Ap- 
murailles  de  cinq  à  fix  pieds  de  hauteur  probarion  dudid  contrad  par  le  Heur 
du  rez  de  chauffée,  fie  fur  icelle  fera  archevefquc de  Paris  du  14.  Avril  1616. 
baftir  fix  ou  fept  loges  ou  auvents  ,  pour    Lettres  patentes  dudid  feigneur  roy 
mettre  ceux  qui  auront  à  faire  audid    données  à  Paris  au  mois  dc  May  1617. 
marché  à  couvert  ;  fie  encores  à  la  char-    dc  confirmation  de  la  fondation  portée 
ge  de  faire  paver  les  advenues  des  rues    par  ledid  contrad,  fie  permiiïion  de  faire 
qui  abordent  audid  marché ,  fuivant  l'a-    entre  lefdids  ccclefiaftiques  la  congre- 
ligncment  qui  luy  fera  donné  par  les    gationfic  aflbciation  y  mentionnée.  Ar- 
treforiers  de  France  -y  lefquclspavé,  lo-    reft  du  4.  Avril  1631.  de  vérification 
ges  fie  haultfvents  il  fera  entretenir  a    defdides  lettres  fie  contrad,  fans  s'ar- 
ies  defpcns ,  fie  fatisfaire  à  tout  ce  que    refter  à  l'oppofition  des  curez  de  la  ville 
deflus  dans  trois  mois  pour  toutes  pré-    fie  fauxbourgs  de  Paris,  aux  modifica- 
tions Se  delays ,  à  peine  dc  tous  def-    rions  portées  par  ledid  arreft.  Requefte 
pens  ,  dommages  fie  interefts  envers  le-    defdids  preftres  de  la  congrégation  de 
did  Baudouin.  Et  oultre  ordonne  que    la  Million  affin  de  vérification  fiec.  la- 
les  arrefts  cy. devant  donnez  au  proffid    dicte  cour,  a  ordonné  fie  ordonne  que 
dudid  Baudouin  pour  raifon  dudid  mar-   lefdidcs  lettres  fie  bulles  feront  regif- 
ché  aux  porcs ,  feront  exécutez  félon   trées  au  greffe  d'icelle ,  pour  jouir  par 
leur  forme  fie  teneur  $  faid  defrenfès  d'y    lefdids  impetrans  de  l'efled  &  contenu 
contrevenir  à  peine  de  500.  liv.  d'à-    en  icelles,  aux  charges  portées  par  lef- 
mende.  Et  fera  le  prefent  arreft  leû ,  pu-   dides  lettres  fie  arreft  de  ia  cour  dudid 
blié  fie  affiché  où.  befoin  fera.        *      4.  Avril  1631. 
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fëur,fans  qu'il  foit  bcfoin  d'apporter  à  la 

Lettres patentes  au  fit  jet  des  101.  forges  &  de  vente  defd.  forges  &  places  d'aultres  for- 

U  confiru&ion  du  pont  au  Change.  malitez  que  celles  cy-deûus  prefcriptesjà 

la  charge  que  les  adjudicataires  d*icclles 
T""\  USamedy  vt.  Septembre.  Veupar  feront  tenus'contribuer  aux  frais  de  la 
la  cour  les  lettres  patentes  du  roy  conftrudion  dud.pont,fans  qu'ils  puiflent 
données  à  S.  Germain  en  Laye  au  mois  eftre  troublez  en  lapofléffion  &  jouiflàn- 
de  Décembre  1641.  obtenues  par  les  ce  defd.places  ou  forges,  foit  par  retraid 
propriétaires  des  101.  forges  qui  ancien-  à  caufe  de  parentage  ou  lignage  ,  par 
nement  avoient  leur  cftabliflèment  fur  revendication  d'aucuns  prétendus  droids 
le  pont  aux  Changeurs  ,  par  lcfquclles  de  propriété ,  pour  tout  ou  partie ,  ac- 
led.  feigneur  ftatue  ôc  ordonne  qu'à  la  di-  tion  en  déclaration  d'hypotccquc,droid 
ligence  des  fcindicqs  defd.  101.  forges,  de  douaire  prétendu  cfcheu  ou  à  ef- 
tous  les  propriétaires  defdides  101.  for-  cheoir,ny  tel  autre  droid  quelconque  tel 
ges  &  aultres  lieux  adjacens ,  tanr  du  qu'il  puifle  eftre  •>  voulant  &  ordonnant 
cofté  de  l'horloge  du  palais  à  mont  fie  qu'eu  la  considération  de  l'intercft  public 
à  val  l'eau  du  cofté  du  palais  ,  leurs  fie  en  faveur  d'un  ouvrage  fi  neccllaire , 
veufves  ou  cohéritiers ,  s'ilz  font  dece-  eu  efgard  à  la  qualité  de  l'ouvrage,  que 
dez ,  leurs  tuteurs  ou  curateurs,  foient  lefdides  adions  ceflent ,  Ôc  que  l'acque- 
fommez  fie  interpellez  par  efeript ,  en  reur  foit  tenu  fie  réputé  pour  jufte  Se 
partant  1  leurs  perfonnes  ou  a  leurs  do-  légitime  propriétaire  fie  pofleflèur  dudid 
micilles ,  de  déclarer  s'ils  entendent  con-  droid  j  fans  neantmoins  que  pour  raifon 
tribuer  aux  frais  de  la  defpenfe  necef-  de  la  fufdide  vente  que  les  adjudicataires 
faire  pour  la  conftrudion  dudid  pont,  d'icelles pourront  faire  après  la  conftruc 
fie  fournir  par  chacun  d'eux  les  deniers  tion  defdides  forges  fie  maifons ,  on 
qu'il  conviendra  advancer  fie  débourfer  puifle  prétendre  aucuns  droicb  de  lotz 
à  ceteffèd,  dont  ils  feront  tenus  four-  fie  ventes,  fàifincs  fie  amendes ,  dont  le- 
nir  leur  déclaration  fie  obligation  par  ef-  did  feigneur  leur  auroit  faid  don  5  fie 
cript  aufdids  fcindicqs,  laquelle  fera  exe-  pour  le  regard  des  deniers  procedans  du 
cutée  allcncontre  d'eux  ainfy  qu'allen-  prix  de  ladide  vente  fie  adjudication  » 
contre  des  autres  propriétaires  defdic-  veut  qu'ils  foient  par  l'adjudicataire  mis 
tes  10 r.  forges  5  fie  à  faultedepaflèr  la-  ès  mains  du  greffier  de  ladide  com- 
dide  déclaration ,  fubmiflion  fie  obliga-  million  ,  fans  aucuns  frais  ny  droid  de 
tion ,  veut  que  les  forges  fie  places  à  consignation  ,  duquel  en  tirant  quittan- 
eux  appartenans  foient  vendues  fie  adju-  ce  il  fera  bien  fie  vallablemcnt  defehar- 
gecs  au  plus  offrant  fie  dernier  encherif-  gé ,  pour  eftre  lefdids  deniers  délivrez 
leurj  pour  cet  effèd  tenus  lefdids  fein-  aufdids  propriétaires  defdides  places  fie 
dicqs  quinzaine  après  la  Signification  qui  forges  ;  en  cas  qu'il  n'y  euft  aucuns 
leur  aura  cfté  faidc,fic  fommation  de  faire  créanciers  oppofâns  en  aflez  grand  nom- 
leur  déclaration  pour  contribuer  aufdids  bre  pour  abiorber  le  prix  entier  defdic- 
frais  par  lefdids  propriétaires  defdides  tes  ventes ,  le  reftant  fera  délivré  par 
forges  Se  lieux  adjacens,  leurs  veufves,  ledid  greffier  ès  mains  dudid  proprie- 
tuteurs  ou  curateurs ,  faire  mettre  ou  taire ,  tuteur  ou  curateur  fufdid  j  ce 
appofer  affiches ,  tant  au  parc  civil  du  que  ledid  feigneur  veut  eftre  faid  fie  exe» 
chaftelet  de  Paris ,  à  la  porte  de  l'hoftel  cuté  par  les  commiflàires  commis,  non- 
de  lad.  ville,qu'aux  egliles  S.Jacques  de  obftant  oppofitions  ou  appellations  quel- 
la  Boucherie  fie  de  S.  Barthélémy ,  con-  conques  :  mandant  â  ladide  cour  faire 
tenant  qu'à  leur  requefte  ôc  en  vertu  lire ,  publier  fie  regiftrer  lefdides  lettres 
defdides  lettres  il  fera  procédé  à  la  ôc  déclaration  par  tout  où  befoing  f«- 
vente  fie  adjudication  du  droid  de  forge  roit ,  pour  eftre  exécutées,  gardées  fie 
ou  place  defdids  lieux  appartenans  auf-  obfêrvées  félon  leur  forme  fie  teneur, 
dids  propriétaires,  qui  n'auroient  foufl  non  obftant  tousedids,  ordonnances, 
cript  fie  paûc  ladide  obligation  j  8e  après  couftumes  ôc  déclarations  contraires, 
les  enchères  faides  fie  receues  par  trois  aufquels  il  auroit  dérogé  ,  comme  plus 
difïèrens  délais  de  huidaine  chacun  pu-  au  long  eft  porté  par  lefdides  lettres, 
bliez  aux  profncs  defdides  eglifes  par-  Requefte  defdids  fcindicqs  des  proprie- 
rochialcs ,  a  certain  jour  prefcriptôcor-  taires  defdides  101.  forges,  prefentée 
donné  fans  aultre  remife ,  procédé  à  la  à  ladide  cour  affin  de  vérification  def- 
vente  fie  adjudication  defdides  forges  fie  dides  lettres.  Inftance entre  Pierre  Tar- 
placcs  au  plus  offrant  fie  dernier  encherif-  quet ,  Raymond  Lefcot,  Adam  Pijart 
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JUSTIFIC 

6c  Jean  Laurier  fcindicqs  des  proprié- 
taires defdiûcs  101. forges,  demandeurs 
en  rcqueftc  du  14. Juillet  dernier, d'u- 
ne part;  &  les  doyen,  chanoines  fie  cha- 

Sitre  de  l'eglife  de  Paris ,  dcffcndcurs 
'autre  *  ladide  rcqueftc  defdids  fcin- 
dicqs  rendante  à  ce  que,  fans  avoir  ef- 
gard  à  l'oppofirion  formée  par  lcfdids 
doyen,  chanoines  fie  chapitre  à  l'cxc- 
cution  defdides  lettres  du  mois  de  May 
1639.  obtenues  par  lefdids  propriétaires 
defdides  101.  forges,  fieàl'arreft  deve- 
rification  fie  enrcgiftrement  defdicles  let- 
tres du  mois  de  Novembre  dernier  ,  de 
laquelle  ilsfuflcnt  déboutes ,  il  fuft  pane 
oultre  à  la  vérification  d'icelles  lettres^ 
fur  laquelle  requefte  auroit  cfté  ordon- 
ne que  les  parties  parleraient  fommai- 
rement  à  l'un  des  confeillcrs  de  ladide 
cour.  Sommation  de  defrendre  par  lcf- 
dids doyen ,  chanoines  fie  chapitre.  Ap- 

Sointement  à  mettre  fie  produire  par 
evers  le  confeiller  commis.  Production 
defdids  fcindicqs.  Requefte  du  11.  Aouft 
dernier,  prefentee  par  leidicls  doyen, 
chanoines  fie  chapitre,  contenant  leur 
déclaration  qu'ils  n'entendoient  empef- 
cher  la  conftruclion  du  pont ,  ains  s'op- 
pofer  feulement  à  la  vérification  dcfdic- 
tes  lettres  pour  ce  qui  concernoit  leur 
ieigneurie ,  voirie  fie  juftice ,  dont  l'in- 
ftance  eftoitpendante  au  conféil,  fie  l 'em- 
pli >  y  par  eux  faict  pour  deffenecs  fie  pro- 
duction. Avec  l'arreft  dudid  confeil  du 
19.  Aouft  1639.  Conclufions  du  procu- 
reur gênerai  du  roy.  Ouy  le  rapport  du- 
did  confeiller.  Tout  confideré,LADiCTE 
cour,  fans  préjudice  de  l'oppofirion 
defdids  doyen ,  chanoines  fi:  chapitre  de 
N.  D.  fur  laquelle  les  parties  fe  pour- 
voiront ainfy  qu'ils  verront  eftre  à  faire* 
a  ordonne  fie  ordonne  que  lcfdidcs  let- 
tres feront  regiftrées  au  greffé  d'icelle, 
pour  jouir  par  les  iinpctrans  de  l'eftecl 
y  contenu  ;  a  la  charge  que  les  adjudi- 
cations fê  feront  à  la  barre  de  ladicle  cour 
pardevant  le  confeiller  rapporteur  du 
prefent  arreft ,  à  cette  fin  fie  d'abondant 
affiches  feront  mifes  à  la  barre  de  ladicle 
cour  fie  portes  du  pal  lais  en  la  manière  ac- 
couftumëe  ,  fie  que  le  prix  des  adjudica- 
tions demeurera  entre  les  mains  des  ad- 
judicataires,quien  feront  intereft  au  pro- 
fit! de  qui  il  appartiendra  durant  fix  an- 
nées, pendant  lefquellcs  liquidation  fera 
faide  des  droids  ôepretentions  fur  lcldic^ 
tes  forges:  alareferve  neantmoins  des 
fommes  que  lefdids  propriétaires  doi- 
vent contribuer  pour  leur  part  en  lacon- 
fedion  dudid  pont ,  que  lefdids  adju- 
ra//. Part.  MI. 


AT  IV  ES.  ïtf 

dicataires  feront  tenus  mettre  c 


es  mains 


du  commis  à  la  rcccptc  d'iceux  fans  au-  **  ««■.*• 
cuns  frais;  fie  dcfquelles  rapporunt  quit- 
tance en  bonne  forme  ,  ils  demeureron  t 
bien  fie  vallablement  defehargez. 


An 


jtu . 


werture  d'une  petite  porte 


pour  entrer  de  la  frande  faite  du  puLtit 
dans  une  nouvelle  ^alerte  4  &  projets  de 
èajfimens  au  palais. 


DU  Samedy  dernier  Janvier.  Veu 
par  la  cour  les  lettres  patentes  du 
roy  du  30.  Avril  1639.  adrelfantesâ  la- 
dide  cour,  fur  les  propofitions  qui  au- 
raient eflé  faides  audicl  iéigneur  roy 
par  divers  architedes  fie  entrepreneurs 
d'ouvrages  de  la  ville  de  Paris ,  de  faire 
conftruire  une  nouvelle  fortie  de  la  cour 
du  palais ,  panant  lous  la  grande  lalle 
fie  la  cour  des  Pairs,  dont  l'ouverture 
fie  yuue  lèroit  fur  le  quay  qui  clk  à  l'op- 
polîte  du  pont  au  Change ,  affin  de  dé- 
gager la  grande  cour  du  pallais,où  l'on 
reçoit  des  incommodités  à  caufe  de  l'a- 
bord des  chevaux  fie  carrofles ,  fie  don- 
ner la  commodité  de  la  rivière  à  ceux 
qui  font  logez  audid  palais  ,  fie  de  conf- 
truire en  outre  dans  ledid  paflàge  un 
nouveau  baftiment  depuis  la  cour  joi- 
gnant la  conciergerie  julqucs  au  perron 
Royal  fervant  à  monter  en  la  grande 
falle,  de  feize  toiles  fie  demie  de  long, 
fur  la  largeur  qui  fe  trouveroit  depuis 
le  dehors  de  la  barrière  eftablye  de  tout 
temps  au  dehors  des  boutiques  fie  efchop- 
pes  jufques  à  nud  du  mur  de  ladide 
grande  falle  ;  dont  la  haulteur  ,  tant  de 
ladide  mafibnnerie  que  combles  dudid» 
baftiment  ne  pourra  excéder  l'importe 
des  arcades  de  ladide  falle  ,  fie  leroit 
fans  aucune  cheminée ,  affin  de  confer- 
ver  les  jours  fie  croilëes  de  ladide  falle , 
à  condition  de  dcfdommager  les  pro- 
priétaires defdides  boutiques  fie  efchop- 
pes  de  la  val  leur  d'icelles ,  fuivanr  l'cfti- 
mation  qui  en  fera  faide  par  ceux  qui 
feront  commis  par  ledid  lèigneur  j  por- 
tant que  trois  confeillers  de  ladide  cour 
feroient  députez,  pour  avec  deux  tre- 
foriers  de  France  qui  ferment  commis,, 
fie  par  telarchitcde  qui  feroir  ordonné' 
par  icelluy  feigneur,  fe  tranfporter  fur 
les  lieux,  affin  de  recongnoiftre fie  vé- 
rifier fy  ledid  deflein  fe  trouveroit  ap. 
porter  quelque  commodité  au  pubticq^ 
fie  ce  qui  ferait  neccflaire  pour  l'exécu- 
tion d'iceluy.  Procez  verbal  des  con- 
feillers fie  treforiers  de  France,  qui  fe 
(croient  ..tranfportez  fut  les  Ueux  aveu. 
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Michel  Villcdo  architede  des  baftimens 
royaux ,  fuivant  lefdides  lectres ,  eft  datte 
du  14.  Septembre  audid  an  1639.  Au. 
très  lettres  patentes  du  14.  Février  1640. 
contenant  Sa  déclaration  que  ladide  pro- 
position fortift  fon  plain  Se  entier  efted, 
nonobftant  quelques  difFerens  qui  fe  ren- 
contrent audid  procez  verbal  8c  toutes 
oppofîtions  quelconques ,  8c  fans  préju- 
judice  d'icelles.  Cahier  de  papier  ligné 
dudid  de  Villedo  maiftre  gênerai  des 
ccuvres  de  raaffonncrie  des  baftimens , 
portant  le  devis  des  ouvrages  mention- 
nez efdidcs  lettres.  Arreft  du  unziefme 
Aouft  dernier ,  rendu  fur  la  requefte  pré- 
sentée par  Guillaume  Pucellc ,  Louis  du 
Houl ,  Daniel  Guillemard ,  Pierre  Ta- 
guier  &  confors  procureurs  en  la  cour, 
contenant  qu'ils  ont  leurs  bancs  à  la  fé- 
conde feneftre  de  la  grande  falle  du  pa- 
lais, dont  ils  ont  jouy  de  tout  temps 
fans  aucun  trouble ,  8c  que  neantmoins 
ledid  Villedot  voulloit  faire  une  ouver- 
ture pour  de  la  grande  falle  entrer  dans 
la  nouvelle  gallerie,  à  quoy  ils  fe  fe- 
roient  oppofez,  nonobftant  ladide  op- 
pofîtion  ledid  Villedo  voulloit  faire  la- 
dite porte;  par  lequel  auroit  efté  or- 
donne que  fur  ladide  oppofition  les  par. 
ciescontefteroient  pardevant  le  conleil- 
Jer  rapporteur  dudid  arreft ,  qui  en  pre- 
lénce  des  parties  8c  de  l'un  des  fuofti- 
tuts  du  procureur  gênerai  feroit  defeen- 
tc  fur  les  lieux  8c  procez  verbal  fur  Pef- 
tat  d'iceux ,  8c  informeroit  de  la  commo- 
dité que  pouvoit  apporter  la  porte  dont 
eftoit  queftion }  &  cependant  deflènees 
audid  Villedo  de  rien  attenter.  Procez 
verbal  dudid  confeiller  du  10.  Septem- 
bre 8c  autres  jours  fuivans ,  faid  en  exé- 
cution dudid  arreft ,  contenant  les  di- 
res 8c  oppofitions  dcfdids  procureurs. 
Déclaration  faide  par  lefdids  Pucelle, 
Guillemard,  du  Houl  8c  Taguier  le 
19.  Décembre  dernier ,  qu'ils  fè  rappor- 
toient  à  la  cour  d'ordonner  ce  qu'il  luy 
nlairoit,  à  la  charge  qu'il  ne  feroit  faid 
a  prefent  ny  à  lad  venir  aucunes  places 
ny  boutiques  qui  feroient  8c  demeure- 
roient  autour  de  ladide  grande  falle , 
ny  ouverture  au-dedans  icclle ,  pour  met- 
tre leurs  bancs  8c  ceux  qui  appartien- 
nent à  leurs  confrères ,  que  ledid  Vil- 
ledo feroit  tenu  placer  avant  que  abat- 
tre aucune  chofe  du  mur.  Requefte  du- 
did Villedo,  à  ce  qu'attendu  que  les  let- 
tres du  roy  eftoient  verifKées  par  arreft 
de  ladide  cour ,  8c  qu'elles  contenoient 
l'ouverture  à  deflèin  de  la  petite  porte, 
les  defifenfes  portées  par  ledid  arreft  du 
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unziefme  Aouft  fuflênt  levées ,  8c  qu'il 
luy  fuft  permis  de  faire  ouverture.  Con- 
cluions du  procureur  gênerai  du  roy  , 
&toutconGderé:  ladicte  cour,  ayant 
efgardàla  requefte  dudid  Villcdo,  luy 
a  permis  8c  permet  faire  ouverture  de 
ladide  porte  ,  conformément  au*  lettres 
du  roy ,  8c  vérification  d'icelles  ;  à  la 
charge  neantmoins  qu'il  ne  fera  faid  à 
prefent  ny  à  l'avenir  par  ledid  Villedo 
&  autres  aucunes  boutiques  es  places  qui 
feront  8c  demeureront  autour  de  ladide 
ouverture  au  dedans  de  la  grande  falle 
du  pallais ,  lefquellcs  feront  8c  demeu- 
reront pour  mettre  les  bancs  qui  appar- 
tiennent aufdids  Pucelle  ,  du  Houl ,  Ta- 
guier, Guillemard  8c  aultres  procureurs 
de  ladide  cour,  lcfquels  bancs  ledid 
Villedo  placera  à  fes  defpens  ,  avant 
qu'abattre  aucune  chofe  au  mur  auquel 
ladide  ouverture  fe  doit  faire. 

La  reine  ntertdvec  les  princes  &  prince  ffe  s 
à  N.  D. pour  le  fervicede  Louis  XJII. 

DU  Samedy  xxvn.  Juin  à  la  levée 
de  la  cour.  Ce  jour  fur  les  dix 
heures  du  matin  meflieurs  en  robbes  rou- 
ges aflëmblezcn  la  grand  chambre ,  fui- 
vant les  lettres  de  cachet  du  roy  6c  de 
la  reine  du  jour  d'hier ,  les  archers  de 
la  ville  Schuiiliers  marchans  devant  eux, 
font  partis  8c  allez  par  la  rue  de  la  Cal- 
lande  en  l'eglife  N.  D.  8c  entrez  au 
choeur.  Et  au  mefme  temps  eft  venu  par 
la  porte  d'en  hault  M.  le  chancellier 
ayant  fes  maffiers,  lequel  ayant  pris  la 
place  au-deftus  de  M.  le  premier  pré- 
sident ,  s'eft  ladide  cour  mile  du  cofté 
droit  aux  haultes  chaires  ■>  ont  efté  tou- 
tes lefdides  chaires  remplies  par  ladide 
cour ,  excepté  vers  le  jubé ,  qui  ont  efté 
occupées  par  les  doyen  8c  chanoines. 
De  l'autre  cofté  à  feneftre  la  chambre 
des  comptes ,  cour  des  aydes  6c  les  pre- 
voft  des  marchands  8c  efchevins  occu- 
pans  toutes  lefdides  chaires  ,  fors  Six 
remplies  par  des  chanoines  dudid  cofté 
▼ers  le  jubé.  Dans  ledid  chœur  au  mi- 
lieu eftoit  un  oratoire  tendu  de  noir* 
vitré  du  cofté  de  l'autel ,  8c  le  cofté  à 
moitié ,  dans  lequel  s'eft  mife  la  reine 
mere  du  roy  régente ,  8c  dehors  à  l'en- 
trée madame  la  duchefTe  d'Orléans ,  vcf- 
tues  de  dueil  avec  robbes  traînantes  à 
longues  queuës.  Au  cofté  droit  8c  hors 
iceluy  oratoire  eftoit  M.le  duc  d'Orléans, 
&  à  feneftre  M.  le  prince  de  Condé ,  aïïîs 
fur  de  petits  tabourets.  Derrière  ledid 
oratoire  eftoit  Mademoiselle ,  madame 
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la  prineeffe  de  Condé ,  comtefle  de  Soif, 
ions  fie  autres  dames.  Proche  l'autel  au 
codé  droit  les  cardinaux  de  Lyon  & 
.Mazarin  &  plufîcurs  arche  vefquesficcvef- 
ques  derrière  eux.  A  efté  la  méfié  dite 
par  M.  l'archevefque  de  Paris;  a  l'offer- 
te de  laquelle  a  efté  ladide  dame  roy- 
ne  mere ,  conduite  par  meflîeurs  les  duc 
d'Orléans  fie  prince  de  Condé  ,  la  rob- 
be  de  ladide  dame  portée  par  Mada- 
moifclle ,  par  mcfdamcs  les  princeflc  de 
Condé  fie  comtefle  de  Soifions }  a  efté 
encores  ladide  dame  revne  fui  vie  de  ma. 
dame  la  duchellè  d'Orléans.  Et  la  mclTè 

Jiarachevce ,  M.  le  chancelier  marchant 
e  premier  avec  ladide  cour  font  partis, 
les  huiiliers  fie  mafliers  marchant  de- 
vant eux  jufques  à  la  porte  du  choeur, 
à  la  fortie  duquel  ledid  ficur  chance- 
lier s'eft  feparé  de  ladide  cour ,  fie  s'en 
eft  allé  par  la  porte  du  cloiftre ,  fie  la- 
dide cour  a  fuivi  l'on  chemin  ordinaire, 
fit  eft  fortie  par  la  grande  porte  de  l'e- 
glifé ,  fie  la  chambre  des  comptes  eft  for- 
tie par  la  porte  d'en  hault  du  chœur. 

'Pemiffion  de  bafiir  une  baffe  a*  chanvre. 

DU  Vcndredy  xiv.  Aouft.  Veupar 
la  cour  les  lettres  patentes  duroy 
données  à  Dijon  au  mois  de  Septem- 
bre 1639.  par  lefquelles  ledid  feigneur 
auroit  donné  fiedclaiilc  àmeflrre  Claude 
de  Eun-e  chevalier  lieu r  dc  Chaudcbon- 
ne  a  perpétuité  en  pleine  propriété ,  pour 
luy  ,  les  hoirs  fie  ayans  cauiè  ,  une  place 
en  la  halle  au  bled  de  cette  ville  de 
Paris  ,  depuis  l'enfeigne  S.  Pierre  jufques 
au  marché  au  chanvre  ,  pour  fur  icelle 
faire  baftir  en  l'eftcnduc  de  fept  toiles 
fie  un  pied  de  face,  tant  pour  rembel- 
liflèment  fie  décoration  de  ladide  pla- 
ce deffedueufe  en  cet  endroit ,  que  pour 
la  commodité  publique  ,  aux  charges 
portées  par  Padvis  des  treforiers  de  Fran- 
ce fie  prevoft  des  marchands  &  cfchc- 
vins de  cette  ville,  fiec  ladicte 

cotfR  a  ordonné  &  ordonne  que  lef- 
dides  lettres  feront  regiftrecs  au  greffe 
d'icelle  ,  pour  jouir  par  l'impétrant  fes 
hoirs  &  ayans  caufe  de  l'efled  fie  con- 
tenu en  iceiles  félon  leur  forme  fie  te- 
neur ;  à  la  charge  par  ledid  impétrant 
de  baftir  dans  la  place  de  queftion  par 
arcades  élevées  jufques  au  premier  elta- 
ge ,  lefquelles  feront  garnies  par  haut  de 
grilles  de  fer  au  droit  Se  en  contenance 
du  marche  au  chanvre ,  afin  que  l'air 
fie  le  foleil  y  puiilènt  entrer ,  &  le  bas 
dudid  marche  ferme  de  portes  ,  dont 


les  clefs  demeureront  ès  mains  du  fer-  ,  <4J. 
micr  de  ladide  halle  au  chanvre ,  pour 
en  faire  ouverture  aux  marchands  qui 
voudront  vendre  lins  fie  chanvres  fie  y 
mettre  leurs  marchandifes  en  depoft , 
fie  au-delfus  defdidcs  arcades  baftir  des 
maifonsde  pareille  ftrudurc,  limetriefie 
matériaux  que  celles  qui  ont  ertc  hoi- 
ries audid  lieu ,  fie  de  faire  conftruire  à 
fes  frais  fie  defpens  un  appenty  de  bois 
couvert  d'ais  de  largeur  fie  longueur  com- 
pétente au-devant  de  ladide  place,  près 
du  magaltn  de  la  fillaûe ,  pour  y  ven- 
dre les  lins  fie  chanvres  pendant  qu'on 
fera  lefdids  baftimens ,  Sec.  ...  Et  où 
il  fé  trouverait  des  maifons  qui  euflènt 
droid  de  veuc  fur  ladide  place  par  bons 
fievallablcs  filtres  ,  ledid  impetranrlera 
tenu  de  leur  conferver  fîx  pieds  d'elpa- 
ce  fuivant  la  couftume.  A  la  charge  aulîî 
de  payer  par  chacun  an  a  la  retepte  du 
domaine  du  roy  deux  efeus  d'or  de  re* 
devance  portans  loti  fie  ventes ,  fxifincs 
fie  amendes ,  quand  le  cas  y  cfchcrra. 

Ejlablifement  d'un  bac  au -de fus 
de  tArfenal. 


DU  xxvii.  Janvier  m.  dc.  xliv.  a«.  m+ 
Veu  par  la  cour  les  lettres  paten- 
tes duroy  données  à  Abbcville  au  mois 
de  Juin  1639.  par  lefquelles  S.  M.  au- 
roit permis  à  meflire  Charles  B  iuvart 
confcillcr  ordinaire  en  fes  confeils  fie  Ion 
premier  médecin  ,d'eftahlir  ou  faire  efta- 
blir  à  fes  frais  fie  delpens  un  bac  au- 
deflus  de  l'Arfènal  aux  poudres,  au  lieu 
qu'il  feroit  trouvé  le  plus  propre  fie  com- 
mode par  les  prevoft  des  marchands  fie 
cfchcvins  de  cette  ville  de  Paris,  pour 
palTer  les  charettes  chargées  de  bois  , 
pierre,  moilon ,  plaftre  fie  autres  choies 
ncccflàires  aux  habitans  de  cette  ville 
fie  fauxbourgs ,  enleinble  une  allcgc  pour 
palier  les  gens  dc  pied  ,  à  la  charge  de 
payer  audid  fieur  Bouvart  les  droits  ac- 
couftumez  félon  la  taxe  qui  en  fèroit 
faide  par  lefdids  prevoft  des  marchands 
fie  cfchcvins ,  pour  en  jouir  p  ;r  ledid 
lîeur  Bouvart  fie  les  fiens  pleinement, 
paifiblemcnt  fie  à  toujours.  La  requefte 
prefentée  par  ledid  Heur  Bouvart  à  fin 
d'entérinement  defdidcs  lettres.  Ade  ex- 
pédie au  greffe  dc  ladide  cour  le  18. 
Aouft  1641.  de  ce  que  Michel  dcLon- 
gueval ,  Chriftophle  des  Conis  ,  Jean  le 
Cointc,  Sebaftien  des  Conis,  Guillau- 
me des  Conis ,  Nicolas  Sentier ,  Barthé- 
lémy Sentier ,  Pierre  Sentier ,  Nicolas 
Boudin ,  Guillaume  Porchicr,  Efticnnc 
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 Garfon,  Jacques  le  Mur,  Pierre  Chaf-  lec  1607.  les  articles  arreftez  au  confeil 

1,44  tel,  Charles  Bourbon ,  Eftienne  Vigon-  le  18.  Avril  1615.  les  vérifications  defl 
gneficMichel  Vigongnc  compagnons  de  dides  lettres  fie  articles  j  les  lettres  de 
rivière  fc  feroient  oppofez  à  la  verifi-  provifion  dudid  Alexandre  de  Comansy 
cation  defdidcs  lettres.  Requefte  pre-  a  condition  de  furvivance,  du  10.  Avril 
Tentée  par  Henry  Boudin  voiturierpar  1637.  fie  autres  pièces  attachées  aufdides 
eauC  a  Paris,  à  fin  d'eftre  receuoppo-   lettres  foubs  le  contre-feel  de  la  chan- 

fant  à  l'entérinement  defdidcs  lettres  ,   cellerie,  auroit  continué  &  ac- 

&  maintenu  luy  &  Tes  allouez  en  la  poli  cordé ,  fie  en  tant  que  befoin  feroit ,  con- 
-feffion  fie  jouïllance  de  tenir  bafteaux  de-  firme  la  charge  defdidcs  manufactures 
puis  le  port  des  grands  degrez  de  la  de  tapificric  de  Flandres  en  la  ville  de 
Tournelle  julques  au  ponceau  près  la  Paris  &  autres  de  ce  royaume  pendant 
Râpée ,  conformément  aux  lettres  &  le  temps  8e  efpace  de  vingt  années ,  à 
arrefts  par  eux  obtenus  à  cet  eflèd.  Au-  commencer  du  jour  de  l'expiration  des 
treade  expédié  audtd  greffe  le  11.  Jan-  18.  années  portées  par  lefdids  articles 
vier  1643.  de  ce  que  M.  Nicolas  Mo-  arreftez  audid  confeil  le  18.  Avril  6ij. 
rel  adjudicataire  du  domaine  du  roy  en  pour  en  jouir  par  luy  à  condition  de  fur- 
la  ville ,  prevofté  8c  vicomte  de  Paris  vivance  de  Marc  de  Comans  fon  pere, 
feferoit  pareillement  oppofe  à  l'enteri-  aux  honneurs,  authoritez,  prérogatives, 
nement  defdides  lettres.  Autre  requefte  prééminences ,  privilèges ,  exemptions , 
prefêntée  par  ledid  fieur  Bouvart ,  à  ce  penfion  de  quinze  mil  livres  par  chacun 
que  fans  avoir  efgard  aufdides  oppofi.  an  fie  autres  droits  y  attribuez ,  confor- 
tions ,  il  fuft  paffé  outre  à  l'entérine-  mément  aufdides  lettres  de  provifion  fie 
ment  defdides  lettres.  Caufes  d'oppofi-.  articles ,  aux  charges  fie  conditions  por- 
tion &  refponfes  defdides  parties.  Ap-  tées  par  iceux ,  tout  ainfy  que  ledit  Marc, 
pointemens  a  mettre  des  19.  Janvier  fie  Charles  &  Alexandre  de  Comans  en 
2.  Février  1643.  Productions  defdides  ont  cy-devant  bien  fie  deuement  jouy, 
parties.  Conclufions  du  procureur  gene-  fie  que  ledit  impétrant  jouît  encores  à 
ral  du  roy.  Tout  confideré,  il  sera.  preîènt>  &c.  ladicte  cour  aordon- 
dict  que  ladide  cour  avant  faire  droid  né  &  ordonne  que  lefdides  lettres  fe- 
fur  l'entérinement  defdides  lettres,  a  or-  ront  regiftrées  au  greffe  d'icelle,  pour 
donné  fie  ordonne  que  d'office ,  à  lare-  jouir  par  l'impétrant  de  l'effèd  8e  con- 
quefte  dudid  procureur  gênerai,  defeen-  tenu  en  icellcs,  tout  ainfy  que  fês  prê- 
te fera  faite  fur  ledid  heu  par  le  con-  deceiïëurs&luy  en  ont  bien  &  deuement 
feiller  rapporteur  du  prefent  arreft ,  en  jouy ,  jouifiènt  8c  ufent  encores  à  pre- 
prefence  de  l'un  des  fubftitutz  dudid  lent ,  fuivant  lefdids  arrefts  de  la  cour. 
*  Lift*.  ■.  procureur  gênerai  fie  des  *  oppofirions, 

ou  deuement  appeliez ,  avec  les  prevoft        Lettres  paternes  four  les  religieufes 
des  marchands  &  efchevins  de  cette  de  Cbajfemidy. 

ville ,  &  par  ledid  con  feiller  informé  de 

la  commodité  ou  incommodité  que  peut  T"\  U  xxvn.  Avril.  VeU  par  la  cour, 
apporter  ledid  bac,  fie  voir  la  place  8c  \  3  les  lettres  patentes  du  roy  don- 
le  lieu  de  la  rivière  où  il  feroit  le  plus  nces  â  Monceaux  au  mois  de  Septem- 
commodement  pofé  j  dont  fie  de  tout  bre  1634.  obtenues  par  les  religieufes  fie 
fera  faid  fie  dreilé  procez  verbal ,  pour  merc  fuperieurc  du  monaftere  de  la 
icclluy  veu  fie  rapporté,  communiqué  congrégation  N.  D.  de  Laon,  foubs  la 
audid procureur  gênerai, cftrc  ordonné  règle  de  S.  Auguftin,  eftably  au  faux- 
ce  qu'il  appartiendra.  bourg  S.  Germain  des  Prcz  mi!  Chaflè- 

midy  5  par  lefquelles  led.  fêigneur ,  après. 
Manufacture  les  Upifferies  ,  façon      avoir  veu  le  confentement  de  leur  efta- 
de  Flandres.  bliflèment  prefté  par  le  fieur  evefque  de 

Mets  abbe  de  l'abbaye  S.  Germain  fie 

DU  xviii.  Avril.  Veu  par  la  cour  fêigneur dudit  fauxboure,du  16. Juillet 
les  lettres  patentes  du  roy  don-  audit  an,  le  contrad  dacquifition  des 
nées  à  Paris  le  dernier  Décembre  1643.  places  pour  baftir  ledit  monaftere  de 
obtenues  par  Alexandre  de  Comans ,  feu  M.  Louis  le  Barbier  fie  Denife  Po- 
par  lefquelles  ledid  feigneur  roy  ayant  tier  fa  femme ,  contenant  la  fubrogarion 
faid  veoir  en  fon  confeil  l'edid  d'efta-  defdides  religieufes  fie  mere  iuperieure 
bliflèment  des  manufadures  de  tapifiè-  dudit  monaftere  de  ladide  congrega- 
ric  façon  de  Flandres  du  mois  de  Juil-  tionde  N.D.  deLaon.au  droit  fie  pou- 
voir 
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voir  qui  avoir  efté  accorde  par  ledit  fei- 
gneur  roy  audit  Barbier ,  par  les  articles 
du  traite  fait  foubz  le  nom  de  M.  Char- 
les Froger  ,  pour  lac  loi  turc  fie  adjonc- 
tion à  la  ville  de  Paris  des  fauxbourgs 
S.  Honoré  ,  Montmartre  &  la  Ville- 
neufve,  du  3.  May  audit  an  ,  auroic  per- 
mis,accordé  &  oûroyé  aufdi&es  religieu- 
fes fie  mere  fuperieure  de  s'habituer  fie 
s'eltablir  aux  fauxbourgs  S.  Germain  , 
fit  de  conftruire  fie  baftir  en  lad.  place 
par  elles  acquife  les  eglife  &  habitations 
qui  leur  feront  neceflaires,Ôc  fi  amples  que 
bon  leur  femblcroit,  pour  y  vivre  félon 
leur  règle  &  inftitut ,  fi:  jouir  des  héri- 
tages ,  rentes  fie  fruits  qui  leur  avoienc 
efté  fit  feraient  donnez  fie  léguez ,  en  la 
mefme  forte  que  fefoient  les  autres  rel- 
ligieufes  eftabhcs  en  leur  autre  convenc 
de  N.  D.  de  Laon  -t  fie  outre  qu'il  leur 
ferait  loiftble  accepter ,  tenir  fiepoflèder 
les  héritages ,  rentes ,  revenus  fit  biens 
immeubles ,  qui  leur  avoient  efté  fi:  pour- 
raient eftre  cy-apres  donnez  ,  les  ayant 
à  cette  fin  admortis ,  fans  qu'elles  ruf- 
fent  tenues  d'en  vuider  leurs  mains  ny 
luy  en  payer  ny  à  fes  fucceflèurs  roys 
aucune  finance,  de  laquelle  à  cette  fin 
il  leur  aurait  fait  don,  en  indemnifant 
toutesfois  les  fèigneurs  desquels  ils  dé- 
pendoient ,  ainfy  qu'il  appartiendrait , 
pourveu  aufly  qu'iceux  biens  ne  fuflênt 
tenus  en  fief,  fi:  qu'il  n'y  euft aucune  juf- 
tice ,  ainfy  qu'il  cft  plus  au  long  porté 
par  lefdicies  lettres.  Autres  lettres  pa- 
tentes de  furannation  fur  ledit  eftablif- 
fementdu  7.  Avril  1644.  Vcu  auflî  l'ex- 
trait des  articles  du  traite  fait  par  le  roy 
avec  ledit  Frogcr  le  13.  Novembre  1633. 

 par  l'un  dcfquels  ledit  feigneur 

luy  permet  2c  accorde  de  baftir  dans 
l'eftendue  dudit  fauxbourg  faind  Ger- 
main deux  monafteresde  religieux 

ou  religieufes  de  quelque  ordre  que  ce 
foit ,  pourveu  toutes  fois  qu'ils  foient  fon- 
dez fie  rentez  ,  fie  non  autrement.  Trois 
contrats  des  13.  May,  8.  Juillet  fie  14. 
Aouft  audit  an  1634.  celuy  du  8.  Juillet 
portant  fondation  6c  conftirution  de 
2400.  livres  de  rente  par  les  fieur  fi: 
dame  de  la  Ville-aux-clercs.  Et  ladite 
permiffion  dudit  fieur  evefque  de  Metz, 
ficc.  ladicte  cour,  a  ordonné  fie  or. 
donne  que  lefd.  lettres  feront  regiftrées 
au  greffe  d'icelle  ,  pour  jouir  parles  im- 
pétrantes de  l'effet  fie  contenu  en  icel- 
les ,  félon  leur  forme  fie  teneur. 
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Don  de  deux  places  aux  religieufes  de  UK* 
fifitation  de  U  rnë  S.  Antoine. 


T\  U  xiii.  May.  Veu  par  la  cour  les 
lettres  patentes  du  roy  données  à 
Paris  au  mois  de  Septembre  dernier, 
par  lefquelles  ledict  fêigneur  fait  don 
aux  rclligieufes  de  la  Vibration  de  fain- 
te  Marie  du  convent  feis  en  la  rue  faine 
Anthoine  de  cette  ville  de  Paris  ,  de 
deux  places  qui  fe  rencontrent  ,  l'une 
a  prendre  depuis  le  coing  &  angle  pro- 
che de  la  porte  de  l'entrée  de  la  baf- 
tille  jufqu'au  premier  angle  faifant  le 
coing  du  portail  de  l'eglifc  dudit  con- 
vent de  Ste  Marie ,  contenant  40.  toi- 
fes de  longueur ,  compris  le  derrière  du 
jardin  de  T'hoftel  de  Lefdiguieres  où  il 
y  a  une  porte ,  fi:  la  porte  du  chafteau 
de  la  baftille  j  ôc  l'autre  place  à  pren* 
dre  à  20.  pieds  dudic  angle  de  ladi&e 
porte ,  fe  continuant  le  long  du  mur  bafty 
de  neuf  fur  la  contrefearpe  dudit  chaf- 
teau de  la  baftille  ,  jufqu'au  premier 
corps  de  garde  faifant  face  fur  l'angle  d« 
ladite  contrefearpe ,  contenant  13/toifes 
quatre  pieds,  qui  avec  lefdits  10.  pieds 
font  27.  toifes  de  longueur ,  pour  en  icel- 
les  places  faire  baftir  par  lefdictes  reli- 
gieufes :  fçavoir  en  celles  eftans  le  long 
des  murs  de  ladite  baftille ,  des  maifons 
d'une  mcfme  fimetrie  ,  de  trois  toifes 
de  profondeur  feulement ,  en  la  longueur 
de  xi.  toifes ,  de  fur  plus  fe  retrcâant  en 
pan  coupé  ,  pour  revenir  au  premier  an- 
gle dudit  corps  de  garde ,  fur  14.  pieds 
de  hauteur,  y  compris  les  combles,  qui 
feront  couverts  en  couppe  fie  pavillon 
en  forme  balle ,  fie  fans  y  pouvoir  faire 
aucuns  jours  ny  ouvertures  du  cofte  des 
foflcz  dudic  chafteau  de  la  baftille.  Et 
en  l'autre  place  faifant  retour  depuis 
l'angle  de  la  porte  delà  baftille  de  20. 
pieds  de  profondeur ,  pour  finir  à  rien 
au  premier  angle  faifant  corps  de  l'aile 
du  portail  de  l'eglife  Sic  Marie,  faire 
pareillement  conftruire  par  lefdides  re- 
ligieufes des  maifons  fie  édifices,  ouad- 
vancer  leurs  baftimens  fur  ladite  rue 
S.  Anthoine ,  fie  ce  d'une  mefme  déco- 
ration fie  fimetrie ,  fuivant  les  plans  fie 
figures  d'élévation  qui  en  feraient  ar- 
rêtiez fie  paraphez  par  les  commiilaires 
qui  feraient  a  ce  députez  par  les  trefo- 
riers  de  France ,  fuivant  leur  advis  j  à 
la  charge  de  payer  par  lefdites  religieu- 
fes par  chacun  an  à  la  recepte  du  do- 
maine de  Paris  demy  efeu  d'or  de  ren- 
te pour  chacune  maifon  qui  feroie  bai". 
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tic  fur  la  longueur  du  mur  du  folle  du- 
dit  chafteau  de  la  baftiljé ,  lesquels  por- 
teront lots,  ventes,  faifines  &  amendes 
quand  le  cas  y  cfcherra ,  ôc  en  outre  de 
faire  rebaftir  par  lefdites  religieufes  à 
kurs  frais  ôc  defpens  l'entrée  du  jardin 
dudit  hoftel  de  Lefdiguieres,  comme  aulîî 
de  faire  faire  de  neuf  un  portail  de  belle 
pierre  de  taille  ,  fervant  d'entrée  fie  de 
décoration  audit  chafteau  de  la  baftille, 
l'une  de  colomnes  fie  pilaftres  d'ordre 
d'architecture  Dorique  ,  trophées  d'ar- 
tillerie 6c  de  guerre,  avec  les  armes  du- 
dit feigneur  roy  ,  enfemble  une  porte  de 
menuiferie  garnie  de  fes  ferrures ,  le  tout 
fuivant  le  plan ,  8c  de  reftablir  le  pavé 
qui  aura  efté  arraché  en  failant  lefdits 
baftimens.  Et  en  outre  fait  don  aufdi- 
tes  religieufes  d'une  place  contenant  13. 
toifes  de  long ,  à  prendre  depuis  le  corps 
«ie  garde  joignant  la  planchette  de  la 
porte  S.  Anthoinc,jufqu'au  fécond  corps- 
de-garde  ,  pour  y  baftir  des  boutiques 
fie  édifices  de  fix  pieds  6c  demy  de  pro- 
fondeur feulement ,  fie  de  10.  pieds  de 
hauteur,  y  compris  la  couverture  d'iccux, 
qui  fera  faite  en  appentil ,  de  mefme  fi- 
jnetrie  ôc  décoration  ,  fuivant  les  plans 
qui  en  feront  pareillement  arreftez  ôc 
paraphez  ,  fans  que  lefdites  religieufes 
puiflent  faire  aucuns  jours  ny  ouvertu- 
res du  cofté  des  foflez  de  ladite  baftille, 
ny  faire  auffy  aucunes  faillies,  avances, 
comptoirs  ,  tabliers,  ny  mettre  aucunes 
marches  ny  bornes  le  long  defdits  baf- 
timens, fie  à  la  charge  de  payer  pour 
chacune  defditcs  boutiques  fie  édifices 
douze  fols  parifis  de  rente  annuelle  por- 
tant lots  ôc  ventes ,  faifines  ôc  amendes, 
quand  le  cas  y  efcherra,  6c  que  lcfdic- 
tes  maifons  fie  édifices  ne  pourront  eftrc 
conftruicts  fur  lefdites  places,  que  au 
préalablement  les  allignemens  n'en  ayent 
efté  donnez  par  lefdits  treforiers  de  Fran- 
ce ,  félon  fie  ainfy  qu'il  eft  à  plein  dé- 
claré par  lefdites  lettres.  Requefte  def- 
dites  religieufes  prefentée  a  la  cour  à 
fin  d'enregiftrernent  ôc  vérification  def- 
dites  lettres.  Veu  auffy  le  brevet ,  ad- 
vis  ôc  pièces  attachées  foubs  le  contre- 
fcel  fie  les  plans  dreflez.  Arreft  du  8. 
Mars  dernier ,  par  lequel  avant  procéder 
à  la  vérification  defdites  lettres,  auroit 
efté  ordonné  qu'elles  fêroient  communi- 
quées aux  prevoft  des  marchands  ôc  ef- 
chevins  de  cette  ville  de  Paris ,  Ôc  au 
capitaine  fie  gouverneur  de  la  baftille , 
grand  maiftre  d  cl  artillerie,  duc  de  Lef- 
diguieres ôc  autres  voifins ,  pour  fur  icel- 
les  dire  ce  que  bon  leur  fcmblcroit  >  Ôc 
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en  outre  auroit  efté  ordonné  que  def- 
cente  fèroit  fai&efurles  lieux,  les  par- 
ties cy-deflus  appellées ,  par  deux  des 
confeillers  de  ladite  cour  en  prefence 
de  l'un  des  fubftituts  du  procureur  gê- 
nerai du  roy  ,  ôc  douze  des  plus  nota- 
bles bourgeois  ouys  d'office  â  la  requefte 
du  procureur  gênerai  ,  6e  qui  feroienc 
par  luy  nommez ,  lur  la  commodité  ou 
incommodité  que  les  baftimens  a  conf- 
truire  en  ladite  place  pouvoient  appor- 
ter, ôc  de  tout  fait  ôc  drefie  procez  ver- 
bal j  pour  ce  fait  6e  rapporté  commu- 
niqué audit  procureur  gênerai ,  eftrc  or- 
donné ce  qu'il  appartiendra.  L'exploit 
d'aflignations  données  à  la  requefte  du- 
dit procureur  gênerai  aufdits  douze  no- 
tables bourgeois,  ôc  à  la  requefte.  def- 
dites religieufes  audit  duc  de  Lefdiguie- 
res ,  marefchal  de  la  Milleraye  ,  prevoft 
des  marchands  6c  efchevins ,  capitaine 
de  la  baftille  ôc  voifins.  L'advis  defdits 
prevoft  des  marchands  6e  efchevins  du 
17.  Mars  dernier.  Procez  verbal  des  con- 
feillers a  ce  commis ,  8c  informations  fie 
Ôc  audition  defdits  douze  notables  bour- 
geois des  11.  13.  ij.  6e  16.  Avril  dernier 
faictsen  exécution  dudit  arreft  ,  avec  les 
pièces  attachées  foubs  le  contre-feel  def- 
dites lettres.  Conclufions  dudit  procu- 
reur gênerai ,  ôc  tout  confideré:  ladic- 
te  cour  a  ordonné  8c  ordonne  que  lef- 
dites lettres  feront  regiftrées  au  greffe 
d'icellc ,  pour  eftrc  exécutées,  ôc  jouir  par 
les  impétrantes  de  l'effet  6c  contenu  en 
icclles ,  pour  les  deux  places  de  40.  toi- 
fes  8c  13.  toifes  4.  pieds  qui  fe  rencon- 
trent *  de  faire  depuis  l'cglife  defdites 
religieufes  ,  jufqu'àla  porte  de  la  baftille, 
Ôc  depuis  ladite  porte  le  long  du  mur 
nouveau ,  jufques  au  premier  corps-de- 
garde  feulement,  ôc  aux  charges  portées 
par  lefdites  lettres  j  6e  outre  qu'à  l'ad- 
venir  s'il  eft  neceffàirc  pour  le  fervice 
du  roy  d'abattre  les  maifons  ÔC  édifices 
qui  feront  baftis ,  lefdites  religieufes  fe- 
ront tenues  lefouffrir,fans  pouvoir  pré- 
tendre aucun  dédommagement,  recom- 
penfc  ny  propriété  en  icelluy  mur  de 
clofture  j  qu'elles  prendront  allignement 
des  treforiers  de  France  avant  que  baf- 
tir ,  ôc  fans  qu'elles  ny  autres  puiffènt  à 
l 'ad venir  faire  aucuns  baftimens  ny  ef- 
choppes  en  la  place  depuis  le  corps-de- 
garde  jufqu'à  la  porte  de  la  planchette 
de  la  porte  S.  Anthoine ,  qui  demou- 
rera  toujours  libre  pour  la  commodité 
publique. 
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U  xxi.  Juin.  Veu  par  la  cour  les  let-  \  M  coi 
très  patentes  du  roy  données  à  Paris   neïïe  fie 


JUSTIFICATIVES.  Vit 

Lettres  patentes  four  U  ctmmarumr?  Mnvemens  *  teKCâfttM  du  te-ifi  des  nui  forts. 
Séminaire  de  S.  Nicolas  dm  Charismet. 

Vendrcdy  i.  Juillet.  Ce  jour  la 
cour,  les  grand  chambre,  touf- 
fie  de  l'edit  aflèmblées ,  ayant  de- 

«u  mois  dé  May  1 644.  portans  confirma-  libéré  fur  la  requefte  prefentée  par  les 

tion  d'autres  lettres  patentes  du  feu  roy  habitans  des  fauxbourgs  S.  Germain  des 

Louis  XIII.  d'heureufe  memoire,du  mois  Prez ,  afin  d'eftre  receus  appel lans  de  la 

de  May  1631.  par  lefquelles  ledit  fei-  procédure  qui  fe  continue  pour  le  toife 

gneur  roy  auroit  agréé  fie  authorifé ,  de  leurs  maifons  fie  héritages ,  en  pre- 

avec  les  concédions  y  contenues ,  la  com-  fence  des  nouveaux  commiûaires ,  avec 

munaulré  d'ecclefiaftiques  érigée  foubs  des  compagnies  du  régiment  des  gardes, 

la  direction  fpirituelle  de  l'archevefque  fie  ouy  fur  ce  les  gens  du  roy  en  leurs 

de  Paris,fie  accueillie  par  M.  George  Fro-  concluions,  a  arreste' fie  ordonne 

ger  dodeur  en  la  faculté  de  theologic,cu-  que  les  remonftrances  cy-devant  ordon- 

ré  de  l'eglife  parochiale  de  S.  Nicolas  du  nées  pour  ce  fubjet ,  feront  inceflàmment 

Char  donne  t  i  Paris ,  pour  defervir  les  faites  $  i  cette  fin  que  les  gens  du  roy 

offices  de  ladite  eglife ,  fie  eftre  lefdits  fe  tranfporteront  ce  jourd'huy  à  Ruel 

eccleilaftiqucs  habituez  d'icellc  foubs  fon  vers  la  reyne  m  ère  du  roy  régente  eri 

authorité  curiale  j  voulant  ledit  leigneur  France ,  pour  prendre  l'heure  de  ladite 

que  lcfdites  lettres  du  mois  de  May  dame  reyne ,  pour  luy  eftre  lefdidcs  re- 

1631.  ayent  lieu  en  tout  leur  contenu,  monftrances  faites, fie  fupplieront ladite 

pour  jouir  par  les  impetrans  &  leurs  fuc»  dame  reyne  de  la  part  de  la  cour  de 

cefleurs ,  corps  de  communauté  ecclelia-  faire  furfeoir  ledit  toifé  &  lever  les  gens 

ftique ,  laquelle  ledit  feigneur  agrée ,  ap-  de  guerre,  attendu  le  péril ,  &  jufques  i 

prouve  fie  audorifè ,  enlcmble  ï'eredion  ce  que  lefdites  remonftrances  ayent efté 

<l'un  feminaire  ccclcfiaftique  fait  en  icel-  faites ,  &c. 
le  communaulté  par  ledit  archevefque 

de  Paris  par  fes  lettres  du  10.  Avril  r\  U  Mardy  v.  Juillet.  Ce  jbur  fur 
1644.  Et  pour  leur  donner  moyen  de  plainte  faite  à  la  c»ur  par1  les 
s'eftablir,  maintenir  fie  accroiftre  en  leur  gens  du  roy ,  de  ce  qui  fe  paflâ  hier  en 
inftiturion ,  fie  fupporter  les  charges  du-  cette  ville ,  par  plulïeurs  maçons ,  ma. 
dit  leminaire  8c  autres  dépenfes  utiles  à  nocuvres  fie  autres  perfonnes ,  qui  s'eftanc 
l'eglife ,  leur  permet  ledit  feigneur  fie  les  attroupez  en  grand  nombre  ont  commi* 
audorilé  d'accepter  fie  recevoir  tous  legs,  des  outrages  fie  proféré  des  paroles  ren- 
dormions fie  fondations ,  fie  d'acquérir  dant  a  efmorion  fie  fedition ,  requerans 
fie  pollêdcr  routes  fortes  de  fonds, he-  y  eftre  pourveu ,  la  matière  mifê  endc- 
rirages  fie  pollèlfions ,  pour  demeurer  lef-  libération,  La  dicte  cour  a  or- 
dites  choies  à  perpétuité  unies  i  leur  donné  fie  ordonne  que  le  procureur  ge- 
menfe  commune,  fans  pouvoir  eftre  pré-  neral  du  roy  aura  commiihon  peur  m- 
tenducs  en  propriété  ou  pofleflion ,  aUe-  former  de  ce  qui  s'eft  paflé  ,  pour  l'in- 
nez  ou  hypothéquez  par  aucun  defdits  formation  faite  fie  rapportée,  eftre  paf 
ccclcfiaftiqucs  en  particulier ,  fie  nonob-  la  çour  ordonné  ce  qu'il  appartiendra, 
ftant  toutes  ordonnances ,  lettres  fie  au-  Faid  trCs-exprefles  inhibitions  fie  deffên- 
très  chofes  à  ce  contraires ,  fiec.  Autres  fês  a  toutes  perfonnes  de  quelque  qua» 
lettres  parentes  dudit  archevefque  dé  lité  fie  condition  qu'elles  foient ,  de  s'at* 
Paris  du  10.  Juin  1644.  d'approbation  crouper,  dire,  fie  proférer  aucunes  pa^ 
fie  audorifarion  des  articles  en  forme  de  rôles  tendantes  à  fedition ,  à  peine  de 
conftitution  defdites  communauté  fiefe-  punition  corporelle  >  comme  perturba- - 
minaire,fiec.  ladicte  cour  a  ordon.  teurs  du  repos  fie  tranquihté  publique» 
ne  fie  ordonne  que  lcfdites  lettres  feront  Enjoind  au  prevoft  de  Paris  ou  fês  licu^ 
regiftrées  au  greffe  d'icelle ,  pour  jouir  tenans  civil  fie  criminel,  officiers  du  chaf» 
par  les  impetrans  du  contenu  en  icelles }  telet,prevoft  des  *marchans  fie  tous  autres-  *  MireiUinM 
a  la  charge  neantmoins  qu'ils  ne  pour,  offiders  d'y  tenir  la  main ,  fie  de  procc- 
ront  accepter  fie  recevoir  aucun  don  que  der  contre  les  contrevenant  par  les  voyes 
par  donations  entre- vifs ,  tans  rétention  orcunaires,  fie  d'advertir  la  cour  de  ce 
d'ufufruits.  qui  fe  paflera.  A  cette  fin  feront  lefdits- 

officiers  mandez.  Et  fera  le  prefènt  ar- 
reitleûfie  publié  i  ion  de  trompe  fleery 
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public  ,ôc  affiché  par  tous  les  carrefours  ou  de  fes  fuccefleurs  roys  aucunes  \ct- 

An.  i«44-               vijjc  &  faubourgs,  à  ce  que  très  de  conceffion  ,  privilège  ,  immu- 

aucun  n'en  prétende  caufe  d'ignorance,  nité  ,  déclaration ,  confirmation  quel- 
conques ,  nonobftant  mefme  que  cv- 

PriviUyt  de  nçblefe  &  de  franc- faU  ptnr  après  fuflènt  par  ledit  feigneur  ou  lès  fuc- 

les  tfficitrs  du  parlement.  cellèurs  révoquez  tous  affranchillernens 

dudit  droit  de  gabelle  généraux  ou  par- 

U  Vendrcdy  xix.  Aouft.  Veuës  ticuliers,  ôc  dettenfes  faites  aufdits  gre- 

par  la  cour  toutes  les  chambres  netiers  ôc  controlleurs  de  ne  bailler  fie 

ïémblccs,  les  lettres  patentes  duroy  délivrer  aucun  fel  en  leurs  greniers  à 

données  à  Paris  au  mois  de  Juillet  1644.  quelque  perfonne  que  ce  foit  lans  payer 

par  lefquclles  ledit  leigneur  dit  Ôc  de»  le  droit  de  gabelle,  qu'il  ne  veut  ôc  n'en- 

clare  que  les  prefidens ,  coiueillers  ,  ad-  tend  nuire ,  préjudicier  ny  eftrc  enten- 

vocats  ôc  procureur  gênerai ,  le  greffier  dues  revocquer  lcfdites  lettres  5  mais 

en  chef ,  les  quatre  notaires  ôc  feerctai-  fuivant  icelles  eftre  ledit  fel  délivré  i 

ics  de  ladite  cour  prelèntement  pour-  chacun  de  fefdits  officiers  ôc  leurfdites 

veusdefdits  offices,  ôc  qui  le  feront cy-  veufves,  fuivant  l'eftat  qui  en  fera  par 

après,  feront  nobles  Ôc  les  tient  pour  luy  arrefté  en  fondit  conieil.  Voulant  en 

tels ,  veut  ôc  luy  plailt  qu'ils  jouiîlènt  outre  ôc  ordonnant  que  lefdits  prefidens 

eux  ôc  leurs  veufves  demeurantes  en  vi-  confeillers,  advocats  ôc  procureur  gène, 

duité  ,leur  pofterité  ôc  lignée,  tant  maf-  ral ,  ledit  greffier  en  chef  ôc  les  quatre 

les  que  femelles ,  nais  ôc  à  naiftre,  des  notaires  ôclecretaires  de  la  cour  ,ôc  leurs 

mefines  droits,  privilèges,  franchifes ,  veufves  demeurantes  en  viduité,  foient 

immunitez, rangs, feances fit prééminen-  exempts  àl'advenir,  tant  en  aliénant, 

ces  que  les  autres  nobles  de  race ,  barons  acquérant ,  qu'à  toutes  mutations ,  foit  en 

Ôc  gentilshommes  de  fon  royaume  }  ÔC  ligne  dire&e  ou  collatérale,  de  tous  profv 

pour  le  regard  de  ceux  defdits  officiers  fies  de  fiefs ,  droits  feigneuriaux  ôc  lots 

qui  font  nobles  d'cxtra&ion  ôc  par  leur  ôc  ventes ,  rachapts ,  reliefs  ôc  gênerai, 

naillànce  ,  veut  ledit  feigneur  que  lefdi-  lement  de  tous  droiéls  feigneuriaux  ÔC 

tes  lettres  leur  fervent  d'accrouTemcnt  féodaux ,  quoyqu'ils  n'y  foient  exprimez, 

de  eeneroficé.  Et  après  avoir  fait  voir  dont  il  les  auroit  relie  vez,  qui  pour  roi  ent 

en  fon  conieil  la  déclaration  du  roy  Fran-  luy  eftrc  deiibs  à  cauic  des  acquifitions 

Îois  l.fonpredeceflèur ,  donnée  àJJlois  qu'ils  pourroient  faire  desmaifons,  ter- 
ÎM.  Décembre  ijio.  auroit  de  rechef,  rcs  ôc  autres  héritages  mouvans  du  do- 
ôc  en  tant  que  meftier  feroit ,  aftranchy,  maine  que  ledit  feigneur  pofiede  à  pre- 
quitté  ôc  exempté  lefdits  prefidens ,  con-  (ent ,  ôc  pofledera  à  l'advenir  par  confif- 
jeillers ,  greffiers  ôc  autres  officiers  dfe  cation  ,  réunion ,  acquifition  ou  autre- 
ladite  cour  prefens  ôc  advenir  du  droit  ment  en  quelque  manière  que  ce  foit , 
de  gabelles  de  fel,  qu'ils  prendront  au  ôcc.  ladicte  cour.  ,  ouy  ôccereque- 
penier  à  fçl  de  cette  ville  de  Paris,  rant  ledit  procureur  gênerai ,  a  ordon- 
nes réintégrant  ôc  reftiruant  en  leur  pri-  né  ôc  ordonne  que  lefd  ites  lettres  feront 
vilege  cc^nrne  ils  eftoient  jadis  ,  veut  regiftrées  au  greffe  dicelle ,  pour  eftre 
&  luy  pjaift  qu'ils  ôc  chaicun  d'eux  ,  exécutées  félon  leur  forme  Ôc  teneur, 
leurs  fuccefleurs  Ôc  leurs  veufves  de- 
meurantes en  viduicé  ,  ayenc  ôc  puif-  Arrivée  de  U  reine  £  Angleterre  à  Paris. 
font  avoir  ôc  prendre  par  les  mains  des 

grenepers  ôç  controlleurs  dudit  grenier  T"\U  Samcdy  vi.  Odobre.  Ce  jour 

4  fel  de  Paris  prefens  &  advenir  .parleurs  l_^que  le  parlement  vacquoit,  mef- 

fimples  quittances ,  lins  qu'ils  ioient  te-  fieurs  de  la  grand  chambre  ,  tournelle 

nus  en  prendre  deie  harge  ne  autres  man-  ôc  de  l'edit  advertis  en  leurs  mailons, 

4emew  ou  acquits, le  ioLpour  leur  provi-  fe  font  trouvez aflcmblez en  ladite  grand 

ûon  ôc  swfpenk  de  leur  maifon  franche-,  chambre,  M.  Molé  chevalier ,  premier , 

ment,  6c  lans  payer  aucun  droit  degabel-  ôc  deux  autres  prefidens  avec  iept  con- 

IfiyQm ancien  ou nouïcauyikrs  le  prix  du  feillcrs ,  le  procureur  gênerai  ôc  M.  Brt- 

marchaod ,  (ans  aucuns  droits  de.  gabel-  quet  advocat  dudit  leigneur.  Le  fieur 

les,  impo fixions  ôc  frais  quelconques  im-  Saindot  maiftre  des  cérémonies  a  pre- 

pofez  ou  à ùnpofer  à  l'advenir  pour  queL  fenté  à  la  cour  les  lettres  de  cachet  du 

que  caufoôc en  quelque  forte  ôc  manière  roy  données  à  Paris  le  3.  de  ce  mois, 

que  cç  foit,  ôc  fans  qu'aufly  à  l'adve-  touchant  l'arrivée  delà  reine d'Angle- 

ftir  ils  foient  tenus  d'en  prendre  de  luy  terre  à  Paris.  Ladite  lettre  ouverte  ôc 

leue, 
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licuë ,  ledit  fieur  de  Sainctot  a  dit  que 
la  reine  régente  luy  avoit  commandé  dire 
à  la  cour  qu'elle  defiroit  que  lad.  cour 
allaft  demain ,  deux  attendant  trois  heu- 
res de  rellevée,au  Louvre  lalucr  ladite 
dame  reine  de  la  grande  Bretagne ,  qui 
arnvoit  ce  jourd'huy  à  Paris.  A  tSTtf 
akrestj;'  que  la  cour  ira  demain  en 
corps  &  robbes  rouge*  à  l'heure  faluer 
ladite  dame  reine ,  hlle  du  deffunt  roy 
Henry  le  Grand  ,  foeur  du  delfunt  roy 
dernier  decede  d'heureule  mémoire ,  fie 
tante  du  roy  a  preient  régnant  j  8c  qu'à 
cette  fin  tous  meilleurs  du  parlement  fe- 
ront advertis  en  leurs  mailbns  iè  trou- 
ver en  la  grande  chambre  à  deux  heu- 
res de  relevée.  A  cité  le  premier  huiffier 
chargé  de  ce  faire. 

"T^\  U  Dimanche  vu.  Novembre  de 
relevée  >  meilleurs  MM.  Mole  che- 
valier ,  premier  ,  fie  quatre  autres  prefi- 
dens,  un  maiftredes  requeftes ,  trente- 
un  confeillers ,  M.  le  procureur  gênerai, 
M.  Briquet  advocat  gênerai  :  Ce  jour 
que  le  parlement  vacquoit  ,  meflîeurs 
dcllus  nommez  aflembiez  en  la  grand 
chambre  du  plaidoyé ,  reveflus  de  leurs 
robbes  rouges  8c  chapperons  fourrez , 
font  parus  lur  les  trois  heures ,  les  huif- 
fïers  devant  eux,  fie  defeendus en  corps 
en  la  cour  du  palais ,  montez  en  leurs 
carrofles ,  lont  allez  au  Louvre.  Et  en- 
trez en  la  chambre  où  fe  tient  le  con- 
feil,  tous  meldits  iîeurs  eftans  arrivez, 
font  montez  en  l'ordre  qu'ils  eftoient 
partis  du  palais,  les  huiffiers  devant  eux 
avec  leurs  verges ,  l'un  des  fecretaires 
de  la  cour  veltu  de  robbe  rouge ,  le  pre- 
mier huillïcr  auHy  vcftu  de  là  robbe 
rouge ,  Se  ayant  Ion  bonnet  fourré.  Et 
entrez  en  la  grande  chambre  du  roy 
où  eftoit  la  reine  de  la  grande  Breta- 
gne, luy  ont  fait  la  révérence.  Ladite 
dame  reine  s'eft  levée fie  remifeen  fa  chai- 
fe  qui  eftoit  aux  pieds  de  ion  lit ,  ac- 
compagnée de  pluficurs  princes  fieprin- 
celles.  M.  le  premier  prefident  luy  a  dit 
que  la  cour  de  parlement  par  le  com- 
mandement du  roy  luy  venoit  faire  la 
révérence  fie  offrir  lervice.  Ladite  dame 
s'eft  levée ,  a  remercié  la  compagnie.  Luy 
ont  efte  faites  très- humbles  révérences, 
fie  le  font  tous  melfieurs  retirez  aumef- 
rne  ordre  qu'ils  eftoient  entrez. 


Lettres  patentes  faMr  les  telipeafes  de  U 
congrégation  de  N.  D.  de 


Tome  II.  Part.  III. 


DU  Jeudy  xxiii.  Février.  Vcuëspar  ~* 
la  cour  les  lettres  patentes  du  roy  A"-  l<4'' 
données  à  Paris  au  mois  d'Aouft  1643. 
par  lefquelles  ledit  feigneur  auroit  per- 
mis, accordé  fie  ocFroyéà  fa  tres-chere 
fi:  tres-amée  tante  la  ducheffe  d'Orléans 
de  faire  conftruire  fie  édifEer ,  fonder , 
dotter  fie  arenter  en  la  ville  de  Pans  od 
aux  fauxbourgs  d'icelle ,  fuivant  le  con- 
fentement  de  l'archevefque  deParis  ,une 
maifon  fie  monaftere  de  filles  rcligieu- 
fes  de  la  congrégation  N.  D.  avec  dori 
8e  remife  des  droits  d'amortiflèment  fie 
indemnité  qui  luy  pourroient  cftre  deûbs 
par  ladite  fondation  ,  fuivant  fie  ainfy 
qu'il  eft  porté  plus  au  long  par  lefdites 
lettres  à  la  cour  ad  reliantes.  Confcnte- 
mentduditarchevefquedu  9.  Juillet  au- 
dit an  1643.  Autres  lettres  de  ladite  da- 
me ducheflê  d'Orléans  de  ladite  fonda- 
tion fie  dotation ,  données  à  Paris  le  pre- 
mier jour  du  mois  de  Septembre  audit 
an,  lignées  Marguerite  ,  fie  :  Par  ladite 
dame  ,  de  Montreuil ,  fie  fcellées  en  cire 
rouge.  Extrait  du  contrael  d'acquifirion 
de  la  terre  de  Charronne,  les  apparte- 
nances fie  dépendances ,  moyennant  le 
prix  fie  fomme  de  foixante-cinq  mil  li- 
vres, des  15.  Décembre  1643.  fie  9.  Jan- 
vier 1644.  Autre  contrael  de  ladite  da- 
me ducheHè  d'Orléans  deuèment  auâo- 
rifée  pour  l'effet  de  iceluy ,  de  ladite 
fondation  fie  dotation  dudit  monaftere 
de  fix  mil  livres  de  rente  annuelle  fie 
perpétuelle,  racheptables  de  fix-vinge 
mil  livres  y  fie  déclaration  de  la  fuperieure 
fie  quatre  religieufês  profefles ,  des  19. 

Octobre  1643.  fie  14.  Février  1644.  &c  

iadicte  cour,  a  ordonné  fie  or- 
donne que  lefdites  lettres  feront  regif- 
trées  au  greffe  d'icelle,  pour  eftre  exé- 
cutées fie  jouir  par  lefdites  religieufes  fu- 
perieure fie  convent  de  ladite  congréga- 
tion N.  D.  de  l'effet  fie  contenu  efdites 
lettres  patentes  fie  contrats,  félon  leur 
forme  fie  teneur. 

Emotion  polaire  étufrjet  dune  contefiatîon 
four  U  ente  de  S.  Smlfiee. 

DU  Samedyx.  Juin.  Ce  jour  de  re- 
levée à  l'extraordinaire,  les  lieu- 
tenans  civil  fie  criminel  de  la  prevofte 
de  Paris  ont  fait  rapport  i  la  cour  qu'il 
y  a  quantité  de  peuple  attroupé  ès  faux- 
bourgs  S.  Germain  des  Prez,  ès  lieu* 
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  &  environ  la  maifon  prefbytcrale  ,  au 

•  >«4f-  iubjct  du  différend  concernant  la  cure 
de  S.  Sulpice  &  de  l'éxecution  de  l'ar- 

reft  de  ladite  cour  donne  ce  matin  

Ladictb  cou»,  a  fait  inhibitions  8c 
-deffenfes  i  toutes  fortes  de  perfonnes , 
•ficc.  de  s'attrouper.  ....  ordonne  auf- 
dits  lieutenans  fe  tranlporter  fur  le  lieu 
-fie  procéder  extraordinairement  contre 
ceux  qui  lé  trouveront  aflèmblez  ou 
attroupez ,  6cc.  Enjoint  aux  lieutenant 
criminel  de  robe  cou  rte,  prevoft  de  l'Ifle 
8c  autres  officiers  tenir  la  main ,  8c  fai- 
re enfbrte  que  la  force  en  demeure  au 
roy  &  à  fa  jufticc.  Et  fera  le  prefentar- 
reft  leû  &  publié  ,  8cc 

t 

DUdit  jour  x.  Juin.  Sur  ce  que  le 
procureur  gênerai  a  remonftré  à 
la  cour  que  le  8.  de  ce  mois  il  s'eft  com- 
mis pluueurs  violences  avec  port  d'ar- 
mes ,  émotion  populaire  fie  voyes  de 
fait  en  l'eglife  8c  maifon  prefbyrerale  de 
S.  Sulpice ,  &  es  perfonnes  du  curé  8c 
preftres  habituez  en  icelle ,  dont  le  corn- 

millâire  Grand  maifon  a  informé  

Veu  ladite  information  faite  fur  la  plain- 
te dudit  curé ,  contre  le  nommé  de  Fref- 
ques  8c  autres.  Les  requeftes  prefentées 
par  ledit  curé ,  marguilUers  de  prefent 
en  charge ,  principaux  6c  anciens  paroif- 
fîcns  de  ladite  paroùTe ,  &  par  meffire 
Henry  de  Bourbon  evefque  de  Metz , 
abbé  de  ladite  abbaye  S.  Germain.  Veu 
aufly  Parreftdu  conieil  du  9.  de  ce  mois, 
portant  renvoy  à  ladite  cour  du  difFc- 

rend  d'entre  lefdits  curé  8c  de  Frefque  

ladicte  cour.  a  ordonné  8c  ordon- 
ne que  d'office ,  a  la  requefte  du  pro- 
cureur gênerai  du  roy ,  l'information  en- 
commencée  fera  continuée  par  maiftre 
Pierre  Payen  ôc  Jean  le  Nain  confeil- 
fcillers  du  roy  en  ladite  cour,  Et  fera 
ledit  de  Frefque  adjournéâ  comparoir 
en  perfonne  en  icelle  cour ,  pour  eftre 
ouy  8c  interrogé  fur  le  contenu  en  la- 
dite information  ,  circonftanccs  6c  dé- 
pendances^ les  nommez  Berengerôc 
Vincent  Ifaac  fofloyeur,  Rivière  mar- 
chand drappier  demeurant  vers  les  hal- 
les à  l'enfeigne  de  la  pomme  rouge ,  8c 
plnfieurs  autres  quidans  vertus  de  gris  fie 
de  rouge,  pages  6c  laquais  de  diverfes 
couleurs  8c  livrées ,  qui  feront  defignez 

 pris  au  corps  8c  amenez  prifon- 

niers  en  la  conciergerie  du  palais ,  pour 
eftre  auffy  ouis  fur  lefdites  charges  &  in- 
formations ,  G  pris  8c  appréhendez  peu- 
vent eftre ,  Onon  adjournez  à  trois  briefs 
jours  à  (on  de  trompe  8c  cry  public  ,  avec 


T  PIECES 

faille  &  annotation  de  leurs  biens  8c  cfta- 
blillèment  de  commiilàires  julques  à  ce 
qu'ils  ayent  obey.  Ordonne  en  outre  que 
iur  les  requeftes  dudit  curé  ,enfemble  fur 
celles  des  autres  parties ,  elles  auront 
audience  au  premier  jour  ■>  cependant 
fans  préjudice  de  leurs  droits  feront  les 
chofes  remifes  en  l'eftat  qu'elles  ef- 
toient  avant  le  8.  de  ce  mois  5  8c  en  ce 
faifant  ledit  curé  8c  preftres  habituez 
remis  &  réintégrez  en  la  poûcffion  8c 
jouùTance  de  ladite  cure ,  maifon  &  pref- 
bitaire  où  ils  eftoient  $  enjoint  à  ceux 
qui  font  en  icelle  d'en  vuider.  A  cette 
fin  feront  lefdits  curé  fie  preftres  réinté- 
grez par  lefdits  confeillers,  lefquels  fe 
tranfporteront  fur  le  lieu  avec  l'un  des 
fubftituts  du  procureur  gênerai  j  procez 
verbal  fait  fit  drefle  de  l'eftat ,  6c  pour- 
veu  par  lefdits  conseillers  à  tout  ce  que 
befoing  fera  ;  6c  ce  qui  lera  par  eux  or- 
donné exécuté  nonobftant  oppofitions 
quelconques  ,ÔC  fans  préjudice  d'icelles. 

DU  Lundy  xn.  Juin.  Sur  ce  que  le 
procureur  gênerai  du  roy  a  re- 
monftréà  la  cour  que  plulîeur s  femmes 
6c  autres  perfonnes  prenans  prétexte  de 
la  contention  pour  raifon  de  la  cure  faine 
Sulpice ,  par  une  contravention  manifefte 
tendant  a  fedition  ou  émotion ,  au  pré- 
judice de  l'arreft  du  dernier  jour,  fe 
font  attroupés  ce  jourd'huy  de  grand 
matin  6c  (ont  en  la  falle  du  palais,  fai- 
fant des  clameurs  à  l'entrée  de  ladite 

cour  ladicte  c  o  u  R  a arrefté 

6c  ordonné  que  ledit  procureur  gênerai 
aura  commiffion  pour  informer  contre 
les  autheurs  de  ladite  (édition  6c  émo- 
tion j  à  quoy  lera  promptement  procé- 
dé par  les  confcillers  commis.  Ordonne 
que  ledit  arreft  fera  exécuté  :  Fait  ite- 
ratifves  deflènfes  à  toutes  perfonnes  de 
s'attrouper  6c  aflèmbler  foubs  quelque 
prétexte  que  ce  foit ,  à  peine  de  la  vie. 
Enjoint  aufdides  femmes  6c  autres  per- 
fonnes qui  les  affûtent ,  de  fe  retirer  pre- 
fentement  en  leurs  maifons  foubs  mef- 
mes  peines  j  6c  à  faute  de  ce  fera  pro- 
cédé contre  les  contrevenans  comme  tur- 
bateurs  du  repos  public,  fans  forme  ni 
figure  de  jufticc  j  Fait  en  outre  deffènfe 
aux  parties  intereflees  au  procès  pour 
raifon  de  ladite  cure  de  S.  Sulpice,  de 
s'aflèmbler  6c  de  follicircr  plus  de  qua- 
tre ,  aufly  fur  les  mefmes  peines.  Enjoint 
aux  lieutenans  civil  6c  criminel ,  prevoft 
de  l'Ifle ,  prevoft  des  marchands  de  cette 
ville ,  prevoft  6c  archers  6c  commiflai- 
res  du  chaftelct  de  Paris  tenir  la  main 
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à  l'exécution  du  prêtent  arreft ,  fie  d'ar-  (oas ,  l'une  rcife  au  village  de  Charen- 


refter  &  Te  iaifir  des  contrevenans  fieuc 
tous  ceux  qu'ils  trouveront  tcnans  pa- 
roles tendantes  à  fedition  fie  efmotion. 
Ordonne  que  le  prefent  arreft  fera  leù 
&  publie  par  tous  les  carrefours  de  cet- 
te ville  fie  fauxbourgs ,  Ôec. 

Alunation  d'une  partie  dm  fief  de  S.  ViSlor^ 
pur  l'Augmentation  de  U  ville. 


D 


U  Mardyxm.  Juin.  Veues  parla 


ton  S.  Maurice  ,  cour,  jardin ,  terre*  h 
bourablcs,  clos  &  vignes,  pour  employer 
à  un  holpital  pour  y  retirer  les  pauvres 
malades  $  l'autre  feifê  à  Paris  rue  des 
Noyers  ,fes  appartenances  &  dépendan- 
ces 5  à  la  charge  de  fournir  audit  le 
Blanc  Ôc  Ion  lervircur  domeftique  la  vie 
durant  logement  neceflaire  fie  convenu 
ble  dans  l'hofpital  de  Paris  ou  Charen- 
ton  ,  &  autres  conditions  plus  ample- 
ment portées  par  lcfdits  contrats  )  au- 
cour  les  lettres"  patentes  dû  roy  roit  loué,  ratmé  fie  approuvé  lcfdits  con- 
clonnées  à  Paris  le  i.  Avril  dernier  ,  par  tracte  Se  cftabluTement  dudit  hofpital 
leiqucllcs  ledit  feigneur  auroit  permis  à  audit  lieu  de  Charenton  S.  Maurice  , 
ineilire  Pierre  de  Cambout  de  Coiflin  pour  jouir  par  les  religieux  dudit  ordre 
abbé  commendataire  de  l'abbaye  fàint   du  contenu  en  iceux,  pleinement  fie  per* 

Victor  lez  Paris  de  vendre  Se  aliéner        petuellement,  conformément  à  iceux  fie 

tant  les  cinq  arpens  dix-  huit  perches  de  Se  aux  reigles  &  constitution  dudit  or- 
terre  d'une  part ,  deux  arpens  fie  demy,  dre ,  daulcsfie  conditions  y  portées }  & 
mil  ôefoixante  &  deux  perches  de  terre,   de  plus  ample  grâce  admortic  lcldites 

Ear  luy  retirez  comme  biens  aliénez  de  mailons ,  terres  fie  chofes  fufdites ,  corn- 
i  manie  abbatiale  à  caufe  de  la  lubven-    me  à  Dieu  dédiées ,  fans  que  pour  rai- 

tion  de  l'année  1596  que  trois   fon  de  ce  lcfdits  religieux  foient  tenus 

autres  arpens  déterre  lorlqu'ille-   luy  payer  aucune  finance  ,  dont  il  leur 

roit  en  polleflion  d'iceux  ;  pour  y  faire  auroit  fait  don  $  à  la  charge  d'indemni- 
baftir  par  les  acquéreurs  en  la  forme  Se  fer  les  feigneur*  haut-jufticiers  defquels 
manière  qu'ils  advilcroicnt ,  tant  pour  lefditcs  chofes  font  mouvantes ,  comme 
leur  commodité  Se  utilité  particulière ,  plus  au  long  eft  porte  par  lefditcs  ler/- 
quepour  la  décoration  Se  embclliflèment   très  à  la  couradreflàntes.  Veu  aufly  lef- 

de  la  ville  de  Paris  Proccz  ver-    dits  contracte  fuidattez.  Permi/fion  du 

bal  contenant  la  vifitation  Se  rapport   lieur  archevef'que  de  Paris  de  accepter 


Aw.  i44j. 


de  l'eftat  des  lieux ,  prifée  Se  eflimation 
d'iceux  par  les  experts  nommez  d'office 
à  la  fomme  de  deux  cens  fix  mil  cent 
foixante  Se  quatre  livres. . .  .  ladicte 
cour  a  ordonné  fie  ordonne  que  lef- 
ditcs lettres  feront  regiftrées  au  greffe 
d'icelle,  pour  jouir  par  l'impétrant  de 


ladite  donation  fie  de  s'eftablir  en  ladi- 
te maifon,  pour  en  faire  un  holpital  Se 
y  retirer ,  traiter  ôc  medicamenter  fie  gou- 
verner les  malades,  du  13.  Février  1644. 
Permilïion  du  lieur  de  Boflu  feigneur 
dudit  Charenton  ,du  13.  Mars  audit  an. 
Confentcmcnt  des  habitans  dudit  Cha- 


l'eftet  fie  contenu  en  icclles,  aux  char-  renton  pour  ledit  eftabluTcment ,  du  13. 

ges  y  portées ,  fie  outre  que  les  deniers  Avril  audit  an.  A&e  de  prife  de  poflèuion 

provenans  defditcs  ventes  ne  pourront  de  ladite  maifon  du  16.  May  audit  an. 

eftre  divertis  ailleurs  qu'au  remploy  d'au-  Rcquefte  prefentée  à  ladite  cour  le  16. 


très  héritages  ou  rentes  au  proffit  de  la- 
dite abbaye. 


£fiablijfe 


des  religieux  de  la  Charité 
à  Charenton. 


Février  164J.  par  le  vicaire  gênerai  en 
ce  royaume  de  l'ordre  de  la  Charité  da 
bienheureux  S.  Jean  de  Dieu ,  affin  d'en- 
terinement  défaites  lettres.  Concluiions, 
fiec.  ladicte  cour  a  ordonné  fie  or- 
donne que  lefdites  lettres  8e  contracte 
feront  regiftrées  au  greffe  d'icelle  ,  pour 
eftre  exécutées  félon  leur  forme  fie  te- 
dTmnéesàParisaumoisdcFebvrieri64j.  neur  ,  aux  claufes  fie  conditions  y  por- 
tées. 


THX  U  Samedy  xix.  Aouft.  Veucs  par 
1  J  la  cour  les  lettres  patentes  du  roy 


par  lcfquelles  ledit  feigneur ,  { luy  ayant 
cfté  rcmonftré  par  le  vicaire  gênerai 
de  l'ordre  de  la  Charité  du  bienheu- 
reux Jean  de  Dieu  ,  que  Sebaftien  le 

Blanc  controlleur  gênerai  des  guerres,  _   

porté  d'affection  envers  les  pauvres  ma-  1^  que  le  parlement  vacquoit ,  mef- 

lades  ,  auroit  par  contracte  des  u.  fie  13.  neurs  delà  grand  chambre ,  tournelk  fie 

Septembre  1641.  fait  don  de  deux  mai-  de  l'edit  advcrti*cn  leurs  maifons, . 

Qjij 


ta  reine  de  Pologne  a  Paris, 

U  Mardy  vu.  Novembre.  Ce  jour 
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le  (leur  de  Rhodes  grand  maiftre  desce- 

sa«.  i<4j.  remonics  a  prelénte  à  la  cour  les 

lettres  de  cachet  du  roy  données  à  Pa- 
ris le  j.  de  ce  mois,  par  Idqucllcs  ledit 
feigneur  mande  à  ladite  cour  d'aller  en 
corps  fie  robes  rouges  vifiter  par  dcbvoir 
de  bienfeance  la  lœur  fie  tres-chere  cou- 
fine  la  reine  de  Pologne  ,8cc.  A  elle  ar- 
reftéque  fuivant  la  volonté  du  roy ,  Ôec. 

Augmentation  du  guet. 

DU  Mardy  xn.  Décembre.  Veucs 
par  la  cour  les  lettres  patentes  du 
roy  données  à  Paris  au  mois  de  Juin 
1645.  par  lefquclles  ledicl  feigneur  au- 
roit  créé  &  cftably  quatre  exempts  fie 
vingt  archers  en  la  compagnie  du  lîeur 
Teltu  chevalier  du  guet  de  ladicie  ville 
de  Paris  ,  fie  accorde  à  chacun  deldids 
quatre  exempts  400.  liv.  de  gages  par 
chacun  an  ,&aufdi<£b  vingt  archers  pa- 
reils gages  que  les  anciens  archers  j  vou- 
lant que  lcldids  quatre  exempts  jouïf- 
lênt  de  lemblables  pouvoirs ,  au&oritez, 
franchifes  fie  libertez  dont  jouïflênt  les 
Jieutenans de  ladicle  compagnie,  ôelef- 
dids  vingt  archers  des  mefmcs  pouvoirs 
fie  droids  que  les  anciens  archers  d'icelle, 
donnant  pouvoir  audid  fieur  Teftu  d'y 
nommer  a  prefent  Se  à  l'advenir  &c. 
ladicte  cour  a  ordonné  Se  or- 
donne que  lefdictes  lettres  feront  regif- 
trées  au  greffe  d'icelle  ,  pour  eftre  exé- 
cutées &  jouir  par  l'impétrant  de  l'effed 
fie  contenu  en  icelles  ,  félon  leur  forme 
-fie  teneur. 

Don  de  partit  de  t  antienne  clofiure  de  la 
ville ,  au  collège  d'Harcourt. 

Ah  i<4<  U  vu.  Mars.  Veucs  par  la  cour  les 
.  U  lettres  patentes  du  roy  données  à 
Paris  au  mois  de  Janvier  1646.  par  lef- 
quellcs  ledid  feigneur  auroit  faid  don 
aux  provifeur,  prieur,  principal ,  pro- 
cureur, théologiens,  maiftres  &  efcol- 
Jiers  du  collège  de  Harcourt  fondé  en 
l'univerfité  de  Paris  des  place  Se  tour 
t  fini, btiqae  de  *  pique,  muraille,  rampart,  folié  fie 
contrefearpe  eftans  vis-à-vis  du  collè- 
ge,  i  commencer  à  la  quatriefme  tqur 
jufques  à  la  fixiefme  en  montant  de  la 

Î>orte  S.  Germain  a  la  porte  S.  Michel, 
uivant  les  alignemens  qui  feront  faids 
defdides  places  par  les  treforiers  de  Fran- 
ce à  Paris }  à  la  charge  de  faire  con- 
ftruire  fie  édiffier  au  heu  le  plus  com- 
mode defdicles  places  une  chappclle  dé- 
diée Se  confacrçe  à  Dieu  fous  l'invoca- 


E T  PIECE  S 

tion  de  la  fainde  Vierge  Se  S.  Louis , 
pour  y  faire  les  prières  ordinaires  pour 
la  confervauon  de  la  fante  de  S.  M.  Se 
pour  leur  donner  moyen  d'y  facisfairc  , 
leur  auroit  aufly  fait  don  des  matériaux 
Se  démolitions  defdides  murailles ,  ain- 
fy  &  comme  plus  au  long&c.  ladite 
coub.  avant  procéder  à  la  vérification 
defdicles  lettres,  a  ordonné  &  ordonne 
qu'elles  feront  communiquées  aux  pre- 
voft  des  marchands  Se  efchcvins  de  cette 
ville  Se  fauxbourgs  de  Paris ,  pour  ce 
fait  ,  rapporté  fie  communique  audit 
procureur  gênerai,  élire  fait  droit  ain- 
fy  qu'il  appartiendra  par  raifon. 

Efiailiffement  d'un  petit  marché  derrière  U 
boucherie  neuve  de  S.  Honoré. 

DU  xix.  Avril.  Veucs  par  la  cour 
les  lettres  patentes  du  roy  données 
à  Paris  au  mois  de  Février  1645.  par  les- 
quelles ledit  feigneur,  conformément 
à  Parrefl  du  conlcil  d'ellat  du  11.  Feb- 
vrier  dernier ,  enfuitre  de  l'advis  des  pre- 
voft  des  marchands  &  efchevins  de  cette 
ville  de  Paris  du  31.  Janvier  aufly  der- 
nier ,  fur  le  renvoy  à  eux  fait  par  le  rc- 
fultat  du  confeil  du  16.  Novembre  der- 
nier, donne,  octroyé  Se  accorde  à  Ur- 
fulc  Mottu  naine  de  mademoifellc  fille 
unique  de  moniteur  duc  d'Orléans  ,  la 
faculté,  pouvoir  &  pcnuiflîon  d'ella- 
blir  Se  faire  conilruire  pour  la  commo- 
dité publique  un  petit  marché  dans  une 
cour  Se  place  qui  fert  de  pafluge  ,  fei- 
tuée  derrière  la  boucherie  neufvc  de  S. 
Honoré,  fort  éloigné  des  halles  &  au- 
tres marchés  5  danslequel  petit  marché 
fc  vendra  du  poiflbn  d'eauii  douce,  fa- 
line  ,  marée ,  pain  Se  autres  chofes  ne. 
ceflaires  ;  pour  par  ladite  Mottu ,  Ces 
hoirs,  fucceflèurs  Se  ayans  caufe  jouir  fie 
ufer,  faire  fie  difpolêr  de  ladite  per  mil- 
lion ,  don  fie  odroy  fie  eltablillèment 
dudit  marché  à  l'advenir  pleinement, 
paifiblcinent  fie  perpétuellement,  com- 
me de  leur  propre  chofe ,  fie  à  la  char- 
ge toutesfois  d'en  faire  payer  a  la  re- 
cepte  du  domaine  de  ladite  ville  dix  li- 
vres tournois  de  redevance  par  chacun 
an,ainfy  fie  comme  plus  au  long  eft  porté 
par  lefdides  lettres.  Arrell  du  10.  May 
1645.  par  lequel  avant  procéder  à  la  vé- 
rification defdicles  lettres,  auroit  eflé 
ordonné  que  icelles  lettres  attachées 
foubs  le  contre,  feel  feroient  communi- 
quées aux  lieutenant  civil  fie  fubllitut  du 
procureur  gênerai  du  roy  auchaflelet, 
pour  donner  advis  ûu  le  contenu  d'i- 

celles 
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t*îles,6c  que  deScente  feroic  fatâc  6cc. . . .  pour  enpefcher  la  continuation  des  abus 

L'advis  dudit  lieutenant  civil  6c  dudit  6c  malversations ,  ainfy  qu'il  le  pratique 

fubfticut  du  procureur  gênerai  du  11.  pour  les  autres  arts  &  meftiers  defdits 

dudit  mois.  Vcu  auIFy  le  procez  verbal  anciens  jfouxbourgs.  Et  après  qu'ils  au- 

de  defeente  fur  la  place  &  lieux,  ÔC  in-  ront  efté  enregiftrez  6t  omologucz ,  nul 


An.  i<4*. 


formation  faite  de  la  commodité  ou  in- 
commodité en  exécution  dudit  arrcft&c. 
ladicte  cour,  a  ordonné  8c  ordonne 
que  lcidites  lettres  feront  regiftrées  au 
greffe  d'icclle,  pour  jouir  par  l'impé- 
trante du  contenu  en  icclles ,  aux  char- 
ges y  portées ,  8c  faire  faire  l'cftabliue- 


ne  pourra  plus  élire  receu  à  aucuns  d'i- 
ceux  arts ,  qu'en  foi  fan  t  chef-d'œuvre  8e 
en  fatisfaifant  aufdits  ftaruts  8c  ordon- 
nances j  8c  ce  non  obftant  tous  autres 
edits  8c  ordonnances  contraires  8cc. 
ladicte  couk.  a  ordonné  8c  ordonne 
que  lefdiâes  lettres  feront  regiftrées  au 


ment  8c  conftrudion  dudit  petit  mar-  greffé  d'icelle,  pour  eftre  exécutées  fe- 

ché ,  fuivant  8c  conformément  à  l'advis  Ion  leur  forme  8c  teneur  :  les  orphevrès, 

dudit  lieutenant  civd ,  8c  non  autrement,  apo tiquai res ,  chirurgiens ,  maiftres  des 

à  peine  de  defeheance  dudit  don }  ce  fai-  monnoyes ,  eferivains ,  marchands  mer- 

fonc,  queâ  l'entrée  de  ladiâe  place  pro-  ciers  greffiers  &  jouailliers  marchands 

che  la  rue  S.  Honoré  il  fera  bafty  des  drapiers  &  chauflètiers ,  bonnetiers  2c 

boutiques  en  appentis  joignant  la  boa-  pellcriersexceptezjSc  que  lefdits  maiftres 

chérie ,  en  la  longueur  de  quatre  toifes  feront  tenus  de  garder  &  obfcrvcr  les 

fur  Six  pieds  de  large,  au  niveau  de  la  rciglemens  faits  pour  Paris, 
defeente  d'une  cave  qui  eft  foubs  ladite 

boucherie ,  en  laiflànt  unefpace  Suffifant       Règlement femr  le  coMege  de  Beawais. 
pour  defeendre  en  ladite  cave  j  &  que 


lur  le  furplus  de  ladite  place  qui 
derrière  les  boucheries,  lur  la  ' 
de  quinze  toifes ,  il  n'y  fera 
cunes  boutiques  ny  bancs. 


ce  qui  eft  T 
a  longueur    I  , 
eftably  au-    le  cl 


Métijtrife  de  meftiers eft  Me  aux  faabonrp 
de  S.  Henerè  &  de  Mmtnattre.  ' 

TAU  Samedy  xn.  May.  Veucs  par 
l^la  cour  les  lettres  patentes  du  roy 
données  à  Paris  au  mois  de  Janvier  1 644. 
par  lefquellcsledid  feigneur  aurait  créé,* 


'An  m.  ne.  xlvi.  le  xvn.  jourdu 
mois  de  Juillet,  nous  Mathieu  Mo- 
hcvalier ,  confciller  du  roy  en  fes 
confeils  d'eftat  8c  privé,  8c  premier  pré- 
sident en  fa  cour  de  parlement ,  Julles 
Savarrc  &  Dreux  Hennequin  conSeillers 
du  roy  en  ladite  cour ,  intendans ,  di- 
recteurs &  réformateurs  du  collège  de 
Dormans  dit  de  Beauvais  ,  fondé  en 
l'univeriité  de  Paris  ,  procedans  à  l'au- 
dition des  comptes  dudit  collège  des 
années  1644.  8c  1645.  après  avoir  ouy 


Statue  6c  ordonné  en  maiftrifes  6cjuran-    les  principal,  foubs-  maiftre,  procureur, 

chappellains  &  religieux  bourfiers  fur 
l'eftat  prefent  dudit  collège  }  veu  les 
ftatuts  d'iceluy  de  reglemens  devant  faits 
par  nos  predeceûeurs  directeurs  dudic 
collège  ,  avons  ordonné  ce  que  infuit  : 
Article  I.  Que  conformément  au  re- 


des  tous  &  chacuns  les  arts  8c  meftiers 
de  chacun  des  fauxbourgs  S.  Honoré, 
Montmartre  8c  lieux  y  attenans  6c  cir- 
convoifîns  dependans  defdits  faux- 
bourgs  ,  ou  qui  feront  cy-après  com- 
pris en  l'mftar  des  fauxbourgs  de  la  ville 


de  Paris ,  veut  6c  luy  plaift  que  tous  ceux  glement  du  5.  Avril  1 6 1  r.  deffènSes  fonc 
qui  excercent  de  prefent  lefdits  arts  6c  faites  au  principal  de  bailler  paflàge  d'u- 
meftiers ,  Soient  tenus  de  prendre  de  luy  ne  rue  a  l'autre  par  le  dedans  dudit  col- 
lettres  de  maiftrife  en  particulier  de  cha-  legej  6c  à  luy  en  joint  de  tenir  la  main 
cun  arc  6c  mefber  ,  pour  y  eftre  receuz  à  ce  que  les  portiers ,  tant  ès  jours  de 
en  vertu  d'icclles,  6c  faire  le  ferment  à  feftes.que  ès  jours  ouvrables,  demeu- 
ce  requis  pardevanc  les  juges  aufquels  rent  actuellement i  leur  porte,  laquelle 
la  connomkncc  en  appartient  en  lama-  ils  n'ouvriront  qu'à  ceux  qui  demeurent 
nkre  accouftumée  ,  pour  jouir  de  ladite  audit  collège,  ou  qui  y  auront  neceflai- 

retnent  affaire. 

II.  Ledit  principal  nefoufrrira  qu'au, 
demeure  dans  ledit  collège  hors  les 
rs  ordinaires ,  fi  ce  n'eft  pour  1er. 


maiftnie  aux  droits ,  pouvoirs  6c  fran- 
chisés dont  jouiflène  a  prefent  les  autres 
maiftres  des  anciens  fauxbourgs  d'icelle 
ville.  Veut  ainTy  6c  ordonne  ledit  Sei- 
gneur que  lefdits  arc. fans  ayant  efté  re~ 
ceus  &  fait  le  ferment  en  vertu  defdi- 

tes  lettres  de  maiftrife,  facent  6c  dref-  bit  convenable,  félonies  reigles  de  l'u- 
(ent  entr'eux  desftanadc  ordonnances  niverSité ,  ainfy  qu'il  aefté  ordonnépar 


officiers  ordinaires ,  h  ce  n  eft  pour  ier- 
vir  ou  vacquer  à  l'inftrudion  de  la jeu- 
nèfle,  ou  s'il  n'eft eScoUier portant l'ha- 

L!  l-l-   /*.!  I  !_1  J_  P.. 
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ledit  feieWntdtt  y.  Avril  i6n.  VIL  Les  portes  du  collège  feront  oû* 

III  Que  conformément  audit  reïgle-  vertes  l'cfté  à  cinq  heures  du  matin , 

tnent'duj.  Avril  <6n.  ledit  principal  &  fermées  a  neuf  heures  du  foir*  ôc 

tiendra  la  main  à  ce  que  les  cfcolliers  l'hyvcr  ouvertes  a  fix  heures  du  matin, 

parlent  Latin ,  les  interrogera  au  jour  S.  &  fermées  a  huit  heures }  Ôc  les  clefs  por- 

Lnn  ,  noar  les  diftribuer  aux  clafles  tées  au  principal, 

vivant  îYur  capacité.  Qu'es  jours  de  VIII.  Apres  que  k  retrace  ferafon. 

leçon  ledit  principal  ou  ïbubs-maiftre  flee  aux  heures  ordinaires,  le  principal 

pour  luy  défendra  en  la  cour  avant  le  fe  pourmenera  quelque  tempsenlacour 

dernier  fenal  des  claffes  pour  contenir  dudit  collège.    %  . 

par  la  preLce  les  cfcolliers  externesdans  IX.  Ledit  Wmcipal  pourvoira  â  ce 

Fa  modeftie.  Et  fera  enjoint  aux  regens  que  les  cours  du  collège  (oient  tenues 


£  

de  s'aflèmbler  tous  en  ladite  cour  con- 
jointement avec  Iefdits  principal  &  foubs- 
maiftre  pendant  le  dernier  fon  de  la  clo- 
che pour  communiquer  fur  le  champ  de 
ce  quiic  paflèen  ebacune  de  leurs  claf- 
fès,  &  prendre  les  ordres  du  f  rincipal, 
felon  que  la  neceflîté  le  requerra.  Et 


nettes,  contraindra  les  ferviteurs  de  te- 
nir les  efcolliers  où  ils  demeureront  net- 
tement, Ôc  aura  foing  particulier  à  ce 
que  les  efcolliers  ou  ferviteurs  ne  jettent 
eaueny  aucunes  immondices  forlespaf- 
lans. 

X.  Eft  anfly  enjoint  audit  principal  de 


lelon  que  la  netciiitc  *c  «t»ju».ii*.  ^   —  ;  — -i  .  • 

pendant  les  leçons  le  foubs-maiftre  fe  Éure  affifter  chacun  jour  i  la  meûe  les 
promènera  en  la  cour  le  plus  fouvent  bourfiers  fie  penConnaires  phdofophcs 
vqii'il  luv  ferapoffible ,  pour  relancer  dans  &  grammairiens  en  habit  décent ,  avec 
les  clafles  les  efcolliers  qui  en  sfortenr.  heures  ou  autres  livres  de  prières  ;  la- 
Et  le  principal  ou  foubs-maiftre  vifttera  quelle  fe  dira  par  le*  chappekins  châ- 
les chambres ,  à  ce  qu'il  n'y  ait  aucun  cun  joftr  a  fix  heures ,  tant  hyver  que 
oui  joue  ou  demeure  efdifles  chambres  efté  ,  8c  pareillement  aux  vefpres  les 
îendant  que  les  regens  font  en  clafle.  jours  ôc  veilles  de  fcftes  8c  Dimanches, 
IV.  Le  principal  ou  foubs-maiftre  pour  qui  fe  diront  a  une  heure  après  midy, 
luy  fe  tiendra  attiducment  au  collège,  deux  heures  les  jours  fie  feftes  an. 
tait  èsiours  de  leçons ,  qu'es  jours  de  nuelles  ôc  rolemncfles.  Ledit  principal 
congé  ;  auaonfcra  les  regens ,  fie  en  cas  commandera  aux  regens  &  pédagogues 

d'aflîfter  à  tout  ledit  fervice ,  Ôc  en  ce 


de  befoin  leur  preftera  fecours  6c  main 
forte  allencontre  des  refradaires ,  tant 
en  la  clafle,  qu'en  la  cour.  Et  ledit  foubs- 
maiftre  ne  pourra  s'abfentcr  dudit  col- 
lège fans  en  donner  advis  au  principal, 
ainfy  qu'il  a  efté  ordonné  le  17.  Juin 
1636 


de  montrer  bon  exemple  à  k  jeuneflè 
commifeâleur  charge. 

XI.  Fera  ledit  principal  trouver  aux 
grâces  chacun  jour  i  midy  en  la  falle 
dudit  collège  les  bourfiers  fie  penfion- 
naires  grammairiens,  ou  fe  trouvera  le 


V.  Que  fi  le  principal  regeftte  ,  le  régent  en  fcpmaine  ,  qui  connoiftraex- 
foubs-maiftre  ne  pourAreglnter ,  at-  ^ement  du  fimkoUm  pour  1  entretien  de 
tendu  la  neceflîté  qu'il  y  a  que  l'un  ou   la  langue  latine.  Et  ebacun  Samedy  le 


l'autre  des  deux  veille  /ans  celle  fur  le 
collège  pendant  que  les  regens  font  en 
clafle. 

VI.  Eft  enjoint  au  principal  de  tenir 
la  main  à  ce  que  les  penfionnaires  ÔC 
bourfiers ,  philofophes  fie  grammairiens 
ne  fortent  au  collège  ès  jours  de  leçons 
lans  le  congé  par  efeript  dudit  princi 


foubs-maiftre  prefidera  aufdites  grâces» 
lefquelles  finies ,  demandera  compte  aux 
enfans  des  textes  qu'ils  auront  veus  pen- 
dant la  fepmainc  Ôc  autres  fondions  feo* 
laftiques»  Ôc  alors  fera  recherche  exad« 
d'un  chacun. 

XII.  Le  principal  prendra  le  fbing 
de  faire  confefler  ôc  communier  les  bour- 


pal,  qui  connoiftra  de  la  neceflîté  de  la  fiers  fie  penfionnaires  aux  feftes  accoui- 
fortie;  ou  en  fon  abfence  du  foubs-main  tumées >  ôc  aux  premiers  Dimanches  des 
trej  ficès  jours  de  congé  ,à  cequelcf-  mois,  fi  faire  fe  peut  Exhortera  les  re- 
dits penfionnaires  philofophes  ôc  gram*.  gens  qui  ne  feront  preftres ,  de  monitrer 
maihensncpuiflèntfortir  qu'avec  hxttt  en  cela  bon  exemple  aux  efcolliers ôc 
figné  de  leur  précepteur  ou  du  maiftre  ceux  qui  feront  preftres ,  de  dire  eldits 
de  chambre  }  ôc  les  bourfiers  philofo-  jours  la  meflèen  la  chapelle  dudir  col- 
phes  ôc  grammairiens,  avec  ttxtat  du  lege,  ôc  les  chappelaws  dudit  collège 
foubs-maiftre.  Et  ledit  principal  obligera  de  contribuer  de  leurs  foins  à  ce  que 
les  portiersâ  luy  reprefenter  chacun  foir  efdits  jours  de  communion  la  chappelle 
les  congés  qu'ils  auront  reccus.  fbit  tenue  nette  ÔC  propre  en  ornemens, 


gle 


*    *"  c  " 
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ficdtacîterpar  leurprcfcnce,  zcleficde-  XVII.  Sera  donné  gages  âû  regent  Atf.  ^V** 

votion  les  enfans  à  la  pieté.  La  furvcille  premier  *  ,  du  confentement  de  la  corn-   .  J{  ^ 

défaits  jours  leprincipal  pourvoira  à  un  munaurc ,  de  deux  cens  livres  ou  plus  * 

homme  pour  /aire  l'exhortation  en  la  par  an  ,  lèlon  la  qualité  &  mérite  de  ™* 

chappelle;  auquel  de  Padvis  de  la  corn-  la  perfonne  employée  à  ce  fubjet  ,  A  "r'^  ^^ 

munauté  des  maiftres ,  foubs-maiftres ,  prendre  lefdits  gages  fur  les  deniers  ~ur.r^i,t»n 

procureurs,  chapelains  &  religieux  ,  fera  qui  proviendront  du  louage  defdites  *Ut  *** 

donné  par  les  mains  du  procureur,  des  chambres ,  finon  furlarccepte  ordmai- 

deniers  dudit  collège ,  quelque  recon-  re  dudit  collège.  Et  quant  aux  gages 

noiflance  félon  la  qualité  &  le  mérite  pour  un  régent  troifiefme ,  y  fera  par 

de  la  perfonne  à  ce  employée.  Comme  nous  pourveu  en  temps  &  lieu  ,  ceux  de 

encorcs ,  fi  au  refus  des  chapelains  l'on  ladite  communauté  préalablement  ouis 

eft  obligé  de  faire  venir  quelques  pref-*  fie  entendus. 

très  pour  confefler  ou  reconcilier  les  ef-  XVIII.  Que  l'article  IV.  du  regle- 

colliers,  fera  baillé  aufdits  preftres  quel-  ment  du  31. Décembre  1571.  fera  renou- 

que  reconnoiflànce  des  deniers  dudit  vcllé  ,  portant  que  les  principal ,  foubs- 

college  ,  &  du  gré  de  ladite  commu-  maiftre,  procureur  &  chapelains  conlî- 

naute.  dereront  les  petits  bourfiers  qui  ne  font 

XIII.  Le  catechifme  fera  fait  tous  les  propres  aux  cftudes  ,  8e  qui  ne  feront 
Dimanches  en  la  chappelle  du  collège  leur  debvoir  de  bourlicr  ,  pour  fur  l'ad- 
après  la  petite  meflè,  par  le  principal  ou  vis  par  cfcnpt  qu'ils  en  donneront  à  nous 
autre  par  luy  commis.  Fera  trouver  au-  directeurs  lors  de  noftre  defeente  audit 
dit  catechifme  tous  les  bourfiers  &pcn-  collège,  eftre  par  nous  pourveu  d'au- 
ftonaires  en  habit  décent,  oùleregent  très  bons  cftudians  en  leur  lieu  ôepla- 
en  fepmainc  fc  trouvera  pour  tenir  les  ce. 

enfans  dans  le  filence.  XIX.  Sera  commis  homme  de  l'ordre 

XIV.  Ledit  principal  fera  aufly  afîi-  de  nous  directeurs ,  pour  monftrer  le 
fterau  falut  tous  les  bourfiers  fie  lespen-  plein  chant  aufdits  bourfiers ,  6c  à  luy 
ilonnaircs  grammairiens ,  qui  le  dit  le  donné  des  deniers  dudit  collège  par 
foir  chacun  jour  à  l'uTuc  des  clailès  ,  chacun  an  la  fomme  de  foixanrcficquin- 
où  fe  trouvera  le  regent  en  fepmainc ,  ze  livres  tournois.  Et  le  principal  obli- 
comme  auffy  les  principal,  foutu-maïf-  géra  les  bourfiers  à  chanter  deux  à  deux, 
tre,  procureur,  chappelains  fie  religieux  reveftus  de  furplis,  les  traits  fie  verfets 
bourfiers,  attendu  que  c'eft  un  falut  de  qui  fe  chantent  à  la  méfie  certains  Di- 
fondation.  manches  de  l'année ,  fie  les  verfets  des 

XV.  Que  conformément  au  fufditrci-  refpons  qui  fe  chantent  aux  Ténèbres, 
glcmcnt  du  j.  Avril  1611.  le  principal  pour  les  exercer  fie  façonner  au  chant 
commettra  aux  clallcs  regens  capables,  de  Peglifé  }  fie  pareillement  chanteront 
<le  bonne  vie  fie  converfation  j  aufquel-  les  verlers  du  Libéra,  en  l'office  des  morts^ 
les  ceux  de  la  communauté  foubs-maif-  pfalmodieront  tous  fie  chanteront  i  l'ai* 
tre,  procureur  fie  les  chappelains  qui  fe-  gle  avec  refped  fie  dévotion. 

ront  maiftres  es  arts ,  feront  receus  pri-  XX.  Le  foubs  -  maiftre  entre  autres 

vativement  à  tous  autres.  Le  collège  de  charges  prendra  foin  exact  de  faire  re- 

Bcauvais  logera  quatre  dcfdits  regens,  peter  leldits  bourfiers  ^  vifitera  leurs 

à  chacun  dclqucls  il  donnera  deux  cham-  chambres  chacun  jour  alfiducment,  les 

bres.  Que  s'ils  ont  befoing  de  plus  grand  fera  lever  tous  à  cinq  heures  du  matin, 

logement  pour  tenir  penfionnaires  ou  fie  coucher  à  neuf  heures  du  foi r  après 

autrement ,  ils  loueront  le  furpl  us  delà-  la  prière  commune }  fie  en  cas  d'aftâi- 

dite  communauté  ,  au  proffit  dudit  col-  res  ou  d'abfence  ,   commettra  queU 

lege.  qu'un  du  collège  pour  en  prendre  le 

XVI.  Quclesprincipal.foubs-maiftre,  foin,  comme  il  eft  porté  en  l'ordonnant 
chapelains,  religieux  bourfiers  fie  clercs  ce  du  17.  Juin  16)6.  fie  demeurera  ref- 
de  chapelle  logez  ainfy  qu'ils  fonta  pre-  ponlablc  des  actions  fie  déportemens  déf- 
ient, fie  le  procureur  aux  chambres  af-  dits  bourfiers. 

fectees  a  fâ  charge  ,  fie  les  regens  logez  XXI.  Les  principal ,  foubs- maiftre , 

ainfy  qu'il  cft  dit  cy-deffus ,  le  furplus  procureur  fie  religieux  affilieront  à  tout 

des  chambres  qui  reftent  dans  ledit  col-  le  fervicc  auquel  fê  doivent  trouver  lef- 

lege,  fera  particulièrement  loue  à  maif-  dits  petits  bourfiers,  à  la  meflè  qui  fe 

très  fie  clcoliicrs  au  profit  de  iceluy  colle-  dit  enacun  jour,  à  la  grande  mcilc  du 

ce,ôelc  procureur  tenu  d'en  faire  recepte.  fondateur  es  jours  des  feftes  fie  Diman- 
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■  ches ,  aux  vefpres  efdits  jours  de  feftes  tion  de  leurs  gages ,  à  la  referve  da 

h«.         ^  veilles  d'icellcs ,  aux  vigilles  qui  fe  dit  principal  ,  qui  donnera,  advis  de  fon 

difent  chacun  Dimanche  à  TifluC  des  vef-  départ.  Pour  le  fait  des  petits  boui  fiers, 

près,  &aux  marines  des  feftes  annuelles  ils  demanderont  leur  congé  au  principal 

&  folcmnelles.  ou  foubs-maiftre  lorfque  les  vacations 

XXII.  Les  chapelains  feront  l'office  feront  données  en  leurs  claires ,  &c  non 
divin  dévotement  ic  félon  le  canon  du  avant.  Sera  tenu  regiftre  par  le  procu- 
concile  de  Bafle ,  aux  heures  accouftu-  reur  &  principal  du  temps  de  i'abiênce 
mecs  &  qu'il  eft  dit  cy-deflus.  Aflifte-  de  chacun  déficits  bourfiers,  ccnïorme- 
ront  tous  aux  heures  canoniales  cha.  ment  à  la  fondation. 

cun  jour ,  fans  s'en  pouvoir  difpenfer      XXVII.  Les  principal  &  procureur 

finon  en  cas  de  maladie }  ÔC  affilieront  diront  ou  feront  dire  chacune  fepmaine 

aufly  aux  vigilles  des  Dimanches.  Di-  en  la  chapelle  dudit  collège  les  méfies 

ront  les  méfies  aufquelles  ils  fontobli-  portées  par  leur  fondariun,  ainfy  qu'il 

gcz  chacun  jour ,  fans  les  pouvoir  remet-  a  efté  ordonné  par  jugement  du  3.  Avril 

tre  d'un  jour  à  autre.  1641.  comme  pareillement  les  religieux 

XXIII.  Lefdits  principal, foubs-maif-  bourfiers  les  méfies  portées  par  la  ton- 
tre  ,  procureur,  chapelains  &  religieux  dation,  comme  a  cite  n'agueresordon- 
bourfiers  ne  pourront  s'abfentcr  du  col-  né  par  arreft  du  30.  Juin  1644. 

lege  hors  le  temps  des  vacations ,  finon      XXVIII.  Sera  tenu  ledit  principal , 

du  congé  de  la  communaulté  ,  comme  conformément  au  reiglement  du  j.  Avril 

il  eft  porté  par  l'ordonnance  du  30.  De-  1611.  de  célébrer  le  fervicc  divin,  tant 

cembre  1571.  à  la  referve  du  principal,  es  feftes  annuelles  que  du  patron  &de- 

qui  en  ce  cas  baillera  feulement  advis  dicace ,  &  en  fon  abfence  ou  indifpofi- 

de  fon  départ.  Et  fera  tenu  regiftre  des  rion  un  defdits  chapelains.  Et  les  tha- 

abfcnccs  d'un  chacun ,  qui  demeurera  pelai n s  officieront  toutes  les  feftes  lo- 

au  coffre  de  ladite  communauté.  Iemnelles  &  autres  jours  luivans. 

XXIV.  Lefdits  chapelains ,  confor-  XXIX.  Que  l'article  dudit  reigle- 
mement  à  ladite  ordonnance/eront  obli-  ment  du  5.  Avril  161 1.  fera  renouvelé, 
gez  de  mettre  un  preftre  en  leur  place  portant  qu'après  les  principal ,  foubs- 
pour  le  temps  qui  leur  aura  efté  permis,  maiftre  &  procureur ,  les  chapelains  au- 
qui  affiliera  a  toutes  les  heures  8c  dira  ront  rang  dans  ledit  collège  félon  Tor- 
ies méfies  ,  8c  ce  fur  peine  de  privation  dre  de  leur  réception  ;  8c  ordonne  qu  - 
de  leurs  gages ,  fans  que  ladite  commu-  après  lefdits  chapelains  le  religieux 
nauté  puiflè  en  aucune  manière  les  en  dif-  bourficr ,  8c  après  ledit  religieux  les  re- 
penser, finon  en  cas  qu'ils  fuflent  ab-  gens  marcheront  félon  le  degré  de  leurs 
Sens  pour  les  affaires  du  collège.  clafiès.  Que  les  religieux  bourficr  &  cha- 

XXV.  Et  en  cas  d'abfcnce  notable  ,  pelains  fe  comporteront  avec  honneur 
comme  de  plus  d'un  mois  pendant  Tan-  &  rcfpecl  envers  lefdits  principal ,  foubs- 
nc  hors  ledit  temps  des  vacations  ,  le  maiftre  8c  procureur }  8c  eux  rcfpecti- 
congé  defdits  principal ,  foubs-maiftre ,  vement  rendront  le  refpccl  deiib  aufdits 
procureur,  chapelains  &  religieux  bour-  chapelains  8c  religieux  bour  fier ,  &  leur 
liers  nous  fera  defferé  ,  fie  pris  de  nous  feront  porter  par  les  regens ,  pedago- 

}>ar  ordonnance  fur  requeue  contenant  gues,  clcolliers  8c  autres ,  ainfy  qu'il  eft; 

es  caufes  &  neceffitez  de  l'abfence ,  en  expreflèment  porté  en  l'article  dudit  rci- 

mettant  tousjours  un  homme  lorfqu'il  glement. 

s'agira  des  chapelains.  XXX.  Quant  i  l'augmentation  de  ga- 

XXVI.  Pourront  lefdits  chapelains  ges  prétendu  par  les  principal ,  foubs- 
prendre  le  temps  ordinaire  8c  accouftu-  maiftre,  procureur,  chapelains,  reli- 
mé  pour  leurs  vacations  ,  fans  qu'ils  gieux  8c  autres  bourfiers,  y  fera  pour- 
voient obligez  de  mettre  homme  en  leur  veu  à  tous  conjointement  lorfquc  le  col- 
place  pendant  ledit  temps ,  moyennant  lege  en  aura  le  moyen  }  8c  cependant 
qu'il  en  demeure  au  moins  trois  d'en-  lcldits  principal,  foubs-maiftre,  procu- 
tr'eux  pour  acquitter  le  fervice  divin,  reur ,  chapelains  &  religieux  veilleront 
Comme  pareillement  lefdits  principal ,  foigneufement  au  bien  dudit  collège  & 
foubs-maiftre,  procureur  &  religieux  â l'augmentation d'iceluy.Ledit religieux 
bourfiers  prendront ,  fi  bon  leur  fèmble,  fc  pourra  trouver  en  l'aflemblée  de  com- 
1c  temps  des  vacations  ordinaires ,  en  munauté  qui  fe  tient  tous  les  Samedys 
prenant  tousjours  tous  les  fufdits  le  congé  à  Tiflue  de  la  grande  méfie,  opiner  & 
de  U  communauté,  fur  peine  de  reten-  figner  à  fon  tour  après  les  chapelains, 

comme 
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auDy  veoirfit  entendre  tes  comptes  aa  dits  comptes  par  ledit  procureur  dans  le 
deilr  de  la  fondation)  fie  recevra  dans  mots  de  May,  H  payera  aUdit  collège 
coures  les  fondations  fit  diftributions  la  par  chacune  fcpmaine  qu'il  fera  en  de- 
moitié  que  reçoit  l'un  des  lufdids  prin-  meurepar  fa  négligence  la  fomme  de  dix 
cipal ,  foubs-maiftre ,  procureur  ficcha-  livres  tournois. 

pelains.  XXXV.  Fera  voir  ledit  procureûrtous 

XXXI.  Et  fur  ce  que  ledit  religieux  les  ans  à  la  communauté  au  premier  jour 

bourficr  a  remonftré  que  les  principal,  du  mois  d'Avril  un  eftar  des  mauvaises 

foubs-maiftre,  procureur fit  chapelains  payes  &  retardement  des  débiteurs , 

s'eftoient  depuis  quelques  années  attri-  avec  les  diligences  6c  pourfuires  qu'il  aura 

iroé  de  leur  audonte  privée,  fie  aux  pc-  faites  ,  à  fin  d'y  eftrepourvcu  par  ladire 

rits  bourfiers  ,  certains  droits  pour  leur  communauté  avant  la  reddinon  des 

affiftance,  pour  droit  d'aûembléecha-  comptes  }  finon  fie  à  faute  de  ce  faire 

cun  Samedy  cinq  fols ,  comme aiuTy  au-  par  ledit  procureur,  il  en  fera  rcccpce 

roient  accru  les  diftributions  ordinaires  en  fes  comptes  fie  les  deniers  bons  ians 

desobits,  touslefqueis  nouveaux  droits  aucune  reprifê. 

montoient  à  quatre  cens  livres  ou  en-  XXXVI.  Et  lcfdics  compres  par  nous 

viron  par  chacun  an,  Se  que  luy  reU-  clos  fie  arreftez  feront  à  l'inftant  mis  au 


An.  lf*t. 


.gieux  en  cftoit  exclus  fie  privé,  nous 

rs  rades  fie  cou- 
drons demeure- 


trefor>  dont  ledit  procureur  pourra  reti- 
rer un  double  aux  defpens  du  collège  -, 
fie  l'argent  du  reliqu*  des  compres 


mis- 


ordonnons  pour 
fideracions  que  lcfdits 

ront ,   dans  lefquels  ledit  religieux  re-  aufly  a  l'inftant  audit  trefcr ,  pour  cftre 

<evra  la  moitié  de  ce  que  l'un  defdits  au  pluftoft  employé  à  la  diligence  de  la 

officiers  reçoit ,  fiedefrenfes  auldits  prin-  communauté  au  proffit  dudir  collège  , 

cipal,  foubs-maiftre,  procureur  fie  cha-  du  confèil  fie  de  l'au&orirc  de  nousin- 

pelains  de  plus  s'attribuer  à  l'advenir  tendans ,  duquel  trelbr  il  y  aura  trois 

nouveaux  droits,  fie  au  procureur  d'en  clefs  différentes  conformément  aux  fon- 


payer  aucuns,  s'il  n'eft  par  nous  ordon, 
aé,  à  peine  d'en  refpondre  en  l'on  pro- 
pre fi;  privé  nom. 

-  XXXII.  Defrenfes  faites  pareillement 
Aufdits  principal ,  foubs-maiftre ,  procu- 


darions  ,  dont  le  principal  en  gardera 
l'une ,  la  procureur  l'autre  ,  fie  les  cha- 
pelains le  trcMlïefme. 

XXXVII.  Les  gens ,  pédagogues  8c 
autres  qui  demeureront  dans  ledit  col- 


ge,  pour  cftre  gardé  fie  entretenu  félon 
la  forme  fie  teneur  dès  à  prefent  corru 
me  â  tousjours  ,  fie  dont  lcdurc  fera 


«ur  fie  chapelains  de  prendre  àl'adve-  lege,  feront  tenus  d'obéir  audit  princi- 

nir  aucuns  pots  de  vins,  à  peine  de  pri-  pal)  fie  les  foubs-maiftre,  procureur, 
varion  de  leurs  gages.  Et  pour  le  regard  ,  chapelains  fie  religieux  obligez  de  fui- 

des  petits  bourfiers ,  fera  par  nous  pour-  vre  lès  ordres  en  ce  qui  concernera  la  po- 

veu  à  leurs  necc/fitez ,  luivant  l'advis  hce  fcolaftique.  Enjoignons  très-expref- 

de  la  communauté  ,  fans  aucun  retar-  fement  audit  principal  de  tenir  la  main 

dément.  à  l'exécution  entière  du  prefent  reiglc- 

XXXIII.  Que  fin  advenant  des  baux  ment  fait  fie  arrefte  par  nous  intendans, 
de  fermes  fie  maifons  dépendantes  du-  directeurs  fie  reformateurs  dudit  colle- 
dit  collège,  publication  en  fera  faite, 
fie  les  enchères  rcceulslaen  falle  de  la 
communauté  (ans  préférence  ny  accep- 
tation de  perfonne^fie  enjoint  de  prendre  faite  tous  les  ans  au  jour  S.  Rcmy  en 
bonne  fie  iuffifante  caution.  Que  s'il  fe  pleine  c  h  appelle  par  ledit  principal  à  la 
trouvoit  quelqu'un  des  dellufd.  qui  prift  relerve  des  articles  qui  regardent  l'ad- 
foubs  mains  argent  ou  autres  prefens  des  miniftration  des  biens  temporels,  lef- 
fermiers  ou  locataires ,  la  chofe  cognue,  quels  feront  leûs  aux  officiers  &  bour* 
la  charge  fera  des- lors  déclarée  vacante  fiers  dudit  collège  deucraent  aftemblez 
fie  impctrable.  en  la  (allé  de  la  communauté  tous  les 

XXXIV.  Le  procureur  rendra  fes  ans  le  premier  Samedy  d'après  ledit  jour 
comptes  tous  les  ans  dans  le  mois  de  S.  Remy.  Fait  en  parlement  ledit  jour 
May  pardevant  nous  intendans ,  après  fit  an  17.  Juillet  1646. 

avoir  efté  veus  en  la  manière  accoutu- 
mée par  ceux  de  la  communauté ,  apof- 
tillcz  de  la  main  du  principal,  fie  para, 
phez  par  l'un  des  chapelains ,  luivant 
fie  ainly  qu'il  eft  dit  au  rciglcmcnt  du 
j.  Avril  16.1.  Et  à  faute  de  rendre  lcf- 

Tmt  II.  r*rt,  III.  R  n 
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  noit  près  d'elle,  exercées  à  l'inftruclion 

*'       La  me  des  Voiries  incorporée  dans  F  enclos  des  pentes  filles,  difpofees  à  vivre  en 

de  la  Sorbonne.  communauté  fur  les  ftatuts  &  reigles  à 

elles  donnez  par  le  fieur  archeveique 

DU  xxm.  Aouft.  Vcuëspar  lacour  de  Paris ,  foubs  le  titre  des  filles  delà 

les  lettres  patentes  du  roy  données  focieté  de  la  Croix  5  ôc  outre  permet 

à  Fontainebleau -au  mois  de  Juillet  der-  qu'il  ibit  fait  pareil  eftabliflcment  def- 

nier  ,  par  lefquclles  ledit  fbigneur  auroit  dites  filles  ôc  femmes,  tant  au  lieu  dé 

permis  aux  prieur,  dodeurs  ôc  baeheu  Vaugirard  ,  qu'es  autres  villes  &  lieux 


liers  de  la  focieté  de  Sorbonne  de  fer*  où  elles  feront  approuvées  Ôc  appcL 
mer  la  rue  des  Poirées.  en  la  longueur  lces  par  ledit  fieur  archevcfque  ôc  en 
de  la  nouvelle  eglife  de  Sorbonne  d'un  l'eftendue  du  diocefc,  pour  y  vivtc  en 
codé,  ôede  la  place  où  eftoit  cy-devant  communauté  fuivant  ôc  conformément 
le  collège  de  Dix-buit  ôc  autres  places  aux  ftatuts  ôc  rciglemens  qui  leur  avoienc 
adjacentes,  qui  auroient  efté  acheptées  efte  ou  feroient  preferipts  par  ledit  fieur 
par  defFund  fon  tres-cher  ôc  bien  amc  archeveique }  veut  ôc  luy  plaift  que  les 
coufin  le  cardinal  duc  de  Richelieu ,  ôc  maîfons  de  leur  communauté  jouïifcnt 
par  luy  données  Ôcdeftinées  pour  faire  de  toutes  les  exemptions,  privilèges  & 
le  jardin  de  ladite  Sorbonne,  d'autre  j  immumrcz  dont  jouïllènt  les  maîfons, 
de  laquelle  portion  de  rue  ôc  du  droit  cloiftres  ôc  religieufes  cftans  dans  ledit 
d'amorriflèmenr  qui  pour  ce  luy  pourroit  diocefc ,  nonobstant  tous  les  rciglemens, 
eftre  deùb,  il  leur  auroit  fait  don  irre-  edits  ôc  lettres  au  contraire,  amfy  ôc 
vocable ,  pour  eftre  ladite  rue  adjointe  comme  plus  au  long  le  contiennent  le£ 
ôc  incorporée  dans  l'enclos  dudit  colle-  dites  lettres  à  la  cour  adreffantes.  Au- 
ge ,  en  forte  que  ledit  jardin  foit  atte-  très  lettres  de  confirmation  ôc  furanna- 
nant  au  mur  de  ladite  nouvelle  eglifè  }  tion  dudit  eftablillèment ,  données  à  Pa- 
mande  ledit  fèigncur  roy  à  ladite  cour  ris  le  16.  Juillet  1644.  ôcc.  Veu  aufly 
qu'après  qu'il  luy  fera  apparu  que  le  pu*  les  reigles  ôc  conftiuitions  à  elles  don- 
blic  ny  les  particuliers  ne  reçoivent  au-  nées  le  17.  Avril  1640.  par  ledit  fieur 
cune  incommodité  de  la  clofture  de  la-  archevefque  de  Paris ,  pour  vivre  en  ha. 
dite  rue  ,  elle  ait  à  regiftrer  lcfdites  bit  feculier  ôc  modefte  en  ladite  com- 
lettrcs ,  ôcc.  laoicte  cour,  avant  munauté foubs la fùpcriorité de M.Geor» 
procéder  à  la  vérification  defdites  Jet-  ges  Froger  cure  de  S.  Nicolas  du  Char- 
tres ,  a  ordonné  Ôc  ordonne  qu'elles  le-  donct.  Et  les  contracts  d'acquifition 
ront  communiquées  aux  prevoft  des  faits  par  ladite  dame  de  Villcneufvefti- 
marchands  ôc  cfchevins  de  cette  ville  pulant  ou  acceptant  pour  lcfdites  reli- 
dc  Paris  ôc  aux  habitans  delà  rue  des  gicufes  de  fainte  Croix,  d'une  grande 
Poirécsde  cette  dite  ville, ôc  qu'en  pre-  maifon  appellee  l'iioftel  des  Tournelles» 
fence  du  conleiller  rapporteur  du  pre-  feize  à  Paris  rue  royallc,dcs  ficurs  de 
fent  arreft  ôc  de  l'un  des  fubftituts  du-  Villcboufin  ,  moyennant  la  fomme  de 
dit  procureur  gênerai  les  lieux  feront  cinquante- cinq  mil  livres  ,  ôc  ratifica- 
vcûs  ôc  vifitez  par  gens  à  ce  connoiflans  tion  par  firurs  Anne  de  Lancy  premie- 
<jui  feront  nommez  d'office,  dont  fera  rc(  Marie  Paillette  ôc  Charlotte  de  Lan- 
drefle  procez  verbal  -y  ôc  outre  fera  in-  cy  de  ladite  focieté  de  la  Croix ,  des 
formé  de  la  commodité  ou  incommo-  xi.  Aouft  ,16.  Septembre  ôc  u.  Octobre 
dité  que  peut  apporter  ladite  clofture,  1643.  Le  contrack  de  fondation  de  ma- 
pour  le  tout  rapporté  communiqué  au-  dame  la  ducheflè  d'Aiguillon  ,  portant 
dit  procureur  gênerai ,  eftre  ordonné  deux  acte  des  17.  Octobre  1643.  ôc  18, 
<c  qu'il  appartiendra.  Septembre  1 644-pour la fbmmc de 30851. 

livres.  La  fin  principalle  Ôc  conftitutions 

des  filles  de  la  focieté  de  la  des  fœurs  de  la  Croix  approuvées  ÔC 

Croix.  fignées  le  9.  Juin  1646.  par  leur  fupe- 

rieur  M.  Georges  Froger  curé  de  fâinc 

U  m. Septembre.  Veuè"s par  lacour  Nicolas  du  Chardonet.  Cortclufions 

les  lettres  patentes  du  roy  données  du  procureur  gênerai  du  roy  ôc  tout  con- 

à  Fontainebleau  au  mois  de  Juillet  1641.  fideré,  ladicte  cour,  a  ordonné  ÔC 

par  lefquelles  ledit  feigneur  confirme  ôc  ordonne  que  lefdites  lettres  feront  reu 

approuvereftabbfTementfaitàBrie-com-  giftrées  au  greffe  d'icelle  ,  pour  jouïr 

te- Robert  de  quelques  filles  ôc  femmes  par  les  impétrantes  de  l'effet  ôc  contenu 

veutves ,  que  la  dame  de  Villeneufvc  te-  en  icclles ,  félon  leur  forme  ôc  teneur. 
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«dits  &  ordonnances  dudit  feigncur ,  

Emeute  a*  [u'jttit  tâtonnement  des  mai 'foHs.   &c  la  cour  a  ordonne  fieordon- 

ne  que  lefdites  lettres  feront  regiftrees 

DU  Jeudy  ix.  Janvier.  Ce  jour  fur  au  greffe  d'icellc,  pour  jouir  par  Ici- 
ce  que  les  gens  du  roy  ont  remon-  dits  impetrans  &  leurs  fucceflèurs  fie 
ftré  à  la  cour  que  le  jour  d'hier  pluficurs  ayans  caufe  de  l'effet  &  contenu  en  iccl- 
perfonnts  en  grand  nombre  cftam  en  la  les  félon  leur  forme  fie  teneur, 
grand  falle  du  palais  à  l'entrée  des  pre- 

fidens  &  confeillers  de  ladite  cour  ont  Arrejt  pur  la  tranquillité  publique. 
dit  &  profère  plulîeurs  mauvaifèsparo- 

les,  fie  commis  des  infolences  fit  voyes  U  Vcndredy  xxvm.  May.  Ce  A„ 

de  fait,  fê  plaignans  de  quelques  exploits  \  3  jour  fur  la  plainte  faide  à  la  cour 

au  fubjet  de  l'abonnement  des  maifons  par  le  procureur  gênerai  du  roy  ,  que 

en  la  cenlîve  du  roy,  &  ce  jour  conti-  quelques  particuliers  ennemis  du  repos 

nuent  Icsmefmcsdcfordres  :  ce  qui  tend  public  jnt  eflayé  par  tous  moyens  de- 

â  fedirion  ,  requérant  y  eftrc  pourveu ,  puis  la  paix  publiée ,  de  la  troubler  par 

tec  la  dicte  cour,  a  ordonné  fit  faux  bruits  qu'ils  ont  femé  parmi  les 

ordonne  que  ledit  procureur  gênerai  au*  peuples  par  billets  envoyez  par  les  mai- 
ra'commilfion  pour  informer  dcfdites  ions,  par  libelles  diffamatoires  fie  fean- 
violences  fie  voyes  de  faid ,  circonftan-  daleux  imprimez  en  fecret  fie  envoyez 
ces  fit  dépendances  ;  a  cette  fin  a  com-  par  tout  j  fie  mcfmc  ayant  veu  que  l'on 
rois  fit  commet  M.  Hierofmc  Crefpin  fe  preparoit  à  fouftenir  les  efforts  de 
confeiller  du  roy.  Fait  inhibitions  fie  def-  l'cnncmy  de  l'cltat  fie  les  attaquer  avec 
fenfes  a  toutes  perfonnes  de  quelque  qua-  telle  force,  que  par  quelque  fuccez  avan- 
lité  fie  condition  qu'elles  foient ,  de  s'at-  tageux  on  les  puft  obliger  à  cette  paix 
trouper  ibubs  quelque  prétexte  que  ce  fi  defirec  d'un  chacun  fie  fi  neceuaire  a 
foit ,  furpeincd'cftrc  pugnis  comme  per-  tous,  fie  que  l'on  preparoit  des  muni- 
turbatcurs  du  repos  public  ;  fâuf  aux  par-  tions  de  guerre  pour  les  conduire  de  Par- 
ticuliers a  prelènter  leurs  rcqucftcs  fur  fenal  de  cette  ville  fur  les  ports ,  fie  de 
leiquclles  fera  pourveu  fie  fait  droit  ainfy  là  fur  les  frontières  ,  ont  entrepris  d'em- 
qu'il  appartiendra.  Et  fera  le  prelcntar-  peicher  qu'on  ne  les  chargeaft  dans  les 
reft ,  public  fie  affiché ,  fiec.  bateaux  préparez  à  cet  effet  j  ce  qui  eft 

une  contravention  à  pluficurs  arrefts  de 

FcrmiJJton  de  kafiir  am  Chamf -brûlé  ,  au  lad.  cour  portant  deffenfes  de  s'attroup- 

fauiturg  S.  Germain.  per  j  requeroit  y  eftre  pourveu  ■>  fie  ouy 

fur  ce  les  prévoit  des  marchands  fie  ef- 
U  vi.  Avril.  Veu  par  la  cour  les  chevins  de  cette  ville  j  eux  retirez ,  la 
'  lettres  patentes  du  roy  données  à  matière  mife  en  délibération,  ladicte 
fearisle  ii.  Mars  1648.  par  lefquellcs  cour  aordonne  fie  ordonnequelcs pré- 
ledit  feigncur  auroit  permis  à  maiftres  cedens  arrefts  feront  exécutez  j  permet 
Charles  Longuet  confeiller  en  fescon-  audid  procureur  gênerai  d'informer  des 
feils  fie  maiftre  ordinaire  de  fon  hof-  contraventions }  faid  deffenfes  à  tous  fu- 
tel ,  Anthoinc  Huot  confeiller  fie  feerc  jets  du  roy ,  de  quelque  qualité  qu'ils 
taire  de  fa  maifon ,  couronne  fie  finan-  foient ,  de  s'attrouper ,  femer  fie  publier 
ces,  EAicnne  Feydeau  fieurde  Vefvres  aucuns  libelles  diffamatoires,  àpemede 
advocat  en  parlement ,  à  caufe  de  da-  la  vie  i  ordonne  en  outre  que  les  mu- 
moifellcs  Geneviefvc ,  Anne  Ce  Eliza-  nirions  de  guerre  préparées  pour  eftrc 
beth  Marcfchal  leurs  femmes,  fie  Denis  conduites ,  tant  par  eau ,  que  par  terre, 
Marefchal  confeiller  en  la  cour  des  ay-  pafîeront  en  liberté  >  faid  deffènfes  â  tou- 
des  à  Paris ,  de  faire  clorrc  de  murs  une  perfonnes  de  l'empcfcher ,  à  peine  d'eftre 
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des  Incurables,fie  de  baftir  fur  icelle  ,fâns  fcnjofnd  à  tous  habitans  des  villes,bourgs 
queeux,leursfuccelfeurs  fie  ayans  caufe  y  ce  villages  dV  prefter  confort  fie  ayde, 
puifient  eftre  troublez  en  quelque  forte  fie  i  tous  officiers  d'y  tenir  la  main  fie 
fie  manière  que  ce  foit ,  fie  nonobftant  les  faire  enforté  que  la  force  en  demeure 
ddïcnfes  fie  prohibitions  de  baftir  hors  au  roy  fie  à  fa  juftice  }  fie  fera  le  prè- 
les bornes  fie  limites  dudit  fauxbourg  fent  arreft  publié  fie  affiché  par  lescar- 
S.  Germain ,  fie  .celles  portées  par  les  refours'dc  cette  ville  fie  fauxbourg?  fit 
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'         "  par  tout  ailleurs  que  befbin  fera;  à  ce  vant  l'arrcft  de  la  cour  du  premier  Àouft 

+*  i        qUC  nuj  n>en  prctenae<aufe  d'ignorance»  dernier ,  &  que  lefdids  prévoit  des  mar- 
chands &  efchevins  onc  requis  eftre 

Jtdvis  donner  four  la  defeharge  des.  grandes  prompternent  pourveu  au  fonds  necet 

**ttx.  iàire  afin  qu'il  foie  travaillé  incellkm- 

ment  ou  nectoyement  des  fofkz  citant 

-  TTv  TJ  Mardy  i.  Àouft  i*.  Dt.  tu  Ce  ez  environs  de  ladide  ville  }  4t  veu  les 

IM.  m/i.   J_yjour  ia  cour  ayanc  délibéré  fur  le  propofitions-&advis,&  ouy  auffi  leldids 

procez  verbal  du  v.  Juillet  dernier  conte-  gens  du  roy  j  la  matière  mile  en  deli- 

nant  les  propofitions  &  advis  donnez  beration>,  a  arreste'  &  ordonné  que 

en  l'hoftel  de  cette  ville  de  Parts  ,  pour  les  nommez  de  Franchenes  &  Mercier 

la  defeharge  des  grandes  eaux  qui  ont  donneront  par  eferit  un  devis  parricuv 

en  la  prefente  année ,  ainfique  ez  autres  lier  des  ouvrages  &  deflèins  contenu! 

au  mois  de  Janvier  m.  dc.  xlix.  inon-  en  leurs  advis  ,  &  de  la  defpenfè  qu'il 

dé  plufieurs  quartiers  de  cettedide  ville,  conviendra  faire  pour  les  rendre  bien 

èi  air  les  concluions  du  procureur  ge-  &  deuement  parfaids  -t  lequel  devis  fera 

neral  du  roy,  a  arreste'  4c  ordon-  communiqué  à  deux  des  principaux  & 

né  que  aflcmblcc  générale  fera  faideen  notables  bourgeois  de  chacun  des  feize 

l'hoftel  de  cettedide  ville  en  la  manie,  quartiers  de  cettedide  ville  nommez 

re  accoutumée  en  laprefênce  demaif-  d'office  par  ledid  procureur  gênerai, 

très  Charles  le  Prevoft  &  Jean  Doujat  pour  eftre  ouys  fur  ledid  devis  &  don* 

confêillers  en  ladide  cour,  pour  don-  ner  advis  lequel  d'iceuxils  eftimentplus 

ner  advis  fur  lefdides  propofitions  &  expédient  fit  utile  de  recevoir  8c  execu- 

fonds  neceflaire  pour  la  conftrudion  du-  ter  }  &  ce  pardevant  maiftres  Charles 

did  canal  &  ouvrages  y  mentionnez  j  le  Prevoft  Se  Jean  -Doujat  confêillers  du 

pour  cefaid  &  rapporté ,  communiqué  roy  en  ladide  cour,  cnprefènce  de  l'un 

audid  procureur  gênerai ,  eftre  ordon-  des  fubftituts  dudid  procureur  gênerait 

né  ce  qu'il  appartiendra,  Cependant  fera  incellamment  travaillé- 

au  nettoyement ,  eflargiflèment  &  ap- 

fropefîtims  tour  faire  un  canal  four  la  profondément  des  rodez  de  ladide 

defeharge  de  la  rivière.  ville  ,  depuis  le  baftioh  de  l'arlcnal  % 

conduite  &  defeharge  des  eaux  dans  les 

Ê  jour  v.  Sept,  les  prevoft  des  mar*  efgoufts,  ouvertures  &  purgarions  d'i- 

chands  &  efchevins  de  cette  ville  ceux  s  auxquels  ouvrages  leront  enu 

ont  dit  à  la  cour  qu'ils  avoient  faid  une  ployez  les  mandians  0c  valides  félon  l'or- 

aflcmbléegeneralle  delà  ville  en  prelen-  dre  &  règlement  qui  fera  faid.  Et  pour 

'  ce  des  députez  de  ladide  cour  &  des  au*  advifer  ou  fe  prendra  le  fonds  nécefiai- 

tres  compagnies  fouveraincs ,  pour  ad-  re  pour  lefdids  nettoyement,  eflargiflè- 

vifêr  aux  moyens  de  faire  un  canal  pour  ment  &  approfondiflement ,  aflèmblée 

la  defeharge  dc  la  rivière ,  où  plufieurs  fera  faide  en  l'hoftel  de  ladide  ville 

propofitions  avoient  cfté  faites  pour  trou-  Lundy  prochain,  en  prefènee  defdids 

ver  un  fonds  fuffifant  pour  la  conftrudion  confêillers  &  fubftituts,  &  defdids  pre- 

dudit  canal ,  dont  il  avoit  cfté  drelTé  voft  des  marchands  &  efchevins ,  ÔC  de 

procez  verbal  qu'ils  apportoient  à  la  quatre  bourgeois,  notables  de  chacun 

cour,  &  fe  font  retirez.  A  este'  ar-  defdids fèize  quartiers  j dont 8c de  quoy 

reste'  que  ledid  procez  verbal  fèroit  feront  dreflez  procez  verbaux  ,  pour 

•  communiqué  au  procureur  général  du  iceux  veu  s  &  rapportez,  communiquez 

roy ,  pour  ce  faid  8c  rapporté ,  en  eftre  audid  procureur  gênerai ,  eftre  ordonné 

délibéré  ainfy  qu'il  appartiendra.  ce  qu'il  appartiendra. 

Anefi  touchant  la  defeharge  de  la  rivière.         Emeute  centre  le  lieutenant  civil. 

DU  Jeudy  xxvni.  Septembre  m.  dc.  T"\  U  xiii.  Avril  m.  dc.  lu.  Ce  jour  —  " 
li.  du  marin,  en  vacations.  Ce  jour         le  procureur  gênerai  du  roy  a  die  a**'** 

la  chambre  des  vacations,  après  avoir  à  la  cour  que  les  Oeurenans  criminel  8c 

ouy  les  prevoft  des  marchands  &efche-  particulier  &  plufieurs  confêillers  du 

vins  de  cette  ville  de  Paris  en  prefence  chaftellet  de  Paris  eftoient  au  parquet, 

des  gens  du  roy  fur  les  propofitions  &  ad-  demandans  eftre  ouys.  Ont  efté  raids 

vis  donnez  en  l'hoftel  de  cette  dide  ville  entrer ,  8c  ledid  lieutenant  criminel  por- 

f  otrla  defeharge  des  grandes  eaux ,  fui-  tant  la  parole,  a  dit  que  le  jour  d'hier 
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le  lieutenant  civil  de  la  prevofté  de  Pa-  — 
ris  forçant  dudict  chaftcllct  au r oit  eftc  Attronptmtns  feditienx.  A"  "'1 
attaque  par  quantité  de  vagabond»  hom- 
mes &  femmes,  qui  luy  auroient  faict  T"\U  Vendredy  x.  May  m.  dc.  lu. 
grande  infulte  ôc  outrages  ôc  proféré  Ce  jour  la  cour,  les  grande  cham- 
pluficurs  mauvaifes  paroles,  &  a  peine  bre,  tournelle  &  de  l'edit  allcmblécs , 
avoit  pu  gagner  fa  maifon  ,  audevant  6c  advertye  que  plulieurs  vagabonds  6c 
aux  environs  de  laquelle  avoit  eftc  faille  gens  fans  adveu  s'attroupent ,  vont  par 
une  grande  émotion  6c  fedition ,  foubz  les  maifons  6c  boutiques  des  environs 

S retexte  d'une  defeharge  Ôc  diminution  du  palais  6c  autresendroitsde  cette  ville, 

e  loyers  des  maifons  t  6c  la  violence  a  crient  aux  marchands  Ôc  artilam  qu'ils 

cfté  telle  6c  fi  grande ,  qu'au  préjudice  ferment  leurs  boutiques ,  6c  font  plu- 

d'une  fentence  donnée  lur  ce  fujet  le  fieurs  difeours  6c  actions  tendant  à  ef- 

nutin  par  délibération  du  confeil  -y  que  mouvoir  le  peuple  a  faire  fedition  4  les 

par  ceux  qui  prétendent  diminution  le-  gens  du  roy  mandez  6c  ouys  en  leurs 

roient  appeliez  dans  quinzaine  les  pro-  condufions }  la  matière  mife  en  dclibe- 

Î>rietaires  6c  principaux  locataires  pour  ration,  A  arreste'ôc  ordonné  que  à 

eur  cftre  faict  droict ,  6c  pendant  la-  la  requefte  du  procureur  gênerai  du  roy 

dicte  quinzaine  furcisàlavcntedesmeu-  il  fera  incelîàmment  informé  de  ce  qui 

bles  ôc  contraintes  par  corps  pour  le  lepallè,  6c  à  cette  fin  a  commis-Ôccom- 

terme  de  Pafqucs  dernier  feulement  -,  le-  met  maiftres  Jean  de  Champrond  ÔC 

dict  lieutenant  civil ,  pour  éviter  au  pe-  Jean  Doujat  conleillers  du  roy  en  icclle^ 

ril  ÔC  danger  dc  fa  perfonne,  auroitefté  cependant  faict  defrenfesà  toutes  per- 

neceffité  de  donner  fentence  dc  delchar-  fonnes  dc  s'attrouper  ôc  de  commettre 

ge  àudiâ.  terme  de  Pafques  6c  main-lc-  aucunes  actions  tendant  à  fedition  ,  à  pei- 

véc  pour  ce  regard  >  ôc  ont  lefdicls  offi-  ne  de  la  vie  j  enjoinct  aux  marchand* 

ciers  fupplié  la  cour  y  pourvoir.  Etouy  détenir  leurs  boutiques  ouvertes ,  ÔC  aux 

fur  ce  fedict  procureur  gênerai  en  lés  officiers  du  roy  du  chaftcllct,  prévoit  des 

condufions  -,  eux  retirez  ,1a  matière  mi-  marchands  ôc  cfchevins  temr  la  main  à 

fè  en  délibération,  laijicte  cour,  a  l'exécution  du  prefent  arreft ,  6c  faire  en 

faict  6c  faict  tres-exprefles  inhibitions  ôc  forte  que  la  force  en  demeure.au  roy 

detfenfesà  toutes  perfonnesde  s'artroup-  ôc  a  là  )uftice  -y  ôc  iéra  le  prefent  arreft 

per  foubz  prétexte  de  defçharge  def-  leu  ,  publié  ôc  affiché  par  tous  les  carre- 

dicts  loyers,  ny  autfcs,en  quelque  for-  fours  de  cette  ville  Ôcfauxb. ,  à  ce  que 

te  ôc  manière  que  ce  foit ,  à  peine  delà  aucun  n'en  prétende  caufe d'ignorance, 
vie  ;  enjoinct  au  prevoft  des  marchands 

&  efchcvins  de  donner  les  ordres  necef-  Pnctffun  de  ta  chaffe  de  Ste  Geneviève. 
faircs  aux  colonels  6c  capitaines ,  Jeurs 

lieutenans  ôc  bourgeois  de  ce  faire,  à  f""\  U  Mardyfefte  S.  Bernabéxi. Juin 
l'inftant  qu'ils  en  ieront  requis ,  mefme  1  J  m.  dc.  lu.  du  marin.  Ce  jour  la 
en  cas  de  refiftance  mettre  main-ballè  cour,  toutes  les  chambres  aflèmblées  en 
fur  les  delinquans  ÔC  dcfobeïfians ,  fans  la  chambre  du  parlement,  meilleurs  les 
que  lefdicls  officiers  ôc  bdorgeois  en  puif-  prefidens  ÔC  confeillers  veftus  de  robbes 
lent  cftre  recherchez  ;  ordonne  qu'à  la  ôc  chaperons  rouges  ,  ayant  leur  bon- 
requefte  du  fubftitut  du  procureur  gene-  nets  carrez ,  fuivant  la  délibération  du 
rai  au  chaftellet  il  fera  informé  de  ce  xxix.  May  dernier,  fur  lesfcptàhuit 
qui  s'eft  pallè  le  jour  d'hier ,  ôc  le  procez  heures  du  marin  font  partis  de  palais  , 
faict  6c  parfaict  par  les  officiers  dudict  le  ficur  marefchal  de  l'Hofpital  gouver- 
chaftcllet  contre  ceux  qui  fe  trouveront  neur  de  Paris  marchant  entre  monfieur 
coupables,  qui  feront  jugez  prcfidialle-  le  prefident  de  Bailleul  6c  monfieur  le 
ment  par  leldicts  officiers  6c  en  dernier  prefident  deNefmond  ,ont  palle  le  long 
reûort  fuivant  les  ordonnances }  ôc  fera  de  la  rue"  de  la  Harpe ,  les  archers  de 
le  prelent  arreft  leu ,  publié ,  par  tous  les  la  ville  marchant  devant  eux  ôc  à  cofté 
carrefours  de  cette  ville  6c  fauxbourgs ,  pour  faire  place ,  ôc  les  huifiiers  de  ladite 
ÔC  affiché  par  tout  où  befoin  fera ,  à  ce  cour  marchant  aulTy  devant  ;  ôc  eft  la- 
quel  nul  n'en  prétende  caufe  d'ignoran-  dite  cour  allée  en  l'egbfe  deSteGenc- 
ce.  Faict  en  parlement  le  xm.  Avril  m.  vicfvedu  mont  de  Paris,  6c  cftant  en  la 
Jdc.  m.  Signé,  Guy  et.  nef,  ont  efté  receus  par  frères  Blan- 

chart  &  Boulart  religieux  alfiftans  l'ab- 
bé de  Stc  Geneviefve  ôc  gênerai  dc 
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771*77*  l'ordre  de  chanoines  réguliers  de  l'ordre 
de  S.  Auguftin  de  la  congrégation^- 
France,  l'un  defquels  fit  une  harandpe 
de  la  part  dudit  abbe,&  tefmoigna  Thon- 
neur  qu'ils  recevoient,  par  un  difeours, 
Auquel  a  refpondu  ledit  heur  prefident  de 
Bailleul  t,  Se  par  après  le  bailly  ,  lieute- 
nant ôc  officiers ,  dudit  abbé  font  auffy 
venus ,  fie  ladite  cour  entrée  au  chœur 
d'icellc  eglife  ,  conduite  par  lefdits  re- 
ligieux ôc  officiers,  eft  allée  au  lieu  où 
repofë  la  c  halle  de  Iadide  fainde  ,  la. 
quelle  mefdids  fleurs  ontbaifée.  Ce  faid 
font  entrez  au  cloiftre  par  la  porte  de 
fer  qui  refpond  audid  cloiftre ,  où  de 
rechef  lefdids  religieux  affiftans  ôc  offi- 
ciers de  l'abbé  ont  prié  Iadide  cour  de 
fe  tranfportcr  au  grand  refedoire  de  Ia- 
dide abbaye  prendre  le  desjeuner  qui 
leur  eftoit  préparé  -}  ce  qu'ils  ont  faid. 
Après  quoy ,  for  l'advis  que  l'archevcf- 
que  de  Paris  eftoit  arrivé  avec  les  pro- 
cédons 8c  reliques  de  Paris  ,  font  mef- 
dids heurs  forcis  deux  à  deux  dudicc  ré- 
fectoire ôc  eftànt  arrivez  près  du  cha- 
pitre d'icelle  abbaye ,  s'y  font  arreftez 
■quelque  temps ,  attendant  que  les  chaf- 
*We feroii-ce  fcs  de  S.  Benoift,  S.  Parencc*  S.  Ma- 
gfoire  ,  S.  Landry,  S.  Medericq  ,  Ste 
Avoye ,  Ste  Opportune  ôc  autres  reliques 

Îiui  eftoient  audid  chapitre  fuflent  paf- 
ées-,cequ'eftantfaid,  entrez  au  chœur 
par  la  fufdide  porte  de  fer  ,  où  eftant 
toutes  les  procédions ,  tant  des  chanoi- 
nes de  Paris,  que  des  chanoines  régu- 
liers de  Ste  Geneviefve,  partirent  félon 
l'ordre.  Le  doyen  de  Paris  faifant  dif- 
ficulté d'advancerôc  defortir  du  chœur, 
>vouloit  marcher  cofte  à  colle  dudict 
abbé  de  Ste  Geneviefve  &  gênerai  de 
l'ordre  reveftu  de  fes  habits  pontificaux, 
d  quoy  tendoit  pareillement  ledid  ar- 
chevefque, qui  ne  vouloit  marcher  qu'- 
après ledid  abbé  j  ce  qui  ayant  cfté 
rapporté  à  mefdids  fieurs,ôc  ouyfur  ce 
ledid  doyen  de  Paris  ôc  lefdids  frères 
«Blanchard  fie  Boullard  affiftans  dudict 
abbé  ôc  gênerai,  Iadide  <our  ordonna 
qu'ils  marcheroient  à  l'ordinaire  ,  fça- 
>oir  ledict  abbé  cofte  à  cofte  dudid  ar- 
chevefque, ayant  ledid  abbéladroide, 
ainfy  qu'il  s'eft  pratiqué  de  tout  temps, 
&  ledid  doyen  vis-à-vis  du  prieur  ou  plus 
ancien  des  chanoines  reguuers  de  ladic- 
te abbaye  j  ce  qui  a  efté  faid ,  Ôc  la  cour 
enfuite  iùivant  icelle ,  marchant  après 
Jedid  abbé  fie  gênerai ,  lequel  donnoit  la 
benedidion  au  peuple  concurremment 
avec  ledid  archevefque,  tant  dans  les 
rues ,  que  dans  l'eglile  de  Paris,  fie  les 
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chanoines  réguliers  de  Ste  GeneviefVê 
durant  la  proceffion  tenoient  le  chœur 
ôc  chantoient  feuls  ,  le  chantre  enton- 
nant tout  ce  qu'il  y  avoit  à  chanter  ^ 
mcfme  dans  l'eglife  de  N.  D.  où  ils  te* 
noient  le  cofté  droid  $  en  laquelle  eglife 
de  Paris  mefdids  fleurs  du  parlement 
prirent  place  aux  chaires,  tant  haul- 
tes  que  baûes  du  cofté  droid  ,  ledid 
fieur  prefident  de  Bailleul  fécond  pre- 
fident eftant  affis  en  la  féconde  chaire 
au-deûoubz  iceluy  abbé  fit  gênerai,  qui 
eftoit  fur  la  première  defdides  haultes 
chaires  près  la  porte.  A  cfté  la  méfie 
célébrée  par  le  fieur  Charton  grand  pé- 
nitencier pour  ledid  archevefque ,  lequel 
affifta  en  fa  place  ordinaire ,  fie  ledid 
fieur  Charton  eftoit  affifté  de  trois  dia- 
cres fie  foubz-diacres  des  chanoines  ré- 
guliers de  Ste  Geneviefve.  Après  Iadide 
méfie  le  chantre  de  Ste  Geneviefve  en- 
tonna le  Salve  régna  fie  l'abbé  dit  l'orai- 
fon  à  la  fin.  Ce  faid ,  les  chaflès  de  faind 
Marcel  fie  de  Ste  Geneviefve  ôc  les  au- 
tres furent  levées ,  eftant  fuivies  des  cha- 
noines ôc  dudid  archevefque  ayant  le 
cofté  droid ,  ôc  des  chanoines  réguliers 
fie  abbé  de  l'autre  cofté.  Ce  faid  le  par- 
lement s'eft  retiré.  Eft  à  remarquer  que 
monfieur  le  duc  d'Orléans  fut  rencon- 
tré par  meilleurs  du  parlement  en  la  nef 
de  l'eglife  Ste  Geneviefve.  Monfieur  le 
prince  de  Condé  fie  monfieur  le  duc  de 
Bcaufort  furent  aufiy  rencontrez  près  le 
petit  Pont. 

lettres  patentes  <£•  arrefts  a»  fujet  de  Feva- 
fien  du  cardinal  de  Ret^. 

DU  Mardy  xxn.  Septembre  m.  dc.  ~ 
liv.  Ce  jour  la  chambre  des  va- 
cations,  après  avoir  veu  les  lettres  pa- 
tentes du  roy  données  à  Paris  le  xxi. 
de  ce  mois  fie  an ,  fignées  Louis ,  ôc  plus 
bas  :  Par  le  roy ,  de  Guenegaud  ,  Ôc 
fcellées  du  grand  fceau  de  cire  jaune  , 
par  lefquelles  ledid  feigneur  roy  man- 
de 6c  ordonne  à  Iadide  chambre  d'in- 
former de  l'évafion, conduite  ôcretraic- 
te  avec  les  ennemis ,  du  cardinal  de 
Retz ,  ôc  autres  faids  contenus  ezdides 
lettres ,  circonftances  fie  dépendances , 
à  la  requefte  du  procureur  gênerai ,  fie 
à  cet  effet  commettre  tel  des  confeillers 
de  la  cour  qu'elle  adviferoit  pour  pro- 
céder à  l'audition  des  tefmoings  nom- 
mez par  ledid  procureur  gênerai ,  fie  at- 
tendu Péloignement  ôc  la  diftance  des 
lieux  dont  l'on  peut  tirer  les  preuves 
des  faids  arrivez  ez  provinces  d'Anjou 
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&  Bretagne ,  8c  de  la  connoifTance  que 
ceux  des  frontières  de  Guyenne  peuveht 
avoir  de  ce  qui  s'eft  pafle  a  S.  Sebafticnj 
le  premier  des  confbillers  de  la  cour  trou- 
ve fur  les  lieux  &  le  premier  juge  royal 
fuft  commis  pour  ,  à  la  requefte  d'i- 
celuy  procureur  gênerai  ,  procéder  pa- 
reillement a  l'audition  des  tefmoings  qui 
feront  prefentez ,  pour  ce  faid ,  8c  les 
informations  rapportées  lorfqdc  le  par- 
lement tiendra ,  eftre  pourveu  de  tel  dé- 
cret qu'il  appartiendra  &  procède  àl'inf- 
trudion  du  procez  criminel  dudid  car- 
dinal de  Retz  ôc  les  complices  fur  le 
crime  leze-majefté ,  cas  notoirement  pri- 
vilégié 8c  qui  faid  cefTer  toutes  txemp- 
rions  8c  privilèges  félon  les  lolx  8c  l'ufa- 
ec  de  tout  temps  pratiqué  ÔC  inviola- 
blement  obfcrvé  en  France  ,  ainfy  que 
plus  au  long  eft  porté  par  lefdides  let- 
tres ,  conclufions .  du  procureur  gênerai 
du  roy  -y  la  matière  mile  en  délibération, 
ladicte  chambre  a  ordonné  8c  or- 
donne que  lefdides  lettres  feront  regif- 
trées  au  greffe  de  la  cour  pour  eftre  exé- 
cutées ,  8c  informé  par  M.  Michel  Fer- 
rand  confeiller  du  roy  en  ladfde  cour 
&  par  le  premier  des  autres  confeillers 
«i'icelle  trouvé  fur  les  lieux ,  concernant 
les  raids  contre  ledid  cardinal  de  Retz 
&  complices  dénommez  ezdides  lettres; 
pour  les  informations  faides  &  rappor- 
tées en  parlement ,  eftre  procédé  &  or- 
donné ce  qu'il  appartiendra. 

DU  Samedy  xxiv. jour d'Odobrc 
m.  dc.  lit.  Ce  jour  le  procureur 
général  eft  entré  en  la  chambre  des  va- 
cations, 6c  a  dit  que  le  jour  d'hier  il  luy 
a  efté  mis  entre  les  mains,  par  ordre 
du  roy,un  arreft  du  confeil  donné  à  Chan- 
tilly le  XXH.  de  c  c  moi >,  ligne  le  Tcl- 
lier  ,  qui  porte  que  fur  la  remonftrance 
faide  au  roy  par  les  agens  généraux  du 
clergé  de  France ,  difant  que  par  lacom- 
mifhon  qui  a  efté  expédiée  le  xxi.  Sep- 
tembre dernier  pour  informer  des  cas 

Îr  conrenas  contre  le  cardinal  de  Retz, 
es  immunitez  6c  exemptions  qui  font 
acquifes  aux  cardinaux  ficevefques  ont 
efte  notablement  blefTées ,  au  préjudice 
mcfmc  dc  la  poflefQon  en  laquelle  ils 
font  depuis  tout  temps  de  leurs  privilè- 
ges perfonnels ,  6c  par  tant  requéraient 
qu'il  pleuftà  S.  M.  y  pourvoir ,  en  forte 
que  lefdides  immunitez  foient  entière- 
ment confèrvées  ;  le  roy  eftant  en  fon 
confeil  a  ordonné  8c  ordonne  que  dans 
quinzaine  pour  tout  delay  lefdids  agens 
généraux  du  clergé  mettront 
TmtU.  Pdrt.  JJI% 
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moires  pour  la  juftifîcation  du  conte  

nu  en  leurs  remonftrahces  entre  les 
mains  de  monlieur  le  chancelier ,  lcKjucls 
feront  communiquez  à  les  advocar*  & 
procureur  gênerai  en  la  cour  dc  parle- 
ment de  Paris ,  pour  ce  faid  ,  eftre  or- 
donné par  S.  M.  ce  qui  fera  juge  à  pro- 
pos pour  la  confervation  de  fon  audorité, 
privilèges,  franchilés  8c  immunitez  de 
de  l'egiile ,  auxquels  S.  M.  n'entend  point 
qu'il  ïbit  rien  innové  ni  faid  aucun  pré- 
judice par  les  termes  dc  la  cominiJlion; 
8c  cependant ,  qu'il  fera  incellamment 
pafTé  outre  à  l'information  des  raids 
contenus  en  ladide  commiffion  ,  pour 
icelle  veuc  &  rapportée  a  S.  M.  eftre 
pourveu  à  l'inftrudion  &  jugement  du 
procès  ainfy  qu'elle  verra  eftre  à  raire  par 
raifon.  Et  d'autant  que  cette  matière  eft 
de  grande  importance ,  6c  que  ledid  pro- 
cureur gênerai  fè  trouve  nommé  audid 
arrCfté  ,  il  a  juge  ne  devoir  différer  d'en 
donner advisi  la  compagnie  ,  comme  il 
fera  dc  tout  ce  qui  fc  pafTcra  en  consé- 
quence. 

Man*faftkre  des  tapifferits» 

DU  m.  Décembre  m.  r>c.  tiv.  La 
cour  a  ordonné  l'enregiftrement 
des  léttres  patentes  du  x.  May  m.  oc. 
Lit  par  lefquelles  le  roy  accordoit  à  Hip- 
polyte  de  Comans  efeuier  fieur  de  Sou- 
des la  diredion  des  mahufâdures  6c  ta. 
pifferies  de  cette  ville  de  Paris  6c  au- 
tres dc  fon  royaume ,  qu'il  avoit  accor- 
dée 6c  dont  jouiffoit  Alexandre  de  Co- 
mans fon  frère  a  condition  de  furvivan- 
ce  par  les  lettres  du  dernier  Décembre 
m.  dc.  xliii.  pour  en  jouir  pendant 
neuf  années  6c  ce  qui  reftoit  des  vingt 
accordées  audid  Alexandre,  aux  mef- 
mes  honneurs  8c  prérogatives  de  nobleflê 
8c  de  penfion  de  quinze  cens  livres  ac- 
cordées audit  Alexandre  ,  8c  à  leur  pere 
par  lefdides  lettres  du  dernier  Décem- 
bre fct.  DC.  XLIII. 

Dejfen/e  aux  pages  &  Lùputit  de  pêrterdei 


DU  Samedy  xxni.  Janvier  m.  dc. 
lv.  Ce  jour  la  cour  ,  après  avoir 
veu  les  lettres  patentes  en  forme  de  dé- 
claration donnée  à  Paris  le  xxn.  de 
ce  mois  8c an,  fîgnces  Louis,  8c  fur  le 
rcply  :  Par  le  roy  ,  de  Guenegaud,  Se 
fcellées  fur  double  queue"  du  grand  fceau 
de  cire  jaune ,  par  lefquelles  8c  pour  les 
y  contenues  ledid  feigneur  roy 


An.  H}}. 
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 faicl  tres-cxprcflês  inhibirions  &  dehVn- 

a».  ,*ft.  [cs  j  cous  pages  6c  laquais  de  porter  dans 
li  ville  de  Paris,  loir  de  jour  ou  de  nuit, 
aucunes  armes,  comme  elpees,  poignards 
piftolcrs  i  poche  ,  &  autres  armes  à  feu, 
6c  ballons  terrez ,  6c  cç  à  peine  de  la 
vie  contre  les  contrevenans  $  veut  &  or. 
donne  que  les  pages  &  laquais  qui  après 
la  publication  feront  trouvez  dans  Pa- 
ris 6c  aux  fauxbourgs  avec  les  fufdides 
armes  ,  fi»«M  pris  &  appréhendez  au 
corps  6c  leur  procez  faid  &.  parfaid  par 
jugement  dernier  6c  fans  appel  iur  le 
procez  verbal  de  capture  &  punis  de  pei- 
ne de  mort ,  ainfi  qu'il  eft  plus  à  plain 
porte  par  lefdides  lettres >  8c  coin  lu- 
lions  du  procureur  gênerai  j  la  matière 
mile  en  délibération,  a  ordonne'  6ç 
ordonne  que  lefdides  lettres  feront  re- 
giftrees  au  greffe  de  ladide  cour  ,  leucs 
%  publiées  par  les  carrefours  de  ladide 
ville  6c  Uuxbourgs ,  pour  eftre  exécutées 
felon  leur  forme  fie  teneur  -,  enjomdaux 
toniniilî.urcs  du  cluftellct  de  faire  în- 
ceflamment  leurs  vifites  contre  les  vaga- 
bonds &  gens  fans  adveu ,  ôc  à  tous  pre- 
vofts  6c  aucres  juges  de  tenir  la  main  à 
l'exécution  du  prefent  arreft.  A  arrefte 

3 ne  les  procez  leront  jugez  par  jugement 
ernier  pendant  lix  mois  leulement,  8c 
qu'il  (era  informe  6c  le  procez  raid  dans 
les  tonnes  ordinaires  6c  en  la  manière 
accoutumée. 

Entrcprtfe  d«i  Cordeliers  fur  le  rampart  de 
la  vtlk. 

,v...[.        .•;:<"•!         v>  s*h 

DUMardy  xxvi.  Janvier  m.  dc.  iv. 
Le  jour  la  cour,  après  avoir  ouy 
ks  prevoft  des  marchands  êcefchcvins, 
les  gens  du  roy  prefens ,  en  leurs  plain- 
tes ôc  requeftes  au  fujet  d'une  entrepri- 
(e  t'aide  par  les  religieux  Cordeliers  lur 
le  rampart  de  cette  ville  avec  violence, 
requérant  d'y  eftre  pourveu  ,  6c  defïen- 
le  de  rien  innove*  *  eux  retirez  ôc  ouys 
les  gens  du  roy  en  leurs  concluions ,  ôc 
eux  aaflî  retirez  >  la  matière  mife  en  dé- 
libération, a  ordonné'  êcordonneque 
maiftres  Charles  le  Prevoft  ôc  Jean  Dou- 
jat  conlbillcrs  du  roy  en  icelle  le  tranf- 
porteront  furies  lieux  avec  l'un  des  fub. 
ltituts  dadid  procureur  gênerai ,  6c  dref- 
feronc  procez  verbal  de  l'eftat  defdids 
lieux ,  &  à  la  requefte  dudid  procureur 
gênerai  in/ormeront  dc  ce  qui  s'y  eft 
pafTéôc  des  voyes  de  faidêc  violences  pré- 
tendues commîtes ,  circonftances  ôc  dé- 
pendances 5  pour  ce  faift  6c  rapporte , 
communiqué  audid  procureur  gênerai, 
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eftre  ordonné  ce  qu'il  appartiendra }  ce- 
pendant demeureront  toutes  chofes  en 
eftat  j  faid  defFcnfes  de  rien  attenter  Se 
innover,  juiques  à  ce  qu'autrement  par 
la  cour  en  ait  efte  ordonné. 

Ltttits  patentes  pour  le  reftabhjfement  du 
pont  de  pierre  de  la  Tour  ne  Ile. 

DU  x.  May  m.  dc.  lv.  Veues  par 
la  cour  les  lettres  parentes  du  roy 
données  à  Paris  le  ix.  Juillet  m.  dc. 
liv.  lignées  :  Parlcroy  en  fonconfèil, 
Bofluet,  ôcfcellces  fur  (impie  queue  du 
grand  fceau  de  cire  jaune ,  par  lcfquel- 
les  ,  conformément  aux  arrefts  du  cou- 
leil  des  xx.  Septembre  m.  dc.  lui.  6c 
Y.  Mars  dernier  ,  ledid  feigneur  roy  au- 
roit  ordonné  que  les  prevoft  des  mar- 
chands ôc  cfchevins  de  cette  ville  de 
Paris  feroient  incellàuiment  reftablir  le 

Knt  de  pierre  de  la  Tournellc  ,  fuivanc 
djudication  qui  en  avoit  efte  faide  au 
bureau  dc  ccttedjcfce  ville  aux  nommez 
Noblet  6c  aflbciez ,  en  advanecroienc 
les  deniers  neceflaires ,  ôc  les  emprunte- 
roiept,  fi  befoin  eftoic ,  pour  en  eftre 
rembourfez  fur  les  deniers  de  péage  efta. 
bly  par  lefdids  arrefts  dc  deux  deniers 
pour  perfonne ,  fix  deniers  pour  homme 
à  cheval  ,&  douze  deniers  pour  carroflê 
6c  chariots  paflàns  fur  ledid  pont  j  le- 
quel droid  ne  pourroit  eftre  révoqué 
qu'après  que  lcidids  prevoft  des  mar- 
chands ôc  efchevins  auroient  cfté  aduel- 
kment  rembourfez  dcfdids  deniers  ôc 
ôc  advaoces  qui  feront  par  eux  faides 
pour  la  réfection  ôc  réparation  dudid 
pont ,  nonobstant  la  revocation  qui  au- 
roit  efté  faide  par  autre  arreft  du  con- 
leil  du  v.  Febvrieraufïi  dernier  }  requefte 
prelêntée  à  la  cour  par  lefdids  prevoft 
de*  marchands  6c  elehevins  pour  l'en- 
regiftrement  defdides  lettres  j  veu  aulli 
leididi  arrefts  do  confeil  des  xx.  Sep- 
tembre ,  iv.  Febvrier  ôc  v.  Mars  arra- 
chez foubz  le  contre-feel  defdides  let- 
tre» }  conclurions  du  procureur  gênerai 
du  roy;  ôc  tout  confideré  ,  ladicte 
cour  ,  avant  procéder  à  la  vérification 
defdides  lettres ,  a  ordonné  fit  ordonne 
que  d'office ,  à  la  requefte  dudid  procu- 
reur gênerai  ,  aiiembiée  fera  faide  par- 
devant  le  corueiller  rapporteur  du  pre- 
fent arreft ,  en  prçfcnce  de  l'un  des  lub- 
ftituts  dudid  procureur  gênerai ,  de  deux 
notables  bourgeois  de  chacun  quartier 
de  cette  ville  nommez  par  iceluy  pro- 
cureur gênerai ,  pour  donner  advis  fur 
lefdidcs  lettres. 

Lettres 
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ne  jouiront  du  droid  de  garde  gardienne  

3uc  pour  les  affaires  concernant  leurs  A*'"ss' 
omaines  &  actions  dans  le  reflbrt  delà 
prevofté  &  vicomte  de  Paris. 


Lettres  patentes  en  faveur  des  religieufes 
de  ta  VilU.tevefaue. 


DU  vu.  TuinM.  dc.  Lv.Vcucspar 
la  cour  Tes  lettres  patentes  du  roy 
données  à  Paris  au  mois  de  Fcbvricr  der- 
nier ,  fignecs  LOUIS,  fie  fur  le  reply: 
par  le  roy,  le  Tellicr,  fie  fcellées  fur 
lacs  de  foye  du  grand  fceau  de  cire  ver- 
te ,  obtenues  par  les  prieure  religieufes 
&  cohvent  du  monaltere  de  la  Ville- 
l'cvefque  lez  Paris ,  par  lefquelles  fie  pour 
les  caufes  y  contenues  ledid  feigneur 
aurait  admorty  les  héritages  apparte- 
nans  auxdides  impétrantes,  contenans 
en  tout  treize  arpens  &  demy  ,  ou  en- 
viron, fis  audidlieude  la  Ville-l'evef- 
que  &  mentionnez  ezdides  lettres ,  com- 
me dédiez  à  Dieu  fie  à  fon  eglife,  fans 
que  elles  puiflent  eftre  tenuës  d'en  vui- 
der  leurs  mains ,  ni  cftre  troublées  ni 
empefehées  en  la  poffeffion  fie  jouïflance 
d'iceux  ,  comme  eftansen  main  morte, 
à  la  charge  toutes-fois  d'mdemnifcr  les 
feigneurs  defquels  lefdids  héritages  ou 
partie- d'iceux  relèvent,  s'il  fc  doit  &  fi 
raid  n'acfté,8e  faire  célébrer  par  chacun 
An,  au  jour  fiefefteS.  Louis,  une  méfie 
haulte  fie  folemnelle  pour  la  fanté  de 
fa  perfonne  fie  de  celles  de  fes  fuccef- 
feurs  roys,fic  la  paix,  confervation  fie  prof- 
perité  de  l'eftat }  aurait  en  outre  led.  fei- 
gneur  accordé ,  concédé  fie  odroyé  auxd. 
religieufes  tous  fie  chafeun  les  privilè- 
ges dont  jouîflcnt  les  monafteres  qui 
font  de  fondation  royallé ,  encore  qu'ils 
ne  fbient  particulièrement  exprimez  par 
lefdides  lettres ,  mertant  cnlemble  leurs 
fervireurs  fie  fervantes ,  domeftiques , 
monaftere,  maifons,  biens,  héritages  fie 
revenus  qui  leur  appartiennent ,  en  quel- 
que lieu  gu'ils  foient  fîtuez ,  en  fa  protec- 
tion fie  lauvegarde  (peciaile ,  fie  en  cas 
d'oppofirion  ,  qu'ils  foient  traidez  par- 
devant  les  gens  tenans  les  requeftesdu 
palais  ou  de  l'hoftel ,  a  leur  choix  fie 
option ,  auxquels  ledid  feigneur  en  at- 
tribue* toute  cour  jurifdidion  fie  connoif- 
lànce,  icelle  interdide  à  tous  autres  ju- 
ges, ainfy  qu'il  cft  plus  au  long  contenu 
par  lefdides  lettres  $  requefte  defdides 
impétrantes  du  xvi.  Mars  dernier }  con- 
clu (ions  du  procureur  gênerai  j  fie  tout 
COnfideré,LADICTE  cou»,  a  ordonne* 
fie  ordonne  que  lefdides  lettres  feront 
regiftrées  au  greffé  d'icelle  pour  jouir 
par  les  impétrantes  de  l'etfcd  fie  con- 
tenu en  icellcs,  félon  leur  forme  fie  te- 
neur ,  aux  charges  y  portées ,  fié  qu'elles 


Lettres  patentes  en  faveur  de  f académie 
royale  de  peinture  &  Jculpture. 

DU  xxiii.  jour  du  mois  de  Juin  m. 
dc.  lv.  Veues  par  la  cour  les  lec 
très  patentes  du  roy  données  a  Paris  au 
mois  de  Janvier  m.  dc.  lv.  (Ignées 
LOUIS,  Ôc  fur  le  reply:  par  le  roy , 
Phelipeaux,  ficfcellees  du  grand  fceau 
de  cire  verte,  obtenues  par  les  peintres 
fie  fculpteurs  de  l'académie  royalle  cfta- 
blie  en  cette  ville  de  Paris ,  par  lef- 
quelles 8e  pour  les  caufes  y  contcnui-s, 
ledid  feigneur  ,  conformément  a  fou 
brevet  du  xxvin.  jouir  du  mois  dc  No- 
vembre dernier ,  aurait  deftiné  fie  affèdé 
la  galleric  du  collège  royal  dc  l'unïver- 
fitc  dc  Paris  pour  le  logement  dc  ladic- 
te  académie  royalle,  jufquaccgue  le- 
did collège  lôit  entièrement  bafti  $  fie 
i  laquelle  académie  S.  M.  aurait  faid 
don  dclafommedc  deux  mil  livres  par 
chacun  an  à  prendre  fur  le  fonds  ordi- 
naire de  fes  baftimens,  pour  eftre  lcf- 
dids  deniers  employez  a  entretenir  les 
modelés  fie  les  maiftres  qui  feront  ap- 
peliez pour  monftrer  les  feiences  defdidi 
arts  académiques }  defeharge  en  outre 
ceux  qui  compofent  ladide  académie 
de  toutes  tutelles ,  curatelles ,  guets  fie 
gardes  jufques  au  nombre  de  trente  per- 
lonncs ,  ftavoir  le  diredeur ,  les  quatre 
redeurs ,  les  douze  profeflèurs ,  le  tre- 
forier,  le  fecretaire  fie  les  onZe  de  la- 
dide académie  qui  rempliront  premier 
lefdides  places ,  à  mefure  que  ceux  qui 
les  occupent  feront  changez  j  comme 
auffi  accorde  ladide  majefte  à  chacun 
defdids  peintres  droid  de  commitimm  de 
toutes  les  caufes  aux  requelres  de  l'ho£ 
tel  ou  du  palais ,  ainfy  qu'en  jouïlJenc 
ceux  de  l'académie  Francoifc  commen- 
iaux  de  fadide  maifon  ;  avec  defrenfe 
a  tous  peintres  de  s'ingérer  dorefcnavanc 
de  poler  aucun  modèle ,  faire  monftre, 
ni  donner  leçon  en  public  touchant  le 
faid  de  la  peinture  fie  fculpture, qu'en 
ladide  académie  $  excepte  en  outre  fa- 
dide majefte  lefdids  arts  de  toutes  let- 
tres de  maiftrife ,  foubz  quelque  pré- 
texte que  ce  foit  $  veut  aiiflî  que  ladide 
académie  garde  de  poind  en  poind  les 
articles-  des  ftatuts  du  xxiv.  Décembre 
m.  dc.  xlviii.  tout  ainfi  qu'il  eft  plus 
au  long  porté  fie  contenu  par  lefdides 
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lettres  à  ladide  cour  adredantes }  ledid 
brevet  du  xxvm.  jour  du  mois  de  Dé- 
cembre, Ôc  articles  des  datuts  dcfdids 

1 »cintres  anciens  ôc  nouveaux  5  leldides 
ettres  patentes  ficarred  de  vérification 
defdids  datuts ,  avec  la  requedepre 'en- 
tée a  ladite  cour  afin  d'enrcgidrement 
deidides  lettres  }  conclurions  du  procu- 
reur gênerai  duroy  5  tout  confiderc  , 
ladicte  cour  a  or.don n  e' &  ordon- 
ne que  lefdides  lettres  feront  regidrées 
au  greffe  d'icclle  avec  le  brevet  fuldid 
&  datuts ,  pour edre  exécutées  félon  leur 
forme  ôc  teneur  fie  jouir  par  les  impe- 
trans  de  l'effet  &  contenu  en  icelles,  a 
la  charge  que  la  defeharge  des  tutelles  fit 
curatelles  portée  par  icelles  n'aura  lieu 
en  cette  ville  fie  faux  bourgs  de  Paris  pour 
les  tutelles  qui  leur  pourront  élire  défé- 
rées ,  finon  en  cas  d'abfence. 

Glacières  tftablies  à  Paris. 

D U  xxvm.  du  mois  de  Juin  m.  dc. 
lv.  Veucs  les  lettres  patentes  du 
xxiii.  Décembre  m.  dc.  liv.  accordées 
a  Eitienne  fie  Jean  Michel  jardiniers  a 
Paris,  par  lesquelles  le  roy  leur  permet 
dc  condruire  en  leur  jardin  qu'ils  tien- 
nent à  loyer  du  corps  de  la  ville ,  fis 
fur  le  rampart  qui  va  de  la  porte  S. 
Antoine  au  Calvaire,  une  glacière  pour 
y  confevrer  nege  fie  glace  Ôc  la  vendre 
fie  didribuer  -,  uns  que  ladide  permif- 
lïon  puiire  empefeher  l'effet  d'autres  per- 
millions  pareilles  cy-devant  accordées 
à  autres  particuliers  -,  la  cour  a  or- 
donné lenregidrement  defdides  lettres, 
à  condition  que  les  impetrans  ne  ven- 
dront la  nege  fie  la  glace  que  dix-huit 
deniers  la  livre. 

hjtabltjfement  des  religiemfes  de  N.  D.  de 
U  Vittoire  &  de  S.  Joftfb  à  Pi- 
quefuS. 

I  \  U  iv.  Aoud.  Veu  par  la  cour  les 
I  Jj  lettres  patentes  du  roy  données  i 
Paris  au  mois  de  Décembre  m.  dc.xlvii. 
fignées,  LOUIS,  fie  fur  le  reply:  parle 
roy ,  la  reyne  régente  fa  mere  prefente, 
de  Gucncgaud ,  fie  fcellées  du  grand 
fceau  de  cire  verte,  obtenues  par  feeur 
Sufanne  Tubeuf  religieufe  profelTe  de 
l'abbaye  de  S.  Edienne  de  Rheims,  par 
le!  quelles,  pour  les  eau  (es  y  contenues^ 
ledid  feigneur  roy  auroic  permis  l'eda- 
bliilèment  d'un  monadere  de  N.  D.  de 
la  Victoire  fie  de  S.  Jofèph  au  village 
de  Piquepuce,pour  y  vivre  àl'advcnir 
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par  l'impétrante  fie  les  autres  relirncufes 
de  la  communauté  en  régulière  clodurc 
félon  l'ordre  dc  leur  inititut ,  foubz  la 
difeipline  fie  direction  du  fieurarchevef- 
que  de  Paris  diocelain  ;  veut  ledid  fei- 
gneur qu'elles  jouïllent  librement  des 
maifbrîs  fie  héritages  par  elles  acquiies 
pour  l'edablifiement  de  leur  cglilc ,  con- 
vent  fie  clodurc ,  Se  dc  toutes  autres 
acquilitions  qu'elles  pourront  faire  pour 
leur  accroillèment  fie  fondation  ,  inclines 
d'accepter  tous  les  dons  fie  legs  qui  leur 
pourront  edre  faids ,  fans  edre  tenues 
d'en  vuider  leurs  mains ,  ladide  majede 
les  ayant  à  cette  fin  amortis  par  lef- 
dides  lettres,  ni  d'en  payer  aucune  fi- 
nance ni  indemnité,  leur  en  ayant  fa- 
dide  majedé  faid  don  fie  remife ,  a  la 
charge  toutesfois  de  l'indemnité  des  lèi- 
^<^:urs  particuliers,  s'ilyelchet,  ainfy 
cd  plus  au  long  porté  par  lefdides 
lettres  à  la  cour  adrcfTanr.es  j  autres  let- 
tres du  vi.  Mars  dernier  de  lurannationj 
le  confentement  dc  l'archcvefquc  de 
Paris  du  xvn.  Mars  m.  dc.  lu.  attaché 
foubz  le  contre-feel  dcfdidcs  lettres  j 
contrad  d'acquifition  faietc  par  lcfdic 
tes  impétrantes  pour  fonder  fié  condrui- 
re  ledid  convent  j  edat  des  payemens 
qui  ont  edé  faids  pour  ladide  condruc» 
tion  fie  du  revenu  dudid  convent  j  re* 
quede  prefentée  à  ladide  cour  par  lef- 
dides prieure ,  religieufes  fie  convenc 
de  Piquepuce  afin  d'entérinement  def- 
dides  lettres  }  conclufîonsdu  procureur 
gênerai  du  roy  5  fie  tout  confiderc  }  la. 
dicte  cour  A  ORDONNE*  fie  ordonne 
que  lefdides  lettres  feront  regidrées  au 
greffe  d'icelle  pour  edre  exécutées  félon 
leur  forme  fie  teneur. 

Portion  de  l'bofpitalde  la  fanti  donnée  aux 
religie*Jès  d*  Val  de  Grâce. 

DUdid  jour.  Veu  par  la  cour  les 
lettres  patentes  du  roy  données  £ 
Paris  au  mois  de  May  dernier  ,  (ignées 
LOUIS,  fie  fur  le  reply:  parle  roy,  de 
Guenegaud,  Ôc  fcellées  fur  lacs  de  foye 
de  cire  verte,  par  lefquelles  fie  pour  les 
caufês  y  contenues  ledid  feigneur  auroic 
approuvé  fie  confirmé  le  don  faid  par 
la  reyne  fâ  très-honorée  dame  fie  mere 
d'une  portion  del'hofpitalde  la  fanté  li- 
me au  fauxbourg  S.  Marcel  de  cette 
ville  de  Paris  ,  aux  abbeffes  fie  religieu- 
fes du  Val  de  grâce ,  aux  charges  ôc 
conditions  portées  par  les  lettres  paten- 
tes de  ladide  dame  reyne  du  xxii.  May 
m.  dc.  liv,  veuit  ledid  feigneur qu'cl- 
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les  jouïfTent  des  terres  fie  de  l'eau  y  men-  lacs  de  foye  du  grand  fceau  de  cire  ver.  A„. 
tionnees,  fans  qu'elles  puillcnt  eftrc  te-  te,  concernant  leur  eftabhilèmcnr  Se 
nues  d'en  vuider  leurs  mains,  les  ayant  portant  pcrmtiiton  d'acherer  places  afin 
pour  cette  tin  amorties  comme  dedices  de  baftir  monaftere  pour  filles  natives 
a  Dieu  fie  à  fon  eglifc ,  m  de  luy  en  de  royaume  d'Angleterre ,  ou  qui  fe- 
payer  ni  à  les  fucceflèurs  roys  aucune  roient  nées  de  pere  ou  mere  Anglois 
finance  *  à  la  charge  toutesfois  de  l'in-  hors  d'iceluy  -,  arreft  de  verifkation 
demnitc  des  leigneurs  particuliers  s'il  y  defdides  lettres  du -dernier  Aouft  m. 
eicheti  ainly  qu'il  cil  plus  au  long  porté  dc.  xxxv.  contrads  d'achapts  d'heri- 
par  lefdides  lettres  à  la  cour  adreflan-  tages  raids  par  lefiiicks  religieufes  proche 
tes;  lefdides  lettres  dc  don  dc  ladide  la  porte  S.  Antoine ,  du  xxii.  Dccem- 
dame  reyne  ;  contrad  d'acquiiltion  par  breM.DC.  xxxv.  ;  autre  du  t.  Febvrier 
elle  faide  dudid  hofpital  de  la  fanté  M.  dc.  xxxvii.  donation  de  deux  mil 
des  gouverneurs  dc  l'hoftel  -  Dieu  de  livres  de  penfion  faide  à  Pabbeflë  du- 
cette  ville  dc  Paris,  du  vu.  Juillet  m.  did  monaftere,  du  xxv.  Avril  m.  dc. 
dc.  Li.paHc  pardevant  notaires  au  chaf-  xlvii.  Autre  contrad  d'achapt  d'une 
rellet  -,  requefte  prdentée  à  ladide  cour  maifon  à  l'a  m  raid  par  lefd,  rcligieu- 
par  lefdides  abbefë  fie  religieulës  du  Val  fes,  du  ix.  Juin  m.  d  c.  un.  -,  re» 
de  grâce  lexm.  May  dernier,  afin  d'en-  quefte  preiéntée  à  ladide  cour  par  la- 
terinement  defdides  lettres }  concluiions  dide  Trefdunay  abbeflè  fie  convent  cha- 
du  procureur  gênerai  duroy  •>  tout  con-  noineflès  dc  S.  Auguftin  $  afin  de  veri- 
fideré,  tA  eau*,  a  ordonne'  fie  or-  ficarion  defdides  lettres  j  conclufions  du 
donne  que  lcfdides  lettres  feront  regif-  procureur  gênerai  du  roy  ;  &  tout  con- 
trées au  greffe  d'icelle,  pour  jouir  par  lïderc,  la  cour,  a  ordonne'  ÔCordon- 
les  impétrantes  de  l'effet  fie  contenuen  ne  que  lefdides  lettres  feront  regiftrées 
icelles ,  leion  leur  forme  fie  teneur.  au  greffe  d'icelle,  pour  jouir  parles  im- 
pétrantes de  l'effet  Se  contenu  en  icel. 
EfiailiffcmtHt  des  rtlipeufcs  Anq^eifes  dm  les  félon  leur  forme  fie  teneur  ;  àlachar- 
faaiemrg  S-  Auttine..  ge  ncantmoins  que  lefdides  abbellè  ÔC 

D religieufes  ne  pourront  avoir  de  Fran- 
U  vu. Septembre  m.dc.  tv.  Veu   çoifes  plus  de  dix  religieufes  profëfles. 
par  la  cour  les  lettres  patentes  du 
roy  données  à  Paris  au  mois  de  Mars   Tronflatiendts  religieufes  de  U  Mifericorde 
dernier ,  fignées  LOUIS  ,  ÔC  fur  le  re-       de  Je/as  de  Genfify ,  aux  famkemrp  de 

1>ly,  parle  roy,  de  Guenegaud,ôc fceU  Paris. 
ces  iur  lacs  de  foye  de  cire  verte, par 

Icfquelles  pour  les  caufes  y  contenues  U  xxix.  jour  du  mois  de  Février 

ledid  lëigneur  aurait  permis  fie  accorde  M.  dc.  LVi.  Veu  par  la  cour  les 

à  Marie  Trefdunnay  abbeflè  fie  fuperieu-  lettres  patentes  du  roy  données  â  la  F  ère 
re  de  la  communauté  des  filles  d'Angle-  au  mois  de  Juillet  M.  dc.  lvi.  fignées 
terre  eftablies  à  Paris ,  de  recevoir  des  LOUIS,  fie  fur  le  reply  :  par  le  roy  , 
religieulès,  tant  de  leur  nation ,  que  de  de  Gucncgaud  ,  fcellecs  fur  lacs  de  foye 
Ion  royaume  ÔC  de  tous  les  autres cftats  du  grand  fceau  de  cire  verte,  par  lef- 
de  l'alliance  de  la  France,  pour  y  vivre  quelles  fie  pour  les  caufes  y  contenues 
fuivant  les  conclurions  de  l'ordre  de  S.  ledid  feigneur  auroit  permis  aux  rcli- 
Auguftin  reformées  $  permettant  en  oui-  gieufes  hofpiralleres  de  la  Mifericorde 
tre  auxdides  religieufes  d'acquérir  fie  de  Jefus  de  Gcntilly  s'cftaWir  en  l'un 
pollèder  les  lieux  fie  héritages  neceflài-  des  fauxbourgs  S.  Vidor ,  S.  Marcel , 
res  pour  la  conftrudion,  dotation  fie  S.  Jacques,  ou  &  Michel  de  cette  ville 
entretenement  de  leur  monaftere  ,  ac-  de  Paris  fie  y  faire  acquittions  demai- 
cepter  toutes  donations  fie  autres  dif-   fons  fie  jardins  neceflaires,  fans  pour  ce 

{>ofirions  qui  pourraient  eftrc  faides  à  luy  payer  aucun  droit  d'amorriflement 
eur  profit,  fie  jouir  de  tous  droidsac  ou  indemnité,  pour  par  elles  affilier, 
cordez  aux  m  on  altères  de  ce  royaume  foulager,  penfèr  fie  fervir  les  malades  , 
de  filles Francoues originaires,  ainfique  félon  leur  inftitution*  règles  fie  confti- 
plus  au  long  le  contiennent  lefdides  lec  turions ,  avec  pouvoir  dc  poflèder  en 
très  i  autres  lettres  patentes  du  roy  don-  communauté  religieufefie  adminiftrer  les 
nées  au  mois  de  Mars  m.  dc.  xxxiii.  revenus  de  la  donation  à  elles  faide,  en- 
auffi  fignées  LOUIS,  fie  fur  le  reply  :  femble  les  autres  biens  qui  leur  feront 
par  le  roy  Bouthillicr ,  auffifccUée*  fur  cy-apres  donnez ,  fore  par  les  filles  qui 
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eronc  receucs  à  l'advenir  audid  mona- 
ftere  de  Paris  &  qui  prendront  l'habic 
de  religion  &  feront  les  vœux  après 
ledid  eftablifiemcnt ,  ou  par  autres  per- 
fonnes  quelconques  $  pourront  lefdides 
religievc?,  :  pourfuivre  leurs  droids  , 
adion*-;  fit-  le  payement  de  leur  revenu, 
&  pour  railon  de  ce  faire  ôcpaffer  baux 
à.  krme  de  tout  ce  qu'elles  ont  fie  pour- 
ront avoir  cy-après  fie  acquérir ,  à  la 
charge  de  compter  de  tout  le  manie- 
ment fie  adminifteation  defdids  biens 
chacun  an  pardevant  le  (leur  arche- 
yefque  de  Paris  fie  autres  eedefiaftiques 
qu'il  voudra  commettre  &  ainfy  qu'il 
s'obfcrve  par  celles  de  Dieppe ,  Gen- 
tilly,  fit.  autres  fuivant  leur  règle  fiem- 
ftiturion  ,  ainfy  que  plus  aiu  long  leçon- 
tiennent  le&lides  lettres  à  la  cour  adref- 
fantesj  contrad  détonation  faidepar 
feu  M.  Jacques  le  Prévoit,  fieur  de  Her- 
belaymaiftre  des  requeftes  auxdides  re- 
ligieufes de  la  forame  de  vingt- fcpt  mil 
livres  portant  intereft  de  quinze  cent 
livres  par  an  mentionnées  en  deux  obli- 
gations paflêes  par  les  fieurs  comte  de 
But  hune  &  marquis  de  S.  Luc  ;  autre 
contrad  de  donation  de  la  maifon , 
appartenances  Se  dépendances ,  affile 
au  village  de  Gentilly ,  en  laquelle  lef- 
dides religieulës  font  leur  habitation  , 
eftat  de  leur  revenu  }  confentement  du 
fieur  archevefque  de  Paris,  fie  autres 
pièces  attachées  foubz  le  contre-feel } 
requefte  prefentée  par  lefdides  religieu- 
fes afin  d'entérinement  dcfdicr.es  lettres. 
Conclufions  du  procureur  gênerai ,  tout 
confîderé, ladicte  couu ordon- 
né fie  ordonne  que  lefdides  lettres  fe- 
ront regiftréesau  greffe  d'icelle,  pour 
eftre  exécutées  fie  jouir  par  les  impé- 
trantes de  l'effet  6c  contenu  en  icellcs 
félon  leur  forme  fie  teneur,  i  la  char- 
ge que  lefdides  impétrantes  demeure- 
ront dans  lefdids  fauxbourgs  de  Paris, 
fie  d'entretenu*  fie  exécuter  ce  qui  eft 

Eorté  par  le  contrad  de  donation  à  él- 
is faide  par  le  fieur  Prcvoft  le  xvm. 
jour  de  Juin  m.  dc.  mi.  fie  que  le  re- 
venu des  pauvres  ne  fera  pris  fie  em- 
ployé que  pour  la  nourriture  des  pau- 
vres ,  (ans  pouvoir  eftre  diverty  ail- 
leurs. 

Zettres  patentes  four  le  Calvaire  dm 
Métrais. 

D U  xxxi.  May  m.  dc.  lvi.  Veu 
par  la  cour  les  lettres  patentes  du 
roy  données  à  Paris  au  mois  de  Janvier 
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dernier,  lignées  LOUIS ,  fie  fur  le  reply: 
par  le  roy,  dc  Lomenie,  fie  fcelleesfur 
lacs  de  foye  du  grand  fceau  de  cire  ver- 
te, par  leiquelles  Se  pour  les  caufes  y 
contenues  ledid  feigneur  auroit  permis 
fie  odroyéaux  religieufes,  prieure, con- 
vent  fie  monaftere  de  l'ordre  8c  règle 
primitive  de  S.  Bcnoift  de  la  congré- 
gation N.  D.  du  Calvaire ,  de  tenir  , 
pofleder  fie  jouir  des  terres ,  eglilé ,  cloif- 
tres  fie  dortoirs ,  convent ,  infirmerie  , 
maifons,  logemens,  jardins  fie  enclos 
fis  au  Marais  du  Temple  de  cette  ville 
de  Paris  où  elles  font  eftablies  ,  fie  de 
tout  ce  qui  en  defpcnd  ,  circonftanccs  fie 
dépendances  }  leiquelles  terres ,  eglife, 
cloutre  ,  dortoirs,  convent ,  infirmerie, 
maifons,  logemens ,  jardins  fia  enclos  fie 
ce  qui  en  dépend  il  auroit  amortis  com- 
me dédiez  à  Dieu ,  fans  que  lefdides 
religieufes  du  Calvaire  du  Marais  puif- 
fent  eftre  troublées  fie  inquiétées  en  la 
polTeffion  fie  jouifiànce  d'icelles ,  comme 
eftant  en  main  morte }  Comme  auffy  le- 
did feigneur  les  auroit  quittées,  def- 
chargées  fie  exemptées  de  luy  payer 
fie  à  lès  fuccefieurs  roys  aucune  cenfive  , 
droids  fie  devoirs,  ni  aucuns  droids  de 
francs  fiefs  fie  nouveaux  acquefts  ,  ny 
tenues  au  ban  fie  arriereban  }  enfem- 
ble  de  la  finance  ou  indamnité  qu'elles 
pourroient  devoir  par  ledid  amorriffe- 
ment,  dont  il  leur  auroit  faid  don, 
aux  conditions  portées  par  lefdides 
lettres  ,  ainfy  qu'il  eft  plus  au  long 
porté  par  icellcs  à  la  cour  adressan- 
tes }  extrait  de  la  fentence  d'adju- 
cation  des  requeftes  du  palais,  du  lieu 
fie  place  où  font  eftablies  lefdides  re- 
ligieufes du  Calvaire  ,  attachée  foubz 
le  contre- feel  dcfdides  lettres  ;  requefte 
prefentée  à  ladide  cour  par  lefdides 
impétrantes  afin  d'enregiftrement  d'i- 
celles. Concluions  du  procureur  gêne- 
rai du  roy  ,  fie  tout  confideré  $  l  a 
cour,  a  ordonne'  fie  ordonne  que lefl 
dides  lettres  feront  regiftrées  au  greffe 
d'icelle  ,  pour  jouir  par  les  impétran- 
tes de  l'effet  fie  contenu  en  icelles  félon 
leur  forme  fie  teneur. 

Mamfafhre  de  cardes  à  btyau  peur  Ut 
raquettes. 

DU  Mardy  v 1 1 1.  jour  du  mois 
d'Aouft  m.  dc.  LTI.  Veu  par  la 
cour  les  lettres  patentes  du  roy  don- 
nées à  la  Fere  au  mois  de  Juillet  der- 
nier lignées  LOUIS  ,  fie  fur  le  reply  : 
parle  roy , Phelipeaux ,  fiefcellées  du 
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grand  fccau  de  cire  verte,  parlefquel- 
(ei  8c  pour  lescaufes  y  contenues  ledict 
feigneur  auroit  concède  &  accorde  aux 
jurez  &  communauté  des  maiftrespaul- 
miers  de  cette  ville  de  Paris  la  per- 
milfion  de  faire  faire  par  telles  pertonr 
nés  que  bon  leur  femblcra  de  la  corde 
de  boyau  en  telle  quantité  qu'ils  advi- 
feront  bon  eftre  pour  leur  meftier ,  en 
la  place  llic  au  defibus  de  la  butte  de 
Chaumont,  &  non  en  autre  lieu,  ce  que 
ledict  feigneur  auroit  tres-cxprcllemenc 
deffendu  auxdichmaiftrespaulmiers,  & 
à  toutes  perfonnes  de  les  y  troubler , 
à  peine  de  mil  livres  d'amende  ôc  de 
punition  exemplaire  s'il  y  efchet,  ainfy 
qu'il  eft  plus  au  long  porté  par  lefdic- 
tes  lettres  à  ladicle  cour  adreflantes} 
veu  aufiy  le  placer  audict  fcigneur,pour 
obtenir  ladide  permiffion  ,  qu'il  auroit 
renvoyé  au  lieutenant  civil  du  chafte- 
let  pour  donner  fon  advis  fur  le  con- 
tenu en  iceluy  j  l'information  faide  i 
k  requefte  du  fubftitut  du  procureur 
gênerai  du  roy  ,  de  la  commodité  ou 
incommodité  ,  tant  de  ladicle  manufac- 
ture que  de  ladite  place  ;  enfemblc 
l'advis  donné  en  confequence,  &l'ar- 
reft  du  c on  Ici!  de  xiv.  Juin  dernier, 
qui  a  homologué  ledid  advis,  ficàcet 
effed  que  toutes  lettres  feroient  expé- 
diées )  Se  autres  pièces  attachées  foubz 
le  contre-feel  >  requefte  prefentée  à  la- 
dide cour  par  lefdids  impetrans ,  du  i. 
du  prefent  moisd'Aouft,  afin  d'entéri- 
nement defdides  lettres j  conclufions 
du  procureur  gênerai  }  tout  confideré, 
ladicte  cour,  a  ordonné  Se  ordonne 
que  lefdides  lettres  feront  regiftrées  au 
greffe  d'icelle ,  pour  jouir  par  les  im- 
petrans de  l'effet  &  contenu  en  icelles 
félon  leur  forme  &  ceneur,comme  toutes 
autres  perfonnes  de  leur  meftier ,  à  la 
charge  que  la  corde  de  boyau  qui  fera 
faide  ne  pourra  eftre  employée  que 
pour  l'ufage  du  meftier  defdids  impe- 
trans, Se  que  la  loge  qu'il  conviendra 
baftirferaconftruiteen  ladicle  place  filé 
au-dcfTous  de  la  bute  de  Chaumont  & 
non  en  autre  lieu ,  Se  fans  préjudice  de 
la  liberté  a  un  chacun  de  faire  lefdictes 
cordes ,  en  lieu  neantmoins  qui  n'in- 
commode point. 
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Chefs  des  quatre  fdmiBes  propriétaires  des  »««  tt\«. 
grandes  boucherie*. 

SU  Lundy  xiv.  jour  d'Aouft  La 
cour ,  fans  avoir  égard  aux  op- 
ons  des  religieux  de  Ste  Catherine 
du  Val  des  cfcolliers ,  des  quatre  fa- 
milles chefs  &  propriétaires  des  gran- 
des boucheries  de  la  porte  de  Paris  & 
du  cimetières.  Jean,  qui  font  lesDau- 
vergne ,  Ladchors ,  Thibert ,  &  Sain- 
tyon  j  a  ordonné  l'enregiftremcnt  des 
lettres  patentes  obtenues  au  mois  de 
May  dernier  par  Anne  Chauvin  l'une 
des  nourrices  demonfieur  le  duc  d'An- 
jou &  Barthelcmi  Grammois  fon  mari, 
pour  l'eftabliflèmcnt  d'un  eftail  à  bou* 
cher  au  coin  de  l'egout  proche  l'egufc 
S.  Paul. 

Ruëneufve  des  Minimes,  cbfe. 

DU  xxvi.  jourdumois  d'Aouft  m* 
dc.  lvi.  Veu  par  la  cour  les  let- 
tres patentes  du  roy  données  à  Paris 
au  mois  d'Octobre  dernier,  fignees 
LOUIS,  Se  fur  le  reply  :'par  le  roy, 
Phcltpeaux ,  Se  fccllces  fur  laçsde  foie 
du  grand  fceau  de  cire  verte ,  par  lef- 
quellcs  ledict  feigneur  roy  donne  à  Hen- 
ry de  la  Tour  d'Auvergne  vicomte  de 
Turenne  marefchal  de  France,  la  place 
appelléc  me  ntufve  dts  Minimes  en  toute 
la  largeur ,  fur  dix-fept  toifes  ou  envi- 
ron de  longueur ,  qui  contient  l'eftenduë 
de  Ion  jardin,  avec  permiffion  declorre 
&  fermer  ladide  rue  à  lès  frais  &def- 

Kns  par  deux  murs  qui  feront  faids , 
n  aboutilfynt  a  ladicle  rue  -  neufve 
des  Minimes  fur  S.  Claude ,  Se  l'autre  â 
l'allignement  des  murs  de  lcparacion  de 
fon  jardin  Se  dc  celuy  du  ficur  Bour- 
lin,  Se  le  furplus  4e  la  rue  demeurant  li- 
bre pour  la  liberté  des  autres  particu- 
liers ayant  iHuc*  fur  ladide  ru<f ,  fans 
préjudice  des  droits  prétendus  par  le 
cure  de  S.  Paul  pour  les  mailbns  dé- 
pendantes de  ladide  eglife  dc  S.  Paul. 
Autres  lettres  patentes  données  à  Pa- 
ris audid  mois  d'Odobre  dernier  par 
lefquelles  ledid  feigneur  auroit  donné 
à  meflire  Claude  de  Gucnegaud  fon  con- 
feiller ,  fecretairc ,  Se  trelorier  de  fon 
efpargne,  un  bouc  de  la  rufe-neurVe  des 
Minimes  à  Paris  derrière  fa  maifon  Se  jar- 
din ,  pour  iceluy  joindre  à  fondid  jar- 
din Se  clorre  de  murs.  Mefme  ledict 
feigneur  auroit  faict  don  aux  autres  voi- 
fms  dudid  fieur  dc  Gucnegaud  de  la- 
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'  dicte  rue"  chacun  en  droit  foy  fie  de  leurs 
jardins ,  fit  ce  après  avoir  cfté  certiffié 
des  lieux  commodes  ÔC  incommodes 
par  les  treforiers  de  France  ,  voyer  fie 
grand  voycr  ,  prevoft  des  marchands 
fie  efchevins  de  ladide  ville  de  Pans , 
félon  fie  ainfy  qu'il  cftà  Dlain  porte"  ar 
lefdides  lettres  j  requefte  afin  d'enre- 
giftrement  d'icelles,  procez  verbal  fie 
advis  des  treforiers  de  France,  prevoft 
des  marchands  fie  efchevins  ôc  voyer  j 
arreft  de  ladide  cour  donné  fur  lefdic- 
tes  lettres  obtenues  par  ledid  ficur  de 
Guenegaud  le  xvi.  Juin  dernier ,  par 
lequel ,  avant  procéder  à  la  vérification 
defdides  letrres ,  auroit  efte  ordonné 
que  par  le  confeiller  rapporteur  dudid 
arreft  defeente  ferait  faide  fur  les  lieux 
en  prefence  de  l'un  des  fubftituts  du 
procureur  gênerai  duroy ,  faid  fiedrefle 
procez  verbal  de  l'eftat  defdids  lieux 
ôc  informé  de  la  commodité  ou  incom- 
modité que  peut  apporter  le  contenu 
ezdides  lettres  par  devant  le  confeiller, 
les  oppofans  voifins  ôc  autres  qui  pour- 
raient eftre  intereflèz  feraient  appeliez 
pour  y  déduire  leurs  interefts,  fie  de  tout 
faid  fie  dreflé  procez  verbal ,  pourice- 
luy  veu,  rapporté  fie  communiqué  au 
procureur  gênerai ,  eftre  ordonné  ce 
qu'il  appartiendra  $  procez  verbal  faid 
par  lefdids  confeillers  commis  fie  dépu- 
tez le  xix.  Juin  enfuyvant,  en  exécu- 
tion dudid  arreft  ,  contenant  les  dires, 
conteftarions  fie  oppofitions  des  voifins 
intereflèz,  fie  l'ordonnance  dudid cora- 
miflàire  par  laquelle  il  aurait  donné 
ade  aux  parties  de  leurs  dires ,  remon- 
ftrances,  requi  Crions,  emplois  ôcconfên- 
temens  mentionnez  aud.  procez  verbal, 
fie  auparavant  faire  droid  ,  ordonné 
que  lefdides  lettres  patentes  defdids 
heurs  marefchal  de  Turenne  fie  de  Gue- 
negaud, avec  ledid  procez  verbal ,  en- 
quefte  fie  rapport  d'experts  feroient  com- 
muniquez audid  procureur  gênerai  , 
pour  luy  ouy  en  les  conclu/tons  ,  en 
eftre  référé  en  la  cour  fie  faid  droic 
aux  parties  ainfy  que  de  raifon  ;  ledid 
rapport  d'experts  inféré  audid  procez 
verbal  h  l'cnquefte  fie  information  faide 
par  ledid  confeiller  commis  fur  la  com- 
modité ou  incommodité  que  pouvoit 
apporter  le  contenu  auxdides  lettres. 
Conclufions  du  procureur  gênerai  du 
roy,  fie  tout  confideré  $  ladicte  cour. 
a  ordonné  fie  ordonne  que  lefdides  let- 
tres feront  regiftrées  au  greffe  dlcelle, 
pour  jouir  par  les  impetrans  de  l'effet 
fie  contenu  en  icelles,  félon  leur  forme 
fie  teneur. 


ET  PIECES 

Permiff/cn  aux  Carmélites  du  faubourg 
S.  Jacques  ds  bafiir  un  refuse  dans 
la  ville. 

DU xxxi. jour  d'Aouft  m.dc.lvi. 
Veu  par  la  cour  les  lettres  paten- 
tes données  à  la  Fere  le  xx.  jour  de 
Juillet  dernier,  lignées  LOUIS ,  fie  plus 
bas  :  par  le  roy ,  le  Tellier  ;  fie  fcellées 
fur  fimple  queue  du  grand  fceau  de  cire 
jaune  ,  par  lefquelles  fie  pour  les  caufes 
y  contenues  ledid  feigneur  auroit  did 
fie  déclaré ,  veut  fie  luy  plaid  que  les 
lettres  du  mois  d'Avril  dernier  obte- 
nues par  les  prieure  fie  religicufes  du 
grand  convent  des  Carmélites  fitué  au 
rauxbourg  S.  Jacques  de  Paris ,  portant 
permi/fion  d'acquérir  une  ou  plufieurs 
maifons  de  grandeur  convenable  pour 
leur  fervir  de  retraide  fie  refuge  à  l'ad- 
venir  en  temps  de  trouble  fie  de  necef- 
fité  pubhque ,  foient  regiftrées  en  la 
cour  ,  pour  jouïr  par  leicudes  religieu. 
les  du  grand  convent  des  Carmélites  de 
l'effet  fie  contenu  en  icelles ,  fans  tirer 
a  confequence,  à  condition  qu'à  l'ad- 
venir  il  ne  fera  faid  aucun  eftabliflè- 
ment  nouveau  de  religieux  fie  religieu. 
(es  dans  ladide  ville  fie  fauxbourgs  de 
Paris ,  fie  en  cas  que  par  import  unité 
ledid  feigneur^  roy  en  accordait  pour  en 
eftablir ,  il  deftend  à  ladide  cour  d'y 
avoir  égard ,  voulant  que  fon  intention 
fur  ce  iujet  foit  publique  fie  notoire  à 
un  chacun ,  fie  que  perfonne  n'en  pré- 
tende caufe  d'ignorance,  ainfy  qu'il  eft 
plus  au  long  porté  par  lefdides  lettres 
a  la  couradrcûantes  j  conclufions  dudid 
procureur  gênerai ,  tout  confideré,  la- 
dicte cour,  a  ordonné  que  lefdides 
lettres  feront  leues  ,  [publiées  fie  regif- 
trées au  greffe  d'icelle,  pour  eftre  exé- 
cutées fie  jouïr  par  les  impétrantes  du 
contenu  en  icelles  félon  leur  forme  fie 
teneur. 

DUdid  jour.  Veu  par  la  cour  les? 
lettres  patentes  duroy  données  à 
Paris  au  mois  *d'Ao>ift  dernier ,  lignées  * 
LOUIS ,  fie  fur  le  reply  s  par  le  roy,  le  AniU 
Tellier,  fie  fcellées  fur  lacs  de  foye  du 
grand  fceau  de  cire  verte ,  par  lesquel- 
les fie  pour  les  caufes  y  contenues  ledid 
feigneur  auroit  permis  aux  prieure  ôc 
religicufes  du  grand  convent  des  Car- 
mélites du  fauxbourg  S.  Jacques  lez 
Paris  d'acquérir  une  ou  plufieurs  mai- 
fons de  grandeur  convenable  pour  leur 
fervir  de  retraide  fie  de  refuge  à  l'ad- 

venir 
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venir  en  temps  de  trouble  fie  de  necef-  fes  appartenances  fie  dépendances ,  Je-  ' 
fitc  publique,  fit  dans  icelle  d'eftablir  quel  ledid  feigneur  permet  auxdidesre.-  A*' 
une  communauté  de  treize  religieufes,  ligicufès  de  tenir  fie  pofleder  dorefena- 
entre  le/quelles  il  y  en  aura  une  qui  aura  vant  en  tous  droits  de  domaine  &  pro- 
la  qualité  de  foupricure  ,  fie  feront  tou.   pricté,  fie  pour  cet  effet  l'auroit  amorti 
tes  envoyées  du  grand  convent  par  la  comme  un  lieu  dedié  à*  Dieu,  audid 
prieure  fie  par  elfe  rappellccs  fie  chan-  titre  d'holpital ,  8c  en  confequence  de 
gées  félon  qu'elle  jugera  neceflaire  j  à  la  permiflion  du  Supérieur  ordinaire , 
condition  expretfe  que  ladide  maifon  ne  veut,entant  qu'à  luy  eft.quc  la  tranllation 
pourra  eftre  cenlce  ni  réputée  un  mo-   defdides  religieuses  dudid  hofpital  S. 
naftere  particulier,  mais  feulement  le  re-  Anaftafe  foit effectuée  fie  forte  fon  effet, 
fuge  &  la  dépendance  infeparablc  du-  pour  par  elles  demeurer  &  vivre  en  la- 
-did  grand  convent ,  &  que  l'on  ne  pour-  dide  maifon  nouvelle  félon  leurs  con- 
ta recevoir  aucunes  religieufes  à  novi-  ftitutions,  tant  pour  la  régularité ,  qu'- 
tiat  ni  à  faire  proféflion ,  Se  n'y  fera  hospitalité  ,  ainfy  qu'elles  ont  raid  par 
faide  aucune  elediondc  pricuresficau-  cy-devant,  fie  y  faire  les  baftimens  fie 
très  officieres  i  &  au roit  ledid  feigneur  accommodemensneccflàires,aux  charges 
amorti  dez  à  prcfcnt  les  places  fie  mai-  fie  conditions  contenues  ezdides  lettres 
ions  qui  feront  acquifês  pour  l'eftablif-  fit  fans  par  elles  y  contrevenir ,  ni  par 
fement  dudid  refuge,  comme  ileftplus  ledid  feigneur  préjudicier  aux  droits  des 
au  long  porté  par  lefdides  lettres  a  la  autres  feigneur*  dcfquels  ladide  maifon 
cour  adrellàntes  *  confentement  du  vi-  peut  eftre  tenue  ,  &  qu'elles  puiflent 
caire  gênerai  del'archevefque  de  Paris  difpofer  des  lieux  &  baftimens  dudid 
du  xxvm.  jour  de  Mars  dernier,  &  ce-  hofpital  S.  Gervais,ainfi,  à  telles  perfon- 
luy  des  prevoft  des  marchands  6c  ef-  nés,  &  pour  tel  prix  qu'elles  ad  viferont 
chevins  de  ladide  ville  du  vin.  Juin  der-  bon  eftre  }  &  neantmoins  feront  tenues 
nier  *  requefte  prefentee  à  ladide  cour  lefdides  religieufes  de  conferver  la  cha- 
par  lefdides  religieufes  prieure  fie  con-  pelle  dudid  hofpital  &  d'y  faire  cele- 
vent  des  Carmélites  ann  d'enregiftre-  brer  la  fainde  méfie  tous  les  Dimanches 
ment  defdidcs  lettres  j  conclufions  du  Se  feftes  de  l'année  par  un  preftreap- 
procurcur  gênerai  du  roy  }  tout  confî-  prouvé,  ainfy  qu'il  leur  a efté accordé 
deré ,  laoicte  cou*,  a  ordonné  Se  or-  par  le  fupeneur  ordinaire  en  fadide 
donne  que  lefdides  lettres  feront  regifl  permiflion  j  &  aux  conditions  portées 
trées  au  greffé  d 'icelle ,  pour  jouir  par  par  icelle ,  ainfy  qu'il  eft  plus  au  long 
les  impétrantes  ds  l'effet  Se  contenu  en  contenu  par  lefdides  lettres  à  k  cour 
icelles  félon  leur  forme  Se  teneur ,  &  adreuantes.  Veu  auffi  ladide  permiflion 
fans  qu'à  l'advenir  les  Supérieures  def-  du  vicaire  gênerai  de  l'archevefque  de 
dides  religieufes  Carmélites  puiffent,  Paris,  du  dernier  Mars  m.  dc.  lvi. 
ibubz  quelque  prétexte  que  ce  foit,  chan-  un  extrait  collarionné  par  devant  deux 
ger  l'eftat  fie  cftablifTemcnt  de  ladide  notaires  du  chafteliet  de  Paris  dudid 
maifon  de  refuge.  arreft  fie  décret  dudid  hoftel  d'O  ad. 

jugé  auxd.  impétrantes  moyennant 
L'hofitl  £0  éic/pus  for  Ut  reliyttfti  de  lafbmmede  fîx  vingt  quinze  mil  livres; 

tbtfpiuL  S.  GervMi.  arreft  du  confeil  du  xi.  Aouft  m.  dc.  lvi. 

&  autres  pièces  attachées  foubz  le  con- 

DU  vu.  jour  de  Septembre  m.  dc.  tre-fccl  y  requefte  dcfdides  prieure  fie 
lvi.  Vea  par  la  cour  les  lettres  religieufes  prefentée  à  la  cour  ahnd'en- 
patentes  du  roy  données  à  la  Fere  an  regiftrement  $  conclufions  du  procureur 
mois d'Aouft m.dc. lvi. Hgnécs  LOUIS,  gênerai  du  roy  v  fie  tout  confédéré ,  la 
fie  fur  lereply  :  par  le  roy ,  Phelipeaux,  cour,  a  ordonne' fie  ordonne  que  lef- 
fie  fcellées  fur  lacs  de  love  du  grand  dides  lettres  feront  regiftrées  au  greffe 
iccau  de  cire  verte,  par  lefquclïcs  fie  d 'icelle  pour  eftre  exécutées  fie  jouir  par 
pour  les  caufes  y  contenues  ledid  fêi-  les  impétrantes  de  l'effed  fie  contenu 
gneur  auroit  loilé,  agréé,  homologué  en  icelles  félon  leur  forme  fie  fie  teneur, 
fie  confirmé  l'acquiTition  faide  par  les 
prieure  fie  religieufes  de  l'hofpitaL  S. 
Anaftafe  par  l 'adjudication  par  décret 
fie  arreft  du  xxn.  jour  dc  juin  u.  dc. 
lv.  de  l'hoftd  d'O-  fis  en  la  vieille-rue  ...... 

du  Temple  paroiflè  dc  S.  Gervaisfiede 

Tmt  II.  fart.  III.  T 
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Aii.  itfj*  EfiaUt^ement  des  fœurs  de  U  fecictt  de  U  Lettres  patentes  en  faveur  des  rtligieufes 
Croix  ,  à  RueL  de  P Anncnciaie. 


DUdid  jour  vu.  Septembre  m.  dc. 
lvi.  Veu  par  la  cour  les  lettres 
patentes  du  roy  données  à  Paris  le  xvn. 
jour  de  Septembre  m.  dc.  lv.  lignées 
LOUIS ,  fie  fur  le  reply  :  parle  roy , de 
Guenegaud ,  &  fcellées  fur  double  queue" 
du  grand  fceau  de  cire  jaune,  parlcf- 
quelles  &  pour  les  caufes  y  contenues 
ledid  fèigneur  auroit  confirme  fie  ap- 
prouvé l'eftabliflèmcnt  des  fœurs  de  la 
focieté  de  la  Croix  à  Ruel ,  pour  y  vi- 
vre en  communauté  fuivant  fie  confor- 
mément aux  ftatuts  fie  reglemens  des 
fecurs  de  la  focieté  de  la  Croix  cftablies 
à  Paris,  accordant  ledid  feigneur libé- 
ralement à  ladide  communauté  defdic- 
tes  fœurs  de  la  Croix  refidentes  au 
bourg  dudidRuel  toutes  les  exemptions, 
privilèges ,  franchifes  fie  immunitez  dont 
jouïflent  les  maifons ,  cloiftres  fie  reli- 
gieuses ,  ainfy  qu'il  cft  plus  au  long  porté 
par  lefdides  lettres  à  la  cour  ad  relian- 
tes j  copie  des  lettres  patentes  obtenues 
par  lefdides  filles  de  la  focieté  de  la 
Croix  pour  s'eftablir  en  cette  ville  de 
Paris,  du  mois  de  Juillet  m.  dc.  xlii. 
Copie  du  procez  verbal  du  grand  vi- 
caire de  l'archevefque  de  Paris  aux  fins 
de  l'eftabliflèmcnt  defdides  filles  en  la- 
dide ville  de  Paris  ;  confentement  du- 
did  arche vefque  de  Paris  à  reftabliflè- 
ment defdides  fœurs  de  la  focieté  de 
la  Croix  audid  bourg  de  Ruel ,  du  i  v. 
jour  de  May  m.  dc.  xlix.  Lettres  d'o- 
bédience du  fuperieur  de  ladide  com- 
munauté données  i  Charlotre  de  Lancy, 
Antoinette  Grand fire,  fie  Marthe  dc  For- 

?;es  dc  ladide  communauté  ,  d'aller  faire 
eur  refidence  audid  bourg  de  Ruel  j 
le  contrad  d'acquifition  qu'elles  y  ont 
faid  d'une/  maifon  du  fieur  Laifné  maii- 
rrc  des  comptes,  moyennant  une  fomme 
<ie  huit  mil  lept  cens  livres ,  au  bas  du- 
quel eft  la  quitance  du  payement  d'U 
ceUe ,  fie  autres  pièces  attachées  foubz 
le  contre-  icel}  requefte  prefentée  à  la- 
dide cour  par  lefdides  fecurs  de  la  fo- 
cieté delà  Croix  afin  d'enregiftrement 
defdides  lettres  j  conclufions  du  procu- 
reur gênerai  du  roy  j  fie  tout  confideré , 
Ladicte  cour,  a  ordonné  fie  ordonne 
que  lefdides  lettres  feront  regiftrées  au 
greffe  d'icelle,  pour  jouir  par  les  impé- 
trantes de  Perret  fie  contenu  en  icelies 
fie  eftre  exécutées  félon  leur  forme  fie  " 


r\D  xvm.  Décembre.  Veuës  par 
p  J  la  cour  les  lettres  patentes  du  roy 
données  à  Paris  au  mois  dc  Décembre 
i<Sj6.  obtenues  par  les  religieufes  prieure 
fie  convent  de  l'Annonciade  eftably  en 
cette  ville  de  Paris  rue  Coufture-fainde- 
Catherine  du  Val  des  efcolhers,  par 
lesquelles  ledid  fèigneur  les  auroit  con- 
firmées en  leur  eftabliflèment ,  acquifi. 
tion  fie  amortiflèment ,  exemption  ,  don 
fie  odroy  à  eux  concédez  par  le  feu  roy 
par  lès  lettres  patentes  des  mois  de  Sep- 
tembre 612.  fie  Febvricr  617  Veu 

auffy  les  fufdides  lettres  patentes  de  leur 
eftabliilèment  dudid  mois  de  Septem- 
bre 6z2.  fie  celles  du  mois  dc  Febvrier 
6ij.  portant  permimon  de  tenir  fie  pof- 
fèder  la  maifon  fie  lieux  où  elles  lont 
eftablies,  avec  droit  d 'amortiflèment. 
Arreft  de  la  cour  du  11.  Novembre  der- 
nier, rendu  fur  l'oppofition  formée  i 
l'enregiftrement  defdides  lettres  par 
meffire  Pierre  de  Cambout  de  Coiilin 
abbé  de  S.  Vidor,  portant  que  fans  pr- 
judice  du  droit  il  feroit  pafle  outre  à 
l'enregiftrement  fie  vérification  defdides 

letttres.  Requefte  fiec  ladicte 

cou  a  a  ordonne  que  lefdides  lettres  fe- 
ront regiftrées  au  greffe  de  ladide  cour, 
pour  jouir  par  les  impétrantes  de  l'effet 
&  contenu  en  icelles,  félon  leur  forme 
fie  teneur. 

Lettres  patentes  pur  Us  religieux  de 
Nazareth. 

;.-:<?i  V-  I"-..- 

DU  vin.  Febvrier.  Veu  par  la  cour 
les  lettres  patentes  du  roy  données  A"'  "îj- 
à  Paris  au  mois  de  Janvier  1650.  par 
lefquclles  ledit  feigneur  approuve  fie  con- 
firme la  fondation  du  convent  de  Na- 
zareth à  Paris  près  le  Temple ,  fkîde 
par  meffire  Pierre  Seguier  chancelier 
de  France,  en  faveur  des  religieux Pe. 
nitens  du  tiers  ordre  de  S.  François  de 
la  province  de  S.  Yves  en  France ,  auf- 
quels  fie  a  leurs  fucceflèurs  S.  M.  permet 
d'avoir ,  tenir,  garder  fie  poflèder  ledit 
convent ,  avec  tous  les  lieux ,  baftimens, 
ornemens ,  ameublemens  fie  autres  biens 
d'iceluy  prefèns  fie  advenir ,  y  demeu- 
rer ,  vivre  fie  faire  toutes  leurs  fondions 
fie  queftes  félon  leurs  règles  fie  ftatuts, 
fie  prend  fie  met  ledit  convent  de  Naza- 
reth fie  le*  perfonnes  &  biens  d'icelury 
en  fa  fpeciale  protedion  6c  Sauvegarde 
•  u  -  \  ,  fie 
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êc  des  roys  fes  fuccefleurs  à  perpétuité,  fet  &  contenu  en  icellcs  ,  félon  leur 
aux  charges  portées  par  lcfdiclcs  lettres 
à  la  couradreuantes.  Autres  lettres  pa- 
tentes données  uCompicgne  le  4.  Sep- 
tembre 1656.  par  leiquellcs  S.  M.  mande 
à  la  cour  que  fans  s'arrefter  au  laps  de 
temps  6c  à  la  lurannation  des  fufiiicles 
lettres  elle  procède  à  la  vérification  fie 


forme  ôc  teneur. 
Union  de 


D 


ta  bibliothèque  de  Jacques  du 
Fuy  k  celle  d»  roy. 

U  vu.  Avril.  Veu  parla  courles 
lettres  patentes  du  roy  données  à 


enregiltrcment  d'icclles  Confcnrc-    Paris  le  zo.  Mars  dernier,  par  lelquel- 

ment  fie  pcrmilfion  du  deffunt  ficur  ar-  les  ledit  feigneur ,  après  avoir  fait  voir 
chcvefque  de  Paris  pour  l'cftablilTement  en  fon  confeil  le  teftament  de  feu  Ion 
dudicl  convent,  Ôc  pour  la  demeure  &  amé  ôcfcal  confeiller  en  fesconfeilsjac- 
les  fondions  dcfdits  religieux  en  icelluy,  quesdu  Puy  vivant  garde  de  la  biblio- 
en  date  du  17.  Janvier  1641.  Contracl  theque  dudit  léigncur  roy,  attaché  fouhs 
de  ladite  fondation  du  19.  Novembre  le  contre-feel  defdi&cs  lettres,  auroit 
1645.  fie  dernier  Décembre  1649.  Ôcc.  agréé ôcconfirme  ledit  teftament,  ôc  ac- 
iadictï  cour,  a  ordonne  ôc  or-  cepté  le  legs  fait  à  /on  profit  par  ice- 
donne  que  lcldites  lettres  feront  regif-  luy  -,  Ôcen  confequence ,  conformément 
trées  au  greffe  d'icelle,  pour  cftreexe-  aux  claufes  &  conditions  y  contenues, 
cutées  &  jouir  par  les  impetrans  de  l'ef-  vcult  &Iuy  plaift  que  la  bibliothèque, 
fèt  fie  contenu  en  icelles,  félon  leur  for-   enfcmblc  les  manuferits  fie  autres  livres, 

cartes  fie  tableaux  à  luy  léguez  par  ledit 
feu  ficur  du  Puy  ,  foient  &  demeurent 
unis  infcparablement  à  fa  bibliothèque, 
pour  n'en  compofer  a  l'ad  venir  qu'une 
leule ,  qui  demeurera  foubs  la  garde  de 
fon  amé  ôc  féal  confeiller  en  les  con- 


me  ôc  teneur. 


Lettres  patentes  touchant  t aliénation  du 
Val.  profond. 


D 


U  11.  Mars.  Veu  par  la  courles 


lettres  parentes  du  roy  données  à  luis  le  fieurColbert  prieur  de  la  maifon 
Paris  au  mois  de  Novembre  i6j6.ob-  de  Sorbonne  j  auquel  Ôc  à  fes  fuccef- 
tenucs  par  les  religieufes  ,  abbclle  6c  leurs  en  ladite  charge  il  deftend  le  tranf- 
convent  de  l'abbaye  du  Val  de  Grâce,  port  dcfdits  livres  hors  du  lieu  deftiné 
à  j>refent  cftablics  au  fauxbourg  S.  Jac-  puur  leur  confervation  -,  enjoincl  à  lés 
ques  de  cette  ville  de  Paris,  par  lef-  amez  fie  féaux  confeillers  fes  advocats 
uclles  ledit  feigneur  auroit  loiie ,  rati-  fie  procureur  gênerai  fie  maiftre  de  fa 
é ,  confirmé  fie  approuvé  le  contracl  bibliothèque  fie  à  leurs  fuccefleurs  de 
de  vente  fait  par  lcldites  religieufes  de  la  vifiter  deux  fois  l'année,  fie  de  tenif 
la  mailon  du  Val-profond  leur  ancien  la  main  à  la  conservation  d'icelle ,  con- 
monaftere  ,  appartenances  fie  dependan-  formement  à  l'intention  dudit  lîeur  du 
ces  d'icelle ,  au  proffit  de  M.  Paul  Payen  Puy  fiec.  ladite  couna  ordonné 
treforier  de  France  en  la  généralité  d'Or-  fie  ordonne  que  lefdites  lettres  feront 
ieans ,  en  toutes  les  claulès  fie  conditions  regiftréesau  greffe  d'icelle,  pour  eftre 
y  contenues ,  notamment  pour  la  rete-  exécutées  félon  leur  forme  ôc  teneur, 
nue  ôe  rclerve  du  fief  de  ladite  mai- 
fon, duquel  veut  ledit  feigneur  que  lef-  Le  faubourg  S  Antoine  exempt  de 
<Lites  impétrantes  jouaient  à  l'ad  venir  ,  matfirife. 
avec  tous  les  cens,  droits  ôe  devoirs 

feigneuriaux  y  mentionnez  ,  tels  qu'ils  I  ">  U  xxi.  Avril.  Veu  par  la  cour  les 

peuvent  leur  eftre  deubs  parlacouftu-  L/  lettres  patentes  du  roydonnéesà 

me ,  fuivant  fie  conformément  aux  let-  Paris  au  mois  de  Février  dernier  ,  ob- 

tres  de  M.  le  duc  d'Orléans  attachées  tenues  par  lesabefle,  religieufes  ôecon- 

avec  ledit  contracl  foubs  le  contre-feel  vent  de  l'abbaye  S.Anthoine  dcsChamps 

 Veu  aufiî  ledit  contracl  de  vente  les  Paris  j  fie  les  ouvriers  fie  gens  de  mef. 

du  8.  Mars  164c.  ôc  les  lettres  dudit  ticr  demeurans  au  fauxbourg  S.  Anthoi- 

duc  d'Orléans  à  caufe  de  fon  comté  de  ne  ,  par  lefquellcs  ledit  feigneur  roy 

Montlhery  portant  confentement  audit  auroit  revocqué  fon  edit  du  mois  d'Oc-» 

contracl,  en  datte  du  15.  Janvier  i6j6.  tobre  1641.ÔC  autres  qui  pou  voient  a  voir 

ÔC  autres  pièces  fiec  ladite  cour,  efté faits  ,  contenans  l'cftabliflcmcnt des 

a  ordonne  fie  ordonne  que  lefdites  let-  maiftrifes  audit  fauxbourg  ,  fie  ce  qui 

txç$  feront  regiftrees  au  greffé  d'icelle ,  pourroit  s'en  eftre  fuivy;  vouloit  que 

pour  jouïr  par  les  impétrantes  de  l'ef-  lefdits  ouvriers  fie  gens  de  meftier  qui  y 
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 eftoient  efhblis&faifoient  leurs  demeu- 

*>.  uj7.  tes  jouïflcnt  des  mefmes  franchifès  dont 
ils  avoicntbicnôc  deùmcntjouy  ôc  jouïf. 
fent  de  tout  temps ,  avec  deftenlè  de 
les  y  troubler.  Requefte  &c.  ladicte 
cour  a  ordonne  8c  ordonne  que  lefdic- 
tes  lettres  feront  regiftrees  au  greffe  d'i- 
celle, pour  eftrc  exécutées  félon  leur 
forme  8c  teneur. 

j4mukdl  etEfiries  lieutenant  gênerai  en 
r/JIe  de  fronce. 

DU  vin.  May.  Ce  jour,  toutes  les 
chambres  aflemblces  après  avoir 
veu  les  lettres  patentes  du  roy  données 
à  Paris  le  18.  Mars  iéyi.  obtenues  par 
meffire  François-Annibal  d'Eftrée  con- 
feiller  ordinaire  dudit  feigneur  en  fes 
confiais  d'eftat  &  privé  ,  chevalier  de  Tes 
ordres ,  lieutenant  gênerai  en  l'ifle  de 
France,  gouverneur  particulier  des  vil- 
le 8c  citadelle  de  Laon  &  pais  de  Laon- 
nois ,  &  premier  marefchal  de  France, 
par  lefquclles  ledit  feigneur  auroit  per- 
mis &  accordé  audift  fieur  d'Eftrée  l'en- 
trée en  fa  cour  du  parlement  toutes  les 
fois  &  quand  bon  luy  femblcra ,  avec 
le  droit  Si  pouvoir  d'y  feoir  ,  affilier  Ôc 
y  avoir  voix  8c  opinion  deliberative , 
tant  ès  audiences  que  au  conlêil  8c  al- 
iëir.blées  de  chambres ,  ôc  en  toutes  au- 
tres feancec ,  ôc  actes  &  occafions,  tout 
ainfy  que  les  autres  conseillers  eniccl- 

le  Lettres  de  furannation  du  18. 

Mars  dernier.  Requefte  dudit  d'Eftrée 
à  fin  d'enregiftrement  d'icelles.  Infor- 
mation faite  d'office  à  la  requefte  du 
procureur  gênerai  du  roy,  dcvie,mœurs 
converfation ,  religion  catholique ,  apof- 
tolique  &  Romaine  &  fidélité  au  fervice 
du  roy  dudit  d'Eftrée.  Conclufions  &c. 
a  este'  a r. reste'  &  ordonne  que  lef- 
dites  lettres  feront  regiftrees  au  greffe 
d'icelle  cour,  pour  jouir  par  l'impétrant 
de  l'effet  ôc  contenu  en  icelles  félon  leur 
forme  8c  teneur  5  ce  failant ,  qu'il  fera 
receu  en  ladite  charge  de  confed  1er  d'ef- 
tat d'honneur  en  ladite  cour.  Et  à  l'in- 
ftant  mandé  a  fait  le  ferment  accouftu. 
mé ,  juré  fidélité  au  roy  &  y  a  efté  re- 
ceu j  8t  pris  place,  adverty  par  M.  le 
prefident  de  Nefmond  que  comme  ma- 
refchal de  France  il  n'avoit  aucune  fèan- 
ce  en  ladite  cour. 


ET  PIECE  S 

Privilège  four  Us  fiUes  orfelines  de  la 
Mi/encorde. 

DUdit  jour  vin.  May.  Veu  par  la 
les  lettres  pâtes  du  roy  données 
a  raris  au  mois  d'Avril  dernier,  obte- 
nues par  les  gouverneurs  6c  ad  nu  mit  ra- 
teurs  de  l'hofpital  des  pauvres  filles  or- 
phelines de  la  Milèricordc ,  fondé  par 
deffunâ  meffire  Anthoine  Seguier ,  vi- 
vant prefident  en  la  cour,  parlefquel- 
les  ledit  feigneur  veut  8c  ordonne  que 
dorefnavant  les  compagnons  de  toutes 
fortes  d'arts  &  meltiers  qui  auront  fait 
leur  apprcntiflàge  dans  la  ville  &  faux- 
bourgs  de  Paris  ,  qui  efpouicront  des 
filles  orphelines  qui  auront  efté  cllevcea 
audit  hofpital,  feront  receus  maiftres 
des  arts  ÔC  meftiers  qu'ih»  auront  ap- 
pris ,  Ôc  jouiront  des  mefmes  privilèges 
que  les  autres  maiftres ,  fans  qu'il  lcit 
befoin  d'autres  lettres ,  en  rapportant 
l'extrait  de  la  célébration  de  leur  ma. 
riageôc  les  certificat  delH.  gouverneurs , 
fans  qu'ils  foient  tenus  faire  aucun  chef- 
d'œuvre  ,  payer  banquetz ,  droits  de  con- 
frairie  ny  autres  droits  accouftumez  , 
avec  deftenfeaux  maiftres  jurez  defdits 
arts  ôc  meftiers  d'exiger  aucune  choie 
d'eulx ,  à  peine  de  coneuffion  &:  d'amen- 
de arbitraire  •>  à  la  charge  ncantmoins 
que  de  chacun  meftier  il  ne  léra  receu 
qu'un  maiftre  en  deux  années.  Requefte 
ôcc, ...  ladite  cou  n  a  ordonné 
&  ordonne  que  lcfdites  lettres  feront 
regiftrees  au  greffe  d'icelle ,  poureftre 
exécutées  félon  leur  forme  ôc  teneur. 

Le  duc  de  BournonviBe  gouverneur  de 

Pans. 

DU  xxx.  May.  Veu  par  la  cour ,  tou- 
tes les  chambres  afTemblécs ,  les 
lettres  patentes  du  roy  données  i  Pa- 
ris le  ié.  Janvier  1657.  par  lefquelles 
ledit  feigneur  auroit  fait,  conftitué  ôc 
eftably  meffire  Ambroife  duc  de  Bour- 
nonville  gouverneur  &  fon  lieutenant 
gênerai  en  fa  bonne  ville ,  prevofté  Ôc 
vicomtéde  Paris  ,  6c  icelle  charge  don- 
née ôc  octroyée  ,  pour  la  furvivancede 
meffire  François  de  l'Hofpital  marefchal 
de  France ,  6c  fuivant  la  démiffion  qu'il 
en  a  faite  à  cette  condition ,  l'avoir , 
tenir,  exercer, en  jouir  6c  uferparlcdie 
duc  de  Bournonville,  aux  mefmes  hon- 
neurs ,  auâoritez  voix  6c  opi- 
nion deliberative  en  la  cour  : 

revenus  ôc  emolumens  y  appartenant  8Ç 
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autres  marques  d'honneur  qu'en  jouïft  rai ,  a  ordonné  &  ordonne  que  la  de-  ab 
encorcs  de  prefent  ledit  fieur  de  l'Hof-   claration  du  mois  d'Avril  1654.  &  ar-      '  T' 
piral ,  fie  qu  en  ont  jouy  ceint  qui  ont  reft  de  vérification  d'icellc  du  11.  May 
tenu  cette  charge  comme  luy  }  avec  le   ensuivant  feront  exécutez ,  &  conforme- 
pouvoir  toucesfois  audit  fieur  de  Bout-   mcot  à  iceux  que  tous  gens  de  guerre 
non  vil  le  d'entrer  en  la  *  ville ,  fie  d'y   fervans  les  ennemis  de  cette  couronne 
avoir  les  mefmcs  feance,  voix  &  opi-   &  autres  luivans  le  party  du  prince  «le 
niondeliberative  que  ledit  fieur  de  l'Hof-  Condc,  fort  qu'ils  foient  fujecs  du  roy 
pital  ,  d'aflîftcr  à  toutes  les  alîèm-   &  originaires  du  royaume,  ou  étrangers, 
bkes  de  ville  où  il  adroit  de  le  trou-   qui  leront  trouvez  dans  cette  ville  fie 
ver  à  caufe  de  ladite  charge  ,  fie  d'en   fàuxbourgs  de  Paris  fie  à  quinze  liouës 
faire  toures  les  fondions,  en  cas  que  à  la  ronde  d'icellc,  feront  pris  fie  ap- 
ledit  fieur  de  l'hofpital  vienne  à  fc  trou-  prehendez  au  corps  fie  trairez  comme 
ver  malade  ou  abfent  ;  fie  non  autre-  cfpions,  fie  à  cette  fin  le  procez  a  eux 
ment . . . Requeftc  prefencéc  à  lacour   fait  fie  parfait  par  les  prevolb  des  ma- 
par  ledit  fieur  de  Bournonvilleà  fin  d'en-  rcfçhaux  qui  en  feront  la  capture,  fie 
terinement  defditcs  lettres  fie  de  fa  rc-   juges  prefidiaux  es  priions  dclqucls  ils 
ception.  Information  de  l'es  vie,  mecurs,   leront  conduits  fie  menez  fiiivant  la  ri- 
rcligion  C.  A.  Si  K.  Se  fidélité  au  fervicc   gueur  des  ordonnances.  Enjoind  aux  pre- 
du  roy  faite  par  le  conléiller  d'icelle  à   volt  de  l'Ifle  de  France  fie  lieutenant 
ce  commis.  Conclufions  ficc.  la  cou*    criminel  de  robbe  courte  de  cette  ville, 
a  ordonne  fie  ordonne  que  lel'dires  let-   prévoit  des  marefehaux  fie  leurs  heute- 
tres  feront  regiftrecs  au  greffe  d'icelle,    nans ,  qui  font  es  villes  Se  fur  la  route 
pour  jouir  par  l'impétrant  de  l'effet  Se   deld.  places  ennemies ,  de  monter  incef- 
contenu  en  icelles  félon  leur  forme  fi*   famment  à  cheval ,  Se  faire  leurs  chevau- 
teneur  ;  ce  faifant  icclluy  impétrant  fera   checs  dans  l'eftcndue  de  leurs  départe-» 
reccu  en  ladite  charge,  Et  à  l'inftant   mens,  fie  procéder  à  la  capture  de  ceux 
mande  a  fait  le  ferment  en  tel  cas  re-    qu'ils  pourront  trouver  eftre  de  cette 
quis  fie  accouffumé,  juré  fidelice  au  roy,   qualité  ou  defertcurs  d'armée,  vaga- 
&  y  a  cfté  reccu  ;  à  la  charge  détenir   bonds  fie  gens  làns  adveu.  Enjoind  aux 
les  délibérations  de  la  cour  clofes  fiefe-  communautez  fie  habitans  des  villes , 
crettes,fie  de  n'entreprendre  aucune  cho-   bourgs  fie  villages  de  leur  prefter  main- 
fc  fur  la  jurifdidion  contcntieulè ,  ains   forte,  fie  aux  bottes  des  hôtelleries  qui 
tenir  la  main  à  l'exécution  des  edits  fie  font  fur  leur  route  de  les  informer  exac- 
ordonnances  vcrifhces  en  la  cour  fie  ar-  tement  des  advis  qu'ils  auront  de  leur* 
refts  d'icelle.  Et  a  pris  place  ,  fie  a  eu   courts  fie  lieux  de  leur  retraite,  mefme 
voix  deliberative.  iceux  arrefter  fie  en  (aifir  la  iuftice.  En- 

joint aufly  aux  prevoft  de  Paris  fie  lès 
Arrtfi  centre  Us  $ens  de  guerre  fuivsns  le   licutenans  civil  fie  criminel  de  faire  que 
farti  du  prince  de  Condê.  les  commiflàires  du  chaftelet  facent  exac- 

tement les  vifites  de  leurs  quartiers,  fie 

DU  xxiv.  Juillet  du  matin,  fur  la   obligent  les  hoftelliers  tenans  hoftelle- 
plaintc  faide  par  le  procureur  ge-   ries  fie  cabarets  fie  autres  logeans  en  au- 
ne r  al  du  roy  ,  que  la  négligence  desolfi-   berge  ,  maiforo  ou  chambres  garnies , 
ciers  à  tenir  la  main  à  l'exécution  de  la  de  tenir  fidel  regiftre  des  perfonnes  qui 
déclaration  du  mois  d'Avril  1654.  fie  aux   arrivent  fie  logent  chez  eux,  fie  infor- 
TCglemcns  de  police  pour  la  vifite  des  mer  contre  ceux  qui  donnent  logement, 
hoftelleries  fie  m  allons  garnies  de  cette   retraite ,  vivres  ou  autre  alfiftance  quel, 
ville  fie  fàuxbourgs ,  ayant  donné  lieu  à   conque  à  ceux  qui  font  lefdites  courfes, 
ceux  qui  ont  fuivy  le  fieur  prince  de  fie  le  procez  à  eux  fait  fie  parfait  fuivane 
Condc  fie  pris  party  dans  fes  troupes ,  de   les  ordonnances.  Et  fera  le  prefent  ar- 
vcnirjufques  en  cette  ville  fie  fàuxbourgs,  reft  leû,  publié,  affiché  fie  envoyé  ,  i 
pour  y  iormer  des  defléins  fie  faire  fie  la  diligence  dudit  procureur  gênerai  du 
enlever  des  prifonniers,  fie  les  emmener  roy,  aux  bailliages  fie  fenefehauflees  du 
par  des  lieux  où  ils  ont  retraite  en  des  reflbrt ,  fie  par  tout  ailleurs  où  befoin 
places  des  ennemis  s  ce  qui  bleflè  la  li.  fera,  pour  y  eftre  pareillement  leû, pu- 
berté fie  le  repos  public ,  fie  requis  y  eftre  blié ,  regiftré  fie  exécuté  fuivant  fa  for- 
pourveuj  les  officiers  du  chaftelet  man-  me  fie  teneur.  Enjoint  aux  fubftituts  du- 
dcz  fie  ouis,  la  cour  ayant  efgard  dit  procureur  gênerai  du  rov  en  iceux 
aux  conclufions  dudid  procureur  gène*  d'y  tenir  la  main  fie  en  certifier  la  cour. 

Tiij 
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—  chevin  8c  bourgeois  de  cette  ville  de 

"/r*  PermiJTionauxQwntç-vivQiiteiucftetiant  Paris,  par  lefquelles  ledit  leigneur  luy 

Us  eglifej.  auroit  donné  fie  accorde  la  liberté  de 

fouiller  ès  environs  de  cette  ville  de  Pa: 

DU  xxvii.  Juillet.  Veu  par  la  cour  ris,  fie  de  rechercher  deseauesà  l'es  frais 
les  lettres  patentes  du  roy  données  fie  defpcns ,  fans  aucunement  approcher 
à  Parisien  May  1657.  obtenues  parles  des  lieux  de  *  Rougie,  Bellevillc  ôepré' .  Rongg. 
Quinze-vingts  aveugles  de  cettç.  ville  S.  Gervais ,  comme  aulfy  de  faire  ele- 
de  Paris ,  par  lefquelles  ledit  leigneur  vation  des  eaucs  de  la  rivière  de  Seine 
auroir  dit  fie  déclaré  n'avoir  entendu  >  fie  canal  commencé  à  l'cmboucheure  de 
comme  en  effet  fon  vouloir  fie  intention  ladite  rivière  à  la  pointe  du  baftion  de 
n'eftoit  point  d'ofter  la  liberté  auldicls  l'arlcnal  jufques  à  la  porte  Louis  fie  en- 
aveugles  de  quefter  dans  l'eftendue  de  droits  les  plus  commodes,  information 
toutes  les  eglifes  de  ladite  ville  de  Pa-  préalablement  faite  de  la  commodité  ou 
ris ,  ains  veut  fie  luy  plaift  qu'ils  en  ufent  incommodité  du  lieu  où  il  voudroitpo- 
en  la  mefme  forte  fie  manière  qu'ils  ont  fer  fun  artifice  j  fie  en  confcqucnce  fait 
accouftumé  jufques  à  prefent  j  cefaifanr,  don  deldites  eaucs,  avec  pouvoir  d'en 
lésa  maintenus  fie  gardez  dans  tous  leurs  difpofcr  ainfy  qu'd  verroit  bon  eftre,ôc 
privilèges ,  liberrez  fie  franchifes ,  avec  defrénfes  à  tous  autres  de  le  troubler 
deflènfes  à  toutes  perfonnes  de  les  y  ni  empefeher  en  ladite  recherche  fie  dif- 
troubler  directement  ou  indirectement  j  '  tribution  deldites  eaucs,  à  peine  de  mil 


le  tout  nonobftant  la  déclaration  en  livres  d'amende ,  delpens,  dommages  fie 

forme  de  rciglemcnt  pour  renfermement  interefts ,  ainfy  que  plus  au  long,  Sec. 

des  pauvres  mendians,  à  laquelle,  en  Veu  la  requefte  prclèntée  au  roy  par 

tant  que  befoin  feroit ,  ledit  leigneur  a  ledit  de  Montcheny  ,  à  ce  qu'il  pleuit  à 

dérogé  pour  ce  regard  ieulement ,  fie  S.  M.  luy  accorder  ledit  don  fie  per*. 

fans  tirer  à  confêquence  Extrait  million ,  au  bas  de  laquelle  eft  le  ren- 

d'un  article  tiré  de  ladite  déclaration  voy  fait  d'icelle  au  conleil ,  pour  don. 
fie  reiglement  pour  l'enfermement  def-  ner  advis  fur  la  demande  faite  par  la- 
dits  pauvres ,  portant  que  lefdits  aveu-  dite  requefte.  Arrcft  du  confeil  en  con~ 
gles  fe  tiendroient  aux  portes  des  egli-  fequence,  du  2.  Septembre  1655.  Por- 
Tes  ou  près  de  leurs  troncs ,  â  peine  d'ef-  tant  renvoy  de  ladite  requefte  aux  prê- 
tre defeheus  de  leurs  droits.  Lettres  de  voft  des  marchands  fie  efchevins  de  la- 
confirmation  des  privilèges  defdits  im-  dite  ville  de  Paris,  pour  donner  leur  ad- 

Îvetrans  du  22.  Avril  1631.  regiftréesen  vis  fur  le  contenu  en  icelle.  L'advis  def- 
a  cour  de  parlement  Se  par  tout  où  be-  dits  prevoft  des  marchands  Se  efchevins 
foin  a  efté.  Requefte  des  adminiftratours  donné  en  confequence  le  20.  Dccem- 
du  grand  hofpital  defdits  pauvres  men-  brei65j.  par  lequel  ils  auroient  remon- 
dians,  prefentée  â  la  cour  le  16.  Juin  ftré  qu'il  n'y  avoir  nulle  apparence  d'ac- 
dernier,  afin  d'eftre  receus  oppofans  à  corder  les  chofes  contenues  en  la  re- 
l'enregift  rement  des  lettres  defdits  aveu-  quefte  dudit  de  Montcheny,  qui  rè- 
gles. Diverfes  fommations  de  venir  au  roient  préjudice  â  la  ville  fie  au  public* 
parquet  fur  ladite  oppofition  ,  fiec.  la  qu'auffi  ledit  de  Montcheny  s'en  feroit 
cou*. ,  fans  s'arrefter  a  l'oppofîtion  def-  defparty  par  fa  requefte  prefentée  au 
dits  adminiftrateurs  du  grand  hofpital,  bureau  de  ladite  ville  le  13.  dudit  mois, 


pour  jouir  par  les  impetrans 

fie  contenu  en  icellcs  félon  Jeur  forme  ment  approcher  defdits  lieux  de  Ron- 

fie  teneur ,  Se  tout  ainfy  qu'ils  en  ont  cy-  gis ,  Belle- ville  fie  Pré  S.  Gervais }  ce  qui 

devant  jouy  fie  ufé  auparavant  l'eftablif-  luy  pouvoit  eftre  accordé  à  ces  condi- 

fement  dudit  grand  hofpital.  tions  j  fie  à  l'efgard  de  l'élévation  de  la 

rivière  fie  du  canal ,  qu'il  ne  le  pourroic 

Arrtft  fur  U  recherche  é"  tlev«ti«n  des  faire  qu'il  n'y  euft  information  preala- 

eaux  fnpofie  par  Montcheny.  ble  de  la  commodité  du  heu  où  il  vou- 

*  droit  pofer  fon  artifice  ,  eftant  un  ou- 

DU  vu  r.  Aouft.  Veu  par  la  cour  les  vrage  que  beaucoup  de  gens  avoientten- 
lettres  patentes  du  roy  données  £  té  fans  y  réuffir  ,  joint  qu'il  y  a  des  en- 
Paris  au  mois  de  May  1656.  obtenues  droits  en  la  rivière  qu'il  ne  faut  occu- 


par  Mathurin  de  Montcheny  ancien  ef-  per.  Autre  arreft  portant  que  ledit  fei- 

gaeux 
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gncur  peut  accorder  ledit  don  8c  per-  a*. 

milfion  audit  de  Moncheny  fuivant  fie  Ltttrts  fat  ente  s  touchant  Us  trente- deux. 
conformément  audit  avis.  Requcftc  du-  nut/em  du  p»nt  S.  Mtchei. 

dit  de  Montcheny  prefentee  ladite  cour 

le  16.  Juin  iéf6.  affin  d'entérinement  îv.  Septembre.  Veu  par  la  cour 
de  fes  lettres  félon  leur  forme  Se  teneur,  1,  J  les  lettres  patentes  du  roy  données 
fur  laquelle  auroitcfté  ordonné  que  le  à  Ruel  le  5.  Avril  1657.  par  lelquelles 
tout  feroit  monftré  au  procureur  gène-  ledit  le  t  gncur  roy ,  fur  la  requefte  à  luy 
.-al  du  roy ,  fie  communiqué  aufdits  pre-  prefentée  par  la  plu/part  des  proprietai-  > 
voft  des  marchands  fie  efchevins.  Autre  res  des  trente- deux  maifons'  conlbcuccs    0  nMB* 
advis  defdits  prevoft  des  marchands  fie  a  leurs  defpens  fur  la  fuperficie  du  pont 
efchevins  du  4.  Septembre  1656.  por-  S.  Michel ,  leur  aurait  prolongé  &  con- 
tant qu'ils  perûftoicnt  à  leur  advis  du  tinué  le  temps  de  la  jouïflance  à  eux 
10.  Décembre  ;  ôc  en  interprétant  iccl-  accordée  par  l'arreft  du  conlcil  du  4. 
luy,  qu'd  y  avoit  lieu  d'obliger  ledit  de  Aouft  1616.  en  forme  de  bail ,  jufquos 
Montcheny ,  avant  de  fouiller  ,  d'aller  au  temps  ficefpace  de  99.  années  com- 
à  l'hoftel  de  ville  déclarer  les  lieux  &  pris  celles  dudit  bail  qui  eiloient  expi- 
endroits  où  il  entendoit  chercher  des  rées,  fans  que  pendant  la  prolongation 
eauës ,  afin  qu'il  ne  puiâè  divertir  celles  dudit  temps  lefdites  maiions  puùTent 
de  la  ville,  ce  qui  arrivoit  fouventpar  élire  vendues  ni  revendues  foubs  quel- 
le vorfinage  fie  la  communication  des  que  prétexte  fie  occasion  que  ce  loit , 
fources  les  unes  avec  les  autres  ,  corn-  uns  qu'ils  foient  tenus  payer  aucune  au- 
mc  celles  qui  font  dans  la  banlieue1  font  tre  rcdebvance  à  la  recepte  du  do  mai - 
comme  un  magazinccrefervqir  pour  la-  ne  que  l'cfcu  d'or  accouftumé  eneftre 
dite  ville  de  Paris  ,  qui  a  pouvoir  de  payé  par  chafeune  defdites  années  }  i 
les  faire  venir  en  indemnisant  les  pro-  la  charge  d'entretenir  lefdites  mai- 
prietaires.  Il  y  avoit  auûy  lieu  d'obli-  fons  bien  8c  deuement,  fuivant  fie  au 
ger  ledit  de  Montcheny  de  faire  con-  defir  dudit  ancien  bail ,  fie  de  les  ren- 
duirc  à  fes  defpens  les  deux  tiers  au  dre  franches  fie  quittes  en  fin  defdites 
moins  des  caucs  qu'U  trouvera  dans  la-  99.  années  (ans  aucun  rembourfëment 
dite  banlieue ,  pour  en  difpoiêr  a  fon  ny  defdommagement ,-  conformément 
profit ,  fie  faire  de  l'autre  tiers  ce  qu'il  aux  charges ,  claufes  fie  conditions  du- 
voudra  j  fie  en  cas  que  la  ville  en  veuille  dit  ancien  bail ,  en  payant  par  chacun 
mettre  dans  les  fontaines  publiques ,  que  defdits  poflèfleurs  pour  chacune  defdites 
ledit  de  Montcheny  feroit  tenu  luy  en  maifons  une  finance  modérée  pour  fub* 
délivrer ,  en  le  dédommageant  advan-  venir  aux  defpenfes  de  la  guerre }  fie  en 
lageufement  de  tous  lés  frais,  peines  8e  cas  qu'aucun  defdits  poflèfleurs  foft  re- 
ialaires  ,  au  dire  de  gens  à  ce  connoif-  fùiânc  de  payer  la  finance  à  laquelle  ils 
fans  -,  fie  à  l'elgard  de  l'eflevarion  des  feront  taxez  au  confeil ,  que  lefdits  re<- 
eaui's,  qu'il  ne  la  pourrait  faire  qu'avec  fufans  foient  rembourfez  de  la  delpenfè 
permiiEon  particulière  de  la  ville ,  fie  par  eux  faite  pour  la  conftru&on  de 
après  une  information  faite  de  la  coni-  chacune  defdites  maifons ,  Se  dédormîuv. 
modité ,  pour  ne  point  altérer  les  eaues  gez  à  proportion  du  temps  qu'il  refte  à 
de  la  rivière  }  fe  rapportant  au  furplus  expirer  du  premier  bail ,  pour  eftre  lef. 
à  la  cour  d'en  ordonner.  Concluions,  dites  mailons réunies  au  domaine  dudit 
fiec.  LADicTt  cocu  a  ordonné  fieordon-  fiagneur ,  fit  icelles  vendues  i  perpetui- 
se  que  lefd. lettres  feront  regiftrées  au  té,  ainfy  qu'il  plaira  audit feignflur, par 
greffe  d'icelle ,  pour  jouir  par  l'impétrant  les  cominiuàircs  qui  feront  nommes ,  fiec» 
de  l'effet  fie  concenuen  icelles  félon  leur  ladicte  coua  a  ordonné  &  ordonne 
forme  fie  teneur ,  aux  charges  y  portées  que  lefdites  lettres  feront  rogiftrdes  ,  pour 
ôr  es  advis  des  prevoft  des  marchands  eftre  exécutées ,  lêlon  leur  rbrmo  fie  te-i 
fie  efchevins  des  20.  Décembre  léjj.fic   neur,  i  la  charge  qu'il  fera  dônrié  uri 
4.  Septembre  i6j6.  ôc  outre  i  la  char-  temps  de  trois  mois  aux  anciens  poflef-* 
gc  que  les  procès  verbaux  qui  feront  leurs  fie  engagiftes  defdites  trente-deux: 


par  leldirs  prevoft  des  marchands  maifons  pour  payer  les  taxes  fartes  fttf 

&  efthevin?  de  la  commodité  ou  incom-  icelles ,  fans  qu'ils  en  puiflène  *ftfC  <k£> 

inodsec  de  rc!cvat;on  des  ean<?s  delà  pofledez  par  les  nouveaux  engagifté* 

rivière  Se  de  rouiller  dan»  la  banlieue  qu'après  le  temps  de  leur  ancien  bail  cx- 

l'arvant  iddws  avis,  feront fiip portez  en  piré,  Ôc  à  la  charge  qu'après  la  proro- 

lasbdic  cour  pour  y  «ère  délibéré.  gation  portée  par  lefdites  lettres  lefdi- 
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tesmaifoss  retourneront  au  profit  dudit 
ft'  fcigneur  -roy ,  fuivanc  fie  conformément   Pemiffîm  de  quefter  accordée  aux  fiies  de 
audit  premier  bail  du  4.  Aouft  1616.  la  MagUUint. 

te  cbaftelft  tient  /es  fiances  amx  U  vm.  Janvier.  Veu  par  la  cour 


ytvytftins.  I  J '  les  lettres  patentes  du  roy  don-  An.  i«jl 

nées  à  Paris  le  19.**  Avril  1657.  par  Jef- 

¥"V  U  vi.  Septembre.  Ge  jour  fur  le  quelles  ledit  feigneur  auroic  permis  aux 

\M  rapport  tait  par  MM.  Henry  de  filles  de  la  Magdciaine  de  cette  ville 

Refuge  &  Michel  Ferrand  confeillers  de  Paris  de  quefter  &  faire  quefter , 

du  roy  en  la  tour  de  ceaos ,  de  ce  qu'ils  tant  en  public  qu'en  particulier,  dans 

avoient  fait  le  jour  d'hier  au  convenc  toutes  les  eglifes  fie  lieux  de  cette  dite 

des  Augiritins ,  en  exécution  des  arrefts  ville  &  fauxbourgs  de  Paris  &  ailleurs 

d'icclle,  &  du  refus  fait  par  eux  d'y  que  bon  leur  femblera,  d'y  cftablirdes 

obéir  &  delaifTer  aux  officiers  du  chai,  troncs  pour  cet  effet,  fie  d'en  uferfous 

celet  des  lieux  pour  tenir  leur  jurifdic-  l'approbation  de  l'ordinaire  fie  de  ceux 

don, la  cour,  a  ordonné  &  ordonne  qui  font  ordonnez  pour  leur  conduire 

que  dans  Mardy  prochain  unziéme  du  fpirituclle  ,  de  melme  qu'en  iriènt  les 

prefenc  mois  pour  toutes  préfixions  &  de-  quatre  convens  mandians  de  ladite  ville, 

la  ys  les  religieux  Auguftins  du  grand  Lettres  des  vicaires  généraux  de  l'arche- 

convenc  de  cette  ville  de  Paris  feront  vefché  de  Paris  du  4,  Juillet  dernier, 

tenus  de  rendre  libre  &  faire  place  net-  par  lefquelles,après  avoir  veu  l'eftat  de  la 

ce ,  <6c  dclauTer  aux  officiers  du  chafte-  recepte  fie  defjpenfe  defdices  relligiefes, 

lec  de  cette  dite  ville  la  porte  dudit  con-  &  vifité  les  lieux  &  baftimens  de  leur 

vent  qui  a  fon  entrée  fie  iflue  dans  la  monaftere,  ils  confentenc  qu'elles  facent 

rue  de  l'hoftcl  de  Nemours ,  le  cofté  du  lefdites  quelles.  Les  coolcniemeni  des 

cloiftre  qui  eft  en  face  de  ladite  porte  directeurs  &  adnùniltrateurs ,  cane  de 

le  long  du  reffcâoir  du  convenc ,  ledit  l'hoftel  -  Dieu  que  de  l'holpical  gene- 

reffectoir  ,  la  ialle  dire  du  Clergé ,  &  la  ral  de  cette  dice  ville  de  Paris ,  auf- 

maifon  occupée  par  le  nommé  filanquin  quels  lefdites  lettres  auroient  eftecom. 

inailtre  maflon,  &  ce  pour  une  année  feu-  muniquées,  des  7.  &  11.  Septembre  der- 

lement,pourpar  lefd.officiersdiviferlefd.  nier  ficc.  ladite  cour,  a  ordonné  fie 

lieux  le  plus  commodément  qu'ils  pour-  ordonne  que  lefdites  lettres  feront  re- 

ront  pour  y  tenir  leur  jurifdidion/uivanc  giftréesau  greffe  d'icelle  pour  jouir  par 

la  volonté  du  roy  fie  les  arrefts  de  la  cour  lés  impétrantes  de  l'effet  Ce  contenu  en 

fùx  ce  intervenus ,  cependant  que  l'on  icelles  félon  leur  forme  &  teneur  j  à  la 

reftablira  les  lieux  dudit  chafteiet ,  qui  charge  neantmoins  qu'elles  ne  pourront 

font  en  péril  é minent  fie  de  nulle  va-  mettre  aucuns  troncs  dans  les  eglifes , 

leur/)  ûnon  fie  à  faute  de  ce  faire  par  &  quefter  dans  l'enceinte  de  l'hoftel» 

lefdits  religieux  dans  ledit  jour  de  Mar-  Dieu  &  de  l'hofpital  gênerai  fie  autres 

dy  prochain,  permis  aufdics  officiers  de  hofpicaux  fie  maifons  en  dépendant 
Je  mettre  en  poflèflîon  fie  jouïflàncc  def- 

dites  entrée  fie  lieux ,  8c  d'y  faire  faire  Arreji  pur  Us  boucheries  de  thefîel-Dieu- 

pour  la  commodité  publique  fie  de  leur-  fendant  le  carefmt. 
dite  jurifdi&ion  ce  qu'ils  adviferont  eftre 

£  faire  t  defrenfès  aufdids  religieux  8e  1"^  U  xxv.  Février.  Sur  la  remonf- 
autres  perfonnes  quelconques  de  trou-  1  M  trance  faite  à  la  cour  par  le  pro- 
bler  leidits  officiers  en  lajoiuûancedcf-  cureur  gênerai  du  roy ,  que  depuis  que 
dits  lieux  à  reflet  que  deiTus  $  6e  i  la  lesadminiftraceursde  l'hoftel-Dieu  tien- 
charge  de  payer  par  les  officiers  du  chafL  nent  par  leurs  mains  la  boucherie  de 
tetec  la  fomme  de  fix  mil  livres ,  fie  pour  carefmc ,  le  public  en  eft  mieux  fêrvi,8c 
iêureté  fouirait  obligations  de  perfonnes  par  la  qualité  des  viandes  fie  par  le  prix 
folvaWcs dans  Paris,  fie  de  payer  par  d'icelles,  il  n'y  eut  jamais  défi  bonnes 
advançe  les  loyers  de  quartier  en  quar-  viandes  que  celles  que  lefdirsadmimftra- 
tier  %  8e  remettre  les  lieux  en  pareil  eftat  teurs  fonc  achepeer  8c  de  biter  }ficquoyque 
qu'ils  font  âprefent  dans  la  fin  de  ladite  la  malice  de  ceux  qui  veulenc  continuer 
année.  la  liberté  des  viandes  pendant  le  carefme 

non  obftant  les  deffenfès  du  roy  fie  de 
la  cour  ,  ait  impofé  calomrncufemenr 
pour  rendre  odieux  ceux  qui  font  com- 
mis 
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mbdtflapait  dcfd.  Simiiniftratcurs ,  il  a  apportant  certificats  de  leur*  curez  ou  • 
ctlc  pluiïcurs  fois  juftifié  qu'ils  il*  eonten-  médecins  ,  (bit  pour  ceux  qui  font  pro- 
tent  d'un  gain  tres-mediocre  ,  ÔC  fou-  feflion  de  la  religion  P.  R.  fui  van  t  lali- 
vent  au  débit  de  quelques  endroits  des  berté  des  edits,  aux  conditions  portées 
viandes  il  n'y  a  point  de  proffitpourles  par  iceux ,  en  apportant  atteftacion  de 
pauvres  ;  ce  qui  peut  eftrc  facilement  leur  profeffion.  Fait  la  cour  tres-expref- 
cogneû  par  les  perfonnes  qui  veulent  fes  inhibitions  ôc  deffenfes  à  tous  bou- 
faire  reflexion  fur  routes  les  circonftan-  chers,  pourvoyeurs  ôc  à  toutes  autres 
ces  qui  font  que  les  viandes  de  bouche-  perfonnes  de  quelque  qualité  qu'elles 
rie ,  de  volaillesôc  de  gibiers  font  beau-  l'oient ,  de  vendre  ny  faire  vendre ,  achep- 
coup  plus  chères  pendant  le  Carefme  ter  ny  faire  achepter,  débiter  ny  faire 
que  pendant  le  refte  de  toute  l'année,  débiter  aucune  viande ,  volaille  ny  gi- 
oultre  que  lors  d'icelluy  tous  les  mar-  bicr  dans  ledit  temps  de  Carefme ,  finon 
chez  publics  qui  fe  tiennent  tant  dedans  ès  lieux  cy-deflus  par  l'ordre  par  efeript 
que  dehors  la  ville  de  Paris  pour  tou-  des  adminiftrateurs  de  l'hoftel  -  Dieu  , 
tes  fortes  de  viandes  citant  ceflez ,  lef-  aux  conditions  cy-devant  mentionnées; 
dits  adminiftrateurs  font  obligez  d'en-  6c  en  cas  de  contravention  ou  abus  des 
voyer  aux  provinces  les  plus  éloignées  permiffions  ou  autrement ,  6c  mefme  en 
des  pourvoyeurs  exprès  à  grands  trais,  cas  qu'aucuns  facent  courir  le  bruit  de 
pour  s'y  pourvoir  de  toutes  chofes  ne-  la  furvente  des  viandes  aux  boucheries 
ceflâiresM  des  meilleures  pour  la  corn-  de  l'hoftel-Dieu  contre  la  vérité,  qu'il 
modité  publique  >  Ôc  ainfy  la  calomnie  fera  procédé  civilement  ou  criminelle- 
ayant  cite  plulîeurs  fois  convaincue  par  ment  félon  l'exigence  des  cas.  Que  s'il 
le  fait  contre  le  difeours  que  l'on  avoit  y  a  aucune  plainte  que  la  viande  foit  ven. 
fait  courir  de  la  cherté  des  viandes  qui  duc  à  trop  hault  prix  ,  ÔC  le  contenu 
fc  debitoient  ès  boucheries  de  l'hoftel-  en  la  plainte  affirmé  par  ceux  qui  au- 
Dieu ,  affin  de  donner  couleur  pourauc-  ront  fait  l'achapt  en  la  prefènee  de  l'un 
toi  lia  les  abus  que  commettoient  quan-  des  adminiftrateurs  Se  de  celluy  des  gar- 
nie de  garçons  bouchers  cftalliers  ,  6c  cons  bouchers  qui  en  aura  fait  la  vente, 
mefme  d'autres  perfonnes  qui  n'eftoient  il  y  fera  pourveui  l'inftant  par  ledit  ad- 
point  de  cette  profefîion,  aucuns  en  ayant  miniftrateur.  Enjoint  aux  propriétaires 
efte  exemplairement  punis,  d'autres em-  6c  locataires  defditcs  boucheries  d'en 
prifonnez ,  informations  faites  6c  décrets    donner  les  clefs  aux  adminiftrateurs  ou 
décernés  contre  d'autres  ,  dont  la  pour-  à  ceux  qui  feront  par  eux  prépofez  5  ÔC 
fuire  fe  continue  ;  la  ccllation  de  Ca-    en  cas  de  refus  permettons  d'en  faire 
refme  ne  faifant  point  cefler  les  proce-    faire  ouverture  par  le  premier  ferruner 
dures  pour  obtenir  les  condamnations,    fur  ce  requis.  Qu'il  fera  dreflè  procez 
affin  de  punir  les  contraventions  qui    verbal  de  l'eftat  auquel  les  lieux  fe  trou- 
ont  cfté  faites  durant  le  Carefme  -,  l'in-    veront  lors  de  l'ouverture ,  pour  les  ren- 
tenrion  cf tant  d'y  apporter  cette  année    dre  en  pareil  cftat  la  veille  de  Pafques; 
beaucoup  plus  de  leuretc  qu'il  n'a  efté    Ôc  fans  que  les  propriétaires  ôc  locatai- 
apporté  aux  années  précédentes  s  corn-    res  puiflent  prétendre  ny  exiger  aucune 
me  auffi  le  deflein  des  adminiftrateurs   chofe  fur  les  loyers  ou  occupation  pen- 
cft  d'apporter  toutes  les  ptécautioni  ôc   dant  ledit  temps.  Fait  deffenfes  à  tous 
la  diligence  à  ce  que  le  public  foit  fa-    feigneurs ,  officiers  ,  bourgeois  ôc  bou- 
tisfait  ,ôc  la  police  entretenue"  en  ce  qui    chers  forains  ôc  autres  d'apporter  oufai- 
les  concerne  ,  Ôc  les  abus  punis  en  ce   rc  apporter  aucune  chair  ni  vive  ni  mor- 
qu'ils  peuvent  y  avoir  intereft;  la  cour   te  pendant  ledit  temps  de  Carefme  en 
a  ordonné  ôc  ordonne  que  toutes  les   cette  ville,  fauxbourgs  ôc  banlieue  de 
viandes  de  boucherie,  volailles  ôc  gi-   Paris  fans  une  permiffion  particulieredes 
biers  qui  feront  vendus ,  donnez  ôc  diftri-   adminiftrateurs ,  ôt  de  faire  aucune  verf  i 
buez  pendant  le  Carefme,ne  les  pourront    te  d»  viande,  volailles  ôc  gibiers  dans 
eftrc  ailleurs  qu'es  boucheries  de  l'hok   le  bourg  de  Charcnton  ny  à  deuxlieuîfs 
tel-Dieu  près  Noftre-Daroe,  du  faux-   ès  environs  de  Pans ,  en  cas  de  contra- 
bourg  S.  Germain  près  l'abbaye ,  de  la   ventibn  par  les  bouchers  forains  ou  au- 
porte  S.  Honoré,  de  laporte  de  Mont-   ères,  permis  d'emprifonner  les  contre- 
martre  ôc  du  Marais  du  Temple ,  en  tou-   venans  j  que  toutes  les  viandtt,  volail- 
tes  lefquelles  cinq  boucheries  il  y  aura  les,  gibiers,  chevaux  ,  charettes  ôc  har- 
provifions  neceflàires  pour  ceux  qui  en   noisleront  portés  ôc  conduits  à  l'hoftel- 
auront  befoin ,  foit  pour  les  malades.,  en   Dieu ,  pour  y  eftrc  appliquez  au  proffit 
Tmi  II.  Part.  III.  V 
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—  ■-        tics  pauvres  ,  fie  lefliirs  contrevenant ap- 

""  '6,''  pliquez  au  carcan  pour  y  demeurer  trois 
heures ,  fie  après  remis  dans  les  priions 
juiques  au  jour  de  Palques  prochain  au 
•  Rrc  dire.  &  en  *as  uc  '  relîdcnce  de  plus 

grande  peine  s'il  y  elehet ,  lans  que  pour 
raWon  de  ce  il  foit  befoin  d'aucune  pro- 
cédure ,  ordonnance  ni  formalité  de 
juiticc.  Qu'en  cas  qu'il  lé  fltffis  aucune 
vente  ou  expolltion  dans  aucune  autre 
boucherie,  tant  dans  la  ville  que  faux- 
bourgs  de  Paris ,  que  dans  celles  dénom- 
mées au  prêtent  arreft  ,  aux  maiions 
particulières ,  les  locataires  dcfdites  mai- 
ions  fie  melme  les  propriétaires  d'icelles 
maiions  fie  boucheries  trois  jours  après 
que  la  dénonciation  en  aura  elle  faite 
aufdirs  propriétaires ,  feront  contraints 
par  corps  au  pavement  de  la  lommcdc 
trois  cens  livres,  dont  les  deux  tiers  au 
proffit  de  l'hoftel-Dicu,  l'autre  tiers  au 
prou  du  dénonciateur ,  fie  ce  en  vertu 
du  prefent  arrell.  Enjoint  au  lieutenant 
civil  du  chaftelet  de  Paris ,  au  lieutenant 
criminel,  prévoir  de  Pille,  commillii- 
res  du  chaftelet,  bailly  de  S.  Germain 
îles  Prez  fie  autres  de  tenir  la  main  à 
l  'exécution  du  prefent  arreft ,  melme  aux 
commis ,  receveurs  fie  portiers  des  por- 
tes de  Paris  d'arrefter  les  pourvoyeurs 
forains ,  bouchers  fie  autres ,  avec  leurs 
chevaux ,  charctres fie  harnois  qui  fe  trou- 
veront chargez  de  viande  morte  ou  vi- 
ve, s'ils  n'ont  la  commilîion  desadmi- 
niftratcurs  de  l'hoftel-Dieu ,  aufquclsla 
cour  a  permis  de  fe  fcrvir  de  telles  per- 
fonnes  que  bon  luy  femblera  pour  em- 
pelchcr  la  contravention  au  prefent  ar- 
icll  j  lequel  fera  leu  chacun  Dimanche 
aux  proines  des  paroillès  de  cette  ville 
fie  fauxbourgs,  public  fie  affiche  par  les 
carrefours,  à  ce  que  perlonne  n'en  pré- 
tende caufe  d'ignorance. 

Cime  du  pm  Marie. 

• 

U  iv.  Mars.  Ce  jour  les  gens  du 
JL/  »'°y,  M.  Denis  Talon  advocat  du- 
dit  icigneur  portant  la  parole  ,  ont  dit 
a  la  tour  que  les  officiers  du  chaftelet 
&  le*  picvoft  des  marchands  fie  efche- 
v-ms  de  la  ville  cltoient  au  parquet  des 
huilîîers,&.  dcinandoient  à  parier  à  la 
cour  pour  luy  rendre  cofnptedc  ce  qu'ils 
avuient  fait  pour  remédier  aux  delor- 
drescaulczpar  lcsdcbonkmens  ôeinon- 
dations  de  la  rivière  ,  notamment  en  la 
i-hcute  d'une  partie  du  pont  Marie.  Ont 
efté  fait  entrer  v  &:  après  que  le  lieute- 
nant civil  a  dit  qu'ayant  elle  adverty 
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de  la  cheute  dudit  pont  Marie  ,  il  au- 
roit  envoyé  des  commillaires  fie  autres 
officiers,  pourempefeher  les  vols  fie  paie- 
ries qui  le  font  ordinairement  en  ces  ren- 
contres, fie  tafeher  à  fauver  ce  qui  (c 
pourroit  du  débris,  faire  déloger  ceux 
qui  reftoient  dans  les  maifons  de  l'autre 
partie  du  pont ,  fie  donner  tout  le  fecours 
que  l'on  pourroit  aux  habitans  d'iceluy. 
Le  prévoit  des  marchands  fie  eichevins 
a  dit  qu'il  cft  contenu  par  le  rapport 
des  experts  que  la  violence  Se  rapidité 
de  la  rivière  a  mis  tous  les  ponts  en  pé- 
ril ;  que  ncantmoins  jufqu  a  prefent  il 
n'eft  arrivé  accident  qu'au  pont  Marie, 
dont  la  cheute  a  caufe  la  perte  de  plu- 
lîeurs  perfonnes ,  qui  furent  par  eux  ad- 
vcrtis  de  déloger.  Que  les  maifons  ont 
cité  bafties  lur  ce  pont  au  préjudice  des 
oppofitions  formées.  Vray  fie  certain  que 
le  pont  de  l'hoftcl-Dieu  fie  le  quay  de 
Geivres  qui  relîcrrent  trop  la  rivière , 
ontefté  conftruits  contre  leur  gré ,  com- 
me il  fe  voit  par  les  proreftarions  qu'ils 
en  ont  faites  lors,  inférées  dans  leurs 
regiftres.  Que  pareil  débordement  cftant 
arrivé  èsannees  1641.  1649.6e  i6ji.  on 
avoitcru  par  l'advis  d'une aftemblée gé- 
nérale ,  y  remédier  en  faifant  un  canal, 
dont  le  fonds  feroit  pris  fur  tous  les  ha- 
bitans de  cette  ville  jufques  à  la  concur- 
rence de  quatre-vingt  tant  de  mil  livres, 
fur  le  pied  de  la  taxe  des  boucs,  pour 
une  année  feulement  ;  qui  n'eft  pas  le 
quart  de  ce  qu'il  conviendroit  pour  un 
ouvrage  de  cette  qualité  ■>  mais  n'ayant 
efte  levé  qu'une  partie  de  cette  fomme 
montant  à  quarante-huit  mil  tant  de  li- 
vres ,  pour  le  peu  de  déférence  des  par- 
ticuliers aux  ordres  publics,  cet  ouvra- 
ge n'avoit  efté  fait  qu'en  partie  ,  du- 
quel ncantmoins  la  ville  auroit  receu  un 
loulagement  villble  pour  la  defeharge 
des  eaucs.  Qu'ils  eftoient  tout  prefts  de 
faire  continuer  ce  travail  en  payant  ce 
qui  refte  deiib  des  taxes,  fie  leur  don- 
nant le  moyen  de  fatisfairc.  Ayant  aully 
reprefenté  que  ces  inondations  ont  efté 
générales  par  tout ,  la  Marne  ayant  efté 
bien  plus  haulte  qu'es  années  précéden- 
tes j  que  ce  mal  public  ne  foulage  pas 
le  particulier  ,  Se  qu'ils  attendent  les  or- 
dres de  la  cour  pour  tafeher  à  l'adve- 
nir  d'y  apporter  les  remèdes  convena- 
bles, qu'ils  apporteront  avec  tout  le  foin 
polGble.  P.t  oys  les  gens  du  roy  ,  qui  ont 
dit  qu'il  eftbicn  railonnablc  que  la  cour 
prift  le  foin  de  faire  cefler  ces  defor. 
dres  publics  caufés  par  débordement  des 
caui.s  par  une  meure  fie  fage  délibéra- 
tion i 
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tion  ;  mais  qu'il  y  avoit  deux  chofes  auf-  dit  convent ,  fuivant  &  aux  charges ,   

quelles  il  falloir  donner  un  prompt  re-  claules  &  conditions  portées  par  la  bulle 
mede  :  l'une  qui  regardoitla  charge  de  de  ladite  union,  ainly  qu'il  eft  plus  au 
lieutenant  civil  fit  officiers  du  chaftelet,  long  mentionne  clditcs  lettres  à  la  cour 
qui  eltoit  de  faire  faire  procez  verbal  adretlautcs.  Vcu  aufly  ladite  bulle.  Scn- 
des  minutes  des  deux  notaires  qui  de-  tence  de  fulmination  d'icelle.  Acte  de 
meuroient  fur  ledit  pont ,  dont  l'un  avoic  prilê  de  poflèllion  dudit  prieure  ,  &  con- 
cile noyé, fie  lesmaifons  eftoient  cheu-  l'entcmensà  ladite  union  de  M.  Bernard 
ces  dans  la  rivière  j  fie  l'autre  regardoit  de  Rczé  confeiller  en  ladite  cour  ,  u- 
la  charge  de  prevoft  des  marchands  Se  tulaire  d'iccluy  prieuré ,  demeilîrc  :il- 
efchevins  qui  cftoit  de  faire  viliter  le  laume  Grimaldy  cardinal  abbe  de  i.:  î.c 
relie  dudit  pont  Marie,  pour  voir  s'il  Florent  les  Saumur  ,  des  relligiciiA  , 
pouvoit  fubkfter  fie  s'il  eftoit  befoin  le  prieur  &  convent  de  ladite  abbaye  lame 
démolir ,  comme  aufly  de  faire  viliter  Florent ,  fie  du  fupericur  général  de  la 
tous  les  autres  ponts  &  quais  de  la  ville,  congrégation  de  S.  Maur  ordre  de  laint 
fie  faire  drefler  procez  verbaux  de  l'eftat  Bcnoift,  des  8.  fie  19.  Décembre  1657. 
d'iceux.  Sur  ce  la  matière  mife  en  de-  8.  9.  fie  10.  Janvier  dernier  ,  fie  autres 
libération,  la  cour,  a  ordonné  &  or-  pièces  attachées  ioubs  le  contre-fcel. 
donne  que  par  le  lieutenant  civil  ficoffi-  Requelle  defd.  rehgicux  Chartreux  affin 
ciers  du  chaftelet  procez  verbal  fera  fait  d'cnrcgiH rement  dcfdites  lettres.  Cou- 
des minutes  qui  relient  de  celles  qui  clufion»  du  procureur  gênerai  du  roy,. 
eftoient  ès  maifons  des  notaires ,  fie  que  &  ouy  le  rapport  de  M.  Charles  de  Sa- 
les prevoft  des  marchands  fit  efchevins  vculcs  confeiller  en  ladite  cour,  fie  fur 
feront  faire  la  vilite  de  ce  qui  relie  du-  ce  tout  confideré  ,  ladicte  cour.  a. 
dit  ponc  Marie  &  des  autres  ponts  fie  ordonné  fie  ordonne  que  lefditos  lettres 
quais  de  cette  ville  par  gens  i  ce  con-  &  bulle  feront  reeiftrées  au  greffe  d'i-  . 
gnoùTans,  dont  feront  drellcz  procez  ver-  celle  cour ,  pour  eitre  exécutées  &  jouir 
baux  j  pour  ce  fait  fit  rapporté  commu-  par  lefdits  impetrans  de  l'effet  &  con- 
niqué  au  procureur  gênerai ,  -eftre  or-  tenu  en  icellcs  lèlon  leur  forme  &  re- 
donné ce  qu'il  appartiendra.  Cependant  neur. 
enjoint  ladite  cour  audit  lieutenant  ci- 
vil fit  officiers  du  chaftelet  fit  aux  pre-  Suit*  de  ce  <pri  regarde  U  font  Marie. 
voll  des  marchands  &  efchevinsde  veil- 
ler à  la  confervation  defdics  ponts  fie 
quais,  fit  de  prendre  les  ad  vis  &  mémoi- 
res qui  leur  feront  baillés  pour  empef-  dit  leigneur  portant  la  parole ,  ont  die. 
cher,  à  l'advenir  les  accidens  qui  pour-  A  la  cour  que  les  prevoft  des  marchands 
roient  arriver,  fie  d'iceux  faire  rapport  8c  efchevins  eftoient  au  parquet  des  huif- 
à  ladite  cour  pour  y  eftre  pourveu  $  fie  fie" ,  et  demandoient  à  parler  a  la  cour, 
ce  qui  fera  par  eux  fait  fie  ordonné,  pour  luy  rendre  compte  de  ce  qu'ils 
exécuté  nonobftant  oppositions  ou  ap-  a  voient  fait  en  exécution  de  l'arreft  du 
pellations  quelconques,  6c  fans  préjudi-  4-  du  prefent  mois.  Ont  efté  fait  entrer  j 
ce  d'icelles.  fie  après  que  lefd.  prevoft  des  marchands 

fit  efchevins  ont  dit  qu'eftant  venus  pour 

Vnien  du  prieure  de  Samx  i  la  Cbartremfe  inftruire  la  cour  de  ce  qui  s'eftoit  pafle 

de  Paris.  au  débordement  dernier,  fie  des  foings 

Dau'ilsy  avoient  apporté»,  la  cour  auroic. 
onne  arreft  le  4.  Mars ,  qui  avoit  deux 

lettres  patentes  du  roy  données  parties ,  l'une  regardoit  le  pafle  fie  l'au- 

à  Paris  au  mois  de  Février  dernier, ob-  tre  l'advenir,  comme  la  prévoyance  net 

tenues  par  les  relligieux ,  prieur  fie  con,  s'appliquoit  pas  moins  i  prévenir  le  mal 

vent  de  la  Cbartrèufe  de  cette  ville  de  qu'à  en  chercher  la  guerifon  quand  il 

Paris,  par  lefquelles  ledit  feigneurau-  eftoit  arrivé.  Par  la  première  il  leur  eft 

roit  agréé  fie  confirmé  l'union  du  prieu-  ordonné  de  recongnoiftre  l'eftat  des 

rc  de  Saux  à  ladite  Chartreufe,  fie  en  ponts  fie  des  quaiz  ,  fié  pourveoir  par  pro- 

tant  que  befoin  lèroit  iceluy  annexé  fie  vifion  aux  choies  qui  requeroient  celc- 

ÏBCorporé  ,  avec  tous  les  fruits ,  droits  rité ,  fie  de  tout  drefler  procez  verbal  t 

fie  revenus,  fes  circonftances  fie  depen-  ce  qu'ils  auroient  fait  fie  tenoient  en  main 

dances ,  pour  en  jouir  à  l'advenir  par  leur  procez.  verbal  pour  le  remettre  a  la 

lefdits  impetrans  fie  leurs  fucccflèurs  au-  cour ,  lequel  portoit  la  vilite  des  ponts 

Terne  JJ.  Part.  JJI.  V  ij 
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DU  xix.  Mars.  Ce  jour  les  gens  du 
roy  ,  M.  Denis  Talon  advocat  du- 
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'An  (  fie  quais  f  aite  par  de  Verdun  ,  Villcdot 
to  8c  les  mailtrcs  des  œuvres,  donc  ils  au- 

que  choie.  raient  eut  à  faire  déloger  les  habicans 
du  ponc  aux  Changes  lur  les  deux  ar- 
ches qui  menaçoienc  ruine  ,  fie  du  quay 
S.  Paul  à  mont  fie  à  val  l'eau  le  long  du 
pour  Marie  ,  dont  les  maifons  efloienc 
en  periJ.  Qu'ils  avoient  appréhende 
pour  le  Petit  pont  fie  le  quay  de  Gcf. 
vres ,  fie  excite  les  habicans  de  s'en  re- 
tirer j  mais  que  les  experts  ne  croyant 
pas  le  danger  prefenc,  au  contraire  leur 
rapport  portant  qu'ils  n'y  prevoyoient 
aucun  mauvais  accident ,  ils  n'avoienc 
pas  cru  devoir  ufer  de  leur  auchoricé 
pour  faire  forcir  les  habirans  contre  leur 
gré  ,  eflimans  de  leur  parc  avoir  facis- 
ïaît  i  leur  office ,  quand  làns  fc  repolèr 
entièrement  lur  la  foy  des  experts,  ils 
avoient  adverty  les  locataires  du  Petit 
pont  fie  du  quay  de  Gefvres  de  la  crain- 
te qu'ils  conccviacnt  pour  eux ,  fie  con- 
fenty  de  defeharger  ceux  du  Petit  pont 
des  loyers  de  leurs  maifons  lefquclles 
appartenoieiK  à  la  ville ,  pourveu  qu'ils 
en  abandonnaient  la  demeure  tant  que 
la  fâifon  permift  d'y  travailler.  L'aucre 
partie  de  l'arrcfl  concernent  les  précau- 
tions qu'il  eiloic  convenable  de  recher- 
cher pour  empefeher  le  recour  d'un  pa- 
reil accidenc  t  pourquoy  leur  efloir  en- 
joint de  recevoir  les  ad  vi  s  Se  mémoires 
qui  leur  lêronc  donnez  fur  ce  fubjet  ;  ce 
qu'ils  auroienc  exécuté ,  fie  a  cecce  fin 
SmftU.caa-  âflembléedes  plus  habiles  fie  expenmen- 
01  tcz  qui  le  renconrroienr  a  prefenc  dans 

Paris ,  au  lquels  ils  auroient  auify  faic  voir 
les  advis  qui  leur  avoient  elle  donnez 
en  léji.  Qu'ils  comboient  d'accord  de 
deux  chofej  :  l'une,  qu'il  n'y  avoic  poinc 
de  travail  qui  puft  arrclccr  PcfTecî  des 
debordemens  extraordinaires,  nv  mefmc 
ân  adoucir  confiderablcmcnt  le  cours- 
l'aucre ,  que  de  tous  les  dcflèins  pour 
la  defeharge  deseauesle  meilleur  eiloic 
de  travailler  fur  le  canal  projercé  fie 
commencé  en  1 651.  Mais  comme  il  eftoit 
befoin  d'acci outre  ce  dcflèincnefiargif- 
l*nt  ce  canal ,  fie  peut  clerc  d'y  ad j oui- 
ter  d'aulercs  ouvrages ,  fie  encorcs  de 
trouver  des  moyens  plus  folides  fie  plus 
faciles  que  ecluy  d'une  impofition ,  la- 
quelle quoyque  refolue  en  i6yi.  d'une 
année  des  bouas,  qui  n'alloic  qu'à  88ooq. 
livres  au  plus  de  ncc,au  lieu  de  600000. 
fie  davantage  que  cette  depenfè  reque- 
roic  ,  neantmoms  tous  les  foings  de  leurs 

f»redeccfleurs  n'avoienc  pu  conduire  la 
evée  que  jufques  à  50000.  livres  ou  en- 
viron ,  ayanc  ccpcndanc  porté  leur*  def- 
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penfes  jufques  à  61000.  livres ,  comme 
il  paroiiloïc  par  le  compec  qui  en  ellou 
ès  mains  d'un  de  meilleurs  au  fubjet  d'un 
procez  qu'ils  avoienc  à  la  cour  ,  ne  deb- 
vanc  dillimulcr  la  reliilance  non  feule- 
ment des  péri  orme  %  plus  puiûanres ,  mais 
menue  des  moindres  ,  aucuns  defquels 
s'anpuyans  fur  la  facilité  que  leurpro- 
fefiion  leur  donnoit  de  plaider ,  auroienc 
eu  la  hardieilè  de  les  mettre  en  procez 
a  la  cour  pour  fe  faire  defeharger ,  fans 
parler  des  arrefb  de  defeharge  que  le 
grand  conieil  auroic  donne  aux  Jccrecai- 
res  du  roy  ,  qui  auroienc  remply  dépa- 
reilles patentions  cous  ceux  qui  fe 
croy oient  autant  recommandables  >  en- 
forte  qu'il  auroit  clic  impoifible  de  pouf- 
fer la  recepte  plus  avant,  fans  avoir  au- 
tant de  procez  que  ce  qui  reftoie  de  coc-= 
tes,  fie  mefirie  des  criminels,  fi  on  avoic 
*  entreprendre  la  levée  dans  les  grandes  *  SftU-.<À 

r  o  m  voulu 

maifons.  Qu'ils  ne  pou  voie  ne  obmeccre 
qu'ils  avoienc  des  ouvertures  plus  dou- 
tes fie  plus  puillànces  pour  fouftenir  cet- 
te defpenlc,  M.  le  chancclhc-r  leur  ayant 
faic  cognoiilre  qu'ils  debvoienc  accendre 
de  la  boncé  du  roy  un  fecours  avança» 
geux  en  cette  occafion  ;  en  adjoultanc 
que  S.  M.  avoit  agréable  qu'ils  prùTenc 
leurs  mefurcs  *  pour  ce  fondement  1  en  *F*ni  .fin 
confequence  de  quoy  ils  avoient  ailem- 
blé  le  conieil  de  ville,  mais  que  l'affai- 
re demandoic  une  plus  grande  affem- 
blcc  -,  c'elt  pourquoy  il  avoic  cité  refo- 
lu  de  fupplier  la  cour  ,  comme  ils  fai- 
foienc ,  d'agréer  qu'il  fe  fift  une  ailèm- 
blée  générale  ,  en  donner  le  jour  fie  nom- 
mer des  députez  pour  y  affilier.  Veu  aufly 
ledic  procez  verbal  ,  ouys  les  gens  du 
roy  en  leurs  conclufions,  la  matière  mi- 
fe  en  deliberacion ,  u  c  o  u  k  a  or- 
donné fie  ordonne  que  affemblée  gene^ 
raie  fera  faicc  en  cecce  ville  Mardy  pro- 
chain 16.  du  prefenc  mois  ,  pour  adviler 
aux  remèdes  plus  convenables  pour  em- 
pefeher les  debordemens  de  la  rivierej 
fie  pour  y  alfifler  a  commis  maiftrcs  Mi- 
chel Fcrrand  fie  Charles  f  errand  eon- 
fcillers  en  icclle. 

Lettres  patentes  pour  Us  propriétaires  des 
maifons  du  quay  de  Gefvres. 

OU  m.  Avril.  Veu  par  la  cour  les 
lettres  paccnccs  du  roy  données 
à  Mecs  le  16.  Sepcembre  dernier,  ©b* 
cenuas  par  les  lieurs  le  Roy  confeiller- 
fccrccaire  du  roy  ,  Talon  ad  vocac  en  la 
cour ,  Sendricr  fie  Langlois  bourgeois  de 
cecce  ville  fie  autres  propnecaires  de  la 
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totalité  des  places  eftant  depuis  la  pre-  autres  ordres,  honneurs,  charges  &di-   ~~ 

nùere  arche  du  pont  N.  D.  ducoftcdu  gmtezjpourveu  que  lefdits  officiers  ayent  Am' 

3uay  de  la  megiilerie  ■„  par  lefquclles  le-  fervi  vingt  années  j  ou  qu'ils  décèdent 
it  feigneur  veut  fie  luy  plaift  que  les  im-  reveftus  dcfdirsoffices ,  non  obftant  qu'- 
petrans ,  leurs  héritiers  fie  ayons  caufe  ils  ne  fuflènt  nobles  fit  d'ancienne  race^ 
propriétaires  defdites  maisons  ôi  quay  fie  pour  le  regard  defdits  officiers  qui 
de  Gefvres  confervent  à  perpétuité  lai  font  nobles  d'extraction  fie  par  leur 
pofTcffion  fie  jouiuance  des  placescftans  naiflance ,  veut  que  lefdites  lettres  leur 
fur  ledit  quay  de  Gefvres  vis-à-vis  def-  fervent  d'accroiflement  de  generofitc.Et 
dites  maiions  d'keluy  ,  tant  en  confc-  d'autant  que  le  feu  roy  Charles  IX.  par 
quence  du  don  de  la  totalité  defdites  fes  lettres  patentes  données  â  Paris  au 
placesau  deffunt  ficur  marquis  dcGef-  mois  de  Septembre  1570.  regiftrées  en 
vres,  comme  eftant  compriies  en  ice-  k  cour  fie  chambre  des  comptes  les  8. 
luy ,  qu'en  vertu  de  celuy  qui  cil  pveien-  fie  14.  Janvier  1571.  auroit  entre  autres» 
tement  fait ,  en  tant  que  befbrng.  feroit,  choies  octroyé  aufdits  prefïdwiSôe  maif- 
fans  quekfditstmpetramypuhTenteftre  très  de  ladite  chambre  fie  à  leurs  fuc- 
troublez  à  prefent  ny  à  l'advenu ,  quel-  ceflèurs  efdits  offices  l'exemption  fie  def- 
qnedonqui  en  pourroit  avoir  cftéfair,  charge  du  payement  des  droits  fie  de- 
ainfy  que  plus  au  long  eft  porté  par  lcf-  voirs  proffics  feodeaux  fie  fcigneuriaux  y 
dites  lettres.  Lettres  patentes  portant  foit  à  caufe  d'acquifitions ,  efchanges 
don  defdites  places  en  faveur  du  ûtur  rjltres  fucceffifs  y  dons  ou  autre  manière 
marquis  de  Gefvres ,  aux  droits  duquel  que  ce  foit ,  pour  héritages  mouvans  en 
ledit  le  Roy  fie  autres  font,  en  date  du  nef  ou  tenus  en  cenfive  de  ladite  ma- 
mois  de  Février  1642.  vérifiées  en  la  cour  jefté  ou  d'aucuns  membres  defondo- 
le  30.  Aouft  audit  an  fit  partout  où  be-  maine  ,  fans  que  les  vcufvesdefdits  offi- 
foin  a  efté.  Requefte  affin  d'enregiftre-  ciers  y  ayent  efté  compriies ,  veut  Li- 
ment. Conclufions  fiec.  ladite  cou*  dite  majefté  que  ledit  privilège  s'eitende 
a  ordonné  fie  ordonne  que  kfdrtcslec  au  bénéfice  de  leurfdiccs  veuives  demeu- 
tres  feront  regiftrées  au  greffe  d'icelle,  rantes  en  viduité  ,  pour  en  jouir  par 
pour  jouir  par  les  impetrans  de  l'effet  elles  tout  ainfy  qu'eu ik-nr  fait  leurs  ma- 
fie  contenu  en  icclles  félon  leur  forme  ris  de  leur  vivant }  donne  fie  odroye 
fie  teneur;  à  la  charge  qu'il  ne  fera  pareille  grâce  aufdits  auditeurs  correc- 
point  conftruit  ny  attaché  boutiques  nv  teurs  T  procureur  gênerai  ,  advocat  dit 
efeboppes  au  mur  dudit  quay  de  Gef-  roy  fie  audit  greffier  en  chef  de  ladite 
vres  -,  en  forte  que  le  pafTage  y  foit  fc_  chambre,  fie  à  leurs  vcufVes  quidemeu- 
bre.  reront  en  viduité  ,  ainfy  fie  comme  plus 

au  long  le  contiennent  lefdites  lettre» 

Privilège  de  rulleffe  pour  les  officiers  dt  U  à  la  cour  adrcfTantes.  Conclufions  d» 

chambre  des  comptes.  procureur  gênerai.  La  matière  mile  en 

délibération  fit  tout  confideré ,  ladite 

DU  vi.  Juin.  Veuësparlacour,  les  cour,  a  ordonné  fie  ordonne  que  lef- 

grand  chambre ,  tourne!  le  fie  de  dites  lettres  feront  regiftrées  au  grefre 

l'edit  ailèmblées ,  les  lettres  patentes  du  d'icelles  pour  eftrc  exécutées  félon  leur 

xoy  données  à  Pans  en  forme  de  decla-  forme  fie  teneur, 
ration  au  mois  de  May  1645.  par  lef- 

Slles  S.  M.  auroit  déclaré  que  les  pre-  Rapport  dm  prevofi  des  marchands  touchant 
ns  ,  maiftres  ordinaires ,  corredeurs,     le  pont  2/.  D.  le  pont  Marie  &  l* 
auditeurs ,  procureur  ,  advocat  gênerai  pnpoje. 
fie  greffier  en  chef  de  fa  chambre  des 

comptes  de  Paris  prefentement  pour-  TVU  xv.  Juillet.  Ce  jour  les  gens  du 

veus ,  fie  qui  le  feront  cy-après  efdits  of-  \_J  roy,M.Denis  Talon  advocat  dudit 

fi  ces ,  foicnc  nobles;  veut  ladite  majefté  feigneur  roy  portant  la  parole,  ont  dit 

qu'ils  jouïflène  fie  leurs  veuives  demeu-  à  la  cour  que  les  prevoft  des  marchands 

rans  en  viduité  j  leur  pofterité ,  tant  fie  efchevins  de  cette  ville  de  Paris  ef- 

mafles  que  femelles ,  natz  fie  à  naiftre,  toient  au  parquet  des  huiftiers ,  fie  de- 

des  mefmes  droits,  franchifes,  privile-  mandoieut  luy  parler  au  fubjet  d'une 

ges,  immumtex,  rang  ,  feance  fitpreé-  requefte  prefent ée  contre  eux  par  les 

minences  que  les  autres  nobles  de  race  habitans  du  pont  N.  D.  Ont  efté  fait 

baron»  fie  gentilshommes  de  fon  dit  roy-  entrer  ,*enfemblc  M.  Ragonneau  advo- 

t  fie,  capables  de  parvenir  à  tous  cac  des  habitans  du  pont  N.  D.  lequel  . 


Digitized  by  Google 


iT8  PREUVES 

 a  conclu  en  fa  requcfteaffin  d'enterine- 

a«.w$«.  ment  de  rapport  d'experts ,  par  Icfqucls 
ils  a  voient  tait  vifiter  une  des  arches 
dudit  pont.  En  fuite  de  quoy  M.lcpre- 
fident  de  Nefmond  ayant  demandé 
compte  aufdits  prevoft  des  marchands 
fie  e/chevins  de  ce  qu'ils  avoient  fait  pour 
ledit  pont  N.  D.  pour  le  pont  Marie 
fie  pour  le  canal  ,  lefdits  prevoft  des 
marchands  fie  efchevins  ont  dit  que  la 
requefte  deshabitans  dudit  pont  N.D. 
oommence  par  une  foppontion  toute 
évidente,  fauf  correction ,  quand  elle 
dit  que  depuis  dix  ans  ils  n'ont  pu  ob- 
tenir qu'on  vifitaft  ledit  pont  N.  D. 
puifque  depuis  cent  ans  on  n'a  jamais 
néglige  ce  foing  -t  fie  que  l'année  der- 
nière, adjouftant  aux  foins  ordinaires, 
on  ne  fe  contenta  pas  de  faire  procéder 
à  cette  vifite  par  le  maiftre  des  œuvres , 
mais  qn  y  joignit  le  CeurCurabel  fie 
autres  architcâes.  Qu'au  furplus  il  eft 
malaifé  à  croire  que  des  locataires  du- 
dit pontayent  pks  d'intereft  &de  foing 
pour  la  confervation  de  ce  pont,  qu'eux 
qui  tiennent  heu  de  propriétaires,  puis 
qu'ils  ont  l'admimllrarion  de  la  ville  à 
qui  il  appartient.  Qu'au  fond  ils  ont  veu 
le  rapport  fait  par  Pillé  architecte  de 
l'eftat  dudit  pont;  que  lefdits  locatai- 
res ont  prefenté  a  la  cour  ,  duquel  ils 
tombent  d'accord  en  toutes  fes  parties, 
eRanc  conforme  à  la  vifite  qu'ils  en  ont 
faite.  Le  rapport  dit  que  ce  pont  eft 
endommagé ,  fie  il  eft  vray  qu'il  y  faut 
travailler  inceflamment  fie  a  efté  j  ce 
qu'ils  font ,  &  y  ont  des  ouvriers  fie  des 
machines  pour  ce  fubjet.  Mais  le  rap- 
port n'en  difant  pas  davantage  ,  des 
marchands  prétendent  preferire  la  for- 
me du  travail  à  faire }  fie  c'eft  de  quoy 
ils  ne  les  peuvent  croire  en  fait  d'archi- 
tecture, comme  ils  auroientpeu  defoy 
au  rapport  des  architectes  en  fait  de  mar- 
chandée. Qu'ainfy  ils  ont  fait  dreflèr 
nn  devis  des  ouvrages  à  faire  par  le  maif- 
tre des  oeuvres  de  maçonnerie  ,  qu'ils 
ont  fait  examiner  par  des  architedes 
expérimentez  ;  fie  non  contents ,  ils  ont 
encore  preféntement  des  architectes 
foubs  le  pont  pour  le  vifiter ,  8c  voir  ce 
qui  fe  peut  faire  par  la  confideration 
du  temps  6c  importance  de  l'ouvrage , 
dont  il  eft  très-difficile  de  recognoiftre 
les  defïàuts  cachez  foubs  les  pilles ,  que 
les  plongeurs  mefmcs  ont  peine  de  re. 
cognoiftre  -,  n'ayant  pu  jufques  icy  faire 
travailler  a  caufe  des  grandes  eauës,  qui 
font  encores  de  quinze  pieds  de  hault 
.   feubs  le  pont ,  fie  eftans  d'ailleurs  fort 
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empefehez  d'entreprendre  le  grand  tra- 
vail ,  n'y  ayant  aucun  bois  dans  Paris, 
dont  ils  ont  fait  une  recherche  exacte- 
chez  tous  les  marchands  ■>  ne  prétendant 
point  infifter,  mais  faire  un  lïmple  récit 
de  ce  qu'ils  ont  appris  des  gensdumef- 
tier ,  qu'ils  ont  accouftumé  d 'appcller  en 
telles  rencontres.  Ainfy  ils  ne  conteftent 
point  encores  que  les  baftardeaux  pro- 
pofez  par  les  marchands  ne  fe  faflènt  5  la 
chofe  eft  an  r  entre  les  mains  de  la  cour, 
ils  font  fortaifes  que  les  leurs  en  de- 
meurent defehargées,  n'ayant  plus  qu'à 
exécuter  ce  qu'elle  jugerai  propos  par 
fâ  prudence. 

Que  la  cour  leur  ayant  demandé 
raifon  du  travail  qui  fe  fait  au  pont 
Marie,  ils  diront  que  les  propriétaires 
ont  entrepris  de  reparer  la  brefche  du 

)>ont  par  un  pont  de  bois,  attendant 
c  reftabliflèmentde  pierre 5  fie  que  pour 
ce  la  cour  jugeant  à  propos  d'enever  les 
décombres  dont  la  cheute  du  pont  a 
embarrafle  la  rivière  ,  ils  font  heureur 
d'avoir  fuivy  lès  fèntimens  fie  anticipé 
fes  ordres ,  ayant  Samedy  dernier  fait 
une  defeente  fur  les  lieux,  fie  ordonné 
à  l'entrepreneur  d'enlever  les  décom- 
bres ;  fie  mefme  leur  foing  paflànt  plus 
avant,  ils  en  auroient  parlé  aux  pro- 
priétaires, cjuifeferoient  foubsmis  à  ce 
faire.  Qu'ils  ne  diront  rien  du  péage  que 
les  propriétaires  pretendoient  lever,  par- 
ce que  ce  n'eftoit  encore  qu'une  préten- 
tion fans  effet,  fie  qui  n'en  pou  voit  avoir 
que  par  l'auctoritede  la  cour ,  quifçau- 
roit  y  apporter  les  temperamens  ncceC 
faires. 

Que  fur  l'ouvrage  du  canal  dont  la 
cour  defiroit  eftre  inftruite ,  ils  n'avoient 
eu  l'honneur  de  la  voir  depuis  la  der- 
nière aflèmblce,  par  ce  qu'ils  avoient 
cru  debvoir  luy  apporter  les  choies 
mieux  digérées.  Qu'il  y  avoit  efté  re- 
folu  de  recourir  au  roy  pour  eftre  fe- 
courus  en  cet  ouvrage  -}  qu'ainfy  ce  fe- 
cours  eftant  le  fondement  de  leur  de, 
libération ,  fie  ne  l'ayant  pu  pourfuivre 
pendant  la  maladie  du  roy,  ils  n'avoient 

(>as  efté  en  eftat  de  donner  à  la  cour 
e  compte  entier  de  l'affaire,  fie  n'a- 
voient pas  eftimé  s'y  debvoir  rendre  pour 
faire  un  fimplc  récit  de  ce  qui  s'eftoit 
pafle  dans  l'aflemblée ,  qu'elle  avoit 
pu  apprendre  par  ceux  de  meffieurs  qu'- 
elle y  avoit  député  j  fie  ainfy  que  pour 
joindre  un  debvoir  à  leur  rapport  utile 
au  public  ,  ils  la  fupplioient  d'agréer 
qu'après  qu'ils  auroient  fait  au  roy  leurs 
très-humbles  fupplications ,  ils  la  |vinf- 
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fcnc  trouver  ,  non  feulement  pour  don-  avoitdrcfïe  procez  verbal,  fur  lequel  le  ■  

ncr  a  la  cour  raillm  de  leurgcltion,  mais  procureur  gênerai  du  roy avoir  pris  des  Ah- 

pour  y  pouvoir  recevoir  les  effets  de  Ton  conclufïons  par  efeript ,  qu'ils  ^appor- 

authoritefie  de  fa  protection  quand l'af-  toient  à  la  cour.  Luy  retire,  fic'veule- 

faire  feroit  cneftat  de  s'en  pouvoir  pre-  dit  procez  verbal  6c  les  conclufïons,  cn- 

valoir.  femble  le  procez  verbal  dudic  Couftu- 

Ouy  ledit  Talon  pour  le  procureur  rier  *  la  matière  mife  en  délibération  , 

gênerai  du  roy  en  les  conclufïons ,  fie  ladite  counaarrefté  Se  ordonné  que 

tout  confideré  iLadicte  cou»,  a  d'office ,  à  la  requefte  dudit  procureur 

ordonne  fie  ordonne ,  faifanc  droit  fur  gênerai ,  il  fera  plus  amplement  infor- 

les  conclufïons  dudit  procureur  gênerai,  mé  du  contenu  cfdits  procez  verbaux 

que  pardcvantMM.PierrcPaycn  fie  Jean  pardevant  M.            Ferrand  confcil- 

dc  Champrond  confeillers  en  i celle  en  1er  en  ladite  cour.  Cependant  feront  les 

prefence  de  l'un  des  fubftituts  dudit  doyens  defdites  trois  facultés  adjournesi 

procureur  gênerai,  nouvelle  vi Citation  comparoir  en  icclle  en  perfonne  ,pour 

fera  faite  dudit  pont  N.  D.  par  experts  cftrc  ouis  fie  interrogez  fur  les  faits  rc- 

qui  feront  nommez  d'office  par  lcfdits  fui  tan  s  defdits  procez  verbaux  ;  pour  ce 

confeillers,  lefquels  feront  rapport  de  fait,  fie  les interrogataires  defdits  doyens 

Peftat  dudit  pont ,  dont  fera  drefTé  pro-  communiquez  audit  procureur  gênerai, 

cez  verbal,  pour  ce  fait,  rapporté  fie  cftrc  ordonné  ce  qu'il  appartiendra  par 

communiqué  audit  procureur  gênerai,  raifon. 
cftre  ordonné  ce  que  de  raifon. 

Quant  au  pont  Marie ,  fait  defftnfcs  Privilège  de  nebleffë  ejrc.  four  les  effteiers 

à  toutes  perfonnes  &  ouvriers  de  ira-  'deUcettr  des  aydes. 
▼ailler  ou  faire  travailler  à  la  réfection 

d'iceluy,  que  les  décombres  qui  font  T\  U  xix.  Aouft.  Veufs  par  la  cour, 
dans  la  rivière  n'ayent  efté  oftées  -y  à  -U  les'grand  chambre,  tournclle  fie 
quoy  faire  feront  les  particuliers  con-  del'editaflèmblées ,  les  lettres  patentes 
traints  par  toutes  voyes  deucs  8c  raifon-  du  roy  en  forme  de  déclaration,  don- 
nables.  Sy  aucunes  lettres  font  obte-  nées  à  Paris  au  mois  de  Septembre  1645. 
nues  pour  cftablir  un  peace  pour  la  re-  par  lesquelles  ledit  fèigneur  auroit  dé- 
fection dudit  pont ,  ordonne  qu'elles  fe-  claré  fes  prefîdens  ,  confeillers ,  advo- 
ront  apportées  en  la  cour ,  pour  y  eftre  cats ,  fon  procureur  gênerai  fie  le  gref- 
deliberees  fie  vérifiées,  fi  faire  fe  doibt.  fier  en  chef  de  la  cour  des  aydes  pre- 
Et  à  l'cfgard  du  canal ,  ordonne  que  fenrement  pourveus  defdits  offices,  & 
les  prevoft  des  marchands  fie  cfchevins  qui  le  feront  cy-apres ,  nobles  ;  vculc 
fe  pourvoiront  pardevers  ledit  feigneur  fie  luy  plaift  qu'ris  jouiflent  eux  &  leurs 
roy.  veufves  demeurant  en  viduité  ,  oofte- 

ritez  fie  lignées,  tant  mafles que fcmel- 

Arreji  cmtrtlts  ftoctBîms  particulières  des  les,  naiz  &  à  naiftre,des  mefmesdroits, 

faculté^  fijteriemres  de  tuniverfiti.  privilèges ,  franchilcs ,  immunitez,rangs, 

feance  fie  prééminences  que  les  autres 

DU  xxxi.  Juillet.  Ce  jour,  fur  ce  nobles  de  race  de  ce  royaume  ,  capa- 

que  M.  Denis  Talon  advocat  du  blcs  deparvenir  à  tous  honneurs,  char- 

roy  a  dit  a  la  cour  ,  qu'au  préjudice  ges  fie  dignitez  ,  pourveu  qu'ils  ayent 

des  defïcnfês  par  elle  faites  le  jour  d'hier  fervy  vingt  années,  ou  qu'ils  décèdent 

aux  doyens  des  trois  facultés  fuperieu-  revcftus  defdits  offices  *  ne  fuïïcnt  ifTus , 

rcs  de  l'univcrfité  de  cette  ville  de  Pa-  de  nobles  fie  anciennes  familles  j  8c  pour  v\H'mct' 

ris  par  M.  Claude  Coufturier  fecretaire  le  regard  de  ceux  defdits  officiers  qui  • 

d'icelle ,  8c  depuis  par  un  arreft  qui  leur  font  nobles  d'extraction  Se  par  leur  naif- 

avoit  efté  fignifié  parHuby  huifuerd'i-  lance ,  veut  ladite  majefté  que  lefdites 

celle  cour  de  faire  aucunes  procef-  lettres  leur  fervent  d'accroiflèmenr  de 

*m(k.  bu  **ons*  ^parement  d'avec  le  recteur  de  generofitéj  Se  outre,  en  tant  quebefoing 

Joté  aHo).*  ladite  univerfité  ,  jufques  à  ce  qu'ils  eft  ou  feroit ,  fadite  majefte  auroit  de 

eu  fient  efté  ouis ,  iefdits  doyens  n'a-  rechef  afrranchy ,  quitté  fie  exempté 

volent  laiflé  de  palier  outre,  fie  d'al-  lcfdits  prefîdens,  confeillers  advocats 

1er  en  proceffion  depuis  l'eglife  des  Ma-  fie  procureur  gênerai ,  greffiers  fie  autres 

thurins,  où  ils  eftoient  aflèmblcz  lors  officiers  de  fadite  cour  des  aydesàl'ad- 

de  la  fîgnificarion  du prefent arreft,  juf-  venir  du  droit  de  Gabelle  pour  le  Ici 

ques  aux  Auguftins}  dont  ledit  Huby  qu'ils  prendraient  au  grenier  àfel  dcPa- 
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.  __  ris-,  veut  aufly  faditc  majefté  Se  luy  plaift 

a».  iiîj«-    que  chacun  de  leurs  fuccefîeurs  fie  leurs  Atreji  touchant  le  pont  Marie. 

vcufvcs  demeurant  en  viduité  puiffènt 

avoir  &  prendre  par  les  mains  des  grcne-  T*\  U  vu.  Septembre.  Sur  ce  qui  a 
tiers  fie  contrôleurs  dud.  grenier  à  lél  de  efté  remonftré  par  le  procureur  gc- 
Paris,  prefens  &  advenir  ,  fur  leurs  fini-  neral  que  le  malheur  delà  cheute  du 
pies  quittances,  fans  ce  qu'ils foient te-  pont  Marie  ayant  remply  le  ballîn  de 
nus  d'en  prendre  ny  lever  defeharge  U  rivière  de  gravois  fie  de  décombres, 
ou  acquit,  le  Tel  pour  leur  provifion  fie  la  cour  prévoyant  que  s'ils  n'eftoient 
defpenfe  de  leur  nuifon  franchement ,  promptement  oilcz  fie  enlevez  ils  en 
fie  fans  payer  aucuns  droits  fie  frais  quel-  pourroient  caufer  un  autre  encoreplus 
conques  impofez  ou  à  impofer ,  pour  grand ,  auroit  fur  fes  concluions  donne 
quelque  caufe  fie  occafion  que  ce  foit,  arreil  le  15.  Juillet  dernier,  par  lequel 
fie  fans  qu'à  l'advenir  ils  foient  tenus  entr'autres  chofes  elle  auroit  fait  def- 
prendre  dudit  feigneur  roy  ou  de  fes  fenfes  à  toutes  perfonnes  fie  ouvriers  de 
prcdcccflcurs  aucunes  lettres  de  concef-  travailler  à  la  réfection  dudit  pont,  que 
lion  ou  confirmation  quelconques^  veut  lefdits  décombres  qui  font  dans  la  ri- 
en outre  faditc  majefté  que  fefdits  pre-  vierc  n'euflent  efté  oftez ,  à  quoy  faire 
fidens ,  confeillers  ,advocats,lbnditpro-  feroient  les  propriétaires  des  maùons 
cureur  gênerai ,  greffier  en  chef  fie  leurs  dudit  pont  contraints  par  toutes  voyes 
vcufvcs  demeurans  en  viduité  ,  foient  deucs  fie  raifonnablcs  -y  fie  que  ii  aucunes 
exempts  à  l'advenir,  tant  en  aliénant,  lettres eftoient obtenuespour eftablir un 
acquérant,  que  toutes  mutations,  foit  péage  pour  la  refedion  dud.  pont  ordon. 
en  ligne  directe  ou  collatérale,  de  tous  né  qu'elles  feront  apportées  en  lad.  cour, 
profits  de  fiefs ,  lots  fie  ventes,  rachapts,  pour  y  eftre  dcUbcrécs  fie  vérifiées,  fi 
reliefs  fie  généralement  de  tous  droits  faire  le  doibt  ;  lequel  arreft  ayant  efte 
feigneuriaux fie  féodaux  ,  qui  pourroient  fignifié  aufdits  propriétaires,  ils  n'au- 
eftre  deûs  à  caufe  des  acquifitions  qu'ils  roient  tenu  compte  d'y  fatisfaire  }  fie 
feroient  des  maifons ,  terres  fie  henta-  d'autant  que  s'il  n'eft  inceflamment  pro- 
ges  mouvans  dudit  feigneur  roy ,  félon  cédé  à  l'enlèvement  dcfdits  décombres, 
fie  ainfy  qu'il  cft  plus  au  long  Sec.  Au-  l'on  n'y  pourra  plus  vacquer  dans  la  prê- 
tres lettres  patentes  données  à  Paris  le  fente  année ,  attendu  que  la  faifon  eft 
2.  Juillet  dernier  de  furannation ,  fiec.  deja  fort  avancéc,rcqueroit  y  eftre  pour- 
ladicte  cour  a  ordonne  fie  ordonne  veuj  ladite  cour,  a  ordonné  fie  or- 
que lefdites  lettres  feront  regiftrées  au  donne  que  dans  la  neceffité  prefente  lef- 
;refte  d'icelle,  pour  eftre  exécutées  le-  dits  propriétaires  feront  tenus,  dans  le 
on  leur  forme  fie  teneur.  jour  de  la  lignification  du  prefent  arreft, 

de  mettre  des  ouvriers  pour  travailler 

Privilège  pour  les  Chartreux  de  Paris.  i  la  vuidange  fie  enlèvement  defdits  dé- 
combres j  autrement  fie  à  faute  de  ce  fai- 

U  xxix.  Aouftdu  marin.  Veuespar  re,  permis  auxprevoft  des  marchands  fie 

la  cour,  les  grand  chambre , tour-  efchevins  de  cette  ville  de  Paris  d'yen 

nelle  fie  de  l'cdit  aflemblées ,  les  lettres  faire  mettre  aux  dcfpens  defdits  pro- 

Satenres  du  roy  données  à  Paris  au  mois  prietaires  •>  fie  qu'à  cette  fin  exécutoire 

'Aouft  1658.  obtenues  par  les  religieux,  leur  fera  délivré  contre  lefdits  proprie- 

Ç rieur  fie  convent  de  la  Chartreufe  de  taires  folidairement ,  fur  le  certificat  de 

aris,  par  le  (quel  les  ledit  feigneur  leur  la  defpenfe  qui  aura  efté  faite  pourrai- 

auroit  permis  ,  accordé  fie  octroyé  d'ex-  fon  defdits  ouvrages, 
ploiter  ,  ufer  fie  difpofèr  de  leurs  bois 

en  bons  pères  de  famille ,  ainfy  qu'ils  Hofpice  à  U  ViBt-tevefqne  pont  les  CVr- 

adviferoient  bon  eftre ,  fie  comme  eux  deliers  venant  de  la  terre  fainte  on  y 

fie  leurs  predeceflcurs  en  ont  bien  fie  deu-  allant. 

ment  jouy  fie  ufé  jufquesà  prefent, ain-   

fy  fie  comme  plus  au  long  fiec   1  "\  Udit  jour  vu.  Septembre.  Veuc's 

ladite  cour  a  ordonné  fie  ordonne  U  par  la  cour  les  lettres  patentes  du 

que  lefdites  lettres  feront  regiftrées  au  roy  données  à  Paris  au  mois  de  Juin 

greffe  d'icelle  fiec.  1655.  par  lefquelles  ledit  feigneur  auroit 

permis  fie  accordé  au  pere  Michel  de 
Picauville  religieux  de  l'ordre  S.  Fran- 
çois ,  nomme  fie  député  par  le  gênerai 

de 
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de  l'ordre  fie  par  ledit  feigneur  royre-  ladite  chambre  a  ordonne  fie  or-;— 

ccu  fie  eftabl  y  pour  conmiiilâire  gênerai  donne  que  defeente  fera  faite  fer  lcsA* 

des  affaires  de  la  terre  fàinrc,  parlée-  lieux  par  MM.  Charles  Prevoft  &  Jean 

très  du  10.  Febvrier  i6jx.  regiftréesen  Doujat  confeillers  en  la  cOur,  en  pre- . 

la  cour ,  d'avoir  en  cette  ville  de  Paris  fence  de  l'un  des  fubftituts  dudit  pro- 

ou  en  l'un  des  fauxbourgs  d'icelle  les  cureur  gênerai  du  roy ,  les  intcrefl'ez 

maifons  fie  lieux  propres  &  convenables  prefens  ou  deûment  appeliez ,  pour  co- 

pour  V  eftablir  un  hofpice  ,  dans  lequel  gnoiftre  l'eftat  d'iceux ,  dont  fera  fait 

tous  les  religieux  de  S.  François  allans  procez  verbal,  pour  ce  fait  6c  rapporté 

ou  venans  de  la  terre  fainte  pour  la  communiqué  audit  procureur  général , 

gloire  de  Dieu  fie  Pintereft  des  faints  eftre  ordonné  ce  qu'il  appartiendra, 
fieux  ,  puiflent  eftre  accueillis  fans  au-  ,  ,  <.  .  .  , 

cune  diftindion,  ainfy  ce  comme  plus  EJtabltffement  de  U  fatieti  des  ferlantes 

au  long  ficc  Veu  aufly  le  contrat      des  fdwvres  de  la  charité , dites  feeurs 

d'acquifition  faite  par  M.  Nicolas  Par-  S,ri/ef> 
fait  abbé  de  Bazonvillc,  chanoine  de 

l'eglifè  de  Paris,  d'une  maifon  feife  a  I  A  U  Lundyxvi.  Décembre.  Veu  par 

la  Ville-1'evcfque ,  le  î.Mars  1656.  De-  1  J  la  cour  leslcttres  patentes  du  roy 

claration  faite  par  ledit  Parfait ,  por-  données  à  Paris  au  mois  de  Novembre 

trant  promené  de  donation  de  ladite  dernier,  obtenues  par  Vincent  de  Paul 

maifon  en  faveur  defdits  religieux  pour  preftre,  fuperieur  gênerai  de  la  con- 

leur  fervir  d'hofpice.  Confentemcnt  au-  gregation  de  la  Million  •>  par  lefqucllcs 

dit  eftabliflement  de  M.  André  du  Sauf-  ledit  feigneur  luroit  receu ,  approuvé  ;  ' 

foy  evefque  de  Toul ,  vicaire  de  l'arche-  confirme  fie  auâorifé  l'eftabluTement  de 

vefché  de  Paris ,  du  6.  Avril  1656.  Après  la  confrairic,  communaulté  fie  focietcv 

avoir  veu  les  oppofitions  formées  audit  foubs  le  titre  de  fervantes  des  pauvres 

eftabliflement,  tant  par  les  doyen,  cha-  de  la  Charité,  inftituées  par  ledit  im~ 

noines  &  chapitre  de  faint  Germain  petranc  t  veut  ÔC  luy  plaift  qu'il  demeu- 

l'Auxerrois  dixmeurs  ÔC  curez  primitifs  re ferme  fie  ftablc  ores  fie  pour  l'advenir } 

dudit  lieu  de  la  Ville-l'evefque ,  que  du  &  mefme  que  les  filles  &  veuf  vcs  qui 

curé  de  l'eglifè  parouTîalc  dudit  heu,  onreftéfic  feront  admifës  fie  rcccucs  en 

&  leurs  dclîftemens  aux  charges  y  por-  ladite  focieté  fie  confrairie  de  fervantes 

tées.  Conclufions  ficc.  ladite  coui  a  des  pauvres  malades  puuTent  aller ,  par 

ordonné  &  ordonne  que  lefdites  lettres  la  permiffîon  dudk  impétrant ,  fie  après 

feront  regiftrées  au  greffe  d'icelle,  pour  luy  de  lès fuccefleurs  généraux  de  ladite, 

jouir  par  l'impétrant  de  l'effet  y  con-  congrégation  de  la  Million ,  8c  de  leur 

tenu,  fie  eftre  exécutées  félon  leur  for-  fuperieure,  fie  eftre  receuiis  en  tous  lesi 

me  fie  teneur ,  aux  charges  y  portées.  lieux  ,  villes  ,  bourgs  fie  village»  du 

royaume  où  elles  feront  appellées ,  pour 

Viftt  dtt  font  Marie.  s'y  eftablir  fie  exercer  femblable  charité 

qu'elles  font  en  cette  ville  de  Paris , 

DU  xxv.  Septembre,  Ce  jour  fur  le»  mefme  envers  les  pauvres  orphelins  fie 

remonftrances  faites  à  la  chambre  pauvres  malades  ez  maifons ,  hofpitaux 

des  vacations  par  les  prevoft  des  raar-  fie  hoftek-Dieu  où  elles  feront  jugées 

chands  &  efdhcvias  de  cette  ville  de  necefEures  pouf  l'éducation., .  nourticu* 

Paris,  en  prcfencedeM:         Chop-  re  fie  inftruction  défaits  orphelin*,  fer-/ 

pin  fubftitut  du  procureur  gênerai  du  vice  fie  aififtance  des!  pauvres.  malade&^. 

roy ,  qu'une  partie  du  pont  Marié  eftant  parles  maires  vefchevtns4  majeurs,  fein*.. 

tombée  l'hyver  dernier-,  avec  partie  des  dics,  jurats,  capkouls  ou  habitâns  de* 

maifonsfiede  ceux-qui  les  habitoient,  lieux.,  chacun  a /leur  égard  ;  .mettant 

il  y  avoit  à  craindré  que  ce  qui  reftart  ledit  feigneur  icdkcorjframe,fjebmoau« 

ne  perùt  par  les  glacea  de  l'hy ver  prb-  nauré  &  focieté ,  fonds ,  mailofaiy  ter.: 

chain }  ce  qui  boutheroïc  tellement  la  res  fie  revenus  qui- en  dépendetrtjficrgc*; 

rivière,  que  ■  la  navigation  ne  Ce  pour,  neralement  toutes,  Mb  ,■  c ho/es  qui  y  ont 

roit  faire  j  fie  qu'ayant iait  vifitrr  ledit  efté  fie  feront  aumbfnées,,  eaiapsonscU 

pont  fie  les  arches  fie  les maifons  qui  font  tionfie  làave-gardevajrec  pexmifwn  auap 

fur  iceluypar  des  plongeurs  fie  Michel  ofHcieres  d'icelle  d'acoepter,.cccewfiftr 

Roblet  maiftre  des  œuvres  de  la  ;  ville,  acquérir  toutes  fortes  de  biens  nmblesi 

ils  les  auraient  trouvées  en  mauvais  eftat,  fie  immeubles,  léfquels  ledit  feigacuri 

ainfy  qu'il  appert  parieur  rapport.. . .  aurait. dis  à  prêtent . admortis tomme ài 
Temll.  Pért.  III %  *  X 
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An. tilt  Dieu  dédiez,  ainfy  qu'il  eft  plus  long 
porte  par  lefditcs  lettres  à  la  cour  adrel- 
fantes.  Veu  auflt  l'approbation  du  fieur 
cardinal  de  Rets  de  ladite  focieté  fie 
commonaulté  fie  des  ftatuts  Sereiglemens 
d'icelie,  en  datte  du  18.  Janvier  i6jj. 
attachée  foubz  le  conrre-feel  defdites 
lettres.  Concluions  du  procureur  gê- 
nerai du  roy.  Ouy  le  rapport  de  M. 
Charles  le  Prevoft  conseiller  du  roy  en 
ladite  cour ,  fie  tout  confideré  ,  ladite 
cour  a  ordonné  fie  ordonne  que  lcf- 
dites  lettres  feront  regiftrées  au  greffe 
d'icelle ,  pour  eftre  exécutées  félon  leur 
forme  ôc  teneur. 

Rtqiufles  entre  Us  frruofi  d»s  nutrehanis 
&  tfchevins  renvyéti  à  PaffembUe  de 

u  vie,. 


DU  Mercredy  xxn.  Janvier.  Ce 
jour  les  gens  du  roy ,  M.  Denis 
Talon  advocat  dudit  feigneur  portant 
la  parole,  ont  dit  à  la  cour  que  les  pre- 
voft des  marchands  fic.efchevins  eftoient 
au  parquet  des  huifuers  j  Se  demandoient 
luy  parler,  ont  efté  faits  entrer, fie  en 
prefence  defdits  gens  du  roy  ont  dit 
qu'ils  venoient  pour  fournir  de  rcfpon- 
fes  à  deux  requeftes  prefentées  contre 
la  ville ,  fie  qu'ils  croyent  que  la  cour 
aura  plus  agréable  d'entendre  par  leurs 
bouches ,  que  de  fbufrrir  qu'on  les  en- 
gageai a  des  procez  fur  ung  fubject 
qu'un  avoir  a  ce  oui  tu  me  de  traiter  d'au- 
tre forte.  L'une  des  requeftes  eftoit  des 
habitans  des  extremitez  des  rues  S.  Mar- 
tin ,  S.  Denis  fie  autres  y  adjacentes ,  qui 
après  avoir  inftruit  par  defrault  un 

par  le  fbmmaire  fur  une  requefte  pre- 
fèntée ,  par  laquelle  ils  fé  plaignoient 
du  mauvais  eftat  de  leurs  efgouts,  com- 
me ils  avoienc  reconnu  que  leurs  plain- 
tes feraient  rejette  es ,  leur  cfgouteftant 
entièrement  nettoyé ,  ils  fe  feraient  ad- 
vifez d'en  prefënter  une  nouvelle,  par 
laquelle  ils  demandoient  l 'entérinement 
d'un  rapport  de  le  Muet  architecte  juré, 
8c  ouvriers  de  maçonnerie,  nommez  par 
la  cour  d'office  pour  vifiter  l'cfgoutoù 
fc  déchargent  les  rues,  fie  que  fuivanc 
icelluy  la  ville  euft  à  faire  inceûam- 
ment  voûter  ledit  cfgouft  de  150.  thoi- 
lés  de  long  d'un  cofté ,  8c  60.  thoifes  de 
l'autre  ;  fie  faulte  d'y  mettre  ouvriers , 
qu'il  hiSt  permis  i  ces  habitans  d'em- 
prunter deniers  aux  defpcnsdc  la  ville. 
L'autre,  des  habitans  des  quartiers  S. 
Louis  fie  place  Royale  ,  aufquels  les 
habitans  des  ruet  S.  Denis  fie 


S.  Martin  fie  autres  y  adjacentes  fe  joi- 
gnent j  fie  fupplioient  la  cour  d'ordon- 
n.'r  que  le  folié  de  la  ville  dans  toute 
fon  eftendue  depuis  la  baftille  jufques 
à  la  porte-Neuve  fuft  vuidé  ,  eflargy  fie 
reveftu  }  que  l'on  eflargift  pareillement, 
reveftiftôc  pavaft  le  grand  canal  qui  re- 
çoit tous  les  efgoufts  jufques  dans  la 
rivière  j  fie  qu'on  y  deftinaft  tous  les  ans 
partie  des  revenus  de  la  ville ,  dont  le 
maniement  ferait  fait  par  un  bourgeois, 
lequel  ferait  changé  de  mois  en  mois. 
Que  les  mefmes  habitans  qui  avoient 
prefênté  la  première  requefte  paroùTant 
encore  dans  la  féconde,  il  eftoit  facile 
à  juger  de  la  liaiibn  des  deux  requeftes, 
fie  qu'elles  eftoient  conduites  d'un  mef- 
me  efprit  ;  mais  qu'elles  eftoient  in- 
fbuftenables  en  la  forme 8eau  fonds  ;  en 
la  forme ,  pareequ'il  eftoit  fans  exem- 
ple qu'on  intentait  procez  contre  la  ville 
pour  un  fait  de  police  8e  d'ouvrages  pu- 
blics ,  non  pas  mefme  pour  l'adminif- 
tration  des  prevoft  des  marchands  fie 
efchevins  dont  la  conduite  ne  pouvoit 
pas  eftre  attaquée  fi  elle  eftoit  bonne) 
Se  fi  elle  fe  trou  voit  contraire  à  leur 
dcbvoir  ,  falloir  encorcs  moings  s'en 
prendre  à  la  ville  ,  qui  ferait  trop  mal 
traitée  d'avoir  à  fouffrir  leurs  fautes  fie 
puis  les  payer  j  mais  bien  les  falloit-il 
intimer  en  leurs  propres  fie  privez  noms. 
Non  qu'on  refifteque  la  cour  reçoive  les 
plaintes  de  ceux  qui  recourent  à  fon 
auctoriréj  mais  cela  fe  fait  fans  procez, 
la  cour  mandant  la  ville  avec  qui  elle 
s'efdaircit  fur  les  plaintes  qu'on  luy  fait, 
fie  luy  donne  fes  ordres.  A uffy  auraient- 
ils  une  infinité  de  procez  à  fouftenir , 
fi  à  chaque  idée  qu'un  habitant  conce- 
vrait du  mauvais  eftat  de  quelques  ou- 
vrages publics ,  ilavoit  droit  de  les  tra- 
duire en  juftice.  Que  la  plainte  mefme 
de  l'habitant  pourrait  eftre  véritable,  Se 
Ùl  procédure  injuftcj  pareeque  dans  une 
grande  ville  quelque  ouvrage  fe  demen- 
toit  tous  les  jours  ;  mais  pour  cela  ils 
ne  debvoient  ny  pouvoient  y  pourvoir 
fur  le  champ ,  ayans  à  confulter  dans 
les  travaux  deux  neceffitez ,  celle  de  l'ou- 
vrage 8e  celle  de  la  bourfe  de  la  ville, 
afin  que  la  defpenfc  s'accorde  avec  les 
revenus.  Mais  que  fi  ces  requeftes  ef- 
toient ton  fie  r  tes ,  tous  les  bourgeois  au- 
raient encore  le  champ  plus  libre  fie 
plus  eftendu  pour  les  tenir  en  procez  j 
puifqùe  la  conclofion  defdites  requeftes 
n'alloit  pas  a  faire  reparer  quelques 
ou  vrages  défectueux  ,  mais  pour  en 
faire  de  nouveaux  j  fie  ne  difoient  pas 
.^Vv  ...    ...  que 
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que  lescrgoufts  fuflent  mal ,  mais  qu'on  ce  feroir  cxpofer  fon  bien  à  toute  forte 
les  pouvoir  merrre  mieux  par  une  nou-  de  diffiparions.  Qu'il  eft  vray  que  quand 
relie  conftnktion  de  voûtes  pour  celuy  on  auroit  de  l'argent  de  reftê  ,  on  ne 
de  la  nie  S.  Denis ,  &  par  des  revefte-  l'appUoueroit  pas  à  faire  des  voûtes  à 
mens  ôc  cflargilîèniens  par  legrand  ca-  l'efgouft  du  cofté  de  S.Denis,  quoy 
nal  des  efgouts  pour  les  foflez ,  dont  qu'en  difent  le  Muet  fie  Poitevin ,  par. 
on  s'eftoit  bien  pafle  depuis  plufieurs  cequ'oneltime  en  debvoir  pluftoft croire 
ficelés.  Or  qu'il  n'y  avoir  point  d'où*  l'advis  de  le  Mercier,  Gamart  fie  trois 
vrages  à  la  ville ,  (bit  portes,  foitabreu--  autres  architectes  de  grande  réputation 
voirs  ou  autres  ,  defquels  on  ne  puft  &  douze  notables  bourgeois  trcs-intcl- 
dirc  la  mcfme  chofe,  ficy  trouver  pre-  ligensaux  baftimens  fit  ouvrages  publics, 
textes  de  faire  procez  à  la  ville.  Lesef-  nommez  d'office  par  la  cour  en  163  j. 
prits  font  aujourd'huy  plus  éclairez  ,  qui  tous  d'une  voix  condamnèrent  là 
ayans  des  lumières  inconnues  à  nos  an-  propofition  de  ces  voûtes ,  non  feulc- 
ciens.  Mais  pour  cela  on  ne  longe  pas  ment  comme  inutiles,  mais  encores  com- 
à  changer  leurs  ouvrages ,  mais  feule-  me  rrès-prejudiciables }  parecque  ce  fe- 
ment  à  les  entretenir  ,  à  y  employer  ce  roit  renfermer  le  mal ,  &  non  pas  lé 
cme  les  grandes  charges ,  les  grandes  guérir  j  que  l'infection  renfermée  feroit 
debtes  &  les  foibles  revenus  de  Ta  ville ,  plus  maligne  ,  que  le  nettoyement  en 
eu  efgard  à  fa  grandeur ,  luy  peuvent  deviendroit  plus  difficile  $  &  enfin  que 
permettre.  Qu'au  fonds,  les  requeftes  ef-  fi  la  voûte  cftoit  rchaùfiêc  au-defTus  du 
toient  encores  moins  reccvables  >  la  pre-  rez  de  chauffée ,  elle  incommoderoic 
mierc,  pareeque  c'eft  un  ouvrage  nou-  le  partage  des  chariots  ôc  l'entrée  des 
veau  qu'on  demande ,  &  qu'il  eft  jufte  logis }  ôc  fi  on  fe  vouloir  tenir  au  ret 
qu'avant  que  s'y  employer  on  repare  le  de  chaufiée  ,  on  lêroit  obligé  de  recreu- 
dommage  que  le  débordement  des eaues  fer  le  canal  de  l'efgouft,  ôc  en  ce  fai- 
ÔC  autres  accidens  ont  fait  aux  anciens,  fant  luy  ofter  fa  pente ,  adjouftanr  pour 
Qu'on  vient  de  pourvoir  avec  grande  comble  que  l'exemple  de  l'efgouft  des 
deipenfc  au  pont  N.  D.  Qu'on  a  curé  Bernardins  &  autres  leur  auroit  fait  per- 
la plufpart  du  grand  canal  des  efgoufts,  dre  la  penfée  de  fouferire  à  de  fcmbla. 
&  y  en  a  plus  de  deux  mil  toifès  de  bles  propofîrions. 
fait}  qu'il  eft  befoin  d'achever  fans  rc-  Quant  à  la  féconde  requefte ,  iln'eft 
mile  ce  qui  refte.  Qu'on  aencore  pour-  pas  excufable  à  des  habitans,  pour  qui 
veu  à  l'efgouft  du  cofté  du  Calvaire  par  on  vient  de  faire  uncdefpenfe  confide* 
une  defpenfe  très  -  confiderable.  Qu'il  rable,  afin  de  deftourner  l'incomnodi- 
faut  fuivre  les  autres  efgoufts ,  reparer  té  des  immondices  qui  fc  répandoient 
une  arche  du  Pcnt-pont,  pourvoir  au  dans  les  foffez,  de  fe  plaindre  de  ceux 
quay  des  Auguftins,  raccommoder  les  qui  leur  ont  donné  ce  fecourspar  le  rc- 
autres ,  mettre  en  eftat  quelques  abreu-  veftement  d'un  conduit  de  près  de  100. 
voirs  qui  penfTent ,  achever  le  nouvel  toifes  ,  fie  la  conftru&ion  d'une  voûte 
cfgouft  fi  neceflairc  vers  la  porte  de  Ki-  qui  traverfè  la  pointe  tlu  Temple  ,  ôc 
chelicu ,  refaire  le  pont  aux  Mulets,  re-  qui  par  ce  moyen  efearte  le  mal  autant 

rer  les  aqueducs  ôc  quelques  regards  que  la  condition  des  lieux  le  peut  per- 

cofté  de  Btfllcvillc,  conduire  par  de  mettre.  Il  eft  mefme  injurieux  devou- 

nouveaux  tuyaux  ce  qu'on  a  ramaflé  loir  ofter  i  des  officiers  une  partie  de 

d'eau  du  cofté  de  Rongis  j  Se  par  après  leur  adminiftration  ,  pour  la  remettre 

cm  fongera  à  perfectionner  par  de  nou-  entre  les  mains  de  bourgeois ,  fans  qu'on 

veaux  dcflsins  les  ouvrages  dont  la  ville  accule  ny  mefme  qu'on  foupeonne  leur 

s'eft  contentée  depuis  un  fi  long  temps;  conduite.  Mais  il  eft  ridicule  de  deman- 

car  de  toucher  au  fond  du  bien  de  la  der  que  fur  les  revenus  de  la  ville,  qui 

ville,  comme  les  fupplians  l'infinucnt  ont  peine  i  fuffire  aux  charges  ordi- 

en  parlant  d'emprunter,  c'eft  unepro-  naires,  on  mette  en  referve  de  quoy 

pofition  qui  choque  une  maxime  fon-  fournir  i  rcflargifTemcnt  fit  reveftemenc 

damcntale  de  la  ville  fie  tous  les  bons  des  foftèz  de  la  ville  depuis  la  baftille 

ménagers ,  de  ne  baftir  6c  ne  reparer  que  jufques  i  la  porte  Neuve ,  c'eft-à-dire, 

de  leurs  revenus.  H  feroit  abfurdcd'a-  de  près  de  trois  mil  toifès,  qui  avec 

liener  le  fonds  pour  l'orner  ,  fit  en  un  la  clofture  de  murs  fie  les  foflèz  qu'il 

mot,  fi  on  obligcoitla  ville  d'emprun-  conviendrait  faire  entiers  vers  la  porte 

rer  pour  de  nouveaux  ouvrages ,  voire  S.  Denis ,  où  l'un  fie  l'autre  manque , 

fliefmes  pour  la  réparation  des  anciens,  reviendroit  i  plus  de  quatre  millions  de 
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livres  j  à  quoy  la  requefte  adjoufte  une 
defpenfe  qui  n'eft  pas  de  peu  de  confe- 
quence ,  d'eflargir ,  paver  &  reveftir  de 

Fierre  le  grand  canal  des  efgoufts ,  dont 
eftendue  cil  de  crois  mil  huit  cens  coifes 
ou  environ.  Et  ce  que  la  courne  trouvera 
pas  fans  fans  doubce  de  meilleur ,  c'eft 
l'idée  ce  que  ces  particuliers  ont  eu  de 
propofer  par  mois  un  notable  bourgeois 
au  maniement  &difpenfation  de  deniers^ 
qui  feroit  faire  dans  un  an  douze  comp- 
tables à  la  chambre, d'une  portion  des 
octroys  de  la  ville ,  &  apporter  un  bel 
ordre  dans  cette  adminiftracion  qui 
change  roi  t  tous  les  mois. 

Et  partant  requeroient  les  prevoft  des 
marchands  &  eichevins,  qu'il  pluft  à  la 
cour  remettre  les  chofes  dans  l'ordre  or- 
dinaire ,  en  leur  renvoyant  les  requeftes 
pour  délibérer  fur  icellcs  en  la  manière 
accouftuméc ,  &  y  pourvoir  ainfy  qu'ils 
adviferoient  eftre  à  faire  par  railon.  Et 
s'eftans  retirez ,  ouys  les  gens  du  roy 
en  leurs  conduirons  ,  ladite  cour  a 
renvoyé  &  renvoyé  lefdites  requeftes 
aufdits  prevoft  des  marchands  &  efche- 
vins  pour  y  eftre  par  eux  fait  droit  en 
afïèmblée  générale  de  la  ville  ,  qui  fera 

rur  cet  efrec  par  eux  convoquée  en 
mAnicrc  ftc Loultumcc. 

jtfttjl  (eKiTt  le  jlU  dt  HoCa. 

f\U  Mercredy  v. Février.  Ce  jour, 
/  fur  les  plaintes  faites  par  le  bai  11  y 
faux  bourg  S.  Germain  de  Prez  en 
prefence  des  gens  du  roy ,  de  ce  qu'en 
confequence  d'un  arreft  du  confeil  donné 
fur  requefte  prefentéc  par  Maurice  Ram- 
botty  le  7.  Décembre  dernier ,  portant 
faculté  audit  Rambocry  de  faire  l'exer- 
cice duieudehooa  de  Cachalongne  en 
cette  ville,  fuivant  les  lettres  patentes 
&  arrefts  par  luy  cy.devant  obtenues , 
&  renvoy  au  prcfidial  du  chaftelet  de 
l'exécution  deidites  lettres  patentes  & 
axreft  &  de  la  connouTance  de  tous  les 
difiêrends  civils  &  criminels  meus  &  à 
mouvoir  pour  raifon  dudit  exercice , 
circonftances  &  dépendances  en  dernier 
refl'ort,  ledit  Rambotty  auroitcftably 
quatre  bureaux  dans  la  foire  S.  Germain 
(  qui  fe  tient  à  prefênt  )  pour  l'exercice 
dudit  jeu  de  hoca ,  qui  eftoit  uneelpece 
de  blanquc  prohibée  &  deffendue  par 
les  ordonnances.  Luy  reciré ,  veu  lefdits 
arrefts  ,  8c  ouys  les  gens  du  roy  en  leurs 
conduirons,  la  com  Bl  a  ordonné  &  or- 
donne que  cres-humbles  remonftrances 
feront  faites  au  roy  fur  le  contenu  et 
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dites  lettres  patentes  &  arrefts-  du  con- 
feil 1  cependant  fait  deffenfes  d'eftablir 
en  cette  ville  ôcraulxbourgs  &  en  ladite 
foire  aucuns  bureaux  pour  Texerdce  du. 
dit  jeu  de  hocca ,  à  peine  de  mil  livres 
d'amende.  Enjoint  aux  officiers  du  chaf- 
telet &  tous  autres  juges,  mefme  au 
bail  1  y  de  S.  Germain  des  Prez,  de  ce* 
nir  la  main  à  l'exécution  du  prefent  ax- 
reft, chacun  dans  leur  reûort. 

Statues  dm  chaftelet  k  tbeftel  de  Chany. 

DU  xii.  Février.  Ce  jour  fur  Là 
plainte  faire  par  le  fubftitut  du, 
procureur  général  du  roy  au  chaftelet 
de  cette  ville  en  prefence  des  gens  du 
roy ,  de  ce  que  le  lieutenant  civil ,  fans 
fa  participation  &  fans  délibération, 
de  fon  auct  oricé  privée  &  en  vertu  de 
fon  ordonnance  vouloir  reftablir  la  ju- 
ridiction dudit  chaftelet,  transférée  par 
arreft  de  ladite  cour  en  l'hoftd  de  Char, 
ny ,  dans  le  mefme  lieu  du  grand  chai, 
celer  où  elle  fe  cenoit  auparavant ,  quoi- 
que les  lieux  ne  fuflènt  point  reftabhs, 
&  qu'il  n'y  euft  aucune  place  pour  te. 
nir  là  chambre,  comme  citant  premier 
juge  des  arts  &  meftiers  de  cette  ville  j 
requérant  y  eftre  pourveu,  &  qu'il  pluft 
à  la  cour  commettre  deux  des  coniëiL 
lers  d'icelle,  pour  fe  tranfporteriur  les 
lieux  ce  en  dreflèr  procez  verbal ,  avec 
defrenfe  audit  lieutenant  dvil  de  paûer 
outre,  &  de  rendre  dépareilles  ordon- 
nances fans  conclurions  préalables  de 
luy  fubftitut.  Luy  retiré  ,  ouys  lefdict 
gens  du  roy  en  leurs  conduirons ,  la- 
dite cour  a  arrefté  &  ordonné  que 
MM  .  El  tienne  Sain  cl  oc  ÔC  Michel  Fer- 
rand  confeil  lers  en  i  celle  fc  tranfpor- 
teront  inceflamment  audit  lieu  du  grand 
ebaftelec ,  pour  voir  &  reconnoiftre  l'ef- 
tat  d'iceluy,  donc  ils  dre fieront  procez; 
verbal}  pour  ce  fait  &  rapporté,  &  le 
lieutenant  civil  &  officiers  dudit  chaf- 
telet ouis,  eftre  ordonné  ce  qu'il  appar- 
tiendra. 

Arreft  centre  Us  officiers  éf  fildats  eftanti 
Paris  fans  engé. 

DU  Mercredy  xiii.  Aouft.  Ce  jour, 
fur  la  requefte  prefentée  par  le 
procureur  gênerai  du  roy,  contenant 
qu'au  fujet  de  la  fufpenfion  d'armes  pu- 
bliée entre  les  couronnes ,  plufieurs  fol. 
dats  des  armées  du  roy  les  ayant  quittées 
fans  congé ,  &  s'eftant  defbandez  6c  li- 
cenciez ,  &  aucuns  d'eulx  joints  avec  au- 
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très  vagabonds  fie  gens  fans  aveu ,  vo-  leurs  officiers ,  à  peine  de  pnfon.  Faic   

loient  impunément  fur  les  grands  chc-  de  tien  les  à  tous  cabaretiers  t  haltes  fit A"' 
mins  fie  advenues  de  Paris  t  fie  d'autres  vendeurs  de  bière  de  plus  vendre  tabac 
s'eftans  rendus  en  ladite  ville ,  fie  joints  en  fumée,  fie  à  coûtes  autres  perfonnes, 
avec  filoux  fie  autres  gens  de  mauvailè  foient  maiftres  de  jeux  de  paulme ,  lo- 
vie  ,  fail  oient  journellement  plufieurs  cataires  ou  propriétaires  de  mailons  par- 
vols,  tant  de  jour  que  de  nuit  >  reque*  riculieres,  de  tenir  chez  eux  académie 
rant  y  eftre  pourveu  ■>  la  matière  mile  en  de  jeux  ,  fie  donner  i  jouer  à  tous  ve- 
dchberaoon,  ladicte  cour,  a  ordon-  nans  aux  dez,  cartes ,  triquetrac  fie  au- 
ne fie  ordonne  que  tous  les  capitaines ,  très  jeux  non  auctoriiêz  ,  à  peine  de 
lieutenans,  gendarmes ,  chevaux-legers  1500.  livres  parias  d'amende  applica- 
te  autres  officiers  fie  i'oldats  d'arraee&c  ble,  pour  la  première  fois,  à  l'hoipical 
autres  qui  iont  à  la  Joldc  du  roy  ,  ellans  gênerai ,  fie  de  punition  corporelle  pour 
de  prefenc  en  cette  ville  de  Paris  fans  la  féconde.  Et  demeureront  les  proprie- 
le  congé  exprès  du  gênerai  de  l'armée  cures  qui  ont  loué  lefdites  mailons  aul- 
de  laquelle  ils  font ,  feront  tenus  dans  dites  perfonnes ,  refponfables  de  ladite 
vingt-quatre  heures  vuidcrôc  fortir  d'i-  amende.  Enjoint  aux  prevoft  de  Paris  fie 
celle,  fie  fe  retirer  aux  quartiers  auxquels  fes  licutenans  civil  fie  chminel  fie  à  tous 
jbnt  leurs  troupes,  à  peine  d'eftrepro-  officiers  de  police  chacun  en  droit  foy, 
cédé  contr'eux  comme  contre  deferteurs  de  tenir  la  main  à  l'exécution  du  pre- 
d'armées,  fuivant  la  rigueur  des  ordon-  fent  arreft}  fie  aux  prevofts  des  maref- 
nances.  Enjoint  à  tous  vagabonds  fie  gens  chaux,  vis-baillis  fie  vis-fenechaux  de 
fans  adveu ,  qui  n'ont  point  de  condition  faire  leurs  chevauchées  par  les  champs, 
fie  de  retraite  advouée  par  de  notables  fans  demeurer  aux  villes,  fie  de  nettoyer 
bourgeois ,  de  le  retirer  promptemenc  les  pays  fie  lieux  de  leur  eftabliflèment 
pareillement  de  cette  ville  fie  fauxbourgs  de/dits  voleurs  fie  vagabonds,  fie  d'en- 
dans  ledit  temps  de  vingt-quatre  heu-  voyer  de  trois  mois  en  trois  mois  leurs 
res ,  à  peine  de  punition  corporelle  -y  fie  procez  verbaux  de  leurs  diligences  au 
à  tous  hottes  de  porter  inccHammenc  fubfticuc  du  procureur  gênerai  au  liège 
aux  commiûaires  du  quartier  fie  autres  de  la  conneftablie  ,  fur  peine  d'eftre 
officiers  de  juftice  les  déclarations  des  caûez  fie  punis.  Ordonne  que  le  prefenc 
noms  fie  furnoms  fie  conditions  fie  quali-  arreft  fera  leu  fie  publié  fie  affiché  en 
tez  des  perfonnes  qui  feront  logées chez,  cette  ville  fie  fauxbourgs  à  fonde  trom- 
eux,  fuivant  fie  ainfy  qu'ils  y  lontobli-  pe  fie  cry  public ,  fie  envoyé  aux  bail- 
gez  par  les  reglemens  de  police ,  à  pei-  liages  fie  lenefchauflecs  dé  ce  reûort , 
ne  de  48.  livres  parifis  d'amende ,  fie  de  pour  y  eftre  pareillement  leû ,  publié  fie 
refpondre  civilement  des  plaintes  fie  def-  affiche ,  par  tout  où  befoin  fera, 
ordres  qui  en  pourraient  advenir  j  en- 
joignant aufdits  commillâires  d'y  vac-  Zettrts  fstentes  font  U  vente  des  terres 
quer  inceflamment.  Faitdcflcnfesàtou-  vaines  &  vastes  de  Cernât*  foft  de  i 
tes  perfonnes ,  s'ils  ne  font  gentilshom-  U  farte  de  Nejle. 
mes  ou  officiers  de  julhce  ,  portans  li- 
vrées fie  cafaques  d'archers ,  ci  calions  Tpv  U  vi.  Septembre.  Veu  par  la  cour 
de  fergens  ou  autres  marques  de  leurs  I  J  les  lettres  patentes  du  roy  don- 
charges  ,  de  porter  aucunes  efpées  ou  nées  a  Paris  au  mois  de  May  dernier, 
autres  armes  j  m  cime  fait  itératives  def-  par  lefquelles  ledit  feigneur  délirant  pour 


fenfes  a  tous  laquais  de  porter  aucunes  le  bien  de  fa  bonne  ville   de  Paris 

efpées  fie  piftollets  de  poche  ,à  peine  de  fie  farisfaétion  particulière,  que  les  ou. 

la  vie.  Et  feront  les  mailtrcsôcchels-d'hof-  vrages  mentionnez  efdkes  lettres  foient 

tels  rcfponlublcs  pour  ladite  contra ven-  prompiement  faits  fie  achevez ,  fie  la  def- 

tion  du  fuit  de  leurs  fervitcurs  Se  do-  penfe  prife  fur  les  deniers  qui  provien- 

meftiques.  Et  quant  aux  gens  d'ordon-  dr oient  de  la  vente  des  terres  vaines, 

nances ,  foldats  des  regimens  des  gar-  fie  vagues  de  l'ancien  foiTé  de  la  porte 

des  fie  autres  qui  font  a  la  folde  duray,  de  Nèfle  jufquesà  la  rivière,  aurait  en- 

fie  pourroient  cil  re  prefentement  ou  le-  joint  aux  prévoit  des  marchands  fie  ef- 

roient  cy-après  en  cette  ville  fie  faux-  chevins  de  cette  ville  faire  roeiurer  fis 

bourgs  de  Paris ,  qui  font  obligez  de  arpenter  lefdites  terres  vaines  fie  vagues, 

porter  l'efpéc ,  leur  fait  defienfes  de  mar-  qui  compofenc  l'ancien  folle  juliques  à  la 

cher  en  croupe  fie  eftre  enfémble  plus  rivière ,  prendre  les  ahenemens  du  porc 

de  deux ,  s'ils  ne  font  commandez  par  vulgairement  appelle  Mallaqueft  ftjfoe- 
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■  voir  joignant ,  faire  vifitcr  les  maifons  fembleroit ,  &  de  faire  des  queftes  of  * 

fie  elchopes  defdits  lieux  ,  pour  pour-  dinaires  &  extraordinaires ,  la  contribu- . 

voir  à  l'indemnité  des  particuliers  h  aul-  tion  dcfquclles  cftant  volontaire  ne  pcuc 

cuneleur  en  eft  deuc  ,  vendre  les  places  bleffer  perfonne,  neantmoins  ils  ontcfti- 

pour  fatisfaire  aufdits  ouvrages  8c  autres  mé  que  l'eftabliflement  d'une  qucfteu- 

defpenfes ,  &  faire  au  plus  jufte  prix-  fe  ordinaire  en  chacune  paroifle  eftanc 

3u'il  fe  pourra  Arrcft  du  30.  luing  appuyée  de  l'autorité  d'un  arreft,leur 

ernier ,  par  lequel  auroit  efté  ordonne  feroit  beaucoup  plus  avantageufe.  A  ces 

que  paxdevant  maiftres  Hierofmc-Fran-  caufês  requeroientlesfupplians  qu'il  leur 

cois  Tambonneau  &  Jean  Doujat  con-  fuft  permis  d'eftablir  une  femme  ou  fille 

ieil  lers  en  icelle ,  lefquels  fe  tranfporte^  en  chacune  des  paroiflès  de  cette  ville 

roient  fur  les  lieux , en  prefence  de  l'un  &  fauxbourgs  de  Paris,  qui  avec  les 

des  fubftituts  du  procureur  gênerai  du  baifins  de  l'œuvre  quefteront  pour  les 

roy  fie  defdits  prevoft  des  marchands  &  neceffités  dudit  hofpital  gênerai ,  avec 

efchevms,  melurage  fie  arpentage,  toifé,  deftenfes  à  quelques  perfonnes  que  ce 

plan  fie  figure  feroient  faits  defd.  lieux,  foit  d'y  apporter  empefehement.  Veu 

&  devis  des  port ,  abrevoir  fie  autres  ou-  aufly  les  pièces  attachées  à  ladite  requefte 

vrages  ordonnez  eftre  conftruits  par  lef-  fignée  Jouis  procureur  des  fupplians. 

dites  lettres,  mefme  prifee  ôc  eftimarion  Ouy  le  rapport  de  M.  Jean  Doujat  con- 

d'iceux  par  experts  qui  feront  nommez  feillcr  du  roy  en  ladite  cour,  ôc  touc 

d'office ,  enfemble  des  tour ,  maifons  fie  confideré  ,  iadicte  cour,  ayant 

efchoppes  ordonnées  eftre  defmolies ,  fie  efgard  à  ladite  requefte  ,  permet  aux  fup- 

informé  de  la  commodité  ou  incommo-  plians  d'eftablir  une  femme  ou  fille  en 

dité  que  l'exécution  defdites  lettres  peut  chalcune  des  parodiés  de  cette  ville  fie 

apporter  au  public  j  pour  le  tout  fait  fauxbourgs  de  Paris ,  laquelle  avec  les 

£c  rapporté,  communiqué  audit  procu-  balîins  dcï'œuvrc  quefterapourla  necef- 

reur  gênerai,  eftre  ordonné  ce  qu'il  ap*.  fité  dudit  hofpital  général.  Fait  deffen- 

partiendra.  Procez  verbal  de  tranfport  ces  à  quelques  perlonncs  que  ce  foit  d'y 

&  defeente  fur  les  lieux ,  &c. ......  apporter  aucun  empefehement. 

ladicte  couft,  a  ordonné  &  ordonne 

que  lefdites  lettres  feront  regiftrées  au  P<*&  efiatli  pour  la  réparation  dm  pont 
reflè  d'icelle ,  pour  eftre  exécutées  fe-  Marie. 


leur  forme  fie  teneur  }  a  la  charge 


C 

que  les  adjudications  fe  feront  a  l'hof-  I  V  U  xx.  Février.  Veu  par  la  cour- 

tel  de  ville,  le  confeil  d'icelle  aftemblé.  1  3  les  lettres  patentes  du  roy  don- 

nces  à  Paris  le  17.  Mars  dernier ,  obte- 

Eftatliflèment  de  qutffoufe s  en  chaque  paroi f-  nues  par  les  propriétaires  6c  habitans 

je ,  pour  tbofpital  gourai.  des  maifons  del'IUe  N.  D.  8c  pont  Ma- 
rie ,  ceux  des  quartiers  de  la  Tournelle 

DU  v.  Décembre.  Veu  par  la  cour  8c  S.  Paul  de  cette  ville  de  Paris  ;  par 

la  requefte  prefentée  par  les  di-  lcfquelles  ledit  feigneur  auroit  die  8c  or- 

te&eurs  de  l'hofpital  gênerai ,  contenant  donné ,  veut  8c  luy  plaid  que  la  pile  fie 

3ue  la  neceflité  en  laquelle  fc  trouve  le-  les  deux  arches  du  pont  Marie  delhiolies 

it  hofpital, a  caufe  du  grand  nombre  fie  tombées  par  les  crues  des  grandes 

de  pauvres  qu'ils  ne  peuvent  refufer ,  eauz  dernières  ,  foient  reftablies  ainfy 

eft  fi  grande ,  qu'ils  ont  befoin  de  fe  fer-  qu'elles  eftoient  jufques  au  rez  de  chauf- 

vir  de  tous  les  moyens  légitimes  qui  leur  fée  du  reftant  dudit  pont ,  enièmble  que 

peuvent  apporter  quelque  fecours^  en-  vifite  foit  faite  des  autres  piles  d'iceluy 

tre  lefquels  ils  ont  cru  que  celuy  de  fie  de  celles  du  pont  du  cofté  delà  Tour- 

mettre  une  quefteufe  dans  toutes  les  pa-  nelle ,  pour  eftre  reparé  ce  qui  fe  trou* 

roifles  de  cette  ville  8c  fauxbourgs ,  qui  veroit  endommagé  ;  fie  qu'en  attendant 

toutes  les  Feftesfic  Dimanches  fuivront  il  fuft  au  pluftoft  conftruit  un  pont  de 

les  badins  de  l'œuvre ,  pour  recueillir  les  bois  abouriflant  au  refte  dudit  pont ,  de 

aumofncs  de  ceux  qui  auront  volonté  la  largeur  d'iceluy  ,  commode  fie  fuffi- 

de  donner  aux  pauvres,  leur  apportera  lant  pour  y  paûer  hommes  fie  chevaux, 

quelque  petit  foulagement.  Et  bien  que  carroflès,  chariots  fie  charetr.es  ;  fie  que 

par  la  déclaration  vérifiée  en  la  cour,  pour  les  frais  de  la  conftruction  dudic 

portant  l'eftabluTernent  dudit  hofpital  pont  de  bois  fie  le  reftablillcment  de  la- 

general ,  iis  ayent  droit  de  mettre  des  dite  pile  ,  8e  autres  piles,  tant  du  pont 

troncs  en  tous  les  lieux  que  bon  leur  Marie,  que  ccluy.de  la  Tournelle,  il  fuft 

k  pris 
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pris,  levé  fie  paye  pendant  dix  années,  parlefquelles  ledit  (êigneur  roy  ,  en  con-  

conformément  à  l'arrcft  du  confeil  atta-  hrmant  les  lettres  patentes  données  par  A" 

ché  foubs  le  contre-feel  defditcs  lettres,  Tes  prcdccelTeurs  roys  aux  abbeilè  fie  rc- 

les  droits  contenus  en  iceluy  fie  efdites  ligieules  de  l'ordre  de  faindc  Claire  } 

lettres.  Veu  aufly  ledit  arreft  du  conlcil  dites  de  V  Ave.  Af aria  ,  de  fondation 

du  19.  Juin  1658.  Requefte  prefentée  à  royale,  de  Paris,  auroit  fait  itératives 

la  cour  par  lefdits  propriétaires ,  fiec.  deftènlës  à  toutes  perlonnes  de  quelque 

afin  d'enregiftrement,  communiquée  aux  qualité  Se  condition  qu'elles  foient ,  d 'd 

Erevoft  des  marchands  fie  efchevins  de  lever  aucuns  baftimens  voifins  des  mai 

idite  ville  de  Paris,  le  5.  Aouft  dernier,  fons  fie  convent  dcfdites  rcligicules  plus 

de  l'ordonnance  de  ladite  cour  avec  lel-  hauts  que  les  anciens  murs  de  la  ville 

dites  lettres  &  arrefts.  Refponfe  auldi-  de  Paris  qui  les  enclofent,ny  faire  des 

tes  lettres  &  arreft  dcfdits  prevoft  des  veucs  contraires  aux  précédentes  deften- 

marchands  fie  elehevins  du  14.  Novcm-  fes  $  voulant  qu'arrivant  qu'il  y  en  cidl 

bre  1659.  contenant  leurs  remonftran-  de  faits  au  préjudice  des  concertions  d'i- 

cesqueles  propriétaires  des  maifonsqui  celles  religiculcs  fie  defdites  lettres  pa- 

fubliftcnt  fie  de  celles  tombées  dévoient  tentes ,  qu'ils  foient  abatus  fie  réduits 

contribuer  pour  le  reftablùTement,  le-  aux  termes  preferipts  par  leklites  lettres 

quel  reftablùTement  feroit  fait  fie  la  le-  de  fes  predecefieurs  roys ,  fentences,  ju- 

vec  du  péage  fie  contribution  par  la  gemens  fie  arrefts  de  ladite  cour ,  ainfy  , 

ville ,  &  qu'elle  devoit  eftre  rembour-  que  plus  au  long  le  contiennent  leldi- 

fee  des  premiers  deniers  d'une  fomme  tes  lettres,  fiec  ladicte  cour 

de  fix  mil  cinq  cens  livres, qu'elle  avoit  a  ordonné  fie  ordonne  que  lcfditeslct- 

debourfée  pour  l'enlèvement  des  pier-  très  feront  regiftrées  au  greffe  d'icollc, 

res  du  debris  du  pont.  Conclufions.Ôec   pour  eftre  exécutées  félon  leur  forme  ôc 

ladicte  cour,  a  ordonné  fie  ordonne  teneur,  à  l'efgard  des  veucs  ;  fie  avant 

que  lefdites  lettres  feront  regiftrées  au  faire  droit  furie  furplus  concernant  l'cle- 

greffe  d'icelle  ,  pour  eftre  exécutées  fe-  vation  des  murs  fie  baftimens ,  ordonne 

Ion  leur  forme  fit  teneur  $  à  la  charge  que  les  voifins  qui  ont  bafty  fie  ellevé 

neantmoins  qu'il  ne  fera  pris  aucun  droit  feront  appeliez, 
ny  péage  pour  les  beftiaux  qui  pafieronc 

fur  ledit  pont,  fie  que  pardevant  mail"-  Arreft  a*  fattit  la  frifott  de  Montmartre 
cre  Efticnnc  Sainclot  confeiiler  en  ladite  à  Paris. 

cour  fie  le  conieiller  rapporteur  du  pre- 

fent  arreft  il  lera  procède  a  la  nomina-  1P\  U  xiv.  Avril.  Vcu  par  la  cour  la 
tion  de  huit  notables  perlonnes  bour-    y^J  requefte  à  elle  prefentée  par  le 


geois  fie  principaux  locataires,  tant  des  procureur  gênerai  du  roy ,  contenans  que 
maifons  de  l'ifle  N.  D.  fie  pont  Marie,  depuis  quelques  années  la  dame  abbclle 
que  des  quartiers  de  la  tournelle  fie  de  de  Montmartre  fe  fertpour  prilon  d'une 
S.  Paul,  pour  veillera  la  conftruclion  du-  petite  mailon  feize  rue  delà  Heaume- 
dit  pont ,  dont  ils  pourront  augmenter  rie ,  appellée  vulgairement  U  *  Savot 
le  nombre,  fi  bon  leur  lemblcj  fie  que  aux  dames ,  qui  n'eft  point  propre  àl'ufà- 
les  marches  qui  le  feront  pour  la  con-  ge  d'une  prilon,  pour  eftre  oblcure,  mal- 
ftru&ion  fie  reftabliflement  dud.  pont,  laine  fie  les  lieux  d'icelle  fi  incommodes, 
feront  faits  en  prefence  dcfdits  conlcil-  que  la  chapelle  eft  à  un  troifiefme  efta- 
lers  commis,  pardevant  lcfquels  à  cette  ge  dans  l'efpaillèur  du  mur  en  forme 
fin  feront  rapportez  les  devis  des  ouvra-  d'armoire ,  où  tout  joignant  paflè  un 
ges ,  fie  par  eux  procédé  à  l'adjudication  tuyau  d'un  aifement ,  qui  infecte  le  prel- 
de  la  ferme  dudit  péage  -,  fie  ce  qui  fera  tre  qui  célèbre  la  fainte  méfie,  lorsqu'il 
par  eux  fait  fie  ordonné,  fera  exécuté  y  »  changement  de  temps  :  ce  qui  eft 
nonobftant  oppofitjons  ou  appellations  indécent ,  fie  ne  peut  eftre  foufrert  ;  joint 
quelconques  fie  fera  fans  préjudice  d'i-  que  ladite  maifon  fe  trouvant  fituécau- 
cellcs.  dit  lieu ,  qui  eft  un  des  pafiages  des  plus 

fréquentez  de  Paris  ,  il  y  a  toujours 

lettres  patentes  &  *rreft  pour  les  religieufes  grand  nombre  deprifonniers  qui  y  fouf- 

de  /"Ave-Maria.  xrent  beaucoup  ,  tant  à  caufé  de  l'in- 
commodité du  lieu ,  que  de  l'exadion 

DU  x.  Avril.  Veu  par  la  cour  les   que  font  continuellement  les  geollicrs 
lettres  patentes  du  roy  données  à   ôc  guichetiers  h  à  quoy  il  eft  bon  dere- 
Bordeaux  au  mois  de  Septembre  dernier   medicr.  A  ces  caufes  requeroit  lçdic  pro- 
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cureurgenefal  vouloir  commettre  un  de  entre  maiftres  Charles  Benoife  &  Char- 
mcflîeurs,  qui  fetranfporterafur  les  lieux,  les  Perrot  confcillers  en  ladite  cour  >  8c 
&  dreflbra  procez  verbal  de  l'eftat  d'i-  alfis  8c  couverts  en  prefence  defd.  gens 
ceux  en  prefence  d'un  defes  fubflituts;  du  roy  ont  dit  qu'ayant  appris  par  les 
pour  ce  fait  8c  à  luy  communiqué  pren-  affiches  8c  publications  faites  dans  les 
dre  telles  concluions  que  de  raifon.  paroifles  de  cette  ville  ,  que  par  arreft 
Veu  aull'y  les  pièces  attachées  à  ladite  intervenu  fur  enregiftrement  des  lettres 
requefte  lignée  Fouquet.  Ouy  le  rapport  patentes  du  roy  portant  permiflîon  de 
de  M.  Guillaume  Hébert  confeiller  du  lever  un  droit  de  péage  fur  le  pont  Ma- 
roy  en  ladite  cour ,  tout  confîderé  :  la  rie  ,  pour  les  deniers  en  provéhans  eftre 
cour  a  ordonne  8c  ordonne  que  par  employez  au  reftabliflément  d'iccluy , 
le  confeiller  rapporteur  du  prêtent  ar-  maiftres  Eftiennc  Saindot  &  Jean  Dou- 
reft  defeente  fera  faite  fur  les  lieux ,  &  jat  confeillers  en  ladite  cour  auroient 
procez  verbal  drefle  d'iceux  enprcfcn-  efté  commis  pour  procéder  au  bail  8c  ad- 
ce  d'un  des  fubflituts  dudit  procureur  judication  de  cet  odroy  ;  8c  cela  eftant 
gênerai ,  pour  ce  fait,  rapporté  8c à  luy  particulièrement  de  la  fonction  de  leurs 
communiqué,  eftre  ordonné  ce  que  de  charges ,  ils  ont  efté  obligez  de  le  re- 
raifbn.  monftrerà  la  cour,  d  ce  qu'il  luyplcuft 

leur  renvoyer  la  connoiflance  8c  direc- 
Fondation  d'une  chaire  de  théologie  morale  tion  dudit  odroy,  bail  à  faire  d'iceluy 
au  collège  de  Navarre.  8c  ordination  de  deniers  accouftumez , 

circonftances  8c  dépendances ,  comme 

DU  Vendredy  xvi.  Avril.  Veu  par  aufly  pourvoir  aux  abus  8c  mal  verfations 
la  cour  les  lettres  patentes  du  roy  qui  font  journellement  recogriuirs  en  plu- 
données  à  Bordeaux  au  mois  d'Odobre  heurs  ouvrages  publics ,  faits  ,  tant  par 
dernier,  par lefquelles ledit feigneur au-  aucuns  particuliers,  qui  en  advancent 
roit  créé  8c  eftably  à  perpétuité  une  les  deniers  avec  faculté  de  rembourfc- 
place  au  collège  de  Navarre ,  pour  te-  ment  ou  autrement ,  que  de  ceux  qui 
nir  la  quatriclme  leduredescasdecon-  fe  font  a  la  ville  par  les  ordres  des  pre- 
fcicncc  8c  théologie  morale,  pourlacom-  voft  des  marchands  8c  efchevins  fans  la 
modité  des  perfonnes  ecclefiaftiques ,  participation  8c  alignement  des  treforiers 
aux  gages  de  neuf  cens  livres  par  an  }  de  France ,  ny  vifitation  8c  réception  def- 
laquclle  place  8c  ledure  il  auroit  dès-à-  dits  ouvrages  en  leur  prefence  par  les 
prefent  donnée  à  maiftre  Noël  le  Blond  maiftres  des  œuvres  des  baftimens  du 
dodeur  de  ladite  maifon  de  Navarre  ,  roy  ,  ainfy  que  faire  fe  doit,  8c  dont  lef- 
pour  icelle  exercer  aux  charges  6ccon-  dits  prevoft  des  marchands  8c  efchevins 
dirions  portées  par  lefdites  lettres ,  8cc.  8c  autres  particuliers  s'eftant  difpenfcz 
Requefte  prefentée  par  le  grand  maif-  depuis  quelques  années ,  il  en  eftoit  arri- 
tre  du  collège  de  Navarre ,  afin  d'ente.  vé  des  accidens ,  qui  ont  caufé  des  per- 
rinement  deldites  lettres,  8cc.  ...  la  tes  notables  5  pour  a  quoy  obvier,  ils 
cour,  a  ordonné  8c  ordonne  que  lef-  requeroient  qu'il  pleuft  à  la  cour  inter- 
dites lettres  feront  regiftrées  au  greffe  poier  fon  audoritc ,  ordonnant  que  tous 
d'icelle ,  pour  eftre  exécutées  8c  jouir  ouvrages  publics  ne  pourront  eftre  faits 
par  les  impetrans  de  l'effet  &  contenu  que  fuivant  les  baux,  permi/fion  8c  ali- 
cn  icelle  félon  leur  forme  8c  teneur.        gnement  des  treforiers  de  France  ,  qui 

en  feront  les  vifîtations  8c  réceptions  8c 
Arrefl  au  fujet  du  péage  four  le  font       autres  chofes  dependans  de  leurs  char- 
Marie,  ges  ,  conformément  aux  ordonnances 

qui  les  confirment  en  cette  pollèffion  : 
U  Mercredy  xxi.  Avril.  Ce  jour  fe  confians  tellement  en  la  juftice  8c 
JL/  maiftres  François  de  Varoguier  8c  bonté  de  ladite  cour ,  qu'ils  eftoicnr  per- 
Aymé  Belin  treforiers  de  France  en  la   fuadez  qu'elle  adjoufteroit  pluftoft  à  la 
généralité  d'outre-Seine  eftablis à  Paris,   fondion  de  leurs  charges,  que  de  per- 
deputez  de  leurs  confrères,  ayant  de-   mettre  qu'il  en  fuft  diftrait  aucune cho- 
mandé  d'eftre  entendus  fur  quelques  fe.  M.  le  premier  prefident  leur  a  dit 
affaires  dépendantes  de  leurs  charges  8c  que  ladite  cour  feroit  telle  reflexion 
concernans  le  public ,  8c  les  gens  du  roy  qu'elle  jugeroit  raifonnable  fur  ce  qu'ils 
ayant  fait  entendre  qu'ils  cftoient  au  luy  avoient  fait  entendre.   Et  s'eftans 
parquet  des  huiflîers  ,  ont  efté  fait  en-   retirez,  ouy  s  lefdits  gens  du  roy  en  leurs 
trer ,  &  pris  place  au  bout  du  bureau  conduftons,  k  matière  mue  en  délibé- 
ration 
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ration,  ladicte  counaarrefté  flcor-  ladite  prifon  demenmi  fermée  >  te  les 

donné  que  rarreftd'cnregiftrcmentdeC.  priformiers  qui  font  en  icelle  transferez, 

tiir.es  lettres  fera  exécuté  lelon  u  forme  a  la  requefle  dudit  procureur  gênerai , 

&  teneur ,  &  que  parles  confeillers  conv  par  le  lieutenant  criminel  derobbe  cour- 

mis  par  ledit  arreft  Se  deux  des  trefo-  te,  dans  les  prifons  des  jurifdi&ions  où 

de  France  il  fera  procédé  au  bail  ilsdoibvcnt  ci ï re  -,  ôc  conformément  aux 


*** 


dudit  péage,  marche  au  rabais,  vifita-  anciens reiglemens fait defiènfes au  geol- 

i  J'ad- 


tion  Se  réception  des  ouvrages.  Et  au  lier  de  ladite  \ 
fur  plus  feront  les  ordonnances ,  edits ,  venir  aucun  prifonnicr  que  de  la  junf- 
ârrefts  &reglemensconcernanslesfonc-  diction  de  ladite  abbefie ,  &  aux  bluf- 
fions de  treforiers  de  France  exécute*  fiers  Se  fergens  d'y  en  conftitucr  ny  d'y 


fclon  leur  forme  Se  teneur.  en  transférer  aucuns ,  s'ils  ne  font  de  la- 

dite  jurifdiction.  Et  fera  le  prefent  ar- 
£e  minagt  iAuxerrt  donné  a  îhafpitaldt  reft  leû  &  public  en  l'audience  duchaf- 
U  Mifcricerde.  tclet,&  affiché  à  la  porte  de  ladite pri- 

fon ,  à  ce  qu'aucun  n'en  prétende  cau- 

DU  Samedyxxiv.  Avril.  Veu  parla  le  d'ignorance, 
cour  les  lettres  patentes  du  roy  don- 
nées à  Paris  au  mois  de  Juin  1659.  ob-  Arrefi  au  jujet  de  quelques  quaUtexjrifei 
tenues  par  les  gouverneurs  &  adminif-  par  Us  chirurgiens. 

traceurs  de  l'hofpical  de  la  Mifericorde 

feitué  au  faulxbourg  S.  Marcel  de  cette  I  A  U  iv.  Aouft.  Veu  par  la  cour  la 
▼illc  de  Paris  j  par  lefquelles  ledit  fei-  J^/  requefte  prefentée  par  les  recteur 
gneur  auroit  confirmé  le  don  fait  audit  de  l'univerfitc  ,  doyen  &  docteurs  regens 
Ëofpital  par  le  tiltre  de  la  fondation  du  de  la  faculté  de  médecine  de  Paris,  con- 
droic  de  minage  d'Auxerrc ,  veut  de  luy  tenant  que  par  arrefl  contradictoire  ren- 
plaid  qu'il  en  joui  Ile  à  perpétuité  plei-  du  à  l'audience  ley.deFevrier  dernier  déf- 
ilement Se  painblement ,  i  tiltre  d'au-  fenfes  auroient  efté  faites  aux  chirur-i 
moine  de  fondation  royale,  fans  qu'il  giens.  barbiers  de  prendre  la  qualité  de 
punie  eftre  diverty  à  autre  effet  qu'au  bacheliers,  licenœz,  docteurs  &  colle- 
pain  des  pauvres  orphelins  dudit  hofpi-  gc ,  mais  feulement  celles  d'aipirans  t 
cal ,  &  fans  que  ledit  hofpftal  en  punie  maiftres  Se  communauté ,  comme  aufTy 
eftre  dcpoflèdé  foubs  quelque  tiltre  Se  deffenfes  leur  auroient  efté  faites  de  faire 
prétexte  que  ce  foie,  ainfy  que  plus  au  aucunes  lecbores&acbrspublicsj  d  ci  quel  s 

long,  &c  ladicte  couk  a  or-   termes  il  n'y  a  pas  de  doubte  qu'il  no 

donné  6c  ordonne  que  lefdites  lettres  s'enfuive  que  l'infcripuon  qui  eft  fur  le 
feront  regiftrées ,  pour  eftre  exécutées  lieu  de  S.  Cofine  ,  intitule  1  CeUegtum 
félon  leur  forme  Se  teneur.  MM.  DD.  chtrurg  arum  Parifùnfium ,  /*- 

ratorum ,  &£.  Se  celle  qui  eft  au  dedans 
Arreft  au  jujet  delà  pu  [on  de  Montmartre,    en  ces  termes  :  S  choit  régi*  ,  ne  d  01  b  vent 

eftre  oftées ,  te  une  chaire  haulte  en 

DU  xiv.  Juin.  Veu  par  la  cour  l'ar-  laquelle  ils  s'ingeroienc  faire  des  le* 
reft  du  14.  Avril  1660.*.  . .  par   90ns  publiques,  qui  leur  eftoient  inter- 

lequel  auroit  efté  ordonné  que   dites  parlcd.  arreft.  Neantmoinslcd.  ar- 

defeence  feroit  faite  ès  prifons  vulgai-  reft  auroit  efté  mefpriû;  en  tout  par  lcfcL 
rement  appcllées  U  fret  aux  dames ....  chirurgiens  -  barbiers  ,  lelquels  au  lieu 
Procez  verbal  de  M.  Guillaume  Hébert,  d'obéir,  ils  n'auroient  ofte  lefdites  in£- 
&c.  ...  la  couk  a  ordonne  &  ordon-  criptions  &  ladite  chaire  -y  &nonobftanc 
ne  que  l'abbeûè  de  Montmartre  fera  re-  les  defreniés  portées  par  ledit  arreft,  dès 
nue  faire  inceflarnment  reparer  la  mai-  le  lendemain  ils  auroient  envoyé  des  bii- 
/on  où  elle  fait  tenir  fa  prifon,  appel-  lets  en  latin  contenant  le  mot  de  CeL 
Jée  U  fort  .tu x  dames  ,  enforte  que  lespri-  lege  &  c  (colle  tj-  pnfeJTturs  en  chirurgie  i 
fonniers  qui  feront  a  Tadvcnir  détenus  &  continuant  par  lefdits  barbiers  leurs 
en  icellc  n'y  puiflent  eftre  incommodez,  contraventions,  au  heu  de  fuivre  l'exem- 
pt que  la  chapelle  foit  placée  en  lieu  pie  de  Jean  Mefnard  lieutenant  du  pre- 
plus  décent  Se  convenable  pour  la  celé»  mier  barbier  du  roy ,  qui  envoyoit  fes 
brarion  du  fervice  divin  qu'elle  n'eft  pas  billets  en  François ,  les  nommez  Invcr- 
à  prc(cnt,fi  mieux  elle  n'aime  cftablir  fa-  net,  Gigot,  Matot  auroient  envoyé 
dite  prifon  ailleurs.  Cependant  fcjufques  leurs  billets  en  Latin  en  termes  deffen» 
t  ce  que  ladite  abbefle  y  ait  pourveu ,  dos  par  ledit  arreft  ;  lequel  les  fuppliaiq 
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obligez  faire  fignafierauC-  dcmonftrarionsanatomiques  à  portes  oa. 

dits  barbiers-chirurgiens ,  &  tait  lesdef-  vertes ,  (ans  que  pas  un  défait*  chirur*. 

/enfes  y  contenues  en  leur  coramunau-  giens-  barbiers  punie  porter  la  robbcSc 

té  aflëmblce ,  où  ledit  Mefhard  effcant  le  bonnet  ,  que  ceux  qui  font  &  feront 

il  aurait  taie  refponlc  d'obéir  audit  ar-  receus  maiftres  es  arts  5  &  neantmoins 

reft  )  fie  Bonobitant.  iceluy  lefdits  bar-  pourront  ceux  qui  ont  efté  receus  avec 

biers  contrevieniieat  journellement.  A  la  robbe  &  le  bonnet  jufques  au  jour 

ces  caufes  requeroient les,  fuppliàns  cftrt  dudit  arrell  du  7.  Febvrier  ,  les  por- 

ordonnë  que  ledit  arreft  du  7,  Febvrier  ter  pendant  leur  vie.  Enjoint  aufd.  chi» 

ièroit  exécuté  j  itératives  derrtnfcs  fai-  rurmens-barbiers  d'obeyr  audit  arreit  , 

tes  aufdits  (iinu-gttns-barbicri de pren-  deâence*  d'y  contrevenir,  &  en  cas  de 

dre  autre  qualité  que  celles  d'aipirans,  contravention  permis  d'informer  parde- 


fèurs,  ny  qualifier  leur  lieu  du  nom  de 
collège,  elcolle  ou  falle  ny  ailèmblée  Letttts  patentes  p&ur  la  bibliothèque  duny 
royale ,  mais  chambre  de  jurifdidion  du  au  Ltuvtt. 
premier  barbier  du  roy,ny  ulcr  de  ter- 
mes impératifs  dans  leurs  billets  -,  ains  U  -xii.  Aouft  du  matin.  Veu  par 
i  eux  enjoint  les  envoyer  en  la  forme  JL/  la  cour  le  brevet  du  roy  donné  à 
ancienne  &  ordinaire ,.  8e  conformément  Paris  le  t).  Aouft  iér8.  ligné  Louis,  fit 
a  ceux  dudit  Mefnard  du  16.  May  fie  plus  bas  de  Guencgaud ,  les  lettres  pa» 
14.  Juin  dernier,©:  que  les  billets  contrai-  tentes  données  en  confequence  en  la* 
res  demeureront  fupprimez;deffèniès  de  dite  ville  audit  mois  fie  an  ,  aufli  fignees 
récidiver  ni  plus  faire  pareilles  entrepri-  Louis,  fie  fur  le  reply  :  Par  le  roy ,  de 
les,  à  peine  de  prifonj  8c  outre  ordon-  Guencgaud ,  fcellees  fie  contrc-fcellées 
ner  qu'au  premier  commandement  qui  fur  lacs  de  love  du  grand  fceaudecire 
ferok  fait  aufdits  chirurgiens- barbiers  ,  verre ,  par  lesquelles  ledit  feigneur  roy 
ils  fer  oient  tenus  aller  l'inicription  de  ayant  defiré  pourvoir  à  l'augmentation 
collège  fie  elcolle  eftant  fur  la  porte  fie  de  fa  bibliothèque  fervant  a  faperion. 
an  dedans  S.  Cofine ,  enfemble  la  chaire  ne ,  feife  dans  fon  chafteau  du  Louvre, 
haute  y  eftant)  linon  fie  a  faute  de  ce  dontme/firePhilippesdeChaumontcon- 
faire ,  permis  aufdits  iupptians  de  faire  feilief  du  roy  en  les  confeils  en  eft  le 
ofter  par  le  premier  des  huifEers  de  la-  garde ,  iceluy  feigneur  auroit  ordonné 
.  dite  cour,  fàuf  a  repeter  les  frais  con-  que  ledit  brevet  particulier  fie  lefdites 
tre  lefdits  barbiers-chirurgiens ,  fie  l'ar-  lettres  patentes  /conformément  à  ce  qui 
reft  exécuté  nonobstant  oppoiitions  ou  le  pratiquoit  à  l'efgard  de  fa  bibliothe- 
appellarions  quelconques;  ladite  requef-  que  eftablie  en  l'univerlité  de  Paris ,  que 
te  lignée  Blondel  doyen  fie  de  la  Goutte  de  tous  les  livres  qui  feraient  imprimez 
procureur  en  la  cour  fie  de  ladite  facul.  à  ladvcnir  dans  toute  l'eftendue  du 
té  j  de  l'ordonnance  de  la  cour  commu-  royaume  il  en  Ièroit  mis  un  exemplaire 
aiiqué  aufdits  chirurgiens-barbiers ,  led.  à  l'advcnir  dans  ladite  biliotheque  feife 
^eftdu7.Fevrier,ugnificationd'iccluy:  au  chafteau  du  Louvre,  dont  ledit  dè 
refponfe  dudit  Menard  qu'il eftoit preft  Chaumontala  garde,  fie  qu'à  cet  effet 
d'y  obéir  t  concluions  du  procureur  ge-  il  ne  Ièroit  expédié  aucunes  lettres  pa- 
-ncralduroyjouylerapportdeM.Clau-  tentes  portant  permiûlon  fie  privilège 
de  Menardeau  confeiller  du  roy  en  la-  d'imprimer  des  livres ,  qu'avec  claufe  fie 
dite  cour,  fie  tout  conlîderé  ,  ladicte  condition  exprefle  que  les  imprimeurs 
cou*,  ayant  efgard  à  ladite  requelle-,  ou  ceux  en  faveur  defquels  les  privile» 
ordonne  que  ledit  arrell  du  7.  Février  ges  feroient  accordez ,  feraient  tenus  de 
1660.  sera  exécuté  ;  ce  faifant ,  fait  in-  fournir  un  exemplaire  dans  ladite  bibiio- 
hibirions  fie  dcfiênfcs  aufdits  chirurgiens-  theque  dudit  feigneur  roy,  à  peine  de 
barbiers  de  prendre  la  qualité  de  ban-  nullité  defdits  privilèges,  fie  deflènfesa 
biers  licenoez ,  docteurs  fie  collège ,  mais  tous  officiers  aufquels  l'adrefle  en  ferait 
feulement  celles  dafbirans ,  maiftres  fie  faite  d*y  avoir  aucun  elgard ,  mefme  à 
communauté ,  fie  de  faire  aucunes  le&u-  toutes  perfonnes  de  s'en  fervir  li  ladite 
res  fie  acles  publics  •>  ains  pourront  feu-  claufe  n'y  eftoit  inférée.  Rcquefte  dudit 
lement  faire  des  exercices  particuliers  de  Chaumont  prefencée  à  ladite  cour  a 
pour  l'examen  des  afpirans ,  melme  des  fin  d'cnregillrement  defdites  lettres, 

fi?- 
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fignée  J.  Gauthier  procureur.  Ouy  le  la  cour,  deux  à  deux$  reveftus  de  leurs 
rapport  de  M.  Pierre  de  Brilhac  confeil-  robbes  d'efcarlatte  ,  le  bonnet  carré  en 
1er  du  roy  en  ladite  cour  -y  ladicte  tefte  j  fie  après  eux  deux  huiflîers  fefvans 
cour,  a  ordonné  fie  ordonne  que  ledit  aux  requeues ,  en  robbes  noires  fie  bon. 
brevet  fie  lettres  patentes  feront,  regif-  nets  carrez ,  lans  baguette,  qui  préce- 
trez  au  greffe  d'icclle ,  pour  eftre  exe-  doient  meffieurs  les  advocats  généraux, 
cutez  félon  leur  forme  fie  teneur.  La  compagnie  du  prevoft  de  l'IAe 

marchoit  après  la  cour  j  elle  eftoit  com- 
Intrie  du  rey  &  de  U  reine  à  Paris.      pofée  de  cinquante  archers ,  tous  bien 

montez  fie  armez ,  fie  commandée  par  le 

DU  Jcudy  xxvr.  Aourt,  Meffieurs  fieur  de  Bonnevant  prevoft  de  l'IAe,  ac- 
dc  la  cour  eftant  fortis  du  palais,  compagne  de  Tes  heu  tenons. 
&  montez  fur  chevaux  houflezfie  capa-  Il  y  avoit  eu  conteftatioh  avant  le 
rayonnez  de  velours  noir  y  avec  deux  la-  départ  entre  le  lieutenant  criminel  dé 
quais  chacun  feulement  à  leurs  coftez  vef-  robbe  courte  fie  le  prevoft  de  l'Ifle ,  fça- 
tus  de  leurs  livrées ,  pour  éviter  la  confu-  voir  qui  auroit  l'avantage  de  la  marche, 
fton,  fe  mirent  en  chemin  en  cet  ordre  :  Mais  il  fut  arrefté  par  la  cour  que  fans 
Premièrement  marchoit  le  fieur  Fran-  préjudice  de  leurs  droits  fie  prétentions 
chine  de  Grand-maifon  lieutenant  cri-  le  lieutenant  criminel  de  robbe  courte 
minel  de  robbe  courte,  fuivy  de  fes  of-  marcheroit  à  la  tefte,  fie  le  prevoft  de 
fkiers  fie  des  cent  archers  de  fa  compa-  l'Ifle  à  la  queue, 
gnie  ,  tous  bien  montez  fie  armez ,  pré-  En  cet  ordre  fie  équipage  la  cornpa- 
cedez  de  quatre  trompettes.  gnie  eftant  partie  du  palais  trouva  tou- 

'  Après  cette  troupe  lui  voient  les  vingt-  tes  les  rues  tendues  de  tapùlèries,  fie 
quatre  huilfiers  de  la  cour,  deux  â  deux,  bordées  de  deux  doubles  rangs  de  com- 
en  robbes  noires  fie  bonnets  carrez ,  la  pagnies  bourgeoifes  richement  vertus  fie 
baguette  en  main.  Après  eux  les  quatre  armez ,  qui  eftoient  en  haye  depuis  le 
notaires  fecretaires  de  la  cour ,  fie  le  gref-  Louvre  jufqucs  au  trolhe. 
fier  criminel  en  robbes  fie  chapperons  Eftant  arrivé  au  marché-Neuf,  elle 
d'efcarlatte ,  le  bonnet  carré  en  tefte.  pafla  foubs  un  grand  arc  triomphal , 
Puis  moy  greffier  en  chef  feul ,  reveftu  appelle  Parc  de  U  paix.  Il  eftoit  enrichi 
de  mon  epitoge  fie  manteau  d'efcarlatte  de  divers  ornemens  fie  d'une  architecte 
fourré  d'hermine.  Derrière  moy  mar-  re  peinte  de  marbre  blanc.  Au  haut  dé- 
choient le  premier  huifller  de  la  cour  celuy  eftoit  un  grand  tableau ,  qui  re» 
aufly  feul ,  reveftu  de  robbe  d'efcarlatte,  prefentoit  le  roy  fous  la  figure  d'un  jeu-» 
fon  bonnet  en  tefte  de  drap  d'or  fourré  ne  Hercule  ,  qui  eftoit  dépouillé  de  la 
fie  rebordé  d'hermines.  peau  de  Lyon  par  quantité  déjeunes  Cu-' 

M.  le  premier  prefident ,  meilleurs  les  pidons,  fié  couronné  par  la  vertu  d'une 
prefidens  de  Nelmond  ,  Potier  ,  Bailleul  guirlande  de  myrthe  ÔC  d'olivier ,  qui  eft 
fie  Molé  marchoient  enfuitc ,  vertus  de  Te  fimbole  de  l'amour  fie  de  la  paix.  Il 
longs  manteaux  d'écarlate  fourrez  d'her-  avoit  fous  fes  pieds  un  grand  trophée 
mines ,  le  mortier  en  tefte  de  velours  d'armes  ,  qui  marquoit  la  fin  de  la  guer- 
noir,  bordé  :fçavoir  celuy  de  M.  lèpre-  re.  La  reine  fa  mere  défignée  par  la 
mier  prefident  de  deux  larges  galons  déefle  Pal  las  luy  prefentoit  une  branche 
d'or,  fie  celuy  des  autres  preiidcns d'un  d'olive ,  fie  luy  monftroit plufieurs nym- 
iêul  galon  d'or.  Ils  avoiont  à  leurs  coftez  phes ,  qui  reprefentoient  les  villes  fie pro- 
à  droit  fie  à  gauche  quatre  gardes  du  vinecs  demeurées  i  la  France  par  la 
corps  du  roy  ,  commandez  exprès  par  paix. 

S.  M.  pour  fe  tenir  près  de  la  perfon-      Du  marché-Neuf  la  compagnie  pafla 

ne  de  M.  le  premier  prefident  fie  rece-  au  pont  N.  D.  à  l'entrée  duquel  eftoit 

voir  fes  ordres.  Et  ce  nombre  de  gar-  dreÎTé  un  grand  portique  fouftenu  par 

des  du  corps  fut  plus  grand  que  celuy  deux  colomnes ,  iur  lelqueUes  eftoient 

des  autres  compagnies ,  qui  n'en  avoient  deux  figures  de  marbre  :  l'une  reprefèn-  •  f    ,  l'*- 

que  deux.  cantl'honneur  »,  fie  l'autre  la  fécondité. 

Après  meflîeurs  les  prefidens  marchoit  Sur  le  haut  du  portique  eftoit  un  grand 
le  fieur  de  Mcfgrigny  confeiller  d'hon-  tableau ,  dans  lequel  la  reine  mere  de 
neur  au  parlement  â  la  gauche  de  M.  le  S.  M.  eftoit  reprefentée  fous  la  figure 
prefident  Molé  j  puis  meflîeurs  l'Huil-  de  Junon ,  qui  commandoit  à  Mercure 
lier,  Baron  fie  Juumult  maiftres  des  re-  fie  à  la  déefle  Iris  de  porter  à  l'Hymen 
quelles }  fie  après  eux  tous  meilleurs  de  les  portrakb  du  roy  fie  de  l'infante  d'Ef. 
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pagne  }  a  l'afped  defqucls  il  terrât  aufly  debout ,  veftu  de  fon  habit  de  ce- 

foit  le  Dieu  de  la  guerre  ,  duquel  l'cf-  remonies }  &  derrière  luy  dix  de  mef- 

{>ée  &  le  bouclier  cftoient  rompus  8c  fou-  fieurs  les  maiftres  desrequeftes  en  rob- 

ez  aux  pieds  par  deux  amours.  bes  de  velours  noir ,  avec  cordons  & 

De  là  paflant  par  la  place  de  Grève  ceintures  d'or.  Les  autres  maiftres  des 

#  la  rue  de  la  Tifleranderie ,  elle  trou-  requeftcs  qui  n'avoicnt  pu  avoir  place 
va  à  fon  extrémité  un  autre  arc  triom-  fer  le  trofne ,  eftoient  placez  fur  un  et 
phal ,  qui  eftoit  drefic  à  l'entrée  du  ci-  chafràult  drefie  à  cofté  gauche  du  trofne. 
mctiere  S.  Jean ,  8c  rcprefcntoit  le  mont  A  cofté  gauche  de  la  reine  eftoienc 
Parnaflè  avec  toutes  les  Mufes.  debout  mcidamoifelles  d'Orléans ,  d'A- 

Du  cimetière  S.  Jean  elle  continua  fa  lençon  8c  de  Valois ,  la  princeflè  de  Con- 

marche  par  la  grande  rue  S.  Antoine ,  dé ,  la  duchefle  de  Longueville  8c  plu- 

qui  eftoit  remplie  &  bordée  d'un  nom-  Heurt  autres  princeflès  8c  dames  -,  &  der- 

bre  infiny  de  peuples  8c  de  foldats.  ricre  fa  chaire  madame  de  Navailles  fa 

Sur  la  porte  de  la  ville  il  y  avoitdeux  première  dame  d'honneur,  &  la  corn- 
figures,  Pune  reprefentoit  l'efperance,  teflè  de  Bcthunc  fa  dame  d'atour.  Le 
&  l'autre  la  feureté  publique  $  au  fron-  chancelier  de  la  reine  ,8c  fon  Secrétaire 
tifpice  le  portrait  du  roy  figuré  en  bron-  des  commandemens  y  cftoient. 
ze  j  &  fur  le  comble  de  l'édifice  trois  au-  La  compagnie  eftant  arrivée  au  throf, 
très  figures ,  qui  marquoient  les  délices  ne ,  meilleurs  les  prefidens  defeendirens 
naiflans  de  la  paix  8c  du  mariage.  de  cheval  avec  le  fieur  de  Melgrigny 

Un  peu  plus  avant  il  y  avoic  encor  confeiller  d'honneur ,  les  fieurs  1  Huil- 

un  autre  portique ,  qui  avoit  aux  deux  lier,  Baron  &  Juflàult  maiftres  des  re-, 

coftez  deux  ftatues  de  pierre  en  relief ,  queftes  }  fix  confcillers  de  la  grande 

l'une  reprefentant  la  paix ,  8c  l'autre  l'cf-  chambre ,  deux  prefidens  des  enqueftes. 

perance.  moy  greffier  en  chef  8c  le  premier  huif- 

A  la  fortie  de  la  porte  S.  Antoine  la  fier,  le  furplus  de  la  compagnie  eftant 

compagnie  entrant  dans  le  fauxbourg  demeuré  à  cheval, 

prit  le  chemin  i  main  gauche, qui con-  Us  furent  receus  au  pied  du  throfne 

duit  au  village  de  Charonne ,  pour  évi-  par  les  fieurs  du  Pleffis ,  de  Guenegaud 

ter  l'embaras  de  la  rencontre  des  autres  lecretaire  d'eftat,  &  Saindot  maiftre  des 

compagnies  qui  l'a  voient  précédée  j  8c  cérémonies ,  qui  les  conduisirent  vers 

par  ce  chemin  arriva  au  throine  ,  fur  leurs  majeftez  j  où  cftans,  M.  le  premier 

lequel  cftoient  leurs  majeftez.  prefident  ayant  fait  une  profonde  rêve- 

*  Il  eftoit  drefic  à  l'extrémité  du  faux-  rence ,  un  genouil  en  terre ,  8c  en  me£ 
bourg  S.  Antoine,  vis-à-vis  de  la  rue  qui  me-temps  lé  roy  luy  ayant  fait  ligne  de 
conduit  à  Piquepuce  ,  eflevé  d'environ  fe  relever  ,  il  dit  à  leurs  majeftez  ,  s'a- 
ttente degrez,  8c  fouftenu  de  plusieurs  dreûant  premièrement  au  roy,  puis  à  la 
colomncs ,  le  tout  tendu  de  riches  ta-  reine  : 

pafièrics ,8c orné  d'un  magnifique  daiz,  SIRE.  Les  langues  font  inutiles ,« 

loubs  lequel  leurs  majeftez  s'eftoient  ren-  lorfque  les  coeurs  s'expriment  d'eux- « 

ducs  du  chafteau  du  bois  de  Vincennes  mefmes;  8c  fi  tant  de  milliers  de  peu-  « 

dès  les  huit  heures  du  marin  pour  y  re-  pies  expliquent  fi  éloquemment,  fans* 

cevoir  les  hommages  de  leurs  fubjecls.  le  miniftere  de  la  parole ,  les  fentimens  <c 

Le  roy  eftoit  vcftu  d'un  habit  en  bro-  qu'ils  ont  pour  leur  maiftre  dans  cette  <• 

derie  d'argent  trait ,  chargé  d'une  riche  grande  occallon^voftre  parlement  croit  c* 

garniture  de  rubans  d'argent  &  de  foye  avoir  beaucoup  moins  befoing  de  dif-  « 

incarnate ,  l'efpée  au  collé,  &  fon  cha-  cours  que  tout  le  refte  de  vos  fubje&st* 

peau  orné  d'un  gros  bouquet  de  plumes  pour  faire  connoiftre  à  V.  M.  l'abon-  « 

incarnates  8c  blanches.  La  reine  eftoit  danec  de  fon  zele  8c  la  fidélité  de  (on  « 

affile  à  fon  cofté  aufly  très -richement  obcifTancc.  C'eft  pourquoy,  S  IRE,  ce 

veftue.  il  nous  furfit  d'aborder  feulement  vof-  « 

Derrière  la  chaire  du  roy  eftoient  de-  tre  perfonne  fâcrée ,  dans  la  plus  belles 

bout  8c  nue  tefte  M.  le  duc  d'Orléans  élévation  de  fon  trofne  8c  dans  toute  « 

lbn  frère  j  deenfuite  fur  la  mefme  ligne,  l'eftendue  de  fa  majefté  royale,  pour  « 

auiry  debout  &  nues  teftes ,  meffieurs  les  luy  rendre,  félon  le  langage  mefme  de« 

princes  de  Condé,  de  Conty  6c  duc  d'An-  l'Ecriture,  nos  adorations ,  8c  pour  luy  « 

guven  princes  du  fang.  faire  un  facrifice  tout  entier  de  nos  for-  « 

Du  mefme  cofté  &  un  peu  derrière  tunes,  de  nos  vies,  de  toutes  nos aÔcc-« 

la  chaire  du  roy  eftoit  M.  le  chancelier  rions  8c  de  toutes  nos  penfées.  w 

..••'-•< 
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M   Nous  devons  aufly ,  MADAME»  Cependant  leurs  majeftcz  eftant  def-  

»  rendre  les  mcfmes  refpeds  à  V.  M.  cendues  du  trofne  ,  allèrent  difner  dans  %tSe' 
»  fie  nous  yfommes  obligez  pourlacom-  une  maifon  qui  y  eftoit  jointe  par  une 
»  munication  couce  divine  que  le  ciel  gallçrie  -,  fie  iur  les  deux  heures  après 
n  mefme  a  forme  entrevos  perfonnes  fa.  midy  l'entrée  commença  en  cette  forte. 
»  crées  pour  le  bien  commun  de  tout  le  Premièrement  marchoient  lbixantc  fie 
»  monde  Chrcftien  ^  nous  eftimans  heu-  douze  mulets  de  la  mailbn  de  M.  le  car- 
»reux  de  nous  acquitter  de  ce  debvoir  dinal  Mazarin  divifezen  trois  troupes, 
»  dans  une  11  grande  journée,  fie  i  l'en*  fit  précédez  de  deux  trompettes,  vciVus 
»  tréc  de  la  première  ville  qui  Ibit  au  des  livrées  de  S.  E.  Ceux  de  la  pre- 
»  monde.  MADAME,  c'eft  Paris,  cet  miere  bande  eftoient  couverts  des  li- 
»  incomparable  Paris,  fie  miracle  du  vrées  de  S.  E.  en  broderie  de  ibye ,  ceux 
»  monde  ,  cet  oeil  de  l'Europe ,  cette  de  la  féconde  de  couvertures  de  hau- 
»  France  de  la  France  -,  ce  centre  de  la  tcJicc  à  fonds  de  foye,  fie  ceux  de  la 
«  royauté ,  ce  fiege  éternel  de  l'empire  troificfmc  eftoient  couverts  de  couver- 
tes François  j  enfin  c'eft  Paris  tout  en-  tures  de  velours  rouge  cramoify  toutes 
wtier,  qui  eft  aujourd'huy  le  tefmoing  en  broderie  d'or  fie  d'argent ,  avec  lès 
»  des  proteftations  que  la  première  com-  armes. 

.>  pagnie  du  premier  royaume  qui  l'oit  fur  Les  fieurs  de  Fonrenelle  premier  ef- 

*»  fa  terre  fait  à  V.  M.  de  luy  rendre  tous-  cuyer  fie  Moreau  fécond  efcuycr  de  S.  E. 

«jours  tous  les  refpeds  fie  toutes  les  fuivoient  à  la  telle  de  vingt-quatre  pages 

»>obcïuanccs  poffibles  jufqucsau  dernier  richement  veftus  de  fes  livrées ,  fie  mon* 

*>foupir  de  la  vie.  tez  fur  tres-beaux  chevaux.  Ils  elloient 

Ce  fait ,  meflîeurs  qui  eftoient  mon-  fuivis  de  douze  chevaux  d'Elpagne  coû- 
tez fur  le  trofne  eftans  defeendus  fie  re-  verts  de  houilcs  de  velours  rouge  cra- 
montez  à  cheval ,  la  compagnie  conti-  moify  en  broderie ,  chacun  conduits  en 
hua  fa  marche  par  la  grande  rue  du  faux-  main  par  deux  palefreniers, 
bourg  S.  Antoine  au  mefme  ordre  qu'elle  Apres  cette  bande  marchoient  les  car- 
êftoit  venue ,  chacun  laluant  en  pailant  roUès  de  S.  E.  au  nombre  de  fept ,  cha- 
leurs majeftez,  fans  mettre  pied  à  terre,  cun  attelé  de  fix  chevaux  j  celuyde  Ion 

On  avoir  drefle  dans  cette  grande  rue  corps  eftoit  couvert  entièrement  d'ou- 
vis-à-vis  de  l'abbaye  un  portique  d'une  vrage  d'orfeveric  vermeil  doré  ,  fie  en- 
largeur  Se  hauteur  extraordinaire.  Il  vironné  de  quarante  valets  de  pied  ri- 
eftoit  fouftenu  de  fix  colomncs  peintes  chement  veftus  ;  après  lcfquels  marchoit 
de  jafpe ,  avec  les  chiffres  du  roy  fie  de  le  Heur  de  Beimo  à  la  ce  ire  de  la  corn- 
la  reine  au  fond  de  la  frife ,  fie  lix  figu-  pagnic  des  gardes  dudit  fieur  cardinal, 
res  fur  les  pillaftrcs  d'une  grande  bafuf-  La  féconde  troupe  qui  luivoit  après 
trade  peinte  de  bronze,  reprefentans  la  la  maifon  dudit  fieur  cardinal  Mazarin, 
joye ,  l'obeïflance ,  la  fidélité ,  la  recon-  eftoit  compolec  de  mulets  fie  carrollcs  de 
nouTance,  la  concorde  fie  la  confiance.  Monfieur  frerc  du  roy  8e  de  fes  chevaux, 
Il  eftoit  encore  enrichy  de  divers  au-  tous  richement  couverts  fie  houllcz  de 
très  ornemens ,  entre  lefqucls  eftoient  fes  livrées^  fie  eftoit  conduite  par  les  ficurs 
trois  autres  portiques  ornez  dans  les  an-  de  Gailion  fie  des  Bordes  fes  premier  fie 
gles  de  deux  renommées  fie  d'un  char  fécond  efcuyers,  à  la  teftede  douze  pa- 
de  triomphe ,  où  le  roy  eftoit  reprefen-  ges  à  cheval  fuperbemenr,  veftus. 
té  fuivy  de  Mars,  de  Bellonne  fie  des  La  troifiefme  troupe  qui  marchoit 
furies  enchaifnées ,  fie  d'une  autre  où  la  après  la  maifon  de  Monfieur ,  eftoit  com- 
reinc  paroilToit  tirée  par  des  lions  adou .  pofée  de  celle  de  la  reine,  qui  avoit  en 
cis  }  ces  deux  chars  de  triomphe  envi-  tefte  un  de  fes  efcuyers  précédé  de  deux 
Tonnez  de  la  paix ,  de  l'abondance ,  de  pages ,  fie  fuivy  immédiatement  de  deux 
la  magnificence ,  desfeienecs,  de  la  pie-  autres  pages  veftus  de  velours  cramoify 
té ,  de  la  concorde  ,  de  la  loyauté ,  de  en  broderie ,  leurs  chevaux  houflez  de 
l'innocence  fie  de  l'amour,  ayans  der-  mefme }  l'un  portant  le  manteau  royal 
riere  eux  les  vices  enchaifnez.  de  la  reine,  fie  l'autre  fa  cadette  où  ef- 
La  compagnie  ayant  patTe  fous  ce  ma*  toicnt  fes  pierreries.  Ils  eftoient  fuivis 
enifique  portiquc,marcha  droit  à  la  porte  de  quatre  autres  pages,  qui  eftoient  à 
S.  Antoine  j  fie  delà  par  les  mefmes  rues  pied  fie  telles  nues ,  les  deux  premiers 
où  elle  avoit  palTé  en  venant  au  trofne,  menans  en  main  le  cheval  de  parade , 
elle  fe  rendit  au  palais,  où  chacun  fe  fi>  fie  les  deux  autres  la  haquenée  delà  rei- 
Para,  ne.  Après  marchoient  les  autres  pages 
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 de  S.  M.  tous  montez  fur  chevau*  de 

u'0'  prix.  Et  cette  troificfmc  troupe  eftoit 
fermée  par  le  grand  &  premier  efcuyers 
de  S.  M.  environnez  de  tous  Tes  valets 
de  pied. 

La  quatriefme  troupe  eftoit  aufly  corn- 
pofée  de  la  mailbn  du  roy  >  8c  commen- 
çait par  foixante  mulets  à  brides, pla- 
ques 8^  lunettes  d'argent ,  divifez  en  deux 
bandes  chacune  de  trente  j  la  première 
eftoit  parée  de  couvertures  de  drap  bleu 
fèmecs  de  fleurs  de  lys ,  8c  la  féconde 
de  couvertures  de  velours  bleu  en  bro- 
derie d'or  8c  d'argent  j  8c  les  mulets  con- 
duits par  les  muletiers  vcftus  de  farin 
bleu. 

La  petite  efeurie  de  S.  M.  venoit  après, 
ayant  en  tefte  l'efcuyer  de  Givry  fon 
efcuyer  ordinaire ,  fuivy  de  vingt-quatre 
chevaux  de  main  couverts  de  houftes 
tres-riches ,  6c  conduits  chacun  par  un 
palfrenier  aufly  à  cheval ,  veftu  de  fatin 
bleu.  Us  eftoient  fuivis  de  douze  pages 
â  cheval ,  vcftus  dejuftes-à-corps  de  drap 
bleu  jalonné  d'argent. 

Enluite  marchoit  la  grande  efeurie, 
ayant  en  tefte  le  (leur  de  la  Noué  l'un 
des  efcuyers,  fuivy  de  vingt-quatre  che- 
vaux de  main  couverts  de  noufles  en 
broderie  <l'or  8c  d'argent,  &  conduits 
chacun  par  un  palfrenier  à  cheval ,  veftu 
de  fatin  bleu  -,  &  après  eux  dix- huit  pa- 
ges leftement  montez,  fuivis  des  Heurs 
de  Champflours  8c  de  Ventelet  efcuyers 
ordinaires,  qui  marchoient immédiate- 
ment avant  lie  fleur  Fouquet  leur  pre- 
mier efcuyer. 

Ces  quatre  troupes  eftant  paflees,  la 
chancellerie  commença  fa  marche.  Deux 
greffiers  des  expéditions  marchoient  en 
tefte ,  fuivis  de  huit  gardes-quittances 
des  finances  8c  marc  d'or ,  de  deux  tf  e- 
foriers  du  fceàu  &  des  fecretaires  du  roy, 
tous  vcftus  de  robbes  de  farin  noir  à 
manches  pendantes,  8c  couverts  de  toc 
ques  de  velours  noir  à  cordons  d'or, 
leurs  chevaux  bouffez  de  velours  noirs 
à  franges  d'or.  Ils  eftoient  fuivis  des 
mufliers  du  confeil  vcftus  de  manteaux 
de  latin  noir  à  manches,  leurs  tocques 
4e  velours  noir,  8c  les  chaifnes  d'or  au 
col 

Après  eux  marchoient  mcflieurslcj 
maiftres  des  requeftes  en  robbes  de  ve- 
lours noir  8c  ceintures  fit  cordons  d'or, 
leurs  chevaux  couverts  de  houfTes  de  ve- 
lours noir  à  franges  Se  houppes  d'or. 
Ils  avoient  à  leurs  coftez  chacun  quatre 
lacquais  vcftus  de  leurs  livrées,  &  ef- 
toient fuivis  immédiatement  par  deux 
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controlïeurs  des  offices  en  robbes  de 
fatin  noir,  gardes-roolles ,  controlïeurs 

généraux  &  grands  audienciers  en  ro- 
cs de  velours  noir  &  cordons  d*or,  leurs 
chevaux  aufly  couverts  de  houfles  de 
velours  noir  a  franges  Se  houppes  d'or. 

Enfuite  marchoient  quatre  huiffiers  de 
la  chancellerie  vcftus  de  manteaux  ï 
manche  de  velours  noir  8c  tocques  de 
mefme,  leurs  chaifnes  d'or  au  col  ,  8c 
leurs  maflbs  de  vermeil  doré  en  main. 

Ils  eftoient  fuivis  immédiatement  par 
une  haquehée  blanche ,  couverte  d'une 
riche  houfTe  de  velours  bleu  femée  dé 
fleurs  de  lys  i  grandes  franges  &  houp- 
pes d'or.  Elle  portoit  les  fceaux  de  Fran- 
ce dans  un  petit  coffre  de  vermeil  doré 
fèmé  de  fleurs  de  lys  &  couvert  d'une 
gaze  d'or.  Elle  eftoit  menée  par  les  réf. 
nés,  qui  eftoient tiflues de  fil  d'or  8c de 
foye  bleue ,  par  deux  valets  de  pied  de 
M.  le  chancelier,  tcftcsnucs,  vcftus  de 
pourpoints  8c  chauffes  de  velours  viollet- 
chamarrez  de  galons  d'or  j  8c  les  qua- 
tre coins  de  la  houfle  eftoient  fouftenus 
par  les  quatre  chauffe- cires  de  la  chan- 
cellerie aufly  à  pied  8c  telles  nues,  re- 
veftus  de  manteaux  à  manches  de  ve- 
lours bleu ,  8c  avec  tocques  de  velours 
noir. 

M.  le  chancelier  venoit  enfuite.pre- 
cedé  de  deux  gardes  de  la  prevofté  de 
l'hoftel.  Il  eftoit  veftu  d'une  robbe  de 
drap  d'or  frifé  fur  une  foutanne  de  toile 
d'or  à  ceinture  de  trèfle  d'or,  8c  cou- 
vert d'un  chapeau  de  velours  noir  brodé 
d'or.  Il  eftoit  monté  fur  une  haque- 
née  blanche  couverte  d'une  houfTe  de 
velours  violet  en  broderie,  avec  fran- 
ges 8c  houppes  d'or.  Il  avoit  à  fes  cof- 
tez quatre  pages  8c  fîx  valets  de  pied 
vertus  de  fes  livrées  j  8c  derrière  luy  â 
cheval  fon  efcuyer ,  fon  maiftre  d'hoftel 
8c  un  gentilhomme. 

La  chancellerie  ayant  achevé  de  paf- 
fer ,  on  vit  paroiftre  la  compagnie  des 
petits  moufquetaires  du  roy ,  couverts 
de  cafaques  de  drap  bleu ,  bordées  de 
galon  d'argent ,  8c  enrichies  des  chiffres 
de  S.  M.  ayans  en  tefte  les  fleurs  de 
Marfac  8c  de  Montgaillard  leurs  capi- 
tainc  8c  lieutenant. 

Cette  compagnie  eftoit  fui  vie  de  celle 
des  grands  mouiquetaires ,  commandez 
par  le  fleur  d'Artagnan  leur  capitaine. 
Ils  eftoient  vertus  de  cafaques  de  ve- 
lours bleu ,  enrichies  de  croix  d'argent 
en  broderie,  8c  divifez  en  quatre  bri- 
gades, marchans  quatre  à  quatre  :  la 
première  brigade  avec  plumes  blanches- 
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k  deuxteime  blanches  6c  jaunei ,  là  troi-  Dix- neuf  hctaaCs  d'armes  veftus  'dé  -  •  • 

fiefmr blanches 8cbleii8s,  8cla;Qvatricf.  cotucs  d'armes velours  <viot«  char^A,,:  ,.^.*x 

me  blanches  &  vertes.  -t        -  gces.de  trois  fleurs  de  iysjd3«:**ni  ferai? 

Les  chevaux-levers  de  la  garde  du  derie>  preccutra  d&cjuatretcDrupectwdK 

roy  venoient  apres  ces  deux  croupes  $  la  chambre  de  S.  M.  im voient  Ja  com^ 

couverts  de  jofW-à- corps  d  elcarJatté  gaeniè  des  Ceut-Suillès.            t  Jî 

chamarrez  d'or  fie  ^'argencj.fic  à  leur  Us  eltoient  luivis  du  marquis  dé  tal 

tefte  le  duc  de  Navaifles  leur  lieutenant,  Meillerayc  grand  maiitre  iriliftilleriey 

quieftbit  précédé  de  fon  efeu^er  |~dé  apte*  lequel  raarchoicnt  mcflïofcn  ;»  »si 

quatre  pages  &  deux  trompettes.    V  J  ,  l  L-         ■'  jmarflrfchaux> 

Apres  eux  marc  h  oient  les  douze  pa-  de  France  j  &  après  eux  le  coiiteè' 

ges  de  la  chambro  du  roy  en  capots  de  d'Harcourt  grand  eftayeii  de  Fratke 

velours  incarnat,  doublez  de  brocard  portant  l'efpce.  royale  couvert»  dftkiv 

blanc,  8c  chamarrez  de  galon  d*Or  &  fourreau  de  velours  v»terfe*^dd  fleuri* 

d'argent.  de  lys  d'or.  Il  eftwt  entouré  de  tous  les. 

Les  ecnrilshommes  fervans  8ç  maiftres  valets  de  pied  de  S.  M.  richement  vefr 

d'hoftel  de  S.  M  liuvoient  les  pages  de  oisrde  Jeurs  livrées  ordinaires?"''!'  5ÎI3 

la  chambre)  puis  les  officiers  de Japre-  Le  portemanteau  de  S.  M.-f^ivoit  aiç 

vofte  de  l'hoftel ,  tous  i  cheval;  fea-  milieu  de  deux  huifliers  de  &  chambré 

voir  les  huxffiers,  le  lieutenant  Se  le  pro-  **cc  leurs- malle*  en  main.'  vat  \<  ï.t 

cureur  du  roy.  PuisJc  roy  venait  enfuirez  monte  la  r 

Aprci  venoit  le  fîeur  marquisde  Sour-  uncheval  d'FJbagnc;  bay  brwn^  eouv*re> 

ches  grand  prévoit  de  l'hoftel ,  riche-  d'une  i  uni  lie  de  broderie  d'argent  trait 

mentvcftufit  monté  a  l'avantage,ayant  mefle  de  perles.  Il  eftoit  entouré  des* 

à  les  coftez  fu  pages  à  pied  fie  douze:  fiéurs  de  Bournonfille ,  de  -S-  André  , 

ktquais  vertus  de  les  livrées.  11  eftoit  deBoiû,  de  la  Chapelle,  &  menton  8e' 

luivy  de  là  compagnie  d'archers  mar-  de  Leampe  les  efcuycrs .,  ton >,  a  cheval^ 

chans  cinq  à  cinq,  les  pertuifannes  en  8c  des  gardes  de  Ion  corpr-,  CantFràri-; 

main  ,  fie  veftus  de  hocqoetoas  d'qrre-  coùV  qu'Efccvffoilàs ,  tdutti  pied.  Wtû 

verie.  toit  fous  un  riche  poifle,  quP&t  porté 

Toutes  ces  troupes  fie  compagnies  cf.  parles  efchevins  de  Paris  jafqtt&a'itoi* 

tanspasTées,  plufieiirs  feigneurs  de  qu*.  trée  de  la  ville,-  puis  dte^nariverhent 

lité ,  cous  fuper bernent  veftus  Se  mon-  jufques  au  Louvre  par  les  gardés  'dés7 

tcz  ont  commencé  à  paiTerj  entre  lef-  h*  corps  des  marchands ,  veftnsdelon^ 

rrls  fe  lont  fait  remarquer  les  comtes  gues  robbes  de  velours  de  drvérfes  cou? 

Duras,  de Guiche ,  de  la  Feuillade,  leurs,  félon  leurs  livrées.               •  • 

d'Eftrée ,  de  Gontery  fie  du  Marais ,  les  Directement  après  S.  M.  marcholerré 

marquis  de  Richelieu  fie  Paloifcau,de  de  front  fie  lur  une  mcfme  Kgnelcdùe? 

Coirtin,  de  Rofny  ,  d'Hocquincourt ,  de  Bouillon  grand  chambellan  de  Fran^ 

d'EfHat ,  de  Chafteauneuf,  de  Cleram-  ce  ,  le  duc  de  Crequ  y  premier  genril- 

bauk,  deFlameville,  de  Renty,deRo-  homme  de  la  chambre,  le  comte  de3- 

chefort  fie  plulîeurs  autres.  Trefmes  capitaine  des  gardés ,  fie  le  ficu  r 

Après  eux  im  voient  les  principaux  de  Beringhen  premier  cfcuyer. 

officiers  de  la  matfon  de  S.  M.  fie  en-  Après  eux  marebok  Moniteur  freYé 

tr'auercs  le  marquis  de  Vcrvins  fon  pre-  unique  de  S.  M.',  fuivy  du  comte  de 

micr  maiftre  d'hoftel ,  le  comte  de  No-  Vaillac  fon  premier  cfcuyer ,  du  comté 

gent  capitaine  de  la  porte,  les  marquis  de  Clerc  capitaine  de  les  gardes  fie  au-' 

dc  Sovcourt  fie  de  Guitry  grands  mai-  très  grands  officiers  de  fa  marfoVi/  ;  * 

ftres  de  la  garde-robbe ,  fie  les  comtes  de  Après  Monfieur  8e-  for  une  méfme 

S.  Aignan  fie  du  Ludc  premiers  gentils-  ligne  marc  h  oient  les  prince  de  Contk  , 

hommes  de  la  chambre.  prince  de  Conty,  fie  duc  d"AuguVeh'pVin- 

Cette  nobldle  eftoit  fuivie  de  la  corn-  ces  du  fang.                •  * S I 

pagnie  des  Cent-Suifles  de  S.  M.  vertus  Ils  eftoient  faivis  du  comte  de^ifl 

d'habit  defeouppez  de  drap  rouge  fie  fons  colonel  des  Suiffes ,  qui  mardhoit 

de  velours  bleu  bordez  de  galons  d'ar-  feul  -,  8c  après  lùy  meflîeurs  de  Noir: 

cent,  marchans  tambour  battant,  la  mouftier,  d'Arpajoux ,  de  la  Vteuville 

hallebarde  fur  l'efpaule  fie  latocque  de  8c  de  Roquelaure,  puis  les  marquisde 

velours  noir  en  tefte  ,  commandez  8c  pre-  Villequier  8c  de  Charroft  capitaines  des 

cédez  par  le  ficur  marquis  de  Vardcs leur  gardes  de  S.  M. 

capitaine.  r  - 
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bec  de  corbm  marcha  enfui  te  ,  elle  fe£  ci  ers  de  la  fauconnerie  ferrnoienr  et 

toit  divilceen  deux  troupes  de  cent  maif-  grand  cortège  }  fie  leurs  majeftez  en  ce 

très  chacune,  commandées  parles  fieurs  luperbe  équipage  arrivèrent  enfin  au 

marquis  d'Humieres  fie  chevalier  dePui»  Louvre  fur  les  quatre  heures  du  feir, 
guilhem  leurs  capitaines. 

Les  pages  de  la  reine  veftus  de  fes  lettres  fttentet  eu  faveur  de  la  Vifiuetion 

livrées  marchoient  directement  après  du  fétmktur^  S.  Jacques. 
ces  deux  compagnies  ,  &  devancoient 

les  gardes  des  iix  corps  des  marchands,  I  *x\J  iv.  Septembre.  Vcu  par  la  cour 

<jui  portoient  devant  la  reine  un  riche  |  J  les  lettres  patentes  du  roy  don» 

daiz.  nées  à  Bayonne  au  mois  de  May  der- 

La  reine eftoit  feule  dans  unefuperbe  nier,  obtenues  par  les  fuperieure  &  re- 

calefche  ,  couverte  dedans  &  dehors  ligieufes  de  l'ordre  de  la  VifitationN.D. 

d'une  broderie  d'or  trait  fur  fondsd'ar-  dite  faune  Marie,,  feize  au  fauxbourg 

gent ,  les  dehors  ornez  de  fêlions  de  S.  Jacques  de  Paris  j  par  lefquclles  le 

relief  tous  brodez  d'or  fie  d'argent  trait,  roy  en  approuvant  &  confirmant  leur 

Elle  eftoit  tirée  par  fix  chevaux  Danois  eftabliûement  audit  fauxbourg  fait  dès 

gris  de  perle,  caparaçonnez  de  houfTes  l'année  16x3.  leur  au  r  oit,  en  tant  que 

de  broderie  d'or  trait  à  fonds  d'argent,  befoing  eft  ,  permis  fie  octroyé  d'y  con- 

Ses  quatre  efcuyers  ordinaires  cftoient  tinuer  leurs  exercices  félon  les  règles  fie 

à  pied  aux  deux  colles  de  cette  calef-  ftatuts  dudit  ordre,  foubs  la]urifuic\ioa 

che ,  fie  douze  gardes  du  corps  corn-  du  fieur  arche vefque  de  Paris.  Requef- 

mandez  par  le  fieur  de  Carnavalet  leur  te  fiec. . . .  ladite  cour  a  ordonne  fie 

lieutenant.  ordonne  que  lefdites  lettres  feront  rew 

A  droite  de  cette  calefche  eftoit  le  giftrées  au  greffé  d'icelle,  pour  jouir 
comte  de  Fuenfàldaigne  ambafiadeur  par  les  impétrantes  de  l'effet  fie  contenu 
d'Efpagnc  ,  accompagné   de  quatre  en  icclles  félon  leur  forme  fie  teneur, 
grands  lèigneurs  Espagnols ,  tous  riche- 
ment veftus  fie  bien  montez.  Et  â  gau-  Atrefi  touchant  fefialier  Jet  refuefiet  *m 
che  le  duc  de  Bournonville  chevalier  f*Uis. 
d'honneur  de  S.  M. 

Dumefine  coftéle  duc  de  Guife  mon-  t  A  U  Lundy  vi.  Septembre.  Ce  jour, 

té  fur  cheval  Turc  allezan  fort  beau ,  JL/  fur  le  rapport  fait  à  la  cour  par 

couvert  d'une  houfte  à  la  Turque ,  bor-  MM.  Charles  le  Prevoft,  Eftienne  Sainc- 

dée  d'une  grande  broderie  à  frange  d'or,  tôt  fie  Jean  Doujat  confeillers  du  roy 

femeede  croifTans  d'argent.  Il  eftoit  ac-  en  icelles,  ques'eftant  tranfportez  dans 

compagne  du  duc  d'Elbeuf,  du  comte  la  grande  falle  du  palais  fous  la  féconde 

de  ri  Ile-bonne  fie  d'Armagnac ,  tous  arcade  du  cofté  des  requeftes  de  l 'huf- 

princes  de  la  maifon  de  Lorraine,  qui  tel,  en  exécution  des  arrefts  des  30. 

avoient  choify  cette  place  pour  éviter  Aouft  fie  1.  Septembre ,  fie  s'eftans  fait 

la  conteftarion  qui  eut  pu  naiftre  entr'-  reprefenter  le  dcflèin  de  l'efcaher  que 

eux  fie  le  comte  de  Soifions  prince  delà  l'on  y  fait  faire  pour  monter  à  l'audi- 

enaifonde  Savoye ,  à  caufe  de  la  préfèan-  toire  des  requeftes  de  l'hoftcl,après  avoir 

ce  pour  la  marche.  le  tout  exactement  veu  fie  confideré , 

Dans  le  carotte-  du  corps  de  la  reine,  ils  ont  efté  d'advis  de  réduire  les  dix 

qui  fuivoit  cette  calefche }  eft  oient  ma-  marches  dudit  efcailler ,  qui  eftoient  dif- 

demoifelle  fille  aifnée  de  M.  le  duc  d'Or-  tindes  du  pilaftre  fie  advancées  en  ladite 

leans,  mefdamoifelles  d'Orléans  fie  de  grande  falle, de  neuf  pieds  moins  un 

Valois  fes  fœurs ,  la  duchefTe  de  Lon-  pouce  fie  demy,  à  fept  pieds $  fielalar- 

gueville  fielaprinccffe  dcBaden  61Iedu  geur  defdites  marches,  qui  eftoit  par 

prince  de  Carignan.  Il  eftoit  de  velours  bas  de  14.  pieds  fie  par  haut  de  fept  pieds 

rouge  cramoify  brodé  d'or  fie  d'argent  à  14.  pieds  par  le  bas ,  fie  6.  pieds  par 

par  dehors  fie  par  dedans,  fie  eftoit  fuivy  le  haut,  compris  le  quart  de  rond  à 

de  plufieurs  autres  tres-richement  el-  chacun  cofté  dudit  efcalier  ,  fie  oftant 

toffez,  chacun  tiré  de  fix  chevaux,  dans  les  deux  pilaftrcs  fie  baluftres  marque2 

lefquels  s'eftoienc  placées  plufieurs  gran-  fur  le  premier  deflein  dudit  efcalier ,  y 

des  dames  fie  les  filles  d'honneur  de  la  mettre  deux  appuys  de  fer ,  pour  fervir 

reine.  à  monter  audit  efcalier  -t  ladite  couï. 

Les  gens  d'armes  du  roy  comman-  aordonné  fie  ordonne  que  ledeûeindu- 

dez  par  lemarefchald'Albret  ôelcs  offi-  dit  efcalier  fera  exécuté  fuivant  la  ref- 
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au  mois  de  Février  dernier ,  l'eftat  de 
Arrefi  en  faveur  de  thtfpitdl  gênerai.  la  maifon  de  S.  Nicolas,  dite  la  Savon- 
nerie ,  dépendance  dudic  hofpital  gene- 
U  vu.  Septembre.  Vcu  par  la  cour  ral,  l'inventaire  des  meubles  8c  uften- 
l'arreft  d'icelledu  j.  Aouft  dernier,  cilcs  de  ladite  maifon  ,  avec  celuy  des 
obtenu  par  les  directeurs  de  l'hofpital  ornemens ,  argenterie  &  linges  fervans 
gênerai,  par  lequel  au  roi  t  efté  ordon-  à  l'eglife  de  ladite  maifon ,  l'eftat  de  la 
né  que  MM.  Pierre  Payen&JeanDou-  mailon  de  fainte  Marthe ,  dite  Sa  pion  , 
jat  confeillers  en  ladite  cour  fc  tranf-  de  l'hofpital  gênerai ,  les  inventaires  des 
porteraient  inceflamment  audit  hofpi-  meubles  6c  uftenciles  de  ladite  maifon 
tal  gênerai  &  lieux  en  dependans ,  pour  8c  des  ornemens  de  l'eglife  d'icelle  j  le 
connoiftre  l'eftat  d'iceux ,  le  nombre  des  mémoire  des  regiftres  que  l'on  tient  dans 
pauvres  qui  font  de  prefent  en  chacune  ladite  maiibn,  fommaires  des  comptes 
des  maifons  dépendantes  dudit  hofpi-  rendus  par  M.  Mathieu  Arondcau  re- 
tal ,  comme  aufly  des  perfonnes  prepo-  ceveur  de  l'hofpital  gênerai  pour  les  an- 
fées  au  dedans  defdites  maifons  pour  nées  1658.  8c  1659.  le  mémoire  des  fon- 
la  conduite  defdits  pauvres,  tant  au  fpi-  dations  faites ,  tant  en  l'hofpital  N.  D. 
rituel  qu'au  temporel ,  enfemble  des  offi-  de  Pitié  ,  qu'audit  hofpital  gênerai  de- 
niers, de  leurs  qualitcz  8c  emplois  >  fc  puis  fon  eftabluTcmenc ,  l'eftat  desfom- 
feroient  reprefenter  les  comptes  qui  mes  des  deniers  provenus  des  rachapts 
avoient  efte  rendus  de  la  recepte  8c  def-  de  rentes  &  fonds  appartenants  audic 
penfe  dudit  hofpital ,  8c  l'eftat  fommai-  hofpital  gênerai ,  confomméesà  l'acquit 
xe  de  celuy  qui  eft  à  rendre  pour  la  de  les  debtes  en  1659.  l'eftat  des  debtes 
prefente  année,  &  de  toutdrellèr  pro-  deuespar  ledit  hofpital ,  l'eftat  deladif- 
cez  verbal ,  pour  iceluy  vcû ,  rapporté  penfadon  du  fel  qui  fe  fait  dans  les  cinq 
&  communiqué  au  procureur  gênerai  du  maifons  dudic  hofpital  gênerai  ,  8c  dans 
roy,  eftre  ordonné  ce  que  de  raifon.  Pro-  les  cantons  de  la  ville  pour  les  mandians 
cez  verbal  fait  par  lefdits  MM.  Pierre  mariez  ,  8c  pour  la  maiibn  des  pauvres 
Payen  8c  Jean  Doujat  le  10.  Aouft  der-  teigneux ,  avec  l'eftat  des  officiers  8c 
nier ,  en  prefence  de  l'un  des  fubftituds,  pauvres  de  la  maifon  de  la  Pitié  ,  Se 
contenant  le  tranfport  par  eux  fait  au-  l'eftat  de  ce  qui  aefté  payé  par  le  re- 
dit hofpital  gênerai  ôdieux  en  dependans  ceveur  de  l'hofpital  gênerai  en  l'année 
où  ils  auraient  recognu  l'eftat  d'iceux,  1658.  pour  la  rétribution  des  ecclefiafti- 
lc  nombre  des  pauvres  qui  y  eftoient&c.  ques  ,  gages  des  officiers  8c  appointe- 
&  la  reprefentation  à  eux  faite  des  comp-  mens  des  archers  dudit  hofpital ,  extraie 
tes  qui  avoient  efté  rendus  de  la  recepte  du  neufviefmc  chapitre  de  depenfe  du 
Se  dcfpenfc  dudit  hofpital ,  mefmc  l'ef-  compte  rendu  pour  ladite  année  ,  con- 
tât fommaire  de  celuy  qui  cftoit  à  ren-  clufions  du  procureur  gênerai  du  roy , 
dreen  l'année  1659.  l'eftat  8c  inventai-  ouy  le  rapport  de  M.  cou- 
re gênerai  des  meubles  6c  uftenciles  de  feuler  du  roy  en  ladite  cour  ,  8c  tout 
la  maifon  de  S.  JeanBaptiftc  audit  hof-  confideré  :  ladite  coor  a  ordonné 
pital  gênerai,  l'eftat  8c  inventaire  des  8c  ordonne  acte  aux  directeurs  de  l'hof- 
ornemens  d'eglife  fervans  à  la  chapelle  pital  gênerai  de  leurs  déclarations  ,  di- 
de  ladite  mailon  S.Jean  Baptiftc  dudit  res ,  proteftations  ,  remonftrances 6c  re- 
liofpiral  gênerai ,  l'eftat  des  corps  de  quilîtoi res  inférées  au  procez  verbal  des 
logisôc  pavillons  de  ladite  maifon ,  l'eftat  commiflnires  des  14.  6c  16.  Aouft  6c  7. 
de  la  maifon  N.D.  de  Pitié  dudit  hof.  Septembre  1659.  Ordonne  qu'ils  feront 
pital  gênerai ,  l'inventaire  des  meubles  diligence  de  faire  vuider  les  oppofitions 
6c  uftenciles  8c  linges  eftans  dans  les  formées  a  l'enregiftrement  des  lettres 
dortoirs  dudit  hofpital  de  la  Pitié  ôc  patentes  du  don  de  la  maifon  de  la  Sal- 
aucres  lieux  ,  celuy  des  meubles  de  la  peftriere ,  à  prefent  dite  de  S.  Denis , 
jfacriftic  dudit  hofpital,  les  regiftres  qid  6c  des  places  ,  droits  ôc  autres  chofes  y 
font  tenus,  l'eftat  de  la  maifon  de  la  mentionnées.  Qu'ils  fc  pourvoiront  par 
petite  Pitic  dépendant  dudit  hofpital  devers  le  roy,  pour  obtenir  la  permit 
gênerai ,  l'inventaire  des  meubles  &uf-  lîon  d'enfermer  les  mandians  mariez,  6c 
teneiles  de  ladite  maifon ,  la  defeription  des  fonds  luiEiàns  poux  facisfairc ,  tanc 
7  tau  II.  Port,  III,  7- 
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amim  au  payement  de  ce  qui  eft  deub  ,  qu'à 
*«.  i«o  ^  lubiiftance  dudir  hofpical  gênerai , 
mefine  pour  l'augmentation  de  l'exemp- 
tion du  via  outre  les  mil  muids  par 
chacun  an ,  &  du  franc-falé  outre  les 
quatre  muids  de  fel  aufly  par  chacun 
an  accordez  par  ledit  feigneur  roy  au- 
dit hofpital  gênerai,  &  pour  joindre  la 
ruelle  qui  fepare  les  mailons  fie  jeu  de 
paulme  nouvellement  acquis  au  faux- 
bourg  deS.Vidor  a  l'hofpitaldc  la  Pi- 
tié ,  enfemblc  pour  faire  les  chatuTées 
de  pavé  des  longueurs  &  largeurs  ne- 
ceûaires ,  fçavoir  depuis  le  grand  che- 
min de  Ville-juifve  jufques  âla  maifon 
de  Biceftre ,  dite  S.  Jean  Baptifte ,  le  che- 
min d'en  haut  allant  à  la  maifon  de  la 
Salpeftricre ,  dite  de  S.  Denis ,  au-def- 
fus  du  marché  aux  chevaux  du  faux- 
bourg  S.  Vidor,  &  la  rue  delamailbn 
de  Scipion  a  prefent  dite  de  Ste  Mar- 
the j  que  la  voirie  qui  eft  proche  de  la- 
dite maifon  de  la  Salpcftriere ,  eftant 
dans  le  reflort  de  la  juftice  de  l'abbaye 
de  Ste  Gencviefve,  fera  changée  du  lieu 
où  elle  eft  â  prefent  ,  &  portée  plus 
loing&mifcen  lieu  commode,  enforte 
que  le  public  ni  les  pauvres  n'en  foient 
point  incommodez.  Que  toutes  les  com- 
munautés feculieres  fit  régulières  de  l'un 
&  de  l'autre  fèxe,  non  exceptées  par 
les  lettres  d'cftablùTcment  dudit  hofpi- 
tal ,  &  les  corps  laïcs ,  les  fabriques  des 
eglifes,  les  chapelles  &  confiâmes  &  les 
corps  des  racftiers ,  tant  de  la  ville  que 
des  fauxbourgs  feront  taxez  fuivant  les 
lettres  du  mois  d'Avril  1656.  fans  que 
les  bourgeois  en  particulier  foient  fub- 
jeds  a  aucunes  taxes ,  linon  en  cas  de 
très-grande  neceflîté ,  &  qu'il  en  fuft 
fUfi^ckut.  befoing  pour  empefeher  la*  cherté  dud. 

hofpital  gênerai  }  auquel  ladite  cour  dé- 
clare appartenir  tout  ce  qui  a  efté  ou 
fera  donné  pour  les  pauvres,  dont  ap- 
plication particulière  n'aura  point  cité 
laite  par  efeript  par  les  donateurs  ou 
teftateurs ,  fans  que  les  exécuteurs  ou 
autres  en  puùTent  autrement  difpofer. 
Enjoint  au  prévoit  de  Paris  de  procé- 
der inceflamment  &  fans  delay  â  l'en- 
regiftrement  defdites  lettres  d'cftablif- 
fement  de  l'hofpital  gênerai  du  mois 
d'Avril  16  j6.  &  de  Parrcft  intervenu  fur 
kclles  le  premier  Septembre  enfuivant, 
&  au  fubltitut  du  procureur  gênerai  au 
chaftclet  d'y  tenir  la  main  &  d\:n  cer- 
tifier la  cour  au  mois.  Que  le  temps  de 
fix  années  pour  gagner  les  maiftrifesdes 
garçons  apotiquairesSc  chirurgiens  &de 
tous  les  ouvriers ,  fera  compté  du  jour 
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que  chacun  defdits  garçons  lêrt  actuel* 
lêment  audit  hofpital ,  ôc  ce  furies  cer- 
tificats des  diredeursj  &  encores  qu'U  n'y 
ait  eu  jufques  à  prefent  aucun  interro- 
gatoire ny  réception  des  garçons  apo- 
tiquaires  ny  chirurgiens ,  à  la  charge  de 
fubir  par  luy  en  exécution  du  prefent 
arreft  l'interrogatoire  &  examen  ,  ainfy 
qu'ils  s'obferve  à  l'hoftel-Dieu  de  Paris. 
Que  l'arreft  de  ladite  cour  du  6. -Sep- 
tembre touchant  la  réception  des  offi- 
ciers de  police  des  fix  corps  des  mar- 
chands, des  apprentirs ,  des  maiftrcsâc 
jurez  de  ladite  ville  &.  fauxbourgs  de 
Paris,  fera  exécuté  félon  fa  forme  6c 
teneur.  Que  les  notaires  qui  recevront 
les  teftamens ,  feront  tenus  d'advertirles 
teftateurs  de  laillèr  quelque  aumofne  au- 
dit hofpital  gênerai ,  â  peine  de  quatre 
livres  parifis  d'amende  contre  lcfdits  no- 
taires contrevenans ,  &  en  feront  men- 
tion dans  lefdits  teftamens.  Ladite  cour 
fait  très-expreflès  inhibitions  &  defRn- 
fes  à  toutes  perfonnes  de  mandier ,  à 
peine  de  foUet  5  ce  qui  fera  exécuté  non* 
obftant  oppofitions  ou  appellations  quel- 
conques ;  ôc  à  cette  fin  enjoint  aux  bail, 
ly  &  archers  des  pauvres  d'en  faire  une 
exade  perquifition ,  &  à  leurs  officiers 
&  bourgeois  de  leurprefter  main  forte) 
Ôc  en  cas  de  befoin  cftre  procédé  ex- 
traordinairement  contre  toutes  perfon- 
nes qui  empefeheront  cy-après  lefdits 
bailly  &  archers  de  prendre  ou  conduire 
les  pauvres,  &  les  contrevenans  punis 
exemplairement.  Que  conformément  £ 
l'arreft  de  ladite  cour  du  27.  Novembre 
dernier ,  les  pauvres  mandians  valides , 
les  faineans  &  vagabonds  ,  les  foldars 
cftropiez  &  les  pauvres  mandians  qui  ne 
font  naiz  ny  demeurans  en  ladite  ville 
&  fauxbourgs  de  Paris  depuis  un  an  , 
feront  tenus  de  le  retirer  au  lieu  de  leur 
naiffance  dans  quinze  jours  après  la  pu- 
blication qui  fera  faite  du  prefent  arreft 
pour  tous  délais ,  à  peine  du  fouet ,  fi- 
non  au  cas  qu'ils  renoncent  â  la  man- 
dicité  j  &  fi  après  ladite  renonciation 
ils  font  trouvez  mandians ,  ils  fèrone 
pris  fie  publiquement  fuftigez.  Enjoint 
aux  commiûaircs  du  chaftclet  &  autres 
officiers  de  prefter  main  forte  pour  lef- 
dites  captures ,  à  peine  d'en  refpondre 
en  leurs  propres  &  privez  noms.  La 
cour  fait  très-exprefles  deffènfès  à  tou- 
tes perfonnes  de  donner  manuellement 
l'aumofne  à  aucun  pauvre  mandiant  pu- 
bliquement ou  lecretement  foubs  quel- 
que prétexte  que  ce  foit  j  &  en  cas  de 
contravention,  la  peine  de  quatre  livres 
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parifis  portée  par  la  déclaration  decla. 
téc  encourue  contres  les  contrevenans  -, 
&  outre  fera  informé  ôc  procédé  con- 
tre eux  extraordinairement.  Que  fur  le 
tout  les  bailly  ,  brigadiers  ôc  archers  du- 
dit  hofpital  gênerai  drelFeront  leurs pro- 
cez  verbaux,  fur  lcfquels  il  fera  décré- 
té fuivanr  l'arreft  du  17.  Novembre  1659. 
Que  nouvelle  eftimation  fera  faite  de  la 
mailim  des  nommez  Robert  ôeAymart, 
joignant  celle  de  la  Pitié,  ôcquel'ad- 
vance  du  mur  de  Pelletier  au-devant 
de  la  maifon  de  Scipion  fera  inceflâm- 
ment  dcfmolie  ,  fi  fait  n'a  efté  ,  ôc  le 
mur  rcftably  en  droite  ligne  aux  frais 
fie  dcfpcns  dudit  hofpital  gênerai.  L'ar- 
reft de  ladite  cour  du  6.  Septembre 
1659.  touc  hant  les  femmes  groflès  attein- 
tes du  mal  vénérien  fera  exécuté  ,  ôc 
pourveu  d'un  lieu  pour  enfermer  les  fols 
fie  les  folles  qui  font  a  prefent  ou  feront 
cy-apres  audit  hofpital  gênerai.  Au  fur- 
plus  ordonne  que  les  lettres ,  reiglemens 
fie  arrefts  de  ladite  cour  concernans  le- 
dit hofpital  gênerai,  feront  exécutez  fé- 
lon leur  forme  Ôc  teneur ,  avec  deffen- 
fes  à  toutes  perfonnes  d'y  contrevenir 
fur  les  peines  y  contenues ,  fie  fans  qu'- 
aucun en  puilfe  obtenir  defeharge  ni 
modération  -,  ôc  à  cette  fin  leldites  let- 
tres du  mois  d'Avril  i6f6.  l'arreft  d'en- 
regiftrement  d'icelles  6c  autres  arrefts 
donnez  en  confequence  8c  le  prcfcnt  fe- 
ront lcùs  Se  publiez  à  fon  de  trompe  fie 
cry  public ,  fie  affichez  par  tout  on  bc- 
foin  fera ,  affin  que  perfonne  n'en  pré- 
tende caufe  d'ignorance. 

Arrefi  centre  U  refuge  S  Paul  ejr  autres 

efiablis  fans  lettres  patentes. 

DU  xiii.  Décembre.  Veu  par  la 
cour  la  requefte  prefentée  par  le 
procurour  gênerai  du  roy ,  contenant 
qu'encores  que  par  les  ordonnances  du 
royaume  fie  oar  plufieurs  déclarations  du 
roy  fie  arrefts  de  la  cour  il  ait  efté  fait 
dcrïènfcs  à  toutes  perfonnes  de  quelque 
qualité  fie  condition  qu'elles  foient  ou 

Euifleut  eftrede  procurer  aucunes  affem- 
lécs  fie  congrégations  publiques  fie  par- 
ticulières dans  le  royaume ,  foubs  quel- 
que tiltre  8c  prétexte  que  ce  foit ,  fans 
l'ordre  ôc  permiffion  exprefTe  de  S.  M. 
il  auroit  eu  advis  qu'il  s'eftoit  introduit 
pluficurs  allemblécs,  congrégations  ôc 
communautés  dansplulîeurs  endroits  de 
cette  ville,  Ôc  notamment  fur  les  pa- 
roilîes  de  S.  Euftache ,  S.  Sulpicc ,  faux- 
bourgs  S.  Jacques  fie  S.  Anthoine,  où 
Terne  U.  Part.  I1L 
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le  fubftitut  du  fuppliant  s'eftoit  tranf-  —  - 

porte  par  fon  ordre,  affifté  du  commif-  Aw- 
faire  Galliot ,  fie  notamment  en  un  lieu 
appellé/f  refuge  de  S.  Paul ,  ou  le  font 
trouvées  pluficurs  femmes  ôc  filles  dé- 
tenues fans  aucun  ordre  de  jufticc,  ain- 
fy  qu'il  eft  apparu  par  le  procez  verbal 
dudit  commilîairc  fait  en  prefence dudit 
fubftitut.  Et  d'autant  que  fous  le  voile 
de  la  pieté  fie  de  dévotion  qui  fert  de 
prétexte  à  l'eftabliflément  defdites  af- 
îemblées  ,  il  s'y  commet  de  notables 
abus ,  tant  pareequ'on  y  enferme  plu- 
fieurs  perfonnes  fans  l'auiftorité  ôc  l'a- 
veu du  juge  ordinaire,  que  pareequ'on 
y  peut  pratiquer  des  cabales  ôc  des  in- 
trigues ruineufes  fie  préjudiciables  au 
fervice  de  l'cftat  fie  du  public.  A  ces 
caufes  requeroit  ledit  fuppliant  que  def- 
fenfes  fuiïènt  faites  a  toutes  perfonnes 
de  quelque  qualité  ôc  conditiog  qu'elles 
foient ,  de  faire  aucunes  aflemblees ,  con- 
frairies  ,  congrégations  fie  communau- 
tez,  foit  en  cette  ville  ou  ailleurs ,  fans 
exprefle  permiffion  du  roy  fie  lettres  pa- 
tentes vérifiées  en  la  cour  ficc  

ladite  cour  ayant  cfgardà  laditere- 
quefte ,  a  ordonne  Ôc  ordonne  que  def- 
fenffes  fie  inhibitions  feront  faites  à  tou- 
tes perfonnes  de  quelque  qualité  Se  con- 
dition qu'elles  foient ,  de  faire  aucunes 
afiemblccs  illicites ,  ni  confrairics ,  con- 
grégations ôc  communautez  en  cette 
ville  ôc  par  tout  ailleurs  fans  l'cxpreilc 
permiffion  du  roy  fie  lettres  patentes  vé- 
rifiées en  ladite  cour ,  comme  aufîy  de 
tenir  aucunes  prifonsôc  retenir  aucuns  fu- 
jets  du  roy  contre  leur  volonté  dans  des 
maifon  s  fie  Chartres  privées  foubs  quel- 
que prétexte  que  ce  foit ,  ôc  aux  lubfti- 
tuts  du  procureur  gênerai  d'y  tenir  la 
main  chacun  en  leur  reflbrt.  Ordonné 
qu'à  la  requefte  dudit  procureur  gêne- 
rai ôc  pourfuite  ôc  diligence  du  fubfti- 
tut dudit  procureur  gênerai  au  chafte- 
let ,  les  commifTaires  dudit  chaftelet  fé 
tranfporterontà  tous  les  endroits  où  ils 
auront  advis  qu'il  le  tient  pareilles  aftém- 
blées  ,  congrégations,  communautez, 
confrairies  ,  prifons  ôc  lieux  appeliez 
Refuges ,  foit  dans  les  maifons  publiques 
ou  particulières ,  dont  ils  dfefleront  pro- 
cez verbal ,  qu'ils  feront  tenus  mettre 
entre  les  mains  dudit  fubftitut ,  pour  y 
eftrc  pourveu.  Et  fera  le  prefent  arreft 
leû ,  public  ôc  affiché  ficc. 
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A*.  ««*        Arr3p  t9U,}.ara  u  f9nt  Marti.  Jean  iEftrèes  lieutenant  yneral  au 

vernement  de  f  7JU  de  France. 


DU  Vendredy  xvi  i.  Décembre.  Sur 
la  plainte  faire  à  la  cour  par  les  Ti  ^Effire  Jean  d'Eftrécs  chevalier  -} 
prevoft  des  marchands  &  efchevins  de  J.V  X  comte  dudit  lieu  ,  lieutenant ge- 
cette  ville  de  Paris ,  de  ce  qu'au  preju-  ncral  des  armées  du  roy  au  gouvcrne- 
dice  de  l'arreft  du  u.  Janvier  dernier,  ment  de  l'Ifle  de  France ,  gouverneur 
portant  que  les  particuliers  qui  avoient  de  la  ville  Se  chafteau  de  Coucy ,  n.  De- 
repris  leurs  logemensfur  le  pont  Marie,  cembre  1660. 
feroient  tenus  de  vuider  inceflàmment 

des  lieux  qu'ils  occupoient ,  lefd.  lieux  ne     Eftabliflement  des  religieufes  de  BeSe- 
laiilènt  d'efttre  remplis  de  quantité  de  thaffe. 
perfonnes  qui  les  habitent,  dont  ilpour- 
roit  avoir  des  inconveniens  &c.  ladite   T"\U  xv-  Fcbvricr.  Vcu  par  la  cour 
c ou r  a  ordonné  fie  ordonne  que  led.ar-    \  J  les  lettres  patentes  du  roy  don- 
reft  du  ix.  Janvier  fera  exécuté  jcefailànt,  nées  à  S.  Germain  en  Lave  au  mois  de 
quelefdits  particuliers  qui  habitent  les  May  1637.  obtenues  par  les  religieufes 
maifons  dudit  pont  Marie,  feront  tenus  chanoineffes  régulières  de  l'ordre  du  S. 
de  vuider  des  lieux  qu'ils  occupent  incef-  Sepulchrede-  Jerufalem  ,  fous  la  règle 
famment.  de  S.  Auguftin;  par  ie/quelles  ledit  lei- 

'  gneur  auroit  permis  &  oclroyé  aux  im- 

Privileyt  peur  les  religieufes  de  /Ave-     petrantes  l'eftabliflement  d'un  convent 
Maria.  dans  le  fauxbourg  S.  Germain  ,  dans  le 

clos  appellé  Bele-ibajje  ,  qu'elles  ont 

BULundy  xx.  Décembre.  Veupar  acquis  du  fieur  Barbier  ,  fie  d'y  faire 
la  cour  les  lettres  patentes  du  roy  baftir  une  eglife  ,  monaftere  fie  logement 
ées  â  Paris  le  10.  Septembre  der-  tel  fie  fi  ample  qu'cJlesjugeront  necef- 
nier ,  obtenues  par  les  pauvres  Elias  de  faire ,  auquel  elles  peuûent  admettre  Se 
l'ordre  fainte  Claire,  dites  de  Y  Ave-  recevoir  tel  nombre  de  religieufes  qu'il 
Maria  à  Paris  ,  par  lesquelles  ledit  fei-  feroit  par  elles  advifé  pour  y  demeurer, 
gneur  leur  auroit  confirmé  fie  ratifié  les  vivre  fie  y  pratiqner  la  vie  religieufefe- 
privileges  à  elles  concédez  par  les  roys  Ion  la  règle  fie  mftitut  dudit  ordre,  corn, 
lès  predeceflèurs ,  conformément  auf-  me  elles  ont  accouftumé  de  faire  es 
quels  il  les  auroit  quittez,  expemptez fie  lieux  fie  villes  où.  elles  font  déjà  efta- 
defchargezde  tous  droits  de  ports  »pca-  blies,  acheter  à  cet  effet  tous  les  lieux 
ges,  pallâges  fie  impofts,  tant  par1  eau  8e  emplacemens  dont  elles  auront  be- 

3ue  par  terre,  que  fes  fermiers  vou-  foin,  accepter  fie  jouir  de  toutes  dona- 
roient  prendre  fur  les  denrées ,  vins ,  tions ,  legs ,  pendons ,  biens  fie  poûeffions 
bois  fie  autres  provifions  qui  fervent  à  qui  leur  ont  cité  fie  pourront  cy-  après 
leur  nourriture  fie  entretien  de  leur  mai-  cftrc  données  ou  léguées  par  quelques 
fon  }  veut  fie  luy  plaift  qu'elles  en  jouif-  perfonnes  que  ce  foit,  fie  pour  quelque 
fent  pleinement  fie  paifiblement,  comme  caufe  fieoccafion  que  ce  puiilê  eftre  } 
elles  en  ont  bien  fie  duement  jouy  fie  prenant  ledit  feigneur  les  impétrantes  en 
ufé ,  jouïffent  fie  ufent  encores  prefen-  là  protection  fie  Sauvegarde ,  amorciûant 
tementj  a  la  charge  qu'elles  continue-  les  lieux  fie  fonds  de  terre  fur  lcfquols 
ront  leurs  prières  pour  fa  profperitéfie  feront  conftruits  fie  edi  ffiez  lefd  ites  mai- 
de  fon  eftat  -,  lefdites  lettres  a  la  cour  fon  ôc  monaftere ,  enfemble  toutes  au- 
adrellàntes.  Veu  auffy  lefdits  privilèges  très  maifons  fie  héritages  que  lefdites  re- 
8e  lettres  de  confirmation  d'iceux  ,  fie  ligieufes  pourront  cy-après  acquérir ,  ou 
entr'autres  celles  du  feu  roy  Louis  XIII.  leur  pourront  eftre  léguez  ou  donnez, 
en  datte  du  13.  Juillet!  610.  vérifiées  en  aux  charges  portées  fie  ainfy  qu'il  cft 
la  cour  le  17.  dudit  mois  fie  par  tout  plus  au  long  contenu  par  lefdites  let- 
ailleurs  où  befoin  a  efté ,  le  tout  atta-  très  à  la  cour  adrclTantes.  Veu  aufly  le 
ché  foubs  le  contre-feel.  Requefteàfin  confenrement  du  fieur  evefque  de  Mets 
d'enregiftrement  fiec.  ladite  couh  a  comme  abbé  du  fauxbourg  S.  Germain, 
ordonné  fie  ordonne  que  lefdites  lettres  feigneur  fpirituel  fie  temporel  d'iceluy, 
feront  regiftréesau  greffe  d'icelle,pour  en  datte  du  10.  Aouft  163  j.  Le  contrael 
jouir  par  les  impétrantes  de  l'effet  fie  con-  d'acquilîtion  faite  par  lefdites  religieu- 
tenucnicellc  félon  leur  forme  fie  teneur,  fes  de  ladite  place  de  Belle-chaile ,  fie 
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le  droit  cédé  qu'elles  unt  acquis  d'icelle   fon  royaume  où,  elle  n'eft  pas  encore  «  

«.iuuit  lijur  le  Barbier,  auquel  ledit  fei-  recette  ,  non  feulement  comme  l'une  des  A"-  *6'*- 
gueur  n>y  l'auroit  accorde  pour  fcmbla-  plus  folemnelles ,  dans  l'ordre  des  offices 
blccitabiillcmentaud.fauxboiirg,  du  16.  divins,  mais  encore  par  le  peuple,  en 
Juillet  1635.  Autre  contracl  de  don  fait  ccllant  fon  travail  pour  vacquer  à  la  prie- 
aufditcs  religieulès  par  la  dameduchef-  rc  le  jour  qu'elle  elchcra;  &  d'autant 
le  de  Croity  de  la  Ibmmc  de  deux  mil  qu'il  cftncceflâirc  d'ordonner  que  le  peu- 
livres  de  rente  rachetable  de  quarante  pic  s'abfticnne  ce  jour-là  du  travail  & 
mil  livres,  pour  la  fondation  de  leur  de  l'œuvre  des  boutiques  à  Paris  &  ail- 
convent,  en  datte  du  iy.  Juillet  1636.  leurs.  . .  .  veut  ledit  lcigneur  &  ordon- 
Lettres  de  furannation  du  15.  Septem-    ne  que  ladite  cour  tienne  la  main  i  ce 

bre  dernier  icc  ladite  cour  a   que  les  officiers  de  la  police  &  tous  au- 

ordonné  &  ordonne  que  Iefdites  lettres  très  qu'il  appartiendra  facent  leur  dé- 
feront regiftrecs  au  greffe  d'icelle,  pour   voir,  pour  empefeher  que  nul  ne  con. 

jouir  par  les  impétrantes  de  l'effet  &   trevienne  à  fon  intention  a 

contenu  en îccllcs  lclon  leur  forme  5c  te-  a r reste*  que  ladite  fefte  de  S.  Jofeph 
neur.  fera  chômée  en  tous  les  endroits  du  ref- 

fort  de  ladite  cour ,  &  pour  cet  effet  or- 
Reparation  de  teglife  de  S.  Paul.        donne  que  le  peuple  s'abfticndra  Satnc- 

dy  prochain  jour  delà  fefte  dudit  S.  Jo- 

DU  ix.  Mars.  Sur  le  rapport  fait  à  feph  8c  à  l'advenir  de  toutes  œuvres  ma- 
la  cour  par  M.  Eftienne  Sain&ot  nuellcs ,  fait  defïcnfcs  d'ouvrir  les  bou- 
conlèiller  en  icelle,  de  Ion  procez  ver-  tiques  ledit  jour  ■>  enjoint  aux  Heutenans 
bal  du  5.  Mars  dernier ,  contenant  qu'en  civil  6c  criminel ,  fubftitut  du  procureur 
exécution  de  Parrcft  dudit  jour  j.  Mars  gênerai  du  roy  au  chaftelet ,  commif- 
s'eftant  tranlporté  en  l'eglife  S.  Paul  le-  laircs  6c  autres  officiers  de  police  de  te- 
dit  jour  les  marguilliers  de  ladite  eglife  nir  la  main  à  l'exécution  du  prefent  ar- 
luy  auroient  rcmonftré  qu'ils  auroient  reft  ,  qui  fera  leû  ,  public  &  affiche  par 
efté  obligez  de  faire  élever  l'aire  de  la  tout  ou  befoin  fera, 
nef ,  parce  qu'elle  eftoit  inégale  par  l'af- 

faillèment  des  terres  arrivé  par  les  gran-  Lotterie  frauduleufe. 

des  inondations,  &  que  celles  des  ailles 

de  ladite  eglife  avoient'  dcjaefté  levées  T^N  U  Jeudy  vu.  Avril.  Sur  ce  qui  a 
par  les  ordres  de  leurs  jprcdeceflèurs  en  1  J  efte  reprefenté  par  les  gens  du 
charge  ,  enfortc  qu'il  falloit  defeendre  roy ,  que  le  lubftitut  du  procureur  ge- 
dans  la  nef ,  tcc.  Les  marguilliers  firent  neral  du  roy  au  bailliage  du  palais  ayant 
en  mefme-iemps  ejlargir  le  pajfage  principal  fait  informer  contre  Paul  Drou  le  fils 
de  la  grande  porte  de  tegiife  au  chœur ,  qui  iouaillier  demeurant  rue  S.  Louis ,  iiir 
n'eft  oit  ane  de  4.  pieds ,  firent  faire  des  la  plainte  de  la  tromperie  &  fuperche- 
bancs  neufs  de  pareille  fymetiie  j  ce  qui  fit  rie  faite  par  ledit  Drou  le  fils  en  la  lot- 
naiftre  quelques  etnteftations  entr'eux  &les  terie  qu'il  avoit  ouverte  le  jour  &  fefte 
particuliers  qui  n'en  von  loi eut  pas  remiour-  de  la  N.  D.  dernière  ,  en  laquelle  il 
fer  ladefpenfe%  pourquoy  lefdtts  marguilliers  avoit  diftribué  à  divers  particuliers  des 
eurent  recours  au  parlement,  qui  par  fon  ar-  criftaux  pour  des  pierres  fines  eftimecs 
refl  de  ce  jour  les  authorift  à  achever  les  par  les  billets  i  des  fommes  immenfes, 
ouvrages  ainfy  qu'ils  aviferoient pour  la  corn-  &  luy  ayant  fait  donner  alfignafion  au- 
modiie  publique ,  après  quoy  feroit  fait  droit  dit  bailliage ,  &  y  ayant  comparu ,  a  dé- 
fur  tel  demandes  des  parties.  nie  qu'il  euft  fait  aucune  lotterie  ;  le  lieu- 

tenant gênerai  audit  bailliage  ayant or- 
Lettrts  de  cachet  é>  arreft  pour  la  fefte  de  donné  par  fentence  du  dernier  Mars  que 
faint  Jofeph.  les  charges  ÔC  informations  feront  miles 

ès  mains  dudit  fubftitut ,  pour  luy  ouy 

DU  Jeudy  xvu.  Mars.  Ce  jour  la  cftrc  ordonné  ce  que  de  raifon  y  ledit 
cour ,  les  grand  chambre ,  tour-  Drou  fils  auroit  furpris  un  arreft  liir  rc- 
nelle  &  de  l'edit  aflemblécs ,  après  avoir  quefte  le  premier  du  prefent  mois ,  par 
délibéré  fur  la  lettre  de  cachet  du  roy  lequel  il  y  a  efté  receu  appellant  de  la- 
donnee  à  Paris  le  16.  de  ce  mois,  par  dite  lèntence.  ...  &  cependant  def- 
laquclle  ledit  feigneur  mande  à  ladite  fenfesde  palier  outre,  &  d'attenter  i  fa 

cour  qu'il  defirequcla  fefte  de  S.  Jofeph  perfonne  8c  biens  Ladicte  cour 

foit  chommee  par  tous  les  endroits  de  a  reccu  5c  reçoit  le  fubftitut  du  procu- 
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—  reur  gênerai  du  roy  oppofant  à  l'execu-    dans  feront  veuz  &  vificcz,  ôcc  ôc 

A"'  tion  dudit  arrcft  du  i.  Avril  -} ÔC  faifant    feront  patcillcment  leliiits  bois  vilîtcz, 

droit  fur  roppofition  ,a  levé  les  deffen-  ôc  rapport  fait  de  l'eftat,  aagc ,  qualité, 
fes  portées  par  iceluy.  quantité  &  valeur  d'iceux  pardcvant  le 

maiftre  particulier  des  eaux  ôc  forefts , 
Arrefl faifant  mention  de  F  union  de  la  menfe  -  ÔCC. 
abbatiale  de  S.  Corneille  deComfieyie 

au  y  al  de  grâce.  Le  cabinet  du  roy  au  Louvre  augmenté  des 

médailles  antiques ,  livres  de  mignatures , 
U  xii.  Avril.  Veu  par  la  cour,  &c.  du  duc  d'Orléans. 


D 


les  grand  chambre  ,  tournelle  6c 


de  l'edit  ailèmblées,  les  lettres  patcn-  PVUxxm.  Avril.  Veu  par  la  cour  la 
tes  du  roy  données  à  Paris  au  mois  de  1  J  requefte  prefentée  par  le  procu- 
Junvicr  dernier , obtenues  par  les  abbef-  reur  gênerai  du  roy,  contenant  que  le- 
lb,  religieufes  ôc  convent  du  Val-de-Gra-  dit  feigneur  roy  ayant  accepté  le  don  fait 
ce  eftablies  au  faulxbourg  S.Jacques  de  à  fon  profit  pardeffunt  M.  le  ducd'Or- 
ectte  ville  de  Paris,  contenant  que  la  leansdes  médailles  d'or  ,  d'argent ôccuù 
reine  mère  dudit  feigneur  roy  ayant  fon-  vre  ,  pierres  gravées  antiques  &  autres 
dé  ladite  abbaye  ,  pour  farisfaire  aux  raretés  ôc  curiofités  eftant  en  la  garde 
charges  de  la  communauté  d'icellc  6c  du  ficur  Bruno  intendant  ôc  garde  de 
donner  moyen  aufdites  abbefle  ôc  reli-  lès  cabinets ,  enfemble  le  don  de  fes 
ligieufesde  recevoir  gratuitement  ôc  fans  livres  de  fleurs  ,  oifeaux  8c  autres  de  la 
dot  ni  penfion  des  filles  de  condition,  bibliothèque,  fuivant  la  dilpofition por» 
fuivant  l'intention  de  ladite  dame  reine,  tée  par  fon  teftament  fait  en  la  ville  de 
ledit  feigneur  roy  leur  auroit  donnépar  Blois  le  i.  Febvrier  1660.  Ôcenconfe- 
brevet  du  30.  Octobre  1656.  ôc  lettres  quence  de  cette  acceptation  ayant  efté 
patentes  expédiées  fur  iceluy  au  mois  de  ordonné  par  arreft  du  7.  Septembre  der- 
Mars  1659.  la  menfe  abbatialle de  faint  nier  qu'à  la  requefte  du  fuppliant  ôc  di« 
Corneille  &  de  S.  Ciprien  de  Corn-  ligence  de  fon  fubftirut  en  la  ville  de 
picgne,poureftre  le  tiltre  abbatial  efteint  Blois  il  feroit  inceflàmment  procédé  à 
&  fupprimé ,  &  iceluy  uny  ,  annexé  &  la  levée  des  fcellez  qui  y  avoient  efté 
incorporé  à  tousjours  audit  Val-de-Gra-  appolèz ,  à  la  requefte  &  diligence  de 
ce  j  en  confequence  de  laquelle  concef-  M.  Jacques  Jannart  l'un  de  les  fubfti- 
fion  lefdites  abbefles ,  religieufes ,  prieu-  tuts,  fur  les  coffres,  armoires  Se  autres 
re  Ôc  convent  s'eftans  miles  en  pollcf-  lieiix  où  eftoient  lefdites  médailles ,  pier- 
fion  du  revenu  de  ladite  abbaye ,  elles  res  gravées ,  livres  de  fleurs ,  antiques  ôc 
auraient  trouvé  les  baftimens  ôc  édifices  autres  raretez ,  fie  pourveu  à  la  leureté 
de  la  maifon  abbatiale  fit  des  terres,  fer-  de  leur  tranfport  en  cette  ville,  pour 
mes  fie  feigneurics  en  dépendantes  en  en  eftre  fait  inventaire  6c  description 
fi  mauvais  eftat ,  que  par  ordonnance  par  telles  perfonnes  capables  qu'il  plai- 
du  lieutenant  gênerai  de  Compiegne  vi-  roitau  roy  de  commettre  $  6c  ledit  Bru- 
fitation  auroit  efté  faite  par  experts,  qui  no  commis  pour  faire  ledit  inventaire, 
auroient  trouvé  les  réparations  à  faire  tranfport  ôc  conduite,  le  tout  auroit  efté 
fe  monter  à  lafommede  quarante.qua-  exécuté',  6c  les  balots  danslefquels  let- 
tre mil  quatre  cens  trois  livres  *  ledit  fei-  dits  livres  de  fleurs ,  médailles  6c  anti- 
gneur  joy  pour  donner  moyen  auf-  ques  qui  avoient  pu  fetranfporter,  efté 
dites  abbeflès ,  8cc.  defubvenir  à  cette  apportez  6c  depofez  dans  le  cabinet  des 

grande  defpenfe  leur  permettoit  livres  du  palais  d'Orléans ,  où  le  fccllé 

de  faire  couper  des  bois  defpendans  de  auroit  efté  reappofé  5  6c  d'autant  qu'il 

ladite  abbaye  jufques  à  la  concurrence  y  a  encores  dans  le  mefme  cabinet  du- 

dc  la  fomme  à  laquelle  fe  pourraient  dit  palais  d'Orléans  plufieurs  autres  me- 

monter  Iefdits  ouvrages  6c  réparations,  dailles  qui  n'ont  point  efté  inventoriées 

ôcc  ladite  cour,  avant  pro-  ni  deferites,  lcfquelles  il  convient  pa- 

ceder  à  l'enregiftrement  defdites  lettres,  rcillement  inventorier  6c  adjoufter  audit 

a  ordonné  6c  ordonne  que  d'office ,  à  la  inventaire  commencé  par  ledit  Bruno 

requefte  du  procureur  gênerai,  pourfui-  pour  le  faire  parfait ,  6c  enfuite  faire 

te  Ôc  diligence  de  fon  fubftitut  au  lîege  tranfporter  tous  lefdites  livres ,  mcdail- 

de  Compiegne ,  les  réparations  à  faire  les ,  antiques  6c  raretez  léguées  par  le- 

cs  lieux  de  la  menfe  abbatiale  de  ladite  dit  teftament,  qui  font  à  prefent  au- 

abbaye  St  Corneille  ôc  lieux  en  depen-  dit  palais  d'Orléans ,  dans  les  lieux  pour 

ce 
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ce  deftinez  par  l'ordre  du  roy  en  fon  ril ,  &  s'y  trouvent  de  grandes  incom-  . 

chafteau  du  Louvre,  pour  y  demeurer  modirez  pour  Jes  pafians  au  moyen  de  ak.mck 

8c  eftre  confcrvez  fuivant  la  diipofition  ce  que  les  propriétaires  des  terres  voifi- 

dudit  teftament }  pourquoy  il  eft  necef-  nés  dudit  chemin  ont  fait  faire  de  grands 

faire  que  le  fccllé  appofé  fur  ledit  ca-  foflèz ,  qu'ils  ont  mefme  pris  dans  une 

binet  du  palais  d'Orléans  &  furies  cof-  partie  du  chemin ,  pour  conferver  leurs 

fjes  cfqucls  iefdites  médailles  ont  efté  terres  8c  empefeher  que  l'on  ne  paflè 

mifes ,  eftant  en  iceluy ,  foit  levé ,  8c  le  fur  les  bords  j  à  quoy  il  eft  necellaire  de 

fout  laifle  en  la  difpofition  dudit  fieur   pourvoir  inceflàmment  la  cour 

Bruno  t  pour  eftre  par  luy  ledit  inven-  a  enjoint  aux  propriétaires  défaites  ter. 
Caire  parachevé  &  le  tout  tranfporté  au-  res  ,  dans  trois  jours  après  1a  ilgnirica- 
dit  ebafteau  du  Louvre  8c  depofé  aux  rion  duprefênt  arreft,  de  combler  lef- 
licux  pour  ce  deftinez  fuivant  l'ordre  dits  foûez  qui  font  du  long  dudit  che- 
dudit  feigneur  roy  4  à  ces  caufes  reque-  min ,  à  commence*  aux  dernières  mai- 
loù  élire  ordonné  que  pour  cet  effet  le  fbns  qui  font  hors  ladite  porte  S.  Ik-r- 
fcellé  de  la  cour  qui  a  efté  appofé  fur  nard  jufqucs  au  lieu  dit  le  port  aux  An- 
l'entrée  dudit  cabinet  du  palais  d'Or-  %Uis ,  fînon  8c  a  faute  de  ce ,  6c  ledit 
leans,  coffres  &  armoires  eftansen  ice-  temps  pafTé ,  permis  de  les  faire  com- 
luy,  où  ont  efté  mifes  Iefdites  medail-  blerà  leurs  detoens.  Fait  deffenfes  à  l'ad- 
les  fera  inceflàmment  levé ,  les  clefs  d'i-  venir  d'y  en  faire  aucuns  8c  de  retreffir 
celuy  6c  celles  defdits  coffres  remifes  6c  ledit  chemin  en  quelque  manière  que 
delaiflces  en  la  garde  dudit  fieur  Bru-  ce  foit,  à  peine  de  300.  livres  d'amen- 
no,  pour  eftre  l'inventaire  defdites  me-  de  contre  chacun  des  contrevenans.  En- 
dailles6c  autres  curiofirez  comprifes  au-  joint  au  premier  huifller  de  la  cour  fur 
dit  teftament  6c  difpofîtion  dudit  def-  ce  requis  de  tenir  la  main  à  l'exécution 
funt  non  inventoriées  parachevé ,  le  tout  du  prefent  arreft  ,  lequel  fera  affiche  par 
porté  8c  remis  a  fa  diligence  es  lieux  tout  où  befoin  fera ,  à  ce  qu'aucun  n'en 
pour  ce  deftinez  par  l'ordre  du  roy  au-  prétende  caufe  d'ignorance, 
dit  chafteau  du  Louvre  ,  à  la  charge 

de  remettre  8c  fournir  par  ledit  fieur  Banques  &  lotteries  deffindn'ii. 
Bruno  ès  mains  dufuppliant  autant  du- 
dit inventairequi  fera  par  luy  fait,  pour  "T\  U  Mercredy  xi.  Mav.  Ce  jour ,  fur 
eftre  iceluy  avec  le  catalogue  des  livres  ce  qui  a  efté  rcmonftré  par  les  gens 
qui  fé  font  trouvez  audit  cabinet ,  qui  du  roy  ,  qu'au  préjudice  des  loix  te  or- 
a  efté  fait  par  Scbaftien  Cramoify  im-  donnances  du  royaume ,  arrefts  6c  reu 
primeur  6c  libraire  dudit  feigneur  roy,  glemensdcla  cour  $  qui  deffendent tou- 
gardéôc  conferve  au  trefor  des  chartes  tes  fortes  de  banques  6c  jeux  de  hazard, 
dudit  feigneur,  6c  y  avoir  recours  quand  le  nommé  Boulanger  6c  quelques  au~ 
befoin  fera  6cc.  ladite  coun  a  ordon-  très  afiociez  ont  eftably  une  clpece  de 
né  6c  ordonne  que  ledit  fccllé  fera  levé  banque  6c  lotterie  en  cette  ville  ^  Uquel- 
inceflàmment  par  les  deux  confeillers  le  ayant  efté  tolérée  dans  un  temps  de 
qui  l'ont  appofé ,  ou  par  l'un  d'eux  en  rejouiflànce  pour  la  paix  8c  l'heureux 
prefence  dudit fubftirut ,  iceluy  preala-  mariage  du  roy,  mefme  en  quelque  fa- 
blement  reconnu,  &c.  conformément  an  con  appuyée  des  premiers  officiers  delà 
reqnifteire.  police ,  ils  prétendent  continuer  6c  per- 
pétuer, 6c  à  cette  fin  eftabliflcnt  des 
Ordre  de  cemiler  les  ftjfet^fmr  le  chemin  de  bureaux  6c  font  afficher  en  cette  ville 
U  perte  S.  Bernard.  l'ouverture  de  ladite  banque ,  ce  qui  eft 

un  abus  où  il  eft  neceflaire  de  pourvoir.... 

DU  xxviii  Avril.  Ce  jourd'huyles  la  couaafait  inhibitions  6c  deffenfes 
gens  du  roy  font  entrez  en  la  gran-  audit  Boulanger  6c  â  tous  autres  de  te- 
de  chambre  >  M.  Denis  Talon  portant  nir  aucunes  banques  ni  lotteries.  Cr- 
ia parole  a  dit  qu'il  eft  fait  plaintes  jour-  donne  que  les  bureaux  qu'ils  ont  efta- 
BCllementjtant  parlesvoiturierspareaue  blis  feront  fermez ,  les  deniers  par  eux 
que  par  terre  6c  autres  perfonnes,  que  receus  rendus  8c  reftituez  ■>  à  ce  faire  cou- 
lé chemin  de  la  porte  S.  Bernard  ,  qui  traints  par  toutes  voyes  deucs  8c  rai- 
di le  long  de  l'eau ,  eft  tellement  ef-  fonnablcs.  Fait  deffenfes  â  toutes  per- 
troit  en  quelques  endroits ,  que  le  plus  fonnes  de  mettre  à  l'advenir  aucuns  dc- 
fouventlorfque  l'on  remonte  les  bateaux,  niers  efdites  lotteries,  i  peine  de  con- 
les  perfonnes  6c  les  chevaux  font  enpc-  filiation  d'iceux  auproffit  de  l'hofpital 
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-  gênerai  de  cette  ville.  Enjoint  aux  offi- 
An.mi-    tiers  du  chaftelec  de  tenir  la  main  à 
l'exécution  du  prefent  arreft  lequel  fera 
Jeu,  public  ôc  affiché  &c 


ET  PIECES 

Dfjfenfe  au  prieur  de  S.  Martin  de  f  rendît 
lapréfeante  aux  pr»ce//tons  de  S.  Nicolas 
des  Champs. 


D 


U  Mardy  xxiv.  May... .  La  cour 
'  a  ordonne  &  ordonne  que  dans 
trois  jours  pour  toutes  préfixions  ôc  dc- 
lays ,  lefdits  Boulanger  ôc  fes  afTociez 
&  ledit  Coudray  greffier  au  chaftelet 
commis  à  la  recepte  defdits  deniers  , 
qui  font  difficulté  de  les  rendre  Ôcrefti- 
tucr,  ce  qui  eft  unmefpris  de  l'au&o- 
ritc  de  la  cour ,  «ndront  les  deniers 
qu'ils  ont  reccu  des  particuliers  pour 
mettre  efdites  lotteries  }  autrement  ÔC 
à  faute  de  ce  faire  y  feront  contraints 
par  toutes  voyes  deufcs  ôc  raifonnables, 
mefmc  par  prifon  en  vertu  du  prelent 
arreft. 

Lettres  patentes  pour  le  feminaire  de  faut 
Nicolas  du  Chardonnet. 

RU  xxv.  May.  Veu  parla  cour  les 
lettres  patentes  du  roy  données 
ntainebleau  le  n.  du  prefent  mois, 
par  lcfquelles  ledit  feigneur  veut  qu'il 
îbit  inceflamment  procédé  à  l'enreeif- 
trement  purement  ôc  Amplement  fans 
aucune  reftrinûion  &  modification  des 
lettres  patentes  données  au  mois  de 
May  1644.  portant  pouvoir  ôc  faculté 
aux  preftres  de  la  communauté  de  S. 
Nicolas  du  Chardonneret  ayans la  di- 
rection du  feminaire  eflably  en  ladite 
eglife,  d'accepter  ôc  de  recevoir  tous 
legs ,  donnations  8c  fondations ,  &  de 
tenir  êt  poflèder  toutes  fortes  de  fonds 
&  héritages  ôc  autres  poflèflïons.  pour 
eftre  &  demeurer  unis  à  leur  menfe  com- 
mune ,  vérifiées  en  ladite  cour  avec  la 
reftrinciion  ôc  modification  que  lefdits 
preftres  ôc  eedefiaftiques  ne  pourroient 
accepter  aucuns  dons  que  par  dona- 
tions faites  entre  vifs  fans  rétention 
d'ufufruit,  lesquelles  reftrindion  &  mo- 
dification ledit  feigneur  auroit  levées 

ÔC  Oltces  ÔCC   LADITE  COU11 

ordonné  ôc  ordonne  que  lefditcs  let- 
tres feront  regiftrecs  au  greffe  d'icellc, 
pour  eftre  exécutées  félon  leur  forme  fie 
teneur. 


D 


U  xiv.  Juin.  Veu  par  la  cour  la 
requefte  prefentée  par  les  curé  , 
marguilliers  ÔC  paroiffiens  de  l'eglife  de 
S.  Nicolas  des  Champs  de  cette  ville , 
contenant  qu'encores  que  meffirejean- 
Baptifte  Amador  de  Richelieu  prieur  de 
S.  Martin  des  Champs  n'ait  aucun  droit , 
titre  ni  pofleffion  de  précéder  les  offi- 
ciers des  cours  fouveraines  Ôc  autres  per- 
sonnes qualifiées  de  ladite  paroiffe  aux 
procédions  qui  fe  font  en  icejle ,  &  par- 
ticulièrement à  celles  des  jours  Ôc  fefles 
du  S.  Sacrement ,  ôc  que  fes  predecef. 
feurs  ne  l'aycnt  jamais  prétendu ,  neant- 
moins  l'année  dernière  1660.  ledit  prieur 
de  S.  Martin  des  Champs  fe  feroit  ad- 
vifé  foubs  prétexte  d'une  prétention  ima- 
ginaire de  curé  primitif  de  ladite  paroif- 
lé ,  d'envoyer  fes  domeiliques  avec  des 
torches,  alfiftez  de  pluficurs  perfonnes 
armez  par  luy  prépofez,  pour  précé- 
der par  voye  de  fait  les  perfonnes  qua- 
lifiées de  ladite  paroiflè  j  ce  qui  auroit 
caufé  un  grand  fcandale  public  ôc  ir- 
révérence au  S.  Sacrement ,  v  ayant  eu 
mcfme  plufieuxs  perfonnes  bleflees  j  ôc 
d'autant  que  les  fupplians  avoient  eu 
advis  que  ledit  prieur  de  S.  Martin  pre- 
tendoit  aux  jours  &  fefles  du  S.  Sacre- 
ment prochains  de  continuer  fes  entre, 

prifes  Ôc  voyes  de  fait  ils  requeroient, 

fuivant  l'ade  de  leur  allemblée  du  13. 
du  prefent  mois ,  que  deftenfes  fullènc 
faites  audit  prieur  de  S.  Martin  ,  les 
domeftiques  ôc  autres  gens  prépofez  de 

fa  part  de  rien  innover  ôcc  

la  cour,  a  ordonné  &  ordonne  que 
les  fupplians  auront  commiilion  pour 
faire  affigner  qui  bon  leur  fembleraaux 
fins  de  ladite  requefte.  Cependant  fait 
defrenfes  audit  prieur  S.  Martin  des 
Champs,  fes  domeftiques  ôc  autres  gens 
prépofez  de  fa  part ,  d'attenter  ni  inno- 
ver aucune  chofe ,  ni  d'entreprendre  au- 
cune prefeance  au  préjudice  des  fupplians 
aux  procédons  de  la  fefte  du  S.  Sacre- 
ment prochaine ,  à  peine  de  3000.  liv. 
d'amende  ôc  de  prifon  contre  les  con- 
trevenans.  Enjoint  aux  lieutenant  civil 
ôc  criminel ,  prevoft  de  l'Iflc ,  chevalier 
du  guet,  commifl'aires  ôc  autres  officiers 
de  jufticc  de  prefter  main  rorte  à  l'exé- 
cution du  prelent  arreft. 
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arrcft  ladite  couk  A  ordonné 


atrejl  feur  combler  Us  feffet.  dm  cht- 
de  la  forte  S.  Bernard. 


D 


h». 


U  xvin.  Juin.  Veu  par  la  cour  la 
requefte  preiencée  par  les  religieux 
prieur  fie  convent  de  l'abbaye  de  S.  Vic- 
tor Ici  Paris ,  les  dircdeurs  &  admi- 
niftratcurs  de  l'hofpitàl  gênerai,  M. 
Charles  le  Comte  confeiller  du  roy  en 

ladite  cour  &c  cous  propriétaires 

des  terres  qui  aboutiiTent  fur  le  cours 
de  la  rivière  de  Seyne  du  codé  de  la 
porte  S.  Bernard  ,  à  ce  qu'ils  fuflent  re- 
•  Cy.bffiu  f.  cens  oppoi'ans  à  l  arreft  du  18.  Avril  der- 
nier ,  rendu  fur  laremonftrance  du  pro- 
cureur gênerai  du  roy  ordonner  que 

defeente  feroit  faite  fur  les  lieux  pour 
connoiftre  s'il  y  a  encreprifë  fur  le  che- 
min public  ,  mefmc  drefle  procez  ver- 
bal des  degafts  faits  fur  les  terres,  prez 

fie  faulfaycs  des  fupplians  fiec  

ladite  cour,  a  ordonné  &  ordonne 
que  ledit  arrcft  du  18.  Aouftiéra  exé- 
cuté ,  6c  fuivant  iceluy  les  lofiez  qui 
font  lur  le  long  du  chemin,  à  commen- 
cer aux  dermercs  mailonsqui  font  hors 
la  porte  S.  Bernard  jufques  au  port  des 
Anglois  ,  comblez,  en  celle  forte  que  le 
chemin  depuis  le  haut  de  la  chauffée 
foit  large  au  moins  de  50.  pieds,  fauf 
aux  propriétaires  dcfditcs  terres  à  faire 
de  nouveaux  foffez  au-delà  de  ladite  dif- 
tance  de  }o.  pieds. 

ZfiabliJJement  d'une  baUe  su foijjtn  rnë  de 
la  Cojfonnerie. 

DU  xxx.  Juillet.  Veu  par  la  cour 
les  lettres  patentes  du  roy  données 
a  Fontainebleau  au  mois  de  May  der- 
nier ,  par  lefquelles  ledit  feigneur  a  per- 
mis d  Jacques  Thuiol  fieur  de  fainte 
Foy ,  valet  de  chambre  de  M.  le  duc 
d'Anjou,  défaire  contraire  &  eftablir 
une  halle  dans  la  maifon  à  luy  appar- 
tenant rue  de  la  Coflbnnerie,  confor- 
mément au  plan  Se  dcûein  qui  enaefté 
fàic  par  les  maiftres  des  oeuvres ,  pour 
y  vendre  fie  débiter  le  poilîon  d'eau  dou- 
ce ,  fans  que  les  marchands  forains  fie 
autres  puiffenc  pour  quelque  caufe  que 
ce  foit  eftablir  fie  vendre  lefdites  mar- 
chandées ailleurs  qu'en  ladite  halle  

à  la  charge  de  payer  par  ledit  Thuiol 
Tes  fucceileurs  fie  ayans  caufe  fix  efeus 
fol  par  an  en  ion  domaine  par  forme 
de  redevance  i  caufe  de  ladite  permif- 

fion   Arrcft  du  15.  Juillet  dernier 

....  Information  faite  en  vertu  dudit 
Tome  II.  fan.  III. 


8c  ordonne  que  lefdites  lettres  feront  re-  A"•  "*l, 
giftrées  au  greffe  d'icclle ,  pour  eftre 
exécutées  fie  jouir  par  l'impétrant  de 
l'eflèt  ôc  contenu  en  icclles  félon  leur 
forme  8c  teneur }  à  la  charge  neantmoitls 
que  les  places  feront  louées  par  ledit 
impétrant  modérément ,  Se  que  les  pre- 
miers baux  qui  en  feront  faits  fe  feront 
pardevant  le  confeiller  rapporteur  du 
prcfènt  arrcft. 

ZftaUiflèment  ttnn  marché  À  la  Croix 
ronge. 

"pv  UJeudyi.  Septembre.  Veu  parla 
aJ  cour  les  lettres  patentes  du  roy  do- 
nées  à  Fontainebleau  le  j.  Aouft  der- 
nier ,  par  leiquelles  eft  mandé  à  la  cour 
faire  jouir  Guillaume  BrhTec  marchand 
boucher  fie  Jeanne  Fouchart  fa  femme 
du  contenu  efdices  lectres  fie  concrac*  fait 
encre  eux  fie  Jean  S  car  r on  fie  Jean  Hc- 
bucerne  le  4.  Avril  1659.  en  cas  qu'il  ' 
n'y  aie  rien  de  contraire  a  (es  droics 

ficc  Veu  auffy  les  lettres  du  iîeur 

cvefque  de  Mets  abbé  commendacaire 
de  l'abbaye  de  S.  Germain  des  Prez  du 
ii.  Juillec  \6  ji.  par  lefquelles  il  auroic 
permis  fie  confenry  l'eftabUflemcnt  d'un 
marché  au  carrefour  de  la  Croix-rouge 
audit  fauxbourg  S.  Germain ,  pour  la 
commodité  publique ,  fie  la  conftrudion 
de  quatre  eftaux  de  boucherie  audit 
lieu  de  laquelle  permifTion  don  au- 
rait efté  fait  aufdits  Scarron  fie  Hebu- 
cerne  par  contract  du  15.  Juillet  1659. 

 Ledit  coneracr,  de  bail  à  rente 

fait  par  ledit  Hebutcrnc  aufdits  Briflet 
fie  fa  femme  dcfdits  quatre  eftaux  de 
boucherie,  dudit  jour  4.  Avril  1659» 

ficc  ladite  cour,  a  ordonné  Se 

ordonne  que  lefdites  lettres  feront  re- 
giftrees  au  grefic  d'icellc ,  pour  jouir 
par  les  impetrans  de  l'eflèt  fie  contenu 
en  icelles  ielon  leur  forme  fie  ceneur. 


renfermexjk  thoffital 
>aL 


Les 


DU  it.  Septembre.  Veu  par  la  cour, 
les  grand  chambre ,  tournelle  fie  de 
l'cditaflemblées,  les  lettres  patentes  du 
roy  données  à  Fontainebleau  au  mois 
d'Aouft  dernier  ,  par  lefquelles  ledit 
feigneur  dérogeant  exprcflèmcnt  au  cin- 
quiefmc  article  des  rcglemens  attachez 
foubs  le  contre-feel  defdites  lettres  fur 
le  fait  du  grand  hofpital  pour  l'accep- 
tation des  mandians  mariez ,  veut  fie 

Aa 
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_  ordonne  que  lefdits  mandians  mariez  qui 

An.  i4«i  /ont  de  prêtent  &  qui  Te  trouveront  à 
l'advenir  dans  cette  ville  de  Paris  fie 
fauxbo  u rgs ,  tant  à  la  portion  dudit  hof- 
pital ,  que  ceux  qui  n'y  font  pas ,  foienc 
incellàmment  renfermez  eux  fit  leurs 
enfans  dans  ledit  hofpital  gênerai ,  com- 
me les  autres  non  mariez,  félon  l'or- 
dre des  directeurs ,  fie  à  mefurc  qu'il  fè 
trouvera  des  logeai  en  s  pour  eux  &c... 
ladite  cour,  a  ordonné  &  ordonne 
que  lefditcs  lettres  feront  regiftrées  au 
greffe  d'icelle,  pour  eftre  exécutées  fé- 
lon leur  forme  Ôc  teneur. 

Chambre  de  jufiiee  contre  Us  financiers. 

DU  Vendredy  xvm.  Novembre  m. 
dc.  lxi.  Les  gens  duroy,  M.  Denis 
Talon  advocat  audit  feigneur  portant 
la  parole,  ont  apporté  à  la  cour  les  let- 
tres patentes  du  roy  données  à  Fontai- 
nebleau au  mois  de  Novembre  dernier, 

Sortant  création  d'une  chambre  de  ju- 
ice  pour  la  recherche  fie  punition  dc 
ceux  qui  ont  malverfé  dans  l'adminif- 
tration  des  finances  dc  S.  M.  fit  ont  don- 
né leurs  conclurions  par  cent;  lad.  cham- 
bre devoit  eftre  compofée  d'officiers  des 
.  cours  fouveraines  nommez  par  le  roy . 
&  devoft  fervir  en  la  chambre  du  con- 
teil  fîfê  proche  la  chambre  des  comp- 
tes i  Paris.  La  cour  a  ordonné  i'en- 
1  regiftrement  defdicïes  lettres. 

\Arrefi  fur  t 'acceptation  faite  far  le  roy,  dm 
legs  fait  à  S.  M.  d'antiques  ,  médailles 
&  livres  de  miyiuture  par  le  duc  à' Ou 
leans. 

DU  Jeudy  xxiv.  Novembre  m.  dc. 
lxi.  Le  procureur  général  du  roy 
a  mis  fur  le  bureau  les  lettres  patentes 
duroy  données  à  Fontainebleau  au  mois 
de  Décembre  dernier  fcellées  en  cire 
verte,  par  lefqucllcs  ledid feigneur au- 
roit  accepté  le  legs  à  luy  fait  par  feu 
fon  très- cher  fie  amé  oncle  le  duc  d'Or- 
léans ,  de  toutes  les  médailles  d'or  ,  d'ar- 
gent fit  de  cuivre,  des  pierres  gravées, 
de  quelques  boeftes  de  coquilles  &  au- 
tres raretez ,  comme  auifi  dc  tous  livres 
de  fleurs  fie  d'oifeaux  peints  par  Robert 
Peinte! ,  fit  de  tous  les  livres  d'hiftoire 
&  autres  qui  eftoient  dans  le  cabinet 
de  fondidfeu  oncle  au  palais  d'Orléans 
lors  de  fon  decez ,  pour  eftrc  tranfpor- 
tez  dans  le  cabinet  dudid  feigneur  en 
fon  chafteau  du  Louvre  fuivant  l'inten- 
don  de  iontucl  onde,  la  cour,  a  or- 


ET  PIECES 

donné  qu'avant  que  de  procéder  àTcn- 
regiilrement  dc  ces  lettres ,  elles  feronc 
communiquées  à  madame  veufve  dudict 
feigneur  duc  d'Orléans,  aux  héritiers 
fie  autres  intereflèz,  pour  y  dire  ce  que 
bon  leur  fcmblera  ,  pour  ce  faict ,  fit 
rapporté  fie  communiqué  au  procureur 
gênerai ,  eftrc  ordonne  ce  qu'il  appar- 
tiendra. 

Ffiabliff entent  dc  la  communauté  des  filles* 
S  te-  Gencviefve. 

DU  x.  jour  de  Febvricr  m.  dc.  lxii. 
Veues  par  la  cour  les  lettres  paten- 
tes donnees  à  Fontainebleau  au  mois 
de  Juillet  m.  dc.  li.  lignées  LOUIS  , 
fie  fur  le  reply  :  par  le  roy  ,  dc  Gucnc. 
gaud,  fie  fcellées  de  cire  verte  en  lacs  de 
lbie  rouge  fie  verte  ,  par  lcfquciles  ledict 
feigneur  loue  agree  fie  confirme  l'cfta. 
bliflcment  des  filles  de  Ste  Geneviefve 
en  la  paroifte  de  S.  Nicolas  du  Char- 
donnet,  commencé  parles  loins des  cu- 
rez de  ladide  eglite  depuis  vingt-cinq 
ans  foubs  le  titre  de  communauté  dc 
Ste  Geneviefve  ,  enfembleles  reglemens 
donnez  par  lcfdids  curez  pour  la  con- 
duite fie  direction  de  ladite  communau- 
té j  voulant  fadide  majefté  quelefdic- 
tes  filles  puiflent  fie  leur  foit  loifiblc  à 
tousjours  de  vivre  en  communauté  aux 
termes  portez  par  lefdids  reglemens , 
fans  qu'elles  puiflent  eftre  troublées  , 
ores  ni  à  l'advenir ,  dans  les  exercices 
fie  fondions  portées  par  lcfdids  regle- 
mens j  fie  pour  donner  moyen  auxdic- 
tes  filles  de  la  communauté  dc  mainte- 
nir fie  accroiftre  leur  inftitution  ,  leur 
permet  d'accepter  fie  recevoir  legs  tefta- 
mentaires  fie  donations  entre  vifs ,  ac- 
quérir, tenir  fie  pofleder  toutes  fortes  de 
fonds  fie  héritages ,  fans  qu'elles  puiflent 
eftre  contraintes  d'en  vuider  leurs  mains 
dans  l'an  dcfdides  donnations  fie  acqui- 
ttions }  fie  pour  cet  effet  dez  à  prêtent 
fie  pour  lors  fadide  majefté  les  a  amorti 
de  la.  finance  qui  luy  en  pourroit  eftre 
deu c  ou  â  tes  fucceffeurs  roys  en  ce  qui 
tera  mouvant  d'eux  ,  leur  en  faifant  don 
fie  remife,  fie  les  en  quitte  pour  tous- 
jours  ,  à  la  charge  que  lefdides  chofes 
léguées,  données  fie  acquifes  demeurent 
unies  à  perpétuité  à  la  mante  commune 
de  lad. communauté, fans  qu'elles puiiïenc 
eftrc  aliénées ,  obligées  ou  .hypotequées 
par  lefdides  filles  en  gênerai  ni  en  par- 
ticulier en  quelque  forte  fie  manière  que 
ce  foit  -,  fie  ce  nonobftant  tous  edits , 
ordonnances  fie  lettres  a  ce  contraires, 

que 
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que  ledit  feigncur  ne  veult  nuire  ni  leur  ladite  maifon  demeureront  toujours  en 

préjudicicr  ,  &  auxquels  il  déroge ,  avec  cftat  de  fervir  pour  l'initruction  deld.  fil- 

xnandement  à  la  cour  de  les  faire  jouir  lesfoubz  la  conduite  defdi&cs  dames  Se 

du  contenu  czdiclcs  lettres;  les  règle-  direction  de  l'ordinaire  du  lieu  ,  ainfy 

mens  en  forme  de  ftatuts  pourlefdici.es  que  plus  au  long  clt  porté  parlefdicles 

filles,  &  l'approbation  par  les  grands  lettres  i  la  cour  adrcllântcs  ,  leregle- 

vicaires  de  l'archcvefquc  de  Paris  atta-  ment  pour  l'inflructiou  des  pauvres  fil- 

chez  foubz  le  contre- fccl  defdictcs  lct.  les5  requefte  afin  d'entérinement  deidic- 

tres  ,  la  requefte  defdi&es  filles  di&es  de  tes  lettres }  conclufions  du  procureur 

Ste  Geneviefve  vivantes  en  communau-  gênerai  du  roy  -y  ouy  le  rapport  de  M. 

te  en  la  paroifle  de  S.Nicolas  du  Char-  Michel  Ferrand  confeiller  en  ladicte 

donnée  ;  conclufions  du  procureur  gc<-  cour  -  ladicte  couk  a  or.donne'& 

neral  du  roy  ;  ouy  le  rapport  de  M.  ordonne  que  lefdicics  lettres  feront  rc* 

du  Tillet  confeiller  du  roy  en  la-  giftréesau  greffe  d'icellc  pour  cftre  exe- 

dicte  cour  }  &  tout  confideré  ,  la-  cutées  8c  jouir  par  l'impétrante  de  l'ef- 

dicte  couk  a   oroonne'  8c  fctôc  contenu  en  iccllcs  fclon  leur  for- 

ordonne  que  lefdictes  lettres  feront  re-  me  &  teneur,  à  la  charge  que  pendant 

giftrées  au  greffe  d'icellc ,  pourellrecxe-  que  les  filles  demeureront  dans  ladicte 

cutées  Ôc  jouir  par  les  impétrantes  de  maifon  ,  elles  ne  pourront  vendre  ni  ef- 

l'effct  &  contenu  ezdictes  lettres  félon  changer  leurs  immeubles ,  &  qu'après 

leur  forme  ûc  teneur.  leur  mort  leurs  héritiers  leur  fuccede- 


Ar.  i«St. 


' Efiabliffement  de  la  maifon  ttinfirufhon  des 
/ouvres  jeunes  filles  au  faubourg  faint  La  rue  Sertbe  ,  dite  Chandeliere  , 


ront  pour  leurs  propres  8c  immeubles. 

te ,  dite 
fermée. 

DU  Lundy  xm.  Febvrier  m.  dc.  T"\  U  Vendredy  xrn.  Febvricr  m. 
lxii.  Veu  par  la  cour  les  lettres  L/  ne.  txn.   Dcz  l'an  m.  dc.  lxi. 
patentes  données  à  Rcrhcl  au  mois  de  les  prévoit  des  marchands  6c  cfchevins 
Septembre  m.  dc.  l vu. lignées  LOUIS,  de  Paris  avoient  permis  à  M.  Charles 
&  fur  le  rcply  ;  par  le  roy  ,  Phelipeaux,  l'Anglois  commiilaire  au  chaftelet ,  Pier- 
&  fcellées  en  lacs  de  foie  du  grand  Iceau  re  Hochet  bourgeois  ,6c  M.  Pierre  Lam- 
de  cire  verre ,  obtenues  par  Marie  dc  bert  huiificr  de  la  chambre  du  roy ,  lors 
Gournay  veufve  David  Rouiïeau  vivant  propriétaires  de  certaines  maifons  fifes 
marchand  demeurant  au  fauxbourg  S.  rue"  de  la  Huchette  ,  faifant  les  coins 
Germain  ,  par  lefqudlcs  ledit  lèigneur  d'une  petite  ruelle  qui  defeend  à  la  ri- 
auroit  permis  8c  accordé  à  ladicte  im-  viere  ,  vis-à  vis  la  rue  Zacarie ,  dont  la 
petrante  &  autres  dames  d'acquérir  une  defeente  eftoit  toute  ruinée,  d'y  faire 
maifon  audid  fauxbourg  avec  les  appar-  baftir  furie  devant  ôefur  le  derrière  de 
tenances  8c  dépendances,  quiferanom-  ladite  ruelle,  à  condition  de  faire  re- 
niée la  maifon  d'mfiruïiion  des  pauvres  parer  la  defeente  s  &  faire  aux  deux 
jeunes  filles ,  pour  en  icellc  eftablir,  lo-  bouts  des  portes  qui  feroient  fermées  8c 
ger,  nourrir  8c  entretenir  quatre,  cinq  ouvertes  aux  heures  defignées.  Depuis 
ou  fix  bonnes  filles ,  plus  ou  moins ,  le-  M.  Adrien  de  Croify  advocat  au  con- 
lon  que  la  neceffité  le  requerra ,  crai-  feil ,  de  Beauvais  maiftre  horlogcur ,  M. 
enant  Dieu ,  capables  d'inttruirc  &  d'en-  Boulé  procureur  ,  M.  Florent  Angrand 
îeigner  toutes  les  pauvres  filles  qui  fe  advocat  au  confefl,  &  Jean  Renouard 
prefenteront ,  a  louer  Dieu ,  le  lervir ,  gentilhomme  ordinaire  de  la  faucon- 
&  faire  des  ouvrages  pour  gaigner  leur  ncrie  dc  monficur  le  duc  d'Orléans  pro- 
vie  i  voulant  que  Ici  dictes  dàmes  fonda-  prietaires  de  ces  maifons  8c  autres  qui 
*  C'eft  le  titn  trices  6c  *  lœur  aifnéc  defdictes  maif-  compolent  ladicte  ruelle  reprefentérenc 
que  u  fupe- treflès  fie  leurs  fucccflcurspuiiTentacquc-  au  prevoft  de  Paris  ou  à  fon  lieutenant: 
tMMf-^STt  "r  Se  accepter  toutes  donations  6c  au-  civil  ,  que  cette  ruelle  lérvoit  dc  re- 
nom  « .  mof-nC4        feront  faites  &  données  traite  aux  voleurs  qui  eftoient  pour- 
pour  l'entrerenement  de  ladicte  maifon  fuivis  au  quartier  dc  S.  Scverin  6c  gens 
&  maiftrellcs  de  quelque  qualité  que  dc  mauvaile  vie.  Sur  quoy  le  lieutenant 
/"oient  les  biens  6c  héritages,  lefquels  civil,  par  fentence  du  xiv.  Aouft  m. 
font  amortis, 6c  ledict  feigncur  les  amor-  dc  liv.  ordonna  que  cette  rue  Ber-, 
tilt  par  lefdictes  lettres  ,  à  la  charge  the ,  dite  Chandeliere ,  feroit  fermée 
que  ladicte  foeur  aifnée  ôcmaiftrelTes  de  aux  deux  bout*  de  portes  ferrées  entre- 
7mt  IL  P*rt.  IIL  Aaij 
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-  tenues  aux  defpcns  des  propriétaires,  did  feigoeur  veut  eftre gardez  Seobfefv 

lefquels  s'eftantenfuiteadrefTezauxpre-  vez  félon  leur  forme  &  teneur,  faiiànt 

fidens  &  treforiers  de  France  ,  genc-  deffenfc  à  toutes  perfonnes  d'y  conrre- 

raux  des  finances  fie  grands  voyers  ,  venir  ,  aux  peines  y  contenues ,  fie  de 

avoient  obtenu  d'eux  pareil  règlement  plus  grandes ,  s'il  y  efchet }  veut  ledid 

avec  ordre  d'ouvrir  ces  portes  à  quatre  îèigneur  que  les  lufnommez  &  autres 

heures  du  matin  en  efté  ficà  fîx  heures  qui  compoieront  ladide  académie  jouïH 

en  hyver,  fie  les  fermer  en  efté  à  dix  fenc  à  Tindar  de  l'académie  de  peinture 

heures  &  en  hyver  afëpt,  &de  plusper-  fie  fculpture,  du  droid  de  cemmittimas 

rois  d'élever  hir  chacune  des  deux  por-  de  toutes  leurs  caufes,  tant  en  deman- 

tes,en  l'eftenduif  de  trois  toifes  feulement  dant,  que  deffendant,  pardevant  les 

un  cabinet  de  deux  eftages  de  haut  cou-  maiftres  ordinaires  dés  requeftes  de 

vert  d'un  petit  comble  coupé  le  plus  bas  l'hoftel  ou  du  palais,  à  leur  choix  fie 

que  faire  fe  pourra  ,  à  condition  aux  option  ,  tout  ainfy  qu'en  jouifient  les 

proprietairesfufd.de  faire  refaire  à  leurs  officiers  commenfaux  de  la  maifondu- 

frais  ladide  defeente  &  le  pavé  de  la  did  feigneur ,  &  defeharge  de  toutes 

rue, fie  payer  au  domaine  vingt  folspa-  tutelles  fie  curatelles,  enfemble  de  tout 

rifis  chaque  année  j  ladide  permilîion  des  guet  fie  garde $  veut  que  ledid  art  de 

treforiers  de  France  en  date  du  xxn.  danfe  demeure  toujours  exempt  de  rou- 

Septembre  m.  dc.  liv.  confirmée  par  tes  lettres  de  maiftrifej  faifant  deffèn- 

Jettres  patentes  du  mois  dc  Janvier  m.  fes  à  ceux  qui  en  auront  obtenu  par 

dc  lvi.  fie  lettres  de  furannation  du  xix.  furprife  ou  autrement  de  s'en  fervir, 

Janvier  m.  dc.  lxii.  Kegiftrces  à  la  ainfy  qu'il  eft  plu*  au  long  porté  par 

■cour  le  xvn.  Febvricr  m.  dc.  lxii.  lefdidcs  lettres  à  la  cour  adjeflantesj 

„„,,.-.        _          .    .        .    .  requefte  à  elle  prefentee  par  lefdids 

Z/aUfement  d'une  académie  royale  de  Galland  ,  duDcfert,  Renaud  ,  Vacher 

8c  conforts,  affind'enregiftrement  d'i. 

DU  Jeudy  xxx.  Mars  m.  dc.  lxii.  celles  j  concluions  du  procureur  gène- 

Veu  par  la  cour  les  lettres paten-  ral  du  roy  j  &  tout  confideré  t  u- 

tes  du  roy  données  à  Paris  au  mois  de  dicte  cour  a  ordonne*  & 

Mars  m.  dc.  lxi.  fignées  LOUIS,  fie  ordonne  que  lefdidcs  lettres  fie  ftatuts 

fur  le  reply  :  par  le  roy ,  de  Guenegaud ,  feront  regiftrécs  au  greffe d'icelle,  pour 

fie  fcellces  fur  lacs  de  foie  du  grand  jouir  par  les  impetrans  dc  l'effet  6c  con- 

fceau  de  cire  verte ,  par  lefquelïes  fie  tenu  en  icelles  -y  à  la  charge  qu'ils  n'au- 

pour  les  caufes  y  contenues  ledid  fei-  ront  aucun  droid  de  committimas  foubz 

gneur  dit ,  ftatuë ,  ordonne ,  veut  &  luy  prétexte  dc  ladide  académie  ,  &  /àns 

ijlaift  qu'il  foit  inceflammcnt  eftabli  en  que  les  maiftres  de  prefent  fie  ceux  qui 
a  ville  de  Paris  une  académie  royalle  le  feront  cy  -  après  pui  fient  eftre  ad- 
de  danfe,  que  ledit  feigneur  auroit  com-  ftraints  a  autres  conditions  que  celles 
pofée  des  plus  exprimentez  audid  art ,  portées  par  leurs  ftatuts ,  fie  qu'ils  con- 
fie dont  Padrcfïe  fie  la  capacité  luy  font  tinueront  leurs  fondions  fie  exercices 
connues  par  expérience,  fçavoir  de  Fran-  comme  ils  ont  cy-devant  faid  fie  font 
«jois  Galland  fieur  du  Defert ,  Jean  Re-  encore  de  prefent. 
gnaud,  Thomas  Vacher ,  Hilaircd'O- 

hvet,  Jean  fie  Guillaume  Roynal  fre_  Taxe  volontaire  fut tons  le s corp s  de  Uville% 

res,  Guillaume  Guerin  ,  Nicolas  dc  fut  fhofpital général ,  fendant  Lt  cherte\ 
Large  ,  Jean-François  Picquct ,  Jean 

Grigny ,  Florent  Galland ,  Guillaume  U  Mcrcrédy  xxvi.  jour  d'Avril 

Renaud,  fie  Melainela  Faveur,  lefquels  m.  dc.  lxii.  Ce  jour  les  gens  du 

s'aflèmbleront  une  fois  le  mois  dans  tel  roy  entrez  ,  M.  Denis  Talon  advocat 

lieu  ou  maifon  qui  fera  par  eux  choi-  dudid  feigneur  portant  la  parole ,  ont 

lie  fie  prife  i  frais  communs ,  pour  y  dit  a  la  cour  que  par  la  declarltion  du- 

conférer  entr'eux  du  faid  de  la  danfe,  dit  feigneur  roy  du  mois  d'Avril  m.  dc. 

advifer  fie  délibérer  fur  les  moyens  de  la  lvi.  vérifiée  en  ladide  cour  le  i.  jour 

perfectionner  fie  corriger  les  abus  fie  def-  de  Septembre  enfuivant ,  il  eft  porté  par 

tauts  qui  peuvent  avoir  efté  ou  eftre  cy-  l'article  xxxv.  que  toutes  lescommu- 

après  introduits,  tenir  fie  régir  ladide  nautez  feculieres  fie  régulières  de  l'un 

académie  fuivant  fie  conformément  aux  fie  de  l'autre  fexc  de  cette  ville ,  pre- 

ftatuts  fie  reglemens  attachez  foubz  le  vofté  fie  vicomté  de  Paris  ,  fie  tous  les 

*contrc-fcel  defdideslettres ,  lefquels  le-  corps  laïcques ,  les  fabriques  des  eglifes, 
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Je$  chapitres  &  confrairics  &  autres ,  revenu  à  la  nourriture  ,  fubfiftance  fie  —  

mefmc  les  corps  de  nieftiers,  fie  toutes  entretien  des  pauvres  dudid  hofpital  ge-  A"-1*'1* 

autres  perfonnes,  contribueront  a  la  fub-  neral  julquesà  la  fomme  de  cent  mil 

fiftance  de  l'hofpical  gênerai ,  chacun  à  livres  pour  la  prefence  année  feulement 

proportion  de  les  fonds  j  à  quoy  faire  commencée  au  premier  jour  de  Janvier 

ils  fêronc  invitez,  fie  à  faute  de  ce  faire  dernier >  fie  à  cet  effet  le  taxer  volon- 

volontairemenr  .feront  cottifez  félon  les  tairement  fie  payer  leur  contribution  ci 

anciens  reglemcns  de  police  fit  arrefb  mains  du  receveur  de  l'hofpitai  général, 

rendus  par  la  cour,  i  la  requifition  du  fçavoir  la  première  demie-année  dans  la> 

procureur  gênerai,  pour,  lclon  lesta-  fin  du  mois  de  Juin  prochain ,.  fie  Tau. 

aces  qui  feraient  modérément  f aides,  rre  demie  année  dans  le  dernier  jour  de 

en  faire  le  recouvrement  par  le  receveur  la  prefence  année  ;  autrement  fie  à  faute 

dudid  holpital  r  en  procédant  à  la  vc-  de  fê  taxer  dans  huitaine  pour  routes 

rificarion  dcfquclles  lettres  la  cour  n'au-  préfixions  fie  délais ,  ils  feront  taxez  par 

roit  apporté  aucune  modification ,  finon  les  commiflâires  qui  feront  a  ce  députez 

qu'elle  auroit  ordonné  que  les  bourgeois  par  la  cour  fie  contraints  au  payement 

feraient  feulement  fujets  à  contribuer  à  de  leurs  taxes  par  faifie  de  leur  tempo- 

ladide  fubfiftance  ,  fans  qu'ils  puflenc  rel ,  dont  le  tiers  fera  payé  fans  reperi- 

eftre  taxez  finon  en  cas  de  necelfité  jfic  tion  au  receveur  dudid  hofpital  gene- 

d'autant  que  cette  necelfité  à  laquelle  ral,fieà  ce  faire  les  locataires ,  fermiers 

font  réduits  les  pauvres  dudid  hofpital  fie  autres  redevables  contraints  par  tou- 

general,  au  nombre  de  neuf  à  dix  mil ,  tesvoyes  deucs  fie  raifonnables.  Ordon- 

eft  à  prefent  fi  grande ,  comme  il  eft  no-  ne  en  outre  que  tous  les  propriétaires 

•  On  ip-  toire  à  un  chacun    qu'il  eft  iropolfible  qui  occupent  leurs  maifons  fie  principaux 

fcft'iî' A»"i  Hu>il  fublîfte  davantage ,  s'il  n'eft  promp-  locataires  qui  tiennent  à  loyer  les  mai- 

<k  u  «erme  tement  fecouru  $  ce  que  les  diredeurs  fôns  de  cette  ville  fie  faux  bourgs ,  fè- 

•nn^^oe.oui  judid  hofpital  gênerai  ayant  reprefen-  ront  aulfi  tenus  payer  pour  la  fubfiftan- 


tet  in  bic&tez  d'ouvrir  les  portes  dudid  hofpital,  fomme  que  ceÙe  à  laquelle  ils  font  taxez 

<U"*  lclftT°  ^  l'aflcmblée  ne  pourvoyoic  prompte-  pour  le  nectoyemenc  des  boucs ,  lefquel- 

geics,      "ment  à  leurs  prefians  befoins  5  fie  ladide  les  fommes  feront  receues  par  le  rece- 

aflèmblce  cftant  convenue  qu'il  eftoit  veur  dudid  hofpital  gênerai  ou  fes  corn- 

ncceflàire  de  fouftenir  cet  eftablillèmenc,  mis }  fie  au  payement  d'icellc  lefdits  pro- 

plufieurs  proportions  auroienc  efté  faic-  prietaires  fie  locataires  feront  contraints 

tes  fie  amplement  dùcurécs,  encre  lef-  parles  mefrnes  voyes  qu'ils  font  obligez 

quelles  aucune  n'a  efté  trouvée  plus  payer  leurs  taxes  pour  le  nectoyemenc 

prompte  fie  convenable ,  que  l'exécution  de  ladide  ville.  Ordonne  auffi  que  dans 

dudid  article  xxxv.  de  ladide  deela-  toutes  les  autres  villes  fie  gros  bourgs  du 

ration  ,  partant  requeroient  l'exécution  refiort  feront  faides  afièmblées  de  po- 

d'iceluy  ,  comme  auffi  qu'il  pluft  à  la  lice  à  la  diligence  des  fubftituts  du  pi  o- 

cour  de  pourvoir  à  l'extrême  difecte  fie  curcur  gênerai  par  devanc  les  lieucenans 

necelfité  des  pauvres  des  autres  villes  fie  juges  royaux  des  lieux ,  fi  faid  n'a 

&bourgs-,Se  s'eftanc  retirez,  la  matière  efté,  dans  ielquclles  les  communaucez 

mife  en  délibération,  la  cou*  a  or-  ecclefiaftiques  de  l'un  fie  de  l'autre  léxe, 

donne  fie  ordonne  que  l'article  xxxv.  fie  les  archevefques ,  evefques  Se  betie- 

de  la  dedaracion  de  l'eftabliflcment  de  ficiers,  cnfemblc  les  habicans  &  bour- 

l'hofpital  gênerai ,  fie  arreft  de  verifîca-  geois  dcfdids  lieux  feront  invitez  de  fe 

tion  fur  icelle ,  feront  exécutez }  fie  en  taxer  pour  la  fubfiftance  des  pauvres  de 

ce  faifant ,  que  toutes  les  communau-  chacune  defdides  villes  fie  gros  bourgs* 

tez  feculieres  fie  régulières  de  l'un  fie  de  finon  fie  i  faute  de  ce  faire,  feront  taxez 

l'autre  fexc ,  les  archevefque ,  chapitres,  par  les  officiers  royaux  dcfdids  lieux , 

abbez ,  prieurs ,  chapelains  6e  tous  au.  fie  ce  qui  fera  par  eux  ordonné,  fera 

très  beneficiers  de  cette  ville  fie  faux-  exécute  nonobftant  oppofiàons  ou  ap- 

bougs,  prevofté  fie  vicomté  de  Paris,  pellacions  quelconques ,  fie  fera  le  pre- 

enfemble,  cous  les  corps  laïcques ,  fa-  lent  arreft  leu  fie  publié  à  fon  de  uora- 

briques  des  eglifes ,  confrairics ,  fie  autres  pe  &  cry  public  fie  affiché  par  couc  où.  be» 

de  ladide  ville  fie  fauxbourgs ,  ferait  in-  foin  fera,  fie  copie  d'iceluy  collacionnée 

vitez  de  contribuer  à  proportion  de  leur  envoyée  en  tous  les  bailliages  fie  feneC 
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chauffées  dû  reffort,  afin  que  nul  n'en 
prétende  cauiê  d'ignorance. 

Confirmation  de  t  union  de  S.  La%are  à  ls 
tongregation  de  la  Mijpon. 

t 

DU  Lundy  xv.  May  m.  dc.  lxii. 
Veu  par  la  cour  les  leccres  paten- 
tes du  roy  données  à  Aix  au  mois  de 
Mars  m.  dc.  lx.  fîgnées  Louis ,  &  fur 
le  reply  :  par  le  roy ,  de  Lomenie ,  & 
fcellées  fur  lacs  de  foie  du  grand  fceau 
de  cire  verte,  obtenues  par  le  pere  Vin- 
cent de  Paul  fupericur  gênerai  de  la  con- 
grégation des  preftres  de  la  Million ,  par 
îefquelles  ôc  pour  les  caufes  y  contenues 
ledid  feigneur  auroit  loué ,  agréé ,  ap- 
prouvé &  confirmé  l'union  delà  maifon 
&  prieuré  de  S.  Lazare  iîiê  au  fauxbourg 
S.  Denis  lez  Paris  à  ladide  congréga- 
tion des  préfixes  dc  la  Million ,  &  con* 
firmarion  d'icellc  union  8c  incorpora- 
tion cy-devant  faide  par  N.  S.  P.  le 
pape  par  fes  bulles  du  xvm.  Avril  m. 
dc.  lv.  droids ,  frui<fls ,  profits  ,  reve- 
nus ,  émolumens  ôc  dépendances  quel- 
conques ,  fuivantÔc  conformément  aux- 
dides  bulles,  àinfy  que  plus  au  long  le 
contiennent  lefdidcs  lettres  à  la  cour 
adreûantes }  requefte  dudid  Vincent  de 
Paul  fup  crieur  gênerai  de  ladide  con- 
grégation afin  d'enregiftrement  d'icel- 
les  }  conclu  fions  du  procureur  genc- 
neral  du  roy ,  8c  tout  confideré  5  la- 
Dicte  cour  a  ordonne  8c  ordonne  que 
lefdides  lettres  8c  bulles  feront  regiftrées 
au  greffe  d'icellc ,  pour  jouir  par  lef- 
dids  preftres  de  la  miffion  de  l'effet  8c 
contenu  en  icelles  félon  leur  forme  fie 


L* ko f fit  al  gênerai  fe  charge  des  pauvret 
des  provinces. 

DU  Lundy  xix.  Juin  m.  oc.  Lxir. 
Le  procureur  gênerai  a  reprefen- 
té  que  ceux  qui  font  prépofez  pour  avoir 
foin  de  l'hofpital  gênerai ,  quoique  char- 
gez de  dix  mil  pauvres ,  &  qu'ils  n'ayent 
tiré  aucun  fecours  dc  ce  qui  a  efté  or- 
donné parl'arrcft  du  xxvi.  Avril  der- 
nier rendu  enfuite  de  l'afiemblée  de  la 
police  générale  tenue  à  la  chambre  de 
S.  Louis  par  ordre  du  roy  5  efperanc 
neantmoins  d'eftre  bien-tort;  lecourus  des 
fonds  qui  leur  ont  efté  accordez ,  ils 
offrent  de  fe  charger  des  habitans  de 
la  campagne  que  la  difette  des  bleds  a 
forcez  de  quitter  les  provinces  pour  ve- 
nir en  cette  ville,  &  dc  les  nourrir  juf-, 
qu'à  l'ouverture  de  la  moiflbn.  La  cour. 
a  ordonné  que  tous  ces  pauvres  nouvel- 
lement venus  dans  cette  ville  feront  ren- 
fermez a  l'hofpital  gênerai  6c  lieux  en 
dépendans,6c nourris  jufqu'à  l'ouvertu- 
re de  la  moiflbn,  c'eft-à-dire  au  vm. 


Juillet  prochain  j  auquel  tems  on 
voyera  tous  les  mandians  valides  pour 
aller  travailler  à  la  moiflbn  8c  autres 
ouvrages. 


Zflabliffenent  d'une  baSe 


au  vin. 


Antoine  fAumcnt  gouverneur  de  Paris. 

DU  xxii.  May  m.  dc.  lxii.  Meffire 
Anthoine  d'Aumontde  Roche-Ba- 
ron ,  confciller  du  roy  en  fes  confèils, 
chevalier  de  fes  ordres ,  capitaine  des 
gardes  de  ion  corps ,  marefchal  de  Fran- 
ce ,  pourveu  de  la  charge  &  dignité  de 
•gouverneur  &  lieutenant  gênerai  pour 
Je  roy  en  la  ville ,  prevofté  fie  vicomté 
de  Paris,  par  lettres  du  x.  du  prefent 
mois ,  fur  la  démiffion  pure  fie  fimple  de 
rneffire  Ambroifè  de  Bournonville ,  pour 
en  jouir  pendant  le  temps  de  trois  an- 
nées }  a  prefenté  fes  lettres  qui  ont  efté 
regiftrées ,  faid  le  ferment ,  fie  a  efté 
reccu  audid  office. 


"T^U  xxi.  Aouft  m.  dc.  lxii.  Mef. 

ly  fire  Clair  Gilbert  Domaifbn  che- 
valier feigneur  de  Chamarande ,  confeil- 
1er  d'eftat  fie  premier  valet  de  cham- 
bre du  roy ,  6c  meffire  Ifaac  de  Baas  aufTy 
confeiller  d'eftat  6c  marefchal  des  camps 
fie  armées  du  roy  ,  ayant  obtenu  en  1656. 
dudid  feigneur  la  permiffion  d'eftablir 
une  halle  au  vin ,  foufrrirent  des  oppo- 
fitions  de  la  part  des  maiftres  fie  gardes 
dc  la  marchandifè  de  vin  à  Paris ,  dc  la 
part  de  plufieurs  marchands  de  vin  fo- 
rains, 6c  enfin  de  celle  dc  meffire  Hip- 
polyte  de  Betbune ,  chevalier  comte  du- 
did lieu.  L'inftance  futreprife  en  1 661. 
par  dame  Marie  dc  la  But  veuve  dudid 
de  Baas;  le  17.  Aouft  1661.  les  direc- 
teurs de  l'hofpital  gênerai  prefenterent 
requefte ,  à  ce  que  procédant  par  la  cour 
à  l'enregiflremcnt  defdides  lettres ,  il 
fuft  dit  que  ce  feroit  pour  jouir  par  les 
impetrans  8c  par  lefdids  adminiftrateurs 
conjoindement  6c  par  moitié  de  l'effet 
defdides  lettres,  la  cour  ordonna  l'en- 
regiftrement  defdides  lettres  à  la  con- 
dition propofee  dans  la  requefte  fufdic- 
te  du  17.  Aouft,  fit  i  la  charge  que  les 

droits 
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droits  de  dut  (bis  pour  muid  mention, 
pez  ezdictes  lettres  ne  pourront  eftre 
augmentez. 

Zjlablijfement  de  perte- lanterne J  tjf  p****t- 
flambent  à  ienuge. 

DU  Samedy  xxvi.  Aouft  m.  pc. 
lxii.  Le  fieur  abbé  Laudati  de 
Cataire  obtint  du  roy  au  mois  de  Mars 
Mars  i66z.  des  lettres  patentes  fcellées 
de  cire  verte ,  portant  permiflion  audit 
abbéd'eftablir  à  Paris  &  dans  toutes  les 
autres  villes  du  royaume  des  porte-lan- 
ternes &  porte  -  flambleaux  a  louage , 
pour  jouir  fie  ufcr  de  ce  droit  à  perpé- 
tuité ,  lui  lèul  fie  les  héritiers  fie  fuccef- 
ièurs ,  fans  préjudice  ni  diminution  des 
lanternes  qui  lont  aux  coings  fie  au  mi- 
lieu  des  rues  de  Paris.  Le  5.  Aouft  la 
cour  ordonna  que  ces  lettres  fèroieot 
communiquées  aux  lieutenant  civil ,  pré- 
voit des  marchands  fie  cfchevins,  pour 
donner  leur  advis.  Ils  les  donnèrent  les 
2. fie  9.  d'Aouft,fie  le  19.  dudit  mois  il  y 
eut  information  faite  fur  la  commodité 
ou  incommodité  de  cet  eftabliûement. 
Ï.A  coui.enregiftra  enfin  lefd.  lettres , 
pour  en  jouir  par  l'impétrant  pendant  io. 
années  feulement,  aux  charges  fie  condi- 
tions ,  que  tous  les  flambeaux  dont  fc 
fcrvjroient  les  commis  de  l'abbé  Caraffe 
feroienc  d'une  livre  fie  demie  de  bonne 
cire  jaune  ,  achetez  chez  les  efpiciers 
de  la  ville  ou  par  eux  fabriquez  fie  mar- 
quez des  armes  de  la  ville  ;  qu'Us  (croient 
divifez  en  dix  portions ,  dont  ceux  qui 
s'en  ferviroient  pour  fe  faire  éclairer 
payeroient  cinq  fous  de  chaque  portion, 
rnefme  de  celle  qui  ne  fera  qu'entamée, 
fixa  l'égard  des  porte-lanternes,  qu'ils  fe- 
ront divifez  par  portes  chacunes  de  300. 
pas  valant  cent  toiles*  qu'il  fera  peint  une 
lanterne  à  chaque  porte  j  que  l'on  paye- 
ra un  fol  marqué  pour  chaque  porte  j  que 
ceux  qui  fe  voudront  faire  éclairer  dans 
leurs  carofTes ,  payeront  aux  porte-lan- 
ternes cinq  fols  par  quart  d'heure  -t  fie 
les  gens  de  pied  qui  fe  feront  éclairer, 
feulement  trois  Tous  -t  fie  que  les  porte- 
lanternes  auront  pendu  à  leur  ceinture 
un*fâble  d'un  quart  d'heure  marqué  aux 
armes  de  la  ville  ;  fans  obligation  ce- 
pendant à  perfonne  de  fe  fervir  defdi&s 
porte -flambeaux  fie  porte-lanternes. 
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lettres  pettentei  ponr  Ut  nligenfes  de  2/.  D. 
de  U  Mifericerdt  4«  fafonrg  fiunt 
Germain. 

DU  Mardy  ix.  jour  de  Janvier u.  ' 
oc.  txiu.  Veu  par  la  cour  lei  ' 
lettres  patentes  du  roy  données  à  Pa- 
ris au  mois  de  Novembre  dernier  lignées 
Louis,  ôtfurlereply  :Par  le  roy  ,Phe, 
lipeaux,  fie  fcellees  fur  lacs  de  grand 
fceaude  cire  verte ,  obtenues  par  fes  re- 
ligieufes ,  fuperieurc  Se  convent  de  N.  D. 
de  la  Milericorde  au  fauxbourg  S.  Ger- 
main lez  la  ville  de  Paris ,  par  leiqucL 
les  fie  pour  les  caufes  y  contenues ,  le, 
drô  feigneur  roy ,  de  l'advis  de  foq  con- 
fcil ,  auroit  .déclaré  ledi<â  couvent  fie 
monafterc  defdiétes  religieufcs  de  N.  D. 
de  la  Mii'ericorde  eftre  de  fondation 
roy  aile ,  fie  comme  tel  leur  auroit  de  nou- 
veau attribué  fix  minots  de  fel  à  pren- 
dre dans  les  greniers  à  fel  de  Paris ,  en 
payant  l'ancien  prix  du  marchand  feu. 
lement ,  révoquant  à  cet  égard  les  edits, 
déclarations  fie  arrefts  portant  révoca- 
tion du  rranc-fallé  *  permet  en  outre  le» 
dict  feigneur  avxdides  religieufcs  d'ac 
quérir  de  proche  en  proche  de  lcurdict 
convent  jufqu'à  dix  mil  livres  de  rente 
en  fonds  de  terre ,  pour  en  jouir  aux 
exemptions  fufdides ,  lefquelles  il  auroit 
amorties  »  veult  ledict  feigneur  qu'elles 
en  jouïHent  pour  cet  effet ,  fans  eftre  te, 
nues  de  donner  au  roy  homme  vivant 
fie  mourant  ■>  de  la  finance  duquel  amor- 
ti (le  ment  il  leur  fait  don  par  Jefdidca 
lettres  ;  fie  outré  auroit  ledid  feigneur 
roy  accordé  droid  de  cemmittimms  en  la 
grande  fie  petite  chancellerie  auxdides 
rcligicu/es  pour  traduire  leurs  differens 
ou  procez  aux  requeftes  de  l'hoftel  ou 
du  palais  à  leur  choix  fie  option }  pour 
jouir  defdids  privilèges  cy-defTus ,  aux 
charges  fie  conditions  que  lefdides  reli- 
gieufcs  tiendront  ledict  feigneur  roy  fie 
ta  reyne  fa  mere  pour  leurs  patrons ,  bien, 
faideurs ,  fondateurs  fie  protecteurs,  fie 
comme  tels  feront  tenues  de  faire  dire 
fie  célébrer  à  perpétuité  par  chacun  an, 
les  jours  fie  fores  de  S.  Louis  fie  defain, 
te  Anne  une  méfie  fblernnelle  avec  pro- 
ceflion ,  pour  la  confervation  fie  profpe- 
rité  defdids  feigneur  fie  dame,  fie  le  len- 
demain defdides  fiertés  une  mefTe  balle 
des  trépaUcz  pour  le  repoc  des  ames  des 
roys  predcccflcurs  dudid  feigneur  fie  de 
la  reyne  fâ  mere  fie  de  fes  fuccefleurs, 
ainfy  que  plus  au  long  le  contiennent 
lefdides  lettres  à  la  cour  adreflantes  i  re- 
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 —  quefte  à  elle  prcfentée  par  lefdi&es  re- 

"  ligieufes ,  foperieurc  &  convent  ,  afin 
d'enregiftremcnt  d'iccllcs  -,  conclurions 
du  procureur  gênerai  du  roy  j  tout  con- 
fiderc,  la  cour  a  ordonne  &  ordon- 
ne que  lefdi&es  lettres  feront  regiftrées 
au  greffe  d'icelle  pour  eftre  exécutées 
&  jouir  par  les  impétrantes  de  l'effet  & 
contenu  en  icelles ,  aux  charges ,  clau- 
fès  6c  conditions  y  contenues. 

Arrtfi  unebant  Thoftital  yntral 

DU  Mardy  xv.  Janvier  m.  dc.  lxi  i  i. 
Veu  par  la  cour  la  requefte  pre- 
iêntée  parles  directeurs  de  l'hofpital  gê- 
nerai ,  contenant  que  depuis  rcftablif- 
fement  dudid  hofpital  général  ils  ont 
tafché  par  tous  moyens  d'en  faire  con- 
noiftre  la  conduite  à  la  cour  S:  au  pu- 
blic ,  pour  recevoir  tous  les  fecours 
&  les  advis  qui  pourroient  fervir  à  la 
perfection  de  ce  grand  ouvrage  ,advoué 
de  tout  le  monde  pour  le  plus  bel  cfta- 
bhûement  que  l'on  ait  veu  dans  tous  les 
ficelés  panez  ;  &  ne  fe  contentant  pas 
des  mémoires  &  inftruclions  qu'ils  ont 
baillées  de.  temps  en  temps ,  ils  prefen- 
térentleur  requefte  a  la  cour  en  m.  ne. 
zix.  fur  laquelle  furent  commis  maiftres 
Pierre  Payen  &  Jean  Doujat  pour  fc 
rranfporter  audiék  hofpital  &  en  connoif- 
rre  l'eftat  j  ce  qui  fut  exécuté ,  &  fur  le 
procez  verbal  defdicb  commhTaires  in- 
tervint arreft  portant  plufieurs  regle- 
mens  que  la  cour  jugea  neceflaires ,  qui 
ont  efté  obfervez  de  forte  que  tous  ceux 
qui  en  ont  eu  connoiflànce  ont  conceu  de 
l'eftonncment ,  que  fur  un  fond  dc  cent 
cinquante  mil  livres  d'une  part  &  lxxx. 
mil  livres  d'autre  dc  la  libéralité  du  roy, 
delà  reyne,&  de  plufieurs  autresprin- 
ces  fie  autres  perfonnes  pieufes,  trois  mil 
livres  de  rente  fur  la  ville  &  dix  mil  li- 
vres par  le  deffunct  ficurdeBelievre  pre- 
mier prefident ,  qui  à  peine  pouvoit  Suf- 
fire pour  reparer  les  cinq  maifons  dans 
lefqucls  iedift  hofpital  a  tfté  eftably, 
pour  faire  les  premières  fournitures ,  & 
îur  foixante  mil  tant  de  livres  de  reve- 
nu ordinaire  ,  &  deux  cent  mil  livres 
qu'il  a  plu  au  roy  accorder  fur  les  en- 
trées dc  la  ville  de  Paris ,  Dieu  a  fufri- 
té  des  moyens  pour  la  nourriture  fie  vef- 
temens  de  plus  de  foixante  mil  pauvres 
qui  ont  fucceflivement  entré  dans  l'hof- 
pital  depuis  cinq  ans ,  outre  les  portions 
qui  ont  efté  baillées  aux  mefnages  ma- 
riez jufqu'à  ce  qu'on  les  ait  pu  loger 
dans  les  baftimens  qui  ont  efté  faicbpar 
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les  charitez  de  diverfes  perfonnes  j  mais 
ces  aumofnes  eftant  faictes  dans  un  temps 
où  elles  cftoient  plus  neceffaires ,  à  eau-» 
fc  dc  la  difette  des  grains ,  dont  le  prix 
eftoit  triplé,  &  s'eftant  remarqué  un 
refroidiûcmcnt  gênerai  y  le  fecours  mef- 
me  qui  avoit  cité  ordonné  fur  la  re- 
quefte du  procureur  gênerai ,  fans  leur 
participation  ,  n'ayant  pas  eu  le  fuccez 
qu'on  en  avoit  cfpcré  }  &  d'ailleurs  quoi- 
qu'on fe  plaigne  publiquement  dc  la 
mandicité ,  la  populace  ne  laiflc  pas  de 
tirer  des  mains  des  archers  les  mandians 
qui  abondent  dc  toutes  parts  ,  de  telle 
forte  qu'il  y  a  eu  quelques-uns  des  archers 
tuez  &  plufieurs  blefiez  ;  ainfi  tous  les 
commencemens  de  ce  merveilleux  ou- 
vrage ne  ferviront  qu'à  en  rendre  ladif- 
fipation  plus  funefte  &  plus  douloureu- 
fe.  L'hofpital  eft  engagé  de  plus  de  cent 
cinquante  mil  livres  ,  quoiqu'il  ait  em- 
ployé avec  la  permiflion  du  fieur  duc 
Mazarin  partie  des  deniers  qu'il  avoit 
deftinez  pour  achever  les  baftimens  com- 
mencez audift  hofpital  par  le  ficur  car- 
dinal Mazarin  fon  oncle.  D'ailleurs  la 
la  permilfion  d'emprunter  jufqu'à  cenc 
mil  livres  a  efté  inutile ,  &  l'hofpital  eft 
fans  bled ,  fans  argent  &  fans  crédit , 
de  forte  qu'ils  fe  voyent  tous  les  jours 
à  la  veille  de  quitter  l'adminiftration  fie 
rapporter  aux  pieds  dc  la  cour  les  clefs 
dud.  hofpital  ;  ce  qu'ils  ne  feront  jamais* 
que  dans  la  dernière  extremite,&  demeu- 
reroient  pluftoft  dans  les  ruynes,  puif- 
qu'ori  en  a  chargé  leur  honneur  Se  leur 
confcicnce.  Dans  cette  extrémité ,  plu» 
obligez  que  jamais  de  faire  connoiftre 
l'eftat ,  l'ordre  fie  l'œconomie  dudicl  hof- 
pital ,  ils  requéraient  que  la  cour  dépu- 
tait deux  des  confeillers  d'icelle  pour  fe 
tranfporter  aux  cinq  maifons  qui  en  dé- 
pendent, qui  en  examineraient  les  comp- 
tes ,  eftats  8c  regiftres ,  fie  dreflèroient 
leur  procez  verbal ,  &c.  la  c  o  u  k  a 
ordonné  que  maiftres  Eftienne  Saincfcot 
fit  Jean  Doujat  confeillers  en  icelle  fe 
tranfportcront  incefTammcnt  audict  hof- 
pital fie  lieux  en  dépendans,  pour  con- 
noiftre l'eftat  d'iceux ,  le  nombre  des  pau- 
vres qui  y  font  à  prefent ,  comme  aufli 
des  perfonnes  prépofecs  au  dedans  pdur 
la  conduite  defdi&s  pauvres  au  tempo- 
rel fitfpirituel  ;  fe  feront  reprefenrer  tous 
les  comptes  fié  eftats  de  recepte  &  de 
defpcnfc ,  fie  du  tout  dreflèront  leur  pro- 
cez verbal  -,  pour  iceluy  veu  ,  rapporté  , 
fie  communiqué  au  procureur  gênerai, 
eftrc  ordonné  ce  que  de  raifon. 

Arrcjt, 
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ccluv  dcsprevoft  des  marchands  &  cf- 

jtrrtft  tachant  Ufiirt  de  S.  Laurent.  chcvins  de  ladide  viJlc  ,  du  deuxième  H' 

Septembre  audicl  an  à  mefme  fin  ,  pro- 

DU  Mardy  xxx.  Janvier  m.  dc  cet  verbal  faid  de  l'eftat  des  lieux  par 
lxiii.  Veu  par  la  cour  les  lettres  M.  Charles  de  Saveufes  concilier  en  la- 
patentes  du  roy  données  â  Fontainebleau  dide  cour  à  ce  députe,  en  prefence  du 
au  mois  d'Odobre  m.  Dc.  lxi.  lignées  fubftitut  du  procureur  gênerai  ,  du  t, 
Louis,  &  fur  le  reply  :  Par  le  roy,  de  Aouft dernier  ;  information  par  luy  fa 
Lomenie,  fit  fcellécs  fur  lacs  de  foie  du  en  prefence  de  fon  fubftitut  fur  la  c 
grand  f  i  eau  de  cire  verte  ,  obtenues  par  modité  ou  incommodité  dc  ladide  tr 
les  preftres  de  la  congrégation  delà  Mif-  lation  5  requelle  prelentee  par  lefdids 
(ion  de  S.  Lazare  de  cette  ville  dc  Pa-  preftres  de  la  Million  afin  d'enterinc- 
ris,  par  lefquelles  fit  pour  les  caufes  y  ment  defdides  lettres  ;  conclurions  du- 
contenuiîs  ledid  feigneur  auroit  approu-  did  procureur  gênerai  ;  lad!  c  t  e 
vé,  ratifié  &  confirmé  le  don  ancienne-  c  ou  A  a  ordonne  &  ordonne  que  lef- 
ment  faid  de  la  foire  S.  Laurent  à  la-  dides  lettres  feront  regiftrées  au  greffe 
dide  Million  S.  Latare  ,  pour  eftre  te-  d'icelle  poureftre  exécutées  &  jouir  par 
nue  dans  le  champ  vulgairement  appel-  les  impetrans  de  l'effet  6c  contenu  en 
lé  S.  Laurent ,  &  confirmant  par  ledid  iccllcs  félon  leur  forme  &  teneur ,  fans 
feigneur  ledid  don  faid  à  ladide  Million  neantmoms  qu'ils  puillènt  prétendre  au- 

J>ar  les  roys  fes  predecefleurs  avec  tous  cun  droiddc  juftice,  ni  en  faire  aucun 

esdroids  ÔC  privilèges  a  eux  accorder,  acte  au-delà  des  limites  de  leur  terre  6c 

permet  aux  impetrans  de  remettre  8c  juftice  ordinaire, 
tran  (porter  ladide  foire  S.  Laurent  en  un 

lieu  ôc  place  particulière  de  leur  domai-  Lettres  patentes  four  Us  BinediUinet 

ne  ou  autres  qu'ils  pourroient  acquérir  jjfy. 

de  gré  à  gré  a  leurs  frais  &  defpcns  ,   

dans  l'eftenduc  &  aux  environs  de  leur  If  "A  U  i.  Febvrier  m.  dc.  lxiii.  Veu 
cenfive  &  feigneuric ,  fit  de  faire  tenir  \J  par  la  cour  les  lettres  patentes  du 
dorefenavant  dans  ladide  place  ladide  roy  données  à  Paris  au  mois  d'Avril 
foire  pendant  quinze  jours  entiers ,  à  dernier  ,  lignées  Louis,  &  fur  le  reply  : 
commencer  la  vente  du  jour  S.  Laurent,  Par  le  roy,  de  Guencgaud  ,  &:  feelices 
ainfy  qu'il  eftoit  accouftumé  &  plus  au  du  grand  fceau  de  cire  verte,  obtenues 
long  exprimé  par  lcfdides  lettres  à  la  par  dame Françoile  Henriette  delà  Fon- 
cour  adreflantes }  arreft  du  Ut.  jour  du  taine  fuperieure  6c  fon  iatrice  du  mo- 
mois  de  janvier  m.  dc  lxi  i.  par  lequel,  naftere  des  religieufes  Benedidines  de  la. 
avant  procéder  à  l'enregillrement  def-  congrégation  de  fainde  Anne  au  bourg 
dides  lettres,  auroit cfté ordonné  qu'el-  d'Ilîy  près  Paris ,  par  lefquelles  &  pour 
les  feroient  communiquées  au  lieutenant  les  caufes  y  contenues  ledid  feigneur  au- 
civil&aux  prevoft  des  marchands  &ef-  roit  agréé ,  confirmé  Si  approuve  l'erec- 
chevinsde  cette  ville  de  Paris,  pour  don-  tion  en  titre  6c  dignité  d'abbaye  faide 
ncr  leur  advis  fur  le  contenu  en  icelles,  par  le  pape  en  coniequence  de  fon  bre- 
fic  que  par  le  confeiller  rapporteur  du-  vctdu  xiX.  Janvier  m.  dc  lvii.  dudid 
did  arreft,  qui  fe  tranfporteroit  en  la  monaftere  &c  convent  defdides  religieu- 
prefence  dc  l'un  des  fubftituts  du  pro-  fes  Benedidines  de  la  congrégation  dc 
curcur  général  du  roy  fur  les  lieux,  il  fainde  Anne,  ordre  de  S.  Benoift  ,  efta- 
feroit  drefle  procez  verbal  dc  l'eftat  d'i-  blies  au  bourg  d'Ilîy  ,  pour  en  jouir  par 
ceux  8c  informé  de  la  commodité  ou  ladide  dame  Francoile  Henriette  delà 
incommodité  de  la  tranflation  defdides  Fontaine  fuperieure  &  fondatrice  du- 
fbires ,  pour  ce  faid  ,  rapporté  ôc  com-  did  monaftere  &  celles  qui  luy  fucce- 
muniqué  audid  procureur  gênerai ,  eftre  deront ,  avec  tous  les  droids ,  honneurs, 
faid  ce  que  de  raifon  >  advis  dudid  lieu-  prérogatives  8c  privilèges  appartenans 
tenant  civil ,  portant  que  foubz  le  bon  audicl  tiltre  ôc  dignité  ,  tout  ainfy  6c 
plaifir  de  la  cour  ledid  cftablillèmcnt  comme  en  jouïlïènt  les  autros  anciennes 
îèroit  commode  au  public,  fie  faciliterait  abbayes  royales  dudid  ordre  dc  S.  Bê- 
le paftâge  pendant  le  temps  de  ladide  noift  ,  fuivantfic  conformément  à  l'adc 
foire  dans  la  rue  fie  fauxbourg  S.  Mar-  du  confentement  donné  par  le  feu  fieur 
tin  ,  6c  utile  aux  marchands  qui  y  pour-  archcvefque  de  Paris  fie  bulles  expédiées 
roient  aller  pour  vendre  leurs  marchan-  en  cour  de  Rome  au  mois  d'Odobre  m. 
difcs,endateduxiv.MarsM.JDCLXii.  dc.  lix.  dclaqucllc  dignité  veut  ledid 
Ttm  IL  Part.  UI.  Bb 
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fegfteojç  roy  qucladicte  de  la  Fontaine 
'  loic  la  première  abbeflè  formée ,  &  qu'el- 
le puifle  faire  choix  d'une  coadjutrice 
capable  de  luy  fucceder  en  ladicle  ab- 
baye, fe  refervanc  ledict  feigneur  roy 
le  drokt  d'y  nommer  ,prcfenter  Se  pour- 
voir comme  il  raictaux  autres  abbayes 
de  Ion  royaume  de  mefme  qualité  & 
ordre  de  S.  Henoilt ,  ainfy  que  plus  au 
long  le  contiennent  lefdicles  lettres  à  la 
cour  adrellàntes  }  requefte  preientee 
par  ladide  Francoife-Henriertc  de  la 
Fontaine  afin  de  regiftrement  d'iccllesj 
continuons  du  procureur  gênerai  du 
roy  >  tout  confideré,  ladicte  cour  a 
ordonné  Ôt  ordonne  que  lcfdides  lettres 
feront  regiftrées  au  greffe  d'iccllc,pour 
cftrc  exécutées  Se  jouir  par  l'impétrante 
de  l'effet  Se  contenu  en  iccJJes  lelon  leur 
forme  &  teneur. 

Arrefi  pour  thofpiui  des  Petitts-mai forts. 

  .'jltMlJîvïO  ÏJi}'.' 

DU  xvi.  Février  m.  dc.  lxii.  Sur 
ce  que  le  procureur  gênerai  du 
roy  a  reprefenté  que  quoique  les  maif- 
tres  &  gardes  du  corps  des  apotiquai- 
rcs  Se  efpiciers  dc  cette  ville  foienc  obli- 
gez de  fournir  à  l'hofpital  des  Pentes 
maifons  toutes  les  drogues  Se  medica- 
mens  neceflaires ,  ils  ont  difcontinué  de 
fournir  ies  medicamens dez  le  m.  Jan- 
vier m.  dc.  Lxn.nonobftanttoutcs  iom- 
mationsàeuxfaictcsj  ce  qui  auroit  obli- 
gé le  receveur  gênerai  du  grand  bureau 
des  pauvres  d'avancer  la  fomme  de 
trois  cens  foixante-quinze  livres  14.  fols 
payez  a  Marthe  del'lflc  marchand  apo- 
tiquaire  efpicier  pour  les  medicameus 
achetez  de  lui  pour  le  fervice  dudid 
hofpital  pendant  Ja  conteftation ,  &c. 
LA   cour.  ,  en  confequence  de  larreft 
contradictoire  intervenu  le  xi.  Décem- 
bre dernier ,  a  condamné  leJdifts  maif- 
tres  &  gardes  à  rendre  ladiâe  fomme 
au  receveur  gênerai  du  grand  bureau, 
Se  nommeront  celuy  d'entr'eux  chez  le- 
quel les  commiflàires  du  grand  bureau 
feront  prendre  les  drogues  &  medica- 
mens pourledid  hofpital  ,  &  feront  lef- 
dicls  maiftres  Si  gardes  tenus  de  les 
payer  de  trois  mois  en  trois  mois  -,  finon, 
permis  audict  receveur  gênerai  de  pren- 
dre leidictes  drogues  où  bon  lui  femble- 
ra  &  en  advancer  les  deniers ,  fauf  à 
répéter  ce  qu'il  aura  débourfé. 


ET  PIECES 

Arrefi  contre  les  enlevemets  d'hommes  & 
femmes  four  L'Amérique 

Y)  U  Mercredy  xvm.  Avril  m.  dc. 
ftrff  lxiii.  Sur  ce  qui  a  efté  reprefen- 
te  a  la  cour  par  les  gens  du  roy ,  M  De 
ms  Talon  advocat  dudict  feigneur  por- 
tant la  parole ,  qu'ils  ont  eu  advis  qu'il 
y  a  des  gens  dans  cette  vilJe  de  Pans 
qui  enlèvent  par  adrefle  &  par  violen- 
ce dans  les  rues  des  hommes  &  des 
femmes  ,  garçons  &  filles ,  lefquels  ils 
gardent  dans  des  maifons  particulie 
rcs  Se  en  des  lieux  fecrets,  foubz  pré- 
texte de  les  envoyer  à  l'Amérique  ou 
autres  lieux  }  aquoy  il  eft  neceflaire  de 
pourvoir .  avec  d'autant  pju$  de  raifon 
que  quelques  habitaûs  de  cette  ville 
allarmez  de  ces  enlevemens ,  ont  recour* 
aux  armes ,  &  foubz  prétexte  d'empef- 
cher  cette  violence  ,  fe  font  jettez  fur 
le»  archers  de  l'hofpital  gênerai,  lefquels 
ils  ont  battus  &  excédez,  mefme  tué  Je 
jour  d'hier  un  defdiéb  archers ,  ce  qu'il 
cft  d'autant  plus  neceflaire  d'empefeher 
que  depuis  peu  on  a  mis  hors  dudid  hof- 
pital gênerai  un  grand  nombre  de  pau- 
vres valides  ,  attendu  qu'ils  peuvent  pre 
fentement  gagner  leur  vie ,  Je  travail  de 
la  campagne  eftant ouvert  par  tout,  Jef. 
quels  viendroient  encore  dans  Paris  pour 
y  continuer  la  mandicité,  s'ils  neftoient 
empefehez  avec  feverité  par  lefdias  ar- 
chers des  pauvres  qui  doivent  arrefter 
les  contrevenans  pour  eftre  envoyez  aux 
galleres  fuivant  les  ordonnances  Se  ar- 
refts  de  la  cour.  Eux  retirez  ,  la  matière 
mife  en  délibération ,  ladite  cour  a 
faiét  inhibitions  &  deflènfes  à  toutes 
perfonnes  de  quelque  quahté  &  condi- 
tion qu'ils  foient,  d'entreprendre  fur  les 
libertez  des  fojets  du  roy  Se  d'enlever 
aucunes  perfonnes  &  les  garder  en  des 
maifons  particulières  &  lieux  fecrets , 
loubz  quelque  prétexte  que  ce  foit ,  mef- 
me de  les  envoyer  en  l'Amérique  &  au- 
tres lieux,  à  peine  de  la  vie 5  ordonne 
qu'à  la  requefte  du  procureur  gênerai 
du  roy  &  diligence  de  fon  fubfbtut  au 
chaftellet.il  ferainfonné  àefdïâs  enle- 
vemens ,  circonflances  Se  dépendances, 
par  les  officiers  dudict  chaftellet,  Se  le 
procezpareuxfaid aux  coupables,  com- 
meperturbateurs  du  repos  publie  6c  de 
la  feureté  des  habirans  de  cette  ville , 
félon  Ja  rigueur  des  ordonnances  ;  faicl 
pareillement  inhibitions  &  deffenfes  à 
toutes  perfonnes ,  de  quelque  qualité  ôc 
condition  qu'elles  foient ,  d'attenter  aux 

perfonnes 
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perfonnes  des  archers  dudid  hofpital  ge-  duit  dans  la  chambre  du  compagnon  du   

neral,  fur  lamefmc  peine  delà  vie» en-  confcfièur  de  la  reyne,  qui  eft  Corde- A"* 

joind  aux  habitans  de  cette  ville  de  lier  fie  demeure  audid  convent  &  cit 

Paris  de  leur  prefter  main  forte  pour  exempt  de  fa  juridiction ,  &  que  depuis 

l'exécution  des  arrefts  &  reglemens  ren-  on  l'avoir  faid  évader;  meime  qu'on 

dus  fur  le  faid  des  pauvres1  mandiansj  avoir  prefenté  ledid  criminel  à  la  revive 

ordonne  que  le  preient  arreft  feralcu,  qui  eftoir  venue  audid  couvent ,  laquelle 

publié  Se  affiche  à  fon  de  trompe  &  cri  avoir  promis  deluy  f  aire  donner  la  çra- 

public  par  tout  où  befoin  fera  ,  afin  que  ce  par  le  roy  }  qu'il  lupplioit  la  cour 

nul  n'en  prétende  cauiè  d'ignorance,  de  croire  qu'en  cela -il  n'y  avoit  point 

eu  de  fa  faute,  Se  qu'en  un  jour  de  féfte 

Zts  couvents  tu  doivent  fervir  ttaxjle  aux  fi  folemnelle,  où  il  y  avoit  affhieme  de 

criminels,  peuple  dans  le  convent  ,  il  n'a  pu  faire 

ce  qu'il  euftbien  fouhaitc,  qui  eftoit  de 

DUVendrcdyiii.AouftM.DC.  lxiii.  remettre  ledid  criminel  dans  les  priions 

Sur  ce  qui  a  efté  remonftré  par  le  de  la  conciergerie.  Luy  retire  ,  &  le  pro- 

procureur  gênerai  du  roy  que  le  jour  curcur  gênerai  ouy  en  fes  conclu  fions  j 

d'hier  fur  les  neuf  heures  du  matin  des  la  matière  mifè  en  délibération  ,  l  a. 

gens  attroupez  ez  environs  du  pont  laint  cour  aarreftéque  Icdicl  gardien  ièra 

Michel  avoient  voulu  fauver  deux  ap-  prefentement  admonefte  par  motijïeur 

pellans  de  mort  qui  eftoient  conduits  le  premier  prefident ,  Sec. 
en  cette  ville ,  fie  que  l'un  d'eux  s 'citant 

réfugié  dans  le  grand  convent  des  Cor-  p0trts  de  Bellefonds  &  du  Permis  À  la  forte 
dehers  de  ladide  ville,  le  commillaire  pùut  Bernard. 

Manchon  s'y  eftant  tranfporté,  fie  le 

gardien  dudid  convent  luy  ayant  pro-  T\  U  xi.  Aouft  m.dc.  lxih.  Veu  par 
mis  de  luy  faire  rendre  ledid  appel  Tant,  la  cour  les  lettres  patentes  du  roy 
plufieurs  religieux  dudid  convent  y  au-  données  à  S.  Germain  en  Layc  au  mois 
roient  apporté  refiftanec,  fie  aprcs.plu-  d'Aouft  m.  dc.  lxii.  (ignées  Louis,  fie 
fleurs  rebellions  commifes  contre  ledid  fur  le  reply  :  Par  le  roy,  de  Lomcnie, 
commifiaire ,  auraient  faid  évader  led.  fie  fcellées  iur  lacs  de  foye  du  grand  fecau 
appellant ,  fouftenant  que  leur  maifbn  de  cire  verte  ,  obtenues  par  dc 
cftoit  un  azile  dont  l'entrée  eftoit  in-  Bcllefondsôe         du  Permis ,  par  lef- 
terdide  à  tous  officiers  de  jufticc  y  ce  qui  quelles  Se  pour  les  caufes  y  contenues 
ne  devoit  eftre  toléré  ni  fouffert  j  re-  Icdicl  feigneur  aurait  ratiffié  fie  agréé  le 
querant  y  eftre  pourveu.  La  cour,  a  bail  fie  arrefts  fie  les  autres  pièces  atta- 
ordonné  fie  ordonne  que  ledid  gar-  chées  loubz  le  contre-fcel  defdides  lct* 
dien  comparoiftra  demain  fept  heures  très ,  fie  fuivant  iceux  auroit  permis  aux 
du  matin  ,  pour  eftre  ouy ,  pour ,  ce  impetrans  de  faire  eftablir  fie  conftruire 
faid  ,  rapporté  fie  communiqué  audid  à  leurs  frais  fie  dcfpcnsdeux  ports  en  fa 
procureur  gênerai ,  eftre  ordonné  ce  ville  de  Paris ,  l'un  entre  le  pont  dc  la 
que  deraifon.  Le  gardien  venu  le  Sa-  Tourncl  le  fie  la  maifbn  des  galériens ,  fie 
medy  iv.  fie  interrogé  par  le  premier  l'autre  dans  l'entrée  du  fofle  de  ladide 
prefident,  a  dit  qu'il  eftoit  vray  que  le  ville  entre  la  porte  S.  Ber/iard  fie  l'arche 
jour  d'hier ,  qui  eftoit  la  fefte  de  N.  D.  où  pafle  la  rivière  des  Gobelins,  pour 
des  Anges  ,  fefte  fblemnclle  dans  l'or-  y  vendre  fie  defeharger  les  grains ,  bois 
dre  de  S.  François ,  il  s'eftoit  fauve  un  carré  ,  fie  autres  marchandiles  Se  den- 
jhomme  par  leur  eglife  dans  ledid  con-  rées  }  Se  pour  les  indemnifer ,  leur  per- 
vent ,  que  l'on  luy  avoit  dit  eftre  cri-  mettoit  fie  à  leurs  hoirs  fie  ayans  cauiè 
minel}  qu'auffi-toft  qu'il  en  avoit  efté  de  jouir  durant  xcvui.  ans  des  places 
adverty,  il  avoit  demandé  à  M.  Clau-  qui  compofent  ledid  fofle  fie  contrefear- 
de  Robert  ancien  advocat,  qui  eftoit  pe  d'entre  les  portes  S.  Bernard  Se  faind 
lors  audid  convent,  conicil  de  ce  qu'il  Vidor,où  ils  pourront  faire  baftir  mai- 
y  avoit  à  faire,  fie  que  ledid  Robert  luy  fbns  fie  édifices  pour  l'ufage  des  mar- 
avoit  confeillé  d'envoyer  quérir  des  fer-  chands ,  ôcc.  enjoignant  aux  prevoft  des 
gens  à  la  première  barrière  pour  lefai-  marchands  Se  efchevins  fie  fubrtitut  du 
re  conduire  dans  les  priions  dc  la  con-  procureur  gênerai  de  tenir  la  main  d 
ciergeric  du  palais  5  que  le  mettant  ep  l'exécution  defdides  lettres,  Se  de  nom- 
effet  de  fuivrefon  confeil,  il  avoit  ap-  mer  ledid  port  d'entre  le  pont  de  la 
pris  que  ledid  criminel  avoic  efté  con-  Touraelle  Se  la  porte  S.  Bernard ,  le  fort 
T  Wll.  P*rt.  UI,  B  b  ij 
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 de  BellcftndfQi  celui  d'entre  ladide  porte  «tenant  &  joignant  ez  maifons  proche 

u«y  %  l'arche  de  Biévrc,  fort  de  Pemis^  la  porte  S.  Vidor,il  fera  bafti  des  mai- 
pour  les  diftioguer  l'un  de  l'autre  ;  re-  Tons  de  deux  eftages  avec  chambre  de 
quefte  prefentée  à  la  cour  par  les  impe-  galetas  &  les  combles ,  à  la  difpofition 

trans ,  afin  d'enregiftrement }  arreft  du  &i  au  gré  de  ceux  qui  les  feront  baftir* 
v.  Septembre  m.  oc.  lxii.  qui  ordoo>- 

ne  la  communication  defdides  lettres       Séminaire  des  Misons  eftrangcres. 
aux  prevoft  des  marchands  ic  efchevins, 

&i  qu'il  fera  par  le  conseiller  rapporteur  T\  U  Vendredy  vn.  Septembre  m.  dc. 
de  l'arreftfaid  defeente  fur  les  lieux  fie  U  lxiii.  Veu  par  ]a  cour  les  lettres 
information  de  la  commodité  &c  inconv  patentes  du  roy  données  à  Paris  au  mois 
■modité  5  l'advis  defdids  prevoft  des  mar-  de  Juillet  dernier ,  fignées  Louis ,  &  fur 
-chands  &  efchevins ,  du  i  v.  Octobre  m.  le  reply  î  PheUppeaux }  par  lefquelles  & 
ne.  lxii.  l'information  du  xxm.Jan-  pour  les  caufes  y  contenue*  ledid  fei- 
vier  dernier  ôc  le  procez  verbal  de  def-  gneur ,  après  avoir  faid  examiner  en  fon 
cente  du  xu.  Janvier;  le  rapport  du  conlêil  le  contrad  de  donation  paflé 
maiftre  désoeuvrés,  du  iv.  Juin  m.  dc.  pardevant  notaires  le  xvi.  Mars  dernier 
tx i.  &  fon  devis  des  ouvrages  à  faire  entre  meflïre  Bernard  de  Ste  Thereze 
pour  la  commodité  du  public  ;  premier  evefque  de  Babyloneen  Pcrfe  &  les  fleurs 
advis  des  prevoft  des  marchands  &  ef-  de  Morangis  &  de  Garibal  pour  l'efta», 
chevins,  duxxii.  Juin  m.  dc.  lxi.  le  bliflemcnt  d'un  feminaire, pour  la  con- 
bail  par  eux  faid  aux  impetrans  le  vi.  verfion  des  infidelles  dans  les  pays  ef- 
Aouft  m.  dc  lxii.  des  places  qui  corn-  trangers ,  ledid  fieur  de  Ste  Thereze 
pofent  ledid  folié  &  conrrefearpe  ,  en  auroit  faid  don  auxdids  dc  Garibal  & 
ce  qui  en  peut  appartenir  à  la  ville  ;  1  ar-  de  Morangis  de  joutes  les  maifons,  pla. 
reft  du  confeil  du  xxvn.  Juillet  m.  dc.  ces  8c  emplacemens  à  luy  appartenans 
lxii.  concluions  du  procureur  gênerai;  au  Fauxbourg  S.  Germain  fis  rue  du  Bacq 
ouy  le  rapport  de  M.  Pierre  de  Brilhac  &  de  la  Frelnayc  ou  petite  rue"  de  Gre- 
confeiller  en  ladide  cour ,  &  tout  con-  nelle ,  dez-à-prefent ,  &  de  les  meubles, 
fidcrc,  ladicte  cou  a.  a  ordonné  &  bibliothèque ,  paremens  d'autel  &  autres 
ordonne  que  leidides  lettres  feront  re-  ornemens ,  &  des  mai  fon  s  &  meubles 
giftrées  au  greffe  d'icelle  pour  eftre  exe-  qu'il  avoit  en  la  ville  d'Ifpahan  capira- 
cutées  &  jouir  par  les  impetrans  de  I'ef-  le  de  Perfe  après  fon  decez ,  le  tout  a 
fet  d'icelie s ,  aux  claufes  &  conditions  la  charge  de  payer  audid  de  Ste  The- 
y  contenues ,  Se  à  la  charge  d'exécuter  reze  la  iomme  dc  trois  mil  livres  de  pen- 
Je  bail  à  eux  faid  par  les  prevoft  des  fion  viagère ,  &  mil  livres  après  fon  de. 
marchands  &  efchevins  le  vu.  Aouft  m.  cez  aux  perfonnes  dénommées  audid 
DC.  lxii.  fit*  de  faire  faire  à  leurs  frais  contrad;  auroit  confirmé  ledid  contrad-, 
&  dcfpens  les  ouvrages  contenus  au  rap-  enfcmble  autre  contrad  de  remile  du 
port  du  xv.  Juin  m.  dc.  lxi.  ôûàla  char.  xvm.  Mars  dernier  faide  dc  ladide  do- 
ge que  les  baftimens  qui  feront  faids  nation  par  lefdids  de  Morangis  6c  Ga- 
depuis  la  tournée  du  pont  de  la  porte  ribal  au  proffit  des  fieurs  Poidevin  & 
S.  Bernard  ,  ne  confifteront  qu'en  deux  Gazil  à  l'effet  dudid  feminaire  &  pour 
eftages  avec  cejuy  du  galetas  &  le  corn-  Peftabliilement  d'icclluy  pour  les  rmflions 
ble ,  en  la  longueur  de  vingt-cinq  toifes  eftrangercs ,  &  par  préférence  de  la  Per- 
«z  environs  depuis  l'appuy  dudid  pont  fê  ;  auroit  ledid  feigneur  amorti  lefdids 
le  long  du  folle  &  jufques  vis-à-vis  du  emplacemens  &  acquifitions  cy-deuus  , 
pignon  du  jeu  de  paulme  dc  la  Tour-  à  la  charge  de  l'indemnité  envers  les 
nelle,  &  que  depuis  le  pignon  dudid  jeu  feigneurs  particuliers  ,  fi  aucuns  font) 
de  paulme ,  en  continuant  le  long  du  permis  d'accepter  toutes  donations  & 
folle  jufques  au  poind  milieu  de  l'eglife  legs  mobiliaires  &de  tous  héritages  ro- 
des Bernardins ,  les  baftimens  qui  feront  turiers ,  fans  payer  aucun  amortiflemenr, 
faits,ne  pourront  avoir  que  l'eftagc  durez  en  baillant  toutesfois  homme  vivant  & 
de  chaufiee  &  un  autre  deflus  en  forme  mourant ,  ainfy  que  plus  au  long  le  con- 
de  galetas  ,enfortc  que  le  faille  du  corn-  tiennent  lefdides  lettres  à  la  cour  adref- 
ble  foit  plus  bas  d'un  pied  au  moins ,  fautes  ;  veu  aufly  lefdids  contrads  atta- 
que Je  haut  du  mur  du  rampait  dudid  chez  fbubz  le  contre-fcel  defdides  let- 
folle  ,  &  q»  ',•  ce  oui  reftera  en  continuant  très  ;  concluions  du  procureur  gene- 
|e  \,  ■  rr  K  lepuis  ledid  poind  ral  du  roy;  ouy  le  rapport  de  M. Aie- 
rr:                              r< Uns  jufques  xandre  Petau  confeiller  en  la  courj 
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xadicte  cour  a  ordonné  &  ordonne 

que  lefdids  contrad  8e  lettres  feront  re-  Arrefl  pomr  un  terrt  fldin  «  fait*  à  la  def,  A"' 
giftrées  au  grefle  d'icellc  ,  pour  eftre      cerne  dm  font  Marie duco/H de  Uni 
exécutées  lelon  leur  forme  fie  teneur  des  Ntnains  d'Hiere. 

Anyntnution  de  la  bibliothèque  du  roy.     jT\U  Mercredy  xvi.  jour  de  Janvier 

YJF  m.  dc.  lxiv.  Ce  jour  la  cour  , 


D U  iv.  Janvier  m.  dc.  ixiv,  Vcu  par  après  avoir  ouy ,  en  prefence  de  gens 
la  cour  les  lettres  patentes  du  roy  du  roy  ,  les  prevoft  des  marchand*  fie 
données  à  Pans  au  mon  de  Décembre  m.  efchcvins  de  cette  ville  pour  ce  man- 
»c.  lxii.  lignées  Louis,  &  furie  reply  :  dez ,  fur  les  moyens  les  plus  convena- 
Par  le  roy ,  de  Guenegaud  ,  fie  fecîlees  bles  pour  acquérir  une  place  apparte- 
nir lacs  defoyedu  grand  Iceau  dc  cire  nant  à  Charpentier  &  confort,  qui 
verte ,  par  lcfquelles  &  pour  les  eau-  eft  à  la  defeente  du  pont  Marie  abou^ 
lès  y  contenues  ledid  lèigncur  auroit  tiflamdans  la  ruë  des  Nonaihs  d'Hiere, 
déclaré  qu'il  auroit  accepte  dc  bon  eccur  pour  fervir  au  deilcin  de  faire  un  terre- 
leprefent  que  luy  a  faid  le  fîeurcom-  plain  à  la  dcfcentcdudid  pont , duquel 
te  dc  Bethunc  de  manuferits  originaux  on  puine  aller  dans  ladide  ruë  des  No- 
en  deux  mil  volumes,  de  plus  de  ta-  nains  d'Hierc  fie  de  là  dans  la  rue  S> 
bleaux  originaux  fie  crayon  s  aufli  des  plus  Anthoine,  deûein  utile  fiencceflâirc  pour 
excellera  peintres  d'Italie  fie  dc  France  la  commodité  publique  fie  particulière 
anciens  fie  modernes ,  fie  de  ftarucs  fie  des  habitans  de  ladide  rue  des  Nonains 
buftes  de  marbre  &  de  brome  antiques,  d'Hiere  ;  comme  aufl'y  fur  ce  qui  eftoie 
fie  dont  ledict  ficur  comte  de  Bethune  à  faire  pour  la  réfection  dudid  pont 
* 'eft  oblige  de  luy  en  fournir  les  inven-  Marie  qui  cftoit  en  péril  crament  y  ou  y  s 
taires  dans  un  an,  pour  eftre  le  tout  in-  lefd.  gens  du  roy  en  leurs  concluions} 
corporc  fie  mis ,  fçavoir  les  volumes  ma-  la  matière  mile  en  délibération ,  a  ar- 
nulcrits  en  la  garde  de  qui  il  plaira  au-  reste' &  ordonné  qu'à  la  diligence  des 
did  feigneur  roy  d'ordonner  ,  comme  prevoft  des  marchands  Se  efchcvins  de 
aufli  les  tableaux,  ftarues  Se  buftes  de  cette  ville  les  arrefts  des  m.  Septembre 
marbre  fie  de  bronze  antiques  ;  au  bas  m.  oc.  lx.  deuxième  Mars  &  iv.  Sep- 
defquels  ceux  qui  les  auront  en  garde  tembreM.  dc  lxh.Sc  projet  de  tranfac- 
certifieront  le  receu  des  chofes  y  men-  don  faide  entre  lefdids  Charpentier  fie 
tionnées  ,  pour  en  relpondre  fie  les  re-  confors  d'une  part  Se  les  diredeurs  de 

Îtrcfcnter  audid  feigneur  toutes  fois  qu'il  Piflc  de  l'autre  ,  touchant  les  ouvrages 

cur  commandera ,  (ans  que  rien  en  puiflè  pour  aller  du  pont  Marie  en  la  rue  des 

eftre  ofté  ,  vendu  ni  donné  par  ledid  Nonains  d'Hiere  fie  le  terreplain  des 

feigneur  roy  ni  fes  fucceflèurs ,  pour  quel-  deux  ailes  du  pont ,  feront  exécutez,  fie 

que  caufe  que  ce  puiflc  eftre  -,  attendu  qu'à  cet  effet  les  traitez  fie  conditions 

que  ledict  feigneur  roy  les  déclare  de  d'kcluy  demeureront  au  greffe  atta- 

la  nature  des  autres  meubles  de  fa  cou-  chez  à  la  minute  du  prcièqt  arreft  j  fie 

ronne ,  fie  qu'il  ne  les  a  acheté  qu'à  cette  en  conlèquence  ,  ordonne  que  la  fomme 

condition  ,  ainfi  que  le  contiennent  lef-  de  xvit.  nul  livres  fera  payée  aux'- 

dides  lettres  à  iacouradrcûantes }  con-  dids  Charpentier  fie  confors  proprietai- 

clufions  du  procureur  gênerai  dudid  (ci-  rcs  de  ladicle  place  ,  pour  le  prix  d'icel- 

fneurj  ouy  le  rapport  de  M.  Pierre  de  le,  outre  la  lomme  dc  quatre  mil  livrés, 
nlhac  confeillcr  du  roy  en  ladicic  cour,  laquelle  leur  demeurera  pour  leurs  donn- 
ée tout  confidere  ,  ladicte  cour  a  mages  fie  interefts -,  fie  qu'au  payement 
ordonné  fie  ordonne  que  lefdides  lettres  de  ladide  fomme  de  xvn.  mil  livres  fie 
-d'acceptation  feront  regiftréesau  greffe  interefts  du  jour  du  prefent  arreft ,  lés 
■d'icellc  pour  eftre  exécutées  félon  leur  propriétaires  de  maifons  de  la  rue"  des 
forme  fie  teneur  ,  aux  charges ,  clau-  Nonains  d'Hiere  contribueront ,  à  rai- 
fes  fie  conditions  y  contenues ,  fie  nom-  fon  de  cent  livres  pour  toile  de  face 
me  ment  que  les  choies  nommees  tien-  fur  la  rue  de  leurs  maifons ,  fie  pour  le 
•  dront  lieu  de  meubles  de  la  couronne  ,  lurplus  fera  payé  par  les  propriétaires 
■fie  comme  telles  qu'il  n'en  pourra  eftre  des  maifons  de  Pifle  N.  D.  dans  crois 
vendu ,  donné ,  ni  en  quelque  façon  que  mois }  fie  à  faute  de  ce  faire  y  feront  fa- 
ce foit  rien  aliéné  ,  fie  qu'autant  de  Tin-  lidairementcontrainds  ^  ficiai&nr  droit 
ventaire  qui  en  fera  raid  fera  nus  au  fur  les  concluions  des  gens  du  roy ,  les 
grefle  dc  ladide  cour.  a  receu  fie  reçoit  oppofans  à  l'exeeu- 
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tion  de  l'arreft  du  en  ce  qu'il 

defcharge  les  habitans  de  l'iflc  du  péa- 
ge porte  par  les  lettres  patentes  expé- 
diées pour  la  refedion  dudid  pont  Ma- 
rie j  ordonne  qu'à  la  diligence  defdids 

f>revoft  des  marchands  &  efchevins 
efdides  lettres  feront  exécutées  félon 
leur  forme  &  teneur  pendant  cinq  ans, 
lî  tant  dure  la  refedion  dudid  pont , 
fans  qu'aucun  puùTe  s'exempter  du  paye- 
ment dudid  péage,  finon  les  religieux 
&  gens  de  livrée }  à  cette  fin  fera  in- 
ceflamment  procédé  au  bail  à  rabais  par 
devant  maiflres  Eftienne  Saindot  &  Mi- 
chel Ferrand  confcillers  en  ladide  cour 
&  deux  des  treforiers  de  France ,  les 
propriétaires  habitans  de  l'iflc  prefens 
ou  deuement  appeliez  ,  &  les  deniers 
provenans  dudid  péage  mis  entre  les 
mains  d'un  notable  bourgeois ,  qui  fera 
nommé  d'office  par  lefdids  confeillers} 
ordonne  en  outre  qu'à  la  diligence  des 
diredeurs  de  l'iflc  les  propriétaires  des 
maifons  dudid  pont  Marie  feront  incef- 
famment  appeliez,  pour  voir  ordonner 
quelles  parts  &  portions  ils  contribue- 
ront de  leur  chef  à  la  réfection  dudid 

Sont.  Ledit  arreft  confirmé  par  autre 
u  xt.  Juin  de  la  mefme  année,  mal- 
gré l'oppofition  des  habitans  &  proprie- 
trires  des  maifons  de  l'ifle  N.  D. 
. .     ïiii  i"  . 

Eftabliffement  d'un  monajicre  de  Bénédic- 
tins au  fauimrg  S.  Vi'clor. 

DU  Mardy  xxn.  jour  de  Janvier 
M.  oc.  lxiv.  Veu  par  la  cour  les 
lettres  patentes  du  roy  données  à  Pa- 
ris au  mois  de  Décembre  m.  oc.  lvi. 
lignées  LOUIS  ,  &  liir  le  reply  :  par  le 
roy  ,  Phelippeaux,  &  fcellees  fur  lacs 
de  foie  du  grand  fceau  de  cire  verte , 
obtenues  par  feeur  Catherine  Bachelier 
prieure  d'un  convent  de  religicufes  de 
l'ordre  de  S.  Benoift  de  la  règle  miti- 

fée  nouvellement  eftably  au  fauxbnurg 
.  Vidorlez  Paris ,  par  lefquellcs&pour 
les  caufes  y  contenues  ledid  feigneur 
délirant  contribuer  aux  louables  def- 
feins  de  la  fondatrice  dudid  convent 
&  aux  bonnes  intentions  de  l'impétran- 
te ,  afin  de  vacquer  avec  plus  de  faci- 
lité au  culte  ôefervice  divin  pour  la  plus 
grandegloire  de  Dieu,  &  de  grâce  fpc- 
cialc ,  pleine  puiflancc&audonté  royal* 
le,  agrée  ,  accorde  &  confirme  l'efta- 
bliflement  faid  par  damnifelle  Marie 
Courtin  vcufvc  de  deffund  Nicolas  Bil- 
lard fieur  de  Carrouge  dez  l'année  m. 
©c.  xjljx.  dudid  monaftere  de  religieu- 


T  PIECES 

fes  dudid  ordre  de  S.  Benoht  de  la  rè- 
gle mitigée ,  fitué  audid  fauxbourg  S. 
Vidor  ,  leur  permettant  de  conftruire 
&  baftdr  audid  lieu  leurdid  monaltcre, 
eglilé ,  cloiftre ,  dortoir  &  autres  bafti- 
mens  neceiîaires  &  commodes  ,  fi  faid 
n'avoit  efte  ,  &  pour  cet  effet  d'acqué- 
rir tels  lieux  &  places  circonvoifines  8i 
commodes ,  pour  en  jouir  par  elles  i 
perpétuité  pleinement ,  franchement  de 
toutes  charges  &  redevances  en  ce  qui 
pourroit  cftrc  deu  audid  féigneur  roy  $ 
lefquels  lieux  ôc  places  circonvoifines 
il  auroit  à  cet  effet  amorti  &  amortie 
à  fon  égard  feulement,  exempte  Se 
exempte  à  perpétuité  de  tous  droits , 
tant  de  lots  &.  ventes  ,  que  de  francs 
fiefs  &  nouveaux  acquefls ,  defquelsen 
tant  que  befoin  feroit  il  leur  a  faid  don 
par  lefdides  lettres;  leur  permettant 
aufly  de  recevoir  les  fondations  8c  chari- 
tcz  qui  leur  pourroient  eflre  faides  , 
pourveu  que  ce  foit  du  confentement 
des  ordinaires  -t  lefdides  lettres  à  la  cour 
adreflàntes  ;  lettres  de  fiirannationob- 
tenue's  par  lefdides  prieure ,  religieufes 
&  convent  du  xx.  Febvrier  m.  dc.  lxi. 
lignées:  par  le  confeil,  Couppcau,  ôc 
fcellées  du  grand  fceau  de  cire  jauncj 
le  contrad  de  donation  entre  vifs  faide 
par  ladide  Courtin  de  la  fomme  de  neuf 
cens  livres  de  rente  annuelle,  en  deux 
parties  rachctablcs  de  feize  mil  livres , 
en  confideration  de  la  fondation  &  do- 
tation dudid  convent,  du  xx  vu.  Odo- 
bre  m.  dc.  xlix.  enfuite  duquel  font 
les  infinuations  dudid  ade ,  &  confen- 
tement de  l'archevefque  de  Paris ,  par 
lequel  en  approuvant  ledid  contrad ,  il 

Ecrmet  auxdides  impétrantes  des'efta- 
lir  en  ladide  ville  &  fauxbourgs  dc 
Paris ,  aux  conditions  y  contenues ,  du 
deuxième  jour  dc  Janvier  m.  dc.  l.  fen- 
tence  dudid  archcvefque  de  Paris  d'ap- 
probation &  de  confentement  par  luy 
réitéré  audid  eftabliffement ,  du  ix.  Dé- 
cembre m.  dc  l.  autre  contrad  de 
donation  faide  entre  vifs  par  ladide 
Courtin  auxdides  impétrantes  de  onze 
cens  livres  dc  rente  d'augmentation, 
faiiànt  avec  le  précèdent  du  xxvn.  Oc- 
tobre la  fomme  de  deux  mil  livres  de 
rente ,  aufTy  aux  charges ,  claufes  &  con- 
ditions y  contenues  5  requefte  prefêntée 
à  la  cour  afin  d'enregiftrement  defdic- 
tes  lettres  >  conclurions  du  procureur 
gênerai  du  roy,  ouy  le  rapport  de  M. 
Jean  deTillet  ,confeiller en  ladide  courj 
tout  confidere ,  ladite  cou».,  avant 
procéder  à  l'enregillremenc  defdides  let- 
tres 
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très ,  a  ordonne  fie  ordonne  qu'elles  fè-  la  rcyne  fa  très-chere  dame  fit  mère  &ak. 

ronc  communiquées  aux  lieutenant  ci-  Ion  très-cher  fils  le  dauphin ,  pour  la 

vil ,  prévoit  des  marchands  fie  efchç-  paix  fie  tranquilité  de  l'eglife  &  de  cet 
delà 


vins  de  u  ville  de  Paris ,  comme  aufly 
aux  grands  vicaires  de  l'archevêché  de 
Paris,  pour  dire  ce  que  bon  leurfem- 
blera  fur  icellcs  >  pour  le  tout  raicl ,  rap- 
porté fie  communiqué  au  procureur  gê- 
nerai, cftre  ordonné  ce  que  dcrailon. 

Hardouin  de  Perefixearchevefque  de  Paris. 


veut  ledict  feigneur  que  lefdictes 


D 


U  xxiii.  Avril  M.DC.LXiv.Mef- 
firc  Hardomn  de  Pcrefixe  con~ 


:ftat 

religieufes  foientà  l'ad  venir  dittes,  nom 
fie  appellées  Ie<  religieufes  de  ttnu 
lée  Conception  de  la  porieufe  V.  Ma- 
rie ,  qu'elles  foient  tenues,  réputées  fie 
cltimces  dc  fondation  royalle }  qu'elles 
jouïflcnt  de  tous  &  chacun  les  droicts , 
prérogatives ,  privilèges  fie  advantages 
dont  jouïflènt  les  autres  maiibns  fie 
familles  fondées  par  les  roys  fie  reyncs 
qui  ont  précédé;  que  dcz  à  prefent,  avec 


fciller  duroy  en  les  confeils ,  comman-  tous  droicts,  biens,  rentes,  revenus  fie 
deur  fie  chancelier  de  fes  ordres,  arche-  héritages  qui  leur  appartiennent  ÔC 
vcfquc  de  Paris ,  a  prefenté  à  la  cour  leur  pourront  appartenir  cy-après ,  le- 

dict.  feigneur  roy  les  a  pris  fie  mis  en 
fa  protection  fie  fâuvegarde  fpeciale  , 
ainfî  que  plus  au  long  le  contiennent 
lefdictes  lettres  à  la  cour  ad  reliantes  } 
veu  auffi  le  brevet  de  l'eftablillemenc 
defdictes  religieufes,  accordé  par  l'abbé 
de  S.  Germain  du  dernier  Juin  m.  dc. 
xxxviii.  Autre  brevet  de  la  reyneef- 
poufe  dudict  feigneur  roy  ,  du  xxvn. 
Novembre  m.  dc.  lxiii.  Enfemble  le 
bref  obtenu  en  cour  de  Rome  du  xvm. 
Aouft  dernier  j  requefteprefentee  à  la- 
dite cour  par  lefdictes  religieufes  afin 
d'enregiftrement  defdicres  lettres  ■>  con- 
clufions  du  procureur  gênerai  du  royj 
tout  confiderc ,  ladite  coui  a  or- 
donne* 6c  ordonne  lefdictes  lettres  fie 
bref  dire  regiflrées  au  greffe  d'icclle 


fon  brevet  du  mois  de  Juin  dernier  ^ 
par  lequel  le  roy  luy  fait  don  dudit  ar- 
chevefché  vacant  par  le  decezdemef- 
fire  Pierre  de  Marca  dernier  titulaire 
d'iceluy  -,  les  bulles  par  luy  obtenues , 
fon  acte  de  preftation  de  ferment  dc 
fidélité  du  xii.  dudid  mois  d'Avril  ;  fie 
fon  a&e  de  prife  de  pofleffion  du  xix. 
du  mefme  mois  }  fie  ayant  prefté  le  fer- 
ment de  concilier  né  en  ladide  cour, 
y  a  efté  receu. 

Lettres  patentes  ftmr  tes  relipenfes  de  U 
Conception  an  fanbomr%  S.  Germain, 
y-devant  Reto&eiles. 


D 


U  xxim.  Juillet  m.  dc.  lxiv.Vçu 
par  la  cour  les  lettres  patentes 


du  roy  données  à  Paris  au  mois  de  Mars  pour  élire  exécutées  fie  jouir  par  lesirru 
m.  dc.  lxi  v.  fignees  LOUIS,  ôc  fur  le  re,  petrantes  de  l'effet  fie  contenu  en  icel- 

Î»ly  :  par  le  roy  ,  de  Guenegaud  ,  fie  les  félon  leur  forme  fie  teneur. 
cellées  en  lacs  de  foie  du  grand  fceau 

de  cire  verte,  par  lcfqueUes  fie  pour  les  Arrtflpenrl 'académie  royale  de  ptintnre  & 
caufes  y  contenues  lcd.  feigneur  roy  in- 
clinant à  la  fupplication  de  la  reyne  fa 
tres-chere  cfpoufe ,  luy  auroit  permis 
d'ériger  fiicftabiir  ,  fonder  ôcarrewer 
au  iauxbourg  S.  Germain  des  Prez  de 
certe  ville  de  Paris  un  convenr.  de  re- 
ligieufes foubi  le  tiltre  de 


fcnlptnre. 

EU  xiv.  May  m.  dc.  lxiv.  Entre 
l'académie  royale  des  peintres  fie 
teurs  d 


e  u  ville  de  Paris  deman- 
da requcûe  du  ix.  Janvier  m.  dc. 


immac 

Conception  de  la  B.  V.  Marie ,  fie  aux 
religieufes  Recollectes  eftablies  au  faux- 
bourg  S.  Germain  d'en  prendre  l'infri- 
tut ,  l'ordre  fie  règle ,  fie  la  dénomination 
conformément àla  bulle  du  xvm.  Aouft 


deurs 

lxiv.  d'une*  part  j  fie  les  maiftres  pein- 
tres fie  fculpteurs  de  Paris  defrendeurs 
d'autre *  veu  par  la  cour  les  lettres  pa- 
tentes du  roy  données  i  Paris  au  mois 
de  Décembre  m.  dc.  lxiii.  lignées 
LOUIS,  fie  fur  le  repli:  p§r  le  roy  , 


dernier ,  fie  le  confentement  de  fon  très-  Phclipeaux ,  fit  fecilées  du  grand  fceau 
cher  oncle  le  duc  de  Vcrneuil  pair  de  de  cire  yerce  fur  lacs  de  foyc rouge  fie 

verte  ,  obtenues  par  ladiâe  académie 


France  abbé  de  S.  Germain  des  Prez, 
porté  par  fon  brevet  du  dernier  Juin 
m.  dc.  xxxviii.  pour  par  lefdictes 
religieufes  Recollectes  vacquer  foubz 
lcdid  tiltre  à  la  prière  pour  la  prof- 
peritc  fie  fanté  dudict  feigneur  roy  ,  de 


royalle  des  peintres  fie  fculpteurs  de  la 
ville  de  Paris,  par  lefauelles  fie  pour 
les  caufes  y  contenues  lediâ  feigneur  roy 
auroit  approuvé  fie  confirmé  les  nou- 
veaux fkatuts  fie  reglcmcnsfaictspasifes 


1 


Digitized  by  Google 


Ah.  i«fS 


ioo  PRUVES   ET  PIECES 

ordres  pour  la  manutention  de  ladide  que  ledid  feigneur  vouloit  eftre  exe- 
academie ,  &  cftrc  gardez ,  obfcrvez  ôe  cuté  ,  fors  ôc  excepté  à  ceux  qui  feront 
exécutez  pleinement  félon  leur  forme  du  corps  de  ladide  académie  }  ôc  d'au- 
ôc  teneur  *  &  pour  donner  d'autant  plus  tant  que  ceux  qui  compofent  icelle 
de  marques  de  l'eftime  que  ledid  fei-  avoient  des  élevés ,  lefquels  après  eftre 
gneur  roy  faifoitdc  ladide  académie  ÔC  demeurez  plufieiirs  années  auprès  d'eux 
de  la  fàtisfadion  qu'il  avoit  des  fniids  ne  pouvoient  parvenir  à  eftre  admis  à 
Ôcdes  bons  effets  qu'elle  produifoit  jour-  ladide  académie ,  il  ne  feroit  pas  jufte 
ncllement ,  ledid  feigneur  auroit  con-  qu'ils  euflènt  perdu  leur  temps ,  ledid 
firme  ladite  académie  dans  tous  fes  feigneur  vouloit  que  le  temps  qu'ils  au- 
privileges&cxemptions,  honneurs,  pré-  roient  demeuré  chez  lefdicls  academi- 
rogatives  fie  prééminences  ieilecy.de-  ciens  leur  fuft  compté  pour  parvenir  à 
vant  attribuez  ôc  que  les  predeccfleurs  la  maiftrife  dans  toutes  les  villes  de  ce 
roys  dudid  feigneur  auraient  accordé  royaume  ,  ôc  que  le  certificat  de  celuy 
à  ceux  de  cette  profeffîon  ,  ôc  en  tant  chez  qui  ils  auraient  demeuré,  approu. 
que  befoin  eft  ou  feroit ,  ledicl  feigneur  vé  par  le  chancelier  de  ladide  acade- 
roy  luy  auroit  de  nouveau  par  lefdic-  mie  ôc  contre-fignépar  le  fèc  retaire  d'i- 
tes  lettres  patentes  accordé  tous  lef-  celle,  leur  tienne  lieu  d'obligé  }  lefdic- 
dids  privilèges  &  exemptions }  à  cet  ef-  tes  lettres  a  la  cour  adrcfTantes  }  re- 
jet ,  ôc  pour  faire  obférver  lefdicls  fta-  quefte  prefentée  à  ladicle  cour  par  la- 
tues  &  reglemcnsavec  plus  d'auclorité,  aide  académie  royale  des  peintres  ôr 
&  rendre  lad.  académie  ôcceux  qui  com-  fculptcurs  de  la  ville  de  Paris  afin  d'en- 
pofent  le  corps  ,  foubz  la  protection  de  regiftrement  defdids  nouveaux  ftatuts 
ion  très-cher  fie  féal  chevalier  chancelier  fie  lettres  patentes  }  ladicle  requeflede 
fie  garde  des  fceaux  de  France  le  iîeur  ladide  académie  dudicl  jour  ix.  Jan- 
Seguier,  ôc  vice  protedion  defon  amé  vicr  dernier,  à  ce  qu'il  fuft  ordonne  que 
fie  féal  confeiller  ordinaire  en  fes  con-  fans  s'arrefter  à  l'oppofition  formée  par 
feils  Ôc  en  fon  confeil  royal  le  fîeur  Col-  les  maiftres  peintres  fie  fculptcurs  de 
bert  intendant  de  fes  finances,  fie  don-  Paris  à  renregiftrement  defdidcs  lettres 
ner  plus  de  moyens  i  ladide académie  patentes,  de  laquelle  ils  feraient  de- 
royale  de  fubfifter,  ledid  feigneur, par  boutez  avec  defpens,  il  ferait  pafTé  ou- 
ïes mefmes  lettres  patentes,  luy  auroit  tre  audid  enregiftrement }  arreftinter- 
faid  don  de  la  fomme  de  quatre  mil  venu  à  l'audience  le  xn.  dudid  mois 
livres  par  chacun  an ,  pour  eftre  lef-  de  Janvier ,  par  lequel  fur  ladide  op- 
dids  deniers  employez  au  payement  des  pofition  les  parties  auraient  cftéappoin- 
penfions  des  profefleurs  oui  vacqueronc  tées  à  bailler  moyens  d'oppofîtion ,  ef. 
a  enfêigner  lefdids  arts  de  peinture  fie  crire  fie  produire ,  par  devers  M.  Fran- 
fculpture ,  diftriburion  des  prix,  paye-  çois-Hierome  Tambonneau  confeiller 
ment  des  modèles ,  fie  autres  frais  qu'il  en  ladide  cour  fie  joint  auxdides  lettres 
conviendrait  faire  pour  l'augmentation  patentes,  pour  leur  eftre  faid  droidj 
fie  entretenement  de  ladide  académie  j  moyens  d'oppofîtion,  refponfes,  pro- 
dc  laquelle  fomme  de  quatre  mil  livres  dudions  defdides  parties ,  contredids 
employ  feroit  faid  annuellement  dans  par  elles  refpedivement  fournis  fuivanc 
l'eftat  des  baftimens  dudid  feigneur  roy  j  l'arreft  du  vu.  Mars  dernier  j  conclu, 
fie  en  confequence  ledid  feigneur  au-  fions  du  procureur  gênerai  du  roy }  tout 
roit  faid  tres-expreflês  inhibitions  fie  confiderc,  ladicte  cour.  ,  fans  s'ar- 
defiEènfes  i  toutes  perfonnes  ,  de  quel-  refter  d  l'oppofition  defdids  maiftres 
que  qualité  fie  quelque  condition  qu'el-  peintres  fie  fculptcurs  de  cette  ville  de 
les  foient ,  d'eftablir  des  exercices  pu-  Paris,  a  ordon  ne' ôc  ordonne  que  lef- 
blics  dudid  art  de  peinture  Ôcfculpture,  dides  lettres  feront  regiftrées  au  greffé, 
ni  inquiéter  ceux  de  ladide  académie  pour  eftre  exécutées  fie  jouir  par  les  im- 
royalc  da/is  leur  eftabliflement ,  fie  de  petrans  de  l'effet  Ôc  contenu  en  icelles 
contrevenir  auxdids  ftatuts ,  fur  peine  félon  leur  forme  ôc  teneur ,  fie  que  les 
de  deux  mil  livres  d'amende  ;  mefme  deux  huiffiers  qui  feront  choifis  pour 
de  prendre  la  qualité  de  peintre  Ôcfculp-  le  fervice  de  l'académie ,  en  cas  qu'ils 
teur  dudid  feigneur  roy,  foubz  prétexte  profefTent  les  arts  de  peinture  ôc  fculp- 
de  brevets  fie  autres  tiltres ,  lefquels  le-  ture,  fie  qu'ils  en  foient  trouvez  capables, 
did  feigneur  auroit  révoquez  par  lef-  auront  le  privilège  d'y  travailler  pu- 
dides  lettres,  conformément  i  l'arreft  de  bliquement  foubz  Paudotïté  de  ladide 
fonconfeilduvm.FcbvricrM.DC.LXiii.  académie,  pendant  le  temps  de  leur 
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féroce  feulement ,  8c  à  l'égard  des  élèves 
de  ceux  qui  compofènt  ladite  acadé- 
mie ,  que  le  temps  de  trois  ans  qu'ils  au. 
ront  demeuré  chez  les  académiciens, 
fera  réputé  fuffifànt  pour  temps  d'ap- 
prentdiage,  pour  parvenir  à  la  mailbrtfe 
defd.  arts  en  toutes  les  villes  du  royau- 
me ,  en  rapportant  par  eux  certificat  de 
celuy  defdids  académiciens  chez  lequel 
ils  auront  demeuré,  renouvcllé  8c  vifé 
par  chacun  an  par  le  chancelier  de  la- 
dide  académie  8c  contre -(igné  par  le 
fecreraire  d'icelle,  qui  leur  tiendra  lieu 
d'obligé,  fans  que  lefdids  académiciens 

ÎiuiHènt  avoir  chacun  plus  d'un  élevé  à 
a  fois  i  8c  à  la  charge  qu'ils  liront  te- 
nus d'inAruire  gratuitement  aux  arts  de 
peinture  ce  fculpture  les  enfans  des  maif- 
«res  de  Paris. 

Z'trtkevefyne  de  Paris  cède  su  rey ,  f*r 
,f(ban£e,f* 


tierce  fcmdine. 


DU  xxx.  Avril  m.  dc.  lxv.  Veu 
par  la  cour  les  lettres  patentes 
du  roy  données  à  Paris  au  mois  de  Fé- 
vrier dernier,  lignées  LOUIS  ,  8c  fur 
le  rcply  :  par  le  roy ,  de  Guenegaud ,  8c 
fcetlees  du  grand  fceau  de  cire  verte , 
par  lcfquclles  8c  pour  les  caulès  y  con- 
tenues ledid  feigneur  roy  auroit  loué  , 
agréé,  approuve,  confirmé,  ratifié  8c 
audorizé*  le  contraa  d'efehange  pafTé 

Sar  les  commiflaires  députez  au  nom  du- 
id  leigneur  roy,  avec  meffire  Har- 
douin  de  Perefixe  archevefque  de  Paris 
le  v.  Décembre  dernier,  de  tous  les 
droids  appartenans  audid  archevefque 
à  caufe  de  la  tierce  (èmainc  ,  confinant 
en  couftume  du  treillis  du  hallage  de 
toile ,  canevas  ,  des  lins  8c  chanvres,du 
pied  fourché  *8c  du  pied  rond ,  de  la 
iripperle,  dutonlicu,  des  laines ,  quin- 
quailleries ,  chantelage  des  vins  en  la 
ru 8  l'evefque  ,  des  bleds  8c  avoines , 
des  huiles  8c  grailles ,  péage  de  Petit- 
pont,  péage  de  Charenton  8c  Mont- 
moulin,  &  autres  généralement  quel- 
conques ,  fans  en  rien  referver ,  a  l'ex- 
ception feulement  du  droid  fur  le  poif- 
fon  frais,  fec.8c  fallé,  pour  élire  à  Vad- 
venir  joindes  8c  unies  au  domaine  du- 
did  feigneur  roy  }  8c  en  contr'efchan- 
ge  il  auroit  rétrocédé  audicl  archevef- 
ché  huid  mil  livres  de  rente  annuelle 
8c  perpétuelle  ,  de  la  nature  &  qua- 
lité dc  celles  appellces  fiefs  8c  au- 
'mofnes,  à  prendre  par  chacun  an  fur 
les  revenus  de  fes  domaines  en  là  pre- 
yofté  8c  vicomté  de  Paris  parles  mains 
Terne  //.Part.  III. 


lot 

» 

des  receveurs  d'iceux ,  chacun  en  l'an-   

née  de  fon  exercice,  fans  aucun  re-  l*'J- 
franchement }  vouloit  8c  leur  plaifoit 
que  ledid  contrad  euft  lieu  8c  fortift 
ton  plain  8c  entier  effet ,  aux  charges , 
claufes  8c  conditions  y  contenues ,  8c 
ainfy  que  plus  au  long  le  contiennent 
lefdides  lettres  i  la  cour  adredancesj 
veu  aufly  ledid  contrad  d*efchange  du- 
did  jour  v.  Décembre  dernier  attaché 
foubz  le  contre-feel  defdides  lettres  j 
arreft  de  la  cour  du  x'vn.  des  prefêns 
mois  8c  an ,  par  lequel ,  avant  procéder 
à  l'cnregiftrement  defdides  lettres  au- 
roit efté  ordonné  que  par  devant  le  coiv 
feiller  rapporteur  ,  en  prefence  de  l'un 
des  fubfliruts  du  procureur  gênerai  dn 
roy ,  il  feroit  informé  à  la  requefte  du 
procureur  gênerai  de  la  commodité  ou 
incommodité  dudtd  efchange ,  pour  ce 
raid  ce  rapporté,  élire  ordonné  ce  que 
de  raifon  ■>  l'information  de  la  commo- 
dité ou  incommodité  faide  en  exécu- 
tion dudid  arrefl  le  xxn.  Avril  enfui- 
vant  ;  cnfemble  les  baux  faids  par  les 
fleurs  archevclques  defdids  droids  des 
années  m.  dc.  xxiii.  m.  dc.  xxxii.  m. 
dc.  xxxiv.  de  M  DC.xiii.  parle/quels 
appert  lefdids  droids  avoir  efté  affer- 
mez au  plus  haut  à  la  fomme  defix  mil 
deux  cent  cinquante  livres  ;  concluions 
du  procureur  gênerai  du  roy  y  ouy  le 
rapport  dc  M.  Guillaume  Bernard  con- 
fciller  en  icclle ;  tout  confideré  ,  l  a 
cour  a  ordonné  8:  ordonne  que  lef- 
dides lettres  feront  regiftrées  au  greffe, 
pour  eftre  exécutées  félon  leur  forme 
8c  teneur,  aux  claufes  8c  conditions  y 
contenues. 

Ejrablifiement  de  U  nsifen  de  Refnget  i 
L  Pitié,  fmry  renfermer  Ut  filles  & 

DU  v.  Juin  m.  dc.  lxv.  Veu  par 
la  cour  les  lettres  patentes  do 
roy  données  à  Paris  au  mois  d'Avril  m. 
dc,  lxv.  lignées  LOUIS  ,  8c  fcellées 
du  grand  fceau  de  cire  verte,  par  les- 
quelles 8c  pour  les  caufès  y  contenues 
ledid  feigneur  roy  auroit  déclaré  ,  veut 
8c  luy  plaift  que  Tes  diredeurs  de  l'hof- 
pital  gênerai  de  cette  vilJedc  Paris  raf- 
lent incellamment  choix  dans  la  maifon 
de  la  Pitié ,  baftimens  8c  places  qu'ib 
ont  acquifes  depuis  refrabliflêment  du- 
did hofpital  gênerai ,  d'un  lieu  qu'ils 
jugeront  le  plus  propre  8c  le  plus  feui" 
pour  renfermement  des  filles  8c  femmes 
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  débauchéesqui  leur  feront  envoyées  par 

*****  l'audorité,  loir  du  prevoft  de  Paris  & 
gens  tenans  le  fiege  prefidialau  chafte- 
kt  de  ladide  -ville  ,  ou  des  gens  tenans 
la  cour  de  parlement  de  Paris ,  pour 
eftre  lefdides  femmes  &  filles  employées 
aux  ouvrages  convenables  à  leur  con- 
dition j  lelquelles  n'en  pourront  eftre 
tirées  que  par  l'ordre  des  mcfmes  ma- 
giftratS)  auquel  lieuainfî  choifi ,  lequel 
fera  appellé  la  maifon  de  refuge  ,  &  qui 
fera  partie  de  la  maifon  de  la  Pitié, 
comme  il  faifoit  cy-devant,  feront  faids 
les  logemens  ôc  accommodemens  necef- 
faires  pour  la  garde  des  perfonnes  de 
cette  qualité  ,  lans  neantmoins  que  les 
donnarions ,  legs  Vautres  gratifications 
qui  feront  faids  à  la  maifon  du  Refuge 
ôc  qui  feront  particulièrement  affedez 
&  deftinez  pour  la  fubfiftance  d'icelle 
panlenr  eftre  appliquez  à  autre  ufage  $ 
&  à  cet  effet  pourront  lefdids  directeurs 
eftablir  telle  perfonne  que  bon  leur  fem- 
blera  pour  faire  la  recepte  des  deniers 
qui  proviendront  defdides  donnarions , 
legs  8c  autres  charitez  &  aumofnes ,  fans 
qu'elles  puiflènt  eftre  emploiées  ailleurs 
qu'à  la  iubfiftance  6c  aux  befoins  de  la- 
dite maifon  du  Refuge }  laquelle,  pour 
ce  qui  regarde  le  fpirituel ,  fadide  ma. 
jefte  veut  eftre  foubz  la  conduite  8c  di- 
redion  du  redeur  dudid  hofpital  gê- 
nerai ,  ainfy  que  font  les  autres  maifons 
qui  en  dépendent $  veut  aufly  ledid  fei- 

Seur  roy  que  lefdids  diredeurs  puif- 
it  accepter  pour  ladide  maifon  du 
Refuge  les  fondations  qui  pourroient 
eftre  faides ,  mefme  contrader  pour  le 
bien,  utilité  &  advantage,  6c foubz  tel- 
les conditions  qu'ils  adviferont  bon  ef- 
tre ,  ainfi  que  plus  au  long  le  contien- 
nent lefdides  lettres  à  la  cour  adreftan- 
tesj  conclufions  du  procureur  gênerai 
du  roy  5  &  tout  confideré ,  ladicte 
c  o  u  r.  a  ordonné  &  ordonne  que  lef- 
dides lettres  feront  regiftrées  au  greffe 
d'icelle,  pour  eftre  exécutées  félon  leur 
forme  ôc  teneur. 

Privilège  fout  les  artifans  logerait  dehors 
de  Val  de  grâce. 

T^\U  xvi.  Juin  m.  dc.  lxv.  Veupar 
la  cour  les  lettres  patentes  du  roy 
données  à  Paris  au  mois  de  Novembre 
M.  ne.  lxiv.  fignees  LOUIS  ,  8c  fur  le 
reply  :  par  le  roy,  de  Guenegaud,  6c 
fcellées  du  grand  fceau  de  cire  verte , 
obtenues  par  les  religieufes  du  monaftere 
du  Val  de  Grâce  eftablies  aufauxbourg 


ET  PIECES 

S.  Jacques  de  cette  ville  de  Paris ,  paî 
lcfquellcs  6c  pour  lcscaufes  y  contenues 
ledid  feigneur  roy  veut  6c  luy  plaift  que 
les  gens  de  meftier  &  artifans  feulement, 
6c  non  autres ,  demeurans  au  total  6c 
emplacement  de  figure  irreguliere  con- 
tenant quatre  cent  loixante  douze  toiles 
ou  environ,  fur  lequel  lefdides  religieu- 
fes auroient  faid  conftruire  des  loge- 
mens propres  auxdids  artifans  6c  gens 
de  meftier  ,  tant  pour  la  confervatioa 
des  cloftures,  que  pour  en  tirer  quel- 
que revenu  pour  fervir  à  l'entretene- 
ment  dudid  monaftere,  jouùTcnt  des 
mefmes  privilèges  6c  franchifes  qu'ont 
droid  de  jouir  les  gens  de  meftier  6ç 
artifans  demeurans  dans  la  partie  dit- 
did  emplacement  dépendans  du  fief  de 
S.  Jean  de  Latran ,  encore  que  lefdids 
privilèges  6c  franchifes  ne  foient  parti- 
culièrement exprimez  czdides  lettres „ 
que  ledid  feigneur  ne  veut  leur  nuire 
8c  préjudicier }  veut  en  outre  ledid  fei- 
gneur roy  que  les  maifons  qui  font  ou 
feront  bafties  fur  ledid  emplacement 
foient  pour  toujours  6c  à  perpétuité 
exempts  des  logemens  des  foldats  des 
regimens  de  fes  gardes  Françoifès  ÔC 
SuifTes,  fourniture  d*uftanciles  6c  autres 
aydes  8c  contributions  pour  ce  regard  j 
ôc  â  cette  fin  ledid  feigneur  roy  auroic 
permis  auxdides  religieufes  de  faire 
mettre  6c  appofer  fes  armes  6c  ballons 
royaux  en  tel  endroit  dudid  emplace- 
ment qu'elles  jugeront  le  plus  commo- 
de ,  avec  un  extrait  defdides  lettres, 
ainfy  que  plus  au  long  eft  contenu  par 
icelles  à  la  cour  adrellantcs  -  requefte 

Ere  tentée  à  ladide  cour  par  les  ab.; 
elîè ,  religieufes,  prieure  8c  convenc 
du  Val  de  grâce  afin  d'enregiftrementj 
conclufions  du  procureur  gênerai  du 
roy  |  tout  confideré ,  la  cour  a  or- 
donné ôc  ordonne  que  lefdides  lettres 
feront  regiftrées  au  greffé  d'icelle,  pour 
eftre  exécutées  félon  leur  forme  8c  re- 
né u  r  ,  fans  approbation  neantmoins  d'au- 
tres privilèges  des  artifans  demeurans 
dans  l'eftenducdu  fief  de  S.  Jean  de  La- 
tran ,  que  de  ceux  qui  leur  ont  efté  ac-, 
cordez  par  lettres  patentes  bien  ôedeue*- 
ment  vérifiées  en  la  cour. 


Arrefi 


Digitized  by  Google 


JUSTIFICATIVES. 


103 


rAmfi  centre  les  heffitaux  de  ceux  it  U  La  chafle  de  Ste  Gentviefve  defcendui  fent 
R.  P.  JL.  ù  Paris.  la  maladie  de  la  reine  mère. 


D 


U  m.  Décembre.  Veupar  la  cour 
le  procez  verbal  de  M.  Charles 
Hervé  confcillcr  en  icelle  du  14.  Octo- 
bre dernier  &  jours  fuivans  5  le  tranfport 
&vifice  faite  par  ledit  confeiller,  enpre- 
fënce  de  l'un  des  fubftituts  du  procu- 
reur gênerai  du  roy  ,  on  exécution  de 
l'arreu  duditjouri4.  Octobre,  es  faux- 
bourgs  S.  Germain,  S.  Marcel  fiefaint 
Antoine  de  cette  ville  de  Paris  :  fçavoir 
au  fauxbourg  S.  Marcel  en  la  maifon 
du  nomme  Vallée ,  fie  en  celle  de  la 
nommée  Suzanne Quintin  veufve  Noël 
Chanmon  rue  des  Poulies ,  en  laquelle 
fe  feraient  trouvez  plufieurs  malades  de 
la  religion  prétendue  reformée ,  qu'el- 
le auroit  déclaré  avoir  efté  envoyez  par 
les  anciens  de  ladite  religion ,  fie  avoir 
douze  fols  par  jour  pour  chacun  def- 
dicts  malades  ;  concluions  du  procu- 
reur gênerai  du  roy ,  fie  tout  confideréj 
ladicte  cour,  a  ordonné  &  ordonne 
que  les  edits  &  déclarations  du  roy  j 
arrefts  fie  reglemens  de  la  cour  fur  le 
fait  des  hofpitaux  feront  exécutez  félon 
leur  forme  &  teneur }  &  conformément 
à  iceux  fait  deffcnfcs  à  ceux  de  la  R. 
P.  R.  d'avoir  aucuns  hofpitaux  ni  lieux 

?ublics  en  cette  ville  fie  fauxbourgs  de 
ans  pour  retirer  leurs  malades ,  lefquels 
ils  pourront  envoyer ,  fi  bon  leur  fem- 
blc  ,  en  l'hoftel-Dieu  fie  autres  hofpi- 
taux de  ladite  ville  fie  fauxbourgs  de 
Paris,  conformément  aux  edits  de  pa- 
cification. Enjoint  aux  adminiftrateurs, 
maiftres  fie  redeurs  defdits  hofpitaux  de 
les  y  recevoir,  fie  les  trairter  comme 
les  autres  malades.  Et  demeureront  les 
lits  fie  autres  meubles  trouvez  en  la  mai- 
fon  de  ladite  Ouintin  confifquez  au  pro- 
fit de  Phoftel-bicu ,  où  ils  feront  por- 
tez. Fait  deffènfes  a  ladite  Quintin  de 
récidiver ,  fie  aufdits  Jacques  de  la  Salle 
Bezard  marchand  de  bois  au  fauxbourg 
S.  Antoine  fie  tous  autres  faifant  profef- 
fion  de  ladite  R.  P.  R.  de  plus  à  l'ad- 
venir  recevoir  aucuns  malades,  fous  pei- 
ne de  pareille  confifeation,  500.  livres 
d'amende,  fie  de  plus  grande  peine,  s'il 
y  efchet.  Et  fera  le  prefent  arreft  Ieû , 
pubUé  fie  affiché  par  tout  où  befoinfera, 
âffin  que  perfonne  n'en  prétende  caufê 
d'ignorance. 


Terne  IL  Part.  III. 


DU  xvii  1.  Janvier.  Veupar  la  cour  la  a».  ««. 
requefte  à  elle  prefentee  par  le  pro- 
cureur gênerai  du  roy  ,  contenant  que 
l'eftatde  la  maladie  de  la  reine  mere  du 
roy  obligeoit  de  recourir  aux  prières  fiec. 
requeroit  que  fans  tirer  à  confcqucnce 
pour  l'advenir  il  fuft  ordonne  que  la 
chafTe  de  fainde  Geneviefvc  feroitdef- 

cenduc  fiec          ladite  cour  ayant 

efgard  à  ladite  requefte ,  fie  fans  tirer 
à  confcqucnce  pour  l'advenir ,  attendu 
l'eftat  de  la  reine  mere ,  a  ordonné  fie 
ordonne  que  ladite  chaflè  de  fainte  Ge- 
neviefvc fera  defeendue,  poureftreex- 
pofée  au  peuple  fie  vifitée  par  les  nro- 
ccflîons  de  toutes  les  eglifestant  fecu- 
liercs  que  régulières  de  cette  ville  fie 
fauxbourgs  de  Paris ,  fuivant  les  man- 
demens  qui  feront  délivrez  par  l'arche- 
vcfquc  i  fie  que  pendant  le  temps  qu'elle 
demeurera  expofée ,  elle  fera  gardée , 
enfcmble  les  portes  de  ladite  cglifè  fie 
abbaye ,  par  le  lieutenant  civil ,  qu'elle 
a  commis  à  cet  effet,  qui  s'en  charge- 
ra envers  les  religieux  de  ladite  ab- 
baye. 

Manufatlure  des  glaces. 

DU  xxii.  Janvier.  Veu  par  la  cour  les 
lettres  parentes  du  roy  données  à 
Paris  au  mois  d'Octobre  dernier,  par  les- 
quelles ledit  feigneur  auroit  permis  fie  ac- 
cordé à  du  Noyer  la  faculté 
d'eftablir  dans  tel  des  fauxbourgs  de 
cette  ville  de  Paris  fie  autres  endroits 
oui  feront  trouvez  les  plus  commodes 
dans  ce  royaume  ,  une  ou  plufieurs  ver- 
reries ,  pour  y  fabriquer  des  glaces  à 
miroirs  des  mefmes  fie  diverfes  gran- 
deurs ,  netteté  fie  perfection  que  celles 
que  l'on  fait  8e  fabrique  à  Moranprcs 
la  ville  de  Venifè,  lozang#8e  carreaux 
tranfparans  fervans  aux  chaffis  fie  fcnef- 
tres ,  luftres ,  vafes  de  toutes  façons , 
veroterics  pour  les  Indes ,  efmaux ,  pie- 
ces  de  cheminées ,  verres  de  criftal ,  fer- 
vices  entiers  de  table ,  de  toutes  façons, 
figures  ,  manières  fie  grandeurs ,  tant 
pour  fervir  a  l'ornement  des  maifons 
royales  que  pour  la  commodité  publi- 
que ,  le  tout  par  les  ouvriers  Vénitiens 
qui  font  ou  viendront  en  ce  royaume, 

fie  ce  pendant  le  temps  de  zo.  années  

LA  cour  a  ordonné  fie  ordonne  lef- 
dices  lettres  eftre  regiftrées  au  'greffe 

Ce  ij 
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-  d'icelle  ,  pour  jouir  par  l'impétrant  de 

*«.  mm.    ycgst  &  conteilu  cn  icenes  félon  &  for. 

me  6c  teneur. 

Premier  *fage  du  chocolat, 

DU  ix.  Février.  Vcu  par  la  cour 
les  lettres  patentes  du  roy  dooT 
nccsaThoulouzelci8.  Novembre  1659. 
par  lcfquclles  ledit  feigneur ,  en  confia 
mant  Ton  brevet  du  10.  dudit  mois  de 
Novembre  ,  auroit  permis  à  David  Cha . 
liou  de  faire  faire,  vendre  ôc  débiter 
dans  toutes  les  villes  &  autres  lieux  de 
ce  royaume  que  bon  luy  femblcra ,  une 
certaine  compofition  quife  nomme  cho- 
colat, foit  en  liqueur  ou  paftille  ,  en 
bue  te  ou  telle  autre  manière  qu'il  luy 

plaira  &  ce  pendant  l'efpacc  de 

2.9.  ans  &c  la  cour,  a  ordonné 

Ôc  ordonne  que  lefdites  lettres  feront 
regiftrées  au  greffé  d'icelle  ,  pour  eftre 
exécutées  6c  jouir  par  l'impétrant  de 
l'effet  6c  contenu  en  icclles  pendant  ij. 
années. 

Arrejl  fur  U  retranchement  des  fcftts* 

DU  Vendredy  1.  Décembre.  Ce  jour 
la  cour,  après  avoir  vcu  le  man- 
dement de  l'archevefque  de  Paris  du 
10.  Octobre  dernier ,  par  lequel  il  au- 
•  SmffU  de-  roit  *  les  feftes  qui  doivenc  eftre  do- 
d*4  remavant  chommées  dans  l'eftendue 
de  Ion  diocefe  ,  6c  auroit  permis  de  vac- 
quçr  à  toute  çcuvre  fcrvile  pendant  les 
jours  des  autres  feftes  qu'on  eftoit  cy- 
devant  obligé  de  garder.  Lettres  de  ca- 
chet du  roy  du  17.  Novembre  enfuivant, 
adrcfTantes  à  ladite  cour ,  par  laquelle 
ledit  feigneur  roy  mande  6c  ordonne 
très-exprclTemcnt  à  ladite  cour  qu'elle 
ait  à  tenir  la  main  à  ce  que  ceux  de 
fes  fubjecls  de  l'eftendue  du  reflort  de 
ladite  cour  ,  qui  font  du  diocefe  de  Pa- 
ris ,  obfervent  6c  folcmnifent  les  feftes 
ordonnées  mr  ledit  mandement ,  con- 
formément oc  aux  termes  des  ordon- 
nances, dudit  feigneur  roy ,  6c  que  les 
jours  des  autres  relies  qui  ont  efté  gar- 
dées c y-devant,  ladite  cour  entre  au 
palais  pour  y  faire  les  fondions  de  fes 
charges ,  6c  qu'elle  face  qu'il  en  foie 
ufé  de  mefme  par  les  officiers  des  jufti- 
ces  fubaltcrncs  de  l'eftendue  dudit  dio- 
cefe j  6c  qu'en  outre  ladite  cour  or- 
donne aux  officiers  de  la  police  de  s'em- 
•  ployer  à  ce  que  ces  jours-là  les  bouti- 
ques foient ouvertes,  6c  que  les  artifans 
3c  ouvriers  vacquent  à  leur  travail  jour. 


nalier.  Conclurions  du  procureur  gêne- 
rai du  roy.  La  matière  mile  en  delibe- 
ratin ,  ladite  ç  O  u  a  ordonne  que 
lefdits  mandemens  6c  lettres  du  roy  fe- 
ront regiftrez  au  greffe  d'icelle,  pour 
eftre  exécutez  félon  leur  forme  &  ce- 
neur ,  ôc  que  copies  collarionnées  cn  fe- 
ront envoyées  dans  les  bailliages ,  pré- 
voirez 6c  autres  lieux  de  ce  reflbrt  dans 
l'eftendue  de  l'archevefché  de  Paris, 
pour  y  eftre  leucs ,  publiées ,  regiftrées 
ôc  exécutées.  A  efte  arrefté  que  la  cour 
n'entrera  es  jours  de  S.  Barthélémy  Ôc 
de  S.  Nicolas ,  comme  aufly  es  feftes 
des  Innoccns  ôc  dernière  fefte  de  la  Pen- 
tecofte,  comme  feftes  du  palais. 

Arrejl  pour  les  Benediïlines  du  faubourv 
S.  Vitlor. 


DU  xii.  Janvier.  Vcu  par  la  cour  . 
,     ,       J  Ah.  i«*7. 

les  lettres  patentes  du  roy  données 

à  Paris  au  mois  de  Novembre  1656.  ob- 
tenues par  lueur  Catherine  Bachelier 
prieure  d'un  convent  de  religieufes  de 
S.  Benoift  ÔCC  Voyet^cy.deflusau  xi.  Jan- 
vier 1664.  Les  ad  vis  du  lieutenant  ci- 
vil ôc  fubfticut  du  procureur  gênerai  au 
chaftclct  de  Pans  du  dernier  Avril  1 664. 
Confentement  des  prevoft  des  mar- 
chands 6c  efchcvins  de  la  ville  de  Pa- 
ris du  19.  dudict  mois  d'Avril.  Celuydes 
vicaires  généraux  du  chapitre  ôc  ar- 
chidiacre de  l'eglifc  de  Paris,  le  fiege 
de  l'archevefché  vacant ,  du  7.  Février 
1664.  Contraéf.  du  11.  Septembre  16 56. 
pafTé  pardevant  notaires  au  chaftclct 
de  Paris,  par  damoifclle  Marie  Cour- 
tin  veurve  de  Nicolas  Billard,  par  la- 
quelle elle  a  accordé  aufdites  religieu- 
fes la  fomme  de  îooo.  livres  de  rente 
pour  valoir  fondation  audit  convent. 

Requeftc  Ôcc  ladite  cour. 

a  ordonne  ôc  ordonne  que  lefdites  let- 
tres feront  regiftrées  au  greffe  d'icelle, 
pour  eftre  exécutées  ôc  jouir  par  l'im- 

[>etrante  de  l'effet  ôc  contenu  en  icel- 
es  félon  leur  forme  ôc  teneur. 

Arrejl  a*  fajet  des  Enfans-trouve^ 

DU  Jeudy  ni.  Mars.  Ce  jour  le* 
gens  du  roy  font  entrez  ,6c  M.  De- 
nis Talon  advocat  dudit  feigneur  por- 
tant la  parole  ont  dit  à  la  cour  qu'il  y 
avoit  eu  arreft  cn  1  yyz.  par  lequel  les 
feieneurs  haur-jufticiers  de  cette  ville, 
de  leur  confentement ,  avoient  efté  con- 
demnez  de  payer  la  fomme  de  1100. 
liv.  par  an  pour  l'entretien  ôc  nourriture 
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des  enfans  expofez  en  cette  ville ,  mais 
.que  depuis  le  nombre  defdits  enfans  ex- 
pofez eftant  accrû  jufques  là  qu'il  y  en 
avoit  eu  ès  dernières  années  des  j.  a 
600.  6c  mefme  qu'en  la  prefênte  année 
il  y  en  avoic  plus  de  450.  la  fomme  de 
uoo.  Uv.  avec  celle  de  11000.  livres, 
que  le  roy  qui  avoit  la  moindre  haute 
juftke  en  cette  ville  payoit  cous  les  ans 
pour  l'entretien  &  nourriture  defdits  en- 
Fans,  n'eftoit  qu'un  fbible  fecours.lef- 
dits  entretenement  6c  nourriture  mon- 
tant à  30.  ou  40000.  livres  par  an,  6c 
qu'ainfy  il  y  avoit  lieu  de  faire  afllgner 
en  la  cour  tous  lefdits  feigneurs  hauts 
jufticicrs ,  pour  advifêr  à  régaler  en- 
Zr'eux  à  proportion  de  leurs  fêigneurics, 
quelque  fomme  plus  confiderable.  Et 
s'eftans  retirez,  la  matière  mife  en  de. 
libération,  ladite  cour,  a  arrefte  Se 
ordonné  que  lefdits  feigneurs  hauts  juf- 
ticiers  feront  affienez  i  la  requefte  du 
procureur  gênerai  du  roy ,  8c  viendront 
a  la  huictaine  en  la  cour  ,  pour  eux 
ouys  6c  ledit  procureur  gênerai ,  élire 
ordonne  ce  que  de  rail'on. 

Autre  étrrefi  en  faveur  des  enfant  tr—vet* 

DU  m.  May.  Sur  le  rapport  fait 
à  la  cour  par  le  confciller  com- 
mis d'un  arreft  touchant  Ut  enfant  expu- 
fn^  Voyet^  ey-deïïut  au  3.  Mari.  L'cftac 
de  la  defpenfê  faite  pour  lefdits  enfans 
trouvez  :  fçavoir  pour  l'année  1663.  en 
laquelle  il  s'eftoit  trouve  401.  enfans , 
la  fomme  de  10445.  livres  9.  fols:  pour 
l'année  16 64.  où  il  s'eftoit  trouve  500.cn- 
fans,  la  fomme  de  »J7$6.  Uvrcs8.fols, 

6cc  ladite  cour  a  ordonné  que 

pour  fubvenir  à  la  nourriture  6c  entre- 
tien defdits  pauvres  enfans  trouvez ,  par 
forme  de  provifîon  6c  jufques  à  ce  que 

5ar  la  cour  autrement  en  ait  efté  or- 
onné ,  les  hauts  jufticiers  de  la  ville  Se 
fauxbourgs  de  Paris  payeront  :  fçavoir 
l'archevefque  de  Paris  3000.  hv.  le  cha- 
pitre dcreglifcdeParis  1000.  liv.  l'ab- 
bé 6c  religieux  de  S.  Germain  desPrez 
3000.  livres,  l'abbé  &  religieux  défunt 
Vidor  noo.  livres,  l'abbé  6c  religieux 
de  fainte  Geneviefvc  1500.  livres  ,  le 
grand  prieur  de  France  100.  livres,  les 
prieur  Se  religieux  de  fàint  Martin  des 
Champs  1500.  livres,  le  prieur  defaint 
Denis  de  la  Chartre  600.  Uvres,  l'ab- 
bé 6c  religieux  de  Thiron  100.  livres , 
l'abbeflè  de  Montmartre  50.  livres ,  le 
chapitre  de  faint  Marcel  100.  livres ,  l'ab- 
bé defaint  Denis  en  France  100.  livres> 


:ATIVES.  io; 

«u  payement  desquelles  fommes  à  corn-  -  1  , 

mencer  du  premier  de  la  prelcnte  an- 
née  feront  les  fermiers  6c  receveurs  def- 
dits jufticiers  contraints  par  les  voyes 
qu'ils  font  obligez  par  leurs  baux.  La 
recepte  defquelfes  fommes  6c  autres  def- 
rinées  audit  entretien  fera  faite  par  M. 

Roufleau  bourgeois  de  Paris, 
que  la  cour  a  commis  pour  cet  effet  pen- 
dant deux  ans  j  lequel  fie  ceux  qui 
feront  cy  après  commis  4  faire  ladite  re- 
cette feront  ferment  a  ladite  cour  de 
bien  &  fidèlement  adminiftrer  ladite  re- 
cepte j  fie  rendront  compte  d'année  en 
année  pardevant  le  premier  prefident, 
le  doyen  de  ladite  cour  6c  le  plus  ancien 
confciller  d'eglifc  6c  le  procureur  gênerai 
en  iccllc}  quoy  faifant,  ils  en  feront 
bien  Se  vallablement  defehargez. 

Ffiampe  du  profil  de  Paris. 

T~^\  Un.  Juillet.  Veu  parla  cour  les  - 
M,  J  lettres  patentes  du  roy  données  A»  lttt 
a  Paris  le  15.  Février  1657.  parlefquel- 
les  ledit  ièigneur  auroir  permis  à  Nico- 
las Barroy  enluminer  6c  imprimer ,  ven- 
dre ou  faire  vendre  la  carre  de  la  Terre 
Sainte  ,  le  profil  de  Paris ,  la  carte  nou- 
velle de  France  6c  autres  ouvrages  de 
cette  qualité ,  qui  feront  de  fon  inven- 
tion Se  façon  ,  6c  cependant  xo.  années, 
6cc.  la  c  o  u  R  a  ordonne  fie  ordonne 
que  lefdites  lettres  feront  regiftrées  au 
greffe  d'icellc,  Ôcc. 

Arreflt  au  fùjet  de  la  maladie  contayeufe. 

DU  vu.  Juillet.  Sur  ce  qui  a  efté 
remonftrc  à  la  cour  par  le  procu- 
reur gênerai  du  roy  que  y  ayant  eu  quel- 
ques perfonnes  attaquées  de  la  maladie 
contagieufe  en  cette  ville ,  il  eftoit  ne- 
ccdàire  de  faire  mettre  inceflamment 
dans  un  lieu  feparé  ceux  qui  avoient 
eu  quelque  communication  avec  eux  ;  fie 
6e  que  comme  il  n'y  avoit  point  de  lieu 
deftiné  pour  cet  effet  ,  on  avoit  vifité 
une  maifon  appartenant  â  M.  Mufhier 
prefident ,  con  liftant  en  quelques  corps 
de  logis  6c  jardin,  de  loyer  de  cinquante 
efeus  par  chacun  an,  feize  au  hault  de 
la  Courtille  avec  un  enclos  de  trois  ar- 
pens }  laquelle  auroit  efté  trouvée  fort 
propre  pour  ce  deflèin ,  tant  a  caufe  de 
la  fituation  airiée,quede  la  proximité 
de  l'hofpital  S.  Louis }  à  quoy  il  eftoit 
necefTaire  de  pourvoir >  la  matière  mife 
en  délibération ,  l  a  c  o  u  r  a  ordon- 
né fie  ordonne  que  les  perfonnes  qmonr 

Ce  iij 
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 ,  eu  communication  avec  leJHits  malades, 

XM.i«a.  feront  inceflàmtnent  conduites  en  ladi~ 
te  maifon  pour  y  faire  leur  quarantai- 
ne }  leur  fait  deftènfes  d'en  fortirfie  de 
communiquer  avec  aucunes  perfonnes 
de  dehors ,  &  à  toutes  perfonnes  de  les  vi- 
fiter  pendant  ledit  temps  à  peine  de  la 
vie.  .Ordonne  en  outre  que  les  proprié- 
taire fie  locataires  de  ladite  maifon  fe  re 
tireront  par  devers  les  prevoft  des  mar- 
chands fie  efchevins  de  cette  ville ,  pour 
leur  eftre  pourveu  fur  leur  indemnité. 

DU  m.  Aouft.  Ce  jour  fur  ce  quia 
efté  reprefente  a  la  cour  par  le  pro- 
cureur gênerai  du  roy ,  que  fur  les  ad- 
vis  qu'il  avoit  receus  de  l'augmentation 
<le  la  maladie  contagieufe  en  plufieurs 
villes  de  ce  royaume  ,  il  avoit  cftimé  que 
pour  préfërver  cette  ville  de  Paris  du 
danger  dont  die  cftoit  menacée ,  il  y 
avoit  lieu  d'empefeher  la  tenue  de  la  foi- 
re de  S.  Laurent ,  comme  on  avoit  fait 
celle  du  Laudy ,  ou  pour  le  moins  la  fur- 
feoir  fie  remettre  à  un  autre  temps }  luy 
retiré,  Ja  matière  mile  en  délibération, 
ladite  cour  a  arrefté  de  furfeoir  la 
foire  de  S.  Laurent ,  fie  de  la  remettre 
au  premier  jour  d'Octobre  prochain  j 
fait  deflènfes  à  tous  marchands  d'y  ap- 
porter ou  envoyer  aucunes  marchandi- 
lès  iufques  audit  jour.  Ordonne  que  le 
prêtent  arreft  fera  leu ,  publié  fie  affiché 
par  tout  où  befoin  fera. 

La  franche  abbaye  de  N.  D.  aux  Boit 
tramferie  à  Paris. 

DU  iv.  Aouft.  Vcu  par  la  cour  les 
lettres  patentes  du  roy  données  au 
camp  devant  l'I fléau  mois  d'Aouft  1667. 
obtenues  par  les  abbefle  ,  religieufes, 
prieure  fie  convent  de  la  Franche  ab- 
baye N.  D.  aux  Bois ,  ordre  de  Cifteaux, 
par  lefquelles  ledit  feigneur  roy  leurau- 
roit  accordé ,  non  feulement  la  confir- 
mation de  leur  eftablhTement  en  cette 
ville  de  Paris ,  mais  encore  la  tranflation 
du  corps  fie  tilcre  de  ladite  abbaye  du 
lieu  de  fon  ancienne  fondation  dans  ce- 

luy  qu'elles  occupoient  de  prefent  

Rcquefte  de  mefïïrc  Louis  de  Mailly 
<hevalier,  marquis  dudit  Mailly  ,  de 
Nèfle  fie  de  Montrauvel ,  confeiller  fie  fe- 
cretaire  du  roy ,  maifon  fie  couronne  de 
France ,  fie  dame  Jeanne  de  Monchy  fon 
époufe ,  du  30.  Juillet  dernier ,  à  ce  que 
la  transaction  paflée  entr'eux  fie  lefdites 
abbefle,  religieufes,  prieure  fie  convent 
de  ladite  Franche  abbaye  N.  D.  aux 


T  PIECES 

Boispardevant  Defnorz  8c  Coufînet  hp* 
taires  au  chaftelet  de  Paris ,  le  14.  du- 
dit mois  de  Juillet ,  ferait  omologuéc  fie- 
inférée  au  long  dans  l'arreft  qui  inter- 
viendrait d'enregiftrement  fie  vérifica- 
tion defdites  lettres ,  pour  eftre  exécutée 
félon  fa  forme  fie  teneur  ;  lad.  requefte  de 
l'ordonnance  de  lad.  cour  communiquée 

aufdites  abbefle  fie  religieufes ,  Sec  

ladite  cour,  a  ordonné  fie  ordonne 
que  lefdites  lettres  feront  regiftrées  au 
greffe  d'i celle ,  pour  jouir  par  les  impé- 
trantes de  l'effet  fie  contenu  en  icelles 
félon  leur  forme  fie  teneur  j  ce  faifant 
a  omologué  fie  omologue  ladite  tr  an  fac- 
tion dudit  jour  14.  Juillet  1668.  pouf 
eftre  exécutée  félon  la  forme  fie  teneur. 

Mamfa&urede  [aven  blanc  &  marbré, 

DU  premier  Décembre.  Vcu  par  la 
cour  les  lettres  patentes  du  roy 
données  à  Paris  le  unze  Septembre  1665. 
par  lefquelles  ledit  feigneur  aurait  accor- 
dé à  Rolland  Frejus  le  privilège  d'efta- 
blir  en  cette  ville  de  Paris  ou  à  deux 
lieues  des  environs  d'icclle  pendant  dix 
années  une  manufacture  de  favon  blanc 
fie  marbré  façon  de  Gennes  fie  d'Alicant, 
avec  pouvoir  de  vendre  fie  débiter  lefcL 
fàvonsainfy  que  bon  luy  fembleroit ,  £  la 
charge  que  ledit  Frejus  ni  fes  aflociez  ne 
pourraient  empefeher  les  ouvriers  qui 
travaillent  à  d'autres  fabriques  de  favon 
de  continuer  leurs  ouvrages.  Arreft  du 
23.  Janvier  1666.  par  lequel  la  cour  au- 
rait ordonné  lefdites  lettres  eftre  regif- 
trées au  greffe  d'icelle ,  pour  eftre  exé- 
cutées félon  leur  forme  fie  teneur  ,  fans 
que  ledit  Frejus  puifle  empefeher  le  tra- 
fic fie  débit  des  lavons  qui  viennent  des 
pays  eftrangers ,  lequel  fè  ferait  avec  li- 
berté ainfy  que  du  pafle.  Arreft  du  con- 
feil  d'eftat  pour  le  commerce ,  du  n.  Juin 
1668.  par  lequel  ledit  feigneur  roy  au-' 
roit  fubrogé  Robert  Collinct  le  jeune 
marchand  bourgeois  de  la  ville  de  Tours 
au  privilège  fufdit  accordé  audit  Frejus, 
fie  en  conlequence  luy  permet  de  con- 
tinuer la  fabrique  defdits  favons  au  heu 
de  Chalyot  fie  autres  qu'il  adviferoit  en 
cette  ville  de  Paris  ou  a  deux  lieues  aur 
environs  d'icelle  pendant  le  temps  fie  ef- 

J>ace  de  dix  années  j  comme  aufly  ledit 
èigneur  luy  permet  d'eftablir  au  mefme 
lieu  la  manufacture  fie  fabrique  des  fa- 
vons mois  foubs  les  mefmes  claufes  fie 
conditions  8e  pour  le  temps  porté  au- 
dit privilège.  Lettres  patentes  dudit  jour 
11.  Juin  1668.  par  lefquelles  il  eft  man- 
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J  U  S*f  I  F  ï  C  AT  I  V  Ë  S.  io? 

Hé  i  U  tour  les  faire  rcgiftrcr  ôc  ledit  qui  pourraient  caufer  la  maladie  conta- 

arreft  du  confeil ,  ôc  du  contenu  faire  gieuie  dans  la  ville)  capitale  du  royau. 

jouir  ÔC  ufer  ledit  Collinet,  ôcc   me,  dans  laquelle  eftoient  la  perfonne 

iadicte  cour  ordonne  que  lefdites  dudit  leigneur  roy,  de  la  reine, mon- 
lettres  feront  rceiftrées  au  greffe  d'icelle,  fieur  le  dauphin  ôc  toute  la  maifon  raya: 
pour  jouir  par  l'impétrant  de  l'effet  6c  le ,  &  de  l'autre  l'importance  du  com- 
contenu  en  icelles  lètan  leur  forme  6c  merce  ,  qui  eftoit  beaucoup  diminué  par 
teneur ,  fans  que  ledit  Collinct  impétrant  la  fuppreffion  de  trois  foires ,  qui  avoit 
puiffè  empefeher  le  trafic  ôc  débit  des  elle  faite  dans  la  crainte  de  ladite  ma- 
lavons qui  viennent  des  pays  étrangers,  ladie  contagieufe  ,  elle  les  avoit  man- 
lequel  le  fera  avec  liberté  ainfy  que  par  dcz  6c  chargez  de  luy  dire  que  dans  ces 
le  pafle.  différentes  confiderations  6c  dans  les  dif- 

ferens  advis  des  juges  de  la  police  de 

Le  duc  de  Marttmar  gouverneur  de  Paris,  cette  ville  elle  n'avoit  rien  voulu  arref- 

ter  lans  fçavoir  fon  intention.  Que  le 
¥*^U  xxiv.  Janvier.  Ce  jour  la  cour  roy  ayant  eu  la  bonté  de  les  efeouter, 
1  J  toutes  les  chambres  afiemblées,  6c  de  reprendre  les  raifons  qu'ils  luy 
après  avoir  veu  l'information  faite  d'of-  avoient  alléguées  pour  tenir  ou  non  la- 
nce, à  la  requefte  du  procureur  gene.  dire  foire ,  leur  avoit  dit  qu'il  ne  falloir 
ral  du  roy,  par  l'un  des  coniêillcrs  d'i-  point  confiderer  en  cette  affaire  fi  laper- 
celle ,  des  vie ,  mœurs ,  converfacion  ,  re-  forme  eftoit  à  Paris ,  6c  qu'il  préférerait 
ligion  Catholique  ,  Apoftoliquc  6c  Ko-  toujours  le  falut  de  fes  peuples  au  fienj 
marne ,  expérience  au  fait  des  armes  6c  mais  que  ne  croyant  pas,  après  toutes 
fidélité  au  lervicc  du  roy  de  meliïre  G  a-  les  précautions  qui  avoient  efté  appor- 
briel  de  Rochcchouart  chevalier  des  or-  tées  par  les  magiftrats  de  la  police ,  qu'il 
dre  du  roy,  premier  gentilhomme  de  yeuft  aucun  danger  que  la  tenue  de  la 
fa  chambre ,  duc  de  Morteinar ,  pair  de  foire  S.  Germain  puft  caufer  la  mala- 
France,  pourveu  de  la  charge  ôc  digrti-  die  contagieufe,  il  croyoit  qu'il  eftoit 
té  de  gouverneur  de  Paris }  fes  lettres  important  qu'elle  le  tînt ,  non  feulement 
de  provifion  données  à  Paris  le  18.  des  pour  rcftablir  k  commerce  ,  mais  pour 
prelens  mois  6c  an  ,  par  lefquelles  ledit  faire  cefîer  les  bruits  qui  pourraient  cou- 
leigneur  roy  auroit  fait  ôc  eftably  ledit  rir  dans  les  pays  eftranecr»  que  la  ville 
de  Rochechouart  gouverneur  ôc  fon  lieu-  capitale  du  royaume  6c  lés  villes  circon- 
tenant  gênerai  en  la  ville ,  prevofté  6c  voifines  eftoient  infectées  de  ladite  ma- 


vicom  té  de  Paris ,  ladite  charge  vacan-  ladie  contagieufe  ,  6c  qu'il  ferait  bien 

te  par  la  mort  du  fieur  duc  d'Aumont,  aife  que  la  compagnie  le  trouvait  con- 

pour  l'avoir,  tenir  6c  exercer  pendant  le  forme  à  fon  intention.  Et  s'eftant  reti- 

temps  de  trois  années  feulement,  aux  rez  ,1a  matière  mife  en  délibération,  a 

honneurs,  ôcc  a  a  k. reste'  que  efté  donné  l'arreft  qui  enluit. 

lefdites  lettres  feront  regiftrées ,  ôcc  ce 

faifant ,  que  ledit  de  Rocbechouart  fera  T^U  xxiv.  Janvier.  Ce  jour  la  cour 

receu.  .  .  en  preftant  par  luy  le  ferment  U  ayant  délibère  fur  les  advis  donnez 

en  tel  cas  requis  6c  accouftumé  de  bien  par  le  lieutenant  de  police  ôc  fubftitut 

6c  fidèlement  exercer  ladite  charge   du  procureur  gênerai  du  roy  au  chafte* 

rendre  la  juftice  aux  pauvres  comme  aux  let  6c  du  prévoit  des  marchands  ôc  ef- 

riches ,  Ôcc. ...  Et  a  l'inftant  mandé  a  chevins  de  cette  ville ,  en  exécution  des 

fait  le  ferment  6c  a  efté  receu.  arrefts  du  n.  Décembre  dernyr ,  fur  la 

tenue  de  la  foire  de  S.  Germain  pour 

Arrtfi t—ch*nt  la  faite  S.  Germain ,aufujet  la  prefente  année  1669.  ôc  ouïs  les  gens 

de  U  contagion.  du  roy  en  leurs  conclufions ,  a  araestb' 

.  &  ordonne  que  ladite  foire  fera  tenue 

OUdit  jour  xxiv.  Janvier.  Les  gens  cette  prefente  année  en  la  manière  ac- 

du  roy  ont  dit  à  la  cour  que  fuivant  coyfturoéc  i  à  la  charge  que  le  lieute- 

e  qu'Us  receurenc  le  jour  d'hier ,  ils  tenant  de  police  en  fera  fceller  incefiam- 

furent  trouver  ledit  feigneur ,  ôcluy  re-  ment  tous  les  magafins  6c  boutiques  par 

prefenterent  que  la  cour  délibérant  fur  tel  commiûaire  du  chaftelec  qu'il  vou- 

Ja  tenue  de  la  foire  S.  Germain,  cpn-  dra  commettre  ^  lefquelles  ne  pourront 

iiderant  d'une  part  le  péril  qui  en  pou-  «lire  ouvertes  que  par  fa  permiifion ,  pour 

voit  arriver  par  l'apport  desmarenaa^  .y  mettre  les  marciiandi les  donc  les  mar- 

difes  ôc  l'abord  de  divexfes  perfonnes ,  chand*  luy  eapoleronc  la  qualité  j  ôc 
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que  pour  celles  de  laine ,  fil ,  cftouppcs, 
a*        coccon  &  fourrures  qui  feront  venues  de 
Rouen,  les  marchands  feront  tenus luy 
reprefenter  les  certificats  de  M.  Laurent 
Gamin  comrniffairc  au  chaftelet,  com- 
mis par  le  roy  pour  faire  airicr  les  mar- 
chandifes venans  de  ladite  ville ,  &  les 
lettres  de  facture  Ôc  de  voiture  a  l'ef- 
Igard  de  toutes  celles  qui  viendront  des 
autres  villes  ôc  lieux  du  royaume ,  à  la 
referve  neantmoins  de  la  ville  d'Amiens» 
dont  le  commerce  demeurera  interdit 
fuivant  l'arreft  de  ladite  cour  du  6.  Juil- 
let! 6  6b".  &aux  peines  y  contenues ,  juf- 
ques  à  ce  qu'il  ait  pieu  au  roy  donner 
les  ordres  neceflaires  pour  faire  eftablir 
un  lieu  près  de  ladite  ville ,  pour  y  airier 
toutes  les  marchandifes  qui  en  Tordront) 
ce  que  ledit  feigneur  roy  fera  fupplié  de 
faire  au  plufloft.  Fait  deffcnfcs  à  tous 
marchands  negocians ,  leurs  fadeurs  fie 
généralement  à  toutes  perfonnes  de  faire 
dcbaler  en  cette  ville  de  Paris  pendant 
trois  mois  aucunes  marchandifes  délai, 
nés ,  fil ,  eftouppes,  cotton  ôc  fourrures 
fans  la  permùlîon  du  lieutenant  de  po- 
lice, fi  elles  viennent  par  terre,  &  de 
les  tirer  des  batteaux ,  fi  elles  font  ve- 
nues par  eau,  fans  lapermiflion  des  pré- 
voit des  marchands  ôcefchevins  de  cet- 
te ville ,  à  peine  d'eflre  les  marchandi- 
fes brûlées ,  ôc  de  deux  mil  livres  d'a- 
mende contre  les  propriétaires,  &  de 
plus  grande  peine ,  s'il  y  efchet ,  tant 
contr'eux  que  contre  les  voituriers.  Et 
pour  éviter  que  l'on  ne  puiflè  apporter 
aucunes  marchandifes  de  laine  ,  fou  rru- 
xes ,  fil  ,  cotton  ôc  eftouppes  des  lieux 
infe&ez  du  mal  contagieux  en  changeant 
de  route ,  ordonne  que  tous  les  voitu- 
riers qui  amèneront  des  marchandifes 
de  cette  qualité  en  cette  ville  d'icy  à 
trois  mois,  léront  tenus  de  prendre  un 
palfeport  du  juge  auquel  la  police  ap- 
partient dans  les  lieux  dontilspartironr, 
lefqucls  leur  feront  délivrez  fans  frais , 
&  delcs^aire  viièr  une  fois  par  chacu- 
ne journée  de  leur  route ,  Icfquels  ils 
feront  tenus  de  reprefenter  pareillement 
au  lieutenant  de  police  ôc  prévoit  des 
marchands  &  ek  lie  vins ,  chacun  en  droit 
iby  avec  ks  lettres  de  voiture  fie  faâu- 
tes ,  aux  peines  cy-defTus.  Et  pour  em. 
pefcher  que  l'on  ne  faile  entrer  aucunes 
marchons  îles  en  la  fûirc  de  S.  Germain 
•fans  la  permiffion  dudît  lieutenant  de 
police,  ordbnnc  qu'il  pourra  faire  fer<- 
mer  le  nombre  des  portes  de  ladite  foire 
qu'il  jugera  à  propos  ,  fie  commettre  des 
Atuufiers  du  chaftelot  pour  la  garde  des 


ET  PIECES 

autres,  auxquels  il  fera  taxe  raifonnabl» 
payable  fur  les  propriétaires  Ôc  locatai» 
res  .des  magazinsfic  boutiques  de  la  foi- 
re ,  ainf  y  qu'il  fera  convenu  entr'eux.  Et 
fera  le  prefent  arrelt  leu  ,  publié  ôeaffi- 
ché  par  tout  où  befoin  fera. 

Confirmation  de  NjiabUffement  des  religien- 
fes  du  Sang  ptéciem*. 

DU  v.  Février.  Veu  par  la  cour  les 
lettres  patentes  du  roy  données  à 
S.  Germain  en  Laye  au  mois  de  Février 
1666.  foubs  le  contre  feel  defquelles  font 
attachées  autres  lettres  patentes  du  feu 
roy  Louis  XIII.  d'heureufe  mémoire, 
données  au  mefme  lieu  de  S.  Germain 
en  Laye  au  mois  de  Décembre  *  1665.  *  utj. 
toutes  deux  obtenues  par  les  fuperieure 
fie  religieufes  de  la  congrégation  defaint 
Bernard ,  ordre  de  Chteaux ,  de  la  mai* 
fon  de  Grenoble,  foubs  le  nom  du  Sang 

Îirécieux  de  N.  S.  J.  C.  par  lesquelles 
edit  feigneur  roy ,  du  confentement  de 
l'abbé  de  S.  Germain  des  Prez  ,  a  per. 
mis,  accordé  fie  octroyé  aux  fupplian- 
tes  d'ériger, baftir fit  fonder  un  convent 
dndit  ordre  au  fauxbourg  de  S.  Ger- 
main  des  Prez ,  par  les  premières  de£ 
dites  lettres  ès  lieux  Ôc  places  par  elle* 
ac qui  le  >  de  François  Robert  de  Montry 
proche  le  noviciat  des  Jefuites ,  laquelle 
place  fie  lieu  ledit  feigneur  a  adniortis, 
comme  biens  dédiez  à  Dieu ,  fans  que 
pour  ledit  admortiflement  elles  foient 
tenues  luy  payer  ou  a  fes  fucceûèurs  roys 
aucune  finance  ou  indemnité ,  de  laquelle 
en  tant  que  befoin  feroit  il  leur  en  fait 
don ,  en  defintereûant  les  particuliers 
dcfquels  lefdits  lieux  peuvent  eftre  te- 
nus ôc  mouvans  $  fie  par  les  fécondes  let- 
tres ledit  feigneur  roy  permet ,  accorde 
fie  octroyé  la  tranfiation  du  convent  qui 
avoit  cité  bafty  ès  lieux  acquis  dudit 
François  de  Monrry  fie  ceux  nouvelle- 
ment acquis  de  M.  Antoine  ôc  Françoife 
Bonigalle  fituez  audit  fauxbourg  en  la 
rue  de  Vaugirard,  aux  mefmes  claufes 
d'amortù1èrnent,ainfy  que  plus  au  long 
effc  contenu  efdites  lettres.  Requeftes  def- 
dites  religieufes  à  fin  d'enregiftrement 
d'icelles.  Arreft  du  10.  Janvier  x66j. 
par  lequel  la  cour  avant  procéder  ii'en- 
reglftrement  defdites  lettres ,  a  ordon- 
ne qu'elles  feroient  communiquées  à  l'or- 
dinaire au  lieutenant  civil ,  au  fubftitut 
du  procureur  gênerai  au  chaftelet  de  Pa- 
ris ,  aux  prevoft  des  marchands  Se  efche- 
vins  de  ladite  ville,  pour  dire  ce  que 
bon  leur  femblera  fur  iceUes,  ôc  par  le 

confeilkr. 
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concilier  rapporteur  informe  d'office  à 
la  requefte  du  procureur  gênerai  du 
roy  ,  de  la  commodité  ou  incommodité 
dudit  eftabliilcmcnr ,  &  que  les  impé- 
trantes feront  tenues  reprefenter  parde- 
vant  ledit  confcillcr  rapporteur  les  con- 
trads  de  fondation  6c  dotation ,  pour 
connoiftre  s'ils  font  bons  ,  vallables  & 
fuffifans  pour  les  entretenir  &  la  maifon} 
pour  ce  faid ,  rapporté  6c  communi- 
qué .au  procureur^bneral ,  eftre  ordon- 
né ce  qu'il  appartiendra.  Acte  conte- 
nant le  conientement  de  l'ordinaire 
à  l'enregiftrement  defdircs  lettres.  Ad- 
vis  du  lieutenant  civil  6c  fubftitut  du 
procureur  gênerai  du  roy  au  chaftelet, 
que  l'cftabliflcmcnt  du  monaftere  pro- 
pofé  ne  peut  eftre  que  très-avantageux 
&  utile  au  public.  Pareil  advis  des  pre- 
voft  des  marchands  6c  efchevins  de  cette 
ville  de  Paris.  Enqueftc  faite  d'office  a 
la  requefte  du  procureur  gênerai  du  roy 
fur  la  commodité  ou  incommodité  du- 
dit eftabliUèment.  Procez  verbal  fait  en 
exécution  dudit  arreft  par  le  corueiller 
rapporteur ,  de  la  reprefentation  faite 
par  leidires  religieufes  des  titres  de  fon- 
dation 6c  dotation  de  leur  monaftere. 
Un  contrad  du  10.  Décembre  1 6  j8.  d'ac- 
quilition  faite  par  lefd.  religieufes  d'une 
maiibn  6c  jardin  feis  audit  fauxbourg 
î>.  Germain  de  M.  Antoine  Se  Francoile 
de  Bonigalle  moyennant  vingt  mil  livres, 
dix-fept  mil  payées  comptant  ,  6c  les 
trois  mil  reftans  *  depuis  par  quittance 
'  particulière.  Autre  contrad  du  7.  Sep- 
tembre 1662.  d'acquifition  d'une  autre 
mail  on  joignant  la  précédente ,  moyen- 
nant quinze  mil  livres  payées  comptant, 
avec  déclaration  que  pour  faire  ledit 

Îiayemcnt  ont  cfté  empruntées  trois  mil 
ivres,  6c  en  marge  eft  la  quittance  du 
payement  défaites  trois  mil  livres.  Au- 
tre contrat  du  31.  Aouft  1666.  d'acqui- 
iition  d'une  autre  maifon  attenant  aux 
précédentes  moyennant  quatre  mil  liv, 
dont  trois  mil  liv.  payées  comptant ,  les 
mil  liv.  reftans  payables  dans  deux  ans, 
avec  declararation  que  les  trois  mil  liv. 
employées  en  l'achapt  de  ladite  maifon 
font  partie  des  fix  mil  qui  leur  ont  cfté 
données  par  la  dame  ducheflè  d'Aiguil- 
lon pour  fondation  de  fervices.  Bail  i 
loyer  de  ladite  maifon  moyennant  zoo. 
livres  par  chacun  an.  Cinq  quittances  du 
maiibn  &  autres  ouvriers  employez  aux 
baftimens  de  l'eglife  &  lieux  réguliers 
dudit  convent  jufqu'à  la  fomme  de  1 1 900. 
livres.  Contrad  du  12.  Juin  1663.  de 
conftitucion  de  deux  cens  livres  de  ren- 
Tmu  //.  Part.  M. 


te  au  profit  défaites  religieufes  par  M-  

Pierre  Sauger  fecretaire  du  roy.  Con-  a*.  \Mî 
tract  de  donation  de  cinq  cens  livres  de 
rente  de  dix  mil  livres  de  principal , 
faite  aufditcs  religieufes  par  la  dame  de 
la  Bidicrc ,  &  constitution  de  150.  livres 
depenfion  par  chacun  an  pour  une  fœur 
converfe  dudit  convent ,  du  19.  Septem- 
bre 1666.  Autre  contrad  du  14.  Juillet 
1666.  de  donation  faiteaufdites  religieu- 
fes par  M.  Jean-Baptifte  le  Grain  ,  de 
cent  livres  de  rente  fur  le  clergé.  Au- 
tre contrad  du  20.  Février  1 6  6  6.  de  con- 
ftitutionde  cent  cinquante  livres  de  ren- 
te par  Marguerite  Duval  veufve  Nico- 
las Routier  au  profit  defdites  religieu- 
fes. Autre  contrad  du  2.  Avril  1666.de 
conftitution  de  cinquante  livres  de  ren- 
te au  profit  defdites  religieufes  par  Re- 
né Philipar  marchand  maiftre  ccintu- 
ricr  à  Paris  6c  ta  femme.  Deux  autres 
contrads  des  27.  May  &  22.  Juin  1665. 
de  donation  faite  aufditcs  religieufes 
pour  fondation  de  fervices  par  les  fleurs 
marquis  de  Laval  6c  Montault,de  la  fom- 
me de  neuf  cens  foixante  6c  dix  livres. 
Autre  contrad  de  don  de  la  fomme  de 
douze  cens  livres  pour  fondation  de  fer- 
vices par  Jacques  Gabriel  architede  , 
du  25.  May  1664.  Autre  contrad  du 
27.  Septembre  1667.  de  conftitution  de 
trois  cens  livres  de  rente  au  proffit  def- 
dites religieufes  par  Guillaume  Lafle- 
ment  maiftre  chandelier  à  Paris  6c  fa  fem- 
me ,  qu'ils  promettent  convertir  6c  em- 
ployer au  rachapt  6c  admortiflèmenc 
d'une  rente  foncière  de  deux  cens  foi- 
xante 6c  dix-fept  livres  a  prendre  fur  une 
grande  maifon  par  lefdits  LalTeman  6c 
la  femme  .acquife  de  plus  grande  val- 
leur  ,  6c  par  l'ade  .du:  rachapt  faire  fu- 
broger  lcfdites  religieufes  aux  droits  du 
créancier  de  ladite  tente  foncière.  Au^- 
tre  contrael  du  31.  Odobre  1667.  de 
conftitution  de  trois  cens  vingt-cinq  li- 
vres de  tente  au  proffit  defdites  relli- 
gieulès  par  les  nommez  Hardouin  archi- 
tedes  héritiers  de  deâund  François  Mou- 
fart  auffy  architede ,  moyennant  lîx  mil 
cinq  cens  livres  ,  avec  déclaration  que 
de  lad.  fomme  il  y  en  a  deux  mil  qui  pro- 
viennent 6c  font  partie  de  la  fomme  de 
fix  mil  livres  donnée  par  la  dame  du- 
cheflè d'Aiguillon  pour  fondation  de  fer, 
vices.  Extrait  de  l'eftat  du  vin  qui  entre 
à  Paris  pour  les  hôfpitaux  6c  maifons  re- 
ligieufes fans  payer  aucune  chofe }  y  font 
lefdites  comprifes  pour  vingt  muids.  Ar- 
reft de  la  cour  desaydes  du  10.  Juillet 
1660.  d'earegiftrement  de  Iel£je^  P»«n- 
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  tes  de  don  fait  par  le  roy  aufdices  rc-  cedcroient  audit  convent  tous  les  exer'- 

1       ligieufêsde  Quatre  minots  de  fel  réduits  cices  &  fondions  de  leur  règle  &  infii- 

i  crois  par  chacun  an  pour  la  provifion  tut ,  ainfy  que  font  les  autres  religieules 

de  leur  maifon.  Adc  fbubs  feing  privé  de  leur  ordre ,  foubs  l'autorité  dufieiïr 

contenant  reconnoiflànce  des  enrans  de  archevefque  de  Paris }  Tans  neantmoins 

defïùnd  François  Marcadé,  d'avoir  an-  qu'en  vertu  defdites  lettres  lefditcs  rc- 

nuelleroenta  payer  cinq  cens  hv.  de  pen-  hgieufes  puilTent  prétendre  autre  admor- 

llon  pour  fœur  Mark  Marcadé  religieu-  ciïlèmenc ,  finon  du  fond  &  héritage  fur 

fe  profeflè ,  tant  qu'elle  demeurera  dans  lefquels  font  alfis  leur  eglife ,  maifon , 

ledit  convent.  Autre  contrad  du  6.  Juin  jardins  &  cloiftre  ,  que  ledit  feigneur 

x666.  portant  obligation  de  payer  cinq  auroit  admortis,  à  la  charge  de  payer 

cens  livres  de  penfion  viagère  chacun  l'indemnité  aux  leigneurs  dominans,  fi 

an  pour  damoiiclle  Marie  Clémence,  rait  n'a  efté  ,  ainfy  que  plus  au  long  , 

Autre  contrad  du  6.  Juin  i66j.  por-  &c  Arreft  du  30.  Aouft  1667.  par 

tant  obligation  de  deux  cens  livres  de  lequel  la  cour,. avant  procéder  à  l'cnre- 

penfion  pour  fecur  Catherine  du  Vac-  regiftrement  defdites  lettres ,  auroit  or- 

quier  religieufé  audit  convent.   Autre  donné  qu'elles  feroiene  communiquées 

contrad  du  ao.  May  1647.  portant  obli-  au  fieur  archevefque  de  Paris  ,  prévoit 

gation  de  payer  par  chacun  an  trois  des  marchands  &efchevins,enfémble  au 

cens  livres  de  penfion  viagère  pour  lœur  lieutenant  de  police  de  Paris  Se  au  fub- 

Marie  Vorfe religieufé.  Conclufions,&c.  ftitut  du  procureur  gênerai  du  roy  au 

ladite  cour,  a  ordonne  &  ordonne  chaftelet,  pour  donner  leur  confente- 

lefdites  lettres  patentes  eftre  regiftrées  mens  ou  autrement  dire  ce  que  bon  leur 

au  greffe  d'icelle,  pour  eftre  exécutées  fembleroitj  Se  outre  que  pardevant  le 

félon  leur  forme  Se  teneur,  Se  jouir  par  confeiller  commis  en  prefence  d'un  fub- 

les  impétrantes  de  reflet  y  contenu.  ftitut  dudit  procureur  gênerai  il  feroit 

informé  d'office  à  fàrcquefte  de  la  com- 

L'nfdg  des  entfs  fermis  pendant  U  C art  [me.  modité  ou  incommodité  que  peut  ap- 
porter ledit  cftablificment ,  pour  ce  fait 

DU  xxi.  Février.  Ce  jour ,  après  rapporté  Se  communiqué  audit  procu- 
que  le  lieutenant  de  police  pour  reur  general,eftre  ordonne  ce  que  de  rai- 
ce  mandé  a  efté  ouy  en  prefence  des  fon.  Advis  dudit  fieur  archevefque  de 
gens  du  roy, fur  le  fujet  de  l'ordonnan-  Paris  du  13.  Janvier  1669.  &  ceux  def- 
ce  décernée  par  l'archevefque  de  Paris;  dits  prevoft  des  marchands  &  efchevins, 
par  laquelle  il  permet  l'ufage  des  œufs  lieutenant  de  police,  enfcmble  dudit  fub- 
en  cette  ville  de  Paris  &c  dans  le  refiort  ftitut  du  procureur  gênerai  au  chafteiet 
du  diocefe  pendant  ce  Carefme,  jufques  des  16.  Mars  Se  18.  Juillet  1669.  qu'il 
au  Dimanche  de  la  palfion  exclufive-  y  avoit  heu  d'enregittrer  ledit  eftablif- 
ment,  a  este"  aareste'  que  ladite  or-  fement,  ne  pouvant  eftre  que  utile  Se 

donnance  fera  exécutée,  ficc.  Ec  fera  le  non  à  charge  au  public,  Sec  

prêtent  arreft  publié  ,  ficc.  ladite  couRa  ordonné  Se  ordon- 
ne que  lefdites  lettres  feront  regiftrées 

Eftablijfement  des  relipeufes  de  N.  D.  Je  au  greffe  d'icelle,  pour  jouir  par  les  im- 

Benfecours.  petrantcs  de  l'effet  &  contenu  en  iccllcs, 

Se  eftre  exécutées  félon  leur  forme  & 

Ï^V  U  xvi.  May.  Veu  par  la  cour  les  teneur. 
\J  lettres  patentes  du  roy  données 

à  Compiegne  au  mois  de  Juillet  1667.      Snpprejfion  de  quelques  communauté^ 
par  lesquelles  ledit  feigneur  roy  auroic  relipenfes. 
agréé,  confirmé  Se  approuvé  la  fonda- 
tion ôteftabliflèmenc  fait  par  dame  Clau-  T"*\  U  xvn.  Juin.  Sur  le  rapport  fait 
de  de  Bonchavanes  veufve  médire  Jac-  [^y  à  la  cour  par  maiftres  Guillaume 
ques  Vignier ,  vivant  confeiller  du  roy  Befnard  &  Robert  du  Laurens  confeil- 
en  fes  confeils  Se  diredion  de  fes  finan-  1ers  en  icelle  Se  commiûaires  en  cette  par- 
ces  ,  d'un  prieuré  de  rcligieufes  deN.  D.  tie,  de  leur  procefc  verbal  fait  en  prefence 
de  Bon  fecours  eftably}au  fauxbourg  de  l'un  des  fubftituts  du  procureur  ge- 
S.  Antoine  >  &en  tant  que  befoin  feroit,  neral  du  roy  le  19.  Mars  de  la  prefence 
ledit  feigneur  roy  auroit  permis  aux  année  1670.  Se  jours  fuivans ,  en  execu- 
prieure  Se  religieules  dudit  monaftere  tion  de  l'arreft  du  ij.  Janvier  précèdent, 
de  faire  parclles  Se  celles  qui  leurfuc-  contenant  la  vifite  par  euxfaire  des  pré- 
tendus 
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tendus  monafteres  &  hofpices  du  Verbe 
incarné ,  de  la  mere  Urfule  ,  de  la  mere 
Maillard  ,  de  l'Annonciation ,  commu- 
nauté de  la  dameCoflard  8c  hofpicedc 
Charonne  au  fauxbourg  S.  Germain, 
&  de  ceux  des  Benedidines  de  la  Con- 
folation  fit  des  filles  de  fainte  Anne  au 


ztl 


Portes  proche  l'Eftrapadc  ,  fe  retireront 
dans  les  monafteres  ou  elles  ont  fait  pro- 
felfion  }  6c  que  fœurs  Marie  Jacqucmin 
deTrel  dite  du  S.  Efprit,  Marie-Anne 
Lallemand ,  Elizabeth  Périt  dite  de  fain- 
te Urfule,  Marguerite  Langlois  dite  de 
S.  Gabriel ,  EUzabeth  Lubin ,  Margue- 


Am.  u?'. 


DU  xix.  Juin.  Veu par  la  cour  le 
mandement  de  l'archevefque  de 


fauxbourg  S.  Marcel,  &  la  reprefenta-  rite  Chartres  dite  de  la  Paifion  ,  Jeanne 
tioh faite  par  lefditcs  religieufes  des  pré-  Maillard  de  S.  Michel,  Anne 
tendus  riltres  de  leurs  eftabliflemens ,  de  S.  Bonnet,  de  fainte  Marie, 
aucuns  defquels  font  fondez  fur  de  fim-  de  S.  Jean  ,  Tuf- 
pies  penniifions  ,  les  autres  fur  des  let-  fany  ,  Antoinette  Fulier  ,  Marguerite 
très  patentes ,  aucunes  defquellcs  n'ont  Vuion ,  Simonne  Parent ,  Nicole  Parent, 
efté  vérifiées  $  conclufions  du  procureur  Magdelaine  de  S.  François ,  Marguerite 
gênerai  du  roy,tout  confideré,  la  cour.  Laye  dite  de  S.  François ,  de 
a  ordonné  fie  ordonne  que  lefdits  pré-  Belleville  religieufe  profefle  de  S.  Be- 
tendus  monafteres,  communautez  ou  noift  ,  eftans  aufly  dans  aucunes  defdites 
hofpices  demeureront  fapprimez ,  &  les  maifons ,  fe  retireront  dans  celle  du  Ver- 
religieufes  qui  y  font  prcfèntcment  fe-  bc  incarne ,  laquelle  ledit  archcvelque 
ront  renvoyées  dans  les  lieux  où  elles  auroit  cftimé  à  propos  de  conferverpour 
ont  fait  profeffion  ,  ou  mifes  dans  l'une  recevoir  celles  defdites  religieufes  dont 
defdites  maifons  ,  le  tout  ainfy  que  par  les  monafteres  eftoient  ruinez ,  ou  qui 
l'archevefque  de  Paris  il  fera  juge  plus  n'y  pouvoient  pas  retourner  pour  d'au- 
a  propos, &  quelefdites  maifons  feront  très  légitimes confiderations ,  poureftre 
trouvées  plus  propres  pour  les  retirer  j  ledit  monafterc  conduit  &  gouverné  par 
fie  ce  qui  fera  par  luy  ordonné  ,  exécuté  des  religieufes  de  l'ordre  de  S.  Auguftin, 
nonobftant  oppofitions  ou  appellations  fuivant  la  fondation  d'iceluy,  fans  ncant- 
quelconqucs,  Ôc  fans  préjudice  d'icelle.  moins  y  pouvoir  recevoir  de  novices  juf- 

ques  à  ce  qu'autrement  en  eurt  efté  or- 

Lt  menafitre  du  Vcrht  incarné  confervi.  donné.  Lettres  patentes  du  roy  du  mois 

de  Juin  1 643.  par  lcfquelles  ledit  feigneur 
roy  auroit  approuvé  reftablifTemcnt  ôc 
fondation  dudit  monaftere  du  Verbe  in- 

Paris ,  par  lequel  il  auroit  ordonné  que  carné  foubs  la  reigle  de  S.  Auguftin  faite 

fœurs  Marguerite  de  Clinvillicrs  reli-  par  Jeanne  Cheiart  de  Mutel.  Lettres 

gieufe  profefle  du  monaftere  de  Bre-    de  fur-an  du  mois  de  Juin  1667.  &c  

teuil  diocefè  de  Beauvais  j  Agathe  Bi-  la  couu  ordonné  8e  ordonne  que 
zot  religieufe  profefle  du  monaftere  lefdites  lettres  patentes  du  roy  &  man- 
de  diocefè  d'Angers ,  dément  de  l'archevefque  de  Paris  feront 

de  Tcval  religieufe  profefle  enrcgiftrezau  greffe  pour  eftre  exécutez, 
de  l'abbaye  de  la  Barre  diocefè  de  Soif-  Se  en  confequence  que  ledit  monaftere 
fons ,  Duval  religieufe  profefle  demeurera  eftably  foubs  le  tiltre  du  Ver- 
Cefti'ir-  de  l'abbaye  d'Hyeres  de  *  noftre  dio-  be  incarné  ,  pour  eftre  gouverné  par  des 
Wfqw  v-.  cefe  ^  Magdelaine  de  Vallès  religieufe  religieufes  de  l'ordre  de  S.  Auguftin , 
profefle  de  la  mefmc  abbaye ,  Heleine  fans  neantmoins  y  pouvoir  recevoir  de 
Maillard  religieufe  profefle  des  Urfuli-  novices  jufques  i  ce  que  autrement  en 
nés  de  Chaftillon,  Marie  le  Prcftre  fie  ait  efté  ordonné ,  6:  que  les  biens  meu- 
Margucrite  le  Preftrc  religieufes  profef-  bles  fie  immeubles  qui  ont  appartenu  auf- 
fes  de  l'hofpital  de  Peronne ,  eftans  pre-  dites  maifons  fupprimées  par  l'arrcft  de 
fentementdans  les  maifons  de  cette  ville  la  cour  du  17.  du  prefent  mois  6c  an  , 
appcllées  le  Verbe  incarné  ,  les  hofpices  enfemble  les  nenfions  deuës  aux  reli- 
de  Charonne ,  de  l'Annonciade ,  de  faint  gieufès  qui  y  eftoient ,  fie  lefquclles  fe  re- 
Nicolas de  Lorraine  rue  de  Vaugirard,  tireront  dans  ledit  monaftere  du  Verbe 
de  la  mere  de  fainte  Urfule  rue  S.  Maur,  incarné  par  les  ordres  de  rarchevefque 
de  la  mere  Maillard  rue  de  Grenelle  ,  de  Paris,  y  feront  portez  fie  payez ,  à  ce 
la  communauté  de  la  dame  Coflard ,  faire  les  débiteurs  contraints  par  toutes 
dans  l'eftendue  du  fauxbourg  S.  Ger-  voyes  deuCs  ôc  raifonnables. 
main  ,  les  Bénédictines  de  la  Confola- 
tion  fauxbourg  S.  Marcel ,  fie  Chanoi- 
nefles  régulières  de  S.  Auguftin  rue  des 
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*7°*  Proceflîon  en  expiation  d'un  meurtre  commis 
à  Noflre-Dame. 

DU  xi.  Aouft.  Ce  jour  l'archevef- 
quc  de  Paris  eftant  en  fa  place  a 
fupplié  la  cour  d'aiïïfter  a  la  procelfion 
générale  qui  le  dévoie  faire  demain  au 
matin  pour  l'expiation  d'un  facrilege  ôc 
meurtre  commis  en  l'eglife  de  N.  D.dc 
cette  ville  par  François  Sarazin.  M.  le 
premier  prefident  luy  a  die  que  la  cour 
ne  inanqueroit  d'y  alfifter  ,  ôc  qu'à  cet 
effet  elle  avoir  mande  les  lieutenant  de 
police  ôc  prevoft  des  marchands  ôc  ef- 
chevins  pour  donner  les  ordres  necef- 
faires.  Et  peu  de  temps  après  font  en- 
trez les  gens  du  roy  ,  lefqucls  ont  dit 
que  lefdits  lieutenant  de  police  ôc  pre- 
voft des  marchands  ôc  efchevins  eft oient 
au  parquet  ;  lefquels  ont  efté  fait  entrer, 
6c  leur  a  efté  enjoint  de  la  part  de  la  cour 
faire  fermer  les  boutiques  ôc  capiflèr  les 
rues ,  6c  tendre  les  chaines  aux  adve- 
nues des  rues  par  où  debvoit  palier  la 
procellion  ,  6c  de  faire  toutes  choies  nc- 
ceftaires  pour  éviter  le  defordre  ôc  la 
confuiion  t  ce  qu'ils  ont  promis  faire, 
ÔC  fc  font  retirez. 

Efiablijjement  de  thoffitA  des  Enfans 
trouve^ 

DU  xvm.  Aouft.  Veu  par  la  cour 
les  lettres  patentes  du  roy  en  for- 
me de  déclaration  ,  données  -à  S.  Ger- 
main en  Laye  au  mois  de  Juin.  1670. 
pour  l'eftablillément  de  l'hofpital  des 
Enfans-trouvez ,  ôc  union  d'iccluy  à  l'hof- 
pital général  de  cette  ville  de  Paris,  en- 
îcmble  l'arreft  du  confeil  d'eftat  dudie 
feigneur  roy  du  11.  Juillet  audit  an  1670. 

Eour  la  direction  6c  adminiftration  dud. 
ofpital  des  Enfans-trouvez ,  attachez 
foubs  le  contre-feel ,  ôcc.  la  couk  or- 
donne que  lefdites  lettres  ôcarrcft  feront 
regiftrez  au  greffe  d'icclle ,  pour  eftre 
exécutez  fclon  leur  forme  ôc  teneur. 

Arreft  teuchant  thefpitaldeU  Miftricorde. 

DU  xxx.  Décembre.  Sur  ce  qui  a  efté 
remonftré  à  la  cour  par  le  procu- 
reur gênerai  du  roy  que  feu  meflîre  An- 
toine Seguier  prefident  en  la  cour  ayant 
entre  plulieurs  autres  charitez  fondé 
l'hofpital  de  la  Milèricorde  de  cette  ville, 
pour  y  eûever  cent  pauvres  filles  orphe- 
lines ,  ôc  donné  jufques  à  la  fomme  de 
quinze  mil  livres  de  rente  pour  leur  en- 
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trerien ,  i.i  mort  ne  permit  pas  qu'il  pùc 
faire  luy-melme  des  reglemens  pour  ion 
gouvernement ,  enlorte  qu'il  en  laifla  le 
loingau  fieur  de  Montholon  j  mais  com- 
me ils  n'ont  point  efté  audorifez  de  let- 
tres patentes  du  roy ,  ny  efté  enregiftrez 
à  la  cour,  que  la  fuite  des  temps  a  fait 
connoiftre  qu'il  y  pouvoit  avoir  plulieurs 
chofes  a  délirer ,  ôc  que  M.  le  chance- 
lier mefme,  lequel  outre  l'authorité  de 
fa  charge  a  encore  un  droit  particulier 
de  veiller  au  foin  de  cette  maifon ,  qui 
eft  l'ouvrage  de  la  pieté  6c  de  la  libéra- 
lité de  meifire  Antoine  Seguier  fon  on- 
cle, ôc  â  laquelle  il  a  fait  accorder  des 
privilèges  tres-advantageux  ,  requeroit 
qu'il  pleut  à  la  cour  y  pourvoir  j  luy  re- 
tiré ,  la  matière  mile  en  délibération  , 
la  c  o  u  a  a  ordonné  ôc  ordonne  que 
melTire  Porcher  de 

Montholon  ÔC  Charles  adminif- 

trateurs  de  l'hofpital  de  la  Mifcricorde, 
Ôc  maiftres  Antoine  Guerapin  de  Vau- 
reat  maiftre des  comptes,  Jacques  Mal- 
lct  6c  Nicolas  le  Tardif  examineront  les 
ftatuts  Ôc  reglemens  dudit  hofpital ,  pour 
voir  s'il  y  a  quelque  chofe  à  y  adjouf- 
ter ,  diminuer  ou  changer  ,  ôc  donner 
leurs  advis  à  la  cour  ,  pour  ce  fait  ôc 
communiqué  au  procureur  gênerai  du 
roy ,  eftre  ordonné  ce  que  de  raifon. 

Service  peur  Hardeuin  de  Perefixe  arche- 
vefqne  de  Paris. 

DU  vu.  Février.  Ce  jour  meilleurs 
nommez  au  regiftre  font  partis  de 
la  grand  chambre  fur  les  dix  heures  du 
matin  à  la  levée  de  la  cour ,  pour  aflif- 
ter  au  fervice  qui  fc  devoit  faire  pour 
dcffùncl  mellire  Hardouin  de  Perefixe 
de  Beaumont  archevcfque  de  Paris  en 
l'eglife  de  N.  D.  où  ils  fe  font  rendus 
par  leur  chemin  ordinaire ,  précédez  ôc 
1  il  1  vu  de plufieurs  archers  de  ville.  Lorll 
qu'ils  font  entrez  dans  l'eglife ,  les  cricurs 
qui  eftoient  dans  la  nef  pnt  fonné  leurs 
fonnettes ,  Ôc  les  héritiers  du  deffùnct 
fieur  archevefque  en  deuil  les  font  ve- 
nus recevoir  ôc  les  ont  conduits  jufques 
à  leurs  places  dans  le  chœur ,  où  ils  le 
font  mis ,  à  commencer  depuis  la  chaire 
de  l'archevefque.  Les  gens  du  roy  fc  font 
mis  aux  bas  lièges  aux  pieds  de  meilleurs 
les  prefidens.  La  chambre  des  comptes 
s 'eft  placée  à  main  gauche  vis-à-vis  le 

Îiarlement ,  la  cour  des  aydes  enfuite  , 
e  prevoft  des  marchands  ôc  les  efche- 
vins après  -,  ôc  du  cofté  droit  après  mei- 
lleurs du  parlement  l'univerûté  de  Pa- 
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ris.  Les  deux  coftez  de  la  porte  d'en  bas 
00e  efté  occupez  par  les  chanoines  de 
Noftrc-Damc. 

La  oef*  de  l'eglife  eftoit  tendue  de 
trots  lez  de  drap  noir,  un  le  de  velours 
noir  dcûus  j  8c  le  choeur  de  cinq  ou  ihc 
lez  de  drap ,  deux  lez  de  velours  noir 
iemez  de  larmes  d'argent  deûiu^&d  cer- 
taines diftances  de  grandes  armoiries  du 
derrund  fieur  archevefque  ,  avec  des 
fquelcttes  blanches  qui  iouitenuient  les 
lez  de  velours.  Au-deûoos  de  ces  figu- 
res il  y  avoit  tout  autour  du  choeur  un 
rang  de  flambeaux  blancs  fouftenus  par 
de  petits  chandeliers  faits  en  forme  d'ef- 
toilcs  d'or ,  ôc  entre  ces  flambeaux  des 
lampes  à  certaines  diftances  qui  jcrxoicnt 
des  flammes. 

L'autel  eftoit  paré  d'omemens  de  ve- 
lours noir  avec  des  crefpines  d'argent 
aux  armes  du  deffund  Heur  archevefque, 
&  fur  l'autel  &  aux  environs  un  grand 
nombre  de  cierges ,  où  eftoient  aufly 
fes  armes. 

Au  milieu  du  chœur  on  avoir,  cflevé 
un  maufolce  d'environ  8.  ou  10.  pieds 
de  haut ,  aux  quatre  coins  duquel  clloicnt 
reprefentez  les  quatre  docteurs  de  l'cgli- 
fe  en  figures  blanches  j  6c  par  deilus  ce 
maufolce  eftoit  placée  la  reprefëntarion 
couverte  d'un  poille  de  velours  noir, 
avec  des  crefpines  d'argenrôc  les  armes 
du  deffund  archevefque }  fa  croix  &  ià 
mitre  eftoient  deflus  couvertes  d'uncref- 
pe  noir  j  fie  tout  autour  du  maufolce  il 
y  avoic  deux  rangs  de  chandeliers  6c  de 
cierges. 

Les  arcbevefques  fie  cvtfques  environ 
au  nombre  de  trente  eftoient  placez  fur 
des  bancs  qu'on  leur  avoit  préparez  du 
collé  droit  de  l'autel 3  fie  le  long  du  choeur 
entre  le  maufolce  fie  l'autel  il  y  avoit 
des  bancs ,  où  eftoient  placez  plufieurs 
ccclefiaftiques  6c  autres  perfonnes  de 
condition.  Un  peu  avant  que  l'oncom- 
menceaft ,  les  ficurs  abbé  6c  chevalier  de 
la  Hoguette  ôc  autres  parcns,ofEcicrs  do. 
meftiques  du  deftunt  fieur  archevefque 
font  entrez  par  la  porte  d'en  bas ,  pré- 
cédez d'un  cneur  ,  6c  ic  font  placez  fur 
quatre  bancs  Vjuf  eftoient  a  cofté  droit 
au-deflous  delà  chaire  del'archevefque. 

La  mcfTc  a  cflé  dire  par  le  fieur  du 
Plcffis-la-Brurctiere  chapoine  de  l'eglife 
de  Paris,  grand  vicaire  du  dcfnindar- 
chevefque ,  ôc  après  l'évangile  l'oraifon 
funèbre  prononcée  par  l'abbé  de  Fro- 
menciercs,  qui  a  pris  pour  fon  texte: 
A-fc  ta* s  ejt  Samuel ,  r^C9ntrc<iat%s  cft  uni- 
verfri  JfrAtl ,  (£■ fûnxcrunt  nm.  £c  après 
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que  la  méfie  a  efté  dite, meneurs  fonc 
iorris  par  la  porte  d'en  bas ,  fie  lachanv  A" 
bre  dés  comptes  par  celle  d'en  bault  à 
mam  gauche  en  la  manière  accoutumée. 

Arttji  four  tasynentduon  dm  temsqteUt 
niés  fertnt  iclmrhs  fendant  U  mit. 

DU  xxiii.  May.  Ce  jour  les  gens 
du  roy ,  M.  Hueroline  Bignonad- 
vocat  dudit  feigneureoy  portant  la  pa- 
role, ont  dit  que  le  lieutenant  «Je  police 
fiefùbftitut  du  procureur  gênerai  du  roy 
eftoient  au  parquet  des  huiffiers  }  fie 
ayant  efté  fait  entrer,  fie  s'eftans  mis 
en  leurs  places  ordinaires  au  premier 
barreau,  debout  fie  couverts,  le  lieute- 
nant de  police  a  reprefênté  que  depuis 
quatre  années  les  rues  de  cette  ville 
de  Paris  ayant  efté  efclairées  la  nuit 
pendant  quelques  mois  des  hyvers  paf- 
lez ,  les  habitans  y  avoient  trouvé  une 
fi  grande  commodité,  que  toutes  les 
fois  qu'elle  a  ceue  ils  n'a  voient  pu  s'em- 
pclcher  de  luy  en  porter  leurs  plaintes^ 
fie  quelques  perfonnes  mal  intentionnées 
ayant  cette  année  dans  les  premières 
nuits  du  mois  de  Mars  entrepris  de  trou- 
bler la  feureté  publique,  ce  defordre 
avoit  excité  de  nouvelles  plaintes ,  fie 
obligé  plufieurs  bourgeois  de  demander 
avec  beaucoup  d'inftance  que  les  rues 
fullènt  éclairées  plus  long  temps }  avec 
offre  de  fournir  à  la  defpenie  qui  ferait 
necefiàire  »  mais  comme  il  n'appartenoit 
qu'a  la  cour  de  l'ordonner  fie  du  recou- 
vrement des  deniers,  fiellcjugeoit  qu'il 
fuft  raifonnable,  ilauroic  eftimédefon 
devoir  de  luy  rendre  compte  de  ce  qui 
s 'eftoit  pafTé  fur  ce  fujet  }  neantmoins 
comme  ces  inftances  eftoient  faites  au 
nom  des  habitans ,  il  avoit  cru  impor- 
tant de  Ravoir ,  avant  d'en  informer  la 
cour ,  fi  ce  qui  eftoit  demandé  en  leur 
nom  eftoit  eigallement  defîré  de  tous  > 
6c  pour  cet  effet  les  bourgeois  des  feize 
quarriers  de  Paris  ayant  efté  aflèmblez 
chacun  dans  le  leur  chez  les  diredeurs, 
fie  en  la  prefènee  des  commifiaires  en 
la  manière  ordinaire  ,  après  avoir  exa- 
miné la  propofition  de  continuer  d'et 
clairer  plus  long  temps  les  rues  pour  la 
commodité  ôc  pour  la  fèorerd  publique, 
fie  d'augmenter  pour  cela  lés  taxes,  ils 
avoient  elle  d'advis  en  dix  quartiers , 
fuivant  les  procéz  verbaux  qui  en  ont 
efté  dreflez,  de  commencer  à  l'advenif 
depuis  le  premier  Odobre  jufques  au 
premier  Avril  t  fie  qu'il  fuftadjouftéaux 
roolcs  des  taxes  ce  qui  ferait  necejlai* 
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»  re  pour  îa  deipenfe  de  deux  mois  d'aug-  tages  que  tous  les  habitons  en  recevoïent) 

*  U7U   mentation  j  que  aux  autres  fix  quartiers  neantrooins  comme  on  devoit  eftre  ava- 

«cinq  d'entr'euxavoient  eftiméque  cefe-  re  des  deniers  publics,  il  eftimoit  i 

roit  affez  d'adjoufter  un  mois  feulement,  propos  d'y  apporter  tout  le  mefnage  pof- 

&  de  commencer  â  mettre  les  lanternes  Jible,  8c  que  dans  cette  veuë  il  croyoit 

les  nuits  dans  les  rues  dès  le  quinze  Oc  que  ce  feroit  aflèz  fi  on  commençait 

tobre  ,  au  lieu  qu'on  n'a  accoufttrmé  de  d'efclairer  les  rues  le  10.  Octobre  pour 

les  mettre  que  le  premier  Novembre,  continuer  jufques  au  dernier  Mars;  qu- 

8c  de  les  continuer  jufques.  au  quinze  encores  bien  que  la  raifon  femblaftef- 

Mars  au  heu  du  dernier  Febvrier  j  il  galle  pour  les  mois  d' Octobre  &  de  Mars* 

auroit  efté  propofe  dans  un  feul  quar-  neantmoins  comme  celuy  d'O&obrepar- 

tier  de'mefnager  quelque  chofe  pendant  ticipe  de  la  belle  faifon  à  laquelle  il 

les  clairs  de  lune  des  mois  deNovem-  luccede,  que  les  nuits  en  font  d'au- 

bre ,  Décembre,  Janvier  8c  Février  }  tant  moins  fombres  ,8c  qu'il  y  a  peu  de 

mais -comme  cet  avis  cftoit  unique,  8c  monde  en  ce  temps  dans  la  ville,  8c 

ne&mbloit  pas  afle  digéré,  il  n'y  avoit  qu'au  contraire  comme  le  mois  de  Mars 

pas  d'apparence  de  s'y  arrefter ,  y  ayant  tenoit  de  l'hy  ver ,  que  ce  mois  eft  plu- 

d'ailleurs  des  inconveniens  infinis,  en  vieux  d'ordinaire,  que  les  nuits  en  lont 

ce  principalement  que  le  temps  pou-  par  confequent  obfcures  &  facheufes , 

vant  eftre  fâcheux  &  couvert  lors  qu'on  &  que  le  fejour  de  la  cour  à  Paris,  la 

s'attendroit  de  jouir  du  clair  de  la  lune,  faifon  &  les  affaires  remploient  davan- 

«n  ce  cas  la  ville  Se  les  (habitans  lé  tage  la  ville  en  ce  temps  qu'en  tout 

trouveroient  fùbitement  dans  les  tene-  autre  de  l'année ,  il  cftoit  aife  de  voir 

bres  6c  privez  d'un  grand  fecours  j  d'ail-  qu'il  falloit  prendre  en  ces  deux  mois 

leurs  quand  il  feroit  poffible  de  changer  des  mefurcs  différentes ,  6c  qu'on  pou- 

en  un  inftant  en  toute  l'cftcndue  de  cette  voit  mefhager  fans  inconvénient  la  def- 

ville  les  ordres  généraux  félon  la  dif-  penfe  des  zo.  premiers  jours  d'Octobre, 

pofirion  8c  la  variété  des  temps,  quelques  8c  commencer  au  10.  mais  aufl'y  pour 

expériences  facheufes  ont  fait  connoif-  continuer  jufques  au  dernier  de  Mars* 

tre  par  le  pane  que  les  clairs  de  lune  par  le  moyen  de  quoy  au  lieu  de  qua- 

ont  efté  funeftesà  plufieurs  perfonnes,  tre  mois  que  les  rues  eftoient  cfclairces 

8c  que  Ton  a  fait  les  plus  grands  defbr-  depuis  quatre  années ,  il  eftimoit  qu'ei- 

dres  dans  ces  nuits }  que  la  clarté  ne  tom-  les  le  pourraient  eftre  à  l 'advenir  pen- 

bepas  dans  les  rues  eftroites ,  &  qu'elle  dant  cinq  mois  6c  dix  jours,  fi  la  cour 

laifle  un  cofté  fombre  des  rues  les  plus  le  jugeoit  ainfy  à  propos  ,  6c  s'il  luy 

fpacieufcsj  fur  quoy  fi  la  cour  luy  fai-  plauoit  d'ordonner  que  la  defpenfepour 

foit  l'honneur  de  luy  permettre  d'ex-  ces  40.  jours  d'augmentation  fc 
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phquer  fes  fentimens ,  il  croiroit  pou-  glée&arreftée  parles  diredeurs  en  pré- 
voir prendre  la  liberté  de  luy  dire  qu'il  ience  des  commiffaires  anciens  des  quar- 
y  avoit  peu  d'autres  eftabhffèmens  6c  tiers  6c  dans  leurs  afferablées ,  6c  ce  à 
d'autres  defpenfes  plus  neceflàires  6c  plus  quoy  elle  fc  trouveroit  monter  adjoufté 
raifonnables ,  que  fans  compter  la  de-  aux  rooles  des  taxes  qui  fe  levoient  au* 
coration  de  la  ville,  la  commodité  que  paravant,  au  fol  la  livre  à  proportion 
les  habitans ,  les  artifans  6c  le  fimple  de  ce  que  chacun  en  payoit  c y- devant 
peuple  en  recevoient ,  eftoit  au  -  delà  pour  les  quatre  mois ,  à  quoy  la  cour 
de  tout  ce  qu'on  en  pouvoit  dire  ,  par  auroit ,  s'il  luy  plaift ,  agréable  de  pour- 
la  liberté  qu'ils  avoient  dans  les  heures  veoir  par  fon  auâorité  6c  félon  fa  pru- 
de la  nuit  que  les  rues  eftoient  fans  cm-  dence  ordinaire.  Et  s'eftant  ledit  lieute- 
barras,  de  pouvoir  facilement  fe  com-  nant  de  police  6c  fubftitut  du  procureur 
muniquer  les  uns  avec  les  autres  dans  gênerai  du  ro  y  retirez,  ou  y  s  les  gens  du 
tous  les  quartiers ,  8c  de  faire  ce  dont  roy  en  leurs  conclu  fions  ,  la  matière 
ils  eftoient  bien  fouvent  empefehez pen-  mife  en  délibération ,  la  cour,  a  or- 
dant  le  tumulte  du  jour }  que  cette  clar-  donné  6c  ordonne  qu'à  l'avenir  on  com. 
té  pendant  la  nuit  leur  eftoit  non  feu-  mencera  d'cfclairer  les  rues  dès  le  zo. 
lement  commode  ,  mais  qu'elle  contri-  Octobre,  6c  que  l'on  continuera  jufques 
buoit  encore  beaucoup  à  la  feureté  pu-  au  dernier  Jour  de  Mars  y  6c  que  la  def- 
blique  >  6c  qu'en  gênerai  toute  la  def.  penfe  neceffaire  pour  les  40.  jours  d'aug- 
penfe  qui  fe  faifoit  pour  cela ,  eftoit  peu  mentation  fera  réglée  ôc  arreftée  par 
confîdcrable ,  eu  efgard  à  la  grandeur  les  directeurs ,  en  prefenec  des  com- 
bla yille,  6c  en  çomparaifondes.avajv  miflàires  anciens  des  quartiers  6c  dans 

leurs 
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leurs  affemblées,  &  qu'elle  fera  adjouf- 
tec  aux  roolles  des  raxes  qui  le  levoienc 
auparavant  ,  au  loi  la  livre  à  propor- 
tion de  ce  que  chacun  en  payoit  cy„ 
devant  pour  les  quatre  mois. 

NiMVtûe  halle  peur  h  volaille  &  U 
y'oier, 

DU  vin.  Aouft.  Veuparla  cour  les 
lettres  patentes  du  roy  données  a 
Paris  au  mois  d' Aouft  1665.  obtenues 
par  dame  Françoife  le  Prevoft  femme 
de  médire  Jacques  de  Courtalvert  mar- 
quis de  S.  Rem  y ,  meffire  Jean  de  Bou- 
chet  marquis  de  Sourches  chevalier  des 
ordres  du  roy ,  prevoft  de  l'hoftel  de 
S.  M.  fit  grand  prevoft  de  France,  & 
meffire  Guy  de  Chaumont  marquis  de 
Guitry ,  grand  maiftre  de  la  garde- 
xobe  du  roy }  par  lefquelles  ledit  feigneur 
roy  auroit  concédé  &  accordé  aux  fup- 
plians  la  faculté  &  permiffion  d'acqué- 
rir des  fonds  &  héritages  au  quartier 
des  grandes  halles  de  cette  ville  de  Pa- 
ris ,  &  d'y  faire  baftir  &  conftruireune 
nouvelle  halle  avec  les  maifons,  bou- 
tiques &  efchoppes  du  dedans  &  envi- 
ron d'icelle,  qui  feroit  baftie  par  fyme- 
trie,  couverte  au  tour  &  à  defeouvert 
au  milieu ,  de  grandeur  &  largeur  com- 
pétente ,  félon  les  denrées  &  marchan- 
diles  qui  y  arriveront ,  ouverte  au  moins 
fur  deux  rues  par  quatre  portes ,  &  cf- 
dits  lieux  une  chapelle  édifiée  en  l'hon- 
neur de  l'Annonciation  de  la  S.  Vierge, 

pour  y  célébrer  tous  les  jours  la  mcllè  

en  laquelle  nouvelle  halle  les  marchands 
forains  &  autres  arriveront  pour  ven- 
dre &  débiter  toutes  fortes  de  volail- 
les ,  oifeaux  ,  gibiers ,  agneaux ,  cochons 
de  laid  &  autres  fembiablcs ,  morts  & 
vifs ,  foit  qu'ils  foient  deftinez  pour  la 
nourriture  du  corps  humain,  ou  pour  le 
plaifir,  fans  qu'il  en  puiffê  après  ledit 
eftabliffement  fait,arriver  ny  eftre  vendu 
te  débité  pour  la  première  vente  au  lieu 
de  la  vallée  de  Mifèrc  ny  ailleurs  ,  à 

peine  de  conhTcation  êcc  comme 

aufly  ledit  feigneur  roy  a  permis  à  tous 
marchands  forains,  ouvriers  6c  autres 
perfonnes  de  quelque  qualité  qu'ils 
foient,  mefme  eftrangers,  de  vendre  & 
débiter  en  ladite  nouvelle  halle,  tout 
ainfy  qu'es  anciennes  avec  pleine  liber- 
té de  choix ,  les  ceufs ,  beurres ,  fro- 
mages ,  fuifs  ,  fruits  de  toutes  qualitcz , 
légumes,  oranges  fie  généralement  tou- 
tes autres  efpeces  de  marchandises  fans 
exception ,  qui  doivent  ou  peuvent  cf- 
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tre  débitées  ès  halles  fie  marchez  pu-  — — 

blics  laquelle  conceiîion  ledit  Ah.  1*7  ' 

feigneur  roy  a  acenfée  aufdics  impetrans 
bu  ayans  caulè,  pour  relever  le  tout  de 
luy  fie  de  fa  couronne  à  caulè  de  Ion 
chafteau  du  Louvre  ,  à  foixante  fols 
payables  par  chacun  an  à  la  recepre  de 
ion  domaine  de  Paris  au  jour  8c.  fefte 
de  l'annonciation  de  la  Vierge,  fie  une 
aire  d'efpéronsd'or  du  poids  d'un  marc 

chaque  mutation  de  roy  ficc  

ladite  cour  a  ordonné  8c  ordonne 
que  lefdites  lettres  feront  regiftrées  au 
greffé  pour  eftre  exécutées  &  jouir  par 
les  impetrans,  leurs  hoirs  &  ayans  cau- 
iè  de  l'effet  &  contenu  en  icelles  félon 
leur  forme  6c  teneur  j  à  la  charge  que 
ladite  nouvelle  halle  fera  ouverte  aux 
uatre  coins  par  quatre  portes  chacune 
e  deux  toifès  de  largeur  4  que  les  baf- 
timens  qui  feront  conftruits  autour  de 
ladite  nouvelle  halle ,  ne  feront  que  de 
dix  toifes  de  hauteur  depuis  le  rez  de 
chauffée  jufqu'à  l'entablement  ficc.  Et 
fera  permis  de  vendre  fie  achepter  les 
oifeaux  pour  la  chaire  &  le  plaifir  par 
tous  les  endroits  de  cette  ville  de  Pa- 
ris, &  le  fuif  feulement  au  lieu  accouf- 
tume  ficc. 

Entreprife  de  krufler  U  cimetière  de  ceux 
de  U  R.  P.  R.  au  faubourg  funt 
Germain. 

DU  1.  Septembre.  Ce  jour  fur  ce  qui 
a  efte  reprefenté  par  le  lieutenant 
de  police  en  prefènee  du  procureur  gê- 
nerai ,  que  la  nuit  du  Jeudy  10.  Aouft 
dernier  pluficurs  fortes  de  perfonnes 
attroupées  avoient  voulu  brufter  le  ci- 
metière de  ceux  ce  la  R.  P.  R.  feis  au 
fauxbourg  S.  Germain ,  &  que  les  por- 
tes dudit  cimetière  avoient  cfté  trou- 
vées poiffees ,  8c  que  fans  le  fecours  de 
la  garde  qui  demeure  dans  la  maifon 
voifine ,  qui  eftoit  accourue  au  bruit  8c 
à  la  lueur  du  feu  ,  ledit  cimetière  euft 
cfté  bruffé^dont  il  y  avoit  eu  plainte  à  luy 
faite,  ôc  dont  il  avoit  commencé  d'in- 
former, 8c  que  huit  jours  après  à  pa- 
reille heure  la  nuit  du  Jeudy  au  Ven- 
dredy  on  avoit  entrepris  de  brader  le 
temple  de  Charcnton ,  que  mefme  on. 
avoit  veu  parmy  les  autheurs  de  cette 
entreprife  un  homme  en  bas  de  foyc  8c 
caleçon ,  8c  qu'il  y  avoit  eu  deux  bou- 
tiques joignant  ledit  temple  brûlées, 
defquelles  on  avoit  tiré  des  tables  en- 
flammées que  l'on  avoit  jettées  dans  le- 
dit temple  par  les  fcncftres,qui  avoient 
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 efté  brifées  ,  &  que  fans  le  fecours  fes  qui  y  eftoient.  L'information  faite  en 

a*.  m7 i.    dcs  habitans  de  Charcntonqui  eftoient  conséquence  &c  ladite  couk  a 

accourus  au  feu,  ledit  temple  cuit  cou-  ordonne  &  ordonne  que  lefdites  lettres 

ru  rifque  d'eftre  bruflé  ;  &  ainfy  qu'il  feront  regiftrées  au  greffe  de  ladite  cour, 

y  avoit  apparence  de  quelque  deflèih  pour  jouir  par  les  impétrantes  de  l'effet 

de  gens  tendans  à  fedition  &  defireux  &  contenu  en  icellès ,  ôteftre  exécutées 

de  troubler  la  tranquilité  publique  }  ouy  félon  leur  forme  &  teneur, 
ledit  procureur  gênerai  en  lès  conclu- 
rions ,  la  matière  mile  en  délibération,      Arrejl  au  fujet  de  la  nouvelle  halle  à 
ladite  cour,  a  ordonne  &  ordonne  la  volaille. 

qu'il  fera,  à  la  requefte  dudit  procureur 

gênerai  fit  diligence  de  fon  lubftitutau  f~"N  U  vu.  Avril.  Sur  ce  quia  efté  re- 

cluftelet ,  informé  des  faits  cy-deflus  ,  1  J  monftré  à  " 


cire 


la  cour  que  l'on  avoir  A"'  1<7L 
onftanccs  &  dépendances,  par  ledit  affiché  un  placart  fans  aucune  permiûion 
lieutenant  de  police ,  &  le  procez  par  de  juge  de  police ,  par  lequel  on  faifoic 
luy  fait  aux  coupables  jufqucs  à  fenten-  commandement  aux  marchands  de  vo- 
ce diffinitive  inclufivement ,  à  la  charge  laille  &c  gibier  d'aller  incontinent  après 
de  l'appel ,  &  qu'il  Ce  tranfportera  à  Cha-  Pafqucs  porter  leurs  marchandées  dans 
renton  pour  y  dreflèr  procez  verbal  des  la  nouvelle  halle,  en  conlequence  de 
lieux  ou  l'on  a  mis  le  feu,  fit  du  tout  l'edit  du  mois  d'Aouft  1665.  vérifié  le 
en  viendra  rendre  compte  à  la  cour.  8.  Aouft  1671.  quoyquc  ceux  qui  en 

avoient obtenu  le  don,  n'euflèntpas  fa- 

Confirmation  de  Feftabliffementdcs  religieu-  tisfait  aux  claufes  portées  par  ledit  ar- 

fes  de  la  congrégation  de  N.  D.  de  S.      reft  d'enregiftrement   ladite 

Jofeph.  cour,  a  ordonné  que  maiftres  8tc.  con- 

/êillcrs  en  icelle  le  tranfporteront  avec 

DU  v.  Septembre.  Veu par  la  cour  l'un  des  fubftituts  &c.  en  ladite  halle, 

les  lettres  patentes  du  roy  données  pour  voir  fi  on  a  fatisfaitaux  claufes  & 

à  S.  Germain  en  Laye  au  mois  de  Sep-  conditions  portées  par  ledit  arreft .... 

tembre  1669.  obtenuëspar les  fuperieurc  Cependant  demeureront  toutes  chofes 

&religieufes  de  la  congrégation  deN.D.  en  eltat.  Fait  inhibitions  je  deâènfes  de 

de  S.  Jofeph ,  par  lelquelles  ledit  fei-  rien  innover  jufqucs  à  ce  qu'autrement 

gneur  auroit  maintenu  &  gardé  les  im-  en  ait  cité  ordonné, 
petrantes  de  ladite  maifon  fit  monaftere, 

pour  y  continuer  leur  demeure  ainfy  Arrejl  touchant  Ckoftital  de  la  Mifericorde. 
qu'elles  auroient  pu  faire  auparavant 

l'arreft  delà  cour  du  3.  Mars  1663.  pour  "TV  U  xi.  Avril.  Sur  ce  qui  a  efté  re- 

cc  regard  feulement ,  &  vivre  dans  le-  U  monftrc  à  la  cour  par  le  procureur 

dit  monaftere  &  régularité  fainte,&con-  gênerai  du  roy,  que  feu  M.  le  chan-* 

formement  aux  articles  du  concordat  celier  ayant  efté  informé  qu'il  y  avoic 

paiîé  entre  les  impétrantes  &  le  fieurab-  pluflcurs  chofes  à  defirerdans  les  règle- 

oédc  Frangetilleles7.&  8.  Juillet  1669.  mens  faits  pour  l'adminiftration  de  l'hof- 

que  ledit  leigneur  roy  veut  eftre  exe-  pital  de  la  Mifericorde  fondé  en  cette 

cutées  félon  leur  forme  &  teneur   ville  par  feu  M.  le  prefident  Seguier , 

Yeu  auOy  l'arreft  de  la  cour  du  7.  Mars  fit  qu'ils  n'avoient  point  efté  authorifez 

dernier,  par  lequel  avant  procéder  à  par  des  lettres  patentes  du  roy  regif- 

l'enregiftrcment  defdites  lettres  auroit  tréesen  la  cour,  il  auroit  commis  qucl- 

efté  ordonné  qu'il  feroit  informé  par  ques  perfonnes,  dont  il  connoifibir  la 

le  confeiller  rapporteur  de  la  commo-  capacité ,  pour  les  examiner }  lefqucls 

dite  ou  incommodité  dudit  eftabuilë-  en  ayant  confervé  la  plus  grand  partie, 

ment  j  que  lefdites  lettres leroienreom-  &  adjoufte  quelques  nouveaux  articles 

muniquees  à  l'archevefque  &aux  pre-  que  l'expérience  du  pafie  leur  a  faitju. 

voft  des  marchands  &  efchevins  de  cette  ger  neccllàires,  la  mort  furvenue  du  M. 

ville  pour  y  donner  leurs  ad  vis  ,&  que  lé  chancelier  l'auroit  empcfché  de  fup- 

la  fuperieure  dudit  convent  fêroit  tenue  plier  le  roy  de  les  authoriler  par  des  let- 

dc  reprelènter  les  titres ,  contrats  &  pie-  très  patentes  -t  &  comme  il  ne  lèroit  pas 

ces  juftifkatives  des  biens  &  revenus  que  jufteque  cet  hofpital  ne  profitait  pas  de 

ledit  convent  pouvoit  avoir ,  enlèmble  ce  travail  fait  par  fon  ordre  pour  aficu- 

de  donner  l'eftat  des  charges  d'iceluy,  rer  l'exécution  des  volontez  de  feu  M. 

Si  de  déclarer  le  nombre  des  religieu-  le  prefident  Seguier  fon  oncjc ,  &  con- 
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lervcr  les  biens  que  fa  libéralité  y  avoic 
confâcrcz  à  un  employ  fi  pieux ,  lefup- 
pliant  fc  croyoic  obligé  de  pourfuivre 
l'cxpeditionde  cefd.lettres  auprcsdu  roy, 
s'il  ne  croyoitdevoir  déférer  cet  honneur 
au  cber  malle  du  nom  &  de  la  famille  des 
Scguiers  l'un  des  trois  chefs  de  l'adminif- 
tration  par  Ion  inftiruaon,lequel  ne  man- 
quera pas  de  s'y  employer  avec  l'affection 
que  l'on  en  doit  attendre  pour  exécuter 
la  volonté  de  feu  M.le  chancelicr,fie  con- 
fommer  ion  ouvrage  que  la  mort  l'a  em- 
pefché  d'accomphr  $  luy  retiré,  la  ma- 
dère mife  en  délibération  ,  la  coua 
a  ordonné  fie  ordonne  que  les  reglemens 
faits  par  l'ordre  de  M.  le  chancelier 
pour  Vhofpital  de  la  Mifericorde,  fe- 
ront remis  entre  les  mains  de  meflïrc 
Nicolas  Seçuier  fieur  de  S.  Cir,  chef 
fie  aifné  malle  de  la  maifon  des  Seguiers, 
pour  les  prefenter  au  roy  fie  en  obtenir 
lettres  patentes  pour  leur  confirmation, 
ad  reliantes  à  la  cour,  pour  y  eftreenre- 
giftrées  en  la  manière  ordinaire. 

Arrefi  touchant  ledtffeinde  dreffer  une  cha- 
fcBe  four  Us  Enfans-  treuvet^ 

DU  xxix.  Avril.  Sur  ce  quiaefté 
rcmonftré  i  la  cour  par  le  procu- 
reur gênerai  du  roy,  que  depuis  qu'il 
a  plu  au  roy  d'unir  l'hofpital  des  En- 
fans-trouvez  à  l'hofpital  gênerai,  les  di- 
recteurs qui  ont  eilé  particulièrement 
chargez  d'en  avoir  foin ,  ont  eftimé  que 
l'on  pourroit  tirer  quelque  iccours  fie 
exciter  davantage  la  charité,  s'il  y  avoit 
une  maifon  près  de  l'eglilé  de  Paris  où 
l'on  peuft  expofer  à  la  veue  du  public 
quelques  uns  de  ces  pauvres  enfans ,  au 
lieu  de  les  laillèr  dans  ladite  eglife  de 
Paris ,  où  ils  ont  efté  jufques  à  cette 
heure  ■>  fie  pour  cet  effet  ayant  acquis 
une  maifon  ,  où  il    eftoit  necciïàire 
de  faire  quelques  accommodcmcns  , 
fie  entr'autres  une  chapelle ,  pour  y  at- 
tirer quelques  aumofnes  par  la  dévo- 
tion de  ceux  qui  y  viendraient ,  les  ad- 
miniftrareurs  de  l'hoftel-Dieu  y  auraient 
formé  quelque  oppofîtion  fur  le  fiijet 
de  quelque  lervitude  fie  d'un  mur  qu'ils 
prétendent  mitoyen  à  une  apparte- 
nante à  l'hoftel-Dieu  ,  fie  comme  il  fe- 
rait fafcheux  de  voir  deux  compa- 
gnies de  perfonnes  qui  travaillent  avec 
tant  de  zele  fie  d'utilité  pour  le  public, 
s'engager  dans  des  concertations  de  cet- 
te nature ,  au  heu  que  les  pauvres  ef- 
tans  foulagez  en  manières  différentes  par 
les  uns  fie  les  autres ,  ils  ne  doivenc 
Tmt  II.  Pétrt.  III. 
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avoir  qu'un  mefme  efprit  fie  cdhfpircr  ^  ' — 

tous  dans  un  mefme  intereft*  reque-  *'71' 
roit  y  eftre  pourveu  fuivant  fes  con- 
cluions ,  luy  retiré ,  la  matière  mife  en 
délibération,  la  cour  a  ordonné  fie 
ordonne  que  par  M.  Jean  Gaudartcon- 
fèiller  en  icefle,  qui  fe  tranfportera  fur 
les  lieux  avec  un  des  fubftituts  du  pro- 
cureur gcneral  du  roy ,  il  fera  drefie 
procez  verbal  de  l'eftat  de  ladite  mai- 
ion  ,  en  prefence  de  deux  adminiftra- 
teurs  de  l'hoftel-Dieu  fie  de  deux  di- 
recteurs de  l'hofpital  gênerai ,  lefquels 
pourront  dire  fie  reprelentcr  pardevant 
ledit  confciller  tout  ce  que  bon  leur  fem- 
blcra  ,  pour  ce  fait ,  rapporté  fie  com- 
muniqué au  procureur  gênerai  du  roy; 
y  eftre  par  la  cour  pourveu  ainfy  que 
de  raifon. 

Approbation  des  fiatuts  de  l'hofpital  de  U 
Mifericorde. 

T~^\  Uxvn.  May.  Veupar  la  courtes 
JL/  lettres  patentes  du  roy  données  à 
S.  Germain  en  Laye  au  mois  d'Avril 
dernier  ,  obtenues  par  médire  Nicolas 
Scguier  chevalier,  fieur  de  faint  Cir, 
marquis  de  S.  Briflon  ,  par  lefquelles  le- 
dit leigneur  roy  aurait  loué ,  agréé  fie 
confirmé  les  ftatuts  fie  reglemens  faits 
pour  l'hofpital  N.  D.de  Mifericorde  de 
cette  ville  de  Paris ,  veut  6:  luy  plaid 
qu'ils  fuient  exécutez  félon  leur  forme 

fie  teneur  Veu  aulTy  lefdits  ftatuts 

fie  reglemens  :  l'arreft  de  lad.  cour  du  un- 
ze  Avril  dernier  ^  requefte  prefentée  par 
l'impétrant  à  l'effet  de  l'enregiftremcnc . 

défaites  lettres  :  concluions  fiec  

ladite  c  o  u  a  a  ordonné  fie  ordon- 
ne que  lefdites  lettres  fie  ftatuts  lerant 
regiitrez  au  greffe  d'icelle,  pour  eftra 
exécutez  félon  leur  forme  fie  teneur. 

EreUion  de  Pajfy  en  paniffe. 

DU  xxi.  Juin.  Veu  par  la  cour  les 
lettres  patentes  du  roy  données 
à  S.  Germain  en  Laye  au  mois  de  May 
dernier  ,  obtenues  par  dame  Chriftine 
de  Heurles  veufve  de  deffunct  me/fi  re 
Claude  Chahu  vivant  feigneur  de  Paf- 
fy  ,  confeillcr-trcforier  de  France  en  la 
généralité  de  Paris ,  par  lefquelles  ledit 
leigneur  roy  aurait  confirmé ,  approu- 
vé fiehomologé  l'érection  faite  par  l'ar- 
cheveiquedeParisde  l'eglilé  fuccurfale 
de  Paify  en  paroùTolc,  fie  union  d'i-, 
celle  à  la  communauté  des  Barnabitcs 
de  la  maifon  de  S.  Eloy,  le  iS.  dudic 
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 mois  de  May  ,  enfemble  latranfàéuon 

paflcc  entre  l'impétrante,  les  doyen, 
chanoines  fie  chapitre  de  S.  Germain 
de  l'Auxerroisficle  curé  d'AutheuiL,  tant 
pour  luy  que  pour  les  marguillicrs  de 
habirans  de  ladite  parokTe ,  le  19.  Avril 
dernier.  Lecoatraâ  paflé  encre  l'impé- 
trante fie  lefdits  pères  Barnabites  les  4. 
fie  5.  May  dernier-,  que  ledit  feigneur 
vouloir  eftre  exécutez  félon  leur  forme 
fie  teneur  aux  conditions  y  contenues  > 
à  la  charge  qu'il  n'y  auroic  rien  de  cou. 
traire  aux  faims  décrets  fie  fàcrez  con- 
ciles ny  aux  ordonnances  &  privilèges 

de  l'cglife  Gallicane  Veu  auffy 

ladite  ère  Ai  on  dudit  jour  18»  May  der- 
nier, ledit  contrait. ,  ladite  tranflarion, 
la  fentence  de  l'official  de  Paris  du  30. 
Octobre  1670.  arreft  confirmatif  d'iccl- 
Iedui7.  Janvier,  l'information  faite  dg 
l'ordonnance  de  l'archevefque  de  Pa- 
ris le  19.  Avril  dernier  de  la  commo- 
dité de  ladi&e  ereéhon  ôcc  

X.ADICTE  cour,  a  ordonné  &  ordonne 
\que  lefdires  lettres ,  contrat ,  tranfla- 
rion fie  érection  feront  regiftrées  au  gref- 
fe ,  pour  eftre  exécutées  félon  leur  for- 
me ôc  teneur. 

lettres  patentes  é-  arreft  pemr  U  cenfinte- 
tien  de  trois  nmveBes  mis  entre  les  per- 
tes S.  Sctrurd  &  S.  Vicier. 

DU  »r.  Septembre.  Veu  par  la  cour 
les  lettres  patentes  du  roy  don- 
nées à  S.  Germain  en  Laye  au  mois  de 
Juin  1670.  par  lesquelles  ledit  feigneur 
roy  veut  fie  luy  plaid  que  le  rapport  & 
ad  vis;  tant  de  maiftres  François  Hachet- 
te 6c  de  Beauchamptrefoners  de  Fran- 
ce, fie  Michel  Villers  &  Simon  Lam- 
bert architectes ,  des  7.  Janvier  &  1.  Oc- 
tobre 1667.      Avril  i669.  19.  May, 
15.  Juin  &  j.  Aouft  1669.  feroient  exé- 
cutez) ce  fanant,  qu'aulieu  de  l'aque- 
duc de  la  porte  S.  Bernard  porté  par 
le  bail  des  prevoft  des  marchands  fie  ef- 
chevins  de  cette  ville  de  Paris  du  7. 
Aouft  ié  61.  il  foit  fait  fie  conftruit  fur 
les  places  des  fonez  fie  contrefearpe  d'en- 
tre les  portes  S.  Victor  fie  S.  Bernard 
trois  rues,  dont  la  principale  regneroit 
depuis  ladite  porte  S.  Victor  jufquesà 
la  porte  S.  Bernard,  &  les  detfx  autres 
traverferoient  le  foffè  êc  contrefearpe  ; 
&  en  ce  failânt,  feroit  ledit  aqueduc 
du  fbffé  fupprimé  fie  comblé }  à  l'effet 
de  laquelle  conftruction  feroient  les  ac- 
quéreurs &  propriétaires  defdites  places 
tenus  de  fournir  gratuitement  fie  fans 


ET  PIECES 

frais  telles  parts  fie  portions  de  leurs  pla- 
ces qu'il  conviendroit  ;  moyennant  quoy 
fie  pour  les  dédommager  de  la  jouïl- 
fance  defdites  places ,  ledit  feigneur  roy 

leur  auroit  prorogé  pour  neuf  années  

pour  en  jouïr  conformément  aux  con- 
trats faits  avec  le  marcfchal  de  Belle, 
fond  fie  le  fieur  de  Permis ,  pour  corn, 
mencer  lajouïflàncedes  99.  ans  du  pre- 
mier Janvier  16  71.  veut  ledit  feigneur 
que  huit  jours  après  le  commandement 
à  eux  fait  de  laiflër  les  efpaces  pour 
lefdites  rues  »  fie  en  cas  de  refus» 
leurs  contracte  demeurent  nuls  fie  relb- 
tus ,  fie  permet  aufcnts  de  Beltefond  8c 
du  Pertuis  de  rentrer  dan«  lefdites  pla- 
ces, 8r  en  difpofer  en  rembourfant  les 
acquéreurs  du  prix  de  leurs  acquittions 
fie  intereft  du  jour  de  leur  depofleflionj 
veut  au  furplus  ledit  feigneur  roy  que 
les  baux  defdites  places  faits  par  lefdits 
prevoft  des  marchands  fieefchevins  des 
7.  Aouft  1661.  14.  May  1667.  fie  acte  de 

{>rorogation  du  11.  Janvier  U70.  fie  les 
ettres  patentes  dudit  mois  d' Aouft 
166 x.  foienr  exécuter.  Lefdites  lettres 
patentes,  baux,  acte  de  progation ,  ad- 
vis  cy-deflus  dattez  j  arreft  du  17.  Jan- 
vier 1671.  par  lequel  avant  procéder  à 
l'enregiftrement  defdites  lettres ,  auroic 
efté  ordonné  que  d'office,  à  la  requefte 
du  procureur  gênerai ,  il  feroit  informé 
par  le  confeiller  rapporteur  de  la  corn, 
modité  ou  incommodité  que  lefdits  ou- 
vrages peuventapporter  au  public ,  fie  les 
lieux  veus  &  vihtez  par  experts  &  gens 
à  ce  connoiûans  ,  pour  du  tout  eftre 
dreffé  procez  verbal  ,  fie  que  lefdites 
lettres  feroient  communiquées  aux  pre- 
voft des  marchands  &  efchcvins  de  cette 
ville  de  Paris,  pour  donner  leurs  ad  vis 
&  dire  fur  i celles  ce  que  bon  leurfem- 
bleroit ,  pour  le  tout  fait  8e  rapporté  ÔC 
communiqué  au  procureurgcneral  ef- 
tre ordonné  ce  que  de  railon.  Procez 
verbal  de  M.  Jacques  Canaye  confeiller 
du  16.  Février  audit  an  &  jours  fui- 
vans  ,  contenant  la  vérification  des  lieux 
faite  en  la  prefence  de  l'un  des  fubfti- 
tuts  dudit  procureur  gênerai  par  experts 
nommez  par  ledit  confeiller,  fie  le  rap- 
port défaits  experts.  L'advis  defdits  pre- 
voft des  marchands  fie  efchevins  de  cette 
ville  du  1.  Juin  audit  an.  Information 
faite  par  ledit  confeiller  commis  le  ij. 
dudit  mois.  Requefte  afin  d'enregiftre- 
ment.  Conclufions  ficc.  ladite  cour. 
a  ordonné  fie  ordonne  que  lefdites  let- 
tres feront  regiftrées  au  greffe  d'icelle , 
pour  eftre  exécutées  fie  jouir  par  les  im. 
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*  contenu  en  îcelles,  TrsnJUtion  ^  „Ugiemres     Ste  Gmià_        .  ' 

aux  clatifes  fie  conditions  y  contenues,  .         &   y  v        _  w  "v'r  .  Aie.u7|. 
ec  à  la  charge  que  les  baihmens  qui  le- 

ront  faits  depuis  la  tournée  du  pont  TV  U  ul  Aouft  m.  bc.  lxxhi.  Veit 
de  la  porte  S.  Bernard  ,  ne  confifte-  U  par  la  cour  les  lettres  patentes  du 
ront  qu'en  deux  eftages  avec  celuy  des  roy  données  à  Versailles  au  mois  de  Juil- 
galetas  fie  le  comble,  en  largeur  de  15.  Ie*  m.  dc.  lxxi.  lignées  LOUISj  fie 
toifes  ou  environ  depuis  l'appuy  du  pont  ^ur  le  reply  ï  par  le  roy ,  Colbert ,  fie 
le  long  du/ofle  ,  &  jufques  vis-à-vis  du  Sellées  en  lacs  de  Ibie  du  grand  fceau 
pignon  da  jeu  de  paulme  de  la  tournek  de  cire  verte,  obtenues  par  Tes  religieu- 
se}  &  que  depuis  le  pignon  du  jeu  de  chaiioincûcs  de  Stc  Geneviefve  de 
paulme  en  continuant  le  long  du  foflë  l'ordre  de  S.  Auguftin  cy- devant  efta- 
jufques  au  point  milieu  de  l'eglflê  des  blies  a  Nantcrre  fie  de  prefént  à  Chail- 
Bcrnardins,  lesbaftirhens  qui  feront  faits  lau,  par  lcfquelles,  pour  les  caufes  y 
ne  pourront  avoir  que  l'eftage  du  rcr  contenues  ,  ledit  feigneur  roy  auroic 
de  chauffée  6c  un  autre  au  -  défias  en  confirmé  ,  ratifié  &  approuvé  i'cftâ- 
forme  de  galetas,  en  forte  que  le  faille  bliflcmeat  des  impétrantes  audit  lieu 
du  comble  foit  plus  bas  d'un  pied  au  de Chaiilau,baltimens,cloftures& lieux 
moins  que  le  haut  du  mur  durampart  par  elles  faits  fie  qu'elles  feront cy-après 
du  fofTcjéc  qu'en  ce  qui  reftera  en  conti-  P°ur  ^eur  Pureté  &  exercice  de  leur 
nuant  le  long  dud.fofle  depuis  ledir  point  difcipline  régulière 6c  de  leur  eglife,  fur 
milieu  dc  l'eglife  des  Bernardins  jufques  les  héritages  fie  biens  à  elles  apparte. 
attenanr  8c  joignant  les  maifons  proches  nans ,  pour  y  vivre  félon  l'obfurvance 
fe  porte  S.Vicr,or,il  fera  bafty  des  maifons  de  ^ux  règle  fie  info  tut,  ainfy  que  font 
de  deux  eftages  avec  chambres  fie  les  les  autres  monafteres  fie  religieules  de 
galletas  fie  les  combles  à  la  difpofîtion  leur  ordre  établies  dans  le  royaume, 
fie  au  gré  de  ceux  qui  les  feront  baftir.  &  ainly  que  plus  au  long  le  contiennent 
•  lefd.  lettres  à  la  cour  adreflànies }  l'arreft 
rr/f  ténthant  U  nouvelle  haSe  à  du  ix.  Aouft  m.  oc.  lxxii.  par  lequel 
U  veUiBe.  auroit  efté  ordonné  qu'avant  procéder 

•  i  l'enregiflrement  deidires  lettres,  il 

RU  xvrtt.  May  m.  dc.lxxiii.  La  fèroit  informé  de  la  commodité  ou  in- 
cour a  ordonné  que  le  plan  figné,  commodité  dudit  eftabliffement  j-que 
utre,  reprefenté  par  mefllre  Jean  les  lettres  {croient  communiquées  à  l'ar- 
du Boucher  marquis  de  Sourches  che-  chevcfque  dc  Paris  pour  y  donner  fbn 
varier  des  ordres  du  roy,  grand  prévoit  confentement ,  ou  y  dire  autrement  ce 
de  l'houe) ,  fie  dame  Françoifc  le  Pre-  quebonluy  Semblera^  qu'il  feroitdrefle 
voft  efpoufe  de  meflire  Jacques  de  Cour-  procez  verbal  de  l'eftat  des  baftimens 
talvert  marquis  de  S.  Remy  premier  dudit  convent  j  que  la  fuperieure  feroit 
maiftre  d'hoftel  de  feue  madame  la  du-  tenui?  de  déclarer  le  nombre  des  rcli- 
chefle  d'Orléans,  fera  paraphé  fie  mis  gieufcsquiibnteniccluy,  fie reprefenter 
au  greffe  pour  en  eftre  enfuite  délivré  les  contracb  de  fondation  fie  dotation 
copie  paraphée  auxdicts  de  Sourches  fie  d'ieduy  pour  en  eftre  tiré  des  copies  col. 
Prevoft ,  lefquels  dans  quatre  ans  fe-  lationnéesj  enfèmble  donner  l'eftat  des 
ront  conftruire  la  nouvelle  halle  à  ven-  charges  auxquelles  led.  monaftere  pour- 
dré  la  volaille ,  y  défîgnée  ,  avec  les  roit  eftre  tenuj  le  procez  verbal  de  vifite 
maifons ,  boutiques  fie  elehopes  d'alcn-  faite  en  exécution  dudit  arreft  par  le 
tour,  entre  les  rues  de  la  Truanderie,  confcillcr  commis ,  le  vu.  Juin  dernier  $ 
Comteflè  d'Artois ,  Mau-confeil,  Ver-  l'information  de  la  commodité  ou  in- 
deret  Se  autres  adjacentes }  fie  que  ce-  commodité,  du  iv. Juillet  dernierjle  con- 
pendant ,  par  le  lieutenant  dc  police ,  le  lentement  dud.  archevefque  deParis  fiec. 
marché  qui  fe  tient  à  la  Vallée  de  mi-  requefte  des  impétrantes  afin  d'enregif- 
fere  fera  cftabl  y  à  ladite  place  }  néant-  trement  defd.  leetresjconclu  lions  du  pro-  - 
moins  permis  de  continuer  la  vente  des  cureur  gênerai  du  roy }  ouy  le  rapport  de 
volailles,  gibier  fiec.  à  la  Vallée  de  mi-  M.  François  de  Creil  confèiller}  tout 
1ère ,  jufqu'à  ce  que  ladite  halle  ait  efté  confidere  ,  ladicte  cour  a  ordonné 
achevée  fie  qu'il  ait  «ltéeftabli  une  au-  fie  ordonne  que  lefdites  lettres  feront 
tre  halle  aux  volailles  dans  un  endroit  regiftrées  au  greffe  d'icelle  pour  jouir 
plus  proche  des  quartiers  de  l'umverfité  par  les  impétrantes  fie  celles  qui  leur 
fie  du  fauxbourg  S.  Germain.  iuccederont  de  l'effet  fie  contenu  en  icei- 
Téme  II.  I>*rt.  M.  Eeij 
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les  &  élire  exécutées  félon  leur  forme 
&  teneur. 

Confirmation  de  Ceftabliffement  des  deux 
mai  fins  de  nouvelles  converties  de 
nouvelles  Catholiques. 


D 


U  vu.  Aouft  m.  dc.  lxxiii.  Veu 
par  la.  cour  les  lettres  patentes  du 
roy  données  a  S.  Germain  cnLayeau 
mois  d'Avril  dernier,  lignées  LOUIS, 
&  fur  le  reply  :  par  le  roy  ,  Colbert , 
&  /ccllées  en  lacs  de  foie  du  grand 
Iceau  de  cire  verte,  obtenues  par  les 
fuperieures  &  dames  des  deux  maifons 
des  nouvelles  converties  a  la  foy  6c  des 
filles  nouvelles  Catholiques  de  cette  vil- 
le de  Paris ,  par  lefquelles ,  pour  les 
caufes  y  contenues ,  ledit  feigneur  roy 
auroit  agréé ,  confirmé  6c  au&orizé  les 
lettres  patentes  du  mois  d'Octobre  m. 
dc.  xxxvu.  avec  les  autres  pièces  con- 
tenant l'eftablificmcnt  des  impétrantes, 
&  de  nouveau ,  en  tant  que  beloin  cft  ou 
feroit ,  confirmé  l'eftabliflement  defdi- 
tes  deux  maifons ,  pour  par  celles  qui 
les  compofent  &  compoferontà  l'avenir 
vivre  en  communauté  Tous  la  conduite 
&  direction  de  monfieur  l'arc  hevcfque 
de  Paris ,  ainfi  qu'il  fe  pratique  dans  les 
autres  communauté!  ,  pour  continuer 
à  recevoir  dans  lefdites  deux  maifons 
cous  ceux  ou  celles  qui  auront  volonté 
de  fe  convertir  ,  &  leur  rendre  toute 
aflllcance  fpintuelle  &  corporelle  }  veut 
&  luy  plaift  que  lefdites  deux  maifons 
jouiûent  des  privilèges,  franchi/es,  li- 
bériez 8c  exemtions  tels  ôc  fcmblables 
qu'en  jouïfiènc  les  maifons  de  fonda- 
tion royale,  &  ainfi  que  plus  au  long  le 
contiennent  lefdites  lettres  a  la  cour 
adreflàntes  j  veues  aulfi  lefdites  lettres 
patentes  d'eftablifiement  defdites  mai- 
fons, du  mois  d'Octobre  m.  dc.  xxxvu. 
l'arrcft  de  la  cour  du  xxxi.  May  der- 
nier ,  par  lequel  auroit  efté  ordonné , 
avant  procéder  à  Penregiftrement  def- 
dites lettres  de  confirmation  ,  qu'elles 
feroient  communiquées  i  monfieur  Par- 
chevefque  de  Paris  pour  y  donner  fon 
conlbntement ,  ou  y  dire  ce  que  bon  luy 
femblera  ;  enfcmblc  au  prevoft  de  Pa- 
ris ou  fon  lieutenant ,  au  fubftitut  au 
chaftelet,  6c  aux  prevoft  des  marchands 
&  efchevins  de  cette  ville ,  pour  y  don- 
ner advis  ;  comme  auflî  que  la  fupe- 
rieure  defdites  maifons  feroit  tenue  de 
reprefenter  les  titres  des  revenus  &  biens 

au'ils  peuvent  avoir }  le  confentement 
u  fieur  archevefque  de  Paris ,  du  mois 


ET  PIECES 

de  Juin  dernier ,  les  advis  du  lieutenant 
civil  ôcdudit  fubftitut  au  chaftelet,  pre- 
voft des  marchands  8c  efchevins  ,  des 
v.  oc  xv.  Juillet  dernier  j  un  extrait  8c 
cftat  des  biens  de  revenus  defdites  deux 
maifons  ;  la  requefte  prefentée  par  les  im- 
pétrantes à  l'effet  d'enregiftrement  dc£. 
dites  lettres  ;  conclurions  du  procureur 
gênerai  du  roy  j  ouy  le  rapport  de  M. 
Charles  Hervé  confeiller ,  8c  tout  con- 
fideré,  ladicte  cour  a  ordonné  & 
ordonne  que  lefdites  lettres  feront  re- 

Î;iftrées  au  greffe  d'icelle ,  pour  jouir  par 
es  impétrantes  de  l'effet  de  contenu  en 
icelles ,  oc  eftre  exécutées  félon  leur  for- 
me 8c  teneur. 

Le  prieure  de  N.  D.  des  Champs  uni  an 
feminairt  d'Orléans. 

DUxxvi.  Janvier  m.  dc.lxxiv.  En-  - 
regiftrement  des  lettres  patentes  du.  ****7*- 
moisd'Aouft  1671.  obtenues  parmeffire 
Pierre  du  Cambout  evefque  d'Orléans, 
premier  aumolhier  du  roy ,  prieur  com- 
mendataire  du  prieuré  de  N.  D.  des 
Champs  diocefe  de  Paris ,  membre  dé- 
pendant de  Marmouticr ,  pour  l'union 
dudit  prieuré  aufeminaire  d'Orléans  j  à 
laquelle  les  abbé  8c  religieux  dc  Mar- 
•moutier  donnèrent  leur  confentement  le 
11.  Avril  1671.  8c  l'union  en  avoit  efte 
faite  par  l'archevcfque  de  Paris  le  24. 
May  1671. 

Réduction  des  prifons  de  Paris  au  nombre 
defept. 


DU  xxxi.  May  m.  dc.  lxxv.  Veu  par 
la  cour  les  lettres  patentes  du  roy 
données  au  camp  proche  le  Quefnoy  le 
xix.  du  prefent  mois  de  May  ,  6ec.  par 
lefquelles  le  roy  a  réduit  le  nombre  des 
priions  de  la  ville  &  fauxbourgs  de  Pa- 
ris icelles  de  la  conciergerie  du  palais, 
grand  6c  petit  chaftelet ,  for-l'evcfque , 
S.  Eloy  près  S.  Paul ,  S.  Martin ,  6c  cel- 
les dc  S.  Germain  des  Prez  ,  jufqu'â  ce 
ue  le  baftiment  du  nouveau  chaftellct 
'oit  conftruit ,  6c  encore  les  prifons  de 
l'ofEcialité  pour  les  aceufez  qui  feront  ar- 
reftez  de  l'ordonnance  du  bailly  de  la 
temporalité  de  l'archevcfché  à  la  requef- 
te du  procureur  fîfcal  de  cette  juftice 
feulement ,  outre  les  ecclefiaftiques  ar- 
reftez  de  l'ordonnance  de  J'officiai  de 
Parchcvefché  de  Paris,  6c  celles  de  la 
Ville-  neufve  fur  gravois  pour  les  enfans 
de  correction  ,  ainfi  qu'il  cft  contenu 
plus  au  Ion  g  par  lefdites  lettres  à  la  cour. 
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adreiTantes;  conclu  lions  du  procureur 
gênerai  du  roy  }  ouy  le  rapport  de  M. 
Vin^enr  Nevciet  confeiller  $  coac  con- 
fideré,  la  dicte  coui  a  ordonne  8c 
ordonne  que  lefdircs  tertres  patentes  JeJ 
ront  regiftrec  s  au  greffe  dHcclle ,  pour 
eftrc  exécutées  félon  leur  forme  6t- te- 
neur }  ce  faifant ,  que  les  prifbnnfcrvddJ 
tenus  ez  prifons  fupprimees  feront  in-! 
çeûamment  ,à  la  diligence  du  procureur 
gênerai  du  roy ,  transférez  fous  bonne 
Se  fêure  garde  par  Huby  8c  Manon  huif- 
licrs  de  la  cour  ez  prifons  refervées,  fur 
les  regiftres  desquelles  feront  tranferirs 
les  ecrouefs  &  recommandation*  dos  pri- 
fonniers transferez  ,  par  l'huifTier  qui  en 
aura  fait  la  conduite ,  pour  en  eftre  de. 
livrées  des  copies  aux  parties  ou  autres 
qu'il  appartiendra^  fait  def&nfct  aux 
geolliers  des  prifons  fupprimees  de  fe 
deflaifir  8c  defeharger  des  prifonniers  juf- 
qu'i  ce  que  autrement  par  la  cour  en 
ait  efte  ordonné  ,  8c  pour  ordonner  ce 
qu'ilcon  viendra  pour  les  tranflarions  des 
prifonniers ,  a  commis  le  confeiller  rap- 
porteur ,  &  ce  qui  fera  par  luy  ordonné 
fera  exécuté  nonobftant  opposition  ou 
appellation  quelconque ,  fans  préjudice 
d'icellcs. 

Cérémonies  de  U  chsffe  feinte  Geneviève 
portée  eu  frocejfien. 

T^vU  Samcdyxin.  Juillet  m.  dc.  txxv. 
JLJ  Sur  la  requefte  prefentée  verbale- 
ment a  la  cour  par  les  prevoft  des  mar- 
chands &  efchevins  dc  cette  ville,  où 
ils  expofoient  les  vœux  de  tous  les 
peuples  &  la  neceflité  d'avoir  recours  a 
l'interceffion  de  fainte  Geneviève  pour 
arrefter  le  cours  despluyes  continuelles^ 
a  este'  aruisti'  que  la  choffè  dc  fain- 
te Geneviève  fera  defeenduè"  8c  portée 
en  proceûlon  folemnelle  ,  à  laquelle  la 
cour  affûtera  en  robes  rouges ,  8c  l'arche- 
vefque  dc  Paris  averti  par  le  procureur 

feneral  dc  régler  les  prières  8c  procef- 
ons  8c  prendre  jour  pour  laproceflion 
générale  s  feront  aufïî  les  autres  cours 
fouveraines  averties  par  le  procureur  gê- 
nerai ,  de  mefme  que  l'abbé  de  fainte 
Geneviève. 


ÀTTVES.  ut: 
Geneviefve  marche  feul  8rle  doyen  de  * 
fainc  Marcel  vis-à-vis  le  prieurdefainte  A- lS7'' 
Geneviefve. 


m  ri'»  or,  t. 


D 

8c  cor 


U  Jeudyxvui. Juillet  m. dc.  lxxv. 
Sur  la  requefte  des  religieux ,  abbé 
convent  de  fainte  Geneviève  ,  l  a 
cour  a  ordonné  8c  ordonne  qu'au  re- 
tour de  la  proccflîon  de  l'eglife  de  Paris 
à  fainte  Geneviefve ,  le  chapitre  de  faint 
Marcel  marchera  au  cofte  gauche,  en 
forte  neantmoins  que  l'abbc  de  fainte 


SU  Vendrcdy  matin  XI*. -Juillet  m. 
dc.  txxv.  Ce  jour  meilleurs  en 
»  rouges  font  allez  à  fainte  Gene- 
viefve, par  la  porte  de  la  ru«  neufve 
fainte  Anne,  le  poot  S.  Michel,  la ruë 
de  la  Harpe,  la  place  de  Sorbonne ,  & 
travers  le  cloiftre  des  Jacobins  ,  Se  par 
la  rue  S.  Eftiennede$Gi*z.  fen  y  entrant 
ils  prirent  leurs  bonnets-  carrez.  Après 
avoir  efté  complimentez  par  tepere  F  lo- 
riot prieur ,  qui  les  attendait  à  la  port» 
avec  deux  religieux  ,  Us  allèrent  boifer- 
la  chaflè  qui  eftoit  derrière  le  grand  au- 
tel dans  une  chapelle  où  il  v  avait  quel- 
ques religieux-  chantant  l'osée,  8c  lesi 
heutenans  civil  fit  criminel,  les  deux  avo- 
cats du  roy  &  le  fubftirut  du  procureur 
gênerai  du  roy  fervansau  nouveau  chaf. 
tellet,  en  robes  rouges.  Ils  n'en eftoienc 
point  forcis  depuis  la  nuit  que  la  chaflè 
avoit  efté  defeenduè  8c  qu'ils  s'eftoienc 
obligez  par  eferit  de  ne  la  point  quit- 
ter, ainn  qu'il eft  accouftume.  Meilleurs 
allèrent  au  cloiftre  par  la  porte  dc  fer, 
&  de  1.1  dans  le  grand  chapitre  capiflë 
8c  garni  de  ûeges.  Ils  refuferenc  le  dé- 
jeuné qui  leur  fut  offert  par  les  religieux, 
8c  qui  avoit  efté  préparé  au  grand  ren 
fecioire ,  parce  que  la  compagnie  avoi# 
arrefté  d'en  ufer  ainfy ,  pour  éviter  la 
conhifion  qui  arrive  en  ces  fortes  d'oc- 
cafions>mais,quelques-unsquiâvoienc  be- 
foin  dc  manger,ne  laii  i  c  r  eut  pas  d'y  aller. 
La  chambre  des  comptes  8c  la  cour  des 
aydes  arrivèrent  prefque  à  la  fuite  de  la 
tour ,  &  par  le  mefme  chemin  ,8c  allè- 
rent fe  repoferen  d'autres  lieux  qui  leur 
avoient  efté  préparez.  Les  quatre  man- 
dians  8c  les  autres  proceflîons  accouftu- 
méos  arrivèrent  prefque  auffi-toft  à  la 
fuite  les  unes  des  autres ,  portans  leurs 
chaffes  8c  leurs  reliques,  8c  pafTérent  à 
travers  le  cloiftre,  fortant  parla  porte 

2ui  eft  icofté  du  grand  portail  de  l'cgli- 
! ,  reprenant  le  chemin  de  N.  D.  L'egli- 
fe de  Paris  arriva  la  dernière  à  fainte 
Geneviefve  avec  la  chaffe  de  S.  Marcel, 
à  laquelle  les  orfeuvres  dc  Paris  qui  la 
portent  ordinairement,  avoient  attaché 
pour  plus  d'un  million  de  pierreries.  L'arv 
chevefque  de  Paris  fe  plaça  en  la  chaire 
d'en  bas  du  checur  a  la  droite,  8c  le 
clergé  de  N.  D.  dans  les  chaires  hautes 
8c  baffes  du  mefme  cofté  ,  8c  la  chatte 
de  S.  Marcel  fut  portée  dans  le  chan- 
cel  du  chceuraladroicc.  L'abbé  defain- 

Ec  iij 
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"  te  Geneviefve  reveftu  dcfes  habits  pon- 

m  i67f'    tirkaux  fe  plaçai  du  cofte  gauche  cala 
première  chaire  du  cofte  d'en  bas ,  fie  les 
religieux  occupèrent  toutes  les  chaires 
du  mefme  cofte.  L&  châtie  de  fainte  Ge» 
neviefvc  fut  apportée  dans  le  chancel 
du  choeur  auprès  de  celle  de  S.  Marcel. 
Toutes  les  proceilîons  ay.mt  file  le  long 
de  la  rue  S.Jacques,  leschaflès  de  lâin- 
te  Genevietve  fie  de  S.  Marcel  furent 
portées.  Les  lieutenans  civil  Se  criminel, 
le  fubftitut  du  procureur  «encrai  fit  le 
fécond  avocat  du  roy  feulement  mar- 
choient  aux  deux  collez,  &  les  lèrgens 
à  verge  au  chaftelet  veftus  de  noir ,  por- 
tant des  Caftons  bleus  à  la  main  les  pré- 
cedoient.  Le  cierge  de  l'eglife  de  Paris 
luivoit  .i  main  gauche  ,  l'archevefque  de 
Paris  le  dernier  du  mefme  cofté  j  les  re- 
ligieux de  /âince  Geneviefve  nuds  pieds 
tcnoient  la  main  droite  Se  marchoienc 
à  cofté  de  l'eglife  de  Paris ,  l'abbé  vis- 
à-vis  l'archevefque.  Au  fortir  de  la  por- 
te du  choeur  l'aobc  quittant  fe  place  en 
mehne-temps  que  l'archevefque ,  s'incli- 
na devant  luy  8e  luy  fit  un  petit  com- 
pliment, Se  enfuite  ils  marchèrent  en- 
ièmble ,  donnant  l'un  Se  l'autre  la  benc- 
diclion  au  peuple.   MelGeurs  ,  rentrez 
dans  le  choeur  par  la  porte  de  fer ,  fui . 
virent  la  procelfionv  Ala  fortic  du  grand 
portail  de  l'eglife ,  la  chambre  dos  comp- 
tes fortant  du  cloiftre  par  la  grande  por- 
te qui  eft  près  le  grand  portail ,  vint 
prendre  la  gauche.  La  cour  desaydes 
marchoit  après  le  parlement ,  du  mefme 
cofté,  &  le  corps  de  ville  à  la  fuite  de 
la  chambre  des  comptes.  La  proceffion 
eftant  arrivée  à  N.  D.  les  chafles  de 
fainte  Geneviefve  Se  de  S.  Marcel ,  cel- 
les de  S.  Prafcens  ,  S.  Magloire  ,  S.  Me- 
deric  ,  fainte  Aure  8e  autres  que  l'on  a 
couftume  de  porter  en  cette  cérémonie, 
furent  mifes  dans  le  chœur  entre  l'ai- 
gle &  les  marches  de  l'autel.  L'abbé  de 
fainte  Geneviefve  fe  mit  en  la  pre- 
mière chaire  en  entrant  du  cofté  droit , 
fie  le  doyen  de  l'eglife  de  Pans  à  la 
première  chaire  de  l'autre  cofté  Se  l'ar- 
chevefque s'alla  placer  en  fa  chaire 
ordinaire.  Meilleurs  prirent  place  aux 
chaires  d'en  haut  Ôe  au  cofté  droit  ,mon- 
fîcur  le  premier  prefident  en  celle  joi- 
gnant l'abbc  de  lainteGencviefve,en  la- 
quelle il  monta  par  l'ouverture  qui  eft 
dans  l'angle ,  n'ayant  pas  voulu  palier 
devant  l'abbc  reveftu  de  les  habits  pon- 
tificaux. Aux  chaires  d'en  bas  il  y  avoit 
deux  religieux  aux  pieds  de  l'abbé ,  re- 
yeftus  de  chapes ,  dont  l'un  portoic  en 
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fes  mains  une  mitre ,  Se  l'autre  une  crof- 
fe  j  Se  enfuite  les  gens  du  roy  ,  le  gref- 
fier en  chef  civil ,  Se  moy  fecretaire  du 
roy  lèrvant  en  la  cour ,  Se  le  premier 
huifhcr.  Au  bout  d'en  haur>  du  cuite  de 
l'archevefque  de  Pans  il  y  avoir  huit  ou 
dix  chaires  occupées  par  les  religieux  de 
Ste  Geneviefve.  La  chambre  des  comp- 
tes cftoit  à  gauche,  la  cour  des  aydes, 
le  corps  de  ville  Se  quelques  chanoines, 
en  la  manière  accouftumcc.  Lamelle  rue 
dite  par  le  chantre  de  l'eghlc  de  Paris 
aififte  de  diacre  Se  fous-diacre  fie  autres 
religieux.  Elle  fut  chantée  par  le  choeur 
des  religieux  Se  le  chœur  de  mufique 
de  N.  D.  alternativement.  La  mefle  fi- 
nie l'archevefque  chanta  :  fit  nenun ,  Sec. 
fie  donna  la  bénédiction.  Les  enfans  de 
chœur  de  N.  D.  chanterentles  veriers  : 
Domine  non  fectindum ,  Sec.  Le  chantre 
de  fainte  Geneviefve  commença  le  à>d%>e 
résina  ,  à  la  fin  duquel  il  dit  YOremut.  Les 
chafles  furent  levées ,  le  cierge  partit, 
l'eghlc  de  Paris  à  la  droite ,  fie  les  re- 
ligieux de  fainte  Geneviefve  à  la  gau- 
che. L'archevefque  de  Paris  defeendic 
de  fa  chaire,  pilla  au-deflus  de  l'aigle, 
fie  vint  à  la  porte  du  chœur  donnant 
la  bénédiction  ,  où  l'abbc  de  Ste  Gene- 
viefve qui  l'attendoit,  le  joignit,  s'in- 
clinant  devant  luy.  Ils  paflerent  enfem- 
ble,  l'archevefque  à  la  droite  fie  l'abbc 
à  la  gauche.  Meilleurs  fortirent  enfuite 
par  la  porte  d'en  bas  du  chœur ,  Se  la 
chambre  des  comptes  par  celle  d'en  haut, 
ainfi  qu'il  eft  accduftumé  ,  fie  meilleurs 
des  compagnies  fouveraines  fe  retirè- 
rent chez  eux.  L'eglife  de  Paris  re- 
conduifit  la  chafle  de  lâintc  Geneviefve 
jufques  vis-à-vis  l'eglife  de  fainte  Ge- 
neviefve des  Ardens,  où  l'abbé  de  fain- 
te Geneviefve  fe  feparant  de  l'archevefl 
que ,  luy  fit  un  petit  remerciement ,  au- 
quel l'archevefque  relpondit  en  peu  de 
mots.  Il  chanta,  fit  rumen,  Se  donna  la 
benediclion  au  peuple.  L'eglife  de  Pa- 
ris avec  la  chafle  de  S.  Marcel  reprit  le 
chemin  de  N.  D.  Se  les  chanoines  ré- 
guliers accompagnez  deseglifes  de  faine 
Medard,  S.  El  benne  du  Mont  fie  de  faint 
Marcel,  Se  luivis  du  corps  de  ville  feu- 
lement, revinrent  à  fainte  Geneviefve, 
partant  fur  le  petit  Pont,  parla  rue  Ca- 
landre ,  la  place  Maubert ,  devant  le 
collège  de  Navarre,  l'abbé  marchant 
leul  fie  beniflànt  le  peuple ,  les  religieux 
à  la  droite ,  fie  l'eglife  de  S.  Marcel  à  la 
gauche.  Lac  halle  fut  remontée  aufli-toft, 
les  officiers  du  chaftelet  deichargez  de 
leur  cautionnement,  fie  eux  fie  le  corps  de 
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allèrent  difner   au  refe&oire  avec  les    montagne  entre  quatre  grands  palmiers 


religieux,  qui  elloient  à  jeun,  quoiqu'il  chargez,  d'armes  en  trophées,  6c  cou-  * 

fut  quatre  heures  après  midy.  ronnée  de  trois  couronnes ,  l'une  de  prin- 
ce, l'autre  de  laurier,  6c  la  troificme 

Service  pur  le  marefihal  de  T *re>tm.  d'cftoiles.  Au-dethis  de  la  tour  quatre 

vertus  fouftenoient  une  urne  à  l'antique 

DU  Lundy  ix.  Septembre  **.  dc.  faite  en  forme  de  tombeau ,  fur  laquelle 

lxxv.  Mcflîeurs  en  robes  noires,  l'immortalité  foulant  la  mort  aux  pieds 

les  huifliers  marchant  devant  &  lesar-  portoit  l'image  du  vicomte  Turenne  vers 

chers  de  la  ville  à  leurs  collez ,  font  le  ciel.  11  y  avoir  aux  quatre  portes  de 

allez  à  N.  D.  lb  furent  receus  à  l'en-  cette  tour  quatre  vertus  ,  la  pietc ,  la 

tree  dc  la  nef  par  le  fieur  Saindot  &t  fidélité  ,  la  valeur  &  la  fagellè.  La  mellè 

un  ayde  des  cérémonies  &  conduits  dans  fut  dite  par  l'archevefque  de  P.im.  Le 

le  chœur  aux  hautes  chaires  à  gauche,  duc  dc  Bouillon  6c  fon  fils  qui  faifoient 

où  moniteur  le  prefident  fe  mit  en  la  le  grand  deuil ,  furent  conduits  à  l'of- 

première  chaire.  La  chambre  des  comp-  frande  par  le  fieur  Saindot  Se  un  ayde 

tes  fut  placée  à  droite  ,  1  aillant  deux  des  cérémonies.  Le  père  Dom  Colme 

chaires  pour  le  deuil >  la  cour  des  aydes  Feuillant  cvefque  de  Lombez  prononça 

enfuite  dumefme  collé,  la  ville  fle  l'uni-  l'oraiion  funèbre, 
verfitc.  Au  bas  de  chaque  cofté  onlaifia. 

des  places  qui  furent  remplies  par  des      Le  duc  de  Crequi  gouvenumr  de  P*ris. 
chanoines  de  N..D.  Pluficurs  archevef-  _ 

ques  6c  evcfques  entrèrent  par  la  porte  T^V  U  Jeudy  v.  Mars  m.  dc.  lxxvi.  a*,  ifft. 

d'en  bas  &  allèrent  fe  placer  a  cofté  |  J  Meifire  Charles  duc  de  Crequi  pair 

droit  de  l'hoftel  ;  6c  vis-à-vis  pluficurs  de  France  ,  chevalier  des  ordres  du  roy 

ambafiadeurs  &  miniftres  de  princes  ef-  Se  premier  gentilhomme  defa  chambre, 

trangers ,  fur  des  bancs  qui  leur  avoient  pourveu  de  la  charge  dc  gouverneur  6c 

efté  préparez.  Les  trois  grandes  portes  lieutenant  général  pour  le  roy  en  la 

Lf2âJfc2  "*c  l'eg^e  '  cftoient  tendues  dc  noir  avec  ville ,  prcvoltc  6c  vicomté  de  Paris ,  par 

re  u  p^mpe    de  doubles  lez  de  velours  noir  chargez  lettres  du  v.  Février  dernier ,  lad.  charge 

d'efcuÛons&  d'inferiprions  en  pluficurs  vacante  par  la  mort  du  fieur  duc  de  Mor- 

langues  i  l'honneur  du  vicomte  de  Tu-  temar,  pour  en  jouir  pendant  le  temps  de 

renne.    La  nef  dc  l'eglife  tendue  de  trois  ans  j  a  fait  le  ferment  &  efté  receu. 
melmc  avec  des  fquelcttes  blanches  ar-  .     ,  . 

mécs  de  faux ,  entre  les  armoiries  ,  6c         NnvtM  fUn  *  P*ns 

au-dcfl'ous un  rang  d'efcuûons  en  forme  "TA  U  v.  Aouft  u.  DC.  lxxvi.  Veu 

de  boucliers  chargez  d'emblcfmcs  6c  U  par  la  cour  les  lettres  patentes  du 

autres    figures  reprclëntant  les  ver-  roy  données  à  Verfailles  au  mois  dcjuil- 

tus  du  mort ,  les  alliances ,  les  fieges  6c  lct  dernier  ,  lignées  Louis ,  6c  fur  le  re- 

les  batailles  où  il  avoit  commandé.  Le  ply  :  Par  le  roy ,  Colbert ,  &  fcellées 

mefme  ordre  regnoit  autour  du  chœur,  en  lacs  de  foie  du  grand  fceau  de  cire 

ou  déplus  il  eftoit  orné  d'une  corniche  verte  ,  obtenues  par  les  prevoft  des  mar- 

chargee  de  frontons  fermez  par  deux  chands  ôcefchevinsde  cette  ville  de  Pa- 

conloles ,  portez  fur  deux  teftes  de  mort  ris ,  par  1  ci  quel  les ,  pour  les  caufes  y  con- 

à  ailes  de  chauvefouhs  couronnées  de  tenues ,  ledit  feignear  roy  auroit  confir- 

laurier ,  chaque  fronton  fouftenant  une  mé  &  approuvé  le  plan  de  cette  ville  de 

urne  de  porphire  poufiant  de  grolTes  Paris,  veut  6c  lui  plaift  qu'il  foit  exe- 

flammcs&i  des  parfums.  Entre  deux  fron-  cuté  félon  fà  forme  6c  teneur  ,  &  que 

tons  il  y  avoit  une  tour  d'argent  quipor-  les  ouvrages  qui  y  font  marquez  foienc 

toit  un  fanal ,  6c  des  deux  coftez  des  faits  lorfque  les  occafions  s'en  prefen- 

fleurs  de  lis  d'or  oui  portoient  un  très-  teront  6c  dans  le  temps  qu'il  plaira 

grand  nombre  de  flambeaux  qui  faifoient  audit  feigneur  roy  dc  l'ordonner,  ainlî 

une  très-grande  clarté.  Sur  la  porte  du  que  plus  au  long  le  contiennent  lefdi- 

chœur  &  le  long  du  jubé  on  avoit  mis  tes  lettres  à  la  cour  adreflantes  ;  requefte 

une  grande  quantité  de  cornettes  &  de  defdits  impetrans  pour  l'enregiftrement 

drapeaux  remportez  fur  les  ennemis  pen-  defdites  lettres  j  conclurions  du  procu- 

dant  cette  dernière  guerre  ,  en  forme  reur  gênerai  du  roy  j  ouy  le  rapport  de 

dc  trophées  d'armes ,  ties-agreables  à  M.  Jean  Gaudart  confeiller  j  tout  con- 

voir.  Le  maufolée  eftoit  au  milieu  du  fideré ,  ladicte  cour  a  ordonné  6c 

chœur ,  en  une  tour  ovale  élevée  fur  une  ordonne  que  lefdites  lettres  feront  regi£ 
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 trées  au  greffe  pour  eftre  exécutées  fc-  maillres  gouverneurs  &adnuniftrateurs 

frv.  uit.   Ion  leur  forme  6c  teneur.  de  l'hoftel-Dieu  de  faire  conduire  en 

l'hofpital  de  S.  Louis  les  pauvres  con- 

Amfi  fur  lefrtjctde  bafiir  un  hofptd des  valeicens  fortans  de  l'hoftel-Dieu  qui 

convalefcens.  n'ont  aucune  retraite  6c  moyens  pour 

fubfifter,  6c  de  les  y  faire  nourrir  ôc 
U  xx  iv.  Novembre  m.dc.  lxxvi.  traiter  durant  le  temps  qu'ils  eftimeront 
Sur  ce  qui  a  efté  remonftré  à  la  ncceflaire  pour  le  foulagement  defdits 
cour  par  le  procureur  gênerai  du  roy  pauvres  &  le  reftablillement  de  leurs  for- 
que  les  maiftres  gouverneurs  &  admirai-  ces }  pour  après  avoir  connu  par  cette 
trateurs  de  l'hoftel-Dieu  ayant  receu  une  expérience  l'utilité  que  cet  eftablifle- 
fomme  de  foixante.  dix  mil  livres  du  feu  ment  pourra  porter  au  public  &  fi  l'hof- 
Jîeur  cardinal  de  Mazarin  pourl'eftablif-  tel-Dieu  en  pourra  fouftenir  la  defpen- 
fement  d'un  lieu  dans  lequel  on  puftgax-  fc ,  fe  retirer  vers  le  roy  pour  en  obtenir 
der  quelque  temps  les  pauvres  conva-  la  confirmation  ,  &  à  la  charge  que  fi 
lefcens ,  qui  n'ayant  point  de  retraite  &  la  ville  eftoit  affligée  de  mal  contagieux, 
manquant  de  commoditez  neceftaires  lefdits  maiftres  gouverneurs  8c  adminif- 
poiir  reprendre  leurs  forces  après  qu'ils  trateurs  feront  tenus  de  faire  retirer  in- 
font fortis  de  cet  hofpital ,  retombent  ceuamment  lefdits  convalefcens  dudit 
fouvent  dans  des  maladies  plus  dange-  hofpital  de  S.  Louis  &  le  lailler  libre 
reufes  que  les  premières  ,  dont  ils  ont  efté  pour  l'ufage  de  ceux  qui  feront  attaquez 
guéris ,  8c  toujours  dans  les  incommo-  de  mal  contagieux, 
ditez  d'une  extrême  pauvreté ,  jufqu'à  ce 

que  le  recouvrement  entier  de  leur  fan-  Union  de  l'académie  de  peintute  &  fculpture 
té  leur  permette  après  un  long  -  temps  d*  Paris  avec  celle  d»  deffein  de  Rome. 
8c  une  longue  fuite  de  mifere ,  de  recom- 
mencer le  travail  qui  les  fait  fublifterj  "PV  U  xxn.  Décembre  m.  dc.  lxxvi. 
que  le  fieur  duc  de  Mazarin  ayant  de  fa  U  Veu  par  la  cour  les  lettres  patentes 
part  donné  la  fomme  de  trente  mil  li-  du  roy  données  à  S.  Germain  en  Laye 
vres  ,  &  quelques  autres  perfonnes  juf-  au  mois  de  Novembre  dernier ,  lignées 
qu'à  celle  de  foixante  mil  livres ,  mefme  LOUIS  ,  &  fur  le  reply  :  par  le  roy , 
les  revenus  du  prieuré  de  S.  Julien  le  Colbert,  8c  fcellécs  en  lacs  de  foie  du 
pauvres  y  ayant  efté  réunis  pour  contri-  grand  fceau  de  cire  verte ,  obtenues  par 
buerd  ce  pieux  deffein  j  lefd.  adminiftra-  Pacademie  royale  de  peinture  8c  fculp- 
teurs  prenez  de  fatisfaire  aux  obligations  ture  de  cette  ville  de  Paris  ,  par  lef- 
de  ces  aumofhes  6c  du  defîr  dc  procurer  quelles,  pour  les  caufes  y  contenues  , 
à  un  nombre  infini  de  pauvres  le  fou-  ledit  feigneur  roy  aurait  permis ,  ap- 
lagement  qu'ils  pourront  recevoir  de  cet  prouvé  6c  audorifé  les  articles  de  jonc- 
eftabliflement,  avoientrefoludele  faire  don  faits  par  les  arts  de  peinture  6c 

le  pluftoft  qu'il  leur  ferait  poffible  *  mais  fculpture  veut  qu'ils  foient  invio- 

comme  cette  entreprife  eft  d'une  grande  lablement  gardez  6c  obfervez  de  point 

defpenfe ,  6c  qu'eftant  toute  nouvelle,  en  point  félon  leur  forme 6c teneur, fans 

l'expérience  feule  peut  faire  connoiftre  qu'il  y  puiffe  cy-après  eftre  contrevenu, 

quelle  en  fera  l'utilité  6c  les  chofes  qui  ôcainfi  que  plus  au  long  le  contiennent 

font  abfolument  neceflaires  pour  yreuf-  lefd i tes  lettres  à  la  cour  adrefTantes;  veu 

Ç\x  i  ils  ont  eftimé  à  propos  d'en  faire  auffi  les  articles  dc  jonction  j  requefte 

une  efpece  d'épreuve  durant  quelques  prefentée  à  l'effet  denregiftrement  def- 

mois  dans  l'hofpitaJ  de  S.Louis,  lequel,  dites  lettres  $  concluions  du  procureur 

grâces  à  Dieu,  a  efté  inutile  depuis  plu-  gênerai  du  roy  }  ouy  le  rapport  de  M. 

fieurs  années,  avant  de  demander  au  Charles  Hervé  concilier  j  tout  confï- 

roy  la  confirmation  de  cet  eftabuffe-  deré,  ladite  cour  a  ordonné  6c or- 

ment,qui  n'a  pas  moins  befoin  de  l'auc-  donne  que  lefdites  lettres  6c  articles  de 

ton  té  de  S.  M.  pour  fe  faire ,  que  de  fa  jonction  de  l'académie  royale  de  pein- 

bonté  pour  fubfifter;  c'eft  ce  qui  les  obli-  ture  6c  fculpture  de  France  avec  l'acade- 

ge  de  fupplier  la  cour  de  leur  en  per-  mie  du  deffein  de  Rome  foient  regif- 

mettre  l'ouverture  6c  de  s'en  fervir  à  trées  au  greffe  pour  eftre  exécutées  fè- 

cet  ufage  -,  6c  luy  de  requérir  de  fa  part  Ion  leur  forme  6c  teneur  6c  jouir  par 

qu'il  luy  plaife  y  pourvoir  félon  les  con-  les  impetransde  l'effet  6c  contenu  en 

clufions.  Luy  retire ,  la  matière  mife  en  icelles. 
deUberation  ,u  c  o  u  k  a  permis  aux 
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tion ,  la  cour,  a  commis  l'hunier  Maf-  "~™— ~ 
Z*  unfrùrie  de  Lt  Paffion  fupprinèe.     fon  pour  fe  tranfporter  incellàmmeat  en  A"'  "7>' 

ladite  maifon  ,  dreflcr  proccz  verbal  des 

DU  iv.  Février  m.  dc.  lxxvii.  Veu  lits ,  meubles,  fie  autre*  uftenciles  fer- 
par  la  cour  les  lettres  patentes  du  vantàl'ufage  des  malades  qui  s'y  trou- 
roy  en  forme  d'cdit  données  à  S.  Ger-  veront ,  ôc  les  faire  porter  à  l'hoftel- 
main  en  Layc  au  mois  de  Décembre  Dieu  de  cette  ville  Paris  ,  pour,  ce  fait, 
dernier,  lignées  Louis,  &  fur  le  reply  :  eftre  ordonne  ce  que  de  raifon. 
Par  le  roy  ,  Colbcrt,  fiefcellées  en  lacs 

Afai/èn  de  la  Mere  de  Dieu  ou  faubourg 
[oint  Germain  y  peur  les  erfelins  de  la 
fareiJfedeS.  Sulpice. 


EU  xxiv.  Mars  m.  dc.  lxxix. 
Confirmation  de  l'eftabliflemenc 
n  la  paroùTe  dc  S.  Sulpice  dc  cette 
ville  de  Paris  d'une  m  ai  fon  dite  la  mere 


de  foye  du  grand  iccau  de  cire  verte  , 
par  lelquelles  &  pour  les  caulès  y  con- 
tenues ledit  feigneur  roy  auroit  dit  8e 
ordonné,  veut  6c  luy  plaift  que  tous  les 
biens  fie  revenus  de  la  confrairie  de  la 
PalEon  6c  relurrecuon  de  N.  S.  foient 
fiedemeurent  à  l'ad  venir  joints  &  unis  aux 
autres  biens  Ôc  revenus  dc  l'hofpital  gê- 
nerai dc  cette  ville  de  Paris ,  pour  eftre  de  Dievy  pour  la  nourriture  Ôc  éduca- 
lefdits  biens  &  revenus  adminiftrez  con- 
jointement ôepar  les  mefmes  directeurs, 
ôc  employez ,  les  charges  du  lèrvicc  di- 
vin &  autres  d  btes  acquitces ,  a  la  nour- 
riture ôc  entrerien  des  pauvres  de  l'hof- 
pital des  Enfans  trouvez ,  ain(î  que  plus 
au  long  le  contiennent  lcldircs  lettres 
a  la  cour  adrelTantes  j  autres  lettres  en 
forme  de  déclaration  données  à  S.  Ger- 
main en  Layc  au  mois  de  Janvier  der-  r°y  en  forme  d'edit  données  a  S.  Ger- 
nier  lccllées  dc  cire  verte,  par  lelquelles  main  en  Layc  au  mois  d'Avril  dernier, 
ledit  feigneur  roy  auroit  cfteint  &  fup-  lignées  Louis,  Se  plus  bas  Colbert,  fie 
prime  ladite  confrairie  cy-dovant  efta-  fccllces  en  lacs  de  foye. du  grand  fceau 
blicen  cette  ville /bus  le  nom  de  la  Paf-  de  cire  verte,  par  lelquelles,  pour  les 
fion  Se  refurre&ion  de  N.  S.  làns  que  caufes  y  contenues  iedit  fejgneur  roy  a 
les  prétendus  maiftres  fie  adminiftrareurs  dit ,  ftatué  6c  ordonne  ,  veut  ôc  lui  plaift 
de  ladite  confrairie,  ni  autres ,  puiftent  «juc  dorcfenavajit  les  leçons  publiques 
cy-aprc>  s'ingérer  d'en  faire  aucune  fonc-  ou  droit  Romain  foient  rcftablies  dans 
tion  5  arreft  du  conlèil  à  pareille  fin  j  con-  l'univerfitc  de  Paris  conjointement  avec 
clufions  du  procureur  gênerai  du  royi  celles  du  droit  canonique,  nonobftanc 
ouy  le  rapport  de  M.  Claude  deSallo  l'article  lxix.  de  l'ordonnance  de filois 
confciller  j  tout  confiderc  ,u  cou»,  ÔC  autres  ordonnances ,  arrefts  ôcreglc- 
ordonne  que  leldites  lettres  patentes  mens  à  ce  contraires ,  auxquels  il  a  de 
en  forme  d'cdit  fie  de  déclaration  feront  fogé  a  cet  égard  ,  ainfi  que  plus  au  long 
enregiftrées  au  greffe  d'icelle  pour  eftre 
exécutées  félon  leur  forme  fie  teneur. 


tion  des  pauvres  enfans  orphelins  dc  la- 
dite paroiilè. 

Eflabliffement  de  tefiude  dm  dreit  civil 
a  Pans. 

DU  Lundy  vin.  May  m.  dc.  lxxix. 
Veu  pa*  la  cour ,  toutes  les  cham- 
bres ailèmblces ,  les  lettres  patentes  du 


ic  contiennent  lefdites  lettres  à  la  cour 
adrelTantes  ;  concluions  du  procureur 


jirreft  centre  un  hefpital  de  ceux  de  U 
rtltyon  prétendue  reformée. 


D 


U  xvm,  Mars  m.  dc.  lxxix.  Sur 
ce  qui  a  efté  reprclcnrc  à  la  cour 


gênerai  du  roy  >  ouy  le  rapport  de  M. 
Noël  le  Boults  confciller  }  tout  confide- 
ré  ,  la  c  o  u  a  ordonne  que  lefdi- 
tes lettres  en  forme  d'edit  feront  Ieucs, 
publiées  fie  regiftrées  au  greffe  de  la 
cour ,  pour  eftre  exécutées  félon  leur 


par  le  procureur  gênerai  du  roy,  qu'il  forme  fie  teneur ,  fie  que  copies  collation- 

a  eu  advis  que  contre  les  edits  de  paci-  nées  feront  envoyées  aux  bailliages  fie 

fication ,  arrefts  fie  reglemens  de  la  cour,  fcnefchauilecs  du  reilort ,  pour  y  eftre 

des  particuliers  tenoient  une  efpece  pareillement  leuës,  publiées  fie  regiftreesj 

d'hofpital  dans  des  fauxbourgs  de  cette  enjoint  aux  fubftituts  du  procureur  ge- 

ville  pour  y  retirer  les  pauvres  malades  neral  du  roy  d'y  tenir  la  main  fie  d'en 

de  la  R.  P.  R.  au  heu  qu'ils  doivent  certifier  la  cour  au  mois, 
eftre  portez  à  l'hoftcl-Dieu  ,  où  ils  fonc 
reccus,6e  a  requis  qu'il  y  loit  pourveu$ 
luy  retire,  la  matière  mife  en  délibéra. 

v     TemeJJ.  Part.  UI.  Ff 
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li7*'   Arrtfi  fur  ïevvtrture  prepefee  £ élever  Ui 
■en/ans  treuvex^  fans  neurices. 

DU  XIX.  Aouft  M.  DC.  LXXIX.  SttT 
ce  qui  a  efté  remonftré  à  la  cour 
parle  procureur  gênerai ,  qu'il  meurt  une 
il  grande  quantité  de  pauvres  enfans 
expofez  en  cette  ville ,  par  la  mauvai- 
fè  nourriture  &  le  peu  de  foin  des  nour- 
rices auxquelles  on  eft  obligé  de  les 
confier ,  que  les  directeurs  de  l'hofpital 
gênerai ,  qui  ont  le  foin  de  ces  pauvres 
enfans,  cherchant  les  moyens  de  leur 
conferver  la  vie ,  ont  confulté  quelques 
médecins  fie  plusieurs  femmes  qui  ont 
beaucoup  d'expérience  dans  l'éducation 
des  enfans,  pour  trouver  quelque  remè- 
de à  un  fi  grand  mal  •>  Se  comme  on  leur 
a  propofe  une  manière  de  nourrir  lef- 
dits  enfans  fans  leur  donner  de  nourri, 
ces  j  ils  ont  cru  ne  devoir  pas  s'en  fer- 
vir,  fans  que  la  cour  leur  euft  permis, 
après  qu'elle  aura  pris  par  fa  prudence 
ordinaire  les  afJUrances  qu'elle  eftime- 
ra  neceflaires  pour  une  enofe  auffi  im- 
portante j  â  quoy  requeroit  eftre  pour- 
veu  fuivant  fes  conclufions.  Luy  retiré, 
la  matière  mife  en  délibération  ,  l  a 
cour,  a  ordonné  fie  ordonne  que  les 
directeurs  de  l'hofpital  gênerai  de  cette 
ville  commis  pour  la  direction  de  celuy 
des  Enfans  trouve»,  communiqueront 
la  propofrrion  qui  leur  a  efté  faite  pour 
la  nourriture  defdits  enfans  fans  le  fe- 
cours  de  nourrices ,  à  maiflres 
doyen  de  la  faculté  de  médecine ,  Mo- 
reaufie  Amy  médecins  de  l'hoflel-Dieu, 
Thevartfie  Finot  médecins  de  l'hofpital 
gênerai ,  Rainfant,  Turbier  &  Bienaife 
médecin  fie  chirurgiens  de  la  cour ,  fie 
à  deux  jurées  matrones  de  cette  ville, 
pour  donner  leur  avis  fur  la  propofition, 
pour ,  ce  fait ,  rapporte  &  communiqué 
au  procureur  gênerai  du  roy ,  eftre  or- 
donné ce  que  de  raifon. 

Z  'adminift ration  de  thefpital  dm  S.  E/prit 
réunie  à  celle  de  tbofpital  gênerai. 

~ — ~ —  T\°  xvi ii.  Avril  m.  dc.  lxxx.  Veu 

An  1 4 80.       I    1  .  ,.  , 

*s  par  la  cour  les  lettres  patentes  du 
roy  en  forme  de  déclaration  données  à 
S.  Germain  en  Laye  le  xxm.  May  der- 
nier ,  ftgnées  Louis ,  fit  plus  bas  :  Par 
le  roy,  Colbert ,  fie  fcellces  du  grand 
fceau  de  cire  jaune  ,par  lefquclles ,  pour 
les  caufes  y  contenues  ledit  feigneur  roy 
auroit  joint  6c  uni  Padminiftration  & 
gouvernement  des  biens  de  l'holpital  du 


ET  PIECES 

S.  Efprit  à  celle  de  l'holpital  gênerai  de 
cette  ville  de  Paris  $  veut  &  luy  plaiit 
que  les  administrateurs  d'iceluy  les  puif- 
fent  gouverner  fie  difbofer  des  fonds  Se 
revenus,  ainfi  &  en  la  mefme  manière 
qu'il  leur  eft  permis  de  le  faire  de  ceux 
dudit  hofpital  gênerai ,  fie  ainfi  que  plus 
au  long  le  contiennent  lefdites  lettres  i 
la  cour  adrcflanr.es  j  conclufions  du  pro- 
cureur gênerai  du  roy }  ouy  le  rapport 
de  M.  Noël  IcBoults  confeiller  duroyj 
tout  confideré  ,  la  cour,  a  ordonné 
&  ordonne  que  lefdites  lettres  en  for- 
me de  déclaration  feront  enregistrées 
au  greffe  d'icelle  ,  pour  eftre  exécutées 
félon  leur  forme  fie  teneur. 

Lettres  patentes  peur  U  jufiiee  de  tendes 
de  S.  Martin  des  Champs. 

DU  xxm.  May  m.  dc.  lxxx.  En- 
regiftrement  des  lettres  patentes  du 
roy  du  îz.  Janvier  1678.  obtenues  par 
meflirc  Jules  Paul  de  Lionne  prieur  com. 
mandataire  du  prieuré  de  S.  Martin  des 
Champs  ,  par  lefquelles  le  roy  auroit  de- 
claré  n'avoir  entendu  unir  à  fon  chaf. 
tellet  de  Paris  la  haute  juflice  de  l'en- 
clos ,  eglife,maifons  ,  courts  8c  jardins 
dudit  prieuré  feulement  j  ce  faifant  main- 
tient l'impétrant  fie  les  fuccefïèurs  en 
ladite  haute  juflice  dans  ledit  enclos  t 
eglifè ,  courts  fit  jardins,  pour  eftre  exer- 
ceepar  les  officiers  dud .prieuré  -,  comme 
aufîi  l'a  maintenu  en  la  moyenne  fie  baffe 
juflice  pour  la  confervation  des  cens  ren- 
tes fie  autres  redevances  fie  biens  cftans 
dans  la  cenfive  directe  dudit  prieuré  fi- 
tuez  dans  cette  ville  fie  fauxboures  de 

q  

Paris.  Les  officiers  du  chaftelet  s'efloient 
oppofez  à  l'enregiftrement ,  fie  par  ar- 
reft  du  10.  Janvier  dernier  avoir  efté 
dit  qu'il  fêroit  pafle  outre  fans  avoir 
égard  à  ladite  oppofirion. 

Lettres  patentes  en  faveur  des  prefefeurs 
en  droit. 

DU  xxiv.  May  m.  dc.  lxxx.  Veu 
par  la  cour  les  lettres  patentes  du 
roy  données  à  S.  Germain  en  Laye  le 
xxv.  Janvier  dernier,  fignées  Louis, 
fie  fur  le  reply  :  par  le  roy  ,  Colbert , 
ficfcellées  du  grand  fceau  de  cire  jaune, 
obtenues  par  les  doyen  fie  docteurs  regens 
de  la  faculté  de  droit  canonique  fie  ci- 
vil en  Puniverfité  de  Paris ,  par  lefquel- 
les ,  pour  les  caufes  y  contenues,  ledit 
feigneur  roy  auroit  dit  ;  déclaré  fie  or- 
donné ,  veut  fie  luy  plaift  qu'a  l'avenir 

les 
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les  proféflèurs  en  droïc  canonique  fie  ci-  ftitutions  canoniques  8e  l'infraction  des   

vil  de  l'univerfité  de  Pans  qui  auront  libériez  de  l'eglne  Gallicane,  &c.  la  Am  ,*!o 

régenté  fie  enfeigné  publiquement  pen-  cour  a  receu  le  procureur  gênerai  du 

dant  fept  années  continuelles  fans  inter-  roy  appellant  comme  d'abus  dudit  bref, 

million  &  fans  fraude,  jouaient  dumef-  lui  permet  de  faire  intimer  qui  bon  luy 

me  privilège  qui  a  efté  accorde  pour  femblera  pour  procéder  fur  ledit  appel, 

le  droit  de  nomination  aux  bénéfices,  fur  lequel  les  parties  auront  audience  au 

aux  maiftres  ci  arts  fie  aux  profetïeurs  lendemain  de  la  faint  Martin  }  cepen- 

de  théologie  ez  maifons  de  Sorbonne  dant  fait  deffenfe  auxditcs  rcligieules  de 

&  de  Navarre ,  ainfi  que  plus  au  long  Charonne  fie  a  toutes  autres  perfonnes 

le  contiennent  lefdites  lettres  à  la  cour  d'obeïr  audit  bref  8c  de  l'exécuter  }  or- 

adreflàntes  }  requefte  afin  d'enregiftre-  donne  que  la  comroùTion  'donnée  par  *5ttte^" 

ment  d'icelles ,  ignée  Faron  procureur}  l'archevefque  de  Paris  a  ladite  feeur  Ma-  i^4mb« 

conclufions  du  procureur  gênerai  du  roy$  rie  -  Angélique  le  Maiftre  de  Grand-       *  fuP- 

ouy  le  rapport  de  M.  Eftienne  Pinon  Champ  fera  exécutée  -t  enjoint  auxdites  S^^c^T. 

confeiller ,  &  tout  confideré  ,  ladite  religieufes  de  Charonne  de  luy  obéir  fie  romxoboé  de 

cou*  a  ordonné  fie  ordonne  que  Icfdi-  de  la  reconnoiftre,  enfemble les  officiercs  ^ fom  à£ 

tes  lettres  feront  enregiftrées  au  greffe,  par  elle  commifes ,  pour  légitime  fupe-  duc  m.  a.  le 


pour  eftre  exécutées  fie  jouir  par  lés  im-  neure  fie  officiercs  dudit  monaftere,  fans 

petrans  de  l'effet  Se  contenu  en  iccllcs  préjudice  à  elles  de  fe  pourvoir  parde-  frê^  $!b«I 

félon  leur  forme  fit  teneur.  vant  l'archevefque  de  Paris ,  ou  autres  ««J .  pour  i* 

voyes  de  droit ,  ainfi  qu'elles  verront  *Z^a(afe„ 

Supprtffion  du  nwuflert  de  Ch*r«me.  bon  eftre  j  que  M.  Eftienne  Huet  fie  lcf-  \*w  ,  "uni 

dits  Lange  fie  Doué  notaires  au  chaAcL  v*ij* 

DU  Mardy  xxiv.  Septembre,  en  la  let  lcront  adjoumez  à  comparoir  en  la  E^UiuT°££ 

chambre  des  vacations.  Ce  jour  le  cour  pour  y  refpondre  aux  conclufions  chevelue 

procureur  gênerai  du  roy  cft  entré  fit  a  que  le  procureur  gênerai  voudra  pren-  fe^F^J^ 

dit  qu'il  eftoit  obligé  de  porter  lés  plain-  dre  contre  eux  j  qu'il  luy  fera  délivré  «t  ntet^tm 

tes  a  la  cour  , d'un  bref  qui  a  efté  mis  commiAlon  pour  informer  contre  ceux 

entre;  fes  mains  fuivantles  ordres  du  roy,  qui  ont  fait  venir  de  Rome  ledit  brefôc  \LM  tSk 

de  la  part  des  religieufes  eftabliesi  Cha-  l'ont -porté  audit  convent  ;  que  le  roy  Maiûretnpof. 

ronne  ,  par  lequel  N.  S.  P.  le  pape  fera  informé  de  la  qualité  fit  des  dif- 

croyant  avoir  efté  informé  que  fœur  Ma-  pofitions  dudit  bref,  fie  fupplié  d'appor-  ce  *  ta  op- 

rie  Angélique  le  Maiftrc  s'eft  intrufe  ter  par  fon  autorité  les  remèdes  necef-  J^"^°,c"^" 

dans  ce  monaftere  lous  prétexte  d'une  faircs  pour  cmpclcher  les  fuites  d'une  ^  L 


nomination  faite  par  le  roy  de  fàperfon-  entreprife  fî  préjudiciable  aux  droits  de  *trb«1,'*«ii 
ne  en  qualité  d'abbeffe ,  qu'elle  y  aefté  fa  couronne,  a  la  juridiction  des  ordi-  demiCT.^" 
introduite  avec  beaucoup  de  violence ,  naires,  fie  à  la  liberté  de  tous  fes  fujecs;  f«  «i  rc 
fie  que  l'on  en  a  chafle  quelques  rcli-  fie  que  lefdites  religieufes  du  monaftere  J*£ 
gieufes,S.  S.  caflé  tout  ce  qui  a  efté  fait  de  Charonne  feront  tenues  de  mettre  gâtes"  c-ef- 
cn  faveur  de  ladite  fœur  le  Maiftre  par  au  greffe  de  la  cour  dans  quinzaine  un  ,0"w.  4e*™ 
ceux  qui  luy  donnent  protection ,  fie  tout  eftat  des  biens ,  revenus ,  debr.es  fie  char-  etoiwTduî! 
ce  qu'elle  peut  avoir  fait  de  fa  part  corn-  ges  dudit  monaftere ,  pour ,  ce  fait  fie  gt»i»nuifeej 
me  fuperieure  de  ce  monaftere,  fie  or-  communiqué  au  procureur  gênerai  du  j***» 
donne  que  les  religieufes  procéderont  à  roy ,  eftre  ordonné  ce  qu'il  appartiendra.  ê«  "comme™, 
l'éledion  de  l'une  d'entre  elles  pour  fu-  »,ec  •«  fu- 
perieure triennale,  fie  que  celles  qui  ont  T*\U  xxm.  Décembre  m.  dc.  lxxx.  r^tiic^on 
efté  reléguées  y  reviendront.  Ces  filles  La  cour  a  commis,  à  l'effet  du  der-  o'»™»  fah  M- 
s'eftant  fait  traduire  ce  bref  par  deux  nier  article  del'arreft  précèdent, maif.  ^nrJ,°"r^ 
notaires  du  chaftellet  fie  le  vicaire  de  tre  Eftienne  Baudouin  confeiller }  lequel  leu^L"^ 
Charonne,  ont  procédé,  fans  aucune  trouva  à  Charonne  11.  religieufes  profef- 
des  formes  portées  par  leurs  conftitu-  fes ,  y  compris  les  quatre  qui  eftoient 
rions ,  à  l'élcéhon  de  fœur  Catherine-  dehors ,  fept  converlês ,  fie  une  fille  af- 
Angelique  l'Evefque  pour  fuperieure ,  fie  fbciéc  à  la  mailôn,  qui  eftoit  au  nom- 
le  roy  en  ayant  efté  informe  ,  S.  M.  a  bre  des  convcrfèsfie  avoit  donné  le  peu 
fait  deffenfes  par  un  arreft  de  fon  con-  de  bien  qu'elle  avoit ,  un  chapelain ,  un 
feil  d'exécuter  cette  prétendue  élection,  jardinier,  deux  lcrvantesdc  baiTc-cour 
fie  ordonné  que  ce  bref  lui  fèroit  remis  fie  une  tourriere ,  fept  perfonnes  fècu- 
pour  fe  pourvoir  en  la  cour  ainfi  qu'il  Jieres  qui  pay oient  penlion,fie  trois re- 
appartiendroit  fur  l'inexécution  des  con-  hgieufes  auûî  penfionnaircs.  On  dii'ott 
Tmt  II.  Part.  III.  F  f  ij 
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qu'elles  dévoient  cent  cinquante  mil  li-  fait  à  commencer  du  premier  Janvier  de 

vres  j  mais  elles  n'en  convenoient  pas.  chacun  an,  &  ainfi  que  plus  au  long  le 

contiennent  lefditcs  lettres  à  la  cour 

DU  xiv.  Janvier  m.  dc.  lxxxi.  Suf  adreflàntes  >  requefte  dudit  impétrant 

le  rapport  fait  par  ledit  Baudouin,  afin  d'enregiftrement  défaites  lettres  • 

que  les  religieufes  de  Charonnc  n'ont  concluions  du  procureur  gênerai  du 

pas  à  beaucoup  près  dequoi  fatisfaire  roy  }  ouy  le  rapport  de  M.  Philippe  Ge. 

leurs  créanciers  légitimes ,  dont  les  det-  noud  confêillcr }  tout  con  fideré,  ladite 

tes  montent,  par  leur  aveu  à  113580.  coua  ordonne  que  Iefdites  lettres  fe- 

1 1  vres  j  fie  fur  plufieurs  autres  pièces  rap-  ront  regiflrées  au  greffe  de  la  cour,  pouf 

portées  dans  rarreft ,  l  a  cour,  fai-  jouir  par  l'impétrant  fie  fes  fucceflèur* 

iant  droit  fur  les  conclufions  duprocu-  archevefques  dc  Paris  de  l'effet  6c con. 

reur  général  du  roy ,  ordonne  que  le  tenu  en  icelles  8c  élire  exécutées  félon 

monaftere  de  Charonne  demeurera  fup-  leur  forme  &  teneur, 
primé  j  permet  aux  créanciers  de  pour- 

fuivre  la  vente  de  la  maifon  fie  des  au-  BenediRines  Angloifcs  de  N.  B.de  Bonne 
très  effets  defdites  religieufes }  ordonne  eff  étante. 

que  celles  qui  en  font  profefles  feront 

mifes  dans  des  monaflcres  de  leur  or-  "T\  U  iv.  Septembre  m. dc. lxxxi.  Con- 
dre  ou  autres  que  l'archevefque  de  Pa-  firmation  del'eftablifiementdcsBc- 

ris  jugera  à  propos ,  où  les  pênfionsde  nedi&ines  Angloifcs  du  convent  de 

celles  qui  en  ont  leur  feront  payées,  fie  N.  D.  de  Bonne  efperance  en  cette  ville 

les  autres  renvoyées  dans  les  monafteres  de  Paris, 
où  elles  ont  fait  profcflîon  -,  ordonne 

que  commiffion  fera  délivrée  au  procu-  Chaire  de  théologie  d»  collège  de  Navarre, 
reur  gênerai  du  roy  pour  faire  affigner  figé'  e*  chaire  royale. 
en  la  cour  les  parens  de  celles  des  re- 
ligieufes qui  n'ont  pas  de  penfions  via-  "P\  U  xxvi.  Novembre  m.  dc.  lxxxiii.  Ah 
gères,  pour  eftre  condamnez  de  leur  en          Enregiftrement  des  lettres  patentes 
payer,  s'ils  font  en  eftat  de  le  faire,  du  6.  O&obre  dernier,  par IcfqueUes le 
finonyeftre  pourveu  fur  les  biens  dudit  roy  érige  la  chaire  en  théologie  du  col- 
monaftere  ainfi  qu'il  appartiendra ,  fie  lege  de  Navarre ,  de  fondation  parri- 
neantmoins  qu'il  fera  furfis  à  l'exécution  culiere  qu'elle eftoit ,  en  fondation  roya- 
<lu  bail  judiciaire ,  jufqu'à  ce  que  Par-  le  5  fie  pour  donner  moyen  i  M.  Clau- 
chevefque  de  Paris  ait  donné  les  ordres  de  le  Feuvre  preftre  dodeuren  theolo- 
necefiairesà  l'égard  de  la  chapelle  con-  gie  de  la  faculté  de  Paris  fie  de  ladite 
ftruite  en  ladite  maifon  fit  pour  la  tranf-  maifon  de  Navarre ,  qui  remplit  i  pre- 
lation  defdites  religieufes.  fent  ladite  chaire ,  fie  aux  docteurs  qui 

la  remplirent  à  l'avenir,  de  vivre  avec 

Don  de  6000.  livres  de  rente  fait  i  Par-  commodité  fie  y  fûbfifter  avec  honneur, 

cbevefque  de  Paris  fonr  (indemnité  de  attribua  i  ladite  chaire  la  fomme  de 

fes  jnftices.  mil  livres  tournois  de  revenu  annuel ,  i 

la  prendre  fur  le  million  de  livres  de 

DU  xxvi.  May  m.  dc.  lxxxi.  Veu  rente  par  luy  ordonné 'errre  vendu  fie 

par  la  cour  les  lettres  patentes  du  conftitué  par  les  prevoft  des  marchands 

roy  données  à  S.  Germain  en  Laye  au  fie  efchevins  dc  cette  ville ,  par  fon  edic 

mois  d'Avril  dernier ,  fignees  Louis ,  fie  du  mois  de  Février  1682. 
fur  le  reply  :  par  le  roy ,  Colbert ,  fie 

fcellées  en  lacs  de  foie  du  grand  fceau  Union  des  deux  entes  de  S.  Mederic. 
de  cire  verte ,  obtenues  par  meffire  Fran- 
çois de  Harlay  archevefque  de  Paris  ï"*\  U  Vendredy  xxv.  MayM.DC.Lxxxv. 
commandeur  des  ordres  du  roy ,  par  lcC  A-/  Veu  par  la  cour  les  lettres  patentes 
quelles  fie  pour  les  caufes  y  contenues,  du  roy  données  i  Verfailles  au  mois 
ledit  feigneur  auroit  accorde  audit  fieur  d'Avril  dernier,  fignees,  Louis,  fie  fur 
impétrant  fie  à  fes  fuccefleurs  la  fomme  le  reply  :  par  le  roy,  Colbert,  fiefcel- 
de  fîx  mil  livres  par  chacun  an  $  pour  lées  en  lacs  de  foye  de  cire  verte  ,  ob- 
le  fupplémcnt  de  l'indemnité  des  jufli-  tenues  par  maiflres  Adrien  Rollin  pref- 
ces  du  For-l'evefquc  fie  S.  Magloire,  a  tre  premier  chefeier  chanoine  fie  curé 
prendre  fur  les  fermes  du  domaine  de  de  S.  Mederic ,  fie  Nicolas  Blampignon 
cette  vilk  de  Paris ,  dont  le  fonds  fera  auffi  preftre  fécond  chefeier ,  chanoine 
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&  cure  delamefmeeglife,  parlcfquel- 

lcs  Ce  pour  les  caufes  y  contenues  lai  ici  Zettres  patentes  four  les  jfâef  de  l'union* 
feigneur  roy  auroit  homologué  &  au&o-  chrétienne  de  U  Ville.  ncXvt  fnr  pavois, 
nie  le  concordat  pafle  entre  les  impe-  .  , 
trans  pour  l'union  dcfdi&es  cures  de  S.  T"\tJ  v.  Febvrier  m.  dc.  Lxxxvi.  Veu  ' 
Mcdcric  }  la  bulle  d'homologation  d'i-  «L'par  la  cour  les  Lettres  patentes  du  A"' 
celuy  donnée  par  N.  S.  P.  le  pape  le  roy  données  à  Verfaillcs  au  mois  de  Feb-  ~  • 
V.  deskalendesdeMarsM.DC.LXïxllf.  vricr  m.  ne.  lxxxv.  fignées  Louis,  Se  'l*  K 
te  le  décret  de  monfieur  l'archevefque  fur  le  rcply  :  par  le  roy,  Colbcfr  :  & 
de  Paris  >  veut  te  luy  plaift  qu'ils  foient  fcellées  en  lacs  dc  {Sic  dû  grand  l'ceaù 
exécutez  félon  leur  forme  te  teneur  &  de  cire  verte  ,  obtenues  par  la  coîi 
ain  fi  que  plu  s  au  long  le  contiennent  lefd.  munautc  des  filles  de  rUmon-chreftien^. 
lettres  à  la  cour  adrefiantesj  veu  aulfy  ne  eftablies  à  la  Vilic-OCufve  fur  g'ra- 
l'arrcftdu  xn.  du  prefent  mois  de  May,  vois ,  par  lefquelles  &  pour  les  caufes 
par  lequel ,  avant  procéder  à  Pertregiflre-  y  contenues  ledit  feigneur  rby  aiiroit 
mentd'icelles ,  auroit  efté  ordonne  que  au&orizé,  approuve,  homologué  te  con- 
d'ofKce,  à  la  requefte  du  procureur gc-  firme,  en  tant  que  befoineft  ou  fer'ofc' 
neral  du  roy,  il  feroit  informé  de  là  le  conrracl  de  donation  fait  en  faveur 
commodité  ou  incommodité  que  pou,  de  ladite  communauté  le  xui.  May  .y, 
voit  apporter  l'union  defdices  deux  chef,  dc  txxxYt.  par  les  ficur  &  dame  Ber- 
ceries,  canonicars  te  cures  dans  ladite  thelot ,  enfemble  de  tous  les  lits ,  lin- 
eglife  de  S.  Mederit  en  uae  feule  j  que  ges,  meubles  Se  tiftançiles  qu'ils  ont  mis 
les  lettres  patentes  &  bulle  «l'union  fè-  dans  ladite  maifbn  de  la  Ville-ncufve 
ront  communiquées  à  l'archevefque,  aux  .fur  gravoisj  veu  auffi  ledit  contraclde 
doyens, chanoines  te chapitre  de l'eglife  donation  dudic  jour  xih.  May  a*,  dc. 
de  cette  ville  de  Paris  ,  Se  aux  marguil-  txxxii.  les  reglemens  faits  par  leidiçes 
liers  de  ladicle  paroiflè  de  S.  Medcric,  filles  de  l'Union-chrcftienne  -t  requefte 
pour  donner  fur  icelies  leur  confente-  prefenrée  à  l'effet  de  l'enfegiftrement 
ment,  ou  y  dire  autrement  ce  que  bon  d'icellesj  conclufions  du  procureur  ge- 
leur  fembleroit ,  pour  ce  faict  &  rappor-  neral  du  roy  -,  ouy  le  rapport  de  M.  Gâ- 
té te  communiqué  au»procureur  gène-  briel  Petit  confculcr ,  tout  Confideré , 
fal  du  roy  ,  eftrè  ordonné  ce  que  de  la  cou»,  a  ordonné  &:  ordonne  que  lefd. 
raifon  4  l'information  faite  en  exécution  lettres  Se  contrat  de  donation  feront  re- 
dudit  arreft  par  le  confeiller  a  ce  corn,  giftréesau  greffe  d'ic«lle ,  pour  jouir  par 
mis  le  xvi.  audit  prefent  mois  de  May  l  Jefd.filles  de  l'Union-chrcftienne  te  celles 
les  confentemens  de  monfieur  l'archeveU  qui  feront  eftablies  à  la  Villc-neutve  fur 
que  de  Paris,  des  doyen  ,  chanoines  te  gravois  dc  leur  effet  8c  contenu , 8ccftre 
chapitre  dc  ladite  eglife ,  8c  des  mar-  exécutées  félon  leur  forme  8c  teneur, 
guilliers  de  ladite  paroiilë  dc  S.  Mede. 

ric,  des  Xiv.  xvn.  te  xxi.  dudit  pre-  Union  dm  prieuré  de  S.  Ejîicnne  dtCboijt 

fent  mois  -y  ledit  concordat  ,  du  xu.  *ux  Beneditlins  Anglais. 
Avril  m.  OC.  lxXxiii.  ladite  bulle  de 

N.  S.  P.  le  pape  dudit  jour  v.  des  ka-  "T\  U  xxx.  Avril  m.  dc.  lxxxvi.  La 

lendcs  de  Mars  de  ladite  année  -t  ledit  cour  a  ordonné  &  ordonne  l'enre- 

decr?t  d'union  j  8c  la  requefte  afin  d'en-  regiftrement  des  lettres  patentes  du  18. 

regiftrement  dcfdites  lettres  de  confir-  Juin  1684.  par  lefquelles  le  royaman- 

mation  >  Se  autres  pièces  attachées  foubi  dé  à  la  cour  enregiftrer  une  bulle  de 

le  contre-feel  d'icelles^  conclufions  du  N.  S.  P.  le  pape,  obtenue  par  lcsBe- 

procureur  gênerai  du  roy  -t  ouy  le  rap-  nedi&ins  Anglois  du  faubourg  S.  Jac- 

Sort  de  M.  René  le  Meufnier  confeillerj  ques  le  14.  Mars  1681.  portant  union 

:  tout  confideré,  la  cour,  a  ordonné  du  prieuré  de  S.  Eftienne  de  Choify- 

8c  ordonne  que  lefdites  lettres ,  bulle ,  au-bac  dépendant  de  l'abbaye  de  S.  Mc- 

decret  d'union  Se  concordat ,  feront  en-  dard  de  Soiflôûs ,  a  la  menie  du  con- 

regiftrées  au  greffe  de  la  cour ,  pouref-  vent  defdits  religieux  l  â  laquelle  ont 

tre  exécutées  félon  leur  forme  Se  te-  confenti  le  grand  vicaire  de  l'evefque 

neur.  de  SoùTons  j  le  fieur  prince  Philippesde 

Savoye  abbé  commendataire  dé  S.  Me- 
dard ,  les  prieur  Se  religieux  dudit  S. 
Medard  le  15.  Octobre,  Se  frcrc  Jofeph 
Thirburnc  rdttcux  dudict  ordreprieùr  . 
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titulaire  dudic  bénéfice,  par  attedudic 
jour  >  ladite  union  confirmée  par  autres  Arrefi  au  fujet  des 
lettres  patentes  du  mois  de  Mars  1686.  ehaftelet. 
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DU  xxix.  Janvier  m.  dc.  lxxxvii. 
Monfieurle  premier  prefident  a  dit 
â  la  cour  qu'hier  le  prevoft  des  mar- 
chands de  cette  ville  de  Paris  luy  eftoit 
venu  donner  advis  que  le  roy,  pour  ren- 
dre grâces  à  Dieu  du  parfait  reftablif- 
fcmcnt  de  fa  lamé ,  dcvoit  venir  demain 
ouyr  la  méfie  â  N.  D.  &  enfuitc  difner 
à  l'hoftel  de  ville }  qu'il  fupplioit  la  cour 
d'ordonner  ce  qu'elle  jugeroit  à  propos 
pour  tefmoigner  une  joie  publique  de  la 
conyalefccnce  du  roy  fie  de  l'honneur 
au'il  veut  bien  faire  à  la  ville.  La  ma- 
tière mile  en  délibération ,  la  cour,  a 
arreftc  &  ordonné  que  demain  lorfquc  le 
roy  arrivera  en  cette  ville  ,  les  boutiques 
feront  fermées ,  fie  que  le  foir  il  fera  fait 
des  feux  par  toute  la  ville  ;  enjoint  au 
lieutenant  de  police  d'y  tenir  la  main. 

Mai/ou  four  tinfiruïlian  des  f  ouvres  /Ses 
de  la  paroijfe  S.  Rock. 

DU  Vendredy  xxvm.  Febvrier  m. 
dc.  lxxxvii.  La  cour  a  ordonné 
l'enrcgiitremcnt  des  lettres  patentes  du 
mois  de  Mars  1 686.  obtenues  par  M. 
Denis  Cognet  do&eur  de  Sorbonne  cu- 
ré de  S.  Roch  fie  M.  Nicolas  de  Fro- 
mont  confeiller  du  roy  en  fes  con/êils 
grand  audiancier  de  France ,  pour  l'ef- 
tabliflcment  d'une  maifon  enlaparoillè 
S.  Roch  pour  y  tenir  tel  nombre  de  fil- 
les ou  femmes  maiftrelTes  de  petites  cf- 
colles  &  de  meftiers  convenables ,  pour 
enfeigner  gratuitement  les  pauvres  fil- 
les dc  ladite  paroillè  les  meftiers  dont 
elles  feront  jugées  capables,  poureftre 
ladite  maifon  dirigée  pour  le  fpirituel 
par  les  curez  de  faint  Roch ,  fous  l'au- 
torité de  l'archevefque  dc  Paris  ;  &  pour 
le  temporel  par  le  fieur  de  Fromont  fie 
fes  fuccefleurs.  Auxdites  lettres  jointe 
l'information  faite  par  un  confeiller  dc 
la  cour  le  zi.  Aouft  dernier ,  avec  le 
confentement  de  l'archevefque,  du  iy. 
Avril  de  ladite  année  -}  8c  les  avis  du 
lieutenant  de  police,  du  fubftitutdu  pro- 
cureur gênerai  au  chaftellet }  fiedespre- 
voft  des  marchands  fie  efchevins,  des 
7.  Juin  fie  10.  Juillet  fuivantj  &  les  re- 
glemensficftatuts  de  ladite  communau- 
té approuvez  par  l'archevefque  de  Paris 
le  4.  Janvier  dernier. 


DU  xx.  Mars  m.  dc.  lxxxvii.  La 
cour  a  ordonné  Tenregiltremcnt 
des  lettres  parentes  du  mois  de  Décem- 
bre 1686.  obtenues  par  les  doyen,cha- 
noines  fie  chapitre  de  S.  Germain  l'Au- 
xerrois ,  par  lefqueltes  le  roy  .  en  exé- 
cution del'arreft  de  fon  confcil  du3o. 
Juillet  1686.  veut  que  les  impetrans  jouif- 
ient  en  toute  propriété  ,  des  boutiques, 
entrefoies ,  caves  fie  autres  lieux  au  def- 
fous  des  nouveaux  baftimens  du  chaf- 
telet  de  cette  ville  de  Paris  à  eux  de- 
laiflcz  par  Libéral  Bruant  fie  Nicolas  de 
l'Efpine  architectes ,  en  efchange  fie  au 
lieu  des  maifons  du  Mouton  d'or',  fie  de 
la  Limande  Se  dc  la  portion  de  celle 
du  Barillet  abandonnées  par  lcfdits  im- 
petrans pour  les  baftimens  dudit  chaf- 
tclet)  &  ce  à  condition  que  lefdiéte* 
boutiques ,  entrefoies  fie  autres  lieux  qui 
leur  font  donnez  en  propriété  demeure- 
ront à  perpétuité  en  la  cenfive  fie  di. 
rc«ftc  feigneuric  du  roy. 

Èfiablifjement  des  filles  de  la  coitçregatien 
de  la  Croix  en  la  faroijfeS.  Gavais. 

VEu  par  la  cour  les  lettres  paten- 
tes du  roy  données  â  Verfaillcs 
au  moisd'Aouft  m.  dc.  lxxxvi.  fignees 
Louis ,  &  fur  le  rcply  :  par  le  roy ,  Col- 
bert,  fie  feellécs  du  grand  fceau  de  cire 
verte,  obtenues  parles  filles  delà  con- 
grégation de  la  Croix  eftablics  en  la 
paroifle  S.  Gervais  de  cette  ville  de  Pa- 
ris ,  par  lesquelles  fie  pour  les  caufes  y 
contenues  ledit  feigneur  roy  auroit  loué, 
approuvé  fie  confirmé  l'citablifiement 
deldites  filles  de  la  Croix  en  la  paroifie 
S.  Gervais  à  Paris ,  fait  en  conséquen- 
ce des  provifions  du  fieur  dc  Percfixe 
archevefque  de  Paris  du  xxvi.  May  m. 
dc.  lxiv.  fie  du  fieur  de  Harlay  de 
Chanvallon  duc  fie  pair  de  France  fon 
fuccefleur  ,  du  xxvi.  Juin  m.  dc.  lxxvi. 
pour  par  elles  vivre  en  commun  &  fai- 
re leurs  fonctions  &  exercices  ordinai- 
res &  accouftumez  conformément  aux 
ftatuts  fie  reglemens  faits  par  lefdits  ar- 
chevefques  de  Paris ,  auxquels  elles  fe- 
ront foumifes  pour  le  fpirituel  fie  tem- 
porel ,  fous  la  direction  des  fuperieurs 
qui  leur  feront  par  eux  nommez }  veut 
ledit  feigneur  roy  que  lefdites  filles  de 
la  Croix  jouïflent  de  toutes  exemptions, 
privilèges  ôc  immunitez  dont  jouillêne 

les 
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Jes  maifons  cloiftrécs  &  religicufes  du  que  ledit  feigneur  roy  au  roi  c  pareille-  _ 

diocèfe  de  Paris,  ainfy  &  comme  plus  ment  approuvé  &  validé  fuivant  l'arreft   a*,  ttty- 

au  long  le  contiennent  lefdites  lettres  de  Ton  confeil  du  dernier  Octobre  der- 

à  la  cour  adreflantes  -,  requefte  à  elle  nier }  permis  auxdits  impetrans  d'em- 

pre&ntéc  par  les  impétrantes  afin  d'en-  prunier,  fcavoirla  fomme  decinquan- 

regiftrcmcnt  d'icclles  j  conclufions  du  te-cinq  mil  livres  pour  la  conftruclion 

procureur  gênerai  du  roy  j  ouy  le  rap-  dcfdites  deux  maifons ,  rue  du  Bac ,  & 

port  de  M.  Nicolas  Meliand  confeiller  celle  de  dix-huit  mil  livres  pour  ache- 

en  la  cour>  tout  confideré,  la  cour,  ver  celle  de  la  rue  S.  Dominique,  ainfy 

ordonne  que  lefdites  lettres  feront  re-  que  plus  au  long  le  contiennent  lefdi- 

gift  rées  au  greffe ,  pour  eftrc  exécutées  tes  lettres  à  la  cour  adreflantes  -y  veu 

&  jouir  par  les  impétrantes  &  celles  qui  auffi  lefdits  plan  &  devis  des  ouvrages 

leur  fuccederont  de  l'effet  ôc  contenu  qui  eftoicnt  a  faire  pour  la  conftruclion 

ièlon  leur  forme  &  teneur.  defdites  trois  maifonsj  requefte  afin  d'en- 

regiftrement  dcfdites  lettres ,  &  autres 

Le  duc  de  Gejvres  ge*verne*r  de  Paris,  pièces  attachées  fous  le  contre-feel  d'i- 

cellesj  conclufions  du  procureur  gene- 

DU Jeudy  x.  Avril  m.  dc.  lxxxvii.  rai  du  roy  5  ouy  le  rapport  de  M.Jean 

Mcffirc  Léon  Potier  du^dc  Gef-  Doujat  confeiller  k  tout  confideré,  la. 

vres,  pair  de  France ,  premier  gentil-  dicte  cour,  a  ordonné  que  lefdi- 

homme  de  la  chambre  du  roy  ,  pour-  tes  lettres  feront  regiftrées  au  greffe  d'i- 

veu  de  la  charge  &  dignité  de  gouver-  celle ,  pour  jouir  par  les  impetrans  de 

neurêc  lieutenant  gênerai  pour  le  roy  l'effet  &  contenu  en  icelles  félon  leur 

en  la  ville  ,  prevofte  &  vicomté  de  Pa-  forme  &  teneur, 
ris,  par  lettres  du  13.  Fcbvricr  dernier, 

ladite  charge  vacante  par  le  decez  du  Permiffîen  *  U  ville  de  vendre  le  fetit 

fieur  duc  de  Crequy  >  a  fait  le  ferment  Arfcrul. 
«caefté  receu. 

DU  xvi.  May m.dc.  lxxxvii.Vcu 
par  la  cour  les  lettres  patentes 

faubourg  S.  Germain.            .  du  roy  données  à  Verfailles  au  mois 

d'Aoult  dernier,  fignées  Louis,  6c  fur 
¥  X  U xii.  May  m.  dc.  lxxxvii.  Veu  lereply:  par  le  roy,  Colbert,  &  fccl- 
JL^/  par  la  cour  les  lettres  patentes  lécs  en  lacs  de  foie  du  grand  fceaude 
du  roy  données  à  Verfailles  au  prefent  cire  verte ,  obtenues  par  les  prevoft  des 
mois  de  May  fignees,  Louis,  Si.  furie  marchands  &  cfchcvins  dc  cette  ville 
reply  :  par  le  rov  Colbert ,  &  fcellées  dc  Paris,  par lcfquellesfk.  pour  lescau- 
cn  lacs  dc  foie  du  grand  fceau  de  cire  fes  y  contenues  ledit  feigneur  roy  auroit 
verte,  obtenues  par  les  religieux  prieur,  permis  auxdits  impetrans  dc  diipofcr  & 
&  convent  de  l'ordre  des  frères  Pref-  vendre  à  perpétuité  ,  par  adjudications 
cheurs  au  novitiat  du  fauxbourg  S.  Gcr-  qui  feront  faites  pardevant  eux  au  bu- 
main  dc  cette  ville  dc  Paris,  par  lcf-  reau  delà  ville,  au  plus  offrant  &  der- 
quellcs  &  pour  les  caufes  y  contenues  nier  encherifleur  &  aux  conditions  les 
ledit  feigneur  roy  auroit  approuvé,  vali-  plus  avantageufes  que  faire  fc  pourrai 
dé  &  confirmé  les  contrads  d'emprunts,  ladite  ville,  les  maifons,  bailimens  6c 
mefme  ceux  de  baux  i  vie  Se  d'emphi-  places  compofant  le  petit  arfenal  de  la 
theofe  faits  par  les  impetrans  pour  la  ville,  en  tout  ou  partie,  pour effre les 
conftruâion  des  maifons ,  cloiftre  &  egli.  deniers  qui  en  proviendront  par  eux  em- 
fe  par  eux  baftie ,  &  neantmoins  dc  par  ployez ,  tant  à  acquiter  ce  qui  relie  deu 
ledit  feigneur  roy  dcffcnlèsdc  plus  faire  du  prix  de  Tadjudfcation  qu'ils  ont  faite 
à  l'advenirde  pareils  baux  a  vie  &  d'em-  des  maifons  des  fieurs  de  Larré,  Pcr- 

Î>hitheofe  ,  à  peine  de  nullité  -,  &  outre  raultôc  Hotteman,  qu'au  rachat 
edit  feigneur  roy  leur  auroit  permis  de  des  fommes  par  eux  empruntées  pour 
faire  achever  tous  lefdits  baftimens  fuù  faire  lefdites  acquilitions ,  &  ainfy  que 
vant  le  defleinquien  avoit  efte  fait,  &  plus  au  long  le  contiennent  lefdites  let- 
en  particulier  deux  maifons  fur  une  pla-  très  à  la  cour  adreflantes  5  veu  auffy  Tar- 
ée fituée  dans  la  rut  du  Bac ,  &  une  au-  reft  du  confeil  d'eftat  du  iv.  Febvrier 
tre  maifon  commencée  rut  S.  Domini-  dernier,  &  la  requefte prefentee à  l'cf- 
que ,  fuivant  le  plan ,  devis ,  prix  &  ef-  fet  de  Tcnregiftrement  defdites  lettres^ 
tiraation  des  ouvrages  defdites  maifons,  conclufions  dji  procureur  gênerai  du 
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  roy  j  ouy  le  rapport  de  M.  Jean  Dou- 

A*,i6t7.  jacconreiller  -,  tout  confideré ,  la  cour. 
a  ordonné  ÔC  ordonne  que  lefdites  let- 
tres feront  enregiftrées  au  greffe  d'i- 
ccllc,  pour  jouir  par  les  impetrans  de 
leur  effet  &  contenu ,  ôc  eftre  exécutées 
félon  leur  forme  ôc  teneur. 

-  i'JZjr.    ZJr'l  .   . i  ".:J*-..* 

Eahlijjement  d'une  communauté  dtcclefiaf- 
tiques  Anglais. 

r\U  ix.  Juin  m.  do  lxxxvii.  Veu 
1^/Par  1*  cour  les  lettres  patentes  du 
roy  données  à  Verfailles  au  mois  de 
Février  m.  ne.  lxxxiv.  lignées  Louis, 
&  fur  le  reply  :  par  le  roy  Colbert ,  6c 
fcellécs  en  lacs  de  foie  du  grand  fecau 
de  cire  verte,  obtenues  par  maiftres  Jean 
Perret,  Thomas  Godent,  Jean  Ber- 
taut  ôc  Bonaventure  Giffârt  docteurs 
en  théologie,  ôc  Edouard  Lutton  tous 
ecclefiaftiques  feculiers  natifs  d'Angle- 
terre ,  par  lcfquelles  ôc  pour  les  caufes 
y  contenues  ledit  feigneur  auroitpennis 
auxdits  impetrans  d'eftablir  une  com- 
munauté d'ecclefiaftiques  feculiers  An- 
glois  dans  cette  ville  de  Paris  ou  dans 
l'un  des  fauxbourgs  d'icelle,  .en  tel  en- 
droit qu'ils  trouveront  le  plus  coramo. 
de,  pour  y  vivre  félon  les  ftatuts  qui 
feront  fai<âs  par  l'archcvefque  de  Pa- 
ris j  &  pour  donner  moyen  à  ladice  com- 
munauté de  fe  perpétuer  dans  le  royau- 
me ,  ledit  feigneur  roy  veut  qu'elle  puiflè 
acquérir  ôc  pofleder  les  fonds  &  domai- 
nes Ôc  autres  biens  oui  luy  feront  ne- 
ceffàires ,  tant  pour  la  demeure ,  habi- 
tation ,  que  vivres  Ôc  fubfiftancc  des  ec- 
clefiaftiques qui  la  compoferonr ,  ainfy 
que  plus  à  plein  le  contiennent  lefdites 
lettres  à  la  cour  adreflantes;  veu  auffy 
l'arreft  du  xvn.  Décembre  m.dc.lxxxv. 
par  lequel, avant  procéder  à  l'cnregiftre- 
ment  deld.  lettres ,  auroit  efté  ordonné 
que  d'office ,  à  la  requefte  du  procureur 
gênerai  du  roy  ,  il  feroit  informé  par  tel 
des  confeillcrs  qu'il  luy  plairoit  commet- 
tre ,  de  la  commodité  ou  incommodité 
que  pouvoir  apporter  led.  eftabliflèmcntj 
que  lefdites  lettres  fcîoient  communi- 
quées au  lieutenant  de  police  ôc  au  i'ub- 
ftitut  dudic  procureur  gênerai  ôc  aux 
prévoit  des  marchands  ôc  efchevinsde 
cette  ville  de  Paris ,  pour  y  donner  leur 
avis,  ou  y  dire  ce  que  bon  leur  fem- 
bleroitj  comme  auffy  que  par  ledit  con- 
fciller ,  la  maifon  dans  laquelle  l'on  pré- 
tend faire  ledit  eftabluTcmcuc  lèroit 
veuc  ,  ôc  vifitee  par  experts  qui  feroient 
nommez  d'office,  ôeprocez  verbal  drefle 
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de  fa  fftuarion  &  de  fon  eftat  prefent; 
que  les  impetrans  ferojent  tenus  de  re«* 
prefenter  les  contrats  de  donation  Ôc 
autres  qui  doivent  compofer  le  revenu 
par  lequel  ils  prétendent  faire  fubfifter 
ledit  eltabliffèment  -y  pour  ce  fait  ,  rap- 
porté ,  ôc  communiqué  audit  procureur 
gênerai ,  eftre  ordonné  ce  que  de  rai- 
Ion  j  l'information  faite  en  exécution, 
dudit  arreft  par  ledit  conlciller  commis, 
le  17.  Février  dernier,  le  procez  ver- 
bal fait  de  l 'eftat  de  ladite  maifon ,  du 
iz.  Mars  fuivantj  le  conlèntement  de 
l'archcvefque  de  Paris,  du  11.  Septem- 
bre 1685  les  avis  des  lieutenant  de  po- 
lice Ôc  dudit  fubftitut  du  procureur  gê- 
nerai du  roy  au  chaftelet ,  ôc  des  pre- 
voft  des  marchands  ôc  efchevinsde  cette 
ville ,  <ta  dernier  Janvier  Ôc  14.  Sep- 
tem  bre  1 6  8  6 .  les  originaux  des  contrads 
qui  compofènt  la  fondation  ôc  le  revenu 
de  ladite  maifon  5  requefte  afin  d'enre. 
iftrement  defditcs  lettres  j  conclufions 
udit  procureur  gênerai  du  roy }  ouy  le 
rapport  de  M.  Achilles  Barentin  cona 
fciller  j  tout  confideré,  ladite  cour. 
ordonne  que  lefdites  lettres  feront  re- 
giftrées  au  greffe ,  pour  jouir  par  les  im- 

f»etrans  ôc  ceux  qui  leur  fuccederont  de 
'effet  ôc  contenu  en  icelles ,  ôc  eftre 
exécutées  félon  leur  forme  ôc  teneur. 

Pcrmiffîon  aux  rtliyeufes  de  la  Nativité^ 
rue  des  Frand-bouryoïs ,  des'eftaklirk 
Fhoftel  de  Beauvaii  ,  faubourg  S.  Grr- 
main. 

"P\U  deuxième  Septembre  m.  dc. 
-1-^  lxxxvii.  Veu  par  la  cour  les  let- 
tres patentes  du  roy  données  à  Ver- 
failles  au  moisd'AouU  dernier,  lignées 
Louis,  ôc  plus  bas:  parle  roy,  Colbert, 
ôc  fcellécs  du  grand  fceau  de  cire  verte 
fur  lacs  de  foye ,  obtenues  par  les  fu- 
perieure  ôc  religieufes  de  Ste  Claire  du 
convent  de  la  Nativité  de  Jefus  efta- 
blics  en  la  rue'  des  Francs-bourgeois  \dc 
cette  ville  de  Paris ,  par  lefquellcs  ôc 
pour  les  caufes  y  contenues  ledit  fei- 
gneur roy  auroit  permis,  accordé  ôc  oc- 
troyé aux  impétrantes  de  s'eftablir  en 
la  maifon  dite  Yhoftel  de  Bcauvais  fife 
au  faubourg  S.  Germain ,  pour  y  vivre 
fuivant  leur  règle  ôcconftitution ,  ainfy 
qu'elles  faifoient  ôc  ont  fait  jufqu'à  prê- 
tent en  ladite  rue  des  Francs-bourgeois, 
en  vertu  des  lettres  patentes  du  mois 
dc  Mars  m.  dc.  xxxii.  ôc  conformément 
à  icelles,  ôc  iélon  qu'il  leur  a  cfté  pref- 
crit  par  l'ordonnance  du  fieur  archc- 

vefquc 
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vefque  dc  Paris  du  xvn.  Juillet  dernier,  confirme  l'eftabliflèment  de-.  impctran-  — — — 
Ôc  celles  queluy  fie  fes  fuccefleurspour-  tes  raie  en  cette  ville  de  Paris  dudir  te-       "  7 
ront  donner  cy-apres  }  fie  en  confequen-  minaire  de  rUnion-chreftiennc*  en  l'hof- 
ce  ledit  feigneur  roy  auroit  ladite  nui-  tel  de  S.  Chaumont,  pour  y  faire  leurs 
fon ,  autrement  dite  L'hoftel  de  Beau,  exercice*,  fous  la  conduite  6c  dire&ion 
vais ,  amorty  comme  à  Dieu  dédiée  fie  du  ficur  archeveique  de  Paris }  fuivant 
à  fon  eglilê,  voulant  qu'elles  en  jouïC  içs  ftatuts  ôtreglemens  faits  ou  à  faire, 
fent  franchement  Ôcquittement ,  enlèm-  à  condition  toutes  fois  que  ladite  mai- 
ble  celles  qui  leur  (uccederont  ,  fans  fon  ne  pourra  eftre  changée  ni  conver- 
qu'clles  foient  tenues,  rx>ur  raifon  de  ce,  rie  en  maifon  de  profefiion  religieulè, 
payer  audit  feigneur  roy  nia  (es  fuccef-  ôc  que  les  impétrantes  qui  y  font  à  prê- 
teurs roys  aucune  finance ,  fous  quelque  fènt,  ou  qui  leur  fuccederont ,  feront 
prétexte  que  ce  puifle  eftre ,  de  laquel-  toujours  de  l'eftat  feculicr  fuivant  leur 
le  il  leur  fait  don,  à  condition  toutes  inftitut  ;  leur  auroit  en  outre  ledit  ici- 
fois  d'indemnifer  les  feigneurs  parti-  gneur  roy  permis  d'accepter  &  recevoir 
culiers  defquels  ladite  maifon  dite  l'bof-  toutes  donations ,  fondations  ôc  autres 
tel  de  Beau  vais  pourra  eftre  mouvance,  diipofitions ,  acquérir,  tenir,  pofleder 
ôc  â  la  charge  cfc  faire  des  prières  pour  biens ,  meubles  6c  immeubles ,  de  mef- 
ledit  feigneur  roy  6c  fesfucceflèurs  roys  me  que  les  autres  communautez,  fans 
à  perpétuité  -,  &  en  confequence  revo.  neantmoins  qu'elles  puiilent  prétendre 
que  l'admorriflcmcnt  qui  a  efté  accor-  aucun  admorrillement ,  finon  leulemenc 
de  auxdits  impétrantes  des  maifbns  où  du  fond  de  leur  eglife  ,  maifons ,  jardins 
elles  eftoient  eftablies  en  ladite  ruë  des  6c  enclos,  que  ledit  feigneur  auroit  ad. 
Francs-bourgeois ,  pour  raifon  defquel-  morty  ,  &  ainfy  que  plus  au  long  le  cou- 
les ,  en  cas  qu'elles  relient  en  leur  pof-  tiennent  lefdites  lettres  à  la  cour  adref- 
feffion,  elles  feront  tenues  de  bailler  fautes }  arreft  duxxm.  Janvier  m.  dc. 
homme  vivant  &  mourant  en  la  manie-  lxxviii.  par  lequel  ,  avant  faire  dreie 
re  accouftumée,  ainfi  que  plus  au  long  fur  l'enregiltrcment  des  lettres  obtenues 
le  contiennent  lefdites  lettres  à  la  cour  par  les  impétrantes  pour  s'eftablir  au 
adrcûantes  j  ordonnance  dudit  fieur  ar-  village  de  Charonne ,  il  auroit  cité  or- 
chevefque  de  Paris  du  xvn.  Juillet  der-  donné  qu'il  leroit  informé  pardevant 
nier  $  requefte  prefentéei  l'effet  d'enre-  le  confeiller  rapporteur ,  de  la  commo- 
giftrement  defdites  lettres  j  conclufions  dité  ou  incommodité  dudit  eftablifle- 
du  procureur  gênerai  du  roy  j  ouy  le  ment  -y  que  les  lettres ,  ftatuts  fie  règle- 
rapport  de  M.  François Hennequincon-  mens  feront  communiquez,  à  l'arclie- 
leillcr  j  tout  confideré ,  la  cour  aor-  vefqucde  Paris  ,àla  fupeneure  des  Nou- 
donné  &  ordonne  que  lefdites  lettres  fe-  velles  Catholiques  de  la  ville  de  Parisj 
ront  enregiltrées  au  greffe  d'icelle,  pour  au  lieutenant  de  police,  fie  au  fubftitut 
jouir  par  lefdites  impétrantes  &  celles  du  procureur  gênerai  du  roy  auchafte- 
qui  leur  fuccederont,  de  leur  effet  fie  con-  let ,  fie  aux  prevoft  des  marchands  fie 
tenu,  ôc  eftre  exécutées  félon  leur  for-  efchevins  de  cette  ville  de  Paris ,  pour 
me  ôc  teneur.  donner  fur  lefdites  lettres  leur  avis  ou 

y  dire  autrement  ce  que  bon  leur  fem- 

Tranjlation  de  tVnivn-cbrrJiienne  de  Cha-  blerâi  l'information  de  la  commodité 

renne ,  «  S.  Chatmum.  ou  incommodité  faite  en  confequence) 

l'avis  8c  confentement  de  l'archcvefque 
T\  U  xvm.  Novembre  m.dc.  lxxxvii.  de  Paris  j  l'avis  ôc  confentement  du  licu- 
Vcu  par  la  cour  les  lettres  patentes  tenant  de  police  ÔC  du  fubftitut  du  pro- 
du  roy  données  à  Verfàillcs  au  mois  cureur  gênerai  du  roy  j  l'avis  des  pre- 
d'Avril  dernier  ,  fignées  Louis ,  ôc  fur  voft  des  marchands  ôt  efchevins  de  ect- 
le  reply  :  par  le  roy,  Colbert ,  Ôc  feel-  te  ville  de  Paris i  arreft  d'enregiftre- 
lées  en  lacs  de  foie  du  grand  fceau  de  ment  defdites  lettres  pour  l'cftablillè- 
cire  verte ,  obtenues  par  Renée  des  Bor-  ment  de  ladite  communauté  a  Charon- 
des,  Annede  Croze,  Marguerite  de  ne  ,  du  vu.  May  m.  dc.  lxxviii.  Veu 
Gaude  ôc  autres  filles  aUbcices  du  fe-  aufly  la  permiffion  dudit  archcvefquede 
minaire  ôc  communauté  feculiere  de  l'U-  Paris  aux  impétrantes  de  s'eftablir  à  l'ho/1 
nion-chreftienne  transférée  dc  Charon-  tel  de  S.  Chaumont  •>  les  ftatuts  don- 
ne en  cette  ville  de  Paris,  parlefquel-  nez  i  ladite  communauté  par  ledit  ar- 
les  fie  pour  lescaufes  y  contenues  ledit  chevefque5  le  décret  fait  dudit  hoflel 
feigneur  roy  auroit  loué ,  approuvé  ôc  de  S.  Chaumont  aux  requeftes  du  pa~ 
Tome  II.  Part.  III.  G  g 
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lais  ,  du  xxiii.  Mars  m.  dc.  lxxxv.  Paris,  du  vu.  dadic  mois  de  Mars  j  l'a. 
moyennant  la  fomme  de  quatre-vingt-  vis  du  lieutenant  de  police  &  du  fobi 
douze  mil  livres  ;  la  requefte  prefentée  ftitut  du  procureur  gênerai  du  rpy  au- 
par  les  impétrantes  afin  d'enregiftre-  dit  chaftelet,  du  xvm.  dudicmois  jce- 
ment  defdites  lettres  j  concluions  du  luy  des  prevoft  des  marchands  8c  ef- 
procureur  gênerai  du  roy  ;  ouy  le  rap-  chevinsdecettcditeville,du  xn.  dupre- 
port  de  M.  Efticnnc  Daurat  confeiller}  fent  mois  d'Avril  j  requefte  prefentee  a 
tout  confiderc  ,  la  cour  ordonne  que  l'effet  de  l'enrcgiftrement  defdires  let- 
lefdites  lettres  &  ftatots  de  l'ârchevef-  très  }  conclufions  du  procureur  gênerai 
que  de  Paris  feront  enregistrées  au  gref-  du  roy  j  ouy  le  rapport  de  M.  François 
fe  de  la  cour,  pour  eftre  exécutées fe-  Robert  conicillcr  }  tout  conlîderé,  la 
Ion  leur  forme  8c  teneur.  cour  a  ordonné  8c  ordonne  que  Icf- 

dites  lettres  feront  enregiftrées  au  gref- 
fe de  la  cour,  pour  jouir  parlesimpe- 
trans ,  8c  ceux  qui  leur  fuccederont  de 
reflet  3c  contenu  en  icelles ,  &  eftre  exe- 
curées  félon  leur  forme  Se  teneur. 


en  faveur  des  Capucins  du 
faubourg  S.  Jacques* 

DU  xxx.  AvrilM.DC.Lxxxvin.Veu 
par  la  cour  les  lettres  patentes  du 
roy  données  à  Fontainebleau  au  mois 
d'Oétobre  m.  dc.  xiii.  lignées  s  Louis, 
6c  fur  le  reply  :  par  le  roy ,  la  reyne 
régente  fa  mere  prefente ,  de  Lomenie, 
8c  fcellées  du  grand  fceau  de  cire  ver- 
te, obtenues  par  les  religieux  du  tiers 
ordre  de  S.  François  appeliez  Capucins, 
clrablis  au  convent  du  fauxbourg  faint 
Jacques,  par  lesquelles,  pour  les  cau- 


Zettres  patentes  en  faveur  des  rtligieufes 
heffitalteres  de  Stt  Catherine. 

DUxn.  Aouft  M.  dc lxxxviii.  Veu 
par  la  cour  les  lettres  patentes  du 
roy  données  à  Verfaillesau  mois  de  Mars 
dernier,  lignées  Louis,  &  fur  le  reply: 
par  le  roy  Colbert ,  &  fcellées  en  lacs 
de  foie  du  grand  fceau  de  cire  verre, 


fes  y  contenues ,  ledit  feigneur  roy  au-   obtenues  par  les  lùpericure  8c  religieu- 


roit  permis  8c  octroyé,  veut  &  luy  plaift 
que  les  impetrans  puuTent  &  leur  (oit 
loifible  de  faire  baftir  &  conftruire  au- 
dit lieu  un  convent  8c  monaftere  dc  leur 
ordre ,  fans  qu'ils  puiflent  cv-après  ef- 
tre recherchez  d'aucune  choie  pour  rai- 
fonde  ce,  pour  quelque  caufe  Bcocca- 
fion  que  celoit,  melme  pour  eftre  gens 
de  main-morte  ,  8c  fous  prétexte  de 
nouveaux  acquefts  ou  autrement ,  donc 
ledit  feigneur  roy  les  a  relevez  &  dif- 


E 


fes  de  la  maiibn  régulière  8c  holpita- 
liere  de  l'ordre  de  S.  Auguftin  cftabhes 
à  Paris  fous  le  titre  de  Ste  Catherine, 
par  lefquelles  &  pour  les  caulès  y  con- 
tenue- ledit  lcigneur  roy  auroit  approu- 
vé,auctorizé  &  confirmé  rcftabliilemcnc 
des  impétrantes  &  de  ladite  maiibn  re- 
uliere  6c  hofpiraliere  de  l'ordre  fie  de 
a  règle  de  S.  Auguftin  eftablies  en  la 
rue  S.  Denis  de  cette  ville  de  Paris  fous 
le  titre  de  Ste  Catherine,  l'a  mis  fous 
,  8c  ainfy  que  plus  au  long  le  con-  là  protection  ,  pour  y  vivre  par  les  im- 
lefd.  lettres  à  la  cour  ad  relia  n-  petrantes  6c  celles  qui  leur  lucccdcront 
tes  j  veu  aufli  les  lettres  de  furannarion  en  communauté ,  félon  leur  règle  ,dif- 
accordées  par  le  roy  fur  icelles  le  xvi.  cipline  ôcinftituc ,  ainfy  que  plus  au  long 
Février  dernier,  lignées  Louis,  6c  plus  le  contiennent  lefdites  lettres  à  la  cour 
bas  :  par  le  roy,  Colbert ,  6c fcellées  du  adrcflàntes  ^  veu  auffi  l'arreft  du  vi.  May 
grand  fceau  de  cire  jaune  j  arreftduv.  dernier,  par  lequel ,  avant  procéder  à 
Mars  dernier,  par  lequel,  avant proce-  l'enregiftrement defdites  lettres  ,  auroic 
der  à  renregiftTement  defdites  lettres ,  efté  ordonné  que  d'office ,  à  la  requefte 
auroic  efté  ordonné  qu'elles  feroient  du  procureur  gênerai ,  il  feroit  informé 
communiquées  au  ficur  archevefque  de  par  le  confeiller  rapporteur  de  la  corn- 
Paris,  au  lieutenant  de  police 6c mbfti-  modité  où  incommodité  que  pouvoic 


tut  du  procureur  gênerai  du  roy  au  chaf- 
telet, 6c  aux  prevoft  des  marchands  6c 
efchevins  de  cette  ville,  pour  donner 
fur  icelles  leurs  confentemens ,  ou  y  dire 
autremenc  ce  qu'ils  verroienc  eftre  de 
raifon,  pour  le  tout  rapporté  8c  commu- 
niqué au  procureur  gênerai  du  roy ,  ef- 


apporter  ledk  eftabliflement  en  cette 
ville }  que  les  lettres  feroient  commu- 
niquées à  l'archevefquede  Paris,  pour 
donner  fur  icelles  fon  contentement  -, 
enfemble  aux  lieutenant  de  police  6c 
fobftitut  du  procureur  gênerai  au  chaf- 
telet ,  8c  prevoft  des  marchands  8c  ef- 


tre ordonné  ce  que  de  raifon  }  leçon-  chevins  de  cette  ville ,  pour  donner  fur 
lentement  dudic  fieur  archevefque  de  lefdites  lettres  leur  avis,  ou  y  dire  au- 
trement 
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tremcnt  ce  que  bon  leur  femblcroir} 
fie  que  pardevant  ledit  confeiller  com- 
mis la  îuperieure  dudit  convent  feroit 
tenue  de  déclarer  le  nombre  des  re- 
ligieufes qui  y  eftoient ,  de  reprefenter 
un  cftat  du  bien  dudit  monaftere  fie  des 
charges  auxquelles  il  peut  eftre  tenu  } 
comme  aufly  qu'elles  rapporteroient  les 
ftatuts  8c  rcglemens  fous  lefquels elles  vi- 
vent dans  ledit  convent  5  pour  ce  fait, 
rapporté  fie  communique  au  procureur 
général,  cftre  ordonné  ce  que  de  rai- 
Ion  j  l'information  faite  en  exécution  du- 
dit arreft  par  ledit  confeiller  commis , 
le  xxix.  juillet  dernier  v  procet  verbal 
de  rcprefcntation  d'un  cftat  des  biens 
8c  revenus  dudit  convent  contenant  le 
nombre  des  religieufes  qui  y  eftoient , 
le  xxx.  dudit  mois  j  leconfentement  de 
l'archevefque  de  Paris,  du  xxrui.  Juin 
dernier  ;  les  avis  des  lieutenant  de  po- 
lice ,  fubftitut  du  procureur  général  du 
roy  au  chaftclct ,  prevoft  des  marchands 
8c  efchevins  de  cette  ville  de  Paris ,  des 
x.  fie  xx.  Juillet  dernier}  les  ftatuts  fie 
reglemens  fous  lefquels  lefdites  religieu- 
fes vivent  dans  ledit  convent  ;  conclu, 
fions  du  procureur  gênerai  du  roy  }  ouy 
le  rapport  de  M.  Eftienne  Baudouin  con- 
feiller j  tout  confideré  ,  udicti 
cour  ordonne  que  lefdites  lettres  fe- 
ront enregiftrees  au  greffe  ,  pour  jouir 
par  les  impétrantes  fie  celles  qui  leur  fuc- 
cederont  audit  convent  de  l'effet  fie  con- 
tenu en  icelles,  fie  cftre  exécutées  félon 
leur  forme  fie  teneur. 

Lettres  patentes  en  faveur  des  religieufes 
Carmélites  de  la  rué  Chapmt. 

DU  xvn.  Aouft  m.  dc.  lxxxviii.  Veu 
par  la  cour  les  lettres  patentes  du 
roy  données  à  Verfailles  au  mois  d'A- 
vril dernier ,  (Ignées  Louis  ,  fie  fur  le 
reply  :  par  le  roy ,  Colbert ,  fie  fcellées 
en  lacs  de  foyc  du  grand  fceau  de  cire 
verte,  obtenues  par  les  religieufes  de 
N.  D.  de  Mont-Carmel  de  la  première 
règle  félon  la  bienheureufè  mere  S  ce 
Therefe  de  Jefus ,  dc  la  congregatiou 
de  France ,  appellées  Carmélites  du  ma- 
ria fier  e  de  la  mere  de  Dieu  ,  fondées  fie 
eftablics  en  cette  ville  de  Paris ,  rue  Cha- 
pon ;  par  lefquelles ,  pour  les  caufes  y 
contenues  ,  ledit  feigneur  roy  aurait 
agréé ,  confirmé  fie  approuve  la  fonda- 
lion  fie  eftabliffcment  des  impétrantes  en 
cette  ville  de  Paris  rue  Chapon  ,  fie  tout 
ce  qui  a  efté  fait  en  conlequence  f  veut 
8e  luy  plaift  que  le  tout  forte  fon  plein 


iT  I  VES.  i5y 

fie  entier  effet ,  8c  que  conformément  i  ~- 

ladite  fondation  fie  eftabliffement  lefdi-  "Sî' 
tes  impétrantes  fit  celles  qui  leur  fuecc- 
deront  audit  monaftere  dc  la  mere  de 
Dieu ,  en  jouïflènt  aux  droits  fie  privi- 
lèges accordez  audit  ordre  pleinement 
8e  paifiblcment  -,  fans  qu'elles  puifTent 
eftre  troublées  ny  inquiétées  en  quelque 
forte  fie  manière  que  ce  foit ,  nonobstant 
que  les  formalité?  requifes  fie  accouftu- 
mees  à  ladite  fondation  fie  eftabliflè- 
ment n'ayent  pas  efté  gardées  ny  ob- 
fervées,  dont  ledit  feigneur  les  a  rele- 
vées fie  difpenfces,  fie  de  fa  rriefme  grâ- 
ce 8c  autorité  admorty  la  moitié  dé 
la  mai  fon  par  elles  acquife  des  religieu- 
fes de  l'Incarnation  comprifè  dans  leur 
convent  fie  enclos  ,  comme  chofe  i 
Dieu  dedice,  fie  ainfy  que  plus  au  long 
le  contiennent  lefdites  lettres  à  la  cour 
adreiîàntes  ;  veu  auffy  l'arreft  du  xi.  May 
dernier  ,  par  lequel ,  avant  procéder  i 
rcnrcgifticmcnt  dcfdites  lettres  ,  aurait 
efté  ordonne  qu'elles  feraient  commu- 
niquées à  l'archevefque  de  Paris ,  pour 
donner  fur  icelles  fon  confentement , 
enfemblc  au  lieutenant  dc  police ,  au 
fubftitut  du  procureur  gênerai  au  chaf- 
telec ,  fie  aux  prevoft  des  marchands  fie 
efchevins  dc  cette  ville  de  Paris ,  pour 
donner  leur  avis  ou  y  dire  autrement  ce 
que  bon  leur  fembleroir,  pour  ce  fait , 
rapporté  fie  communiqué  au  procureur 
gênerai,  eftre  ordonné  ce  que  de  rai- 
ton  ;  le  confentement  de  Parchevcfque 
dc  Paris,  du  xv.  Juin  dernier $  les  avis 
du  lieutenant  dc  police ,  du  fubfticut  du 
procureur  général.,  fie  des  prevoft  des 
marchands  fie  efchevins  de  cette  ville 
de  Paris,  des  xv.fie  xxvin.  Juillet  auf- 
fy dernier  j  requefte  prefentée  i  l'effet 
de  l'enregiftrement  defdites  lettres  >  8c 
autres  pièces  attachées  fous  le  conrre- 
fcel  d'icellcs  j  conclufions  du  procureur 
gênerai  du  roy  -t  ouy  le  rapport  de  M. 
Jean-François  Joly  confeiller  j  tout  con- 
fideré ,  la  couna  ordonné  8e  or- 
donne que  lefdites  lettres  feront  enre- 
giftrées  au  greffe  d'icelle,  pour  jouïr 

{>ar  les  impétrantes  fie  celles  qui  leur 
iiccederont  audit  convent  de  leureffec 
8c  contenu ,  fie  eftre  exécutées  félon  leur 
forme  8c  teneur. 


G  g  M 
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Bfiablijjcment  des  Caféines  dans  leur  n*%- 
veau  conveat. 

m  i  U  xiii.  Juin  m.  De.  lxxxix.  Én- 

emcnc  des  lettres  obtenues 
par  les  religieufes  Capucines  dites  filles 
de  la  PaJJion,  du  conventcy- devant  li- 
tué  rue"  S.  Honoré  dc  cette  ville  de  Pa* 
ris  ,  par  lefquclleslc  roy ,'  en  confirmant 
-en  tant  qucbefoin ,  les  lettres  patentes 
d'eftabliflement  des  impétrantes  du  mois 
d'Odobrc  m.  dc.  u.  leur  auroit  per- 
mis fie  odroyéde  s'aller  eftablir  au  nou- 
veau convent  que  S.  M.  leur  a  fait  baftir 
au-delà  de  la  place  que  Ton  construit 
rue  S.  Honore, 

Zettres  patentes  en  faveur  dm  collège  des 
Eftoffois. 

U  xu.  Juillet  m.  dc.  lxxxix.  Veu 
\  J  par  la  cour  les  lettres  patentes  du 
roy  données  à  Verfàilles  le  xv.  Décem- 
bre m.  dc.  lxxxviii.  fignécs  Louis  ,8c 
for  le  reply  :  par  le  roy ,  Colbert ,  fie 
fcellées  en  lacs  de  foie  du  grand  fceau 
de  cire  verte ,  obtenues  par  les  princi- 
pal ,  procureur ,  bourfiers  &  efcol  fiers  du 
collège  des  Efcoflois  en  l'univerfité  dc 
Paris,  par  lesquelles  , pour  les  caufes  y 
contenues, ledit  ieigneur  roy  auroit  con- 
firmé ,  &  en  tant  que  befoin  eft  ou  fe- 
rait, de  nouveau  audorizé  8c  fuppléé 
par  lefdites  lettres  ce  qui  pouvoit  man- 
quer a  l'ancien  eftablidement  du  collège 
des  Efcoflois  fitué  prefentement  fur  l'an- 
cien fofle  faine  Vidor,  dit  rue  doflrine 
Chrétienne ,  tant  pour  élever  fie  former 
des  ecclefiaftiques  miifionaires  pour  en- 
voyer au  royaume  d'Efcofle ,  que  pour 
l'éducation  de  la  jeunefle  dudit  pays  à 
la  feience  fie  i  la  vertu  5  veut  ledit  fei> 
gneur  roy  que  ledit  collège  foitôc  de. 
meure  toujours  uni  à  l'univerfité  de  Pa- 
ris comme  il  a  efté  par  le  pafle ,  fie  qu'il 
jWifle  des  mefmes  privilèges,  droits  fie 
prérogatives  que  les  autres  collèges  de 
ladite  univerfité,fic  ainfi  que  plus  au  long 
le  contiennent  lefdites  lettres  â  la  cour 
adreûantes  4  veu  auiC  le  confentement 
donné  i  Tenregiltrement  d'icelles  par 
le  recteur  de  l'univerfité  de  Paris,du  vi  n. 
du  prefent  mois  de  Juillet }  fie  la  requef- 
te  prefentée  à  ladite  cour  i  l'effet  d'en- 
regiftrement  t  conclurions  du  procureur 
gênerai  du  roy}  ouy  le  rapport  dc  M. 
René  le  Meufnier  confëillcr  j  tout  con- 
fideré,  la  cou  h  a  ordonné  fie  ordonne 
que  lefdites  lettres  feront  enregiftrées 


ET  PIECES 

•augrefTe  d'icelle,  pour  jouir  par  les  ïmV 
.petrans  fie  ceux  qui  leur  fuccederont  au> 
«lit  collège  de  leur  effet  fie  contenu,  fie 
eftre  exécutées  fclon  leur  forme  fie  te» 
acur. 

Efiahliffement  des  fBes  feculieres  de  la  S  te 
famille  de  t adoration  perpétuelle  du 
S.  Sacrement  à  Charenne. 

DÛ  xiv.  Juillet  m.  dc.  lxxxix.  Veu 
par  la  cour  les  lettres  patentes  du 
roy  données  i  Verfailles  au  mois  de  Sep- 
tembre m.  dc  lxxxvi. (ignées  Louis,  fie 
fur  le  reply  :  par  le  roy  ,  Colbert ,  fie 
fcellées  en  lacs  de  foie  du  grand  fceau 
de  cire  verte ,  obtenues  par  Catherine 
Chanlat  vcufve  du  fieur  le  Maire ,  par 
lefquelles  ledit  feigneur  roy  auroit  per- 
mis a  l'impétrante  de  s'eftablir  avec  tel 
nombre  de  femmes  ou  filles  feculieres 
qu'elle  trouvera  à  propos  enlamaifon 
par  elle  acquife  au  oourg  de  Charonne, 
pour  y  vivre  par  elles  fie  celles  qui  leur 
fuccederont  en  communauté  ,  fous,  le 
nom  de  fèminaire  dc  filles  feculieres  de  Ut 
fainte  Famille  de  t adoration  perpétuelle  d% 
S.  Sacrement ,  fous  la  direction  fie  la  dé- 
pendance de  l'ordinaire ,  fie  fuivant  les 
ltaturs  fie  reglemens  qui  feront  donnez 
parle  fieur  archevefque  de  Paris  j  y  re- 
cevoir fie  attirer  autant  qu'il  fe  pourra 
de  jeunes  filles  du  village  dudit  Cha- 
ronne fie  des  autres  lieux  qui  voudront 
venir  ,  les  inftruire  gratuitement  aiuf 
faines  m  y  Itères  de  la  religion  Catholi- 
que Apofblique  fie  Romaine ,  à  lire  6e 
à  eferire,  fie  aux  ouvrages  convenables 
i  leur  fexe  fie  à  leur  eftat ,  lefdites  letv 
très  à  la  cour  ad  reliantes }  arreft  du  xvii. 
Avril  m.  oc.  lxxxvii.  pour  informer  fie 
monftrer  fiec.  $  l'information  faite  par  le 
confeiller  commis,  du  xnt.  May  m.  dc. 
lxxxvii.  le  confentement  du  fieur  ar- 
chevefque de  Paris,  du  15.  Mars  1688. 
l'avis  du  lieutenant  de  police  fie  du  pro- 
cureur gênerai  au  chaftelet,  du  1.  Juil- 
let 1687.  les  ftatuts  fie  reglemens  pour 
ladite  communauté  ,  approuvez  audit 
fieur  archevefque  de  Paris  j  la  donation 
faite  par  ladite  impétrante  en  forme  d'ef- 
tabliflement pafle  pardevantles  notai- 
res au  chaftelet  de  Paris  le  11.  Avril 
1687.  fie  les  titres  fie  contrad*  juftifica- 
tifs  des  chofes  données  par  icelle  j  re- 
quefte  à  l'effet  de  l'enregiurement }  con- 
clufions  du  procureur  gênerai  du  roy  » 
ouy  le  rapport  de  M.Jean  Ooujat con- 
feiller -y  tout  confidere,LA  cour  a  or- 
donné fie  ordonne  que  lefdites  lettres 
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un  principal  commis  fie  deux  autres  com 


feront  enrcgiftrées  au  greffé  d'icelle , 
pour  jouir  par  l'impétrante  6c  celles  qui 
leur  fuccederont  de  leur  effet  fie  conte- 
nu ,  fie  cftrc  exécutées  félon  leur  forme 
fie  teneur ,  à  la  charge  que  celles  qui 
entreront  dans  ladite  communauté  ne 
pourront  difpofer  de  leurs  biens  à  fon 
profit  de  fomme  plus  grande  que  celle 
de  trois  mil  livres  fie  y  payer  des  pen- 
fions  au-deflus  de  cinq  cens  livres  par 


Création  d**n  lieutenant  en  la  jnriditlien  de 

>    Fbeftel  d$  ville  y  &c. 

DU  Jeudy  xvi.  Juin.  Vcu  par  la  cour 
toutes  les  chambres  atfèmblées,  les 
lettres  patentes  duroy  en  forme  d'edit , 
données  à  Verfailles  au  mois  de  May 
dernier ,  par  lefquelles  ledit  feigneur  au- 
roit  crée  fie  érigé  en  titre  d'office  for- 
mé un  lieutenant  en  la  juridiction  de 
l'hoftel  de  ville  de  Paris ,  quatre  licu- 
tenans  juges  fubdeleguez  des  prevoft  des 
marchands  fie  efchevins  de  ladite  ville , 
pour  inftruire  jufqu'à  fentence  diffiniri- 
ve  exclusivement  les  procez  qui  pour- 
ront naiftrefur  les  ports,  quays  fie  riviè- 
res navigables  fie  flottables  entre  les  mar- 
chands fie  voituriers  fie  autres  trafiquans 
pour  la  provifion  de  Paris  j  Ravoir  un 
â  Sens ,  un  à  Auxerre ,  un  i  Verman- 
ton  fie  un  à  Montargis ,  fix  commuTaires 
de  police  appartenante  aufdits  prevoft 
des  marchands  fie  efchevins  fur  les  ports 
fie  quais  de  la  ville  de  Paris ,  un  ca- 
pitaine de  l'artillerie  fie  garde  des  armes 
de  ladite  ville ,  un  controlleur  des  baf- 
timens ,  foixante-quacre  cinquanteniers, 
deux  cens  cinquante-fîx  dixeniers  ;  ledit 
feigneur  roy  auroit  aufly  créé  fie  érigé 
en  titre  d'offices  formés  les  places  d'ar- 
chers des  trois  compagnies  d'archers , 
a  rbaleft  tiers  fie  arquebulîers  de  ladite  vil- 
le de  Paris  inftituez  par  les  edits  des 
rois  Charles  VI.  Louis  XI.  fie  François 
I.des  moisd'Aouft  1410.  Octobre  1437. 
8c  Mars  1510.  lefquels  ledit  feigneur  roy 
a  fixé  au  nombre  de  deux  cens  quatre- 
vingts  ,  pour  faire  avec  le  colonel  des 
trois  compagnies  créé  par  edit  du  mois 
de  Septembre  1550.  fie  confirmé  par  ce- 
luy  de  Juillet  1680.  avec  les  dix-neuf 
autres  officiers  de/dites  compagnies  , 
le  nombre  de  trois  cens ,  lefquels  le- 
dit feigneur  roy  a  aufly  en  tant  que  be- 
ioin  Jcroit  de  nouveau  créés  fie  ériges 
•n  titre  d'offices  formés }  comme  auiry 
ledit  feigneur  roy  auroit  créé  fie  érigé 
en  titre  d'offices  formes  fie  héréditaires 


mis  pour  les  expéditions  du  greffe  du-  A"-  ,6ya 
dit  hoftel  de  ville ,  ainfy  que  plus  au 
long,  Sec.  la  cour,  ordonne  que  lcf- 
dites  lettres  en  forme  d'edit  feront  en- 
regiftrees  au  greffe  d'icelle ,  pour  cftre 
exécutées  félon  leur  forme  fie  teneur, 
fie  copies  collationnées  envoyées  au  bu- 
reau de  l'hoftel  de  ville  de  Paris ,  pour  y 
eftre  leuës ,  publiées  fie  enregiftrées  ;  cn- 
jont  au  fubftitut  dudit  procureur  gênerai 
audit  bureau  de  l'hoftel  de  ville  de  te- 
nir la  main  i  leur  exécution  ,  fie  d'en 
certifier  la  cour  dans  trois  jours. 


enlajnridiiliende 
th.ftel  de  ville. 

DU  xxxi.  Aouft.  Veu  par  la  cour, 
toutes  les  chambres  affemblécs^'cdic 
du'  roy  donné  i  Verfailles  au  prefenc 
mois  d'Aouft  i  par  lequel  ledit  feigneur 
roy  a  uny  fie  incorporé  au  corps  descon- 
fèillers  de  cette  ville  de  Paris  8e  des  quar- 
teniers  l'office  de  lieutenant  en  la  juri- 
diction dudit  hoftel  de  ville ,  pour  jouir 
par  eux  a  leur  proffit  commun  des  ga- 
ges fie  droits  y  attribuez  par  l'edit  du 
mois  de  May  dernier  ,  6e  eftre  ledit  offi- 
ce exercé  par  l'un  deidits  confeillers  de 
ville  fie  quarteniers  alternativement  d'an- 
née en  année  }  comme  aufly  a  ledit  fei- 
gneur roy  créé  fie  érigé  en  titre  d'offi- 
ces quatre  offices  de  commuTaires  de  la 
police  appartenante  aux  prevoft  des  mar- 
chands fie  efchevins  fur  les  ports  fie  quais 
de  cette  ville  de  Paris,  pour  faire  avec 
les  fix  créez  par  ledit  edit  du  mois  de 
May  le  nombre  de  dix,  lefquels  ledit 
feigneur  roy  a  uny  fie  incorporé  aux  dix 
offices  d'huiffiers-iergens  dudit  hoftel  de' 
ville ,  pour  eftre  lefdits  offices  de  com- 
miflaires  exercées  par  lefdits  huifliers ,  * 
fans  qu'il  leur  puiflè  eftre  oppofé  aucu- 
ne incompatibilité  ,  Sec.  la  couk.  a  or- 
donné fie  ordonne  que  ledit  edit  fera  en-        *  <p°y 
regiftré  au  greffe  d'icelle ,  pour  eftre  exe-  ^"j™ 
cuté  félon  fa  forme  fie  teneur.  troue  muie 

fu  Iran  du 

Defmnien  des  deux  communautés  d 'Htffita-      u  m™n" 
lieres  de  U  Raquette  à- delà  flace  reyale.  j^e£'m 

U  11.  Décembre.  Veu  par  la  cour 
les  lettres  parentes  du  roy  données 
i  Verfailles  au  mois  de  Novembre  der- 
nier ,  obtenues  par  les  religieufes  hospi- 
talières de  S.  Jofëph  du  fauxbourg  faint 
Antoine  feifes  à  la  Raquette,  par  lef- 
quelles ledit  feigneur  roy  auroïc  agréé, 
approuve  fie  confirmé  le  décret  faic  par 

Ggiij 
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le  fieur  archevefque  de  Paris  pour  la  fe-  du  fauxbourg  S.  Antoine  de  Paris  Ici» 

pararion  &  di  vifion  de  la  maifon  des  hof-  les  à  la  Raquette ,  qui  approuvent  le  de- 

pitalicres  de  la  place  Royallc  de  celle  crée  fait  par  l'archevefque  de  Paris  pour 

des  impétrantes  ,  veut  ledit  feigneur  que  la  fepararion  ôc  divifion  de  la  maifon  des 

ledit  décret  foit  exécuté  j  ce  failant,que  hofpitalieres  de  la  place  Roy  aile  ôc  de 

les  deux  maifons  des  religieufes  hofpita-  celle  du  fauxbourg  S.  Antoine ,  pour  fai- 

iicres  de  l'ordre  de  S.  Auguftin  fifes,  rc  à  l'advenir  deux  communautez. 
l'une  en  cette  ville  de  Paris  proche  la 

place  Royale  ,  fous  le  titre  des  Chari-  Lettres patentes  four  la  maifon  du  Refuge. 
tés  de  N.  D.  ôc  l'autre  au  fauxbourg 

S.  Antoine  foient  Ôc  demeurent  à  l'ad-  "TAU  Mardy  xiv.  Aouft.  Veupar  la 

venir  feparées,  ôc  faifant  deux  commu-  f^^cour  les  lettres  patentes  du  roy 

cés  diftindes  ôc  indépendantes  Tune  de  données  à  Versailles  au  mois  de  Juillet 

l'autre  ,  pour  y  vivre  par  les  religieufes  1691.  obtenues  par  les  directeurs  de  l'hof- 

qui  ont  cfté  mifes  en  chacune  defdites  pital  gênerai ,  par  lefquelles  ledit  fëi- 


deux  maifons  en  exécution  dudit  décret  gneur  roy  auroit  agréé  8c  confirmé  l'efta- 

felon  leur  inflitut  &  règles,  fous  l'auc-  bliflement  de  la-  maifon  du  Refuge  à 

torité  ôc  gouvernement  dudit  fieur  ar-  Paris ,  &  permis  aufdits  directeurs  d'y 

chevelquc  de  Paris  &  de  fes  fucccfïèurs,  recevoir  non-feulement  les  filles  &  fenw 

&  jouir  par  elles  dans  lefdites  deux  mai-  mes  qui  y  feront  envoyées  par  audori-. 

fons  des  droits  &  privilèges  à  elles  cy-  té  de  juftice ,  ainfy  qu'il  eft  porté  par 

devant  accordez  par  ledit  feigneur  roy  lettres  patentes  dudit  feigneur  roy  du 

3c  fes  prédeccllèurs  roys ,  enfemble  des  mois  d'Avril  166  j.  mais  encore  celles 

biens  6c  revenus  qui  leur  font  attribuez  qui  fe  prefenteront  volontairement  dans 

par  ledit  décret  ,  ôc  aux  charges  fie  con-  le  deffein  de  fe  retirer  du  dérèglement 

dirions  y  contenues,  ainfy  que  plus  au  dans  lequel  elles  auroient  eu  la  roiblefle 

long,  ficc.  la  cour.  ,  avant  procéder  de  tomber,  pour  y  eftre  occupées  à  des 

à  l'enrcgiftrement  defdites  lettres ,  a  or-  ouvrages  convenables ,  ôc  y  mener  une 

donné  ôc  ordonne  que  d'office  ,  à  la  re-  vie  Chreftienne ,  conformément  aux  re- 

cjuefte  dudit  procureur  gênerai  du  roy,  glemens  qui  y  font  obfervez ,  fous  la 

pourfuitc  ôc  diligence  de              fub-  conduite  ôc  direction  du  redeur  de  l'hof- 

ltitut  dudit  procureur  gênerai ,  il  fera  pital  gênerai  pour  ce  qui  regarde  le  fpi- 

informé  parle  confeiller  rapporteur  du  rituel,  Ôc  defdits  directeurs  pour  le  tem- 

prefent  arreft ,  qu'elle  a  commis  à  cet  porel }  veut  ledit  feigneur  que  lcfdits  di- 

effèt ,  de  la  commodité  ou  incommodi-  redeurs  puiflent  accepter  pour  ladite 

té  que  peut  apporter  la  defunion  ôc  fe-  maifon  du  Refuge  les  fondations  qui 

paration  des  deux  maifons  des  impetran-  pourroient  y  eftre  faites  pour  l'entretien 

tes  j  que  lefdites  lettres  feront  commu-  defdites  filles  ôc  femmes  ,  ainfy  que  plus 

jùquées  à  l'archevefque  de  Paris  ,  au  au  long  ,  Ôcc.  la  c  o  u  k  a  ordonne  ôc 

lieutenant  de  police ,  au  fubftitut  du  pro.  ordonne  que  lefdites  lettres  feront  en- 

cureur  gênerai  du  roy  au  chaftelet ,  ôc  regiftrées  au  greffe  d'icelle ,  pour  jouir 

aux  prévoit  des  marchands  ÔC  efchevins.  par  les  impetrans  Ôc  ceux  qui  leur  fuc- 

de  cette  ville ,  pour  y  donner  leurs  con-  céderont  de  l'effet  ôc  contenu ,  ôc  eftre 

fentemens  ou  dire  autrement  ce  qu'ils  exécutées  felon  leur  forme  ôc  teneur, 
aviferont  bon  eftre  )  mefme  que  les  fup- 

pliantcs  donneront  un  eftac  de  leurs  Fondation  <Tun  hofpital  de  U  Charité 

biens  ôc  de  leurs  charges ,  ôc  rapporte-  à  S.  Clou. 
les  lettres  patentes  de  i'eftabliflement 

defdites  deux  maifons  Ôc  les  arrefts  d'en-  "P\  U  x.  May.  Enregiftrement  de  let- 

regiftrement  d'icelles  i  pour  le  tout  fait,  très  patentes  du  roy,  qui  confir-  ak 

communiqué  au  procureur  gênerai  du  ment  ÔC  approuvent  le  contrad  de  fon- 

xoy  ôc  veu  par  ladite  cour ,  eftre  ordon-  dation  faite  par  Monfieur  duc  d'Orléans 

né  ce  qu'il  appartiendra.                  ,  frère  unique  du  roy  d'un  hofpital  de  la 

.  Charité  eftably  à  S.  Cloud  ,  du  11.  Avril 

Arrtfi  furU  def  nion  des  Hofpitalieres  de.  1689.  le  décret  du  fieur  archevefque  de 

la  Raquette  &  de  la  place  Royale.  Paris  portant  omologation  dudit  con- 

trad  ,  du  13.  Juin  fuivant ,  enfemble  le 

DU  xii.  Juin.  Enregiftrement  de  contrad  de  conftitution  de  rente  fur 

lettres  patentes  du  roy  obtenues  l'hoftel  de  cette  ville  de  Paris,  auprin- 

par  les  religieufes  hofpitalieres  S.  Jofcph  cipal  de  dix  mil  huit  cens  livres ,  payées 

par 


JUS  TIFiC 

par  Monfïcur  pour  fervir  de  fonds  à  la- 
biée fondation. 

Luttes  patentes  peur  la  jujlice  de  fendes 
de  S.  Qernutin  des  Prc^ 

DU  xvii.  Février.  Veu  par  la,  cour 
fes  lettres  patentes  duroy  données 
à  VerlaillcN  au  preient  mois  de  Février, 
obtenues  par  meilire  Guillaume  Egon 
Landgrave  cardinal  de  Furftemberg, 
abbé  de  l'abbaye  royallede  S.  Germain 
de>Prez,parletqucl les  ledit  feigneur  roy 
atiroit  dit  &  déclare  quel 'impétrant  &fes 
fucceJTcursen  lad.  abbaye  demeureront 
propriétaires  de  la  haute  jutheedans  l'en- 
clos 8c  plais  abbatial  de  lad.  abbaye  8c 
lieux  occupez  par  lesaboé  8c  religieux  & 
leurs  domcltiquc^&dam  l'enclos  d'icelle 
feulement,  pour  eftre  lad.  juilice  exercée 
par  un  bailly ,  un  procureur  fifcal,  un 
greffier  8c  deux  huilfiers,  aux  mefmes 
honneurs  ,  pouvoirs  ,  prérogatives  8c 
droits  dont  ils  ont  jotty  par  le  pafle  j 
veut  &  entend  ledit  feigneur  roy  que  le- 
dit bailly  connoiftra  des  appellations  des 
jugemens  8c  fentences  qui  feront  rendues 
•  Smtfit  ,  en  matières  civiles  par  les  •  hautes  juf- 
«g«*  tica  des  terres  8c  feigneuries  dépendan- 

tes du  temporel  de  ladite  abbaye ,  (huées 
hors  la  ville ,  fauxbourgs  8c  banlieue;  de 
cette  ville  de  Paris ,  ainfy  qu'ils  ont 
bien  8c  deuément  fait  par  le  paffaj  8c 
de  la  baire  jufticc  foncière  pour  les  cens, 
rentes  8c  autres  redevances  des  maiions 
&:  biens  dans  la  cenfive  8c  fiefs  dépen- 
dans  de  ladite  abbaye ,  fi|uez  dans  cette 
ville ,  fauxbourgs  8c  banlieue"  de  Paris> 
à  la  charge  que  les  appellations  des  ju- 
gemens 8c  fentences  du  bailly  de  ladite 
juftice  de  S.  Germain  des  Prez  retord- 
ront ,  Ravoir  pour  le  criminel  en  la  cour, 
8c  pour  le  civil  au  chaftclct  de  Paris 
8c  par  appel  en  ladite  cour ,  ainfy  que 
plus  au  long,  8cc.  la  cour,  a  ordon- 
né 8c  ordonne  que  lefdites  lettres  feront 
enregiftrées  au  greffe  d'icelle  ,pour  jouir 
par  l'impétrant  8c  fes  fuccefleurs  abbés 
de  ladite  abbaye  de  faint  Germain  des 
Prez  de  leur  effet  8c  contenu ,  8c  eftre 
exécutées  félon  leur  forme  8c  teneur. 

Le  palais  Cardinal  dermik  mon  fient  le  duc 
d'Orléans. 

DU  xui.  Mars.  Veu  par  la  cour  les 
lettres  patentes  du  roy  données  à 
Verfeilles  au  mois  de  Février  1691.  ob- 
tenues par  Monfîeur  duc  d'Orléans  frè- 
re unique  du  roy  j  par  lefquellcs  ledit 


ATIVES.  zi9 

feigneur  roy  auroit  donné ,  accordé  —  

octroyé  8c  dclaiïïe  a  Monfieur  8c  à  fes*"-  lt,i' 
enfans  mafles  defeendans  de  luy  en  loyal 
mariage  par  augmentation  d'appanage 
la  mailon  8c  hoftel  du  palais  Cardinal 
feis  en  cette  ville  de  Paris  rue  S.  Ho- 
noré ,  eh  toute  fon  eftenduc  8c  confif- 
tence,  tant  en  baftimens,  cours,  loge- 
ment ,  jardins ,  eaux  pour  les  fontaines, 
qu'autres  dépendances ,  la  place  devant 
ledit  palais  cardinal ,  8c  généralement 
tout  ce  qui  appartient  audit  feigneur  roy 
en  ladite  madon  8c  hoftel  du  palais  Car- 
dinal 8c  dépendances ,  fans  en  rien  rc- 
ferver  ny  retenir,  à  l'exception  des  baf- 
timens qui  luy  fervoient  cy-devant  de 
corps-de-garde,  8c  de  la  partie  de  la- 
dite place  qui  fe  trouve  coroprife  dans 
le  grand  dellein  fait  pour  les  Daftimens 
du  chafteau  du  Louvre  t  pour  du  tout 
jouir  8c  difpoferpar  Monfieur  aux  mef- 
mes droits ,  autorîtez  8c  privilèges  que 
du  furplus  de  fondit  appanage ,  confor- 
mément à  l'edit  du  mois  de  Mars  1661. 
&  en  outre  ledit  feigneur  roy  auroit  per- 
mis à  Monfieur  de  faire  en  ladite  mai- 
ion  8c  palais  Cardinal  telles  augmenta- 
tions ,  améliorations  ou  décorations  que 
bon  luy  femblcra  ;  du  prix  dcfquelfes, 
en  cas  de  reverfion ,  les  héritiers  de  Mon- 
fieur feront  rembourfez  par  led.  feigneur 
roy  ou  par  fes  fucceUeurs  roys ,  ainfy 
que  plus  au  long  le  contiennent  lefdites 
lettres  a  la  cour  adreflantes  ,  8c  la  re- 
quefte  prefentée  à  la  cour  par  Monfieur, 
afin  d'enregiftrement  defditcs  lettres  -, 
conclufions  du  procureur  gênerai  du  roy5 
ouy  le  rapport  de  M.  Louis-Marie  Maul- 
nory  conseiller  }  tout  confideré ,  l  a 
cour  a  ordonné  8c  ordonne  que  lefdi- 
tes lettres  feront  enregiftrées  au  greffe 
d'icelle  ,  pour  jouir  par  Monfieur  ,  fes 
enfans  mafles  8c  defeendans  de  luy  en 
loyal  mariage  de  leur  effet  te  contenu 
&  eftre  exécutées  félon  leur  forme  8c  te- 
neur. 

Cages  &  honneurs  in  lieutenant  gênerai  an 
gouvernement  de  Pétris. 

DU  xxi.  Avril.  Veu  par  la  cour  les 
lettres  patentes  du  roy  en  forme: 
de  déclaration  données  à  Verfaillcs  le 
14.  du  prefent  mois  d'Avril ,  par  lef- 
quellcs ledit  feigneur  roy  auroit  dit  8c 
déclaré ,  veut  8c  luy  plaift  que  fon  lieu- 
tenant gênerai  au  gouvernement  de  Pa- 
ris jouïûe  de  huit  mil  livres  de  gages, 
dont  il  fera  fait  fonds  de  fix  mil  livres 
pour  trois  quartiers ,  comme  aufly  qu'il 
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 jouïfle  en  Pabfence  du  gouverneur  des  de  Paris  ,  par  lefquelles  ledit  feigneur 

A  "  ' tfi    mefmcs  honneurs ,  pouvoirs  &  preroga-  roy  auroit  die ,  déclaré  &  ordonné ,  veut 

tives  dont  jouift  le  gouverneur  ,  tant  fie  luy  plaift,  conformément  à  fon  ar- 

dans  l'hoftel  de  ladite  ville,  que  dans  reft  du  15.  dudit  mois  de  Septembre, 

tous  les  autres  lieux  où  il  fe  trouvera  que  les  douze  offices  d'afleflèurs  créés  en 

avec  le  corps  de  ville ,  fie  de  tout  ce  qui  1  hoftel  de  cette  ville  de  Paris ,  par  edit 

eft  porté  par  l'edit  du  mois  de  Février  du  mois  1691.  demeurent 

1691.  ainfy  que  plus  au  long,  &c.  l  a  éteints  &  fupprimés  ,  8e  auroit  confir- 

c  o  u  R  a  ordonné  &  ordonne  que  lef>  mé  lefdits  prevoft  des  marchands  &  ef- 

dites  lettres  en  forme  de  déclaration  fe-  chevins,  conseillers  ,  quarteniers  fie  bour- 

rontenregiftrées  au  grefiè  d'icelle  ,  pour  geois  de  cette  ville  de  Paris  dans  la  for- 

eftre  exécutées  félon  leur  forme  fie  te^  me  &  manière  ufitée  pour  l'efledion  def- 

ncur.  dits  prevoft  des  marchands  &  efchevins 

portée  par  les  ordonnances  du  15.  Juil- 

Nouvelles  machines  pur  ?  élévation  des  eaux  Ict  1450.  &  edit  du  mois  de  May  1554. 

de  la  Seine.  que  ledit  feigneur  roy  veut  eftre  exécu- 
tez félon  leur  forme  fie  teneur ,  fie  per- 

DÙ  xviii.  juin.  Enrcgiftrement  de  met  aufdits  confcillers  &  quarteniers  de 
lettres  patentes  du  roy  du  mois  cette  ville  de  Paris ,  qui  ne  font  point 
d'Aouft  1691.  portant  permiwon  à  Mi-  graduez,  de  porter  la  robbe  Se  le  bon- 
chcl  Sauvage  cornmiûaire  ordinaire  de  net  dans  les  cérémonies  qui  fe  feront  en 
l'artillerie  de  faire  conftruire  des  machi-  cettedite  ville ,  en  payant  par  lefdits  pre- 
nes  fie  ouvrages  neceûaires  fur  le  bord  voft  des  marchands  ôeefchevins  fuivane 
de  la  rivière  de  Seyne  proche  la  mai-  leurs  offres  au  trefor  royal  la  fomme  de 
(on  blanche  du  coffé  du  fauxbourg  laint  120.  mil  livres,  ainfy  que  plus  au  long, 
Antoine,  avec  privilège  de  vendre  les  fiec.  la  cour  a  ordonné  Se  ordonne 
eaux  qui  feront  élevées  parle  moyen  def-  que  lefdites  lettres  feront  enregistrées 
dites  machines  ;  à  la  charge  qu'elles  ne  au  greffe  d'icelle ,  pour  jouir  par  les  im- 
pourront eftre  pofées  qu'ès  lieux  Se  ainfy  petrans  de  leur  effet  &  contenu ,  &  eftre 
qu'il  fera  conlenty  par  les  prevoft  des  exécutées  félon  leur  forme  Se  teneur. 

marchands  &  efchevins  de  cette  ville,    _  ,  .  ,  _  . 

£c  *  Lettres  patentes  peur  les  filles  de  U  Provi- 

dence du  faubourg  S.  Marcel. 

Lettres  patentes  pour  la  communauté'      ~Jt  ^  U  xxi.  Mars.  Enregifl  renient  de 


uM- 


de  Miramion.  1  J  lettres  patentes  du  roy  obtenues 

par  dame  Marie  Bonneau  veuve  de  M. 

DU  vu.  Septembre.  Énregiftrement  Jean- Jacques  ç]e  Beauharnois  deMira- 
de  lettres  patentes  du  roy  obtenues  mion  confeiller  en  la  cour,  fie  dame 
par  les  filles  de  la  communauté  de  fain-  Marguerite  de  Beauharnois  veuve  de 
te  Geneviefve  eftablie  fur  le  quay  de  meffire  Guillaume  de  Nefmond  prefi- 
la.  Tournelle  dans  la  paroiflède  S.  Ni-  dent  à  mortier  en  ladite  cour,  dire&ri, 
colas  du  Chardonnet,  par  lefquelles  le-  ces  des  filles  de  la  communauté  de  la- 
dit  feigneur  roy  confirme  &  agrée  l'efta-  Providence  du  fauxbourg  S.  Marcel,  fie 
bliflement  de  ladite  communauté  ,  fie  feeur  Claire  Colombe  fuperieurc  de  la- 
leur  permet  fie  à  celles  qui  leur  fucce-  dite  communauté ,  par  lefquelles  ledit 
derontde  poffeder  à  tiltre  de  propriété  feigneur  roy  a  confirmé  la  conceffion 
incommutable  les  biens ,  maifons ,  jar-  faite  par  le  prevoft  des  marchands  fie 
dins,  enclos  fie  héritages  par  elles  ac-  efchevins  de  Paris  le  2.  Juillet  1694.  auf- 

rfie  à  elles  donnés,  enfemble  la  mai-  dites  filles  de  la  communauté  de  la  Pro- 

rue  des  Bernardins  ,  fie  portion  de  vidence  du  fauxbourg  S.  Marcel ,  de  la 

place  appartenant  au  collège  des  Ber-  jouiflance  pendant  le  temps  de  99.  an- 

nardins,  qu'elles  ont  deflèin  d'acquérir,  nées  commencées  le  premier  Juillet  de 

ladite  année  1694.  delà  portion  de  la 

Suppression  £  offices  criés  a  îhojlelde  ville,  rue  des  Marionettcs  reftant  à  occuper 

jufqu'à  la  rue  de  l'Arbalefte,  fie  de  la 

DU  xx.  Novembre.  Vcu  par  la  cour  rue  des  Vignes  *  au  Coupe-gorge,  de- 

les  lettres  patentes  du  roy  don-  puis  ladite  rue  des  Marionettes  jufqu'à 

nées  à  Fontainebleau  au  mois  de  Sep-  l'encoigneure  de  larueappellée  Vieille- 

tembre  1693.  obtenues  par  les  prevoft  porterie  joignant  la  maifon  du  clos  de 

des  marchands  fie  efchevins  de  cette  ville  ladite  communauté. 

Service 


Digitized  by  Google 


JUSTIF  IC  ATI  V  ES  z4i 

firme  l'cftablillcmcnt  dans  la  ville  de 


Service  pourtarchevefque  de  Paris. 

DU  Mercredyxxiii.Novembre.ee 
jour  meilleurs  lesprefidens ,  confeil- 
lers  &  aucres  officiers  de  la  cour  en  rob- 

bes  noires  partirent  pour  aiiiftcr 

au  lervicc  folcmnel  de  meilire  François 
de  HarJay  archevêque  de  Pans ,  Sec. 

Z'arcbeveftjue  de  Paris  receu  duc  au 
parlement. 

DU  ix.  May.  Veu  par  la  cour,  les 
grand  chambre  6c  tournelle  aflcm- 
blécs,  le  brevet  de  don  accorde  par  le 
roy  à  médire  Louis-Antoine  de  Noail- 
les du  ij.  Aouft  1695.  les  bulles  expé- 
diées fur  iceluy  en  cour  de  Rome  le 
19.  Septembre  audit  an  1695.  l'acte  de 
preftation  de  ferment  de  fidélité  fait  en- 
tre les  mains  dudit  feigneur  roy  par 
ledit  mellirc  Louis-Antoine  de  Noail- 
les  archcvcfque  de  Paris  du  r,.  Novem- 
bre audit  an  j  fa  requefte  à  tin  d'eftre 
reccu  en  la  qualité  ôc  dignité  de  duc 
de  S.  Cloud  pair  dcFrance  ;  conclufions 
du  procureur  gênerai  du  roy  \  ouy  le 
rapport  de  M.François  Hennequincon- 
feillcr  -,  la  matière  mile  en  délibération, 
la  cour,  a  arrefté  ôc  ordonné  que  le- 
dit médire  Louis-Antoine  de  Noailles 


arc  h 


îvcfque 


de  P 


ans 


fera  receu  en  la- 


dite  qualité  &  dignité  de  duc  de  faint 
Cloud  pair  de  France ,  en  preftant  le 
ferment  accouftumé  de  bien  ôc  fidèle- 
ment allifter,  fervir  &  confeiller  le  roy 
en  les  tres-hautes  Se  importantes  aftai- 
res ,  &  prenant  feance  en  ladite  cour 
d'en  tenir  les  délibérations  fecrettes, 
garder  les  ordonnances ,  rendre  la  juf- 
ticc  aux  pauvres  comme  aux  riches',  6c 
en  tout  fe  comporter  comme- un  bon, 
fage ,  vertueux  6c  magnanime  duc  6c  pair 
de  France  doit  faire.  Ft  à  l'inllant  man- 
dé ,  la  main  mile  ad  peclus  a  fait  ledit 
ferment,  juré  fidélité  au  roy  ,  6c  a  cité 
receu  duc  de  S.  Cloud  pair  de  France, 
ôc  a  eu  rang  &:  feance  en  ladite  cour. 

Tjiabliffement  du  petit  feminaire  dans  la  ville 
de  Paris. 

DU  xxvi  11.  Février.  Veu  par  la  cour 
les  lettres  patentes  du  roy  don- 
nées à  Verfailles  au  mois  de  Décembre 
1696.  obtenues  par  melTîre  Louis  An- 
toine de  Noailles  archevefquc  de  Paris, 
duc  de  S.  Cloud,  pair  de  France,  par 
lesquelles  ledit  feigneur  roy  auroit  con- 
Ttme  II.  Pan.  III. 


Pans  d'un  petit  feminaire,  pour  élever  lifi- 
dans  Fcfprir  de  l'eglife  les  chfans  dont 
on  connotftra  la  vocation  à  1 'ell.it  ccclc- 
juftique}  lequel  fera  conduit  8c  gouver- 
né pour  le  fpirituel  6c  le  temporel  fous 
la  juridiction  6c  autorité  de  l'impétrant, 
conformément  &  fuivant  les  ftaturs  8c 
reglemens  attachez  fous  le  contrc-fcel 
dcfdite.s  lettres  j  6c  auroit  aufly  permis 
ledit  feigneur  roy  pour  cftablir  la  lubfif- 
tanec  6c  entretien  dudit  feminaire ,  ou- 
tre la  gratification  de  trois  mil  livres 
qu'il  auroit  accordée  en  faveur  dudic 
cftablillcment ,  qu'il  foit  uny  audit  fè- 
minairc des  bénéfices  limples  félon  les 
formes  de  droit  5  veut  en  outre  ledit  fei- 
gneur roy  que  M.  de  Laufy  6c  autres  que 
led.  impétrant  commettra  pour  la  direc- 
tion dudit  feminaire  6:  leurs  fuccelfeurs, 
lefquels  feront  corps  &  communauté , 
acceptent  les  legs  du  feu  lieur  abbé  de 
Manllac,  6c  puillént  à  l'avenir  accep- 
ter 6c  recevoir  toutes  donations ,  legs 
teflamentaires ,  fondations  ,  biens  meu- 
bles &:  immeubles,  6c  faire  telles  acqui- 
ttions qu'ils  jugeront  neccflàires  pour 
ledir  inivre  ,  mefme  enleigner  les  huma- 
niti.  s  ,  philolophie  6c  théologie  à  ceux 
qui  feront  admis  audit  feminaire ,  fans 
cependant  qu'a  caufè  des  cftudes  ainfy 
faites  ils  puillént  prétendre  aux  degrés 
dans  l'univerlité  de  Paris  ,  aux  droits 
de  laquelle  ledit  feigneur  roy  n'auroic 
entendu  préjudicier  j  ainfy  que  plus  au 
long ,  ôcc.  La  cour  a  ordonne  6c  or- 
donne que  lcfdites  lettres  ôc  ftatuts  fe- 
ront enregiftrez  au  greffe  d'icelle  ,  pour 
jouir  par  ledit  petit  feminaire  de  Paris 
de  leur  effet  6c  contenu  ,  6c  eftrc  exe- 
cutif félon  leur  forme  6c  teneur. 

Vnien  du  prieuré  de  S.  Julien  le  pauvre  i 
thtftel-Dicu. 

OU  11.  Aouft.  Veu  par  la  cour  les 
lettres  patentes  du  roy  données  à 
y  au  mois.de  Juin  dernier ,  obte- 
nues par  les  gouverneurs  8c  adminiftra- 
teurs  de  l'Iiolfel-Dieu  de  Paris ,  par  les- 
quelles ledit  feigneur  roy  auroir  agrée, 
confirmé  6c  approuvé  la  bulle  de  N.  S.  P. 
le  pape  Alexandre  VII.  du  8.  des  ides 
de  Mars  165S.  portant  extinction  6c  fup- 
relfion  du  titre  du  prieure  de  S.  Julien 
e  Pauvre  eflably  à  Paris  proche  ledit 
hoftel-Dieu  ,  6c  union  de  fes  revenu  s  au- 
dit holtel-Dieu  ,  6cc.  ...  Le  tv.nfêntc- 
ment  à  ladite  union  donné  par  dom  lier* 
nard  Pichon  prieur  clauftral  du  pneu-. 
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ré  de  N.  D.  de  Longpont fie  prieur  gê- 
nerai de  l'ordre  de  Clugny ,  tant  en  Ion 
nom  que  comme  procureur  fondé  de 

Srocuration  des  religieux  &  convent  du. 
it  prieure  de  Longpont ,  aux  charges, 
dauies  &  conditions  portées  audit  ade 
du  30.  Avril  165J.  Sentence  de  fulmi- 
nation  de  ladite  bulle  du  3.  Mars  1661. 
rendue  par  M.  Nicolas  Porcher  vice-ge- 
rent  de  Parchcvefché  de  Paris ,  commis 
par  N.  S.  P.  le  pape  ,  entre  les  impetrans 
d'une  part  ,ôc  M.  Pierre  Meliand  prieur 
commandataire  dudit  prieuré  de  faint 
Julien  le  Pauvre ,  médire  Pierre  de  Cam- 
bout  de  Coiflin  prieur  commandataire 
du  prieuré  Noftre-Dame  de  Longpont, 
collareur  dudit  prieuré  faint  Julien  le 
Pauvre ,  les  religieux  prieur  clauftral  fie 
convent  dudit  prieuré  de  Longpont , 
monfieur  le  cardinal  Mazarin  abbé , 
chef  fie  général  de  l'abbaye  &  ordre  de 
Clugny ,  8c  le  vicaire  gênerai  de  tout 
l'ordre  de  Clugny.  Requeftc  à  fin  d'en- 
regiftrement,ficc.  La  couu  ordonné 
fie  ordonne  que  lefdites  lettres  feront 
enregiftrées  au  greffe  d'icelle,  pour  jouir 
par  ledit  hofteUDieu  de  Paris  de  leur 
effet  fie  contenu ,  fie  eftre  exécutées  fé- 
lon leur  forme  &  teneur. 

PemiMon  à  U  ville  de  vendre  les  fUtes 
du  fofle  &  contre fearfe  entre  Us  fartes 
S.  Bernard  é  S.  ritlor. 

DU  m.  Septembre.  Veu  par  la 
cour  les  lettres  patentes  du  roy 
données  à  Verfailles  au  mois  de  Juil- 
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let  dernier  ,  obtenues  par  les  prevoft 
des  marchands  fie  efchevins  de  Paris , 
par  lefquellcs  ledit  fëigncur  roy ,  con- 
formément aux  arrefts  de  fon  confeil 
du  4.  Novembre  1684.  7.  &  17.  Avril 
1685.  fie  lettres  patentes  du  mois  de 
Juillet  1686.  auroit  permis  aux  impe- 
trans de  difpoferpar  vente  fie  aliénation 
à  perpétuité desplaccs  qui  compofoient 
cy-devant  le  fofle  &  contrefearpe  d'en- 
tre les  portes  faint  Bernard  &  laint  Vic- 
tor de  cette  ville  de  Paris ,  dont  ils  ont 
cy-devant  fait  bail  amphiteofe  aux  fleurs 
de  Bellefond  6c  du  Pertuis  le  7.  Aoulfc 
166:.  enfemble  de  l'ancien  mur  de  la- 
dite ville  au  long  defdites  places  5  quoy 
faifant  ordonne  ledit  feigneur  roy  que 
les  acquéreurs  '  defdites  places ,  leurs 
hoirs  ,  fuccefleurs  fie  ayans  caufe  en 
jouiilcnt  à  tiltre  de  propriété  incom- 
mucable  ,  comme  de  chofe  à  eux  ap- 
partenant ,  fans  qu'ils  puifTent  y  eftre 
troublez  ;  à  la  charge  qnc  les  deniers 
qui  proviendront  des  ventes  fie  aliéna- 
tions defdites  places  fie  anciens  murs 
feront  employez  au  rembourfement  des 
propriétaires  des  maifons  ,  terres,  ma- 
rais fie  héritages  qui  ont  cité  pris  pour 
la  continuation  du  cours  ,  ainfy  que 
plus  au  long ,  ficc.  la  c  o  u  r  a  or. 
donné  ôc  ordonne  que  lefdites  lettres 
feront  enregiftrées  au  greffe  d'icelle  , 
pour  jouir  parles  impetrans  de  leureftec 
fie  contenu ,  fie  eftre  exécutées  félon  leur 
forme  fie  teneur. 
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EXTRAIT* 

des  regiftres  des  ordonnances. 


Ordonnance  du  toy  faint  Louis  ,  touchant 
la  ferme  Je  fnctdtr  devant  le  prcvojl 
de  Paris. 

LI  prevoft  de  Paris  tendra  ccflc 
forme  en  fes  plaids.  Si  aucun 
a  devant  luy  queftion  de  mar- 
chié  qu'il  ayt  raid  contre  au- 
tre ou  demande  herittage  ,  li  prevoft  fc- 
mondra  ecluy  dont  l'on  fe  plaindra.  Et 
quand  les  *  parens  vendront  à  leur  jour, 
li  demandeur  fera  fa  demande  ;  Ce  cil  à 
qui  on  demandera ,  refpondra  ce  jour 
mefme ,  fc  ce  n'eft  de  fon  faid  -,  Se  le  ce 
n'eft  de  Tautruy  ,  il  aura  un  feul  autre 
jour  a  rcfpondre ,  fc  il  le  demande ,  &  à 
ecl  jour  refpondra.  Se  cil  à  qui  l'on  de- 
mande, connoift  ce  que  l'en  dira  con- 
tre luy  ,li  prevoft  ce  qui  fera  connu  fera 
tenir  Se  entretenir  félon  ce  qui  eft  ac- 
couftume  ,  fe  cil  à  qui  l'en  demande  ne 
dit  aucune  chofe  qui  valloir  doye  à  fa 
deftenfe.  Et  s'il  advenoit  que  cil  à  qui 
l'on  demande  niaft  ce  que  mettroit  à  ia 
deSènfe  a  qui  l'on  demanderait ,  les  par- 
tics  jureront  de  la  querelle  ,  Se  la  for- 
me du  ferment  fera  telle. 

Cil  qui  demande  jurera  que  il  croit 
avoir  bonne  demande ,  &  que  il  refpon- 
dra vérité  a  ce  que  l'en  luy  demandera 
félon  ce  que  il  croit,  fit  que  il  nedorra 
riens  à  la  juitice,  ne  ne  permettra  pour  la 
querelle,ne  as  tcfmoins ,  fors  les  defpcns, 
ne  n'empefehera  les  preuves  de  ion  ad- 
verfaire,  ne  riens  ne  dira  contre  leste- 
moins  qui  feront  amenez  contre  li ,  fc  il 
ne  croit  que  veoir ,  Se  que  il  n'uicra  de 
faullès  preuves. 

Cil  à  qui  l'en  demande ,  jurera  qu'il 
croit  avoir  droicl  de  fc  défendre  ,  Se 
jurera  les  autres  choies  qui  font  dictes 
deilus. 

Après  ce  ferment  le  prevoft  deman- 
dera as  parties  la  vérité ,  de  ce  qui  fera 
did  devant  li.  Et  fe  cil  a  qui  l'on  deman- 
de nie  ce  que  l'en  li  demandera  ,  fe  cil 
qui  demande  à  fes  tcfmoins  p refis ,  li 
prevoft  les  recevra  tantoft  :  finon ,  cil 
qui  demande  pourra  avoir  deux  jours , 
le  il  veut ,  à  prouver ,  ôc  non  plus ,  ou 
longs  ou  courts,  félon  ce  que  li  tcfmoins 
ou  les  parties  feront  loing  ou  prez  ,  fe- 
Tmt  II.  Part.  III. 


Ion  ce  que  il  fcmblera  bien  au  prevoft. 
Et  eft  à  fçavoir  que  quand  les  rclinoins 
feront  prefentez  ,  lors  demanJcra  li 
prevoft  fè  cil  contre  qui  ils  feronr 
amenez  veut  rien  dire  contre  les  per- 
fonnes..  Il  conviendra  que  il  en  réf. 
poigne  -t  fie  s'il  did  que  non,  d'illec  eu 
avant  ne  pourra  rien  dire  coarre  eux. 
Si  il  did  :  oys  ;  il  conviendra  qu'il  ne 
die  coy  :  fie  s'il  dit  chofe  qui  vaille,  l'on 
ly  mettra  jour  à  prouver  ce  qu'il  dira 
contre  les  tcfmoins,  un  feul.  Et  recevra 
li  prevoft  les  tcfmoins  du  demandeur 
jure  chafeun  par  foy  ôcen  fecret ,  Se  tan- 
toft li  publiera.  Et  pourra  dire  contre 
lefdits  tcfmoins  cil  à  qui  on  demandera 
chofe  qui  vaille. 

Et  fc  il  advenoit  que  quand  tcfmoins 
fcufTent  amenez ,  fie  que  cil  à  qui  l'on 
demande  dift  par  fon  ferment  que  il  ne 
connoift  les  tcfmoins ,  l'on  li  donrra  jour^ 
fe  il  le  demande ,  à  dire  contre  les  per- 
fonnes ,  un  feul ,  fie  un  autre  à  prouver^ 
feil  did  chofe  qui  vaille  fie  il  le  deman- 
de }  fie  ne  poignant  ,li  Se  les  tcfmoins  du 
demandeur  feront  retenus  ,  Se  public  en 
la  manière  qui  eft  dide  cy-dellus. 

Et  fe  il  advenoit  que  tcfmoins  feuf- 
fènt  amenez  contre  les  tcfmoins  au  de. 
mandeur ,  l'on  demanderoit  à  ccluy  de- 
mandeur, félon  qu'il  eft  did  deilus,  le 
il  voudroit  riens  dire  contre  les  tcfmoins 
qui  feronr  amenez  à  reprouver  les  fiens. 
Et  conviendroit  qu'il  rcfpondift  félon  ce 
qu'il  eft  did  deilus ,  fie  garderoir:on  la 
formé  deilus  dide  en  toutes  choies.  Ne 
plus  de  tcfmoins  ne  feront  d'illec  en  avant 
a  reprouver  tefmoins  ,  Se  doi  ra  li  pré- 
voit jugement  félon  tous  erre  me  n  >,  fe 
la  chofe  eftoit  claire  -y  ne  ne  pourra  l'en 
appeller  de  fon  jugement ,  nuis  l'en  pour- 
ra fupplicr  au  roy  que  il  le  jugement 
vcoiftj  8e  fe  il  eft  contre  droid,quc  il 
le  defprift.  Cil  mefme  ordre  fera  gardé 
félon  plaidoyc  d'herittage  ou  de  appar- 
tenance à  herittages. 

De  rechef,  fi  celv  à  qui  l'on  deman- 
de met  aucune  chofe  à  fa  defiènec  qui 
vaille ,  li  ordre  dcfTufdid  fera  garde  à 
preuves  faire. 

Et  eft  à  feavoir  que  fans  tcfmoins  fera 
pugnis  lèlonccqueli  prevoft  verra  que 
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bien  l'oit fie  feront  contraints  tcfmoins  piis  locis  &  perfonis  miferabilibus  Se 
à  porter  tefmognage  as  querelles  qui  fc-  egenis ,  in  augmentum  etiam  elemofinx 
ront  devant  li  prevofts.  Extrait  des  an-  qu«:  quotidie  per  manum  elemolinani 
tiennes  ordonnances  recueillies  far  du  Tillet.    prxdidi  minutis  pauperibus  erogatur 

tempore  prxdido  Quadragefimali ,  ob 
Serment  fait  far  les  Parifiens  à  la  reine  devotioncm  facri  temporis ,  diebus  fin- 
Blanche  m  ne  dm  roy  S.  Louis.  gulis  centum  folidi  parifienfes  minutis 

pauperibus  confueverunt  à  prxdecellb- 

ANno  Domini  m.  ce.  li.  die  Lu-  rum  noftrorum  temporibus  crogari ,  nos 
nx  ante  Narivitatem  B.  Joannis-  pro  illius  fummi  largitoris  amore ,  de 
Baptiftx,  Parifiis,  in  prxfentia  B.  Dci  cujusmanu  *  benc  fulcepimus  univerfa, 
gratis  Francorum  reginx  illuftris,  Philip-  fie  pro  remedio  anima:  noftrx  &  inclitx 
pi  archiepifeopi  BituricenfîsjJ.  Epifcopi  recordationis  régis  Ludovici  genitoris 
Ebroicenfis,domini  Stephani  de  Sacroce-  noftri  fie  reginx  Blanchx  genitricis  nof- 
faris,  domini  Gaûfredi  de  Cappella  Fran-  trx  8e  aliorum  anteceflorum  noftrorum 
cix  panetarii ,  domini  Pétri  de  Ervcn-  volumus,  ftatuimus  8e  etiam  ordinamus 
cur, domini  de Mandanis , magiftri  Guil-  ut  prxdiéla  elemofina ,  tam  in  pecunia 
lelmi  de  Senona ,  ac  decani  beati  Ania-  quam  blado  fie  aliis  fupradidis ,  in  pof- 
ni  Aureliancnfis  &  multorum  aliorum  terum  à  noftris  fuccellbribus  regibus 
militum  ,  clericorum  fie  aliorum  fecerunt  Francix  firmiter  fie  inviolabiliter  oblêr- 
cives  Parifienfes  taie  juramentum  quôd  vetur ,  fie  fine  diminutione  vel  contra- 
fervabunt  pacem  villx  bonâ  fide,  pro  didione  quacumque  de  proprio  régis  xra- 
pofle  fuo ,  de  omnibus  gentibus ,  quan-  rio  fingulis  annis  in  pofterum  exfolva- 
tùmadomnesgentes  tam  clericosquàm  tur,  hxredes  ac  fuccellbres  noftros  re- 
laïcos;8e  quôdilkvelillisquem  velquos  ges  Francix  ad  id  in  pcrperuum  obli- 
domina  regina  dimittet  in  euftodia  villx,  gantes.  Prxfentes  litteras  per  magiftnub 
obedient  quantum  ad  fervandum  pacem  8e  fratres  domûs-Dei  Parifiis  in  eadem 
prxdidam,  fie  ad  faciendum  jufticiam,  domo  euftodiri  volumus ,  fie  hxredi  nof- 
fi  opus  fuerit -,  fie  quôd  fi  aliquodmale-  tro  cxterifque  fuccellbribus  noftris  regw 
fîcium  fieret  in  villa  ,  non  fe fubftrahent  bus  Francix,  quoties  opus  fuerit,  ex- 
quin  poffint  perhibere  teftimonium  ve-  hiberi.  Et  nos  *  in  jufta  divini  amoris 
ritati ,  nifi  in  videndo  poflèt  eis  pericu-  fie  pro  remedio  animx  noftrx  fie  ante- 
lum  corporis  imminere  $  fie  quôd  dicent  ceubrum  noftrorum  prxdidorum ,  ut  di- 
veritatem  de  maleficiis ,  quando  fuerint  ligentiùs  fie  ftudiofius  prxfentes  litte- 
requifiti;  fie  quôd  malefadorcs  fie  tur-  rx  euftodiantur  ibidem,  donamus  fie con- 
batores  pacis  nominabunt  in  fècreto  illi  cedimus  eidem  domui  fie  pauperibus  in 
vel  illis  quivillam  ex  parte  dominxre-  eadegentibus  deccmhbrasannui  reddi. 
ginx  euftodient.  Tiré  des  anciennes  or  don-  tus,  percipiendas  ab  cifdem  in  perpe- 
nances  recueillies  far  du  TiUet.  tuum  apud  Templum  Parificnfe  de  de- 

nariis  régis  in  initio  quadragefimx ,  pro 
Charte  du  roy  S.  Louis  qui  confirme  &  efia-    quxrendis  amigdalis  fie  aliis  neccûariis 
élit  À  per pc  tutti  taunufne  que  les  rois  de    ad  ufus  pauperum  in  quadragefima  ante- 

dida.  Quod  ut  perpetux  Habilitâtes  ro- 
bur  obtineat ,  prxfentem  paginam  figilli 
noftri  authoritatc  fie  regii  nominis  ca- 
radere  infra  annotato  fecimus  commu. 
niri.  Adum  Parifiis  anno  Oominicxin- 
carnationis  m.  ce.  lx.  menfe  Odobri , 
regni  ver6  noftri  anno  xxxiv.  menfe  Oc- 


France  fis  frédeceffeurs  av  oient  coutume 
de  faire  tous  les  ans  en  Carefine. 

N  nomine  fandx  fie  individux  Tri- 
n:  ta  ri  s ,  amen.  Ludovicus  Dei  gratiâ 
Francorum  rex,notum  facimus  univerfis, 
tam  prxfentibus  quam  fou*,  quôd 


I 


cùm  olim  temporibus  prxdeceflorum  piâ  tobris ,  adftantibus  in  palatio  noftro  quo- 

liberalitare  donata  fuerit  fie  obfervata  ta-  rum  nomina  fuppofita  funt: 

lis  elemofina,  videlicet  annis  fingulis  tem-  Dapifero  nullo. 

pore  Quadragefimali ,  de  burfa  régis  uf-  Signum  Joannis  buticularii , 

que  ad  duo  millia  centum  fie  novcmli-  Signum  Alphonfi  camerarii, 

brarum  parifienfium ,  fie  fexaginta  très  Signum  Egidii  conftabularii , 

modios  bladi,  fie  infuper  fexaginta  fie  Oatum  vacante  cancellaril 

odo  millia  aledium ,  qux  omnia  per  ma-  Tiré  des  anciennes  ordonnances  recueillie* 

nus  elemofinarii  fie  bailliviorum  régis  far  du  Tille  t. 
diftribui  confueverunt  pauperibus  rao- 
nafteriiSjdomibus-Dei,  leprofariis  fie  aliis 
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vicecomitaru  prxdidis  nullus  chnurgi-  AK.  ,3„.  ~ 

Ordonnance  dm  roy  Philtppes  le  Bel  touchant  eus  nullave  chirurgica  artem  chirurgie* 

les  chinryens  de  Pari),  feu  quomodolibet  cxcrccrc  prxfumat , 

feu  fc  immifeere  eidem  publiée  vel  oc- 

EHilippus  ,&c.  Ex  fide  dignorum  re-  culte  in  quacumque  jurifdidionc  feu 
latione  ad  noftrum  *  pervenerit  au-  terra  ,  nifi  per  magiftros  chirurgicos  ju- 
in ,  non  loi  uni  femel ,  fed  pluricsôc  ratos  morances  Parifîis,  vocatos  perdi- 
frequenrer ,  quôd  quamplurcs  extranea-  ledum  magiftrum  Joanncm  Picardi  chi- 
rum  nationum,  miniftenorum  ôc  diver-  ru  rgicu  m  noftrum  juratum  caftelleti  nof- 
lorum  ftatuum  ,  alii  multrarii,  alii  la-  tri  Parifienfis  rempore  fuo,aut  perejus 
troncs  }  nonnulli  monetarum  falfàtorcs,  fuccctlbres in  officio,  qui  ex  *  juramento  '  JuimumhL 
fie  aliqui  exploratores  fie  holcru  decep-  fui  vinculo  chirurgicos  alios  vocare  pro 
tores ,  archemiftx  &  ufurarii  in  villa  fie  cafu  hujufmodi  ,  quotiens  opus  fuerit , 
vice  -  comitatu  noftro  Parifienfi  artis  tcriebuntur,priùscxaminati  fint  diligen- 
!.,f,i:CU  chirurgia*  pradicans  fie  opus4ac  fi  exa-  ter  &  approbati  in  ipfa  arte,  ac  abipfo 
rg.xputti-  mjnatj  fufficjenter  in  feientia  prxdida  vcl  ab  ejus  fucceflbre  in  officio,  ut  cft 
fit  jurati  huilent,  liect  in  ca  minus  pro-  didum  ,  juxta  approbationcm  aliorum 
vedi  fie  minus  inexperti  exiftant ,  exer-  chirurgicorum  vel  majoris  partis  eorum, 
ccre  prxlumant ,  &  eidem  fe  publicc  im.  ipfius  vocantis  voce  inter  *  ipfos  alias  nu-  tet*„^£  jjjf 
milcent ,  bancrias  fuas  feneftris  appo-  meratâ ,  licentiam  operahdi  in  arte  pta> 
nentes  velut  veri  chirurgici  fie  provedij  dida  merucrint  obtinere  $  adquem  ra- 
8c  plerumque  contra  prohibitioncm  ÔC  tione  luiofficii  quod  à  nobisobtinct  ,fic 
ftatutum  noftrum  in  locis  facris  fie  pri-  ad  ejus  tucceflorem  in  hujufmodi  officio 
vilegiatis  parant  plus  quàm  femel ,  fie  vi-  conceflionem  hujus  licentix  ôc  conceffio- 
fitant  vulneratos.  Qux  fie  attemptare  nis,  ad  alium  non,  volumus  pertinerc. 
prxfumunt  impudenter  alii,utpereorum  Qui  quidem  per  eum  ôccjus  fucccfiorcs 
operationem  6c  curam  ineptam  patien-  modo  prxmiflb  examinati  fie  approbati, 
tibus  fraudulenrcr  poflînt  extorquere  pe-  antequam  officii  lui  adminiftrutioncm 
cunias.  Alii  ut  lux  pravx  converfatioms  attingant ,  juramentum  prxftare  tene- 
Ôc  maculxÔcoperationispervcrfx  nequi-  buntur  coram  prxpofito  Parifienfi  nof- 
tiis  artis  ejufdem  fallerefacihùs  valcant  tro  de  hujufmodi  officio  diligcntcr  excr- 
8c  occultare.  Ex  qinbus  contingit  fre-  cendo  $  quôd  infuper  vulneratum  quem- 
quenter  8c  fxpiùs  quôd  per  talium  im-  cumque  non  vifitabunt  feu  parabunt  in 
peritorum  non  juratorum  malam  prac-  locis  facris  vel  privilegiatis  nifi  fblum- 
ticam  ignorantiamque  boni  regiminis  modo  prima  vice  ;  ôc  quôd  ftatim  ,  faclà 
plures  vulnerati  non  ad  mortem  neque  illà  prima  vifiratione  leu paratione ,  vul- 
ad  membrorum  amiffionem  feu  mutila-  nerationem  illam  prxpofito  noftro  Pa- 
tionem ,  alii  mehagnia  diver  fa  ficmem-  rifienfi  vel  ejus  locum  renenti  feu  audi- 
i  il  y  s-,  brorum  amiffiones  vulnerantes ,* alii  fuf-  toribus  caftelleti  prxdidi  révelabuot, 
ibt*"'  '*  PentUum  &  aui  bannitioncs  irameritô,  vel  etiam  continuaient.  Damùs  itaque 
proh  dolor  !  incurrifle  nofeuntur  -,  prx-  prxpofito  noftro  Parifienfi  iVioderno  ôc 
fatorumque  hominum  reproborum  fal-  aliis  qui  pro  temporc  fucrinr ,  pra  fen- 
fitas  atquc  ncquitia  ,  corumque  detcf-  tibus  in  mandatis ,'  q'uadenus  fûp  virtu- 
tanda  opéra  incognita  8c  impunita  rc-  te  juramenti  quo  adminiftratiunis  fux 
manent  fie  manferunt.  Nofcat  igitur  prx-  ratione  tenentur  ,  hujufmodi  noftrum 
fentium  univerfitas  fiefuccefiio  fubfequi-  prxfcns  ftatufum  faciànt  mine  ,,8c  alias 
tativa  futurorum  ,  quôd  nos ,  prxmiffis  cùm  expeditum  fuerit ,  in  villa  fie  vicc- 
axtentis  ,  hujufmodi  periculis  obviare  ,  eomitatu  prxdidis  pubîicarc  folemnitcr 
ne  in  villa  Parifienfi ,  qux  prope  locus  fie  firmiter  obfervari  5  bancrias  quoque 
cft  rerventiilîmi  fontis  feientix ,  qux  omnium  chirurgicorum  fie  chirurgica- 
etiam  feientes  parit ,  fie  in  utero  recipiens  rum  prxdidomm  non  approbatorum ,  fie 

rorantes  ,  tandem  fui  fontis  germino-  juratorum  ,ut  prxmittirur ,  poftpublica- 

fapientix  rigatos  rivulis  diverfarum  tionem  hujufmodi  edidi  do'mi^us  eorum 

facultatum  reddit  feientiis  infignitos ,  ta-  adpofitas  coram  eorum  domibus  cifdem 

lia  de  extero  perpetrentur ,  ad  bono-  publiée  comburi ,  perfonas  eorum  capi, 

rum  Ôc  provedorum  honorem  ,  rotiuf-  fie  in  caftelletum  noftrum  Parificnfem 

que  populi  villx  Se  vicecomitatus  Pari-  âdduci ,  fie  tandiu  tencri  quoufque  no- 

fienfis  fecuritatem  fie  pacem ,  ut  ab  cis  bis  fuerit  légitimé  cmendatum ,  eifdcm 

perverforum  fecla  radicitùs  extirpetur ,  diftride  Ôc  hrmiter  inhibendo  ne  de  cx- 

■  Lîfi\tm  edido  prxfenri  ftatuimus  *  fie  in  villa  ôc  tero  in  arte  prxdida  pradicarc  prxfu- 

Hh  iij 


Digitized  by  Google 


a*  m.  mant  >  nifî  Pri"s  pcr  didum  magiftrum 
Joanncm  vel  fucceflbres  fuos  in  dido  of- 
ricio,  uc  prarmiflum  eft,  examinaci  Se 
approbari  fuerint,  &  juramcnta  prarfti- 
terint  ancc  dida.  Si  quis  vcrô  ipforum 
ipfa  praftare  recufaveric ,  nos  eidcm  dic- 
ta: artis  opus  Se  excrcitium  pcnitùs  in- 
terdici  volumus.  Et  fi  contra  jurifdidio- 
nem  &  prohibicioncm  noftras  dicri*  arti 
fe  immiiccre  prarfumpferint ,  ipfos  per 
prarpofitum  noftrum  prardidum  ,  prout 
fadiqualitas  popofccrit  Se  ad  ipfum  per- 
tinuerit  volumus  prima  ratione  puniri. 
Quod  ut  ratum  Se  ftabile  permancat  in 
futurum  ,  pra:lbntes  littcras  figilii  noftri 
fecimus  appcnfione  «îuniri.  Adum  Pa- 
rifiis  menfe  Novcmbri ,  anno  DominiM. 
ccc.  xi.  Tiré  des  anciennes  ordonnances 
Cueillies  far  Jean  dm  TilUt. 


PREUVES    ET  PIECES 


Ordonnance  du  roy  Charles  le  Bel ,  portant 
frppfe/fim  d'un  droit  aiu/if  appelé  ha.L 
lebik  ,  qui  s'ejloit  introduit  fur  la  venu 
du  poijfon. 


Ordonnance  du  roy  Philippes  le  Long  pour 
la  vente  des  forces  du  pont  au  Change. 

Am.  u  10.  'Eft  ce  que  le  roy  ordonna ,  prefcnt 

V^/  fort  grand  confeil  i  S.  Denis ,  le  qua- 
tricfmejour  de  Juin  l'an  1310.  pour  les 
changes  Se  forges  deflus  le  grand  pont 
de  Paris. 

Pour  ce  que  moult  de  perfonnes  trou- 
vent vente  de  la  charge  des  changes  Se 
forges  fis  fur  grand  pont ,  de  plufieurs 
fiefs  ,  aumofnes  &  autres  afllgnations 
faides  fur  lefdides  forées  &  changes  ,  les 
uns  euz  par  dons  &  a  leurs  vief,^  les 
autres  pourmeindre  prix  que  ilz  ne  val- 
lent  ,  en  icelle  manière  que  ledict  pont 
ne  peut  eftre  fouftenu ,  ne  les  aflignez 
payez ,  laquelle  charge  eft  greigneur  & 
monte  à  greigneur  fomme  que  ne  lonc 
tous  les  ëmolumens  Se  revenus  qui  peu- 
vent venir  &  fouloient  anciennement  ve- 
nir defdites  forges  &  changes  ;  li  roy  ,' 
tout  ce  confideré&  regarde, en  lapre- 
fence  de  fon  grand  confeil ,  le  Jeudy  cinq 
jour  en  Juin ,  l'an  de  grâce  1310.  à  faint 
Denis  en  France ,  voult  &  commanda 
que  non  contr'eftant  les  impetrations  Se 
les  dons  faidz  par  luy  ou  les  predecef- 
feurs  defilites  forges  &  changes,  foient 
déformais  vendus  par  enchère  à  ceux  qui 
plus  y  voudront  donner ,  &  que  des  ëmo- 
lumens qui  iftront  foient  payez  lefdids 
aflignez  &  la  fouftenanec  dudid  pont. 
Et  fut  commandé  au  receveur  de  Paris 
que  en  celle  manière  le  fift,  ne  que  il 
n'obeyfit à  lettres  oui  mandement  con- 
traire qui  luy  vinft  jufques  à  tant  qu'il 
l'euft  monftré  a  nos  gens  des  comptes. 
Tiré  des  anciennes  ordonnances  recueillies  par 
du  TilUt. 


Harles  &c.  Nous  fcfons  fçavoir  à   

tous  prefens&  advenir  que  comme  A"  M 
à  la  fupphcation  &  complainte  de  plu- 
fieurs marchans  de  poiflôn  de  mercon- 
fluans  à  Paris  des  parties  de  fur  la  mer, 
fur  ce  qu'ils  fe  doutoient  d'une  faullè 
couftume  citant  à  Paris  fur  le  poi/Ion  % 
appellée  hafclik,  par  laquelle  les  mar- 
chans cftalliers  pour  chacun  panier  puis 
le  prix  faid  rabattoient  à  la  fois  douze 
fols ,  à  la  fois  dix  fols ,  a  la  fois  huick 
fols ,  félon  leur  volonté  &  d'autres  qui 
participoientà  ce  gaing  ,  &  mie  non  des 
paniers  contenans  poilïôns  mains  fuffi- 
fàns,mais  auflï  des  bons  comme  des  mains 
fufhïans  indiftindcmcnt.donr  il  advenoit 
que  lefdids  marchans  fc  tranfportoienc 
ailleurs,  où  plus  franchement  exerçoienr. 
leur  marchandife  >  &  de  quant  mains  on 
en  trouvoitàParis,  detanteftoitilplus 
chier  ,  au  grand  grief  &  dommage  de 
rout  le  peuple  &  de  nous  aufly ,  comme 
ils  diloient }  fi  nous  fupplioicnt  que  nous 
voulullîons  ladide  faulfe  couftume  of- 
ter  Se  abbattre ,  comme  par  ce  les  mar- 
chands haftivement  conflueraient  à  Pa- 
ris ,  &  y  auroit  plus  de  poiffon  &  à  trop 
moindreprix  que  devant ,  laquelle  cho- 
fc  redonderoit  au  grand  proffit  de  toute 
la  choie  commune  &  de  nous  aufTy  j 
nous  convoitans ,  mefmement  en  ce  cas 
pour  l'abondance  des  vivres  de  la  ville 
de  Paris,  contre  tant  de  grands  dom- 
mages pourveoir,cuffions  mandé  &  com- 
mis à  noftre  prévoit  de  l'hoftel  à  Pa- 
ris, que  appeliez  avec  luy  aucuns  preu- 
dhommes ,  il  s'informaft  des  dommages 
Se  inconveniens  qui  de  ladide  faulle 
couftume  à  la  chofe  commune  de  nous 
Se  defdids  marchands  venoient ,  Se  au 
contraire  des  grands  proffits  qui  pour- 
raient venir  fi  ladide  faufie  couftume  ef- 
toit  oftéc ,  &  ce  qu'ils  en  trouvaflènr, 
affin  que  nous  peuffions  veoir  quelle 
chofe  aurions  fur  ce  à  ordonner ,  fous 
leurs  fecaux  nous  renvoyallènr  }  ladide 
information  faide  &à  nous  rapportée 
&  diligemment  vcuc\  comme  par  la  de- 
pofition  de  grand  foifon  de  poifiônniers 
de  la  ville  de  Paris  x  &  mefmement  de 
plufieurs  de  ceux  qui  ledid  hallebicq 
taxoient ,  ouys  fur  ce  en  ladide  infor- 
mation ,  il  nous  appert  par  cette  dide 
faune  couftume  le  poiûon  à  Paris  eftre 
plus  chier  de  la  tierce  partie  ou  environ, 

qu'il 
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qu'il  ne  feroit  fi  elle  eftoit  oftéc  &  ab- 

baccuc ,  8c  que  de  l'abbatcre  ce  feroit  Exemption  des  droits  de  péages  en  faveur 

le  promet  de  la  chofe  commune ,  efpe-  des  officiers  du  parlement. 
ciailemenc  de  la  ville  de  Paris ,  de  nous 

fie  dcfdids  marchans.  Nous  denoftre  T  Oannesficc. Univerfisjuftitiariisregnt   

pouvoir  royal}  qui  defirons  tousjours  J  noftri  vel  eorumloca  tenencibus ,  nec  A,,•,^,,• 

augmenter  8c  accroiftre  le  bien  corn-  non  ad  noftri  provifiones  hofpicii  feu  re- 

mun,  ladide  iâufle  couftume  ,  que  nous  gmx  ,  hberorum  noftronim  vel  aliorum 

repucons  pour  abus ,  rappelions  fie  au  quorumeumque  faciendas  depuracis  vel 

nient  menons.  Et  pour  ce  que  les  mar-  etiam  depucandis  t  fàlucem.  Cùm  dic- 

chans  eftrangcrs  n'ayent  occaiîon  de  ven-  tance  racionis  judicio  noftris  potiffimunt 

dre  mauvaile  denrée  ny  mauvais  poif-  geramus  in  votis  quôd  noftri  confiliarii 

fon  ,  laquelle  chofe  nous  déplairait ,  nous  fidèles  fie  diledi  noftrum  Parifius  parla- 

voulons  &  ordonnons  que  lefdids  poif-  mentum  tenentes ,  aconcra  juftitiam  mi. 

fons  viennent  ,  fans  entrer  a  hoftel ,  niftrandi  nobis  incumbentia  jugiter  in- 

droid  a  la  place  accoutumée  à  ven.  defeffis  follicitudinibus  fupportantes  % 

dre  le  poillbn ,  fur  peine  d'eftre  com-  quos  quidem  noftri  favoris  prerogarivâ 

mis  envers  nous  fe  on  feroic  le  contrai-  conrinuô  potiri  volumus ,  fie  eis  noftrx 

re  }  &  là,  s'il  plaie  à  l'acheteur,  fera  femper  adeilc  prxfidium  gratix  fpecia- 

veu  ledid  poiuon  de/Tus  fie  dellbus  fie  lis,coliberiùs  coque  commodiùsvidualia 

au  milieu}  &  ne  fe  partira  par  lefdids  fuaquxcumque,tamecclefiarum ,  quàm 

marchands  de  ladide  place  jufques  a-  prophanorum  reddituum  fuis  teneant 

donc  que  chacun  pourra  en  avoir  pris  domibus aut  alibi, vel  Parifius  pro  fuis 

félon  que  mefticr  li  fera.    £c  ce  or-  ncceulcacibus  collendis  navigio  feu  qua- 

donnons  nous  pour  le  proffit  commun ,  libet  altcrius  vehiculi  juvanone,  fi  po- 

ainfi  comme  did  eft   ,  fauf  tourtes  tiùs  id  forfan  elegerint ,  vchi  faciant  ad 

autres  couftumes  fie  ordonnances  tou-  arbitrium  voluntaris  ,  quarumeumque 

chanc  la  marchandife  de  poifionà  Pa-  priiîarum  pro  didis  hofpiriis  aucaliter, 

ris ,  defquelles  en  cette  prcfènte  ordon-  nec  non  traverforum  feu  pafTagiorum 

ne  n'eft  faide  mention  1  lefquelles  nous  quibus  eximuntur,  quibuflibet  arrefta- 

voulons  demeurer  tant  comme  a  pre-  tionibus  fie  impedimentis  ceûantibus  fie 

fent ,  fie  tenir  en  leurs  vertus.  En  tcf-  omilîis,  quofideliùsobfequi  nobis  incuen* 

moing  de  ce  8cc.    Donné  en  noftre  tur,  fie  fervcntiùs  laborare  prorepublica 

parlement  à  Paris  ,  l'an  de  grâce  m.  contemplantur.  Hinc  eft  quôd  vobisfic 

ccc.  xv.  au  mois  de  Mars.  Collation-  veftrûm  fingulis,  fub  pœna  indignation 

né.  Extrailt  du  rep/he  des  ordonnances  nis  noftrx,  fi  fecùs  feceriris ,  incurren- 

cotté  A  foi  1.  ver/7  dx  mandamus,  injungenres  diftridè  qua- 

cenùs  omnia  bona  vidualiaque  fidehsôc 

Mandement  four  lever  double  imposition  fur  diledi  confiliarii  noftri  in  parlamento 

le  foi (J on  moyennant  la  revocation  de  U  prxdido  magiftri  Jacobi  de  Andelaincu- 

coufiume  apftllèe  hallebic.  ria  decani  Lmgonenfiscanonicique  Pari- 

fienfîs  de  fuis  ccclcfiafticis  redditibus 

C Ha  ries  ficc.  Nous  faifons  Ravoir  aut  alias  provenientia,  five  fuis  fine  do- 
à  tous  prefencs  fie  advenir  que  com-  mibus  aut  alibi  ,  vel  ut  eft  didum,  Pâ- 
me à  la  fupplication  de  pluficurs  mar-  rifiosadducancur,à  quibufeumque  priais 
chands  de  poiuon  de  plufieurs  parties  fie  arreftationibus  prxdidis ,  provifioni- 
deflusla  mer  nous  ayons  ofte  fie  ab  battu  bus  pedagiorumque  prxftacionibus  auc 
la  fauflê  couftr.me  appellée  halbic  eftant  exadionibus  fie  traverforum  libéra  dein- 
d  Paris  fur  la  marchandife  de  poiflbn  ,  ceps  quittaque  teneatis  fie  exempta $  li- 
fie  ilz  fe  fufTent  afienty  fie  nous  euûcnt  berantes  eidem  confiliario  noftro  prxfen- 
offert  que  noftre  couftume  que  nous  tibus  infpedis  quidquid  fortafTe  de  fuis 
avons  à  Paris  fur  le  poiflon  fe  doublaft  bonis  prxtadis  occafionibus  forec  cap- 
*■  La  reroca- en  cas  que  ladide  couftume  cherroic,  xum.  Vobis  infuper  expreffiùs  inhiben- 
îoCVJe         nous  voulons  d'ores  en  avanc  que  noftre  tes  ne  temerariis  aufibus  in  hanc  noftram 
""eft'dLtée**  couftume  foie  levée  double ,  en  la  ma-  juffionem  attemptantes ,  manus  noftras 
ctte  fom:     nicre  que  lefdids  marchands  l'ont  ac  ad  ipfius  confiliarii  noftri  bona  pro  tra- 
•o^«rep**™  cor£^  ^  voulu,  félon  la  teneur  de  l'or-  verfis,  paiTagiisfieprovifionibusantedic- 
nenci'anat    donnance  qui  eft  faide  fur  ce.  En  cef-  tisquomodolibctcxtendaris,  nec  etiam 
;r*eeM.ce£  nioin  dequoy  ficc.  Donné  a  Paris  ficc*  deinceps  arreftetis  :  conftanter  feientes 
Extrait  des  anciennes  ordonnances  recueil-  quôd  fi  veftrûm  quis  in  tancam  raptus 
lies  far  du  Tilltn 
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~~  dcmcnciam  fuerit  rcpcrtus,uc  hujusman- 
daci  noftri ,  pr.xvaricator  rîac  auc  cciam 
violacor,  exofficio  fuo  penicùs  pellen- 
dum,  cujufvis  feclufoprxficUofurfxagan- 
tis,  fie  nihilominus  puenu  trucibus  no- 
verit  le  pledcndum.  Dacum  die  xvi. 
Jslovembris  anno  Domini  m.  ccc.  lui. 
Jbid. 

Aune  exemption  de  tous  péages  en  faveur 
des  officiers  du  parlement ,  de  la  cham- 
bre des  comptes  &  autres. 

ÏOannes  8cc.  Primo  parlamcnci  noftri 
hoftiario  auc  fcrvienci  noftro  cquiti 
caftcllcci  noftri  Pariiius  ,  ad  qucm  prx- 
fentes  licccrx  noflrx  pervencrinc  ,  lalu- 
tcm.  Cùm  cam  de  jure  5c  ratione,  quàm 
de  ufu  fie  conliicrudine  nocoriis  ,  à  tam 
-diucurnis  temporibus  rerroadis  ,  quod 
hominum  mernoria  in  concrarium  non 
exiftic ,  nocoriè  obfervaris,  genres  noftrx 
quxeumque  obfcquiis  noftns  iniîftenrcs, 
prxfcrrim  diledi  fie  fidèles  noftri  can- 
ccllarius,  gentes  camerarum  fie  inquef- 
tarum  parlamcnci ,  requeftarum  hofpi- 
tii  fie  palacii ,  nec  non  genres  compoco- 
•  rum  noftrorum  ,  cheiaurarh ,  notarii , 
procurator  nofter  generalis,  acqucad- 
vocari  noftri  didi  parlamcnci,  qux  pro 
expedirione  tocius  rcipublica;  ac  noftro- 
rum &  corius  regni  negoriorum  lune  ne- 
ceflariô  conftirucx  ac  etiam  ordinacx , 
&  in  his  perfonam  noftram  rcprxlèn- 
ranc,  pro  bladis  aliifque  granis,  vinis, 
animafibus,  lignis  auc  aliïs  munitioni- 
bus  five  garnitionibus  quibultumque, 
qux  pro  vidu  6c  necellariis  earumdem 

3'  >fis  in  fervicio  noftro  exiftencibus  in 
omibus  fie  hofpiriis  per  rerram  five 
aquam  deve'"  '  fie  deferrifaciunc  feuad- 
duci ,  ad  pcdagium ,  thcloncum ,  couf- 
tumam,  calceyam,  cranfverl'um ,  exac- 
tionem  feu  quafeumque  alias  redibentias 
fol vere  minime  teneancur  ,  ficque  bacte- 
nùs  fie  nuper  pro  quibuidam  gentium 
noftrarum  prxdidarum  per plura  arrefta 
in  dido  parlamcnro  prolaca  ,  fie  eciam 
per  certas  ordinationes  fie  declarationes 
per  nos  fie  prxdeceilores  noftros  lliper 
Lis  fadas  exriterir  parcibus  auditis  plu- 
riespronunciacum ,  declararumac  eciam 
ordinacum  5  didumque  inlupcr  fueric 
alias  per  arreftum  quôd  pedagiarii  auc 
redibenciarum  prxdidarum  colledorcs 
feu  domini  ad  aliquam  hiiinamincom- 
muni  allegandam  vclproponendam  mi- 
nime adiiutcerencur  ;  biilque  non  ob- 
ftanribus  pedagiarii  de  Medunca  fie  de 
Meulencoà  gencibus  diledi  fie  Jfidehs  nof 
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cri  Simonis  de  Buciaco  milicis ,  confiiiarii 
noftri  ac  in  parlamcnro  noftro  prxfi- 
denris,  negociifque  noftiis  continue  in. 
fiftencis ,  pro  cercis  granis  ,  videlicec  piiïs 
fie  avenis ,  qux  pro  viduahbus  fie  gar- 
nicionibus dicli  confiiiarii  noftri  per  ri- 
pariam  Sequanx  Parilios  adduci  facie- 
oanc ,  certa  pignora  auc  pecuniarum  funu 
mas  occalione  pedagii  feu  cranfverfi 
ab  annocirrapluriès  ccpcrunc  fichabuc- 
runt,  prxfatis  genribus  ipfius  confilia- 
rii noftri  conrradicenribus  fie  invicis ,  in 
ejus  grande  prxjudicium  fie  gravamen, 
ac  concra  arrefta ,  ordinacionesfie  decla- 
raciones prxdidas  ternerc  veniendo  ar- 
que actempeando  ,  jpfumque  confilia- 
rium  in  polïèifionc  fie  faiiina  hujulmodi 
Lbertatis  fie  franchilix  percurbando  fie 
impediendo  indebirc  ÔC  de  novo  ;  ficuc 
dicic.  Quo  circa  vobis  fie  vcftrùm  cuili- 
bet  cenore  prxfenrium  commirrimus  6c 
mandamus  quaccnùs ,  fi  vocaris  didis  pe- 
dagiariis  iuper  locis  pedagiorum  prx- 
dicloruin  ,perconfelfioncm*ipforum  pe- 
dagiariorum  aut  alicer  legirime  vobis  fie 
elle  conftircrir  ,  impedimenrum  fie  novi- 
tarem  hujuimodi  amovenres ,  pedagia- 
rios  memoraros  ad  reddendiim  ficrefti- 
cuendum  fxpc  dido  conliJiaiio  auc  ejus 
cerco  mandaco  dida  pignora  auc  pecu- 
niarum fummas  fie  per  vos  ob  caufara 
prxdidam  capta,  uni  cum  damnis  6c 
cxpenlîs  propeer  hoc  fadis  fie  babicis, 
nec  non  ad  ccflândum  à  prxdidis  cele- 
riccr  compellacis  ,  prxnominacumque 
confiiiarium  noftrum  in  fuis  polleffione 
fie  faifina  prxdiclis  manureneacisfie  con- 
ferveris  ,  fie  eis  uci  fie  gaudere  pacificè 
faciatis.  Si  verô  pedagiarii  prxdidiaut 
aliqui  feu  atii  quicumque  pro  iildem 
vcl  ipforumaliquo  in  conrrarium  fe  op- 
ponere  voiuerinr,  debaco  fie  rébus  con- 
renciofis  ad  manum  noftram  camquam 
fuperiorem  pofiris,  fadàque  diclo  conû- 
liario  noftro  depignoribus  feu  pecunia- 
rum liimmis  prxdiclis  primirûs  recreden- 
ci.i ,  opponenecs  adjornecis ,  fieadeercam 
fie  compecencem  diem  in  noftro  prxfenti 
parlamenco,  non  obftance  qùod  fedeac  ôc 
ex  caula ,  procuracore  noftro  pro  nobis 
fie  fxpediclo  confiliario  noftro  ,  prout 
unius  cujufque  inecreric  auc  incerellèpo- 
cerit ,  cam  fuper  accempcacione  quàm 
oppoficione  prxdiclis  fie  alicer  procef- 
furo  uc  fueric  racionts  ;  diledas  fie  fidè- 
les genres  noftras  didum  parlamencum 
tenenecs  de  adjornamencis  fie  aliis  qux 
in  prxmiiîîs  feceritis  certificando  com- 
pecencer.  Ab  omnibus  aucem  jufticiariis 
fie  fubdicis  noftris  Yobis  fie  veftnjjncui. 
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libet  in  hac  parte  pareri  volumus  effica-  çans  fa  juftice  font  tenus  de  rendre  lé   . 

citer  &  intendi.  Dacum  Parilius  in  parla-  malfaiteur  tout  jugé  ,  s'il  eft  lay ,  au   ak.  i3jj» 

mentonoftro,xu.dieJanuarii.£.v«v«f</«  prevoft  de  Paris  dehors  la  porte  dudit 

reyftie  des  ordonnances  cotti  A.f$l.  13.  verf  palais  fur  la  chauflee ,  pour  en  faire  exc- 

,          ,   ~,L   t     1   ^1.         „  ,  cution,  en  retenant  les  meubles  du  mal- 

BcclaraUon  de  Charles  daufkn régent  de  çn  f      trouycz  f 

France  contenant  les  Mis  du  co».  j       &  ^  eft  ^  ou    eftre  rcnd 

cici'ic  du  palais.  >  i«  irr     1  1     1»    •  ; 

b      *  a  1  omcial  de  rans  ou  autres  les  juges 

~              f~\  Harles  fils  aifné  du  roy  deFran-  ordinaires  chargé  de  fes  meftaits.  Et  a 

"•«J/».  ce,  regent  le  royaume,  duc  de  Nor-  8c  doit  avoir  audit  palais  court,  8c  y 
mandie  ô:  dauphin  de  Viennois  j  fçavoir  tient  fes  plaids  8c  jurifdiclion  par  luy, 
faifons  à  tous  prefens  8c  à  venir  que  fon  lieutenant  ou  garde  de  fa  juftice  , 
noftre  amc  8c  féal  efcuyer  Philippes  de  fes  fergens  ou  fes  officiers  par  luy  8c  en 
Savoify  concierge  du  palais  à  Paris  nous  fon  nom ,  foit  d'office  ou  a  requefte  de 
a  humblement  fupplié  que  nous  les  li-  partyc,  de  quelques  perfonnes  que  cè 
bertez  ,  droits  8c  ufages  de  concierge  loit,  nobles  ou  autres,  trouvez  demou- 
de  ladite  conciergerie ,  qui  à  luy  com-  rans  ou  mesfaifans  ez  mettes ,  pourpris, 
me  concierge  à  caufe  de  ladite  concier-  lieu  8c  terme  cy-dclTus  devifez  8c  elclair- 
gerie  dudit  palais  royal  8c  à  fes  offi-  cis.  Et  a  &  doit  avoir  priions  &  ceps 
ciers  dudit  palais  appartiennent  &  ont  oudict  palais  ,  pour  y  mettre  8c  tenir  les 
appartenu ,  voulfiflîons  confermer,  louer  malfaiteurs  qui  fe  mesfont  es  lieux  def- 
&  approuver,  8c  par  nos  lettres  declai-  fufdits,  8c  qui  peuvent  eftre  pris  8c  de- 
rer,  afin  que  au  temps  advenir  aucun  tenus  ,  pour  pugnir  8c  corriger  iceux  def- 
empefehement  ne  luy  fuft  mis,  8c  que  dits  mesfaits ,  8c  taxer  à  amendes  tel- 
d'iccux  il  peuft  jouir  &  ufer  paiiîblement,  les  qu'il  appartient  ou  cas  8c  jurifdiclion 
fans  que  ou  temps  prefent  ou  advenir  moyenne  &  balle.  Et  ne  peult  ou  doit 
aucun  débat,  doubte  ou  queftion  luy  aucun  de  quelque  cftat  ou  condition  qu'il 
peuft  eftre  mis.  Lefquels  libertez  8c  foie,  tenir  court  ou  jurifdiclion  tempo- 
droits  &  ufaigcs  avons  trouvé  8c  déclai-  relie  oudit  palais ,  pourpris  8c  apparie- 
rons eftre  tels:  c'eftaflàvoir  que  ledit  nances,  fans  le  congé  8c  licence  dudit 
concierge  â  caufe  de  ladite  concierge-  concierge  ou  de  la  garde  de  fa  juftice, 
rie  a ,  prend ,  peult  &  doibt  prendre  ,  excepté  les  gens  des  comptes  de  mon. 
exercer  8c  percevoir  feul  8c  pour  le  tout  feigneur  &  les  noftres ,  de  parlement  8e 
pour  luy  8c  fes  officiers  audit  palais,  8c  des  requeftes  du  palais,  ou  aucuns  com- 
dedans  le  pourpris  8c  appartenances  d'i-  miflaires  députez  de  par  eux  ou  aucuns 
celuy  palais ,  tout  ainfy  comme  il  fe  com-  d'eulx ,  8c  aufly  excepté  les  maiftres  des 
porte  8c  eftend  de  toutes  parts,  juf-  requeftes  de l'hoftel  de mondit  feigneur 
ques  à  la  rivière  de  Seine  d'un  cofté  8c  8c  le  noftre ,  tant  que  mondit  feigneur 
d'autre ,  8c  pardevant  depuis  le  ruùTcl  8c  nous  ferons  au  palais.  Et  avec  ce  a 
ou  goulet  qui  eft  au  bout  du  grand  ponts  ledit  concierge  8c  doit  avoir  la  prinle 
ainfy  comme  ledit  palais  le  comporte  8c  connoiflàncc ,  corretion  8c  punition 
du  cofté  d'iccluy,  tant  en  hoftelscom-  de  ceux  qui  fe  mesfont  audit  palais, 
me  en  auvens  8c  au  defloubs  d'iceux  pourpris  8c  ez  lieux  deflufdits  efclair- 
jufques  à  la  rivière  pardevant  S.  Michel,  cis ,  foient  nobles  ou  autres  ,  &  aufly 
8c  aufly  en  retournant  en  la  rue  de  la  la  cognoiflànce  des  contratz ,  marchez 
Calande  8c  ez  hoftels  d'icelle  rue  ,  aufly  6c  promettes  que  oudit  palais ,  pourpris 
comme  elle  fe  comporte  ,  jufqucs  à  la  8c  appartenances  ont  cité  8c  font  faits 
ruelle  que  l'on  dit  Lorberie  ,  8c  def-  fiir  toutes  perfonnes  8c  entre  toutes  per* 
cendant  par  icclle  par  deffïis  ladite  ri-  fonnes  forains  ou  autres  ,  quantes  8c 
viere ,  tout  comme  il  y  a  terre  feiche  tout  touttes  fois  que  oudit  palais ,  pourpris 
autour  dudit  palais  ,  ainfy  comme  il  fe  8c  appartenances  font  trouvées,  d'iceux 
comporte  du  cofté  vers  les  Auguftins,  contraindre  à  y  rcfpondre,  mefme  les 
8c  d'autre  part  pardevers  chaftelct  de  lays,  touttes  fois  qu'on  s'eft  dolu  8c  doult 
Paris  jufqucs  au  grand  pont  8c  goulet,  par  devers  luy  ,  iés  gens  8c  officiers.  Et 
haut  &  bas ,  toute  juftice  ,  juriidition  s'il  y  a  aucuns  qui  le  combattent  ou  fe 
8c  ieigneurie  moyenne  8c  baflè  en  tous  font  fang  ou  autres  injures  ou  batte-- 
cas  8c  excepté  l'exécution  des  cas  crimi-  mens  ez  lieux  deflufdits,  8c  il  vient  à 
nelz,  pour  lefquels  il  conviendra  faire  fa  connoiflànce ,  il  a  8c  doit  avoir  la  prin- 
execution  corporelle  5  ouquel  cas  ledit  fe8c  détention  8c  punition  8c  correction, 
concierge  ou  fes  gens  gardans  8c  exer-  Et  s'ils  s'ab&ntent  ou  dçfugenc,  il  lot 
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  peult  8c  doic  pourfuir  pour  caufe  du  de- 
An,  ijj>.    îid  6c  mesfaid  raid  ou  palais  &  pour- 
pris  deflufdid,  8c  en  doic  avoir  la  con- 
noiflànce &  punition  en  fadide  coure. 
Et  a  &  doit  avoir  toutes  efpaves,  trou- 
veurcs  ou  choies  adirées  ,  qui  font  ou 
pourroient  eftre  trouvées  comme  cfpavcs 
audid  palais ,  pourpris  8c  appartenan- 
ces cy-deffuscfclaircis,  8c  les  peult  tour- 
ner à  (on  profid.  Avec  ce  pcult  8c  doit 
prendre  ou  faire  prendre  Se  emprifon- 
ner  tous  ceux  8c  celles  qui  ont  raid  ou 
font  faire  audid  palais  pourpris  &  ap- 
partenances larcins  ou  mauvaiftiez ,  8c 
ks  tenir  Se  garder  en  fes  prifons  juf- 
ques  à  ce  qu'il  foit  fecu  fi  efdicb  mes- 
faids  &  delids  a  crime  capital.  Et  files 
cas  font  civils ,  il  en  aconnoiûance  ,  pu- 
nition Se  correction  ;  &  en  a  prins  Se  doic 
prendre  les  exploitas  des  amendes  def- 
dids  malfaidcurs  ,  quand  convaincus  Se 
condamnez  en  ont  cité.  Et  taxe  Se  faid 
taxer  les  amendes  par  luy  ou  fon  con- 
feil,  grandes  ou  petites,  ou  telles  com- 
me bon  luy  femblc  félon  la  qualité  des 
mesfaids  j  8c  les  deniers  d'icelles  doit 
lever  8c  recevoir  Se  tourner  à  fon  lingu- 
lier  proffit.  Et  avec  ce  s'il  advient  que 
aucuns  facent  contrefaire  ou  graver  au- 
cun feel  ou  fecaux  contre  8c  à  l'exem- 
plaire des  empraintes  d'autres  fecaux , 
8c  s'ils  font  trouvez  qu'ils  les  ayent  faid 
contrefaire  audid  palais ,  pourpris  Se  ap- 
partenances ,  ledid  concierge  ou  fes  fèr- 
gens  pour  luy  8e  officiers  gardans  la  juf- 
ticc  les  prennent  Se  doivent  prendre  8e 
emprifonner ,  Se  les  contraindre  à  amen- 
des, 8e  icellos  amendes  taxer  à  telles  fouî- 
mes d'argent  comme  bon  luy  femblera 
Se  à  fon  conlbil ,  foient  grandes  ou  pe- 
tites, en  confideration  au  cas  Se  a  la 
qualité  des  perfonnes  j  Se  comme  des 
cas  civils  mefrnement,  quand  lefdids 
malfaidcurs  n'avoient  ne  n'ont  mie  ufé 
defdids  fceaux  contrefaids.  Et  oultre 
ledid  concierge peult  Se  doibt  prendre 
Se  faire  prendre  oudicl palais,  pourpris 
Se  appartenances  toutes  manières  de 
faulies  denrées ,  qui  y  ont  efté  8c  font 
apportées  par  quelques  perfonnes  que 
ce  foit,  8e  illec  faire  ardre  8e  faire ar- 
doir  devant  le  perron  audid  palais,quant 
ce  eft  venu  ou  vient  à  fa  connoiflanecj 
8c  des  vendeurs  ou  apporteurs  prendre 
&  lever  amende  ou  amendes  telles  qu'il 
appartient  en  tel  cas.  Et  advient  aucu- 
nes fois  que  ledid  concierge  appelle  les 
maiftres  commis  Se  ordonnez  lur  la  vi- 
fitation  defdidcs  denrées  à  Paris ,  pour 
yifiter  audid  palais,  pourpris  Se  appar. 
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tenancesj  6c  Ce  ils  trouvent aucune faul- 
feté ,  ils  les  jugent  à  ardoir  -,  Se  par  le- 
did concierge  Se  lès  gens  en  eft  faide 
exécution  devant  ledid  perron ,  Se  eft 
par  luy  levée  ladide  amende  ou  amen- 
des. Nen'ypeuvent  vifiter lefdids  maif- 
tres ,  que  ce  ne  foit  à  la  requefte  du- 
did  concierge  ou  de  lès  officiers.  Item 
a  Se  prend  ledid  concierge  à  la  caufe 
delluldide  cz  hoftcls  de  ladide  rue  de 
la  Calende  8e  de  la  place  S.  Michel , 
ainfy  comme  ils  le  comportent  jufques 
à  ladide  ruelle  de  Lorberie ,  le  chante- 
laige  du  vin  :  c'eft  aûavoir  de  chacun 
tonneau  de  vin  vendu  efdids  holtels  8e 
en  chacun  d'eux  quatre  deniers  parifis,Se 
de  chacun  muid  d'avoine  quatre  deniers 
parifis.  Avec  ce  led.  concierge  ou  fes  gens 
pourSe  en  fon  nom  prend  Se  doit  prendre, 
chacun  jour  que  le  roy  ,  monlèigneur 
8e  nous  pour  luy  fommes  au  palais ,  un 
feptier  de  vin,  douze  pains  de  court  Se 
un  débouche,  deux  poulies,  deux  pie- 
ces  de  chairs  Se  deux  cahoers  de  chan- 
delles à  coucher ,  8e  tout  le  vieil  mer- 
rien  8e  les  coppeaux  qui  demeurent  en 
faifànt  les  œuvres  dudid  palais  8e  aufljr 
le  charbon,bufchcs8eccndresqui  demeu- 
rent ez  cuifincs,  quand  mondid  feigneur 
8e  nous  fe  partent  dudid  palais.  Et  oul- 
tre a  8e  pcult  Se  doibt  prendre  ledid 
concierge  un  cent  de  harengs  chacun, 
carcfme  du  fous-aumofhier  de  mondid 
feigneur  Se  de  nous ,  Se  un  drap  de  bu- 
reau ,  pour  donner  pour  Dieu  aux  pau- 
vres varlets  qui  nettoyent  l'hoftel  dudid 
palais ,  ou  là  où  il  plaira  a*  départir  Se 
donner  de  par  ledid  concierge.  Et  aufly 
le  clerc  des  oeuvres  dudid  palais  doic 
chacun  an  payer  une  fois  feulement  au- 
did concierge ,  pour  fon  vallet  qui  nec- 
toyc  ou  faid  nedoyer  la  cour  dudid 
palais ,  trente  fols  parifis.  Et  fi  a  Se  doibe 
avoir  ledid  concierge  les  feurres  qui 
demeurent  audid  palais  des  lids  de  mon- 
lèigneur Se  de  nous  Se  ceux  des  cham- 
bellans j  Se  ceux  de  l'hoftel-Dieu  onc 
les  autres  feurres  dudid  hoftel.  Item  le- 
did concierge  à  la  caufe  deflus  dide 
pcult  mettre  ou  faire  mettre  Se  ofter 
les  auvens  tenans  aux  murs  dudid  pa- 
lais touttes  fois  que  bon  luy  femblej 
8e  a  la  connoiflànce  8e  punition  civile 
de  tous  cas  qui  y  efcheent  ou  peuvent 
efchoirau-dcuoubz  d'iceux  ,  mais  qu'ils 
viennent  i  la  connoiflànce  de  luy  8e  de 
fes  gens  Se  officiers  j  8e  peult  Se  doit  cor- 
riger les  malfaidcurs  auifi  bien  que  fi 
les  cas  fufient  advenus  oudid  palais. 
Avec  ce  a  8C  prend  &  doibt  prendre 
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cru  foin  an  i  caufe  de  ladide  concier- 
e  rie  loixante  ôc  quatre  fols  pari  fis  de 
iv:kc  fur  la  maifon  qui  fut  Suplicc  le 
Chaiublier  à  la  faute  de  grand  pont  , 
pavez  à  deux  termes  en  l'an  :  c'eft  à 
Jeavoir  moitié  â  Noël  &  l'autre  moitié 
à  la  S.  Jean  chafeun  an ,  &  deux  fols 
pari  fis  de  cens  fur  les  maifons  qui  fu- 
rent à  Gaultier  Langlois,  àfçavoiren 
la  place  S.  Michel.  Item  ledid  concierge 
à  caufe  de  ladide  conciergerie  peult  ôc 
doibt  mettre  au  palais  ôc  ès  halles  de 
la  mercerie  en  haut  ôc  en  bas  audid 
palais  tels  merciers  ou  merceries  que  bon 
luy  fcmble  ou  à  fes  officiers  ,  bailler 
places ,  changer  icelles  ôc  iceulx  ou  aul- 
cuns  d'eulx  bourter  Ôc  mettre  hors  de 
leurs  places,  Ôcrappellerôc  fournir  ven- 
dre iccux  en  quelque  place  que  ce  foit 
toutresfois  qu'il  luy  plaira.  Et  s'il  advient 
que  lefdids  merciers  "dudid  palais  veu> 
lênt  faire  enlcmble  ou  chafeun  par  foy 
aucune  courtoifie  une  fois  en  l'an  ,  com- 
me aux  eftrcnncs  ou  autrement ,  ledid 
concierge  le  peult  prendre  fans  aucune 
ofrenfc ,  ôc  ainfy  a  efte  faid  de  long- 
temps. Item  ledid  concierge  à  caufe  de 
ladide  conciergerie   duflùfdide  a  êc 

•  SmffU  pren-  peult  *  chafeun  an  ,  fur  treize  hoftels 

aflis  à  N.  D.  des  Champs ,  en  certain 
lieu  appellé  les  Muriaux ,  ôc  en  plu- 
fieurs  terres  appartenans  à  iceux  aflis  à 
N.  D.  des  Champs  &  la  maladerieap- 
pellée  la  Banlieue ,  foixante  ôc  trois  fols 
neuf  deniers  parifis  de  menus  cens ,  re- 
ceus  à  la  S.  Remy  ou  chief  d'Odobre 
chacun  an  au  preflbuer  devant  S.  Ef- 
tienne  de  Grez  ,  compté  en  feizefols 
parifis  que  les  religieux  de  Chaalis  doib- 
vent  audid  concierge  pour  une  grange 

•  t*ù  m  de»  qu'on  appelle  Soùfy ,  avec  vins  *  ventes 
**uu  defdids  hoftels  ôc  terres  defdids  Mu- 
riaux ,  touttes  fois  que  les  cas  y  cfchécnt 
ôc  qu'on  les  vend.  Et  aufly  a  ôc  doibt 
avoir  a  la  caufe  dcflùfdide  tuutte  juftice 
&  ieigneurie  moyenne  ôc  balle  efdids 
lieux  des  Muriaux  ôc  es  terres  appar- 
tenans, Ôcfurtoutte  la  chauflec  depuis 
la  porte  S.  Jacques  jufques  à  ladide 
maladerie  de  la  Banlieue.  Etaudidlieu 
pour  luy  ôc  en  fon  nom  aie  peult  avoir 
maire  ôc  fergens  pour  garder  fà  juftice 
Ôc  feigneurie ,  ôc  pour  prendre  tous  mal- 
faideurs  qu'ils  trouveraient  en  lad.  ter- 
re Ôc  lieu  mesfaifans  en  aucune  maniè- 
re ,  ôc  iceux  amener  ès  prifons  dudid 
palais  ,  pour  les  punir  &  corriger  félon 
ce  que  les  cas  le  requièrent ,  en  la  ma- 
nière qu'il  appartient  à  juftice  moyenne 
&  bafle.  Et  aufly  tous  cfpaves  ôc  cho- 
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fes  adirées ,  quand  les  cas  y  efcherront,  —  

&.  les  rouages  des  vins  vendus  audid  Am- 
lieu  :  c'eft  à  fçavoir  de  chalcqne  pièce 
deux  deniers.  Item  avec  ce  a  ledid  con- 
cierge à  la  caufe  deflufdide,  fur  la  gran- 
ge à  l'evefque  d'Auxerre  6c  fur  un  pe- 
tit courtil  qui  cft  derrière  ledid  hoftcl, 
quarante-deux  fols  fix  deniers  parifis  de 
fonds  de  terre  payez  chacun  an  à  la  S. 
Remy  ,  &  aufly  fur  plulieurs  héritages 
aflis  à  Baigneux  faind  ........  6c 

au  terroir  d'environ  trois  chapons  ôc  dé- 
ni y  &  trois  pains  Ôc  demy ,  payez  au- 
did palais  audid  concierge  ou  à  fes  gens 
ôc  officiers  pour  luy  le  lendemain  de 
Noël  de  chafeun  an.  Item  ledid  con- 
cierge a  ôc  doibt  avoir  à  cauiè  de  la- 
dide conciergerie  ,  touttes  fois  que  l'on 
faid  un  boucher  nouvel  en  la  bouche- 
rie de  Paris  devant  le  chaftelçt ,  trente 
livres  ÔC  demie  la  moitié  d'un  quarte- 
ron ôc  la  moitié  de  demy  quarteron  poi- 
fant  de  chair,  moitié  betuf  ôc  moitié 
porc  ,  la  moitié  d'un  chapon  plumé  , 
demy  feptier  de  vin  ôc  deux  gafteaux. 
Et  doibt  donner  celluy  qui  le  va  qué- 
rir ,  au  chanteur  qui  eft  en  la  falle  aux 
bouchers  ,  deux  denicts.  Item  ledid  con- 
cierge à  la  caufe  deflufdide  a  Ôc  doibt 
avoir  la  connoiflance  de  tous  ormes  ôc 
arbres  qui  font  Ôc  demeurent  fecs  en 
tourtes  .les  voiries  ôc  chemins  royaux  de 
la  banlieue  ôc  vicomté  de  Paris  -y  ôc  iccux 
ormes  ÔC  arbres  puisqu'ils  foient  fecs 
faire' prendre,  lever  ôc  emporter  où  qui 
qui  luy  plaift  ;  Ôc  fi  aucuns  les  coupent, 
il  les  peult  contraindre  à  amendes ,  ÔC 
en  doibt  avoir  le  proffid.  Avec  ce  a 
ledid  concierge  à  la  caulc  deflufdide, 
ôc  doibt  prendre  6c  percevoir  chalcun 
an  i  la  fefte  dé  S,  Adrian ,  en  l'hoftel 
de  ladide  conciergerie  à  Paris ,  ou  là 
où  il  luy  plaid  en  ladide  ville ,  tout 
le  gruage  de  tous  les  bois  d'Yveline  ôc 
de  toutes  les  appartenances  6c  appen- 
dances  d'icculx ,  ôc  de  tous  voiduriers 
Ôc  charbonniers  ôc  de  touttes  autres  ma. 
nicres  de  gens  de  quelque  condition 
qu'ils  foient ,  faùans  Ôc  voidurans  char- 
bon ÔC  efeorces  par  eulx  ou  par  autres 
ès  mettes  qui  s'enfuivent  :  c'cftàfcavoir 
du  pont  de  S.  Cloud  jufques  à  Poifly, 
de  Poifly  jufques  à  S.  Léger  en  Yveli- 
ne* ,  dudid  S.  Léger  jufques  à  Nogenc 
de  lez  Coulons  ,  dudid  Nogcnt  juf- 
ques a  Vorlon ....  jufques  à  S.  Arnoul  en 

Yveline  ,  de  S.  Arnoul  jufques  à  Chaf- 
tres  foubz  Montlehery  ,  de  Chartres 
jufques  à  Longjumel ,  ôc  cn_  touttes  les 
hayes  ôc  buifloro  aflis  efdidês  mettes  ôc 
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~~ "  ès  appartenances  d'icelles  iufqucs  à  Pa- 
ris fie  en  tous  les  lieux  de  icmblable 
condition ,  de  chafcun  voidurant  char, 
bon  ou  efcorce  à  char  oucharrette  une 
chartée  de  charbon  ou  efcorce  ,  fie  de 
chafcun  voidurant  charbon  à  cheval 
ou  autrement  une  fomme  de  charbon 
rendre  audid  jour  ,  touttes  fois  que  le 
cas  s'y  eft  ofïèrt  fie  offre ,  fie  iceux  con- 
traindre par  la  prinfe  de  leurs  biens 
à  payer  à  ladide  fcfte  de  S.  Adrian  au. 
did  hoftcl  de  la  conciergerie  lefdids 
charbon  &  efcorce  pour  caufe  dudid 
gruage  en  la  manière  deflufdidc  j  &  s'ils 
font  refufans  ou  contre-difans ,  ledid 
concierge  les  peult  Se  doibt  contrain- 
dre  ou  faire  contraindre  à  amendes  à 
mondid  fieur ,  à  nous  fie  à  luy  d'àmende 
convenable.  Et  pour  lever  fie  cueillir  le- 
did  charbon  fie  efcorce  ledid  concierge 
y  peult  commettre  pour  luy  fie  en  lieu 
de  Juy  tant  fie  telles  perfonnes  que  bon 
luy  femble ,  fie  rappe  lier  iceux  touttes 
fois  qu'il  luy  plaift.  Et  auffy  s'il  ad. 
venoit  que  le  concierge  voulfirt  envoyer 
lettres  à  GonefTe  pour  faire  venir  bleds 
ou  autres  chofes  au  grenier  du  roy ,  les 
efeorcheurs  de  la  boucherie  de  Paris 
les  doibvent  porter  ou  envoyer  i  leurs 
propres  coufts  fie  defpens  j  &  s'ils  le  re- 
rufent,  ils  font  tenus  de  l'amender  à 
noftre  did  fieur  fie  au  concierge  def- 
fùfdid.  Item  ledid  concierge  a  8c  doibt 
avoir  touttes  les  clefs  de  tout  le  pa- 
lais ,  excepté  de  la  porte  de  devant , 
que  le  portier  garde  par  jour }  fie  tout- 
tes fois  qu'il  y  a  faulte  dudid  portier 
ou  de  guettes  dudid  palais  de  faire  leurs 
fermées ,  ledid  concierge  peult  arrefter 
leurs  gaiges ,  8c  iceux  punir  félon  leurs 
mesfaids.  Et  oultre  ledid  concierge  à 
caufe  de  ladide  conciergerie  eft  voyer 
de  toutte  la  Calende  jufoucs  à  la  ruelle 
de  Lorberie ,  8c  par  defloubz  devers  la 
rivière  qui  fut  Jean  le  Gras ,  &  de  la 
place  S.  Michel ,  8c  aufly  des  hoftels  des 
Muriaux  affis  à  N.  D.  des  Champs  $  8c 
ne  peult  aucun  maifonner  ne  ediffier 
fur  la  voirie  ne  aucuns  d'iceux ,  fi  ce  n'eft 
du  confentement ,  volonté  8c  licence 
dudid  concierge  ou  de  fes  gens  gardans 
la  jufticc  j  &  s'ils  font  le  contraire ,  ils 
font  tenus  de  l'amender  à  noftre  did 
fieur  8c  à  nous  8c  audid  concierge  ;  8c 
pour  l'amende  ledid  concierge  peult  les 
fuir  en  fa  cour  audid  palais.  Et  a  & 
doibt  avoir  ledid  concierge  fur  noftre 
recette  de  Paris  aux  termes  accouftu. 
mez  chafcun  jour  trois  fols  pour  jour , 
qui  valent  par  an  cinquante-quatre  li- 
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vres  un  fols  parifis ,  8c  un  muid  de  bled 
pris  ès  greniers  royaux  ès  halle*  de  Pa- 
ris. Nous  confîderans  ledid  palais 
royal  eftre  8c  avoir  efté  le  principal  hof- 
tel  de  noftre  très-cher  feigneur  &  père 
&  des  roys  de  France  fes  predeceûeurs 
&  les  noftres ,  8c  aufly  à  la  fupplication 
8c  requefte  dudid  concierge,  en  con- 
fideration  aufly  aux  bons  fie  agrcabl.s 
fèrvices  que  ledid  fupplianc  a  faid  à 
noftredid  fieur  8c  à  nous ,  8c  faid  de 
jour  en  jour  8c  fera  encor  ,  s'il  Dieu 
plaift ,  les  libertez ,  droicls  fie  ufages  def- 
fuidids  avec  touttes  les  chofes  deffiif- 
dides  &  chafeune  d'icelles ,  en  la  ma- 
nière que  cy-deflus  elles  font  devi/èes 
fie  déclarées ,  de  noftre  grâce  fpecialej 
certaine  feience,  pleine  puillàncc  fie  auc- 
torité  royallc  dequoy  nous  ufons  à  pre- 
fent ,  louons  ,  gréons ,  ratiffions  fie  ap- 
prouvons ,  fie  par  la  teneur  de  ces  mef- 
mes  prefèntes  confirmons.Et  d'abondant 
en  amplifiant  noftredide  grâce ,  nous  de 
noftredide  grâce  fpecialle  touttes  cho* 
fêsdeflufdidesfiechafcunc  d'icelles  avons 
de  nouvel  donné  fie  donnons  par  la  te- 
neur de  ces  prefentes  audid  lupplianr, 
fie  à  ceux  qui  auront  caufe  au  temps  à 
venir  a  ladide  conciergerie ,  fi  mefticr 
eft.  Et  mandons  par  ces  prefentes  au 
prevoft  de  Paris  ou  au  procureur  gê- 
nerai de  noftredid  fieur  fie  le  noftre , 
fie  à  tous  jufticiers  fie  officiers  du  royau- 
me de  France ,  que  de  noftre  grâce  fie 
don  faflent  8e  laifle-nt  ufèr  &  jouir  ledid 
fuppliant  fie  les  autres  concierges  qui 
dorefènavant  feront  en  ladide  concier- 
gerie ,  fans  y  mettre  ne  fouftrir  eftre  mis 
empefehement  aucun  j  fie  fi  aucune  cho- 
ie cftoit  faide  au  contrairo  au  temps 
advenir ,  que  tantoft  fie  fans  delay  foie 
mis  au  premier  eftat  fie  deub.  Et  don- 
nons en  mandement  |  à  nos  amez  -fie 
féaux  les  treforiers  fie  receveurs  de  Pa- 
ris de  mondid  fieur  fie  les  noftres ,  qui 
à  prefent  font  fie  qui  pour  le  temps  ad- 
venir feront ,  que  audid  fuppliant  fie  aux 
autres  concierges  qui  pour  le  temps  ad- 
venir feront  ils  payent  lefdids  gaiges  aux 
termes  accouftumez ,  fie  leur  faûent  dé- 
livrer ledid  muid  de  bled,  fans  aucun 
délay  ne  contredid  ,  nonobftant  que 
les  chofes  fufdides  fie  ledid  don  touchent 
ou  peuvent  toucher  en  aucune  manière 
le  patrimoine  de  mondid  fieur  fie  le  nof- 
tre ,  fie  quelconques  autres  dons  autres 
fois  faids  audid  fuppliant ,  ne  deffen- 
fes  ou  maodemens  a  ce  contraires ,  fie 
nonobftant  aufly  que  aucuns  ou  temps 
pafle  ayent  mis  ou  fe  foienc  efforcez  de 
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mettre  empêchement  audid  concierge  profperctur  magnificentia  ad  exaltatio- 
ou  à  fcf  predecefleurs  ez  choies  def-  nem  omnimodim  regni  noftri ,  Se  fub-  Aw  ,J'4* 
fufdicles  ou  en  aucune  d'icelles,  &  que  ditorum  ftatusin  meliusconvaleicat.No- 
!edid  concierge  ou  les  predecefleurs  n'en  tum  itaque  récimus  quôd  nos  attenta 
ufent  ou  ayent  ufc  fimplement  ou  fi  con-  probatx  ridei  6c  in  cultum  jufticix  de  vo- 
tinuellement  comme  deffùs  eft  devifé.  tionis  aflldux  conftantià ,  ëcc.  quas  fem- 
Car  ainfy  le  voulons-nous  &  l'avons  oc-  per  invenifle  cognovimus  in  diledis  ac 
troyé  audid  concierge  &  à  ladide  con-  fidelibus  Simone  de  Bucvaco ,  Jacobo  U 
ciergerie  de  grâce  lpeciallc ,  fimeftier  Vache  militibus,  magiftris  Per.ro  de  Se- 
eft.  Et  que  ce  luit  choie  ferme  8c  fta-  mivilla  6c  Petro  de  Ordeomonre  prxli- 
ble  a  toujours ,  nous  avons  faid  fcel-  dentibus  ,  magiftris  Joanne  Belcoli  , 
1er  ces  prclèntes  lettres  de  noftre  fcel,  Joanne  de  Porta,  ./îLgidio  de  Maudejhur, 
fàur' en  autres  chofes  le  droid  démon-  RobertodeUlcra-aquam,  Guïllelmo  de 
did  fieur&lc  noftre,8c  en  toutes  le  droid  Calvomontejoanne  Audaci,Philippo  de 
d'autruy.  Ce  fut  raid  6c  donne  au  Lou-  Thionvilla,  Nicolaode  Bolcojoanne  de 
vre  lez  Parii  l'an  de  grâce  m.ccc.  lviu.  Tiercelieu,G'\TZTdo Daubonnay  fieitr&nào 
au  mois  de  Janvier.  Au  defjoub  ejf  efeript  :  de  Chevoco.Petro  de  Roya,Arnauldo  de 
Collationne  à  l'original  par  moy  notaire  Corbeya ,  Ludovico  Yfardi ,  Joanne  de 
&  (ècretaircdu  roy  foublîgnc  ,Aubery.  Pontilara  clericis,  ac  Guïllelmo  Morchc- 
Regiftrce ,  ouy  &  ce  confentant  le  rii,Mathxo  de  TUio,Pctro  dcNovavilla, 
procureur  gênerai  du  roy  ,  pour  jouir  &  Thoma  de  Angervilari  militibus ,  nec 
par  l'impétrant  tout  ainly  quclèspre-  non  magiftris  Guïllelmo  Bercoli ,  An- 
decefleurs  baiilys  en  ont  bien  Ccdcut-  cello  Choquardi ,  Thomas  Vanni,  Mi- 
ment jouy.  A  Paris  en  parlement  Ici.  lone  de  Vicinis ,  Petro  Fouace  ,  Gcntia- 
jour  d'Avril  4  l'an  m.  d.  lxviii.  Signé  no  Triftan,  Yvone  Bol  ,  Adam  Chante. 
du  Tillet.  Tiré  des  reyfiresdes  or-  prime  ,  &  Joanne  de  Villanis  ,  in  didi 
de nnance s  ver.fièes  au  parlement  de  Paris,  parlamenri  caméra  ,  &  magiftris  Joanne 
„  r  ,  ,  ,  de  Huban ,  Stcpbano  Belico  prxlidcnti- 
Confirnutnon  du  pur  ement  par  le  roy  bus,  Odonne  Graftetio ,  Egidio  Foua.e, 
Charles  V.  Jacobo  de  Loyriaco  ,  Petro  Carrido  , 
T  A  Cour  a  ordonné  &  ordonne, que  Philippode  Molcndinis,  Martino  de  Mo- 
*«  «j<4-  |  j  les  lettres  patentes  originalles  de  ta,  Joanne  la  Vache t  Nicolao  de  Fie- 
la  confirmation  du  parlement  faite  par  rim ,  Petro  de  Cruce ,  Joanne  de  Valen- 
le  feu  roy  Charles  V.  8c  dattées  du  i8î  ceyo,  Guïllelmo  de  Tornaco  ,  Joanne, 
Avril  1364.  trouvées  entre  les  papiers  du  de  Argentiloco ,  Jacobo  Havin  ,  Petro 
greffe  civil  de  ladite  Cour,  feront  en-  Roberti,  Guïllelmo  de  Alveolo,  Petro 
regiftrées  au  greffe  des  anciennes  or-  Chapus ,  Joanne  de  Pairiaco  ,  Gerncrio 
donnances.  Fait  en  parlement  le  3.  Avril  Guerouft,  Petro  de  Paguy  Petro  Livre , 
1545.  avant  Pafques.  Suivent  lefdidcslct-  Petro  Peiiffunt  8c  Joanne  Odonis  clcri- 
tres  de  confirmation.  KAROLUS  Dci  cis,  Roberto  Guydonis  milite  ,  ôcNico- 
gratià  Francorum  rcx  ,  univerfis  prx-  lao  Florent,  Stephano  Gueret,  Joanne  de 
lentes  hueras  infpeduris  ,  falutem.  In-  Arceils  ,  Johanne  Belot  ,  Aubcrto  de 
ter  exteras  noftrx  follicitudinis  curas ,  Manubevilla  ,  Gauchero  Viviani ,  Mar- 
quibus  reipublicx  faluti  ac  noftrorum  rino  Beauparis ,  Johanne  Ravenet ,  Jo- 
commoditatibus  fubditorum  inclinamur,  hanne  Rubei  de  Monte-acuto  ,  8cGer- 
occurrit  nobis  regià  meditatione  prxci-  vafioBovis  ,in  caméra  inqueftarum ,  nec 
puum  ,  ut  illos  femper  reipublicx  minif-  non  in  magiftris  Stephano  Barlu  prefî- 
tros  prxficiamus ,  quos  operum  juftitix  dente,  Yvone Monachi& Thoma Couf- 
laudabilium  expérimenta  diuturna  com-  turarii  clericis ,  ac  Petro  de  Villanis  mi- 
probarunt ,  8c  diferetionis  prxeminentia  lite,  Thoma  Brochardi  ,  6c  Stephano 
morumque  gracia  6c  fuavitas  commen-  Cuitivillaniin  officia  requeftarum  pala- 
darunt,  prxlertim  ut  noftram  parlamen-  tii  regalis  Parifiusdudum  per  inchtx  re- 
ti  curiam ,  qux  noftrx  majeftatis  imagi-  cordationis  dominum  ac  genitorem  nof- 
nem  reprxfentat,  iqua  ut  à  fonte  jufti-  trum,  dum  vivebat ,  feu  per  nos  dum 
cix  noftri  regnicolx  frudus  juftitix  eramus  ipfo  vivente  fle  ablente  regnum 
indefinenter  exhauriunt  ôc  reportant ,  regens  vcl  ipfius  locum  tenens  ,  fuis  ac 
copia  peritorum  noftris  temporibus  de-  noftris  coniiliariis  inftitutis  &  ordinaris , 
coremus ,  per  quorum  operam  refpu-  ipfos  jam  per  experientiam  cognofeentes 
blica  jufticix  valeat  clipeo  dcfènfari  i  ut  in  noftris  ob/êquiis  Ubcnter  adinirrimus , 
fie  cùm  reipublicx  confulitur  ,  regalis  &  ipforum  circumfpedionis  confiiiis  fi- 
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an.  13*4-    ducialirer  inharrcmus.  Ea  propcer  con-  conques , exceptés  tant  feu lcm en c  ceux 

fui  ri  deliberatione  prarhabità  -,  omAes  fit  qui  feront  de  noftre  grand  confeif ,  donc 

Hngulos  pramominatos ,  videliect  ipfo-  il  vous  apperra  par  nos  lettres,  vous  ne 

jm  quemlibet  in  officio  8t  ordinc  in  recevez  dorefenavant  à  nos  confaulx  en 

juibas  per  prxdi&um  dominum  &  pro-  noftredid  parlement  avec  vous  ,  mais 

■;enicorcm  noftrum ,  feu  per  nos  ,  ut  prx-  iceux  en  faides  départir  tan  tort  &  fans 

nittitur ,  fuerant  &  crant  antea  in  die-  délay  ces  lettres  veuës ,  fans  autre  man- 

.i>  cameris  £c  requeftis  ordinati  rétine-  dément  attendre.  Et  faides  qu'en  ce  n'ait 

mus ,  conlHruimus  ac  etiam  ordinamus  defFault }  car  autrement  nous  en  dcplai- 

per  pra-k'ntes ,  ad  vadia ,  jura  &  pallia  ,  roit.  Donné  à  Paris  en  noftre  chaftel  du 

&  ad  alia  omnia  &  fingula  ad  qua:  per  Louvre  Jexxi.  de  Janvier.  CHARLES, 

didum  progemtorem  noftrum  feu  per  nos  Jean  de  Montaiou. 
.<u-.horu.irc  prardictâ  ad  vitam  vcl  aliàs      Prefentées  fie  publiées  en  parlement, 

lub  quibufvis  modofic  forma  retenti  fue-  le  xxix.  Janvier,  l'an  m.  ccc.  lxxxviii. 

rant  ad  officia  memorata.  Quocircà  di-  Extrait  dureyftredes  ordonnances  ,  cotte  A. 

leclis  ac  tidchbus  gentibus  compotorum  fol.  119. 

noftrorum  Parif.  damus  tenorc  prxfcn-  _  ,  ,  ,    „  ,  .. 

tium  in  mandatis,  quatenùs  didorum  Ordonnance  du  roy  Charles  Vf.  four  akoUr 
confiliaiiorum  noftrorum  fie  ipforum  eu-  C ancienne  couftume  derefufir  le  facrement 
juOibet  nomma  &  cedulas  in  fuis  locis  &  de  pénitence  aux  condamnes  a  mort  four 
ordinibu*. ,  fupra  didis  vifis  prxfentibus  ,  crimes. 

regiftrari  faciant,ut  eft  moris ' -y  ac  di-  ^"^Harles,  ficc.  fçavoir  faifons  à  tous  A((  l}fJ~ 
ledis  ôcfidflibusthefaurariis  noftris  Par.  ^^prefents  fit  advenir,  que  comme  pour 
nec  non  commiflàrio  feu  commiilàriis  ceque  en  aucunes  parties  de  noftre  royau- 
deputaris  vcl  deputandisad  levandumôt  me,  où  l'on  ufc  fié  qui  font  gouvernées 
cxpledandum  emendas  didi  noftri  par-  par  couftumes ,  il  a  efté  obiervé  de  fi 
lamenti,qui  nunc  fint,  &  qui  pro  tem-  long- temps  qu'il  n'eft  mémoire  du  con- 
pore  fuerint ,  quatcnùs  de  vadiis  &  pal-  traire ,  que  à  ceux  qui  ont  efté  condem- 
lùs  ad  didorum  confdiariorum  officia  nés  pour  leurs  démérites  à  mourir,  n*a 
fpedanribus  &  prxftari  confuetis  cedu-  point  efté  baillé  le  facrement  de  con- 
las  fie  litteras  quidorum  retinendo  ,  ut  fciîîon,  ainçois  qu'ils  ayent  efté  execu- 
confuetum  eft  fieri  à  die  obitds  prxdic-  tes  ,&  que  comme  il  femble  à  plufieurs,  • 
ti  progenitoris  noftri  in  antea  ,  fatisfa-  félon  noftre  foy  chreftienne  fie  la  confti- 
ciant.  Qua:  (îcfolutain  folvcntis  compo-  tution  fie  ordonnance  de  noftre  mere 
taallocari,  ôcdefua  deduci  recepta  vo-  fainte  Eglife  ,  ledit  facrement  de  con- 
lumusfie  jubemus  per  didas  gentescom-  feflion  ne  doiteftre  defnic  ny  empcfché 
potorum  noftrorum  abfque  contradidio-  à  aucun  qui  les  veuille  requérir ,  fié  après 
ne  quacumque.  In  cujus  rci  teftimo-  ce  que  nos  tres-chers  fie  tres-ames  on- 
niuin  figillum  quo  ante  fufeeptum  regni  cles  Se  frère  le  duc  de  Bcry ,  de  Bourgon- 
noftri  regimen  utebamur  ,  prxfentibus  gne,  d'Orleansfic de  Bourbon,  plufieurs 
lirreris  juffimus  apponi.  Datum  Parifius  autres  de  noftre  fang,fie  aufli  plu  (leurs 
die  xxvin.  Aprdis  ,  anno  Domini  m.  grands  clercs  &  fages  hommes,  tant  de 
ccc.  lxiv.  ik  fignatum  fupra  plicam:  noftre  grand  conleil  ,  comme  autres, 
Per  regem  ,  vobis  prxfcnti,  Villelm.  nous  ont  par  plufieurs  fois  moult inftam- 
é-  fipliatum  in  cera  aléa  fub  duplici  cauda  ment  fupplie ,  admonefté  &  requis,  que 
peryimeni.  Collatio  fafia  efi  cum  oriynali.  nous  voulfiffions  abolir  ladide  obfervan» 
Sign.itam  du  Tillet.  Tiré  des  reyfires  ce,  &  ordonner  que  dorefenavant  lef- 
des  ordonnances  vérifiées  au  parlement.  dicts  condamnés  cullcnt  ledid  facremenc 

de  confeffion  avant  leur  mort }  nous  pour 

Ordonnance  du  roy  Charles  VI.  four  exclure  procéder  plus  meurement  fur  ces  chofes 

Us  reytliers  du  parlement.  ayons  faid  alTembler  en  noftre  prefence 

  DE  PAR  LE  ROY.  nos  T^c^Z  '  ?  T**  ï  *°ùs9 

An,])!,.  fangdcfTufdids,  les  gens  de  noft/e  con- 

PRefidcns  en  noftre  cour  de  parle-  feil ,  fie  plufieurs  nos  confeillers  de  nos 

ment ,  pour  certaines  caufes  qui  a  cours  de  parlement ,  de  chaftelet  Se  au- 

ce  nous  mouvent ,  nous  vous  mandons  très ,  fie  après  que  ladite  matière  leur  a 

&  commandons  que  les  prieurs  de  faind  efté  ouverte  ,  avons  faid  demander  a 

Martin  des  Champs  lez  Paris  ,  &  de  chacun  fon  advis  fur  l'abolition  def- 

Saind  Pierre  le  Monftier ,  fie  générale-  dides  couftume  fie  obfervance.  Et  pour 

ment  tous  abbes  fie  autres  prieurs  quelf-  ceque  par  la  plus  grande  6c  la  plus  laine 
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partie  de  cous  nous  a  efté  confcillé  faire  diletion.  Ouye  avons  la  fîipplication  de   

l'abolition  dcflufditc,  Nous ,  eue  con-  nos  amés  8c  féaux  conièiliers  les  gens  A"' ,5'  * 
fideration  à  ce ,  par  la  délibération  de  tenans  noftre  cour  de  parlement  à  Pa- 
nos  oncles  8c  frère  deflufdicls ,  8C  de  tout  ris ,  de  la  chambre  des  enqueftes  8c  des 
noftrcdit  confpil  ,  en  abolillant  8c  an-  requeftes  de  noftre  palais  8c  des  gref- 
nullant  du  tout  8c à  tousjours,  les  couftu-  fiers  d'icelle  8c  aufly  de  nos  advocats 
me  8c  obfervance defTufdites ,  avons  de-  &  procureur  en  noftredit  parlement, 
cerné  &  ordonne  ,  décernons  &  ordon-  contenant  que  comme  lefdids  fupplians 
nons ,  par  ces  prefentes ,  pour  loy  ,conf-  à  caufe  de  leurs  offices  foient  tenus  & 
ticution ,  décret  perpétuellement  en  nof-  contraints  de  entendre  fie  vaquer  con- 
tredit royaume  ,  que  dorelenavant  â  tinuellement  au  fait  de  la  juftice  de  nof- 
touttes  perfonnes  qui  pour  leur  demeri-  tre  royaume,  auquel  fait  fie  en  touttes 
tes  feront  condamnes  a  mourir,  foit  of-  autres  chofes  où  commis  les  avons  ils 
fert  par  les  miniftres  de  la  juftice  ,  par  ayent  mis  &  mettent  incetfàmment  de 
laquelle  il  feront  détenus  8c  condamnés  ,  jour  fie  de  nuit  peine  fie  diligence  de 
fie  leur  foit  baillé  fie  adminiftré  le  facre-  tout  leur  pouvoir ,  aux  petits  gages  qui 
ment  de  confeffion,  félon  l'ordonnance  d'ancienneté furentfurce  ordonnés, ou- 
de  noftrcdite  mère  fainte  Eglife  ,  après  quel  temps  la  charge  de  ladite  juftice 
ce  qu'ils  auront  efté  condamnés  8e  exa-  n'eftoit  pas  11  grande  comme  elle  cft  à 
minés  fur  tous  les  cas  dont  ladite  jufti-  prefent  5  fie  il  (oit  ainfy  que  lefdits  lup- 
ce  les  voudra  examiner ,  fie  ains  qu'ils  fc  plians,  qui  font  de  plufîeurs  parriesde 
partent  du  lieu  où  ils  feront  détenus ,  noftre  royaume ,  ayent  chacun  en  droit 
pour  eftre  menés  au  lieu  où  ils  devront  foy  un  peu  d'héritages ,  Ielqucls  ils  font 
eftre  exécutés  j  Se  que  d  eux  confefler  1  faire  fie  labourer  pour  leurs  vies  fie  iulten- 
preftre  foient  menés  par  lefdids  minif-  tarions  avoir ,  fie  couftent  aucunes  t'ois 
très  de  la  juftice,  en  cas  qu'ils  foient  fi  plus  a  labourer  que  les  fruits  qui  y 
efmeus  ou  furpris  de  trifteûe  qu'ils  n'au-  croiflènt  ne  vallentj  fie  ce  nonobftanc 
roient  cognoiflànce  de  la  vouloir  ou  de-  à  la  requefte  8e  pourchas  d'aucuns  ter 
mander.  Si  donnons  en  mandement ,  par  mien  ou  termes  defdits  aydes  ont  efté 
ces  prefentes ,  ànos  amés  Se  féaux  con-  fie  lont  approefucs  fie  travaillés  parde- 
feillers  les  gens  tenans  8e  qui  tiendront  vant  les  éleus  fie  autres  officiers  a  ceor- 
noftrc  parlementa  Paris,  au  prevoft  de  donnés  Se  commis  pour  les  importions, 
Paris ,  fie  à  tous  nos  autres  jufticiers  de  quatriefme  ôc  autres  debvoir  de  ce  qu'il 
noftre  royaume ,  prefens  fie  advenir ,  que  convient  qu'ils  vendent  du  creu  de  leurf- 
à  chacun  d'eux  en  droit  foy ,  que  noftre  dits  héritages  -,  pour  lefquels  travaux  8c 
prefente  ordonnance,  loy  8c conftitution  empefehemencs  ils  ont  efté  8e  font  gran- 
tiengnent  &  facent  tenir  8e  garder ,  fans  dément  dommagés,  8e  le  bien  de  nof. 
enfraindre,  fie  les  facent  enregiftrer  cz  tre  juftice  8e  de  la  chofe  publique  en 
regiftres  de  leurs  cours ,  8c  publier  fblem-  noftre  fervice  deftourbé  8e  retardé  moult 
nellcment  par  tous  les  lieux  notables  de  fouvent ,  fi  comme  ils  dient  j  requerans 
leurs  jurifditions  ,  8e  efpccialcmcnt  où  que  fur  ce  leur  veuillons  pourvoir  de 
ladite  couftume  a  eu  lieu  au  temps  pafl  remède  convenable.  Nous  eu  efgard  8e 
fé.  Et  afin  que  ce  foit  chofe  ferme  8c  fta-  confédération  aux  bons,  agréables  8c  con- 
ble  à  tousjours ,  nous  avons  fait  mettre  tinucls  fervices  que  lefdits  fupplians 
à  ces  prefentes  noftre  feel.  Donné  à  Pa-  nous  ont  fait  8e  font  de  jour  en  jour 
ris  le  xi.  jour  de  Febvrier ,  l'an  de  grâce  en  l'exécution  de  leurs  offices,  8e  aux 
m.  ccc.  xcvi.  fielc  xvn.  de  noftre  règne,  petits  gages  qu'ils  prennent  de  nous  à 

Ainfy  fane"  :  Par  le  roi  en  fon  confeil   caufe  d'iceux ,  nous  aufdits  fupplians  8c 

Extrait  des  rtyftresdes  ordonnances ,  cottè  à  chacun  d'eux  avons  octroyé  8c  par  ces 

A.fol.\*A~  prefentes  de  grâce  efpeciale  octroyons 

t  que  de  l'impolîtion  8c  du  quatriefme  du 

Déclaration  du  roy  Charles  VI.  en  faveur  creu  de  leurfdicb  héritages  vendu  en 

des  officiers  du  parlement  \four  Itcxemp-  deftail  ou  en  gros  fans  marchandif^  8e 

tion  de  quelques  droits  fur  les  fruits  de  fans  fraude  ils  foient  quittes  8c  exempts 

leur  cri.  d'orefenavant ,  fans  qu'on  leur  en  puiflè 

aucune  chofe  demander.  Si  vous  man- 

a».  |J>3  ~  Harlcs  par  la  grâce  de  Dieu  roy  dons  que  de  noftre  prefente  grâce  fie 

V_y  de  France  ;  à  nos  amez  8c  féaux  les  otroy  vous  faciez,  fouffrez  8c  tailliez 

généraux  confeillers  fur  le  fait  des  ay-  lefdits  fupplians  fie  chacun  d'eux  jouir 

des  ordonnez  pour  la  guerre ,  faluc  8e  8e  ufer  paiiiblement  fans  les  moleftcr 
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**  ■  ny  empefchcr ,  ou  foufFrir  eftre  moleftez 

l,,ï-  ou  empefchc2  en  aucune  manière  *  car 
ainfy  nous  plaift-il  eftre  faid  par  ces  pre. 
fentes  ,  nonobftant  quelfconques  ordon- 
nances, mandements  ou  deffènfes  8c  let- 
tres fubreptices  au  contraire.  Donné  à 
Paris  le  xiv.  Mars ,  l'an  de  grâce  m. 
ccc.  xcvn.  8c  le  xvm.  de  noftre  règ- 
ne. Ainfy  fenè  :  Par  le  roy  ,  monfieur  le 
duc  de  Berry,  vous  le  patriarche  d'A- 
lexandrie,  l'evefque  de  Noyon  8c  autres 
prefents,DE  Rian.  Extraiïl  duregijîre 
des  ordonnances  cottè  A.  fol  14  j. 

Déclaration  du  rvy  Charles  VI.  qui  confirme 
à  la  cour  de  parlement  le  droit  d'élire 
fis  oficiers ,  vacation  occurrente. 

■  f>  Arolus  Dei  gratiâ  Francorum  rex} 

«m.  i4o«.  univerfis  prxfcntcs  litteras  irupec- 

tuns ,  falutem.  Quoniam  noftra  rcgalis 
altitudo  unicuique  fubditorum  noftro- 
rum  jus  fuum  tribuere  ,  &  ipfos  lubdi- 
tos  noftros  juftitix  8c  rcipublicx  nego- 
tiis  dirigendis  taies  eligere  confuevit  3 
quos  novit  litterarum  feientiâ ,  vit*  lau- 
dabili ,  honeftate  8c  moribus  efïê  dota- 
tos,  ita  quôd  in  iplls  honor  noftra:  alti- 
tudinis  refulgeat;8c  rcipublicx  utilitas  ex 
eorum  judicus  fubfequatur,  didique  fub- 
diti  noftri  fub  commiflb  nobis  regimine 
eâdem  mediante  juftitia  valeant  inpacis 
tranquillicate  confoveri.  Ex  eo  dudum 
quôd  per  honnullorum  ad  perfonarum 
potiùs  quam  officiorum  provilîonemten- 
dentiuin  fedudivas  fubgeftiones  8c  peti- 
tioncs  illicitas  de  perfonni^minîis  fuffi- 
cientibus  pro  juftitia  exercenda  6c  mi- 
niftrandaretroadis  temporibus  quando- 
que  provifum  extiterat ,  propter  quod 
radum  juftitia:  non  ea  qui  decebat  fo- 
lertià  poterat  exerecri.  Nos  poftquam 
didi  regninoftrigubernacula  fufeepimus, 
laudabilibus  prxdcccflorum  noftrorum 
veftigiis  inhxrentes ,  plerifque  feandalis 
&  inconvenientibus  ea  propter  inlurgen- 
■  tibus  pofîe  tenus  obviare  cupientes  8c 
volentcs ,  ex  matura  noftri  deliberatio- 
ne  confilii,  plenarianoftrâ  poteftate  8c 
authoritate  regia  jamdudum  8c  plurics 
irrevocabiliter  ordinavimus ,  ftatuimus 
Scdecrevimus  quod  dum  locis  prxfiden- 
tium  exterorumque  confiliariorum  nof- 
trorum in  noftra  parlamenti  curia  occur- 
reret  vacatio,de  probis  &  notabilibus 
perfonis  feientificis  8c  expertis  diverfa- 
rum  regni  noftri  partium  folcmni  prx- 
via  eledione ,  8c  inprxfentia  noftri  can- 
cellarii  qui  tune  effet ,  omni  illicito  fa- 
vore  poft  pofito  ,  aflumendis  providere- 
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tur  cifdem.  Et  nihilominus  vacante  nu-> 
per  loco  diledi  Se  fidelis  confiliarii  nof- 
tri magiftri  Germani  PaiUart  de  nu- 
méro confiliariorum  noftrorum  clerico- 
rum  in  caméra  inqueftarum  didi  noftri 
parlamenti  exiftentis,  8c  loco  def'undi 
magiftri  (Reginaldi  de  Buciaco  in  camé- 
ra didi  j parlamenti  noftri  aftumpti  Se 
inftituti,  magifter  Joannes  Tarenne  ficen- 
tiatus  in  legibus  &  baccalarius  in  decre- 
tis  clericus,  gratis  8e  obfequiofis  paren- 
tum  luorum  meritis  erga  nos  multipli- 
citer  commendatusad  requeftam  charif- 
fimx  confortis  noftra;  reginx  ,  Se  inter- 
cedentibus  pro  ipfo  chariffimo  patruo  Se 
confànguineis  noftris  rege  Hierufaleni 
Se  Sicilix  ,  Biturix  8c  Burgundix  duci- 
bus ,  pluribufque  aliis  de  ftirpe  noftra  8c 
de  noftro  magno  confilio  exiftentibus , 
per  noftra  s  alias  litteras  fibi  fuper  hoc 
décima  die  menfis  Mardi  ultimatc  prx- 
teriri  conceflàs,  tamquam  confiliarius 
nofter  clericus  loco  didi  magiftri  Ger- 
mani PailUrt  in  prxdida  inqueftarum 
caméra ,  via  eledionis  ordinariî  ex  prx- 
mi/fis  8c  aliis  certis  8c  juftis  de  caufis 
nos  moventibus  hâc  vice  ceftante  Se 
prartermifsâjdidisetiam  noftris  ordina- 
tionibus  nonobftantibus ,  inftitutus  ex- 
titit,  8c  de  hujufmodi  officio  fibi  obti- 
nuit  provideri.  Ad  cujus  excmplar  fi  ta- 
lia  pullularc  pateremur ,  nonnulliad  offi- 
cia didx  curia:  noftra:  contendentes ,  Se 
fux  nubilo  ignorantix  veraciter  excx- 
cati,  veris  8c  folitis  eledionum  limini- 
bus  derelidis ,  ad  officia  hujufmodi  de 
extero  procurarent  fè  aiïumi  j  quod  ne- 
dum  in  noftrum  fed  ctiam  reipublica; 
Se  fubditorum  noftrorum  prxjudicium , 
ordinationum  noftrarum  prxdidarum 
tam  matura  deliberatione  digeftarum 
fubvcrfionem,jufticix  contemptum,fum- 
mi  noftri  honoris  diminutionem ,  Se  dic- 
ta: noftrx  fuperioris  curix  ftatûs  8c  prx- 
eminentix  Ixfionemcederet,  nifi  noftra 
regalis  majeftas  fuper  hoc  cclcriterpro- 
viderct.  Notum  igitur  facimus  quôd  nos 
juftitiam  cjus  clarefccntibus  radiis  elu- 
cefeere ,  Se  didx  noftrx  curix  judicia 
perampliùs  prxfulgcre  8c  revereri ,  dic- 
tafque  noftras  ordinationes  ea  propter 
nullum  detrimentum  ,  led  prxmiffis  in- 
convenientibus, prout  didx  noftrx  in- 
cumbit  majeftati  regix  ,  totis  pro  viri- 
bus  obviare  ,  8c  quos  deinceps  didx 
noftrx  curix  infinuatione  fada  8c  elec- 
tione  ftudiofos  mcririfque  8c  virtutibus 
prxpollerenoverimus,prx  exterisin  con- 
liliarios  noftros  aflumere  8c  honoribus 
infignire  cupientes  ,  pr*diclas  ordina- 
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cioncs  noftras  canquam  juri  Ôc  rarioni  In  cujus  rei  teftimonium  prxfenribus  lie-  - — 
confonasampliando ,  easlaudamus ,  ap-  teris  noftrum  fecimus  apponi  figillum.  * 
probamus  6c  conh'rmamus,  &cx  noftra  Datum.Parifius vm.die  Mah,  annoDo- 
certa  feientia ,  plcmria  poteftatc  Ôc  au-  mini  m.  cccc.  vin.  &  regni  noftri 
thoritâte  noftra  regia  remporibus  affu-  xxvm./r  /igruttvm  :  Perregcm  in  fuo 
turis  renere  volumus  ÔC  ridelitcr  obfer-  •  confilio ,  in "quo  domious  cornes  Nivcr- 
vari ,  ablquc  co  quod  prartextu  recep-  nenfis ,  dominus  cornes  de  Riùlliaco ,  do- 
tionis  fit  inftitutionis  didi  magiftri  Joan-  minus  Robertus  de  Btiffay  ,  magifter  Pc- 
ni  Tartnne  aut  cujufvis  aliùs,  perquas  crus  de  FEfclat  ôc  alii  eranc  ,  de  Ri  an. 
nullum  volumus  eildem  ordinarionibus  Collatio  fada  eft  }  Baye.  Extrait  dure- 
noftrisprxjudicium  generari  ,  efïcdusôc  yfirt  des  erdomunces  cotté  A.  f«U  117. 
execurjo  earumdem  ullo  nnquam  tem- 

porc  quovis  modo  rerardari  valeant  auc  AMiti§npMtr  U  ville  de  Paris  avtcrefer- 
differri.  Quin  immù  volumus ,  ftacuimuf-  vation  des  y  nommés. 

que  fie  ordinamus  quod  quoticns  altc- 
rius  locorum  prxdidorum  vacatiodidx 
noftra;  curix  innotuerit ,  eadem  noftra 

curia  convocacis  ipfius  cameris  ad  elec-  preiens  Se  à  venir  que ,  comme  durant 

tionis  celebrarionem ,  omni  morosâ  di-  les  débats  &  diflentions  qui  puis  cer- 

lationc  femotâ ,  ôc  ablquc  altcrius  ex-  tain  temps  ençà  ont  efté  en  noftrc  royau- 

pedatione  mandati ,  didarum  noftrarum'  me  entre  aucuns  de  noftre  fang  ôc  ligna- 

ordinationum  tenorem  inlequendo ,  pro-  ge  &  autres  nos  fubjeds ,  ôc  en  efpccial 

cedere  non  retarder.   Dcccrnentes  ex  depuis  le  traidé  de  la  «paix  dernière  par 

nunc  dona  Ôc  concelfiones  ac  litteras,  nous  l'aide  à  Auxerrc  „  plufieurs  manans 

jfi  quas  in  contrarium  didarum  noftrarum  ÔC  habitans  en  noftrc  bonne  ville  de  Pa- 

ordinationum  fie  voluntatum  de  extero  ris  ,  (ans  authorite  de  juftice,  mais  leu- 

concedi  vel  ficri ,  aut  à  nobis  ad  €ujuf-  lement  U  l'inftigation  d'aucuns  parricu. 

cumque  perfonx,  quâcumque  authori-  liers ,  qui  avoient  par  leur  téméraire  pre- 

tate  ,  prxcminentià  lèu  dignitate  runga-  fomption  entrepris  le  gouvernement  de 

tur ,  propter  hoc  nobis  obïatam  petitio-  noftrc  ville ,  le  loient  plufieurs  fois  allèm- 

ncm  vel  alias  quomodi>libet  obtineri  blcz  en  armes ,  tant  en  Phoftcl  de  nof. 

contingat ,  inancs }  invalidas  ôc  nullas  tredide  ville  ,  comme  ailleurs  en  icelle, 

cenferi,  ac  nullum  debere  fortiri  cfFec-  ôc  que  foubs  ombre  d'icelles  aflemblées 

tum  }  fed  cas  pcnitùs  caflàmus,  revoca-  aucuns  d'iceux  particuliers  ayent  cx- 

mus  ôc  adnullamus  per  prxfentcs.  Vo-  torque  indeuè'mcnt  fie  fans  eau  le  plu- 

lumus  infuper  Ôc  carum  lerie  litterarum  fleurs  fommes  de  deniers  ôc  autres  biens 

ordinamus  quod  quotiens  contra  prx-  meubles  d'aucunes  perfonnes ,  tant  de 

lentium  ôc  didarum  noftrarum  ordina-  ladide  ville  comme  d'autres,  les  aucu- 

cionum  tenorem,  efredum  &  executio-  cuncs  d'icelles  noyées,  les  autres  occi- 

nemquis  impedimentum  appofiicrir ,  aut  fès,  ôc  faid  prifons  privées  en  plufieurs 

fuis  nifibus  apponere  voluerit ,  procu-  lieux  d'icelie  ville  5  combien  aufly  que 

rator  nofter  generalis  pro  nobis  partem  foubs  couleur  defdides  aflemblées  les 

fc  conftituat  ex  adverfo  ,  Ôc  cos  in  pro-  defl'ufdids  entre  autres  chofes ,  au  man. 

ceflu  contra  quofeumque  impedientes  dément  ÔC  pourchas  defdids  particuliers, 

didam  noftram  ordinationcm  recipiat  dont  aucuns  d'iceux  eftoient  cichevins 

&  admitcat ,  ac  partibus  auditis  ordi-  de  ladide  ville ,  ÔC  avoient  l'admmiftra- 

net  ôc  determinet  juftitià  mediante,  ÔC  tion  devant  déclarée  ,  foient  puis  n'a- 

prout  eidem  videbitur  rationabiliter  fa.  gueres  venus  à  très-grand  nombre  en 

ciendum.  Quocircà  didis  confiliariis  nof-  armes  à  eftendard  déployé ,  avec  le/quels 

tris  prxlens  noftrum  tenentibus  ÔC  qui  eftoient  le  prevoft  des  marchands  de  nof- 

fucura  tenebunt  parlamcnta ,  damus  te-  tredide  ville  ou  le  commis  à  ladide  pre- 

nore  prxientium  in  mandatis ,  utprxfcn-  vofté,  non  fçachans  en  la  plus  grande 

tes  litteras,  voluntacem  Ôc  ordinationes  partie  où  ilsalloient  ne  qu'on  vouloit, 

noftras  folemniter  publicari  ficeas  tene-  pardevant  noftre  chaftel  de  la  baftide 

re  ôc  inviolabiliter  obfervare  faciant ,  S.  Anthoine  à  Paris,  ôc  d'illecques  eux 

taliter  contra  impedientes  procedendo,  tranfporrezpar  fois  itératives  ezhoftels 

quod  exteriscedat  in  exemplum,  aliis  de  nous ,  de  noftre  tres-chere  ôc  très- 

conftitutionibus ,  ftatutis  Ôc  ordinationi-  amée  compagne  la  royne  ,  de  noftre 

bus  ac  litteris  ô:  mandatis  ad  hxc  con-  tres-cher  ôc  tres-amé  aifné  fils  le  duc 

trariis  non  obftantibus  quibufeumque.  de  Guyenne  dauphin  de  Viennois  ;  3c 
Temll.  PtruUI,              L  Kk 
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par  iceux  faid  &  commis  par  aucuns 
dfffdids  particuliers  certaines  fradions 
ic.  ex  cet ,  jprifes  manuelles  de  plufieurs 
nos  gens,  ferviteurs  &  officiers,  fie  aufly 
plufieurs  des  gens ,  ferviteurs  fie  officiers 
de  noftred.  compagne  &  de  noftred.  fils , 
tant  nobles,  comme  damesfie  damoifelles 
fie  autres ,  &  eDtre  autres  nos  très- chers  & 
<  tres.amés  coufin  fie  frère  lefdids  de  Bar 
\  fie  de  Bavière ,  fie  iceux  menez  ou  faid 
mener  de  leur  autborké ,  les  aucuns  ez 
priions  de  noftre  chaftel  du  Louvre ,  les 
autres  ez  prifons  de  noftre  palais  ,  les 
autres  ez  prifons  de  noftre  chaftelet  de 
Paris,  fie  plufieurs  autres  en  plufieurs 
privées  ,  &  faid ,  commis  fie  perpètre 
plufieurs  autres  crimes,  excez  fie  delids; 
NOUS  confiderans  l'entretenement  de 
Ja  paix  qui  depuis  toutes  ces  choies  eft 
intervenu ,  que  ce  que  did  eft  a  efté  faid 
par  lefdids  particuliers  qui  s'entremet- 
coient  du  gouvernement  fie  adminiftra- 
non  devant  dids,  fie  par  autres  qui  ne 
feavoient  à  quelle  fin  lefdids  particuliers 
tendoient ,  ôelefqueis  n'ofoient  defôbéir 
à  leurs  commandemens ,  pour  ce  que  au- 
cuns d'iceux  particuliers  cftoient  efchc- 
vins ,  fie  qui  s'entremettoienr  du  gouver- 
nement de  lad.  vil  le,  comme  did  eft,  fie 
pour  certaines  autres  caufes  fie  conii  de- 
rations  a  ce  nous  mouvans,de  nos  propres 
certaine  icience  ôc  autho- 
rite  royal ,  tous  les  cas  cleflùfdids  fie  cha- 
cun d'iceux ,  fie  tout  ce  qui  s'en  eft  en- 
fuy  fie  s'en  peur,  dépendre,  fie  auiTy  tou- 
tes peines ,  amendes  fie  ofifenfes  criminel- 
les fie  civiles ,  efquelles  h?s  dell'ufdids , 
tant  officiers  de  (adide  ville  comme  au- 
tres quelconques  fie  chacun  d'iceux  en 
particulier  fie  autrement  pourroienteftre 
encourus  envers  nous  fie  juftice  par  le 
moyen  de  ce  que  did  eft ,  fie  t  outes  pour- 
suites criminelles  fie  ci  villes  qui  en  pour- 
roient  eftre  faides  par  nous  fie  juftice 
ores  ou  pour  le  temps  advenir,  à  caulè 
de  ce  que  did  eft ,  fie  d'avoir  adhéré , 
confcillé  ,  conforté  ou  favorifé  en  faid, 
en  parole  ,  par  eferit  ou  autrement  l'une 
ou  l'aucre  des  parties  defdids  feigneurs 
de  noftre  fang  fie  lignage  durant  leuri- 
dides  diflentions ,  paravant  fie  depuis , 
aboly ,  ôepar  la  teneur  de  ces  prefen- 
tes  abolitions  à  tousjours  perpétuelle- 
ment ,  fit  en  impofons  fur  ce  qui  .s'en 
pourroit  dépendre  filence  perpétuel  à 
noftre  procureur  gênerai  prefent  8e  ad- 
venir ,  fie  vouions  que  noftre  prefen.te 
abolition  fie  grâce  vaille  fie  foit  d'autel 
eftrd , comme  fc  les  cas  y  eftoient  fpeci-- 
fiés  fie  déclares  au  long,  fie  que  au  vî- 
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Mmuf  d'icelles  faid  foubz  feel  royal  plei»- 
ne  foy  lôit  ajouftée ,  fie  lbit  d'autel  va- 
leur ,  fie  s'en  puilfe  chacun  ayder  com- 
me de  ce  prclènt  original.  Toutes  fois 
jioftre  intention  n'eft  pas  qu'en  cette  pré- 
sente aboUtion  foient  compris  Helyon 
•  de  Jacqueville  ,  Robinet  de  Mailly  fie 
Charles  de  Lens  chevaliers,  M.Eufta- 
che  de  Laiftre  ,  M.  Jean  de  Troyes , 
M.  Henry  de  Troyes,  M.  Baude  des 
Bordes  fie  Georgct  ion  clerc  ,  M.  Pierre 
Cauchon  ,  M.  Dominique  François, M. 
Nicolle  de  S.  Y  Hier,  M.Jean  Bon, M. 
Pierre  Barbo ,  M.  Félix  Dubois ,  M. 
Pierre  Lombard,  M.  Nicole  du  Quef- 
noy  ,  M.  Guillaume  Baracu  fie  Margue- 
rite fa  femme ,  Audry  Rouflcau ,  Jean 
Gucrin ,  Garnot  de  Saindyon ,  Jean  Pi- 
morin  ,  Jacques  Lamban  ,  Guillaume 
Gentc ,  Jean  Parent ,  Jacques  de  S.  JLau- 
rens,  Jacques  de  RouentMarrin  de  New- 
ville  ,  Martin  de  Coulommiers,  M.  TouC 
laine  Bajard ,  M.  Jean  Rapiot ,  M.  Lau- 
rens  Callot ,  Thomas  le  Gois ,  Guillau- 
me le  Gois  fie  Jean  le  Gois  enrans  diu 
did  Thomas ,  Simon  le  Coutelier ,  did 
Cabjchc  ,  Jean  de  Rouen  fils  de  la  tri- 
pière du  parvis  N.  D.  Jean  Maillard 
fripier  demeurant  en  Quiquetonne ,  Si- 
monnet  Baujart  plaftrier,  Jean  Boivia 
Poillonnier ,  Denifot  de  Chaumont  ,ua 
nommé  Perrichon,  Hanotin  de  Mon. 
ceaux,  fie  un  nommé  Guillemin  valec 
dudid  Denifot ,  Colin  Valet ,  Guillemin 
Bourdin  tavernier ,  Jean  Paumier ,  Jac- 
ques de  Choify  ,  Jean  du  Bois-Auren, 
Simonnct  Robillart,  F.ftienne  Lombarc 
courrerier  de  rentes ,  David  de  Conleil 
pelletier,  Jean Lorillart  did  Mcrly  tein- 
turier ,  Perrin  Tillart  efcrivain ,  Jean 
Maillo  orfebvre ,  Anthoine  Forefts ,  Le- 
gier  Paulin  ,  Jean  Errant  fie  un  autre  ap- 
pelle Errant  cfcollier  fon  frère ,  Guillau- 
me Bailler ,  Jean  Eftobert ,  le  fils  maif- 
tre  Jean  le  Marefchal ,  Roufielet  le  bar- 
telicr,  Y  vonnet  Laillier  pelletier,  Simon- 
net  Langlois  cordonnier ,  fie  un  nommé 
François  chaufierier,  au  cas  que  deuc- 
ment  eux  ou  aucuns  d'eux  feront  trou- 
vez coupables  d'avoir  confpiréenlamore 
d'aucuns  feigneurs  fie  autres  de  noftre 
bonne  ville  de  Paris ,  ou  qui  auroienc 
efté  perturbateurs  deladidepaix  denof- 
tredid  royaume  depuis  le  retour  derrai- 
nemenc  faid  de  Ponthoife,  ou  d'avoir 
efté  coulpables  des  occifions ,  pilleries , 
ranconneries  ou  extorfions  deifufdides 
faides  depuis  le  traidé  d'Auxerre.  Si 
donnons  en  mandement  par  ces  préférâ- 
tes à  nos  amés  fie  féaux  confeillcrs  le» 
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prefidcns  de  noftre  parlement ,  les  gens  &  armées  faides  en  noftre  royaume , 
qui  tiendront  nos  parlements  advenir,  voulans  nos  fubjeds  relever ,  garder  & 
au  prevoft  de  Paris  6c  tous  nos  autres  préserver  d'icellcs  oppreflions ,  &  pour 
jufticiers  8c  officiers  prefens  &  advenir,  autres  caufes  8c  conhdeiatiom  à  ce  nous 
ou  à  leurs  lieutenans ,  &  à  chacun  d'eux,  mouvants ,  ayons  faid ,  voulu  ,  ordonne 
Ci  comme  à  luy  appartiendra,  quenof-  8c  commandé  paix  ferme  8c  (table  en 
tre  prefente  abolition  facent  crier  ,pu-  noftre  royaume  8c  entre  nos  fubjeds  5  & 
blicr  8ccnrcgiftrerpar  tout  où  il  appar-  avec  ce  ayons  faid  8c  octroyé  certaine 
tiendra  8c  où  meftier  fera ,  8c  icelle  tien-  abolition  de  ce  qui  a  elle  faicl  depuis  la 
nent  8c  gardent  8c  facent  tenir  8c  gar-  paix  de  Ponthoilc ,  de  laquelle  furent 
der  depoind  en  poind  à  tousjours ,  fans  exceptez  cinq  cens  perfonnes ,  lefquels 
enfraindre  en  aucune  manière  y  8c  Ce  dévoient  eftrc  nommez  dedans  la  telle 
aucun  empefehement  y  cftoit  mis ,  ou  de  S.  Jean-Baptiftc  dernièrement  pailce, 
aucune  chofefaide  au  contraire  du  con-  exceptez  aufly  ceux  qui  par  nollrc  juf. 
tenu  en  ces  prefentes  ores  8c  pour  le  tice  avoient  efté  bannis  depuis  le  temps 
temps  advenir,  ils  le  mettent  ou  facent  deflùfdid  ^  euflions  en  outre  voulu  8c  or- 
mcçtre  chacun  en  droid  foy ,  tantoft  in-  donné  que  ceux  qui  avoient  efte  elloig- 
continent  ces  lettres  veuës  ou  le  vidinms  nés  de  noftre  ville  de  Paris  8c  des  au- 
d'icelles ,  à  pleine  délivrance.  Et  que  très  villes  de  noftrcdid  royaume  , 
ce  foit  chofe  ferme  8c  ftable  à  tousjours,  ou  qui  de  leurs  voulentés  s'eftoient  a  - 
nous  avons  faicl  mettre  noftre  feel  à  ces  Tentés  de  leurs  demouranecs  par  foup- 
prefentes ,  fàuf  en  autres  chofes  noftre  çon ,  demourroient  efloignés  &  abfentés 
droid  8c  l'autruy  en  toutes.  Donné  à  Pa-  de  noftrcdide  ville  de  Paris,  8c  desau- 
ris  le  xxix.  jour  du  mois  d'Aouft,l'an  très  villes  8c  lieux  dont  ils  avoient  efte 
de  grâce  m.  ce  ce.  xui.  8c  de  noftre  efloignés  jufques  à  deux  ans,  Scàvoir 
règne  le  xxxm.  Ainfifoni  :  Par  leroy  fesons  que  par  considération  de  ce  que 
en  fon  confeil,  où  mefleigneurs  les  ducs  did  eft,  8c  autres  caules  8c  confidera- 
dc  Berry  8c  de  Bar^  Louis  duc  de  Ba-  rions  â  ce  nous  mouvants,  voulant  cften- 
vierc ,  vous  l'archevefque  de  Bourges  ,  dre  noftre  libéralité  ou  faid  de  ladide 
les  fires  de  Torcy  ,  d'Yvry ,  de  Baque-  abolition,  avons  voulu, ordonné  8c  oc- 
ville  8c  de  Boiffày ,  meuire  Jean  Davy,  troyé  ,  voulons  8c  ordonnons  8c  oc- 
maiftres  Jean  Jouvenel ,  Pierre  de  l'Ef-  troyons  de  nos  pleine  puiilance  &c  auc- 
clat  8c  autres  eftoient ,  de  Ri  an.  tonté  royal  par  ces  prelèntes  ,  que  lef- 

Ledacoramprxfidentibus  8c  ad  fened  dides  cinq  cens  perfonnes  eiloignecs8c 

cram,xxviii.dieSeptembris,annoDo-  bannies  foient  comprifés  en  ladide  abo- 

mini  M.  cccc.  xm.  lition,  8c  qued'icelle  ils  jouïflent  8culcnt 

Item ,  publiées  en  jugement  8c  ezau-  comme  Ce  aucunement  ils  n'euilènt  efté 

ditoires  duchaftelet  8c  par  les  carfoufte  exceptez  de  ladide  abolition  :  excepté 

de  la  ville  de  la  ville  de  Paris  a  fon  de  toutesfois  Elyon  de  Jacqueville  8c  Ro- 

trompe , le Samedy  dernier  jour  de  Sep-  binct  de  Mailly  chevaliers ,  M.Jean  de  . 

tembre  m.  cccc.  x  i  i  i.  par  moy  Troyes ,  M.  Henry  de  Troyes,  Jean  Pa- 

Fr.es nés.  rent,  Simon  Caboche,  Dcnifbt  de  Chau- 

Collatio  fada  eft  cum  originali  red-  mont ,  M.  Laurent  Calot ,  Thomas  le 

dito  magiftro  Joanni  U  Hvgte  procura-  Gois ,  Guillaume  le  Maiftre,  Félix  Du- 

tori  villa:  PariJicnfîs.  Extrait  dm  rtyfirt  bois,  M.  Jean  Rapiouft,  M.Touûaint 

des  ordonnances  tetté  A.  ftl.  181.  Baiart,  Guillaume  Gente ,  Jean  de  Bois- 

aurain ,  Jean  Errault  ,  Jean  Bourbon 

v,Jmi7i»n  A,  «..r*—..         •  »  did  Rouilèlct  battelier ,  Guillemin  Bail- 

Keauction  de  cinq  cens  perfonnes  referVees  ,  .  ■  ,    —    r ., '   A    ,   .  r 

far  des  lettres  d'aboi Jon  k  ticcafion  »  ^t^0?^  '  ^"T  F°" 
destronbles,  au  nombre  de  quaranteinq  Nicole  du  Cmefnoy ,  Jacquet 

ynemmés  ~  de  Chofy  ,  Jean  Maillo  orfelwe  ,  Jean 

de  Rouen  tils  de  la  tripière  du  parvis 
de  N.  D.  de  Paris ,  Jean  Malart ,  Jean 

*    /^Harles  par  la  grâce  de  Dieu  roy  Tillart  procureur,  en  chaftelet,  Jean  de 

'  ,4,,'     v_y  de  France  }  à  tous  ceux  qui  ces  Saindyon  boucher ,  Jean  le  Fort ,  Tho- 

prefentes  lettres  verront,  falut.  Corn-  mas  le  Sueur  prevoft  de  S.  Denis,  Jac* 

me  nous  ayans  pitié  8c  compaffion  des  quin  le  Sueur,  François  l'Orfcbvre  chauf- 

grandes  oppreflions  ,  pertes  8c  domma-  fetier ,  Mahyet  Boileauc  poiflbnnier  , 

ges  que  noftre  peuple  a  eus  8c  fouftenus  Jean  de  Poligny  did  Chapelain ,  Colin 

ou  temps  pane  à  i'occafion  des  guerres  le  Mauvais ,  Jean  Pafte,  Jean  le  Cocq, 
Terne  II.  Part.  111,  Kk  ij 
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Jean  le  Clerc  did  Petit-Prevoft ,  Tho-  requiert}  &  en  ce  faifant,  voulons  qu'à 
nus  Quillet  &  M.  Jacques  Cadot,lef.  vous  &  à  vos  commis  Se  députez  foit 
quels  pour  confideration  de  pluficurs  ex-  obey,  ôctout  fans  préjudice  des  droids, 
ceds  par  eux  commis  &  perpétrés  au  def-  privilèges  Se  libertés  de  nous  &.  de  nof- 
plaifir  de  nous,  de  noftre  tres-chere  Se  tredide  bonne  ville  Se  deidids  prévoit 
amée  compagne  la  royne  Se  de  noftre  des  marchands  &  efchevins,  par  manie- 
très-cher  &  tres-amé  aifné  fils  le  duc  de  re  de  provifion  pour  cette  fois  &  pour 
Guyenne  dauphin  de  Viennois  ,  nous  la  neceffité  urgente  Se  par  main  fouve- 
ne  voulons  aucunement  eftre  comprisen  raine  5  car  ainly  nous  plaift- ilôt  voulons 
icelle  abolition.  En  tefmoing  de  ce  nous  cftre  faid  par  ces  preientes,  nonobftant 
avons faid  mettre  noftre  feel  à  ces  pre-  oppositions  ou  appellations, mandemens 
fentes.  Donné  à  Paris  le  dernier  jour  ou  deffênfès  à  ce  contraires.  Donne  i 
d'Aouft  m.  cccc.  xv.  ôcdenoftre  règne  Paris  le  ni.  Octobre',  l'an  de  grâce  m. 
le  xxxv.  Signé  :  Par  le  roy ,  à  la  rela-  cccc.  xv.  &  de  noftre  regne  le  xxxvi. 
tion  du  grand  confeil  tenu  par  M.  le  Signé  :  Par  le  roy  ,  à  la  relation  du  cor- 
duc  de  Guyenne,  E.  de  Mauregart.  fcil,  R.  Camus. 

Collatio  factaeft  cum  litteris  origina-  Commiûl  funt  ad  contenta  in  albo 

libus  fupra  feriptis.  Extrait  du  regipedet  pra;féntiumôc  dominis  prarlcntibus,  filit 

ordonnances  cotti  B.  fol.  1.  opus,  référendum  magiftri  Joannes  M  au- 

loué ,  Odardus  Gencian,  Otiardus  Baille- 

Lettres  patentes  dm  roy  Charles  VI.  far  ti  ÔC  Jacobus  de  Gardo  régis  confiliarii, 

lefquelles  il  commet  le  foin  de  la  feureti  êctres  aut  duo  ex  ipfis.  Aduin  per  pra:- 

&  tranquillité  delaviBede  Paris  aux  fidentcmdie  iv.Odobris,anno  m.  cccc. 

freftdens  du  parlement ,  fans  préjudice  de  xv.  Du  regijfre  des  ordonnances  cette  A. 

t autorité  des  frevoft  des  marchands  ç£  fol.  30}. 
efchevins  de  cette  viSe. 

Commifjion  touchant  quelques  fartifans  dm 

CHarlas  par  la  grâce  de  Dieu  roy  duc  de  Bourgogne. 
de  France  ,  à  nos  amés  6t  féaux 
confeillers  lesprefidens  de  noftre  parle-  Harles  par  la  grâce  de  Dieu  roy  Al|  UI7 
ment,  falut  fie  diledion.  Comme  nof-  v^/ de  France,  à  tous  ceux  qui  ces  prê- 
tre adverfaire  d'Angleterre  foit  nouvel-  fentes  lettres  verront/al ut.  Comme  der- 
lement  entré  en  noftre  royaume  pour  niercment  que  le  duc  de  Bourgongne  eft 
faire  guerre ,  ÔC  foit  befoing  de  pour-  venuàhoftilitcôtàpuiirancedegensd'ar- 
veoir  à  noftre  bonne  ville  de  Paris ,  qui  mes  Se  de  traicr.  devant  noftre  bonne 
eft  la  ville  capitale  de noftredid  royau-  ville  de  Paris,  pluficurs  par  noftre  or- 
me ,  pour  la  fortification  ,  emparcments,  donnance  &  commandement  de  noftre 
garnifons  &  autres  choies  à  ce  neceflai-  jûftice  ayent  efté  arreftés  &  emprifon- 
res  ôt  convenables  }  pour  ce  eft-il  que  nés  en  noftre  ville  de  Paris  ,  8c  autres 
nous ,  qui  de  prefent  fommes  occupes  efloignes  hors  d'iccllc ,  par  foupçon  Se 
en  armes  &  expédition ,  &  affin  que  la  prefomption  qu'on  avoit  fur  eux  d'avoir 
chofe  foit  faide  par  tres-bon  advis  Se  favorife  ou  vouloir  favorifer  led.  duc  de 
confeil ,  vous  mandons  qu'appelles  ceux  Bourgongne;  &  par  nos  autres  lettres  à  la 
de  noftre  confeil ,  les  prévoit  des  mar-  requefte  de  noftre  très-cher  Se  très-amé 
chands  Se  efchevins  de  noftredide  ville  fils  le  dauphin  de  Viennois,  de  noftre 
&  autres  tels  que  bon  vous  femblera  Se  très-cher  &  très-amé  coufin  Se  connef- 
gens  experts  à  ce  ^  vous  pourveez  fur  ce  table  le  comte  d'Armagnac ,  des  prélats 
de  tel  de  fi  convenable  remède ,  que  in-  &  autres  de  noftre  .grand  confeil ,  de 
convenient  ou  dommage  ne  s'en  puiflè  noftre  fille  l'univerfité,  Se  des  prevoft 
ou  doye  enfuir  ,  tant  fur  le  faid  desre-  des  marchands ,  efchevins,  bourgeois  & 
paradons  des  murs  ,  portes ,  fbfies  Se  habitans  de  noftre  ville  de  Paris ,  nous 
arriere-fofTés ,  voiries  ,  habillements  de  ayons  reccu  en  noftre  grâce  &  bienveil- 
guerre,  que  des  garnifons  Se  provifîons  lance  toutes  gensd'egfife  ,  nobles,  che- 
de  vivres  ,  &  pour  noftred.  ville  avitail-  valiers  &  efcuycrs ,  bourgeois  &  habi- 
ler ,  que  autrement ,  avec  leurs  circonf-  tans  des  bonnes  villes  &  cités  &  autres 
tances'ôc  dépendances ,  en  contraignant  nos  vafTaux  &  fubjecls  quelconques, 
Ôcfefant  à  ce  contraindre  tous  ceux  qu'il  qui  ne  font  venus  en  noftre  lervice  ,  mais 
appartiendra ,  fans  nul  y  efpargner ,  &  ont  fervy  &  favorifé  ledid  de  Bour- 
procederencefommairement&deplain  gongne  contre  nos  commandemens  SC 
&fans  aucun  delay ,  ainfy  que  le  cas  le  defrenfes,  Se  qui  ont  pris  &  t.-nu  ou 
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donne  confentement  de  tenir  en  defo- 
hcifTance  encontre  nous  aucunes  d'iccllcs 
villes ,  chafteaux  &  fortereflès ,  ou  qui 
autrement  ont  défobey  à  nos  comman- 
demens  ôc  defrerifes ,  &  leur  ayons  quitte 
fie  pardonné  toute  1'oftence  ,  méfpren- 
ture  ,  crimes,  delids  ôc  maléfices  quel- 
conques par  eux  commis  Ôc  perpétrez 
contre  noftre  majefté  royal ,  avec  tou- 
tes peines  ,  amendes  &  offenfes  corpo- 
relles ,  criminelles  Se  civiles ,  en  quoy 
pour  occafion  des  defobeiflanecs  &  au- 
tres chofes  dcfiufdidcs  ou  des  dépen- 
dances ils  pourraient  eftre  encourus  en- 
vers nous  Scjuftice  ,  comme  par  nofdic- 
tes  lettres  peut  plus  à  plain  apparoir  ; 
par  vertu  defquellcs  lcfdits  arreftés  ou 
ainfy  efloignes  ôc  rois  hors  de  noftre- 
dide  ville  de  Paris  y  voudraient  ÔCpour- 
roient  par  a  van  turc  cuider  y  pouvoir  re- 
tourner, dont  grands  maux  Ôcinconve- 
niens  pourraient  advenir  à  nous  fie  à 
noftredide  ville,  mcfmcmcnt  que  nous 
avons  entendu  qu'il  y  a  plufieurs  dcfdits 
ainfy  efloignes,  arreftés  ou  emprison- 
nés qui  font  tres-feditieux ,  fie  qui  depuis 
ont  efte  fie  encor  font  en  la  compagnie 
dudid  de  Bourgongne  ;  sçavoir.  fe- 
sons  que  nous  ,  ce  confiderc,  voulans 
obvier  aufdicb  inconveniens  ,  ôc  con- 
,  flans  à  plain  des  fens ,  loyauté  ,  fie  bonne 
diligence  des  nos  amés  fie  féaux  con- 
feillers  M.  Symon  de  Nanterrc  prefi- 
dent  en  noftrc  cour  de  parlement ,  Phi- 
lippes  du  Puy  conlciller  en  noftred.  par- 
lement, Girard  Mâcher  dodeur  en  théo- 
logie fie  Guillaume  Cirace  prevoft  des 
marchands  de  noftrcdidc  ville  de  Paris, 
iceux  avons  commis  fie  ordonnez ,  com- 
mettons fie  ordonnons  à  ouïr  les  requef- 
'  tes  de  tous  ceux  qui  ont  efté  ainfy  ar- 
reftés ,  emprifonnés  fie  efloignes  fie  mis 
hors  de  noftre  ville  de  Paris,  fie  leur 
pourveoir  félon  leurs  cas  ôc  les  requef- 
tes  qu'ils  feront ,  ainfy  qu'en  leur  cons- 
cience il  leur  fembicra  eftre  à  faire  par 
raifon  j  fie  voulons  que  tout  ce  qui  par 
nofdids  confeillers  fie  commiffii resaura 
efte  faid  fie  appointé  en  cette  partie , 
vaille  fie  tiegne  5  fie  que  tous  ceux  qui 

1>ar  eux  feront  reftablis  i  demeurer  en 
eurs  lieux  fie  habitations ,  y  foient  ôc  de- 
meurent paifîblement ,  fans  ce  que  on 
leur  puiflè  ny  doye  faire  pour  occafion 
de  ce  que  did  eft  en  corps  ny  en  biens 
aucun  deftourbier ,  inquietation  ny  em- 
pêchement. De  ce  faire  avons  donné 
aux  dcfîus  nommés,  aux  trois  fie  aux 
deux  d 'iceux  pouvoir ,  authorité  Ôc  man- 
dement fpecial.  Mandons  fie  comman- 
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dons  à  tous  nos  jufticiers  ,  officiers  fie  ■ 
fubjeds  ,  qu'a  eux  ÔC  à  leurs  commis  fie  A"'  ut1'> 
députés  e?.  chofes  dcllufdides  Ôc  ez  cir- 
conftances  ôc  dépendances  obeylfent  Ôc 
entendent  diligemment.  Entefmoing  de 
ce  nous  avons  faid  mettre  noftre  feel 
à  ces  prefentes.  Donné  à  Paris  le  xxiv. 
jour  de  Décembre  m.  cccc.  xvn.  fie 
de  noftre  règne  lexxxvm.  stinfyfifftè. 
Par  le  roy  en  fon  grand  confeil ,  mon- 


jneur  le  dauphin  ôc  autres  prefens , 
E.  de  Mauregart. 

Leda  ôc  publicata  in  curia  parlamcn- 
ti  xxiv.  die  Januarii  anno  Domini  m. 
cccc.  xvn.  Siffù Clemens. 

Collatio  fada  eft  cum  originali  tra- 
dito  magiftro  Radulpho  Commt>  feerc- 
tario  régis.  Extrait  du  rtffftie  des  ordon- 
nances cette  £.  fol.  il.  verf 

Lettres  patentes  du  roy  Charles  VI.  par  le f- 
qucBes  il  eftablit  le  comte  de  S.  Paul  ca- 
pitaine &  lieutenant  à  Paris  ,  &  ès 
provinces  de  Picardie,  Normandie  &c. 

CHarlcs  ôcc.  Sçavoir  fefons  que  nous 
confiderans  les  grands  biens  que 
nous  avons  receu  tout  le  cours  de  nof- 
tre vie  de  noftre  bonne  ville  de  Paris, 
ôc  que  toujours  les  bourgeois,  manans 
ôc  habitans  d'icellc  ont  efté  très-loyaux 
envers  nous  ,  Ôc  aufly  nous  ont  fait  plu- 
fieurs grands  fecoursôc  plaifirs  ,  fie  en  ou- 
tre eft  la  plus  notable  ville  fie  la  capital 
de  noftre  royaume ,  fie  voulans  pour- 
veoir à  la  feuretc  d'icelle  en  noftre  ab- 
fence  ôc  en  l'abfence  de  noftre  cou  fin 
de  Bourgongne  ,  qui  eft  en  noftre  com- 
pagnie ,  confians  à  plain  de  la  loyauté, 
vaillance  ôc  bonne  volonté  que  nous 
feavons  eftre  en  la  perfonne  de  noftre 
très.cher  ôc  amé  coufin  le  comte  de  S. 
Paul  nepveu  d'iceluy  noftre  coufin  de 
Bourgongne  fie  frere  germain  de  noftre 
très -cher  fie  très-ame  coufin  le  duc  de 
Brebant ,  icelluy  par  l'advis  fie  délibé- 
ration de  noftre  grand  confeil  avons 
commis  fie  ordonné  ,  fie  par  la  teneur 
de  ces  prefentes  commettons  fie  ordon- 
nons ,  en  l'abfence  de  noftredid  coufin 
de  Bourgongne ,  capitaine  de  noftredide 
bonne  ville  de  Paris,  ôc  en  outre  le 
fefons  noftre  lieutenant  à  Paris,  pre- 
vofté  ôc  vicomté  dudid  lieu  ,  ez  pays 
de  Normandie  fie  Picardie,  fie  es  bail- 
liages de  Senlys  ,  M  eaux  ,  Melcun  fie 
Chartres,  pour  nous  y  fervir  comme 
noftre  lieutenant ,  a  telle  quantité  de 
gens  d'armes  ôc  de  traid  qu'il  verra  eftre 
expédient  à  la  garde,  feuretc  Ôcdeflcn- 
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k  de nofdids  pays,  tant  qu'il  nous  plai- 
ra -,  Se  pour  remettre  fie  recevoir  en  nof- 
tre  obeilîancc  les  bonnes  villes,  chaf- 
tcaux  fie  forterefles  d'iceux  pays  qui  en- 
cor  ne  feroient  réduites  ne  remifes  en 
noftredide  obcvllance  -y  Se  luy  donnons 
pouvoir  de  veoir  Se  vilitcr  ou  faire  veoir 
6c  vifiter  toutes  les  villes,  chafteauxfic 
fortereflès  efhns  eldids  pays ,  &  de  com- 
mettre à  la  garde  fie  provilîons  d'icel- 
les  telles  personnes  pour  leur  (cureté  fie 
en  tel  nombre  que  bon  Juy  femblera  , 
fie  aufly  faire  &  mener  toute  guerre  mor- 
tel le  de  feu  &  de  fang  ou  autrement  à 
toutes  gens ,  bonnes  villes  ,  chafteaux 
fie  forterertes  qui  de  leur  gré  ne  fc  vou- 
droient  mettre  fie  réduire  en  noftre 
obcïflancc ,  Se  généralement  de  faire  el- 
dids offices  de  capitaine  Se  lieutenant 
tout  ce  qu'il  verra  eftre  expédient  Se 
convenable  pour  la  garde  ,  tuition  Se 
deffenfe  defdids  pays ,  &  que  bon  Se 
loyal  capitaine  peut  Se  doit  faire.  Tou- 
tefois noftre  entention  fieft  que  tout  ce 
qui  fera  délibéré  Se  appointé  efdides 
befongnes,  folt  faid  par  l'advisfie  déli- 
bération de  nos  amés  Se  féaux  chance- 
lier, premier  prefident,  les  feigneurs 
de  Rigny ,  de  Montberon  Ôc  d'Autrcy 
Se  Hue  de  Lannoy  chevalier  Se  gouver- 
neur de  1*1  lie  j  lefqucls  pourront  ap- 
peller  ,  quand  bon  leur  femblera,  avec 
eux  pour  confeiller  lefdides  belongnes 
autres  Se  en  tel  nombre  de  nos  confeil- 
lers ,  tant  de  noftre  cour  de  parlement, 
de  la  chambre  des  comptes  ,  comme 
des  bourgeois  de  noftredide  ville  de  Pa- 
risdcfquels  deflùs  nommezfieautres  qu'ils 
appelleront  à  ce  faire,  nous  avons  com- 
niis  &  commettons  par  ces  prefentes. 
Si  donnons  en  mandement  à  tous  ceux 
de  noftre  fang  fie  lignage  fie  à  nos  ma- 
refehaux ,  admirai ,  vic'-admiral ,  aux 
gens  de  noftredide  cour  de  parlement 
6c  de  noftredide  chambre  des  comptes 
à  Paris ,  au  prevoft  de  Paris ,  fie  à  tous 
noz  fenefehaux ,  baillifs  ,  prevofts  fie 
autres  nos  féaux  vaiTaux ,  jufticiers ,  of- 
ficiers fie  fubjeds  ,  qu'au  did  noftre  cou- 
fin  de  S.  Paul  comme  à  capitaine  fie  lieu- 
tenant, ou  à  fes  commis  fie  députez  en 
cette  partie ,  fie  aux  appoindemens  faids 
par  luy  fie  nofdids  conlëillers  obcyilênt 
fie  entendent  diligemment ,  fie  leur  pref- 
tent  fie  donnent  confeil,  confort  fie ay de 
fiec.  Donné  à  Lagnyfur  Marne  le  xix. 
jour  de  Janvier  ,  l'an  de  grâce  m.  cccc. 
xviii.  fie  de  noftre  règne  le  xxxix.  Si- 
gni  :  Par  le  royen  ion  grand  confeil, 
ouquel  monfieur  le  duc  de  Bourgon- 
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gne ,  le  fieur  de  Nouailles,  le  grand  maif- 
tre  d'hoftel ,  les  fieurs  de  Savoify  fie  de 
la  Roche  fie  plufieurs  autres  cftoientj 
Bordes. 

Leda  fie  publicata  in  caméra  parla- 
menti,  die  xxm.  Januarii,  anno  Do- 
mini  m.  cccc.  xvi u.  Stgni  Clemens. 
Extrait  du  regifire  des  ordonnances  cotté  B. 
fol.  4}. 

Lettres  patentes  du  due  de  Bourgogne  ,  en 
faveur  de  la  ville  de  Paris. 

ÏEan ,  duc  de  Bourgongne  ,  comte  de 
Flandres  ,  d'Arthois, fie  de  Bourgon- 
gne ,  feigneur  de  Salins  fie  de  Mahnes  ,  à 
tous  ceux  qui  ces  prefentes  lettres  ver- 
ront, fâlut  fie  dileclion.  Combien  que 
nous  ayons  toujours  ferme  propos  fie  bon 
vouloir  de  nous  employer  au  bien  fie  hon- 
neur de  monlcignair  le  roy ,  conférva- 
tion  de  fa  feigneuric  Se  à  la  générale  def- 
fenfe de  fa  bonne  viîle  fie  cité  de 
Paris,  nous  vient  fouvent  en  mémoire 
un  grand  defir  fie  finguliere  affcdion  d'i- 
cclle  ayder  fie  garder,  dcffcndre  Se  pre-> 
lerver  de  toutes  opprclfions  fie  violences , 
comme  celle  que  nous  gavons  eftre  chef 
de  toutes  les  autres ,  de  laquelle  les 
clercs ,  bourgeois ,  manans  fie  habitans 
ont  rousjours  à  leur  pouvoir  defiré ,  vou- 
lu fie  pourfuy  en  grand  obcyllancc  le  bien 
fie  honneur  de  mondit  feigneur  ,  de  fi 
couronne  Se  de  nous  aufly  ,  comme  fès 
bons ,  vrays  fie  loyaux  fubjeds  fie  bien- 
veillans  de  noftre  perfonne  ,  fie  il  foie 
ainfy  que  pour  certaines  grandes  caulcs 
Se  raifons  fie  par  grande  fie  meure  déli- 
bération du  confeil ,  pour  l'évident  prof- 
fid  fie  honneur  de  mondit  feigneur,  brief- 
ve  deffènle  fie  recouvrement  de  fon  pays 
fie  tranquilité  de  fon  loyal  peuple  mon- 
did  feigneur  fie  nous  en  fa  compagnie 
nous  foyons  nouvellement  traids  ès  mar- 
ches de  Bric  ,  où  par  maintes  voyes  fie 
manières  ailées ,  legicres  fie  convenables 
l'en  finira  de  ce  qui  eft  neceflaire  fie  ex- 
pédient pour  les  deffenfe  fie  recouvre- 
ment deflufdids  }  afin  que  chacun  co- 
gnoifle  clairement  que  la  venue  de  mon- 
did  feigneur  fie  de  nous  efdides  marches 
n'éft  pas  pour  éloigner  fie  1  ailler  fadide 
bonne  ville  de  Paris  ,  mais  pour  icelle 
garder , deffendre  fie  fecouri r,  Promet- 
tons loyaument  par  la  foy  fie  ferment 
de  noftre  corps  fie  en  parole  de  prince , 
de  employer  &  expofer  noftre  perfqnne , 
nos  amis  fie  chevain  e  pour  la  deffenfe  de 
mondit  leigneur  fie  de  Ion  royaume ,  fie  de 
retourner  en  la  compagnie  de  luy  fie  de 
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.madame  laroyncenlavillede  Pans ,  fi-  Bourgogne,  auquel  ayons  faid  bailler   

*toft  qu'elle  lera  fuffifamment  aviduail-  le  chaftel  de  cette  dicte  ville, nous  An'  ,4'?" 

léc fie  fournie  de  les  autres  neccflitcs,&  dellogcant.  Et  après  que  nous  fuîmes 

de  lëcourir  ladide  ville  à  toutce  force  fit  convenus  avec  luy  en  U  manière  qu'il 

puillance  d'ames  ,  s'il  advenoit  qu'elle  demanda,  luy  remontralwcs  araiablc- 

fuft  ailîegce  ou  autrement  opprimée ,  ment ,  que  nonobltanc  ladide  paix  ne 

au  pkjbrd  dedans  la  fin  du  mois  de  lefdides  promeflès  ,  il  ne  fefoit  ne  avoit 

May  prochain  venant.  Et  cependant  met-  faid  aucune  guerre  aufdids  Anglois ,  Se 

trons  toutce  peine  Se  diligence  d'ayder,  n'avoit  aulfi  raid  vuider  les  garnifons 

conduire  Se  mener  vivres  audid  lieu  de  qu'il  tenoit  ,  ainfy  que  promis  avoit  cfté 

Paris  des  marches  Se  parties  où  mondit  par  ledid  de  Bourgongne  ,  deJquelJes 

feigneur  Se  nous  ferons  |  8e  que  mondit  choies  faire  Se  accomplir  le  requérions, 

feigneur ,  madide  dame  Se  nous  ne  nous  A  quoy  ledid  de  Bourgongne  nous  rc- 

efloignerons  de  ladide  ville  de  Paris  plus  pondit  plufieurs  outrageules  paroles  ,Se 

loing  que  de  Provins  ,  le  ce  n'cftoit  par  tira  fon  efpée  pour  nous  courir  lus  Se 

grand  &  urgente  neceffité,  Se  pour  Pc-  villencr  de  noftre  perfonne  ,  laquelle, 

vident  utilité  de  mondid  feigneur  Se  de  comme  depuis  avons  feeu  ,  encendoit 

fadide  feigneurie.  En  tcfmuing  de  ce,  prendre  8e  mettre  en  fa  lùbjcdion  $  de 

nous  avons  faid  mettre  noftre  kel  à  ces  laquelle  choie ,  la  mercy  noftre  leigneur 

prefenres.  Donné  à  Lagny  fur  Marne  le  Se  par  la  bonne  garde  de  nos  loyaux 

xix.  jour  de  Janvier  ,  l'an  de  grâce  m.  ferviteurs ,  avons  elle  prefèrvés  ,  Se  luy 

cccc.  xviii.  Signé  ;  Par  monlieur  le  mort  par  /on  outrage  fie  fur  la  place, 

duc, Boudes.  Si  vous  lignifions  ces  chofes  comme  à 

Leda  Se  pubbeata  in  caméra  parla-  ceux  que  nous  fommes  certains  que  fc- 

menu  die  xxm.  menfis  januarù  ,  an  no  rez  tres-joyeux  dont  ainfy  avons  elle 

Domiru  m. cccc.  xvm.figné,  Clemens.  prefèrvés  d'un  tel  péril  }  8e  vous  prions 

Extrait  dm  regijire  des  ordonnances ,  cotte  B.  &  neantmoins  mandons  lur  toute  la  bon- 

fol.  44.  ne  loyauté  qu'avez  tousjours  eue  à  mon- 
did leigneur  fie  à  nous,  que  pour  queL 

JLettrt  du  damfhtn  aux  frevht  de  s  marchands,  que  choie  advenue  ne  delaifîiez  à  faire 

efchevms  &  bourgeois  de  Paris ,  touchant  bonne  garde  fie  refiiUnce  aufdids  en- 

la  mort  du  duc  de  Bourgogne.  ncmys  de  mondid  feigneur ,  fie  vous  ap- 

A pareilles  à  leur  faire  toute  guerre  ,  fie 

Nos  chers  Se  bien-amez  les  pre-  foyez  certains  ,  que  nous  vous  fecour- 

voft  des  marchands ,  efchevins  Se  rons,  ayderons  Se  conforterons  de  tou, 

bourgeois  de  la  ville  de  Paris.  De  par  le  te  noftre  puiffànce  ,  laquelle  ,  la  mercy 

dauphin  de  Viennois ,  duc  de  Bery  Se  de  de  noltrc  feigneur,  eft  bonne  8e  grande  i 

Touraioe  Se  comte  de  Poidou.  Chers  Se  voulons  toutes  les  chofes  advenues 

fie  bien-amez.  Nous  tenons  ,  que  vous  eftre  oubliées ,  ne  à  quelconque  perfon- 

avez  aiïèz  feeu  comment  n'a  gueres  nous  ne  pour  celle  occafion  ne  fera  faid  au- 

aflemblafmes  avec  le  duc  de  Bourgon-  cun  dommage  ne  defplaiiir  ;  ainçois  gar- 

Eie  ou  lieu  de  Pouilly  ,  après  que  nous  deron s  l'abolition  générale  faide  par 

y  eufmes  accordé  toutes  les  choies  mondit  leigneur  de  poind  en  poind  Se 

dont  il  nous  requit  en  faveur  du  bien  ladide  paix  j  Se  cecy  vous  promettons 

de  paix  ,  Se  pour  efchevcr  la  perte  de  la  en  bonne  foy  Se  en  parole  de  fils  de 

feigneurie  de  monfeigneur  Se  noftre,  Se  roy,  fie  vous  en  envoyons  nos  lettres, 

qu'il  nous  promit  entr'autres  chofes,  Se  en  donnerons  à  chacun  telles  feurctés 

faire  dans  un  mois  fur  la  foy  Se  ferment  comme  il  voudra ,  Se  entretiendrons  aux 

de  fon  corps  guerre  aux  Anglois  ,  an-  enfans  dudid  de  Bourgongne  fes  fervi- 

ciens  ennemis  de  mondid  feigneur  Se  teursSetous  autres  qui  auront  tenu  fon 

noftres  ;  Se  en  ce  faifanr  euft  efté  accor-  party  ,  la  paix  ainfy  qu'elle  a  cfté  ac- 

dé  par  entre  nous  Se  lui  de  convenir  de  cordée  8e  publiée  ,  fans  enfraindre  en 

rechef  enfemble,  pour  befongner  Se  don-  aucune  manière,  defirans  réunir  tous 

ner  provifion  aux  affaires  de  ce  royaume  les  fubjeds  de  mondit  feigneur  Se  nof- 

Se  contre  lefdids  ennemys  .  à  laquelle  très  ,  pour  refif  ter  en  bonne  paixaufdids 

caufe  foyons  venus  en  cette  ville  de  Mon-  ennemys  ,  à  quoy  eft  noftre  intention 

tereau ,  Se  en  icellc  attendu  la  venue  d'employer  noftre  mefme  perfonne.  Et 

dudid  de  Bourgongne  Se  ladide  conven-  cecy  voulons  que  faides  publier  par  tout 

{ion  par  dix-huit  jours  5  en  la  fin  def-  ailleurs  ès  bonnes  villes ,  Se  les  affeurez 

quels  dix-hmd  jours  foie  venu  ledid  de  de  noftre  part.  Chers  Se  bien  amez ,  nof-  . 
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  trc  feigncur  foit  garde  de  vous.  Eferit  à    ne  luy  donne  ayde  ne  faveur  aucune  -,. 

ut*.  Montereauoù  fauk  Yonne,  le  xi.  jour  did  outre  ledid  Charles  qu'il  cftaflez 
de  Septembre  i-Ainfi  fiyù ,  CHARLES,  puifiant  pour  faire  beaucoup  de  chofes 
Allain»  Collatio  fada  eft.  à  l'advanrage  de  ce  royaume  ■>  (ôDieu 

-Item, en -pareille  fubftance  &  dudid  véritable  devant  qui  chofe  quelconque 
jour ,  a  efcric  lettres  clofes  ledid  dau-  tant  foit  fecretc  n'eft  celée  s  cuydans  eux 
phin  à  l'univcrlîtc  de  Paris,  fors  qu'il  y  par  leur  faction  menfongere  pallie  d'im- 
n.  au  deifas  eferit  :  De  par  le  regent  le  poflïbilité  tousjours  ainiy  feduire  noftre 
royaume,  dauphin ,  fiec.  ligne  comme  les  loyal  peuple , fie  donner  faux  pour  vray, 
deUtffdicîes.  pouvoir  pour  impuiflance  ,  malignité 

.  Item,  a  eferit  unes  autres  lettres  clofes  pour  benevolence,  tyrannie  pour  jufti- 
à  Moret  cnGaftinois ,  du  treiziefmc  jour  ce ,  guerre  pour  paix  ,  Se  fouverain  tra- 
dudictmois  de  Septembre,  adreflans  à  vail  pour  repos.  Certes  â  grief  douleur 
'  M.  le  Chancelier  de  France,  au  prevoft  fie  grand  amertume  de  noftre  cœur  ra- 
de Paris  &  aux  prevoft  des  marchands,  contons  ces  chofes  Se  ce  qui  après  s'en- 
efchevins ,  fie  bourgeois  de  Paris ,  en  pa-  fuit  5  mais  nous  concrainct  jufticc ,  veri- 
reille  fubftance  que  deflus  ,  fie  ne  s'ap-  te  nous  femond ,  icelle  finguliere  aftvc- 
pelle  point  en  icelles  lettres  le  dauphin  tion  qu'avons  au  peuple  que  Dieu  par 
regent  j  fie  y  a  après  ces  mots  (  tira  l'on  là  douce  grâce  nous  a  commis ,  nous  ad- 
efpce  )  en  grande  partie  -}  fie  font  fignecs ,  monefte  que  rejette  toutte  amour  filialle, 
Charles, item  le  Picart.  Extraitè  du  re-  toute  inclination  charnelle,  nous  figni- 
Qftre  des  ordonnances }  cette  B.f«l.  j<f.  fions  à  tous  nos  fubjcds  la  vérité  des 

chofes  nagueres  advenues  ,  pour  occa- 
■Letttedu  ny  Charles  VI.  aux  habitons  de    fion  defquelles  noftre  loyal  peuple  cft 
Paris  antre  le  dauphin  [on  fils.         en  piteux  cftat  que  chacun  voit ,  8e  nof. 
•  rrc  volonté  fie  intention  fur  les  pre- 

^  ,  xo,  Harles  par  la  grâce  de  Dieu  roy    fentes  affaires.  Sçavoir  fefons  que  ce 

V_v  àe  France  }  à  nos  chers  8c  bien    n'eft  pas  de  nouvel  que  ledid  Charles; 
•amez  les  gens  d'eglife ,  nobles ,  bour-    8e  fes  confeillers  fçavent  la  defolation. 
geois ,  manans  8c  habitans  de  noftre  bon-    de  noftre  royaume.  Elleaeftéaufly  biea 
ne  ville  de  Paris ,  falut  fiediledion.  Com-    devant  leurs  yeux  comme  devant  les  nof- 
meilfoit  venu  à  noftre  cognoillance  que    très  5  &  d'abondant  nous  l'avons  plu- 
Charles  foy  difant  regent  en  noftre    ficurs  fois  fommé  benignement  fie  dou- 
royaume  outre  noftre  gré  fie  volontc,en    cernent  d'entendre  à  l'union  de  nof- 
foy  parforçant  d'ufurper  de  faid  noftre    tred.  royaume^Se  le  advifant  des  peines  8c 
leigneurie,  fe  foit  advifé  ,  après  le  faux    dommages  qu'il  pourroit  encourir  en  fe- 
fie  defloyal  meurtre  par  luy  fie  lès  com-    iànt  au  contraire  $  car  fans  icelle  union 
plices  commis  traitreuicment  en  la  per-    nous  ny  eux  ne  pourrions  refifter  au  roy 
ibnne  de  feu  noftre  tres-cber  fie  tres-amé    d'Angleterre  ny  conferver  nortredide 
coufin  le  duc  de  Bourgongnc ,  dont  Dieu    feigneurie.  Et  après  lefdides  fommations 
ait  l'ame  ,  deferire  à  plufieurs  bonnes    ledid  Charles  fie  lefdids  complices  cog- 
villcs  fie  cités  de  noftre  royaume  lettres    noiflans  que  par  defFaut  d'eux  nous 
donnans  charge  à  noftre  tres-cher  fie   eftions  contraints  de  faire  paix  avec  le 
tres-amé  fils  le  duc  de  Bourgongne  fils    roy  d'Angleterre  par  le  moyen  de  nof- 
de  noftre  feu  coufin ,  en  luy  impofant   tre  fille  qu'il  devoir  avoir  en  mariage, 
quefoubs  couleur  du  mariage  de  noftre   fie  que  pour  ce  faire  fie  accomplir  nous 
tres-chere  fie  tres-amee  fille  Catherine   eftions  allé  à  Ponthoilè ,  ledid  Charles 
avec  le  roy  d'Angleterre  a  faicl  ou  face    fie  fes  complices  defirans  rompre  ledict 
de  par  nous  aucuns  traidcs  ou  accords    traidé  ,  pour  venir  â  ieurdamnable  in- 
nioult  préjudiciables  à  nous  fie  à  toute    tenrion  feignirent  de  vouloir  avoir  traic- 
noftrc  leigneurie  >  dont  il  fe  dit  moult   te  fie  paix  avec  nous  fie  feu  noftrcdid 
émerveillé  ,  fie  qu'il  ne  le  pouvoir  pas    coufin,  avec  lequel  prindrent  journée  de 
bien  croire,  car  par  luy  n'a  tenu  ,  tient   convenir  entre  Melun  fie  Corbeil  le  Mar- 
ne  tiendra  que  noftrcdid  fils  de  Bour-    dy  douziefme  de  Juillet  dernier  palK. 
Çongne  ne  foit  avec  luy  comme  il  doit    Et  la  jura  ledict.  Charles  és  mains  de  A- 
eftre,  fie  le  veut  garder  en  lès  droids ,    lain  ,  lors evefquede  Léon, lequel  iur  ce 
honneurs,  prérogatives,  fie  en  tout  le    envoyé  cftoit  par  noftre  faind  Pcre,  fur 
traider  comme  Ion  propre  frère,  fi  en    la  vraye  croix  fie  laindes  évangiles  de 
luy  ne  tient  -y  fie  pour  ce  prie  qu'en  ce    Dieu  manuellement  touchées,  par  la  foy 
Cas  aucun  n'adbcrc  avec  noftredid  fils,   fie  ferment  de  fon corps,  fur  la  prt  de 
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c'cft  a  fçavoir ,  que  tant  qu'il  plairoic  à  par  voyes  d'excommunication  ,  anathe- 

Dieu  luy  donner  vie   au  corps  ,  en  matiiàcion ,  aggravation  >  reaggravation, 

quelque  eftat  ,  lèigneurie  ou  puifiance  interdit  en  les  pays  Se  terres  &  autrement 

qu'il  puft  parvenir  ou  temps  advenir,  par  la  cenfure  de  l'Eglife  8c  autrement 

8c  toutes  chofes  paftees  mifes  en  oubly  ,  le  plus  avant  que  faire  fe  pourroic.  Et 

aimeroit  Se  de  bonne  fie  loyalle  affection  toutes  les  chofes  deflufdides  nous  avons 

cheriroit  noftredid  feu  coufin  ,  &  tous  voulu  8c  confenty  ,  par  la  teneur  de 

fes  faidsfie  befongnes  traideroit  comme  nos  lettres  patentes  données  à  Ponthoi- 

fon  prochain  Se  loyal  parent,  fon  bien  ,  fe  le  dix-neuviefme  de  Juillet  dcflufdicl, 

•honneur  8c  advancement  voudroit  6c  comme  ces  chofes  font  toutes  notoires 

pourchafièroit ,  fon  mal  cfchevcroit ,  en  Se  apparentes  par  fes  lettres  fcellces  de 

lès  eftats  fie  prérogatives  le  garderait ,  fon  icel  fie  (ignées  de  fa  main.  Or  eft 

8c  maintiendroit  en  tous  les  affaires  -,  ainfy  que  led  id  Charles  &  fefdids  conv 

fe  aucun  de  quelqu'eftat  qu'il  fuit  ,  le  plices  n'ont  faid  ladite  union  que  pour 

vouloir  en  aucune  manière  grever ,  le  murdrir  fie  tuer  noftredid  feu  coufin , 

fouftiendroit,  porterait,  fie  ii-toft  qu'il  comme  ils  ont  faid  le  dixiefine  de  Sep- 

l'en  requereroit  l'ayderoit  fie  deftèn-  tembre  dernier  paffé  à  Montereau  où. 

droit  à  toute  fa  puifiance  envers  tous  ceux  fault  Yonne ,  ouquel  lieu  icelluy  noftre 

qui  peuvent  vivre  fie  mourir  j  fie  mefinc-  coufin  alla  devers  ledid  Charles ,  accom* 

ment  fi  aucuns  de  fon  fang  fie  lignage,  pagne  de  dix  perfonnes  tant  feulement, 

ou  autres  quelsconques  vouloient  pour  ainfy  que  par  ledid  Charles  avoit  efté 

raifon  des  chofes  advenues  le  temps  paf-  ordonné  ■>  fie  luy  citant  à  genoux ,  la  tefte 

fé  en  ce  royaume  ou  autrement  deman-  nue ,  fie  offrant  en  toute  humilité  fon 

der  ou  quereller  aucune  chofe  à  noftre-  corps ,  fes  amis  fie  toute  fa  puifiance  au 

dit  feu  coufin  de  Bourgongne ,  ou  à  fes  fervice  de  nous  fie  dudid  Charles ,  fie  de 

pays  fie  fubjets  ,Ôe  de  toute  fa  puifiance  vouloir  entendre  aux  affaires  de  noftre- 

luy  aiderait ,  fie  le  defièndroit  fie  fouf-  did  royaume  ,  ainfy  que  befoing  eftoic 

tiendrait  coùtre  tous  les  deflufdits  fie  fie  accordé  avoit  efté  entr'eux  ,  ledid 

autres  quelsconques  qui  grever  ou  dom-  Charles  mit  tantoft  la  main  à  fon  allu- 

magerle  voudraient.  Et  avec  ce  luy  feit  niée,  fefant  femblant  de  faluer  noftre- 

pluiîcurs  grandes  fie  notables  promefiès  j  did  coufin,  Se  à  l'ombre  de  Ion  bras  guig- 

fie  pour  puis  grande  feureté  Se  confirma-  na  des  yeux  fie  feit  ligne  à  les  gens  pour 

tion  dcfdites  promefiès  feit  jurer  ez  venir  ferir  fur  noftredid  coufin  -y  donc 

mains  dudid  evefque  lès  plus  principaux  tantoft  après  lefdids  gens ,  comme  avoit 

officiers,  que  de  tout  leur  pouvoir  ils  en-  efté  projetté  fie  confpiré  entre  ledid 

tretiendroient  en  bonne  amour  fie  affèc-  Charles  fie  eux ,  vindrent  dehacher  fie 

don,  fie  ne  feraient  ou  procureraient  cho-  murdir  devant  luy  noftredid  feu  coufin) 

fe  qui  ce  deuft  empefeher.  Et  en  outre  fie  en  fa  compagnie  fut  griefvement  na- 

voult  ledid  Charles,  que  s'il  enfraignoit  vré  fie  blqile  Archambaud  de  Foix  feu 

ladide  paix ,  fes  gens  ,  vaflàux  fie  fervi-  gneur  de  N  ouailles  noftre  coufin ,  qu'af- 

teurs  preiens  fie  advenir  ne  fufient  te-  fez-toft  après  alla  de  vie  à  decedz  ,  Se 

nus  après  ladide  infraction  de  le  fervir,  les  autres  de  fa  compagnie  feit  fie  fait 

mais  ferviroient  noftredid  feu  coufin  fie  encor  détenir  prifonniers.  Et  eft  vray 

ceux  de  fa  partie ,  fie  en  ce  cas  feraient  que  ledid  Charles  pour  parvenir  i  fa- 

abfoults  fie  quittes  de  tous  fermens  de  dide  damnable  conlpiration  avoit  faid 

feauté  Se  autres  Se  de  toutes  promefiès  mucier  audid  Montereau  certain  grand 

Se  obligations  de  ferviccs,fie  lefquelsou-  nombre  de  gens  d'armes  j  Se  toutes  fois 

did  cas  dés  lors  pour  le  temps  advenir  noftredid  coufin  y  eftoit  allé  commis 

en  quittoit ,  abfolvoit  fie  délivrait ,  fans  de  par  nous  pour  la  confervation  de  nous 

ce  que  pour  le  temps  advenir  il  leur  peuft  fie  le  relèvement  de  noftredid  peuple  de 

cftre  réputé  à  charge  ou  reproche  ,  ne  noftredid  royaume  ;  fie  avec  ce  le  jour 

que  aucune  chofè  leur  en  peuft  cftre  de-  mefme  avoient  efté  renouvellés  les  lèr- 

mandée.  Etpourrobfervationôe  accom-  mens  deflufdltts.  Pour  occafion  duquel 

pliflèment  des  chofes  deflufdides  s'eft  murdre  confirmation  de  plus  grand  di- 

loubmis  à  la  coercion  fie  contrainde  de  vifion  eft  efcheuë  fie  advenue  en  noftre 

noftre  merc  (ainde  eglifè  ,  de  N.  S.  P.  royaume  que  auparavant.  Et  n'eft  point 

le  pape  fie  de  fes  commis  fie  députés ,  çn  mémoire  d'eferiture  ne  autrement 
TmiJJ.Jért.IIf.  El 
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que  oncques  fi  inhumaine  trahifbn  fuft 
faide,  non  pas  tant  feulement  en  cedid 
royaume ,  mais  en  ce  monde  }  &  voit- 
on  clairement  que  par  ledid  crime  il 
s'eft  rendu  parricide ,  crimineux  de  leze- 
majefte ,  deftruifcur  &  ennemy  de  la  cho- 
fe  publique,  &  s'eft  faid  tranfgreflèur 
de  la  Loy  de  Moyle ,  de  la  foy  de  l'évan- 
gile ,  de  la  cenfure  du  droid  canon ,  de 
l'inftitution  des  apoftres  8e  de  toutes  loix, 
conftitué  ennemy  de  Dieu  &  de  juf- 
tice,  &  tellement  que  par  le  damnable 
&  énorme  crime  de  luy  ou  des  liens  il 
a  clos  tout  chemin  de  quérir  paix  avec 
luy  &  fes  complices.  Et  ce  que  noftre- 
did fils  de  Bourgongne  a  faid  en  cette 
matière ,  nous  ne  le  reputons  point  eftre 
faid  contre  nous  ne  noftre  feigneurie , 
&  en  fes  befongnes  ne  doit  avoir  aucu- 
ne charge  ou  blafme ,  fors  tant  feule- 
ment ledid  Charles  fie  fefdids  compli- 
ces ,  comme  ceux  qui  ont  violé  la 
paix  fie  murdry  cruellement  le  champion 
de  nous  fie  de  noftre  couronne ,  le  def- 
fenfeur  de  la  chofe  publique ,  fie  celuy 
qui  vouloit  abattre  toute  puillàncc  ty- 
rannique.  Et  doit-on  bien  confiderer  le 
temps  de  ladide  trahifon ,  qui  eftoit  en 
telle  contrainte  fie  neceffité  qu'il  reque- 
roit  toutes  hayncs  eftre  du  tout  abo- 
Jyes  fie  mifcs  au  néant  j  car  noftre- 
did royaume  eftoit  en  tel  eftat ,  que  fans 
l'union  d'icelluy  nous  ne  le  pouvions 
deftendre  ne  fouftenir  allencontre  du- 
did  roy  d'Angleterre.  Et  par  ainfy  le- 
did  Charles  en  rompant  lefdidcs  paix 
&  union ,  nous  a  ofté  la  potence  fie  louf- 
tenance  d'icelluy  noftredid  royaume. 
Auiïy  par  toutes  manières  qu'il  a  peu  il 
a  voulu  bailler  audid  roy  d'Angleterre 
noftre  royaume ,  non  pas  pour  avoir  paix 
entre  les  deux  couronnes ,  majs  pour  déf- 
endre le  noftre.  Et  à  la  grâce  de  noftre 
feigneur,  par  le  moyen  de  noftredid 
fils  de  Bourgongne  ,  lequel  nous  avons 
commis  par  nos  lettres  patentes  à  traic- 
ter  avec  ledid  roy  d'Angleterre ,  icel- 
luy  roy  d'Angleterre  pourra  devenir  nof- 
tre fils  par  traidé  de  mariage  de  luy  fie 
de  noftredide  fille.  Par  quoy  efperons 
que  ferme  paix ,  bonne  feurcté  fie  gene- 
ralle  tranquillité  fera  entre  les  royau- 
mes de  France  fie  d'Angleterre ,  fie  n  de- 
mourrons  entièrement  en  noftredide  fei- 
gneurie ,  honneurs  fie  prérogatives  j  lef- 
quclles  chofes  font  tendans  à  toute  féli- 
cité fie  profperité  de  nous ,  de  nofdids 
peuples  fit  royaumes.  Et  ne  doit  point 
dire  neeferire  ledid  Charles,  ne  appeller 
Dieu  à  telmoing  que  à  luy  ne  tient  pas 
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que  noftredid  fils  de  Bourgongne  ne  foit 
avec  luy  $  car  la  iaindc  Eferiture  par  la- 
quelle Dieu  parle  à  nous  fie  nous  inftruit, 
ne  confeille  point  que  on  quiere  paix 
avec  ceux  qui  office  de  paix  ont  tourné 
en  riottes  fie  carnifices  ,  Se  qui  ont  tant 
accouftumé  d'ufer  de  mauvaiftiés  ,  que 
mal  fait  par  couftume  leur  eft  tourne  en 
perverfe  nature.  Et  aulTy  n'eft  l'homme 
de  loin  entendement  qui  confeillaft  de 
foy  traire  avec  les  deûufdids ,  qui  mè- 
nent une  vie  de  tyrans,en  laquelle  n'a  foy 
ne  charité  ne  ferme  fiance  de  bienveil* 
lance  -y  toutes  chofes  y  font  en  foubçon 
fie  en  foucy ,  ne  il  n'y  aucun  lieu  d'ami- 
tié ;  fie  feroit  chofe  bien  abfurde  que  le 
filsfenaften  icelluy  ou  ceux  qui  fi  dam- 
nablement  fie  traiftreufement  ont  mur- 
dry  Ion  pere.  Et  à  proprement  confide- 
rer, ledid  Charles  s'eft  rendu  indigne 
de  noftre  fucceffion  fie  de  tout  autre  hon- 
neur fie  dignité  ,  fie  ne  doit  avoir  hon- 
neur ,  ayde ,  fecours  ne  confort  -y  ains  doi- 
vent eftre  tous  contre  luy ,  car  ainfy  l'a-il 
voulu  ,  comme  defius  eft  exprimé.  Et 
pour,  ce  nous  voulons  fie  vous  man- 
dons fur  toute  l'amour ,  foy  fie  loyauté 
que  nous  devez  ,  que  incontinent  en  vof- 
tre  bon  fie  faint  propos  que  tousjours 
avez  eu  envers  nous  ,  vous  ne  teniez 
compte  de  chofe  que  l'on  vous  eferive 
de  par  ledid  Charles,  fie  ne  le  réputés 
ne  appel  lés  en  aucune  manière  prince 
ne  feigneur  d'aucunes  terres  $  car  at- 
tendu qu'il  a  fi  évidemment  fauffé  fon 
ferment  fie  fa  parole  dide  comme  prin- 
ce, luy-mefme  s'eft  reboutté  de  tout 
honneur.  Pourchaflez  aufly  tres-diligcm- 
ment  la  punition  de  tous  ceux  que  vous 
fçavez  tenir  fon  party  ,  en  obeiflant  tous- 
jours  à  nous  fie  à  nos  lettres,  ainfy  que 
tousjours  avez  faid  fie  que  noftre  fian- 
ce y  eft  :  fie  comme  autres  fois  le 
vous  avons  mandé ,  ayez  toujours  en  vof- 
rre  mémoire  la  grand  plaifan ce  que  vous 
aurez  fie  devrez  avoir  de  ladide  paix , 
fie  par  ainfy  vous  tiendrez  peu  de  compte 
des  chofes  qui  font  faides  par  lefd.  mur- 
driers,  qui  ne  font  approuvées  ne  par  la 
divine  majefté  de  N.  S.  J.  C.  ne  de  Ion  vi- 
caire en  terre,  ne  de  nous,  qui  par  la  grâce 
de  Dieu  femmes  voftre  roy  fie  fouverain 
feigneur.  Et  n'ayez  imagination  que  les 
chofes  ne  prennent  bonne  conclufion 
avec  ledid  roy  d'Angleterre  profitable 
à  nous  fie  à  tous  nos  bons  fie  loyaux  fub- 
jeds ,  fie  telle  que  par  le  moyen  d'icelle 
nous  avons  ferme  cfperance  en  Dieu  que 
bien  brief  nous  abbatrons  l'orgueil  du- 
did  Charles  fie  de  fes  adherans  fie  com- 
plices 
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pliccs ,  qui  ainfy  fe  parforccnc  de  tollir  de  nous,  de  noftredid  royaume  &  de  

iu»ftre  ieigneiirie&dcftruire  icelle.  Affin  nos  fubjeds.  Donné  a  Troyes  fbubz   a*,  mi;. 

que  chacun  feache  la  mauvaiftié  dcfdids  noftre  lcel  ordinaire  en  l'abicnce  du 

Charles  &  les  complices,  &  la  volon-  grand,  le  xvn.  jour  de  Janvier  ,  l'an 

te  que  nous  avons  allencontre  de  lu  y,  de  çrace  m.  cccc.  xix.  &  de  noftre 

nous  voulons  que  ces  prefentes  foient  règne  le  xl.  S/g»*.  Par  le  roy  en  ion 

publiées  en  voftre  ville  tourtes  les  Te-  confeil,  Bordes. 

maines  au  jour  de  marché  ,  &  que  foient  Lcda  &  publicata  in  curia  pàrlamen- 

punis  tous  ceux  qui  feront  trouvez  ve-  ti,  die  xm.  Februarù,  anno  Dominai 

xians  ou  machinans  au  contraire ,  fans  cf.  m.  cccc.  xix.  Stgné  MileT.  Extrait 

pargner  aucun  de  quelque  eftat  oucon-  du  reyfire  des  ordonnances  cotti  S.  fol. 

dition  qu'il  foit  j  car  nous  avons  feeu  plu-  j  j.              i  •  ' 
ficurs  places  de  noftre  royaume  avoir 

n'aguercs  efté  perdues  &  mifes  à  def-  Lettres  patentes  du  roy  étAu^ 

trudion  par  ledid  Charles  &  fes  gens  le/quelles  il  fait  tevefque  de  T hérau  t 

nos  ennemys  par  les  dillimularions  qu'on  chahcèlier  de  frante. 


a  tenues  de  foufrrir  tels  machineurs  ef- 

dides  places.  Et  bien  brief  à  l'aydede  T  T  Enricus  Dei  gratiâ  Francorum  8c   

Dieu  nous  ferons  fi  bien  nettoyer  les  X~l  Anglix  rcXj  univerfis  prxfenres  ah.hm» 

places  de  noftre  royaume ,  que  lesche-  litteras  infpeduris  :  fahitcm.  Âd  honoi 

jnins  feront  feurs,  m  que  marchandife  rem&gloriamcedir,nonfolùmregnah- 

pourra  avoir  cours ,  &  que  noftre  peu-  tium ,  fcd  &  regnorum ,  eciam  ad  prorec- 

ple  qui  tant  a  eu  à  foufïrir ,  fera  relevé,  tum  fit  ad  dirigenda  négocia  regia,  fi 

&  pourra  feurcmenc  labourer  &  vivre  infignibus  officiis  &  dignitatibus  viri 

en  paix  &  tranquilicé.  Et  en  outre  pour  confpicui  te  perfonx  prxclari  generis 

ce  que  ledid  Charles  quiert  que  vous  prxferuntur  8cc.  Notum  igirur  facimus 

&  autres  envoyez  par  devers  luy  au-  quôd  nos  attendences  probatx^dehtatis 

cuns  de  vous ,  fie  qu'il  vous  baillera  feu-  &  pûrx  affedionis  conftantiam ,  nec  qon 

reté  ,  fon  chanccllier  qu'on  appelle  M.  prudentiam  &  proyidx  circum/p  cdjo- 

Robert  le  Maçon ,  lequel  eft  un  des  plus  nis  induftriain  ac  expertam  diligenxiam  

principaux  confpirateurs  de  ladidetra-  diledi  fie  fidelis  confanguinei  SC  confi-     ..  , 

iu  ion  j  nous  vous  deffendons  par  la  liarh  noftri  Ludovici  de  Ldxfcrrtbàrgo 

teneur  de  ces  prefentes,  fur  peine d'ef-  epifeopi  Mormcnfo,  grataqùe  ^  lauda- 

tre  reputez  faux  envers  nous ,  que  vous  bilia  fervitia&c.  Didum  confanguineund 

n'y  alliez  n'y  envoyez ,  ne  foufrriez  y  noftrum  epifeopum  Morineniem  ele- 

aller  ou  envoyer  en  aucune  manière  j  gimus,  fecimus,  ordinavimus  &  rerinui- 

caron  ne  doit  point  aller  devers  ceux  mus,  eligimus  8cc.  noftrum  Sc  regni  nof- 

r'  ont  abrogué  leur  foy  &  leur  part  tri  confiharium  8c  canccllarium  ,  loco 

paradis.  Et  ne  doit  on-point  avoir  diledi  &  fidelis  confîliarii  Joannis  Cle. 

aucun  efgard  à  la  jeunefle  dudid  Char*  rici  militis ,  qui  hujufmodi  officium  can- 

les  pour  fon  cxculàrion,  car  il  eftoit  cellarii  in  marihVs  didi  patrui  noftri 

aflez  aagé  pour  connoiftre  fit  bienrfic  (Joannis  Francix  regnum  regericis  ,du- 

mal  j  &  pofez  ores  qu'il  fuft  jeune,  cou-  cis  Betfordia:  )  dimfiit ,  &  eidem  lpon- 

tesfois  fa  malice  &  mauvaiftié  a  eftéfi  te  renuntiavit  &c.  Dantes  Si  rendre  prx- 

grande  qu'elle  a  excédé  tout  aage  &  fentium  concedentes dicto  confangdineo 

Juy  propre  a  efte  le  plus  affecté  en  dou-  noftro  plenariam  poteftatem  ,  authori- 

<es  paroles  pour  décevoir  fie  faire  mur-  tatem  &  mandarum  fpeciale  agendi ,  or- 

drir,  comme  de  (lus.  eft  did ,  noftredid  dinandi  &  exercertdi  omnia  &  fingula 

feu  cou  lin  ,  lequel  noftre  cou  fin  vous  &  qux  ex  officio  canccllarii  Francix  ipec- 

tous  nos  autres  fubjeds  devez  tenir  qu'il  tant  quomodolibet  ccincumbunt}  yo- 

a  pris  mort  pour  vouloir  racheter  nof-  lentes  quôd  ipfe  confanguineus  in  hujuf- 

tre  bon  peuple  des  peines  qu'il  a  eues  modi  officio  cancellarii  perfruatur  Se 

&  fouffert  long  temps.  Ne  aufly  main-  gaudeat  pacificè ,  ad  vadia  ordinaria  fie 

tenant  n'y  a  plus  lieu  de  repentancedu  extraordinaria  ,  ce  ad  alia  jura,  hond- 

cofté  dudid  Charles }  car  par  luy  la  res  &c.  Quocirca  diledis  &  hdelibus 

chofe  eft  venue  en  telle  defolation  ,qu'el-  noftris'gentibus  parlamentum  noftrum 

le  ne  peut  cftre  retournée  de  fon  cofté  ,  Parifius  tenentibus ,  omnibufque  aliis  juf- 

ne  par  fa  puiflance  }  foy  vouloir  atten-  ticiarils ,  officiariis  6c  fubd'ris  noftri  s , 

dre  à  luy,  feroit  prochainement  venir  cujufcumque  ftatûs,  dignitatis  atreon- 

à  totale  ruine  &  perdition  irréparable  dicionisexiftanc,  mandamus  ncr  nrxfcn- 

Tom  II,  Part.  II J.  Llij 
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ces  quaccnùs  ipfi  cancellario  Francix  , 
à  quo  dictus  patraus  nofter  folitum 
rcccpic  juramentum ,  fuifque  ordinacio- 
bus ,  juflionibus  &  mandatis  pareant  8c 
intendant  diligenter.  Mandantes  infupcr 
gentibus  compotorum  fie  thefàurariis 
noftris  Parifius  ,  ut  vadia  fupradida  ad 
didum  officium  pcrtinentia  prxfato  con- 
fanguineo  aut  ejus  certo  mandate  tradi 
faciant  &  pcrfolvi  ôcc.  In  cujus  rei  tef- 
timonium  litteris  prxfentibus  noftrum 
fecimus apponi  figillum.  Datum  Parifius 
die  vu.  Februani  ,  anno  Domini  m. 
cccc.  xxiv.  fie  regni  noftri  m.  Signé 
JEAN  le  regent  de  France  -,  &  [**  le 
reply.  Ad  relationem  fui  magni  cônfdii 
Francix  tentiper  dominum  regentem 

regnum  Francix ,  dueem  Betfurdix  

Leda,  publicata  ôcregiftrata  incuria 
parlamcnti  xiv.  die  menais  Februani, 
anno  Domini  m.  cccc.  xxiv. Signé Cle- 
mens.  Collatio  fadacft  cum  originali. 
JExtrait  du  regifire  des  ordonnances  cette  B. 
fol.  %<).ver[. 

Lettres  du  roy  £ Angleterre ,  prétendu  roy  de 
France,  far  le  [quelle  s  Louis  de  Luxem- 
bourg evefque  de  Therouennt  ejï  commis 
au  gouvernement  du  royaume  en  l.ibfence 
dm  duc  de  Setfort. 

HEnry  par  la  grâce  de  Dieu  roy  de 
France  ôc  d'Angleterre  }  à  tous 
ceux  qui  ces  prefentes  lettres  verront , 
falut.  Comme  pour  plufîeurs  grands  af- 
faires touebans  l'utilité  de  nousôccon- 
fërvation  de  noftre  royaume  de  Fran- 
ce, foit  beloing  que  noftre  très-cher 
&  très-amé  oncle  le  gouvernant  ôc  re- 
gent de  noftre  royaume  le  duc  de  Bet- 
fort  fe  tranfporte  prochainement  en 
noftre  royaume  d'Angleterre  ,  fie  y  re- 
fide  en  fa  perfonne  par  aucun  brief  temps, 
obftant  laquelle  refidence  ne  pourroit 
bonnement  vaquer  ne  entendre  à  la  con- 
duite de  nofdids  affaires  de  France  en 
fa  perfonne  }  nous  voulans  pourveoir 
durant  l'abfence  de  noftredide  oncle 
auld.affaires.confians  fîngulierement  cz 
grands  fens  ,  loyauté  fie  diligence  de 
noftre  très-cher  fie  tres-ame  Louis  de 
Luxemburg  evefque  de  Therouenne&c 
noftre  chanccllier  de  France,  iceluypar 
l'advis  de  noftredid  oncle  avons  com- 
mis fie  commettons  par  ces  prefentes 
pour  gouverner  durant  l'abfence  de  nof. 
tredid  oncle,  conduire  fie  entretenir  ou 
nom  de  nous  fie  de  noftredid  oncle, 
fous  nous  fie  iceluy  noftre  oncle ,  par  l'ad- 
vis des  gens  de  noftre  confeil  en  Fran- 
ce fie  en  Normandie  eftans  lors  avec 
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luy ,  les  faids ,  affaires  fie  befbngnes  de 
noftredid  royaume  ,  tant  en  juftice  ôc 
en  finance,  comme  en  la  provifion  d'of- 
fices fie  gages  Se  des    capitaines  fur 
le  faid  de  la  guerre  fie  garde  des  pla- 
ces eftans  en  France  fie  Normandie,  par 
manière  de  provifion,  leur  terme  riny, 
fie  de  remettre,  pardonner  fie  quitter 
tous  cas  ,  crimes  fie  delids  par  quel- 
conques perfonnes  que  ce  foit ,  excepte 
feulement  toutes  voyes  le  cas  de  crime 
de  lcze-majefté,  fe  n'eftoit  que  aucun 
grand  bien  il  en  veift  pour  nous  enfuir 
par  le  moyen  de  compolition,  reddi- 
tion ou  recouvrance  de  places  ou  prifes 
de  perfonnes  à  nous  rebelles  fie  deib- 
beyflàns.  Et  en  outre  avons  commis  fie 
commettons  à  noftredid  coufinfculfic 
pour  le  tout  la  diftnbution  fie  provifion 
de  tous  bénéfices  à  noftre  prefentation 
fie  collation  ,  quand  befoing  fera  d'y 
pourveoir;  ôc  généralement  de  faire, 
ordonner  fie  appoinder  touttes  autres 
choies  neceflaires ,  profitables  fie  hono- 
rables pour  nous  fie  noftredid  oncle , 
tant  par  l'advis  dudid  confeil ,  comme 
par  (a  délibération  par  la  forme  cy-def- 
fus  déclarée,  que  nous  ou  noftredid 
oncle  pourrions  raifonnablement  faire 
fi  nous  ou  noftredid  oncle  eftionspre- 
fens  en  noftredid  royaume ,  refèrvés  feu- 
lement les  dons  des  terres  d 
fie  toutte  aliénation  de  noftre  domaine. 
Si  donnons  en  mandement  parcesmef 
mes  prefentes  à  nos  amés  ôc  féaux  con- 
feillers  les  gens  de  noftre  parlement  de 
Normandie,  aux  gens  de  nos  comptes, 
treforiers  généraux,  gouverneurs  de  tou- 
tes nos  finances,  tant  en  Francecommc 
en  Normandie,  à  tous  lieutenans  de 
nous  fie  de  noftredid  oncle ,  baillys,  ca- 
pitaines de  gens  d'armes  fie  de  traid , 
vicomtes ,  eleus ,  prevofts ,  majeurs ,  cf- 
chevins  fie  cardes  des  cités  fie  bonnes 
villes  ,  chafteaux ,  fortereffes ,  ponts  , 
ports ,  pafTages  fie  deftroids  de  noftre- 
did royaume  ,  fiei  tous  nos  autres  juf- 
ticiers  ôc  officiers  ,  tant  François  com- 
me Anglois ,  demeurans  ôc  eftans  en  nof- 
tre royaume ,  que  à  noftredid  coufin  ez 
chofes  defTufdides ,  leurs  circonftances- 
fic  dépendances ,  fie  aux  lettres ,  ordon- 
nances, mandements  fie  commandements 
qu'il  fera  de  par  nous  fie  noftredid  oncle 
obeyfTent  fie  entendent  diligemment.  En 
tefmoing  de  ce  nous  avons  faid  mettre 
noftre  feel  à  ces  prefentes.Donné  à  Calais 
le  xxix.  jour  du  mois  de  May  ,  l'an  de 
grâce  m.  cccc.  xxxm.fic  de  noftre  règne 
\C  xi.  Ainfy  jtgné  :  Par  le  roy  ,  à  la  re- 
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lacion  de  monfieur  le  gouverneur  8c  re-  fubjeds  habitans  en  icelle  t  8c  que  ordre  Aj^~,4}«. 

genc  de  France  duc  de  Betfbrt,J.  de  donné  à  aucunes  fes  grandesficncceflaircs 

Rivel.  Collatio  fada  eft  cum  origina-  affaires,  que  prefentement  a  encre  mains, 

libuslitteris.  Du  rey  des  trd.  cette  D.ftL  8c  dont  aucuns  ont  efté  déclarez  en  fai- 

13.  ver/.  fànt  la  rcfponfe  verbale ,  c'eft  fon  inten- 
tion au  plaifir  de  noftre  feigneur  de  foy 

Requîtes  des  Parifrns  au  rty  Charles  VIT.  brièvement  tranfportcr  en  fadide  ville 

ttrs  de  la  reduBit»  de  la  viBe  de  Paris  de  Paris ,  pour  vifiter  8t  confoler  fes  bons 

fins  ftn  tbetffanct ,  avec  les  reftu/ës  de  8c  loyaux  fubjeds  habitans  en  icelle ,  y 

la  fart  du  rty.  reftablir  &  remettre  fa  cour  de  parle- 
ment 8c  fiege  royal  ,  donner  ordre  au 

S'EnfuivencJcs  refponfes  faides  par  le  faid  de  fa  juftice  ,&  autrement  au  bien 

royaux  requeftes  i  luy  faides  par  de  fàdide  ville  6c  de  tout  fon  royaume, 
ceux  qui  prefentement  font  venus  par-      Item.  A  la  requefte  que  lefàids  am- 

deversluy  pour  Ta  bonne  ville  de  Paris,  baffadeurs  ontfaid,  qu'il  plaif'e  au  roy 

tant  par  les  feigneurs  de  l'Ifle-Adam  8c  confirmer  8c  ratifier  certaines  abolitions, 

de  Ternant ,  au  nom  de  monfieur  de  Tune  du  roy  ,  2c  l'autre  de  monfieur  de 

Bourgongne  ,  comme  de  par  l'evefque  Bourgogne ,  données  le  17.  Février  der- 

&  gens  d'eglife,  univerfuc  6c  P.  des  M.  E.  nier  pafie ,  8c  d'en  bailler  fes  lettres  de 

bourgeois  &  habitans  de  ladite  ville.  confirmation. 

Et  premièrement ,  à  la  requefte  à  luy      Reftnfe.  Le  roy  eft  content  6c  d'accord 

faide  ,  par  les  ambaflàdcurs  ou  méfia-  que  lefdides  deux  abolitions  foient  main- 

gers  de  l'univerfitc  de  Paris ,  pour  6c  au  tenues ,  gardées  6c  obfervées  au  regard 

nom  d'icelle ,  couchant  la  confirmation  des  corps  de  des  biens ,  honneurs  8c  pre- 

de  leurs  privilèges.  rogarives.  Ec  au  regard  des  bénéfices  8c 

Rèftnfe.  Que  le  roy  eft  d'accord  de  offices, en  fera  faid  comme  eft  refpon-' 

confirmer  à  ladide  univedïcc  leurs  fran-  du  cy-après  :  c'eft  à  feavoir  ,  qu'au  re- 

chifes ,  libercez  ,  bons  ufàges  8c  privile-  gard  deldids  bénéfices  8c  collations  d'i- 

ges ,  ainfy  qu'ont  faid  fes  predeceffeurs  ceux,que  combien  que  les  collations  def- 

d'ancienneté ,  8c  de  leur  en  bailler  fes  dids  bénéfices  faites  par  le  roy  durant  fa 

lettres  en  forme.  régence  6c  comme  regent  le  royaume , 

Item.  Au  regard  de  la  requefte  faite  8c  depuis  icelle  comme  roy ,  comme  va- 


par  chacun  defdides  trois  ambafiades  :  cans  en  regale  ,  ou  comme  apparcenans 

c'eft  à  feavoir,  que  le  roy  veuille  avoir  à  fa  collation  de  plein  droict ,  foient 

fa  bonne  ville  de  Paris  8c  les  habitans  notoirement  bonnes  8c  valables  $  neanc 

d'icelle,  mefmement  ceux  qui  vertucu-  moins  le  roy  ,  pour  ofter  toutes  occa- 

icmenc  fe  font  employez  à  la  redudion  fions  de  diviCons ,  eft  content  que  tous 

d 'icelle  en  l'obeiiran ce  du  roy ,  pour  fpe-  les  bénéfices  donnez  8c  conférez  par  le 

étalement  recommandez ,  8c  les  tenir  en  feu  roy  Charles  fon  pere  dernier  cref- 

fà  bonne  grâce  comme  fes  bons  &  loyaux  paffé  ,  foie  en  regale  ou  autrement,  à 

fûjets.  caufe  de  la  couronne  6c  de  fa  feigneurie 

Refemfe.  Que  le  roy  oublie  les  chofès  temporelle,  eftans  iceux  bénéfices  en  la 

pafiees ,  8c  aura  en  fa  bonne  grâce  8c  re-  ville ,  cité  8c  diocefè  de  Paris ,  demeurent 

commendation  les  habicans  de  fà  bonne  à  ceux  aufquels  ils  onc  efté  ainfy  don- 

ville  de  Paris  ;  rant  en  gênerai  qu'en  par-  nez ,  en  prenant  lettres  de  don  du  roy 

ticulier,  8c  fbecialement  ceux  qui  ont  noftre  fire ,  8c  rendant  les  autres  lettres 

mis  peine  i  la  redudion  de  ladide  ville,  qu'ils  en  ont ,  8c  defquels  bénéfices  ils 

Et  en  eux  gouvernant  envers  luy  comme  ont  eu  poueffion  paiuble,  8c  en  iouil- 

bons  8c  loyaux  fubjeds ,  ainfy  qu'il  en  a  foient  au  temps  de  la  redudion  de  la- 

d'eux  bonne  confiance, il  les craidera  en  dide  ville  ,  ÔC  eftoient  demeurant  en 

leurs  affaires  doucement  8c  bénigne-  icelle  :  fàufs  8c  refervez  les  bénéfices 

ment  comme  leur  bon  roy  naturel  8c  conférez  par  feu  meffire  Gérard  de  Mon- 

fouverain  feigneur.  tagu ,  jadis  evefque  de  Paris ,  lefqucls  be- 

Ittm.  A  ce  qu'ils  ont  requis  ,  que  le  nefices  ainfy  donnez  par  ledid  feu 

roy ,  la  royne ,  monféigneur  le  dauphin ,  meffire  Gérard  demeureront  à  ceux  auf- 

8c  noffeigneurs  leurs  enfans  voifènt  brief-  quels  par  luy  ont  efté  conférez,  non- 

vcment  à  Paris.  obftant  qu'Us  n'en  ayent  eu  aucune  pof- 

Reptnfe-  Que  c'eft  une  des  choies  que  feffion  ,  8c  quelsconques  autres  dons 

le  roy  plus  defire ,  que  de  vifiter  fà  bon-  raids  par  autres.  Semblablement  tous  8c 

ne  ville  de  Paris  8c  fes  bons  8c  loyaux  chacuns  les  bénéfices  eftans  efdides  ci- 
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te  fie  diocefe,  donnez  Se  conférez  par 
N.  S.  P.  le  Pape  on  par  lés  commis  ayans 
puifiànce  de  ce  faire ,  ou  par  grâces  ex- 
pectatives, ou  par  les  evelques  ou  autres 
collateurs  ordinaires ,  depuis  qu'ils  ont 
efte  canoniquement  pourveus  âufdicts 
evefchcz  6c  autres  dignitez  fie  joiiy  def- 
dides  dignitez ,  pôle  qu'ils  n'eullent  faid 
les  devoirs  qu'ils  eftoient  fie  font  tenus 
de  faire  au  roy,  demeureront  à  ceux  aux- 
quels ils  ont  elle  ainfy  conférez  ,  fie  çn 
jouiront ,  en  prenant  du  roy  lettres  de 
don  à  ce  convenables:  c'eft  à  Ravoir  au 
regard  de  ceux  qui  eftoient  demeurans 
en  ladide  ville  au  temps  de  ladide  ré- 
duction d'icelle,fiequi  auront  ou  pour- 
ront avoir  eu  pofleflion  defdids  bene- 
lîces  -y  excepte  aufly  leurs  bénéfices  con- 
férez par  ledid  feu  mcllire  Gérard  , 
comme  did  eft.  Item.  Et  quant  aux  bé- 
néfices donnez  &  conférez  par  l'advcr- 
laire  d'Angleterre  ou  autres  en  fon  nom, 
&  dépendances  d'iceux  ,  le  roi  noftre 
(ire  pour  aucunes  caufes  â  ce  lemouvans 
n'en  ordonne  rien  pour  le  prclent. 
Item.  Au  regard  des  bénéfices  eftans 
hors  des  cite  fie  diocelê  de  Paris ,  le  roy 
pour  aucunes  caufes  n'en  ordonne  rien 
pour  le  prefenti  mais  le  plus  brief  que 
bonnement  pourra  en  ordonnera  ,  tel- 
lement qu'en  en  devra  eftre  content  y  fie 
cependant  n'y  innovera  aucune  chofe. 
Item.  Et  quant  aux  offices ,  le  roy  n'en 
a  pu  ne  peut  ordonner  ne  déterminer 
à  prefenc  5  mais  briefvemcnt  au  plaifir  de 
Dieu ,  il  en  ordonnera  ,  fie  y  pourvoira 
tellement  que  ce  fera  au  bien  fie  profit 
de  la  choie  publique  de  Ion  royaume , 
&  que  chacun  en  devra  eftre  content. 

Item.  Au  regard  de  la  requefte,  fai- 
fant  mention  des  cours  fie  chambres  du 
palais  royal  à  Paris  ,  fie  d'ordonner  fie 
faire  tenir  un  feel  pour  faire  feelier  let- 
tres dejufticc  fie  autres. 

Reponfe.  Que  le  roy  ordonna  pieça 
fie  inftitua  fon  parlement  en  fa  ville  de 
Poidiers,où  fiet  encore  de  prefent  }  fie 
neantmoins  il  eftablira  fie  mettra  fon- 
did  parlement  pour  tout  fon  royaume 
en  fa  ville  de  Paris ,  ainfy  qu'il  eftoit 
quand  il  en  partit ,  fie  qu'il  a  accouftu- 
■me  d'y  eftre  d'ancienneté  >  fie  pareille- 
ment le  fera  de  toutes  autres  cours  8c 
chambres  dudid  palais.  Et  cependant 
le  roy  veut  fie  ordonne  que  toutes  lef- 
dictes  cours  Se  chambres  dudid  palais 
cefient  fie  foient  c  lofes.  Item.  Et  pour 
pourvoir  aux  cas  haftez  fie  neceflaires, 
qui  pourroient  furvenir  avant  l'inftitu- 
tion  du  parlement  à  Paris ,  le  roy  a  or- 


ET  PIECES 

donné  fie  commis  certaines  notables 
perfonnes  fes  confeillers  ,  lefquels  par 
manière  de  commiflion  procéderont  ez 
chofes  dcfiùfdides  ,  tellement  qu'il  n'y 
aura  au  plaifir  de  Dieu  aucun  dcffault 
de  juftice.  Item.  Et  aufly  le  roy  fera 
mettre  fie  tenir  audid  heu  de  Paris  un 
fceau  cz  mains  d'aucunes  notables  per- 
fonnes fes  confeillers ,  pour  expédier  fie 
fcellcr  lettres  de  juftice  fie  autres  telles 
qu'il  appartiendra. 

Item.  A  la  requefte  fai£nt  mention, 
qu'il  plaife  au  roy  entendre  à  la  totale 
expulfion  de  fes  ennemis  de  fon  royau- 
me. 

Répond.  Quec'eft  lacholè  mondaine, 
que  le  roy  a  plus  à  eccur ,  fie  s'y  veut  em- 
ployer de  corps  fie  de  biens  à  toute  puif- 
lance ,  tant  fie  fy  avant  qu'à  l'aide  de 
N.  S.  fie  de  fes  bons  loyaux  lubjects  il  re- 
mettra fon  royaume  fie  fon  peuple  en 
bonne  paix  fie  tranquillité. 

Item.  Au  regard  des  dernières  requef- 
tes ,  faifant  mention  de  l'odroy  du  tiers 
des  aydes,  fix  livres  fur  chacun  muid  de 
fel ,  deux  fols  parifis  fur  chacune  queue 
de  vin  vendues  en  gros ,  fie  douze  deniers 
parifis  fur  chacune  queue  de  vin  ven- 
due en  détail. 

Reponfe.  Le  roy  eft  d'accord  que  le 
P.  des  M.  fie  E.  de  fadide  ville  de  Paris 
ayent  fie  prennent  pour  la  fortification  fie 
emparement  de  ladide  ville  de  Paris  le 
tiers  des  aydes  de  ladietc  ville  fie  ban- 
lieue, de  Paris ,  fie  aufly  fix  livres  fur  cha- 
cun muid  de  fel  vendu  à  gabelle  en  la- 
dide ville,  fie  aufly  deux  fols  parifis  fur 
chacune  queue  de  vin  vendu  en  gros , 
fie  douze  deniers  par  fur  chacune  queue 
de  vin  vendue  en  détail  en  ladide  ville 
fie  banlieue ,  tout  ainfy  Se  par  la  manière 
qu'ils  l'avoient  fie  en  jouifioient  au  temps 
que  le  roy  noftre  fire  partit  de  Paris , 
jufqu'à  trois  ans  continuez  commençons 
le  premier  jour  d'Avril  dernier  paflé. 
Extrait  du  reg.  des  ordonn.  cor*  Cfol.ia.%. 

Requefte  prefentêe  a*  roy  par  fa  cour  de 
parlement  de  Poif fiers ,  fur  leur  retour  & 
reflabliffemm  à  Paris ,  avec  les  rèponfes 
du  roy  fur  chaque  article. 

PRemierement,  Que  comme  le  roy 
a  difpofé  d'aller  en  bref  i  Paris ,  fie  y 
remettre  fie  reftablir  fon  parlement ,  ainfy 
qu'il  a  d'ancienneté  accouftumé  d'eftre  , 
il  plaife  à  S.  M.  leur  dire  ou  faire  dire  ce 
qu'elle  veut  qu'ils  faflènt  ,fie  s'ils  fe  doi- 
vent difpofer  à  y  aller,  fie  quand. 
Reponfe.  Le  roy  a  refpondu ,  que  fon 
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plaifir  eft  ,  qu'ils  fe  difpofcnt  d'aller  à  raient  croire ,  il  luy  plaife  les  tenir  pour 

Paris  quand  il  ira  ,  &  leur  fera  fçavolr  excufez  s'ils  ne  fe  transportent  audid 

quand  &  de  bonne  heure.  lieu  de  Paris ,  car  ils  n 'au r oient  dequoy. 

Item.  Qu'en  cas  que  ce  foit  fa  volonté  Et  autfy  pour  ce  qu'il  leur  femblequd 

qu'ils  y  aillent,  il  luy  plaife  les  maintenir  fans  grand  deshonneur  du  rOy  fie  le  leur 

8t  conlcrver  &  chacun  d'eux  en  leurs  of-  ils  ne  pourraient  fervir  en  fa  cour  après 

fices  6c  ordre  des  lieux  8c  fieges  de  fa-»  ceux  qui  ont  fervy  fon  adverfaire,  8e 

dite  cour,  fans  les  entrcmefler  ne  poft-  leur  fcmble  que  pour  considération  du 

polêr ,  ne  aucun  d'eux  À  ceux  qui  à  la  fervice  qu'il  ont  raid:  au  roy  en  fa  vilié 

nomination  de  monfieur  de  Bourgongne  de  Poidiers  par  l'efpace  de  18.  ans  ou 

ou  autrement  y  feront  mis  à  l'accroif-  environ  a  leurs  propres  courts  ficdefpen* 

fement  du  nombre  des  fuppofts  de  la-  pour  la  plus  grande  partie,  &  tellement 

dide  cour.  qu'ils  n  ont  plus  rien  ou  tres-peu ,  8c  que 

Repmfe.  Le  roy  les  confervera  en  pour  maintenir  leur  loyauté  envers  luy 

leurs  offices }  2c  quant  à  l'ordre  des  lieux,  ils  ont  perdu  leurs  biens  8c  chevances, 

leur  gardera  leur  honneur  ,  8c  pareille-  &  moult  fouffèrt  de  mefaifes ,  il  les  doic 

ment  des  greffiers  fie  huifliers  de  ladide  avoir  pour  fpecialement  recommandez 

cour.  es  choies  detiufdidcs ,  fie  plus  que  ceux 

Item.  Luy  plaife  advenir  de  faire  en-  qui  ont  faid  le  contraire  }  ôc  de  ce  le  fup- 

forte  que  en  ladide  cour  de  parlement  plient  très,  humblement, 

qui  fera  à  Paris ,  y  ait  toujours  les  deux  Reponfe.  Le  roy  a  pourveu  à  leurs 

parts  ou  plus  de  ceux  qui  l'ont  fuivi  fie  çages  le  mieux  que  poflible  luy  eft  àpre- 

tenu  fa  jufte  querelle  j  car  s'il  en  met-  lent,  &  tous  jours  fera  de  bien  en  mieux; 

toit  autant  d'un  cofté  que  d'autre ,  gran-  Item.  Commeen  délibérant  fur  les  ma- 

des  divifions  fie  efclandresen  pourraient  tieres  propofées  par  ceux  qui  font  venus 

fourdre  en  fadide  cour,  en  grand  foule  de  Paris  par  devers  luy,ilay  rentre  autres 

fie  pre'judice  de  luy  fie  de  fa  juftice.  choies  ordonne  que  toutes  les  cours  de 

Repmfe.  Le  roy  en  eft  d'accord.  fon  palais  à  Paris  ccflèroient  8e  feraient 

Jtem.  Qu'il  luy  plaife  que  ceux  qui  clofes  ,8c  que  pour  pourvoir  aux  cas  haf- 
ont  efté  faids  fie  ordonnes  par  le  roy  rez  de  lbuveraineté ,  qui  avant  que  fa- 
Anglois  fon  adverfaire  confeillers  au  par-  dide  cour  de  parlement  y  peuft  cftre 
lement  qui  s'eft  tenu  durant  les  divifions,  mife  ou  cftablie  pourraient  furvenir ,  cer- 
ne foient  mis  ne  eftablis  audid  parle-  tains  de  fes  confeillers  en  fadide  cour 
ment ,  attendu  qu'on  en  trouvera  aflèz  de  parlement  avec  aucuns  de  ceux  de 
d'autres  bons  8e  îuffifans.  Paris  feraient  à  ce  commis ,  fie  pour  ce 

Reponfe.  Il  n'eft  pas  l'intention  du  ray  faire  iraient  à  Paris  le  plus  bref  que 

de*  leur  faire  autrement.  faire  fe  pourrait ,  qu'il  luy  plaife  leur 

Jtem.  Au  cas  que  foit  fon  plaifir  que  faire  taxer  8e  ordonner  à  ladide  caufe 
lefdids  requerans  le  difpofent  de  aller  à  tels  gages  qui  d'ancienneté  ont  accouf- 
Paris,  comme  did  eft  ,  afin  qu'ils  puif-  tume  d'eftre  taxez  à  ceux  qui  tenoient 
fent  avoir  de  quoy  faire  leurs  prépara-  Pcfchiquier  de  Normandie  ou  les  grands 
rions ,  8e  y  aller  aucunement  honnefte-  jours  de  Troyes  :  c'eft  à  Ravoir  à  cha- 
înent pour  l'honneur  de  luy  8e  de  fadide  cun  des  prefidens  cent  fols  tournois ,  à 
cour,  luy  plaife  leur  afllgner  en  bon  lieu  chacun  des  confeillers  foixante  fols  par 
8e  près  d'eux  la  fomme  de  cinq  mil  li-  jour ,  outre  leurs  gages  ordinaires ,  fie  i 
vres  tournois ,  qu'il  leur  odroya  en  Mars  leurs  greffiers  fie  huifliers  ce  que  rai- 
dernier  pour  partie  de  leurs  gages  de  fon  dora  ,  autrement  leur  ferait  im- 
ce  prefent  parlement,  8e  leur  en  faire  poflible  d'y  aller,  combien  qu'ils  foienc 
bailler  lettres  8e  acquits  à  ce  pertinents,  tous  prefts  de  partir  en  failant  ce  que 
confideré  mefme  que  leurdide  allée  à  did  eft. 

Paris  leur  fera  fumptueufe  8c  difficile,  Reponfe.  Les  prefidens  auront  trois 

voire  comme  du  tout  impoflible ,  foit  à  francs ,  les  confeillers  deux  francs ,  les 

pied  ou  achevai ,  s'il  ne  leur  ayde  à  ce.  greffiers  un  franc  8e  les  huifliers  chacun 

Item.  En  cas  qu'il  ne  leur  ferait  effèc-  demy  franc  outre  leurs  gages  ordinaires, 

tuelle  provifionde  ladide  fomme  de  cinq  Item.  Qu'il  plaife  au  roy  eferire  à  fes 

mil  livres  tournois ,  ou  au  moins  de  la  ambaiTadeurs  qui  vont  devers  noftre 

meilleure  partie  d'icellc,  ou  qu'il  les  vou-  faind  père,  8c  leur  enjoindre  qu'ils  luy 

droit  équiparcr,  poftpofer  ou  derrière-  remontrent  les  entreprifes  8e  nouvellc- 

mettre  a  ceux  qui  ont  tenu  le  party  de  tez  que  fa  cour  a  n'aguierc  commencé 

fes  adverfaires ,  ce  que  jamais  ne  pour-  faire  contre  la  jurifdidion  du  roy  8c  mefl 
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— —  mement  de  fa  cour  de  parlement,  à  eau-  icelles  nos  cours  8c  chambres  y  avons 
fe  de  l'eglife  8c  evefche  de  Luçon ,  vou-  remifes ,  reftituées  &  reftablyes ,  remet- 
tent contraindre  ceux  de  ladide  cour  de  tons ,  reftituons  &  reftablifions  par  nos 
parlement  par  excommunicmcnc  8c  au-  mefmes  prefentes.  Et  pour  les  choies def- 
trement  par  fa  cenfure  ccclefiaftique  de  lufdides  faire  mettre  a  exécution  deue 
révoquer  8c  mettre  au  néant  leurfdtds  8c  autres  caufes ,  envoyons  prefentemenc 

{>roccs  &  arrefts  fur  ce  donnez ,  8c  que  en  noftredidc  ville  de  Paris  noftre  tres- 

efdids  ambafladeurs  en  requièrent  à  cher  Se  tres.amé  coulîn  le  conneftable 

N.  S.  P.  convenable  réparation  8c  pro-  de  France ,  8c  noftre  amé  8c  féal  le  chan- 

vifion ,  8c  ceflèr  d'orefenavant  lefdidcs  celier.  Si  donnons  en  mandement  à  nof- 

entreprifes  8c  femblables.  dids  conneftable  8c  chancelier  que  ainfy 

Reponfe.  Il  fera  faid.  le  facent,  8c  à  nos  amez  8c  féaux  con- 

Faid  à  Bourges  le  vin.  de  Juin  l'an  feillers  les  gens  ordonnes  à  tenir  noftre 

m.  cccc.  xxxvi.  Signé  :  Par  le  roy  en  prochain  parlement,  au  prevoft  de  Pa- 

fon  confeil ,  Maliere.  Extrait  du  re-  ris  8c  à  tous  nos  autres  jufticiers  ou  à 

giftre  des  ordonnances  cottt  C.  fil.  147.  leurs  heutenans  ,8c  à  chacun  d'eux  com- 
me à  luy  appartiendra .,  qu'ils  facent  lb- 

. ,          ,      ,         ,   ,  lemnellement  crier  8c  publier  en  leurs 

Reftabliffement  dm  parlement  &  des  autres  CQU[5  &  auditoirCS  &  prar  touc  aiij€urs 

cours  fouveraines  à  Tans  far  le  roy  QÎi  û  apparciendra  chacun  en  droi£t  foy> 

Charles  VII*  par  cry  pubiiCq  &  a  fon  dc  trompe ,  le 

meftier  eft  ,  noftre  prefente  volonté  8c 

Harles  par  la  grâce  de  Dieu  roy  ordonnance, 8c icelle  facent  tenir,  gar- 

de  France  j  à  tous  ceux  qui  ces  der ,  obferver  8c  obéir  par  tous  nos  of- 

pruentes  lettres  verront ,  falut.  Comme  ficiers  8c  fubjeds  félon  fa  forme  8c  te^ 

dès  l'an  1418.  pour  occafion  des  guer-  neur.  Entefmoing  de  ce  nous  avons faid 

res  8c  divilîons  cftans  en  noftre  royaume  mettre  noftre  feel  a  ces  prefentes.  Don- 

nous  euiïïons  continué  8c  eftably  noftre  ne  à  Iûouldunle  vi.  jour  de  Novembre» 

parlement  8c  cour  capital  de  noftredid  l'an  de  grâce  m.  cccc.  xxxvi.  8c  de 

royaume  ,  8c  aufly  la  cour  des  généraux  noftre  règne  le  xv.  Ainft  ftyti  :  Par  le 

fur  le  Faid  de  la  juftice,  8c  la  cour  des  roy  en  fon  grand  confeil ,  Mauloue*. 

requeftes  de  noftre  hoftel  8c  de  nof-  Publiées  lurent  ces  prefentes  lettres 

tre  palais  en  noftre  ville  de  Poidiers ,  du  commandement  de  la  cour  de  parle. 

8c  les  chambres  des  comptes  8c  de  nos  ment  le  19.  Novembre  l'an  1436.  en  la 

monnoyes  en  noftre  ville  de  Bourges ,  feneftre  en  la  falle  du  palais  à  Paris  , 

lefquelles  cours  8c  chambres  y  ont  efté  par  moy  Bertrand  de  Pontarcher  pre- 

tenuës  8c  exercées  par  long-temps }  8c  mier  huifller  en  ladicle.  cour ,  Signé ,  £>b 

foit  ainfy  quen'agueres  bonne  paix,ac-  Pontarcher. 

cord  8c  reconciliation  moyennant  la  gra»  Publiées  au  cbaftelet  de  Paris  8c  par 

ce  de  noftre  feigneur  ont  efté  faides  8c  les  carfours  accouftumés  à  faire  crys  8c 

traidés  entre  nous  8c  noftre  tres-cher  8c  publications  en  la  ville  de  Paris  5c  à  fon 

tres-amé  frerç8c  coufin  le  duc  de  Bour-  Je  trompe,  I2  Jeudy  19.  Novembre  1436. 

gongne ,  8c  après  ce  noftre  bonne  ville  Ita  eft.  Extrait  du  regiftre  des  ordonnantes 

de  Paris  remiie  8c  réduite  en  noftre  obeyf-  cottèD.fil.  36.  verjô. 
lance,  sçavoir.  fesons  que  pourplu- 

fieurs  caufes  8c  confiderations  juftes8c  Lettres  patentes  du  roy  Charles  VII.  pour 
raisonnables  à  ce  nous  mouvans ,  par  l'ad-  U  reftablijfement  des  requeftes  du  palais 
vis  8c  délibération  de  plulieurs  de  noftre  a  Paris. 
long  8c  autres  gens  de  noftre  grand  con- 
feil ,  avons  voulu  8c  ordonne  ,  voulons  Harles  8cc.  à  tous  ceux  8cc.  Sçavoir 
8c  ordonnons  par  ces  prefentes  que  nof-  \^fefons  que  pour  réintégrer  noftre 
dides  cours  8c  chambres  de  parlement,  cour  de  parlement,  8c  pourveoir  à  Ten- 
des généraux ,  des  requeftes  de  noftre  tretenement  d'icelle  par  l'advis  8c  deli- 
hofteï,  8c  des  requeftes  de  noftre  palais  beration  de  plulieurs  feigneurs  de  noftre 
&  de  nos  comptes  8c  de  nos  monnoyes  lang  8c  lignage  8c  gens  de  noftre  grand 
foient  remifes  8c  reftablies,  tenues  8c  exer-  confeil ,  8c  d'aucuns  des  prclîdens  8c  au- 
cées  en  noftredide  ville  de  Paris,  ez  lieux,  très  gens  de  noftre  cour  de  parlement 
ainfy  8c  par  la  forme  8c  manière  qu'avant  à  Paris  en  grand  nombre  ,  nous  avons 
lefdides  divilîons  avoient  accoùftumé  ordonné  les  requeftes  de  noftre  palais 
eftrc  tenues  8c  exercées  d'ancienneté ,  fie  eftre  mifes  fus.  Et  poux  ce  que  pour 

l'exercice 
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l'exercice  d'icelles  requeftes  nous  eft 
befoing  d'y  pourveoir  de  prefident  & 
confcillcrs,nous  eue  fur  ce  grande&meuc 
deliberarion  avec  aucuns  defdids  feu 
gneurs  de  noftre  fang  &  lignage  &  gens 
de  noftre  grand  confeil  ,  prèfidens  & 
autres  gens  de  noftre  cour  de  parle- 
ment ,  avons  créé  &  commis ,  ordonne, 
eftably  &  inftitué  ,  &  par  la  teneur  de 
ces  prefentes  créons ,  commettons ,  or- 
donnons ,  eftablilTons  8c  inftituons  nos 
amez  Se  féaux  confcillers  en  noftredide 
cour  de  parlement  maiftres  Mathieu  de 
Nanterre  prefident,  Andry  Pelé  ,  Ja- 
ques Minard  ,  Helies  de  Coufdun  ,  Hec- 
tor Coquerel  &  Guillaume  Papin  con- 
feillers  ,  pour  tenir  8c  exercer  lefdides 
requeftes  de  noftre  palais  à  Paris  ,  aux 
honneurs ,  prérogatives ,  prééminences, 

Sages  8c  droids  qui  y  appartiennent.  Si 
onnons  en  mandement  à  nos  ames  8c 
féaux  confcillers  les  gens  tenans  noftre 
dide  cour  de  parlement ,  que  lefdides 
requeftes  de  noftre  palais  ils  mettent  fus, 
&  que  pris  &  receu  de  nofdids  confcil- 
lers le  ferment  en  tel  cas  accouftume, 
ils  les  mettent  8c  inftituent  efdides  re- 
queftes ,  8c  les  en  fouffrent ,  facent  & 
laificnt  jouir  8c  ufer  pleinement  8c  pai- 
fiblemcnt.  Entcfmoing  de  ce  nous  avons 
faicl  mettre  noftre  feel  à  cefdides.  Donné 
à  Montils  lez  Tours  le  xv.  Avril  l'an 
de  graccM.cccc  lui.  avant  Pafques, 
8c  de  noftre  règne  le  xxxn.  Signé  : 
Par  le  roy  en  fon  confeil ,  Chah, 
gant. 

Die  fecundâ*  Julii,  anno  Domini  m. 
cccc.  liv.  littera;  in  albo  feriptx  leda: 
fuerunt  in  parlamento.  Super  nonnullis 
oppofitionibus  in  regiftris  didi  parla- 
menti  regiftratis  appundatum  fuit  ad 
confilium.  Die  vero  iv.  didi  menfis,vi- 
fis  per  curiam  litteris  8c  titulis  dido- 
rum  opponentium  8c  exinde  pronuntia- 
cum  extitit  judicialiter  in  dido  parla- 
mento ,  quôd  fuper  didis  litteris  fcribe_ 
tur  :  LeHafublicata  &  regiftrata  i  8c  quôd 
ofHciarii  ad  requeftas  palatii  tenendas 
in  didis  litteris  retroferiptis  nominati , 
fua  exercebunt  officia  fine  prjejudicio 
didorum  opponentium ,  8c  quoufquc  per 
regem  aut  curiam  aliter  fuerit  ordina- 
tum.  Adum&datum  proutfupra.  Signé 
Chenet  au.  Collatio  fada  dt.  Du  rtg. 
des  ord.  cottè  D.  fol.  150. 


Tome  IL  Part.  III. 


Evocation  des  caufes  pendantes  pardevant 
Us  mai  {Ires  des  requeftes  dt  Hofielnon 
eftans  de  leur  compétence  ,  &  renvoyii- 
(elles  aux  requeftes  du  palais. 

CHarles  8cc.  â  nos  amez  8c  féaux   — ' 
confcillers  les  gens  tenans  noftre 
parlement  à  Paris,  falut  8c  diledion. 
Comme  pour  pourveoir  à  l'entretene- 
ment  de  noftredide  cour  de  parlement, 
nous  par  l'advis  8c  délibération  de  plu- 
fieurs  de  noftre  fang  6c  lignage  &  des 
gens  de  noftre  grand  confeil  8c  des  au- 
très  en  grand  nombre  ayons  puis  n'a- 
gueres  ordonné  les  requeftes  de  noftre 
palais  à  Paris  eftre  miles  fus  -,  8c  pour 
icelles  tenir  8c  exercer  ayons  commis  8c 
ordonné  prefident  8c  confeillers  -}  lefqucl- 
les  requeftes  de  noftredid  parlement  ont 
efté  par  long  temps  délaiilécs.,  8c  qu'on 
n'en  a  point  ufé  ,  pendant  lequel  nous 
avons  commis  plufieurs  caufes  pardevant 
nos  amés  8c  féaux  les  maiftres  des  re- 
queftes de  noftre  hoftel  en  leur  audi- 
toire à  Paris,  tint  les  caufes  de  nos  of- 
ficiers que  autres  ,  qui  au  temps  que 
lefdides  requeftes  de  noftre  palais  te- 
noient,  avoient  accouftumé  eftre  com- 
mifes,  inrroduides  8c  traidées  parde- 
vant les  gens  qui  tenoient  icelles  re- 
queftes. Nous  euë  fur  ce  grand  demeu- 
re délibération  de  confeil,  toutes  les 
caufes  commifes  8c  introduides  parde- 
vant nofdids  confcillers  les  maiftres  des 
requeftes  de  noftre  hoftel  en  leurdid 
auditoire  ,  dont  la  connoiffance  à  caufè 
de  leurfdids  offices  de  maiftres  des  re- 
queftes de  noftre  hoftel  ne  leur  ap- 
partient ,  8c  qui  de  leur  droid  ne 
doivent  eftre  traidecs  pardevant  eux  , 
avons  évoqué  8c  évoquons  par  ces  pre- 
fentes en  l'eftat  qu'elles  font  pardevant 
les  gens  par  nous  commis  8c  eftablis  à 
tenir  lefdides  requeftes  de  noftredid 
palais.  Si  vous  mandons  8c  expreflement 
enjoignons  que  noftredide  évocation 
vous  lignifiez  8c  faides  fignificr  &  fea- 
voir  à  nofdids  confeillers  les  maiftres 
des  requeftes  de  noftre  hoftel  j  aufquel* 
nous  prohibons  8c  deffendons  que  def- 
dides  caufes  ils  n'entreprennent  d'o- 
refenavant  aucune  cour  ne  cognoifïance, 
8c  leur  mandons  8c  enjoignons  que  tous 
les  procez,  facs  8c  régimes  defdides 
caufes  ils  mettent  8c  baillent  clos  8c  fcel- 
léspardcversles  gens  que  avons  commis 
8c  eftablis  à  tenir  lefdides  requeftes  de 
noftredid  palais }  aufquels  gens  qui  ten- 
dront lefdides  requeftes  du  palais  nous 
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mandons ,  commandons  8e  expreflcmcnt 
A"  commettons  par  ces  prefentes  quedef- 

dides  caufcs  qui  eftoient  introduides  fie 

Îiendans  devant  nofdids  confeillcrs 
es  maiftres  des  requeftes  de  noftre  hof- 
tel  ils  cognohTcnr,  &en  décident ,  dé- 
terminent ,  jugent  &  ordonnent , fie  aux 
partfes  adminiftrent  bon  fie  briefdroid 
&  accompliflement  de  juftice  ;  car  ain- 
fy l'avons  voulu,  voulons  &  nous  plaifb 
eftrc  faid.  Donné  aux  Montils  lez  Tours 
le  xv.  Avril  l'an  de  erace  m.cccc  lui. 
avant  Pafques  ,  &  de  noftre  regne  le 
xxxii.  Sic  jiznatum  :  Par  le  roy  en  fon 
confeil,  Chaligant. 

Lecta  fie  Dublicata  Parifius  in  parla- 
mento  die  lecundâ  Julii  anno  Do  mi  ni 
M.  cccc.  uv.  Signé  Cheneteau.  Ibid. 
150.  verf. 

Lettres  patentes  du  roy  Louis  XI.  far  le f- 
quelles  il  efiablit  le  fieur  de  Melun  fon 
lieutenant  à  Paris  &  en  f  ijle  de  Fran- 
ce. 

T    Ouis  par  la  grâce  de  Dieu  roy  de 

  I   j  France  y  à  tous  ceux  qui  ces  prefen- 

An.  14*5.     tes  lettres  verront ,  falut.  Comme  nof. 

tre  frère  Charles  le  foit  puis  n'agueres 
&  foudainement  fie  fans  noftre  feeu  dé. 
party  de  noftre  compagnie,  &  foit  allé 
au  pays  de  Bretagne }  &  parecque  nous 
ne  fçavons  quelle  intention  il  a  de  faire, 
6c  qu'il  eft  à  préfumer  que  ceux  qui  l'ont 
induit  à  ce  faire  tendent  à  mauvaife 
fin  -y  nous  ne  pouvons  encore  bonnement 
faire  noftre  refîdcnce  &  demeure  en 
noftre  bonne  ville  &  cité  de  Paris^  pour- 
quoy  foit  befoing  de  commettre  fit  or- 
donner de  par  nous  en  noftre  ville  de 
Paris  fie  cz  pays  fie  marches  de  France  au- 
cune perfonne  notable  ,  pui  fiante  fie  à 
nous  feure  fie  feable  pour  refifter  aux 
entreprifes  fie  ayderfie  lu b venir  aux  af- 
faires fie  charges  qui  y  pourroient  fur- 
venir  en  noftre  abfence  }  se,  a  voir  pe- 
sons que  nous  voulaus  obvier  à  tous  in- 
conveniens,confiderans  les  bons  fie  agréa- 
bles Services  que  nous  afaids  par  cy- 
devant  fie  faid  chàfcun  jour  noftre 
amé  fie  féal  conseiller  fie  chambel- 
lan Charles  de  Melun  bailly  de  Sens, 
acertenés  du  bon  vouloir  fie  grande  af- 
fedion  qu'il  a  de  foy  employer  en  nof. 
tre  Service  ,  ainfy  qu'il  a  ja  monftrépar 
eflfèd,  confians  entièrement  defesfens, 
prudence ,  loyauté  ,  vaillance ,  bonne 
conduite  fie  grande  diligence,  icelluy 
pour  cescaulesfic  autres  confiderations 
a  ce  nous  mouvans ,  avons  faid ,  ordon- 
né fie  eftably  ,  fefons ,  ordonnons  fie 
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eftabliflons  par  ces  prefentes  noftre  gou- 
verneur fie  lieutenant  gênerai  en  fie  par 
tout  noftredide  bonne  ville  fie  cité  de 
Paris  fie  pays  de  France  ,  fie  luy  avons 
donné  fie  donnons  par  ccfdircs  prefen- 
tes plein  pouvoir ,  authorité  fie  mande- 
ment cfpecial  de  vaquer ,  entendre  fie  foy 
employer  pour  nous  fie  en  noftre  abfence 
à  entretenir  fie  gouverner  nos  fubjeds 
defdides  ville  fié  pays  en  bonne  amour, 
union  fie  vraye  obcïflance  ,  d'entrer  en 
fie  par  tout  ladide  ville  ,  chafteaux  ,  vil- 
les fie  places  dudid  pays  6e  marches  de 
France ,  routesfois  ,àtcl  nombre  de  gens 
fie  en  tel  habillement  fie  eftat  que  "bon 
luy  Semblera,  icclles  vifiter  ou  rairc  vi- 
fitcr  ou  reparer ,  fi  elles  en  ont  meftier, 
fie  fe  befoing  eftoit  en  icellcs  cftabiir  gens 
de  guerre  telles  fie  tant  qu'il  verra  ef- 
trc à  faire  Se  neceflaire  pour  la  garde 
fie  feureré  dudid  pays ,  fie  de  refifter  4 
toutes  entreprifes  qui  pourroient  porter 
préjudice  fie  dommage  à  nous  fie  noftre- 
dide ville  8e  pays  par  puiflànce  d'armes 
ou  autrement  par  touttes  manières  i 
luy  pofliblcs  j  fie  s'il  advenoit ,  que  Dieu 
ne  veuille  ,  qu'aucuns  de  nos  ennemys 
ou  autres  dcfobeyflans  détinflent  aucu- 
nes des  places dudid  pays,  ou  le  aucuns 
fefoient  defobeyflàncc  ou  rébellion  i 
nous  ou  noftre  juftice  illec,  de  les  pren- 
dre, mettre  fie  réduire  en  noftre  obeyf- 
fanec  par  force  ou  puiflànce  d'armes  , 
traidés  ,  compofirions  ou  autrement, 
ainfy  qu'il  verra  cftre à  faire,  fie  pour  ce 
faire  mander ,  aflembler  fie  faire  aller 
devers  luy  à  ion  ayde  nos  vaflaux  fie 
gens  de  guerre ,  artilleries,  gens  des  bon- 
nes villes,  communes  fie  autres  dudid 
pays  fie  «marches  de  France  -,  fie  aufly 
s'il  voyoit  que  befoing  fuft  d'ailembler 
nos  cour  de  parlement  fie  chambre  des 
comptes  avec  nos  autres  officiers  de  nof- 
tredide ville  de  Paris,  de  ainfy  le  faire, 
fie  de  aller  fie  de  fe  trouver  en  noftre- 
dide cour  de  parlement  j  chambre  des 
comptes,  chaftdctde  Paris  touttes  fois 
que  bon  luy  fcmblera  t  Se  généralement 
de  faire,  befongner  Se  foy  employer  pour 
nous  fie  en  noftre  abfence  efdidcs  ville 
de  Paris ,  pays  Se  marches  de  France, tout 
ainfy  qu'il  appartient  de  faire  à  Jieute- 
nanr  de  nous,  Sx  comme  nous  ferions 
fi  prefens  y  eftionsen  perfonne,  luppo- 
fé  qu'il  y  euftehofe  qui  requift  mande- 
dement  plus  fpecial,  nonobftant  oppo- 
sitions on  appellations  quelconquesjpro- 
mettans  en  bonne  foy  fie  en  parole  de 
roy  avoir  agre  aie ,  ferme  Ce  ftable  tout 
ce  que  par  noftredid  confèillcr  8e  cham- 
bellan 
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bellan  fera  ez  chofes  deflufdides  fie  cz  fcrutin  un  ,  deux  ,  trois  perfônnes  tels  A((  t^f 

dépendances  faid^  befoignéfic  exécuté,  qu'ils  verroienc  eftre  plus  idoines  8e  fuf- 

Si donnons  en  mandement  parcesmeC  fuans  pour  l'exercice  dudid  office,  de 

mes  prefenresà  nos  amcsflc  féaux  con-  icelle  éledion  faide  flous  en  advenif, 

feillers  les  gens  tenans  Ce  qui  tiendront  lent ,  8c  lequel  des  efleuz  leur  femble- 

noftre  parlement  à  Paris  ,  au  prevoft  roit  plus  propre  pour  icelluy  exercer, 

de  Pans  &  à  tous  nos  autres  jultiàers  afin  que  mieux  peuft  eftre  pourveu  aud. 

8c  à  tous  nos  vaûaux  Se  fubjeds,  capi-  office;  sçavoir.  fesons  que  nous  défi, 

taines  fit  gens  de  guerre*,  que  à  noftre-  rans  enfuir  les  bonnes  ordonnances  faic- 

did  lieutenant  Us  obeyilenc  &  enten-  tes  par  nos  prédeceueurs,8c  pourveoir 

dent  en  touttes  les  chofes  deflufdides ,  aux  offices  de  noftre  royaume,  8c  mefme- 

&  luy  donnent  confeil ,  confort  8c  ayde  ment  de  perfônnes  notables,avons  decla- 

toutecs  fois  qu'ils  en  feront  requis  j  fie  ré  &  ordonné,  déclarons  &  ordonnons 

auffy  des  places ,  villes  8c  chafteaux  que  d'orefenavant  quand  aucun  office, 

dont  ils  auront  la  garde  luy  facent  [oit  depreildent  ou  confeiller  de  noftre 

pleinement  ouverture  8c  obeyflànce  ,  cour  de  parlement  vacquera ,  vous  en 

fans  y  faire  ,  mettre  ou  donner  cm-  enfuyvanticellesordonnances,&  les  deux 

pefchement  ou  difficulté  ,  afin  qu'ils  chambres  aûemblées ,  8c  noftre  chan- 

n'en  foient  ou  puifiènt  eftre  repris  en-  celier  prefent ,  s'il  eft  i  Paris  Ce  s'il  y 

vers  nous  de  delobeyflânceifçachans  que  peut  eftre,  élirez  par  voye  de  fcrutin 

fc  autrement  le  font  nous  en  ferons  pu-  une,  deux,  trois  perfônnes,  tels  qu'en 

nir  les  délinquants  tellement  que  ce  vos  confeiences  verrez  eftre  idoines  8c 

fera  exemple  à  tous.  Et  pour  ce  que  de  fuffifâns  à  exercer  l'office  qui  lors  fera 

nos  prefentes  l'en  aura  à  faire  en  plu.  vacquant }  fie  ce  faid ,  nous  advertirez 

fieurs  lieux ,  nous  voulons  que  au  vidi-  8e  certifierez  de  ladide  éledion  ,  8c  le- 

mus  d'icellesfai&foubs  feel  royal  pleine  quel  des  trois  vous  fembleralepluspro- 

foy  foit  adjouftée  comme  à  ce  prefent  pre  pour  icelluy  exercer,  affin  que  mieux 

original.  En  tefinoing  de  ce  nous  avons  puiûions  avoir  advis  £e  pourveoir  audid 

fait  mettre  noftre  feel  à  cefdides  pre-  office  5  car  ainfy  le  voulons  &  nousplaift 

fentes.  Donné  i  Paris  le  vin.  jour  de  qu'il  foit  faid.  Donné  i  Paris  le  xn. 

Mars ,  l'an  de  grâce  m.  cccc.  lxiv.  Se  jour  de  Novembre ,  Tan  de  grâce  m. 

de  noftre  regnele  iv.  Sic  figutum  fupra  cccc.  txv.  8c  de  noftre  règne  le  iv. 

flicmm  :  Par  le  roy ,  le  comte  de  Corn-  Sic  Jlguttmm  Par  le  roy  en  fon  confeil, 

minge ,  l'admirai ,  M.  Jean-Baptifte  fie  Roland.  Du  regifire  des  ordonnances  cotti 

autres  prefents,  le  Prévost.  Collacio  E.fiL  107.  verfr. 


fada  eft  cum  originali.  Extrait!  durtpf 

trt  des  ordonnances  cotti  E.  ftk  7J.  Lettres  patentes  du  rey  Louis  XI.  t*rtf- 

fuelles  il  efiakUt  le  comte  d'Eu  fin  lieu- 
Ordonnance  du  roy.  Louis  ATI.  four  îeletlion  tenant  rentrai  A  Paris ,  ifle  de  F  ronce  t 
des  officiers  du  parlement  far  voye  dttcbi  de  Normandie ,  &C- 

LT"    Ouis  par  la  grâce  de  Dieu  roy  de 

Ouis  par  la  gracé  de  Dieu  foy  de  I  j  France ,  a  tous  ceux  qui  ces  pre- 

France  $  à  nos  amés  fie  féaux  cor*,  fentes  lettres  verront  ,falut.  Comme  noC 

feillers  les  gens  tenans  fie  qui  tiendront  tre  frère  de  Berry  par  la  fèdudion  d'au- 

noftre  parlement  à  Paris,  fâlut  8c  di-  cuns  feigneurs de  noftre fang  8e  nlufieurs 

ledion.  Comme  par  les  ordonnances  an-  defdids  feigneurs  le  foient  eflevés  8e 

ciennes  fur  la  provifion  des  offices  de  mis  fus  en  armes  allencontre  de  nous, 

noftre  royaume,  8emefmement  de  noftre  8e  nous  ont  raid  fie  porté  dommage  de 

^cour  de  parlement,  euftefté  dit  fie  ordon^  toute  leur  puiuance  8e  à  nos  royaume, 

né  que  pour  mieux  fie  plus  feurement  pays  fie  feigneuries  fie  fubjeds  j  fie  qui 

Îourveoir  aux  offices  de  confeillers  d'iceL  pis  eft ,  en  perfeverant  fie  continuant  en 

;  cour,quand  il  viendroit  à  la  cognoifian.  leur  mau vaife  fie  damnable  volonté ,  font 

ce  d'icelle  qu'aucun  lieu  defd.  offices  vac  venus  au  pays  de  France  ,  8e  les  aucuns 

queroit ,  incontinent  fie  le  plus  bref  que  d'eux  à*  grande  puiflance  a  l'entour  nof. 

foire  k  pourroit  les  officiers  d'icelle  nof.  tre  ville  de  Pans ,  fie  fe  font  efforcés  par 

tre  cour ,  les  deux  chambres  aUemblées,  divers  fie  eftranges  moyens  feduire  nof- 

fie  prefent  noftre  amé  fie  féal  chancelier,  tredide  ville  fie  autres  villes  d'environ 

quand  il  leroit  à  Paris ,  s'il  vouloit  fit  fie  nos  bons  fie  loyaux  fubjeds  habitans 

y  pouvoit  eftre ,  éleuûent  par  voye  de  en  icelks  à  nous  eftre  rebelles  fie  deA 

Tme  II.  fart.  III.  Mm  ij 
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obeytfans}  &  pour  cette  caufe  Ôc  pour  qu'il  verra  que  befoing  fera,  ôcc...  .  . 

Iciourir  noftredicce  ville  y  foyons  venus  Donné  à  Ponthoife  le  xii.  jour  d'Aouft, 

en  perfonne,  où  nous  femmes  tenus  par  l'an  de  grâce  m.  cccc.  lxv.  Ôcdenol"- 

aucun  temps  y  fie  pour  ce  que  nofdi&s  tre  règne  le  v.  Sic  pyuttum  :  Par  le  roy 

rebelles  fie  defobeyiïans  perfiftansen  leur  en  fonconfeil ,  Roland.  CoUatio  racla 

mauvailè  &  damnablc  volonté  le  font  cil.  Extrait du  repfire  des  ordonnances  cotté 

tenus  &  tiennent  au  pays  de  Brie ,  vou-  £.  fol.  83. 

lans  ainfy  qu'ils  dcmonftrent,  nous  por-  - 

ter  dommage  &  gréver  de  toute  leur  Lettres  patentes  du  roy  Charles  VJ1I.  par 
puiflànce;  nous  par  l'advis  fie  délibéra-  Irfyuelles  il  eftaUit  le  duc  d'O  leans  ca- 
tion d'aucuns  feigneurs  de  noftre  lang  pttaine  gouverneur  &  fon  lieutenant  ge- 
8c  gens  de  noftre  grand  conlèil  foyons  tteral  a  Parts ,  en  l'jjle  de  france  & 
délibères  partir  de  noftredicle  bonne  pays  adjacent. 
ville  de  Paris ,  fie  aller  en  noftre  ville  de 

Rouen  ,  pour  avoir  ôc  recouvrer  gens  Y'""*  Harles  par  la  grâce  de  Dieu  roy  A  ,  ~ 
d'armes  pour  retourner  oUdicl  pays  de  v_>  de  France,  à  tous  ceux  qui  ces  "  14 
France  ÔC  refifter  à  l'entreprife  deldiâs  prefentes lettres  verront,  falut.  Comme 
rebelles  -,  par  laquelle  cau/e  loit  befoing  après  le  deceds  de  feu  noftre  tres-chcr 
durantnoftre  abfence  de  commettre  au-  feigneur&  pere,  que  Dieu  ablblve ,  nous 
cun  des  feigneurs  de  noftre  fang,  hom-  ayons  raid  convocquer  &  aflcmbler  en 
me  prudent,  de  grande  conduite  ficauc-  noftre  ville  d'Amboîfe  les  princes  &  fei- 
torité ,  expert  en  armes  ôc  à  nous  feur  gneurs  de  noftre  fang ,  plufieurs  arche- 
j&fcablc ,  noftre  lieutenant  gênerai ,  qui  vefques,  evcfqucs  ,  prélats  fie  gens  d'e- 
ait  la  charge  Ôc  conduite  des  pays  de  glifê  avec  les  chevalliers  de  noftre  or- 
France  ,  Brye,  bailliage  de  Senlis,  pays  dre  fie  autres  barons,  chevalliers ,  ef- 
de  Vimeu  Ôc  nos  pays  ôc  duché  deNor-  cuyers  ôc  confeillers  en  grand  nombre, 
jnandie ,  avec  pouvoir  de  nous  de  pour-  pour  mettre  ordre  fie  police  en  noftre 
veoir  durant  noftredicle  abfence  à  la  royaume,  fie  pour  avoir  leur  advis  Ôc 
garde ,  tuition  ficdefrbnfe  de  noftredicle  conlèil  touchant  le  régime  ôc  gouverne- 
bonne  ville  de  Paris  ôc  aux  autres  cho-  ment  de  nos  pays ,  terres  fie  feigneuries 
fês  qui  furviendronten  noftredicle  ville  fie  de  tout  noftre  royaume  5  à  quoy  nous 
ôc  efdicts  pays}  sçavoih  pesons  que  ne  pouvons  de  preiènt  vacquer  totale- 
pour  la  proximité  de  lignage  en  quoy  ment  ne  en  touttés  les  parties  d'icelluy 
nous  attient  noftre  très- cher  amé  couiïn  fans  avoir  l'aydc,  confort  Ôc  fupportdc 
le  comte  d'Eu  ,  8cc. .  . .  iceluy  noftredicl  nos  parents  ôc  autres  princes  ôc  lugneurs} 
coufin  avons  eftably,  faicl  fie  ordonne  ,  Icavoir  fèfons  que  par  l'advis ,  confcil 
eftabliflons,  fefons  fie  ordonnons  noftre  fie  délibération  d'iceux  princes  de  nof- 
lieutenant  gênerai  en  noftredicle  ville  de  tre  fang  ,  prélats ,  barons  ,  chevalliers 
Paris  ôc  Ifle  de  France  fie  pays  de  Brye  de  noftre  ordre  ôc  autres  nobles  efcuyers 
fie  Vimeu,  bailliage  de  Senlis  fie  en  ôc  par  Ôc  de  plufieurs  gens  de  noftre  confcil, 
tout  noftrcd.  duché  de  Normandie,ôcluy  ÔC  aufly  pour  les  grands  biens,  honneurs 
avons  donné  fie  donnons  par  ces  prefen-  8c  vaillances  que  fijavons  ôc  recognoif- 
tes  pouvoir Ôcauthorité  de  mander,  con-  fons  eftre  en  la  perfonne  de  noftre 
voquer  fie  aflcmbler  tous  les  gens  de  tres-amé  frère  ôc  coufin  le  duc  d'Orléans, 
guerre  ôc  autres  qui  font  ôc  feront  en  de  Milan  ôede  Valois,  comte  de Blois, 
noftredicle  ville  de  Paris  ôc  ez  pays  def-  lequel  eft  noftre  plus  prochain  parent 
fus  déclarés  ,  ôc  de  les  mettre  fie  faire  Ôc  pour  l'heure  prefente  la  féconde  per- 
mettre fus  en  armes ,  de  faire  Ôc  faire  forme  de  ce  royaume ,  Ôc  pour  les  autres 
faire  guerre  à  nofdicls  rebelles  ôcc  . .  .  grandes  ôc  louables  vertus  que  fçavons 
de  leur  pardonner  fie  remettre  tous  cri.  eftre  en  fà  perfonne ,  dont  nous  fom- 
mes ,  ofrenfes  fie  deli&s  qu'ils  pourraient  mes  bien  ôc  deuëmcnt  informés ,  ôc  au- 
avoir  commis  envers  nOus,  ôc  Ici  met-  très  grandes  caufes  fie  confédérations  à 
tre  fie  reftituer  en  leur  bonne  famé  ôc  ce  nous,  mouvaris,  par  l'advis  Ôc  délibe. 
renommée  ôc  en  leurs  biens  ,6c  fur  ce  ration  que  deflus ,  icelluy  noftre  frère 
leur  en  bailler  lettres  telles  qu'il  verra  ÔC  coufin  avons  fait!  ,  créé ,  conftitué , 
eftre  à  faire  5  de  punir  6c  faire  punir  tous  eftably,  ordonné,  fie  par  ces  prefentes 
crimineux  ôc  malfaideurs  de  telles  pu-  fefons ,  créons ,  conftituons ,  eftabliflons 
nitions  qu'il  verra  eftre  à  faire  5  de  em-  6e  ordonnons  capitaine ,  gouverneur  ÔC 
parer  ôc  faire  emparer  Ôe  fortifier  pla.  noftre  lieutenant  gênerai  en  noftre  ville,  «y,,^  4 
ces  }  de  démolir  ôc  faire  abattre  celles  cité,  prevofté  Ôc  vicomeé    en  l'Ifledc  p»™. 
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Fiance  &  en  nos  pays,  terres,  baillia-  feuretéoudefauf-conduir,foità  nos  fub- 
çcs  &  fêigneurics  de  Brie  ,  Champagne,  jeds,  à  étrangers  ou  à  nos  ennemys, 
Galtinois  loubz.  Beauvaifis  Ôc  Verman-  pour  le  faid  Si  feuretc  de  leurs  perion- 
dois ,  6c  en  cous  les  bailliages ,  reirorc  6c  nés  ou  de  leurs  marchandifes  ;  de  faire 
enclaves  d'Keux  pays,  &  pour  les  eau-  ftaruts,  edids  ou  ordonnances  pour  la 
fcsdeflufdidesôc  autres  à  ce  nous  mou-  police  Ôc  encretenement  de  la  marchan- 
vans ,  de  nortre  certaine  feience ,  plei-  due  Ôc  de  tous  les  eftats  &  meftiers  d'i- 
nc  puiffanccôcauthctrirc  royal,  luy  avons  ceux  pays  ^ÔC  de  faire  publier  en  juge- 
donne  6c  donnons  plein  pouvoir  &  au-  ment  &  ailleurs  à  fonde  trompe  ou  au-      ^  ■'■ 
thoritc  d'eftre  Ôc  ailifter  en  noftre  ab-  trement  lcfd  ides  ordonnantes,  cdicls  ou 
fence  en  rous  nos  confeils,  tant  de  nof-  ftaturs  ,Ôc  de  les  faire  entretenir  ôc  gar- 
tre  cour  de  parlement ,  de  noftre  cham-  der ,  en  punifiant  les  infradeurs  &  tranf- 
bre  des  comptes,  que  ailleurs  en  quelque  grefleurs  d'icellcs  ou  d'iceux  ftatuts  SC 
lieu  que  ce  foit,  de  tenir  ou  faire  tenir,  cdicls  ■>  ôc  généralement  défaire  en  nof. 
convoquer  ou  aftembler  confcil  pour  le  tre  abfencc  ez  chofes  dcflufdidcs  8c  en 
bien  de  nous  ôc  de  nofdids  pays  6c  iub-  chacune  d'icellcs  Se  cz  dépendances  tout 
jeds  en  quelques  lieux  des  pays  defluf-  ce  qu'il  verra  cftrc  à  faire  pour  le  bien 
dids  qu'il  adviièra  j  tant  en  noftrcdide  de  nous  &  de  noftre  royaume  ôc  de  nof- 
ville  de  Paris ,  en  là  mailcn,  en  noftre  dids  pays ,  cité  ôc  ville  de  Paris  ,  com- 
palais  à  Paris,  ou  ailleurs  en  telles  pla-  me  nous  ferions  ou  pourrions  faire  fi 
ces  Ôc  mailons  que  bon  luy  feinblera  -,  nous-mel'mcs  y  cftions  en  perfonne,  6c 
d'y  convoquer  8c  allèmbler  des  conlcil-  comme  nos  autres  lieutenans  généraux 
lers  de  noftre  cour  de  parlement  tous  font  6c  ont  accouftume  faire  en  leurs 
ou  partie  d'iceux  &  en  tel  nombre  qu'il  charges.  Si  ddnnons  en  mandement  i 
voudra ,  ôc  les  confeillers  des  villes  6c  noftre  amc  6c  féal  chancelier  6c  a  nos 
places  où  il  lera  -y  d'exécuter  ou  faire  amés  8i  féaux  les  gens  de  nos  cours  de 
exécuter  par  ceux  qu'il  y  voudra  com-  parlement  de  Paris,  de  Thoulouze,  Bor- 
mettre  les  conclufions  qui  feront  deue-  deaux  6c  Bourgongne  ôc  aux  gens  qui 
ment  faides  par  luy  6c  parles  conlèils  tiendront  noftre  efchiquicr  deNorman- 
qu'il  aura  ainfy  appelles,  contre  toutes  die,  au  prevoft  de  Paris,  6cc.  ...... 

manières  de  gens  ,  loient  nos  fubjcds  ou  Donné  à  Amboife  le  ix.  jour  d'Odo- 

cftrangersj  de  faire  ou  donner  promptes  bre,  l'an  de  grâce  M.  cccc.  lxxxiii. 

provilions  es  matières  où  il  fera  requis,  &  de  noftre  règne  le  premier.  t>tt  (htut- 

&  icellcs  promptement  exécuter,  fi  le  tum  fupra  pli  dm:  Par  le  royen  foncon- 

cas  6c  matière  requièrent  célérité ,  foit  feil ,  ouquel  M.  le  dnc  de  Bourbon,  le 

en  faid  des  guerres,  de  juftice,  de  vi-  comte  de  Clcrmont  ôc  de  Dunois ,  les 

vre,  de  police  pour  le  faid  de  la  mar.  evelques  d'Alby  ôc  de  CouftancC ,  les 

ebandife  ou  autrement  ;  de  ouïr  ou  faire  feigneurs  de  Gic  s  de  Torcy,  de  Lan- 

ouïr  toutes  plaintes,  requeftes,  remon-  de,  de  Baudricourt,  d'Argenton  ,  de 

ftrances  qui  luy  feront  fa  ides  pour  le  l'Ifle  6c  autres  eftoient,  M.  Pinon. 
bien  de  nous  6c  de  nofdids  pays  ôc  de       Lcdà,  publicata  6t  regiftrata,decla- 

nos  particuliers  fubjcds  en  toutes  ma-  ctararione  tamén  fada  per  procurato- 

tieres  6c  contre  tourtes  manières  de  gens,  remducis  Aurelianenfis,quôd  virtutene- 

foient  gens  de  guerre ,  de  julbce  ou  au-  que  fub  colore  contentorum  in  albo  non 

très  i  de  vifiter  ou  faire  vifiter  toutes  intendit  quo vis  modo derogare  leu  prac- 

cités  ,  villes ,  chafteaux  ÔC  places  fortes  judicarc  authoritati  6c  prareminentiis  cu- 

eftans  es  fins  6c  limites  d'iceux  pays  dont  riat ,  neque  juftirix  8c  cuicumque  jurif- 

il  a  le  gouvernement  s  de  les  faire  for-  didioni  ordinarise  regni.  Adum  in  par. 

tifiei* ,  reparer  6c  envitailler ,  s'il  voit  que  lamento  quindecimà  die  Septcmbris/ 

faire  fe  doye  pour  le  bien  de  nous  ôc  anno  M-  cccc.  lxxxiv.  Sic  ftytatumt 

de  la  tuitionôc  dcflènfe  de  nofdids  pays,  Chartelier.  Extrait  dm  reyfirt  des  *r- 

d'y  faire  mettre  de  l'artillerie  ôc  autres  donnâmes  cotti  M.  fol.  41. 
chofes  neceflaircs ,  ou  de  la  tranfportcr 
en  autres  villes,  places  Ôc  chafteaux , s'il 
voit  qu'il  en  foit  necefïàire  s  de  contrain- 
dre tous  marchands  6c  autres  ayants 
bleds  Ôc  vivres ,  d'en  faire  mener  efdic- 
tes  places  Ôc  villes  qui  en  auront  à  be- 
fongner ,  en  les  fêlant  payer  i  prix  rai. 
fonnablc  5  de  bailler  toutes  lettres  de 
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ainfy  fie  par  U  forme  9c  manière  que 

Lettres  patentes  du  roy  Charles  VIII. far  did  eft ,  fielescaufês  qui  nous  meuvent 

lefqucBes  il  confirme  le  don  far  luy  fait  à  ce  faire ,  voulons  en  faveur  fie  reco- 

de  f office  de  chevalier  du  guet  de  Paris  gnoiflânee  des  bons ,  grands  fie  conti- 

4  Jean  de  Harlay  éf  Jean  le  Bouteiiler  nuels  fervices  qu'ils  nous  ont  par  cy- 

fon  gendre  &  an  furvivant  £  eux  deux.  devant  fie  de  noftre  jeune  aage  faids  fie 

à  feu  noftre  très-cher  feigneur  fie  pere, 

CHarles  par  la  grâce  de  Dieu  roy  de  que  Dieu  abfoille ,  en  plufieurs  fie  main- 
France  ,  à  tous  ceux  qui  ces  pre-  tes  manières ,  qu'ils  en  jouïfleut.  Pour 
fentes  lettres  verront ,  fâlut.  Comme  le  ces  caufès  fie  autres  a  ce  nous  mou  vans 
douziefme  jour  de  Febvher  l'an  1491.  avons  de  noftre  certaine  feience,  gra- 
nous  eulfions  ordonne  fie  odroyé  à  nof-  ce  fpecial ,  pleine  puiflànce  fie  authori- 
treamé  fie  féal  Jean  leBoutciller  efcuyer  té  royal  confirmé  ,  loué,  ratifie  &  ap- 
ficur  de  Mouchy  l'office  de  chevallier  prouvé ,  confirmons ,  louons ,  ratifions 
du  guet  de  noftre  ville  de  Paris ,  que  fie  approuvons  ledid  don  par  nous  faid 
tenoit  fie  exerçait  lors,  comme  encor  dudid  office  audid  Jean  le  Bouteiiler  s 
faid  de  prefentjean  de  Harlay  fon  beau-  voulons  fie  nous  plaift  que  luy&  ledid 
pere,  fie  à  fa  requeftefie  de  fon  con-  Jean  de  Harlay  fon  beau-percen  jou'if- 
ientement,  pour  en  jouir  par  le  furvivant  lent  fie  ledid  furvivane  fous  les  condi- 
d'eux ,  fans  que  par  le  trefpas  du  pre-  tions  Se  refervations  contenues  fie  de- 
rnier décédant  ledid  office  peuft  ou  clarées  en  icellcs  nos  lettres  de  don,  fans 
deuft  eftrc  did  vacquant  ou  impetra-  ce  qucfoubsumbredefdides  ordonnan- 
ble  fur  le  furvivant,  ne  que  audid  fur-  ces,edid  fie  revocations  ,efquelles  nevou- 
vivant  en  convinft  avoir  ne  obtenir  au-  Ions  icelluy  don  cftre  compris  neenten- 
tres  lettres  de  don  ne  en  prendre  nou-  du,  mais  l'en  avons  exprefîementrefervé 
velle  poflèflion  que  celle  qui  ferait  prife  fie  excepté ,  refervons  fie  exceptons  par 
par  vertu  des  lettres  que  dès  lors  en  cefdides  prefentes ,  onpuifledireled.  o£. 
hifmes  expédier  ,  en  cafTant ,  fuppri-  fice  eftre  vacant  par  le  trefpas  du  pre- 
mant ,  révoquant  fie  déclarant  nuls  fie  de  '  mier  impétrant  décédant ,  ne  impetra- 
nulle  valeur  les  dons  que  en  pourrions  ble  fur  le  furvivant,  ne  que  audid  fur- 
faireà  quelque  autre  par  importunité  vivantl  convienne  obtenir  ne  avoir 
des  requerans  ou  autrement  par  le  tref-  nouvelles  lettres,  ficc.  Donné  au  Mon- 
pas  du  premier  décédant,  moyennant  tils  lez  Tours  le  xxn.  jour  deDecem- 
touttesfois  que  ledid  Jean  de  Harlay  bre  l'an  de  grâce  m.  cccc.  xcvi.  fie  de 
aurait  fie  prendrait  fa  vie  durant  les  ga-  noftre  règne  le  xvi.  Sic  jt<gi*tum  for* 
ges  audid  office  appartenans,  lefquels  flicam:  Par  le  roy,  M.  le  cardinal  de 
nous  luy  euifions  refervés  fie  exceptés,  Luxembourg,  vousmeflire  Jean  delà 
ainfy  fie  pour  les  caufes  à  plein  conte'  Vacquerie  chevallier  fie  meflire  Robert 
nues  fie  déclarées  en  nofdi&cs  lettres  Thibouft  prefidens  en  la  cour  de  parle- 
de  don-,  par  vertu  defquelles  ledid  Jean  ment  fie  autres  prefens,  li  Moins. 
le  Bouteiiler  euft  efté  receu  au  ferment       Regiftrata  inparlamento  Parifius  dé- 
fie mis  en  poffèflîon  dudid  office  ainfy  cimâtertiâdie  Juliianno  m.  cccc.  xcvii. 
qu'a  tel  cas  appartient)  touttesfois  ils  Sic  fignatumni  CEMSAY.Collatiofada 
doutent  que  foubsumbre  des  ordonnan-  eft  cum  originali  reddito  magiftro  Ro- 
ces,  edids  fie  revocations  dernièrement  berto  Thihou/l  in  curia  parlamenti  prav 
faides  des  dons ,  provifions  fie  odroys  fidenti.  Extrait  du  regjtrt  des  erdonnan- 
par  nous  faides  des  offices  royaux  au  ces  cotte'  H.  fil.  117. 
furvivant  on  voulfift  impetrer  ledid  of- 
fice par  le  trefpas  du  premier  décédant,  Lettres  fatentes  des  reys  Louis  XI. 
fie  en  ce  mettre  ou  donner  quelque  def-     Louis  XII.  en  faveur  des  religieux  de 
tourbier  ou  empefehement  audid  furvi-         fainte  Catherine  de  U  Couàure. 
vant,  fe  par  nous  ne  leur  eftoient  fur  ^ 
ce  imparties  nos  grâce  fie  libéralité,  hum-  T    Ouis  par  la  grâce  de  Dieu  roy  de  a«. 
blement  requerans  icelles.  Se,  avoir,  fï-  M  1  France  ;  i  tous  prefents  fie  advenir 

fçavc 


sons  que  nous  ces  chofès  'confédérées,  fçavoir  félons  nous  avoir  veu  les  let- 

bien  records  fie  memoratifs  dudid  don  très  patentes  de  feu  de  bonne  mémoire 

par  nous  faid  dudid  office  de  cheval-  le  roy  Louis  XI.  de  ce  nom,  noftre  pre- 

lier  audid  Jean  le  Bouteiiler  ,  pour  en  decefleur,  que  Dieu  abfoille,  en  lacs 

jouir  par  luy  fie  ledid  Jean  de  Harlay  fôn  de  foye  fie  cire  vert,  defquelles  la  te-  _ 

beau-pere  fie  par  le  furvivant  d'eux  deux,  neur  enfuie  :  LOUIS  par  la  grâce  de  am.wi. 

Dieu 
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Dieu  roy  de  France}  fçavoir  fefons  à  proffit à icellc  eglife,  avons  voulu Seorr- 
tous  prefens  Se  advenir  que  nous dcuë-  donne  ,  voulons  Se  ordonnons  que  défor- 
ment informes  fie  voyans  évidemment  mais  pcrpe/uellcmcnt  tous  les  deniers 
la  générale  defolation  &  ruine  qui  eltoic  à  Dieu  qui  font  Se  feront  Se  ont  accouf- 
en  reglilè  fie  monaftere  madame  Ste  Ca-  tumé  eftre  bailles  par  les  fermiers ,  pic- 
therine  du  Val  desEfcolliers  en  noftre  neurs  Se  encherillèurs  à  chacune  en- 
bonne  ville dePariSjà l'occafioa des guer-  chère  qu'Us  mettent  fur  les  fermes, 
res  qui  ont  efté  le  temps  pafïe,  par-  tant  de  noftre  domaine  que  des  aydes, 
quoy  les  rentes  &  revenus  d'icellc  egli-  r,raittes  Se  autres  fubvcntiom&  impofts 
le  font  de  petite  valeur  j  &  après  ce  que  quelconques  en  noftre  royaume  ,  foit 
nous  avons  efté  de  certain  advertis  Se  des  premiers  baux,  enchères,  tierce- 
informés  que  lefdides  ruynes  fie  defo-  ment  Se  doublement,  qui  le  bailleront 
lation  venoient  de  pauvreté  ,  &  non  par  à  ferme  ,  tant  de  nos  finances  ordinaires 
mauvaife  adminiftration  ,  Se  pareeque  qu'extraordinaires  miles  Se  à  mettre  fus 
ledid  prioré  eftoit  de  petite  revenue  8c  d'orefenavant  perpétuellement  en  noftre 
fondation  ,  fie  que  les  religieux,  prieur  royaume,  foient  &  appartiennent  auf- 
fie  convent  d'icelluy  ne  pouvoient  cftrc  dids  religieux  ,  prieur  Se  convent  de 
payés  de  ce  qui  leur  eftoit  deub,  &  mef-  fainde  Catherine  du  Val  des  Elcolicr* 
mement  des  deniers  à  Dieu  des  fermes  de  noftredide  ville  de  Paris,  qui  à  pre- 
de  noftre  royaume,  quieftle  principal  fent  font  &  pour  le  temps  advenir  le. 
revenu  de  ladide  fondation  ,  au  moyen  ront  perpétuellement  &  à  tousjours.  Et 
dequoy  ils  ne  pouvoient  bonnement  avec  ce  avons  voulu  Se  ordonne ,  vou- 
fournir  à  l'entretenement  de  ladide  Ions  Se  ordonnons  que  les  tieloricrs , 
eglife  fie  monaftere,  qui  eft  grand  &  prevofts  ,  juges  Se  aull'y  tous  les  eleuz,- 
fomptueux  édifice,  ne  à  leur  vivre ,  vef-  commiffaires  &  autres  quelconques  qui 
tiaire  fie  autres  affaires  qu'ils  ont  à  fup-  bailleront  les  fermes  ,  tant  de  noftre  ap- 
porter ,  ains  fouffroient  fie  enduroient  mainequedesaydcs,impolîtions&  trait- 
en  leur  manière  de  vivre  autrement  plu-  tes  Se  d'autres  fubventions  quellcon- 
fieurs  grandes  neceffités  fie  indigences,  ques  ,  facent  exprès  commandement  de 
en  telle  manière  qu'ils  cftoient  preique  par  nous  aufdids  cnchcriflcurs  qu'ils 
en  voye  d'abandonner  ledid  monaftere  payent  fie   baillent    lcfdids  deniers 
fie  fervice  divin  deiib  fie  accouftumé  à  Dieu  de  chacune  enchère  Se  fer- 
d'eftre  faid  en  icellc  noftredide  cgli-  me  ,  Se  à'  ce  faire  les  contraignent.  Et 
fe ,  Se  aller  demeurer  ailleurs.  Pour  Ief-  affin  qu'on  n'y  puifle  faire  fraude  ny 
quelles  caufes  nous,  qui  délirons  obvier  collufion  ,  avons  voulu  Se  ordonne,  vou- 
à  icelles  chofes,  ledid  fervice  divin  y    Ions  Se  ordonnonsque  tous  lefdids  bail, 
eftre  entretenu  fie  continué ,  fie  leur  fub-  lifs ,  prevofts  f  lêm  filiaux  ,  eleuz  Se 
venir  en  leurfdides  neceffités  pour  la  autres  commilïàires  qui  bailleront  Ief» 
finguliere  dévotion  que  nous  avons  à  icel-  dides  *  lettres  de  noftre  domaine  Se  de 
le  eglife,  laquelle  quand  nous  fommes  nos  aydes,  trairtes  Se  autres  fubven- 
en  noftredide  ville  de  Paris  avons  fou-  tions,  finances  ordinairés  Se  extraordi- 
vent  accouftumé  de  fréquenter  A  y  al-  naires  miles  Se  a  mettre  fus  perpctuel- 
lcr  ouïr  méfie  ,  voulansparce  l'augmen-    lement  en  ce  royaume,1  foient  tenus  de 
ter  fie  l'accroiftre  ,  affin  que  nous  fie  nos  faire  faire  cxtraid  Se  regiftre  par  leurs 
facceûeurs  roys  de  France  foyons  per-    clercs  Se  greffier*  de  toutes  les  enchères 
petuel lement  participans  cz  bienfaids    qui  feront  miles  fur  lefdicles  fermes, 
fie  orailbns  qui  fbnt  fie  feront  faids  en    pour  fçavoir  au  vray  combien  il  y  a 
icclle ,  avons  de  noftre  certaine  fciencc,  eu  d'enchères,  -fie  combien  ont  valu 
propre  mouvement  ,  grâce  cfpeciale ,   les  deniers  à  Dieu  qu'on  a  accouftumé 
pleine  puiilànce  fie  auchorité  roy  aie  à  la-    de  bailler  pour  icelles.  Et  en  outre  avons 
dideeghfe  Se  monaftere  confirme  fie  ap-   ordottné  que  les  clercs  Se  greffiers  ou 
prouve  r  confirmons ,  approuvons  fie  rc-   autres  qui  auront  officesaudid  greffe -'Se- 
nouvellons  tous  les  dons  fie  odroys  au-   clergé ,  tant  de  noftre  domaine  que  des 
trefois  faids  à  icelle  eglife  parno&pre-   aydes  ,  par  tout  'noftredid  royaume,- 
deccfTeurs  roys  de  France  fie  aucuns   foient  tenus  recueillir  fie  recevoir  lef" 
d'eux  j  fie  entant  que  meftier  eft  ou  fc-    dids  deniers  à  Dieu ,  Stcontrainds  par 
roit,  les  leur  avons  de  rechef  donné    lefdids  baillifs-  ,  fenefchâux  ,  prevofts 
fie  donnons  de  nouvel  par  ces  prefenresj   etèùs  des  commHlRrtres  q*ui  bâilleront  lef- 
fie  avec ,  en  ice  ux  dons  amplifiant,  fie   dides  fermes,  iceux  deniers  paver,  b/iil- 
affin  qu'ils  puifTent  eftre  de  plus  grand   1èr  fie  délivrer  par  chacun  an  iufdids  re- 
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ligieux,  prieur  8c  convent  de  fainde  Ca-  le  facent  mettre  tantoft  &  fans  dclay 
therine  ou  à  leur  procureur  pour  eux,  au  premier  cftat  &  deub  8c  à  pleine  dé- 
fie avec  ce  leur  bailler  ledid  regiftre  au  livrance *  car  ainfy  nous  plaift-il  8c  vou- 
vray  d'icelles  enchères  deuemenr  figne  Ions  eftre  faid.  Et  aflîn  que  ce  foit  cho- 
de  ceux  qui  auront  baille  lcldides  ter-  fe  ferme  &  fiable  à  tousjours  ,  nous 
mes,  foient  juges  ordinaires,  cleuz ,  corn-  avons  faid  mettre  noftre  feel  a  cefdic- 
miffaires  fie  autres  quelconques ,  en  pre-  tes  prefentes  fignëes  de  noftre  main  , 
nant  par  lefdids  greffiers  pour  tout  ac-  faut  en  autres  chofes  noftre  droid  8c 
quit  dcfdids  prieur  &  convent  leurs  8c  l'autruy  en  toutes.  Donne  à  Caftel 
quittances  fur  "ce  feulement ,  par  lcfqucl-  en  Cambrefis  le  m.  jour  de  Juin,  l'an 
les  voulons  iccuxclercsôcgrefficrs  fie  cha-  de  grâce  M.  cccc.  lxxvii.  &  de  noftre 
cun  en  droid  foy  eftre  tenus  quittes  &  règne  Icxm.  Sifflé  LOUIS:  Parleroy, 
defehargez  de  ce  qu'ils  auront  baillé  vous  le  fîeur  de  Montagu  fie  autres  pre- 
lcidids  deniers  à  Dieu  fie  lefdids  ex-  fents,  M.  Picos.  LESQUELLES  let- 
traids&  regiftre.  Voulons  aufîy  que  lef-  très  déifias  tranferites  fie  tout  le  contenu 
dids  religieux  ,  pour  iceux  relever  de  en  icellcs  nous ,  à  la  fupplication  fie  re- 
peine  fie  defpenfe ,  puiflènt  par  vertu  de  quefte  de  nos  bien  amez  les  religieux, 
ces  prefentes  ou  vidimns  d'icelles  faid  abbé  8c  convent  de  l'eglife  fie  monaftere 
foubs  fccl  royal ,  procéder  Se  faire  pro-  de  fainde  Catherine  du  Val  des  Efcol- 
ceder  par  exécution  contre  lefd.  clercs  liers  en  noftre  bonne  ville  de  Paris,  8c 
8e  greffiers  du  domaine  8e  des  ay des  ou  pour  contemplation  d'iccllc  eglife  8c  la 
autres  qui  feront  reffufans ,  tant  à  payer  fingulierc  8e  parfaide  dévotion  que  nous 
lefdids  deniers  à  Dieu ,  qu'à  payer  8c  avons  a  la  glorieufe  Vierge ,  avons  de 
délivrer  lefdids  extraids  8c  regiftres  def-  nos  grâce  fpeciale,  pleine  puiflànce  8c 
dides  enchères ,  8e  les  y  faire  contrai  n-  authoricé  royale ,  ratifiées ,  approuvées 
dre  par  touttes  voyes  8e  manières  qu'il  8c  confirmées,  ratifions,  approuvons  fie 
eft  accouftumé  de  faire  pour  nos  propres  confirmons  par  ces  prefentes ,  pour  d'o- 
debtes.  Et  déclarons  en  outre  que  s'il  refenavant  en  jouir  8c  ufer  par  eux  8fr 
eft  trouvé  aucune  faulte  efdids  regif-  leurs  fuccefTeurs  perpétuellement  8e  à 
très  des  enchères  defdids  fermiers,  8e  toujours  tant  fie  fî  avant  que  eux  fie  leurs 
que  rien  y  ait  efté  frauduleufement  re-  predeceflêurs  en  ont  par  cy-devant  jouy 
celé  ,  que  tous  ceux  qui  auront  faid  ou  8c  ufé  juftement  8c  deuement.  Si  don- 
commis  lad.  faulte,  en  feront  punis  corn-  nons  en  mandement  par  ces  prefentes  à 
me  des  crimes  de  faux.  Si  donnons  en  nosamés  8c  féaux  confeillers  les  gens  de 
mandement  par  cefdidcs  prefentes  à  nos  nos  parlemens  de  Paris ,  Thoulouiè  fieç. 
amés  ôc  féaux  confeillers  les  gens  de  Comme  cy.  de ffus.  Donné  à  Paris  au  mois 
nos  parlements  de  Paris ,  Thouloufe  8c  de  Juillet,  l'an  de  grâce  m.  cccc.xcvnr. 
Bordeaux ,  les  gens  de  nos  comptes  8c  8c  de  noftre  règne  le  1.  Sifflé  fur  le  re- 
treforiers  ,  les  généraux  confeillers  par  fly  :  Par  le  roy  ,  à  la  relation  du  confcil, 
nous  ordonnez  furie  faid  8c gouverne-  Regnaud.  Vif*t  contenter  ^  Saqu'es- 
ment  de  nos  finances  de  la  juftice  de  pe'e. 

nos  aydes,  tant  en  Languedoc,  qu'en       Leda,  publicataficrcgiftrata,  pro  pef 

Languedoil ,  au  prevoft  de  Paris  fie  à  impétrantes  in  albo  nominatos  privile- 

tous  nos  baillys,  fenefehaux ,  prevofts  gii$  ibidem  mentionatis  utendo  ,  qua- 

8c  autres  nos  jufticiers  8c  officiers  qu'il  tcnùs  illis  hadenùs  ritèSejuftè  ufîfune 

appartiendra,que  lefdids  religieux  prieur  8c  gavifi.  Parifius  in  parlamento ,  ulti- 

8c  convent  de  ladide  eglife  de  fainde  mâ  die  Martii,  anno  DominiM.  cccc. 

Catherine  fie  leurs  fucceflèurs  en  icelle  xcix.  antè  Pafcha.  Sigté  Pichon.  Col- 

ils  facent  jouir  8c  ufer  de  nos  prefents  latio  fada  eft  cum  originali  reddito  ma- 

confirmation,  approbation ,  don ,  gra-  giftro  Guillelmo  0//v/>r procuratori  die. 

ce ,  odroy  8e  ampliation ,  8c  tout  le  con-  torum  religioforum  abbatis  8c  conven- 

tenu  en  cefdides  prefentes  facent  tenir  tûs  fandx  Catharinx  de  Valle  Scho- 

8c  entretenir ,  garder  8c  obferver  cha-  lafticorum.  Du  refffite  dti  ori.  cette  H. 

cun  en  droid  foy  8c  comme  à  luy  ap-  fol..... 
partiendra,  fans  leur  mettre  ou  don- 
ner ny  fôuffrir  eftre  faid  ,  mis  ou  don. 
né  aucun  deftourbier  ou  empefehemenc 
ny  *  venir  au  contraire  en  aucune  ma- 
nière j  aincois  fi  faid ,  mis  ou  donné 
leur  avoit  efté  ou  eftoit ,  il  l'cftent  8c 
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irrévocable ,  ordonné  ÔC  Ordonnons  par 


ÏÙt  d*  y  François  I.  par  lequel  il  reunit  ces  prefentes ,  que  doreferuvant ,  pouîla  *- 
&  haxBUge  de  Pans  four  la  conferv*.  &  juri(aicUon  defdiûs  deuX  fie, 

,„»  6/  pnvtlegesdeJVmver/îte^U  ges ,  lefquels  nous  avons  jolndsôcunys, 

prevofie  de  cette  vtBe.  Joignons  &  unions  en  in  ,  tout  ainly 

FRançois  par  la  grâce  de  Dieu ,  roy  qu'ils  eftoient  auparavant  ladide  erec- 
de  France  }  a  tous  prclens  &  adve-  non ,  il  n'y  aura  qu'un  prévoit ,  comme 
nir ,  falut.  Comme  depuis  quatre  ans  en  d'ancienneté  fouloit  avoir ,  &  deux  lieu- 
çà  nous  euffions  pour  quelques  bonnes  tenans  civils ,  dont  l'un  cognoiftra  def- 
caufes  &  raifbns,  qui  des- lors  nous  meu-  dides  caufes  ôc  matières  defdi&s  privl* 
rent ,  eclipfé  ÔC  feparé  de  la  jufticc  ôc  leges  de  ladide  Univerfité  ;  ôc  l'autre  de 
jurifdidion  de  noftre  prevoft  de  Paris  toutes  les  matières  &  caufes  civiles  qui 
la  cognoiflànce  de  toutes  les  caufes  furviendront  en  noftredid  chafteler,  ôc 
ôc  matières  dont  avoit  accouftumé  de  un  lieutenant  criminel  ,  qui  aura  telle 
cognoiftre  en  noftre  chaftelet  dudid  ÔC  lêmblable  jurifdicuon  qu'il  a  tous- 
Paris ,  noftrediû  prevoft  ou  fon  lieute-  jours  eue  par  cy-devant ,  avec  les  dou- 
nant ,  comme  confèrvareur  des  privile-  zeconfcillcrs,  deuxadvocats,ôc  unpro- 

Ses  royaux  de  noftre  fille  I'Univcrfité  curcur ,  à  tels  &  femblables  gages  qu'ils 

udid  lieu,  laquelle  jufticc  ÔC  jurifdic-  fouloient  avoir  auparavant  ,  fit  les  au- 

tion  confèrvatoire  euffions  ordonné  cftre  ditcurs  6c  fergens  au  nombre  qui  eftoit 

tenue  ôc  exercée  ailleurs  que  audid  chaf-  auparavant  ladide  création  dcfdids  bail- 

tcllet,  ôc  mefmement  au  lieu  de  Nèfle  liage  6c  prevofté.  Et  aully  feront  les  jours 

par  un  noftre  Bailly  ou  fon  lieutenant,  des  audiences  divifés  ainly  ôc  par  la  for- 

que  pour  ce  faire  nous  y  creafmes  lors ,  me  fie  manière  qu'ils  ont  efté»  par  le 

avec  un  advocat ,  un  procureur ,  douze  bailly  fie  prevoft.  Et  pour  ce  que  de 

confeillers ,  un  audiencier  ,  un  fous-au-  prefent  y  a  pluficurs  officiers  inftirués, 

,  diencier ,  6c  douze  fergens  }  aufqucls  of-  outre  le  nombre  deûus  did  ,  voulons 

ficiers  euffions  ordonné  certains  gages  ;  6c  ordonnons  par  cefdidcs  prefenres , 

6c  combien  que  au  moyen  de  ladide  que  julques  à  ce  que  le  nombre  fera 

eredion  d'icelluy  bailliage  le  feroit  de-  réduit  au  nombre  ancien  que  demis, 

puis  trouvé  par  expérience ,  que  la  juf-  Que  dorefenavant  quand  vacation  def- 

ticc  a  efté  beaucoup  plus  abrégée  6c  ex-  did  s  offices  fupernumeraircs  adviendra , 

pediée  qu'elle  n'eftoit  auparavant  icelle  iceux  offices  foient  6c  demeurent  efteints, 

eredion  ,  au  foulagement  de  nofdids  6c  ne  foient  impccrables  en  quelque  ma. 

fubjeds  y  touttefbis  avons  efté  advertis  niere  que  ce  foit.  Et  s'il  advenoit  que 

que  la  divifion  6c  fepararion  defdidx  en  iciffions  quelque  don  6c  provifion  à 
deux  fieges  a  fouvent  caufé  Ôc  engen?  aucuns  par  inadvertance  ou  importuni- 

dre  pluueurs  querelles  6c  queftions  en-  té  de  requerans,  nous  avons  audid  cas 

tre  les  officiers  d'un  fiege  à  l'autre,  au  dés-à- prefent  déclaré  6c  déclarons ledid 

grand  intereft  ôc  dommage  de  nofdids  don  nul  Ôc  de  nulle  valeur.  Si  donnons 

fubjeds  6c  de  la  chofe  publique  de  nof-  en  mandement  par  ces  mefmcs  prefen- 

Xrcdide  ville  ôc  cité  de  Paris  ;  telle-  tes  a  nos  amez  6c  féaux  les  gens  denof- 

anent  qu'avons  trouvé  pour  le  bien  ,  tre  cour  de  parlement  de  Paris,  6c  à 

prouffit  ôc  utilité  d'icelle  ôc  de  nofdids  tous  nos  autres  jufticiers  ÔC  officiers,  ou  à 

iubjeds  que  devions  unir  lefdids  fieges,  leurs  lieutenans ,  prefens  8c  advenir  ,  6c 

ôc  en  iceux  n'avoir  qu'un  prevoft, com-  à  chacun  d'eux  ,  h  comme  a  luy  appar- 

n»e  d'ancienneté  fouloit  avoir  ,  Ôc  deux  tiendra,  que  cette  prefente  noftre  ordon- 

lieutcnans  civils  ;  dont  l'un  cognoiftra  nanceôcedid  ôc  tout  le  contenu  en  cef- 

des  caufes  ôc  privilèges  de  ladide  Uni-  dides  prefèntes,  ilsfacententretenir,gar- 

verficé  (  ôc  l'autre  de  toutes  les  autres  der  ôcobfcrvcrde  poindenpoind  félon 

caufes  ôc  matières  civiles  5  ôc  un  lieute-  leur  forme  ôc  teneur,  nonobftant  ladide 

nant  criminel,  qui  aura  telle  6c  fem-  feparation  par  nous  cy-devant  faide.com- 

blabic  jurifdidion  qu'il  a  toujours  eue  me  did  eft,defdides  jurifdidions,  laquelle 

par  cy-devant.  Sçavoir.  F£soNS,que  pour  les  caufes  defiufdidcs  avons  abolie 

nous  ces  chofès  conliderées  ,  defirans  ôc  abolitions  de  noftre  grâce ,  puiftan- 

l'abreviation  de  la  juftice,  6c  ofter  tou-  ce  ôcaothorité,  ôc  quelsconques  autres 

tes  caufes  de  divifion  entre  nos  offi-  ordonnances,  mandemens  ou  deflences 

ciers  &  fubjeds  ,  avons  de  noftre  pro-  a  ce  contraires.  Et  afin  que  ce  foit  chofe 
pre  mouvement,  pleine  puilTance  6c  au-  ferme  &  eftable  à  ton  s  jours ,  nous  avons 
thoritc  royale ,  par  edid  perpétuel  ôc  faid  mettre  noftre  fccl  à  cefdides  pre- 
JtmU.Pan.UI.  Nn 
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^-  fentes  -,  fauf  en  autres  chofes  noftre  voir ,  authorité  &  mandement  fpecial 

-A*.                &  l'autruy  en  touttes.  Donné  à  de  mander  ôe  faire  aflèmbler  en  tels 

Coignac  au  mois  de  May  l'an  de  grâce  lieux  fie  quand  bon  iuy  femblera  ,  1m 

m.  d.  xxvi.  fie  de  -noftre  règne  le  xn.  nobles ,  gens  d'eghïeôc  autres  bourgeois, 

Sic  fiytatum  fuprà  plicam.  Par  le  roy  ,  manans  8c  habitans ,  avec  nos  officiers  de 

Breton.  Vifa.  oofdides  villes,  enfemble  les  capitaines 

Lcda ,  publicata  &  regiftraca  ,  audito  fie  gens  de  guerre  qui  y  font  fit  pour- 

procuratore  generali  régis  ,  Pan  fus  in  ront  eftre  mis  ôc  envoyés ,  pour  deb- 

parlamcnto, xxin.  die  Dccembris,  an-  berer, confulter  fie  adviler  defdides  af- 

no  m.  d.  xxxn.  Sic JïgLthmpv  Tillet.  faires ,  choies  fie  négoces  d'icelles ,  d'or- 

Collado  fadaeft  cum  originali.  Ctteiit  donner  fie  difpofer  des  réparations ,  for- 

ri ayant  pas  tftè  prtfenti  dans  l'an  é-jour  tifî  cations  fie  emparemens  des  fufdicres 

À  la  cour  -,  te  roy  donna  fis  lettres  faten-  villes ,  les  artiller ,  avittailler ,  fie  munir 

tes  de  furannation  i  Paris  le  xo.  Décent-  de  tout  ce  quMls  auront  befoing  ,  y 

ire  1531.  en  vertu  de/quelles  il  fut  enreyf.  mettre  gens  de  guerre  pour  la  garde  ôc 

tri.  Extrait  du  regiftre  des  ordonnances,  confervaoon  d'icelles ,  fie  pour  cet  efled 

«otté  JL.  fol.  304.  commettre  fie  députer  commiflaires  ôc 

.  .  controoleurs  fuflîfans  fie  idoines  en  l'ab- 

Lettres  patentes  du  roy  Trdncois  J.farlef-  fence  dej  commiflaircs  &  commis  du 

quelles  il  efiablit  le  cardinal  du  Bellay  comrooleur  ~nttnX  de  ûos  guerres  de 
fin  lieutenant  en  la  ville  de  Paris  &  tfle  faire  vivre  eif  bon  ordre  ^  ju°ftke  &  po- 
de  France.  jjce  ]efdids  gens  de  guerre  ,  fans  leur 
Ab.i/j*.         Rançois  par  la  grâce  de  Dieu  roy  fouffrir  faire  aucuns  maux ,  Dilleries  ou 
de  France ,  à  tous  ceux  qui  ces  pre-  infolences  ;  fie  fi  aucuns  en  fefoienr ,  en 
lentes  lettres  verront ,  falut.  Comme  au  faire  faire  la  juftice  ,  punition  fie  cor- 
moyen  de  la  guerre  intervenue  entre  redion  telle  que  ce  foit  exemple  à  tous 
l'empereur  fie  nous  fe  foit  faid  certains  autres  ;  d'ouir  fie  entendre  ou  faire  ouir 
amas  8c  affemblée  de  gens  de  guerre  du  fie  entendre  les  complaintes  fie  dolean- 
cofté  dudid  empereur ,  pour  nous  venir  ces  de  nos  fubjets  defdides  villes  fie  au- 
aflaillir  fie  courir  fus  en  noftre  pays  de  très  des  environs ,  fie  fur  icelles  leur 
Picardie,  à  quoy  nous  avons  donné  très,  pourveoirfie  faire  pourveoir  par  juftice 
bon  ordre  de  refifter  fie  obvier  avec  promptement ,  ainly  qu'il  appartiendra  j 
l'ayde  de  Dieu  }  touttesfois  parce  que  d'affeoir ,  croiftre  fie  diminuer ,  muer ,  Se 
noftre  bonne  vûle  fie  cité  de  Paris ,  i  changer  les  garnifbns  de  nofdids  gens 
laquelle  nous  portons  telle  fie  fi  grande  de  guerre ,  tant  de  cheval  que  de  pied  , 
affection  que  rien  plus,  fie  aufli  les  autres  ^uiîeront  efdidcs  villes ,  félon  le  temps 
villes  de  l'ifle  de  France  foicntvoifines  fie  v  <jue  l'affaire  le  requerra }  de  donner 
prochaines  des  lieux  où  fe  peut  faire  6c  fie  fai*e  donner  taux  aux  vivres  fie  mu- 
conduire  ladide  guerre  ,  il  eft  tres-re-  nirions  >  Ôc  les  faire  amener ,  vendre  fie 
quis  ôc  necefiaire  ordonner  ôc  eftablir  délivrer  feurement  ôc  fans  pillerie ,  ran» 
aucun  bon  fie  notable  perfonnage  d'au-  çonnenkînt  ny  defordre  $  fie  les  edids , 
thorité  fie  à  nous  feable  ,  qui  ait  l'oeil  ordonnances ,  deffenfcs ,  injonctions ,  8c 
&  regard,  tant  à  la  conduite  des  affai-  mandemens, faire  proclamer  fie  publier 
res  ôc  neccultés  qui  pourroient  furve-  à  cry  public  .  fie  iceux  eftroidemenr 
nir  efdides  villes  de  Paris  ôc  ifle  de  garder  ôc  obferver  }  punir  fie  faire  pu- 
France  ,  que  auû'y  à  la  garde  ,  feureté  nir  les  tranfgreflèurs  ,  félon  l'exigence 
Se  confervation  d'icelles ,  à  ce  qu'il  ne  des  cas  j  fie  ordonner  fie  difpofer  fur  le 
luy  puiflè  advenir  aucun  inconvénient  $  faid  des  deniers  fie  finances  qui  feront 
Sçavoir.  fesons  ,  que  nous  confians  à  ordonnés ,  tant  pour  le  faid  d'icelles 
plein  des  lèns ,  intégrité ,  ôcc.  de  noftre  réparations ,  fortifications ,  fie  empare- 
amé  ôc  féal  coufin  le  cardinal  du  Bel-  mens  ,  que  pour  les  autres  affaires  & 
lay  evefque  de  Paris,  noftre  confeiller,  ncceflîrés  qui  furviendront  touchant  fie 
en  noftre  privé  ôc    eftroit  confeil  ,  concernant  le  faid  de  fes  charges  fie 
icelluy  avons  par  ces  prefentes  commis,  pouvoir  ainfy  que  deJdus }  8c  ce  que  payé 
conftitué ,  ordonné  fie  eftably ,  commet-  aura  efté  par  les  ordonnances  fie  man- 
tons ,  Ôcc.  pour  vacquer  ôc  entendre  auf.  démens  voulons  eftre  pafie  8c  alloué 
dids  affaires  occurrents  ôc  qui  feront  ez  comptes  ou  compte  de  celluy  ou  ceux 
par  cy-aprbs en  icellc  noftre  bonne  ville  qui  en  auront  fait  le  payement ,  tout 
de  Paris  fie  autres  du  gouvernement  de  ainfi  *  qu'ils  étoieht-  faid.s  par  nos  or- 
Tille  de  France  j  luy  donnons  plein  pou-  donnances ,  en  fuivanc  nos  lettres  fie  man- 

•  -  •  démens 
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démens  patents  ;  fie  quant  à  ce  les  avons  obey  fiance  envers  nous ,  6e  en  ce  fêlant,   - 

authoriiés  ,  6cc.  fie  généralement ,  fiec.  pourvoir  fie  obvier  à  ce  que  n'advien- 

Donné  à  Paris  le  xxi.  Juillet,  l'an  de  nenc  aucunes  émotions,  fedirions  ne 

grâce  m.  d.  xxxvi.  ôc  de  noftre  règne  le  tueries  fie  autres  femblables  choies  que 

xxn.  Sic  fiyiatum  fub  plica ,  FRAN-  le  temps  de  guerre  peut  quelquefois 

COIS  Par  Uni y  Breton.  apporter    fie    engendrer  parmy  un 

Leâa  ,  publicata  &  regiftrata ,  pro  tel  peuple  compofe  de  gens  de  difte- 

gaudendo  per  cardinalem  du  B<Uay  lo-  rents  eftats  fie  qualités  fie  de  diverfes 

cum  tenentem  régis  poteftatc  fie  facul-  nations  comme  cft  celuy  dudiâ  Paris  j 

tare  fibi  per  regem  conccffis ,  abfque  de-  scavoir.  pesons  que  nous  confide- 

rogatione  vel  prxjudicio  authoritatis  ÔC  rans  que  pour  tel  eftèct  nous  ne  feau- 

przeminentiarum  praefentis  curix  &  ju-  rions  faire  meilleure  élection  que  de  la 

rifdidionis  ordinarix  ,  fecundùm  ordi-  perfonne  de  noftre  très-cher  fie  féal  cou- 

xiationes  regias ,  audito  procuratore  gc-  fin  le  cardinal  de  Meudon  evcfque  d'Or. 

nerali  régis  hoc  requirente.  Parifius  in   leans  iceluy  pour  ces  caufes  fie 

parlamento  xxvn.  die  Julii,anno  Domi-  autres  bonnes  ôc  juftes  confiderations 

ni  m.  D.  xxxvi.  Sic  fiytatum  De  Vi-  à  cenous  mouvants ,  avons  faict ,  ordon* 

gnoles.  Collatio  fada  eft  cum  origi-  né,  conftituéficeftably ,  &par  la  teneur 

nali.  Extrait  dm  reyflre  dtt  ordonnances  de  ces  prefentes  fefons  fiec.  noftre  licu- 

cottè  L.fol.  404.  tenant  gênerai  représentant  noftre  per. 

fonne  en  noftredicte  ville  6c  cité  capi- 

Lettres  patentes  duroy  François  1.  far  le f-  taie  de  Paris,  avec  plein  pouvoir  ,  auc- 

qntHes  il  efiablit  le  cardinal  de  Meudon  thoritc ,  commifilon  fie  mandement  fpe- 

jon  lieutenant  gênerai  À  Paris  durant  la  cial  de  convoquer,  ailèmbler  ôc  faire 

guerre.  tenir  devers  luy  touttes  fois  &  quantes 

que  bon  luy  femblerafic  que  l'affaire  le 

FRancois  par  la  grâce  de  Dieu  roy  requerra  ,  tel  nombre  de  nos  ames  ôc 

de  France ,  à  tous  ceux  qui  ces  pre-  féaux  prefidens ,  confeillcrs  de  noftre 

fentes  lettres  verront,  falut.  Comme  par  cour  de  parlement ,  maiftres  fie  auditeurs 

pluficurs  ad vertùTcmens  conformes  nous  de  nos  comptes ,  généraux  de  la  jufticc 

avons  entendu  les  préparatifs  de  nos  de  nos  aydes  qu'il  advifera ,  avec  les 

ennemys  fie  adversaires  ,  lefquels  font  P.  des  M.  £.  officiers  &  magiftrats  de 

les  defieins  de  nous  venir  en  cette  pro-  ladide  ville  de  quelque  authorité  Se  qua- 

chainc  faifon  courir  fie  invader  noftre  lité  qu'ils  foient,  &  les  prélats,  chapi- 

royaume  par  divers  endroi&s ,  à  quoy  très ,  communautés ,  collèges ,  nobles , 

Dieu  noftre  Créateur  qui  içait  ÔC  cog-  bourgeois ,  citoyens ,  manans  &  habi- 

noift  noftre  droici,  le  fonds  de  noftre  in-  tans  d'icelle  &  autres  des  environs  6c 

tendon  fie  celle  de  nofdiâs  ennemys,  villes  prochaines  dudict  Paris,  ainfy  que 

nous  fera  non  feulement  cette  grâce,  noftre  fervice  le  requerra ,  pour  ad  vif  er, 

s'il  luy  plaift  ,  de  leurrefiftcr  fie  les  ex-  regarder  Se  confulter  des  choies  qu'il 

pulfer  à  leur  honte  fie  confuiion ,  mais  verra  cftre  reqtiifes  fie  neceflaircs  ,  6c 

aufly  d'exécuter  fur  eux  ce  qu'ils  veu-  qui  toucheront  noftrcdict  fervice  ,  le 

lent  entreprendre  fur  nous  $  fie  pour  ce  bien  de  la  chofe  publique,  feurcté  fie 

que  pendant  fie  durant  tels  affaires  nous  confervation  tant  de  noftred.  ville  de  Pa- 

lommes  délibérés  de  nous  trouver  en  ris,  que  des  perfonnes  6e  biens  des  bour- 

perfonne  la  part  que  feront  nos  forces  geois,  manans  fie  habitans  d'icelle  fie 

afTemblées ,  foit  dedans  ou  dehors  nof-  lieux  circonvoifins  ,  leur  remonftrer  fie 

tredirt  royaume ,  ainfy  que  l'occafion  fè  faire  entendre  de  nold.  affaires  fie  la  ne- 

prefentera  j^au  moyen  dequoy  eft  plus  ceflité  d'iceux  ,  fi  elle  s'offre,  affind'ef- 

requisfie  neceflaire  que  nouseftantab-  tre  par  eux  aidez,  fubvenus  6e fecourus 

lènr  fie  efloigné  de  noftre  capitale  ville  de  ce  qui  fera  en  leur  puillance  fie  fa- 

fie  cite  de  Paris,  qui  eft  l'exemple  de  tout  culte,  ainfy  qu'ils  ont  tousjours  cy-de- 

noftre  peuple,  il  y  ait  refident  aucun  bon,  vant  faict  comme  nos  bons  ,  vrays  fie 

grand  fie  vertueux  perfonnage  de  crédit  loyaux  fubjecb  v  leur  commander  6c  or- 

fie  authorité  notables  ,  auquel  nous  donner  là-defius  tout  ce  qu'il  cognoiftra 

ayons  parfaicte  fie  entière  feuretc  fie  fian-  eftre  à  propos  fie  convenable  ,  Se  à  ce 

ce ,  6e  qui  foit  à  nos  fubie&s ,  citoyens,  les  faire  promptement  obéir  félon  l'exi. 

bourgeois  Se  habitans  d'icelle  ville  agréa-  gence  des  cas  fie  l'occafion  qui  le  pour- 

ble ,  pour  les  tenir  fie  conferver  en  ra  prefenter.  Fera ,  s'il  eft  befoing  pour 

union,  amitié,  dévotion  ,  crainte  fie  un  prompt effëct ,  lever  fie  mettre  fus 
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tel  nombre  de  gens  de  pied  6cdeche-  ce  qu'il  verra  ÔC  cognoiftra  eftreâpro- 

val  qu'il  advifera,  par  tels  bons  ôcfuf-  pos,  requis  ÔC  convenable  pour  le  bien 

fifans  capitaines  qu'Û  choifira,  pour  leur  de  nofdids  affaires  &  autres  effeds  cy- 

en  bailler  la  charge  ôc  conduide*  Ôc  deflus  déclarés  ,  félon  la  parfaide  fiance 

en  fera  faire  lesmonftres  ôc  reveuespar  que  nous  avons  en  luy ,  6c  tout  ainfy 

tels  commhTaires  &  controoleurs  qu'il  que  nous-mefmes  ferions  ôcc.  Donné  £ 

commettra  en  l'abfence  des  ordinaires  l'abbaye  du  Bec  le  xvi.  jour  d'Avril, 

ou  extraordinaires  de  nos  guerres  •>  lcf-  l'an  degracei*.  d.xliv.  après  Pafques, 

quels  gens  de  pied  ôc  de  cheval  ilem-  ôc  de  noftre  règne  le  xxx.  Ainfy  figné 

ployera  &  fera  exploider  en  ce  qui  fera  foubz^ le  reply  :  FRANC,OIS  ,&  jur  U  re~ 

requis',  foit  dedans  ou  dehors  ladide  ply  :  Par  le  roy,  de  l'Aubespine. 
ville ,  ou  pour  autres  cfïèds  que  nous      Leda , -publicata ,  ôcc.  Comme  aux  let- 

luy  pourrons  mander,  ÔC  pour  le  gou-  trts  du  cardinal  du  Bellay cy-dcffuspag.i%i> 

vernement  de  l'Ifle  de  France  ,  pour  PariGus  in  parlamento  xxiv.  die  Apii* 

le  bien  de  noftredid  fervice  ,  fcurctéôc  lis.anno  Domini  m.  d.  xliv.  poft  Paf- 

confervation  d'icelle  ville  de  Paris  j  d'or-  cha.  Tiri  des  reyfires  des  ordonnantes. 
donner  8c  difpofer  de  rartillcrie,poudrcs 

&  munitions  que  nous  avons  8c  pou-  Lettres  patentes  dm  roy  François  /.far  lef- 
vons  avoir  audid  pays ,  pour  les  envoyer      quelles  il  commet  lafurintendance  despau- 
Ôc  faire  tenir  où  ÔC  ainfy  qu'il  luy  fera      vresde  Paris  auxprevofi  des  marchands 
par  nous  mandé  8c  ordonné  ,  fembla-      &  efchevins  de  cette  ville. 
ment  des  chevaux ,  charettes ,  chartiers, 

batteaux  ou  autres  équipages  qu'il  fau-  TT?  Rançois  par  la  grâce  de  Dieu  roy 

dra  pour  la  conduite  d'icelle  artille-  J7  de  France  >  à  tous  ceux  qui  ces  pre» 

rie ,  poudres  Ôc  munitions ,  &  pour  ce  fentes  lettres  verront ,  falut.  Comme 

contraindre  &  faire  contraindre  tous  nous  ayons  efté  advertis  que  en  toutes 

ceux  qu'il  appartiendra  8c  qui  pour  ce  ou  la  plufpart  des  bonnes  villes  de  no£ 

feront  à  contraindre  reaument  Ôc  de  tre  royaume  ceux  qui  ont  le  gouverne- 

faid  ,  comme  il  eft  accouftumé  faire  ment  &  adminiftration  des  affaires  d'u 

pour  nos  affaires }  auffi  de  pourveoir  8c  celles,  ont  aufly  pareillement  ,  ainfy, 

donner  ordre  à  ce  que  noftredidc  ville  qu'il  eft  raifonnable ,  la  fuperintendance 

ôc  autres  villes  ôc  lieux  circonvoifins  &  conduite  des  chofes  requifes  pour  l'en- 

d'icelle  foient  bien  pourveus  &  munis  tretenement  de  la  communauté  des 

de  vivres,  tant  pour  gens  que  pour  che-  pauvres  ,  que  jufques  icy  a  eu  noftre 

vauxj  affin  que  s'il  eftqueftion  dedref.  cour  de  parlement  ou  fes  députez  en 

fer  quelques  eftappes  pour  les  paflàges  ladide  furintendance  quant  au  faid  de£ 

d'aucuns  nos  gens  de  guerre,  ou  bien  dids  pauvres  ;  à  quoy  pour  la  grande 

de  fèrvir  ce  ayder  nos  camps  ôc  armées  ôc  continuelle  occupation  qu'elle  a  en 

prochaines,  il  n'y  ait  aucune  faulte  à  ce  qui  eft  ôc  dépend  de  fes  charges  Ôc 

cela,  &  que  noftre  fervice  n'en  foit  re-  devoirs,  elle  ne  fefdids  députés  ne  peu- 

tardé.  Er  s'il  convenoit  pour  ecteffèd  vent  bonnement  vacquer  ne  avoir  l'ccuil 

&  autres  affaires  occurrenrs  ,  bailler  &  fi  ordinairement  6c  avec  telle  diligence 

décerner  commiffions  ôc  mandemens ,  qu'il  eft  requis ,  attendu  le  grand  fie 

noftredid  coufin  les  expédiera  $  au  con-  quafi  incroyable  nombre  des  pauvres 

tenu  defquels  voulons  eftre  obey  8c  en-  qu'il  y  a  6c  afflue  chacun  jour  en  ladide 

lendu  diligemment,  tout  ainfi  que  s'ils  ville.  Nous  à  cette  caufe ne  voulans que 

cftoient  par  nous  décernés  6c  expédiés,  pour  telle  occafion  ce  qui  fepeut  fie  doit 

Et  tiendra  au  furplus  la  main  au  faid  faire  pour  lefdids  pauvres ,  qui  nous 

de  la  juftice  -,  fera  punir  exemplaire-  font  de  Dieu  recommandés  comme  fès 

ment  ceux  qu'il  trouvera  mutins ,  rebel-  membres ,  demeure  aucunement  en  ar- 

lesôcdefobeïflansà  fes  commandemens,  riere,  avons  dit,  déclaré,  ftatué  ôcor- 

decrets  6c  ordonnances  qui  toucheront  donné',  difons ,  déclarons ,  ftatuons  6c 

6c  concerneront  noftredid  fervice.  Et  ordonnons,  voulons  6c  nous plaift , que 

confequemment  6c  généralement  fera,  nos  très-chers  6c  bien  amés  les  P.  des 

exécutera,  exploidera  en  toutes  6c  cha.  M.  6c  E.  de  noftredidc  ville  de  Paris 

cunes  les  chofes  deflufdidcs  ôc  autres  ayent  6c  prennent  d'orefenavant  cette 

dependans  de  la  charge  de  noftre  lieu-  charge  6c  fuperintendance  des  chofes 

tenant  gênerai  en  noftredide  ville  6c  requifes  pour  l'entretenement  d'iceux 

lieux  dcilufdids ,  tant  8c  fi  avant  que  pauvres ,  comme  ont  les  magiftrats  de 

Xcs  affaires  de  la  guerre  dureront ,  tout  nofd.  autres  bonnes  villes  >  ÔC  que  pour 
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y  vacqucr,  entendre  &  farisfaire  avec  conques  ordonnances  ,  reftrin&ions  >,   

le  foing,  cure  8c  diligence  neccflàires,  mandemens  ou  deflfènces  à  ce  contrai-  A"-  M"u* 
ils  commettent  &  députent ,  ainfy  qu'ils  res.  En  tefmoing  de  ce  nous  avons  raid 
ont  accouftumé  de  faire  pour  le  gou-  mettre  noftre  feel  à  ccfifi&cs  prefentes. 
vernementde  l'hoftcl-Dieu,  uneertain  Donné  à  Beyne  le  vu.  jour  de  Novem- 
bon  nombre  de  notables  bourgeois ,  con-  bre,  l'an  de  grâce  m.  d.  xliv.  &  de 
lêillcrsde  ladicle  ville  &  autres  gens  de  noftre  règne  le  xxx.  Ainfy  fiffié:  Par  le 
bien,  notables  fie  charitables }  lefquels  roy  en  fon  confeil ,  Bochetel. 
ils  prefenteront  d'an  fie  an  ou  de  deux  Regiftrata ,  audito  procuratore  gene- 
ans  en  deux  ans,  ainfi  qu'ils  ad vi  feront,  rali  régis  hoc  requirente ,  Pariftis  in  par- 
di noftrediclc  cour  de  parlement,  pour  lamento,  tredecimâ  Novembris  anno 
illec  faire  Ôc  prefter  le  ferment  tel  que  Domini  m^-d.  xliv.  Sic  fiyutvm  Ber- 
fontfic  preftent  en  icelle  les  gouverneurs  ruyer.  Collation  cft  faicte  à  l'original, 
dudicl  hoftel-Dieuj  en  mandant  fie  en.  Extrait  dm  reyftre  des  ordonnances  cotti 
joignant  tres-expreflèment  aufdicfcs  P.  O.  fol.  77. 

des  M.  8c  E.  accepter  fie  prendre  ladide  _   .  ,  .  /  , 

charge ,  &  eux  y  employer  diligemment  ^f*??  /*  '%  Frd*fnS  *'  "*chant 

avec  leurfdids  députez  ,  félon  &  ainfi        lindklt  des  °^cmi  d*  P*'1******-   ^ 

qu'il  appartiendra  Ôc  qu'il  eft  dit  cy-  T**1  Rancois  par  la  grâce  de  Dieu  roy  Am.  i^t. 
deflus  j  fie  en  ccfe(ânt ,  appelle  avec  eux  de  France }  à  tousceux  qui  ces  pre- 
un  bon  nombre  /le  confeiflers  de  ladic-  fentes  lettres  verront ,  falut  ôc  dileclion. 
te  ville ,  ÔC  aififtans  aucuns  de  nos  amés  Sçavoir  faifons,  que  defirans  nos  amez 
ÔC  féaux  confcillers  de  noftredicle  cour  ôc  féaux  confeillers  les  gens  tenans  nof- 
de  parlement ,  advifent  ôc  regardent  i  tre  cour  de  parlement  de  Paris ,  qui  eft 
rous  les  moyens  ôc  expediens  convena-  la  première  ôeprincipal  le  de  noftre  royau- 
bles  pour  pourveoir  fie  donner  ordre  au  me  fie  noftre  louverain  confiftoirc ,  eftre 
faid  d'iceux  pauvres.  Voulons  ôc  nous  toujours  plus  enclins  a  faire  leur  devoir 
plaid  que  ce  qui  fera  par  eux  avec  la-  à  l'adminiftration  de  noftre  fouverai- 
diiAe  afliftance  ôc  aflèmblée  advife ,  ar-  ne  juftice  à  noftre  gré  ôc  contentement, 
refté  ôc  ordonne  ,  tienne  fie  ait  lieu ,  fie  bien  fie  foulagement  de  nos  fubjccls ,  te 
foit  entretenu ,  garde  fie  exécute  à  leur  repos  fie  tranquillité  dcfquels  dépend  en 
diligence  ôc  pourfuite  rcaument  ôc  de  bonne  partie  de  la  bonne  ,  briefve  ôc 
faicl ,  nonobstant  oppofitions  ou  appel-  prompte  adminiftrarion  d'icelle,  ôc  que 
lations  quclfconques  ôc  fans  préjudice  noftredicle  juftice  fouveraine ,  ainfi  qu'il 
d'icellcs ,  pour  lefquelles  ne  voulons  ef-  cft  tres-convenable  fie  requis ,  foit  ad- 
cre  différé  j  fie  pour  ce  faire  ôc  procéder  miniftreeen  grande  pureté  fie  netteté  , 
par  les  contraintes  en  tels  cas  requifes,  fans  attendre  par  nom  i  As  confeillers  au- 
mandons  fie  commettons  par  ces  mef-  cuns  biensfaicîs  fy  n'eft  de  nous  $  fie  à 
mes  prefenres  à  nos  amés  fie  féaux  les  cette  fin  ayons  impetré  par  cy-devanc 
gens  de  noftredicle  cour  de  parlement  de  N.  S.  P.  le  pape  certain  induit  pour 
bailler  fie  impartir  à  iceux  P.  des  M  ÔC  faire  pourvoir  à  noftre  nomination  a  nos 
E.  leurs  commis  ÔC  députés  prefents  fie  confeillers  ecclefiaftiques  en  noftredicle 
advenir  l'ayde  fie  fecours  de  la  main  de  cour,  fie  à  ceux  qui  nous  leroient  nom- 
juftice,  félon  fie  ainû  qu'ils  en  feront  mez  par  les  chancelUer ,  prefidens ,  maif- 
requis.  Etparccqu'il  fe  trouve  en  noftre-  très  des  requeftes  fie  confeillers  laiz  fie 
dicte  ville  plufieurs  oififs  fie  vagabonds  autres  nos  officiers  en  icelle  noftre  cour 
ficmandians  valides ,  qui  ne  fervent  que  ainfi  à  noftre  nomination  par  les  prélats 
de  charger  le  refte  du  peuple  ,  nous  vou-  de  noftre  royaume  à  chacun  d'iceux  nom- 
Ions  que  lcfdicls  P.  des  M.  fie  E.  les  mez  d'un  bénéfice  de  deux  cens  livres 
employent  ôc  facent  befongner  aux  ou-  fie  au-deflus.  Et  pour  ce  que  fur  les  provi- 
vragesdes  réparations  ôc  fortifications  fions  qui  pourroient  avoir  cfté  faiclesfur 
qui  fe  font  en  icelle  ville}  6c  que  fur  plufieurs  de  nos  nominations ,  ilypour- 
les  deniers  par  nous  octroyés  pour  lefd.  roit  avoir  plufieurs  procez  en  matière 
fortifications  il  leur  foit  baillé  à  chacun  poflèfloire,  de  laquelle  la  connoifiànce 
le  falaire  qui  fera  advifé  pour  leur  nourri-  nous  appartient ,  aurions  commis  fie  dé- 
ture^i  ce  qu'ils  n'ayent  plus  occafiond'al-  £uté  icelle  connoifiànce  à  nos  amez  ôc 
1er,  difeourir  fie  mandier  comme  ils  font  féaux  les  gens  tenans  noftre  grand  con- 
chacun  jour  par  icelle  ville ,  fur  les  pei-  feil.  Et  afin  d'obvier  à  plufieurs  difficultés 
nés  qui  leur  feront  fur  ce  indicées.  Car  que  l'on  pourroit  faire  pour  empefeher 
•cl  eft  noftre  plaifir,  nonobftant  quelf-  l'effet  de  nofdicles  nominations ,  ayans 
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*  bien  entendu  l'intention  de  N.  S.  P.  le  ment  par  les  cardinaux  tenans  bénéfices, 

An.  jjapC  en  ja  conceflion  dudid  induit ,  Se  archcvefchez ,  evcfchez  ou  autres  pre- 

noftrc  vouloir  &  intention  en  l'imperra-  laturesen  noftredid  royaume  n'y  ruflènt 

tion  d'icelluy ,  dont  avons  bonne  fou-  fujeds  comme  les  autres  ,  Se  que  par 

venance ,  ayons  décerné  nos  lettres  ,pa-  ce  moyen  l'en  rendroit  prefque  inutile 

tentes,  par  lefquelles  aurions  déclaré  noftred. privilège &indult,en defrogeant 

pour  le  regard  du  jugement  8e  diffini-  grandement  à  noftredide  audorité.  £c 

tion  des  procez  po (Icfloircs  qui  feraient  depuis  ayons  pour  aucunes  bonnes  cau- 

roeuz  pardevant  lefdids  gens  de  noftre  fes  fie  confiderationsàce  nous  mouvans 

grand  confeil ,  l'intention  de  noftredid  retenu  la  connoiflànce  &  décifion  def- 

S.  P.  le  pape  en  laconceffion  dudid  in-  dids  différends,  icelle  interdide  Se  def- 

dult ,  &  de  nous  en  l'impetration  d'icel-  fendue  audids  gens  de  noftre  grand  con- 

luy  (mcfmcmcnt  fur  ce  que  aucuns  gra-  feil,  jufqucs  à  ce  que  par  nous  autre- 

duez  fimples  &  graduez  nommez  vou-  ment  en  fuft  ordonné ,  en  tenant  ca 

loient  prétendre  devoir  eftre  préférez  fufpcns  &  furceances  les  procez  particu- 

aux  nommez  par  nous ,  Se  que  pareille-  liers  qui  cftoient  pendans  pardevant  eux, 

ment  aucuns  prélats  de  noftredid  royau-  efquels  les  difficultés  fuldides  eftoienc 

me  cardinaux  prétendoient ,  au  moyen  intervenues }  Se  ayons  ordonne  à  la  re- 

<ie  quelques  induits  à  eux  odroyez  par  quelle  de  nos  tres-chers  Se  amez  cou-, 

noftredid  S.  P.  le  pape, eftre  exempts  de  fins  les  cardinaux  ayans  prelatures  en 

xiofdides  nominations  )  avoir  efté  Se  eftre  noftredid  royaume ,  qu'ils  fer  oient  oui  s 

que  les  nommez  par  nous  fuivant  ledid  par  advocat ,  pareillement  ceux  qui  pre- 

indult  fufTent  préferez,  comme  la  rai-  tendoient  droid  pour  eftre  graduez  es 

fon  veut ,  à  tous  graduez  fimples  8e  gra-  univerfitez  de  noftrcdid  royaume  j  fie 

duez  nommez  parles  univerlitez  denof-  pour  nous  fie  la  confervation  de  noftre- 

tre  royaume  en  quelque  parlement  Se  dide  audorité  ,  droids  fie  prérogatives, 

reûort  qu'elles  foient  5  fie  que  aufïy  les  feroit  pareillement  ouy  l'un  de  nos  ad- 

cardinaux  ayans archcvefchez,  cvefchez  vocats  généraux  en  noftre  cour  de  par- 

ou  autres  bénéfices  en  noftredid  royau-  lement  à  Paris ,  fie  auffi  pour  les  parti- 

me,  pareillement  en  quelque  cour  de  culiers  les  ad  vocats  des  parties,  fi  bon 

parlement  ou  reflbrt  que  ce  foit ,  fuilent  fembloit  aufdidcs  parties  ;  ce  que  au. 

compris  en  nofdidcs nominations.  Lef-  roit  efte  faid  en  noftre  confeil  privé, 

quelles  lettres  nous  aurions  adreflëes  auf-  auquel  eftoient  plufieurs  princes  de  nof- 

oids  gens  de  noftredid  grand  confeil ,  tre  fane  fie  autres  grands  perfonnages 

qui  auraient  efté  publiées  fie  enregillrées  eftans  de  noftredid  confeil  privé  j  fie  par 

fans  aucune  contradidion ,  oppofition  l'advocat  de  l'une  des  parties  privées 

ou  difficulté.  Et  neantmoins  depuis,  fouftenant le droid  des  graduez  fimples 

comme  avons  efté  advertis ,  aucuns  par  fie  graduez  nommez  auroient  efté  faides 

importunitc  de  requefte  fie  fupplication  aucunes  remonftrances  de  par  aucuns  dé- 

auroient  obtenu  lettres  de  nous  adref-  putez  de  noftred.  univerfité  de  Paris.  Fi- 

fautes  à  noftredid  grand  confeil  long-  nablemcnt  ouy  s  bien  au  long  fie  ample, 

temps  après  ladide  publication  ,  pour  ment  noftredid  advocat  fie  les  ad  vocats 

eftre  receuz  à  oppofition  a  icelle  publi-  defd.  cardinaux  Se  parties  dans  les  raifons 

cation  ,  lefquelles  ils  auroient  prefenté  à  qu'ils  ont  deduides  fie  alléguées  en  nof. 

noftred.  grand  confeil,Se  en  icelles  entre-  tred.  confeil  privé ,  par  noftre  amé  fie  féal 

tenant  noftred.  grand  confeil  les  auroit  chevalier  François  Errault  fieur  de  Che- 

receus  à  oppofition ,  fie  ordonné  que  les  mans  garde  de  nos  fceaux  ,  auquel  avions 

parties  feroient  fur  icelle  au  premier  jour  donné  charge  après  avoir  ouy  lcfd.  advo- 

ouyes  j  que  ce  feroit  contre  noftredid  cats  nous  en  faire  le  rapportjpour  ce  eft-il 

vouloir  fie  intention ,  qui  eft  que  le  pri-  que  après  avoir  par  nous  bien  amplement 

vilege  de  nommer  à  nous  odroyé  pour  ouy  fie  entendu  le  rapport  dudid  fieur 

le  bien  de  noftre  juftice  par  N.  S.  P.  le  de  Chcmans ,  par  l'advis  fie  delibera- 

pape  forrifTe  fon  effed  -,  fie  que  ce  feroit  tion  de  plufieurs  princes  de  noftre  fang 

une  chofe  moult  difeonvenabie  Se  defro-  8e  autres  grands  perfonnages  de  noftre 

géante  à  noftrcdide  audorité ,  que  les  grand  confeil ,  avons  pour  la  

graduez  fimples  Segrad  nez  nommez  par  Se  diftindion  defdidcs  difficultez  entre 

les  univerfitez  fuflent  préferez  à  ceux  lefdids  graduez  fimples  fie  graduez  nom- 

qui  font  par  nous  nommez  pour  le  bien  mez  deldidcs  univerfitez  fie  les  nommez 

de  noftredide  juftice  Se  confequemment  par  nous ,  Se  auffi  touchant  les  prélats 

de  toute  noftre  republique,  Se  pareille-  de  noftre  royaume ,  cardinaux  ayans  bé- 
néfices 
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fteficcs  en  noftredid  royaume  en  quel- 
que parlement  ou  reffort  que  ce  Joie , 
déclaré  ,  ordonne  8c  ftatué,  déclarons^ 
ordonnons  &  ftaruons  par  ordonnance 
8c  edid  perpétuel  &  irrévocable ,  que 
fuivant  noftre  première  déclaration ,  8c 
fans  avoir  aucun  elgard  aux  fécondes  let- 
tres de  nous  impetrées  par  importunité 
de  requerans  ou  autrement ,  ne  aux  ju* 
gemens  8c  arrefts  de  noftredid  grand 
confeil  donnez  fur  l'entérinement  d'iccU 
luy ,  lefquelles  lettres  en  tant  que  be- 
foin  ferait ,  enfemble  lefdids  jugemens 
ou  arrefts  fur  icelles  enfuivis ,  nous  avons 
mis  8c  mettonsdu  tout  au  néant  &  déclaré 
de  nulle  efièd  &  valleur,en  déboutant  les 
r#«> .  p».  oppofans  à  la  publication  de  nofdides  * 

«fan»,  prefentes  lettres  de  l'oppofition  par  eux 
formée  à  icelle  publication ,  à  laquelle 
ils  auroient  efté  receus  par  noftredid 
grand  confeil ,  que  les  nommez  par  nous 

*  saceeffeni».  &  nos  '  prcdcceflèurs  roys  feront  pré- 
ferez cfdiâes  nominations  a  tous  gra- 
duez fimplcs  &  graduez  nommez  par 
nofdi&es  univerfîtez  j  8c  que  tous  cardi- 
dinaux  ayans  prelaturesou  bénéfices  en 
noftredid  royaume  feront  fujects  aufdio» 
tes  nominations ,  qui  ont  efté  ou  feront 
cy-après  par  nous  ou  nos  fuccefleurs  faic- 
tes ,  tout  ainll  8c  par  la  forme  8c  ma- 
nière que  les  autres  prélats  de  noftre- 
did royaume  n'ayans  ladide  dignité  de 
cardinal.  Et  avons  deffèndu  &  dépen- 
dons trcs-expreflèmcntaux  graduez  {im- 
pies 6c  graduez  nommez  defdides  uni- 
niverfîtez  eftans  en  procez ,  en  quelque 
eftat  que  foient  lefdids  procès ,  6c  pa- 
reillement à  ceux  qui  cy-après  pour- 
raient pour  raifon  de  ce  avoir  procès 
pofleiToire  pardevant  nos  juges ,  de  quel- 
que eftat ,  qualité  ou  condition  qu'ils 
foient ,  d'alléguer ,  propofer  6c  fouftenir, 
où  ils  auroient  allégué  &  propofé  en 
aucune  manière  que  ce  foit ,  qu'ils  doi- 
vent eftre  préferez  aux  nommez  par 
nous  fuivant  l'induit  à  nous  odroyé  par 
noftredid  S.  P.  le  pape ,  par  vertu  des 
privilèges  defdides  univerfîtez  }  6c  auflî 
aux  pourveus  par  lefdids  cardinaux  ès 
bénéfices  de  noftredid  royaume  de  pra- 
pofer ,  alléguer  8t  fouftenir ,  comme  déf- 
ais, en  quelque  manière  que  ce  foit, 
que  lefdids  cardinaux  en  vertu  de  leurf- 
dids  induits  ne  foient  fubjcds  aux  no- 

«fcdects  minations  de  nous  *  fucceiTeurs,  6:  ce 
fur  peine  de  privation  de  leurs  droids 
pofTetToires  quant  aufdids  bénéfices,  & 
d'amendes  arbitraires  à  la  diferetion  de 
nos  fieges  pardevant  lcfquels  ils  auroient 
propolé  6c  fouftenu  lefdids  faids  -,  6c  à 


:  À  T I V  Ë  &  1*7 

nofdids  fîeges  lefouir  &  recevoir  apro-  — " 
pofer  ou  fouftenir  lefd.fraids,  en  quelque  A" 
manière  que  ce  foit $  aufquels  avons  en- 
joind  6c  enjoignons  tres-exprcflémenc 
juger  &  décider  tous  &  chacuns  les  pro- 
cez meuz  6c  à  mouvoir  cy-après ,  en 
quelque  eftat  qu'ils  foient  félon  noftre 
prefent  jugement ,  edid  6c  déclaration 
que  nous  voulons  eftre  gardé  inviola- 
blement  ores  6c  à  l'advenir  quant  auf- 
dides  matières  8c  inftances  poflèflbires, 
fans  aucunement  y  eftre  contrevenu  $ 
en  déclarant  les  jugemens  interlocutoi- 
res ou  diffinitifs  qui  feraient  donnez  au 
contraire  de  noftredid  jugement ,  dé- 
claration 6c  edid  nuls  &  de  nul  eftat 
6c  valeur.  Si  donnons  en  mandement 
par  ces  prefentes  à  nos  amez  8c  féaux 
confeil lers  nos  gens  tenans  nos  cours 
de  parlement  de  Paris ,  Tholoze ,  Bour- 
deaux ,  Grenoble ,  Dijon  8c  Rouen ,  bail- 
lis,fenefchaux8cà  tous  nos  autres  jufticiers 
8c  officiers  ou  à  leurs  lieutenans ,  8c  cha- 
cun d'eux  en  droid  foy  ,  fy  comme  à 
luy  appartiendra ,  que  nos  prefent  edid , 
vouloir  8c  déclaration  8c  tout  le  conte- 
nu en  cefdides  prefïhtes  ils  facent  lire, 
publier  8c  enregiftrer  8c  obferver  invio- 
Iabl  ement  fans  enfraindre  j  8c  a  ce  faire 
8c  obcïr  contraindre  tous  qu'il  appar- 
tiendra par  toutes  voyes  deucs  8c  rai- 
fonnables  ,  nonobftant  oppofitions  ou 
appellations  quelconques.  Car  tel  eft 
noftre  plaifir.  En  tcfmoing  de  ce  nous 
avons  raid  mettre  noftre  fccl  à  ces  pre- 
fentes. Donné  à  S.  Germain  en  Laye 
le  m.  jour  de  Mars,  l'an  de  grâce  m. 
d.  xliv.  8c  de  noftre  règne  le  xxx.  Ainfy 
fiyté  fut  le  rtfly  :  Par  le  roy ,  vous  pre- 
fent, Bavard.  Tiré  des  repftres  des 
donnantes  vérifiées  au  parlement. 

Edit  du  roy  Henry  II.  portant  ardre  aux 
habitons  de  Paris  déporter  leur  vaiffelU 
d'argent  a  la  mennoye  ,  pour  leur  en  eftre 
confit tuées  rentes  au  denier  doutf  par  Us 
prevoft  des  marchands  &  efchevins  de 
cette  ville. 

HEnry  par  la  grâce  de  Dieu  roy  de*  ~ 
France  j  à  tous  ceux  qui  ces  prefen-  1 
tes  lettres  verront,  falut.  Comme  puis 
n'aguere  pour  aucunes  caufes  ,  à  ce 
nous  mouvans  nous  ayons  faid  aflavoir 
à  tous  nos  fubjeds  ,  tant  nos  officiers 
que  autres  bourgeois  ,manans  8c  habi- 
tans  de  noftre  ville  8c  fauxbourgs  de 
Paris ,  ayans  en  leurs  maifons  8c  pofïcf- 
fion  aucune  pièces  de  vaiflèlle  8c  meubles 
d'argent ,  foit  blanc  ou  vermeil  doré , 
que  dans  certain  temps  à  euxprefix  ô£ 
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"  ""donné  ils  euflent  à  portar  ou  envoyer  en  -aux  charges  defdictes  rentes ,  j  niques 

"'l|54'   noftre  chambre  du  confeil  lezlacham-  à  la  concurrence  de  ladi&e  fomme  de 

bre  des  comptes  ,  pardevant  les  corn-  trois  cens  foixante  mille  livres  ,  ou  au- 

miflaires  à  ce  par  nous  dcputez,les  dccla-  tre  fomme  au-defJbus  d'icelle ,  a  laquel» 

rations  dcfdi&es  vaiflclles  ôc  autres  meu-  le  fc  trouveront  monter  les  valeur  8c  efU- 

bles  d'argent/ans  autrement  Jes-apporter  mation  defdicles  vaifielles  d'argent ,  eu 

ne  exhiber  pour  lors ,  &  jufques  à  ce  que  leur  fefant  faire  ladiclc  vente  ôc  aliena- 

<leurcuffions  mandé  de  ce  faire,  pour  cure  tion  defdicts  greniers  ôc  magafins ,  pour» 

apprécie  à  l'inftant  de  la  délivrance  d'icel-  quoy ,  pour  icclle  vente  Ôc  aliénation 

le ,  pour  la  faire  forger  &  battre  en  mon-  faire  ,  ôc  fur  ce  contracter  avec  lefdids 

noye  ,  &  pour  nous  aider  en  nos  urgentes  P.  des  M.  ôc  £.  foit  8c  eft  requis  com- 

afraires  de  la  guerre  j  voulans  avant  icclle  mettre  aucuns  bons  perfonnages.  Sça* 

prendre,  la  prifée  8c  cftimation  en  eftre  voir  fesons  ,  que  pour  la  parfaiéte 

faide préalablement ,  tant  de  la  valeur  fêurcté  que  nous  avons  de  nos  amez 

de  l'argent  que  des  doreures  &  façons  ,  ôc  féaux  confeillers  maiftres  Anthoine 

ôc  de  la  fomme  à  quoy  fe  trouveront  Minard  prefident  en  noftre  cour  de 

monter  lefdides  vaifielle  ôc  meubles,  parlement ,  Jean  l'Huillier  prefident  en 

tant  en  argent  ,  façons  que  doreures  ,  noftre  chambre  des  comptes  à  Paris , 

leur  en  eftre  conftituée  rente  au  denier  Jean- Jacques  de  Mefme  maiftre  des 

douze  par  nos  rres-chers  &  bien-amez  requeftes  ordinaire  de  noftre  hoftcl,& 

ks  P.  des  M.  &  E.  de  noftredi&e  ville ,  Jean  l'Huillier  treforier  de  France  &  ge* 

fur  telles  aûlgnations  de  nos  aydes  &  ncral  de  nos  finances  à  Paris ,  iceux  ott 

gabelles  qui  leur  en  feront  par  nous  les  trois  ou  deux  d'entr'eux  avons  faicts, 

baillées.  Suivant  laquelle  ordonnance  créés ,  ordonnés  Ôc  eftablis  ,  commet- 

nos  fubjects,  officiers ,  bourgeois ,  ma-  tons,&c.  par  ces  prefenr.es ,  nos  procu- 

nans  &  habitans  de  noftredi&e  ville  ôc  rcurs  fpeciaux  ,  auiquels  nous  avons  don. 

fauxbourgs  auraient  porte  leurfdi&es  né  6c  donnons  pouvoir  par  ces  preiên- 

declarations.  Et  après  avoir  cfté  leues  tes  de  faire  vente ,  ceffîon  ,  tranfport  6c 

en  noftre  privé  confeil ,  ôc  trouvé  que  aliénation  a  faculté  de  rachapt  ôc  reme- 

ladide  vaiffelle  ôc  meubles  d'argent  con-  ré  perpétuel  aufdi&s  P.  des  M.  ôc  E. 

tenus  en  icelles  pourroient  valoir  la  de  la  fomme  de  trente-trois  mil  fepe 

fomme  de  trois  cens  foixante  mille  li-  cens  deux  livres  trois  fols  unze  denier» 

vres  tournois  ou  environ  j  par  l'advis  tournois,  à  icelle  avoir  6c  prendre  par 

6c  délibération  d'aucuns  princes  de  nof-  chacun  an  fur  le  revenu ,  proffit  6c  emo- 

tre  fang  8c  gens  de  noftre  privé  confeil,  lument  que  nous  prenons  pour  noftre 

avons  adviie  6c  délibère  ,  pour  nous  ai-  droit  de  gabelle  ,  qui  eft  de  quarante- 

der  6c  fecourir  en  nos  urgents  affaires  cinq  livres  pour  muy  de  fel  vendu  ez 

de  la  guerre ,  6c  prévenir  au  befoing  8c  magafins  6c  greniers  à  fel  eftablys  ex 

à  la  neceffité  qui  nous  pourroit  adve-  villes  6c  lieux  cy-après  déclarés  :  c'eft 

nir ,  de  prendre  ladide  vaiflèlle  ôc  meu-  affavoir  ,  fur  le  magafin  6c  grenier  à  fel 

bles  d'argent  contenus  6c  déclares  en  de  Paris  trois  mille  huit  cens  livres  réf. 

•icelles  déclarations  baillées  en  noftre-  tant  de  la  fomme  de  vingt-huit  mille 

di&e chambre duconfeH,  comme  auffi  de  huit  cens  livres  tournois,  à  quoy  ledict 

toutes  autres  perfonnes  n'ayans  baillé  grenier  eft  affermé  pour  dix  années ,  le 

aucunes  déclarations  ,<jui  en  voudroient  lurplus  duquel  a  efté  par  nous  cy-de- 

fournir  6c  délivrer ,  en  leur  conftituant  vant  vendu  6c  aliéné  aufdicts  P.  des  M. 

rentes  de  la  valeur  d'icellcs  vaifTclle  6c  6c  E.  3335.  livres  tournois  fur  le  grenier 

meubles,  tant  de  l' cftimation  de  l'ar-  de  Compiegne ,  à  laquelle  fomme  ledict 

«ent,  que  des  façons  6c  doreures,  par  grenier  a  fel  eft  affermé  par  chacun  an, 

lefdias  P.  des  M.  6c  E,  6c  pour  l'afG-  lcdid  temps  durant  >  4680.  livres  cour- 

gnation  du  payement  6c  continuation  d'i-  nois  fur  le  grenier  de  Soûlons ,  à  quoy 

celles  rentes  nous  leur  ferions  vendre  il  a  efté  auiÏÏ  affermé  par  chacun  an  , 

je  aliéner,  à  faculté  toutesfois  de  ra-  ledict  temps  durant}  3837.  livres  3.  fols 

chapt  perpétuel,  le  tout  ou  partie  du  11.  deniers  tournois  ,  fur  le  grenier  de 

revenu ,  proffit  6c  émolument  que  nous  Nemours,  à  laquelle  ,  dcduiiant  1471. 

prenons  par  noftre  droict  de  gabdlc  cz  livres  16.  fols  t.  denier  tournois ,  que 

magafins  6c  greniers  à  fel  cy-apres  de-  noftre  très  cher  6c  tres-amé  coufin  le 

darcs.  Lclquels  P.  des  M.  ôc  E.  défi-  duc  de  Nemours  y  prend  d'affignarion , 

rans  nous  aider  6c  fecourir  en  nos  af-  ledid  grenier  eft  pareillement  affermé } 

/aires,  nous  auroient  accorde  ôc  promis  3110.  livres  tournois  fur  le  grenier  de 

Nogent 
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Nogent-fur-Seine,  â  quoy  dcduifànrauflï  nos  finances  de  la  charge  où  font  affis  A~ 
la  fomme  de  1100.  livres  tournois,  que  lefdids  greniers  ,  pour  le  regard  feule-  MK 
noftrcdid  coufin  y  prend  par  engage-  ment  de  la  defpenfe  que  lefdids  mar1- 
ment  ,  il  eft  femblablement  affermé}  chands  pourront  faire  plus  grande  pour 
5670.  livres  fur  le  grenier  de  Sezanne ,  le  porc  des  deniers ,  qu'ils  ne  fouloicnt 
à  laquelle  fomme  il  eft  aufli  affermé  -,  faire  auparavant  ladide  aliénation  j  fite. 
6110.  livres  furie  grenier  deTroyes,i  Et  après  ledit  temps  de  dix  années  cx- 
quoy  il  eft  pareillement  affermé  par  piré  ,  cclluy  ou  ceux  à  qui  feront  de 
chacun  an  }  fie  3000.  livres  fur  le  grenier  par  nous  rebaillez  lefdids  magafins ,  fé- 
dc  Yenvillc  affermé  à  la  fomme  de  6377.  ront  tenus  auffi  eux  obliger  avec  leurs 
livres  10.  fols  tournois  par  chacun  an  i  pleiges,  ficc.  Et  au  cas  que  nous  feiffioris 
pour  fur  iceux  deniers  vendrè  fie  corif-  recevoir  ledicl  droit  de  gabelle  par  nds 
rituer  rentes  par  lefdicls  P.  des  M.  fit  E.  officiers  ou  commis  fie  députez  ,  feront 
à  nofdids  officiers ,  bourgeois ,  manans ,  iceux  officiers ,  fiec.  tenus  payer  &  appor- 
te habitans  de  noftredide  ville  fie  au-  ter  à  nofdids  defpens  en  noftredide  ville 
très,  en  baillant  fie  délivrant  leurdide  de  Paris  le  reveriu  qui  proviendra  def. 
vaiflelle  d'argent,  ou  au  Ueu  d'icelle  four-  dids  magafins  a  caufe  de  noftredid 
niflant  en  deniers  comptant  les  fommes  droid  de  gabelle  ,  qui  eft  de  4J.  livres 
à  quoy  fe  trouveront  monter  leurfdides  fur  chacun  muy  de  fel ,  jufqu'à  la  con- 
vaiilclles  d'argent ,  jufques  à  la  concur-  currence  des  fommes  cy-devant  decla- 
rence  de  la  fomme  de  trente  mille  li-  rées ,  montant  enfemble  i  la  fomme  de 
vres  tournois  par  chacun  an  ,  revenans  3371.  livres  3.  fols  11.  deniers  tournois 
au  denier  douze  à  la  fomme  de  trois  par  chacun  an  audid  receveur  de  nof- 
cens  foixante  mille  livres  tournois ,  fie  tredide  ville  par  quartier ,  huid  jours 
outre  pour  la  fomme  a  quoy  fe  monte-  après  icelluy  efcheu  ;  ou  bien  pourront 
ront  les  frais  fie  loyaux  courts  j  promet-  iceux  P.  des  M.  fie  E.  on  lefdids  rece- 
tant  le  revenu  d'iceux  magafins  fit  gre-  veurs  faire  recevoir  icelle  fomme  cfdids 
niers  à  fel  garentir ,  fiec.  pour  de  ladide  greniers  par  les  gens  fie  commis  qu'ils 
fomme  de  33701.  livres  3.  fols  11.  deniers  députeront  en  iceux  ,  fi  ainfi  eft  qu'ils 
tournois  jouir  fie  ufer  par  lefdicls  P.  des  foient  receus  par  nofdids  officiers  ,  au 
M.  &  E.  à  commencer  au  premier  jour  choix  fie  option  defdids  P.  des  M.  &E. 
de  Janvier  dernier  pafle ,  a  la  conver-  &  receveurs ,  8ec.  Lefquelles  vaiflèlles 
tir  &  employer  au  payement  des  rentes  voulons  eftre  receues  fit  mifes  ez  mains 
qui  feront ,  comme  dit  eft ,  conftituées  à  de  noftre  féal  valet  de  chambre  ordi- 
nofdids  officiers,bourgeois,ficc.fie  le  fur  naire  M.Guillaume  de  Marillac  con- 
clus fie  plus  valeur  feront  tenus  lefdicls  feiller  fie  gênerai  en  noftre  cour  des 
P.  des  M.  fie  E.  faire  convertir  par  cha-  monnoyes ,  pour  icelles  faire  forger  , 
cun  an ,  trois  mois  après  iceluy  efcheu,  battre  fit  monnoyer  ,  dont  il  fera  corn- 
au  rachapt  de  partie  defdiâes  rentes ,  ptable  vers  nous  par  fes  quittances 
félon  que  les  deniers  defdiâes  plus  va-  qu'il  baillera  aux  perfonnes  qui  four- 
leur,  après  icelles  rentes  fie  frais  payés ,  niront  refpedivement  lefdictes  vaiûel- 
lc  pourront  porter  ,  fans  ce  qu'ils  puif-  les ,  pour  eftre  par  eux  apportées  en 
fent  convertir  fie  employer  lefdids  de-  l'hoftcl  de  noftredide  ville  pardevers 
niers  a  autres  effets.  Promettans  auffi  lefdicls  P.  des  M.  fie  E.  fie  receveurs  de 
aufdicls  P.  des  M.  Ce  E.  faire  obliger  les  noftredide  ville,  pour  fur  icelles  quit- 
marchans  ayans  pris  a  ferme  de  nous  tances  leur  eftre  conftituées  lefdictes 
lefdicls  deniers,  enfemble  leurs  pleiges,  rentes,  à  la  raifon  fie  au  fur  du  denier 
cautions  fie  certificateurs  ,  a  payer  cha-  douze  de  la  fomme  à  laquelle  fera 
cun  en  fon  regard  aufdicls  P.  des  M.  fie  faide  la  prifée  fie  eftimation  de  leurs. 
E.  ou  receveur  des  deniers  communs  de  dides  vaiflèlles ,  qui  fera  no  tram  ment 
noftredide  ville  les  fommes  de  deniers  déclarée  fie  fpeofiée  par  leur fd  ides 
cy-devant  déclarées  par  chacun  quar-  quittances  }  la  prifée  defquelles  fera 
tier  de  l'an  ,  huid  jours  après  iceluy  faide  ez  prefènees  defdids  l'Huillier , 
efcheu  ,  fie  iceux  apporter  en  noftre-  de  Mefmes,  Grollier,ou  les  deux  d'eux 
dide  ville  i  leurs  dépens ,  quant  à  ceux  par  Claude  Marcel  fie  Pierre  Othenin 
qui  font  de  la  charge  fie  généralité  d'où-  orfebvres ,  que  à  ce  faire  commettons , 
tre  Seine  fie  Yonne  ,  félon  les  baux  à  eux  félon  qu'auffi  en  leurs  loyautés  fie  con- 
faids ,  fie  ceux  qui  ne  font  de  ladide  feiences  ils  cognoiftront  valoir  lefdides 
charge  i  nos  defpens  fie  frais  ,  lefquels  vaiflçlles ,  tant  en  argent,  façon  quedo- 
feront  taxés  par  le  receveur  gênerai  de  retires ,  que  nous  voulons  prendre  pour 
T*m  JJ.  Pdrt.M  Oo 
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-   deniers  comptons  ,  fans  aucune  choie 

am.  lJu.  défalquer  ou  déduire  pour  lefdides  fa- 
çons de  doreurcs ,  pourveu  que  la  carre 
8c  intereft  que  pour  ce  pourrions  porter 
n'excède  la  Tomme  de  vingt  lois  tour- 
nons par  marc  j  ôc  les  deniers  comptans, 
fi  aucuns  en  font  bailles  par  nofdids 
fljbjeds  au  lieu  de  leurfdidcs  vaiflelles , 
receus  par  ledid  receveur  de  noftre- 
dide ville,  &  de  ce  leureftrcconftituécs 
rentes  à  la  raifon  du  denier  douze s  pour 
iceux  deniers  comptans  avec  ceux  qui 
proviendront  deidides  vaiflellcs ,  cftrc 
puis  après  par  ledit!  receveur  de  nof- 
tredide ville  ôc  ledid  Marillac  refpec- 
tivement  ÔC  chacun  en  leur  regard  mis 
et  mains  du  receveur  gênerai  de  nos 
finances  à  Paris,  ôcc.  Etaffin  que  ceux  qui 
achèteront  lefdides  rentes  foient  de  plus 
en  plu»  aflèurés  de  leurs  deniers ,  nous 
avons  permis  &  permettons  auldids  pre- 
voft  des  marchands  Ôtefchcvins  obliger 
ÔC  hypotequer  à  la  garantie  8c  continua, 
aon  d'icelles  rentes  tous  &  chacuns  les 
biens  patrimoniaux  &  domaine  de  ladic- 
te  ville  j  de  laquelle  obligation  nous  les 
promettons  dédommager ,  acquitter  ôc 
garantir  envers  ÔC  contre  tous.  Et  pour 
ee  que  en  faifànt  la  réception  défendes 
vaiflelles  ou  des  deniers  que  nofdids 
officiers,  ôcc.  voudront  fournir  pour  & 
au  lieu  d'icelles,  ne  fe  peut  faire  fans 
quelques  frais ,  auffi  la  recepte  de  ladic- 
te  fomme  de  3371.  Uvres  3.  fols  n.  de- 
niers  par  chacun  an  ,  ôc  le  payement 
Ses  rentes ,  reddition  des  comptes 
en  noftre  chambre  des  comptes,  que 
des  notaires  qui  recevront  les  contrads 
defdides  conltitutions  de  rente  ,  ôc  au- 
tres frais  ôc  loyaux-courts  ncceflàires , 
iceux  frais  avons  ordonné  ÔCaflîgnéeftre 
pris  fur  le  refte  de  ladide  fomme  après 
lefdides  rentes  qui  auront  cfté  confti- 
tuées,  payées  &  acquittées}  qui  feront 
taxez  par  nos  amez  ôc  féaux  les  gens 
de  nos  comptes ,  pardevant  lefquels  fera 
cenu  ledid  receveur  de  noftredide  ville 
rendre  compte  de  la  recepte  du  revenu 
de  lad.  fomme  8c  payement  defd,  rentesj 
lefquelles  taxes  avons  validées  ôcautori. 
fées ,  6cc.  Donné  à  Fontainebleau  le  xix. 
Febvrier  m.  d.  lui.  6c  de  noftre  règne  le 
vu.  Signé ,  HENRY  5  é-  **-deff—s  :  Par 
le  roy  en  fon  confeil,  Bukgznsis. 

Leda,  publicata  6c  regiftrata,  audito  6c 
requi  rente  procuratore  generali  régis,  in 
quantum  tangit  domanium  cjufdcm  do- 
mini  noftri  régis ,  Parifius  in  parlamento 
prima  die  mentis  Martii ,  anno  Domini 
M.  D.  LUI.  Sic JïgHatWVl  ,  nu  Tu. LIT. 


ET  PIECES 

Collation  faide  à  l'original  rendu  i 
Guillaume  Bonnet  commis  à  Paris  pour 
M.  André  Ragucau  treforier  des  finan- 
ces extraordinaires  6c  parties  cafuelles. 
Signé  ,  Du  TillET.  Extrait  dm  rrviftrt 
dit  ordonnances  cotté  Jt.  fol.  403.  verfo. 

Edit  dm  foy  Henry  II.  font  le  rang  des 
comrs Jomveraines  &  amtres  compagnies  ex^ 
ajj  emblée  s  &  cérémonies  publiques. 

HEnry  par  la  grâce  de  Dieu  roy  de  " 
France ,  à  tous  piefens  6c  advenir, 
falut.  Ayans  cy-devant  entendu  8c  de. 
puis  a  diverfes  rois  veu  à  l'œuil  pluilcurs 
queftiorts ,  débats  6c  différents  entre  nos 
cour  de  parlement ,  chambre  de  nos 
comptes ,  cour  des  aydes  ,  prévoit  de 
Paris ,  officiers  du  chaftelet  6c  prévoit 
des  marchands  ÔC  efchevins  de  noftre 
ville  de  Paris ,  pour  raifon  du  rang  que 
nofdides  cours  6c  officiers  prétendent 
refpedivement  tenir  ez  ades  6c  aflènv 
blées  publiques  f  aides  en  noftredide  vfl- 
le  de  Paris ,  au  grand  mépris  de  la  jus- 
tice ÔC  miniftres  d'icellc,  ôc  en  dérifion 
des  nations  eftrangeres  6c  diminution 
de  l'authorité  de  nofdids  officiers,  nous 
a  femblc  eftre  cres-nece  flaire  pourveoir 
6c  donner  certain  règlement  à  l'ordre 
que  doivent  tenir  nofdids  officiers.  Sça- 
voik  fesons  que  nous  ayant  eu  fur  ce 
l'advis  de  plufleurs  princes  de  noftre 
làng  ôc  autres  grands  6c  notables  per- 
fonnages  de  noftre  confeil  eftans  lez  nous, 
avons  dit ,  ftatué  6c  ordonné ,  6c  par 
edit  perpétuel  6c  irrévocable  de  noftre 
certaine  feience ,  pleine  puiûànce  6c  au- 
thorité  royal  difons ,  ftatuons  6c  ordon- 
nons que  en  tous  ades  6c  aflemblées  pu- 
bliques ,  qui  feront  cy-après  faides  en 
noftredide  ville  de  Paris ,  6c  hors  d'i- 
celle  où  les  aflemblées  le  feront  par  nof- 
tre ordonnance  6c  commandement ,  nof- 
tredide cour  de  parlement  ira  6c  mar- 
chera la  première ,  6c  après  elle  immé- 
diatement ira  6c  marchera  noftre  cham- 
bre des  comptes ,  6c  après  ladide  cham- 
bre ira  6c  marchera  noftredide  cour  des 
aydes  ,  6c  après  la  chambre  des  mon- 
noyés,  6c  après  elle  le  prevoft  de  Pa- 
ris 6c  officiers  du  chaftelet,  6c  après  eux 
les  prevoft  des  marchands ,  efchevins  6s 
officiers  d*  noftredide  ville  de  Paris, 
chacune  à  part  6c  feparément ,  fans  que 
l'une  coftoye  ou  puiflè  coftoyer  l'autre 
ne  fe  aucunement  mefler.  En  mandant  à 
nos  amez  6c  féaux  les  gens  de  noftre 
cour  de  parlement  faire  lire  6c'  enregii- 
trer  cette  prefente  ordonnance ,  6c  pu-. 
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nir  les  contrevenans  de  telle  peine  &  annoDomini  m.  d.  xtin. pridieïdus Mar-  

amende  arbitraire  qu'ils  verront  eftre  à  tii  ,  pontificatùs  anno  x.  portans  pouvoir  xltu 
faire  félon  l'exigence  des  cas  ,  ôc  la  fa-  aufdicts  frères  de  recevoir  en  leur  coin- 
cent garder ,  oblervcr  U  entretenir  fans  pagnie  tel  nombre  de  perfonnes  que  bon 
enfraindre  ne  y  contrevenir  ne  fouffrir  leur  fcmblera  ,  changer  fie  altérer  leurs 
eftre  contrevenu  directement  ou  indirec-  conftitutions ,  k  elles  changer  &  eh  faire 
tement  en  quelque  manière  que  ce  foit.  de  nouvelles  félon  qu'ils  verront  bon 
Car  tel  eft  noftre  plailîr  ,  nonobftant  eftre  &  q^e  la  neceflîte  le  requerra ,  fans 
quelfconques  autres  edicts ,  ftatuts  &  or-  que  pour  ce  leur  foit  befoing  de  nou- 
donnances  â  ce  contraires.  Et  affin  que  ce  velle  confirmation  &  approbation.  Au- 
Ibit  chofe  ferme  fit  ftable  à  tousjours  nous  très  bulles  du  mcfme  pape  dattees  , 
avons  faiefc  mettre  noftre feel  à  cefdictes  apud  fanttam  Mariant  m.  d.  xlix.  Ka- 
prefentes,  fauf  en  autres  chofes  noftre  ûndis  Novcmbris  ,  pontificatùs  anno  xv. 
droict  &  l'autruy  en  toutes.  Donné  à  contenans  plufîeurs  privilèges  concédés 
Vilhers-Cottercts  au  mois  d'Avril ,  l'an  &  oftroyés  à  ladicte  focieté.  Et  certai- 
dc  grâce  m.  d.  lvii.  &  de  noftre  règne  nés  autres  bulles  du  pape  Jules  III.  du 
le  x i.  Ainfi figné  fous  le  reply  :  HEN  R Y;  datte  Ronue  apud  fanclum  Petrum  m .  D.  L. 
tjr  fur  le  reply  :  Par  le  roy  eftant  en  fon  dmodecimo  Kal.  auwfti  ,  pontificatùs  anno 
confeil  du  Thyer.  i.  par  lefqiicllcs  il  auroit  aufli  approu- 
Lecta ,  publicata  &  regiftrata ,  audito  vé  ladicte  focieté  avec  leurs  règles  & 
&'  requirente  procuratore  generali  re-  privilèges.  Les  lettres  patentes  du  def- 
gis ,  Parifiis  in  parlamcnto ,  xi.  die  Maii,  funct  roy  Henry  dattecs  à  Blois  en  Jan- 
anno  Domini  m.  d.  lvii.  Signe" ,  du  vier  i  lignées  :  Par  le  roy  monfeigneur 
TiLLET.  Du  regifire  des  ordonnances  cotte  le  Cardinal  de  Lorraine  prefent ,  Claufle, 
V.  fol.  94.  vtrfo.  &  fcellées  du  grand  feel  fur  cire  verde  , 

pendant  à  cordons  de  foyc  verde  &  rou- 

Arreft  de  Vaffemblie  de  l"eglife  Gallicane  ge ,  par  lefquelles  le  roy  auroit  agréé 

ÔC  approuve  lefdictes  bulles, 


par  le  commandement  d»  roy  à  &  approuve  lefdictes  bulles ,  &  permis 
Poiffy ,  pour  ceux  fe  difans  frères  de  la  aufdicts  frères  qu'ils  puiflenr  conftruire, 
focieté  de  Jefus.  édifier  ôc  baftirdes  biens  qui  leur  feront 
.  aumofnés  une  maifon  fit  collège  en  la 
An.  tSfi.  PUr  la  requefte  prefentée  par  les  eux  ville  de  Paris  feulement ,  &  non  en  au- 
difans  frères  de  la  focieté  du  nom  très  villes ,  pour  y  vivre  félon  leur  rciglc 
de  Jefus,  par  laquelle  &  pour  les  eau-  &  ftatuts ,  &  mandé  à  fes  cours  de  par- 
lés y  contenues  ,  mefmemcnt  que  par  ar-  lement  de  vérifier  lefdictes  lettres ,  6c 
reft  de  la  cour  de  parlement  de  Paris  faire  &  fouffrir  lefdicts  frères  jouir  de 
du  11.  Février  dernier  auroit  efté  or  don.  leurs  privilèges.  Arreft  de  ladicte  cour 
né  qu'ils  fe  pourverroient ,  fi  bon  leur  de  parlement  du  trois  Aouft  1554.  par 
fembloit,  au  concile  gênerai  ou  aflèm-  lefquelles  ladicte  cour  auroit  ordort- 
blce  prochaine  qui  fe  feroit  en  l'eglife  né  que  lefd.bullesêclettresferoîentcoitu 
îfw),far  •  fans  l'approbation  de  leur  ordre,  ils  muniquées  à  l'evcfque  de  Parisficàlafa- 
requeroientleurchcte  compagnie  eftre  re-  culte  de  théologie-  Rremonftrances  en 
ceucêc approuvée  par  l'eglife  Gallicane,  formed'advis  du  1.  Décembre  «559.  Au- 
Autres  deux  requeftes  aufli  prefentées  très  lettres  patentes  du  roy  François  II. 
par  les  manans  se  habitansde  la  ville  de  du  ij.  Avril  1560.  lignées  :  Par  le  roy 
Riom  en  Auvergne ,  &  par  les  execu-  en  fon  confeil ,  de  PAubefpine ,  par  lel- 
teurs  du  teftament  de  rcu  meflire  Guil-  quelles  le  roy  ,  après  avoir  veu  &  faift 
laume  du  Prat  en  fon  vivant  evcfque  de  veoir  en  fon  privé  confeil  les  remon- 
Clermont ,  à  mefme  fin.  Vculedicl  arteft  ftrances  de  ladicte  faculté  de  théologie, 
du  it.  Février  ij6o.  Les  bulles  du  def-  &  attendu  que  ladicte  compagnieavoit 
funcl  pape  Paul  III.  datées  à  Rome,  apud  efté  receuc  ez  royaumes  d'Espagne  fie 
fanttam  Martam  anno  incarnationis  Demi-  Portugaise  en  plùfieurs  autres  pays, 
nie*  m.  D.  xl.  qninto  Kal.Oïtobris  ypon-  fie  qu'en  icelle  locicté  pourraient  eilrc 
tificatùs  anno  vi.  par  lefquelles  noftredict  nourris  perfonnages  qui  prefeheront , 
S.  P.  auroit  approuvé  ladicte  focieté  ad  inftruiront  8c  édifieront  le  peuple,  tarit 
femblée  foubz  le  titre  du  nom  de  Jefus,  en  la  ville  de  Paris  que  ailleurs ,  mande 
à  la  charge  que  en  ladicte  focieté  ne  à  ladicte  cour  de  procéder  à  Phomolo- 
pourroient eftre  plus  defoixante  perfon-  garion  fie  vérification  defdictes  bulles  fie 
nés.  Autres  bulles  dudid  pape  Paul  III.  lettres,  nonobftant  les  rernonftrances  de 
aufli  dattées.  Ronue  apud  Jauttwn  Petrum,  Udide  faculté  de  théologie.  Autres  re- 
Tome  II.  Part.  III.  Oo  ij 
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.            monftrances  faides  i  ladidc  cour  par  ont  ja  faides,  lefquelles  feront  foubz- 

a«.  u*\    l'evcfquc  de  Paris.  Certaine  fupplication  lignées  des  fecrecaires  de  l'alTemblce, 
fie  requeftc  faide  par  les  preftres  &  ef-  ne  imfeflcrum  varitntmr  ;  qu'ils  feront  vi- 
coliers  de  ladicle  compagnie  de  Jefus,  fités  8e  corrigés  par  les  evcfques ,  fans 
par  laquelle  Us  fupplioient  très-humble-  pouvoir  alléguer  aucune  exemption  ) 
ment  la  majefté  du  roy  que  leur  ordre  qu'ils  ne  pourront  interpréter  la  fainde 
fie  religion  foit  receu  à  Paris  fie  par  le  Efcriture  lans  le  congé  de  l'evefque  dio- 
royaume  de  France»  à  la  çJfarge  que  cciàinj  qu'ils  feront  tenus  par  exprès  re- 
leurs privilèges  obtenus  du  S.  fiege  Apof-  noncer  à  tous  privilèges  obtenus  fie  à 
colique  fie  leurs  ftatuts  fie  reigles  de  la-  obtenir  *  inefmement  à  ceux  qu'ils  pre- 
dide  compagnie  ne  foient  aucunement  tendent  leur  avoir  cité  concédés  par  la 
contre  les  loix  royalles,  contre  l'eglifê  bulle  du  pape  Paul  III.  en  datte  du  v. 
Gallicane  fie  contre  les  concordats  faids  deskalendcs  de  Novembre  m.  d.  xlix. 
entre  N.  S.  P.  le  pape  fie  le  S.  liège  Apofl  en  ce  qu'ils  feroient  contraires  aux  ref- 
tolique  d'une  part  ,  fie  la  majefté  du  roy  trindionsdeffiifdides  ,  fie  eux  conformer 
fie  du  royaume  d'autre  ,  contre  tous  ores  fie  pour  {'advenir  à  la  diipofîrfon 
droids  epifeopaux  6e  parochiaux ,  ne  du  droid  tommun  j  le  tout  fans  preju- 
pareillement  contre  les  ebapirres  des  dice  des  droids  de  rentes  ;  cen Cives , 
egli/ès,  foient  cathédrales  t  collégiales  prertationsannuellesfictous  antres  droids 
ne  aux  dignités  d'icclles,  mais  feule,  des  ièigneurs  temporels;  Tout  veu  fie 
ment  qu'ils  foient  receûs  comme  religion  diligemment ,  le  nom  de  t)ieu  premie- 
approuvée  avec  les  fufdides  limitations  rement  fie  avant  toute  oeuvre  invoqué  t 
fie  reftrindions.  Contentement  de  l'evef-  par  proteftation  de  tout  honneur ,  re- 
que  de  Paris,  fie  omologation  fie  veri-  verence  fie  obeyflancc  au  S.fîegeApof. 
fication  defdides  lettres  fie  bulles,  à  la,  tolique  fie  à  la  majefté  du  roy,  l'as- 
charge  que  le/dids  frères  «pourront  semble*!  ,  fuyvant  lerenvoy  deladide 
exercer  aucune  jurifdidion  epifcopalc,  cour  de  parlement  de  Paris,  a  receu  fie 
prefeherfie  annoncer  la  parole  de  Dieu  reçoit,  approuvé  fie  approuve  ladidefo. 
fans  la  pcrmuTion  fie  confentement  de  cieté  fie  collège  fie  nom  de  religion  nou- 
leursevefquesdiocefâins)  qu'au  cas  qu'ils  vellement  inftituce,  à  la  charge  qu'ils 
foient  pourveus  d'aucuns  bénéfices  ec-  feront  tenus  prendre  autre  titre  que  de 
cleûaffaques ,  mefme  cures  ,  ils  refpon-  Société  de  Jefus  ou  Jefuites ,  fie  que  far 
«Iront  pour  raifon  de  leurs  charges  de-  icelle  dide  fbeieté  fie  collège  l'evefque 
vant  Ieurfdids  evefques  ;  qu'ils  ne  pour-  diocefain  aura  tourte  fuper intendance , 
«root  adminiftrer  aucuns  Sacremcns  de  jurifdidion  fie  correction ,  fie  pourra  dé- 
confcfuon  fie  Euchanftie  fans  le  congé  charter  fie  ofter  de  ladide  compagnie 
exprès  des  curés  de  ceux  aufquels  ils  les  forfaideurs  fie  malvivans.  N 'entre- 
voudront adminiftrerlefdidsfacremens}  prendront  les  frères  d 'icelle  compagnie 
qu'ils  ne  feront  aucun  préjudice  aufdids  fie  ne  feront  en  temporel  fie  fpirituel 
curés,  tant  en  fpirituel  que  temporel,  aucune  chofë  au  préjudice  des  evefques, 
fok  pour  les  oblations ,  droids  de  fè-  chapitres ,  curés  ,  paroiûes  fie  univerfi- 
pulture  fie  autres  femblables  qu'ils  fe-  tés  ne  des  autres  religions }  ains  feront 
ront  en  leur  eglifê  fie  chapelle  $  qu'Us  tenu  de  fe  conformer  entièrement  à  la 
ne  pourront  lire  fie  interpréter  la  iaindc  difpofition  du  droid ,  fans  qu'ils  ayent 
Eferipture  publiquement  ne  en  particu-  jurifdidion  aucune.  Et  renonceront  au 
lier ,  fans  ce  qu'ils  foient  approuvés  par  preallable  fie  par  exprès  à  tous  privile- 
la  faculté  de  théologie  des  univerfités  ges  portés  par  leurs  bulles  aux  choies 
faraeufcsjle  tout  fans  préjudice  des  au-  fufdides  contraires  j  autrement  i  faulte 
très  ordres  fie  religions ,  à  ce  qu'ils  n'en  de  ce  faire  ou  que  pour  l 'advenir  en 
puuTent  attirer  i  eux  &  recevoir  à  leur  obtiennent  d'autres  lettres  patentes ,  de- 
compagnie  les  religieux  fie  prorèx  def-  meureront  nulles,  fit  de  nul  effect  fie 
dids  ordres.  Addition  faide  parle&ids  vertu ,  fauf  le  droid  de  ladide  aflem- 
Cvefques  aux  reftridions  fufdides  :  c'eft  blée  fie  l'autruy  en  routes  chofês.  Donné 
aflavoir  que  lefdids  frères  foient  receés  i  l'auemblce,le  Lundy  x v.  jour  Septem- 
par  forme  de  focieté  fie  compagnie  feu-  bre«.o.txi.  Signé  .François  cardi- 
lement,  fie  non  de  religion  nouvelle  j  mal  oiTotjk.non,^Eustache  du 
lefquels  feront  tenus  prendre  autre  nom  Bellay  ivesqûe  de  Paris  \&*ndef. 
que  de  Jefus  ou  de  Jefuiftes  (  qu'ils  ne  ftnbij  De  mandate  dominorum ,  Blan« 
pourront  faire  aucunes  inftitutions  nou-  cht  &  Breton. 
velles,  changer  ne  altérer  celles  qu'Us  Regiftrau,auditoprocuratore  gênera- 
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li  regis,prout  in  arrefto  curia:  continetur,  cent  à  faire  nouveau  monopole ,  à  ufer  — —  ■ — 

Parmis  in  parlamento,xiv.Februarii,an-  de  leur  première  audace  Se  menées ,  qui  A"' ,J<1" 

no  Domini  m.  d.  lxi.  Signé  du  Tillet.  journellement  font  8c  attachent  plu- 

A  efté  mis  fur  deux  autres  originaux  fieurs  plaçons,  ôtmefmcs  le  jourd'hyer 

expédiés  par  duplicata  lemblable  Re-  ont  faid  5c  attaché  libelles  diframatoi- 

giprata  cy- défias  contenu,  que  j'aypa-  res  contre  vous,  la  royne  voftre  mere, 

reillement  fîgné.  Dureg.  des  «ri.  cette  Z.  princes  de  voftre  fan  g  &  confeil  privé, 

fol.  r}8.  Icfdids  fupplians  craignent  grandement 

j».  que  par  ce  encor  il  s'introduife  en  vof- 

Requefie  des  Caïques  de  Para  a*  roy  JJ  ^             V£)lcurs  ^      .  ^ 

four  le  de/armement  des  hérétiques  ,  gabondf&inutilcs    qui  {oa&  pretcxte 

avec  U  repanfe  du  ,oy  portant  confen-  diilentions  qui  s'offrent,  nedefirc- 

tentent.  roient  rien  plus  que  de  piller  voftre  bon- 

Auroy,  et  A  nosseigneurs  de  son  ne  ville  j  chofe  qui  tourneroit  ,  Si- 

conseil  prive'.  re,  premièrement  a  un  regret  perpe- 

Stuel  8c  infupportable  ,    8c  feconde- 

IRE.  ment  à  une  perte  &  dommage  le  plus 

grand  que  jamais  ait  faid  prince  Chref- 

Vos  fidèles  fie  obeyflans  fubjeds  les  tien.  Ccconfideré,  Sire  ,  les  fupplians 

manans  8c  habitans  de  voftre  bonne  ville  implorent  fie  fupplient  très-humblement 

de  Paris  vous  remonftrent  en  toute  hu-  V.  M.  à  ce  que  voftre  bon  plaifir  foit, 

milité  qu'ayans  receu  ce  bien  de  voftre  pour  l'afleurancc  de  voftredide  ville,  de 

majefté ,  au  péril  qui  n'agueres  s'eft  of-  faire  premièrement  faifir  au  corps  &  gar- 

fert  jufques  à  leurs  portes,  d'eftre  con-  der  en  lieu  feur  quelque  nombre  de 

folés,  réjouis  &*du  tout  aûeurésdevof-  ceux  qui  font  caulé  des  drffèntions  qui 

treprcfcncc,  continuant  en  cclal'excm-  s'offrent,  8c  qui  font  notoirement  fean- 

ple  de  vos  predecelTeurs ,  lefquels  en  daleux  8c  mutins  ;  &  quant  aux  autres 

cas  fcmblablcs,  tourtes  &  quantes  fois  qui  ne  font  li  cogneus ,  &  qui  font  neant- 

que  le  péril  s'eft  offert ,  fe  font  retirés  moins  de  religion  contraire  à  la  voftre, 

en  voftre  ville  de  Paris ,  pour  garder  iceux  eftre  defarmés ,  fie  leurs  armes 

fie  conferver  ceux  qu'ils  ont  tousjours  eftre  miles  en  lieu  feur,  pour  leur  eftre 

eftimé  6c  tenu  pour  les  mieux  aftedion-  rendues  quand  il  fera  advifé ,  6c  à  cette 

nés  8c  plus  fidèles  fubjeds  que  monar-  fin  leurs  maifons  eftre  veuës  6c  vifitées, 

que  ne  prince  du  monde  puifle  avoir  ,  ou  à  tout  le  moins  leur  eftre  défendu 

ils  ont  penfé  ne  pouvoir  moins  faire  pour  de  fortir  de  lcurfdides  maifons  ,  foit  de 

l'aftèdion  réciproque  qu'ils  doivent  à  jour  ou  de  nuit,  avec  armes  quelfcon- 

un  fi  bon  prince ,  que  s'adonner  à  vous  ques  v  faire  aflemblées  ou  monopoles  en 

faire  1er  vice  6c  à  ceux  qui  font  près  quelque  forte  que  ce  foit,  loger  en  leurs 

de  voftre  perfonne,principalementpour  logis  autres  gens  que  leurs  fervitcurs 

raflurance,  garde  ,  confervarion  6c  aug-  domefhquesj  défquds  ils  refpondronc 

mentarion  de  V.  M.  6c  des  voftres,  en-  corps  pour  corps,  6c  defquelsils  baille, 

fembie  de  voftre  bonne  ville  de  Parisj  ront  le  noni  pareferiptau  capitaine  de 

laquelle  comme  la  première,  non  feu-  leur  dixainc  ,  qui  fera  éleu  fuivant  la 

lement  de  l'Europe  <  mais  de  ce  monde,  là  requefte  que  vous  en  ont  prelentée 

ils  ne  doutent  point  vous  eftre  fur  tou-  Icfdids  fappliansj  le  tout  fur  peine  de 

tes  choies  recommandée.  Or  eft  il  que  la  vie.  Et  continueront,  lefdifts  fup- 

vofilids  fubjecbinftmidsfiiadmoneftés  pliaris  d  prîfer  Dieu  pour  Voftre  noble 

par  l'exemple  des  autres  villes  ,  mef-  pTOrperire  6c  &fifcé: 

mes  des  circonvoiunes,«nt  reconnu  oom-  Le  roV ,  api  rit  avoir  mis-  la  prefenté 

bien  il  eft  périlleux  de  tenir  fie  endurer  requefte  en  defcberatiôri  de  la  royne  fa 

avec  eux  6c  en  unemelrne  ville  gens  qui  mère \  du  roy  de  Navarre  ,  de  meflèi- 

font  de  contraire  fadion,  qui  les  expient  gneort  iè  eârdïnal  de  Guifé ,  ducs  de 

ordinairement ,  donnent  arlverriflèmens  Guift ,  d'Aurhalc ,  fie  de  Montmorency 

a  vos  adverfaires,  fie  ne  cherchent  rien  cttnjrifeftàble  de  France  fie  autres  gens 

plus  que  les  introduire  envoiWroyau-  de  ftn  cohlell  privé  eftans  près  de  fa 

me.  Et  voyant  que  la  plus  part  de  ceux  perioàfié,  à  par  leur  advis  ateordé  fie 

qui  pour  voftre  venue  s'eftoictt*  ablën-  accordé  aux  fupplians  qu'ils  punTent  faire 

tés,  fe  fenrans  en  leur  coufeieheé  eftre  lever  fit  ofter  les  armes  à  tons  ceux  des 

coupables  de  grands  crime  ,  font  pàf  manans  fie  habitans  de  ladide  ville  de 

un  fuccez  de  rems  revenus ,  fie  commeh-  Paris  qui  font  togneus  tenir  autre  reli- 
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gion  que  celle  qui  cft  de  tout  temps  ob- 
iervee  en  ce  royaume  ,  fie  en  laquelle 
vie  S.  M.  Mais  elle  veut  fie  entend  que 
pour  faire  la  recherche  dcfdictes  armes 
(bit  commis  le  com  nu  (faire  du  quartier) 
lequel  avec  quatre  des  plus  notables 
bourgeois  du  quartier  qu'il  appellera 
aveeluy,  regardera  de  fe  tranfporter 
ez  mailons  li  à  propos ,  fie  de  Te  com- 
porter fi  diferetement  a  la  vilîtation  d'i- 
celles  maifons ,  que  lorfqu'ilsy  iront  ils 
ne  foient  fuivis  de  trouppe  de  peuple , 
fie  ne  racent  fcandalc  qui  Toit  caufe  de 
faire  faccager  &  piller  fefdicr.es  maifons, 
cfquelles  ils  ne  feront  autre  recherche 
&  pcrquilition  que  dcfdictes  armes,qu'ils 
prendront  par  inventaire;  &  mettront 
en  lieu  feur,  pour  cftrc  rendues  à  ceux 
à  qui  elles  appartiendront  quand  il  en 
fera  advifé.  £t  feront  faiefes  aufdicb 
fubjects  de  la  religion  les  defrenfes  men- 
tionnées en  la  prefènte  requefte ,  pour 
y  obcïr ,  à  peine  de  la  vie.  Faict  à  Pa- 
ris le  ii.  jour  de  May,  l'an  m.  d.  lxii. 
Signé  Bourdin. 

Rcgiflrara ,  audito  procurarore  gene- 
rali  régis  fie  hoc  requirenre,  Parifns  in 
parlamento,  v.  Maii,anno  Domini  m. 
d.  lxii.  Signé  du  Tillet.  Collation 
cft  faietc  à  l'original.  Signé  du  Tillet. 
Extrait  du  regifire  des  ordonnances  cotte  Z. 
fol.  îjo.  verf. 

j4utre  requefte  des  Parifiens  au  roy  ,  four 
faire  roolle  de  ceux  qui  peuvent  porter 
les  armes  pour  la  deffenfe  de  la  ville  i 
avec  la  refponfe  &  confentement  du  roy. 

Au  KOY,  ET  A  NOS   SEIGNEURS  DE 
SON  CONSEIL. 


IRE, 


L'affection  &  fidélité  que  vous  doivent 
vos  très-humbles  &  très-obeylfans  fub- 
jects les  manans  fie  habitans  de  voftre 
bonne  ville  de  Paris,  les  incite  à  vous 
offrir  leurs  vies  fie  biens  pour  les  expo- 
fer  à  voftre  fervice  5  fie  davantage  le  pé- 
ril auquel  ils  font,  les  admonefte  de 
le  tenir  incefïàmment  fur  leurs  gardes, 
pour  les  menaces  que  journellement  ils 
recoyvent  de  leurs  ennemys.  Et  pour 
ce  que  fur  toutes  choies  ils  défirent  vous 
faire  entendre  fie  cognoiftre  leur  affec- 
tion ,  fie  comme  ils  veulent  vivre  fie 
mourir  pour  vous ,  à  cette  caufe  vous 
fupplicnt  très-humblement  leur  per- 
mettre faire  roolle  de  chacune  dixaine 
de  voftrcdicfe  ville  fit  fauxbourgs  de 
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Paris,  de  ceux  qui  peuvent  porter  ar 
mes  fie  faire  fervice  pour  la  tuition  fie 
deffenfe  d'icelle,  pour  en  chacune  di- 
xaine ou  autre  quartier  compétent  eftre 
eleu  un  capitaine  bon  fie  fidèle ,  fie  par 
luy  faire  monftre  fie  reveuc  de  ceux  de 
fa  dixaine,  voir  fie  vifiter  les  maifons 
d'icelle  par  certains  jours ,  fie  autres  ac- 
tes qui  feront  advifes  eftre  neccfTaires 
pour  la  deffenfe  fie  feuretc  de  voftrc- 
dicle  ville,  parecque  ne  voudraient  lcf- 
diûs  fupplians  pour  rien  entreprendre 
de  porter  armes ,  ne  faire  lefdicf.es  af- 
femblccs  ne  autres  choies  ,  finon  par 
voftre  permiflion  fie  licence.  Ce  fefant, 
Sire,  les  rendrez  préparez  à  une  fortu- 
ne de  furprife  ,  qui  pourroit  advenir  , 
vous  intimiderez  voftre  ennemy  ^aug- 
menterez tousjours  l'affe&ion  defdicls 
fupplians  envers  vous. 

Le  roy  ,  après  avoir  mis  cette  pre- 
fente  requefte  en  délibération  de  larcyne 
fà  mere,  du  roy  de  Navarre,  de  mef- 
feigneurs  les  cardinal  de  Guife,  ducs 
de  Guifè ,  d'Aumalc  8e  de  Montmo- 
rency conncftable  de  France,  fie  autres 
gens  de  fon  confeil  privé  eftans  près  de 
fa  perfonne,  a  par  leur  advis  accordé 
aux  fupplians  que  en  chacune  dixaine 
de  ladi&e  ville  fie  fauxbourgs  ils  puilîènt 
faire  les  roollcs  de  tous  ceux  qui  feront 
propres  à  porter  les  armes ,  procéder  d 
l'cleiiion  des  capitaines,  félon  qu'ils  le 
requièrent  par  fa  prefènte  requefte.  £c 
quant  à  la  recherche  fie  vifiration  des 
maifons  ,  elle  fe  fera  par  le  commiiîaire 
du  quartier,  appellés  quatre  des  plus 
notables  bourgeois  de  ion  quartier,  fé- 
lon qu'il  cft  contenu  en  la  refpon/e  mi- 
fe  au  pied  d'une  autre  requefte  prefentee 
par  leldicfs  fupplians.  Faicf.  à  Paris  le 
ii.  jour  de  May,  l'an  de  grâce  m.  d. 
lxii.  Signé  Bourdin. 

Regiftrata  ,  audito  procuratorc  gene- 
rali  régis  fie  hoc  requirente ,  Panlîisin 
parlamento, v. die  menlis  Maii,anno  Do- 
mini m.  d.  lxii.  Signé  du  Tillet.  Col- 
lation fiec.  Extrait  du  regtjlre  ces  on  ■ 
nances  cotté  Z.  fol.  zji. 

Ordonnance  du  roy  Charles  J  A".  furPJeHion 
des  capitaines  des  albalejhiers  ,  archers 
harquebufiers  de  Lt  Ville  de  Paris. 


CHarles  par  la  grâce  de  Dieu  roy  de  A, 
France  j  à  tous;  prefens  fie  à  venir , 
lalut.  Jean  Ragocneau  capitaine  fie  chef 
des  foixante  ai  luleftricrs  de  noftre  ville 
de  Paris  ,  nous  preienta  requefte  le  13. 
Juillet  1565. contenant,  que  nos  prede- 
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cefleurs  rois ,  pour  certaines  bonnes  eau-    pouvoir,  s'il  ne  s'accommode  du  roue  "J 
fes  fie  conlïderations  à  ce  lesmouvans,   à  leur  volonté  ,#'cn  mettre  un  à  leur  * 
&i  pour  la  cuicion  &  dcffenlè  de  noftre   porte  fie  dévotion ,  nous  demeurans  en 
viilc  de  Paris  fie  des  habitans  d'iceile ,   ce  faifànt  fans  eftre  fervis  defdides 
créèrent  ôc  cftablirent  dès  l'an  410.    compagnies  ,  noftredide  ville  fans  fe- 
iceux  arbaleftriers,  parce  que  l'arbalef-    cours ,  la  republique  fans  deffènfe,  ôc 
tre  cftoir  l'arme  le  plus  furieux  fie  of-    lefdids  capitaines  fans  fuiete  ne  hom- 
fenfif  dont  ils  ufoienc  pour  lors  $  6c  de-    mes.  Nous  fuppliant  &  requérant  tres- 
puis  auroient  femblablement  créé  ôe   humblement ,  que  noftre  bon  plaifir  fuft 
eftably  le  nombre  de  fix  vingts  archers,    déclarer,  que  les  capitaines  defdides 
Et  continuans  ôc  augmentans  les  guer-    trois  compagnies  ne  pourront  eftre  ores 
rcs  d'année  en  autre  ,  le  feu  roy  ïrari-    ne  pour  le  temps  advenir  changez,  défi 
cois  ,  noftre  très- honoré   feigneur  ôc    mis  &  chaffez  fans  forfaiture  ,  expret 
aycul ,  auroit  auffi  créé  en  ladide  ville    confentement  ou  volontaire  dcmillion  , 
le  nombre  de  cent  harquebuliers.  Tous    non  plus  que  leurfdid*  lieutenans  ôc 
lefquels  arbaleftriers  ,  archers  ôc  har-    enfeignes  -,  ôc  en  ce  faifant ,  pour  ren- 
quebufiers,  font  tenus  ôc  le  doivent  mon-    dre  lefdides  trois  compagnies  efgalcs 
ter  fie  équiper  a  leurs  dcfpens  de  toutes    en  nombre  les  unes  comme  les  autres , 
fortes  d'armes  requîtes  pour  noftre  fer-    ordonner  ,  que  ledid  capitaine  prendra 
vice  ôc  deftenfe  de  noftredicte  ville.    fie  choifira  encores  quarante  hommes 
Aufquels  &  à  chacune  defdides  compa-    expérimentez  fie  exercitez  au  faid  des 
gnics  par  les  créations  fie  eftabliflèmens    armes ,  pour  parfaire  fàdide  compagnie 
d'icelles  cft  permis  eflire  5c  faire  par  cha-   jufqucs  au  nombre  de  cent ,  lefquels  fe- 
cun  an  l'un  d'entr'eux ,  pour  eftre  le  chef,    ront  nommez  arbaleftriers  de  nous  6c  de 
maiftre  ôc  capitaine  ,  qui  entre  autres    ladide  ville  de  Paris  5  a  feavoir ,  vingt 
choies  a  le  foing  fie  charge  de  vcoir  6c    des  maintenant  fie  i  prefent  ,  qui  joui- 
diligemment  vihter  les  armes  Se  baftons    ront  de  femblables  prééminences  que 
de  fa dide  compagnie.  Laquelle  efledion    lefdids  foixante  arbaleftriers ,  fie  les  au- 
annuelle  a  efté  depuis  pour  bonnes  fie    très  vingt  quand  il  en  ira  de  vie  à  tref- 
juftes  caufes  par  eux  dclaillée,  fie  le  plus    pas ,  ou  en  fera  caffé  de  la  compagnie 
fbuvent  les  capitaines  continuez  ,  les    defdids  fix  vingts  archers  j  fie  pour  cet 
ungs  fix,  dix,  quinze  fie  vingt  ans,  fie  les    efftt  réduire  icelle  compagnie  jufques 
autres  juiqu'a  leur  deceds.  Lefquels  ca-    au  nombre  de  cent ,  afin  de  rendre  lc£ 
pitaines  ont  tousjours  par  le  paflé  efleu    dldes  trois  compagnies  efgales  fie  de  pa- 
pour  leurs  lieutenans,  fie  donné  leurs  en-    reil  nombre  de  gens  les  unes  comme  les 
teignes  Se  guidons  à  ceux  de  leurs  corn-    autres  5  &:  par  amfî  nous  fie  noftredide 
pagnies  qu'ils  ont  congneu  en  eftre  di-    ville  de  Paris  aurions  pour  noftre  fetvi- 
gnes  pour  leur  expérience  fie  dextérité    ce  Ôc  fecours  cent  arbaleftriers  piftol- 
aux  armes ,  qui  ne  fc  changent ,  ains  fe    liers ,  cent  archers  fie  cent  harquebu* 
continuent  tousjours.  Et  combien  que    fiers  ,  qui  marcheraient  quand  î'occa- 
lefdids  capitaines  ne  deufTent  eftre  de    fion  fc  prefenteroit  ,  fous  trois  cornet- 
pire  qualité  fie  condition  que  leurfdids    tes  de  cent  hommes  chacune.  Laquelle 
lieutenans  fie  enfeignes ,  ne  deftituez  ne    requefte  nous  renvoyafmes  à  noftre  tres- 
changez  fans  volontaire  demiffion  ,  ou    cher  fie  amé  cou  fin  le  fieur  de  Mont- 
avoir  forfaid  fie  malverfé  en  leurfdides   morency  marefchal  de  France  >  gouver- 
eharges  ,  neantmoins  lefdides  compa-    neur  fie  noftre  lieutenant  gênerai  en  la- 
gnics  fans  aucune  occafion  ,  contente-    dide  ville  de  Paris  fie  ifle  de  France, 
ment  ne  démimon  volontaire  de  leurf-    pour  fur  icelle  donner  ôc  nous  envoyer 
dids  capitaines ,  les  oftent  fie  changent ,    fon  advis ,  pour  icelluy  veu  fie  rapporté 
fie  en  leurs  lieux  fie  places  par  brigues ,   par  devers  nous  fie  les  gens  de  noftre  con- 
menées,  envies,  banqutrtz  fie  autres  voyes    Ici!  privé  ,  eftre  pourveu  au  fuppliant 
illicite*  en  mettent  d'autres  à  leur  fan-    comme  verrions  eftre  à  faire.  Lequel 
taifie,fous  couleur  de  ladide  création }   auparavant  donner  fondid  avis,  auroic 
de  forte  que  il  l'occafton  de  tel  chan-    renvoyé  ladide  requefte  aux  prevoft 
gerhent  fie  mutation  defdids  capitaines   des  marchands  fie  clchevins  de  ladide 
le  teurdenr  ôc  naiflent  pluficurs  mono-   ville  de  Paris  ,  pour  advifer  en  leurs 
polies ,  haines  fie  îniraittez  entre  les  fuf-   loyautez  fie  conîciences  fur  la  commo- 
dids,  fc  périt  l'honneur  fie  obeyfTance   dité  ou  incommodité  que  nous  fie  la- 
que doivent  les  membres  defdidcscom-    dide  ville  pourrions  avoir  en  accor- 
pagnies  à  leurs  chefs  ôc  capitaine*,  ayanc  dant  le  contena  en  ladide  requefte.  Sur 
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  laquelle  lefdicls  P.  des  M.  Se  E.  auroient 

*h.  délibère  au  bureau ^de  ladide  ville  > 

donne  Se  envoyé  leur  advis  à  noftre» 
dicl  coufin ,  qui  pareillement  auroit  don- 
né Se  envoyé  le  fien  conforme  à  celuy 
defdifts  P.  des  M.  &  E.  excepté  pour 
le  regard  ,  tant  dcfdicb  capitaines  que 
autres  chefs ,  qu'il  luy  fcmble  devoir 
eftre  faicts  par  ferutin ,  afin  que  de  tous 
les  efleus  nous  ou  noftredicl  coufin,  Se 
en  fon  abfence  ie  prevoft  defdicts  mar- 
chands fie  efchevins ,  eufTent  le  choix  , 
pour  éviter  que  les  taverniers  qui  di- 
minuent nos  aydes  ,  n'en  fulTcnt  pour- 
veuz  j  comme  il  nous  eft  apparu  par 
la  refponfc  de  noftredicl  coulin  5  que 
nous  avons ,  enfcmble  ladicle  requefte  Se 
advis  defdicls  P.  des  M.  8c  E.  faicl  vcoir 
en  noftre'confcil  privé.  Par  advis  &  de. 
libération  duquel  Avons  ordonne' 
£t  ordonnons  ,  que  les  capitaines 
des  trois  compagnies  qui  font  de  pre- 
fent ,  feront  encores  continuez  en  la 
charge  depuis  le  premier  jour  de  Jan- 
vier dernier  pafle  jufqucs  a  fix  ans  en- 
tiers révolus  &  accomplis  ,àfin  qu'eftant 
par  tel  temps  pourveuz  defdiclcs  char- 
ges ,  ils  ayent  plus  d'occafion  d'eux 
maintenir  en  bon  eftat  ,  8c  eftre  bien 
montez  &  armez ,  &  tirer  plus  prompt, 
loyal  &  fidèle  fervice  de  leurs  gens  Se 
compagnie,  qu'ils  n'ont  receu  par  cy- 
devant,  quand  ils  eftoient  dimiffibles 
d'an  en  an  }  &  que  lefdicles  fix  aunées 
paflees  chacune  defdictcs  compagnies 
pourra  continuer  ,  fi  bon  luy  femble  , 
Icditil  capitaine  pour  autres  fix  années , 
ou  bien  procéder  à  nouvelle  eflection 
d'autres  capitaines ,  lieutenans  Se  enfei- 
gnes  j  lefqucls  toutesfois  feront  prins , 
choifis  8c  efleuz  du  nombre  dcfdicles 
compagnies  ,  Ce  non  autrement.  Et  fe 
fera  ladicle  efleélion  en  l'hoftel  de  la 
ville  de  Paris ,  en  la  prefence  des  P.  des 
M.  Se  E.  d'icelle  ville  ,8c  ce  par  la  yoye 
de  ferurin ,  lequel  nous  fera  apporté ,  ou 
au  gouverneur  Se  noftre  lieutenant  gê- 
nerai en  ladiae  ville,  8c  en  fon  abfen- 
ce aufdicb  P.  des  M.  8c  E.  qui  l'ouvri- 
ront, fie  icelluy  ouvert  feront  efledion 
de  ceux  des  nommez  qu'ils  cognoiftront 
plus  fuffifans  pour  exercer  la.  charge 
pour  laquelle  ils  auront  efté  efleus  $  lef- 
qucls feront  tenus  faire  fermentez  mains 
defdias  P.  des  M.  8c  E.  en  la  prefence 
de  noftre  procureur  en  ladicle  ville, 
que  bien  loyaument  &  fidèlement  ils 
exerceront  lefdicles  charges  pour  noftre 
fervice  8c  de  ladite  ville ,  &  fourniront 
d'armes  8c  chevaux  pour  eftre  preftz  a 
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obéir  à  ce  qui  leur  fera  par  nous  ou 
ledicl  gonvemeur  8c  noftre  lieutenant 
gênerai  commandé  ,  8c  par  lefdicls  P. 
des  M.  &  E.  Et  quand  vacation  advien- 
dra defdicb  albaleftriers ,  archers  8c  har- 
quebufiers  j  en  fera  nommé  ,  pris  8c 
choify  par  lefdicls  capitaines  ,  chacun 
en  fon  endroit.  Ordonnons  en  outre , 
pour  le  regard  de  la  réduction  des  com- 

{>agnies  en  nombre  pareil  &  égal ,  que 
e  capitaine  des  izo.  archers  en  délaif- 
fera  dès  à  prefent  vingt  de  fon  nom- 
bre ,  de  chacune  dixaine  deux  des  vieux 
&  jeunes  ,  pour  eftre  enrôlez  8c  mis 
au  nombre  des  arbaleftricrs  ,  8c  nous  y 
fervir  en  ladicle  ville,  foubzlcdicl  fup- 
pliant  qui  en  eft  capitaine  de  prefent  j 
&  les  autres  vingt  feront  par  luy  prins 
dès  maintenant,  choifis  Se  eflusdeper- 
fonnes  notables  fie  de  fervice ,  pour  ac- 
croiftre  Se  agrandir  fa  compagnie  au 
nombre  de  cent  ,  comme  les  autres. 
Lefqucls  vingt  nouveaux  ,  que  nous  a~ 
vons  permis  par  ces  prefèntcs  audid 
capitaine  fuppliant  prendre  ,  élire  Se 
choifir  ,  feront  le  ferment  cz  mains  defl 
dicls  P.  ôc  E.  ainfi  qu'il  eft  accouftumé. 
Et  ne  jouiront  toutesfois  lefdicls  vingt 
nouveaux  efleuz  fie  choifis  par  ledid 
fuppliant  capitaine  ,  des  privilèges  oc- 
troyez aufdicles  compagnies ,  jufqucs  au 
premier  jour  d'Octobre  prochainement 
venant ,  auquel  jour  eft  accouftumé  fai- 
re délivrance  des  fermes  du  gros  fie  huic- 
tiefme  du  vin  à  nous  fie  à  ladicle  ville 
appartenais.  Et  pour  ce  que  à  prefenc 
les  arcs  Se  les  arbaleftrcs  ne  font  en  ufa- 
ge  ne  deftenfe,  avons  ordonné  Se  or- 
donnons que  tous  les  arbaleftriers  Se 
archers  /eront  dorefenavant  tenus  por- 
ter harquebufês  au  lieu  des  arcs  Se  ar. 
baleftres.  Et  pour  donner  aux  vingt  nou- 
veaux efleus  meilleure  occafion  d'eux 
employer  à  noftre  fervice  ,  voulons  Se 
nous  plaift  qu'ils  jouiffent  de  tels  Se 
femblables  privilèges  dont  ont  accouf- 
tumé jouir  les  autres  arbaleftriers  ,  ar- 
chers Se  harquebufiers.  Si  donnons  en 
mandement  par  ces  prefentes  à  nos  amez 
Se  féaux  les  gens  de  noftre  cour  de  par- 
lement Se  de  nos  aydes, prevoft  de  Pa- 
ris ou  fon  lieutenant ,  prevoft  des  mar- 
chands Se  efchevins  d'icelle  ville ,  &  à 
tous  nos  autres  jufticiers  Se  officiers  qu'il 
appartiendra  ,  que  noftre  prefente  or- 
donnance ils  facent  lire ,  publier  8c  en- 
regiftrer,  icellc  gardent  Se  obfervenc 
Se  entretiennent ,  facent  garder ,  obfer- 
ver  Se  entretenir  ,  8c  du  contenu  en 
icelle  ils  facent  Se  fouffrent  lefdicls 
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capitaines  fie  leurs  licutenans  ,  arba-    fente  ordonnance  foit  foigneufement 
leftriers.archers  Se  harquebufiers  fiecha-    gardée  fie  exécutée,  fur  peine  de  nous 
cun  d'eux  ,  prefens  &  advenir ,  jouir  fie    en  prendre  à  eux  ,  informer  diligem- 
ufer  pleinement  fie  paifibftcment ,  cellins    ment  des  contraventions  ,  &  procéder 
fie  faifans  ceiîèr  tousjroubles  fie  em-    extraordinairement  par  faifie  &  confif- 
pefchemcns  au  contraire,  fie  à  tout  ce    cation  des  marchandées  &  emprifonne- 
que  dcllus  faire,  foufFrir  &obeyr,con-    ment  des  perfonnes,  s'il  y  eîchet,  Se 
traignent  ou  facent  contraindre  tous    nonobftant  oppofitions  ou  appellations 
ceux  qu'il  appartiendra ,  Se  qui  pour  ce    quelconques ,  pour  lefquelles  ne  voulons 
feront  à  contraindre  ,  par  toutes  voyes    eft rc  aucunement  différés  déclarant  dés- 
deues  fie  raifonnables  ,  nouobftant  op-    à-prelènt  comme  pour  lors  tous  les  con- 
pofitions  ou  appellations  quelconques    gés  fie  permiffions  nulles  fie  de  nulle  va- 
&  fans  préjudice  d'icelles ,  pour  lefquel-    leur  fie  efred.  Ordonnons  auffi  aux  coin- 
les  ne  voulons  eftre  diffère }  car  tel  eft    mifTaires  députés  à  Paris  pour  la  poli- 
noftre  plaifir,  nonobftant  quelconques    ce  générale,  informer  (oigneufement 
edi&s  ordonnances ,  reftrinélions ,  man-    des  contracls  ou  achats  qui  ont  cité  ou 
démens  ,  deffenfes  Se  lettres  à  ce  con-    leront  faids  par  les  marchans  ou  autres 
traires.  Et  afin  que  ce  foit  choie  ferme    perfonnes  par  errements  de  quantité  de 
fie  ftable  à  tousjours ,  nous  avons  faiét    bleds  fie  autres  grains ,  vins  fie  foins ,  fie 
mettre  noftre  féel  à  cefdiâes  prefentes,    des  monopoles,  ufures,  defguifcmens ,  re- 
fauf  en  autres  chofes  noftre  droict  fie    ventes  fie  autres  abus  fie  malverfations 
l'autruy  en  toutes.  Donné  à  Moulins  au    qui  y  auront  efté  commis ,  procéder  con- 
mois  de  Febvrier  ,  l'an  de  grâce  m.  d.    tre  eux  extraordinairement  comme  le 
lxvi.  fie  de  noftre  règne  le  vi.  Ainfi    cas  le  méritera  en  cette  neceflitéôt  ca- 
fiîflè  fnr  le  «^/y:Parlc  roy  en  foncon-    lamité  publique  ,  fie  neantmoins  décla- 
feil,  de  l'Aubespine.  rer  lefdidscontrads  nulsSe  dcnulefïèct, 

Lcucs ,  publiées  fie  enregiftrées ,  ouy  nonobftant  oppofitions  ou  appellations 
Se  ce  contentant  le  procureur  gênerai  quelconques ,  pour  lesquelles  ne  vou- 
du  roy  ,  en  ce  qu'elles  concernent  le  Ions  l'exécution  du  faiâ  de  la  police  fit 
domaine  dudictfcigneur.  A  Paris  en  par-  jugemens  qui  leront  donnés  fur  icelle 
lement  le  xvi.  jour  de  Juillet,  l'an  m.  eftre  différée  fie  retardée.  Et  d'autant 
D.  lxvi.  Sifflé,  du  Tillet.  Tiré  des  que  par  l'afHuence  fie  multitude  dupeu- 
legiftres  des  ordonnances  vérifiées  au  parle-  pie  qui  eft  en  noftre  bonne  ville  de  Pa- 
tnenr.  ris  ,- Se  la  rareté  fie  pénurie  des  bleds  qui 

s'y  voit ,  il  y  pourroit  advenir  defbrdre, 
£dit  du  roy  Charles  IX.  touchant  lu  difette    s'il  n'y  eftoit  auffi  pourveu  ;  nous  avons 
é-  U  police  générale.  permis  Se  permettons  aux  prevoft  des 

marchands  fie  e/chevins  de  noftredkte 

CHarles  par  la  grâce  de  Dieu  roy    ville  de  Paris ,  qu'ils  puiffent  par  l'ad- 
de  France;  à  tous  ceux  qui  ces  pre-    vis  des  gens  de  noftre  police  générale 
fentes  lettres  verront  ,  falut.  Pour  le    faire  faire  des  achats  de  tant  de  grains, 
foing&c  fingulier  defir  que  nous  avons    par  telles  perfonnes  qu'ils  advrferontref- 
de  pourveoir  à  la  cherté  des  bleds ,  fie   ïcants  fie  folvables,  fie  à  tels  prix  '  con- 
donner  ordre  que  nos  fubjects  puilîenc    dirions  fie  charges ,  hors  de  noftre  royau- 
padèr  fie  fupporter  la  rigueur  de  la  fte-    me  ou  ez  provinces  loingtaines  de  nof- 
rilité  de  cette  prefente  année,  Ravoir    trediélc  ville  de  Paris,  comme  Bretagne 
.    fefons  que  nous  par  l'advis  des  gens  de    fie  Guyenne ,  fie  d'iceux  grains  en  faire 
noftre  privé  confeil ,  fie  de  noftre  ccr-    des  relèrves  fie  des  magafins  publics ,  ou 
tainc  fc icnce, pleine  puiflànce  fie  autho-    les  faire  diftribuer  fie  vendre  au  choix 
rité  royale  avons  inhibé  fie  deffendu,  in-    fie  commodité  de  noftrediéte  ville,  fe- 
hibons  fie  deffendons  touttes  traiclcs  fie    Ion  qu'il  fera  refolu  fie  arrefté  par  les 
tranfports  de  grains  hors  de  noftre  royau-   officiers  de  noftredi&e  police  générale  j 
me  durant  laprefente  année,  fur  peine   aufquels  ouauxdich  prevoft  fie  efchevins 
de  confilcation  de  corps  Se  de  biens ,  tant   nous  avons  donné  fie  donnons  par  cefd. 
pour  le  regard  des  marchands  que  des   prefentes  tout  pouvoir  fpecial  de  contrac- 
voituricrs ,  foit  par  mer,  par  eau  fie  par   ter  fie  faire  les  marchés  que  défais.  Pour 
terre.  Enjoignons  tres-expreûcment  à   l'acheminement    defquels    achats  de 
tous  gouverneurs ,  baillys ,  fenefehaux  fie   bleds,ôe  pour  donner  moyen  i  no'trcdiéle 
tous  autres  nos  juges  fie  à  chacun  d'eux    ville  de  pouvoir  entretenir  un  nombre 
d'y  tenir  la  main,  a  ce  que  noftred.  pre-    infinv  de  pauvres  valides  qui  y  font  fie 
Terne  II.  Pau.  III.  P  p 


a*,  nn» 


Digitized  by  Google 


t98  PREUVES 

-,  affluent  journellement  de  toutes  parts , 

<•«•  un-  avons  voulu  6c  ordonné  ,  voulons  &  or- 
donnons  que  pour  l'année  prochaine, 
qui  commencera  le  premier  jour  de  Jan- 
vier prochain ,  il  foit  .pris  ÔC  levé  par 
cotrilàcion  fur  les  manans  ôc  habitans 
de  noftredide  ville  ôc  fauxbourgs ,  ou- 
tre  ôc  par  deflus  la  Tomme  de  quarante 
mil  livres  tournois  ,  qui  eft  levée  pour 
les  fortifications,  autre  pareille  fomme 
de  quarante  mil  livres  tournois  de  creuc, 
ôc  ce  par  advance  &  anticipation,  ôt  en 
la  melme  forme ,  manière  Ôc  aux  mef. 
mes  termes  que  l'augmentation  des  de- 
niers de  la  fortification  fut  faide  &  le- 
vée  en  l'an  j6y.  tant  .pour  convertir  & 
employer  en  achat  ôeprovifion  de  bleds, 
que  pour  nourrir  6c  faire  travailler  lef- 
dids  pauvres  valides  ladide  prochaine 
année,  que  Ton  comptera  l'an  1574.  6c 
d  la  charge  encore  que  les  citoyens  qai 
auront  promptement  advancé  8c  payé 
leurs  cottes  defdides  fortifications ,  fe- 
ront les  premiers  payés  6c  rembourfés 
des  deniers  de  la  vente  6c  diftriburion 
defdids  bleds.  Et  cependant ,  attendu 
que  la  levée  des  deniers  defd.  fortifica- 
tions ne  pourroit  fitoft  eftre  prefte  qu'il 
en  feroit  befoing ,  nous  avons  auffi  per- 
mis aufdid?  députez  de  noftre  police  gé- 
nérale .pouvoir  exiger  6c  contraindre 
•nos  officiers ,  bourgeois  6c  marchans  de 
noftredide  ville  de  prefter  ôc  advancer 
auidids  marchans  de  bleds  jufques  à 
quelque  Comme  d'argent  ,  qui  fera  ne- 
ce fTaire  pour  exécuter  6c  faire  lefdids 
achats  ez  marchés  publics  }  les  afTurant 
neantmoins  qu'ils  feront  incontinent  fa- 
•risfaids  6c  rembourfés ,  tant  de  leur  fort 
principal ,  que  du  profit  de  leurfdids  de- 
niers ,  s'il  s'y  en  trouve.  Mandons  6c  en- 
joignons en  outre  au  prévoit,  de  Paris 
ou  fon  lieutenant  civil  de  faire  comman- 
dement aux  citoyens  de  noftredide  ville 
qui  le  pourront  porter ,  qu'ils  lacent  fé- 
lon leurs  moyens  telle  provifion  de  bleds 
qu'il  leur  fera  ordonné ,  6c  dont  les  gens 
de  noftre  police  générale  ou  confeiJlers 
en  noftre  chaftcllcc  pourront  faire  les 
rolles,  6ciceux  exécuter  en  leurs  loyau- 
tés 6c  confeience  j  6c  deux  mois  après 
les  injonctions  faides  aufdids  bourgeois 
de  fe  munir  6c  pourvoir  defdids  bleds, 
fera  procédé  contre  les  négligents  par 
amendes  arbitraires ,  qui  feront  appli- 
quées à  la  nourriture  defdids  pauvres, 
Seront  auHî  pareillement  ad  vertis  les  col- 
lèges 6c  corps  ecclefiaftiques  d'avoir  des 
reierves  de  bleds ,  6c  de  ne  fe  pas  venir 
pourvoir  au  marché  6c  place  publique, 
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ains  de  cafter  &  révoquer  par  les  plus 
doux  ÔC  légitimes  moyens  qu'ils  pour- 
ront lés  baux  de  leurs  terres  qu'ils  ont 
cy-devant  arrentées  à  longues  années  Se 
à  prix  d'argent.  Et  ne  pourront  les  pro- 
visions défendes  maifons  eftre  vendues 
fans  ordonnance  de  la  police  générale, 
6cque  le  greffe  n'en  foitdefchargé.  Man- 
dons en  outre  aux  gens  tenans  noftre 
police  générale,  que  pour  d'autant  faire 
ceflèr  les  grandes  6c  exceffives  defpen* 
fes  qui  fe  font  aux  accouftremens  Ôc  aux 
feftins  6c  banquets  de  noftredide  ville^ 
ils  facentde  nouveau  publier,  garder  6c 
inviolablement  entretenir  nos  ordonnan- 
ces. Fefànt  aufly  par  eux  fecrettemenc 
informer  contre  les  larrons  6c  coureurs 
des  maifons  des  pauvres  laboureurs,  6c 
autres  gens  vagabonds  6c  non  advoiiés> 
quife  difênt  de  la  fuyte  de  noftre  cour, 
6c  iceux  exemplairement  6c  rigoureufè- 
ment  punir  fuivant  nos  ordonnances.  Re* 
mettant  au  refte  à  la  confeience  6c  liber- 
té de  nofdids  officiers  6c  juges  de  pour- 
veoir  à  l'exécution  des  articles ,  6c  par- 
ticulièrement de  noftre  police, qui  coru 
cernent  interdiction  de  l'ufâge  6c  diftri- 
bution du  vin  des  ferviteurs  abfents  6c 
délogeants  du  fervice  de  leurs  maiftres, 
ôc  fans  leurs  congés,  licences,  ou  cer- 
tifications. Et  à  ce  que  l'on  puiflè  eftre 
adverty  defdides  faultes  6c  malverfâ- 
rions ,  les  commiflaires  de  noftre  chaf. 
tellet  pourront  aller  ôc  affilier  aufdids 
banquets  ,  ôc  feront  leurs  recherches  ÔC 
vifitations  aux  maifons  des  boulangers 
ôc  meufhiers  ôc  des  blatriers  6c  regrat- 
tiers  de  ladide  ville ,  fuivant  les  ordon* 
nances  de  noftredide  police  ;  6c  defdic- 
tes  fautes  feront  bons  ôc  fidels  rapports, 
fur  peine  d'amende  arbitraire  ,  fufpen- 
fion ,  punition  6ç  privation  de  leurs  eftats. 
Si  donnons  en  mandement  à  nos  amez 
ôc  féaux  confeillers  les  gens  tenans  nof- 
tre cour  de  parlement  à  Paris,  prevoft 
dudid  Paris  ou  fon  lieutenant ,  6c  i  tous 
nos  baillys,  fenefehaux  ÔC  autres  nos  ju- 
ges 6c  officiers  quelconques ,  ôc  à  cha- 
cun d'eux  en  droid  foy  ôc  fi  comme  à 
luy  appartiendra,  que  cefdtdes  prefèn- 
tes  ilsfaccnt  lire,  publier  8c enregiftrer, 
garder ,  entretenir  ôc  inviolablement  ob- 
lérver  de  poind  en  poind  félon  leur  for- 
me ôc  teneur  ,  fans  fouffrir  ne  permet- 
tre qu'il  y  foit  contrevenu  en  quelque 
forte  Ôt  manière  que  ce  foit }  car  tel  eft 
noftre plaifir.  Entefmoing  dequoynous 
avons  faid  mettre  noftre  feel  à  cefdic- 
tes  prefentes.  Donné  à  Villiers- Cotte- 
rets  le  xx.  d'Odobre ,  l'an  m.  d.  ixxrtr. 
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&  de  noftre  règne  le  xm.  Signé,  ôcc.  phcation  &  requdle  dud»d  /nppliant >  ; 

Leuf ,  publiée  ÔC  enregiftrée ,  ouy  ÔC  a  icelluy  avons  permis  &  permettons  de 
ce  requérant  le  procureur  gênerai  du  faire  conftruire  6c  ed.ffier  en  lun  des 
roy  ainfiqu'il  eft  contenu  en  l'arreft  du  fouxbourgs  de  ccftedide  vdle,  tel  quil 
18.  de  ce  mois  *  i  Paris  en  parlement  verra  luy  dire  plus  commode  ,  un  bel- 
le xxi.  Novembre,  l'an  m.  d.  lxxiii.  pital  ôc  maifon  pour  y  recevoir  &  loger 
W^eHenez.  Collarionné,ôcc.£*-  lefdids  mallades  des  eferouc  les  de  quel- 
trau  du  reyfire  des  erdomances  cetti  FF.  que  nation  que  ce  fo.t ,  qui  s  y  voudront 
M      »  hJ  loger  >6c pour  l'entretenement  d  icelluy, 
^  foit  des  édifices,  meubles  6c  uftenciles 
Lettres  patentes  du  rey  Henry  III  portant  qu'il  y  mettra  ,  recevoir  tous  dons  fie 
permitfùn  à  Jacqies  Moien  £fp*ff»l  legs  qui  y  feront  faia s  par  quelques  per- 
domicilié  À  Paris  ieftMr  en  cetteviSe  fonnes  que  ce  foient ,  fans  que  luy  6.  la- 
«*  hofpital  pour  les  postures  malades  des  dide  femme  en  foient  6c  puiflent  dire 
efcroneUes  de  quelque  notion  que  ce  frit,  mis  hors  de  leur  demeure  gouverne- 
1              7  ment  6c  adminiftration  d'icelluy  ,  ne 

HEnry  par  la  grâce  de  Dieu  roy  que  luy  6c  fadide  femme  leur  vie  du- 

de  France  6c  de  Pologne  s  à  tous  rant  foient  tenus  rendre  aucun  compte 

prefens  6c  advenir ,  fàlut.  Noftre  bien  de  ladide  admimllration  &  revenu ,  at- 

amé  Jacques  Moien  Efpagnol  natif  de  tendu  les  frais  6c  defpenfes  qu  il  con- 

Cordoua^premier  maiftre  faifeur  d'éguil-  viendra  faire  en  la  conftrudion ,  achape 

les  demeurant  en  cette  ville  de  Paris,  Ôc  entretenement  des  meubles  ôc  ultcn- 

nous  a  faid  remonftrer  que  depuis  vingt  cilles  d'icelluy ,  nonobftant  quelconques 

an  ça  il  s'dl  habitué  6c  marié  en  cette  ordonnances  laides  6c  qui  pourroicnt 

dide  ville,  où confiderant  l'afflucnce  6c  dire  faides  cy-après  fur  le  faid  ,  gou- 

multitude  des  pauvres  Efpagnols ,  Ita-  vernement  6c  adminiftration  des  holpi- 

liens  Flamans,  Portugais,  François  6c  taux.  Et  à  fin  que  ledid  hofpital  demeu- 

autres  nations  ,  malades  du  mal  des  re  plus  longuement  en  bon  dlat  6c  val- 

efcroueUes  ,  qui  y  viennent  pour  nous  leur,  6c  tende  pluftoft  à  augmentation 

trouver ,  à  fin  d'eftre  par  nous  touche*,  Ôc  accroiflement  qu'à  diminution  &  rui- 

lefquels  on  faid  difficulté  6c  refus  de  ne  ,  d'aultant  que  noftre  ame  6c  leal 

loger  ès  hofpitaux  ôc  maifons  ordinaires  confeiller  6c  grand  aumofnier  prelent  Ôt 

q  ui  logent ,  6c  autres ,  8c  font  le  plus  fou-  advenir  à  caule  de  fondid  dlat  d  aumol- 

vent  contraires  coucher  ès rues,  endu.  nier  de  tout  temps  8c  ancienneté  a  la 

rans  une  grande  froidure  mcfme  l'hyver  ruperintendance  des  hofpitaux    mal  a- 

avec  pauvreté  ôc  necefGté ,  dlant  efmeû  derics  ôc  autres  lieux  pitoyables  quelz- 

dc  pitié  6c  charité  ,  il  délire  faire  conf-  conques  ,  nous  voulons  6c  entendons 

truue  ôc  édifier  un  hofpital  Ôc  maifon  qu'après  le  deceds  defd.  Jacques  Moien 

€n  l'un  des  fauxbourgs  de  cette  dide  6c  fa  femme  noftrcdidame  ôc  féal  con- 

ville  de  Paris ,  pour  y  recevoir  6c  loger  feiller  Ôc  grand  aumofnier  qui  pour  lors 

tous  les  pauvres  malades  des  eferouefies  fera  ,  ôc  autres  qui  après  luy  feront  au, 

de  quelque  nation  que  ce  foit ,  s'il  nous  did  ellat  à  l'advenir ,  ayent  la  furinren. 

plaifoit  le  luy  permettre ,  à  la  charge  danec  d'icelluy  hofpital ,  pour  le  faire 

S'en  demeurer  luy  ÔC  fa  femme  maiftre  régir  6c  gouverner  ,  avec  pouvoir  d  y 

&  eouvemeur.  Cuis  que  foubs  prétexte  commettre  perfonne  ecclehaftique  pour 

<k  nos  ordonnances  fur  le  raid  deshof-  le  fervice  divin  ôc  adminiftrer  les  facre- 

pitaux  ils  en  puiflènt  eftre  dépofledez,  mens  aux  pauvres  qui  en  auront  beloing, 

îoit  de  la  demeure  en  iceUuy ,  ne  de  receveurs,  miniftrcsôc  autres  fervans  aux 

radrrùniftration  du  revenu  rendre  par  pauvres  deflufdids,  donner  ordre  quau- 

luy  ôc  fadide  femme  aucun  compte,  ÔC  cun  defd.  pauvres  malades  des  «crouei- 

fur  ce  impartir  nos  lettres.  Scavoih  les  ne  fejourne  plus  longuement  audict 
r  ai  sons  que  nous  ces  chofes  confide-  hofpital  que  fa  neceiïitc  ne  requiert ,  en- 
rées  mefmes  qu'il  eft  bien  raifonnable  femble  que  autres  aucuns  n  y  ioient  re- 
qu'employant  ledid  fuppliant  fon  bien    ceus  finon  de  la  qualité  luldide  6C  ge- 


6c  lubftancc  en  la  conftrudion  6e  fonda- 
tion dudid  hofpital,  luy  Ôc  fadide  fem- 
me ne  foient  privez  de  leur  demeure  ôc 
gouvernement  d'icdluy  -t  pour  ces  cau- 
fes  Ôc  autres  raifonnables  confiderations 


neralement  de  foigner  Ôc  tenir  la  main 
que  tout  le  bien  6c  revenu  appartenant 
Ôc  qui  appartiendra  audid  hofpital ,  Ôc 
perlonncs  neceffaires  pour  le  fervice  def- 
dids  pauvres  8c  confervation  d'iceluy 


les  ce  autres  ranonnaoïci  luuuuiiaiiwm     uiuj  f-»"'       —  -  ~ 

a  ce  nous  mouvans ,  inclinons  à  la  fup-    bien  ÔC  revenu  ,  foient,  bien  6c  deuemenc 
Tenu  //,  Part.  111.  1  P  l* 
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All  ,  (  conduits,  reiglez  8c  adminiftrcz,  tout  Dieu,  par  qui  les  roys  régnent  en  toule 
" '  "  ainfi  8c  par  la  forme  8c  manière  que  paix  8c  affurance ,  nous  avons,  entre 
les  grands  aulmofnicrs  ont  cy  -  devant  aulcres  moyens  pour  y  parvenir,  advifeS 
faid  en  l'hofpital  8c  maifon  des  Quinze-  avec  ceux  de  noftre  conieil  qu'avons  jugé 
vingts  de  Paris  &  autres  lieux  pitoya-  nous  y  pouvoir  le  mieux  fervir,  dedreC 
Mes  de  ce  royaume.  Si  donnons  en  man-  fer  une  congrégation  des  Penitens  en 
dement  à  nos  amez  8c  féaux  les  gens  l'honneur  de  Dieu,  foubz  le  nom  &  til- 
de noftre  cour  de  parlement  de  Paris,  tre  de  l'Annonciation  de  la  glorieuie 
prcvoftdudid  lieu  ou  fon  lieutenant ,  &  Vierge  Marie  mere  de  uoftre  Sauveur 
à  tous  nos  autres  jufticiers  &  officiers  Jefus-Chrift ,  en  noftre  bonne  ville  de 
qu'il  appartiendra,  que  de  noftre  pre-  Paris,  en  laquelle  peuflent  entrer 8c  ef- 
fente  permùTion  8c  contenu  cy-dellus  fts  tre  reccuz  principallement  les  perfon- 
faflent,  fouffrent  8c  laiflènt  ledicV  fiip-  nés  feculieres,  encores  que  les  ecclc- 
pliant  8c  fadide  femme  jouir  8c  ufër  plei-  fiaftiques y  foient  admifes,  poury  fer- 
nement  &  paifiblcmcnt ,  fans  leur  faire  vir  Dieu  en  repos ,  8c  retirez  à  part  vao 
ne  fouffrir  leur  cftre  faid  aucun  trou-  quer  plus  à  loilir  aux  oeuvres  propres  à 
ble  ou  empefehement  au  contraire  j  le-  leur  qualité  8c  vocation.  Ce  qui  nous 
quel  fi  faid,  mis  ou  donné  leur  eftoit,  auroit, fi  bien  fuccedé  par  la  grâce  4c 
ils  le  ceflènt  &  faflènt  cefîer;  &  à  ce  mifericorde  celefte,  que  le  nombre  6c 
faire  &  fouffrir  contraignent  tous  ceux  le  fruit  croiflant  enfemblc  tous  les  jours, 
qu'il  appartiendra  par  telles  voves  que  de  nous  aurions  faid  fupplier  noftre  faincfc 
raifon  j  car  tel  eft  noftre  pîailir,  non-  pere  comme  chef  de  l'eglife  C.  AScR. 
obftant  comme  deflus  6c  quelconques  î  qui  le  droid  appartient  de  confirmer 
autres  ordonnances,  mandemens,  def-  6c  audorifer  toutes  telles  religieufes  af- 
fenfes  &  lettres  à  ce  contraires.  Et  afin  femblées ,  de  nous  voulloir  aflifter  de  ùl 
que  cefoit  chofe  ferme  6c  ftable  a  tous-  faveur  6c  puiflance  fpirituellc,  affin  que 
jours  ,  nous  avons  faid  mettre  noftre  les  ftatuts  qu'avons  dreflez  pour  la  di. 
feelà  cefdidesprcfcntes,  fauf  en  autres  reclion  6c  conduite  de  cette  congrega- 
chofes  noftre  droid  8c  l'autruy  en  tou-  tion  ,  fuflentpar  luy  approuvez  ,  efmo- 
tes.  Donné  à  Paris  au  mois  de  Jurllet  loguez  ,  ratifiiez  6c  enrichis  des  grâces, 
l'ande  grâce  m.  d.  lxxvi.Ôc  de  noftre  privilèges  6c  benedidions  qu'il  advife- 
regne  le  m.  Signé  f«r  le  reply  :  Par  le  roit  eftre  convenables  a  la  dévotion  des 
roy,  M.  Boucher  maiftre  des  requcft.es  confrères  8c  à  noftre  bonne  6c  ardente  af~ 
ordinaire  de  l'hoftel  prefent ,  de  Neuf-  fedion.  Ce  qu'ayant  efte  faid  par  luy  û 
tillê  ,  Vifa  j  é-  fcellées  fur  tacs  de  fon  libcrallement  quenousavons  jufteocca- 
verde  &  rouge  en  cire  verde  du  grand  feti.  fiôh  de  nous  en  contenter ,  nous  les  avons 
Regiftrées ,  ouy  lé  procureur  gênerai  voulu  mettre  en  lumière  pour  deux  prin« 
du  roy,  pour  jouir  par  les  impetrans  cipales  raifons  :  l'une,  Affin  que  chacun 
de  reftèd  6c  conrénu  en  icclles ,  corn-  des  noftres  euft  en  main  le  contenu  de 
me  il  eft  contenu  au  regiftre  de  ce  jour,  fon  dcbvoir  8c  obligation  venant  à  eftre 
A  Paris  en  parlement  le  xi.  jour  de  De-  aggregé  à  cette  famille,  d'autant  que 
cembre  Tan  m.  d.  lxxvi.  Signé ,  de  ccn'eft  pas  tout  que  la  belle  promeiîè 
Henèz.  Extrait  des  regifires  des  otdennan-  qu'on  faid  de  fervir  Dieu,  filcsadions 
ces  vérifiées  au  parlement.  de  bien  prez  auflî  ne  l'accompagnery;  j 

ce  qui  eft  pratiqué  alors  mieulx  8c  plus 

Iftabliffemcnt  de  la  congrégation  des  Pr-  franchement ,  quand  par  la  ledure  des 

niitns  en  la  ville  de  paris  farUrvy  regiemcns  la  mémoire  rend  une  cha- 

Het&y  JiX.  -  leur  à  la  volonté  de  bien  entendre  :l'au- 

_  .  tre  que  ne  doutant  poind  que  plufieurs 

âTTjsjT"  î-î  'a  £race  ^c  I^i^^T0^  dc  nos  bons  fubjeds  feront  *  commis  i 

JLi.  France  6c  de  Poulongne,  a  tous  noftre  exemple  par  toutes  les  meilleures  ~ 

prefens  8c  advenir  ,  falut.  Commeainfi  villes  de  noftre  royaume  de  dreflèr  fem- 

ioit  que  nous  ayons  totisjours  defiré  tiez  blables  congrégations  6cefcolles  de  pietc 

noftre  advenement  a  la  couromVe ,  que  6c  dévotion  ,  6c  d'y  voulloir  aufTv  com- 

lapieté6c  la  dévotion  Chrefticnne  s'aug-  me  joindre  6c  incorporer  celles  que  nous 

mentaft  tous  les  jours  entre  nos  bons  fçavons  d éja  eftre  eftablies  en  plufieurs 

fubjeds  par  tout  noftre  royaume , pour  rndroids  à  noftre  grand  contentement, 

eftre  le  vray  ciment  qui  maintient  6c  nous  avons  voulu  par  ces  prefentes,  en 

conferve  l'eftat  en  fa  force  6c  vigueur,  tant  qu'à  nous  touche,  leur  faire  cette 

liant  par  enfemblc  les  peuples  avec  déclaration  de  noftre  volonté,  qui  eft  de 
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}>rendre  telles  congrégations  en  noftre 
auve-gardeScprocedion  ,  &  d'exhorter 
tous  cculx  qui  auront  dévotion  de  s'y 
ranger  &  mettre  pour  les  mefmes  fins 
&  intentions  qu'avons  cftablic  la  noftre, 
aflavoir  de  prier  Dieu  &  eftudicr  à  toute 
vertu  &  œuvre  fainde ,  fuivant  les  fta- 
tuts  tels  que  les  noftres ,  ou  les  mei- 
mes ,  ou  ainfi  qu'ils  auroient  efte  desja 
approuvez  par  noftre  faind  pere ,  en  y 
adjouftant  de  cculx  cy  la  partie  qu'ils 

} Pourront  la  mieulx  obferver.  Voulant 
ur  tout  que  toutes  lefdidcs  congréga- 
tions facent  le  fervice  divin  à  l'ufaige 
de  Rome  reforme  paraudorité  du  pa- 
pe Pie  V.  fuivant  les  heures  que  à  cette 
occafion  nous  en  avons  faid  imprimer 
en  noftre  ville  de  Paris.  Remettant  , 
quant  à  ce  qui  touche  la  communica- 
tion des  grâces,  privilèges  &  indulgen- 
ces apoftoliques  octroyées  à  cette  con- 
grégation noftre,  au  redeur  &confcil 
tout  enfcmble  d'y  procéder  ainfi  que  la 
bulle  l'ordonne,  après  en  avoir  efte  re- 
quis autentiquement  par  ades  des  aultres 
congrégations ,  auxquelles  ils  donneront 
telles  lettres  de  communication  de  tout 
ce  que  demis  qu'ils  adviferont ,  fcellées 
du  grand  firel  de  ladide  congrégation 
noftre.  Si  donnons  en  mandement  par 
ces  prelentes  à  nos  amez  &  féaux  con- 
ieillers  les  gens  tenans  nos  cours  de  par* 
lements ,  gouverneurs  de  nos  provinces, 
lieutenans  generaulx  ,  baillys ,  fenef- 
chaux,  prevofts  &  à  tous  nos  autres  juf- 
ticiers  de  faire  lire,  publier  &  enregis- 
trer cefdides  prefentes ,  &  tenir  la  main 
à  ce  que  noftre  volonté  (bit  entièrement 
faide,  fuivyc  Se  exécutée,  fans  foufrrir 
qu'il  y  foit  contrevenu  en  aulcune  ma- 
nière. Et  aifin  que  ce  foit  chofe  ferme 
tt  ftable  à  toujours  ,  nous  avons  raid 
mettre  noftre  feel  à  cefdides  prefentes. 
Donné  à  Paris  au  mois  de  Décembre 
l'an  de  grâce  m.  d.  lxxxiii.&  de  nof- 
tre règne  le  x.  Signé  HENRY  }  tj>  frr 
U  reply:  Par  leroy  de  Neufvillej  gj» 
à  cefii  :  Vifa }  &  fceUitS  frr  lacqs  de  foit 
rouge  &  verd  en  cire  vtrd  du  grand  fteL 
Regiftrces ,  ouy  le  procureur  gêne- 
rai du.  roy ,  en  tant  que  la  bulle  mena 
tionnee  par  i  celles  ne  puifie  porter  au- 
cun préjudice  aux  libercez  &  immunii 
tez  de  l'egliië  Gallicane.  A  Paris  en 
parlement  le  ix.  jour  de  Mars  m.  d. 
lxxxiv.  Signé  du  Tillet.  Tiré  des 
ngtfires  des  ordonnances  vérifiées  an  parle* 


C  A  T  I  V  E  S. 


Privilèges  des  officiers  de  U  congrégation 
royale  des  Penttms,  ejlablits  par  le 
roy  Henry  JU. 

HEnry  par  la  grâce  de  Dieu  rpv  de   • 
France  &de  Pologne  }  a  cous  pre-  Ak'  "s'' 
fents  &  advenir ,  falut.  Comme  parl'ef- 
tabliiTement  ficinftiturion  par  nous  faide 
de  la  congrégation  royale  des  Penitens 
foubz  le  titre  de  l'Annonciation  de  N .  D. 
eftablic  au  convent  des  Auguftins  en 
noftre  bonne  ville  de  Paris ,  nous  ayons 
entre  autres  chofes  ordonné  certain 
nombre  d'officiers  pour  fcrvirenladide 
congrégation ,  tant  pour  la  célébration 
de  fervice  divin ,  que  autres  affaires  con- 
cernans  icelle,  lelquels  officiers  font  te- 
nus rendre  le  fervice  en  leurs  charges 
tel  qu'il  leur  eft  ordonné  ,  déiaiirans  en 
ce  fiafant  touttes  leurs  affaires  particu- 
lières pour  y  vacquer^  au  moyen  dequoy 
&  affin  de  leur  donner  moyen  8t  occa- 
fion de  s'entretenir  en  nous  fefant  fer- 
vice, &  qu'ils  foient  recogneus  eh  leurs 
charges ,  ayons  eftimé  raifonnablé  de 
les  décorer  &  faire  jouir  des  mefmes 
privilèges,  franchifes  &  immunités  dont 
jouifient  les  chantres  de  noftre  chapelle 
de  mufique  ,  &  qui  leur  ont  efté  octroyés 
&  confirmés  par  nos  predeceflèurs  de 
nous ,  attendu  mefmes  que  lefdids  offi- 
ciers nous  font  pareil  fervice  en  ladide 
congrégation  ,  Sçavoia.  f  Esons  que 
nous  pour  cescaufes  8c  confidérarions, 
defirans  recognoiftre&traiter  favorable- 
ment lefd.officiers ,  en  confideracion  des 
Jèrvices  continuels  qu'ils  font  tenus  nous 
faire  en  ladide  congrégation  royalle  des 
Penitens ,  en  laquelle  nous  nous  trou- 
vons ordinairement ,  n'ayans  iceux  fup- 
phans  moins  de  lubjedion  que  nofdids 
chantres  de  noftre  chapelle  de  mufique, 
lefqucls  jouiilènt  des  privilèges  de  no* 
officiers  domeftiques  commenfaux ,  du 
nombre  defquel s  nous  les  avons  toujours 
tenus ,  avons  dit  &  odroyé ,  dilohs  Ôt 
odroyons  par  ces  prelentes ,  voulons  fit 
nous  plaift  que  tous  lefdids  officiers  dé 
ladide  congrégation  des  Penitens ,  leurs 
veufVcs  durant  leurviduité&leùrS'fùci 
cefièurs  jouyficnt  &  ufent  des  mefmes 
privilèges,  exemptions,  immunités,  firani 
chifes  te  libertés  dont  jouyflènt  lefdids 
chantres  de  noftre  chapelle  de  mufique, 
qui  font  tels  &  femblables  que  ceux  ton. 
cédez  à  nofdids  officiers  commciifâux;, 
tout  ainfy  &  par  la  forme  Se  maniéré 
que  fi  lefdids  privilèges,  franchifes ft: 
cftoient  .cy  amplement  fpe- 
Pp  iij 
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cifiées  -8e  déclarées }  &  en  ce  fêlant ,  chanoinies  fie  prébendes ,  nonobftantlsu 
a«  Mit-     qu'ils  foient  &  demeurent  francs ,  quit-  dide  non-refidence  }  fie  à  ce  faire  Je* 
tes  &  exempts  de  touttes  manières  de  evefques,  chapitres  &  tous  autres  con- 
contriburions  ,fok  d'emprunts  généraux  trainds  par  toutes  voyes  deues  fie  raifon- 
&particuliers  fai&s&i  faire,tant  par  nous  nables ,  Je  tout  conformément  aufdides 
-queparnos  villcs,femblablement  pourla  lettres,  dont  les  vidinuts  font  aufly  cy 
fourniture  des  vivres  8c  munitions  pour  attachez  foubz  noftredid  contre-fce/. 
la  guerre,  frais  de  conduites ,  touttes  Et  en  outre  avons  lefdids  officiers  de  la. 
aydes ,  tailles  fie  impofitions  de  douze  congrégation  royale  des  Penitens ,  en- 
denicrspoar livre,  de quatriefme , huic».  fêmble  leurfdides  veufves  après  leur? 
tiefme,  dixiefme  &  apettuTement  de  trépas  durant  leur  vidudté  pris  &  mis» 
vins  ,  de  guets ,  gardes  des  portes  fie  mu.  prenons  fie  mettons  par  cefd.  prefente* 
-railles,  ponts, ports,  paflages,  travers  en noftrc protection  fie  fauvegarde  ipe- 
fie  deftroids ,  fourniture  ^contribution  ciale.  Et  pour  confervaceurs  de  leurs 
d'eftapes ,  de  logis  fie  garnifons  de  gens-  privilèges  avons  commis  fie  député,  com- 
darmes  tant  de  pied  que  de  cheval  ,  mettons  fie  députons  nos  amés  fie  féaux 
auffy  de  la  folde  de  50000.  hommes  confeillers  les  gens  tenan's  les  requeftes 
de  pied ,  de  charrois  8e  de  chevaux,  d'ar<-   de  noftre  palais  à  Paris }  pardevant  le£ 
tillerie,  contribution  de  nos  ban  ficar-   quels  nous  voulons  fie  ordonnons  que 
riereban,  traides  foraines,  péages  &  tous  délais  fie  contentions  ez  procez  qui 
paûages,  &  de  toutes  chofes  de  leur  viendront  fie  fe  mettront  fur  iceux  privi- 
creû ,  fie  tous  autres  fubfides ,  attribu-   leges ,  foient  illec  décidés ,  vuydés  fie 
rions ,  fubventions  généralement  quel-  terminés  t  6c  pour  raifon  d'iceux  privi- 
conques  faids  fie  à  faire  en  quelque  forte   leges  ne  feront  tenus  lefdids  officiers  ref- 
6c  manière  que  ce  foit,  jaçoit  qu'ils  ne  pondre  ailleurs  j  ficaufquelsnofdidscon- 
foient  cy  autrement  par  le  menu  decla-  feillers  tenans  nofdides  requeftes  de 
rés ,  comme  plus  au  long  eft  porté  par  noftre  palais  à  Paris  nous  avons  commis 
lefdids  privilèges  de  nos  officiers  domef-  6c  attribué ,  commettons  6c  attribuons 
tiques,  dont  les  vidimms  font  cy  atta-  la  cognoiûance  des  eau fes  defdidsoffi. 
chés  foubs  le  contre-fcel  de  noftre  ciers  de  ladide  congrégation  royale , 
chancellerie.  Lcfquelsprivileges,exemp-  tout  ainfy  qu'ont  nofdids  officiers  do- 
rions, immunités,  franchîtes  fie  libertés  meftiques  6c  commerciaux  ,  enfemble 
.nous  avons  aufdi&s  de  la  congrégation  leurfdides  veufves  durant  leur  viduicé, 
royale  des  Penitens  donné  fie  odroyé  ,  tant  perfonnelles  ,  poûeûoires ,  mixtes 
donnons  6c  odroyons  par  ces  prefentes.  que  hypotequesj  tant  en  demandant  que 
Voulons  6c  nous  plaift  que  fuivant  les  defièndant,  fie  de  ceux  où  ils  feront  par- 
lettres  patentes  -de  feu  noftre  très-ho-   ries,  ou  voudront  en  iceux  prendre  l  ad- 
■noré  feigneur  6c  nere  le  roy  Henry,  veu,  charge,  garentiefic  deffenfc,  fàni 
que  Dieu  abfolve  ,  du  mois  d'Avril  1 554.   qu'aucuns  autres  juges  en  puiflènt  en  pre- 
odroyées -aux  chantres  fie  chapelains  de  miere  inftance   entreprendre  aucune 
noftre  chapelle  «le  mufique  fie  plein  cour,  jurifdidion  ny  cognoiflànce ,  la- 
chant,  chantres  de  noftre  chambre,  cha-  quelle  nous  avons  dès  a  prefent  inrer- 
pelains  fie  clercs  de  noftre  oratoire,  fie   dite  fie  defrenduc  ,  interdifbns  fie  deffcn- 
confirmées  par  noftre  très-cher  fie  très-   dons.  Voulons  fie  nous  plaift  que  par 
amé  frère  le  roy  Charles ,  en  Janvier  noftre  amé  fit  féal  chancelier  fie  maiflres 
1567.  les  preftres ,  chapelains  fit  autres  des  requeftes  de  noftre  hoftelleur  foient 
officiers  de  ladide  congrégation  royale  à  cette  fin  odroyées  fie  délivrées  let- 
des  Penitens  ayons  aucunes  prébendes,  très  de  committiinms ,  fauve-garde  fie  au- 
chanoinies,  chapelles  fie  autres  dignités,  très  requifesfie  neceflairespour  le  faiâ 
offices  fie  bénéfices  ez  eglifes  cathedra-   de  leurs  droids  fie  caufes.  Si  donnons 
les  fie  collégiales,  tant  a  noftre  difpo-   en  mandement  par  ces  prefentes  inoC- 
£tion  que  d'autres  collatcurs,  foient  ex-  tre  amé  fie  féal  chancelier ,  les  gens  te- 
*  SmftU  :   çufés  fie  difpenfés ,  *  exeufons  ficdifpen-  nans  nos  cours  de  parlement  fie  de  nos 
Comme  nom  fons  parées  prefentes ,  du  iêrvice  qu'ils  aydes  fie  chambre  des  comptes  Setrefo- 
'  font  tenus  faire  ez  eglifes  où  ils  font  fie  riers  généraux  de  France,  baillis  ,fenef- 

feront  cy-après  pourveuz  ,  fie  qu'ils  puif-  chaux  ,  prevofts  ou  leurs  Iieutenans , 
lent  prendre  fie  percevoir  les  fruids  fie  deus  fur  le  faid  de  nos  aydes  fie  tailles, 
revenus  fie  emolumens ,  eniêmble  les  maires ,  majeurs,  confuls  Se  efchevins 
«iiftributions  quotidiennes  fie  manuelles  de  nos  villes  fie  autres  lieux ,  8e  a  tous 
«iefdides  dignités ,  offices  fie  bénéfices,  autres  nos  officiers  fiec.  Donné  i  Paris 

le 
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le  xv.  Septembre  m.  d.  lxxxv.  &  de 
noftre  règne  le  xu.  fitc. 

Regiftrées,  ouyle  procureur  gênerai 
du  roy ,  comme  il  eu  contenu  au  re- 
giftre  de  ce  jour,  à  Paris  en  parlement 
le  xxiii.  Mars  m.  d.  lxxxviii.  Signe; 
Du  Tillet.  Collationné  &c.  Extrait 
du  regifire  dis  prdmnances  ectti  PP.  ftL 
119. 
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Chantres, 


a  m. 


Pierre  Burgat, 
Germain  Millée, 
Baftien  Page, 
La  Vallée. 


Enfant  de  chant. 


Liftt  defdits  officiers. 


Michd  Pillé, 
Anthoine  Privé. 


ROoIle  des  officiers  perpétuels  de 
l'archi-congregation  des  Penitens 
de  l'Annonciation  N.  D.  par  nous  fon- 
dée &  cftablie  au  convent  des  Auguf-  ^en^  Cochin , 
tins  de  la  ville  de  Paris.  Florent  Bourbion^ 

Louis  Farquelles, 

Stmis-reilenr.  Jacques  le  Camus. 


Le  fîeur  du  Prat  chevallier  de  noftre 
ordre  &  gentilhomme  ordinaire  de 
noftre  chambre. 

Chafe Uins. 

Marcel  Morelot, 
Guillaume  Dorgonne ,  , 
Robert  Landunel, 

Jullian  GenùTes , 
,ouis  Samfon, 
Barthélémy  le  Roux , 
SebaftienMazalli, 
Jean  Marion. 

Secrétaire» 
Claude  Virton. 

Treferier. 
Charles  Rozier. 

Secre tains. 

Léonard  de  Tournon  treforier  des  Cent. 

Suiflcs  de  noftre  garde , 
Jean  de  la  Rofe , 
Pierre  Jacquenot. 

Ch*riftes. 

Claude  Tillier , 
Jacques  Champagne. 


Gilles  Aubry, 
.Marc  Ogicc. 


Portiers. 

Simon  i'Huillier, 
Gabriel  Richer, 
Anthoine  Hugon, 
Michel  Chemcreau, 

Bailleurs. 

Gabriel  Houel, 
Clément  Couard. 


Jamct  Mecayer. 

Herl+ger. 

Jean  Martinot. 

Faict  à  Chartres  le  xvn.  Aouftw.o* 
Lxxxvin.  Signe"  HENRY  j  &  fins  las, 
de  Neufville. 

Regiftré ,  ouy  le  procureur  gênerai 
du  roy ,  comme  il  eft  contenu  au  regis- 
tre de  ce  jour,  à  Paris  lexxm.  Mars 
m.  D.  lxxxviu.  Signé  du  Tillet.  CoU 
larionné  &c.  Ibitfel.  i-jx.  verf 

sifcmbUe  gênerait  tenue  en  f  Hôtel  de  viSe 
de  Paris  après  la  nUrtdu  due  de 
Gnife  a  Blois. 

SU  xXxi. Décembre  m.D.  lxxxviu. 
En  l'aflemblée  générale  cedid  jour 
en  la  grande  (aile  de  l'Hoftel  de 
la  ville  de  Paris  de  menteurs  les  efche- 
vins ,  confeillers  de  ladicke  ville ,  dépu- 
tez des  cours  Souveraines ,  corps ,  col- 
lèges ,  chapitres ,  communautés  eccle- 
fuftiques ,  quartenkrs  &  huid  notables 
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.  bourgeois  de  chacun  quartier  d'icelle  me  médiocre  pour  chacun  mois  ,  tant 
lu.  i  jit.  vme  ^  pQur  advifcr  i  la  feurcré  &  repos  que  la  neceffité  durera  ^  8c  au  cas  qu'il  fe 
de  cette  dide  ville  a  prefenc  meuc  8c  trouvait  aucuns  abfens  ou  refufans ,  8c 
troublée  à  l'occafion  des  meurtres  &  autres  qui  ne  voudroient  contribuer  fê- 
emprifonnemens  des  princes ,  fèigneurs  Ion  leurfdits  moyens/eront  taxez  raifon- 
Ôc  bourgeois,  tant  de  ladide  ville  que  nablement  ôc  contraints  par  toutes  voyes 
autres  de  ce  royaume  ,  mefme  du  pre-  deues  au  payement  d'icelles.  Et  outre 
voft  des  marchands  &  deux  cfchevins  a  efté  advifé  que  l'on  envoyera  par 
de  ladide  ville ,  députez  en  l'aficmblée  toutes  les  villes ,  bourgs  &  villages,  tant 
générale  des  Eftats  de  ce  royaume  ,con-  de  cette  élection  qu'autres  proches  &  ès 
voquez  en  la  ville  de  Blois  j  après  que  environs  de  ladite  ville ,  commiffions 
M.  Rolland  premier  efchcvin  de  la-  contraintes  pour  lever  les  tailles  & 
dide  ville  a  amplement  faid  entendre  à  fubfides  qu'ils  font  tenus  payer  àlarai- 
ladide  compagnie  les  caufes  de  ladide  fon  de  ce  qui  fê  levoit  en  l'année  1J76. 
aflèmblée ,  &  remonftré  que  pour  éviter  au  cas  que  le  fonds  puiûe  à  ladide  rai- 
^ux  tumultes  qui  pouvoient  advenir  en  fon  porter  les  charges  ordinaires  des 
ladide  ville  par  le  menu  peuple  ,  le  gages  des  officiers  ,  rentes  &  autres 
quel  demeurant  oifeux  en  neceffité  pou-  charges  accoutumées  ;  finon  que  la- 
voit  fe  mouvoir  &r  mutiner  ;  à  cette  eau-  dide  levée  fe  face  des  deux  tiers  feu- 
le il  eftoit  requis  &  ncceflàire  faire  quel-  lement  de  ce  qui  a  efté  pavé  l'année 
que  fonds  notable  de  deniers  d'entrée ,  prefente  j  8c  que  tous  les  colledeurs  ôc 
■8c  puis  après  contribuer  quelque  me-  receveurs  particuliers  foient  tenus  8c 
diocre  fomme  par  mois ,  tant  que  la  ne-  contraints  apporter  lefdids  deniers  ès 
ceffité  durera ,  pour  eftre  employée  8c  mains  de  celuy  qui  fera  commis  à  faire 
fubvenir  aux  frais  des  gens  de  guerre  ladide  recepte.  Plus  a  efté  advifé  qu'at- 
qu'il  convient  lever  pour  la  manuren-  tendu  ledid  accident  furvenu  à  Blois , 
tion  de  la  religion  catholique  ,  apofto.  le  pouvoir  des  députez  de  ladide  ville 
lique  8c  romaine,  à  quoi  il  convient  em-  fera  révoqué  ,  8c  fi  befoin  eft  ,  publié  à 
ployer  partie  dudid  menu  peuple  ,  &  fon  de  trompe  par  tout  où  il  appartien- 
l'autrc  partie  en  des  atteliers  publics  dra.Aufliaefté  advifcquelacour  depar- 
qu'il  convient  ouvrir  pour  travailler  aux  lement,chambre  des  comptes  Si.  cour  des 
fortifications  d'icelle  ville ,  qu'autres  af-  aydes ,  feront  fupplices  au  nom  de  la- 
faires  neceffaires  d'icelle, prians  la com-  dide  aflemblcc  générale  reprefentanc 
pagnie  fur  ce  advifcr  Ôc  délibérer.  Sur-  le  corps  entier  de  ladide  ville,  d'cfmo- 
quoy  lefait  mis  en  délibération ,  a  este'  loguer  &  approuver  ladite  refolution. 
advise'  ôcconclud  qu'attendu  la  necef-  Amfy  f%né  ,  Heutakd. 
iité  prefente  l'on  doit  faire  une  levée  gc-  Reçiftrée ,  ouy  le  procureur  gênerai 
nerale  par  tous  les  bourgeois ,  manans  du  roy ,  fauf  aux  cfchevins  de  ladide 
&  habitans  de  ladide  ville ,  lefquels  fe-  ville  à  regarder  à  la  forme  de  l'execu- 
ront  invitez  à  contribuer  gratieufement  tion  }  à  Paris  en  parlement  le  19.  Jan- 
ÔC  fans  contrainte  de  leurs  moyens  pour  vier  1589.  Signé  Du  Tillet.  Collation 
une  fi  jufte  8c  fainte  caufe  ,  ôcque  pour  a  efté  faite  avec  l'original.  Signé,  Du 
ce  faire  les  quelles  feraient  faites  par  Tillet.  Tiré  des  ordonnances  non  cottè  a» 
les  jurez  des  paroifies  accompagnez  de  dos ,  commençant  le  31.  Décembre  1588.  ^» 
quatre  bourgeois  ,  félon  qu'il  a  efté  fiaient  U  n.  Février  1594./»/.  1. 
ja  commencé  ,  ou  bien  que  lefdids 

bourgeois  feroient  aftèmbléz  en  chacu-  Tranflation  du  parlement  de  Paris  en  U 
ne  dixaine  par  leur  capitaine  en  lieu  viûe  de  Tours. 

propre  &  commode,  pour  recevoir  les 

offres  volontaires  defdids  bourgeois  y  T  T  Enry  parla  grâce  de  Dieu  roy  de 
aufquels  ils  remontreront  la  neceffité    1.  X  France  &  de  Pologne ,  à  tous  pre- 

prefente  ,  en  faire  rolle  ôc  à  l'inftanc  fents  &  advenir ,  falut.  Comme  pour  le 

commettre  deux  bons  bourgeois  de  cha-  grand  bien  8c  commodité  de  l'adminif- 

cune  dixaine,  pour  recevoir  les  deniers  tration  8c  exercice  de  noftrc  juftice  Se 

defdids  offres  ,  félon  qu'il  fêroit  trou-  pour  le  foulagement  de  nos  bons  8c 

vé  8c  jugé  pour  le  meilleur  8c  plus  ex-  loyaux  fubjeds  ,  nous  ayons  par  noftre 

pedient  moyen ,  8c  que  lefdids  bour-  edid  du  prefent  mois  pour  les  raifons 

geois  feront  requis  de  faire  une  bonne  amplement  déduites  en  icelluy  ,  revo- 

&  raifonnable  offre  d'entrée  ,  8c  par  que  noftre  cour  de  parlement  ,  cham- 

après  une  autre  offre  de  quelque  fom-  bre  de  nos  comptes  ,  généraux  de  nos 

aydes, 


■ 
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aydes ,  chancellerie,  bureau  de  nos  fi-  Paris.  Ordonnons  &  trts-exprcflèmcnc  — 
nances  ,  chambre  de  nos  monnoycs  ,  enjoignons  à  tous  nos  officiers  de  noflre  Am ' 1S*9' 
lièges  prcfidiaux ,  bailliages ,  fcnelchauf-  cour  de  parlement  de  Paris  ,  de  qucl- 
fees ,  prevoftés ,  élections  &  autres  corps  que  qualité  qu'ils  foient,  de  lé  rendre 
&  compagnies,  tant  de  judicature  que  de  en  icelle  nolïre  ville  de  Tours  dans  le 
finances ,  huyfGers ,  notaires  ,&  fergens ,  quinzième  jour  du  mois  d'Avril  pro- 
te  généralement  tous  nos  autres  officiers  chain  ,  fur  peine  de  perte  de  leurs  gâ- 
te jufticiers  qui  fouloient  exercer  leurs  ges  &  privation  de  leurs  eftats  }  horf- 
charges  ez  villes  de  Paris  ,  Orléans ,  mis  ceux  qui  font  détenus  en  prifon 
Amiens ,  Abbeville  ,  te  tous  les  autres  pour  s'eftre  monftrcs  fidèles  à  leur  roy 
qui  les  affilient  ,  lefquelles  nous  pour  légitime  &  naturel.  Enjoignons  aulîi  en 
leur  félonnie  &  rébellion  avons  decla-  outre  aux  greffiers  civil  6c  criminel  te 
ré  defeheus  de  tous  eftats  ,  offices  ,  des  prefentations  de  faire  porter  en  la- 
honneurs ,  pouvoirs  ,  gouvernemens  ,  dide  ville  de  Tours  dans  le  meime 
charges ,  dignités  ,  prérogatives  ,  privU  temps  les  regiftres  neceflaires  avec  les 
leges  ,dons  ,  odroys  te  concédions  quels-  procédures  civiles  &  criminelles ,  procez 
conques  qu'ils  ont  par  cy- devant  eues  &  productions  des  parties,  pour  y  élire 
de  nous  &  des  roys  nos  predecelleurs  j  procédé  à  l'inftrudion  &  jugement  des 
il  eft  befoing  maintenant  pour  l'éta-  procez,  avec  inhibitions  &  deffenfes  tres- 
blifTement  de  noftre  cour  de  parlement  exprcûès  à  tous  huilfiers  &  fergens  de 
&  chambre  de  nos  comptes,  les  trans-  donner  aucunes  aflîgnations  aux  par- 
ferer  en  quelque  lieu  propre  pour  cet  ties  pour  comparoir  audid  parlement 
effed  ,  te  où  nos  officiers  puilTcnt  en  de  Paris  ny  ailleurs  en  fon  reflort ,  que 
toute  feuretc  ,  liberté  &  à  la  décharge  en  noftredide  ville  de  Tours ,  fur  peine 
de  leur  confeience,  rendre  la  juftice  à  de  faux,  nullité  de  leurs  exploids,  pri- 
nos  fubjeds,  &  faire  les  autres  fonc  vation  de  leurs  eftats  &  tous  defpcns, 
tions  de  leurs  charges  y  ne  pouvans  faire  dommages  &  interefts  des  parties ,  à 
meilleure  éledion  que  de  noftre  ville  icelles  de  comparoir  audid  Paris  ny 
de  Tours,  tant  pour  ce  qu'elle  eft  plus  ailleurs  que  pardevant  noftredid  par- 
commode  &  à  propos  pour  cet  effet ,  lement  te  cour  des  pairs  feant  en  la- 
que pour  la  fidélité  &  affection  que  les  dicte  ville  de  Tours  ,  fous  fcmblables 
habitans  d'icelle  ont  tousjours  monftré  peines  ,  te  d'cftre  déclarés  rebelles  te 
avoir  au  bien  de  nos  affaires  &  iervice  ;  criminels  de  leze  majefté.  Et  pour  gra- 
&  comme  l'infidélité  &  rébellion  des  ofier  encore  davantage  noftredide  ville 
villes  &  leur  privation  honteufe  de  nos  de  Tours ,  félon  fon  mérite ,  nous  avons- 
bienfaids  &  honneurs  doit  eftre  Tac-  voulu  &  ordonné  ,  voulons  te  ordon- 
croiflcment  &  fervir  de  luftre  à  la  fi-  nons  &  nous  plaift ,  que  noftre  cham- 
delité  des  autres  ,  lefquelles  au  milieu  bre  des  comptes  ,  qui  foulon  eftre  au- 
de  tant  de  trahyfons  découvertes  en  cel-  did  Paris,  loit  aulïï  transférée  &  efta- 
luy  noftre  royaume  font  demeurées  fer-  blie  en  noftredide  ville  de  Tours,  pour 
mes  en  la  loyauté  quejuftement  elles  les  mefmcs   confiderations.  Mandons 
doivent  à  leur  roy  légitime  &  naturel ,  aux  prefidens ,  maiftres  te  auditeurs  de 
noftredicle  ville  de  Tours  par  fa  très-  nos  comptes  ,  te  autres  nos  officiers  d'i- 
grandc  fidélité  s'eft  rendu  digne  de  nos  celle,  qu'ils  ayent  à  fe  rendre  au  did 
bonnes  grâces  ,&  de  telle  recommanda-  Tours,  fur  les  mefmes  peines  que  def- 
tion  a  la  pofterité  ,  qu'elle  a  juftement  fus  ,  pour  y  exercer  leurs  charges  com- 
menté d'cftre  décorée  des  principales  me  ils  avoient  accouftumé  audid  Pa- 
marques  d'honneur  -}  Nous  aces  cau-  ris.  Enjoignons  aux  gardes  des  livres 
ses  ,  par  l'advis  des  gens  de  noftre  con-  d'y  faire  porter  tous  les  eftats ,  comptes 
feil  &  par  edid  perpétuel  &  irrevoca-  &  regiftres  dont  ils  ont  la  charge,  avec 
ble ,  avons  transféré  &  transferons  par  exprefles  inhibitions  &  deffenfes  à  tous 
ces  prefentes ,  lignées,  de  noftre  propre  nos  officiers  comptables  ,  qui  fouloient 
main,  noftre  cour  de  parlement  te  cour  aller  en  noftredide  chambre  des  corn- 
des  pairs  &  tout  ce  qui  en  dépend,  qui  ptes  de  Paris,  d'aller  pour  la  reddition 
fouloit  eftte  en  ladide  ville  de  Paris ,  de  leurs  comptes  ailleurs  qu'à  Tours , 
en  noftre  ville  de  Tours ,  pour  y  feoir  où  nous  l'avons  transférée  &  eftablie. 
te  exercer  dorefenavant  la  juftice  en  Si  donnons  en  mandement  à  noftre  très- 
toutes  leurs  charges ,  tout  ainfi  teen  la  cher  &  féal  confeiller  le  fleur  de  Mon- 
mefme  autorité,  refTort  &  fouveraineté  telon garde  des  fceaux  de  France,  te  à 
qu'il  fe  fouloit  faire  en  ladide  ville  de  nos  amez  te  féaux  les  gens  de  nos  cours 
Ttme  II.  Part.  III.  Q^q 
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~  de  parlement ,  6c  à  tous  nos  autres  jufti- 
ders&officiers  qu'il  appartiendra, que  nos 
prefents  edicl ,  déclaration ,  translation  , 
ôc  eftabliffcment ,  cnfemble  tout  le  conte- 
nu cy-deflîis ,  ils  entretiennent ,  gardent 
&  obfervcnt  &  facent  de  poind  en  poinA 
oblerver,  lire,  publier  2c  enregiftrer , 
cciTàns  &  fefans  ceflèr  tous  troubles  2c 
empefehemens  au  contraire  ■>  car  tel  eft 
noltre  plailir.  Et  aifin  que  ce  Toit  cho- 
fe  ferme  2c  à  toujours  fiable ,  nous  avons 
faict  mettre  noftre  fcel  à  cefdictes  pre- 
fentes.  Donné  à  Blois  au  moi>  de  Feb- 
vrier  l'an  M.  D.  lxxxix.8:  de  noftre  rè- 
gne le  xv.  SipU%  HENRY  s  à- fur  le 
reply  :  Par  le  roy ,  Ruse',  & fe'ilè  de  tire 
verdi  en  lacs  de  foye  rouge  &  verde. 

Leues ,  publiées  2c  regiftrées ,  le  roy 
feant  en  ion  licl  de  juftice  ,  ouy  &  ce 
requérant  le  procureur  général  du  roy , 
à  Tours  en  parlement  le  xxni.  Mars 
M.  D.  l Xxxix.  Du  reejftre  des  ordonnan- 
ces ,  cette  QQfol.t. 

EftabLffement  du  prétendu  confeil  gênerai  de 
l'union  des  catholiques. 

AU  confeil  tenu  ce  jourd'huy prez 
les  princes  catholiques  en  cette 
ville  de  Paris ,  où  eftoient  aucuns  des 
gens  du  parlement  de  de  la  chambre  des 
comptes ,  aucuns  leigneurs  &>  gentils- 
hommes ,  les  efchevins  2c  aucuns  no- 
tables bourgeois  de  ladite  ville ,  ont  efté 
veuz  les  rolles  baillez ,  tant  par  la  cour 
de  parlement ,  chambre  des  comptes  2c 
généraux  de  la  juftice  des  aydes ,  que 
par  les  députez  des  quartiers  ,  fuivant 
la  délibération  fai&e  le  jourd'hier  en 
l'aflemblée  générale  des  habitans  d'i. 
celle  ville  y  contenant  les  noms  de  ceux 
qui  fembloient  propres  pour  aflifter  au 
confeil  gênerai  que  l'on  a  déliré  eftre 
cftably ,  comme  neceflaire  pour  pour- 
voir à  l'entretenement  de  l'union  ,  & 
confervation  de  la  religion  Catholique 
apoftolique  2c  romaine, 2c  de  l'eftat.  Et 
après  que  par  la  conférence  defdicts 
rolles  s'eft  trouvé  nombre  fuffilant  de 
perfonnes  agréables  nommez  par  les 
iufdiâs  pour  tenir  lediâ  confeil,  a  efté 
ledift  nombre  arrefté  ,  2c  pareillement 
le  filtre  dudiâ  confeil ,  ainh  qu'il  enfuit. 

LE  CONSEIL  gênerai  de  l'union 
des  Catholiques  eftably  en  la  ville  de 
Paris ,  attendant  l'aflemblée  des  eftats 
du  royaume. 

Les  princes  catholiques , 

Monfieur  de  Brezé  évefque  de  M  eaux, 

M.  Hennequin  évefque  de  Rennes , 
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M.  Roze  évefque  de  Scnlis , 
M.  de  Villars  évefque  d'Agen. 

Docteurs  en  Théologie  &  Cure^ 

Monfieur  Prevoft  curé  de  S.  Severin, 
M.  Boucher  curé  de  S.  Benoift , 
M.  Aubery  curé  de  S.  André , 
M.  Pelletier  cure  de  S.  Jacques , 
M..  Pigenas  curé  de  S.  Nicolas , 
M.  de  Launay. 

Bu  parlement 

Meflieurs  de  Mafparaulr, 
Jannin  prefident  en  Bourgongne , 
Vêtus  prefident  en  Bretagne. 

Maiftres  des  RtqutfttS 

De  Sarmoife, 
De  Dampicrre. 

ConfeiUers 

Damours , 
Cocquelay , 
Barton , 
Midorge , 
De  Machault, 
De  Marillac , 

De  la  chambre  des  comptes 

Le  Fevre  fieur  d'Ormcflbn  prefident  t 
Mellon  fieur  de  Videville  prefident, 
L'Huillier  maiftre  des  comptes, 
A  carie  maiftre  des  comptes, 
De  Bray  intendant  des  finances. 

» 

Des  généraux  de  la  juftice 

M.  le  prefident  de  Nully. 

De  la  ntblejfe 

Meflieurs  de  Maneville , 
De  Villeroy. 

  A  efti  biffé  ce  bUoc  ,  poor  «Ibe  remply 

 An  noms  «te  tel*  feignent»  <ju'il  feii  nâviU  pu 

 mefteun  Ici  princes- 

n-  chaHelet 

M.  de  la  Bruyère  lieutenant  çML 
bourgeois 

Anroux, 
Fontanon, 

Drouart 
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D rouait , 
Crucé, 

De  Bourdeaux , 
Ralnequin , 
Michel  Soli, 
Ânthoine  Boulanger, 
Poncher , 
Lefcaut , 

Gobelin  fleur  de  Saint-Germain , 
François  Charpentier. 

Pour  le  fecretaire  &  greffier  dudict 
confcil  M.  Pierre  Senault,  l'un  des  prin- 
cipaux commis  au  greffe  du  parlement. 
A  efté  auffi  arrefté  que  meffieurs  les 
\  prefidens  ,  advocats  fie  procureurs  au 
parlement ,  eftans  à  p relent  en  exerci- 
ce y  pourront  affilier  quand  bon  leur 
femblera ,  fie  y  auront  voix  deliberati- 
ve. 

Pareillement  les  autres  évefques  de 
l'union  y  auront  feance  8c  voix  par  l'ad- 
vis  du  confeil. 

Les  Prevoftdes  marchands  fie  efche- 
vins  fie  le  procureur  de  la  ville  qui  font 
de  prefenten  charge,  y  auront  feance 
fie  voix  delioerative  à  tousjours  ,  fans 
le  tirer  à  confequence  pour  leurs  fuc- 
•?*■»,  ceûcurs ,  fie  *  ferviront  immédiatement 
*a*at"  après  les  prefidens  des  cours  fie  compa- 
gnies fouveraines  fie  maiftres  des  re- 
queftes. 

Des  députez  des  trois  ordres  des  villes 
&  provinces  unies  y  auront  auffi  feance 
fie  voix. 

Le  lieu  pour  tenir  ledi&  confcil ,  la 
maifon  du  bailliage  du  palais. 

Faict  fie  arrefté  audict  confcil  le  xvn. 
Février  m.  d.  lxxxix.  Signé ,  Charles 
se  Lorraine  ,  Charles  Emmanuel 
de  Savoye, Henry  de  Lorraine, 
^Roland  de  Compans  ,  Cotte- 
blanche,  à-  Desprez. 

Aujourd'huy  en  la  maifon  du  baillia- 
ge du  palais ,  où  efloient  ailcmblcz  mef- 
fieurs  du  confcil  gênerai  de  l'union  ,  a 
efté  arrefté  que  la  lifte  de  leurs  noms 
fera  portée  au  premier  jour  au  parle- 
ment ,  pour  y  eftre  le  confcil  authori- 
fé  fie  approuvé ,  fie  la  lifte  enregiftrec  ; 
dequoy  ont  efté  priez  meffieurs  Briflon 
fie  Pottier  prefidens ,  qui  y  ont  affilié. 
Faict  audict.  confcil  général  de  l'nnion 
des  catholiques  eftably  en  la  ville  de 
Paris  attendant  l'aflemblcc  des  eftats 
du  royaume  ,  le  xviii.  Février  M.  d. 
lxxxix.  Signé  ^ Senault. 

Rcgiftré ,  ouy  fur  ce  fie  requérant  le 

(>rocureur  gênerai ,  d  Paris  en  parlement 
e  xx.  jour  de  Février  ,  l'an  m.  d. 
lxxxix.  Signé , Du  Tillet.  Collation 
TmtU.  fart.  JU, 
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a  efté  faiclc  avec  l'original  rendu  à  Am  , 
M.  Pierre  Senault.  Signé  ,  Du  Til- 
let. Tiré  d'un  régi  fin  des  ordonnances 
non  totté  ,  commençant  le  31.  Décembre 
1588.  é-  finiffant  le  11.  Février  1 794..  fol. 
9.  ver/o. 


lettres  du  duc  de  Mayenne ,  farlefquelles 
il  efiablit  le  comte  de  Belin  gouverneur 
de  Paris. 


Harles  de  Lorraine  duc  de  Mayen-  A„  , 
ne  lieutenant  gênerai  de  l'eftat  Se 
couronne  de  France  -,  à  tous  ceux  qui 
cesprefentes  lettres  verront ,  falut.  Corn, 
me  toutes  nos  actions  tendent  principa-, 
lement  à  la  gloire  de  Dieu ,  exaltation 
de  fainâe  egfiie  Catholique  ,  apoftoli- 
que  &  Romaine  Se  afrbibh'uemcnr  de 
rhere/ic ,  nous  n'avons  rien  plus  à  c.aur 
que  de  maintenir  en  la  fainéle  union  des 
catholiques  les  villes  2c  places  qui  s'en 
font  déclarées  ,  fie  les  alfifter  fie  forti- 
fier de  tous  les  fecours  fie  moyens  que 
nous  y  pourrions  apporter.  Et  recognoif- 
fant  que  la  ville  de  Paris ,  pour  eftre  ca- 
pitale de  ce  royaume ,  cft  celle  dont  la  » 
feureré  fie  conlervation  importe  le  plus 
au  bien  Se  avancement  de  cette  fainte 
caufè ,  fie  que  s'il  en  avenoit  faute ,  ce 
que  Dieu  ne  veuille ,  la  perte  d'icelle 
efbranleroit  plulîeurs  autres  villes  fie  pla- 
ces, abattroit  le  cOurage  de  ceux  qui 
fe  font  jettezen  ce  faint  party ,  fie  hauf- 
feroit  celuy  des  ennemis  d'iceluy ,  nous 
avons  avife  de  la  fecourir  d'un  bon  nom- 
bre de  gens  de  guerre  de  cheval  ôc  de 
pied ,  tant  pour  la  feurcté  des  bourgeois 
deladide  ville,  que  confervation  d'icel- 
le en  cedit  party ,  fie  de  donner  la  char- 
ge fie  commandement  en  icelle  à  quel- 

3ue  brave  fie  expérimenté  perfonnage , 
e  la  vigilance,  valeur  fie  fidélité  du- 

2uel  nous  foyons  alîeurez  fie  nous  puif- 
ons  entièrement  fier  ôc  repofer.  fct  ne 
pouvant  en  cet  endroit  faire  un  meilleur 
choix  ny  plus  convenable  élection  que 
de  la  perfonne  du  fieur  comte  de  Belin 
capitaine  de  cinquante  hommes  d'armes 
des  ordonnances  de  France ,  confeillcr 
d'eftat  fie  marcfchal  gênerai  des  armées 
catholiques ,  pour  la  vallcur  ,  intégrité 
fie  fuffifance  qui  cft  en  Iuy ,  dont  il  a 
rendu  de  grandes  fie  notables  preuves 
en  pluficurs  lieux  fie  diverfes  occafions, 
mclmemcnt  depuis'  ces  derniers  trou- 
bles, qu'il  a  cmbrafTc'Ôc  fuivy  tres-con- 
ftamment  le  party  de  la  fâinre  union, 
au  fervice  de  laquelle  il  a  eftc  faict  pri- 
fonnier  de  guerre  entre  Jes  mains  def- 

Qil  >j 
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àiâs  cnnemys,  sÇAvorn  faisons  que  ne  ou  par  mois,  ainfi  qu'il  ju^. 
nous  i  plein  confians  de  la  perfonne  du-  à  propos  félon  les  eftats  que  nous  en  fe- 
<iict,  fieur  de  Belin  &  de  fes  Cens ,  ftrffi-  rons  dreffer  ;  départir  les  commiffiune* 
fan  ce,  lovante,  prud'hommie ,  valeur,  &  controlleurs  ordinaires  des  guerre* 
fage  conduite ,  expérience  au  faid  des  pour  faire  lefdictes  monftrcs ,  &  en  leur 
armes,  grande  prudence  &  bonne  di-  abfence  en  commettre  d'extraordinaire:^ 
hgence, confiderantauffiles  recomman-  commander  âux  capitaines  des  place* 
dables,  utiles  te  fîgnalet  fèrviccs  qu'il  a*  fortes  qui  font  en  lad.  ville ,  8c  entrer  err 
iaiâs  en  tout  ce  qu'il  a  efté  employé  pour  icelles  félon  qu'il  cognoiftra  te  bien  & 
le  bien  &  manutention  de  noftre  fain-  confervation  de  ladirte  tille  le  requê- 
te religion ,  te  l'efperancc  que  nous  avons  rlr }  prendre  en  l'arfenal  l'artillerie ,  oou- 
qu'il  continuera  de  bien  en  mieux  à  Tadi  lets  te  poudres  qui  luy  feront  de  befoing- 
venir  t  pour  ces  caufes  8c  autres  gran-  pour  ferviraittenrs'pour  la  tmrion  te  def- 
des  confédérations  a  ce  nous  matrvans",  renie  de  ladïcte  vine }  enjoignant  en  ce 
avons  ledid  de  Belin ,  en  vertu  denof-  faifant  aux  lieutenans  du  grand  maiftrd 
tre  pouvoir ,  commis ,  ordonné  &  efta-  8c  capitaine  gênerai  de  l'artillerie  de 
bly  ,  commettons ,  ordonnons  8c  efta-  France  y  refidant ,  garde  gênerai  te  au- 
blifions  gouverneur  fous  noftre  autho-  très  officiers  dudict  arfcnalde  fatisraire 
rité  en  ladicte  ville  8c  fauxbourgs  de  te  obéir  à  ce  que  pour  cet  effçct  il  leuf 
Paris  ,  te  ladicte  charge  Se  gouverne-  fera  ordonné  par  ledict  ficur  de  Belin  , 
ment  luy  avons  donné  te  octroyé ,  don-  dont  ils  demeureront  def  chargez  en  rap- 
nons  8c  octroyons  par  ces  prefentes ,  avec  portant  certification  fuffifante  fignée  de 
plein  pouvoir  te  authorité  de  contenir  luy  ■>  affieger  villes ,  chafteaux?  8c  places 
te  faire  vivre  les  bourgeois  te  habitans  ès  environs  dudict  Paris ,  qui  le  trouve- 
d'icellcville&fauxbourgsenbonnepaix,  ront  occupées  par  lefdicts  ennemis,  les* 
union  te  concorde  les  uns  avec  les  au-  battre  &  prendre  a  coup  de  canon  par 
très 3  8c  s'il  furvient  aucun  débat ,  les  afïàult  &  par  la  force,  ou  les  recevoir 
mander& faire  venir  pardevers  luy  pour  à  telle  compofition  qu'il  advlfera  pour 
les  mettre  d'accord  $  ouyr  les  plaintes  le  mieux,  te  pour  cet  efrect  rfayderdes 
&  doléances  du  peuple  ,  te  fur  icelles  gens  de  guerre  de  cheval  te  de  pied  des 
leur  pourvoir  en  ce  qui  eft  te  con-  garnifons  deMont-fort-J'Amaulry.Hou- 
cerne  le  faictde  la  juftice,  les  renvoyer  dan,  Dourdan  te  Dreux }  mandant  en 

{tardevers  les  officiers  d'icelle  aufquels  vertu  que  deflus  te  enjoignant  aux  ca- 
a  connoiflance  en  appartiendra  j  tenir  pitaines  &  gouverneurs  deldicts  lieux  de 
la  main  â  l'exécution  de  leurs  arrefts  te  le  venir  trouver ,  ou  envoyer  lefdi&s  gens 
jugemens  j  s'employer  à  ce  que  le  réf.  de  guerre  touttes  fois  &  quantes  qu'il 
pect ,  authorité  te  obeïflànce  deuc  à  la  ferabefoing,  fans  y  ufèr  d'aucun  refus» 
cour  de  parlement  te  autres  cours  fou-  Mandons  en  vertu  de  noftredict  pou- 
veraines  leur  foit  maintenue  te  confer-  voir  à  meflîeurs  du  clergé  ,  officiers  de 
vée  i  te  empefeher  foigneufement  qu'il  la  juftice  ordinaire ,  prevoft  des  mar. 
ne  le  face  aucune  pratique  pour  trou-  chands  &  efchevins ,  capitaines ,  bour- 
bier le  bien  te  repos  defdicts  habitans,  geois  te  habitans  de  ladicte  ville  qu'ils 
te  aufli  toutes  aflèmblées  illicites  te  ex-  ayent  à  fe  rendre  par  devers  luy  toutes 
traordinaires  foubs  quelque  prétexte  8c  les  fois  qu'il  les  en  fera  advertir  8c  qu'il 
occafion  que  ce  foit,  les  rompre  te  dif-  jugera  neceftaire  pour  leur  bien,  feure- 
/ïper  fy  aucunes  y  a ,  remettant  le  tout  té  8c  confervation  de  ladicte  ville  j  leur 
félon  les  formes  ordinaires  te  de  tout  ordonner  tout  ce  qu'ils  auront  à  faire 
temps  accouftumées  en  ladite  ville  }  pour  cet  eflècl ,  8c  auffi  aufdicts  capitai- 
pourvoir  8c  donner  ordre 8c  faire  faire  nés,  chefs  8c  conducteurs. des  gens  de 
magazins  de  vivres ,  pour  fubvenir  à  la  guerre ,  tant  de  pied  que  de  cheval ,  de 
nourriture  defdicts  habitans  te  des  gens  quelque  langue  te  nation  qu'ils  foient, 
de  guerre  y  eftant  8c  qui  y  pourroient  y  cftant }  8c  généralement  faire  en  la- 
eftre  mis  pour  la  feureté  8c  confervation  dicte  charge  de  gouverneur  de  ladicte 
xl'icelle ,  8c  les  faire  diftribuer  ainfî  qu'il  ville  8c  fauxbourgs  de  Paris  tout  ce  qu'il 
avifera  pour  le  mieux  ;  faire  travailler  trouvera  te  jugera  eftre  requis  te  necef- 
par  marché  faict  au  rabais  ou  par  cor-  faire  pour  le  bien  te  repos  defdicts  bour- 
vées  aux  réparations  8c  fortifications  qu'il  geois  8c  habitans  8c  manutention  de  la- 
jugera  neceflaires }  faire  faire  les  mon-  dicte  ville  foubs  noftredicte  authorité  , 
lires  8c  reveues  defdicts  gens  de  guerre  -t  jaçoit  qu'il  y  euft  chofe  qui  requift  man- 
ordonner  de  leur  payement  par  femaù  dément  plus  fpeciai  qu'il  n'eft  contenu 
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en  ces.  prefentes  \  pour  par  ledid  fieur  née  de  leur  exercice  à  payer ,  bailler  &c  h  „ 
de  fldin  ladide  charge  avoir  ,  tenir  fie   délivrer  comptant  audid  fleur  de  Belin 
d'orefcnavant  exercer  fit  en  jouir  fie  ui«r  lefdids  gages,  eftats  fie  entretenemens 
aux  honneurs ,  authorites ,  prorogatives,   à  ladide  charge  de  gouverneur  appar- 
gages ,  eftats ,  appointemens  fie  entrece-    tenans ,  félon  fie  ainfi  qu'il  fera  porte  par 
nemens  à  ladide  charge  appartenans ,   les  eftats  fie  ordonnances  que  nous  leur 
jufques  à  ce  qu'autrement  par  nous  en   en  ferons  à  cette  fin  expédier.  Enjoignant 
foit  ordonné.  Et  pour  ce  que  ledid  fieur   au  furplus  en  vertu  de  noftredid  pou- 
de  Belin  s'eft  à  poftre  tres-inftante  prière   voir  aufdicts  officiers ,  capitaines ,  bour- 
cy-devant  entremis  dudid  gouverne-   geois  fie  habitans  de  ladide  ville  de  quel- 
ment  fans  en  avoir  eu  aucun  pouvoir,   que  qualité  8e  condition  qu'ils  fuient  Ht 
ce  qui  eft  arrivé  pour  ne  le  luy  avoir  pluf-   puiflent  eftre  ,  fie  aufdids  capitaines  , 
toft  pu  faire  expédier ,  nous  reconnoif.   chefs  fie  condudeurs  defdids  gens  de 
fans  que  depuis  co  temps  ii  a  heureuie-  guerre  v  eftans,  qu'ils  ayent  à  luy  obéir 
ment  confervé  ladide  ville  en  l'obéif-  fie  le  refpeder  tout  ainfi  qu'à  noftre  pro- 
fanée de  ladide  union  des  catholiques,  pre  perfonne  ,  fans  y  faire  aucune  diffi- 
fie  qu'il  euft  cite  impoffihle  à  tout  au-   culte  ,  car  ainfi  a-il  cfté  trouvé  jufte  fie 
tre  de  fe  mieux  acquitter  du  devoir  fie   raifonn.iblc.  En  tefmoing  de  quoy  nous 
fondion  de  ladide  charge ,  avons  en  ver-   avons  ligné  ces  prefentes  de  noftre  prq- 
tuque  deflus  validé  ,authorifé  fit  approu-   pre  main  ,  fie  à  icelles  faid  mettre  fie 
vé ,  validons  ,  authorifons  fie  approuvons   appofer  le  feel  de  France.  Donne  à  Reims 
par  ccfdides  prefentes  tout  ce  qui  a  cfté  le  xxvn.  Avril  l'an  m.  d.  xci.  Siyté , 
en  icclle  charge  de  gouverneur  de  ladide   Charles  de  Lorraine  ,  &fur  1ère. 
ville  fie  faux  bourgs  faid,  géré,  ordon-  fly  :  Par  monfeigneUr,  Baudouin.  £t 
né  fit  négocié  par  ledid  fieur  de  BeUn  fcellées  fur  double  queue  en  are  jaune  dm 
fie  par  fon  commandement ,  tant  ès  fie-   g/and  fiel. 

ges  des  places ,  chafteaux  fie  ponts ,  qu'en      Leues ,  publiées  fie  regiftrées ,  puy  Se 
la  diftnbution  des  deniers  fie  finances,    ce  requérant  le  procureur  gênerai  du 
monftres ,  reveucs  fie  payemens  defdids    roy,  pour  en  jouir  nar  le  fieur  de  Be- 
gens  de  guerre,  nonobftant  qu'au  paye-    lin  y  dénommé  ainii  que  fes  prédecef- 
ment  d'iceux  l'eftat  eue  nous  luy  en    feurs  gouverneurs  à  Paris  en  ont  cy- 
avons  ordonné  par  chacun  mois  n'ayt   devant  bien  fit  deuëment  jouy  fie  ufé, 
efté  fuivy  à  caufe  des  occurrences  fit  oc-    fans  qu'il  puiflè  s'entremettre  d'aucune 
cafions  qui  fe  font  prefentées.  Voulons   jurifdidion  contenrieufe ,  tenir  la  main 
fit  entendons  que  tous  fie  chacuns  les   forte  à  ce  que  la  juftice ,  qui  eft  la  puis*-' 
eftats  ^  ordonnances  fie  mandemens  qu'il   fance  ordonnée  de  Dieu,  foit  honorée,' 
en  a  expédiez  au  treforier  de  l'extraor-   révérée  fie  obeye ,  enforte  que  la  force 
dinairedes  guerres  ou  autres  /oient  paf-    luy  demeure,  fie  que  le  pauvre  foitay- 
fez  fie  allouez  ès  eftats  fie  comptes  des   dé,  fecouru  fie  foulage  de  touttes  for- 
comptables  à  qui  ce  pourra  toucher,    ces  fie  oppreffions,  fie  que  chacun  puifle 
nonobftant  les  formalités  non  gardées    exercer  en  toute  feureté  l'eftat ,  charge 
dont  nous  avons  defehargé  fie  defehar.    fie  vocation  en  laquelle  il  eft  appelle.  Ce 
geons  ledid  fieur  de  Belin  fie  lefdids   fait  ledid  fieur  de  Belin  a  efté  receu  fie 
comptables  par  cefdides  prefentes ,  par   fait  le  ferment  pour  ce  requis  fie  accouf- 
lefquelles  prions  meffieurs  les  gens  te-   tumé ,  fit  fait  profeffion  de  fa  fby  fie  re- 
nant  la  cour  de  parlement  de  Paris , que   ligion  Catholique,apoftolique fie  Romai- 
après  avoir  pris  fie  receu  dudid  fieur  de   ne  qu'il  a  jurée.  A  Park  en  parlement 
Belin  le  ferment  en  tel  cas  requis  fie   le  xx.  May,  l'an  m.  d.  xci.  Signé,  du 
accouftumé ,  icelluy  facent ,  fouffrent  8c   Tillet.  Collation  a  efté  faideavec  l'ori- 
laiflcnt  jouir  fie  ufer  du  contenu  en  cef-    ginal  rendu  à  Poulie  lecretaire  dudid 
dides  preientes,  8t  icelles  lire  fie  enre-   fieur  de  Belin.  Sigué^w  Tillet.  Tiré 
giftrer  ès  regiftres  d'icelluy  parlement    d'un  regiftre  des  ordonnances  non  cette  de. 
purement  8e  Amplement  fans  aucune  ref-  fuis  le  ji.  Décembre  i  j88.  jnffn'an  xx.  Fe- 
trindionne  modification.  Prions  en  ou-   vrier  ij?4- 
tre  meffieurs  les  gens  tenans  la  cham- 
bre des  comptes  audid  lieu ,  qu'ils  facepç 
femblablement  lire  fie  enregiftrer  cefdic 
tes  prefentes.  Mandons  auffi  aux  con- 
feillers  fie  treforiers  de  l'cfpargne  prçfcpj 
fie  advenk ,  qu'ils  ayent  chacun  en  l'an- 
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Confirmstiondet  officiers  dm  parlement ,  après 
U  retour  de  meffieurt  du  parlement  feant 
À  T**rs> 

HEnfy  par  la  grâce  de  Dieu  roy 
de  France  fie  de  Navarre ,  à  cous 
ceux  qui  ces  prefentes  lettres  verront, 

falut.  Comme  par  le  deceds  de  feu  de   M.  Achilles  de  Harlay  premier , 


roollc  la  teneur  enfuit  :  S'ENSUIVENT 
les  noms  de  meilleurs  les  prefidens  maif- 
tres  des  requeftes  de  l'hoftel  du  roy, 
confeitlers,  greffiers ,  nottaires  fie  autres 
officiers  de  fa  cour  de  parlement. 

Prefidens 


M.  Pierre  Seguier , 
M.  Nicolas  Potier, 
M.  Augufte  de  Thou, 
M.  Jean  Forgée, 
M.  Gilles  de  Riault , 
M.  Jean  le  Maiftre, 

Maigres  des  requtfies 

M.  Nicolas  Hector , 


rres-heureufe  mémoire  le  deffunâ  roy 
Henry  noftre   très -honoré  feigneur 
&  frère  ,  que  Dieu   abfolve  ,  troi- 
iïefme  de  ce  nom,  le  tres-Chreftien 
royaume  de  France  nous  foie  venu  fie 
efcheu ,  lequel  de  tout  noftre  propre  pou. 
voir  nous  délirons  conferver  8c  augmen- 
ter en  honneur ,  garder  fie  entretenir 
les  libériez  &  franchifes  de  l'eghfe ,  fup- 
porcer  fie  foulager  le  peuple ,  fie  teeux 
faire  vivre  en  paix  fie  cranquilieé ,  pour    M  Philippes  Gouhaux , 
quoy  faire  foit  necefiaire  juftice  régner    M.  Nicolas  Brulard , 
&  y  avoir  cours ,  par  laquelle  comme    M.  Jean  Henault , 
vertu  principalle  les  royaumes,  princi-   M.  Jean  le  Comte, 
paucez  fie  monarchies  font  confervez  fie    M.  René  Hennequin , 
entretenus,  les  boas  Se  les  mauvais  pu-    M.  Jacques  de  S.  Paul, 
nis,  l'eglize  honorée,  le  peuple  deften-   M.  Phelix  Vialart, 
du  de  eouces  violences  Se  oppreflions*    M.  Charles  de  Chantecler, 
pour  laquelle juftice exercer  &  adminif-    M.  Jean  Avril, 
trer  les  tres-Chreftiens  roys  de  France    M.  Charles  Boucher , 
nos  prédeceffeurs  ayent  de  tout  temps    M.  Anchoine  Brandon, 
&  anciennecé  créé  8c  infticué  la  cour 
de  parlement  cour  fouveraine  fie  capi- 
talle  de  ce  royaume  j  pour  en  i  celle  eftre 
difeutées  fie  decerminées  en  dernier  fie 
fouverain  reflbre  les  matières  qui  tou- 
chent les  droits  de  nous  fie  de  la  cou- 
ronne de  France ,  les  regalles ,  les  eau-    M.  Louis  lê  Febvre , 
fcs  qui  touchent  les  pairies  fie  autres  gran-   M.  Jean  Tronçon , 
des  caufes  fie  matières ,  fie  gencrallement    M.  Louis  Durant , 
toutes  appellations  qui  font  interjettées    M.  Jean  Courtin , 
en  icelle ,  fie  punir  cous  abus  commis    M.  Anchoine  Camus, 
&  perpétrez  foubs  couleur  de  juftice  5 
en  laquelle  foie  necefiaire  eftrepourveu 
de  grands  fie  notables  perfonnages  fça- 
yans  Se  expérimentez  pleins  de  bonne 
prud'hommie  pour  ce  faire  fie  adminis- 
trer juftice  à  nos  fubjects  t  fçavoir  fai-    M.  Jean  Barjoc ., 
fons  que  nous  confiderans  le  grand  bien   M.  Remond  de  Verceui}, 
fie  utilité  qui  eft  par  cy-devant  fie  de  tout   M.  Chrifeophle  de  Seyne , 
temps  advenu  en  ce  royaume  pour  la   M.  Palamedes  Foudriac , 
continuation  Se  encrecenemenc  de  ladi&e   M.  Pierre  Violle , 
cour,  deuëment  informez  des  feiences,   M.  Fumée , 
littératures,  prud'hommie  fie  grande  ex-   M.  Luc  Majour, 
perience,fic  pour  confideration  de  grands,   M.  Jouflel, 
louables  fie  vercueux  fervices  que  onc   M.  Pierre  du  Lion , 
faidfie  font  chacun  jour  à  nos  préde- 
ceffeurs ,  a  nous  Se  a  toute  la  chofe  pu- 
blique de  ce  royaume  les  perfonnages 
contenuz  en  un  roollc  à  nous  prefenté 


M,  François  Viecce, 
M.  Eftienne  Bruel , 
M.  Jean- Paul  de  la  Terace, 
M.  Emery  de  Vie , 
M.  Jean  Bochard, 
M.  Chriftophlc-Hedor  de  Marie , 


M.  Charles  Turquant, 
M.  François  Charlet, 
M.  Jean  Hurault , 
M.  Jacques  Viart, 
M.  Anchoine  Briconnec , 


M.  François  Meron , 
M.  Joffe  de  Cocquemars , 
M.  le  Comce, 

M.  de  la  Trêve , 


fie  expédié  en  noftredidc  cour ,  duquel  M.  Jean  Jouberc , 
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M.  Botirneiif , 

M.  Billard, 

M.Paul  Huraulruel'Holpiral  , 

M.  Bocbard, 

M.  du  Va.r, 

M.  Loifel , 

M.  le  Jay, 

M.  Lançiois, 

M.  Clarilc , 

M.  Huauit  de  Monmagny. 

ConfciBm  clens 

M.  Geoffroy  Lupin , 

M.  Jacques  Brilac, 

M.  Jean  Je  Voir, 

M.  Jean  Feu , 

M.  Jacques  Bcllanger, 

M.  François  le  Peleiier , 

M.  Louis  du  Tillct  s 

M-  Jean  du  Vivier, 

M.  Laiare  Cocquelay , 

M.  Pierre  Ruelle  prefident  des  enqueftes, 

M.  Louis  Seguier , 

M.  Jacques  Gulot , 

M.  Charles  Fagé , 

M.  René  le  Roulié , 

M.  Jean  Hurault , 

M.  Georges  Louet , 

M.  Nicolas  Neufvdle , 

M.  Jean  le  Roy , 

M.  Nicolas  Duval, 

M.  Jean  de  Mornay , 

M.  François  de  la  Gué  lie  t 

M.  Jean  de  Villars , 

M.  René  Pidoux , 

Ai.  Ribier. 

ConfcilUn  Imk. 

M.  Mathieu  Charrier, 
M.  Eftienne  Flcury , 

M  Angenouft, 

M.  Hierofme  Anroux4 
M.  Jean  Chevalier , 
N.  Thomas  G  ayant  prefidene  es  en- 
queftes , 

M.  Antoine  Henncquin  prefident  es  en- 

queftes , 
M.  Philibert  Turin , 
M.  Edouart  Mole,. 
M.  Jean  Courtin ,  t 
M.  Hierofme  de  Montelon, 
M.  Jean  de  Buon , 
M.  François  Briçonnet, 
M.  Profper  Bauyn ,  < 
M.  Hierofme  du  Four, 
M.  Jean  Scaron , 
M.  Pierre  Lefcot, 
M.  Jean  le  Sau , 


M.  Philippesjubin  ,  A*.  u>4. 

M.  Philibert  le  Maimer , 

M.  Martin  de  Bragelonne  prefident  ci 

enqueftes, 
M.  Guillaume  Benard , 
M.  Olhvier  le  Boûu , 
M.  Jean  de  Champeront  prefident  ès 

enqueftes , 
M.  Adrian  Dudrac, 
M.  Robert  de  Gouflancourt, 
M.  Guillaume  Florctte, 
M.  Guillaume  des  Landes , 
M.  Mathieu  Jourdin, 
M.  Denis  Ru  ban  tel , 
M.  Jean  de  Thumery , 
M.  Anthoine  Feydeau , 
M.  Nicolas  Chevallier , 
M.  Jean  Midorgc , 

M.  Anthoine  de*  Fouflour prefident  ès  ,",Sou!foat 

enqueftes , 
M.  Alexandre  le  Grand, 
M.  Claude  de  Bragelongne , 
M.  Violle, 
M.  Hardouyn  Foucher, 
M.  Charles  le  Prevoft, 
M.  Charles  Brifart, 
M.  Bertrand  Soly  , 
M.  Jean  le  Picart , 
M.  Pierre  du  Houflay , 
M.Jean  du  Drac  prefident  aux  enqueftes, 
M.  Nicolas  Quelain, 
M.  Claude  du  Puy , 
M.  Jean  Reau, 
M.  Jean-Gabriel  de  Mefmcs , 
M.  Jacques  le  Cogneux , 
M.  Gafton  de  Queo, 
M.  Jean  Houderon, 
M.  Arnoul  Boucher, 
M.  Nicolas  Favier , 
M.  Jacques  Sanguin, 
M-  François  Gondari, 
M.  Denis  Palluau, 
M.  Guillaume  Gouflault, 
M.        Perrot  prefident  aux  enqueftes, 
M.  Nicolas  de  Bragelongne , 
M.  Léon  de  Bragelongne , 
M.  Jacques  Laiïemant, 
M.  Guillaume  de  Pleure , 
M.  François  de  Lauzon , 
M.  Nicolas  Aleaume , 
M.  Pierre  de  Longueil , 
M.  René  de  Pincé , 
M.  Charles  Mefnard , 
M.  Hierofme  le  Maiftre , 
M.  Claude  Malon, 
M.  Gabriel  Fournier, 
M.  Denis  de  Soulfbur , 
M.  Anthoine  d'Efpinay  , 
M.  Pierre  l'Efcalopier , 

M.  Jean  de  Vilicmereau, 


Digitized  by  Google 


5n  PREUVES    ET  PIECES 

 M.  Eftienne  de  Tournebus ,  M.  deLavane, 

a-  m.         le  Clerc  prefident  aux  enquef-  M.  leCocq, 

ces  M-  Granger, 

M.  Nicolas  de  Verdun  prefident  aux  M-_A™h°ine  ^^her  prefident  es  en- 
cnqueftes , 


M.  Pierre  de  Croiilettes , 
M.  Jean- Jacques  de  Mcfmes, 
M.  Jacques  Blanchet , 
M.  Anthoinc  Boucher, 
M.  Anthoine  de  Muray, 
M.  Jean  de  Mouchy, 
M.  Nicolas  le  Koux  , 
M.  Anthoine  Recouvart, 
M.  Jean  Duval , 
M.  François  de  Lavau, 
M.  Benard  de  Fortia, 
M.  Charles  Prevoft, 
M.  Jacques  Pinon, 
Jean  de  Grandruc, 


M 
M 
M 

M.  Adrian  Charton, 
M.  Pierre  Baron, 
M.  Michel  de  Marillac , 
M.  Olivier  Faget , 
M.  François  de  la  Beraudiere, 
M.  Théodore  Savin  , 
M.  Pierre  Carinat  j 
M.  Antoine  de  Blondeau, 
M.  Ollivier  le  Febvrc  , 
M.  Jacques  de  Rivière , 
M.  Vincent  Durant, 
M.  Innocent  de  la  Grange, 
M.  Nicolas  le  Clerc , 
M.  Anthoine  Parent , 
M.  François  Paftoureau , 
M.  François  Meneuft , 
M.  Hierofme  de  Hacqueville , 
M.  Jean  Barillon , 
M.  Jacques  Pouflèmye , 
M.  Claude  Mango , 
M.  Léonard  de  Trappes," 
M.  François  Vertamonc , 
M.  François  Garnier , 
M.Nicolas  Edouart  Olier, 
M.  Claude  le  Preftre , 
M.  Julles  Savarre, 
M.  Remond  Vollin, 
M.  Pierre  de  Villcmor, 
M.  Ciprien  Perrot, 
M.  Spifame , 

M.  Jacques  Ribier, 
M.  Galpar  Cheflè  , 


queftes  i 
M.  Chriftophle  Fouquet, 
M.  Michel  Sevin , 
M-  Jacques  Bagereau, 
M.  le  Vaflèur, 

M.  de  Hauzon , 

M.  Lôrin , 

M.  Gabriel  Damours, 
M.  Poile, 

M.  Michel  Ripault  prefident  ès  enquér- 
ies. 

Antoine  Seguier  noftre  advocat , 
Jacques  de  la  Guefle  noftre  procureur 
gênerai ,  & 


Jean  Amelot  prefident  èsenqueftes.   Louis  Servin  aufly  noftre  advocar. 

Paul  Portail,  .        ,  _      .  „ 

M.  Jean  du  Tillet  greffier  avil, 

M»  Léonard  Foullc  greffier  des  prefen- 

tations, 

M.  Arnoul  Boucher  greffier  criminel, 
M.  greffier  du  domaine. 

Notaires  % 

M.  Jean  Maignen, 
M.  de  Lauzon  ; 

M.  Jean  Houflelin, 
M.  de  Bragelongne, 
M.  le  Prevoft, 

Huifliers 

M.  Eftienne  Doron  premier, 
Nicolas  Cordelle, 
Jean  Ferc, 
Jacques  Malingre , 
Jacques  de  la  Grange, 
André  Chopin , 
Guy  de  Prafi, 
Eftienne  Jullien , 
Philippes  La/nier , 
Touflaint  de  Choify, 
Jean  Bollain , 
Jean  Baudouyn, 
Jean  de  Coftes, 
Gafpart  Prieur, 
Eftienne  le  Tellier; 
Nicolas  Aguyton, 
Claude  Vratier, 
Raoul  Habert , 
Antoine  Flayage, 
Phclippes  Gautier, 
Michel  Jagot, 
Simon  Courfin, 
Simon  Nozillet, 
Jean  Rochon , 


M.  Robert  Thevin  prefident  ès  enquef- 
tes, 

M.  Anne  Mingo , 
M.  de  Refuge, 

M.  François  Forget , 
M.  Berneul , 

M.  Pc»« > 


Claude 
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Claude  Don, 
Jacques  Pagcot, 
André  Hervé , 
Pierre  Bcfnard, 
Jean  Robin. 

André  Thomas  fie  Anthoine  le  Sueur 
receveurs  fie  payeurs  des  gages  de  la- 
dite cour , 
Jacques  le  Bailly  receveur  des  amendes. 

NOUS  avons  les  deflus  nommez  au- 
did roolle,  &  chacun  d'eux  es  qualités 
&  offices  ,  tant  ordinaires  qu'extraor- 
dinaires, efquelsils  font  cy-deflus  nom- 
mez ,  fie  félon  qu'ils  en  ont  efté  pourveuz, 
fie  que  les  regiftres  de  leurs  réceptions 
contiennent ,  pour  les  caufes  defiufdic- 
tes ,  mcfmes  qu'ils  ont  longuement  & 
continuellement  fervy  efdids  offices ,  en 
plufîeurs  autres  nos  affaires  cfquelles  ils 
ont  efté  employez ,  fie  pour  plufîeurs  au- 
tres juftes  fie  grandes  caufes  fie  confi- 
derarionsà  ce  nous  mouvans ,  avons  de 
noftre  certaine  feience  ,  propre  mouve- 
ment, pleine  puiflance  &  audorité  royal- 
le  retenu  &  retenons  efdids  eftats  fie  offi- 
ces de  noftred.  cour  de  parlement  ,  fie  en 
iceux  les  avons  confirmez  8c  confirmons, 
&  lefdids  eftats  fie  offices  leur  avons 
donnez 5c donnons, en  tant  que  meftier 
cft ,  fie  pour  nous  y  fervir  dorefnavant 
fie  en  jouir  par  les  dénommez  audid 
roolle,  fie  chacun  d'eulx  ,  a  tels  fie  fem- 
blables  honneurs ,  prérogatives  ,  préé- 
minences ,  franchifes ,  libériez ,  gaiges, 
penfions ,  manteaulx  fie  aprcs-difnces  fie 
autres  bienfaids ,  droids ,  proffids  fie  ef- 
molumens  qu'ils  fie  chacun  d'eux  fie  leurs 
predcccfTeurs  à  caufe  defdids  eftats  fie 
offices ,  chacun  en  droit  foy  ,  en  ont 
jouy  fie  ufé  au  temps  pafle  fie  alors  du 
trefpas  de  noftred.  feigneur  fie  frere.  Et 
avec  ce  voulons  Se  ordonnons  que  les 
dénommez  audid  roolle  qui  ont  accouf- 
tumé  tenir  les  requeftes  de  noftre  pa- 
lais, fie  M.  Hugues  Fromage  greffier, 
Mathurin  Gueflin  premier  ,  Laurent 
Chevallier,  Parfaid,  Malingre  ,  Nicolas 
Thibault ,  Lambin ,  Clément  Thabari, 
le  Maire,  Sebaftien 
Dubois  huiliers  defdides  requeftes  , 
tiennent  la  jufticeficjurifdicbon  fie  exer- 
cent leurs  offices  efdides  requeftes ,  ain- 
fy  fie  par  la  manière  qu'ils  ont  faid  par 
cy. devant ,  fie  pareillement  M. 

Gautier  noftre  advocat  fie  procu- 
reur efdides  requeftes  de  l'hoftel }  fie  ou- 
tre qu'en  faifant  par  les  deflus  nom- 
mez en  noftredide  cour  de  parlement 
ès  mains  des  prefidens  d'icelle  le  fer- 
Tem  II.  Part.  III. 


\TIVES.  513 

ment  de  nous  bien  fie  loyaumcntfèrvir 
en  leurfdids  eftats  fie  offices ,  chacun  en 
droid  foy  ,  en  gardant  les  ordonnances 
royaulx  fie  anciens  ftatuts  d'icelle  ,  ils 
fie  chacun  d'eux  iouifTent  pleinement  fie 
paifiblement  de  leurfdids  eftats  fie  offi- 
ces, enfemble  des  honneurs,  preroga- 
tiveSjpréeminences ,  franchifes,  liberteZ, 
gages,  manteaulx  fie  après-difnées ,  fie 
autres  droids,  proffids  fie  efmolumens 
accouftumez  fie  aufdids  eftats  fie  offices 
appartenans }  que  leurs  ccdules  de  dtben- 
tur  leur  foient  deuement  expédiées  par 
nos  amezfic  féaux  les  gens  de  nos  comp- 
tes, fielefdids  gages,manteaulx  fie  apres- 
difnées  payez  fie  continuez  dorefnavant 
fie  à  tousjours  par  lefdids  Thomas  &:  le 
Sueur  receveurs  defdids  gages  fie  droicls 
de  noftredide  cour  de  parlement  fie  leurs 
fuccefTeurs  aufdids  offices  $  fie  outre  que 
lefdids  prefidens  fie  prefidens  des  en- 
queftes ,  requeftes ,  greffier  civil,des  pre- 
féntations ,  criminel,  du  domaine  fie  pre- 
mier huiffier  foient  d'orefnavant  payez 
des  amendes  tout  ainfy  fie  en  la  forme 
fie  manière  qu'il  leureft  ordonné  fie  ont 
accouftumé  prendre  ,  nonobftant  que 
l'odroy  qui  leur  en  auroit  efte  faid  fuft 
expiré ,  que  ne  leur  voulons  nuire  ne 
prejudicier  $  fie  en  tant  que  meftier  fe- 
rait leur  avons  de  nouvel  donne  fie  oc- 
troyé pour  les  caufes  defTufdides ,  pour 
en  jouir  par  eux  au  temps  advenir,  fie 
en  eftre  payez  par  le  receveur  tlefdic- 
tes  amendes,  auquel  nous  mandons  ain- 
fy le  faire,  fie  fans  qu'iceux  prefidens , 
greffiers  fie  huiffiers  foient  tenus  en  le- 
ver  fie  obtenir  de  nous  autres  lettres } 
fie  qu'iccluy  receveur  defdidcs  amendes 
fie  les  fuccefleurs  audid  office  ,  par  ce 
qu'ils  reçoivent  lefdides  amendes ,  four- 
niffent  fie  payent  les  menues  neceffitez 
fie affaires  de  noftredide  cour,  tout  ainfy 
qu'il  a  efté  faid  parlepafic;  fie  fans  que 
les  prefidens  ,  confeillers  ,  greffiers  fie 
autres  officiers  de  noftredide  cour,  ne 
pareillement  lefdids  le  Sueur  fie  Thomas 
fie  receveur  des  amendes  fie  leurs  fuccef- 
feurs  audid  office  de  receveur  &  payeur 
des  gaiges ,  droids  fie  après-difnees  ,  fie 
des  amendes  fie  exploids  d'icelle  nof- 
tredide cour  ne  auicun  d'eux  foient  te- 
nus fie  qu'il  leur  foit  befoing  en  obtenir 
autres  lettres  de  nous.  Et  en  rappor- 
tant cefdides  prefentes  fignées  de  noftre 
main  ou  vtdimus  d'icelles  avec  lefdides 
cedules  de  debentur  fie  quittances  def- 
dides  amendes  avec  certification  du- 
did  greffief  de  ce  qui  aura  efté  mis  fie 
employé  poux  les  menues  neceffitez  fie 


3*4 


PREUVES 


 affaires  d'icelle  noftre  cour  $  nous  voul- 

An.ij,.».  ^  ordonnons  tout  ce  qui  aura 

cfté  paye,  baillé  fie  délivré  eftre  alloué 
es  comptes  fie  rabattu  des  receptes  def- 
dids  le  Sueur»  Thomas  ôc  le  Bailly  fie 
leurs  fuccefleurs  efdids  offices  fie  de  cha- 
cun d'eulx  par  nos  amez  fie  féaux  les 
gens  de  nofdids  comptes ,  aufquels  nous 
mandons  fie  expreflement  enjoignons 
ainfy  le  faire  fans  aucune  difficulté, 
nonobstant  quelconques  mandements  , 
reftrindions  ou  deffenfes  à  ce  contrai- 
res. Et  n'entendons  par  la  prefente  con- 
firmation fie  contenu  en  icclle ,  que  voul- 
ions eftre  regiftrée  au  greffe  de  noftred. 
cour  fie  par  tout  où  befoing  fera,  attri- 
buer aux  maiftres  des  requeftes  de  noC 
tre  hoftel  autres  droids  ,  audoritez , 

j>rerogarivcs  ou  prééminences ,  que  cel- 
és qui  par  l'inftitution  de  leurs  offices, 
ordonnances  de  nos  predecefieurs ,  uf'an- 
ce  ou  poftèfiion  fe  retrouveroht  appar- 
tenir à  leurfdids  offices.  Et  pour  ce  que 
de  ces  prefentes  l'on  pourra  avoir  à  be- 
fongner  en  plufieurs  fie  divers  lieux ,  nous 
voulons  qu'au  vidinmt  d'icclles  pleine 
foy  foitadjouftée  comme  au  prefent  ori- 
ginal. En  tefmoing  de  ce  y  nous  avons 
taid  mettre  noftre  feel.  Donné  à  Paris 
le  xxii.  jour  d'Avril,  l'on  de  grâce  m. 
d.  xciv.  fie  de  noftre  règne  le  v.  Signé 
fur  le  reflyx  Par  le  roy,  Forget  ,  & 
fecUits  fur  double  queué  en  tire  jaune  du 
grand  Jcel. 

Regiftrécs ,  ouy  fie  ce  requérant  le  prow 
cureur  gênerai  du  roy  ,  à  Paris  en  par- 
lement Te  ix.  Juillet  m.  d.  xciv.  Signé 
Du  TiLLIT.  Tiré  des  regiftres  des 
nancts  vérifiées  au  f  orientent. 

Referme  du  nunafitre  des  Blancs 


An. \h\. 


IN  nomme  Domini,  amen.  Anno  ejuf- 
dem  m.  dc.  xn.  menfis  vero  Au- 
gufti  xxii.  cum  continuatione  dicrum 
fequentium,  nos  frater  Hcnricus  Re- 
migius  humilis  prior  provincialis  fuper 
ordincm  divi  Guillelmi  in  provincia 
Francix ,  nec  non  domûs  beatz  Marix 
juxta  "Walencourt  Cameracenfis  dioce- 
fis ,  unâ  cum  venerabili  pâtre  ac  domi- 
no domno  Carolo  Campigtty  priore  Cx- 
leftinorum  ab  omnibus  conventualibus 
eledo  ficevocato,  fie  ab  illuftri  fenatu 
regio  deputato ,  domum  noftram  beatz 
Mari*  ab  Albis-mantcllis  Parifiis  vul- 
gariter  agnominatam  apoftolicâfie  ordi- 
nariâ  authoritatibus  vifitanfcs,  inveni- 
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bis  fatis  placentem  ,  verùm  in  multis 
corredione  fie  animadverfione  dignam. 
Corredis  igitur  capitulariter  vivat  vocis 
oraculo  qux  pro  tempore  corredione 
dignavidebantur  pro  reftauratione  pro- 
lapix  difeiplinx  fie  uberiori  charitatis 
fomento  qua:  fequuntur  ordinavimus. 

In  primis  hortabamur  in  Domino  dic- 
tx  domûs  venerabilem  priorem  domi- 
num  Joanncm  de  Vtlteauux.  gregem  do- 
minicum  fux  ridei  fie  curx  commiflum 
vigilanti  ftudio  pafecre  ,  fovere ,  eufto- 
dire  fie  corrigere  fatagat ,  ne  quamque 
dc  fibi  creditis  ovibus  fui  ncgligentia 
vcl  diilimulatione  perdat  (riens  ficut  dc 
propriâ,  ita  de  fibi  commifiorum  ne- 
gligentiâ  atque  erratibus  xquiffimo  ju- 
dici  Deo  exadam  rationem  le  redditu- 
rum ,  nec  faciem  veri  Jofcphi  fe  vifii- 
fum,  donec  verbo  pix  exhortationisfie 
exemplo  bonx  converfationis  fratrum 
fuum  adduxerit  minimum. 

Quod  fi  nec  eo  modo  *  proficere  ^   '  Profond, 
exemplo  veri  fie  evangelici  Samaritani 
poft  infufionem  olei  pieratis  infundat  *  „*,£'^:T* 
verum  juftitix  fie  rigoris,  ftrenuèfienon  ° 
pufillanimiter  agendo ,  ut  qui  baculo  fuf- 
tentationis  fit  confolationis  ad  frugem 
bonorum  operum  fe  erigere  noluerunr, 
virgâ  aufterre  corredionis  ad  emenda- 
tionem  melioris  vitx  ftimulcntur. 

Igitur  fccundùm  régula  m  dirum  ma- 
giftri,pium  patris  oftendat  affedum ,  dif- 
ciplinatis ,  humilibus  fie  morigeris  pri- 
mum  fe  focium  exhibens  {  duris ,  obftU 
nias  ac  rebellibus  zelo  juftitix  *  regen-  *  Kg*» 
dum  oftendat. 

Et  quia  cartam  poftremxvifitanonis 
nullâ  in  parte  obfervatam  percepimus, 
monuimus,  nec  non  fub  pœna  amotio- 
nis  abofficio  prxcepimuseidem  domino 
priori ,  quatcnùs  hanc  prxfentem  car- 
tam  fie  ordinationes  zelo  evangelicx  vitx 
accenfus  inviolabiliter  ab  omnibus  ob- 
fervari  faciat  fie  curet. 

Fratres  verô  fupradid*  domûs  in  Do- 
mino hortati  fuimus  quatenùs  patrem 
fuum  fpiritualem  fincerèfiediligenti  vi- 
ciffitudme  pari  amoreprofequantur,fic 
tamquam  Chrifti  vicario  in  quibuflibet 
piis  monitis  vcl  pfxceptis  obedientiam 
promptam  devotdmque  exhi béant,  ex 
Salvatoris  noftri  Verbis  meritum  animi 
difpendium  attendentes:  Qjû  vos,  in- 
quit ,  audit  j  me  audit  j  &•  qui  vos  ffer- 
nit%  me  ffemit.  Quia  eniiri  Chriftus  in 
miniftro  fuo  loquitùr,  in  eo  ipfo  auditur 
vel  contemnitur.  Ergo  ficut  fine  mora 
fie  ex  animo  prxceptis  Dei  eft  obedien- 
dum ,  ita  etiam  prutcepris  fuivicarii.  Un- 
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de  ait  divus  Berna r dus  :  Non  te  nuveat  centia  exierit ,  abfque  aliqua  mifericor-  Ak,„u. 

pugifîer  imperitus  &  indifereta  poteftas  $  du  0&0  diebus  carecri  mancipetur  in 

fed  mémento  quod  non  efipotefias  ni  fi  à  Deo$  pane  &  aqua  rcfîciendus. 
&  qsi  poteftati  refiftit%  Dei  otdinationi       Et  quia  maximâ  foliicitudine  invigù 

refijiit  ;  qui  autem  refjhau ,  damnationtm  landum  eft  cura:  infticutionis  ac  môribus 

fibi  ivquirunt.  novitiorum  formandis ,  ideô  volumus  ôc 

Item,  monuimuscosferiofequatenus  ordinamus  ut  dominus prior illis  ftarim 

ad  officium  divinum  diurnum  pariterque  provideat  de  magiftro  ôc  prxceptore  fu£ 

no&urnum  foliieitè  properantes ,  ipfum  ncienti  regulari  vel  fxculari ,  qui  illos 

devotè  &  morofè  perfolvant  t  ôc  cogi-  doceatôcinftituat  5  nec  quifpiam  prxter 

tantes  fe  in  confpeûu  Dci  ôc  fan&orum  eum  in  eorum  regimen  aut  correctio- 

Angelorum  ftare  ,  rifibus ,  colloquiis ,  nem  fê  ingerere  prxfiimat. 
fomnolcntùs  aliifque  difTolutionibus  fe      Non  dantes  de  extero  procurations 

abftineant }  Ôc  ut  voce  tenentur ,  ira  fpi-  nifiad  lites  movendas  ÔC  profèquendas, 

ritu  ôc  mente  Deum  glorificent.  Ncgli-  &  ad  redditus  annualcs  recipiendos, 

gemiores ,  tardé  venientes  Ôc  fine  caufa  quos  ftarim  depofitario  refignabit ,  2c 

vel  licentia  a  divinis  fe  fubtrahentesfe-  de  receptis  pecuniisfidcm  aut  quittan- 

cundùm  ftatuta  puniantur.  tiam  abco  accipiet  procurator.  Qui  qui- 

Silcnrium  regulare  horis  ôc  locis  à  re-  dem  depofitarius  de  extero  recipiet  om- 

gula  vel  ufû  conftitutis  folita  ftriâurâ  nés  pecunias ,  tam  à  diù.o  procuratore 

obfervenr  ,  feientes  quôd  abfque  fraeno  quàm  à  facrifta  Se  aliis ,  ôc  de  receptis 

filentii  vana  exiftimatur  0c  eft  religio.  expenfas  per  alium  quemeumque  vo- 

Si  qui  s  ,  inquit  divus  Jacobus ,  fe  religio-  laeritf  acier  }  &  quolibet  Sabbarho  prx- 

fum  ejfe  putat  non  refranans  linjuam  fîtam,  fènnbus  fenioribus  expenfas  léger  ;  &  tri- 

hujus  vana  eftrtlipo.  Tranfgreûores  au-  mcftralem  compurum  racictde  receptis 

tem  notorii  filentii  abfque  aliqua  rela-  &  expenfis  coram  toto  conventu  }&quo- 

xatione,  pcenâ  unius  difeiplinx  vel  feffio-  libet  anno  in  vifitacione  reddet  corn- 

nis  in  terra  tempore  refeâionis  puni  an-  putum  generalem ,  quod  etiam  faciet 

tur.  procurator  de  receptis. 

Culinam  aliaique  monafterii  officinas  Recondentur  etiam  pecuniae  ex  miûls 
ingredi,  prxterquàm  ratio  vel  neceffi-  ôc  fervibis  vel  obitibus  provenientes  à 
tas  exigit ,  devitent  fub  pcenâ  unius  dif-  4acrifta  in  pixide  duabus  clavibuj  dau» 
ciplinx.  fa}  qux  qûilibet  hebdomodâ  aper jetur 
Pulfatâ  nolâ  refectorii ,  aut  fî  re-  prxfenribus  priore  ,  fâcriftâ  &  leniore  | 
creatio  fuerit  fumenda ,  in  caméra  cha-  &  pecunia  in  il  la  reperça  dabitur  depo- 
ritatis ,  tam  tempore  prandn  quàm  ecc-  Htario  ad  ufum  domùs. 
nx ,  dato  figno  à  prxAdente ,  ftarim  ad  Beneficiarii  intrà  proximum  diem  Na- 
benedictionem  menfx  omnes  accurrantj  calis  Domini  ex  tribus  unum  eligentt 
&  fimul  reficientes  à  menfx  aut  colla-  aut  bénéficia  fua  reflgnabunt  cui  vo- 
tionis  participatione  fe  fubftrahere  non  luerint ,  vel  emolumenta  ôc  proventus 
prxfumant  fine  prions  aut  fuperioris  li-  eorumdem  in  manus  depoûtarii  ad  uci- 
centia.  Nec  cibum  aut  pitantiam  aliter  litatem  monafterii  confignabunt,vcl  illa 
decoqui  quis  faciat  quàm  pro  communi  bénéficia  petant  in  illis  perpétué  maiw 
ufu  fratrum  decodus  eft }  fed  nec  niû  furi  ôc  nulquam  reverfuri.  Qui  fecùsfc- 
peradà  refettione  diâiique  unanimiter  cerit  carceri  mancipetur ,  vel  ei  ingref- 
grabis  i  feflu  fratrum  prxfumat  difee-  fus  domûs  denegetur. 
dere.  Qui  aliter  fàccre  prxl'umpférit ,  Grana  monafterii  de  extero  omnia 
lêcundùm  ftatuta  patrum  Ôc  ordinatio-  in  fpecie  ad  monafterium  rererantur  ,  ôc 
nés  puniatur  abfque  aliqua  diffimulatio-  in  manu  ôceuftodia  granacaru  refîgnen- 
ne  pcenâ  feffionis  in  terra.  tur  }  fie  il  pro  qua  neceffitate  domûs  di- 
Dominus  prior  de  extero  non  tam  vendenda  fmt,per eumdem  depofirarîum 
facilis  crit  in  concedendo  fratribus  ve-  ÔC  granatarium  in  locis  ubi  convenu  di- 
luant exeundi  monafterium  j  fed  ubi  vendantur.  Tenebitquegranatarius  tam 
ratio  honeftarecreandipoftulavcrit,  non  de  receptis  quàm  expofitis  memoriam 
nifi  bini  ôc  bini  exeant ,  fèniores  mifti  à  quo,  quomodo,  qui  quantitate  vel 
cum  junioribus ,  &  eo  ordine  revertan-  valore  cadem  recepta  veldiftrada  fue^. 
tur  ad  monafterium.  rint. 

Si  quis  frater  infxculari  habituince-       Providebit  igitur  dominus  prior  de 

dens  extrà  vel  intrà  monafterium  va-  officiariu  ordinarus,  feilicet  de  depofi. 

gari  repertus  fuerit,  aut  fine  prions  lu  tario  ,  granatario,  infirmario,  magif. 
Tome  //.  Part.  111.  R  r  ij 
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A*.  Kti. 


Fm ) ,  Se 


nit  a. 


tro  hofpitum  8c  de  pedagogo  juvenum.  diequibus  fuprà.S/gW,HfiNiicus  SLc- 
Arcebitque  ingreûum  jnuiierum ,  fi  fieri  my  prior  provmcialis, frater Campign  y 
poflit ,  ab  introitu  chori ,  ambira  clauf-  prior  Cwcftinorum. 
tri  Se  à.  cxteris  olficinis ,  fie  prxcipuè  a 
dorraitono  fie  coco  monafterio. 

Prohibebitque  fuccidi  arbores  quer- 
cûs  majores,  nifi  concedatur  à  *  ftatu 
fupremo,  ut  ftatuca  régis  continent. 

Vifitatio  fict  de  cxcero  fingulis  annis 
(  fi  fieri  pocenc  )  per  dominum  provin- 
cialcm  auc  vices  ejus  gerencem  cumiC 
fefiore  à  toto  convenru  ebgendo.  No» 
nùnamus  autem  ad  vi  fi  ta  trônera  facien- 
dam  reverendum  patrem  ac  dominum 
domnum  Carolum  Campigy  prioretn 


Regifkrées ,  ouy  le  procureur  gênerai 
du  roy,  pour  etëre  gardées  fie  obfer- 
vées,  à  Paris  en  parlement  le  va.  jour 
de  Septembre  m.  dc.  xii.  Dm  «g.  des 
eri.  cette  ZZ.feL  314. 

Fondation  d'une  chatte  de  froftffeur  royal  y 
four  la  cvntroverfc  au  collège  de  Sorbene. 


L 


Ouis  par  la  grâce  de  Dieu  roy  de 
France  &  de  Navarre)  àtouspre. 


Ah.  Mit- 


lens  &  advenir,  falut.  Sçavoir  rjefons  , 

Grlcftinorurn  ;  conférences  ûli  ranttun  qu'après  avoir  roeuremenc  confideré  le 

vigoris&authontutis  m  didis  viiïtationi-  promr  fie  utilicé  que  l'eglilê  cathouque 

bus  ,  ac  fi  in  propria  perlona  prxlentes  fie  romaine  a  receu.  fie  qu'elle  continue 

elfcmus  ;  prxupieutes  omnibus  &  fingu-  de  recevoir  par  le  moyen  do  leâxues  fie 

lis  conventualibus  uc  illi  tamquàm  nobis  interprétations  ordinaires  de  deux  doc-  - 

reverenriam  fit  obedicntiam  débitas  ex.  ceurs  fie  le&eurs  royaux  en  théologie , 

bibeant,  promittentes  nos  ratum  &fir.  les  places  deiquebkccu roy  noftre  très- 

mum  habuuros  qtudquid  ipfe  aflcflbrque  honoré  feigneur  fie  pere  a  créées  fie  cita- 


mus  ad  honorera  Dei  fie  reformationem 
jnonafticx  xux  ordinaverinc  8e  confti- 
tuerint. 

Ociofitatem  qux  omnium  tentarionum 
ficmalorum  cogitationram  lèntina  eit,ma- 
ter  nugarum  ac  noverca  virtutum ,  idecv 
queinimtcaamanx ,  fiunmoperè  rugianc. 


blies  au  collège  de  *  Bourgongne  de  *  Sotl*»* 
cette  noftre  ville  de  Paris ,  pour  uiftrui- 
re  nos  lubjeds  en  k  cognoilEtnce  des 
faindes  lettres ,  fie  qu'autre  lefdicb  deux 
ledeurs ,  il  eft  neceflaire  d'en  eltabiir 
encore  un  autre  ,  pour  en  pourveoir  pa^ 
règlement  un  dodeur  digne  fie  capable, 


Honore  fefe  inviceœ  prarveniant.  Infir-  auquel  cous  nos  fiibjeds  puiflène  avoir 

mitâtes  (ms  five  five  morum  recours  ,  pour  s'inûruire  particulière. 

parientnumè  tolèrent,  cum  paaenria  {un-  mène  des  matières  controverfées  par 

portantes  in vkem in  charitace.Obedien>  ceux  de  la  R..  P.  R..  fie  autres  fembla- 

tiam  fibi  cerxacim  impendanc  ,  Deum  ti-  bles  ,  lesquels  fe  font  defvoycs  de  la- 

meant/ubjedi  mvicemin  timoré  Cb  riûi  dide  egUle ,  Nous  pour  ces  caufes  fie  au. 

Prioremfwm  fincerâfithurnili  charirate  très  bonnes  fie  juites  coniide  ration  s ,  de 

diliganr,  dupucem  obedienriam  eidem  noftre propre  mouvement,  pleine puif- 

hUaritei-exbibcndo,  cordis  videlicec  fie  lance  fie  authoritc  royalle  avons  créé 

corporis>,  extexiùs  proinptè  ob tempe-  fie  eftably  ,  créons  fie  eftabliflons  une 

rando,fiiintejiiùîfubiimKerdeipfo  fen-  place  audid  collège  de  SorbonnCfde 

fiendo.  Chr*fto  iubd  oronino  prxpo.  laquelle  fera  pourveu  pareillement  un 

aant ,  qm  oosparixerad  vicam  perducat  doàeur  feculier  en  ladiûe  faculté  de 

ajternam,  amen.  Quod  ut  faohils  aiTe-  théologie  -r  lequel  fera  tenu  de  faire 

quancui , ,  dkac  unufqnifque  quinquies  cous  les  jours  ouvrables  fie*  non  restés } 

Pater  fie  totidem  ^4ve  Maria.  une  leçon  defdicf.es  matières  contro- 

1  Status  domus  talis  cft  :dominus prior  verfiiesflcdcs  refolutions  fur  icelles  du- 

C9m  ItSftEm.  facerdotibus ,  uno  diacono,  rant  le  cours  de  chacune  année ,  laqueL- 

duobua  ju«enihtt«  proieffij ,  uno  novitia  le  fera  comptée  du  quinziefme  jour  du 

fij  uno  flonver£b.  mois  d'Odobre  jnfqu'au  quinziefme 

1  Hanc  anfém; carrant. voiusnus  femei  Aouft  eni'uivant , fie  ce  conrinueUeraent 

ùl  quoiib«t  oifinfe  legi  coram  convenu  fie  fans  aucune  tnterrmifion  ,  fin  on  ez 

tu  t  fie  gandeam  fraxres  rabderatà  rc-  ieinaines  cfqucllcs  if  n'y  aura  point  de 

Cjrcationejcujus  curara  committimus  do-  feftes ,  il  luy  fera  loifibde  de  cheufir  pont 

ijijno  priori,  ut  ipfé  aut  alins  exminori.  Coq  repos  nn  tel  jour  qu'il  luy  plaira, 

ribus  iegaL,  fie  obfervari  faciac         .  auquel  il  ne  fera  tenu  de  faire  fa  lec 

In  quorum  omnium  fidem  fie  teftl  cure.  Voulons  fie  nous  plaift  qu'elle  foil 

monium  ycritarisjjrxfentcs  figillo  noftri  d'une  heure  entière,  après  laquelle  il 

provincialatus  officii  munivimus ,  aefi.  continuera  une  demye  heure  ,  pour  con- 

gnonumialifignavin\iis,anno,  mcnlcfic  fercr  fairiilicremenç  avec  fies  auditeut? 
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fur  les  fubjcds  defdides  matières  ,  le.  immunités  croient  expliqués  partie  a.  - 
Ion  qu'elles  luy  feront  propofées  ,  de  lierement  en  ces  présentes.  £r  affin  que  A| 
laquelle  heure  Se  demye  il  contiendra  d'ailleurs  il  n'y  ait  aucun  fubjed  de  di- 
avec  les  autres  docteurs  royaux  efta-  vertiflèment  en  l'exercice  de  ladide 
blis  par  noftredid  feu  pere  ,  feloa  Tan-  place  ,  lecture  Se  conférence  par  noufs 
tiquité  de  leurs  réceptions  en  l'exerci-  ordonnoe ,  nous  voulons  qu'ils  s'abftien- 
ce  defdides  lettres.  Et  afin  que  ceux  nent  de  toutes  les  provisions  qui  leur 
«ui  feront  pourveus  de  ladide  place  ,  pourroient  eftre  accordées  des  cures  Se 
y  puilTent  plus  commodément  vacquer,  eglifes  parrochialcs  ,  dignités  aux  egli- 
&  qu'ils  n'en  puiflent  eftre  divertis ,  (es  cathédrales  Se  collégiales  ,  Se  tous 
nous  leur  avons  donné  &  odroyé ,  don-  autres  bénéfices  qui  requièrent  refiderv 
nons  Se  odroyons  par  cefdides  prefen-  ce  continuelle  ,  principauté  ce  admi» 
tes  neuf  cens  livres  de  gages  annuels ,  niftration  de  collèges  5  Se  qu'au  cas 
que  nous  voulons  leur  eftre  payées  par  qu'ils  ks  veuillent  accepter  ,  ils  fuient 
chacun  quartier  de  l'année ,  ô£  que  le  tenus  de  quitter  ladide  place  de  lec- 
payement  leur  en  (bit  faid  fur  les  plus  teur  ordonnée  par  ces  prelentes.  Et  en 
clairs  deniers  ,  tant  ordinaires  qu'ex-  cas  qu'ils  ne  le  reiflent  ,  &  qu'ils  vou- 
traordinaires ,  de  noftre  reeepte  aenc-  luttent  retenir  lefdids  bénéfices  ,  prin- 
rale  de  Paris ,  par  les  receveurs  d'icel-  cipautés ,  ou  adminillrations ,  nous  vou- 
le  chacun  en  leur  année ,  fur  leurs  fini-  Ions  que  fix  Semaines  après  qu'ils  en 
pies  quittances  ,  en  rapportant  avec  auront  pris  pofleffion  ,  ians  attendre 
icelles  le  certificat  du  doyen  de  ladide  plus  long-temps ,  pour  cognoiftre  fi  elles 
faculté  ,  ou  du  fyndic ,  ou  bien  du  plus  leur  peuvent  eftre  loifibles  ou  légitimes, 
ancien  dodeur  du  collège  de  Sorbonc  ,  ladide  place  érigée  pax  ces  prelentes 
contenant  qu'ils  ont  farisfaid  à  ladide  foit  cenfee  Se  réputée  vacance  ,  Se  qu'il 
ledurc,  fans  qu'il  foit  befoing  d'obte-  y  foit  pourveu  luyvantla  forme  qui  fc- 
«ir  par  luy  aucun  autre  mandement,  ra  cy-aprés  ordonnée.  Cô*mteauflî  nous 
commiflion  ,  ou  attache ,  finon  que  cha-  leur  dépendons  de  fe  charge*  de  faire 
cun  d'eux  fera  tenu  au  commencement  des  fermons  Se  prédications  durant  les 
de  fon  eledion  ,  de  bailler  à  chacun  advents  ,  le  Carcfme  ,  Dimanches ,  Se 
defdids  receveurs  les  copies  dcfdides  autres  feftes.  Voulons  en  outre  ,  &  nous 
lettres  bien  &  duement  collationnées  plaift ,  après  l'clcdion  que  nous  félons 
à  leurs  originaux  pour  fervir  à  la  red-  pour  cette  fois  feulement ,  de  la  perfon- 
dition  de  leurs  comptes.  Et  pour  cet  çf-  ne  cy.deflous  nommée,  que  advenant 
fed  enjoignons  à  nos  amés  8c  féaux  vacation  de  ladide  piace  par  mort  ou 
confeillers  les  treforiers  de  France  au  deiuiilîon  volontaire ,  les  dodeurs  de  la 
bureau  de  nos  finances  à  Paris  d'em-  focieté  de  Sorbonne  ,  qui  fc  trouveront 
ployer  aux  cftats  qui  feront  par  eux  pour  lors  en  noftredide  ville  de  Paris, 
dreffes  chacune  année  de  la  distribution  s'aflimblent  audid  collège  comme  ils 
de  nofdrdes  finances ,  ladide  foiame  de  ont  de  couftume  en  leurs  congrégations 
neuf  cens  livres  ,  pour  eftre  payée  Se  extraordinaires,  y  appellans  outre  plus 
acquittée  en  la  forme  contenue  ey-def.  avec  eux  deux  dodeurs  en  théologie  de 
fus ,  tout  ainfi  que  les  autres  gageas ,  au-  noftre  collège  de  Navarre  ,  pour  tous 
mofnes  Se  frais ,  lefquels  ont  accb«ftu-  cufcmble  procédera  l'élcdion  d'un  doc 
mé  d'y  eftre  employés ,  &  ce  fans  au-  .,téur  icculicr ,  foit  defdids  collèges  ou 
cunc  diminution  ,  reculcment  ,  ou  rc-  autres  qu'ils  eftimeront  en  leur  con- 
rranchement  qui  pourroit  eftre  ordon-  feienec  digne  Se  capable  de  cette  char- 
nés  par  nous  ou  les  rois  nos  fucccflcurs  ge  ;  laquelle  aflemblée  ils  feront  tenus 
pour  quelque  autre  occafion  que  ce  faire  dans  trois  jours  après  la  vacation 
foit  ,dontnous  avons  excepté  Se  excep-  de  ladide  place  }&  qu'eftant  tous  ainfi 
tons  ladide  place  Se  ceux  qui  l'exerce-  aflemblés,  après  avoir  faid  le  ferment 
ront.  Voulons  en  outre ,  que  ceux  qui  entre  les  mains  du  plus  ancien  dodeur 
feront  pourveus  d'icelle,  jouyflent  des  de  ladide  focieté  d'élire  fidèlement  ce- 
mcfmes  exemptions ,  privilèges  ,  prero-  luy  qu'ils  eftimeront  le  plus  capable , 
gatives ,  Se  immunités  dont  nos  domef-  chacun  d'eux  le  nomment  à  haulte  voixj 
tiques  &  commenfaux  ont  accouftumé  Se  que  cclluy  qui  en  aura  le  plus  grand 
jouir  ,  foit  pour  l'exception  de  routes  nombre ,  foit  par  nous  arrefte  pour  de- 
charges  Se  impofitions  ,  que  pour  la  meurer  pourveu  de  ladide  place  ,  Se 
cognoilTànce  de  leurs  caufes  &  procez  ,  icelle  exercer  en  la  forme  contenue  , 
tout  ainfi  que  fi  lefdids  privilèges  Se  dont  feront  drefiees  ks  lettres  conte- 
Il  r  iij 


Digitized  by  Google 


ji8.  PREUVES  ET  PIECES 

 nanjt  ladide  éledion  ,  lefquelles  feront  confcillers  les  gens  cenans  noftre  cour 

*■.  u«.  fignees  de  la  main  du  plus  ancien  doc-  de  parlement ,  chambre  des  comptes , 

teur ,  &  fcellées  du  fccl  de  ladide  fo-  cour  des  aydes  ôc  treforiers  généraux 

cicté  de  Sorbonne ,  fans  qu'ils  foient  te-  de  France  à  Pans ,  que  ces  prefentes 

nus  de  prendre  de  nous  aucunes  autres  nos  lettres  d'éredion  &  eftabliftèment 

lettres  d'inftitution  &  de  collation,  du  de  ladide  police  ils  facent  enregiftrer, 

droit  defquelles  hous  nous  fommes  de-  &  du  contenu  d'icelle  jouir  &  ufer  le. 

partis  &  départons  par  cefdides  prcfên-  did  Ifambert ,  &  après  luy  ceux  qui  en 

tes ,  &  fans  que  ladide  éledion  ainfî  feront  ainiî  pourveus  pleinement  &  pai- 

faide  puiile  élire  empefehée  ny  débat-  fiblement ,  (ans  permettre  qu'ils  y  foient 

tue  ,  foubs  prétexte  d'aucuns  brevets  &  aucunement  troubles  ny  empefehés  }  & 

odroys  que  nous  &  autres  roys  nos  fuc  particulièrement  aux  gens  de  nofdids 

ceflèurs  pourraient  accorder  par  fur-  comptes  de  patfcrfic  allouer  ladUde  fbm- 

prife  &  importunité  ,  lefquelles,  en  tant  me  de  neuf  cens  livres  par  chacune  an- 

que  befoing  feroit  dès-à-prefent  comme  nées  ez  comptes  defdids  receveurs  ge- 

ciès-lors ,  &.  dès-lors  comme  dès-à-pre-  neraux ,  fans  en  faire  aucune  difficulté , 

fent ,  avons  déclaré  nuls  &  de  nul  erïed  &  ce  nonobftant  tous  edids ,  ordonnan- 

&  valeur.  Et  d'autant  que  nous  fommes  ces  ,  règlements ,  deftenfes  &  lettres  à 

bien  &  deuement  certifiés  &  informés  ce  contraires ,  aufquelles  nous  avons 

<ie  la  preud'homie  ,  condition  &  expe-  dérogé  &  dérogeons  par  ccfdides  pre- 

riencee2  lettres  divines  &  matières  con-  fentes.  Car  teleft  noftre  plaifir.  Et  affin 

troverfées  &  autres  feiences  de  maiftre  que  ce  foit  chofê  ferme  &  ftable  à  tous- 

Nicolas  Ifambert  dodeur  en  ladfce  fa-  jours ,  nous  avons  faid  mettre  noftre  feel 

culté  de  théologie ,  nous  luy  avons  don  -  i  cefdides  prefentes ,  fauf  en  autres  cho- 

aé&odroyé,  donnons  &  odroyons  par  fes  noftre  droid  &  l'autruy  en  toutes. 

cefdiâes  prefentes  ladide  place  par  nous  Donné  à  Paris  au  mois  d'Odobne  l'an 

eftablie  ,  pour  icelle  exercer  aufdides  m.  dc.  xvi.  *  Signé ,  du  Tillet.  Dm  'UjmA 

charges  &  conditions  cy-delTus.  Si  don-  régi fire  des  ordonnances  cottt  A  A  A.  f&fl£y£ 

mandement  à  nos  amez&  féaux  311.  verfi.  C** 

•mnrAM» 
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EXTRAIT 

des  regiftres  de  1  hoftel  de  ville  de  Paris. 

OFlrcy  pour  t  entretien  de  800.  chevaux     Imposition  pour  ^entretien  de  500.  chevaux 
(tccorie\au  loy.  accordés  au  roy. 

LEttrcs  patentes  de  P h ilippcsVI.  T    Ettres  de  Philippe  VI.  du  6.  Oclo- 

de  l'an  m.  ccc.  xxxix.  par  I   t  bre  154}.  par  lefquelles  il  expofe 

lefquclles  les  bourgeois  ficha-  qu'ai 

birans  de  Paris  avant  offert  au  nir  1; 


lefquclles  les  bourgeois  ficha-  qu'ayant  befoin  de  fecourspour  foufte-  A*  »J4j- 
bitans  de  Paris  ayant  offert  au  nir  la  guerre  8c  ayant  excité  les  pre- 
roy  gracieufement  fie  libéralement  de  lui  volt,  efchevins  fie  habitans  de  Paris 
faire  un  ayde  en  la  guerre  qu'il  avoit ,  de  l'affilier ,  ils  luy  offrent  une  ayde 
de  huit  cens  hommes  d'armes  à  cheval  de  cinq  cens  chevaux  entretenus  pour 
entretenus  pour  quarante  jours ,  à  rai-  fix  mois  ,  à  raifon  de  fix  fols  pour 
fon  de  fix  fols  parifis  pour  chacun  ,  en  homme  de  cheval  ;  pourquoy  ils  au- 
cas  que  luy  ou  le  duc  de  Normandie  roient  requis  le  roy  leur  permettre 
fon  filsallaflènt  à  la  guerre  en  perfonne}  d'eftablir  une  impofition ,  tant  fur  les 
II  accepte  l'offre  ,  à  la  charge  que  tous  vins  fie  grains  que  les  bourgeois  con- 
les  habitans ,  foit  demourans  fous  cha-  fommeront  en  leurs  hoftels  ,  que  fur 
pitres,  religions, collèges , abbayes,  hof-  ceux  qui  fc  vendront  dans  la  ville  par 
pitaux,  francs  8c  non  francs ,  y  contri-  habitans  ou  forains  j  ce  que  le  roy  leur 
bueront ,  fauf  aucuns  convers ,  Beaumar-  accorde  ,  réglant  l'impofition  differem- 
chois  8c  autres  qui  fe  difent  francs ,  de  ment  pour  le  vin  ,  félon  la  qualité  d'i. 
la  taxe  defqucls  le  roy  fe  chargera  5  la-  celuy ,  pour  durer  jufqu'à  ce  que  fond 
quelle  impofition  fur  les  fujets  defdits  fera  faict  pour  lefdits  cinq  cens  hom- 
chapitresfic  autres  lé  fera  par  les  bour-  mes,  fie  à  la  charge  que  pendant  l'an- 
geois  de  ladite  ville  fie  quatre  defdits  née  que  durera  ladite  impofition  ,  les 
lous-manans ,  fie  deux  perfonnes  que  les  bourgeois  ne  feront  tenus  aller  ou  en- 
gens  des  comptes  y  établiront  s  8c  ne  voyer  i  l'armée ,  fi  cen'eft  pararricre- 
leront  cottifez.  aucuns  des  hoftels  du  ban  ,  auquel  cas  ladite  impofition  ccf- 
roy  ,  de  la  reync  fie  dudit  duc  de  Nor-  fera  j  le  tout  fans  ce  que  l'on  fait  par 
fnandie ,  s'ils  ne  marchandent  j  s'ils  vont  lefdits  habitans  dè  l'entretien  des  cinq 
en  guerre  en  perfonne ,  feront  exempts»  cens  chevaux  puifle  faire  préjudice  a 
6c  fi  l'a  rricre- ban  eftoit  convoqué  avant  l'ad  venir  à  leurs  immunitez, 
l'Afccnfion  (  ce  que  Dieu  ne  vueille  ) 

par  quoi  il  convinft  auxdits  bourgeois  >,«     m ..  .  Mt.M   ia  ... 

venir*  en  l'oit  pour  fervir  le  roy ,  ce  qu'ils  0Br9  t*r  U  W>  *  ***** 
auront  avancé  pour  l'entretien  defdits  r  * 

huit  cens  hommes  leur  fera  rendu  -,  fie 

ne  feront  compris  en  ladite  impofition  T    Éttrcs  patentes  du  roy  Philippe 
aucuns  collèges,  chapitres,  eglifes,  pref-  VI.  du  14.  Décembre  1347.  par   **.  154^ 

très   clercs  non  mariez  ,  bénéficiez  en  lefquclles  eft  expofé  qu'il  avoit  fait  af- 

fainctes  eglifes  vivant  elergement ,  mon-  fembler  en  certain  lieu  les  gens  d'eglife, 

noyers  ouvrans  de  leurs  mains  <  fergens  nobles  8e  non  nobles  de  la  prevofté  8c 

Se  notaires  du  chaftelet,  poùrveu  tou-  vicomté  de  Paris  pour  leur  requérir  une 

tesfois,  a  l'égard  defdits  fergens ,  qu'ils  ayde  ,  laquelle  ilsîuy  avoient  accordée , 

ne  marchandent  »  8c  ne  feront  tenus  fai-  de  l'erltretien  de  quinze  cent  chevaux 

re  autre  ayde  entre-cy  8e  l'Alcenfiofl,  pour  fix  mois  ,  à  raifon  de  fix  fols  pa- 

fi  n'eftoit  qu'ils  le  voulurent.  ri  fis,  à  condition  que  toutes  prifescef 

feront ,  fauf  pour  le  roy ,  la  reyne  fie 
leurs"  enfans  en  leur  mainbournie  pour 
les  chofes  qui  leur  feront  neceflairës 
par  jufte  8c  loyal  prix  d'ieeUes* ,  com- 
me auffi  céderont  tous  emprunts  à  fai- 
re ,  tant  des  gens  d'eglife ,  religieux  8c 
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■ —    -  autres ,  comme  de  lays ,  fie  ne  feront  te-  d'icelle  ville  contre  la  puiilànce  de  mon- 

A"  ,;'7    nus  les  ecclefiaftiques  en  l'an  dudit  ay-  feigneur  que  Dieu  abfolve  &  de  nous 

de  ,  payer  dixièmes ,  tant  pour  les  be-  pour  le  temps  que  nouseftions  regent, 

nefices  qu'ils  auront  en  la  prevofté  ôc  pourquoi  tout  le  fai&  dudicl  Eftienne- 

vicomte  ,  que  ailleurs  ,  fuppofé  que  le  nous  reputons  élire  damné  fit  de  nulle 

pape  les  .euft  donne  ,  -foit  au  roy ,  à  la  valeur ,  fit  pour  tel  le  déclarons  par  ces 

reyne,  à  leurs  enfans  ou  à  autres  -,  8c  prefentes,  comme  il  fie  tous  fes  corn- 

auflî  les  nobles  fie  non  nobles  ne  paye-  pliecs  ayent  commis  contre  monfeigneur 

ront  aucune  fubvention ,  foit  pour  caufe  que  Dieu  abfolve  fit  contre  nous  crime 

de  fervice  de  fiefs; ,  ou  de  tenue  de  fiefs,  de  leze  majefté  ,  comme  autrefois  a  efté 

ou  finance  d'advocat,  ou  autrement;  déclaré.  Si  vous  mandons  Se  eftroitemenc 

item  que  les  ordonnances  faites  en  45.  enjoignons  que  deidicles  dettes  vous  ne 

&  46.  pour  les  prevofts  fie  prevoftez  en  payez  ni  ne  fouffriez  cftre  payé  aucune 

garde  ,  &  ofter  les  prevofts  fermiers  ,  cholè,  nonobftant  quelconques  mande- 

tiendront  5  fie  que  l'impofition  pour  la-  mens  donnez  de  nous,  fcellez  de  noflre 

dite  ayde  fe  fera  fuivant  l'ordonnance  grand  feel  ou  figne  de  noftre  main ,  ou 

fur  ce  faite ,  par  toute  la  ville  de  Paris  de  noftre  figner  ■>  fie  le  par  inadvertance 

&  ifle  de  l'ancien  &  nouveau  rcflbrtde  ou  par  importunitc  aucunes  lectrescf- 

ladite  prevofté  &  vicomté  ,  fie  ladite  toient  paflees  de  nous  par  la  manière 

impofition  cueillie  par  deux  ccclefiafti.  que  delius  cft  dict ,  nous  ne  voulons  que 

ques ,  deux  nobles ,  fie  deux  bourgeois,  vous  y  obcïflîez  en  rien ,  8c  aufly  fi  au- 

fie  mife  dans  une  huche  fous  trois  clefs  cuns  procez  eftoient  faicls  contre  vous 

2 u 'ils  auront;  plus  que  toutes  perfonnes,  en  parlement  ou  ailleurs  fur  lefdicles 

e  quelque  ordre,  qualité  fie  dignité  dettes,  nous  lefdi&s  procez  caftons  fie 

qu'ils  (oient ,  ecclefiaftiques  ou  autres,  mettons  au  néant ,  8c  deftendons  aux 

mefme  les  hofpitaux,  contribueront.  Les  gens  renans  noftre  prefent  parlement  & 

deniers  de  ladite  impofition  ne  pour-  qui  tiendront  nos  parlemens  à  l'adve- 

ront  eftre  divertis  à  autre  ufage  ;  &  il  nir  que  dudicl  cas  ne  s'entremettent  , 

reçoit  ce  fecours  comme  fubfide  gra-  mais  le  refervons  à  nous  feulement}  fie 

cieux,  fans  tirer  à  confequence.  aufly  deftendons  à  nos  amez  fie  féaux 

gens  de  nos  comptes ,  que  fi  aucuns  de- 

j  r>L  j  r  •   j     iuers  eftoient  payez  des  dettes  defluf- 

Zettres  patentes de  ChtrlesV.au  frjet  des   diàçs  puj$  ,a  ^  dç  cçs  jertrCsiqueL 

dettes  d  Efiteme  Marcel.  %  perfonnes  que  ce  foit  par  aucuns 

de  nos  receveurs ,  ils  ne  les  allouent  ne 

CHarles  par  la  grâce  de  Dieu  roy  comptent  à  celuy  qui  les  aura  payées , 

de  France  au  prevoft  de  Paris  &  mais  les  rejettent  de  fes  comptes  fie  le 

aux  prevoft  des  marchands  ficefehevins  recouvrent  fur  luy  â  noftre  profit  &c. 

de  la  ville  de  Paris,  falut.  Il  eftvenu  Donné  au  bois  de  Vincennesle  deuxié- 

à  noftre  connoiflànce  que  plufieurs  de  me  jour  de  Juillet  m.  ccc.  lxxvh. 
noftre  bonne  ville  de  Paris  ôc  autres, 

qu'ils  preftérent  argent  à  Eftienne  Mar-  _             ,         _  „ 

U  ™»m„c          ~anir  Révocation  des  concevons  d  eau  accordées 


fur  Us  fontaines  publiques. 


ceau  pour  le  temps  qu'il  eftoit  prevoft 
des  marchands  8c  qu'il  gouvernoit  la 
ville  de  Paris,  fe  travaillent  depour- 

chafler  plufieurs  mandemens  adreflans  T    Ettres  patentes  de  Charles  VI.  le 


LEttres  patentes  de  Charles  VI.  le 
î>.Oclobrei39i.  par  lefquelles ,  fur 
tinte  à  luy  faite  qu'encore  que  pour 


a  nous  d'eftre  payez  de  leurs  prefts  fur 

les  deniers  que  noftre  bonne  ville  de  la  plainte  à  luy  faite  qu'encore  que  pour 

Paris  prend  fur  noftre  bonne  ville  de  l'amour  que  les  predecefleurs  ayent  eu 

Paris  fie  fur  le  vicomté ,  pour  les  ou-  à  la  ville  de  Paris ,  certains  tuyaux  & 

vrages  6c  pour  autres  deniers  que  vous  conduits  ayent  efté  ordonnez  fous  leur 

prevoft  des  marchands  pouvez  avoir  autorité  de  fi  long  temps  que  mémoire 

en  voftre  gouvernement ,  defquels  de-  d'homme  n'eft  du  contraire  ,  pour  la 

niers  nous  ne  voulons  en  aucune  ma-  conduite  des  eaux  en  ladicle  ville ,  qui 

niere  que  aucune  chofe  en  fot  payée  auroient  efté  départies  en  diver/ès  fon- 

par  vous  ne  par  autre  fur  ce  qu'il  t  ai  nés  publiques,  ôc  fpecialemcnt  aux 

empruntoit ,  8c  fùft  par  le  temps  que  lieux  nommez  la  fontaine  S.  Innocent» 

ledicfc  Eftienne  entreprit  follement  par  Maubué  ,&  la  halle  >  ce  ncantmoins  au- 

Ibn  grand  oultraige  8c  par  manière  de  cuns  ayant  bafti  deshoftcls,  par  Jafa- 

monopole  fie  rébellion  le  gouvernement  veur  qu'ils  avoient  près  du  roy  8c  fes 

predecefleurs 
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predeceflèurs ,  ils  auroient  obtenu  1er-  fescrouTans  dans  leurs  héritages  8c  qu'ils  An,  l40J> 

très  pour  prendre  partie  de  ladite  eau  j  feront  venir  pour  leur  ulâge. 
ce  qui  auroit  tellement  affoibli  ces  fon- 

taines,que  les  quartiers  voifins  en  avoient       Privilèges  des  arbalétriers  de  Paris. 
beaucoup  fouffert ,  par  l'éloigncment  de 

la  rivière ,  pour  felècourir ,  6c  les  grands  T  Ettres  de  Bruneau  de  S.  Clerche- 
frais  pour  en  faire  apporter  de  l'eau  >  I  m  valier  maiftred'hoftelduroy,  gar- 
ce qui  avoit  obligé  beaucoup  d'habitans  de  de  la  prevofté  de  Paris  ,  qui  certi- 
de  quitter  la  ville  ;  8c  voulant  y  pour-  fie  luy  avoir  efté  prelentécs  des  lettres 
voir  ,  de  l'advis  des  princes  de  Ton  fang,  patentes  du  royCharles  du  1 1.A0UH1410. 
ordonne  que  tous  conduits  d'eau  qui  par  lefquelles  il  approuve  la  confrairie 
aftoiblillent  les  fontaines  publiques  lé-  des  arbalétriers  qui  avoient  efte  de  tout 
ront  du  tout  caffez  j  révoquant  par  ce  temps  dans  Paris  î  veut  qu'il  en  foie 
moyen  toutes  concédions  qu'il  avoit  oc-  tiré  foixante  des  plus  expérimentez , 
troyees  defdi&es  eaux,  fauf  celles  pour  qui  auront  mefmcs  privilèges  que  ceux 
le  fervice  &  ufage  du  roy  6C  des  ducs  de  Rouen,  6c  feront  tenus  rendre  fer- 
de  Berry,  Bourgogne,  Orléans ,  6c  Bour-  vice  à  la  ville  ;  moyennant  quoi  ils  fe- 
bon  $  quelques  cauiès  6c  confiderations  ront  exempts  du  quatrième  des  impo- 
qui  ayent  donné  lieu  auxdidtes  concef-  polirions  6c  aydes  ayant  cours  durant  la 
fions,  il  veut  qu'elles  foient  réputées  guerre,6c  de  payer  taille  6c  gabelle,™  au- 
nulles  6c  n'y  foit  obey  j  mandant  au  très  fubfides  ,6c  de  tous  guets  6c  arrière- 
procureur  gênerai  du  parlement,  pre-  guets  dans  la  ville  de  Paris,  fors  les 
voft  de  Paris ,  6c  commis  à  gouverner  fortifications  de  la  ville,6c  pour  l'arriere- 
l'office  de  la  prevofté  des  marchands  ban  6c  pour  la  rançon  des  roys ,  donc 
d'y  tenir  la  main.  ils  ne  feront  exempts }  8c  feront  tirez 

du  nombre  des  habitans  de  ladite  ville 
,     .  -,     ,        .6c  confrères  1  6c  ceux  qui  feront  appel- 

Lettres  patentes  four  la  refettsen  du  pavé  lcz  pour  cet 'eflfct>  feront  prelentcz  au 
de  U  crotfee  de  Parts.  oft  de  pafis  Qu  dej  marchands  ^  qui 

_   les  recevront ,  s'ils  les  jugent  de  qua- 

ah  1407.  T  Ettres  patentes  de  Charles VI.  du  lité  convenable;  6c  lefdits  foixante  éli- 
.Laii,  Avril  1407.  par  lefquelles  ap-  ront  un  d'entr'eux  pour  eftre  leur  ca- 
pert  qu'ayant  ordonné  à  M.Charlcs  Cul-  pitaine  5  ÔC  le  présenteront  au  prévoit 
dot  (on  fecretaire  6c  garde  de  la  pre.  de  Paris  ou  des  marchands  ;  6c  fera  tc- 
vofté  des  marchands  de  prendre  foin  nu  faire  fçavoiràfa  compagnie  tous  les 
de  la  refedion  des  chauffées  delà croi-  mandemens  tlefdits  prevofts}  s'il  y  a 
fée  de  Paris ,  6c  l'ayde  ancienne  pour  manquement ,  en  fera  rapport  au  p re- 
ladite defpenfc  n'y  pouvant  iuffue  j  il  voft  de  Paris  ,  pour  punir  les  delin- 
veut  que  pour  fournir  à  ladite  defpcn-  quans  ;  6c  fe  changera  ledit  capitaine 
fè  il  foit  pris  pendant  trois  ans  deux  de-  d'an  en  an4  feront  ferment  d'obeïr  à 
niers  pari  fis  de  toutes  charettes  entrans  l'un  6c  à  l'autre  pre  voft,  6c  de  n'engager 
6c  fortans  de  Paris ,  chargées  de  vivres,  leurs  habillemens.  Lefdits  arbaleftriers 
denrées  ou  marchandifes  hors  avoir  de  feront  obligez  de  fervir  lefdi&s  prevofts 
poids,  un  denier  pour  cheval 6c  quatre  hors  de  la  banlieue,  en  les  défrayant 
deniers  pour  charette ,  6c  une  fois  le  tout  eux  ÔC  leurs  chevaux  \  6c  outre  on  don- 
feulement  ,  pourveu  qu'ils  ne  changent  nera  trois  fols  par  jour  aux  arbaleftriers, 
de  maiftre  dans  la  journée  }  6c  pour  6c  cinq  fols  au  capitaine, 
charettes,  chariots 6c chevaux  chargez 

d'autres  poids>comme  draps,lainc  lavée,  rrivitfZts  dei  4rchm  ^  U  viSe 
merceries ,  fer ,  plomb ,  6cc.  6c  pnncipa-  *  "  "  aef  *r""n  M  vi- 
lement tout  autre  à  avoir  poids,  lâcha* 

recte  payera  quatre  deniers  pari  fis,  le  ¥    Ettres  patentes  de  Charles  VI»  eri   Aw  -|t; 

chariot  huit,  6c  le  cheval  deux.  Item  L,  1411.  par  lefquelles, à  la fupplica- 

t>>ut  ce  qui  pafiera  par  le  Bourget  S.  tion  des  roy  6c  concftable  des  archers 

Denis  payera  comme  deflus.  De  quoy  de  la  ville  de  Paris, il  leur  eft accordé 

feront  exceptez  les  officiers  des  cours  d'avoir  confrairie  enl'honntur  de  Dieu 

Souveraines ,  rreforiers  de  France  ,gene-  de  la  Vierge  8c  de  S.  Sebaftienj  i  fix- 

raux  des  monnoyes,  eflus,  fecretaires  vingt  defquds  Jes  mieux  expérimentez 

du  roy,  efcolicrs  ,  chevaliers,  nobles,  leur  font  donnez  les  mefmes  privilèges 

gens  d'eglife,  bourgeois ,  pour  les  cho-  qui  avoient  elbi  oûroyez  aux  arbalet 
Terne //.  Part.  JIA  Sf 
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triers  par  ledit  roy  •>  qui  font:  qu'ils  fe- 
ront exempts  du  quatrième ,  importions 
Se  aydes  quelconques  ayant  cours  dans 
la  ville  de  Paris  pour  le  fait  de  la  guer- 
re ,  des  biens  &  chofes  qui  croiftront  en 
leurs  héritages  feulement)  Se  auffi  de 
payer  quelconques  tailles ,  fubfides  ou 
gabelles,  &  de  tous  guets  Se  arrière- 
guets  y  fors  toutefois  pour  les  répara- 
tions Se  fortifications  de  ladite  ville, 
pour  l'arriere-ban  ,  fit  rançon  des  roysj 
fefquels  archers  feront  tenus  fe  présen- 
ter au  prevoft  de  Paris  fie  des  marchands 
en  armes  ,  6c  s'ils  font  en  bon  eftat  , 
feront  eferits  fie  enregiftrez  ez  livres  des 
clercs  defdits  deux  prevofts  $  efliront 
l'un  d'entr'eux  qu'ils  nommeront  anx- 
dits  prevofts  pour  cftre  leur  maiftre  fie 
capitaine, ôc fe  changera d'annéeen  an- 
née ;  fie  celui  des  archers  qui  fera  in- 
firmé par  vieiUeflè  ou  autrement ,  pour- 
ra mettre  un  homme  en  fa  place  pour 
faire  le  fenrice  ;  fie  vacant  une  place  d'ar- 
cher, elle  fera  remplie  par  élection  j  ju- 
reront d'obeïr  au  commandement  def- 
dits prevofts,^ de  ne  fordr  de  la  ville 
fans  congé  defdits  deux  prevofts  ,  Se 
n'engager  leurs  armes  ;  fie  fi  lefdits  pre- 
vofts les  vouloient  mener  hors  la  ban- 
lieue ,  ils  ne  pourront  refufer  le  fervice 
aux  dcfpens  de  la  ville  eux  fie  leurs  che- 
vaux ,  fie  amont  deux  fols  de  gage  par 
jour,  fie  le  capitaine  cinq,  outre  la  de  f- 
penfe  d'eux  fie  leurs  chevaux;  feront  obli- 
gez au  mefme  fervice  que  les  arbalef- 
triers ,  attribuant  au  prevoft  de  Paris 
la  connoifïànce  de  toutes  les  caufês  tou- 
chant ledit  exercice  d'archer. 

Lettres  patentes  fortant  aveu  de  étant  s'ef- 
toit  fait  a  Paris. 

W  Ettres  patentes  de  Charles  VI.  do 
I  /i4.  May  1413.  par  lefquelles  fur 
l'expofc  des  prevoft  fie  efchevins ,  que 
pour  fon  fervice  fie  du  dauphin  fon  fils 
Louis  duc  de  Guyenne,  fie  pour  obvier 
aux  grands  mouvemens  qui  pouvoient 
arriver  par  défaut  de  juftice  d'aucuns 
fes  officiers  fie  autrement,  il  auroit  efté 
fait  prife  dans  Paris  for  aucunes  per- 
fonnes  tant  hommes  que  femmes  ,  du 
fane  royal  fie  autres,  cz  hoftels  du  roy, 
de  la  reyne ,  fie  dud&t  dauphin  ,  fie  de 
fes  filJes  la  ducheflè  de  Guyenne  fie  com- 
teflè  de  Charolois,  de  leurs  officiers  fie 
autres  j  pourquoy  fe  feroit  fait  de  gran- 
de aûemblées  de  gens  en  armes ,  8c  lef- 
quelles perfonnes  ton*  emprifonnées  au 


ET  PIECES 

chaftel  du  Louvre ,  au  palais  royal  du 
roy  à  Paris  fie  ailleurs  dans  les  prifons 
de  Paris,  tant  pour  crimes  fie  confpi- 
rations  qu'on  dit  avoir  efté  par  eux  com- 
mis alencontre  du  roy ,  du  dauphin  fie 
de  la  choie  publique  5  fur  ce  que  lefdi- 
tes  prifès  n'ont  efté  faites  que  pour  le 
bien  du  royaume ,  de  ladite  ville  fie  de 
fon  fervice  y  il  les  avoue,  loué'  Se  ap. 
prouve,  voulant  qu'aucun  pour  raifon 
d'icelles  fie  dépendances  ne  puifTe  eftre 
inquiété ,  l'adreflc  au  parlement ,  maif- 
tres  des  requeftes,  chambre  des  comp- 
tes, fie  tous  autres  juges. 

Lettres  £aholiti«n  du  rcy  Charles  VI. 

L Ettres  de  Charles  VI.  du  29.  Aouft  — 
141 }.  par  lefquelles  il  cxpofê  que  Al 
depuis  Je  dernier  traité  par  luy  faict  à 
Auxerre,  plufieurs  habitans  de  Paris  -,  à 
l'occafion  des  débats  entre  aucuns  prin. 
ces  de  fon  fàng  fie  autres  auroient  com- 
mis divers  excez  dans  Paris ,  extorqué 
argent  Se  meubles  d'aucuns ,  tant  de  la- 
dite ville  ,  que  autres ,  les  aucuns  noyez 
autres  occis  fie  faits  prifonniers ,  fie  lef- 
dicts  excez  commis  entr'autres  par  au-, 
cuns  ayans  l'adminiftration  de  la  ville  ■> 
fie  outre  auroient  efté  en  armes  devant 
la  baftille  fie  Phoftel  du  roy,  de  laroy- 
ne ,  fie  du  daufin ,  emprifonné  les  ducs 
de  Bavière  fie  de  Bar  }  tous  lefquels 
faits  le  roy  abolit,  à  la  refèrvedeHe- 
lion  de  Jacqueville ,  Robinet  de  Mail- 
ly  fie  Charles  de  Lens  chevaliers  ,  M. 
Euftache  de  Laiftre,  Jehan  deTroycsj 
Henry  de  Troyes,  Baudedes  Bordes 
fie  Gcorgec  fon  clerc  ,  Pierre  Cauchon, 
Dominique  François,  Nicole  de  fainék 
Iliers ,  M.  Bon,  Pierre  Barbot ,  Félix  du 
Bois  >  Pierre  Lombard ,  Nicole  du  Quef- 
noy ,  Guillaume  de  Bareau  ,  Margue- 
rite fa  femme ,  Andrieu  Rouflèau ,  Je- 
han Guerin,  Garnot  de  S.  Y  on,  Jean 
Pimorin,  Jacques  Lambau,  Guillau- 
me Gente ,  Jenân  Parent ,  Jacques  der 
S.  Laurent,  Jacques  de  Rouen,  Mar- 
tin de  Neauville,  Martin  de  Coulomiers, 
Touffaint  Bajart  ,  Jehan  Rapiou,  Hu- 
gues, de  Verdun ,  Laurent  Calot ,  Tho- 
mas le  Gois  ,  Jehan ,  Guillaume  ,  fie 
autre  Jehan  fes  enfans ,  Simon  le  Couf- 
tillier  dit  Caboche  ,  Jehan  de  Rouen 
fils  de  la  trippieredu  parvis  N.D.Je- 
han Challart ,  Simonet  Baujart ,  Jehan 
Boivin,  Denifon  deChaumont,  Deni- 
nifot  fon  valet ,  Perichon ,  Hennotin 
de  Monceaux ,  Colin  Valée,  Guillemin 
Auxen  ,  Simonet  Robillart,  Eftienne 

Lombart , 
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Lombart,  David  du  Conlcil  ,  Jehan  â  Paris,  où  eftoient  meflîeurs  Thibaud  " 
Lorillart,  Perot  Tillard ,  Jehan  Mail-  Baillet ,  Robert  Thibouft  &  Jehan  de 
lo  ,  Antoine  Foreft ,  Legicr  Paulin ,  Je-  Ganhay  prefidens  au  parlement }  mefl 
han  Erraut  &  fon  frère  ,  Guillaume  fire  Jacques  d'Eftouteville  chevallier 
Baillet,  Jehan  Eftobert,  le  fils  Jehan  prevoft  de  Paris,  M.  Denis  de  Bidau 
le  Marelchal  ,  Roullèlet  le  bacelier ,  chevalier  président  des  comptes ,  M. 
Yvonnet  Lailler,  Simonet  l'Anglois,&  Charles  Guillard maiftre  des  requeftes» 
tin  nommé  François ,  en  cas  que  aucuns  &  plusieurs  confeillcrs  au  parlement , 
d'eux  ibient  trouvez  coupables  d'avoir  avec  les  advocats  du  roy ,  les  commis 
confpiré  d'aucuns  feigneurs  ou  autres  de  au  gouvernement  de  la  ville  &  plu- 
la  ville  de  Paris ,  ou  qui  auront  efté  per-  fieurs  habitans }  a  efté  arrefté  que  ledit 
rurbateurs  de  la  dernière  paix ,  ou  efté  pont  N.  D.  fe  refera  le  pluftoft  qu'on 
coupables  des  occafions  des  rançonne-  pourra  &  de  pierres  de  raille  ,&  qu'on 
mens  cy-deffus  faits  depuis  le  traité  fera  venir  d'Orléans  ,  Tours  ,&  autres 
d'Auxerre.  Voiex^ci-ieffusf.  157.  bonnes  villes  les  meilleurs  ouvriers  qu'on 

j  pour  par  un  des  prefidens  de 


Tiltr,,  **t*«ttt  de  Charle,          tarrhnt  '*  C°Ur  &  CCUX  dC  ladite  COUr  <1U  11  luY 

Lettres  fattntes  de  Charles  VI.  tombant  p|aira  appeiler)  &  le  pref,dent  &vice- 

le  font  JV.  V.  prefident  des  comptes  fufd.  Ôcceux  de 

leur  chambre  qu'ils  voudront  appellcr , 

».  U14.     T  Ettres  patentes  de  CharlesVl.cn  le  prevoft  de  Paris,  fon  lieutenant  cri- 

Juillet  1414  par  lefquelles,  furl'cx-  minel,  &  ceux  qu'il  voudra  mener  du 

pofé  des  prevoft  des  M.  &  elehevins,  chaftelet ,  &  quelques  bourgeois  nom. 

qu'ils  avoient  par  fa  pcrmiflîon  commen-  mez  en  ladite  afTcmbléc  ,  aviier  avec 

cé  un  pont  fur  la  rivière,  venant  du  lieu  lefdits  niafionseftrangers&  ceux  de  Pa- 

dit  la  Plane he-mibray  à  la  place  S.  De-  ris  a  conduire  la  forme  dudit  pont  fie 

nis  de  la  Chartre  fur  le  pont  N.  D.  fur  la  rapporter  a  l'aflTemblée  générale, 

lequel  &  fes  environs  ils  voudroient  con-  Enluke  eft  le  devis  du  pont  Noftre- 

ftruire  maifons  &  moulins  ,  mais  crain-  Dame. 

droient  qu'ils  ne  fuûent  troublez  en  la  Le  xxix.  Novembre  audit  an  ,  en 

jouifïance,  fous  le  prétexte  de  certains  l'hoftel  de  ville,  où  eftoient  melfireje- 

dons  à  eux  faits  de  bois  6c  forefts  du  han  de  Gannay  prefident,  M.  Simon 

roy  &  autres  j  le  roy  leur  odroie  que  Radin  confeiller  au  parlement ,  les  corn- 

cous  les  édifices  demeurent  au  profit  de  mis  au  gouvernement  de  la  ville ,  plu- 

laditc  ville,  à  la  charge  d'entretenir  fieurs  confeillcrs,  quarteniers  fie  bour- 

par  eux  ledit  pont  en  bon  fie  fuffifant  geois  aftèmblcz  pour  avifer  quelque  bon 

eftat  j  à  quoy  ils  obligeront  tous  les  moyen  de  trouver  argent  pour  ledit 

biens  de  ladite  ville ,  fie  que  fur  icelui  pont  y  les  aucuns  ont  efté  d'opinion 

pont  ne  pourront  demeurer  aucuns  or-  qu'on  doit  impetrer  indulgences  de  nol- 

ieuvres  ni  changeurs }  fe  refèrvant  le-  trefaint  pere  ,& que  au  moyen  d'icellcs 

dit  roy  toute  juftice  fie  un  denier  de  cens  il  viendra  grand  argent -,  les  autres,  de 

portant  lods  fie  ventes ,  fàifinesfie  amen-  demander  au  roy  une  ayde  d'entrée  de 

des,  entre  deux  palées  dudit  pont,  ville ,  quatre  deniers  parifis  par  chariot 

payable  à  la  S.  Remy.  fie  le  mefme  pour  charette  j  les  autres, 

publier  que  tous  ouvriers  feront  paOez 

p     v  maiftres  fans  faire  chef-d'œuvre,  en  don- 

/  ont  li.  V.  nanC  cej|e  fùmme  qU>il  fera  advifé  j  au. 

_  cres,  qu'on  doit  demander  par  les  quar* 

A«.  m».  T   EVendredy  xxv.  Octobre  1499. à  tiers  que  chacun  habitant  donne  au- 

ntfuf  heures  du  matin  fondit  le  pont  cune  chofe  pour  ladite  rcfe&ion  ;  au- 

Noftre-Dame.  très  ,  demander  au  roy  l'ayde  de  douze 

Ledit  pont  eftoit  fondé  fie  porté  fur  deniers  pour  livre  fur  le  pied  fourché 

pieux  de  bois ,  auquel  y  avoit  65.  mai-  fie  poiflon  de  mer  pour  cinq  ans ,  & 

tons.  Et  pareeque  la  ruine  a  efté  pré-  fi  le  roy  le  reru/e ,  luy  demander  per- 

veuif ,  il  n'y  a  eu  que  quatre  ou  cinq  miffion  de  lever  fur  ledit  pied  fourché 

{►erfonnes  qui  ne  le  font  pu  fauver  j  fie  fie  pdiûon  de  mer  fix  deniers  pour  livre 

a  plufpartdcs  biens  des  habitans  dudit  pour  certain  temps  -,  fie  la  plufpart  ont 

pont  ont  efté  tranfportez.  efté  de  cette  oppinion  j  autres  ont  efté 

Le  vu.  Novembre  audit  an  ,  en  l'af-  d'advis  qu'on  demande  l'ayde  que  le  feu 

-femblée  faite  en  la  falle  verte  au  palais  roy  donna  aux  eglifes  de  Rheims  fie  S. 

Tme  II.  Part.  III.  Sfij 
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Aignan ,  fie  depuis  pour  l'édifice  duchaf-  de  France  ,  fie  eftoic  prêtent  à  Tafiènv 
teau  d'Amboife ,  de  quatre  deniers  pa-  blée  le  fieur  Thibouft  prefident  au  par- 
rifis  pour  minot  de  tel  par  couce  la  lement ,  qui  eft  nommé  après  ledit  ad» 
France.  Et  n'a  efté  rien  rcfolu,  mais  mirai.  La  lettre  eft  du  19.  Décembre 
avifé  de  faire  plus  grande  afièmblée.  fie  ufe  du  terme  du  prières  j  mais  ad- 
£c  depuis  fut  arrefté  de  demander  joufte  que  s'ils  ne  traitent  favorable- 
quelque  don  gracieux  au  roy  j  fie  s'il  ment  ledit  Heilelin  ,  le  roy  n'en  fe.' 
réfute ,  hiy  demander  congé  de  lever  roit  pas  content ,  Se  s'en  porrroic  reflW 
fix  deniers  fur  le  pied  fourché  &  le  poif-  venir  pour  quelque  temps.  L'adrefle  de 
fon  de  mer,  fie  l'impoft  de  quatre  de-  la  lettre  eft  aux  commis  bourgeois  fie  ha- 
niers  parifis  fur  minot  de  tel  par  tout  bitans  de  Paris, 
le  royaume  i  &  outre  qu'on  pourra  re- 
quérir aux  habitans  de  la  ville ,  tant      Entrée  dm  cardinal  £  Amboife  légat  en 
d'eglite ,  officiers ,  qu'autres  ,  quelque  France. 
don  gracieux.  Et  y  avoit  dans  l'allem- 

blée  deux  prefidens  du  parlement  &  un    T  EtrciziefinejourdeFebvriermilcinq  ' 
de  la  chambre  des  comptes ,  avec  queU       cents  fie  ung ,  en  l'hoftcl  du  roy  nrès  A"' lf0*' 

ques  confeillers  du  parlement  fie  officiers  les  Auguftins  à  Paris ,  où  eftoient  afiem- 

de  la  chambre  des  comptes.  blcz  meffieurs  les  gouverneur  de  Paris, 
Lettres  parentes  de  Louis  XII.  en    meffire  Guillaume  de  Poitiers  cheva- 

date  du  19.  Décembre  1499.  par  lef-  liers  de  Tordre,  l'evefquc  de  Lodefve 

quelles,  à  la  fuplication  des  commis  fie  prefident  des  comptes,  les  prévoft  des 
députez  au  gouvernement  de  la  ville  marchands  fie  efchevins  de  la  ville  de 
&  autres  manans  Se  habitans  d'icelle,  Paris,  maiftre  Robert  Thibouft  con- 
il  leur  accorde  pour  fix  ans  fix  deniers  feiller  dudit  ièigneur  Se  prefident  en  fa 
pour  livre  fur  le  pied  fourché  &  poiïïon  cour  de  parlement,  le  prevoft  de  Pa. 
de  mer  vendus  en  cette  ville  ,  excepté  ris,  M.  Jacques  Coctter  vi-prefident  en 
les  pourceaux  deus  aux  habitans  à  caufe  ladite  chambre  des  comptes ,  M.  Char, 
de  leurs  fermes  j  &  outre ,  dix  fols  pour  les  Guillarc  maiftre  des  requeftes  or- 
prifè  de  fel  qui  fera  remonté  contremont   dinaire  de  l'hoftel  du  roy  noftre  Sire, 

la  rivière  de  Seine  outre  les  limites  des  M,  Guillaume  Aynaeret  confèiller  en  la* 

greniers  d*Efpernon  *  lequel  droit  ils  le-  diète  cour  de  parlement,  fires  Germain 
veront  à  Mantes  Se  ailleurs  où  bon  leur   de  Marie ,  Denis  Hefielin ,  Jean  le  Gcn- 

fembleraj  Se  fi  pour  lefdites  aydes fur-  dre  ,  Pierre  de  la  Poterne,  Eftienne 
vient  aucun  débat,  il  en  attribue  laju-  Huve ,  Blaife  Seguier,  Jean  Croquet , 
ridi&ion  à  la  ville  en  première  inftance,  Raoul  leFeronfie  autres ,  pour  l'entrée 
comme  elle  a  des  autres  aydes.  de  tres-severend  pere  en  Dieu  monfei- 

gneur  George  d'Amboife  archevefque 
Suite  de  ce  qmi  regarde  le  font  Nsfire-     de  Rouen  ,  cardinal  légat  en  France. 

Dante.  Et  fut  did  par  lefdids  prevoft  Se  eiche- 


vins  que  le  roy  noftre  fire  avoit  eferipe 

DEnis  Heflelin  clerc  de  la  ville  &  à  ladide  ville ,  que  de  bref  ledid  le. 

greffier  d'icelle  (  condamné  par  gat  devoit  faire  ton  entrée  en  icelle , 

arreft  à  tenir  prifon  jufqu'au  payement  Se  que  l'on  le  voulfift  recevoir  le  plus 

du  refidu  qu'il  doit  des  comptes  qu'il  honneftement  que  faire  te  pourroit ,  Se 

a  cy-devant  rendus  )  demandant  per-  ainfi  que  en  tel  cas  eft  accouftumé  de 

million  de  cirer  recompenle  de  fon  office  faire ,  Se  mieux ,  s'il  eftoit  poffible ,  ainfi, 

ète  greffier  t  fire  Nicolas  Potier  premier  que  les  vertus  dudid  légat  méritent  fie 

des  commis  au  gouvernementfie  adminifi  deffervént.  Ec  i  cette  caufe  par  les  deù 

ifararion  de  la  ville,  s'oppofa,  pour  ce  fus  nommez,  enfuivant  lebonplaifirdu 

qu'il  maincenoic  ledit  office  iuy  appar-  roy ,  fie  pour  le  honneur  de  mondid 

tenir.  ièigneur  le  légat,  fut  conclud  que  l'on 

Sur  ce  que  le  roy  par  lettres  priok  feroitun  ciel,  qui  feroit  porté  fur  ledid 

la  ville  de  donner  liberté  audit  Heffè-  cardinal  legae,  ainfi  que  l'on  a  accoo£ 

lin,pour  un  temps  pour  pourvoira  fes  tumé  faire  aux  légats  en  France  le  jour 

comptes }  eft  arrefte  que  fi  la  edur  de  de  leur  entrée,  fie  que  les  rues  par  où 

parlement  veut  luy  donner  provifion  de  il  pafièroit  jufqucs  à  ion  legis ,  fèroienc 

U  perfonne ,  la  ville  n'y  donnera  point  cendues  de  tapùTeries ,  fie  que  ladide  vil- 

d'empefehemenc  La  lettre  du  roy  eftoit  le  feroit  faire  des  jeux  fie  miftereshon- 

portée  par  le  fieur  de  Graville  admirai  neftes  aux  portes  S.  Denis  ûeaux  Paia- 
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très.  Et  iront  les  prevoft  fie  efchcvins 
accompagnez^les  archers  ecarbaleftriew 
&  pluficurs  autres  bourgeois  bien  mon- 
tez fie  honneftement  habillez  au-devant 
de  luy  jufques  à  la  chappelie  S.  Denis, 
Iny  faire  la  révérence  ;  &  aufly  que  dons 
8t  preléns  luy  feroient  raidi  par  icelle  : 
c'eft  à  fçavoir  ypocras ,  cfpices  fie  tor- 
ches ,  avec  quatre  ou  fix  poinfons  de  vin 
de  Bcaulne.  En  luy  priant  qu'il  ait  cous, 
jours  ladide  ville  pour  recommandée 
envers  le  roy  noftredid  feigneur. 

Le  fëiziefme  jour  de  Febvner  mil  cinq 
cents  fie  ung ,  par  mefdids  fieurs  les 
prevoft  des  marchands  fie  efchevins  de 
la  ville  de  Paris ,  eu  fur  ce  avis ,  fie  veucs 
les  anciennes  coult urnes ,  a  efté  ordon- 
né que  pour  éviter  tumulte  ,  ceulx  qui 
doivent  porter  le  ciel  fur  mondid  lei- 
g  rieur  le  légat  ou  aultres  tiendront  l'or- 
dre qui  s'enfuit:  c'eft  à  fçavoir  que  mef- 
dids (leurs  les  efchevins  porteront  ledid 
ciel  depuis  la  porte  S.  Denis  jufques  a  la 
fontaine  la  Roine }  fie  la  le  prendront  les 
drappiers,qui  le  porteront  jufques  de- 
vant le  Sépulcre ,  ficlc  bailleront  aux 
efpiciers ,  qui  le  porteront  jufques  à  la 
rue  de  la  Calandc  5  fie  là  le  prendront 
les  changeurs  ,  qui  le  porteront  jufques 
à  Noftre-Dame  }  fie  au  retour  de  Noftre* 
Dame  le  porteront  les  merciers ,  juf- 
ques au  coing  de  S.  Severin  j  fitdu  coing 
S.  Severin  jufques  à  fon  logis  le  porte- 
ront les  orfebvrcs.  Et  furent  lignifiées 
lefdides  ordonnances  aux  parties  par  le 
clerc  fie  greffier  de  ladide  ville,  qui  de 
ce  faire  eftoit  charge ,  afin  que  aucun 
inconvénient  ou  détordre  n'en  advînt 

Tranfrort  du  corps  du  duc  iOrUaMS  fere 
du  rcy  Louis  Xll. 

*  T    E  dix-feptiefine  jour  de  Febvrier 

a«.  ijoj.    \  j  j'an  mil  cmq  cents  fie  quatre ,  en 

aflêmbléc  faide  au  bureau  de  l'hoftel 
de  la  ville  de  Paris ,  où  eftoient  mef- 
lèigneurs  les  prevoft  des  marchands  fie 
efchevins ,  Are  Jean  le  Gendre ,  M.  Jean 
de  Marie ,  M.  Eftienne  Boucher ,  lire 
Jean  le  Lièvre ,  M.  Jacques  Vauquicr, 
M.  Jean  Heflèlin  confeillers  de  ladide 
ville  ,  M.  Jacques  Rebours  procureur 
d'icelle  ville  ,  Jehan  Efchars ,  fire  Mi- 
chel le  Riche ,  lire  Jehan  de  Loi  me ,  De- 
nis Godefiroy,  M.  Eftienne  Savin ,  Jehan 
Mauparlier ,  Pierre  Code ,  Hugues  de 
Neuville  quarteniers ,  Laurens  le  Fevre, 
Nicolas  Cornoulle ,  Guillaume  le  Jars , 
Pierre  Ferniele ,  Jean  Loifon  ,  Guillau- 
me Bayant  pelletier,  Nicolas  de  Laflus, 


CATIVES.  51; 

Pierre Frager,  Guillaume  Carcel,Jean  "  

Langlois,  Robert  Efchars ,  Gervaifoc  A"  ,/0' 
Bourgeois ,  Jacques  Dam ,  Mathieu  du 
SanJJay ,  Claude  Guillebon ,  Adam  Mof- 
lé ,  Thomas  de  Gaigny ,  Noueldu  Val, 
Jean  Bafennier ,  M.  Hugues  le  Comte, 
M.  Eftienne  Villemart ,  Jean  Gloria.  En 
laquelle  aflemblée  frère  Jean  Clerée  doc- 
teur en  théologie  fie  frère  Prelcheuren 
cette  dide  ville ,  fift  requefte  pour  avoir 
une  allée  qui  eft  entre  le  convent  des 
frères  Prefcheurs  jufques  aux  murailles 
de  ladide  ville  depuis  la  porte  S.  Jac- 
ques jufques  a  la  porte  S.  Michel ,  fie 
auffi  un  gros  édifice  qui  eft  fur  fie  oul- 
tre  lefdides  murailles  dedans  les  foflez 
de  ladide  ville  encre  lefiiidcs  portes , 
appelle  le  Parlwtr  aux  beuryeisi  où  illec 
fut  conclud  que  ladide  matière  eftoit 
de  grand  coniequence  $  eftoit  befoing 
de  faire  plus  grand  aûemblce.  Et  dudid 
bureau  mefdids  fieurs  les  prevoft  des 
marchands  fie  efchevins  fie  tous  lefdids 
affiftans  s'en  allèrent  en  la  grand  fàlle 
dudid  hoftel  de  la  ville ,  où  fut  pro- 
pofé  par  mondid  feigneur  le  prevoft  des 
des  marchands,  que  le  roy  noftredid 
feigneur  faifoir  tranfporter  le  corps  de 
feu  monfeigneur  le  duc  d'Orléans  fon 
pere,  lequel  avoit  efté  inhumé  quaran* 
te  ans  a  ou  environ  en  la  ville  de  Blois, 
pour  le  faire  inhumer  en  1'cglifc  des 
Celeitins  de  cette  dide  ville  avec  Louis 
duc  d'Orléans  pere  dudid  feu  duc  d'Or- 
leans.  Et  pour  ce  qu'il  eftoit  befoing  pour 
l'honneur  du  roy ,  que  ladide  ville  allait 
honnorablement  fie  en  deuil  au-devant 
dudid  corps  fie  plufieurs  aultres  chofes 
que  mondid  feigneur  le  prevoft  des  mar- 
chans  propofit  en  icelle  aflèmbléc.  Et 
fur  ce  ouy  les  opinions  deudids  affiftans, 
fut  conclud  que  mefdids  feigneurs  de 
la  ville  itoienr  habillez  de  par  ladide 
ville  en  robbes  fie  chapperons  de  deud 
aux  defpens  d'icelle  vdle,  ainû  qu'il  eft 
accouftumé  faire  en  tels  cas.  Et  parti- 
ront dudid  hoftel  de  la  ville,  fie  iront 
juiques  à  Noftre-Dame  des  Champs , 
oùrepofera  ledid  corps.  Et  auront  pour 
leurs  robbes  fie  chapperons  chacun  vmgt 
livres  tournois ,  fie  les  accompagneront 
lefdids  confeillers,  quarteniers  fie  bour- 
geois de  ladide  ville  tous  veftus  de  noir. 
Item ,  que  l'on  fera  faire  de  par  ladide 
ville  fix-vingts  torches ,  cfquelles  aura 
â  chacune  les  armes  d'icelle  ville ,  fie  les 
porteront  les  officiers  d'icelle  ville ,  tous 
auifi  veftus  de  noir. 

«fùj 
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auflî  couvert  de  velours  noir  &  une  grand 


A«.  1(04. 


T  E  Vendredy  xxi.  jour  de  Février,  croix  blanche.  Apres avoit  quatre  grans 
i  i  l'an  mil  cinq  cents  &  quatre,  mef.  chevaux  ,  aulfi  couverts  de  velours  noir 
Surs  de  l'- 


Ait- «jo* 


l'hoftel  de  la  ville  de  Paris  en 
lubie  de  deuil  Si  montez,  partirent  de 
l'hoftel  d'icelle  ville  en  l'ordre  qui  en- 
fuit :  c'eft  aflavoir  deux  officiers  de  la- 
dide ville  ^  6c  deux  à  deux  marchèrent 
devant  les  archers  8c  arbalcftricrs  aprez, 
veftus  de  leurs  hocquetons  fie  robbes  noi- 
res, une  flèche  ou  vire  en  leur  poing. 
Les  fergens  de  la  ville  tous  à  pied. 
Après,  mefdids  fleurs  de  la  ville  veftus 
de  robbes  &  chapperons  de  deuil.  Après, 
les  confeillers  8c  quarteniers  de  ladide 
ville.  Après  lesmaiftres  &  gouverneurs 
des  fix  marchandas,  8c  plufieurs  mar- 
chans 8c  bourgeois  de  ladide  ville  en  ha- 
biilemens  noirs ,  ôc  montez.  Et  allèrent 
oudid  ordre  jufques  à  Noftre-Damc 
des  Champs,  d'illec retournèrent  oudid 
ordre  jufques  à  la  porte  S.  Jacques, où 
illec  mefdids  fieurs  de  la  ville  defeen- 
dirent  à  pied ,  en  attendant  ledid  corps. 
Et  environ  deux  heures  après  midy  roc 
apporte'  ledid  corps  en  ladide  ville  de 
Paris  repolânt  fur  un  chariot  branflant. 
Et  en  entrant  i  la  porte  fàind  Jacques 
eftoient  devant  les  quatre  ordres  men- 
dians  8c  plufieurs  gens  d'egliië  des  pa- 
roilles  de  cette  dide  ville  veftus  de  leurs 
furplis ,  mefEcurs  les  religieux  de  fàind 
Martin  des  Champs ,  monfieur  l'eveique 
de  Paris,  une  mitre  blanche  en  la  tel  te, 
&  les  chanoines  &  chappeiiains  d'icelle 
eglife  tenans  leur  ordre.  Après  mar- 
ch oient  leize  crieurs  de  corps  veftus  de 
robbes  noires  &  chapperons  de  deuil , 

{>ortans  les  armes  de  feu  mondid  feigneur 
e  duc  d'Orléans ,  &  fbnnans  leurs  clo- 
chettes. Et  devant  ledid  corps  a  voit  de 
par  ladide  ville  fix-vingts  groflès  tor- 
ches aux  armes  d'icelle  ville ,  que  por- 
toient  aucuns  archers,  arbaleftriers  ôc 
aulcres  officiers  de  l'hoftel  de  ladide  vil- 
le tous  veftus  de  noir.  Aprez  avoit  vingt- 
quatre  torches  aux  armes  de  la  ville  de 
31ois  )  &  aprez  avoit  foixante-feize  tor- 
ches aux  armes  dudid  feu  duc  d'Orléans. 
Après  marchoient  à  cheval  plufieurs  he- 
xaulcs  d'armes ,  &  aprez  aucuns  nobles 
hommes , portans  l'un  l'efpée  d'armes, 
l'aultre  le  heaulme,  l'aultre  l'elcu,l'aultre 
la  cotte  d'armes ,  l'aultre  le  guidon ,  &c 
l'aultre  la  bannière  dudid  feu  duc  d'Or- 
Jeans.  Tous  lefdids  nobles  hommes  mon- 
tez chacun  fur  grands  courfiers  couvertz 
de  veloursnoir,  ôc. chacun  une  grande 
<roix  de  damas  blanc.  Entre  lefqucls 
avoit  un  autre  grand  courfier  d'honneur, 


ôc  une  grand  croix  blanche,  lefquels 
menoient  6c  conduifoient  ledid  chariot 
branflant ,  couvert  de  drap  d'or  rez. 
Et  eftoient  autour  dudid  chariot  fix  no- 
bles hommes ,  portans  les  quatre  coings 
ÔC  les  deuz  mcillcux  dudid  drap  d'or  ; 
c'eft  aflàvoir  meffirc  Galyas  de  S.  Seve- 
rin ,  monfieur  le  vidame  de  Chartres, 
&  de  Tintcville  fieur 

d'un  cofté  j  &  de  l'autre 
cofté  eftdit  M.  de  la  Marche. 
Aprez,  derrière  led.  chariot  marchoient 
trcs-nobles  ôc  puiflàns  princes  monfèi- 
gneur  le  duc  d'Alençon ,  monfieur  le 
comte  de  Montpenfier  ,  monfieur  de 
Foix ,  monfieur  de  Dunoïs ,  veftus  de 
grands  manteaux  de  deuH.  Et  aprez  mar- 
choient tres-reverend  père  en  Dieu  mon- 
fieur le  legat  d'Amboiiè  ,  monfieur  de 
Sens  avec  plufieurs  prélats  &  grands  lêi- 
gneurs  de  ce  royaume.  Aprez ,  monfei- 
eneur  Je  chancelier  âc  meflêigneurs  de 
la  cour  de  parlement  Aprez  ,  meilleurs 
des  comptes ,  meilleurs  les  gencraulx  des 
finances  &  generaidx  de  la  juftice  des 
aydes  ôc  des  monnoyes ,  meffieurs  du  tre- 
fbr  Ôc  les  efleus ,  meilleurs  du  chaftclet, 
ôc  grand  nombre  de  marchans  de  cette 
ditle  ville  -à  cheval  8c  en  robbes  noires. 
Et  à  icelle  porte  mcfdids  fieurs  les  pre- 
voft  des  marchands ,  trois  efchevins  6c 
le  clerc }  6t  ou  lieu  de  l'aultre  cfchevin 
qui  eftoit  pour  lors  malade,  le  receveur 
de  ladide  ville  primirent  le  poille  auffi 
de  drap  d'or  rez  eftant  fur  ledid  chariot, 
que  portoient  fix  gentilshommes  archers 
de  la  garde  du  roy  noftredid  feigneur. 
Et  le  portèrent  lefdids  fieurs  de  la  ville 
jufques  près  du  bout  du  pont  S.  Michel. 
Et  pour  ce  qu'il  eftoit  fort  pelant,  leur 
furent  baillez  fix  gentilshommes  de  la 
maifon  du  roy  ,  lefquels  portèrent  le- 
did poifle  ;  6c  à  cofté  d'eux  eftoient  mef- 
didls  fieurs  les  prevoft  des  marchans  6c 
efchevins ,  clerc  6c  receveur.  Et  audid 
ordre  allèrent  jufques  devant  la  porte 
de  l'eglifc  des  Ccleftins. 

Ledid  corps  illec  arrive ,  fut  inhumé 
avec  le  corps  de  Loys  duc  d'Orléans 
pere  de  feu  mondid  feigneur  le  duc 
d'Orléans.  Et  le  lendemain  furent  faids 
plufieurs  beaux  fervices  en  ladide  egli- 
le, où  eftoient  mondid  feigneur  le  legat 
ôc  plufieurs  aultres  grands  lèigneurs ,  of- 
ficiers 6c  bourgeois  de  ladide  ville  de 
Paris. 
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iroicnc  avec  mefficur s  du  chapitre  con- 


L' adminiftration  Je  Map!- Di en  confie  aux  noiltre  la  pauvreté  qu'on  difoic  eftre  a  Am'  m°5' 

bturgois.  l'hoftel-Dieu  j  &  rapport  fait  du  grand 

nombre  des  malades ,  fut  refolu ,  pour 

ah.  ijcj.  T    E  v.  Aouft  m.  d.  v.  Eflanc  propo-  y  pourvoir ,  de  faire  aflemblée  ,  en  la- 

■  *—  I  j  fé  en  l'aflèmblée qu'il  yavoitgrand  quelle  feroient  meffieurs  du  parlement, 

deiordre  en  l'adminiftration  de  l'hoftel-  pour  nommer  quatre  perfonnes  pour 

Dieu ,  fut  arrefte  de  nommer  fix  ou  huit  avoir  l'adminiftration  dudit  hoftel-Dieu. 
adminiftrateurs ,  Se  de  commettre  à  la 

recepte  un  homme  de  bien  &  qui  don-  _                 .  .,,,„,. 
nera  caunon  ,  6c  tiendront  lesldminif-  ^tauonf^rUw^apàuiuc  deVaU,, 
tratcurs  conrrolle  des  deniers  venans  à      avec  madame  Claude  4»  FrMKt^ty  fuite. 
la  recepte5  fie  lors  de  l'audition  des  comp- 
tes ,  advertiront  meffieurs  du  parlement,  T?1  N  aflemblée  du  confeil  de  ville  du  

du  chapitre  de  N.  D.  des  comptes, &  |*%  xxm.  Avril  m.  d.  vi.  Entre  les  *H-  l,oti 

de  l'hoilel  de  ville  ,  pour  déléguer  de  efchevins  de  ladite  ville  eftoient  trois 

chaque  corps  qui  foient  à  l'examen  des  confeillers  de  ville ,  fie  entre  les  confeil- 

comptes.  1ers  de  ville  qui  fe  trouvèrent  audit  con- 

Enfuitc  eft  l'arrcft  de  la  cour  qui  con-  feil  eft  nommé  le  premier  prefident  de 

firme  la  nomination  de  huit  adminiftra-  Gannaye  fie  le  prefident  de  Carmone, 

teurs  faite  en  l'aflèmblée  de  ville  -,  5c  or-  M.  Charles  Guitlartmaiftre  des  requef- 

donne  que  lefdits  nommez  commettront  tes ,  ficc.  Eft  arrefté  de  fupplier  le  roy 

à  la  recepte  du  revenu  une  perfonne  qui  de  vouloir ,  pour  afliirer  le  repos  de  l'el- 

comptera  tous  les  ans  en  prefence  d'un  tat  ,  donner  fa  fille  unique  *  madame  «  Elle  *ftoi*t 

prefident  ou  d'un  ou  deux  confeillers  Claude  de  France  en  mariage  à  mon-  ^4^'"^ 

de  la  cour,  fie  d'un  chanoine  nommé  fieur  François  de  Valois  **  le  plus  pro-  Rmé^ 

par  le  chapitre  de  Paris  ,  que  tous  les  de-  chain  héritier  de  la  couronne ,  fie  de  dé-  <*  fifaum'ef- 

niers,  foitpour  les  pauvres ,  ou  pour  les  puter  pour  cet  effet  vers  le  roy ,  tant  jV/* <aK0,e 

religieux  Se  religieufês  ,  feront  mis  en  du  corps  de  ville  ,  que  des  bourgeois,  It 

bourfe  commune  ,  fie  que  frère  Jehan  univerfité  &  nobles  }  fie  à  l'inftant  no-  dam&ireixrt-: 

le  Févre  rendra  compte  du  maniement  mination  a  efté  faite ,  fie  que  M.  Tho-  me  *no&« 

qu'il  a  eu  dudicl  revenu  depuis  quin-  mas  Picot  dodeur  regent  en  l'univerfité 

ze  ans  j  que  les  doyen  fie  chapitre  de  de  Paris  porteront  la  parole. 
N.  D.  remettront  cz  mains  defdits  ad-      Enfuite  de  cette  délibération  eft  un 

miniftrateurs  tous  les  deniers  qu'ils  ont  a&ede  ferment  preftéauroyle  19.  May  " 

pris  ou  fait  prendre  des  troncs  del'hof-  1506.  dans  lequel  le  prevoft  des  mar-  A"'  ,J0'" 

tel-Dieu  5  aucuns  defdits  adminiftrateurs  chands  eft  le  premier  nommé ,  puis  les 

décedans ,  les  prevoft  &  efchevins  en  chanoines  députez  avec  luy ,  puis  les 

éliront  d'autres,  qui  feront  le  ferment  deux  efchevins,  6c  à  la  fuite  les  bour- 

comme  les  autres  l'auront  fait }  lequel  geois  compris  dans  la  deputation  faite 

ferment  eft  enfuite  ordonné  eftre  fait  au  roy  j  fie  porte  l'aûe  qu'ils  proinet- 

dans  le  parlement  j  le  tout  par  provifion,  tent  fur  le  péril  &  damnation  de  leurs 

le  11.  May  m.  d.  v.  ames,  les  fàincb  Evangiles  par  eux  cor- 

Î)orelIement  touchez ,  qu'eux  fie  ceux  de 
a  ville  de  Paris ,  auxquels  ils  promet- 

<  tent  faire  ratifier  les  prefentes  fit  en 

Am.  ijo*.    T"?  N  aflemblée  du  vu.  Avril  m.  d.  v.  bailler  leurs  lettres  au  roy  ,  feront  Se 

Y2j  tro's  chanoines  de  N.  D.  ont  re-  procureront  par  effet  de  tout  leur  pou- 

quis  la  ville  de  pourvoir  fur  le  defor-  voir  que  le  mariage  de  madame  Claude 

dre  de  l'hoftel-Dieu  où  on  recevoit  les  fie  de  monfieur  le  duc  de  Valois  que  le 

malades  du  mal  de  Naples  qui  y  fai foient  roy  a  pieu  accorder  fie  conclure  à  la  fup- 

grand  defordre  fie  commettoient  larcins,  plication  de  ladite  ville  fie  des  autres 

fie  que  la  ville  deftinaft  un  lieu  pour  la  premières  Se  principales  villes  du  royau- 

malâdie  contagieufe  dont  on  eftoit  me-  me ,  par  l'advis  des  princes  fie  feiencurs 

nacé  j  item  qu'il  plcuft  a  la  ville  nom-  du  fang  ,  ceux  de  fes  confeils  fie  barons 

mer  des  adminiftrateurs ,  /fe  déclarant  fie  feigneurs  dudit  royaume  ,  foit  tenu, 

lefd.  fieurs  du  chapitre  peu  experts  pour  accompli  8c  confommé  incontinent  qu'ils 

cette  administration.  Et  fut  arrefte  que  feront  parvenus  en  âge  pour  icelluy  con- 

trois  efchevins  avec  quelques  bourgeois,  fommer^fic  que  fi  le  roy  decede  fans  maf- 

entre  lefquels  eft  nommé  Blaifc  Seguier,  les ,  ils  tiendront  mondid  fieur  de  Va. 
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  lois  pour  leur  roy  j  &  eftoient  en  tout  fans  ou  ferviteurs  a  l'exercice  &  jeu 

Aw.jjo*.  dix  députez.  de  l'arc ,  arbalefte ,  fie  couleuvrine  j  fie 
Enfuice  eft  la  lettre  du  roy  auxdits  leur  auroit  donné  ledit  premier  prefident 
prevoft  ,  efchcvins ,  bourgeois  fie  habi-  huitaine  pour  en  délibérer, 
tans  de  Paris ,  par  laquelle  leur  mande      Sur  quoy  les  prevoft  &  efchevins  au* 
avoir  eu  agréable  leur  requefte  fie  des  au-  roient  mandé  les  maiftres  des  marchands 
très  bonnes  villes  de  fou  royaume  ,  8c  8c  meftiers  à  ce  qu'ils  s'affemblaffent 
par  l'advis  des  princes  de  fon  fang  ,  pre-  chacun  en  droit  foy  fie  les  gens  de  leur 
Jats  fie  fèigneurs  de  fon  confeil  en  grand  eftat  ,8c  leur  expoiaflent  la  volonté  du 
nombre  ,  avoir  refolu  le  fufdit  mariage  roy ,  pour  enfuite  s'exercer  les  jours  de 
8c  déjà  fait  faire  les  fiançailles ,  a  quoi  feftes  aux  exercices  fufdiâs  -,  à  quoy  ils  Ce 
tous  les  princes  du  fang,  fie  autres  grands  feroient  fournis,  tant  eux,  que  leurs 
barons  fie  bons  perfonnages,  eniemble  ferviteurs  eftans  de  ce  royaume,  après 
les  députez  des  villes  ont  juré  tenir  la  en  avoir  conféré  chaque  meftier  en  droit 
main  ôc  faire  procurer  toutes  chofes  foy,fauf  à  l'égard  des  ferviteurs,  â  quoy 
pour  leur  faire  fbrtir  effet ,  ôc  pour  ce  aucuns  refiftoient. 
expofer  corps  8c  biens  ;  dequoy  il  veut      Et  s'eftant  fait  ailemblée  générale  des 
qu'on  rende  grâces  par  prières  fie  pro-  confeillers ,  quarteniers ,  8c  autres  bour- 
ceffions  folemnelles.  La  date  eft  du  14.  geois ,  les  drappiers  fie  merciers  au  roient 
May  aux  Montils  lez  Tours.  remonftré  qu'ils  ne  pouvoient  appliquer 
Acte  de  ratification  en  afTemblée  de  leurs  ferviteurs  audit  exercice ,  chant  la. 
confeillers  de  ville,  quarteniers,  Ôcfix  plufpartde  dehors  de  la  ville,  defquels 
notables  bourgeois  de  chaque  quartier,  par  confequent  on  ne  peut  faire  eftat, 
entre  lefquels  lbnt  Hugues  le  Comte  ,  parce  qu'après  avoir  fervi  quelques  an- 
Dreux  Raguier  maiftredes  eaux  8c  fo-  nées  ilsfe  retiraient ;  6c  les  efpicierspa- 
refts,  Hierofme  de  Marie,  Pierre  Che-  reillemcnt  auroient  dit  qu'eftantlaptuf- 
valier  j  fie  l'inticulation  eft  :  A  tous  ceux  part  apotiquaires ,  comme  aufli  les  bar- 
qui  ces  pefentes  lettres  verront.  Us  prevoft  tiers  ,  ils  eftoient  obligez  d'employer 
des  marchands ,  efchevins,  bourgeois,  vu-  leurs  ferviteurs  les  Dimanches  comme 
nans  &  habitant  de  la  ville  de  Paris ,  fa-  lesautresjours^mefmelesbarbiers^qu'ez 
lut.  Et  porte  l'adc  qu'ils  ont  agréable  jours  de  fefte  ils  font  leçons  ordinaires 
8c  ratifient  la  promette  donnée  par  leurs  à  leurs  apprentifs. 
députez ,  8c  promettent  par  leur  foyfic      Sur  quoy  ledit  premier  prefident  qui 
ferment  8c  fous  le  péril  8c  damnation  de  y  eftoit ,  a  adverti  tous  ceux  defdits 
leurs  ames  de  procurer  de  tout  leur  pou-  méftiers  de  choifir  lieux  différens  au  long 
voir  I'accompliffèment  dudit  mariage  des  murailles  de  la  ville  pour  s'exercer, 
8e  de  reconnoiftre  ledit  duc  de  Valois  fie  que  la  ville  leur  diftribueroit  les  armes 
pour  leur  roy ,  le  roy  venant  à  décéder  quand  ils  en  advertiroient. 
làns  enfans  mafles,8cy  obligent  tous 

leurs  biens  pour  le  corps  fie  communau-       Navire  accordé  au  roy  par  la  ville. 
té  de  la  ville  de  Paris ,  8ceux-mefmcs 

pour  leurs  perfonnes  à  toutes  juridic  ¥    E  xx n.  Janvier  m.  d.  vn.Lefïeur 

tions.  Du  xvn. Juin  m.  d.  vi.  I   >  de  Montmorency  chambellan  or-  a*.  1307» 

dinaire  du  roy  auroit  rcprefènré  les  in- 

Ordre  du  roy  pour  faire  exercer  les  bourgeois  tentions  pour  fervir  de  rcmonftrance, 

aux  armes.  8c  concluoit  que  la  ville  donnait  au  roy 

un  navire  de  400.  tonneaux  comme  il 

LE  xvi.  Novembre  m.  d.  vu.  en  en  demandoit  aux  autres  principales  vil- 

aflemblée  de  ville  monfieur  de  Ga-  les ,  pour  rcftablir  fes  forces  fur  mer ,  qui 

nay  premier  prefident  ayant  lettres  du  eftoient  fort  diminuées ,  faute  de  vaif- 

roy  en  créance  ,  a  expofé  que  S.  M.  féaux  5  ce  qui  a  cfté  accordé ,  fauf  que 

ayant  guerre  avec  le  roy  des  Romains,  il  pour  la  grandeur  a  efté  accordé  de  fup- 

auroitdefiré  que  pour  avoir  dans  fes  bon-  plier  le  roy  de  fe  contenter  d'un  navire 

nés  villes  gens  aguerris ,  elles  fufTènt  gar-  moindre. 

nies  d'habillemens  de  guerre  8c  de  gens      Du  ij.  Février  audit  an.  Deputation 

qui  s'en  fâchent  aider ,  8c  pour  cet  effet  au  roy  pour  le  faire  contenter  d'unna- 

fouhaitoit  que  dans  Paris ,  comme  la  vire  de  200.  tonneaux, 
capitale ,  pour  donner  exemple  aux  au- 
tres villes ,  les  habitans  de  tous  eftats 
s  'appliquent  fie  raflent  appliquer  leurs  en- 

Suite 


ts-y. 
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bien  voulu  différer  demander  en  noftre  — 
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S*//*  </<  «  î««  >rgW*  thtftcl-Dieu.  bonne  ville  &  cité  de  Paris  faire,  pour  *''»•* 

ce  que  c'cft  la  capitale  &  principale  de 
_           ï    £  xvii.  Febvrier  m.  d.  vit.  Sur  un  noftrcroyaume  ,  juiqucs  à  ce  que  ledicc 
a*  »/»7-   J^Jefordre  à  pourvoir  dans  l'hoftel-  traidé  de  paix  fuft  de  tous  couftezjuré, 
Dieu  fut  faidcalîemblèe  dans  lacham-  ratifié  8c  alleure  ,  comme  grâces  à  Dieu 
bre  du  confeil  du  palais  à  ]a  requefte  noftredid  créateur  il  eft  de  prelent.  Par 
des  prevoft  8e  efchevins ,  où  eftoientun  quoy  nous  vous  prions  &  mandons  que 
prelidenc  deparlemenc ,  l'abbe  de  laind  en  noftredide  ville  de  Paris  vous  en  faic- 
Magloire,  les  doyen  &  pénitencier  de  tesincontinent  faire  leidicls  feux  de  joye, 
Paris, aucuns  des  maiftres  des  comptes,  fie  que  chacun  fe  trouve  8e  allîfte  aux 
lefdids  prevoft,  efchcvins,  confeilîers,  procédions  folemnelles  que  eferivons  à 
quarteniers  fie  bourgeois.  ceux  de  l'cglilè  dudid  lieu  faire  faire , 
■  — ~     L'an  1508.  le  11.  May,  en  fuivant  Par-  pour  rendre  louanges  fie  gracesfie  mer- 
lu* >s°«-   jçft  du  parlement  de  1505.  ont  efté  par  cier  noftredid  Créateur  de  ladidepaix, 
les  prevoft  fie  efchcvins  élus  quatre  com-  fie  le  prier  fie  requérir  dévotement  pour 
mis  fie  gouverneurs  du  temporel  de  l'hof-  l'entretenemenc  fie  conlèrvation  dlcellei 
tel-Dieu ,  au  lieu  des  quatre  cy-devant  fit  pour  la  tinté  fit  profpcrité  de  nous 
nommez  qui  y  avoient  vacqué  l'elpace  fit  de  noftredid  royaume ,  fie  en  ce  fai- 
de trois  ans  j  fie  cette  élection  prefentee  fant  vous  nous  ferez  tres-grand  fie  agrea- 
au  parlement  y  fut  receuë  ,  fie  les  élus  y  ble  plaifir.  Si  n'y  faides  faultc.  Donné 
preftérent  le  ferment  ordinaire.  i  Bourges  le  xiv.  jour  de  Mars,  sltnfi 

_              DU3.  May  1511. Requefte  des  admirùf-  fyni  LOYS.  Gedoin.  LESQUELLES 

*■•!/'»•    traceurs  de  l'hoftel-Dieu  à  meilleurs  les  lettres  veucs,  incontinent  lefdids  pre- 

prevoft  fie  efchevins  pour  au  dellr  de  Par-  voft  des  marchands  fie  efchevins  ont  or- 

reft  de  1505.  changer  quatre  des  huit,  donné  mandement  eftre  faidaux  quar- 

lefquels  quatre  avoient  fervi  trois  ans.  teniers  de  faire  commandement  aux 

j_    _        j        ~           ,      .  bourgeois  fie  habitans  de  leurs  quartiers, 

Te  Dcum  &  fnceiïon  four  U  paix  entre  j>eu)f  tr0uver  ce  jour  de  relevée  à  N .  D. 

TOy  L<mL       li  &/mftnUt  de  Paris  au  Te  Beum  qui  y  feroitchan. 

MaxwuUen  I.  ^  ^  l'heure  en  tel  cas  accouftumée  ,Ôc 

L'An  mil  cinq  cents  huid,  le  Jeudi  au  retour  d'iceluy  faire  les  feux  de  joye 
matin  vingt-deuxième  jour  de  Mars  par  les  rues  fie  carrefours  de  la  ville, 
ont  efté  apportées  à  meilleurs  les  pre-       Cedid  jour  de  relevée,  pour  ce  que 
voft  des  marchands  fie  efchevins  de  la  le  lendemain  matin  dévoient  eftre  faic- 
ville  de  Paris ,  eulx  eftans  au  bureau  tes  procédions  générales ,  pour  rendre 
d 'icelle  ,  unes  lettres  miflives  du  roy  à  grâces  fie  louanges  a  Dieu,  félon  la  te- 
eulx  addrellàns ,  dont  la  teneur  s'enluit  :  neUr  defdides  lettres ,  fie  que  par  cy-de- 
TRES- CHERS  ET  BIEN   AMEZ.  vanta  eu  quelque  defordre  fur  la  préemi- 
Nous  avons  prefentement  rariffié  la  paix,  nenec  des  lieux  à  cheminer  ez  procef- 
qui  n'aguercs  avoitefté  faide  fie  traie-  fions  qui  ont  efté  faides  depuis  peu  de 
tée  entre  noftre  trcs-cher  fie  tres-amé  temps  en  ça ,  en  divertiûant  l'ordre  an- 
frere  fie  coufin  l'empereur  fie  nous,  fie  tien ,  dont  les  parties  ont  efté  en  diffe- 
noftre  très. cher  fie  tres-amé  coufin  Par-  rent,  fie  pourraient  plus  eftre  ,  fy  n'y 
chiduc  prince  de  Caftille ,  de  tous  de-  eftoit  pourveu  5  car  de  tout  temps  fie  an- 
bacs  ,  difterens  &  divifions  quelconques,  tienne  ce  mcllcigncurs  de  la  cour  de  par- 
qui  eftoient  entre  noftredid  frère  l'em-  lement  ont  accouftumé  d'avoir  fiepren- 
pereur  fie  nous  fie  noftredid  coufin  Par-  dre  le  premier  lieu  du  cofté  dextre  de 
chiduc  j  fie  icelle  paix  avons  jurée  en  la  rue,  8e  aprez  eulx  de  ceranglesaul- 
laprcfence  des  ambalfadeurs  d'iceluy  em-  très  officiers  du  roy  de  plufieurs  corps 
pereur,  ainli  que  de  fa  part  il  auroit  particuliers,felon  leurs  degrez  8e  préemi- 
raid  des  noftres  j  laquelle  paix  nousef-  nences ,  8e  à  Poppofite  de  l'aultre  cofté 
perons ,  Dieu  aydant ,  eftre  au  bien  uni-  de  la  rue  à  feneftre  partye  les  prevoft 
verfel  de  toute  la  Chreftienté  ,  feuretc  des  marchands  8e  efchevins  repreièntans 
&  repos  de  noftre  royaume  ,  pais ,  fei-  le  corps  gênerai  de  la  ville ,  8c  après 
neuries  fie  fubjeds.  Dont  il  eft  bien  re-  eulx  leurs  confeillers  fie  quarteniers,  no- 
quis  rendre  grâces  8c  louanges  à  Dieu  bles  gens,  bourgeois  6c  marchans  8e  au- 
noftre  créateur,  duquel  elle  procède,  8C  très  habitans  d'icellc  ville.  Ec  neant- 
en  faire  les  feux  de  joye ,  comme  ileft  moins  depuis  peu  de  temps  en  ça  mef- 
accouftumé  en  tel  cas.  Ce  que  avions  fieurs  des  comptes  fefonr  mêliez  quel- 
T»me  U.  Part.  II J.  T  t 
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  quesfois  parmy  mcfdictsfieursdelacoar,    tres-bon  &  bel  ordre, 

Ah.  no»,  aulnes  f0is  parmy  lefdi&s  prevoft  des  Et  du  cofté  feneftre  marchèrent  les 
marchands  Ôc  eCchevins  fans  tenir  lieu  premiers  lefdiâs  prevoft  des  marchands 
déterminé }  qui  a  efté  ôc  eft  choie  dif-  ôc  efchevins  ôc  clercs  de  la  ville  ,  auiH 
forme ,  car  les  habits  font  difformes ,  ôc  deux  à  deux  j  ôcaprez  eulx  en  cet  ordre 
auffi  eft  furpris  fur  la  prééminence  de  la  les  bourgeois  &  habitans  de  la  ville ,  fie 
ville ,  qui  eft  corps  gênerai.  A  cette  eau,  les  férgens  de  la  ville  devant  lefdi&s  pre- 
fe ,  pour  y  avoir  provifion ,  &  que  defor-  voft  ôc  efchevins  ,  qui  faict  bien  à  noter, 
mais  chacun  fçache  où  il  fe  doit  met.  pour  conferver  cet  ordre  ou  temps  à 
tre  fans  entreprendre  fur  aultruy  ,  le£  venir. 

di&s  prevoft  des  marchands  fie  efche-  Et  pour  garder  la  preffe  tant  en  l'egli- 
vins  ont  envoyé  M,  Pierre  Turquam  feN.  D.  que  par  les  rues,  lefd.  prevoft 
l'un  d'iceulx  efchevins ,  ôc  moy  Jean  Hef-  &  efchevins  y  firent  placer  les  archers  fie 
félin  clerc  fie  greffier  d'icelle  ville ,  par-  arbaleftriers  delà  ville  en  leurs  hocque- 
devers  monfieur  le  premier  prefident,  tons  de  livrée ,  chacun  un  bafton  blanc 
pour  l'advertir  de  ce  que  dict  eft  ,6c  rc-  en  la  maifon,  quifaifbit  beau  veoir }  fie 
quérir  fon  plaifir  foit  en  parler  à  la  cour,   par  ce  moyen  n'y  euft  foulle  ne  def- 

rur  en  ordonner  ainii  qu'elle  verra  eftre  ordre, 
faire.  Aufquels  a  refpondu  mondid 
fieur  le  prefident ,  que  le  lendemain  ma-   Ordre  à  U  ville  de  faire  fondre  de  Parti  Série. 
tin  il  en  parleroit  à  la  cour ,  fie  que  l'on 

fe  trouvait  au  palais  pour  fçavoir  la  ref-   ¥    'An  iju.  le  11.  d'Avril  en  altern-   ■ 

ponfe.  I  j  blée  de  ville ,  où  eftoient  les  con-  **  's* 

Et  ledi&  lendemain  marin  avant  l'heu,  feiiiers  de  ville  fie  quarteniers ,  les  maif- 
re  de  la  proceffion  fut  à  la  cour  pour  très  procureurs  des  conrrairies  fie  com- 
çette  matière  fie  différent  M.  Euftache  munautez  des  marchands ,  gens  de  tnef. 
Luillierl'undemefdicts  lieurs  descomp-  tier ,  fie  autres  en  grand  nombre,  mon- 
tes 5  Ôcluy  parti, femblablement  y  furent  fieur  le  premier  prefident a  expofé  la 
M.  Pierre  le  Gendre  treforier  de  Fran-  charge  qu'il  avoit  du  roy ,  fuivant  une 
•  ce  ôc  prevoft  des  marchands,  ledi&Tur-  lettre  dudid  feigneur,  fie  cette  charge 
quam  efchevin  ,  le  procureur  de  la  ville,  eftoit ,  que  les  Angloiç  failànt  grands  pré- 
ôcmoy  Jean  HefTelin  greffier  defTus  nom-  paratifs  de  guerre,  le  roy  defîroit  que 
mé.  Lefquels  remonftrerent  à  la  cour  les  toutes  fes  villes,  fie  principalement  Pa- 
droi£s  fie  prééminences  de  la  ville  en  ris ,  fuflènt  bien  garnies  d'artillerie  ;  fie 
cette  matière  ,  auffi  les  louables  fie  an-  pour  cet  effet ,  qu'outre  celle  que  la 
ciennes  couftumes  en  ce  cas  gardées  fie  ville  fait  faire ,  que  chaque  corps  de 
obfervées.  Surquoy  la  cour  bien  fiedeuc-  confrairie  fie  communauté  en  faile  faire 
ment  advertye,  fie  où  eftoient  lors  pre-  quelques  pièces,  fie  y  mettre  les  feings 
ièns  meifieurs  les  quatre  prefidens  fie  fie  devilès  defdkes  communautez  ôc  con- 
grand  nombre  de  meffieurs  les  confeil-  frairies  >  ôeà  cette  fin  pourront  eftre  ap- 
lérs  d'icelle  court ,  a  déclaré  ôc  ordonné  pliquez  les  deniers  deldites  confrairics , 
que  lefdiéts  Prevoft  ôc  efchevins  iroient  melme  ceux  des  dîners  qu'on  a  accouf- 
ôe  marcheroient  en  ladiéte  procelîionen  tumé  faire  aux  réceptions }  ôc  ordonnoit 
leurdid  lieu  accouftumé  ,  à  cofté  fenef-  encore  le  roy  qu'on  reparaît  les  murail- 
tre  de  la  rue.  Et  ce  faiék  la  cour  reman-  les ,  fie  qu'on  vift  s'il  ne  feroit  important 
da  ledid  M.  Euftache  Luillier ,  pour  l'en  de  faire  de  nouveauxi>boulcvards,ôcqu'on 
advertir  ,  ôc  faire  fçavoir  d  mcfdi&s  fieurs  fift  information  des  Parifiens  polfedaru 
des  cqmptej  qu'Us  prinflent  aultre  lieu,  fiefs,  pour  rendre  au  dedans  de  la  ville 
ace  qu'il  n'y  euft  aucun  différent  ou  def.  ôeà  la  deftenfe  d'icelle  le  fervice  qu'ils 
ordre.  doivent  j  ôc  enfin  qu'on  fift  recherche 

En  enfuivant  laquelle  déclaration  ôc  des  armes  ôc  hommes  capables  de  les 
ordonnance,  mefle»gneurs  les  prefidens,  manier  qui  eftoient  dans  la  ville.  Et  fut 
confeillers  ôc  autres  officiers  ôc  train  de  arrefté  d'obeïr  aux  volontez  du  roy ,  6e 
ladicfe  cour  marchèrent  à  ladide  pro-  qu'en  ce  qui  touche  l'artillerie ,  les  corps 
ceffion  les  premiers  par  ordre  deux  à  des  communautez  fie  confrairies  s'aflem- 
deux  ,  du  cofté  dexrre  de  la  rue  ;  fie  bleroicnt.  Et  auffi  arrefté  d'eferire  au 
aprez  eulx  dudiâ  cofté,  en  un  train  à  chancelier  fur  ce  que  la  convocation  de 
part,  mcfdi&s  feigneurs  des  comptes  fie  l'arriére- ban  comprenant  exempts  Se 
generaulx  des  monnoyes  auffi  deux  à  non  exempts  intereffoit  les  bourgeois  j 
deux  ,  ÔC  leurs  huilfiers  devant  eux  en  ôc  la.  lettte  qui  luy  eft  faite  fur  ce  fu- 
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jet  luy  rend  encore  compte  de  la  déli- 
bération cy-deflus. 

Monftre  générale  des  htiitans  de  Paris. 

LEttre  du  roy  du  3.  May  lyu.  afin 
que  les  prévoit  Se  efchevins  fiflent 
faire  monftre  générale  des  habitansde 
la  ville.  Enfuite  de  quoy  fut  faite  af- 
fembléc  en  la  chambre  du  confeil  au 
palais  du  10.  dudit  mois  ,  où  eftoient 
des  officiers ,  tant  du  parlement ,  que 
de  la  chambre  des  comptes,  lieutenant 
civil  Se  lieutenant  criminel,  fie  quantité 
de  bourgeois,  avec  les  prevoft,  cfche- 
vins ,  conseillers  de  ville  fie  quarteniers) 
fie  fut  arrefté  que  par  les  commiflaires 
du  chaftelet  feroit  faite  recherche  fie  re- 
vue de  foixante  bannières  de  gens  de  me£ 
tier;  par  les  lieutenans  civil  fie  criminel, 
des  officiers  fie  fuppofts  du  chaftelet  -y 
par  les  prevoft  fie  efchevins ,  des  quar- 
teniers,  cinquanteniers ,  dixeniers,  ar- 
chers Se  arbaleftricrs  fie  officiers  de  la 
ville,  enfemble  des  frans-bourgeois.mar- 
chands  qui  ne  tiennent  boutique }  fie  par 
le  parlement  fie  chambre  des  comptes, 
des  officiers  fie  fuppofts  de  leurs  cours, 
&  reconnoiftre  ceux  qui  ont  harnois  de 
guerre ,  pour  les  en  faire  pourvoir  {  fie 
remarque  que  Paris  eftoit  très-mal  gar- 

En  une  féconde  aflèmblée  pour  ce 
fait  comparurent  les  députez  des  qua- 
tre facilitez  de  l'univeruté ,  fie  ceux  du 
chapitre  N.  D.  qui  ont  efté  exhortez 
de  fê  préparer  j  à  quoy  ceux  du  chapitre 
ont  rai£t  quelques  remonftrances ,  fie 
neantmoins  promis  d'en  délibérer  5  fie  les 
prevoft  des  marchands  fie  efchevins  ont 
efté  chargez  d'avertir  les  abbez,  prieurs, 
convents  fie  eglifes  collégiales,  à  ce  que 
pareillement  raflent  mettre  gens  pour 
eux  en  eftat  pour  ladite  monftre  -,  fie  ar- 
refte d'envoyer  à  Milan  pour  faire  ve- 
nir des  armes. 

Le  28.  May  monftre  a  efte  faite  des 
fix-vingts  archers  fie  foixante  arbalef- 
triers  ,  Se  d'eux  pris  ferment  que  leurs 
harnois  eftoient  à  eux  j  ladite  monftre 
au  clos  des  Ccleftins  ■>  fie  les  jours  fui- 
vans  monftre  a  efté  faite  dans  la  fàlle 
de  l'hoftel  de  ville  des  autres  officiers  de 
la  ville. 
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Entrée  dm  ny  Françris  I.  â  Paris. 

-r  E  Jeudy  xvni.  Janvier  m.  d.xiv.  Am 
L  McffireJulJyc  chevalier,  lieutenant 
de  la  compagnie  monfieur  le  grant  ef- 
cuyer  fon  frère ,  vint  par  devers  mef- 
fieurs  au  bureau  de  la  ville ,  difant  qu'il 
avoit  pieu  au  roy  luy  donner  charge 
de  faire  dreflèr  Se  ordonner  les  jouftes 
pour  le  faici  de  l'entrée  dudick  feigneur 
a  Paris  au  retour  de  fon  facre ,  où  il 
eftoit  allé.  A  cette  caufe  les  venoit  ad- 
vextir  qu'ils  voulfiiïenc  faire  dilligence 
de  faire  redreflèr  les  liflès  aux  lieux  Se 
en  telle  forme  fie  -  manière  qu'elles 
avoient  efté  faiâes  dernièrement  pour 
l'entrée  de  la  roine  Marie  d'Angleter- 
re ,  tant  en  longueur ,  largeur ,  que  haul- 
teur.  Et  avecques  ce  y  faire  redreflèr  les 
efchaffaulx  convenables.  A  quoy  luy  fut 
refpondu  que  l'on  en  feroit  fon  debvoir. 
Et  incontinent  mandèrent  les  maiftres 
des  œuvres  de  la  ville ,  fie  leur  ordon- 
nèrent de  ce  faire ,  fie  félon  qui  leur  fe- 
roit devifé  par  lediâ  fieur  Julye. 

Oudict  an,  le  Lundy  xxn.  jour  de 
Janvier ,  en  aflèmblée  faiéte  de  meffieurs 
les  conseillers  4  quarteniers  fie  bon  nom- 
bre de  bourgeois  i  fie  s'y  font  trouvez 
des  confèillers  maiftre  Nicole  Viole , 
monfieur  de  Thionville,  fire  Efticnne 
Huve ,  maiftre  Nicole  Seguicr ,  Nicole 
Charmolue,  Charles  de  Montmirel ,  fi- 
re Geoffroy  de  Souchay ,  Mary  Bureau 
fie  aultres ,  pour  advifer  de  ce  qui  fera 
bon  faire  pour  le  recueil  du  roy  noftre 
fire  en  cette  ville  de  Paris ,  à  fon  joyeux 
advenement  à  la  couronne ,  au  retour 
de  fon  facre,  où  ileft  de  prefent.  A  efte 
conclud  de  recueillir  ledid  feigneur ,  fie 
luy  faire  don  de  par  la  ville  ainfy  qu'il 
cft  accouftumé  en  tel  cas ,  fie  mieux  qui 
pourra ,  combien  que  la  ville  ait  eu  par 
cy  devant  à  fupporter  beaucoup  de  char, 
ges ,  au  moyen  dequoy  elle  eu  en  grans 
reftes.  Et  pour  y  fournir  a  efté  remis 
l'expédient  à  meffieurs  de  la  ville  au 
moins  mal  qu'ils  pourront ,  foit  à  perte 
de  finance,  en  baillant  les  fermes  des 
aydes  de  la  ville  a  aulcunes  années, 
avoir  avancement  des  deniers  ou  aul- 
trement,  ainfi  qu'ils  verront  eftrea  faire 
pour  le  mieux.  Et  que  riens  ne  fe  dimi- 
nue des  folemnitez  fié  préparatifs  accouf- 
tumez,  tant  d'aller  au-devant  dudit  fei- 
gneur en  honnorables  habits  délivrées, 
comme  de  porter  le  ciel  fur  ledid  fei- 
gneur dedans  la  ville  ,  faire  dreflèr  lif- 
tes pour  les  jouftes,  tendre  fie  nettoyer 
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  rues,  &  y  mettre  barrières  ez  carrefoursi  auquel  a  en  eferipe  Nmtrifcer  &  extinpt». 

m  «s-     &  finablemenc  faire  toutes  chofes  re-  Et  au-deflus  d'icelle  couronne  un  petic 

quites  &  accouftumées  par  cy- devant  ange  tenant  une  cordelière,  en  laquel- 

pour  le  faid  des  rois  8c  roines ,  &  à  cette  Je  eftoit  affifc.une  grande  table  d'efme* 

fin  pourra-l'en  voir  les  comptes  des  en-  raulde  carrée ,  iceluy  image  portant  de 

trées  précédentes  >  6c  quant  au  don ,  juf-  hault ,  compris  lediû  pied  6c  le  cheru- 

qaesadixrnil  francs  ou  environ  ,  ainfi  bin,  deux  pieds  6c  demy  ou  environ, 

qu'il  eftaccouftumé,8c  en  telle  forme  6c  le  tout  d'or  pelant  43.  marcs  4.  onces 

manière  que  mefd.  lieurs  P.ôc  £.  fçauront  y.  gros ,  touché  6c  prifé  par  le  maiftre 

bien  divifer  i  l'honneur  de  la  vule.  de  la  monnoye  de  bon  or  d'eteus  à  23. 

Et  le  Jeudy  xv.  jour  du  mois  de  Feb-  carat*.  Lequel  don  ôt  prêtent  foc  par 
vrier  enluivanc ,  ouchâ  an  m.  d.  xiv.  lediâ  feigneur ,  en  la  pretence  de  plu- 
ie roy  lift  fon  entrée  à  Paris  environ  lieurs  princes  6c  feigneurs  ,  receu  de 
trois  heures  aprez  midy  ,  laquelle  fae  accepté  joyeufëment  ,  en  remerciant  la. 
moult  honnorable 6c  triomphante  , plus  ville,  &  s'ofrrane avoir  les  affaires  d'i- 
que  de  long-temps  n'avoit  efté  veu,  tant  celle  en  bonne  recommandation.  Ecau 
de  la  part  des  corps  des  communaultez  prêtent  faire  cftoient  p refais  deux  no» 
de  la  ville ,  qui  alloienc  au-devant  en  taires  que  la  ville  y  avoit  menez  pour 
honnorables habits  de  livrée,  dontmef-  en  avoir  ade. 
di&s  fleurs  prevoft  de9 marchands  ôc  ef- 
chevins 8c  clerc  de  ladiéte  ville,  veftus  La  ville  cenjkltée  far  le  rej  fi$r  le  traité 
de  robbes  my-  parties  de  velours  cra-  de  Madrid. 
moify  &  tanné  ,  fourrées  de  martres, 

jufques  â  la  chapelle  S.  Denis  faire  au-  T~"\u  17.  Novembre  ijiy.  En  l'aflem.  , 

diâ  teigneur  la  révérence}  que  de  luy,  \  3 °lée  des  conteillers , quarteniers,  A„. tf)y 
qui  eftoit  veftu  tout  de  blanc  d'argent  8c  deux  de  chaque  quartier ,  a  efté  ex- 
traiâ  par  deûus  fon  harnois  ,  6c  fai-  pofé  par  le  prevoft  des  marchands  que 
foit  continuellement  lâults  8c  penades ,  le  jour  précèdent  il  aurott  efté  mandé 
en  forte  que  chacun  s'en  efmerreiiloit^  avec  les  efchevins  par  le  roy  -où  ef- 
comme  des  princes  &  feigneurs  qui  Tac-  toienr  convoquez  grand  nombre  de  pre- 
compagnoient  en  gros  nombre  8c  muL  lats ,  princes ,  gens  de  juftice  ,  &  eux 
ricude  de  gens  grandement  accouftrez  faifânt  le  tiers  eftàt  i  où  le  roy  avoie 
d'orfaveries  à  leurs  de vifes.  Et  en  bel  or.  expofé  qu'ayant  efté  délivré  par  le  trai- 
dre  marcha  ledicl  feigneur  &  fa  compa-  té  de  Madrid  ,  à  la  charge  de  remettre 
gme  jufques  à  N.  D.  de  Paris,  &  de  à  l'empereur  élu  la  duché  deBourgogne, 
la  au  palais ,  où  fut  faiâ  de  par  lediâ  pour  afluranec  de  quoy  il  auroit  laifTc 
leigneur  en  la  manière  accouftumée  un  tes  deux  aifnez  en  oftage  5  6c  arrivé  a* 
gros  ÔC  fompeueux  fouper  aufdicb  prin-  Coignac  ,  ayant  par  advis  de  fon  con- 
ces  8c  teigneurs.  Et  y  fouperent  6c  eu-  feil  réfute  d'y  fatisfaireen  offrant  en  ef- 
rent  leur  table  lefdich  prevoft  &efche-  change  telle  fomme  d'argent  qu'il  teroit 
vins  6c  ceux  qui  avoient  porté  le  ciel  de  adviié  -y  enfuite  de  quoy  3  luy  avoit  en- 
par  les  communaultez  de  la  ville  fur  voyé  le  fieur  Bayart  tecrecairc  de  tes  6- 
tediâ  teigneur  à  ladiâe  entrée ,  6c  au-  nances  luy  faire  mefmes  offres,  6c  moyen- 
cuns  autres  notables  perfonnages  de  la  nant  ce  redemander  tes  enfans ,  ou  luy 
ville.  Et  après  le  fouper  te  retira  le-  déclarer  la  guerre  en  cas  de  refus  j  les 
diû  feigneur  6c  fa  compagnie ,  chacun  exhortant  d'avifer  de  trois  moyens  le 
en  fon  quartier.  meiIleur,fçavoir  s'il  eft  expédient  recou- 
Ec  le  Dimanche  unziefme  jour  deMars  vrer  tes  enfans  par  guerre ,  ou  les  laiflèr 
eniuivant  audid  an,  fut  par  mefdi&s  par  de-la,  attendu  qu'on  avoit  encore 
fieurs  prevoft  6c  efchevins  accompagnez  monfieur  d'Angouleîme  enfant  de  Fran- 
do  planeurs  conteillers  &  bourgeois  de  ce,ou  s'il  eftoit  plus  expédient  pour  avoir 
la  ville  ,  prefenté  au  roy  en  don  de  par  lefdits  enfans ,  que  le  roy  retournait pri- 
la  ville,  àcautede  fon  entrée  6c  joyeux  fon  nier  à  Madrid;  les  fuppliant  de  lui 
advenement  i  la  couronne ,  le  don  qui  faire  là-defius  refponte  le  p^us  promp- 
avoiteftépieça  advifé  8c  ordonné  :  c'eft  tement  qu'il  te  pourroit ,  ordonnant  aux 
i  feavoir  un  ymage  de  S.  François  afl  prevoft  &  etehevins  de  faire  aflemblée 
fis  fur  un  pied  double  à  quatre  pilliers  j  fur  ce  fujet. 

entre  lefquels  pilliers  a  unefalemande  Et  l'aflèmblée  remite  au  lendemain, 

couronnée  ,  tenant  en  fa  gueulle  un  ef-  attendu  que  partie  des  mandez  n'avoienc 

cripteau  efmaillé  de  rouge  8c  blanc,  comparu ,  auxquels  teroit  fait  comman- 
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dément  de  comparoir ,  fous  peine  8cc.  nir  fècrette ,  pour  la  confequence  des 


U  fur  par  délibération  uniforme  de  la-  autres  villes.  Sur  quoy  deux  efchevins  M  ,J1 
dite  aiîcmbléc  arrefté  que  le  roy  ne  de-  furent  envoyez  au  parlement  pour  pro- 
Toit  retourner  en  Efpagne  ,  ains  offrir  po(êr  8c  requérir  une  aflèmblée  en  la 
jufqu'à  deux  millions  d'or  pour  r'avoir  chambre  du  confeil  du  palais ,  où  au- 
fes  enfam,  à  quoy  la  ville  offroit  de  cuns  du  parlemenr  aififtaflent.  Ce  qu'- 
conthbuer  avec  les  prélats  ,  nobles  8c  ayant  efté  refolu ,  lefdiâs  efchevins  au- 
autres  perfonnes  Se  villes  du  royaume.  roient  efté  en  advertir  les  généraux  des 
Et  le  zo.  Décembre  lefdits  prevoft  8c  aydes,  puis  la  chambre  des  comptes , 
efchevins  s'eftant  tranfportez  par  de-  puis  le  recteur  de  l'univerfité;  de  là  vers 
vers  le  roy  fuivant  fon  commandement-,  l'cvefque  de  Paris, 
après  que  le  cardinal  de  Bourbon  pour  Et  le  xi.  Mars  1517.  en  l'aflèmblée 
l'eglife,  8c  le  duc  de  Vendofme  pour  en  ladite  chambre  du  confeil  fut  arref- 
la  noblefle ,  8c  les  prefidens  de  la  cour  té  que  chaque  quartier  prendra  quatre 
pour  les  cours,  ont  iai&  refponfe,  ils  notables  de  fon  quartier,  dont  l'un  offi- 
«nt  enfuite  fait  la  leur  luivant  ladite  af-  cier  du  roy,  l'autre  du  clergé  ,  8c  les 
ïeroblée.  deux  autres  bourgeois,  avccjefquels  y  en 

fturadeux  d'un  autre  quartier  pour  con- 
Dên  de  150.  -  Mille  livres  fait  an  roy  far    trollcr  ce  qu'ils  feront  j  8c  que  par  eux 
la  ville ,  ftwr  la  rançon  dm  roy  ej-  de-      fera  fait  eltat  des  maifons  du  quartier, 
livratuc  desenfans  de  France.  8c  eftimé  ce  qu'elles  valent  de  loyer, 

mefme  les  baux  rapportez  de  celles  qui 

LE  16.  Février  1J17.  vinrent  à  l'af-  font  louées,  les  deux  notables  d'unau- 
femblée  de  ville  le  Heur  de  la  Barre  tre  quartier  procédant  avec  les  autres 
comte  d'Eftampes  lieutenant  du  roy  à  àladicleeftimation  }  Scl'eftat  drefle  fera 
Paris  &  iAe  de  France ,  le  premier  pred-  rapporté  en  la  chambre  du  confeil, 
dent  de  Paris,  &  autres  corn  mi  liai  res  pour  élire  la  fomme  de  150.  mille  li- 
deputez  par  le  roy,  pour  demander  vres  faifant  les  trois  quarts*  de  cent  j/ij'^r £ 
cent  mille  efeus  en  don  pour  aider  aux  mille  efeus  départie  fur  tous  les  deten-  efcus  »*iownt 
deux  millions  d'or  deftinez  pour  la  ran-  teurs  defdites  maifons  ;  &  que  parce- 
con  du  roy  8c  retirer  fes  deuxenfansj  que  les  quarteniers  n'avoient  égard  fur 
à  quoy  en  l'aflèmblée  dernièrement  faite  les  fauxbourgs ,  qu'il  feroit  eftabli  qucl- 
avoit  efte  arrefté  que  touttes  fortes  de  ques  notables  bourgeois  pour  cet  effet, 
perfonnes,  nonobftant  tous  privilèges,  Et  pour  régler  les  difrerens  qui  pour, 
contribueroient.  Sur  quoy  fut  arrefté  roient  furvenir,  ont  efté  nommez  dou- 
de  faire  aflèmblée  générale  ,  en  laquelle  ze  notables  entre  lefquels  eftoient  des 
appeliez  exempts  8c  non  prefidens,  confeillers ,  &  bourgeois ,  8c 
^  ,  de  quelque  qualité  qu'ils  encore  le  prévoit  des  marchands  8c  deux 
:  i  &  fix  notables  de  chaque  quar-  efchevins.  Entre  les  bourgeois  eft  nom, 
tier ,  de  tout  eftat.  mé  fire  Nicolas  Hennequin ,  8c  Geof- 

Sur  quoy,  le  17.  deux  efchevins  fù-  froy  de  la  Boiftradc. 
rent  par  devers  meffieurs  du  parlement,  Du  24.  Mars.  En  exécution  de  la  dé- 
chambre des  comptes ,  généraux  des  ay-  libération  cy-devant  pour  la  defeription 
des  8c  généraux  des  monnoyes ,  l'evef-  des  maifons ,  a  efté  arrefté  d'y  coni- 
que de  Paris ,  &  redeur  del'univerfi-  prendre  toutes  les  maifons  des  eglifes, 
té,  8c  le  procureur  du  roy  8c  de  la  ville  îauf  à  diftraire  par  après  celles  qu'on 
par  devers  meffieurs  du  chapitre  de  Pa-  advifera  ;  8c  encore  ,  qu'on  ntf  mettra 
ris,  8c  abbez  de  Ste  Geneviève,  S.  Vie-  que  le  nom  des  détenteurs  des  mai- 
tor ,  S.  Magloire  ,  Ste  Catherine  des  Ions ,  8c  non  de  tous  les  propriétaires. 
Efcolliers ,  les  prieurs  S.  Eloy ,  S.  Mar-  Du  13.  Juillet  1  j*8.  fut  arrefté  que  les 
tin  des  Champs,  Chartreux  8c  Celeftin s,  collèges  où  y  a  exercice  continuel  fê- 
les invitant  a  jour  certain  pour  venir  ront  exempts  de  la  taxe  des  cent  cin- 
avifer  fur  le  fait  delà  rançon  du  roy  8c  quante  mil  livres.  Qu'attendu  que  par 
délivrance  de  meffieurs  fes  enfans.  Et  arreft  a  efté  ordonne  que  les  proprie- 
en  l'aflèmblée  fut  arrefté  de  demander  taires  des  boucheries  les  tiendront  par 
modération  au  roy  *  8c  neantmoins  où  eux  -  mefmes  fans  les  pouvoir  louer } 
il  ne  la  voudroit  accorder ,  on  luy  fe-  qu'en  la  boucherie  de  Paris  8c  cime- 
roit  la  fomme  entière.  Enfuite  fut  faite  ticre  S.  Jehan,  les  propriétaires  des  cf- 
deputation  au  roy ,  qui  accorda  mode-  taux  feront  taxez ,  8c  aux  petites  bou- 
ration  d'un  quart ,  à  la  charge  de  la  te-   chéries  les  détenteurs  payeront.  Que  les 
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  cfchopcs  Se  loges  autour  des  bouche- 

A*  ltxt'  ries  feront  mifes  en  l'eftimation ,  fie  les 
détenteurs  d'icelles  payeront.  Item  fera 
ufé  de  mcfme  pour  les  logis  du  pont  au 
Change,  quoiqu'ils  foient  au  roy  & 
foicnt  habitez  par  gens  qui  ont  maifons 
ailleurs  ,  qui  pour  cela  ne  lai/Tent  d'eC 
tre  taxez  a  raifon  defdits  logis.  Auffiles 
conciergeries  ,  geollcs  fie  priions  feront 
taxées ,  comme  les  autres  bonnes  mai- 
fons. 

Et  en  aflèmblée  du  19.  Fut  arrefté 
d'exempter  les  maifons  clauftrales  de 
N.  D.  ezquclles  font  dcmeurans  cha- 
noines prebcndiers  j  cnfemble  les  pref- 
biteres  des  curez ,  des  prieurs ,  &  hof- 
pitaux ,  &  des  chapelains  de  la  chapel- 
le de  Braque,  eniemble  des  logis  de 
l'enceinte  du  Temple  où  logent  les  che- 
valliers ,  &  non  les  autres.  Que  les  mou- 
lins à  eau  feront  cftimez  comme  bon- 
nes mailbns ,  8e  ceux  à  vent  un  peu  plus 
bas.  Qu'il  en  fera  ufé  pour  les  maifons 
du  S.  EÎprit  comme  pour  celles  du  Tem- 
ple. Que  les  logis  du  procureur  fie  du 
concierge  de  la  ville ,  quoique  demeu- 
rant en  l'hoftel  de  ville ,  ceux  du  con- 
cierge du  palais,  huiûîers  de  la  cham- 
bre des  comptes,  du  trefor ,  concierge 
de  Bourbon,  delà  baftille,  desTour- 
nelles,  del'hui/Eer  de  Jouy ,  feront  ef- 
timez  comme  maifons  maaables.  Que 
ez  halles,  s'il  y  a  maifons  manables, 
feront  eftimées,  aliàs  non.  Item  les  lo- 
ges des  merciers  du  palais  feront  efti- 
mées. A  auffi  efté  arrefté  que  les  mou- 
lins à  eau  feront  mis  en  eftimation  pour 
la  moitié  de  ce  qu'ils  feront  louez. 

Le  xy  Aouft  arrefté  que  les  deftail- 
lans  en  l'afTemblée  tenue*  en  la  chambre 
du  confeil  feront  appeliez  par  les  fergens 
de  la  ville. 

En  l'afTemblée  tenue  le  lendemain  fut 
arrefté  que  les  prélats ,  abbez  fie  prieurs 
payeroient  pour  les  maifons  qu'ils 
avoient  en  cette  ville ,  Toit  ratine  bénéficia 
ou  non,  ou  foit  qu'elles  fuflent  baillées  à 
louage,  ou  autrement.  Et  pour  avifer 
comment  &  t>ar  qui  Te  fera  le  départe- 
ment, ont  efté  nommez  l'cvefque  fie  un 
chanoine  de  Paris ,  un  prefident  fie  un 
confeiller  du  parlement ,  un  prefident 
fie  unmaiftre  des  comptes, un  prefident 
fie  un  gênerai  des  aides,  le  prevoftdes 
marchands  fie  deux  efchevins,  trois  des 
confeillers  de  ville  ,  quatre  bourgeois, 
un  député  de  l'univerfîté  ,  les  abbez  de 
S.  Magloire  fie  de  Ste  Geneviève ,  deux 
quarteniers  avec  le  quartenier  duquel 
on  vifitera  le  rolle.Et  par  eux  ont  efté 


nommez  pour  travailler  au  département 
le  prevoftdes  marchands  &  deux  efche- 
vins ,  le  quartenier  au  quartier  duquel 
on  travaillera,  fie  deux  bourgeois  du- 
dit  quartier ,  deux  confeillers  de  ville, 
&  un  de  chacune  des  trois  cours. 

Et  le  18.  dudit  mois  fut  arrefté  que 
le  tiers  des  louages  des  maifons ,  mon- 
tant 104.  mille  livres  Ce  lèvera  fur  tous 
les  détenteurs  indifféremment ,  fie  que 
les  36.  mille  livres  reftant  feront  mis 
fur  les  propriétaires  fie  plus  riches  loca- 
tifs de  cette  ville.  Et  feront  levez  les 
deniers  par  les  quarteniers  ou  par  des 
cinquanteniers ,  fi  les  quarteniers  ne  font 
folvables ,  fie  par  un  notable  bourgeois 
en  chacun  des  fauxbourgs. 

En  l'aflèmblée  en  la  chambre  du  con- 
feil du  parlement,  du  18.  Novembre 
a  efté  arrefté  que  les  comptes  des  1  jo. 
mil  livres  fè  rendront  par  devant  les 
députez  en  ladite  chambre.  Ce  fait, 
que  les  minutes  fie  originaux  d'iceux  fe- 
ront bruiez,  fans  qu'il  demeure  rien  du 
détail.  Et  en  l'inftruéUon  dreflée  enfuite 
pour  faire  remonftrance  au  roy  fie  à  ma- 
dame fà  mere ,  à  ce  que  les  habitans 
de  la  ville  fuflent  exempts  de  contri- 
buer pour  les  fiefs  qu'ils  poûedoient , 
y  a  claufe  à  ce  que  le  roy  ordonna/l 
qu'ils  fuûent  exempts  de  compter  à  la 
chambre  des  comptes  defdites  iyo.  mil 
livres ,  attendu  que  ce  n'eft  oclroy  ni 
ayde ,  ains  contribution  de  la  bourfe  des 
habitans. 

Le  17.  dudit  mois  en  aflèmblée  en  la 
chambre  du  confeil  le  comte  d'Eftam. 
pes  prevoft  de  Paris  fie  lieutenant  gêne- 
rai en  la  ville  fie  Ifle  de  France  a  dé- 
claré de  la  part  du  roy  qu'il  approu- 
VQit  que  les  comptes  des  150.  mil  livres 
ne  paflaflènt  point  par  la  chambre  ,  fie 
qu'on  fift  des  minutes  ce  qu'on  voudroitj 
fie  quant  aux  fiefs ,  le  roy  ne  preten- 
doit  les  affranchir  de  contribution  par- 
ticulière. 

Du  xvii.  Février.  En  l'afTemblée  des 
confeillers  de  la  ville  fie  quarteniers  a 
efté  arrefté  qu'après  qu'on  aura  efté  deux 
ou  trois  fois  aux  maifons  pour  la  levée 
fufdite ,  on  envoyera  des  garnifons  fans 
envoyer  quittance ,  fie  feront  tenus  les 
refufans  porter  leur  argent  aux  quarte- 
niers. 
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foncé  au  commun  peuple. 
fnttHien  tn  adieu  de  grâces  de  U  dtli~      Du  Vendredy  vm.  dudiâ  mois  fit 
vrame  des  deux  fils  du  rey  Françeis  I.     an,  onc  efté  faides  proceffionsparmef- 

Heurs  les  quatre  preiidens  de  la  cour  de 

DU  Mardy  v.  Juillet  m.  d.  xxx.  parlement ,  aucuns  des  maiftres  desre- 
Ce  jourd'huyau  bureau  de  la  vil-  queftes  &  pluficurs  conleillers  d'icelle  -y 
le  ,  auquel  eftoient  meilleurs  les  prevoft  commenceanc  ieelle  proceffion  à  partir 
des  marchands  fie  efchevins,  ont  efté  pre-  de  la  Sainde-Chappelle  du  palais,  al- 
fentecs  lettres  miflives  du  roy  faiiàns  lant  i  l'eglik  N.  D.  de  Paru.  Et  mar- 
mention  de  la  délivrance  de  melfieurs  choient  du  cofté  feneftre  de  meffieurs 
iês  enfans,  defquelles  la  teneur  enfuit;  de  la  cour  meffieurs  les  P.  des  M.  fie  E. 
TRES  -  CHERS  ET  BIEN  AMEZ.  fie  greffier  de  la  vUle  de  Paris  en  leurs 
Nous  avons  efté  présentement  avertis  robbes  m  y- parties ,  le  procureur ,  rece- 
par  noftre  très-cher  fie  amé  couûn  le  veur  ;  Conleillers ,  quarténiers  fié  plu- 
lèigneur  de  Montmorency  grand  maif-  fieurs  notables  bourgeois  d'icelle  ville, 
tre  6c  marelchal  de  France ,  que  nous  accompagnez  des  fergens ,  hacquebu- 
avons  long  temps  a  envoyé  à  Bayon-  fiers ,  archers  fie  arbaleftriers  d'icelle 
ne  pour  l'exécution  des  choies  promi (es  ville.  Auquel  heu  de  N.  D.  a  efté  ce-, 
fie  traidées  entre  nous  fie  l'empereur  au  lebré  par  tres-reverend  pere  en  Dieu 
-  laid  à  Cambray  ,  com-   monteur  l'archevefque  de  Vienne  mef- 


me  le  tout  entièrement  accomply ,  hier  lire  Paulmier  une  haulte  méfie  à  diacre 
environ  huid  heures  du  foir  l'efchange  fie  foubs-diacre  en  grandes  cérémonies, 
qui  le  devoit  faire  de  nos  très-chers  fie  Et  aprez  lefdids  feigneurs  de  la  cour 
très-amez  enfans  avec  lafomme  dedou-  fie  de  la  ville  accompagnez  fie  en  ordre 
ze  cens  mil  efeus  comptans ,  que  nous  que  deflus  font  retournez  de  ladide 
eftions  tenus  fournir  pour  noftre  ran-  eglife  N.  D.  à  ladide  Sainde-Chapelle 
on,  fut  mis  à  efted,  ou  contentement  du  palais,  conduifant  en  grande  devo- 
'un  chafeun ,  fie  nofdtcls  enfans  grâces  tion  la  vraye  croix ,  fie  rendans  grâces 
à  Dieu  fains  fie  en  bonne  difpolkion  à  Dieu  de  la  délivrance  n'agueres  ad. 
arrivez  en  celuy  noftre  royaume  cz  venue  des  perfonnes  de  melfieurs  les  en- 
mains  de  noftredid  cou  fin  le  grand-  fans  de  France  de  leur  prifon  des  Ef- 
maiftre  ;  qui  eft  nouvelle  de  telle  im-  pagnes.  Et  de  ladide  Sainde-Chappelle 
portance  pour  nous ,  noftre  royaume  fie  le  lont  feparez  lefdids  feigneurs  de  la 
bien  de  nos  fubjeds ,  qu'il  nous  a  femblé  cour }  fie  lefdids  feigneurs  de  ia  ville 
vous  en  devoir  en  diligence  fie  des  pre-  font  retournez  accompagnez  desfergens, 
miers  advertir,  comme  ceux  que  nous  archcrs,arbaleftriersfichacquebufiers  en 
jbmmcs  afleurez  en  recevoir  autant  de  leur  hoftel  de  ville  duquel  ils  eftoient 
plaifir  que  nuls  autres  de  nofdids  fub-  partis  enfemblable  ordre.  Et  illeca  ef. 
teds.  Parquo)  nous  vous  prions  en  vou-  té  faid  un  difner ,  auquel  ont  affilié  plu- 
loir  de  voftre  part  rendre  grâces  à  N.  S.  fieurs  conleillers  fie  bourgeois  fie  qua- 
fie  en  faire  au  demourant  faire  les  pro-  torze  quarténiers. 
ceffions ,  feulx  dejoye  fie  autres  pareil- 


Entne  dm  dutncellier  dm  Prat  légat  i 
laterc. 


D 


U  Mardy  xx.  Décembre  m.  d. 
xxx.  Suivant  les mandemens  en- 
voyez Dimanche  dernier  dixhuictieime 
de  ce  prefent  mois  aux  conleillers  de 
cette  ville  fie  quarténiers  d'icelle ,  avec 


les  démonftrations  qui  ont  accoutu- 
mées eftre  faides  en  tel  cas ,  fie  comme 
telle  chofe  le  requiert  fie  mérite.  Très- 
chers  fie  bien  amez,  N.  S.  vous  ait  en 
fa  fainde  garde.  Efcnpt  a  Bordeaux  le 
ii.  jour  de  Juillet  m.  d.  xxx.  Signé 
FR  ANC,01S.  j4*-dt(J*s  defaueSes  lettres 
eft  efeript.  A  nos  très-chers  fie  bien  amez 

les  prevoft  des  marchands  fie  efchevins,  douze  des  plus  notables  bourgeois  de 
bourgeois  fie  habitans  de  noftre  bonne  chacun  quartier  pour  eulx  trouver  i 
ville  6:  cité  de  Paris.  ET  pour  ce  fu-  l'entrée  que  monieieneur  le  reverendif- 
rent  cedid  jour  meffieurs  de  la  cour  de  firne  légat,  chancellier  de  France,  ar- 
parlement  fié  aufly  meffieurs  de  la  ville  chevefque  de  Sens ,  faifoit  ce  jourd'huy 
au  TeDtmm  en  l'eglife  N.  D.  deParisj  en  cette  ville  de  Paris,  fe  font  trouvez 
fie  fut  chanté  Te  Denm  par  toutes  les  audid  hoftel  de  ville  plufieurs  defdids 
paroiflbs,  les  feux  faids  de  joye  par  tou-  conleillers,  quarténiers  fie  bourgeois  de 
te  la  ville,  fie  devant  l'hoftel  d'icelle  chacun  quartier.  Et  dudiâ  hoftel  de  vil- 
ville  un  grand  feu  fie  un  muy  de  vindef-  le  font  partis  environ  l'heure  de  my- 


An.  ijîô. 
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dy  monfeieneur  le  gouverneur ,  prevoft  1ers  de  la  cour  de  parlement ,  aucun» 

fie  bailly  de  Paris,  compte  d'Eftampes,  de  la  chambre  des  comptes  ,  aucuns 

meffire  Jehan  de  la  Barre  chevallier ,  des  généraux  de  la  juftice  des  aydes , 

mefleigneurs  les  prevoft  des  marchands  aucuns  des  généraux  des  monnoyes, 

efchevins  fie  greffier  en  leurs  robbes  les  lieutenans  civil  fie  criminel  du  pre- 

my-parties  ,  les  procureur  A  receveur ,  voft  &  bailly  de  Paris ,  accompagnez 

confeillers. ,  quaneniers  fie  bourgeois  }  les  des  confeillers ,  greffiers ,  examinateurs  , 

fergens  de  ladite  ville  ayans  leurs*ob-  advocats ,  procureurs ,  notaires ,  fcrgen» 

tes  mi-parties,  marchans  en  ordre  à  che-  fie  autres  officiers  defdides  prevofté  fie 


val  devant  eulx  ^  auffi  les,  archers ,  ar- 
balétriers &  hacquebufiers  devant ,  der- 
rière &  à  cofté  d'iceux  ,  pour  garder  la 
f  oulle  du  peuple.  Et  dudid  hoftel  de  ville 
font  allez  tout  le  long  du  pont  N.  D.  juf- 
ques  i  la  porte  S.  Jacques ,  fie  de  la- 
dide porte  S.  Jacques  jufques  à  S.  Jac- 

2ues  de  Hault-pas,  où  eftoit  mondid 
;igneur  le  reverendiflime  }  auquel  lieu 


bailliage.  Et  à  l'entrée  de  ladide  por- 
te S.  Jacques  lefdids  quatre  efchevins 
ont  prins  ledid  ciel  de  damas  blanc 
frange  de  foye  cramoifye ,  aux  armoi- 
ries dudid  reverendiflime  &  de  ladide 
ville,  par  quatre  efcullbns  affis  en  divers 
lieux  dudid  ciel;  fie  l'ont  porté  fur  icel- 
ky  reverendiflime  le  long  de  ladic- 
te  rue  S.  Jacques  jufques  à  PendroiA 


mefdids  feigneurs  luy  ont  faid  la  rêve-  de  l'eglife  S.  Benoift.  Et  entre  ladide 
rence ,  &  gratifié  à  fa  bien-venue  fie  nou-  porte  S.  Jacques  fie  ladide  eglife  S.  Be- 
velle  entrée ,  luy  offrans  le  fervicedes  noift,  environ  l'eglife  de  S.  Eltienne  de* 
h  a  bi  tans  de  ladide  ville,  tantengene-  Grais  vis  à- vis  des  Jacobins,  monfieur 
ral  que  en  particulier.  Lequel  leigneur  de  Molendinoiioéteur  en  théologie  pour 
légat  leur  a  faid  refponfe  queavecques  l'univerfité  eft  venu  parler  à  mondid 
Payde  de  Dieu  il  meteroit  peine  de  re-  feigneur  le  reverendiflime ,  fie  iuy  a  raid 
cognoiftre  leur  bonne  volonté  fie  offre  une  harangue  en  Latin,  le  gratifiant  de 
de  leur  lèrvice.  Et  ce  faid  eft  demou-  fa  bien-venue.  Aprez  laquelle  harangue 
ré  ledid  gouverneur  de  Paris  avec  le-  lefd.  efchevins  ont  parachevé  de  porter 
did  reverendiflime  ;  6c  fe  font  retirez  ledid  ciel  comme  did  eft,  jufques  à  l'en- 
mefdids  feigneurs  les  prevoft  desmar-  droid  dudid  S.  Benoift  5  auquel  lieu  nof- 
chands  &  efchevins ,  greffier ,  procureur  tre  maiftre  de  Tetnilms  gardien  des  Cor- 
delière a  raid  une  autre  harangue  audid 
feigneur  reverendùTune  pour  ladide  bien 
venue.  Et  dudid  S.  Benoift  les  drappiers 
ont  pris  ledid  ciel ,  fie  l'ont  porté  juf- 
ques au  droid  de  l'eglife  S.  Yves $  6c 
depuis  S.  Yves  les  efpiciers  l'ont  porté 
jufques  au  droid  de  l'hoftel-Dieu  ;  fie 
depuis  ledid  hoftel- Dieu  les 


merciers 


quartemers  fie 
bourgeois  accompagnez  comme  deflus , 
fie  venus  en  leur  ordre  jufques  à  ladide 
porte  S.  Jacques,  où  eftoit  préparé  le 
ciel  que  l'on  devoir  porter  parmy  la  ville 
jufques  à  N.  D.  fur  ledid  reverendifli- 
me en  ladide  entrée.  Et  â  ladide  porte 
font  demourez  pour  porter  ledid  ciel 

lefdids  quatre  efchevins  fie  les  fergens  l'ont  porté  jufques  à  la  porte  de  l'egli 
de  ladide  ville,  avec  un  nombre  des   fe  N.  D.  Devant  lequel  reverendiflime 
archers ,  arbaleftriers  fie  hacquebufiers  eftant  foubs  ledid  ciel  lefdids  quatre 
pour  leur  faire  compagnie.  Et  ledid  pre-  efchevins  accompagnez  de  leurfdids  fer- 
voft  des  marchands  fie  greffier,  lespro-  gens  de  ville  ont  toujours  marche  enor- 
cureur ,  receveur,  confeillers,  quarte-   dre  à  pied  depuis  ladide  porte  S.  Jac- 
niers  fie  bourgeois  de  ladide  ville  fe  font 
retirez  en  l'eglife  N.  D.  attendans  la 
venue  dudid  reverendiflime.  Et  environ 
l'heure  de  trois  heures  de  relevée  le- 
did reverendiflime  légat ,  accompagné 
de  meflèigneurs  les  cardinaux  de  Tour- 
non  fie  Gramont ,  les  archevefques  de 
Vienne  «  Lyon  fie  Aix ,  l'evefque  de 


ques  jufques  à  ladide  eglife  N.  D^  Et 
à  l'entrée  de  la  porte  de  ladide  eglife 
N.  D.  aefté  enlevé  ledid  ciel  avec  grands 
débats  fie  querelles  de  lacquais ,  fergens 
fie  autres  gens  qui  fuivoient.  Et  aprez 
que  ledid  reverendiflime  eft  entré  dcT 
dans  le  cueur  de  ladide  eglife,  l'on  a 
commencé  chanter  devorement7" eDmn 

Clermont  en  Auvergne,  aucuns abbez,   fie  pour  le  ouyr  s'eft  mis  ice- 

protho-notaircs  fie  gens  d'eglife ,  ledid  luy  reverendiflime  à  genoux  prez  fie  de- 
gouverneur  de  Paris ,  le  grand  efcuyer  vant  le  grand  autel ,  fur  un  carreau  de 
de  Genouillac  ,  le  vicomte  de Thuraine,  drap  d'or  fie  parement  dit  parterre  de 
le  feigneur  R.ance,le  feigneur  de  Bar-  mefmes.  Et  eftoit  aucoftcfeneftrcunpeu 
bezicux  Se  autres  gros  feieneurs  en  grand  plus  bas  que  luy  ledid  cardinal  de  G  ra- 
nombre  j  aucuns  des  preUdens  fie  conleil-  mont ,  fie  plufieurs  archevefques ,  evef- 

ques, 
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ques,  prélats  &  feigncurs  de  (Tu  s  nom- 
mez. Et  a  cfté  prefenté  audict  reveren- 
diffime par  maiftre  Jean  du  Drac  doyen 
de  ladide  eglife  de  Paris  le  livre  des 
évangiles ,  qu'il  a  baifées.  Et  aprez  le 
Te  Deum  chanté  iceluy  reverendillime 
s'eft  levé  fit  approché  dudid  grand  au- 
tel,  ficadid  une  oraifon  àhaultevoix} 
aprez  laquelle  achevée  il  a  donné  la 
bénédiction  à  toute  l'affiftance.  Ce  faid 
maiftre  Nicole  Dorigny  prefident  des 
enqueftes  de  la  cour  du  parlement,chan- 
ccllier  de  l'univcrfité ,  luy  a  faid  une 
harangue  pour  fadicte  bien-venue  fie  en- 
trée. 

Aprez  laquelle  ledid  reverendiffime 
s'eft  retiré  accompagné  comme  dcfTus, 
pour  aller  en  l'hoftel  de  l'evefquc  de 
Meaux  eftant  au  cloiftre  N.D.&  mar- 
chant devant  8c  tout-près  de  luy  lefdids 
gouverneur,  prevoft  des  marchands ,  ef- 
chevins  &  greffier  en  leurs  robbesmy- 
parties,  lcfquels  l'ont  conduit  à  piedjuf- 
ques  dedans  le  logis  dudid  evefque  de 
Meaux,  parcequeled.  reverendiffime  y 
eft  allé  à  pied  ;  &  en  ce  lieu  ont  prins 
congé  de  luy  j  lequel  les  a  très-aflèc- 
tueufement  remerciez  de  la  peine  qu'ils 
avoient  prife  pour  luy  faire  honneur  en 
fadicte  entrée  -y  difant  que  en  ce  qu'il  fe 
ofTriroit  en  fa  puiflance  ,  il  leur  feroit 
plaifir  fie  fervice,  tant  en  gênerai  que 
en  particulier.  Et  d'iceluy  lieu  iceux  pre- 
voft des  marchands ,  efchevins  fie  gref- 
fier, les  procureur,  receveur,  confeil- 
lers ,  quarteniers  fie  bourgeois  de  ladide 
ville  accompagnez  comme  deffus  fe  font 
retirez  oudict  hoftel  de  ville  environ 
l'heure  de  cinq  heures  du  foir. 

Et  le  lendemain  matin  fut  faidpre- 
fent  audid  reverendiffime  légat  de  par 
ladide  ville  de  vingt-quatre  quartes  d'y- 
pocras  en  douze  doubles  quartes  ; 
c'eft  à  feavoir  le  tiers  de  blanc  ,  •  le 
tiers  de  cleret  fie  le  tiers  de  vermeil  j 
vingt-quatre  layettes  d'efpifiès  en  dou- 
bles macepains  de  Lion  tous  dorez  de 
fin  or ,  avec  vingt-quatre  torches ,  cha- 
cune pefant  deux  livres  }  8c  fix  demy 
queuè's  de  vin  de  Beaune  blanc  &  cler 
fie  du  meilleur  qu'il  a  efté  poffible  re- 
couvrer. Pour  faire  lequel  prefent  a  efté 
envoyé  devers  led.  reverendiffime  maif- 
tre Jean  Benoifè  procureur  de  ladide 
ville  accompagné  des  fergens  de  ladide 
ville  ayans  leurs  robbes  my-parties ,  fie 
portant  ledid  prefent  avec  autres.  Du- 
quel prêtent  iceluy  reverendiffime  a  efté 
bien  joyeux ,  fie  en  a  grandement  remer- 
cie ladide  ville. 

TmcII.  Part.  III, 


Ofeques  de  U  duchtjfe  £  Angnltftfiè ,  mere 
d*  roy  François  I. 

Ufeptiefme  jour  d'Odobre ,  mil 


D 


cinq  cents  trente-ung.  Aujour-  **•  ,;îl' 
d'huy  ont  efté  apportées  lettres  de  par 
le  roy  à  mefTeigneurs  les  prevoft  des 
marchands  fie  efchevins  eftans  au  bu- 
reau de  la  ville,  defquelles  la  teneur 
enfuit  :  TRES  -  CHERS  ET  BIEN 
AMEZ.  Nous  envoyons  prefehtement 
par  devers  vous  noftre  amé  ôc  féal  con- 
feiller  le  prevoft  &  gouverneur  de  Pa- 
ris ,  premier  gentilhomme  de  noftré 
chambre,  pour  vous  dire  fie  communi- 
quer aucunes  chofes  de  par  nous  fur 
le  faid  des  obfeques  fie  funérailles  de 
feue  noftre  très-chere  ôc  très-amée  da- 
me fie  mere;  lefquelles  nous  voulons  fie 
entendons  eftre  fâidcs  le  plus  honnora- 
blement  que  faire  fe  pourra ,  Ôc  mef- 
mement  iuivant  l'ordre  8c  forme  tenu 
aux  obfeques  de  feue  noftre  très-chere 
fie  très-amée  compagne  la  roine  Clau- 
de ,  que  Dieu  abfolve.  Sy  vous  prions 
fie  mandons  bien  expreffèment  le  croire 
fie  y  adjoufter  foy  â  ce  que  fur  ce  il  vous 
dira ,  comme  feriez  à  noftre  propre  per- 
fonne ,  8c  vous  y  employer  de  vos  parts , 
comme  nous  avons  à  vous  entière  fian- 
ce j  ôc  vous  nous  ferez  fervice  très- 
agreable.  Donné  a  Chantilly  le  xxvm. 
jour  de  Septembre ,  m.  d.  xxxi.  Ainfy 
fyii ,  FRANÇOIS  }  & <«  bas ,  Boche- 
tel  }  é-  au-defus  defdiftes  lettres  :  A  nos 
tres-chers  fie  bien  amez  les  prevoft  des 
marchands  8c  efchevins  fieconfeillers  de 
noftre  bonne  ville  ôc  cité  de  Paris... 
ET  eft  l'original  de  ces  p  refentes  ez 
mains  du  receveur  de  ladide  ville  Phi- 
lippes  Macé,  pour  la  (reddition  de  fes 
comptes.  Suivant  lefquelles  lettres  du- 
did leigneur  a  efté  faide  afTemblée  en 
cet  hoftel  de  ville  de  mefTeigneurs  les 
P.  des  M.  E.  fie  confeillers  d'icelle.  En 
laquelle  afTemblée  font  comparus  mef- 
fieurs  de  Mouffy  ,Tefte,  Larcher,  Bour- 
fier ,  efchevins  j  Montmiral ,  Morin ,  le 
Liepvre ,  Seguier ,  confeillers  de  ladide 
ville)  Turquam,  Bazennier,  Efchars, 
Danet,  Roulx,  le  Jay,  quarteniers. 
Aufquels  monfèigneur  le  gouverneur, 
prevoft  fie  bailly  de  Paris,comte  d'Eftam- 
pes ,  a  faid  ledure  defd.  lettres  miffives 
du  roy  cy-defTus  tranfcriptes.&remon- 
ftré  que  le  corps  partira  de  S.  Clou  pour 
le  plus  tard  leLundy  fèiziefme,Ôc  cou- 
chera à  S.  Anehoine  des  Champs ,  fie  le 
lendemain  à  N.  D.  de  Paris ,  fie  le  dix,  ' 

Vu 
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huidiefme  à  S.  Denis  en  France,  &  le 
jdix-neufvielmefe  feront  les  obfeques  fie 
enterrement  j  fie  que  ladide  feuC  dame 
mere  du  roy  a  mérité  grandement  eC 
tre  honnorec ,  pour  la  grande  6c  conti- 
nuelle folicitude  qu'elle  a  eue" ,  tant  pour 
faire  fer  vice  à  la  ville  fie  a  la  choie  pu- 
blique ,  que  à  chacun  en  partieuher  jfic 
pour  ce  qu'il  feroit  bon  veoir  par  ef. 
çript  Tordre  qui  a  efté  faid  fie  tenu  de 
ladide  feue  çoyne  Claude.  Sur  quoy  a 
çfté  conclud  que  l'on  fera  &  tiendra 
telle  &  fémblable  ordre  aux  obfeques 
de  ladide  /eue  dame  mere  du  roy ,  que 
cz  obfeques  de  ladide  feue  roync  Clau- 
de. 

Dudid  jour  ix.  Odobre  m.  d.  xxxi. 
Les  capitaines  des  archers ,  arbaleftriers 
fie  le  clerc  des  hacquebutiers  pour  l'ab- 
fence  de  fon  capitaine  font  comparus. 
Aufquels  mondid  feigneur  le  gouver- 
neur a  faid  injopdion  8c  commande- 
ment  qu'ils  foient  habillez  fie  tous  les 
compagnons  de  leurs  bandes ,  en  la  forte 
qu'ils  çftoient  ez  obfeques  de  la  feue 
roine  Claude ,  fur  peine  d'amende  ar- 
bitraire 8c  privation  de  leurs  eftats  }  & 
que  mandemens  foient  lors  envoyez  de 
par  ladide  ville  contenans  les  peines  def- 
fufdiûCS  ;  ce  qui  a  efté  faid. 

L'an  1J31.  le  Vcndredy  19.  jour  de 
Septembre  trefpaflà  decefiecle ,  au  vil- 
lage de  Grets  prez  S.  Mathurin  de  Lar- 
chant,  très-haulte,  très-excellente  8c 
magnanime princefle  feue  madame  Loy- 
fe  de  Savoye  mere  du  roy  ,  conferva- 
trice  du  royaume,  &  reftauratrice  de  la 

}>aix ,  en  fon  vivant  ducheflè  d'Angou- 
efme,  d' Anjou,  de  Bourbonnois  8c  d' Au- 
vergne; laquelle  toft  aprez  fut  appor- 
tée en  l'eglife  8c  abbaye  de  S.  Mor  des 
Foflèz.  Etle  Samedy  feptieme  jour  d'Oc- 
tobre enfuivant  oudid  an ,  fut  faide  af- 
fembléc  en  l'hoftel  de  cette  ville,  en 
laquelle  comparurent  les  quatre  efche- 
vins ,  aucuns  des  confeillers  de  ladide 
ville,  8c  femblablementles  quarteniers. 
En  la  prelence  delquels  raondid  feigneur 
le  gouverneur ,  prévoit  8c  baiily  de  Pa- 
ris fit  faire  derechef  ledure  des  lettres 
de  créance  du  roy ,  la  teneur  defquel- 
les  eft  tranferipte  au  feuillet  de  ce 
prefent  regiftre  précèdent  celluy  , 
bour  leur  faire  entendre  l'honneur  que 
ledid  feigneur  entendoit  8c  vouloit  eftre 
faid  ez  obfeques  8c  funérailles  de  feue 
madide  dame  fa  mere.  Et  fut  conclud 
que  l'on  tiendroic  l'ordre  fêmblableez- 
dides  obfeques ,  que  avoient  efté  tenus 
«z  obfeques  de  la  feue  roine  Claude. 


ET  PIECES 

Suivant  laquelle  délibération  le  Jeudy 
douziefmc  jour  dudid  mois  furent  man- 
dez audid  bureau  les  procureurs  des 
communaultez  des  jurez  vendeurs  8c 
courtiers  du  vin ,  porteurs  de  facs  à  bled, 
mefureursde  charbon,  porteurs  de  fel, 
brifeurs  de  fel ,  mefureurs  de  grains , 
moflcurs  de  bois  8c  porteurs  de  char- 
bon j  aufqucls  fut  enjoind  eux  trouver: 
c'eft  allavoir  defdids  vendeurs  de  vin , 
douze  }  courtiers  de  vin,  douze  j  por- 
teurs de  bled,  douze 3  mefureurs  de 
charbon,  quatre  j  porteurs  de  fel ,  dou- 
ze }  mefureurs  du  fel,  douze  >  mefureurs 
de  grains ,  douze }  moflcurs  de  bots ,  dix^ 
8c  porteurs  de  charbon,  fix  ;  le  Mardy 
enfuivant  oudid  hoftel  de  ville  ,  unze 
heures  de  matin ,  veftus  de  leurs  rob. 
bes  noires ,  pour  aller  au-devant  du 
corps  Se  convoy  de  madide  dame. 

Et  le  Samedy  quatorziefmc  jour  du- 
dit  mois  mondid  feigneur  le  gouver- 
neur vint  au  bureau  de  la  ville ,  ouquel 
eftoient  mefdids  feigneurs  les  quatre  ef- 
chevins  d'icelle,  aufquels  il  déclara  que 
le  corjw  de  madide  feue  dame  entreroic 
en  cette  ville  de  Paris  Mardy  prochain 
par  la  porte  S.  Anthoine ,  &  tout  le  long 
de  la  rue  dudid  S.  Anthoine ,  droid  par 
la  rue  de  la  Couftellerye  ôc  pardeUus 
le  pont  N.  D.  jufques  en  ladide  eglife 
N.D.  où  ledid  corps  repoferoitlanuiti 
8c  le  lendemain  de  ladide  eglife  N.  D. 
cncores'par  défais  ledid  pont  N.  D.  droit 
à  la  rue  des  Arcis,  le  long  de  S.  Jac- 
ques de  la  Boucherie  jufques  à  la  rue 
des  Lombards  j  8c  par  ladide  rue  des 
Lombards  tournant  en  la  rue  S.  Denis, 
droid  le  long  d'icelle  jufques  à  la  por- 
te. 

Et  le  Lundy  feizicfme  jour  defdids 
mois  8c  an  heure  de  midy  fe  trouva  mon. 
did  feigneur  le  gouverneur  de  Paris  en 
l'hoftel  de  ladide  ville ,  les  P.  des  M.  E. 
greffier ,  procureur  fie  receveur  d'icelle 
ville ,  tous  veftus  des  robbes  de  deuil , 
aucuns  confeillers ,  quarteniers  8t  bour- 
geois fie  les  fèrgens  d'icelle  ville ,  les 
arbaleftriers,  archers  fie  hacquebufîers 
de  ladide  ville ,  ayans  leurs  hocquetons 
d'orfaverie,  les  bas  defd.  hocquetons  ôc 
les  haults  des  manches  de  drap  noir , 
fie  bonnets  en  deuil ,  tous  à  cheval ,  fui- 
vant  ce  qui  leur  avoit  efté  mandé  faire 
par  mefdids  feigneurs.  Duquel  hoftel  de 
ville  ils  partirent  tous  à  cheval  j  c'eft 
afTavoir  lefdids  arbaleftriers ,  archers  Se 
hacquebutiers  devant.  Aprez  les  fergens 
de  ladide  ville.  Mefdids  feigneurs  les 
gouverneur ,  P.  des  M.  E.  greffier,  pro- 
cureur 
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cureur  fie  receveur  deux  à  deux.  Aucuns  Aprez  marchoic  te  guet  ordinaire  de 

defdids  coniêillers ,  quartenicrs  fie  bour-  ladite  ville  de  Paris  deux  à  deux ,  cous 

Çeois  veftus  de  leurs  habits  noirs.  Et  à  pied»  leurs  hocquetons  d'orfaverie  fie 

ionc  allez oudid  ordre  parla  rue  faind  les  bas  defdids  hocquetons  fie  haukdes 

Anthoine  ,  au-devant  du  corps  fie  con-  manches  de  drap  noir. 

Toy  de  madide  dame  jufques  à  la  val-  Aprez  marchoienc  les  fergens  à  verge, 

lce  de  Fefcamp  }  ouquel  lieu  ils  ont  at-  tous  veftus  de  noir.  , 

tendu  ledid  corps ,  lequel  cedid  jour  Aprez  marchoient  les  notaires  nou- 

a  elle  apporté  de  l'eglilê  fie  abbaye  S.  vellement  créez. 

Mor  des  Foflèz,où  il  avoit auparavant  Aprez ,  les  anciens  notaires, 

repofe  ,  en  l'eglife  S.  Anthoine  des  Aprez, les commiflàircs nouvellement 

Champs }  jufques  auquel  lieu  mefdids  créez. 

feigneurs  l'ont  conduid  en  l'ordre  que  Aprez ,  les  anciens  commiflàires. 

deflus  j  en  laquelle  eglifeil  a  repofé  la  Aprez,  les  fergens  heffèz. 

nuid.  Aprez,  les  greniers  de  chaftelee  fie 

Et  le  lendemain  Mardydix-feptiefme  bailliage  de  Paris, 

dudid  mois  une  heure  après  midy  par-  Aprez  ,  le  lieutenant  criminel  avec 

tirent  mefdids  feigneurs  dudid  hoftel  Griet  advocat  du  roy. 

de  ville,  accompagnez  d'aucuns  defdids  Aprez  eux,  aucuns  des  confeillers, 

coniêillers, quarteniers  fie  bourgeois  de  advocats  fie  procureurs  defdids  chafte- 

ladide  ville,  tous  à  cheval j  au-devant  lct  fie  bailliage.  . 

d'eux  fie  à  pied  les  menus  officiers  de  Aprez  ,  les  lèrgens  à  cheval, 

ladide  ville  de  chacune  communaulté  :  Aprez  ,  les  torches  blanches  de  ma- 

c'eft  aflavoir  les  jurez  vendeurs  de  vins,  dide  dame. 

douze  -,  courtiers  de  vins ,  douze  $  por-  Aprez  les  vingt-quatre  crieurs  jurez 

teurs  de  bleds,  douze  }  mefureurs  de  de  ladide  ville  fonnans  leurs  cloches, 

charbon ,  quatre  -,  porteurs  de  fel ,  dou-  Aprez  aucunes  paroi/lès ,  eglifes  fie  rc- 

ze  j  mofleursde  bois,  douze  j  mefureurs  ligions  de  cette  dide  ville, 

de  fel  douze,  tous  en  habits  noirs,  ayans  Aprez,  l'eglife  N.  O.  de  Paris  avec 

chacun  un  bafton  noir  en  la  main. Aprez,  la  fainde  Chappelle  d'un  cofte  ,  fie  l'uni- 

les  hacquebutiers ,  archers  fie  arbalef-  verfite  de  l'autre  coite, 

triers  de  ladide  ville,  veftus  fie  habillez  Aprez  les  fervitcurs  fie  officiers  de  la- 

comme  le  jour  précèdent,  auifiàpied,  dide  feue  dame  en  grand  nombre,  tous 

chafeun  un  bafton  noir  en  la  main.  Et  veftus  de  deuil  fie  i  pied, 

font  allez  jufques  en  l'eglife  S.  Anthoi-  Aprez  les  pages  montez  furies  grands 

ne  des  Champs ,  pour  donner  de  l'eaue-  chevaulx  fie  hacquenées  d'honneur ,  tous 

benifte  fur  le  corps  de  madide  feue  veftus  de  velours  noir,  fie  lefdids  che- 

damc.  Ce  faid ,  font  mefdids  feigneurs  vaulx  fie  hacquenées  aulfi  couverts  de 

de  ladide  ville ,  accompagnez  comme  velours  noir  a  croix  de  fatin  blanc 

deflus,  retournez  a  la  porte  S.  Anthoi-  Le  coffre  auquel  eftoit  le  corps  de  la- 

nc ,  où  ils  font  defeendus  attendans  l'ar-  dide  feue  dame ,  couvert  de  mefmes , 

rivée  du  corps  de  ladide  dame  ^fieillec  du  cofté  dextre  des  rues  j  fie  ducofté 

lefdids  arbaleftriers  ,  archers  fie  hac-  feneftre  les  generaulx  des  monnoyes. 

quebutiers  de  ladide  ville  ontprins  les  Aprez  ,  les  fergens  des  tailles, 

torches  d'icelle  ville  aux  armoiries  d'i-  Aprez  les  generaulx  de  la  juftice  des 

celle,  jufquesau  nombre  de  huid-vingts  aydes. 

ièullement  pour  cedid  jour ,  fie  icelles  Aprez  les  huiflîers  des  comptes, 

portées  deux  ddeuxmarchans  en  ordre  Aprez  meilleurs  des  comptes, 

des  coftez  dextre  fie  feneftre  des  rues.  Aprez  fie  a  pied  ,  douze  tant  arche- 

Et  ledid  corps  arrive  à  ladide  porte  vefques ,  evefques  que  abbez  à  mitres  de 

S.  Anthoine ,  ont  mefdids  feigneurs  les  damas  blanc. 

P.  des  M.  E.  fie  greffier  prins  le  ciel  de  Aprez ,  meflèigneurs  le  légat  chance- 
lad  ide  dame ,  ouquel  y  avoit  fix  baftons,  lier  de  France ,  cardinal  de  Bourbon  fie 
pour  le  porter  derrière  fie  joignant  la  cardinal  de  Gramont,  veftus  de  came- 
Jidierc  fie  effigie  de  ladide  dame ,  les  lot  violet  fie  chappeaux  rouges ,  montez 
procureur,  receveur  fie  fergens  de  ladide  fur  leurs  mulles  ,  mondid  feigneur  le 
ville  prez  fie  en  tour  eulx  ,  pour  leur  ay.  légat  eftant  au  meilheu. 
der  a  porter  ledid  ciel  quant  ils  feroient  Aprez ,  les  huiflîers  de  la  cour  de  par- 
las ,  les  porteurs  de  torches  aux  armoi-  leraent. 

ries  de  ladide  dame  marchans  devant.  Aprez ,  la  cour  de  parlement  entour 
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-  ■  l'effigie  fie  b'diere ,  meflèigneurs  les  qua- 
*m.  ifji.  ^  prefidens  d'kellc  tenans  chacun  un 
coing  de  ladide  lidiere ,  cous  veftus  de 
noir ,  fie  ladide  effigie  fie  lidiere  portée 
par  les  gentilshommes  fie  officiers  de  la. 
dide  dame. 

Aprez ,  lefdids  prévoit  des  marchands, 
efchevins  fis  greffier,  tous  en  deuil ,  por- 
tans  ledid  ciel  joignant  fit  peu  derrière 
ladide  effigie  5  à  l'entourée  prez  deeulx 
lefdids  procureur,  receveur  fie  fergens 
de  ladide  ville ,  tous  veftus  en  deuil. 

Aprez ,  à  cheval  fie  en  deuil  le  roy  de 
Navarre ,  meflèigneurs  le  duc  de  Ven- 
dofmois,  fie  Ton  fils  aimé  le  comte  de 
S.  Pol ,  le  duc  de  Longueville. 

Aprez  ,  en  deuil  fie  fur  hacquenées 
madame  Yfabeau  de  Navarre ,  madame 
la  duchefle  de  Vendofmois  fie  pluficurs 
aultres  dames  fie  damoifelles  jufques  au 
nombre  de  trente ,  auftl  toutes  montées 
fur  hacquenées  habillées  en  deuil ,  avec 
deux  chariots  branflans  plains  de  da- 
moifelles auffi  veftues  de  deuil. 

Et  font  allez  oudid  ordre  jufques  en 
l'cglife  N.  D.  de  Paris,  ouquel  lieu  le 
■corps  arrivé  ont  efté  dides  vigilles  de 
<lcs  morts. 

Et  le  lendemain  matin  a  efté  faid  fie 
<lid  le  fervice  de  madide  dame  en  la. 
dide  eglifë ,  ouquel  mefdids  feigneurs 
les  prevoft  des  marchands ,  efchevins  & 
greffier  accompagnez  comme  deflus  fie 
le  jour  précèdent  font  allez  à  l'heure 
de  fept  heures  du  matin.  Et  aprez  ledid 
fervice  font  allez  difner  en  un  hoftel 
prez  ladide  eglife  >  où  ils  avoient  faid 
apprefter  leur  difner.  Et  incontinent 
aprez  difner  font  retournez  en  lad.  eglife) 
fié  à  l'heure  d'une  heure  aprez  midy  fe 
font  tous  mis  en  chemin  tenans  l'ordre 
devant  déclaré  le  long  du  pont  N.  D.  par 
la  rue  des  Arcis ,  tournans  en  la  rue  des 
Lombars,  fie  de  là  en  la  rue  S.  Denis, 
tout  le  long  d'icellejufques  à  la  porte, 
ouquel  lieu  mefdids  feigneurs  les  prevoft 
des  marchands,  efchevins  fie  greffier  ac- 
compagnez comme  did  eft,  ont  délaif- 
fé  ledid  ciel  aux  gentilshommes  qui  le 
leur  avoient  baillé  à  ladide  porte  S.  An. 
thoine  le  jour  précèdent  5  fie  font  retour- 
nez en  ladide  ville  à  cheval  par  la  por. 
te  S.  Martin, ayant  devant eulx  lefdids 
fergens  fie  aucuns  arbaleftriers ,  archers 
fie  hacquebutiers  à  pied.  Et  ce  mefme 
jour  font  tous  partis  de  cette  ville  ,  8e 
allez  coucher  a  S.  Denis  en  France, en 
un  logis  qui  avoit  efté  marqué  par  four- 
rier pour  lefdids  prevoft  des  marchands 
fie  efchevins.  Et  le  lendemain  matin  ont 
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efté  au  divin  fervice  fie  dernier  obfeque 
de  madide  feue  dame  en  l'eglife  fie  ab- 
baye dudid  S.  Denis ,  où  ils  ont  efté 
affis  aux  haultes  chaires  du  cofté  dextre, 
eu  efgard  à  l'entrée  du  cueur ,  au  def- 
foubs  fie  prez  les  roy ,  princes  fie  comtes 
faifànt  le  deuil.  Et  au-deflbubz  defdids 
prevoft  des  marchands  ,  efchevins  fie 

f renier,  Tuniverficé  de  ce  mefme  cofté. 
t  à  l'autre  cofté  à  l'oppofite,  vis-à-vis 
dudid  deuil ,  eftoient  meflèigneurs  de 
la  cour  de  parlement  j  aprez  ,  meilei- 
gneurs  des  comptes,  les  généraux  de  la 
jufticedes  aydes,  les  généraux  des  mont- 
noyés. 

Et  iceluy  fervice  faid,  le  corps  inhu- 
mé fie  enfepulturé  avec  les  mifteres  fie  fo- 
lemnitez  en  tels  cas  requifes  fie  accouf- 
tumées  bien  gardées  fie  obfervées ,  font 
allez  difner  en  ladide  abbaye  en  une 
grande  falle ,  en  laquelle  auffi  difnerent 
tous  les  deffufdids  ,  qui  avoient  aififté 
audid  fervice.  Et  aprez  difner  font  allez 
un  tour  en  ladide  eglife  S.  Denis ,  pour 
faire  leurs  orailons.  Et  ce  faid ,  font  re- 
tournez à  Paris. 

Et  le  Vendredyenfuivant  vingtiefme 
defdids  mois  fie  an,  mefdids  feigneurs 
les  prevoft  des  marchands  fie  efchevins 
aflêmblez  au  bureau  de  ladide  ville ,  con- 
clurent fie  délibérèrent  que  le  lendemain 
ils  feroient  dire  fie  célébrer  un  fervice 
en  ladide  eglife  N.D.  de  Paris  pour  Pâ- 
me de  ladide  feue  dame.  Et  pour  y  aflrf. 
ter  fie  les  accompagner  furent  envoyez 
mandemens  aux  confeillers  fie  quarte- 
mers  de  ladide  ville,  fie  oultre  aufdids 
quarteniers ,  pour  y  appeller  fix  notables 
perfonnes  de  chacun  quartier,  pour  eux 
trouver  tous  à  cheval  le  lendemain  huid 
heures  du  matin  en  l'hoftel  de  ladide 
ville ,  pour  d'icelle  aller  audid  fêrvicej 
fie  aux  capitaines  des  archers  fie  hacque- 
butiers pour  eulx  y  trouver  avec  douze 
perfonnes  de  chacune  de  leurs  bandes  à 
pied  en  l'habit  que  deflus. 

Du  xxi.  jour  dudid  mois  d'Odobre 
M.  d.  xxxi.  fuivant  la  délibération  fie 
conclufionfaide  le  jour  d'hier  au  bureau 
de  cette  dide  ville ,  font  partis  de  l'hof- 
tel de  ladide  ville  meflèigneurs  les  pre- 
voft des  marchands  fie  efchevins  fie  gref- 
fier ,  heure  de  neuf  heures  du  matin , 
avec  eux  les  procureur  fie  receveur  d'i- 
celle, tous  veftus  de  deuil,  à  cheval, 
accompagnez  de  aucuns  defdids  confeil- 
lers, quarteniers  fie  bourgeois  en  habits 
noirs ,  aufly  à  cheval  )  au-devant  fie  à  pied 
lefdids  hacquebutiers ,  archers  fie  arba- 
leftriers fie  fergens  de  ladide  ville,  tous 
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veftus  des  habits  qu'ils  avoient  portez  ïêillers ,  quarrcniers  &  bourgeois  d'icelle 

les  jours  préccdens.  Et  font  allez  en  la-  pour  ce  mandez ,  ont  faid  la  révérence 

dide  eglife  de  Paris  oyr  ledid  fervice.  audid  duc  de  Norfort  ambafladeur, 

Ouquel  fervice  y  avoir  pour  luminaire  eftant  oudid  logis  de  Savary.  Et  a  raid 

douze  cierges ,  les  quatre  furie  haultdu  monfîeur  M.  Pierre  Violle  confeiller  du 

maiftre  autel ,  fur  ledid  autel  deux ,  deux  roy  en  fa  cour  de  parlement  à  Paris  >  fei- 

autres  aux  chandeliers  portez  à  l'evan-  gneur  d'Athis  fur  Orge ,  prevoft  des  mar- 

gile ,  quatre  aux  quatre  coings  du  cer-  chans ,  la  harangue  en  la  manière  qui 

cueil  Se  poille  ,  aufquels  eftoient  atta-    s'enfuit  :  Monfcigneur ,  ôec  

chées  les  armoiries  de  ladide  feue  da-  Et  parce  que  le  jour  que  ledid  am- 
iné; un  aultre  cierge  porté  à  l'offre,  un  baflàdeur  arriva  en  ladide  ville  en  fon- 
grand  pain  &  un  pot  d'argent  plain  de  did  logis  de  Savari,  rue  du  Roy  de  Si- 
vin  portez  à  ladide  offre  par  trois  des  cile ,  qui  luy  avoit  efté  ordonne ,  avoir 
chapcllains  de  ladide  eglife  >  le  crieur  eu  en  la  grande  rue  S.  Anthoine  pro- 
devant j  fie  deux  torches  aux  deux  pil-  chaîne  dudid  logis ,  fur  le  foir ,  envi- 
liers  devant  ledid  maiftre  autel ,  les  ar-  ron  l'heure  de  neuf  heures ,  une  aflèm- 
moirics  de  ladide  ville  attachées  àicel-  blée  de  gens  malvivans ,  qui  voulloient 
les.  Et  eftoit  ladide  eglife  N.  D.  tendue  envahir  Se  prendre  de  force  la  maifon 
hors  le  cueur  fie  à  l'entrée  des  ferges  du  feigneur  de  Traves  logé  au  logis  de 
feméesdes  armoiries  de  la-  Graviilc,  eftant  devant  fie  à  l'oppofite 
dide  ville.  Et  aprez  ledid  fervice  faid  de  l'hoftel  des  Tournefles,  ainfi  que  le 
fie  did,  font  mefdids  feigneurs  accom-  commun  bruit  eftoit ,  eftansen  nombre 
pagnez  comme  devant,  retournez  ou-  jufques  à 40.  ou  yo.  perfonnes  armez  Se 
did  hoftel  de  ville ,  ouquel  ils  ont  tous  embaftonnez ,  ouquel  conflid  furent  dé- 
difné.  faids  fie  mis  a  mort  trois  perfonnes ,  fie 

trois  ou  quatre  fort  bleflez  j  fie  fut  le- 

Réception  dm  duc  de  Norfalc  ambaffadenr  did  (leur  de  Traves  lors  blefle  jufques 

d»  roy  d'Angleterre.  i  defefpoir  de  guerifon,  comme  l'on  di- 

foit  ;  fie  l'un  des  morts  un  Anglois  de  la 

DU  Mardy  x.  jour  de  Juing  m.  d.  compagnie  dudid  ambaflàdeur,fur  faide 
xxxiii.  Ce  jour  cft  arrivé  à  Pa-  aflèmblce  en  l'hoftel  de  la  ville ,  où  ef- 
ns  le  duc  de  Norfort  ambafTadeur  du  toient  lefdids  prevoft  des  marchands  , 
roy  d'Angleterre  ;  lequel  a  efté  logé  en  efchevins  fie  le  lieutenant  criminel.  Et 
l'hoftel  de  Savary  n'agueres  appartenant  fut  advifé  que  pour  ofter  le  finiftre  oppi- 
à  feu  monûeur  le  gênerai  Morlet.  Et  a  nion  que  pourroit  avoir  ledid  ambafla- 
fon  entrée  oudid  logis  ont  efté  mis  d'or-  deur  de  l'homicide  faid  à  la  perfonne 
dre,  par  ordonnance  de  meiièigneurs  de  l'un  de  fes  gens,  8e  pour  le  conten- 
tes prevoft  des  marchands  Se  efchevins  ter ,  l'on  feroit  tenir  une  vingtaine  d'ar- 
de  ladide  ville  de  Paris ,  dix-neuf  que  chers  de  la  ville  en  la  rue  où  il  eftoit 
tabourins  de  Suiflès,  que  fiffres  fervans  logé ,  depuis  l'heure  de  huid  heures  du 
pour  les  champs.  foir  jufques  à  minuid  $  Se  y  auroit  de- 
Et  le  lendemain  matin  environ  dix  mye  douzaine  de  fagots  qui  feroienc 
heures ,  luy  a  efté  faid  prefent  de  par  clarté  toute  la  nuid.  Ce  qui  fut  faid 
ladide  ville  de  fix  doubles  quartes  d'ypo-  par  l'efpace  de  huid  jours  entiers  que 
cras,  deux  de  vermeil  ,*deux  de  clairet  ledid  ambafladeur  fut  en  ladide  ville, 
fie  deux  de  blanc,  douze  livres  d'efpiccs  Et  ledid  temps  durant,  comme  did  eft, 
fie  douze  torches.  Et  encores  ledid  jour  furent  laids  prefens  de  par  ladide  ville 
du  foir  luy  a  efté  faid  prefent  defix  aul-  audid  ambafladeur ,  tant  i  difner  que 
très  quartes  d'ypocras  Se  flx  livres  d'ef-  i  foupper ,  d'ypocras  blanc ,  clairet  fie 
pices  j  tellement  que  par  ordonnance  vermeil  fie  dragées  i  fuffifance  ,  tant 
de  ladide  ville ,  fuivant  le  vouloir  du  qu'il  fe  tint  pour  bien  content ,  comme 
roy ,  par  chacun  jour  pendant  qu'il  a  il  recita  audid  prevoft  des  marchans  i 
fejourné  à  Paris ,  luy  a  efté  faid  prefent  fon  partement  j  lequel  prevoft  luy  fut 
d'ypocras  fie  dragées,  tant  à  difner  que  congratuler» 
a  foupper. 

Le  lendemain  enfûivant  douziefme  du- 
did mois  oudid  an ,  environ  l'heure  de 
midy,  mefdids  feigneur  s  les  prevoft  des 
marchands ,  efchevins  fie  greffier  de  la, 
dide  ville  accompagnez  d'aucuns  con- 
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Am  ladide  eglife  des  Jacobins. 

Ctnvey  &  enterrement  de  Jean  de  la  Barre  Aprez  eux  marchoient  les  porteuri 

gouverneur  &  frevoft  de  Paris.  de  torches  aux  armoiries  dudid  fleur, 

tous  veftus  de  deuil.  Aprez ,  aucuns  des 

DU  Jcady  cinquiefme  jour  de  Mars  arbaleftriers  8c  hacqueouriers  veftus  de 

j J33.  Aujourd'huy  unze  heures  du  leurs  hocquetons  argentez }  portans  cha- 

matin  (ont  venus  au  bureau  de  ladide  cun  une  torche  aux  armoiries  de  ladide 

ville  meuleursmaiftres  Jean  Morinlieu-  ville  jufques  au  nombre  de  .  . .  . 

tenant  criminel  de  la  prevofté  de  Pa-  Aprez  eux  marchoient  les  gens  du 

ris              Fleury  8c  Jehan  le  Saul-  guet  à  cheval  &à  pied  du  chaftelet  de 

nier  confeillers  du  roy  ou  chaftelet  de  Paris ,  veftus  de  leurs  robbes  de  deuil 

Paris ,  &  Martin  Bragelongne  confeil-  en  ladide  ordre. 

1er  dudid  feigneur  en  fa  conservation  Aprez  les  fergens  à  verge  dudid  chaf- 

des  privilèges  royaulx  de  l'univerfité  de  telet,  chacun  un  bafton  noir  en  fa  main 

Paris  $  lefquels  parlant  par  ledidMorin,  8c  deux  à  deux, 

ont  prié  meilleurs  les  prevoft  des  mar-  Aprez  deux  hacqueburiers  veftus  de 

chands  8c  efchevins  de  cette  ville  de  Pa-  leurfdids  hocquetons. 

ris,  de  par  meflleurs  les  prevoft  de  Pa-  Aprez  eulx  les  jurez  crieurs  de  corps 

ris  ,1e  bailly  d'Auxerre  8cauitres  parens  fonnans  leurs  fonnettes. 

&  amis  de  feu  meffire  Jean  de  la  Barre  Aprez  eulx  les  vicaires  8c  preftres  de 

en  Ton  vivant  comte  d'Eftampes ,  gou-  la  paroûTe  S.  Euftache  en  grand  nombre, 

verneur ,  prevoft  8c  bailly  de  Paris ,  de  Âprez  >  'es  gens  &  ferviteurs  dudid 

faire  compagnie  au  corps  8c  convoy  du-  deffund,  veftus  de  deuil  en  l'ordre  def- 

did  de ffund,  partant  cedid  jour  heure  fufdid. 

de  deux  heures  precifes  de  relevée  de  Aprez ,  plufieurs  defdids  arbaleftriers, 

l'hoftel  de  M.  Jehan  de  Poncber  gene-  archers  &  hacqueburiers  de  la  ville, 

ral  de  Languedoc  rue  du  Four,  juîques  marchans  en  ordre  devant  plufieurs  gen» 

enl'eglifeôc  monaftere  des  Jacobins  rue  tilshommes  de  court. 

S.  Jacqucs,&  le  lendemain  marin  au  fervi-  Aprez  marchoient  lefdids  genrilshonv 

ce  divin  qui  Te  dira  en  ladide  eglifê  pour  mes  veftus  de  leurs  habits  ordinaires, 

l'ame  dudid  deffund.  Aufquds  par  mon-  Aprez  &  au-devant  de  meflèigneurs 

did  fleur  le  prevoft  des  marchands  M.  les  prevoft  des  marchands  &  efchevins 

Pierre  Violle  fieur  d'Athis  a  efté  did  de  ladide  ville ,  les  capitaines  des  ar. 

&  faid  refponfe  pour  toute  ladide  ville,  chers ,  arbaleftriers  &  hacqueburiers  de 

qu'ils  feroient  de  tres-bon  cueur  com-  ladide  ville  &  plufieurs  de  leur  nombre. 

Eagnie  aud.  corps  &  convoy  en  leurs  ha-  Aprez,  le  corps  dudid  deffund  por- 

its  8c  robbes  myparties.  Et  cedid  jour  té  par  fes  archers  veftus  en  deuil ,  8c 

heure  de  deux  heures  de  relevée  ,  lef-  meûlcurs  les  prevoft  des  marchans ,  ef- 

dids  prevoft  des  marchands,  efchevins  chevins  8c  greffier  de  ladide  ville,  vef- 

8cgreffier  de  ladide  ville  veftus  de  leurf-  tus  de  leurldides  robbes  myparties  des 

diâes  robbes  myparties  ,  6c  le  procureur  deux  coftez  au  tour  dudid  corps, 

du  roy  8c  de  ladide  ville  vcftu  de  rob-  Aprez ,  quatre  evefques  deux  à  deux 

be  rouge  »  font  partis  d'icelle  ville ,  8c  veftus  de  leurs  furplis. 

allez  en  l'hoftel  dudid  de  Poncher ,  mar-  Aprez ,  le  deuil  mené  par  Louis  mon- 

chans  devant  8c  aprez  eulx  grand  nom-  fieur  de  Nevert8c  aultres  genrilshom- 

bre  des  archers ,  arbaleftriers  8c  hacque-  mes. 

buriers  de  ladide  ville,  veftus  de  leurs  Aprez,  aucuns  des  confeillers  de  la 

robbes  d'orfaverie.  Et  eux  arrivez  en  cour  de  parlement, 

l'hoftel  dudid  Poncher ,  font  partis  à  Aprez  ,  aucuns  maiftres  8c  auditeurs 

faire ledid  convoy  en  l'ordre  qui  enfuit  :  des  comptes. 

Premièrement  les  quatre  ordres  des  Aprez ,  les  lieutenans  civil  8c  criminel, 
mandiens  de  ladide  ville  deux  à  deux  :  advocats  du  roy ,  confeillers  du  chafte- 
c'eft  àfeavoir  les  Cordeliers ,  Jacobins,  let  8c  bailliage  de  Paris ,  greffiers ,  com- 
Auguftins  8c  Carmes  ,8c  au-devant  deux  mifTaires ,  advocats ,  procureurs ,  notai- 
du  nombre  des  archers  de  ladide  ville,  res  8c  fergens  i  cheval  defdids  chaftelet 
8c  font  allez  le  long  de  la  grande  rue  8c  bailliage. 
S.  Honnoré ,  8c  par  la  rue  S.  Denis  tour- 
nez en  la  rue  des  Lombars ,  par  la  rue  * 
des  Arcisdroid  pardeûlis  le  pont  N.  D. 
en  la  grande  rue  S.  Jacques  jufqucs  en 

Tmtffîen 
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Procejfion  folemnelle ,  le  roy  prefent. 

T~^\  UJeudy  xxi.  Janvier  m.  d.  xxxiv. 
an  jL/ A  l'honneur  de  Dieu  noftre créa- 

teur ,  de  la  glorieufe  vierge  Marie  ,  & 
de  cous  les  benoifts  fainds  fit  faindes 
de  paradis.  Leroy  très- Chrétien  adver- 
ty  des  erreurs  qui  ont  par  cy-devant 
pullulé ,  fie  des  exécrables  placquarts  fie 
livres  hérétiques  affixez  ôc  gedez  par 
les  rues  ôc  carrefours  de  Paris  parmef- 
chans  de  la  lède  de  Luther  Ôc  autres 
de  leur  mauldite  fede,blàfbhemant  Dieu, 
&  du  S.  Sacrement  de  l'autel,  ôc  voullans 
adnichiller  noftre  iainde  foy  catholique 
2c  les  faindes  conflit  utions  de  noftre  mè- 
re fainde  Eglife  efpoufe  de  Dieu  >  a  le- 
did fîeur  tenu  fon  confcil,  pour  repa- 
rer l'injure  faille  à  Dieu  ,  ôc  délibéré  de 
faire  une  proceflîon  générale ,  en  laquelle 
feroic  portée  la  faincle  Euchariftie  ÔC  tous 
les  plus  beaux  reliquieres  de  Paris  le 
Jeudy  11.  jour  de  Janvier  1534.  Laquelle 
proceflîon  a  efté  f  aide  ledid  jour ,  en  la 
forme  Se  manière  qui  s'enfuit  : 

Premièrement ,  le  Dimanche  dix-fep- 
tiefme  dudid  mois  de  Janvier  fut  publié 
ez  profnes  des  paroifles  de  Paris  la  pro- 
ceflîon générale  j  ôc  fut  commandé  par 
tout  de  fefter  de  toutes  oeuvres  ledicl 
jour  de  Jeudy  enfui vant ,  de  ladicle  pro- 
ceflîon. 

Item ,  le  Lundy  enfui  van  c  dix-huitief- 
tne  fut  crié  à  fon  de  trompe  par  tous 
les  carrefours  de  Paris  ,  que  chacun  fift 
nettoyer  les  rues  par  ou  ladide  procef- 
fion  pafleroit ,  tendre  tout  de  belles  ta- 
pùTeries,  &  que  chacun  chef  d'hoftel 
•  euft  à  tenir  ou  faire  tenir  à  fon  huis  une 
torche  ardente  en  la  main  ôc  nue  telle. 

Item ,  le  Mercredy  enfui  vant  vingtief- 
me  dudiâ  mois ,  furent  envoyez  quérir 
tous  les  principaulx  des  collèges  de  l'u- 
niverfité  de  Paris ,  aufquels  fut  enjoind 
de  enfermer  tous  les  eîcolliers  defdids 
collèges,  ôc  qu'ils  euftènt  à  eftre  por- 
tiers jufques  aprez  ladide  proceflîon, 
pour  obvier  à  confufion  ôc  tumulte  du 
peuple.  Et  la  plufpart  defdids  efeoliers 
jeufnerent  ÔC  firent  abftinence  led.  jour, 
comme  pour  veille  du  jour  de  ladide 
proceflîon. 

Item ,  meflîeurs  les  prevoft  des  mar- 
chands fie  efchevins  de  la  ville  de  Pa- 
ris firent  faire  barrière  de  bois  à  chacun 
travers  de  rue ,  pour  garder  que  le  peu- 
ple ne  paflaft  pour  interrompre  ladidle 
proceflîon  j  ôc  pour  obvier  a  la  foulle 
du  peuple ,  ont  mis  à  chacune  dcfdides 
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barrières  deux  dixainiers  8c  deux  archers  • 
d'icclle  ville. 

Et  ledicl  jour  de  Jeudy  toutes  les  pa- 
roifles de  Paris  partirent  à  fept  heures 
du  matin ,  porcans  de  chacune  parouîe 
bannières  fie  reliquieres,  fie  les  preftres 
vertus  de  leurs  plus  belles  ebappes  -y  fie 
s'en  allèrent  à  N.  D.  de  Paris,  pour 
accompagner  les  chaflès  de  monficur 
S.  Marcel  fie  de  madame  Ste  Genevief- 
vc.  Laquelle  chaflè  de  madame  Ste  Ge- 
ncviefve  fut  portée  par  feize  hommes 
tous  nuds ,  excepté  leurs  chemifes ,  fie 
l'abbé  dudiâ  lieu  aprez  ,  nuds  pieds  fie 
nuetefte.  Et  devant  ladide  chafle  y  avoic 

3uatre  torches  blanches ,  aux  armoiries 
e  ladide  ville  ,  fie  que  icelle  ville  y 
avoit  envoyées ,  pour  ce  que  c'eft  l'an- 
cienne gardienne  de  Paris.  Et  s'en  allè- 
rent tous  avec  fort  grand  nombre  de 
torches  de  ladide  eglife  N.  D.  à  S.  Ger- 
main de  l'Auxerrois  quérir  le  S.  Sacre- 
ment de  l'autel ,  où  le  roy  noftredid  fei- 
gneur  eftoit,fic  auquel  lieu  il  avoit  raid 
faire  toute  l'auemblee  de  ladide  proceC 
fion.  Et  n'eft  mémoire  d'homme  vivant 
que  lefdides  chaafles  S.  Marcel  fie  Ste 
Geneviefvè  paflaflent  jamais  les  ponts 
de  Paris  au-delà  de  N.  D.  de  Paris.  £t 
de  ladide  eglife  S.  Germain  partirent 
lefdides  procédions  environ  neuf  heures 
du  marin ,  fie  panèrent  par  les  rues  faind 
Honoré,  S.  Denis,  l'Apport  de  Paris 
fie  le  pont  N.  D.  Lesquelles  rueseftoient 
tendues  de  belles  fie  riches  tapifleries , 
fie  devant  chacun  huis  ou  porte  avoit  une 
torche  ardente  j  fie  efdides  rues  S.  Denis 
&  S.  Honoré  y  avoir  trois  beaux  repo- 
fouers ,  efquels  fut  pofé  ledid  S.  Sacre- 
ment. Item  au  bout  du  pont  N.  D.  y 
avoit  un  beau  repofouer  ,  ouquel  y  avoic 
fie  fut  chanté  une  belle  antienne  du  faind 
Sacrement. 

Item ,  fur  ledid  pont  y  avoit  de  fort 
belles  hiftoires  ,  mefme  l'hiftoire  du  S. 
Sacrement ,  qui  fut  percé  d'un  cagnivec 
par  un  Juif,  laquelle  eft  a  S.Jehan  enGre- 
ve  bien  au  long  hiftoriée ,  fie  où  il  y 
avoit  un  beau  luminaire }  fie  prenoit  le 
peuple  grand  dévotion  a  la  veoir.  Et 
eftoit  efeript  au  tour  fie  par  embas  :  /ffi 
perihtnt,  t*  uutem  penrutnebis. 

Item ,  y  avoit  fur  ledid  pont  un  ciel 
de  lierre  à  candélabres  pendans,  def- 
foubs  lequel  pendoient  plufieurs  chap- 

Seaux  de  triumphes  fie  efcharpes  dorées, 
edans  lefquels  y  avoit  beaux  didums  fie 
eferipteaux  a  la  louange  de  la  foy  fie 
du  roy  très-Chreftien.  Et  marc  noient  lei 
premiers  en  cette  procetEon  les  qaa* 
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tre  mandians  avec  leurs  reliques.  D'un  colle  lefdids  religieux  chacun 

Et  environ  neuf  heures  du  matin  >  un  cierge  blanc  ardent ,  fie  de  l'aultre 

comme  dideft,  parrans  de  S.Germain  les  religieux  S.  Martin  des  Champs , 

de  l'Auxerrois  ,  le  long  de  la  rue  de  portans  la  chafle  S.  Paxant  martir ,  lef- 

4'Arbre  -  fec  ,  droid  à  Ta  croix  du  Ti-  dides  deux  chafl'cs  cofte  à  cofte  Tune 

rouer,  le  long  delà  grande  rue  S.  Ho-  de  l'autre. 

noré  en  la  rue  S.  Denis ,  tournant  de  la  Aprez ,  les  religieux  S.  Eloy  8e  la  chaf- 

rueS.  Jacques  de  la  Boucherie  fur  le  pont  fe  dudid  fiund ,  laquelle  eftoit  portée 

N.  D.  jufques  en  l'eglife  de  Paris  en  par  les  ferruriers,  qui  avoient  chacun 

l'ordre  qui  enfuit  :  un  chapeau  de  rieurs  en  latefte. 

Premièrement  la  roine  richement ac-  Aprez,  S.  Bcnoift,  fie  autres  chafles 
couftrée  d'une  robbe  de  velours  noir,  de  corps-fainds  de  ladide  ville, 
fourrée  de  loups  cerviers  ,  montée  fur  Aprez ,  un  grand  tableau  tout  d'or, 
une  hacquenée  blanche  houfiee  de  drap  de  prix  incftimablc  ,  enrichi  de  belles 
d'orfrife,  accompagnée  de  mefdames  fie  riches  pierreries ,  auquel  eftoient  plu- 
filles  du  roy  richement  accouftrées  de  /leurs  olïemens   entiers  de  plu/leurs 
robbes  de  latin  craraoify ,  couvertes  de  fainds  j  le  grand  chef  S.  Philippes  ,  re- 
profilleures  d'or  ,  fur  belles  hacquenées  liquaire  exquis  de  N.  D.  de  Paris ,  d'or, 
richement  accouftrées ,  fie  deux  autres  marchant  de  l'aultre  cofte. 
dames  8c  princeffès  fie  plufieurs  gentils-  Aprez  marchoient  en  tel  ordre  les 
hommes  ,  efcuyers,  maiftres  d'hoftel  à  chaaûes  madame  Ste  Geneviefve,  por- 
cheval ,  pages  fie  lacquais  à  pied  ,  8c  plu-  tées  par  dixhuid  hommes  fie  quatre  re- 
lieurs Suides  de  la  garde  marchans  de-  ligieux  en  chemifes  coufues  ,  fie  ayans 
vant  fie  aprez  ladide  dame.  reccu  le  corps  N.  S.  ain fi  qu'il  eft  ac. 

Aprez  marchoient  les  Cordeliers  en  couftumé  faire  quand  ladide  chaaûelè 

grand  nombre  reveftus ,  portans  plu-  porte. 

heurs  reliquaires,  tenans  chacun  def-  Et  a  cfté  la  chalTe  monfieur  S.  Marcel 

dids  reveftus  chacun  un  petit  cierge  en  portée  par  les  orfèvres  en  grande  reve- 

leurs  mains,  en  grande  dévotion.  renec  fie  en  honnorables  habits  cofte  i 

Aprez  marchoient  les  freresPrefcheurs  cofte  l'une  de  l'aultre.  Lesquelles  chaaf- 

Jacobins ,  portans  plufieurs  reliquaires,  fes  de  mémoire  d'homme  n'avoient  cfté 

fie  chacun  defquels  avoit  un chappellet  portées  oultre  les  ponts  au-delà  de 

de  N.  D.  prians  Dieu  en  grande  de-  N.  D. 

votion.  Aprez  marchoient  les  religieux  de 

Aprez,  les  Auguftins  marchans  en  Ste  Geneviefve  fie  S.  Vidor ,  nudspieds» 

femblable  ordre,  portans  plufieurs  re-  chacun  un  cierge  ardent,  prians  Dieu 


iiquadres. 

Après,  les  Carmes  marchoient  en  la- 
dide ordre. 

Après ,  toutes  les  paroifies  de  ladide 
ville  portans  leurs  croix ,  fie  preftres  re- 
veftus de  leurs  chappes ,  fie  aultres  por- 
tans reliquaires ,  fie  grand  nombre  des 
torches  defdides  paroiflès  a  l'entour  def- 
dids  reliquaires. 


en  grande  dévotion. 

Aprez ,  les  chanoines  fie  preftres  S. 
Germain  l'Auxerrois  ,  chantans  plu- 
fieurs [cantiques  de  louange  en  mufi-  r 
que. 

Aprez  ,  les  dodeurs  feculiers  8e  ré- 
guliers des  quatre  facultez  de  l'univer- 
fité  de  Paris ,  le  redeur  fie  univerfité  , 
tenans  chacun  un  cierge  blanc  ardent, 


Aprez  ,  les  eghïcs  collégiales  por-  allans  d'un  cofté  fie  l'egUlè  de  Paris  d'aul- 

tans  plufieurs  reliquaires  fie  corps-fcunds  tre  chantans  dévotement, 
fie  plufieurs  torches  à  l'entour.  Aprez  marchoient  en  bel  ordre  des 

Aprez ,  les  Maturins ,  qui  eftoient  tous  deux  coftez  de  la  rue  les  Suifles  de  la 

habillez  de  blanc ,  en  grande  dévotion,  garde  du  roy  ayans  chacun  une  halle- 


tenans  chacun  un  cierge  blanc  en  leurs 
mains. 

Aprez ,  les  religieux  de  S.  Magloire, 
portans  la  chaaflè  de  monfieur  S.  Ma- 
gloire. 

Aprez,  les  religieux  S.  Germain  des 
Prez,  portant  lachaafle  monfieur  faind 
Germain  le  vieil,que  de  mémoire  d'hom- 
me l'on  n'a  veu  paflêr  le  icrrouerde  S. 


barde  j  les  Affres  fie  tabourins  de  guer- 
re marchans  deux  à  deux  en  bel  ordre 
devant  lefdids  Suifles,  fonnans  de  leurs 
tabourins  8e  fiftres  en  forme  pitoyable. 

Aprez ,  les  haultlbois ,  trompettes  , 
cornets  fie  clairons  marchans  tous  ha- 
billez des  livrées  du  roy ,  fonnans  me- 
lodieufement ,  fie  chantans  cette  belle 
ymne:  Pange  lingua  gloriofi  corporis  myf- 
urium ,  fiec.  qui  eft  l'ymne  du  S.  Sacre- 
ment 
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ment ,  qui  efmouvoit  un  chacun  à  plo- 
yer, tant  grand  perfonnage  fuft-U. 

Aprez  ,  monficur  de  Savigny  l'un  des 
.  capitaines  des  gardes  du  roy ,  mettant 
Ordre  en  fon  endroit  à  ce  qu'il  n'y  euft 
defordre  à  ladide  proceflion. 

Aprcz  marchoienc  les  heraults  d'ar- 
mes du  roy ,  vertus  de  leurs  cottes  d'ar- 
mes. 

Aprcz ,  les  chantre  Se  chanoines  de 
la  Ste  Chappelle  du  palais  à  Paris ,  chan- 
tans  mufiquement  O  faUitaris  h»fiia  ,  & 
aultres  belles  anthiennes. 

Aprez  eftoit  porté  le  chef  monfieur 
S.  Louis  jadis  roy  de  France. 

Aprez,  le  fainct  êeprérieux  reliquai- 
re de  la  f'ainde  couronne  d'efpines  de 
noflre  Sauveur  Se  rédempteur  J.  C.  qui 
eft  un  reliquaire  ineftimable ,  lequel  de 
de  mémoire  d'homme  n'avoit  efic  por- 
té  en  quelque  proceflion  que  ce  fuft ,  & 
lequel  faifoit  drefler  les  cheveulx  de  la 
tefte  à  ceux  qui  le  voyoient ,  &  les  ren- 
doit  tous  ravis  en  Dieu ,  commémo- 
rant de  fà  benoifte  pafllon. 

Aprez  ,  la  vraye  croix  où  noflre  iêi- 
gneur  Jefus  fut  crucifié ,  eftant  de  ladide 
faindc  Chappelle,  &  une  autre  pièce 
de  ladicle  vraye  croix, eftant  de  N.  D. 
de  Paris. 

Aprcz ,  la  verge  d'Aaron ,  ancien  re- 
liquaire. La  grande  couronne  S.  Louis, 
à  laquelle  y  a  plufleurs  belles  &  riches 
pierreries ,  entre  lefquellcs  y  a  un  rubis 
cftimé  foixante  mil  eicus. 

Aprcz ,  le  faind  fer  de  la  lance  dont 
Longis  perça  le  prétieux  colle  de  noflre 
fâulvcur  Jelus-Chrifl. 

Aprez ,  l'un  des  fainds  clouds  ,  dont 
il  fut  cloiié  à  la  croix  pour  nous. 

Aprez ,  le  tableau  de  Moyfe ,  auquel 
font  eferiptes  les  commandemens  de  la 
loy. 

Aprez ,  ta  goutte  du  précieux  fâng  de 
noflre  fauveur  Jefus- Chrid. 

Aprez,  larobbede  pourpre  de  noflre 
Rédempteur  Jefus. 

Aprez ,  la  goutte  de  laid  de  la  glo- 
rieuse vierge  Marie  mere  de  Dieu. 

Lefquels  beaux  fainds  reliquaires  fu- 
rent tirez  du  trefor  de  lad.  fainde  Chap- 
pelle ,  &  fureur  portez  par  plufleurs  evef- 
ques  en  grande  révérence  fle  dévotion. 

Aprez ,  marchoienc  meflieurs  les  car- 
dinaulx  de  Tournon  ,  le  Veneur  ,  de 
Chaflillon  &  un  autre  devant,  &  les  evef- 
ques  de  Sortions ,  meflirc  Gabriel  de  Sa- 
luées evefque  d'Aire,  portant  un  beau  re- 
liquaire en  croix  garny  de  plufleurs  pier- 
res precieufes. 

T<mt  II.  Fart.  III. 
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Aprcz ,  les  gentilshommes  avec  les  ha- 
ches d'armes. 

Aprez ,  le  psécieux  &  facré  corps  de 
Noflre  Seigneur  Jefus  au  fièrement  de 
l'autel ,  porté  par  monfieur  de  Paris  en 
une  croix ,  foubs  le  ciel  porré  par  nof- 
feigneurs  les  enfans  du  roy  :  c'efl  à  fea- 
voir  monfëigneur  le  dauphin  ,  meûei- 
gneurs  d'Orléans  Se  d'Angoulefme  6c 
monfieur  de  Vendofme  ;  tous  mefdids 
fleurs  les  enfans  veflus  de  robbes  velours 
noir  à  grandes  trafics  de  fil  d'or  dou- 
blées de  fâtin  blanc  ;  mondid  fleur  le 
dauphin  ayant  l'ordre  du  roy,&  mon- 
fieur de  Vendofme  pareillement.  Et 
alloient  devant  portans  ledid  monfieur 
d'Angoulefme  au  coflé  dextre ,  Se  au 
coflé  fènellrc  monfieur  de  Vendofme  j 
Scportoicnt  le  derrière  dudid  ciel  du 
collé  dextre  mondid  feigneur  le  dau- 
phin ,  &  dudid  coflé  feneflre  mondid 
fleur  d'Orléans  ,  &  prez  d'eulx  plufleurs 
comtes  &  barons  pour  les  foulager. 

Apres  marchoitlc  roy  noflre  fire ,  nuë 
tefle ,  en  grande  révérence ,  vertu  d'une 
robbe  de  velours  noir  fourrée  de  genet- 
tes  noires ,  ceint  d'une  ceinture  de  taffe- 
tas ,  tenant  en  fa  main  une  torche  blan- 
che ardente  garnye  par  la  poignée  de 
de  velours  cramoify.  Et  eftoit  prez  de 
luy  monfëigneur  le  cardinal  de  Lorrai- 
ne ;  auquel ,  quand  le  S.  Sacrement  ar- 
refloit  aufdids  repofouers,  ledid  feigneur 
bailloit  fà  torche ,  pendant  qu'il  raùoic 
fon  oraifon  les  mains  joindes.  Ce  voyant 
par  le  peuple ,  n'y  avoir  grand  ne  petit 
qui  ne  plorafl  à  chauldes  firmes,  &  qui 
ne  priait  Dieu  pour  le  roy  ,  que  ledid 
peuple  voyoit  en  fi  grande  dévotion ,  Se 
Faifant  un  fi  dévot  ade  digne  de  gran- 
de mémoire.  Et  eft  à  préluppofer  qu'il 
n'y  a  Juif  ou  infidelle ,  voyant  l'exem-- 
pie  du  prince  &  aprez  de  fon  peuple , 
qui  ne  fe  fuft  converty  à  la  foy. 

Aprez  marchoient  monfieur  le  comte 
de  S.  Paul ,  monfieur  le  grand  maiflre. 

Monficur  l'admirai  &  aultres  princes 
Se  feigneurs  au  coflé  dextre  du  roy ,  ayans 
chacun  une  torche  blanche  ardente. 

Après  fui  voient  meflieurs  les  prefidens 
de  la  court  de  parlement. 

Après  les  gentilshommes  de  la  cham- 
bre du  roy ,  ayans  chacun  une  torche  de 
cire  jaulne  aux  armoiries  dudid  feigneur. 

Après,  plufleurs  aultres  gentilshom- 
mes. 

Aprez,  les  archers  de  la  garde. 

Après ,  la  cour  de  parlement  du  coflé 
dextre ,  veflus  de  leurs  robbes  d'efcarlar* 
te,  chacun  un  gros  cierge  blanc  ardent 
en  fa  main,  Xx 
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Aprez,  lesgeneraulx  de  la  juftice  des 
aydes  &  des  monnoyes ,  les  eflcus  de 
Paris  &  le  chaftelet. 

De  l'autre  cofte meffieurs  des  comptes 
&  de  la  ville  de  Paris ,  ayant  tous  cha- 
cun un  cierge  blanc  ardent  en  fa  main. 

Après  plufleurs  archers,  arbaleftricrs 
&  hacqueburiers  de  ladide  ville  veftus 
■de  leurs  hocquetons  de  livrées ,  tenans 
■chacun  on  baftoa  de  torche  en  fa  main. 

Et  allèrent  en  l'ordre  deflufdi&à  N.  D. 
•de  Paris ,  en  laquelle  rglife  fut  chantée 
la  dévote  méfie  du  S.  Sacrement  de 
l'autel  par  monfieur  l'eveique  de  Paris, 
où  le  roy  eftoit  tout  le  long  d'icellc.  Et 
aprez  Jadide  meflè  célébrée ,  ledid  fei- 
gneur  alla  dùner  en  la  maifon  de  l'eveC 
tjuc  de  Paris  ,  pareillement  la  cour  de 
parlement ,  menteurs  de  la  ville ,  le  chaf- 
telet, l'univerfité  de  Paris  &  autres  juf- 
ticiers  &  officiers. 

Après  le  dùner  faid ,  grâces  dides ,  le 
roy  manda  fa  cour  de  parlement ,  Puni» 
■verfîté  de  Paris  8c  la  ville,  auxquels  il 
fift  [plu fleurs  belles  remonitrances ,  ic 
did  à  tous  en  gênerai  par  telles  fie  fem- 
idables  paroles  :  »  Je  vous  advife  que  les 
>i  erreurs  qui  ont  pullulé  Ac  pullulent  de 
«prefent ,  n'eût  que  de  noftre  temps ,  ôc 
«nous  ont  monftré  nos  pères  à  vivre  fe- 
»  Ion  la  dodrine  de  Dieu  fie  de  noftre 
»  mère  fàin&c  Eglilè  ,  en  laquelle  je  veux 
»  vivre  8c  mourir ,  fie  veux  monftrer  que 
»  je  fuis  tres-Chreftien  j  vous  advertif- 
»  fànt  que  je  veux  que  leldides  erreurs 
n  foient  miles  fit  chauees  de  mon  royaul- 
n  me ,  fie  n'en  veux  aucun  exeufer  s  en* 
w  forte  que  fi  un  des  bras  de  mon  corps 
»  eftoit  infc&é  de  cette  farine ,  je  le  voul- 
•>drois  coupperj  fie  fi  mes  enfansenef- 
m  toient  entachez,  je  les  vouldrois  immo- 
nler.  Par quoy  je  vous  en  charge  6c  m'en 
ndefcharge.  Et  vous ,  meilleurs  de  l'uni- 
*>  verfitc ,  je  vous  prie,  prenez  garde  à 
»  vos  collèges  ,  quels  regens  il  y  a  $ 
w  afin  que  tes  jeunes  enrans  ne  puifiènt 
*eftre  gaitez.  Vous  avez  la  foy  en  vos 
«mains,  Vouseltcs  appeliez  a  cette  vac- 
»  cation  j  faides-en  voftre  devoir  à  la 
m  de/charge  de  vos  confeiences }  fie  fi  en 
•■trouvez  de  mal  verfans , advernfiez  en 
M  la  cour  lêculiere.  Et  vous  meflieurs  de 
«la  ville ,  ayez  à  y  tenir  la  main,  Ce  à 
»  fouftenir  le  pauvre  peuple ,  fie  faides 
nayder  à  nourrir  les  pauvres  j  car  vous 
»  ne  pouvez  pas  tousjours  eftrc  là  où  je 
»fuis  ,  ne  nous  la  où  vous  eftes.  Par  quoy 
>»  je  vous  prie  tous  en  gênerai  que  cha- 
m  cun  en  race  fon  devoir  en  droid  foy. 

Apres  monfieur  de  Paris  pourlcclcr- 
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geprift  k  parole  ,&  remercia  tres-hum. 
Elément  le  roy  de  fon  bon  vouloir ,  des 
remonftrances  fie  exemples  tres-falutai- 
res  par  luy  faides  &  remonftrées  à  fon 
peuple.  Et  ce  faid  ledid  evcfque  de  Pa- 
dift  au  prevoft  des  marchans  maiftre 
Jean  Tronfon  confciller  en  la  cour  de 
parlement,  lors  citant  i  genoux  devant 
le  roy  ,  qu'il  dévoie  très- humblement 
rendre  grâces  audid  ieigneur ,  &  que 
la  paroi  le  s'adreffoit  à  luy  qui  eftoit  chef 
de  la  ville  $  fie  devoit  feul  faire  refpon- 
fe ,  fie  non  aultre.  Suivant  ce  ledidpre- 
voft  des  marchans  dit  ce  qui  enfuit..  .  . 
Ce  fàid ,  la  chafie  madame  fainde  Ge- 
neviefvc  fut  reportée  en  fon  eglife  j  fie 
la  fut  conduire  monfieur  S.  Marcel  juf- 
ques  devant  l'hoftel-Dieu  prez  Petic- 
ponc.  Inconrinenc  chacun  s'en  retour- 
na à  fes  affaires ,  excepté  le  roy  fie  la 
royne  bien  accompagnez,  qui  demeurè- 
rent à  N.  D.  de  Paris  jufques  ace  que 
Audebert  Valleton  receveur  de  Nantes, 
Jehan  l'Enfant  fruidicr ,  maiftre  l'Hui- 
lier clerc  au  greffe  du  chaftelet ,  avec 
trois  aultres  uereticques,  eurent  faid 
amende-hounorable  devant  N.  D.  Lef- 
quels  fix  furent  ledid  jour  bruflez  tous 
vifs  :  c'eft  a  Ravoir  trois  à  la  croix  du 
tirouer ,  &  trois  aux  halles  de  Paris. 

Paris  ftrtijii. 

LE  18.  Juillet  1J36.  Aefté  arrefté 
que  pour  fortifier  la  ville ,  chacun 
bourgeois  fournira  un  certain  nombre 
de  gens  de  peine  félon  fa  puifiance  s  fie 
s'il  eft  befoin,  qu'on  ordonnera  aux  vil- 
lages circonvoifins  Ôc  de  Pcledion  de 
Paris ,  de  fournir  des  gens  a  leurs  def- 
pens  pour  ayder  audid  travail. 

Du  19.  Juillet.  A  efté  advifé  que  les 
fèize  quarteniers  feront  cftat  de  16000. 
manœuvres  pour  commencer  à  travail- 
ler aux  fortifications.  Ce  faid,  on  ad> 
vifèrade  faire  par  ceux  des  faux  bourgs 
le  double  $  ou  bien  qu'ils  fouffrent  que 
leurs  fauxbourgs  foient  ruinez  &  abba- 
tus.  A  efté  aufll  refblu  que  toutes  oeuvres 
dans  la  ville  cefieroientpour  deux  mois. 

Ledid  jour  un  quartenier  s'eft  char*, 
gé  de  faire  porter  à  Lyon  dans  quaren- 
te  heures  le  pacquet  delà  ville,  fie  rap- 
porter la  refponie  du  roy  en  pareil  tems, 
de  l'heure  qu'elle  luy  fera  remifej  moyen, 
nant  foixante  efeus. 

Ordonnance  du  11.  Aouft  1J36.  du  car- 
dinal du  Bellay  lieutenant  gênerai  pour 
le  roy  i  Paris ,  pour  faire  contribuer  pen- 
dant un  mois  aux  fortifications  de  la  ville 
les  eglifes  cathédrales ,  collégiales ,  ab- 

hayes 
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bayes  Se  pàroifles  ,  chacun  un  nombre  •  " 

d'hommes  5  Ravoir  la  faince  Chapelle  fix  Entrée  dm  ny  d'Mfcofe  à  Paris.  A "  15  }*- 
hommes ,  le  doyen  de  S.  Germain  fix 

hommes  j  chapitre  S.  Germain,  corn-  xxix.  Novembre  m.  d.  xxxvr. 

pris  la  cure ,  douze  hommes  j  Se  ainfi  du  \^  Meilleurs  les  prevoft  des  marchands 

refte  à  proportion.  elcnevins  &  conleillers  fe  font  retirez 

de  la  grand  (aile  de  ladite  ville  au  grand 

Six  mille  hommes  de  guerre  fo*doyt\  far  bureau  d'icelle.  Et  par  ledid  prevoft  des 

U  viBe.  marchands  a  efté  mis  en  termes  d'advi- 

fer  fur  le  prefent  que  l'on  doibt  faire  au 

DU 4.  Septembre  1536.  Jacques  de  la  roy  d'Efcoflê  à  fon  entrée  à  Paris,  eii 
Fer  expofant  au  conleil  de  la  ville  enluivant  les  lettres  miifives  du  roy . . . 
la  créance  qu'il  avoit  du  duc  de  Ven-  Et  a  efté  conclud  par  ladide  compagnie 
dofme ,Se rapportant l'eftat  delà  Picar-  d'obtenir  lettres  du  roy,  pour  le  pre- 
die ,  dit  que  1  empereur  avoit  mandé  au  lênt  qu'il  a  ordonne  faire  audid  roy  d'Ef- 
comte  de  Naflàu  que  de  par  Dieu  ou  par  coflê }  Se  que  l'on  fera  l'entrée  en  la  ma- 
ie diable  il  luy  tienne  promefle  fie  aille  niere  accoutumée ,  excepté  les  mifteres} 
droit  à  Paris,  pour  divertir  le  roy  de  fie  que  les  prevoft  des  marchands,  ef- 
de  fon  entreprife  d'Italie  -y  fie  requit  qu'au  chevins  de  ladide  ville,  greffier,  pro- 
lieu de  fix  mil  hommes  que  la  ville  vou-  cureur  fie  receveur  auront  leurs  robbes 
loit  fouldoyer  trois  ou  quatre  mois,  elle  fie  autres  droids  accouftumez  ez entrées 
enfouldoye  douze  mil  un  ou  deuxmois}  des  rois  fie  roynes  de  France  pourl'en- 
ifie  a  laifle  ledit  la  Fer  fa  créance  par  efc rit.  trée  dudid  roy  d'Efcoflê  en  cette  ville 

Lettres  du  prevoft  des  marchands  au  de  Paris, 
duc  de  Vendoime ,  du  5.  Septembre  1 536.  Ce  mefine  jour  fie  an  ont  efté  receues 
par  laquelle  fur  ce  que  ledit  duc  avoit  aultres  lettres  miifives  du  roy ,  defquiH- 
demandé  au  roy  fie  prétendoit  qu'on  les  la  teneur  enfuit  :  A  NOS  tres-chers 
-luyeuft  promis  de  luy  fouldoyer  fix  mil  Se  bien  amez  les  prevoft  des  marchands 
hommes,  il  luy  marque  qu'il  ne  luy  a  fie  efchevins  de  noftre  bonne  ville  fie  ci- 
fait  cette  promefle,  fié  a  feeu  des  cfche-  té  de  Paris.  De  par  le  roy.  Tres-chers 
vins ,  greffier  fie  autres  officiers  de  la  vil-  fie  bien  amez ,  nous  vous  prions  fie  neant- 
le ,  qu'aucun  d'eux  ne  le  luy  avoit  pro-  moins  mandons  bien  expreflément  que 
mis  )  fie  ainfi  le  prie  de  luy  vouloir  nom-  vous  fa  ides  faire  avec  la  plus  grande 
mer  celuy  qui  luy  a  fait  cette  promeflê,  diligence  que  faire  pourrez  les  efchaf- 
pour  apporter  à  la  faire  le  meilleur  or-  faux  fie  aultres  choies  requifes ,  tant  pour 
dre  qui  fe  pourra.  Et  neantmoins  par  l'entrée  de  noftre  très- cher  fie  bien  amé 
délibération  du  lendemain  ,  enfuite  des  fils  le  roy  d'Efcoflê,  que  pour  la  lôlem- 
femonces  du  cardinal  du  Bellay ,  fut  ar-  nité  de  tes  nopees,  de  forte  que  tout 
refté  en  l'aflèmblée  de  lever  fie  fouldoyer  puiflè  cftre  allez  à  temps.  Prenez  l'ar- 
pour  un  mois  fix  mil  hommes  pour  le  gent  qu'il  conviendra  frayer  pour  cet 
lécours  de  la  Picardie  ,  fie  que  l'aflîete  affaire  ,8e  aulfi  pour  leprelent  que  nous 
en  chaque  quartier  pour  lad  ide  levée  fe  entendons  eftre  par  vous  faida  noftre- 
féra  par  un  confefller  de  la  ville  ,  le  did  frère  fie  fils,  fur  les  deniers  prove- 
quartenier ,  fie  fix  notables  bourgeois ,  fie  nus  ou  qui  proviendront  des  dons  fie  oc- 
cette  levée  départie  en  douze  compagnies  trois  que  vous  avons  faids  pour  employer 
&  douze  enfeignes  aux  armes  de  la  vil-  aux  réparations  fie  fortifications  de  nof- 
le  j  fie  eft  remarqué  que  de  fa  part  le  tre  bonne  ville  fie  cité  de  Paris ,  fuivant 
parlement  donnoit  cinq  cens  hommes  la  depefche  que  avons  ordonné  i  noftre 
pour  joindre  i  ces  fix  mil.  conleil  privé  vous  en  eftre  faide,fieque 
Refponfe  du  duc  de  Vendofme  i  la  fur  ce  avons  déclaré  de  bouche  à  vous 
lettre  du  prevoft  des  marchands  en  dat-  prevoft  des  marchans  fie  pour 
te  du  6.  Odobre  1536.  où  il  lui  mande  te  faire  entendre  au  refte  d'entre  vous, 
^uc  la  parole  luy  a  efté  portée  par  trois  Pareillement  advifez  d'exécuter  ce  que 
ou  quatre  bons  habitans ,  ne  s'eftant  en-  par  nos  aultres  lettres  vous  eferivons , 
quis  plus  avant,  Se  n'eft  délibéré  de  luy  touchant  le  parachèvement  du  quay  de 
en  faire  plus  ample  déclaration  ,  laquel-  devant  le  Louvre  ,  Se  conftrudion  du 
le  il  referve  pour  le  roy  >  Se  que  s'il  y  pont  Se  porte  pour  fortir  par  là  hors 
a  perfonne  qui  l'induife  à  telle  fimula-  noftredide  ville }  de  forte  que  en  cha- 
*iou  ,  il  avoit  befoin  qu'il  fuft  bien  fuffi-  cune  des  chofes  defluldides  noftre  vou- 
lant pour  l'en  exeufer.  loir  Se  intention  foit  entièrement  enfui- 
Tmt  II.  Pétrt.  III,  Xx  i) 
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Am  i  f     vy.  Et  gardez  d'y  faire  aucune  faulceou  roy  ....  contenant  la  trefve  accordée 

M>      difficulté;  &  vous  nous  ferez  plaifir  &  encre  le  roy  &  l'empereur ,  avec  gran- 

fervice  tres-agreable.  Tres-chers  fie  bien  de  efperance  de  paix ,  apportées  au  bu- 

amez ,  noftre  Seigneur  vous  ait  en  façar-  reau  de  ladicle  ville  par  Claude  Q  en  ton 

de.  Donne  à  Fontainebleau  le  xyi.joujr  prevoft  des  mareichaux. 

<de  Décembre        p.  xxxvi.  Signé,  Premièrement,  le Mardy  fécond  joiur 

FRANCjOISj  &  &  bas ,  Bocuetel.  dudid  mois  de  Juillet  furent  envoyez 

ET  fault  noter  que  fiuvant  le  contenu  mandemens  aux  confeillers  de  la  vUlr, 

ez  lettres  fufcjijptes  ont  efté  expédiées  pour  eux  trouver  ledicl  jour  de  Mercre- 

lettrcs  patentes  pour  employer  des  de-  dy  du  matin  à  fept  heures  en  l'hoftel 

niers  des  fortifications  en  ce  que  di#  de  ladite  ville ,  pour  accompagner  me£ 

cft.  fieurs  les  prevoft  des  marchands  &  ef- 

chevius  à  aller  à  Jadiôe  prpceflion,  qui 

Paris  chargé  delà  folie de}QOQ. hommes,  fc  devoit faire  de  Tcglife monueuriamet 

Jean  en  Grève  paroiHe  de  ladite  ville 

 i*  Çrtres  du  roy  du  6.  Mars  1537.  par  à  l'entour  de  la  cite  fit  à  N.  D.  dePa, 

1       I   laquelle  il  expofe  que  pour  refifter  ris ,  pour  rendre  grâces  à  Dieu  del'heu- 

à  1  empereur  il  a  refolu  de  lever  vingt  reux  voyage  du  roy  noftrcdicl  feigneur, 

mille  hommes  de  pied ,  &  les  entrete-  i  caufe  de  la  trefve  de  dix  ans  acepr- 

nir  quatre  mois ,  8ç  prendre  leur  entre-  dée  ,  fie  grand  efperance  <Lç  paix  entre 

tien  fur  les  bonnes  villes  de  fon  royaux  luy  fit  l'empereur, 

me  t  requérant  Paris  d'en  fouldoyer  trois  Item  j  furent  envoyez  mandement 

mille  pour  fa  part.  Et  font  jointes  lettres  aux  feize  quarteniers  de  ladicle  ville,  i 

patentes  du  4.  dudictmois  adrcûances  ce  qu'ils  euifent  à  appcller  leurs  cinquan- 

^  M.  Antoine  Lamet  gênerai  des  finan-  teniers  &  dixainiers  y  avec  trente  des 

ces  d'entre  Seine,  Yonne  fit  Picardie,  plus  apparens  &  notables  peribnnes  de 

pour  lever  furies  bonnes  villes  de  lage-  chacun  quartier,poyr  accompagner  me£ 

peralicé  fuivant  l'eftat  joint  auxdicles  fieurs  de  ladicle  ville  à,  la  dicte  proceC. 

lettres  la  foldeppur  quatre  mois  de  546^.  fion.  Et  fpecialement  fut  mande  à  Da- 

hommes  -t  &  appert  par  cet  cftat  que  Par  nés ,  Raoul  fit  le  Jay  quarteniers  ;  qu'ils 

ris  e/t  çptifé pour  3000.  Melunpour  jo-  «uflènt  à  faire  enjoindre  parieurs  cin- 

Çplomiersip.  Charteautbierry  iy  Cha-  quanceniers  fit  dizeniers  aux  habitant 

Jons  ipç>.  fitc.  oc  leurfdi&s  quartiers  de  faire  nettoyer 

Affemblée  du  *i.  Mars  1537.  fur  la  devant  leurs  huis,  &  tendre  de  belle» 

demande  de  lafolde  de  309p.  hommes^  tapifleries  les  rues  par  lefquellcs  partira 

çn  laquelle  çftoienr  trois  bourgeois  de  ladi&e  proceifion,  qui  ertoit  de  ladite 

chaque  quartier }  fit  a  efté  rcfoTu  de  de,-  eglife  S.  Jean  par  la  rue  de  la  Vennc- 

puter  fit  faire  remonftrance  au  roy.  Et  rie ,  rue  S.  Jacques  de  la  Boucherie  9 

A  J'jnftanr.  les  quarteniers  fit  bourgeois  Apport  de  Paris,  furie  pont  aux  Chan- 

fejbnt  recirez  j  fit  les  bourgeois  fie  con.  ges,  par  dedans  la  cour  du  palais,  en 

feillers,  avec  Jes  prevoft  fit  cfchcvins,  tirant  à  la  rue  de  la  Calandefit  Mar- 

ont  npmmé  les  députez ,  feavoir  un  cf-  ché-Pallu ,  fit  rue  Neufve-N.  D.  jufque$ 

chçvirj ,  un  cpnfeillçr  fie  un  bourgeois  ^  en  l'eglilê  de  Paris }  &  retournant  par 

fit  les  mémoires  portent  de  demander  ladicle  grand  rue  N  D.  if.  tout  le  long 

modération ,    que  la  fomme  à  laquelle  du  pont  N.  D.  juiques  en  ladicle  eglile 

le  roy  fc  reftreindra  fera  payée  aux  gens  S.  Jean,  fit  de  ladi&e  eglife  en  l'hoilei 

de  guerre  par  les  mains  du  receveur  de  de  ladicle  ville  *  ce  qui  rut  faict. 

Ja  vU.le.  Item ,  furent  envoyez  mandemens  aux 

capitaines  des  archers  ,  arbaleftrjers  fit 

Proçeffton  folemelle  y  fat  fie  de  P  ordre  hacquebutiers  d'icelle  ville,  pour  venir 

far  Us  frevofl  des  marchands  &  tybevins  à  ladxcîe  heure  en  l'hoftel  de  ladite  ville 

de  la  ville  de  Paris.  avec  tous  leurs  nombres  vertus  de  leurs 

hocquetons  de  livrées ,  aufquelsfuteo*- 

DU  Mercredy  1 1 1.  Juillet  m.  0.  joinû  mettre  ordre  à  ladide  proceffion, 

xxxvjii.  Enfuit  l'ordre  de  lapro-  pour  éviter  la  foulle  du  peuple, 

ctiiiun  générale  folempnclle  faide  par  Irem,fut  mandé  aux  procureurs  de; 

meflicur^  les  prevoft  des  marchands  &  communaukez,  mouleurs  de  bois,  vea, 

efchevins  de  cette  ville  de  Paris  le  Merr  deurs  de  vins  fit  tous  autres  officiers  de 

credy  troifidme  jour  de  Juillet,  anpre-  ladi&e  ville  ,  de  venir  vertus  de  leur* 

fent  1538.  fuivant  les  lettres  miflives  du  bons  habits  à  ladide  proce/fion,  avec 

■      ii>,     . .  1 
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huid  perfonnes  de  chacun  defdidsoffi-  dids  mandicns,  deux  torches  4e  cire 

ces.  blanche  de  deux  hvres  pièce  ,  garnies 

Item ,  fut  ledid  jour  envoyé  un  clerc  des  armoiries  de  ladide  ville, 
du  grçftc  de  ladide  ville  pour  meilleure       Item,  fut  délivré  à  m  effleure  de  S. 

du  chappitre  de  Paris ,  pour  apprefter  Jean  en  Grève ,  pour  conduire  lefdic- 

l'eglife  ,  fit  ce  qu'il  c^nvenoit  pour  ce-  ces  reliques  de  ladide  eglife ,  fix  torches 

lebrer  la  méfié  iolempncllc  le  lendemain  de  cire  blanche  auifi  de  deux  livres  pic- 

Mercredy,  pour  la  paix,  èc  rendre  gra-  ce,  &  quart»  cierges  de  cire  blanche, 

ces  à  Dieu  pour  la  caufe  que  delfus.  le  tout  garny  des  armoiries  de  ladidç 

Lefquels  de  chappitre  firent  refponfe  ville  y  dont  deux  defdids  cierges  de- 

qu'ils  efloient  ferviteurs  &  amis  de  la-  mourerent  en  l'eglile  N.  D.  far  l'au- 

dide  ville,  &  que  meflîeure  de  ladide  tel,  &  les  deux  autres  avec  lefdides 

ville  feroient  trcs-bien  venus ,  &  trou-  torches  à  l'eglile  S.  Jehan, 
veroient  tout  preft.  Item ,  au  S.  Efprit  deux  autres  tor- 

Item  ,  fut  envoyé  ledid  clerc  du  gref-  ches  de  cire  blanche  aux  armoiries  de 

fc  femondre  de  venir  à  ladide  pr»cef-  la  ville. 


iïon  les  filles  de  S.  Jehan  en  Grève.- 
c'eft  à  fçavoir  le  S.  Efprit ,  les  Blancs- 
manteaux  &  les  Billettes,  veitus  de  chap- 
pes  portans  reliquaires  j  lefquclz  firent 
refponlè  qu'ils  feroient  leur  devoir ,  & 
qu'ils  y  viendroient. 

Item ,  furent  mandez  les  quatre  or- 
dres des  mandiens  par  un  mandement 
pareferipr  porté  par  un  des  fèrgens  de 
ladide  ville. 

Item ,  fut  envoyé  ledid  clerc  du  greffe 
deyers  révérend  pere  en  Dieu  mon- 
fieur  l'abbé  de  S.  Magloire,  le  prier 
de  par  ladide  ville,  qu'ileuftà  fe trou- 
ver ledid  jour  à  ladide  heure  en  la- 


Item,  aux  Blancs-manteaux  deux  au- 
tres torches  de  cire  blanche ,  armoiecs 
comme  dçfl'us. 

Item  ,  aux  Billettes  deux  aulcres  tor- 
ches de  cire  blanche ,  armoiées  com- 
me dellus. 

Et  partirent  mefdids  Heurs  de  la  ville 
d'icelle  eglife  S.  Jehan  en  Grève  en  l'or- 
dre cy-aprez  déclaré. 

Premièrement  marc hoient  les  Corde- 
lière eftans  bien  cinq  cents  en  nombre. 
Quatre  d'iceux  portoient  une  croix,  en 
laquelle  y  avoit  de  la  vraye  croix  de 
N.  S.  avec  le  manteau  S.  François  & 
aultres  beaux  reliquaires,  que  aucuns 


dide  eglife  S.  Jehan  en  Grève,  revef-  revpftus  de  belles  chappe»  portoient  en 
tu  de  les  habits  pontificaux  pour  aller    leurs  mains. 

Après  marchoient  les  frères  Prcf- 
cheurs  Jacobins  ,  qui  eftoient  plus  de 
quatre  cents  en  nombre  }  aucuns  def- 
quels  portoient  monsieur  S.  Jacques  en- 


a  ladide  proceûion ,  8c  pour  célébrer 
la  meflè  foiemnelle  en  ladide  eglife  N  of- 
fre-Dîme  de  Paris.  Lequel  fur.  refpon- 
lè qu'il  le  feroit  très-volontiers ,  pour- 


veu  que  l'on  euft  l'obédience  de  mon-  chaûc  moult  richement ,  &  le  bras  mon- 
fieur de  Paris.  Et  pour  cette  caufe  le-  fieur  S.  Thomas  d'Aquin  &  aultres 
did  clerc  fe  tranfiwrta  devers  M.  l'ar-  beaux  reliquaires, 
chi  diacre  de  Paris  du  Bellay  ,  lequel  Après  marchoient  les  Auguftins ,  au- 
pour  ledid  lieur  evefque  accorda  tout  cuns  defquels  portoient  une  belle  yma- 
ce  qu'il  pleuft  à  meldids  fleurs  de  la 
ville 


Et  le  £bir  dudid  Mardy  environ  huid 
heures  fut  fonné  folempnellement  la- 
dide proceflion  par  les  cloches  de  la- 
dide pareille  S.  Jehan  en  Grève  par  un 


ge  de  N.D. d'argent  doré,  enremon- 
ftrance  de  N.  D.  de  la  Conception. 


Après  marchoient  lesCarmcs  en  grand 
nombre  5  aucuns  defquels  portoient  phi- 
fieurs  beaux  reliquaires ,  mefmcmenr  un 
beau  &  grand  ymage  de  S.  Roch, 


armonieux  carillon,  pour  efmouvoir  le  tout  d'argent  maffif  j  &  une  belle yma- 

peuple  à  dévotion.  ge  de  la  Refurredion  (c  aultrçs  beaux 

Et  le  lendemain  Mercredy  f*  rendi.  reliquaires, 

rent,  mefdids  fieurs  les  P.  des  M  êcE  Aprezeftoit  portée  la  bannière  de 

accompagnez  des  deflùs  nommez en la-  l'eglife  monfieur  S.  Jehan  en  Grève, 

dide  eglife  S.  jehan  en  -Grève,  où  ils-  laquelle  eftoit  moult  belle  & ri(fhemenc 

trouvèrent  grand  nombre  de  torches  que  brodée. 

les  paroiflîcns  dudid  S.  Jehan  avoient  Aprez  marchoient  plufieurs  gens  pôr- 


«nvoyces  pour  conduire  les  faindes  re- 
liques, en  faifant  ladide  proceflion. 


tans  allez  bonne  quantité  de  torches  ar. 
dentés  garnies  de  leurs  chlapiteaulx ,  que 


Item  ,  fut  baillé  &  délivré ,  pour  con-  les  paroifliens  de  ladide paroifTe  S.  Jehan 
duire  les  croix  de  chacun  ordre  def-    y  avoient  envoyez. 

X  x  iij 


AN.  IJ>*. 


Digitized  by  Google 


55o  PREUVES   ET  PIECES 

Aprez  marchoient  les  petits  enfans  bes  my-parties. 

orphelins  du  S.  £(prit  deux  à  deux  en  Aprez  marchoient  meffieurs  de  Hao. 

"bon  ordre.  xjuevillc  efchevin  8c  Perdrier  greffier  de 

Aprez  marchoient  les  preftres  &  chap-  ladide  ville ,  aufly  veftus  de  fcmblables 

jpelains  dudid  S.  Efprit ,  veftus  de  riches  -robbes  m  y-parties 


chappes }  Se  aucuns  portoient  deux  à 
deux  beaux reliquairesj  l'un  delà  fainde 
Trinité ,  ouquel  y  avoit  enchaflèz  plu- 
sieurs fainds  oflèmens  &  reliques  de  la 
Terre-faindej  8c  un  autre  reliquaire  de 
N.  D.  où  il  y  avoit  enchafic  un  os  de 
S.  Barthélémy, 

Aprez  marchoient  les  Bilicttes  veftus 
de  belles  chappes  j  fie  deux  d'iceux  por- 


Aprez  marchoient  les  procureur  & 
greffiers  de  ladide  ville  deux  à  deux. 

Aprez  marchoient  les  feize  quarte- 
«ers. 

Aprez  marchoient  les  dnquanteniers, 
dixeniers  8c  plufieurs  notables  bourgeois 
d'icelle  ville  veftus  de  leurs  bons  ha- 
bits. 

Aprez  marchoient  plufieurs  notables 


toient  un  beau  reliquaire ,  où  eftoit  le  perfonnages  de  kdide  paroiflè  S.  Jehan 
faind  canyvet,  duquel  fut  percée  la   en  Grève. 


fàinde  hoftie  par  le  juif,  de  laquelle 
fortit  fang  miraculeux  en  abondance , 
&  eft  de  prefent  en  ladide  eglife  de  S. 
Jehan  en  Grève. 

Aprez  marchoient  les  religieux  des 
Blancs-manteaux ,  tous  revenus  de  bel- 
les chappes  5  fit  portoient  à  deux  une  bel- 
le 8c  riche  chaflè  de  S.  Guillaume  des 
Blancs-manteaux  fie  aultres  petits  reli- 
quaires. 

Aprez  marchoient  tous  les  ebappe- 
lains  fie  preftres  habituez  en  ladide  egli- 
fe monfieur  S.  Jehan  en  Grève ,  lefqucls 
eftoient  tous  reveftus  de  belles  &  ri- 
ches chappes  j  aucuns  defquels  portoient 
les  ch  ailes  monfieur  S.  Paulicarpe  ,  8c 
le  chef  monfieur  S.  Jehan  Baptifte  fie  plu 


Et  vers  la  fin  marchoient  plufieurs  no- 
tables dames  fie  damoifclles  paroiflîen- 
nés  dudid  S.  Jehan  en  moult  grande  de* 
votion^ 

Et  depuis  le  commencement  de  ladide 
procefllon  jufques  à  la  fin  y  avoit  tout 
à  l'entour  de  cofté  fit  d'aultre  des  rues 
tous  les  archers,  arbaJeftriersfic  hacque- 
bu  tiers  &  aultres  officiers  de  ladide  ville 
defius  nommez ,  quitenoient  chacun  un 
bafton  blanc  en  la  main  ,  2c  faifoient 
haie  pour  garder  que  ladide  affèmblee 
ne  fuft  foullée  ne  en  defordre.  En  cette 
forte  ils  paflèrent  par  les  rues  defluf- 
dides ,  qui  eftoient  toutes  tendues  de 
belles  tapifieries  8c  femées  d'herbes  ver- 
tes. Et  en  panant  par  dedans  la  court 


(leurs  autres  beaux  8c  riches  reliquai-  du  palais  fàluerent  tous  la  vraye  croix 

res  de  ladide  eglife  S.  Jehan.  8c  autres  fondes  reliques  eftanscnune 

Aprez  marchoient  meffieurs  les  vicai-  des  feneftres  de  la  Sainde-Chappelle ; 

res  de  S.  Jehan ,  avec  le  diacre  8c  foubs-  que  l'on  avoit  ouverte  à  ce  que  cha- 

diacre  8c  les  quatre  chappiers ,  tous  re-  cun  veift  lefdids  reliquaires  pour  les  fà- 

veftus  de  belles  chappes  d'or  friféj  8c  luerj  autour  defquelles  reliques  y  avoic 

prez  d'eulx  eftoient  les  deux  prieurs  des  des  cierges  de  cire  blanche  ardens.  -Ec 

Billettes  8c  des  Blancs-manteaux ,  aufli  de  là  allèrent  tous  en  ladide  eglife  N.  D. 

veftus  de  belles  chappes  de  drap  d'or,  de  Paris ,  en  laquelle  fut  célébrée  la- 

Aprez  marc  h  oit  monfieur  l'abbé  de  dide  méfie  folcmneile  par  mondid  fieur 

"S.  Magloire  veftu  d'habits  pontificaulx}  l'abbé  de  S.  Magloire }  pendant  laquelle 

8c  avoit  devant  luy  ion  chappelain  qui  méfie  les  chantres  de  ladide  eglife 

luv  portoit  fa  croflcj  &  donnoit  ledid  N.D.  chantoient chofes  faides  par  une 

abbe  la  benedidion  à  tous  ceulx  qui  fe  doulce  muficque  avec  les  orgues.  Et  ce- 

inclinoient  devant  luy.  pendant  les  grottes  cloches  de  ladi- 


Aprez  marchoient  les  fergens  de  la- 
dide ville  veftus  de  leurs  robbes  de  li- 
vrée fie  leurs  navires  d'argent  fur  le  bras 
droid. 

Aprez  marchok  monfieur  le  prevoft 
des  marchands  veftu  de  là  robbe  de  fa- 
tin  m  y-partie  de  cramoify  8c  tanné  j  fie 


de  eglife  Noltre  -  Dame  fonnoient  5c 
faifoient  un  grand  bruit1,  fie  le  peuple 
prioit  Dieu  pour  le  roy  fie  pour  la 
paix. 

Après  laquelle  méfie  dide  fie  cele. 
brée  retournèrent  mefdids  fieursdela 
ville  accompagnez  comme  defius  en  la- 


à  cofte  de  luy  eftoit  fire  Claude  le  Lie-  dide  eglife  S.  Jehan  en  Grève ,  afin  que 

vre  efchevin  ,  aufli  veftu  de  fa  robbe  chacun  rendift  grâces  àDieu.Et  fut  chan- 

my-parcic.  te  :  Suive  régna  mifencordi* .  Du  pacm, 

Aprez  marchoient  meffieurs  Raoul  fie  Domine  ,  in  diehu  noftris  ,  fie  aultres 

Paillart  efchevins ,  veftus  de  leurs  rob-  moult  dévotes  oraifons  fie  deprecations 
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à  Dieu  &  à  la  glorieufc  Vierge  Marie,  à'obeyr  au  roy  de  tout  leur  pouvoir  , 
Puis  s'en  retournèrent  mefdi&s  fleurs  &  qu'ils  y  adviferoient  le  plus  briefve- 
de  la  ville  en  l'hoftel  d'icelle  ville ,  avec  ment  que  faire  fe  pourra.  Mais  quant 
plusieurs  conièillers,  quarte niers  fie  bour-  au  raid  de  nettoyer  la  ville ,  la  cognoif- 
geois,  où  ils  difnerent  cnfëmble.  Et  rut  fance  fie  police  en  appartient  au  lieu- 
ordonnée  une  table  en  la  grande  fâlle  tenant  criminel.  Et  par  ledid  fleur  chan- 
dudid  hoftel,  à  Toppoflte  fit  devant  cellier  a  efté  did  qu'il  envoyeroit  que* 
celle  de  meilleurs  de  la  ville,  oulesvi-  rir  ledid  lieutenant, 
caires  6c  preftres  de  S.  Jehan  en  Grève  Du  vm.  Novembre.  Ce  jourd'huy 
&  S.  Erprit  difnerent.  meffieurs  Croquet  6c  le  Comte  efchevins 
i    •    m                 ,         .  delà  ville  de  Paris  ,  ont  rapporté  au 
Entrée  de  r empereur  Charles  V.  à  bureau  de  ladidevule,  que  le  jour  d'hier 

w/*  environ  fix  heures  du  foir  ils  fe  tranf- 

U  Jeudy  vi.  Novembre  m.  d.  portèrent ,  de  l'ordonnance  dudid  bu- 

xxxix.Aujourd'huyonteftéman-  rcau,  au  logis  demonfleur  de  Villeroy, 

m>-   dez  meilleurs  les  quatre  efchevins  delà  auquel  eftoit  arrivé  6c  logé  monfei- 

ville  de  Paris  par  monfeigneur  le  chan-  gneur  le  conneftable  8c  grand  maiftre 

cellier ,  luy  arrivé  en  cette  ville ,  6c  lo-  de  France,  lequel  les  avoir  mandez  venir 

gé  en  l'hoftel  d'Ercules.  Auquel  lieu  fe  pardevant  luy,  &  leur  did  6c  déclara  que 

font  tranfportez  lefdids  quatre  efche-  le  roy  luy  avoit  donné  charge  de  man- 

vins ,  accompagnez  du  greffier  Se  du  pro-  der  meilleurs  de  la  ville,  6c  leur  dire 

cureur  du  roy  fie  de  ladide  ville.  Et  eux  que  fon  vouloir  &  intention  eftoit  qu'ils 

arrivez  audid  lieu ,  ledid  fleur  leur  a  euUenc  à  regarder  de  faire  les  prepara- 

remonftré  6c  donné  à  entendre  le  vou~  tifs ,  tant  pour  l'entrée  de  l'empereur 

loir  &  intention  du  roy  ,  qui  eft  telle  :  en  cette  ville  de  Paris,  réception  d'ice- 

Çomme  par  cy- devant  nous  avons  veu  luy  ,  que  pour  le  prefent  qu'il  convien- 

l'empereur  6c  le  roy  en  grande  inimi-  dra  luy  faire  par  ladide  ville  ;  lefquels 

tyé ,  mais  la  grâce  à  Dieu  ils  font  au.  il  entendoit  eftre  plus  finguliers  6c  ma* 

jourd'huy  en  fi  grande  amityé,  que  le-  gnifiques  6c  de  plus  grande  valeur  que 

did  feigneur  empereur  a  délibère  venir  a  fa  perfonne  $  &  que  à  cette  fin  ils 

en  France  vers  le  roy.  Et  combien  que  enflent  à  trouver  de  bons  montres  pein- 

l'arcbiduc ,  qui  jadis  vint  au  royaume  très  inventeurs ,  pour  faire  les  chofes 

pour  traider  quelques  affaires  entre  le  qui  feroient  trouvées  en  toute  flngula- 

royfitluy ,  convint  bailler oftages  pour  rité.  Et  d'avantage,  que  le  roy  arrivé 

fa  perfonne,  néanmoins  ledid  feigneur  en  cette  ville,  l'on  euft  à  fe  retirer  vers 

empereur  dcmonftrant  la  grande  confi-  luy  6c  luy  faire  la  révérence  ,  luy  don- 

dence  qu'il  a  envers  le  roy  6c  les  Fran-  ner  à  entendre  ce  qui  aurait  efté  déli- 

«jpis,  combien  qu'il  ne  fôit  enrienfub-  beré  de  faire,  tant  pouf  la  magnifteen- 

jed  au  royaume ,  comme  eftoit  ledid  ce  que  pour  le  prefent.  En  oufere  que 

archiduc  à  caufe  de  la  comté  de  Flan-  l'on  euftà  regarder  quelle  artillerie  l'on 

dres ,  vient  audid  royaume  fans  avoir  avoit  à  la  ville ,  dont  on  luy  baillaft  la 

demandé  aucuns  oftages  j  6c  qui  plus  déclaration,  pour  ce  que  ledid  feigoeur 

eft ,  fe  remed  du  tout  au  roy  de  luy  entendoit  que  à  ce  jour  de  l'entrée  la 

faire  bailler  potagers ,  cuifiniers  fie  au-  ville  fuft  en  feu  par  Pimpetuofleé  defd. 

très  officiers  pour  fa  bouche.  A  cette  piecestfie qu'on  euftà  faire  laplusgran- 

caufe  le  roy  voulant  de  fa  part  raonf-  de  diligence  que  faire  fe  pourra.  Etfem- 

trer  l'amityé  réciproque  envers  ledid  blablement ,  que  l'on  euft  d  faire  tenir 

feigneur  empereur,  luy  auroit  did  qu'il  les  rues  nettement,  fit  entretenir  l'or- 

euftà  advenir  mefbUds  fleurs  de  la  ville,  donnance  qui  fur  ce  a  efté  faide.  Au- 

qu'ii  vouiloit  qu'on  flft  audid  empe-  quel  par  les  deflufdids  a  efté  fàid  réf. 

xeur  la  plus  magnitique  entrée  fie  le  plus  ponfe  ,  qu'ils  eftoient  prefts  d'accomplir 

riche  prefent  qu'il  ferait  pof&ble.  Par-  le  bon  bon  vouloir  du  roy  fie  dudid 

quoy  leur  déclarait  qu'ils  cuffcnc  à  y  feigneur }  mais  que  les  deniers  eftoient 

advrfer  fie  à  faire  tenir  la  ville  nette  i  6c  courts  à  la  ville ,  fie  qu'il  fçavoit  quelles 

aprez  en  avoir  advifé  fie  délibéré ,  qu'on  fbmmes  l'on  pouvoir  avoir,  par  les  eftats, 

luy  fift  fçavoir  fie  entendre  ,  pour  en  qui  auraient  les  jours  paflèt  efté  porte* 

advenir  ledid  feigneur.  A  quoy  Idy  a  au  confeil ,  fur  laquelle  remonftrance 

eftc  faid  rclponfc  par  mefdids  fleurs  les  ledid  feigneur  a  déclaré  que  le  roy  n'a- 

efchevins  que  l'argent  eftoit  court  à  la  voit  jamais  faid  refus  à  fa  ville  de  Pa- 

viile ,  fit  qu'ils  eftoient  preftsneantmoins  ris  de.  chofe  dont  il  euft  efté  requis ,  fie 
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que  de  fa  part  il  eftoit  bourgeois  &  Pa-  Gonnel  par  cy-devant  donné  }  donc  le- 

JU.-qi»     rifien,  8c  s'y  eftoit  tousjours  employé  did  procureur  a  requis  ade. 

&  encores  le  feroit  ;  mais  il  convenoic  Du  Lundy  x.  Novembre  m.  d.  xxxix. 

palier  oulcre  ,  car  c'eft  le  plus  grand  En  l'aftemblée  ce  jourd'huy  faide  en 

plaifir  que  ladide  ville  pourroic  faire  l'hoftel  de  la  ville  de  Paris  de  meffieurs 

auroy,  poureftredela  plus  grande  re-  les  confeillers  d'icelle  ,  pour  advifer  fur 

nom  race  de  fon  royaume,  8c  laquelle  les  préparatifs  ordonnez  à  ladide  ville 

il  entend  monftrer  audid  feigneur  em-  eftre  faids  pour  l'entrée  de  l'empereur 

pereur  en  toute  magnificence  ,  ÔC  que  en  cette  dide  ville ,  fuivant  l'ordonnan- 

pour  ce  on  euft  à  donner  ordre  à  tout  ce  de  meûcigneurs  les  conneftable  6c 

ce  que  defTus.  En  outre  aprez  luy  avoir  chanceber  de  France ,  en  laquelle  fe  fonc 

donné  à  entendre  le  petit  nombre  d'ar-  trouvez  meffieurs  les  prevoft  des  mar, 

tillerie  eftans  en  cette  ville ,  nous  a  de-  chands  de  Tbou  ,  Crocquet ,  Danes , 

tiare ,  que  fuivant  ce  qu'il  nous  avoit  le  Comte  8c  Parraid  efchevins  ,  mef- 

demandé  par  cy-devant ,  que  l'on  avoit  fieurs  du  Mortier ,  d'Atichy  ,  du  Drac, 

délivré  au  cappiraine  Chapperon  cer-  Morin,  R.  le  Lièvre,  C.  le  Lièvre, M. 

rames  pièces  d'artillerie ,  ÔC  que  Ton  euft  de  Bragelongne  ,  Perdrier  ,  Prevoft  ÔC 

a  luy  faire  eftat  déroutes  les  pièces  d'ar-  T.  de  Bragelongne  confeillers  d'icelle 

tillerie  &  de  munitions  de  guerre  que  ville  j  après  ce  que  mondid  fieur  le  pre- 

l'on  avoit  baillées  pour  le  roy ,  tant  au-  voft  des  marchands  a  recité  le  vouloir 

paravant  i  luy ,  que  audid  Chapperon ,  du  roy  déclaré  à  meffieurs  les  efchevins 

defquelles  il  nous  feroit  rembourfer,  par  mefdids  fieurs  les  conneftable  8c 

comme  il  avoit  tousjours  promis.  Et  pour  8c  chancelier ,  touchant  ladide  entrée  de 

ce  que  n'avions  fi  grollès  pièces  comme  l'empereur  en  cette  dide  ville ,  qui  eft 

il  feroit  requis  pour  ledid  jour  de  l'en-  que  ledid  fieur  veult  6c  entend  ladide 

crée,  il  nous  feroit  ayder  des  groflès  entrée  eftre  la  plus  honnorable&mag. 

pièces  qui  font  par  deçà  pour  le  roy ,  nifique ,  tant  en  mifteres  ,  triumphes , 

8c  que  ayons  i  nous  informer  des  autres  prefens  que  aultres  chofes  qu'il  fera  pof- 

grofTes  pièces  qui  font  à  l'entour  de  la  fiblc ,  8c  luy  faire  tel  honneur  comme 

ville  de  Paris,  lefquelles  il  nous  fera  à  fa  perfonne,  8c  plus,  8c  pour  cette 

bailler  par  emprunt ,  pour  nous  en  ay-  caufe  a  demandé  aux  defiuidids  leur 

der.  advis  de  ce  qu'il  eft  bon  d'en  faire.  Lef- 

L'unziefme  jour  de  Novembre  1539.  quels  ont  tous  efté  d'advis  qu'on  fe  doit 

meffieurs  les  prevoft  des  marchands  8c  délibérer  d'obeyr  entièrement  au  roy, 

efchevins  de  la  ville  de  Paris ,  le  pro-  &  faire  les  chofes  concernans  ladide 


cureur  6c  receveur  d'icelle  ,  fè  trouve-  trée  les  plus  magnificques  8c  honnora- 
rent  au  logis  de  monfeigneur  le  chan-  bles  qu'il  fera  pouible  ;  &  pour  ce  faire 
celier ,  à  l'ulue  de  fon  difner ,  pour  luy  mander  par  tout  où  on  pourra  trouver 
rapporter  ce  qui  avoit  efté  adviié  i  l'ai-  gens  fçavans  inventeurs  ,•  pour  faire  Je* 
iêmolée  le  jour  précèdent  faide  en  l'hof-  théâtres  &  chofes  convenables  &  de- 
tel  de  ladide  ville ,  touchant  l'entrée  de  centes  à  ladide  entrée }  &  quant  au  pre» 
l'empereur.  Et  aprez  avoir  ouy  le  vou-  fent ,  aller  vers  le  roy  ,  pour  fçavoir  do 
loir  dudid  /eigneur  ,  fut  par  mondid  luy  fon  bon  voulloir  &  intention ,  Se 
fieur  le  prevoft  des  marchands  prefens  en  faire  félon  ce  qu'il  luy  plaira  corn- 
les  efchevins ,  did  6c  remonftré  qu'il  y  mander.  Et  fur  ce  que  mondid  fieur  le 
avoit  quelque  différent  entre  meffieurs  P.  des  M.  a  requis  i  mefdids  fieurs  les 
les  confeillers  de  ladide  ville  6c  ledid  confeillers  prefens,  qu'ils  euflène  à  ef- 
procureur,  pour  la  préférence  d'aller  $  lire  aucuns  d'entr'eux ,  pour  vacquerà 
&  que  du  temps  qu'il  eftoit  confeiller  confeilier  6c  ad vifer  ez  affaires  de  ladide 
&  lieutenant  de  ladide  ville  ,  il  en  avoit  ville  couchant  ladide  entrée.  Lefquels 
▼eu  quelques  altérations }  8c  feroit  bon  ont  tous  d'une  voix  remis  à  meffieurs, 
y  pourveoir.  Et  aprez  que  mondid  fei-  les  prevoft  des  marchands  6c  efchevins 
gneur  le  chancelier  a  ouy  le  procureur,  d'en  faire  ce  qu'il  leur  plaira }  6c  ou  cas 
6c  entendu  qu'il  y  avoit  eu  quelque  iu-  qu'ils  euflènt  à  faire  d'aucuns  d'entr'eux, 
gement  provifionnel  donné ,  depuis  le-  ils  les  pourroient  choifir  6c  mander 
quel  ledid  procureur  a  tousjours  efté  quand  bon  leur  fembleriot. 
aprez  meffieurs  les  efchevins ,  il  a  or-  Du  dernier  jour  de  Novembre  m. 
donné  auldids  prevoft  8c  efchevins  que  d.  xxxix.  de  relevée,  eft  comparu  fire 
on  ne  innove  rien, ôc que  ledid  procu-  Jean  Croquet  efchevin  de  la  ville  de 
reur  .voi/e  félon  ledid  jugement  provi-  Paris  au  logis  de  M.  le  P.desM.  mon- 

fieur 
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fleur  maiftre  Auguftin  deThou  ,  où  cl"-  euft  à  bailler  ledid  formulaire  à  aucun   '  " 

coienc  aflemblez  meifieurs  Danes  &  Par-  de  Ces  gens,  &  qu'il  l'avoit  ainfl  pro-  *inih 

faid  fie  receveur  de  lad.ville.  Auquel  lieu  mis  audid  P.  des  M.  fie  feroit  expédier 

luy  a  récité  quo  fuivant  la  commiflîon  lefdides  lettre!  Sur  quoy  ledid  Cro- 

à  luy  baillée  par  le  bureau  d'icelle  ville  quec  Voyant  monfieur  de  Bobignypre- 

avec  maiftre  Jean  Benoifè  procureur  du  lent  lorique  ledid  Heur  luy  auroit  or- 

roy  fie  de  ladide  ville ,  lequel  pour  1*  donne  bailler  ladide  coppie  â  un  de 

maladie  i  luy  furvenue  n'auroit  feeu  Tes  gens,  confiderant  ledid  de  Bobigny 

faire  ledid  voyage ,  fie  cognoiûant  par  eftre  du  nombre  de  la  ville,  fie  qu'il 

iceluy  Croquet  lé  cas  requérir  celerù  feroit  plus  enclin  de  pourfuivre  l'cxpe- 

té,  le  feroit  retiré  vers  monfeigneur  le  dition  defdides  lettres ,  queaultresper- 

chancelier  eftant  à  Briarré- la- Rivière,  Tonnes  de  la  maifon  dudid  feîgneur, 

chemin  de  Fontainebleau  à  Orléans  j  femblablement  que  iceluy  de  Robigny 

auquel ,  après  l'avoir  falué  de  par  la  vil-  l'auroit  requis ,  entendu  le  vouloir  du- 

le,  auroit  mis  en  avant  le  faid  de  fa  did fleur  chancelier ,  les  luy  laiflèr }  luy 

commiflîon  eftant  fur  les  inventions  des  auroit  icelle  cOppie  baillée ,  pour  les 

théâtres  qu'il  convenoit  faire  à  l'entrée  faire  depelcher  par  iceluy  feigneur  chan- 

de  l'empereur,  fie  fur  le  prêtent  qu'il  cclier  }  ce  qu'il promift faire  dèsleMar- 

plaifoit  au  roy  luy  eftre  fâidàfabien-ve-  dy  ij.  Novembre  dernier  ,  enfemble 

nue  en  la  ville  de  Paris,  félon  ce  qu'il  luy  de  retirer  lefdides  lettres  pour  les  offi- 

plairoit  en  ordonner.  Lequel  leigneur  ciers  de  la  ville  fie  aultres  comrhunaul- 

chancelier  auroit  déclaré  audid  Cro-  tcz,  pour  le  tout  par  luy  receu,  lesen- 

quet  qu'il  n'y  vouloit  entendre,  fie  qu'il  voyer  aufdids  fleurs  les  P.  des  M.  fie  E. 

euft  à  fe  retirer  la  part  où  le  roy  fe-  Et  quant  au  regard  de  defpavcr  la  rue 

roit ,  luy  déclarant  ce  qui  auroit  efté  S.  Anthoine  aulieuoùle  tournoy  doibe 

advifè,  pour  fur  ce  entendre  (on  defir.  eftre  faid,  après  avoir  remonftré  p*r 

Et  auquel  feîgneur  chancelier  après  avoir  ledid  Croquet  audid  fleurie  chanccl- 

efté  remonftré  par  ledid  Croquet  la  lier ,  que  pour  le  grand  abbord  fie  ve- 

briefveté  du  temps ,  l'a  fupplié  le  vou-  nue  du  populaire  par  la  porte  de  la  bàf- 

loir  expédier  -,  ce  qu'il  n'auroit  voulu  tille  fe  pourroit  accumuler  grand  nom- 

faire.   Luy  fut  par  luy  requis  vouloir  bre  d'immondices,  qui  feroit  au  grand 

ordonner  certaines  milfives  eftre  faides  vitupère  de  ;la  ville  y  eftans  pour  le 

aux  officiers  fie  marchans  d'icelle  ville  jour  de  ladide  entrée,  fut  did  audid 

qui  font  députez  pour  porter  le  ciel  mr  Croquet  que  le  roy  le  vouloit  ainfl  , 

ledid  feigneur  empereur ,  fie  qu'ils  euf-  fie  qu'on  eaft  à  l'exécuter  ,  fie  que  les 

fenti  eftre  prefts  en  habits  de  foye,  fe-  remonftrances  faides  par  ledid  Croquet 

Ion  ce  qu'ils  onteftépar  cy-devant  ez  avoient  efté  données  i  entendre  au  roy, 

entrées  cy-devant  faides,  fie  que  lef-  lequel  toutesfois  l'auroit  ainfl  ordonné 

dids  marchands  bourgeois  euûent  i  eftre  dépavé.  Et  pour  ce  que  ledid  fei- 

avoir  la  plus  grande  compagnie  de  gens  gneur  chancelier  auroit  ordonné  audid 

de  leur  eftat  qu'il  féroit  pofflble  ,  tous  Croquet  fe  retirer  vers  le  roy  la  part  où, 

d'une  meûne  parure  d'habits  j  fie  que  il  feroit,  pour  entendre  fon  vouloir,  tant 

les  orfebvres  fie  aultres  gens  qu'il  con-  fur  le  faid  des  inventions  pour  les  thea- 

yiendroit  avoir  pour  faire  le  prefent ,  très ,  que  pour  ladide  entrée  fie  prefenc 

euflènt  à  y  befongner  toutes  chofes  cef-  qu'il  entendoit  eftre  faid  audid  feigneur 

Tantes  )  ce  que  ledid  fleur  chancelier  au-  empereur ,  fe  feroit  retiré  à  Montarcisj 

roit  accordé.  Et  d'avantage  luy  auroit  auquel  lieu  ayant  prefenté  à  moniei- 

efté  did  par  ledid  Croquet ,  que  fui-  gneur  de  Boifly  les  lettres  que  monfei- 

vant  ce  que  ledid  feigneur  avoit  ac  gneur  le  chancelier  luy  avoit  baillées 

cordé  au  prevoft  des  marchands ,  il  avoit  pour  les  prefenter  au  roy,Ôe  que  le  roy  au» 

apporté  un  formulaire  ou  brief  d'unes   roit  faid  commander  de  foy  trouver  i  

lettres  pour  le  rembourfement  des  de-  où  il  alloit  difner.  Se  feroit  trouvé  au- 

niers  qu'il  eftoit  requis  fournir  ,  tant  did  lieu }  fie  aprez  l'avoir  falué  de  par 

pour  la  valeur  dudid  prefent ,  inven-  la  ville  ,  luy  auroit  monftré  le  pour, 

tions  qui  fe  feroient  fur  les  théâtres  t  traid  des  aigles  que  l'on  avoit  advifé 

que  frais  pour  le  faid  de  ladide  en-  faire  pour  eftre  mis  aux  deux  bouts  du 

trée  j  fie  que  â  cette  fin  il  luy  pleuft  veoir  buffet  qui  feroit  donné  pour  prefent  au- 

la  minuttctpour  y  eftre  corrigé  ce  qu'il  did  empereur.  Lefquels  aigles  Ô:  buffet 

luy  plairoit.  Lequel  feigneur  chancelier  il  n'auroit  trouvé  bons  ,  difant  que aul- 

auroit  faid  refponfe  que  ledid  Croquet  très  fois  l'empereur  luy  auroit  recité 
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1           qu'il  deteftoit  les  tapiiïéries  de  fon  pays  proférer  quelque  dixain  â  fon  honneur, 
%nt'   de  Flandres ,  parceque  en  icclles  font  fut  commande  que  le  dixain  fuft  mis  en 
tousjours  figurez  quelques  banquets ,  eferipteau  bien  apparent  &  lifable  ,  fans 
pots,  rafles  ouraifins,  qui  font  adesde  eftre  proféré  5  pour  ce  qu'il  difoit  eftre 
mangeriesj  &  d'avantage  que  un  buffet  une  manière  de  farce,  &  que  pour  ce 
eftoit  pour  prefenter  au  premier  am-  l'empereur  ne  s'arrefteroit  pour  l'ouir  j 
baflàdeur  qui  viendroitpar  aprez  audid  mais  aucune  perfonne  pourroit  prendre 
empereur }  mais  il  convenoit  advifer  luy  lefcript,  pour  par  aprez  luy  en  faire 
faire  prefent  dechofe  d'eftime  pour  luy,  rapport.  Et  pour  ce  que  au  rapport  du 
&  qui  luy  -demeurait  pour  mémoire,  contenu  cy-deflus  faid  par  ledid  Cro- 
Et  aprez  avoir  efté  mis  plufieurs  ades  quet  monfieur  le  Comte  efchevin  n'a- 
en  avant ,  auroit  ledid  feigneur  roy  ad*  voit  efté  prefent  5  lequel  toutesfois  ice- 
vifé  faire  faire  un  deflein  ou  pourtraid  luy  Croquet  auroit  trouvé  le  foir  dudid 
d'un  Hercules  couvert  de  fa  peau  de  jour  >  luy  auroit  iceluy  Croquet  récité 
lyon  bien  dorée,  ledid  Hercule  tenant  le  contenu  cy-deffus. 
en  fes  deux  mains  deux  colonnes ,  com- 
me les  plantant  par  force  en  terre, Ce  T    'An  m.  d.  xxxix.  le  Jeudy  pre-  -  11  — 
lesquelles  colonnes  fuflènt  appliquées  à     1  >  mier  jour  de  Janvier  fut  faide  l'en-  *«• 
y  mettre  flambeaux  quand  Von  vou-  trée  de  l'empereur  en  cette  ville  de  Pa- 
droit }  au  (quelles  colonnes  feroit  efeript  ris ,  comme  il  fera  cy-aprez  déclaré.  Et 
le  devis  de  l'empereur ,  qui  eft  :  Plus  pour  ce  que  le  huidiefme  jour  de  No- 
«ultre  j  fie  en  l'efcharge  dudid  Hercu*  vembre  dernier  pafle  monfeigneur  le 
les:  Altéra  alterius  robvr  h  fie  pour  faire  conncftable  logé  au  logis  de  mellïre  Ni- 
ledid  portraid  auroit  ordonné  à  mon-  colas  de  Neufvillc  chevallier  feigneur 
did  feigneur  de  Boifly  faire  lettres  à  de  Magny  fie  de  Villeroy  envoya  que- 
maiftre  RoufTe  peintre d'iceluy  feigneur  rir  meilleurs  de  la  ville,  fie  y  allèrent 
eftant  à  Fontainebleau ,  pour  en  faire  meilleurs  Croquet  &  le  Comte  efche- 
le  deflein  félon  fondeur,  fie  pour  faire  vins  aufquels  ledid  feigneur  déclara  que 
les  molles  pour  le  jetter,  fibefoingef-  le  roy  luy  avoir  donné  charge  de  man- 
toit,  auroit  nommé  un  nommé  Che-  der  meilleurs  de  la  ville ,  fie  leur  dire 
vrier  eftant  d'Orléans  demeurant  en  la  que  fon  vouloir  fie  intention  eftoit  qu'ils 
ville  de  Paris.  Pour  accomplir  le  vou.  aillent  à  regarder  de  faire  les  prépara, 
loir  duquel  feigneur  iceluy  Croquet  fe  tifs ,  tant  pour  l'entrée  dudid  empereur 
feroit  retiré  avec  les  lettres  du  roy  faic-  en  cette  ville  de  Paris ,  réception  d'i- 
tes  par  ledid  de  Boifly  audid  Fontai-  celuy ,  que  pour  le  prefent  qu'il  con- 
nebleau ,  fie  iceluy  pourtraid  faid  faire  viendra  luy  taire  par  ladide  ville,  lefl 
par  ledid  maiftre  Rouflè,  lequel  il  nous  quels  il  entendoit  eftre  plus  finguliers 
auroit  apporté  pour  fuivre  fie  accomplir  fie  magnifiques  fie  de  plus  grand  valeur 
le  vouloir  dudid  feigneur  roy.  Outre  que  à  fa  perfonne,  fie  que  à  cette  fin 
a  did  ledid  Croquet ,  que  ledid  fei-  ils  eufTent  a  trouver  de  bons  maiftres 

Îjneur  n'entend  au  ciel  qui  fera  porté  peintres  fie  invcnteurs,pour  faire  les  pour- 

ur  ledid  empereur,  y  avoir  aultresar-  traids  fie  aultres  devis  neceflaires  pour 

moiries  que  celles  dudid  empereur ,  ladide  entrée  fie  prefent  j  fie  le  lcnde- 

comme  le  tout  eftant  totalement  à  luy  main  leur  en  fut  autant  did  par  mon- 

deftiné.  Et  quant  aux  inventions  pour  feigneur  le  chancelier  $  à  cette  caufe 

les  théâtres ,  les  trouvoit  bonnes }  mais  mefdids  fleurs  les  P.  des  M.  fie  E.  af- 

il  vouloit  que  tout  ce  qui  concernoit  femblerent  le  confeil  de  ladide  ville  , 

ledid  empereur  fuft  à  dextre.  Et  auffi  pour  advifer  qu'il  eftoit  de  faire  pour 

pour  ce  que  en  l'une  d'icelles  inventions  ladide  entrée.  Lequel  confeil  afïemblé, 

y  avoit  une fâlemandre,  qui  pouvoir  de-  furent  cnfemblemcnt  d'advis  d'obeyr 

ligner  faoerfonne,  vouloit  iccllefala-  au  roy,  fie  défaire  ladide  entrée  la  plus 

mandre  cure  oftéc  ,  fie  au  lieu  y  eftre  honnorable  fie  magnifique  qu'il  feroit 

mis  l'aigle  à  deux  teftes ,  fie  le  furplus  poffible  ,  tant  en  miftercs  ,  théâtres , 

demourer  en  la  forme  qu'il  avoit  efté  triumphes  que  prefent,  comme  il  eft  cy- 

advifé  }  fauf  de  foy  informer  fi  l'aigle  devant  efeript ,  fie  que  ce  qui  feroit  ad- 

devoit  eftre  couronnée  j  lequel  depuis  vifé  fie  inventé  par  lefdids  inventeurs , 

fut  trouvé  qu'il  ne  devoit  porter  cou-  peintres  fie  ouvriers  en  ce  cognoiûans , 

ronne.  Et  plus,  qu'il  luy  fut  par  iceluy  les  pourtraids  fie  devis  feroient  portez 

Croquet  did  que  aucuns  pcrîbnnages ,  au  roy,  pour  en  donner  fon  ad  vis  fie 

quand  l'empereur  pafferoit ,  pourroient  faire  accomplir  fon  bon  vouloir.  Sui- 

-  vanc 
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JÛSTIFI 

Vint  lequel  advis  auroienc  cfté  mandez 
pluficurs  invenecut s ,  peintres  fie  autres 
gens  de  fçavoir ,  pour  faire  les  devis  8c 
pourtraids  d'iceux  triumphes ,  théâtres 
fie  mifteres.  Lefquels  auroient  apporté 
pluficurs  defdids  pourtraids ,  &  devis, 
tant  par  eicript  que  en  plate  peinture, 
qui  furent  portez  au  roy  par  fire  Jean 
Croquet  efchevin  de  ladide  ville  ,  le- 
did fleur  cftant  à  Montargis  8c  ez  en- 
virons. Lequel  feigneur  les  auroit  veus 
en  la  prefence  de  pluficurs  nobles  fei- 
gneurs  de  fon  fang  8c  confeil ,  8c  auroit 
ordonné  8c  choifi  ce  qui  a  efté  faid  en 
ladide  entrée  ,  comme  il  fera  did  par 
l'ordre  qui  enfuit. 

Premièrement  après  ce  quclcd.  Cro- 
quet fut  de  retour  en  cette  dide  ville, 
fie  qu'il  euft  apporté  le  vouloir  dudid 
feigneur,  fut  commandé  à  tous  les  pa- 
veurs de  Paris  de  paver  par  toutes  les 
rues  &  endroids  par  où  devoir  pafler 
ledid  empereur.  Et  pour  ce  que  le  roy 
avoit  faid  faire  des  lices  à  la  rue  S.  An- 
toine près  des  tournelles,  ladide  ville , 
fit  dépaver  ladide  rue  S.  Anthoinc ,  qui 
coufta  gros  deniers.  Et  depuis  ledid 
feigneur  envoya  le  treforier  Pierrevivc 
dire  à  ladide  ville  qu'il  n'encendoic  faire 
le  tournoy  à  ladide  rue  S.  Anthoine, 
mais  au  Louvre ,  8c  qu'on  euft  à  repa- 
ver ce  qui  avoit  efte  dépavé  ^  ce  qui  fut 
faid  à  grand  dilligence.  Auiîî  fut  faid 
mandement  aux  peintres  8c  orfèvres  de 
faire  les  théâtres ,  triumphes  6c  prefenr, 
comme  il  fera  did  cy-aprez. 

Et  ledid  premier  jour  de  Janvier  1539. 
qui  fut  le  jour  de  ladide  entrée,  aprez 
ce  que  le  clergé  &  univerfiré  de  Paris 
furent  paflez  devant  en  la  manière  ac- 
couftuméc ,  veftus  de  leurs  chappes  doc- 
torales ficaultres  habits  communs  à  cha- 
cun pour  la  feience  fie  trefor  de  ladide 
univerfiré  ,  fut  faide  l'aflèmblcc  de  lad. 

ville  à  huid  heures  du  matin  qui 

accompagnèrent  mefdids  fleurs  les  pre- 
voft  des  marchands  ôc  efchevins  d'icel- 
le  ,  pour  aller  i  ladide  entrée  :  c'eft  à 
fçavoir  deux  fergens  de  ladide  ville  , 
qui  partirent  environ  unze  heures  du 
matin  à  cheval ,  veftus  de  leurs  robbes 
ée  livrée  ,  fie  le  navire  d'orfeverie  fur 
le  bras. 

Aprez  marchoient  les  crieurs  de  corps 
fit  de  vins ,  veftus  de  robbes  my-par- 
ties  de  bleu  fie  de  rouge ,  jufques  au 
nombre  de  flx. 

Aprez  marchoient  les  vendeurs  de 
vins  à  pied ,  veftus  de  robbes  m  y-par- 
ties ,  fie  tenant  chafeun  un  bafton  blanc 
T*w  II.  P*rt.  III. 


CÀÎÏVES.  je; 

à  la  main,  jufques  au  nombre  de  douze.  "  ~"~* 
Aprez  marchoient  les  courtiers  de   "    H  ' 

vins  veftus  defdides  livrées,  en  l'ordre 

que  deflus ,  jufques  au  nombre  de  douze. 
Aprez  marchoient  quatre  jaulgeurs 

de  vins,  veftus  comme  deflus. 

Aprez  marchoient  douze  defehar- 

geurs  de  vins  en  l'ordre  fie  habits  que 

deflus. 

Aprez  douze  mefureurs  de  fel  en  ce- 
did  ordre  8c  habit. 

Aprez  quatre  courtiers  de  fer,  en  l'or- 
dre que  deflus. 

Aprez  quatre  brifeurs  de  fel  comme 
deflus. 

Aprez  douze  hanouers  porteurs  de  fel 
comme  deflus. 

Aprez  marchoient  flx  mefureurs  de 
charbon  comme  deflus. 

Aprez  flx  porteurs  de  charbon  com- 
me deflus. 

Aprez  marchoient  dix  mofleurs  de 
bois  en  habit  fie  ordre  que  deflus. 

Aprez  vingt  mefureurs  de  grains  vef- 
tus fie  en  ordre  fufdid. 

Aprez  marchoient  vingt  porteurs  de 
bled ,  parez  comme  deflus. 

Aprez  Icldids-  officiers  de  ville  mar- 
chèrent à  cheval. 

Les  cent  arquebuflers  de  ladide  ville 
veftus  de  leurs  hocquetons  de  livrée , 
portans  harquebuttes  à  la  main, fie  de- 
vant eux  trompettes ,  clairons  fie  tabou- 
rins  de  guerre ,  avec  deux  enfèignes  def- 
ployées,  dont  l'une  de  ladide  ville. 

Aprez  marchoient  les  Gx-vingts  ar- 
chers d'icelle  ville  a  cheval  ,  veftus  dé 
leurs  hocquetons  de  livrée  aux  armoi- 
ries de  ladide  ville  d'orfaverie ,  tenans 
fie  portans  chafeun  une  javeline  de  bar- 
de ,  fie  devant  eulx  les  tabourins  de  guer- 
re ,  8e  deux  enfèignes  defployees ,  dont 
l'une  de  ladide  ville. 

Aprez  marchoient  les  foixante  arba- 
lcftriers  d'kelle  dide  ville  portans  ja- 
velines de  barde ,  fie  richement  veftus 
de  leurs  hocquetons  de  livrée  différen- 
te des  autres  nombres,  chacun  un  pour- 
point de  fatin  blanc  ,  ÔC  leurs  chevaux 
bardez  de  rouge,  fie  devant  eux  trom~ 
pettes  8e  clerons  fonnans  melodieufe- 
ment. 

Aprez  marchoient  les  nobles  enfans 
de  la  ville  jufques  au  nombre  dè  quatre- 
vingts-  quatre,  lefquels  eftoicntfl  riche- 
ment veftus  fie  magnifiquement  montez,  ^- 
quec'eftoit  une  grande  8e  admirable  ex- 
cellence de  lesveoiren  leurs  habits  tous 
d'une  parure ,  qui  eftoit  une  cafaque  de 
velours  noir  ,  enrichie  d'orfeverie  8e  de 
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3cS  PREUVES  ET  PIECES 

■  '  -       .paûemcns  d'or,  une  manche  couppée  Aprez,les  quatre maiftres  de l'efpiflè- 

**•  ,,40<  de  drap  d'or  frifé  fie  de  broderie ,  fit  def-  rie,  veftus  derobbes  de  velours  noir. 

ïbubs  le  pourpoint  de  fatin  jaune  paillé  Aprez ,  les  quatre  maiftres  de  la  mer- 
avec  leurs  bonnets  fi  tres-remplis  dédia,  cerie  ,  veftus  de  robbcs  de  velours  ptrs. 
mants,  rubis  ,elmerauldes ,  perles,  mar-  Aprez,  les  quatre  cfleus  de  la  pelle- 
guérites  fie  aultres  pierres  prétieufes  fie  terie,  veftus  de  rob,  bes  de  velours  violet 
bouttons  d'or  «fmaulez ,  que  quatre  d'i-  fourrées  de  lubcrncs. 
ceux  bonnets  ont  efté  eftimez  la  fomme  Aprez  les  quatre  maiftres  de  la  bon- 
de cinquante  mil  efeus  d'or  foleil.  Et  neterie ,  veftus  de  robbes  de  velours  gris, 
eftoient  leurs  chevaux  richement  bardez  Aprez ,  les  quatre  maiftres  de  l'orreb- 
fic  houflèz  de  caparaûons  de  beau  vc-  vrerie,  veftus  de  robbes  de  velours  rou- 
lours  descoulcurs  dudid  empereur,  fran-  ge. 

gez  fie  pourfilez  de  paiement  d'or  de  Aprez  fui  voit  grande  multitude  de 

Cipre.Etavoient  uneenfeigrtèdcfployéc  bourgeois  de  ladide  ville  richement  6c 

richement  peinte  fie  pourtraide  des  ar.  honorablement  veftus  de  bons  habits, 

mes  dudid  empereur  fie  du  roy.  Et  fai-  Et  quand  monfieur  le  prevoft  des  mar- 

foient  merveille  de  picquer  leurs  che-  chands  de  Thou  chef  de  ladide  ville 

vaux  de  leurs  efperons  dorez,  fie  faire  fut  arrivé  à  S.  Anthoine  des  Champs 

bondir  fie  fauter  leurfdids  chevaux  *  dont  avec  meffieurs  les  efchevins  fie  aultres 

le  roy  fie  les  princes  eftoient  tres-con-  officiers  du  corps  d'icelle  cy-deflus  nom- 

tents  fie  joyeux  de  les  veoir,  fie  eftoient  mez ,  dépendirent  à  terre,  fie  entrèrent 

efmerveillez  comment  en  fi  peu  d'heu-  en  une  maifon  de  bois  toute  verinée  à 

res  ils  furent  prefts ,  attendu  qu'ils  n'en  l'entour ,  que  le  roy  noftredid  feigneur 

fçavoient  rien  vingt-quatre  heures  de-  a  faid  faire  audid  lieu  S.  Anthoine  des 

vant  j  fie  fi  le  capitaine  qui  fut  Germain  Champs,  oùillec  trouvèrent  l'empereur 

Bourfier  l'euft  lceu  deux  jours  devant,  accompagné  de  mefièigneurs  les  enfans 

ils  euflènt  efté  plus  de  cinq  cens,ainfi  du  roy  ,  fie  avoitàfon  cofté  dextre  mon- 

«ju'il  a  did  depuis.  feigneur  le  connectable  ,  fie  à  fon  cofté 

Aprez  eux  marchoienr  à  cheval  les  feneftre  monfêigneur  le  chancellier  de 

huid  autres  fergens  de  ladide  ville  ve£  France.  Et  luy  riit  par  mondid  fieur  le 

tus  de  leurs  robbes  myparties  de  la  li-  prevoft  des  marchands  faid  une  belle 

vréc  de  ladide  ville ,  fié  les  navires  d'ar-  harangue  fie  congratulation ,  en  luy  pre- 

gent  d'orfaveriefur  leurs  manches  droic  fentant  les  clefs  de  ladide  ville  -t  lelquel- 

ses ,  en  la  manière  accoufturaée.  les  il  prift  fie  bailla  à  un  archer  ,  qui 

Aprez  marchoient  meffieurs  les  pre-  les  rendit  i  meffieurs  les  efchevins  d'i, 

voft  des  marchands ,  efchevins  fie  gref-  celle.  Et  fit  ledid  empereur  fa  refpon- 

fier  de  ladide  ville ,  veftus  de  riches  rob-  fe  par  la  bouche  de  mondid  feigneur  le 

bes  myparties  de  velours  cramoify  fie  conneftable ,  difant  qu'il  remercioit  la 

velours  tanné ,  celle  dudid  prevoft  des  ville  ,  fie  qu'on  luy  faifoit  trop  d'hon- 

marchands  fourrée  de  martres  fublimes  ncur. 

fie  celles  defdids  efchevins  fie  greffier  Ces  chofes  faides  mcfdids  fieurs  de 

doublée  de  velours  noir.  la  ville  vindrent  à  attendre  ledid  empe- 

Aprezeulx  marchoient  les  procureur  reuràlaporte  S.  Anthoine  ,  en  laquelle 

fie  receveur  de  ladide  ville,  veftus  :  c'eft  avoitun  bel  arc  triumphal ,  où  eftoient 

à  feavoir  ledid  procureur  d'une  robbe  les  armes  dudid  empereur ,  que  mefdids 

longue  de  velours  rouge  cramoify  dou-  fieurs  de  la  ville  avoient  £ud  faire.  Ec 

blee  de  velours  noir ,  6c  ledid  receveur  tenoient  meffieurs  Croquet ,  Danes ,  le 

d'une  robbe  de  fatin  fourrée  de  mar-  Comte  fie  Parfaid  efchevins  un  beau  ciel 

très.  de  drap  d'or  armoyé  des  aigles  impe- 

Aprez  marchoient  les  confeillers  d'i-  riales  fie  armes  dudid  empereur ,  le  touc 

celle  ville  veftus  de  riches  habits  de  foye  de  broderie.  Et  quand  ledid  empereur 

fourrez  de  belle  fie  riche  penne ,  chafeun  fut  party  dudid  S. Anthoine  des  Champs, 

félon  leur  vouloir.  on  ne  le  pouvoir  à  peine  veoir ,  pour 

Aprez  marchoient  les  feize  quarte,  l'impetuofité  des  coups  d'artillerie ,  qui 

mers  de  ladide  ville ,  tous  veftus  de  rob-  fans  cefle  tiroient  depuis  fon  partement 

bes  de  fatin  tanné.  dudid  S.  Anthoine  jufques  à  ladide  por- 

Aprez  marchoient  les  quatre  efieus  de  te ,  qu'on  eftimoit  bien  à  huid  cens  coups 

ladrapperic,  qui  dévoient  porter  le  ciel  de  canon. 

aprez  mclaids  fieurs  uc  ii  ville,  &  ef-  Ledid  empereur  cftoit  monté  fur  un 

-  t_  u  vjitmde r«.-l      -h:      )-;rî tanné,  beau  cheval  moreau,  fie  veftu  d'un  po. 
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tit  manteau  de  drap  noir,  &  en  fa  tefte  force  dedans  terre }  &  portoit  en  fon  a 

un  chappeau  de  feutre  noir ,  parce  qu'il  efebarpe  un  grand  eferipteau ,  où  il  y 

portoit  le  deuil  de  fa  femme.  Et  après  avoit  efeript  :  citera  alterius  roiar  }  & 

eftre  arrive  à  ladite  porte  S.  Anthoine,  à  l'entour  defdides  colonnes  eftoit  ef- 


eript i  Pins  tmtrt ,  qui  eft  la  devife  du- 
did empereur  i  fie  avoic  à  fes  pieds  fur 
le  devant  un  aigle  à  deux  teftes.  Lequel 
Hercules  fut  mis  dedans  un  eftuy  de  cuirt 
fur  lequel  avoit  des  aigles  à  deux  teftes 
dorez ,  fie  eftoit  double  de  (âtin  verd. 


Obfcquts  de  tombal  Chah  et. 


feu  nie 


U  vu.  jour  de  Juin.  Enfuit  Tordre   

tenu  à  l'enterrement  8c  convoy  de  A**  M4Î* 
meflîre  Philtppes  Chabot  admirai  de 
France }  lequel  eft  decedé  en  fon  hoftel 


eftre  arrive  ; 

fut  tres-inftamment  prié  fie  requis  de 
mefdids  ûeurs  de  la  ville  fe  mettre  foubs 
ledid  beau  ciel  }  ce  qu'il  ne  voulut  ac- 
corder ,  difant  ce  appartenir  au  roy  ■>  mais 
à  la  fin  à  la  perfuaûon  fie  requeftes  de 
mefdids  fieurs  le  conneftable  6c  de  la 
ville ,  fe  accorda ,  Ce  alla  jufques  devant 
les  Tournclles  ,  où  il  y  avoit  un  arc 
triumphal  que  le  roy  avoit  faid  faire. 
Puispaflaoultre  avec  l'ordre  de  la  cour 
de  parlement ,  chaftelet  8c  aultres  juf- 
tiecs ,  qui  font  à  plain  contenus  8c  dé- 
clarez i  ladide  entrée  de  l'empereur 

imprimée,  qui  a  efté  à  prefent délaiflee  à  Pans  rue  des  Juifs,  &  enterré  ledid 
pour  caufe  de  briefveté ,  parce  qu'il  n'eft  jour  en  l'eglife  8c  monaftere  des  Auguf- 
queftion  en  ce  prefent  regiftre  que  du  tins. 

raid  de  ladide  ville.  Et  premièrement  partirent  de  fàdide 

Et  quand  ledid  empereur  fuft  à  la   maifon  les Cordeliers ,  les  Jacobins,  les 
porte  Baudoyer ,  s'arrefta  à  veoir  un  beau    Auguftins  &  les  Carmes,  avec  leurs  croix* 
miftere  qui  eftoit  audid  lieu  furun  grand    â  chafeune  defquelles  y  avoit  deux  tor- 
efchaffàut  -y  auquel  miftere  avoit  un   ches  aux  armoiries  dudid  feigneur. 
parc  nommé  le  parc  François ,  rempli      Aprcz  marchoient  les  Billettes ,  les 
de  beaux  lys  &  aultres  belles  fleurs,  de-    Blancs-manteaux  8c  le  S.  Efprit  avec- 
dans  lequel  avoit  une  fontaine  arroufant    ques  leurs  croix ,  â  chafeune  croix  deux 
ledid  parc  j  8c  aux  deux  extremitezde   torches  aux  armoiries  dudid  feigneur. 
coûtes  parts  d'iceluy  y  avoit  deux  por-      Puis  marchoient  les  preftres  des  paroif- 
tes    l'une  bien  fermée  8c  verrouillée  ,    fes  &  chanoineries  de  cette  dide  ville 
nommée  la  porte  de  guerre ,  8c  l'autre    eftans  en  grand  nombre j  8c  y  avoit  tren- 
ouverte,  nommée  la  porte  de  paix,  de    te-trois  croix  j  à  l'entour  de  chafeune 
laquelle Vortoit  une  belle  nymphe  8c  da-    d'icelles  y  avoit  deux  torches  aux  armoi- 
me  celefte  nommée  Alliance,  qui  entroic    ries  dudid  fieur. 
en  ce  parc  François }  8c  au  milieu  d'ice-       Aprez  marchoient  cent  pauvres  tous 


cript 


ledid  mouton  ces  mots  :  Amkmlabo      Aprez  marchoient  les  religieux  de 
in  face,  quoniamtu  mtcum  ti }  8c  ledid   madame  Ste  Gcncviefve. 
S  Michel  portoit  auffi  par  efeript  :  Cm/1      Aprez  marchoient  vingt-deux  cneurs 
todi*m  u  in  ommhusviis  nui  >  &  ladide   de  la  ville  de  Paris,  veftus  de  deuil  8c 

Alliance  difoit   garnys  d'efcuïïbns  aux  armoiries  dudid 

Aprez  ledid  miftere  veu  pafla  oultre  ieigneur  *  &  fonnoient  par  les  rues  de 
iufques  au  bout  de  la  haulte  Venneric,   leurs  fonnettes. 

Aprez  marchoit  un  gentilhomme  de 
la  maifon  dudid  feigneur,  veftu  de 
deuil ,  tenant  un  bafton  en  fa  main  }  le. 
quel  menoit  fie  conduifoit  cent  neuf  fer- 
viteurs,  officiers  8c"  entremedeurs  dudid 
feigneur  ,  tous  portons  le  deuil. 

Aprez  marchoient  les  gentilshommes, 
maiftres  d'hoftel  de  fa  maifon  fie  plu- 
fieurs  capitaines  fans  deuil,  mais  veftus 


où  il  y  avoit  encores  un  autre  miftere) 
fie  par  deflus  le  pont  N.  D.  tout  couvert 
de  feuilles  de  lierre,  d'efcuflbns, candé- 
labres fie  autres  triumphes  à  plein  con- 
tenus en  ladide  entrée  imprimée.  Et  alla 
i  N.  D.  fit  delà  au  palais,  où  raeffieurs 
de  la  ville  furent  foupper.  Et  le  lende- 
main alla  loger  au  chafteau  du  Louvre, 
où  mefdids  Ueurs  de  la  ville  luy  ' 


nés  d'argent  ,  lefquelles  il  plantoit  à  ris  du  cofté  dcxtre>  ôc  du^cofté  fcnc£ 
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•tre  marchoient  les  quatre  facultez  de 
**' JHh    l'uniyerfité  de  Paris  avec  le  redeur  & 
/es  bedeaux. 

Aprez  marchoient  douze  archers  & 
hacquebufiers  de  ladide  ville ,  veftus  de 
leurs  hocquetons  de  livrée ,  portant  cha- 
cun une  torche  ardente  armoyée  des  ar- 
mes de  ladide  ville. 

Aprez  marchoit  un  gentilhomme  vef- 
tu  de  deuil ,  portant  la  cotte  d'armes 
armoyce  des  armes  dud.  feigneur ,  eftant 
de  latin  cramoify  dorée. 

Aprez  marchoient  deux  gentilshom- 
mes portans  deux  eftendars  de  couleur 
de  blanc,  noir  &  jaune t  &  avoit  pour- 
traid  à  chafeun  l'image  S.  Chriftofle. 

Aprez  marchoit  un  autre  gentilhom- 
me portant  l'efcu. 
Aprez  un  autre  portant  l'cfpéc. 
Aprez ,  un  autre  portant  le  heaume  ou 
armer. 

* 

Aprez ,  un  autre  portant  le  guidon. 

Aprez  marchoient  trois  des  heraults 
d'armes  du  roy ,  veftus  de  leurs  cottes 
d'armes  fur  habillemens  de  deuil. 

Aprez  marchoient  lesabbezde  Ste  Ge- 
neviefve  &  de  S.  Magloire ,  puis  mon 
iîeur  le  cardinal  du  Bellay  cvefquc  de 
Paris ,  qui  donnoit  la  benedidion  au 
peuple. 

Aprez  marchoient  meflèigneurs  

{>ortans  le  deuil ,  &  lefquels  portoient 
e  corps  dudid  feigneur  ,  lequel  eftoit 
couvert  d'un  grand  poifle  de  drap  d'or, 
fur  lequel  avoit  un  bel  oreiller  de  bro 
derie ,  où  eftoit  mife  &  pofée  la  couron- 
ne de  comte  dudid  feigneur.  Et  y  avoit 
iîx  torches  ardentes  armoyées  comme 
defJus  à  l'entour  dudid  corps. 

Aprez  marchoit  Louis  moniteur  de 
devers,  menant  le  premier  deuil. 

Aprez  monf.  

Aurez  marchoit  moniteur  le  cardinal 
de  Givry  feul, vertu  d'une  robbede  ca- 
jnelot  violet  à  longue  queuë  traînant  j& 
y  avoit  un  homme  derrière  qui  luy  por- 
toit  Ca.  queuë. 

Aprez  marchoient  les  (milliers  de  la 
cour  à  cofté  dextre ,  &  les  fergens  de 
Ja  ville  de  l'autre  cofté  du  ruifleau  vef- 
tus de  leurs  robbes  de  livrée  &  navires. 

Aprez  marchoit  la  cour  de  parlement 
dudid  cofté  dextre ,  la  ville  de  l'aultre 
cofté  feneftre,  avec  la  chambre  des  comp- 
tes xjui  eftoit  vers  le  ruiûeau. 

Aprez  ôc  derrière  ladide  cour  mar- 
choient meilleurs  du  chaftclet. 

En  laquelle  ordre  allèrent  porter  le- 
did  corps  en  Teglife  êc  monaftere  des 
Ccleftins ,  laquelle  eftoit  tendue  de  ve- 
i 


lours  noir  armoyé  des  armes  dudid  ici. 
gneur  de  broderie.  Et  y  avoit  un  cercueil 
de  bois  tout  couvert  de  lî  grande  quan- 
tité de  cierges  ardens ,  avec  ceux  qui 
eftoient  a  l'entour  de  ladide  eglife ,  qu'il 
fembloit  que  tout  fuft  en  feu.  Puis  fut 
célébré  la  belle  grand  mefle  de  Requiem* 
chantée  mufïcalement  par  multitude  de 
chantres.  Et  fut  dide  ladide  mené  par 
monlïeur  Cenalis  evefquc  d'Avranches. 
L'abbé  de  fainde  Geneviefve  faifoit  le 
diacre ,  &  l'abbé  de  S.  A$agloire  le  foubs- 
diaerc.  Puis  rut  faide  une  belle  prédi- 
cation par  un  dodeur  en  théologie  nom- 
mé Deaurati  Jacobin ,  à  la  louange  du- 
did feigneur ,  lequel  print  pour  fonthef- 
me  les  deux  verfets  du  prophète  David  c 
Jnpace  m  tdipfum  dormiam  &  requiefeam» 
Quoniam  tu  Domine  Rnytlarittr  in  fpe  con- 
fittufii  me  j  lefquels  ii  expofa  bien  en  pro- 
pos. 

Banque  propejée  à  la  ville ,  &  rejettée. 

LE  16.  Février  1547.  aeftéportéau  ■ 
confeil  l'avis  de  la  vdle  qui  luy  eftoit  A"' 1  J4?* 
demandé  par  lettres  de  cachet  du  roy, 
au  fujet  d'une  banque  qu'on  propofoic 
d'eftablir  dans  Paris, fur  lequelle  la  vil- 
le avoit  premièrement  refolu  de  conful- 
ter  des  théologiens  j  &  fon  avis  eft  que 
ladide  banque  eftoit  contre  la  lay  de 
Dieu ,  audorifant  l'ufure  que  le  roy  avoit 
voulu  reprimer ,  ayant  eftabli  juges  par- 
ticuliers &  commiflàires  dans  Ion  par- 
lement fur  ce  fujet.  Que  la  facilité  que 
cette  banque  donnerait  à*  un  chacun  de 
trouver  argent  par  preft,ferviroit  d'oc- 
cafion  à  la  ruyne  de  la  no  bielle.  Que 
les  marchands  qui  dans  le  trafic  ne  ga- 
gnent que  quatre  ou  cinq  pour  cent,  avec 
grand  péril ,  quitteront  la  marchandife 
pour  mettre  leur  argent  à  ladide  ban- 
que. Qu'il  feroit  dur  d'ofter  aux  pères 
&  mères ,  ou  autres  eflus  tuteurs ,  l'ad- 
miniftration  du  bien  de  leurs  mineurs , 
pour  le  bailler  à  profiter  à  un  banquier 
d'eftrange  nation. 

Entrée  de  la  princtjje  de  F  effare  i  Parti. 


G 

ville 


1 E  jourd'huy  environ  une  heure  après 
,midy,  font  partis  de  l'hoftel  delà 
de  Paris  meilleurs  les  prevoft  des 
marchands  Se  cfchevins  veftus  de  leurs 
robbes  my-parries,  &  le  receveur  d'icelle, 
accompagnez  d'aucuns  de  meffieursles 
confeillers  de  ladide  ville ,  quarteniers 
&  bourgeois ,  ayans  devant  eulx  les  com- 
pagnies des  archers ,  arbaleftriers  &  hac- 

quebutier* 
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quebutiers  de  ladide  ville  conduits  par  qu'il  ne  m'appartient.  Je  vous  aflèure«   

leurs  capitaines  6c  lieutenans  ,veftus  de  que  en  tous  cndroids  où  j'auray  puif-  « 
leurs  hocquetons,  bien  montez ,  ayans  lance  de  faire  plaifir  à  la  ville,  je  le» 
chacun  une  javeline  de  barde  en  la  main,  feray  de  tres-bon  coeur.  e« 
&  les  fergens  de  ladide  ville  aufly  à  che-  Ce  faid ,  monfeigneur  le  duc  de  Gui- 
val.  Et  lbnt  allez  au-devant  de  mada-  Ce  embraflà  plufieurs  fois  ledid  prevoft, 
me  la  princeflc  de  Ferrare ,  qu'ils  ont  luy  difant  :  «  Monfieur  le  prevoft ,  je  « 
rencontrée  un  peu  au-delà  de  la  baftille  fuis  grandement  tenu  à  me  lueurs  de  ;la  * 
S.  Anthoine.  Et  aprez  plufieurs  coups  villeficà  vous  de  l'honneur  que  vous  m'a-  « 
d'artillerie  tirez  de  deflus  les  boullevers  vez  aujourd'huy  faid  fie  â  mes  enfans.  « 
6c  ramparts  de  ladide  ville ,  monfieur  J'en  rends  grâces  à  Dieu  ôc  aux  hom-  « 
maiftre  Claude  Guyot  prevoft  des  mar-  mes  5  Ôc  vous  afleure  que  je  ne  m'ef-  « 
chands  luy  a  raid  la  révérence  fie  did  pargneray  jamais  à  faire  plaifir  â  la  vil-« 
ainfy  qu'il  enfuit  :  »  Combien,  Mada-  te,  fait  en  gênerai  ou  en  particulier  -y  6c  <* 
»  me  que  les  habitans  de  Paris  ville  ca-  vous  en  devez  tenir  pour  bien  afleurez.  * 
•>  pitale  du  royaume  n'ayent  accouftuf-  Mondid  fleur  le  prevoft  luy  a  faid 
tumé  d'aller  au-devant  finon  du  roy  refponfe:  "  Monfeigneur ,  la  ville  neu 
„  leur  prince  Se  fouverain  feigneurfic  de  fçauroit  jamais  aflèz  faire  pour  vous;  a 
la  reine  à  fa  première  entrée  en  la  vil-  qui  leur  avez  efté  protedeur  8c  feur  « 
le }  toutesfois ,  Madame ,  par  le  com-  rampart  i  la  venue  de  l'empereur, a 
mandement  du  roy  ,  qui  defireentou-  dont  ils  vous  demeureront  perpétuel-  « 
tes  fortes  vous  faire  connoiftre  com-  lement  obligez.  * 


„  bien  vous  eftes  la  bien-venue  en  fon  Et  aprez  plufieurs  coups  de  canon  ti- 

royaume ,  nous  vous  venons  au-devant  rez ,  font  entrez  en  ladide  ville  en  l'or- 

faire  la  révérence  ,  fie  porter  l'honneur  dre  qui  s'enfuit  : 

„  que  nous  fommes  tenus  fie  qui  vous  an-  Les  bandes  des  archers,  arbaleftriers 


partient,  pour  eftre  princeflè  iffixe  de  fie  hacquebutiers. 

„  la  couronne  fie  maifon  de  France ,  ac-  Le  train  de  madame  fie  de  pluficurs 

M  complie  de  plufieurs  grâces  fie  dons  de  princes,  feigneurs  fie  gentilshommes ,  qui 

M  nature ,  6c  doiiée  de  tres-grandes  fie  luy  avoient  faid  compagnie  fie  eftoienc 

„  tres-excel  lentes  vertus }  aulîi ,  Madame,  al  lez  au-devant. 

„  pour  l'alliance  que  vous  venez  pren-  Et  aprez  ledid  train  marchoient  tous 

„  dre  en  la  maifon  de  monfeigneur  le  lefdids  gentilshommes  j  fie  eftoit  toute 

n  duc  de  Guife,  prince  duquel  la  ville  la  troupe  de  quatre  à  cinq  mil  che- 

„a  receu  tant  de  grâces,  de  faveurs  6c  vaulx. 

„  de  bienfaids ,  fit  pareillement  de  mef-  Suivoient  lefdids  gentilshommes  les 

u  feigneurs  les  reverendiffime  cardinal  fergens  de  la  ville  ,  aucuns  confeil- 

ôe  duc  d'Aumale  fes  enfans ,  que  les  ha-  1ers  fie  Ôc  quarteniers ,  fie  les  efchevins 

bitans  d'icelle  leur  en  feront  perpétuel-  6c  prevoft  des  marchands ,  eftans  im- 

lemcnt  tenus  fie  obligez ,  fie  a  ceux  qui  mediatement  au-devant  de  mefieigneurs 

leur  attiennent.  A  cette  caufe,Mada-  les  cardinaux  de  Vendofme,  de  Guife, 

me,  nous  vous  prefentons  les  biens  monfeigneur  le  duc  d'Anguien,  Louis 

de  la  ville,  tant  en  gênerai  comme  en  monfieur  fon  frère,  mefleigneurs  de 

particulier,  pour  en  ufer  à  voftre  vo-  Montpenfier  ,  de  Guife,  de  Nevers, 

„  lonté  ;  eftant  prefts  de  vous  obeyr,  d'Aumale,  marquis  du  May  ne,  evef que 

„ain  Ci  qu'il  a  pieu  au  roy  de  nous  com-  deTroyes,  raeffieursle  fie 

M  mander  j  vous  fupplians  tres-humble-  René  monfieur  leur  frère,  M.  de  Ne- 

„  ment ,  Madame ,  nous  vouloir  tenir  en  mours  ôc  de  Longueville,qui  marchoient 

„  voftre  bonne  grâce ,  fie  avoir  les  afrai-  tous  d'un  rang. 

„res  de  la  ville  pour  recommandées  en-  Et  les  fuivoit  madame  la  princeflè, 

„  vers  la  majefté  du  roy,  eftans  bien  montée  fur  une  hacquenée  blanche  très- 

>,  afleurez  que  vous  avez  de  luy  telle  part,  richement  accouftrée  $  fie  eftoit  accom- 

»  que  ceux  qui  luy  feront  de  vous  rc-  pagnée  de  mefleigneurs  le  cardinal  de 

„  commandez,  recevront  le  fruit  de  leur  Bourbon  fie  de  Ferrare. 

»  efpcrance.  Madame,  vousfoyez  la  très.  Et  aprez  elle  marchoient  madame  la 

»>bien  venue.  marquifedu  Maine,  mefdames de  Chaf- 

A  quoymadide  dame  a  faid  refponfe:  teau-Villain  fie  de  Parroy  fie  pluficurs 

»>  Meilleurs ,  je  remercie  bien  humble-  autres. 

»  ment  le  roy  fie  vous  de  l'honneur  que  Et  en  cette  ordre  alla  jufqucs  en  l'hof- 

mvous  me  faides  beaucoup  plus  grand  tel  de  Reims,  que  monfeigneur  le  car- 


» 
» 
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dinal  de  Guife  avoir  faid  mettre  en  tel    avoit  phifieurs  pièces  d'artillerie  qui  fii- 


**'  11*U  ordre  qu'il  eftoit  requis  pour  telle  dame 
recevoir.  Et  peu  auparavant  fon  Cou- 
per lefdids  prevoft  des  marchands  fie 
efchevins  veftus  de  leurs  robbes  my- 
parties  leur  firent  prefensde  dragues, 
mailèpains  fie  ypocras  en  la  manière  ac- 
*>couftumée.  Luy  did  ledid  prevoft:" 
«'Madame,  nous  vous  prefentons  des 
«biens  de  la  ville.  Le  prefènt  eft petit 
}»pour  le  regard  de  votre  grandeur  }mais 


rent  tirées  à  fon  entrée ,  &  firent  grand 
bruit }  fit  delà  le  menèrent  jufques  au  pa- 
lais ,  où  il  devoir  loger. 

Et  le  Jeudy  fuivant  treiziefme  jour 
dudid  mois  ,  qui  èftoit  le  jour  que  le 
roy  avoit  arrefté  faire  fon  entrée  j  mais 
pour  les  grandes  inondations  d'eaux, 
vent  impétueux  fie  incommodité  du 
temps,  le  roy  envoya  en  l'hoftel  de  la- 
dide ville  environ  cinq  heures  du  foir 


»ïa  bonne  volonté  de  ceux  qui  le  vous  le  feigneur  de  Msugny  j  lequel  déclara, 
prefenrenr,  fie  l'afïèdion  qu'ils  vous  que  ledid  feigneur  lu  y  avoir  commandé 
porrenr,  eft  relie  que  vous  avezpuif-  venir  dire  à  ladide  ville,  que  pour  la- 
ûnce  de  leur  commander.  Elle  fift  réf.    dide  incommodité  du  temps  l'entrée 

dudid  feigneur  feroit  continuée  à  Di- 
manche prochain  j  fie  incontinent  fut  en- 
y é  quérir  le  trompette  de  ladide  ville, 
ur  l'aller  publier  a  l'heure  par  ladide 


pour  l'aller  publier  a  l'heure  par 
ville  3  ce  qui  fut  faid. 

Et  le 'lendemain  Vendredy  quator- 
zième jour  dudid  mois  mefdids  fieurs 
les  prevoft  des  marchands,  efchevins  fie 
greffier ,  veftus  de  leurs  bons  habits  de 
foye,  allèrent  prefenter  à  mondid  fei- 
gneur le  daulphin  un  beau  grand  baffiu 
d'argent  vermeil  doré,  plain  de  dragée. 

Tout  le  long  de  ladide  fepmaine,8c 
fpecialement  Dimanche  dernier  furent 
faides  lts  monftres  des  meftiers  de  Pa- 
ris ,  qui  dévoient  marcher  a  pied  à  la- 


ponfe  qu'elle  remercioit  la  ville  fie  du 
prefènt  fie  de  leur  bon  vouloir.  Le  len- 
demain fit  le  jour  enfùivantluyfuften- 
cores  raid  prefènt  d"ypocras  2c  dragée 
à  l'entrée  de  fon  difner  j  fie  après  dif- 
ner  partit  pour  aller  à  S.  Germain  en 
Laye. 

Entrh  J*  dauphin  fils  dm  roy  Henry  II. 
i  Paris ,  &c. 

LE  Mardy  iv.  jour  de  Juin  m.  d. 
xi. ix.  ont  efté  reccues  lettres  de 
monfèigneur  le  conneftable  ,par  lefquel- 
les  il  mande  à  ladide  ville  d'aller  au- 
devant  de  mondid  feigneur  le  dauphin 

honnorablement,  lequel  arrivera  en  cet-  dide  entrée  du  roy  fie  de  la  rome.  Et 
te  ville  Mardy  prochain.  Et  incontinent  pour  la  première  fois  fe  afTcmblerent  i 
lcfdides  lettres  receucs ,  a  efté  advifé  la  porte  S.  Anthoine  ,  fie  allèrent  fous 
au  bureau  de  ladide  ville,  qu'on  devoir  la  charge  defdids  capitaines  de  la  SauL 
mander  meilleurs  les  xxiv.  confeillers  nerie  fie  vicomte  de  Beaupré  jufques  au 
fie  xvi.  quarteniers,  avec  fix  des  plus  bois  deVincienncs  j  où  ils  furent  fi  bien 
honneftes  bourgeois  de  ladide  ville  de  mouillez  de  la  pluye,que  ceux  qui avoienc 
chacun  quarrier,pour  accompagner  mef-  '  porré  leurs  beaux  habirs  de  foye  des  cou- 
dids  fieurs  à  aller  au-devant  dudid  leurs  du  roy  fie  de  la  roine ,  furent  gaf- 
daulphin ,  fie  furent  incontinent  expe-  tez.  Et  ne  firent  ce  jour  leurs  monftres 
diez  lefdids  mandemens.  les  imprimeurs ,  les  maçons ,  tailleurs  de 

Et  ledid  jour  de  Mardy  unziefme   pierre  fie  les  coufturiers  ■>  car  lefdids  im- 
jour  dudid  mois ,  mefdids  fieurs  de  la    primeurs  avoient  un  capitaine  de  leur 
ville ,  fie  lefdids  confeillers ,  quarteniers    eftat ,  qui  eftoit  Louis  Chaudière ,  fie  les 
les  bourgeois,  avec  trente  archers ,  tren-    maçons  railleurs  de  pierre  fie  charpen- 
te arbaleftriers  fie  trente  hacquebutiers,    tiers  avoient  pour  leurs  capitaines  maif- 
mefd.  fieurs  les  prevoft  des  marchands,   tre  Guillaume  Guillain  maiftre  desces- 
efchevins  fie  greffier  veftus  de  leurs  rob-   vres  de  maçonnerie  de  ladide  ville ,  fie 
bes  myparties  des  couleurs  de  ladide  vil-    M.  Claude  Girard  maiftre  charpentier, 
le ,  leurs  dix  fergens  devant  eulx ,  par-    fie  les  coufturiers  un  aultre  de  leur  eftat, 
tirent  de  l'hoftel  de  ladide  ville  environ    oui  firent  leurs  monftres }  à  fçavoirleC 
heures  de  relevée ,  fie  s'en  allèrent    dids  imprimeurs  en  Nèfle ,  lefdids  ma- 
devant  dudid  feigneur  jufques  à  la   çons  charpentiers  fie  tailleurs  de  pierre 
mahderie  du  RooUe ,  où  ils  firent  la  re.    a  S.  Martin  des  Champs ,  6c  lefdids  couf- 
verenec  à  mondid  feigneur  le  daulphin,    turiers  le  long  de  la  rivière  prez  lebou- 
qui  eftoit  bien  accompagné  de  plusieurs    leverc  j  fie  eftoient  bien  fix  cens  efdides 
grands  feigneurs  fie  dames.  Et  marche-    trois  bandes. 

rent  mefdids  fieurs  de  la  ville  devanr  luy      Le  Samedy  matin  quinziefme  jour  de 
S.  Honoré ,  où  il  y    Juing  furent  portez  les  mandemens  à 
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meneurs  les  confeillers  ,  quarteniers  & 
bourgeois  de  lad.  ville ,  pour  eulx  trou- 
ver demain  neuf  heures  de  marin  en 
l'hoftel  de  ladide  ville ,  pour  aller  au- 
devant  du  roy  a  Ton  entrée  ,  &  pareil- 
lement fut  crié  à  fon  de  trompe  par  les 
carrefours  de  Paris  ladide  entrée ,  &  que 
les  gens  de  cheval  &  de  pied  euflent  à 
eulx  trouver  :  à  fçavoir  les  gens  de  pied 
à  quatre  heures  du  marin  le  long  de  la 
rivière ,  &  les  gens  de  cheval  à  dix  heu- 
res de  marin  à  S.  Martin  des  Champs. 

*  • 

Entrée  du  roy  Henry  II.  <*  Pans. 

L'An  m. d.  xlix.  le  Dimanche xvi. 
jour  de  Juing ,  environ  huid  heu- 
res du  marin ,  le  clergé  de  I  univerfité 
de  Paris  le  mift  en  chemin  ,  pour  aller 
au-devant  dudid  feigneur  où  il  eftoit  a 
S.  Ladre  ,  où  ladide  ville  avoit  faid  fai- 
re un  parronde  bois  devant  la  rue  faind 
Laurens ,  où  le  roy  noftredid  feigneur 
pouvoit  veoir  venir  &  palier  pardevant 
Juy  tous  cculx  de  lad.  ville.  Apprez  lc- 
did  clergé  pafle  &  le  redeur  de  ladide 
univerlîté ,  M.  le  prevoft  des  marchands 
maiftre  Claude  uuyot  fift  marcher  les 
gens  de  pied ,  qui  partirent  de  l'hoftel 
de  ladide  ville  environ  unze  heures  du 
matin ,  &  y  avoit  deux  de*  fergens  de 
ladide  ville  à  cheval  ,  veftus  de  leurs 
robbes  my-parties  &  leurs  navires  d'or- 
faverie  fur  l'efpaule. 

Aprcz  marchoient  les  capitaines  des 

Sens  de  pied  des  meftiers  de  ladide  ville, 
ien  armez  &  richement  accouftrez  fé- 
lon leur  eftat ,  avec  les  porte-enfeignes, 
fergens  de  bande ,  lieutenans  &  autres 
appoindez,  qui  mettoient  en  ordre  lef- 
dids  gens  de  pied  ,  les  dreûoient  &  fai- 
foient  marcher  léfdids  gens  de  pied  des 
meftiers  de  ladide  ville  bien  veftus  & 
équippés,  &  qui  eftoient  en  nombre: 
c'eft  a  feavoir , 

Les  paticiers  cinquante  hommes. 
Les  vitriers  vingt-cinq  hommes. 
Les  veryers  huid  hommes. 
Les  marefehaux  quarante  hommes. 
Les  tonneliers  quarante  hommes. 
Les  chandeliers  quarante  hommes. 
Les  foureurs  trente  hommes. 
Les  layeriers  dix  hommes. 
Les  bourreliers  huid  hommes. 
Les  courtepoindiers  vingt-cinq  hommes» 
Les  chercuitiers  quinze  hommes. 
Les  coufteliers  quinze  hommes. 
Les  chappeliers  vingt  hommes. 
Les  nariers  vingt  hommes. 
Les  poullaillers  quinze  hommes. 
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Les  efpingliers  trente  hommes. 

Les  taillandiers  quinze  hommesv 

Les  pourpoindiers  huid. 

Les  mcnuiûers  cinquante. 

Les  ferruriers  foixante. 

Les  gantiers  quinze. 

Les  charrons  dix»n-- 

Les  orlogeurs  dix.     ;  ' 

Les  libraires  cinquante.  Us  ne  tindrent 
pas  promeflè. 

Le?  abateurs  quatre» 

Les  tourneurs  de  bois  huid. 

Les  vinaigriers  vingt-cinq. 

Les  potiers  d'eftain  vingt- cinq. 

Les  peigners  &  tabletiers  cinq.  Difent 
qu'il  y  a  des  patenofteurs  qui  font  du- 
did  meftier  feptante. 

Les  foulions  de  drap  cinq.     —  - 

Les  courroyeurs  quinze.  , 

Les  artillers  cinq. 

Les  faveriers  quarante. 

Les  bour  fiers  trente.  < 

Les  couvreurs  trente. 

Les  ronfleurs  vingt-cinq. 

Les  tiflerands  trente. 

Les  jardiniers  cinquante. 

Les  quinze. 

Les  gaimiers  vingt. 

Les  potiers  de  terre  cinq. 

Les  parcheminiers  cinq. 

Les  lelliers ,  lormiers ,  cofrreriersôc  maL 
letiers  trente.  > 

Les  paflementiers  oubliez. 

Les  rubenniers. 

Les  boutonniers. 

Les  patenoftriers  d'os. 

Les  plombiers. 

Les  cordiers  quinze. 

Les  cordonniers  quatre-vingt. 

Les  venniers  &  boùTelicrs  dix. 

Les  bouchers  foixante. 

Les  boulangers  cinquante. 

Les  frippiers  foixante. 

Les  tainduriers  de  toille  dix. 

Les  tondeurs  foixante. 

Les  tainduriers  de  cuir  cinq. 

Les  chauderonniers  quinze. 

Les  fainduriers  vingt-cinq. 

Les  meulhiers  vingt. 

Les  fourbiflèurs  d'efpées  quinze. 

Les  tainduriers  de  foye  dix. 

Les  rubenniers  trente. 

Les  bonnetiers  quatre-vingts. 

Les  baudroyeurs  dix. 

Les  maçons ,  tailleurs  de  pierre  &  char- 
pentiers deux  centz. 

Les  imprimeurs  deux  cents  cinquante. 

Les  coufturiers  tailleurs  de  robbes  deux 
cents. 

Aprcz  marchoient  trente  porteurs  do 
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— — — >  bled ,  vertus  de  robbes  ou  cafaquins  de 
là*.  ij4».    rouge  &  bleu,  cçnans  chacun  un  bafton 

blanc  en  leur  main. 

Aprez  fix  porteurs  de  charbon. 

Aprez  marchoient  douze  porteurs  de 
fel. 

Aprez  quatre  brifeurs  de  Tel. 
Aprez  leizc  mofleurs  de  bois. 
Aprez  Quatorze  vendeurs  de  vin*. 
Aprez  douze  courtiers  de  vins. 
Aprez  douze  crieurs  de  corps*  «5c de  vins. 
Aprez  fix  mefureursde  charbon. 
Aprez  vingt  mefureurs  de  grains. 

Aprez  -marchoient  huid  mefureurs.de 
ici ,  tous  veftus  de  ladide  livrée  de  la- 
dite ville. 

Aprez  lefdids  officiers  de  ladide  ville 
marchoient  les  cent  hacquebutiers  de 
ladide  ville ,  portons  hacquebutes ,  vef- 
tus de  leurs  hocquetons  de  livrée  faicb 
tout  de  neuf,  blanc ,  vert  fie  noir ,  a  vans 
devant  eulx  trompettes ,  clerons  fie  ta- 
bourins  de  guerre  avec  leurs  enfeignes 
defployées. 

Aprez  marchoient  les  fix- vingts  ar- 
chers d'icelle  ville  à  cheval  veftus  de 
leurs  hocquetons  des  livrées  du  roy  fie 
de  la  roine  ,  aux  armoiries  de  ladide 
ville  d'orfaverie,  tenons  &  portons  cha- 
cun une  javeline  de  barde ,  leurs  enfei- 
gnes Se  guidons  defployées ,  fie  devant 
eux  trompettes  fie  tabourins. 

Aprez  marchoient  les  foixante  arba- 
létriers d'icelle  dide  ville,  portans  ja- 
velines de  barde ,  fie  richement  veftus 
delà  mefme  livrée ,  leurs  chevaulx  bar- 
dez fie  caparaçonnez  bien  richement ,  fie 
devant  eulx  enfeignes  defployées  avec 
trompettes  fie  clairons  fonnans  melo- 
dicukmenc. 

Aprez  marchoient  les  nobles  enfans 
dé  ladide  ville  jufques  au  nombre  de 
cent  à  fix-vingts  ,  lefquels  eftoient  fi 
magnifiquement  montez  de  chevaulx 
bardez  fiecoporoflbrmez  de  broderie,  de 
mefme  leurs  hobits  couverts  de  perles 
fie  outres  pierreries  taillées  en  petits  croif- 
-  fans ,  l'arc  fie  les  trouflês  de  Cupido  avec 
H.  Romaines  entrelafleesfieaultres  de- 
vifés  do  roy,  que  c'eftoit  une chofe ad- 
mirable fie  excellente  de  les  veoir.  Ils 
portoient  le  morionsen  tefte  tout  d'or, 
gent ,  le  petit  croiflànt  d'or  ou-deflus , 
lo  chemife  de  maille  fur  le  pourpoind , 
le  hocqueton  de  broderie  tout  cou- 
vert comme  lefdids  caparafions,  avec 
feuilles  d'ollivier  d'or  de  Cipre  rehaufie 
de  broderie  des  couleurs  du  roy,  les  pe, 
tirs  croiflans  de  perles  remplis  dedans 
de  boutons  d'or ,  8e  toute  manière  d'or. 


ET  PIECES 

faverie  enforte  que  aucuns  defdidsac^ 
couftremens  ont  efté  eftimez  cinq  cents 
efeus  chacun ,  fans  les  choimes  d'or  qu'ils 
avoient  au  col ,  fie  les  bagues  pendantes, 
où  eftoient  gros  diamans,  rubis,  éme- 
rauldes,  que  on  pouvoit  eftimer  valloir 
à  aucuns  defdids  enfans  de  Paris  la  fom- 
me  de  vingt  mil  efeus.  Et  avoient  une 
belle  enfeigne  fie  porte,  guidon ,  qui  alloit 
devant  Germain  Bourfier  capitaine  def- 
dids enfans  de  Paris ,  fie  D rouet  Parent 
lieutenant  -,  à  laquelle  enfeigne  fie  guidon 
eftoient  peindes  les  armes  du  roy  fie  de 
la  roine  fie  devifes  du  roy  fie  les  armes 
de  ladide  ville.  Et  faifoient  merveilles 
de  picquer  leurs  chevaulx  de  leurs  efpe- 
rons  dorez  devant  le  roy  fie  les  princes, 
dont  ils  furent  tres-contens  fie  joyeux 
de  les  veoir. 

Aprez  eulx  marchoient  les  maiftres 
des  oeuvres  de  de  maçonnerie  fie  char, 
penterie  de  ladide  ville ,  fie  le  capitai- 
ne de  l'artillerie  à  cheval ,  bien  montez, 
fie  eftoient  veftus  de  beaux  cofocquihs 
de  velours  noir  couverts  de  broderie, 
fie  por  deûoubs  le  pourpoind  de  latin 
blanc ,  le  bonnet  de  velours  fie  lo  plu* 
me  blonche ,  lo  ceinture  de  velours  ntoir 
fie  l'efpée  ou  fourreau  de  mefme,  avec 
les  petites  bottines  blanches  doublées  de 
velours  noir. 

Aprez  marchoient  les  fergens  de  la» 
dide  ville  veftus  de  leurs  robbes  my-par- 
tie  des  couleurs  de  ladide  ville  doublées 
de  velours ,  fie  aulcune  de  damas ,  le  faye 
de  damas  deflbus,  fie  leur  navire  d'orftu 
verie  fur  l'efpaule ,  fie  bien  montez. 

Aprez  meilleurs  les  prevoft  des  mar- 
chands ,  efchevins  fie  greffier  de  ladide 
ville  marchoient  par  ordre  après  les  def. 
fufdids  ;  fie  eftoient  veftus  de  belles  rob- 
bes my-parties  de  velours  cramoify  rou- 
ge ,  brun  fie  tanné ,  fie  bonnet  de  velours 
en  tefte. 

Le  procureur  marchoit  aprez,  veftu 
d'une  robbe  toute  de  velours  cramoify 
rouge  fans  aultre  couleur.  Et  n'y  eftoic 
le  receveur  de  ladide  ville ,  parce  qu'il 
rumba  malade  $  ne  le  contrôleur,  pour 
ce  que  meffieurs  les  confeiflers  de  ladic- 
te  ville  ne  le  voulurent  fouffrir  aller  de- 
vant eulx. 

Après  marchoient  mefiiids  fieurs  les 
conféillers  jufques  au  nombre  de  feize, 
tous  veftus  de  longues  robbes  de  fatin 
noir  doublées  de  velours. 

Après  fuivoient  les  feize  quarteniers, 
tous  veftus  de  fatin  tanné ,  fie  à  leur  dos 
eftoient  les  maiftres  jurez  des  marchan- 
difes  de  ladide  ville, en  nombre  dequo» 
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cre  pour  chacun  eftat  :  c'cft  à  Ravoir. 

Les  quatre  maiftres  jurez  Se  gardes 
de  la  drapperie  veftus  de  velours  noir. 

Les  quatre  maiftres  de  refpiflèrie  vef- 
tus  de  velours  tanne. 

Les  quatre  de  la  mercerie  veftus  de 
velours  violet. 

Les  quatre  maiftres  de  la  pelleterie 
veftus  de  robbes  de  velours  pers ,  four- 
rées de  loups  cerviers. 

Les  quatre  bonnetiers  veftus  de  velours 
canné. 

Et  les  quatre  maiftres  jurez  orfebvres 
veftus  de  velours  cramoify. 

Lefquels  maiftres  jurer  defdicTes  mar- 
chandées eftôient  fui  vis  Se  accompagnez 
d'un  gros  nombre  des  plus  riches  Se  plus 
apparens  de  leurs  cftats,  marchands  Se 
bourgeois  de  ladide  ville  bien  montez 
&  habillez  tres-richemenr ,  chacun  fé- 
lon fa  qualité. 

Cependant  que  la  trouppe  de  la  ville 
marchent,  meilleurs  des  cours  louverai- 
nes  8c  de  la  prevofté  de  Paris  envoyoient 
leurs  huiffiers  Se  fergens ,  fçavoir  quand 
mcfdich  (leurs  les  prevoft  des  marchands 
Se  efchcvins  partiraient  de  l'hoftel  de  la- 
dide ville,  pour  les  fuivre  aprez  leur, 
dide  trouppe  ,  qui  mift  plus  de  fix  heu- 
res à  palier. 

Et  quand  mefdids  lîeurs  fortirent  de 
la  place  de  Grève  aprez  tous  les  def- 
fufdids  qui  alloicnt  devant ,  vint  le  che- 
valier du  guet  ayant  devant  luy  la  com- 
pagnie de  (es  fergens  tous  à  cheval , 
cenans  chacun  la  javeline  de  barde  au 
poing ,  veftus  de  leurs  hocquetons  d'or- 
ïaverie. 

Aprez  marchoient  les  unze  vingts  fer- 
gens  à  cheval  du  chaftelet  de  Paris  ri- 
chement accouftrez,  qui  eftoient  fuivis 
des  notaires ,  commifïaires ,  greffier ,  fcel- 
leur  Se  aultres  officiers  dudid  chaftelet, 
lieutenans  civil ,  criminel  Se  particulier 
de  M.  le  prevoft  de  Paris,  advocatsSe 
procureur  du  roy  en  fa  jurifdidion  vef- 
tus d'efcarlatte ,  Se  menans  aprez  culx 
grand  nombre  de  confeillers ,  advocats 
Se  procureurs  audid  chaftelet ,  tous  hon- 
neftement  veftus ,  bien  montez  Se  en 
bon  équipage.  Ledid  prevoft  de  Paris 
veftu  d'une  riche  robbe  de  drap  d'or , 
Se  fi  richement  accouftré  qu'il  eftpofli- 
ble  d'eftre ,  accompagna  ledid  chafte- 
let jufques  au  lieu  où  cftoit  le  roy ,  où 
il  le  falua  ,  Se  fut  fa  harangue  avec  la 
ville  -,  mais  ne  retourna  pas  avec  ledid 
chaftelet ,  mais  fe  mift  en  la  compagnie 
des  gentilshommes  de  la  chambre  du 
roy ,  Se  retourna  avec  eulx. 
Terne  II.  Part.  III. 


Aprez  fuivoient  les  generaulx  des  mon-  J^-J"  — ' 
noies,  leur  preftdent  devant  veftu  dé 
velours  noir  ,Sc  lefdids  generaulx  de  la- 
tin de  Jadide  couleur. 

Aprez  eux  marchoient  meilleurs  les 
généraux  Se  confeillers  des  aydes }  avec 
leurs  prefidens  veftus  de  velours ,  Se  lef- 
dids generaulx  de  robbes  rouges  d'efcar- 
latte ,  portans  chacun  le  chapperon  fur 
l'cfpaule ,  noir  à  bourlet.  Devant  culx 
marchoient  leurs  huiffiers ,  puis  leur  re- 
ceveur Se  payeur ,  avec  le  receveur  des 
amendes  ,  advocat  Se  procureur  du  roy 
en  leur  jurifdidion. 

Aprez  eulx  alloient  les  efleus  de  Pa- 
ris Se  aultres  villes ,  avec  plufieurs  re- 
ceveurs des  aydes ,  tailles  Se  gabelles , 
grenctiers ,  contrôleurs ,  fermiers  Se  aul- 
tres mamans  finance. 

Aprez  eulx  lui  voient  meflieurs  des 
comptes ,  les  prefidens  veftus  de  robbes 
de  velours  noir,  Se  les  maiftres  Secor- 
redeurs  de  fatin  noir  ,  les  auditeurs ,  pro- 
cureur Se  advocat  du  roy  en  ladide 
chambre  parez  de  damas  noir ,  les  re- 
ceveurs Se  greffiers  de  taffetas  noir ,  tous5 
bien  montez  Se  précédez  de  leurs  huif- 
Jlers. 

Aprez  marchoit  la  cour  de  parle- 
ment louverain  de  France. 

Premièrement  les  huifliers  alloient  de- 
vant. 

Aprez  le  receveur  Se  payeur  d'icelle. 

Puis  les  quatre  notaires  deux  à  deux. 

Les  greffiers  des  prefentations  Se  cri- 
minel enfemble ,  veftus  de  robbes  d'ef- 
carlatte,  ayans  à  leurs  ceintures  eferip- 
toires  dorées  Se  chapperons  fourrez  lur 
leurs  cfpautles. 

Aprez  eulx  le  greffier  civil  tout  feul, 
auflî  veftu  de  robbe  d'efcarlatte,  Sépare 
de  fon  épitoge. 

Suivoit  aprez  le  premier  huifficr  veftu 
de  robbe  d'efcarlatte ,  portant  fur  fa  telle 
fon  mortier  de  drap  d'or  fourré  d'her- 
mines ,  Se  tenant  la  verge  en  fa  main. 

Confequemment  meffieurs  les  quatre 
prefidens  de  la  grande  chambre  deux  à 
deux  ,  veftus  de  robbes  d'efcarlatte  ôe 
de  leurs  manteaux  par  deffus,  portans 
en  tefte  mortiers  de  velours  noir  Se  un 
ged  de  drap  d'or  tout  autour,  fuivanc 
L'ancienne  couftume. 

Us  eftoient  fuivis  des  prefidens  des 
aultres  chambres  Se  confeillers  d'icelle 
cour ,  en  ce  gardé  l'antiquité  ,  ordre  ce 
réception  de  leurs  perfbnnes ,  tous  por- 
tans robbes  d'efcarlatte  Se  chapperons 
de  mefme  fourrés  de  mefme  vair  :  pom- 
pe vénérable  Se  admirable,  à  raifonquo 
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tel  fenat  ne  cède  à  aucun  aultre  de  la 
terre. 

A  la  queue  de  ces  quatre  prefidens 
de  la  grand  chambre  fuivoient  les  pro- 
cureur 8c  advocats  du  roy  vcftus  com- 
me les  confèillers  ;  puis  un  grand  nom- 
bre d'au  1  très  advocats  8c  procureurs  pra- 
tiquant en  icelle  cour  :  tous  obfervans 
une  gravite1  fi  grande  qu'il  n'eftpaspot 
fible  de  plus. 

En  cet  ordre  marchoient  lcfd.  cours 
aprez  ladite  ville ,  qui  prift  Ton  chemin 
de  la  Grève  droid  à  la  rue  S.  Denis, 
•8c  tout  le  long  d'icclle  jufque  hors  la- 
dite ville }  8c  tournèrent  fur  les  foflèz 
jufquesez  faulxbourgsdela  porte  faind 
Martinj  allèrent  jaques  a  S.  Laurens ,  8c 
entrèrent  en  une  rue  prez  ledid  S.  Lau- 
rens ,  qui  va  audid  S.  Lazare  ez  faux- 
bourgs  S.  Denis  ^  où  il  y  avoit  un  tri- 
bunal fort  fumptueux  8c  magnifique , 
■que  ladide  ville  avoit  faid  faire ,  où  le 
roy  noftredid  feigneur  eftoit  aflls  en  une 
chaife  couverte  de  velours  azuré, tout 
femé  de  fleurs,  de  lis  de  fil  d'or  traid , 
relevées  par  excellent  artifice  de  brode- 
rie ,  pour  là  recevoir  &  entendre  les  ha- 
rangues ,  tant  du  corps  de  lad.  ville ,  que 
aultres  deffufdides  communaultezjeftant 
ledid  feigneur  accompagné  de  meffèi- 
gneurs  les  princes.  Aux  deux  codez  cC 
toient  mefleigneurs  les  conneftable  & 
chancellier  de  France,  pour  refpondre 
aufdides  harangues,  qui  furent  faides 
par  les  deflus  nommez,  &  finguliere- 
ment  par  monfieur  M.  Claude  Guyot 
prevoft  des  marchands  pour  tout  le  corps 
de  ladide  ville }  lequel  s'approcha  du- 
did  feigneur  en  grande  humilité  ,lefa- 
lua ,  tenant  les  clefs  de  ladide  ville  en 
fâ  main  pendantes  à  un  cordon  defoye 
faid  exprès  des  couleurs  dudid  feigneur. 
Et  aprez  ce  que  ledid  prevoft  fuft  mon- 
té les  degrez  dudid  tribunal  avec  les 
efchevins  de  ladide  ville  accompagnez 
des  greffier ,  procureur  8c  plufieurs  con- 
fêillers d'icclle  ville,  s'approcha  encores 
plus  près  dudid  feigneur ,  8c  fe  mift  à 
genoulx ,  8c  propofâ  ce  qui  enfuit  : 
»»  SIRE ,  Vos  tres-humbles ,  tres-obeyf- 
*>  fans ,  loyaux  fit  fidèles  fubjeds  les  bour. 
*>geois,  manans  8c  habitans  de  voftre 
»  bonne  ville  de  Paris ,  cité  capitale  de 
«  voftre  royaume ,  pour  vous  déclarer  la 
»  grande  joye  ,  plaifir  Se  deledation  in- 
«dicible  qu'ils  recevront  aujourd'huy  a 
>»la  nouvelle  8c  bien  heureufe  entrée  de 
»  voftre  royale  majefté  ,  accompagnée 
»  d'une  multitude  très  -  honorable  des 
*»  princes  de  voftre  cres-illuftre  fàng,&  au~ 
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très  feigneurs  &  chevaliers  en  ordre» 
fumptueux  &  pompe  fi  triumphante,« 
vous  font  par  moy  prefenter  les  clefs  « 
de  voftre  dide  bonne  ville ,  en  figne  de« 
l'hommage  &  obeyflance  qu'ils  vous« 
doivent  fie  veullent  porter  jufques  à«« 
l'extrémité  de  leurs  vies ,  comme  à  leur  •« 
roy  tres-puiûant ,  tres-hault  6c  très.  « 
magnanime  ;'prince,  leur  naturel ,  très-** 
cher  &  fouverain  feigneur  j  en  vous« 
remerciant ,  Sire ,  très- humblement ,  « 
de  ce  qu'il  vous  plaift  les  reputer  dig-  « 
ncs  de  voftre  trcs-noble  vifitation:vous  « 
offrant  auffi  leurs  perfonnes,  leurs  biens,  « 
leurs  cœurs  &  volontez  en  tous  eftats ,  « 
qu'ils  vous  fupplient  vouloir  accepter  8c  « 
recevoir  pour  agréables ,  leur  odroyant  <« 
voftre  bonne  grâce  j  tres-afleurez  que  « 
foubsl'umbre  d'icelle,  &  protedion  de« 
fi  bon ,  fi  vertueux ,  équitable  6c  de-  « 
bonnaire  prince ,  tant  amateur  du  bien  « 
de  paix,  tranquilité  publique  8c  feu-« 
rete  de  fes  fubjeds ,  Us  feront  corder-  « 
vez  6c  maintenus  en  la  jouïûance  des  « 
beaux  privilèges ,  franchifes ,  exemp-  « 
tions,  Ebertez  &  prérogatives  qui  par« 
vos  prédeceffeurs  leur  ont  efté  cy-dc-  « 
vant  odroyez ,  &  meûnes  par  le  feu  <* 
roy  voftre  tres-cher  feigneur  8c  pere  j« 
duquel  eftant  l'ame  en  repos  ,  lesc« 
faids  héroïques  8c  glorieufe  renom- « 
mée ,  dont  il  vous  a  laifTé  comme  fon« 
filsvray  8t  légitime  fiicceflcur  héritier» 
unicque ,  demeureront  éternellement» 
en  la  mémoire  des  hommes.  Or ,  Sire ,  «« 
afin  que  ma  prolixité  ne  fuft  caufe  de  re-  « 
tardement  de  cette  tres-louable  entre-  « 
prife  qu'avez  faide  de  vi  fi  ter  vofd.  fub-« 
jeds ,  je  ne  vous  diray  plus  autre  cho-«« 
fè ,  finon  que ,  vous  fbyez  plus  que  très-  « 
bien  venu  t  priant  à  Dieu  qu'il  luy  plai-  « 
feconferver  en  proJperité8c  bonheur  « 
ce  chef  qu'il  a  décoré  de  tant  pré-" 
tieufe  couronne  6c  tiltre  de  roy  très- 41 
Chreftien  >  vous  donnant  la  force  de  M 
dé  bel  1er  6c  vaincre  vos  ennemis,  &  de" 
planter  les  bornes  de  voftre  empire u 
auffi  avant  comme  la  grandeur  de  vpf-  " 
tre  cœur  invincible  le  mérite.  M 

Le  fire  Germain  Bourfier  capitaine? 
defdids  enfans  de  Paris  avoit  aupara- 
vant en  marchant  en  fon  ordre  fàiuéle 
roy ,  8c  luy  avoit  did  ce  qui  enfuit  : 

SIRE ,  deux  Hercules  ont  efté,  l'un  m 
de  Libye ,  qui  par  force  plufieurs  mon- m 
ftres  combatit,  8c  de  vaillance  le  los« 
emporta  ;  l'aultre  des  Gaulles ,  qui  de  « 
belle  éloquence,  prudence  8c  jufticc  fut» 
qui  premier  les  Celtes  par  les  champs  « 
eipandus  ez  villes  enferma ,  8c  enfera-« 
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»»  ble  vivre  &  batailler  enlèigna.  Mais  ces 
»»  deux  pour  un  tiers  parfaid  en  vous  fe 
»>font  aûemblez  -,  &  ce  que  Libye  & 
»>  Gaulles  onc  eu  &  n'ont  point  eu  ,  la 
»  France  en  vous  a  recouvert ,  qui  fans 
*>  malfue  les  vices  vrais  monftres  abattez, 
>»&  les  rebelles  à  obeyflance  ramenez, 
»>  &  de  voftre  lëul  nom  les  villes  clofes 
»>f aides  devant  vous  faillir  &  à  plain  les 
»  tirez.  Or,  fire ,  cette  compagnie ,  un  ef- 
■»>  chantillon  feulement  d'infinies  aultres 
»  qui  en  la  ville  vous  relient,  vient  au-de- 
M  vant'de  vous ,  porter  tefmoignage  pour 
«tous de  voftre  jufticeobeyr,  &  voftre 
"  vaillance  par  tout  accompagner.  Dieu, 
«  fire  ,  qui  jufques  icy  vous  a  tant  bien 
«préfervé,  face  &  voftre  entrée  &  le 
»>  refte  de  voftre  vie  tres-heureufe. 

Cette  harangue  a  efté  enregiftrée, 
durant  que  ledid  fire  Germain  Bour- 
iler  cftoit  efebevin. 

En  ce  plus  que  triumphant  eftat  vint 
fa  royale  majefté  accompagnée  de  fa- 
dide  maifon  le  long  des  raulxbourgs 
jufques  a  la  porte  S.  Denis,  où  il  fut 
hautement  falué  de  trois  cents  cinquan- 
te pièces  d'artillcryc ,  tant  grofle  que 
menue  j  laquelle  fift  un  fi  merveilleux 
tonnerre ,  qu'il  n'eft  en  la  puiflance  des 
hommes  de  le  reprefenter  ;  mais  bien 
pourrait -on  dire  que  depuis  le  matin 
jufques  fur  les  quatre  heures  après  midy 
que  làdide  majefté  fift  fon  entrée,  ja- 
mais ne  ceflà  de  canonner ,  afin  de  ren- 
dre plus  attentifs  les  efprits  des  fpeda. 
teurs ,  qui  eftoient  en  a  grande  multi- 
tude aux  portes  &  feneftresdes  maifons, 
tant  d'un  cofté  que  d'aultre ,  mefmes 
fur  les  tuilles,&:  tout  au  long  des  rues, 
que  auifitoft  feroient  nombrées  les  ef- 
toilles  du  ciel  8c  les  grains  de  fable  de 
la  mer,  que  l'oneuftpu  compter  ce  peu- 
ple j  parmy  lequel  le  pou  voient  ayfé- 
ment  choifir  plufieurs  gentilshommes, 
dames  &  damoifelles ,  tant  de  la  ville 
&  environ  que  de  toutes  les  aultres  par- 
tyes  du  royaume,  mefmes  des  pays  cir- 
convoifins ,  qui  eftoient  affluez  à  Paris 
pour  voir  le  plus  magnifique  triumphe 
que  jamais  fut  faid  à  empereur  ou  roy, 
ioit  du  temps  des  Egyptiens ,  Chaldées, 
Aflyriens,  Hebrieux,  Perfans ,  Medeens, 
Grecs ,  Romains,  François,  Germains, 
que  aultres  -y  Se  ne  fçay  s'il  fe.  pourra 
faire  que  la  pofterité  le  puiflè  égaLler , 
tant  s'en  fault  que  je  veuille  dire  que 
jamais  elle  le  furpafle.  En  vérité  les  gen- 
tilshommes &  dames  accoudées  aux  fe- 
neftres  fur  des  tapis  divers  d'excellen- 
te manufadure,  rendoient  une  beauté 
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fi  grande ,  que  jamais  on  n'en  vift  la 
pareille,  &  par  elpecial  les  dames  aux 
viiages  angeliques ,  tant  bien  parées  de 
carquans,  jaferans ,  chaiines ,  bagues  & 
aultres  doreures  p.*r  deflus  leurs  atours 
&  robbes  de  velours  ou  de  foye,  que 
l'on  euft  pluftoft  eftimé  Paris  un  petit 
paradis  que  une  cité  ou  ville  terrienne. 
Au/fi  fans  point  de  doubte  les  feigneurs 
«{gentilshommes  qui  fuivoient  fa  majefté 
trouvèrent  aflèz  dequoy  contenter  leurs 
yeux ,  mefmes  pour  monftrer  que  leurs 
courages  eftoient  efmeus  par  les  vrais 
aiguillonnemens  d'honneur  mondain, 
qui  n'eft  que  folie  &  vanité  ;  8c  neant- 
moins  pour  les  plaifans  objeds  des  demy- 
déefles  terreltres ,  ils  failoient  voltiger , 
bondir ,  pennader  6c  braver  leurs  che- 
vaux de  telle  forte,  que  c'eftoit  une 
merveille }  fembloit  que  ces  belles  do- 
meftiques  entendùîent  qu'il  eftoit  lors 
temps  ou  jamais  de  faire  fervice  à  leurs 
maiftres  -,  à  l'occafion  de  quoy  l'afiem- 
blce  demeura  tousjours  ravie  comme  en 
extaze ,  depuis  que  la  maifon  du  roy 
triumphateur  l'e  priât  à  monftrer  fur  les 
renés ,  jufques  à  ce  qu'il  fuft  à  N.D.dc 
Paris. 

Mais  pour  retourner  en  mariere,quand 
la  fumee  de  l'artillerie  fe  fuft  incorpo- 
rée avec  les  nuages  de  l'air ,  fa  majefté 
facrée  defeouvrit  un  "avant  portail  d'ou- 
vrage Tufcan  &  Doricque  dédiez  à  la 
force ,  pour  faire  entendre  qu'en  Paris 
conlilte  la  principale  force  du  royau- 
me. Et  pour  venir  à  la  defeription  de 
cet  avant  portail ,  fon  diamètre  par  ter- 
re cftoit  de  dix  pieds  en  largeur ,  l'ou- 
verture de  dix-neuf  de  hault  fur  huid 
de  large,  8c  de  trois  toifes  d'elpoifieur. 
Aux  deux  collez  des  pilliers  eftoient 
deux  ftilobatcs  ou  piedcllals  de  propor- 
tion dragonnée  ,  enrichis  de  convena- 
bles moulures,  fur  lclquels  pofoient  deux 
grands  coloilès  d'hommes  veftus  à  la 
rufticque ,  portans  treize  pieds  en  haul. 
teur ,  mis  en  lieu  de  coulonnes  Perlâ- 
nesou  Cariatides ,  leurs  vafes  Doricques 
entièrement  couvertes  d'or ,  comme  aulTi 
eftoient  leurs  chapiteaux  garnis  de  fri- 
fe  ,  armilles ,  balancier ,  aftragale  ou 
talus ,  plinte ,  doulcine  &  talions  $  iceux 
colofles  tenans  entre  leurs  mains  cha- 
cun un  grand  croifiant  d'argent  t  qui 
avoient  pour  le  moings  cinq  pieds  de 
diamètre ,  dedans  le/quels  eftoit  efeript 
en  lettre  Romaine  :  Dotuc  tttwm  impleat 
erbtm,  qui  eft  ladevife  du  roy.  Le  linge 
6c  drapperie  dont  ils  eftoient  veftus , 
ne  cedoientaucunementaux  parures  na- 
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turellcs ,  ains  avoienc  leurs  lineamens  tenoit  fon  arc,  &  portoit  en  efcharpc 
ou  plis  guigné  fi  bonne  grâce ,  par  l'ar-  une  groflè  trouflè  pleine  de  flcfches.  De 
tifice  du  gentil  ouvrier  qui  en  avoiceu  4a  bouche  partoienc  quatre  chailnettes, 
la  conduite,  que  les  plus  experts  en  deux  d'or  &  deux  d'argent,  qui  s'al- 
fculpture  y  prenoient  merveilleufemcnt  loient  attacher  aux  oreilles  des  perfon- 
grand  plaifir.  Quant  cil  de  leurs  che-  nages  deflus  nommez  }  mais  elles  ef- 
veux  6c  barbes ,  cela  efkoit  fi  bien  mené  toient  fi  tres-laches,  que  chacun  lcspou- 
&  renfondré  par  vraye  intelligence,  voit  juger  ne  fervir  de  contrainâe ,  ains 
qu'il  fembloit  proprement  que  le  vent  qu'Us  eftoient  volontairement  tirez  par 
les  fid  mouvoir.  Par  deflbubs  les  pan-  l'éloquence  du  nouvel  Hercules ,  lequel 
neaux  de  joinâ  de  la  rufticque  termi-  a  fai&  fleurir  en  ce  royaume  les  lan- 
nans  fur  la  circonférence  de  l'arc  pal-  gues  Hebraicque,  Grecque  ,  Latine,  Ita- 
foient  l'architrave,  la  frife  &  la  corni-  lienne  ,  Efpagnole  &  Germaine  mef- 
che ,  dont  les  extremitez  fe  pouvoient  mentent  la  Françoife ,  qui  parayant  ef- 
Voir  deflus  les  chapiteaux.  Dedans  le  toit  aflez  champeftre  $  mais  au  moyen 
plat  fons  du  fronti/picc  eftoit  un  grand  des  bons  arts  fit  iciences  qui  luy  ont 
efeu  aux  armes  de  la  ville,  enrichi  de  efté  communiquées  par  la  diligence  de 
deux  branches  de  palme  pour  emplir  le  ce  bon  roy  non  jamais  allez  louable, 
vuide  du  tinpan.  Et  fur  ce  frontifpice  elle  s'eft  tant  enrichie  de  termes  pro- 
eftoit  levé  un  fode  ou  bien  face  carrée,  près  &  fignificatifs ,  que  maintenant  luy 
peinde  de  pierre  de  mixture  ,  dedans  eft  loifible  de  dire  tout  ce  que  bon  luy 
laquelle  y  avoit  un  cartoche  à  l'antique,  femble,  en  quelque  matière  que  ce  foir, 
fouftenu  par  deux  mangnansaflis  &  ap-  auffi  naïfvement  que  aucunes  des  mo- 
puyans  leurs  gaulches  lur  le  glacis  de  dernes.  Mais  foit  aflez  dict  de  cccyt 
la  couronne  i  &  fur  le  champ  de  ce  car-  pour  venir  à  delduire  que  à  la  clef  de 
toche  couché  de  noir  eftoit  efeript  en  ces  arcs  pendoit  un  tableau  à  fons  noir, 
lettre  d'or:  Trahinutr  ,  fequimurque  vo-  enrichi  de  ce  quatrain  efeript  en  lettre 
lentes:  hemiftiche  certes  convenant  mer-   d'or  : 

veilleufement  bien  à  quatre  perfonna-    Par  ma  doulce  éloquence  &  royale  bonté" 
ges  en  profil  plus  grands  que  le  natu-   Chacun  frenoit  plaifir  à  m'homorcr&  fui* 
rel ,  eflevez  fur  ce  fode  ,  veftus  félon  vre. 

leur  qualité  :  àfcavoirunen  la  manière  Chacun  voyant  auffi  mon  fucceffeur  m'en- 
que  l'on  veoit  ordinairement  nos  evef-         future t 

ques  &  prélats  j  auffi  reprefentoit-il  l'c-  L'honnorereji  contraint!  de  franche  volonté. 
glife;  un  aultre  armé  à  l'anticque ,  por-  Tout  homme  de  bon  jugement  peulr. 
tant  cimeterre  au  cofté ,  figniriant  no-  congnoiftre  que  les  deux  derniers  vers 
blefle  -y  le  tiers  veftu  comme  les  courti-  font  à  la  louange  du  roy  Henry  trium- 
fans  qui  font  près  la  perfonne  du  roy  ,  phatcur  ,  de  qui  Tempérance  eft  plus 
dénotant  con  quart  en  vigne-   grande  que  l'on  fçauroit  eferire.  Leber- 

ron  ,  tenant  unehouë  en  fa  main,  qui  ceau  de  cet  avant  portail  eftoit  par  touc 
demonftroit  labeur  -,  ces  quatre  failans  enrichi  de  grofles  poin&es  de  diamans- 
contenance  de  marcher  franchement  &  feintes,  qu'il  faifoit  merVeilJcufemenc 
a  grans  pas  les  mains  tendues  devers  un  bon  vcoir ,  &  fes  flancs  reparez  d'eC 
Herculle  de  Gaulle  eftant  de  front  au  cuflbns  aux  armes  du  roy  ôcdela  roi- 
milieu  d'eulx,  dont  levilâgefe  rappor-  ne  ,  environnez  de  chappeaux  de  trium- 
toit  fingulierement  bien  à.  celuy  du  feu  phes,  qui  avoient  bien  fort  bonne  grâce, 
roy  François,  prince  clément  en  jufti-  Au  fons  de  ce  berceau  &  droi&emenc 
ce ,  reftaurateur  des  bons  arts  &  feien-  fur  l'entrée  de  la  ville  y  avoit  un  aultre 
ces,  mcfmes  plus  éloquent  que  aultre  tableau  de  mefine  façon  &  lettres  que 
qui  ait  regpé  en  France  devant  luy ,  de-  le  précèdent ,  où  ces  mots  eftoient  ef- 
puis  le  premier  jufques  au  dernier.  Cet  cripts: 

Hercules  eftoit  veftu  delà  peau  de  lyon,  Jngredere ,  &  marnes  y  aient  jam  tempus  3 
les  pattes  nouées  fur  l'extrémité  du  bufte,  honores 
pour  cacher  la  partie  que  commande  Awedere. 

nature  ,  tout  le  refte  de  fon  corps  nud.  Le  roy  avec  fa  très- noble  compagnie? 
En  fa  main  droiâe  tenoit  au  lieu  de  pafla  par  deflbubs  ce  berceau ,  non  fans 
maflue  une  lance  entortillée  d'un  fer-  avoir  receu  contentement  du  mot  des 
pent  recouvert  d'un  rameau  de  laurier,  quatre  eftats,  du  quatrain  d'Hercules  & 
fignifiant  que  prudence  en  guerre  eft  des  vers  Latins  adreflàns  à  fa  majefté 
occafion  de  vicloirc.  En  la  gaulchc  il  rojalc.  Puis  fe  trouvant  en  un  pourpris 
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carré  hipethrique  ou  à  defcouverc  en. 
cre  les  deux  portes  de  la  ville  ,  donc 
les  coftez  eftoient  tendus  de  riches  ta- 
pilîeries,  les  muficiensà  ce  députez  luy 
firent  ouïr  une  trop  plus  doulce  harmo- 
nie que  n'avoit  efté  le  bruit  des  canons 
ordonnez  fur  les  rampars.  Et  cependant 
fàd.  majefté  avec  toute  fa  fuite  entra  de. 
dans  la  ville  au  plus  bel  ordre  &  trium- 
phant  arroy  que  l'on  fçauroit  imaginer. 
Toutesfois  il  ne  fault  obmettre  que  les 
quatre  efchevins  de  la  ville  en  toute  hu- 
milité 6c  révérence  levèrent  fur  la  tefte 
de  fa  majefté  un  riche  ciel  de  parement, 
dont  le  fonds  &  les  quatre  pentes  dou- 
bles eftoient  de  velours  azeurc  ,  tout 
femé  de  fleurs  de  lis  de  fil  d'or  traid 
à  franges  de  mefme,  annobly  des  ar- 
mes ,  chiffres  &  devife  d'icclle  lâcrec 
majefté,  le  tout  faid  delà  plus  excel- 
lente broderie  que  onques  on  en  veift 
en  Phrieie  -,  &  n  eftoit  pas  jufques  aux 
manipulles  fouftenans  les  quatre  coings 
du  carré  de  ce  poifle  ,  qui  ne  fuflènt 
tous  recouverts  de  pareil  velours  &  fleurs 
de  lis. 

Les  quatre  efchevins  donc  à  pied, 
les  telles  nues ,  le  portèrent  fur  le  chef 
de  fa  majefté  depuis  ladide  porte  faind 
Denis  jufques  devant  l'eglife  de  la  Tri- 
nité, ou  le  receurent  de  leurs  mains  les 
quatre  gardes  de  la  drapperie  de  Paris, 
féconds  en  ordre ,  oour  en  faire  autant 
que  les  premiers  jufques  devant  l'eglife 
S.  Lcu  S.  Gilles ,  ou  ils  s'en  délivrèrent 
aux  maiftres  efpiciers ,  qui  le  portèrent 
julques  à  S.  Innocent  ;  6c  là  les  merciers 
le  receurent ,  qui  en  firent  leur  devoir 
jufques  devant  fainde  Oportune ,  où 
ils  le  confignerent  aux  pelletiers ,  les- 
quels s'en  acquittèrent  jufques  devant 
le  chaftelec  que  l'on  did  l'Apport  de 
Paris,  où  les  bonnetiers  le  vindrent 
prendre  pour  le  porter  à  S.  Denis  de 
la  Chartre ,  &  là  le  rendirent  aux  or- 
febvres ,  qui  en  couvrirent  fàdidc  ma- 
jefté fans  discontinuer  jufques  à  N.  D. 
Mefmes  à  fon  iflue  le  reprindrent  en- 
cores ,  6c  en  eurent  la  charge  jufques 
au  palais ,  où  les  lacquais  du  roy  le  dé- 
partirent entr'eux. 

Or  pour  rentrer  en  matière,  paûa 
le  roy  pardevant  la  fontaine  du  Pon- 
ccau ,  où  il  vift  un  aultre  fpedade  ve- 
ritablement  fîngulier.  C'eftoit  trois  for- 
tunes de  relief,  beaucoup  plus  grandes 

Î|ue  le  naturel ,  la  première  d'or ,  la 
econde  d'argent ,  &  la  tierce  de  plomb, 
affiles  foubs  un  Jupiter  de  dix  pieds  en 
haulteur  planté  fur  un  globe  celefte  , 


tenant  fon  bras  droid  contre -mont ,  6c 
marnant  fon  fouldre  fur  la  paulme  de 
fa  main  en  contenance  gratieufè ,  mais 
ce  nonobftant  redoutable  {  tenant  en  fa 
gauche  fon  feeptre,  pour  demonftrer  la 
qiudruplicité  de  fa  puiflànce ,  qui  s'ef- 
tend  fur  le  ciel ,  la  mer,  la  terre  &  les 
abifmes. 

Cette  première  fortune  reprefentoit 
celle  du  roy  8c  du  royaume ,  à  raifon 
de  quoy  tout  exprez  luy  fut  baillé  un 
gouvernail  en  fa  main  droide  ,  pour 
donner  à  entendre  que  tout  demeure 
foubs  fon  gouvernement.  De  fon  bras 
gauche  elle  embrafToit  une  corne  d'a- 
bondance, la  gueule  tournée  contre- bas, 
d'où  forcoit  pluye  d'or,  lignifiant  que 
toutes  manières  de  richeflès  font  en  la 
majefté  royale. 

La  féconde  eftoit  celle  des  nobles , 
armée  en  amazone ,  tenant  une  targue 
en  fa  fencftre,&  de  fa  dextre  faifanc  mon- 
ftre  de  tirer  Ion  efpée  hors  du  fourreau, 
pour  donner  à  congnoiftre  qu'elle  eftoit 
tousjours  appareillée  à  offendre  ou  def. 
fendre,  ainfique  le  bon  plaiflr  du  roy 
gouverné  par  raifon  eft  de  le  comman- 
der. 

La  tierce  denottoie  celle  du  peuple , 
Ôc  tenoit  fa  main  droide  deflus  fonef- 
tomach  en  ligne  defideliti  6c  d'inno- 
cence ,  puis  en  la  gaulche  portoit  un 
coultre  de  charrue,  Ôc  avait  des  ailles 
au  dos,  pour  manifefter  à  chacun  fa 
diUigence  tousjours  laborieufé.  Vrayeft 
que  les  deux  précédentes  n'en  avoient 
point ,  pour  donner  à  congnoiftre  leur 
immobilité,  8c  par  efpecial  de  celle  du 
royaume ,  qui  portoit  en  fon  mot  ef- 
cript  en  lettre  d'or  fur  fons  d'azur  ap- 
pliqué en  la  frife  du  maffif  de  la  fon- 
taine :  Rtgnorum  fors  diva  cornes.  Celuy 
de  la  féconde  en  mefme  forme  ÔC  rang 
eftoit  :  Sors  fida  potentum  -}  8c  l'aultre  de 
la  tierce  continuant  en  pareille  ligne  & 
caradercs  :  Jmpigra  ju flaque  fors  flebis. 
Aprcz  le  Jupiter  difoit:  Tiki  fee/tra  Jo- 
vcmqut  Concilient. 

Et  au  pylaftre  Ionicque  canelé ,  ré- 
gnant deflus  l'arefte  des  deux  principa- 
les faces  de  l'hexagone  conftituant  l'é- 
difice de  la  fontaine ,  y  pendoic  un  au- 
tre cartoche  enrichi  de  ce  quatrin. 
Le  grand  Romain  fa  louange  auUonfe 
Du  fort  fatal  de  fa  ptojptriti  j 
Mais  pins  d'honneur  a  le  roy  mérité  , 
A  qui  fort  triple  &  un  Dieu  favori fe. 

En  cet  endroid  n'eft  point  deferipe 
les  aultres  aornemens  de  plâtre  painc- 
ture  accommodez  aux  faces  de  la  maçon- 
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nerie,  fie  pafle  tout  exprez  le  dorement 
des  mouflures  qui  fe  monftroit  de  bon- 
ne grâce. 

Le  roy  donc  ayant  pafle  cecte  fon- 
taine ,  qui  ne  jedoit  que  Ton  eau  tonte 
claire  fuivant  fon  naturel ,  fie  pour  ef- 
viter  les  batelaiges  du  temps  jadis ,  au- 
quel contre  toute  raifon ,  fie  en  perver- 
riflant  le  commun  cours  des  chofes  ef- 
tablyes  par  le  fouverain  Créateur ,  au- 
cuns faifoient  forrir  d'entre  les  nim- 
phes  le  vin  tant  blanc  que  rouge ,  fa 
majefté  très-Chreftienne  trouva  droid 
devant  S.  Jacques  de  i'Hofpital  un  grand 
arc  triumphal  à  deux  faces  ,  d'ordre 
Corinthien  ,  le  mieux  conduid  fie  enten- 
du que  jamais  on  en  veit  en  France , 
pour  le  petit  efpace.  du  temps  que  fon 
architecte  eut  i  Je  compofer  ,  &  quand 
l'on  diroit  qu'un  fécond  Vitruve  l'euft 
volontiers  advoilé  par  fon  œuvre,  en 
cela  l'on  ne  penferoit  faillir ,  à  raifon 
,que  toutes  les  proportions  fie  beaurez 
artificielles  y  furent  fi  bien  obfervees, 
qu'il  eftoit  hors  tout  danger  de  calomp- 
nie.  Mais  pour  en  venir  à  la  defeription, 
premièrement  convient  entendre  que 
la  rue  en  cet  endroid  là  porte  cinq 
grandes  toifes  &  demie  de  diamètre , 
qui  font  trente-trois  pieds  de  large, 
dont  l'ouvetture  en  euft  quatorze  foubs 
vingt-  fix  de  hault.  Le  demourant  de 
l'eftendue  fut  applique  aux  pyles  des 
deux  coftez  ,  dont  l'efooiflèur  ou  pro- 
fondeur comprenoit  trois  toifes,  de  mef- 
me  les  piedcftals  avoient  proportion 
fuper  biparciente  les  tierces ,  c'eft-à-dire 
eftoient  juftementd'un  carre  parfaid 
avec  deux  tiers,fur  chacun  desquels  le  re- 
levoient  deux  colomnes  de  Corinte  ca- 
nclccs  &  rudentées  ,  qui  portoient  vingt- 
quatre  pieds  en  longueur  depuis  leur 
empiettement  jufques  au  diamètre  d'en 
hault ,  leur  renflement  pris  fur  la  tierce 
partie  fie  demye  de  toute  la  tige  mefu- 
rée  en  fept  divilions  égales,  félon  la 
reigle  qu'en  baille  médire  Léon  Baptif- 
te  Albert ,  qui  fàid  monftrcr  l'ouvra- 
ge de  trop  meilleure  grâce  que  celle  de 
Vitruve.  Les  bafes  faignoientle  marbre 
blanc,  comme  en  femblable  faifoient 
leurs  chapiteaux ,  tant  bien  taillez  & 
reveftus  de  leurs  feuilles  d'acanthe  ou 
feranque  urfîne  ,  qu'il  fêmbloitàla  veuë 
efblouye  par  trop  les  contempler ,  qu'el- 
les undoyaiTent  au  vent.  La  rudenture 
de  ces  colonnes  comprenant  leur  tierce 
partie ,  eftoit  expreflement  bronzée  par 
û  excellent  artifice ,  que  c'eftoit  chofe 
fort  exquife.  Deflus  les  chapiteaux  re- 
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gnoient  l'architrave ,  la  frife  fie  la  cornL 
ce,  où  n'y  avoit  un  feul  poind  à  redi- 
re t  mefme  cet  architrave  eftoit  perle 
fie  billet é  par  fi  bonne  induftrie  fuivant 
la  vraye  antteque ,  qu'aucun  ouvrier  ou 
aultre  bon  cfprit  entendant  Harchitec- 
ture  n'en  euft  feeu  reporter  que  grand 
contentement.  Quant  à -la  frife  ,  fon  fons 
du  cofté  de  la  porte  S.  Denis  premie- 
ment  fubjed  àlaveuc  du  roy  eftoird'or, 
fie  les  mafques  relevez  avec  les  fleurons 
de  deflus,  auffi blancs  que  marbre  poli, 
au  moyen  de  quoy  ils  rendoient  un  eclac 
lequel  tenoit  en  admiration  les  yeux  de 
tous  les  regardans. 

De  la  comice  n'eft  cyfpecifié  les  par- 
ties ,  à  raifon  que  le  pourtraid  peult  fà- 
tisfàire ,  fie  avec  ce  Ton  n'y  euft  fieu  au- 
cune chofe  defirer. 

Deflus  la  clef  de  l'arc  pofoit  une 
Gaulle  couronnée  de  trois  tours ,  pour 
reprefenter  fes  parties  :  à  feavoir  l'A- 
quitanicque  ,  la  Belgicque  fie  la  Celtic 
que ,  portant  fes  cheveux  efpars  fur  fes 
efpaules ,  fie  monftrant  un  regard  tant 
vénérable ,  entremeflé  de  douceur  gra- 
cieufê ,  que  tout  le  monde  en  eftoit  res- 
jouy.  Elle  tenoit  en  fes  deux  mains  des 
fruids  fie  fleurs  de  mainte  forte  eftans 
de  fâ  production,  pour  demonftrer  l'heu- 
reufè  fertilité  qui  luy  eft  odroyée  par 
le  fouverain  créateur,  telle  fie  fi  grande 
que  toutes  les  nations  prochaines  Se 
loingtaines  le  peuvent  aflez  tefmoigner, 
parquoy  n'en  eft  autre  chofè  did.  Son 
accouftrement  eftoit  d'un  drap  d'or 
azeuré ,  une  bien  feant  a  fâ  fadure  que 
rien  mieux.  £t  foubs  fès  pieds  repofans 
deflus  une  groflè  poinde  de  diamant  ef- 
toit efeript  en  lettre  noire  fur  le  blanc: 
GaBia  fertilis.  Mais  afin  de  ne  rendre  la 
chofè  trop  prolixe  en  petites  particula- 
ritez,en  fera  la  narration  abrégée  pour 
attaindre  le  demourant  de  cette  face 
d'arc,  fie  dire  fuivant  le  difeours,  que  def- 
fus  le  retour  des  comices  y  avoit  deux  pe- 
tits enfans  nuds  reprefentans  le  marbre , 
couchez  fie  accoudez  de  bonne  grâce 
fur  deux  cornes  d'abondance  pareille- 
ment remplies  de  tous  fruidages,  vou- 
lans  dénotter  que  la  Gaule  eft  mère 
commune  a  tous  peuples.  Entre  ces  deux 
figures  fe  relevoit  un  fode  en  heu  de 
fronrifpice,  dedans  lequel  eftoit  eferipe 
en  lettres  d'or  fur  fonds  d'azur  : 
Terra  antiqua ,  portas  armis  atqut  nitre 

L*ta ,  tibi  ftptUs  GdBia  mater  al». 
Sur  ce  fode  eftoient  formez  deux  an- 
ges pour  le  moins  de  dix  pieds  en  hauL 

teur, 
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teur  ,  mais  revenans  quafi  en  propor-  quels  vivaient  du  temps  de  nos  ancef-  A"~ 
tiou  naturelle  devant  le»  rayons  de  la    très,  que  leurs  geftes  dignes  de  l'im- 

veuë,  qui  deflàillent  en  montant.  De  mortalité  ne  foient  parvenus  jufqucs  â 

leurs  mains  droites  ils  tenoient  un  efeu  nousj  &  fi  cela  fuit  fuccedé,  par  ad- 

de  France  au  fons  d'azur,  à  trois  fleurs  venture  n'aurions  nous  occafion  d'ad^ 

de  lis  d'or  taillées  de  relief  &  raportées  mirer  les  faids  des  eftrangcrs  ,  ains  ver- 

cn  vraye  cquidiftance  triangulaire  ,  bru-  rions  que  fi  nos  Gaullois  ne  les  furpaf- 

nies  &  refplandùlintes  à  merveille  con-  fent ,  ils  pour  le  moins  les  peuvent  cC- 

tre  le  folcil.  Cet  eleu  eftoit  environné  galer.  Mais  foit  icy  modeftie  gardée 

&  enrichi  d'un  collier  de  l'ordre  S.  Mi-  pour  venir  à  noftre  fleuve  ,  lequel  cf- 

chel  à  doubles  coquilles ,  qui  luy  don-  toit  demy  levé  ,  demy  couché  fiir  des 

noient  un  fingolierement  beau  luftre.  rofeaux  aquatiques ,  8c  teooit  en  une  de 

Les  gaulches  de  ces  deux  anges  à  mont  Ces  mains  un  aviron  ,  pour  monftrcr  qu'il 

eflevées  portoient  une  couronne  impe-  eft  naviguablc  j  &  de  l'aultre  s'accou- 

riale,  pour  vray  timbre  de  cetefcu,&  doit  fur  une  hidric ,  d'où  fortoit  de 

fignifianec  que  le  roy  des  François  ne  l'eau  en  abondance,  telle  qu'il  s'enfai- 

reconnoift  aulcun  fuperieur  en  terre  ,  foit  une  grolTe  rivière  ,  fur  les  bords 

ains  eft  monarque  en  fon  pais ,  qui  ne  &  terrouers  de  laquelle  fe  voyoient  plu- 

tient  finon  de  Dieu  &  de  l'elpce.  fieurs nymphes fes filles, qui répandoient 

Telle  eftoit  la  première  face  de  cet  leurs  valès  en  Ion  canal ,  à  fin  de  le 

arc ,  excepté  que  l'entrc-dcux  des  co-  plus  augmenter.  Le  payfage  s'en  mon- 

lonncs  eftoit  garny  des  armoiries  du  roy  ftroit  doux  Se  fiou  ,  pour  autant  que  les 

&  de  la  roine  miles  en  chappeaux  de  traids  menez  par  induftrieufe  pcrlpedi- 

triumphe  ;  &  fur  les  tympans  entre  la  ve  abufoient  tellement  la  veuc ,  qu'elle 

circonférence  du  berceau  &  le  plat- fons  eftimoit  veoir  bien  loing  en  oays  ;  ce 

de  l'architrave  volletoicnt  par  lemblant  neantmoins  la  fuperficie  en  eftoit  toute 

deux  vidoires  d'or  ,  tenant  en  leurs  efgale.  Le  goulet  de  l'urne  de  ce  fleuve 

mains  droides  chacune  fa  couronne  de  s'cnvironnoit  d'une  pancarpe  ou  fefton 

laurier ,  Se  aux  gaulches  un  rameau  de  de  tous  fruids ,  par  efpecial  de  bleds 

palme.  Plus  dedans  les  picdeftals  y  avoit  &  de  raifîns ,  pour  monftrcr  la  fertilité 

deux  tableaux  àl'anticque,  pourlade-  provenante  de  fon  cours, 
dicace  de  l'arc ,  adreflant  à  la  Gaulle       En  la  platte  bande  ou  ceinture  reg- 

fertile  ,  en  l'un  defquels  eftoit  efeript  nante  à  niveau  des  mouflures  du  piedef- 

en  lettre  d'or  fur  fons  noir  :  M*tripi*\  tal ,  tout  autour  du  malfif ,  y  avoit  un 

&  en  l'autre:  Pofulorum omnium alumnx.  eleripteau  de  lettres  d'or  à  fonds  d'à- 

S.  D.  zur  ,  contenant  ces  mots  :  F  dix  t^cquanst 

Le  refte  des  pyles  eftoit  dyapré  de  nbertas. 
pierres  de  mixture,  tant  bien  fainte  du       Et  à  l'aultre  flanc  ou  cofté  apparoif- 

naturel  que  l'ccuvre  s'en  monftroit  ad-  foit  un  pareil  fleuve  reprefentant  la  ri- 

mirable.  vierc  de  Marne  ,  dont  la  delcription 

Voilà  en  fomme  quelle  eftoit  la  pre-  ccllèra,  nonobftant  que  la  figure  nece- 

miere  face  de  cet  arc.  Mais  avant  que  daftà  la  première,  pour  avoir  eftefaic- 

pallèr  à  l'aultre,  fault  entendre  que  le  te  tout  d'une  mefme  main  ;  mais  pour 

ronds  du  berceau  fut  paré  d'un  corn-  éviter  à  prolixité ,  ce  fleuve  avoit  pour 

partement  de  Morifque  &  grofles  rofa-  de  vile:  Grata  Marona  amenttas. 
ces  d'or  avec  les  devifes  &  chiffres  du       Et  l'aultre  face  de  l'arc  eftant  de 

roy^  les  parquets  feparez  defeftonsde  femblablc  manufadurc  que  la  première, 

lierre ,  qui  donnoient  un  grand  cfgaye-  excepté  que  le  fons  de  la  frife  eftoit 

ment  à  toutte  la  befongne.  Dedans  les  couché  de  blanc ,  &  les  mafqucs  avec 

flancs  y  avoit  deux  carrez  de  platte  les  fleurons  très-bien  eftoffez  d'or ,  pour 

paindure  véritablement  faids  de  main  diverfifier  la  mode.  Sur  la  clef  à  l'op- 

de  maiftre  ,en  l'un  defquels  fe  veoit  la  re-  pofite  de  la  Gaulle  feoit  un  bon  évene- 

prelentation  du  fleuve  Seine  portant  ment  venu  d'un  habit  fimplc  ,  tenant 

couronne  de  laurier  ;  &  non  certes  a  en  fa  main  droide  une  couppe  d'or ,  & 

tort ,  au  moins  fi  l'on  veut  juger  lins  &  en  l'aultre  une  poignée  de  fies  de 

afïèdation  j  confideré  que  fesenfans  ont  blé,  félon  la  delcription  des  antiques, 

efté  ,  font  &  peuvent  eftre  auflî  bien  Dcflbubs  fes  pieds  eftoit  efeript  en  lettre 

triumphateurs  que  les  Romains  &  aul-  noire  fur  le  blanc  ,  ne  plus  ne  moings 

très  peuples  precedens ,  &  n'a  tenu  fi-  que  foubs  la  Gaule  :  Bonus  tvtntus,  A 

non  a  ceux  qui  dévoient  eferire,  Ief-  les  deux  coftez  fur  les  retours  des  cor- 
TmeJJ.  Part.J/r.  Aaa 
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nices  gifoicnc  aufli  dos  contre  dos  deux  nous  tenons  encore  aujourd'huy  en  grand 
enfans  fiera  fie  Pomona  bien  belles,  ac-  prix  à  raifon  de  leur  naïfve  beauté ,  la- 
coudées  Flora  fur  un  caniftre  plain  de  quelle  toutesfois  n'empefcboit  que  ces 
rieurs  tenant  en  main  un  vray  liz  na-  «ces  ou  collez  ne  fuffent  ennoblis  des 
turel  ;  fie  Pomona  deflus  fon  urne  pro-  armes  du roy  fie  delà roine , environnées 
pre  à  enrofer  jardins ,  maniant  une  fer-  de  chappeaux  de  triumphe ,  enfemble 
pette  de  bien  fort  bonne  grâce.  de  croiflans ,  HH  doubles  8c  aultres  chif- 
En  droicte  ligne  du  grand  efeu  de  fr«  de  fa  majefté  ,  qui  diaproient  les 
France  tenu  par  les  deux  anges  comme  les  bordures  tout  à  l'entour ,  fit  augmen- 
deflus  eft  did ,  pofbit  fur  le  Iode  un  Zc-  toient  grandement  la  bonne  grâce  de 
phirus  regardant  devers  l'eglife  du  Se-  la  befongne. 

pulchre ,  fie  foufflant  par  deux  trompes       Deflus  le  plan  de  ce  perron  la  figure 

anticques  contre  Flora  fie  Pomoua,  pour  d'un  animal  d'Ethiopie  nommé  Rhino- 

donner  à  entendre  que  la  tres-doulce  ceros ,  en  couleur  d'efeorec  de  buys , 

halaino  de  ce  vent  leur  eft  finguliere-  armé  d'efcailles  naturelles,  ennemymor- 

ment  profitable.  Et  dedans  ledid  fode  tel  de  l'Eléphant ,  fie  qui  de  faid  le  tue 

y  avoit  deux  vers  Latins  aufïï  en  lettre  en  fingulier  combat ,  nonobftant  qu'il 

d'or  fur  fonds  d'azur,  delà  teneur  fui-  ne  foie  pas  du  tout  fi  hault,  mais  bien 

vante  :  égal  en  là  longueur  >  chofe  que  fon  ou- 

Quumtibi totfaveant fecunda-numina  terrx,  vrier  ayant  confédérée,  il  luy  donna  dix- 

Adfumegot&ventiscunffa  fecundomeis.  huid  pieds  d'eftendue  foubs  unze  de 

Et  pour  ce  qu'en  un  feul  quatrin  n'euft  montée }  fie  au  meillicu  du  dos  luy  ap- 

peu  eftre  comprinfe  la  lignification  de  pliqua  une  baftine  bien  affermie  de  deux 

ces  deux  faces ,  fut  conftruit  un  double  fangles ,  fur  quoy  cet  animal  lêmbloit 

tableau ,  fie  mis  fous  les  pieds  de  la  Gaul-  porter  ce  qui  furmontoit  de  l'éguille, 

le ,  dedans  lequel  furent  eferits  en  let-  laquelle  eftoit  en  toutes  fes  trois  faces 

très  d'or  fur  un  fonds  noir  au  premier  enrichie  de  compartimens  dorez  fur  le 

coflé  les  vers  qui  s'enfuivent  :  fons  de  porphirc  3  fie  en  la  principale 

Z'anticqueCybelê gloire produit! aux  Dieux,  y  avoit  un  grand  carré  contenant  les 

Et  f  refit  habondamment  fubfiatue  à  la  na.  vœux  des  Parifîens  en  hyerogliphes ,  qui 

ture.  fera  recité  aprez  avoir  did  que  tout  au 

Moy  Gaule  ;>  produites  honneur  &  nourri-  faille  de  cette  éguille,  fur  un  globe  do- 

ture  ré,  fut  plantée  une  France  de  dix  pieds 

Au  roy%  a  fes  fubjeïls  6-  hommes  de  tous  en  haulteur,  armée  à  l'antique ,  revef- 

lieux.  <■  tue  d'une  togue  impériale  azurée  fie  fe- 

Puis  en  l'aultre  y  avoit  :  mée  de  fleurs  de  lis ,  faifant  contenan- 

Flore  fromeit  far  fon  mary  Zcphire  ce  de  remettre  fon  efpée  au  fourreau , 

De  fruiHs  &  fleurs  heureux  événement.  comme  vidorieufe  de  plufieurs  animaux 

Le  roy  fromeïl  far  fin  advenement  cruels  fie  faulvaiges  ,  quigifoient  détrea- 

Ze  vray  bonheur  où  toute  France  afpire.  chez  fie  morts  defloubs  le  ventre  de  ce 

Aflèz  bon  efpace  de  temps  arreftafa  Rhinocéros.  A  la  vérité  l'on  y  pouvoit 
majefté  avec  toute  fa  fuitte  à  vcoir  cet  'veoir  des  lyons ,  des  ours ,  des  fangliers, 
arc  tant  deledable  -t  mais  l'ayant  paffé,  des  loups,  des  regnards  fie  aultres  tel- 
Ce  eftant  arrivée  devant  l'eglife  du  Se-  les  beftes  ravifTanres,  fouldroyées  d'un 
pulchre,  elle  y  veit  une  mcrveilleufe  ai-  triple  foudre  partant  du  globe  fervant 
guille  portant  foixante  fie  dix  pieds  en  de  marchepied  à  la  féconde  BeUona , 
haulteur  depuis  fon  rez  de  chauflce,  pour  fignifierauffi  confirmation  de  vœux, 
non  comprins  en  ce  l'empiétement  qui  fie  lequel  eftendoit  fes  fiâmes  tout  au 
eftoit  dedans  terre  plus  de  fept  pieds  long  des  faces  du  trigone  facré  :  chofe 
en  parfond.  Laquelle  ftrudure  fie  com-  qu'il  faifoit  merveilleufement  bon  voir, 
pofuion  de  laquelle  mérite  d'eftre  aucu-  fie  encore  plus  confîderer.  Cette  Fran- 
ment  célébrée.  A  cette  caufe  pour  n'y  ce  avoit  pour  fon  mot  :  Quos  ey>.  Puis 
faillir  ,  fur  fbndid  rez  de  chdlflée  elle  pour  la  confecration  de  l'aiguille  en  un 
eftoit  circuye  d'un  ftilobate  ou  piedcftal  carré  eftoit  efeript  de  lettre  d'or  fur  fonds 
de  neuf  pieds  fie  demy  de  hault ,  de  vingt  d'azur  : 

pieds  en  longueur ,  fie  de  toifeficdemye  HENRICO  II.  REGI  P.  F.  A.  P.  P. 

de  large, paind  en  tous  fes  quatre coftez  ADVENTUS  NOVI  ERGO  CIVES 
de  pierres  faides  de  porfire  ,  de  jafpe,        LUTETIANI  VOVERUNT. 

de  ferpentine  fie  aultres  que  l'antiquité  D.  D.  Q^ANNO  M.  D.  XLIX. 
a  grandement  recommandées ,  fie  que      Au  bas  de  l'aiguille  près  le  dos  du 

Rhinocéros 
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Rhinocéros  eftoit  cfcript  en  Grec  : 
AAEHIKAKOS,  qui  vault  autant  à  dire 
comme  domtaftt  les  montres  &  mau- 
vais. 

Mais  pour  n'oublier  les  hierogliphes, 

{•remierement  il  y  avoir  le  devant  d'un 
yon  &  d'un  chien  ,  repofans  chacun  un 
pied  fur  une  couronne  de  France  impe- 
riale  eftant  au  milieu  d'iceux  j  un  livre 
Antique  à  gros  fermouers ,  dedans  le  li- 
vre une  efpce  nue  traverfante  de  bout  en 
bout  -,  un  ferpent  tortillé  en  forme  de 
couleuvre  j  un  croifiant  large  ,  duquel 
les  cornes  repofoient  fur  deux  termes  j 
un  globe  furmarebé  d'un  pied  tire  du 
naturel  j  une  pompe  de  navire  &  un  tri- 
dent j  un  oeil  ouvert  $  unes  fafees  confu- 
laires  j  un  rond  ou  cercle  ;  un  pavois  j 
un  ancre  de  long  ;  deux  mains  croilces 
fur  des  rameaux  d'olivier  j  une  corne 
d'abondance  ,  dclTus  laquelle  tomboit 
pluye  d'or;  un  cerf  j  un  dauphin  -,  une 
couronne  de  laurier  »  une  lampe  anti- 
que allumée  -,  un  mors  de  cheval  j  ôc 
puis  le  tymon  d'un  navire^  qui  fignifioient 
en  s'adreflant  au  roy  :  Force  &  vigilan- 
cepuiffent garder  vofire  royaume  par  confia  l^ 
bonne  expédition  &  prudente  -y  /oient  vos  li- 
mites efiendues  ,  fi  qu'à  vous  [oit  fourni fe 
toute  la  ronde  machine  de  la  terre ,  (jf  que 
dominiezji  la  mer  ,  ayant  tous  jours  Dieu 
four  vengeur  (§>  deffenfeur  contre  vos  enne- 
mis ,  par  ferme  paix  &  concorde  ,  en  affiuen- 
ce  de  tous  biens  longuement  &  fainement 
triumpbateur  vivex^  regiffer^  &  gouvernez,. 

En  la  première  face  du  ftylobate  y 
avoitun  tableau  placqué,  dedans  lequel 
eftoit  cfcript  en  lettres  d'or  fur  un  fons 
noir  ce  quatrin  difant  en  la  perfonne  de 
France  : 

Longuement  a  vefeu  &  vivra  la  mémoire 
D'Hercules ,  qui  tant  a.  de  monfires  fur- 
monter^ 

Les  peuples  fiers  (jr  fors  par  moy  France 
domtet^, 

Furent ,  font  &  feront  ma  per durable  gloire. 

Telle  eftoit  la  dedication  de  ce  tri- 
gone  facré  à  la  majefté  royal ,  qui  n'en 
print  certes  peu  de  contentement. 

Après  doneques  que  fadicte  majefté 
eut  pafle  oultre ,  elle  advifa  fur  main 
droide  la  fontaine  S.  Innocent  de  nou- 
veau rebaftie ,  de  d'un  ouvrage  lïngùlier 
faift  de  bonne  pierre  blanche ,  tant  pro- 
prement conduit  &  enrichy  de  figures  a 
demy  taille ,  enfcmble  de  feuillages  ar- 
tificiellement undoyam&  refendus,  qu'il 
n'eft  poffible  de  l'exprimer  en  peu  de 
rôles ,  ôc  pour  continuer  à  dire  que 
majefté  facrée  ayant  pafté  la  fufdictc 
Tome  U.  Fart.  III, 
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fontaine  embellie  dedans  œuvre  des  da- 
mes ,  damoifelles  &  bourgeoifes ,  fem- 
blablement  de  gentilshommes  &  aultres 
citoyens  de  la  ville,  tant  bien  en  ordre 
quec'eftoit  grand  beauté,  aprezpeu  de 
chemin  elle  trouva  devant  le  chaftelet, 
en  la  place  dide  l'Apport  de  Paris ,  un 
autre  Ipedacle  de  platte  paindure ,  qui 
ne  faid  pas  a  laillèr  en  arrière. 

C'eftoit  un  portique  à  la  mode  Io- 
nique ,  proprement  dipterique ,  c'eft-à- 
dire  à  double  rang  de  coulonncs ,  tant 
en  Ion  principal  rencontre  qu'en  fon 
fons,  dont  l'eftenduc  eftoit  de  fixtoi- 
fes  &  demie  en  largeur ,  foubs  cinq  aul- 
tres &  demyc  de  hault  ■>  lefdides  cou- 
lonncs glacées  de  toutes  les  pierres  de 
meflange  que  la  nature  pcult  produire* 
&  pour  celle  diverfité  l'œuvre  en  eftoit 
infiniment  plus  belle.  Leurs  bafes  &  cha- 
piteaux reprefentoient  le  bronze,  fui- 
vant  la  manière  de  plufieurs  antiques  $ 
choie  qui  leur  donnoit  un  tres-grand 
aornement.  Par  deflus  regnoienc  l'archi- 
trave ,  la  frife  &  la  cornice  de  propor- 
tions bien  obfervées.  Deflus  le  plan  de 
ce  portique  y  avoit  une  Lutece  repre- 
fentant  une  nouvelle  Pandora  veftuc  en 
nimphe  ,  les  cheveux  efpars  fur  les  ef- 
paulles ,  &  au  demourant  treflèz  à  l'en- 
tour  de  fa  tefte  d'une  merveilleuferhent 
bonne  grâce  }  elle  agenouillée  d'un  ge- 
nou il  ,  comme  pour  faire  honneur  au 
roy  à  fa  réception  ■„  &  faifant  contenan- 
ce d'ouvrir  de  l'une  de  fes  mains  un  va- 
fe  antique  feulement  remply  de  tous  les 
heureux  prefens  des  pui  fiances  celeftes, 
non  des  infortunez  qui  furent  jadis  mis 
en  l'urne  de  Vulcan  }  &  tenant  l'aultre 
main  levée  en  l'air ,  comme  pour  ren- 
dre la  majefté  royale  attentive  a  fon  dire, 
qui  eftoit  un  quatrin  eicript  en  lettres 
d'or  fur  un  fonds  noir ,  contenant  ces 
paroles  : 

Jadis  chacun  des  Dieux  fifi  un  double  prt- 
fent 

A  U  fille  Vukari,  qui  s'en  nomma  Pan- 
dore i 

Mais ,  fire ,  chacun  tfeulx  de  tous  biens  me 
décore  i 

Et  puifqu'a  vous  je  fuis  -,  tout  efi  voflre  i 
prefent. 

Ce  tableau  eftoit  affiché  deflus  le  plan 
d'un  efcallier,  par  où  l'on  montoit,au 
moins  penfoit-on  monter  aud.  portique, 
tant  il  eftoit  bien  ordonné ,  &  les  traits 
naïfvement  menez  par  praticque  de  per- 
fpeâive  j  mefmesle  jour  êcTumbre  en  fu- 
rent fi  bien  couchez  à  l'imitation  du  na- 
turel ,  qu'il  n'eft  pas  poffible  de  mieux. 

Aaa  i] 
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"  Et  quant  à  la.  maçonnerie  eftant  fur  le-  teur ,  &  tant  bien  formé  de  tous  mem- 

',4'    di&  efcallier ,  il  n'y  avoit  coing  de  bafe  bres ,  que  Phidias  fit  Praxitelcs  n'y  euf- 

ny  de  chappiceau ,  lequel  ne  le  rappor-  fent  trouvé  a  redire }  mais  pour  couvrir 

taft  au  vray  poinâ  du  milieu  j  au  moyen  la  partie  lecrette ,  il  y  avoit  un  floccard 

de  quoy  fe  renfondroient  8c  relevoienc  de  lierre  ceint  au-deflùs  de  fes  hanches, 

les  membres  par  fi  grande  apparence,  fie  faifant  proprement  l'eficd  pourquoy 

que  meftnes  plufieurs  ouvriers  experts  il  y  fut  applicqué.  En  fes  deux  mains  il 

euflent  jugé  qu'il  y  avoit  grande  lepa-  tenoit  un  grand  maft  de  navire  garny 

ration  entre  la  figure  6c  le  baftiment  j  de  hune  fie  d'un  grand  voile  de  taffe- 

en  la  frife  duquel  eftoit  efeript  en  lettre  tas  rayé  d'argent ,  dont  la  lueur  eftoic 

d'or  fur  fonds  d'azur  :  Sofpts  te  frffitt  bien  fort  plaifante.  A  fa  dextre  y  avoit 

vivant  ;  fie  en  un  tableau  fainâ  de  relief  un  Caftor  argenté ,  fie  à  fa  feneftre  un 

au-deflus  de  la  tefte  de  cette  Pandoray  Polluxtout  noir, plus  grands  que  le  na- 

y  avoit  aufli  en  lettre  d'or  :  LutttU  w~  turel ,  8t  toutesfois  fcmblans  petits  au- 

v*  Pandora.  prez  de  fa  grande  corpulence.  Le  Caf- 

Aux  colomncs  de  ce  portique  pen-  tor  tenoit  en  l'une  de  fes  mains  une 

doient  de  beaux  feftons  de  verdure,  où  grande  eftoillc  noire,  fit  le  Pollux  une 

eftoient  attachées  les  armes  du  roy  fie  d'argent,  pourdéfigner  l'immortalité  ôc 

de  la  royne ,  environnées  de  chappeaux  le  renouvellement  de  vie  j  fit  aux  deux 

de  triumphe ,  dont  la  difpofition  du  feuil-  autres  tenoient  chacun  fon  ancre  ,  figni- 

lage  émulateur  delà  nature  donnoitun  fiant  aflurance  en  navigation.  Dedans 

fouverain  plaifir  i  tous  entendans  fie  fe  quatre  niches  faides  exprez ,  i  Ravoir 

delcdans  en  l'art  de  Zeuxis.  Encores  pour  deux  de  chacun  cofté  contre  la  princi» 

mieux  perfuader  que  tout  l'ouvrage  eftoit  pale  face  de  cet  arc ,  fit  en^avez  jufqucs 

maflif ,  celuy  qui  en  fift  l'ordonnance  a  la  feptiefme  partie  de  fon  maiuf ,  y 

dreflà  au-deflus  de  la  cornice  une  gai-  avoit  quatre  des  plus  fameux  Argonau- 

lerie  hypecricque  ou  à  defeouvert  per-  tes  vertus  à  l'antique  fit  garnis  de  leurs 

cée  à  jour,  laquelle  mettoit  beaucoup  avirons  ,  chacun  faifant  contenance  dU 

de  gens  en  doubte,  à  raifon  qu'ils  pou-  verfe,  mais  de  fingulieremcnt  bonne  gra- 

voient  veoir  l'air  commun  i  travers  :  ce ,  dont  les  noms  eftoient  Telamon  fie 

-chofe  qui  grandement  aydoit  à  Parti-  Peleus ,  avec  Hercules  fie  Hylas.  Puis 

fice.  ,  en  l'autre  face  y  en  avoit  un  pareil  nom. 

Quant  le  roy  euft  quelque  peu  de  bre  de  plâtre  paincfcure ,  tant  bien  de- 
temps  arrefté  devant  ledicl  porticque ,  fignez  fit  mis  en  couleur ,  qu'ils  ne  cc- 
pour  ce  que  la  preflè  eftoit  grande  au  doyent  a  ceux  de  relief.  C'eftoient  The- 
carrefour  de  la  boucherie  de  Paris ,  où  feus  fie  Pyrithous ,  avec  Zethus  fit  Ca- 
il  falloit  tourner  pour  aller  fur  le  pont  lais  ;  tous  lcfquels  pour  eftre  de  nation 
N.  D.  fa  majefté  fc  remift  en  chemin,  Gregeoife,  difoient  à  leur  Tiphis  après 
fie  en  allant  tout  le  petit  pas  arrivafur  Homère.  HMEI2  EMMEMAHTE2  A  M. 
le  bout  d'iceluy  pont ,  où  eftoit  un  arc  E+OME&A ,  qui  flgnifie  ;  Nous  de  freux 
triumphal  de  l'ordre  compofé  ,  conte-  &fnmfts  tt  voulant  fuivre.  Ce  mot  eftoic 
nant  quatre  toifes  de  large ,  en  ce  corn-  en  la  circonférence  de  l'arc  en  caraâe- 
prins  les  pyles ,  dont  l'ouverture  du  mi-  res  convenables  a  la  langue, 
lieu  avoit  unze  pieds  de  dyametre ,  foubz       Contre  les  flancs ,  tant  d'un  cofté  qu» 
vingt-deux  de  hault,  fit  une  bonne  toife  d'aultre ,  y  avoit  deux  tableaux  ;  en  l'un 
d'efpoiflèur  $  dont  le  berceau  fut  enri-  defquels  eftant  à  la  main  droicle  on  pou- 
chi  d'un  compartiment  d'argent  embrtu  voit  voir  Phryxus  confàcrant  au  Dieu 
ni  fur  fons  noirs ,  qui  font  les  royales  Mars  la  toifon  d'or  de  Ton  mouton ,  fur 
couleurs ,  lefquelles  luy  donnoient  un  quoy  il  avoit  traverfé  le  Bofphorp  de 
grand  luftre.  Deflus  la  circonférence  du  Thrace ,  où  fa  fœur  Helle  fe  noya ,  laif- 
demy  rond  regnoit  un  architrave  avec  fa  faut  fon  nom  à  cette  mer  ,  qui  dès  lors 
frife  aornée  de  gros  bouillons  de  fleurs}6c  jufques  à  prefent  a  efté  dide  Helle fptntt. 
fa  cornice  de  mouleures  convenables  à  Sur  ce  Phryxus  eftoit  fon  nom  ef- 
fa  mode  cinquieûne  en  l'ordre  des  baf-   cript  en  lettre  d'or ,  fit  foubs  fes  pieds  : 
timens  s  fur  le  plan  de  laquelle  eftoit  Quoi  Marti  Phryxus  facraverat. 
drefle  ung  plinthe  bas  ,  refpondant  a       En  l'aultre  y  avoit  un  Jalon  raviflant 
niveau  du  -nie  de  l'arc  }  où  le  pouvoit   ladiâe  peau  d'or  ,  fit  emmenant  Me- 
voir  un  Tiphis  de  dix  pieds  en  ftature,   dée  j  au  bas  duquel  eftoit  aufli  efeript 
dont  le  viUge  approchoit  fort  de  linea-   pour  refpondrc  au  premier  :  Abftulitarte 
mens  phyûonomiqucs  du  roy  triumpha-   jEfrnidts.  Puis  en  s'adreûant  au  roy  :  Tm 

Marte  ferej. 
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En  dedans  le  plinthe  fous  les  pieds 
de  Tiphys  fe  pouvoir  lire  en  lettre  d'or 
fur  fons  d'azur  ce  vers  de  Virgile  di- 
fant  : 

A  lier  erit  jam  Tifhis ,  &  alter*  qua>  vthat 

Argo 
DeleHos  Hereas. 

Pareillement  au  milieu  de  cet  arc  y 
pendoit  un  tableau  garny  de  ce  qua- 
trin  : 

Par  le  fage  Tifbis  Argo  fut  gouvernée  , 
Pour  aller  conquérir  (for  la  riche  toifon  ; 
Et  par  vous  roy  prudent  à  femblable  raifort , 
Sera  noftre  grand  nef  heureufement  menée. 

Cela  eftoit  did  au  roy ,  pour  aultant 
<ju'il  eft  feigneur  de  la  nef  de  Paris  non 
inférieure  a  l'ancienne  Argo. 

Mais  voulant  pourfuivre  le  refte  ,  ce 
pontN.  D.  a  environ  foixante  fie  quinze 
toifes  de  long;  fie  en  chacun  de  fes  cof- 
tez  font  fituées  trente  -  quatre  mai- 
fons  ,  toutes  marquées  de  lettres  d'or 
fur  un  fons  rouge  par  nombre  entrefui- 
vant  depuis  la  première  jufques  à  la  der- 
nière |  fur  les  divifions  defquelles  au  fé- 
cond cftaige  y  avoit  des  feraines  de  re- 
lief plus  grandes  que  le  naturel ,  belles 
par  excellence ,  qui  haulfoient  leurs  bras 
contremont,8een  chacune  main  tenoient 
un  fefton  de  lierre  montant  par  deflus 
le  tiers  eftage  ,  dont  fe  faifoit  un  com- 
partiment fingulier ,  lequel  couvroit  le 
pont  tant  du  long  que  du  large  5  fie  en 
cftoient  les  entrelas  enrichis  de  devilês 
du  roy  ,  feavoir  eft  de  HH  doubles  d'or 
fur  fonds  d'azur,de  croiflans  d'argent  fur 
fons  noir,  de  fouldres  fit  d'arcs  à  corde 
rompue ,  couchez  fur  un  plat-fons ,  dont 
les  extremitez  faides  en  demy  rond  ef- 
coient  garnies  de  teftes  de  Medufes  crian- 
tes ,  ce  fembloit ,  à  bouche  ouverte ,  fie 
treflées  en  lieu  de  cheveux  de  petits  fer- 
penteaux  couchez  de  verd  de  terre  ,  tor- 
tillez en  façon  de  nœud  fur  le  fommet 
de  chacune  des  teftes. 

Tant  y  avoit  aulfi  de  monde  fur  ce 
pont  aux  feneftres  fie  aux  bouricques  ac- 
couftrées  d'efehaffaux  tout  exprez ,  que 
c'eftoir  une  grande  noblcflc ,  fie  par  ef- 
pecial  des  dames  tant  exqurfes  en  per- 
fedion  de  beauté  ,  fie  davantage  tant 
bien  parées ,  que  l'on  euft  pluftoft  cfti- 
mé  cftre  au  champ  des  bienheureux ,  que 
iur  un  paflage  terreftre  fondé  fur  l'eau 
d'une  rivière.  Ce  nonobftant  S.  M.  avec 
toute  fa  troupe  tira  oultre  ,  fie  pour  ce 
faire  pafla  par  deflbubs  un  fécond  arc 
eftant  à  l'aultre  bout  du  pont ,  de  fem- 
blable  ordre  ôc  artifice  que  le  premier , 
mais  non  garny  de  pareilles' figures ,  ains 
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de  diverfe  invention}  pour  laquelle  def- 
crire  femble  que  ce  ne  fera  mal  faid  de 
commencer  à  la  faire  du  dedans  œuvre, 
combien  qu'elle  ne  fuft  la  principale, 
mais  à  raifon  qu'elle  fe  prefentoit  en 
veuc"  la  première. 

Il  y  avoit  contre  les  pyles  quatre  ni- 
ches fainctes  de  platte  paindure ,  de- 
dans chacune  defquelles  eftoit  planté  de 
bonne  grâce  un  demy-Dieu  ou  demy- 
DeelTe  des  plus  renommez  de  l'antiqui- 
té ,  fingulierement  en  l'exercice  d'arche- 
rie.  Ceux-là  eftoient  Califto  fit  Arcas, 
avec  Croton  fie  Pandarus ,  tant  bien  ex- 
primez au  naturel ,  que  l'on  ne  fe  pou- 
voir aflbuvir  de  les  regarder.  Leurs  noms 
eftoient  eferipts  deflbubs  leurs  pieds.  Et 
en  la  face  principale  que  les  paflans  avec 
fa  majefte  n'euflent  pu  veoir  fans  retour- 
ner les  vifages  en  arrière ,  fc  trouvoienc 
ordonnez  dedans  le  maffif  quatre  aul- 
très  niches  remplies  de  pareil  nombre 
de  figures  de  relief,  chacune  reprefen- 
tant  fon  demy-Dieu  ou  deeflè,  dont  les 
noms  furent  :  Genius  principis  ,  beau  fie 
jeune  de  dix-huid  ans  ,  mais  fort  ap- 
rochant  les  lincamensphyfionomiqucs 
u  roy,  Iris  meflagerej  de  Juno >  fie  les 
deux  Cupidons,  l'un  grand  fans  bandeau 
fie  fans  ailles ,  ainfi  que  Platon  le  def- 
cript,  fie  l'autre  périt  aveugle ,  ainfi  que 
les  paindres  8c  ymaigiers  ordinairement 
le  nousprefëntent ,  lcfquels  tenoient  auflî 
chacun  fon  arc  au  poing ,  comme  prefts 
â  le  tendre  fie  en  tirer  pour  le  femee 
du  roy  triumphateur  ,  ade  que  faifoient 
pareillement  un  Phabus  ,  une  Phabe , 
l'un  d'or  fie  l'autre  d'argent ,  de  dix 
pieds  en  haulteur ,  plantez  deflus  le  plin- 
the aflis  fur  la  comice ,  ne  plus  ne  moins 
que  le  Tiphis  fie  fes  collateraulx  deflus 
l'arc  précèdent ,  appuyans  chacun  l'une 
de  fes  mains  fur  un  globe  terreftre  eftant 
au  milieu  d'eulx ,  fie  difans  à  fa  majefté 
royale  le  diftique  efeript  de  lettre  d'or 
à  fons  d'azur  en  la  maiftrefle  face  de  ce 
plinthe. 

Vnde  orimur  terris,  terris  ubi  condimur , 

iifdem 

Hic  regni  duplex  terminus  efio  tui. 
A  l'entourde  la  circonférence  du  ber- 
ceau y  avoit  pour  tous  les  archers  efeript 
en  lettre  noire  fur  fonds  blanc  :  Arti 
pratendimus  arcum\  mefmes  dedans  le  car- 
toche  pendant  à  niveau  de  fon  centre , 
pour  dénoter  l'intention  de  l'inventeur, 
y  avoit  ce  quatrin  efeript  : 
Sire ,  croyez^y  puisque  de  fi  bon  cœur, 
Pour  vojlre  nom  perpétuer ,  fe  bande 
De  demy.Die*xé-Die*x  cette  grande  bande, 
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■  Que  des  vainqueurs  vous  ferexje  vainqueur. 

*  Dedans  les  flancs  du  fufdid  arc  y 

avoit  une  Auror*  de  vifage  vermeil ,  cou- 
ronnée de  rofès ,  veftue  en  nymphe  , 
aflifc  fur  des  nues  obfcures  que  les  rayons 
du  foleil  orient  faifoienr  peu  à  peu  dif- 
paroir  parmy  la  fpaciolité  de  l'air  $  elle 
cftant  du  bras  gauche  accoudée  fur  une 
tefte  debœuf  lèche ,  pour  dénoter  le  re- 
tour au  labeur ,  8c  tenant  en  fa  main 
droide  une  lampe  allumée ,  fig  ni  fiant  la 
lumière  du  jour  approchante  de  noftre 
hemifphere.  DelTus  fa  tefte  eftoit  fon 
Hom  efeript  en  lettre  d'or  ;  fie  foubs  Tes 
pieds  :  A  me  frincifium. 

A  l'aultre  flanc  eftoit  un  Hcfoerus  pa- 
reillement aflîs  fur  des  tourbillons  de 
nuage  en  groflîflant  par  les  vapeurs  ter- 
reftres  ,  luy  portant  la  face  endormie 
tournée  contre-bas ,  la  perrucque  noire 
&  pendante ,  melmes  tenant  fes  bras 
croifez  fur  fon  giron,  comme  ne  de- 
mandant que  le  repos.  Son  accouftre- 
ment  eftoit  auffi  rougeaftre  ,  couvert  d'un 
■manteau  noir  Cerné  d'eftoilles  peu  appa- 
loiflàntes,  excepté  une  quirendoit  grand 
clarté.  Il  avoit  aufli  fon  nom  deflus  fa 
tefte ,  &  fous,fes  pieds  ce  mot  :  Mibi 
de  fine  t  j  chofes  qui  furent  faides  expref- 
fément  à  fin  de  ne  laifler  mufer  le  peuple 
en  vain  devant  ny  aprez  l'entrée  dudid 
iêigneur  roy$  lequel  finablement  pafla 
tous  ces  triumphes ,  fie  s'en  alla  devant 
la  grand  eglife  N.  D.  pour  remercier 
Dieu  tout  puiflànt  2c  tout  bon  des  biens 
&  honneurs  incomprehenfibles  qu'il  luy 
a  preftez  en  ce  monde.  Et  Ion  oraifon 
achevée,  s'en  alla  parla  rue  de  la  Ca- 
lende  au  palais ,  où  il  rencontra  un  arc 
triumphal  defeript  à  ladide  entrée  im- 
primée. Et  à  la  grand  falle  dudid  palais, 
qui  eftoit  tendue  de  belles  fie  riches  ta- 
pùTeries ,  fut  faid  le  feftin  8c  fouper  en 
la  manière  accouftumée.  Et  le  roy  Se  les 
princes  furent  allis  à  la  pierre  fie  table 
de  marbre  j  les  ambafladeurs  depuis  les 
requeftes  du  palais  jufques  à  la  porte 
qui  va  à  la  falle  aux  Merciers }  menteurs 
de  la  cour  de  parlement ,  chambre  des 
comptes ,  generaulx  de  la  juftice  6c  aul- 
tres  gens  de  juftice  depuis  la  porte  de 
la  grande  chambre  jufques  à  la  chapelle 
où  l'on  chante  la  mefle  de  meflîeurs  les 
prefidens }  fie  meflîeurs  les  prevoft  des 
marchands  Se  efchcvins  Se  aultres  offi- 
ciers fie  bourgeois  de  ladide  ville  avoient 
leur  table  depuis  ladide  porte  de  la  falle 
aux  Merciers  jufques  à  la  porte  des  pe- 
tits degrez  dudid  palais.  Et  le  refte  de 
ladide  entrée  fera  veu  amplement  à  l'im- 
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prcflîon.  Et  quant  au  prêtent  faid  audid 
iêigneur  par  ladicle  viUe,  il  fera  eicript 
cy-aprez  à  l'entrée  de  la  roine  à  fon  jour. 

Entrée  à  Paris  de  la  reine  Elitgbcth  de 
Medicis  femme  du  Roy  Henry  II. 

LE  xvut.  jour  du  mois  de  Juing, 
la  roine  aprez  avoir  cfté  couron- 
née à  S.  Denis  en  France  en  la  manière 
accouftumée  ,  environ  douze  ou  quinze 
jours  avant  l'entrée  du  roy ,  arrivée  ce 
jourd'huy  matin  au  prieuré  de  S.  Ladre, 
marchèrent  au-devant  d'elle  les  quatre 
mandiens,  le  clergé  8c  gens  d'eglife,les 
gens  de  pieds  efleus  des  mefticrs ,  les 
menus  officiers  de  ville ,  archers  ,  arba- 
leftriers  Se  hacquebutiers.  Et  commen- 
cèrent à  partir  de  l'ordonnance  de  mef« 
fleurs  les  prevoft  des  marchands  fie  ef- 
chevins  dés  huid  heures  du  matin  les 
enfans  des  bonnes  maifons  de  lad.  villç, 
ou  mefine  ordre  qu'ils  furent  à  l'entrée 
du  roy ,  excepté  que  ou  lieu  que  à  la- 
dicle entrée  du  roy  ils  avoient  chemifes 
de  maille ,  ils  portoient  aucuns  d'eulx 
pourpoints  de  fatin  blanc  chicqueté. 
Monfleur  le  prevoft  des  marchands  fie 
meflîeurs  les  elebevins  8c  greffiers  eftoient 
vertus  de  robbes  m  y-parties  de  velours 
cramoifl  de  haulre  couleur  fie  velours 
tanné ,  ou  lieu  qu'ils  eftoient  vertus  à 
l'entrée  du  roy  de  velours  cramoify, 
brun  8c  tanné  ,  accompagnez  des  cou- 
fêillers ,  quarteniers ,  bourgeois ,  gardes 
des  marchandées  qui  doivent  porterie 
ciel ,  fie  de  toute  la  trouppe  qui  fut  â 
l'entrée  du  roy  ,  firent  marcher  leurs 
gens ,  de  forte  que  meflîeurs  du  corps 
de  ladicle  ville  fe  trouvèrent  devant  le- 
did  prieuré  de  S.  Ladre  environ  deux 
heures  aprez  midy ,  où  trouvèrent  la- 
dicle dame  ou  parron  ou  théâtre  qui 
avoit  ièrvi  au  roy  à  fâdide  entrée ,  ac- 
compagnée de  plufieurs  princes  fie  fei- 
gneurs  fie  des  dames  du  fang  royal.  In- 
continent mondid  fleur  le  prevoft  des 
marchands  fie  mefdids  fleurs  les  efche- 
vins  dépendirent  à  pied  j  montèrent  les 
degrez  dudid  perron ,  approchèrent  de 
ladide  dame,  fie  lafaluerent  à  l'entrée. 
Puis  mondid  fleur  le  prevoft  s'approcha 
d'icclle ,  fie  luy  flft  la  harangue  qui  en- 
fuit : 

MADAME.  Si  j'avois  cent  langues  « 
aufll  difertes  que  celles  des  plus  clo-  « 
quens  orateurs  du  monde ,  je  ne  fe- 
rois  pas  encores  aflez  fuffifant  pour  ex-  u 

Î >rimer  les  haultes  louanges  qui  vous» 
ont  deués  par  les  bons  fie  loyaux  fub-« 

jeds 
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«jeds  du  roy  par"  tous  cftats  de  Ton 
„  royaume ,  fpeciaicment  par  ceux  de  fa 
„  bonne  ville  de  Paris, cité  capitale  d'i- 
„  celuy  ;  lefquels  fur  toutes  nations  fe 
M  repurent  bien  heureux  d'avoir  uneroi- 
„  ne  fie  dame  tant  accomplie  en  toutes 
»  grâces  &  vertus ,  qu'il  femble  que  Dieu 
„ôc  nature  ayent  voulu  employer  les  for. 
»,  ces  de  leurs  puiffances  a  vous  former 
»>  telle  qu'ils  vous  fça'voient  fie  jugeoient 
„  digne ,  pour  eftrc  tres-noble  efpoufè  fie 
u  tres-chere  compagne  du  roy  rres-Chref- 
»  tien  le  plus  excellent  fie  magnanime 
»de  tous  les  princes  de  la  terre  noftre 
ufouverain  feigneur.  Et  pour  ce,  Ma- 
»>  dame ,  que  nous  defirons  vous  faire 
»  entendre  combien  Paris  fe  fentà  vous 
»  tenu  fie  obligé ,  pour  fa  part  de  la  rc- 
»  congnoiflànce  de  fi  grands  bénéfices 
»  fie  biens  infinis  en  la  France  receus 
»par  le  moyen  de  voftre  tres-requis  fie 
»  très,  fructueux  advenement  en  (es  pays, 
»,  nous  en  rendons  grâces  â  la  majefte 
»  eclefte  ,  laquelle  par  fa  bonté*fie  divi- 
»ne  clémence  a  faidaux  François  firi- 
»chc  fie  pretieux  don  $  au  moyen  du- 
«quel  ils  efperent  fe  vcoir  avec  toute 
»  l'Italie  joinds ,  allier  fie  contederez  en 
»  amitié,  paix  fie  concorde  perpétuelle. 
»  Vous  fuppliant ,  Madame ,  que  à  vof- 
»tre  joyeufe  fie  nouvelle  entrée  à  Paris 
»'  il  vous  plaife  recevoir  de  face  gratieu- 
wfefic  bénigne  affedion  les  trcs-humbles 
»»  fie  plus  que  devottes  voluntez  des  ci- 
»>  toyens  d'icelle ,  faifant  enfemble  par 
»>  union  un  (èul  cœur  à  vous  dédier  par 
"obeyfTance  loyalle  fie  fidelle ,  laquelle 
*>  Madame  ,  je  vous  offre  fie  prefente  j  ef- 
•»  perant  que  mis  entre  vos  mains ,  il  fera 
*>  en  tous  affaires  envers  le  roy  tousjours 
•>  fingulierement  recommandé. 

Après  ladide  harangue  faide ,  s'en 
retournèrent  en  la  ville  en  pareil  ordre 
qu'ils  étaient  partis.  La  ville  inconti- 
nent aprezfalua  ladide  dame  de  me  fine 
quantité  d'artillerie  qu'elle  avoit  faid 
le  roy.  Cela  fait ,  quelque  intervalle  de 
temps  aprez  marchèrent  ceulx  qui  cf- 
toient  de  fa  compagnie ,  en  tel  ordre  fie 
magnificence  qu'il  eft  ou  fera  efeript  à 
Ion  entrée  imprimée ,  par  quoy  n'eft 
.  befoing  cy  le  déclarer. 

Ladide  dame  en  fi  grande  pompe  fie 
magnifique  compagnie  entra  dedans  la 
ville  de  Paris  -t  fie  partant  par  la  porte  fie 
rue  S.  Denis, fie  de  là  par  le  pontN.  D. 
qu'elle  trouva  en  la  mefme  parure  qu'ils 
eftoient  le  jour  de  l'entrée  du  roy ,  vint 
en  l'eglife  N.  D.  où  elle  defeendit  pour 
y  faire  fon  oraiion,ôc  avec  elle  aucuns 
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princes ,  monfeigneur  le  chancelier  fie  1 
quelques-uns  des  chevaliers  de  l'ordre,  fie  Ah'  1,4>' 
des  dames  madame  Marguerite. 

Ladide  dame ,  fon  orm  on  achevée . 
alla  au  palais,  ci  f  t  faid  le  foir  lefoup* 
per  royal  avec  les  cérémonies  fie  folenv 
nitez  accoutumées ,  fie  les  tables  ordon- 
nées comme  le  jour  de  l'entrée  dudid 
feigneur,  fans  autre  différence.  ■ 

Le  lendemain  ladide  dame  alla  ouir 
méfie  en  l'eglife  N.  D.  de  Paris ,  où 
M.  le  prévoit  des  marchands  accompa- 
gné des  efchevins ,  greffier ,  confeillers 
fie  plufieurs  des  enf ans  de  la  ville ,  la 
vindrent  tres-huroblement  fupplicr  que 
fon  bon  plaifir  feuft  leur  faire  cette  grâ- 
ce de  prendre  fa  refedion  en  une  gran- 
de falle  de  monfeigneur  le  reverendiflî- 
me  cardinal  du  Bellay  ,  que  meldids 
fieurs  de  la  ville  avoient  faid  pour  elle 
magnificquement appareiller  :  ce  que  la- 
dide dame  libéralement  accorda  ;  fie 
pour  ce  faire  monta  par  un  cfcallier  beau 
fie  riche  i  merveilles ,  commençant  dès 
l'ilî'ue  de  la  porte  d'icelle  eglife ,  fie  reg- 
nant  comme  un  pont  jufques  au  logis  de 
mondid  feigneur  le  cardinal }  lequel  ef- 
callicr  ladide  ville  avoit  faid  faire. 

Eftant  arrivée  en  ladide  falle ,  S.  M. 
avec  plufieurs  princefles,  dames  fiegen» 
tilshommes  fe  prindrent  à  contempler 
la  beauté  de  ladide  falle  ■>  pour  les  bel- 
les paintures  dont  elle  eft  oit  noblement 
décorée.  C'eftoient  les  figures  des  Dieux 
fie  des  Dcellès  qui  fè  trouvèrent  aux 
nopees  de  Peleus  ficTuetis  pere  de  inere 
du  grand  Achilles.  Entre  ces  figures  col- 
loquées  foubslc  rabbat  furquoy  pofela 
couverture  de  la  falle  faide  en  emici- 
cle  ,  eftoient  de  fingulierement  beaux 
payfages,  tant  bien  reprefentans  le  na- 
turel ,  que  ceux  qui  les  regardoient ,  fie 
avec  ce  les  geftes  de  plufieurs  perfonna- 
ges  s'cfbattans  à  tous  les  jeux  aufquels 
la  vénérable  antiquité  fe  foulloit  avec 
prix  exercker  ,  perdoient  l'appétit  de 
boire  fie  de  manger. 

Je  ne  deferis  les  compartimens  mig- 
notez  de  grotefques  dont  ces  pièces  ef- 
toient bordées,  defquelles  leur  inven- 
tion fe  monftroitfi  plaifante,  qu'on  n'en 
pouvoit  ofter  la  veuë. 

Defloubs  cela  pendoit  jufques  à  terre 
une  riche  tapiilerie  de  haulte  lille ,  pa- 
reillement à  perfonnages  ,  qu'il  faifoit 
mervcilleufement  bon  veoir,ôeenviron- 
noit  tous  les  quatre  flancs  de  la  falle, 
qui  s'en  pouvoient  tenir  à  bien  parez. 

Sur  ce  rabat  feoit  un  lacunaire  ou  plan- 
cher plat ,  à  parquets  de  morefques  do- 


Digitized  by  Google 


376  PREUVES  E 

Tées  8c  diverfifiées  de  maintes  couleurs 
«4?.  foubz  rofàces  d'or  cmboutyes  tant  au 
milieu  que  fur  les  quatre  coings  ,  qui 
donnoient  un  grand  efclat ,  jomd  que 
cefdids  parquetz  à  IWroid  de  leurs 
commiflUres  eftoient  garnis  de  relions 
de  lierre ,  dont  la  verdeur  ne  pouvoir, 
linon  rendre  plaifir  fie  délectation. 

Tel  eftoit  l'ornement  de  ladide  lalle 
préparée  pour  ladide  dame  -t  laquelle  , 
quand  bon  luyfembla,  print  l'eau  pour 
laver,  &  puis  femift  à  table  avec  les 

Srinceflès  du  fang,  où  S.  M.  rue  fervie 
e  toutes  les  viandes  exquifes  que  pro- 
duisit nature  en  fa  faifon.  Et  tint  mon- 
dit  fîcur  le  P.  des  M.  pour  ce  jour  le  lieu 
de  fon  maiftre  d'hoftel,  eftant  fuivy  a 
l'afliette  des  plats  par  les  gentilshommes 
fie  officiers  de  la  maifon  d'icelle  dame , 
qui  fe  trouva  grandement  fatisfaite  du 
bon  devoir  qu'il  fift  en  la  fervant. 

Quant  aux  dames ,  tant  de  fa  fuite,  que 
de  Paris ,  elles  s'affirent  toutes  à  d'autres 
tables  expreûement  pour  ce  dreflées  du 
long  des  murailles  de  la  falle  -,  fie  furent 
fervies  par  les  efchcvins  ,  greffiers  & 
principaux  officiers  d'icelle  ville,  ayans 
aprez  eulx  pour  porter  les  viandes  les 
enfans  des  bonnes  maifons  veftus  de 
leurs  riches  habits  qu'ils  avoient  portez 
à  l'entrée. 

Le  roy  affifta  en  prefence  à  ce  feftin,  fie 
print  le  pafle-temps  du  bal  après  difher, 
&  par  efpecial  des  enfans  de  la  ville» 
lefquels  par  fon  commandement  mené- 
rent  danfer  les  dames  de  la  court,  Se 
t'en  acquittèrent  de  bonne  grâce.  Puis 
ledid  bal  finy  ,  l'on  redrefla  de  nouvel- 
les tables ,  deflus  lefquelles  fut  appor- 
tée la  collation  de  tant  de  lortes  de 
dragées  &  aultres  confitures,  qu'on  ne 
feavoit  aufquelles  fe  prendre. 

Cela  faicY  mondid  fieur  le  prevoft  des 
marchands  avec  meffieurs  les  efchcvins 
de  la  ville  fift  prefent  a  la  roinc  d'un 
buffet  bien  accomply  de  vaiflelle  d'ar- 
gent doré  à  deux  couches ,  fy  qu'il  fem- 
bloit  que  ce  fut  tout  fin  or  ,  femé  de 
fleurs  de  lys  avec  croiflans.  Et  fut  ce 
prefent  trouvé  tant  beau  Se  riche  v  mef- 
mement  par  ladide  dame  ,  qu'elle  fift 
demonftration  de  l'avoir  en  eftime.  Mais 
«ncore  print-elle  autant  &  plus  à  gré 
la  harangue  que  luy  fift  a  ce  propos 
mondid  fieur  le  prevoft  des  marchands 
dont  la  teneur  enfuit: 

»  MADAME.  Les  habitansde  la  ville 
»»de  Paris  capitale  de  ce  royaume, 
,»  loyaux  ,  fidellesfie  très-obcyûans  fub- 
>»jeds  du  roy,  fie  vos  très-humbles fer- 
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viteurs,  vous  font  par  moy  offrir  ce  m 
petit  prefent  $  lequel  je  vous  fupplie» 
mefurer,  non  à  la  trop  petite  valeur  ,« 
mais  à  l'affection  de  leur  cœur  totale-  » 
ment  dédié  à  voftre  fervice  j  recevant  u 
neantmoins ,  s'il  vous  plaift ,  ce  prefent  «* 
de  libérale  ôc  gratieufe  volonté ,  leur  « 
faifant  odroy  de  voftre  bonne  grâce,  «* 
qui  eft  lenceudindiffolublc  pour  les  te-  « 
nir  à  tousjours  liez  Se  conjoinds  à  « 
celle  du  roy.  Laquelle  harangue  elle  « 
jugea  finguliere  fie  modefte  en  (a  bnef- 
vecé  par  la  refponfe  mefme  rendue  de 
fa  bouche. 

Le  lendemain  jour  de  la  fefte  Dieu, 
mondid  fieur  le  prevoft  des  marchands 
avec  les  efchevins,  greffier  fie  princi- 
paulx  officiers  de  la  ville  allèrent  aux 
Tournelles  prefenter  au  roy  le  riche  pre- 
fent qu'ils  avoient  faid  faire  pour  fa 
majefte.  Ledid  prefent  eftoit  tout  de 
fin  or  de  ducat  cizelé  ,  buriné  fie  con- 
duid  par  tel  artifice  d'ôrfavcrie  ,  que 
l'on  ne*ift  onques  plus  belle  pièce  d'ou- 
vrage en  toute  Europe.  C'eftoit  une 
baie  triangulaire  fouftenue  par  trois  har- 
pies affifes  fur  un  plan  bien  taillé  ,  en- 
richi des  armes ,  devifes  fie  chiffres  de 
S.  M.  mefme  bordé  de  moullurcs  ex- 
quiîes  bien  à  la  haulteuc  d'un  bon  poul- 
ce  ;  dedans  la  plattc  bande  desquelles 
eftoit  efeript:  HENRICO  IL  PRIN- 
C1PI  P.  F.  PRINCEPSCIVITASLU- 
TETIA  D.  D.  La  fuperficie  de  cette 
bafe  eftoit  faide  en  terraflè  femee  d'her- 
bes fie  de  florettes  ,  au  milieu  de  la- 
quelle fourdoit  un  beau  palmier  le 
mieux  contrefaifant  le  naturel  qu'il  eft 
poflîble  j  auffi  avoit  il  efté  curieufemenc 
cfmaillé  d'après  les  branches  véritables 
apportées  d'Italie  fie  d'ailleurs.  Mais 
combien  que  les  Italiennes  ne  portent 
point  de  fruid ,  fieft-ce  nonobftant  que 
l'ouvrier  entendu  ne  laiflà  point  à  déco- 
rer fon  arbre  de  fes  grappes  reprefen- 
tantes  à  peu  près  les  raifins  ,  qui  luy 
donnoient  merveilleufement  bonne  grâ- 
ce. Au  tour  de  la  tige  de  ce  palmier 
efcaillée ,  comme  il  appartient ,  eftoient 
trois  rois  plantez  debout,  armez  4 
l'antique ,  fie  re veftus  de  leurs  «ogues  im- 
périales ,  portans  couronnes  lur  leurs 
certes  les  deux  garnies  de  picquans ,  non 
de  fleurons,  mais  feullement  la  tierce, 
pour  donner  à  entendre  que  les  deux 
avoient  régné  ,  fie  que  le  tiers  eft  de 

{>refent  en  règne.  Le  vifage  du  premier 
e  rapportoit  naïfvement  au  roy  Louis 
XII.  ayeul,  fie  celuy  du  fécond  au  roy 
François  pere  du  roy  à  prefent  régnant, 

lequel 
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lequel àuflî pouvoir, il  veoirlefien  expri- 
me comme  en  un  mirouer.  Ces  deux  luy 
monftroient  chacun  d'une  main  levée 
vers  lehouppeau  de  l'arbre  une  table 
carrée  en  manière  de  cartoche,  attachée 
à  l'une  des  branches  avec  une  petite 
chaifnette  d'or  de  fubtille  manufacture, 
dedans  laquelle  eftoit  efeript  d'efmail 
blanc  fur  tons  noir  :  MAGNUM  MA- 
GNA DECENT.  Contre  les  angles  ou 
oreftes  de  la  fufdide  bafe  eftoient  affis 
trois  autres  perfonnages  ,  reprefentans 
l'une  Janus  à  deux  vifages ,  le  premier 
vieil,  le  fécond  jeune  ,  flgnifians  le 
temps  pafle  ôc  le  prefent.  De  fa  main 
gauche  il  tenoit  une  table  toute  blan- 
che, &  en  ladroide  un  greffe  ouftille, 
cour  eferire  les  occurrences  qui  fe  pre- 
lenreront  à  l'advenir.  Celluy-là  eftoit 
droidement  deflbubs  le  roy  Louis,  pour 
déclarer  fa  grande  fagefle  ôc  providen- 
ce, par  laquelle  il  mérita  d'eftre  ap- 
pelle le  pere  du  peuple.  Le  fécond  per- 
lonnage  eftoit  une  juftice  tenant  l'efpée 
nue  en  la  main ,  ôc  foubs  les  pieds  la 
forme  d'une  bourfé ,  pour  donner  à 
congnoiftre  que  le  prince  dominateur 
ne  veult  que  parpecune  foient  aucune- 
ment corrompus  ceulx  qu'il  a  conftituez 
pour  faire  droid  à  fes  fubjcds.  Celle-là 
eftoit  deflbubs  le'  roy  François ,  lequel 
par  fa  doulce  équité  à  feeu  gaigner  le 
tiltre  de  prince  clément  en  juftice,  ôc 
avec  ce  de  reftaurateur  des  bons  arts 
&  feiences ,  comme  deflus  eft  did.  Le 
tiers  perfonnage  eftoit  un  Mavors  armé 
à  l'héroïque,  tenant  la  main  droide  fur 
Je  manche  de  fon  efpée ,  ôc  du  bras 
gauche  embraflant  une  targe  à  unetefte 
de  lion  ,  pour  dénoter  la  nobleflc  Fran- 

3oifetousjours  appareillée  à  oftendre  ou 
eflendre  contre  les  ennemis  de  la  cou- 
ronne ,  quand  les  occafions  s'en  offrent. 
Celluy-là  eftoit  fous  les  pieds  du  roy 
Henry  fécond  ;  ôc  à  bon  droicl  y  eftoit 
mis,  pour  ce  que  c'eft  le  pere  des  no- 
bles. Ces  trois  avoient  les  pieds  fur  le 
dos  des  harpies ,  qui  reprelentent  vi- 
ces }  comme  pour  dire  que  par  vertus 
les  vices  doivent  eftre  enterminez.  En 
toutes  les  trois  faces  de  la  bafe  y  avoir 
les  armes  de  France  enrichies  du  collier 
de  l'ordre ,  ôc  couronnées  de  couron- 
nes impériales.  Puis  a  l'entour  du  fons 
de  lampe  eftant  deflbubs  ladide  bafe, 
faid  en  façon  d'une  roface  artiftement 
cerclée ,  s'il  en  fuft  oneques ,  eftoient 
les  armes  de  la  ville  environnées  d'un 
roulleau  portant  ce  mot  :  TUMID1S 
VELIS  ,  AQUILONE  SECUNDO. 
Tome  //.  l'art.  M* 


377 


Voilà  en  fomme  quel  eftoit  le  prefent 

Sue  fut  faid  à  S.  M.  par  mondid  fleur 
:  prevoft  des  marchands  accompagné 
des  deflufdids  -}  lequel  en  luy  prefentant, 
luy  fift  la  harangue  qui  enfuit  : 

SIRE.  Voicy  le  petit  prefent  que  <i 
vos  très  -  humbles ,  très  -  obeyflans ,« 
loyaux  &, ridelles  fubjeds  les  bourgeois, « 
manans  &  habitans  de  voftre  bonne  « 
ville  de  Paris  vous  font  par  moyof-« 
frir ,  pour  recongnoiflàncc  de  fi  hault  « 
bien  dont  il  a  pieu  à  voftre  royale  « 
majefte  les  honorer  par  voftre  joyeufe,» 
nouvelle  ôc  triumpha'nte  entrée  en  icel-  « 
le.  Vous  fuppliant  ,  Sire,  en  la  plus» 
grande  humilité  ÔC  révérence  que  je« 
puis ,  combien  que  le  prefent  ne  cor-  « 
refponde  à  la  dignité  du  prince  tant» 
excellent  ôc  magnanime,  à  laquelle» 
ne  doibt  eftre  faid  de  chofe  humaine  « 
comparaifon ,  qu'il  vous  plaife  le  rece-  « 
voir  pour  agréable  ,  fie  d'une  volonté  « 
autant  libérale,  comme  de  bon  cœur  et 
il  vous  eft  prefenté  par  ceulx,  qui» 
pour  les  plus  grands  biens  qu'ils  fçau-  n 
roient  defirer  en  ce  monde ,  ne  de-  « 
mandent  à  Dieu ,  finon  qu'il  vous  con-«t 
fèrve  en  profperité  ,  ôc  eulx  en  voftre  « 
bonne  grâce.  « 

Le  roy  receut  ledid  prefent  de  bon 
cœur,  comme  évidemment manifeftala 
veue  qui  donnoit  ligne  de  liefle ,  pen- 
dant qu'il  refpondit  à  ladide  harangue 
de  mondid  fleur  le  prevoft  des  mar- 
chands tant  bien  prinfe  que  mieux  ne 
pouvoir  eftre ,  fingulierementpour  avoir 
expofé  l'intention  de  la  manufacture , 
qui  rememoroit  les  vertus  des  deux  mo- 
narques de  la  Gaulle  ôc  leur  enfeigne- 
ment  utile  ,  pour  faire  d'un  roy  de 
France  un  feul  fèigneur  de  tout  le  mon- 
de. 

La  refponfe  achevée ,  mondid  fleur 
le  prevoft  des  marchands  fupplia  la  ma- 
jefte du  roy  de  fe  trouver  le  Dimanche 

Srochain ,  jour  de  la  vigille  S.  Jehan 
aptifte,  fuivant  l'ancienne  couftume 
de  fes  predecefleurs  ,  en  la  place  de 
Grève  devant  Phoftel  de  la  ville, pour 
mettre  le  feu  au  grand  arbre  en  la  ma- 
nière accouftumée.  Ce  que  ledid  fèi- 
gneur accorda,  ôcfe  trouva  led.  jour  avec 
la  roine,plufieurs  princes  fie  princeflès  du 
fang  ôc  aultresj  miftlefcu  audidarbre 
d'une  torche  blanche ,  que  mondid  fleur 
le  prevoft  luy  bailla  en  la  main  j  ÔC 
aprez  la  tempefte  de  l'artillerie  qui  fon- 
na  à  l'inftanr.  que  le  feu  fut  mis  audid 
arbre ,  le  roy  fit  la  roine  monterenten 
la  grande  fallc  del'hoftel  de  ladide  viUe, 

Bbb 
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*  où  La  collation  eftoit  fumptueufement  le  proceflîon  que  fift  faire  le  feu  roy 
appreftcej&prindrentpaflè-tempsà  voir  François,  qui  eft  enregiftrée  auprece. 
danfer  les  dames  fie  damoifelles  de  lad.  dent  regiftre  des  délibérations, 
villcjpuii  s'en  retournèrent  aux  Tourte)*  Et  fault  noter  que  raonfeigncur  le  car- 
ies. ''  dînai  de  Guife  fut  une  harangue  au  roy 
Le  roy  fie  U  roine  féjournerew  un  pour  les  prélats  fie  eglife,  M.  le  pre. 
mois  en  cette  ville ,  logez  aufdtôes  Tour-  mier  prefidenrpour  la  juftice,  fie  M.  le 
nelles,  pendant  que  le  tournoy  fe  fai-  prévoit  des  marchands  pour  les  eftats 
/bit  en  fa  grand  rue  S.  Antboinç ,  a*  de  la  ville  ,  de  laquelle  la  teneur  en. 
lieu  où  meffieurs  de  la  ville  avoient  raid  fuit  ;  "  SIK£.  Le  fimbole  fie  devife  que* 
faire  lesliflès  ,  ainfi  qu'ils  font  eferipes  voftre  bonne  ville  de  Paris  capitale  « 
4  ladite  impreflton.  de  voftre  royaume  a  porté  d'ancien- « 

neté  fie  porte  encore*  de  prefent*  Un  a 

TroctSwi  i  teuton  des  hérétiques.  ^  ^  £                 %  fne  ,   )  tef.„ 

âPrès  le  tournoy  faic*  fie  para*  moigne  fufiuamroent  delà  religion  fie  « 

chevé ,  le  roy  adverty  qu'il  y  avoir  vie  Catholique  des  habitans  d Ficelle,  M 

■urs  hereticques  fie  iacramentaires  de  leur  grande  obey flanc e ,  amour  fie» 

prifonniers  au  palais ,  fift  faire  une  belle  dileétion  envers  leur  prince ,  fie  du  ze.  « 

proceflîon  de  l'eglife  fie  paroiflemonfieur  le  fervent  qu'ils  ont  de  garder  &en-w 

S.  Paul  â  N.D.4e  Parisj  en  laquelle  eglife  tretenir  fa  juftice.  A  l'obfervance  de  « 

S.  Paul  le  trouvèrent  l'eglife  &  chappitre  toutes  Iefquelles  choies  comme  très.  «, 

de  Paris ,  avec  toutes  les  paroiflesfiecom-  fainétes  fie  facrées  il  a  efté  par  cy-de~n 

munaultez  de  ladite  ville  ,  toutes  les  vant  raid  fie  fera  moyennant  l'ayde« 

religions  fie  tout  le  clergé  de  l'uni  ver-  du  Créateur  continué  auffi  bon  devoir  « 

lîté ,  la  cour  de  parlement ,  chambre  que  en  aultre  ville  de  voftre  royau- « 

des  comptes,  généraux  de  la  juftice»  me.  Vous  fuppliant  très-humblement,  M 

meilleurs  de  la  ville ,  chaftelet  Se  toutes  Sire  ,  croire  que  les  mauvais  Chref  « 

les  juftices  &  officiers  du  roy,  toute  la  tiens  &  perturbateurs  de  l'union  fie* 

maifon  du  roy,  celle  de  la  roineSc  des  concorde  ecclefiaftique  ,  lefquds  fe« 

princes  i  de  en  laquelle  proceflîon  fu-  pourraient  trouver  en  la  multitude  * 

rent  portez  cous  -les  beaux  reliquaires  infinie  du  peuple  affluant  de  toutes* 

de  Paris,  fpecialement  la  lainde  cou-  parts  audiâ  Paris ,  fe  l'on  en  veult«« 

ronne  d'efpines ,  la  vraye  croix,  le  chef  informer  à  la  vérité ,  feront  cogneus « 

fie  oflemens  monGeur  S.  Sebaftien ,  les  eftre  tous  eftrangers ,  non  extrakits  « 

chafles  moniteur  S.  Marcel  fie  madame  ne  ad  vouez  du  nombre  des  habitans  « 

Ste  Geneviefvc ,  le  S.  Sacrement  de  l'au-  de  voftred.  bonne  ville  *  laquelle  par  la* 

tel ,  qui  fut  porté  par  monieigneur  le  grâce  &  bonté  divine  ,  avec  voftre  rt 

cardinal  de  Guife  devant  le  roy  fie  la  bon  ayde ,  Sire ,  fie  de  vos  predecef-  a 

roine  qui  allpient  aprez  à  pied  ,  tenans  leurs,  a  efté  jufques  aujourd'huypre-K 

chacun  un  cierge  en  la  main,  &tou$  iêrvée  de  recevoir  faulces  doctrines  a 

les  archers,  Suijlès  fie  aultre*  officiers  fie  erreurs  contraires  â  la  foy.  Aufli  a 

de  la  maifon  du  roy  j  chacun  une  tor»  nefë  trouvera-il ,  Sire,  aultre  ville  ne» 

«he  armoyée  des  armes dudid  feign«ur}  lieu  en  ce  monde ,  où  il  fe  face  plus* 

toute?  ieididc5communaulccz&  officiers  dilligente  inquifîtion  contre  les  gens« 

chacun  un  cierge,fie  paflerent  par  les  rues  notez  fie  fufpecb  de  mauvaife  vie ,  ne« 

S-  Anthoinc,  Tixeranderie,  Couftelle-  où  par  jufticeils  foient  plus  prompte- « 

rie  &  par  deflus  le  pont  N,t>.  qui  eftoienc  cernent  corrigez  fie  punis  de,  leurs  de-  « 

tendues  de  belles  tapiflèrics  jufques  en  mérites.  « 

lad.  eglifç  de  Paris ,  où  led.  feignçur  fift  .  ,         .  „  -  .  . 

célébrer  la  .nèfle  du  S.  Sacrement  en  Ouverture  deU  perte  it  Nèfle  four  le 

grande  révérence.  Et  aprçi  le  difner  fu,  />*««■. 

rent  brûliez Icfdicb hereticques,  partie  ¥    Ettres  patentes  du  13.  Avril  1550, 

4  la  place  Maubert ,  partie  au  cimetière  1_/  adreflantes  aux  prevoft  de  efche. 

S.  Je^n ,  fie  partie  en  la  rue  S.  Anthoù  vins  pour  faire  ouvrir  la  porte  de  Nèfle 

ne,  où  le  roy  arrefta  iclçs  vift  brufler,  pour  la  commodité  du  fauxbourg  fit  pour 

fie  fift  admonefterd'eulx  convertir. Quant  eens  de  pied  fie  de  cheval  feulement, 

d  l'ordre  du  marcher ,  M.  le  prevoft  des  uns  que  charettes  fie  chevaux  chargez 

marchands  marchoit  avec  le  prevoft  de  de  marchandifes  fujettes  à  impofîtion 

Paris  par  ordonnance  du  roy ,  fie  leref»  y  puiflènt  pafler.  Et  portent  que  le  faux, 

le  tout  ainfy  qu'il  fut  faidà  lapareU-  bourg  avoit  efté  ruiné  par  les  guerre* 
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réduit  en  terres  labourables ,  &  ayant 
commence  i  lé  reftablir  (bus  François 
I.  qui  l'avoit  ainfi  permis ,  il  eftoit  un 
.des  plus  beaux  fauxbourgs  des  villes  de 
France.  Sur  quoy  requefte  eftant  pre- 
fentee  à  la  ville,  eft  ordonnée  l'ou- 
Verture  de  ladite  porte. 

jivit  de  U  ville  fur  une  prepefitien  touchant 
le  guet. 

DU  13. Avril  1550.  Lettres  patentes 
aux  prevoft  de  Paris  &  prevoft  des 
marchands  &  efchevins ,  pour  donner 
leur  avis  fur  certains  articles  touchant  le 
guet  de  la  ville.  Lefd.  lettres  du  11.  Jan- 
vier 1549.  avec  lesquelles  font  lettres  de 
cachet  à  la  ville  pour  s'aûembler  avec 
le  lieutenant  civil  ic  le  procureur  du 
roy  du  chaftelet  pour  donner  cet  avis. 

Les  articles  portent  qu'il  y  avoir  deux 
guets  à  Paris,  l'uni  cheval,  compofé 
de  vingt  hommes  à  cheval ,  U  quarante 
à  pied,  dont  les  gages  font  alfignez  fur 
le  domaine ,  &  fervent  alternativement, 
qui  eft  dix  hommes  de  cheval  &  vingt 
de  pied  par  chaque  nuit ,  qui  vont  par 
la  ville.  Et  l'autre  guet  eft  ordonné 
àpluûeurs  carrefours  &  lieux  de  la  ville, 
appelle  le  guet  affis,  ou  Je  la  patrouille  5 
&fè  fait  parles  gens  de  meftier& mar- 
chands j  qui  doiteftre  compofé  de  qua- 
rante hommes.  Et  portent  les  articles 
que  les  marchands  &  artifans  commet- 
toient  en  leur  lieu  de  pauvres  miferables 
mal  armez  &  incapables  d'empefeher  les 
defordres ,  &  que  au  contraire  commet- 
toient  fouvent  les  larcins.  Outre  que  plu- 
Heurs  s'en  prétendoient  exempts ,  com- 
me orfeuvres,  barbiers,  apotiquaires , 
tanneurs  ,  baudrayeurs  s  cordonniers  , 
meflagers ,  megiffiers  &  autres.  C'eft 
pourquoy  eftoit  propofe  d'augmenter  le 
guet  royal  de  dix  hommes  de  cheval  & 
de  quatre- vingt  à  pied  ,  faifant  en  tout 
150.  tant  à  pied  qu'a  cheval ,  avec  quoy 
feroit  fait  l'un  &  l'autre  guet ,  foixante'- 
quinze  fervant  chaque  nuit,  dont  qua- 
rante feront  le  guet  affis ,  8c  le  refte  ira 
par  la  ville.  Et  comme  les  gens  de  mef- 
tier  feront  par  ce  moyen  dcfchargoz  de 
faire  le  guet ,  5300,  livres  feront  réga- 
lées fur  eux  par  le  prevoft  de  Paris  avec 
le  procureur  du  roy ,  appeliez  les  jurez 
Se  gouverneurs  des  meftiers.  Que  tous 
marchands  &.  artifans  tenans  eftaux  & 
boutiques  ,&  mefrne tous  maûons, char- 
pentiers &  tailleurs ,  meneftriers,  hof- 
teliers ,  pallèurs  d'eau ,  &  autres  qui  le 
prétendoient  exempts  du  guet  pour  n'a- 
Tome  II.  Part.  III. 
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voir  boutiques ,  contribueront  à  cette   

fommefit  feront  cotifez  avec  les  autres.  Ah 
Et  comme  le  roy  payoit  de  tout  temps 
1050.  livres  pour  l'ancien  guet  ,&  qu'on 
demandoit  pour  l'ancien  &  nouveau  juf- 
qu'à  8485.  livres  15.  fols,  dont  la  ville 
en  porteroit  5300.  que  le  roy  fourniroit 
encore  les  1100.  tant  de  livres  par  defllis 
les  2000.  livres.  De  laquelle  augmenta- 
tion le  roy  fera  indemnité  au  moyen  de 
ce  qu'il  pourra  recevoir  de  chacun  des 
90.  officiers  qui  le  créeront  de  nouveau 
foixanre  efeus  d'or.  Demande  en  outre 
pour  lefdi&s  archers  du  guet  pareils  pri- 
vilèges que  pour  ceux  de  la  ville. 

Sur  lefqucls  articles  les  prevoft  des 
marchands  &  efchevins,  dam  le  confeil 
de  ville  ,  donnent  leur  avis ,  par  lequel  ils 
difent  que  le  guet  royal  ne  le  doit  plain- 
dre fi  les  bourgeois  du  guet  affis  ne  font 
leur  devoir  ,  ayant  droit  d'en  faire  rc- 
veuc ,  &  s'iLy  a  des  perfonnes  inutiles, 
le  guet  royal  en  peut  commettre  en  leur 
place  &  les  faire  mulder  par  amende. 
Et  partant  ne  croient  que  la  forme  an- 
cienne du  guet  doive  eftre  changée  ;  la 
nouvelle  propofition  ne  fe  faifant  que 
pour  l'incereït  du  chevalier  du  guet }  & 
que  de  faire  une  cottifation  ,  y  auroit 
crainte  d'une  émotion  populaire. 

Propcft 'tiens  pour  la  clofturc  desfanxbcury, 
pont  du  Louvre ,  (fr-c. 

¥  A  U  xi.  Septembre  iyjo.  Lertredu 
\_J) cardinal  de  Lorraine  au  prevoft 
des  marchands  pour  aller  trouver  le  roy 
à  S.  Germain  en  Laye.  Et  y  eftant  al- 
lé, affifté  d'un  des  efchevins,  le  roy 
luy  dit  qu'il  avoit  receu  requefte  des 
habitans  des  fauxbourgs  S.  Germain , 
S.  Jacques ,  &  S.  Marceau  pour  faire 
clorrc  (efdits  fauxbourgs  5  pour  faire  un 
pont  depuis  le  cofté  de  Nèfle  jufqu'au 
Louvre,  ÔC  pour  un  port  près  la  tour 
de  Nèfle  ,  ce  qu'il  defiroit  eftre  exécu- 
té. Sur  quoy  le  prevoft  des  marchands 
luy  auroit  remonftré  qu'un  port  au  faux- 
bourg  ruineroit  celuy  de  S.  Germain  qui 
eftoit  au  chœur  de  la  ville.  Que  pour 
le  pont,  la  ville  n'avoit  le  moyen  de 
le  taire  ;  joint  que  les  fauxbourgs  le 
demandant ,  ils  en  dévoient  faire  la 
defpenfe  5  mais  quç  cette  conftrudion, 
qui  dureroit  au-moins  quinze  ans ,  en 
bâclant  la  rivière  par  les  baftardeaux, 
incommoderoit  le  commerce  &  la  na- 
vigation. Qu'auffi  peu  pouvoit  porter  la 
vifie  la  defpenfe  de  la  clofture ,  qui  aL 
loit  a  deux  mille  toifes  courantes  fur 
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— — — —  quatre  de  hauteur  ,  compris  les  fonde-  minci  tenant  la  police ,  par  le  lieute-' 

*»•»*/<>•    mens }  à  laquelle  muraille  il  faudroit  ad-  nanr  delà  preroflé  des  marchands, 
joufter  des  éperons  de  quinze  en  quinze 

pieds ,  &  devroit  eftre  la  muraille  de  La  viBe  foppofè  a  la  création  Sun  capù- 
neuf  pieds  d'efpaiflèur  5  ce  qui  reviesn-       toine  gênerai  des  archers ,  arbaief. 
•àioit  à  neuf  mille  toifes  d'ouvrage,  tfriw,^. 
outre  les  terres  qu'il  conviendrait  ache- 
ter j  à  quoy  faut  encore  ad  joufter  les  par-  W    Ettres  patentes  par  Iefquelles  le  roy 
tes.  I  ^crce  un  office  de  capitaine 


rat  des  trois  compagnies  d'archers,  ar- 

DU  6.  Novembre  1550.  Lertrespa-  baleftriers  fie  hacquebuziers ,  pour  les 
rentes  du  roy  adrellàntes  au  pre-  commander  fous  l'autorité  du  prevoft 
voit  de  Paris  pour  appeliez  par  luy  les  de  Paris  fie  du  prevoft  des  marchands 
prevoft  0c  efchevins,  aller  vifiter  le  lieu  fie  efchevins»  fie  en  pourvoit  le  ûeurdu 
plus  commode  pour  cftablir  un  bac  fur  Beloy  gentilhomme ,  fie  l'adrefle  eft  au 
la  rivière ,  fie  enfuite  en  faire  l'eftablif-  prevoft  de  Paris  6c  auxdits  prevoft  fie 
fèment,  pour  après  eftre  affermé  par  efchevins ,  pour  le  recevoir.  Au  mois  de 
les  prevoft  &  efchevins,  &  les  deniers  Septembre  1550. 
en  provenans ,  8c  mefme  de  l'aliéna-  Le  13.  Décembre  en  aflèmblée  de 
tion  dudit  bac  ,  s'ils  jugent  à  propos  de  confeil  de  ville  ,  le  corps  defdits  ar- 
ia faire  ,  eftre  employez  aux  ouvrages  chers ,  arbaleftriers  6c  arquebuziers  s'eft 
de  ladide  clofturei  du  0.  Septembre  oppofé  auxdites  lettres. 
1550.  Autres  au  mefme ,  pour ,  appeliez  Et  le  14.  dudit  mois  a  efté  délibéré 
les  prevoft  fie  efchevins ,  voir  par  en-  qu'attendu  que  lefdites  compagnies 
femble  où  les  deniers  pour  parfaire  la-  n'ont  autre  capitaine  gênerai  que  le  gou- 
dite  clofture  fe  pourront  prendre  plus  verneur  ^  fie  après  luy  les  prevofts  de 
commodément.  Paris  6c  des  marchands ,  qui  ont  juri- 
Dudit  jour.  Autres  au  mefme ,  pour  didion  fur  lefdites  bandes,  6c  que  l'or, 
voir  avec  les  prevoft  6c  efchevins  quel  dre  eft  que  celui  que  chaque  compa- 
département  feroit  à  faire  des  commïf-  gnie  achoifi  pour  eftre  capitaine  pen- 
faires  pour  les  quartiers  de  Paris,  fans  dam  le  cours  de  l'année  feulement ,  foit 
augmentation  d'iceux  s  enfemble  quelle  prefenté  auxdits  P.  des  M.  6c  cfche- 
augmentation  conviendrait  faire  des  vins  ,  pour  eftre  par  eux  receu  après 
quarteniers  pour  cette  nouvelle  enceia-  ferment,  le  roy  foit  fùpplié  de  ne  rien 
te,  lefquels  commifTaires  &  quarteniers  innover  à  l'ufage  ancien,  6c  monfîeur 
ledit  prevoft  de  Paris  contraindroit  le  conneftable  d'y  appuyer  la  ville, 
reaument  fie  de  fait  de  loger  ez  quar-  Eft  marqué  dans  la  délibération  ,  que 
tiers  où  ils  feront  départis.  Du  mefme  l'eledion  du  capitaine  a  toujours  regar- 
jour.  dé  celui  qui  pendant  le  cours  ds  l'an- 
née a  efté  le  plus  expert  6c  a  le  plus 
JH\U  H-  Novembre  1550.  Affemblée  fouvent  frappe  au  blanc, 
"l  3  du  confeil  ordinaire  de  ville  fait 

fur  lefdides  lettres ,  &  encore  fur  ce  que  Secours  donné  far  la  ville  â  Compiegne  & 

le  roy  vouloit  que  les  egoufts  paûans  autres  villes  de  Picardie. 
Je  long  desTournelles  6c  allans  jufqu'au 

ponceau  de  Chaillau,  fuflent  deftour*  ÎHV  Uij.Oûobreiyji  Lettres  receué's 

nez  dans  la  rivière  ou  ailleurs.  JlV  des  officiers  6c  gouverneurs  de  Am' 

Sur  quoi  eft  arrefté,  pour  la  cloftu.  Compiegne ,  priant  les  prevoft  fieefche- 

re,  que  les  prevoft  6c  efchevins,  le  pre*  vins  de  leur  irefter  quelque  artillerie, 

voft  de  Paris  6c  l'ingénieur  drçfleront  un  les  ennemis  eftant  avancez  dans  le  pays, 

plan  &  eftat  de  ce  que  l'ouvrage  devra  Et  en  l'infcription  de  la  lettre  :  Mejffei- 

coufter ,  qu'ils  porteront  au  roy ,  ap-  gneurs.  Etla  foufeription  :  Vos  frères  ,  vei- 

} trouvant  aufli  le  bac.  Pour  lesegoufts,  fins  é-ferviabUs  a*%is>  les  officiers  dm  roy 

ont  pluftoft  d'avis  d'y  faire  pafTcr  un  bras  gouverneurs  ^  habitons  de  Compiegne. 

de  la  rivière,  que  de  les  jetter  dans  la  ri-  A  efté  arrefté  d'en  eferire  au  roy, 

viere  j  neantmoins  qu'il  en  falloit  corn-  pour  en  avoir  là  permiffion. 

muniquer  avec  moniteur  de  faint  Ger-  Lettres  des  officiers  du  roy ,  gouver- 

main.  neurs  6c  habitans  dç  Senlis ,  qui  deman- 

Et  ont  enfuite  efté  envoyées  lefdites  dent  fecours  fie  aydes  aux  prevoft  ficef- 

lectres  au  chaftelet ,  le  lieutenant  cri-  chevins  pour  leur  feureté.  L'infcription 
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eft  :  Nofficipuurs.  La  foufcription  :  Vos 
kumhUs  amis  &  ferviteurs.  En  date  du 
15.  Octobre. 

Lettre  de  la  ville  i  m  on  (leur  de  l'Au- 
befpine  confeiller  du  roy  &  fecretaire 
defes  finances  ,  du  18.  Octobre  1J51.  Et 
eft  l'infcriprion  :  Monjèigneur.  Et  la  fouf- 
cription :  Vos  bien  numbits  ferviteurs  & 
é-  bons  amis. 

DU  19.  Octobre.  Appert  que  la  ville 
avoit  refolu  de  lever  quelques  hom- 
mes pour  fecourir  Compiegne  8c  autres 
places. 

Enfuite  eft  une  lettre  des  maire  6c 
pairs  de  Beauvais ,  pour  avoir  fecours  de 
poudres.  Et  eft  l'infcriprion.  Meffetyieurs. 
Et  au  bos  :  Vos  humbles  ferviteurs  ,  frè- 
res <$•  voifins.  En  date  du  19.  Octobre 
15  51.  Enaflemblce  des  confeillersôc  quar- 
teniers  eft  arrefté  de  lever  yoo.  hommes 
pour  le  fecours  de  Compiegne  5  &  pour 
fournir  aux  defpenfes  a  faire ,  d'emprun- 
ter par  chacun  quartier  fur  cinquante 
perfonnes  les  plus  folvables ,  ij.  li.  par 
chacun. 

Du  13.  Octobre  1  jyi.  a  efté  arrefté  de 
mander  les  jurez  de  tous  les  meftiers, 
&  leur  ordonner  de  faire  particulière  def- 
criprion  de  tous  ceux  de  leur  eftat,  6cs'en- 
querir  de  leurs  noms  &  pays ,  quelles  ar- 
mes ils  ont ,  quelles  munitions ,  s'ils  peu- 
vent faire  fervice  au  roy  dedans  ou  de- 
hors la  ville  ;  de  leur  âge ,  nation ,  cor- 
pulence 6c  taille.  Et  fera  prife  leur  ref- 
ponië  telle  qu'ils  feront,  pour  en  ad  ver- 
tir  le  roy  8c  meilleurs  de  fôn  confeil  efta- 
bly  à  Paris,, 

Du  15.  Octobre  iyji.  Rapport  de  fîre 
Thomas  le  Lorrain  efchevin  ,  qui  avoit 
efté  envoyé  à  Compiegne  pour  appren- 
dre des  nouvelles  des  ennemis.  Et  rap- 
porte que  tout  Noyon  avoit  efté  brûlé 
par  eux ,  fauf  l'eglife  }  &  qu'on  attribuoit 
ce  malheur  au  jugement  de  Dieu ,  par- 
ce que  tous  les  habitans  eftoient  héré- 
tiques. 

Nouvelle  fortification  ordonnée  dm  cofic  de 
ttfle  ZoKviers,  &c. 

LEttres  (ignées  du  cardinal  de  Bour- 
bon lieutenant  gênerai  pour  le  roy  à 
Paris8cfcelléesencirerougc,du  iç.Octo- 
fere  ijyi.  par  lefquelles,  pour  le  béfoin  de 
fortifier  (avilie  entre  le  lieu  où  eftoit  la 
tour  deBilly  &  le  boulevard  cftant  le  long 
de  la  rivière  de  Seine  au-deflus  de  l'ifle 
Louviers  japrès  avoir  mis  la  matière  en  dé- 
libération au  confeil  du  roy  tenu  en  l'hof* 
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telS.  Denis,  où  eftoient  ie  premier  pre- 
fident ,  de  Roifly  maiftre  des  requeftes,  A* 
trois  confeillers  du  parlement ,  &  les  pre- 
voft  0c  efchevins ,  il  déclare  qu'il  a  efté 
ordonné  que  (ire  Thomas  le  Lorrain  ef- 
chevin fera  faire  une  plâtre  forme  8c 
rampart  audict  lieu  ,  de  la  largeur  fie 
grandeur  qu'il  advifera  j  8c  pour  la  def- 
penfe  il  ordonne  aux  prevoft  6c  efche- 
vins de  décréter  des  mandemens  au  re- 
ceveur de  la  ville  à  prendre  fur  les  de- 
niers deftinez  pour  les  fortifications.  Lef- 
quelles lettre  8c  commiffion  ledit  Lorrain 
auroit  prelènté  au  bureau  8c  dit  en  eftre 
chargé  comme  quartenier  ,  requérant 
le  bureau  d'ordonner  aux  maiftres  des 
oeuvres  de  mettre  ouvriers  pour  le  tra- 
vail j  ce  qui  a  efté  refolu. 

Ordonnance  desprevoft  fie  efchevins, 
qui  porte  qu'il  eft  enjoint  au  procureur  du 
roy  8c  de  la  ville  de  fe  tranfporter  par  de- 
vers aucunes  perfonnes  6c  communauté* 
y  déclarées ,  pour  les  avertir  eux  fe  trou- 
ver en  l'aflemblee  générale  qui  le  devoit 
faire  pour  advifer  fur  les  fortifica- 
tions que  le  roy  defire- eftre  faites.  Et 
font  ces  perfonnes  6c  communautez ,  l'e- 
vefque  de  Paris ,  Celeftins ,  Chartreux, 
6cc.  Du  1.  Février  ijyi.  Et  les  efchevins 
ont  efté  femondre  les  trois  cours  en  la 
manière  accouftumée. 

Du  4.  Février.  En  l'aûemblée  géné- 
rale le  prevoft  des  marchands  apropofé 
divers  expediens ,  l'un  de  cotrifer  les  mai- 
fons ,  lefquelles  à  raifon  de  100.  fols  cha- 
cune, furie  pied  de  11000.  en  la  ville 
6c  faux  bourgs  ,fefoient  60000.  livres,  un 
autre  moyen  eftoit  la  capitarion  j  un  au- 
tre quelque  nouvelle  impofirion  ;  ou  s'ai- 
der de  l'argent  des  boucs  6c  des  man- 
dians  valides.  Et  eft  arrefté  de  mettre 
un  impoft  lur  le  fêl,6c  un  autre  fur  les 
draps  ou  autres  marchandifes ,  ainfi  qu'il 
fera  advifé  en  un  autre  confeil ,  où  aflif- 
terontles  députez  des  cours,  6c  des  bour- 
geois de  chacun  quartier. 

Et  le  lendemain  aflèmbléè  où  eftoient 
deux  bourgeois  de  chacun  quartier.  A 
efté  refolu  de  demander  au  roy  un  im- 
poft fur  le  fel  du  grenier  de  Paris ,  de 
10.  livres ,  8c  un  autre  fur  les  draps  de 
foye  8c  de  laine;8c  où  cela  ne  pourrait  fuf- 
fire ,  8c  que  le  roy  n'y  vueille  contri- 
buer de  ce  que  la  ville  luy  doit  de  refte 
des  derniers  neuf-vingt  mille  livres ,  de 
prendre  le  furplus  fur  les  propriétaires 
8c  locataires  des  maifons  de  la  ville  8c 
fauxbourgs  qui  feront  enclofes  en  ladite 
fortification,  8c  faire  payer  ceux  qui  ont 
des  rentes  furlefdictes  mailbns,  enfem- 
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"~  ble  certains  étrangers  qui  trafiquent 
-dans  Paris  6c  ne  font  que  locataires. 

Et  le  13.  Février  en  l'ailèmblée  gé- 
nérale le  prevoft  des  marchands  a  rap- 
porte que  le  roy  ne  defiroit  que  la  for- 
tification fè  fift  par  aucune  imposition 
nouvelle  fur  les  denrées ,  mais  fur  les 
maisons  ;  à  quoy  il  contribuerait  le  pre- 
mier -,  8c  ne  vouloit  qu'aucun  fuft  exempt, 
•que  les  quatre  mandians,  Ystvt  Maria, 
l'hoftel-Dieu  ,  les  filles  pénitentes ,  les 
Enfans  rouges  ÔC  de  la  Trinité.  Sur 
quoi  ont  efté  arreftées  nouvelles  re- 
montrances -y  6c  neantmoins  que  fi  le 
roy  ne  les  efeoutoit ,  qu'on  lui  obéirait, 
&:  fe  ferait  capitation  fur  les  propriétai- 
res 8c  locataires  &  gens  ayant  rentes  fur 
les  maifons,  &  que  ceux  des  fauxbourgs 
qui  feront  enclos  czdiclcs  fortifications 
payeront  plus  grofle  taxe  que  les  habi- 
tans  de  la  ville. 

Et  le  17.  a  efté  arrefté  que  la  volon- 
té du  roy  perfiftant  comme  elle  faifoit, 
<]ue  cottifation  fera  fatete  fur  les  pro- 
priétaires &  locataires  des  maifons ,  com- 
me il  eft  porté  en  la  délibération  du 
13.  8c  la  taxe  faite  en  Thoftel  de  ville, 
appeliez  un  officier  de  chacune  des  trois 
cours ,  un  Secrétaire  du  roy  ,  les  quar- 
teniers, cinquanteniers,  dixeniers  8c  deux 
bourgeois  de  chaque  dixaine ,  qui  feront 
mandez  fans  ufer  d'aucune  contrainte 
ou  peine  envers  eux  j  6c  que  la  levée 
particulière  s'en  fera  parles  quarteniers, 
8c  en  la  généralité  par  le  receveur  de  la 
ville  ,  appelle  un  auditeur  des  comptes. 

Lettres  patentes  du  roy  pour  autori- 
fer  la  levee  fur  les  mailbns,  &  porte 
qu'il  fera  fait  fonds  par  chacun  an  de 
24. 1.  pour  maifon  defeendant  jufqu'à  4. 1. 
pour  le  moins;  8c  la  taxe  faite,  tant  fur  les 
propriétaires  que  locataires ,  à  l'excep- 
tion des  monaftercs  cy-deflùs  dits ,  que 
la  cottifation  foit  faite  fuivant  la  déli- 
bération du  17.  6c  par  les  perfonnes 
nommées  t  que  les  contraintes  s'exécu- 
teront par  les  huiffiers  de  la  ville  ou  du 
chaftelct  j  6c  en  cas  d'oppofition  ,  le 
roy  s'en  referve  la  connoiflànce  à  fa 
perfonne ,  la  demandant  à  tous  autres  $ 
iàuf  à  la  renvoyer  â  tels  juges  qu'il  ad- 
•vifera.  Les  deniers  feront  payez  fur  les 
mandemens  des  prevoft  ôc  elche vins ,  qui 
les  expédieront  fur  les  certificats  du 
contrôleur  des  deniers  communs  de  la 
ville  ôt  des  maiftres  des  œuvres  ;  6c  le 
travail  fait  fur  le  defïbin  qui  fe  fera 
par  le  gouverneur  8c  lieutenant  gênerai 
de  rifle  de  France,  ou  ceux  qui  feront 
commis  par  le  roy  ou  par  luy.  Que  de 


ET  PIECES 

la  recepte  6c  defpenfe  en  fera  compté 
en  la  chambre  des  comptes  par  le  re- 
ceveur de  la  ville.  Et  portent  les  lettres: 
Après  avoir  ony  fur  et  et  qui  Us  prevoft  & 
tfchtvim  nous  ta  ont  remonftrè.  Et  pour  les 
Salaires  de  ceux  employez  à  la  direction, 
du  travail  6c  recepte  ,  la  chambre  fera 
taxe  au  receveur ,  6c  les  prevoft  6c  ef- 
chevins  aux  maiftres  des  œuvres  ,  con- 
trôleur 6c  autres  qui  conduiront  ledit 
travail.  Et  compteront  les  quarteniers 
par  chacun  an  à  l'hoftcl  de  ville  ,  un 
ou  deux  auditeurs  des  comptes  appel- 
iez, fans  qu'ils  foient  tenus  compter 
ailleurs  }  6c  par  chacun  les  prevoft  6c 
efchevins  envoyeront  l'extrait  defdits 
comptes  à  la  chambre,  pour  vérifica- 
tion de  la  recepte  du  receveur.  Lefdires 
lettres  dattees  du  ij.  Février  1551. 

Mandement  aux  quarteniers,  du  17. 
Mars  1551.  de  faire  faire  defeription  Se 
eftat  des  maifbns  de  leur  quartier ,  fans 
rien  obmettre  ;  à  peine  de  cent  livres 
d'amende  applicables  aux  fortifications. 

Du  16.  May  1553.  En  afTemblée  des   

confcillers  6c  quarteniers,  eft  deliberç  A"" lSi* 
de  fupplier  le  roy  defc  contenter  pour 
la  fortification  de  la  ville  pour  l'année 
courante,  delà  fomme  de  60000. 1. 
a  quoi  les  taxes  des  maifbns  ont  mon- 
té. 

Mandement  du ..  Juin  1553.  aux  quar- 
teniers ,  pour  faire  payer  les  cottifez 
pour  la  fortification  de  la  ville  ,  dans 
trois  jours ,  6c  contraindre  nonobftant 
oppofitions  ou  appellations  quelcon- 
ques ,  pour  lefqucllcs  ne  fera  difïèré  $ 
6c  de  taire  entendre  aux  cottifés ,  que 
les  trois  jours  partez  la  fomme  double- 
ra ,  ôc  s'ils  différent  encore  trois  jours, 
quadruplera ,  au  profit  de  la  fortifica-r 
tion ,  fuivant  les  lettres  patentes  du  roy. 

Du  4.  Juillet  1553.  Le  fieur  del'lfje- 
Marivaux  lieutenant  du  fleur  de  Co- 
ligny  admirai  gouverneur  de  Paris  ayant 
obtenu  commilEon  du  roy  du  1.  Juillet 
couchée  au  long  dans  le  regiftre ,  pour 
avoir  l'œil  aux  fortifications  de  la  ville, 
voir  les  ouvrages  ,  affifter  aux  baux  6c 
marchez  6c  aux  toifez  ;  eft  délibéré  de 
faire  remonftrance  au  roy  fur  ladite 
commiffîon ,  qui  ferait  à  charge  à  la 
ville,  à  caufe  des  appointemens  qu'il 
conviendrait  donner  audit  de  l'Ifle,6c 
que  S.  M.  fera  fuppliée  d'ordonner  que 
Baptifte  ingénieur  donnera  les  devis  def- 
dites  fortifications. 

Du  18.  Juillet  1553.  A  efté  refblu  de 
faire  remonftranccs  au  rov  fur  la  corn- 
million  du  fieur  de  Marivaux.  Le  regif- 
tre 
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ttt  porte  que  cet  avis  a  paflc ,  bien  que  prix ,  de  qu'elle  fera  donnée  a  autre  qui 
celui  du  prevoft  des  marchanda  fuft  de 
le  fouffrir  exercer  ladite  comrruûion,  fans 
autrement  le  reconnoiftre  ,  ni  luy  pcrT 
mettre  de  prendre  plus  grande  autorité 
en  l'hoftel  de  ville.  Lequel  avis  eft  ex, 
plique  au  long,  fie  femble  avoir  efté 
une  defeharge  que  le  prevoft  des  mar- 
chands cherchoic  à  la  refiftance  qu'on 
apportoit  aux  volontez  du  roy  fur  ce 
iujet. 


n  Eglement  pour  pourvoir  à  la  con- 

*«.  «IJ4-  tinuation  dès  fortifications ,  fait  par 

le  roy, du  z.  Mars  1554. 

Que  les  cotrifatiom  fe  feront  a  l'hof- 
tel de  ville  par  les  commiûaires  dépu- 
tez par  le  roy ,  du  parlement  &  cham- 
bre des  comptes  &  autres  de  toute  qua- 
lité ,  avec  les  prevoft  fie  efchevins ,  quar- 
teniers  ,  cinquanteniers ,  dixeniers  ,  fie 
deux  bourgeois  de  chaque  dizaine ,  fie 
feparcment  par  les  quarteniers,  cinquan- 
teniers ,  dixeniers  6c  bourgeois  pour  ce 
qui  touchera  chacune  defdices  dixaines, 
&  avec  ceux  des  commùTaires  qui  y  pour, 
ront  vacquer,  pourveu  qu'ils*  foient au 
moins  au  nombre  de  huit  ou  fix. 

Que  les  maifons  feront  taxées  à  ia.. 
1.  au  plus  haut ,  pourveu  que  ceux  qui 
les  habitent,  en  quelque  nombre  qu'ils 
foient ,  ne  vivent  feparément. 

C^ue  les  mailons  des  cinquanteniers 
fie  dixeniers  feront  cotrifees  }  mais  leurs 
taxes  leur  feront  remifcs  au  heu  des  fa- 
laires  qu'ils  pourroient  demander. 

Contraintes  pour  les  taxez  huiâaine 
après  le  commandement.  Et  les  meu- 
bles qui  feront  faifis  feront  vendus  à  l'in- 
ftant ,  nonobftant  oppofitions. 

Le  collège  de  Navarre  ne  payera  que 
*4.  1. 

Les  religieux  de  S.  Vi&or,  pour  leur 
convent,  100.  1. 

Tout  l'enclos  du  Temple ,  encor  qu'il 
y  ait  plufieurs  maifons ,  14. 1. 

Les  maifons  appartenantes  à  l'hoftel- 
Dieu  Seaux  mandians ,  cottifees  fie  taxes 
par  eux  payées,  fi  les  locataires  ne  les 
peuvent  porter. 

La  taxe  qui  eftoit  les  autres  années 
ordonnée  de  120000.  1.  fera  réduite  à 
80000.  1.  Les  quarteniers  defehargez 
de  la  recepte  ,  doht  un  particulier  fë 
charge,  moyennant  3000.  l.par  an. 

Et  eft  porté  enfuite  de  ce  règlement , 
que  le  roy  avoit  accordé  que  le  rece- 
veur de  la  ville  fift  cette  recette  audit 


r  9       ■  ~i   ■ — —  ~ — —  —   —  —  ^ 

la  voudra  prendre  i  moindre  prix.  Et  !"4' 
eft  l'apoftille  'du  3.  Mars. 

S»itt  de  ce  qni  regarde  le  capitaine  gène- 
rai  des  archers  é*- 

DU  8.  Avril  1JJ4.  Délibération  par 
laquelle  appert  qu'on  avoit  rehifé 
de  recevoir  le  ûeur  de  Bel  oy  capitaine 
gênerai  des  bandes  des  archers,  arba- 
Jeftriers  fie  arquebusiers ,  fur  lettre  de 
provifion  qu'il  en  avoit  du  roy ,  fie  ce  d 
caufe  de  l'oppofirion  des  officiers  des 
compagnies  ^  mais  que  lefdits  officiers 
fe  départant  de  leur  oppofition ,  on  re- 
met au  lendemain  a  le  recevoir,  afin 
que  tous  les  efchevins  fuf&nt  prefens 
pour  en  faire  la  dernière  rçfblution. 

Et  appert  en  fuite  que  mandemens 
font  délivrez  audit  Beloy  en  ladite  qua- 
lité. 

Réception  de  tanàaffadeur  de  ?  empereur. 
DE  PAR.  LE  ROY. 


Rès-chers  fie  bien  amez.  Pour  ce 


eftant  lefeigneurde  Lallain  che-  A*' 
vallier  de  l'ordre  de  UToifon  d'or  gou- 
verneur fie  grant  bailly  de  Henault , 
dcpefché  de  la  part  de  l'empereur  & 
du  roy  d'Angleterre  pour  nous  venir 
trouver,  nous  délirons  que  à  fon  paf- 
fage  par  noftre  royaume ,  il  luy  foit  faicl 
tout  honneur,  recueil  ôc  bon  traidemenc 
qui  a  accouftumé  eftrefaict  à  fêigneur  de 
fémblable  qualité  comme  luy ,  depefché 
de  fi  grand  lieu  que  ecluy  dont  il  vient.  A 
cette  caufe  nous  vous  mandons ,  com- 
mandons fie  expreflèment  enjoignons 
que  arrivant  ledicï  fêigneur  de  Lallain 
en  voftre  ville,  vous  ayez  a  le  recueil- 
lir honorablement ,  fie  d  le  faire  loger 
bien  commodément  avec  ceulx  de  fa 
fuitte  ;  fie  au  demourant  luy  faites  les 
prefens  de  vins,  confitures,  dragées  & 
aultres  honneftetez  accouftumées  en 
fémblable  réception ,  de  forte  qu'il  aie 
occaûon  de  s'en  louer  du  bon  recueil 
fie  trai&ement  qu'il  aura  receudevous, 
fie  nous  de  vous  en  fçavoir  gré  -t  ôeainfi 
que  le  fêigneur  d'Eftrée  chevallier  de 
noftre  ordre,  maiftre  fie  capitaine  gê- 
nerai de  noftre  artillerie,  qui  a  la  char- 
ge de  le  recueillir  à  fon  arrivée  en  ce 
royaulme ,  fie  de  l'accompagner  la  parc 
où  nous  ferons  ,  le  vous  fera  plus  par- 
ticulièrement feavoir  }  fie  n'y  faides  faul- 
te  ,  car  tel  eft  noftre  plaifir.  Donné  si 
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— — —  Amboife  le  xu.  jour  de  Mars  m.  d.  lv.  démens  eftre  faids  aux  trois  capitaines 

Signé  HENRY  }  é-  au.dtfleubs,  Boua-  d'archers,  arbaleftriers  fit  hacquebutiers 

Din  ,&  au  dos  defdicies  lettres  eft  efeript  :  de  ladide,  dont  l'un  defquels  la  teneur 

A  nos  très- chers  &  bien  amez  les  P.  des  enfuit  : 
M.  &E.  de  noftre  bonne  ville  ôc  cite  de 

Paris.  DE    PAR    LES    PREVOST  DES 

Receues  le  vingt-troifiefme  Mars  cinq  Marchands     efchevint  de  la  ville 

cents  cinquante-cinq,  après  dîfner.  de  Paris. 

MESSIEURS.  Le  roy  vous  efeript  unes 

lettres  que  je  vous  envoyé,  par  laquelle  Appicaine  des  flx-vingts  archers  de 

verrez  comme  il  deflre  que  le  comte  de  ladide  ville,faides  commandement" 

Lallain  chevallier  de  la  Toifon  d'or,  gou-  à  dix  perfonnes  de  voftre  nombre  qu'ils 

verneur  ôc  grand  bail!  y  de  Henault ,  fe  treuvent  ce  jourd'huy  à  deux  heures 

foit  receu  en  voftre  bonne  ville  de  Pa-  de  relevée  en  l'hoftel  d'icelle  ville  avec 

ris.  Parquoy  vous  donnerez  ordre  à  fon  vous  à  pied ,  veftus  de  leurs  hocquetons 

logis ,  que  vous  ferez  préparer  ôc  ac-  de  livrée  ,  pour  nous  accompagner  à 

couftrer  en  la  maifon  de  madame  l'ad-  aller  en  l'hoftel  de  monfieurde  Ville- 

mirale,  fie  oùlogeoit  monfieur  le  garde  roy ,  où  eft  logé  mon  fleur  le  comte  de 

des  fceaux,  fit  la  tapiflèr  fie  fournir  de  Lallain  ambafladeur  de  l'empereur ,  fiù- 

lich,  félon  la  qualité  de  fa  perfonne,  vant  le  mandement  du  roy.  Sy  n'y  taie 

comme  verrez  par  les  lettres  dudidfei-  tes  faulte.  Faid  au  bureau  de  ladide 

gneur  qu'il  vous  efeript.  Son  marelchai  ville  le  xxn.  jour  de  Mars  ,  l'an  m. 

des  logis  fera  Lundy  à  bonne  heure  vers  d.  lv. 

vous  au  1er  es  me/ïieurs.  Il  vous  plaira  le  Pareil  mandement  fut  raid  aux  deux 
faire  accompagner  pour  prendre  logis  autres  membres, 
en  voftrcdide  ville,  félon  ce  qu'il  advi-  Etledid  jour  environ  deux  heures  de 
fera.  Mondidfieur  de  Lallain  lera  Mar-  relevée,  mefdids  fleurs  veftus  de  leurs 
dy  à  difner  en  voftre  ville  de  Paris  ,  bons  habits ,  accompagnez  defdids  ar- 
ia où  je  fuis  feur  que  toft  après  fon  ar-  chers ,  arbalcftriers  fit  hacquebutiers ,  fie 
rivée  vous  vous  trouverez  vers  luy,  pour  des  fergens  de  ladide  ville  veftus  de 
luy  prefenter  vins  6c  aultres  choies  que  leurs  robbes  de  livrée ,  partirent  de 
adviferez  pour  le  mieux  par  enfemble.  l'hoftel  de  ladide  ville,  6c  allèrent  au 
Et  autly  avant  que  vous  parlez  à  luy,  logis  de  moniteur  de  VtUeroy,oà  eftoic 
je  vous  en  diray  mon  advis ,  félon  ce  logé  ledid  comte  de  Lallain  ambaffa- 
que  le  roy  m'a  mandé.  Meffieurs ,  je  deur  de  l'empereur ,  fie  le  faluerent  de 
me  recommande  à  vos  bonnes  grâces ,  par  ladide  ville  5  6c  luy  dift  ledid  fleur 
fie  prie  Dieu  vous  donner  en  fantétrès-  prevoft  des  marchands  ce  qui  enfuit. ... 
longue  vie.Dc  Senlis,ce  Dimanche  xxu.  SIRE,  fùivant  voftre  lettre  du  n.  de 
Mars  m.  d.  lv.  Voftre  frère  ôc  bon  amy,  ce  mois ,  qu'il  vous  a  plu  nous  eferire, 
o'Esthe'es.  nous  avons  faid  tout  l'honneur ,  recueil, 

MESSIEURS,  je  vous  veux  bien  adver-  prefèns  6c  aultres  honneftetez  qu'il  nous 

tir  que  M.  le  comte  de  Lallain  a  changé  a  efté  poffible  de  faire,  6c  qu'il  eft  ac- 

d'oppinion  ,  6c  quant  à  eftre  à  Paris  à  couftumé  de  faire  en  telles  chofes ,  fie 

difner ,  il  n'y  fera  que  au  foupper  ,  fie  encores  mieux  ,  au  fleur  de  Lallain  am- 

doibt  difner  à  S.  Denis  j  fie  delà  il  faid  baflàdcur  de  l'empereur  ôc  du  roy  d'An- 

Ibn  compte  d'aller  vcoir  les  prifonniers  gleterre  i  fon  arrivée  en  cette  ville  j  de 

au  bois  de  Vincennes.  Ce  fera  allez  de  lorte  que  nous  avons  congneu  qu'il  en 

vous  trouver  à  fon  logis  quelque  peu  de  a  eu  bon  contentement ,  ainfl  que  vous 

temps  après  fon  arrivée.  Meilleurs ,  après  pourra  dire  plus  au  long  le  fleur  d'Ef- 

m'eure  recommandé  à  voftre  bonne  gra-  tréc  chevallier  de  voftre  ordre  fie  grand 

ce,  prieray  Dieu  vous  donner  en  fanté  maiftre  de  voftre  artillerie,  le  conduis 

très  longue  6c  heureufe  vie.  De  Senlis  fant  par  voftre  ordonnance.  Sire ,  nous 

ceMardyxxm.MarsD.Lv.Letoutvof-  prions  noftre  créateur  vous  donner  fa 

tre  ridelle  ficobéiflanc  amy  d'Estre'es.  grâce  fie  en  bonne  lânté  tres-longue  fie 

Au  défias  defdiHes  lettres  :  A  meilleurs  tres-heureufe  vie.  A  Paris  le  xxvi.jour 

les  prevoft  des  marchands  fie  efchevins  de  Mars  m.  d.  lv.  Vos  tres-humbles  fie 

de  la  ville  de  Paris.  tres-obeyflans  fubjeds  fie  ferviteurs  les 

Après  lefquelles  lettres  receuirs,  mef-  prevoft  des  marchands  ôc  efchevins  de 

fieurs  les  prevoft  des  marchands  ôcefche-  voftre  ville  de  Paris, 

vins  de  ladide  ville  ordonnèrent  man-  MONSEIGNEUR ,  fuivant  ce  qu'il 

a  pieu, 
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justifie 

&  pieu  aii  roy  nous  efcrire  du  il.  de 
ce  mois,  touchant le feigncur de  Lallaia 
cmbulladcur  de  l'empereur  6c  du  roy 
d'Angleterre  v  nous  luy  avons  faid  à  fon 
arrivée  en  cette  ville  tout  l'honneur,  re- 
cueil ,prefens&aultrcs  honneftetez  qu'il 
nous  a  elle  polfible  faire ,  6c  croyons  qu'il 
en  a  eu  bon  contentement,  ainfi  que  le 
fîeur  d'Eftrce  chevallier  de  l'ordre  & 
grand  raaiftre  de  l'artillerie  du  roy  pour- 
ra dire  audid  feigneur  &  à  vous  plus 
au  long.  Monfcigncur  ,  nous  prierons 
noftrc  créateur  vous  donner  fa  grâce  ^ 
8t  en  bonne  fanté  très-longue  &  heu- 
reulè  vie.  A  Paris  lexxvi.  jour  de  Mars 
m.  d.  lv.  Vos  tre»~humWes  obeyfTans 
ferviteurs  le  prevoft  des  marchands  & 
efchevins  de  la  ville  de  Paris. 

La  defenfe  d'élire  des  gens  de  tobe  frevcflt 
de*  marchands ,  levée. 

LEttres  du  roy  du  xi.  Aouft  1556. 
qui  mande  à  la  ville ,  qu'encore  que 
par  edit  il  ait  deffendu  de  mettre  gens 
de  robe  en  la  charge  de  prevoft  des 
marchands ,  néant  moins  il  les  en  difpen- 
fe ,  6c  leur  permet  d'élire  des  officiers 
de  robe. 

En  effet  dans  l'élection  fuivante  on 
nomma  prevoft  des  marchands  M.  Mar- 
tin de  Bragclone  lieutenant  particulier, 
&  pour  efchevins ,  l'élu  Prevoft  ,  6c  M. 
Nicolas  du  Gué  avocat  du  roy  en  la 
cour  des  aydes.  Le  procureur  gênerai 
du  parlement  forma  oppofition  a  cette 
élection,  lùr  ce  qu'elle  ne  s'eftoit  faite 
que  de  çens  de  robe  $  mais  le  ferutirt 
eftoit  déjà  porté  au  roy ,  qui  jugea  que 
le  lîeur  du  Gue  ne  pouvoit  vacquer  en 
mefme  temps  aux  deux  emplois,  &mit 
à  la  place  Guillaume  l'Archer  qui  avoic 
eu  le  plus  de  voix  après  luy. 

rompe  funèbre  d»  cardinal  de  Seurben. 
DE  PAR  LE  ROY. 


A  T  I  V  Ë  S. 


T'  Res-chers  &  bien  amez.  Pour  ce 
que  nous  voulons  &  entendons  que 
cz  obleques  &  funérailles  de  feu  noftre 
cou  lin  le  cardinal  de  Bourbon  ,  pour 
eftre  prince  de  noftre  iang  fi  prochain 
qu'il  eftoit ,  oultre  fa  dignité  cardinale, 
il  foit  faid  toutes  les  plus  hoimorables 
cérémonies  dont  l'on  le  pourra  advifef, 
félon  ce  que  nous  avons  faid  entendre 
a  noftre  tres-cher  6c  amé  coufin  le  car- 
dinal de  Vcndpime,  vous  ayez  à  votfs 
trouver  au  lieu  où  ledid  defiund  eft  de* 
Terme II.  Part.  III, 


cédé,  pour  affiftèr  k  la  pofripe  ruriebrê 
&  accompagner  le  corps  jufquCs  en  l'e-  hn' 
glile  S.  Germain  de  l'Auxerrois ,  où  il 
doit  premièrement  eftre  poféj  tarnous 
defirons  que  chacun  congnoifle  en  quel 
eftime  nous  le  tenions  ,  te  la  mémoire 
que  nous  devons  tenir  de  luy  après  fa 
mort.  Donné  â  Efcoueh  le  Xiv.  jour  de 
Mars  m.  v.  tvi.  sfeié,  HENRY  ;  e$* 
étu-deffeubs  ,  Du  ThiER  }  &  am-deffis  i 
A  nos  très  chers  &  bien  amez  les  pre- 
voft des  marchands  &  efchevins  de  la 
ville  de  Paris. 

Incontinent  lefdides  lettres  veufc's ,  a 
efté  ordonné  mandemens  eftre  expédies 
aux  feize  quarteniers  ,  donc  la  teneur 
enfuit  t  I 

DE  PAR  LES  P.  DES  M.  «te, 

Sire  Jean  de  làind  Germain  quarte* 
nier  de  ladide  ville ,  appeliez  fix  de» 
plus  notables  &  qualifiez  bourgeois  de 
voftre  did  quartier  ,  6c  vous  trouvez  tout 
Dimanche  prochain  à  midy  précifémeht 
en  l'hoftel  de  ladite  ville ,  veftus  de  vos 
bons  habits  ,  à  cheval ,  pour  nous  ac- 
compagner à  aller  aux  obleques  &porm 
pc  funèbre  de  feu  monfeigneur  le  cardi- 
nal de  Bourbon ,  fuivant  les  lettres  do 
roy.  Sy  n'y  faides  faulte.  Faid  au  bu-i 
rcau  de  ladide  ville  le  xix.  jour  de  Mars 
M.  D.  LVI. 

A  efté  -auflî  envoyé  mandemens  aux 
vingt- quatre  confeillers  de  ladide  ville 
&  aux  archers ,  arbaleftriers  6c  hacque* 
butiers  ,  pour  eulx  trouver  ledid  jouf 
a  midy  ,  &  -lefdids  archers  te  aultre* 
veftus  de  leurs  hocquetons  de  livrée  t 
à  pied,  6c  lefdids  confeillers,  quarte- 
mers  6c  bourgeois  i  cheval. 

Ce  faid ,  fut  mandé  Jean  de  la  Ôruye*- 
re  apotiquaire  de  ladide  ville ,  auquel 
fut  commandé  faire  expédier  foixante 
torches  aux  armoiries  de  ladide  ville , 
qui  feront  baillées  aufdids  archers,  ar^ 
balefthers  6c  hacquebutiers ,  pour  por* 
ter  devant  le  corps  dudid  deffund. 

Et  ledid  jour  de  Dimanche  xxi.  du- 
did moismefdids  fieurs  les  prevoft  de* 
marchands,  efchevins ,  confeillers ,  quar* 
teniers ,  bourgeois  ,fergens ,  archers ,  ar- 
baleftriers 6i  hacquebutiers  de  ladide 
ville  le  trouvèrent  en  l'hoftel  dicelle 
environ  une  heure  après  midy.  Et  quant 
ils  furent  tous  aûemblez  ,  partirent  à 
deux  heures  de  relevée  de  l'hoftel  de 
ladide  ville  en  l'ordre  qui  enfuit  i 

Premièrement,  le  capitaine,  lieute- 
nant &  enieigne  des  cent  haoquebuueri 
avec  la  trouppe<  Ces 
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Aprez  le  capitaines  fie  lieutenant  des 
fix-vingts  archers  ,  avec  fafuitte  &  com- 
pagnie entière. 

Aprez  fuivoient  le  capitaine  &  com- 
pagnie des  foixante  arbaleftriers  >  tous 
à  pied ,  veftus  de  leurs  hocquetons  de 
livrée. 

Aprez  ma  r choient  à  pied  les  dix  fer- 
gens  de  la  ville,  veftus  de  leurs  robbes 
my-parties,  fie  navire  d'argent  fur  l'ef- 
paulc. 

Aprez  marchoient  a  cheval  meffieurs 
les  prevoft  des  marchands,  efchevins, 
con/eillers ,  quarteniers&  bourgeois  vef- 
tus de  leurs  bons  habits  noirs. 

Et  en  tel  ordre  allèrent  jufques  en 
l'hoftel  de  Bourbon.  Et  pour  ce  que  au- 
did  lieu  trouvèrent  la  cour  de  parlement, 
meffieurs  des  comptes  8c  aultres  cours 
qui  eftoient  à  cheval ,  8c  feeurent  que 
audid  convoy  les  princes  8c  lefd.  cours 
marcheraient  à  cheval ,  ne  renvoyèrent 
point  leurs  mulles  ,  mais  furent  comme 
les  aultres  audid  convoy  à  cheval, par- 
ce que  ce  jour  il  pleuvoit  fort ,  8e  que 
les  rues  eftoient  ordes  fie  boueufes  j  fie 
s'ils  euflent  feeu  que  les  aultres  euflent 
marché  à  cheval  ,  ils  euflent  faid  venir 
lcfdides  compagnies  d'archers  8c  fergens 
à  cheval^  qu'il  fault  noter  pour  uneaul- 
cre  fois. 

Et  dudid  lieu  de  Bourbon  marchè- 
rent premieremierement  les  gens  d'egli- 
fc  de  toutes  les  paroùTes  de  Paris, por- 
tans leurs  croix  fie  bannières,  6c  melmes 
les  chanoines  de  S.  Germain  de  l'Auxer- 
rois  ,  qui  voulloient  aller  derrière  chan- 
ter} mais  M.  Moreau  chantre  de  Paris 
retourna  avec  fes  bedeaux  ,  fie  contrai- 
gnift  à  force  de  coups  de  poing  lefdids 
de  S.  Germain  de  l'Auxerrois  daller  de- 
vant ,  fie  demeura  1  eglifè  de  Paris  der- 
rière. 

Aprez  marchoient  foixante  archers  de 
Ja  ville,  portans  foixante  torches  de  la» 
dide  ville  garnyes  de  deux  efeuftons  cha. 
.cune  torche  aux  armes  de  ladide  ville. 

Aprez  marchoient  cent  pauvres  vef- 
tus de  robbes  de  deuil,  portans  chacun 
une  torche  ardente  aux  armoiries  du- 
did feigneur  fie  portoit 

l'unie  chappeaude  cardinal, fie  l'autre 
la  robbe  rouge. 

Aprez  marchoient  les  ferviteurs  do. 
jnefhcques  fie  gentilshommes  de  la  mai. 
Ton  dudid  feigneur ,  portans  robbes  de 
.deuil  fie  l'efpée  au  cofté  paflànt  par  def- 
ibubs  lefdides  robbes. 

Aprez  eftoit  porte  le  corps  dudid 
feigneur  efleve  dedans  un  chariot  fur 
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un  lia  de  drap  d'or,  une  mittre  en  la 
tefte ,  8c  reveftu  d'une  belle  chappe  de 
drap  d'or. 

Aprez  marchoit  l'cvefque  de  Laon  à 
pied ,  portant  la  croflê. 

Aprez  marchoit  à  cheval  monfeigneur 
d'Anguyen. 

Aprez  fuivoit  monfeigneur  le  prince 
de  Condé. 

Aprez  fuivoit  monfeigneur  le  prince 
de  la  Roche-fur-Yon. 

Aprez  marchoient  à  cheval  meffieurs 
de  la  cour  de  parlement. 

Aprez  fuivoient  à  cofté  meilleurs  de 
la  ville  8c  meffieurs  des  comptes  en  troup- 
pe  à  cheval ,  méfiez  les  uns  parmy  les 
aultres ,  8c  les  archers ,  arbaleftriers  8c 
hacquebutiers  ,  pour  faire  ferrer  le  peu- 
ple. 

Et  en  cet  ordre  allèrent  conduire  le- 
diefc  corps  jufques  à  S.  Ladre ,  oà  il  cou- 
cha la  nuid  3  puis  chacun  s'en  revint. 

Affmblie  ÇolcnmelU  en  thofiel  de  viUe  de 
Paris ,  où  la  reine  fe  trouva. 

DU  xn.  jour  d'Aouft  m.  d.  ivii. 
En  aflèmblée  générale  le  jour- 
d'huy  faide  en  l'hoftel  de  la  ville  de 
Paris,  de  meffieurs  les  prevoft  des  mar- 
chands ,  efchevins ,  conseillers  ,  quar- 
teniers  fie  huict  notables  bourgeois  de 
chacun  quartier  ,  les  déléguez  de  la 
cour  de  parlement  ,  de  la  chambre 
des  comptes  fie  de  la  cour  des  ay- 
des ,  les  déléguez  du  clergé ,  le  redeur, 
abbayes  fie  prieurez  accouftumez  d'eftre 
mandez  en  telles  afTemblées  }  à  laquelle 
aflembléefe  trouvèrent  lefdids  mandez, 
parce  que  la  roine  avoit  mandé  qu'elle 
le  trouverait  j  mais  ladide  contreman- 
da  qu'elle  ne  s'y  pouvoit  trouver,  par- 
ce qu'elle  fe  trouvoit  mal ,  mais  que  de- 
main elle  ne  fauldroit  à  Coy  y  trouver. 
Ladide  aflèmblée  eftoit  la  plus  complet- 
te  fie  au  plus  grand  nombre  de  gens  no- 
tables qui  y  fuft  veu  paiïé  à  quarante 
ans.  M.  le  prevoft  des  marchands  fift  en- 
tendre à  ladide  compagnie  l'excufe  de 
ladide  dame  roine  j  fie  pria  ladide  com- 
pagnie eux  retrouver  le  jour  de  demain 
en  l'hoftel  de  ladide  ville  i  telle  heure 
qu'ils  s'y  eftoient  trouvez  ce  jourd'huyj 
ce  qu'ils  promirent  faire. 

Et  le  lendemain  xi  ii.  jour  dudid  mois 
le  trouvèrent  en  la  grande  fâlle  de  VhoC 
tel  de  ladide  ville  :  c'eftà  fçavoir, 
Mo  mieux  Perrot  prevoft  des  marchands, 
M.  le  gênerai  Bourfier , 
M.  xlu  Ru, 

M. 
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M.  de  Côurlay, 

M.  Mcflicr,  efchevins. 

M.  le  prefident  de  Boullencourt , 

M.  d'Athis, 

M.  Hcnnequin, 

M.  de  Charmeau  , 

M.  Lormier, 

Al.  de  VilJabry , 

M.  de  Livres, 

M.  de  Jumeauville , 

M.  de  Montmircl, 

M.  du  Saulfay , 

Al.  du  Drac , 

M.  Larcher, 

Al.  Paluau , 

Al.  le  Sueur, 

M.  le  Lièvre , 

Al  le  prefident  de  l'Hofpiral , 
Al  Violle, 

Al  le  lieucenanc  particulier, 
Al.  maiftre  Th.  de  Bragelongne, 
Al  Croquet,  tous confeillers  de  ladite 
ville. 

Meilleurs  les  prefidens  Baillet  fie  Seguier. 
Al  Gayant. 
Al  de  Varade, 
Al  du  Val , 
Al.  Boucte , 

Al  de  la  Fingis  Anjorant , 

A4.  Chambon, 

Al.  Abot , 

Al.  Chanteclerc, 

Al  de  Dion, 

Al.  Pinterel , 

Al.  Brachet, 

Al.  Dupuis, 

Ali.  du  Four  » 

Al.  Sandon , 

Al.  de  Paincay , 

Al.  de  Mailly  ,  pour  la  cour  de  parle- 
ment, 

AL  le  prefident  de  l'Hofpiral  pour  la 

chambre  des  comptes , 
Al.  l'evefque  de  Paris  pour  tout  le  clergé. 
Al.  le  prefident  de  Bordeaux , 
Al.  le  Sccllcur  de  Paris. 
Al.  Gryveau  chanoine  de  laSte  Chap- 

pelle, 

Le  redeur  de  l'univcrfité  8c  les  officiers, 
fie  aultres  communautés  accoutumées. 
Arrivèrent  en  ladide  compagnéemef- 
fieurs  les  cardinaulx  de  Bourbon  ,  de 
Lorraine  fit  de  Sens ,  M.  du  Mortier , 
Al.  le  prefident  Baillet  fit  aul très  ducon- 
lêil  privé  du  roy  *,  aufquek  fut  baillé 
place  au  bout  d'en  hault  près  les  fenef- 
rres  de  la  grande  falle,  à  cote  du  théâ- 
tre qui  eftoit  préparé  pour  la  roine  fie  fa 
compagnie. 

Et  eftans  ainfi  a/fis  en  leurs  places, 
TmtJI.Pdrt.JIL 
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chacun  félon  fon  degré  k  fie  les  quarte- 
niers  fie  bourgeois  fur  les  felles  derriè- 
re, comme  il  eft  accouftumé ,  ladide  da- 
me vint  accompagnée  de  mefdames  ma- 
dame Marguerite  de  France  fœur  du 
roy  fie  plufieurs  aultres  dames  de  fa  mai- 
son ,  qui  fut  mue  fie  affife  dedans  une 
chaife  qui  eftoit  fur  ledid  théâtre.  Et 
eftoit  ladide  dame  fie  fadide  compagnie 
veftues  d'habillemens  noirs  comme  en 
deuil.  Et  remonftra  à  ladide  compagnie 
le  defaftre  fie  fortune  advenue  le  jour 
S.  Laurens,  la  prife  de  monfeigneur  le 
conneftable  fie  aultres  grands  feigneurs^ 
la  mort  de  monfeigneur  le  duc  d'An- 
guyen,  la  bataille  perdue,  la  prife  de 
S.  Quentin  fie  du  Catelet ,  fie  le  danger 
où  eftoit  la  ville  de  Paris,attendu  que  les 
forces  de  ce  royaume  eftoient  au  royau- 
me de  Naples  j  par  quoy  eftoit  beibing 
lever  gens  pour  empelcher  l'ennemy  de 
venir  plus  avant }  fuppliant  bien  humble, 
ment  la  compagnie  reprefentant  toute 
la  ville  de  ayder  au  roy  d'argent ,  pour 
lever  en  diligence  dix  mil  hommes  de 

{>ied  :  promettant  que  fi  on  luy  vou- 
oit  faire  ce  bien ,  elle  lèroir  toute  fa 
vie  advocate  envers  le  roy  pour  les  ha. 
bitans  de  cette  dide  ville ,  fie  qu'elle  le 
feroit  entendre  fie  recongnoiftre  à  fon 
fils  monficur  le  dauphin. 

Ce  faid  ,  monfeigneur  le  cardinal  de 
Sens  garde  des  féaux  de  France  remon- 
ftra comme  le  roy  n'eftoie  point  caufe 
de  la  guerre ,  fie  qu'il  la  trouva  quant 
il  vint  à  la  couronne ,  fie  recita  toutes 
les  guerres  fie  armées  que  le  roy  a  eu 
d'an  en  an  depuis  qu'il  eft  roy  }  fie  pria 
auilï  la  compagnie  de  fecourir  le  roy , 
qui  les  vouloit  garder. 

Alors  fut  did  à  la  roy  ne  fie  fa  com- 
pagnie qu'elle  fe  retirait  en  une  cham- 
bre qui  luy  avoit  efté  appreftéc  près  de 
ladide  grande  fille ,  pendant  que  lad. 
compagnie  adviferoit  quel  fecours  on 
pourroit  faire  au  roy  }  ce  qu'elle  fjft. 

Et  aprez  que  ladide  dame  fut  retirée 
en  ladide  chambre ,  M.  le  prevoft  des 
marchands  mift  la  matière  en  délibéra- 
tion ,  fie  demanda  aux  affiftans  leurs  ad- 
vis ,  chacun  en  particulier  ;  tous  lefquels 
conclurentfieadviferent  de  fecourir  le  roy 
de  dix  mil  hommes  de  pied ,  pour  lef- 
quels fèroit  levé  fur  tous  les  habitans 
de  ladide  ville  fie  faulxbourgs ,  fans  en 
excepter  ne  exempter  aulcun ,  la  fom- 
me  de  trois  cents  mille  livres  tournois. 
Ce  faid ,  ladide  dame  revint  a  Iadic- 
te  falle  }  fie  eftant  affife  en  fa  chaife , 
luy  fut  déclarée  ladide  conclufion  , 

Ccc  ij 
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^lont  elle  remercia  bien  fort  ladide  com- 
pagnie, 

Caromxfl  du  roy  Henri  II.  à  la  ni 
S.  Antoine. 

f"VU  10.  Janvier.  Carozel  fait  par 
J  le  roy  en  la  place  eftanten  la  rue" 
Anchoine  depuis  l'hoftcl  d'Evreux 
jusqu'au  bouc  de  la  rue  S.  Pol  f  lefditcs 
rues  fermées  8c  barrées  8c  avec  des  por- 
tes pour  pafler  les  chevaux.  Melfieurs 
de  la  ville  firent  allumer  autour  de  la- 
dite place  36.  flambeaux  8c  fix  grandes 
lanternes,  en  chacune  defquellcs  ef» 
toient  deux  flambeaux  ,  pour  mettre  de- 
vant le  logis  de  la  roine.  Et  entre  huit 
>fic  neuf  heures  du  foir  le  roy  eft  parti 
avec  fa  troupe  des  Tournelles,  pour  ve- 
nir audit  lieu  ,  tous  habillez  en  Turcs, 
montez  fur  petits  chevaux. 

Premièrement  les  trompettes  du  roy 
à  cheval  y  puis  douze  hommes  veftus  de 
blanc ,  à  la  Turque  ,  montez  fur  des 
afnes  ou  mulets,  ayant  aucuns  d'eux 
tambours  8c  d'aatres  de  l'acier  ,  fur 
quoy  ils  frappoient  defefperément  tou- 
tesfois  d'un  mefme  accord  avec  les 
trompettes. 

Après  eux,  le  roy,  accompagné  du 
roy  dauphin  8c  princes  de  fon  fang, 
veftus  de  foie  blanche  ,  habillez  à  la 
Turque,  tenans  un  pavois  d'une  main, 
-fie  une  boule  de  terre  cuite  creufe ,  de 
l'autre. 

D'un  autre  cofté  fortoit  du  logis  de 
monfieur  le  coneftable  une  autre  bande 
de  Mores  $  fie  vinrent  deux  à  deux ,  cou- 
rans  fur  petits  ca valions  contre  les  Turcs, 
fie  fe  jettoient  des  boules  de  terre  cuite. 
Et  les  Turcs  par  après  les  pourfuivoient 
avec  arc  8c  flèches  fans  fer. 

Le  premier  jeu  fut  renforcé ,  8c  corn- 
battoient  huit  à  huit,  puis  douze  à  dou- 
ze ,  8c  enfin  tous  en  corps. 

Puis  fe  rangèrent  deux  à  deux  en  un 
grand  rond  ;  fie  au  fon  des  inftrumens 
Turquois  danfoient  à  cheval  ,  faifant 
cris  8c  huées  à  la  mode  des  Turcs  8c  des 
Mores  j  8c  enfin  fe  rallièrent  dans  une 
troupe  ,  8c  allèrent  en  ordre  quatre  à 
quatre  au  Louvre. 

Feflin  dm  roy  k  thoftel  de  viSe. 

LE  vin.  jourdeFebvrierM.  d.  tvitr. 
Meffieurs  les  P.  des  M.  8c  E.  de  la 
de  Paris  allèrent  au  Louvre  où 
eftoit  le  roy  pour  aucuns  affaires  du. 
diék  feigneur  ;  8c  après  luy  avoir  faicl 
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les  rcmonftrances  dcfdides  affaires ,  le- 
dict  feigneur  leur  dict  qu'il  avoit  trouvé 
tant  d'honnefteré  aux  habirans  de  la- 
dkfle  ville,  qu'il  vouloit  aller  foupper 
•avec  eulx  en  leur  hoftel  de  ville  Jeudy 
prochain ,  qui  eft  le  Jeudy  gras ,  où  af- 
filiera la  roine  8c  pluficurs  princes  8c  da- 
mes de  fon  fang.  Sur  quoy  mondid  fieur 
le  P.  des  M.  l'a  très- humblement  re» 
mereyé  de  l'honneur  qu'il  faifoità  la- 
dide  ville,  8c  qu'il  feroit  faire  les  ar> 
prefts. 

Incontinent  que  melfieurs  ont  efté  de 
retour  en  l'hoftcl  de  ladïde  ville,  ont 
envoyé  querir  les  roftifleurs  ,  maiftre 
d'hoftel,  paintres  &  autres  ouvriers  ne- 
ceflaires  pour  faire  les  apprefts  dudiéfc 
feftin  8c  banquet  ■>  8c  les  marchez  faids 
paflez  pardevant  les  notaires  de  ladietc 
ville. 

Ont  efté  expédiées  trois  ou  quatre 
commiflïons  aux  paintres  ,  pour  aller 
par  tout  où  ils  pourroient  querir  du  lier- 
re ,  8cpourprendre  deschariots  8c  char- 
rettes, en  les  payant  raifoiinablemcnc 
&  i  gré.  Et  ont  melfieurs  faicl  faire 
une  femonce  des  dames  de  Paris, pour 
alfifter  audid  feftin  ,  comme  il  enfuit* 
Madamoiièllc  de  Belefbat  fille  de mon- 
fieur le  prefident  de  l'Hofpiral. 
Madamoiièllc  d'Aigremontprès  les  Cof- 
deliers. 

Madamoifelle  Bourgeois  près  les  Ma- 
thurins. 

Madamoifelle  des  Roches. 

Madamoilèlle  d'Efpeflè. 

Madamoifelle  delaRoziereprès  lachap. 
pelle  Mignon. 

Madamoifelle  la  grand  rapporteu/è  Fu- 
mée, au  logis  de  feu  M.  le  prefident 
Riant; 

Madamoifelle  de  Beauverger  rue  de  Bic- 
vrc. 

Madamoifelle  de  Varades  près  S.  Ger- 
main de  i'Auxerrois. 

Madame  de  Lefigny. 

Madame  Briçonnet  8c  fa  fille. 

Madame  de  Marchaumont. 

Madame  de  Laubefpinc. 

Madame  Davaufon. 

Madamoifelle  de  Livri. 

Madamoifelle  de  Lifle. 

Madamoifelle  de  Mandeville. 

Madamoifelle  de  Prcaux. 

Madamoifelle  de  S.  Léger  fille  de  M. 
le  treforier  Grollier. 

Madamoifelle  de  Villy  ,  vis.à-YÙ  M. 
Poârt. 

Madamoifelle  Poart. 

Madamoifelle  de  la  Court. 
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Madamoifelle  de  Villemain. 

Madamoifelle  Ripault. 

Madamoilellc  la  receveufe  de  Bourgon- 

gnc  &  fa  fille. 
Madamoifelle  de  Conan  &  fa  fille. 

Le  xiv.  Fcbvrier  enfuivanc  meilleurs 
ont  envoyé  ez  maifons  de  plufieurs  evef- 
ques  &  grands  feigneurs  ,  pour  em- 
prunter de  la  vaiflelle  d'argent  pour  fer- 
vir  audid  feftin. 

Ont  faid  marche  i  un  pleyeux  de 
linge  de  plcycr  huicl  douzaines  de  fer- 
victtes  Se  huid  nappes  ouvrées,  pour 
mettre  à  la  table  du  roy  &  des  prin- 
ces. 

Ont  efté  mandez  plufieurs  enfans  de 
Paris  fils  de  marchans  ,  pour  culx  trou- 
ver audid  jour ,  pour  fervir  &  porter 
les  plats  après  le  maiftre  d'hoftel.  Et 
leur  fut  audid  jour  baillé  chacun  une 
livrée  de  foye ,  aux  uns  jaune  ôc  aux 
anltres  violet.  Mais  lefdicts  ferviteurs  fer- 
voient  plus  de  faire  confufion  que  d'aul- 
tre  chofe  ,  pour  la  grande  prefle  qui 
y  eftoit. 

Vint  au  bureau  un  nommé  Jodclle 
pocte  du  roy ,  qui  entreprint  de  faire 
&  compofer  une  comédie  ou  poefic  de- 
vant le  roy.  Et  fut  achapté  grand  quan- 
tité de  draps  de  foye  &  de  canetille  pour 
faire  les  accouftremens  -y  Se  luy  fut  baillé 
«ne  chambre  pour  luy  Se  fes  compa- 
gnons pour  faire  leurs  apprefts  -,  mais 
quand  ce  vint  à  jouer,  les  chantres  ef- 
toient  enrouez,  (e  y  avoit  fi  grande 
confufion  Se  prefle  en  la  grande  lalle, 
qu'ils  ne  fecurent  achever  leur  jeu  5  par- 
quoy  fut  argent  perdu. 

Et  ledid  jour  de  Jeudy  gras  xvn. 
jour  de  Febvricr  ,  meilleurs  les  P.  des 
M.  E.  greffier,  procureur,  receveur  Se 
conrrolleur  vindrent  en  l'hoftel  de  la- 
didcvilledès  fix  heures  du  marin ,  pour 
faire  hafter  les  apprefts  -y  trouverenr  la 

frande  lalle  accouftree  de  lierre  par 
ault  en  forme  de  plancher }  Se  y  avoit 
force  chappeaux  de  triumphe,  dedans 
lefquels  eftoient  les  cfcullbns  du  roy  Se 
de  la  roine ,  de  monficur  le  dauphin , 
de  monficur  de  Guife  ,  du  cardinal  de 
Lorraine  ,  du  garde  dcsfceaux  ,  de  ma- 
dame Marguerite  ,  de  madame  de  Va- 
lentinois ,  avec  plufieurs  devifes  en  La- 
tin à  la  louange  du  roy  &  de  mondid 
fîeur  de  Guife  ,  faifans  mention  de  la 
pfïfe  de  Calais. 

Ladide  falle  eftoit  tapilTée  de  la  ta- 
piflerie  de  ladide  ville  Se  natée  par  le 
bas  avec  le  théâtre  où* eftoit  la  table  du 
roy ,  qui  eftoit  plus  hault  que  l'aire  de 
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ladide  falle  de  trois  marches  de  degrez-  j^,.  , 
Y  avoit  chandeliers  faids  exprès,  peinds 
des  couleurs  du  roy,  pendus  au  plan- 
cher, pour  mettre  grande  quantité  de 
flambeaux. 

Mefdids  fieurs  ordonnèrent  que  un 
efchaffàultfuft  faid  en  ladide  falle  pour 
mettre  aucuns  de  leurs  amis  y  puis  fur 
les  neuf  heures  allèrent  difner  au  bu- 
reau du  receveur,  Se  ne  firent  aultre 
repas  ledid  jour  -,  pareeque  les  gen- 
tilshommes prenoient  toute  la  viande 
qu'on  delTervoit,  &  n'en  demoura  point 
pour  foupper  meilleurs ,  combien  qu'il 
y  en  avoit  plus  qu'à  fuflifance  &  de  tou- 
tes fortes  j  la  defeription  de  laquelle  je 
laiireray  quant  a  prelènt,  pareeque  le 
tout  cft  amplement  eleript  au  compte 
du  domaine  avec  toute  la  delpence  du- 
did  feftin. 

Apres  le  difner  de  meilleurs  &  des 
deflùfdids ,  meflieurs  les  P.  des  M.  E. 
Se  greffier  veftirent  leurs  robbes  my- 
parties  ,  Se  allèrent  donner  ordre  par 
tout. 

M.  de  Lezigny  maiftre  d'hoftel  du 
roy  fift  venir  en  la  grande  lalle  trente 
archers  de  la  garde,  pour  garder  les 
portes  j  Se  leur  fut  prie  de  ne  laiflèr 
encrer  perfonne  en  ladide  falle  s'ils  n'ef- 
toient  mandez.  Et  toutesfois  ils  firent 
entrer  leur  cognoiflance&  tant  de  gen- 
tilshommes de  la  court  ,  que  ladide 
falle  eftoit  fi  pleine  qu'on  ne  s'y  pouvoit 
remuer }  Se  y  euft  fi  grande  confufion, 
que  cela  ofta  le  plaihr  que  le  roy  Se  les 
princes  y  dévoient  prendre. 

Sur  les  quatre  heures  après  midy  le 
roy ,  la  roine ,  monfieur  le  dauphin  , 
mcfdames,  madame  Marguerite ,  mon- 
fieur de  Guife  ôcaultres  princes  &  prin- 
cellès  arrivèrent  en  l'hoftel  de  ladide 
ville  j  &  pleuvoitfi  fort  alors,  qu'il  fut 
contraind  fe  mettre  dedans  une  coche} 
en  defeenda^  de  laquelle  coche  l'ar- 
tillerie qui  eftoit  en  la  place  de  Grève 
fonnoit  fi  fort  Se  faifoit  fi  grand  bruid, 
que  les  hacquenées  qui  menoient  ladic 
te  coche  eurent  peur  ,  Se  cuiderent  fai- 
re choir  le  roy  en  delcendant  d'icelle. 

Ledid  feigneur  entré  en  ladide  gran- 
de falle  avec  la  compagnie,  chacun  princ 
place  félon  fe?  dignitez  où  il  pouvoir^ 
car  les  damoifellcs  de  Paris  mandées  & 
femoncées  audid  feftin  s'eftoient  affiles 
les  premières  au  hault  boult,  &  furent 
contraincls  plufieurs  grands  feigneurs  fe 
aflèoir  audefloubs  d'elles. 

L'entrée  de  table  fut  fonnée  par  les 
trompettes  du  roj(,  fie  fervy  par  ledid 
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Heur  de  Lefigny  à  couvert ,  &  eftoient 
portez  les  plats  parles  pages  delà  mai- 
Ion  du  roy. 

Les  aultres  eftoient  fcrvis  par  maiftre 
François  jacob  maiftre  d'hollel  de  la 
ville,  fie  eftoient  les  plats  fie  fervices 
portez  par  lefdids  enfans  de  PariSjmais 
il  y  avoit  fi  grande  confufion ,  comme 
dideft,  qu'ils  ne  pouvoient  paifèr  à  faire 
ledid  lèrvice  j  fie  y  en  euft  plufieurs  mal- 
contens  ,  pareequ'ils  foupperent  fans 
boire.  Meflieurs  de  la  ville  alloient  fie 
venoient  par  ladide  fallc  pour  cuider 
mettre  ordre  )  mais  ils  ne  pouvoient 

{tour  les  gens  de  la  court  qui  ne  voul- 
oient  obeyr. 

Après  que  le  roy  euftfouppé ,  mon- 
feigneur  le  cardinal  de  Lorraine  did 
les  grâces.  Ce  faid ,  ceulx  qui  dévoient 
jouer  la  comédie  entrèrent  en  ladide 
falle  à  grande  force ,  Se  commencèrent 
à  chanter  j  mais  ils  eftoient  enrouez , 
fie  n'en  fut  pas  tenu  grand  compte. 

Melfieurs  allèrent  environ  une  heure 
après  demander  au  roy  s'il  luy  plaifoit 
de  venir  prendre  la  collation  au  grand 
bureau  d'en  hault }  ce  qu'il  accorda  vo- 
lontiers, fie  y  alla  fie  mena  avec  luy  les 
princes  qui  avoient  fouppe  à  fa  table. 
Cependant  les  dames  danfoient  à  un 
coing  de  ladide  falle.  Après  ladide  col- 
lation faide ,  voyant  qu'il  eftoit  bien  un- 
ze  heures  du  foir ,  chacun  s'en  retour- 
na en  fon  logis ,  fie  melfieurs  au/fi  qui 
n'avoient  point  fouppé. 

Le  xxi.  jour  de  Febvrier  enfuivant, 
fut  ordonné  par  meflieurs  que  un  fer- 
gent  de  ladide  ville  yroit  par  devers 
un  nommé  Jodelle  fie  un  aultre  qui 
joua  le  perfonnage  d'Orpheus  ,  leur 
faire  commandement  de  par  le  roy  fie 


ET  PIECES 

Nouvelle  proportion  pour  ejlablir  le  guet 
royal. 


L 


le  rapporter  preientement  en 


la  ville 

l'hoftel  de  ladide  ville  les  habits  de 
foye  fie  dorez  qui  avoient  lervi ,  tant  à 
culx  que  à  ceulx  qui  avaient  jolie  la 
pocfie  fie  moralité  devanr  le  roy  fie  les 
princes  Jcudy  dernier  }  fie  en  leur 
i  cfRis  de  les  bailler  fie  apporter  promp- 
tement ,  les  amener  priionniers  ez  pri- 
ions de  ladide  ville  ou  aultre  plus  pro- 
chaine des  lieux  où  ils  feroient  trou- 
vez pour  ce  faire.  Ce  qui  auroit  efté 
faid  j  fie  n'en  auroient  iiens  rapporté, 
linon  quelque  mefehante  eeftierc  qui  ne 
valloit  pas  cinq  fols. 


Ettreduroy  du  3. ........  t  qu'il 

avoit  refolu  de  falre  faire  dans  Pa- 
ris ,  de  nuit ,  un  guet ,  tant  à  pied  qu'i 
cheval ,  .pour  la  ieuretc  publique ,  donc 
la  defpenlc  reviendront  à  18176.  1.  Sur 
quoi  diftrait  1400.  1.  des  gages  des  fer- 
gens  à  pied  fie  à  cheval  qui  y  fouloit 
eftre,  refte  à  trouver  15876.  1.  Pour- 
quoy  il  ordonne  aux  çrevoft  fie  efche- 
vins  de  faire  faire  vilrtc  par  les  quar- 
teniers ,  cinquanteniers  fie  dixeniers  chez 
les  bourgeois ,  fauf  les  gens  de  meftier, 
dont  la  charge  eftoic  donnée  au  pre- 
voft  de  Paris,  pour  feavoir  ce  que  cha- 
cun voudrait  contribuer  à  une  chofe  fi 
utile  fie  qui  les  exemptera  du  guet  bour- 
geois. 

Sur  quoi  en  l'auembléc  du  confeil  de 
ville  du  10.  dudit  mois  eft  arrefté  d'al- 
ler au  parlement  faire  les  remonftrarK 
ces  contenues  au  regiftre  de  1549.  8c 
s'il  eft  befoin ,  au  roy ,  luy  faire  connoif- 
tre  les  grandes  charges  que  la  ville  avoit 
d'ailleurs. 

Arreft  du  parlement  du  17.  Ôdo- 
bre  1559.  qui  ordonne  que  lesprevoft 
voft  fie  efchevins  s'aflèmbleront  avec 
melfieurs  les  lieutenans  civil  fie  crimi- 
nel dans  le  chaftelet ,  fie  d'appeller 
avec  eux  les  quarteniers,  dixeniers  fie 
cinquanteniers,pour  refoudre  des  inoïens 
de  faire  fonds  pour  l'entretien  du  guet, 
fie  drefler  procez  verbal  de  ce  qu'ils 
auront  adviié  fie  l'envoyer  a  la  cour, 
fur  lequel  arreft  fut  refolu  à  la  ville  de 
faire  rcmonftranccs  au  premier  prefi- 
dent. 

Du  1.  Avril  ij6o.  avant  Pafques.  Au 
conlcilde  ville,  arrefté  qu'attendu  que 
la  multiplication  des  officiers  du  guet 
ne  produit  que  des  voleries,  on  s'en 
tiendra  à  ce  qui  eftoit  oblervé  par  les 
predecefleurs ,  qui  eft  d'obliger  les  mef- 
tiers  fujets  au  guet ,  à  le  faire. 

Rang  des  deputei^de  Paris  aux  efiati  ; 
d'Orléans. 

DU  ij.  Novembre  ij6o.  En  aflèm- 
blee  générale,  où  eftoient  dix  bour- 
geois par  quartier ,  fie  les  gardes  de  la 
marchandée  }  arrefté  que  le  prevoft  des 
marchands  fera  députe  aux  eftats ,  avec 
ecluy  des  efchevins  qu'il  voudra  choifir, 
fie  fera  affifté  du  ûeur  du  Gué  confcil- 
ler  de  la  ville,  du  procureur  du  roy  fie 
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de  la  ville  ,  &  de  fire  Claude  Marcel  provient  un  fi  grande  debtc  qiiè  de  43.  ^  -  ^ 
bourgeois  ,fic iront honorablemeht, avec  millons  600000.  livrer,  ce  qui  ne  pou. 
compagnie  honefte,  comme  appartienc  voit  dire  arrivé  depuis  vingt  ans, fi  les 
a  la  ville  capitale,  finances  avoient  efté  bien  adminiftrées , 
Enfuire  font  marquées  les  journées  fie  qu'après  qu'on  aura  retiré  fie  fait  ren- 
oue chacun  des  députez  employa  aux-  dre  les  libéral  itcz  inducs  Se  immenfès 
dids  eftats  5  &  eft  porté  que  le  prevoft  qu'aucuns  ont  receu  a  la  foule  du  pau- 
des  marchands  fut  appelle  comme  chef  vre  peuple»  un  chacun  fe  mettra  ende- 
de  la  capitale ,  devant  tous  les  autres,  voir  d'aider  fie  fecourir  le  roy.  Et  ont 
fie  fut  élu  prefident  pour  ouïr  les  do-  efté  élus  Champbourfi  fie  Paluauconieil- 
leancesdes  autres  villes.  Salle  ordonnée  1ers  de  ville ,  le  Comte  fie  Gautier  ad- 
pour  cet  effet  au  couvent  des  Carmes  vocats. 

d'Orléans.  Et  le  ij.  Mars  1560.  Délibérant  ait 

confeil  de  ville  fur  les  lettres  fufdides 

Afîembtie  de  U  vilU  À  ttvefchi.  eferites  au  prévoit  de  Paris  $  attendu 

qu'il  n'y  a  aucune  adreffe  à  la  ville  ,  ni 
TF  Ettres  roy  Charles  du  14.  Février  nul  mandement  de  monfieur  le  gouver- 
I  1  ijéo.  a  Fontainebleau,  au  prevoft  neur,  fie  qu'il  n'y  a  pomt  d'autre  lieu^ 
de  Paris  ,  auquel  il  expofe  qu'en  l'af-  tenant  de  roy  que  le  prévoit  des  mar- 
lemblée  d'Orléans  délirant  eftre  aydé  chands,  a  efté  arrefte  qu'elles  feront  ren^ 
pour  fortir  de  fes  dettes  ,  par  l'avis  de  ducs  à  celuy  oui  les  a  apportées,  com- 
fon  oncle  le  roy  de  Navarre  ,  princes  me  exécutées  dez  le  xt.  audit  mois, 
du  fâng ,  fie  autres  princes ,  feigneurs ,  Ce  faid  ,  a  efté  refolu  qu'on  ne  dé- 
fiée, il  auroit  propofé  le  rachat  de  lés  voit  fefoucier  qui  gouvernait,  mais  qu'on 
domaine,  aydes  fie  gabelles  parle  cier-  devoir  éviter  à  toute  fedirion  populaire* 
gé ,  Se  quelque  augmentation  fur  le  lèl 

fie  le  vin  >  pour  communiquer  cette  pro-  dffcmblèe  des  trois  tftdts  «  Paris. 
pofition  par  les  députez,  a  ceux  qui  les 

auroient  envoyez.  C*eft  pourquoy  il  luy  U  13.  May  1561.  Lettré  du  roy 


mande  de  faire alîêmbler  les  trois  ordres  aux  prevoft  fie  elehevins,  qui  ex-  *"•  'f*'1 

de  fa  prevofté  fie  vicomté  pour  délibérer  pofe  qu'ayant  veu  les  menées  qui  furent 

fur  lad.  ouverture  fie  autres  moyens  pour  Faites  aux  eftats  dernièrement  tenus  à 

fecourir  le  roy  }  8e  fè  trouver  enlùite  Paris ,  il  refolut  d'induire  l'aflemblce  de 

le  10.  Mars  prochain  à  Paris  j  &  que  nouveau  au  18.  de  ce  mois  j  mais  parce 

cette  aflèmblée  fe  tienne  en  prefence  qu'il  eft  adverti  qu'il  pourroit  y  avoir  dif- 

du  gouverneur,  où  feront  députez  un  ferent  entre  les  prevofts  des  marchands 

de  chaque  ordre  pour  rapporter  les  re-  fie  de  Paris  pour  l'autorité  fie  préémi- 

folurions  qui  s'y  prendront.  Au  pied  de  nence  de  la  convoquer ,  il  auroit  man- 

Jaqudle  appert  d'un  mot  de  lettre  du-  dé  au  parlement  qu'ils  ayent  à  députer 

did  prevoft  de  Paris  aux  prevoft  fie  ef-  deux  prefidens  pour  y  préfider ,  faire  la 

chevins,où  il  leur  mande  qu'il  leur  en-  propofition  ,  fie  recueillir  les  voix, 

voie  ladide  lettre ,  afin  qu'au  defir  d'i-  En  aflèmblée  des  confeillers  fie  quar- 

celle  ils  fé  trouvent  à  l'aflèmblée  dans  teniers ,  du  15.  May,  arrefté  fur  la  let- 

l'evefché.  Et  eft  enfuire  l'intimation  de  tredu  roy  du  xnr.  qu'attendu  qu'il  n'y 

Tune  8c  de  l'autre  ,par  un  fergent royal,  a  point  d'autre  lieutenant  du  roy  que 

Sur  quoy  en  aflèmblée  générale  du  le  prevoft  des  marchands,  que  le  pre- 

Xi.  Mars  ijéo.  eft  délibéré  de  ne  rien  voit  de  Paris  ne  fè  doit  entremettre  de 

refoudre,  puifqu'on  n'avoit point  delet-  l'aflèmblée  des  habitans  de  la  ville  fie 

très  du  roy  j  mais  de  députer  quatre  pour  rauxbourgs  pour  députer  aux  eftats ,  ains 

iè  trouver  en  l'cvefché  fie  entendre  ce  feulement  du  plat  pays, 

qui  fè  propofera  pour  fecourir  le  roy  a  Ou  18.  May  en  l'aflèmblée  des  trois 

acquiter  (es  debtes  fie  fecourir  fon  do-  ordres  8c  des  députez  du  parlement  te- 

maine ,  8c  que  fi  Pon  oblige  lefdids  de*  hué  dans  la  falle  epifcopalc ,  où  cftoient 

putez  de  parler ,  ils  diront ,  que  le  roy  les  prevoft  8c  efchevins  avec  aucuns  con- 

eftant  en  bas  âge ,  on  peut  faire  efpar-  feilfers ,  quarteniers  8c  bourgeois  à  ce 

gner  fur  les  revenus  pour  faire  lefdids  députez  j  le  lieutenant  civil  ayant  fait 

acquits  fie  rachats ,  n  y  ayant  moyen  de  appeller  les  gardes  fie  meftiers  de  Pa- 

faire  aucune  impofition  nouvelle  $  fie  ns ,  le  prevoft  des  marchands  s'eft  op- 

qu'avant  de  rien  ofirir ,  ferait  â  propos  poic  la  convocation  fie  protefté  de  nul* 

de  voir  fie  entendre  par  les  eftats  d'où  lice ,  eftanj  d  la  ville  de  convoquer  les 
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habitans  d'icelle ,  &  non  à  autre.  Nota 

2 lic  les  prevoft  &  efchevins  eftoient  a£- 
ftez  de  quatre  mandez  par  quartier. 
Du  dernier  May  ij6i.  En  la  falle 
epifcopale  où  les  trois  eftats  de  la  ville 
&  prevofté  eftoient  aiTemblez  ,  où  le 
prefident  de  Thou ,  affifté  du  prefident 
Seguierêc  de  quelques  confeillers,  a  pro» 
polé  qu'on  eftoit  aflèm b I i  pour  voir  les 
moyens  de  fêcourir  le  roy  Se  le  mettre 
hors  de  Tes  affaires  par  le  rachat  de  fon 
domaine  &  acquit  de  fes  dettes ,  eftant 
mefme  du  fer  vice  du  tiers  eftat  &  des 
autres  eftats  d'en  faire  au  roy  en  cette 
rencontre }  &  ayant  demandé  à  un  cha- 
cun ,  ils  ont  tous  protefté  qu'il  y  avoit 
tant  de  nouveaux  impofts  mis  qu'on  ne 
pouvoit  les  accroiftre ,  &  n'y  avoit  au- 
tre moyen  de  fecourir  le  roy  ,  que  par 
meilleurs  du  clergé ,  à  la  referve  des  pau- 
vres curez  &  autres  petits  bénéfices ,  les 
autres  ayant  de  gros  bénéfices  &  pou- 
vant  aider  le  roy  du  tiers  ou  des  deux 
parts  de  leur  revenu  j  que  d'ailleurs  le 
roy  pouvoit  faire  retranchement  defon 
eftat,  jufqua  ce  qu'il  ait  plus  grande 
commodité  de  l'entretenir  ;  &  ferôit  bon 
d'ordonner  que  les  dons  grands  &  ex- 
ceffifs  faits  durant  les  guerres  &  durant 

3ue  le  roy  a  efté  contraint  vendre  fon 
omaine,  feroient  caftez  &  révoquez, 
fans  en  ce  comprendre  ceux  faits  aux 
princes  du  fang. 

Ordre  de  déformer  les  habitons  de  Paris. 

DU  11.  Octobre  1561.  Monfieur  le 
prince  de  la  Roche-fur-Yon  eftant 
venu  à  Paris  &  fait  publier  un  edit  du 
roy  à  ce  que  tout  les  habitans  euflènt 
a  porter  leurs  armes  en  certain  lieu  qu'il 
aflîgncroic;  les  prevoft  &  efchevins  fe- 
roient allez  vers  ledict  feigneur  prince 
lieutenant  pour  le  roy  en  ladite  ville  , 
&  luy  auraient  remonftré  les  privilèges 
d'icelle ,  &  qu'elle  demeureroit  au  pil- 
lage ,  fi  elle  eftoit  dépourveuë  d'armes. 
Sur  quoi  ledit  prince  ne  les  avoit  voulu 
ouyr  en  leurs  remonftrances ,  fans  con- 
feil.  Ils  auroient  député  en  cour ,  &  rap- 
porté que  le  roy  leur  avoit  déclaré  qu'il 
n'entendoit  point  que  la  ville  fuft  dégar- 
nie d'armes ,  1  ï non  de  ballons  à  feu. 

Et  enfuite  le  z8.  dudit  mois  eft  fait 
ordonnance  de  par  le  roy  &  monfieur 
le  prince  de  la  Roche-fur-Yon  à  tous 
habitans  de  la  ville  &  fauxbourgs ,  de 
quelque  qualité  &  condition  qu'ils  foient, 
de  porter  tous  les  baftons  à  feu  qu'ils 
avoient,  dans  l'hoftel  de  ville,  &  que 


l'ordonnance  en  feroic  fîghifîéè  aux  ha- 
bitans par  les  quarteniers ,  cinquante* 
mers  fie  dixeniers. 

Ctnvoy  du  duc  de  Guife  ,  &  frpplict  de 
<  '  Pottrotfrn  ajfajjin. 


D 


U  xv.  jour  de  Mars  0.  Lxii.  Au- 


jourd'hui ont  efté  portées  lettres  a*-,i<j. 
de  la  roine  ,  dont  la  teneur  enfuit: 
MONSIEUR  le  prevoft.  Ayant  entendu 
par  ce  que  Serlan  m'a  di&  ,  que  vous 
defirez  fçavoir  fi  vous  ferez  quelque 
honneur  au  corps  de  feu  monfieur  de 
Guife ,  &  fi  vous  luy  ferez  faire  fervi- 
ce ,  je  vous  ay  bien  voulu  incontinent 
faire  la  prefente ,  pour  vous  faire  en- 
tendre que  ne  fçauriez  faire  plus  de 
fervice  au  roy  monfieur  mon  fus  &  i 
moy ,  que  de  luy  faire  tout  l'honneur  que 
fe  peult  faire  à  un  fi  bon  &  fi  digne  fervi- 
teur  de  cette  couronne  que  celluy-làjcar 
on  ne  fçauroit  tant  faire  pour  honorer  fa. 
memoire,que  fes  vertus&  grands  ferviçcs 
n'en  méritent  encore  davantage.  Priant 
Dieu ,  Monfieur  le  prevoft,  vous  avoir 
en  fa  digne  garde.  Du  camp  devant  Or- 
léans, ce  xi.  jour  de  Mars,  d.  lxii. 
Signe1,  CATHERINE.  Et  au  dos  efi  ef 
cnpt:  A  monfieur  le  prevoft  des  mar- 
chans  de  la  ville  de  Paris. 

Du  xvi.  jour  de  Mars, l'an  m.d.  lxii. 
En  afTemblée  ce  jourd'huy  fai&e  en  l'hof- 
tel de  la  ville  de  Paris ,  de  meffieurs 
les  P.  des  M.  E.  confeillers  de  ladide 
ville  ,  pour  advifêr  fur  les  lettres  de 
la  roine  touchant  l'arrivée  du  corps  de 
feu  monfeigneur  le  duc  de  Guife,  en  la- 
quelle fe  font  trouvez  meffieurs  les  P. 
des  M.  &  E.  M.  du  Drac,  M.  d'Athis, 
M.  Hennequin,  M.  de  Charmeau,M. 
de  Livres,  M.  de  Chambourfy,  M. le 
lieutenant  particulier,  M.  maiftre  Tho- 
mas Bragelongne,  M.  de  Jumeauville, 
fire  Guillaume  Larcher ,  fire  Jean  Croc- 

Îuet ,  M.  Paluau ,  M.  de  Courlay ,  fire 
shan  le  Sueur  -,  a  efté  conclud  que 
attendu  le  fervice  que  ledi<ft  deffund  * 
faid  a  Dieu  ,  au  roy  &  à  ladicte  ville 
pour  ladefïenfedc  l'eglife  de  Dieu, du 
royaume  &  cette  ville  de  Paris ,  &  la. 
peine  qu'il  a  eue  à  garder  icelle  ville 
pendant  qu'elle  eftoit  affiegée  de  nos 
ennemis  l'hiver  dernier ,  qu'on  ne  luy 
fçauroit  faire  trop  grand  honneur  après; 
le  roy  4  &  qu'il  doibt  avoir  aux  defpcns 
de  la  ville  cent  torches  de  deux  livres 
pièce  aux  armoiries  de  ladiéte  ville  ,  lef- 
quelles  feront  portées  par  cent  archers 
veftus  de  leurs  hocquetons  de  livrée. 

Qu'il 
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Qu'il  y  aura  vingt-  deux  cricurs  armoyci  du  roy  ,  avec  laquelle  il  fe  feroit  fi  vail-  An 

dos  aimes  dudid  Ieigneur  par  derrie.  lammentSc  vertueufement  portc,queles 

iv,  &  un  efcullon  des  armes,  dcladiclc  dcilèins  6c  efForts  des  ennemys  n'au- 

ville  pardevant.   Qu'on  luy  fera  faire  roient  forty  aucun  efted.  Cette  refolu- 

des  cltendars  6c  guidons  njirsà  les  ar-  tion  par  eulx  priiè  avec  le  confeil  de 

nies.  Que  les  capitaines  &  aucuns  de  ladide  ville,  ils  y  procédèrent  en  cette 

leurs  gens  y  allumeront,  &  qu'il  luy  fera  manière. 

raid  lervicc  en  l'eglife  de  Paris  :  à  fea-  Premièrement  dès  le  matin  dudid 

voir  le  jour  qu'il  y  lera  amené,  sigillés  jour  Vcndredy  xix.Marsles  crieurs  or- 

des  morts;  6c  le  lendemain  fervice  fo-  dinaires  8c  jure?  de  ladide  villedénon-, 

lemnel  6c  oraifon  funèbre  ,  &  convoyée  cerent  à  cry  public  &  aux  fons  de  leurs 

jiffques  hors  la  porte  S.  Anthoine.  clochettes  le  trcfpas  dudid  defrundlei- 

Le  Jeudy  xviM.  Mars ,  fut  tenaillé  gneur  de  Guifc  devant  l'hoftel  de  la- 

6c  tire  à  quatre  chevaulx  ce  traiftre  aide  ville  ,  en  la  grand  chambre  de 

malheureux  &  meiebant,  qui  tua  d'un  parlement  la  cour  lè.int,8ccn  lapre- 

coup  de  hurcpicbufe  .ï  trois  balles  cm-  lence  de  melficurs  à  la  table  de  mar- 

poilonnecs  ledid  feu  ieigneur  de  Guifè;  bre  de  la  grand  làlledu  palais ,  6c  aul- 

6c  puis  fut  ledid  mefehant  homme,nom-  très  lieux  accouftumez  en  ladide  ville, 

me  Jehan  Poltrot  fleur  de  Mery  près  en  ces  termes  t  Priex^  Dieu  pour  famé  de 

Aubcterre,  bmflé  en  place  de  Grève,  très-hault,  t'ès-puiffant^  .très  magnanime , 

fa  telle  fichée  au  bout  d'un  ballon  en  trvs-illuflre  &  belliqueux  prince  François 

ladide  place.  Après  que  par  arreft  de  de  Lorraine  duc  de  Guifc  ,  grand  maijt're  & 

la  cour  Jehan  Poltrot  efcuycr  foy  difant  grand  chamlellan  de  France  ,  lieutenant 

de  la  maifon  de  Mercycn  Angoulmois,  gênerai  pour  le  roy  en  [es  royaulme&paysy 

pour  réparation  de  l'homicide  par  luy  &  gouxerr.eur  pour  fa  majefiè  t\pays  de 

conjure  6c  commis  en  la  perfonne  de  Champagne  &  Brye  j  lequel  infidieufement 

rrès-haulr  6c  très-puùTant  feigneur  feu  bleffê  deceda  le  14.  jour  de  Febvrier  der- 

meifirc  François  de  Lorraine  duc  de  nier  paffè  au  camp  devant  Orléans ,  faifant 

Guife-,  lorfqu'il  tenoit  le  camp&fiege  ferv:ce  à  Dieu  ,  au  roy  &  à  fa  couronne. 

pour  le  roy  devant  fa  ville  d'Orléans,  Priez,  Dieu  qu'il  en  ait  famé. 

euft  cité  condamne  à  eftre  première-  Aprcz  le  difner  les  capitaines  &  gens; 

ment  tenaillé  de  tenailles  ardentes  par  de  pied  des  dixaines  de  ladide  ville  le 

les  quatre  membres,  puis  tiré  à  quatre  trouvèrent  &  aiTcmblcrcnt ,  comme  il 

chevaulx  Se  definembré  tout  vif  en  la  leur  avoit  cfté  commandé ,  devant  la 

place  de  Grève,  le  Jeudy  18.  jour  de  porte  dudid  convent  des  Chartreux, 

Mars  ij6i.  cet  arreft  fut  contre  ledid  pour  dod ici  lieu  emmener  ÔC  conduire 

Poltrot  exécuté  aufli  juftement  &  rigou-  ledid  corps  jufques  en  la  porte  S.  Jac- 

reufement ,  comme  proditoirement  Se  ques ,  par  laquelle  il  devoit  entrer, 

inhumainement  il  avoit  commis  cet  ho*  Un  peu  au-delïbus  de  ladide  porte 

micide.  dedans  le  convent  des  Jacobins  eftoient 

Le  lendemain  Vendrcdy  xix.  jour  du-  arrivées  les  eglifes,  6c  là  lefdids  ficurs 
did  mois  &  an,  meilleurs  les  P.  des  P.  des  M.  Se  E.  de  ladide  ville  atten- 
M.  6c  E.  de  la  ville  de  Paris  ayanscf-  dant  ledid  corps  pour  Py  recepvoir. 
té  advertis  que  le  corps  dudid  deffunct  Environ  trois  heures  de  relevée  corn- 
ieigneur  eftoit  arrivé  dès  le  jour  de  mença  ledid  convoya  Scie  corps  entre 
devant  au  convent  des  Chartreux  hors  en  ladide  ville  par  ladide  porte  S. 
ladide  ville,  &  devoit  palier  au  travers  Jacques  fut  conduid  à  la  grand  eglife 
d'icelle,  pour  de  là  eftre  conduit  en  N.D.  en  l'ordre  qui  enfuit  : 
fa  principaulté  de  Joinville  ,  où  eftoit  Premièrement  marchoient  vingt- 
fa  îepulture  ,  fe  délibérèrent  de  le  re-  deux  defdids  crieurs  jurez  de  ladide. 
cevoir  &  convoyer  comme  il  avoit  me-  ville  deux  à  deux ,  veftus  en  deuil  de 
ritéjcar  oultre  les  lettres  que  ilsavoient  robbes  noires  ,  armoyez  pardevant  des 
receucs  de  la  roine  à  cette  fin  ,  encorcs  efcufibns  6c  blafons  des  armes  de  ladide 
ne  vouloyent  ils  eftre  veus  ingrats  en-  ville  ;  8c  par  derrière  de  celles  dudict 
vers  luy  mort,  duquel  vivant  ils  fe  fen-  feu  feigneur  de  Guife  fonnetant  leurs 
rotent  avoir  peu  auparavant  reccu  tel  clochettes. 

fecours  &  fi  à  propos  ,  que  ladide  ville  Après  eftoit  porté  un  ^rand  nombre 

eftant  affiegée  ,  il  y  feroit  venu  avec  des  torches  ardentes ,  qu'aucuns  bour- 

monficur  le  conneftable  en  grande  dil-  geois  ôc  marchands  de  ladide  ville  y 

licence  ,  6c  amené  les  plus  crans  forces  avoient  volontairement  envoyées 6c  por- 

Tmt  II.  Part.  III.  D  d  d 


Digitized  by  Google 


594  PREUVES 
tces  par  les  plus  appareils  de  leurs  fa- 
milles, tous  bien  8c  honneftemenc  ha- 
billez en  deuil  j  chacune  defdides  tor- 
ches armoyée  des  armoiries  de  ceulx  qui 
les  y  avoicnt  envoyées. 

Après  marchoienc  deux  à  deux  les 
frères  des  Bons-hommes  ,  les  quatre  or- 
dres des  mandiens  ,  Cordeliers  ,  Auguf- 
tine  ,  Carmes  8c  Jacobins ,  8c  la  plus 
grande  partie  des  eglifes  parrochiales 
deladicle  ville  ,  portant  chacun  la  croix 
eflevec. 

Après  venoit  une  quantité  de  fergens 
de  bande,  de  capitaiues ,  les  hallebar- 
des baffes  en  la  main ,  en  l'aultre  le 
ballon  noir. 

Puis  fuivoient  cinquante  capitaines 
des  dixaines  de  Paris ,  8c  leurs  Iieute- 
nans  après ,  veltus  en  deuil ,  le  ballon 
noir  en  la  main. 

Suivoicnt  après  huid  cents  harque- 
buziers  bourgeois  de  ladide  ville ,  cinq 
a  cinq  ,  tous  le  monon  en  tefte  8c  mail- 
lez ,  portans  la  harqueboulê  lbubs  l'ail- 
fclle,  la  bouche  du  canon  bas  pendant 
vers  la  terre. 

Puis  marchoient  cinquante  capitaines 
defdides  dixaines  avec  leurs  lieutenans, 
trois  à  trois ,  velhis  en  deuil ,  le  bafton 
noir  en  la  main,  tous  à  pied. 

Suivoicnt  en  mefme  ordre  huid  cens 
picquiers  bourgeois  de  ladide  ville  cinq 
a  cinq,  tous  ayans  corcelcts  8c  bour- 
guigoottes ,  tenans  leurs  piques  par  le 
ter,  en  les  trainant  après  culx. 

Suivoient  après  quatre  rangs ,  cinq 
à  cinq ,  de  caporaux  8c  fergens  de  ban- 
de à  pied ,  chacun  avec  la  hallebarde 
baffe,  fui  vis  de  quelques  tabourins  por- 
tez fur  le  dos ,  8c  couverts  de  drap 
noir. 

Et  les  fuivoyent  à  pied  trois  â  trois 
fix  vingts  fix  enfeignes  defdids  capi- 
taines de  ladite  ville ,  armez  de  cor- 
celcts bien  gravez  8c  dorez  ,  portans 
leurs  enfeignes  ployées  fur  l'efpaulc ,  le 
fer  contre  bas  ;  8c  le  refte  des  aultres 
enfeignes  eftoient  à  la  garde  des  portes 
de  ladide  ville. 

Suivoient  en  rang ,  cinq  à  cinq ,  aul- 
tres huid  cents  picquiers  armez  decor- 
celets  &  bourguignottes ,  traifnant  leurs 
picques  ,  comme  de/Tus. 

Ceux-là  eftoient  fuivis-de  cinquante 
capitaines  8c  leurs  lieutenans  veftus  en 
deuil,  le  bafton  noir  &  à  pied. 

Alloient  apres  encore  huid  censhar- 
quebouziers  ,  cinq  à  cinq  ,  le  morion 
en  tefte  ,  maillez  >  8c  portoient  leurs 
harqueboufes  comme  les  premiers. 


ET  PIECES 

Suivoient  après  fix  rangs  de  .fergens 
de  bande  avec  leurs  hallebardes  8c  après 
eulx  le  refte  des  capitaines  defdides 
dixaines. 

Après  marchoient  en  rang  ?  deux  à 
deux  ,  cent  des  harquebouziers  ,  arba- 
leftriers  8c  archers  de  l'hoftel  de  ville 
avec  leurs  hocquetons  argentez  ,  por- 
tans torches  ardentes  aux  armes  de 
ladide  ville. 

Les  chanoines  de  la  grant  eglife ,  ac- 
compagnez des  quatre  eglifes  canonid- 
les  appellees  filles  de  N.  D.  chantans 
à  haulte  voix  pour  les  trefpaiïèz. 

Après  iceulx  marchoit  révérend  pere 
en  Dieu  l'evefque  de  Lantriguier ,  qui 
avoir  receu  ledid  corps  devant  l'eglife 
des  Jacobins  avec  les  oraifons  8c  cere- 
nlbnies  accouftumées. 

Après  eulx  alloient  douze  tabourins 
portez  fur  refpaulle,  couverts  de  drap 
noir. 

Tout  ce  nombre  ainfy  ordonné  eftoit 
fuivy  de  douze  enfeignes  de  gens  de 
pied  portées  fur  l'efpaulle  par  douze 
lieutenans  defdids  cappitaines  vclkus 
de  noir ,  marchans  deux  à  deux  ,  cha- 
cun une  enfeigne  de  taffetas  noir  traif- 
nant contre  terre  ,  8c  armoiriées  des 
armes  8c  blafon  d'iceluy  feu  feigneur  de 
Guifc. 

Suivoient  auflî  deux  à  deux  a  cheval 
douze  defdids  capitaines  de  ladide  ville 
veftus  de  drap  noir ,  8c  leurs  chevaulx 
houflèz  de  melme  y  les  fix  premiers  def- 
quels  portoient  chacun  fur  l'clpaule  dex- 
tre  un  guydon  T  8c  les  fix  d'après  por- 
toient chacun  une  enfeigne  ,  le  tout 
de  taffetas  noir  aux  armes  de  ladide 
ville  8c  dudid  feigneur. 

Venoit  fuivant  8c  tout  lêul  un  autre 
capitaine  à  cheval  veftu  comme  deflus, 
8c  portant  fur  fon  cfpaulc  la  cornette 
dudid  feigneur  deffund,  de  latin  en 
champ  de  guelles,  8c  une  croix  blanche 
traverfant. 

Cheminoit  à  pied  ledid  révèrent  pere 
en  Dieu  l'evefque  de  Lantriguier ,  rc- 
veftu  de  chappe  noire  8c  la  mitre  en 
tefte  ,  accompagné  d'une  partye  def- 
dids  chanoines  reveftus  de  leurs  chap- 
pes  noires. 

Alloient  après  l'un  après  l'aultre  en 
grande  cérémonie  quatre  chevaulx  cou- 
verts de  velours  noir  pendant  de  tous 
coftez  fort  bas  avec  une  grande  croix  de 
fatin  blanc  ,  fur  le  premier  8c  dernier 
defqucls  eftoient  montez  deux  pages 
d'honneur  veftus  en  deuil  &nucs  teftes, 
lefquels  conduifoient  le  chariot  cou- 
vert 
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dans  lequel 


parcure,  dans  lequel    feignes  noires.  — 
cftoit  le  corps  de  ce  tant  invincible  &       Affilièrent  aufli  audid  fervice  &  fe  A"'  ,Î<S5* 
magnanime  capitaine  mort.  Et  eftoient    mirent  au  cofté  feneftre  dudid  choeur 
à  dextre  &  feneftre  du  drap  fix  che-    lefdids  fieurs  prevoft  des  marchands  & 
valkers  de  l'ordre  vertus  en  deuil  à  che-    cfchevins,  conleillers ,  cappitaines  & 
val ,  avec  lefquels  alloient  fur  mullcts    bourgeois  de  ladide  ville.  £t  durant 

l'offertoire  frère  Jacques  le  Hongre  doc- 
teur en  théologie  de  l'ordre  des  frères 
Prefchcurs  fift  une  excellente  oraifon 
funèbre ,  en  commémoration  des  ver- 
tus fie  faicts  héroïques  dudid  feu  fei- 


au  cofté  dextre  meflicurs  les  P.  des  M 
&  E.  confeillers,  quarteniers ,  cinquante- 
rùers  ,  dixeniers  bourgeois  fie  marchans 
de  la  ville  en  robbes  noires ,  au  nom- 
bre de  quatre  cents }  fie  devant  eulx  al- 


loient i  pied  les  fergens  de  l'hoftel  de  gneur  j  &  expofa  ces  paroles  prifes  au 

la  ville,  avec  leurs  robbes  my-parties  de  quatriefme  chapitre  du  livre  de  Sapien- 

rouge  fie  bleu.  ce  :  Confmmmatus  in  krevi  explevit  tem- 

Suivoyent  auflî  en  grand  trouppe  à  ptra  multa  j  placita  enim  erat  Deo  anima 

cheval  plufieurs  gentilshommes  de  la  ejms  j  prepter  hec  fteftravit  edneere  eum 

maifon  du  roy ,  fie  aultres  de  la  maifon  .  de  medio  imqnitatum.  Populi  autem  vi  den- 
te s  &  non  intelligentes  ,  née  ponentes'in 


dudict  lcigneur. 


Suivoicnt  aufli  à  cheval  une  bande 
des  harquebufiers  ,  arbaleftricrs  &  ar- 
chers ,  officiers  &  bourgeois  de  la  vil- 
le ,  veftus  de  noir ,  le  bafton  noir  en  la 
main. 


fr*cordiis  talia,,  quoniam  gratia  Dei  m 
eleilos  ejus.  Condempnat  autem  jnjhsmor- 
tuut  viv  i  impies. 

Le  fervice  accompli  en  pleurs  fie  la- 
mentations, le  corps  du  deffund  fèi- 

Et  après  eulx  marchoient  à  pied  cent  gneur  fut  enlevé ,  emmené  fie  conduid 

foldats  harquebuziers ,  ordonnez  à  la  juiques  i  la  porte  S.  Anthoine  en  l'or- 

conduitte  du  corps  depuis  le  camp  juf-  dre  &  pompe  que  deflùs,  hors  mis  que 

ques  au  lieu  de  fon  repos ,  tous  les har-  lefdicts  chanoines  de  ladide  grand  egli- 

quebufes  baflès  fie  la  bouche  contre-bas  le  demeurèrent  a  la  porte  d'icelle.  Et 

comme  les  premiers.  cftans  venus  à  ladide  porte  S.  Anthoi- 

Marchoient  fie  derniers  les  cent  har-  ne ,  lefdids  fieurs  prevoft  des  marchands 

quebufiersà  cheval ,  veftus  de  drap  de  fie  cfchevins ,  officiers  &  bourgeois  de 

couleur  tanné,  qui  eftoit  la  compagnie  ladide  ville  le  leparerent  des  gentils- 

du  cappitainc  Sarcel  chargé  de  la  garde  hommes  de  la  maifon  dudid  feigneur, 

Ce  conduide  du  corps  jufques  audid  lieu  defquels  ils  prindrent  congé  retour- 

de  fon  repos.  nant  chacun  en  fa  maifon ,  fie  lefdids 

En  tel  ordre  fut  conduid  fie  mené  gentilshommes  pourfuivans  fie  conti- 

le  corps  dudict  feigneur  juiques  en  la  ntians  leur  voyage  fie  charge  qu'ils 

grand  egliie  N.  D.  de  Paris,  fie  là  fut  avoient  de  conduire  ledid  corps  au  lieu 

reccu  à  l'entrée  de  la  porte  avec  un  à  eulx  defigné. 

ciel  de  velours  noir,  qui  fut  porté  fur  Le  Dimanche  enfuivant  furent  les 

le  corps  par  lefdids  fieurs  prevoft  6c  vingt-quatre  enlcignes  noires  aux  ar- 

efchevins  jufques  dedans  le  choeur  de  moiries  comme  did  eft,  avec  la  cor- 

l'eglife  ,  lequel eftoit tendu  hault  fie  bas  nette,  vouées  fie  pofées  aux  voultesdu 

de  drap  noir,  fie  oultre  au-delliis  des  cheeur  de  ladide  eglife  N.D.pourlou- 

chaircs  y  avoit  un  lez  de  velours  noir,  venance  fie  mémoire  perpétuelle  des  gefl 

par  tout  grand  quantité  de  cierges  ar-  tes  &  haults  raids  de  ce  tant  regretté 

dens  fie  de  tous  collez.  fie  che  valeur  eux  prince. 

Les  prières  accouftumccs  pour  les 

trcfpallez  faides  à  l'heure  fufdidc,  le  Recherche  des  armes ,  &  mefures  pour  la 

foir  le  cœur  dudid  deffund  feigneur  fevreti  de  la  viBe. 
fut  enterré  devant  le  grand  autel. 

Le  lendemain  Samedy  enfuivant  xx.  a  Sfèmblée  du  17.  Mars  1561.  où  il  «  

jour  de  Mars  au  matin,  meffeigneurs  jt\  eft  refolu de  faire  perquifition  des  a*  X\u. 

lesprclîdem  ,  confeillers  fie  gens  du  roy  hommes  qui  (ont  dans  la  ville  capables 

de  la  cour  de  parlement  fe  trouvèrent  de  porter  armes ,  fie  quelles  armes  ont 

au  cofte  dextre  dudid  choeur  de  ladic-  les  bourgeois. 

te  eglife ,  fie  aflifterent  au  divin  fervice  Et  les  mandemens  enfuite  aux  quarte- 

fie  office  des  trcfpalTez  ,  la  mefle  dide  niers  portent  de  faire  commandement 

par  ledid  evefque  de  Lantriguier  fieâ  aux  bourgeois  de  fepourvoir  d'armes,  où 

I'entour  dudid  corps  y  eftoiçnt  les  en-  ils  n'en  feroient  fuffifamment  garnis. 

Terne  II.  Paît.  III.  D  d  d  ij 
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En  aflemblée  du  6.  May  1562.  eft ar-   temps  de  François  I.  fie  fous  la  chaxge 
*efté  qu'il  iè  fera  recherche  ezmaifons   du  chevalier  du  guet.  Du  •  3.  Octobre  »fBpn.  7. 
de  la  ville  où  il  y  aura  plus  d'armes  1563. 

Le  ï8.  Octobre.  Le  coneftable  de 


aura  plus  d'armes 
que  pour  la  deflènce  des  locataires  de 
la  maifon  5  le  furplus  fera  faify. 

Qu'en  chaque  quartier  on  pourra  éli- 
re un  capitaine  pour  conduire  les  gens 
du  quartier ,  lequel  n'aura  nulle  auto- 
rité que  fous  les  prevoft  fie  efchevins. 

Que  les  marchands  feront  admonef- 
tez  de  ne  prefenter  aucune requefte au 


A*.  I5«j 


Montmorency  &  le  marefchal  de  Mont- 
morency gouverneur  de  Paris  ont  efté 
à  l'hoftel  de  ville  vifiter  les  armes  qui 
ont  efté  apportées  par  les  bourgeois  lui. 
vaut  l'ordre  du  roy. 

Du  11.  Janvier  1563.  Mandement  aux 
confeillers  fie  quarteniers  de  fe  rendre  à 


roy  concernant  l'eftat  de  la  ville,  ains  l'eglile  S.  Germain  pour  aller  avec  les 

de  s'adreflèr  au  bureau  de  la  ville  pour  prévoit  fie  efchevins  au  Louvre.  Le  roy 

y  faire  leurs  remonftrances  ,  fie  eftre,  leur  dit  qu'il  vouloit  que  les  armes  dé, 

s'il  y  efchet,  prefentées  au  roy  par  les  pofées  à  l'hoftel  de  vilfe  fuflènt  rendues 

prevoft  fie  efchevins,  fit  félon  qu'il  fera  aux  bourgeois. 

conclu  au  confeil  de  ville.  Enfuite  dequoy  eftant  allez  trouver  la 
•Du  8.  May.  Ordre  du  roy  pour  vi-  royne  ,  elle  leur  déclara  que  le  roy  de- 
fiter  toutes  les  maifons  fans  exception  firoit  que  les  morions ,  corcclets  ,  hal- 
fic  faire  perquifition  des  armes ,  &  ce  par  lebardes  8c  armes  femblables  fuflènt  ren- 
ies quarteniers,  cinquanteniers  & dixe-  ducs ,  fauf  toutesfois  les  baftonsà  feu, 
niers ,  qui  appelleront  à  cet  effet  quatre  que  le  roy  vouloit  eftre  mis  en  fon  ar- 
notables  bourgeois  pour  eftre  prefensà  lenal,  fie  neantmoins  en  vouloit  payer 
l'inventaire  qui  s'en  fera,  fans  rien  dé-  le  prix  aux  bourgeois, 
placer.  Et  remit  la  royne  un  eferit  aux  pre- 
voft fie  efchevins ,  pour  le  ligner  par  les 
Les  armes  dt s  habitant  portées  «  thefielde  principaux  habitans ,  portant  promefle 


ville  3  pnis  rendues  en  partie. 

LEttres  du  roy  du  7.  Septembre ,  par 
laquelle  il  tefmoigne  ion  contente- 
ment de  ce  que  la  ville  avoit  refolud'o- 
beïr  à  l'ordre  qu'elle  avoit  receu  de  fai- 
re mettre  toutes  les  armes  dans  l'hoftel 
de  ville. 

Du  7.  Octobre  eft  l'ordre  du  roy , 
portant  que  toutes  les  armes  des  ha- 
bitans feront  remifes  à  l'hoftel  de  ville 
fie  conferveesà  ceux  a  qui  elles  appar- 
tiennent, ou  payées  aux  pauvres  par 
le  receveur  de  la  ville  $  ce  qui  s'entend 
des  baftons  à  feu. 

Nul  ne  portera  efpéc  ni  dague  par 
la  ville,  s'il  n "eft gentilhomme ,  ou  obli- 
gé d'en  porter  pour  l'exercice  de  fon 
eftat. 

Les  marchands  vendans  armes  don- 
neront inventaire  de  celles  qu'ils  auront, 
foit  baftons  à  feu,  çorcelets  fie  cuiraf- 
fes ,  fie  n'en  pourront  vendre  fans  per- 
miflion  du  gouverneur  ou  fon  lieutenant, 
fie  en  leur  abfence,  du  prevoft  dePa- 
fes  lieutenans. 


de  n'employer  les  armes  qu'on  leur  ren- 
doit  que  pour  le  fervice  du  roy  fie  em- 
pefcher  toutes  fèditions. 

Sur  quoy  furent  arreftées  au  confeil 
de  ville  des  remonftrances ,  tant  fur  ce 
qu'on  ne  leur  faifoit  rendre  toutes  le9 
armes ,  fui  van  t  la  parole  du  roy  ,  que 
parce  que  cet  eferit  fembloit  les  taxer 
de  quelque  défiance  qu'on  euft  d'eux. 

N  eantmoins  le  roy  ne  voulut  rien  chan- 
ger pour  les  armes ,  fie  fît  feulement  adou- 
cir tes  termes  de  l'efcrit ,  dont  furent 
faites  feize  copies  en  parchemin ,  une 
pour  chacun  des  quartiers,  pour  la  faire 
loufcrire  aux  bourgeois  de  iôn  quartier. 

Du  16.  Juillet  1564.  En  aflemblée  du 
confeil  de  ville  a  efté  arrefté  de  porter 
à  la  baftille  tous  les  baftons  à  feu  remis 
par  les  bourgeois  à  l'hoftel  de  ville,  fuL 
vaut  que  le  roy  l'avoit  ordonné  j  fie  en 
fut  fait  rolle. 

Convoy  du  fienr  ÏEfcaUpier  efebevin. 


ris  ou 


L 


l*  glUt  Ttft*- 
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E  Lundy  xv.  jour  de  Novembre 
m.  d.  Lxrii.  Meneurs  les  prevoft 
Et  parcequele  roy  avoit  ordonné  un  des  marchands  fie  efchevins  de  la  ville 
guet  de  nuit  de  quatre  cens  hommes  de  de  Paris  furent  advertis  du  trefpas  de 
pied  fie  cent  de  cheval ,  dont  l'entrete*  fèu  M.  Jehan  Lefcalopicr ,  fie  ledid  jour 
ment  ferok  aux  defpens  de  la  ville  j  fur  de  relevée  la  femonce  fut  faiclc  à  méf- 
ia rcmonftrance  des  prevoft  fie  efche-  dkls  fleurs  fie  aux  officiers  du  corps  de 
vins ,  il  eft  ordonné  qu'on  ne  fera  que  ladiéte  ville  au  bureau  d'icclle  ;  par  quoy 
le  guet  ordinaire ,  tel  qu'il  fefaifok  au  envoyèrent  à  l'inftanc  quérir  l'appotic- 
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quaire  de  la  ville ,  auquel  il  fut  com- 
mandé faire  feize  torches  de  deux  livres 
pièce ,  armoyces  des  efcufibns  fie  armes 
de  ladide  ville.  Envoyèrent  quérir  les 
hannouars  porteurs  de  Ici ,  fie  leur  com- 
mandèrent eux  trouver  le  lendemain 
a  neuf  heures  du  marin  en  l'hoftel  de 
ladide  ville ,  où  leur  feroic  délivré  lef- 
dides  feize  torches ,  fie  aller  devant  au 
logis  dudid  Lefcalopier  rue  S.  Denis  les 
attendre,  pour  porter  lefdides  torches 
allumées  à  l'entour  du  corps  dudiâ  def- 
fund quant  on  le  porteroit  en  terre. 
Mandèrent  mefdids  fleurs  les  fergens 
d'icelle  ville  ,  &  leur  ordonnèrent  de 
eulx  trouver  ledid  jour  à  neuf  heures 
du  matin,  veftus  de  leurs  robbes  déli- 
vrée ,  fie  leur  navire  fur  l'efpaule  $  ce 
qu'ils  promifrent  faire. 

Le  lendemain  Mardy  xvi.  jour  du- 
diâ mois  fur  les  encre  huid  fie  neuf  heu- 
res du  matin  ,  vindrent  en  l'hoftel  de 
ladide  ville  feize  crieurs  veftus  de  deuil} 
fie  ayans  chacun  deux  efcufibns  aux  ar- 
mes dudid  deftund  devant  fie  derrière 
d'azur  à  une  croix  d'or  fie  quatre  croif- 
fans  d'argent  j  fie  après  avoir  falué  mef- 
dids  ficursen  leur  petit  bureau ,  fe  font 
retirez  au  grand  bureau ,  fie  ont  fonné 
de  leurs  fonnettes  fie  crié  à  haulte  voix  : 
Dttles  vos  patenejlre s  pour  noble  homme  M. 
Jean  Lefcalopier  receveur  &  payeur  demef- 
fiemrs  de  la  cour  de  parlement ,  &  tmn  des 
quatre  efchevins  de  ladiïie  ville.  Ce  faid 
lbnt  fortis  en  la  place  de  Grève ,  fie  ont 
réitéré  ledid  cry. 

Et  environ  dix  heures  du  matin  mef- 
fieurs les  prevoft  des  marchands  fie  ef- 
chevins de  ladide  ville ,  accompagnez 
des  officiers  du  corps  d'icelle ,  font  par- 
tis de  l'hoftel  de  ladide  ville  veftus  de 
leurs  robbes  my-parties ,  en  l'ordre  qui 
enfuit  ; 

Premièrement  envoyèrent  devant  lcf- 
clids  feize  hannouars  avec  lefdides  feize 
torches  aux  armoiries  de  ladide  ville. 

Après  marchoienc  lefdids  fergens  de 
ladide  ville  veftus  de  leurs  robbes  my- 
parties  fie  navires. 

Suivoient  meilleurs  les  prevoft  des  mar- 
chands ,  efchevins  fie  greffier  à  cheval , 
▼eftus  deleurfdides  robbes  my-parties. 

Après  eux  fuivoit  M.  le  procureur  du 
roy  fie  de  ladide  ville,  veftu  defarobbe 
toute  d'efcarlatte,  fie  avec  luy  M.  le  re- 
ceveur de  la  ville, veftu  de  fes  bons  ha- 
bits noirs ,  auffi  à  cheval. 

En  tel  ordre  allèrent  defeendre  au 
logis  dudid  deftund  rue  S.  Denis ,  fie 
trouvèrent  fon  corps  a  l'huis  de  fa  mai. 
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fon  ,  fie  luy  donnèrent  de  l'eau  benifte} 
puis  montèrent  en  la  chambre  tendue  ' 
de  deuil ,  où  trouvèrent  monfieur  le  pre- 
mier prefident ,  monfieur  Gayand ,  le 
grand  maiftre  de  Navarre  fie  aultres  per- 
sonnages femons  audid  enterrement.  Et 
après  que  les  quatre  ordres  mandiens, 
les  Minimes  avec  les  gens  d'eglife  de  fa 
parorfle  S.  Jacques  de  la  Boucherie  eu- 
rent did  vigilles  des  morts  fur  lcd.  corps, 
partirent  dudid  logis ,  fie  allèrent  en  l'c- 
glifc  S.  Jacques  en  l'ordre  qui  enfuit  : 

Marchoicnt  devant  les  mandiens. 

Les  Minimes  portoienc  le  corps  du- 
did deftund  fie  le  poifle.  Devant  eulx 
le  curé  fie  chappelains  de  S.  Jacques  de 
la  Boucherie.  À  l'entour  du  corps  ef- 
toienc  les  feize  hannouars  portans  feize 
torches  allumées  aux  armes  de  ladide 
ville. 

Après  ledid  corps  fuivoient  à  pied 
les  fergens  de  ladide  ville ,  meilleurs  de 
la  ville ,  greffier ,  procureur  fie  receveur 
comme  defius. 

Apres  eulx  marchoit  le  deuil  mené 
par  meffieurs  les  premier  prefident,  mon- 
iteur Gayant  fie  aultres  confeillers  de  la 
cour. 

Après  eulx  fuivoient  grand  nombre 
de  parens ,  bourgeois  fie  marchands  de 
ladide  ville. 

Allèrent  jufques  en  ladide  eglife  S.  Jac- 
ques ,  où  meilleurs  fe  mifrent  aux  haul- 
tes  chai  fes  du  chœur  du  cofté  dextre  j 
fie  devant  la  méfie  allèrent  a  l'offrande, 
portèrent  chacun  un  liard  fie  un  cierge 
allumé  à  la  main ,  donnèrent  le  liard 
fie  rapporterenc  le  cierge  ardent  5  puis  a 
la  fin  de  la  méfie  allèrent  en  ladide  or- 
dre en  la  chapelle  dudid  deffund  où  il 
fut  inhumé. 

Ce  faid ,  les  ferviteurs  dudid  deftund 
s'en  retournèrent  devant  meffieurs  de  la 
ville ,  fie  mefdids  fleurs  marchoienc  en 
leur  premier  ordre,  fie  le  deuil  fie  convoy 
après  eulx  jufques  au  logis  dudid  def- 
fund }  où  ils  dilnerenc  avec  ladide  com- 
pagnie. Le  difncr  achevé  fie  grâces  dic- 
tes, s'en  retournèrent  en  l'hoftel  de  la- 
dide ville  ayans  changé  de  robbes. 

Projet  de  règlement  pour  les  officiers  &  armes 
des  trois  compagnies  des  arbalefiriers , 
archers  &  arquebufers. 

Y\  Equefte  au  roy ,  du  capitaine  des 
i\.  foixantcarbaleftriers,  quiexpofcnc 
quedez  141  o.cccce  compagnie  feroic  ref- 
tablie ,  fie  depuis  la  compagnie  des  1 10. 
archers  auroit  cfté  créée ,  fie  encore  de- 

Dddiij 
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■  puis  celle  des  cent  arquebuziers ,  fie  l'or- 
»f«î-  dre  avoit  efté  d'élire  chacun  an  un  ca- 
pitaine pour  chacune  compagnie  }  mais 
depuis  quelque  temps  les  capitaines  au- 
raient efté  en  charge  10.  15.  8c  10.  ans, 
l'éledion  annuelle  ayant  efté  interrom- 
pue )  mais  comme  les  arbaleftriers ,  ar- 
chers &  arquebuziers  la  pouvoient  re- 
prendre quand  bon  leur  fembleroic  8c 
8c  deftituer  leurs  capitaines ,  qui  par  ce 
moyen  eftoient  de  pire  condition  que 
les  officiers  fubalternes ,  lcfquels  une  fois 
nommez  par  lefdids  capitaines,  fubfif- 
toient  toujours  5  à  ces  caufes  requeroient 
que  ledid  capitaine  ne  puft  eftre  démis 
que  pour  forfait ,  8c  que  fa  compagnie 
fera  mifè  à  cent  hommes. 

Ladite  requefte  fut  renvoyée  par  le 
roy  i  monfieur  de  Montmorency  gou* 
verncur ,  pour  donner  fon  avis ,  5c  par  lui 
remife  aux  prevoft  fie  efchevins  pour  avi- 
fer  icelle.  Sur  quoi  leur  avis  eft  que  mon- 
fieur le  gouverneur  doit  donner  avis  au 
roy  que  les  capitaines  des  trois  com- 
pagnies feront  continuez  encore  pour  fix 
ans ,  afin  qu'ayant  à  fervir  un  plus  long 
tems ,  ils  le  mettent  en  meilleur  équi- 
page ,  fauf  après  les  fix  ans  eftre  con- 
tinuez pour  autres  fix  années,  ou  fait 
nouvelle  éleâion  par  les  compagnies 
d'autres  capitaines ,  lieutenans  fie  enfei- 
gnes  j  laquelle  éleâion  fe  fera  en  l'hof- 
tel  de  ville  en  prefence  des  prevoft  8c 
efchevins. 

Et  que  le  capitaine  des  archers  dé- 
laiiTera  vingt  de  fon  nombre  a  celui  des 
arbaleftriers ,  qui  en  prendra  vingt,  pour 
mettre  fa  compagnie  à  cent ,  comme  cel- 
le des  archers  fera  auffi  réduite  à  pareil 
nombre ,  8c  que  tous  les  arbaleftriers  8c 
archers  porteront  dorefenavant  arque- 
bufes  8c  piftolets ,  au  heu  d'arcs  8c  de 
flèches. 

■Service funèbre fiuri' empereur  Ferdinand  I. 

  T    E  Samedy  xvi.  jour  de  Septembre 

ij<4.  |  v  M_  D<  lxiv.  Le  feigneur  de  Mari- 
vaux maiftre  d'hoftel  ordinaire  du  roy 
eft  venu  en  l'hoftel  de  la  ville  de  Pa- 
ris au  petit  bureau ,  où  il  a  trouvé  mtff- 
fieurs  les  prevoft  des  marchands  8c  ef- 
chevins, 8c  leur  a  faid  fçavoir  la  mort 
8c  trefpas  de  l'empereur  Ferdinand,  8c 
did  que  le  roy  entendoit  qu'ils  affiftaf- 
fènt  Lundy  prochain  à  quatre  heures  de 
relevée  aux  vefpres  des  morts  en  l'eglifè 
de  Paris ,  8c  le  lendemain  Mardy  a  huid 
heures  du  matin  au  fervice  qui  fera  faid 
en  ladide  eglife ,  8c  qu'ils  n'euffent  à  y 
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faillir.  Incontinent  mefdids  fieurs  ont 
faid  faire  les  mandemens  à  meilleurs 
les  confeillers  8c  quarteniers ,  pour  les 
accompagner  audid  fervice  ,  8c  pareil- 
lement aux  trois  capitaines  des  archers, 
arbaleftriers  8c  hacquebutiers ,  qu'ils  euf- 
fent  à  appellcr  chacun  vingt  hommes 
de  leurdid  nombre ,  pour  y  aliifter ,  8cque 
les  vingt  hommes  des  archers  allaffent 
en  l'eglifc  de  Paris  par  devers  ledid  fiear 
de  Marivaux ,  pour  faire  ce  qu'il  leur 
ordonnera. 

Et  ledid  jour  de  Lundy  mefdids  fieurs 
de  la  ville  font  partis  de  l'hoftel  de  la- 
dide ville  à  deux  heures  de  relevée  en 
l'ordre  qui  enfuit  : 

Premièrement  marchoient  lefdiâes 
compagnies  d'archers,  arbaleftriers  8c 
hacquebutiers  vertus  de  leurs  hocque- 
tons  de  livrée. 

Après  eulx  lesfërgcns  de  ladideville 
vertus  de  leurs  robbes  m  y-parties  8c  na- 
vires. 

Apres  fuivoient  meffieurs  les  prevoft 
des  marchands ,  efchevins  8c  greffier , 
vertus  de  leurs  bons  habits  noirs. 

Après  eulx  aucuns  de  meffieurs  les 
con  leillcrs  Ce  quarteniers. 

Et  allèrent  en  l'eglifè  de  Paris  ,  où 
trouvèrent  M.  de  Marivaux  maiftre 
d'hoftel  du  roy  maiftre  des  cérémonies, 
qui  leur  bailla  leurs  places  au-defloubs 
de  meffieurs  les  generaulx  aux  haultes 
chaifes  du  cofté  feneftre.  Et  eftoit  la 
feanec  telle  dedans  le  chœur  de  N.  D. 
Aux  haultes  chaifes  dudid  chccùr  du 
cofté  dextre  eftoit  la  cour  de  parlement 
feule.  De  l'autre  cofté  feneftre  eftoienc 
au  bout  d'en  h ault  les  chevaliers  de  l'or- 
dre en  deuil, 8c  au  deffoubs  d'eulx mef- 
fieurs des  comptes  j  après  eulx  meffieurs 
les  généraux  de  la  juftice,  8c  après  eulx 
meffieurs  de  la  ville,  8c  après  eulxl'uni- 
verfité. 

Fut  allumé  les  cierges  eftans  deflus  8c 
à  l'environ  dudid  chœur  8c  de  la  cha- 
pelle ardente  ;  puis  furent  chantées  les 
vefpres  des  morts.  Ce  faid ,  chacun  s'en 
retourna. 

Et  le  lendemain  meffieurs  de  la  ville 
s'en  retournèrent  en  l'eglifè  de  Paris  ac- 
compagnez des  dellus  nommez  ,  pour 
ouir  le  fervice  dudid  empereur.  Et  fuc 
chantée  la  grand  meffë  de  Requiem  bien 
folemnellementpar  M.  l'evefque  de  Tul- 
les qui  faifoit  l'office,  8cfut  did  lefer- 
mon  funèbre  par  de  l'or- 

dre des  Auguftins.  Ce  faid ,  meffieurs 
s'en  retournèrent  difner  en  l'hoftel  de 
ladide  ville. 

Confirmatin 
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le  de  Paris  Si  aufll  en  la  personne  de  mon-  A"„. 

Conjuration  &  chargement  de  nom  du  -duc  fcigncur  l'on  fîis.  Ht  pour  ce  que  mada- 

d'sin/ ou  frère  du  roy  Charles  IX.  nu  la  marefchale  cil  elleuc  &  nommée 

commère,  j'envoye  ce  porteur  devers 

MElficurs.  La  digne  mémoire  du  elle,  pour  Ravoir  d'elle  le  jour  qu'elle 
grand  roy  François  mon  beau-  le  pourra  trouver  à  cette  fin  en  ce  lieu, 
perd  adonne  envie  au  roy  monfiour  mon  6c  par  mefme  moyen  donne  charge  à 
fiis  6c  à  moy  d'en  faire  revivre  le  nom,  ccdid  porteur  vous  en  advenir  ,affin  de 
en  efpcrance  que  celuy  qui  le  portera,  luivreencela  l'intention  de 'fa  majefté> 
en  fera  d'autant  plus  incité  à  imiter  les  laquelle  je  m'aileure  elle  vous  faid  en- 
vertus  ,  Se  pour  cette  caufe  le  faire  pren-  tendre,  qui  me  gardera  d'y  ajoufter  au. 
dre  à  monfilsle  duc  d'Anjou, en  chan-  tre  cholè.  Et  prie  Dieu  en  cet  endroie, 
géant  aulîi  Ion  tiltre  en  celuy  d'Alen-  M.  le  prevoft ,  vous  donner  bonne  Se 
ço:i,  comme  il  s 'eft  trouvé  plus  convc-  longue  vie.  De  S.  Germain,  ce  xvm. 
nable,  en  regardant  au  faid  des  parta-  jour  de  Janvier  m.  d.  lxv.  Etaubasejl 
gesdemes  euians,  le  pourveoir,  que  de  efeript  :  Voftre  obey  liant  6c  affectionné 
celuy  d'Anjou,  que  nous  faifons  pren-  amy,  la  Bourdaisila.e. 
dre  a  mon  fils  d'Orléans  t  lequel  chan-  Veuë  la  lettre  cy.delîus  eleripte  ,  a 
gement  de  nom  fe  doibt  faire  en  la  con-  efté  délibéré  ,  attendu  l'honneur  qu'il 
nrmation,que  j'eferis  au  fieurdela  Dour-  plaift  à  S.  M.  faire  à  cette  ville  del'in- 
daifiere  faire  prendre  à  mondict  fils  par  viter  à  acte  tant  honorable  pour  porter 
les  mains  de  l'evcfque  de  Paris.  Et  d'au-  le  tiltre  de  parrain  à  un  des  enfans  de 
tant  que  telles  choies  ont  accouftumé  France  frere  du  rav  ,  il  cftoit  bien  con- 
citre  faides  en  la  prefence  8c  affiliation  venable  d'aller  a  S.  Germain  le  jour 
de  perfonnes  lingulieres  là  appelles  affigné  au  meilleur  Se  plus  fomptueux 
pour  compères  &  commères  ,  ayant  pen-  ordre  que  faire  le  pourra  j  8c  que  pour 
lé  que  pour  l'amour  naturelle ,  grande  ce  faire ,  meilleurs  les  prevoft  &  elche- 
&  Ipccialc  demonftration d'aftedion que  vins  partiront  Dimanche  prochain}  8c 
la  ville  de  Paris  a  tousjours  faide  ,  non-  cependant  feront  faire  par  avance  rob- 
feulcmcnt  envers  le  pere  ,  mais  jufqucs  bes  neufves  ,  lesquelles  feront  payées  aux 
aux  premiers  anceftres  de  cette  couron-  dc/pens  de  la  ville  :  c'ell  à  ftjavoir  le- 
ne,  dont  mondict  fils  cil  forty  ,  que  je  did  prevoft  robbe  my-partie  de  vcloux 
ne  pouvois  y  appcller  perfonnes  qui  avec  cramoily  Se  tanné,  fie  chacun  dcfdids 
plus  d'honneur  8c  d'affection  foient  pour  elehevins  6c  greffier  robbes  de  fatin  cra- 
y  tenir  un  dé  ces  lieux  là,  j'ay  choify  moify  6c  tanné  ;6c  quant  aux  procureur 
à  ceteftedlc  corps  de  voftredide  ville,  6c  receveur  de  la  ville,  chacun  robbe 
pour  en  compagnie  de  ma  coufine  la  de  latin  noir  ou  tanné  ,  le  tout  double 
marefchale  de  Montmorency  affilier  à  de  velours  :  ce  qui  a  efté  exécuté.  Et 
l'adule  cérémonie,  où  je  vous  prie  de  le  font  trouvez  le  Lundy  matin  xxi. 
vous  trouver  lors  6c  au  temps  que  le  de  ce  mois  audicl  lieu  de  S.  Germain , 
ficur  de  laBourdaificre  le  vous  ferafça-  où  ils  ont  faid  la  révérence  à  monlci- 
voir,  pour  là  bailler  à  mondid  fils  le  gneur  d'Anjou  ,  lequel  les  a  très  humai- 
nom  dellufdicl  de  iondicl  grand-pere ,  ncment  receus.  Et  après  que  moniteur  Te* 
6c  faire  ce  qui  eft  requis  en  tel  ade ,  vefque  de  Paris  a  efté  préparé  en  la  chap- 
qui  fera  pour  corroborer  6c  fortiflier  l'a-  pelle  du  chafteau  pour  l'exécution  ne- 
mitye  que  voftredide  ville  pcult  fe  pro-  ceflairc  ,  la  compagnie  eft  partyc  de  la 
mettre  fur  tous  aultres  fubjecls  du  roy  chambre  de  mondid  leigneur  en  l'ordre 
mondid  fils ,  de  fa  mere  6c  de  toute  la  qui  s'enfuit  : 

race  ,  qui  n'ont  riens  de  ce  royaume  Tous  les  officiers  de  la  maifon  les  pre- 

plus  cher  que  ladide  ville  6c  les  bons  miers. 

6c  dignes  fubjecls  qu'ils  prient  Dieu  ,  Après  les  gentilshommes  fervarts  ÔC 

mcffieurs,vous  donner  ce  que  délirez.  De  pluficurs  venus  pour  affifter  audid  ade. 

Molinsle  xiv.  jour  de  Janvier  m.  d.  lxvi.  Suivoient  après  les  chevaliers  de  l'or- 

Signe1 ,  CATHERIN  t  i  &  au-dejfoubs ,  dre  du  roy  :  à  feavoir ,  meilleurs  de  Boi- 

de  i/AuutsPiNE      fur  la  fuferfeription:  fy|  grand  efcuyer  de  France ,  comte  de 

A  meilleurs  les  prevoft  des  marchands  Roufly ,  les  feigneurs  de  Sourdis  6c  de 

6c  cfchevins  de  la  ville,  de  Paris»  la  Bourdaifiere ,  tous  chevaliers  dudid 

Monfieur  le  prevoft.  Je  vous  envoyé  ordre, 

une  lettre  delà  roine ,  par  laquelle  vous  Après fuivoit  monfeigneurleducd'An- 

verrez  l'office  duquel  elle  honnore  la  vil-  jou ,  ayanc  à  l'un  de  les  collez  madam* 
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la  ducheflé  de  Montmoréhcy  fuivye  de    mois  fut  prépare  en  Grève  une  grande 
meldames  delà  Bourdaificre,  d'Eftrées    piramide  de  bhfches,  bourrées ,  ragots 
fie  plufieurs  dames  &  damoifelles  5  fie  de    fie  cofterets  ,  pour  faire  feu  de  joye  ,  au- 
l'aultrc  cofté  le  prevoft  des  marchands    tour  de  laquelle  les  bandes  des  archers, 
&  les  efchevins ,  Greffier  ,  procureur  ,    hacqucbutiers  fie  arbaleftriers  conduids 
receveur  fit  un  nombre  notable  debour-    par  lîx  trompetres  firent  plufieurs  r,on- 
ceois  partis  de  ladide  ville  pouraccom-    des*  &  rut  publié  par  l'un  des  fergens 
pagner  la  compagnie.  Et  en  tel  ordre    de  ladide  ville  ce  qui  s'enfuit  :  A  lame. 
defeendirent  fiepaflercut  par  La  grande    moire  de  Chonneut  indicible  reccu par  le  corps 
court  au  travers  des  gardes  dudid  Ici-    de  cette  ville ,  invité  par  la  majefti  de  la 
gneur  fie  de  plufieurs  leigncurs  Se  dames    roine  &  affijiant  le  jour  d'hier  à  S.  Cer- 
venus  exprez  audid  lieu  pour  veoir  cecte    main  en  Laye ,  foubs  le  filtre  tns-honnora- 
ceremonie  ;  &  en  cet  ordre  entrèrent  en    ble  de  parrain ,  â  la  confirmation  en  la  foy 
la  chappellc  ,  en  laquelle  eftoit  préparé    de  no/ire  Dieu ,  &  commutation  du  nom  de 
un  hault  daiz  à  trois  degrez  de  trois  toi-    tres-hault ,  très  excellent ,  très-vertueux  & 
(es  en  carré  fie  couvert  de  grands  tapis    magnanime  prince  mon'ciyieur  François  duc 
de  Turquie  ,  fie  par  deflus  d'un  drap    d'Alençon  ,  frère du  roy  trcs-Clnefticnnoflre 
d'or  frife  fie  d'un  ciel  de  mefme  ,    très-cher  fouverain  é"  naturel  feigneur.  Ce 
foubs  lequel  le  mift  mondid  fieur  a  ge-    faid,  fut  mis  le  feueniadide  piramide, 
noulx  fur  un  carreau  de  broderie  ;  fie    fie  tiré  plufieurs  coups  d'artillerie ,  qui 
plus  bas  fur  les  deux  coitez  dudid  hault    donna  au  peuple  une  joye  indicible, 
daiz  demeuroient  madide  dame  la  ma-       MADAME.  Il  nous  eft  impoflîblc 
refchale  de  Montmorency  Se  prevoft  des    vous  pouvoir  déclarer  la  joye  indicible, 
marchands  accompagnez  comme  deflus.    plailîr  fie  bien  advenu  à  voftre  peuple 
Aprcz  la  méfie  dide  par  ledid  fieur    de  cette  ville  en  tous  eftats ,  à  caufe  de 
cvelque,  il  monta  fur  ledid  hault  dais    l'honneur  qu'il  a  pieu  à  V.  M.  nous  faire 
afiîs  en  une  riche  chaife  ,  commençâtes    de  nous  appcller,  pour  aflîfter  en  tiltre 
prières  Se  oraifons  accouftumées  ;  puis    tres-honnorable  de  parrain  à  la  confir. 
did  à  madame  la  marefchalc  qu'elle    mation  en  la  foy  &.  commutation  du 
prift  ledid  feigneur  par  la  main  droide,    nom  fie  tiltre  de  monfeigneur  François 
fie  le  prevoft  des  marchands  parle  bras    duc  d'Alençon,  à  quoy  nous  avons  là- 
feneftre  ,  fie  lors  demanda  audict  ku    tisfaid  félon  ce  qu'il  vous  a  pieu  nous 
gneur  fon  nom  ,  qui  luy  fift  refponfe  :    ordonner.  Madame  ,  cette  obligation 
Hercule.  Fift  pareille  demande  à  ladide    adjouftée  avec  infinité  d'aultres  grâces 
dame  marefchalle  fie  audid  prevoft  qui    fie  bienfaits  receus  par  voftre  ville  de 
refpondircnt  Hercules.  Et  ayant  encores    voftredide  majefte ,  nous  rendra  du  tout 
addrefle  fa  parole  audid  feigneur  d'An-    infolvablcs ,  finon  qu'il  vous  plaife ,  Ma- 
jou ,  luy  demanda  s'il  vouloit  retenir  ce    dame,  prendre  en  payement  ce  qui  eft  de 
nom  ou  le  changer.  A  quoy  il  refpon-    longtemps  voftre,  nos  biens,  nos  cœurs 
dit  qu'il  vouloit  changer  fie  porter  le    fie  volontez  ,  que  nous  dédions  perpe- 
nom  de  François.  Demanda  ledid  fieur    tucllemcnt  à  l'obcyflance  de  vos  com- 
evefque  i  ladide  dame  fie  audid  prevoft    mandemens ,  fupplians  tres-humblcmcnt 
quel  nom  ils   donnoient  audid    fei-    V.  M.  nous  accepter  fie  recevoir  en  vof- 
gneur ,  6c  ils  rcfpondirent  :  François.  Lors    tre  fau vegarde  fie  bonne  grâce.  Madame, 
ledid  fieur  evefque  did  :  François  fera   nous  fuppiions  le  Créateur  vous  donner 
voftre  nom  ;  luy  mift  les  mains  fur  la   enparfaide  fanté  tres-longuè  fietres-heu- 
tefte  ,  fie  l'oignit  fie  banda  au  front ,   reufe  vie.  De  Paris  ce  xxiv.  jour  de 
comme  il  eft  accouftumé  ■>  fie  après  avoir   Janvier  m.  d.  lxv.  Vos  rres-humbles, 
faid  une  exhortation  fur  le  miftere  fie   tres-obeyflans  fubjeds  fie  ferviteurs  les 
facrement  de  confirmation  fie  de  muta-   prevoft  des  marchands  fie  efchevins  de 
tion  -de  nom,  fie  avoir  allégué  plufieurs   la  ville  de  Paris, 
pallàges  de  l'Efcripture  ,  tant  du  vieil      MESSIEURS.  Si  vous  avez  eu 
que  nouveau  Teftament,  il  donna  au-    contentement  de  l'honneur  qu'avez 
did  feigneur  fie  à  la  compagnie  la  bc-    receu  en  la  cercgionie   de  la  confir- 
nedidion.  Ce  faid  ,  fc  retirèrent  en  mef-   mation  de  mon  fils  le  duc  d'Alençon, 
me  ordre  ,  fie  après  avoir  difné  au  chaf-    auflî  vous  afliirai-jc  que  ce  m'a  efté  tres- 
teau  avec  les  chevaliers  de  l'ordre,  fie   grand  plaifir  d'entendre  par  vos  lettres 
pris  congé  defdids  feigneurs,fe  font  re-   fie  ce  que  m'en  a  efeript  le  feigneur  de 
rirez  en  cette  ville.  la  Bourdaifiere,  l'honnefte devoir  fie  de- 

Le  lendemain  Mardy  xxn.  dudid  monft ration  que  vous  y  avez  faid, dont 

j'ay 


Digitized  by  Google 


JUSTIFICATIVES.  4ot 

j'aybien  voulu  par  cette  lettre  tous  ad- 
venir ,  &  afieurer  que  cela  me  tiendra    Blànqme  propo/èe  à  la  ville ,  &  rjjettée. 
de  tant  plus  afïèdionnée  au  bien ,  fa- 
veur &  contentement  devous&t  de  vof-  t  E  ii.  Décembre  ij66.  monfieur  le  ~  ~ 
tre  ville  en  toutes  les  occa fions  qui  s'en    I    comte  de  Retz  s'eftanc  rendu  à  l'hof.   "'  ,; 
présenteront  ,  comme  j'efpere  que  les  têTde  ville  où  le  confeil  eftoit  aflèmblc, 
cfïcds  de  l'advcnir  le  vous  feront  tous-  avec  lettres  de  créance  du  roy ,  &  luy 
jours  tant  mieux  connoiftre.  Priant  Dieu,  ayant  efté  donné  une  chaire  au  bout  du 
Meilleurs ,  vous  avoir  en  fa  iàindc  gar.  grand  bureau  ,  auroit  dit  qu'on  avoit 
de.  Efcript  à  Mollins  le  xxix.  jour  de  fait  proposition  au  roy  pour  bannir  les 
Janvier  d.  lxv.  Signé,  CATHERINE}  ufures  trop  fréquentes  dans  Paris,  qu'il 
{£-  au-deffoubs }  de  l'Aubespine.  Et  au  avoit  charge  de  leur  expofer  ,  &  eftoic  : 
des  efi  efeript  :  A  meilleurs  les  prevoft  d'eftabliruneblanque  julqu 'à  quatre  mil- 
des  marchands  &  efchevins  de  la  ville  lions  de  livres ,  dont  les  bénéfices  fe- 
de  Paris.  Receuës  le  4.  Février  1565.  roient  terres,  fiefs,  polTeflions,  bagues 

&  autres  chofes  pré  ci  eu  Tes ,  dont  les  in- 

Ptcmiere  f terre  dm  grand  kt*  levât  t  près  les  venteurs  ofrroient  prefèntement  dè  nan- 

Ttùlleries  affi/e  far  le  roy  Châties  IX.  tir  la  ville ,  ne  voulant  qu'elle  entre  en 

obligation  que  de  ce  qui  lui  fera  don- 

T    E  Vendredy  xi.  jour  de  Juillet  le  né  actuellement.  Que  fur  les  quatre  miL 

1  f  roy  accompagné  de  medeigneurs  lions  on  fera  fondsd'un  million  par  for- 

fes  frères,  de  monlcigneur  de  Lorraine,  me  de  banque  ou  bourfe  commune,  pour 

cardinal  de  Bourbon ,  duc  de  Nivernois  affilier  fur  gages  ou  bonnes  cautions 

fit  de  plufieurs  chevalliers  de  fon  ordre  ceux  qui  en  auront  befoin ,  payant  l'in- 

fic  aultres  feigneurs  fie  gentilshommes ,  tereft  au  denier  dix  5  &  du  profit  de 

fe  trouva  fur  les  quatre  heures  après  mi-  l'argent  delà  Manque  qui  viendroit  aux 

dy  au-defloubs  des  jardins  du  palais  de  inventeurs ,  le  huitième  en  feroit  deli- 

la  royne ,  où  avoit  efté  faide  la  vuidan-  vré  à  la  ville  t  enfemBle  le  huitième  du 

ce  des  terres,  Se  les  platte-formes  alfi-  profit  du  million,  en  cas  qu'elle  vouluft 

les  pour  commencer  la  maçonnerie  du  s'en  charger. 

grand  boullevart  alfis  audid  lieu  pour       Sur  quoy ,  après  que  ledit  fieur  com- 

la  deffènfe  de  la  rivière.  Et  eftoientau-  te  de  Retz  s'eft  retiré, a  efté  arrefté  que 

did  lieu  medicurs  les  prevoft  des  mar-  tres-humblesremonftrances  feroient  fai- 

chands  fit  efchevins ,  ayant  auparavant  tes  au  roy  de  ce  que  la  ville  n'a  jamais 

faid  forger  plufieurs  belles  médailles  do-  accouftumé  fe  charger  de  refpondre  ou 

rées ,  eiquelles  eftoient  imprimées  &  re-  intervenir  ou  accommoder  fon  nom  pour 

prefentées  au  naturel  les  vifages  du  roy  autres  perfpnnes  que  pour  le  feul  fer- 

de  la  roinc  ;  fie  avoient  faid  incaftrer  vice  du  roy  -,  fie  leur  fembloit  que  ces 

une  pierre  angulaire  pour  mettre  lefdic-  inventions  préjudicioient  grandement  au 

tes  médailles  s  fie  fur  ladide  pierre  ef-  crédit  du  roy  ;  n'ayant  jamais  les  roys  fa- 

toient  engravez  ces  mots  :  D.  Cathanna  vorifé  tels  finiftres  fie  ufuraires  moyens. 
Retinat  R. K.  mater.  Atmo  Chrifii  1  '66.  Et 

futlors  lad.  pierre  affilé  par  le  roy, lequel  Ordre  pour  prévenir  les  affaMnats  fréquent 
avec  une  truelle  d'argent  jetta  du  mor-  duns  Paris. 

cier  foubs  ladide  pierre }  fie  cependant 
fut  tiré  plufieurs  coups  d'artillerie ,  les 
trompettes  fie  tabourins  fonnans.  Lef- 

dides  médailles  furent  mifes  fur  ladide  venir  ttouver  à  Efcouen  avec  d'eux  ef- 

grande  pierre  dedans  une  boette  de  chevins.  Ce  qui  cft  exécuté.  Et  la  royne 

plomb  dorée.  Portoit  ces  motsducofté  leur  donna  un  ordre  du  roy,  à  ce  que, 

du  vifage  du  roy  :  Canins  nonus  GaSia-  pour  pourvoir  aux  aflaffinats  &  infolen- 

rum  rex  Chrifiianiffimms  j  fie  de  l'aultre  ces  qui  fe  commettoient  chaque  jour  à 

cofté  où  eftoit  eflevé  le  vifage  de  la  roi-  Paris ,  les  prevoft  fie  efchevins  nomment 

ne  :  Catbarina  Henrici  Reps  nxe-r  ,  Fran-  cent  hommes  en  chaque  quartier ,  pour 

eifei  &  Cartli  trgim  mater.  dans  le  befoin  tenir  main-forte  a  la  juf- 

tice  fie  la  fortifier  pour  les  captures  -,  fie 
auront  à  cette  fin  toutes  armes  defren- 
fives  fie  ofFenfives,  autres  que  baftonsi 
feu  j  fie  pour  les  commander  fera  nom- 
mé une,  deux  ou  trois  perfonnes  de  cha- 
Ttme  IL  Part.  III.  Lee 


LEttre  de  la  royne  du  14.  Juillet  1567. 
au  prevoft  des  marchands  pour  la 
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que  quartier  celui  qu'il  lui  plaira.  Ledit 
ordre  du  15.  Juillet. 

Sur  quoy  eft  faite  affemblée  générale, 
fie  refolution  prife  d'exécuter  ledit  or- 
dre. Et  eft  enluite  le  rolle  de  ceux  choi- 
fis  par  le  xoy  pour  commander  en  cha- 
cun quartier  »  fit  eft  choifi  au  quartier 
de  Beauffe  M.  Barillon  marchand. 

Les  armes  Tendues  aux  Partfiens  &  "fié" 
aux  hérétiques. 

LEttres  patentes  du  roy  du  19.  Sep- 
tembre. Par  lefquclles ,  fur  les  nou- 
velles émotions  qui  furvenoient  «Uns  le 
royaume ,  il  ordonne  aux  prevoft  &  ef- 
chevins  de  faire  délivrer  aux  habitans 
Toutes  leurs  armes  y  fie  remettre  les  offi- 
ciers de  milice  dans  l'ordre  neceflaire 
pour  la  feureté  de  la  ville. 

Mandement  aux  quarteniers  de  fe  trans- 
porter avec  telles  forces  qu'ils  avileront, 
&  deux  notables  bourgeois ,  ez  maifons 
fufpcctcs  de  la  nouvelle  religion ,  fie  y 
faiiir  toutes  armes  deffenfives  ôcofrenfi- 
ves ,  fie  les  apporter  à  l'hoftcl  de  ville. 
Du  29.  Septembre  1567. 

Levée  de  4400.  hommes  peur  la  defftnfe 
de  Paris. 

LEttres  patentes  du  roy  du  15.  Octo- 
bre ,  par  lefquclles,  fur  ce  que  S.  M. 
ayant  ordonne  que  les  armes  feroient 
rendues  aux  bourgeois  de  Paris  pour 
veillera  la  garde  de  leur  ville ,  ce  neant- 
moins  ils  ne  s'y  appliquoient  que  négli- 
gemment, il  permet ,  fiencantmoins  or- 
donne aux  prevoft  fie  efchcvins  de  faire 
une  levée  de  4400.  hommes  de  pied  , 
fie  le  plus  de  gens  de  cette  ville,  qui  fe- 
ront rangez  lous  les  enfeignes  ,  fie  feize 
capitaines,  qui  feront  par  lefdids pre- 
voft fie  efehevins  élus ,  fie  fous  un  chef 
que  le  roy  nommera  ;  dcfquels  gens  de 
guerre  la  defpcnfc  de  la  levée  fie  la  paye 
le  prendra  fur  les  habitans ,  qui  feront 
cottifèz  félon  qu'ils  en  auront  le  moyen, 
pour  la  paye  d'un  foldat  ou  pluficurs, 
ou  pour  portion  d'une  paye  ,  ainfi  que 
leurs  facultez  le  porteront  j  aufquelsfol- 
dats  feront  fournies  armes  par  ceux  qui 
feront  chargez  de  leur  paye  j  lefqueU 
mefme  pourront  fournir  de  foldats  tels 
que  bon  leur  fcmblera ,  pourveu  qu'ils 
foient  folvables;  fie  feront  Jes  capitaines 
ferment  i  la  ville  ,  comme  n'eftantlef- 
dites  troupes  deftinées  que  pour  la  def- 
fenle  delà  ville  fous  l'autorité  du  bureau 
d'icelle. 

Lefquclles  lettres  auroit  efté  refolu 
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d'exécuter.  Et  porte  le  regiftre  qu  .  Jes 
a  voient  efte  follicitces  par  aucun  de  la 
ville  *  pendant  le  fiege  de  Paris ,  pour  le  .  llfmfm. 
mauvais  devoir  que  les  habitans  faifoient  tfiu  /«>»  :  aj. 
de  le  garder,  fie  que  nonobftant  toutes  P»1*0^ 
contraintes  Se  garnifons  qu'on  avoit  en- 
voyées ,  elles  n  avoientpu  avoir  leur  exé- 
cution qu'en  partie.  Et  adjoufte  qu'il 
falloit  remarquer  le  jour  de  l'eftablilTe- 
mept  defd.  lettres  comme  le  plus  funefte 
qui  euft  encore  efté  -,  fie  n'euft  efté  que 
la  ville  avança  de  fon  fonds  les  deniers 
pour  la  folde  de  cette  levée,  c'euftefté 
un  extrême  defordre  entre  les  bourgeois 
fie  ces  queftuaires  foldats ,  qui  commet, 
toient  mille  extorfions ,  fie  ne  vouloient 
fouffrir  la  correction  de  la  ronde  de  la 
ville ,  vivoient  à  difererion,  battoicm  ôc 
excedoient  leurs  ordres. 

Differens  erdresfeur  la  jenreti  de  la  ville, 

r"\  E  par  le  roy  fie  de  la  ville  ,  fie  les 
fieurs  de  Biron  fie  comte  d'Auchy 
députez  par  S.  M.  pour  cftre  reconnus 
marefehaux  de  camp  j  ordonne  de  leur 
prefenter  les  noms  fie  demeurances  des 
capitaines ,  pour  eftrc  dreffez  aux  gar- 
des auxquelles  ils  fc  dévoient  trouver 
pour  le  bien  fie  repos  de  ville.  Du  9. 
Octobre  1567. 

Mandement  avec  mefme  infeription, 
afin  que  les  capitaines  fie  quarteniers 
failënt  recherche  des  armes  ez  maifons 
fufpectes  de  la  nouvelle  religion.  Du  mef- 
me jour. 

Autre ,  fous  mefme  infeription  ,  aux 
quarteniers  ,  pour  faire  delcription  de 
tous  les  chevaux  eftantdans  leurs  quar- 
tiers. 

Autre,  fous  la  me/me  infeription, aux 
quarteniers,  pour  délivrer  par  eux  des 
pafleports  pour  tous  ceux  qui  voudront 
fortir  fans  autres  armes  que  l'cfpée  fie  la 
dague ,  fie  pour  porter  aux  fleurs  de  Bu 
ron  fie  d'Auchy  le  rolle  des  capitaines 
nommez  en  chaque  quartier.  Dudit  jour, 
fie  du  3.  Oclobre. 

Mandement  de  par  les  prevoft  fie  ef- 
ehevins aux  quarteniers  ,  de  faire  injonc- 
tion à  tous  fufpcds  de  la  nouvelle  reli- 
gion de  fortir ,  dans  le  jour  ,  de  la  ville 
ians  armes  ni  chevaux ,  fi  mieux  ils  n'ai- 
ment cftre  rcfferrez.Du  1.  Odobrei567. 

Mandement  aux  quarteniers  de  faire 
aflèmblerau  lendemain  à  la  coulturedu 
Temple ,  tous  bourgeois  fie  officiers  ayans 
chevaux  3  auquel  lieu  ils  fe  rendront  le 
mieux  montez ,  équipez  fie  armez  qu'ils 
pourront.  Du  4.  O&obre. 

II  eft  à  «marquer  qu'on  fit  grande  Ym», 

diligence 
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diligence  pour  faire  arriver  grains  a  Pa-      Mandement  au  capitaine  des  arbalef- 


tis  -y  6c  y  eut  magazins  citabiis  pour  cet  triers ,  piftoliers ,  d'avoir  vingt  hommes       M  • 

cfiêc  avec  arquebufes  6c  morion ,  quand  ils 

Mandement  aux  quarteniers  pour  le-  leront  mandez  pour  aflurer  le  chemin 

ver  par  quartier  cinquante  pionniers ,  lorfque  le  roy  va  à  l'aflcmblce  au  boit 

qui  feront  payez  des  deniers  de  la  taxe  de  Vincennes.  Du  1.  Janvier  1568. 

que  lefdi&s  quarteniers  feront  avec  oua-  Autre  du  3.  aux  quarteniers  d'aflêm-  c»u*A,d*t 

tre  notables  bourgeois.  Du  5.  Octobre,  bler  les  capitaines  de  leurs  quartiers  pour  i*+"'">- 

Département  de  1100.  pionniers  fous  élire  en  chacun  un  colonel  pour  rece- 
lés 16.  quartiers  j  chacun  chargé  diver-  voir  les  ordres  du  royfiç  de  la  ville  6c 
rement.  les  porter  aux  capitaines. 

Mandement  aux  capitaines  des  arba*  Autre  du  7.  dudit  mois ,  &  porte  que 
leftriers  &  piftoliers ,  d'envoyer  chaque  le  colonel  recevra  les  ordres  ,  &  appor- 
nuit  trente  hommes  pour  la  gàrde  des  teraà  la  ville  les  plaintes  de  chacun  quar- 
poudres.  Du  10.  Octobre,  tier,  &  fera  ferment  de  bien  &  fidelle- 
Ordonnance  dudit  jour,  que  les  quar.  ment  faire  entendre  aux  capitaines  la 
ceniers  feront  aflembler  deux  bourgeois  volonté  du  roy  &  delà  ville  6c  rappor- 
te chacune  de  leurs  dixaines ,  pour  faire  ter  les  plaintes  des  quartiers, 
cotifation  fur  les  riches  de  ce  quicon-  Mandement  du  10.  Janvier  aux  quar- 
viendra  pour  fournir  les  pauvres  habi-  teniers  ,  de  faire  aflembler  en  chaque 
tans  de  poudres,  en  ayant  qui  font  in-  dixaine  les  capitaines,  lieutenans,  en- 
capables  de  fervir ,  faute  de  poudres.  lêignes ,  avec  le  dixenier  6c  quatre  no- 
Mandement  à  un  quartier  d'appeller  tables  bourgeois $  lesquels,  après  ferment 
les  capitaines  des  dixaines ,  les  cinquan-  ez  mains  du  plus  notable ,  feront  eftae 
teniers ,  dixeniers  ,  6c  quatre  notables  des  fulpeds  d'herefie  de  la  dixaine ,  tant 
bourgeois ,  pour  faire  cotifation  de  la  abfens ,  que  retournez, 
quantité  de  150.  hommes  ,  dont  deux  Ordonnance  de  par  le  roy  fie  les  pre- 
«iers  arquebufiers,  ôc  l'autre  tiers  pic-  voft  &  cfchevins,  que  la  garde  fefalîè 
«juiers,à  raifon  de  7.  liv.  1  o.  lois  par  mon-  par  les  maiitres  6c  non  par  valets ,  à  pei- 
cre  j  laquelle  cottifation  fe  fera ,  non  à  ne  d'amende  &  confifeaxion  d'armes.  Du 
fbmmc  certaine ,  mais  par  paye  ,  moitié  18.  Janvier  1568. 
de  paye,  quart  de  paye,  ficc.  fans  faire  Règlement  pour  les  colonels ,  e£  ordre  iti 
c-otilation  en  deniers.  Du  15.  Octobre,  gardrs  de  milice.  Du  14.  Janvier  1568. 

Mandemantdui9.  Octobre  à  un  quar-  Auront  connoiflance  de  tous  difrèrensà 
tenier,defaifir  &  faire  vendre  des  meu-  caufe  des  armes  6c  fautes ,  chacun  àfon 
bits  des  maifons  où  il  n'y  a  perfonne  regard  j  6c  s'il  eft  befoin  ,  prendront  avis 
pour  payer  l'amende  que  les  proprierai-  des  capitaines }  ou  bien  ,  Il  le  cas  eftoit 
res  doivent  faute  d'eftre  demeurez  pour  plus  important ,  en  conféreront  avec  mef- 
rendre  le  fèrvice  qu'ils  doivent.  fleurs  de  la  ville.  Aflemblée  à  la  ville 
Ordre  que  les  quarteniers  auront  les  des  colonels,  deux  jours  la  femaine ,  où 
clefs  des  portes ,  mais  ne  les  ouvriront,  iê  rapporteront  les  affaires  les  plus  im- 
ite fermeront,  qu'en  prefence  desoffi-  portantes.  Iront  fur  les  chemins  à  deux 
cïers  de  la  milice  eftablis  à  la  garde  des  ou  trois  lieuës ,  avec  le  plus  de  gens  de 
portes  j  6c  qu'ils  coucheront  auxdites  cheval  qu'ils  pourront ,  pour  aflurcr  les 
portes ,  fauf  en  cas  de  légitime  empef-  chemins  &  les  vivres.  Autres  que  les  ofl 
chement  y  commettre  aucuns  de  leurs  ficiers ,  ou  par  leur  ordre,  ne  pourront 
cinquanteniers  ou  dixeniers ,  dont  ils  fe-  queftionner  les  paflans  aux  portes, 
ront  refponiâbles.  Du  ij.  Novembre  Du  8.  Février.  Arrefté  d'avertir  les 
1567.  habitans  de  fe  garnir  de  vivres,  &  avoir 
M*fa,ftr^    Ordonnance  des  prévoir,  &  efchevins,  pic ,  pelle ,  hoyau ,  6c  hotte  pour  le  bc- 


*•  *  U  '*$-  du  1.  Décembre ,  fur  ce  que  le  procu-  foin. 
""^        reur  du  roy  &  de  la  ville  avoir  remon- 


reur  du  roy  &  de  la  ville  avoir  remon-  Département  des  colonels  en  cas  de 

ftré  avoir  ordre  du  roy  d'enjoindre  aux  befoin.  Place  Maubert,  Ste  Catherine 

propriétaires  des  chaiteaux  &  places  for-  des  Efcoliers ,  la  Grève  ,  les  halles ,  croix 

tes  de  laprevoftéfic  vicomte  de  Paris,  du  Tiroir  ^  en  chaque  place  deux  colo- 

de  fortifier  &  garder  à  leurs  defpenslef-  nels.  Bout  du  pont  S.  Michel,  Palais, 

dites  places ,  li  mieux  ils  n'aiment  en  porte  de  Paris,  Cimetière  S.  Jean,  croix 

ibuffrir  la  démolition  j  &  l'ordonnance  neuve  près  S.  Euftache ,  6c  S.  Nicolas 

porte  cette  injonction  auxdits  prophetai-  des  champs  }  en  chaque  pofte  un  colonel, 
res  4  de  l'autorité  de  la  ville. 

Tome  JJ.  Part.  M  Eec  ij 
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**•«/««•     La  ville  contint  four  le  payement  des 

Reiftres. 

LErtres  duroy  du  n.  Avril  1568.  aux 
prevoft  fie  efchevins,  à  ce  qu'ils  ayent 
-à  faire  faire  par  le  corps  de  ville  pour  tous 
les  bourgeois  d'icelle  un  acte  d'obligation 
folidairc  fie  cautionnement  d'un  million 
15000.  livres  payable  en  deux  termes, 
&  promis  aux  Reiftres,  /ans  lequel  ade 
le  prince  Cafimir  ne  les  vouloir  rame- 
ner ,  quoique  le  duc  de  Lorraine  le  fuft 
obligé  à  cette  fomme ,  enfemblc  deux 
banquiers  Allemans  qui  avoient  cupro- 
vifion  pour  la  payer  au  temps. 

Contrat  pardevant  notaires ,  par  le- 
quel  le  roy ,  la  royne ,  les  princes  du 
fang  fie  autres  princes ,  principaux  du 
cordeil ,  intendant  des  finances,  fietre- 
foriers  de  l'efpargne ,  promettent  garen- 
tir  la  ville  de  ladite  obligation ,  enièm- 
ble  celles  de  Lyon ,  Rouen  fie  Troyes , 
defquelles  les  Reiftres  demandoient  pa- 
reille obligation.  Du  13.  Avril  1568. 

Enfuite  eft  la  délibération  de  l'aflèm- 
Jblée  générale  du  14.  dudit  mois ,  pour 
palier  ladite  obligation. 

Dm  de  300000.  livres  fait  a»  roy  far 
la  ville. 

DU  13.  Septembre.  Àflèmblée  gé- 
nérale, où  monlieur  de  Thou  pre- 
mier prelîdent  fe  trouve  comme  confeil- 
1er  de  ville ,  Se  monfieur  frère  du  roy 
duc  d'Anjou,  affilié  des  cardinaux  fie 
autres  lêigneurs ,  y  fait  demande  au  nom 
du  roy  de  600000.  liv.  Et  après  qu'il 
a  parlé,  monlieur  de  Morvillier  evelque 
d'Orléans  prend  la  parole ,  fie  monitre 
que  ce  fecours  ne  chargera  pas  la  ville, 
qui  eft  compofée  de  14000.  maifons , 
fur  lefquelles  l'impofition  fe  éerafans  ex- 
ception. Sur  quoi  monlieur  fie  fa  com- 
pagnie fe  font  retirez  au  grand  bureau; 
fieàl'inftant  par  délibération  ayant  cfté 
accordé  300000.  livres  à  prendre  fur 
tous  propriétaires  &  locataires  des  mai. 
fons  &  jardins  de  la  ville  &  fauxbourgs, 
exempts  fie  non  exempts  *  monfieur  ren- 
tré avec  fa  compagnie ,  on  leur  a  fait  en- 
tendre la  prefente  conclufion. 

yuridiBien  des  prevoft  <$>  efchevins  fur  la 
milice  de  la  ville. 

A  Rreft  du  parlement  du  18.  Sep- 
/\  tembre  1568.  portant  que  la  con- 
noûTance  des  fautes  militaires  appartient 


ET  PIECES 

aux  prevoft  fie  efchevins ,  qui  pourront 
procéder  jufqu'a  8.  liv.  pari  fis  d'amen- 
de ,  nonobftant  appel  fie  fans  préjudice^ 
mais  s'il  y  efcheoit  peine  corporelle  exem- 
plaire, la  connomànce  en  (èra  au  pre- 
voft de  Paris  j  fie  pour  defordre  commis 
par  bourgeois  en  armes  hors  des  por- 
tes fie  gardes ,  le  juge  ordinaire  en  con- 
noiftra  ,  fauf  ce  qui  fe  commet  de  nuit 
après  les  gardes  affiles ,  dont  la  connoif. 
fance  appartiendra  au  guet  royal  fie  pre- 
voft des  marchands  fie  efchevins  par  con- 
currence. 

Ordonnance  du  prevoft  de  Paris,  du 
j.  Octobre  qui  défaille  aux  prevoft  fie 
efchevins  la connoiftànce  d'un  bourgeois 
qui  avoit  quitté  de  nuit  le  corps- de- 
garde  pour  forcer  une  maifon  ,Ôe  publié 
le  mor. 

Ordres  four  la  feureti  de  \fa  ville. 

Rdonnance  du  18.  Novembre  1568. 
V/  pour  abatre  les  maifons  eftant  de- 
vant fie  le  long  des  portes  fie  près  les 
arches  S.  Martin  fie  S.  Denis. 

Autre  pour  faire  amener  par  les  bour- 
geois les  grains  qu'ils  auront  en  leurs 
fermes  à  daxlicuës  de  Paris.  Du  ^.No- 
vembre. 
Et  mefine  les  foins.  Du  18. 
Autres  pour  fë  munir  d'armes.  Du  18. 
Règlement  du  roy  pour  la  fureté  de 
la  ville.  Ceux  de  la  nouvelle  religion 
eftablis  dans  la  ville  depuis  un  an, s'en 
retireront.  Les  autres  y  demeureront  j 
mais  leurs  armes  feront  portées  â  l'hof- 
tel  de  ville  j  fie  n'auront  au  plus  que  deux 
ou  trois  valets. 

Toutes  les  femaines  fe  fera  recherche, 
tant  des  armes  ,  que  des  personnes  j  fie 
pour  ces  vifites  ,6c  encore  pour  les  ron- 
des, les  commiflions  feront  données  a 
l'improvifte. 

Mandement  du  19.  Novembre  1 568. 
aux  colonels ,  de  lever  fix  hommes  par 
dixaine,  qui  feront  payez  par  cottùa- 
tion  que  le  quartenier  fera  faire  fur  les 
plus  aifez ,  à  raifon  de  10.  fols  chacun 
par  jour  t  pour  les  envoyer  aux  pafiages, 
qu'il  eftoit  neccllaire  de  garder. 

Ordonnance  de  Monfieur  frère  du  roy, 
du  10.  Novembre  aux  prevoft  fie  efche- 
vins ,  de  faire  lever  par  les  quartiers  deux 
mille  pionniers  pour  travailler  àlaville} 
fie  lever  leur  fubfiftance  fur  les  plus  ai- 
fez  feulement. 

Arrcft  du  parlement  du  xi.  Décem- 
bre 1568.  qui  dcfïènd  à  ceux  de  la  nou- 
velle religion  de  vaguer  par  les  ruçs, 
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fauf  aux  gens  mécaniques,  les  jours  ou- 
vrables ,  pour  la  neceffité  de  leur  travail} 
£c  ce  pour  obvier  aux  {éditions. 

Pompe  funehre  du  comte  de  Brijpee. 

DE  PAR  LE  P.  DES  M.  ET  E.  DE 
LA  VILLE  DE  PARIS. 

■  •  Ire  Nicolas  Paulmyerquartenier  de 

"  '*  3  kdi&c  v'^e  >  nous  vous  mandons 
que  oultrc  le  nombre  de  perfonnes  que 
vous  avons  demandez  pour  affilier  à  la 
pompe  funèbre  de  feu  monfieur  le  comte 
de  BruTac  ,  vous  nous  envoyez  encores 
Lundy  prochain  fix  heures  du  matin 
deux  hommes  de  voftre  quartier  habil- 
lez de  noir ,  pour  porter  les  enfeignes 
dudid  feu  comte.  Et  oui  tre  envoyez  au- 
did  jour  lieu  &  heure  un  des  enfeignes 
de  voftre  quartier  habille  de  noir,  gar- 
ny  de  l'enleigne  de  fa  dixaine  ,  pour 
l'effet  dcflufdid.  Si  n'y'  faites  faulte. 

Suivant  lefdids  mandemens  mefficurs 
les  P.  des  M.  E.  confeillers ,  quarteniers, 
capitaines  ,  enfeignes ,  archers ,  arbalef- 
triersfic  harquebuziers  de  ladide  ville 
»j«inifO-  font  partis  le  17.  defd.  mois  fit  an*  .en- 
viron l'heure  de  neuf  heures  du  matin, 
de  l'hoftel  de  ladite  ville ,  &  allez  en 
l'eglife  du  S.  Efprit  en  Grève,  où  aef- 
tc  prins  le  corps  dudid  feu  Heur  com- 
te ,  fit  porte  en  l'cglifc  des  Celeftinsainfi 
qu'il  s'enfuit  : 

Premièrement  vingt  archers  de  la 
ville  marchans  devant,  ayans  chacun 
un  ballon  noir  pour  faire  (errer  le  peu- 
ple par  les  rues. 

Dix-huid  crieurs  ayans  efcuuons  de- 
vant fie  derrière  de  fes  armoiries. 

Lesenfansdcla  Trinité  avec  la  croix 
&  deux  torches  ayans  efciuTons  doubles. 
-  Les  Minimes , 

Les  Cordeliers, 

Les  Auguftins, 

Les  Carmes, 

Les  enfans  Rouges , 

Les  enfans  de  S.  EÏprit ,  tous  de  me- 
fures. 

Les  paroùTes  de  S.  Euftace ,  S.  Paul, 
S.Jacques  de  la  boucherie,  S.  Gervais, 
6c  S.  Jean  en  Grève ,  marchans  les  croix 
defHides  paroifles  devant  deux  à  deux, 
avec  chacun  deux  torches ,  ayant  cha- 
cun doubles  armoiryes  &  les  gensd'e- 
ghfe  defdides  paroùfcs  enfemble. 

Les  Blancs-manteaulx , 

Les  Billettes , 

Sainde  Catherine  du  Val  des  Efcol- 
liers, 


L'hoftel-Dieu.  - 

Huid  cens  harquebuziers  motionnez  A"* l,<*' 
de  ladide  ville,  a  feavoir  cinquante  de 
chacun  quartier  ,  conduids  par  feiz* 
cappitaines  des  feize  quartiers  d'icelle, 
marchans  cinq  a  cinq  avec  leurs  tabou- 
rins. 

Les  torches  de  la  ville  jufques  au 
nombre  de  cinquante,  armoyées  des 
armoiries  de  ladide  ville  ,  portées  par 
cinquante  archers  d'icelle. 

Quatorze  tabourins  couverts  de  deuil. 

Les  feize  enfeignes  noires  de  la  ville, 
armoyées  d'un  collé  aux  armoiries  de 
ladide  ville,  8c  de  l'aultre  de  celles  du- 
did feu  fieur  comte ,  portées  par  capi- 
taines de  ladide  ville  vertus  de  noir. 

Cent  pauvres  veftus  de  deuil ,  ayans 
chacun  une  torche  ardente  aux  armoi- 
ries dudid  feu  feigneur  comte,  conduids 
par  l'huiffier  du  bureau  des  pauvres 

fie  deux  aultres  por- 
tans  chacun  une  torche  à  doubles  ef- 
cullons. 

Les  officiers  de  la  maifon  ,  gentils- 
hommes fie  maiftres  d'hoftel. 

Quatre  tabourins  couverts  de  noir. 

Les  trente  enfeignes  des  bandes  du- 
did deftund  marchans  deux  à  deux. 

Le  tabourin  gênerai  avec  un  fiffire. 

L'enfeignc  colonelle  feulle  portée. 

La  bourguignotte. 

La  picque  traiûiée.  ' 

La  rondelle. 

Les  trompettes  de  la  compagnie  des 
gens  d'armes. 

Le  lieutenant ,  l'enfeigne  6c  guydon, 
le  lieutenant  marchant  au  milieu ,  l'en- 
feigne à  la  dextre  ,  fie  le  guydon  à  la 
fencllre. 

Trois  pages  montez  fur  chevaulx  cou- 
verts de  velours  noir ,  ayans  le  chappe- 
ron  en  telle  avallé. 

Les  efperons. 

Les  gantelets. 

L'efcu. 

La  cotte  d'armes. 
L'efpée  d'armes  dedans  le  fourreau. 
La  lance  avec  la  cornette. 
Le  cheval  bardé  amené  par  deux  pa- 
ges. 

Le  chappitre  N.  D.avec  quatre  cor. 
ches  fit  deux  cierges  ayans  armoiries 
doubles. 

Arcerefques ,  evefques  fie  abbez. 

Monfieur  Parcevefque  de  Sens. 

Les  heraults  à  l'entour  d'icelluy. 

Deux  gentilshommes  portans  le  man- 
teau de  l'ordre  fie  le  collier. 

JLe  corps  porté  par  douze  gentilshom- 

Eeeiij 


Digitized  by  Google 


40S  PREUVES 

~— mes  de  douze  aultres  en 

'*  lft9'    robbe  de  deuil  &  le  chapperon  en  tefte. 

Les  quatre  coings  du  drap  portez  par 
quatre  chevalliers  de  l'ordre. 
Le  grand  deuil  à  dextre. 
La  cour  de  parlement  à  dextre. 
Le  corps  de  la  ville  6c  aultres  cours 
■aux  ordres-  accouftumez. 

Grand  nombre  d'archers  de  ladite 
■ville  pour  empefeher  la  preflè  fie  foulle 
<du  peuple. 

Zevits  d'hommes  pour  le  fervice  de  U 
ville. 

Ordonnance  du  duc  d'Alençon ,  du 
n.Aouft  1569.  fur  laquelle  eft  celle 
-de  la  ville  ,  du  jour  fui  van  t  -,  aux  colo- 
nels fie  capitaines  ,  de  faire  rolle  des 
bourgeois  qui  fe  voudront  volontaire- 
ment enroller  pour  fervir  dans  le  befoin 
à  la  ville  fit  aux  champs ,  fie  avec  fol- 
de. 

Commandement  aux  quarteniers  de 
faire  fçavoir  aux  colonels  8c  capitaines 
de  leurs  quartiers  qu'ils  fauent  rolle 
du  nombre  de  gens  à  cheval  armez  fie 
'cuiraflez  fie  en  bourguignortes ,  qui  vou- 
dront marcher  avec  l'un  des  prevoft  ôt 
efchevins,  ou  tels  que  monfieur  le  duc 
d'Alençon  voudra  prépofer  ,  pour  la 
tuition  de  la  ville  6c  plat  pays ,  qui  fe- 
ront payez  en  cas  de  fervice  ,  &  cepen- 
dant chaque  capitaine  des  hommes  preft, 
dont  huit  moufquetaires  fie  deux  pic- 
quiers ,  pour  fervir  en  cas  de  befoin  fit 
avec  folde,  la  part  ou  il  leur  fera  com- 
mandé par  les  prevoft  fie  efchevins  ou 
par  monfieur  le  duc  d'Alençon.  Du  12. 
Octobre. 

Mandement  aux  quarteniers ,  fur  ce- 
lui receu  par  la  ville  de  moniteur  d'A- 
lençon, d'avertir  les  colonels  &  capi- 
taines de  faire  rendre  le  lendemain  à 
la  Grève  vingt  hommes  de  cheval  fie 
autant  de  pied  de  chaque  quartier, 
pour  fervir  &  eftre  menez  trois  jours  à 
aller  fie  autant  à  retourner,  où  il  fera 
ordonné  par  ledit  duc  d'Alençon  •>  fie 
feront  les  gens  de  cheval  payez  à  raifon 
de  ij.  f  fie  ceux  de  pied ,  de  10.  f.  tourn. 
Quand  Je  fera  la  levée  par  chacun  quar- 
tier par  le  quartenier  fie  celui  qui  le 
quartier  élira }  il  aura  pour  l'avance 
a.  f.  pour  livre.  Du  17.  Septembre  1569. 

Ordonnance ,  que  ceux  qui  ont  pro- 
mis de  fervir  à  cheval ,  fit  font  en  de- 
ny,  y  feront  contraints  par  garnifonqui 
fejourneraà  leurs  defpens.  Du  18.  Sep-, 
cembre  1569. 


ET  PIECES 

Vif  te  des  maifons  &  htfielUries. 

> 

MAndementdelaville,du  xi.Janv.  ■— 
1570.  que  les  quarteniers,  avec  *»•  M7o. 
les  cuionels ,  capitaines ,  &:  deux  nota- 
bles bourgeois  de  chaque  dixaine  ,  fie, 
ront  vilite,  fuivantla  volonté  du  roy, 
ez  maifons  de  la  ville  &  fauxbourgs* 
des  eftrangcrs  fie  vagabonds,  cnfemble 
de  leurs  armes  6c  chevaux ,  fie  en  dreflè- 
ront  procez  verbal. 

Autre  du  10  Février ,  aux  colonels ; 
à  ce  qu'ils  fe  fauent  accompagner  de 
tel  nombre  de  capitaines  fie  bourgeois 
qu'ils  advilèront  pour  faire  vifite  ez  hof- 
tellcries ,  chambres  garnies ,  fie  maifons 
fufpcâes ,  de  tous  étrangers ,  vaga- 
bonds, leurs  armes  fie  chevaux  -y  fêlai, 
fïr  de  ceux  qu'ils  trouveront  eftre  con- 
tre le  fervice  du  roy  ,  les  conduire  àila 
conciergerie ,  pour  y  eftre  pourveu  par 
la  cour  j  fie  en  rapporter  à  la  ville  le 
procez  verbal }  fie  pourront  les  colonels 
avec  leurs  capitaines ,  aller  fur  les  quar- 
tiers les  uns  des  autres. 

Milices  de  la  ville  congédiées. 


LE  Dimanche  3.  Février  ij7i.  Mef-  Ah.  1)71, 
heurs  furent  ouïr  la  méfie  aux  Cor* 
deiicrs ,  qui  depuis  les  derniers  trou, 
bles  fe  difoit  tous  les  premiers  Diman- 
ches du  mois  pour  les  capitaines  de  la 
ville.  Et  icellê  dite ,  fie  les  capitaines 
mandez  en  une  chambre  convenue,  mef- 
ficurs  leur  auroient  dit  que  le  roy  ne 
defiroit  plus  qu'il  fè  fift  de  garde  $  fiç 
les  auroient  remercié  de  leurs  foings. 

Entrée  folemnelle  du  rey  Charles  IX. 
à  Pans. 

LE  Mardy  vi.  jour  de  Mars  m.  d. 
lxxi.  le  roy  arrivaenviron  dix  heu- 
res du  matin  au  prieuré  S.  Ladre  affis 
aux  faulxbourgs  S.  Denis ,  auquel  heu 
luy  avoit  eftédreûeun  efchafraultprcs 
le  logis  du  prieur,  tant  à  fin  de  veoir 
pafler  les  compagnies  des  eftats  de  la- 
dite ville,  que  pour  ouir  6c  recevoir 
les  harangues  fie  falutations  qui  luy  fe- 
raient faites  de  la  part  d'iceulx.  Et  afin 
que  n'y  euft  aucun  defordre,  eftoient 
deux  grands  efcalliers ,  l'un  pour  mon- 
ter fie  l'aultre  pour  defeendre  de  ecc 
efchaffault,  lequel  eftoit  couvert  deri- 
che  tapifTerie}  fie  au  milieu  dreûe  un 
hault  dais  de  trois  marches  couvert  de 
tapiflèrie  de  Turquie ,  fie  deflus  un  dais 
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tendu  de  riche  valeur ,  foubs  lequel  ef- 
toit pofee  la  cKaife  pour  feoir  la  ma- 
jefté  ,  couverte  d'un  riche  tapis  de  ve- 
lours pers  tout  femé  de  fleurs  de  lis 
d'or  traid  ^  ledid  efchaftault  ayant  deux 
efcalliers  aux  deux  coftez ,  l'un  fervanc 
à  monter ,  l'autre  à  defeendre ,  pour  évi- 
ter la  prelîè  ;  toutesfois  lors  de  ladite 
entrée  la  chaifc  fut  tournée  du  codé 
de  S.  Denis  en  France:  ce  qui  fut  chan- 
gé 8c  rabillé  à  l'entrée  de  la  roinc ,  com- 
me il  fera  did  cy-après. 

Sytoft  que  S.  M.  y  fut  arrivée  com- 
nnencerent  à  marcher  au-devant  les  or. 
dres  mandiens,  qui  font  les  Cordcliers, 
Carmes ,  Auguftins  8c  Jacobins ,  &  après 
culx  toutes  lesaulrres  cglilèx  Se  parroif- 
fes  d'icelle  veftus  de  leurs  furplismar- 
chans  tous  à  pied  en  ordre  de  dévotion 
&  humilité. 

L'univerfité  de  Paris  fuivoit  après  à 
pied  ,  avec  bon  nombre  d'hommes  de 
chacune  des  facultcz  d'icelle,  à  ftavoir 
des  arts,  médecine,  décret  de  théolo- 
gie ,  accompagnez  des  lecteurs  du  roy, 
tant  cz  lettres  Hébraïques ,  Grecques, 
Latines,  mathématiques ,  que  autres  par- 
tics  de  philofophie,  veftus  de  leurs  chap- 
pes  8c  habits  accouftumez  ,  fuivis  du 
rcclcur  portant  robbe  d'efcarlatte  fie 
chapperon  de  menu  ver ,  ayant  fes  dou- 
ze bedeaux  devant  luy  porrtms  martes 
d'argent  doré  5  après  lequel  cftoient  les 
procureurs  Se  meffagiers  des  nations: 
qui  eftoit  une  belle  choie  à  veoir ,  veu 
le  grand  nombre  d'hommes  doclcs  en 
toutes  langues  8c  feiences  remarquez  en 
cette  compagnie,  (ans  que  les  longues 
guerres  qui  ont  elle  en  ce  royaume  ayent 
diminué  le  cours  d'icelle  univerfité  la 
plus  célèbre  6e  floriflànte  du  monde. 

Ceux-là  paflèz  vint  le  corps  de  la 
ville  en  l'ordre  6c  équipage  qui  s'en- 
fuit :  c'eft  à  fqavoir  de  dix-huid  cents 
hommes  de  pied  choifis  &  cfleus  de  tous 
les  meftiers  d'icelle ,  conduits  par  leurs 
capitaines,  lieutenans fie  enfeignes,  dont 
furent  faides  trois  bandes,  avantgar- 
de ,  bataille  fie  arricregarde  ,  tous  ha- 
billez des  couleurs  du  roy,  mais  d'une 
telle  ordonnance  6c  A  bonne  façon  que 
l'on  pouvoit  difeerner  chacune  bande, 
l'une  blanche,  l'aultre  grife,  6cl'aultrc 
rouge  j  car  ceux  de  l'avantgarde  avoient 
les  chauffes  6c  pourpoinds  blancs ,  cha- 
marrez 6c  bandez  de  velours  rouge , 
l'cfcharpe  de  taffetas  gris  ;  ceulx  de  la 
bataille  les  chauffés  Se  pourpoincls  de 
gris ,  bandez  8c  chamarrez  de  velours 
rouge ,  l'cfcharpe  de  tafïctas  blanc  } 
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ceux  de  l'arrieregarde  les  chauffes  6c 
pourpoinds  rouges,  chamarrez 8c ban- 
de/ de  velours  blanc  ,  l'cfcharpe  de 
taffetas blanc,chacunc  bande  de  flx  cents 
hommes  foubs  deux  capitaines  ,  deux 
licurenans  6c  deux  enleignes ,  ayans  tous 
morrons  gravez  ôc  dorez  quant  aux  har- 
quebufiers  ;  quant  aux  picquiers  tous  ar- 
mez de  corfelets  Se  bourguignottes  ,  la 
plulpart  gravez  8c  dorez ,  accompagnez 
de  hflhres  6c  tabourins  en  bon  nombre, 
marchans  fept  àfept,  «c  tenans  ii  bien 
leurs  rangs  qu'il  n 'eftoit  pcffible  de 
mieux. 

Cette  compagnie  paflànt  pardevanc 
S.  M.  la  lalua  d'une  efeoppeterie  li  bien 
faide  qu'elle  monftracn  recevoir  grand 
contentement,  d'autant  plus  qu'elle  les 
congneut  tous  vrais  hommes  de  guerre 
expérimentez  8c  bien  adroictsau  mani- 
ment  des  armes ,  8c  dignes  tic  luy  faire 
un  bon  fervice  fi  l'occafion  s'y  prefen- 
tojt. 

Aprez  eulx  venoient  les  cent  har- 
quebuziers  à  cheval  ayans  trois  trom- 
pettes devant  eulx,  veftus  de  leurs  hoc- 
quetons  d'orravcrïe  lux  devilès  dudict 
lcigneur  8c  armes  de  ladide  ville  ,  au 
bas  defqucls  eftoit  le  bout  couvert  & 
enrichi  de  broderie,  marchans  trois  à 
trois  après  leur  cornette ,  foubs  leurs  ca- 
pitaine ,  lieutenant  ,  enlcignc  8c  guidon, 
portans  tous  la  longue  harqueboufe  à 
l'arçon  de  la  lcllc,  le  feu  en  la  main, 
8c  ayans  tous  manches  de  mailles  8c  leurs 
laves  de  leurs  couleurs  ordinaires. 

Soubs  autant  de  drappeaux  mar- 
choient  les  cent  archers  de  ladicle  ville, 
de  mcfme  ordonnance  8c  parure,  por- 
tans chacun  la  couple  de  piftollcs  à  l'ar- 
çun  de  la  lcllc. 

A  leur  queue"  eftoient  les  cent  a r ba- 
ie fi  rie  r  s  ainii  armez  ,  conduids  6c  équip- 
pC7.  qUc  les  précédents ,  ayans  auffi  cha- 
cun d'eux  la  couple  de  piftollcs  a  l'arçon 
de  la  lèlie. 

Cette  avantgarde ,  bataille  8c  arrière- 
garde  à  pied  paflees ,  venoient  après  les 
menus  officiers  de  ladicle  ville  jufques 
au  nombre  de  cent  cinquante ,  portans 
robbes  my-parties  de  rouge  6c bleu,  les 
chauffes  de  mefme ,  chacun  tenant  un 
bafton  blanc  en  fa  main  ,  conduids  par 
deux  fergens  de  ladide  ville  a  cheval , 
veftus  de  robbes  my-parties  de  pareilles 
couleurs,  ayans  fur  leurs  manches  gau- 
ches d'icelles  un  navire  d'argent,  qui 
font  les  armoiries  de  ladide  ville. 

Ces  compagnies  paffees  marchoienc 
les  jeunes  hoirimes  enfans  des  princi- 
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  paulx  bourgeois  &  marchans  de  ladide  vis  par  les  maiftres  des  œuvres  de  ebar- 

',71,   ville,  conduits  par  le  feigneur  Def-  penterie,  maçonnerie  &  cappitaine  de 

prez  leur  capitaine ,  les  fleurs  Mathieu  l'artillerie  d'icelle  ville  aufli  à  cheval , 

Marcel  &  René  Dolu  lieutenans,  Ni-  veftus  de  cafaques  de  velours  noir  paf- 

colas  Clairfelicr  ïc  Pierre  le  Lorrain  feraentees  d'argent  &  pourpoints  de  ià- 

enfeigne  &  guidon ,  habillez  de  cafa-  tin  rouge  crarnoify ,  marchans  eux  trois 

ques  à  manches  pendantes  de  velours  d'un  rang. 

rouge  crarnoify  de  haulte  couleur ,  fi  fort  Et  confecurivement  hukt  fergens  de 
chamarrez  de  pallemens,  cordons  Se  can-  ladict  ville  à  cheval ,  veftus  de  pareilles 
netilles  d'argent  qu'il  reftoit  peu  de  vui-  robbes  my-parties  y  &  ayans  chacun 
de ,  couverts  de  corps  de  cuirafTe  foubs  un  navire  d'argent  fur  l'efpaulle  gau- 
leurs  cafaquins ,  defquels  par  les  braf-  che ,  comme  les  deux  précédents  def- 
farts  paroiflàns  richement  gravez  &  do-  quels  eft  cy-devant  faid  mention, 
rez  le  pouvoit  confiderer  de  quelle  va-  Après  eulx  marchoit  M.  Claude  Mar- 
ieur pouvoir  eftre  chacun  de  leurs  har-  cel  prevoft  des  marchans  ,  ayant  une 
nois  ,  dont  l'armet&  gantelets  eftoient  robbe  my-partie  de  velours  crarnoify 
portez  par  un  page  que  chacun  d'eux  brun  &  velours  tanne  ,  fourrée  d'une 
avoient  devant  foy ,  excepté  le  capitai-  excellente  martre  fublime ,  le  faye  de 
•  ne  qui  en  avoit  quatre  ,  &  les  lieutc-  fatin  rouge  crarnoify  à  boutons  d'or,  h 
nans ,  enfeigne  &  guidon  chacun  deux,  mulle  harnachée  d'un  harnois  de  velours 
Ils  portoient  chappeaux  de  velours  noir  noir  frangé  d'or  à  boucle  &  clous  do- 
garnis  de  pennacnes  des  couleurs  du  rez,  la  houffe  bandée  &  frangée  de 
roy,  dont  les  cordons  fai&s  de  grofles  mefme  traifiiant  en  terre  t  au-devant  du- 
peries entremeflées  de  diamans ,  rubis  quel  marchoient  quatre  hommes  à  pied, 
&  aultres  pierres  pretieufes  eftoient  de  veftus  de  fes  couleurs  j  donc  l'un  por- 
valeur  ineftimable.  Et  n'y  avoit  celuy  toit  devant  luyfurfon  efpaule  les  clefs 
d'entr'eux  qui  ne  fuft  monté  fur  cheval  de  la  ville  attachées  à  un  gros  cordon 
d'Efpagne  ou  aultre.  beau  cheval  de  fer-  d'argent  &  de  foye  des  couleurs  du  roy, 
vice  ,  lur  lefqucls  ils  s'eft oient  exercez  pendant  à  un  bafton  couvert  de  velours 
quelque  temps  auparavant  ,  en  forte  crarnoify  cannetillé  d'argent  -,  &  à  fes 
qu'ils  eftoient  quafi  tous  drefiez  au  ga-  deux  coftez  fes  deux  lacquais  veftus  de 
lop,  en  rond  a  toutes  mains,  à  corbet-  fes  couleurs  |  ledid  ficur  prevoft  eftanc 
tes  &  à  pafiade  ,  lefquels  ils  faifoient  feul. 

quelques  fois  voltiger  ôepennader,  mais  Apres  luy  marchoient  les  quatre  eC 

de  fi  bonne  grâce ,  qu'ils  fe  rendoienc  chevins  de  ladidc  ville ,  à  fçavoir  M. 

tousjours  en  leur  rang  &  place.  Le  Pierre  Poulain  fecretaire  du  roy  ,  M. 

&  harnois  de  leur  cheval  François  d'Auvergne  feigneur  de  Dam- 
«ftoient  de  mefme  velours  crarnoify  que  pont ,  confciller  au  trefor ,  M.  Simon 
leur  cafacque ,  couverts  &  enrichis  de  Bouquet  bourgeois ,  &  Simon  de  CrefTe 
cannctilles,  cordons, pafiemens  &  houp-  feigneur  dudiâ  lieu,  veftus  de  pareilles 
pes  d'argent.  Les  paiges  des  capitaines,  robbes  de  velours  que  celle  dudid  fei- 
lieutcnans ,  enfeigne  &  guidon  eftoient  gneur  prevoft ,  doublées  de  penne  de 
montez  fie  veftus  de  mefme  parure  ou  foye noire, portans  bonnets  de  velours, 
à  peu  près  que  leurs  maiftres ,  portans  leurs  mulles  enharnachées  de  velours 
leurs  équipages  cy-devant  tranferipts,  noir  bordées  de  pallemens  de  foye  noire 
Toute  laquelle  trouppe  ,  qui  eftoit  au  à  boucle  &  clouds  dorez  ,  la  houfle  ban- 
nombre  de  cent  hommes  a  cheval  en  dee  &  bordée  de  mefme  ,  ayant  cha- 
fort  bon  équipage ,  comme  dicl  eft ,  et  cun  deux  lacquais  veftus  de  leurs  cou- 
toit  afiemblée  à  S.  Martin  des  Champs,  leurs  marchans  devant  eulx. 
duquel  heu  ils  vindrent  devant  l'hoftel  Les  procureur  du  roy  de  la  ville,  re- 
delà  ville,  pour  marcher  en  l'ordre  qui  ceveur  &  greffier  d'icelle  marchoient 
leur  feroit  ordonné  par  mefdicts  fieurs  après  enfemblement, habillez,  à fçavoir 
les  P.  des  M.  &  E.  ayans  leurs  trom-  le  procureur  du  roy  de  robbe  de  velours 
pertes  &  derons  devant  eulx.  Et  aprez  rouge  crarnoify  de  haulte  couleur ,  lerc- 
qu'ils  curent  faift  la  révérence  à  mef-  ceveur  de  velours  tanné  brun  ,  &  le 
di&s  fleurs  qui  eftoient  prefts  à  les  re-  grenier  femblable  aufdi&s  efchevins , 
cepvoir  ,  furent  mis  a  la  queue  des  of-  lui  vis  de  vingt-quatre  confirillers  d'icelle 
Aciers  d'icelle  ville ,  pour  eftre  les  plus  ville  portans  robbes  de  fatin  noir, 
proches  du  corps  de  la  ville.  Les  feize  quarteniers  venoient  après, 
Et  marchans  les  deflufdi&s  furent  fui-  habillez  de  robbes  de  damas  noir  ,  & 
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âprez  eulx  les  maiftres  de  la  marchan- 
dée ,  à  Ravoir  quatre  gardes  de  la  drap- 
perie  portans  robbes  de  velours  canne, 
quatre  de  l'efpicerie  &  appoticquairerie 
de  velours  noir,  quatre  de  la  groflèric 
fie  mercerie  de  velours  violet  ,  quatre 
de  la  pelleterie  de  velours  pers  fourré  de 
loups  cerviers,  quatre  de  la  bonnete- 
rie de  velours  tanne  ,  fie  quatre  de  l'or- 
•  feuveric  de  velours  cramoily  brun ,  ac- 
compagnez de  trente-deux  des  princi- 
paux bourgeois  fie  notables  marchands 
de  ladicte  ville  honnertement  habille») 
lefquels  gardes  portèrent  au  retour  le 
ciel  fie  poifle  fur  la  majefté  du  roy,ainli 
qu'il  fera  déclaré  cy-après. 

Toute  laquelle  compagnie  de  la  ville 
partant  de  la  Grève  allèrent  par  la  rue 
de  la  Vannerie ,  8c  panèrent  par  la  rue 
du  Crucifix  S.  Jacques  fie  l'Apport  de 
Paris  par  dedans  la  rue  S.  Denis ,  où 
fut  prins  le  chemin,  combien  que  l'on 
penioic  aller  par  la  rue  S.  Martin }  mais 
fut  ad  vile  aller  le  long^  de  la  rue  S.  De- 
nis, à  caufe  que  meilleurs  les  quatre 
eichevins  Se  les  gardes  qui  dévoient  por- 
ter le  ciel  demourerent  en  chemin, qui 
n'cullcnt  cite  veas;  au  moyen  dequoy 
fut  prins  le  chemin  de  ladicte  rue  S. 
Denis ,  fie  tourna  la  compagnie  par  la 
rue  du  Bourg-l'abbé  devant  la  fontai- 
ne la  Roine,  pour  gaigner  la  porte  S. 
Martin. 

La  compagnie  du  chevallier  du  guet 
venoïc  après  citant  de  cent  cinquante 
hommes ,  dont  cent  harquebufiers  à  pied 
marchans  cinq  à  cinq ,  tous  morionnez, 
ve(tus  de  mandilles  de  broderie  des  cou- 
leurs du  roy  fie  d'une  melme  pareure, 
condukls  par  l'un  de  lès  licutenans,  ac- 
compagnez de  bon  nombre  de  tambours 
fie  fiffires  ;  fie  cinquante  à  cheval ,  tous 
bien  armez ,  montez  fie  équipez  ,  por- 
tans chacun  la  couple  de  pillolles ,  ayans 
fayes  de  broderie  de  melme  couleur  fie 
pareure  que  les  gens  de  pied ,  excepte 
qu'ils  eftoient  plus  richement  eftorfez. 
A  la  telle  defquels  eftoit  le  fieur  Teftu 
chevallier  du  guet,  armé  d'un  fort  ri- 
che corps  de  cuirallc ,  revcftu  par  délais 
d'une  cafacque  de  velours  rouge  cra- 
moify  haulte  couleur  chamarre  de  cor- 
don d'argent,  ayant  fespagesfic  lac  quais 
de  melme  livrée  ,  accompagné  de  fes 
au  1  très  lieutcnans  &  guidon.  Et  tant  Iet 
di&s  hommes  à  cheval  que  de  pied 
avoient  leur  devile  accouilurnée ,  qui 
eltoit  une  eftoillc  devant  fie  derrière. 

Venoient  après  les  unze  vingt  lergens 
à  pied ,  tous  habillez  d'une  pareure  fie 
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des  couleurs  du  roy ,  dont  les  deux  tiers 
harquebuziers  tous  morionnez,  fie  lerefte 
picquiers  armez  de  corcelcts  blancs , 
excepté  dix  ou  douze  portans  hallebar- 
des à  l'entour  de  l'enleigne ,  accompa- 
gnez de  bon  nombre  de  tabourins  fiefif- 
rrcs  marchans  cinq  à  cinq. 

Tout  fuivant  les  quatre  fergens  fief- 
fez  à  cheval  d'une  mefme  pareure. 

Et  conlècutivement  les  cent  notaires 
fuivis  des  trente-deux  commiflaires  du 
chaftelet  vertus  de  robbes  longues  Se  de 
fayes  de  velours  ou  latin  noir  ,  &  après 
eulx  les  audienciers  dudicl  clultekt  à 
cheval. 

Les  lergens  de  la  douzaine  de  la  garde 
du  prévoit  de  Paris  venoient  après  à 
pied  ,  habillez  de  leurs  jhocquetons  d'or- 
favene  à  la  devife  du  roy. 

Le  prevort  de  Paris  venoit  après  fort 
bien  monte  &  richement  armé  fie  habil- 
K  ,  ayant  deux  paiges  devant  Iuy  ,  por- 
tans l'un  fon  armer  &  l'autre  les  gan- 
telets, &  fon  efcuyer  au  milieu  ,  tous 
bien  montez  fur  braves  chevaulx  d'Ef- 
pagne. 

Ledid  prevort  eftoit  fuivi  des  trois 
lieutenans ,  civil ,  criminel  fie  particu- 
lier ,  portans  robbes  d'efcarlattc ,  fie  par 
deflus  chapperons  de  drap  noir  à  lon- 
gues cornettes ,  comme  aulfi  faiioient  les 
deux  advocats  fie  procureur  du  roy  ,  lef- 
quels marchoient  les  premiers  rangs 
avec  les  vingt-quatre  confeillers  dudicl 
chaftelet ,  à  la  luitte  defquels  eftoienc 
aucuns  des  plus  notables  fie  fameux  ad- 
vocats  fie  procureurs  dudicl  fiege. 

Tous  fuivans  eftoient  les  lergens  à  che- 
val ,  avec  leur  en  feigne  fit  guidon  de- 
vant eulx,  tous  habillez  d'une  parure  fie 
des  couleurs  du  roy  ,  ayant  chacun  la 
couple  de  pillolles. 

Ceux-là  paflèz  venoient  melfieurs  de 
la  juftice  en  l'ordre  qui  enfuit  : 

Et  premièrement  les  gêner  aulx  des 
monnoyes  avec  leurs  fix  huilîîcrs  devant 
eulx  avec  le  greffier,  fuivis  de  deux  pre- 
fidcns  portans  robbes  longues  de  latin 
noir ,  fie  lefdicb  gencraulx  de  damas  ou 
taffetas  noir,  partie  defquels  de  longue 
robbe,  fie  le  relie  de  robbe  courte, ac- 
compagnez des  principaux  officiers  de 
la  monnoye  fie  changeurs  de  ladicte  vil- 
le. 

Les  gens  de  la  cour  des  aydes  ve- 
noient après ,  précédez  par  leurs  huif- 
fiersfie  greffier,  dont  les  prçfidens  porl 
toient  des  robbes  de  velours  noir  j  avec 
lefquels  marchoit  le  gênerai  des  finan- 
ces en  la  chargé ,  de  Paris ,  vertu  d\w* 
b  Fff 
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  robbe  de  fatin  noir  j  &  quant  aux  con- 

*«•  «J71.  fcillers ,  de  robbè  d'efcarlatte  &  chap- 
peron  noir ,  fuivis  des  efleus  ôc  aulrres 
officiers  des  greniers  à  fel  de  ladiéke  vil- 
le. 

Tout  fuivant  venoient  meflîeurs  de 
la  chambre  des  comptes ,  ayans  auffi 
leurs  huiffiers  devant  eulx ,  8c  leurs  deux 
greffiers  confecutivement,  portans  rob- 
bes de  damas  noir.  Après  lesquels  mar- 
choient  les  lîx  prefîdens  veftus  de  Ion- 
gues  robbes  de  velours  noir ,  les  mai£ 
très  de  latin ,  les  correcteurs  &  auditeurs 
de  damas  &  taffetas  noir  ,  fuivis  d'au, 
cuns  des  officiers  comptables  de  ladic- 
te  ville  auffi  honneftement  veftus. 

Meflîeurs  de  la  cour  de  parlement  fou- 
veraine  de  ce  royaume  marchoient  après 
en  l'ordre  qu'ils  ont  accouftumé  ,  ayans 
devant  eulx  leurs  huilfiers ,  que  fuivoient 
les  quatre  notaires  &  greffiers  crimine^ 
&  des  prefentations  veftus  de  robbes 
d'efcarlatte.  Le  greffier  civil  après  eulx 
feul ,  portant  fa  robbe  fourrée  de  me- 
nu ver  j  &  après  luy  le  premier  huiffier 
auffi  feul ,  portant  robbe  d'efcarlatte  , 
un  bonnet  carré  de  drap  d'or  fourré  de 
menu  ver  épuré. 

Meflîeurs  les  fix  prefîdens  venoient 
après,  veftus  de  leurs  grandes  chappes 
d'efcarlatte ,  leurs  mortiers  de  velours 
noir  bandez  de  toille  d'or  en  la  tefte , 
ainfi  qu'il  eft accouftumé,  ayant meffire 
Chriftofle  de  Thou  premier  prefident 
fur  l'efpaule  gauche  de  fa  chappe  trois 
petites  bandes  de  toille  d'or  à  la  diffé- 
rence des  autres. 

A  leur  queue*  eftoient  les  prefîdens 
des  enqueftes  &  confeillerstant  laiz  que 
ecclefiaftiques ,  avec  les  deux  advocats 
&  procureur  gênerai  marchant  au  mi- 
lieu defdiâs  advocats,  tous  portans  rob- 
bes d'efcarlatte  8c  chapperons  fourrés  de 
menu  ver. 

Ainfî  que  les  dcnufîliâ s  arri  voient  au- 
âiâ  lieu  de  S.  Ladre  .,  montoient  l'ef- 
chàffault  cy-dcïTus  mentionné  pour  faire 
leurs  harangues  au  roy  en  toute  révé- 
rence 8c  humilité  h  près  &  autour  du- 
quel ëftôft  monfèigncur  le  duc  d'Anjou 
Ion  ifrere  Sdieutenant gênerai  reprefen- 
tant  fa  perfonne  en  fes  royaume  &  pays, 
monfeigneur  le  duc  d'Alençonaumlon 
frère ,  monfeigneur  le  duc  de  Lorraine 
fon  beaufrere  ,  monfeigneur  le  prince 
daulphin  &  plulîeurs  aultres  princes  & 
grands  feiçncurs ,  Se  bien  près  de  fa  ma- 
jefté  monlieur  le  prefident  de  Biragucs 
confeiller  en  fon  confeil  privé  fie  ayant 
charge  des  fceaux  de  France ,  accompa- 
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gné  des  maiftres  des  requeftes  aui  ef- 
toient en  quartier  jufquesau  nombre  de 
dix.  Auquel  lieu  par  mondiâ  Heur  le 
prevoft  des  marchans  accompagné  des 
efchevins ,  fiùvi  de  la  plufpart  des  con- 
feillers,  fut  faid  la  harangue  a  S.  M. 

dont  la  teneur  enfuit  Et 

faifant  icelle  un  gcnouil  en  terre  bai- 
tant  les  clefs  les  prelentaà  S.  M.  qui  les 
print  luy-mefme,  &  commanda  à  mon.' 
dicc  fèigneur  d'Anjou  les  faire  bailler  à 
la  garde  EfcofToife,  qui  les  pnnc& rap- 
porta toft  après  au  bureau  ,  déclarant 
que  le  roy  les  renvoyoit  à  là  ville ,  fe 
confiant  en  eulx  comme  fes  très-bons, 
très-loyaulx  8c  fidelles  fubjeâs.  Ce  raid 
s'en  retournèrent  tous  lefdk&s  eftats, 
après  avoir  faid  leurs  harangues ,  au 
mefme  ordre  qu'ils  eftoient  venus. 

Peu  de  temps  après  ont  commencé 
a  marcher  ceux  qui  eftoient  de  fa  mai- 
fon  6c  fuitte  cy-après  déclarez  :  a  fea- 
voir  meflîeurs  les  maiftres  des  requeftes 
habillez  de  robbes  longues  de  velours 
noîrj  les  deux  huiffiers  de  la  chancelle- 
rie portans  robbes  de  Velours  cramoify 
violet  Ôc  leurs  mânes  au  poin?  :  les  erand 
audiencicr  &  commis  du  controllcur 
veftus  de  robbes  de  velours  noir }  &  puis 
eftoit  le  feel  du  roy  en  fon  coffiret  cou- 
vert d'un  grand  crefbe  pof  ë  fur  un  coif* 
fin  de  velours  pers  femé  de  fleurs  de  lis 
d'or,  porté  par  unchacquenée  blancho 
caparafTonnée  &  couverte  d'une  grande 
houfle  de  velours  traifhant  en  terre , 
toute  fèmée  de  fleurs  de  lis  d'or  j  la- 
dite hacquenée  conduire  parlesrefnes 
de  fa  bride  par  deux  grands  lacquais 
dudid  feignenr  de  Biragues  -}  &  à  codé 
eftoient  à  pied  les  quatre  chauffe-cire 
qui  tenoient  les  courroyes  dudiâ  fceau 
ayant  les  telles  nues. 

Suyvant  iceluy  feel  marchoit  iceluy 
fèigneur  prefident  de  Biragues  veftu  d'u- 
ne robbe  de  vel»urs  cramoify  brun, 
monté  fur  fa  mulle  enharnachée  deve> 
lours  &  couverted'une  houfle  de  mefme 
couleur  i  frange  d'or ,  ayant  autour  de 
hiy  fes  quatre  lacquais  j  &  eftoit  fuivy 
de  fonetcuyer&  de  fon  fecretaireeftaai 
a  cheval. 

{Quelque  efpace  après  Yuivok  le  pre- 
voft de  monfeigneur  le  duc  d 'Anjou ac«. 
compagné  de  fes  lieutenant  0c  archers. 
Cent  chevaulx  légers  fbubs  la  charge  dtt 
fèigneur  de  Monftreuil  grand  prevoft 
de  France.  Le  fèigneur  de  Caulby  cap. 
pttame  des  guides  ,  fuivy  de  lès  quatre 
guides  entretenus  à  la  fuitte  du  roy. 

Après  vindreht  les  pages  des  gentils- 
hommes 
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hommes  de  la  chambre,  cappitaines  ,  d'Alençon  ,  ôc  iceulx  Suiflcs  du  roy  ÔC 

comtes  Ôc  aultres  leigncurs  -y  fie  après ,  de  mcldids  leigncurs  entremêliez  par 

ceux  des  chevalliers  de  l'ordre,  maref-  rang  les  uns  parmy  les  aulrres ,  chacun 

chaux  de  France  meflezenfemble ,  mon-  d'eulx  habillez  de  velours,  ceulx  du  roy 

tez  iur  courliers  roulîins  chevaux  d'Ef-  d'incarnat  blanc  &  gris ,  ceulx  de  mon- 

}>agnc  ôc  Turcs,  portans  en  leurs  telles,  did  leigneur  de  vert,  blanc  Ôc  noir  ,Ôc 

es  uns  armets  ôc  lances  de  leurs  maif-  ceulx  dcmondid  leigneur  d'Alençon  de 

très  garnies  de  banderoles ,  Ôc  les  ar-  gris  blanc  ÔC  orengé. 
mets  de  beaux  ôc  riches  pannaches }  les       Lefdids  SuhTes  palTez  vindrent  les 

aulcres  porroient  des  morions ,  ayans  haultbois  ÔC  trompettes  fonnans  de  leurs 

aulfi  de  riches  pannaches  j  fie  aucuns  inftrumens,  revenus  ôc  habillez  de  ve-L 

avoient  des  rudclles  8c  corfecques,  lef-  loux  rouge. 

•dicls  chevaulx  fort  rie  bernent  enharna-       Après  les  pourfuivans  treize  heraults 

chez,  une  partie  bardez ,  ôcl'aultre  par-  d'armes  &  le  roy  d'armes  vertus  de  leurs 

tie  caparallbnnez ,  mais  tous  de  diver-  cottes  d'armes. 

fes  fortes,  fe  rapportans  toutesfois  aux      Suivant  eulxeftoient  quatre  des  pages 

habillemens  des  paiges  qui  envoient  def-  de  monfeigncur  le  duc  de  Lorraine, 

fus.     *  lix  de  monleigneur  le  duc  d'Anjou ,  tous 

Ledid  feigneur  de  Monftreuil  grand  fort  richement  habillez  Ôc  montez  fur 

prévoit  de  France  marchoit  après  bien  grands  chevaulx  excellens  fumptueu- 

monté  ôc  armé  j  6c  après  Iuy  fuivoient  lément  enharnachez  ôc  caparallonnez. 
les  lieutenans  de  robbe  longue  ôc  de       Marchoient  derrière  treize  des  pages 

robbe  courte  ,  exempts  fie  archers,iceux  du  roy  eftans  aulfi  tres-richemenr  vcf- 

archers  portans  hocquetons  d'argent  à  tus,ôc  montez  fur  aucuns  des  plus  grands 

cheval,  officiers  ôc  lergens  de  ladide  Ôc  plus  beaux  chevaulx  de  la  grande  ef- 

prevofté.  curye  fort  richement  enharnachez  ôc 

A  près  eulx  eftoient  lescapitaines,lieu-  caparallbnnez. 
tenans  ôc  enlcignes  delà  garde  de  mon-       Puis  le  leigneur  de  Puizct  efcuyer 

leigneur  le  duc  d'Alençon  frère  du  roy,  d'efeurie  du  roy,  portant  le  manteau 

fort  bien  armez,  ôc  montez  fur  grands  royal.  Le  leigneur  du  Rivau  aulfi  ef- 

chevaulx  richement  enharnachez  ôcca-  cuyer  d'efeurie,  qui  portoit  le  chap- 

paraflonnez ,  fuivis  de  cinquante-lîx  ar-  peau  royal.  Le  troilîefme  eftoit  le  fei- 

chers ,  comprins  trois  exempts }  tous  lef-  gneur  de  Beauvcau  pareillement  efcuyer 

quels  archers  veftus  de  cafacques  de  ve-  d'elcurie,  'portant  les  gantelets.  Et  mon- 

lours  gris  fort  richement  bandées  de  fieur  de  Roches  premier  efcuyer  l'armct 

paûemcnt  d'argent  ôc  de  loye  oren-  royal  couvert  du  mantelet  royal  de  ve- 

gé.  lours  pers  femé  de  fleurs  de  lis  d'or  traid, 

Le< capitaines, lieutenans ôcenfeignes  fourre  d'hermines  ôc  couronné  d'une 

de  la  garde  de  monleigneur  le  duc  d'An-  grande  couronne  clofe.  Et  eftoient  lef- 

jou  aulfi  fort  bien  armez ,  montez  fur  dids  eleuyers  richement  armez  ÔC  ha- 

grands  chevaulx  fort  richement  enhar-  billez ,  ôc  leurs  chevaulx  caparallbnnez 

mâchez  ôc  caparallbnnez ,  fuivis  pareil-  très-richement. 

lement  d'autant  d'archers  ôc  exempts  ,      Après  marchoient  meilleurs  de  Damp- 

les  archers  veftus  de  cafacques  de  velour»  ville  ôc  de  Tavannes  marefchaux  de 

vert  aulfi  fort  richement  palTemcntez  France ,  auffi  très-richement  armez  ôc 

d'argent.  parez. 

Puis  marchoient  les  gentilshommes      A  leursqueuës  venoienr  après  les  fonu 

de  la  chambre  ,  ôc  avec  eulx  aucuns  meliers  d'armes  du  roy  veftus  de  ve- 

grands  feigneurs.  Puis  les  chevalliers  de  lours  des  couleurs  dudid  feigneur. 
l'ordre  tous  richement  armez  ,  ayans      Et  fuivant  eulx  le  cheval  de  parade 

cafacques  de  drap  d'or  ÔC  d'argent ,  ÔC  du  roy  entièrement  couvert  d'un  grand 

fort  bien  montez  fur  grands  ôc  braves  caparafton  de  velours  pers  lemé  de  fleurs 

chevaulx.  de  lis  d'or  traid  trailnant  en  terre  j  ôc 

Eux  paflez  marchoit  le  comte  de  Mau-  portoit  au  cofté  droid  de  la  lelle  la  maf- 

levrier  fur  un  petit  cheval ,  comme  lieu-  le  dud.  feigneur  roy ,  ÔC  de  l'aultre  cofté 

tenant  de  M.  le  duc  de  Bouillon  fon  fon  eftocq.  Et  eftoit  ledid  cheval  me- 

frere  pour  fonabfence  ôc  maladie, fui-  né  par  deux  eleuyers  d'efeurie  allans 

vy  des  lieutenans  dudid  feigneur  de  à  pied,  ain fi  qu'il  eft  de  couftume. 
Bouillon  ôc  des  capitaines  des  gardes       Monfieurle  comte  de  Charny  grand 

des  Suiilès  de  mefleigneurs  d'Anjou  ÔC  efcuyer  de  France  marchoit  après,  ar- 
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  me  &  monté  fur  un  aultre  grand  & 

*•»•  »J7'-  brave  cheval  du  roy  ,  couvert  de  mef- 
me  caparailbn  que  ledit  cheval  de  pa- 
rade. Il  portoit  en  efc  harpe  4'efpée  de 
parade  du  roy,  êcavoit  aucuns  des  aul- 
tres  efcuyers  6c  cavalcadours  auprès  de 
luy. 

Monfieur  le  duc  de  Guife,  grand 
maiftre  de  France  eftoit  à  cofté  a  main 
droite ,  portant  ion  ballon  de  grand 
maiftre. 

Le  roy  ayant  devant  luy  l'ordre  def- 
fufdit  arriva  à  la  porte  S.  Denis ,  où  il 
fut  fàlué  d'un  fort  grand  nombre  d'ar- 
tillerie, tant  de  fon  arfenal  que  de  la- 
dite ville  i  auquel  lieu  luy  fut  prefenté 
un  ciel  de  velours  pers  leme  de  fleurs 
de  lis  d'or  traie*  frangé  de  mefme  8c  fort 
enrichi  de  broderie  d'or, par  lefdits  qua- 
tre efchevins ,  lefquels  le  portèrent  fur 
S.  M.  depuis  cette  porte  S.  Denis  juf- 
ques  devant  l'eglifc  de  la  Trinité  ;  du* 
quel  lieu  jufqucs  devant  l'eglilè  S.  Leu 
S.  Gilles  fut  porté  par  les  quatre  gar- 
des de  la  drapperie,  qui  le  mirent  entre 
les  mains  des  quatre  maiftres  efpiciers, 
lefquels  le  portèrent  depuis  icelle  eglife 
S.  Leu  S.  Gilles  jufqucs  à  S.  Innocent, 
où  les  merciers  le  recourent,  &  depuis 
le  délivrèrent  aux  pelletiers ,  qui  le  por- 
tèrent jufqucs  devant  le  chaftelet}  6c 
là  les  bonnetiers  le  vindrent  prendre 
pour  en  faire  leur  devoir  jufques  i  S. 
Denis  de  la  Chartre  ,  où  ils  le  délivrè- 
rent auxorfebvres,  qui  le  portèrent  juf- 
ques à  N.  D.  &  encores  depuis  ladite 
eglife  jufqucs  au  palais. 

Ledit  fèigneur  roy  cftoit  armé  d'un 
harnois  blanc  curieulement  poly ,  gravé 
6c  enrichi,  &  parc  par  delius d'un faye 
de  drap  d'argent  frizé  excellent ,  6c 
sres-richement  garny  de  cannetilles  & 
frizé  d'argent  -,  le  refte  de  fon  habille- 
ment citant  de  mefme  fort  fumptucux-, 
ion  chappeau  de  toille  d'argent  auffi  bor- 
dé 6c  enrichi  &  davantage  garny  d'un 
cordon  où  y  avoit  grand  nombre  de 
pierres  pretieufes  d'ineftimable  valeur , 
avec  un  pannachc  blanc  femé  de  grand 
nombre  de  belles  perles  ;  eftant  monté 
fur  un  parfaitement  beau,  excellent  & 
brave  cheval  bardé  &  caparaçonné  de 
mefme  parure  que  fon  faye ,  ayant  S.  M. 
6c  maniant  ledit  cheval  fort  dextre- 
ment ,  ayant  devant  luy  fes  lacquais  ri- 
chement habillez ,  6c  efcuyers  de  fon 
fleurie  eftans  à  pied  ,  veftus  tous  d'une 
mefme  parrure  de  velours  cramoify  en- 
richi de  broderie  d'argent ,  bottez  de 
bottes  blanches  6c  efperons  dorez. 
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A  la  queue  defdicts  efcuyers  eftoit  l'un 
de  fes  porte-manteaux }  6c  après ,  Nam- 
but  buiffier  de  l'ordre  6c  de  la  chambre 
du  roy ,  &  Boifrigoc  auffi  huiffier  de 
chambre,  habillez  de  velours  blanc, 
portans  leurs  mafles. 

Autour  de  S.  M.  eftoient  fur  les  deux 
colr.cz  à  pied  les  vingt-quatre  archer» 
de  la  garde  du  corps ,  avec  leurs  halle- 
bardes £c  hocquetons  blancs  faits  d'or- 
faverieaux  devifes  du  roy  5  &  à  fadex- 
tre ,  un  peu  fur  le  derrière  dudict  poille, 
eftoit  monfieur  le  marquis  du  Maine 
grand  chambellan  de  France  ,  eftant 
très- richement  armé  6c  vertu ,  2c  monté 
fur  un  beau  grand  cheval  enharnaché 
6c  caparaûonné  de  mefme  Ion  habille- 
ment. * 

Derrière  le  roy  près  de  luy  eftoit  mon- 
dit  fèigneur  le  duc  d'Anjou  fon  frère  & 
lieutenant  gênerai ,  &  monfeigneur  le 
duc  d'Alençon  auffi  fon  frère  à  cofté  de 
luy  à  main  gauche ,  pareillement  excel- 
lencement  bien  &  richement  armez ,  vef- 
tus &  montez  fur  tres-bcaux  fie  Irraves 
chevaulx  tres-fomptueufementenharna- 
chez  6c  armez. 

Après  eftoient  monfeigneur  le  duc  de 
Lorraine  beau  frère  du  roy ,  6c  à  cofté  de 
luy  auffi  à  main  gauche  moniteur  le  prin- 
ce daulphin,  auffi  tres-richement  armez, 
veftus  fie  montez. 

Suivoient  après  meffieurs  les  ducs  de 
Nemours  à  main  droite  &  d'Aumalle 
d  main  gaulche,  qui  eftoient  femblable- 
ment  bien  armez ,  veftus  6c  montez. 

Meffieurs  de  Merru  au  millieu ,  ayant 
monfieur  de  Thoré  fon  frère  a  main  dex- 
tre ,  6c  monfieur  de  Candalle  fon  beau- 
frereà  feneftre. 

Et  après  marchoient  meffieurs  les  com- 
tes de  Rets  6c  de  Lanflàc  cappitaines 
des  deux  cents  gentilshommes  de  la  mai- 
fbn ,  fui  vis  de  leurs  compagnies  defdits 
deux  cents  gentilshommes,  fort  bien 
montez ,  armez  6c  caparaflbnnez ,  tous 
d'une  parure  &  qu'il  faifoit  fort  bon 
veoir. 

Puis  marchoient  meffieurs  de  Nançay, 
le  vidafme  de  Chartres,  du  Mans  &  vi- 
comte d'Auchy  capitaine  des  gardes  du 
roy  j  fuivis  des  archers  defdites  gardes 
eftans  foubs  leurs  charges ,  tous  bien  ar- 
mez 6c  montez. 

Et  le  feigneur  de  Chemaulx  maiftre 
des  cérémonies ,  qui  alloit  6c  venoit  pour 
ordonner  tous  les  ordres  cy-devant  dé- 
clarez ,  eftant  auffi  fort  bien  monté  & 
armé  fur  un  grand  cheval  richement  en- 
harnaché 6c  bardé. 
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Et  en  cet  ordre ,  compagnie  &  magni-  fcigneur  le  duc  de  Lorraine  fon  beau-   

ficencc  S.  M.  entra  en  ladide  ville  &  frère,  8c  monfeigneur  le  cardinal  de 
cite  de  Paris ,  où  il  fut  veu  par  les  ha-  Bourbon.  A  fa  main  gaulebe  monfeigneur 
bitans  d'icelle  avec  une  joyc  8callegrefîè  le  duc  d'Alcnçon  auffi  fon  frère }  un  peu 
incroyable  ,  crians  àhaulte  voix  :  fève  au-deffoubs  de  luy  monfeigneur  le  prin- 
U  noble  roy  de  France ,  8c  luy  fouhaittant  ce  daulphin.  Audid  foupper  monfeigneur 
tout  bonheur,  accroifTement  -f  profperiré  le  duc  de  Guifë  fervoic  de  fon  eflat  de 
8c  longue  vie.  Et  paffant  par  la  porte  grand  maiftre.  fervit  de 
aux  Peintres,  &  cheminant  par  la  rue  pannetier  >  monfeigneur  le  duc  de  Ne. 
S.  Denis  qui  fe  va  rendre  au  grand  chaf-  moux  d'efehançon ,  &  monfieur  le  mar- 
telé^ &  tic  là  par  le  pont  N.  D.  print  quis  du  Maine  d'efeuyer  trenchant  5  & 
grand  plaifîr ,  tant  aux  ouvrages  8c  devi-  fut  la  viande  portée  par  les  gentilshom- 
ics  qui  eftoient  aux  arcs  de  rriumphe  &  mes  de  la  chambre, 
aultres  fpedaclcs  dont  cy-devant  eft      Au-delToubs  de  ladide  table  demar. 
faide  mention ,  que  à  divers  inflrumem  bre  à  main  droide ,  tirant  julques  à  la 
de  muficque,  quiTonnoicnr  par  tous  lefd.  j*6*te  de  la  falle  des  merciers ,  fut  drcfl 
lieux  lorfqt0Tadiclc  majefté  paffoit.  fée  une  aultre  table  ordonnée  pour  les 
Lequel  advenu  jufques  à  la  porte  de  autres  feigneurs ,  ambafTadeurs  8c  che- 
l'egliie  N.  U.  defeendit  pour  y  aller  fai-  valliers  de  l'ordre.  De  l'aultre  cofte  de 
re  fon  oraifon ,  comme  if  eft  de  bonne  &  ladide  falle  à  main  gauche  depuis  la 
louable  conftume ,  &  avec  luy  mefîèi-  chambre  du  plaidoyé  tirant  à  la  chap- 
gneurs  les  ducs  d'Anjou  8c  d'Allençon  pelle,  pour  la  court  de  parlement  Ôcaul- 
8c  de  Lorraine ,  prince  daulphin  fie  plu-  très  ;  8c  à  l'oppofitc  de  ("aultre  part ,  de- 
ficurs  aultres  princes  &  feigneurs  qui  f'ac-  puis  la  porte  de  ladide  falle  des  merciers 
compagnerent  en  ladide  eçlife.  Et  afin  allant  contre  bas  vers  la  porte  des  degrez 


a 


uc  cependant  il  n'intervint  quelque  dud.pallais,  pour  ceux  du  corps  de  ville, 

cfordre  ou  confufion ,  les  deux  cents  Le  lendemain  mondid  ficur  Marcel 

gentilshommes  8c  quatre  cents  archers  prévoit  des  marchans  &  cfchevins,avec 

s'arrefterenr,  partyc  fur  ledid  pont  N.  D.  les  procureur ,  receveur ,  greffier  &  aul- 

&  partie  du  cofté  du  petit  pont  devant  très  officiers  de  la  ville,  furent  au  palais 

l'hoftcl-Dieu ,  jufques  à  ce  que  le  toy  prefenrer  au  roy  le  prefent  qu'ils  luy 

fuft  de  retour  de  ladide  eglife.  Eftant  avoient  dédié  pour  recongnoiUànce  de 

lorti  de  de  ladide  cguife  accompagné  l'honneur  qu'il  avoir  pieu  à  S.  M.  leur 

comme  deflus  eft  dit,  iïpaffâ  en  la  rue  de  faire ,  le  fuppliant  tres-humblcment  qu'il 

la  Callendrc  pour  aller  au  palais,  où  il  hiy  pleuft  d'avoir  cclluy  autant  agrea- 

entra  accompagne  dcfdids  princes  8c  fei-  ble ,  comme  il  luy  eftoit  offert  d'une  en- 

gneurs ,  par  le  grand  efcallicr  qui  con-  tierc  dévotion ,  de  la  part  de  ceulx  qui 

duid  à  la  falle  des  merciers  j  8c  trouva  eftoient  prefts  d'immoler  i  fes  pieds  pour 

Jedid  palais  paré  8c  orné,  non-feulement  fon  fervice  leurs  vies,  leurs  corps  8c 

de  tres-belles  8c  riches  tapiflèries,  mais  tout  ce  qui  eftoit  en  leur  puiflance  j  que 

aufli  de  plufieurs  fingularircz.  le  roy  accepta  8c  receuft  de  bon  cœur, 

Le  foir  en  la  grande  falle  dudidpa-  deftionftrant  manifeftement  qu'il  l'avoic 

lais  fut  faid  le  fouper  royal ,  où  S.  M.  bien  agréable  }  duquel  comme  chofe 

fe  rendit  avec  aultres  habits  que  ceux  mémorable  n'a  lerablé  impertinent  faire 

de  ladide  entrée  ,  ayant  la  robbe  8c  icy  quelque  mention, 

chauffes  de  fatin  incarnadin  tout  faid  de  C'eftoit  un  grand  pied-d'eftail  fouf- 

broderie  couvert  de  perles ,  icelle  robbe  tenu  par  quatre  daulphins,  fur  lequel 

fourrée  de  loups  cerviers ,  le  collet  par-  eftoit  érigé  un  chariot  triumphant ,  em- 

fumé,  le  bonnet  de  velours  noir  garny  de  bclly  de  plufieurs  ornemens  8c  enrichif- 

fort  riches  pierreries  8c  d'une  plume  blan-  femens ,  craifné  par  deux  lions  ayans  les 

che.  Duquel  foupper  Tordre  fut  tel  :  armoiries  de  la  ville  au  col.  Dans  ce 

A  l'endroit  du  milieu  &  au-defTus  de  chanot  eftoit  affize  CibeWe  mere  des 

la  table  de  marbre  qui  eft  i  l'un  des  Dieux ,  reprefenrant  la  roi  ne  mere  du 

bouts  de  ladide  grande  falle ,  eitoitten-  roy ,  accompagnée  des  Dieux  Neptune 

du  un  dcz  de  velours  pers  feme  de  fleurs  8c-  Pluton  6c  DeelTe  Junon ,  reprefentaife 

de  lis  d'or  traid,  foubs  lequel  futmife  mcffcigi  ncurs  frères  8c  madame  for  tic  du 

la  chaife  en  laquelle  S.  M.  s'affit  pour  roy.  Cette  Cibellc  regardoitnn  Jupirer 

fouper.  A  fa  main  dextre  monfeigneur  reprefenrant  noftre  roy  ,  eflevé  fur  deux 

le  duc  d'Anjou  fon  frère  8c  lieutenant  colonnes ,  l'une  d'or  8c  l'aultre  d'argent, 

gênerai  j  un  peu  au-deffoubs  de  luy  mon-  avec  l'infcription  de  ùl  devifê  :  Pietatt 
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&  ju/ïitiâ  i  fur  lequel  eftoit  une  grande 
couronne  impériale ,  fouftenuc  d'un  codé 
par  le  bec  d'an  aigle  pofé  fur  lacroup- 
pc  d'un  cheval  fur  lequel  il  eftoit  mon- 
te ,  &  de  l'autre  cofté  du  feeptre  qu'il 
tenoit ,  &  ce  comme  eftant  déifié. 

Aux  quatre  coings  du  foubaflèment  de 
ce  pied-d'eftail  eftoient  les  figures  de 
quatre  rois  (es  prédeceffeurs ,  tous  por- 
tans  le  nom  de  Charles  :  à  fçavoir  Char- 
les le  Grand,  Charles  le  quint ,  Char 


cevoir  &  ouir  les  harangues  &  felttta- 
tions  de  la  part  de  ceulx  de  ladite  ville. 
Ec  eftoient  près  6c  autour  de  ladide  da- 
me fur  ledid  efchafFault  plufieurs  prin- 
ces, princeflès ,  feigneurs  &  dames ,  Se 
mefmemcnt  monficur  le  prefident  de 
Biragues  confeillcr  du  roy  en  fon  con- 
feil  privé  &  ayant  la  charge  dcsfceaux 
de  France. 

Quelque  efpace  de  temps  après  le 
fontacheminez  au-devant  de  ladide  da- 


les  feptiefme  &  Charles  huidiefme ,  lef-  me  les  quatre  ordres  mandiens  £  Je* 
quels  de  leur  temps  font  venus  à  chef 
de  leurs  entreprifes ,  &  leurs  règnes  ont 
efté  heureux  &  profperes  après  plufieurs 
affaires  par  eulx  mifes  à  fin  ,  comme  nous 
efperons  qu'il  adviendra  de  noftre  roy. 

Dedans  la  frife  de  ce  pied-d'eftail 
eftoient  les  batailles  &  vidoires  grandes 
&  petites  par  luy  obtenues  ■>  le  tout  faid 
de  fin  argent  dore  d'or  de  ducat ,  ci- 
zelé,  buriné  &  conduid  d'une  telle  ma- 
nufacture ,  que  la  façon  furpaflbit  l'ef- 
tofte. 

Au-devant  du  foubaiTement  qui  por. 
toit  le  chariot,  eftoit  efeript  : 
fœlix  frôle  parent  j  qualis  Berecinthia 
mater. 

Jnvehitur  curru  Phrygias  tutrita  per  ur- 
ées, 

Za-ta  Deum  partu  ,  centum  complexa  ne- 
potes. 

Et  fur  le  reply  du  fiege  de  Cibelle  ef- 
toit efeript: 
Malle  fequens  exempla  pairùm  ,ficit*rad 
afira. 

.Et  près  de  Jupiter  cette  devife  : 
Panam  ego  fubjeUts ,  iebclluboquc  fuper. 
y.  bos. 

Et  près  de  Neptune  reprefentant  mon- 
-,  fcjgncur  le  duc  d'Anjou  s 
Magna  tik  magno  Neptune  potentia  pon- 


te. 


Et  près  de  Pluto  reprefentant  monfei- 

gneur  le  duc  d'Alençon  : 
Terfid  pàrs'mundi  cejfit  ditiJJîma'Diti. 
Et  près  de  Juno  reprefentant  Madame 

fotur  du  roy  ; 
Me.  quoque  fçeptra  nutnent  }  rtmefum  vir- 
.  ..  ^ncula  Juno. 

Entrée  de  U  reine  Eltjabetb  d'Autriche 
femme  du  roy  Charles  IX.  à  .Paris. 

T^XOnques  le  Jeudy  xxix.  jourd^u 
J^/  did  mois ,  eftant  ladide  dame  ar- 
rivcc  fur  les  neuf  heures  du  matin  au 
prieure  S.  Ladre,  eft  montée  &  s'eft 
affile  au  hault  du  mefme  efchafFault  qui 


{>aroiiTcs ,  le  redeur  avec  les  dodeurs , 
edeurs  &  regens  de  l'univerfîtc  de  Pa- 
ris. 

Suivant  eulx  fix  enfeignes  d«s  gens 
de  pied  efleus  des  dix-iatt  meftiers, 
fort  bien  armez  &  en  boRrdre,  fai- 
fans  le  nombre  de  dix-hunl  cens  hom- 
mes ,  tant  harquebufiers  que  picquiers. 

Après  ont  fuivi  les  deux  lergens  de 
ladide  ville  a  cheval ,  &  les  menus  of- 
ficiers de  ladide  ville  à  pied  ,  veftus 
de  robbes  my  -  parties  de  bleu  &c  rou- 
ge. 

Les  trois  compagnées  de  la  ville,  à 
feavoir  cent  barquebouziers ,  cent  ar- 
balcftriers  &  cent  archers  en  fort  bon 
équipage  &  ordre}  marchant  devant  cha- 
cune compagnie  la  cornette,  guidon  a 
enfeigne  dclployez. 

Cela  paire  font  venus  les  cent  en- 
fans  de  la  ville,  tous  fort  bien  montez, 
équippezfic  habillez  d'une  parure, con- 
duids  &  menez  par  leurs  cappitaines, 
lieutcuans,  enfeignes  8c  guidons  aufly 
dclployez.  Et  au  lieu  que.  le  jour  de 
l'entrée  du  roy  ils  portoient  corps  de 
cuiraile  &  brallàrs  deflbubs  leurs  caiâc- 
ques ,  ils  avoient  tous  pourpoinds  de 
latin  blanc  decouppez ,  marchans  dix 
ou  douze  d'entre  eulx  devant  le  capi- 
taine ,  dont  aucuns  avoient  change  d'ac- 
couftremens,  cftans  habilles  de  làyes  de 
veloux  blanc  découppez ,  doublez  de 
toille  d'or ,  païïementcz  de  paflement 
d'or,  &  fèmez  d'une  infinité  de  bou- 
tons d'or. 

Après  ont  marché  le  maiftre  de  l'ar- 
tillerie de  la  ville ,  les  deux  maiftresdes 
œuvres  de  charpenterie  Se  maçonne- 
rie, les  huid  aultres  fèrgens  delà  ville 
à  cheval^  portans  à  la  main  gaulche 
fur  l'efpaule  un  navire  d'argent  faid 
d'orfaverie ,  qui  font  les  armes  de  la- 
dide ville}  &  après  le  P.  des  M.  les 
quatre  efchevins ,  procureur  ,  receveur 
&  greffier ,  confeillers ,  quarteniers  6c 
bourgeois  de  ladide  ville  >  leldids  pré- 


voit efte  drcllé  pour  le  roy  ,  pourre-    voit  Se  efchevins  veftus  de  robbes  my- 

*  parties 
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parties  de  velours  cramoify  de  haulte  divers  draps  de  love.   ; 

couleur  fie  de  velours  tanné ,  au  lieu  que  Meilleurs  de  la  court  des  ay des  après,  xwi% 

Je  jour  de  l'entrée  du  roy  elles  eftoient  ayans  leurs  hmûïers  fie  greffier  devant 

de  velours  craraoify  brun  fie  velours  eulx  j  les  prefidens  portans  robbes  de 

tanné.  velours  noir ,  le  gênerai  des  finances 

Parvenus  devant  S.  M.  mondid  ficur  audid  Paris  vettu  d'une  robbe  de  fatin4 

Marcel  P.  des  M.  luy  dit  ce  qui  s'en-  &  les  confeillers  vertus  de  robbes  d'ef- 

fuit   carlatte ,  fui  vis  des  efleus  6c  aultres  offi- 

Puis  fuivoient  les  mairtres  jurez  des  ciers  du  grenier  à  fel  fie  des  aydes  de 

fix  cftats  de  marchandifc  tous  à  che-  ladide  ville. 

val ,  chacun  en  fon  ordre  fie  qualité  ,  Meilleurs  de  la  chambre  des  comptes 

vertus  fie  habillez  ainfi  que  le  jour  de  venoient  fuivant  ladide  court  des  aydes» 

l'entrée  du  roy.  fie  avoient  auffi  leurs  huiifiers  devant 

Le  chevallier  du  guet  fort  bien  mon-  eulx  j  fie  eftoient  pareillement  aucuns 

té ,  habillé  de  toille  d'argent  ,  ayant  d'eulx  vertus  de  robbes  longues,  fie  les 

devant  luy  un  page  monté  fie  vertu  de  aultres  des  robbes  courtes  de  drap  de 

mefme  ^  8e  après  luy  les  lieutenans , fer-  foye  dediverfes  façons,  fuivisdes  offi- 

gens  fie  archers,  tant  à  pied  que  à  che-  ciers  comptables  *  eftablis  en  ladide 

vaL  ville. 

Les  unie  vingts  fergens  à  verge  à  Aprcz  eux  marchoient  meffieurs  les 

pied ,  tous  harquebouziers  morionoez ,  premiers  mairtres  d'hortel  du  roy  &  de 

hors  mis  Quelques- uns  qui  eftoient  au-  la  roine ,  accompagnez  des  aultres  maif- 

toor  de  l'enicigne  portans  hallebar-  très  d'hoftel  dudid  feigneur  fie  de  la 

des.  roine. 

Les  quatre  fergens  fieriez.  Meilleurs  de  la  cour  de  parlement 

Les  cent  notaires.  fouveraine  de  ce  royaume  j  iemblable- 

Les  trente-deux  commiflàires  fie  les  ment  précédez  par  leurs  huiifiers  ,  les 

audienciers  duchaftclet ,  tous  à  cheval,  quatre  notaires  fie  greffiers  criminel  Se 

habillez  félon  leurs  eftats  de  robbes  Ion-  des  preientations  de  ladide  court  vertus 

gues  noires.  de  robbes  d'efcarlatte  •>  le  greffier  civil 

Les  fergens  de  la  douzaine  du  pre-  après  eulx ,  iëul ,  portant  là  chappe  four- 

voft  de  Paris.  rée  de  menu  ver  ■>  Se  après  luy  le  premier 

Iceluy  prevoft  fort  bien  monté  j  fie  huiilierauffi  feul,  habillé  d'efcarlatte,  fon 

au  lieu  que  le  jour  de  l'entrée  du  roy  mortier  de  drap  d'or  en  la  tefte  fourré 

il  eftoit  en  armes ,  il  eftoit  en  robbe  de  de  menu  ver.  Les  prefidens  eftoient  re- 

drap  d'or  frifé ,  ion  habillement  en  ri-  vertus  de  leurs  chappes  d'efcarlatte ,  les 

chi  d'un  fort  large  paflement  d'or  ,  la  mortiers  en  la  teiie  ainfi  qu'il  cft  ac- 

houfle  de  fon  cheval  de  mefme.  Et  ef-  couftumé  j  M.  de  Thou  premier  prefi- 

coit  devant  luy  fon  efcuyer  monté  fur  dent  ayant  pour  différence  des  aultres 

un  beau  cheval  fort  bien  harnaché ,  Se  trois  petites  bandes  de  thoille  d'or  fur 

deux  des  paiges  Se  des  lacquais  dudid  l'cipaulc  gauche.  Et  fuivoient  après  les 

prevoft  vcftus  de  velours  vert  paûemen-  prefidens  des  enqueftes  fie  confeillers 

té  d'argent.  avec  les  deux  advocats ,  fie  au  milieu 

Ledid  prevoft  pour  la  maladie  du  d'eulx  le  procureur  gênerai  du  roy  ,  por- 

lieutenant  civil  eftoit  fuivy  feullement  tans  tous  robbes  d'efcarlatte  ,  fie  leurs 

de  fes  lieutenans  criminel  fie  particulier,  chapperonsde  mefme  fourrez  de  menu 

advocat ,  procureur  fie  confeillers  dudid  ver. 

chaftelet.  Tous  les  deflufdids  ayans  trouvé  la- 
L'enfeiçûc  des  fergens  à  cheval  raar-  dide  dame  fur  ledid  efchafrault ,  mar- 
choit  aptes  fui  vie  defdids  fergens  por-  chans  en  l'ordre  fie  comme  cy-devant 
tans  cous  piftoUes  a  l'arcon.de  la  ièlle  eft  did ,  luy  ont  faid  leurs  tres-hum- 
de  leurs  chevaulx ,  fie  ayans  leurs  cala-  bles  falutations  fie  harangues  -y  puis  s'en 
ques  grifes  pafïementécs  d'incarnat  fie  font  retournez  en  la  ville  au  mefme  or- 
blanc,  dre  qu'ils  eftoient  allez. 

Les  deux  prefidens  des  monnoyes  A  parez  les  deflufdids  rentrez  Paralle- 

marchoient  après ,  fie  eftoient  fuivis  des  rie  en  grand  nombre  a  tiré  fie  ialuéJa- 

generaolx  fie  officiers  d'icelles  mon-  dide  dame }  fie  cela  faid  ont  corainen. 

noyés  s  lefdids  prefidens  fie  partie  def-  cé  à  marcher  ceux  de  ià  compagnie  fie 

dids  generaulx  vertus  de  robbes  longues,  fuite:  à  ftjavoir 

fie  l'aultre  partye  de  robbes  courtes  de  Le  prevoft  de  monfeigneur  le  duc 
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.  d'Anjou  frère  8c  lieutenant  gênerai  du  tons  8c  fers  d'or,  tous  montez  fur  grandi 

a*  i57«-     roy  ,  luivy  de  fon  lieutenant  de  robbe  chevaux  d'ineitimablc  valeur  fort  fump- 

courte  de  fes  deux  lieutenans  de  robbe  tueufement  enharnachez ,  &  ayans  leurs 

longue',  &  de  fes  greffier  &  archers.  houflès  de  mefrae  pareure  que  leurs  ha* 

Les  deux  compagnies  de  chevaulx  le-  billements. 

*  Crf*ï  '  cers  du  fieur  de'Montrud  grand  pre^  Eulx  paflez  ont  luivy  deux  huifliers 

UooRmul    *oft  de  France  &  de  l'hoftel  du  roy  ,  de  la  chancellerie  portans  robbes  de 

conduids  par  les  capitaines ,  lieutenans  velours  cramoify  violet  brodées  de  paf- 

8c  enfeignes  d'icclles.  Ornent  dV,  &  leurs  malles. 

•  c Le  fieur  de  *  Caniby  capitaine  des  gui-  Les  grand  audiencier  >  &  au  lieu  dit 

des  fuivy  de  quatre  guides  du  roy  entre-  contrerolleur  de  l'audience  qui  eftoit 

tenus  à  u  fuitte.  malade ,  fon  commis ,  vertus  de  robbes 

Lcdid  fieur  de  Montrud  accompagne  de  velours  noir  >  &  aucuns  des  fecretai- 

de  fefdids  lieutenans  de  robbe  longue  res  de  là  maifon  8c  couronne  de  France 

*cde  robbe  courte,  exempts,  greffier  diverfement  veftus  &  accouftrez  de 

Se  archers  de  la  prevofté  de  l'hoftel  à  draps  de  foye. 

cheval  ayans  leurs  hocquetons  d'orfa-  Meffieurs  les  maiftres  des  requeftes 

verie  ,  'fie  chacun  un  efpieu  au  poing,  habillez  de  robbes  de  fatin  longues. 

Les'  cappitainc ,  lieutenant ,  enfeigne  Monfieur  le  prefident  de  Biragues  mar- 
-&  exempts  de  monfeigneur  le  duc  d'A-  chant  après ,  veftu  de  robbe  de  velours 
lençon  frère  du  roy ,  fuivis  de  cinquan-  rouge  cramoify ,  monté  fur  fa  mule  en- 
te archers  veflus  de  cafacques  de  velours  harnachée  de  velours  &  couverte  d'une 
gris  paflementez  de  paflement  d'argent  houflè  de  mefme  couleur  à  frange  d'or, 
&  de  foye  orengée ,  bien  montez  &  equi-  ayant  autour  de  luy  fes  lacquais  j  8c  eftoit 
4>ez,  ayans  leurs  harqueboufes  à  l'argon  fuivi  de  fon  efcuyer  &  de  fon  fecre- 
de  la  telle.  ta*rc  am^  tlue  *  1  entrée  du  roy. 

Le  cappitaine ,  lieutenant ,  enfeigne  Apres  font  venus  les  amballàdeurs  re- 
&  exempts  de  la  garde  demondidiëi-  fidens  près  la  perfonne  du  rov  préce- 
gneur  le  duc  d'Anjou ,  aufli  fort  bien  dcz  par  leurs  lecretaires  j  8c  eftoit  dé- 
montez fur  grands  chevaulx,  &  riche-  vant&  le  plus  prochain  defdids  ambaf- 
ment  veftus  8c  accouftrez ,  fuivis  depa-  fadeurs  le  fieur  Jeronime  Gondy  com- 
rcil  nombre  d'archers  à  cheval  portans  mis  à  les  recevoir. 
<afacques  de  velours  vert  paflementez  L'ambaflàdeur  de  Venife  eftoit  accom- 
d'areent.  Pagn^  du  ^eur  ^e  Meillault  chevallier 

Aprez  eulx  font  venus  les  gentils-  de  l'ordre  du  roy. 

tommes  des  princes ,  princeflès ,  dames  L'ambaflàdeur  d'Efcoflè  eftoit  accom- 

£c  grands  feigueurs  qui  accompagnoient  pagné  de  M.  le  comte  de  Chaulne. 

la  roine5  fuivant  eulx  grand  nombre  L'ambafiadeur  d'Efpagne  eftoit  ac 

<ie  gentilshommes  fervans  8c  efcuyers  compagné  de  monfieur  d'Efpinay. 

d'efeurye  du  roy  ,  babillez  les  uns  de  Et  monfieur  le  nonce  du  pape  eftoit 

draps  de  foye  enrichis  de  paflement  accompagné  de  M.  l'abbé  de  Vendolme. 

d'or,  les  aultres  ayans  les  doublcures  Lefdids  amballàdeurs  paflez ,  les  Suif- 

de  leurs  cappes  8c  manteaux  de  toille  fes  de  la  garde  du  roy  ,  de  meflèigneurs 

<Tor  ou  d'argent,  fort  bien  montez  fur  les  ducs  d'Anjou  8c  d'Alençon  fuivoienr, 

beaux  8c  grands  chevaulx,  avec  les  houf-  ayans  devant  eulx  le  fieur  comte  de  Mau- 

fes  de  mefme  parure  que  leurs  habille-  lévrier  frère  de  monfieur  le  duc  de 

mens  Bouillon ,  babillé  de  velours  blanc  à  U 

Aprez  lesgentilshommes  de  la  cham-  Suiûe ,  8c  monté  fur  un  petit  cheval  fort 

bre  de  monleigneur  le  duc  d'Alençon,  bien  enharnaché ,  8c  couvert  d'une  houflé 

de  monfeigneur  le  duc  d'Anjou ,  ceulx  de  toille  d'argent  ;  8c  après  luy  les  ca- 

du  roy ,  8c  parmy  eulx  plufiëurs  capi-  pitaines  8c  Jjeutenans  defdids  Suifles  aufli 

taines  8c  grands  feigneurs  jufques  en-  veftus  de  velours  blanc  à  la  Suiflè ,  leurs 

viron  le  nombre  de  mil ,  les  uns  veftus  bonnets  de  mefme  accouftrez  tout  au- 

de  drap  dor  frifé,  les  aultres  d'aultres  tour  de  grands  pannaches  blancs  tous 

différentes  fortes  de  drap  d'or ,  d'argent  femez  de  pierreries  ,  bouttons  &  fers 

8c  de  foye ,  la  plufpart  ayans  par  def-  d'or  -,  lefdids  Suifles  de  la  garde  du  ror 
fiis  le  drap  d'or  ou  d'argent  desenrichif-  8c  de  mefdids  feigncurs  eftansentremef- 
fèmens  &  belles  façons ,  6c  leurs  man-  lez  par  rangs  les  uns  parmy  les  aultres , 
teaux  8c  chappeaux  fcmez  d'une  infi-    veftus  de  divers  fes  livrées ,  ainfi  que  à 

nitc  de  grofles  perles,  pierreries,  bou-  l'entrée  du  roy. 

Après 
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Après  marchoicnt  les  haultboisfie  cor- 
nets à  bouquin ,  ôc  les  trompettes  fie 
clairons  e  lia  as  à  part ,fonnans  lànscefle 
de  leurs  inllrumens. 

Les  pourfuivans  d'armes,  dix  heraults 
ôc  le  rov  d'armes  tous  reveftus  de  leurs 
cottes  d'armes  luivoient  après. 

Après  culx  marchoient  deux  pages 
de  la  roinc  nues  telles, veftus  &  leurs  cne- 
vaulx  enharnachez  &  couverts  de  toille 
d'argent  jufques  en  terre  5  le  premier 
ayant  devant  luy  à  l'arfon  de  la  Telle  de 
ion  cheval  le  porte-manteau  de  ladide 
dame,  l'aultre  la  boette  aux  bagues  der- 
rière luy  fur  la  crouppe  de  ion  cheval. 

Joignant  eulx  eftoit  un  efcuyer  de  la- 
dide dame  vcftu  de  velours  blanc ,  mon- 
te fur  un  tort  beau  cheval  blanc  enhar- 
naché  fie  couvert  de  toille  d'argent ,  ainfî 
que  ceulx  defdids  poiges. 

Le  cheval  de  crouppe  de  ladide  dame 
venoic  après  ,  eftant  un  page  deflus  vcf- 
tu de  la  incime  parure  que  les  deux  aul- 
tres.  Et  eftoit  ledid  cheval  blanc ,  tout 
couvert  de  toille  d'argent  frife  traifnant 
jufques  en  terre ,  la  noufle  ôc  la  plan- 
chette qui  eftoit  par  deflus  de  mefme. 

Après,  eftoit  la  hacquenec  de  parade 
de  ladide  dame ,  toute  blanche ,  aulli  en- 
tièrement couverte  jufques  en  terre  de 
toille  d'argent  frilèe ,  la  homTc  ôc  la  plan- 
chette qui  eftoit  par  deflus  de  melme  } 
&  eftoit  menée  par  deuxefcuycrsde  la- 
dide  dame  habillez  de  robbes  de  velours 
blanc  ôc  fayes  de  toille  d'argent ,  &  les 
pans  de  lad  ici  e  hou  lie  portez  par  deux 
pages  habillez  de  toille  d'argent. 

Après  eulx  cft  palîc  le  fieur  deQuel- 
lus  lieutenant  des  deux  cents  gentils- 
hommes de  la  mailbn  du  roy ,  fuivy  d'i- 
ceulx  deux  cents  gentilshommes ,  qui  cf- 
toient  à  pied  6:  tailôienr  haye  des  deux 
coftez  depuis  la  reine  en  avant,  ayans 
tous  robbes  de  draps  de  fo^c  de  diver- 
ses façons,  enrichies  de  paflemens  d'or, 
d'argent  ou  de  foye ,  leurs  haches  en  la 
main,ôc  la  plufpart  d'eux  de  grofles  chaif- 
ncs  d'or  au  col.  Et  eftoient  joignant 
oVeulx  les  Heurs  comte  de  Rets  Ôc  Lanflâc 
leurs  capitaines  ayans  leurs  grands  or- 
dres au  col ,  eftans  auûl  très- richement 
veftus  ôc  parez. 

Suivoient  après  les  lacquais  de  la- 
dide dame  telle  nue ,  habillez  de  toille 
d'argent. 

Monfieur  le  prevoft  de  Paris  vcftu  & 
monté  comme cy-devant  eft  did,  allait 
après. 

Luy  paffé, ont  fuivy  cinq  cardinaulx, 
qui  font  meflèigneurs  les  reverendiiïïmcs 
T«mt  II,  Part.  III. 
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cardinaulx  de  Bourbon  8c  de  Lorraine 
à  cofte  l'un  de  l'aultre,  devant  eulx  mef-  ' 
feigneurs  les  rcverendilfimes  cardinaux 
de  Guifc,  de  Pcllcvé  fie  d'Eft  enfemble, 
tous  reveftus  de  leurs  rochers  &  por- 
tans  leurs  chappeaux  de  cardinaulx  lu* 
leurs  telles. 

Moniteur  le  comte  de  Fiefque  chc- 
vallier  d'honneur  de  ladide  dame  eftoir 
devant  fa  lidiere  tirant  iiir  la  main  gaul- 
che,  fort  bien  veftu  8c  monte. 

Moniteur  le  duc  de  Guiiè  grand  maif-< 
tre  de  France  portant  en  fà  main  le  baf- 
tonde  grand  maiftre  ,  eftoit  fur  la  main 
droideplus  près  delalidierc  de  ladide 
dame ,  monté  fur  un  beau  cheval  d'Ef- 
pagne  enharnaché ,  fie  luy  tres-richemenc 
veftu. 

Les  deux  huiflîers  de  la  chambre  du 
roy  veftus  de  velours  blanc  eftoienc  à 
pied  ,  portans  leurs  malles  comme  ils 
failbicnt  à  l'eatrce  du  roy. 

La  royne  venoit  après  dedans  une  lic- 
tierC  deleouverte  ,  dont  le  fonds  par  de- 
dans fie  par  dehors  eftoit  couvert  de  toil- 
le d'argent  traifnant  en  terre }  les  mul- 
lets  qui  la  porcoient  tous  couverts  de 
toille  d'argent  frife  aulli  traifnant  en  ter- 
re j  fit  les  pages  qui  monroient  lefdids* 
mullets  fie  menoient  ladide  lidicre  ha- 
billez de  toille  d'argent ,  les  telles  nues. 

Ladide  dame  eftoit  habillée  de  fur- 
cor,  d'hermines  couvert  de  pierreries 
de  très  grande  excellence  ôc  ineftima- 
ble  valeur ,  de  corfet  fie  manteau  royal, 
portant  fur  la  telle  une  couronne  d'or 
enrichie  d'infinies  perles  Ôc  pierreries  rres- 
exquifes  curieufement  applicquées,  ôc 
eftoit  Icuïle  dedans  ladide  lidiere  ;  aux 
deux  coftez  de  laquelle  eftoient  mon- 
did  feigneur  le  duc  d'Anjou  frère  &  lieu- 
tenant général  du  roy  à  la  main  droide, 
fie  mondid  feigneur  le  duc  d'Alençon 
aufli  fon  frère  a  la  main  gauche ,  tous 
deux  tres-richement  habillez,  leurs  ha- 
billemcns  femez  d'une  infinité  de  pierre- 
ries 1  fie  eftoient  montez  fur  grands  chc- 
vaulx  d'Efpagne  bravement  fie  fuperbe- 
ment  enharnachez. 

Joignant  la  lidiere  de  ladide  dame 
eftoient  quatre  de  les  efcuyers  d'efeu- 
ric  marchans  à  pied  ,  tous  habillez  de 
robbes  de  velours  blanc  fie  fayes  de  toille 
d'argent. 

Alentour  de  ladide  lidiere  de  ladide 
dame  eftoient  les  vingt- quatre  archers 
du  corps  du  roy  à  pied ,  reveftus  de  leurs 
hocquetons  tous  blancs  faids  d'orfave- 
rie. 

Au-dcûus  de  ladide  dame  eftoit  un 
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poifle  de  drap  d'or  fort  riche  5  5c  fut  por-  Madame  de  Biron ,  de  M.  de  Srrofly. 

ré  ainfy  &  par  cculx  mcfmesqui  porte-  Madame  de  Froze,  deM.de  Canaples. 

rent  celuy  du  roy  le  jour  de  fon  entrée.  Madame  de  U  Tour ,  de  M.  de  Sourdij. 

Madame  la  duchefle  de  Lorraine  ôc  Toutes  lefdictes  dames  veltues  ôc  pa- 
madame  Margueritte  feeurs  du  roy  fui-  rées  de  toille  d'argent  enrichie  d'une  in. 
voient  après  dedans  une  liétiere  couver-  finité  de  perles  Ôc  pierreries  ,  Ôc  mon- 
te fie  parce  tout  ainfi  que  celle  de  la  tées  fur  hacquences  blanches  enhania- 
royne,  accouftrées  &  veftues  de  furcoc  chées  de  houûes  de  mefme  parure, 
ôc  manteau  ducal  enrichies  d'une  infini.  Après  lefdides  dames  fui  voient  quatre 
té  de  pierreries  &  aultres  fingularitex  chariots  de  ladirïe  dame  roi  ne,  attelez 
convenables  à  leur  grandeur  ,  fie  eftoient  ôc  tirez  chacun  de  quatre  chevaux  Hon- 
accompagnées  de  monfèigneur  le  duc  gres  enharnachez  de.  toille  d'argent, 
de  Lorraine  à  main  droicte  &  démon-  conduicb  par  des  cochiers  Hongres  de 
fieur  le  prince  daulphin  à  main  gao-t  nation ,  veftus  de  mefme  parure  à  la 
che.                                    •  Hongrefque.  Lcfdids  chariots  eftoient 

Après.marchoient  madame  la  princelle  couverts  leullement  par  le  hault  de  toille 

de  Condc  accompagnée  demonfieurle  d'argent,  enrichis  de  houppes  d'argent 

<luc  de  Nemours.  &  de  foyc  blanche  $  fie  les  bois,  rouages, 

Madame  de  Montpenfier  accompagnée  limons  ôctout  ce  qui  deppend  defdkls 

de  M.  le  marquis  du  Maine.  chariots  argenté  d'argent  fin.  En  chacun 

Madame  la  princeûe  daulphin  accom-  defdicts  chariotz  eftoient  lix  damoiièl- 

pagnée  de  M.  le  marquis  d'Elbccuf.  les  de  ladi&e  dame ,  toutes  reveftues  de 

Madame  la  princefl'e  de  la  Roche-  robbes  de  toille  d'argent  enrichies  d'une 

fur-Yon  accompagnée  de  M.  lcmaref-  infinité  de  boutons  d'or ,  de  perles  &  de 

<chal  Damvillc.  pierreries. 

Madame  la  duchefle  de  Nemours, de  Suivant  lefd  ici  s  chariots  eftoient  les  ca- 

M.  de  Meru.  pitaines  des  gardes  du  roy  avec  leurs 

Madame  la  duchefle  de  Guifc,de  M.  lieutonans  ,  enfeignes  ôc  guidons ,  les 

de  Thoray.  exempts  &  tous  les  archers  defdicts  gar- 

Madame  la  conncftable ,  dame  d'hon-  des  montez  à  cheval ,  fie  rcvcftus  de 

neur  de  la  roine  ,-de  M.  de  Candalle  fon  leurs  hocquetons  d'orfaverie  à  la  devife 

gendre.  du  roy. 

Toutes  lcfdi&es  dames  fur  hacquenées  Ladicfce  dame  roine  en  l'ordre  6c  magni- 

bianches  enharnachées  de  toille  d'ar-  ficence  que  deflus  entra  dedans  ladiâe 

gent ,  fie  elles  habillées  de  fiircot  d'her-  ville  de  Paris  j  fie  paflant  par  la  porte  fie 

mines,  corfets ,  manteaux  6c  cercles  de  rue  S.  Denis  ôc  delà  par  le  pont  N.  D. 

duchellèsj  les  queues  de  leurfdicis  man-  qu'elle  trouva  parez  Ôc  racouftrez  des 

teaux  portées  par  leurs  efcuycrs  mar-  porticques  d'arcs  triumphans ,  devifes  fie 

chans  à  pied  après  dles,  tous  veftus  de  dictons  cy-devant  déclarez  ,  arriva  à 

velours  ou  fatin  blanc }  ôc  chacune  d'el-  l'eglifè  N.  D.  où  elle  defeendit  pour  y 

les  fuivie  de  deux  lacquais  de  mefme  faire  fon  oraifon.ôc  avec  elle  mefleigneurs 

Îtarure  jayans  lefdiclcs  dames  leurfdicis  les  ducs  d'Anjou  ÔC  d'Allençon  ,  fie  de 

iircots  ôc  manteaux  enrichis  de  gran-  Lorraine  fie  prince  daulphin ,  duc  de 

de  quantité  de  pierreries ,  excepté  les  Guilé  ôc  aultres  princes  ,  Ôc  mefdames 

veuf  ves  qui  portoient  leurs  accouftre-  de  Lorraine  fie  Margueritte  fecur  du  roy. 

mens  ôc  couronnes  fans  aulcun  enrichif-  Et  pour  porter  la  queue  de  la  roine  def- 

fement.  cendirent  aufil  madame  de  Montpenfier, 

Suivant  elles  marchoient  madame  la  madame  la  princeflb  daulphin  fie  mada- 

marefchalle  Dampville accompagnée  de  me  la  princefle  de  la  Roche-fûr-Yoft. 

M.  le  vicomte  de  Thuraine.  Quanta  celle  demadidte  dame  deLor- 

Madame  la  marcfchalle  deCoffé,de  raine,  elle  fut  portée  par  , 

M.  de  Carnavalet.  fie  celle  de  madicle  dame  Marguerite 

Madame  la  marefchalle  deThavannes,  par                 $  ôc  celle  de  mefdicles 

de  M.  de  la  Chappelle  des  Urfins.  dames  de  Montpenfier  ,  prinecilès  daul- 

Madame  la  comteflè  deFiefque,de  phinôc  delà Roche  fur-Yon,  par  lcslei- 

M.  de  fainci  Supplice.  gneurs  pour  cet  effet  ordonnez. 

Madame  la  comteflè  de  Rets ,  de  M.  ^Après  que  ladicTe  dame  eut  achevé 

de  la  Vauguyon.  fon  oraifon,elle  s'en  alla  au  palais,  où 

Madame  de  Villequier  l'aifnéc.de  M.  à  la  defeente  /à  queue  luy  fut  autfi  portée 

de  Montpezat.  par  lefd.  daines  ainfi  qu'en  l'eglifè  N.  D. 

Le 
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Lcfoir  s'eft  faict  le  fouppcr  royal  avec  genr,  dont  elle  eftoit  tendue  pàr  tout,   

les  cérémonies  &  folemnités  qui  feront  y  avoitune  frife  au-deflus  de  dix  pieds  A",I{7U 

dides  cy-après.  de  large ,  en  laquelle  eftoient  dix-neuf 

La  roinc  s'en:  a/fife  au  mefme  endroit  tableaux  (pariez  efgallement  entre  les 

que  le  roy  fut  aflis  le  jour  de  ion  en-  pilliers  en  forme  de  termes ,  fouftenant 

trée,  8c  foubs  un  daiz  pers  de  velours  le  plat- fonds  de  cette  falle,  lequel  eftoit 

femé  de  fleurs  de  lis  d'or.  A  fa  main  d'une  fine  toille  blanche  de' lin  furcom- 

droide  eftoient  affilés  madame  la  prin-  partimens  de  feuilles  de  lierre  en  qua- 

cefle  de  Condé  ,  madame  la  princefle  drature  ,  enrichis  d'or  cliquant ,  parmy 

dauphin ,  madame  de  Nemours  8c  ma-  lefquels  eftoient  plusieurs  rofaces  d'or 

dame  la  conneftablc  j&  à  là  main  gaul-  cflevées ,  chiffres,  devifes  8c  armoiries 

chc  madame  de  Montpenfier ,  madame  tant  de  ladide  dame  que  de  la  ville 
la  princefle  de  la  Roche-fur- Yon  8c  ma-       En  ce  plat-fons  eftoient  auflî  cinq 

dame  de  Guife.  grands  tableaux  deppendans  des  dix- 

Monficur  de  Guife  fervoit  audid  foup-  neuf  cy-deflus  mennonnez ,  qui  font  en 

per  de  grand  maiftre  ,  M.  de  Nemoux  tout  vingt-quatre  ,  contenàns  une  fort 

de  pannetier,  M.  le  marquis  du  Maine  belle  hiiToire  non  auparavant  veuc  ni 

d'elchanfon  6c d'efeuyer  tranchant,  par-  mile  en  lumière,  laquelle  fut  extraide 

ce  que  M.  le  prince  daulphin  qui  de-  du  livre  de  *  Novus  poète  Grec,  dont  •  n»»,,. 

■voit  fervir  de  pannetier  demoura  trop  à  la  concludon  eftoit  comprife  en  ces  cinq 

venir..  derniers  tableaux  jdcfquels  le  plus  grand 

Quant  au  refte  du  feftin  &  des  aultres  eftoit  au  milieu ,  auquel  eftoit  dépeint 

tables  ordonnées  en  la  grande  failc.il  un  grand  navire,  dedans  lequel  eftoit 

y  fut  tenu  &  garde  un  mefme  ordre  que  dépeint  un  grand  Cadmus  reprefen- 

le  jour  de  l'entrée  du  roy  ,  8c  fans  au-  tant  un  roy ,  où  un  prince  du  peuple 

cune  différence ,  fiuon  que  la  table  qui  eftoit  avec  Ion  efpoufc  Hermione,  qui 

fut  fervie  à  ladiclc  entrée  pour  aucuns  cft  la  paix ,  gouvernant  quatre  aùirres 

des  princes  8c  feigneurs,  a  efté  pour  les  navires ,  par  lelqucls  les  quatre  cftats 

aultres  dames  8c  damoifcllcs  qui  ont  te-  eftoient  reprefentez  mis  es  quatre  coings 

nu  rang  à  ladide  entrée.  dudict  plat-fons }  tous  cinq  flotrans  en 

Le  lendemain  ladide  dame  alla  ouïr  mer  apparoiflànt  au  naturel  en  ce  hault, 
la  mefle  ent'cglifcN.  D.  accompagnée  qui  donnoit  fort  bonne  grâce  &  con- 
dc  madame  la  duchefle  de  Lorraine  8c  tentement  a  l'ail  d'un  chacun  8c  atta- 
madame  Marguerite  focurs  du  roy,  &  chez  à  quatre  chaifnes  qui  deppendoient 
plufieurs  princeflès,  dames  8c  damoifel-  du  grand  navire  fuldid,  l'une  d'or,  l'au- 
les  6c  quelques  gentilshommes  de  leur  tre  d'argent ,  un  aultre  de  cuivre ,  8c 
fuirte,  où  le  prevoft  des  marchands  &  l'aultrede  plomb  j  à  quov  S.  Majcftc  & 
efchevins  fui  vis  du  greffier  ,  receveur  ,  ceulx  de  la  fuitte  s'arrefterent  longue- 
procureur  ôc  confcillers  8c  aucuns  des  ment }  car  oultre  la  beauté  du  fubjcd 
enfansde  la  ville  vindrent  au-devant  de  de  cette  hiftoirc  qui  fut  trouvée  bien  à 
S.  M.  pour  la  fupplier  leur  faire  cet  hon-  propos ,  ces  tableaux  avoient  efté  faids 
ncur  voulloir  prendre  fon  difner  en  la  pur  le  premier  peintre  de  l'Europe ,  de 
maifon  epifcopalled'icelle  eglife ,  fuivant  lm  te  que  par  la  diverfité  d'iceulx  on  ne 
l'humble  requefte  qu'ils  luy  en  avoient  fe  pouvoit  fouller  de  les  regarder}  ce 
faide  le  jour  précèdent  -,  ce  que  volon-  qui  meritoit  bien  un  livre  i  part ,  mais 
tairement  elle  leur  odroya  j  8c  fut  con-  pour  n'ennuyer  le  ledeur ,  font  icy  ieul- 
duide  par  une  gallerie  faide  exprès  ,  lement  rapportez  les  difticques  de  cha- 
regnant  depuis  la  porte  de  l'eglile  juf-  cun  tableau  faids  pàr  Jean  Dorât  pocte 
ques  à  un  grand  efcallier  fort  magnifi-  du  roy ,  duquel  eftcy-devant  faid  men- 
quement  orné  8c  décoré ,  par  lequel  elle  tion. 

monta  en  la  grande  falle  préparée  pour      Et  quant  aux  cinq  navires  flottans  en 

cet  efïèd,  où  entrant  fut  faluée  par  un  mer  dedans  le  plat- tons  eftoit  au  plus 

grand  nombre  de  trompettes     clerons  grand  eftant  au  milieu. 

8c  cornets  tefmoignans  la  joye  incredi-       Au  premier  eftoient  ces  vers. 

ble  que  chacun  recepvoit  de  fa  venue.  1. 

Arrivée  en  ce  lieu  fe  mift  8c  tous  ceux  Du  m  tccumaltitonans  Jnnoformof*  quiefeit^ 

de  fa  fuitte  A  contempler  les  fingulari-  Fmltntn  amortie  Jovi  clam  furript ,  aime 
tczd'icelle  falle,  en  laquelle  oultrcl'ex-  Tiphtusf 
cellence  de  la  tapiflerie  à  perfonnages  1. 

faide  de  loyc  rehaulféc  d'or  &  d'ar-  Dit  metunnt  fua  tela  timenâa  Giçantibut 
T*mt  II.  Part.  III.  «iim  »  G  g  g  'ij 
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An.  iJ7«- 


Nec  cielum  ,  fed  terra  tenat  :  Stellis  fola 
fugnant. 

3- 

Confultant  fuperi  j  placttbac  fententia  tan- 
dem j 

4» 

X!adme ,  relinqne  ratem  ,pafioria fibila fingt ; 
F  as  fuperare  delo  quem  vis  nonvincit  aperta. 

S 

Incautam  volucrem  fie  cautus  decipit  auceps-, 
Fifiula  fulminibus  potitur ,  paftorque  gi~ 
gante. 


19. 

Fcfia  celebrantur  connubia^  Juppiter  adftut, 
Mu  fa  canit>  Dits  terra  fréquent  efi  alter 
olympus. 

Qua tuoruna  régit  navis fions  firnta  fer  illajt 
Concordent  Harmoniam  vehitarsqua  pro- 
vida Cadmi. 
A  celuy  où  eftoic  reprefentie  la  re- 
ligion : 

Hac  Seine  lem  vehit  &  Batxhum  Jevis  igné 
erratum 

Religio/a  cobors  t  jfacra  cui  funt  or gi a  cura. 
A  celuy  où  eftoit  reprefenree  la  juf- 
rUuditefaftoti  ,  qui  vicit fraude  Tipbeeum-,   tice  : 

Flaudite  Mercurio ,  qui  furtum  à  fure  re-   Fentbeus  hac  vebitur  Juperum  vindext  & 

Agave 

Vindex  jufiitiay  qua  nec  fua  f  ignora  nevit. 

A  l'aultre,  où  eftoic  reprefentee  la 
nobleflc  : 

Hac  vebit  Autonotn  agitatoremque  fera- 
tum 

nebula  Jed  feruat    Atlaona ,  notât  qua nobilis  ordinis  arma. 

Et  à  l'aultre  reprefentant  la  marchan. 
dife  : 

Hac  lue  vebitur ,  maris  &  cui  cura  Fa- 
/ce  mon  y 

Qua  nercatorum  efivaga  per  maris  aquora 
turba. 

Sa  majefté  ayant  quelque  temps  con- 
templé les  beautez  de  cette  Cille ,  luy 
fut  prefenté  l'eau  pour  laver,  &  aux 
princeflès  de  fa  fuitte }  puis  fe  mift  à  ta- 
ble ,  où  elle  fut  fervielelon  la  faifonde 
tous  les  poiflons  rares  &  exquis ,  tant 


cepit. 

Redduntur  fua  tela  Jovi ,  fervare  mémento 
Tel*  y  fater }  ne  mox  fubeas  graviora  pericla. 
8. 

Excuffus  fomno  quant  cum  fulmine  fitrem  j 
JMtrcurittm  Cadmus 


Frufiratus  vanas  exercer  barbants  iras  $ 
Vafiat  agros  Cilices ,  nympbas  fugat  arva 
colentes. 

10. 

Advocat  auxilio  focios  ad  bella  gigantes. 
Jmmanes  coeunt  fratres,  Dits  bella parantur. 
tu 

Montibus  ingefli  montes  ad  fiderafurgunt. 
Tela  trabes  fiunt  &  montibus  eruta  faxa. 

IX. 


Sentiferi  invadunt  cielum -,  trepidautia  retri  de  la  mer  que  des  rivières  ,  que  l'on 

Sidera  diffugmnt  ,  it  faxtus  imber  in  akum.  pourroit  fouhaitter.  Le  P.  des  M.  luy 

13.  îervift  de  maiftre  d'hoftel ,  &  portoienc 

Juppiter  offenfus  dignas  Jove  concipit  iras,  après  luy  les  plats  les  gentilshommes  & 
Jpfe  fuà  vitlus  tumulaturmoleTtpbœus. 
>+• 

Ecce  Jovi  fuperi  Letum  paana  canentes  > 


officiers  de  ladicle  dame ,  marchans  au- 
devant  des  trompettes  &  clerons  à  cha- 
cun mets  que  l'on  luy  portoit. 
Vitlori  ducunt  cœlo  plàudente  triumpbum.      Il  y  avoit  quatre  aultres  tables  pour 


Jam  nympha  &  fatyri  faltant  ■>  jam  pafcuay 
faltus 

Et  fegetes  gaudent,  pulfotemre  Typbœi. 
16. 

Uavigat  in  Thracem  Cadmus  j  caducifer 
adfiats 

Et  Pitho  Harmonia  tbalamum  petit  arte 
faventem. 

Apparent  arces  Tbraciay  domus  Ematbionis\   n'en  avoir  *beu  de  leur  vie  de  femblable. 
EltUraque  bofpes  Cadmus  vente ,  &  gtner     Le  roy  pour  la  magnificence  qu'il  avoiç 
dit.  entendue  de  ce  feftin ,  s'y  voulut  trou- 

18.  ver  en  perfonne  avec  mefleigneurs  les 

Efiopusarte  DeaVeneris  fuadaque  faVorey  ducs  d'Anjou  &  d'Alençon  les  frères, 
Nobilis  Harmoni*  vir  ut  ignotus  fit  &  avec  lcfquels  print  le  plailîr  au  bal  après 
bofpes.  le  difner  ,  &  aultres  grands  feigneurs  qui 

y  furvindrent }  ce  qui  dura  aflei  longue*. 


les  feigneurs,  dames  ,  gentilshommes  te 
damoilclles  qui  s'y  trouvèrent ,  efquelles 
les  efchevins  faifoient  pareil  office  de 
maiftres  d'hoftel ,  fuivis  des  enfans  de  la 
ville  portans  la  viande ,  veftus  de  mef- 
mes  habits  qu'ils  avoient  efté  le  jour  pré- 
cèdent. Et  fut  le  fervice  fi  bien  ordon- 
ne outre  l'excellence  &  diverfité  de  vian- 
des &  bons  vins ,  que  plufieurs  des  lêi- 
gneurs  Se  gentilshommes  tefmoignerenç 
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aient,  fie  jufques  à  ce  que  ladicle  dame   de  lis.  Près  cecte  Minerve  eftoient  trois   

fut  iuppbee  par  leldicts  prevoftdes  mar-  nymphes  qui  lafervoient ,  porcans  plats  A"'  *S7U 
chands  fie  eichevins  prendre  la  colla-  pleins  de  fruich  d'une  main  }  de  l'aul- 
tion  eu  une  aultre  falle  prochaine  ,  où  tre,  l'une  des  trois  portoit  un  globe ,  la 
elle  fe  rendit  avec  les  princefTes  fufdic-  féconde  une  balance ,  la  troiliefme  un 
tes  fie  dames  de  la  fuitte  j  comme  auffi  compas ,  pour  monftrer  les  trois  parties 
pleut  au  roy  s'y  trouver  avec  meûei-  de  la  divine  fapience.  Celle  qui  tenoic 
^gneurs  fes  frères  fie  plulieurs  princes  8c  le  globe  eftoit  la  théologie  $  celle  qui 
leigneurs  ,  leiquels  admirèrent  tous  la  tenoit  la  balance ,  la  politique  ou  admi- 
ixouveautc  de  cette  collation  j  en  laquelle  migration  des  affaires  publicques;  la 
aultre  le  nombre  infini  de  toutes  for-  troifiefme  qui  tenoit  le  compas ,  figni- 
tes  de  confitures  feichesfie  liquides,  di-  n'oit  tous  arts ,  engins,  meftiers  fie  inven- 
verfité  de  dragées,  conignac,  maflepains,  tions  artificielles  pour  l'ulage  fit  lervice 
bifeuits  fie  autres  lîngularitez  qui  y  ef-  des  hommes.  Bref  les  trois  nymphes  re- 
toient,n'y  a  forte  de  fruiciqui  le  puilTc  prefentoient  toutes  feiences  &  vertus 
trouver  au  monde  en  quelque  faifonque  entre  lefquelles  a  efté  nourrie  Minerve, 
ce  ioit  ,  qui  ne  fuit  là  avec  un  plat  de  qui  lignine  la  bonne  nourriture  que  a 
toutes  viandes  fie  poùTons ,  le  tout  de  eu  noftre  roine  eftant  foubs  là  mere 
fucre  fi  bien  représentant  le  naturel  que  l'impératrice  ,  princellé  pleine  de  toute 
pluficurs  y  furent  trompez  j  mefme  les  vertu ,  bonté ,  prudence ,  pieté  fie  pudi- 
plats  fie  efcuelles  elquels  ils  eftoient ,  cite. 

eftoicnt  faicls  de  fucre.  La  troifiefme  hiftoirc  conrenoit  l'ap- 

Davantage  pour  plus  grande  décora-  parition  de  Minerve  ,  quand  elle  ic 
tion  furent  entremêliez  parmy  fix  gran-  monftra  près  du  palus  oulac  Tritonien 
des  pièces  de  relief  ,aulli  de  lucre,  dont  avec  fa  hache  fit  targue,  comme  prefte 
n'a  lèmblé  impertinent  faire  quelque  a  exécuter  quelque  grand  ouvrage  fie 
mention.  exploict  de  la  main  -,  lignifiant  que  la 

fapience  divine,  après  avoir  eftenour- 
Z'interfreutien  des  fix  hifttins  fi$iftts  de   ne  &  entretenue  en  bon  exercice  fie  dif- 
fucre  ftmr  la  toBjtttn  de  U  ryne.         cipline  de  jeunefic  ,  a  puillance  de  fai- 
re quelque  grand  eflèct  pour  perpe- 

LA  première  hiftoire  contenoit  la  tuclle  mémoire  ,  ainfi  qu'a  raid;  noltre 
naillance  de  Minerve  ,  laquelle  roine ,  laquelle  venue  à  la  cognoiflànce 
naiik  du  cerveau  de  Jupiter,  6c  eft  rc-  de  noftre  roy  fi  bien  née,»  nourrie  ,  in- 
ceuif  par  deux  Déciles  ou  nymphes,  le  ftruicte  fie  comme  choilîe  de  Dieu  fie 
tout  eftant  enveloppé  d'une  nue  d'où  préparée  pour  un  tel  mariage ,  nous  a 
fortoit  une  pluie  d'or  comme  une  lar-  caufé  un  ii  grand  bien ,  à  lçavoir  d'â- 
ge lie  du  ciel.  La  Minerve  lignifie  la  la-  voir  remis  la  paix  en  France  à  fa  ve- 
pienec ,  laquelle  ne  vient  que  du  ciel ,  nue. 

fie  n'a  pere  que  Dieu,  qui  la  départ  aux  La  quatriefrne  hiftoire  contenoit  com- 
rois  &.  roincs  fie  toutes  gens  de  conleil  me  Minerve  armée  avec  fon  bon  che- 
felon  qu'il  luy  plaift.  La  pluie  d'or  fi-  valier  PerfeetualaGorgonne  qui  avoic 
gnifie  la  grand  abondance  de  tous  biens  trois  telles  fie  un  leul  œil  (érvans  aux 
qu'apporte  la  fapience.  Minerve  naift  trois  ,  fignifiant  que  le  conleil  de  Pallas 
toute  grande ,  caria  fapience  qui  vient  ou  Minerve  mis  en  exécution  par  la  for- 
de  Dieu  eft  tousjours  parfaire.  Lcfens  ce  dePerfée ,  rompt  tout  effort  de  guer- 
allegoric  eft  tel.  Mais  pour  le  prelent  re ,  l'édition  fie  troubles  provenant  d'a- 
l'hiftoire  rcprelênte  par  Minerve  noftre  veugle  ignorance,  ainfi  que  a  faiclnof- 
roine  Elizabecb  ,  laquelle  comme  toute  tre  roy  j  lequel  fouftenu  comme  Pcrfée 
celefte  fie  divine,  a  efté  parla  tinguliere  fie  favorifé  de  la  Minerve ,  a  chaflé  fie 
faveur  de  Dieu  mile  en  terre  pour  ef-  abatu  tous  les  troubles  fie  feditions  qui 
treefpoufé  d'un  roy  de  France,6ecaufe  le  eftoient  en  ce  royaume, 
bonheur ,  paix  fit  profpcritc  des  Fran-  La  cinquiefme  contenoit  comme  Mi- 
nois, nerve  avec  Ion  Perlée  ràicl  fon  encrée 
La  féconde  hiftoire  contenoit  la  nour-  triumphante  en  la  ville  d'Athènes,  la 
ariturede  Minerve,  eftant  afiife  au  milieu  Gorgonne  eftant  abattue  aux  portes  de 
•d'un  jardin  de  plaifancc ,  auquel  y  avoit  ladicte  ville  5  qui  fignifioit  l'entrée  du 
%me  vigne  entrelaflee  de  rôles  fie  plu-  roy  fie  de  la  roine  en  cette  ville  de  Pa- 
lpeurs aultres  fortes  d'arbres  fie  fruids ,  ris,ville  excellente  en  toutes  bonnes  dif- 
:  olivkrs ,  nurthes,  ciprès  fie  fleurs  ciplines  fie  diverles  langues  comme  jadis 

•     Ggg  "j 


Digitized  by  Google 


■ 


41X  PREUVES 

 Athènes.  Le  roy  eftoit  monté  furlcPe- 

**«  Rafe  cheval  aiùé  ne  du  lang  de  la  Gor- 
conne ,  pour  lignifier  que  la  renommée 
du  roy  volera  par  tout  le  monde  pour 
fcs  vertueufes  proueûcs ,  tant  par  la  bou- 
che  des  hommes ,  que  par  les  efcnpts 
des  hiftoriens  &  poctes,  qui  ont  la  plu- 
ni-  en  la  main  comme  le  Pegaie  aux 
flancs.  Au  cofté  de  Perféc  font  plulicurs 
hommes  tournez  en  pierres  par  le 
earddelaGorgonue,  qui  fignifioit  l  et- 
pouventement  qu'auront  &  ont  desia 
îous  les  ennemis  du  roy  eftonnez  de  la 
gloire  8c  magnificence  &  profpenteen 
ïoutes  affaires  qu'il  conduirapar  le  bon 


confeil  de  fa  Minerve. 

Le  fixiefme  hiftoire  contenoit  la  ville 
d'Athènes ,  où  Neptune  d'un  cofte ,  Mi- 
nerve de  l'aukrc,  débattons  le  nom  de 
la  ville  qui  n'eftoit  encores  impole  j  ôc 
fut  accordé  que  celuy  qui  inventerait 
le  don  plus  profitable  aux  hommes  nom- 
meroitTa  vUle.  Neptune  de  Ion  trident 
frappa  contre  une  roche ,  d'où  lort  un 
cheval  d'armes.  Minerve  frappa  de  la 
hache  fur  la  terre,  8c  faia  lortir  un 
bel  olivier  qui  fignifie  paix.  Perfee  eft 
au  milieu  comme  juge,  qui  choihit  l  o- 
live  de  Minerve  ,  ôc  méprife  Neptune 
&  fon  prefent  guerrier^ui  fiewfie  la  pru- 
dence de  noftre  roy  ,  lequel  par  le  bon- 
heur &  faveur  de  fa  Minerve  la  royne 
a  planté  la  paix  en  ce  royaume  ;  8c  pour 
ce  mérite  que.  non  feulement  la  ville  de 
Paris  comme  Athènes  »  mais  toute  la 
France  foit  nommée  ÔC  renommée  du 
nom  d'icelle  tres-heureufe  &  vertueule 
Minerve  Elisabeth  roine  de  France. 

Plus  contenoit  icelle  hiftoire  un  na- 
vire venant  de  Lybie,  chargé  de  plu- 
fieurs  fortes  d'animaux  ôc  oiieaux  el- 
trangers  conduits  par  un  Maure  monte 
Éu  un  chameau  ,  prefentant  ledid  na. 
vire  en  figne  de  congratulation  ou  hom- 
maige  à  Perfee  8c  Minerve.  Et  fignifioit 
ce  navire  venant  de  Barbarie ,  que  l*A- 
fie  un  jour  viendra  lé  fouemettre  à  nof- 
tre Perlce  Se  Minerve  i  qui  font  le- roy 
$c  la  roine,  ou  aux  enfansqui  fortiront 
de  leur  tres-heureux  mariage ,  comme 
tefmoigncnt  plufieurs  prophéties,  dilans 
que  du  fang  des  François  &  des  Alié- 
nons rejointe  enfemble  doit  naiftre  un 
prince  qui  dominera  fur  tout  le  mon- 
de. 

Leurs  majeftez  ayant  quelque  temps 
contemplé  cette  collation ,  8c  prins  leur 
réfection  ,  enlèmblc  ceulx  de  leur  fuirte, 
tant  que  bon  leur  auroit  lèmblé ,  fut 
ladide  dame  conduide  en  une  cham- 


ET  PIECES 

bre  prochaine,  en  laquelle  eftoit  drelfë 
fur  une  grande  table  un  buffet  d'argent 
vermeil  doré  cizelé  de  grande  valeur, 
8c  lequel  pour  l'excellence  de  l'ouvra- 
ge d'iceluy  6c  beauté  des  hiftoijes  con- 
venables ôc  dépendantes  des  chofes  fuf- 
dides ,  dont  il  eftoit  orné  par  tout ,  me- 
riteroit  bien  une  deferiprion  à  part.  Ce 
buffet  luy  fut  prefenté  ÔC  offert  par  les 
'P.  des  M.  ôcE.  non  comme  chofe  digne 
de  fa  royale  majefté ,  mais  pour  recog- 
noiffance  de  l'honneur  qu'il  luy  avoit 
pieu  faire  à  ladide  ville  }  lequel  elle 
accepta ,  &  monftra  avoir  non  feulement 
agréable,  mais  oultre  offrift  qu'elle «fi- 
roit  tousjours  les  affaires  de  ladide  vil- 
le en  finguliere  recommandation  en- 
vers le  roy  fon  feigneur  ôc  efpoux. 

Ce  faid  fe  retirèrent  leurs  majeftez 
au  palais  ,  où  le  foir  furent  faides  plu- 
fieurs belles  ôcr  magnifiâmes  maicara?. 
des ,  defqueîles  ne  lira  faid  icyaultre 
mention ,  d'autant  que  cela  n'eft  du  faid 
d'icelle  ville. 


Journée  de  S.  Barthélémy  &  fuite. 

LE  11.  Aouft  1571.  Gafpar  de  Co-  * 
ligny  admirai ,  revenant  du  Lou- 
vre ôc  panant  devant  la  porte  ducloif- 
tre  S.  Germain  ,  fut  bleue  d'une  har- 
quebufe  au  bras  &  aux  deux  mains. 

Mandement  dudit  jour  aux  trois  com- 
pagnies ,  de  venir  çn  armes  à  l'hoftel 
de  ville.  j  "*  ; 

Autre  dudit  jour  aux  quarreniers ,  de 
faire  tenir  fix  cinquanteniers  ou  dixe- 
niers  fans  armes  aux  portes  de  leur  quar- 
tier ,  pour  reconnoiftre  ceux  qui  entre- 
ront &  fortiront ,  ôc  que  les  quarteniers 
faflent  pofer  les  armes ,  fi  aucuns  bour- 
geois  les  prenoient,  &  ouvrir  les  bou- 
tiques, fi  aucuns  les  fermoient. 

Le  13.  Aouft  bien  tard  le  roy  manda 
le  prevoft  des  marchands  fit  luy  dit  ef- 
tre  adverty  qu'aucuns  grands  de  la 
nouvelle  religion  avoient  confpiré  con- 
tre fa  perfonne  6c  contre  foneftat,luy 
ayant  tait  tenir  des  propos  hautains  4 
&  pour  y  pourvoir ,  fit  prévenir  lefdi- 
tes  confpirations ,  luy  ordonnoit  de  fe 
faiûr  de  toutes  les  clefs  des  portes  de 
la  ville,  fit  retirer  tous  les  bateaux  du 
cofté  de  la  ville ,  fit  fermer  toutes  les 
chaines ,  ôc  faire  armer  tous  les  bour- 
geois 6c  les  pofter  aux  cantons  6c  car- 
refours de  la  ville ,  pour  recevoir  ÔC  exé- 
cuter les  commandemens  de  S.  M.  ÔC 
faire  tenir  l'artillerie  de  la  ville  prefte, 
tant  dedans  l'hoftel  de  ville,  que  place, 
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do  Grevé  }  ce  qui auroit  efté exécuté  le  prevuft  des  marchands  fie  efchcvins, 

lendemain  de  grand  matin  -,  fie  donnoit-  lâjndMcûne ,  Charmeaux ,  Marcel  con- 

on  advis  au  roy  d'heure  à  d'autre  de  feillers  de  ville ,  procureur  du  roy  au 

l'exécution,  chaftekt  fie  de  la  ville ,  pour  par  eux 

Et  fur  ce  que  lefdits  prevoft.  8c  cfche.  ou  quatre  d'eux  pourvoir  dans  lesdcf- 
vins  auroient  remonftré  au  roy  le  14.  ordres,  meurtres  fie  pilleries  de  la  ville*, 
Aouft  1J72.  jour  de  S.  Barthélémy ,  fur  auxquels  le  roy  donne  pouvoir  de  pro- 
ies 1 1.  à  11.  heures  du  matin ,  que  plu-  céder  contre  les  delinquans  jufqu'àcon- 
fieurs,  tant  de  la  fuitte,  que  de  celle  damnation  fie  exécution  de  mortinclu- 
des  princes  8c  princcUès ,  leigneurs  de  fivemenr  ;  fie  ce  en  vertu  de  la  pre- 
fa  cour ,  archers  de  fa.  garde  ,  foldars  fente  ordonnance ,  attendant  qu'il  foie 
des  gardes,  avec  menu  peuple  méfié ,  expédie  lettres  patentes ,  fie  que  les  pre- 
pilloicnt  les  maifons  fie  egorgeoient  le  fidens  du  parlement  prefideront  en  la- 
monde  par  les  rues  ^  le  roy  leur  auroit  dite  commiffion  ,  fans  préjudice  aux 
commandé  s'affilier  des  forces  de  la  ville  droits  de  feanec  8c  de  porter  la  parole 
pour  réprimer  ces  defordres  ;  ce  qu'ils  8c  de  prefider  deldits  prevoft  ficefehe- 
auroienc  exécuté,  ayant  par  plulicurs  vins  en  toutes  allèmblées  8c  convoca- 
jours  lait  ronde  en  pcrlonne,  accom-  tions  fie  commillîons  qui  le  font  en 
pagnez  des  capitaines  de  la  ville ,  des  l'huite!  de  ville  pour  quelque  occafion 
trois  compagnies  8c  autres  forces.  que  ce  foie  -f  attendu  que  la  prefente  com- 

Dudit  jour.  Mandement  aux  quarte-  million  cft  particulière  de  S.  M  8c  non 

niers  qu'ils  ayenr  à  faire  fçavoir  aux  en  tout  pour  les  affaires  de  la  ville, 
capitaines  des  dixaines  qu'ils  ayent  à      Et  eft  joint  à  ladite  ordonnance  un 

faire  garde  aux  portes,  fie  de  venir  le  mot  d'inllrucTion ,  du  30.  par  lequel  le 

lendemain  à  la  ville  recevoir  plus  par.  roy  veut  qu'on  falïê  lortir  tous  loldats 

ticuliercment  les  ordres  -y  fie  qu'on  clife  &  archers  des  gardes  qui  font  dedans 

des  capitaines  au  lieu  des  fufpcds  ou  les  maifons,  fans  qu'ils  puillènt  rien  exi- 

deceuez.  ger  ni  mettre  à  rançon. 

Du  16.  Aouft.  Le  lieutenant  du  grand  Et  enluite  furent  envoyées  lettres  pa- 
prevuft  eft  venu  à  la  ville  de  la  part  tentes  pourautorifer  ladite  commiffion^ 
du  roy ,  dire  que  la  ville  ait  à  mander  fur  laquelle  lefdits  commùTaires  fe  fé- 
aux quarteniers  de  faire  pofer  par  les  roient  alTemblez  trois  ou  quatre  fois  par 
capitaines  corps  de  garde  par  les  quar-  divers  jours;  mais  la  commilîion  le  trou- 
tiers,  pour  empefeher  les  pilleries  j  fie  vant  à  la  fin  inutile  ,  leurs  allèmblées 
cependant  qu'ils  aillent  trois  ou  quatre  ceilcrent. 

bourgeois  de  chaque  dixaine  en  toutes       Ordre  fie  police  que  le  roy  fait  pour 

les  m  allons  du  quartier  faire  recherche  la  ville  ,  du  pcnultiefme  Aouft  i  J72. 

de  ceux  de  la  religion  nouvelle,  les  Que  recherche  fera  faite  parlequarte- 

mettre  fous  bonne  fie  lurc  garde,  fie  en  nier  fie  deux  notables  de  chaque  dixai- 

drefler  procez  verbaux.  ne  ez  maifons  privées  de  ceux  qu'on 

Ordonnance  du  roy  du  ij.  Aouft  pourvoit  retenir  fie  avoir  mis  à  rançon, 

fur  celujet,  qui  veut  que  les  quarte-  pour  les  mettre,  par  l'autorité  du  roy, 

niers  aillent  feuls,  fie  mettent  le  (dits  de  en  liberté,  fans  rien  payer.  Les  capi- 

la  religion  nouvelle  en  la  garde  des  maif-  taines  des  gardes  du  roy,  roynes,  Ire- 

très  des  maifons.  res  du  roy,  fie  autres  qui  font  emparez 

Mandement  du  17.  Aouft  a  douze  d'aucunes  maifons ,  fortiront  à  peine  de 

des  archers  de  la  ville  d'aller  à  la  rue  la  vie.  Confirme  aux  commiflàircs  le 

de  la  Calende  pour  conlbrver  les  mai-  pouvoir  de  juger  à  mort ,  nonobftant 

fons  de  ladite  religion ,  8c  amener  les  que  les  lettres  patentes  ne  fulTent  en- 

perionnes  à  l'hoftel  de  ville.  core  expédiées ,  que  le  roy  promet  de 

Ordonnance  du  roy ,  dudit  jour  ,  à  délivrer.  Tous  prifonniers  pour  la  reli- 

cc  que  les  prévoit  fie  efchevins  fallènt  gion ,  fuivant  la  volonté  du  roy ,  me- 

faire  en  chaque  rue  un  corps  de  garde  nez  ez  prifons  ordinaires  ,  femmes  fie 

de  1 3.  hommes  pour  empekher  les  pil-  petits  en  fans  Huguenots  mis  en  garde 

leries  8c  meurtres.  ez  mains  deleurs  parens.  Queperlonne, 

Du  19.  Ordonnance  du  roy  qui  cfta-  de  quelque  qualité  qu'il  foit,  ne  pourra 

h  lit  un  conlèil  dans  l'hoftel  de  ville,  fortirde  la  ville  avec  grands  chevaux 

compofe  des  prelîdens  de  Thou  ,  Mor-  fie  armes  fans  parte- port, 
fon  6c  Hcnnequin  ,  des  gens  du  roy  du       Ordonnance  du  roy  ,  du  1.  Scptcm- 

parlement ,  lieuteruns  civil  fie  criminel,  bre ,  qui  enjoint  à  tous  quàrteniers  faire 
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  rolle  de  ceux  de  la  religion  prétendue 

*  reformée,  pour  luy  eftrc  apporte  par 

les  prevoft  Se  efchevins. 

Proceflîon générale  du  4.  Septembre, 
où  les  chaflès  de  S.  Marcel  Se  Sce  Ge. 
nevieve  furent  portées  j  Se  les  prevoft  ôc 
efchevins  ,  la  proceflîon  retournée  à 
N.  D.ont  reconduit  les  chailësjufqu'au 
coin  de  la  rue-Neuve  N.  D. 

Lettres  patentes  pour  la  commiflïon 
dont  aefté  parlé  cy-deflus ,  du  19.  Aouft 
IJ71.  par  laquelle  le  roy  donne  enrr'au- 
tres  choies  pouvoir  aux  commillaires  de 
commander  aux  capitaines  des  dixaines 
&  quarteniers  &c.  ce  qui  fera  pour  le 
repos  de  la  ville  3  juger  les  coupables 
de  meurtres,  pilleries  Se  defordres  de- 
puis les  deffenfès  publiées ,  de  quelque 
qualité  que  foient  les  coupables ,  fouve- 
rainement,  &  que  les  jugemens  ainfî 
donnez  foient  de  mefme  autorité  que 
s'ils  eftoient  rendus  par  une  des  cours 
fouveraines  5  le  nombre  auquel  ils  doi- 
vent juger  eft  en  blanc  -,  mais  fi  aucun, 
par  maladie  ou  autrement ,  ne  feroit  au- 
dit nombre ,  permis  à  eux  d'appeller 
pour  le  remplir  tels  officiers  de  la  cour 
de  parlement  ou  autres  .qu'ils  avife- 
ront. 

Ordonnance  dû  roy  du  1 7.  Septem- 
bre ,  qui  porte  que  pour  faire  ceûcr  les 
émotions  &  exécutions  faites  par  le  peu- 
ple fur  ceux  de  la  religion  nouvelle ,  à 
l'occafion  de  la  conlpiration  faite  par 
le  feu  admirai  Se  fes  adherans  contre 
le  roy  Se  Ion  eftat ,  fait  S.  M.  deffen- 
les  d'ofïènfer  aucun  de  ladite  religion  $ 
fauf  s'il  s'en  trouvoit  de  coupables  de 
ladite  confpiration ,  d'en  avertir  les  ju- 
ges pour  s'en  failir  &  leur  faire  le  pro- 
cez. 

Ordonnance  de  la  ville ,  du  7.  Octo- 
bre à  tous  capitaines  de  la  ville ,  d'ap- 
porter au  bureau  les  noms  Se  qualitcz 
de  ceux  qui  ont  efté  tuez  le  jour  de  S. 
Barthélémy  Se  fuivant ,  en  l'émotion  fai- 
te contre  les  rebelles. 

autorité  des  armes  &  de  la  police  donnée 
à  la  ville. 

DU  n.  Novembre  1571.  Le  roy  a 
mandé  meffieurs  du  parlement, 
prevoft ,  capitaines  ,  &  principaux  bour- 
geois de  la  ville,  Se  leur  a  dit  qu'allant 
en  voyage  ,  il  vouloit  que  le  parlement 
fuft  reconnu  pour  lajuftice,  6c  le  prevoft 
des  marchands  pour  le  fait  des  armes , 
ordre,  police  &  fureté  de  la  ville  .com- 
me chef  en  cet  endroit,  en  l'abfence 


ET  PIECES 

du  roy  ,  Se  auquel  ceux  qui  auroient 
quelques  avis  à  donner  au  roy  s'adref- 
iéroient. 

En  confeqùencc  eft  mandement  des 
prevoft  Se  efchevins  aux  colonels, pour 
faire  garde. 

Ordonnance  du  11.  de  Novembre. 
Defrence  aux  capitaines  faifant  garde 
aux  portes  ,  de  laifler  lortir  perlonne, 
tant  a  pied  ,  qu'à  cheval,  fans  congé 
du  duc  de  Nemours ,  marefchal  de  Ta- 
vanne ,  des  prevoft  Se  efchevins ,  ou  l'un 
d'eux. 

Réception  des  ambajfadeuTS  de  Pologne  &c. 

LE  roy  eftant  adverty que  bientoft   
dévoient  arriver  à  Mets  les  lieurs  A"  M7i 
afladeurs  de  Polongne  ,  auroit  man,  *"  KlM&- 
dé  le  fieur  de  Thevalc  lieutenant  Se  gou- 
verneur dudiél  lieu  de  les  recepvoir  di- 

Î;nement ,  Se  envoyer  au-devant  d'eulx 
'evefque  de  Langres  Se  le  comte  de 
Brienne  delamaiion  de  Luxembourg, 
pour  les  accompagner  jufques  à  Paris 
où  eftoit  le  roy.  Et  monfieur  de  Lor- 
raine fâchant  qu'ils  pafloient  par  l'es 
pais,  les  alla  recevoir  au  Pont-à-Mouf- 
6m  ,&  les  fift  très-  bien  traider.  Et  quand 
il»  furent  à  trois  lieues  de  Patis,leroy 
de  Polongne  envoya  au-devant  d'eulx 
de  fa  maiion  &  famille  conduicte  par 
M.  de  Villequier  fon  premier  chambel- 
lan &  les  autres  chambellans  gentils- 
hommesde  fa  maifon,  enlcmble  lespa- 
ges,  jufques  au  nombre  de  cinquante, 
montez  tous  fur  chevaulx  d'Efpagne  Se 
Turcs }  Se  furent  jufques  à  Pantin.  Et 
quelque  peu  après  y  arrivèrent  les  prin- 
ces que  le  roy  tres.Chreftien  envoyoïc 
au-devant  d'eulx  pour  les  recevoir  :  à 
fçavoir  monfieur  le  prince  daulphin, 
meflîeurslesduc  deGuife ,  ducs  du  Mai- 
ne, d'Aumale  &  marquis  d'£lbœuf,le 
grand  efcuyer ,  le  fieur  de  Pienne  de 
Humieres ,  le  fieur  de  Foix  conseiller 
au  conleil  privé ,  qui  porta  la  parole  de 
la  bien-venue.  Et  à  la  rencontre  def- 
cendirent  tous  de  leurs  chariots  ,  pour 
faluer  lefdids  princes  qui  venoient  au- 
devant  d'eulx.  Et  après  en  chacun  cha- 
riot'des  ambairadeurs  Polonnois  qui  ef- 
toient en  nombre  de  unze,  entra  un 
prince  ou  feigneur  François  pour  leur 
faire  compagnie. 

Le  feiziefmc  jourdudict  mois  d'Aouft 
oudicl  an  (  1573.  )  lcldicts  fieurs  de  la 
ville  advertis  de  la  part  du  roy  que  ief- 
dicb  fieurs  ambafladeurs  de  Polongne 
eftoient  près  de  cected.  ville ,  firent  par 

commandement 
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commandement  du  roy  j  vous  prune  n  y 
vouloir  faillir.  Fakt  au  bureau  le  xvi. 
jour  d'Aouft  m.  d.  lxxiii.  Les  P.  des 
M.  fie  E.  de  la  ville  de  Paris  tousvof- 
tres. 
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commandement  de  S.  M.  expédier  fie  ils  feront  payez  raifonnablement.  Ce  A — 

envoyer  les  mandemens  d'eulx  dont  la  que  lefdids  Régnier  ôc  autres  pafleuxs 

teneur  enfuit:  ont  promis  faire. 

Monfieurlc  premier  preGdcnt ,  plaifc  Le  Mercredy  xix.  jour  dudidmois 
vous  trouver  Mercredy  prochain  dix  d'Aouft  oudid  an ,  mefdids  fleurs  les 
heures  du  matin  en  l'hoftel  de  cette  P.  des  M.  fie  E.  ayans  faid  mener  l'ar- 
ville,  pour  nous  accompagner  à  aller  en  tillerie  de  ladide  ville  fur  les  rampars 
houflè  jufques  à  S.  Laurens  au-devant  ores  la  porte  S.  Martin,  pour  faluer 
des  licurs  ambaûadeurs  Polonnois  par  lefdids  heurs  Polonnois  lors  de  leur  ar- 
rivée par  lad.  porte  ■>  fit  fuivant  lcfd. 
mandemens  cy-deflus  tranferipts ,  lcfd. 
heurs  P.  des  M.  fie  E.  procureur  fie  gref- 
fier en  leurs  robbes  my-parties  ,  con- 
feillers,  quarteniers  fie  bourgeois  de  la- 
Pareils  mandemens  ont  efté  envoyez  dide  ville  partirent  de  l'hoftel  de  ladide 
à  tous  meilleurs  les  aultres  conseillers  ville  environ  une  heure  de  relevée ,  fie 
de  ladide  ville.  allèrent  à  cheval ,  marchant  devant  eulx 
De  par  les  P.  des  M.  fit  E.  de  la  ville  aulli  à  cheval  lefdids  archers ,  arbalef- 
de  Paris.  Sire  Jacques  Kerver  quartenier  triers ,  harque  bouliers  fie  fergens  de  la- 
de  ladide  ville ,  appeliez  avec  vous  qua-  dide  ville  au-devant  defdids  heurs  Pou- 
tre des  plus  notables  bourgeois  de  voftre  lonnois  jufques  ès  faulxbourgs  S.  Mar- 
quarticr,  fie  vous  trouvez  tous  Mcrcre-  tin  près  l'eglife  dudid  S.  Laurens }  où 
dy  prochain  dix  heures  du  matin  en  eftans  arrivez  iceulx  P.  des  M.  fie  E.  les 
rhoftcl  de  cettedide  ville ,  pour  nous  receurent  avec  toute  la  joye  fie  allegrefle 
accompagner  à  aller  en  bouffe  jufques  qu'il  cftpoffblc.  Et  fe  trouvai  la  porte 
à  S.  Laurens  au-devant  des  fieurs  am-  S.  Martin  par  laquelle  ils  entrèrent, 
baflàdeurs  Polonnois  par  le  commande-  mil  ou  douze  cents  narquebouziers,  pour 
ment  du  roy.  Si  n'y  faides  faulte.  Faid  leur  faire  une  falvc  avec  l'artillerie  qui 
au  bureau  ledid  jour  fie  an.  fut  tirée.  En  cette  forte  entrèrent  en 
Semblables  mandemens  ont  efté  en-  la  ville  environ  les  trois  heures  après 
voyez  à  tous  les  aultres  quarteniers  de  midy ,  eftans  en  nombre  environ  trois 
ladide  ville.  cents  perfonnes,  fie  cinquante  chariots 
De  par  les  P.  des  M.  fie  E.  de  la  ville  faids  à  la  Polonnoife,  fie  tirez  les  ungs 
de  Paris.  Capitaine  des  harqueboufiers  par  quatre,  les  aultres  par  fix  chevaulx. 


de  ladide  ville,  trouvez-vous  Mercredy 

Î prochain  neuf  heures  du  matin  devant 
'hoftel  d'icellc  ville ,  avec  quarante  per- 


Pafians  tout  le  long  de  la  rue  S.  Mar- 
tin allèrent  defeendre  au  logis  de  l'e- 
vefque  de  Pofnanye  logé  en  la  mai  Ion 


fonnes  de  voftre  nombre  fie  compagnie  du  fiear  de  Nanthoillet  prevoft  de  Pa- 
des  plus  notables  fie  mieux  montez,  pour  ris,  fie  après  furent  conduids  les  aultres 
nous  accompagner  daller  au-devant  des  chacun  en  leurs  maifons  aux  environs 
heurs  amballadeurs  Polonnois  fuivant  des  Auguftins  fie  rue  de  Buffy ,  par  gén- 
ie commandement  du  roy  ,  fur  peine  tilshommes  François  dépurez  pour  les 
de  dix  livres  pariils  d'amende  fur  cha-  accompagner,  fie  autres  gens  ordonnez 


ledid 


cun  defFaillant.  Fait  au  bureau 
xvi.  jour  d'Aouft  audid  an. 

Pareils  mandemens  ont  efté  expédiez 
aux  autres  capitaines  des  archers  fie  ar- 
baleftriers  de  ladide  ville. 

Le  xviii.  jour  defdids  moisfiean  a 
efté  ordonné  au  cappitaine  Georges  Re- 
nier maiftre  paûeur  d'eau  ez  ports  de    fenterent  de  la  part  de  ladide  ville  con- 


pour  les  faire  fervir  en  leurs  maifons , 
tant  vallets  de  chambre  du  roy  que  aul- 
tres. 

Ledid  jour  lefdids  fieurs  P.  des  M. 
E.  procureur  fie  greffier  de  ladide  ville 
allèrent  vifiter  lefdids  fieurs  a  m  bala- 
deurs en  leurs  loeis ,  aufquels  ils  pre- 


aris  fie  autres  paileurs  ,  d'accouftrer 


fitures ,  ypocras ,  dragées  fie  aultres  pre- 
fens  accouftumez. 


unze  barreaux  de  palTeurs  en  forme  de 
gondollcs  de  Venife ,  couverts  de  thoille  Le  Jeudy  tout  le  long  du  jour,  par- 
fit accouftrez  de  riches  tapis  de  Tur-  ceque  lefdids  fieurs  Polonnois  eftoient 
cjuie,  pour  palier  par  la  rivière  les  un-  las,  ils  fe  repoferent  en  leurs  maifons, 
ze  fieurs  ambaûadeurs  Polonois  venus  fie  furent  envoyez  vifitterde  la  part  du 
vers  le  roy  fie  le  roy  de  Polongnc,  fie  roy  par  M.  de  Lanflac,  pour  Ravoir 
leur  train,  fuivant  la  volonté  du  roy,  de  leurs  nouvelles  fie  difpofitions ,  8e  s'ils 
fans  en  pouvoir  pairr  d'aultres }  dont  avoient  befoing  d'aulcune  chofe  -,  com- 
Tome  II.  Part.  III.  Hhh 
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  me  le  lendemain  Vcndredy  xxi.au    grande  fal le  d'en  hault  ;  ce  qui  fut  faid 

'  1r)  matin  furent  auflî  envoyez  vilitter  de  avec  bel  qrdre.  Et  au-devant  d'cuJx 
4a  part  du  roy  dePolongncparlcsfieurs  marcha  ledid  roy  jufques  au  milieu  de 
deViIlcquier  ôcChiverny,  pour  les  con-  ladide  fal  le,  puis  les  mena  en  hault 
gratulcr  de  leur  venue,  &.  leur  offrir  tou-  près  la  cheminée;  fie  là  furent  prefèn- 
te  faveur  fie  bienveillance  de  la  part  tées  les  lettres ,  qui  furent  leucs  par  le 
dudid  ficur  roy  de  Polongne.  fieurBrulart  l'un  des  fecretaires  d'eftat. 

L'après-difnée  dudid  jour  lefdids  am-  Et  après  ledid  lîeur  evefque  de  Pof- 
bafladeurs  demandèrent  à  eftrc  ouys  du  nanye  commença  à  faire  fon  oraifon  j 
roy  tres-Chreftien ,  fie  panèrent  l'eau  après  laquelle  faide  ledid  fieur  roy  de 
dedans  lefdids  batteaux  qui  leur  clloient  Polongne  leur  f  efpondant  en  Latin  les 
appreltez  de  la  part  defdids  ficurs  P.  remereya  de  l'elledion  qu'ils  avoient 
des  M.  fie  E.  fie  tendus  de  tapis  de  Tuf-  faide  de  luy  ,  &  donna  après  charge 
quic  par  dedans  hault  &  bas  ,  couverts  au  ficur  deChiverny  Ion  chancellier  de 
de  thoillc  cirée  en  forme  de  petites  refpondrc  plus  amplement.  Après  la- 
gondolles ,  pour  venir  au  .Louvre ,  où  quelle  refponfe  faide  ledid  fieur  roy 
Us  trouvèrent  le  roy  dedans  la  grande  les  remercia  encorcs  en  Latin  de  tant 
fallc  d'en  hault ,  accompagné  des  prin-  de  peine  qu'ils  avoient  prinfe  de  le  venir 
ces  ,  cardinaulx  &  gens  de  fon  conieil.  trouver.  Ce  qu'eftant  raid  ,  tous  lefl 
Et  là  lefdids  ficurs  Polonnois  fie  aultres  dids  ficurs  ambafladeurs  &  après  eulx 
de  leur  compagnie  vinrent  baifer  la  main  tous  les  gentilshommes  de  leur  fuitte 
du  roy  }  fie  fut  portée  la  parole  par  vindrent  baifer  la  main  de  leur  roy  , 
l'evefquc  de  Pofnanye  de  la  caufe  de  qui  les  receut  tort  humainement  au  tres- 
leur  venue  }  à  laquelle  fut  faid  refponfe    grand  contentement  defdids  fieurs  Po- 

Çar  le  ficur  de  Biragues  chancellier  de    lonnois  fit  de  leur  fuitte.  Et  après  ledid 
rance.  Et  puis  après  allèrent  trouver    ficur  roy  de  Polongne  prenant  l'evef- 
la  roine  mere  en  la  chambre,  à  laquelle    que  par  la  main  ,  luivy  des  aultres  am- 
ledid  ficur  evefque  fift  harangue;  fie    bafladeurs ,  le  fil!  entrer  en  l'anticharn- 
pareeque  ladide  dame  feeut  que  ledid    bre,  puis  en  la  chambre  du  roy  ,  oà 
evefque  parloit  bien  Italien,  luy  fiflelle-    ils  trouvèrent  ledid  fieur  roy,  avecle- 
mcfme  la  refponfe  bien  à  propos ,  ref-    quel  après  avoir  eu  quelque  propos  „ 
pondant  à  chacun  poind  de  ce  qu'elle    priment  congé  pour  eulx  retirer  en  leurs 
avoit  entendu  par  fon  chancelier  le-    maifons.  Eftans  defcendtis  en  la  court, 
vefque  du  Puy,  qui  contenoit  l'oraifon    trouvèrent  des  granschevaulx  des  efeu- 
dudid  ficur  evefque  ;  6c  fut  la  refponfe    ries  du  roy  fit  du  roy  de  Polongne pre- 
de  ladide  dame  grandement  louée  fie   parez  pour  eulx. 
ellimée  par  lefdids  ambafladeurs.  Après       Le  xxm.  lefdids  ficurs  Polonnois 
s'en  allèrent  fàlucr  la  roine,  pour  la-    voulloient  aller  faire  la  révérence  à  mon- 
quelle  fut  faid  refponfe  par  l'evefque   fieur  le  duc  ;  ce  qu'ils  ne  purent  faire, 
de  Paris.  Et  après  s'en  retournèrent  lefl   pareeque  ledid  fieur  s'eftoit  affèz  mal 
dids  ficurs  ambafladeurs  palier  l'eau    trouve  la  nuid  de  fa  fiebvre  ;  fie  alle- 
pour  aller  en  leurs  logis,  ne  voulans    rent  laluer  le  roy  fit  la  roine  de  Navar- 
pas  ledid  jourveoirleroy  de  Polongne    re  ,  fit  après  meilleurs  les  cardinaulx  de 
leur  roy  ,  parcequ'ils  difoient  le  vouloir    Bourbon  fie  de  Lorraine, 
veoir  un  jour  à  part,  pour  luy  faire       Le  xxiv.  dudid  mois  M. de Chiver- 
plus  d'honneur  comme  ils  dévoient  ;  qui    ny  fie  M.  de  Villcquicr  furent  envoyez 
rut  caufe  de  les  remettre  au  Samedy   de  la  part  du  roy  de  Polongne  vers  le- 
Xxn.  dudid  mois;  lequel  jour  l'après-    did  evefque  de  Pofnanye,  pourfeavoif 
diihée  ,  fit  pour  venir  avec  plus  d'ap-   fie  entendre  quand  lefdids  fieurs  ambaf- 
parence,  délibérèrent  de  monter  tous   fadeurs  prendraient  plaifir  de  commen- 
.à  cheval  fur  chevaulx  fort  richement   cer  à  traider  du  faid  de  leur  légation, 
enharnachez  ,  fit  chacun  defdids  am-    Ce  que  lefdids  fieurs  priment  a  grand 
bafiadeurs  menant  fa  famille  parée  cha-   plaifir  ,  fie  prièrent  que  ce  fuft  en  pre- 
cun  de  diverfes  couleurs  fie  riches  ha-   lènce  de  leur  roy ,  ayans  accouftumé 
biilcmens ,  la  plufpart  à  la  façon  Po-   par  la  façon  de  leur  pays  de  ne  traidet 
lonnoiic  ;  6c  penfoient  venir  trouver  leur  jamais  chofe  de  grande  confcquencc  fi- 
roy  en  là  chambre  du  Louvre;  mais   non  leur  roy  prefent.  Ce  qu'eftant  rap- 
quand  l'on  vcitla  compagnie  fi  grande,   porté  au  roy  de  Polongne,  l'euftpour 
ledid  roy  fut contraind ,  pouravoir  lieu   tres-agreable  ,  prenant  à  grand  plaifir 
plus  capable ,  dalier  les  recevoir  en  la  de  veoir  en  fa  pcflbnne  traider  un  af- 
faire 
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faire  qui  luy  eftoit  de  fi  grande  impor-  cofté  gaulche  vis-à-vis  des  cardinaulx, 

tance.  Afligna  lefdids  ambaflàdeurs  aux  les  ambaflàdeurs  du  pape,  duroyd'Ef- 

jours  6C  heures  qu'il  advifa  pour  leur  pagne ,  d'Efcoflè  Se  de  Venife.  Et  après 

donner  audience.  Et  après  avoir  vacqué  que  la  mellè  fuc  dide,  lefdids  rois  de 

par  quelques  jours ,  tanc  à  veoir  lefdids  France  &  de  Polongne  s'approchèrent 

ambaflàdeurs  ,  que  à  enrendre  d'eulx  du  grand  autel ,  où  eftoit  l'evefque  de 

l'cltat  des  affaires  dudid  pays  ,  lefdids  Pans  qui  avoir  «lier,  la  moire  ,  comme 

fleurs  ambaflàdeurs  fupplierent  en  la  s'approcherenc  aufli  les  ambaflàdeurs, 

forme  accouftumée ,  que  leroy  de  Fran-  pour  faire  le  lerment  convenu  Se  accor- 

ce  feift  ferment  d'alliance  ôc  amitié  en.  dé.  Et  après,  lefdids  rois  de  France  Se 

tre  les  deux  royaumes  de  France  &  de  de  Polongne  fe  mirent  à  genoux,  &  le 

•Polongne  ,  comme  il  auroit  efte  promis  cartel lan  de  Seure  print  la  forme  du 

par  les  ambaflàdeurs  ,  &  aufli  que  ledid  ferment  que  le  roy  de  Polongne  devoit 

ièigneur  roy  efleu  promift  garder  les  faire ,  laquelle  il  leut  de  mot  à  mot , 

privilèges  du  pays  j  ce  que  leurs  ma-  comme  ledid  fieur  roy  en  fift  autant  de 

jeftez  auroient  promis  faire.  fa  part ,  &  le  jura  aufli  fur  les  évangiles. 

Le  îx.  du  mois  de  Septembre  oudid  Et  le  roy  leut  Ion  autre  ferment ,  corn. 

an  le  roy  auroit  faid  entendre  à  mef-  me  Ait  aufli  M.  le  chancelier  ;  lequel 

dids  fleurs  P.  des  M.  6c  E.  de  ladide  fieur  roy  a  faid  auili  ferment  fur  lcfdids 

ville  ,  que  la  réception  dudid  fieur  roy  évangiles  ,  d'entretenir  de  bonne  foy 

«le  Polongne  fc  feroit  en  l'eglife  de  Pa-  ce  qui  a  efte  accorde  par  fefdids  am- 

vis  le  lendemain  x.  la  ledure  du  décret  bafladeurs  8c  depuis  avec  le  roy  dcPo- 

«le  fon  cledion  Dimanche  prochain  en-  longne  fon  frere.  Cela  faid ,  ledid  Caf- 

fuivant  xm.  au  palais  ,  &  fon  entrée  tellan  de  Seure  fift  une  petite  harangue 

LeLundyxvi.  jours  dudid  mois  de  Sep-  au  roy  en  Latin,  loiiant  Dieu  Se  le 

cembre.Pour  ces  caufes  furent  expédiez  remerciant ,  à  laquelle  M.  le  chancelier 

les  mandemens  à  mcflïcurs  lesconfeil.  refpondit  par  le  commandement  du  roy  $ 

lers  de  ladide  ville,  quarteniers,  ar-  &  depuis  en  fift  aulfi  une  aultre  auroy 

cbers,  arbaleftricrs  Se  harquebuflers  d'i-  de  Polongne ,  à  laquelle  ledid  fieur  de 

celle  8cc.  Chiverny  refpondit  par  fon  commande, 

Suyvapt  lequel  commandement  de  ment.  Et  après  leldids  rois  ,  ambaflâ- 

(âdide  majefté  Se  leldids  mandemens  deurs  Se  tous  autres  fe  retirèrent ,  lehe- 

meldids  fleurs  P.  des  M.  E.  procureur  rault  criant  en  figne  de  joye  ôcallegrel- 

&  greffier  en  leurs  robbes  my-parties ,  fe  ,  comme  l'on  a  accouftumé  ;  8c  le  roy 

à  feavoir  led.ficur  prevoften  robbe  de  fa-  s'en  alla  dilner  à  l'evefché  ,  où  il  mena 

tin,  fie  lefdids  lieurselchevins,  procu-  lefd.  fieurs  ambaflàdeurs  difner  avec  luy. 

reur ,  greffier  6:  receveur  en  robbes  de  Le  Vendredy  xi.  fut  envoyé  vers  lef- 

drap,  confeillers,  quarteniers  6c  bour-  dids ambaflàdeurs,  pour  lijavoir  ce  qu'ils 

geois  partirent  ledid  x.  de  Septembre  entendoient  faire  ;  Se  d'autant  que  le 

environ  l'heure  de  huid  heures  du  ma-  jour  de  devant  ils  avoient  travaillé  Se 

tin ,  de  l'boftel  de  lad.  villc,ôc  allèrent  en  s'eftoient  retirez  tard ,  Se  que  l'on  avoic 

leur  ordre,  accouftumé  en-lad.  eglife  N.  feeu  qu'ils  delîroient  fc  repofer  pour 

D.  de  Paris,  où  ils  furent alfi s  dedans  le  ce  jour,  le  roy  de  Polongne  leur  man- 

chœur  aux  haulceschaife»  du  cofté  fenef-  da  qu'il  valloit  mieux  ne  s'airembler 

tre,  où  arriverenrroft  après  les  cours  de  point,  remettant  au  lendemain, 

.parlement,  chambre  des  comptes,  cour  Le  Samedy  xti.  lur  les  trois  heures 

des  aydes.  Et  fur  les  unzehcures  du  matin  après  midy  lefdids  ambaflàdeurs  vin- 

vindrenc  leurs  majeftez  accompagnez  de  rent  à  l'hoftel  d'Anjou  trouver  le  roy 

monfieur  le  duc  d'Alencon ,  du  roy  de  de  Polongne  j  fie  là  fut  propofe  le  che- 

Nava/re  2c  aultres  princes  du  (ang,  prin-  min  que  ledid  feigneur  roy  devoit  tenir 
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6c  dames.  Er  tous  lefdids  deurs  pour  s'en  aller  en  Ton  royaume,  qui cf- 

-ambafiadeurs  aflis  fur  un  fiege  de  drap  toit  par  l'Allemagne  avec  le  paflè-porc 

d'or  au-deflùs  de  l'oratoire  du  roy  près  de  Pempcreur  8c  chambre  impériale , 

-du  grand  autel  s  6c  à  cofté  de  l'autel  l'extraid  duquel  aefté  leu  j  8e  aulfi.  fuc 

meilleurs  les  cardinaulx ,  6c  derrière  culx  advife  du  temps  6c  du  parteinent  de  ce 

les  evflfques -,  6c  d'aultre  part  à  main  ro yaume, 6c de  l'arrivée  à  Cracovie pour 

-gaulche  vis-à-vis  des  ambaflàdeurs  les  indire  le  jour  du  couronnement.  - 

chanceliers  de  France  6c  du  roy  de  Po-  Pour  le  faid  de  là  réception  dudid 

longne^. 6c.  après  eulx  cculx  du  confeil  décret àu palais,  dont  cy-deflu^eft  faiâe 

privé,  du. roy  ■>.  Se  Axoftc  de  l'autelda  mention,  enfembk pour  allerà  ladide 

Tme  II.  P*rt.  ///.  Hfih  ij 
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4tS  PREUVE 

,  entrée  furent  expédiez  les  mandemens 

an        à  meflieurs  les  eichevins  de  ladide  vil- 
le &c. 

Suyvant  le  commandement  du  roy  Se 
lefdids  mandemens  mefdids  fieurs  les 
P.  des  M.  fie  E.  greffier  fie  procureur  en 
leurs  robbes  my  -  parties,  confeillers, 
quarteniers  fie  bourgeois  partirent  de 
l'hoftel  de  ladide  ville  le  Dimanche 
xiii.  jour  du  prefent  mois  de  Septem- 
bre, fie  allèrent  en  l'ordre  accouftumé 
au  palais  environ  l'heure  de  midy,  où 
la  grande  falle  eftoit  préparée  amfi  qu*il 
fera  did  cy-après ,  pour  recepvoir  le 
décret  de  ladide  efledion ,  d'autant  que 
c'eftoit  un  acte  fi  folemnel ,  qu'il  n'eft 
mémoire  qu'il  s'en  foit  faicr.  un  tel  en 
France  }  où  eftans  arrivez ,  leur  fut  don- 
né place  Se  féance  parle  fieur  de  Che- 
niault  maiftre  des  cérémonies  du  cofté 
de  la  court  du  palais. 

Donques  fera  entendu  que  la  grande 
falle  du  palais ,  qui  eft  diviiée  en  deux 
à  caufé  despilliers,  l'un  descoftezd'i- 
celle  vers  la  chambre  dorée  a  efté  tout 
mis  en  efchafraux  par  degrez  en  façon 
de  théâtre.  L'aultre  cofté  a  efté  referré 
de  fieges  des  deux  coftez ,  fie  en  hault 
d'une  gallerie  de  bois ,  fie  approchant 
près  la  table  de  marbre  un  elchafrault 
cflevé  de  fept  ou  huid  degrez  tout  cou- 
verts de  tapis  richement  aornez  fie  trois 
grands  daiz.  Et  au-deffoubs  de  celuy  du 
milieu  eftoit  le  roy  aflis  dans  une  chaife. 
A  la  main  droide  foubs  un  aultre  daiz 
près  de  luy  eftoit  la  roine  fa  mère  }  fie 
au-deifoubs  de  la  roine  le  roy  de  Po- 
longnc,  aflis  chacun  en  une  chaife.  A 
main  gaulche  joignant  ledid  roy  de 
France  eftoit  la  roine  fa  femme ,  après 
elle  monfieur  le  Juc,  après  luy  le  roy 
fie  la  roine  de  Navarre.  Au-dellbubs  fur 
une  petite  efcabelle  plus  bâfle  madame 
la  princelle  de  Navarre. 

A  cofté  gaulche  traverfant  jufquesà 
un  pillier  y  avoit  deux  fieges  en  façon 
de  formes ,  l'un  pour  les  princes  dufang, 
à  fcavbir  meflieurs  les  princes  de  Condé, 
Montpenfier ,  prince  daulphin  fie  à 
l'aultre  mefdames  la  princefle  de  Condé, 
de  Montpenfier ,  princeflè  de  la  Roche- 
fur-Yon.,  de  Neversôede  Guife. 

Et  en  des  cfchaâàulx  faids  par  de- 
grez au-dcflùs  des  dames  de  la  court, 
du  coftc.«lroid  duroy,yavoit  auifiune 
forme  fur laquelle  eftoient  aflis  meflieurs 
les  cardinaulx  de  Bourbon  ,  de  Lorrai- 
ne ,  de  Guife  fie  d'Eft.  Derrière  culx  un 
aultre  fiege ,  fur  lequel  eftoient  aflis  ceulx 
tiu  cohfcil  prive  du  roy  ,  àfçavoirmef- 
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fieurs  de  Morvillier ,  de  Valence,  Li- 
moges ,  de  Foix  ,  de  Roifli  fie  Bellvevrej 

6  derrière  eulx  fur  le  troificfme  fiege 
eftoient  les  archevefques  Se  evefques} 
fie  au-deflùs  aux  efchafTaulx  lesambaf- 
fadeurs  du  pape,  d'Efpagne,  d'Efcoffe 
fie  de  Venue. 

Sur  un  aultre  fiege  long  eflevé  eftoient 
les  un zc  ambafladeurs  de  Polongné ,  fie 
auprès  une  p  et  ire  table  couverte  de  ve- 
lours cramoffy  en  broderie  avec  un  oreil- 
ler, pour  y  recevoir  8e  ofleoir  le  coffre 
dedans  lequel  eftoit  le  décret  de  l'élec- 
tion 'y  fie  auprès  de  ladide  table  an  fiege 
couvert  de  velours ,  où  eftoit  aflis  ledid 
fieur  de  Chiverny  chanccllier  du  roy 
de  Polongnc  ,  pour  re/pondre  aufdids 
ambafladeurs  fie  recevoir  d'eulx  ce  dé- 
cret. 

De  l'aultre  cofté  auprès  d'un  pillier 
un  aultre  petit  fiege  à  part,  fur  lequel 
eftoit  a/fis  monfieur  le  chancellier  meffi- 
rc  René  de  Biragues  j  fie  plus  bas  deux 
grands  degrez  de  fieges  depuis  la  table 
de  marbre  jufques  au  bas  de  la  falle ,  fur 
lefqucls  les  fix  prefidens  de  la  cour  de 
parlement  fie  les  confeillers  d'icelle  cour 
eftoient  aflîs.  Derrière  eulx  meflieurs  les 
redeur  de  l'uni verfité  ,  de  la  chambre 
des  comptes  fie  les  aultres  compagnies 
enfirivoient. 

Monfieur  de  Guife  comme  grand  maif- 
tre donna  ordre  à  ce  qui  eftoit  neceflài. 
re,  comme  faifoient  les  capitaines  des 
gardes  Nancé  fie  Rambouillet. 

Aux  pieds  du  roy  eftoit  couché  mon- 
fieur le  duc  du  Maine  grand  chambel- 
lan ,  fie  au  derrière  defdids  rois  fie  prin- 
ces les  fieurs  de  Lanflac  fie  de  Chavigny 
cappitaines  des  deux  cents  gentilshom- 
mes de  la  maifon  du  roy  avec  lefdids 
gentilshommes  -,  fie  dedans  la  falle  dix 
ou  douze  mil  perfonnes  ^  fie  fi  grand 
nombre  qu'il  ne  s'euft  pu  nombrer.  La- 
dide folle  richement  parée  de  tapifle- 
rie,  fie  un  fonds  de  here  fie  armoiries 
des  rois,  roines  fie  de  leurs  alliances. 

A  l'arrivée  defdids  rois  fie  roines,  qui 
a  efté  environ  une  heure  après  midy, 
les  trompettes  ont  commencé  àfonner, 
fie  depuis  les  haultbois.  Et  après  que  le 
roy  fub  lâ  plus  d'une  grande  demie  heu- 
re,  les  ambafladeurs  de  Polongnc  arri- 
vèrent accompagnez  de  meflieurs  les 
princes  daulphin  ,  n'Aumale  ,  marquis 
d'Elboeuf  fie  aultrei  feigneuK;  Ici  quels 
ledid  fieur  de  Guife  accompagné d  aul- 
tre^ fbigneurs  alla  recevoir  au-  pied  des 
devrez  du  palais  }  &  entrèrent  par  1* 
pbfte  d'embas  venant  tout  ie^  long  de 
.Vt\  .tv*.  »  A  Y  vk»'V 
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la  fàlle  ,  la  place  eftant  fort  large  ôc 
vuide  ;  fie  fift-ori  mettre  tous  ceulx  de  la 
famille  defd.ambalTadeursdu  cofté  droit 
qui  avoit  efté  laiflé  vuide  pour  eulx. 

Les  ambair^dcurs  eftans  arrivez  ,  l'e- 
vclque  de  Pofnanye  l'un  d'eulx  com- 
mença ad  relier  là  parole  au  roy ,  luy 
faifant  entendre  que  à  fa  parole  &  re- 
quefte  ils  avoient  efleu  fon  frère  leur  roy, 
fie  qu'ils  fupplioient  trouver  bon  qu'ils 
prelentaOènt  le  décret  de  l'clcdion.  A 
quoy  fut  refjpondu  par  M.  le  cbancel- 
iier  aunomduroy.  Et  après  ledid  ficur 
evefque  adreffa  la  parole  au  roy  de  Po- 
longne ,  luy  faifant  entendre  qu'ils  l'a- 
voient  efleu  pour  fes  mérites  ,  le  Sup- 
pliant d'accepter  cette  efledion  ,  &  de 
vouloir  s'acheminer  pour  le  bien  du 
royaume  le  pluftoft  qu'il  pourroit.  Et 
après  luy prefenterent ledid  décret, qui 
fuft  leu  par  le  caftellan  de  Seurre ,  ac- 
compagné des  caftellans  de  Guenef- 
ne  fie  du  comte  Gorca  ,  qui  tenoient 
les  deux  bouts  du  décret  fcellc  de  lîx- 
vingts  fceaulx.  Et  après  la  ledure  faide 
l'evefque  did  encores  quelque  peu  de 
choies.  Depuis  le  grand  maiftre  de  Li- 
thuanie  parla  de  la  part  du  grand  duc  de 
Lithuanie.  Ce  qu'ayant  efte  laid ,  le  roy 
de  Polongne  fift  refponfe  en  Latin ,  par 
laquelle  il  remercioit  Dieu,  le  Sénat  & 
tous  les  ordres  du  royaume  de  Polongne 
de  l'cledion  qui  avoit  efte  faide  de  fuy, 
laquelle  il  avoit  tres-agreable ,  efperant 
mettre  peyne  de  farisfairc  à  l'opinion  fie 
expedation  qu'ils  avoient  de  luy }  au 
rdte  qu'il  donneroit  charge  à  fon  chan- 
ccllierdelcur  faire  refponlc.  Ce  qu'ayant 
did  ,  fondidchanccllierlc  fieur  de  Chi- 
verhr-Hurault  alla  trouver  fadide  ma- 
jefté  en  Ion  fiege  pour  recevoir  fon  com- 
mandement ,  fie  fut  refponfe  aufd.  fleurs 
ambaJTadeurs  à  ce  qu'ils  avoient  did  fie 
propolé  audid  roy  de  Polonge.  Ce  qu'ef- 
tant  laid ,  on  commença  a  chanter  Te 
D«wen  mufique  5  après  lequel  le  roy  fie 
tous  les  priqccs,enfêmble  lefd.  fieurs  am. 
bafladeurs  Pollonois  allèrent  vers  le  roy 
de  Polongne  j  fie  le  baiferent  le  roy ,  fon 
frère, monfieur  le  duc  fit  le  roy  de  Na- 
varre j  les  autres  princes  le  faluerent , 
fie  les  ambaflàdeurs  luy  baiferent  les 
mains.  Et  après  ,  le  décret  qui  eftoit 
dans  un  coffre  d'argent  doré  mis  dedans 
une  quaifTe  de  velours,  verd  fit  couvert 
d'un  drap  d'or  frifé,  a  efté  reprins  fur 
ladide  table ,  fie  porte  par  le  caftellan 
de  Guenefhe  fie  comte  Gorca,  qui  le 
portèrent  fur  les  efpaules  jufques  dedans 
la  fâinde  Chappelie  -où  l'on  diftvcfpres. 
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Depuis  ledid  décret  fut  livre  fie  baille  A 
audid  lieur  de  Chiverny  j  fie  fut  ordon-  M7i* 
né  que  fur  la  mefmc  hacquenéc  blan- 
che couverte  d'une  bouffir  de  drap  d'or 
avec  un  carreau  de  mclme  il  feroit  porté 
jufques  à  l'hoftcl  d'Anjou.  A  la  nn  de 
l'ade  l'artillerie  tira  de  toutes  parts, 
tant  de  l'arfenal  du  roy  ,  delà  ville,  que 
hoftel  de  ladide  ville ,  fit  la  cloche  dir 
alais  funna.  Le  roy  mena  ledid  jour 
roupper  au  Louvre  tous  lefdids  ambaf- 
fadeurs. 

Cedid  jour  auraient  efté  expédiez  fie 
envoyez  les  mandemens  qui  enfuivent  : 

De  par  les  prevoft  des  marchands  Se 
efchevins  de  la  ville  de  Paris.  Sire  Jac- 
ques Kerver  quartenier  de  ladide  v  ille, 
fa  ides  feavoir  par  vos  cinquanteniers 
fie  dixenicrs  à  tous  les  bourgeois  de  vof- 
tre  quartier,  qu'ils  ayent  ce  jourd'huy 
a  faire  feux  de  joye  par  les  rues ,  en 
ligne  de  la  joye  que  les  citoyens  ont 
de  la  réception  du  roy  de  Polongne  en 
cette  ville.  Si  n'y  faides  faulte.  Faid  au 
bureau  le  xm.  jour  de  Septembre  m. 
d.  LXXIII. 

Pareils  mandemens  ont  efté  envovez  • 
à  tous  les  aultres  quarteniers  de  ladide 
ville  ;  fie  oultre  enjoind  à  firc  Guillau- 
me Guerrier  l'un  des  quarteniers ,  de 
commander  de  noftre  part  au  maiftre 
fie  garde  du  beuftray  de  la  ville ,  qu'il 
ait  incontinent  après  le  décret  dudid 
fleur  roy  de  Polongne  leu  à  fonner  a  ca- 
rillon la  cloche  de  Portage  du  palais 
dont  il  a  la  garde ,  aulfi  en  ligne  de 
joye. 

Entrée  folemntlU  du  roy  de  Pêloyte 
k  Parti. 

1 

1 .  * 

DE  par  les  prevoft  des  marchands 
fie  efchevins  de  la  ville  de  Paris  % 
loit  lignifié  par  le  premier  fergent  de  la- 
dide ville  à  lire  Guillaume  Parfàid,  M. 
Martin  Jamart ,  Pierre  le  Goix  ,M.  Ro- 
bert Dunes,  Jean  Perrot  fie  Guillaume 
Guerrier  quarteniers  de  ladide  ville , 
qu'ils  ayent  à  faire  feavoir  à  leurs  cin- 
quanteniers fie  dixeniers  fie  à  chacun 
d'eulx,  de  faire  tendre  les  chaifhes  qui 
font  ez  rues  fie  ruelles  qui  entrent  e2 
rues  par  où  le  roy  de  Polongne  doibt 
palier ,  afin  d'éviter  la  foui  le  du  peuple, 
fie  qu'il  n'en  advienne  aucuns  inconve- 
niens,  fuivant  l'exprez  commandement 
du  roy.  Faid  au  bureau  le  xiv.  Septem- 
bre M.  D.  LXXIII. 

Tout  le  contenu  aufdids  mandemens 
aurait  çfte  faid  fit  exécute. 

Hbh  iij 
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■  Oultre  les  mandemens ,  ordonnances 
ii7h  fie  expéditions  cy-dellus  tranfcriptes ,  in- 
finy  nombre  d'aulcres  expéditions  au- 
roient  efté  faides  fie  commandées  par 
mefdids  ficurs  lesprevoft  des  marchands 
fie  efchevins  de  ladide  ville  pour  le  faid 
de  ladide  entrée, à  fin  d'icelle  diligcn- 
fer  fie  efïèduer ,  qui  ne  font  cy  tranf- 
criptes ,  pour  avoir  efté  aufli-toft  expé- 
diées &  délivrées  à  ceulx  qui  en  au- 
roient  efté  chargez  ,  que  commandées 
par  mcfdids  fîeurs }  lel  quels  ayans  fina- 
blement  donné  ordre  à  tout  ce  qui  ef- 
toit  requis  fie  neceflaire ,  fie  départy  a 
tous  leurs  officiers  fie  aultres  qui  yau- 
roient  par  eulx  efté  employez  chacun 
fa  charge  félon  fa  profeflîon ,  eftat  fie 
art ,  à  hn  de  fatisfaire  a  ce  qu'ils  font 
tenus ,  tant  par  efeript  que  aultrcmenr, 
&  pour  la  conduite  d'iceulx  ,  &  avoir 
l'œil  fur  eulx  &  leurs  oeuvres  j  lefdids 
fieurs  prevoft  des  marchands  &  efche- 
vins auroient  efté  contrainds  eux  méf- 
ier quafi  de  tous  meftiers  avec  un  tra- 
vail indicible  &  incroyable  &  en  peu  de 
temps }  fie  eftoient  fort  preflez,  fie  ont 
commencé  dès  ledid  mois  de  Juil- 
let, Se  continué  jufques  à  prefent  fans 
s'y  efpargner  aulcunement ,  fie  mefme 
ledid  fieur  prevoft  j  dont  par  leur  pru- 
dence fie  dilligenceils  fe  feroient  fidex- 
trement  acquittez ,  que  leurs  majeftez 
en  ont  receu  fort  grand  contentement, 
comme  aulli  a  faid  un  chacun. 

Et  eftans  les  chofes  parvenues  à  chef 
&  effed  le  Lundy  xiv.  jour  dudid  mois 
de  Septembre  oudid  an,  mefdids  ficurs 
les  P.  des  M.  E.  procureur ,  greffier,  re- 
ceveur ,  confcillers ,  quarteniers ,  bour- 
geois fie  tous  les  cftats  de  ladide  ville , 
chacun  en  Ion  rang  &  ordre  ,  partirent 
de  l'hoftel  de  ladide  ville  environ  unze 
heures  du  matin,  &  allèrent  à  cheval 
à  S.  Anthoine  des  Champs  environ  l'heu- 
re d'entre  deux  &  trois  heures  aprez  mi» 
dy,marchans,  à  Ravoir  ledid  fieur  pre- 
voft feul ,  fie  lefdids  fieurs  efchevins  fie 
compagnie  fufdide  deux  à  deux  -t  ledid 
fieur  prevoft  avec  robbe  m  y-partie  de 
velours  rouge  cramoify  6c  tanné  &  faye 
de  fatin  cramoify  rouge ,  fon  mullet  en- 
harnaché  de  velours  noir  &  franges  d'orj 
8c  lefdids  fieurs  efchevins,  greffier  8e  re- 
é  ceveur  *  en  robbes  aulfi  de  velours  rou- 
•*y«prè»  qu'il  „e  cramoify  fie  tanné  my-parties,  ledid 
€j  robbe  do  le-  procureur  du  roy  8c  de  la  ville,  robbe 
Ce  dt r"  ',<jue'  ^e  ve'ours  toute  de  couleur  rouge  ,  fie 
Jours  no.f  "ai  lc^d,As  confcillers  robbes  de  fatin  noir, 
«on*Knfc.  lefd.  quarteniers  robbes  de  damas  noir. 

Auquel  lieu  de  S.  Antoine  des  Champs 
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Us  trouvèrent  ledid  roy  de  Polongne» 
lequel  y  avoitdifnéen  une  grande  folle 
de  bois  que  ladide  ville  y  avoit  faid  fai- 
re 8e  préparer  audid  heu  de  S.  Anthoi- 
ne des  Champs  aux  defpcns  d'icelle  ville, 
ayant  douze  toifes  de  long  dans  œu- 
vre ,  fur  quatre  toifes  de  large  aulfi  dans 
œuvre ,  de  de  quatre  toifes  de  hault  ou 
environ ,  à  prendre  depuis  le  deûoubs 
des  fablieres  de  platte- forme  par  terre, 
jufques  au-deflus  des  fablieres  d'entable- 
ment ,  en  laquelle  l'on  montoit  8c  def- 
cendoit  par  efcalliers ,  le  tout  de  bois. 
Et  eftoit  ladide  falle  toute  fermée  de 
verre ,  8c  enrichie  de  tapùTerie  d'or  Se 
de  foyc ,  tapis  de  drap  d'or  ,  lierre  fie 
aultres  ornemens  exquis ,  avec  plufieurs 
inferiptions  faides  à  la  louange  de  leurs 
majeftez  fie  devifes. 

En  laquelle  làlle  ledid  fieur  roy  de 
Polongne  eftoit  accompagne  de  mon» 
fieur  le  duc,  du  roy  de  Navarre, prin- 
ce de  Condé,  monficur  de  Montpen, 
fier,  prince  daulphin  ,  duc  de  Guife, 
du  Maine,d'Aumalle,  marquis d'Elbœuf, 
grand  efcuyer  portant  l'elpce  royale  du 
roy  de  France  ,  meilleurs  de  Lanllac  fie 
de  Chavigny  cappitaines  de  deux  cents 
gentilshommes  de  la  maifon  du  roy  fie 
plufieurs  autres  feigneurs ,  les  amballa- 
deurs  du  pape,  du  roy  d'Efpagnc ,  d'Ef- 
cofle  fie  de  Venife  ;  eftant  ledid  roy  aflîs 
dans  une  chaife  ,  fie  des  deux  coftez  lef- 
dids fieurs  duc  d  Alcnçon  fon  frère  fie 
roy  de  Navarre ,  fie  derrière  la  chaife 
M.  deBiragucchancellier  de  France  ,  fie 
monficur  Hurault  fieur  de  Chiverny 
chancellier  dudid  fieur  roy  de  Polongne. 

Auquel  fieur  roy  de  Polongne  fe  pre- 
fenterent  premièrement  le  redeur  fieiup- 
pofts  de  l'univerfité  ,  lequel  redeur  feit 
une  harangue  fie  congratulation  audid 
fieur  roy.  Puis  M.  le  prefident  le  Char- 
ron P.  des  M.  fie  E.  de  la  ville  de  Pa- 
ris ,  alfifté  defdids  fieurs  efchevins ,  pro- 
cureur ,  greffier  fie  receveur,  confcillers 
de  ladide  ville,  quarteniers,  bourgeois 
fie  de  tous  les  eftats  de  ladide  ville  $  le- 
quel fieur  prevoft  falua  aulfi  ledid  roy 
de  Polongne,  fie  luy  fiftla  harangue  fie 
congratulation  au  nom  commung  de 
tous  lefdids  cftats  de  la  ville.  Aprez  mon- 
ficur Scguier  lieutenant,  civil,  le  capi- 
taine des  enfans  de  Paris,  puis  la  coure 
des  generaulx  des  monnpyes,  la  cour  des 
aydes ,  la  chambre  des  comptes  fie  la 
cour  de  parlement.  A  toutes  les  haran- 
gues defquclslcd.  fieur  roy  de  Polongne 
nft  luy -mefme  refponle  fort  à  propos 
fur  chacun  poind  qu'ils  avoient  touché. 
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Et  aprez  toutes  lefiicles  falutations,  Au-deffus  de  ladi&e  corniche  d'iccluy  -  ■  «. 

réceptions  fie  harangues  chacun  s'ache-  porticy  avoit  un  fode  ou  atticque,  de-  A"'  lsn' 

mina  l'un  aprez  l'aultre  j  fie  monta  le-  dans  la  frize  duquel  y  avoit  aux  deux 

dicl  fieur  roy  de  Polongne  a  cheval ,  coftez  deux  batailles  de  cinq  pieds  de 

s'acheminant  aulîi  vers  la  porte  S.  An-  long  fur  trois  pieds  ou  environ  dehaultj 

thoinc ,  par  laquelle  il  entra  fie  routes  lefquelles  batailles  eftoient  fai&es  de 

Iclliictc"»  compagnies  &  fuitre  de  fadi&e  platte  paincture  en  forme  de  bronfe. 

entrée.  En  laquelle  p.irrc  fie  à  Pcnrour  Au-defTus  dudiék  atticque  fie  cime  du- 

d'icelle  ,  fie  tout  le  long  de  la  ruefaind  di&  arc  y  avoit  une  figure  de  reprefén- 

Anthoinc,  rue  Tixcranderic  ,  pontNof-  tant  le  roy  de  France  eftant  couronne 

tre-Dame  &  aultres rues  jufques  en  Te-  dune  couronne  clofe  de  fleurs  de  lis , 

glife  de  Pans  eftoient  les  arcs  trium-  ficâ  cofté  droict  une aultre  figure  de  roy 

phans  5c  aultres  œuvres  pour  orner  &  reprefentant  le  roy  de  Polongne  Ton  fre- 

honnorer  ladietc  entrée,  dont  fera  cy  re  orné  d'un  chappeau  de  laurier  au- 

taidedefeription  avant  que  déclarer  l'or-  tour  du  chef,  auquel  le  roy  de  France 

dre  de  marcher  d'icelle  entrée.  bailloitJa  main  ,  comme  pour  repren. 

dre  l'efpce  que  le  roy  de  Polongne  luy 

PREMIEREMENT.  rendoit  la  tenant  auffi  en  fa  main  -t  fie 

eftoit  ladicte  efpée  nue*  environnée  de 

A  la  porte  S.  Anthoine  par  laquelle  replis  de  laurier, 
ledicr.  feigneur  roy  entra ,  tut  raict  un  Au-deflbubs  de  la  figure  fie  fcmblan- 
portiefiearc  triumphal  en  forme  de  ruf-  ce  du  roy  de  France  fie  armoiries  de 
tic  d'ordre  Tufcan ,  de  largeur  de  qua-  S.  M.  eftoit  une  petite  infeription  mon- 
tre toifes  fur  dix  pieds  d'ouverture  ,  de  ftranr  l'aflèction  que  fadicle  majefté  por- 
quinze  pieds  foubs  clef.  Aux  deux  cof-  toit  i  mcfllcurs  les  frères  : 
tez  des  pilles  d'iceluy  y  avoit  deux gran-  NOTUS  IN  FRATRES  ANIMI 
des  niches  de  huicl  pieds  de  hault,  dedans  P  A  T  E  R  N  I. 
lefquelles  niches  y  avoit  deux  figures  de  Et  un  peu  plus  bas  eftoient  eferipts . 
foldats  faicb  de  fculpture  de  cinq  à  fix  ces  vers  Latins  contenans  le  bonheur  5c 
pieds  pieds  de  hault,  chacun  reprefen-  félicité  duditt  feigneur  roy: 
tant  le  naturel  j  lefqucls  foldats  tenoient  Quanta  Deo  fit  euratui ,  rex  Carolc ,  rtyii 
au  bout  de  leurs  baftùns  ou  lances  des  Vel  iifuet  hinc  ,  qttid  te  toties  fervarepe- 
portraicls  de  villages  ou.chafteaux  rc-  riclis 

prefentans  vi&oircs  &  triumphes.  Et  au  Non  pntat  ejfe  fatis\  frotentum  fed  fucit 

deflbubs  d'icelles  niches  y  avoir  un  pied  ipfit 

d'cftal  ou  ftilobat,  au  cofté  droicl  du-  Sape  perida  tibi.  2f*per  Germanie  a  paffus 

•quel  eftoit  une  figure  de  trois  flèches  bien  ^ynina  ,  Gernutnis  fœiix  es  faclus  ab  on  s 

lices,  fie  autour  d'icelles  plufieurs  aul-  Conjuge Cafarek.  Nunc pto  te  bella  gerente 

Très  fiefehes  rompues  Ôe  diflipees.   Au  Fratre  pia  Errico  ,  pietas  divin*  Ltborum 

deflbubs  auffi  un  peu  à  cofte  y  avoit  Pr.emiu  tanterum  regni  dut  feeptra  PeUni, 

une  petite  table  dans  laquelle  eftoit  cet-  Et  un  peu  a  cofté  defdi&s  vers  La- 

te  infeription ,  tins  eftoient  eferipts  ces  fix  aultres  vers 

G  EN  I  O  François  : 

P  P.  Charles  perc  des  loix 

SECUR1TAT1  ET  HILAR1TATI  Rare  honneur  de  nos  rois 

PUBLICS.  Eternellement  vive  -y 

A  l'autre  cofté  y  avoit  une  figure  d'un  Et  lie  eftroi&emenc 

trhcval,  accompagné  d'une  figure  d'hom-  D'un  nœud  de  diamenc 

me  qui  fembloit  tirer  poil  à  poil  de  la  La  difeorde  captive, 

queue  dudicl  cheval.  Et  par  deflus  cette  Au-deflbubs  la  figure  qui  reprefentoit 

figure  eftoit  une  aultre  petite  table,  dans  le  roy  de  Polongne  eftoient  eferipts  auffi 

laquelle  eftoit  cette  infeription  en  lettres  à  fa  louange  autant  de  vers  Latins,  qui 

d'or  fur  champ  d'azur ,  pour  monftrcr  monftroient  le  regret  que  la  France por- 

la  fignification  d'icelle  hiftoire  :  toit  du  département  dudicl  feigneur  roy, 

FOELIC1  FRATRUM  duquel  elle  avoit  veu  tant  de  proUcflcs 

CONCORDIit.  fie  vaillantifes  >  fie  déclaroient  la  provi. 

Lcfdiclcs  hiftoires  eftoient  peindes  de  dence  de  Dieu ,  qui  avoit  choifi  ce  prin- 

platte  peincturc  }  mais  quant  au  milieu  ce  entre  tant  d'aultres  pour  le  gouver- 

de  l'arc  ,  il  y  avoit  un  caducée  de  Mer-  nement  d'un  pays  fi  efloigné  delà  Fran- 

c-ute  figuré  ,  fie  deux  mains  touchans  ce.  Lefdicb  vers  Latins  eftoient  tels  : 
fune  à  l'aultre. 
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Quamvis  mafia  tuo  difceflu  Gallîa  ,  rerum 
Aufpicio  eut  fratris  eras  tutelafuarum  , 
Muions  tamen  Ma  tuœ  cupidijfima  laudis\ 
Erricey  atque  boni ,  quem  ad  régna  P  dé- 
nie* non  gens 
Sol* Polona  votât,  votât  &  Tiens  ipfe.ct- 
lumnam 

Opposent  te  barbarie  tircum  uniïque  fufe  t 
Soiatur  lachrimas ,  à-  1*"*  trifii*  mu/cet. 
Public*  pra-ponens  frivatis tommoda  dam- 
nis. 

Et  au-deflbubs  un  peu  auffi  à  cofté 
eftoient  eferipts  ces  fix  aultres  vers  Fran- 
çois dans  un  aultre  tableau  à  pan  : 
Henry ,  ton  front  couvert 
De  laurier  tousjours  vert 
Va  régir  la  Sarmace  j 
O  le  grand  roy  guerrier  \ 
L'honneur  de  ton  laurier 
Ne  craint  ny  froid  ny  glace. 
Au  cofté  gaukhe  eftoit  la  figure  de 
monfeigneur  le  duc  d'Allençon  avec  la 
couronne  ducale,  tenant  un  des  trois 
cordons  de  la  couleur,  dont  eftoit  tifiu 
par  eux  trois ,  tenans  auffi  chacun  le  bout 
du  fien  de  &  couleur  ,  le  nœud  Gor- 
dien ,  que  les  anciens  ontdid  indùTolu- 
ble  entortillé  de  plu/leurs  lacs  &  entre- 
lacs ,  lignifiant  que  telle  fèroit  l'allian- 
ce entre  les  deux  nations ,  Se  la  bonne 
amityé  &  concorde  entre  les  trois  frè- 
res }  ce  qui  eftoit  déclare  &  explicqué 
par  Pinfcription  qui  y  eftoit  appofée  de 
deux  vers  Latins  qui  eftoient  tels  : 
Tenta  hacinnodum  triplici  contesta  colore 
Zicia  jam  nnllo  fas  fit  dijfolvere  ferro. 

Icclles  trois  figures  eftoient  reveftues 
à  Pantique,8c  dorces  en  forme  de  bronze. 

Aux  deux  joiies  de  l'ouverture  d'ice- 
luy  arc  contenans  fix  pieds  de  large  fur 
neuf  pieds  de  hault  jufques  à  l'impan  , 
eftoient  deux  hiftoircs  d'une  part  &  d'au- 
tre :  fçavoir  eft  à  l'une  les  heures  d'At- 
las Se  Hercules ,  embraflant  ledict  Atlas 
fa  coulomne ,  8c  Hercules  auffi  la  fienne, 
pofées  fur  un  ftilobat  au-defToubs ,  fur 
îefquels  eftoit  pofé  un  globe  celcfte  fouf- 
tenu  defdictes  deux  figures.  Dedans  la 
face  duquel  ftilobat ,  au-deflùs  8c  cein- 
ture d'iceluy  furent  mifes  telles  devifes 
&  inferiptions  : 

Stabit  adhuc  geminis  moles  brne  fuit*  co- 
lumnis , 

Quas  funs  hinc  Atlas ,  Aie  ides  fuftinetiUinc. 

Et  pour  infeription  principale  audid 
arc  eftoient  auffi  appofez  Se  eferipts  ces 
deux  vers  Latins  au  millieu  dudicl  arc  : 
AdftUtitia  Bacchns  dater t  buneque  Po. 
Unis 

Fjje  dicm  Utum  Uta  vtlit  urbe  recepùs. 
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A  Paultre  cofte  d'iceluy  arc  8c  porte 
y  avoit  un  grand  tableau  ,  auquel  eftoit 
reprefenté  un  Gerion  ayant  trois  corps 
8c  trois  telles ,  Pair  duquel  eftoit  enrichi 
de  tourtes  voHetans  d'un  cofté  8c  de  cor- . 
neilles de  Paultre,  avec  une  telle  inferip- 
tion : 

Gerionis  qui  [ex  oculos  ,  fexirachia  cernens 
Mir*ris ,  fratres  très  cerne  j  pountia  eortm 
Nullis  infidiis  ,  nullis  fuperabitur  armis. 

Tout  ledict,  ruftic  eftoit  faiâ  en  for- 
me de  bricque  Scfculture  de  relief ,  dans 
la  frîfe  duquel  y  avoit  une  grande  ta- 
ble contenant  cette  infeription  : 
HENR1CO  POLONIit  REGI 

AUGUSTO 
CAROLI  IX.  GALL.  CHRISTIA^ 

NISS.  FRATR1 
CARISS.  MAGNO  LITHUANliE, 

ANDIUM 
BOIOR.  ARVERNORUMQ,  DUCI 

INVICTISS. 
PRINCIPI  LUTETIA  PAR1SI0- 

RUM. 

RUE  S.  ANTHOINE.  j 

Dans  la  grande  rue  S.  Anthoine  rue 
faict  un  grand  arc  triumphal  d'ordre 
Corinthien ,  foubs  lequel  devoit  palier  le 
did  feigneur  de  Pologne  eftant  encré 
dans  la  ville ,  non  plus  avant  que  la  coud 
ture-fainâe  Catherine  >  lequel  avoir  de- 
puis rez  de  chauffée  fept  toifes  trois 
pieds  de  hault  jufques  à  la  cime  de  la 
couronne ,  &  huict  toifes  de  large ,  d'ou- 
verture unze  fur  dix  pieds  d'elpoifleur, 
fans  y  comprendre  les  faillies  j  laquelle 
efpoifleur  de  dix  pieds  j  8c  le  plat-fonds, 
vouke  ou  cintre  d'iceluy  arc  eftoit  re- 
veftu  de  toille. 

Aux  deux  coftez  de  l'ouverture  y  avoit 
deux  grandes  hiftoircs ,  les  plus  grandes 
qu'il  fuft  poffible  de  prendre  avec  leurs 
encaftremens,  le  tout  de  platte  pein&ure, 
d'environ  quinze  pieds  de  hault ,  en  ce 
coinprins  le  pied  d'eftal.jufques  à  Pimpan. 
Icelles  hiftoires  ou  tableaux  eftoient ,  i 
fçavoir  celuy  du  cofté  feneftre  d'une 
femme  reprelentant  la  France  pour 
monftrer  le  regret  que  elle  portoit 
fur  le  département  dudict  feigneur 
roy  j  8c  à  cofté  droict.  eftoit  reprefen- 
té fon  voyage  ,  iceluy  roy  eftant  ac- 
compagné de  grande  multitude  de  nim- 
phes.  Au-deflus  defquelles  hiitoires  eù 
toient  deux  tables  avec  telles  inferip- 
tions, à  fçavoir  à  la  joue  dextre  dudid 
arc  eftoient  eferipts  ces  deux  vers  : 
Non  odiojed  amore  tuipt  remore  mur  euntem, 

Vrtmts 
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Urims  has  naves ,  quas  nymphis  nvnuna  dicr,  arc  criumphal  y  avoit  âu-deffiis  des 

mutant.  pillaftres  ornez  &  couronne*  de  leurs 

Signifiant  que  les  nymphes  de  France  architraves,  frïfes& corniches, lefquel- 

eullent  volontiers  empelché  un  fi  dcfl  les  architraves ,  frifes  &  corniches  ef- 

plaifànt  dcpart,6t  que  pour  cet  effecl  elles  toient  enrichies  de  pain&urcs  comme  il 

fcrufloient  des  navires.  appartenoit. 

A  l'aultre  joue  dudid  arc  eftoient  auflî  Au  milieu  d'iceluy  arc ,  frife  &  archi- 

inferipts  deux  autres  vers  au  nom  dc£-  trave  y  avoit  une  table  de  dix  pieds  de 

dictes  nimphes.  long  fur  deux  pieds  de  hault,  laquelle 

Nymphx  nunc ,  rtsper  tloffis  tua  ;  perntare  eftoit  ornée  au-deflbubs  de  deux  pal- 

n»s  te  mes  &  couronnes  de  laurier ,  dans  la- 

Pro/equimwr,  teque  anemsts  comitefque  pe-  quelle  eftoient  eferipts  les  vers  Latins 

nclts.  qui  enfuivent: 

Il  y  avoit  encores  deûoubs  la  voulte  Par  ptetatis  amer ,  &c.  Voyetcy^defTous. 

un  aulcre  grand  tableau  faict  de  platte  Aux  angles  y  avoit  plufieurs  victoires» 

peinture,  où  eftoit  reprcfènté  Mars  fur  armes , trophées.  Au-deûoubs de ladicte 

un  chariot  triumphal  ,  avec  une  telle  corniche  eftoit  érigé  un  fode  ou  attique, 


infeription  de  quatre  vers  Latins  : 
Qualti  hyperboreas  célébrons  pofi  prxlid  pom- 
pas 

Jtfars  pour  incendit  turmafque  duce/que 
jequentes , 

Qupnque  mumphali  durit  longooidine  cur- 
rum  j 

Talis  it  Henruus  pompa  comitante  triumphi 
Aux  deux  coftez  d'iceluy  arc  y  avoit 
A  chacun  un  grand  pied-d'cftal  de  cinq 


dans  lequel  y  avoit  unegrande  hiftoire 
de  neuf  pieds  de  large  fur  quatre  pieds 
un  poulce  de  hault ,  qui  eftoit  fai&c  de 
bronfè  de  platte  paindure.  Et  eftoit  la- 
dite hiftoire  d'un  Mercure  tenant  fon 
caducée ,  de  laquelle  l'air  eftoit  remply 
de  plufieurs  autres  paindures,  ornées  de 
fes  bordures  &  encaftremens  pour  fon 
ornement. 
Ledid  fode  eftoit  couronné  d'une  cor- 


pieds  huid  poulcesde  hault  fur  fix  pieds  niche  moyenne ,  au-deflus  de  laquelle  y 
&  demy  de  large ,  comprinfes  les  faillies  avoit  une  petite  table  reveftue  d'une  aul- 
&.  corniches  j  lur  lequel  pied-d'cftal  y  tre  élévation  avec  fon  frontifpice  ou 
avoit  de  grandes  pillaftres  canelées  ou  timpan ,  qui  eftoit  enrichy  pour  admor. 
ftriées ,  qui  avoient  deux  pieds  ou  en-  tifïêment  d'iceluy  de  deux  trophées  & 
viron  de  largeur  j  chacun  accompagné  de  deux  eftandarts  ou  guidons  à  l'antic- 
de  leurs  baies  &  chippiteaux  de  telle   que,  l'un  de  France  &  l'aultre  de  Pc 

Ï>roportion  que  l'ordre  le  requeroit.  A 
'endroit  des  lufdids  grands  pieds-d'eftal 
avoit  un  autre  grand  pied-d'eftal  advan- 
cé  au-devant  d'iceulx  ,  qui  eftoit  dépa- 
reille haulteur  ,  &  largeur  convenable 
pour  pofer  deux  grandes  coloffes  de  fi- 
gures ,  reprefentans  l'une  la  France,  l'aul- 
tre la  Polongne  ,  lefquellcs  figures  te 


longnc. 

A  chacun  des  coftez  dudid  timpan 
eftoient  les  armoiries  de  France  &  de 
Polongne ,  qui  fer  voient  d'ornemens  & 
enrichuTemenr  tant  d'un  cofté  que  d'aul- 
tre. 

Les  inferiptions  eftoient  telles  ,  fçavoir 
eft  du  cofté  des  armoiries  de  France 


noient  chacune  leur  feeptreen  main  gau-  eftoit  eferipte  cette  petite  infeription  : 
*he  }&c  quant  à  leurs  mains  dcxtrcs,fe  PIETATt  ET  JUSTITIA  CAR.  IX. 
les  prefentoient  l'une  l'aultre ,  pour  mon- 
Urer  une  alliance  2c  confédération  des 
deux  royaumes  &  provinces.  Icelles  fi- 
gures avoient  chacune  de  neuf  à  dix 
pieds  de  hault,  ôc  eftoient  ornées  icvef- 


tufs ,  à  fçavoir  celle  qui  reprefentoit 
la  France,  d'unaccouftrement  de  man- 
teau royal  femé  de  fleurs  de  Us  d'or ,  le 
fonds  d'azur  &  les  revers  d'ermines, 
eftant  couronnée  de  lauriers  8c  affublée 
en  accouftrement  de  nymphe.  La  Po- 


GALL. 

REGIS  CHRISTIANISS. 
HONORI  ET  FELICITATI  PER- 
PETUA HENRICI 
POLONIA  REGIS  OPTIMI  FOR- 
T1SS.  P. 
Et  un  peu  plus  bas  : 


Du  cofté  où  eftoient  les  armoiries  de 


longne  eftant  auffi  veftue  d'un  accouf-  Polongne  eftoit  premièrement  cette  inf- 

trement  royal ,  fçavoir  eft  d'un  grand  criprion  : 

manteau  rouge  femé  d'aigles  d'argent,  Jura  dabo  pacemque  mets ,    fotdera ftnff a 

avec  une  aultre  couronne  de  laurier.  Et  Servait ,  atque  fuos  genti  tutabor  honores. 
pour  le  parachèvement  &  ornement  du-      Et  plus  bas  eftoit  continuée  cette  inf  - 
Tme II.  Part.  III.  Iii 
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lettres  capitales  comme  la 
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■cription  en 
précédente  : 
À  PRISCIS  POLONIit  PRINCI- 

PIBUS  IN  ISTR. 
ILLIR.  DALMAT.  CROAT.  MIS. 

BOHEM. 

SIGNA  VICTRICIA  ILLATA. 

Plus  aux  deux  coftez  d'iceluy  arc  y 
-avoit  deux  efchaflàulx  pour  recevoir  les 
leigneurs  fie  gentilshommes  ,  ornez  de 
lierre  &  de  laurier ,  fur  lefquels  eftoient 
^eux  ouvertures  pour  le  paJffage.  Et  ef- 


toient  pluficurs  fortes  de  poi/îôns  ma- 
rins de  diverfes  formes ,  comme  daul- 
phins ,  chevaux  marins ,  balaines ,  can- 
cres &  aultres,  qui  jettoient  eadë  les 
uns  par  la  gueule, les  aultres  parles  yeux. 
Dans  cette  navire  eftoient  les  Argonau- 
tes reprefentez  par  excellens  muficiens 
accouftrez  tous  à  l'antique  de  divers  or- 
nements ,  fçavoireft  à  la  Grecque ,  Per- 
fique  fit  aultres  rayons  anticques  $  6c 
eftans  tous  rangez  en  choreou  en  rond, 
ebantoient  des  odes  &  vers  tant  Latins 


toient  les  tables  d'attente  à  l'endroit  du  que  François ,  accommodans  leurs  voix 

fode  ou  podion  ou  atticque  enrichies  aux  jeux  de  luths ,  efpincttcs  ,  regallcs 

d'hiftoires ,  l'une  d'un  Louis  forty  de  &  aultres  inftrumens  muficaux  les  plus 

France  de'  la  maifon  d'Anjou ,  fit  du  mélodieux  qu'il  eftoit  pofliblc. 
cofté  de  la  France  une  Anne  de  France      A  cofté  de  ladide  navire  y  avoit  un 

mariée  au  roy  de  Polongne.  Au-deflus  jeune  homme  reprefentant  un  Triton , 

des  ftilobatcs  eftoient  les  figures  des  qui  tenoit  en  fa  main  dextre  un  gazon 

fleuves  Seine  fit  Viftula.  efleve  femblant  courir  &  s'approcher 

Dans  la  grande  table  que  nous  avons  des  Argonautes  &  demy-  dieux  qui  eL 


toient  dansicelle;  aufqucls  il  tcnoittels 
propos  ,  prononçant  à  claire  voix  ces 
vers  Latins  &  François. 

Triton" 
Siflite  Diis  genitt  henes ,  hic  fiftite  Cttrfum^ 
Mtmera  dum  vefiris  vittutibvs  ho/pi  ta  dont. 
Qui  feret  bac  primus ,  magni  feret  «mina 
reyii. 

Ces  vers  Latins  font  expliquez  par  les 
quatre  aultres  François  qui  enfuivent: 
Arrcftez,  demy. Dieux ,  arreftez  voftre 
courfe, 

Que  vos  vertus  jfconore  adreflàntes  a 
l'ourfe. 

Et  peditum  rebut  }parcum  externifque  fitif-   Qui  premier  d'entre  vous  prend  ce  don 

ûue  hoipital, 
Temperies  vit*  >  par  vultu  &  fetlne  can-   Il  prend  en  ce  gafon  de  règne  un  hœur 


cy-devant  did  avoir  cfté  au  millieu  de 
lafrife  fit  architrave  dudid  arc ,  eftoient 
eferipts  ces  vers  Latins  en  lettres  d'or 
fur  champ  d'azur  ,  contenant  les  fingu- 
laritez  &  perfections  qui  font  commu- 
nes aux  hommes  des  deux  nations  Fran- 
ce &  Polongne  : 

Parpietatis  amoryfar  &  «mcordia  morum, 
Qua  folet  inter  fe  yntesfeciare  remotas; 
Par  utrinque  fides  ,  par  reïti  cultus  &  <*q*'\ 
Par  fiudium ,  internas  &  amor  nativus  in 
artes\ 

Mica  par  utrinque  peritia  ,  par  tquitvm- 
que 


fatal j 

Difant  que  le  gazon  qu'il  tenoit  en  fa 
main  fignifioit  un  nouveau  royaume  àc 
couronne  pour  celuy  à  qui  il  feroit  pre- 
mièrement prefenté  8t  donne. 

Eupheme ,  l'un  des  demy-Dieux  qui 
eftoit  dans  le  navire ,  fit  qui  reprefentoit 
le  roy  de  Polongne,  fe  levé  le  premier 


dor 

CunRa  pares  paribus  GaBotjunxere  Polonis, 

A    L'APPORT  BAUDOYER. 

Ayant  ledid  feigneur  pafte  ledid  arc, 
fuivant  la  grande  rue  S.  Anthoine  & 
approchant  de  l'eglife  S.  Gervais ,  trou- 
va à  l'endroid  de  la  fontaine  de  l'ap-  entre  tous  ,&  recevant  le  gazon  comme 
port  Baudoyer,  un  grand  vaiflèau  qui  luy  eftant  envoyé  des  Dieux,  rcfpond 
reprefentoit  le  navire  Argo  ,  eflevé  de  au  Triton  par  autant  de  vers  Latins  fit 
quatre  à  cinq  toifes  de  hault  furlalar-  François  que  ledid  Triton  avoit  pronon- 
geur  requife ,  peint  fit  hiftorié  tout  au  cez ,  lefquels  enfuivent  : 
pourtour  de  plufieurs  hiftoiresSc  figures  Eupheme. 
marines,  garni  de  plufieurs  voilles  grands  Siftimus ,atqueanimisfataUammera  Gleh* 
fit  petits  tous  de  taffetas  ,  avecques  for-  Accipimus  latis ,  &  bonos  erit  huicquoque 
ces  cordages ,  ainfi  8t  en  la  mefme  for-  donc 

me  qu'on  a  accouftumé  de  veoir  aux  Qualiacumque  ne  fus  contemnere  dona  Dco. 
navires  qui  font  fur  la  mer.  Et  eftoit  la-  rum. 

dide  navire  dans  une  reprefentation  ou  Nous  arreftons  tout  court ,  fit  avec  aile- 
figure  de  mer  avec  grandes  vagues  un-  greffe 

des  fit  bouillons  d'eau ,  dans  lelquels  ef-  Recevons  le  gazon  de  divine  largeflè. 

Puifqu'U 
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Puifqu'il  nous  vient  du  ciel  4  il  le  faut 

bien  priferj 
Quoy  que  donnent  les  Dieu*,  il  n'efta 

refufef , 

Les  vers  ou  odes  due  chantoienr  les 
deray-Dieux  ,  tant  de  la  voix  que  inftru- 
mens  muficaulx  6c  mélodieux ,  font  tels, 
à  fçavoir  les  Latins  : 

H  trot  s  fumas ,  Deitm 
Omnes  femi-Dei  gemts } 
Omnes  tendimks  ad  poluni 
Nofirk  Pallade  freti. 
Alter  Typhis ,  &  *ker  hic 
stutor  carminis  Orphexs  i 
Hic  vis  Merculis  altéra  t 
Polluxy  Cafior^  Jafôn. 
Hoc  duïlore  viamm ,  &  has 
Ooncordi  comitum  fi  de  , 
Non  eft  quoi  tinte at  ratis 

Concmrrentia  faxa. 
Sed  Triton  fibi  vttit  quid  hic 
Portons  ho/pi  ta  montra  ^ 
Non  argenté  a  &  aurea , 

Sed  donumleve  glebam  î 
Omen  ,  ftllimur,  ont  latet 
Parvo  munere  maximum  ^ 
Cui  cefpes  datur  hic  noVusy 

Huic  infiant  nova  régna* 
£n  Euphemms  adefi  ben.c 

Fam*  nomen  é*  

Qui  glebam  capit  Erricusi 

Regnifigna  Poloni  j 
Gentis  ,nulU  valentior, 
Qua  fit  viribus  altéra , 
Nec  qua  jufiitiam  magis 
Ânes      colat  omnes  ■. 
Palix  ergo  ter  Herrice 
—  Sceptris  auïle  Polonicis  » 
Pœlix  terque  Polonia 
Tali  rege  petita. 
L'explication  des  vers  Latins  préce- 
dens  eft  contenue  dans  les  François  qui 
enfuivent ,  qui  furent  aulfi  chantez  par 
les  demy-Dieux  6c  Argonautes  dans  le 
Navire. 

Héros  fommes  6c  demy-Dieux  i 
Tous  enfans  6c  neveux  des  Dieux  j 

Toils  d'une  prompte  courfe, 
Afjcurez  fur  noftrc  Pallas , 
Singions  au  Pôle  à  tour  de  bras 

Vers  le  Nort  droid  à  l'ourfe, 
Nous  avons  un  fécond  Typhis, 
Un  autre  Orphée  bien  appris 

Le  prince  de  la  lyre. 
Un  fécond  Hercule  eft  icy, 
Pollux ,  Caftor ,  Jafon  auffi 

Chef  de  noftre  navire  : 
Soubs  telle  conduide  ayans  tous 
Prefté  le  ferment  entre  nous , 

Il  ne  faut  que  la  pouppe 
Tome  II.  Part.  111. 


Craigne  les  roches  s'âheurtàns i     ~  ' 
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Ny  des  vents  les  ondes  portans 

La  furieufe  trouppe. 
Mais  que  dénonce  ce  Triton , 
Qui  d'hofpitalité  le  don 

Porte  un  gazon  de  terre  ; 
Don  qui  n'elt  d'argent  ny  encor 
D'aucune  riche  lame  d'or 

Qu'aux  Indes  on  va  querre? 
Si  je  ne  me  trompe  à  ce  coup, 
Ce  petit  don  contient  beaucoup  j 

Grand  hœur  en  peu  fe  donne. 
Qui  premier  ce  gazon  prendra  j 
Par  ion  fatal  il  parviendra 

A  nouvelle  couronne. 
Voicy  venir  l'£upheme  heureux 
Grand  de  renom,  de  fort  joyeux  i 

Henry  pour  le  don  prendre  -, 
Les  arres  que  luy  quelques  fois 
Efleu  roy  par  les  Polonnois 

Pourra  leurs  fins  eftendre. 
Peuple  qui  n'a  point  de  plus  fort 
Que  luy  en  guerrier  effort , 

Ni  lequel  plus  cheriûe 
Les  hommes  lettrés  &  tous  àrts , 
Ni  qui  moins  craigne  les  hazards  s 

Souftcnantla  juftice. 
Heureux  doneques  Henry  trois  fois 
Accreu  du  feeptre  Polonnois  j 

Trois  fois  encor  heureufe 
Polongne  qui  foubs  un  roy  tel 
Par  dèftin  du  Dieu  immortel 

Seras  vidorieufe. 

AU  PONT  NOST RE-DAME. 

Au  premier  arc  du  pont  N.  D.  dedic 
à  l'honneur  de  la  roiné  mere  du  roy  ôc 
de  la  roine  de  France ,  qui  eftoit  faid 
d'ordre  Corinthien,  y  avoit  aux  deux 
coftei  deux  grandes  colomnes,  dcfquel- 
les  le  pied-d'eftal  avoit  fix  pieds  de  lar- 
ge fur  huid  pieds  de  hault ,  fans  en  cel 
comprendre  la  verge  de  la  colomne  $ 
comprenant  la  bafe  te  chappiteau ,  &  l'a- 
mortiflement  d'icelle  colonne  avoit  cinq 
toifes  de  hault ,  deux  pieds  6c  demi  fur 
la  grofleur  que  le  requeroit  ledid  ordre, 
c'eft  à  fçavoir  que  ladide  colonne  pou. 
voit  tenir  trois  pieds  de  diamètre  ou  en- 
viron -,  les  deux  pieds-d'eftal  d'icelle  en 
leurs  deux  faces  apparentes  reveftus  de 
devifes  &  hiftoires  communes.  Quant  au 
pourtour  d'icelles  colonnes ,  il  contenoie 
deux  figures  ou  hiftoires  fur  toille  de 
plattc  peinture  pour  couronnement  d'i- 
ccluy }  &  y  avoit  de  relief  une  Pallas 
ou  Minerve  à  l'anticque ,  reprefentanc 
la  roine  mere  du  roy  $  6c  une  Juno  pour* 
la  roine  de  France ,  veftue  icelle  Juno 

lii  ij 
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lf7S-  Au-deflusdudia  arc  y  avoit  une  gran- 
de cable  de  huid  pieds  8c  demy  de  lar- 
ge fur  deux  pieds  Se  demy  de  hault,fer- 
vantdeclef,  enrichie  d'une  petite  archi- 
trave, frife  ou  corniche ,  dans  laquelle 
eftoienc  eferipts  ces  vers  Latins  8c  Fran- 
çois ■>  à  Ravoir  pour  la  figure  de  Pallas 
reprefentant  la  roine  mere  eftoient  ef- 
eripts ces  trois  vers  Latins  : 
Qux  reps  teneram  atatem  moderata  tuen- 

&  'A  , 
Qtue  tria  cvmpcfuit  ternà  tibi  prxlia  pact , 

Jnventrix  olea  Pallas  Jtvis  crta  cerebro. 

Et  un  peu  plus  bas  eftoienc  pour  la 

mefmé  figure  eferipts  ces  quatre  vers 

François» 

C'oft  Pallas  du  cerveau  du  grand  Jupi- 
ter née , 

Qui  des  rois  la  jeunefle  a  conduite  & 
menée , 

Qui  bonne  par  crois  fois  trois  guerres 
arrefta, 

Qui  l'arbre  de  la  paix  l'olivier  inventa. 

Et  pour  la  figure  de  Juno  eftoienc  ef- 
eripts aucanc  de  vers  Latins  8c  François 
à  l'honneur  de  la  roine  de  France ,  fça- 
voir, 

Talisab  j4ujiri*cisJ*no augvftitftma  terris  t 
Dufta  Jtvi  noftro  >  foboUm  parituta  JDeo- 
rurn , 

Qui  patron  virtute  ér  av«s  imitent»  avo- 

Et  fuivoient  après  quatre  aultres  Fran- 
çois ,  qui  contenoient  le  fens  des  Latins 
comme  les  précedens  : 
Une  Juno  d'Auftriche  au  Jupiter  de 

France  • 
Doibc  heureufe  donner  une  race  des 

Dieux, 

Qui  fçauront  imiter  enprouefle  8cvail- 
lance 

Leur  pere  8c  les  ayeux  de  leurs  nobles 
ayeux. 

Au-defToubs  d'iceluy  arc  y  avoit  un 
pied-d'cftalj  fur  lequel  eftoient  pofées  les 
figures  de  leurs  majeftez  j  8c  au-deflus  des 
colonnes  eftoient  figurées  les  armoiries 
d'icelles  dames  roines,  quifervoient  d'a- 
mortifTement  8c  accompagnement.  Aux 
deux  coftez  d'icelles  pilles  eftoient  auffi 
pour  amortiffement  deux  grandes  cor- 
nes d'abondance  remplies  de  fruiâs,  pour 
monftrerquc  jamais  ne  fut  que  la  Fran- 
ce n'ait  efté  fort  abondante  en  coûtes 
fortes  de  biens. 

Dans  les  flancs  6c  joues  dudiâ  arc  du 
cofté  de  la  roine  mere  eftoic  mife  la  fa- 
ble de  Perfée  6c  Gorgonne,6c  de  l'aul- 
tre  cofté  la  fable  d'Argus  8c  de  Mercure. 


ET  PIECES 

A  la  face  de  chacun  pied-d'eftal  eftoient 
mis  les  fimboies  propres  à  chacune  de£ 
diâes  dames. 

Sur  une  des  corniches  dudict  arc  y 
avoic  auffi  une  Cerés  dans  un  tableau, 
couronnée  d'un  diadème  d'efpics ,  con- 
tenant ces  deux  vers  Latins  : 
Aima  Ceres  noflro  tibi  fit  de  rare  corona 
Spicea  q*<e  flaws  hic  pende at  ante  Pilants* 

Quant  au  plat-fonds  continuant  8c 
pafiant  depuis  le  premier  arc  jufques  au 
lecond ,  il  eftoit  taid  avec  partitions  de 
lierre  drefle  en  plate-forme  par  parquets 
8c  entrclas  de  mefme ,  parmy  lefqucls 
eftoient  armoiries  avec  chiffres  du  roy 
8c  du  roy  de  Polongne  8c  devifes  de  di^ 
vers  ornemens. 

Les  coftez  eftoient  veftus  de  grande 
magnificence  8c  décoration ,  eftans  en- 
tre les  maifons  force  enrichiflèmens  de 
trophées  à  demy  relief  de  quatre  â  cinq 
pieds  de  haulc  diverfifiées  en  quatre  for- 
tes dorez  8c  argentez ,  8c  renfondrezde 
couleurs  diverfifiées  félon  que  Tordre  8£ 
manière  le  requeroient. 

SECOND  ARC  DU  PONT  N.  D, 

Le  fécond  arc  du  pont  N.  D.  fut  bafty 
8c  dédié  à  l'honneur  de  la  ville  de  Pa- 
ris, auquel  y  avoit  deux  piramides  ou 
obelifques  ès  deux  coftez  remplis  de  hié- 
roglyphiques comprenans  8c  fignifians 
les  fingularitez  8c  perfections  de  cette 
grande,noble  6c  principale  cité  du  royau- 
me de  France ,  avec  pluficurs  inferiptions 
à  la  louange  d'icelle  ville. 

Au  milieu  dudid  arc  fut  reprefèntéc 
une  Lutece  de  relief  reprefentant  la  re- 
ligion, reveftue  d'un  manteau  à  l'antic- 
que ,  au-devanc  de  laquelle  eftoit  un 
autel  de  trois  pieds  de  haulteur  en  for- 
me ronde ,  orné  de  feftons  Se  de  telles 
de  moutons,  comme  anciennement  on 
avoit  de  couftume  les  faire  ;  fur  lequel 
autel  y  avoit  un  feu  ardent  reprefèntanc 
l'affection  8c  zele  que  ladicte  ville  a  en- 
vers la  religion  ,8c  pieté  d'icelle,  tanc 
envers  Dieu  que  le  roy.  Ladicte  figure 
tenoit  en  fes  mains  eflevées  une  couron- 
ne royale, 8c  au-deflbubs  eftoit ,  une  pe- 
tite table  qui  contenoit  ces  vers  Latins  : 
Stat  GaUique  tenet  diadema  Lutetia  reyii, 
Ante  aramteftata  Deumy  cui  ftera  Ittantmr, 
Omnia  fe  fe  »  ferre  f*o  pro  rey:  parafant , 
Corjura  ,  far  fanas  aiqut  ipfam  denique  vi- 
tam. 

Chacun  defdicls  obelifques  avoir  pour 
fes  proportions  cinq  pieds  8c  demy  fur 
hui<a  pieds  de  hault,  Se  depuis  ledefTus 
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du  pied-d'eital  jufques  à  la  cime  de  l'obe-  Régna  novus  nullo  ferait  s  crine  comètes  

lifque  cinq  toifes  de  haulteur  avec  la  In  melius  tmut  feptem  fubjetla  trionî.  A"' 
diminution  tendant  tousjours  en  poinde      Dans  l'aultre  joue  &  flanc  dudid  arc 

félon  fa  forme  naturelle.  eftoient  efcripts  cinq  vers  Latins  au-def- 

L'entrée  dudid  arc  avoit  de  largeur  foubs  les  armoiries  de  France  faides  d'or 

unze  pieds  fur  dix-huid  pieds  de  hault  fur  le  fonds  d'atur }  &  portoient  lefdids 

depuis  le  rez  de  chauffée  jufques  à  la  vers  le  bon  hœur  des  trois  frères  ,  fça- 

haulteur  de  la  clef,  &  avoit  d'efpoùTeur  voir  eft  du  roy  de  France  Charles  IX; 

fix  pieds  j  &  le  tout  de  la  largeur  avoir  d'Henry  roy  de  Polongne  &  de  mon- 

quatretoifes  moins  deux  pieds  &  demy.  fieur  le  duc  d'Alençon,  en  la  forte  qui 

Et  tenoit  ledid  arc  de  l'ordre  Ionicque,  enfuit  : 

&  eftoit  reveftu  d'un  grand  frontifpice.  Très  tria  concordi  fartiti  fadere  régna 

Et  au  millieu  dudid  arc  y  avoit  un  francs  forte  Dei  ,  quorum  rtgtabit  ad  or. 
grand  carré  de  neuf  pieds  huid  poulces  tum 

lur  quatre  pieds  de  hault ,  dans  lequel  JEt  Polon  Hcnricut ,  Francifcus  ad  Mefpe- 
cftoit  une  table  de  cinq  pieds  dix  poul-  ron  alti 

ces  de  hault ,  dans  laquelle  eftoient  ef-  Rex  crit  Oceani  $  média  fed  Carolusàrci 

cripts  les  vers  Grecs  &  Latins  qui  en-  Jmperii  medio  cru  Jupiter  orbe  fedebit. 
fuivent  à  la  louange  de  ladide  ville,      Au  fommet  dudid  arc  eftoit  une  petite" 

comprenant  les  fîngularitezôtchofesfin-  table  dans  une  corniche,  où  eftoit  ef- 

gulieres  &  verrueuies  qui  fe  trouvent  en  cripte  cette  petite  infeription  : 
icelle  }&  eftoient  efcripts  en  lettres  d'or      PIETATI  ET  CONSTANTISS. 
fur  champ  d'azur  en  lettres  capitales  FIDE1  ClVlUM. 

faides  à  f'anticque ,  ainfi  qu'il  enfuit  :        Or  pour  revenir  i  l'ordre  de  ladidé 

Salve urbs  ma^n* , parens mufarum ,  mayia  entrée,  marchoient  premièrement  au 

vitorum ,  partir  dudid  S.  Anthoine  des  Champs 

Qu/e  regni caput ^Afiraa  quaqut  inclita  fe-  devant  S.  M.  pour  arriver  &  entrer  eû 

des  y  ladide  ville: 
Regia  qua  Phnbi.  Nunc  omnes  laudibus  uni       Un  grand  nombre  de  religieux  des 

Certarunt  urbes.  Tibi  celfa  pulatia  Roma  quatre  ordre  mandions,  Cordehcrs ,  Car- 

TempUrum  intentes  moles  pofiefque  fuptrbi ,  mes,  Auguftins  &  Jacobins,  &  après 

Sequana  quos  fubter  nitidis  delabitur  uvdis,  eulx  toutes  les  aultres  eglifes  &  paroif- 

Cui  Ungas  onerat  navet  circumlita  tellus,  (es  de  ladide  ville  4  avec  plusieurs  gens 

TamCereris  Bacchique  ferax  quam  autubc-  d'eglife  reveftus  de  leurs  furpelis ,  mar- 

re  glebœ  chans  en  ordre  &  dévotion  comme  on 

Aîgyptus  drues  autCreta  eft  fertilis ,  unit  a  de  couftume  aux  proceffions. 
Artibus  tngenuis célèbres  tuvincis  Athenas%       Suivoit  après  le  redeur  de  l'uni  verfo 

£t  Silvas  Academi  &  amant  culta  Lyceti.  té  accompagne  de  plufieurs  de  ebacuno 

Dent  fuptri  cmn  principibus  jnfiifque  piif-  des  facultez  d'icelle ,  lecteurs ,  regens  & 

que  dodeurs  en  théologie,  médecine  Se  droid 

Pace  fubatema  propria  bac  tibi  dena  frai [ci.  canon  ,  veffcus  de  leurs  chappes  &  habits 

Pour  l'accompagnement  dudid  arc  y  accouftumez  ,  marchans  devant  ledid 

avoit  deux  mafques  de  femmes  ezdeux  redeur  lés  douze  bedeaux  portans  maflès 

coftez ,  &  pour  l'amortuTement  du  carré,  d'argent  doré. 

corniches ,  frifes  ai  architraves  eftoient      Aprez  marchoient  trois  enfeignes  êc 

mifes  Ce  appofées  les  armoiries  pendan-  compagnies  de  gens  de  pied  elleus  6c 

tes  à  deux  faces  du  roy  de  France  8c  choiîïs  de  tous  les  meftiers  de  ladidé 

de  Polongne  my-parties,  celles  de  Po«  Ville ,  fort  bien  armez  &  en  bon  équi- 

longne  avec  Celles  de  France.  page,  jufques  au  nombre  d'environ  quin- 

Dans  les  flancs  dudid  arc  y  avoit  auflî  ze  cents  hommes,  conduids  par  leurs 

des  hiftoires  faides  à  platte  paindure  capitaines ,  lieutenans  &  enfeignes ,  cha- 

pour  enrichiflement  ;  feavoir  efl ,  à  l'une  cune  defdides  compagnies  habillez  de 

des  joues  ou  flanc  dudid  arc  8c  ouver-  couleurs  diverfès ,  eftant  de  cinq  centz 

turc  d'iceluy  eftoit  un  tableau  reprefen-  hommes  chacune  :  à  fçavoir  la  première 

tant  une  Cafliopée  ,  pour  fignifier  l'ef-  compagnie  conduide  par  le  capitaine 

toille  nouvelle  qui  apparuft  environ  ce  Aubry  d'habillemens  verts }  la  féconde 

temps.  Et  pour  ihfcription  eftoient  appo.  compagnie  &  enfeigne  marchoit  aprez, 

fez  quatre  vers,i  Ravoir  deux  Latins,  conduide  par  le  cappitaine  G  ouvier,tous 

&  deux  aultres  Grecs  qui  enfuivent  j  habillez  &  veftus  d'habillemens  de  cou- 
leur tarinée  -,  la  tierce  compagnie  con- 
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duitc  par  le  capitaine  l'Evefque ,  toute 
jaulne.  Toutes  lefdites  trois  compa- 
gnies marchans  en  fort  bon  ordre  fie 
équipage ,  avec  fiffres  fie  tabourins  de 
Suillc. 

Aprez  lefquelles  compagnies  de  gens 
de  pied  marchoient  à  cheval  deux  fer- 
gens  de  lad ite  ville ,  conduifans  les  me- 
nus officiers  d'icel le  à  pied ,  portans  rob- 
bes  my-parties  de  bleu  &  rouge ,  lef- 
dicls  deux  fergens  habillez  de  me/me, 
&  ayans  fur  les  manches  gaulches  les 
armoiries  de  ladite  ville  ,  à  feavoir  une 
navire  d'argent. 

Les  cent  harqueboufiers  de  ladite 
ville  fuivoient  aprez  à  cheval  ,  veftus  de 
leurs  hocquetons  d'orfaverie  aux  devu 
fes  &  armes  de  ladite  ville,  ayans  trois 
trompettes  devant  eulx  foubs  le  cappi- 
taine  Marchant,  portans  tous  la  harque- 
boufe  à  l'erfon  de  la  felle. 

Les  cent  archers  de  ladite  ville  mar- 
choient aprez  demefme  ordonnance  & 
parure ,  bien  armez  ÔC  montez ,  ayans 
chacun  le  couple  de  piftolles  ,  con- 
duits par  le  capitaine  du  Ru. 

Puis  aprez  les  cent  arbaleftriers ,  ar- 
mez ,  équipez  &  montez  comme  les  aul- 
tres ,  ayans  aulfi  le  couple  de  piftolles 
à  l'arfbn ,  conduits  femblablement  en 
fort  bon  ordre  par  le  capitaine  Rague- 
neau. 

Cela  paflé  marchoient  en  bon  nom- 
bre les  enfans  d'honneur  de  la  ville  des 
rincipales  maifons  des  marchans  ôc 
ourgeois  d'icel  le  ,  conduits  par  Jean 
le  Comte  quartenier  de  ladite  ville  efleu 
8c  choify  pour  leur  capitaine  ,  ôc  par 
Jean  Compans  lieutenant,  &  Guillau- 
me Talfin  en  feigne ,  &  Simon  Couft  il- 
lier le  jeune  guidon,  tous  fort  bien  mon- 
tez ,  équipez  ,  richement  habillez  ôc  de 
me  (me  parcure ,  la  plufpart  ayans  che- 
vaulx  d'Efpagnc  fort  bicodreflèz. 

Les  maiftres  des  oeuvres  de  maflon- 
nerie  &  charpenterie  ÔC  le  capitaine  de 
l'artillerie  de  ladite  ville  marchans  à 
cheval  tous  trois  d'un  rang ,  fuivis  des 
fergens  de  ladite  ville  aulfi  à  cheval, 
portans  fur  leurs  bras  gaulches  les  ar- 
moiries d'icelle  ville.  Et  marchoit  le  gref- 
fier de  ladite  ville  devant  M.  le  pre- 
fident  le  Charron  prévoit  des  marchans 
fufdit , .  lequel  fieur  prevoft  marchoit 
feul,  &  aprez  luy  marchoient  mclfieurs 
les  quatre  efchevinsdeux  à  deux,  tous 
vertus  comme  deflùs  de  robbes  de  ve- 
lours my-parties  de  cramoify  rouge  ôc  ve- 
lours tanne  ,  8c  led.  prevoft  defaye  de  fa- 
tin  cramoify  rouge ,  procureur  du  roy 
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robbe  de  velours  toute  rouge ,  fie  recep»  . 
veur  d'icelle  ville  de  robbe  aufiy  my- 
partie  *  comme  lefdits  fieurs  efchevins 
confeillers  veftus  de  robbes  de  farin  e^'S 
noir ,  fie  quarteniers  en  robbes  de  da-  »«ir  de  w. 
mas  noir ,  fie  bourgeois  de  ladite  ville  Jjjj,*  *"* 
avec  leurs  bons  habillemens.  tie ,  aim™^ 

fi.  Les  maiftres  ôc  gardes  delà  marchai-  u  toVb*k 
dilê  venoient  aprez ,  accompagnez  de y<km 
plufieurs  notables  marchans  de  la  ville 
tous  à  cheval ,  chacun  en  fon  ordre  fie 
qualité,  fort  honneftement  habillez, fie 
de  robbes  de  velours. 

Aprez  marchoit  la  compagnie  duché-' 
vallier  du  guet,  dont  la  moitié  eftoit  à- 
pied,  fie  plufieurs  harqueboufiers  mo- 
rionnez  avec  leurs  mandilles  de  brode- 
rie d'une  mefme parcure,  conduite  par 
l'un  de  fes  lieutenansavec  fiffres  fie  ta- 
bourins. Les  aultres  eftoient  à  cheval  t 
tous  bien  montez  fie  équipez ,  armez  de 
couple  de  piftolles ,  ôc  portans  leurs  fayes 
de  broderie  de  mefme  parure  que  le 
guet  à  pied  qui  marchoit  devant. 

Consécutivement  aprez  le  guet  ve- 
noient les  fergens  a  verge ,  les  aucuns 
defquels  portoient  harqueboufes  fie  mo- 
rions ,  ôc  les  aultres  armez  de  corfelets 
bien  complets.  Et  fuivoient  aprez  les 
notaires  ,  les  commiflàires  du  chaftelet, 
les  audienciers  fie  fcelleur ,  veftus  de  rob- 
bes longues  fort  honneftement  félon  leur 
qualité ,  tous  marchans  à  cheval.  Aprez 
Iefquels  venoient  les  fergens  de  la  dou- 
zaine de  la  garde  du  prevoft  de  Paris, 
habillez  de  leurs  hocquetons  d'orfave*- 
rie ,  marchans  à  pied  devant  ledit  pre- 
voft ,eftant  fuivy  de  fes  trois  lieu tenans 
civil,  criminel  ôc  particulier ,  enfemble 
de  plufieurs  confeillers  dudit  chafte- 
let ,  marchans  aprez  eulx  aucuns  des 
plus  fameux  ôc  notables  advocats  fie  pro- 
cureurs dudit  fiege. 

Aprez  M.  le  prevoft  de  Paris  8c  mef- 
fieurs  du  chaftelet  de  robbe  longue  mar- 
choit le  lieutenant  Tanchon  bien  mon- 
té ,  Ôc  accompagné  d'un  bon  nombre 
d'archers  armez  de  couple  de  piftolles 
à  l'arfon  de  la  felle. 

Et  aprez  ledit  Tanchon  marchoient 
les  generaulx  des  monnoyes ,  leurs  huif- 
fiers  ôc  grenier  devant  eulx  ,  portans 
les  uns  longues  ôc  les  aultres  courtes 
robbes  avec  bonnets  de  velours ,  fuivans 
aprez  deux  prefidens  veftus  de  longues 
robbes  de  foye. 

Mclfieurs  de  la  cour  des  aydes  ve- 
noient tout  fuivant ,  marchans  aulfi  de- 
vant eulx  leurs  huilfiers  ôc  greffier. 
Aprez  mclfieurs  de  la  chambre  des 

comptes 
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comptes  ayans  auflï  leurs  deux  greffiers  8c  gardes  de  la  drapperie ,  qui  le  délivre- 

huilhers  devant  eulx.  rent  es  mains  des  quatre  gardes  de  l'ef- 

Mcfficurs  de  la  cour  de  parlement,  picerie  ,  lefquels  le  portèrent  au/fi  juf- 

ayans  aulli  devant  eulx  leurs  huiffiers  ,  ques  à  la  fontaine  de  l'Apport  Baudoyer, 

notaires  &  fecretaires  ôc  greffiers  ,mar-  où  il  fut  pris  par  les  merciers ,  qui  le 

choient  aprez  en  l'ordre  qu'ils  ont  ac-  portèrent  jufques  a  la  rue  de  laPotte- 

coftume,  cltans  les  fix  prelidens  veftus  rie ,  auquel  lieu  les  pelletiers  le  prindrent 

de  leurs  grandes  chappes  rouges ,  por-  ôc  portèrent  jufques  au  premier  arc  du 

tans  en  la  refte  le  mortier  de  velours  noir  pont  N.  D.  où  il  fut  pris  Se  porte  par 

bande  de  toille  d'or,  fie  meilleurs  les  les  bonnetiers  jufques  à  l'eghfe  de  la 

confcillcrs  en  leurs  robbes  rouges  d'ef-  Magdelaine*  duquel  lieu  il  fut  porté  en 

carlatte.  l'egiife  N.  D.  de  Paris  par  les  orfèvres. 

A  prez  ladide  cour  de  parlement  mar-  En  laquelle  eglife  ledid  fieur  fift  fon 
choient  les  SuifTes  de  la  garde  du  roy  oraifon,  puis  alla  au  palais  où  eftoit  pre- 
dc  France,  armez  de  melme  forte  ôc  paré  le  foupper,  cftant  tousjours  foubs 
en  mefme  équipage  qu'ils  ont  accouftu-  ledid  ciel  porté  par  lefdids  orfèvres  juf- 
mc  marcher  devant  le  roy  ,  avec  leurs  ques  audid  palais, 
enfeignes ,  fiffres  &  tabourins.  Le  lendemain  xv.  jour  dudid  mois 
Tout  fuivant  eftoient  les  prevoft,  lieu-  de  Septembre  oudid  an,lefd.  fieurs  P.des 
tenant  fie  archers  du  roy  de  Polongne,  M.  &  E.  procureur,  greffier,  receveur 
«n  tel  équipage  que  la  grandeur  de  fa  &  aultres  officiers  de  ladide  ville,  tous 
majefte  le  requeroit.  veftus  des  mefmes  habits  qu'ils  avoient 
Aprcz  eulx  venoient  les  grand  pre-  le  jour  de  ladide  entrée,  furent  à  l'hof. 
voft  de l'hoftel de  France,  fes  licutenans  tel  d'Anjou  où  eftoit  logé  ledid  fieur 
&  archers,  fuivis  des  gentilshommes  de  roy  de  Polongne,  Se  luy  prefenterent 
la  maifon  du  roy  conduids  par  les  fieurs  au  nom  commun  des  habitans  ,  bour- 
de Lanlfac  &  Chavigny  ;  fié  après  eulx  geois  &  citoyens  d'icelle  ville  le  prefenc 
eftoient  aucuns  grands  léigneurs  ôcche-  qu'ils  luy  avoient  préparé,  qui  eftoit  un 
valliers  de  l'ordre.  chariot  d'argent  doré ,  taille ,  efmaillé 
Puis  fuivoit  une  compagnie  de  gen»-  ôc  enrichi ,  dedans  lequel  y  avoic  un 
talshommes  de  la  maifon  du  roy  de  Po-  Dieu  Mars  tiré  à  deux  chevaux  blancs j 
longne  en  grand  nombre  en  fort  riche  derrière  lequel,  chariot  y  aroitunlau. 
&  magnifique  équipage  t  ÔC  devanteulx  rier  chargé  de  trophées  d'armes ,  &  au. 
roarchoient  les  pages  de  S.  M.  riche-  delTus  une  quantité  de  mouches  à  miel 
nient  veftus  fie  montez  fur  les  grands  fie  en  trouppes ,  defTus  un  pied  en  façon 
plus  beaux  chevaulx  de  l'efcurye  dudid  d'ovalle  y  ayant  quatre  grands  roul- 
ièigneur  fumptueufement  enharnachez  leaux  j  lequel  prefent  ils  fupplierent  tres- 
&  caparaffonnez  avec  broderie ,  enri-  humblement  à  S.  M.  recepvoir  ,  ficl'a- 
chiflcmens  fie  franges  d'or.  voir  auflï  agréable  comme  il  luy  eftoit 
Tout  fuivant  marchoient  plufieurs  offert  de  bon  coeur,  comme  plus  au 
grands  feigneurs,  comtes,  palatins  Ôc  long  luy  fut  did  par  la  harangue  que 
ambaftadeurs  Polonnois  ,  habillez  fort  luy  en  fift  ledid  fieur  prevoft  desmar- 
magninequement,  ÔC  montez  fur  che-  chands ,  lequel  luy  déclara  ce  que  fi- 
vauix  fort  exceilens  enharnachez  à  la  gnifioit  ledid  prefent  fie  chacune  pièce 
Polonnoife,  fie  meflei  de  plufieurs  prin-  d'iceluy.  Auquel  fut  refpondu  parle-, 
ces  français  marchans  tous  enfemble  did  fieur  roy  de  Polongne  fort  humai- 
devant  la  majefté  dudick  feigneur  roy  nement  fie  bénévolement ,  remerciant  la» 
de  Polongne  i  laquelle  arrivée  à  la  porte  dide  ville  de  ce  beau  prefent  qui  luy 
S.  Anthoine,  luy  fut  prefente  par  icf-  eftoit  offert ,  8c  auffi  de  l'honneurtres- 
dids  fieurs  P.  des  M.  fit  E.  un  ciel  de  grand  que  l'on  luy  avoit  faid  à  ladide 
drap  d'or  femé  des  armoiries  de  ladide  entrée,  difant  que  c'eftoit  laplus  belle 
nujefte  ,  d'or  traid  frangé  de  mefme,  entrée  qui  jamais  fut  faide  «v.  jadide 
orne  ôc  accouftre  i  foubs  lequel  eftant,  ville  à  roy  quelconque}  ÔC  prift  ôc  ac- 
&  ayant  ledid  feigneur  efté  faluéà  là-  cep  ta  ledid  prefent. 
dide  arrivee  d'un  fort  grand  nombre  ...  7 
d'artillerie  tirée  ,  auroit  efté  ledid  ci«l 

porté  par  lefd.  fieurs  efchcvins  depuis  .  . 

acel  le  porte  jufques  a  la  fin  des  Tournel-  [, 
les  -y  duquel  lieu  jufques  à  l'arc  ôccroix  ..j 
ïaiiide  Catherine  il  fut  porté  par  les 
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Obfeqius  du  duc  d'Anjou  frère  dm  roy 
Henry  III. 

F Eu  mordèigneurleduc  d'Anjou  frè- 
re du  roy  ayant  efté  longuement 
travaillé  fie  aflfoibly  d'une  grande  ma- 
ladie  en  ion  chafteau  de  Chafteau-Thier- 
ry ,  finalement  y  rendit  l'ame  à  Dieu  le 
Dimanche  10.  jour  de  Juin  1584.  De- 
quoy  S.  M.  advertie  manda  meflieurs 
les  P.  des  M.  fie  E.  de  la  ville  de  Paris, 
au/quels  elle  auroit  déclaré  que  fa  vo- 
lonté eftoit  que  ladite  ville  fift  tout 
l'honneur  oui  appartenoitfie  devoit  ef- 
tre  faict  à  la  pompe  funebre  dudid  feu 
fieur  duc  ,  comme  fils  de  roy  fie  fon 
frère  unicque ,  à  laquelle  il  vouloit  qu'ils 
aflîftaflent  en  robbes  noires ,  fie  que  pour 
cet  eflèd  ils  eullènt  promptement  à  don- 
ner  ordre  à  tous  les  préparatifs  qui  y 
eftoient  neceflaires  pour  leur  regard  , 
d'autant  qu'il  avoit  ordonné  ladide  pom- 
pe funebre  eftre  faide  les  Lundy  iy. 
Mardy  26.  fie  Mercredy  17.  jours  dudid 
prêtent  mois  de  Juin ,  tant  en  cette  ville 
que  a  S.  Denis  en  France. 

Suivant  laquelle  ordonnance  mefdids 
ficurs  auroient  auflitoft  mandé  fire  Jean 
de  la  Bruyère  efpicier  de  ladide  ville, 
auquel  ils  auroient  commandé  faire 
deux  cents  torches  de  cire  blanche  de 
deux  livres  pièce,  pour  fervir  4  lad.  pom- 
pe ,  à  fçavoir  le  Lundy  cent ,  fie  pareil 
nombre  le  Mardy  enfuivant,  qui  lê- 
roient  portées  par  les  archers ,  harque- 
bufiers  fie  arbalétriers  de  la  ville  >  à 
Jean  Dangiers  paintre,  de  faire  douze 
cents  armoiries ,  pour  mectre  tant  auk 
dides  torches ,  que  entrées  fie  fortyes 
des  portes  S.  Jacques  fie  S.  Dcnys ,  qui 
(croient  tendues  de  drap  noir  par  les 
crieurs ,  comme  ils  ont  de  bonne  couf- 
cume,  fie  aux  torches  qui  feront  four- 
nies fie<  miles  par  les  bourgeois  de  lad, 
ville  pardevant  les  maifons  defquels  pat 
ièroit  ledid  convoy  ,  fuivant  le  com- 
mandement qui  leur  en  ferait  faid  de 
naître  ordonnance  fie  mandement  par 
leurs  -quarteniers. 

Auiïî  ^voient  efté  expédie*  mande- 
mens  âuttdiâs  quarteniers,  pour  faire 
tendre  les  chaiihes  de  telle  haulteur 
que  les  coches  fie  harnois  ne  peuflenr, 
palier  en  toutes  les  rues  aboutiflâns  es 
rues  cfquelles  paflèroit  ledid  convoy  j 
pour  obvier  à  tout  defordre  fie  conf  ufion  j 
3c  enjoindre  aufdids  bourgeois  de  tenir 
devant  leurs  maifons  une  torche  arden- 
te lorfque  le  convoy  panerait  >  ce  qui 
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auroit  efté  faia. 

Le  xxiii.  dcfdids  mois  fie  an  avoic 
efté  expédié  mandement  à  chacun  de 
meflieurs  les  confeillcrs  de  ladide  ville, 
pour  les  prier  de  eulx  trouver  à  cheval, 
veftus  de  leurs  bons  habits  noirs,  en 
l'hoftei  de  ladide  ville,  le  Lundy  en- 
fuivant dix  heures  fie  Mardy  lept  heures 
du  matin ,  fie  Mercredy  à  pareille  heure 
en  la  ville  S.  Denis  en  France  ,  pour 
aififter  au  convoy/ervice  fie  enterrement 
dudid  feu  feigneur  fiec. 

Pareils  mandemens  aux  quarteniers 
de  ladide  ville,  d'appellcr  avec  eulx  pour 
cet  eflèd  chacun  quatre  notables  bour- 
geois de  leurs  quartiers  j  fie  aux  mefmes 
tins  aufdids  archers  ,  arqucbufiers  fiear- 
baleftriers  veftus  de  leurs  hocquetons 
délivrée,  fie  garnis  de  leurs  hallebardes 
fie  baftons  noirs. 

Ont  efté  aufli  mandez  au  bureau  les 
officiers  de'ladide  ville  cy-après  decla- 
rez,aufquels  a  eftéenjoind  eîlire  Se  choi- 
fir  certain  nombre  d'entr'eulx  pour  ac- 
compagner mefd.  ficurs  à  ladicte  pom- 
pe funebre ,  ayans  leurs  habits  noirs  fie 
chacun  un  bafton  noir  en  leur  main  \ 
ce  qu'ils  ont  promis  faire;  à  fçavoir 

Les  mefureurs  de  grains  12, 

Vendeurs  de  vins  11» 

Courtiers  devins  12. 

Defchargeurs  de  vins  4* 

Mofleurs  de  bois  xz. 

Mefureurs  de  charbon  4. 

Porteurs  de  charbon  4. 

Mefureurs  de  fel  12. 

Porteurs  de  grains  .  .  .  .   .  .  .  6. 

Le  Samedy  xxm.  dcfdids  mois  fie 
an  feraient  venus  au  bureau  de  ladide 
ville  environ  dix  heures  du  matin  mef- 
fieurs  Doignon  fie  de  Verfigny  cheva- 
liers de  l'ordre  du  roy ,  conlcillers  fie 
maiftres  d'hoftel  ordinaires  de  S.  M.  ac- 
compagnez de  plufieurs  gentilshommes 
fie  officiers  du  roy  fie  dudid  feu  fleur  duc 
en  robbes  fie  chapperons  de  deuil  j  lef- 
quels  auroient  prié  mefdids  fleurs  les 
P.  des  M.  fie  E.  du  convoy  &.  enterre- 
ment dudid  feu  fieur  duc  d'Anjou }  ce 
qu'ils  auroient  promis  faire. 

Toft  aprez  feroient  aufli  venus  audid 
bureau,  vingt-trois  crieurs  de  corps 8c 
de  vins  de  ladide  ville  veftus  en  robbes 
de  deuil ,  qui  en  auroient  faid  le  cry  fie 
prière  accouftumée  au  grand  bureau 
dlcelle  ville,  contenant  ce  qui  s'enfuit  î 
Priet^  Dieu  pour  tome  de  trcs-hawlt  ^tres- 
puiffant ,  tres-iSufire  &  magnanime  prince 
François  fils  deFr.ince&frere  unicque  du  roy^ 
en  fan  vivant  duc  £  Anjou  ,  de  Berryyd+ 

Touraine 
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Tvuraine  ,<f Evreux  &  Cbafteau-Thierry , 
comte  du  Maine  .  de  Dreux  ,  de  Mantes, 
de  Meulanfa  de  Beaunvmt  ■>  lequel  eft  tref- 
faffè  &c.  .  ..  Prit\  Dieu  qu'il  enait ta- 
nte. 

Le  Dimanche  xxiv.  jour  dudicl  mois 
environ  trois  heures  de  relcvéc,le  roy  re- 
veftu  d'un  grand  manteau  violet  à  gran- 
de queue  portée  par  plufieurs ,  accom- 
pagné de  la  roine  eftant  l'eulle  dedans 
une  li&iere  de  drap  tanné  doublé  de 
fàtin  tanné  ,  &  elle  vefluc  de  crefpc  de 
mefme  couleur  ,  plufieurs  dames ,  fei- 
gneursfic  gentilshommes  &  aultrestous 
en  deuil,  allèrent  donner  de  l'eau- bc- 
aiiflc  au  corps  dudicl  feu  fieur  duc  ef- 
tant audicl  lieu  de  S.  Jacques  de  Hault- 
pas. 

Et  depuis  furent  mandez  par  le  roy 
lefdicls  fieurs  ,  aufquels  fut  cnjointl, 
pareequ'ils  dévoient  porter  par  toute  la 
ville  le  poifle  fourny  par  ledicl  feigneur 
■fur  l'effigie,  qu'ils  euflent  à  s'habiller 
en  deuil,  Se  que  pour  différence  du  roy 
il  fuit  porté  par  trois  des  cfchevins  fie 
trois  des  confcillers  ,  &  à  cette  fin  fuit 
fourny  aufdicls  fieurs  prevofl,efchevins, 
procureur,  rcceveur,grcfficr  &  trois  con- 
.  ieillersde  la  fergepour  faire  lcfdids  ha- 
billemens. 

Le  Lundy  xxv.  mefdicls  fieurs  les 
P.  des  M.  E.  procureur  ,  receveur ,  gref- 
fier fie  trois  conléillers  de  ladite  ville 

I iriez,  pour  ayder  à  porter  le  ciel  fur 
'effigie  d'iceluy  feu  fieur  duc,  tousvef- 
tus  de  robb?s  de  deuil  fie  chapperon 
attaché  par  derrière,  aulcuns  quarte- 
niers  fie  bourgeois  a  cheval  en  habits 
noirs,  fcrgenscnleursrobbesdc  livrée, 
lefdicls  officiers  cy  -  dcifiis  nommez  , 
ayans  manteaux  noirs  Se  chacun  un  baf- 
ton  noir  en  la  main,  archers, arbalef- 
triers  Se  harquebufiers  vertus  de  leurs 
hocquerons  de  livrée,  8c  garnis  les  au- 
cuns de  leurs  hallebardes  Se  lesaultres 
de  ballons  noirs ,  à  pied  ,  partirent  de 
l'hoftel  de  ville  à  lept  heures  du  ma- 
tin ,  fie  allèrent  audicl  lieu  de  S.Jacques 
du  Hault-pas ,  où  ils  donnèrent  de  l'eau- 
bcniile  à  ladid  effigie  y  eftant  à  l'entrée 
<lc  la  porte  ,  comme  aufly  firent  tous 
Jes  autres  ordres  Se  eftats  de  ladicle 
ville  4  lefquels  ordres  Se  ellats  cy-aprez 
déclarez,  appeliez  8c mis  en  ordre  par 
le  fieur  de  Cnemault  grand  maiftre  des 
cérémonies  ,fie  lefd.  fieurs  Doignon  Se  de 
Vcrfigny  ,  marchèrent  dudicl  lieu  de  S. 
Jacques  du  Hault-pas  tout  le  long  de 
k  grand  rue  des  faulxbourgs  &  rue  S. 
Jacques ,  partant  par  Petit-pont  fie 
;     Tome  II.  Part.  III. 
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Neuve  N.  D.  Se  allèrent  en  l'eglife  A„  |?l4 
N.  D.  de  Pans  en  l'ordre  qui  s'cnliut  : 
Premièrement  marchoient  feize  ar- 
chers de  la  ville  ayans  leurs  hallebar- 
des Se  ballons  noirs  en  main  pour  faire 

Le*  'enfamdc  la  Charité. 
Cculx  de  la  Trinité. 


Les  enfans  Rouges. 
Enfans  du  S.  Elpric. 
Capettes  de  Montagu 
Capucins. 
Minimes  de  .  &ï.î'£f 
Cordeliers,  Jacobins,  Auguftins,  Car- 
mes. 
Les  paroiflès. 

Trois  archers  garnis  de  hallebardes 
feullement. 

Le  capitaine  des  harquebu fiers  veflu 
de  deuil  en  habit  court. 

Trente-huicl  arquebufiers  tenans  cha- 
cun une  torche. 

Le  capitaine  des  archers  veflu  de  deuil 
en  habit  court. 

Trente-quatre  archers  auffi  portans 
torches. 

Le  capitaine  des  arbaleflricrs  veflu 
comme  les  deux  aultres. 

Vingt  perfonnes  de  fon  nombre  por- 
tans chacun  une  torche  ardente. 

Le  bailly  des  pauvres  veflu  de  deuil. 

Deux  cents  pauvres  auily  veilus  de 
deuil ,  portans  cnacun  une  torche  ,  avec 
lefquels  alloient  lesfcrgensdcfdich  pau- 
vres en  deuil ,  pour  leur  faire  tenir 
rang. 

Le  fieur  de  maiflre 
d'hoftel  à  cheval. 

Vingt-trois  crieurs  de  ladicle  ville  en 
deuil tenant  en  une  main  chacun  leur 
fbnnctte  dont  ils  fonnoient ,  fie  un  baflon 
noir  en  l'aultre. 

Les  religieux  des  Billettes , 

De  Sainde  Catherine  > 

Des  Blans-manteaux , 

De  Saincle  Croix, 

Les  Mathurins , 

Les  Bernardins, 

De  fainde  Geneviefvc  fie  S.  Vidor 
allans  à  coflé  l'un  de  l'autre. 

Les  religieux  S.  Martin  Se  S.  Magloire 
de  mefme. 

L'eglife  N.  D.  de  Paris  Se  leredeur 
fiefuppofls  de  l'univerfité  allans  vis-à-vis 
l'un  de  l'aultre. 

Mcffieurs  de  la  Rochepotfie  de  Saul- 
tour  chevalliers  de  l'ordre ,  conduifans 
les  officiers  domefliques  de  la  maifon 
dudicl  feu  feigneur  duc,  tous  vertus  de 
longues  robbes  fie  chapperons  de  deuil , 

Kkk 
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leurs  efpëes  par  defloubs. 

Les  deux  heraults  Anjou  &  Alen- 
çon  veftus  de  leurs  mottes  d'armes. 

Dix  Lacquais  veftus  de  velours  noir 
4t  chapperons  noirs,  nufis  certes ,  {ans 
robbes. 

Deux  aulcres  bcrauJts  d'armes. 

Le  prevoft  V ailette  &fes  archers. 

Les  gardes  du  corps  conduids  par 
le  fieur  de  la  Ferté,  veftus  de  longues 
robbes ,  ayans  chacun  une  harquebufe 
■baillée  enveloppée  de  crefpe  noir ,  & 
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avec  aucuns  ambafladeurs  étrangers. 

Le  fieur  de  Beauregard  conduifàntle 
■cheval  d'armes. 

Les  quatre  trompettes. 
Cinq  aultres  heraulcs  d'armes  veftus 
«de  4eurs  cottes  «d'armes  en  deuil. 

Meilleurs  d'Efcars  evefque  deLangres, 
Amiot  evefque  d'Auxerre  & 
à  pied. 

Monfieur  l'evefque  de  Paru  iaifoit 
Poffice. 

L'effigie  faide  après  Je  vif  &  naturel 
les  quatre  derniers  renans  "chacun  une  portée  par  les  hanouars  porteurs  de  fel 
hallebarde  aufli  enveloppée  de  crefpe'  veftus  de  deuil,  ôt  les  quatre  coings 
noir.  du  poifle  par  les  fieurs  de  la  Chaftre, 

Les  Suiflès  dudid  feigneur  conduids   la  Vergne ,  S.  Ligier  &  Ferey  ,  devant 
par  le  fieur  de  Dion  leur  capitaine ,   laquelle  marchoit  le  fieur  d^Aurilly. 
nues  telles  &  veftus  de  drap  noir ,  te.       Le  ciel  porté  par  les  chambellans  8c 
nans  chacun  leur  nallebarde  fur  l'efpaule   efeuvers  dudid  Seigneur  depuis  ladide 
la  poinde  en  bas.  eglile  S.  Jacques  du  Hault-pas  jufques 

Les  Suilles  du  roy  auffi  nues  celles  en  à  la  porte  S.  Jacques ,  où  il  fut  par 
leurs  habits  ordinaires.  eux  mis  es  mains  de  meflîeurs  Huot, 

Les  fieurs  Dorne  &  de  HalotMont-  Gedoin  &  de  la  Fa  cfchevins,  de  Ju- 
morency  veftus  de  deuil  à  pied  ,  por-  weauviile ,  de  Bragelongne  &  Aubry 
tans  chacun  un  guidon  de  cheval.         conseillers  de  ville ,  qui  le  portèrent 

Les  fieurs  jufques  à  ladide  cglife  N.  D. 

chevaliers  de  l'ordre  aufli  â  pied,  vef-  Meflcigneurs  les  quatre  princes  por- 
tus  de  deuil,  ayans  leurs  colliers  par  tans  le  grand  deuil, meflîeurs  le  mar- 
deûus  leurs  robbes }  tenant  un  ballon  quis  de  Conty,  comte  de  Soiflons,  duc 
noir  chacun.  de  Montpenficr  oc  duc  de  Mercœur. 

Plufieurs  anjtres  officiers  dudid  fieur  Meflîeurs  de  la  c^ur  de  parlement  en 
tous  veftus  de  deuil.  robbes  noires  &  chapperons  à  bourlet, 

Huid  maiftres  d'hoftel  ayans  char   fuivis  de  meflîeurs  des  aydes  en  mefmes 
cun  un  ballon  noir  enveloppé  de  cref-   Jiabks  d'un  cofté  de  la  rue. 
pe.  Mcfheurs  des  comptes  &  de  la  ville 

Deux  aultres  guidons  portez  par  deux   vis-à-vis  de  Taultre  cofté. 
hommes  à  pied  veftus  de  deuil.  Les  generaulx  des  monnoyes  s'eftor- 

Huid  pages  montez  chacun  fur  un  cerent  de  précéder  mefdids  fieurs  de 
cheval  couvert  &  bouffé  de  velours  noir,  la  ville,&  marcher  immédiatement  après 
ayant  une  grande  croix  de  fatin  blanc   mefdids  fieurs  des  comptes.  Mais  fur  la 


par  le  milieu. 

Le  fieur  de  portant 
les  efperonsi 

Le  fieur  de  VUlemain  portant  les 
gantelets. 

Le  fieur  portant 
les  armoiries  en  efcuflqn. 

Le  fieur  portant 
\z  cotte  d'armes. 

Le  fieur  de  Berangerville  l'efpée 
couverte  d'un  fourreau  de  velours  noir. 


plainde  qui  en  fut  faide  par  mondid 
fieur  le  P.  des  M.  à  meflîeurs  de  ladide 
cour,  &  eulx  ouïs ,  fut  en  joind  aufdids 
generaulx  eulx  retirer }  qui  leur  fut  li- 
gnine par  aulcuns  huifliers  de  ladide 
cour  de  l'ordonnance  d'icellc  :  ce  qu'ils 
ne  voulurent  du  commencement  faire} 
mais  nouvelle  plainde  de  ce  faide,  la 
cour  leur  envoya  le  lieutenant  Tanchon 
leur  reïterer  ledid  commandement, 
avec  déclaration  de  emprifonner  les  con- 


Le  fieur  de  Pizay  premier  efcuyer,  trevenans  j  au  moyen  de  quoy  fe  retire- 

rent  lcfdids  generaulx  des  monnoyes. 

Les  officiers  du  chaflelct  après  mef. 
fieurs  des  aydes,  fuivis  de  plufieurs  ca- 
pitaines &  gardes  dudid  reu  fieur  en 
deuil. 

Et  en  cet  ordre  allèrent  en  ladide 
eglife  N.  D.  de  Paris ,  ou  ayant  effé 
Plufieurs  cvefques  auflî  à  cheval,  ladide  effigie  mile  dedans  le  chœur  deC 

foubs 


portant  le  heaulme  garny  d'une  cou- 
ronne ducale,  ôcmancelet  fourré  d'er» 
mines. 

Les  chantres  &  aulmofniers. 
Les  gentilshommes  de  la  maifon. 
Plufieurs'  chevalliers  de  l'ordreache. 
val 
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Ibubs  la  grande  chappclle  ardente  qui 
pour  cet  efFed  y  avoit  efté  mile  &  éri- 
gée ,  meldids  fieurs  de  la  ville  s'en  al- 
lèrent après  les  vefprcs  des  morts  dic- 
tes. 

Le  lendemain  Mardy  mefdids  fieurs 
de  la  ville ,  procureur  ,  receveur ,  gref- 
fier ,  conseillers ,  quarteniers ,  bourgeois 
&  aultres  officiers  d'icclle  partirent  de 
Phoftcl  de  ladide  ville  environ  lept  heu- 
res du  matin ,  fie  allèrent  ci  habits  fie 
ordre  que  dcflîisen  ladide  eglife  N.  D. 
aufquelsfut  baillé  feance  au  choeur  aux 
haultes  chailes  du  colle  lencftre  près  la 
porte  du  codé  de  la  nef ,  au-delliis  des 
redeur  &  fuppofts  de  Punivcrlité.  Ht 
ayant  entendu  mondid  lieur  le  prévoit 
que  lefdids  generaulx  des  monnoyes 
vouloient  demander  à  entrer  fie  avoir 
fcancccn  ladite eglife  ,  fie  fur  la  remon- 
llrance  par  luy  faide  à  ladide  cour ,  fut 
ordonne  que  lefdicls  generaulx  fc  reti- 
reroient,  dont  monfieur  deHevesl'un 
des  quatre  notaires  fie  Secrétaires  fut 
chargé  faire  arrcft  Se  regillre.  Et  quant 
à  meilleurs  les  prélats,  leur  fut  baillée 
place  près  &  ès  environs  du  grand  au- 
tel 

Melfieurs  les  princes  portans  le  grand 
dcuil,aux  haultes  chaifes  près  fie  du  colté 
de  celle  de  mondicl  fieur  de  Paris  j  fie 
au-detfoubs  d'eulx  meilleurs  de  la  cour 
de  parlement  ;  Se  de  Paultre  cofté  mef- 
lîeurs des  comptes  Se  generaulx  des  ay- 
des  i  fic*au-dcflbubs  ladide  ville ,  fie  plus 
bas  ledid  redeur. 

Le  lèrvice  fut  did  en  la  manière  ac- 
couftumee,  faifant  l'office  mondicl  lieur 
l'evelquc  de  Paris ,  fie  l'oraifon  funèbre 
par  M.  Pevcfque  de  Mande.  Et  ce  faid, 
allèrent  meldids  lieursdc  la  ville  dilner 
au  cloiftred'icellccgliic  pour  plus  gran- 
de commodité. 

Et  environ  deux  heures  de  relevée 
retournèrent  en  icellccglife }  de  laquel- 
le ,  après  que  les  aultres  eftats  fie  ordres 
de  ladiclc  ville  y  furent  aflcmblez ,  fut 
prinlc  ladide  effigie,  fie  portée  en  l'or- 
dre devant  diclc  5  fie  par  lefdids  lieurs 
efchevins  fie  conseillers  de  ville  fut  le 
poifle  porté  julques  à  Pcndroid  de  l'e- 
glife  S.  Lazare,  où  il  fut  délivre  aux 
gentilshommes  de  la  maifon  dudicl  feu 
lcigneur  duc. 

Le  Mercredy  enfuivant  icellc  ville  fc 
trouva  environ  l'heure  de  fept  heures 
du  matin  en  ladide  ville  S.  Denis  en 
l'ordre  fie  habits  cy.delTus  déclarez ,  fie 
allèrent  en  Peglife  dudicl  lieu  aufervice 
fie  enterrement  dudid  feu  fieur  duc,  cf. 
Terne  II.  Fart.  III. 
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tant  auffi  en  pareil  lieu  fie  rang  que  en   — 

ladide  eglileN.  D.  de  Paris  comme aulli  A"' 
furent  les  autres  eftats  fie  ordres/cy-de- 
vant  nommez.  Et  aprez  le  fervice  fie  en- 
terrement faid ,  furent  appeliez  lefdids 
fieurs  officiers  d'iceluy  teu  lieur  duc  i 
pour  apporter  chacun  endroid  foy  leurf- 
dides  enfeignes  ,  guidons ,  armes,  efpe- 
rons ,  gantelets ,  ballons  fie  aultres  cho- 
fes  cy-devant  nommées }  ce  qu'ils  firent, 
fie  les  mirent  fur  la  folle  d'iceluy  feu 
fieur.  Ce  faid  ,  chacun  s'en  alla  en  la 
maifon  abbatiale  dudid  S.  Denis ,  où 
leur  fut  donné  à  difner  par  le  roy  en 
une  grande  falle  balle  foubs  le  grand 
corps  d'hoftel  neuf  j  en  entrant  dans 
laquelle  à  main  droicle  furent  mis  mef- 
ficurs  de  la  cour  ,  fie  à  gauche  à  Poppo- 
fite  d'eulx  mefdids  fieurs  des  comptes } 
au-dclloubs  d'eulx  meilleurs  des  aydesj 
fie  au  bout  d'icellc  à  main  gauche  vis.» 
à-vis  de  la  cheminée ,  en  une  grande 
falle  tenant  la  largeur  de  ladiclefalle, 
meldids  lieurs  de  la  ville,  confcillcrs, 
quarteniers  fie  bourgeois. 

Enirtc  du  roy  Henry  III.  a  Paris  an  re- 
tour de  [on  hturtnfe  expédition  contre  les 
Suiffes ,  Ktijhet  &  antres  ennemis  de 

tefiati 

LE  Mercredy  xxiv.  Décembre  en-   
viron  l'heure  de  dix  heures  du  ma-  a*. 
tin ,  les  P.  des  M.  E.  fie  greffier  vertus 
de  leurs  robbes  my-parties,  procureur 
du  roy  veftu  de  la  robbe  d'elcarlatte 
rouge ,  receveur ,  aulcuns  conseillers , 
quarteniers  fie  bourgeois,  font  partis  du- 
dicl hoftel  de  ville  eftans  à  cheval  en 
houfie ,  pour  aller  prendre  le  fieur  de 
Villequicr  gouverneur  en  l'on  logis,mar- 
chans  en  l'ordre  qui  enfuit  > 

Premièrement  marchèrent  devant  les 
harquebufiers ,  archers  fie  arbalellriers 
de  ladide  ville  à  cheval ,  tous  veftus  de 
leurs  hocquetons  de  livrée  ,  excepté 
environ  foixante  defd.  nombres  à  pied , 
ayans  leurs  hallebardes  fie  ballons  à  la 
main  pour  empefeher  la  foulle  du  peu- 
ple. 

Puis  les  dix  fergens  aulfi  à  cheval  en 
robbes  de  livrée  j  le  greffier  feul ,  lef- 
dids fieurs  P.  des  M.  E.  procureur  avec 
le  dernier  elehevin  ,  receveur  ,  confeil- 
lers ,  quarteniers  fie  bourgeoisj  fie  ont 
trouvé  ledid  fieur  gouverneur  ,  accom- 
pagné du  fieur  d'O  chevallier  des  deux 
ordres  du  roy,  gouverneur  fie  lieutenant 
gênerai  de  fadide  majefté  en  cettedide 
ville  fie  lfle  de  France ,  à  furvivance , 

Kkkij 
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—  ■""  ôc  aultres  fieurs  gentilshommes ,  gardes  foubs  defquelles  eftoic  cette  infcription 
*"•  ,fl7-  &  ferviteurs  de  la  maifon  dudid  fieur  en  grottes  lettres,  tant  au  front  d'iœlle 
de  Villequier  ,  tous  à  cheval  près  la  porte  S.  Jacques  que  de  l'hoftel  de  vil- 
croix  du  Tiroiier,  avec  lequel  mefdids  le  :  Au  roytres-Chrefiien  &  tres-vitJorieux 
fieurs  de  la  ville  fe  font  mis  j  ôc  font  Henry  treifefme  roy  de  France  &  de  Pe- 
allez  en  cet  ordre,  tant  par  radide  ville  lonyte  ,  pere  de  fen  peuple,  peur  l'heureux 
que  par  les  chemins,  au-devant  de  fa»  fucces^de  fes  vil/oires  contre  les  Reifires  , 
dide  majefté  jufques  près  le  village  du  Suifles ,  Lanfquentts  &  aultres  -,  fa  ville- 
Bourg- huroyne,  où  ils  trouvèrent  le  roy  de  Paris  très -fideUe  &  tres-obeyffame  luy 
venant  â  cheval ,  accompagne  de  mel-  veut  ^  donne  perpétuelle  félicité. 
feigneurs  les  cardinaulx  de  Bourbon  ôc  Et  en  paffanr  par  icelle  porte  S.  Jac- 
Vendolme,  de  M.  le  duc  d'Efpernon  ,  ques  fut  réitéré  ledid  fon  d'artillerie  ÔC 
&  pin  heurs  aultres  feigneurs  de  fa  cour  cry  dune  indicible  multitude  de  peuple 
&  fuitte.  Et  approchez  que  furent  lef-  ôc  muficicm ,  qui  les  redoubloientavec 
dicts  fieurs  gouverneur  &  de  la  ville,  de  grande  resjouïflanceôcapplaudiuemenc 
kdide  majefté  de  environ  cinq  ou  fix  de  tout  le  peuple  ,  tant  a  ladide  porte 
pas ,  defeendirent  à  terre  &  luy  firent  que  par  tous  les  lieux  où  ladide  ma. 
la  révérence ,  mettans  mcfdids  fieurs  de  jefté  paflbit ,  ôc  continuoient  tout  le  long 
la  ville  un  genouil  en  terre  ;  &  luy  fiit  des  rues  julqucs  à  ladide  eglife  N.  D. 
ledid  fieur  gouverneur  fa  harangue  fort  où  eftoient  dans  le  chœur  les  roines  ôc 
briefvej  &  ainfi  que  M.  le  prevoft  luy  cours  fouveraincs  qui  attendoient  le  roy; 
vouloit  faire  la  fienne,  S.  M.  d'un  vi-  à  l'entrée  de  laquelle  eglife  il  defccndit 
fage  gay ,  riant  Ôc  fort  joyeux  luy  did  de  cheval ,  ôc  fut  receu  par  monfieur 
que  ce  feroit  pour  le  lendemain  matin  l'evefque  de  Paris  ôde  clergé ,  qui  l'at- 
à  fon  lever,  pareequ'il  eftoit  temps  de  tendoient  à  ladide  grande  porte  de  l'c- 
marcher,  eftant  encores  à  deux  lieues  glife  jôc  ledid  evefque  le  conduid ,  avec 
de  ladideville  ,  &que  dorefnavant  cha-  les  princes  &  leigneurs  qui  l'accompa- 
cun  bon  bourgeois  pourroit  aller  libre-  gnoient,  au  choeur  de  ladide  eglife  dé- 
ment à  (es  maifons  aux  champs  ,&voya-  vant  le  principal  autel,  où  y  avoitun 
ger  pour  fes  affaires  en  toute  feureté.  ciel  préparé  pour  S.  M.  foubs  lequel  ef- 
Et  eftoit  fort  remarquable  que  tout  led.  tant,  fut.  chanté  muficalement  Tt  t  ,  , 
chemin  du  Bourg-la- roy  ne  jufques  à  Pa-  Deum  * ,  &  à  la  fin  diceluy  viitt  irwj^ 
ris  eftoit  tout  couvert  de  grand  nombre  ce  qui  fut  répété  jufques  à  ce  que  S.  M.  Tu  D,.m  * 
dépeuple  &  chevaux,  qui  alloientavec  fut  fortye  de  ladide  eglife ,  enjaquelle  *j|j*ow  p"c 
lefdids  fieurs  de  ladide  ville  au-devant  la  feance  eftoit  telle  ,  mike^ia. 
de  luy ,  pour  d'autant  plus  honorer  fon  Le  roy  eftoit  devant  le  principal  autel 
retour.  Et  eftans  près  des  faulxbourgs  foubs  fon  ciel,  près  duquel  eftoient  lef- 
S.  Jacques  vers  la  première  herce,  corn-  dicts  fieurs  cardinaulx. 
mença  l'artillerie  de  ladide  ville  à  fon-  Les  roynes  &  dames  de  leur  fuitte 
nerj  &  le  peuple  eftant  par  les  champs,  aux  haultes  chaifes  du  chœur  du  cofte 
comme  auffy  celuy  qui  eftoit  arrive  au-  dextre  près  le  fiege  dudid  fieur  evef- 
did  faulxbourg  S.  Jacques  de  toutes  que. 

parts ,  efmeu  de  joye  &  resjouïflânce  ,      Au-defloubs  en  allant  vers  la  nef  e& 

commença  à  crier  vive  le  roy  ,  vive  le  roy  >  toient  meilleurs  de  la  cour  de  parle- 

ce  qui  fut  continué  par  tous  les  lieux  ment. 

ôc  endroids  où  le  roy  paflbit  ^  Ôc  mef-      Et  de  l'aultrecofté  en  hault  meilleurs 

me  lefdids  cris  &  acclamations  public-  des  comptes,  des  aydes,  meilleurs  de 

quesredoubloient  de  beaucoup  à  l'en-  la  ville  ,  ôc  le  redeurle  dernier  prez  la 

trée  de  la  ville,  où  lorfqueS.  M.  en-  porte  du  chœur  de  la  nef,  tousèshaul- 

troit  commença  une  excellente  mufic-  tes  chaires. 

3uede  haultfbois,  cornets  a  bouquin  ôc       Aprez  ledid  Te  Deum  chanté  fadide 

'aultres  inftrumens  muficaulx  par  or.  majefté  fut  conduid  au  mefme  ordre 

donnance d'icelle ville, les  plus parfaids  que  deflùs  jufques  en  fon  chafteau  du 

joueurs  d'inftrumens  d'icelle  y  ayansef-  Louvre ,  où  il  alla  defeendre. 
té  appeliez  au  logis  du  portier  de  la-      Ce  faid  chacun  Ce  retira ,  Ôc  furent 

dide  porte  S.  Jacques  j  laquelle  porte  faids  par  les  rues  feux  de  joie  ,  mefme 

r eftoit  touteaornée,  eniemble  celle  devant  l'hoftel  de  ladide  ville,  lepar- 
l'hoftel  d'icelle  ville ,  de  lierre  avec  vis  N.  D.  ôc  aultres  lieux ,  continua- 
grands  efeuflons  des  armoiries  du  roy  tion  de  fon  d'artillerie ,  brief  toute  certe 
de  France  ôc  de  Polongne  ,  au-det-  journée  s'eft  paflee  en  joie,  resjouïf. 
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lance  fie  loùahge  de  Ton  heureax  voya- 
ge &  defîré  retour  de  fadide  majefté  v 
qui  a  bien  voulu  participer  ,  tant  a  la 
joye  que  au  travail  8c  péril  de  fa  vie 
propre ,  qu'il  n'a  efpargnéc  pour  l'hon- 
neur 8c  gloire  de  Dieu,  confervation 
de  Ton  cftat  8c  manutention  de  tous  Tes 
fubjeds. 

Et  le  lendemain  environ  huid  heures 
du  matin  mefdids  fleurs  de  la  ville  al- 
lèrent en  leurs  habits  noirs  faire  la  ré- 
vérence à  fadide  majefté,  a  laquelle 
tnondid  fieur  le  P.  des  M.  dift  ce  qui 
s'enfuit:  Sire  ficc 


LTIVES.  '44  j- 

profperité  &  grandeur  àe  V.M,  De  voC  ■ 
tre  ville  de  Paris  14.  jour  de  May  l'an  A"' 1 1" 
1588. 

SIRE, 

Vos  tres-huiriWes,  rrci-obeïf- 
Cans,&  trcs-fidclles  (njca  6c 
ferviteurs  tet  prcvoft  des  mat- 
ch jnds  te  efchevins  de  voftrc 
ville  de  Paris. 

Lettre  desprevoji  des  marchands  &  e [devins 

de  Paris  à  la  ville  de  pour  jkf- 

tifier  Us  barricades  tf»  demander  fin 


Lettres  dm  prtvtjl  des  marchands  &  des 
efchevins  a*  rry ,  après  les  barricades. 

Voftrc  ville  de  Paris  n'a  eu  jamais  tant 
agréable  de  fc  voir  la  première  de  voftre 
royaume  ,  comme  elle  a  pris  à  plaifir  fie 
à  honneur  d'eftre  envers  V.  M.  fit  vos 
prédeceflèurs  roys  la  première  en  amour 
6c  bienveillance.  Le  premier  luy  a  efté 
donné  par  un  bonheur  j  le  fécond  luy 
a  efté  acquis  par  travail ,  duquel  font 
cefmoins  non-feulement  les  ûecles  paf- 
fez ,  mais  dcûus  tous  celui  de  prefent. 
Elle  a  loué  Dieu  maintes  fois ,  que  plus 
les  affaires  fe  font  accrues,  plus  fon  affec- 
tion eft  augmentée  ,  laquelle  n'a  eu 
aucunes  bornes  que  le  contentement 
de  fes  roys  irréparablement  uni  avec 
le  bien  fie  utilité  de  la  chofe  publi- 
que. Toutesfois  elle  ne  peut  nier  que 
Ion  navire,  au  milieu  de  fa  navigation, 
n'ait  trouvé  quelques  fois  des  difficulté! 
en  la  perionne  de  ceux  qui  approchoienc 
les  princes.  Mais  elle  a  paûe  légèrement 
tous  ces  écueils ,  fie  le  vent  de  fa  fince- 
rité  l'a  toujours  conduite  au  port  defîré, 
nonobftant  les  vents  contraires.  Cette 
mefme  amour ,  bienveillance  fie  aftèdion* 
Sire-,  vous  eft  aujourd'huy  reprefêntée, 
£c  ne  voulant  faillir  à  fon  devoir  ,  fa- 
chant  que  de  tous  les  membres  de  la  ville 
on  eft  allé  vers  V.  M.  elle,  de  fa  pare 
a  voulu  envoyer  la  prefente ,  laquelle 
fervira  à  V.  M.  s'il  luiplaift ,  de  tefmoin 
de  la  fidélité  qu'elle  a  toujours  vouée 
à  voftre  fervice ,  fie  pour. vous  affiner 
qu'eftant ,  comme  chacun  connoift  vos 
{aints  defirs  enclins  à  la  confervation  de 
l'Eglifè  catholique  fie  au  bien  de  voftre 
peuplé ,  elle  continuera  à  jamais  cette 
mefmeobcïûance  8c fidélité  envers  V.  M. 
&  priera  inceUammene  Dieu.lire,  pour  la 


ESSIÉURS, 


Nous  eftimons  que  vous  avez  enten- 
du que  dcz  long- temps  aucuns  de  ceux 
qui  approchent  duroy  fie  font  mal  affec- 
tionnez à  noftre  religion  Catholique, 
délirant  l'avancement  des  affaires  du 
roy  de  Navarre,  n'ont  jamais  tanttaf- 
chc  que  de  fe  rendre  fi  forts  dedans 
noftre  ville ,  qu'ils  puiûent  en  difpofêr 
à  leur  vouloir,  fâchant  de  quelle  impor- 
ce  elle  eftoit  pour  le  refte  de  la  Fran- 
ce. Leurs  artifices  ont  toujours  efté  pré- 
venus, parla  bonté  fie  grâce  de  Dieu, 
qui  a  infpiré  les  gens  de  bien  d'icelle 
à  s'y  oppofer  par  une  bonne  fie  fainte 
union  des  citoiens  catholiques  tendante 
à  la  confervation  de  la  religion  Chref- 
tienne  fie  de  leur  ville.  Finalement  voyant 
leurs  rufès  inutiles ,  ils  fc  font  propofêz 
de  venir  à  la  force  ouverte  }  8c  pour  cet 
effet  ont  par  leur  mauvais  confeil  pouffé 
S.  M.  à  faire  entrer  des  forces  dans  nof- 
tre ville ,  pour  en  les  logeant  dedans  les 
places  plus  fortes ,  s'en  rendre  les  maif- 
tres  8e  y  difpofêr  à  leur  volonté  de  ceux 
qu'ils  eltimoient  eftre  plus  affectionnez 
à  la  caufè  de  Dieu  8e  confervation  de 
l'cftat  du  royaume,  8c  parceteftonne- 
ment  de  la  ville  de  Paris  paflèr  plus  oul- 
tre  à  tout  le  refte  de  la  France.  Dieu 
toutesfois,  comme  vous  avei  entendu, 
a  difpofé  autrement,  ayant  donné  cou- 
rage à  tout  noftre  peuple ,  qui  tout  d'une 
voix  s'eft  oppofe  aux  malheureux  con- 
feil s  de  ces  perfonnes  mal  aftedionnées 
à  la  religion  8c  à  l'eftat ,  fie  en  fc  confer- 
vant  ce  ncantmoins  dans  les  limites  d'une 
jufte  deftenfc  avec  une  modération  plus 
grande  qu'on  ne  le  pouvoir  efperer  en 
un  fi  erand  mouvement ,  laquelle  don- 
ne affcz.  de  tefmoignage  que  c'eft  une 
oeuvre  de  Dieu  fie  non  des  hommes. 
Toutesfois  ceux  qui  limant  leurs  con- 
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 fciences  chargées  de  ce  mauvais  confcil, 

,5Î*'  ignorent  la  jufte  indignation  des  gens 
de  bien ,  ont  encore  poulie  S.  M.  à  s'ab- 
fenter  de  cette  ville ,  à  noftre  tres-grand 
regret ,  pour  ce  qu'ils  nous  ont  oltc  le 
moyen  de  rendre  au  roy  un  plus  grand 
telivioignage  de  noftre  obeïflânce.  Et 
d'autant  qu'il  a  encore  auprès  de  foy 
ces  mefrnes  confeillers ,  8c  que  le  duc 
d'Efpemon ,  qui  avoit  efté  cy-devant 
principal  auteur  de  tous  ces  dcfîcins , 
&  par  lettres  auroit  grandement  con- 
tribué à*  cet  effet  qui  eft  nagueres  arri- 
vé, nous  avons  à  craindre  qu'il  n'indui- 
fe  encore  S.  M.  à  quelque  confeil  vio- 
lent contre  nous ,  au  dommage  de  la 
religion  8c  de  l'eftat.  Et  pour  ce  nous 
avons  voulu  vous  faire  cette  lettre,  pour 
vous  prier  bien  affèclueufement  de  vous 
unir  avec  nous  en  fi  jufte  commune  def- 
fenfè  ,  nous  afïurant  que  vous  coonoif- 
trez  allez  combien  la  confervation  de 
la  ville  de  Paris  eft  importante  &  à  Tune 
&  1  l'autre ,  &  que  delà  dépend  tout 
le  bien  ou  le  mal  8c  de  la  religion  8c  de 
Ja  France ,  à  quoy  vous  eftant  toujours 
monftrcz  tres-affecîionnez ,  &  ayant  efté 
des  premiers  qui  avezpréveu  femblables 
malheurs  auxquels  on  vous  vouloit  por- 
ter par  le  moyen  de  voftre  citadelle ,  fi 
avez  feeu  tres-prudemment  8c  généreuse- 
ment y  remédier.  Nous  efperons  en  vous 
trouver  une  tres.bonne  8c  fainte  union 
en  cette  caufe  commune  j  ce  que  nous 
eftimons  que  vous  ferez  d'autant  plus 
volontiers,  que  vous  verrez  par  les  juf- 
tes  demandes  &  requeftes  que  avec  mon- 
fîcur  le  cardinal  de  Bourbon  &  autres 
princes  catholiques  nous  faifons  à  S.  M. 

f>our  la  confervation  de  la  religion ,  de 
'eftat,  6c  de  noftre  ville,  que  nous  ne 
proposons  chofequi  ne  foit  engravéeil 
y  a  long-temps  dans  vos  ames  8c  de  tous 
les  gens  de  bien  ^  8c  pour  cela  attendrons 
de  vous  toute  faveur  &  afliftanec, com- 
me vous  pouvez  faire  de  nous  en  tou- 
tes autres  pareilles  occafions.  Et  par  ce 
que  vous  aurez  entendu  toutes  autres 
particularitcz  ,  nous  finirons  cette  par 
bien  humble  recommandation  à  vos  bon- 
nes grâces ,  priant  Dieu  vous  donner  , 
Mcflieurs,  en  parfaite  fanté  longue  8c 
heureufe  vie.  De  Paris  ce  16.  May  1588. 

A.  meilleurs  les  maire  8c  efchevins  de 
la  ville  de 

Voïtr«-humblesa(Fcûionnw  & 
amis  les  prevoft  des  mar- 
chands Se  efchevins  de  la  ville 
Paiii. 


ET  PIECES 

Lettres  des  freveji  &  efchevins  de  Ptril 
*ux  maire  &  ejehevins  de  Tours. 

M  ESSIEURS, 

Puifque  les  malheurs  procédant  delà 
deiunion  des  François  font  connus  à  un 
chacun ,  8e  que  les  plus  clairvoyans  ju- 
gent que  comme  l'origine  en  eft  extraite 
des  hérétiques,  aulfieft-elle  maintenue 
8c  de  plus  en  plus  pratiquée  par  leurs 
fauteurs  8c  auoeiez,  qui  par  rufes  Ce  ar- 
tifices veulent  rendre  le  parti  des  catho- 
liques û  foible  par  leur  defunion ,  qu'avec 
le  temps  ils  puillènt  parvenir  â  voftre 
entière  ruine.  Nous  qui ,  de  la  grâce  di- 
vine ,  avons  lecouc  le  joug  de  leur  ty- 
rannie 8c  les  menaces  8c  infolcnces  de 
leurminiftere,  &  pour  n'en  plus  retour- 
ner au  hazard,  ayant  pourveu  à  la /cu- 
reté de  noftre  ville ,  avons  envoyé  nof- 
tre requefte  au  roy ,  &  advifé  eftre  be- 
loin  la  communiquer  à  toutes  les  autres 
villes ,  8c  notamment  à  la  voftre  qui  a 
donné  de  très-grandes  preuves  de  fon 
zele  8c  lïncerc  affeclion  à  l'honneur  de 
Dieu  ,  au  lcrvice  du  roy  6c  du  public  i 
vous  priant  8c  requérant  trcs*inftammenc 
de  joindre  voftre  requefte  à  la  noftre  * ,  •  Cette  ^ 
comme  choie  particulière  i  voftre  ville,  Tieflt  d,iB" 
afin  que  S.  M.  cy-devant  prévenued'une  ^Tda  mm. 
infinité  de  faux  rapports  tendant  à  la  <fe  !->  iw  f 
difgrace  des  plus  affectionnez  àlavrayc 
religion  ,  puifle  ailement  eftre  per- 
fuadée  à  s'en  lèrvir  au  plus  important 
de  l'aflaire  8c  gouvernement  de  voftre 
eftat.  C'cftpourquoy  nousrcjouïflamde 
la  bonne  volonté  en  laquelle  vouseftes 
difpofez  ,  nous  délirons  joindre  fi  eftroi- 
tement noftre intereft, que  de  la  confer- 
vation de  l'une  dépende  l'autre ,  &  que 
le  règlement  que  nous  demandons  pour 
l'avenir  foit  confirmé  de  noftre  mutuel 
ferment  8c  promefie  fous  un  mefme  Dieu, 
un  mclmc  roy  8c  mefme  foy,  que  le 
commerce  8c  négociation  entre  nous  foie 
irrévocable  ,  8c  que  par  fréquentes  viiï- 
tations  8c  conférences  nous  puiffions  avi- 
fer  aux  remèdes  plus  expediens  à  la  res- 
tauration de  l'eftat  fi  defolé,  fur  cette 
requefte ,  dont  nous  vous  prions  defpef- 
cher  vers  S.  M.  avec  vos  remonftrances, 
qui  auront  d'autant  plus  de  lieu ,  qu'el- 
les feront  accompagnées  des  doléances 
des  autres  villes -t  8c  pour  ce  que  nous 
reconnoillôns  voftre  ville  avoir  rrcs-bien 
mérité  de  la  religion  Catholique ,  pour 
s'eftre  vertueufement  oppofee  aux  enne- 
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mis ,  nous  vous  avons  bien  voulu  avertir 
qu'iceux  ne  manqueront  point  de  rufes 
&  artilices  pour  vous  deguiiêr  la  vcri- 
te  de  leurs  pernicieux  deflêins  &  s'em- 
parer de  voitre  ville ,  ayant  efté  refufez. 
ce  repouflcz  des  autres  -,  à  cette  occafion 
nous  vous  avons  député  ce  perfonnage, 
auquel  vous  aurez ,  s'il  vous  plaift ,  mef- 
me  créance  qu'à  nous-mefmes ,  qui  de 
noftre  part  vous  offrira  fie  aflurera  ce 
que  nous  pourrons  pour  voitre  bien  £c 
contentement  fie  pour  le  fait  de  noftre 
bonne  Ce  (încere  union ,  en  quoy  nous 
n'e épargnerons  rien  qui  foit  du  devoir 
des  ridelles  amis.  Sur  cette  vérité  nous 

E rions  Dieu  vous  avoir ,  Meilleurs ,  en 
l  fainte  fie  digne  garde.  De  Paris  le  8. 
Juin  ij88. 
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bureau  qui  avoient  efté  remifes  i  la  reyne 
par  les  précedens }  fie  eft  l'a&c  fîgné  : 
CATHERINE.  Et  fins  bas ,  Pinal. 

Et  le  *o.  juillet  la  reyne  les  «  ihft. 
dez  fie  dit  que  le  roy  tcûeptoit  k\3k  ie- 
nuilion  ,  fie  neantmoms  que  pour  le  bon 
rapport  fak  de  leur  perfotone ,  il  lésion, 
tinuoitjufqua  la  mi-Aouft  prochaine,  fie 
delà  à  deux  ans.  Et  elle  leur  a  fait-preil 
ter  ferment  à  l'ordinaire ,  dc*«  eft  dé- 
livré ade  comme  le  précèdent. 


A  Meilleurs  metTicurs  les 
efchevms  de  la  ville  de  Tours. 


Vostrcs-affeftionhcz  frères  Se 
amis  les  prevoft  6c  clchcvins 
de  la  ville  de  Paris. 

Ordres  four  la  feurtti  de  U  ville. 


ORdonnance  de  par  le  roy  fie  les 
prevoft  des  marchands  8c  efche- 
vins,  portant  injondion  à  tous  gens  de 
guerre  de  s'éloigner  de  plus  de  fix  lieues 
de  Paris,  à  peine  de  la  vie  fit  d'eftre  tail- 
lez, en  pièces.  Du  a.  Juin  ij88. 

Ordonnance  de  la  ville  du  io.  Juin, 
que  les  quarteniers  feront  aflèmbler  1« 
captâmes ,  lieutenans  fie  bourgeois  de 
chacune  dixaine  pour  nommer  des  per- 
sonnes de  chaque  dixaine  qui  torrent  de 
la  ville  en  armes  en  cas  de  befoin ,  à  la 
charge  d'eftre  payez  pendant  le  fervice 
qu'ils  rendront. 


Zes  prevoft  çjrefehevins 

far  U  reine  mer*  &  U  roy. 


ACte du, 5.  juillet  ij88.  par  lequel, 
fur  ce  que  la  reyne  mere  eftant  à 
Paris  8c  tenant  le  confeii ,  moniteur  Mar- 
teau fie  efchevin,  enfemblc  Brigart 
cy- devant  élu  pour  procureur  du  roy  fie 
de  la  ville  auroient  remonftré  n'avoir 
accepté  leurs  charges  que  pour  le  fer- 
vice  du  roy  fie  fur e te  de  la  ville ,  8c  main, 
tenant  que  les  chofes  font  plus  tranquil- 
les, defircroient  s'en  démettre  -,  la  reyne 
les  en  refufe,  tant  qu'elle  ait  iceu  la  vo- 
lonté du  roy  ,  fie  cependant  leur  ordon- 
ne de  continuer ,  fie  leur  remet  à  cette 
lin  le  cachet  de  la  ville  fie  les  clefs  du 


Nemvelle  Util**  des  effieféts  4e  milite  de 
U  ville. 

ORdonnance  du  z8.  juillet ,  fur k 
plainte  de  plufieurs  bourgeois  , 
qu'aucuns  officiers  de  milice  -,  foit  par 
les  autres  emplois  qu'ils  ont  ,  ou  pour 
autre  raifon  ,  négligent  leurs  charges , 
demeurant  par  ce  moyen  fans  crédit  en 
leurs  quartiers,  au  préjudice  du  bien  de  la 
ville  ;  après  avoir  pris  fur  ce  l'adv'is  de 
plufieurs  bons  bourgeois  a  ce  députer, 
fie  depuis  le  tout  communiqué  g  noflèi- 
gneurs  les  princes ,  prélats  fie  felgrteurs 
de  l'union  eftantd  Paris ,  aflcmblee  fera 
faite  des  bourgeois  de  chacun  quartier 
alternativement  8c  l'un  après  l'autre  à 
l'hoftel  de  ville ,  pour  procéder  à  la  con- 
firmation ou  nouvelle  élection  des  co- 
lonels ,  capitaine*  ,  lieutenans  fie  ensei- 
gnes, qui  prefteront  lerrnent  i  la  ma- 
nière accoullumée ,  fans  qull  tourne  * 
marque  ou  blafme  d'avoir  efté  changet 
8e  deftituea. 

Serment  de  fedit  <rfW*«  ,  frtjti  far  U 
ville. 

MAndement  aux  quarteniers  de  fai- 
re trouver  à  la  ville  à  heure  y  mar- 
quée tous  les  habitans  de  leur  quartier, 
pour  y  faire  le  ferment  fuivant  l'edit 
d'union  ,  d'y  employer  avec  le  roy  tou- 
tes leurs  forces  s  moyens ,  le  jufqu'à  leur 
vie,  pour  l'extermination  des  heretiquesj 
fans  que  les  officiers ,  advocats  êc  pro- 
cureurs des  cours  fouveraines  fie  chafte- 
let  foient  tenui  de  s'y  trouver,  ayant 
prefté  déjà  le  ferment.  Du  17.  Aouft. 

De2  le  xo.  Juillet  on  avoft  chanté  le 
Te  De*m  pour  l'union  faite  par  le  roy 
avec  fes  fujets  catholiques  pour  l'extir- 
pation des  herefies. 


i 
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a»,  ijsi.    2^  ^ prcmet  d'éloigner  les  troupes  de  Péris. 

B Revêt  par  lequel ,  fur  ce  que  les 
prevoft  ic  efchevins  fupplioienc  le 
roy  d'éloigner  les  croupes  de  u.  lieues 
de  Paris,  fauf  Tes  gardes  ,  &  qu'en  cas 
de  concravcncion  il  leur  fuft  permis  de 
faire  courre  .lus  auxdi&es  troupes  j  le 
roy  accorde  de  foulager  les  environs  de 
Paris  le  plus  qu'il  fè  pourra ,  &  donne- 
ra ordre  ,  en  cas  de  licence  des  troupes, 
au  gouverneur  de  Paris  d'y  pourvoir, 
&  en  fon  abfence  au  prevoft  de  Paris 
ou  Ton  lieutenant,  auxquels  S.  M.  au- 
ra agréable  que  les  prevoft  des  mar- 
chands &  efchevins  donnent  affiftance. 
Du  17.  Aouft  1588. 

La  garde  de  la  Bafiille  efièe  à  Tefiu  & 
dtnaée  4  la  ville. 

CErtificat  des  prevoft  &  efchevins , 
par  lequel ,  fur  la  prefentacion  faite 
par  le  chevalier  du  guet  le  lïeur  Teftu 
de  l'ordre  du  roy  par  lequel  S.  M.  veut 
qu'il  continue  l'exercice  de  fa  charge , 
&  que  pour  la  recompenfe  de  la  capi- 
tainerie de  la  Baftille  dont  il  eftoit  pour. 
veu,&  que  le  roy  auroit  rcmilê  à  leur  gar- 
de ,  il  lui  fuft  par  eux  donné  4000.  li- 
vres ,  ils  declarenc  que  fur  ce  qu'ils  au- 
roient  eferit  à  S.  M .  du  trouble  qui  pouiv 
roit  arriver  s'il  rentroic  dans  l'exercice 
de  fadite  charge ,  S.  M.  par  lettres  du 
28.  Aouft  trouve  bon  qu'il  ne  l'exerce^ 
&  que  pour  la  recompenfe  de  ladite  ca- 
pitainerie ,  elle  ne  leur  auroit  efté  laiflee 
à  condition  d'icellc  recompenfe  parl'ef- 
crit  figné  du  roy  au  mois  de  Juillet  der- 
nier. Du  dernier  Aouft. 

Ordre,  four  les  rendes  de  la  ville. 

Rdre  pour  la  garde  de  la  ville. 

X^JI  Du  Se  feront  par  les 

officiers  crois  rondes ,  chacune  avec  quin- 
ze hommes  au  plus  par  chaque  nuit , 
pour  voir  11  les  gardes  font  bien  faites; 
l'une  desquelles  rondes  fera  au  quartier 
des  halles ,  l'autre  à  celui  de  l'univerfi- 
té  &  des  ponts,  &  la  rroifiefmc  aceluy 
de  la  Grevé.  S'ils  rencontrent  le  guet, 
le  guet  donnera  le  mot.  S'ils  s'cnrre-ren- 
contrent ,  ils  fe  montreront  réciproque- 
ment une  marque  publique  pour  s'entre- 
reconnoiftre  fans  lé  donner  le  mot  s'ils 
ne  le  veulent  j  &  pour  le  corps-de-gar- 
de ,  les  rondes  y  donneront  le  mot  ^  & 
les  rondes  fai&es ,  le  commandant  d'i- 


ET  PIECES 

celles  remettra  ladite  marque  a  fon  co- 
lonel ,  pour  la  remettre  la  nuit  fuivante 
à  un  autre  officier. 

Et  font  lefdics  trois  quartiers  bornez 
par  leprelent  ordre,  &  les  colonels  dé- 
putez en  chacun  d'eux. 

Règlement  au  fujet  de  U  garde  du  tUijire 
N.  D. 

SUr  la  plainte  des  capitaines  &  bour- 
geois du  quartier  N.  D.  contre  le 
chapitre  de  N.  D.  au  fujet  de  la  gardej 
après  avoir  ouy  aucuns  dudit  chapi- 
tre ,  eft  ordonné  que  lorfque  la  compa- 
gnie entière  montera  en  garde ,  le  cha- 
pitre fournira  30.  hommes. 

Que  ledit  chapitre  ne  fera  averti  que 
par  Te  fon  du  tambour ,  la  veille. 

Si  les  chefs  des  maifons  font  mandez 
en  perfonnes  aux  gardes ,  Je  chapitre  y 
envoyera  deux  chanoines  pour  affilier 
de  leur  confeil  6c  tenir  leurs  hommes 
dans  le  devoir. 

N'ouvriront  de  nuit  leur  cloiftre  pour 
les  rondes  -,  mais  lorfque  le  capitaine  de 
leur  dixaine  la  fera  ,  ils  donneront  deux 
efeus  pour  falarier  cinq  hommes  à  che- 
val à  leur  defeharge. 

Leurs  30.  hommes  feront  appeliez  fous 
le  nom  de  30.  des  principaux  du  cloif- 
tre, Scies  deffaillans  muldcz  à  l'amen- 
de ordinaire ,  que  le  doyen  ou  dignitez 
du  chapitre  feront  exécuter ,  &  à  leur 
deffaurles  capitaines  en  feronc  l'exécu- 
tion. 

Ne  fc  fera  aucune  recherche  ordi- 
naire dans  le  cloiftre  que  par  le  doyen 
&  ceux  à  qui  il  appartient }  mais  pour 
les  extraordinaires  >  le  feront  par  les  pre- 
voft fit  efchevins  &  Je  capitaine ,  avec 
le  doyen  ou  l'une  des  dignitez.  Du  13. 
Novembre  1588. 

Affaire  de  Chauveau  curé  de  S.  Gervais. 

y-v  U  ii.  Novembre  1588.  M.  Pierre 

J  /  Chauveau  curé  de  S.  Gervais  a 

efte  mandé  au  bureau,  fur  ce  que  de- 
puis qu'il  eftoic  retourne  à  Paris ,  il  fe 
préparoic  quelque  émotion  au  fujet  de 
fa  cure  j  à  quoy  il  a  refpondu  ques'eftant 
abfenté  pour  maladie,  on  l'auroit  ca- 
lomnié d'eftre  hérétique ,  Se  qu'à  fon  re- 
tour les  amis ,  fans  fon  aveu ,  a  voient  re- 
cherché des  atteftations  de  fes  paroilïïens 
pour  juftificr  de  fa  probité  ,  &  non  pour 
exciter  émotion  j  &  fur  ce  qu'on  l'a  re- 
quis de  fe  retirer  de  Paris  jukju'à  ce 
que  les  choies  fuflent  plus  calmes ,  luy 

faifanc 
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Lettre  des  efchevins  de  Paris  k  plnfieurs  A*- 
villes. 


M 


ESSIEURS, 


JUSTIFICATIVES. 

faifant  -connnoiftre  qu'on  avoir  droit  de 
ic  luy  enjoindre  -y  il  promit  de  s'abfenter. 

Du  11.  Novembre  au  bureau  de  la 
ville  le  fufdit  curé  de  S.  Gcrvais  8c 
Chauveau  procureur  delà  cour  Ton  pere 
mandez  ,  le  pere  a  comparu  feul ,  &luy 
aefté  dit  qu'on  eftoit  averti  que  fon  fils, 

quoiqu'il  euft  refigné  fa  cure  fiefuftpré-  Nous  venons  prefentement  de  rece- 

venu  d'avoir  prelché  des  proposions  v°ù  des  plus  milerables  nouvelles  que 

erronées ,  voutoic  à  la  fefte  de  Noël  fai-  nous  euffiom  pu  penler.  Deux  courriers 

rc  le  fervice ,  &  attiroit  de  lès  paroi f-  venant  de  Blois  nous  ont  allurcz  que 

liens  pour  le  fouftenir,  avec  danger  de  traîtreusement  l'on  a  tué  monfeigneurle 

fedirion ,  à  quoy  la  ville  prétendoit  s'op-  duc  de  Guile  &  pris  plufieurs  autres  pri- 

Î>ofcr.  A  quoy  le  pere  a  refpondu  que  fonniers.  Penfezlà-dellusà  laconfequen- 

on  fils  ne  s'immifecroit  aux  fondions  »  3c  quel  dellèin  l'on  peut  avoir  lur 

de  fa  cure,  qu'il  ne  fefùft  purgé  devant  noftre  religion  8c  fur  tous  les  catholi- 

W.  l'evefquc  où  lôn  procez  eftoit  pen-  ques.  Nous  travaillons  icy  tant  que  nous 

danc ,  &  qu'ainiî  ne  le  prefenteroit  point  pouvons  j  nous  nous  afTurons  que  vous 

a  fon  eglife  aux  feftes  de  Noël.  ne  ferez  pas  moins  de  voftre  cofté.  Ceft 

Et  ledit  Chauveau  venu  enfuite  au-  ^  cette  rois ,  ou  jamais,  qu'il  fe  faut  ai- 

roit  promis  la  mefme  chofe ,  U  diteftre  der.  Autre  chofe  ne  vous  en  pouvons- 


vray  qu'il  avoir  eu  mauvaife  opinion  de 
l'intention  des  princes  catholiques,  mais 
qu'à  prefent  il  eftoit  bien  perfuadé  de 
leur  iîneeritc. 

Lettres  dis  efcbevitsa*  duc  de  Ltrraine. 


M 


ONSF.IGNEUR, 


Vous  entendrez  par  la  defpcfche  de 
monleigneur  d'Aumalc  le  malheureux 
ade  commis  en  la  perfonne  de  monlei- 
gneur de  Guilè ,  ainli  que  nous  l'avons 
entendu  par  deux  courriers  prefêntc- 
ment  arrivez.  Cette  nouvelle  nous  a  ré- 
duits en  telle  perplexité  &  affliction, 
que  nous  ne  vous  en  pouvons  rien  repré- 
senter ,  mais  que  nous  connoiilbns  qu'il 
ira  de  la  perte  ou  conlèrvation  de  nof- 
tre religion  Se  de  tout  ce  qui  nous  eft  de 
plus  cher  en  ce  monde.  Nous  aurons  re- 


nous  elerire,  finon  que  fi  noftre  con- 
fervarion  ne  vous  eft  allez  chère  , 
aftedionnons  ce  qui  eft  de  l'honneur 
de  Dieu.  Autrement  noi  ennemis  font 
au-dellus  de  leurs  affaires.  Nous  prions 
fa  divine  majefté  qu'il  nous  veuille  bien 
alïïfter  &  fortifier  le  courage.  De  Paris 
le  14.  Décembre  1588. 

A  plufieurs  villes. 

Vos  fieres  &  bons  amis  les  efchevins 
de  la  ville  de  Paris, 


lettre  des  mefm 


es  aux 


colonels  de  U  vilU 


M 


de  Rbtdttf 


ESSIEURS, 


Vous  avez  entendu  la  tragédie  jouée 
à  Blois ,  tant  contre  les  députez  de  tout 


cours  à  Dieu  &  à  tout  ce  qu'il  nous  a  ce  royaume,  que  particulièrement  à  ren- 
donné  de  meilleur ,  pour  de  tout  nof-  contre  de  ceux  qui  le  feroient  oppofez 
tre  cœur  embrallèr  fa  querelle  &  lanoC  vaillamment  aux  perturbateurs  de  cet 
tre.En  telle  querelle  fa  divine  bonté  nous  cftat  ,&  nos  ennemis  communs  qui  fe 
a  toujours  affiliez  des  princes  de  voftre  promettent  &  femblent  d'avoir  gagne 
nom.  Nous  nous  afTurons  de  voftre  cofté  j  le  jeu  &  avoir  fuppedité  les  bons  catho- 
de nous  auffi  il  vous  plaira  faire  cftat.  liques ,  comme  à  la  vérité  ils  ont  fort 
De  Paris  le  1+.  Décembre  ,  a  minuit  ébranlé  la  religion  Catholique  ,Apofto- 


ij88. 


Monfeigneur  le  due  de  Loraine, 

Vos  tres-humblcs  &  rres-obéifTjns 
fervitcars  les  efchevins  de  la  ville 
de  Pjris. 


T«m  //,  Part.  III. 


lique  &  Romaine  de  ce  royaume  par  la 
mort  violente  des  princes  &  feigneurs 
qui  s'en  pouvoient  dire  à  bon  droit  les 
vrais  piliers  &  principal  fouftien.  Mais 
la  main  de  Dieu ,  qui  n'eft  point  amoin- 
drie ,  affiliera  en  cette  extrémité  ceux 
qui  embraflèront  a  bon  efeient  fa  que- 
relle ,  &  favoriièra  les  gens  de  bien  qui 
efpouferont  fa  caufe  -}  au  nombre  dcfquels 
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  nous  voulons  croire  que  vous  vous  ran- 

AV'ijM-  gérez,  volontiers,  pour  l'intégrité  donc 
vous  avez  toujours  efté  recommandez, 
&  l'entière  affeclion  &  dévotion  que 
vous  avez  monftréc  de  tout  temps  au  bien 
public  &  confervatson  de  noftre  religion. 
Et  parce  que  le  prefent  porteur  de  la 
prefente  tous  rendra  plus  certains  de  tou- 
tes autres  choses  ,  nous  vous  offrirons 
follement  pour  la  fin  toute  amitié,  fra- 
ternité &  aififtance  en  ce  que  pourrez 
avoir  befoin,  priant  noftre  feigneur  qu'il 
vous  donne,  &c. 

A  meilleurs  les  colonels  de  la  ville  de 
Rhodez. 

Du  17.  Décembre  1588. 

Ordres  ptmr  la  fureté  de  Paris  ,  afrès  ce 
efieit  arrivé  a  Bleis. 

OU  16.  Décembre  1588.  Mande- 
ment a  chacun  des  colonels  d'af- 
er  leurs  capitaines  pour  convenir 
des  tems ,  lieu  &  heure  qu'ils  s'aflem- 
bleront  journellement  fur  l'occurrence 
des  affaires. 

Du  17.  Décembre ,  au  confeil  de  ville, 
délibérant  fur  le  choix  des  perfonnes 
pour  aififter  au  confeil  qui  fe  tiendra 
près  de  monfieur  le  duc  d'Aumale }  ar- 
refté  de  remettre  à  fa  liberté  &  de  mef- 
fieurs  de  la  ville  d'appeller  quatre  ou 
fix  confeillers,  oui  par  chaque  huitaine 
fe  rendront  affidus  au  confeil  de  ladite 
ville. 

De  par  monfieur  le  duc  d'Aumale 
gouverneur  de  Paris  &  les  prevoft  & 
efchevins ,  deffenfes  d'entrer  ni  mettre 
garnifon  en  aucunes  maifons ,  fans  or- 
tire  du  gouverneur  ou  defdits  prevoft  & 
efchevins ,  &  enjoint  aux  capitaines  de 
la  ville  d'arrefter  tous  prifonniers  qui  fe- 
ront conduits  par  icelle,  fi  les  conduc- 
teurs n'ont  ordre  comme  deffus.  Du  18. 
Décembre. 

Mandement  à  un  colonel ,  dudit  jour, 
de  faire  deffènfe  aux  armuriers  de  ven- 
dre armes  ,  fans  ordre  du  duc  d'Aumale 
gouverneur ,  ou  de  la  ville. 


lettre  de  cteatue  de  ta  ville  au  rcy  ,  au 
fitjet  des  députe^  envoyer^  four  felltuter 
U  délivrance  des  prewfl  ejr  efchevins. 


AU  ROY. 


Si 


RE, 


Les  habirans  de  voftre  bonne  ville 
de  Paris  vos  tres-humbles  &  obewans 
fujets,  avertis  de  l'accident  naguercs  fur- 
venu  àBloiséc  de  l'eraprifonnement  de 
leur  prevoft  des  marchands ,  efchevins 
&  autres  concitoyens  députez  par  la- 
dite ville  pour  fe  trouver  en  l'ailemblée 
des  eftats  généraux  ,  ont  eftime  vous 
devoir  fur  ce  faire  leurs  tres-humbles 
remonftrances,&  i  cet  effet  députer  des 
ordres  de  voftre  dite  ville  vers  V.  M. 
pourluy  reprefenter  les  inconveniensde 
tel  eraprifonnement.  C'eft  pourquoy  les 
habicans  s'eftant  aflemblez  en  très-gran- 
de &  notable  compagnie,  tant  du  corps 
de  ladite  ville,  que  des  principaux  de 
voftre  parlement,  chambre  des  comptes , 
&  autres  bons  bourgeois  d'icclle ,  ont 
député  lefieur  prefidentlc  Maiftrepour 
reprefenter  à  V.  M.  les  tres-humbles 
requeftes  &  fupplications  dont  ils  ont 
efté  chargez  de  ladite  aflembléc.  Et  pour 
l'aflurance  qu'ils  ont  qu'il  plairai  V.  M. 
les  entendre  benignement  &  favorable- 
ment ,  ne  ferons  la  prefente  plus  longue, 
finon  pour  fupplier  noftre  créateur,  &c 
Du  28.  Décembre  1588. 


Autre  lettre  de  la  ville  de  Paris  à 
de  .  .  .  .  . 


M 


ESSIEURS, 


Puifque  vous  avez  efté  avertis  d'un  G 
abominable  maflàcre  commis  contre  1» 
foy  publique  ez  perfonnes  de  tant  de 

!>rinces,  feigneurs  &  députez  de  toutes 
es  villes  de  ce  royaume ,  mefme  que  le 
précieux  gage  du  faint  Sacrement  ait 
efté  violé }  fans  nous  arrefter  à  vous  en 
rien  reprefenter ,  nous  vous  prions  feu* 
lement  vous  animer  à  cette  occafîon , 
félon  que  l'honneur  de  Dieu  de  1a  con- 
fervation  des  gens  de  bien  vous  y  doit 
inviter  a  cette  fin ,  vous  gardant  de  re- 
cevoir garnifon.  La  prefente  n'eftant  que 
fur  une  lettre  que  vous  avez  eferite  au 
procureur  Herbin  ,  au  moins  l'un  de 
vous ,  &  vous  ayant  plus  amplement 

eferit 
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efcrit  par  une  autre ,  nous  prions  le  créa- 
teur, &c.  Du  18.  Décembre  iyS8. 


45  1 

aycnc  remis  le  courage  ,  tant  comme 
nous  avons  efté  a Aurez  cjuc  le  defaftre 
ne  s'eft  point  eftendu  juiques  à  voftre 

Ordonnance  &  délibération  pour  des  levées  perfonne  }  ce  qui  nous  a  donné  quelque 

de  milice  &  d'argent.  efperance  que  Dieu  ne  nous  a  du  tout 

abandonnez,  Et  ayant  efté  bien  avertis 

DE  par  les  princes  Catholiques  unis  que  les  machinations  n'eftoient  moin- 

avec  le  cierge,  la  noblellè ,  &  le  dres  contre  vous  que  contre  mefleigneurs 

fieuplc  pour  la  religion  &  le  bien  de  vos  frères,  auxquels  nous  prions  Dieu 

'cftat.  Pour  empefeher  le  defordre  ez  faire  mercy  &  juger  de  l'innocence  de 

bourgs  &  villages  de  l'élection  de  Paris,  leur  fang  îàcrifié  pour  la  gloire  &pour 

par  les  troupes  qu'on  levé  pour  lama-  le  bien  du  peuple  François ,  fous  unefoy 

nutention  de  la  religion  Catholique  ,  neantmoins  que  l'on  penfoit  entre  les 

Apoftolique&  Romaine;  en  chacun  def-  Chreftiens  eftre  inviolable.  Ôr  ne  dou- 

dits  lieux  on  choifira  cinq  ou  fix  des  ha-  tons-nous  point  que  tels  actes  ne  foient 

bitans  qui  fe  puaient  aider  des  armes ,  progrez  a  toutes  les  cruautez  qui  le  peu- 

pour  fe  rendre  au  befoin  où  ils  feront  vent  imaginer  a  l'avenir  contre  ceux  qui 

mandez.  Fait  au  bureau  de  la  ville  le  vcrtueulement  avec  tels  princes  ont  em- 

19.  Décembre  iy88.  braflé  la  créance  de  Dieu  &  du  public. 

Du  dernier  Décembre.  En  aflcmblce  Mais  aulfi  nous  y  préparons-nous  pour 
generalle  pour  la  fureté  de  la  ville ,  VeC  noftre  probation  ,  autant  qu'il  nous  eft 
chevin  Rolland  feul  y  préfida  ,  à  caufe  poflîble  t  &  non-feulement  cette  ville, 
de  la  détention  à  Blois  du  prevoft  des  mais  toutes  celles  dont  nous  avons  pû 
marchands  &  deux  cfchcvins  députez  encore  avoir  nouvelles,  chacun  fc  pré- 
aux cftats.  Arreftéquc  tous  les  habitans  pare  a  y  employer  la  vie  fort  librement 
contribueront  aux  defpenfes  neceflàires  &tousfes  moyens  ,  mefme  ceux  qui  par 
à  faire  ;  &  pour  cet  effet  feront  exhor-  lesprecedens  ades  n'auroient  pû  s'emou- 
tez  de  contribuer  volontairemcnr  ,  &  les  voir  à  telle  refolution.  Veillez  donc, 
curez  feront  les  quelles,  comme  il  a  monfeigneur ,  en  une  li  fainte  caufe  pour 
efté  commencé  ;  ou  bien  les  capitaines  la  gloire  de  Dieu ,  pour  la  confervation 
aflcmbleront  les  dixaines  &  feront  rolle  des  catholiques ,  &.  ipecialemcnt  de  ceux 
de  ce  que  chacun  voudra  donner ,  &  qui  ont  toujours  plus  honore  la  vertu 
feront  requis  de  faire  une  raifonnable  de  voftre  illuftre  race  ,  &  mefme  pour 
offre  d'entrée  ,  &  encore  fe  taxer  à  une  l'intcreft  particulier  d'icclle  ne  vous 
fomme  médiocre  par  mois  ,  &  que  les  abandonneront.  Et  pour  ce  que  le  pcnl 
abfens ,  refufans ,  ou  ne  le  taxans  rai-  n'eft  qu'au  trop  de  remife  ou  langneur, 
fonnablcmcnt ,  feront  taxez  félon  leurs  nous  vous  fupplions  trcs-humblement , 
facultez  &  contraints  par  toutes  voies  monfeieneur,  faire  eftat  de  cette  ville 
ducs  &  raifonnables.  pour  eftre  du  tout  à  voftre  dévotion  $ 
Et  outre,  qu'on  contraindra  les  pa-  &  â  cette  caufe  y  venir  en  perfonne, 
roiffes  de  l'élection  de  Pans  &  autres  vous  offrant  nos  vies  &  nos  oiens.  Et 


An.  m*i>- 


A  M  .  If  S9. 

J'-  Jufier  00 
pluroft  De- 
«cœbreijtl. 


voifincs,  de  payer  la  taille  comme  en 
1576.  ou  les  deux  tiers  de  ce  qui  a  efté 
payé  l'année  prefente ,  en  cas  que  les 
fonds  ne  puiûcnt  porter  les  charges  or- 
dinaires outre  le  taux  de  ladite  année 
1576. 

Que  le  pouvoir  donné  aux  députez 
de  la  ville  envoyez  à  Blois  fera  révo- 
qué ,  &  fi  befoin  eft  publié  à  fon  de 
trompe,  &  les  trois  cours  fuppliées  d'ho- 
mologuer la  prefente  délibération. 

Lettre  de  la  ville  au  duc  de  Mayenne. 

^/f  ONSEIGNEUR, 

Depuis  le  malheur  qui  nous  eft  arri- 
vé depuis  le  maflacre  commis  à  Blois, 
nous  n'avons  receu  "nouvelles  qui  nous 
Terne  II.  Part.  III. 


confiderez  que  toutes  les  bonnes  villes 
ayant  l'œil  fur  celle-cy  comme  la  capi- 
tale &  de  laquelle  la  ruine  attireroit 
après  elle  celle  de  tout  lereftedu  royau- 
me ,  il  eft  befoin  fur  tout ,  premièrement 
pourvoir  à  noftre  confervation,  eftanc 
aifé  à  juger  qu'icy  tombera  le  grand  ef- 
fort ;  remédiant  auquel ,  auffi  le  refte  le 
confervera  aifément.  Les  affaires  difpo- 
fées  comme  elles  font ,  s'il  fe  reconnoif. 
foit  quelque  retardement  pour  quelque 
occalîon  que  ce  foir,nous  ne  pourrions  re- 
tenir les  jugemens  de  tant  de  perfonnes 
qui  n'ont  mis  de  longue  main  par  voftre 
promefle,  leur  efperance  tant  en  perfon- 
ne qu'en  vous.  Et  afin  que  vous  lâchiez 
plus  particulièrement  le  bon  ordre  de 
nos  affaires ,  nous  avons  prié  le  (leur  por- 
teur de  la  prefente ,  que  vous  connoif- 

Lllij 
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■  irez  de  vos  meilleurs  amis,  de  vous  en  qui  s'achemine  en  çaj  depuis  hier  feu- 
An.  i/i».  ren(jre  |Jon  compte>  s>ii  Vous  plaid  l'en-  lemcnc  autres  nouvelles  de  la  fureté  de 
tendre  &  le  croire  de  noftre  part,  corn-  mondic feigncur  de  Mercoeur,  &  par  fon 
me  nous  vous  en  fupplions ,  &  de  nous  meûager  avertis  que  vous  eftiez  parti 
-faire  paroiftre  en  ce  Woin  autant  d'af-  pour  aller  à  Bourges  j  encor  que  coura- 
fection  que  vous  nous  l'avez  toujours  geufement  nous  milions  déjà  refolus  avec 
allure.  Monfeigneur,  nous  prions  Dieu  les  autres  bonnes  bonnes  villes  àlacon-. 
le  créateur  vous  affilier  en  cet  endroit  fervation  de  noftre  religion  ic  de  nous- 
de  fa  grâce  &  qu'il  vous  conferve  en  mcfmesi  fi  cft.ee  que  ces  bons  avis  qu'il 
parfaite  fanté.  De  Paris  ce  dernier  jour  a  plu  à  Dieu  vous  conferver,  nousren- 
"Ufutimt  de  *  Janvier  1589.  forcent  beaucoup  le  courage.  Ce  n'eft 
pHttfirt .  Dr.  pas  â  vous ,  moniteur ,  à  qui  il  faille  exa- 
«7*"»  )lm      A  monfeigneur  le  duc  du  Mayne.  gérer  l'horreur  de  tels  maflacres ,  cora- 
il ds,,  u  n-  me  en  telles  perfonnes ,  ni  l'abomina- 
§n7J*mui                    Vos  très- humbles  &  très  obéi  ffans  tion  d'une  cruauté  exercée  en -la  per- 
jLflmtéî'e.                     fervireurs  les  efchevins  &  corps  fenne  d'un  cardinal  preftre  &  archevef- 
e>t.  w.                   de  la  ville  de  Patis.  „ue  ^  iins  jUy  perrncttre  feulement  le 

lac  rement  de  pénitence  ,  encore  que 

Ileftion  de  trois  perfonnes  en  tabfence  du  vingt-fept  heures  auparavant  il  fuft  pri- 

frevoft  &  des  efebevins  frifonniers.  fonnier }  auffi  n'eft-ce  pas  à  vous ,  mon- 

fieur ,  à  qui  il  faut  reprefenter  la  fuite 

DU  5.  Janvier  1589.  En  aflemblce  d'un  tel  commencement.  Vous  avez  trop 
où  eîtoient  les  députez  des  cours  de  jugement  pour  l'ignorer.  Moins  en- 
&  huit  bourgeois  par  quartier ,  a  ef-  core  avons-nous  à  vous  animer  à  fouf- 
té  délibéré  d'élire  trois  perfonnes  pour  tenir  ce  qui  refte  de  bonsCatholiques  qui 
pendant  la  détention  du  prevoft  des  ont  aflez  expérimenté  voftre  détermi- 
marchands  cV  deux  efchevins  vacquer  née  refolution  à  une  fi  fainte  caulê  j  mais 
avec  les  deux  reftans  aux  affaires  delà  feulement defirons  nous  vous aflurer que 
ville ,  fans  neantmoins  porter  robbes  de  nos  vies  fie  tous  nos  moyens  y  feront 
livrée,  ny  avoir  qualité  d'efehevins  5  &  employez,  &c  Nous  vous  fupplions  donc 
à  l'inftantont  efté  élus  Drouaft  avocat,  bien  humblement  ,  monfieur  ,  de  tout 
Bordeaux  payeur  des  gages  de  la  cham-  ,  noftre  cœur  de  ne  nous  abandonner  en 
bre,  ôt  Crucé  procureur  auchaftcler,  qui  cette  occafion  ,  faifant  enforte  que  vous 
ont  prefté  ferment  ez  mains  du  duc  d'Au-  puiflîez  joindre  mondit  feigneur  du  May- 
male  élu  gouverneur  de  Paris.  ne,  foit  par  vos  quartiers ,  s'il  en  prend 
Et  a  efté  refolu  de  députer  nombre  le  chemin ,  ou  en  cette  ville ,  où  vous 
de  notables  perfonnes  de  toutes  les  cours  pouvez  croire  que  vous  trouverez  tous 
&  communautez  par  devers  le  roy  à  les  habitans  autant  difpofez  â  voftre  fer- 
Blois,dcmander  la  liberté  des  prevoft  des  vice,  comme  la  connoifiance  qu'ils  ont 
marchands  &  deux  efchevins  arreftez ,  de  voftre  valeur  6c  affedion  les  y  obli- 
où  ils  eftoient  allez  fous  la  foy  oubli-  ge.  Cependant  nous  vous  prefentons  nos 
que  pour  la  manutention  de  la  religion  plus  humbles  &  affectionnées  re  corn- 
ée foulagement  du  peuple.  mandations ,  priant  Dieu  ,  monfieur  , 

qu'il  vous  donne  en  parfaite  fanté  lon- 

Zettrede  Uville  de  Péris  k  monfieur  de  U  gue  &  heureufe  vie.  De  Paris  ce  6.  Jan- 

Cbajire.  vier  1589.  Vos  tres-humbles  lèrviteurs 

les  efchevins  &  corps  de  la  ville  de  Paris. 

MA  monfieur  delà  Chaftre  chevalier  des 

ONSIEUR,  deux  ordres  du  roy ,  gouverneur  &  lieu- 

tenant  gênerai  pour  S.  M.  à  Bourges  en 

Après  les  malheurs  fi  effranges  arri-  Berry. 

/      vez  à  Blois,  l'avis  que  nous  eufmes  des  Suit  au  regiftre  une  lettre  circulaire 

traiftreufes  entrcpriles  faites  fur  les  au-  de  la  ville,  imprimée  dans  le  3.  vol.  des 

très  princes  &  feigneurs  qui  plus  frah-  mémoires  de  la  Ligue  p.  178.  avec  ce 

chement  fe  font  oppofez  à  l'opprcflion  titre  :  Lettres  d'union  four  eftre  envoyées 

des  Catholiques  nous  mit  pour  quelques  far  toute  la  Chrétienté  ,  &c. 

jours  en  extrême  peine  de  monlèigneur  A  tous  vrais  fidelles  Chr.es- 

de  Mercœur ,  du  Mayne,  &  de  vousj  tiens  et  Catholiques. 

mais  finalement  ayant  eu  depuis  deux  Messieurs  , Nous fommes avertis  ,é-c. 

jours  lettres  de  monfeigneur  du  Mayne  Ce  titre  n'eft  p6W  dans  le  regiftre 
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de  la  ville ,  où  la  lettre  commence  par  : 
MONSIEUR  ,  nous  femmes  avertis ,  é-c 
Et  finit  ainfi  :  Dieu  vous  y  vueille  bien 
refondre ,  encourager  ejraffljhr ,  vous  con- 
ferver ,  nunfieur,  en  fa  feint*  tenediflion. 
Du  bureau  de  la  ville  ce  8.  jour  de  Janvier 
1589.  Vos  très  humbles  fervtteurs  les  efthe- 
vins  é-  cerfs  de  la  ville  de  Paris. 

Lettre  du  duc  de  Mayenne  four  faire  appor- 
ter* Paris  les  deniers  des  décimes ,  &c 

MONSIEUR,  Comme  l'cftablif- 
fcment  de  l'herefie  en  ce  royaume 
importe  plus  â  meflïeurs  du  clergé  qu'à 
nuls  autres }  auffi  eft  il  à  croire  qu'ils  ap- 
porteront plus  de  moyens  pour  l'cmpef- 
cher  y  c'eft  pourquoy  ils  ont  fainrement 
confenti  la  vente  d'une  partie  dc  leur 
temporel ,  afin  d'en  employer  les  deniers 
aux  frais  de  la  guerre  contre  les  héréti- 
ques. Mais  pour  ce  que  s'ils  eftoient  por- 
tez ailleurs  qu'en  cette  ville,  ils  retourne- 
roient  en  autres  effets  &  contribueroient 
à  faire  aux  catholiques  la  guerre  que  l'on 
leur  commence }  nous  vous  prions  bien 
fort,  fuivant  le  zele  que  vous  avez  tou- 
jours porté  i  noftre  religion  ,  de  donner 
ordre  que  les  deniers  de  la  taxe  des  béné- 
ficier de  voftre  diocefe,  6c  ceux  mefme 
que  les  receveurs  des  décimes  ont  en 
leurs  mains ,  fuient  le  plus  promptement 
que  faire  fc  pourra  apportez  en  cette 
ville  ez  mains  de  moniteur  Binet  rece- 
veur des  décimes  de  cette  généralité. 
Et  vous  ferez  en  cela  une  œuvre  digne 
de  vous,  monfieur,  à  qui  fur  ce  nous 
prions  Dieu  vouloir  donner  en  bonne 
lànré  longue  vie.  De  Paris  ce  8.  Jan- 
vier 1589. 

Voftre  entièrement  bon  & 
affectionné  amy , 
CHARLES  DE  LORRAINE. 

Lettre  du  duc  dAumale  &  de  la  ville  de 
Paris  aux  villes  de  l  union  pour  faire  don- 
ner vivres  &  ejlapes  aux  troupes  étran- 
gères. 

M ES  SI  EUR  S,  la  crainte  que  nous 
avons  que  les  troupes  eftrangeres 
qui  entrent  en  ce  royaume  par  vos  quar- 
tiers ne  prennent  licence  d'y  fourrager, 
fi  on  ne  leur  fait  pourvoir  de  bonne  heu- 
re de  vivres  qui  leur  font  neceflàires , 

nous  a  fait  depefeher  le  lîeur  

comme  porteur,  pour  avifer  avec  vous 
à  leur  faire  dreffer  des  cftapes  ez  lieux 
&  endroits  plus  commodes  de  leurpaf.. 
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fage  qu'il  fera  avife  -t  6c  pour  ce  qu'il  eft  ^— — 
befoin  d'ufer  de  diligencc&celerité,nous  A"' 


vous  prions  de  vous  y  employer  de  tel 
cœur  6c  affédion  que  bons  Catholiques 
&  François  doivent  pour  la  protection 
de  leur  religion  &de  leur  patrie  }  ufanc 
neantmoins  de  modération  &  égalité  en 
la  cottifation  que  vous  ferez ,  tant  pour 
le  département ,  que  pour  la  taxe  6c  pri- 
fe  des  vivres ,  afin  que  les  cotifez  n'ayent 
occafion  de  plainte  ,  6c  les  foldats  de 
prendre  fourrages  fans  payer  }  ce  qu'ef- 
perans  de  vous,  nous  prions  Dieu  vous 
conferver  fès  faintes  grâces.  De  Paris 
ce  16.  jour  de  Janvier  1589.  Vos  bons 
amis  les  DUC  D'AUMALE  pour  les 
princes  unis, &  LE  CORPS  DE  VILLE 
DE  PARIS  pourlcsautres  villes  unies, 
&  Signé,  LE  DUC  D'AUMALE.  Etau- 
deflous  :  Hemerakd  greffier,  par  le 
commandement  de  meiiieurs  de  fa  ville 
de  Paris. 

Lettre  de  U  ville  de  Paris  du  cardinal  de 
Joycufe. 


M 


ONSEIGNEUR, 


Le  fupportque  lesCatholiquesFrancois 
reçoivent  de  vous  comme  leur  protec- 
teur près  dc  S.  S.  6c  le  zele  que  vous 
avez  notoirement  à  la  confervation  de 
la  religion  Catholique,  nous  ont  donné 
hardieilè  de  vous  eferire  la  prefente  pour 
vous  émouvoir  à   commiferation  du 
meurtre  inhumainement  commis  en  la 
perfonne  de  monfeigneur  le  duc  dc  Gui- 
fc,  &  de  la  mort  que  contre  tout  droit 
divin  6c  humain  l'on  a  fait  injurieufe- 
ment  fouftïir  à  feu  monfeigneur  le  car- 
dinal de  Guile.  La  commiferation  eft 
en  la  mémoire  d'un  tel  forfait ,  mais  la 
pieté  eft  en  tous  les  François  Catholi- 
ques ,  &  l'injure  à  Dieu  &  à  tout  l'ordre 
ccclefiaftique.  Ces  princes  furent  ,  com- 
me tous  les  députez  des  provinces  de 
France ,  femons  d'aller  aux  eftats  publics 
en  la  ville  de  Blois ,  auxquels  le  roy 
ayant,par  une  apparence  de  bonne  volon- 
té ,  donné  hardiefle  de  déclarer  franche- 
ment ce  qu'ils  eftimoient  eftre  de  befoin 
pour  l'aflurance  de  la  religion  &  refor- 
mation de  l'eftat  $  toutesfow  en  ont  rem- 
porté de  fi  contraires  &fi  funeftes  effets, 
que  outre  le  mal  qui  eft  commis ,  il  n'y- 
a  plus  d'efperance  qu'a  l'avenir  jamais 
plus  l'on  veuille  prendre  une  voye  dou- 
ce pour  parvenir!  un  eftabliflemcnt  y  6c 
filous  un  nom  de  diffimulationl'on  veut 

LU  uj 
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  faire  paflèr  toute  efpece  de  perfidie 

*s%9'  &  par  jurement  ,  nous  pouvons  pren- 
dre déformais  refolution  de  n'avoir 
plus  d'égard  qu'a  la  force  &  aux  fur- 
prifes  ,  &  fans  faire  plus  eftat  de  ju£ 
tice  &  de  la  foy  catholique  ,  nous  ran- 
gerons l'cftat  de  la  France  à  la  façon 
de  vivre  des  pirates ,  voire  des  bettes 
brutes.  L'on  en  foupçonne  beaucoup  à 
la  mort  de  feu  monfeigneur  voftre  frère 
monfeigneur  le  duc  de  Joyeufe  que  Dieu 
abfblvc  i  mais  la  fuite  au  comportement 
des  affaires  nous  en  fait  croire  quelque 
choie.  Tant  y  a ,  monfeigneur ,  qu'à  l'é- 
vénement de  tous  ces  meurtres  nous  n'a- 
percevons qu'une  pareille  &  fcmblable 
ifluë ,  à  feavoir  l'avancement  des  affai- 
res du  roy  de  Navarre  &  des  héréti- 
ques. Car  la  mort  de  feu  monfeigneur 
voftre  frerc  leur  ofta la  terreur  d'un  très- 
fort  &  vaillant  ennemy ,  &  celles-ci  mm, 
vellement  advenues  les  cftabliflcnt  en 
telle  afTurance ,  que  les  guerres  qui  par 
le  pafle  fe  conduifoient  par  contenan- 
ce feulement  de  leur  rchftcr ,  font  déf- 
ormais apertement  ceffecs }  toutes  les 
gardarmeries  révoquées  ,  &  les  armes 
au  contraire  dreflees  contre  les  Catholi- 
ques. Et  combien  que  nous  ne  foions 
hors  d'efpcrance  de  nous  refoudre  avec 
la  grâce  de  Dieu ,  les  moyens  ne  nous 
eftant  pas  du  tout  oftez  j  toutesfois  ce 
nous  fera  un  grand  fupport ,  quand  nous 
feaurons ,  monfeigneur  ,  que  vous  nous 
voudrez  honorer  des  grandes  faveurs 
que  vous  avez  près  S.  S.  &  en  tous  en- 
droits où  vous  jugerez  nous  pouvoir  fè- 
courir.  Confiderez  s'il  vousplaift  ,  mon- 
feigneur de  G  uife  ,  veu  le  peu  de  défian- 
ce qui  eftoit  en  luy ,  s'eftant  fans  armes 
&  fans  aucune  force  rangé  en  lieu  fi 
avantageux  à  l'injure  qui  luy  a  efté  pour- 
chafJcc.  Mettez-vous  devant  les  yeux  un 
meurtre  commis  en  un  cardinal  preftre, 
archevefque  &  premier  pair  de  France, 
auquel  mefme  l'on  a  dénié  le  facrement 
de  pénitence  ,  encore  que  par  l'efpace 
de  14.  heures  l'ayant  tenu  prifonnier,  il 
fuft  facile  de  prendre  de  luy  fans  crainte 
de  refiftance  la  vangeance  que  l'on  en 
demandoir.  Reprefëntez  -  vous  auffi  les 
eftats  généraux  de  France  forcez,  en 
l'aflemblce  defquels  le  grand  pré- 
voit de  l'hoftel ,  accompagné  du  bour- 
reau ,  fe  laifit  des  principaux  ,  tant  ec- 
clefiaftiques  ,  nobles  ,  qu'autres  ,  la 
mort  delquels  n'eft  retardée  que  pour 
Témotion  du  peuple  &  l'indignation  qui 
s'en  eft  enfuivie  j  6c  penfez  à  quelle  fin 
eftoient  les  conspirations  faites  contre 
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meffèigneurs  les  ducs  de  Mcrcceur ,  dû, 
Maync  fie  d'Aumale  ,  monfieur  de  la 
Chaftre ,  mefme  la  détention  eftroitc  de 
meffèigneurs  le  cardinal  de  Bourbon, 
duc  de  Nemours ,  princes  de  Joinville, 
d'Elbeuf  &  autres.  Mais  fur  tout  nous 
vous  prions  &  lupplions  ,  monfeigneur  , 
de  nous  aidera  pourvoir  à  l'avenir, & 
que  ce  qui  eft  de  reliques  des  bons  Se 
zelez  catholiques  puillceftre  favorable- 
ment recueilly  ,  afin  que  noftre  religion 
que  les  hérétiques  menacent  de  long- 
tems  de  ruine  puifTe  fe  mettre ,  comme 
nous  en  avons  Donne  efperance ,  en  fu- 
reté, bien  que  nos  ennemis  fe  vantent 
d'avoir  dénué  de  chiens  &  de  deffenfès 
le  fàint  troupeau  de  l'eglife  catholique. 
Car  nous  aurons  toujours  ferme  elpe- 
ranec  en  Dieu  ,  qui  eft  le  vray  pafteur, 
qu'il  ne  l'abandonnera  point, &  que  S.  S. 
pere  commun  de  tous  les  Catholiques , 
par  voftre  intcrccffion,nous  affiliera  de  les 
bénédictions  &  moyens  5  de  quoy  nous 
vous  fupplions  tres-hmmblement,  mon- 
feigneur ,  vous  animer  &  affectionner 
en  tant  que  la  fainteté  &  juftice  de  la 
caufe  le  méritent.  Ce  faifant ,  vous  cou. 
ronnerez  voftre  mémoire  de  plus  belle 
œuvre  de  pieté  dont  il  fe  foit  p refen- 
te fujet  de  voftre  vivant ,  &  obligerez 
à  jamais  les  gens  de  bien  à  prier  le  créa- 
teur protecteur  de  tout  le  monde ,  com- 
me nous  faifons  en  cet  endroit ,  mon- 
feigneur, qu'il  vous  confèrve  Se  main- 
tienne toujours  en  fà  grâce  Sec. De  l'i- 
ris ce  11.  jour  de  Janvier  «589. 

A  monfeigneur  le  cardinal  de  ]  o  yen- 
fe  lieutenant  gênerai  pour  le  roy  au  com- 
té de  Thouloufe. 

Vos  très  humbles  Se  obeïflàns  fêr- 
vircors,  les  elehevins  &  corps  de 
la  ville  de  Paris. 

Lettre  circulaire  de  la  ville  de  Paris,  a» 
fajet  de  ce  qui  eftoit  arrivé  À  Mois. 


ESSIEURS. 


ï  * 


M 


Nous  fommes  avertis  que  depuis  ce 
qui  eft  avenu  à  Blois  au  mois  der-  Ctm  Ut:n  tjt 
nier  pafTé  ,  pour  le  malheur  (  craignons-  dtfrrtmt,  u 
nous)  de  toute  la  France, plufieurs des  .1*1** 
mal-anectionnez  a  la  religion ,  &  ne  s  en  »,  m*  a<  .--«- 
fervant  que  comme  de  mafque  pour  mtimitl» 
tromper  les  Catholiques ,  vont  de  villes        *'  *7S' 
en  autres  femant  de  faux  bruits  &defl 
guifaat  la  vérité  de  cette  hiftoire  tra- 
gique 
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gique,  pour  prévenir  le  jugement  de  de  routes  les  entreprifes,  qu'il  n'ait,  s'il   

quelques-uns  Se  divertir  par  crainte  l'af-  peut,  diflipé  l'union  jurée  entre  les  Ca,  An  15** 

feàion  des  autres,  qui  par  tels  evene-  tholiquesparun fai ntedit, duquel  l'exc* 

mens  appréhendent  plus  la  tyrannie  des  cution  dl  d'une  commune  voixrccon- 

hereriques.  De  fait  l'on  a  trouve  en  nuë  le  feul  remède  au  péril  qui  nous 

cette  ville  quelques  dilcours ,  auxquels  pourfuit  de  fi  près  j  à  quoi  nous  croions, 

quoiqu'il  n'y  ait  point  d'apparence,  corn-  meilleurs ,  que  vous  ne  prefterez  aucu- 

mc  finalement  meilleurs  les  députez  le  nement  l'oreille,  ni  donnerez  confente- 

rapporteront  en  leurs  provinces,!]  avons,  ment,  comme  de  noftre  part  nous  y 

nous  trouvé  expédient  de  vous  reprefen-  fommes  bien  rcfôlusfic  vous  enreque- 

ter  le  plus  fuccindement  qu'il  nous  cil  rons  auffi  affèclueufement  que  l'honneur 

poflîble  la  vérité  de  ce  fait  ficlaconle.  de  Dieu  ,  voftre  religion ,  fie  la  conler- 

quence  d'iceluy.  Vousfçavez,  meflieurs,  vation  de  vous-mefmcsvous  y  doivent 

qu'en  l'extrémité  de  la  maladie  corn-  animer.  Dieu  n'a  pas  permis  que  nos 
mune  de  ce  royaume  l'on  a  jugé  pour 
extrême  remède  la  convocation  géné- 


rale des  eftats  ,  l'aflèmblée  defquels  tou- 
jours fie  en  toute  nation  aefté  raite  fous 
toute  franchife  fie  afliirance  de  ceux 
qui  y  orft  efté  convoquez  -t  Se  neant- 
moins  en  cellc-cy  la  foy  publique  pro 


ennemis  ayent  exécuté  les  nulheurcu- 
fes  entreprifes  faites  contre  les  princes 
8c  feigneurs  qui  eftoient  en  armes  con- 
tre les  hérétiques.  C'eft  un  tefmoign*- 
gc  certain  qu'il  ne  nous  veut  pas  aban- 
donner, ce  qui  nous  doit  encourager 
en  cette  occafion.  Vous  voiez  a  jeu 


teftée  fie  jurée  fous  le  précieux  gage  du  couvert  l'oppreflîon  de  la  religion  Se  du 
faint  Sacrement  de  l'Autel  fe  trouve    peuple ,  &  que  rien  ne  nous  peut  pré- 

lerver  de  la  ruine  totale,  que  noftre 
union  fie  mutuel  fecours.  Unifions-nous 


rompue  &  violée ,  les  princes  8c  prélats 
mafiacrez,  autres  emprifonnez,  une  par- 
tie des  députez  conduits  par  le  grand 
prévoit  accompagné  du  batirrcau  ,  les 
captures  faites  dans  lesaflemblccs  mef- 
me  des  eftats ,  defquels  le  refte  eft  pour- 
fuivy  &  par  tel  elpouvantement  eurarté 
fie  diflipe ,  fpecialement ,  ce  qui  eft  à 
noter ,  entre  les  prifonniers  ceux  qui  plus 
ouvertement  ont  fait  inftance  del'afiu- 
rance  de  noftre  religion ,  du  rcftablif- 
fement  de  l'eftat  Se  foulagcment  du 
pauvre  peuple  ;  de  forte  que  fur  Je 
point  que  nous  penfions  eftre  au  vray 
chemin  de  noftre  repos  &  d'une  re- 
formation tant  defiree  de  tous  les 
gens  de  bien ,  le  mauvais  confeil ,  jn- 
digné  de  fon  eloignement  requis  par 
les  trois  ordres  des  eftats ,  nous  a  remis 
au  fond  de  tous  malheurs,  s'il  ne  plaift 
a  Dieu  conferver  les  fiens ,  fie  fi  nous  .J^ôfpcric^  Du*l 
ne  nous  évertuons  â  noftre  légitime  &  rce  n  janv 

naturelle  deffènie,  puifque  de  noftre 
temps  nous  voions  la  perfecution  des 
Catholiques  s'autorifer  fans  rcfpccl  de 
l'ordre  de  preftrilé ,  du  titre  de  cardi- 
nal ,archevcfquc  ,  fans  forme  de  procez 
Se  contre  tout  droit  divin  &  humain. 
La  foy  publique  fie  franchife  des  eftats 
eftre  ^>mpuë  &  violée ,  eft  chofe  hor- 
rible à  penfer  feulement ,  Si  blalphcmc 
exécrable  ,  que  la  fainte  communion 
doive  fervir  pour  mafque  à  l'entreprile 
de  telles  cruautez  indignes  d'un  chref- 


donc  plus  eftroitement  que  nous  ne  le 
fufmcs  oneques  j  puifque  le  Sacrement 
de  baptcfme  nous  y  a  premièrement 
obligez  ,  fie  le  (èrmenr  d'un  fi  faint 
edit  nous  ofte  tout?  fcrupule  d'autre  con- 
fideration  humaine.  Secourons  ceux  que 
nous  voulons  fecourir  ,  Se  qui  nous 
veulent  fecourir.  Continuons  noftre 
commerce,  Se  nous  maintenons  la  foy 
mutuelle  ,  nous  donnant  fiir  ce ,  s'il 
vous  plaift ,  voftre  refponfe  8c  afturan. 
ce,  nous  faifant  feavoir  fouvent  de  vos 
nouvelles,  fie  nous  aimant  comme  vos 
confrères  fie  amis ,  qui  veulent  en  fi  jufte 
caufe  ne  fe  départir  autrement  d'avec 
vous ,  nous  recommandans  de  très- bon 
cœur  à  vous,  Se  prions  le  créateur, 
meilleurs .  vous  conferver  en  tout  bien 
bureau  de  la  ville  de 
ier  1J89. 

Vo»  frerei  fie  bons^mis  les  ef- 
chevins  Se  corps*c  la  ville  de 
Pari». 


Deniers  ry**x  faifit 


o 


Rdonnance  du  11.  Janvier  ijRj. 
de  parles  prevoft  fie  cfchevins,  au 
receveur  du  domaine  de  Montfort  fit 
marchands  adjudicataires  5  de  rapporter 
en  la  chambre  du  confeil  gênerai  dè 
l'hoftel  commun  de  la  ville  de  Paris , 

dé 


tien ,  fie  fervir  ainfi  de  porte  nouvelle    Ravoir  le  receveur  un  eftat  au  vray 
pour  l'approbation  d'un  fi  pernicieux    fa  recepte  8c  defpcnfe,  fie  les  marchands 
confeil  qui  necclTera  de  venir  à  chef  les  adjudications ,  avec  defrenfes  de  vui- 
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der  leurs  mains.  Fait  au  cor/tjil  des  fi. 
nances  tenuenl'hoftel  de  ville  de  Paris. 

A&e  fervant  de  déclaration ,  que  les 
prévoit,  Se  efchevins  ne  prétendent  point 
toucher  au  fonds  des  cinq  groûes  fer- 
mes au  préjudice  des  rentes.  Dudi&jour. 

Ordonnance  portant  deftenfe  de  faire 
prifonniers  ni  mettre  garnifon  ez  mai. 
fons,  fans  ordre  ligné  du  gouverneur 
ou  de  deux  efchevins.  Et  eft  intitulé  : 
De  par  monfeigneur  le  duc  d'Aumale 
gouverneur  ,  fie  les  prévoit  des  M. 
Se  efchevins  de  la  ville  de  Paris.  Des 
16.  Se  17.  Janvier  1589. 

Les  princes  Catholiques  unis  avec  les 
prélats  fie  autres  ecclefiaftiques  ,  gen- 
tilshommes ,  tonnes  villes  Se  commu- 
■nautez  de  France,  pour  la  deffènfe  de 
la  religion  Catholique  ,  Apollolique  fie 
Romaine ,  foulagement  du  peuple  ,  haut 
fie  puiflânt  prince  Charles  de  Lorraine 
duc  d'Aumale  gouverneur  de  Paris ,  fie 
les  prevoft  des  marchands  fie  efchevins 
d'icelle  ftipulans  pour  les  defluldits.  Il 
eft  mandé  au  gruyer  fie  garde-marteau 
de  la  forelt  de  Crecy  de  faire  abatre 
certaine  quantité  d'arbres,  le  procureur 
du  roy  appelle,  fie  les  délivrer  à 

charpentier ,  pour  employer  à 
la  conftruclion  de  quelques  ponts.  Pro- 
mettant en  leurs  propres  Se  privez  noms 
de  les  en  faire  tenir  quittes  par  tout 
où  il  appartiendra  ;  fie  à  faute  d'y  faris- 
faire ,  font  déclarez  ennemis  du  public. 
En  refmoin  de  quoy  ont  ligné  les  pre- 
fentes  fie  fait  contre-figner  par  leurs  fè- 
cretaire  fie  greffier ,  fie  fait  cacheter  des 
fceaux  dudit  fleur  fie  de  la  ville  de  Pa- 
ris le  18.  Janvier  1589.  Signé:  CHAR. 
LES  DE  LORRAINE  &  de  trois  des 
efchevins.  Et  plus  bas  :  par  commande- 
ment exprez  de  mefdicls  fleurs ,  Heve- 
*.a  bld. 

Les  princes  unis  avec  le  clergé ,  la 
Aobleûe  fie  les  bonnes  villes  pour  lapro-' 
tection  de  la  religion  Catholique  Apofl 
tolicoue  fie  Romaine  fie  liberté  des  ef- 
cats  de  France ,  à  com. 
miûaire  gênerai  des  vivres  fiec.  Comme 
pour  empefeher  que  les  troupes ,  tant 
eflrangercs ,  que  Françoifes ,  qui  vien- 
nent a  noftre  fecours ,  afin  de  reprimer 
Ja  tyrannie  des  fidefrages  ennemis  de 
noftre  religion  fiec  On  luy  donne  or- 
dre pour  .faire  fournir  vivres  auxditcs 
trouppes  ,  en  payant,  fuivant  le  taux 
qu'il  en  fera }  contraignant  les  paroiflès 
refufantes  par  toute  voyed'hoftilité.  Si- 
gné du  duc  d'Aumale  fié  des  efchevins, 
représentant  les  princes  ,  prélats ,  no- 
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bles^  fie  autres  villes  de  France  4  contre- 
fignées  de  fon  fecretaire  fie  de  leur  gref- 
fier ,  fie  fcellées  des  fceaux  dudit  duc  fie 
de  la  ville.  Dudit  jour. 

De  par  monfieur  le  duc  d'Aumale 
gouvernëur,  fie  les  prevoft  fie  efchevins 
fiec.  Injoinâion  à  tous  habitans  qui  le 
font  abfentez ,  de  revenir  à  peine  de  gar- 
nifon en  leurs  maifons ,  fie  d'eftre  mis 
gens  à  leurs  defpcns  pour  faire  la-gar- 

Ordermances,  mande  mens  é-c. 

Rdonnance  de  par  monfiear  d'Au- 
V^/male  gouverneur  fie  les  prevoft 
•fie  efchevins,  permettant  aux  villages 
de  courre  fus  Se  emmener  prifonniers  en 
la  ville  de  Paris  les  foldats  qu'ilsavoienc 
mis  au  bois  deVincennes,  en<as  qu'ils 
s'écartent  pour  fourager.  Du  20.  Janvier 
ij89. 

Mandement  aux  confeillers  de  ville 
pour  affilier  le  bureau  à  la  fèmonce  qu'il 
devoir  faire  aux  cours  fouveraines  de 
le  trouver  au  fervice  fie  prières  pour 
Tarnc  de  monfieur  de  Guife.  Du  26.  Jan- 
vier. 

Pareil  mandement  aux  quarteniers, 
fie  d'appeller  chacun  quatre  bourgeois 
pour  affilier  à  cette  lemonce. 

Lettres  aux  villes,  du  17.  Janvier, 
pour  accepter  la  délibération  de  Sor- 
bonne  fur  la  prife  des  armes ,  afin  qu'on 
k.  fift  publier  aux  profnes. 

Acte  du  27.  Janvier,  de  lareprefèn- 
tation  faite  par  un  chanoine  député 
de  la  ville  de  Deauvais ,  de  la  procura- 
tion de  ladite  ville,  portant  promeflè 
d'entretenir  l'union  faite  pour  la  manu- 
teiftion  de  la  religion ,  anciens  privilè- 
ges fie  libériez  de  chacun  des  trois  ef- 
tats ,  envers  Se  contre  tous ,  fans  nul 
excepter  j  à  quoy  le  bureau  de  la  ville 
de  Paris ,  où  elloient  plufieurs  députez 
du  clergé,  les  reçoit  &  fait  pareilles  pro- 
teftations  fie  promenés  ,  tant  pour  le  ' 
particulier  de  Beauvais ,  que  du  relie 
de  l'union. 

Ordonnance  pour  faire  roi  le  de  la 
contribution  que  les  habitans  de  Paris 
feroient  par  mois ,  fuivant  qu'ils  s'y 
font  volontairement  fournis }  Se  ceux  qui 
n'auront  rien  offert  feront  adjSuftez  j 
enfemble  la  taxe  augmentée  de  ceux  qui 
ne  fe  fëroient  taxez  félon  leurs  faculrez; 
fie  les  pauvres  feront  exempts.  Du  28. 
Janvier. 

Mandement  aux  quarteniers  d'invi- 
ter les  officiers  de  milice  de  fe  trouver 
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en  deuil ,  s'il  fepcut ,  au  féroce  de  mef- 
ficurs  de  Guife  à  N.  D.  Dudic  jour. 

Ordonnance  du  bureau  aux  villages 
voifins  de  S.  Maur ,  d'cnvoier  certain 
nombre  d'hommes  à  la  garde  du  pont. 
Du  dernier  Janvier  1589. 

Ordonnance  porrant  pcrmiffion  aux 
habitans  des  bourgs  S.  Lienard  fie  faine 
Jacques  près  Corbeil  ,  de  fè  clone  fie 
prendre  a  cette  fin  les  terres  adjacen- 
tes en  les  payant  au  dire  de  gens ,  fie 
d'en  impofer  la  defpenfe  fur  eux.  Fait 
fie  ordonné  au  confeil  tenu  è  Paris  le  1. 
Février.  Ladite  ordonnance  fur  la  re- 
quefte  des  habitans  defdits  bourgs. 

Sur  requefte  prefentée  à  la  viÛe  par 
les  habitans  de  Charonne,  le  bureau 
de  la  ville  leur  permet  de  faire  clorre 
leurs  avenues.  Du  3.  Février. 

Ordonnance  des  frevofi  &  efchevius  ,  fonr 
faire  jurer  l'union. 

DE  PAR.  LES  PREVOST  DES  MAR- 
CHANDS ET  ESCHEV1NS  DE 
LA  VILLE  DE  PARIS. 

Cavoir  faifons  que  fiuvant  fie  en 
Çy  confequence  du  fermant  d'union 
raie ,  tant  par  la  cour  de  parlement ,  fie 
autres  corps  fit  communautez  de  cette 
ville ,  mefme  par  la  plufpart  des  villes, 
tant  de  la  Picardie  ,  Champagne,  Bric , 
que  autres  provinces  de  ce  royaume 
unies  avec  nous ,  avons  avifé  par  mefmc 
moyen  que  les  bourgs  fie  villages  cir- 
convoiHns  de  cette  ville  feront  le  fem- 
blable ,  fur  peine ,  en  cas  de  refus  ou 
contravention ,  de  les  tenir  fie  déclarer 
ennemis  du  public  fie  de  ladite  ville  ,fie 
eftre  contr'eux  procède  en  ce  cas  félon 
qu'il  fera  par  après  advifé.  Et  d'autant 
que  par  une  feule  perfbnne  tous  lefdits 
bourgs  fie  villages ,  pour  la  grande  quan- 
tité d'iceux  ,  ne  po«rroient  eftre  fi 
promptement  avertis  de  noftre  inten- 
tion fie  de  ce  qu'ils  doivent  faire }  a  cette 
caufe  nous  avons  commis ,  nommé  fie 
député  monfieur  le  Greflc  avocat  en 
la  cour  pour  Ce  tranfporter,  tant  au 
bourg  de  Montmorency ,  que  en  tous 
les  villages  dépendans  du  duché ,  pour 
en  fa  prefence  eftre  faites  les  afiem. 
blées  des  habitans  qu'il  conviendra,  afin 
de  leur  donner  à  entendre  ce  qu'il  leur 
faudra  faire  pour  l'exécution  dudit  fer. 
ment  d'union  -,  fie  à  cette  fin  pourra  pren- 
dre ôeappeller  avec  luy  aucuns  des  of- 
ficiers dudit  duché  pour  luy  affifter ,  leC 
quels  nous  prions  n  y  vouloir  faillir ,  fie 
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que  par  là  nous  puiflbns  avoir  tefmoi-  A" 
gnage  de  leur  bonne  volonté  fie  inten- 
tion, dont  nous  ferons  certifiez  par  le 
rapport  dudit  fieur  le  G  relie.  Fait  au 
bureau  de  ladite  ville  le  14.  jour  de  Fé- 
vrier, l'an  1589. 

Délibération  font  fermer  le  cenfeil  général 
de  la  ville. 

DU  xvi.  Février  1589.  En  afTem- 
blée  générale ,  ou  eftoient  mef- 
fetgneurs  les  ducs  du  Mayne,  de  Ne- 
mours ,  d'Aumale ,  comte  de  Chaligny, 
efchevins ,  confeillers  de  ville ,  députez 
des  cours,  corps ,  collèges ,  chapitres  fie 
communautez  ecclefîaftiques ,  quarte- 
niers  fie  quatre  notables  bourgeois  des 
neuf  élus  pour  le  conleil  de  chacun  quar- 
tier. 

Après  que  monfieur  du  Mayne  pre- 
fident  à  l'afiemblée  a  propolc  qu'il  ef- 
toit  expédient  d'cftablir  un  confeil  gê- 
nerai de  tous  les  ordres  fie  eftats  de  la- 
ville  pour  pourvoir  à  toutes  les  affaires 
concernantes  lad.ville  fie  tout  l'eftat,tant 
au  fait  de  laguerre,que  finances  fie  police 
du  royaume  ,  attendant  la  tenuë  des 
eftats  généraux  }  fur  quoy  auroit  efté 
drcflè  au  confeil  particulier  de  la  ville, 
un  rolle  des  perfonnes  jugées  pour  ca- 

f tables  j  fie  lecture  faite ,  a  efté  avifé  que 
edit  roolle  fera  examiné  au  confeil  ef- 
tabli  en  chacun  des  fëize  quartiers , 
pour  donner  avis  de  ceux  qu'on  vou- 
droit  retenir,  fie  feroit  rapporté  le  len- 
demain au  confeil  qui  feroit  aûemblc 
près  lefdits  fêigncurs  princes ,  pour  fur 
iceux  arrefter  Te  rolle  du  confeil  gêne- 
rai ,  fans  autre  plus  grande  aiTemblée. 

Mandement  aux  quarteniers  de  fe 
trouver  au  bailliage  du  palais  au  jour 

f>ortc  ,  avec  les  colonels ,  capitaines  , 
ieutenans ,  enfeignes ,  cinquanteniers  fie 
dixeniers  ,  pour  prefter  ferment  d'o- 
béir à  ce  qui  fera  délibéré  au  confeil 
gênerai  de  l'union.  Du  18.  Février  1589. 

Lettre  circulaire  de  la  ville  de  Paris  aux 
antres  villes  peur  les  engager  dans  le 
parti  de  t *m an. 

MESSIEURS.  Encores  que cy-de- 
vant  fie  depuis  peu  de  jours  nous 
vous  ^yons  fait  une  autre  depefehefort 
ample  s  fi  eft-ce  que  pour  la  crainte 
que  nous  avons  qu'elle  ne  vous  ait  efté 
promptement  rendue,  nous  vous  avons 
bien  d'abondant  voulu  faire  cette  re- 
charge pour  vous  dire  comme  par  la 
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A  *  ,  g    '  précédente  nous  vous  reprefentions  fom-   lence  ou  voyc  de  fait.  Et  d'autant  que 
**'    *'     mairement  l'eftat  calamiteux  &  deplo-   par  la  commune  réputation  que  vous 
rable  auquel  par  le  cruel  fie  prodigieux    avez  acquife  par  deçà  nous  eftimons  que 
maflàcre  fait  à  Blois  aux  perfonncsde    de  voftre  part  vous  entrerez  très- volon- 
ces  bons  princes  eft  tombé  cepauvre  fie    tiers  en  cette  faintc  union,  fi  générale 
»Onp«lfc  ici  defoié  royaume  fiec.  *  cela  a  efté  caufe»    fie  univerfelle ,  de  laquelle  feule, après 
dTiigM8^  après  avoir  eu  là-dcflus  l'avis  de  mef-    Dieu ,  dépend  la  confervation  du  royau- 
l'imnir  Je  >a  fleurs  de  la  faculté  de  théologie  pour   me  fie  de  la  religion,  qui  autrement  ef- 
uwmreT"  ce  aflcmblez  à  Sorbonne  au  nombre  de    toient  en  voye  de  fe  perdre  &  faire  nau- 
toyHem.iu.  feptante  docteurs,  qu'on  peut  dire  ef-    frage}  nous  avons  bien  voulu  vous  faire 
a»«un«chii-  tre  ja  plus  belle  compagnie  quifoiten   la  précédente  fie  cellecy,  n'ayant  tou- 
STfarw.""   Chrcfticnté  ,  tous  lcfquels  d'un  corn-    tes  deux  qu'un  mefme  but ,  pour  vous 
mun  accord  &  confentement  ontuna-    prier  fie  inlerpeller  d'ouvertement  yen- 
nimement  conclud  &  arrefté  que  fans    trer  &  vous  y  embarquer  avec  tant  de 
difficulté  tous  les  fujets  duroyfontab-    gens  de  bien  ,  afin  qu'eftant  tous  bien 
fous  fie  déliez  du  ferment  de  fidélité    unis  fie  confpirant  enfemble  de  fait  2c 
qu'ils  luy  doivent ,  eftant  mefme  excom-   de  volonté ,  Dieu  qui  connoift  l'intc- 
munié  6c  hors  l'eglifèj  cette  ville  de   rieur  de  nos  cœurs  bénite  nos  faintes  en- 
Paris  qui  eft  la  capitale  ville  du  royau-    trepriles ,  fit  coopérant  avec  nous  les 
me,  eft  par  délibération  publique  fie   faffe  retiffir  à  fa  gloire,  manutentionfic 
folemnellement  tout  aufli-toft  refoluc    confervation  de  noftre  religion  Catho- 
d'employer  la  vie  fie  les  biens  pour  une   lique  Apoftolique  &  Romaine  comme 
11  jufte  fit  fi  fainte  caufe,  confcrvation  'nous  efperons  qu'il  fera  vangeance  d'u, 
&  manutention  de  noftre  religion  Ca-   ne  injure  fi  publique,  fi  impie  fiefide- 
tholiquc  Se  de  cet  eftat ,  pour  i'obliga-   teftable  j  vous  prians  à  cet  effet  nous 
tion  eftroite  que  nous  avons  envers  Dieu   faire  promptement  entendre  vos  volon - 
&  la  patrie ,  de  les  conferver  à  noftre  tez5  foit  par  vos  députez ,  ou  par  vos  pro- 
pofterité  comme  nos  pères  &  nos  dé-   curations  fie  délibérations  cxprcfïès,  par- 
vanciers  nous  les  ont  laiflèz,  &  de  n'y    ce  qu'autrement  vous  nous  donnerez  oc- 
efpargccr  chofe  quelconque  qui  foit  en    cafion  de  vous  tenir  &  reputer  pour  nos 
noftre  puiflance  }  refolution  qui  a  efté   ennemis  jurez  &  de  l'eftat  public  de  ce 
fort  agréable  à  tous  les  gens  de  bien   royaume ,  ce  que  nous  prions  Dieu  qu'il 
fie  prefque  à  toutes  les  bonnes  villes  fie   vueille  deftourner ,  fie  vous  donne  ,  mef- 
communautez  de  ce  royaume  ,  qui  fe    fieurs ,  longue  &  heureufe  vie ,  nous  re- 
font deja  toutes  unies  avec  nous  par    commandant  à  vos  bonnes  grâces.  De 
les  députez  qu'elles  nous  ont  à  cette    Paris  ce  18.  Février  15S9.  Nous  conti- 
fin  envoyez,  mefme  les  villes  de  Tou-    nuons  ici  fans  celle  à  prier  Dieu  par  pro- 
louze,  Rouen,  Caen  ,  Bourges,  Or-    ceffions  publiques  &  folemnelles  quife 
lcans  ,  Angers ,  Poitiers ,  Troyes ,  la    font  tous  les  jours  à  cette  fin  avec  beau- 
Charité,  G  yen,  Amiens  fie  générale-    coup  de  pénitence  &  d'aufterité,  nous 
ment  toutes  les  villes  de  Picardie  re-    vous  prions  d'en  faire  de  mefme  en  voftre 
centcmcnt,8c  Chartres,  &  infinité  d'au-    ville,  afinque  parmi  nous  il  y  ait  une  mu- 
tres  villes  petites ,  dont  l'enumeration    tuelle  correfpondance  en  nos  aâions. 
feroit  par  trop  longue  }  ayant  tous  pro-  -, 

mis  fie  juré  de  ne  fe  départir  jamais  de  Ctmmifan  pou^traurr  ^«  avec 
cette  lainte  union  j  comme  auffi  à  la  ouen' 
cour  de  parlement  de  cette  ville  de  Paris  -r  Es  efchevins  fie  corps  de  la  ville  de 
affemblee  jufques  au  nombre  de  110.  I,  Paris ,  au  fieur  de  Salioc  Chacun 
fix,fans  y  comprendre  les  prifonniers,  fixait  que  depuis  les  maflàcres  commis 
qui  tous  ont  fait  mefme  ferment.  Nous  à  Blois  fur  les  corps  de  feux  meflèi- 
vous  faifons  auffi  fçavoir  la  forme  que  gneurs  les  cardinal  fie  duc  de  Guife, 
nous  avons  tenuë  pour  pourvoir  à  la  lu-  emprifonnemens  fie  cruautez  exercées  ï 
retc  publique  de  cette  dite  ville  qui  a  l'encontre  des  bons  Catholiques  depu- 
efte  de  nous  faifir  des  hérétiques  fie  po-  tez  deseftats  généraux  ,  contre  le  droit 
litiques,  qui  nous  pouvoient  parleurs  des  gens,  liberté  Se  foy  publique  lolcm. 
menées  ofFcnfer  fie empefeher  le  progrez  nellement  jurée  fur  le  précieux  corps 
fie  avancement  à  noftred.  union,que  nous  fie  fang  de  N.  S.  J.  C.  les  auteurs  de  tels 
avons  mis  en  lieu  commode  fie  afluré,  maflacres  ÔTviolemens  des  loixduroyau- 
fie  iceux  defarmez,  enfcmble  les  autres  me  n'eftant  raflafiez  du  fang  de  ces  bons 
moins  foupçonnez ,  fans  uler  d'autre  vio-  princes  fie  actes  barbares  commis  con- 
tre 


Digitized  by  Google 


}  U  S  T  I  F  I 

tce  les  députez,  font  amas  &  lèvent, 
tant  dedans ,  que  dehors  ce  royaume  , 
des  gens  de  leur  humeur  6c  raclion , 
pour,  s'ils  peuvent ,  ruyner  du  tout  la 
religion  Catholique  Apoftolique  &  Ro- 
maine en  ce  royaume ,  que  nos  progc- 
niteurs  nous  ont  acquife  depuis  plus  dtf 
douze  cents  ans  au  prix  de  leur  fàng , 
8c  y  planter  Therefie  &  tyrannie  par  les 
armes ,  à  quoy  délirant  pourvoir  félon 
l'obligation  divine  8c  naturelle  qui  nous 
y  oblige,  nous  avons  advilc  de  nous 
oppofcr  à  telles  cruautcz  8c  tyrannies ,  8c 
pour  cet  effet  nous  aflbcier  8c  unir  avec 
tous  les  bons  catholiques,pour  de  mefme 
coeur ,  affection  6c  volonté  empefeber 
l'exécution  &  effet  de  fi  malheureufes 
«ntreprifes }  ce  qui  ne  fe  peut  faire  fans 
préalablement  faire  plufieurs  conféren- 
ces fit  communications  les  uns  avec  les 
autres  y  fçavoir  faifons  que  nous  à  plein 
confiant  de  voftre  ardeur ,  zele  5c  affec- 
tion que  avez  à  noftre  religion  Catho- 
lique Apoftolique  &  Romaine  ,  fidélité 
&  bonne  diligence  ,  vous  avons  commis 
&  député,  commettons  &  députons  par 
ces  prefentes  pour  vous  retirer  en  la  ville 
de  Rouen  par  devers  nos  bons  confrè- 
res unis  Se  confederez  meilleurs  les 

de  ladite  ville  de  Rouen, avec 
lefquels  nous  vous  avons  donné  8c  don- 
nons plein  pouvoir  8c  puiflàncc  de  trai- 
ter, conférer  &  faire  toutes  confédéra- 
tions, aflbciations  8c  unions  que  terrez 
bonnes  eftre  pour  le  bien  8c  utilité  def- 
dites  deux  villes  êc  de  toute  l'union  Ca- 
tholique ;  promettant  avoir  pour  agréa- 
ble tout  ce  qui  fera  par  vous  fait  , 
traité  8c  negorié  avec  ladite  ville  de 
Rouen  pour  le  fait  dclïul'dic.  Donné  au 
confeil  de  cette  ville  tenu  au  bureau  d'i- 
celle  le  18.  jour  de  Février  1589. 

Procuration  des  prevoft  &  clchevins 
pour  fe  tranfporter  avec  mon  fleur  le 
duc  du  Mayne  à  Rouen  6c  par  tout 
ailleurs,  &  traiter  au  nom  de  la  ville 
tout  ce  qui  fera  jugé  utile  pour  ladite 
union.  Du  10.  Février  1589. 

Rançon  du  prevoft  des  marchands  éf  autres 
prifonniers  arrefies^  aux  eftats. 

LE  confeil  gênerai  des  Catholiques 
eftably  à  Paris ,  attendant  l'afTem- 
blee  des  eftats  du  royaume,  a  ordon- 
né que  les  prevoft  ôc'efchevins  feront 
affemblée  générale  ,  en  laquelle  fera 
expofé  qu'on  a  commencé  de  trai- 
ter de  la  rançon  des  princes  8c  autres 
prifonniers  à  Amboife }  pourquoy  au- 
Tme  JJ.  Pan.  JJJ. 


CATIVES. 

Cuns  notables  perfonnages  font  prefts  A„.  \ftft' 
d'entrer  en  obligation  }  afin  qu'on  ad- 
vife  aux  moyens  de  les  indemnifer.  Du 
15.  Février. 

AfTemblée  générale  du  17.  Février, 
où  il  fut  expofé  qu'on  eftoit  convenu  à 
100000.  1.  pour  la  délivrance  des  prin- 
ces ,  prevoft  des  marchands ,  prêtaient 
de  Neuilly  fie  autres  prifonniers  d* Am- 
boife ;  ladite  fomme  payable  par  termes^ 
à  quoi  dix  ou  douze  notables  perfonna- 
ges offrent  de  s'obliger ,  qu'il  eft  raifon- 
nable  d'indemnifer. 

Arrefté  que  ces  particuliers  feront 
remerciez  Se  indemniiez  par  tous  6c  cha- 
cun les  habitans  de  ladite  ville  Se  par; 
capitation  fur  tous  les  habitans  fans  ex- 
ception ;  6c  les  cours  priées  de  confir- 
mer ladite  délibération. 

Lettre  de  la  viffe  de  Paris  an  f orientent 
de  Touloufe^  oit  elle  fait  un  détail  de 
fa  conduite. 

MESSIEURS.  Ce  nous  a  efté  un 
grand  contentement  6c  confola- 
tion ,  d'avoir  appris  par  vos  propres  let- 
tres les  moyens  defquels  vous  avez  ufé 
pour  voftre  confervation  6c  de  la  reli- 
gion Catholique  \  en  quoy  nous  penfons- 
avoir  bonne  part  par  ralliante  6c  union 
que  nous  avons  avec  vous  en  cette  fi 
juftefic  fainte  caufe  -t  c'eft  pourquoy  nous 
nous  en  rejouïflbns  6c  en  louons  Dieu 
6c  vous  en  remercions  de  tant  de  refolu- 
tions  6c  devoirs  que  y  avez  faits  en  cette 
neceflîté  j  en  quoy  tout  le  parti  Catho- 
lique profite  par  voftre  valeur  8c  coura- 
geufe  generoliré  j  par  le  moyen  de  la- 
quelle, fans  en  avoir  efté  follicitez, 
vous  vous  eftes  confèrvez  6c  fàuvez  des 
dangers  qui  eftoient  proches  de  vous 
accabler  $  6c  de  cette  confervation  in- 
dubitablement tout  le  parti  Catholique 
profite.  Il  ne  refteplus,  finon  d'eftablir 
un  bon  ordre  aux  affaires  j  à  quoi  nous 
travaillons  tant  que  nous  pouvons  pour 
Teftabliflement  du  confeil  gênerai  de 
l'union  compofé  d'un  grand  nombre  de 
grandes  8c  honeftes  perfonnes  de  tous 
ordres  $  auquel  confeil  s'expédient  6c  or- 
donnent toutes  les  affaires  de  noftre 
union  avec  meffieurs  les  princes  Catho- 
liques ,  lefquels  ont  les  premiers  juré 
d'obéir  audit  confeil.  Les  grâces  6c  re- 
miffions ,  provifions  d'offices,  6c  fonces 
autres  affaires  y  font  depefehées  de  toV 
tes  les  parts  du  royaume ,  fous  un  fceau\ 
nouveau  aux  armes  de  France,  en  la  v 
légende  duquel  font  eferits  ces  mots: 
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 r-  SIGILLUM  R£GNI FRANCIS.  Le  peuple,  &  les  prevoft  des  marchand* 

parlement  de  Paris  a  approuvé  &  auto-       efchevins  reprclcntans  toutes  les  m- 

rife  ledit  confeil  &  ledit  lceau  ;  félon  le-  très  villes  &  communauté*  de  ladite 

quel  auiïî  fe  font  toutes  expéditions  de  union,  &c.  commiifion  au  fieur  de  Çrc 

iuftice.  Nous  foraines  auili  à  refoudre  cy  pour  armer  gens  de  compagnies  de 

le  fait  de  la  dont  ferez  aver-  pied  &  de  cheval  des  bourgeois  qui  le 

tis  incontinent.  Toutes  les  capitales  vil-  voudront  volontairement  fuivre ,  pour 

les  des  provinces  ralliées  ne  binent  pas  charger  les  troupes  des  hérétique*  & 

d'avoir  un  conjfcil  provincial  pour  les  politiques  qui  ravageront  le  plat  pays  de* 

affaires  de  la  province ,  qui  reconnoift  environs  de  Paris.  Du  ^4.  Avril. 
&.  le  réfère  au  gênerai  conlcil  denoftre 

ville  ,  &  y  a  recours  quand  on  a  be-  ta  garde  de  Cheijy  retnife  au  chapitre  d* 
foin  du  fceau  pour  les  affaires  fufdites.  Najlre-Dame. 
Les  députez  des  principales  villes  y  ont 

feante  fie  voix  deliberative  )  &  4c  cet  /^V  Rdonnance  de  la  ville,  fur  la  re, 

ordre  nous  cfpcrons  beaucoup  de  bien,  \^  ^juefte  du  chapitre  de  N.  D.  qui 

en  attendant  l'aflcmblce  des  eftats  ge-  avoitcfté  renvoyée  aux  prevoft  fie  efche. 

ncraux  qui  font  ordonnez  par  ledit  con-  vins  oar  le  confeil  de  l'union ,  afin  qu'on 

&  par  noftre  parlement,  à  quoi  oftaft  la  garnilondu  chafteau  de  Choify 


ieil 
s'efi 


éft  conformé  le  parlement  de  Rouen,  appartenant  audit  chapitre  ,  fie  qu'on 

comme  nous  efperons  le  mefmcdc  vof-  le  laiflàftà  leur  garde.  Leurrequeitceft 

tre  part.  Ce  pauvre  eftat  en  a  befom  entérinée ,  à  la  charge  de  demeurer  ref, 

&  a  affaire  de  fecours ,  auquel  il  faut  ponfables,  en  cas  de  la  perte  d'keluy, 

que  chacun  s'apprefte  en  cette  tant  utile  jufques  à  1 000.  livres  d'interefts  ,  dont 

&  neceffairc  aucmblée  }  ce  que  nous  at-  Sx  des  notables  du  chapitre fe  rendront 

tendons  de  vos  prudences ,  fit  vous  fup-  caution.  Du  18,  Avril  1189. 

I mons  afièdueuiemcntd'y  apporter  tout 

'avancement  que  vous  pourrez ,  de  quoy  XepnfaiUes  données  par  la  ville  au  capitaine 

nous  faifons  grand  eftat ,  pour  l'honneur  4*  U  figne. 

fie  réputation  que  voftre  compagnie  a  

acquue  d'eftre  l'une  des  plus  Catholi-  T~*\  P  p"  le  prevoû  des  marchands 

ques,  &  incorruptibles  de  ce  royaume,  efchevins  eft  enjoint  &  permis 

par  les  preuves  allurces  qu'elle  a  de  tout  au  capitaine  de  la  Vigne  de  prendre  8c 

temps  données }  qui  fait  auifi  que  nous  *ux  corps  ceux  qu'il  reconnoiftra 

tenons  a  beaucoup  d'honneur  que  vous  hérétiques  &  fauteurs  d'iceux ,  tenans 

ayez  voulu  nous  eferire  }  vous  offrant  ^c  Paru  de  Henry  de  Valois ,  demeurans 

en  revanche  tout  ce  que  nous  pouvons  a  Brie-comte- Robert  fie  environs  feule* 

avoir  de  moyens  pour  employer  à  vof-  mcnt  >  enfemble  fe  làifir  de  leurs  bien* 

tre  fcrviceficde  toute  vollre  ville ,  d'auf-  P0™  &  rembourfer  de  la  rançon  qu'il  a 

fi  bonne  affection  que  nous  prions  le  Pavee ,  à  la  charge  qu'après  fon  renv 

Créateur ,  roeifieurs ,  vous  donner  en  kourfement  ,  le  furpîus  fera  employé 

parfaite  faute  longue  &  heureufe  vie.  Pour  la  caufe  àc  l'union  i  pourquoy  fera 

Faite  par  un  greffier  ou  notaire  fur  ce re- 

A  meflicurs  qui*  defeription.  Du  3.  May  1589. 
^euicurs  de  parlement  de  la  ville  de 

Tolofc  Ztttre  de  la  ville  de  Paris  a»  fieur  dit 

Rofiers  t  fur  U  déroute  de  Senti* . 

Vos  humbles  &  affectionne»  fer- 
vitcurs  ,  Les  prevoû  des  mac- 

chandifc  corps  delà  ville  de  1YI COU  jfW  %W  &th  n~OU  V  elle  «fe 


vitcurs ,  Lu  prevoft  des  mar-  \  M  Onfieur  des  Rofiers.  Nous  ne  dou- 
chandj  &  corps  de  ta  ville  de   IY1 1 

1  *"*'  la  fuite  des  gens  que  nous  avions  devant 

Senlis,  nos  ennemis  ne  redoublent  fie 
Milice  tmnntfi  Uvètpmr  donner  la  ebaffe  leurs  deflèins  fie  leurs  pratiques  pour  do». 
au*  kntetiques ,  &ç,  du  flot  pays.       nfi  "«pouvante  à  ceux  qui  font  les  moins 

aflurez  ,  bien  que  le  fujet  ne  foit  pas  fi 

LEs  princes  catholiques  unis  avec  gran<*  comme  peut-eftre  le  bruit  que  le* 
les  trois  eftats  de  France  pour  la  ujeçhans  fou*  lemer  par  tout  tres-diU, 
protection  &  defïènfe  de  la  religion  Ca*  gemment,  pour  avoir  couru  jufques  dans 
tholique ,  Apoftolique  fit  Romaine ,  li-  vos  qua"ie«  i  toutefois  comme  le  peu 
bertea  d«  Unobleue  fie  defeharge  du   dc  raalheur  qui  eft  arrivé  ,  a  efté  pour 
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négliger  par  trop  nos  ennemis ,  de  forte  A(I  tfX9 

que  nous  avons  pluftoft  veu  paroiftre    Mtmùrepmr  les  prtdic*trit*s  de  Paris  ,<*» 
leurs  drapeaux  ,  que  nous  voululRons  fitjet  de  la  déroute  Âe  Stnttt. 

croire  qu'ils  euftent  aflë^.  de  reiolution 

pour  encreprendre  de  nous  voir  >  qui  a  \Â  Emoirc  ameffieûrsies  prédicateurs 
mis  la  peur  parmi  les  noftres ,  laquelle  AV*  de  Paris ,  pour  avertir  &  exhorter 
a  occauonne  une  fuite  &:  debandade,  le  peuple  continuellement:  en  leurs  pré» 
qui  eft,  grâces  a  Dieu ,  le  leul  mal  que  dkations  &  i  toutes  occasions,  afin  de 
pous  avons  receu  ,  finon  de  nos  pièces  le  contenir  en  l'obeïâànce  de  leurs  ma- 
Àns  munirions.  Ai  nu*  nous  vous  prions  giftrars  te  inférieurs  en  cette  Tille  de 
d'ufer  de  voftre  diligence  &.  vigilance  Paris, pour  la  gloire  de  Dieu  ecconfer- 
accouftumee  pour  alftfter  à  toutes"  les  en-  vaeion  de  ladite  ville ,  &  le  bien  de  la 
trepnles  qui  pourroient  eftre  fur  noftre  làinte  union  des  Cathelioues. 
place  j  comme  nous  ne  doutons  point       Premièrement  fera  confideré  qu'à  l'oo 

cafion  du  malheureux  accident  nagne- 
res  furvenu  à  la  rencontre  laite  près  la 
ville  de  Senlis ,  le  peuple  eftant  fùrpris 
d'efïroy  6t  fc  lent  à  ne  incommodé  de  ces 
guerres  &  troubles ,  s'eft  licentieuferoent 
avancé  de  dilcourir  fur  cet  accident,  & 
fans  refpect  aucun  ,  finon  du  mal  qui  le 
preflè ,  &  ne  jugeant  les  affaires  que  par 
les  effets  «c  luccez  ,  s'eft  émancipé 
de  blafmcr  &  calomnier  les  chefs  con- 
ducteurs de  l'armée  fie  les  autres  magif- 


que  vous  ne  (oyez  éveillé.  Si  la  neccili 
té  vous  prellc  ,  vous  pourrez  ,  l'en- 
nemy  eftant  deçà  ,  rompre  une  ou  deux 
arches  du  pont,  félon  les  avis  que  vous 
apprendrez  de  jour  à  autre  ;  ce  que  nous 
remettons  à  voftre  diferetion  pour,  fai- 
fant  la  guerre  à  l'ail ,  juger  ce  qui  lera 
neceilaire  pour  voftre  conservation,  pour 
laquelle  ,  lî  vous  vous  voyez  prcile  ,  vous 
nous  aurez  incontinent  avec  vous  pour 
y  vivre  &  mourir,  lit  lur  ce  nous  prions 
Dieu  vous  donner ,  monaeur  des  Ro- 
fiers  ,  en  parfaite  iante  ,  tout  bonheur 


ifif. 


De  Pam  le  18.  )our  de  May  comme 


rrats  de  ladite  ville,  ufant  de  paroles  U 
menaces  indiferetes  à  rencontre  d'eux, 


des  Rofiers. 


o 


s'ils  eftoient  auteurs  de  rei  mai, 
combien  qu'ils  ne  cèdent  de  travailler 
continuellement  pour  le  fervice  du  pu- 
blic ,  avec  tant  de  preuves  de  leur  fidé- 
lité ,  qu'il  ne  le  peut  délirer  davantage, 
Vos  meilleurs  &  plu*  arFcûionnct    leur  reftant  le  premier  &  plus  grand  re- 
anus les  cfchcvins  &  corps  dc    grct  je  ce  ma|heur    &  prenant  peine 
ville  de  Paris.  dc  le  rtfm  avçc  toute  Ja  dibgencY qui 

fe  peut  fouhaiter. 

Cimmflions  ér  ordonnances .  A  raifon  de  quoi  il  pourroit  arriver 

de  grands fle  pernicieux  accidens  en  la- 
Rdre  du  bureau  au  capitaine  le  dite  ville,  qui  feraient  caufe  de  fa  ruine 
Clerc  dc  fe  tranfportcr  a  Monte-  &  par  coniequent  de  tout  le  parti  Ca- 
reau  pour  y  commander  ,  comme  il  a  tholique ,  à  quoy  tendent  les  hérétiques, 
c v  devant  fait,  &  aux  habitans  de  l'y  politiques  &  ennemis  de  noftre  union) 
recevoir.  Du  15.  May.  lelqueisfufcitentplufieurse(pionsc<CiTiau- 
Commiflion  du  bureau  du  8.  May  1589.  vais  garnemens ,  qui  fe  coulent  finement 
au  fieur  delà  Mothe ,  de  mettre  fur  pied  parmi  les  troupes  oifeufes  du  peuple  a£ 
une  compagnie  de  cent  chevaux ,  pour  femblé  devant  l'hoftel  de  ville  ,  fie  y  (è- 
avec  l'aide  des  communes ,  exploiter  ment  lefdites  calomnies ,  faux  bruits  6c 
dani  le  plat  pays  6e  environs  de  Paris  mauvaifes nouvelles, pour  diviferle  peu- 
lux  les  hérétiques  fit  politiques  qui  y  fe-  pie  d'avec  les  princes  &  les  magiftrats 
sont  ravage.  fie  l'inciter  à  fedition ,  qui  eft  le  plus  pro-» 

Ordre  de  la  ville  du  19.  May  ,  fur  pre  «c  requis  moyen  que  nos  ennemis 
l'advis  que  les  ennemis  menaçaient  les  ayent  pu  inventer  pour  deftruire  noftre 
iauxbourgs  S.  Honoré,S.Martin&S.De~  ville,  invincible  d'ailleurs, 
nis ,  que  les  colonels  de  la  ville  y  feront  A  quoy  il  n'y  a  meilleur  2c  plus  gra- 
garde  à  leur  tour  par  manière  de  provi-  cieux  moyen  de  remédier ,  que  par  les 
non,  ôc  y  affilieront  les  chefs  en  per-  prédicateurs  fit  miniftres  de  la  parole 
forme,  pourveu  qu'ils  foient  valides  fit  de  Dieu  ^  lefquels  font  priez  de  la  part 
au-dcûous  de  cinquante  ans.  defdits  magiftrats  de  remonftrer  au  peu- 

ple en  leurs  prédications  ordinaires  les 
crimes  dangereux  fie  exécrables  qu'il* 

M  m  m  iij 


Digitized  by  Google 


46t  PREUVES  :ET  PIECES 

commettent  ufant  de  telles  calomnies  Ôc  coup  plus  dure  &  inlùportable  que  celle 

propos  infolens  contre  ceux  qu  il  doit  qui  cft  à  prêtent  eftablie ,  qui  eft  douce 

refpe&cr , aimer  ,  honorer  ôc  fervir  corn-  ôc  gracieuse  ;  ce  que  ceux  de  Scnlisex- 

mc  pères  Se  protecteurs ,  &  fans  lefquels  perimentent  à  prêtent ,  à  leur  très  grand 

cette  ville fuft  dcja  renvcrfeeôcen  puif-  regret  ôc  dommage,  ôc  en  pleurent  à 

fance  d 'hérétiques  h  de  quoy  ils  ont  don-  larmes  de  fang. 

ne  une  de  tefmoignage,  qu'il  ne  le  peut  Que  dez  le  mois  de  Janvier  der- 

délirer  davantage  j  qui  cft  caufé  qu'ils  nier  le  roy  s'eft  vanté  que  nous  ne  vi- 

font  aimez  ôc  honorez,  de  tous  les  gens  vrions  pas  deux  mois  dans  Paris  Tans  nous 

de  bien  ,  lefquels  aufli  foigneux  de  leur  couper  la  gorge  les  uns  aux  autres,  St 

confervation  que  ces  indilcrets  calom-  •qu'à  la  première  incommodité  &difctte 

niateurs ,  ne  les  fouffriroient  continuer  de  vivres ,  on  entreroit  en  combuftion. 

en  leurs  charges  s'ils  n'eftoient  tels  re-  &  que  le  peuple  y  eftoit  tant  indifcrer, 

connus  ôc  approuvez.  que  jamais  il  nepourroitfupporter  une 

Ce  qui  rend  ces  calomniateurs  cou-  incommodité.  • 
pables  d'ingratitude,  péché  déplaifanc  Que,  grâces  à  Dieu,  nous  avons  ex- 
a  Dieu  par  defl'us  tout ,  outre  le  peché  périment*  le  contraire ,  il  y  a  déjà  cinq 
de  medilance ,  qui  eft  des  plus  grands  mois ,  ayant  vefeu  cnfemble  en  grande 
crimes,  principalement  quand  cela  s'a-  union  ,  contribué  de  nos  moyens,  ex- 
dreflê  aux  pcrîonnes  publiques  ôc  confti-  pofé  nos  perfonnes  au  péril  ôc  danger 
tuées  en  autorité,  des  armes ,  contre  lacoultume  des  bour- 
Que  c'eft  une  honte  à  des  Chreftiens  geois  d'une  ville  de  Paris  >  ce  que  jamais 
ôc  Catholiques ,  d'eftre  fi  imprudensôc  ne  fuft  advenu,  fans  qu'il  eftoit  queftion 
indilcrets ,  que  par  une  fotte  paffîon  ils  de  la  caufe  de  Dieu  ,  laquelle  il  a  favo- 
donnentprile  aux  ennemis,  lefquels  n'ont  rifé  jufqu'icy ,  Se  la  favorifèra ,  fi  nous 
pas  meilleur  moyen  de  nous  deftruire ,  fommes  fages  Ôc  gens  de  bien ,  vivans 
que  parleur  trop  grande  crédulité  me-  fous  l'obeillànce  de  nos  magiftrats. 
lurée  à  l'aune  de  leur  foible  jugement  C'eft  pourquoy  il  faut  que  chacun  fc 
&  peu  de  connoiffance  des  affaires  ,pen-  contienne  en  cette  obcillance ,  &  que 
dant  que  lefdits  magiftrats,  à  leurdef-  nous  endurions  tout  ce  qu'il  plaira  à  Dieu 
ceu,nc  cellènt  de  faire  travailler  avec  nous  envoyer,  avec  patience  &  confon- 
des frais  infinis  pour  conduire  lesaffai-  ce  chreftienne ,  &  que  pour  la  gloire  de 
res  au  but  ôc  bien  prétendu.  Dieu  ôc  en  dépit  de  nos  ennemis,  nous 
Que  cette  indiferetion  vient  faute  de  les  faffions  mentir  ,  faifans  le  contraire 
foy  &  de  confiance  en  Dieu ,  lequel  fe  de  ce  qu'ils  défirent  -y  que  nous  priions 
conduifant  par  fes  jugemens  fages  ôc  inl-  avec  perfeverance  ,  ôc  que  chacun  fe  re- 
crutables,  hauflc  Se  baille  les  fiens  corn-  forme  en  une  meilleure  vie  j  en  quoy 
me  il  luy  plaift  pour  fa  gloire  ôc  noftre  faifant ,  Dieu  répandra  en  bref  fes  bene- 
bien  ;  à  raifon  de  quoy  il  veut  que  tout  dictions  fur  nous ,  ôc  nous  délivrera  de 
luy  foit  refferé  Ôc  fupporté  avec  patien-  l'herefic  ÔC  tyrannie  qui  nous  menace  ,  ÔC 
ce  ,  ôc  ceux  qui  font  autrement  lont  pré-  enfin  nous  donnera  la  gloire.  Fait  à  Pa- 
fomptueux  6c  impatiens.  ris  au  bureau  delà  ville  le  19.  jour  de 

D'ailleurs  il  faut  confiderer  que  tous  May  l'an  1589. 
ces  troubles  ne  viennent  que  tic  nos  pé- 
chez multipliez  Ôc  de  fi  long-temps  amaf-  Contribution  four  les  f ouvres  valides  ent- 
iez :  Que  cette  feule  confiderarion  de-  ploies^  aux  ateliers  publics. 
voit  fufhre  pour  nous  abaiflér  ôc  humi- 
lier fous  fapuifTante  main  j  de  remettre  \s  Andementaux  quarteniers  de  faire 
toute  noftre  follicitude  en  luy  }  qui  eft  -*  VI  affembléc  des  bourgeois  de  cha-  . 
le  feul  moyen  de  l'appaifèr  6c  nous  faire  que  dixaine ,  6c  les  exhorter  à  contri- 
trouver  la  fin  de  nos  maux.  Autrement  buer  volontairement  pour  faire  travail- 
fi  nous  continuons  à  l'ofïènfer ,  il  frap-  1er  aux  ateliers  publics  les  pauvres  vali- 
pera  toujours,  ôc  ne  ceflera,  que  nous  des}  ÔC  rolles  faits  pour  eftre  les  deniers 
ne  foions  amandez  ou  ruinez  tout-à-fait,  levez  par  un  notable  bourgeois  de  cha- 
Que  cette  façon  de  faire  n'eft  pas  le  que  dixaine  ,  ôc  iceux  remis  au  colonel 
moyen  de  pourvoir  aux  affaires ,  ains  plu-  ou  à  celuy  qu'il  commettra.  Du  j.  Juin, 
ftoft  de  les  ruiner ,  Ôc  par  nos  defordres 
fortifier  nos  ennemis  à  lever  les  cornes,  ÔC 
ouvrir  le  chemin  à  noftre  fervitude  ÔC  a 
nous  réduire  fous  leur  puifTance  beau- 
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Le  Landy  trémiferi  a  Pétri f.  Troupes  venues  de  Pontoife. 


BAn  de  par  les  prevoft  &  efchevins, 
que  la  roire  du  Lendy  le  tiendra 
cetcc  année  à  Paris ,  aux  mefmes  privi- 
lèges qu'à  S.  Denis.  Du  io»  Juillet  1589. 

Ordonnance  four  la  garde  des  fauxhoury. 


O 

cel  & 


Rdonnance ,  que  les  faux  bourgs 
S.  Germain ,  S.  Jacques ,  S.  Mar- 
&  S.  Vi&or  feront  gardez  par  les 
bourgeois  de  la  ville  j  fie  à  cette  fin  y 
fera  envoyé  chaque  jour  une  compagnie 
de  chacune  colonelle.  Fait  au  bureau 
de  la  ville  en  aûemblée  des  colonels. 
Du  14.  Juin. 

•  0- 

Confiant  Stt  Hemoti%e. 

s-\  Ommiflion  des  prevoft  &efchevins 
V^>  aux  fieurs  Bourdelet  &  Charenton, 
l'un  de  capitaine ,  &  l'autre  de  lieute- 
nant ,  pour  commander  au  chafteau  de 
Conflans  Ste  Honorine.  Du  18.  Juin. 

Les  clefs  de  la  viSe  far  qui  gardées. 

O Rdonnance  a  ce  que  les  capitai- 
nes pour  la  garde  des  portes  ayent 
à  envoyer  au  matin  prendre  les  clefs  des 

Îtrevoft  des  marchands  &  cfchevins,  fe- 
on  les  portes ,  lefditcs  clefs  eftant  dé- 
parties entr'eux  pour  les  garder.  Et  le 
îbir  ils  les  remettront  à  celuy  de  qui  ils 
les  auront  reçues  -f  chacun  des  prevoft 
&  cfchevins  ayant  en  fon  particulier 
la  garde  d'aucunes  defdites  clefs.  Du  7. 
Juillet  1589. 

Ordonnance  de  monficur  du  Mayne 
lieutenant  gênerai  de  l'eftat  &  couronne 
de  France,  que  le  prevoft  des  marchands 
gardera  les  clefs  de  la  ville,  comme 
fçs  predeceflèurs  avoient  accouftumé. 
Du  8.  Juillet. 

Fortifications  de  la  ville. 

"KÂ  Andcmcnt  aux  colonels  de  faire 
*•  exhorter  parleurs  officiers  les  ha- 
bitan*  aiiez  d'envoyer ,  pendant  huitai- 
ne ,  chacun  un  homme  pour  travailler 
aux  fortifications  de  la  ville  vers  les 
fauxbourgs.  Du  ij.  Juillet. 


MAndement  aux  colonels  de  faire  ex- 
horter par  leurs  officiers  leshabi- 
tans  de  leur  dixaine  d'aider  &  aumolher 
des  moufquets  &  picques  pour  armer  les 
foldacs  venus  de  Pontoilê.  Du  29.  Juil- 
let 1589. 


Ordre  de  n'avoir  qu'une  forte 
que  mai  fon. 


O 


,  Rdonnance  aux  habitans  de  n'a- 
voir  qu'une  porte  ouverte  en  leurs 
maiiôns,  &  maçonner  les  autres.  Du 
1.  Aouft  1589. 


Lettre  de  la  ville  de  Paris  aufaft. 


T 


HES-SAINCT  PERE. 


Depuis  que  du  commun  avis  Sccon- 
feil  des  plus  zelez  Catnoliques  de  ce 
royaume  monfeigneur  le  duc  de  Mayen- 
ne a  efté  efUbli  lieutenant  gênerai  au 
gouvernement  de  l'eftat  &  couronne 
d'iceluy,  nous  avons  penfé  ne  pouvoir 
mieux  faire  que  de  conduire  &  diriger 
nos  actions  fous  fon  autorité  &  fes  com- 
mandemens,  comme  prince  tres-ama- 
teur  de  l'honneur  de  Dieu ,  expert  de 
longue  main  aux  grandes  affaires  &  Ipe- 
cialement  en  celles  de  la  guerre  ,&  fi- 
nalement à  la  dignité  &  iliuftre  gran- 
deur duquel  nous  n'avons  trouve  en 
France  autre  préférable  de  la  commune 
&  de  toutes  les  provinces  du  royaume 
unies  à  la  deffènfe  de  noftrc  cauiè  }  qui 
fut  l'occaûon  que  la  mort  du  roy  Henry 
III.  advenue  comme  par  un  foudre  cc- 
lefte  provoqué  pour  avoir  néglige  voftre 
commination  ;  l'un  de  nos  concitoyens 
depelché  vers  V.  S;  de  la  part  démon- 
dit  feigneur  le  duc  pour  luy  en  porter 
la  nouvelle  &  luy  faire  entendre  com- 
bien grande  &  utile  avoit  efté  la  force 
de  la  cenfure ,  nous  n'avons  ofé  luy  re- 
prefenter  aucunes  chofes  de  nos  neceûs- 
tez ,  encore  que  jufques-là  nos  moyens 
euflent  efté  quafi  entièrement  épuifez. 
Mais  comme  le  principal  but  de  nos 
ennemis  ait  toujours  efté  de  tendre  à 
la  ruine  de  cette  ville  capitale  du  royau- 
me ,  eftimant  que  puis  après  la  conquef- 
te  de  toutes  les  autres  leur  feroit  fort 
facile ,  ils  nous  ont  par  tant  de  moyens 
que  leur  avoit  facilité  ledit  roy  Henry 
III..  tellement  incommodez  de  recevoir 
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—  noftre  reveau  6c  continuer  noftre  com- 
roerce,  que  fermant  les  yeux  à  toutes 
confédérations  humaines  ,  nous  avons , 
pour  la  caufe  de  Dieu  Se  confidcranon 
de  noftre  religion ,  expofé  tout  le  refte 
<le  nos  moyens  &  biens >  fique  de  ville 
opulente  de  toutes  fortes  de  richefles 
qu'eftoit  celle-cy ,  pour  fubvcnir  a  une 
guerre  fi  jufte  &  dont  elle  a  jufqu'ici 
Fupporté  feule  tout  le  faix  ,  elle  s'eft  ren- 
du* pauvre  fie  fou  eftat  déplorable ,  refo- 
lue"  neantmoins  de  foufirir  encore  le  feu 
fie  la  famine ,  pluftoft  que  la  domination 
hérétique.  Mais  pour  autant  que  1*  nerf 
4c  la  guerre  eft  l'argem,fàns  laquelle  elle 
ne  peut  fubfifter ,  fie  que  nous  enten- 
dons T.  S.  P.  que  V.  S.  par  fà  pater- 
nelle bonté  fie  prudence  eft  en  très- 
bonne  volonté  de  nous  fecourir ,  fie  de 
gens  de  guerre  mefmement ,  par  l'ad- 
miniftration  d'un  légat  ou  nonce  en 
France  ,  continuant  envers  nous  vos 
faintes  bénédictions  fie  affiftances ,  fans 
lefqttelles  nous  reconnoiflons  beaucoup 
de  miferes  en  cette  Eglife  Gallicane  -, 
nous  ne  feindrons  de  reprefenter  à  V.  S. 
la  vérité  de  noftre  condition,  qui  eft 
la  tres-bonne  correfpondance  fie  natu- 
relle intelligence  de  nous  tous,  &  le  be- 
soin très,  grand  de  parvenir  au  payement 
d'un  quartier  de  l'armée  Catholique  , 
afin  que  V.  S.  d'autant  plus  émue"  de 
cette  neceffité ,  il  luy  plaife  accourir  i 
noftre  fècours ,  fans  que  toutesfbis  nous 
ofions  luy  en  difeourir  davantage.  Ce 
porteur  eft  chargé  des  lettres  de  mon- 
dit  féigneur  de  Mayenne ,  de  celles  de 
meffieurs  du  confèil  de  l'union  &  de  la 
faculté  de  théologie ,  ainfîque  monfieur 
de  Cocquelée  confeiller  en  la  cour  de 
parlement  qui  eft  de  longue  main  pour 
nos  affaires  près  de  V.  S.  6i  monfieur 
le  commandeur  de  Dion  qui  y  eft  re- 
tourné a  mefme  fin ,  luy  pourront  plus 
particulièrement  rendre  compte  de  ce 

Qu'elle  pourroit ,  outre  le  contenu  def* 
ites  lettres,  defirer  d'entendre  des  oc- 
currences de  deçà.  Dont  pour  ne  demeu- 
rer ingrats  envers  Dieu  &  V.  S.  qui  re- 
prefente  fà  perfonne  parmi  lesChreftiens, 
nous  louerons  fa  bonté  divine  de  ce 
qu'il  luy  a  plû  par  la  grâce  de  fon  faint 
Efprit  vous  infpirer  cette  bonne  volonté 
pour  la  confervation  de  fon  eglife  &  de 
tant  de  fidelles  Catholiques,  qui  auront 
une  éternelle  obligation  de  continuer 
leurs  devotieufes  prières , 

TRES  -  SAINCT  PERE ,  pour  vof- 
rre  profperité  6c  accroifTèment  de  gran- 
deur j  qu'il  plaife  à  Dieu  prolonger  en 


ET  PIECES 

tres-heureufe  fànté  vos  jours ,  avec  tout 
contentement  i  V.  S.  à  laquelle  nous 
nous  profternons ,  en  baifânt  tres-hum- 
blemcnt  fes  pieds.  De  Paris  ce  y.  Aouft 
•58?. 

Voirres-humble*,  tres-obeïflans  en- 
fins  &  rres-obligez  ferviteuit , 
Les  prevoft  des  marchands,  cf- 
chevins  Se  corps  de  la  ville  de  Pa- 
ris. 

HeuvelUs  Uvées  de  treufes. 

D U  19.  Aouft  en  aûembléc  des pre- 
voft  ce  efchevios  ^colonels  &  ca- 
pitaines jPour  la  fèurcté  de  la  ville,  ar- 
refte  de  loi  do  y  er  deux  cens  chevaux  6c 
fix  à  fept  cents  hommes  de  pied, pour 
envoyer  ei  lieux  circonvoifins  en  cas  de 
befoin. 

Et  qu'au  premier  Vendredy  de  cha- 
que mois  les  colonels  6c  capitaines  s'af- 
fembleront ,  6c  les  aurres  Vendredis  les 
colonels  feuls,  pour  délibérer  de  ce  qui 
fera  i  faire  -y  6c  y  affiftera  toujours  l'un  des 
prevoft  6c  efchevjns. 

Cartel  du  cmfeil  de  t*nien  &  d*  U  viSe 
de  Farts ,  *mx  juges  efaitis  à  Tettrs. 

DE  la  part  de  meffieurs  du  confeil 
gênerai  de  l'union  desCatholiques 
de  l'cilat  de  France,  6c  des  prevoft  des 
marchands  &  efchevins  de  la  ville  de 
Paris ,  feront  avertis  meffieurs  les  juges 
qui  font  à  Tours ,  de  quelque  courte 
juridiction  qu'ils  foient ,  pour  les  gran- 
des cruautez  &  inhumanitez  dont  ils 
ont  ufé  &  ufent  encore  dans  ladite  ville 
de  Tours  contre  les  Catholiques ,  mef- 
me contre  les  ecclefiaftiques  $  que  s'ils 
continuent  ces  exécutions ,  ils  font  dé- 
clarez, defèrteurs  de  la  religion  Catho- 
lique Apoftolique  fie  Romaine  fie  de  leur 
parti  en  la  guerre  qui  eft  ouverte  des 
Catholiques  contre  les  hérétiques  ,  fie 
que  comme  on  les  tient  pour  ennemis 
on  procédera  contr'eux ,  leurs  femmes, 
parens  fie  biens  quelconques ,  tant  par 
p  ri  fes  8c  confiscations ,  que  par  lesmef- 
mes  formes  fie  efpeces  de  cruautez  qu'il» 
exerceront  dorefenavant  contre  lefdits 
Catholiques.  Fait  au  bureau  de  ladite 
ville  i  Paris  le  19.  jour  de  Septembre 
ij89. 


Ordres 
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aurez  donné  cette  chargé  pour  voftre  ** 

Ordres  four  la  garde  de  la  ville.  quartier,  reconnoi  (Tant  que  cela  impor-  A"'  x*%9' 

te  infiniment  en  ce  temps- cy,  auquel 

DU  17.  Septembre  1589.  Mandement  nos  ennemis  font  par  artifice  courir  uné 

pour  faire  garder  de  jour  l'artille-  infinité  de  faux  bruits  pour  deftourner 

rie  eftant  fur  les  ramparts ,  par  les  ca-  le  courage  des  gens  de  bien ,  qu'il  eft 

pitaines  des  trois  nombres,  prenantpour  au  contraire  befoin  de  fortifier,  avec 

cet  effet  des  hommes  de  chacun  dckiits  efperance  qu'il  y  a  que  Dieu  continuera 

nombres.  d'affûter  fa  caule  fie  fes  bons  ferviteurs, 

Autre  pour  la  faire  garder  de  nuit  par  ai n fi  qu'il  a  commencé  par  délivrance 

la  milice  bourgeoife.  d'un  fie  faveur  que  depuis  telle 

Mandement  aux  colonels  pour  la  gar-  mort  il  a  donnée  à  l'armée  catholique, 

de  des  tranchées  &  remparts ,  pendant  dont  nous  vous  envoyons  le  difeours , 

que  les  ennemis  feront  proche  de  la  ville,  en  efperance  de  vous  en  envoyer  bien- 

fie  d'ordonner  à  leurs  compagnies  d'obeïr  toft  un  autre  de  plus  grand  &  meilleur 

à  leurs  capitaines  fie  à  ceux  de  la  no-  fucecz.  La  prefente  n'eftant  à  autre  fin» 

blcfiè  qui  feront  envoyez  par  monfieur  nous  la  finirons  par  nos  tres-affection- 

de  Reines  ,  &  par  les  prévoir.  &  cfchc.  nées  recommandations  à  vos  bonnes  gra- 

vins.  Dudit  jour.  ces ,  &  prions  Dieu  qu'il  vous  donne 

Mandement  aux  colonels  de  faire  af-  en  parfaite  fanté  hcureule  Se  longue  vie. 

iêmblée  par  chaque  femaine  ou  quinzai-  De  Paris  ce  dernier  jour  de  Septembre 

ne  de  leurs  capitaines ,  pour  avilir  ce  qui  l'an  1589. 
regarde  leurs  charges  ,  fie  le  rappor- 
ter à  l'aflèmblce  du  Vendredy  de  mef-         A  plufieurs  villes, 
fieurs  les  colonels.  Du  18.  Septembre. 

Ordrcarrcfté  pour  la  garde  de  la  ville,  „ 

n-     111     ,f  1         1      ,  Vos  trcs-hambles  «  affc&iotu 

en  aflemblec  de  mciîieurs  les  colonels  ,  nez  i  vous  faire  femec ,  les 

où  eftoit  monfieur  de  Renies  lieutenant  pievoft  Se  efchcvins  de  la 

f encrai  au  gouvernement  de  l'Ifle  de  ville  de  Paris, 

ranec ,  fie  les  prévoit  fie  efchcvins.  Et 

font  départis  les  colonels  pour  faire  gar-  Reqnefie  par  laquelle  la  ville  de  Paris 
de ,  tant  fur  les  ramparts ,  que  dans  les      demande  d'être  receuèàfe  rendre  partie 
fauxbourgs.  contre  le  prefidertt  de  Blarumefnil. 

Lettre  de  Ltv/lle  de  Paris  i  plufieurs  autres       A    Meilleurs  les  juges  déléguez  pajr 
villes  ,  pour  aviferaux  moyens  <T  entre-  monfeigneur  le  duc  du  May  ne  lieu-  ' 

jq,  tenir  leur  corre/pondjnee.        •  tenant  gênerai  de  l'eftat  royal  &  cou- 
ronne de  France. 

MESSIEURS,  c'eft  à  noftre  très-       Supplient  humblement  les  prévoit  des 

grand  regret  que  fc  pratique  par-  marchands  fie  efchevins  de  la  ville  de 

mi  nous  lî  peu  de  conférence  en  nos  Paris,  difantque  c'eft  choie  toute  com- 

aifaires,  lefquelles  nous  avons  toujours  nnme  que  Henry  de  Bourbon  s'achemi-' 

dùeftimer  n'eftre  qu'unes,  fie  à  cette  fin  nant  de  Dieppe  en  Touraine  a  eftéap- 

ellàyer  de  les  gouverner  par  une  fre-  pcllé  en  cette  ville  par  les  confpira- 

2uente  &  mutuelle  intelligence  $  à  quoy  tions  d'aucuns  traiftres  &  perfides  a  leur 

de  noftre  part  il  y  a  eu  quelque  man-  patrie  ;  ce  qui  a  efté  caufe  des  cruautez 

quement  ,  ce  n'a  point  efté  faute  de  fie  meurtres  inhumains  de  plufieurs  bons 

bonne  volonté,  mais  de  fure  fie  libre  fie  notables  bourgeois  de  cette  ville , la 

adreflè,  ainfi  qu'il  cil  mal-aile  que  de  prile  Se  captivité  de  plaficurs  autres, 

nous-mefmes  puiffions  fatisfaire  à  toutes  dont  les  uns  ont  efté  délivrez',  en  payant 

parts  >  fi  les  villes  de  noftre  union  ne  rançon ,  fie  les  autres  font",  contre  le 

nous  en  donnent  Je  moyen  ,  qui  fera  droit  des  gens  ,  retenus ,  encore  qu'ils 

aifé,  ayant  chacune  d'elles  un  ami  en  ayent  paye  tout  ce  qu'on  leur  a  deman- 

cellc-cy,  qui  prenne  foin  de  s'informer  dé  j  tellement  que  ourre  là  mort  de 

de  ceux  qui  vont  fit  viennent ,  Se  par  ceux  qui  ont  efté  mifcrablement  tuez 

quelles  voies  on  peut  leur  faire  tenir  les  fur  le  champ  Se  de  ceux  qui  lônt  depuis 

lettres  qui  leur  feront  faites.  A  cette  décédez  de  leurs  playes,  Se  ourre  en- 

caufe ,  meflicurs,  nous  vous  prions  y  pour-  core  les  pertes  que  reçoivent :  ceux  def- 

yoir  de  voftre  cofté  fie  nous  faire  Içavoir  quels,  pour  la  cruauté  de  leurs  plaves, 

le  nom  fit  l'adreflè  de  celuy  à  qui  vous  la  ville  aft  demeurée  grandemenc^frbi- 
Tmc  IL  Part.  III.  N  nn 
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  blie  de  deniers ,  &  les  ennemis  plus  forts  que  vous  fachie*.  que  ,  enfahs  del'Eglife 

,sS*  &  audacieux  j  de  coures  lefquclles  per-  que  nous  fommes,  nous  ne  pouvons  Se 
ces  font  cenus  monfieur  Portier  conleil-  devons  reconnoiftrepour  royque  celuy 
1er  &  prefidenten  la  cour  de  parlement,  qui  par  le  deffunt,&  depuis  par  des  eftacs 
fes  alliez  &  complices ,  cane  prifonniers,  généraux  de  ce  royaume  ,  par  les  pro- 
que  fugitifs.  Cecoflfideré,  il  vous  plai-  vinces,  parles  cours  fouveraines, villes 
ic  recevoir  lefdits  fupplians  à  fe  rendre  &  communautez ,  a  efté  jugé  plus  pro- 
parties civiles  ez  procez  criminels  qui  che  &  plus  légitime  héritier  de  la  cou- 
Tont  commencez  à  rencontre  defdits  ac-  ronne ,  comme  de  la  religion  defes  pre- 
eufez ,  &  en  iceux  prendre  telles  con-  deceflèurs,  Ceftluiqueànoftreavisvous 
clufioas  qu'ils  verront  eftre  à  faire  par  cenez  le  premier  au  nombre  des  prifon- 
raifon  }  &  à  cette  fin ,  &  pour  continuer  niers  que  vous  appel  lez  nos  princes.  Com- 
les  pour! unes  encommcncécs ,  ordonner  me  tel  nous  l'avouons  &  defirons  fa  li- 
que  l'eftat  dudit  procez  leur  fera  corn-  berté  &  fa  puiflance  abfoluc  ,  pour  lui 
mun  i  que.  Et  vous  ferez  bien.  Sipé  ,  rendre  l'obeiflance  que  nous  lui  devons. 
MARTEAU,  ROLLAND,  COTTE-  Mais  nous  ne  croyons  pas  que  fur  luy 
BLANCHE  (jr  DESPREZ  j  &  par  eux  fe  voulurent  exercer  les  efprits  de  van- 
prefencé  le  18.  jour  de  Novembre  1589.  geance  qui  fe  fenciront  ofïenlez  parla 

punition  des  traiftres  à  leur  patrie,  quand 

Rsfponfc  de  U  vilk  à  une  lettre  eferite  de  ils  feront  bien&  juftement  condamnez. 

*  Appuem-     la  cour  far  un  prince  *  en  faveur  du  Monfieur  le  prçfident  de  Blancmefnil  eft 

•J" f|^cde  f  rendent  de  Blancmefnil.  le  trois  ou  quatrième  de  cette  ville  qui 

a  juré  &  protefté  de  ne  reconnoiftre 

MONSEIGNEUR ,  nous  avons  rc-  jamais  roy  que  catholique.  S'il  a  fait  le 

ceu  les  lettres  qu'il  vous  a  phi  nous  contraire }  fi  au  préjudice  de  ce  ferment 

écrire  en  faveur  de  monfieur  le  prefident  il  a  voulu  livrer  les  concitoyens  entre 

•de  Blancmefnil,  lefquelles  nous  n'aurions  les  mains  de  leurs  ennemis  ,  il  eft  le  pre- 

efté  d'advis  de  communiquer  au  public  mier  juge  de  fa  coulpe ,  &  ne  peuc  trou- 

fuivant  leur  adrefle ,  de  peur  de  luy  faire  ver  en  cette  aceufation  lieu  d'innocen- 

torc ,  eftanc  cres-certain  que  ce  luy  fe-  ce  ,  &  /eroient  bien  les  juges  coupables 

Toit  chofe  tres-préjudiciable  de  le  von:  eux-mefmcs ,  s'ils  avoienc  plus  de  picic 

recommandé  par  ceux  auxquels  on  l'ac-  <Tun  particulier ,  que  de  cent  mille  veuf- 

culè  d'avoir  efté  favorable  pour  la  conf-  ves  &  orphelins  qu'on  a  voulu  faire  pe- 

pirarion  defeouverte  fur  cette  ville.  Il  rir  à  Paris,  Paris  ville  capitale  du  royau- 

eft  encre  les  mains  de  juges  qui  fans  ire  me ,  ville  tres-chreftienne  &  refuge  de 

&  avec  prudence  ,  quelque  chofè  qu'on  nos  roys  catholiques  contre  les  confpi- 

vous  en  die ,  finiront  le  remercier  en  fa  rations  de  la  religion  &  de  l'eftat  ;  Pa- 

juftiflcacion  ,  fi  elle  fe  peut  trouver ,  ris  aux  fauxbourgs  duquel  on  a  veu  tout 

comme  nous  le  defirons  de  bon  coeur,  à  prefent,  ou  guercs  éloigné,  crier  le 

pour  Feftime  en  laquelle  il  a  efté  parmi  jour  de  Touflaint  :  Vançeance  de  la  faint 

nous  ,  honoré  &  reipc&é  aux  premières  Barthélémy }  encore  que  s'il  y  avoit  lieu 

charges  de  la  juftice ,  de  la  police  ,  mef-  de  vangeance ,  ce  fuft  pluftoft  contre 

me  des  armes,  jufqu'a  ce  qu'il  aie  efté  les  chefs  8c  auteurs,que  contre  un  peuple, 

acculé  de  ceux  qui  ont  efté  convaincus  ques'ilenreftequelques-uns,il  n'a  fait en- 

&  équitablement  condamnez  pour  la  treprifeen  cela  que  du  commandement 

fufdite  confpirarion.  Mais  cette  précipi-  de  fon  roy ,  aflifté  des  princes ,  au  nom- 

tée  recommandation  ,  accompagnée  de  bre  defquels  feu  monfeigneur  voftre  pe- 

menaces,femble  donner  grande  occa-  re  que  Dieu  abfolve  tenoit  des  premiers 

filon  de  défiance  ,  &  que  quelqu'un  de  rangs.  Mais  Dieu  a  permis  que  par  là 

fbs  plus  proches,  fit  qui  l'a  voulu  embar-  nous  ayons  defeouvert  les  intentions, 

quer  en  cette  affaire ,  ait  fuggeré  d'avoir  pour  nous  garder  au  péril  de  nos  vies 

de  vous  cette  lettre,  pluftoft  que  de  pen-  &  du  relie  de  nos  moyens  de  tomber 

fer  que  cela  foit  venu  de  voftre  mouve-  en  la  mifericorde  des  ennemis  qu'a  eus 

ment  ic  de  voftre  conleil.  Pardonnez-  depuis  trente  ans  la  religion  catholique 

nous,  s'il  vous  plaift,  monfeigneur , car  &  cet  eftat.  A  la  vérité,  monlèigneur, 

les  prifonniers  de  juftice  &  les  prifon-  vous  nous  prefènrez  bien  la  milerable 

niers  de  guerre  n'ont  rien  de  commun,  condition  ;  mais  en  vous  faifant  la  ref- 

pour  en  prétendre  reprefailies.  Aulli  ponfe ,  vous  nous  permettrez  de  dire 

vous  en  defehargez-vous  fous  une  auto-  qui  fi  chacun  fans  paillon  euft  jugé  de 

rité  &  commandement  du  roy  j  encore  la  confervation  de  la  religion  dépendre 

celle 
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celle  de  I'eftat  >  &  I'eftat  8c  la  religion   ; 

fuflènt  encore  autant  en  leur  entier  qu'ils  Fmificatitns  de  la  ville ,  vivres  ,  A 
eftoient  il  y  a  un  an  en  ce  royaume. 

Il  n'eftoit  point  bcfoin  de  nous  menacer  U15.  Novembre.  Mandement  aux 
de  pareilles  cruautez  que  du  temps  des  \^_J  quarteniers  d'allcmbler  tous  leurs 
Marius  8c  Sylla  ;  les  traitemens  qu'ont  bourgeois  ,  8c  délibérer  entr'eux  des 
receu  de  nos  ennemis  toutes  les  villes  moyens  plus  convenables  pour  la  forti- 
catholiques  qui  font  tombées  en  leur  fication  de  la  ville,  Se  de  députer  fix 
puiflàncenouscnfontalTezdefoy.ficnous  d'entr'eux  à  l'aûcmblée  générale, 
font  aflez  appréhender  leur  domination.  Allemblée  générale  des  17.  &  18.  No- 
La  mort  ftoUs  fera  beaucoup  plus  fup-  vembre  fur  ladite  fortification  }  8c  font 
portable,  &  la  doit  eftre,  à  ceux  qui  rclôluifs  tres-humbles  remonftrances  au 
pourront  prévoir  que  l'autorité  de  l'he-  duc  du  Mayne ,  à  ce  qu'il  ait  a  faire 
refie  introduite  à  Paris ,  noftrc  religion  ouvrir  les  partages  des  vivres  pour  la  vil- 
n'arrefteroit  gueres  à  fentir  fa  fubverfion  le  8c  reprimer  la  licence  des  foldats  ;  8c 
en  tout  le  refte  du  royaume  par  les  pré-  fonds  fait  par  emprunt  d'eftrangers  ,'ou 
textes  qui  fe  pratiquent  déjà  fur  les  ca-  autres ,  pour  travailler  à  la  fortification 
tholiques ,  les  acculant  de  crime  de  leze-  de  la  ville. 

majefté  ,  quand  ils  ne  préfèrent  pas  à  Mandement  à  un  colonel  d'exciter  les  Cfa^towA 
l'honneur  de  Dieu  8c  de  l'Eglife  ce  qui  eft  bourgeois  de  l'on  quartier  parles  capi- 
tenu  maintenant  pour  maxime  par  les  caincs,  chacun  en  fa  dixainc,à  fournir 
miniftres  Huguenots,  comme  on  a  fait  en  deux  feptiers  de  bled  8c  un  muid  de  vin 
Angleterre,  comme  ces  difeours  à  vos  pour  la  fubfîftancc  des  foldats eftant  de- 
lettres  nous  ouvrent  matière  de  vousre-  vant  le  chafteau  de  Vincennes ,  dont  on 
prefenter  l'exemple.  Et  fur  la  deffiance  efpcroit  dans  peu  la  prile.  Du  19.  Dc- 
que  vous  avez  qu'on  fe  vouluft  rctïën-  cembre  1J89. 
•  CeU  pu»  tir  à  l'endroit  de  madame  voftre  mere*  Ordonnance  de  la  ville  pour  les  for- 
^"k**"'  &  de  madame  voftre  femme  du  traite-  tifiotions.  Du  30.  Novembre  1J89. 
Moo.pt, fin,  ment  que  vous  ferez  à  nos  prifonniers,  Les  capitaines  feront  cftat  des  hom- 
lo^liTir^  &  mcunc  (  dites-vous  )  â  nos  princes }  mes  que  l'on  pourra  lever  en  chaque 
ito^Fr»™»  n°us  vous  dirons  que  mefdames  iça vent  dixaine  pour  travailler  a  ladite  fortifi- 


ée Bourbon  bien  que  nous  avons,  tant  qu'il  nous  a  cation, &  le  rolle  fera  arrefté  parle  ca- 
pfi«.Mâo^î  ^  polîîble,  recherché  les  délivrances,  pitaine  ,  le  dixainier  &  deux  notables 
!i  fcmœe  fat  pour  elles,  des  prifonniers  d'Amboife,  bourgeois  de  la  dixaine  j  lefquels  hom- 
mes d-Ao-  &c  Quant  au  furplus  de  voftre  lettre  ,  mes  les  bourgeois  envoyeront  de  trois 
par  laquelle  vous  nous  aflurez  de  vou-  jours  en  trois  jours, 
loir  paner  le  refte  de  vos  jours  en  lare-  Et  à  chacun  des  feize  quartiers  eft 
ligion  Catholique  ,  Apoftolique  8c  Ro-  alfigné  un  travail  particulier, 
maine,  ainfy  qu'avec  beaucoup  de  plai-  Ordonnance  du  duc  du  Mayne,  qui 
fir  nous  Pentendifmes  par  l'un  des  nof-  prend  qualité  de  lieutenant  gênerai  du 
très  auquel  vous  le  diftes  incontinent  roy  ,  à  ce  que  tous  laboureurs  à  11.  licuës 
après  la  mort  du  feu  roy ,  nous  vous  fup-  de  Paris  ayent  à  batre  &  y  faire  appor- 
plions ,  monfeigneur,  que  l'Eglilê  fe  puille  ter  leurs  grains  dans  dix  ou  douze  jours 
rellentir  de  cette  voftre  bonne  volonté,  dans  les  greniers  que  la  ville  leur  four- 
8c  de  ne  vouloir  pas  croire  que  nous  luy  nira  -,  &  pour  faciliter  la  conduite ,  def- 
voulions  fermer  le  giron,  mais  bien  nous  fenfes  font  faites  aux  gens  de  guerre 
deffier  de  ceux  qui  favorifant  le  parti  d'approcher  de  u.  lieuës  de  ladite  ville, 
contraire ,  ne  font  paroiftre  de  religion  Du  1.  Décembre. 

2u'en  la  bouche ,  &  en  la  difllpant ,  dif-  Inftru&ion  aux  fieurs  de  Beauclerc  8c 
pent  l'cftat  de  ce  pauvre  royaume ,  a  Marcel  pour  l'exécution  de  ladite  or- 
la  confervation  duquel  nous  lupplions ,  donnance  &C  des  ordres  donnez  par  Ion 
monfeigneur  ,  le  créateur  allîfter  vos  in-  excellence  le  duc  du  Mayne  pour  alîu- 
tentions ,  8c  nous  donner  fa  fainte  paix  rer  les  chemins.  De  plus,  ordre  aux  ca- 
fic  bénédiction.  Ce  faifânt  nous  demeu-  pitaines,  allîftez  chacun  du  dixenier  fie 
rcrons  vos  humbles  affectionnez  fervi-  d'un  notable  bourgeois,  de  faire  inven- 
teurs les  prévoit  des  marchands  fit  cfehe-  taire  des  grains  eftant  en  chacune  mai- 
vins  de  la  ville  de  Paris.  De  Paris,  au  fon,fic  des  hommes,  femmes ôc  enfans, 
bureau  de  la  ville,  ce  3.  Décembre  l'an  fauf  ceux  à  la  mamelle,  pour  fçavoir 
1589.                         •  ce  qui  fe  confomme  par  jour  ;  lefquels 

rolles  feront  remis  au  prevoft  des  mar, 

T me  II.  P Art.  III.  Nnn  ij 
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chands  &  non  à  autres }  &  par  les  pre- 
voft &  efchevins  tenu  cftat  aux  portes 
•6e  ports  des  grains  qui  arriveront.  Du- 
-dit  jour  i.  Décembre. 

Résolution  au  bureau  de  la  ville ,  du 
7.  Décembre  1J89.  de  mettre  un  impoft 
fur  le  grain  &  foin  ,  vin  fie  bois  ,  cen- 
dres fie  charbon ,  parte!  -fie  laine,  &c  fie 
ce  jufques  à  Pafques,  pour  la  fubfîftan- 
ce  des  troupes  ordonnées  pour  alTurer 
l'abord  des  vivres. 

Mandement  dudit  jour  au  maiftre  des 
«livres,  de  faire  démolir  les  mai  Ions 
données  par  la  ville  à  rente  ou  à  vie, 
dans  fie  le  long  desfoflez ,  fie  partie  des 
matériaux  vendus  pour  les  frais  de  la 
démolition  ,  félon  qu'il  a  efté  comman* 
dé  par  monfieur  le  duc  du  Mayne. 

Ordonnance  du  duc  du  Mayne  lieu, 
tenant  gênerai  de  I'eftat  fie  couronne 
de  France  ,  aux  prevoft  fie  efchevins , 
pour  abatre  les  maifons  hors  les  portes 
îiela  ville  ducofté  de  l'univerfité  à  une 
certaine  diftance.Du  7.  Décembre  158). 

Rtfponfe  de  la  ville  *  un  envoyé  du  rey. 

if>o.  TkXOnfîeur  d'Auvergne.  Nous  ne  re- 
connoifTons  autre  roy  que  Charles 
X.  cardinal.  £<  pour  ce  que  nous  fça- 
vons  que  ne  venez  de  fa  part,  nous  vous 
du  un  s  que  ne  pouvez  avoir  en  cette  ville 
fureté  ni  audience.  Par  tant  gardez-vous 
biesx  d'en  approcher  plus  prés.  Du  bu- 
reau de  l'hoftel  de  ville  de  Paris  le  9. 
Janvier  1590. 

La  ville ,  partie  civile  intervenante  centre 
ie  fnftdentde  BiancmefmL 

LEs  prevoft  des  marchands  fie  efche- 
vins de  la  ville  de  Paris  affemblez 
fur  ce  qui  leur  cft  propofé  que  la  cour 
de  parlement ,  par  fon  arreft  du ...  . 
du  prefcnt  mois  de  Janvier  a  ordonné 
qu'ils  déclareront  en  quelle  qualité  ils 
ont  entendu  eftrc  partie  au  procez  pen- 
dant en  ladite  cour  fur  la  détention  de 
M.  Nicolas  Pottier  prefident  en  icelle 
cour  j  déclarent ,  comme  ils  ont  cy. de- 
vint fait,  que  fans  animofirc  particu- 
lière ,  ains  pour  la  feule  considération 
du  bien  de  ladite  ville  ,  fie  comme  per- 
fonnes  publiques  ,  ils  ont  entendu 
fie  entendent  eftrc  parties  intervenantes 
feulement  audit  procez  ,  pour  au  cas 
qu'il  fe  trouve  preuve  légitime  fie  fuffi- 
fante ,  prendre  conclurions  pour  le  gê- 
nerai de  la  ville ,  fie  non  autrement }  /ans 
qu'ils  vueilleat  &  fuient  tenus  fouftenir 


ET  PIECES 

les  procédures  ,  ezquelles  ils  ne  font 
nommez  ni  compris ,  ni  faites*  leur  re- 
quefte  }  ezquelles  qualitez  feulement  ils 
entendent  faire  leidites  pourluites ,  fie 
pour  leur  defeharge  ,  fie  feureté  de  la 
ville  fie  confideration  des  habirans  d'i» 
celle  en  gênerai ,  fie  fans  exception  de 
perfonne  quelconque  5  où  neantmoins 
n'entendent  ,eftre  partie  civile  formelle 
fie  précife  ,  ains  feulement  intervenante 
pour  le  public.  Fait  au  bureau  de  la 
ville  le  11.  jour  de  Janvier  ij9ô. 

Préparatifs  four  tentrie  du  légat. 

MAndement  aux  feize  colonels,  de 
faire  chacun  un  corps  d'infanterie 
fous  une  enfeigne ,  fie  former  feize  ba- 
taillons i  l'entrée  du  légat ,  qui  feront 
leur  falve  après  que  luy  fie  fon  train  fera 
pafTé  fie  éloigné  de  deux  portées  d'har- 
quebufe.  Et  devoit  Emmanuel  monfieur 
fils  de  monfeigneur  le  duc  du  Mayne 
s'y  trouver.  Du  17.  Janvier  IJ90. 

Mandement  aux  m  autres  gardes  des 
corps ,  à  chaque  corps  le  fien ,  de  fe  trou- 
ver à  l'hoftel  de  ville  avec  leurs  bons 
habits }  fie  aligné  à  chacun  le  lieu  où 
il  prendra  le  dais.  Du  19.  Janvier.  U 
n'eft  mention  que  des  corps  de  la  drap* 
perie,  épicerie,  mercerie,  orfeuvrene, 
fie  bonetterie.  Le  corps  de  la  pelleterie 
ne  s'y  eft  pas  trouvé  j  auffi  n'eftoirJl  pas 
mandé. 

Zevefaue  de  Paris  admis  dans  U  ville. 

LEttre  des  prevoft  fie  efchevins ,  qui 
invitent  Pevcfquc  de  Paris  à  retour- 
ner, en  ayant  le  conféntement  des  ha- 
bitans,  par  ade  paûc  en  aflèmblée  gé- 
nérale, autorifé  par  la  cour  de  parlement. 
Ils  le  traitent  de  monfeigneur ,  fie  fignent: 
Vos  humbles  &  obèijfans  ferviteurs.  Du 
15.  Janvier. 

Mémoire ,  mandement,  ordonnances  ,  pour 
la  feuretè  de  la  ville. 

MEmoires  propofez  fie  prefènrez 
à  monfeigneur  l'arc bevefque  fie 
comte  de  Lyon  ,  garde  des  feetux  de 
France  fie  gouverneur  de  la  ville  de  Pa- 
ris ,  fie  a  mcfTieurs  les  prevoft  des  mar- 
chandsfie  efchevins  de  ladite  ville ,  pour 
la  garde  fie  fèureré  d'kelle.  Du  «.Fé- 
vrier. 

Que  les  colonels  feront  faire  au  moins 
une  reveue  par  mois  à  leurs  hommes  fie 
bourgeois,  fie  qu'en  chaque  compagnie 
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H  y  atr  au  moins  douze  cuira/fiers,  dou- 


ze moufauetaires  &  autant  de  picquicrs,  Serment  exigé  de  ceux  <pa  entraient  dons  Am'V99> 
&  le  rcuc  harquebuiîers  -t  fie  les  plus  ai.  lu 


fez  concraiots  nonobftant  oppositions 

&c.  à  fournir  bomnaes  armez  de  coi.  A  Cte  du  ty  Février ,  par  lequel  Bal. 

rafles  &  moufquets  »  &  eft  enniiee  le  A  cazax  Vafie  Portugais ,  cy-devant 

département  des  colonels  pour  la  garde  delà  compagnie  de  Hcruy,  arrivé  à 

des  portes  &  des  remparts.  Paris  fait  1er  ment  de  vivre  &  mourir 

Et  outre ,  de  nuit  oo  difpofè  des  corps  en  la  religion  Catholique  ÀpofioHque  & 

de  garde ,  ez  cimetières  SL  Innocent ,  Romaine  au  1er  vice*  du  roy  Charles  X. 

S.  Gervais ,  fie  S.  Sevcrin,  d'où  feront  &  de  la  Ste  union. 


deftac  hez  les  hommes  pour  faire  les  pa- 
trouilles. 

Lequel  mémoire  fera  envoyé  aux  co» 


Efisri  it  la  Zigu. 


lonels,  pour  en  communiquer  à  leurs    J  Ls  avoient  d'abord  efté  convoquez 


capitaines ,  &  leurs  advis  entendus ,  en  J.  <*  Melun  par  le  duc  du  Maine  au  l_ 

ordonner  par  la  ville  ce  qu'il  appartien-  de  Charles  X.  pour  le  io.  Mars.  Qidoa- 

dra.  ruine  dudit  fieur  duc  du  Mayne datée 

Defrenfe  à  toutes  perfonnes  d'aller  du  camp  devant  Melun  le  15.  Janvie» 

par  la  ville  depuis  fept  heures  du  foir  1  $9 o.adreltceauxpreraft  des  marchands 

fans  lumière ,  6c  après  dix  heures  en  &  efchevins.  Depuis  le  duc  du  Maine, 

aucune  façon  que  ce  foit,  s'ils  ne  font  par  ordonnance  du  9.  Mars  1J90.  lesin- 

de  garde  Du  19.  Février.  diqua  à  Orléans. 

Mandement  à  quelques  colonels  de 

faire  travailler  à  quelques  ouvrages  de  Te  Deum  pmr  U  udnïtien  de  U  viBe  de 
une  dizaine  de  leurs  colonelles  Paris 


par  chacun  jour.  Du  x\.  Février. 

Du  »}.  Deffenfes  à  coushabitansde  T  'An  de  grâce  u.  d.  xciv.le  Mardy 
loger  fit  retirer  qui  que  ce  foit  d'eftran-  L,  xxu.  jour  de  Mars  fur  les  cinq 
gers  fit  non  domiciliez,  fans  en  faire  dé»  heures  du  matin,  meffieurs  les  P.  des 
dira  non.  M.  Se  E.  de  cette  ville  de  Paris  defirans 

Mandement  aux  quartenierspour  af-  faire  cognoiftre  au  roy  noitre  fouverain 
fcmblcr  fix  bourgeois  de  chaque  dirai,  feigneur  l'obeyûance  que  fan  peuple  de- 
ne,  qui  en  éliront  deux  d'entr'eux  pour  firoir  liry  porter  fit  continuer  ,  luy  fi. 
a/lifter  les  curez  qui  fe  tranfporteronc  rent  ouverture  des  portes  de  cette  viL 
ez  maifons  de  leurs  par oiulcns  pour  les  le  pour  le  recevoir  en  cette  dido  ville 
exhorter  d'ayder  gratuitement  en  la  ne»  8c  les  aultres  feigneurs  de  fa  court  j 
ceffité  prefente  de  plus  d'argent  qu'ils  fie  pour  cet  effed  M.  l'HuilUer  P.  des 
pourront  pourlaconfervationdelaville  M.  afllfté  de  M.  le  comte  deBriflacfe 
le  caufe  Je  Dieu.  Du  19.  Mars  ij9o.  trouvèrent  à  la,  porte  Ncufve  pourre- 
De  par  moniteur  le  duc  de  Nemours  cevoir  S.  M.  fit  par  icelle  entra  en  cette 
&  les  prévoir,  fit  efchevins.  Ordonnance  dide  ville,  fit  fut  mené  fie  conduit  en 
aux  colonels  de  faire  aifcmbler  des  bour»  (on  chafteau  du  Louvre,  M.  Langlois  l'un 
geois  de  chaque  dixainepour  faire  une  des  efchevins  à  la  porte  S.  Denis,  fie  M. 
imposition  de  cent  efeus  en  chacun  des  Neret  auffi  efchevin  à  la  porte  S.  Ho. 
fèize  quartiers ,  pour  un  mois  feulement,  noré.  Et  furent  lefdides  portes  ouvertes 
pour  l'entretien  d'autant  de  gentil  >ho  m»  fi  lecret  cernent ,  combien  qu'elles  cul  lent 
mes  nommez  fie  députez  pour  la  con-  efte  terrai! ces  les  jours  precedens ,  que 
duite  des  bourgeois.  Du  13.  Mars.  l'armée  de  S.  M.  entra  en  cette  ville  au- 
Mandement  aux  colonels  de  ra  m  aller  paravant  que  la  garnifon  Efpagnolle  qui 
des  bons  bourgeois  le  plus  d'armes  qu'ils  y  cftoit  lors  en  fut  advertye.  Et  après 
pourront ,  pour  ayder  à  armer  les  fol-  que  fadide  majefté  euft  fcjourné  par 
dats  de  l'armce  du  duc  de  Mayenne,  quelque  peu  de  temps  en  fondid  chaf- 
Du  14.  tel  du  Louvre ,  fie  eu  advis  de  la  bien. 

veillance  de  tout  fon  peuple,  il  alla 
rendre  grâces  à  Dieu  en  l'cglife  N.  D. 
de  Paris,  accompagné  defdids  fîeurs 
l'Huillier ,  Langlois  fie  Neret ,  cftanslcs 
aultres  efchevins  en  l'hoftel  de  ladide 
ville  pour  afleurer  le  refte  du  peuple. 

Nnn  iij 


An.  ijm. 
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Am.  ists-   Et  par  toures  les  mes  où  S.  M.  pafla , 
en  allant  en  ladide  eglife  N.  D.  en  la- 
quelle rut  chance  Jle  cantique  Te  Deum 
laudumus ,  tout  le  peuple  ne  filt  que  ac- 
clamations &  appUiuchtlemens  de  joyc 
de  l'heureufc  réduction  de  cetted.  ville 
en  l'obeïlïance  de  S.  M.  laquelle  réduc- 
tion fut  fi  doulce  fie  gracieufe  ,  &  avec 
tant  de  contentement,  que  nul  des  bour- 
geois ne  le  trouva  oftênlé  en  la  pcrlon- 
ne  ne  en  fes  biens ,  &  toute  la  journée 
fe  paûa  en  actions  de  grâces  de  tant  de 
félicite  incl'perée ,  le  peuple  citant  re- 
duid  en  toutes  les  extrêmes  neceflitez 
par  le  long  travail  de  la  guerre  fie  gar- 
nifons  qu'il  leur  avoir  convenu  fuppor- 
ter.  Et  le  loir  de  ladide  journée  furent 
faids  feux  de  joye  en  figne  d'allegrelle 
&  rejouïllance. 

Auffi  furent  envoyez  mandemens  à 
meilleurs  les  conleillers  &  quarteniers  de 
ville ,  pour  eulx  trouver  en  l'holtel  de 
ladide  ville  le  lendemain  ,  affin  d'aller 
faire  la  révérence  au  roy. 

Semblablement  fut  expédié  aultre 
mandement  au  fieurde  Ville-Bichoc  l'un 
des  colonels  de  cette  ville,  pour  aller 
faire  la  garde  a  la  porte  S.  Denis ,  par- 
cequ'elle  eftoir  auparavant  fermée.  Et 
le  melme  jour  furent  expédiez  aultres 
•  mandemens  aux  colonels  de  cettedide 
ville,  pour  faire  garde  jour  fie  nuid. 

Et  le  lendemain  Mercredy  xxm.  du- 
did mois  de  Mars ,  meldids  fieurs  les 
P.  des  M.  fie  E.  fie  greffier  de  ladide 
ville  vertus  de  leurs  robbes  my-parrics, 
&  M.  Guillaume  Morinexerccant  l'of- 
fice de  procureur  du  roy  de  ladide  ville 
veftu  d'une  robbe  d'clcarlarce ,  aiiiitez 
de  meilleurs  le  Lièvre,  de  la  Place* 
Viole  ,  d'Aubray ,  le  Comte  ,  le  Prcltre, 
Rocheforr,  Sanguin,  Delprez  conleil- 
lers de  ladide  ville  ,  Guerrier ,  Bouvart, 
Canaye,  Huot,  de  Choilly ,  Parruid, 
Bourlon  ,  du  Tertre,  le  Roux  ,  Lambert, 
Nicolas  Se  Carre]  quarteniers  de  la- 
dide  ville  ,  affiliez  de  leurs  cinquanrc- 
niers ,  dixenicrs  6c  grand  nombre  de 
bourgeois  furent  trouver  fadide  majeltc 
audid  chaltel  du  Louvre  ,  pour  le  re- 
mercier de  la  clémence  ficdoulceur  de 
laquelle  il  avoit  ufc  envers  fes  fubjeds 
en  ladietc  réduction  ,  pour  luy  prefen- 
ter  quelques  confitures  , dragées ,  hypo- 
cras  fie  flambeaux  de  cire  blanche.  Et 
pour  ce  faire  leldids  fieurs  P.  des  M.  E. 
greffier ,  procureur  du  roy  &  aultres 
s'aflemblerenr  audid  hoftel  de  ville  , fie 
dudid  hoftel  de  ville  partirent  avec 
grand  nombre  d'archers  allans  devant 
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eulx,  puis  les  fergens  eftans  deux  l 

deux ,  le  greffier,  le  procureur  ,  fie  après 
leldids  fieurs  P.  des  M.  6c  E.  ficaulrres 
officiers  de  ladide  ville  ;  fie  arrivez  au- 
did chafteau  du  Louvre  eurent  advis 
que  S.  M.  n'eftoit  encores  habillée;  la- 
quelle toutesfois  advertie  de  leur  venue, 
les  tilt  entrer  jufques  dans  le  cabinet , 
où  lcfdids  fieurs  P.  des  M.  E.  greffier  , 
procureur  fie  aultres  officiers  fe  profter- 
nerenr  à  genoux.  Et  commença  ledid 
prévoit  à  rendre  grâces  à  S.  M.  de  S 
bienveillance,  doulceurfie  clémence  en. 
vers  le  peuple  de  cettedide  ville ,  don- 
nant alleurance  à  S.  dide  M.  de  tout  le 
peuple  en  cettedide  ville  en  fonobeyf- 
làncu  ,  fie  les  regrets  que  aulcuns  d'eulx 
avoient  que  pluftoft  cette  journée  n'ef- 
toit  advenue.  Ce  faid ,  luy  prefenta  les 
confitures ,  dragées ,  ypocras  fie  flam- 
beaux de  cire  ;  qui  les  reccur  fort  joyeu- 
fement ,  difant  en  ces  mefmes  mots  : 
Hier  je  receus  vos  «surs ,  aujourtThuy  je 
reçois  vos  confitures  5  ficadjouftant  i  cette 
récréation ,  difant  que  onques  il  n'avoit 
receu  un  plus  grand  contentement  que 
ecluy  de  la  journée  précédente  ,  l'un 
d'avoir  entré  en  fa  bonne  ville  de  Pa- 
ris,  &  y  avoir  trouvé  fon  peuple  fi  af- 
fectionné en  fon  endroid  j  1  aultre  ,  d'a- 
voir trouvé  tant  d'obeyfiance  en  la  gen- 
darmerie, s'informant  humainement  i 
toute  l'alfiftancefi  aucun  avoit  cité  mo- 
lefté  en  quelque  forte  ou  manière  que 
ce  foit,  fié  que  en  confequence  de  ce 
il  leur  feroit  augmenter  leur  paye,  Le 
furplus  de  la  journée  fe  pana  à  drefler 
l'armée  pour  alfieger  la  oallille ,  où  le 
feigneur  du  Bourg  cftoit  avec  quelques 
foldats ,  qui  ne  s'elloient  encores  rendus 
en  l'obcyllànce  du  roy  ,  fie  lequel  droit 
plu  fieurs  coups  de  canon  fur  les  habi- 
tans  decetteville,  de  manière  que  l'on 
fut  contrainct  loger  l'armée  cz  environs 
de  ladide  baltillc  pour  icelle  affieger. 
En  fin  ledid  lieux  du  Bourg  entra  en 
quelque  conférence  ,  fie  rendit  la  place 
le  Dimanche  enluivant. 

Aully  pendant  ce  temps  S.  M.  ayant 
faid  venir  en  certe  dide  ville  monfei- 
gneur  le  chancellier  fie  aultres  princi- 
paux officiers  de  fon  confeil ,  procéda 
au  rcflabliiremcnt ,  tant  de  la  cour  de 
parlement ,  chambre  des  comptes ,  cour 
des  aydes,  que  l'ordinaire  du  chaftelec 
de  Paris ,  où  tous  les  officiers  prêtè- 
rent ferment  ez  mains  dudid  fieur  le 
chancelier. 
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Reftabhjfement  du  ctrfs  de  viBe  de 
Paris. 

LE  Vcndredy  18.  jour  du  mois  de 
Mars  les  fieurs  prevoft  des  mar- 
chands fie  efchevins  eftant  avertis  que 
ce  dit  jour  fe  devoir  faire  le  reftablif- 
fement  du  corps  de  ladite  ville ,  firent 
expédier  mandemens  à  meflieurs  les  con- 
feillers de  ville  &  quarteniers. 

Et  fur  les  quatre  heures  de  relevée 
dudit  jour  monfieur  d'O  affifté  de  mef- 
lieurs Miron  fie  de  Seve ,  procéda  au 
re/labliûement du  corps  delà  prevofté 
des  marchands  fie  efchevins  de  ladite 
vilLe ,  fuivant  les  lettres  patentes  décer- 
nées par  S.  M.  où  fe  trouvèrent  lefdits 
fieurs  prevoft  des  marchands  6c  efche- 
vins,  greffier,  confeillers,  quarteniers, 
&  dixeniers,  ai n fi  qu'ils  avoient  efté  man- 
dez a  cette  fin.  Auquel  rcftablillcment 
monfieur  l'Huillier  fieur  d'Entervillc 
l'un  des  greffiers  au  prive  confêil  du 
roy  fervit  de  greffier  }  ez  mains  duquel 
monfieur  d'O  fut  fait  8c  prefté  le  fer- 
ment de  fidélité  au  roy  ,  comme  ap- 
pert par  leur  procez  verbal ,  ôc  lettres 
patentes ,  dont  la  teneur  s'enfuit  : 

AUJOURD'HUY  18.  jour  de  Mars 
l'an  1 594.  nous  François  d'O  chevalier 
des  deux  ordres  du  roy ,  confeiller  en 
fon  confeil  privé  ôc  d'eftat  ,  capitaine 
de  cinquante  hommes  d'armes  de  fes 
ordonnances ,  gouverneur  fie  lieutenant 
gênerai  pour  S.  M.  en  l'Ifle  de  France, 
feigneur  d'0,aflîfté  de  mefficursMiron  6c 
de  Seve  confeillers  du  roy  6c  maiftres  des 
requeft.es  ordinaires  de  fon  hoftel,  6c 
de  meflire  François  l'Huillier  femblable- 
ment  confeiller  notaire  Se  fecretaire  du- 
dit feigneur  maifon  6c couronne  de  Fran- 
ce fie  des  finances,  commifiaircs  dépu- 
tez par  S.  M.  pour  le  rcftablùTemcnt  du 
corps  de  cette  ville  de  Paris ,  des  pre- 
voft des  marchands  fie  efchevins  fie  autres 
perfonnes  dont  il  cft  compofé ,  fuivant 
les  lettres  patentes  décernées  par  S.  M. 
pour  le  reftabliflèment  du  corps  de  cet- 
te ville  de  Paris ,  en  la  grande  fallc  du- 
dit lieu,  où  nous  avons  trouvé  monfieur 
M.  Jean  l'Huillier  confeiller  du  roy  fie 
maiftre  ordinaire  en  fa  chambre  des 
comptes  prevoft  des  marchands  ,  M. 
Martin  l'^iglois  avocat  en  parlement, 
fieur  de  Changueil ,  ôc  Beaurcpaire ,  fire 
Denis  Neret  marchand  bourgeois  de 
Paris ,  fie  M.  Jean  Pichonnat  avocat  en 
parlement,  efchevins  de  ladite  ville.  M. 
Guillaume  Morin  procureur  du  roy  fie 
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de  la  ville ,  M.  Nicolas  Courtin  fermier  { 
d'icelle ,  ôc  plufieurs  autres  perfonnes 
en  tres-grand  nombre ,  que  ledit  fieur 
voft  des  marchands  nous  a  dit  eftre 
confeillers,  quarteniers,  cinquante, 
niers  ÔC  dixeniers  de  ladite  ville  qu'il 
avoit  fait  aïïèmbleraudid  hoftel  de  ville 
pour  entendre  par  nous  la  volonté  du 
roy  noftre  fouverain  feigneur  -,  ce  fait , 
ayant  pris  nos  places  fie  fait  éloigner  le 
refte  de  l'afiemblée ,  avons  par  ledit  fieur 
l'Huillier  fait  faire  lecture  defdites  let- 
tres patentes  en  forme  de  commilfion, 
enfemble  de  l'edit  de  déclaration  de  S. 
M.  fur  la  réduction  de  cette  dite  ville 
en  fon  obeïflànce  ,  fie  acte  du  ferment 
que  S.  M.  veut  eftre  prefté  en  nos  mains 
par  lefdits  fieurs  prevoft  des  marchands, 
efclyrvins ,  fie  autres  officiers  de  ladite- 
ville  5  fie  à  ce  que  chacun  d'eux  euft  à 
fe  dilpofer  en  toute  révérence ,  humili- 
té ,  fidélité  ,  devoir  fie  obeiïTance  ,  ledit 
fieur  Miron  leur  a  remonftré  la  bonté 
fie  mifericorde  de  laquelle  il  a  plû  au 
roy  ufer  en  leur  endroit ,  de  leur  par- 
donner leurs  fautes  pafféesôe  les  remet- 
tre en  leurs  anciennes  fonctions  fie  char- 
ges accouftumées,  les  exhortant  le  fer- 
vir  fie  aimer  de  tout  leur  cœur  ôc  affec- 
tion, ainfi  qu'il  cft  porté  par  l'acte  de 
ferment  -y  fie  pour  la  folemnité  Se  révé- 
rence d'iceluy  avons  fait  apporter  le 
tableau  de  la  remembrance  de  la  figure 
de  N.  S.  fauveur  fie  rédempteur  J.  C.  ef- 
tant à  la  croix,  fur  lequel,  en  tous  ac- 
tes fie  aflemblces ,  on  a  couftume  faire 
fie  prefter  le  ferment  audit  hoftel  de  vil- 
le j  fie  fait  venir  par  devers  nous  les 
prevoft  des  marchands,  efchevins,  ÔC 
autres  officiers  de  ladite  ville  particu- 
lièrement les  uns  après  les  autres,  à 
eux  enjoint  mettre  la  main  audit  tableau 
ÔC  fur  iceluy  jurer  fie  affirmer  devant 
Dieu  Ôc  fur  lesfaintes  Evangiles,  qu'ils 
reconnoiflènt  de  cœur  ôc  d'affedion  le 
roy  Henry  IV.  à  prefent  régnant  pour 
leur  roy  ôc  prince  naturel ,  ôc  promet- 
tent à  S.  M.  fur  leurs  vie  fie  honneur  de 
luy  garder  foy  ôc  loyauté  avec  toute  ré- 
vérence ôc  parfaite  obeïflànce  pour  la 
confervarion  de  fon  eftat  ôc  couronne, 
mefme  de  cette  ville  de  Paris  fous  fon 
autorité  ôc  mandement,  expofêr  leurs 
vies  ôc  biens  a  fon  fervicc  fie  manuten- 
tion de  fon  eftat ,  avec  promette  de  n'a- 
voir jamais  communication ,  pratiques, 
ni  intelligence  avec  ceux  qui  fe  font 
élevez  en  armes  contre  S.  M.  ôc  tous 
autres  qui  fè  pourroientjéiever  cy-après, 
les  tenant  ôe  reputant  pour  ennemis  de 
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  l'eftat  &  les  leurs  en  particulier ,  re-  crcs  des  requeftes  ordinaires  de  noftre 

nonçant  à  toutes  ligues  ôc  aflbciations  hoftel ,  vous  ayez  à  vous  tranfporteren 

qu'ils  pourroient  avoir  cy-devant  faites  la  mailon  de  viHe  dudit  Paris ,  ôc  illec 

•à  l'occalion  de  la  malice  du  temps ,  re-  faire  publier  l'edit  par  nous  fait  pour 

connoiffànt  avoir  receu  à  grâce  lpeciale  le  rcftabliflèment  dudit  corps  &  maifon 

la  bonté  &  clémence  dont  il  a  plu  à  de  ville  ôc  des  officiers  dlcelle ,  pour 

S.  M.  ufer  envers  eux  ,  donc  ils  lui  ren-  faire  &  continuer  leurs  charges  ôc  fonc- 

-dent  grâces  tres-humbles ,  fuppliant  le  rions  comme  ils  faifoient  auparavant  les 

créateur  de  toute  leur  affection  de  le  prefens  troubles  j  ôc  en  la  mefme  forme 

-conferver  longuement  &  heureufement  6c  manière  qu'ils  euflent  fait  ou  pû  Bîre 

ôc  luy  donner  victoire  fur  fes  ennemis;  cellant  leldits  troubles  Ôc  rebellions  de 

ce  que  leur  avons  fait  figner.  Et  ainfi  ladite  ville,  ôc  pareequ'il  eft  neceflaire 

que  ledid  fieur  Morin  fe  icroit  prefenté,  d'un  lecretaire  pour  faire  ce  qu'il  fera 

M.Jacques  Rochefort  avocat  en  parle-  befoin  }  à^ceteffed  nous  avons  commis 

mène  &  l'un  des  confeillers  de  ladite  ôc  député ,  commettons  ôc  députons  nof- 

ville  ,  comme  ayant  charge  de  M.  Pierre  tre  amé  &  féal  conseiller  ,  notaire  ôc 

Pcrrot  cy-devant  procureur  du  roy  ôc  fecretaire  de  noftre  maifonôc  couronne 

de  ladite  ville,  s'eft  oppoféau  ferment  de  France  &  de  noftre  confcil  d'eftat 

que  ledit  Morin  entendoit  prefter  en  la-  M.  François  Lhuillier ,  pour  faire  ladite 

dite  aflcmblee  en  qualité  de  procureur  charge.  Dece  faire  vous  avons  donné  fie 

du  roy  &  de  ladite  ville,  commeayant  donnons  plein  pouvoir  &  mandement 

pris  provifion  du  duc  du  Mayne,fouf-  fpecial.  Car  tel  eft  noftre  plaifir.  Donné 

tenant  ledit  office  appartenir  audit  Per-  à  Paris  le  i8.  jour  de  Mars  l'an  de  grâce 

rot  ôc  non  à  autre  j  ôc  ledit  Morin  au-  1594.  &  de  noftre  règne  le  5.  Sipiê:  Par 

contraire  -,  dont  leur  aefté  o&roye  acte,  le  roy  Rozï'.  Et  [celle  du  grand  fctl  ^fur 

Ce  fait,  avons  remis  ôc  reftabli,  remet-  fimple  -quctië  de<ire  jautne. 

tons  &  reftablillons  ledit  corps  ôc  mai-  NÔUS  prevoft  des  marchands ,  ef- 

fon  de  ville  ôc  officiers  d'icellc  pour  faire  chevins ,  conicillers  de  l'hoftel  de  ville 

8c  continuer  leurs  anciennes  charges  &  de  Paris ,  greffier  &  procureur  du  roy 

fondions  aecouftumées ,  pour  icellcs  de  ladite  ville  ,  ôc  autres  officiers  d'icel- 

exercer  comme  ils  faifoient  auparavant  le ,  qui  par  cy-devant  avons  efté  con- 

les  prefens  troubles ,  en  la  mefme  forme  traints  de  nous  aflèmhler  audit  hoftel 

ôc  manière  qu'ils  euflène  fait  ou  pù  faire  de  ville  pour  les  affaires  d'icelle  ,  com- 

ceffans  lefdits  troubles  &  rebellions  de  bien  que  par  lettres  patentes  S.  M.  euft 

ladite  ville  ÔC  tout  ainfi  qu'il  nous  eft  interdit  ôc  deflendu  aucune  allemblée 

mande  par  lefdites  lettres  patentes ,  def.  audit  hoftel  de  ville }  neantmoins  ayanc 

quelles,  ôcacle  dudit  ferment ,  la  teneur  plu  au  roy  par  fa  bonté  ôc  clémence  de 

enfuit  :  nous  vouloir  conferver  nos  biens  ,char- 

HENRY  par  la  grâce  de  Dieu  roy  ges  ôc  cftats  ;  jurons  ôcatteftons  devant 

de  France  ôc  de  Navarre,  à  noftre  amé  Dieu  ôc  furies  faintes  Evangiles  que 

Ôc  féal  chevalier  de  nos  ordres  confeii-  nous  rcconnoiffbns  de  cœur  Ôc  d'aSec. 

1er  en  noftre  conléil  d'eftat  le  lcigneur  tion  pour  noftre  roy  prince  naturel  ÔC 

d'O  capitaine  de  cinquante  hommes  légitime  Henry  IV.  roy  de  France  Ôc  de 

d'armes  de  nos  ordonnances,gouverneur  Navarre  prefentemenr  régnant  ,  pro- 

ôc  noftre  lieutenant  gênerai  en  l'Ifle  de  mettons  à  S.  M.  lùr  nos  vies  ôc  honneurs 

France,  falut.  Ayant  plu  à  Dieu,  après  de  luy  garder  la  foy  ÔC  loyauté  avec 

tant  de  mi feres  dont  noftre  ville  de  Pa-  toute  révérence  ôt  obéùlànce,  ôt  pour 

ris  a  efté  affligée ,  la  remettre  en  noftre  la  confervation  de  fon  eftat  ÔC  couronne 

obeïfiance  ,  nous  y  avons  reftably  les  Ôc  mefme  de  cette  ville  de  Paris  fous 

corps  de  nos  cours  de  parlement,  cham-  fon  autorité  ôc  commandement ,  expo- 

bre  des  comptes,  cour  des  aydesôcde  1er  nos  vies  &  biens  pour  fon  Service  ôc 

nos  monnoyes  ,  ôc  par  mefme  moyen  le  manutention  de  fon  eftat }  promettons 

corps  de  la  ville  ,  prevoft  des  marchands  en  outre  de  n'avoir  jamais  communica- 

c/chevins  ôc  autres  perfonnes  dont  il  eft  tion  ,  pratique  ni  intelligence  avec  ceux 

compole  ,  comme  c  >ofe  ties-requife ,  qui  fe  font  élevez  en  armes  c#itre  S.  M. 

tant  au  bien  de  nos  affaires ,  que  repos  ÔC  ÔC  tous  autres  qui  fe  pourroient  élever 

tranquillité  de  cet  eftat.  Pour  ces  caufes  cy-apres,  que  nous  déclarons  ennemis 

ôc  autres  à  ce  nous  mouvans ,  vousman-  de  l'eftat  ôc  les  noftres  en  particulier, 

dons  Ce  ordonnons  que  alEftc  d'aucuns  renonçant  à  toutes  ligues  ,  fermens  Se 

«le  nos  amezôc  féaux  conlèiUersôt  mail-  ailociations  que  nourpourr  ions  avoir  cy- 
devant 
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devant,à  l'occafion  de  la  malice  du  tcms, 
faites  contre  &  au  préjudice  de  cette  pre- 
fente  déclaration,  reconnoiflànr  en  toute 
humilité  avoir  receu  a  grâce  fpcciale  la 
bonté  fie  clémence  de  laquelle  il  a  phi 
à  S.  M.  d'ufer  envers  nous}  de  quôy 
nous  luy  rendons  grâces  tres-humblcs, 
Suppliant  le  créateur  de  toutes  nos  af. 
fe&ions  de  nous  le  confervcr  longuement 
&  heureu/ement  8c  luy  donner  victoire 
fur  fes  ennemis.  Pour  tefmoiqnaçc  de 
quoy  nous  nous  fommes  particulière- 
ment fouffignez.  Fait  audit  hoftel  de  ville 
le  18.  jour  de  Mars  1594.  Ainji  fyii  : 
Lhuillier^Langlois^eret,"  Pj- 

CHONNAT , DE  LA  PLACE,  IELiEVRE 

PnceÇion  four  la  reiuBion  de  U  v  'tSt  de 
Paris. 

MEflîeurslcsP.des  M.  &  E.  eurent 
ad  vis  que  S.  M.  defiroit  le  len- 
demain 19.  dudiâ  mois  de  Mars  jour 
&uwuve  de  ladicîe  réduction  ,  faire  une 
proceflîon  en  cette  ville  f'ortiblemnelle, 
pour  rendre  grâces  à  Dieu  pourl'heu- 
reufe  redudion  decette  ville  en  l'on  obeïf- 
fànce.  Et  i  cette  fin  rut  expédie  les  man- 
démens  qui  enfuivent  : 

De  par  les  P.  des  M.  8c  E.  de  la  ville  de 
Paris ,  Monfieur  Feullet  colonel ,  nous 
vous  prions  vous  trouver  demain  lèpt 
heures  du  marin  en  l'hoftel  de  cette  ville, 
avec  les  capitaines ,  lieutenans  fit  enfei. 
gnes  de  voftre  colonelle  5  pour  nous  af. 
lifter  &  accompagner  à  la  proceflîon  gé- 
nérale qui  le  fera  ledict  jour ,  où  feront 
portées  les  fainâes  reliques ,  8c  en  la- 
quelle affiliera  le  roy ,  8c  de  faire  un 
gros  compofé  de  dix  hommes  des  mieux 
armés  de  chacune  dixaine  devoftredide 
colonelle  en  lieu  commode ,  &  aufqucls 
fera  commandé  Dar  tels  des  capitaines 
d'icelle  que  advilerez ,  le  tout  pour  évi- 
ter à  tous  inconveniens.  Faicr,  au  bu- 
reau de  ladiûe  ville  lexxvm.  Mars  m. 
d.  xciv. 

Pareils  mandemens  i  tous  les  autres 
colonels  de  ladicte  ville  ,  8c  aux  conleil- 
1ers,  quarteniers  8cc. 

Suy vant  lefquels  lefdids  (leurs  P.  des 
M.  &  E.  greffier  fie  procureur ,  vertus  de 
leurs  robbes  my-parties ,  ledict  procu- 
reur de  fa  robbe  d'cfcarlatte ,  affiliez 
defdicts  fieurs  confeillers  ,  quarteniers , 
cinquantcniersôc  dixeniers,  colonels  fie 
aulcuns  des  capitaines  de  ladide  ville, 
partirent  dudid  hoftel  de  ville,  6c fu- 
rent en  l'eglifeN.  D.  de  Paris ,  où  tou- 
Temt  Jf.  Part.  IX I. 
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tes  les  procédions  s'aflèmbloient  j  fie  de  

ladide  eglife  N.  D.  allèrent  jufquesa  A*-1»"- 
la  Saincle-Chappelle ,  où  le  roy  eftoit 
affilié  des  princes  8c  feigneurs  de  fa  cour-, 
fica  la  forrie  de  ladide  eglife  de  la  Sainc- 
te-Chappelle  meilleurs  de  la  cour  de 

[>arlement ,  maiftres  des  comptes  8c  de 
a  cour  des  aydes  s'y  trouvèrent  ;  fie  fut 
ladide  proceflîon  fort  folemncllc.  Et 
ainfî  que  le  roy  paffoit ,  le  peuple  crioit 
à  haulte  voix  vive  le  roy.  Ce  faid ,  ef- 
tant  la  proceflîon  arrivée  en  IVglife  N  D. 
de  Paris,  y  fut  faid  un  fermon  célébré 
par  monfieur  Myronevefque  d'Angers, 
qui  remonftra  à  S.  M.  la  bonté  du  peu- 
ple de  Paris  5  que  le  vainqueur  denicu- 
roit  vaincu  par  la  bonté  de  ce  peuple 
qui  cil  le  peuple  de  Dieu  }  fuppliant 
S.  M.  de  nefe  vouloir  fouvenir  des  cho- 
fes  paflees  ;  exhortant  le  peuple  à  ne 
plus  fc  départir  de  l'obcyflànce  royale, 
leur  rcmonftrant  que  pour  punir  les  peu- 
ples Noftre  Seigneur  les  a  privez  de 
rois,  8c  qu'ils  congnoiflent  aflczparles 
maux  pallez  combien  la  defobeyilànce 
a  ateire  avec  foy  d'infortunes.  Etlefer- 
mon  achevé  ,  la  méfie  fut  continuée 
par  M.  l'evcfque  de  Langres  qui  faifoit 
l'office.  Et  la  mefle  chantée  &  célébrée, 
le  roy  fc  retira  avec  grand  contentemenc 
de  ion  peuple. 

Lettre  de  la  ville  de  Paris  au  roy ,  en  fa- 
veur de  la  ville  de  TouUuft. 

AU  ROY". 


Nous  avons,  fui  vant  voftre  comman- 
dement ,  elerit  aux  capitouls  de  Thou- 
louie,  lefquels  nous  ont  faic  rcfponfe 
Se  mandé  par  leurs  députez  qu'ils  deCu 
reroient  fuivre  noftre  exemple,  8c  nous 
ont  prié  d'adjouiler  noftre  lupplication 
a  la  leur ,  pour  obtenir  de  V.  M.  ce 
qu'ilseftiment  cftrepour  leur  repos ,  fé- 
lon l'alîiirancc  que  leur  avons  donnée 
qu'ils  y  trou veroient  la  mefme  clémence 
8c  bénignité  qui  s'eft  répandue"  fur  nous. 
Combien  que  V.  M.  y  foit  difpofée, 
toutesfois  nous  n'avons  pû  dénier  cet 
office  à  ceux  que  nous  avons  invitez  d'en- 
trer à  voftre  fervice  8creconnoiiTance, 
vous  fuppliant  tres-humblement  leur 
impartir  les  mcfmes  grâces  Se  faveurs 
dont  il  a  phi  à  V.M.ufcren  noftre  en- 
droit.  Ce  qui  faid  cjue  nous  prions  Dieu 
de  toute  noftre  affection  qu'il  luy  plailc, 
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 firc ,  donner  à  V.  M.  longue  viefie  rou- 

am.is,7   jours  profpericé  &  lance.  De  l'hoftcldc 
ville  de  Paris  ce  3.  Juin  1594. 

Vos  trCA-humblcs  &  obeïlTans 
ferviteurs  &  fujets,  Les  pré- 
voit &  efchcvins  «le  voltrc 
ville  de  l'atis. 

Réception  du  roy  Henry  JV.  a  Paris ,  au 
retour  de  fon  voyage  de  

LE  xiii.  jour  du  mois  de  Septem- 
bre de  relevée ,  meilleurs  les  P.  des 
M.  Se  E.  greffier ,  procureur  du  roy  fie 
receveur  de  ladide  ville  Ce  trouvèrent 
audid  hoftel  de  ville  >  Se  les  trois  nom- 
bres des  archers  cftans  à  cheval  fc  mi- 
rent en  rang  ,  ayant  trois  trompettes  au- 
devant  des  chefs  des  compagnies  -y  Se 
fe  mirent  en  ordre  en  la  place  de  Grève 
pour  aller  trouver  ledid  feigneur  gou- 
verneur en  là  mailbn,  fit  après  leldids 
nombres  d'archers  alloient  les  maiftres 
des  œuvres  de  la  ville,  puis  les  huilliers, 
chacurî  deux  à  deux  ,  le  greffier  eftant 
fcul ,  leldicts  fieurs  prévoit  des  marebans 
&  elehevins  tous  vcftus  de  leurs  rob- 
bes  my-parties  auffi  à  cheval ,  le  procu- 
reur  du  roy  fie  de  ladide  ville  de  fa 
robbe  d'efcarlatte ,  le  receveur  ,  con- 
feillers  fie  quarceniers  d'icelle  pareille- 
ment tous  à  cheval  -,  fie  furent  trouver 
ledid  fieur  d'O  en  la  maifon,  fie  du  lo- 
gis dudid  fieur  d'O  pafferent  jufques 
hors  la  porter.  Jacques  ,  attendant  l'ar- 
rivée du  roy.  Et  ayant  entendu  le  che- 
min qu'il  tenoit ,  furent  au-devant  de 
luy  ,  fit-  tous  mirent  le  pied  en  terre  pour 
le  faluer ,  fie  luy  fu  t  baifé  la  botte  j  fie 
après  les  révérences  ledid  fieur  prevoft 
luy  fîft  entendre  que  tout  fon  peuple 
louoit  Dieu  de  l'heureux  fuccez  de  Ion 
voyage  ,  qui  ne  refpiroit  rien  plus  que 
de  fa  clémence.  Et  après  un  grand  ap- 
plaudilîènient  fie  cris  à  haulte  voix  vive 
le  roy  ,  S.  M.  affiliée  de  plu  fieurs  princes 
,  fie  léigneurs  de  fa  cour  continuant  fon 
chemin  pour  arriver  en  cette  vdle.  un 
chacun  remonta  à  cheval  j  fie  pafianc 
parla  porte  S.Jacques  fut  tire  plufieurs 
coups  de  canon  fie  boiftes  en  ligne  de 
joyc  fie  allegrclîè  de  telle  arrivée  5  au- 
dcllus  de  laquelle  porte  S.  Jacques  cf- 
toient  les  armoiries  de  France  ,  celles 
dudid  fieur  d'O  gouverneur,  celles  de 
ladide  ville  fie  aultres.  Et  de  ladide  porte 
S.  Jacques  Iadicle  majefte  fut  delcendre 
en  l'eglife  N.  D.  de  Paris ,  où  fut  ib- 
lemncUement  chante  le  cantique  Te 


ET  PIECES 

Dcumlaudamus.  Et  de  ladide  eglilé  N.D. 
de  Pans  fut  accompagné  par  lefdids 
fieurs  P.  des  M.  E.  greffier  ,  procureur, 
conleillers ,  quartemer:,  de  ladide  ville 
te  aultres  julques  en  fon  chafteau  du 
Louvre.  Et  palîant  par  les  rues  fie  car- 
refours de  cette  dide  ville  ,  tout  le  peu- 
ple s'eferioit  fie  applaudiflbit  de  grande 
joye  }  fie  eftoic  le  peuple  en  fi  grande 
abondance  ,  tant  dedans  que  dehors  la 
ville ,  que  l'on  fut  contraind  faire  un 
long  fejour  par  les  champs  à  l'endroïc 
du  boullcvcrt  j  de  manière  qu'il  eftoic 
de  huid  à  neuf  heures  du  loir  quand 
S.  M.  arriva  audid  chafteau  du  Louvre. 
Et  en  figne  de  plus  grande  rejouïûance 
un  chacun  des  bourgeois  où  fadide  ma- 
jefte devoit  palier ,  tenoient  flambeaux 
fie  torches  de  cire  ardente  pour  luyef. 
clairer ,  dont  fadide  majefté  euft  un 
fort  grand  contentement. 

Zepont  Nofire.Dame  appartient  à  la 

viUe. 

MÀndement  à  un  procureur  pour 
fouftenir  au  trefor ,  qu'on  ne  doit 
point  prendre  alligncmcnt  du  voyer 
pour  les  enleignes  du  pont  N.  D.  par- 
cequ'il  appartient  à  la  ville.  Du  6.  Juil- 
let 159  j- 

La  ville  s'oppofe  aux  privilèges  accorde^ 
aux  anciens  prevo/ls  é>  ejebevins. 

D U  15.  Décembre,  en  l'aflemblée  A*. 
du  conicil  de  ville ,  délibérant  fur 
les  lettres  obtenues  en  Janvier  1577. 
portant  en  faveur  des  anciens  prevofts 
fie  efchevins  trois  privilèges,  Ravoir  de 
noblefle ,  de  commtrtîmus ,  fie  de  feance 
fie  voix  dehberative  aux  aflemblées  de 
la  ville ,  fie  lettres  de  juflion  fur  icelles, 
fie  veul'arreft  du  parlement  du  13.  Mars 
ij8j.  qui  ordonne  qu'elles  feroient  com- 
muniquées aux  conleillers  de  ville  ;  con- 
tentement de  vingt  dcfdits  confeillers 
de  ville  du  5.  Septembre  1J77.  à  l'enté- 
rinement defdites  lettres  ,  procuration 
des  fieurs  Paillard  fie  le  Doux-Mefnil 
confeillers  de  ville  pour  révoquer  ledit 
confentementprefte  par  ledic  ade  du  5. 
Sepccmbrej  l'affaire  mife  en  délibéra- 
tion ,  a  efté  arrefté  tout  d'une  voix  de 
former  oppofition  auxdites  lettres,  com- 
me préjudiciables  au  fervice  du  roy,  bien  » 
fie  utilité  de  la  ville,nonobftant  ledit  con- 
fencemenc ,  comme  prefté  par  perfonnes 
inrerellées ,  pour  avoir  la  plufparc  palfiï 
dans  la  prevofte  fie  efchevinage. 

Réception 


Digitized  by  Google 


JUSTIFICATIVES.  47; 

8c  (croit  arrive  en  cettedide  ville  avec 
Réception  &  entrée  k  Paris  du  cardinal    madame  la  princcllè  de  Condé  fa  mere, 
+  de  Florence  légat  à  latere.  8c  pris  logis,  à  l'hoftel  neuf  de  Mont- 

morency maifon  de  monfeigneur  le  con- 
T    E  Lundy  xvm.  jour  de  Juillet  M.    nertable  l'on  oncle  maternel. 
a>-         1  1  d.  xcvi.le  roy cftant  à  Monceaux,       Et  le  Samedy  xx.  jour  dejuilletmef- 
adverty  que  monfieur  le  cardinal  de  Flo-   di&s  fieurs  les  P.  des  M.  E.  procureur 
rence  légat  du  S.  fiege  Apoftolique  ap-    &  greffier  de  ladide  ville  vertus  de  leurs 
prochoit  de  cette  ville  pour  y  faire  fa   habits  ordinaires ,  allèrent  audid  hoftel 
nouvelle  entrée,  print  la  pofte  &  arriva   neuf  de  Montmorency  faire  la  révérence 
le  mefme  jour  en  cette  dide  ville,  ac-    audid  feigneur  prince  Se  à  madide  dame 
compagne'  de  meflicurs  les  ducs  deMont-   fa  mere ,  affilié  de  M.  le  marquis  de  Pi- 
penfier,  de  Mayenne,  de  Nemoux,    zanni  ayent  la  charge  dudid  feigneur 
grand  efcuyer  ,  des  feigneurs  de  Briflac,   prince.  Et  fe  trouvèrent  en  fa  chambre 
Rocquelaure  ,  de  Beauvais  -  Nangis,    monfeigneur  le  duc  de  Montpenfier, 
de  Suze  &  aultres  feigneurs.  Etlelen-   madame  de  Guife  ,  madamoilelle  de 
demain  dix-neufvielme  dudir  mois  fa   Guilé  fa  fille 6c  plufieurs  aultres  feigneurs 
majefté  accompagnée  defdids  feigneurs   8c  dames ,  qui  eftoient  allez  veoir  lcdicl 
jufques  au  nombre  de  trente  ,  partift    feigneur  prince.  Et  fut  cette  falutation 
exprez  de  cette  ville  pour  aller  trouver   agréable  à  ladide  dame  princefle  fie  au- 
ledid  fieur  légat  à  Mont-l'Hery  où  il    did  fieur  marquis  de  Pizanny. 
eftoie  lors  j  dequoy  ayant  eu  advis  le-       Le  Dimanche  xxi.  dudid  mois  de 
did  légat,  fe  tint  à  la  porte  fit  entrée   Juillet,  jour  arrefté  pour  ladide  entrée, 
de  fon  logis  pour  recevoir  fa  majefté,    mefdicls  fieurs  les  P.  des  M.E.  procu- 
où  eftant  arrivé,  après  plufieurs  reve-    reur  8c  greffier,  quarteniers,  bourgeois 
rences  fit  remercimens  de  la  peyne  qu'il    mandez  8c  les  mailtres  8c  gardes  des 
avoir  pieu  à  fadicle  majefte  de  prendre    coips  des  marchandifes  ,  fe  trouvèrent 
en  ce  voyage ,  iceluy  fieur  legat  a  corn-   audicl  hoftel  de  ville  tous  à  cheval  en 
m'encé  à  s'exeufer  de  l'honneur  que  fa-    bouffe ,  vertus  de  leurs  bons  habits ,  pour 
dicle  majefte  luy  faifoit  j  que  ce  n'eftoit    faire  compagnie  aufdids  fieurs  P.  des 
à  luy  à  qui  cet  honneur  eitoit  deub,  fit   M.  &  E.  a  aller  faire  la  révérence  au* 
que  c'eftoit  le  S.  fiege  qui  l'a  délégué    did  fieur  legat.  Et  au  regard  de  mef- 
qui  le  recevoit  ^  remerciant  bien  hum-    fieurs  les  confcillers  de  ville  ,  il  n'en 
blement  fadicle  majefté  de  l'honneur    vint  aulcun,  combien  qu'ils  euflèntefté 
&  bonne  volonré  qu'il  porte  audid  S.    mandez.  Et  après  avoir  attendu  par  qucl- 
frege  ,  dont  toute  la  Chrefticntés'esjouï-    que  temps  le  capitaine  Marchant  avec 
ra  j  dcmonftrant  une  fi  grande  joyc  8c   une  bonne  partie  des  archers  de  ladicle 
aftèdion  en  prononceant  lcfdicles  paro-    ville  de  tous  les  nombres ,  montez  à  che- 
les  ,  qu'il  fembloit  les  larmes  luy  vou-    val ,  vertus  de  leurs  hocquetons  ftefayes 
loir  tomber  des  yeux.  Ce  faid,  font    de  livrée,  ayans  chacun  le  poiclrinal  ou 
entrez  en  une  falle  eftant  audicl  lo-    piftolle  à  l'arfon  de  la  felle ,  arriva  en 
gis ,  où  ils  ont  tenu  plufieurs  propos,   la  place  de  Grève  fort  bien  monté  8c 
S.  M.  parlant  François,  fes  propos  ef-    richement  habillé.Etalloient devant  luy 
coient  tranflatez  en  langue  Italienne,   deux  trompettes fonnans ,  8c  après mar- 
&  prononcez  audicl  fieur  legat  par  mon-   choit  la  compagnie  trois  à  trois ,  8c  au 
fieur  Forget  fieur  de  Frefnes  lecretaire   mitan  ertoit  la  cornette  ou  guidon.  Et 
d'eftat)  8c  ledid  fieur  legat  parlant  en   cette  compagnie  pallée  marchoit  une 
langue  Italienne ,  fes  propos  n'eftoient   aultre  compagnie ,  8c  marchoit  aupa- 
point  tranflatez  i  fadicle  majefté  qui   ravant  le  lieutenant  de  ladide  compa- 
entend  fort  bien  la  langue  Italienne,   gnie,  un  trompette,  Scainfi  quelapre- 
mais  ne  s'arrefte  à  la  prononcer.  Et  fu-   cedente  avec  cornette.  Et  ces  deux  com- 
rent  enfemble  environ  une  heure  avec   pagnies  palTées  furent  enfuivics  par  une 
demonftration  de  tant  de  joyes,  aile-   troifiefme  compagnie,  ayant  le  lieutei 
grefles  8c  applaudiflemens ,  qu'il  n'eft   nant  devant  luy  une  trompette.  Et  fai- 
polfible  de  le  pouvoir  exprimer.  foient  les  trois  trouppesbien  deux  cents 

Auflî  S.  M.  délirant  honorer  l'entrée  bons  chevaulx.Età  la  fuitte  defd.archers 
dudid  fieur  legat  delà  prefence des  pre-  marchoit  lemairtre  des  œuvres  de  la- 
rme r  s  princes  de  fon  fang,  auroit  faid  dide  ville  feul,  8c  après  luy  les  fergens 
venir  en  cettedide  ville  monfeigneur  le  de  ladide  ville  aulli  à  cheval  ,  vertus 
prince  eftant  lors  à  S.  Germain  en  Layej  de  leurs  robbes  my-parties  -,  8c  après 
Ttmt  II.  Part.  111.  O  o  o  ij 
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 eulx  marchoic  le  greffier  de  ladide  ville 

*«.  i},<.  veftu  de  fa  robbe  my-partie.  Puis  mef- 
iieurs  les  P.  des  M.  fie  E.  deux  â  deux, 
le  plus  ancien  efchevin  à  codé  dudid 
fieur  P.  des  M.  &  Je  procureur  du  roy 
fie  de  ladide  ville  veftu  de  fa  robbe 
d'efcarlatte  à  cofté  de  l'un  defdids  ef- 
chevins. Et  après  eulx  marchoient  les 
quarteniers,  chacun  félon  fareceprion. 
Et  ainû  que  l'on  eftoit  hors  dudid  hof- 
tel  de  ville,  fe  meut  un  différend  en- 
tre les  maiftres  fie  gardes  de  la  mar- 
chandife  fie  les  bourgeois  mandez  fur 
leurs  prefeances  fie  dignitez ,  pretendans 
lefdicts  maiftres  fie  gardes  devoir  précé- 
der U  marcher  avant  non  feulement 
lefdids  bourgeois  mandez ,  mais  avant 
*  ou  â  cofté  des  quarceniers.  ht  fur  ce  leur 

fut  didparmondid  lieur  le  prevoft  que 
les  quarceniers  font  officiers  de  ladide 
ville ,  fie  font  partie  du  corps  d'iccllc, 
fit  que  de  tout  temps  fie  ancienneté  ils 
onc  marché  immédiatement  après  mef- 
fieurs  les  confeillers  de  ville  ,  &  qu'ils 
ne  dévoient  mettre  cette  queftion  en 
avant  i  fie  en  cet  ordre  l'on  marcha. 
Neantmoins  eftans  fur  le  pont  N.  O. 
lefdids  fieurs  P.  des  M.  fie  E.  furent  ad- 
vertis  que  lefdids  maiftres  fie  gardes  5c 
bourgeois  eftoient  en  difpuce  pour  le 
melme  fubjed,  fie  qu'ils  fe  vouloient 
quereller  •,  de  manière  que  ledid  fieur 
P.  des  M.  fut  contraind  aller  vers  eulx 
les  prier  fit  exhorter  de  ne  s'arrefter  à 
cette  difpuce ,  fie  leur  permift  aller  l'un 
i  cofté  de  l'aultre.  Et  en  cet  ordre  fut 
continué  le  chemin  jufques  à  l'hofpital 
S.  Jacques'  du  Hault.pas  de  prefentap- 
pellé  S.  Magloirc.  Et  paflanc  le  chemin 
<ians  le  faux  bourg  fut  rencontré  mef- 
fieurs  de  la  cour  des  monnoyes ,  qui  re- 
venoient  de  falluer  ledid  fieur  legac, 
combien  que  auparavanc  l'on  n'aie  re- 
marqué qu'ils  ayenc  accouftumé  d'y  al- 
ler. Auffi  fe  trouvèrent  melficurs  de  la 
cour  des  aydes.  Et  fut  did  au  capitai- 
ne Marchant  qu'il  avoit  efté  trop  long 
i.  faire  affembler  fes  gens ,  fie  qu'il  el- 
toit  caufe  que  la  ville  n'alloit  à  fon. 
rang,  &  que  c'eftoitla  première  com- 
pagnie qui  devoit  iàlluer  ledid  fieur  lé- 
gat. 

Le  roy  approuve  liieftion  des  prevoft  & 
efchevins >  qu'il  avoit  voulu  faire  différer. 

DU  9.  Aouft.  Lettre  du  roy,  qui 
veut  que  le  prevoft  des  marchans 
-fit  deux  efchevins  qui  dévoient  forcir, 
continuent  leur  charge  encore  un  an , 
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fans  qu'il  foit  procédé  à  nouvelle  élec-, 
tion  ny  à  nouveau  ferment,  &  remet, 
à  monlieur  d'Eftrées  lieurenanc  gênerai 
de  le  leur  faire  encendre. 

Ec  le  14.  dudic  mois  en  afièmblée  de 
confeillers  &  quarceniers ,  après  que  led. 
fieur  d'Eftrées  lieucenanc  gênerai  au  gou- 
vernemenc  leur  a  expofe  la  voloncé  du 
roy  }  iceluy  recire  avec  le  prevoft  des 
marchands  fie  deux  anciens  efchevins , 
a  efté  délibère  qu'il  fera  fait  remonftran- 
ces  fur  les  privilèges  de  la  ville,  fie  qu'on 
ira  au  parlemenc  fupplier  meflîeurs  de 
la  cour  de  les  alfiftcr  aux  fufdides  re- 
mdnftrances,  dcfquelles  Talon  efchevin 
avec  quelques  confeillers  de  ville  fie  quar- 
ceniers ,  eft  chargé. 

Et  s'eftant  tranlportez  le  lendemain 
au  parlement ,  fie  après  communication 
faite  àja  cour  des  lettres  du  roy  fie  dé- 
libération de  I'aftcmblée ,  la  cour  a  trou- 
vé bon  la  délibération  fie  qu'elle  foie 
fuivie. 

En  confequenec  de  quoy  ont  efté  en- 
voyez les  mandemens  pour  l'élection , 
que  les  prevoft  des  marchands  fie  fufdics 
deux  e/Chevins  n'onc  fignez. 

Et  le  15.  monfieur  l'Anelois  prevoft 
des  marchands  a  receu  une  Tertre  du  roy 
dacée  du  14.  par  laquelle  S.  M.  luy  or- 
donne de  mander  les  quarceniers  &  leur 
faire  defrenlè ,  i  peine  de  privation  de 
leurs  charges,  de  procéder  à  aucune 
éledion,  fie  avertir  les  efchevins  8c  con- 
feillers de  ville  pour  dépurer  vers  lyy 
au  fujetdesrcmonftranccs  qu'ils  avoient 
relblucs  -y  fie  eftoir  la  lettre  toute  de  la 
main  du  roy ,  fie  en  créance  fur  le  fieur 
des  Forefts  qui  en  eftoit  le  porteur. 

Pourquoy  les  confeillers  de  ville  af- 
fcmblez  ledit  jour  15.  a  efté  dit  que  les 
quarteniers  avoienc  fuperfedé  â  leurs  af- 
lemblccs  pour  l'élection,  fur  lcsdeften- 
fes  qu'ils  en  avoienc  eues  de  la  part  du 
roy  par  monfieur  d'Eftrées.  Ec  après 
avoir  encendu  ledic  des  Forefts  qui  a 
parlé  luivanc  ladice  leccre .  fie  que  le  roy 
accendoic  cout  le  lendemain  à  la  Gran- 
ge- le-roy  leurs  députez  5  a  efté  arrefté 
de  perfifter  en  leur  délibération, fie  fui- 
jVant  icelle  procédera  l'éledion ,  fié  qu'en 
portant  le  ferucin  au  foy,  on  luy  reroit 
les  remonftrances. 

Suivant  quoy ,  en  l'aflemblée  générale 
tenuë  le  16.  Aouft  1596.  eft  remarqué, 
comme  aux  précédentes,  qu'après  les 
procez  verbaux  ouverts  fie  bulletins  ci- 
rez ,  cependant  qu'on  failbic  venir  les 
mandez ,  on  feroic  allé  à  la  meflè  au 
S.  Efprit. 


Digitized  by  Goo 


JUSTIFICATIVES.  477 

Et  l'élection  faite ,  le  fcrutin  auroit  efté    donne  arreft  dudid  jour  16.  que  les  pre-  ~ ~  

porte  au  roy  à  Fontainebleau  par  le  fieur  fidens  ôc  confeillers  s'ablliendront  delà-  "  ,m" 
de  Rochefortcfchcvin6c  les  ferutateu/sj  dite  ailemblce ,  linon  que  leur  rangleur 
6c  jauroit  le  roy  approuvé  l'élection ,  par  fuft  rendu ,  6c  que  le  roy  feroit  fupplié 
laquelle  ledit  Heur  l'Anglois  auroit  eu  ne  trouver  mauvais  s'ils  déclarent  qu'ils 
le  plus  de  voix  pour  prévoir,  des  mar-  n'entendent  avouer  ni  autorifêr  ce  qui 
chands ,  Canaye  &  Joilè  pour  elchevinsj  feroit  refolu  en  ladite  aflemblée ,  6c  di- 
6c  eux  marniez  à  Fontaineoleau,aur  oient  fenr  avoir  efté  troublez  en  leur  rang  ac- 
prefté  le  ferment.  couftumé.  Et  par  arreft  du  confeU  eft 

ordonné  qu'il  feroit  pafle  outre  fans  eux 
Secnrs  acetrâi  au  roy  far  U  ville.         à  ladite  allembléc.  Eft  remarqué  qu'il 

leur  avoit  efté  offert  un  banc  à  part. 


DU  15.  Avril  1597.  enafïèmblécge-  Et  fur  ce  que  monfieur  l'archidiacre 
nerale  convoquée  par  ordre  du   de  N.  D.  s'eft  plaint  que  moniieur  Mi- 


cclefiaftiques, 


res  à  bras  entre  le  banc  des  prevoft  6c  après  en  avoir  communiqué  à  meffieurs 

efchevins  &  celuy  def  confeillers  ;  les  les  prefidens. 

deux  premiers  ayant  expofé  les  belbins  Du  19.  Avril  1597.  en  aûembléc  ge- 

du  roy ,  mefme  après  la  prife  d'Amiens;  nerale  pour  entendre  les  reiponfes  du 

après  ecture  d'une  lettre  de  créante  fur  roy  fur  les  remonftrances  ,  a  efté  fait 

lefdits  fieurs  coneftable  6c  Believre  6c  ledure  de  la  lettre  du  roy  au  fujctdef- 

lettres  patentes  du  13.  Avril  1597.  pour  dites  remonftrances,  dont  la  teneur  s'en- 

n'excepter  perfonne  de  l'afliftance  qu'on  fuit  : 
iuy  voudra  faire  ,  non  pas  mefme  les 

ecclcfiafhques&  Rhodicns ,  nonobltant  DE  PAR  LE  ROY. 
leurs  décimes  ,  ni  les  domeftiques  Se 

commenfaux  ayant  maifon  ou  faifant  '  I  '  REZ-CHERS  ET  BIEN  AMEZ. 

demeure  à  Paris  ,  eux  retirez  avec  le  X    Nous  avons  eu  tres-agreables  les 

fieur  d'Eftrées }  remonftrances  Se  offres  qui  nous  ont  efté 

La  matière  mife  en  délibération  pen-  faites  de  voftre  part  fur  les  occafions 

danc  plufieurs  jours  ,  arrefté  de  donner  Se  necefCtez  qui  fe  prefentent  pour  la 

110000.  livres  au  roy  par  impofirion  fur  defpcnfe  de  noftre  royaume  ,  duquel 

aucunes  denrées,  qui  ceflera ,  la  fomme  toutainfy.  que  noftre  bonne  ville  de  Pa- 

eftant  remplie  ,  Se  fera  employée  d  la  ris  eft  comme  l'œil  &  principal  fleuron, 

folde  pour  fix  mois  de  3000.  SuifTes ,  vous  avez  auffi  voulu  monftrer  exemple 

Se  delpenfee  par  notables  bourgeois  }  aux  autres  villes  d'iceluy  du  foing  que 

mefme  aucuns  d'eux  affilieront  aux  re-  chacun  doit  avoir ,  dont  nous  avons  re- 

veuc's.  ceu  tres-grand  contentement ,  Se  d'au- 

Et  que  remonftrances  feront  faites  au  tant  plus  que  nous  avons  remarqué  par 
roy  fur  les  defordres  commis  en  fes  fi-  vofdiccs  remonftrances  que  vousn'eftes 
sauces ,  &  fupplicr  de  compofèr  Ion con-  pouflèz  que  d'un  tres-ardent  zele  que 
feil  des  finances  du  plus  petit  nombre  vous  avez  au  bien  public ,  duquel  dé- 
que  faire  fe  pourra  Se  de  perfonnes  d'in-  pend  noftre  plus  grand  contentement, 
tegrite  6c  fuffifàncc  requife  ,  &  requis  Nous  vous  ailùrons  aufTy  que  nous  n'a- 
une  chambre  pour  connoiftre  des  mal-  vons  rien  plus  à  cœur  que  de  pourvoir 
verfarions  de  ceux  qui  en  ont  eu  le  ma-  comme  il  appartient  aux  defordres  Se 
siement.  abus  que  la  malice  des  temps  a  intro- 

Et  eftoient  entre  les  députez  des  cours  duits  en  l'adminiftration  de  nos  finan- 

les  premiers  prefîdens  d'icelles  j  &  eft  ces  6c  autres  charges  de  noftredit  royau- 

remarqué  que  les  prefîdens  de  la  cour  me ,  reconnoiflànt  avec  vous  que  la  to- 

des  aydes  ayant  voulu  prendre  rang  leranec  defdites  malverfàtions  a  engen- 

après  ceux  de  la  chambre  au-deflusdes  dré  la  confufion  6c  pauvreté  qui  fait  fbu- 

confëillers  du  parlement ,  ils  y  auroient  pirer  nos  fujets  6c  a  réduit  nos  affaires 

refifté.  Et  le  confeil  ayant  donné  un  ar-  en  l'eftat  qu'elles  font  4  fur  quoy  nous 

reft  du  16.  Avril,  qu'attendant  règle-  efperons  prendre  bien-toft  une  fi  bonne 

ment  pour  le  fait  des  prefîdens ,  les  con-  refolution,  que  chacun  aura  occafion 

feillcrs  des  aydes  ne  laifTeroient  d'y  af-  de  s'en  louer  ;  de  laquelle  nous  recucil- 

fifter.  Nonobftant  quoy  la  cour  auroit  lerons  auffi  le  premier  fruit.  Car  corn- 

Ooo  iij 
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me  la  prefperité  de  nos  affaires  dépend 
an.  1(97.  du  foufagemenc  de  nos  peuples ,  nous 
ne  pouvons  donner  ordre  à  l'un,  que  nous 
«n'avancions  l'autre  j  •&  vous  prions  de 
croire  que  <es  deux  points  nous  font 
-également  recommandez ,  Zx.  que  c'eft 
à  noftre  tres-grand  regret  &  non  moin- 
dre dommage ,  que  nous  n'y  avons  jus- 
qu'à prefent  apporte  le  remède  qui  a 
efté  par  nous  jugé  neceflaire.  Mais  il  en 
iaut  acculer  principalement  le  peu  de 
loifir  que  nous  ont  donné  les  troubles 
de  noftre -royaume  depuis  noftre  règne 
&  la  guerre  qui  nous  eft  demeurée  fur 
.  les  bras ,  de  laquelle  eftant  paflèz  com- 
me nous  fommes ,  par  les  avantages  que 
la  fortune  ou  les  fautes  d'autruy  ont 
-donnez  à  -nos  ennemis  fur  nous,  u  con- 
vient à  prefent  fur  toutes  choies  de  por- 
ter promprement  &  vivement  la  main 
aux  playes  qui  en  faignent ,  pour  empeC 
cher  qu'elles  ne  s'augmentent  &  devien- 
nent incurables,comme  il  nous  fera  facile 
avec  l'ayde  de  Dieu,pourveu  que  vous 
nous  rafliez  bien-  toft  recevoir  les  effets 
de  vofdites  offres  &  bonnes  volontez  , 
dont  nous  vous  prions  inftamment ,  & 
partant  commettre  &  députer  pour  la 
recepte  &  maniement  telles  perfonnes 
capables  que  vous  verrez  eftre  à  faire , 
&  refoudre  promptement  la  forme  de 
l'impofirion  &  des  moyens  pour  faire 
l'avance  du  premier  mois ,  fuit  par  em- 
prunt volontaire,  ou  autrement }  a  quoy 
vous  pourvoirez  promptement  ,  félon 
que  rapprochement  de  nos  ennemis 
prefle  te  nous  en  rend  le  fecours  necef- 
laire j  voulant  que  vous  fâchiez  que  fi 
vous  y  employez  vos  biens ,  nous  n'ef- 
pargnerons  noftre  perfonne  ni  chofe  au- 
cune qui  foit  en  noftre  puiflance ,  pour 
garentir  le  public  du  péril  qui  le  mena- 
ce oc  corriger  les  abus  qui  font  caufe  de 
vos  miferes  &  plaintes ,  qui  font  lesnof- 
tres.  Donné  à  S.  Germain  en  Laye  le 
x-].  jour  d'Avril  ikq-j.  Ainjî figù  ,  HEN- 
RY. Et  au  defouf:  Par  le  roy,  Potier. 
Et  fur  U  fuferÇcriftien  eferit  :  A  nos  tres- 
chers  8c  bien  amez  les  prevoft  des  mar. 
chands  6c  efchevins  de  noftre  bonne  ville 
de  Paris.  Et  [celle es  du  cachet  des  armes 
de  f  ronce. 

Et  a  ledit  prevoft  des  marchands  ajouf- 
té  que  le  roy  ,  pour  ce  qui  regarde  fon 
confeil  avoit  dit  qu'il  en  vouloit  eftre  le 
chef,  &  y  appelleroit  performages  de 
confiance.  Qu'il  vouloit  que  la  chambre 
demandée  fuft  cftablie  pour  punir  ceux 
qni  ont  malverfé  en  fes  finances.  Accor- 
doitqueles  deniers  qu'on  lu  y  accordait 
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fuflent  maniez  par  notables  bourgeoisj 
mais  avoit  befoin  qu'on  avançait  un 
mj>is. 

Et  a  éfté  -arrefté  de  faire  avance  du 
premier  mois  ,  preflèr  reftabliflëmenr 
d'une  chambre  de  juftice  &  en  obtenir 
les  lettres  avant  qu'entrer  en  la  levée 
du  fécond  mois. 

Suit  le  tableau  des  impositions  ordon- 
nées eftre  levées  par  les  prevoft  des  mar- 
chands &  efchevins  fous  l'autorité  du 
roy ,  &c.  ôc  porte  les  eftoffès  d'or  &  de 
foyc  ÔC  laine ,  rubanteries  ,  fuftaines  > 
chamois >  gants,  drogueries,  teintures, 
huiles,  métaux,  fourrures,  tapiffcries, 
plumes,  cuirs ,  vins ,  beftail  &  volailles, 
bois ,  poiflbn.  Fait  au  bureau  de  la  ville 
le  17.  May  1597. 

Et  eft  à  remarquer  que  l'adjudication 
s'en  faifoit  au  bureau ,  où  alfiftoient  les 
députez  nommez  en  l'aUèmblée ,  tant 
du  corps  des  confeillers  de  ville,  que 
d'autres  j  &  eft  l'adjudication  faite  pour 
la  recepte  des  deniers  ,à  douze  fols  pour 
efeu  4  a  la  charge  d'avancer  10000.  li- 
vres chacun  des  fix  mois  du  payement 
des  Suillès. 

Et  eft  enfuite  par  lefdits  prevoft  &  ef- 
chevins faite  nomination  d'un  receveur, 
un  commi flaire  te  un  controlleur  pour 
les  reveuës. 

Et  le  tout  eft  enfuite  autorifé  par  let .; 
très  patentes  du  17.  May  1597. 

Du  23.  Aouft,  en  aflemblée  du  con~ 
feil  de  ville ,  accordé  au  roy  qui  eftoic 
au  fîege  devant  Amiens  la  folde  pour 
trois  mois  d'un  régiment  de  1100.  hom- 
mes François,  &  pour  cet  effet  l'impoli 
eftabli  pour  les  3000.  Suiflès  feroit  con- 
tinué jufqu'à  icooo.  livres  pour  les  frais 
de  la  levée ,  folde  &  autres  frais.  _ 

Du  13.  Janvier ,  en  aflemblée  du  con»  Aw<  fift, 
feil  de  ville ,  monfîeur  le  coneftable  & 
monfieur  de  Bclicvre  ont  propofé  de  la 
part  du  roy  de  continuer  l'impoft  mis 
pour  l'entretien  des  Suiffês,  encore  pour 
quatre  mois ,  afin  que  le  roy  puft  redui* 
re  la  Bretagne  $  remettant  à  cet  effet 
des  lettres  patentes  &  lettres  de  cachet. 
Et  porte  la  lettre  de  cachet  :  nom  avons 
frit  noftre  cou  fin  U  duc  de  Montmtrency , 
&  donné  charge  au  fieurde  Believre ,  (y-c. 

Eux  ouis  ,  le  prevoft  des  marchands 
a  dit  qu'on  avoit  jufqu'icy  différé  de 
délibérer  fur  ladite  demande  ,  parce 
qu'on  n'auroit  envoyé  à  la  ville  que  des 
lettres  de  cachet ,  auxquelles  par  l'or- 
donnance eft  deffendu  d'avoir  égard.  Ec 
a  efté  refolu  de  remettre  à  une  aflem- 
blée générale ,  nonobftant  l'inftance  des 

fleurs 
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fieurs  coneftable  &  Believre. 

Et  le  24.  en  l'allcmbléc  générale  où 
la  cour  des  aydes  renvoyé  les  députez, 
cil  marqué  que  le  prevoft  des  marc  hands 
s\?xculè  à  raifemblée  s'il  ne  leur  fait 
compagnie ,  le  tenant  preft  pour  rece- 
voir meilleurs  le  coneftable  ôc  Believre, 
Icfquels  arrivez  ont  pris  place  entre  le 
banc  des  prevoft  &  efchevins  &  celui 
des  confeillers  }  &  a  ledit  lieur  conef- 
table  parlé  d'abord ,  puis  les  lettres  de 
cachet  Ôc  patentes  leucs ,  ledit  iîcur  de 
Believre  a  auffi  parle. 

Eux  retirez ,  accordé  la  folde  de  3000. 
Suiilcs  pour  trois  mois  par  la  continua- 
tion dudit  impoft,  à  la  charge  d'obte- 
nir lettres  pour  la  revocation  d'iceluy, 
la  folde  de  trois  mois  levée.  Et  font  cn- 
luitc  les  lettres  de  revocation. 

Du  3.  Mars  ôc  jours  fuivans ,  en  af- 
femblée  du  confeil  de  ville,  pour  trai- 
ter de  l'avance  de  ladite  folde ,  montant 
pour  trois  mois  60000.  livres  accordé 
ajooo.  livres ,  tant  pour  les  frais  de  l'a- 
vance au  nommé  la  Grange,  que  pour, 
ôcc. 

Réception  du.  toy  Henry  le  Grand  à  Paris, 
&  Te  Dcum  pour  la  reprife  de  la  ville 
d'Amiens. 

%m.\\yi.    T    E  Mercredy  xxix.  Octobre  m.  d. 

I  ^  xcvn.  les  P.  des  M.  E.  greffier, 
procureur ,  receveur ,  confeillers ,  quar- 
teniers,cinquanteniers,  dixeniers  fit  bour- 
geois mandez ,  eftans  tous  à  l'hoftel  de 
ville  à  cheval  &  en  h  ou  (Te ,  environ  une 
heure  après  midy,  feroient  partis  dudick 
hoftel  de  ville  en  l'ordre  qui  enfuit  : 

Premièrement  marchoient  le  colonel 
d'Herbanncs  cftant  fur  un  petit  cheval, 
conduifant  les  compagnies  de  tous  les  au- 
tres colonncls  fie  capitaines  de  ectee  vit- 
le  eftans  en  fort  bel  équipage. 

Après  Iefdicles  compagnies  marchoit 
le  capitaine  Marchant,  luivy  de  trois 
cents  archers  de  la  ville  à  cheval  fi:  en 
bon  équipage  ,  allant  au-devant  eulx 
des  trompettes. 

Après  lefdicls  archers  marchoit  le 
maiftre  des  œuvres  de  la  ville,  puis  les 
fergensde  la  ville  eftans  à  cheval  fit  en 
houfle  ,  veftus  de  leurs  robbes  my-par- 
tîes  fie  navire  d'orfaverie. 

Et  après  eux  marchoit  le  greffier  de 
la  ville  fcul  à  cheval  Ôc  en  houfle,  vef. 
tu  de  fa  robbe  my-partie. 

Lefdicls  fieurs  prevoft  des  M.  ôc  E. 
auffi  vertus  de  leurs  robbes  my-parties, 
le  procureur  du  roy  &  de  la  ville  veftu 
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de  fa  robbe  d'efcarlatte  }  à  cofté  deluy  A„.  ,5Ï,  " 
le  receveur  du  domaine  de  la  ville,  puis 
aulcuns  defdicb  lîcurs  confeillers ,  après 
eulx  lefdicls  quarteniers ,  cinquanteniers, 
dixeniers  ôc  bourgeois  mandez ,  eftans 
en  fort  grand  nombre  ôc  bien  veftus. 
_  Et  en  cet  ordre  allèrent  trouver  mon- 
iteur d'Eftrée  lieutenant  pour  le  roy  au 
gouvernement  de  cette  ville  -t  ôc  après 
avoir  falué  ledid  lieur  gouverneur  fe- 
roient tous  partis  au  mefme  oçdre,  ef- 
tant  ledict  ficur  prevoft  des  marchands 
i  cofté  dudicl  fieur  gouverneur.  Et  allè- 
rent tous  enlèmble  à  la  mailon  des  Thuil- 
leries  feize  ez  faulxbourgs  S.  Honnoré, 
où  eftoit  ladicle  majefté  alfifté  de  plu- 
fieurs  princes  ôc  feigneurs  fie  de  monfei- 
gneur  le  chancellieri  où  après  s'eftre 
profterné  à  genoux  devant  luy,  fadicle 
majefté  les  auroit  faicl  lever }  fie  auroit 
ledict  lieur  prevoft  faicl  la  harangue  qui 
enfuit  

A  quoy  fadicle  majefté  fift  refponfe 
avoir  beaucoup  de  contentement  de  la 
joye  qu'il  voyoit  de  fon  peuple  j  qu'il 
avoit  faicl  ce  que  un  prince  devoit  faire, 
fie  qu'il  n'avoit  pas  tousjours  demeuré 
à  couvert  ,  mais  pane  pluficurs  nuicts 
dans  la  tranchée  fans  autcune  apprehen- 
fion  du  danger  de  la  perfonne.  Et  à  l'in- 
ftant  chacun  fe  print  i  crier  vive  le  roy. 

Ce  faicl ,  eftans  fortis  du  logis  des 
Tuillcries  ,  lefdicls  fieurs  gouverneur  , 
P.  des  M.  fie  E.  ôc  toute  la  bourgeoifie 
fc  feroient  rangez  prez  des  murailles  de 
l'enclos  du  parc  des  Tuilleries  du  cofté 
de  la  rivière ,  en  attendant  S.  M.  lequel 
auûi-toft  feroir  partyavec  plufieurs  prin- 
ces ôc  feigneurs  de  fa  cour  montez  fur 
grands  chevaulx  de  parade  richement 
en  harnachez  ,  ôc  tiré  ion  chemin  vers 
Chaliot ,  pour  voir  les  efquadrons  de 
gendarmerie  dreiTez  en  ladicle  plaine  en 
bataille  ôc  efquadrons  quarrez  (au  nom- 
bre de  quatre  mille  hommes  de  pied,) 
où  fut  faicl  pluiieurs  efeopetteries  ,  a 
quoy  S.  M.  print  fort  grand  plaifir. 

Ayant  veu  lefdicls  efquadrons  fadicle 
majefté  auroit  prins  fon  chemin  tirant 
vers  cette  ville  de  Paris  le  long  du  faulx- 
bourg  S.  Honoré.  Et  à  la  première  faul- 
ce  porte  eftoient  les  armoiries  de  Fran- 
ce fie  de  Navarre  avec  de  certains  chif- 
fres ôc  doubles  H.  ayans  une  efpée  au 
mitan  couronnée  par  dclfiis  avec  la  de- 
vilê  qui  enfuit  

Et  au-deflus  du  portail  de  la  porte 
S.  Honnoré  eftoit  un  grand  tableau 
où  eftoit  S.  majefté  reprefentée  à  che- 
val ôc  grand  nombre  de.  fa  gendarme- 
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lie,  (  avec  la  reprefencation  de  la  ville 
d'Amicns,camp&  ficge  d'icelle,&  la  dé- 
route &  fuitte  des  ennemis.  )  Et  au-def- 
•foubs  eftoient  efcripcs  les  vers  defquels 

la  teneur  enfuit  Où  S.  M.  s'ar- 

refta  ôc  print  fort  grand  plaifir  -,  &  lorf 
•qu'il  eftoit  arrefté ,  les  joueurs  d'mftru- 
mens  commencèrent  à  foimer  de  leurs 
Jiaultsbois , cornets &.  aultres  inftrumens 
de  muficque.  Semblablemcnt  fut  tiré 

Êrande  .quantité  de  coups  de  canon  & 
oiftes,  le  tout  en  exclamation  de  joye 
de  la  victoire  du  roy.  Et  en  cet  eftat  fut 
S.  M.  conduid  jufqucsen  l'eglifc  N.  D. 
de  Paris,  ou  tout  le  long  du  chemin 
les  rues  èc  maifons  eftoient  remplies  de 
peuple,  qui  tous  crioient  à  haultc  voix 
vive  le  roy.  En  laquelle  eglife  de  N.  D. 
de  Paris  fut  receu  par  meiiicurs  du  cler- 
gé ,  &  encores  par  meffieurs  de  la  cour 
de  parlement,  meilleurs  des  comptes  Se 
meilleurs  de  la  cour  des  aydes  ,  fie  là  fut 
chanté  le  cantique  Te  Dettm  Liudamus, 
*c  a  la  fin  d'içeluy  le  pfalme ,  Exaudiut 
te  Dominas  in  die  tribulatiems ,  prouvât  te 
ntmen  Dei  Jacob ,  aiftfï  jufqucs  à  la  fin 
-d'içeluy.  A  l'ifiuc  duquel  S.  M.  comman- 
da tant  à  meffieurs  des  cours  fbuverai- 
nes  que.  P.  des  M.  Se  E.  l'aller  trou- 
ver en  fon  chafteau  du  Louvre  :  ce  qui 
fut  faid. 

SoleiKtuti  dtt  feu  de  la  S.  Jean. 

LE  Mardy  xxm.  jour  de  Juin  m.  d. 
xc v  1 1 1 .  le  roy  Henry  quatricfmc  roy 
de  France  fie  de  Navarre  arriva  en  l'hof- 
tel  de  la  ville  fur  Jes  cinq  à  fix  heures 
du  foir,affifté  de  M.  lcconneftable,  M. 
le  comte  d'Auvergne  Se  plufieurs  au- 
tres grands  feigneurs,  de  toutes  fes  gar- 
des &  Suiflès.  Et  eftant  à  la  porte  du- 
<did  hoftel  de  ville  meffieurs  les  P.  des 
M.  &  E.  affiftez  du  greffier  Se  procu- 
reur du  roy  de  ladide  ville  lereceurentj 
4e  incontinent  après  iedid  fetgneur  roy 
alla  luy-mefme  mettre  le  feu  au  bois 
qui  eftoit  préparé  pour  le  feu  de  la  S. 
Jean  ,  Se  y  alla  en  l'ordre  qui  enfuit  : 

Premièrement  marchoient  les  SuifTes 
fonnans  le  tambour. 
Après  fes  gardes. 
Les  trompettes  Se  clairons. 
Les  joueurs  d'inftrumens. 
-  Les  fix  fergens  de  la  ville  veftus  de 
leurs  robbes  m  y- parties. 

Après  eulx  marchoit  le  greffier  de  la 
ville  feul  ,  veftu  de  fa  robbe  my-par- 
tie. 

Après  luy  marchoient  meffieurs  les 


efc  hevins ,  Se  derrière  eulx  M.  le  P.  des 
M.  qui  eftoit  un  peu  devant  Iedid  fei- 
gneur  roy. 

Apres  Iedid  fieur  P.  des  M.  mar- 
choit le  roy ,  qui  avoit  une  cfcharpe 
d'oeillets  blancs  Se  autres  belles  fleurs. 

Un  peu  au-deûoubs  de  luy  led.  fieur 
conneftable  Se  plufieurs  aultres  grands 
feigneurs. 

A  Penrour  de  la  Grève  eftoient  les 
gardes  8c  picquiers  du  roy  avec  les  trois 
nombres  de  la  ville,  qui  faifoient  faire 
place. 

Etcftans  près  dudid  feu  de  la  S.Jean, 
fut  faict  trois  tours  i  Pentour  d'içeluy. 
A  la  fin  du  troifiefmc  tour  mondid  fieur 
le  P.  des  M.  print  une  torche  ardente 
des  mains  du  controlleur  du  bois  ;  Se 
s'eftant  prefque  profterné  à  genoux ,  la 
prefenta  au  roy ,  qui  la  prift  &  avec  elle 
alluma  le  feu  >  &  lors  fut  faid  par  le 
peuple  grands  cris  de  joye  avec  applau- 
diflemens  ,  criant  vive  le  roy. 

Le  procureur  du  roy  Se  de  la  ville 
n'affilia  lefdids  feigneurs  à  aller  mettre 
le  feu ,  &  demeura  à  la  porte  de  l 'hof- 
tel de  ville  jufqucs  à  leur  retour. 

Et  eftant  le  feu  allumé ,  Iedid  fei- 
gneur  roy  affifté  des  dénommez  cy-de/1 
lus  s'en  retourna  en  l'hoftel  de  ladide 
ville  j  &  eftant  en  l'une  des  feneftresdu 
petit  bureau,  l'on  fift  jouer  l'artifice  qui 
eftoit  audid  feu ,  lequel  il  trouva  bien 
faid,  &  s'en  contenta  fort.  Après  lequel 
artifice  joué  l'on  mit  le  feu  aux  boiiet- 
tes  &  aux  canons  5  lefquels  eftans  ti- 
rée ,  le  roy  fut  conduid  en  la  grande 
falle ,  affifté  defdids  feigneurs  cy-devanc 
nommez  &de  madame  là  fœur  unique, 
madamoifcille  de  Guife  &  plufieurs  aul- 
tres grandes  dames  &  princefJcs ,  où  il 
trouva  la  collation  drefiée ,  laquelle  il 
trouva  très,  belle.  Après  laquelle  colla- 
tion Je  roy  fortit  dudid  hoftel  de  ville 
pour  s'en  aller  au  Louvre  j&  eftant  en- 
cores à  la  porte  dudid  hoftel  de  ville, 
s'y  arrefta  pour  voir  un  tableau  qui  ef- 
toit au-deflus  dudid  portail ,  auquel  ta- 
bleau eftoit  dépeint  Se  figuré  fa  perfon- 
ne  Se  aultres  figures ,  qu'il  trouva  très- 
bien  faid. 

Rejlabliflement  de  la  forte  S.  Germain.  : 

MAudement  à  un  quartenicr  du- 
quel dépendoit  le  foin  du  quar- 
tier de  la  porte  S.Germain  nommé  Huot, 
de  faire  aflèmbler  les  deux  dixainiers  de 
la  ville  &  quatre  du  fauxbourg  S.  Ger- 
main des  dixaines  plus  proches  de  ladi- 
te 
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*e  ,  ôc  faire  élire  en  chacune  defd.  dixai-  ment  de  l'eau  de  la  rivière  ôc  de  Pavene- 

nes  deux  bourgeois ,  Se  les  faire  tous  ren-  ment  d'icelle. 

dre  à  l'hoftel  de  ville,  pour  procéder  à  Outre  cela,  feroit  une  pande  incom- 

la  taxe  defd.  dixaines  en  leur  prefence ,  modité  pour  la  defeente  de  la  marchan- 

à  la  concurrence  des  frais  ncceJTaires  difé,  laquelle  arrivoit  en  plus  grand  nom- 

our  le  reftabliflcmcnt  de  ladite  porte,  bre  ôc  abondance  par  le  haut  de  la  ri- 

13.  Septembre  1598.  vierc  en  un  jour  >  que  par  tous  les  en- 
droits de  ra  ville  en  un  mots.  Auffi  que 

Nouveau  baftiment*  tdtfenal.  Plantes  de  ce  lieu  fcul  eftoit  l'ébat  &  le  promenoir 

de  la  ville.  Refpenfe  dm  roy.  des  habitans  &  dames  de  la  ville ,  mef- 

mes  pourfe  baigner  dans  la  rivière.  Que 

DU  1.  Avril  1601.  Sur  ce  que  quel-  ez  grandes  villes  les  rôys  ôc  princes 
ques  bourgeois  de  la  ville  ,&  mef-  avoient  de  couftume  donner  des  lieux 
nie  le  capitaine  Pouldrac  logé  en  la  mai-  fpacieux  ôc  places  publiques ,  des  porti- 
fon  du  boulcvart  des  Celeftins ,  eftant  ques&  promenoirs  faits  ôcenrichisexprez 
venu  trouver  en  la  maifon  de  ville  mef-  pour  recevoir  les  habitans  &  prendre 
lîcurs  les  prevoft  des  marchands  6c  ef-  leurs  plaifirs.  Que  ceftui-cy  eftoit  beau 
chevins,  leur  auroient  fait  entendre  com-  &  naturel  de  foy-mefme ,  tant  à  caufe 
me  quelques  jours  au  précèdent  l'on  au-  de  l'afped  du  dehors  delà  ville,  que? 
roit  pris  certains  alignement  pour  tirer  de  la  proximité  ôc  beauté  de  ce  fleuve, 
une  muraille  depuisle  long  de  l'arfenal  Mais  que  fi  cela  empefehoit  aucune- 
jufques  fur  la  rivière ,  pour  quoi  faire  il  ment  la  garde  de  la  ville  6c  apportoic 
y  auroit  trente  ou  quarante  ouvriers  qui  incommodité  à  la  negotiation  ,  que  ce 
auroient  commencé  la  tranchée  pour  les  qui  avoit  plus  de  mauvaife  marque  ôc 
fondations.  faifoit  plus  d'eftonnement ,  eftoit  que  les 
Sur  quoy  monfieur  le  prevoft  fc  feroit  tranchées  qui  fe  faifoient  pour  le  fondc- 
voulu  plus  particulièrement  informer  ,6c  ment  de  la  muraille  ,  eftoient  de  dix 
mtcfmé  par  me/lieu r s  Robineau,  Gar-  pieds  d'efpaisj  ce  quifeinbloit  une  for- 
ai er,  ôc  des  Jardins  efchevins  6clemaif-  tereffe  6c  vraye  menace  contre  les  ha- 
tr«  des  œuvres  delà  ville,  qui  fe  feroient  bitans  ,  qui  ne  penfoient  avoir  donné 
tranfporrez  fur  les  lieux  le  jour  fuivant,  fujet  à  S.  M.  de  prendre  aucune  deffian- 
&  reconnu  comme  dans  la  clofture  que  ce  de  leurs  déportemens  -,  que  tout  obcïf- 
l'on  vouloit  faire  l'on  enferme  le  grand  foit  làns  contrainte  ;  que  le  peuple  ne 
boulcvart  de  la  fortification  du  coin  de  refpire  rien  que  le  bien  de  les  affaires» 
la  rivière.                                     .  le  repos  ôc  tranquillité  de  Peftat  $  6c 
Pour  quoi  monfieur  le  prevoft ,  dcz  qu'il  les  trouveroit  toujours  en  leur  de- 
lc  y.  dudit  mois  auroit  efté  trouver  S.  Mi  voir. 

à  fon  retour  de  S.  Germain  ,  pour  luy  Que  Dieu  avoit  tellement  touché  l'cf- 
faire  entendre  la  confequence  de  cette  prit  de  tous  nos  habitans,  pour  ne  pou- 
affaire,  luy  difant  comme  il  eftoit  de  voir  prendre  aucun  mauvais  foupçon 
ion  devoir  &  de  la  charge  à  laquelle  il  pour  les  adions  d'un  prince  duquel  ils 
auroit  plu  à  S.  M.  l'appeller,de  luy  don-  avouoient  tenir  ce  qui  leur  eftoit  refté 
xier  avis  de  tout  ce  qui  fë  feroit  pat  la  de  ce  grand  naufrage  des  guerres  civi- 
ville,  mcfmc  en  une  chofe  qui  fembloit  les }  qu'iLs  ne  craignent  rien  du  prefent^ 
de  fi  grande  importance3  6c  remonftré  mais  feulement  de  l'avenir.  Car  encore 
comme  par  le  moyen  de  ce  qu'on  enfer-  qu'ils  euflent  toujours  tenu  que  l'clcc- 
moit  dans  l'arfenal  le  boulevart  ,  l'on  tion  qu'il  avoit  faite  de  monfieur  de 
oftoit  aux  habitans  le  moyen  de  ladef-  Rofny  pour  grand-maiftre  eftoit  tres- 
fen/e  de  leur  ville  ,  de  s'en  pouvoir  fer-  judicieule ,  pour  bon 6c  ridelle  ferviteur 
vir  en  temps  6c  necedîtéde  guerre  $  que  de  S.  M.  toutesfois  que  cet  office  pou- 
l'on  cornprenoit  deux  cafemates ,  dans  voit  changer  de  main ,  ou  fon  ablence 
l'une  desquelles  eftoit  la  chaine  que  l'on  apporter  quelque  nouveauté ,  comme  il, 
avoit  de  couftume  ,  en  cas  de  troubles,  arriva  le  lendemain  de  la  journée  des 
de  tendre  au  travers  de  la  rivière  -,  ce  barricades  ,  journée  funefte ,  non  pas 
boulcvart  cftrc  la  feule  fortereue  de  la  tant  pour  avoir  efté  . le  peuple  rebelle  , 
ville,  parce  que  c'eftoit  le  premier  lieu  que  mal  averty  des  confeils  6c  intentions 
où  l'on  mettoit  les  gardes,  l'onallèoic  du  feu  roy  ,  en  laquelle  les  fediticuxde 
les  fcnnnellcs  j  que  par  ce  lieu  fcul  on  Paris  trouvèrent  le  moyen ,  en  l'abfence 
pouvoit  defeouvrir  ce  qui  fe  fentoit  au  de  monlkur  de  la  Guifche  grand-maif- 
dehors  delà  ville  au-deflijs  6c  à  l'avale-  tre,  de  corrompre  celuy  qui  comman- 
Tome  II,  Part.  III.  P  pp 
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doit  à  I'arfenal ,  pour  luy  faire  prendre  Et  lors  leroy  auroit  fait  entendre  au- 

Icur  party ,  en  quoi  ils  faiioient  eftat  dit  fieur  prevoft  qu'il  ne  pouvoit'eftre 

d'avoir  fait  une  grande  conquefte.  bien  content  de  l'ombrage  que  fesfujets 

Sur  le  tout  leroy  auroit  refpondu  au  avoient  pris  de  cette  entreprife,  qui  n'ef- 
fieur  prevoft  des  marchands ,  que  c'ef-  toit  à  mauvaife  intention  ni  volonté 
toit  un  ouvrage  de  plaifir  qu'il  defirc  çontr'cux.  Remonftra  combien  la  place 
faire  ,  ôc  non  autre  chofe  ,  &  qu'il  n'en-  de  I'arfenal  eftoit  foible  &  mauvaife, 
tendoit  point  que  l'on  puille  entrer  en  pour  donne/  alarme  ôc  crainte  à  fes  ha- 
aucun  ombrage  ni  deffiance  de  luy , ayant  bitans  de  Paris  ;  les  murailles  de  fes  cof- 
fait  reflentira  tout  le  peuple  tantd'ef-  tez  toutes  bafles  ôc  ouvertes  s  ôc  que  de- 
fets  ôc  fi  manifeftes  de  (à  bonne  volon-  puis  deux  ans  mefme  il  avoit  fait  rem- 
té  ,  ôc  aux  habicans  de  Paris  fpeciale-  plir  les  foflez  &  baftions  qui  cftoient  du 
ment  ;  toutesfois  que  le  lendemain  il  fe  cofté  du  pavillon  pour  en  faire  l'eften- 
rendroit  fur  le  lieu  ,  où  il  donnerait  fon  duc  d'un  grand  jardin  -,  qu'il  n'auroit 
jugement  ôc  feroit  entendre  fa  volonté,  oneque  entendu  d'y  faire  autre  chofe 

Et  le  lendemain  auroit  mandé  quérir  qu'un  fejour  de  plaifir  ;  qu'il  ne  vouloit 
ledit  fieur  prevoft ,  comme  auilî  melfieurs  comprendre  le  lieu  où  l'on  avoit  accouf- 
les  premiers  prefidens  ,  de  la  cour  le  tume  d'afleoir  les  fentinclles  de  la  ville, 
fieur  de  Harlay,ôc  des  comptes  le  fieur  ôc  qu'il  entendoit  laillcr  le  pafl'agc  du 
Nicolay  ,  auflî  le  fieur  de  la  Gueflepro-  cazematin  ,  mefme  celuy  où  eft  la  chai- 
curcur  gênerai  en  Ion  parlement  ôc  au-  ne  de  la  rivière  >  que  la  muraille  n'avoic 
très  grands  de  fon  conléil  j  où  auroit  que  trois  pieds  de  hauteur  au  dedans; 
efté  maintenu  par  le  fieur  de  Rofny  ôc  que  ce  qu'elle  avoit  efté  fondée  de 
grand-maiftre  ôc  grand  voyer  de  Fran-  huit  pieds ,  eftoit  pour  fouftenir  les  ter- 
ce  ,  &  par  le  procureur  gênerai  dit  qu'au  res  ôc  pour  conduire  en  forme  de  ter- 
roy  feul  appartenoit  la  difpofition  entie-  raflé  la  grande  allée  jufques  fur  la  rivière, 
re  de  toutes  les  portes ,  murailles ,  bou-  où  il  pretendoit  baftir  un  petit  pavil- 
levars  ou  fortereflês  de  toutes  les  villes  Ion  de  plaifir ,  pour  fe  venir  refraichir 
de  fon  royaume  $  qu'il  en  pouvoit  dif-  au  fortir  de  la  rivière  quand  il  viendrait 
pofer ,  non  moins  que  du  refte  de  fon  de  fe  baigner ,  ôc  pour  trouver  un  ba- 
domaine  ;  qu'il  s'en  trouverait  plufieurs  teau  pour  retourner  par  la  rivière  en 
arrefts  ôc  jugemens  ,  melme   contre  fon  palais  du  Louvre  j  que  c'eftoit  fon 
des  feigneurs  particuliers  de  villes  ou  plaifir ,  ôc  qu'il  avoit  aflez  fait  pour  fes 
fortereflês.  Qu'au  roy  feul  appartient  per-  furetez,  aflez  de  pertes ,  labeur  &  travail } 
mettre  de  les  conltruire  ,  rompre  ou  qu'on  le  devoir  laifler  maintenant  jouir 
changer  à  fa  diferetion  ou  volonté ,  &  des  aifes  &  ébats  du  repos  public  }  qu'il 
qu'il  Vaura  bien  garder  ou  fortifier  les  gardera  fi  bien  fes  fujets ,  qu'il  n'en  pour- 
villes  contre  les  efforts  de  leurs  enne-  ra  advenir  ni  mal ,  ni  peur  ;  ainfi  qu'il 
mis.  A  quoy  ledit  fieur  prevoft  luy  au-  croirait  pour  ennemis  ceux  qui  vou- 
roit  refpondu  qu'ils  reconnoiflbient  aflez  droient  fi  mal  interpréter  fes  actions , 
que  la  confervation  du  falut  commun  qui  ne  tendoient  qu'au  bien  &  tranquil- 
de  leur  ville ,  leurs  vies  &  leurs  libertez  lité  de  tout  le  public  ;  ce  qu'il  vouloir 
dépendoient  de  luy  principalement  jâuf-  que  ledit  fieur  prevoft  fift  auflï  enten- 
fy  eft-il  le  feigneur  &  maiftre,  non-feu-  dre  aux  habitans  de  fa  bonne  ville, 
lement  des  forts  &  ceintures  des  villes, 

mais  encore  des  coeurs  ôc  désaffections  Service  funèbre  pour  L*  reine  Louife  de 
ôc  volontezj  qu'ils  ne  pouvoient  moins  raineveuve  du  roy  Henry  III. 
que  de  demander  à  S.  M.  eftre  main- 
tenus ôc  d'en  ûfer  prefentement  comme  T  E  Lundy  ix.  du  mois  d'Avril  eft 
ils  auraient  fait  par  le  pafle  ôc  comme  I  j  venu  au  bureau  de  la  ville  M.  du 
leurs  prédeceffeurs  en  avoient  bien  ôc  Fay  confciller  ôc  maiftre  d'hoftel  de  la 
fïdel lement  ufé  ;  que  fon  peuple  ne  le  maifon  du  roy, maiftre  des  cérémonies 
craignoit  point,  mais  qu'il  l'aimoit  na-  defdids  fervices ôc  prieres,veftu  de ferge 
turellement  ;  le  fuppliant  neantnioins  noire  de  d'une  robbe  de  deuil  ÔC  un  bon- 
qu'il  plaife  à  S.  M.  maintenir  la  ville  net  carre  ,  aflifte  de  trois  heraults  d'ar- 
en  fes  privilèges ,  en  le  bien  fervant ,  puif-  mes  du  roy  ôc  de  vingt-trois  jurez  cricurs 
qu'il  avoit  rendu  au  plus  fort  des  guer-  de  corps  ÔC  de  vins  de  ladide  ville  vef- 
res  la  liberté  ôc  ufage  des  privilèges  aux  tus  de  robbes  noires.  Lequel  fieur  du 
villes  ôc  aux  plus  grands  ennemis  mef-  Fay  a  dict  à  mefdicts  fieurs  les  P.  des  M. 
mes.  ôc  E.  qu'il  avoit  commandement  de  S.  Il 
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les  prier  d 'affilier  en  corps  aufdides  prie-  des  cours  fouveraines  ,  comme  aufly  y  Am  t(ot 

res  fie  fervices }  ce  que  iceulx  fleurs  ont  feroient  arrivez  meilleurs  les  princes  de 

promis  faire.  Coudé ,  de  Conty  fie  de  SoilIbns  accom- 

Ce  faid,  mefdids  fleurs  P.  des  M.  E.  pagnez  de  plufieursfeigncurs  &  gentils- 
procureur  &  greffier  de  ladide  ville  font  hommes  veftus  de  deuil  4  comme  aufly 
allez,  au  grand  bureau  j  où  ayans  pris  y  eft  arrive  monfieur  l'ambailàdeur  de 
leurs  places,  un  nomme  Mellon  l'un  def-  Venifc  ,  lefdids  trois  heraults  fie  ledid 
dids  ci  icurs  a  faid  la  proclamation  ainfl  /ieur  du  Fay  au  milieu.  Incontinent  mon- 
qu'il  enfuit  •:  Nobles  &  dévotes  per/onnes,  Jleur  l'eveique  de  Paris  a  chante  fie  cc- 
prie^Dieu  pour  Came  de  feu  tres-Chrefiirn-  lebré  la  meilè,  alfifté  de  fix  diacres  ^  la- 
ne  y  treshaulee ,  tres-puiffante  &  tres-exceL  quelle  meffe  a  cfté  chantée  en  mulique 
lente  princeffe  Louife  en  [on  vivant  roine  fort  dévotement.  Quand  eft  venu  à  l'of- 
doiiairiere  de  France ,  veufve  de  [entres-  frande,l'un  des  trois  heraults  a  marché 
Chrefiien ,  tres-haut ,  tres-puiffant  &  très-  le  premier  ,  faifant  grand  révérence  d'un 
magnanime  Henry  III.  du  nom  r*y  de  Fran-  cofté  &  d'aultre  }  auquel  a  efte  baillé 
ceQ-de  Polonyu  j  laquelle  trefpaffa  en  fan  un  cierge  ,  lequel  il  a  efté  prefenter 
thafieau  de  Moulms  le  Lundy  xxix.  Jan-  àjnond.fieur  le  prince  deCondé.qui  a  efté 
vier  dernier  paffeypour  famé  de  laquelle  a  l'offrande,  ledid  ficur  du  Fay  allant 
le  roy  faicl  faire  les  fervices  &  prières  en  devant  luy  i  comme  aufly  les  deux  aul- 
fefufe  de  Paris.  très  heraults  en  ont  faid  autant  auf. 

£1  ledid  jour  de  Lundy  environ  trois  dids  feigneurs  de  Conty  &  de  SoilIbns. 
heures  de  relevée ,  meilleurs  les  P.  des      Ladide  melTe  dide ,  l'oraifon  funèbre 

M.  E.  greffier ,  procureur  fie  receveur  de  a  efte  faide  &  dide  par  monfieur  Be- 

ladide  ville,  aVans  chacun  une  robbe  noift  curé  de  l'eglifc monfieur  S.  Eufta- 

de  deuil  Se  le  eliappcron  fur  les  elpau-  che.  Ce  faid,  lcidids  ficurs  P.  des  M. 

les,  affiliez  des  archers,  fergens  de  la  fie  E.  procureur,  greffier  &  receveur  aC 

ville ,  aulcuns  quarteniers  &  bourgeois,  fîftez  comme  deflus ,  font  revenus  audid 

font  allez  en  ladide  eglife  N.  D.  en  hoftel  de  ville  en  pareil  ordre  qu'ils  cf- 

l'ordre  qui  enfuit  :  toient  partis. 

Premièrement  mafehoient  les  trois 

nombres  des  archers  de  la  ville  veftus  Impofition  pour  le  bafiiment  de  Pont-neuf  & 
ide  leurs  hocquetons  fie  hallebardes  -y  les  four  les  fontaines* 

dix  fergens  de  la  ville  veftus  de  leurs 

robbes  my-partics  j  le  greffier  de  la  ville  r\U  17.  Avril  3  en  aflemblée  gene- 
feul  à  cheval  vcftu  de  la  robbe  de  deuil  raie ,  a  efté  rapporté  par  le  pre 


avec  ledid  chapperon;  fie  après  luy  lef-  voft  des  marchands,  que  le  roy  n'avoic 

dids  Heurs  P.  des  M.  E.  procureur  fie  approuvé  l'impofîtion  propofée  pour  le 

receveur,  ledid  procureur  du  roy  a  cofté  parachèvement  du  Pont-neuf,  fie  avoie 

du  dermer  efchevin ,  auffi  à  cheval ,  vef-  dit  que  le  plat  pays  cftoit  aflez  defoléj 

tus  de  leurfdides  robbes  de  deuil  ,  fie  que  perfonne  ne  parloit  pour  le  peuple* 

après  eux  quelques  quarteniers  fie  bour-  fie  cftoit  contre  la  charité  chreftienne 

geots  auffi  à  cheval.  de  charger  le  roy  pour  defeharger  la 

Eteftans  arrivez  en  ladide  eglife  N.  D.  ville  j  fie  ne  s'eftoit  voulu  rendre  fur  ce 

ont  pris  leurs  places  aux  hauîtes  chaifes  qu'on  luy  avoit  remonftrc  que  les  ccu- 

du  cofté  feneftre  .  ainfi  qu'il  eft  accouf-  vrcs  publics  des  autres  villes ,  comme 

tumé.  Et  quelque  temps  après  feroient  les  ponts  de  Mantes  ôc  Chafteleraud 

arrivez  meilleurs  des  cours  fouveraines.  a  voient  cfté  faits  par  impofition  fur  tout 

Et  ayant  efté  les  vigilles  des  morts  chan-  le  royaume  }  fie  avoit  deftiné  les  dix  fols 

tées  fie  célébrées  en  grande  dévotion,  pour  muid  de  vin  qu'on  propofoit  pour 

chacun  s'eft  retiré.  reparer  les. fontaines ,  d  la  conftrudion 

Et  le  lendemain  Mardy  x.  Avril  en-  dudid  pont,  fie  ordonné  qu'on  cher- 

viron  les  neuf  heures  du  matin  lefdids  chaft  un  autre  fond  pour  les  fontaines  s 

fleurs  P.  des  M.  E.  procureur  ,  greffier,  fie  avoit  envoyé  fes  lettres  patentes  pour 

receveur  ,  quarteniers ,  bourgeois ,  ar-  cet  cfïèt. 

chers  fie  fergens  de  ladide  ville  font  par-  Sur  quoy  eft  arrefté  qu'au  lieu  de  dix 

tis  dudid  hoftel  de  ville  veftus  fie  en  la  fols ,  il  s'en  mettra  quinze ,  moitié  pour 

mefme  ordre  qu'ils  eftoient  le  jour  pré-  le  pont,  fie  l'autre  moitié  pour  lesfon- 

cedent ,  fie  allez  en  ladide  eglife  N.  D.  taines  ;  fie  que  l 'impofition  ceflera ,  quand 

où  ayant  pris  leurs  mefmes  places  \  y  fe-  les  ouvrages  cefleronr. 

roient  incontinen  t  arrivez  mefdids  ficurs  Ce  que  le  roy  approuve  par  fes  lettres 
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—  patentes  du  17.  Avril  1601.  6c  ordonne 
que  les  deniers  feront  receus  par  moi- 
tié par  le  treforier  des  baftimens  pour 
le  pont ,  &  par  le  receveur  de  la  ville 
pour  les  fontaines }  &  que  la  levée  s'en 
fera  fans  autre  vérification  j  &  la  juri- 
diction pour  le  fait  d'icclle  attribuée  à 
la  ville ,  nonobftant  oppofitions  ou  ap- 
pellations quelconques  ,  deffendant  à 
tous  autres  juges  d'en  connoiftre  j  &  les 
fontaines  reftablics ,  moitié  de  l'impoft 
ceflèra,  8c  l'autre  moitié  après  le  pont 
achevé. 

LEttres  patentes  confirmatives  de 
la  juridiction  attribuée  aux  preVoft 
cfchevins  pour  tout  ce  qui  apparte^ 
noit  à  la  levée  des  15.  fols  pour  muid 
devin  dont  a  efté  parlé  ey-deflus.  Du  iu 
Novembre  1601. 

Lettres  patentes  du  11.  Février  1601» 
<jui  accordent  la  continuation  des  1  y.  fols 
fans  qu'il  foit  befoin  de  vérifier  lefdites 
lettres ,  6c  avec  juridiction  à  la  ville  pour 
l'exécution  d'icelles  nonobftant  oppofi- 
tion  ou  appellation  quelconque. 

Te  Deum ,  feux  de  joye  &  pnceffton  pour 
la  naijfance  du  dauphin  fils  du  roy  Henry 
IV 

LE  Vendredy  xxvni.  jour  de  Septem- 
bre m.  dc.  1.  melîieurs  les  P.  des 
M.  6c  E.  de  la  ville  de  Paris  ayans  rc- 
<:eu  lettres  du  roy  de  la  naùTance  de  mon- 
fêigneur  le  dauphin ,  qui  eftoit  advenue 
la  nuid  d'entre  le  Jeudy  6c  ledid  jour 
de  Vendredy ,  afin  de  rendre  grâces  à 
Dieu  &  faire  une  grande  demonftration 
de  joye ,  mefdids  fieurs  les  P.  des  M. 
8c  E.  ont  auffi-toft  mandé  Nicolas  Mo- 
rifïèau  capitaine  du  petit  arfenal  de  la 
Ville,  auquel  ils  ont  commandé  de  faire 
amener  à  la  place  deGreve  l'artillerie,ca- 
nonsôc  boettes,  pour  eftre  tiret  àl'uTuâ 
du  Te  Deum.  Comme  auffi  ont  comman- 
dé au  controlleurdubois  de  ladicle  ville 
de  compofer  un  beau  grand  feu,  avec 
une  pyramide  pleine  de  fufées  6c  artifi- 
ces ,  pour  jouer  lors  du  retour  du  Te 
Deum,  qui  feroit  ledid  jour  de  relevée 
chanté  en  l'eglife  de  N.  D.  Au  beuve- 
tier  de  ladide  ville  de  tenir  prefts  deux 
muids  de  vin  6c  une  grande  quantité  de 
pain,  pour  eftre  diftribuez  au  peuple. 
Et  ont  iceux  fieurs  envoyé  mandemens 
à  meilleurs  les  confeillers  de  la  ville , 
quarteniers  8c  deux  bourgeois  de  chacun 
quartier  mandez ,  pour  eulx  trouver  le- 
did jour  deux  heures  de  relevée  en  l'hof- 
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tel  dc  la  ville ,  pour  accompagner  lc£ 
dids  lieurs  P.  des  M.  6c  E.  à  aller  au 
Te  Deum  qui  feroit  chanté  en  fegliie 
N.  D.  6c  faire  faite  par^lefdids  quarte- 
niers  des  feux  de  joye  en  chacune  dixai- 
ne  de  leur  quartier  ,  avec  proclamations 
à  haulte  voix  par  le  peuple  vive  le  roy. 
Et  encore  aufdids  fieurs  confeillers  de 
ville,  quarreniers 6c  bourgeois  eux  trou- 
ver le  leudemain  Samedy  29.  dudid 
mois  fept  heures  du  matin  en  l'hoftel 
de  la  ville,  pour  accompagner  lcfdich 
fieurs  à  la  proceffion  générale  qui  fe- 
roit faicle  pour  rendre  grâces  à  Dieu  de 
la  naiflànce  de  monfeigneur  ledaulphin. 
Lequel  jour  de  Vendredy  à  deux  heu- 
res la  cloche  du  pallais  a  commence  a 
fonner  6c  carillonner  jufquesau  foir  bien 
tard. 

Et  environ  les  trois  heures  de  rele- 
vée mefdicts  fieurs  P.  des  M.  6c  E.  fonc 
allez  audid  Te  Deum  en  habits  6c  ordre 
qui  enfuit  : 

Premièrement  marchoient  devant  les 
archers  ,  harquebufiers  6c  arbaleftriers 
avec  leurs  hocquetons  6c  hallebardes. 

Les  fergens  delà  ville  veftus  de  leurs 
robbes  m  y- parties  garnis  de  leurs  navi- 
res d'orfaverie. 

Le  greffier  de  là  ville  feul  à  cheval 
veftu  d'une  robbe  de  velours  m  y-par- 
tie» 

Mefdids  fieurs  les  P.  des  M.  6c  E 
auffi  veftus  de  chacun  une  robbe  de  ve- 
lours my-parties. 

Le  procureur  du  roy  pareillement  vef- 
tu d'une  robbe  dc  velours  rouge. 

Le  receveur  de  ladicle  ville  d'une  auL 
tre  robbe  de  velours  noir. 

Et  après  eulx  marchoient  les  fieurs 
le  Tonnelier  ,  le  Conte ,  Daubray  6c 
Arnault  confeillers  dc  la  ville ,  6c  queU 
ques  quarteniers  6c  bourgeois  eftans  tous 
à  cheval. 

Et  en  cet  ordre  allèrent  en  l'eglife 
N.  D.  où  eftoient  mefficurs  des  cours 
fouveraincs.  Et  auffi-  toft  fut  chanté  en 
mufique  ledid  Te  Deum  Uudamus ,  avec 
le  pfèaulme  Démine  in  virtute  tua.  Et  au 
mefme  ordre  que  cy-devant  eft  did  mef- 
dicts fieurs  P.  des  M.  E.  ôcc.  font  reve- 
nus audid  hoftel  de  ville. 

Et  incontinent  après  a  efté  allumé  le* 
did  feu  qui  eftoit  préparé  devant  ledid 
hoftel  de  ville.  A  efté  tiré  l'artillerie, 
tant  de  l'arfenal  du  roy  ,  que  des  piè- 
ces 8c  bouettes  qui  eftoient  en  ladide 
place  de  Grève ,  qui  ont  faid  un  fort 
grand  bruit. 

Après  le  canon  tiré  les  trompettes , 
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clairons,  haultbois&  tambours  ontfon-  certificat  duquel  Ja  de/penféfera  pafîeê  — — — - 

ne,  le  peuple  criant  par  plusieurs  fois  en  fon  compte  par  le  lieutenant  civil  ,  A*-,fw" 

avec  grandes  acclamations  &  applaudif-  prevoft  des  marchands  &  gens  du  roy 

femens  de  joye  vive  le  roy.  Lefdicts  deux  du  chaftelet. 

muids  de  vin  ont  efté  deffbncez ,  lef-  Arreft  du  parlement,  du  15.  Mars, 

quels  ont  efté  diftribuez  au  peuple  avec  pour  lever  une  année  des  pauvres ,  donc 

grande  quantité  de  pain.  les  deniers  mis  ez  mains  du  receveur 

Lcdict  jour  au  loir  l'artillerie  Se  ca-  gênerai  defdits  pauvres ,  qui  acquitera 

nons  ont  efté  encores  tirez ,  Se  ont  efté  les  mandemens  des  prevoft  des  mar- 

allumez  des  feux  particuliers  en  chacu-  chands  &  efchevins ,  avec  injonction  à 

ne  rue ,  criant  par  le  peuple  à  haulte  voix  tous  valides  des  provinces  de  fe  retirer 

■vive  le  roy.  Bref  toute  la  journée  ne  fe  de  Paris. 

peut  marquer  que  allegrcfle Se  rejouïf-  Autre  arreft  delà  cour,  dudit  jour, 
fance.  qu'en  chacune  des  villes  des  bailliages 
Et  le  lendemain  Samedy  xxix.  Sep-  Se  fenefehauflees  dans  l'eftenduëdu  ref- 
tembre  m.  dc.  i.  environ  les huict  heu-  fort  du  parlement,  feront  parles  baillis 
res  du  matin ,  meftlicis  ficurs  P.  des  M.  &  fèncfchaux  ,  les  maires  Se  efchevins 
F.  greffier ,  procureur  &  receveur  veftus  appeliez ,  eftablis  des  commuTaires  pour 
deidictes  roobesde  velours  affiliez  d'aul-  pourvoir  aux  pauvres  invalides  deldites 
cuns  fleurs  confeillers  de  ville,  quarte-  villes ,  natifs  d'icelles,  ou  qui  y  auront 
teniers ,  bourgeois ,  fergens  &  archers  de  demeure  depuis  quatre  ans }  &  pour  cet 
ladicte  ville  font  partis  dudiâ:  hoftelde  effet  taxe  faite  ,  pour  laquelle  les  par- 
ville  ,  pour  aller  i  la  proceflion  générale,  ticuliers  &  communautez  comparoif- 
&  ce  en  pareil  rang  Se  ordre  qu'ils  fi-  tront  pardevant  lefditscommiflàires,  Se 
rent  lors  qu'ils  allèrent  audict  TtT)evmy  taxeront  raifonnablement  par  chacune 
à  laquelle  proceflion  affilièrent  meilleurs  femainc  j  Se  ce  qui  fera  ordonne  par  lef- 
des  cours  fouveraines.  dites  taxes  fera  exécuté  nonobftant  &c. 

fie  la  dillribution  faite  par  femaine  à 

Taxe  parles  pauvres*  ateliers  publics é"C.  chaque  eglife  paroiflîalc  ,  comme  dans 

Paris. 

DU  y.  Mars,  en  la  police  générale  Mandement  aux  quarteniersdenom- 

cn  la  chambre  S.  Louis ,  arrefté  mer  par  quartier  deux  bourgeois  pour 

qu'il  fera  levé  trois  années  de  la  taxe  fe  tenir  aux  portes  de  la  ville ,  &  em- 

des  pauvres  pour  fub venir  à  leurs  necef-  pefcher  les  pauvres  d'y  entrer.  Du  n. 

fitezi  la  première  prefenrement ,  la  fe-  Mars. 

conde  deux  mois  après ,  &  la  troiliéme  Rcglementpour  les  pauvres  employez 

quand  il  en  fera  befoin.  Les  prevoft  Se  aux  ateliers ,  que  les  hommes  Si  fem- 

efchcvins  fe  font  chargez  de  fournir  pel-  mes  auront  par  jour  chacun  deux  pains 

les,  pics,  &  hottes  pour  les  ateliers  pu-  de  16.  onces  chaque  pain,  Se  un  fol  } 

blics  St  s'en  rembourfer  fur  les'deniers  enfans  julqu'à  huit  ans ,  deux  petits 

dont  la  levée  fe  fera  fur  chaque  dixai-  pains ,  Se  les  mères  ayant  enfans  à  la 

ne  par  un  bourgeois  que  les  quarteniers  mamelle  1.  fol  pour  avoir  du  lait, 

nommeront  à  la  ville ,  8c  les  commiflai-  Du  5.  May.  En  aflemblée  dans  la  fallé 

res  des  pauvres  tenus  de  fournir  le  rolle  S.  Louis ,  arrefté  de  faire  reveuc  des  pau- 

des  taxes  des  pauvres  à  un  fubftltut  dû  vres  eftant  aux  ateliers ,  &  renvoyer  les 

procureur  gênerai  nommé  pour  cetef-  eftrangers ,  à  peine  dc  fouet, 
fet ,  qui  le  remettra  ez  mains  des  prevoft 

des  marchands  ôcefchevinsi&  fera  man-  Supplice  du  marefchal  de  Biron. 
dé  aux  religieux  Se  convents  de  payer 

incelTamment  une  année  de  la  taxe  i  Rtquefie  du  marcfchal  de  Biron  an  roy. 
laquelle  ils  auront  efté  cotifèz. 

Du  11.  Mars  1601.  à  la  police  gene- 

raie  pour  les  pauvres ,  a  efté  arrefté  ^  I  R  E  , 
d'ouvrir  des  ateliers  publics  ;  que  les 

pauvres  qui  y  travailleront  feront  ra-  Entre  les  perfections  qui  accompa- 

lez  ,  pour  les  reconnoiftre  >  que  le  gnent  la  grandeur  de  noftre  Dieu ,  la 

receveur  mettra  deniers  pour  les  payer,  mifericordeparoîtpardeflustoutes.C'eft 

d  chacun  un  fol ,  outre  le  pain  ,  ez  elle  qui  a  reconcilié  les  hommes  avec 

mains  du  bourgeois  qui  fera  chaque  luy  ,  Se  ouvert  les  portes  du  ciel  au. 

jour  nommé  par  le  quartenier  ,  fur  le  monde.  Cette  belle  prtie  qui  fait  lé 
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tout  d'une  vertu  excellente  vous  ayant 

cfté  communicquée  par  ce  grand  mo- 
narque ,  fie  donnée  par  don  de  grâce 

-ïpecialc  fur  les  aultresrois  de  la  terre, 
comme  fils  aimé  de  foneglife,  -fie  ayant 
jufques  icy  mefnagé  divinement  le  fang 
de  vos  ennemis  ,  le  trouve  réclamée  en 
la  fortune  du  marefchal  de  Biron,  qui 
l'ofe  implorer,  fans  vous  dire  que  ce  fait 
tlafme  à  un  fubjcd  qui  a  oflfcnfé  fon 
prince ,  de  recourir  à  fa  doulceur  pour 
avoir  fa  paix ,  puifque  c'eft  la  gloire  de 
la  créature  qui  a  irrité  fon  créateur, 
de  demander  en  foufpirant  la  remifCon 
de  fon  ofrenfe.  Or ,  Sire  ,  fi  jamais  vof- 
tre majefté,  à  qui  la  clémence  a  tous- 
jours  honnoré  les  victoires  de  fon  efpéc, 
defirc  fignaler  fie  rendre  memora  ble  fa 

^  bonté  par  une  ieule  grâce  ,  c'eft  main- 
tenant qu'elle  peut  paroiftre  en  donnant 
la  vie  Se  la  liberté  à  fon  tres-humble  fer- 
viteur,  à  qui  la  nanTance  &  la  fortune 
avoient  promis  une  mort  plus  honnora- 
ble  que  celle  qui  le  menafle.  Cette  pro- 
mefîc  de  fon  deftin ,  Sire ,  qui  vouloir 
que  mes  jours  fufient  facrifiez  à  voftre 
iervice,  s'en  vaeftrehonteufement  vio- 
lée ,  fi  voftre  mifericorde  ne  s'y  oppo- 
fc  ,  6c  ne  continue  en  ma  faveur  les  mi- 
racles qu'elle  a  faiéts  en  France ,  lefquels 
honnoreront  à  jamais  voftre  règne.  Vous 
ferez  en  la  vie  temporelle  ce  que  Dieu 
faict  en  la  fpirituelle  ;  fie  en  fauvant  les 
hommes  comme  il  fauve  les  ames ,  vous 
vous  rendrez  digne  de  l'amour  du  mon- 
de &  desbenedi&ions  du  ciel.  Je  fuis  vof- 
tre créature ,  Sire ,  eflevé  Se  nourry  aux 
honneurs  de  la  guerre  par  vos  libera- 
litez  fie  par  voftre  fage  valeur.  Car  de 
marefchal  de  camp  m'avez  faicl  maref- 
chal de  France ,  de  baron  duc ,  &  de 
fimple  foldat  vous  m'avez  rendu  capi- 
taine. Vos  combats  &  vos  batailles  ont 
elle  mes  efcollcs ,  où  en  vous  obeyflànt 
comme  à  mon  roy  ,'j'ay  appris  à  com- 
mander les  aultres  comme  mes  foldats. 
Ne  fouffrez  pas,  Sire  ,  que  je  meure  en 
une  occafion  fi  miferable ,  fie  laifiez-moy 
vivre  pour  mourir  au  milieu  de  vos  ar- 
mées ,  fervant  d'exemple  d'homme  de 
guerre  qui  combat  pour  fon  prince ,  fie 
non  d'un  gentilhomme  malheureux  que 
le  fupplice  deffaicl  au  milieu  d'un  peu- 
ple ,  à  la  curioûté  des  fpe&ateurs  im- 
patiens en  l'attente  de  la  mort  des  cri- 
minels. Que  ma  vie,  Sire,  fi  ni  (Te  au  mef- 
me  lieu  ou  j'ay  accouftumé  de  répandre 
mon  fang  pour  voftre  fervice  ;  fie  per- 
mettez que  celuy  qui  eft  refté  de  tren- 
te-deux playes  que  j'ay  receucs en  vous 
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fervant  ôc  imitant  voftre  courage ,  foit 
encore  à  efpandrepour  la  conftrvarion 
fie  accroiflement  de  voftre  empire ,  fie 
qu'il  peruTe  ainfi  honnorablement,Sire, 
afin  que  de  cette  belle  mort  je  reco- 
gnoifle  la  grâce  que  m'aurez  fai&e  de  me 
laitier  la  vie.  Les  plus  conjurez  enne- 
mis de  voftre  royaulme  ont  efprouvé  la 
douceur  de  voftre  clémence  ,  fie  jamais 
a  L'exemple  de  Dieu  vous  n'avez  voulu 
la  ruine  de  perfonne.  A  prefent ,  Sire  , 
le  marefchal  de  Biron  vous  demande 
le  mefme  bénéfice ,  fie  fupplie  voftre  pi- 
tié de  le  monftreren  cela  auffipuhlanc 
que  mon  malheur  eft  grand ,  ôc  vous 
defrober  le  fouvenir  de  ma  faulte ,  afin 
que  ayez  mémoire  de  mes  fervices  fie 
de  ceux  de  feu  mon  pere,  de  qui  les 
cendres  vous  adjurent  de  pardonner  à 
ion  fils ,  fie  de  vous  laifler  efmouvoir  à 
là  requefte.  Si  les  ennemis  de  ma  liberté 
gaignent  la  faveur  de  vos  aureilles,  vous 
donnant  de  mauvaifes  impreffions  de 
ma  fidélité,  fie  faifoient  penfer  que  je 
ferois  fufpeâ  à  voftre  royaume,  ban- 
niflez  moy  de  voftre  court,  fie  me  don- 
nez pour  mon  exil  l'Hongrie ,  où  privé 
de  l'honneur  de  pouvoir  fervir  le  par- 
ticulier de  voftre  eftat ,  je  puifle  au^ 
moins  faire  quelque  fervice  au  gênerai 
de  la  Chreftienté ,  fie  rebaftir  une  for- 
tune eftrangere  fur  les  ruines  dé  celle 
quej'avois  en  France,  dont  V.M.  au« 
roit  la  difpofition  iouveraine  auiîî  bien 
que  de  ma  perfonne  j  car  en  quelque 
lieu  qu'elle  m'envoyaft,  je  ferois  fie  pa- 
roiftrois  François ,  fie  le  repentir  démon 
ofrenfe  me  rendroit  paifionné  au  bien 
de  ma  patrie.  Si  vous  me  faiâes  cet 
honneur ,  Sire  ,  je  beniray  voftre  pitié, 
fie  ne  mauldiray  point  l'heure  que  vous 
m'aurez  defpouillé  de  mes  eftats  fie  de 
mes  charges  j  car  déveftu  de  l'efpée  de 
de  marefchal  de  France ,  je  pourray  avec 
celle  de  foldat  que  je  portois  au  com- 
mencement que  j'arrivay  en  vos  ar- 
mées, eftre  utile  au  fervice  de  l'eglife, 
fie  praticquer  loing  de  France  ce  que 
j'ay  appris  près  de  V.  M.  Que  fi  elle 
me  defrend  le  commandement  de  vos 
armées ,  ôc  me  lie  les  mains  du  tout  à 
la  guerre,donnez-moy  ma  maifon  pour 
prilon ,  fie  nemelanTezque  mafoy  pour 
garde ,  fie  ce  qu'il  fault  de  moyens  à  un 
fimple  gentilhomme  pour  vivre  chez  foy. 
je  vous  engage  la  part  que  je  prétends 
au  ciel ,  de  ne  iortir  dans  le  monde  que 
lorfque  V.  M.  mêle  commandera.  Lail- 
fez-vous  toucher ,  Sire ,  à  mes  foufpirs, 
fie  détournez  de  voftre  règne  ce  prodi- 
ge 


Digitized  by 


JUSTIFICATIVES.  487 

gc  de  fortune ,  qu\ih  marefchal  de  Fran-  les  maiftrés  pilleurs  d'eau  Se  aultres  ma-   * 

ce  fêrvift  de  funefte  fpedacle  aux  Fran-  riniers  de  palier  perfonne  du  monde   **'  '*ot' 
çois  }  &  que  fon  roy  qui  le  foulloit  veoir  d'un  bore  à  l'autre  lans  exprès  comman- 
com battre  dans  les  périls  de  la  guerre,  dément  de  M.  le  gouverneur  ou  de  mêl- 
ait permis  durant  la  paix  de  fon  eftat  fieurs  de  la  ville,  &  ce  à  peine  de  fouet 

?u'on  luy  aye  ignominieufement  ravy  &  de  privation  de  leur  eftat. 
honneur  &  la  vie.  Faides-le ,  Sire,  ôc       Dès  les  quatre  heures  du  matin  mef- 

ne  regardez  pas  tant  à  la  conlequence  fieurs  s'eftans  tous  rendus  à  la  ville  com- 

de  ce  pardon ,  que  à  la  gloire  d'avoir  meilsavoientarrefté  -y  M.  de  Montigny 

feeu  &  voulu  pardonner  un  crime  pu-  qui  avoit  tout  commandement  de  la 

niflàble.  Car  il  eft  impoffible  que  cet  part  du  roy  pour  prendre  garde  que  le- 

accident  peuft  arriver  à  d'aultres,  par-  did  fieur  de  Biron  fuft  conduid  feure- 

cequ'il  n'y  a  perfonne  de  leurs  fubjeds  ment  devant  meffieurs  de  la  cour  &re- 

qui  puiflent  eft.rc  feduids  comme  j'ay  conduit  à  la  baftilie ,  &  ayant  pour 

efté  par  les  artifices  de  ceulx  qui  ay-  cet  effet  deux  cents  Suiflès,  envoya  dès 

ment  mieux  ma  ruine  que  ma  grandeur,  devant  cinq  heures  un  capitaine  Suide 

&  qui  fe  fervantde  mon  ambition  pour  avec  trente  des  fienstous  armez,  pour 

corrompre  ma  fidélité  ,  m'ont  conduict  recevoir  le  commandement  de  meffieurs^ 

au  danger  où  je  me  trouve.  Voyez  cette  &  fe  mettre  le  long  duquay  de  la  Gre- 

voftre  créature,  Sire  j  de  l'œil  que  Dieu  ve,  comme  ils  firent, 
a  accoutumé  veoir  les  larmes  des  pe-       Ledid  fieur  Marcfchal  peu  devant 

cheurs  repentans ,  &  furmontez  voftre  cinq  heures  eftant  dans  un  bafteau  cou- 

jufte  courroux  pour  réduire  cette  victoi-  vert  de  tapifierie ,  dans  lequel  eftoit  aufli 

re  en  la  grâce  que  je  vous  demande.  M.  de  Montigny  pour  l'affilier ,  &  M. 

Le  Vcndrcdy  xxvi.  Juillet  m.  do  ii.  Rappin  &  quelques  exempts  des  gardes, 

«fur  les  cinq  heures  du  foir  M.  de  Monti-  fut  mené  au  palais.  Il  y  avoit  deux  aul- 

gny  gouverneur  de  cette  ville  eft  venu  très  balteaux  pleins  de  gardes  qui  Tac- 

au  bureau  delà  ville  advertir  meffieurs  compagnoient ,  dont  l'un  marchoit  de- 

que  le  lendemain  dès  quatre  heures  du  vant  Se  l'aultrc  derrière.  L'on  mit  aulli 

matin  l'on  meneroit  M.  le  marefchalde  pour  garder  les  avenues  un  corps  de 

Biron ,  lequel  dès  le  1  j.  Juin  eftoit  pri-  garde  fur  le  Pont-neuf,  Se  un  aultre  dans 

fonnier  en  la  baftilie,  au  palais,  pour  la  cour  de  palais  du  collé  du  logis  de 

refpondre  devant  meilleurs  de  la  cour  -,  M.  le  premier  prefident. 
lefquels,  toutes  les  chambres  alTem-       Lediét  fieur  de  Biron  ayant  refpondu 

blées ,  M.  le  chancelier  prefent ,  avoient  pardevant  meilleurs  de  la  cour,8t  n'ayant 

deja  vacqué  par  trois  jours  enriers  à  pû  eftre  jugé  cette  matinée  la  ,  furies 

fon  procez  j  8c  que  à  Cette  fin  il  eftoit  dix  heures  fut  reconduicl  à  la  baftilie 

expédient  qu'ils  le  rendilTènt  à  Phoftcl  par  le  mefme  chemin  $  &  en  mefme 

de  ville  à  cette  heure ,  affiliez  de  quel,  temps  que  le  bafteau  pafloit  le  long  du 

ques-uns  des  meilleurs  archers  ôt  bar-  quay  ,  deux  cents  Suitfestous  armez  fai- 

quebufiers  de  ladide  ville.  Et  auffitoft  loienc  efeorte  pour  évitera  tous incon- 

lut  expédié  mandement  au  capitaine  veniens.  Fut  ledicl  fieUr  de  Biron  recon- 

M arehant  pour  cet  effet  de  la  teneur  qui  duid  i  la  baftilie  fans  aulcun  bruit  ou 

s'enfuit  :  efmotiort.  Il  y  avoit  feulement  grand 

De  par  les  P.  des  M.  8c  Ë.  de  la  ville  nombre  de  peuple  le  long  du  quay  à 

de  Paris.  Capitaine  Marchant ,  nous  regarder  remonter  le  bafteau ,  comme 

vous  mandons  vous  trouve§demain  qua-  le  peuple  eft  fort  curieux, 
tre  heures  du  matin  précifement ,  avec      Le  Lundy  meffieurs  de  la  cour  &  mon- 

quarante  des  plus  leftes  de  vos  nombres  fieur  le  chancellier  s'aflembleirent  de 

Î;arnis  de  leurs  armes  8c  hocquetons^à  grand  matin  pour  opiner  fur  fort  procez, 

'hoftel  de  la  ville,  pour  faire  ce  qui  8c  y  furent  jufques  à  deux  heures  après 

Vous  fera  par  nous  ordonné.  Si  n'y  faic-  difner.  Par  arreft  de  ladide  cour  *  de-  .  japp.e  ItdJ 

tes  faulte.  Faid  au  bureau  de  la  ville  claré  fuffifammertt  attaint  Se  convaincu  finir  mue. 

le  Vendredy  xxvi.  Juillet  m.  dc.  11.  de  crime  de  leze  majefté  ,  &  d'avoir  fcba16" 

Et  d'autant  que  l'on  Conduifoit  par  voulu  attenter  à  la  perfonne  du  roy  8c 

eau  ledicl  fieur  de  Biron  ,  pourempef-  à  fon  eftat,  8c  d'avoir  baillé  confeil  à 

cher  que  le  monde  ne  pafiaft  ès  ifles  à  fes  ennemis  ;  ôc  pour  réparation  de  ce 

cofté  le  bafteau  dans  lequel  eftoit  ledicl  condamné  à  avoir  la  telle  tranchée  en 

fieur  de  Biron  ,  &  pour  éviter  à  tous  la  place  de  Grève.  Sort  arreft  ayant  efte 

inconveniens ,  deffêniês  f aides  à  tous  divulgué  par  tout,  fut  caufe  que  le  Mar- 
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an.  wo».  dy  enfuyvant  il  y  eut  une  infinité  de 
monde  dans  la  place  de  Grève ,  &  que 
toutes  les  chambres  qui  y  eftoicnt  fu- 
rent louées  fort  chèrement  jufques  à 
huict  &  dix  efcus  peur  veoir  cette  exé- 
cution ,  &  furent  pleines  de  monde  tout 
le  long  du  jour,  mefmes  l'hoftel  de 
ville  fi  rempli,  que  l'on  ne  fçavoit  de 
quel  cofté  le  tourner.  Et  tous  furent  ef- 
gallement  trompez ,  car  le  roy  à  la  prière 
8e  requcfle  des  parens  fie  amis  dudicl 
fieur  de  Biron,  en  confideration  de  fes 
fervices  Se  de  feu  fon  pere ,  par  fes  lec 
très  commua  la  place  de  Grevédénom- 
mée  par  l'arreft  dans  la  cour  de  la  Baf- 
«ille,  où  le  Mercredy3i.  il  euft  la  telle 
tranchée  fur  un  efchaffault  qui  n'eftoit 
non  f  lus  que  pour  un  (impie  gentilhom- 
me. Monfieur  le  chaacellier  fur  les  dix 
heures  du  matin  y  fut  pour  le  degra, 
der ,  luy  demanda  fon  collier  de  Tordre, 
lequel  il  tenoit  desja  en  fa  main,  fie  le 
luy  bailla  difânt  qu'il  n'en  avoit  jamais 
viollé  le  ferment.  Il  luy  demanda  auffi 
fa  couronne  ducale.  Ilfill  refponfe  qu'il 
fçavoit  bien  qu'il  ne  Favoit  pas.  IHuy 
demanda  auffi  fon  manteau  ducal  -,  à  quoy 
11  rcfpondit  qu'il  n'avoit  aultre  manteau 
que  celuy  qui  eftoit  fur  fes  efpaulles, 
lequel  il  laifla  tomber.  Puis  l'on  luy  de- 
manda fon  cfpée  fie  fon  ballon  de  ma- 
refchal  de  France  t  à  quoy  il  fift  ref- 
ponfe qu'il  ne  l'avoit  pas.  Voifin  gref- 
fier luy  ayant  prononcé  fon  arreft ,  l'on 
luy  bailla  monfieur  Garnier  docleur  en 
théologie  prédicateur  ordinaire  du  roy, 
Se  monfieur  Magnan  auflî  docleur  &  curé 
de  S.  Nicolas  des  Champs ,  pour  le  con- 
finer &  confefTer.  Il  pria  que  Ton  ne  le 
liaft  point,  fie  de  faict  ne  fut  point  lié, 
fie  alla  volontairement  au  fupplice ,  con- 
duict  feullement  par  fix  huilliers  delà 
cour  fie  du  greffier.  Et  eftant  près  de 
Tefchaftault ,  il  fe  mift  à  genoux  fur  le 
premier  degré ,  où  il  fift  fa  prière  $  fie 
puis  monta  fur  Tefchafïault ,  où  auflî- 
toft  il  fe  defpouilla  fon  pourpoinci  luy- 
mefme  5  fie  le  tirant  par  demis  la  telle 
fift  choir  fon  chappeau  lequel  ne  luy 
avoit  point  efté  ofté.  Puis  le  banda  luy- 
mefme ,  fans  vouloir  que  le  boureau  le 
touchait }  mefme  avec  un  bandeau  re- 
troufl'a  fes  cheveux  par  derrière ,  d'au- 
tant qu'il  ne  vouluft  que  le  boureau  les 
couppaft.  Et  auffitoft  s 'eftant  mis  à  ge- 
noux, tout  d'un  coup  euft  la  telle  tran- 
chée. Dieu  veuille  avoir  remiffion  de 
les  fautes.  C'eftoit  un  fèigneur  qui  avoit 
beaucoup  de  belles  rares  vertus  fie  gran- 
des perfections,  mais  contre-pefees  fie 
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bal  lancées  auffi  de  beaucoup  de  vices  fir 
imperfections.  Et  eft  grand  dommage 
qu'il  fe  foit  tant  oublié  en  fon  devoir  , 
que  d'avoir  confpiré  avec  les  ennemis 
du  roy  fie  de  la  France. 

Meffieurs  les  P.  des  M.  fie  E.  procu- 
reur 8e  greffier  avec  quatre  de  meffieurs 
4es  confeillers  de  la  ville,  fçavoir  M.  le 
prefident  de  Boullancourt ,  M.  de  Ver- 
figny ,  M.  Sanguin  fie  M.  de  Brinville 
furent  mandez  par  M.  le  chancellier 
pour  fe  trouvera  cette  exécution ,  pour 
la  rendre  publicoue  par  leur  affiftance. 

Receptitn  des  ambajfadeurs  Suiffes. 

l~\ULundy  14.  Octobre  i<  01.  En 
\^Jf  Taflèmblée  de  mellieurs  les  pre-  • 
volt  des  marchands ,  efchevins  Se  con. 
feillers  de  ladicte  ville  tenue  ledit  jour 
audit  hoflel  de  ville ,  pour  aller  au-de- 
vant des  députez  des  cantons  des  ligues 
des  Suiflès  qui  arrivoient  en  cette  ville 
pour  le  renouvellement  de  l'alliance  » 
auffi  que  Ton  avoit  efté  adverti  que 
Ton  avoit  appofé  à  la  porte  de  l'hoftel 
de  ladite  ville  une  affiche  portant  pro- 
clamation de  la  ferme  de  la  douane  ef- 
tre  à  bailler  au  confeil  d'eftat  du  roy 
fur  la  fomme  de  7700.  efcus,  font  com- 
parus ,  meffieurs  : 

Monfieur  le  prefident  de  Bragelon- 
gne  prevoft  des  marchands. 

De  Champin, 

De  Choilly , 

Durand , 

Quetin,  efchevins  \ 
Meffieurs  Abelly , 
D'Aubray , 

Le  Cointe,  confeillers  de  ville. 

Mondit  fieur  le  prevoft  a  remonftré 
quel  préjudice  cela  apporteroit,  tant  a 
la  ville ,  que  à  ceux  qui  ont  rentes  af- 
fignées  fur  ladite  ville ,  les  requérant 
vouloir  fur  ce  bailler  ad  vis.  A  efté  ar  réf. 
té  aller  au  roy  fie  à  meffieurs  du  confeil, 
afiiftez  de  hpn  nombre  de  meffieurs  les 
confeillers  de  ville ,  faire  les  humbles 
remonftrancesfie  le  fupplier vouloir  con- 
fèrver  la  ville  en  fes  droits  fie  maintenir 
les  contracts  que  fes  predecefleurs  ont 
fait  avec  la  ville ,  fie  confirmé  fie  approu- 
vé par  icelle ,  fie  que  à  cette  fin  mande- 
ment fera  expédié  à  mefdits  fieurs  les 
confeillers  de  ville. 

Ledit  jour  de  Lundyi4.  Octobre  lef- 
dits  prevoft  des  marchands ,  efchevins 
fie  greffier ,  vertus  de  leurs  robbes  de 
livrée ,  le  procureur  du  roy  de  fa  robbe 
d'efear latte,  fie  receveur ,  affiliez  de  met 
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fleurs  Abclly ,  d'Aubray  fie  le  Cointe 
confeillers  de  ville,  fie  de  pluflcurs  quar- 
ceniers  Se  bourgeois  mandez,  les  trois 
compagnies  des  trois  nombres  des  ar- 
chers, Iiarquebufiersfic  arbalcftriers  vef. 
tus  de  leurs  hocquetons ,  cftans  ache- 
vai en  fort  bon  équipage,  félon  le  man- 
dement qui  leur  en  avoit  efté  expédié, 
marchant  devant  eux  les  fergens  de  la 
ville  auflî  à  cheval  &  en  houffe  avec 
leurs  robbes,  puis  le  greffier  lèul  mar- 
chant devant  mondit  fleur  le  prevoft 
comme  il  eft  accouftume ,  partirent  en- 
viron fur  les  deux  heures  de  relevée  de 
l'hoftel  de  la  ville  pour  aller  au-devant 
des  quarante  -  deux  ambaflâdeurs  des 
treize  cantons  des  ligues  Suillès  fie  de 
leurs  alliez ,  quiarrivoienr  en  cette  ville 
par  la  porte  S.  Anthoine  pour  venir  ju- 
rer les  traitez  de  paix  ôc  renouvellement 
de  l'alliance  &  confédération  que  lef- 
dits  cantons  fie  alliez  ont  eu  de  tout 
temps  avec  les  roys  de  France ,  fie  ce 
fuivant  le  commandement  que  le  roy 
en  avoit  fait  à  ladite  ville.  Monfieur  de 
Sillery  confeiller  d'eftat  éc  qui  avoic 
beaucoup  fervi  à  moyenner  le  renouvel- 
lement de  l'alUance ,  fut  par  comman- 
dement du  roy  jufques  à  Charenton  , 
où  S.  M.  les  traitoit  au  logis  du  ficur 
Cenamy ,  difner  avec  eux  ,  pour  leur 
faire  entendre  qu'ils  eftoient  les  tres-bien 
venus.  Et  après  difner  citant  montez  à 
cheval  pour  s'acheminer  ,  le  roy  envoya 
au-devant  d'eux  hault  fiepuillànt  lei- 

§neur  meffire  Hercules  de  Rohan  duc 
e  Montbazon  pair  fie  grand  veneur  de 
France  chevalier  des  deux  ordres  du 
roy  le  fon  lieutenant  gênerai  en  l'cvefché 
de  Nantes,  monfieur  de  Montigny  gou- 
verneur de  Paris ,  affilié  de  cent  ou  Cx 
vingt  gentilshommes  des  plus  leftes  ôc 
tous  montez  a  l'avantage  fie  en  fort  bon 
équipage.  Lcfdits  fleurs  ambaflâdeurs, 
le  premier  deiquels  eftoit  le  député  du 
canton  de  Berne  ,  le  plds  riche  fie  puif- 
fànt  de  tous  les  autres  cantons ,  ehant 
au  milieu  du  fleur  de  Montbazon  qui 
tenoit  la  main  dextre ,  fie  du  fleur  de 
Sillery  qui  tenoit  la  feneftre  ,  furent  re- 
ceus  environ  cinquante  pas  hors  la  herfe 
de  ladite  porte  S.  Anthoine  par  mef- 
fieurs  de  ladite  ville  ;  auxquels  mondit 
fleur  le  prevoft ,  au  nom  d'icelle  ville, 
(ans  mettre  pied  a  terre,  de  peur  du 
defordre,  dit  :  Meilleurs.  Par  le  com- 
mandement du  roy  noftre  fouverain  Ici* 
gneur ,  les  prevoft  des  marchands  fie 
efchevins  de  la  ville  de  Paris ,  avec  les 
confeillers ,  quartemers  fie  bourgeois  d'i- 
T»m  II.  Psrt.  III, 
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celle,  reprefentant  tout  le  corps  de  la- 
dite ville  capitale  de  tout  le  royaume,  fie 
la  première  de  l'Europe,  font  venus  au- 
devant  de  vous,  pour  vou»  teflnoigner 
le  contentement  qu'ils  reçoivent  de  voC 
tre  arrivée  pour  un  fi  bon  Ôefaintfujet 
que  le  renouvellement  de  voftre  allian- 
ce, dont  ils  font  beaucoup  d'eftat.  Joint 
aufly  ils  cfperent  qu'elle  ne  vous  cft 
moins  avantageufe  fie  profitable  qu'elle 
a  efté  cy-devant  ;  ains  que  la  confédé- 
ration de  noftre  roy  tres-puiflànt  fie  tres- 
invincible  vous  rendra  redoutables  à 
tous  vos  voifins.  C'cft  pourquoy  nous 
vous  difons  que  vous  eftes  les  tres-bien 
venus. 

Cependant  que  monfieur  le  prevoft 
leur  ht  fa  harangue  fie  que  le  truche- 
mant  la  leur  rendit  en  Alleman  ,  fie  que 
leur  rcfponfe  fie  remerciement  qu'ils  fi- 
rent en  leur  langue  fut  auJii  raite  en 
François  }  les  valets  fie  le  train  deldits 
ambaflâdeurs  prindrent  le  devant ,  lef- 
uels  furent  aulfitoft  luivis  des  archers 
e  ladite  ville  ,  fie  iceux  de  plufieurs 
meflagers  fie  officiers  deldits  ambaflâ- 
deurs ayant  manteaux  fie  habits  mi-par- 
tis de  plu  lieu rs  couleurs  avec  les  armes 
des  cantons.  Apres  marchoient  plu- 
fleurs  gentilshommes }  puis  les  lèrgens 
de  la  ville  deux  à  deux  j  fie  après  eux 
les  SuùTjs  de  là  garde  du  roy  avec  leurs 
tambours  fie  fiffres  fonnant ,  lefquels  ef- 
toient dans  la  ville  à  l'entrée  de  la  porte 
à  attendre  lefdits  fleurs  ambaflâdeurs , 
le  premier  deiquels  eftoit  conduit  par 
monfieur  de  Montbazon  fcul,  monfieur 
de  Sillery  s'eftant  retiré  j  fie  monfieur  le 
prevoft  qui  devoit  eftre  à  main  ièneftre, 
à  caulè  que  monfieur  de  Montigny  gou- 
verneur de  Paris  conduifoit  le  lecond 
ne  voulant  marcher  devant  luy ,  fut  feu- 
lement à  la  main  feneftre  du  fécond , 
fie  ledit  fieur  de  Montbazon  à  la  dextre. 
Le  troifiéme  fut  conduit  par  monfieur 
de  Champin  premier  efchevin  >  le  qua- 
trième par  monfieur  de  Cherilly  lècond 
efchevin,  le  cinquième  par  monfieur 
Durand  triofiéme  efchevin  $  le  fixiéme 

Car  monfieur  Qucrin  dernierefehevin  j 
;  (èptiéme  par  monfieur  Perrot  pro- 
cureur du  roy  fie  de  ladite  ville  j  le  hui- 
tième par  le  greffier,  lequel  ayant  ac- 
couftumé  d'aller  immédiatement  devant 
monfieur  le  prevoft,  ne  put  y  eftre  com- 
modément ,  d'autant  qu'il  n 'eftoit  avec 
le  premier  amballàdeur ,  puis  le  receveur 
de  ladite  ville  conduifoit  le  neuvicmej 
fie  chacun  des  confeillers  de  ville ,  quar- 
teniers  fie  bourgeois  les  conduifoient  du- 
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-  dit  coftc  feneftrc ,  y  ayant  à  main  dextre 
«m.  m»,  «luiieurs  gentilshommes  qui  avoient  al- 
lifte  ledit  fieur  de  M  ontbazon  à  les  al- 
„  1er  recevoir.  Et  en  cet  ordre  lefdits  fieurs 
amballàdeurs  furent  conduits  en  leurs 
niaifons  qui  cûoicnc  en  la  rue  S.  Mar- 
tin à  la  Croix  de  fer  ôc  ez  environs,  8c 
où  meilleurs  les  efchevins  recomman- 
dèrent i  leurs  hoftes  de  leur  faire  tout 
accueil  &  traitement.  Et  par  trois  di- 
vers jours  meffieurs  les  efchevins ,  félon 
le  département  qu'ils  firent  encr'eux , 
ayant  appris  les  logis  defdits  ambafla- 
deurs  ôc  de  quel  nombre  ils  eftoiènc , 
furent  leur  faire  prefent  de  la  part  de 
ladite  ville ,  fçavoir  le  premier  jour  de 
grande  quantité  de  bouteilles  d'hypo- 
cras  blanc  6c  clairet  &  flambeaux  de 
cire  jaune  j  le  fécond  jour  de  bon  nom- 
bre de  bouteilles  de  vin  blanc  8c  clairet 
le  plus  excellent  que  l'on  pull  recouvrer 
Ôcde  paftez  de  jambons  de  Mayence  5  6c 
le  troifiéme  de  dragées  8c  confitures, 
avec  nouveau  vin  6c  hypocras. 

Lefdits  fieurs  amballàdeurs  ayant  cfté 
reçus  au  Louvre  le  Mercredy  lé.avcc 
fort  grande  cérémonie ,  6c  eu  audience 
du  roy  ,  ils  furent  le  lendemain  à  S. 
Germain  en  Laye  voir  monfeigneur  le 
dauphin,  lequel  eft  auffi  compris  en  la- 
dite alliance ,  prince  donné  de  Dieu  i 
la  France  auffitoft  que  fouhaité ,  certain 
&  allure  cefmoignagc  que  fa  majefté  di- 
vine a  regardé  de  lès  yeux  de  pitié  ce 
royaume  vexé  6c  tourmenté  par  plufieurs 
années  de  toutes  les  fortes  de  miferes 
6c  calamité*  que  les  mi/crables  mortels 
ont  accouftume  de  léntir  pour  jufte  pu- 
nition de  leurs  oftenfes ,  6c  que  par  ion 
moyen  la  France  le  pourra  encore  un 
jour  revoir  auffi  florillante  qu'elle  ait  efte 
jamais. 

Et  le  Samcdy  19.  dudit  moisd'Ocko- 
bre  meffieurs  ayant  efté  advertis  par 
monléigneur  le  chancelier  que  le  lende- 
main Dimanche  la  cérémonie  du  fer- 
ment du  renouvellement  de  ladite  allian- 
ce d'entre  S.  M.  6c  lcfdks  XIII.  Can- 
tons des  Suiflcs ,  leurs  confederez  6c  al- 
liez ,  le  feroit  en  l'eglife  N.D.  fut  ex- 
pédié mandement  au  capitaine  Mar- 
chand pour  fe  trouver  le  lendemain, 
heure  de  iept  à  huit  avec  bon  nombre 
de  lès  archers  garnis  de  leurs  hocque- 
tons  6c  hallebardes  en  l'hoftel  de  ladite 
ville  pour  accompagner  mcfdicb  fieurs 
qui  alloient  en  ladite  eglife,  affiliez  de 
meffieurs  les  confeillers  de  ville,  quar- 
teniers,  6c  deux  bourgeois  de  chacun 
quartier  mandez  à  cet  effet ,  comme  il 
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eft  plus  au  long  contenu  audit  mande- 
mène. 

Et  ledit  jour  de  Dimanche,  environ 
fur  les  neuf  heures  meffieurs  les  prevoft 
des  marchands,  efchevins  6c  greffier, 
veftus  de  leurs  robbes  mi- par  tics,  6c  le 
procureur  du  "roy  de  fa  robe  d'efcarlatc, 
6c  le  receveur  du  domaine,  accompa- 
gné de  meffieurs  Boucher  fieur  de  Beau- 
fort  6c  Perrot  confeillers  de  la  cour ,  61 
Tonnelier  treforier  de  France  à  Orléans, 
confeillers  de  ladite  ville  ,  quarteniers 
6c  bourgeois  mandez  ,  partirent  dudit 
hoftel  de  ville  à  cheval  6c  en  houflè  j 
les  archers  8c  fergens  de  ladite  ville 
marchant  devant  a  pied ,  comme  il  eft 
accouftumé  -,  6c  le  greffier  fêul  à  cheval 
immédiatement  devant  mondit  fieur  le 
prevoft ,  pour  fc  rendre  en  ladite  egli- 
fe ,toutes  les  avenues  de  laquelle  eftoienc 
fort  foigneufement  gardées  par  les  ar- 
chers de  la  garde  du  roy,  pourempef. 
cher  la  foule  6c  confufion.  Et  eftoit  la- 
dite eglife  fort  richement  capiflec  1  la 
nef  eftant  parce  de  cette  fine  tapifle- 
rie  de  haute  lice  qui  contient  la  vie , 
mort  6c  paffion  de  N.  S.  qui  eft  la  tapii- 
ferie  de  S.  Mederic  1  6c  le  choeur ,  du- 
quel on  avoit  ofté  la  feparation  ,  pour 
le  rendre  plus  capable  de  ladite  céré- 
monie, eftoit  tendu  de  trois  riches ten-w 
turcs  de  tapiflerie ,  fçavoir  par  en  haut 
de  cette  magnifique  tapiflerie  du  trium- 
phe  de  Scipion  qui  eft  toute  couverte 
d'or  ôc  d'argent ,  ôc  au-deflus  des  chai- 
res du  chœur ,  où  il  y  avoit  des  cfchaf- 
faux  dreflèz  pour  les  dames ,  de  la  ta- 
piflerie des  douze  mois  de  l'an  ,  qui  n'eft 
ni  moins  riche  ,  ni  moins  belle  que  la 
première }  la  troifiéme  eft  la  tenture  or- 
dinaire de  ladite  eglife,  qui  contient 
l'hiftoire  de  la  Vierge  Marie ,  qui  n'ef- 
tant  fi  riche  que  les  deux  autres ,  ne 
leur  cède  en  rien  en  beauté  ne  excellen- 
ce d'ouvrage.  L'autel  eftoit  richement 
paré  des  paremens  du  S.  Efpric  a  fond 
de  velours  rouge  touc  couvert  de  bro- 
derie d'or  6c  d'argent ,  6c  paré  pour  un 
evefque  ,  monfieur  l'arcbeveique  de 
Vienne  devant  officier.  Aux  deux  coftez 
dudit  autel  il  y  avoit  deux  grands  ef- 
chaffaux  préparez  pour  la  mufique.  Au 
milieu  du  chœur 6c  vis-à-vis  de  l'eut rce 
par  laquelle  l'on  vient  aux  hautes  chai- 
res ,  il  y  avoit  un  efchafrault  large  de 
feize  pieds  en  carré ,  élevé  de  crois  de- 
gré* ,  couvert  d'un  capis  velu ,  fur  le- 
quel y  avoic  une  chaire  de  broderie  d'or 
avec  un  accoudoir  couvert  d'un  tapis  de 
velours  violet  feme  de  fleurs  de  lis  en 
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broderie  d'or  ,  garni  de  fes  deux  oreil- 
lers j  Se  audeflus  de  ladite  chaire  il  y 
avoit  un  tienne  ne  dai^de  velours  violet 
tout  lèmc  de  rieurs  de  lis  en  broderie 
d'or  j  où  S.  M.  ayant  le  collier  de  Tor- 
due par  -  deflus  Ion  manteau  ,  accom- 
pagne de  tous  les  princes  de  Ion  fing 
&  autres  princes  fie  leigneurs  de  fa  cour; 
vint  fe  feoir  ,  ayant  fait  fa  prière  j  Se 
derrière  ladite  chaire  citaient  meflicurs 
les  ducs  de  Guilè,  d'Aiguillon,  6c  comte 
d'Auvergne  ,  qui  ne  tiennent  aucun  rang 
en  cérémonie.  Devant  ledit  elchaffault 
il  y  avoit  un  grand  marche-pied  large 
<le  deux  toiles  8c  cinq  de  long  ,  auquel 
«m  montoit  par  un  degré ,  tout  cou- 
vert de  tapis  velus ,  comme  auili  tout  le 
parterre  du  chœur  de  ladite  eglife.  A 
main  dextre  dudit  efchaffault ,  fie  à  iîx 
pieds  d'iccluy,  en  tirant  vers  l'autel ,  il  y 
avoit  un  banc  couvert  d'un  tapis  lèmé  de 
fleurs  de  lis  d'or.  Tous  les  bancs  ef- 
ruLnu  garnis  de  mefme  pour  meflicurs 
les  princes  du  lang  ,  où  s'allirent  mei- 
lleurs les  princes  de  Condc  ,  de  Conty , 
comte  de  Soillons,  duc  de  Montpen- 
fier,  fie  au-deflus  mon  fleur  le  conel  ta- 
ble &.  duc  de  Montbazon  &  admirai 
d'Anville.  Derrière  ce  banc  fie  plus  bas 
il  yen  avoit  un  autre  pour  meflicurs  les 
prélats  ,  où  eftoient  aflis  meflicurs  les 
evclqucs  d'Angers ,  de  Beauvais  fie  de 
Boulogne.  Aux  grandes  chailes  du  mef- 
me coite  eftoient  pin  fleurs  chevaliers  de 
l'ordre  ayant  Tordre  par  deflus  le  man- 
teau, fçavoir  meflicurs  de  Rambouillet, 
de  Curton,  de  Liancour ,  de  Souvré, 
de  Beauvais- Nangis,  delà  Rochepot, 
de  Belin ,  fie  la  Chapelle  aux  Urfins  -t 
puis  quelques  imiftres  des  requeftes.  Au 
lieu  de  la  châtie  de  Tcvclquc ,  qui  avoit 
efté  oflce ,  cftoit  drefle  un  elchaffault 
où  eftoit  la  roync  parce  de  riches  pier- 
reries ,  fie  les  princefles  de  Conde  fie  de 
Montpenfier,  madame  de  Nemours, la 
comtefle  d'Auvergne ,  madame  la  chan- 
cclicre  ,  fie  quelques  autres  dames.  En 
une  barrière  mile  devant  Tcfchaffault 
eftoient  les  filles  de  la  roync  5  fie  devant 
icelle  barrière  il  y  avoit  un  long  banc 
fur  lequel  cftoit  mon  fleur  le  chancelier 
veftu  d'une  grande  robe  de  velours  cra- 
moify  tanne  brun  à  grandes  manches, 
doublée  de  velours  cramoifv  rouée  . 
avec  une  grande  fourane  de  fatin  cra- 
moify  rouge  $  fie  meflieurs  du  confeil 
privé.  Devant  iceluy  banc  il  yenavoic 
un  autre  petit ,  lur  lequel  eftoient  mef- 
licurs les  cardinaux  de  Joyeufe  fie  de 
Gondy  j  fie  vis-à-vis  d'eux ,  fur  un  autre 
T«me  11.  Part.  III. 


banc  du  collé  feneftre  eftoient  les  ara-  Af)  1<04k 
baflàdeurs  cftrangers ,  Ravoir  le  nonce 
du  pape  fie  Tambaifadeur  deVenife.  De 
mclme  colle ,  fur  deux  longs  bancs , 
chacun  de  cinq  toiles ,  eftoient  les  am- 
baflàdeurs  deldùs  cantons  des  Suillcs  fie 
de  leurs  confederez  fie  alliez  -t  fie  au 
bout  defdits  bancs  fie  vis-à-vis  dudit 
grand  elchaffault  il  y  avoit  de  travers 
un  petit  fiege  fur  lequel  citaient  mef- 
fieurs  de  Vie  fie  Sillery  qui  ont  cfté  en- 
tremetteurs fie  médiateurs  du  renou-  ' 
Tellement  de  ladite  alliance.  Ez  hautes 
chaires  dudit  cofté ,  au  bout  d'en  haut, 
quelques  chevaliers  de  Tordre  ,  fçavoir 
meflieurs  de  la  Viéville  ,  de  Matignon , 
fie  d'Ali ncour  fie  quelques  autres  fei- 
gneurs.  Et  czditcs  hautes  chailès ,  vis- 
à-vis  de  la  chaire  de  la  majeltc  du  roy, 
citaient  meflieurs  les  P.  des  M.  E.  pro- 
cureur du  roy  fie  de  la  ville  ,  confeil- 
lers  ic  quarteniers  de  ladite  ville  ,  fie  le 
gretfier  en  Tune  des  balles  chaifes  vis-à- 
vis  de  mondit  fleur  le  prévoit.  Apres 
que  la  mefle  rut  célébrée  ,  fie  que  les 
amballadeurs  des  cantons  proteftans , 
Idqu.ls  pour  éviter  au  fcandale  ,  s'ef- 
toicnr  retirez  au  Jubé  pendant  que  Ton 
la  celcbroit,  eurent  repris  leurs  places 
cz  bancs  qui  leur  elloient  préparez, 
meflieurs  le  chancelier  ,  de  Villeroy  , 
de  Vie  fie  Sillery  vindrent  trouver  le 
roy  fie  fc  mirent  fur  ce  grand  marche- 
pied qui  eltait  devant  le  fiege  de  S.  M. 
où  après  luy  avoir  fait  entendre  que  les 
deux  traitez  de  l'alliance  Tun  en  François 
fie  l'autre  en  Alleman ,  lcellé  du  fceau 
de  S.  M.  fie  de  ceux  dclclits  cantons  Se 
leurfdits  alliez,  qui  eftoient  fur  un  oreil- 
ler de  velours  rouge  garni  ,  porté  par 
le  lecrctaire  d'eftar  de  Lomenie ,  eftoient 
les  mefines  traitez  que  les  royslèspre. 
deccilèurs  a  voient  fait  avec  meflieurs  des 
ligues ,  que  ce  qui  y  cftoit  adjoufté  eftoic 
à  l'honneur  fie  avantage  du  lervice  de 
S.  M.  toft  après  s'approcha  ledit  fleur 
archevelque  qui  avoit  célébré  la  melîè, 
lequel  eftoit  reveftu  de  fes  habits  pon- 
tificaux fie  renoit  entre  fes  bras  le  li/re 
des  faintes  Evangiles ,  fur  lefquelles  lef- 
dits  fleurs  amballadeurs   mirent  les 
mains,  fie  par  ordre  de  leurs  cantons  fie 
alliez  firent  la  proteftation  dudit  fer. 
ment,  à  chacun  dcfquels  monfieur  le 
chancelier  dit  ;  VOUS  jurez  fie  promet- 
tez à  Dieu  fur  les  S.  Evangiles ,  au  nom 
de  vos  leigneurs  fie  fupericurs ,  de  bien 
fie  fidcllement  obfervcr  le  traité  d'al- 
liance fait  entre  S.  M.  fie  vos  fuperieurs, 
fans  aller  ni  faire  aucune  chofeau-con- 
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■  traire,  directement  ou  indirectement.  manquatTenr  de  rien.  Et  pendant  le  ban- 
âm.  i«ci-  £j  L'OUDRH  qu'ils  tinrent  audit  fer-  quer,  ils  rirent  caroufle  a  la  fante  du 
ment  fut  tel.  Premièrement  les  cantons  roy,  de  la  roync  fie  de  monlèigneur  le 
de  Berne  ,  Luccrne,  Ury,  Schvvirs,  dauphin,  l'hypocras  blanc  &  clairet  n'ef- 
UndervaJd  ,  Zug  ,  Glaris ,  Balle ,  Fri-  tant  point  efpargné ,  ni  le  vin  de  Haut- 
bourg,  Soleurre,  Schaffoufe  ,  Appen-  perdry  le  plus  excellent  que  l'on  avoir 
zel ,  alliez  l'abbe  de  S.  Gai  fie  la  ville  pu  recouvrer ,  de  forte  qu'ils  apurèrent 
de  S.  Gai  ;  Grilbns,  la  ligue  Grilè ,  la  n'avoir  point  bu  de  meilleur  vin  en  tous 
Cadel ,  la  ligue  des  Droitures ,  Valais ,  les  feftins  qui  leur  auraient  efté  faits  par 
Mulhus,  R.otvvelfie  Brenne.  Après  que  toutes  les  maifons  des  léigneurs.  Au. 
tous  lefdits  amballadeurs  eurent  fait  le  deflus  de  la  porte  de  ladite  falle ,  qui 
ferment ,  le  roy  leur  dit  qu'il  juroit  fie  eftoit  façonnée  de  lierre,  cltoicnt  lesar- 
prometroit  d'obferver  le  traité  ainfi  qu'il  mes  de  ladite  ville,  &  deflus  le  grand 
avoit  efté  convenu.  Et  en  ligne  de  re-  portail,  auflî  façonne  de  lierre  ,e(roient 
jouïilancc,  aulîîtoft  que  lefdits  fermens  celles  du  roy,  de  la  royne  fie  de  mon- 
furent  achevez ,  fut  chante  en  mufique  (eigneur  le  dauphin  5  auflî  celles  de  mon- 
avec  les  orgues  le  cantique  Te  Deum  (leur  de  Monrignyfie  des  cantons,  con- 
U*d*mus,  fie  l'artillerie  de  ladite  ville  fédérez  &  alliez.  Mefdits  fieurs  les  pre- 
tirée  ,  fur  le  lignai  qui  en  fut  baillé  de  voft  des  marchands,  efchevins ,  procu- 
la  tour  de  ladite  eglile  qui  regarde  fur  reur,  greffier  &  reccpveur,  veftus  de 
la  place  de  Grève,  où  ladite  artillerie  leurs  robes  de  livrée,  furent  lesrcmer- 
avoit  efté  placée  pour  tel  effet.  Et  fur  cicr  à  l'entrée  de  ladite  grande  porte, 
les  quatre  heures  de  relevée  fut  auflî  avec  les  tambours  fonnant ,  rrompet- 
fait  un  feu  de  joye  en  ladite  place, &  tes  fie  haok-bots  ,  fie  furent  conduits 
deux  pièces  de  vin^iefronfées ,  Se  force  avec  cette  cérémonie  jufqu'en  ladite 

fictifs  pains  diftribuez  ,  fie  ladite  artil-  grande  falle ,  leldits  tambours  fonn;mt 

crie  tirée  de  rechef ,  comme  auflî  celle  marchant  devant,  puis  les  trompettes 

dcl'arfenal  du  roy.  La  cérémonie  finie,  &  haultbois  fie  lesfergens  de  laditcville 

meilleurs  les  princes  de  Condé  fie  de  deux  a  deux  ,  &  le  greffier  feul  mar- 

Contyqui  avoient  efté  au-devant  defd.  chant  devant  mondit  fieur  le  prevoft 

amballadeurs  à  l'entrée  de  l'eglife ,  les  qui  conduiloit  le  premier  defdits  fieurs 

menèrent  difner  dans  la  grande  làlle  de  amballadeurs ,  &  chacun  de  meflicurs  les 

l'evcfché ,  où  un  feftin  fort  magnifique  efchevins  leleur;  où  ils  furent  fortfomp- 

fic  fomptueux  leur  eftoit  préparé.  tueufement  traitez. 

Et  à  chaque  mets  les  tambours  fie  trom- 

DU  Lundy  11.  jour  d^O&obreitfoi.  pettes  marchoient  devant,  fie  le  capi- 

Ledit  jour  lefd.  fieurs  ambaftadeurs  taine  Marchand  avec  fon  bafton  ,  fie  le 

vindrent>  félon  la  prière  que  l'on  leur  maiftre  d'hoftel ,  les  fergens  fie  autres 

«n  avoit  faite ,  difner  en  l'hoftel  de  ladi-  officiers  de  la  ville  portant  le  fervice. 
te  ville ,  où  leur  fut  préparé  un  feftin      En  la  falle  haulte  il  y  avoit  une  fore 

fort  fplendide  fie  fomptueux  en  la  gran-  longue  table  pour  leurs  ferviteurs ,  lef- 

dc  falle,  laquelle  eftoit  toute  tendue  de  quels  furent  troisfoisplus  qu'on  nepen- 

tapiflcries ,  fie  au  bout  d'en  haut  cftoient  fôit ,  citant  venus  avec  eux  plufieurs  Suif, 

les  armes  du  roy  fie  de  la  royne  fie  de  fes  des  gardes  ;  ce  qui  fut  caufe  qu'ils 

monfeigneur  le  dauphin, fie  à  main  droi-  ne  turent  pas  fi  bien  traitez,  fie  toutes- 

te  de  ladite  falle  celles  des  cantons ,  fie  fois  mieux  qu'ils  n'avoient  efté  en  tous 

de  leurs  con fédérez  fie  alliez  eftoient  les  les  autres  feftins  que  l'on  leur  avoit  fait, 
unes  à  la  fuite  des  autres,  dans  des     Après  le  dinerlefd.  fieurs  amballadeurs 

efeu fions  entourez  de  lierre.  A  main  prindrent  congé  de  mefdits  fieurs  fie  les 

gauche  fie  du  cofté  des  feneftres  il  y  avoir  remercièrent  fort  de  la  peine  qu'ils  a. 

une  table  de  huit  à  neuf  toiles  de  long,  voient  prife  à  les  aller  recevoir  ,  faire 

où  lefdits  fieurs  amballadeurs  furent  part  de  leurs  prefens ,  fie  de  la  bonne 

aflis  d'un  cofté  fie  d'autre,  monfieur  le  chère  qu'ils  avoient  faite  en  leur  mai- 

prevoft  eftant  au  haut  bout  de  ladite  fon ,  fie  qu'ils  en  feroient  le  récit  à  leurs 

table.  Il  y  avoit  auflî  quelques-uns  de  fuperieurs  (  fie  oultrc  le  fervice  qu'ils 

meflicurs  les  confeillers  de  ville  fie  bour-  avoient  voué  à  S.  M.  fi  particulièrement 

geois,  que  l'on  avoit  mandez  pour  leur  ils  leur  pouvoient  rendre  quelque  fervi- 

tenir  compagnie.  Et  quant  à  meflieurs  ce,  ils  le  feroient  fort  volontiers.  Lef- 

les  efchevins ,  procureur ,  greffier  Se  rc-  quels  mondit  fieur  le  prevoft  ,  au  nom 

cepveur ,  ils  prirent  garde  a  ce  qu'ils  ne  de  la  ville ,  remercia  de  l'honneur  qu'ils 
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afoient  fait  à  ladite  ville  ,  laquelle  cf-  lèvent  fur  le  gênerai  de  loditc  ville ,  l'on 

«oit  extrêmement  vontente  du  renou-  paye  6c  acquitte  en  trois  mois ,  afin  que 

•tellement de  cette  alliance ,  priant  Dica  le  rcftabliilcment  defdites  Fontaines  ne 

qu'elle  Fuft  à  ravantement  des  deux  ef-  cufccmrhra<5 ,  la  defpcnlè  qu'il  a  conve- 

tats ,  6c  qu'ils  excufailcnt  s'ils  n'avoient  nu  faire  pour  lefdits  prelens  &  feftiu 

efté  fi  bien  receus  qu'ils  mtrntoient.  Au  faits  auxdits  ambafTadeurs  des  ligues  des 

meime  ordre  furent  reconduits  jufqu'à  Suilïès ,  parce  qu'elle  ne  fe  peut  pren- 

la grande  porte, de  laquelle  le  capitai-  dre  ailleurs  ,  6c  que  pour  railon  de  ce 

ne  Marchand  les  accompagna  avec  fes  il  ne  feroit  à  propos  faire  à  prefent  au- 

archers  jufqucs  en  leurs  maifons.  rre  levée  par  capitation  fur  les  bourgeois 

d'icclle ,  ni  faire  aucune  nouvelle  impo- 

DU  Mercredy  30.  jour  d'Octobre  fition.  Et  à  cet  effet  qu'H  plaiie  à  S.  M* 
léoi.  En  laûcrnblêc  de  meilleurs  accorder  à  ladite  ville  fe*  lettres  de  va- 
les  prevoft  des  marchands ,  efchevins  &  lidation  necelîàires. 


A  M  i«ct. 


ce  d'entre  S.  M.  &  lefdits  SuuTes,leur  quife  fera  plus  folemnelle  6c  autentique. 
faire  les  prefens  accouftumez ,  enfemble  Si  n'y  faites  faute  }  car  tel  eft  noftra 
un  feftin  à  l'hoftel  de  ville.  Que  fuivant    plaifir.  Donné  a  Paris  le  fi.  jour  de  Sep- 


.  de  ladite  ville  ledit  jour  te- 
nue au  bureau  d'icelle  pour  délibérer        Enterrement  dm  chancelier  JSellievre. 
fur  les  affaires  d'icelle  ville,  font  com- 

Kusmeffieurs                                           DE  PAR.  LE  ROY. 
Brageloncne  prevoft  des  marchands,   

De  Champin,  HT  RES-CHERS  ET  BIEN  ÀMÊZ.  a*. 
De  Cherilly ,  1    Ayant  plû  à  Dieu  d'appeller  à  luy 

Durand ,  noftre  très- cher  8c  Féal  fieur  de  Bellie- 

Quetin  ,  efchevins ,  vre  chancelier  de  France  ,  6c  defirant 

Meneurs  Pcrrot ,  fingulierement  honorer  la  mémoire  d'un 

D'Aubry,  perionnage  de  telle  qualité,  tant  pour 

Le  Cointe,  confeillers  de  ville.  les  rccommandables  ferviecs  qu'il  a  Faits 

Mondit  fieur  le  prevoft  des  marchands  a  cette  Couronne  de  France,  que  pour 

a  rcmonftré  que  dez  le  ti.  de  ce  mois  le  rang  qu'il  tenoit,  eftant  l'un  des  prin- 

le  roy  auroit  envoyé  fes  lettres  miffîves  cipaux  officiers  d'icelle  -,  nous  voulons 

à  ladite  ville  pour  aller  au-devant  des  6c  vous  mandons  que  vous  aye«  a  com- 

ambaffadeurs  des  ligues  8c  cantons  des  paroir  8c  vous  trouver  et  obfeques  8c  Fu- 

Suiflès  venans  en  cette  ville  pour  Faire  nerailles ,  pour  y  marcher  en  corps  6c 

8c  renouvellement  de  l'allian-  rendre  par  voftre  prefence  laflembloe 

iqu 
noftra 

lefdites  lettres  la  ville  eftoit "entrée  en  tembre  1607.  Atnf  fignè ,  r4ËNR,/| 

grande  defpenfe.ôc  eft  encore  deu  aux  &  plus  bas  :  Ruze'.  Et  fur  tinfiriftiont 

particuliers  qui  lur  le  crédit  de  ladite  A  nos  tres-chers  8c  bien  amez  les  pre- 

ville  ont  de  bonne  foy  advancé  leurs  voft  des  marchands  8c  efchevins  de  nof- 

marchandifes.  Et  d'autant  que  les  dons  tre  bonne  ville  de  Paris. 
&  octrois  fur  lefquels  ladite  defpenfc  doit 

tomber  font  tellement  fur-chargez  d'ail-  \  MONSIEUR,  plaife  vous  trou- 
leurs  ,  qu'il  eft  encores  deu  beaucoup ,  1 V  J,  ver  à  cheval  6c  en  houfl'e  Lun- 
tant  au  receveur, par  la  clofturede  (on  dy  prochain  neuf  heures  du  marin  en 
compte  qu'il  a  depuis  peu  rendu  à  la  l'hoitcl  de  ladite  ville  pour  nous  accom- 
chambre,  que  à  plufieurs  ouvriers  qui  pagner  à  aller  en  l'enterrement  de  feu 
ont  travaillé  pour  la  ville  }  c'eft  pour  monfeigneur  de  Bclliévre  chancelier  de 
cpioy  il  fupplioit  la  compagnie  devou-  France,  vous  priant  n'y  vouloir  Faillir, 
loir  advifer  fur  quels  deniers  l'on  pour-  Fait  au  bureau  de  la  ville  le  Samedy 
roit  prendre  cette  defpenfc  en  laquelle  ij.  jour  de  Septembre  1^07. 
ils  cltoient  entrez  par  commandement 

exprez  de  S.  M.  6c  pour  l'honneur  de  Les  prevoft d«  marchands  SccCdievins 

ladite  ville.  dc  U  viile  *  ^  to«*  voftrti. 

Sur  quoy ,  lecture  faite  defdites  lettres 
milfivcs  en  date  du  it.  dudit  prefent 
mois ,  l'affaire  mife  en  délibération ,  a 
efté  arrefté  fupplier  S.  M.  de  trouver 
bon  que  fur  les  deniers  deftinez  pour 
le  reftablùTement  des  fontaines  qui  fe 

Q^qqiij 
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DE  PAR  LES  PREVOST  DES 
MARCHANDS  ET  ESCHEVINS 
DE  LA  VILLE  DE  PARIS. 

M..  quartcnier.  Trouvez- 
vous  avec  deux  notables  bourgeois 
tic  voftrc  quartier  a  cheval  Se  en  houfle 
Lundy  prochain  neuf  heures  du  matin 
en  l'hoftcldela  ville ,  pour  nous  accom- 
pagner à  aller  à  l'enterrement  de  feu 
monfeigneur  de  Bcllicvre  chancelier  de 
France.  Si  n'y  faites  faute.  Fait  au  bu- 
reau de  la  ville  le  Samedy  15.  jour  de 
Septembre  1607. 

CAPITAINE  MARCHAND, 
Trouvez-vous  avec  tous  ceux  de  vos 
nombres  .garnis  .de  vos  bocquetons  & 
hallebardes  Lund y  prochain  huit  heures 
<lu  marin  enl'hoftel  dp  ladite  ville,  pour 
nous  accompagner  à  aller  à  l'enterre- 
ment de  feu  monfeigneur  de  Belliévre 
chancelier  de  France.  Si  n'y  faites  faute. 
Fait  au  bureau  de  la  ville  le  Same- 
dy quinziefme  jour  de  Septembre  1607. 

Le  Samedy  ij.  jour  de  Septembre 
1607.  feroient  venus  au  bureau  de  la  vil- 
le ,  où  eftoient  meflîeurs  les  prévoit  des 
marchands  &  efchevins,  plufieurs  offi- 
ciers &  ferviteurs  domeftiques  de  feu 
meflire  Pompone  de  Bcllicvre  chance, 
lier  de  France ,  tous  habillez  en  deuil; 
lefquels  auraient  prefenté  auxdits  Heurs 
de  la  ville  les  lettres  du  roy  cy-devant 
tranferiptes ,  &  iceux  priez  du  convoy 
&  enterrement  dudit  feu  ïïeur  chance- 
lier, quife  ferait  le  Lundy  enfuivanti7. 
defdits  mois  &  an  enl'eglife  S.  Germain 
de  l'Auxerrois  fa  paroillè  -,  ce  qu'ils  au- 
raient promis  faire. 

Et  auffi-toft  feroient  venus  audit  bu- 
reau 13.  crieurs  de  corps  &  de  vins  de 
ladite  ville  ,  veftus  de  deuil ,  qui  auraient 
réitéré  ladite  prière,  &  fait  dedans  le 
grand  bureau  dlcellc  la  proclamation 
accouftumee. 

Suivant  laquelle  prière  Si  femonec  au- 
raient efté  ordonnez  mandemens  à  mef- 
fieurs  les  tonfeillers  &  aux  quarteniers 
affiliez  de  deux  notables  bourgeois  de 
leurs  quartiers,  pour  eux  trouver  à  che- 
val &  en  houfle  ledit  jour  de  Lundy 
neuf  heures  du  matin  en  l'hoftel  de  la 
ville  pour  accompagner  iceux  fieurs  de 
la  ville  audit  convoy  Se  enterrement  j 
comme  aulfi  mandement  aurait  efté  en- 
voyé au  capitaine  Marchand  pour  fe 
trouver  audit  jour  &  heure  avec  les  300. 
archers,  harquebu fiers  &  arbaleftriers 
de  lad.  ville  ,  garnis  de  leurs  hocquetons 
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&  hallebardes  pour  aflîftcr  lefdits  fleurs 
de  la  ville  audit  convoy  &  enterre- 
ment, &  porter  par  douze  defdits  trois 
nombres  de  la  ville  trente-fix  torches 
de  çire  jaulne  de  deux  livres  chacune 
aux  armoiries  de  la  ville,  lefquelles  ar- 
moiries eftoient  bordées  de  noir  comme 
celles  des  enterremens,  qui  furent ordon-  ' 
nés  par  icelle  ville. 

Et  ledit  jour  de  Lundy  17.  dudit  mois 
de  Septembre,  fur  les  neuf  heures  du  ma- 
tin, mefdits  fieurs  les  prevoft  des  mar- 
chands &  efchevins ,  procureur  du  roy 
ôc  greffier  de  la  ville ,  veftus  de  leurs 
habits  noirs  ,  confeillers ,  quarteniers  & 
bourgeois  mandez ,  feroient  partis  dudit 
hoftel  de  ville  à  cheval  pour  aller  à  la 
mailon  dudit  feu  fleur  le  chancelier  fife 
rue  de  Betify  ,  marchant  devant  eux  les 
trois  cens  archers  de  la  ville  veftus  de 
leurs  hocquetons  &  hallebardes  ,  def- 
quels  y  en  avoit  56.  douze  de  chacun 
nombre,  qui  portoient  chacun  une  tor- 
che aux  armoiries  de  ladite  ville  j  &  après 
lefdits  archers  marchoient  Ie,s  fergensde 
ladite  ville  veftus  de  leurs  robes  mi- 
parties  garnies  de  leurs  navires  d'orra- 
verie  i  8c  en  cet  ordre  font  arrivez  en 
ladite  maifon  d'iceluy  feu  fleur  chance- 
lier }  où  après  avoir  baillé  de  l'eau  be- 
niftefurle  corps,  prindrent  leur  dépar- 
tement en  une  grande  gallerie  chez  mon. 
fleur  de  Chafteauncuf ,  d'autant  que  le 
logis  n'eftoit  capable  de  recevoir  toute 
raflcmblée. 

Et  quelque  temps  après  la  compagnie 
eftant  aflemblce ,  aurait  efté  commen- 
ce i  marcher  &  aller  depuis  icelle  mai- 
fon jufques  en  ladite  eglife  S.  Germa» 
de  l'Auxerrois  &  pris  leur  chemin  le 
long  de  la  rue  de  S.  Honoré  juiques  à 
la  croix  du  Tiroir  ,  &  dudit  heu  en  la- 
dite eglife  en  l'ordre  qui  enfuit. 

Premièrement  marchoient  aucuns  def- 
dits archers  de  la  ville  pour  faire  ferrer 
le  peuple. 

Les  vingt-trois  jurez  crieurs  de  corps 
ôtde  vins  de  ladite  ville. 
Les  en  fans  de  la  Trinité. 
Les  cri  fans  rouges. 
Les  Minimes. 
Les  Cordeliers. 
Les  Jacobins. 
Les  Auguftins. 
Les  Carmes. 
Les  enfans  du  S.  Efprit. 
Les  Billettes. 
Les  Blancs-manteaulx. 
Les  religieux  de  fainte  Catherine  du 

Val-des-efcoliers. 

L« 
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Les  Mathurins.  dits  fieurs  les  prévoit  des  marchandsfic   

Le  bailly  des  pauvres  veftu  de  deuil.  eichevias ,  procureur  fie  greffier ,  &  au-  **■ 

Cinquante  pauvres  vcftus  de  deuil,  cuas des  conièillers ,  quarreniers fie  hour- 

portant  chacun  une  torche.  geois ,  marchant  devant  eux  les  ièrgens 

Les  }6.  archers ,  arquebufiers  Se  arba-  de  ladite  ville  veftus  de  leurs  robes  mu 

leftrici  s ,  portant  chacun  une  torche  aux  parties. 

armoiries  de  la  ville.  Et  après  le/dits. fieurs  de  la  cour  des 

Les  gens  d'eglùede  la  paroille  dclaint  aydes ,  du  melme  coite  de  menteurs  do 

Germain.    la  cour  de  parlement ,  marchoient  mef. 

Les  femonneurs.  fieurs  les  licûienans  civil  fie  criminel  fil 

Les  pages  fie  laquais  dudir  fieur.  officiers  du  chaftelet ,  ftùvis  de  quelques 

Les  ferviteurs ,  dorneftiques  fie  officiers  fergens  ayant  des  baftohi  hoi»  én  leur  s 

de  la  maifon  dudit  feu  fieur.  mains. 
Les  avocat  8c  procureur  dudit  feu  fieur.       Les  généraux  des  m  an  noyés  ne  ff 

Les  aumomicr  fie  confencur.  trouvèrent  point  audit  conwoy. 
Deux  huiffiers  de  la  grande  chance!-       Et  en  cet  ordre  fut  ledit  corps  porté 

lerie,  portant  leurs  malles  couvertes  de  fie  enterre  en  ladite  eglife  S.  Germain* 

crefpe  noir.  la  méfie  dite  fie  celehrce  par  ledit  fieur 

Monficur  l'archevefquc  d'Aix  faifant  archeveique  d'Aix  faifant  l'office ,  fie  Po- 

l'officc ,  ayant  une  fort  belle  chappe.  raifon  funèbre  faite  par  monfieur  Fa- 

Le  corps  porté  par  les  religieux  des  nouiliet. 
Minimes.  Le  fervice  fait,  meffieurs  des  cours 
Les  quatre  coins  du  poifle  portez  par  fôuveraines  fie  meffieurs  de  la  ville  par, 
meffieurs  de  Thou  ,  Seguicr  ,  Mole  fie  tirent  de  Pegliie  ^  ne  furent  reconduire 
Jambeville  prefidens  en  la  grand  cham-  le  deuil  jufques  à  la  folle,  ni  en  la  m  li- 
bre de  la  cour  de  parlement.  lbn  dudit  fieur  deftunt. 

Et  à  Pentour  du  corps  meffieurs  les       Eft  à  noter  qu'il  n'a  cfté  envoyé  au- 

fecretaires  du  roy.  cuns  archers  de  la  ville  par  deverf  nyfÇ- 

Le  deuil.  fieurs  des  cours  fôuveraines  pour  les 

Monfieur  le  primat  de  Lyon  conduit  conduire  du  palais  en  la  maifon  dudit 

par  monfeigneur  le  prince  de  Conty.  feu  fienr  chancelier. 

Le  fécond  deuil  conduit  par  monfieur       Eft  auffi  à  remarquer  que  les  f<  eaux 

l'archevefquc  d'Auch.  ne  furent  point  portez ,  d'autant  qu'il 

Le  troificme  deuil  mené  par  monfieur  y  avoit  un  garde  des  fceanx ,  lequel  ne 

l'eveique  de  Carcaûonne.  s'en  defiaifit  jamais  $  fie  que  par  me/gar- 

Lc  quatrième  deuil  mené  par  mon-  de,  à  la  cérémonie  des  obfeques  du  feu 

fieur  rcvefquedc  Chalon  fur  Saonc.  chancelier  fie  cardinal  de  Biraguesl'on. 

Le  cinquième  mené  par  monficur  Pe-  a  mis  qu'ils  furent  portez  ,  au  lieu  que 

vefque  de  Bcauvais.  c'eftoit  le  collier  de  fon  ordre. 
.    Meffieurs  les  evelques  de  Boulogne  fie 

de  Rieux.  Service  fimebrt  pour  lt  duc  de  Montpenfier. 

Meffieurs  de  la  cour  de  parlement 
citant  en  corps,  vefhis  de  leurs  habits  DE  PAR  LE  ROY. 

noirs  s  i  cofté  de  monfieur  le  prefident   

Forget  qui  marchoit  le  premier  de  tou,  TP  RES-CHERS  ET  BIEN  AMEZ. 
te  la  cour,  eftoit  moniteur  le  duc  de     1   Voulant  rendre  a  la  mémoire  de 

Montbazon.  feu  noftre  tres-cher  fie  tres-amé  coufin 

JVota  que  meffieurs  les  maiftres  des  le  duc  de  Montpenfier  l'honneur  que 

requeftes  ont  marché  avec  meffieurs  de  fa  qualité,  rang,  fervice,  fie  proximité 

la  cour  immédiatement  après  meffieurs  dulang  dont  il  nous  atteint  le  méritent, 

les  prefidens  fie  auparavant  meffieurs  les  nous  avons  refolu  que  les  principaux 

conièillers  de  la  cour.  corps  de  cette  noftre  bonne  ville  de 

De  l'autre  cofté  à  main  gauche  mar-  Paris  affifteroient  au  fervice  qui  en  doit 

choient  meffieurs  de  la  chambre  des  eftrc  fait.  A  cette  caufè nous  vous man- 

comptes.  dons  fie  ordonnons  par  la  prefente  fi- 

Après  mefdits  fieurs  de  la  cour  de  gnée  de  noftre  main  ,  que  vous  ayez  à 

parlement  marchoient  meffieurs  de  la  vous  trouver  audit  fervice  qui  fera  fait 

cour  des  aydes.  Vendredy  prochain  ".du  prefentmois 

Et  vis-à-vis ,  de  l'autre  cofté  ,  après  en  Peglifc  N.  D.  de  cetteditc  ville  a 

nieffieurs  des  comptes  marchoient  mef-  neuf  heures  du  matin ,  félon  l'ordre,  for- 
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me  8c  eftat  que  vous  avez  accouftumc 
y  eftre  en  tel  cas.  Cartel  eft  noftre  plai- 
fir.  Donnéà  Paris  Je  17.  jour  de  Mars 
1608.  Signé  HENRY.  Et f dut  bas:  Lo- 
14£ N t  E.  Et  jur  ïinfcnptim  efi  efcrift  :  A 
nos  tres-chers  &  bien  amez  les  prevoft 
des  marchands  cfchevihs  de  noftre 
bonne  saille  de  Paris. 


DE  PAR.  LES  PREVOST  DES  MAR- 
CHANDS ET  ESCHEVINS  DE 
LAr  VILLE  DE  PARIS. 

Sire  Jeanie  Coitik:  quartenier.  Trou- 
vez-vous avec  <ieux  notables  bour- 
geois de  voftrc  quartier  â  cheval  8c  en 
boufaê  Vendredi  prochain  21.  deprcfènt 
mois,  huit- heures  du  matin  en î'hoftcl 
de  ladite  ville,  pour  nous  accompa- 
gner* aller  en  l'eglife  N.  D.  Ôcaffiûer 
au  fervice  qui  y  fera  fait  pour  feu  mon- 
feigneur le  duc  de  Montpeniier ,  fuivant 
le  commandement  que  nous  en  avons 
receu  du  roy.  Si  n'y  faites  faulte.  Fait 
au  bureau  de  la  ville  le  Mercredy  19. 
Mars  1608. 

MONSIEUR.  Plaife-vous  trouver 
à  cheval  6c  en  houfle  Vendredy 
ai.  j^ur  du  preient  mois,  huit  heures 
du  matin,  en  I'hoftcl  de  la  ville,  pour 
nous  accompagner  à  aller  en  l'eglife 
N.  D.  6c  affilier  au  fervice  qui  y  fera 
fait  pour  feu  monfeigneur  le  duc  de 
Montpeniier,  fuivant  le  commandement 
que  nous  en  avons  receu  du  roy }  vous 
priant  n'y  vouloir  faillir.  Fait  au  bureau 
de  la  ville  le  Mercredy  19.  Mars  1608. 
1  - 

Les  prevoft  des  marchands  Se 
ekhevins  de  la  ville  de  Pa- 


DE  PAR  LES  PREVOST  8cc. 

CApitainc  Marchand.  Trouvez-vous 
avec  tous  ceux  de  vos  nombres 
garnis  de  leurs  hocquetons  6c  hallebar- 
des, Vendredy  prochain  11.  du  prêtent 
mois,  fept  heures  precifès  du  matin . 
en  I'hoftcl  de  la  ville,  pour  nous  affi- 
liera aller  en  l'eglife  N.  D.  au  fervice 
qui  s'y  fera  pour  feu  monfeigneur  le 
duc  de  Montpenfier ,  fuivant  le  com- 
mandement que  nous  en  avons  receu 
du  roy.  Fait  au  bureau  de  la  ville  le  Mer- 
credy 19.  jour  de  Mars  1608. 


ET  PIECES 

Cerenuniein  fervice  fait  le  ai.  Mars. 

DEux  ou  trois  jours  auparavanrS.M. 
fit  expédier  l'es  lettres  de-cachet 
à  meilleurs  des  cours  fbuveraines  6c  à 
meffieurs  de  la  ville  ,  portant  comman- 
dement d'a/fifter  audit  fervice  *  6c  en 
outre  par  aulcuns  officiers  de  la  maifon 
dudit  fèigneur  furent  priez  ôc  femons 
dé  ce  faire. 

Le  Jeudy  matin  10.  Mars  les  13.  ju- 
rez cricurs  de  corps  6c  de  vins  vindrenc 
dedans  le  grand  bureau  faire  le  cri  6c 
proclamation  qui  enfuit  :  P  RIEZ  DIEU 
pourl'anie  de  tres-hault  ties-ptuuant  6c 
trcs-illuftre  prince  Henry  de  Bourbon 
duc  de  Montpenfier ,  de  S.  Fargeau  ,  6£ 
de  Chaftellerault ,  dauphin  d'Auvergne, 
ibuverain  de  Dombcs ,  prince  delaRo- 
che-fur-Yon  6c de  Luets ,  pair  de  Fran- 
ce ,  gouverneur  Ôc  lieutenant  gênerai 
pour  le  roy  en  fes  pays  &  duché  de  Nor- 
mandie j  pour  l'ame  duquel  fe  feront  le 
fervice  6c  prières  en  l'eglife  de  Paris ,  où 
ce  jourd'huy  après  midy  feront  dites 
vefpres  6c  vigiles  des  morts ,  pour  eftre 
demain  à  dix  heures  du  marin  fait  Ton 
fervice  folemncl. 

Le  Mercredy  19.  furent  expédiez  man- 
demens  à  meffieurs  les  confcillcrs  de 
ville  pour  fe  trouver  le  Vendredy  en- 
fuivant  pour  ledit  fervice ,  à  huit  heu- 
res ,  à  l'hoftel  de  ville  à  cheval  6c  en 
bouffe  pour  accompagner  mefdits  fieurs. 

Pareil  mandement  tut  expédie  aux  feize 
quarteniers  auxquels  fut  enjoint  de  man- 
der avec  eux  deux  notables  bourgeois 
de  chacun  quartier.  » 

Fut  aullî  expédiée  une  ordonnance  au 
capitaine  Marchand  pour  fè  trouver 
avec  tous  ceux  de  fes  nombres  garnis 
de  leurs  hocquetonsôc  hallebardes  pour 
accompagner  mefdits  fieurs  en  la  ma- 
nière accouftumée  6c  aller  a  la  cour  de 
parlement  6c  à  la  chambre  des  comptes. 

Fut  auffi  enjoint  aux  fergens  de  la- 
dite ville  de  fe  tenir  p  refis  a  la  mefme 
heure ,  pour  avec  leurs  robbes  de  livrée 
garnies  de  leurs  navires  d'orfaverie  mar- 
cher devant  mefdits  fieurs,  comme  il  eft 
accouftumé. 

Et  ledit  jour  de  Vendredy  ai.  mef- 
dits fieurs  6c  procureur  du  roy  de  la  ville, 
vertus  en  habits  noirs  ,  accompagnez 
d'aulcuns  quarteniers  6c  bourgeois ,  font 
partis  dudit  hoftel  de  ville  à  cheval  ôc 
en  houilè ,  lcfdits  archers  ôc  fergens  mar- 
chant devant  eux  à  pied  ,  Ôc  le  greffier 
feul  à  cheval  devant  mondit  fieur  le  pre- 
voft 
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voft.  En  cet  ordre  feroient  arrivez  en  fie  proche  la  chaife  epifcopale ,  ayant  —  7 

ladite  egliiê,  en  laquelle  le  maiftre  des  laide feulement  fix chaifes pour meilleurs  » 
cérémonies  les  auroit  fait  entrer  par  la   les  princes  du  fang  fie  pour  le  deuil 
porte  qui  eft  du  collé  de  l'evefché,  la-   Vis-a-vis  mefdits  (leurs  de  la  cour  fie  ez 
quelle  eftoit  tendu»;  d'un  drap  noir  avec   h  au)  ces  chailes  à  main  gauche  eftoient 
un  lez  de  velours  par  deflus  garni  d'ef-   meilleurs  des  comptes ,  fie  après  eux 
cuflons  aux  armes  dudic  feigneur ,  de   meilleurs  de  la  cour  des  aydes  j  puis 
trois  rieurs  de  lis  d'or  en  champ  d'azur   mefdits  Heurs  de  la  ville ,  affis  comme  il 
&  une  barre  en  travers }  &  fait  pren*   aefté  dit  cy-devant  ,de  forte  que  le  der- 
dre  leurs  places  dedans  le  chœur  ez  pre-  nier cfchc vin  eftoit  àlafuite  de  meilleurs 
micres  haultes  chaires  de  main  gauche s    de  la  cour  des  aydes ,  fie  mondit  fieur 
lequel  eftoit  tendu  de  drap  noir  avec   le  prevoft  en  la  première  chaife  haulte 
deux  ceintures  de  velours  par  deflus  gar*   de  la  main  gauche  ,  de  le  greffier  en  la 
nies  de  quantité  d  efeufions  aux  armes   première  chaife  bafle  devant  ledit  fieur 
dudit  feu  heur  duc,  comme  auifi  toute   prevoft ,  fie  aux  autres  chaifes  balles  à 
la  nef  de  ladite  eglife  $  8e  la  principale   cofté  dudit  greffier  lefdits  quarteniers. 
porte  d'icclle  eftoit  tendu?  d'un  grand       Sur  le  midy ,  comme  toutes  choies 
drap  noir ,  par  deflus  lequel  il  y  avoic   eftoient  en  bon  ordre  fie  bien  difpofées, 
auifi  un  lez  de  velours  noir  fie  grand   monfieur  l'evefque  de  Paris  qui  officioit, 
nombre  d'cfcufTons.  Au  milieu  du  chœur   eftant  d  l'autel  ,  l'on  fit  ouverture  de  la 
de  ladite  eglife  eftoit  une  chapelle  ar-   grande  porte  de  ladite  eglife ,  par  la- 
dente  garnie  de  fes  petits  clochers  tous   quelle  devoit  venir  le  deuil  qui  eftoit  a 
croifez,  chargez  d'infini  luminaire,  fie   l'evefché.  Et  premièrement  marchoient 
entourée  d'un  drap  noir  fur  lequel  il  y   cent  ou  fix-vingt  pauvres  vertus  de  noir, 
avoit  un  lez  de  velours  garni  d  cfcullbns,   ayant  chacun  une  torche  du  poids  de 
Dcûous  eftoit  la  reprelêntation  du  corps   deux  livres  garnie  d'efcuflbns.  Puis  fui. 
ou  bière  couverte  d'un  grand  poifle  d'un   voient  les  valets  de  pied  fie  pages  dudic 
riche  drap  d'or  frizé  croife  de  fatin  blanc   feigneur ,  tous  fes  officiers  fie  gcntilshom- 
du  lé  du  fatin  ,  avec  un  grand  bord   mes ,  intend  ans  de  fa  maifon ,  vcftus  de 
d'ermine  d'un  pied  de  large  traînant  par    deuil.  Le  maiftre  des  cérémonies.  Deux 
terre  *  fie  aux  quatre  coins  eftoient  qua-    hérauts  veftus  comme  deflus  Six  cheva- 
tre  grans  cfcuflons  d'orfuverie  des  ar.   liers  ayant  leurs  colliers  d'orfaverie  par 
mes  dudit  feigneur }  fur  le  chef  de  la-    deûus  leur  manteau ,  fçavoir  monfieur 
quelle  reprefentation  eftoit  un  oreiller   le  comte  de  Chenfy  ,  monfieur  de  Pa- 
cte velours  fur  lequel  eftoient  pofez   laifeau ,  monfieur  de  Chevreau  ,  mon- 
>  fes  colliers  de  l'ordre  de  chevalerie   fieur  de  la  Rochepoc ,  monfieur  de  Sou- 
'.  avec  une  couronne  ducale  faite  i  rleu-   vré ,  monfieur  le  grand  efcuyer.  Puis 
j  rons  de  fleurs  de  lis  ,  le  tout  couvert   le  petit  monfieur  le  duc  d'Elbeufqui  re- 
{  d'un  fin  crefpe  noir  t  devant  laquelle  re-   prefèntoit  le  deuil  fie  avoit  le  chaperoa 
prcfentation ,  fur  une  table  pofeoexprez,   en  tefte  ,  mené  6c  conduit  par  meilleurs 
eftoient  le  manteau  de-  l'ordre  a  main   les  princes  de  Condé  ôc  comte  de  Soif, 
droite ,  &  le  ducal  dudit  feigneur  four-   fons ,  &  ont  lcfd.  fieurs  princes  avec  le 
ré  d'ermine  à  main  gauche.  A  cofté  de   deuil  pris  leur  feance  du  cofté  de  mef- 
ladite  table  eftoient  deux  petits  fieges    fieurs  de  la  cour  de  parlement  ez  chai- 
pour  deux  hérauts  d'armes  veftus  de  leurs   fes  qu'ils  leur  avoient  délaiflces ,  en 
cottes  d'armes  de  velours  violet  femées   cette  forte  ;  fçavoir  monfieur  le  prince 
de  fleurs  de  lis  d'or.  A  l'cntour  de  la-    de  Condé  le  premier,  nuis  moniteur  le 
dite  reprefentation  eftoient  fix  grands   comte  de  Soiflbns  ,  fit  le  deuil  le  der- 
chandcliers  d'argent  vermeil  doré  garnis    nier.  Vis-a-vis  defdits  princes  fie  deuil , 
de  cierges  avec  les  efcullons.  A  cofté   fie  au-deflus  de  meilleurs  des  comptes 
eftoient  plufieurs  fieges  pour  les  gentils-   lefdits  chevaliers  de  l'ordre  ont  pris 
hommes  fie  officiers  dudit  feigneur.        leur  feance.  Meilleurs  les  ducs  n'ont  mar- 
En  l'cfpace  qui  eftoit  entre  l'autel  fie   chc  en  l'ordre  de  la  cérémonie ,  d'au- 
le  chœur  eftoient  préparez  quelques  fie-   tant  qu'il  fe  trouva  de  la  conteftatioa 
ges  pour  meilleurs  les  légat  t  cardinaux,   pour  leur  feance,  defirant  fe  mettre  après 
cvefques  fie  autres  feigneurs  de  la  cour   les  princes  fie  au-dcffus  de  la  cour  de 
6c  les  ambailadeurs.  Meffieurs  de  la  cour   parlement ,  ou  du  moins  après  le  pre- 
de  parlement  eftant  arrivez  priudrenc   mier  prefident  j  ce  que  la  cour  n'a  vou- 
Jeur  feance  dedans  les  haultes  chaifes   lu  permettre.  Après  que  l'offerte  a  efté 
dudit  checut  a  main  droite,  du  cafte  faite  ,  à  laquelle  n'y  a  eu  que  le  deuil 
Tarn  IJ,  Fart.  ///.  Krr 
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  qui  y  ait  cfté  ,  conduit  8c  mené  par  Ici- 
An.  tttfc  dits  princes ,  ayanc  les  deux  heraucs  qui 
marchoient  devant  eux -,  nionlîeur  Fe- 
nouillet  elt  monte  en  la  chaile  qui  eft 
vis-à-vis  l'epifcopale ,  où  il  a  prononce 
avec  une  indicible  éloquence  l'orailon 
funèbre.  Et  la  mcllê  achevée ,  qui  a  elle 
chantée  en  mulique  par  le  choeur  de 
mulique  de  N.  D.  moniteur  l'evefque 
elt  venu  dire  les  De  profundis  8c  oraifons 
ordinaires  fur  ladite  reprefentation.  Quoi 
fait,  après  que  lcidics  princes  8c  deuil 
fe  font  retirez  en  l'ordre  qu'ils  eftoient 
venus,  meldits  fieurs  font  retournez  au- 
dit hoftel  de  ville  au  mcfme  ordre  qu'ils 
en  eftoient  partis. 

Eft  â  noter  que  ledit  llcur  duc  eftant 
decedé  dez  le  dernier  jour  de  Février, 
le  mefme  jour  fut  délaifté  en  fon  lit ,  de- 
dans lequel  il  fut  veu ,  8c  le  lendemain 
donné  aux  médecins  pour  l'ouvrir  8c 
vuider. 

Et  le  10.  de  Mars  fon  effigie  au  na- 
turel ,  avant  les  mains  jointes ,  8c  en  telle 
par-deflus  un  bonnet  de  latin  cramoifi, 
une  couronne  ducale  avec  les  fleurons 
de  fleurs  de  lis ,  veftuc  d'une  tunique  de 
fatin  cramoify,  8c  par  delTùs  un  grand 
manteau  ducal  de  velours  violet  lemé 
de  fleurs  de  lis  de  broderie  d'or ,  fourré 
d'ermines ,  ayant  une  grande  queue  de 
trois  aulnes ,  8c  les  fandallesde  latin  cra- 
moify rayé  d'or ,  femelées  de  fatin  cra- 
moify ;  8c  fur  le  rond  du  collet  dudit 
manteau  eftoit  le  collier  de  l'ordre  du 
S.  Efprit.  Fut  pofee  fur  un  grand  lit  de 
parade  de  fept  pieds  en  carré  auquel  on 
montoit  par  trois  degrez ,  couvert  d'un 
riche  poille  de  drap  d'or  frifé  croilé  de 
fatin  blanc  ,  un  bord  d'ermine  d'un  pied 
de  large  qui  trainoit  jufques  àterrCj&C  aux 
quatre  coins  de  riches  elcullbns  faits  en 
broderie  8c  canerille  aux  armes  dudit 
feigneur.  Au-dcllus  il  y  avoir  un  fort  ri- 
che dais  fait  de  broderie  d'or  8c  d'ar- 
gent avec  les  pentes  8c  doffier  de  mef- 
me. A  codé  eftoient  deux  petits  oratoi- 
res richement  parez  ,  8c  deux  dais  aufli 
fort  riches,  8c  fur  lcfdits  autels  deux 
chandeliers   d'argent  vermeil  doré  , 
avec  deux  cierges  de  cire  blanche  ar- 
moiez.  Sur  le  deuxième  degré  dudit  lit 
de  parade,  de  chacun  cofte,  il  y  avoit 
auifi  trois  autres  grands  chandeliers  d'ar- 
gent avec  des  cierges  qui  ardoient  com- 
me les  autres.  Aux  pieds  de  ladite  effigie, 
lur  un  des  degrez  ,  eftoit  une  fort  riche 
croix  ,  8c  plus  bas  fur  un  feabeau  le  bc- 
noiftier  d'argent  vermeil  doré.  A  cofté 
eftoient  deux  liegespour  deux  roys  d'ar- 


mes ou  hérauts ,  qui  eftoient  vcftus  de 
leurs  cottes  de  velours  violet  lances  de 
fleurs  de  lis  ,  8c  alfiftoicnt  perpétuelle- 
ment à  ladite  effigie.  Auquel  lit  8c  tout 
au  tour  il  y  avoit  une  barrière  couverte 
de  tapis  de  Turquie  8c  par  dellus  de 
drap  d'or  ,  qui  comprenoit  tant  ledit  lit 
de  parade ,  que  les  deux  autels  -t  8c  au 
dedans  d'icelle ,  dedans  le  carré  qui  eftoit 
tout  tapifle  par  bas  de  tapis  velus ,  d'un 
codé  8c  d'autre  il  y  avoit  des  lièges  cou- 
verts de  drap  d'or  pour  mettre  mef- 
lïeurs  les  cvefques  8c  prélats  à  main  droi- 
te de  ladite  effigie ,  8c  à  la  gauche  les 
marefehaux  de  France  8c  chevaliers  du 
S.  Efprit  ,  lefquels  S.  M.  voulut  qu'ils 
alfiftaflent  à  ladite  effigie.  Et  devant  les 
pieds  de  ladite  effigie ,  fur  un  autre  banc 
couvert  comme  les  précedens,  eftoient 
d'ordinaire  lîx  gentilshommes  dudit  tei- 
gneux en  deuil  8c  ayant  le  chaperon  en 
tefte.  En  un  coin  de  ladite  falle,  qui  ef- 
toit toute  fort  richement  tapiflèe  de  la 
tapilleric  du  roy  des  triomphes  de  Sci- 
pion,  qui  eft  revcftuë  d'or  8c  d'argent, 
étoient  perpétuellement  quatre  religieux 
Capuchins  qui  prioient  pour  l'ame  du 
deftùnt.  A  cofté  gauche  il  y  avoit  deux 
bancs  pour  les  gentilshommes  dudit  ici. 
gneur  deffunt ,  qui  y  alfiftoicnt  en  deuil) 
8c  tout  au  tour  de  ladite  falle  elloienc 
:  les  pages  tout  debout ,  qui  prioient  Dieu. 
I  Dans  ladite  falle  il  y  avoit  encore  un 
riche  dais  fur  la  cheminée  d'icelle,  qui 
eftoit  le  lieu  où  l'on  dreftoit  le  couvert 
dudit  fieur,  qui  y  eftoit  fervy  par  les 
officiers  en  la  manière  accouftuméc  pen- 
dant les  trois  jours  que  fon  effigie  fut 
veut  en  cette  pompe  par  tout  le  peu- 
ple de  Paris  8c  autres  qui  curieux  d'une 
il  belle  cérémonie  voulurent  l'aller  voir. 

Les  cours  fouveraincs ,  ni  meilleurs  de 
la  ville,  ne  furent  voir  ladite  effigie, 
i 

Le  rang  an  marcher  qui  devoit  efire  obfcrvt  À 
I" entrée  dé  la  reine  Marie  de  Medicis. 

SA  majefté  devoit  arriver  fur  les  neuf 
à  dix  heures  du  matin  au  prieuré 
S.  Lazare  alfis  au  fauxbourg  S.  Denis, 
le  Dimanche  16.  du  mois  de  Mayi6io. 
jour  deftiné  pour  ladite  entrée  j  auquel 
heu  luy  avoit  efté  dreHc  un  grand  ef- 
chafFault  près  le  logis  dudit  prieur,  tant 
afin  de  voir  paiîer  les  compagnies  des 
eftats  de  la  ville,  que  pour  ouir  8c  re- 
cevoir les  harangues  8c  falutations  qui 
luy  feroient  faites  de  la  part  d'iceux. 
Et  afin  qu'il  n'y  cuit  aucun  de/ordre  - 
eftoiont  deux  grands  efcalliers ,  l'un  pour 
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monter,  &  l'antre  pour  dcfcendre  du-  tes,  qui  font  trois  de xhacun  fort, 

dit  efchaffault ,  lequel  eftoit  couvert  de  Cinq  pafleurs  d'eau.           .«rç«î'..<  » 

riches  tapuTeriesrehauiTcesd'or  fie  d'or-  Six  porteurs  de  charbon» 

fenr }  &  au  milieu  y  avoit  un  hault  dais  Dix  porteurs  de  fel.     :.r  n  u,; 

e  trois  marches  couvert  de  tapis  de  Huit  mefureurs  de  feL     ,  /  j  r- 

Turquie ,  &  deflus  un  dais  d'or  &  d'ar-  Douze  courtiers  de  vins.      ;  : 

gent,  fous  lequel  eftoit  pofeela  ebaife  Vingt  me  fureurs  de  grains, 

de  S.  M.  couverte  d'un  riche  tapis  de  Douze  crieurs  de  corps  ôc  vins, 

velours  pers  tout  femé  de  fleurs  de  lis  Six  mefureurs  de  charbon.  . 

d'or  trait  j  ôc  devoit  eftre  près  d'icelle  Douze  mouleurs  de  bois, 

dame  royne  monfeigneur  de  Sillery  Tous  les  deflufdics  à  pied  8c  veftus 

chancelier  de  France  8e  autres  feigneurs.  chacun  d'une  robbe  mi-partie  de  rou- 

£t  aufli-toft  que  l'on  euft  eu  advertiflè-  ge  ôc  bleu ,  ayant  chacun  un  bafton 

ment  que  ladite  dame  eftoit  auditprieu^  peint  de  couleur  tanné  à  la. main, 

ré,  l'on  devoit  y  aller  en  l'ordre  qui  Et  après  eux  dévoient  marcher  à  che- 

iùit.  val  vingt  jurez  vendeurs  ÔC  controlleurs 

Premièrement  dévoient  marcher  les  de  vins  de  ladite  ville  ,  veftus  d'habits 

quatre  ordres  mandians  ,  qui  font  les  de  (oie ,  ayant  chacun  un  manteau  à 

Cordeliers ,  Auguftins ,  Jacobins  «3c  Car-  manches  de  fèrge  de  Florence ,  ôc  la  toc- . 

mes ,  8e  autres  grand  nombre  de  reli-  que  de  camelot, 

gieux.                -  Après  dévoient  marchera  cheval  les 

Les  autres  eglifes  ôc  paroiftés  de  cette  trois  cens  archers  ,  harquebufiers  &  ar- 

villc ,  veftus  de  leurs  iurplis ,  chapes  8c  baleftriers  ,  piftolliers  de  ladite  ville , 

reliques ,  marchant  tous  a  pied  en  ordre  veftus  de  cafaques  neuves  en  broderie 

de  dévotion  ôc  humilité,  d'argent  &  bien  montez  ,  Ce  a  la  tefte 

Le  redeur  ôc  univerfité  de  Paris  de-  le  fieur  Marchand  colonel  ôc  feul  capi- 

voit  fuivre  après  à  pied  avec  bon  nom-  taine  défaites  trois  compagnies  fomp- 

bre  d'hommes  de  chacune  des  facultez  tueufement  ôc  tres-richement  habillé  de 

d'icelle ,  à  Ravoir  des  arts ,  de  medeci-  toile  d'or  ôc  de  velours  en  broderie , 

ne ,  décret  «5c  théologie ,  accompagnez  fuperbement  monté  «Se  enharnaché  de 

«des  lecteurs  du  roy ,  tant  ez  lettres  He-  mefme  fon  habit ,  ayant  au-devant  de 

braïques ,  Grecques ,  Latines ,  mathe-  luy  douze  trompettes  bien  montez  ha- . 

manques ,  que  autres  parties  de  philofo-  billez  «Se  veftus. 

pbie  ,  veftus  de  leurs  chappes  Ôc  habits  Et  après  lui  les  trois  lieutenans,  en. 

accouftumez  ,  fuivis  dudit  fieur  redeur  feignes  ,  guidons  «Se  cornettes  defdites 

portant  robbe  d'efcarlate  «Se  chaperon  trois  compagnies  fort  braves  ,  bien  mon-, 

de  menu  vair,  ayant  les  douze  bedeaux  tez  «Se  habillez ,  portant  leurs  enfeignes 

devant  luy  portans  nulles  d'argent  doré)  &  guidons  toutes  neuves  faites  exprez, 

après  lequel  les  procureurs  <Sc  ménagers  avec  devilcs  fervant  au  fujet. 

«les  nations.  Et  les  fergens  «Se  caporaux  d'icellcs 

Après  le  corps  de  ville ,  en  l'ordre  qui  compagnies  dévoient  avoir  des  cafàques 

fuit  :  de  velours  bleu  brodées  d'or  <5c  d'argent} 

Premièrement  les  dix  compagnies  de  «Se  ne  fe  pourroit  rien  voir  de  plus  T>cau 

Sns  de  meftier  en  armes  «Se  à  pied  ,  fai-  que  lefdites  trois  compagnies, 

nt  le  nombre  déplus  de  deux  mil  Après,  la  compagnie  des  enfansd'hon- 

hommes  choifis  <5c  élus  de  tous  les mef-  neur  de  la  ville,  tous  â  cheval ,  tres-ri- 

ciers  d'icelle ,  veftus  lèlon  les  pourtraits  chement  habillez  de  velours  bleu ,  toile 

à.  eux  auparavant  donnez ,  conduits  par  d'argent  &  clinquant  d'or  <Sc  d'argent  j 

leurs  capitaines ,  lieutenans  «5c  enfeignes  la  felle ,  campane  fie  caparaflons  de  leurs 

fuperbement  habillez ,  chamarez  de  clin-  chevaux  de  mefmc ,  6c  tous  habillez  l'un 

quant  d'or  fie  d'ar  gent,  fie  accompagnez  comme  l'autre  j  icelle  compagnie  com- 

de  tambours  fie  filtres  en  grand  nombre,  polee  de  fix- vingt  hommes  fans  les  chef"s} 

Après ,  deux  fergens  de  la  ville  à  che-  à  la  tefte  defquels  eftoit  monfieur  l'An- 

val  ,  menant  ledit  corps  de  la  ville ,  glois  fieur  de  Marceigues  capitaine  d'i- 

ayant  le/dits  deux  fèrgens  leurs  robbes  celle  compagnie  tres-fomptueuiemenc 

mi-parties  ôc  leur  navire  d'orfaverie  fur  monté  ,  vertu  fie  habillé ,  avec  infinies 

l'efpaule.  broderies  ôc  pierreries ,  ayant  fix  pages 

Après,  14.  porteurs  de  bled  veftus  de  à  cheval  habillez  de  velours  à  l'en  tour 

robbes  ou  cauquins  de  rouge  Ôc  bleu.  de  luy ,  ôc  fix  trompettes  devant  luy 

Douze  chargeurs  de  bois  en  charct-  habillez  de  fatin ,  ÔC  leurs  trompettes 

Tme  IL  Part.  III.  ïUr  ij 
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garnies  de  cafteras  en  broderie ,  avec 
des  houpes  &  cordons  de  foye  Se  d'or. 

Et  après  Iuy  le  fieur  Mulot  lieutenant 
monte  fur  un  beau  cheval  d'Elpagne  &c 
richement  veftu  &  couvert  de  pierre- 
ries, &  quatre  pages  proche  de  luy  à 
cheval ,  comme  au  femblable  les  (leurs 
Sonins  enfeigne  ,&  Charpentier  guidon, 
eftoient  bien  montez.  &.  fort  braves , 
ayant  femblablement  deux  pages  à  che- 
val. Bref  il  ne  s'eft  jamais  veu  une  plus 
belle  compagnie. 

Apres  devoir  fuivre  feul  le  fieur  Bon- 
nefons  maiftre  d'hoftel  &  marcfchal  des 
logis  de  la  ville ,  i  cheval ,  bien  veftu 
&  en  bonne  conche. 

Après  ,  les  Heurs  Guillain  le  jeune 
&  Pouriac  receus  à  furvivance  ez  offi- 
ces de  maiftres  des  œuvres  de  maçon- 
nerie &  charpenterie  de  ladite  ville. 

Après  ,  lefdits  maiftres  des  œuvres  de 
maçonnerie  &  charpenterie ,  &  le  maif- 
tre de  l'artillerie  de  ladite  ville ,  eux  trois 
enfemblement ,  auflî  à  cheval  &  habil- 
lez de  velours  tanné. 

Et  confecutivement  les  huit  autres 
fergens  de  ladite  ville  à  cheval ,  veftus 
de  leurs  robbes  my-parries ,  &  ayant 
chacun  un  navire  d'argent  fur  l'efpaule 
gauche,  comme  les  deux  précedens. 

Après  eux  devoir  marcher  feul  mon- 
teur Sanguin  fieur  de  Livry  prevoft  des 
marchands ,  ayant  une  robbe  mi-partie 
de  velours  rouge  &  tanné  cramoify  dou- 
blée de  fatin  de  mcfme  couleur ,  le  bon- 
net carré  ,  la  h  ou  lie  de  la  mule  de  ve- 
lours noir  frangé  d'or ,  le  harnois  de 
ladite  mule  de  velours  noir  aufll  frange 
d'or ,  a  boucles  &  clous  dorez 5  au-de- 
vant duquel  dévoient  marcher  quatre 
hommes  à  pied  veftus  de  fes  couleurs , 
ayant  l'efpéc  au  cofté ,  Se  i  fes  deux  cof- 
rez  fes  deux  laquais  aulïï  veftus  de  fes 
couleurs. 

Après  dévoient  fuivre  meilleurs  les 
quatre  efchevins  deux  à  deux,  qui  ef- 
toient  meilleurs  Lambert,  Thevenot, 
Perrot,  &  de  la  Noue,  qui  avoient  de 
pareilles  robbes  de  velours  que  celle  du- 
dit  fieur  prevoft  des  marchands,  por- 
tant ,  fçavoir  ceux  qui  eftoient  de  robbe 
longue ,  le  bonnet  carré ,  &  les  autres 
la  tocque  de  velours  noir  j  leurs  che- 
vaux ou  mules  enharnachez  de  velours 
noir  avec  houppes  &  franges  de  foye 
noire  ,  boucles  &  clous  dorez  ,  &  la 
houfle  de  velours  noir  auffi  frangée  de 
foye  noire ,  ayant  chacun  deux  laquais 
veftus  de  leurs  couleurs. 

Après  dévoient  marcher  le  procureur 
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du  roy ,  le  greffier  de  la  ville  ,  &  le  re- 
ceveur d'icclle  enfemblemcnt  &  d'un 
mcfme  rang ,  à  fçavoir  ledit  procureur 
du  roy  du  cofté  de  la  main  dextre  ,  le- 
dit greffier  proche  &  au  milieu  ,  &  ledit 
receveur  à  la  main  gauche ,  eftant  vef- 
tus ,  à  fçavoir  ledit  procureur  du  roy 
d'une  robbe  de  velours  cramoify  rouge 
&  le  bonnet  carre  ,  ledit  greffier  d'une 
robbe  de  velours  rouge  &  tanné  cra- 
moify mi-partie  doublée  de  fatin  de  mef- 
me  couleur  ôc  femblable  a  celles  def- 
dirs  Goûta  prevoft  des  marchands  &  ef- 
chevins ,  avec  la  tocque  de  velours  noir; 
&  ledit  receveur  d'un  manteau  à  man- 
ches de  velours  tanné  cramoify  brun  j 
ayant  une  tocque  de  velours  noir  }  les 
harnois  &  houlles  de  leurs  chevaux  de 
mcfme  &femblables  que  celles  demef- 
fieurs  les  efchevins  cy-deflus  fpecifices. 

Après  eux  dévoient  marcher  meilleurs 
les  conlèillers  de  la  ville  veftus  de  rob- 
bes de  latin  noir. 

Apres  eux  les  lèize  quarteniers  de  la- 
dite ville  veftus  de  robbes  de  damas 
noir. 

Aprez  eux  les  maiftres  &  gardes  de  la 
marchandife  de  cette  ville  ,  au  nombre 
de  quatre  pour  chaque  eftat. 

A  fçavoir  les  quatre  maiftres  &  gardes 
de  la  marchandife  de  drapperie  ,  veftus 
de  robbes  de  velours  noir. 

Les  quatre  maiftres  &  gardes  de  la 
marchandife  d'efpicerie  &  apotiquaire- 
rie ,  en  robes  aufll  de  velours  noir. 

Les  quatre  maiftres  &  gardes  de  la 
grofleiic  &  mercerie  ,  en  robbes  de  ve- 
lours violet. 

Les  quatre  maiftres  &  gardes  de  la 
pelleterie ,  en  robbes  de  velours  per» 
fourrées. 

Les  quatre  maiftres  &  gardes  de  la  bon- 
neterie ,  en  robbes  de  velours  tanné. 

Les  quatre  maiftres  &  gardes  de  la 
marchandife  d'orfaverie ,  en  robbes  de 
velours  cramoify. 

Et  les  quatre  maiftres  &  gardes  de 
la  marchandife  de  vins ,  en  robbes  de 
velours  bleu. 

Lcfqucls  maiftres  &  gardes  dévoient 
eftre  fuivis  d'un  bon  nombre  des  princi- 
paux bourgeois  &  notables  maifons  de 
ladite  ville  honneftement  habillez  y  lcf- 
qucls maiftres  &  gardes  ,  à  la  referve 
defdits  marchands  de  vins  ,  dévoient 

{>orter  au  retour  le  ciel  fur  la  majefte  de 
adite  dame  royne  ,  ain/1  qu'd  fera  dé- 
clare cy-après. 

Et  quand  la  troupe  de  la  ville  eu/fc 
deub  partir  de  la  Grève  ,  meilleurs  de 
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la  ville  dévoient  envoyer  direà  meiGeurs  venir  après ,  fort  bien  monte* ,  veftu  d'u-  ' 

des  cours  fouveraincs ,  au  chaHelet,  &  ne  robbe  de  drap  d'or  frifé  tout  parte-  A"'  lSxo' 

autres  officiers  ,  afin  de  fe  tenir  prefts  mentée  d'or  5  la  houlTe  de  fon  cheval 

pour  marcher  chacun  en  fon  rang.  de  mefme ,  Ton  efcuyer  devant  luy ,  mon- 

Après  que  toute  icelle  troupe  dévoie  té  Air  un  beau  cheval,  les  pages  aulfi 

eftre  partie  de  la  Grève  pour  prendre  à  cheval  &  les  laquais  à  J'entour  de 

fon  chemin  par  la  rue  de  la  Vannerie  luy. 

fie  aller  Je  long  de  la  rue  S.  Denis  juf-       Après,  /es trois  lieutenans ,  civil ,  crû 

qu'à  la  rue  Grcnetat  près  la  Trinité,  minel 6c particulier, portant robbes  d'efi 

paUer  par  ladite  rue  pour  aller  gaigner  carlatte  à  chaperon  noir  à  longue  cor- 

fa  porte  S.  Martin  ,  de  là  aller  juiques  nette,  fie  devant  eux  le  greffier  dudit 

à  S.  Laurent,  8c  tourner  à  la  ru«f  pro  chaftelet  feul,  fie  après  eux  lçsconfeil- 

che  fie  nommée  la  rue  Neufve  S.  Lau-  1ers  dudit  chaftelet  veftus  de  foie  noire, 

rent ,  pour  aller  gaigner  ledit  prieuré  fie  après  eux  les  deux  advocats  fie  pro- 

S.  Lazare  où  eftoit  S.  M.  cureur  du  roy  dudit  chaftelet  ,  ayans 

De  manière  que  à  la  fuite  defdirs  auffi  robbes  d'efcarlatte.  Ez  entrées  pré- 

maiftres  fit  gardes  des  marchandifes  de-  cedentes  les  advocats  6c  procureur  du 

Voient  fuivre  8c  marche/ ,  roy  du  chaftelet  avoient  accouftume  de 

La  compagnie  du  chevalier  du  guet  marcher  devant  les  confeillers  }  niais 

devoit  venir  juiques  près  la  Grève  pour,  lefdits  confeillers  en  ayant  raitinftance 

après  la,  troupe  de  la  ville  k  fuivre;  à  la  cour,  eftoit  intervenu  arreft  par lè- 

laquclle  compagnie eftcompofée  de  cent  quel  avoit  efte  ordonné  que  lefdits  ad- 

cinquante  hommes ,  dont  cent  harque-  vocats  fie  procureur  marcheraient  après 

bufier»  à  pied  veftus  de  mandilles  d'et  lefdits  confeillers. 
carlate  rouge  en  broderie  6c  toutes  ncu-       Après  fui  voient  les  fèrgcns  à  cheval, 

ves,  conduits  par  l'un  de  lès  licutenans  portant  tous  piftolets  à  l'argon  de  lafel- 

avec  tambours  ôc  filtres  ■>  fie  cinquante  le. 

achevai,  bien  armez  montez  fie  équipez,  Après  ,  meilleurs  les  généraux  des 
portant  chacun  le  couple  de  piftolles,  monnoyes,  ayant  leurs  h uiihers devant 
ayant  fayes  de  broderie  de  mefme  cou-  eux,  fie  leur  greffier,  fuivis  des  prefi- 
leur  que  les  gens  de  pied.  dens  veftus  de  robbes  de  fàtin  noir ,  fie 
A  la  telle  deiquels  devoit  eftre  le  fieur  lefdits  généraux  de  damas  noir,  partie 
Teftu  chevalier  du  guet  fuperbement  de  robbe  longue ,  partie  de  robbe  cour- 
veftuôc  couvert  de  pierreries,  bien  mon-  te,  accompagnez  des  principaux  offi- 
té  fie  en  hamac  hc  ,  iyant  fes  pages  fie  ciers  de  la  monnoye  fie  changeurs  de  la- 
laquais  veftus  de  mefme  Uvrée  que  ceux  dite  ville. 

de  fa  compagnie ,  fuivi  de  fes  autres       Meilleurs  de  la  cour  des  aydes  de- 

lieutenans  fie  guidon  auffi  bien  en  con-  voient  fuivre,  précédez  par  leurs  huif- 

che ,  fie  tan:  lefdits  hommes  de  pied  que  fiers ,  fie  après  leur  premier  huiffier  8c 

<ie  cheval  avoient  leur  devife  accouf  greffier,  meilleurs  les prefidens en  rob- 

tumée ,  qui  eftoit  une  cftoile  devant  fie  bes  de  velours  noir ,  fie  les  confeillers 

derrière.  en  robbes  d'efcarlatte  rouge  $  fie  après 

Après  dévoient  venir  les  onze  vingt  eux  les  advocats  fie  procureur  gênerai 

fèrgcns  du  chaftelet  à  pied,  tous  ha-  de  ladite  cour  avec  robbbes  d'efcarlatte, 

bilkz  de  mefme  parure,  dont  les  deux  fuivis  des  élus  fie  autres  officiers  des  gre- 

tiers  moufquetaircs  6c  harquebufiers  ,  niers  à  fel ,  tous  à  cheval, 
le  refte  picquiers,  accompagnez  de  bon      Après,  meilleurs  de  la  chambre  des 

nombre  de  tabourins  fie  tiftres.  comptes  ayant  auffi  leurs  huifiiers  de- 

Après ,  les  quatre  férgens  fieftèz ,  à  vant  eux  fié  leurs  deux  greffiers  portans 

cheval,  d'une  mefme  parure.  robbes  de  damas  noirj  après ,  meffieurs 

Et  confecutivement  les  notaires  Se  les  prefidens  veltus  de  robbes  de  velours 

commiffaires  du  chaftelet  ,  veftus  de  noir ,  les  maiftres  ,  de  robbes  de  latin, 

robbes  longues  fie  foutannes  de  velours  fie  les  correcteurs  fie  auditeurs ,  de  da- 

&  latin  noir ,  fie  après  eux  les  audien-  mas }  fie  après  eux  les  avocat  fie  procu- 

ciers  dudit  chaftelet,  tous  à  cheval.  reur  gênerai  veftus  de  robbes  de  latin  , 

Les  fèrgcns  de  la  douzaine  de  la  gar.  tous  bien  montez. 
de  de  moniteur  le  prévoit  de  Paris  de-      Après ,  meffieurs  de  la  cour  de  par- 

voient  fuivre,  habillez  de  leurs  hocque-  lement  fouveraine  de  ce  royaume  , 

tons  d'orfaverie  à  la  devife  du  roy.  ayant  devant  eux  preroiefcment  leurs 

Ledit  heur  prevoft  de  Paris  devoit  huilfiers. 

Rrr  iij 


Tox  PREUVES 

Après ,  les  quatre  notaires  de  la  cour, 
deux  a  deux,  veflus  de  robbes  d'efear- 
late. 

Les  greffiers  criminel  &  des  prefen- 
cations  enfemble ,  auffi  vellus  de  robbes 
d'efcarlatte. 

Le  greffier  civil  après  eux ,  feul ,  por- 
tant la  robbe  d'efcarlatte, 

Après  lui  le  premier  huiffier ,  aullî 
ieul ,  portant  robbe  d'efcarlate ,  ôc  le 
bonnet  carre  de  drap  d'or» 

Après,  meilleurs  les  prefidens  veltus 
de  leurs  robbes  d'efcarlate ,  leurs  mor- 
tiers de  velours  noir  bandez  de  toille 
d'or  en  la  telle ,  ôc  devoit  avoir  mon- 
lîeur  de  Harlay  premier  prelident  fur 
l'efpaulc  gauche  de  fa  robbe  trois  ban- 
des de  toile  d'or,  i  la  différence  des 
autres. 

Après,  les  autres  prefidens  des  en- 
<juelr.es,  ôc  tous  les  confeillers  de  ladite 
cour  ,  félon  l'ordre  de  leurs  réceptions, 
ôcaprès  eux  les  deux  advocats  généraux 
ôc  procureur  gênerai  marchant  au  mi- 
lieu defdits  deux  advocats ,  tous  ayant 
auffi  robbes  d'efcarlatte  Ôc  bien  montez. 

Et  en  cet  ordre  dévoient  tous  aller 
jufques  audit  prieure  de  S.  Lazare, ou 
devoit  eftre  ladite  dame  royne,  &  à  la- 
quelle chacun  devoit  faire  les  harangues 
te  lâlutations  accoullumées. 

Et  pour  le  furplus  des  magnificences 
&  des  princefiès  &  dames  qui  y  dévoient 
affilier  ,  accompagnées  des  feigneurs  qui 
efloient  à  cette  lin  députez  ,  enfemble 
de  leurs  habits  triumphans  Ôc  magnifi- 
ques, n'en  fera  icy  fait  aucune  delcrip- 
rion ,  pour  le  tout  n'avoir  apparu  Ôc 
n'eftre  venuànoilre  connoilïance.  Bien 
eft-il  vray  que  la  dcfpenfe  avoit  efté 
tellement  grande,  que  pour  ne  s'élire 
trouvé  en  France  allez  d'elloffè  de  toile 
d'or  6c  d'argent  ôc  autres,  fadite  ma- 

I'eftc  en  auroit  fait  venir  grand  nom- 
>reôc quantité  ,  tant  d'Italie, que  d'ail- 
leurs. 

Zes  prevoft  def  marchands  &  efchevins  fa- 
Intnt  le  roy  Louis  XIII  a  fon  nouvel 
advtnenent  d  La  couronne. 

L E  Vendredy  14.  jour  de  May  16 10. 
environ  les  quatre  heures  de  rele- 
vée le  roy  Henry  IV.  citant  dans  un 
caroue  à  la  rue  de  la  Ferronnerie  ,  fut 
traitreulèment ,  mefehamment  ôc  mal- 
beureulement  frappé  d'un  coup  de  couf- 
tcau  dans  le  collé  droit ,  dont  il  mou- 
rut fur  le  champ  ôc  rendit  Ion  amc  à 
Dieu.  Le  mefehant  qui  a  fait  le  coup 


ET  PIECES 

fut  à  l'heure  pris  Ôc  mené  prifbnnier. 

Tout  le  peuple  fut  ému  de  la  mort 
d'un  fi  grand  roy ,  qui  elloit  le  plus 
valeureux,  magnanime  ôc  clément  prince 
que  la  terre  a  porté.  Tout  fon  peuple 
indifféremment  fut  en  pleursd'avoir  fait 
une  fi  grande  perte. 

Meffieurs  les  P.  des  M.  ôc  E.  avec  mon- 
fieur  de  Liancour  gouverneur  de  Paris 
donnèrent  bon  ordre  à  la  fureté  de 
ladite  ville,  firent  garder  les  portes  ôc 
advenues,  tant  de  jourque  de  nuit.  Le 
peuple,  les  princes,  lêigneursôc  gentils- 
hommes furent  trouver  la  royne  toute 
defolée  qu'elle  elloit ,  comme  fembla- 
blement  y  furent  mefdits  fieurs  les  P.  des 
M.  ôc  E.  procureur  du  roy  ôc  greffier 
de  ladite  ville ,  à  laquelle  ils  ont  fait 
vœu  d'obeïfiance  de  lui  élire  fidellcsôt 
au  nouveau  roy  Louis  XIII.  filsdudef- 
funt ,  lors  âgé  de  huit  ans  ôc  demy  ÔC 
qui  elloit  dauphin  auparavant. 

Le  lendemain,  qui  elloit  Samedy  15. 
dudit  mois  de  May,  ledit  feigneurroy 
nouveau  ôc  ladite  dame  royne  à  prefent 
mère  du  roy  ,  furent  en  la  cour  de  par- 
lement tenant  lors  fon  fiege  aux  Auguf- 
tins  ,  où  en  la  prefence  de  tous  les  prin- 
ces, ducs  ôc  pairs  de  France,  tant  lais 
qu'ecdefiaftiques ,  marefebaux  de  Fran- 
ce ,  marquis ,  barons ,  que  infinis  fei- 
gneurs ôc  gentilshommes ,  où  efloient 
aufli  meûeigneurs  le  coneilable ,  le  chan- 
celier ÔC  autres  officiers  de  la  couronne, 
fut  ledit  Louis  XÎII.  déclaré  roy  ,  par 
arrcll  de  ladite  cour ,  toutes  les  cham- 
bres afiemblées,  comme  auffi  ladite  da- 
me royne  mere,  pour  le  bas  âge  do- 
dit  feigneur  roy ,  fut  déclarée  régente 
en  France  avec  toute  puiflànce  ôc  auto- 
rité. 

Et  iceluy  jour ,  de  relevée  ,  toutes 
les  cours  ôc  communautez ,  mefme  mef- 
dits fieurs  les  P.  des  M.  ôc  E.  procureur 
ôc  greffier  de  ladite  ville ,  furent  au  Lou- 
vre làluer  ôc  faire  la  révérence  audit 
feigneur  nouveau  roy ,  L'affiliant  de  la 
bonne  volonté  ôc  vœux  de  tous  fes  fujets 
à  fon  fervice  ôc  obeïflance ,  le  fuppliant 
auffi  d'aimer  la  ville  ôc  la  coniêrver  en 
tous  les  droits  ôc  privilèges ,  ainfi  que 
avoient  fait  fes  predecellèurs  ,  ce  qu'il 
leur  a  promis  ;  ôc  pour  leur  tefmoigner 
fa  bonne  volonté ,  les  a  embraflez  l'un 
après  l'autre,  enfemble  lefdits  procureur 
du  roy  ôc  greffier. 

Ce  fait ,  ont  auffi  fait  la  révérence  à 
ladite  dame  royne  mere  qui  elloit  dans 
fon  lit  pleurant  ôc  fort  affligée. 
Et  ayant  prins  congé ,  font  allez  jet- 

ter 
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JUSTIFICATIVES* 

ter  de  l'eau,  benifte  fur  ledit  dcflfunt  rpy 
qui  eftoit  en  ion  lit  de  panade  dans  la 


DE  PAR  LES  PREVOST  DES  MAR- 
CHANDS ET  ESCHEVINS  DE 
LA  VILLE  DE  PARIS. 

Sire  Jean  le  Comte  quartenier.  Trou- 
verrous  demain  huit  heures  du  ma- 
tin en  l'hoftel  de  la  ville  pour  nous  ac 
compagHer  à  aller  au  fervice  du  feu 
roy  que  ladite  yillc  fait  faire  en  l'eglife 
moofieur  S.  Jean  en  Grève ,  û  n'y  fai- 
tes faute.  Fait  au  bureau  de  ladite  ville 
Je  Lundy  5.  Juin  1610. 

Pareil  envoyé  à  chacun  defdits  quar- 
teniers. 

Aufll  ont  efté  priez  meneurs  les  an. 
ciero  P.  des  M.  &  E-  d'eux  y  trou- 


An.  1610. 


chambre. 

Servie*  funthre  ftmr  ht  roy  Henry  le  gr^nd, 
à  S.  jC&xa  ea  Grève. 

L E  Samedy  5.  jour  de  Juin  iéio. 
mcûleurs  les  P.  des  M.  &  E.  de  là 
ville  ont  arrefté  de  faire  dire  unfervice 
en  l'eglife  monfieur  S.  Jean  en  Grève 
pour  Panae  du  feu  roy  que  Dieu  abfol- 
ve }  le  pour  cet  effet  ont  fait  faire  les 
préparatifs  qui  ûuvent  : 

Premièrement  ont  fait  marché  avec 
Gafpard  Melon  juré  crieur  de  corps 
&  de  vins  de  ladite  ville  pour  tendre 
le  grand  portail  de  l'hoftel  de  la  ville 
&  toute  ladite  eglife  S.  Jean ,  tant  de 
ferge  ,  que  de  deux  lez.  de  velours  l'un 
contre  l'autre. 

Audi  ont  fait  faire  les  armoiries ,  tant 
du  roy ,  que  de  la  ville ,  pour  mettre 
fur  leidites  ferges  &  velours. 

Ont  commande  à  du  Pont  cfpicier 
de  la  ville  de  faire  toutes  les  torches 
&  cierges  neceilàires  pour  mettre  dan* 
Jedke  eglife  le  jour  dudit  fervice. 

Ont  prié  monfieur   l'archevefque   roy  que  Dieu  abfolve.  Fait  au  bureau; 
d'Embrun  de  dire  la  meflè  &  faire  l'of-    de  ladite  ville  le  Lundy  5.  Juin  1 610. 
fice 

Ont  prié  monfieur  Filcfac  curé  de  S.         T  ledit  jour  de  Mardy  6.  Juin." 
Jean  de  le  préparer  pour  dire  l'oraifon    jL-s  nuit  heures  du  matin ,  mcfdits  heurs 
funèbre  ,  enlemble  les  chantres  &  mu-   de  la  ville  font  aller  en  ladite  eglife  S. 
fique  du  roy  ont  elle  priez  d'aflifter  aU   Jean  en  l'ordre  qui  enfuit: 
fervice.  Premièrement  le  capitaine  Marchand, 

Et  eftant  toutes  choies  difpoices,mcf-  fuivi  de  lés  lieutenans  &  autres  chefs, 
«kts  fieurs  les  P.  des  M.  &  E.  ont  or-  avec  environ  cinquante  de  fes  archers, 
donné  les  mandemens  qui  enfui  vent.         Après  ,  les  fergens  de  ladite  ville  à 

Et  roefme  ont  prié  monfieur  de  Lian-   pied ,  vertus  de  noir  ,  &  vertus  de  leurs 
cour  gouverneur  de  cette  ville  d'y  af-   robbes  mi-parties, 
lifter. 


DE  PAR  LES  PREVOST  &c. 

CApitaine  Marchand.  Trouvez-vous 
avec  cinquante  de  vos  archers  ha- 
billez de  noir  avec  leurs  hocquetons 
&  hallebardes  demain  fept  heures  du  ma- 
tin -en  j'hoftel  de  la  ville  pour  nous  ac 
pagner  à  aller  en  l'eglife  monfieur  S. 
Jean  au  fervice  qui  le  dira  pour  le  feu 


Le  greffier  de 
de 


MONSIEUR  DE  VERSIGNY. 
Plailè-Yous  trouver  demain  huit 
heures  du  matin  en  l'hoftel  de  la  ville 


la  ville  feul  à  pied, 
&  ayant  fon  manteau  à 


veftu  de  deuil 
manche  de  deuil. 

Après,  mondit  fieur  le  gouverneur 

procu- 


tc  mefdirs  heurs  P.  des  M.£c  E. 


pour  nous  accompagner  en  l'eglife  S.  reur  du  roy  &  receveur  de  ladite  ville, 
Jean  &  affilier  au_  Iervice  qui  le  dira   ledit  fieur  prevoft  eftant  â  cofté  dudit 

feigneur  gouverneur  ,  auffi  vertus  de 
deuil  j  &  après  ,  meilleurs  le  prefident 
de  Boullancour ,  de  Verfigny  ,  de  S.  Cir, 
MaUffize ,  Boucher ,  le  Preftre ,  Perrot, 
Arnault ,  Abelly  ,  Saindot ,  l'Ami ,  San- 
guin ,  le  Liepvre ,  de  S.  Germain  iîeur 
de  Ravynestousconfeillers  de  ladite  vil- 
le, les  16.  quarteniers,  les  anciens  pre- 
voft des  marchands  &  efchevins ,  & 
Pareil  mandement  envoyé  à  chacun  grande  quantité  de  bourgeois  de  chacun 
de  meneurs  les  confcillers  de  iadite.ville.  quartier. 

Et  eftant  dans  ladite  eglife  S.  Jean 


pour  l'ame  du  deftunt  roy  que  Dieu 
abfolvc  i  vous  priant  n'y  vouloir  faillir. 
Fait  au  bureau  de  la  ville  le  Lundy  5. 
jour  de  Juin  iéio. 


Les  prevoft  des  marchands  Se 
elchcvins  del  »  ville  de  Pa- 
ris tous  voftrcs. 
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5o4  PREUVES  ET  PIECES 

^   oui  eftoit  bien  ornée  de  deuil ,  chacun  a   vous  fatisferez  fuivant  la  volonté  do  roy 

a--  .«.«.  lis  fa  place.  «ondir  fleur  mon  fils,  je  ne  vous  en 

Et  la  meflc  &  le  fervice  dit  par  ledit  diray  d'avantage ,  fuion  pour  prier  Dieu 
fieur  du  Laurent  archevefque  d'Embruri}  qu'il  vous  ait ,  meffieurs ,  en  fa  faune  & 
&  après  l'évangile  de  la  meflc  dite,  le-  digne  garde.  Efcript  à  Pans  le  5.  jour 
dit  fieur  Filfac  curé  de  S  Jean  eft  monte  de  Juin  1 6 1  o.  Signé  MARIE.  Et  plus  bas  : 
en  chaire ,  où  il  a  dit  l'oraifon  funèbre  de  Lomeni  e.  Et  fur  tinfeription  :  A  mel- 
dudit  deftunt  feigneur  roy.  fleurs  les  P.  des  M.  E.  &  confeillers  de 

Et  la  meflc  Ôcle  fervice  dit,  mefdits    la  ville  de  Paris, 
fleurs  de  la  ville  font  revenus  audit  =  . 

hoftel  de  ville  au  mcfme  ordre  qu'Us  A  Ujourdhuy  5.  Juin  1610  le  roy  ef- 
eftoient  allez.  A  tant  a  Paris ,  de  l'advis  de  laroinc 

Et  ont  mefdits  fleurs  de  la  ville  don,  régente  fa  mère,  a  accorde  «tfait  don 
né  à  difner  à  la  mufique  du  roy  qui  avoit  aux  P.  des  M.  quatre  efchevins ,  pro- 
aflifte  audit  fervice.  cureur,  greffier  &  receveur  du  domaine 

Nota  que  fur  la  reprefentation  y  avoit  de  la  bonne  ville  de  Paris  de  lafomme 
un  fort  beau  beau  &  riche  poifle  qui  de  1400.  1.  à  icelle  prendre  fur  les  deniers 
eftoit  tout  d'or  battu  ,  lequel  ledit  Me.  d'odroy  par  S.  M.  à  eux  ottroyez  & 
Ion  avoit  recouvert,  comme  auflîil  fit  accordez,  qui  eft  à  chacun  d'iceux  la 
bon  ouir  ladite  mufique ,  enfemble  le  fomme  de  300.  1.  fle  ce  en  confidera- 
Be  profundis.  Et  y  avoit  en  ladite  eglife  tion  des  frais  &  defpens  par  eux  faits 
fi  grande  quantité  de  peuple,  que  Ton  en  l'achapt  des  robes  &  habits  dont  il 
n'y  pouvoit entrer,  chacun  fort  affligé  leur  a  convenu  fe  veftir  pour  porterie 
&  pleurant  ia  mort  de  fon  roy.  deuil  du  feu  roy  dernier  dcccdc  que 

Dieu  abfolve,  fuivant  les  anciennes  couf- 
Obfequet  &  funérailles  du  roy  Henry  IV.    tûmes ,  voulant  S.  M.  icelle  fomme eftre 

paflee  &  allouée  aux  comptes  dudit  rc* 
DE  PAR  LE  ROY.  ceveur  par  tout  où  il  appartiendra ,  fans 

aucune  difficulté,'}  pour  tefmoigrtage  de 

TRES-CHERS  ET  BIEN  AMEZ.    quoy  S.  M.  m'a  commandé  leur  en  ex* 
S'approchant  le  temps  des  obfe-    pedierle  prefent  brevet,  qu'elle  a  voulu 
qucs&  funérailles  du  feu  roy  dernier  de-    flgner  de  fa  main  &  iceluy  fait  contre- 
cedé  noftrc  tres-honorc  feigneur  Ôc  pere    flgner  par  moy  fon  confciller  &  fecre- 
que  Dieu  abfolve,  &  de  rendre  à  fa   taire  de  fes  commandemens ,  ladite  da- 
me moire  l'honneur  quiluyeft  biendeub,    me  royne  prefente.  Signé  :  LOUYS.  Et 
jious  vous  mandons  &  ordonnons  que   plus  bas:  de  Lomeni  e. 
vous  ayez  à  vous  préparer  &  tenir  prefts      Nota  que  l'original  a  efté  baillé  â  mon- 
pour  y  aflifter  avec  la  quantité  detor-    fieur  PEftourneau  receveur,  pour  rappoft 
ches ,  armoiries  &  toutes  autres  chofes    ter  fur  fon  compte, 
que  vous  y  debvez  contribuer  ,  félon       Et  depuis  il  a  fallu  avoir  lettres  ve- 
&  ainfi  qu*il  eft  requis  &  que  vous  avez    rifiées  à  la  chambre  des  comptes  pour 
accouftumé  d'en  ufer  de  tout  temps  aux    ladite  fomme. 

enterremensdes  roys  nos  predecefieurs,  Outre  laquelle  fomme  de  1400. 1.  qui 
fi  n'y  faites  faulte.  Car  tel  eft  noftre  plai-  a  efté  diftribuée  auxdits  fleurs  prevoft 
flr.  Donné  àParis  le  5.  jour  de  Juin  161  o.  des  marchands ,  efchevins ,  procureur  du 
Signé  :  LOUIS  Et  plus  bas  ,  de  Lomé-  roy  ,  greffier  &  receveur  de  laditeville 
nie.  Et  fur  la  fuperfeription  :  A  nos  très-  également ,  qui  eft  a  chacun30o.  l.lcur 
chers  8c  bien  amez  les  P.  des  M.  ce  E.  a  efté  encore  délivré  par  le  controlleur 
de  noftre  bonne  ville  de  Paris.  de  l'argenterie  du  roy  ,  à  chacun  def- 

dits  fleurs  huit  aulnes  de  ferge  noire 

MESSIEURS.   Outre  la  lettre  que   pour  faire  faire  des  robbes  &  chaperons 
vous  eferit  le  roy  M.  mon  fils  pour    de  deuil  pour  aller  audit  enterrement, 
aflifter  aux  obfcques  &.  funérailles  du  feu   

roy  monleigneur,  6c  rendre  à  fa  mémoire  Mardy  ij.  jour  de  Juin.  Ledit 

l'honneur  qui  lui  appartient,  j'ay  bien  J^y  jour  meffieurs  les  prevoft  desmar- 
voulu  vous  faire  la  prefente  pour  vous  chands  &  efchevins  de  la  ville  de  Paris 
prier  de  vous  y  préparer  ôt  tenir  prefts  ont  fait  marché  avec  Gafpar  Melon  ju- 
&  ne  rien  oublier  de  tout  ce  quia  ac-  ré  crieur  de  corps  &  de  vins  de  ladite 
coultume  d'eftre  fait  en  telles  occaflons  ville,  de  tendre  &  faire  tendre  par  ledit 
&  cérémonies ,  à  quoy  m'aflùrant  que   Melon  de  drap  &  de  velours  les  deux 

portiques 
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portiques  du  pont  N.  D.  de  la  rue  des 
Prclcheurs,  de  la  porte  aux  Peintres ,  du 
ponceau  de  la  porte  S. Denis,  ôc  l'arc 
eftant  hors  ladite  porte  ;  y  mettre  à  cha- 
cun deux  draps  Ôc  deux  Jez  de  velours 
par  deû'us  ;  fournir  de  velours ,  draps , 
fie  tout  ce  qu'il  conviendra,  le  tout  pen- 
dant deux  jours  que  le  fera  l'enterre- 
ment  du  dcfîunt  roy ,  moyennant  la  iom- 
me  de  neuf  vingt  livres  tournois  ,  qui 
Juy  fera  payée  par  le  receveur  de  ladite 
ville  i  &  a  ledit  Melon  ligné  en  la  mi- 
nute des  prefentes. 

Neta  que  lefdits  portiques  ôc  arcs 
triumphans  avoientefte  faits  pour  l'en- 
trée de  la  royne ,  &  d'autant  qu'ils  n'ef- 
toient  encore  démolis  ,  il  fallut  les  cou- 
vrir ôc  tendre  de  deuil. 

Du  Mardy  ij.  jour  de  Juin  i6to. A 
efté  .fait  marché  par  meflieurs  les  P. 
des  M.  ôc  E.  de  ladite  ville  avec  Fran- 
çois Henrv  peintre  ordinaire  de  ladite 
ville  de  faire  promptement  &  en  toute 
diligence  la  quantité  de  icoo.  armoiries 
aux  armes  de  ladite  ville  félon  le  deflein 
qui  luy  a  efte  baillé,  pour  fervir à  l'en- 
terrement du  feu  roy  decede  que  Dieu 
abfolvc ,  qui  fc  doit  faire  en  brer;moyen- 
nant  6t  à  raifon  de  41.  1.  la  douzaine, 
dont  il  fera  payé  par  le  receveur  de 
ladite  ville  au  feur  ôc  à  mefure  qu'il 
travaillera.  Et  a  ledit  Henry  figné  en  la 
minute  des  prefentes. 

DE  PAR  LES  P.  DES  M.  ET  E.  DE 
LA  VILLE  DE  PARIS. 

Sire  Jacques  de  Crcil  quartenier. 
Nous  vous  mandons  avertir  tous  les 
bourgeois  ÔC  babicans  de  voftre  quar- 
tier par  où  l'enterrement  du  feu  roy 
dernier  decedé  que  Dieu  abfolve  doit 
palier ,  de  faire  tendre  un  le  de  lérge 
ou  de  drap  noir  au-devant  de  leurfcïi- 
tes  maifons  au-dcfl'us  du  premier  efta- 
ge ,  Ôc  oultre  tenir  preftes  des  torches  de 
cire  jaulne ,  ou  du  moins  une  en  cha- 
cune rnaiîbn ,  pour  la  tenir  allumée  à 
la  porte  lors  du  convoy  -,  auxquels  bour- 
geois nous  envoyerons  des  armoiries  de 
ladite  ville  pour  attacher  auxdites  tor- 
ches ôc  lerges  ou  draps  ^  fie  outre  leur 
enjoindrez  de  faire  nettoyer  chacun  au- 
devant  de  leurfdites  maifons ,  en  forte 
que  lors  dudit  convoy  il  n'y  ait  boucs, 
ordures  &  immondices.  Fait  au  bureau 
de  ladite  ville  leSamedy  19.  Juin  1610. 

•  Pareil  envoyé  à  fire  Jacques  Beroul. 
Sire  Simon  Marcer. 

Sire  Michel  Paflart. 

•  Tome  II.  Part.  III. 


A  T  I  V  E  S. 

Mai/tre  André  Canaye. 
Sire  Anthoine  Audrenas. 


50S 


MONSIEUR.  Il  vous  plaira  en- 
voyer lever  en  la  mailbn  du  fleur 
Robin  dé  l'Argenterie  lîze  rue  au  Fcurre 
huit  aulnes  fie  demie  de  ferge  de  Li- 
meftre  ,  que  le  roy  nous  a  donné  pour 
vous  habiller  de  deuil  Ôc  aflîfter  à  i'en- 
terrement  du  feu  roy  que  Dieu  abfolve. 
Fait  au  bureau  de  la  ville  le  Lundy  11. 
jour  de  Juin  1610. 

Les  prevoft  des  marchands  SC 
dehevins  de  la  ville  de  Pa- 
ris, tous  voftres. 

Pareil  envoyé  à  chacun  de  meflieurs 
du  confeil  de  la  ville. 

MONSIEUR.  Plaife-vous  trouver 
demain  trois  heures  de  relevée 
au  bureau  de  la  ville,  pour  entendre 
la  lecture  des  lettres  du  roy  à  nous  en- 
voyées, fur  le  fujet  de  la  pompe  funè- 
bre, convoy  ôc  enterrement  du  feu  roy 
que  Dieu  abfolvc  ■>  vous  priant  n'y  vou- 
loir faillir.  Fait  au  bureau  de  la  ville  le 
Lundy  11.  Juin  1610. 

Les  prevoft  des  marchands  âc 
cfchevins  de  la  ville  de  Pâ- 
tis, tous  voftres. 


D 


U  Mardy  zi.  jour  de  Juin  1610. 
En-  l'aflèmblée  de  meflieurs  les  P. 
des  M.  eichevins  ,  ôc  confeillers  de  la- 
dite ville  ledit  jour  tenue  au  bureau 
d'icelle  pour  entendre  la  ledure  des 
lettres  miflives  a  nous  envoyées  par  le 
roy  fur  le  fujet  des  pompes  funèbres  , 
convoy  Ôc  enterrement  du  feu  roy  que 
Dieu  abfolve,  font  comparus  meflieurs, 
Sanguin  lieux  de  Livry  prevoft  des 
marchands ,  , 
Lambert , 
Thevcnot , 
Pcrrot, 

De  la  Noue,  cfclicvins; 
Meflieurs  les  confeillers  de  la  ville: 
Monfleur  le  prefident  de  Boullan- 
cour , 

Monfleur  le  prefident  de  Bragelon- 


ne, 


Monfiçur  Perrot  confciller, 
Monfleur  Amelot  , 
Monfleur  Aubry  fleur  d'Âuvillier, 
Monfleur  le  Lièvre, 
Monfleur  l'Ain  y  fecretaire, 
Monfleur  Sain&ot, 

S  ff 
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Mon/leur  de  S.  Germain  fieur  de  Ra-  au  18.  du  prefenc  mois  ,  nous  vous  mani. 

vines.  dons  fie  ordonnons  que  vous  ayez  i 

La  compagnie eftant  a flemblée,  mon-  vous  y  trouver  pour  y  marcher  en  corps 

dit  fieur  le  P.  des  M.  a  remonftré  que  félon  fie  ainfi  que  vous  avez  accouftu* 

au/fitoft  qu'il  a  receu  lefdites  lettres  du  me  &  que  vous  devez  en  telles  actions 

roy  ,  luy  fie  meflicurs  les  efchevins  ont  fie  cérémonies ,  fi  n'y  faites  raultc.  Car 

feuilleté  fie  veu  les  anciens  regiftres  de  tel  eft  noftre  plaifir.  Donne  à  Paris  le 

ladite  ville,  afin  de  connoiftre  comme  14.  jour  de  Juin  1610.  Stgné  LOUIS, 

la  ville  s^eftoit  gouvernée  aux  enterre-  Et  plus  tas  :  de  Lomenië.  Et  fur  /»- 

mens  des  roys  de  France  5  &  ayant  ap-  fcrtption  :  A  nos  tres-chers  &  bien  amez 

pris  que  ladite  ville  y  afiiftoit  en  corps  les  prevoft  des  marchands  &  efchevins 

fie  fourniflbit  quatre  cent  torches  aux  de  noftre  bonne  ville  de  Paris, 
armes  de  ladite  ville  j  envoyoit  auffides 

armoiries  en  chacune  rnaifon  par  où  Ji  f  ESSIEURS.  J'ay  bien  voulu  af- 

renterrement  devoit  paner,  pour  atta-  j  v|  fifter  de  la  prefente  les  lettre» 

cher  aux  torches  que  les  propriétaires  que  le  roy  monficur  mon  fils  vous  ef* 

•des  maifons  dévoient  fournir }  qu'elle  cript  pour  affilier  aux  obfcqucs  fie  fune- 

fait  tendre  la  porte  S.  Denis  j  &  autres  railles  du  feu  roy  monfdgneur  le  18* 

préparatifs  dont  ladite  ville  eft  tenuë  j  du  prefent  mois }  Se  vous  prie  par  mef- 

iùpplianr  la  compagnie  vouloir  affilier  me  moyen  de  vous  y  trouver  *  defirani 

ladite  ville  audit  enterrement  avec  les  tout  honneur  deub  à  fa  mémoire  luy 

robbes  &  habits  de  deuil  qu'il  a  pieu  eftre  rendu.  A  quoy  m'aflurant  que  vous 

au  roy  donner  à  mefdits  fieurs  lescon-  ne  voudrez  manquer,  je  prie  Dieu  qu'il 

feillers  de  la  ville,  comme  auffi  ils  en  vous  ait,  meilleurs, en  la  fainte  garde, 

avoient  eu,  mefme  les  efchevins ,  pro-  Efcript  à  Paris  le  14.  jour  de  Juin  16 10. 

cureur  du  roy ,  greffier  ,  receveur  de  la  Signé    MARIE.  Et  plus  tas  :  de  Lo- 

ville,  les  16.  quarteniers  d'icelle ,  tous  menie.  Et  fur  l'infeription  ,  A  meffieurs 

couchez  dans  l'eftat  du  roy.  les  prevoft  des  marchands  fie  efchevins 

Sur  quoy  a  efté  faite  lecture  des  let-  de  la  ville  de  Paris, 
très  envoyées  par  le  roy  à  la  ville  fur 

ce  fujet,  dattées  du  j.  du  prefent  mois.  DE  PAR  LES  P.  DES  M.  ET  E.  DR 

Signées  Louis,  fie  au-delTous ,  de  Lo-  LA  VILLE  DE  PARIS, 
menie ,  enfcmble  d'autres  lettres  de  la 

royne  mère  du  roy  du  mefme  jour  fie  T  L  eft  enjoint  à  tous  les  14.  jurez  ha- 
à  mefme  fin.  X  nouards  porteurs  de  fel  de  ladite 
A  efté  arrefté  que  la  ville  donnera  ville  de  fe  trouver  Mardy  prochain, 
ordre  à  ce  qu'elle  eft  tenue  de  faire  de  huit  heures  du  matin ,  au  Louvre  avec 
fâ  part  pour  ledit  enterrement,  ainfi  les  robbes  fie  chaperons  de  deuil  que 
qu'il  a  efté  fait  aux  enterremens  des  le  roy  leur  a  donnez  pour  affilier  al  'en- 
roys  de  France  ,  fit  encore  mieux  s'il  terrement  du  feu  roy  que  Dieu  abfol- 
eft  poffible  j  comme  aulfi  auparavant  ve ,  fie  porter  l'effigie  en  la  manière  ac- 
ledit  enterrement  la  ville  ira  en  corps  couftumee,  a  peine  contre  chacun  def- 
4c  en  deuH  au  Louvre  jetter  de  l'eau-  faillant  de  la  fufpenfion  de  fon  office  fie 
benifte  fur  le  corps  dudit  feu  feigneur  de  cent  livres  parifis  d'amende.  Fait  au 
roy,  femblablemcnt  après  ledit  enter-  bureau  de  la  ville  le  1 6.  Juin  1610. 
rement ,  que  la  ville  fera  faire  un  fer- 
vice  pour  ledit  deffunt  feigneur  roy,  foit  \  /l  ONSIEUR  DE  VERSIGNV, 
à  l'eglife  S.  Jean,  ou  en  quelque  au-  i  VA  Plaife-vous  trouver  achevai  fit  en 
tre  eglile ,  ainfi  que  mefdits  fieurs  les  houflè  ce  jourd'huy  trois  heures  de  rc 
P.  des  M.  fit  E.  trouveront  bon.  levée  en  l'hoftel  de  la  ville,  pour  nous 

accompagner  à  aller  au  Louvre  jetter 

DE  PAR  LE  R.OY.  de  l'eau-benifte  fur  le  corps  du  defrunc 

roy  que  Dieu  abfolve ;  vous  priant  n'y 

TRES-CHERS  ET  BIEN  AMEZ.  vouloir  faillir,  fait  au  bureau  de  la 

Nous  vous  avons  cy-devant  mandé  ville  le  Samedy  16.  jour  de  Juin  1610. 
que  vous  euffiezà  vous  préparer  8c  vous 

tenir  prefts  pour  aflifter  aux  obfeques  Les  prevoft  des  marchands  St 

ÔC  funérailles  du  feu  roy  dernier  decedé  efchevins  de  la  ville  de  Pa? 

noftre  tres-honnoré  feigneur  fie  pere  que  nt  »  cou*  vofties' 
Dieu  abfolve  -,  6c  ayant  icclles  refolues 
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MAndement  dudic  jour  à  fire  Jean         B*friptin  de  U  fompe  finuhre. 

le  Comte  quarte  nier  pour  fe  trou*  T    A  parque  ayant  eu  tant  de  pouvoir 

ver  à  cheval  ôc  en  houûe  à  l'hoftelde  I   *en  un  fiecle  d'or  fi  pacifique  par 

ville  à  pareille  heure  &  mefme  fin.  toute  la  Chrcftienté  ,  en  uneannéed'a- 

Autre  dudit  jour  fie  à  pareille  fin  ,  au  bondance ,  au  milieu  d'un  mois  le  plus 

capitaine  Marchand ,  pour  lui  fie  cin-  gay  d'icelle ,  que  de  ravir  par  une  main 

quante  hommes  de  fes  nombres,  gar-  félonne  6c  defloyale  au  plus  Chreftien 

nis  de  leurs  hocquetons  fie  hallebardes  &  florifiant  royaume  qui  Toit  fous  les 

ôc  habillez  de  noir.  cieux  le  plus  grand  roy ,  le  prince  le 

Et  ledit  jour  16.  de  Juin  1610.  trois  plus  accompl y  en  prudence,  prévoyan- 

heures  de  relevée,mefdits  fieurs  les  P.des  ce,  magnanimité,  clémence  fie  milcri- 

M.  Ôc  E.  font  allez  au  Louvre  en  l'or-  corde  que  le  ciel  ait  fait  paroiftre  de 

dre  qui  enfuit:  noftre  temps.  Il  cftoit  le  miracle  des 

Premièrement  le  capitaine  Marchand  rois  fie  le  roy  des  miracles.  Tefmoings 

colonel  des  trois  compagnies  d'archers  en  font  fes  royaumes  fie  les  autres  fes 

de  ladite  ville,  fuivi  de  les  lieutenans  voifins,  les  provinces eft  range  res , voire 

Ôc  autres  chefs ,  fie  de  environ  cinquante  les  plus  éloignées  deçà  ôc  delà  les  mers, 

de  leurs  archers  qui  avoient  leurs  hoc-  De  peur  d'eftre  prolixe  je  ne  mettray 

3uetonsôc  hallebardes,  ôc  tous  habillez  en  nombre  fie  par  ordre  fes  faits ,  gel- 

e  noir ,  Se  tous  à  pied.  tes  ,  batailles  ôc  conqueftes  héroïques^ 

Après,  les  fergens  de  ladite  ville ,  à  l'hiftoireen  eft  allez  engroflie.  Je  tairay 

pied  ,  veftus  de  leurs  robbes  mi  -  par-  fes  belles  ôepompeufes  reparties ,  8c  fes 

ties.  confciis  puifez  dans  fon  feul  intellect,. 

Après ,  le  greffier  de  la  ville,  feul  fie  Je  tairay  aulfi  les  merveilles  de  fa  vie 

à  cheval ,  veftu  de  deuil.  Ôc  fes  comportement  C'eftoit  le  brave 

Après,  mefdits  fieurs  les  P.  des  M.  des  braves,  le  premier  aux  exécutions 

efchevins ,  procureur  du  roy  Ôc  receveur,  ôc  le  dernier  à  la  retraite  *  l'amour  des 

aufli  à  cheval  ôc  veftus  de  deuil ,  fuivis  bons  ôc  la  terreur  des  mechans  j  curieux 

d'aucuns  de  metteurs  les  confèillersde  de  l'embelli  dément  de  les  villes }  car  les 

la  ville  ôc  quarteniers  à  cheval  fie  ha-  riches  ôcfuperbes  baftimens  feront par- 
billez  de  noir. 


1er  de  luy  à  la  pofterité}  mais  lorfqu'il 
penfoit  eftre  fur  l'Olympe  de  fes  prof- 


Et  en  cet  ordre  allèrent  au  Louvre, 

où  eftant  entrez  dans  la  grande  falle  périrez ,  rempli  de  joye  d'avoir  veu  cou- 

baflè,  où  eftoit  le  corps  dudit  deffùnt,  ronner  la  roync  là  cherc  compagne 

mefdits  fieurs  de  la  ville  firent  leurs  prie-  avec  autant  de  magnificence  que  de  con- 

xes ,  fie  après ,  l'un  après  l'autre ,  allé-  tentement ,  qui  fe  devoit  augmenter  à 

rent  jetter  de  l'eau -benifte  fur  ledit  l'entrée  d'icelle  dans  la  fuperbe  ville 

corps.  Ce  fait  s'en  retournèrent  en  pleurs  de  Paris ,  pour  puis  après  monter  à  chc- 

audit  hoftel  de  ville  en  pareil  ordre  val  ôc  s'en  aller  à  la  tefte  de  la  plus 

qu'ils  eftoient  partis.  gaillarde  armée  que  la  France  ait  mis 

Mandement  du  Lundy  iS.  Juin  1610.  en  campagne  de  la  fouvenance  de  vi- 

aux  confeillcrs  de  la  ville ,  pour  fc  ren-  vans ,  fie  lors ,  dis-je ,  que  le  ciel  avoic 

dre  à  l'hoftcl  de  ville  à  cheval  ôcen  houf-  beni  fa  femence  en  la  multitude  de  fes 

iè  avec  habits  de  deuil,  le  19.  à  midy  enfans  qu'ilnousia  laiflez>  voila  qu'un 

pour  alfifter  au  convoy  du  feu  roy  qui  parricide  coufteau  luy  tranche  fie  l'exe- 

fera  porté  du  Louvre  à  N.D.  Et  le  len-  cution  de  fes  grands  defleins ,  fie  le  fil 

demain  à  fept  heures  du  matin  fe  ren.  de  là  vie,  la  fin  de  laquelle  a  rendu  les 

dre  audit  hoftel  de  ville  ,  pour  affilier  mortels  autant  triftes  dans l'ame,  qu'ils 

au  fervice  à  N.  D.  le  démonftrerent  par  dehors. 

Pareil  mandement  dudit  jour  aux  Le  roy  eftant  decedé  ,  la  royne  af- 

quarteniers.  liftée  des  princes ,  prélats  fie  officiers  de 

Pareil  au  capitaine  Marchand  pour  la  couronne  ,  mit  en  délibération  de  lui 

amener  tous  lès  trois  nombres  veftus  de  rendre  les  derniers  devoirs  deubs  en 

noir  avec  leurs  hocquetons  fie  hallebar-  lès  obfeques }  fait  donner  ordre,  tant 

des,  pour  porter  les  torches  aux  ar-  pour  faire  prier  Dieu  pour  fon  ame ,  que 

moines  delà  ville,  à  une  heure  après  pour  toutes  chofes  requifes  à  l'ornement 

midi  le  19.  ôc  le  30.  à  fept  heures  du  des  funérailles  d'un  fi  grand  monarque, 

marin.  comme  l'on  verra  cy-après  fommairc- 

ment  delcript» 

Tmc/I.P4n.III.  Sffij 
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Deux  jours  après  le  trcfpas  de  ce 
grand  roy  ;  qui  fut  le  16.  de  May, 
Ion  corps  fut  mis  dans  un  lit ,  la  race 
del'couverre ,  à  la  veuc  d'un  chacun ,  fie 
fut  procédé  à  l'ouverture  &  embaume- 
ment de  fon  Jcorps  ,  dont  fut  tire  Ion 
cœur  pour  portera  la  Flèche  ,  &  lesen- 
trailles  a  S. Denis,  ainfi  qu'il  avoir  pro- 
pofé  de  fon  vivant.  Ce  qu'eftant  fait , 
il  hit  enfeveli  &  pofé  dans  un  cercueil 
de  plombcouvert  de  velours  violet ,  fur 
lequel  eftoit  une  grande  croix  de  latin 
blanc. 

Le  lendemain  de  la  Pcntecofte,  fur 
les  quatre  heures  du  matin  ,  le  coeur 
dudit  feu  roy  fut  notablement  embau- 
mé dans  un  cercueil  de  plomb  &  fut 
porté  à  la  Flèche ,  fepulture  du  roy  de 
Navarre  fon  pere ,  accompagne  de  plus 
de  quatre  cens  chevaux ,  tant  feigneurs, 
gentilshommes ,  que  autres  s  ledit  coeur 
citant  dans  un  caroflè  où  eftoient  qua- 
tre percsjefuilr.es  qui  l'accompagnoicnt. 

La  chambre  du  trtfpas. 

LE  corps  eftant au  cercueil ,  fut  mis 
dans  une  chambre  richement  ta- 
pilfce  j  aux  coftez  duquel  eftoient  deux 
autels  dreflez,  où  re  difoient  tous  les 
jours  cent  méfies ,  tant  grandes  ,  que 

Setites ,  célébrées  par  divers  preftres  de 
ivers  ordres. 

Dans  la  chambre  eftoient  plufieurs 
bancs  richement  couverts ,  pouraiîèoir 
les  princes  &  officiers  de  la  couronne , 
meilleurs  les  cardinaux,  archevefques , 
evelques ,  grand  aumolmer&  autres  pré- 
lats &  officiers  d'eghfe  ■>  &  près  le  bc- 
noiftier  eftoient  deux  heraultsd'armesj 
&  plufieurs  autres  bancs  de  cofté  &  d'au- 
tre pour  alleoir  les  religieux  quipfalmo- 
djoient  jour  &  nuit. 

Deflùs  le  corps  du  roy  y  avoit  là 
couronne ,  le  feeptre  &  la  main  de  juf- 
tice  |  fur  un  grand  couffin  fait  en  bro- 
derie. 

Le  corps  dudic  réu  roy  demouraen 
ladite  chambre  l'efpace  de  quinze  ou 
feize  jours  \  puis  fut  defeendu  &c  porté 
en  grand,  honneur  &.  cérémonie  en  la 
grande  falle  balle  du  Louvre ,  aflifté  des 
evefques ,  prélats  &  grands  leigneurs  de 
la  cour. 


T  PIECES 

La  falle  d'homeur. 

LAdite  grande  falle  eftoit  fapiflee 
des  plus  riches  tapifleries  du  roy, 
depuis  le  hault  jufques  en  bas  |  mefme 
contre  le  plancher  &  piliers  au  long  de 
ladite  falle  eftoient  deux  galleries  des 
deux  coftez  pour  l'entrée  &.  fortie  des 
princes  &  grands  feigneurs ,  lefquelles 
galleries  eftoient  couvertes  de  riches  ta- 
pifleries. 

Le  lit  ihonneuf  &  effigie. 

AU  haut  de  ladite  falle  eftoit  éri- 
gé un  tribunal  de  quatre  marches, 
fur  lequel  fut  drefle  un  grand  chalit 
couvert  d'un  grand  drap  de  toile  d'or 
fur  lequel  fut  mis  l'effigie  du  roy  rele- 
vée &  faite  de  cire ,  ayant  les  mains 
jointes  &  veftu  à  la  royale  j  la  courorv 
ne  fur  la  celte  qui  repofoir,  fur  un  couf- 
fin de  riche  broderie.  Sur  fon  manteau 
royal  y  avoit  le  collier  de  l'ordre.  A 
fes  deux  coftez  eftoient  pofez  le  feeptre 
royal  &  la  main  de  jultice,  à  (ça voir 
le  feeptre  à  droite ,  &  la  main  de  jufti- 
ce à  feneftre. 

Près  de  ladite  effigie  eftoient  deux  au- 
tels richement  parez,  l'un  à  dextre  t 
l'autre  à  feneftre.  A  celuy  de  la  dextre 
fe  d  i  foi  r  une  méfie  de  Requiem  en  mu  Ci- 
que  ,  &  à  celui  de  ieneftre  fe  difoient 
quatre  autres  grandes  mefles  -,  &  fur  cha- 
cun autel  y  avoit  un  riche  poille.  Et  en- 
tre iceux  autels  eftoient  plufieurs  fie. 
ges  pour  les  prélats  &  religieux  qui 
pfaimodioient  comme  à  la  fufiiitc  cham- 
bre ,  &  au  long  de  la  faile  bafle  eftoient 
plufieurs  autres  autels  aufli  fort  riche- 
ment parez  auxquels  on  celebroit  des 
mefles  baflés. 

Ladite  effigie  ai  n  fi  relevée  près  de  fon 
corps  eftoit  ordinairement  fervie  de  vian- 
des fur  la  table  par  fes  maiftres  d'hofteh, 
pannetiers,efcbanfons,valets  tranchants, 
officiers  ,  aulmofniers ,  6c  l'ordre  garde 
tout  ainfi  que  fi  le  feu  feigneur  royeuft 
efté  vivant ,  tant  en  eflâis ,  benedicite , 
grâces  à  Dieu  rendues  ;  &  après ,  ladite 
viande  étoit  diftribuée  a  tous  les  pauvres. 

Tente  de  la  falle  en  deuil. 

LE  zi.  jour  de  Juin  ladite  effigie  fu£ 
levée,  eniemble  les  tapifleries j  Se 
toute  ladite  falle  ,  tant  hault  que  bas 
planchers  &  coftez  furent  tendus  tout  de 
nouveau  de  drap  noir,  &  le  corps  du- 
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die  feu  feigneur  roy  dans  Ton  cercueil 
fut  mis  au  lieu  de  ladite  effigie,  cou. 
vert  d'un  grand  velours  noir  qui  traif- 
noit  jufques  à  terre ,  avec  une  croix  de 
fatin  blanc,  &  le  poifle  deflùs,  de  ve- 
lours noir. 

Dellus  le  cercueil  du  corps  dudit  feu 
feigneur  roy  cftoient  la  couronne  roy  aile, 
le  collier  de  l'ordre ,  ledit  feepere  royal, 
fit  la  main  de  jufface.  Au  pied  dudk  cer- 
cueil eftoit  une  grande  croix  d'argent 
fur  un  couffin;  près  de  laquelle  eftoicnt 
de  grands  cierges  allumez  bruilanc  or- 
dinairement dans  les  chandeliers  d'ar- 
gent -,  y  avoit  aulfi  le  benoiftier  d'argent; 
fit  aux  deux  codez  d'iceluy  eftoienr  deux 
heraults  d'armes  qui  de  deux  heures  en 
deux  heures  fe  relevoient  par  autres  leurs 
compagnons  qui  prenoient  leur  place. 

Le  xi.  jour  de  Juin  Henri  III.  de  ce 
nom  roy  de  France  Ôc  de  Pologne  fut 
porté  à  faint  Denis  lousla  conduite  de 
monneur  le  duc  d'Efpcrnon ,  accom- 
pagné d'un  grand  nombre  de  noblcûe 
fit  officiers  dudit  feu  roy  ;  &  le  lende- 
main le  fervice  fut  tait  pour  luy  par  mon- 
iteur le  cardinal  de  joyeufe  archevefque 
de  Rouen  ;  ôc  après  enfepukuré  dans 
la  cave  où  repolent  le  roy  Henri  II. 
fonpere ,  la  royne  la  mere ,  fit  dcffimts- 
meilleurs  fes  frères. 

■ 

Z'eam  kewtt  demie  am  corps  d»  feu  roy. 

•w-  E  15.  jour  dudit  mois  Louis  XIII. 
J  de  ce  nom  roy  de  France  ôc  de  Na- 
varre à  prefent  régnant  difna  à  l'hoftel 
de  Longue  vil  le  ,&  après  diluer  fut  con- 
duit en  belle  ordonnance  jufques  au  Lou- 
vre pour  donner  de  l'eau  benifte  fur  le 
corps  dudic  feigneur  roy  fon  pere,  ac- 
compagné de  meilleurs  (es  frères  portez 
à  fes  deux  coftez,à  Içavoir  moniteur  le 
duc  d'Orléans  à  cofte  droit ,  ôc  moniteur 
le  duc  d'Anjou  à  cofté  gauche. 

Prez  de  S.  M.  cheminoient  meffieurs 
les  cardinaux  de  Joyeufe  fie  de  Sourdy. 

Le  roy  portoit  le  grand  deuil  de  vio- 
let à  longue  queue,  laquelle  eftoit  por- 
tée par  meffieurs  les  princes  de  Conty, 
de  Solfions ,  de  Guife  ,  de  Joinvillc  ôc 
d'Elbeuf ,  fuivis  des  marefehaux  de  Fran- 
ce &  chevaliers  de  l'ordre. 

Pluficurs  cvcfques ,  prélats ,  grands 
feigneurs  ,  fie  nombre  infini  dé  no- 
bleilc ,  dames  fit  damoifelles ,  cftoient 
dans  ladite  fâllc,  oui  artendoient  lave- 
nue  du  roy;  lequel  ayant  jette  de  l'eau 
benifte ,  le  retira  au  Louvre. 
Le  lendemain  meffieurs  de  la  cour  de 
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parlement ,  au  fortir  de  l'audience ,  fur 
les  dix  heures  du  matin,  allèrent  auffi 
en  leur  ordre  accouftumé  au  Louvre 
pour  donner  de  l'eau  benifte ,  fuivis  de 
meilleurs  de  la  chambre  des  comptes  fie 
des  aydes ,  généraux  des  monnoyes ,  fie 
eftat  de  la  juftice  du  prevoft  de  Paris, 
prevoft  des  marchands  fie  efehevins  de 
ladite  ville. 

Le  Lundy  28.  jour  dudk  mois  les  14.  ju- 
rez crieurs  de  corps  ôc  de  vins  de  Paris , 
par  le  commandement  i  eux  fait, ayant 
les  efcuuons  fit  armes  dudit  roy  devant 
&  derrière  les  efpaulles ,  allèrent  par 
cous  les  carrefours  de  Paris  avec  leurs 
clochettes ,  fonnant  pour  annoncer  le 
convoy  Ôc  funérailles  dudit  feu  feigneur 
roy  ,  criant  à  haultes  voix  les  paroles 
qui  enfuivent  :  NOBLES  ET  DEVO- 
TES PERSONNES.  Priez  Dieu  pour 
l'ame  de  tres-hault,  tres-puiilant  6c  très- 
excellent  prince  Henry  le  grand  par  la 
grâce  de  Dieu  roy  de  France  8c  de  Na- 
varre ,  tres-chreftien ,  tres-augufte ,  tres- 
victorieux  ,  incomparable  en  magnani- 
mité fie  démence,  lequel  eft  trefpaflé 
en  fon  palais  du  Louvre.  Priez  Dieu  qu'il 
ait  fon  ame. 

(  Mcfme  furent  en  toutes  les  cours  fou- 
veraines ,  fit  en  l'hoftel  de  ladite  ville , 
faire  les  mefmes  publications.) 

Mardy  a  deux  heures  après  midy  fera 
levé  le  corps  de  S.  M.  pour  eftre  por- 
té en  l'eglife  de  Paris ,  auquel  lieu  ce 
mefme  jour  fe  diront  vefpres  fie  vi. 
giles  des  morts  ,  ôc  le  lendemain  ma- 
tin les  fervice  fie  prières  accouftumées, 
pour  à  la  fin  d'icelles  eftre  porté  en  l'e- 
glife S.  Denis  fepulture  des  roys  de  Fran- 
ce ,  fie  y  eftre  inhumé.  Priez  Dieu  qu'il 
en  ait  l'ame. 

Le  Mardy  29.  dudit  mois  furent  ten- 
dues de  noir  d'un  cofté  ôc  d'autre  les 
rues  depuis  le  Louvre  jufqu'à  l'eglife  de 
N.  D.  fur  lefquel les  tentes  les  armoiries 
du  roy  fie  celles  de  la  ville  proche  l'une 
de  l'autre ,  fie  à  chacune  maifon  une  tor- 
che allumée. 

Le  mefme  jour ,  fur  les  deux  heures 
après  midi  les  funérailles  commencèrent 
i  marcher  par  ordre  à  la.  façon  qui  en- 
fuit. 

Marthe  du  convoy. 

PRemierement  marchèrent  les  capi- 
taines ,  lieutenans  fie  enfcignes  de  la 
maifon  de  ville  avec  leurs  grandes  rob- 
bes ,  l'efpée  au  cofté  ,<t  le  capuchon  Ôr 
cornettes.  Les  archers,  ôearbaleftriers  de 
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ladite  ville  fuivoient ,  vertus  de  leurs  ca-  Apres  eux  fuivoient  les  notaires ,  cofn- 
faques  de  broderie  &  le  capuchon  de  molaires  de  quartiers  ,  les  procureurs  , 
deuil  au-dellus ,  au  nombre  de  171.  mar-  advocars  du  chaftelet ,  tout  par  ordre , 
chant  deux  à  deux,  les  mèches  allumées,  vertus  de  longues  robbes  de  deuil  & 
portant  leurs  harquebufes  &  hallebar-  bonnets  carrez  du  cotte  droit  >  ôc  les  pro» 
des  panchées  contre  terre  ■>  tous  lefquds  cureurs ,  commis ,  greffiers  ÔC  bourgeois 
ertoient  divifez  en  trois  bandes.  de  Ja  ville  à  main  gauche ,  auffi  vertus 

Apres  eux  marc  noient  les  gens  d'egli-    de  mefme  façon, 
fe  en  tel  ordre  qu'il  enfuit  :  Apres  eux  marchoit  monfieur  le  lieu- 

Premierement  marchoient  les  pères  tenant  civil  du  chaftelet  à  dextre  ,  & 
Pcnitens  du  tiers  ordre  S.  François  *  monfieur  le  lieutenant  criminel  à  fenef. 
au  nombre  de  foixante.  tre,  fmvis  des  confcillers  dudit  chaftelet. 

Les  pères  du  troifiéme  ordre  S.  Fran-  Et  à  cofté  gauche  de/dits  fieurslicu- 
ç,ois*,au  nombre  de  quarante-cinq.  tenans  civil  6c  criminel  marchoient  au» 

Les  Capettes,  autrement  les  pauvres  cuns  de  meilleurs  les  confcillers  de  Ja 
efeoliers  du  collège  de  Montaigu,  au  ville  5c  les  quartemers  d'icelle  vertus  de 
nombre  de  trente-trois.  Jeu>l  >  &.  ertoient  devant  lefdits  fieurs 

Les  Capucins  au  nombre  de  foixante-  confcillers  de  la  ville  les  fergens  dela- 
trois.  dite  vl^e  >  auu"»  vertus  chacun  d'une  rob- 

Les  Minimes  au  nombre  de  foixante-    bc  courte  de  deuil.  - 
huit.  Ec  <luant  à  meffieurs  les  prevoft  des 

Les  Cordeliers  au  nombre  de  deux  marchands ,  efchevins  ,  procureur  di» 
cens  vingt- quatre.  roy  ,  greffier  ôc  receveur  }  ertoient  der- 

Les  Jacobins  au  nombre  de  cent  no-    riere  à  porterie  ciel, 
nante.  Et  aFcs  ,a  troupe  de  la  ville  &  du 

Les  Àuguftins  au  nombre  de  cent.       chaftelet  marchoient , 
Les  Carmes  au  nombre  de  cinquante.    Les  religieux  de  fcinte  Avoye  ,  aliki 
Les  Fcuillansau  nombre  de  trente-  Picquet, 
cinq  Les  Blancs-manteaulx , 

Devant  tous  lefdits  religieux  eftoienc    Sainte  Catherine  du  Val , 
portées  leurs  croix ,  Ôc  à  cofté  de  cha.    Le  collège  des  Mathurins , 
cune  croix  ertoient  portées  quatre  tor-    Saint  Paul , 

ches ,  contre  lefquelles  eftoit  l'efcufloa   Saint  Eftienne  du  Mont  avec  deux  autret 

ôc  armoiries  dudit  feu  roy  des  deux  cof-       paroilîes , 

teZi  Saint  Euftache, 

Après  marchoient  cinq  cent  pauvres    Sainte  Croix  de  la  cité  , 

habillez  de  grandes  robbes  de  drap  noir    Saint  Saulveur  , 

avec  le  chaperon  en  forme,  chauffes    Saint  Jacques  de  la  Boucherie  avec  deux 

&  fouliez  ,  portans  chacun  une  torche      autres  paroiflês , 

ardente  à  doubles  armoiries  dudit  feu    Quatre  autres  paroillès , 

ieigneur  roy.  Saint  Gervais  ôc  faint  Prothais , 

Suivoient  les  14.  cricurs  jurez  de  la-    Saint  Innocent , 

dite  ville  de  Paris  fonnans  leurs  clochet-    Saint  Germain  le  vieil  avec  une  autre 

tes ,  ayant  les  armoiries  du  roy  devant       paroifle , 

ôc  derrière  eux.  Saint  Hillairc, 

Après  eux  marchoient  le  chevalier  du    Saint  Jacque  de  l'Hofpital, 
guet  avec  fon  lieutenant  en  grand  deuil,    Saint  Martial , 
tenant  un  bafton  en  main  ,  fuivi  de  toute    Saint  Eftienne  des  Grais, 
fa  compagnie  veftus  de  leurs  cafaques    Saint  Nicolas  du  Chardonnet, 
&  portans  derrière  leurs  cfpaules  des  cor-    Saint  Berrhelemy , 
nettes  de  drap  noir.  Au  milieu  de  la-    Saint  Severin  , 
dite  compagnie  marchoit  le  capitaine  en-    La  Magdelaine , 
feigne,  trainant  fon  enfeigne  par  terre    Saint  Supplix  , 
couverte  de  crefpe  noir }  "es  tambours    Les  Bernardins, 
battans  piteufement ,  aulfi  couverts  de    Saint  Magloire , 
crefpe  noir.  Saint  Jacques  du  Haultpai, 

Après  marchoient  les  fergens  du  chaf-    Saint  Martin  des  Champs , 
telet  veftus  de  grandes  robbes  ôc  bon    A  cofté  faint  Germain  des  Prez , 
nets  carrez  ,  le  tput  noir ,  tenans  cha-    Saint  Vi&or , 
cun  un  bafton  noir  en  la  main.  Sainte  Geneviève , 
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Les  quatre  fillioles  de  N.  D.  muns  de  la  maifon  du  roy, '"au  nombre  AJ~Z 
Saint  Benoift ,  de  cent  foixanre.  <  '  "  '  " 
Saint  Merry  ,                                     Et  après  marchoit)a  mn'ûftiie-, las  me- 
Sainte  Opportune,  deoins ,  chirurgiens ,  valide  garde- 
Saint  Germain  de  PAuxerrob ,  robbe  Se  de  chambre  du  fea  rôy",  cha'- 
Sainc  Honoré,  curi  feparcment.            -      *  • 
Saint  Thomas ,                                    Les  huifliers  de  la  falle ,  la  tefte  ntii?, 
Saint  Nicolas  du  Louvre.  J-  **n^»^-V«*4iu 
Noftre-Dame  avecques  la  fainte  Châ- 


le chaperon  âvallé. 

Les  gentilshommes  ferva^s  &  maïf- 


pelle  &  S.  Marcel,  chantaiw  en  mufi-  très  d'hoftel  i  dextre}1és  généraux  des 
que }  fie  à  cofté  gauche  marchoit  l'uni-  monnoyes ,  'des  aydes  '  fif  Chambre  des 
vçrfitc  ,  fçavoir  les  maiftres  aux  arts ,  comptes  a  fejiéfrre. 
heentiez ,  principaux  ,  regens ,  bâche-  Après  eux  aUoîçnt  hnit  trompettes  en 
Jicrs,  docteurs  en  médecine  avec  leurs  demi,  couvertes  de  crefpe.  ' 
robes  rougcs&  mitres ,  dodeurs  en  droit  Monfîeur  de  Rhodes  maiftres  des  ce- 
canon  fie  civil ,  docteurs  en  théologie  de  rcrrfonies  portoit  Je  phanon  du  roy. 
rous  ordres ,  les  bedeaux  de  Puniverfitc  Le  chariot  larmes  couvert  d'un  grand 
&  le  recteur,  drappoifle  de  velours  noir  erorfc  de  fa- 

Après  eux  marchoient  les  meflâgers  tin  plane  ,  enrichi  de  24.  grands  efeuf- 

jurez,  Se  fuivoit  le  maiftre  des  portes,  fons  de  France  de  fort  riclie  broderie, 

veftus  de  grandes  robes  noires  Se  capu-  mené  par  fix  grands  courtiers  couverts 

chons.  de  velours  noir  traînant  jufqucs  à  terre, 

Après  alloient  les  pages  de  Pefcurie  avec  une  croix  de  fatin  blanc  par  le  mi- 

veftus  de  ferge  noire.  lieu,  guidez  par  deux  charretiers  habil- 

Après  fuivoient  les  maiftres  des  hault-  lez  de  velours  noir,  la  tefte  nul'  ôe  cha- 

bois  ,  des  flûtes  ,  inftrumens  muficaux  ,  peron  rabatu. 

trompettes  fie  tambours  couverts  de  noir  Après  fuivoient  meflicurs  de  Vitry  fie 

battans  piteufement.  de  Praflin,  portant  leurs  colliers  de  l'or- 

Après  marchoit  monfîeur  de  Crequy  dre  fur  leurs  grandes  robbes. 

à  cofté  droit  de  monfîeur  de  Lefcureà  Suivoient  aulîî  douze  grands  courfîers 


marchoit  après,  a  cheval ,  aufli  habillé  ve/hi  de  velours  noir,  la  tefte  nue" 

de  noir ,  traifnant  une  longue  queuë  fouf-  chaperon  avallé. 

tenue  par  fes  officiers ,  fuivi  de  fes  lieu-  L'cfcuyer  Benjamin  fuivoit  après  , 

cenans  ,enfcignes  fie  archers  à  pied ,  avec  portant  les  efoerons  dorez, 

grandes  robbes  noires ,  chaperons ,  &  L'efcuyer  de  Betbize  portoit  après 

Jeurs  cafaques  defos,  portant  leurs  ef-  les  gantelets. 

copettes  fie  hallebardes  fous  le  bras.  Monfîeur  Pluvinet  portoit  aprez  l'ef- 

Le  capitaine  de  la  porte  de  la  maifon  euflon  de  France  Se  de  Navarre  4  fie  un 

du  roy ,  avec  fes  portiers ,  ayans  leurs  autre  cfcuyer  portoit  la  cotte  d'armes, 

cafaques  en  broderie  ,  le  capuchon  de  Monfîeur  le  premier  efcuyer  portoit 

deuil  deflus.  le  heaume  timbré  à  la  royale  d'un  man- 

Monfieur  de  Marolles  à  cofté  droit,  telet  de  velours  violet  femé  de  fleurs  de 

£c  monfîeur  de  Bouillon  &  monfîeur  de  lis  d'or  fie  paré  d'ermines  au-deflous ,  Se  la 

la  Bourdaificrc  fon  lieutenant ,  fuivi  du  couronne  royale  deflus  ledit  heaume,  le 

capitaine  des  cent  Suiflcs  du  corps ,  ha-  tour  couvert  de  crefpe  noir  j  Se  eftoient 

billcz  de  drap  noir  Se  camelot  flocquant,  tous  lefd.  efcuycrs  portans  Icfdites pièces 

&.  le  bonnet  rond  pliilè  de  camelot,  d'honneur,  i  cheval,  en  longues  rob- 

L'enfeigne  d'un  crefpe  noir.  bes  de  deuil ,  fie  le  chaperon  en  forme. 

Monfîeur  de  la  Paluë  en  tefte  des  deux  Aprez  marchoient  les  prédicateurs  , 

compagnies  des  deux  cens  gentiUhom-  conreflèurs  fie  aulmofniers  dudit  feu  roy. 

mes  d'honneur,  fuivis  de  deux  enfeignes,  Suivoient  aprez  à  pied  dix-fept ,  tant 

fçavoir  celle  de  monfleur  le  vidame  du  archevcfques  fie  evelques ,  deux  à  deux, 

jvians  à  main  droite,  fie  celle  de  mon-  tous  mitrez  de  mitres  blanches  fie  por- 

ficur  de  la  Bourdaifiere  à  main  gauche,  tans  chappes  de  velours  noir  j  à  la  fin 

tous  habillez  de  ferge  noire  avec  la  cor-  defquels  marchoit  monfîeur  Parchevef- 

nette.  que  de  Lyon  feul  Se  elloigné  des  autres. 

Après  marchoient  les  officiers  corn-  Aprez  alloient  meflîeurs  les  ambaflà- 
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_ — —  deurs  de  Savoye ,  de  Vcnife  &  d'Efpagne,  de  jufticc  -t  portée  par  les  porteurs  de  Tel 
An.  ^  cheval ,  habillez  en  grand  deuil  à  Ion-   de  Paris. 

gue  queue  portée  chacun  par  fix  de  leurs       Autour  de  ladite  effigie  les  quatre  pre- 
officiers  j  lcfquels  ambaflàdeurs  eftoient   miersprefidensavccpluiieurs  confeillers 
conduits  chacun  d'eux  par  un  arche-   de  la  grand  chambre,  &les  gardes  EC 
veïque  ou  evefque  montez  fur  leurs   coflbiles  archers  du  roy„ 
mules.  Le  ciel-poifle  à  fonds  de  drap  d'or 

Meffieurs  les  deux  nonces  du  pape,  frifé  de  velours  violet  cramoify  azuré 
ordinaire  &  extraordinaire  ,  marchoient  femé  de  fleurs  de  ks  de  broderie,  les 
aprez ,  Se  des  deux  coftez  alloicnt  met  franges  de  fil  d'or,  porté  par  les  pre- 
neurs les  archevefques  d'Aix  &  d'Em-  voft  des  marchands ,  efchevins ,  pro- 
"brun  montez  fur  leurs  mules.  cureur  du  roy  ,  greffier  &  receveur  de 

Suivoient  meflèigncursles  reverendif-   la  ville  de  Pans, 
fîmes  cardinaux  de  Joyeufe  &  de  Gon-       Aprez  venoit  monfieur  le  comre  de 
dy ,  avec  leurs  chappes  violettes  ÔC  chap-   S.  Paul  portant  le  bafton  de  grand  mai/1 
peau  rouge  ,  auffi  montez  fur  des  mules    tre  ,  reprefentant  monfieur  de  Soiflbns 
&  fuivis  de  leurs  officiers.  grand-maiftre  de  France  ,  à  cofté  droite 

Aprez  alloit  le  cheval  d'honneur  8c  monfieur  le  chevalier  de  Guife  rc~ 
entièrement  couvert  d'une  houfle  de  prefentant  monfieur  le  duc  d'Efguillon 
velours  violet  azuré  femée  de  fleurs  grand-chambellan ,  portant  la  bannière 
de  lis  d'or  j  une  felle  &  eftriers  riche-  de  France  du  collé  gauche,  montez  fur 
ment  dorez  >  duquel  cheval  ne  fe  voyoit  grands  courfiers  couverts  Ûchouffezde 
que  les  yeux,  Se  eftoit  conduit  par  deux  velours  noir'croifé  de  fatin  blanc, 
efcuyers  ,  par  chafeun  une  refne  ,  à  pied,  Monfieur  le  prince  de  Conty  marchoic 
chaperon  en  forme.  aprez  fur  un  petit  cheval  houfle  ,  por- 

Des  deux  coftez  dudit  cheval  mar-  tant  le  grand  deuil ,  &  deflus  le  collier 
choient  dix  hérauts  d'armes  veftus  de  de  l'ordre ,  la  queue  citant  portée  par 
deuil,  chaperon  en  forme,  ayans  leurs  fept  gentilshommes, 
cottes  par  deflus  leurs  robbes  de  deuil,  Après  luy  fuivoit  monfieur  le  comre 
lefquelles  cottes  eftoient  femées  degran-  de  Soiflbns  ,  aufly  à  cheval ,  en  pareil 
des  fleurs  de  lis  d'or  deflus.  ordre  &  mcfmc  deuil. 

Monfieur  le  grand  efcuyer  fur  un  Suivoit  auffi  monfieur  le  duc  de 
courficr  houfle  &  couvert  de  velours  Guife,  fans  ordre  ,  portant mefmc deuil, 
noir  ,  à  grande  croix  de  fatin  blanc,       Aprez  luy  march oit  monfieur  le prin- 

fiortant  Pefpée  royale  en  efcharpe  dans    ce  de  Joinville  monté  à  cheval,  avec 
e  fourreau  de  velours  violet  femé  de    grand  deuil  &  fans  ordre, 
riches  fleurs  de  lis  d'or.  Aprez,  monfieur  le  duc  d'Elbeuf,  i 

Puis  venoient  quatorze  huiffiers  de   cheval,  en  mefme  deuil, 
la  cour  de  parlement,  la  baguette  à  la      M.  le  duc  d'Efpcrnon  fuivoit  aprez, 
main  ,  &  aprez  eux  meffieurs  les  prefi-   à  cheval ,  avec  l'ordre  ,  &  grand  deuil, 
dens  &  confeillers,  en  robbes  rouges,      Suivoit  auffi  monfieur  le  ducdeMont- 
au  nombre  d'o&antc-neuf.  bazon ,  en  mefme  ordre  &  deuil  j  leur 

Aprez  eux  venoient  deux  huiffiers  de    queue  eftant  portée  par  des  gentilshom- 
chambre  avec  leurs  malles,  ayans  la  tefte    mes  de  leur  fuite, 
nue  &  chaperon  abbatu.  L'huiffier  de  l'ordre  portant  une  ba- 

Suivoient  auffi  meffieurs  l'evcfqucde   guette  noire  en  fa  main,  veftu  en  deuil, 
Paris,  &  l'evefque  d'Angers  à  fon  cofté    chaperon  rabatu. 
gauche,  ayans  leurs  mitres ,  furplis  Se       Aprez  les  princes  &  ducs  venoienc 
chappes  de  velours  noir.  meilleurs  les  chevaliers  de  l'ordre  à  pied 

Il  y  eut  grande  contention  entre  lef-  avec  leur  collier  deflus  le  deuil,  leur 
dits  deux  huiffiers  &  le  ficur  cvelque.  queue  portée  par  leurs  pages. 
Les  huiffiers  vouloient  eftre  plus  proche  Aprez  fuivoit  grand  nombre  de  no- 
de  l'effigie  que  ledit  fieur  evefque  ,  &  bielle ,  deux  à  deux, 
ledit  fieur  evefque  au  contraire  -y  enfin  Suivoient  auffi  les  douze  pages  de  la 
marchèrent  tumultuairement,  fe  pouf-  chambre,  veftus  de  velours  noir ,  avec 
fans  l'un  l'autre.  leurs  bonnets. 

Puis  fuivoit  l'effigie  du  roy  en  mefme  Les  capitaines  des  quatre  cens  archers 
honneur  qu'elle  eftoit  dans  la  grand  des  gardes,  avec  leurs  cnleignes,  fuivis 
falle  du  Louvre,  tenant  à  la  main  droite  de  tous  les  archers  de  leurfdites  gardes, 
\c  feeptre  royal ,  &  à  la  gauche  la  main  portans  leurs  armes  contre  terre  ,  en 

robbes^ 
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robbes  de  deuil  fie  le  chaperon  en  forme,  princes ,  cardinaux ,  evefques ,  8c  cous  les  " 

Auparavant  le  déparc  du  Louvre  y  principaux  s'en  allèrent  dilner  à  l'evef-  A*' 

eue  quelque  diffèrent  entre  les  gens  de  ché  6c  lieux  circonvoifins  où  le  prépa- 

la  cour  dê  parlement  &  garde  Efcofïoi-  racif  les  accendoit. 

fe  }  mais  la  fage  prévoyance  de  la  royne  Cependant  les  premiers  commençaient 

fit  que  tout  fe  pafla  fans  bruit.  à  marcher ,  chacun  en  Ton  premier  or. 

Voilà  Tordre  tenu  depuis  le  chafleau  dre  fie  rang  qu'ils  avoient  tenu  le  jour 
du  Louvre  jufques  à  Teglifê  N.  D.  le-  précèdent  depuis  le  Louvre  jufqu'à  la- 
quel  a  tenu  fon  chemin  par  dellus  le  dite  eglife  N.  D.  prenant  leur  chemin 
pont  Neuf ,  du  long  des  Auguftins ,  puis  fur  le  pont  N.  D.  après  du  long  de  la 
fur  le  pont  S.  Michel,  par  le  Marché  neuf,  rue  S.  Denis  ,  &  fans  aucun  arreft  juf- 
&  de  lia  ladite  eglife ,  en  laquelle  ils  en-  qu'a  S.  Denis  en  France, 
crerent  à  neuf  heures  du-foir.  Les  rues  depuis  ladite  eglife  N.  D. 

Les  places  d'un  chacun  eftoient  def-  jufqu'à  la  porte  de  Paris  appellée  S.  De- 

tinées  dans  le  choeur,  Ôcentr'aucreshuic  nis, eftoient  tendues  decofté  fie  d'autre 

chaires  pour  lefd.prevoft  des  marchands,  de  drap  noir  contre  lequel  eftoient  atta- 

efchevins ,  procureur  du  roy  ,  greffier  chées  les  armoiries  dudit  feu  feigneur 

fie  receveur ,  qui  eftoient  celles  d'en  bas  roy  ,  fit  celles  de  la  ville,  disantes  l'une 

en  entrant  dans  le  choeur  à  main  gau-  de  l'autre  de  la  longueur  d'une  aulne, 

che.  Il  eftoit  prez  d'onze  heures  quand  Chacun  marcha  félon  l'ordre  qu'il  avoic 

on  forrit  de  N.  D.  fait  au  précèdent. 

Les  rues  eftoient  tendues  de  drap  noir,  Et  eftant  l'effigie  du  roy  à  ladite  porte 
contre  lequel  eftoit  attachées  les  armoi-  S.  Denis ,  meffieurs  les  prevoft  des  mar- 
ries du  roy ,  ôc  après  celles  de  la  ville,  chands ,  efchevins ,  procureur  du  roy , 
allez  près  à  près  en  continuant.  greffier  fie  receveur  de  ladite  ville,  ayans 

porté  le  ciel  depuis  N.  D.  jufques  àla- 

Tentnre ,  fervice ,  enterrement.  dite  porte  ,  quittèrent  ledit  ciel  fit  le  bail- 
lèrent à  porter  aux  gentilshommes  ÔC 

LE  corps  dudit  feu  feigneur  roy  fut  eicuyers  de  l'efcurie,  comme  c'eft  la  couf- 

pofé  au  milieu  du  choeur  de  ladi-  tume,  jufqu'à  S.  Denis  j  fie  audit  endroic 

rc  eglife  fous  la  chapelle  ardente  qui  de  la  porte  S.  Denis  mefdits  fleurs  de 

eftoit  dreflec  de  la  hauteur  de  deux  pic-  la  ville  quittèrent  ôc  s'en  allèrent  cha- 

ques.  cun  en  fa  maifon. 

Le  choeur  de  ladite  eglife  eftoit  ten-  Les  religieux  Se  préfixes  dcsparoifles, 
du  de  drap  noir ,  fie  par  le  milieu  dudit  comme  aufli  les  peres  confefleurs  ,  aul- 
drap  eftoit  une  bande  de  velours  ,  con-  mofniers ,  bacheliers,  regens  de  Tuniver- 
trelaquelleeftoient  attachés  les  efculTons  filé  fie  docteurs  de  théologie  accompa- 
fie  armoiries  du  roy  proche  l'une  de  gnerent  le  corps  dudit  feu  feigneur 
l'autre  de  la  diftance  de  deux  pieds.  roy  par  la  ville ,  chacun  en  leur  ordre, 
La  grande  nef  de  ladite  eglife  aufli  jufqu'enl'eglifè  S.  Ladre  qui  eftau  faux- 
tendue  de  mefmcj  toute  ladite  eglife  con-  bourg  S.  Denis  j  duquel  lieu  la  plufparc 
cre  chacun  fie  entre  les  piliers  fie  autre  le  retirèrent ,  fie  lailfercnt  le  corps  du- 
circuit  d'icelle  ,  chargée  de  cierges  fie  dit  roy  ,  qui  fut  accompagné  de  toute 
luminaire  à  double  rang.  la  cour ,  de  fes  officiers ,  de  la  cour  de 
Et  furent  dices  le  foir  mefrne  vefpres  parlement ,  de  meffieurs  les  princes,  ducs, 
fie  vigiles  des  trefpafîez.  comtes  gentilshommes  fie  feigneurs ,  ca- 
Le  lendemain  matin  dernier  jour  du-  pitaines ,  gardes  fie  archers ,  fie  des  pref- 
dit  mois  de  Juin,  les  princes,  les  car-  très  de  l'eglifc  N.  D.  jufqu'à  la  croix 
dinaux  ,  feigneursfic  officiers  de  la  cou-  panchée  qui  ell  la  moitié  du  chemin  de 
ronne ,  la  cour  de  parlement,  la  ville,  S.  Denis ;  auquel  lieu  les  prieur  fie  reli- 
coavents  ,  paroifles ,  fie  tous  ceux  qui  gieux  de  S.  Denis  vindrent  recevoir  le 
avoient  accompagné  le  corps  du  roy  le  corps.  Là  fe  fèparerent  les  preftres  des 
jour  précèdent  ,  fe  rendirent  à  ladite  paroilFes  >  ôc  meffieurs  les  cardinaux  , 
eglife  N.  D.  fur  les  dix  heures  du  matin ;  evefques ,  princes ,  comtes ,  feigneurs  ôc 
ou  fut  célébré  le  divin  fervice  par  mon-  toute  la  cour  ,  tant  du  roy  que  du  par- 
fîeur  de  Paris }  fie  après  l'offertoire  mon-  lement,  fie  officiers,  accompagnèrent  le- 
fîeur  Pevcfque  d'Aire  fit  l'oraifon  fïine-  dit  corps ,  jufqu'à  l'eglifc  S.  Denis  -,  où 
bre,  laquelle  dura  une  bonne  heure.  Le  il  fût  porté  fous  une  chapelle  ardente 
fervice  fut  achevé  de  célébrer  à  deux  haultement  élevée ,  ôc  là  furent  dites  vi- 
heures  après  midy  ,  fie  de  là  tous  les  giles  ôc  fuhrages  des  trefpallèz. 
Time  II.  Part.  III.  T  tt 
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  Ladite  eglife  S.  Denis  eftoit  toute  ten-  Monfieur  Aubry  maiftre  des  requeftes  » 

-k».  Kio.  ^  tanC  au  chœur  t  qu'i  kl  grande  Monfieur  l'Amy  , 

voulte  ,  d'un  drap  noir  ,  Ôc  y  avoit  au  Monfieur  Sanguin  fecretairc , 

milieu  d'iceluy  une  large  bande  de  ve-  Monfieur  le  Clerc  confeiller , 

lours  noir ,  contre  laquelle  eftoient  atta-  Monfieur  le  Tonnelier  , 

chées  les  armoiries  du  roy.  Monfieur  de  S.  Germain  de  Ravines, 

Le  lendemain  i.  jour  de  Juillet  mef-  Monfieur  Saindot, 

dits  fieurs  les  prevoft  des  marchands  ,  Monfieur  Potier  fieurde  Quevilly, 

efchevins ,  procureur  du  joy ,  greffier  fie  Monfieur  Aubry  fieur  d'Anvilher, 

receveur,  aucuns  des  confeillers  Scquar-  Monfieur  Loyfel  confeillcren  la  cour, 
teniers  de  ladite  ville ,  allèrent  à  S.  De- 
nis en  France ,  affiliez  de  quelques  ar-  Quartenicrs  de  ladite  ville  -} 
chers  &  fergens  de  ladite  ville  $  où  ef- 

tans  ,  prirent  leurs  robbes  de  deuil  fie  Sire  Jean  le  Comte , 

allèrent  à  l'eglife ,  où  y  avoit  encore  huit  Sire  François  Bonnard , 

places  dcftinées  pour  ladite  ville  &  non  Maiftre  André  Canaye  , 

plus.  Et  là  fut  la  grand  méfie  célébrée  Sire  Nicolas  Bourlon , 

par  monfieur  le  cardinal  de  Joyeufe  fie  Maiftre  Jacques  Huot , 

refponduc  en  mufique.  Sire  Claude  Parfait , 

Après  l'offertoire  monfieur  l'evefque  Maiftre  Guillaume  du  Tertre , 

4'Angers  fit  Foraifon  funèbre ,  ficc  Voyex^  Sire  Jacque  Beroul , 

de  rejteau  Mercure  François  1610. fol.  476.  Sire  Michel  Pailart, 

&  fuiv.  Maiftre  Eftienne  Collot , 

Sire  Anthoine  Andrcnas , 

forme  de  Mleflion  &  ferment  des  prevofi  Maiftre  Robert  Danés, 

des  marchands  &  efchevins  de  la  ville  Sire  Simon  Marceu , 

de  Paris.  Sire  Jacques  de  Creil , 

Maiftre  Pierre  Huot, 

DU  Mardy  16.  jour  d'Aouft  1611.  Sire  Jacques  de  Monthers. 
En  l'afTembléc  générale  ledit  jour       Et  environ  fept  heures  du  matin  mef- 

tenue  &  faite  au  bureau  de  l'hoftel  de  fieurs  les  prevoft  des  marchands,  efche- 

la  ville  fuivant  les  mandemens  pour  ce  vins  ôc  greffier,  vertus  de  leurs  robbes 

expédiez  ôc  envoyez  afin  de  procéder  a  mi-parties ,  affiliez  d'aucuns  defd.  fieurs 

l'éie&ion  de  deux  efchevins  nouveaux  confeillers  Ôc  quartenicrs ,  font  allez  en 

4iu  lieu  de  ceux  qui  ont  fait  leur  temps,  l'eglife  de  l'hofpital  du  S.  Efprit  ,  ou  a 

font  comparus  meffieurs,  efté  célébrée  à  haulte  voix  une  méfie  du 

■Sanguin  feigneur  de  Livry  confeiller  en  S.  Efprit  j  laquelle  dite  lefdits  fieurs  pre- 

la  cour ,  prevoft  des  marchands,  voft  des  marchands,  efchevins,  greffier, 

Lambert ,  confeillers  &  quartenicrs  s'en  font  retour. 

Thevenot,  nez  audit  hoftel  de  ville,  fie  eftans  au, 

Perrot ,  grand  bureau ,  lefdits  fieurs  quartenicrs 

De  la  Noue,  efchevins.  ont  prefenté  auxdits  fieurs  prevoft  des 

marchands  ôc  efchevins  les  fcrubns  ôc 

Meffieurs  les  confeillers  de  la  ville.  procez  verbaux  des  aflèmblées  par  eux 

chacun  particulièrement  faites  en  leurs 

Monfieur  de  Verfigny ,  quartiers ,  clos  fie  fcellez }  defquels  a  efté 

Monfieur  le  prefident  de  Boullancour ,  fait  ouverture  par  lefdits  fieurs  prevoft 

Monfieur  Prevoft  fieur  de  Malaffizc  con-  des  marchands ,  efchevins  ôc  confeillers} 

ièiller  en  la  cour ,  fie  ainfi  que  lefdits  ferutins  fie  procez 

Monfieur  Palluau  confeillcren  la  cour,  verbaux  ont  efté  veus ,  a  efté  fait  qua- 

Monfieur  Boucher  confeiller  en  la  cour,  tre  bulletins  en  papier,  où  ont  efté  re- 

Monfieur  le  Preftre  confeiller  en  la  cour,  digez  par  efeript  les  noms  des  *  dénom-    «  jjjMn  : 

Monfieur  Amelot  maiftre  des  comptes,  mez  fie  retenus  auxdits  procez  verbaux  qu»«*. 

Monfieur  Arnaud  advocat ,  de  chacun  quartier  ;  ôc  lefdits  bulletins  *  fi« 

Monfieur  de  S.  Cir  maiftre  des  requeftes,  mis  dans  le  chapeau  mi- parti  ,  a  efté  ^"J^'^ 

Monfieur  Perrot  confeiller  en  la  cour,  tiré  au  fort  d'iccux  fie  fait  enregiftrer  les 

Monfieur  le  prefident  de  Marly  ,  noms  des  dénommez  aux  deux  premiers 

Monfieur  Viole  fieur  de  Rocquemont,  bulletins  tirez  dudit  chapeau-,  après  le 

M  nfieur  le  prefident  de  Bragelongne ,  nom  du  quartenier ,  6c  continué  de  quar- 

M-nïieur  Abelly,  tier  en  quartier  -%  ôc  àl'inftant  a  cfte  en- 
joint 
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joint  aux  fergcns  de  ladirc  ville  de  les 
aller  advertir  de  le  trouver  à  ladite  élec- 
tion -,  Scellant  la  plus  grande  partie-  ar- 
rivez ,  la  compagnie  lèroit  entrée  dans 
la  grande  Cille  de  l'hoftcl  de  ladite  ville 
pour  procéder  à  ladite  élection. 

Enfuit  les  noms  des  qnarteniers  é>  bouryois 
de  chacun  quartier  mande^ 

Suc  Jean  le  Comte , 

Moniieur  de  Croifcttes  confeiller  en 

la  cour, 
Monfieur  Mcrault  auditeur. 
Sire  François  Bonnard , 

Monfieur  de  Fontaine. Bigot  maiftre 

des  requeftes, 
Monfieur  de  Pleurs  confeillcr. 
Maiftre  André  Canaye, 

M  rJîjur  le  prcûdent  Billart , 
Monfieur  Charlet  fieur  Defbly  con- 
feillcr. 
Sire  Nicolas  Bourlon , 

Monfieur  du  Four  confeillcr, 
Monfieur  Vieillard  treforier  de  Fran- 
ce. 

Maiftre  Jacques  Huot, 

Monfieur  Pelletier  confeillcr, 
Monfieur  Garnier  confeillcr. 

Sire  Claude  Parfait  , 

Monfieur  Violle  confeillcr  en  la  cour, 
Monfieur  le  Gras  treforier  de  France. 

Maiftre  Guillaume  du  Tertre, 

Monfieur  Scvin  confeiller  en  la  cour, 
Monfieur  Picard  maillre  des  comptes. 

Sire  Jacques  Beroulc , 

Monfieur  GilLot  confeillcr, 
Monfieur  Cocquclay. 

Sire  Michel  Paffart , 

Monfieur  le  prefident  Miron, 
Monfieur  des  Portes  Bevilliers. 

Maiftre  Eftienne  Col  lot, 

Monfieur  du  Puis  bourgeois , 
Monfieur  Berget  bourgeois. 

Sire  Anthoine  Andrenas, 
Monfieur  Bernard  Rczé  l'aifnc  con- 
feillcr, 

Monfieur  Scrizier  maiftre  des  comp- 
tes. 

Maiftre  Robert  Danés , 

Monfieur  Cofnard  lec refaire  , 
Moniieur  Maille t'advocat. 

Sire  Simon  Marces , 

Monfieur  de  la  Potoire  eficu  , 
Monfieur  Perdreau  marchand. 

Sire  Jacques  de  Creil , 

Monfieur  Lamoignon  confeiller, 
Monfieur  Sainclot  l'aifné. 

Maiftre  Pierre  Huot, 
Monfieur  Gohory  confeiller  au  cha- 
Tenu  II.  Part.  III. 


ftclet , 

Moniteur  des  Pre7  advocaf. 
Sire  Jacques  de  Montherc , 

Monikur  de  Sainclyon  maiftre  de» 
requeftes  , 

Monfieur  Hanapié  confeillcr  aux  ay- 
des.  (  hWj 

I  Chacun  ayant  pris  place  &  feanec , 
monfieur  le  prevoft  a  remonrtre  que 
ayant  lefdits  lieurs  Lambert  6c  Theve- 
not  fait  leur  temps ,  il  atoit  fait  expé- 
dier les  mandemens  pour  aiîèmblcr  cet- 
te compagnie,  afin  de  procéder  à  l'élec- 
tion des  deux  efchcvins  nouveaux  en  leur 
place. 

Et  à  1  'înftant  acftéfait  lecture  des  or*, 
donnâmes  fur  le  fait  de  ladite  élection 
par  le  greffier  de  ladite  ville  ,  &  fait 
aulli  lecture  de  tous  ceux  qui  doivent 
alfilter  à  ladite  aflemblcc,  pour  feavoir 
s'ils  eftoient  venus. 

Ce  fait  lefdits  lieurs  Lambert  &  The- 
venot  ont  remercié  la  compagnie  de 
l'honneur  qu'elle  leur  avoit  fait  de  les 
avoir  élus  &:  appeliez  ezditcs  charges } 
&  les  cxculer  il  elle  n'avoit  receu  le 
contentement  qu'elle  en  elperoit,& re- 
mettre pluftoft  la  faute  fur  leur  infuffi- 
iance  que  faute  de  bonne  volonté. 

Et  fur  ce  iceluy  fieur  prevoft  des  mar- 
chands a  dit  que  l'on  a  de  couftume  d'é- 
lire quatre  ferutateurs ,  à  fçavoir  l'un 
pour  officier  du  roy  ,un  autre  pour  con- 
feiller de  la  ville ,  un  autre  pour  quartc- 
nier,  &  l'autre  pour  bourgeois,  priant 
la  compagnie  vouloir  procéder  à  l'élec- 
tion deldits  quatre  ferutateurs  ,  &  pour 
ce  faire  a  pris  le  ferment  de  bien  4k  fi- 
dellement  dire  quatre  divcrlcs  perfon- 
ncs  des  qualitcz  fuldites  pour  tenir  le 
fcrutin  de  ladite  élection. 

Et  par  la  pluralité  des  voix  ont  efte 
élus  ferutateurs  ,  fçavoir, 
Monfieur  le  prefident  Miron  pour  offi- 
cier du  roy , 
Monfieur  Boucher  fieur  de  Bcaufort  pour 

confeiller  de  la  ville , 
Sire  Jacques  de  Creil  pour  quartenier, 
Et  monfieur  le  Gros  treforier  de  France 

pour  bourgeois. 

Et  a  elle  l'élection  dcfdits  ficurs  feru- 
tateurs faite  de  vive  voix ,  en  commen- 
çant par  meilleurs  les  conieillers  de  la 
ville  lelon  leurs  feanecs ,  &  après  mef- 
fieurs  les  qnarteniers  conjointement  avec 
leurs  mandez ,  &  meilleurs  les  prevoft 
des  marchands  &efchevins  les  derniers. 

Lcfquels  quatre  lieurs  ferutateurs  ont 
fait  enfemblc  le  ferment  cz  mains  del- 
dits Gcurs  prevoft  des  marchands  8ce£ 

Ttt  ij 
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-  chcvins  fur  le  tableau  de  ladite  ville. 

**.  mm.  qc  fat  iccux  fieurs  prcvoft  des  mar- 
chands &  efchevins  le  font  levez  de  leurs 
places  fie  pris  feance  au-deuus  de&iits 
lieurs  cooieillers  de  la  ville ,  fie  en  leurs 
places  fe  font  aflîs  lefdits  fieurs  fcruta- 
tcurs  ,  ledit  fieur  Mircto  tenant  en  fes 
mains  ledit  tableau ,  &  ledit  fieur  Bou- 
-cher  le  chapeau  mi-party  pour  recevoir 
les  voix  -fit  fuffirages  ,fic  auŒ-toft  tous  lef- 
dits afliftans  ont  efté  appeliez ,  fçavodr 
•  lefdits  fieurs  prévoit  des  marchands  fie 

efchevins  les  premiers ,  lcfdics  iîeurs  con- 
i'cillers  de  la  ville  fclon  Tordre  de  leurs 
réceptions ,  &  lefdits  fieurs  quarteniers 
fie  bourgeois  mandez,  pour  bail  1er  leurs 
voix  &  luffrages ,  qui  ont  efté  reccus 
par  lefdits  fieurs  ferutateurs,  qui  fe  font 
auili-toft  tranfportez  au  petit  bureau  où 
ils  ont  fait  le  icrutin  de  ladite  clc&ioa. 

Pendant  lequel  temps  meidits  fieurs 
les  prévoit  des  marchands  8c  efchevins 
ont  envoyé  le  capitaine  des  archers  de 
la  ville  par  devers  moniteur  de  Liancour 
gouverneur  de  cette  ville ,  pour  fçavoir 
la  volonté  du  roy  pour  luy  porter  le 
ferutin ,  comme  aufli  ont  envoyé  par 
devers  monfieur  de  Lomenie  fecretaire 
d'eftat,afin  de  fe  trouver  à  l'ouverture 
dudit  lerurin.  Lequel  capitaine  des  ar- 
chers eft  venu  rapporter  que  S.  M.  avoit 
remis  la  compagnie  au  lendemain  une 
heure  précifement. 

Et  ledit  jour  de  lendemain  17.  dudit 
jnois  d' Aouft  environ  l'heure  d'entre  mi- 
di fie  une  heure  inefdits  fieurs  les  pre» 
voft  des  marchands  fie  efchevins  ,  pro- 
cureur &  greffier  de  la  ville,  veftus  de 
leurs  robbes  mi-parties ,  le  receveur  de 
Ladite  ville  de  fon  manteau  à  manchesj 
4c  lefdits  fieurs  ferutateurs  avec  les  fieurs 
Poullepin  &  Fontaine  qui  avotent  efté 
advertis  par  mcfdits  fieurs  pour  aller 
avec  eux  au  Louvre  ,  comme  ayant  le 
plus  de  voix,  font  tous  partis  dudit  hof- 
tel  de  la  ville  en  carofie  pour  aller  au 
Louvre,  marchant  devant  eux  les  capi- 
taines des  trois  nombres  des  archers  de 
la  ville  avec  une  douzaine  fie  demie  de 
leurs  archers  veftus  de  leurs  cafaques  de 
velours,  les  fergens  d'tcelle  eftant  allez 
devant  attendre  mefdits  fieurs  i  la  por- 
te du  Louvre  s,  fie  eftant  approchez  à  la 
première  barrière  du  Louvre,  vis-a-vis 
ta  petite  porte  S.  Germain  de  l'Auxer- 
roi* ,  les  gardes  fie  iêntinelles  ont  fait 
arrefter  leldirs  archers,  jufques  à  ce  qu'ils 
eufient  efté  recevoir  commandement.  Et 
aulli-toft  ladite  barrière  a  efté  ouverte, 
fie  ont  leidits  fieurs  avec  leur  troupe  con- 
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tinué  leurchemin  jufques  à  la  porte  de 
Bourbon ,  où  mondit  fieur  le  gouverneur 
les  attendent.  Et  eftant  defeendus  de 
carofle,  font  allez  à  pkd  julques  à  la 
porte  du  chafteau  du  Louvre,  leidits 
archers  allant  les  premiers ,  les  fergens 
<le  la  ville  veftus  de  leurs  robbes  mi- 
parties  8c  leurs  navires  d'orfaverie  fur 
î'efpaule  ,  après  eux  le  greffier  delà  ville 
ieui ,  &  après  luy  mondit  fieur  le  gou- 
verneur cofte  à  cofrede  monfieur  le  pré- 
voir, des  marchands  ,  fie  fuivis  dcfdits 
fieurs  efchevins  fie  ferutateurs.  Et  eftant 
à  ladite  porte  du  Louvre ,  la  barrière 
auroit  efte  ouverte ,  fie  lors  toute  la  trou- 
pe de  ladite  ville leroit  entrée,  a  lare- 
iërve  defdits  archers  de  la  ville  ayans 
hallebardes  t  que  l'on  n'auroit  voulu  laif- 
fer  entrer ,  mais  leurs  capitaines  feraient 
entrez  à  la  tefte  de  la  compagnie  fie  de- 
vant lefdits  fergens,  fie  au  mefme  ordre 
feroient  montez  au  quartier  de  la  royne, 
fie  eftans  dedans  l'antichambre  du  cabi- 
net ,  ledit  fieur  gouverneur  feroit  entré 
dedans  le  cabinet  où  S.  M.  fie  la  roy- 
ne fa  m  ère  eftoient  ,  lequel  les  auroic 
advertis  de  la  venue  de  mefdits  fieurs 
de  la  ville,  quiauroient  auffi  toft com- 
mande les  faire  entrer ,  fie  vouloient  le» 
huiifiers  de  la  chambre  du  roy  empef- 
cher  lefdits  fergens  de  la  ville  d'entrer 
dans  ledit  cabinet  j  leur  fut  dit  par  mef- 
dits fieurs  de  la  ville  que  la  couftume 
eftoit  que  lefdits  fergens  delà  ville  en- 
traient avec  eux  où  te  roy  eftoit ,  fie  que 
c'eftoient  les  marques  de  laville.Nonob» 
ftant  ce  lefdits  huiflîers  de  la  chambre 
ne  les  voulurent  laiflcr  entrer  s  au  moyen 
de  quoy  Ton  alla  le  dire  à  monfeigneur 
le  cnancellier  qui  eftoit  avec  Jeurfdites 
majeftez ,  lequel  commanda  auifi-toft  de 
laiflêr  entrer  lefdits  fergens ,  comme  c 'ef- 
toit la  couftume.  Et  lors  toute  la  com- 
pagnie feroit  entrée  dedans  ledit  cabinet 
où  le  roy  fie  la  royne  eftoient  aflis  l'un 
contre  l'autre ,  fie  proche  d'eux  mondit 
feigneur  le  chancelier ,  monfieur  de  Lo- 
menie fie  plu  fieurs  autres  iêigneurs.  Ec 
s 'eftant  mefdits  fieurs  de  la  ville  appro- 
chez de  leurfdites  majeftez ,  mondit  fieur 
le  prevoft  leur  auroit  dit  que  fuivant  les 
anciennes  couftumés ,  ils  avoient  lejour 
d'hier  procédé  a  l'hoftel  de  ville  à  L'é* 
ledion  de  deux  efchevins  nouveaux  au 
lieu  des  fieurs  Lambert  fie  Thevenotqui 
avoient  fini  leur  temps  ;  mais  que  mef- 
fieurs  les  ferutateurs  leur  feroient  enten- 
dre plus  particulièrement  ce  qui  s 'eftoit 
pafic  en  ladite  aflcmblée.  Et  à  I'inftane 
fe  font  approchez  lefdits  fieurs  feruta- 


Digitized  by  Google 


IUSTI 

ccurs ,  êc  par  ledit  fleur  Miroo  l'und'i- 
ceux  a  efté  prciènté  au  roy  leur  fcru- 
cin  fie  fupplié  S.  M.  avoir  agréable  &c 
confirmer  ladite  ele&ion.  £c  auffi-toft 
S.  M.  auroic  baillé  ledit  fcrurin  audit 
fleur  de  Lomenie ,  lequel  l'ayant  ouvert 
fie  fait  lcdure  d'iceluy ,  la  royne  a  dit 
qu'elle  eftoit  bien  aile  de  ladite  éleâion, 
fie  qu'il  falloit  faire  approcher  ceux  qui 
avoient  le  plus  de  voix.  Et  auffi-toft  par 
ie  greffier  de  ladite  ville  a  efté  tenu  le 
tableau  fur  les  genoux  du  roy,  fie  le  font 
approchez  lefdits  fieurs  Poufiepin  fie 
Fontaine ,  fie  s'eftant  mis  i  genoux  ,  ont 
mis  la  main  fur  le  tableau  ,  où  ils  ont 
fait  le  ferment  en  tel  cas  accouftumé , 
qui  a  efté  leu  par  ledit  Heur  de  Lome- 
nie ,  eftant  dans  le  regiftre  des  ordon- 
nances delà  ville ,  qui  luy  avoit  efté  mis 
ez  mains  par  ledit  greffier  de  lad.  ville. 

Ce  fait  mondit  fieur  le  prevoft  des 
marchands  a  prefente  à  leurfiiites  nu. 
jeftez  lefdits  fieurs  Lambert  fie  Theve- 
not ,  lefqueis  s'eftanr  mis  à  genoux ,  ont 
remercié  leurfdites  majeftez  de  l'hon- 
neur qu'ils  avoient  receu  ezdites  char- 
ges j  à  quoy  ladite  dame  royne  leur  don- 
nant louange  ,  leur  auroit  dit  qu'ils 
avoient  bien  fervi.  Et  lors  le  roy  au- 
roit demandé  leurs  noms.  Et  fur  ce 
toute  la  compagnie  a  prisconge  de  leurf- 
dites majeftez ,  fie  feraient  retournez  au- 
dit hoftel  de  ville  en  pareil  ordre  qu'ils 
eneftoient  partis,  où  lefdits  Heurs  Pouf, 
fépin  fie  Fontaine  auraient  efté  mis  en 
polTeffion  en  la  manière  accouftumée. 


Enfuit  U  teneur  dudit  firntin. 
AU  ROY. 

Nous  Robert  Miron  voftre  confciller 
en  vos  confeils  d'eftac  fie  privé  fie  prefi- 
dens  ez  requeftes  du  palais  éleu  feruta- 
ceur  pour  vos  officiers ,  Arnoul  Boucher 
fieur  de  Beaufort  voftre  confeiUer  au  par. 
tentent  élu  ferutateur  pour  les  conleil- 
lers  delà  ville ,  Jacques  de  Creil  élu  feru- 
tateur pour  les  quarteniers ,  fie  Simon  le 
Gras  auffi  voftre  conlèiller  fie  treforicr 
gênerai  de  France  en  la  généralité  de 
Paris  élu  ferutateur  pour  les  bourgeois, 
certifiions  à  V.  M.  que  procédant  a  l'ou- 
verture du  fcrurin  de  ceux  qui  ont  efté 
élus  pour  efchevins  de  voftre  ville  de 
Paris  en  la  manière  accouftumée,  fui- 
vantles  anciens  ftatucs  fie  privilèges  d'i. 
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celle,  nous  avons  trouvé  que , 

Le  fieur  Poullcpin  confeiller  au  chaftclet 

a  de  voix  jy. 
Le  fieur  Fontaine  a  de  voix  46. 
Le  fieur  Poncet  auditeur  a  de  voix  iyk 
Le  fieur  des  Prez  advocat  a  de  voix  L 
Le  fieur  Clapiûon  confeiller  au  chafte- 

let  a  de  voix  y. 
Le  fieur  Lambert  3. 
Le  fieur  Frifon  t. 

Et  les  fieurs  Edmamance,  Tanneguy> 
Ajnelot,  du  Tertre,  Chefneau,  Beroul, 
Pafiart,  des  Hayes,  Pouffemic  fie  d'A- 
mours, chacun  une  voix ,  cy  10. 

Ce  que  certifions  eftre  vray.  Fait  en 
l'hoftel  de  ville  le  16.  jour  d'Aouftién. 
fini  en  fin  :  Miron  ,  Boucher  db 
Creil      le  Gras. 

Aujourd'huy  17.  jour  d'Aouft  161 1.  le 
roy  eftant  en  fbn  chafteau  du  Louvre 
à  Paris  ,  les  fieurs  PoufTepin  confeiller 
au  chaftelet,fie  de  Fontaine  maiftredes 
oeuvres  de  charpenterie  de  S.  M.  one 
faic  fie  prefté  entre  fes  mains  le  ferment 
qu'ils  eftoient  tenus  à  caufe  des  char- 
ges d'efehevins  delà  ville  de  Paris,  aux- 
quelles charges  ils  ont  efté  élus  fie  nom- 
mez ,  à  feavoir  ledit  Pouflèpin  pour  pre- 
mier ,  fie  ledit  Fontaine  pour  fécond  de 
l'élection  faire  le  jour  d'hier  1 6.  de  ce  die 
mois }  moy  confeiller  fie  fecreraire  d'eftac 
fie  des  commandemens  fie  finances  de  fad. 
n»jeftéprefent.S<|»/>DE  LOMENYE. 

Le  r*y  met  U  première  pierre  i  U  fettret 
des  f «ru Mine  $  de  Rendis. 

IE  Jeudy  xi.  jour  de  Juillet  1613. 
j  Monfieur  de  Liancour  gouverneur 
cette  ville  eft  venu  en  l'hoftel  d'i- 
celle  advenir  meffieurs  les  P.  des  M.  fie 
E.  que  le  roy  defiroit  aller  Samedy 
prochain  veoir  les  fources  des  fontaines 
de  Rongis  j  à  ce  que  mefdits  fieurs  euf- 
fènt  à  donner  ordre  aux  préparatifs  ne- 
ceilaires.  Ocquoy  mefdits  fieurs  fe  ré- 
jouïflàns  de  l'honneur  que  S.  M.  ferait 
à  ladite  ville ,  ont  auffitoft  envoyé  qué- 
rir Marcial  Coiffier  cuifinier  ordinaire 
de  la  ville  Se  le  fieur  Mainvillier  ta- 
piffier ,  tant  pour  faire  le  feftin ,  que  pour 
préparer  des  meubles  précieux  où  S.  M. 

{>rendra  fon  difner.  Et  fuivant  ce ,  le 
endemainVendredy  u.  dudit  mois  mef- 
dits fieurs  P.  des  M.  fie  E.  furent  au 
Louvre  prier  S.  M.  d'aller  auxdites  fon- 
taines ,  fit  fi  elle  avoit  agréable  de  pren- 
dre fon  difner  au  chafteau  de  Cachant 
ce  qu'ayant  promis  fadite  majefté  ,  mef- 
dits fieurs  de  la  ville  ayant  donné  or- 
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-  drcà  tout  ce  qui  eftoit  necefiaire,  tant 
pour  le  difner,  meubles,  que  toute  au- 
trc  chofe,  partirent  de  cette  ville  le 
Samedy  13.  dudit  mois  du  matin  avec 
meflîeurs  les  procureur  du  roy ,  greffier 
&  receveur  de  la  ville ,  &  allèrent  juf- 
ques  à  la  SaufTaye  attendre  S.  M.  la- 
quelle  vint  incontinent,  fuivie  de  mon- 
teur le  duc  de  Montbazon ,  mondit 
fieur  le  gouverneur ,  monfieur  de  Sou- 
vray,  &  autres  feigneurs,  avec  auifi  fa 
compagnie  de  chevaux  légers  >  à  laquel- 
le meidits  Heurs  firent  la  révérence.  Ce 
fait  poursuivirent  leur  chemin  jufques 
auxdites  fontaines  de  Rongis ,  où  eftant 
S.  M.  mit  pied  à  terre  pour  veoir  les 
fources  defdites  fontaines ,  où  il  y  avoit 
cinq  ou  fix  cens  ouvriers  qui  travail- 
loient  à  faire  les  tranchées  &  autres  ou- 
vrages pour  la  conduite  defdites  eaux, 
dont  S.  M.  receut  un  fort  grand  con- 
tentement, difant  que  fon  peuple  en 
trouveroit  bien  de  la  commodité.  Ce 
fait  mefdits  ficurs  de  la  ville  fupplié- 
rent  S.  M.  de  prendre  fon  chemin  vers 
ledit  Cachanoùfe  faifoient  les  prépa- 
ratifs du  difner  5  ce  qu'il  leur  accorda, 
&  en  y  allant  fit  quelque  exercice  de 
la  chailè.  Et  arrivez  audit  Cachan  mef- 
dits  fieurs  de  la  ville  firent  mettre  fur 
table ,  où  il  y  avoit  quatie  tables  & 
quatre  plats  préparez  -pour  ledit  feftin. 
Et  eftoient  les  chambres ,  fa  Iles  &  ca- 
binets du  chafteau  fort  bien  parez  de 
meubles ,  tant  de  tapiflèries  d'or  & 
d'argent ,  comme  les  hault  dais  &  le  lit 
où  devoit  repofer  le  roy  aufiî  d'or  ôc 
d'argent,  S.  M.  fe  mit  à  table  ,  où  pen- 
dant fon  difner  mefdics  fieurs  de  la  ville 
furent  au  tour  de  ladite  table  ,  pour 
entretenir  S.  M.  pendant  lequel  temps 
lefdits  leigneurs  qui  eftoient  à  la  fuite 
de  S.  M.  fe  mirent  auflî  à  table  dans 
une  autre  falle  à  part  où  ils  eftoient 
plus  de  80.  ou  100.  feigneurs  à  table, 
le  tout  aux  frais  &  dcfpens  de  ladite 
ville.  Et  ayant  S.  M.  difné ,  alla  pren- 
dre ion  plaifir  de  la  chatte  dans  le  parc 
da  chafteau  de  Cachan ,  où  ayant  pris 
congé  par  mefdits  fieurs  les  P.  des  M. 
&  E.  S. M.  les  remercia, &  leur  deman- 
da quand  l'on  feroit  l'afilette  de  la  pre- 
mière pierre }  qu'elle  entendoit  &.  défi- 
roit  y  eftre  prefente,  à  quoy  mefdits 
fieurs  firent  refponfe  que  c'eftoit  trop 
d'honneur  que  la  ville  recevoir  de  S.  M. 
&  ayant  fait  appeller  les  ouvriers  &  en- 
trepreneurs defdites  fontaines  pour  fija- 
voir  en  quel  temps  on  commenecroit 
à.pofer  la  première  pierre duçrand  re- 
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gard  j  lefquels  firent  refponfe  qu'ils  ef- 
toient prefts  quand  il  plairoit  à  S.  M. 
au  pluftoft  dedans  cinq  ou  lix  jours  , 
afin  de  ne  retarder  leur  befogne.  Et  lors 
meidits  fieurs  les  P.  des  M.  Se  E.  pri- 
rent de  rechef  congé  de  S.  M.  pour 
s'en  revenir  en  cettedite  ville  j  ou  cf- 
tans ,  attendu  que  S.  M.  devoir  mettre 
la  première  pierre  auxdites  fontaines , 
firent  auilîtoft  faire  de  grandes  médail- 
les d'or  &  d'argent  pour  mettre  &po- 
lèr  fous  ladite  pierre,  où  S.  M.  eftoic 
reprefentée  d'un  cofté ,  &de  l'autre  cof- 
té  la  royne  régente  fa  mere  fur  un  arc- 
en-ciel  lignifiant  fa  régence. 

Et  le  Lundy  15.  dudit  mois  de  Juil- 
let 1610.  mefdits  fieurs  les  P.  des  M.  Se 
E.  furent  encore  advertis  par  mondic 
fieur  le  gouverneur  que  le  roy  &  la  roy- 
ne régente  fa  mere  dévoient  aller  aux-» 
dites  fontaines  de  Rongis  pour  afièoir  la 
première  pierre  le  Mercredy  enfuivant, 
à  ce  que  toutes  choies  futient  preftes 
pour  cet  effet.  Et  fuivant  ce  furent  au 
Louvre  prier  leurs  majeftez  de  faire 
l'honneur  à  ladite  ville  de  pofer  ladite 
première  pierre  &  de  prendre  leur  dif- 
ner audit  chafteau  de  Cachan  ou  eh  tel 
autre  heu  qu'il  leur  plaira.  Lequel  fei- 
gneur  roy  fit  refponfe  qu'il  iroit  encore 
difner  audit  Cachan ,  &  après  le  difner 
qu'il  iroit  pofer  la  première  pierre  }  & 
ladite  dame  royne  s'exeufant  du  difner, 
dit  qu'elle  le  trouveroit  auxdites  fon- 
taines de  Rongis  l'après-difnée  j  donc 
mefdits  fieurs  de  la  ville  remercièrent 
très  -  humblement  leurfdi&es  majeftez. 
Et  eftant  meidits  fieurs  de  la  ville  re- 
venus audit  hoftel  de  la  ville ,  advilc- 
rent  entr'eux  à  tous  les  préparatifs  ne- 
cefiaircs,  tant  pour  les  reftins  necefiai- 
res,  meubles  précieux  ,  collations ,  ten- 
tes ,  truelle  d'argent ,  trompettes  ,  tam- 
bours ,  médailles ,  vin  pour  deffoncer 
en  ligne  de  réjouïflànce,  &  largeffe,que 
toute  autre  chofe  requilè ,  commandanc 
audit  Coiffier  de  préparer  quatre  plats 
de  viandes  les  plus  exquifes ,  &  à  Joa- 
chim  du  Pont  cfpicier  de  la  ville  d'a- 
voir à  préparer  les  plus  belles  &  exqui- 
fes confitures  qu'il  loit  polfible  de  trou- 
ver ,  pour  faire  lefdites  collations. 

Advenu  lequel  jour  de  Mercredy  17. 
dudit  mois  de  Juillet,  du  matin,  mef- 
dits ficurs  de  la  ville  eftant  advertis  que 
le  roy  eftoit  ja  parti  pour  aller  audic 
Cachan  &  fe  donner  le  plaifir  delachaC 
le  en  chemin ,  partirent  dudit  hoftel 
de  la  ville  avec  lefdits  fieurs  procureur 
du  roy,  greffier  &  receveur  8c  plufieurs 

autres  . 
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autres  officiers  pour  le  fervice  d'icellc ,  prefenta  au  roy  une  truelle  d'argent.  Et  ~ — 
fieallérent  audit  Cachan ,  où  ayant  trou-  auifitoft  lcfdites  trompettes  fonnans ,  le- 
vc  S.  M.  luy  firent  la  révérence ,  le  re-  dit  feigneur  roy  a  cite  conduit  à  l'en- 
merciant  de  tant  de  peine  qu'elle  pre-  droit  où  le  commence  le  grand  regard, 
noit  fie .  de  l'honneur  qu'elle  faifoit  à  accompagne  de  ladite  dame  royne  fie 
ladite  ville }  fie  ayant  par  mefdics  fieurs  de  tous  les  princes  fie  feigneurs  cy-del- 
pris  garde  ficout  eftoit  bien  préparé,  fus,  S.  M.  a  alEs  fie  pofé  ladite  prenne* 
l'heure  eftant  venue  pour  difner,  mef-  re  pierre,  fur  laquelle  a  efté  mis  par 
dits  fieurs  fuppliérent  S.  M.  de  vouloir  S.  M.  cinqdefd.  médailles  cy-deflùs ,  i'u- 
fê  mettre  à  table  j  ce  qu'elle  fit }  pen.  ne  d'or  fie  quatre  d'argent ,  baillées  par 
dant  lequel  temps  mef  dits  fieurs  de  la  lcfdits  fieurs  P.  des  M.  fie  E.  lefquelles 
ville  furent  autour  de  la  table,  l'entre-  ont  efté  couvertes  d'une  autre  pierre ,  qui 
tenant  pendant  fon difner,  tantdufujet  ont  efté  lices  enfemble  par  S.  M.  Ia- 
defdites  fontaines,  que  de  plu  fieurs  au-  quelle  pour  ce  faire,  avec  ladite  truel- 
tres  beaux  difeours  -t  pendant  lequel  les  le  d'argent,  a  pris  du  mortier  dans  un 
feigneurs  &  autres  gentilshommes  qui  ballin  d'argent  qui  eftoit  a  cette  fin  pré- 
eftoient  de  la  fuite  de  S.  M.  jufqu'au  parc.  Et  à  l'inftant  lcfdites  trompettes 
nombre  de  plus  de  cent ,  difnérent  dans  fie  tambours  ont  recommencé  à  lonner 
une  autre  falle  à  part,  le  tout  aux  frais  avec  grandes  acclamations  de  joye  fie 
fie  defpens  de  ladite  ville.  Après  lequel  cris  de  Vive  le  roy  ,  par  tout  le  peuple, 
difner ,  tant  S.  M.  que  meidits  fieurs  Ce  fait  mefdits  fieurs  de  la  ville  ont 
de  la  ville  prirent  leur  chemin  pour  al-  prefenté  au  royôc  à  ladite  dame  royne, 
1er  auxdites  fontaines  de  Rongis  s  où  à  chacun  une  dcfdites  médailles  d'or 
eftant ,  mefdits  fieurs  de  la  ville  recon-  fort  belles  ôc  pefantes ,  fie  à  mondit  fieur 
nurent  que  tout  ce  qu'ils  avoienteom-  le  gouverneur  fie  autres  princes  fie  ièi- 
mandé  eftoit  bien  préparé  ,  entr'autres  gneurs  leur  en  a  efté  baille  d'argent  ; 
deux  tentes  pour  mettre  leurs  majeftez  dequoy  leurfdites  majeftez  ont  elle  tort 
à  couvert,  crainte  du  foleil ,  meublées  ailes  fie  contensdesliberalitez  de  ladite 
fie  garnies  de  chaifes  de  velours  bro-  ville.  Ce  fait ,  leur  a  efté  prelénce  la 
dées  d'or  fie  d'argent ,  fie  où  eftoit  dref-  collation  qui  leur  avoit  efté  préparée  déf- 
ié une  fort  belle  collation  de  toutes  dites  exquifes  fie  excellentes  confitures, 
fort  belles  confitures  exquifes  fie  en  gran-  que  leurldites  majeftez  ont  trouvées  fort 
de  quantité  j  comme  auffi  les  ouvriers  belles  ,  fie  de  tout  ont  remercie  mef- 
ôe  entrepreneurs  dcfdites  fontaines  pre-  dits  fieurs  les  P.  des  M.  fit  ï.  Et  ayant 
parez  pour  faire  allèoir  ladite  première  pris  congé  de  leurfdites  majeftez ,  cha- 

{>ierre.  Et  environ  les  trois  heures  de  rc-  cun  s 'eft  retiré  ,  fie  font  mefdits  fieurs 

evée  arriva  auxdites  fontaines  de  Ron-  de  la  ville  revenus  en  cette  ville. 


7is  la  royne  récente  fuivie  demonfieur 

e  duc  de  Guife,  de  monficur  dejoin-  Les  frevofi  des  marchands  &  efchevinsdc 

ville,  de  mon  fieur  de  *  Reins  ,  de  mon-  Paris  vont  an-devant  dm  roy  ,  à  fon. 

fleurie  duc  de  Montbazon  fie  autres  terottr  de  la  province  de  Bretagne. 
feigneurs  fie  gentilshommes,  princeffes, 

dames  fie  damoifellcs.  Au-devant  de  la-  \/[  Elfieurs  les  P.  des  M.  fie  E.  cC-  ■ 

quelle  dame  royne  mefdits  fieurs  de  la  I VI  tant  advertis  du  retour  du  roy  An-,<,«- 

ville  furent ,  fie  la  remercièrent  de  tant  en  fa  bonne  ville  de  Paris  de  fon  voyage 

de  peine  qu'elle  prenoit  pour  ladite  de  Bretagne  où  il  avoit  demeuré  par 

ville.  Et  auffitoft  les  trompettes  eftant  l'efpace  d'environ  trois  mois,  defiranc 

en  grand  nombre  avec  des  tambours ,  faire  paroiftre  à  S.  M.  le  contentement 

commencèrent  à  former ,  mefmes  fut  que  cettedite  ville  en  recevoit ,  enieiru 

défoncé  trois  muids  de  vin  que  mefdits  ble  de  l'heureux  fuccez  de  fon  voyage, 

fieurs  de  la  ville  avoientfait  préparer,  d'avoir  par  fa  feule  prefence,  voire  d'un 

qui  furent  difperfez,  tant  aux  manecu-  clin  d'oui,  remis  cette  grande  province, 

vres  fie  autres  ouvriers  defdites  fontai-  où  les  remuemens  d'aucuns  icigneurs 

nés  eftans  au  nombre  de  plus  de  fix  cent,  avoient  fait  paroiftre  la  naiflïnce  de 

que  plufieurs  autres  perfonnes,  le  tout  quelques  troubles  ou  defordres  ,  en  un 

en  ligne  de  rcjouïflincc  d'un  fibelœu-  eftat  tranquille,  ôedifpofé  les  habitons 

vre  pour  le  public,  quelefditcs  fontai-  d'icelle  en  une  nouvelle  fie  entière  fide- 

nes.  Et  à  l'inftant  mondit  fieur  le  P.  des  lité  à  fon  fervice }  adviferent  de  rece- 

M.  fuivi  de  meidits  fieurs  les  efchevins,  voir  S.  M.  au  mieux  qu'il  lèroit  poln- 

procureur  du  roy ,  greffier  fie  receveur,  ble  de  faire,  fie  à  cette  fin  qu'il  feroie  pris 
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"  fie  choifi  jufqu'à  30.  hommes  de  cha- 
cune compagnie  des  bourgeois  de  cette 
"ville  ,  pour  en  armes  &  au  meilleur  équi- 
page que  faire  4e  pourroit ,  aller  au. 
devant ,  dont  la  troupe  feroit  conduite 
.par  l'un  de  meffieurs  les  colonels  de 
cette  ville  ,  ainfi  qu'il  avoit  efté  fait  en 
pareille  occafion }  que  le  corps  de  la- 
dite ville  iroitaufli  au-devant  de  S.  M. 
avec  toutes  les  demonftrarions  fie  tefinoi- 

f nages  de  l'affection  fie  fidélité  des  ha- 
itans  de  cettedite  ville  en  fon  obcïf- 
fance  8c  fervice  j  pour  l'effet  de  laquelle 
refolurion  fut  à  l'inftant  expédié  fie  en- 
voyé à  chacun  dcfdits  fieurs  colonels 
les  mandemens  defquels  la  teneur  en- 

DE  PAR  LES  PREVOST  DES  MAR- 
CHANDS ET  ESCHEVINS  DE 
LA  VILLE  DE  PARIS. 

M Onfieur  le  prefident  deBlanc-mef- 
nil  colonel.  Nous  vous  prions  stf- 
fembler  les  capitaines ,  lieutenans  ficen- 
feignes  de  voftre  colonelle  ,  pourchoifir 
fie  eflire  jufqu'au  nombre  de  trente  hom- 
mes de  chacune  compagnie  de  voftre 
dite  colonelle ,  qui  fera  en  nombre  de 
fup.  voftredke  colonelle  450.  hommes  *  , 
e  foit  chefs  <Thoftel ,  leurs  enfans ,  pen- 
fionnaires ,  commis ,  clercs  fie  ferviteurs, 
les  plus  capables  à  eux  prefenter  de- 
vant le  roy ,  avec  les  armes  que  vous 
fie  vofdits  capitaines  leur  ordonnerez , 
en  telle  forte  qu'il  y  ait  la  moitié  de 

Sicquiers  fie  corcelets ,  l'autre  moitié 
e  moufquetaires  fie  harquebuziers,ayans 
tous  bandouUieres ,  fit  faire  enforte  qu'ils 
foient  tous  bien  veftus  fie  armez ,  afin 
que  le  roy  en  ait  contentement ,  fie  la 
ville  honneur.  Et  pour  régler  plus  par- 
ticulièrement fie  advifer  le  lieu  fie  heure 
qui  vous  fera  ordonné ,  fie  nous  rappor- 
ter au  vray  ce  qui  aura  efté  fait  en  exé- 
cution du  prelent  mandement ,  fie  ce 
qui  aura  efte  trouve  de  corcelets  fie  ar- 
mes en  chacune  compagnie ,  il  vous  plai- 
ra vous  trouver  Mardy  prochain  deux 
heures  de  relevée  au  bureau  de  ladite 
ville.  Fait  au  bureau  d'icelle  ville  le 
Samedy  6.  jour  de  Septembre  1614. 

Pareil  mandement  a  efté  envoyé  à 
chacun  de  meffieurs  les  colonels. 

DU  Mardy  9.  jour  de  Septembre 
16 14.  En  l'allemblée  ledit  jour  fai- 
te en  la  grande  falle  de  Phoftcl  de  la 
ville  de  meffieurs  les  P.  des  M.  E.  fie  co- 
lonels de  cettedite  ville  en  la  prefence 


de  monfieur  le  gouverneur ,  pour  advi- 
fer à  ce  qui  eft  a  faire  lors  du  retour 
du  roy  en  cette  ville ,  font  comparus  t 
Monfieur  de  Liancour  gouverneur  de 

cettedite  ville. 
Monfieur  le  prefident  Miron  prefidenc 

aux  requettes  P.  des  M. 
Monfieur  des  Vieux, 
Monfieur  Clapiffbn , 
Monfieur  Huot , 
Monfieur  Pafquier  ,  efchcvins } 
Monfieur  le  prefident  de  Marly, 
Monfieur  Pajot  maiftre  des  requeftes  , 
Monfieur  le  prefident  Aubry, 
Monfieur  le  prefident  Durer , 
Monfieur  de  Grieux  fieur  de  S.  Aubin, 
Monfieur  Sanguin  fieur  de  Livry  , 
Monfieur  le  prefident  de  Champront , 
Monfieur  Fournier, 
Monfieur  Perrot, 
Monfieur  Feuillet  colonels  ; 
Monfieur  Duret  premier  fubftitut  fie 
lieutenant  de  la  colonelle  de  monfieur 
le  prefident  de  Thou, 
Monfieur  de  Hodicq  lieutenant  de  mon- 
fieur le  prefident  Chevallier  colonel , 
Monfieur  Juflault  lieutenant  de  mon- 
fieur le  prefident  de  Bïancmefiul , 
Monfieur  Reperault  lieutenant  de  la  co- 
lonelle de  monfieur  le  prefident  Mi- 
ron prevoft  des  marchands , 
Et  le  fieur  Bonigalle  enfeigne  de  la  co- 
lonelle de  monfieur  Roullié  fieur  des 
Rivaulx, 

La  compagnie  eftant  afièmblée,  après 
plufieurs  propofitions  faites  ,  a  efté  ar- 
refté ,  en  confequence  du  mandemenc 
envoyé  auxdits  fieurs  colonels  cy-de- 
vant  tranferit ,  d'envoyer  au-devant  du 
roy  un  nombre  de  bourgeois  armez  ri- 
rez de  toutes  les  colonelles ,  pour  eftre 
conduits  par  un  feul  defdits  colonels, 
laquelle  charge  de  colonel  monfieur  le 
prefident  de  Chivry  auroit  efté  prié  d'ac- 
cepter. Ce  qu'ayant  fait ,  a  efté  refblu 
mettre  lefdits  bourgeois  en  deux  trou- 
pes ou  bataillons,  à  l'un  defquels  feule- 
ment ,  tel  qu'il  plaira  audit  fieur  de  Chi- 
vry, fera  l'infeigne blanche,  fie  que  l'au- 
tre troupe  ou  bataillon  fera  conduit  par 
ledit  fieur  Reperault  lieutenant  colonel 
de  monfieur  le  prefident  Miron  prevoft 
des  marchands.  Ensemble  que  de  tous 
lefdits  bourgeois  monfieur  Teftu  che- 
valier du  guet  fera  fergent.  major  j  fie 
ordonné  à  tous  lefdits  colonels  de  choi- 
fir  de  chacune  de  leurfdites  colonelles  un 
capitaine,  un  lieutenant  ôeeniêigne  feu- 
lement pour  conduire  au  gros  lefdits 
bourgeois  de  ladite  colonelle. 

Ont 
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Ont  efté  expédiez  &  envoyez  aux- 


dits fieurs  colonels  autres  mandemens,  DE  PAR.  LES  P.  DES  M.  ÊT  E.  A"-,**<* 
dont  la  teneur  enfuit  :  de  la  ville  de  Pans. 

DE  PAR.  LES  P.  DES  M.  ET  E.     VfOnfîeurleprefîdcnt  deBlabc-mef- 
de  la  ville  de  Paris.  nil  colonel.  Nous  vous  prions  ad- 

vertir  les  capitaines  ,  lieutenans  fie  en. 

MOnficur  le  prefident  de  Blanc-  feignes  de  voftre  colonelle  qu'ils  ayent 
«nefnil  colonel.  Nous  vous  prions  à  enjoindre  aux  bourgeois  de  leurs  com- 
qu'en  l'élection  que  vous  ferez  d'entre  pagnies  qui  ont  eftc  choifis  fie  élus  pour- 
les  capitaines,  lieutenans  fie  enfèigncs  aller  au-devant  du  roy,  d'eux  tenir  prefts 
de  voilre  colonelle,  d'un  capitaine,  lieu-  avec  les  armes  qui  leur  feront  ordon- 
tenant  fit  en  feignes  pour  conduire  ceux  nées  pour  aller  au-devant  de  S.  M.  aux 
de  voftrcdite  colonelle  pour  aller  au-  jour  fie  heure  que  nous  vous  ferons  fça_ 
devant  du  roy,  vousadvifiezdechoifir  voir,  fans  que  lefdits  bourgeois  s'en  puif- 
le  plus  d'officiers  fie  autres  perfonnes  fent  exempter  ni  envoyer  perfonne  en 
de  grande  qualité  qui  fe  trouvera ,  afin  leurs  places ,  finon  en  cas  de  légitime 
que  S.  M.  en  ait  plus  de  contentement  exeufe  ou  empelchement ,  ce  que  nous 
fie  la  ville  plus  d'honneur  $  fie  faites  en  laiffons  à  voftre  diferetion  Se  à  vofdits 
forte  qu'en  chacune  compagnie  il  y  ait  capitaines  de  juger ,  à  peine  contre  cha- 
1a  moitié  de  picquiers  ,  iuivant  noftre  cun  defdits  bourgeois  ainfi  dcffaillans 
mandement  précèdent  j  fie  de  nous  en-  ou  refra&aires  de  foixante  livres  parifis 
voyer  dans  demain  l'eftat  de  vofdites  d'amende,  qu'ils  payeront  fans  déport 
compagnies  Se  le  procez  verbal  qui  en  par  vente  prompte  de  leurs  biens  fur* 
aura  efté  par  vous  fait.  Au  bureau  de  le  champ  ,  nonobftant  oppofitions  ou 
la  vUlc  ,  le  10.  jour  de  Septembre  appellations  quelconques  faites  oui  fai- 
1614.  .  re.  Etoultre  fera  mis  des  perfonnes  en 

Pareil  mandement  a  efté  envoyé  i  leurs  places  par  les  capitaines ,  à  leurs 
chacun  defdits  fieurs  colonels.  defpens.  Et  à  ce  que  aucuns  n'en  pre- 

Et  d'autant  que  ez  maifons  des  bour-  tendent  caufe  d'ignorance ,  permettons 
geois  ne  fut  trouvé  nombre  de  piques   auxdits  capitaines  en  chacune  de  leurs 
luffifamment  comme  il  cftoit  befoind'a-   compagnies  de  faire  battre  le  tambour 
voir,  en  fut  tire  de  l'arfenal  du  roy,   fie  publier  la  prefente  ordonnance.  Et 
enfembledes  coreelets ,  qui  furent  tour-   oultre  nous  vous  prions  advertir  vofdits 
nis  auxdits  bourgeois  gracieufement.      capitaines,  lieutenans  fie  enfeignes ,  fie 
Fut  auffi  envoyé  mandement  aux  quar-  tous  ceux  de  vofdites  compagnies  aufii 
teniers  pour  eux  tenir  prefts  avec  leurs   deftinez  pour  aller  au-devant  du  roy, 
cinquanteniersfie  dixeniers  fie  douze  no-   d'obeïr  pour  les  rangs  fie  le  ranger  aux 
tables  bourgeois  de  chacun  quartier  non   lieux  fie  endroits  qui  leur  feront  enjoints 
officiers  des  cours  fou  ver  ai  nés  à  cheval   par  monficur  le  chevalier  du  guet  or- 
&  en  houfle ,  au  jour  fie  heure  qui  leur   donné  par  monficur  le  gouverneur  fie 
leroit  fait  fçavoir,  pour  aller  au-de-   par  nous  fergent  major  fie  autres  délé- 
vant  dudit  feigneur.  Du  Jeudy  xi.  Sep-   guez,  à  peine  de  300. 1.  parifis  dé- 
cembre, mende  fie  de  prifon  ,  dont  lera  fait  un 
Dudit  jour.  Mandemens  envoyez  aux  rolle  pour  prefenter  à  S.  M.  Et  oultre 
trois  nombres  d'archers  de  la  ville  ,  nous  vous  prions  d'advertir  tous  ceux 
pour  fe  trouver  à  la  Grève  au  jour  fie  de  voftredite  colonelle  de  fe  trouver 
à  l'heure  qu'on  leur  marquera ,  à  che-   Dimanche  prochain  i  l'heure  de  mnly 
val ,  armez  fie  vcftus  de  leurs  cafaques,  au  pré  aux  Clercs  avec  les  mcfmes  ar- 
pour  accompagner  meilleurs  de  la  ville  mes  qu'ils  doivent  avoir  le  jour  de  l'en- 
a  aller  au-devant  du  roy.  tréc  fie  le  mcfme  nombre ,  pour  faire 
Fut  envoyé  mandement  de  rechef  à  monftre  fie  reveuc.  Et  auparavant  que 
chacun  defdits  fieurs  colonels  dont  la  d'y  aller ,  toutes  les  troupes  tirées  de 
teneur  enfuit:                                 voftre  colonelle  s'aflcmbleronj:  devant 

voftre  maifon ,  pour  de  là  cW.sc  condui- 
tes audit  Pré-aux-clercs  parles  capitai- 
nes lieutenans  fie  enfeignes  élus  en  vof- 
tredite colonelle ,  enfemble  un  fèrgcne 
de  chacune  compagnie.  Et  en  voftre  pre- 
fence ,  avant  qu'ils  partent ,  ferez  pu- 
Teme  II.  Part.  III.  V  u  u 
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  blier  le  prefent  mandement  au  fon  du 

Awi»m-    tambour.  Ferez,  s'il  vous  plaift,faire  def-  \K  ESSIEURS.  Vous  verrez  par  lej 

fenfesà  tous  ceux  de  voftred.  colonel  le  de  -*-VJL  lettres  que  le  roy  monficur  mon 

porter  aucunes  balles  ni  papier ,  ni  ti-  fils  vous  efcrit ,  qu'il  le  promet  d'eftre 

rer  au-dedans  ni  dehors  la  ville,  fans  Mardy  prochain  à  difnerau  Bourg-la- 

exprez  commandement ,  à  peine  de  la  royne ,  Se  arriver  fur  les  trois  heures 

vie.  Fait  au  bureau  de  la  ville  le  Ven-  en  fa  bonne  ville  de  Paris,  d'aller def- 

drcdy  ix.  jour  de  Septembre  1614.  cendre  à  N.  D.  pour  y  faire  chanter 

Autant  du  prefent  mandement  fut  le  Te  Deum  Se  rendre  grâces  à  \  Dieu , 

envoyé  à  chacun  defdits  fieurs  colo-  comme  nous  devons ,  de  fon  retour  te 

nels.  heureux  fuccez  de  fon  voyage ,  Se  qu'il 

Et  ledit  jour  de  Dimanche  ,  de  rele-  délire  que  alliez  au.  devant  de  luy  juf- 
vce  ,  toutes  les  compagnies  arrivèrent  ques  à  moitié  chemin  du  Bourg-la-roy- 
Se  fe  rendirent  l'une  après  l'autre  audit  ne  ,  comme  aulfiqueles  gens  de  guerre 
Pré-aux-clercs  en  fort  bel  ordre  &  équi-  qui  fortiront  de  fadite  bonne,  ville  fe 
page  ,  tant  de  la  part  des  chefs ,  que  trouvent  en  la  plus  prochaine  plaine 
foldats ,  qui  eftoient  en  nombre  de  plus  hors  les  fauxbourgs.  Je  vous  prie  donc- 
de  6000.  hommes,  que  a  raifonde  30.  ques  y  donner  l'ordre  que  vousfeavez 
hommes  de  chacune  compagnie,le  nom-  trop  mieux  y  eftre  requis  félon  vos  fi- 
bre ne  devoit  monter  que  à  4100.  hom-  délitez  Se  affè&ions  accoutumées.  Et 
mes.  En  quoy  fe  peutreconnoiftrel'af-  je  prieray  Dieu  qu'il  vous  ait  ,meflieurs, 
fcûion  des  bourgeois  de  Paris  au  fer-  en  la  fainte&  digne  garde. Efcrit  à  Char- 
vice  du  roy.  Auquel  lieu  fut  faite  mon-  très  le  n.  Septembre  1614. :  MA- 
ftre  Se  reveue  defdites  compagnies  en  RIE.  Et  au-dejpms  :  de  Lomenie.  Et 
Ja  prefence  de  meilleurs  le  gouverneur,  fur  U  fuferiftion:  A  mclfieurs  les  P.  des 
P.  des  M.  &  E.  qui  en  receurent  du  M.  Se  E.  de  la  ville  de  Paris, 
contentement.  Et  eftant  mefdits  fieurs  a  Au  reque 

Le  mefme  jour  fut  reccu  lettres  de  le  roy  arriveroiten  cettedite  ville  ledit 

cachet  du  roy  Se  de  la  royne  adreflàn-  jour  de  Mardy  de  relevée  ,&  paflèroit 

tes  à  ladite  ville,  defquelles  la  teneur  à  la  porte  S.  Jacques ,  donnèrent  ordre  à 

enfuit  :  ce  qui  eftoit  pour  ce  neceflaire.Et  fut  en- 
voyé mandemens  aux  fieurs  colonels , 

DE  PAR  LE  ROY.  confeillcrs,  quarteniers&  archers,  le  15. 

dudit  mois. 

TRES-CHERS  ET  BIEN  AMEZ.       Furent  encore  faites  dcffcnfcs  aux 

Par  nos  dernières  nous  vous  avons  bourgeois  foldats ,  fur  peine  de  la  vie , 

donné  advis  de  noftre  retour  ôc  ache-  de  tirer  après  qu'ils  feroient  hors  la  vil- 

minement  en  noftre  bonne  ville  dcPa-  le  j  &  à  toutes  perfonnes,  de  faire  paf. 

ris.  Maintenant  nous  vous  dirons  que  fer  des  carrollès  depuis  l'entrée  du  pont 

Mardy  prochain  nous  ferons ,  s'il  plaift  N.  D.  jufques  au  bout  du  fauxbourg 

à  Dieu  ,  à  difner  au  Bourg-la-royne  ,  S.  Jacques ,  depuis  l'heure  de  onze  heu- 

pour  arriver  en  noftrcdite  bonne  ville  res  jufques  à  fept,  à  peine  de  confifea- 

lur  les  trois  heures  après  midy ,  que  rion  des  chevaux  &  carrofles. 
nous  irons  defeendre  à  N.  D.  pour  y       Et  ledit  jour  de  Mardy  16.  dudit  mois 

faire  chanter  le  Te  Deum  Se  rendre  gra-  de  Septembre  mefdits  fieurs  les  prévoit 

ces  à  Dieu  de  noftre  retour  &  heureux  des  marchands ,  efchevins ,  procureur  , 

fuccez  de  noftre  voiage.  Vous  pourrez  greffier  &  receveur,  aucuns  de  meilleurs 

donc  venir  au-devant  de  nous  jufques  les  confcillers,  quarteniers,  &  grand 

à  moitié  chemin  dudit  Bourg-la-royne,  nombre  de  bourgeois,  cinquantemers& 

&  donnerez  ordre  que  les  gens  de  guerre  dixeniers,  tous  honorablement  veftus, 

qui  fortiront  de  noftredite  bonne  ville  feroient  partis  dudit  hoftel  de  la  ville 

lé  trouvent  en  la  plus  prochaine  plaine  environ  l'heure  de  midy ,  tous  d  che- 

hors  le  fauxbourg  d'icelle.  Si  n'y  faites  val  &  en  houlTc ,  en  l'ordre  qui  enfuit  : 
faulte.  Cartel  eft  noftre  plaifir.  Don-       Premièrement  les  trois  compagnies 

né  i  Cbartresle  11.  jour  de  Septembre  des  archers  de  la  ville,  conduits  par 

1614.  Signé  LOUIS.  Et  an-dcjjous  de  leurs  chefs ,  tous  à  cheval  &  en  fort  bel 

Lomenie-  Et  fur  la  fuftription rfi  efcrit  :  ordre  Scéquipage,  ayans  des  trompet- 

A  nos  tres-chers  &  bien  amez  les  P.  des  tes  devant  eux. 
M.  Si  E.  de  noftre  bonne  ville  de  Pa-       Après  lefdits  archers  marchoient  le 

ris  maiftre  d'hortel  de  la  ville  &  le  con- 

trollcur 
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trolleur  du  bois  à  cheval  fie  bottez,  ayans 
l'efpée  au  collé. 

Après  eux  les  maiftres  des  oeuvres 
de  maçonnerie  &  charpenterie  fie  le 
maiftre  de  l'artillerie  de  ladite  ville , 
allans  eux  trois  d'un  mcfme  rang  à  che- 
val. 

Puis  les  fergens  d'icelle  ville  à  che- 
val 8c  en  houilc,  vertus  de  leurs  robbes 
mi-parties  fie  navires  d'orpheverie  fur 
la  manche. 

Apres  eux  alloit  le  greffier  de  ladite 
ville ,  feul ,  à  cheval  fie  "en  houllè ,  vertu 
de  fa  robbe  mi-partie. 

Lefdits  fieurs  P.  des  M.  fie  E.  aufli 
vertus  de  leurs  robbes  mi-parties,  le 

Îirocureur  du  roy  de  la  ville  ,  vertu  de 
a  robbe  d'efcarlatte  ,  le  receveur  de 
ladite  ville  vertu  de  fon  manteau  à  man- 
ches noires  j  puis  aucuns  dcfdits  fieurs 
confeillers.  Après  eux  lefdits  quarte- 
niers ,  cinquanteniers,  dixeniers  &  bour- 
geois mandez  ,  ertans  en  fort  grand 
nombre  fie  bien  vertus,  tous  à  cheval 
&  en  houflè.  Et  en  cet  eftat  allèrent 
trouver  mondit  fieur  de  Liancour  gou- 
verneur de  cette  ville  au  Petit-Bourbon. 
•  Et  après  avoir  falué  ledit  fieur  gouver- 
neur ,  feroient  tous  partis  au  mcfme  or- 
dre ,  crtant  ledit  fieur  prevoft  des  mar- 
chands à  cofte  dudit  fieur  gouverneur, 
&  les  gentilshommes  dudit  iicur  devant 
les  maiftres  des  œuvres  &  fergens.  Et 
allèrent  tous  enfemble  jufques  environ 
à  mi-chemin  du  Bourg-la-  roy  ne ,  ou  ils 
mirent  pied  à  terre.  Et  incontinent  après 
fer  oit  S.  M.  arrivée  cftant  en  carrollè  , 
accompagné  de  grand  nombre  de  prin- 
ces fie  feigneurs.  Et  après  l'avoir  par 
mefdits  fieurs  falué  en  toute  humilité , 
mondit  fieur  le  prevoft  des  marchands 
luy  aurait  fait  la  harangue  qui  enfuit, 
eftans  lors  de  ladite  harangue  leldits 
fieurs  de  la  ville  à  genoux  : 

Sire, 

VOSTRE  MAJESTE'  retournant 
pleine  de  triomphes  fie  couronnée  de 
crophées  en  fa  bonne  ville  de  Paris , 
c'elt  bien  raifon  que  profternée  à  vos 
pieds  elle  renouvelle  par  noftre  entre-' 
mife  les  humbles  fubmiflions  &  hom- 
mages qu'elle  vous  doit ,  V.  M.  pre- 
nant par  le  redoublement  de  nos  afièc- 
rions  une  nouvelle  pofleffion  des  cœurs 
de  tous  les  habitans  qui  vous  font  de 
longue  main  naturellement  acquis  ;  ne 
pouvant  allez  admirer  la  refolurion  de 
Tome  II.  Part.  III. 
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voftre  courage  ,  d'avoir  en  ce  temps  &   

en  l'aage  où  vous  cites  fait  un  tel  voya-  A"-  ,*'4* 
ge  par  les  principales  villes  de  voftre 
royaume,  où  comme  un  autre  Cefar, 
a  voftre  feule  venue  fie  en  un  clind'œil 
avez  doucement  vaincu  tout  ce  qui  fem. 
bloit  lé  préparer  au  defordre  des  nou- 
veaux mouvemens.  De  là ,  Sire ,  comme 
autresfois  d'un  S.  Louis ,  nous  efperons 
voire  prenons  une  entière  aflurance  des 
principes  de  tant  de  vertueulcs  quali- 
tez  qui  reluifent  en  V.  M.  ainfi  que 
vous  eftes  le  plus  grand  roy  du  monde, 
vous  veoir  un  jour  le  plus  jufte,  le  plus 
vaillant  6c  le  plus  preux  monarque  de 
la  terre,  le  ciel  faifant  chacun  jour  8c 
à  veuc  d'œil  un  aflèmblagc  en  vous 
des  vertus  du  mefme  S.  Louis  fie  de  cel- 
les du  grand  Henry  }  dont  pour  rétri- 
bution, Sire,  fie  pour  tefmoignage  en- 
tier du  reflentiment  des  biens  que  nous 
recevons  de  vos  travaux ,  nous  drefle- 
rons  à  jamais  nos  vœux  à  Dieu  pour  la 
fanre  de  V.  M.  8c'  profpcrité  de  fes  af- 
faires ,  enchanterons  éternellement  !  Vi. 
ve  le  roy ,  Vive  le  roy ,  Vive  le  roy. 
/  A  quoi  S.  M.  fit  refponlè  que  la  pro- 
vince de  Bretagne  d'où  il  venoit  eftant 
malade ,  il  eftoit  neceflaire  qu'il  y  fit  le 
voyage  qu'il  avoir  fait}  ai  moi  c  fa  ville 
de  Paris  i  fie  que  eftant  affectionnez  à 
fon  fervice ,  il  leur  ferait  bon  prince  ■> 
commandant  à  mefdits  fieurs  de  le  lever. 
Ce  qu'ils  firent  avec  un  million  de  re- 
merciemens  -,  mefme  mefdits  fieurs  bai- 
ferent  l'un  après  l'autre  la  main  de  S.  M. 
en  toute  humilité  fie  révérence. 

Ce  fait ,  S.  M.  ferait  fortie  du  carotlè 
8c  monté  à  cheval ,  accompagné  des 
princes  fie  feigneurs  de  fa  luire  j  montez 
fur  de  grands  chevaux  de  parade,  fie  ri- 
chement habillez ,  ÔC  tire  Ion  chemin  où 
eftoient  les  compagnies  mifes  en  ordre 
en  deux  bataillons  en  une  grande  plaL 
ne  j  lefquellcs  compagnies  S.  M.  aurait 
pris  .grand  plaifir  à  veoir ,  pour  eftre , 
tant  les  chefs  d'icclles ,  que  foldats, 
fort  bien  habillez  fie  irmez.  Mefme  mon- 
fieur  le  prefident  Durer  feul  colonel  de 
toute  la  troupe  eftoit  fuperbement  vcftu, 
lequel  conduifoit  S.  M.  à  l'entour  def-« 
dites  troupes.  Et  ayant  ainfi  veu  lefdi- 
tes  compagnies,  aurait  pris  fon  chemin 
par  le  fauxbourg  S.  Jacques, â  la  faufie 
porte  duquel  fauxbourg  eftoient  les  ar- 
mes dudit  feigneur,  celles  de  la  royne,  • 
Se  au-deilous  celles  de  mondit  fieur  le 
gouverneur  fie  de  ladite  ville,  toutes 
entourées  de  lierre  fie  de  clinquant. 
Et  ainfi  S.  M.  depuis  ledit  lieu  du 
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 liourg-la-royne  fut  facilement  veuë  d'un 

An.  un.     chacun  ,  ayant  fur  le  chemin  un  fi  grand 
nombre  8c  multitude  de  peuple  qui 
crioient  :  Vive  le  roy ,  avec  rejouïflànce 
■8c  acclamations  de  joye ,  donnant  des 
bénédictions  fur  S.  M.  qu'il  eft  impofll- 
ble  de  le  dire  ni  représenter.  Laquelle 
eftant  arrive   â  ladite  porte  S.  Jac- 
ques, où  mefdits  fieurs  P.  des  M.  8c  E. 
l'attendoient,  elle  s'arrefta  à  regarder 
&  confiderer  un  grand  tableau  que  la- 
dite ville  y  avoir  fait  mettre,  dans  le- 
quel eftoient  reprefentées  leurs  majef- 
tez  aflîs  fur  le  bord  d'un  grand  navire, 
au  haut  duquel  eftoit  une  grande  cou- 
ronne contenant  en  foy  les  mats  du 
vaiflèau  qui  craverfoient  par  dedans. 
Au-defTus  du  roy  qui  eftoit  au  cofté 
dextre ,  eftoit  une  balance  fouftenuë 
d'un  filet  d'or  traverfant  dans  un  ciel 
fait  audit  tableau }  reprefentant  par  ce 
fymbolc  la  jufticc  que  S.  M.  8c  le  roy 
Henry  le  grand  fon  pere  ont  toujours 
fi  religieufement  fait  obferverSc  rendre 
au  peuple.  Et  au-deflous ,  des  couronnes 
de  laurier,  pour  reprefenter les  victoi- 
res que  S.  M.  a  ja  acquis  par  fa  feule 
prefence  8c  fans  frapper  coup  $  avec  cette 
devife  au-deflous  de  fes  pieds  :  MOTOS 
P RESTAT  COMPONERE  FLUC- 
TUS.  Au  cofté  feneftre  eftoit  Ja  ma- 
jefté  de  la  royne  fa  merc ,  8c  au-deflus 
de  fa  telle  une  colombe  tenant  en  fon 
.......  bec  deux  branches  de  laurier*,1  avec 

ftri/iwïla  devife:  REGINA  QUID  OPTES. 
)«iritr,&  i'*u-  £t  entre  ces  dcux  devifes  eftoit  celle 
qui  eniult  : 

D.  O.  M.  SACRUM. 
LUDOV1CO  XIII.  REGI  PACIFI- 
CO  ET  JUSTISSIMO  MARI^€QUE 
REGINE  MATRI  PACIS  BELLI- 
QUE  MODERATRICE 
Pendant  que  S.  M.  eftoit  en  cette 
contemplation  la  mulîquc  douce  de  voix 
&  d'inftrumens  qui  eftoit  préparée  en 
ce  lieu  commença  à  chanter  en  vers , 
moitié  Grecs  8c  moitié  François ,  la  gran- 
deur de  S.  M.  l'honneur  que  la  ville  re- 
cevoit  de  fa  venue  8c  de  fa  prefen- 
ce, 8c  le  contentement  de  l'heureux 
.fuccez  de  fon  voyage  j  mefme  mondit 
lîcur  le  prevoft  des  marchands  luy  pre- 
fenta  une  ode  en  parchemin  qui  avoit 
efté  faite  à  fa  louange  &  que  les  mufi- 
ciens  chantoient  $  comme  au/G  mefdits 
•  fieurs  de  la  villecn  donnèrent  aux  prin- 

ces &  feigneurs  qui  eftoient  à  l'entour 
de  S.  M.  Ce  fait,  continua  fon  chemin 
pour  entrer  dans  fa  ville  ,  marchant  de- 
vant S.  M.  mefdits  fieurs  les  prevoft  des 
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marchands, efchc vins,  procureur  du  roy, 
greffier  8c  receveur  feulement  -,  le  refte 
de  la  troupe  eftant  allé  devant  -,  8c  la 
mufique  des  cornets  à  bouquin  8c  hault- 
bois  commença  à  fonner.  Et  ainfi  fut 
S.  M.  conduite  jufqucs  à  l'eglife  N.  D. 
où  tout  le  long  du  chemin  les  rues  8c 
maifons  eftoient  remplies  de  peuple,  qui 
tous  crioient  vive  le  roy ,  à  haulte  voix. 
En  laquelle  eglife  fut  receuë  S.  M.  par 
meilleurs  du  clergé  8c  par  melfieurs  de 
la  cour  de  parlement  ,  meilleurs  des 
comptes  8c  de  la  cour  des  aydes  -}  8c  là 
fut  chanté  le  Te  De* m  ;  lequel  eftant 
dit,  fut  S.  M.  conduite  en  fon  chafleau 
du  Louvre  ,  par  les  princes  8c  feigneurs  de 
fa  fuite,  8c  meilleurs  des  cours  Souve- 
raines 8c  meilleurs  de  la  ville  fe  retirè- 
rent à  la  fortie  de  N.  D.  Et  parce  qu'il 
eftoit  un  peu  tard ,  les  habitans  des  rues 
par  où  le  roy  pafTa,  jufqu'à  ce  qu'il  fuft 
au  Louvre,  firent  allumer  au-devant  de 
chacune  maifon  un  flambeau  ou  une  tor- 
che. 

Et  eft  à  noter  que  le  jour  mefme  que 
le  roy  entra,  fur  les  neuf  heures  du  ma- 
tin monficur  le  prevoft  des  marchands 
avec  deux,  efchcvins  8c  le  greffier  de  la  . 
ville ,  furent  par  devers  meilleurs  des 
cours  fouveraines  pour  les  prier  d'affifter 
au7V  Deum  à  N.D.  ledit  jour  j  lefquels 
firent  refponfe  qu'ils  s'y  rrouveroient , 
8c  en  avoient  receu  mandement  8c  let- 
tres du  roy  à  cette  fin  }  lefquels  fieurs 
des  cours  fouveraines  y  furent,  comme 
dit  eft,  en  corps  8c  robbes  rouges. 

Et  le  lendemain  Mercredy  17.  Septem- 
bre 16 14.  fur  les  onze  heures  du  matin 
mefdits  fleurs  furent  au  Louvre  en  ha- 
bits noirs  faire  la  révérence  à  leurfditcs 
majeftez. 

Aïie  de  majorité  dm  r*y  Louis  JTI/I. 

CEjourd'huy  Jeudy  dcuxiefme  d'Oc- 
tobre 16 14.  le  tres-chreftien  Louis 
XIII.  du  nom  roy  de  France  8c  de 
Navarre  ayant  atteint  l'aage  de  treize 
ans  paflèz  8c  entrant  fur  la  quatorzième 
année  de  fon  aage,  fut  déclaré  majeur 
en  fâ  cour  de  parlement  de  Paris ,  où 
affilia  la  royne  lors  régente  fa  mere, 
monficur  frère  unique  de  S.  M.  n'ayant 
lors  que  huit  à  neuf  ans,  M.  le  prince 
de  Condé  premier  prince  du  fang ,  mon- 
ficur le  comte  de  Soiflons  auffi  prince 
du  fang  aagé  d'environ  dix  à  onze  ans, 
monfieur  le  duc  de  Guife,  monficur  le 
duc  de  Mayenne,  monfieur  le  duc  d'El- 
beuf,  les  pairs  de  France  lais ,  monfieur 
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le  chancelier ,  8c  une  infinité  de  maref-  gneurs ,  tous  Superbement  bravés.  A„.  1<l4l 
chaux  de  France ,  chevaliers  de  l'ordre,  Etcft  à  noter  que  monfieur  le  duc  de 
&  autres  grands  feigneurs  ,  tous  veftus  Mayenne  ,  comme  grand  chambellan 
de  toile  d'or,  d'argent  &  broderie,  tout  de  France,  eftoit  proche  de  S.  M. 
couverts  de  diamans  8c  pierreries ,  ayant  La  veille  de  cette  folemnité  les  ma- 
chacun ,  8c  mefme  S.  M.  de  petites  to-  refehaux  &  fouriers  de  S.  M.  ayant  mar- 
ques de  velours,  Semhlablement  y  aflît  <jué  dix-huit  maifons  du  pontN.  D.  pour 
terent  meilleurs  les  cardinaux  du  Perron,  y  mettre  quelques  princefles  8c  feigneurs, 
de  Bonzy  8c  de  la  Rochcfoucault  >  6c  meflieurs  les  P.  des  M.  8c  efchevins 
n'y  aflîfterent  les  pairs  de  France  clercs,  en  allèrent  faire  plainte  au  roy  8c  à  la 
d'autant  qu'ils  vouloient  marcher  devant  roync  fa  mère  ,  leur  remonftrant  que  ce 
les  cardinaux  à  caufe  de  leurs  pairies  ,  n'eftoit  la  couftume,  8c  que  de  tout  temps 
ce  que  la  roync  régente  loi  s  ne  voulut  les  marefehaux  Si  fourriers  de  S.  M.  n'a- 
permettre  y  qui  eft  caufe  qu'ils  n'y  aflif-  voient  marqué  fur  ledit  pont,ains  avoit 
cerent.  Et  incontinent  après  les  haran-  toujours  cfte  à  la  pleine  difpofition  8c 
gues  faites  dans  la  grande  chambre  du  liberté  defdits  prevoft  des  marchands^ 
parlement,  8c  que  S.  M.  fut  déclarée  efchevins ,  tant  pour  eux  ,  que  pour  lcf- 
majeur ,  ladite  dame  royne  fa  mere  8c  dits  procureur  du  roy ,  greffier ,  receveur 
tous  lefdits  princes  ,  feigneurs ,  8c  mef-  8c  confcillers  de  ladite  ville  xfupplianc 
me  monfieur  le  chancelier  8c  toute  la  leurlditcs  majeftez  de  les  continuer  en 
cour  de  parlement,  lie  mirent  a  genoux  cette  poflèflion.  A  quoy  leurfdites  ma- 
devant  S.  M.  luy  failant  hommage  8c  jeftez  firent  refponfe  qu'ils  n'entendoient 
le  reconnoùlànt  pour  leur  fouverain  fei-  rien  innover  ni  préjudicier  à  ce  qui  ap- 
gneur.  Et  ce  fait ,  à  la  fortie  du  difner,  partenoit  à  ladite  ville  >  vouloient  que 
fut  tiré  grande  quantité  d'artillerie,  ca-  lefditcs  maifons  fufiènt  démarquées, 
nons  8c  boucttes,  corn  me  au  femblable  pour  en  difpoler  par  ladite  ville  com- 
fut  fait  le  foir  un  feu  de  joye  à  la  Gre-  nie  elle  avoit  accouftumé.  Et  de  fait, 
ve devant  l'hoftel  devme,quemclfieurs  fur  le  champ  envoyèrent  quérir  lefdits 
les  prevoft  des  marchands  8c  efchevins  marefehaux  8c  fourriers  ,  auxquels  fut 
firent  faire.  Auffi  commandèrent  aux  commandé  d'aller  démarquer  ce  qu'ils 
quarreniers  d'en  faire  faire  par  toutes  les  avoient  marqué  fur  ledit  pont.  Ce  qui 
dixaines  de  leurfdirs  quartiers,  ce  qui  fut  fait.  Et  mefdits  fieurs de  la  ville  jouï- 
fut  fait  avec  grande  allcgrelîë  8c  accla-  rent  librement  de  toutes  lcfdites  mai- 
mations  de  joye  par  tout  le  peuple,  crians  ions  dudit  pont,  tant  pour  eux,  que 
vive  le  le  roy.  pour  lefdits  confeillers  de  la  ville  8c 
Toutes  les  rues  par  où  S.  M.  pafla  de  leurs  amis ,  pour  veoir  palier  ladite 
pour  aller  à  fon  parlemcnt,depuis  le  Lou-  folemnité. 
vre ,  cftoient  pleines  de  peuple  pour  voir 

pafJêr  S.  M.  &  lefdits  feigneurs  qui  mar-  Le  roy  &  U  royne  mettent  la  première  pierre 

encrent  en  l'ordre  qui  enfuit  :  **  pont  des  Tourne! fa. 

Premièrement  la  compagnie  des  che- 
vaux légers.  T"\  USamedyxi.jour d'Octobre  1614. 

Après ,  le  grand  prevoft  de  fon  hoftel  Ledit  jour  fur  les  quatre  heures 

&  les  lieutenans  8c  archers.  de  relevée  le  roy  Louis  XIII.  de  ce  nom 

Après,  les  cent  Suiflcs.  8c  la  roync  fa* mere  ont  mis  8c  poféla 

Plulieurs  feigneurs  8c  gentilshommes,  première  pierre  au"  pont  que  l'on  com- 

Les  heraults  d'armes.  mence  à  baftir  fur  la  rivière  depuis  la 

Samajefté  feule  à  cheval  ,8c  àl'entour  rue  des  Nonnains  d'Hiere  jufques  à  la 

d'elle  tous  fes  cflafficrs  à  pied,  infinis  Tournelle,  lequel  pont  M.  Chriftophle 

pages  8c  laquais.  Marie  a  entrepris  de  faire  faire  fuivant 

Après ,  monfieur  fon  frère ,  auffi  feul.  le  contrael  par  luy  fait  avec  S.  M.  A 

Après ,  meflieurs  les  princes  de  Condé,  laquelle  affictte  de  première  pierre  y  a 

de  Soiflbns  8c  duc  de  Guife ,  eux  trois  efté  fait  Ja  folempnité  qui  enfuit: 

cnfemblc  dans  un  mefme  rang ,  monfieur  Premièrement  meflieurs  les  prevoft  des 

le  prince  de  Condé  ayant  la  main  droi-  marchands  8c  efchevins  furent  le  jour 

te ,  monfieur  le  comte  de  Soiflbns  au  de  devant  au  Louvre  pour  en  fupplicr 

milieu ,  8c  monfieur  de  Guife  la  main  leurs  majeftez,  eftant  un  aâe  fort  mo- 

gauebc.  morial. 

Après,  monfieur  le  duc  d'Elbeuf,  mon-  Ledit  jour  de  Samedy,  de  relevée, 

ficur  le  duc  d'Efpernon,  8c  autres  fei-  mefdits  fleurs  les  prevoft  des  marchands, 

Vuu  hj 
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—   efchevins ,  procureur  du  roy  &  greffier 

a*,  m*-    je  ja(jjte  vjjje  furent  attendre  lefdijtcs 

majeftez  à  l'endroit  dudit  pont,  &  par-  qt 
tirent  de  l'hoftel  de  ville  en  l'ordre  &  S. 
habits  qui  enfuit  : 

Premièrement  marchoient  à  pied  en- 
viron Soixante  archers  veftus  de  leurs 
hocquecons  &  hallebardes. 

Après  les  fergens  de  ladite  ville  veftus 
de  leurs  robbes  mi-parties  &  leurs  navi- 
res fur  Fefpaule,  aufli  à  pied. 

Mefd.  fleurs  les  prevoft  des  marchands 
cfchcvins  &  greffier ,  veftus  de  leurs  rob- 
bcs  mi-parties,  &  ledit  fleur  procureur 
du  roy  de  fa  robbe  d'efcarlate. 

Et  quelque  temps  après  qu'ils  furent 
arrivez  à  l'çndroit  dudit  pont ,  du  cofté 
duquay  des  Ormes ,  y  vinrent  leurfditcs 
majeftez  fuivis  de  plufleurs  princes ,  fei- 
gneurs ,  dames  &  princellès ,  auxquels 
mcfdits  fiêurs  de  la  ville  firent  la  révé- 
rence ,  avec  une  petite  harangue  que 
leur  fit  mondit  fieur  le  prevoft  des  mar- 
chands fur  le  fujet  d'une  fi  grande  en- 
treprife. 

Et  cftant  defeendus  de  leurs  caroflès, 
furent  leurfditcs  majeftez  conduites  par 
mondit  fieur  le  prevoft  des  marchands, 
efchevins ,  procureur  du  roy  &  greffier 
de  la  ville  jufques  à  l'endroit  où  l'on 
devoit  pofer  ladite  première  pierre  ■>  où 
eftant  hit  prefente  a  lcurfdites  majeftez 
par  mondit  fieur  prevoft  des  marchands 
une  truelle  d'argent  &du  mortier  dans 
unbaflîn  d'argent ,  avec  laquelle  truelle 
lcurfdites  majeftez  prirent  du  mortier 
&  poferent  la  première  pierre ,  &  y  en- 
fermèrent cinq  médailles  d'or  &  d'ar- 
gent qui  leur  Aircnt  baillées  par  ledit 
fieur  prevoft  des  marchands,  avec  une 
inscription  de  marbre  où  eftoit  eferit  en 
lettres  d'or  ce  qui  enfuie  (  en  blanc  ) 

Ce  fait ,  fut  aufli  prefenec  à  leurs  ma- 
jeftez par  mondit  flçur  le  prevoft  des 
marchands  un  petit  marteau  d'argent , 
avec  lequel  ils  frappèrent  fur  ladite  pre- 
mière pierre  aflllc  }  &  auûl-coft  le  peu- 
ple qui  eftoit  en  grande  multitude  com- 
mencèrent à  crier  cnfemble,^/^  leroy, 
&  continuèrent  jufqu'à  ce  qu'il  fut  re- 
monte en  fon  carofle.  Et  a  l'inftant  de 
rafliette  de  ladite  première  pierre  fut 
tiré  grande  quantité  d'artillerie ,  bouet- 
tes  &  canons ,  tirez  exprez  de  l'arfenal 
du  roy. 

Et  au  retour  ladite  dame  royne  vint 
veoir  l'hoftel  de  ladite  ville ,  où  elle  fut 
receuë  par  mefdits  fieurs  de  la  ville  ,  à 
laquelle  iceux  fieurs  de  la  ville  prefen- 
terent  la  collation  de  toutes  fortes  de 
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confitures  &  dragées ,  comme  au/fi  aux 
princes,  prinec-fles ,  fèigneurs  &  dames 
ui  eftoient  avec  ladite  majefté ,  dont 
M.  feeut  fort  bon  gré  auxdits  fieurs 
de  la  ville  ,  fie  les  en  remercia.  Le  roy 
s'exeufa  de  venir  audit  hoftel  de  ville 
parce  qu'il  eftoit  un  peu  tard. 

Et  eftoit  lors  prevoft  des  marchands 
monfieur  Miron  confeiller  du  roy  en  fon 
conlêil  d'eftat  fie  prelïdent  desrequeftes 
de  fa  cour  de parlement. 
Monfieur  Deivieux  grenctier  au  grenier 

à  fel  de  Paris 
Monfieur  Clapifion  confeiller  au  chafte- 
Ict. 

Monfieur  Huot  bourgeois. 
Monfieur  Pafquier  fieur  de  Bucy  audi« 

teur  des  comptes ,  efchevins. 
Monfieur Perrot procureur  du  roy  delà 
ville , 

Et  monfieur  Clément  greffier  d'icelle& 
concierge  dudit  hoftel. 

Les  prevoft  des  marchands  &  efchevins 
jettent  de  ïean  benifte  fur  le  corps  de 
la  reine  Marguerite. 

Aujourd'hui  30.  jour  de  Mars  161  j. 
le  roy  eftant  à  Paris,  de  l'advis 
royne  fa  mere,  a  accordé  &  fait 
don  aux  prevoft  des  marchands,  quatre 
efchevins ,  procureur  du  roy ,  greffier  & 
receveur  de  fa  bonne  ville  de  Paris  de 
la  fomme  de  1600.  liv.  à  icelle  prendre 
fur  les  deniers  d'oclroy  par  S.  M.  à  eux 
ociroyez  &  accordez,  qui  eft  à  chacun 
d'eux  la  fomme  de  100.  liv.  &  ce  en  con- 
fideration  des  frais  &  de/pens  qu'illeur 
convient  faire  enl'achapt  des  robbes  & 
habits  dont  il  leur  convient  fe  veftir 
pour  porter  le  deuil  de  la  feue  royne 
•  Marguerite  que  Dieu  abfolve  ,  voulant 
S.  M.  icelle  fomme  eftre  pafieeâc  allouée 
aux  comptes  dudit  receveur  par  tout  où 
il  appartiendra  fans  aucune  difficulté. 
Pour  tcfmoignage  de  quoy  S.  M.  m'a 
commandé  de  leur  en  expédier  lepre- 
fent  brevet  qu'elle  a  voulu  figner  de  ùl 
main ,  &  iceluy  fait  contre-figner  par 
moi  fon  fecretaire  &  de  fes  commande- 
mens.  Signé,  LOUIS.  Et auUcfjous ,  DE 

LOMENIE. 

Nota  que  cet  original  a  efté  baillé  4 
monfieur  l'Eftourneau  receveur  de  la  vil- 
le, pour  rapporter  fur  fon  compte. 
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t>E  PAR  LE  ROY. 

TRES-CHERS  ET  BIEN  AME2. 
Defirant  que  tout  l'honpeur  quieft 
deuà  la  mémoire  de  la  feue  royne  Mar- 
guerite duchefle  de  Valois  noftre  tres- 
chere  &:  tres-amee  tante  ,  luy  foit  rendu 
avec  les  cérémonies  accouftumccs ,  nous 
vous  mandons  Se  ordonnons  que  vous 
ayez  à  vous  alïèmbler  en  corps  au  plus 
grand  nombre  que  vous  pourrez  ,  pour 
aller  Samedy  prochain  luy  donner  de 
l'eau  benifte  en  fon  hoftel  où  elle  repo- 
se, vous  aflurant  que  vous  nous  ferez 
en  cela  fervice  bien  agréable.  N'y  fail- 
lez  doneques.  Car  tel  cft  noftre  plaifir. 
Donné  Paris  le  9.  jour  d'Avril  1615. 
Signé  ,  LOUIS  j  é-  bas  •  de  Lome- 
Kie.  ht  fur  tinfcription  de  ladite  lettre  de 
cachet  efi  eferit  :  A  nos  très- chers  &  bien 
amez  les  prevoft  des  marchands  Se  ef- 
chevins  de  noftre  bonne  ville  de  Paris. 

Suivant  lefquelles  lettres  meilleurs  les 
prevoft  des  marchands  &  elehevins  ont 
envoyé  des  mandemens  aux  confeillers 
de  la  ville,  aux  quarteniers  &  aux  trois 
capitaines  des  trois  nombres  des  archers 
de  ladite  ville. 

Et  le  Samedy  xi.  jour  dudit  mois  d'A- 
vril 1615.  furies  trois  à  quatre  heures 
de  relevée  ,  mefdits  fieurs  de  la  ville 
font  allez  jetter  de  l'eau  benifte  fur  le 
corps  de  ladite  dame  royne  Marguerite, 
&  lont  partis  dudit  hoftel  de  ville  en 
l'ordre  Se  félon  qu'il  enfuit  : 

Tremicrement  marchoient  à  pied  en- 
viron 60.  archers  de  ladite  vUle  veftus 
de  leurs  hocquetons  &  garnis  de  leurs 
hallebardes. 

Apres,  les  dix  fergens  de  la  ville  à 
pied  Se  veftus  de  leurs  robbes  de  livrée. 

Apres,  monfieur  le  greffier  de  la  ville 
feul ,  à  cheval ,  habillé  de  deuil ,  à  fça- 
voir  le  pourpoint ,  les  chaufles ,  Se  le 
manteau  à  manches  feulement. 

Après,  meilleurs  les  prevoft  des  mar- 
chands ,  elehevins,  procureur  du  roy  & 
recepveurdc  ladite  ville, aulli  à  cheval 
£c  veftus  de  deuil,  delà  façon  de  leurs 
habits  ordinaires. 

Apres ,  aucuns  des  quarteniers  de  la- 
dite ville  aulli  à  cheval. 

Et  en  cet  ordre  allèrent  en  l'hoftelde 
ladite  dame  alfis  ez  fauxbourgs  S.  Ger- 
main proche  Se  hors  la  porte  de  Nèfle, 
où  clieeftoit  décedec.  Et  cftant  entrez 
en  ladite  nuifon ,  (croit  venu  deux  maif- 
tres  des  ceremoniûs  au-devant  defdits 
licurs  de  la  ville ,  qui  les  ont  conduits 


:  a  t  ï  v  e  s.  n?  

jufques  en  la  falle  où  eftoit  ladite  def-  A».  «stj. 
funte ,  laquelle  falle  eftoit  parée  de  fore 
belle  Se  excellente  tapiflerie  d'or  Se  d'ar- 
gent. Ladite  deffunte  eftoit  fur  fon  lit 
de  parade  richement  ornée  à  la  royale, 
un  dais  d'or  &  d'argent  fur  fa  tefte,  for- 
ce luminaire  à  l'entour  d'elle  j  le  fonds 
du  lit  où  elle  eftoit  de  velours  noir  Se 
une  croix  de  fatin  blanc.  Aux  deux  cof- 
tez  cftoient  mefdames  les  princefles  de 
Conty ,  de  Vendofme  ,  Se  autres  dames 
veftues  de  deuil ,  Se  plufieurs  des  gen- 
tilshommes d'icelle  deffunte  aufll  veftus 
de  deuil ,  le  chaperon  en  tefte.  Et  Ce  font 
mefdits  fieurs  de  la  ville  approchez , 
marchant  le  premier  ledit  greffier  de 
la  ville  feul  ,  Se  eftant  près  le  corps, 
ledit  greffier  s 'cft  mis  un  peu  à  collé 
pour  taire  place  à  meilleurs  les  P.  des 
M.  Se  E.  Après  avoir  par  toute  la  com- 
pagnie fait  des  humbles  révérences,  mon- 
dit  fieur  le  P.  des  M.  s'eft  mis  à  genoulx 
aux  pieds  de  la  deffunte  ,  &  après  fa 
prière ,  luy  ajetté  de  l'eau  benifte.  Aprèst 
les  quatre  elehevins  ;  puis  le  procureur 
du  roy  ,  ledit  greffier  Se  ledit  recepveur. 
Après  luy  lcfdits  quarteniers.  Ce  fait, 
s'en  font  retournez  audit  hoftel  de  ville 
au  pareil  ordre  qu'Us  en  cftoient  par- 
tis. 

Silemni'ti  du  feu  de  la  S.  Jean  eu  le  rey 
tfloït  en  ferfonne. 

LELundy  15.  jour  de  Juin  161  j.  Mef- 
fieurs les  P.  des  M.  E.  &  greffier 
de  ladite  ville  furent  au  Louvre  fupplier 
le  roy  de  tant  honorer  la  ville ,  que  de 
venir  mettre  le  feu  le  jour  de  la  lolcm- 
nité  du  feu  S.  Jean.  Lcfquels  après  avoir 
fait  la  révérence  à  S.  M.  laquelle  eftoit 
proche  la  royne  fa  mere,  mefdits  fieurs 
de  la  ville  luy  ont  fait  ladite  femonec, 
de  laquelle  a  efté  tres-contcnte  Se  pro- 
mis d'y  venir  -y  Se  quant  à  la  royne  qui 
avoit  auflï  efté  tres-humblement  luppliec 
d'y  allîfter,  s'en  eft  exeufee  Se  trouvé 
bon  d'en  prier  Madame  fusur  de  S.  M. 
qui  promit  d'y  venir. 

Et  eftans  mefdits  fieurs  de  la  ville 
revenus  audit  hoftel  de  la  ville,  ontad- 
vifé  aux  préparatifs  qu'il  convenoit  fai- 
re pour  recevoir  S.  M.  &  luy  donner  le 
plus  grand  contentement  que  faire  le 
pourroit. 

Et  fuivant  ce,  oultre  le  feu  ordinaire 
Se  de  couftume  qui  eftoit  marchandé  au- 
paravant, ont  envoyé  quérir  le  fieur  Mo. 
rcl  grand  ingénieur  à  faire  feux  Se  arti- 
fices ,  auquel  mefdits  fieurs  ont  donne1 
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  charge  de  faire  &  drefler  un  autre  feu 

an.  i6if'  en  la  place  de  Grève  devant  ledit  hoftel 
de  ville ,  compofé  de  théâtre,  efchaftaux, 
figures ,  placards ,  lances  à  feu  ,  fufées 
&.  route  la  plus  grande  quantité  d'artif- 
tices  que  faire  fe  pourroit  5  ce  qu'il  a  pro- 
mis faire. 

Ont  auffi-toft  envoyé  quérir  l'efpicier 
de  la  ville  ,  lequel  a  efté  advertyde  re- 
couvrer fie  tenir  preftes  les  plus  belles , 
excellentes  &exquifes  confitures,  &  oul- 
tre  ont  donné  charge  de  faire  un  grand 
rocher  artificiel  compofé  de  confitures 
de  toutes  fortes ,  dupoids  d'environ  cin- 
quante livres ,  dans  lequel  y  auroit  des 
oy  féaux  chantans  leurs  ramages  fie  des 
tuyaux  de  fontaine  ruiflelans  de  l'eau  fie 
du  vin  -,  ce  que  l'on  promit  de  faire. 

Comme  aufli  donnèrent  charge  de  fai- 
re un  fort  grand  navire  de  fucre. 

Plus  ont  donné  ordre  que  le  canon , 
artillerie  &  bouettes  de  la  ville  fuflent 
fort  bien  chargées  pour  les  tirer  le  jour 
de  la  folemnité. 

Ont  fait  faire  des  efchafraux  aux  gran- 
des chambres  fie  bureaux  dudit  hoftel. 

Ont  fait  parer  de  tres-belles  tapifle- 
ric  la  grande  falle  du  bal,  rcfpondant 
fur  la  Grève  ,  enfemble  la  falle  de  der- 
rière où  loge  le  concierge ,  en  laquelle 
ils  ont  fait  mettre  un  dais  de  toile  d'or, 
fie  en  laquelle  falle  de  derrière  feroit 
drefle  la  collation  de  S.  M. 

Et  advenu  le  Mardy  13.  de  Juin,  jour 
de  la  folemnité  dudit  feu  ,  furent  dref- 
fez.  deux  feux  en  la  Grève,  l'un  à  l'or- 
dinaire devant  la  rue"  de  la  Tannerie , 
qu'un  nommé  Domino  avoit  entrepris 
de  faire,  compofé  d'un  grand  efchauf- 
fault ,  fur  lequel  cftoient  cinq  figures ,  à 
fijavoir  les  quatre  nations  du  monde,  fie 
au  milieu  un  Jupiter  fur  un  aigle  ,1e  tout 
environné  d'artiffice.  Le  feu  que  faifoit 
ledit  Morcl  fut  planté  devant  ledit  hof- 
tel de  ville, où  y  avoit  un  grand  efchaf- 
fault  fur  lequel  eftoient  pluficurs  figu- 
res, &  entr'autres  les  forces  d'Hercule, 
avec  un  nombre  infini  de  lances  à  feu, 
fufees  &  autres  artifices. 

Ht  le  tout  cftant  en  tres-bon  ordre , 
mefme  la  Grève  pleine  de  monde,  fe- 
roit venu  audit  hoftel  de  ville  S.  M.  fiir 
les  fix  heures  du  foir  ,  aflifte  de  mon- 
fieur  le  duc  de  Guife ,  monfieur  le  duc 
de  Vendofme ,  fie  plufieurs  autres  prin- 
ces &  feigneurs  ,  enfemble  de  monlîeur 
de  Liancour  gouverneur  de  cette  dite 
ville  ,  que  mefdits  ficurs  avoient  cfté  au- 
paravant prier  en  fa  maifon.  Au-devant 
de  laquelle  majerte  mefdits  fieurs  les 


P.  des  M.  E.  fie  greffier  de  ladite  ville, 
ayans  leurs  robbes  mi-parties,  furent 
jufques  au-devant  de  la.  porte  dudit  hof- 
tel de  ville.  Et  eftant  defeenduè"  de  fort 
carofle  ,  mefdits  fieurs  le  receurent  fie 
luy  firent  une  grande  révérence.  Et  vint 
S.  M.  accompagnée  de  fes  cent  Suifles 
le  tambour  fonnant ,  fie  de  fes  gardes  du 
corps  j  Se  le  conduiront  mefdits  fieurs 
jufques  en  la  grande  falle  où  eftoient 
les  violons  à  faire  dan  fer $  où  ayant  efté 
quelque  temps ,  fut  amené  en  la  cham- 
bre dudit  greffier  de  la  ville  qui  luy  ef- 
toit  préparée  pour  fe  repofer.  Et  envi- 
ron les  iept  heures  mondit  fieur  le  pre- 
voft  luy  prefenta  une  efcharpe  d'oeillets 
blancs ,  fie  luy  ayant  mife  fur  fon  efpau- 
le,  fut  baillé  une  autre  efcharpe  audit 
fieur  gouverneur  >  6c  mefdits  fieurs  les 
P.  des  M.  E.  &  greffier  en  prirent  aufli 
chacune  une }  lefquelles  efcharpes  dudit 
fieur  gouverneur,  P.  des  M.  E.  fie  gref- 
fier, eftoient  de  rofes  fie  giroflées  rou- 
ges ,  fie  n'y  avoit  que  celle  du  roy  qui 
eftoit  blanche.  Et  furent  à  la  Grève  pour 
mettre  le  feu,  en  l'ordre  qui  enfuit: 

Premièrement  marchoient  les  cent 
Suifles  fonnans  le  tambour. 

Apres ,  fes  gardes. 

Les  trompettes  fie  tambours. 

Les  haultbois  fie  cornets  à  bouquin. 

Les  dix  lergens  de  la  ville  avec  leurs 
robbes. 

Le  porte-manteau  du  roy. 

Deux  aumolhiers  de  S.  M.  avec  leurs 
fùrplis. 

Après ,  le  greffier  de  la  ville  fcul ,  veftu 
de  fa  robbe  mi-partie. 

Après ,  meflieurs  les  quatre  efchevins, 
deux  à  deux  ,  ayans  leurs  robbes  mi- 
parties. 

Après  eux  mefdits  ficurs  le  gouver- 
neur fie  prevoft  des  marchands  ,  lequel 
fieur  prevoft  avoit  aufli  fa  robbe  mi-par- 
tie. 

Après  marchoit  le  roy  fcul  fans  man- 
teau ,  l'efpée  au  cofté ,  qui  avoit  fon  ef- 
charpe d'oeillets  blancs. 

Un  peu  au-deflbus  de  luy  fie  à  fes  cof- 
tez  lcfdics  fieurs  duc  de  Guife  fie  de  Ven- 
dofme. 

Derrière  S.  M.  monfieur  le  marefehai 
de  Souvray  gouverneur  de  S.  M.  fie  mon- 
fieur de  Vitry  capitaine  de  fes  gardes. 

En  tel  ordre  furent  au  premier  feu 
qui  eftoit  du  cofté  de  la  rivière ,  où  il 
fut  fait  deux  tours ,  fie  un  autre  tour  à 
celui  dudit  Morel.  Et  en  revenant ,  mon- 
fieur le  prevoft  des  marchands  prit  des 
mains  du  controlleur  du  bois  de  la  ville 

une 


Digitized  by  Gooc, 


JUSTIFICATIVES.  Si9 

une  torche  blanche  ardente  ,  laquelle  il  avec  leurs  clochettes,  aflîftez  de  pluficurs  

orefenta  à  S.  M.  avec  laquelle  il  mit  le  feu  gentilshommes  fie  domeftiques  de  feu*"'"'4 

à  un  petirtas  de  bois  quiavoit  cite  mis  monieigneur  le  cardinal  de  Gondy  cy- 

exprez  vis-à-vis  la  croix.  Et  lors  fut  fait  devant  evefque  de  Paris ,  tous  vertus  de 

par  Je  peuple  grands  cris  de  joyc  avec  deuil,  quiauroient  fait  à  mefdits  fieurs 

applau  JiiJement ,  criant  :  Vive  le  roy.  la  femonce  pour  alfirter  aux  prières  & 

£t  ce  fait ,  S.  M.  revint  audit  holtel  de  fervice  pour  l'ame  dud.  deffunt  ièigncur, 

ville  en  H  ordre  qu'il  citoit  parti,  fie  fut  de  laquelle  la  teneur  enfuit: 

conduit  au  petit  bureau,  où  ayant  elle  NOBLES  ET  DEVOTES  PERSQN- 

quclquc  temps  S.  M.  mit  elle  -  mefme  le  NES.  Priez  Dieu  pour  l'ame  de  illuftrif. 

feu  à  une  fulèe  qui  alloit  droit  mettre  Time  &  rcverendiflime  ficur  monfeigneur 

le  feu  à  l'artifice  du  feu  du  fieur  Do-  Pierre  cardinal  de  Gondi  cy  -  devant 

mino.  Et  après  qu'elle  eut  joué  fut  lem-  cvcfquc  de  Paris  fie  l'un  des  prélats  fie 

blablcment  allume  le  feu  dudit  Morel.  commandeurs  de  l'ordre  du  S.  Efprit  , 

Et  ne  fe  peut  dire  la  quantité  de  fufees,  pour  l'ame  duquel  fe  feront  lesferviecs 

lances  à  feu,  pétards  &  autres  artifices  8c  prières  en  l'cglife  de  Paris  -,  auquel 

qui  eftoient  ezdits  deux  feux ,  &  fpecia-  lieu  Je  nain  après,  midy  le  diront  vefpres 

lement  à  eclify  dudit  Morel ,  dont  S.  M.  fie  vigiles  des  morts ,  pour  y  eftre  Lundy 

5c  tous  lefdits  aififtans  eurent  ^rand  cen-  prochain  à  dix  heures  du  matin  fait  ion 

tentement.  Les  feux  d'artifice  jouez ,  iervue  folempncl.   Priez  Dieu  qu'il  en 

l'on  mit  le  feu  aux  bouettes,  canons  6c  ait  l'ame. 

artillerie  de  ladite  ville.  ET  ESTANS  mefd.  fieurs advertis  que 
Ce  fait ,  S.  M.  accompagnée  des  prin-  meilleurs  des  compagnies  des  cours  fou- 
ces  fie  feigneurs  fut  conduite  en  laiallc  vcralnes  avoient  relolu  d'aller  en  corps 
où  cftoit  la  collation  qui  luy  cftoit  pré-  audit  fervice  ,  ontarrclté  d'y  aller  fem- 
paréc  de  toutes  fortes  d'excellences  fie  blablcment  par  ladite  ville  en  corps  ■> 
exquifes  confitures  8c  dragées ,  fie  où  fie  attendu  que  ledit  feu  ficur  cardinai 
cftoit  le  rocher  fie  navire  fort  excellens  de  Gondy  avoit  cfté  long-temps  evef- 
&  bienfaits  ,  8c  eltoit  difficile  de  rien  que  de  Paris ,  fie  pour  d'aurant  plus  rio- 
veoir  de  plus  beau  fie  mieux  fait  ^  Ici-  norcr  la  mémoire ,  que  ladite  ville  feroit 
quels  ayant  veus  par  S.  M.  commanda  faire  une  douzaine  fie  demie  de  torches 
à  mefdits  fieurs  de  la  ville  de  les  luy  blanches  de  deux  livres  pièce  aux  ar- 
fairc  porter  au  Louvre  ;  ce  qui  fut  fait,  mes  de  ladite  ville  pour  les  porter  par 
Dans  laquelle  falley  avoitauili  une  gran-  les  archers  en  l'egliic  N.  D.  le  jour  du 
de  collation  pour  les  princes  fie  feigneurs  fervice. 

de  la  luitc  de  S.  M.  Et  auifi-toft  que  Comme  auffi  ont  ordonné  mandemens 

S.  M.  eut  commencé  à  manger,  cha-  à  lire  Joachim  du  Pont  efpicier  de  la 

cun  fe  jetta  fur  Icfditcs  collations.  ville  pour  faire  lefditcs  torches  -y  à  mon- 

Un  peu  auparavant  la  collation  du  roy  ficur  Sanguin  fieur  de  Livry  fie  autres 

mefdits  fieurs  de  la  ville  firent  faire  col-  conLtîlcrs  de  la  ville,  pour  fe  trouver 

lation  à  part  8e  feparce  de  celle  du  roy  à  cheval  8c  en  heurte  le  21.  9.  heures 

à  mefdames  fœurs  du  roy  Seaux  dames  du  matin  à  l'hoftel  de  ville  5  aux  quar- 

&  princclîès  qui  eftoient  à  leur  fuire,8e  teniers,  à  pareille  fin  ;  fie  aux  trois  ca- 

entr'autres  à  madamoifclle  de  Soiflons,  pitaines  des  archers  de  la  ville  pour  le 

madamoifellc  de  Montpenficr  ,  mada-  trouver  chacun  avec  cinquante  de  leurs 

moifellede  Vcndofmc  fie  autres.  archers  vertus  de  leurs  hocquetons&gar- 

Et  toutes  lefditcs  collations  citant  fai-  nis  de  leurs  hallebardes  ,  à  l'hoftel  de 

tes,  S.  M.  fortit  dudit  hoftel  de  ville,  ville  à  pareille  heure, 

où  mefdits  fieurs  de  la  ville  le  furent  Et  ledit  jour  de  Lundy  zi.  dudit  mois 

conduire  jufques  dans  ion  carofle  ,  fie  de  Mars  fur  les  neuf  à  dix  heures  du 

les  remercia ,  chacun  criant  :  Vive  le  roy.  matin  mefdits  fieurs  les  P.  des  M.  fie  E. 

fie  corps  de  ladite  ville  font  allez  audit 

Service  funèbre  pour  le  cardinal  de  Gondy  fervice  en  l'cglife  N.  D.  fie  partis  dudit 

evefque  de  Paris.  hoftel  de  ville  en  l'ordre  qui  enfuit  : 

Premièrement  marchoient  à  pied  en- 

DU  Samcdy  19.  jour  de  Mars  1 616.  viron  cent  cinquante  archers  vertus  de 

Ledit  jour  font  venus  au  grand  leurs  hocquetons  avec  leurs  hallebardes, 

bureau  de  la  ville  où  eftoient  meilleurs  dont  dix-huit  marchoient  les  derniers 

les  prévoit  des  marchands  fie  elehevins  portans  chacun  une  torche  blanche  aux 

13.  jurez  crieurs  de  corps  fie  de  vins  armes  de  la  ville. 

Ttme  IL  Part.  II J.  Xxx 
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  Après ,  les  fergens  de  ladite  ville  auffi 

A*,  un.     i  pied ,  veftus  de  leurs  robbcs  mi-par- 
tics. 

Le  greffier  de  la  ville  feul ,  à  cheval 
fie  en  houlle ,  veftu  de  fon  manteau  à 
manches  noir  fie  fa  tocque  de  velours. 

Meffieurs  les  prevofl  des  marchands 
fie  çfchevins  8c  procureur  du  roy,  veftus 
•de  leurs  robbes  longues  noires  à  l'or- 
dinaire ,  fors  aucuns  de/dits  fieurs  cfche- 
vins  n'eftans  de  robbe  longue,qui  avoienc 
«les  manteaux  à  manches  avec  leurs  toc- 
ques  de  velours  de  mefme  ledit  greffier, 
eftans  tous  à  cheval ,  fuivis  du  receveur 
de  la  ville  auffi  à  cheval  ,  fie  d'aucuns 
cjuarteniers. 

Et  eftans  arrivez  en  l'eglife  N.  D. 
font  entrez  dans  le  choeur  ou  leur  a  efté 
donné  rang  ,  place  8c  feance  dans  les 
haultes  chaifes  à  codé  gauche  en  entrant, 
proche  fie  attenant  meffieurs  de  la  cour 
des  aydes. 

Comme  auffi  font  venus  en  ladite  egli- 
fe  meffieurs  des  cours  fouveraines  en  leurs 
habits  noirs  8c  ordinaires ,  ayans  leurs 
huiffiers  devant  eux  portans  leurs  baguet- 
tes. 

Meffieurs  de  la  cour  de  parlement 
eftant  en  grand  nombre  ont  pris  leurs 
places  dedans  les  haultes  chaifes  du  codé 
droit  en  entrant,  monfieur  le  premier 
prefident  eftant  à  la  deuxième  chaife  du 
cofté  de  l'autel ,  8c  auffi  les  autres  ont 
pris  place  8c  feance  dans  lefditcs  chai- 
fes félon  leur/  réceptions  ,  jufqu'au  bas 
du  choeur. 

Meffieurs  de  la  chambre  des  comptes 
ont  pris  place  ez  haultes  chaifes  à  cofté 
gauche  8c  vis-a-vis  meffieurs  de  la  cour 
de  parlement. 

Meffieurs  de  la  cour  des  aydes  au-def- 
fous  8c  proche  de  meffieurs  des  comp- 
tes. 

Meffieurs  de  la  ville  au-deflous  def- 
dits  fleurs  de  la  cour  des  aydes ,  mon- 
dit  fieur  leprevoft  des  marchands  eftant 
affis  proche  du  dernier  concilier  de  la- 
dite cour  des  aydes. 

Monfieur  le  lieutenant  civil  8c  autres 
officiers  du  chaftclct  n'ont  eu  aucun 
rang  ni  feance  dans  le  choeur.  Bien  eft 
vray  qu'ils  ont  efte  placez  fur  des  bancs 
qui  eftoient  hors  le  chœur  proche  8c  à 
cofté  de  la  ceinture  du  maiftre  autel , 
du  cofté  du  cloiftre. 

Et  eftant  comme  deflus  toutes  les  corn- 
pagni^s  arrivées  8c  placées,  icroit  arri- 
vé le  grand  deuil  ,  qui  cftoit  monfieur 
le  gênerai  des  galères  conduit  par  mon- 
fieur le  comte  de  S.  Paul ,  marchans  dc- 
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vant  tous  les  officiers  8c  domeftiques  dud. 
feu  fieur  cardinal,8c  fuivis  de  bon  nombre 
de  gentilshommes  tous  veftûs  de  deuil 
8c  fans  robbes.  Lequel  fieur  gênerai  des 
galères  a  pris  fa  place  à  la  première  chai- 
le  proche  8c  au-delfiis  dudit  fieur  pre- 
mier prefident  du  parlement,  8c  ledit 
fieur  comte  de  S.  Paul  dedans  les  hau- 
tes chaifes  vis-â-vis ,  8c  au-dellûs  de  mef- 
fieurs des  comptes. 

Et  auffi  -  toft  l'on  a  commencé  la 
grande  méfie ,  qui  a  efté  dite  8c  célé- 
brée par  monfieur  l'evcfque  de  Paris 
ayant  fa  mitre  8c  les  diacres  à  l'cntour  de 
lu  y. 

Après  l'évangile,  le  grand  deuil  avec 
ledit  fieur  comte  de  S.  Paul ,  fculs ,  ont 
efté  à  l'offrande  j  &  auffi-roft  a  efté  fait» 
l'oraifon  funèbre  par  monfieur  le  pere 
Gonthcry  Jefuifte. 

Et  la  mcfTc.  eftant  parachevée ,  a  efté 
chanté  le  De  profandis ,  ou  pendant  mon- 
dit  fieur  evcfquc  de  Paris  eft  venu  à  la 
reprefèntation  qui  eftoic  fous  la  chapelle 
ardente  au  milieu  du  chœur  ■>  fie  après 
avoir  jetté  de  l'eau  benifte ,  y  font  ve- 
nus auifi  en  jetter  plufieurs  archevcfques 
8c  evefqucs  qui  avoient  pris  place  de- 
vant le  maiftre  autel  j  après ,  le  grand 
deuil  8c  ledit  fieur  comte  de  S.  Paul  j 
ficenfuite  mefdits  fleurs  des  cours  fouve- 
raines ,  meffieurs  de  la  ville  8c  le  chafte- 
let. 

Ce  fait ,  mefdits  fieurs  de  la  ville  font 
revenus  audit  hoftel  de  ville  en  pareil 
ordre  qu'ils  en'  eftoient  partis. 

Et  eft  a  noter  que  l'eglife  N.  D.  cftoit 
fort  bien  tendue  de  deuil ,  y  ayant  mef- 
me deux  lez  de  velours  l'un  fur  l'autre 
fur  les  noires  ferges ,  peuplées  d'armoi- 
ries dudit  fieur  cardinal. 

Comme  auffi  au  milieu  du  choeur  cf- 
toit drefice  une  grande  piramide  8c  cha-  ' 
pelle  ardente  toute  couverte  de  cierges 
ardents  8c  en  grande  quantité  >  comme 
auifi  tout  à  l'cntour  de  l'eglife  8c  dan/ 
le  chœur  y  avoit  grande  quantité  d'au- 
tres cierges  allumez. 

Comme  aulli  eft  à  noter  ques  les  ar» 
chers  portans  les  dix-huit  torches  blan- 
ches de  la  ville  eftant  entrez  dans  Je 
chœur  8c  ayans  efté  quelque  temps  au- 
tour de  ladite  chapelle  ardente ,  mefdits 
fieurs  de  la  ville  leur  ont  commandé  leur 
retirer  dans  la  nef,  afin  de  n'empefeher 
le  chœur,  8c  en  laquelle  nef  y  avoit  auffi 
quanrité  de  torches  jaunes  aux  armes  du* 
dit  feu  fieur  cardinal ,  qui  eftoient  por- 
tées par  des  pauvres  veftus  de  deuil.  • 

Retour 
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Retour  &  réception  du  roy  en  cette  -triâe  de 
Paris ,  après  fin  mariage  avec  F  infante 
JE/pagne. 

MEflïeurs  les  prevoft  des  marchands 
&  efchevins  de  la.  ville  de  Pans 
citant  advertis  du  retour  de  S.  M.  en 
fa  bonne  ville  de  Paris  de  fon  voyage 
de  Guyenne  où  il  avoir,  efté  l'efpacede 
neuf  mois ,  &  de  l'arrivée  en  cette  ville 
de  la  reine  lbn  efpoufe  ,  defiranr  faire 
paroiftre  à  leurs  majeftez  le  contente- 
ment que  cette  dite  ville  recevoir  par 
leurs  prelcnces}  &  de  ce  qu'il  avoir  phi 
à  Dieu  nous  donner  la  paix ,  ont  advifé 
de  recevoir  leurs  majeftez  au  mieux  qu'il 
feroit  pofliblc,  fie  à  cette  fin  ont  donné 
ordre  à  faire  tous  les  préparatifs  necef- 
faires  pour  cet  effet. 

DuSamcdv  13  jour  d'Avril  1616.  F.n 
l'affembléc  ledit  jour  faite  en  l'hottel 
de  la  ville ,  de  monfieur  de  Liancour  gou- 
verneur de  cette  ville ,  prevoft  des  mar- 
chands, efchevins  &  colonels  d'icclle, 
pour  délibérer  fit  refoudre  ce  qui  cft  à 
faire  pour  aller  au-devant  du  roy  &  de 
la  royne,  font  comparus, 
Moniteur  de  Liancour  gouverneur  de 

cette  ville, 
Monfieur  le  prefident  Miron  prevoft  des 

marchands , 
Monfieur  Huot, 
Monfieur  Pafquier  , 
Monfieur  le  Brct , 
Monfieur  Frezon ,  efchevins, 
Monfieur  le  prefident  de  Blanc-mefrul, 
Monfieur  Pajot, 
Monfieur  de  Grieux , 
Monfieur  le  Roullier , 
Monfieur  de  Livry , 
Monfieur  le  prefident  de  Champrond , 
Monfieur  Perrot  ficur  du  Chclnart , 
Monfieur  Feuillet,  colonels. 

La  compagnie  eftant  ailemblée ,  après 
plufieurs  propofitions  faites  fur  ce  lujct, 
&  ouy  le  fieur  Tcftu  chevalier  du  guet, 
enfemble  les  nommez  Laboureur  fit  La- 
bareddc  capitaines  de  l'académie ,  a  efté 
refolu  fie  arrefté  de  prier  les  colonels  de 
faire  ailcmbler  les  capitaines ,  licutenans 
cVcnfcignes  de  leurs  colonelles,pour  choi- 
ilr&t  élire  jufqu'au  nombre  de  cinquan- 
te hommes  de  chacune  compagnie  def- 
dites  colonelles,  foit  chefs  d'hoftels,leurs 
enfans ,  penfionnaires  ,  commis ,  clercs, 
ou  (erviteurs  les  plus  capables  à  eux 
prefenter  devant  le  roy  fie  la  royne ,  àvec 
les  armes  que  les  colonels  fie  capitaines 
leur  ordonneront ,  enforte  que  dans  tou- 
Ttmell.  Pau.  II/. 


te  la  troupe  de  chaque  colonelle  il  y  ait  ^  ^  f 
huit  hommes  avec  la  rondache  fit  la 
bourguignottcjhuit  autres  veftus  d'armu- 
res ou  corcelets  ayant  leurs  hallebardes 
en  main,  outre  un  lèrgent  pris.de  cha- 
que compagnie  ,  &  le  iurplus  ,  moitié 
picquiers  fie  corcelets,8t  moitié  moufque- 
taires  fie  harquebuziers  ,  ayant  tous  ban- 
doulières ,  &  bien  veftus ,  dont  fera  fais 
deux  compagnies  jointes  enfemble ,  où 
fera  par  les  colonels  nommé  deux  ca- 
pitaines ,  deux  lieutenans  fie  deux  enfei- 
gnes,  choifis  de  toute  la  colonelle  ,  pour 
conduire  lcfdites  deux  compagnies  au 
gros.  Que  les  colonels  ordonneront  aux 
capitaines  d'advertir  les  bourgeois  élus 
de  fè  tenir  prefts  à  marcher  au  jour 
fie  a  l'heure  que  meilleurs  delà  ville  leur 
feront  Ravoir ,  fans  que  perfonne  s'en 

f mille  difpcnfer ,  fi  ce  n'eft  pour  caufe 
egitime  dont  les  colonels  &  capitaines 
jugeront ,  à  peine  contre  les  deffaillans 
de  60.  livres  parifis d'amende  &  d'y  eftre 
mis  perfonnes  en  leurs  places,  à  leurs  def- 
pens.  Les  colonels  priez  d'advertir  les  of-  > 
ficiers  defd.  troupes  de  reconnoiftrepour 
les  rangs  les  ordres  du  chevalier  du 
guet  ordonné  fergent  major  par  mon- 
fieur le  gouverneur  &  melfieurs  de  la  vil- 
le ,  à  peine  aux  contrevenans  de  300. 
livres  d'amende  8c  de  prifon.  Qu'il  fera 
fait  un  roi  le  dcfdits  bourgeois  pour  pre- 
fenter à  S.  M.  que  les  colonels  envoicront 
à  mefdits  fieurs  de  la  ville.  Que  monftre 
fe  fera  defditcs  troupes  au  lieu  fie  jour 
qui  fera  marqué  par  meflicurs  de  la  ville. 
Deftènfe  de  porter  balles  ou  papier,  6c 
de  tirer  dedans  ou  hors  de  la  ville,  fans 
expiez  commandement ,  â  peine  de  la 
vie.  Deffcnlc  aux  troupes  de  fe  faire  fui- 
vre  par  des  garçons  fie  de  faire  porter 
vivres  ni  bouteilles.  Le  prefident  de  Che- 
very  clu  par  S.  M.  pour  commandant 
gênerai  de  toute  la  troupe  ,  pour  lieute- 
nant duquel  melfieurs  de  la  ville  ont  nom- 
mé le  fieur  de  Baby  lieutenant  du  fieur 
prevoft  des  marchands. 

Audi  fut  rapporté  en  ladite  aflèmbléc 
par  le  fieur  Pafquier ,  que  le  roy  luy  avoic 
dit  a  Tours  en  prefence  de  monfieur  Je 

f»rcfident  de  Chevery  ,  qu'il  vouloit  que 
edit  fieur  de  Chevery  fuft  encore  co- 
lonel gênerai  de  la  troupe  des  gens  de 
pied  j  ce  que  ledit  fieur  de  Chevery  ac- 
cepta. 

Mefdits  fieurs  les  prevoft  des  mar- 
chands fie  efchevins  ont  fait  faire  un  fore 
beau  grand  tableau  où  leurs  majeftez 
feroient  peintes  d'un  codé  avec  belle 
devifei  &  lefdits  fieurs  P.  des  M.  ficE. 
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procureur  du  roy ,  greffier  &  receveur 
de  l'autre ,  pour  eftre  ledit  tableau  mis 
au  defTus  de  la  porte  S.  Jacques  lors  de 
leur  retour. 

Le  7.  du  mois  de  May  fc  font  trou- 
vez àl'hoftelde  ville  monfieur  le  gou- 
verneur ,  lefdits  fieurs  P.  des  M.  tk  E. 
&  la  plufpart  des  fieurs  colonels,  capi- 
taines ,  lieutenans  8c  enfeignes  nommez 
8c  choifis  en  chaque  colonelle  ;  entre  \eC 
quels  a  efté  arrefté  qu'il  né  fera  point 
fait  de  monftre  générale ,  8c  qu'il  en  fera 
feulement  faite  une  particulière  en  cha- 
que colonelle ,  pour  voir  fi  Ton  eft  ar- 
mé 8c  equippé  au  defir  du  mandement 
adrefle  aux  colonels. 

Mandement  dudit  jour  au  Heur  Nour- 
ry  capitaine  des  cent  harquebu  ders  de 
la  ville ,  au  fieur  Norroy  capitaine  des 
cent  archers,  8c  au  Geur  Lotin  capitai- 
ne  des  cent  arbaleftriers  piftoliers  de 
ladite  ville ,  pour  fe  trouver  avec  tous 
ceux  de  leurs  compagnies ,  tous  à  che- 
val avec  leurs  hocquetons  &  armes ,  au 
meilleur  équipage  que  faire  fe  pourra , 
a  l'hoftel  de  ville  ,  au  jour  &  heure  que 
meffieurs  de  la  ville  leur  feront  feavoir. 

DE  PAR  LES  P.  DES  M.  ET  E. 
de  la  ville  de  Paris. 

MOnfîeur  le  prefident  de  Blanc- 
mefnil  colonel.  Nous  vous  prions 
de  faire  advenir  les  capitaines ,  lieute- 
nans 8c  enfeignes  de  voftre  colonelle  qui 
font  retenus  pour  aller  au.  devant  leurs 
majeftez ,  de  faire  faire  la  monftre  de 
tous  leurs  foldats  aux  lieux  8c  endroits 
que  leur  ordonnerez ,  afin  de  reconnoif- 
tre  au  vray  le  nombre  d'hommes ,  dont 
Vous  nous  envoyerez  le  rolle  en  gros  8c 
non  par  le  menu ,  où  fera  fpecifie  com- 
bien il  y  aura  de  battons  à  feu  &  de  pic- 
quiers >  &  ferez  s'il  vous  plaift  en  forte 
qu'il  n'en  vienne  davantage  au  champ 
que  le  nombre  dont  vous  aurez  envoyé 
le  mémoire.  Serez  aufly  adverty  qu'il 
ne  fera  fait  qu'une  feule  compagnie  de 
la  trouppe  tirée  de  voftre  colonelle ,  dont 
les  deux  capitaines  marcheront  enfem- 
blemenc,les  lieutenans  8c  enfeignes  de 
mefme.  Et  où  il  y  aura  de  la  contefta- 
tion  entre  lefdits  capitaines,  lieutenans 
&  enfeignes  pour  les  rangs  éc  à  qui  aura 
la  main  droite ,  nous  vous  prions  de  Ici 
régler  comme  le  jugerez  â  propos.  Seront 
toutes  les  compagnies  aulli  adverties  qu'il 
n'y  aura  aucun  rang  ni  primauté  au 
champ  de  bataille ,  &  que  à  melure  2c 
félon  qu'elles  arriveront,  au  gros ,  ils  fe- 
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ront  placez  fuivant  le  commandement 
de  monfieur  le  prefident  de  Chevry  co- 
lonel ,  par  le  fieur  Teftu  chevalier  du 
guet  fèrgent  major  de  cette  ville  &  fèr- 
gent  de  bataille  dcldites  troupes  8c  Ces 
aydes.  Qu'au  jour  que  leurs  majeftez  ar- 
riveront, Se  que  nous  vous  ferons  fça- 
voir, la  trouppe  de  voftre  colonelle  s'af- 
femblera  au  lieu  que  vous  ordonnerez, 
pour  auparavant  que  de  partir ,  ou  à 
î'inftant  qu'elle  partira,  leur  faire  tirer 
8c  lafeher  leurs  moufquets  8c  harque- 
bufes ,  avec  tres-exprefTes  deffenfesa  tous 
lefdits  bourgeois  de  recharger  que  leurf. 
dites  majeftez  ne  foient  entrées  dans  la 
ville ,  8c  qu'ils  n'en  ayent  receu  le  com- 
mandement dudit  fieur  de  Chevry  co- 
lonel, afin  que  plus  librement  ladeffen- 
fe  de  cirer  loit  exécutée.  Et  enjoindrez 
à  tous  les  fergens  d'y  prendre  garde. 
Ce  que  ferez  publier  dans  voftre  dite 
troupe  au  fon  du  tambour ,  à  peine  de 
la  vie  contre  le  premier  contrevenant. 
Fait  au  bureau  delà  ville  le  Mercredy 
xi.  jour  de  May  1616. 

Pareil  mandement  envoyé  i  chacun 
de  meffieurs  les  colonels. 

Mefdits  fieurs  les  prevoft  des  mar- 
chands 8c  efchevins  eftans  advertis  que 
ledit  jour  la  royne  mere  du  roy  arri- 
voit  en  cette  ville  8c  venoit  de  fon  long 
voyage,  ont  arrefté  8c  refolu  de  l'aller 
recevoir  à  l'entrée  de  la  ville ,  8c  pour 
cet  effet  ont  expédié  des  mandemens 
dudit  jour  aux  confêillers  de  la  ville 
our  venir  joindre  meffieurs  de  la  ville 
cheval  8c  en  houfTe  à  une  heure  de 
relevée  i  aux  quarteniers ,  à  mefme  fin, 
8c  aux  trois  capitaines  des  archers  delà 
ville ,  pour  venir  accompagner  mefdits 
fieurs  de  la  ville  avec  chacun  cinquan- 
te hommes  de  leur  nombre  garnis  de 
leurs  hocquetons  8c  hallebardes. 

Et  ledit  jour ,  environ  les  deux  heu- 
res de  relevée  mefdits  fieurs  de  la  ville 
feraient  partis  dudit  hoftel  de  ville  en 
l'ordre  qui  enfuit  : 

Premièrement  les  archers  de  la  ville 
à  pied. 

Après,  les  fergens  de  ladite  ville  vef- 
tus  de  leurs  robbes  mi-parties  ayans  le 
navire  d'orfaverie  fur  l'efpaule. 

Après,  le  greffier  de  la  ville,  feul, 
à  cheval ,  veftu  de  fon  manteau  à  mac. 
ches  8c  autres  habits  noirs. 

Après ,  lefdits  fieurs  prevoft  des  mar- 
chands 8c  efchevins,  procureur  du  roy 
8c  receveur ,  auffi  à  cheval ,  veftus  de 
leurs  habits  noirs  ordinaires  8c  fui  vis 
d'aucuns  defdits  fieurs  confêillers  & 
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quarteniers  aufli  tous  à  cheval. 

Et  ayant  ad  vis  que  ladite  dame  royne 
venoit  defcendre  en  l'eglife  S.  Victor 

Jour  y  faire  fcs  prières,  mefdits  ficurs 
e  la  ville  feroient  allez  attendre  à  l'en- 
trée du  fauxbourg  S.  Marcel  proche 
l'egUlè  des  Cordelières,  où  ioelle  dame 
feroit  arrivée  ledit  jour  environ  les  qua- 
tre heures  du  foir,  eftant  dans  (a  litiè- 
re, 6c  a  laquelle  mondit  fieur  le  prevoft 
des  marchands  a  fait  la  harangue  qui 
enfuit  : 


M 


AD  AME. 


V.  M.  fort  i  propos  a  voulu  prcve. 
nir  8c  advancer  le  retour  du  roy  par 
voftre  arrivée  en  cette  ville  pour  nous 
donner  par  degrez  le  contentement  tant 
defiré  des  Parifiens  de  recevoir  leurs 
majeftez  ,  faisant  comme  l'Aurore  oui 
ramenant  le  foleil ,  chafle  peu  à  peu  les 
brouillards  de  la  nuit ,  de  crainte  que 
ii  les  hommes  fortans  d'une  profonde 
obfcurité  fe  trouvoient  en  un  inftant 
éclairez  de  cette  erandc  lumière ,  leur 
veuc  foible  n'en  fuit  endommagée.  Ain. 
fi,  Madame,  la  ville  de  Paris  ayant 
gemi  long-temps  fous  le  faix  de  l'el- 
pais  nuage  d'apprehenfionde  confùfion 
6c  defordre  ,  flottant  continuellement 
entre  la  crainte  8c  l'efperancc  ,  pour 
cftre  éloignée  de  vos  majeftez  fon  uni- 
que efpoir ,  fe  trouveroit  eftonnée  de 
le  voir  tout  à  coup  environnée  de  tous 
les  folcils  ,  &  plongée  en  l'abifine  de 
tant  de  joyes  &  liefles  unies  enfcmble  , 
fi  voftre  prefenec  devançant  celle  du 
roy  ne  luy  aflèrmiûoit  le  courage  ôcla 
re/olution.  Et  comme  nous  demeurons 
extrêmement  confolezde  nous  voir  pro- 
che de  V.  M.  qui  nous  ramené  la  paix 
éloignée  de  nous  par  voftre  abfence , 
nous  ne  doutons  point  que  ne  receviez 
aufli  grand  contentement  de  voir  tant 
de  peuple  aux  pieds  de  V.  M.  rendant 
tefmoignage  de  fa  fidélité  8:  obeïflance 
avec  un  trcs-humble  refp&i  &  grande 
affection  à  fon  fervice.  Continuez  donc, 
s'il  vous  plaift,  madame,  à  aymer  la 
ville  de  Paris,  comme  elle  a  continué 
8c  continuera  éternellement  cette  mef- 
me  fidélité  &  obeïflance ,  avec  fes  ar- 
dentes prières  qu'elle  fera  journellement 
pour  la  fante  du  roy  6c  de  V.  M. 

Ce  fait,  mefdits  ficurs  de  la  ville  ont 
conduit  ladite  dame  en  ladite  eglife  S. 
Viclor,  8c  de  lâ  aux  fauxbourgs  S.  Ger- 
main à  1'hoftel  de  Luxembourg,  où  elle 
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eft  allée  pour  voir  fes  baftimens ,  6c  de  - — 
là  au  Louvre.  A"- 

Et  eft  à  noter  que  depuis  l'entrée  det 
dits  fauxbours  S.  Marcel  jufques  ezdits 
fauxbourgs  S.  Germain,  6c  dehlits faux- 
bourgs  jufques  au  Louvre  ,  tous  les 
bourgeois  de  la  ville  eftoient  en  armes 
6c  en  ordre,  pour  plus  honorer  ladite 
dame ,  ce  qui  avoir  efté  fait  de  l'ordre 
defdits  ficurs  prevoft  des  marchands  6c 
efchevins. 

Et  le  lendemain  lefdits  fieurs  prevoft 
des  marchands  6c  efchevins  ,  procureur 
du  roy  6c  greffier  de  la  ville ,  font  al- 
lez en  leurs  habits  noirs  ordinaires  au 
Louvre  faire  la  révérence  à  ladite  da- 
me royne  mcre.  Et  eftant  mefdits  fieurs 
advertis  que  le  roy  6c  la  royne  arrivoient 
en  cette  ville  le  Lundy  enfuivant  16. 
dudit  prefent  mois  de  May ,  ont  donné 
ordre  à  faire  parachever  les  prépa- 
rants encommencez.  Et  A  cette  fin  fe 
font  tranfportez  hors  les  fauxbourgs  S. 
Jacques  vers  Mont-rouee ,  accompa- 
gnez du  fieur  chevalier  du  guet  fergent 
de  bataille,  pour  reconnoiftre  le  champ 
où  feroient  faits  les  bataillons  des  gens 
de  pied  *  lequel  ayant  arrefté  au  lieu 
le  inoins  dommageable  ez  terres  enfe- 
mencces ,  ont  arrefté  quelques  mande- 
mens ,  par  le  premier  defquels  drefle 
au  nom  du  gouverneur  6c  de  mefdits 
fieurs  de  la  ville,  en  date  du  14.  May, 
eft  fait  detfenfe  à  tous  gentilshommes, 
bourgeois,  6c  autres,  d'entrer  à  cheval 
ou  à  pied,  en  caroflè  ou  autrement  dans 
les  bleds  8c  autres  terres  enfemencces , 
6c  de  fourager  ou  gafter  les  bleds ,  à 
peine  d'eftre  tenus  du  dommage,  de 
iaifk*  fur  le  champ  de  leurs  chevaux  6c 
carrollès  6c  de  30.  livres  pari  fis  d'amen- 
de. Dcffendu  pareillement  aux  troupes 
de  la  ville ,  à  peine  de  la  vie  ,  de  tirer 
leurs  moufquets  ou  harquebufes  hors 
de  la  ville.  Ordonné  qu'ils  les  tireront 
avant  que  de  partir  pour  aller  au  camp. 
Deftenle  de  faire  palier  aucun  carofle 
Lundy  prochain,  depuis  l'entrée  du  pont 
N.  D.  jufqu'au  bout  du  fauxbourg  faint 
Jacques  depuis  7.  heures  du  matin  juf- 
qu'à  7.  heures  du  foir  a  peine  de  con- 
fifeation  de  chevaux  6c  caroflès. 

Mandement  dudit  jour  aux  cinquan- 
teniers,  pour  fe  trouver  Lundy  àmidy 
à  l'hoftel  de  ville  à  cheval  6c  en  houflè, 
avec  leurs  cinquanteniers  6c  dixeniers6c 
douze  notables  bourgeois  de  chaque 
quartier  6cc. 

Le  refte  cft  au  cérémonial  François 
corn.  1.  p.  977- 
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,"<-    La  reine  «Mp  au  feu  de  la  S.  Jean ,  à 
Sheftel  de  viUe. 

LE  Samedy  18.  jour  de  Juin  \(>\C. 
meflieurs  les  .prevoft  des  marchands 
&  efchevins ,  procureur  du  roy  6c  gref- 
fier de  la  ville  de  Paris  font  allez  au 
Louvre  fupplier  le  roy  de  vouloir  tant 
honorer  la  ville  ,  que  d'affifter  à  la  fo- 
lemnité  du  feu  de  S.  Jean.  A  quoy  S. 
M.  auroit  fait  refponfe  qu'il  y  avoit  efté 
l'année  paflée ,  fie  que  pour  cette  an- 
née il  n'y  .pourroit  venir }  mais  que  la 
.royne  fon  efpoufe  iroit ,  fie  donna  char- 
ge auxdits  fleurs  de  l'en  aller  prier. 

Et  auffitoft  font  allez  trouver  ladite 
dame  royne ,  à  laquelle  ayant  fait  la 
prière  ,  auroit  fait  refponfe  qu'elle  fe- 
xoit  ce  que  voudroit  le  roy  &  la  royne 
la  mere. 

Et  à  Tinftant  font  allez  chez  mon- 
fieur de  Liancour  gouverneur  de  cette 
ville  le  prier  de  vouloir  faire  l'honneur 
à  ladite  ville  pour  mettre  fie  allumer 
ledit  feu  en  la  manière  accoutumée ,  fie 
iceluy  advcrti  que  la  royne  y  viendroit  5 
lequel  auroit  promis  de  s'y  trouver. 

Et  eftantmefdits  fleurs  retournez  au- 
dit hoftel  de  ville  ,  ils  ont  donné  or- 
dre à  tous  les  préparatifs  neccflàires 
pour  recevoir  ladite  dame  royne ,  tant 
à  faire  bien  parer  fie  tapifler  ledit  hof- 
tel de  ville  ,  que  pour  faire  choix  de 
belles  fie  exquues  confitures  pour  la  col- 
lation y  meflne  a  eftc  fait  un  haulr  dais 
au  bout  de  la  grande  falle  de  environ 
quatre  pieds ,  Se  un  dez  au-defTus  >  com- 
me auffi  deux  autres  dais,  l'un  au  grand 
bureau  où  feroit  fait  la  collation ,  fie 
l'autre  au  petit  bureau  où  elle  verroit 
ledit  feu. 

Et  advenu  ledit  jour  du  feu ,  qui  ef- 
toit  le  Jeudy  13.  dudit  mois  de  Juin, 
toutes  choies  eftant  bien  préparées  & 
en  bon  ordre,  meflne  un  théâtre  drelTé 
en  la  place  de  Grève  peuplé  de  grandes 
figures  pleines  de  fulees  8c  autres  arti- 
fices }  ladite  dame  royne  feroit  venue" 
environ  les  flx  heures  du  foir ,  où  mef- 
dits  fleurs  les  prevoft  des  marchands  6c 
efchevins  fie  greffier  de  ladite  ville,  vef- 
tus  de  leurs  robbes  mi-parties,  feroient 
allez  la  recevoir  jufques  à  la  porte  de 
l'hoftel  de  ville5  laquelle  eftoit  aJlïïtéc  de 
monfieur  le  cardinal  de  Gmfe,  mon- 
fieur de  Nevers ,  monfieur  de  Mont- 
bazun  fie  plu  ficurs  autres  princes  ,  prin- 
ceflès fie  feigneurs  j  fie  l'ont  iceux  fieurs 
conduite  julquesen  ladite  grande  falle, 


ET  PIECES 

où  elle  a  efté  mile  dans  une  belle  chaife 
qui  eftoit  fur  ledit  hault  dais ,  lequel 
eftoit  couvert  de  tapis  de  Turquie.  Et 
en  entrant  dans  ladite  falle  les  cornets 
fie  haultbois  eftans  en  grand  nombre 
ont  fonné,  fie  après  les  violons  ontauflt 
fonnéjôe  ayant  veu  danfer  quelque  temps 
par  ladite  dame  royne ,  a  efté  menée  fie 
conduite  audit  grand  bureau  où  eftoit 
préparée  une  fort  belle  collation  de 
confitures  exquifes.  Ce  fait,  ledit  fleur 
gouverneur,  avec  lefdits  fieurs  prevoft 
des  marchands,  efchevins  fie  greffier  de 
ladite  ville,  vertus  de  leurs  robbes  mi- 
parties  ,  ayans  chacun  une  grande  ef- 
charpe  d'œillets  fie  autres  fleurs ,  avec 
un  chapeau  fie  un  grand  boucquet  à  la 
main,  font  allez  allumer  ledit  feu  en 
l'ordre  qui  enfuit  : 

Premièrement  raarchoient  les  tam- 
bours. 

Apres  eux  les  trompettes. 

Les  capitaines  fie  autres  chefs  des  trois 
nombres  de  la  ville. 

Après ,  les  joueurs  d'inftrumens ,  fon- 
nans  de  leurs  cornets  fie  haultbois. 

Les  gentilshommes  dudit  fieur  gou- 
verneur. 

Les  fergcns  de  la  ville,  vertus  de 
leurs  robbes  mi-parties. 

Le  greffier  de  la  ville,  féul,  vertu  de 
fa  robbe  de  livrée ,  efcharpe ,  chapeau 
fie  boucquet,  ayant  fur  fa  tefte  fon  cha- 
peau ordinaire. 

Ledit  fleur  gouverneur  fie  ledit  fleur 
prevoft  des  marchands  enfemble. 

Lefdits  fleurs  efchevins  deux  à  deux, 
veftus ,  fie  ledit  fieur  prevoft,  de  leurs 
robbes  de  livrée  fit  eleharpes ,  fie  leurs 
chapeaux  ordinaires  à  la  tefte. 

Et  après  avoir  fait  trois  tours,  a  efté 
baillé  audit  fieur  gouverneur  ,  prevoft 
des  marchands ,  efchevins  fie  greffier , 
chacun  une  torche  ardente,  avec  la- 
quelle ils  ont  allumé  un  petit  feu  drefle 
à  cet  effet.  Et  eftoient  les  torches  def- 
dits  fieurs  gouverneur  fie  prevoft  des 
marchands  blanches,  fie  celles  defdits 
fieurs  efchevins  fie  greffier  jaunes. 

Et  eftant  retournez  audit  hoftel  de 
ville  ,  aprez  le  fignal  donné  ,  l'artifice 
a  joué  fort  bravement ,  enfemble  le  ca- 
non ,  artillerie  fie  boucttes  de  ladite  ville 
ont  tiré. 

Et  quelque  temps  aprez  ladite  dame 
royne,  princes,  feigneurs  fie  princeflès 
s'en  font  allez  ;  fit  a  efté  ladite  dame 
royne  conduire  jufques  dans  fon  ca- 
rolîe  par  lefdits  fieurs  prevoft  des  mar- 
chands ,  efchevins  fit  greffier  veftus  de 
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leurfdites  robbes délivrée,  comme  auflî  voit  dire  ce  jourd'huy  vigiles  en l'eglife 

ledit  fieur  gouverneur ,  aprez  luy  avoir  N.  D.  6c  demain  le  ièrvicei  que  pre-  Ah> 

fait  une  belle  collation  ,  a  efté  remer-  fentement  il  venoit  d'en  faire  la  lemonce 

cié  par  ladite  ville.  à  meilleurs  des  cours  fouveraines  pour 

Et  le  Mardy  18.  dudit  mois  de  Juin  eux  y  trouver j  venoit  femblable  mène 

mcfdits  lîeurs  les  P.  des  M.  E.  ôc  gref-  à  ce  bureau  pour  mefmeefret  $  ficapre- 

fier  de  la  ville  font  allez  au  Louvre  re-  fente  à  mondit  fieur  le  prevoft  des  mar- 


auffitoft  a  elle  fait  lecture,  donc  la  te- 


mercier  ladite  dame  royne  de  l'honneur  chands  les  lettres  miïïives  de  S.  M.  donc 
qu'elle  avoir  fait  à  la  ville  parla  pre- 

fence  à  ladite  folemnite  du  feu  S.Jean  j  neur  enfuit; 
laquelle  a  dit  auxdits  fieurs  qu'elle  avoir 

clic  bien  contente ,  enlemble  des  pré-  DE  PAR.  LE  ROY. 
paratifs  que  l'on  avoic  fait  pour  elle  , 

&  qu'elle  en  remercioit  ladite  ville.  Hp  RES-CHERS  ET  BIEN  AMEZ. 

La  reine  alfifta  encore  au  feu  de  la  X    Ayant  efté  advertis  du  decez  de 

S.  Jean,  a  l'hoftel  de  ville,  en  1618.  l'empereur  des  Romains  noftre  très-cher 

Le  gouverneur  prit  fa  collation  avec  6c  tres-amé  bon  frère  d'heureufe&Ioua- 

Ja  reine.  Les  bouettes  &  l'artillerie  de  ble  mémoire,  nous  avons  refolu  de  faire 

delà  ville  ne  furent  tirées  qu'après  le  de-  prier  Dieu  pour  le  lal  ut  de  fonamepar 

part  delà  reine ,  comme  elle  l'avoit  com-  un  fervice  folemnel  que  nous  avons  or- 

mandé.  donné  cftre  fait  Jeudy  prochain  en  l'e- 
glife N.  D.  de  Paris  avec  toutes  les 

Service  funèbre  pour  t empereur  Matbias.  cérémonies  &  honneurs  qui  font  deus 

&  appartiennent  à  la  mémoire  d'un  fi 

LE  Mercredy  17.  Avril  1619.  envi-  grand  prince.  A  ces  caufes  nous  vous 

ron  neuf  heures  du  matin  mef-  mandons  &  ordonnons  que  vous  ayez  à 

fieurs  les  P.  des  M.  &  E.  de  la  ville  vous  alîèmblcr  en  corps  6c  vous  trou, 

de  Paris  eftans  en  leur  bureau,  ont  efté  ver  en  l'ordre  accouftumé  en  pareil  cas 

advertis  que  monficur  de  Roddes  grand  Mercredy  aux  vigiles  qui  fe  diront  en 

maiftre  des  cérémonies  les  venoittrou-  ladite  eglife ,  Scie  lendemain  au  fervice 

verj  au  moyen  dequoy  deux  dcfdits  folcmnci.  Si  n'y  faites  faulte;  Car  tel 

fieurs  cfchevins ,  avec  le  greffier  de  la  eft  noftre  plaifir.  Donné  à  S.  Germain 

ville,  font  allez  au-devant  julqucs  à  la  en  Laye  le  14.  jour  d'Avril  1619.  Signé  : 

porte  du  grand  bureau  ,  où  il  leroit en-  LOUIS.  Et  au  -  dejfous  :  de  Lomenik. 

tré  ,  marchant  devant  luy  les  quatre  hc-  Et  JceUies  des  armes  d'iceluy  feirneur  roy. 
raults  d'armes  tiu  roy  veftusde  robbes  .  Et  au  dos  eft  e/crit:  A  nos  tres-chers  ÔC 

de  deuil  &  leurs  cottes  d'armes  par-  bien  amez  les  prevoft  des  marchands  ôc 

delfus ,  ayans  des  bonnets  de  camelot  cfchevins  de  noftre  bonne  ville  de  Pa- 

ronds,  ledit  fieur  de  Roddes  veftu  de  ris. 

deuil ,  ôc  d'une  grande  robbe  de  lèrge  APRES  laquelle  leclure  fe  font  pre- 
noire ,  à  longue  queuë ,  qui  luy  clloit  fentez  13.  jurez  crieurs  de  corps  fit  de 
portée  par  un  page  ayant  un  bonnet  vins  delà  ville,  ayant  chacun  une  robbe 
carré  fit  fon  cfpee  au  cofté,  fuivi  de  noire,  leurs  clochettes  en  main,  ôccha- 
dix  ou  douze  gentils  -  hommes  ayant  cun  deux  armoiries  au-devant  6c  der- 
chacun  une  robbe  de  deuil ,  le  chape-  riere  le  dos ,  pour  faire  la  proclama- 
ron  avallé  ,  fi:  bonnets  carrez.  Au-  tion  ;  lefqucls  crieurs  It  font  tenus  au- 
quel lîeur  de  Roddes  a  efté  baillé  place  dit  grand  bureau ,  où  ledit  fieur  deRod- 
6c  fèancc  dans  la  première  chaire  où  des  fi:  lefdits  fieurs  de  la  ville  font  al. 
ordinairement  fe  met  le'  fécond  efche-  lez  ôc  fe  font  lefdits  fieurs  prevoft  ÔC 
vin  ,  lefdits  fleurs  eichevins  ayant  tous  efchcvins  aflis  en  leurs  places  ordinai- 
palle  du  mcline  tofte  j  lequel  lieurau-  rcs ,  6c  de  l'autre  cofte  vis-à-vis  ledic 
roit  die  à  mcfdits  fieur  les  P.  des  M.  ôc  fieur  prevoft  des  marchands  6c  efche- 
li.  que  le  roy  ayant  efté  adverty  que  vins  ledit  fieur  de  Roddes  s'eftailis,6c 
l'empereur  Mathias  eftoitdecede ,  avoit  au-dellous  de  luy  le  greffier  de  la  ville, 
refolu  que  à  la  mémoire  fuft  fait  uri  fer-  Auxquels  crieurs  a  efté  commandé  de 
vice  en  l'cgiile  N.  D.  avec  la  folem-  faire  leur  office.  Et  aulîkoft  ont  fonne 
ni  te  ,  poirtpe  funèbre  6c  cérémonie  ac-  leurs  clochettes  par  deux  diverfès  fois, 
couftumee  6c' tels  qu'il  avoit  cy-devant  6c  par  Gafpar  MelonJ'un  defdits  crieurs 
efté.  fait  pour  les  autres  empereurs  fes  a  efté  à  haulte  voix  fait  la  proclama- 
prcdcçeUcurs }  6c  pour  cet  eflet  fe  dev  tion  qui  enfuit  t 
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NOBLES  &  dévotes perfonnes.  Priez 
Dieu  pour  l'ame  de  tres-hault,  très- 
puifiant,  tres-excellent  &  tres-magna- 
nime  princeMathias  par  la  grâce  deDicu 
nagueres  empereur  roy  des  Romains 
&  de  Bohême  ;  pour  l'ame  duquel  le 
roy  fait  faire  les  fèrvices  &  prières  en 
Teglife  de  Paris  >  auquel  lieu  ce  jour- 
d'huy  aprez  midy  feront  dites  vefpres 
&  vigiles  des  morts ,  pour  y  eftre  de- 
main à  dix  heures  du  matin  fait  fon 
fervice  folemnel.  Priez  Dieu  qu'il  en  ait 
l'ame. 

ET  AUSSITOST  ledit  fieur  de  Rod- 
dcs a  pris  congé  defdits  fleurs  de  la 
ville ,  dont  deux  defdits  fieurs  efche- 
vins ,  procureur  du  roy  8c  greffier  de 
la  ville,  ont  efté  le  conduire  jufques 
au  hault  de  la  première  montée. 

Incontinent  aprez  mefdits  fieurs  de 
la  ville  ont  fait  expédier  les  mandemens 
aux  confeillers  de  la  ville  pour  fe  trou- 
ver à  l'hoftel  de  ville  à  quatre  heures 
de  relevée  à  cheval  8c  en  bouffe }  aux 
quarteniers,  pour  fe  trouver  audit  lieu 
à  pareille  heure,  aufli  à  cheval  &  en 
houfle  avec  deux  bourgeois  de  chaque 
quartier  -,  &  aux  trois  capitaines  des  har- 
quebuziers  ,  archers  6c  arbaleftriers  de 
ladite  ville ,  pour  fe  trouver  avec  tous 
ceux  de  leurs  nombres  audit  hoftelde 
ville  à  trois  heures  de  relevée  8c  le  len- 
demain à  fix  heures  du  matin  ,  avec  leurs 
hocquetons  8c  hallebardes. 

Et  ledit  jour  de  Mercredy  17.  jour 
d'Avril  1619.  fur  les  quatre  heures  de 
relevée  meilleurs  de  la  ville  font  partis 
dudit  hoftel  de  ville  pour  aller  en  ladite 
eglife  N.  D.  en  l'ordre  qui  enfuit: 

Premièrement  marchoicntles  archers 
de  la  ville  à  pied. 

Aprez  ,  lefdics  fergensde  ladite  ville, 
aufli  à  pied  ,  vertus  de  leurs  robbes  mi- 
parties. 

Aprez  eux  monficur  le  greffier  de  la 
ville,  feul,  à  cheval,  vertu  de  lés  ha- 
bits ordinaires  6c  d'un  manteau  à  man- 
ches de  lèrge  noire ,  fon  chapeau  fur  fa 
tefte. 

Aprez ,  mefdits  fieurs  les  prevoft  des 
marchands ,  efchevins  8c  procureur  du 
roy  de  la  ville ,  aufli  à  cheval ,  vertus 
de  leurs  habits  noirs  8c  ordinaires. 

Et  aprez ,  aucuns  defdits  fieurs  con- 
cilier* ,  quarteniers  &  bourgeois  man- 
dez. 

Et  eftant  à  l'entrée  de  N.  D.  mefdits 
fieurs  de  la  ville  ont  pris  leurs  bonnets 
carre? ,  8c  ledit  greffier  8c  aucuns  def- 
dits efchevins  qui  font  de  robbe  courte 
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ont  pris  leurs  tocques  de  velours. 
A  Tcntrée  du  chœur  ont  efte  receus 
ar  ledit  fieur  de  Roddcs  qui  leur  a 
aillé  leurs  places  6c  feanecs  daus  les 
haUltes  chaifes  à  l'entrée  du  chœur  à 
main  gauche  proche  6c  au-deflbus  de 
meflicurs  de  la  cour  des  aydes ,  8c  ledit 
greffier  eft  monte  6c  luy  a  efte  baillé 
place  fur  les  appuis  qui  font  devant  lef- 
dites  haultes  chaifes ,  où  il  s'eft  affis  vis- 
à-vis  dudit  fieur  prevoft  des  marchands. 
Ledit  fieur  procureur  du  roy  a  erté 
affis  dans  une  defdites  haultes  chaife- 
a  cofté  8c  au-deflous  du  dernier  efche 
vin.  Proche  8c  au-deflbus  ledit  greffier, 
monfieur  l'Eftourncau  conléillcr  de  la 
ville  a  pris  place,  6c  dans  les  baffes 
chaifes  vis-à-vis  lefdits  fieurs  delà  ville 
fe  font  affis  lefdits  quarteniers  ,  6c  plus 
bas  fur  de  petits  bancs  couverts  de  deuil 
fe  font  mis  les  fergens  de  la  ville.  Et 
eft  à  remarquer  que  ledit  fieur  dé  Rod- 
dcs a  dit  qu'il  ne  pouvoit  bailler  plus 
de  fix  chaires  pour  la  ville.  Et  après 
eux  a  feulement  efté  laifle  trois  chaires 
vuides ,  qui  lbnt  les  premières  à  l'en- 
trée du  chœur  à  main  gauche ,  pour 
monfieur  le  recteur  6c  fes  fuppofts. 

Incontinent  après  font  entrez  mef- 
fieurs  de  la  cour  de  parlement  vertus 
de  leurs  habits  noirs  ordinaires ,  qui  ont 
efté  placez  par  ledit  fieur  de  Roddcs 
dans  les  haultes  chaifes  du  cofté  à  main 
droite  }  6c  cftoit  monfieur  le  premier 
prefident  affis  dans  la  iixicme  chaife 
du  cofté  de  la  chaife  epifcopale ,  8c  les 
autres  prefidens  6c  confeillers  à  la  fuite 
en  defeendant  vers  la  nef  j  ayant  efte 
laillé  cinq  chaifes  vuides  pour  le  grand 
deuil. Meifieurs  de  la  chambre  des  comp- 
tes ont  efté  placez  dans  les  hauteschai- 
fes  du  cofte  feneftre  vis-à-vis  meifieurs 
du  parlement ,  ayant  aufli  efté  laifle  cinq 
places  vuides  à  l'oppofitedii  grand  deuil} 
dedans  lefquclles  cinq  places  vuides  fe 
voulurent  mettre  aucuns  chanoines  de 
JNoftre- Dame,  mais  ils  en  ont  efté  cm- 
pcfchcz  par  monfieur  le  premier  prefi- 
dent de  la  chambre  des  comptes  ,  di- 
fant  que  ce  n'eftoit  leurs  places ,  &  qu'il 
falloit  qu'elles  demeuraflent  vuides  ,  ou 
bien  pour  mettre  meifieurs  les  cheva- 
liers du  S.  Efprit  y  au  moyen  de  quoy 
lefdits  chanoines  fe  font  retirez  ,  6c  lef- 
ditcs  cinq  places  font  demeurées  vui- 
des. 

Au-deflbus  de  meifieurs  des  comptes 
qui  avoient  douze  chaifes  pour  eux  ,  ont 
efte  placez  meflieurs  de  la  cour  des  ay- 
des qui  avoient  huit  chaifes  5  .puis  rhef- 
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fieurs  de  h  ville,  comme  diteft,8cau. 
deflbus  d'eux  ledit  lieur  recieur  &  ceux 
de  la  fuite ,  lequel  lîeur  re&eur  s'eft  aflis 
dans  la  première  chaife  à  l'entrée  du 
choeur  à  main  gauche  y  fie  d'autant  qu'il 
n'y  avoit  pas  allez  de  chaifes  pour  af- 
lcoir  leldices  compagnies ,  les  places  à 
eux  deftinces  eftant  remplies ,  les  autres 
fc  font  aflis  fur  lcfdits  appuis  vis-à-vis  les 
chaifes  où  eftoient  chacune  de  leurs 
compagnies. 

Au  milieu  du  chœur  eftoit  dreflee  une 
grande  chapelle  ardente  peuplée  d'un 
xbrt  grand  nombre  de  cierges  allumez, 
comme  aufli  par  toute  l'eglifc  ficàl'en- 
tour  du  chœur  y  avoit  pareillement  gran- 
de quantité  de  cierges  allumez  ;  toute 
I'eglife  fie  le  chœur  fort  bien  parez  en 
deuil,  fie  deux  lez  de  velours  l'un  fur 
l'autre  fur  la  ferge  noire  ,  peuplez  d'ar- 
moiries aux  armes  dudit  deffunt  empe- 
reur. 

Entre  la  ceinture  du  chœur  &  l'au- 
tel ,  y  avoit  pluiîeurs  bancs ,  fie  fur  ceux 
du  colle  de  la  chaire  epife  opale  ont 
efte  aflis  meflieurs  lesarchevefques,evel- 
ques  fie  autres  bencheiers  ;  Se  à  l'autre 
cofté  meflieurs  les  chevaliers  du  S.  Ef- 
prit  &  aucuns  de  meflieurs  les  ambaflâ- 
deurs. 

Ledit  fieur  de  Roddcs  ,  qui  eftoit 
veftu  d'une  grande  robbe  de  deuil ,  le 
chaperon  fur  l'cfpaule,  le  bonnet  carré, 
fie  l'efpée au  collé,  eftoit  aifis  au-devant 
de  la  reprefentation  vis-à-vis  le  maiftre 
autel  }  fie  un  peu  plus  bas,  éloigné  de 
luy  ,  eftoit  monfieur  Perrochel  maiftre 
des  coruptes  fie  lieutenant  des  cérémo- 
nies, veftu  en  la  forte  dudit  lieur  de 
Roddes.  Aux  quatre  coins  de  la  repre- 
fentation ,  eftoient  lur  chacun  un  petit 
iiege ,  les  quatre  hérauts  d'armes  avec 
leurs  cottes. 

Tout  eftant  arrivé  en  bel  ordre  ,  on 
a  commencé  vigiles  fie  vefpres  des  morts; 
Jefquelles  dites,  chacun  s'eft  retiré. 

Et  le  lendemain  Jeudy  18.  dudit  mois 
d'Avril  fur  les  neuf  heures  du  matin 
nieldits  fieurs  les  prevoft  des  marchands, 
efchevins ,  greffier,  procureur,  rece- 
veur, aucuns  de  meilleurs  les  conlcil* 
lers  de  la  ville  ;  quarteniers  6c  bour- 
geois mandez,  avec  les  archers  fie  1er* 
gens  ,  font  partis  dudit  hoftel  de  ville 
pour  aller  audit  lêrvice  en  ladite  eglife 
Noftre-Dame  en  pareil  ordre,  rang, fie 
liabus  qu'ils  avoient  efte  la  veille  aux 
vigilles  j  8c  eftant  arrivez  en  ladite  eglife 
J^oitrc-Dame  ont  efté  placez  par  ledit 
lieur  de  Roddes  aux  mcfincs  chaires  y 
Tome  IL  Part.  III, 
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places  fie  lieux  qu'ils  ont  efté  le  jour   . 

précèdent  -,  comme  au  fcmblable  tous  lil>- 
meflieurs  des  cours  fouveraines  fie  rec- 
teur ont  pris  leurs  inefmes  places  qu'ils 
avoient  la  veille  }  femblablement  les  ar- 
chevefqucs,  evefques,  chevaliers  de  l'or- 
dre ,  ficamballadeurs,  ledit  lîeur  de  Rod- 
dcs, Perrochel,  heraults;  ôc  y  avoit  fi 
grande  quantité  de  cierges  6c  de  lumi- 
naire ,  qu'il  n'eftoit  polfible  de  plus. 

Le  tout  eftant  placé  en  bon  ordre, 
eft  venu  le  grand  deuil ,  qui  eftoit  mon- 
fieur le  comte  de  Soldons,  monfieur  le 
duc  de  Longueville,  fie  monfieur  le 
comte  de  S.  Paul  ,  qui  avoient  cha- 
cun une  grande  robbe  fie  chaperon  fur 
la  tefte  ,  leurs  longues  queues  portées 
par  des  pages  -y  fie  ont  pris  leurs  pla- 
ces, conduits  par  ledit  fieur  de  Rod- 
dcs ,  dedans  les  chaifes  qui  eftoient  vui- 
des  au-deflus  de  meflieurs  du  parlement; 
fie  ont  efte  laiflées  vuides  les  deux  pre- 
mières chaifes  le*  plus  proches  de  ladite 
chailê  cpilcopalc  ,  mondit  fieur  le  comte 
de  Soifions  eftant  dans  la  troifiéme, 
monfieur  de  Longueville  dans  la  qua- 
trième ,  fie  monfieur  le  comte  de  laine 
Paul  dans  la  cinquième  proche  de  mon- 
fieur le  premier  prefident,  qui  eftoit  dans 
la  fixiéme. 

£c  auflitoft  les  gens  d'eglife  ont  com- 
mencé à  chanter  l'office,  fie  la  meûe 
a  efté  dite  par  monfieur  l'evefque  d'O- 
range ,  fie  l'oraifon  funèbre  par  mon- 
fieur l'archevefque  d'Aix. 

La  méfie  dite  ,  chacun  s'eft  retiré. 

L'intention  de  meflieurs  de  ta  ville 
eftoit  de  s'en  retourner  en  l'hoftel  de  . 
ladite  ville  en  pareil  ordre  qu'ils  en 
eftoient  fortis ,  mais  fortans  de  N.  D. 
ont  veu  qu'il  pleuvoit  bien  fort.  Au 
moyen  dequoy  monfieur  le  prevoft  des 
marchands  a  envoyé  quérir  Ion  caroflé, 
fie  chacun  s'eft  retiré  en  leurs  maifons 
fans  revenir  audit  hoftel  de  ville  en  ce* 
remonie. 

Solennité  du  feu  de  La  S.  Jean,  où  le  roy 
la  reine  affilèrent  avec  les  frimes 
&  ftinceffes. 

1"  E  Mercrcdy  17.  jour  de  Juin  1610.  

|  meflieurs  lesprevolt  des  marchands  a»,  ma. 
êlcnevins  fie  greffier  de  ladite  ville  font 
allez  au  Louvre  pouf  prier  le  roy  de 
tant  honorer  la  ville ,  que  de  venir  met- 
tre le  feu  le  jour  de  la  folemnité  dudit 
feu  S.  Jean;  Se  après  avoir  fait  la  ré- 
vérence à  S.  M.  luy  ont  fait  ladite  fc- 
monce ,  de  laquelle  elle  a  efté  contente 
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 fie  promis  d'y  venir.  Ce  fait,  ont  efté 

»*o.  trouver  la  royne ,  laquelle  ils  ont  auffi 
tres-humblement  fuppîiée  de  prendre  la 
peine  de  venir  à  la  lolemnité  dudit  feuj 
qui  a  fait  refpohfe  qu'elle  fupplioit  le 
roy  de  le  trouver  bon ,  8c  qu'elle  y  vien- 

<bx>it.  ,  ,  .„ 

Et  eftant  mefdits  ficurs  de  la  ville  re- 
venus audit  hoftelde  la  ville,  ont  donné 
-ordre  aux  préparatifs  qu'il  convenoit 
faire  pour  recevoir  leurs  majeftez  8c  leur 
donner  le  plus  grand  contentement  que 
faire  fe  pourra. 

Et  fuivantee,  ont  donné  charge  aux 
nommez  Carefme  8c  George  faifeurs 
d'artifices,  auxquels  iUavoient aupara- 
vant donné  charge  de  f  aire  un  feu  d'ar- 
tifice en  ladite  place  de  Grève ,  d'aug- 
menter leurdit  feu  de  la  plus  grande 
quantité  de  lances  à  feu  ,  fufees,  pé- 
tards, théâtres,  figures,  le  mieux  8c  le 
plus  fuperbement  que  faire  fepourroit  -, 
ce  qu'ils  ont  promis  de  faire. 

Ont  auffitoft  envoyé  quérir  refpicier 
de  la  ville,  lequel  a  eftéadverti  de  re- 
couvrer 6c  tenir  preftes  les  plus  belles  , 
excellentes  6c  exquifes  confitures  qu'il 
foit  pofljble  de  recouvrer ,  pour  faire  les 
collations  à  leurfdites  majeftez. 

Ont  donné  charge  à  leur  maiftre  de 
l'artillerie  d'avoir  le  foin  détenir  prefte 
l'artillerie ,  canons  6c  bouerres  de  la 
ville  pour  les  tirer  le  jour  dudit  feu. 

Ont  fait  faire  un  hault  dais  de  char- 
penterie  dans  la  grande  falle  de  l'hoftel 
de  la  ville  devant  lés  cheminées  du  cofté 
du  S.  Efprit,  fur  lequel  l'onmontoitde 
fix  marches ,  où  a  efté  fait  une  forme 
de  parquet ,  au  «milieu  duquel  y  avoit 
encore  des  ais  élevez  d'un  pied  ou  en- 
viron ,  de  deux  toiles  en  carré  ,  pour 
audit  lieu  «lettre  les  chaifes  du  roy  8c 
de  la  royne. 

Le  long  de  ladite  grande  falle ,  du 
cofté  de  la  Grève,  a  efté  faite  une  ga- 
lerie de  charpenterie  pour  y  mettre  des 
feigneurs  ôc  dames. 

Et  de  l'autre  coftç  de  ladite  falle,  vers 
la  court ,  depuis  le  mur  proche  ladite 
cheminée,  jufqu'à  la  grande  porte,  a 
efté  fait  des  efchaffaux  en  forme  d 'am- 
phithéâtre &  par  degrez,  pour  y  rece* 
voir  8c  mettre  les  dames. 

A  efté  fait  une  barrière  au  travers  de 
ladite  falle ,  depuis  le  coin  dudit  am- 
phithéâtre vers  la  porte ,  jufques  à  la- 
dite galerie  j  au  milieu  de  laquelle  bar- 
rière a  efté  laiflc  une  ouverture  de  qua- 
tre pieds  de  large  pour  le  pauagc,afin 
tle  garder  aifement  par  des  archers  le 
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paflage,  pour  éviter  confufion. 

Semblablement  ont  fait  faire  les  ef- 
chaffaux dans  le  grand  bureau  6c  aux 
chambres  refpondantes  dans  la  Grévej 
plus  un  autre  grand  efchaffàult  fous  l'ar- 
che dudit  hoftel  de  la  ville ,  où  l'on 
entroit  par  la  beuvette. 

Ont  mefd.ficurs  de  la  ville  fait  parer  ÔC 
tapifler  lad.grande  falle  de  tres-belles  ta- 
piflèries,  eniemble  led.  parquet  6c  hault 
dais  de  charpenterie,  Scies  marche-pieds 
de  tapis  de  Turquie,mefme  fur  les  dègrel 
pour  monter  audit  parquet,dans  lequel  a 
efté  mis  deux  chaifes  de  drap  d'or  pour 
leurs  majeftez ,  6c  à  cofté ,  un  peu  plus 
éloigné,  deux  fellcs  de  velours  ployan- 
tes, l'une  pour  monficur  frère  du  roy, 
6c  l'autre  pour  madame  j  Ôc  â  l'entour 
d'iceluy  parquet  en  dedans ,  a  efte  mis 
des  bancs  couverts  de  tapifferie  pour 
feoir  les  princes ,  princeûcs  ,  feigneurs 
6c  dames. 

Au  plancher  ,  vis-â- vis  ledit  parquet, 
a  efté  tendu  un  dais  de  velours  broché 
ÔC  brodé  d'or  6c  d'argent ,  pour  fervir 
au-deffus  delà  tefte  de  leurs  majeftez. 

Sur  les  appuis  de  ladite  gallerie  ÔC 
fur  tous  les  efchaffàux  6c  degrez  dudit 
amphithéâtre  ont  auffi  efté  mis  6c  clouez 
des  tapis  de  tapifferie  de  flergame  pour 
y  afTeoir  les  dames. 

Et  outre,  a'efté  mis  de  neuf  en  la- 
dite grande  falle  un  parterre  de  natte 
pour  fervir  à  faire  danfer  les  feigneurs 
ôc  dames. 

Ont  auffi  fait  parer  de  tres-belles  ta- 

{>iffèries  une  autre  falle  de  derrière  où 
oge  le  concierge,  refpondante  fur  la 
ruelle  entre  l'hoftcl  de  la  ville  ôc  faint 
Jean  ,  où  a  efté  mis  un  dais  de  toile 
d'or  ôc  d'argent  }  icclle  falle  deftinée 
pour  faire  6c  dreffcr  les  collations  de 
leurs  majeftez. 

Ont  envoyé  mandemensaux  capitai- 
nes des  trois  compagnies  pour  fe  trou- 
ver avec  ceux  de  leurfdites  compagnies 
en  armes  Ôc  au  meilleur  équipage  que 
faire  fe  pourra ,  dans  la  place  de  Grè- 
ve, le  jour  delà  folemnité  du  feuvdef- 
quL-lles  compagnies  ils  envoyèrent  douze 
hommes  de  chacune  d'icclles  avccleurs 
hocquetons  ôc  hallebardes ,  ledit  jour 
du  feu ,  à  dix  heures  du  matin ,  pour 
garder  les  portes  de  l'hoftel  de  la  ville 
8c  empefeher  la  foulle  du  peuple. 

Auffi  ont  envoyé  quérir  la  dame 
Coiffier  cuifiniere  de  la  ville,  à  laquelle 
ils  ont  donné  charge  de  chercher  tous 
les  plus  beaux  fruits  cruds  que  faire  fe 
pourra,  pour  fervir  auxdites  collations. 
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ce  qu'elle  a  promis  faire.  fallc  font  encrez  les  31.  violons  Se  joueurs 

Le  Lundy  11.  dudit  mois  de  Juin  d'inftrumens  de  la  ville ,  qui  ont  clic 

mondic  fleur  le  prevoft  des  marchands  mis  fur  ledit  amphithéâtre  du  cofté  de 

fe  feroit  fait  reprcfcnccr  par  du  Pont  la  porte. 

efpicier  de  la  ville  coûtes  les  plus  belles  Ét  environ  les  quatre  heures  dcrele- 

6c  exquifes  confitures  qu'il  avoic ,  &  vée  mefdits  fleurs  les  prevoft  des  mar- 

apres  avoir  fait  enlever  ce  qu'il  avoit  chands  8c  efchevins  ayant  eu  advis  que 

de  plus  beau,  s'eft  lui.mcfme,  avec  le  la  roync  arrivoit  audit  hoftel  de  la  ville, 

greffier  de  la  ville,  cranfporcé  au  logis  font  aulficoft  defeendus  avec  leurs rob- 

d'un  nommé  Tacync  efpicier  derrreu-  bes  mi-parties  jufques  à  la  defeencede 

rant  au  bouc  du  pont  S.  Michel,  d'où  fon  carofle,  où  ils  l'onc  receucôccon- 

ii  a  encore  faic  enlever  quantité  de  très-  duicc  dans  ladice  grande  falle  au  lieu 

excellences  &  belles  confitures.  qui  luy  eftoic  préparé  j  laquelle  dame 

S'eft  lui-mcfme  tranfportc  dansl'ifle  royne  eftoic  fuivic  de  monfieur  le  comee 

N.  D.  pourvoir  fi  les  figures  &  arci-  de  Soiflbns qui conduifoic madame fœur 

flees  qui  s'y  faifoienc  pour  la  ville  ef-  du  roy  ,  8c  de  plufieurs  princes 8cprin- 

toienc  bien  avancez,  ce  pour  faire  dili-  ceflès  j  laquelle  dame  royne  ,  après  s'ef- 

gencer  les  ouvriers.  tre  un  peu  repofée,a  danféun  branle, 

Ont  auifi  envoyé  quérir  les  31.  vio-  laquelle  a  efté  menée  6c  conduite  par 

Ions  8c  joueurs  d'indrumens  de  la  ville  mondic  fieur  le  comte  de  Soiflbns. 

auxquels  a  efto  enjoint  d'eux  trouver  Et  environ  les  cinq  à  fix  heures  du 

ledit  jour  du  feu  à  midy  en  l'hoftel  de  foir  feroit  venu  le  roy,  aflîfté  de  mon- 

la  ville  avec  leurs  violons  &  hauitbois  fleur  lbn  frère,  de  meflieurs  les  ducs 

pour  la  folemnité  dudit  feu.  dcGuife,  cardinal  du  Guife,  prince  de 

Ont  aulli  fait  parer  &  accommoder  le  Joinville  ,  le  duc  de  Luines ,  le  duc  de 

petit  bureau  où  feroient  leurs  ma-  Monrbazon ,  de  monfieur  de  Liancour 

jeftez  pour  voir  ledit  feu ,  aux  feneftres  gouverneur  de  ladite  ville,  8c  plufieurs 

duquel  petit  bureau  en  faillie  a  efté  pinces  &  feigneurs }  fit  font  allez  mef- 

mis  un  dais  de  broderie  d'or  8c  d'ar-  dits  fleurs  de  la  ville  &  greffier  d'icelle, 

genr.  veftus  de  leurs  robbes  mi-parties,  juf- 

A  efté  mis  dans  ladite  grande  falle,  ques  fur  le  perron  dudit  hoftel  de  la 

au  grand  bureau  ,  6c  au  petit  bureau,  ville  ,  où  ils  ont  reccu  S.  M.  à  laquelle 

des  croifees  de  chandeliers  de  bois ,  mondic  fieur  le  prevoft  a  dit  qu'il  ne 

pour  y  mettre  quantité  de  flambeaux,  pouvoir  aller  en  aucun  lieu  de  Ion  royau- 

Ont  auili  cllé  parez  de  fort  belles  me  où  il  fuft  mieux  veu  8c  mieux  re- 

tapiflèrics  la  chambre  Se  le  cabinet  du  ccu  -,  6c  l'onc  conduic  jufques  en  iaJice 

greffier  de  la  ville  pour  y  mener  repo.  grande  falle,  où eftant  alfis  dans  la  chaife 

1er  leurs  majeftez  8e  les  y  rafraichir.  à  luy  préparée,  a  pris  Ion  plaifirâ  voir 

£c  advenu  ledit  jour  de  la  folcmni-  danfer ,  plus  d'une  heure, 
té  dudit  feu  ,  qui  eftoit  le  Mardy  13.  Ce  faic,  mefdits  fleurs  de  la  ville  ont 
jour  dudit  mois  de  Juin ,  le  tout  eftant  conduic  leurfdices  majeftez  ,  fuivis  des 
en  cres-bon  ordre  ,  le  théâtre,  efchaf-  princes,  princefies,  feigneurs  fie  dames, 
faux ,  figures  Se  artifices  eftant  dreflez  jufqu'en  la  falle  de  derrière  du  cofté  de 
dans  ladite  place  de  Grève  au  lieuac-  S.  Jean,  où  les  collations  cftoient  pré- 
couftumé  vis-à-vis  les  rues  delà  Mor-  parées  de  très- grande  quantité  decon- 
tellcrie  Se  Tannerie  ;  mefeiits  fleurs  de  fleures  exquifes  8c  excellens  fruits  5  lef- 
Ja  ville ,  environ  les  onze  heures  du  quelles  collations  leurfdites  majeftez 
matin  ont  fait  f'ermci  toutes  les  portes  auraient  trouvées  tres-bel!es  8c  en  au- 
Sc  advenues  dudit  hoftel  de  la  ville  ,8c  roient  mangé  8c  prisplaifir  à  donner  des 
mis  des  archers  de  ledice  ville  à  cha-  confitures  aux  feigneurs  Se  dames  qui 
cune  des  portes ,  me  fine  à  la  grande  fal-  cftoient  à  l'entour  d'eux  j  8c  a  efté  la- 
ie j  8c  au  feur  8c  a  mefure  que  les  corn-  dire  collation  du  roy  8c  de  la  royne  un 
pagnies  de  daines  arrivoient ,  mondit  fort  long-remps  fans  eftre  diffipee,  leurs 
fleur  le  prevoft  des  marchands  les  fai-  majeftez  prenant  grand  plaifir  j  ruais 
foit  luy-mcfmc  mettre  Se  placer  dans  quant  aux  autres  collations  préparées 
ladite  grande  falle,  tant  fur  la  gallcrie  pour  les  princes,  princeflès ,  feigneurs 
du  cofté  de  la  Grève,  que  fur  l'am-  Se  dames,  elles  ne  durèrent  «pas  un  mo- 
phit heatre  eftant  par  degrez  du  cofté  ment ,  les  tables  renverfées ,  toutes  les 
de  la  cour  ,  a  (fin  de  laifler  la  place  de  vaiflelles  de  fayenec  calices  8c  buléesj 
-la falle  ljbre  pour  danfer  j  dans  laquelle  â'  quoy  le  roy  pritauflî  fort  grand  plai- 
Tmt  II.' Pan.  III.  Yyyrj 
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fir.  Et  eftant  lefdites  collations  faites , 
S.  M.  fut  menée  dans  le  cabinet  dudit 
greffier  de  la  ville ,  auquel  lieu  eftoit 
monfieur  de  Liancour  gouverneur  de 
la  ville  qui  l'attendoit.  Et  lors  mondit 
Heur  le  prévoit  des  marchands  prit  des 
mains  dudit  greffier  de  la  ville  une 
grande  efcharpe  d'œillets  fie  giroflées 
blanches  qui  eftoit  préparée  pour  S.  M. 
laquelle  il  prefenta  à  S.  M.  fie  luy  mit 
en  efcharpe ,  comme  aufli  il  luy  pre- 
fenta fon  chapeau  de  fleurs  qu'il  mit  dans 
ion  bras ,  fie  fon  boucquec  à  la  main. 
Semblablement  mondit  lieur  de  Lian- 
cour gouverneur,prevoft  desmarchands, 
quatre  efchevins ,  fie  le  greffier ,  prirent 
chacun  une  grande  efcharpe  de  rofes 
&  de  giroflées  rouges ,  leur  chapeau  fie 
bouquec  de  mcfmc  j  fie  n'y  avoit  que 
Pefcharpe,  chapeau  Se  bouquet  du  roy 
qui  eftoit  blanc.  Et  auffitoft  tous  font 
lortis  dudit  cabinet  pour  aller  mettre 
le  feu,  &  y  font  allez  en  l'ordre  qui 
enfuit  : 

Premièrement  marchoient  les  capitai- 
nes ,  lieutenans  Se  enfeignes  des  trois 
compagnies  de  la  ville. 

Après  les  cent  Suillès  de  la  garde  d>i 
roy,  le  tambour  fonnant. 

Après  fes  gardes. 

Les  dix  fergens  de  la  ville  avec  leurs 
robbes. 

Les  tambours  fie  trompettes  de  S.  M. 

Les  haultbois  de  la  ville.  t 

Après,  le  greffier  de  la  ville  feul ,  vcf- 
tu  de  fâ  robbe  mi-partie  fie  fon  efcharpe. 

Après  ;  meffieurs  les  quatre  efchevins, 
deux  à  deux  ,  aulîi  vcftus  de  leurs  rob- 
hes  mi-partics. 

Après  eux  mefdits  lieurs  le  gouver- 
neur Se  prevoft  des  marchands,  lequel 
lieur  gouverneur  tenoic  la  main  droite, 
fie  avoit  ledit  fleur  prévoit  fa  robbe  de 
fatin  mi-partie. 

Après ,  marchoit  le  roy  feul ,  fuivi  à 
l'cntour  de  luy  de  mefdits  fleurs  duc  de 
Guife,  de  Luynes,  de  Montbazon,  fie 
autres  princes  fie  feigneurs,  mefme  de 
monfieur  du  Hallicr  capitaine  de  fes 
gardes. 

Et  en  tel  ordre  furent  faire  trois  tours 
à  l'cntour  dudit  feu. 

Et  en  allant  y  eut  contention  au  mar- 
cher. Premièrement  les  gardes  du  roy 
ne  vouloient  pas  que  les  chefs  des  trois 
compagnies  de  la  ville  y  allaflènt ,  di- 
fant  qu'ils  dévoient  faire  haye ,  fie  non 
marcher.  Ce  qu'ayant  reprelenté  au  roy 
par  ledit  greffier  de  la  ville,  fiequec'ef- 
loit  la  couftume }  le  roy  voulut  qu'uVy 
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allaflènt.  L'autre  difputc  eftoit  entre  le* 
haultbois  d'une  part,  &  les  trompettes 
fie  tambours  de  S.  M.  d'autre  ;  voulans 
les  tambours  Se  trompettes  aller  &  mar- 
cher proche  fie  au-devant  du  greffier,  Se 
les  haultbois  difoient  que  c'eftoit  à  eux 
à  y  eftre  ,  &  que  les  trompettes  &  tam- 
bours dévoient  aller  devant  j  fie  ayanc 
reprefenté  à  S.  M.  par  ledit  greffier  que 
les  trompettes  &  tambours  avoientac- 
couftume  d'aller  devant,  &  les  haultbois 
plus  proche  de  S.  M.  ladite  majefté 
le  délirant  ainfi  j  il  ne  fut  poffible  aux- 
dits  trompettes  fie  tambours  de  les  faire 
aller  devant ,  difant  que  c'eftoit  leur 
place,  fie  faifoient  tant  de  bruit  avec 
leurfdites  trompettes  fie  tambours,  que 
l'on  ne  s'entendoit  pas  parler  ;  de  ma- 
nière que  par  force  les  haultbois  ne  Ton- 
nèrent point  de  leurs  haultbois.  A  quoy 
une  autre  fois  fauldra  remédier  &  régler 
lcfdits  tambours  fie  trompettes  avant 
que  de  partir.de  l'hoftclde  la  ville. 

Et  lefdits  trois  tours  eftant  faits ,  le 
controlleur  du  bois  de  la  ville,  quipor- 
toit  la  torche  du  roy ,  la  bailla  ez  mams 
de  monfieur  le  prevoft  des  marchands 
qui  la  prefenta  à  S.  M.  avec  laquelle  il 
mit  le  feu  à  un  petit  tas  de  bois  qui 
eftoit  préparé  à  cofté  de  la  croix.  Les 
valets  de  pied  du  roy  contefterent  pour 
avoir  ladite  torche  blanche.  Mais  fedic 
controlleur  du  bois  die  qu'elle  luy  ap- 
panenoit,  fie  défait  luy  fut  baillée.  Ec 
au  mefme  ordre  le  roy  retourna  audic 
hoftel  de  ville,  fie  fut  conduit  au  bureau 
qui  luy  eftoit  préparé,, 

Le  fignal  eftant  donné ,  l'artifice  com- 
mença à  jouer ,  qui  dura  près  d'une  heu- 
re ,  ôc  entr'autres  figures  fie  artifices  y 
avoit  une  grande  couronne  fouftenuë 
par  quatre  grandes  figures ,  laquelle  cou- 
ronne eftoit  pleine  de  lumières ,  qui  tour- 
noit  avec  lefdites  figures  -t  ce  qu'il  fai- 
foit  fort  bon  voir. 

Et  futfadite  majefté  jufqu'à  dix  heu- 
res du  foir  audit  hoftel  de  ville }  fie  fut 
diftnbué  à  fes  pages  fie  valets  de  pied, 
cnfcmble  â  ceux  de  la  royne ,  de  Mon- 
fieur ,  fie  des  autres  princes  fie  puncefles 
plus  de  huit  douzaines  de  flambeaux , 
outre  les  flambeaux  blancs  qui  avoient 
efté  mis  dans  les  chandeliers  qui  eftoienc 
pendus  au  plancher. 

S.  M.  s'en  retournant,  a  efté  condui- 
te dans  fon  caroflè  par  mefdits  lieurs 
de  la  ville  fie  greffier  j  qui  leur  a  dit  que 
le  feu  avoit  très-bien  fait ,  fie  s'encon- 
tentoit  fie  en  rcmercioit  la  ville  j  com- 
me auffi  fit  la  royne  fie  autres  princes  fie 
lcigneurs. 


JUSTIFICATIVES.  j4* 

Et  le  lendemain ,  jour  de  S.  Jean ,  par  devers  monfieur  le  duc  de  Mont-  Al<  Ull 

meidits  ficurs  les  P.  des  M.  E.  Ôc  gref-  bazon  gouverneur  de  cette  ville,  pour  '• 

ner  furent  au  Louvre  en  habits  noirs  avec  luy  advifer  à  ce  qui  eftoit  neceflai- 

remercier  le  roy  8c  la  royne  de  Thon-  re  de  faire  au  retour  de  S.  M.  Lefquels 

neur  qu'ils  avoient  fait  â  la  ville  de  les  fieurs  gouverneur ,  P.  des  M.  ôc  E.  font 

avoir  honorez  de  leurs  prefenecs  ;  qui  enfemblement  venus  en  l'hoftel  de  ville, 

firent  rcfponfe  qu'ils  en  avoient  eu  beau-  où  ils  ont  arrefté  de  faire  aflembJee  au 

csup  de  contentement  j  Ôc  particulière,  lendemain  de  meffieurs  les  colonels, 
ment  la  royne  dit  que  jamais  elle  il  ne      Du  Dimanche  16.  jour  de  Janvier 

k  prefenteroit  fujet  de  faire  plaifir  à  la  1611.  En  l'auemblée  de  meffieurs  Iesgou- 

villc  ,  qu'elle  ne  s'y  employait  tres-vo-  verneur  de  cette  ville,  P.  des  M.  E.ôc 

lontiers }  mefme  fit  entrer  meffieurs  de  colonels  d'icelle ,  ledit  jour  tenue  en 

la  ville  pour  parler  à  eux ,  encore  qu'elle  l'hoftel  de  ladite  ville  ,  pour  advifer  ôc 

ne  fut  pas  commencée  à  s'habiller  j  ce  arrefter  l'ordre  de  ce  qu'il  conviendra 

qu'ils  prirent  à  tres-grand  honneur.  de  faire  pour  l'entrée  du  roy  ,  font  com- 

Nota  que  monfieur  le  procureur  du  parus: 
roy  de  la  ville  eftoit  aux  champs.  Monfieur  le  duc  de  Montbazon  gou- 

verneur de  cette  ville. 
Retour  du  roy  a  Paris  ,  de  feu  voyage  de      Mcllire  Henri  de  Mefmes  chevalier, 

Guyenne ,  Beam  ,  &  autres  provinces,  feigneur  d'Y  ruai  ,  Ballagny  ,  Parguy, 

où  il  eftoit  allé  faire  la  guerre  aux  re-  Maure ,  ÔC  en  partie  par  engagement  de 

telles.  Bohain  &  Beaumenoir  ,  confeiller  du 

roy  en  fes  conseils  d'eftat  ôc  privé ,  fie 

LE  15.  jour  de  Janvier  1611.  mef-  prefident  en  fa  cour  de  parlement,  pre- 
neurs les  P.  des  M.  fie  E.  ont  re-  voft  des  marchands, 
ceu  lettres  de  cachet  du  roy  dclquelles  Monfieur  l'Amy  , 
la  teneur  enfuit  :  Monfieur  Goujon, 

Monlîcur  le  Preftre, 

DE  PAR  LE  ROY.  Monfieur  Danés ,  efchevins. 

TRES  CHERS  ET  BIEN  AMEZ.  Meffieurs  les  colonels 

Renvoyant  noftre  tres-cher  ôc  bien 

amé  cou  fin  le  duc  de  Montbazon  gou-  Monfieur  le  prefident  de  Chcvry , 

verneur  Ôc  noftre  lieutenant  gênerai  à  Monfieur  le  prefident  d'Ocquaire , 

Paris  ôc  Ifie  de  France  pour  y  pourvoir  Monfieur  le  prefident  Aubry  , 

à  ce  qui  eft  de  fa  charge  ,  nous  luy  avons  Monfieur  Pajotmaiftre  des  requeftes, 

commandé  de  vous  faire  entendre  de  Monfieur  Roui  lier  confeiller  en  la  cour, 

noftre  part  ce  qui  eft  de  noftre  intention  Monfieur  Sanguin  fieur  de  Livry, 
fur  la  réception  que  nous  defirons  nous    Monfieur  l'Efcuyer  maiftre  des  compte», 
eftre  faite  i  noftre  arrivée  en  noftre    Monfieur  Roullier  maiftre  des  comptes, 
bonne  ville, non  avec  dcfpcnfc  ni  gran-    Monfieur  Teftu  chevalier  du  guet, 

de  cérémonie,  ains  feulement  au  mef-  Monfieur  Perrot  fieur  de  Chefnart, 

me  ordre  qui  fut  obfervé  lors  de  noftre  Monfieur  Maillet  advocat, 

retour  après  noftre  mariage.  A  ces  eau-  Monfieur  de  Grieu  maiftre  des  requef- 
fes  nous  vous  mandons  ôc  ordonnons  que  tes ,  lieutenant  de  monfieur  de  Gheu 
d  noftredite  arrivée  vous  ayez  à  vous       fon  pere  colonel , 

trouver  en  corps  dans  l'eglife  N.  D.où  Monfieur  Scarron  lieutenant  colonel  de 
nous  irons  dclcendrc  pour  louer  Dieu      monfieur  S.  Morant  colonel , 

de  noftre  heureux  voyage  ôc  retour  -t  ôc  Monfieur  Graflèteau  lieutenant  colonel 
croire  au  furplus  noftredit  coufindecc       de  monfieur  Bïtaulc, 

qu'il  vous  dira  de  noftre  part  fur  ce  fu-  Monfieur  des  Jours  lieutenant  de  mon- 
jer.  Car  tel  eft  noftre  plaifir.  Donné  a       fieur  le  prefident  Chevalier  colonel. 

Villefaignan  le  9.  Janvier  1611.  Signé,  Meffieurs  Targer ôc  l'Anglois lieutenant 
LOUIS  i  &  plus  bas  de  Lomenie.  Et  ôc  enfeigne  de  monfieur  Palluau  co- 
au  dos  eft  efent  :  A  nos  tres-chers  ôc  bien  lonel. 

amez  les  prevoft  des  marchands  Ôc  ef-       La  compagnie  eftant  aiTemblée,  le», 

chevins  de  noftre  bonne  ville  de  Paris,  turc  a  efte  faite  de  la  lettre  de  cachet 

AUSS1TOST  lefdites  lettres  receucs,  du  roy  cy-dcfTus  tranferipre. 

meffieurs  les  P.  des  M.  Ôc  E.  procureur  F  Apres  laquelle  ledure  ledit  fieur  duc 

du  roy  Ôc  greffier  de  la  ville  font  allez  de  Montbazon  gouverneur  a  dit  qu'ef- 

Y  y  y  iij 
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  tant  ces  jours  partez  en  cour  proche  la  qui  les  louera  des  quinquailliers  aux  frais 

Aw:  un.    ,-perfonne  du  roy ,  S.  M.  luy  dit  qu'il   &  defpens  d'icelle  ville  ,  pour  les  deli- 

s'en  vouloit  venir  en  pofte  à  Paris  j  fit  vrer  auxdics  fieurs  colonels  fous  leurs 

comme  il  vouloir  prendre  congé  de  S.  M.  recepiflez. 

elle  lui  dit  qu'il  attendit  encore  deux      Auffi  S.  *M.  voulant  nue  lefdits  (leurs 
jours.  Et  le  lendemain  S.  M.  lui  dit  qu'elle  de  la  ville  allailènt  au-devant  de  luy  en 
avoit  refolu  d'entrer  à  Paris  en  quelque   robbes  de  velours ,  leur  a  envoyé  le  bre- 
folemnité  ,  fie  que  ladite  ville  euft  a   vet  dont  la  teneur  enfuit  : 
lui  faire  une  pareille  réception  &  en-       AUJOURD'HUY  15.  Janvier  1612. 
trée  que  celle  que  l'on  luy  fit  lors  du   -Le  roy  citant  à  Poitiers,  délirant  que 
retour  de  fon  voyage  de  Guyenne  i    les  P.  des  M.  E.  procureur ,  greffier  fie 
&  de  fait  le  renvoya  en  cette  ville  avec   receveur  de  fa  bonne  ville  de  Paru ,  aux- 
lefdites  lettres  de  cachet -,  Se  outre,  luy   quels  S.  M.  a  commande  la  venir  re- 
dit de  bouche ,  qu'il  feroit  fort  aile  que   cevoir,  arrivant  en  icelle  au  retour  de 
ceux  qui  fortiroient  en  armes  de  Paris   ce  fien  voyage,  y  viennent  avec  les  ha- 
fuûent  bien  vertus  ôc  armez,  principa-   bits  décents  ôc  convenables  à  une  telle 
Jement  les  chefs ,  Se  defiroit  &  vouloit   réception ,  ainfi  qu'il  a  efté  cy-devant 
que  moniteur  le  prefident  de  Chevry    fait  en  pareilles  occafions,  S.  M.  leur  a 
fuft  le  colonel  général  pour  mener  tou-    accorde  Si.  fait  don  de  la  lomme  de 
tes  les  troupes,  ainrt  qu'il  avoit  efté  fait   5400.  livres  pour  eftre  dirtribuée  entre 
par  le  parte  y  fie  que  pour  luy  donner   eux,  â  fçavoir  audit  prevoft  des  mar- 
contentement  ils  euflènt  à  porter  de  les    chands  la  lomme  de  1100.  livres  j  pour 
couleurs  j  qu'il  voyoit  bien  que  S.  M.    chacun  defdits  elehevins  ,  procureur t 
aftectionnoit  fort  ladite  entrée, &  qutt    greffier  fie  receveur,  600.  livres,  pour 
arriveroit  en  cette  ville  vers  la  fin  de    eftre  lefditcs  lommes  par  eux  employées 
ce  mois  ,  qu'il  avoit  prié  meldits  fieurs    en  la  defpeufe  qu'il  leur  convient  faire, 
de  la  ville  de  faire  faire  la  prclenteaf-    comme  dit  eft,  en  l'achapt  de  robbes 
femblée  ,  afin  de  donner  ordre  aux  pré-    de  velours ,  habits  de  foye  ,  houfle  de 
paradis  d'icelle  entrée,  fuppliant  lacom-    velours ,  harnois  de  leurs  chevaux,  equi- 
pagnie  d'y  advifer.  page  de  leurs  gens  &  lervireurs  y  laquelle 

Sur  quoy  mondit  fieur  le  prevoft  des  lomme  de  5400.  livre*  fera  par  eux  prife 
marchands  dit  qu'il  fe  falloit  efforcer  fur  les  deniers  d'oclroy  de  la  ville  fie 
d'aller  au-devant  de  Ion  prince  le  plus  paflee  Ôc  allouée  dans  les  comptes  du- 
fuperbement  qu'il  feroit  poflible,  fie  luy  dit  receveur  5  voulant  S.  M.  que  toutes 
donner  tout  contentement  i  fie  de  fait  lettres  à  ccncceflairesleuren  foientex- 
a  fait  reprefenter  les  regiftres  de  la  ville,  pediées  en  vertu  du  prefent  brevet, 
contenant  l'ordre  &  ce  qui  fut  fait  lors  qu'elle  a  voulu  ligner  de  fa  main  ôefait 
de  fondit  retour  du  voyage  deGuyen-  contrefigner  par  moi  fon  confeiller  en 
ne  ,  duquel  a  efté  fait  lecture  -y  fie  a  efté  fes  conleils  d'eltat  Se  privé  &  fecretaire 
arrefté  par  la  compagnie  que  l'on  feroit  de  fes  commandemens.  Ainfi  figue* 
le  lémblable.  Enluite  ont  efté  donnez  LOUIS.  Et  plus  bas  :  De  Lomenie. 
mandemens  pareils  à  ceux  qui  ont  cité 

rapportez  ci-deflus  au  lujet  de  ladite  I  A  U  Mardy  18.  jour  de  Janvier  iéit. 
entrée  après"  le  retour  du  mariage  de  1  y  En  l'artcmblce  de  meflieurs  les  gou- 
%.  M.  verneur ,  P.  des  M.  E.  fie  colonels  de 

Et  d'autant  que  pour  rendre  lefdites  cette  .ville ,  ledit  jour  tenue  au  bureau 
'compagnies  complettcs ,  qui  pourront  d'icelle  fuivant  la  refolution  dépareille 
eftre  au  nombre  de  6coo.  hommes,ileft  aflemblée  du  16.  de  ce  mois,  afin  de 
neceflàire d'avoir  3000.  corcelets  blancs  donner  ordre  aux  préparatifs  de  lare. 
fie  autant  de  picctues  5  ce  qui  fera  diffi-  ceptionôc  entrée  du  roy }  lefdits  fieurs 
cile  de  trouver  dans  les  colonelles  y  a  colonels  ont  rapporté  l'un  après  l'autre 
efté  arrefté  que  les  colonels,  fuivant  les  la  quantité  des  hommes  qu'ils  pouvoienc 
mandemens  à  eux  envoyez,  fe  trouve-  fournir  pour  aller  au-devant  de  S.  M. 
ront  Mardy  prochain  en  l'hoftel  de  la  fie  déclaré  combien  il  y  avoit  de  cor- 
ville  pour  venir  déclarer  précifement  celets  en  leurs  colonelles  dont  l'on  pou- 
combien  il  y  aura  de  corcelets  ez  mai-  voit  faire  eftat,  félon  qu'il  enfuit.  Et  eft 
fons  des  bourgeois  de  leurs  colonelles,  à  remarquer  qu'il  y  a  eu  concertation 
afin  que  ce  qui  leur  manquera  pour  ren-  fur  les  rangs  fie  feances ,  entre  meflieurs 
dre  lcurfdites  compagnies  complettes  lesprefidens  des  comptes  ôc  meflieurs  les 
leur  foit  baillé  fie  délivré  par  ladite  ville   inaiftres  des  requeftes  j  qui  cft  caulé  que 

de 
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de  l'advis  de  mondiefieur  le  gouverneur 

l'ons'eftaflispeae-mefte&confulérnent5  DE  PAR.  MESSIEURS  LES  GOU- 

melme  pour  rapporter  le  nombre  des  VERNEUR  ,  P.  DES  M.  ET  E. 

hommes  &  corcelets ,  lefdits  fieurs  co-  de  U  ville  de  Paris. 
lonels  l'ont  aulB  rapporté  confufément, 

/ans  aucun  ordre  de  leurs  rangs  ou  qua-  \/T  Aiftre            quartenier.  Nous 

litez.  Et  de  fait  ledit  iîeur  Roulliercon-  IVl  vous  mandons  de  faire  advertir 

feillcr  de  la  cour,  oui  eftoit  preûc  de  les  bourgeois  &  habitans  de  voftre  quar- 

s'en  aller,  a  parlé  le  premier  ,  &  les  oer  qui  font  demeurans  ex  raïs  par  le  f- 

autres  fuivans  comme  il  fera  dit  cy-  quelles  le  roy  paflèra  lors  de  fon  arri- 

après.                    t  vée  en  cette  ville ,  depuis  la  porte  faine 

Ledit  fieur  Roulliera  dit  qu'il  four-  Jacques  jufques  en  fon  chafteau  du  Lou- 

niroit  cinq  cens  hommes  &  quelques  vre,  d'avoir  en  chacune  feneftre  de  leurs 

cinquante  corcelets.  maifons  une  lanterne  de  papier  peint 

Monfieur  le  prefident  Aubry  300.  des  couleurs  de  bleu,  incarnadin  &  blanc, 

hommes  &  80.  corcelets.  comme  aulfî  un  flambeau  ou  une  tor- 

Monfieur  le  prefident  d'Aucquaire  che  à  la  porte  de  chacune  maifon  j  fie 

750.  hommes  &  40.  corcelers.  que  lefdits  flambeaux  ou  torches ,  en- 

Monfieur  Sanguin  fieur  de  Livry  500.  femble  les  chandelles  qui  feront  dans  leC- 

hommes  &  50.  corcelers.  dites  lanternes  foient  allumées  auflîcoft 

Monfieur  Morant  200.  hommes  &  22.  qu'il  commencera  a  faire  nuit.  Et  oul- 

corcelets.  tre  ,  ferez  advertir  les  autres  habitans 

Monfieur  Perrot  300.  hommes  &  50.  de  voftre  quartier  de  tenir  auffi  des  chan- 

corcelets.  délies  allumées  dans  de  pareilles  lanter* 

Monfieur  Graflcteau  600.  hommes  &  nés  à  chacune  feneftre  de  leurs  maifons, 

50.  corcelets.  encore  qu'elles  ne  foient  fituees  dans 

Monfieur  de  Grieu  600.  hommes.  les  rues  par  lefquclles  S.  M.pafièra.  Scm- 

Monfieur  Pajoc  400.  hommes  &  30.  blablemcnt  vous  aurez  le  foin  de  bien 

corcelets.  faire  nettoyer  dans  l'eftenduc  de  voftre 

Monfieur  l'Efcuyer  450.  hommes.  quartier  par  les  boueurs  qui  en  ont  la 

Monfieur  l'Efcuyer  maiftre des  comp-  charge.  Si  n'y  faites  faulte.  Fait  au  bu- 

tes  4fo.  hommes  &  jo.  corcelets.  reau  de  la  ville  le  Vendredy  11.  jour 

Meilleurs  Targer  &  l'Anglois  pour  de  Janvier  ién. 

monfieur  Palluau  300.  hommes  &  zo.  Comme  aufli  a  efté  délivré  mande- 

corcelets.  ment  aux  autres  quarteniers  pour  faire 

Monfieur  des  Jours  pour  monfieur  le  mettre  des  lanternes  ainfi  peintes  en  tou- 

prefident  Chevalier  100.  hommes  fie  40.  tes  les  feneftres  de  leurs  maifons. 

corcelets.  Du  21.  Janvier.  Ordre  aux  fermiers 

Monfieur  Teftu  chevalier  du  guet  200.  de  l'entrée  du  vin  de  faire  ofter  promp- 

hommes  ic  2j.  corcelets.  tementles  barrières  de  charpenterie  qui 

Monfieur  Maillet  200.  hommes.  font  aux.  fauxbourgs  S.  Jacques ,  depuis 

Monfieur  le  prefident  de  Chevry  300.  l'encrée  defdits  fauxbourgs  jufqu'à  U 

hommes  &  150.  corcelets.  porte ,  enfemble  aux  advenues,  comme 

Ec  d'autant  qu'il  n'y  a  nombre  décor-  nuifibles  au  pafiage  des  chevaux  lors  du 

eclets  pour  rendre  lefdites  compagnies  retour  du  roy  en  cette  ville ,  &  faire 

complètes  ,  a  efté  arrefté  que  la  ville  en  remplir  &  paver  les  trous  d'où  feront 

louera  des  quinquailliers  le  plus  qu'elle  oftez  les  poteaux  defdites  barrières, 
pourra  pour  fournir  &  fuppléer  auxdi- 

tes  compagnies ,  dont  meilleurs  les  co-  DE  PAR  LE  ROY. 
lonels  fc  chargeront  par  recepiûe  de  leur 

rendre  après  ladite  entrée.  np  REZ-CHERS  ET  BIEN  AMEZ. 

Le  xi.  Janvier  1622.  a  efté  envoyé  aux  J.   Eftant  neceflaire  que  les  ruts  par 

fleurs  Huot,  le  Clerc,  Beroul ,  Voifin,  où  nous  devons  palier,  arrivant  en  nof- 

Marces , de Creil ,  Gervais ,  Se  le  Gaig-  tre  bonne  ville  de  Paris,  foient  fâblon- 

neur  quarteniers  le  mandement  qui  fuit  :  nées ,  pour  éviter  les  inconveniens  que 

la  chute  de  quelques  chevaux  en  ce 
temps  rude  pourroit  apporter  ;  nous  vous 
faifons  la  prefente ,  par  laquelle  nous 
vous  mandons  &  ordonnons  que  vous 
ayez  à  y  pourvoir  promptement,  puif- 
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que  nous  faifons  eftat  d'arriver  Vendre- 
dy prochain  incontinent  après  difncr  en 
noured.  bonne  ville.  Si  n'y  faites  faulte 
félon  voftre  foin  accouftumé  à  ce  qui  re- 
garde noftre  fervice.  Donné  à  Orléans 
Iç  14.  Janvier  1622.  Signé ,  -LOUIS.  Et 
plus  bas  :  De  Lomenie. 

Le  ij.  mandement  envoyé  aux  quar- 
teniers  le  Clerc,  Huot,  Beroul,  Mar. 
ces ,  Gervais ,  de  Creil  &  le  Gaigneur, 
pour  faire  par  les  dixeniers  de  leurs  quar- 
tiers advertir  les  bourgeois  de  leurs  di- 
xaines  demeurans  dans  les  rues  par  où 
le  roy  devoit  paiTer ,  de  faire  prompte- 
ment  rompre  la  glace  au-devant  de  leurs 
maifons ,  d'y  faire  nettoyer  au  balay , 
&  de  faire  auffi-toft  enlever  les  immon- 
dices j  avec  deffenfes  de  jetter  de  l'eau 
dans  lefdites  rues ,  jufqu'à  ce  que  le  roy 
ibit  pafle  j  &  ordre  de  faire  jetter  du 
fumier  devant  les  mailons  le  jour  de 
l'entrée  ;  à  peine  contre  les  contreve. 
nans  de  50.  livres  d'amende. 

Refppnfe  de  U  ville  k  la  lettre  de  cachet 
du  24. 


S 


IRE, 


Nous  avons  receu  l'honneur  delà  vof- 
tre du  14.  de  ce  mois  par  laquelle  vous 
nous  commandez  de  faire  fablonner  dans 
Vendredy  les  ruifs  par  où  V.  M.  arri- 
vera en  fa  bonne  ville.  Auffi-toft  la  let- 
tre receuë  nous  nous  fommes  m;s  en 
devoir  d'obéir  au  commandement  de 
V.  M.  &  pour  ce  avons  fait  venir  en 
l'hoftel  de  la  ville  ceux  qui  pouvoient 
entreprendre  de  nous  fournir  la  quan- 
tité de  lable  qui  eftoit  neccllàirc  >  lef- 
quels  nous  ont  dit  qu'il  eftoit  impoffi- 
ble  de  faire  fablonner  lefd.  rue's ,  m  pour 
Vendredy  ,  ni  pour  Dimanche  prochain. 
Cela  nous  a  donné  fujet  d'envoyer 

f»romptcment  ce  courrier  à  V.  M.  pour 
uy  donner  advis  de  ce  que  dcfllis  6i  la 
fupplier  très- humblement ,  ou  de  difrerer 
voftre  arrivée,  ou  de  nous  mander  vof- 
tre volonté  ,  en  attendant  laquelle  nous 
avons  fait  publier  une  ordonnance  por- 
tant injonction  à  tous  les  bourgeois  de 
faire  caflèr  les  glaces  de  devant  leurs 
mai  ions  pour  eftre  tranfportccs  aux 
champs  par  l'entrepreneur  du  nettoyc- 
merve  de  la  ville.  Nous  ferons  toute  la 
diligence  qui  nous  fera  poifible  pour  fai- 
re exécuter  voftre  ordonnance  -y  mai:» il 
y  a  tant  de  glaces ,  &  le  chemin  pur  où 
y.  M.  paflèeft  li  long ,  que  nous  n'ofons 


T  PIECES 

aflurer  V.  M.  que  lefdites  rui:s  foient 
nettes  auparavant  le  Dimanche  pro- 
chain. Nous  prions  Dieu, 

SIRE,  donner  a  V.  M.  en  parfaite 
fanté  tres-Iongue  ôc  tres-heureule  vie. 
De  voftre  dite  ville  de  Paris  ce  16.  jour 
de  Janvier  1622. 

Vos  très  humbles  >  crcs-obcif- 
fans,  &  ucs-fiJcllcsferviicur» 
les  prévoit  des  marchands  Se 
eîcbcvins  de  voftre  bomje 
vitle  de  Paris. 

Jte/ponfe  du  roy. 

DE  PAR  LE  ROY. 

*TP  RES-CHERS  ET  BIEN  AMEZ. 

X  Nous  vous  avions  mandé  faire  fa- 
bler  1er  rues  par  où  nous  aurons  à  paf- 
fer  arrivant  en  noftre  bonne  ville  de  Pa- 
ris ^  à  caufetlcs  glaces.  Maintenant  que 
le  temps  eft  changé  au  dégel ,  il  fuffira 
de  faire  nettoyer  lefdites  ruë*s  &  cafter 
les  glaces  qui  pourraient  refter  à  fon- 
dre aux  égouts  des  maifons  où  il  s'en 
trouvera ,  &  où  chacun  habitant  parti- 
culier peut  faire  travailler  devant  fon 
logis.  A  quoy  vous  pourvoirez  foigneu- 
fement  &  diligemment  5  car  de  retarder 
le  jour  de  noftre  arrivée  ,  nous  ne  pou- 
vons j  8c  par  tant  vous  y  donnerez  le 
meilleur  ordre  qu'il  vous  fera  poffible.' 
Donné  à  Eftampes  le  27.  Janvier  1611. 
Signé,  LOUIS,  ht  plus  bas  :  De  Lome- 
nie. Et  au  dos  eft  efent  :  A  nos  tres-ehers 
&  bien  amez  les  prévoit  des  marchands 
&  clchevins  de  noftre  bonne  ville  de 
Paris. 

Eftat  des  gens  de  guerre  deftint^  peur  aller 

Colonelle  de  monjieur  Palluau. 

TRois  cent  cinquante  hommes  ar- 
mez ,  à  Ravoir  245.  moufquetaires, 
89.  picquiers  avec  corcelets,  16.  pic- 
quiers  avec  leur  hauflc-col  de  parade , 
10.  (ergens  de  bande  ,  conduits  par  mef- 
fieurs  du  Chefne  8c  Montrouge  capi- 
taines ,  Doiny  &  Monchcny  pour  lieu- 
tenans,âc  Pailart  &  Bobcline  enfeignes. 

CoUnelle  de  monteur  le  preftdent  Aubry. 


D 


Eux  cent  moufquetaires  &  jjo.  pic- 
quiers conduits  par  meilleurs  Ca- 
bart  &  Joly  capitaines,  Marreau  6c  Foing 

lieutenant 
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lieutenans ,  Nicolas  fie  Avril  enfeignes.   

Colonelle  de  monfienr  Maillet ,  quartier  de  A*' 
Colonelle  de  monfienr  de  Livry.  la  Grève. 


TRois  cent  cinquante-huit  moufque- 
taires &  109.  picquiers  fie  dix  1er. 
gens,  conduits  par  les  heurs  Chariot  & 
Lyonne  capitaines,  Margonne  fie  Alix 
lieutenans ,  de  la  Bruniere  fie  Crefpin  en- 
feignes. 

Colonelle  de  nunfieur  Roullier  maifire  des 
comptes ,  ne'  S.  Honoré. 

TRois  cent  foixante-dix  moufquetai- 
res  8c  ijo.  picquiers  ,  conduits  par 
les  fieurs  le  -Gaigneur  fit  Brochant  ca- 
pitaines ,  du  Frelnoy  fie  Berault  lieute- 
nans, Lamieres  fit  Grand-cerf  enfeignes. 


CEnt  foixante-dix  moufquetaires  & 
80.  picquiers ,  conduits  par  mef- 
fieurs  de  la  Place  fit  Pajois  capitaines , 
Scnfon  8c  Boucheron  lieutenans ,  Pijard 
fie  Joffet  enfeignes. 

Colonelle  de  monfienr  le  Roullit  tonfeiller  en 


QUatre  cent  cinquante  moufque- 
rairoc,  zoo.  picquiers,  fie  11.  lèr- 
gens  hallebardiers ,  conduits  par  mef- 
ficurs  Vieillart  fie  Belot  capitaines ,  Bru- 
nei fie  Ferrand  lieutenans ,  Defaflis  8c 
Baril  enfeignes. 


Colonelle  de  monfienr  Pajot ,  rue  S.  Honoré.    Colonelle  de  nunfieur  le  frefident  de  Cbevry. 


TRois  cent  cinquante-fix  moufque- 
taires, fit  100.  picquiers,  conduits 
par  meffieurs  Cadeau  fie  l'Hoftelier  ca- 
pitaines }  les  fieurs  Travail  fie  Louvet 
lieutenans ,  Jeuneilc  8c  Lierbon  enfei- 
gnes. 

Colonelle  de  nunfieur  Sitault. 

Six  cent  vingt-fix  moufquetaires  fie 
•410.  picquiers ,  fie  30.  fergens  por- 
tans  hallebardes ,  conduirs  par  meffieurs 
Bourlon  fie  le  Moyne  capitaines ,  Oli- 
vier fie  Ferrand  lieutenans ,  Leftorel  fie 
Magnac  enfeignes. 

Colonelle  de  nunfieur  le  frefident  Chevalier. 

£  Ix-vingt-dix  moufquetaires  fie  70. 
O  picquiers ,  conduits  par  les  fieurs 
Plaitrier ,  le  Mercier  fie  Gors ,  capitai- 
ne ,  lieutenant  Se  enfeigne. 

Colonelle  de  nunfieur  tEfcuyer. 

Rois  cent  trente  moufquetaires, 
170.  picquiers  fie  dix  fergens,  con- 
duits par  meffieurs  Garfallan  fie  Mailly 
capitaines,  Collin  fie  Pafiart  lieutenans, 
Vaillant  fie  Roullin  enfeignes. 

Colonelle  de  monfienr  le  frefident  d'Ocquaire. 

QUatre  cent  cinquante  moufquetai- 
res fie  300.  picquiers  fie  15.  fergens, 
jitsoarmonfieur  de  Chafteau-Poif- 
iy  fie  le  fieur  de  Rantilly  enfeignes. 

Tome  II.  Part.  III. 


D Eux  cent  moufquetaires  fie  150.  pic- 
quiers, conduits  par  monfienr  Tar- 
get capitaine ,  le  Redde  lieutenant ,  Bau- 
douin fie  Poitevin  enfeignes. 

Colonelle  de  nunfieur  Morant  treforier  de 
teffarffe. 

DEux  cent  vingt-quatre  moufque- 
taires ,  108.  picquiers  fie  6.  lergens, 
conduits  par  meffieurs  Tireuil  fie  Rkher 
capitaines  ,•  Adam  fie  Coquelin  lieute- 
nans, Mandulot  fie  du  Puy  enfeignes. 

Colonelle  de  nunfieur  Teftn  chevalier  du 
ffiet. 

CEnt  cinquante  Moufquetaires  fie  86. 
picquiers ,  conduits  par  meffieurs  de 
Langos  fie  Boileau  capitaines ,  Chopparc 
fie  rEvefque  lieutenans,Drouin  fie  Drouet 
enfeignes. 

Colonelle  de  nunfieur  Perret  fieur  du  Chef- 
nord. 

DEux  cent  moufquetaires ,  100.  pic- 
quiers fie  6.  fergens  hallebardiers, 
conduits  par  meffieurs  de  Gaumont  fie 
Garnier  capitaines ,  Pijart  fie  Thiberc 
lieutenans ,  Gluc  fie  Ingret  enfeignes. 

Colonelle  de  monfienr  de  Grieu  eonfeiller  en 


TRois  cent  trente  moufqu 
170.  picquiers,  dix  fergens,  con- 
duits par  

Zzz 
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.  Fait  &  rapporte  en  l'hoftel  de  ville  hoftel  &  eftoit  allé  attendre  lefdits  fleurs 

par  lefdits  fleurs  colonels  le  Jeudy  27.  de  la  ville  à  la  porte  S.  Jacques,  de 

janvier- 16 22.  manière  que  mefdits  fleurs  revindrent 

Ne  fut  faite  aucune  monftre  gênera-  auffi-toft  audit  hoftel  de  ville ,  où  eftant 

le  de  toutes  les  troupes  deftinées  pour  partirent  auffi-toft  en  l'ordre  qui  env 

aller  au-devant  du  roy.  Bien  eft  vray  luit: 

ue  les  colonels  particuliers  firent  mon-  Premièrement,  &c.  Vous  trouverez 

re  par  la  ville  quatre  ou  cinq  jours  au-  le  refte  au  cérémonial  François  tom.  1. 

paravant  le  retour  de  S.  M.  p.  987.  &  fuivantes. 

AUSSI  meilleurs  de  la  ville  ont  don. 

né  ordre  à  bien  faire  parer  &  orner  la  Service  funèbre  du  cardinal  de  Raixjvefqte 

porte  S.  Jacques ,  a  laquelle  y  avoit  un  de  Paris. 


2 


reprefentée,  avec  force  dorcurcs  &  en-  T"\U  5.  Oûobre  1611.  Mandemens 

richi  û*emens.  \J  envoyée  aux  capitaines  des  archers 

Donnèrent  charge  aux  trente  violons  de  la  ville  pour  envoyer  le  lendemain 

&  haulrbois  de  la  ville  d'eux  trouver  à  midi  quinze  de  leurs  archers ,  chacun , 

à  ladite  porte  S.  Jacques  pour  fonner  de  garnis  de  leurs  hocquetons  &  hallebar- 

leurs  cornets  &  haultbois  lors  de  ladite  des ,  à  la  maifon  de  l'evefque  de  Paris 

entrée ,  qui  Ce  devoit  faire  le  Vendre-  au  cloiftre  N.  O.  pour  de  là  aller  au- 

dy  28.  dudit  mois  de  Janvier.  devant  du  corps  de  feu  monfleur  le  car* 

Et  ledit  jour  de  Vendredy  28.  dudit  dinal  de  Retz  evefque  de  Paris,  cha- 
mois de  Janvier  1622.  tous  les  prépara-  cun  desquels  nombres  de  quinze  archers 
tifs  eftant  en  bon  eftat  fur  le  lujct  de  fera  conduit  par  un  des  chefs  de  la  com- 
ladite  entrée ,  les  compagnies  de  gens  pagnie. 

de  pied  deftinées  pour  aller  au-devant  Du  6.  Oclobre.  Mandemens  ,  aux 

du  roy,  partirent  du  marin  en  ordre  ,  conseillers  de  ville ,  pour  fe  trouver  le 

conduits  par  les  capitaines ,  lieutenans  7.  à  neuf  heures  du  matin  à  l'hoftel  de 

&  enfeignes  cy-devanc  nommez  ,  fort  ville  à  cheval  &  en  houflé  j  aux  quar- 

braves  &  bien  veftus  &  en  fort  bonne  teniers ,  à  mefme  fin  -,  £t  aux  capitaines 

conche,  pour/e  rendre  au  champ  de  ba-  <ies  archers  de  la  ville ,  pour  le  trouver 

taille  qui  eftoit  préparé  &  deftiné  pro-  avec  tous  leurs  archers  audit  lieulelen- 

chc  [a  croix  de  Mont-rouge  ;  lefquelles  demain  7.  Octobre  à  7.  heures  du  ma- 

compagnies ,  au  feur  &  à  mefure  qu'ils  tin. 

arrivoient  au  camp  ,  y  eftoient  receus  par  Ledit  jour  6.  d'Octobre  1612.  mef- 

monfieur  le  prefident  de  Chevry  colo-  fleurs  les  prevoft  des  marchands  &  ef. 

nel  gênerai ,  &  furent  placez  fie  rangez  chevins  de  ladite  ville  ayant  eu  advis 

au  champ  de  bataille  par  monlieurTeftu  que  l'on  apportoit  en  cette  ville  le  corps 

chevalier  du  guet  lergent  major  &  fes  de  feu  monfleur  le  cardinal  de  Rets  ev«- 

aydes.                ■                        .  que  de  Paris,  qui  eftoit  depuis  peude- 

Et  le  meflne  jour  environ  l'heure  d'une  cédé  à  la  fuite  du  roy  au  camp*  devant 

heure ,  toute  la  troupe  de  la  ville  eftant  Montpellier  ■>  à  la  prière  des  pareils  du- 

afiembiée  dans  la  place  de  Grève,  mef-  <lic  fleur  deffunt,  mefdits  fleurs  de  la 

dits  fleurs  les  P.  des  M.  &  E.  procureur  ville  envoyèrent  ledit  jour  de  Jeudy  en- 

du  roy,  greffier  &  receveur,  furent  en  viron  cinquante  archers  de  la  ville  pour 

l'hoftel  de  monfleur  de  Montbazon  gou-  affilier  leldits  par  en  s  &  aller  au-devant 

verneur  de  cette  vdle  pour  le  pren-  dudit  corps  julqu'à  l'eglifc  de  S.  Jacques 

dre  par  honneur  &  le  mener  audit  hof-  du  Hault-pas  au  fauxbourg  S.  Jacques, 

tel  de  ville,  pour  avec  toute  la  troupe  où  là  toutes  les  paroifles  &  religieux  doi- 

de  la  ville  aller  enfemblemenr  au-devant  vent  aller  pour  acconduire  le  corps  juf- 

du  roy.  Et  pendant  que  lcfdits  fleurs  ques  en  Ion  tombeau  en  l'eglife  N.  D. 

de  la  ville  eftoient  allez  en  l'hoftel  de  où  il  fut  le  mefme  jour  inhumé  &  en- 

monfleur  le  gouverneur ,  le  refte  de  la  terré. 

troupe  de  la  ville  les  attendoir  dans  la  Et  eftant  mefdirs  fleurs  de  la  ville  ad- 

placc  de  Grève.  Lefdits  fleurs  delà  ville  vertis  ^ue  le  lendemain  Vendredy  7. 

eftoient  veftus  de  leurs  robbes  de  vc-  dud.moisfo  devoit  faire  le  fer  vice  foïem- 

Lmrs  &  à  cheval ,  marchant  devant  eux  nel  en  ladite  eglife  N.  D.  où  meffieurs 

quelques  archers  $  &  eilanr  en  l'hoftel  des  cours  Souveraines  dévoient  affilier, 

dudit  fleur ,  furent  advertis  qu'iceluy  mefdits  fleurs  de  la  ville  ont  advifé  de 

fleur  de  Montbazon  clloit  forti  de  fon  rendre  pareil  honneur  à  la  mémoire  du- 

diç 
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dit  deffunt,  qu'il  avoit  efté  fait  à  feu  comme  nous  voulons  que  de  voftre  cofté 

monfleur  le  cardinal  de  Gondyauflievef-  vous  y  donniez  les  ordres  neceflâiresj 

que  de  Paris ,  ôc  plus  s'il  fe  pouvoic  -t  ôc  fi  n'y  faites  faulce.  Car  teleft  noftre  plai- 

à  cette  tin  ont  commande  à  Joachim  fir.  Donné  a  Avignon  le  10.  jour  de 

du  Pont  efpicicr  de  la  ville  de  faire  ÔC  Novembre  1611.  àigné ,  LOUIS.  Et 

tenir  preft  une  douzaine  ôc  demie  de  tor-  pius  tas:  de  Lomïnii.  Et  au  des 

ches  de  cire  blanche  de  deux  livres  cha-  ejf  e/cript  :  A  nos  tres-chers  ôc  bien  amez 

cune  ,  aux  armoiries  de  la  ville ,  pour  les  prevoft  des  marchands  ôc  efchevins 

les  bailler  à  dix-huit  archers  de  ladite  de  noftre  bonne  ville  de  Paris, 
ville,  &  que  ladite  ville  aflîfteroit  en  corps       INCONTINENT  après  Icfditeslet- 

ôcc.  A  peu  près  comme  ci  deffus  au  fervice  très  receuës  eft  venu  en  Thoftcl  de  la- 

d*  cardinal  de  Gondy  en  1616.  dite  ville  monfieur  le  duc  de  Monba- 

Le  grand  deuil  fut  conduit  par  mon-  zon  gouverneur  de  cette  ville,  auquel 

lîeur  le  duc  le  Montbazon  gouverneur  mefdits  fieurs  de  la  ville  ont  dit  qu'ils 

de  la  ville.  Le  grand  deuil  prit  fa  pla-  venoient  de  recevoir  lettres  du  ro 


An.  i«m- 


ce  dans  la  première  place  au  deflus  de  fur  le  lùjet  de  fon  retour  en  cette 
meffleurs  du  parlement  5  ôc  le  duc  de  le  ;  que  c'eftoit  leur  intention  de  l'aller 
Montbazon  dans  la  première  chaife  vis-  trouver  en  fa  maifon  pour  les  luy  com- 
a-vis ,  au-dcllus  de  mcflieurs  des  comp-  mumquer  &  reluudre  avec  luy  ce  qui 
tes.  eftoit  à  faire  pour  le  retour  de  S.  M.  Le- 

-  L'oraifon  funèbre  fut  faite  par  mon-  quel  fleur  gouverneur  a  dit  qu'il  les  avoit 
iîeur  de  Cofpean  evefque  de  Nantci.  voulu  prévenir ,  d'autant  qu'il  eftoitpreft 
Avant  que  l'on  commentait  le  iërvice,  de  partir  pour  aller  à  Rochefort.  Qu'il 
moniteur  le  chantre  de  N.  D.  voulut  avoit  aufli  receu  lettres  de  S.  M.  àmef- 
prendre  place  au-deflus  de  meilleurs  des  me  fin.  Que  par  les  lettres  de  la  ville 
comptes  j  ce  qu'ils  ne  voulurent  permet-  8c  les  tiennes  le  roy  preferivuit  la  for- 
cre,  ôc  après  quelques  conteftations  le-  me  qu'il  vouloit  que  l'on  allaft  au-de- 
dit  fieur  chantre  fe  retira.  vant  de  lui ,  qui  eltoit  de  melinc  que  le 

précèdent  retour  qui  fut  au  mois  de 
Retour  du  rty  à  Paris  ,  de  fon  voyage  d*    Janvier  dernier }  ÔC  pour  y  parvenir  qu'il 
Guyenne  &  de  Lanytcdoc  10 11.  xalloit  aflcmbler  melficurs  les  colonels 

à  Samedy  prochain  3.  Décembre  ,  deux 

LE  Mardy  19. Novembre  16x1.  Mef-  heures  de  relevée,  afin  de  donner  or- 
fleurs  les  prevoft  des  marchands  dte  aux  compagnies;  ôc  que  ce  feroic 
Ôc  efchevins  de  la  ville  ont  receu  lettres  encore  monfleur  le  prefldent  de-Che- 
de  cachet  du  roy  ,  desquelles  la  teneur  Vry  qui  feroit  le  colonel  gênerai  de  tou- 
cniuit  :  '      te  la  troupe  -,  ce  prioit  mefdits  fleurs  de 

la  viile  d'envoyer  les  mandemens  aux- 
DE  PAR  LE  ROY.  dits  fleurs  colonels  pour  s'aflcmbler  le- 

dit jour  de  Samedy  prochain.  . 

TRES-CHERS  ET  BIEN  AMEZ. 
La  France  a  reffenti  le  bien  de  la    «-^  \j  Samedy  3.  jour  de  Décembre 
paix,  Ôc  chaque  province  Ôc  ville  y  a  1611.  En  l'alTemblée  de  mcflieurs 

crouvé  fon  avantage.  Nous  fcul ,  jufqu'à    icS  gouverneur  de  cette  ville ,  prevoft 
prefent ,  n'y  avons  rencontré  le  noftre    des  marchands  ,  efchevins  ôc  colonels 
particulier  -t  car  du  lieu  où  nous  l'avons    d'icelle  ?  ledit  jour  tenue  à  l'hoftèl  de 
donnée,  pour  revenir  en  noftre  bonne    ville  pour  adviler  ÔC  arrefter  l'ordre  ôc 
ville ,  il  y  a  filoin ,  Ôc  tant  de  pénibles   ce  qu'il  conviendra  faire  pour  aller  au- 
chemins ,  que  noftre  travail  n'a  point    devant  du  roy  lors  de  Ion  retour  en 
diminué.  Neantmoms  le  defir  d'y  eftre   cette  ville,  font  comparus  : 
a  allégé  la  peine,  fie  Tcfpcrance  main-      Monfieur  le  duc  de  Montbazon  gou- 
tenant  nous  contente  j  de  forte  qu'avant    verneur  de  cette  ville, 
que  d'en  approcher  de  plus  près,  anti-       Monfieur  Nicolas  de  Baillcul  cheva- 
cipant  l'effet  de  lachofe,  ôcen  partant   lier,  leigneur  de  Vattetot  fur  la  mer 
nous  convie  de  vous  en  eferire  pour  vous    ôc  de  Soily-fur-Seine  ,  confeiller  du  roy 
dire  que  ce  lera  bien-toft  ,  ôc  que  là   en  l'es  confeils  d'eftat  ôc  privé ,  lieute- 
nous  voulons  y  eftre  accucilly  comme   nant  civil  de  la  ville  prevofté  ôc  vicom- 
au  retour  du  voyage  précèdent.  Noftre    té  de  Paris,  prevoft  des  marchands, 
coulin  le  duc  de  Montbazon  le  vous  fe-       Monfieur  le  Preftre  conlcillcr  du  roy 
ra  plus  particulièrement  entendre.  Et   ôc  auditeur  en  fa  chambre  des  comptes , 
Terne  II.  Part.  III.  Zzzij 
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Monfieur  de  Mont-rouge  Heur  de  Conc- 
zourfon , 

M onfieur  Daviau  advocat  en  parlement, 

cfchevins. 
Monfieur  le  prefident  Aubry , 
^Monfieur  Sanguin  fieur  de  Livry , 
Moniîcur  Chevalier  confeillcr  en  parïc- 

Monfîeur  Roulher  maiftre  des  comptes, 
Moniteur  Teftu  chevalier  du  guet, 
Monfieur  Maillet  advocat , 
Monfîeur  Perrot  fieur  deChefnart,  co- 
lonels , 

Monfieur  de  G  rieu  maiftre  des  requef- 
«s  lieutenant  colonel  de  monfieur  de 
<5rieu  fon  père. 

Monfieur  l'Efcuyer  con/eiller  en  la 
cour ,  lieutenant  colonel  de  monfieur 
l'Efcuyer  fon  pere. 

Monfieur  Barthélémy  maître  des  comp- 
tes lieutenant  de  monfieur  d'Ocquaire 
colonel 

Monfieur  Scarron  lieutenant  colonel 
de  monfieur  Morant. 

Monfieur  des  Jours  lieutenant  colonel 
de  monfieur  le  prefident  Chevalier. 

Monfieur  Targier  lieutenant  colonel 
de  monfieur  PalTuau. 

Monfieur  Voiture  lieutenant  colonel 
de  monfieur  Pajot. 

Monfieur  Baudouyn  enfèigne  colonelle 
de  monfieur  le  prefident  de  Chevry. 

Monfieur  Olivier  enfèigne  colonelle 
de  monfieur  Bicaulr. 

La -compagnie  eftant  afiemblée ,  mon- 
dit  fieur ie  gouverneur  a  dit  que,  tant 
Ja  ville ,  que  luy ,  avoient  receu  lettres 
de  -S.  M.  parlefquelles  il  mande  que  lors 
de  fon  retour  en  cette  ville  il  veut  y 
eftre  receu  fie  accueilly  en  la  mefme  for- 
me que  le  précèdent  voyage  j  c'eft  pour- 
<juoy  cette  compagnie  eftoit  aflèmblce 
pour  refoudre  ce  qui  effbit  à  faire  pour 
obeïr  à  la  volonté  de  S.  M. 

Sur  quoy ,  lecture  faite  defdites  let- 
tres muuves  du  roy ,  tant  de  celle  de  la 
ville  cy-devant  tranferite ,  que  de  celle 
dudit  fieur  gouverneur  ,  &  l'affaire  mi/è 
en  délibération  ,  a  efte  arrefté  que  la 
ville  ira  au-devant  de  S.  M.  avec  les 
compagnies  armées  &  au  meilleur  équi- 
page que  faire  fe  pourra ,  tout  ainfi  qu'il 
fut  fait  au  précèdent  recour  qui  fut  le 
18.  Janvier  dernier,  &mieux  s'il  fe  pou- 
voir j  &  a  cette  fin  ,  que  la  ville  fournira 
aux  frais  pour  le  louage  des  corcelets 
qu'il  conviendra  pour  rendre  les  com- 
pagnies complettes. 


ET  PIECES 

LE  Lundy  j.  dudit  mois  de  Décem- 
bre audit  an  ,  mcfdits  ficurs  les  pré- 
voie des  marchands  ce  eichevins  ont  * 
mandé  au  bureau  de  la  ville  les  nom- 
mez Poignant,  Manelfier  ,  Petit  &  au- 
tres quinquaillicrs  de  cette  ville ,  &  iceux 
interpellez  de  dire  quelle  quantité  de 
corcelets  blaqcs  &  noirs  ils  avoient  en 
leur  pofîèflion ,  &  s'ils  encendoient  pas 
les  louer  à  la  ville  pour  les  fournir  aux 
bourgeois  &  habicans  pour  rendre  les 
compagnies  complètes  ,  ainfi  qu'il  fut 
fait  au  précèdent  retour  du  roy.  Ont  dit 
qu'ils  en  fourniront  à  la  ville  pareille 
-quantité  qu'ils  firent  au  mois  de  Janvier 
dernier  ,&  plus ,  fi  l'on  en  a  affaire.  Au 
moyen  de  quoy  leur  a  eflé  enjoint  de 
les  tenir  prellsj  dont  leur  fera  délivré 
mandement.  Ce  qu'ils  ont  promis  faire. 

Plusmefdits  ficurs  de  la  ville  ont  don- 
né ordre  à  tous  les  préparatifs  qu'il  con- 
vient pour  ladite  réception ,  tant  pour 
l'ornement  de  la  porte  S.  Anthoine, 
portique ,  mufique,  feux  de  joye, artil- 
lerie ,  que  autres  rejouïflànces  publi- 
que ,  ainfi  qu'il  fera  cy.  après  déclaré  par 
le  menu. 

Du  mardy  jour  de  Décembre  1612. 
de  relevée.  Monfieur  le  duc  de  Mont- 
bazon  &  meilleurs  les  prevoft  des  mar- 
chands &  efchevins  fe  font  aflèmblez 
en  I'hoftel  de  ville,  où  incontinent  font 
venus  meflieurs  les  colonels,  lieutenans 
&  enfeignes ,  lefruels  ont  apporté  cha- 
cun feparément  le  mémoire  des  capitai- 
nes, lieutenans  &  enfeignes  qui  oncefté 
choiiîs ,  nommez  &  élus  pour  aller  au- 
devant  du  roy  ,  &  dont  la  teneur  en- 
fuit: 

Premièrement  en  la  colonelle  de  monfieur 
de  Gneu  fieur  de  S.  Aubin , 

Capitaine:     M.  de  la  Barre  treforier 

de  l'artillerie , 
Lieutenans:    M.  Ballard, 

M.  de  la  Gogue. 
Enlcignes  :      M.  d'Oultrcleau , 

M.  de  Condé. 

Colonelle  de  monfieur  Sitoult. 

Capitaines  :    M.  de  Seve  confeillcr  en 
parlement , 

M.  le  Moine  notaire. 
Lieutenans:    M.  Olivier, 

M.  Magnot.' 
Enfeignes:      M.  Herfant, 

M.  Thomas. 
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Colonelle  de  monfieur  Chevalier  confeiller* 

Capitaines  :    M.  Belot , 

M.  Brunei. 
Lieutenant:  M.  Ferrant, 

M.  Divry. 
Enfeignes  

Colonelle  de  monfieur  Pemt , 

Capitaines  :    M.  de  Gaumont, 

M.  Garnicr. 
Lieutcnans  :    M.  Baron  , 

M.Thibert. 
Enfeienes:      M.  de  Gluc, 

M.  Guyet. 

Colonelle  de  monfieur  Tefiu  chevalier  du 
ff"'> 

Capitaines  :    M.  Vigor , 

M.  le  Regrattier. 
Lieutenans  :    M .  Drouart , 

M.  le  Brun. 

Colonelle  de  moteur  Routier  matfire  des    Colonelle  de  monfieur  Morant  fient  du  Mef 
comptes,  ml-Oanuer, 


Colonellede  monfieur  Pa;ett 

Capitaines  »    M.  Camus  drappier  j 
M.  Bodeau. 
;  :   M.  Jeuncflè  -, 
M.-  Niceron. 
s  :     M.  Thomas , 

M.  Anthoine  la  Goutte. 

Colonelle  de  monfieur  le  frefident  £Au- 
quatre , 

Capitaine:     M-  Geflin  auditeur  des 
comptes. 

Colonelle  de  monfieur  Sanguin  fieur  de  tivry^ 

Capitaines;    M.  Chariot, 
M.  AUix. 

Clone  Se  de monfieur  Je  frefident  de  Chevry, 

Capitaine  :     M.  Targer  fecretaire  dn 
roy. 


Capitaines  :    M.  le  Gaigneur , 
M.  Brochant. 

Lieutenans  :    M.  du  Frefnoy , 
M.  de  Creflc. 

Enfeignes:      M.  Grand-cerf, 
M.  Savary. 


Colonelle  de  monfieur  ÏEfcuytr,- 

Capitaines  :    M.  Colin  maiftres  des  oeu- 
vres , 

M.  Charpentier, 
lieutenans:    M.  Brigallier, 

M.  Rollin. 
Enfeienes  :     M.  Bour bonnes  > 

M.  Champagne. 

ColoncUe  de  monfieur  Palluau , 

Capitaines:    M.  de  Moncheny, 

M.  Hébert. 
Lieutenans  :   M.  Saccart , 

M.  de  Crefle. 
Enfeienes:     M.  Gellcc, 

M.  Benard. 

Colonelle  de  monfieur  le  frefident  Chevalier, 

Capitaine  :     M.  de  Meucourt. 
Lieutenant  :   M.  le  Fcbvrc. 
Enfeigne  :      M.  du  Sauflay. 


Capitakie  :     M.  Thireuil. 
Lieutenant:    M.  de  Landelle. 
Enleigne  :      M.  Laviré. 

Colonelle  de  monfieurU  frefident  Aubry. 

Capitaine  :     M.  Avril. 
Lieutenant  :    M.  Romigny. 
Enfeigne  :      M.  le  Reddc. 

Colonelle  de  monfieur  Maillet , 

Capitaine:  M.  de  la  Place. 
Lieutenant:  M.  de  Verdun. 
Enfeigne  :      M.  Joflèt. 

Lettre  du  roy  au  frefident  de  Chevry. 

• 

MONSIEUR  DE  CHEVRY.  Ù 
y  a  quelques  jours  que  j'ai  man- 
dé à  ceux  de  la  maifon  de  ville  de  Pa- 
ris comme  je  defirois  y  eftre  receuy  arri- 
vant ,  leur  preferivant  la  mefme  chofe 
que  celle  qu'ils  y  firent  au  commence- 
ment de  cette  année.  J'ai  entendu  fous 
cette  règle  générale  que  ce  fera  vous  qui 
commanderez  l'infanterie  j  &  neant- 
moins  pour  d'autant  plus  efeiaircir  fur 
ce  fujet  mon  intention  ,  j'ai  refolu  de 
vous  en  eferire  cette-cy,  que  vous  leur 
pouvez  monftrer,  où  j'adjoufteray  que 

Z  z  z  iij 
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 les  fervices  que  vous  ni'y  avez  rendus  de  ladite  ville. 

**"*  pendant  ce  voyage  ne  me  lont  inconnus, 

&  que ,  trcs-fatistait  de  goitre  conduite,   Préparatifs  ptmrj entrée  du  rey  ,  o> donne*. 

je  dcfire  "les  occafidns  de  le  vous  tef- 

moigner,  qui  me  feront  chères  j  8c  que 

de  tout  mon  cœur  je  prie  Dieu  qu'il  vous 

ait,  monfieur  de  Chevry,  en  fa  fainte 

garde.  Elcript  à  Grenoble  le  i.  jour  de 

Décembre  1611.  jiinft  Jtgné ,  LOUIS. 

Et  plus  tas  :  De  Lomenie.  Et  furlafuf- 

criptim  s-  A  monfieur  de  Chevry  conlcU- 

Icr  en  mon  comeil  &  intendant  de  mes 

finances. 

BREVET  du  ié.  Novembre  ttii. 
de  don  aux  prévoit  des  marchands,  ef- 
chevins ,  procureur ,  greffier  &  receveur 
de  la  ville,  de  la  fommc de  5400. 1.  pour 
leurs  robbes  de  velours ,  c'cft  à  fçavoir 


far  mefjieùrs  de  la  ville. 

P remièrement  4a  herfe  de  la  porte 
S.  Anthoine  accommodée  de  deux 
bords  de  lierre  8c  pendans ,  leschaifnes 
tortillées  aulfi  de  lierre. 

La  porte  du  milieu  aulfi  garnie  de 
lierre  ,  relions  en  pente ,  ainii  que  deC- 
fus. 

Le  haut  de  laquelle  a  elle  orné  d'un 
grand  corps  d'arcitedure  de  menuife- 
rie  de  quinze  pieds  de  large  8c  quatre 
toifes  de  hault,  polo  depuis  l'impolie 
en  amont,  porte  de  quatre  grandes  po- 
tences de  fer  de  neul  pieds  chacune  j 


1100.  livres  au  prevoft  fc  600.  livres  à  ladite  architecture  compofée  de  deux 


chacun  des 

Zettre  du  roy  du  frtvofi  des  marthands. 

MONSIEUR  DE  BAILLEUL. 
J'ay  veu  par  vos  lettres  du  19. 
de  ic  mois  &  entendu  par  le  fieurdu 
Perévoftre  frere,commc préparant  tout 
ce  qui  eft  neceflàire  pour  mon  entrée 
en  ma  bonne  ville  de  Paris ,  vous  vous 
vous  trouvez  en  peine  furies  difficultez 
qui  fe  prefentent  à  caufe  de  l'incom- 
modité du  pafiage  des  rues  qui  vfohtà  çun ,  bronzez  de  ouvre  Se  or  } 
l'advenue  des  portes  de  S.  Marcel  & 
S.  Victor ,  de  l'ordre  que  vous  avez  à 
tenir,  8c  du  jour  auquel  je  la  veux  faire. 


encorbellemens  formés  de  termes  2c  en- 
roullemens  de  toile  peinte ,  les  coftie- 
xes  de  bois  peint  en  boucquets  d'en, 
c  oullements ,  une -harpie  de  chacun  collé 
auflî  peinte  fur  bois  5  deux  grandes  figu- 
res au  ceintre  de  la  porte  tenans  cha- 
peaux de  triomphe  aulfi  de  peinture  t 
une  grande  corniche  de  bois  peint  por- 
tant ladite  largeur  ÔC  corps ,  Taillant  de 
deux  pieds  >  pour  le  couronnement  des 
deux  confoles,  un  grand  ce  gros  poc 
à  boucquets  de  deux  pieds  8c  demi  cha- 

un  pi- 
lait re  de  chacun  cofté  d'ordre  Corin- 
the ,  peints  de  fêlions  ,teftes  8c  trophées 
d'armes  j  un  arrière-corps  derrière  por- 
tant enroullement  renverfé  aux  bords 
&  trophées  de  peinture ,  entre  le  pi- 


Sur  quoy  je  vous  diray  que  puifque  vous 
le  jugez  plus  commode  8c  a  propos,  j'ai 

rek>lu  de  la  faire  par  la  porte  S.  An-  laftre  Se  un  grand  cadre  ou  bordure  de 

thoine  j  &  pour  l'ordre  ,  que  mon  in-  tableau  de  lept  pieds  de  haut  8c  neuf 

tendon  eft  qu'A  ne  foit  rien  changé  à  de  long  ,  icellc  dorée  à  l'endroit  des  fi- 

ce  que  je  vous  ay  cy-devant  eferit  pour  1««  8c  lèmee  de  rieurs  de  lis  avec  pal- 


ce  lujet  pendant  que  le  fieur  delà  Ville- 
aux-clercs  eftoit  près  de  moi.  Et  pour 
le  regard  du  jour  de  madite  entrée , 
ne  fâchant  encore  quand  il  pourra  ef- 
tre  au  vray ,  je  remets  à  vous  le  faire 
fçavoir  lorfque  je  lerai  plus  proche  de 
madite  ville  j  defirant  que  cependant 
vous  faflîez  tenir  preft  tout  ce  qui  fera 
requis  pour  cela  ,  ainfi  que  je  vous  ai 
deja  mandé.  A  quoy  m'afiurant  que 


mes  croifees  aulfi  d'or  j  une  frilê  au- 
dellus  aulfi  peinte  de  morcfquesfic  chif- 
fres du  roy,  citant  eferit  en  celle  d'au- 
deflbus  en  lettre  Romaine  8c  champ  d'a- 
zur : 

OPTATAM  INGREDERE  OPTA- 
TUS  FELICITER  URBEM. 
Au-defius  des  pilaftres  une  autre  cor- 
niche enrichie  de  peinture  pareille  à 
celle  que  defius  j  deux  frontons  en  fbr- 


■vous  n'obmettrez  rien  en  tout  ce  qui  me  d'enroulement  portant  moulures  du 

dépendra  de  vous ,  je  prierai  Dieu  qu'il  milieu  dcfquels  pendoit  un  felton  de 

vous  ait  ,  monfieur  de  Baillcul ,  en  peinture.  Une  grande  armoirie  du  roy 

fa  fainre  garde.  Efcript  à  la  Charité  le  de  quatre  à  ciuq  pieds,  à  couronne, 

ij.jourdeDecembre  lôu.Signè:  LOUIS,  ordre  ôc  blafon  d'or  8c  couleur  ordu 

Et  plu i bai  Potier.  Et  furCmfcription  -.k  naire.  Deux  populots  tenans  unecorne 

monfieur  de  Bailleul  confciller  en  mon  d'abondance  à  l'endroit  de  chacun  fron- 

confeil  d'eftat  lieutenant  civil  au  çhaf-  ton,  peint  de  peinture  à  fruits  de  cou- 

telet  de  Paris,  prévoit  des  marchand*  leur  j  Ôc  au-deflus  de  chacun  pila/Ire  un 

carré 
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carré  aux  chiffres  du  roy  fur  lequel  ef-  AVITA    RELIGIONE   OMNIBUS  "  

toic  un  pot  auifi  bronze  &  plus  périr.  IMPERII  FINIBUS  RESTITUTA. 

que  l'autre  }lefquels  quatre  pots  eftoient  DEBELLAT1S  TERRA  MARIQUE 

garnis  chacun  d'une  tige  de  laurier  fie  PEKDUELL1BUS.  EXPUGNATIS 

donc  les  branches  eftoient  peuplées  de  SEU  VINDICATIS  AUCTORITATI 

fleurs  au  naturel  avec  oranges  fie  quel-  REGIME  CENTUM  URBIBUS  CAS- 

ques  grenades  i  &  derrière  le  fonds  d'en  TELLIS  PRjfcSIDlISQUE  INNU- 

haut  y  avoit  un  fonds  d'azur  pour  le  MERIS.  PACE  PARTA.  POST  TAM 

relief  que  dcflùs.  FELICES  SUCCESSUS  URBEM  IN- 

Dans  le  grand  cadre  y  avoit  un  grand  TRANTI.  PR/CFECTUS  ET  jEDI- 

tablcau  où  eftoit  peint  fie  reprclènté  LES  PIO  NUMINI  MAJESTATI- 

uncharâ  l'antique  fur  quatre  roues.  QUE  DEVOTISSIMI  P.D.  CIC.ICC. 

Le  roy  peint  au  naturel  ôevcftuàl'an-  XXIII. 

tique  ,  le  bras  fie  telle  nuë,  tenant  une  A  l'entrée  de  la  rue  S.  Anthoine  vis- 

maiTuc  renverfée ,  à  l'entour  de  laquelle  à-vis  l'hoftel  de  Coflc  fut  drefle  unef- 

eftoit  eferit  :  chaffault  pour  mettre  les  mufettes  fie 

FUIT  HA.C  QUOQUE  COGN1TA  haulrbbis  de  Poitou. 

*  MONSTR1S.  Proche  l'eglife  du  petit  faine  Anthoi- 

Ledie  char  eraifhé  par  quatre  lions  ne  fut  drefle  un  grand  efchafFault  pour 

deux  à  deux  ,  y  ayant  fur  la  bande  de  mettre  les  haultbois  6c  cornets, 

leurs  harnois  :  A  l'entrée  du  Marché-neuf  vis-a-vis 

NUTU  REGIT  ILLE  LEONES.  la  ru*  N.  D.  a  efté  fait  fit  dreflë  un 

Lefdics  lions  avoient  la  face  retournée  autre  grand  efchaftault  pour  mettre  les 
vers  le  roy.  Derrière  ledit  char  deux  trente  violons  fie  joueurs  d'inftramcns 
figures  reprefentant  la  jufticc  fie  l'abon-  de  la  ville.  La  face  duquel  efchafraulc 
dance.  A  cofté  de  ce  char  une  autre  eftoit  ornée  de  menuifèrie  avec  colon- 
figure  de  la  paix  fous  le  vifage  de  la  nés  de  peinture  d'ordre  Corinthe  j  le 
royne,  fie  au-deflus  le  long  du  tableau,  ccintie  peint  d'un  grand  cartochej  au' 
eftoit  eferit  :  milieu  une  figure  aîlifc  fur  des  armes  fie 
REX  VICTOR  PACEM  RÊVEHIT  captifs,  un  populot  de  chaque  cofté 
PACISQUE  SORORES.  jouant  d'inftrumens  }  une  corniche  de 

Le  fufdit  char  paflànt  fur  des  armes  relief  auiE  peinte  d'ornement ,  fie  une  ba- 

de  toutes  façons,  fie  les  lions  fur  des  ro-  hiftrade  au-deflus }  le  eoue  aufflaccom- 

chers  renverièz  j  à  l'oppoflte  defquels  pagné  de  feftons  peints  fie  de  lierre  ,ainli 

lions  eftoit  représenté  ledit  fleur  prevoft  que  deflus. 
des  marchands  tenant  en  fa  main  un 

cœur  au  naturel ,  duquel  fortoit  une  Entrée  d»  roy. 
exhalaifon  de  fumée  j  en  fuite  duquel 

fieur  prevoft  des  marchands  eftoient  T?  T  ledit  jour  Mardy  10.  jour  de 

peints  meflicurs  les  quatre  elchev:ns,  JQ,  Janvier  audit  an  1625. tous  les pre- 

procureurdu  roy  fie  greffier  de  la  vil-  paratifs  cftans  en  bon  eftat,  melmes 

le  ,  eous  vcftus  de  robbes  de  velours,  mondit  fieur  le  prevoft  des  marchands 

Au  derrière  defquels  eftoit  reprefenté  qui  eftoit  lieutenant  civil  ayant  donné 

de  peinture  la  fufdite  porte  de  maçon-  ordre  de  bien  faire  nettoyer  au  balay 

nerie,  fie  plus  loin  en  pays  éloigné  par-  toutes  les  rues  par  lesquelles  S.  M.de- 

tie  de  la  ville  de  Paris  en  perlpedive.  voit  pafler }  les  compagnies  de  gens  de 

Et  du  cofté  de  la  baftille  eftoient  fuf-  pied  deftinez  pour  aller  au-devant  de 

pendues  les  armes  de  monfieur  le  duc  S.  M.'  commencèrent  i  marcher  enor- 

de  Montbazon  gouverneur,  fiedel'au-  dre  environ  les  dix  heures  du  matin, 

tre  cofté  les  armes  de  la  ville  $  lcfdites  conduits  par  les  capitaines ,  lieutenans 

armoiries  de  trois  à  quatre  pieds  de  gran-  fie  en  feignes  cy- devant  nommez ,  fort 

deur.  braves ,  bien  veftus  de  clinquant  d'or 

A  la  porte  du  pont-Ievis  pareil  orne-  fie  d'argent  fie  en  tres-bonne  conche  , 

ment  de  lierre  avec  figures  garnies  de  pour  fe  rendre  au  champ  de  bataille 

chapeaux  de  fleurs  fie  bouquets  ;  un  qui  eftoit  préparé  fie  deftiné  entre  Cha- 

frand  eicritcau  à  lettres  d'or  en  fonds  renton  fie  la  Rappée. 

'azur  avec  bordure  peinte  de  fleurs  ,  fie  Lefquelles  compagnies,  â  mefure 

y  eftoit  eferit  :  qu'ils  arri voient  au  camp  ,  y  eftoient 

LODOICO  XIII.  CHRISTIANIS-  reccuës  par  ledit  prefident  de  Chcvry 

SIMO  PIO  FELICI  VICTORI  p.  P.  colonel ,  fie  furent  placez  fie  arrengez 
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„...,„  .  champ  de  bataille  par  ledit  fieur 
Teftu  chevalier  .du  guetfergenr  de  ba- 
taille &  Tes  aydes. 

Et  d'autant  que  mefdits  fieurs  de  la 
ville  prévoyoient  le  defordre ,  pour  la 
difficulté  du  paflage  des  compagnies  & 
pour  leur  retour,  toutes  par  la  porte  feint 
Antheine,  firent  faire  &  drefler  un  pont 
de  barreaux  au  bout  du  boulevart  Se  à 
l'endroit  du  fofle  dcla4>aftille ,  qui  fer. 
vit  grandement  au  retour  pour  le  pafla- 
ge dcfdires  compagnies  Se  autre  peuple, 
uns  lequel  pont  uns  doute  lefdites  com- 
pagnies n'euflenr  pas  efté  rentrées  dans 
la  ville  à  dix  heures  du  foir. 

Le  mefme  jour  moniteur  le  duc  de 
Montbazon  gouverneur  de  cette  ville 
vint  difner  audit  hoftel  de  ville  avec 
mefdits  fieurs ,  Se  «nviron  l'heure  de 
nudy  toute  la  crouppe  de  la  ville  al. 
fcmblée  dans  la  place  de  Grevé,  l'on 
commença  à  partir  pour  aller  au-de- 
vant de  S.  M.  Et  fut  pris  le  chemin  par 
la  rùë  de  la  Tixeranderie ,  le  long 
de  la  rue  S.  Anthoine,  en  Tordre  qui 
enfuit: 

Premièrement  marchoient  les  trois 
cens  archers  de  la  ville  a  cheval ,  con- 
duits par  leurs  capitaines  ,  bien  veftus 
&  en  bonne  couche,  marchant  les.pre- 
miers  les  compagnies  des  harquebu- 
ziers ,  les  archers  les  féconds  ,  &  les 
arbaleftriers  après  ,  chacun  des  trom, 
nettes  -devant  eux. 

Après,  le  maiftre  d'hoftel  Se  le  con- 
trolleur  du  bois,  aufli  a  cheval ,  bottez 
•Se  l'efpée  au  cofté. 

Après ,  les  maiftres  des  oeuvres  de 
maçonnerie  &  charpenrerie  a  cheval  Se 
en  houlle  ,  le  maiftre  des  oeuvres  de 
maçonnerie  ayant  la  main  droite.  Et  eft 
à  noter  que  le  maiftre  de  l'artillerie  qui 
dévoie  aller  avec  eux  n'y  eftoit  pas , 
d'autant  qu'il  eftoit  occupé  à  l'artillerie 
de  la  ville  qu'il  devoit  faire  tirer  lors 
que  le  roy  pafferoit. 

Après  marchoient  les  dix  fergens  de 
la  ville  à  cheval ,  veftus  de  leurs  robbes 
mi- parties. 

Après  marchoit  raonfieur  le  greffier 
de  la  ville  à  cheval,  vcftude  robbe  de 
velours  mi-partie  de  cramoify  rouge 
Se  tanné,  avec  paremens  de  velours 
noir  -,  la  houfle  defoncheval  de  velours 
noir  garnie  de  frange  de  foye  ,  Se  le 
harnois  de  fon  cheval  de  velours 
noir. 

Après ,  mondit  fieur  le  gouverneur 
richement  Se  fuperbement  veftu ,  monté 
ùu  un  tres-béau  cheval,  &  à  cofté  de 


ET  PIECES 

luy  à  main  gauche  mondit  fieur  lèpre* 
voft  des  marchands  veftu  d'une  robbe 
de  velours  mi-partie  de  velours  cra- 
moify rouge  &  tanné  ,  doublée  de  pe- 
luche crainoiliL',.  la  houfle  de  fon  che- 
val de  velours  noir  frangé  d'or, le  har- 
nois de  fon  cheval  aufli  de  velours  noir 
frangé  &  garni  d'or. 

Après  marchoient  meflieurs  les  quatre 
cfchevins  deux  à  deux ,  aufli  à  cheval, 
veftus  de  robbes  de  velours  mi-parties, 
Se  la  houfle  de  leurs  chevaux  de  ve- 
lours noir  Se  tout  akifi  que  le  greffier  de 
la  ville. 

Après  marchoient  enicmblement  mef- 
fieurs  les  procureur  du  roy  Se  receveur 
de  la  ville ,  aufli  à  cheval,  Se  veftus, 
fçavoir  ledit  fieur  procureur  d'un  robbe 
de  velours  toute  d'efcarlate ,  &  ledit 
fieur  receveur  de  fon  manteau  à  man- 
ches de  velours  tanné ,  la  houfle  Se  le 
harnois  de.  leurs  chevaux  de  velours 
noir. 

Après  fuivoient  aucuns  de  meflieurs 
les  confeillers  de  ville ,  les  quarteniers, 
cinquanteniers  ,  dixeniers ,  Se  grand 
nombre  de  bourgeois,  eftans  plus  de 
cinq  à  fix  cens ,  tous  à  cheval  Se  en 
houfle. 

Et  en  cet  ordre  forent  jufques  près 
la  porte  S.  Anthoine }  où  à  cau/c  de  la 
pluyeduciel  lefd.  fieursgouverneur,pre- 
voftdes  marchands,  eichevins,  greffier, 
procureur  Se  receveur  montèrent  en 


carofle  Se  furent! jufques  à  Charenton 
en  la  maifon  de  «îonfieur  le  premier 
président  où  le  roy  avoitdifné,  qui  les 
attendoit  audit  lieu  *  où  cftant  y  furent 
receus  par  monfieur  Defplan  qui  les 
conduifit  dans  l'une  des  chambres  en 
attendant  que  le  roy  fuft  veftu  ,  lequel 
changeoit  d'habits.  Et  lors  fe  prefenta 
une  conteftation  pour  l'ordre  de  mar- 
cher entrant  dans  1»  ville ,  entre  mef- 
fieurs  de  S.  Geran ,  de  Vitry ,  de  Cre- 
quy  ,  &  de  Baflompierre  marelchaux  de 
France ,  Se  mefdits  fieurs  de  la  ville  , 
prétendant  par  lefd.  fieurs  marefehaux 
marcher  devant  lefdits  fieurs  de  la  ville 
immédiatement  devant  le  roy.  A  quoy 
mefdits  fieurs  de  la  ville  dirent  qu'ils  ne 
le  fouffriroient  point  -t  que  c'eftoit  la 
ville  qui  venoit  au-devant  de  fa  majefté^ 
qu'ils  la  conduifoient  jufques  à  N.«  D. 
Que  tout  proche  Se  au  «levant  de  S.  M. 
eftoir  leur  place  qui  ne  leur  avoit  ja- 
mais cfté  contestée.  Qu'il  fut  faitainfi 
à  la  dernière  réception  8e  à  toutes  les 
autres  précédentes.  Qu'ils  ne  pouvoient 
fouffrir  cette  injure,  St  aimoient  mieux; 

eux 
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eux  retirer ,  que  de  faire  un  fi  grand    afiurée  ,  &  la  deflfaite  de  ceux  qui  

tort  &  préjudice  à  la  ville  6c  à  leurs  avoient  provoqué  vos  juftes  armes.  La  A*  ltli- 
(uccedcurs  prcvofts  des  marchands  &  ef-  nouvelle  de  la  prife  de  Royan  nous  vinr 
cbevins.  £t  après  pluficurs  concerta-  bien  pluftoft  que  celle  du  fiege  }  cinq 
tions ,  allées  6c  venuës ,  par  l'entremife  jours  pendant  lefquels  V.  M.  fut  tou- 
de  moniteur  le  comte  de  Schomberg,  purs  veuè  parmi  les  capitaines ,  parmi 
meilleurs  de  Pificux  &  la  Ville-aux-  les  foldats  ,  en  toutes  les  occafions ,  ter- 
clercs  fecretawes  d'eftat  (  laquelle  con-  minèrent  un  exploit  fi  mémorable.  Si  je 
ceftation  dura  plus  de  deux  heures)  en-  necraignois  d'abufer  de  voftre  patience 
fin  le  roy  ordonna  que  lefdits  fieurspre-  &  de  retarder  la  joye  de  voftre  peuple 
voft  des  marchands ,  cfchevins ,  procu-  qui  joint  les  mains  au  ciel  pour  vous 
reur  du  roy  ,  greffier  Se  receveur  mar-  revoir,  je  ne  voudrois  pas obmettre ce 
cheroient  proche  &  au- devant  de  S.  M.  quis'eft  paflëen  Guyenne  &  en  Langue- 
fâns  que  entr'elle  de  eux  y  euft  aucuns  doc.  Il  faudroit  dire  ce  qui  ne  s'eft  jamais 
princes  &  feigneurs ,  ainfi  qu'il  fut  fait  dit.  Car  V.  M.  nous  a  fait  voir  ce  qui 
a  la  dernière  réception.  Et  aufficoft  mef-  ne  s'eftoit  jamais  veu.  La  cour  des  roys 
dits  (leurs  de  la  ville  furent  mand  z  fle  leurs  armes  palier  fi  promptement 
pour  aller  à  la  chambre  du  roy,  où  en  les  plus  haultes  montagnes  &  les  plus 
allant  rencontrèrent  lefdits  feigneurs  grandes  rivières.  Tout  ce  qui  a  fait  ob- 
marefehaux  de  France  qui  ferétiroient  ftacle  aux  autres  (èmble  avoir  cédé  à 
pour  s'en  retourner  à  Paris  dans  des  voftre  vertu.  Tant  de  villes  que  V.  M. 
caroûes  &  non  en  cérémonie.  a  fi  l'oudainement  prifes  pour  les  fâu- 

Et  eftant  devant  S.  M.  où  eftoitmon-  ver }  peu  d'autres  qu'elle  a  encore  laif- 
fieur  fon  frère  unique;  monficur  le  comte  fées  de  peur  de  les  perdre  ;  tous  ces  plus 
de  Soiflbns ,  meilleurs  les  ducs  de  Che-  grands  exploits  fi  prompts ,  que  fi  le 
vreufe ,  de  Montmorency ,  de  Luxem-  foleil  fut  le  premier  des  dieux  appelle 
bourç  ,  le  comte  de  Schomberg ,  lef-  Dieu  pour  la  vifteile  de  fa  courte ,  ou 
dits  1  leurs  feerctaires  d'eftat  fie  plufieurs  fi  nous  admirons  les  oeuvres  de  Dieu 
autres  feigneurs ,  s'eftant  lefdits  fieurs  parcequ'elles  fe  font  en  un  moment } 
prevoft  des  marchands ,  efchevins ,  gref-  quel  fiijet  n'avons-nous  point  de  croire 
fier,  procureur  du  roy  fie  receveur  mis  que  c'eft  Dieu  mefme  qui  a  fait  toutes 
à  genoux  ,  mondit  fieur  le  prevoft  des  ces  merveilles  par  la  main  puifiante  de 
marchandsauroitfaicfaharangueàS-M.  V.  M.  prefque  en  un  inftant  i 
dont  la  teneur  enfuit  :  A  la  bonne  heure  doneques  ,  O .» 

S grand  roy  !  puiffiez-vous  revoir  voftre 
bonne  ville  ;  qu'elle  ferve ,  cette  année 
IRE,  que  nous  commençons ,  d'un  doux  & 

honorable  repos  à  vos  fatigues  ;  qu'elle 
V*  M.  arrivant  en  fa  bonne  ville,  prépare  les  fuivantes  des  triomphes  pour 
ic  avec  elle  les  biens  que  fa  prefence&e  des  victoires  que  vous  vous  acquerrez 
la  paix  y  apportent,  nous  n'avons  plus  fur  les  eftrangcrs.  Voftre  peuple,  Sire, 
rien  à  fouhaiter  qui  puiflè  adjoufter  à  qui  m'aflîfte  ,  n'a  point  de  parole  pour 
noftre  bonheur.  Car  fi  au  retour  de  vos  exprimer  fa  joye  pour  voftre  heureux 
autres  voyages  il  vous  a  plù  nous  ho-  retour ,  non  plus  que  nous ,  Sire ,  pour 
iiorer  de  voftre  prelence ,  ç/a  efté  avec  telmoigner  à  V.  M.  combien  nous  fbm- 
ft  peu  d'efperancc  de  la  retenir ,  que  mes  fes  très- humbles ,  tres-obeïfians  fie 
la  trifteflè  du  jour  de  voftre  parlement  tres-fidelles  fujets  8c  fèrviteurs. 
que  nous  prévoyions  inrerrompoit  la  A  QUOY  S.  M.  d'un  vifage  riant  fie 
joie  de  celuy  de  voftre  arrivée.  Main-  refponfe  :  qu'elle  avoit  fujet  de  louer 
tenant  nous  croions  eftre  plus  ailurez  Dieu  de  l'heureux  fuccez  de  fon  voya- 
4e  voftre  fejour ,  puifque  V.  M.  revient  ge ,  fie  s'en  revenoit  joyeux  en  fa  ville  de 
après  le  fuccez  de  tant  d'entreprifbs  fie  Paris. 

▼idorieufe  d'une  faction  pu  niante  qui  EtaullitoftS.  M.defcendit  defàcham- 
»'avo)t  point  encore  cédé  a  d'autres  ar.  bre,  monta  dans  fon  caroflc,avec  mef- 
mes  qu'aux  voftres,  heureufement  ter-  fieurs  les  princes  fie  feigneurs,  fie  prit 
ounées  pour  le  bien  de  l'eftat  par  une  fon  chemin  vers  le  champ  de  bataille  * 
glorienfe  paix.  où  eftant ,  mit  pied  à  terre,  Se  prit  fort 

A  peine.  Sire,  l'année  dernière  V.  M.   grand  plaiiir  à  voir  toutes  les ,  compa- 
tit éloignée  de  nous,  que  nousfeeuf-   gnics  ,  dont  les  chefs  cftoient  fuper- 
mes  incontinent  que  la  Bretagne.eftok  bernent  vcftus ,  fie  cntr'autresJedit  fieur 
1     Zme  II.  Psrt .  III.  Aaaa 
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  prefident  de  Chevry  colonel  gênerai  de  violons  $  à  quoy  fa  majefté  prie  auffi 

toutes  lefdites troupes,  qui  droit  veftu  grand  plaifir. 

<lc  clinquant  d'or  &  d'argent ,  lequel  Et  eftans  arrivée  à  N.  D.  monfieur 
fleur  prefident  de  Chevry  avoit  efte  un  de  Gondy  cvefque  de  Paris  vint  à  la 
peu  auparavant  audit  Charenton ,  où  porte  de  I'eglife  avec  le  clergé ,  où  il 
il  avoit  fait  la  révérence  à  fà  majefté.  receut  fa  majefté ,  luy  faifant  un  beau 
Ce  fait,  fà  majefté  monta  A  cheval,  difeours.  Et  ce  fait,  fa  majefté  s'en  alla 
■6c  prit  fon  chemin  vers  ladite  porte  faint  droit  fc  mettre  i  genoux  an  milieu  du 
.Antboine.,  y  eftant  conduit  par  ledit  choeur  au-devant  du  lettrain  qui  eftoic 
<fieur  duc  de  Montbazon  gouverneur ,  préparé  de  tapis  de  velours. 
Jefdits  fleurs  de  la  ville  qui  marchoient  Meffieurs  de  la  cour  de  parlement , 
proche  &  au-devant  de  fà  majefté  j  i  <bambre  descomptes ,  &  cour  des  aydes 
fçavoir  marchans  devant  At  les  premiers  eftoient  dans  le  choeur  de  I'eglife  N.  D. 
melfieurs  les  procureur  du  roy,  greffier,  avec  leurs  robbes  rouges ,  fors  meffieurs 
&  receveur  de  la  ville  enfemblement  des  comptes  qui  avoient  leurs  robbes 
d'un  mefme  rang,  le  procureur  du  roy  de  velours  &  manteaux  de  fatin  noir, 
tenant  la  main  droite  ,  ledit  greffier  au  Et  lors  /ut  chanté  en  mufique  le  can- 
milieu ,  &  ledit  receveur  la  main  g  au-  tique  Te  Dc*m  Uudamms. 
«che.  Après  eux  meffieurs  les  quatre  ef-  Ce  fait ,  fa  majefté  forcit  de  I'eglife, 
chevins  deux  à  deux.  Apres  eux ,  proche  monta  dans  ion  caroflè ,  &  s'en  alla  en 
le  roy,  lefd- fieurs  gouverneur  &  P.  des  fon  Louvre  par  defius  le  pont  N.  D. 
marchands, ledit  (leur  gouverneur  ayant  eftans  au-devant  de  fon  caroflè  jufques 
la  main  droite.  Après  marchoit  fa  ma-  audit  Louvre  le  fleur  gouverneur  & 
jefté  tres-richement  veftu  &  monté  fur  meffieurs  le  Preftre  &  Mont-rouge  ef- 
un  fort  beau  cheval  blanc,  deux  ef-  chevins.  Le  refte  de  la  troupe  de  la  ville 
cuyers  à  fes  coftez  &  proche  fa  majefté  fè  retira  i  laibrrie  de  N.  D. 
un  peu  après  eftoit  monfieur  fon  frère,  Eft  à  remarquer  que  la  veille  du  jour 
puis  après  le  comte  de  Soiûons  fuivi  des  de  l'entrée ,  qui  fut  le  Lundy  9.  J an- 
autres  princes  fiefeigneurs,  auffi  tous  ri-  vier,  meffieurs  de  la  ville  aveclegref- 
<hement  habillez.  Et  en  cet  ordre  font  fier  d'icellc  furent  par  devers  meffieurs 
entrez  par  ladite  porte  faint  Anthoiae  des  cours  fbuveraines  leur  faire  la  le» 
&  allez  droit  en  I'eglife  N.  D.  moncepour  ledit  Te  Demm ,  encore  qu'il* 
Et  d'autant  qu'il  eftoit  tard&faifoît  en  euûcnt  receu  lettres  particulières  du 
«oit  quand  le  roy  entra  dans  la  ville,  roy;  ce  qu'ils  promirent  faire,  &.  de- 
i  caufe  de  la  conteftation  que  la  ville  mandèrent  des  archers  que  l'on  promic 
avoit  eue  audit  Charenton  i  caufe  des  de  leur  envoyer, 
rangs,  fà  majefté  ne  put  voir  ne  con-  Et  le  lendemain  xi.  jour  duditmois 
fiderer  les  tableaux  ,  portiques  &  orne-  de  Janvier  mefdits  fieurs  les  prevoft  des 
mens  qui  eftoient  à  ladite  porte  faint  marchands  ,  efchevins ,  procureur  du 
Anthome.  Auffi  par  les  rues  au-devant  roy  &  greffier  de  la  ville  furent  au  Lou- 
de  chaque  maùon  y  avoit  un  flambeau  vreen  leurs  habits  noirs  ordinaires, où. 
&uoe  torche  ardente  ,  &  des  lanternes  ils  firent  la  révérence  à  fa  majefté  qui 
à  toutes  les  feneftres-des  maifbns  s  pein-  leur  fit  un  tres-bon  &  doux  accueil , 
tes  de  diverfes  couleurs ,  ce  qui  eftoit  &  leur  tefmoigna  l'aile  &  le  contente- 
tres-beau  i  voir ,  &  i  quoy  fa  majefté  ment  qu'il  avoit  eu  le  jour  précèdent 
prit  grand  plaifir ,  mefme  à  la  grande  lors  de  fon  arrivée  en  cette  ville, 
quantité  de  peuple  qui  eftoit  par  les  Le  Mercredy  18.  Janvier  1613.  mef- 
rucs  jufqu'à  reglife  N.  D.  crians  incef-  fleurs  les  P.  des  M.  &  E.  ayant  eu  advis 
fàmment  avec  grande  allegreflc  ôc  accla-  que  la  royne  mere  du  roy  arrivoit  eu 
mations  de  joye:  Vive  le  tsy.  cette  ville  revenant  de  fon  long  voyage 
Et  comme  fa  majefté  fut  devant  l'Jiof-  où  elle  avoit  efté  avec  le  roy  ,  font  allez 
tel  de  Cofle,  les  mufettes  &  haultbois  avec  le  greffier  &  receveur  de  la  ville 
de  Poitou  fonnérent  de  leurfditsinftru-  au  Louvre  avec  leurs  habits  noirs  te 
mens ,  comme  auffi  les  autres  cornets  ordinaires,  où  à  l'arrivée  de  ladite  dame 
&  haultbois  qui  eftoient  fur  un  efchaf.  lefdirs  fieurs  de  la  ville  fè  font  prefen- 
fault  proche  le  petit  faint  Anthoine.  tez  à  elle,  à  laquelle  ils  ont  fait  la  re- 
Et  femblablemeut  comme  fà  majefté  verenec,  mefme  ledit  fieur  P.  des  M.  luy 
pafloit  pour  tourner  à  la  rue"-  Neuve  a  fait  un  petit  compliment  (ur  fon  heu- 
N.  D.  les  trente  violons  &  joueurs  d'in-  rcux  retour  en  cette  ville ,  dont  elle  les 
ftrumens  de  la  ville  fonnérent  de  leurs  a  remerciez.  l! 

•v. .  Et  cft 
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Et  eft  à  noter  que  le  roy  ôelaroyne  chers,  pour  eux  tenir  dans  la  place  de 

furent  au-devant  de  ladite  dame  jul-  Grève  lors  que  la  majefte  arrivera, 
qucs  par  de-la  les  fauxbourgs  S.  Mar-       Ont  adverti  Auguftin  Guillain  maif- 

cel  ,  fie  revindrent  tous  enfemblcment  tre  des  œuvres  delà  ville  de  tenir  les 

au  Louvre  cftans  affiliez  de  meilleurs  les  matereaux  preftsdans  la  place  de  Gré- 


a».  .»m- 


princes  fie  princefles 

Et  le  lendemain  19.  dudit  mois  de 
Janvier  ,  de  relevée,  mefdits  fieursde 
la  ville  avec  ledit  greffier  furent  revoir 
ladite  dame  royne  mere,  à  laquelle  ils 
ont  prefenté  douze  bouettes  de  confitu- 
res exquifes,  douze  bouettes  de  dragées, 
fie  douze  bouteilles  d'hypocraspour  fes 
cftraines  du  jour  de  l'an  dernier, en  la 
manière  accouftumé 
mier 


ve  pour  pofer  ladite  première  pierre. 

Ont  fait  faire  une  defeente  de  char- 
penterie  dans  les  fondeinens  pour  y  def- 
cendre  fa  majefte. 

Ont  fait  faire  un  marteau  fie  une  truel- 
le d'argent  pour  prefenter  à  fa  majefte; 
lors  du  polement  de  :  ladite  première 
pierre. 

Et  le  ij.  jour  dudit  mois  de  Juin  1614. 
e ,  auquel  jour  pre-    mefdits  fieuis  les  prevoft  des  marchands 
de  l'année  elle  n'eftoit  en  cetteville.    &  cfchevins  ont  reccu  lettres  de  fa  ma- 
v  jefté  dont  la  teneur  enfuit  : 

M     n,,  U  Pgm^S»  >  DE  PAR  LE  R.  O  Y 

de  brève.  UL    1AK    LL   K  U  Y.  ( 

LE  *>y  ayant  promis a  meflleurs les  *"p  RES-CHERS  ET  BIEN  AMEZ. 
P.  des  M.  fie  E.  de  la  ville  de  Pa-  A  L'ertat  prelent  de  nos  affaires  ne 
ris,  lors  qu'il  viendroit  mettre  &  pofer  nous  ayant  permis  de  partir  de  ce  lieu 
la  première  pierre  à  fon  baftiment  du  au  temps  que  nous  l'cuilions  bien  defiré 
Louvre ,  qu'il  viendroit  auiîî  pofer  &  pour  nous  rendre  en  noftre  bonne  ville 
mettre  la  première  pierre  à  la  fon-  de  Paris,  nous  vous  faifons  la  prefente 
taine  ordonnée eftre  faire  dans  la  place  pour  vous  dire  que  nous  y  ferons  Ven- 
de Grève,  fie  qui  doit  venir  des  four-  dredy  prochain,  Dieu  aidant,  à  une  . 
ces  de  Rongis ,  &  la  mettre  ledit  jour,  heure  après  midy,  fie  à  la  mefme  heure 
&  à  la  fortie  prendre  fa  collation  en  y  poferons  la  première  pierre  de  noftre 
J'hoftel  de  la  ville.  baftiment  du  Louvre ,  ou  vous  vous 
Et  citant  mefdits  ficurs  advertisque  trouverez  pour  nous  affilier en  cette  ac- 
fa  majcflé  devoit  venir  le  VendredyzS.  tion.  Si  n'y  faites  faulte;  Car  tel  eft 
jour  de  Juin  1614.  ont  donné  ordre  à  noftre  plaifir.  Donné  à  Compiegne  le 
cous  les  préparants  pour  dignement  fie  16.  jour  de  Juin  1624.  Sifflé  :  LOUIS, 
fomptueufement  recevoir  fa  majefte  au-  Et  au -défions:  de  Lomenik.  Et  am 
dit  hoftel  de  la  ville.  dos  eft  efent:  A  nos  tres-chers  fie  bien 
Premièrement  ont  fait  parer  de  ri-  amez  les  prevoft  des  marchands  fie  cf- 
ches  rapitlèries  les  grandes  falles  fie  chevins  de  noftre  bonne  ville  de  Pans, 
chambres  dudit  hoftel  de  ville  ,  avec  des  AUSSITOST  lcfdires  lettres  receucs 
dais.  mefdits  fieurs  de  la  ville  ont  de  rechef 
Ont  donné  ordre  a*  faire  faire  une  veillé  fie  donné  ordre  auxdite$  colla- 
fuperbe  collation  ,  tant  de  rochers,  con-  rions,  tant  pour  le  roy  ,  que  pour  les 
fitures  exquifes  ,  grands  faumons  frais,  princes  fie  feigneurs  de  fa  luitte  ,  qu'à 
truittes faumonees ,  carreaux  fie  grands  tous  les  autres  préparatifs,  fie  ontaufîi 
brochets  j  fie  à  cette  fin  ont  mande  tant  fait  expédier  (  le  17.  de  Juin)  mande- 
du  Pont  clpicier  de  la  ville ,  que  la  da-  mens  à  meffieurs  les  confeillers  de  la 


me  Coitfier,  les  advertiflant  que  fama- 
jefté  fera  fuivie  des  princes  fie  feigneurs 
de  fa  cour. 

Ont  mandé  le  maiftre  de  l'artillerie 
de  la  ville  ,  auquel  ils  ont  enjoint  de 
tenir  preft  l'artillerie,  canons  fie  bouet- 
tes de  la  ville  dans  la  place  de  Grève 
pour  tirer  lors  que  fa  majefte  s'en  re- 
tournera de  l'hoftel  de  la  ville. 

Ont  mandé  les  50.  violons  fie  haulr- 
bois  delà  ville,  les  tamboursfie  trom- 
pettes d'icclle. 

Ont  auffi  mandé  cent  cinquante  ar- 
Teme  II,  Part.  IJI. 


ville  pour  ailifter  à  ladite  cérémonie  1  fie 
aux  capitaines  des  archers  de  la  ville, 
pour  en  amener  cinquante  de  chaque 
compagnie.  1 

Ledit  jour  de  Vcndredy  18.  Juin, fur 
les  neuf  heures  du  matin  ,  eft  venu  en 
l'hoftel  de  la  ville  moniteur  du  Hallier 
capitaine  des  gardes  de  famajeftéfuivi 
du  lieur  de  la  Coftc  fonenfeigne,  fie  de 
30.  ou  40.  archers  de  la  garde  du  corps 
avec  leurs  armes.  LequeFfieur  du  Hal- 
lier parlant  à  mefficurs  de  ladite  ville, 
leur  auroit  dit  que  par  commandement 
A  a  a  a  ij 
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  du  roy  il  venoic  en  cet  hoftel  avec  les 

ah.  m*.  arcjiers ^  p0ur  cmpefcher  toutes  fortes 
de  troubles  fie  deiordres.  A  quoy  mef- 
dits  fieurs  de  la  ville  ont  dit  qu'il  ef- 
toit  le  très. bien  venu.  Lequel  fieur  du 
Hallier  a  laific  audit  hoftel  de  ville  le- 
dit fieur  de  la  Cofte  fie  fes  archers , 
qui  le  font  faifis  des  portes,  fie  auquel 
Heur  de  la  Cofte  a  efté  baillé  fie  mis  en 
fes  mains  les  clefs  de  la  porte  dudit  hof- 
tel de  ville  &  de  la  grande  lalle  où 
fa  majefté  devoit  faire  la  collation. 

Auffi  en  mefme  temps  eft  venu  audit 
hoftel  de  ville  le  capitaine  Jacques  avec 
40.  ou  jo.  SuhTes  de  la  garde  de  fa  ma- 
jefté. 

Sur  les  onze  heures  du  matin  ladite 
grande  falle  eftant  richement  parce, 
ont  commencé  à  faire  drefler  lefditcs 
•    collations ,  fie  fait  mettre  le  buffet  d'ar- 
gent vermeil  doré  de  ladite  ville. 

Environ  l'heure  d'entre  midy  fie  une 
heure  mefdits  fieurs  les prevoft  des  mar- 
chands fie  efchevins,  procureur  du  roy, 
greffier  &  receveur  de  la  ville  font  par- 
tis dudit  hoftel  de  ville  en  caroflè  avec 
leurs  habits  noirs  fans  archers  ni  fèr- 
•  gens ,  fie  allez  au  Louvre.  Auffitoft  fè- 
roit  arrivé  le  roy  venant  de  Compiegne. 
Et  après  que  lefdits  fieurs  de  la  ville  luy 
ont  fait  la  révérence ,  icelle  majefté  eft 
allé  mettre  la  première  pierre  au  bafti- 
ment  de  fon  Louvre ,  où  eftoient  pre- 
fens  lefdits  fieurs  P.  des  M.  fie  E.  pro- 
cureur du  roy ,  greffier  fie  receveur  de 
la  ville.  Et  tout  auffitoft  lefdits  fieurs 
de  la  ville  font  en  diligence  revenus  aud. 
hoftel  de  ville,  oùeftans,  auroient  lef- 
dits fieurs  prevoft  des  marchands,  ef- 
chevins fie  greffier  pris  leurs  robbes  mi- 
parties  ,  fie  ledit  procureur  du  roy  fa 
robbe  d'efcarlatte ,  Se  eftans  affiftez  de 
meffieurs  les  prefident  Aubry,  deLi- 
vry  ,  Amelot,  Aubri,d'Auvillier,  Ber- 
thelcmy,  de  Bragelongne,  de  faint  Ger- 
main ,  Parfait ,  de  la  Cour  ôeTronchor, 
tous  conseillers  de  la  ville,  font  descen- 
dus fur  le  perron  dudit  hoftel  de  la  ville 
pour  attendre  la  majefté,  ayant  devant 
eux  les  fergens  de  la  ville, aulfi  vertus 
de  leurs  robbes  mi-parties.  Et  environ 
fur  les  deux  heures  la  majefté  feroit  ve- 
nue ,  qui  auroit  efté  receuc  par  lefdits 
fieurs  de  la  ville  avec  applaudifièment 
de  tout  le  peuple ,  fonnans  les  trompet- 
tes fie  tambours  fie  haultbois.  Et  eftoit 
fa  majefté  fuivic  de  monfieur  le  comte 
de  Soiûons,  meffieurs  les  ducs  de  G  uife, 
de  Nevers ,  de  Vendofme  ,  de  Retz  , 
de  Montbazon  gouverneur  de  cette  vil- 
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le,  de  l'admirai  de  Montmorency,  le 
grand  efeuier ,  le  marquis  de  la  Vieville 
lùper-intendant  des  finances,  &  de  fort 
grand  nombre  d'autres  princes  fie  fei- 
gneurs.  Et  à  l'inftant ,  mefme  aupara- 
vant que  d'entrer  audit  hoftel  de  ville, 
mefdits  fieurs  de  la  ville  ont  mené  fie 
conduit  fa  majefté  à  l'endroit  deftiné 
pour  faire  ladite  fontaine  dans  la  Grève, 
où  ledit  Guillain  maiftre  des  œuvres 
avoit  prépare  tout  ce  qui  eftoit  necef- 
faire  pour  mettre  ladite  première  pierre. 
Lequel  fieur  prevoft  auroit  prefente  à 
là  majefté  une  truelle  fie  un  marteau 
d'argent ,  avec  laquelle  truelle  fa  ma- 
jefté a  pris  du  mortier  préparé  dans  un 
baflin  d'argent ,  avec  ledit  marteau  a 
frappé  fie  coignépourfceller  la  premiè- 
re pierre  ,  fous  laquelle  a  efté  mis  une 
inlcription  gravée  fur  une  platine  de 
cuivre ,  fie  quatre  médailles  d'afgent  dô- 
ré.  Sur  ladite  platine  de  cuivre  a  efté 
mis  une  platine  de  plomb  &  une  autre 
groffe  pierre  defius ,  qui  a  efté  inconti- 
nent fcellée  en  plomb. 

Et  auffitoft  que  la  majefté  a  eu  fait, 
prenant  ion  chemin  pour  aller  audit 
hoftel  de  ville ,  le  peuple  plein  de  ré- 
jouïilàncc  de  voir  fon  roy,  avec  mille 
acclamations  de  joye  s'eft  pris  a  crier 
à  haulte  voix  :  Vive  le  roy ,  fonnans  les 
haultbois,  trompettes,  clairons  &  tam- 
bours; fie  l'ont  mefdits  fieurs  de  la  ville 
conduit  jufques  dans  la  grande  falle , 
marchant  au-devant  de  fa  majefté  ledit 
greffier  veftu,  comme  dit  eft ,  de  l'a  robbe 
mi. partie.  Et  eftant  fa  majefté  entrée 
dans  ladite  grande  falle,  auroit  efté  fa- 
luée  par  monfieur  le  premier  prefidenc 
qui  l'attendoit.  Et  a  efté  monftré  à  fa 
■  majefté  par  mondit  fieur  le  prevoft  des 
marchands  le  deftêin  des  deux  fontaines, 
l'une  pour  laGréve,  ôc  l'autre  pour  le 
parvis  Noftrc-Dame.  Et  auffitoft  fa  ma- 
jefté s'eft  approchée  des  collations  ,  l'u- 
ne de  rochers  fie  d'un  nombre  infini  de 
toutes  fortes  de  confitures  exquifes  ,  5c 
l'autre  de  grands  faumons ,  truittes,  bro- 
chets 8c  carreaux,  partez,  fie  toutes  for- 
tes de  fruits  i  fie  eu  impoffible  d'avoir 
veu  de  long-temps  de  H  belles  fie  fuper- 
bes  collations,  dont  le  grand  rocher 
artiftement  jettoit  fit  piûoit  de  l'eau  fort 
haut  fie  en  plufieurs  endroits  j  à  quoy 
fa  majefté  auroit  pris  un  fingulier  plai- 
iîr ,  mefme  à  confiderer  lefditcs  colla- 
tions ,  qu'il  auroit  trouvées  très-belles. 
Après  que  fa  majefté  auroit  tafté  fie  gouf- 
téde  quelques  maffepains  fie  confitures, 
t'eftant  retiré  deux  pas  en  arrière ,  les 
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autres  princes  feigneurs  fie  gentilshom- 
mes auroient  pareillement  raie  collation, 
où,  à  caufe  du  grand  nombre  de  prin- 
ces fie  feigneurs  qui  y  eftoient ,  fie  d'au- 
tre peuple  qui  s'eft  jette  parmi  eux , 
qui  ont  fait  la  prefle  &  la  confufion  de 
ladite  collation,  fa  majefté  auroit  en- 
core pris  un  fingulier  plaifir,  mefme 
à  ouir  la  mulîque  defdits  violons  de  la 
ville  qui  ont  fonné  fie  joue  de  leurfdics 
Violons  pendant  que  S.  M.  a  demeure 
dans  ladite  grande  falle.  Et  quelque 
temps  après  S.  M.  feroit  defeendue' ,  fie 
auroit  dit  auxdits  lieurs  de  la  ville  qu'- 
elle s'en  alloit"  fort  contente  &  faris- 
faite  d'eux ,  fie  les  auroit  remerciez.  LcC 
quels  fieurs  de  la  ville  en  leurs  mcfmes 
robbes  de  livrée ,  avec  ledit  greffier  de 
la  ville,  ont  conduit  S.  M.  julques  dans 
fbn  carofle.  Et  en  fortant  dudit  hoftcl 
de  ville  l'artillerie ,  bouettes  fie  canons 
ont  joué,  comme  auffi  le  peuple  auroit 
crié  à  haute  voix  :  Vive  U  roy.  Dont 
de  tout  S.  M.  a  efté  très- contente  , 
comme  elle  l'a  tefmoigné  auxdits  fleurs 
de  la  ville  i  laquelle  majefté  alloie  cou- 
cher ledit  jour  à  Verfaiile. 

Et  eft  à  noter  que  fur  ledit  perron , 
comme  le  roy  y  alloit  monter ,  mondit 
fieur  le  P.  des  marchands  luy  a  fait  un 
petit  compliment  fur  fa  bienvenue  audit 
boftel  de  ville. 

Aufli  mefdits  fieurs  de  la  ville  ont 
fait  donner  à  desjeuner  &  à  difncr ,  tant 
auxdits  fleurs  de  la  Cofte  ,  capitaine 
Jacques,  que  tous  leurs  foldats ,  tant 
des  gardes  du  corps  du  roy ,  que  des 
Suiflès  de  S.  M. 

Les  prevoft  des  marchands  &  efchcvins 
mettent  la  première  pierre  à  Lt  fontaine 
du  colley:  de  Navarre. 

T~X  U  Samedy  14.  jour  de  May  16 1  j. 
_L/  Ledit  jour  eft  venu  au  bureau  de 
la  ville ,  où  eftoient  mefHcurs  les  pré- 
voit des  marchands  fie  efchevins  ,  le  heur 
Fournier  provifeur  du  collège  de  Na- 
varre ,  qui  a  prié  lefdits  fieurs  prévoit 
des  marchands  fie  efchevins ,  greffier  fie 
procureur  du  roy  de  la  ville ,  de  la  part 
de  meilleurs  les  grand-maiftre  fie  princi- 
paux du  collège  de  Navarre  pour  met- 
tre fie  aflèoirla  première  pierre  à  la 
fontaine  qu'ils  font  faire  audit  collège, 
pour  mettre  les  eaux  qu'il  a  pieu  à  la 
ville  leur  conférer,  venans  des  fontai- 
nes dcRongis.  A  quoy  lefdits  fieurs  de 
la  ville  ont  fait  refponfe  qu'ils  recevoient 
à  honneur  la  prière  qui  leur  eftoit  faite, 


fie  qu'ils  n'y  manqucroient.  Et  à  cette 
fin  ont  donne  jour  à  Mardy  prochain  Am-  *$ir 
deux  heures  de  relevée* 

Et  ledit  jour  de  Mardy  17.  jour  def- 
dits mois  fie  an  ,  environ  deux  heures 
de  relevée,  mefdits  fieurs  les  prévoit 
des  marchands ,  efchevins ,  greffier ,  pro- 
cureur fie  receveur  de  la  ville  font  par- 
tis dudit  hoftel  de  ville  en  carolle  ,  fie 
allez  audit  collège  de  Navarre ,  où  ils 
auroient  efté  reccus  par  meilleurs  les 
grand-maiftre,  provifeur,  principaux  fie 
autres  dudit  collège  j  lefquels  ont  con- 
duit lefdits  fieurs  de  la  ville  julques  à 
l'endroit  où  ils  font  faire  ladite  fontai- 
ne. Où  cftans  mefdits  fieurs  les  prévoit 
de  marchands  fie  greffier,  font  dépen- 
dus dans  les  fondemens,  où  eftoit  M» 
Auguftin  Guillain  maiftre  des  oeuvres 
delà  ville ,  lequel  a  prelente  audit  licur 
prevoft  des  marchands  une  truelle  d'ar- 
gent avec  du  mortier  -y  lequel  licur  pre^ 
voit  a  maçonné  fur  l'affile  de  ladite  pre- 
mière pierre ,  fie  après  tour  à  tour  lef- 
dits fieurs  elehevins  6c  greffier  en  ont 
fait  autant  j  fie  après  ont  l'un  après  l'au^ 
tre  cogné  avec  un  marteau  d'argent  auf- 
li âeuxprefenré  par  ledit  Guillain.  Ce 
fait ,  ont  remonte  defdits  fondemens  , 
fie  ont  efté  priez  par  lefdits  lieurs  de 
Navarre  de  prendre  la  collation  qu'ils 
avoient  préparée  dans  une  falle  où  ils 
ont  efté  conduits  ,  laquelle  collation 
eftoit  cres. belle  fie  pleine  de  confitures 
lèches.  Ce  fait,  mefdits  fieurs  de  la  ville 
ont  pris  congé  Se  le  font  retirez  f  fie  à 
la  fupplicatiun  de  tous  les  efeoliers  qui 
crioient  Vivat ,  mefdits  fleurs  de  la  ville 
ont  obtenu  congé  fie  Campas  pour  eux 
defdits  fieurs  de  Navarre. 

Entrée  du  cardinal Barber  in  légat  alatere. 

DU  Mercrcdy  7.  jour  de  May  1615, 
En  l'aflèmblée  de  meilleurs  les  pré- 
voit des  marchands  ,  efchcvins  fie  con- 
feillers  de  la  ville  ledit  jour  tenue  au 
bureau  d'icclle  fur  le  fujet  de  la  lettre 
du  roy  fur  l'entrée  de  M.  le  cardinal 
Barberin  legae  en  France. 

Après  la  refolution  prife  par  coûte  11 
compagnie  de  ce  qui  eftoit  à  faire  par 
ladite  ville  à  ladite  entrée  ,  monfieur  le 
prevoft  des  marchands  a  dit  à  ladite 
compagnie  qu'il  eftoit  befoin  de  régler" 
plufieurs  diftcrens  qui  eftoient  entre  les 
maiftres  fie  gardes  des  corps  des  mar- 
chandées, à  qui  porteroitle  ciel  fie  en 
quels  rangs ,  fie  entr'aurrjs  les  maiftres 
fie  gardes  de  la  marchandée  de  vins  au.* 
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■  roient  baille  leur  requeftc  au  bureau  en  la  cour  de  parlement  en  l'année  1585. 

A*  ksij.    j>our  eflrc  reccus  i  porter  ledic  ciel  j  ce  les  marchands  de  vins  furent  eftablisen 
qui  eftoit  empefché  par  les  autres  fix  un  corps  &  communauté  pour  avoir 
corps  j  requérant  en  vouloir  délibérer,  maiftres  &  gardes  ,  ainft  que  les  autres 
Et  après  avoir  ouy  le  fieur  de  la  Mo-  corps.  Que  lors  de  l'entrée  delà  royne 
the  l'un  defdits  efchevins  rapporteur  de  qui  le  devoir  faire  en  Tannée  1610.  en 
ladite  requefte ,  fie  veu  le  procez  y  atta-  vertu  des  lettres  de  cachet  du  roy  à  la 
ché,  ont efté  mandez  en  ladite  aflem-  ville  ad  reliantes,  leur  fut  enjoint  com- 
blée ,  tant  leldits  maiftres  fie  gardes  de  me  maiftres  8c  gardes  d'aflifter  en  rob- 
ladite  nurchandife  de  vins  demandeurs  bes  de  velours  à  ladite  entrée.  Que  de 
en  requefte ,  que  lcfdits  autres  fix  corps,  leur  corps  defdits  marchands  de  vins 
qui  feroient  tous  comparus  en  grand  il  y  avoit  plus  de  trente  de  leurs  enfans 
nombre ,  comme  y  eftant  aifignez.  Lef-  qui  furent  de  la  compagnie  des  enfans 
quels  fix  corps  de  mafchandile  parlant  d'honneur.  Que  plufieurs  des  marchands 
parla  bouche  du  fieur  Tronchot  grand  devins  font  appeliez  au  confulat ,  où  ils 
garde  ,  a  fupplié  la  compagnie  de  trou-  portent  robbes  de  marchands ,  ainfi  que 
ver  bon  que  fieur  Perrier  efchevin  le  les  autres  corps.  Qu'ayant  eu  ad  vis  qu'il 
retire  fie  fe  déporte  de  connoiftre  de  ce  fe  devoir  bien-toft  faire  en  cette  ville 
diffèrent ,  comme  eftant  partie  du  corps  une  entrée  de  monfieur  le  légat ,  ils 
defdits  marchands  de  vins.  A  quoy  leur  avoient  prefenté  leur  requefte  à  la  ville 
a  cfté  dit  qu'ils  fe  retiraflènt  au  grand  narrative  de  ce  que  demis  ,  avec  leur 
bureau,  &  que  l'on  en  delibereroit.  Ce  edit  fit  autres  pièces  juftificatives ,  aux 
qu'ils  ont  fait.  Et  a  cfté  ledit  fieur  Per-  fins  d'eftre  admis  avec  le  corps  de  la 
rier  prié  de  fe  lever  de  fa  place  fie  fe  ville  pour  aller  au-devant  dudit  fieur 
mettre  au  bureau  afin  de  propofer  ce  légat  &  porter  le  ciel  à  leur  tour,  après 
qu'il  luy  plairoit  fur  les  caufes  de  reçu-  toutesfois  les  autres  fix  corps  4  laquelle 
fation.  Ce  que  auroit  fait  ledit  fieur  requefte ,  de  l'ordonnance  de  la  ville , 
Perrier  ,  lequel  auroit  dit  qu'il  eftoit  auroit  cfté  communiquée  aux  maiftres 
tres-content  de  ne  connoiftre  &  n'eftre  &  gardes  defdits  fix  corps ,  qui  fe  pre- 
point  l'un  des  juges  dudit  diffèrent ,  pour-  fentent  pour  l'empcfcher ,  quoiqu'ils  n'y 
veu  que  le  fieur  Marces  auffi  efchevin  fie  ayent  intereft  quelconque.  C'eft  pour- 
qui  eft  du  corps  des  orfeuvres ,  fie  les    quoy  ils  requerent  l'exécution  de  leur 
fieurs  Parfait,  l'Anglois  fie  de  la  Cour  requefte. 

confeillers  de  la  ville  là  prefens ,  Se  qui  Et  par  les  maiftres  fie  gardes  defdits 
font  du  corps  des  drappiers  8c  merciers  fix  corps  des  marchands  eftans  en  fort 
le  retiraflènt  comme  luy ,  n'y  ayant  pas  grand  nombre ,  parlant  par  la  bouche 
plus  de  raifon  à  luy  pour  le  retirer ,  qu'à  dudit  Tronchot  grand  garde ,  a  cfté  dit, 
eux.  Et  s'eftant  ledit  fieur  Perrier  rcti-  que  fur  les  lettres  par  les  marchands  de 
ré  au  greffe  pendant  que  l'on  délibère-  vins  obtenues  du  roy  aux  fins  portées 
roit  fur  les  caufes  de  reeufation ,  l'affai-  par  leur  requefte ,  y  a  procez  fie  inftan- 
re  mife  en  délibération ,  a  efté  arrefté  ce  pendante  en  la  cour  de  parlement , 
que  ledit  fieur  Perrier  reprendra  fa  pla-  indecilè  fie  non  jugée  5  au  préjudice  de 
ce  ,  fie  que  tant  luy ,  que  lefdits  ficurs  laquelle  ils  ne  peuvent  fouftrir  qu'il  foit 
Marces ,  Parfait,  l'Anglois  fie  de  la  Cour,  innové ,  fupplians  la  compagnie  les  ren- 
demeurcroient  ,  pour  avec  le  refte  de  voyer  en  la  cour, 8e  proteftans  de  nul- 
la  compagnie  juger  fie  terminer  lefdits  lité  de  tout  ce  qui  fera  fait  fie  ordonné 
diffèrens.  Ce  fait ,  ledit  fieur  Perrier  a    au  préjudice  de  ladite  inftance  fie  des 

repris  fa  place ,  fie  a  efté  prononcé  ce  raifons  par  eux  déduites  au  procez ,  mef- 

que  deflus  à  tous  lefdits  marchands ,  fie  me  de  faire  révoquer  le  tout  comme 

à  eux  ordonne  de  reprefenter  à  ladite  attentat.  Et  par  lefdits  maiftres  fie  gar- 

compagnie  ce  qui  eftoit  de  leurs  difte-  des  de  la  marchandife  de  vins  a  cfté  pro- 

rens.  tefté  au  contraire. 

Et  aufli-toft  lefdits  maiftres  fie  gardes  Et  s'eftant  tous  lefdits  marchands  rc- 
de  la  marchandife  de  vins ,  aflîftez  d'un  tirez  au  grand  bureau ,  ouy  le  procureur 
grand  nombre  de  marchands  de  vins,  du  ro.y  de  la  ville  fie  leclure  faite  de  Par- 
parlant  par  la  bouche  de  Jean  le  Juge  reft  de  nofleigneurs  du  conîèil  d'eftat 
l'un  defdits  anciens  marchands  de  vins,  du  19.  Avril  1610.  donné  entre  routes 
ont  dit  que  par  lettres  patentes  de  Hcn-  lefdites  parties ,  fur  le  fujet  des  ranqs , 
ri  III.  de  l'année  1578.  données  avec  qui  porteroit  le  ciel  à  ladite  entrée  "du 
grande  connoiflàncc  de  caufe ,  vérifiées  légat  j  l'affaire  mife  co  délibération , 
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A  efté  arrcftc  &  conclue!  que  fur  le  gardes  ,  &  les  marchands  &  bourgeois  Ati  i6 
différent  deldices  partie* ,  elles  fe  pour,  qui  feront  mander  par  lefdits  quarte- 
voiroicnt  pardevant  noflcigneurs  de  la  niers ,  à  caufe  de  leurs  rangs ,  comme  il 
cour  de  parlement  j  &  cependant ,  fans  arriva  au  mois  de  Juillet  1596.  Suppliant 
préjudkïer  à  leurs  droits ,  a  ordonne  par  lefdits  maiftres  fie  gardes  leur  don- 
par  manière  de  provifion  fiejufquesàce  ner  rang  &  place  pour  aller  i  ladite  en- 
que  autrement  y  aie  efté  pourveu ,  que  crée  après  les  confeillers  de  la  ville ,  de- 
lefdits  maiftres  fie  gardes  de  ladite  mar-  vant  lefdits  quarteniers,  ou  du  moins  i 
chandife  de  vins  aiHfteront  avec  leurs  çofté  d'eux  fie  auparavant  lefdics  bour- 
robbes  de  marchands  pareilles  qu'ils  por-  geois  mandez.  A  quoy  leur  a  efté  fait 
tent  au  confulat  meffieurs  les  prevoft  rcfponfé  par  mondit  fieur  le  prevoft  des 
des  marchands  ,  efchevins  fie  le  corps  marchands  que  lefdits  quarteniers  ef- 
de  ladite  ville ,  à  l'entrée  dudit  fleurie-  toient  du  corps  fie  des  premiers  officiers 
gat ,  pour  marcher  après  les  fix  corps  de  ladite  ville ,  qui  a  voient  de  tout 
des  marchandifes ,  fie  fans  porter  le  ciel  temps  marche  immédiatement  après 
par  lefdits  maiftres  fie  gardes  de  la  mar-  meffieurs  les  confeillers  de  la  ville.  Qu'il 
chandife  de  vins  j  lequel  ciel  fera  por-  ne  ralloit  mettre  en  doute  cette  quef- 
té  par  lefdits  autres  corps  des  marchands  tion ,  ni  efperer  par  eux  d'aller  devant 
félon  l'ordre  8e  rang  qui  leur  ferapref.  ni  à  cofte  d'iccux  quarteniers.  Et  fur  ce 
crit  par  ladite  ville  ,  le  tout  fui  vant  les  que  lefdits  maiftres  fie  gardes  ont  die 
arrefts  du  confeil  d'eftat  dudit  19.  Avril  qu'ils  ne  fouffriroient  aucunement  que 
1610.  Ce  qui  a  efté  à  l'inftant  pronon-  les  marchands  fie  bourgeois  qui  feroient 
ce  à  toutes  lefdites  parties  pour  ce  man-  mandez  par  lefdits  quarteniers  allaflent 
dées  audit  bureau  ,  fie  à  eux  enjoint  d'y  devant  eux ,  d'autant  qu'il  pourroitarri- 
obeïr  fie  fatisfaire.  ver  que  quelques-uns  de  leurs  corps  fè- 

Ce  fait  >  les  rangs  des  maiftres  fie  gar-  roient  mandez ,  qui  n'auroient  pafJé  par 
des  defdits  iîx  corps  pour  porter  le  ciel,  les  charges  d'honneur  de  leurs  commit 
ont  auifi  efté  réglez  par  toute  la  com-  nautez ,  fie  neanrmoins  précederoient  les 
pagnie  5  à  fçavoir ,  que  les  maiftres  fie  gardes  qui  font  à  prelent  en  charge } 
gardes  de  la  drapperie  porteront  le  ciel  requerans  lefdits  fleurs  de  le  confiderer 
Tes  premiers  }  les  maiftres  fie  gardes  de  fie  y  pourvoir  a  prefent ,  de  crainte  que 
l'efpicerie  fie  apotiquairerie  les  féconds;  lors  de  ladite  entrée  il  n'y  ait  dilpute 
les  maîtres  fie  gardes  des  marchands  mer-  fie  conteftadon.  Sur  quoy  lefdits  maif- 
ciers,  grollîers  fie  jouailliers ,  les  troific-  très  fie  gardes  s'eftant  retirez  au  grand 
mes  ,  les  maiftres  fie  gardes  de  la  mar-  bureau,veu  par  mefdits  fieurs  de  la  ville  le 
chandife  de  pelleterie ,  les  quatrièmes ,  regiftre  du  greffe  de  la  ville  de  l'entrée  de 
prétendans  neantmoins  pafTcr  devant  lef-  M.  le  cardinal  de  Florence  légat  en  Fran- 
dits  merciers ,  fie  avec  leurs  proteftadons}  ce  en  ladite  année  1 59  6.  a  efté  par  méf- 
ies maiftres  fie  gardes  de  l'orfeuverie  les  dits  fieurs  ordonné  fiearrefté  que  lefdits 
cinquièmes }  fie  les  maiftres  fie  gardes  maiftres  8e  gardes  defdites  marebandi- 
de  la  bonetterie  les  fîxiémcs  fie  derniers,  fes  de  cette  ville  auront  rang  fie  place 
combien  que  lefdits  boncriers  préten-  pour  avec  le  corps  de  ladite  ville  aller 
dent  a  util  marcher  devant  lefdits  orfeu-  au-devant  dudit  fieur  légat ,  après  lef- 
vrcs ,  fie  avec  leurs  proteftations  j  fie  or-  dits  quarteniers  fie  auparavant  leurs  mar- 
donne  que  le  prelent  règlement  fera  fui-  chauds  Se  bourgeois  mandez  }  fie  en  ce 
vy  fie  exécute  par  provifion  ,  fans  pré-  faifant ,  qu'après  meffieurs  les  confeillers 
judice  de  l'appel  ni  autres  oppofidons  de  la  ville  marcheront  lefdits  Geurs  quar- 
od  appellations  quelconques.  teniers ,  fie  lefdits  maiftres  fie  gardes  avec 

Du  Jeudy  ij.  jour  de  May  i(>ij.  de  leurs  fie  robbes  tocques,  entre  lefd.  quar- 

relevée.  Sont  venus  au  bureau  de  la  ville,  teniers  fie  lefdits  marchands  fie  bourgeois 

où  eftoient  meffieurs  les  prevoft  des  mar-  mandez.  Ce  qui  efté  a  l'inftant  pronon- 

chand  s»  efchevins,  procureur  du  royôe  ce  parmefdits  fieurs  à  iceux  maiftres  fie 

greffier  de  la  ville ,  les  maiftres  fie  gar-  gardes. 

des  des  corps  des  marchandifes  de  cette      Ce  jourd'huy  5.  de  May  i6iy  ont  efté 

ville ,  narlans  par  la  bouche  du  fieur  apportées  lettres  de  cachet  du  roy  à 

Bazin  l'un  d'iceux,  qui  ont  remonftré  meffieurs  les  prevoft  des  marchands  fie 

auxdies  fieurs  qu'ils  craignent  que  lors  efchevins,  dont  la  teneur  enfuit: 
de  l'entrée  de  monfieur  le  légat  il  ne  for- 
vienne  quelque  conteftadon  entre  mef- 
fie  urs  les  quarteniers ,  lefijies  maiftres  fie 
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*«.  t*H*  DE  PAR  LE  ROY, 

TRES-CHERS  ET  BIEN-AMEZ. 
N.  S.  P.  le  pape  ayant,  pour  affai- 
res t  res  -  importantes  à  la  Chreftienté, 
jugé  neceflaire  de  nous  envoyer  pour 
fon  légat  à  Utere  en  ce  royaume  noftre 
coufin  le  cardinal 'Barberin  fonnepveu, 
nous  délirons  qu'il  foit  receu  comme  en- 
voyé de  S.  S.  a  laquelle  &  auïâintiiege 
nous  voulons  rendre  le  mefme  refpecr.  & 
aficâion  que  les  rois  nos  predecefïèurs 
ont  fait  en  pareil  cas.  A  ces  caufesnous 
vous  mandons  &  ordonnons  que  vous 
ayez  à  vous  préparer  pour  aller  au-de- 
vant de  noftred.  cou  fin  légat ,  le  recevoir 
au  lieu  &  avec  les  ordres  &  cérémonies 
accourt umées ,  luy  rendant  les  honneurs 
qui  font  deus  à  noftredit  faint  pere  & 
au  fàint  ûege  ,  defquels  il  eft  ,  comme 
dit  eft ,  envoyé.  Si  n'y  faites  faulte.  Car 
tel  eft  noftre  plaiur.  Donné  à  Paris  le 
3.  jour  de  May  162 y.  5/g*f,  LOUIS.  Et 
om-deff—i  :  De  Lomenie.  Et  du  dos  eft 
efcrit  :  A  nos  trcs-chers  bien  amez  les 
prevoft  des  marchands  &  efchcvins  de 
noftre  bonne  ville  de  Paris. 

Après  la  le&ure  de  fquelles  lettres  xnef- 
dits  fieurs  les  P.  des  M.  &  E.  ont  mandé 
en  leur  bureau  le  fieur  Meffier  brodeur, 
auquel  a  efté  commandé  de;  faire  un 
ciel  de  damas  blanc  pour  porter  deflus 
ledit  fieur  légat  lors  de  fon  entrée,  aux 
armoiries  ,  tant  dudit  fieur  ,  que  de  la- 
dite ville.  Lequel  MefGcr  a  dst  qu'a  la 
vérité  ledit  ciel  a  accouftumé  d'eftre  de 
damas  blanc  à  doubles  pentes  dedans  & 
dehors  -y  mais  qu'il  feroit  bien  plus  beau 
&  éclatant ,  u  l'on  le  faifoit  de  fatin 
blanc,  &  fi  il  ne  coufteroit  pas  davanta- 
ge. Sur  quoy  mefdits  fieurs  ont  ordon- 
né audk  Mcffier  de  le  faire  de  fatin  blanc 
à  doubles  pentes. 

Et  le  Mardy  6.  dudit  mois  mefdits 
fieurs  ont  ordonné  affèmblée  eftre  faite 
de  meffieursles  confeillers  de  la  ville  au 
lendemain  deux  heures  de  relevée, pour 
entendre  la  lecture  defdites  lettres  de 
cachet -du  roy  &  adviferà  ce  qu'il  con- 
vient pour  ladite  entrée  ;  &  à  cette  fin 
ont  fait  expédier  mandemens. 

Du  Mercredy  7.  jour  de  May 
En  l'aflemblce  indiquée  a  ce  jour  fui- 
vant  la  délibération  précédente  ,  font 
comparus. 

Meffire  Nicolas  de  Bailleul  chevalier  > 
fieur  de  Vattetot  fur  la  mer  &  de  Soify 
fur  Seine ,  confeiller  du  roy  noftre  fire 
en  fes  confeils  d'eftat  &  privé ,  lieutc- 
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nant  civil  de  la  ville ,  prevofte  &  vicom- 
te de  Paris ,  prevoft  des  marchands. 
Monfieur  de  la  Mothe  fieur  de  Mont. 

berard  confeiller  au  chaftelet , 
Monfieur  Perrier  marchand  de  vins, 
Monfieur  Dollet  advocat  en  parlement, 
Monfieur  Marces  maiftre  orpheuvre, 

efchevins , 
Monfieur  Dolu  grand  audiencier , 
Monfieur  le  Feron  confeiller  au  parle- 
ment , 

Monfieur  Amelot  maiftre  des  comptes, 
Monfieur  Aubry  fieur  d'Auvillier, 
Monfieur  de  S.  Germain  fieur  de  Ra- 
vines , 

Monfieur  Perrot  fieur  de  Chefhart , 

Monfieur  Fournier  advocat  en  parle- 
ment , 

Monfieur  Parfait , 

Monfieur  l'Anglois, 

Monfieur  de  la  Cour , 

Monfieur  Tronchot ,  confeillers  de  la 
ville. 

La  compagnie  eftanc  afièmblée ,  mon- 
dit  fieur  le  P.  des  M.  luy  a  fait  en- 
tendre lefujet  d'icclle,  &  comme  le  roy 
veut  que  la  ville  aille  au-devant  de  mon- 
fieur le  légat  à  -fa  nouvelle  entrée ,  Se 
que  l'on  luy  rende  le  mefme  honneur 
que  l'on  a  cy-devant  fait  aux  entrées 
des  autres  légats ,  &  à  cette  fin  a  efté 
fait  lecture  defdites  lettres  de  cachet  j 
après  laquelle  mondit  fieur  le  prevoft; 
a  prié  la  compagnie  de  refoudre  ce 
qui  eft  i  faire  fur  ce  fujet. 

Sur  quoy ,  après  avoir  veu  les  regis- 
tres de  ladite  ville  reprefèntez  en 
ladite  afièmblée  par  le  greffier  de  la 
ville  des  10.  Décembre  1530.  13.  Dé- 
cembre ijji.  6l  8.  Avril  1554.  13.  No- 
vembre 1571.  &  11.  juillet  1596.  con- 
tenans  l'ordre  des  entrées  tenues  a  mef. 
fieurs  les  légats  venans  en  France  j  fur 
ce  ouy  le  procureur  du  roy  de  la  ville, 
&  l'affaire  mifë  en  délibération  a  efté 
délibéré ,  conclud&arrcftéqoele  corps 
de  la  ville  ira  au-devant  dudit  fieur  lé- 
gat lors  de  fon  entrée  ,  i  feavoir  me£ 
lteurslcs  prevoft  des  marchands,  efche- 
vins &  greffier  avec  leurs  roboes  d'efear- 
latte  * ,  celle  dudit  prevoft  de  fatin  à  *  C'Al&n, 
l'ordinaire,  les  archets  &  fergens  de  la 
ville  au-devant  à  cheval  j  après  meffieurs 
la  ville  qui  fuivront  à  cheval ,  les  con- 
feillers de  la  ville,  quarreniers  &  huit 
notables  bourgeois  de  chacun  quartier 
mandez ,  avec  les.  gardes  des  :  corps  des 
marebandifes  ;  que  ladite  ville  fera  faire 
le  ciel  aux  armoiries  dudit  fieur  &  de 
la, ville.*  que  la  croupe  de  ladite  ville 
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ira  jufques  à  N.  D.  des  Champs,  oùluy  clergé  pour  le  congratuler  de  fa  bien-  

fera  fait  harangue  en  François  parle-  venue ,  d'autant  que  lefdits  fieurs  arche-  A 

dit  fieur  P.  des  M.  fur  fa  bienvenue,  vefques  Ôc  evefques  defiroient  ia  prefen- 

Ce  fait,  l'acconduire  à  N.  D.  au  Te  ter  devant  ledit  ficur  légat  veftus  en 

Dturh  s  que  l'on  tendra  des  tapùTeries  evefques,  à  Ravoir  avec  leurs  fiirplis& 

par  toutes  les  rues  par  où  il  panera,  rochets  avec  le  petit  *               &com-  «s^t^ 

jufques  i  N.  D.  Que  l'on  donnera  or-  me  ils  ont  accouitume  de  porter  en  Fran-  CmmJ. 

dre  que  chacun  propriétaire  ou  locatai-  ce  Se  liùvant  les  privilèges  de  l'eglifè 

re  des  maifons  par  où  il  paffcra  tiendra  Gallicane  j  &  ledit  fieur  iegat  difoitque 

f>reft  un  flambeau  ou  une  torche  pour  comme  ils  eftoient  vertus ,  c'eftoit  mar- 
'allumer  s'il  en  cil  befoin  ;  que  la  ville  que  de  juridiction  j  ce  qu'il  ne  pouvoic 
luy  fera  les  prefens  de  flambeaux  blancs,  iouiFrir  *  &  qu'il  falloit  qu'ils  euflènt  des 
confitures  &  dragées ,  bref  que  l'on  luy  mantelets  fur  les  efpaules  -,  ce  que  lefdits 
fera  le  plus  grand  honneur  qu'il  fera  heurs  archevcfques  &  eveiques  ne  vou- 
poffible  à  la  ville.  loient  faire  )  ce  qui  eft  caulë  qu'Us  font 
Les  rangs  des  maiftres  &  gardes  des  revenus  en  cette  ville  fans  parler  audit 
fix  corps  des  marchandées  pour  porter  lieur  légat.  L'autre  fujet  du  retardement 
Je  ciel  ont  efte  ainfi  réglez  par  toute  la  de  ladite  encrée  eituit  que  ledit  (leur 
compagnie  :  a  fçavoir  que  les  maiftres  légat  defireroit  auparavant  fon  entrée 
&  gardes  de  la  drapperie  porteront  le  que  le  roy  l'allaft  voir,  ou  à  Berny  ou 
cielles  premiers  5  les  maiftres  &  gardes  au  Bourg-la- royne  j  ce  que  polfihle  le  roy 
de  l'cfpicerie  &  apotiquairerie ,  Tes  fé-  nedefiroit  faire,  dtant  meime  lors  S.  M. 
conds^  les  maiftres  5c  gardes  des  mar-  indifpofee,  au  moyen  duquel  retarde- 
chands  merciers  groffiers  Se  jouailliers ,  mène  mcldits  fieurs  l'ont  mandé  &  fait 
les  troificmes  }  les  maiftres  &  gardes  de  fçavoir  auxdits  fieurs  conlcillers  de  la- 
la  pelleterie,  les  quatrièmes ,  préten-  dite  ville,  quarteniers , archers,  ôc  maif. 
dans  ncantmoins  palfer  devant  lefdits  très  ôc  gardes  que  ladite  entrée  eftoit 
merciers  ôc  avec  leurs  proteftations  5  les  différée  en  uu  autre  jour  que  l'on  leur 
maiftres  ÔC  gardes  de  Vorphcvcric,  les  fera  fçavoir. 

cinquièmes  -,  ôc  les  maiftres  ôc  gardesde  Du  Vendrcdy  16.  jour  de  May  i6*y. 

la  bonneterie  ,  les  frxiemes  Ôc  derniers ,  Mandement  de  meffieurs  de  la  ville  aux 

combien  que  les  bonnetiers  prétendent  habitans  demeurans  dans  le  boulevart 

auffi  marcher  devant  lefdits  orfebvrcs,  de  la  porte  S.  Jacques  depuis  le  pont 

&  avec  auffi  leur  protellations  j  &  or-  de  la  porte  julques  à  l'avant  portail , 

donné  queleprefent  règlement  fera  fui-  ôc  qui  tiennent  de  la  ville  leurs  baux  à 

vi  &  exécuté  par  provinon  ,  lanspreju-  longues  années ,  de  recevoir  dans  (apre- 

dicc  de  Tappcl ,  ni  autres  oppositions  ou  miere  chambre  d*:  leurs  maifons  ceux 

appellations  quelconques  que  lefdits  fieurs  delà  ville  leur  envoyé- 

Et  le  Mercredy  14.  jour  de  May  1615.  ront,  porteurs  de  bulctin,  pour  voir 

mefdits  lieurs  les  prevoft  des  marchands  la  fblemnité  de  l'entrée  de  monfieur  le 

&  efchevms  ayant  eu  ad  vis  que  mondit  légat  &  laillèr  lad.  chambre  vuide  par  ce 

fieur  le  légat  devoit  faire  fon  entrée  en  quedeilus,  comme  il  s'eft  toujours  prarj- 

cette  ville  le  Vcndredy  enfui  van  t ,  ont  qué&  qu'il  fè  pratique  encore  àprefcm 

fait  expédier  les  mandemens  à  meffieurs  pour  toutes  les  autres  m  ai  Ions  depen- 

Jes  confeillers ,  quarteniers ,  archers  ôc  dans  du  domaine  de  la  ville ,  à  peine  con- 

maiftres  Se  gardes  des  marchandifes.  tre  chacun  des  contrevenons  de  cent  li- 

Et  le  Jcudy  15.  deldits  mois  ÔC  an  vres  parifis  d'amende  applicables  aux 

mefdits  lieurs  de  la  ville  ont  efté  adver-  pauvres  de  l'hoftel-Dieu  ,  qu'ils  paye- 

cis  par  monfieur  de  la  Villc-aux-Clercs  ront  nonobftant  oppofitioas  ou  appella- 

fectetaire  d'eftat ,  que  ladite  entrée  eftoit  tions  quelconques, 

retardée  &  différée  a  un  autre  jour ,  ôc  Et  le  Mardy  10.  dudit  mois  de  May 

quand  elle  leroit  certaine  ,  il  le  feroit  mefdits  fieurs  les  P.  des  M.  ôc  E.  eftans 

fçavoir  auxdits  fieurs  de  la  ville  j&  ont  advertis  par  le  roy  que  ladite  entrée  le 

entendu  dire  que  la  cauic  dudit  retar.  feroit  afleurement  au  lendemain  ,  ont 

dément  eftoit  deux  affaires,  l'une  de  ce  auffi-oft  fait  expédier  mandemens  a  mef- 

cjue  le  légat  n'avoit  voulu  recevoir  ni  fieurs  les  confeillers ,  quarteniers ,  ar- 

Çarler  à  meffieurs  les  archcvefques  de  chers ,  ôc  maiftres  fie  gardes  des  mar- 

"ours  te           qui  eftoient  allez  au-  chandifes,  pour  eux  y  trouver, 

devant  de  luy  jufques  à  Orléans  de  la  Auffi  ont  envoyé  quérir  le  ciel  qu'ils 

part  du  roy  Ôc  députez  de  meffieurs  du  avoient  fait  faire  pour  porter  fur  latefte 

Tm*  JJ.  J>*rt.  IJI,  Bbbb 
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■  tradit  âeur  ,  lequel  ils  ont  tait,  ternira 

a«.  i**/.  ^inL  hoftel  «le  ville ,  lequel  ciel  eftott  de 
4âtinblanc,au  lieu  «le  damas  qu'il  avoit 
aecouAume  d'eûre ,  a  doubles  pences  & 
r  crelpinesde  foye  &  de  fm  a*,  deux  armoi- 
ries  dudit  (leur  legae  &  deux  armoiries 
de  la  vil  te ,  le  tout  de  brode  ne  }  le  fonds 
aufh  de  fatin  blanc ,  &  au  milieu  les  ar- 
mes dudit  fteur  légat  j  les  quatre  bai- 
tons  couverts,  de  iatin  blanc  pallemen- 
tez  d'or  >  4c  eftok  le  plus  beau  qu'il  le 
pouvoit  dire. 

Et  ledit  jour  de  Mercredy  m.  jour  do. 
«lit  mois  de  May  i6»j.  environ  l'heure 
<de  midy  ,  s'aflemblerent  en  l'hoftel  de 
-ville  dedans  la  place  de  Grève  tous  ceux 
•oui  avoient  efte  appeliez  pour  aller  à  la- 
dite entrée.  Et  environ  une  heure  après 
midy  toute  la  croupe  de  la  ville  partit 
dudit  hoftel  de  ville  pour  aller  trouver 
ledit  fieur  légat  au  fauxbourg  S.Jacques 
au  prieuré  S.  Magloire ,  autrement  dit 
S.  Jacques  du  Hault-pas,  en  l'ordre  & 
axnli  qu'il  enfuit  t 

.P renue rement  marc  h  oient  les  }©o. 
arche»  de  la  ville  à  cheval ,  veftus  de 
leurs  hocquetons,  bien  armez  &  équip- 
iez, a  voc  leurs  trompettes  3  les  harque- 
buûers  marchant  les  premiers ,  {es  ar- 
xhers  les  féconds ,  &  les  arbalétriers  les 
troifiémes ,  ayans  leurs  cornettes  &  gui. 
«Ions  t  à  la  referve  d'environ  trente  ar- 
chers que  l'on  a voù  dçftinei,  pour  aifif- 
ter  mefieucj  des  cours  fou ve raine*. 

Après  mar  choient  i  cheval  •&  en  hou£ 
te  les  deux  maiftres  des  œuvres  de  ma- 
çonnerie  &  charpentene  de  k  ville. 

Après ,  les  dix  fergeos  de  la  ville , 
à  cheval ,  veftus  de  leurs  robbes  mi- 
parties  et  leurs  navires  fur  l'efpaule. 

Après ,  moniteur  Clément  greffier  de 
la  ville  ,  ieul ,  à  cheval  ôc  en  houfle , 
veftu  de  fa  robbe  de  drap  mi-partie  & 
fon  chapeau  iur  la  tefte. 

Apres,  moniteur  le  P.  des  M.  veftu 
de  latin  mi  -  parry  ,  fur  fa  mulle  & 
en  houfle  de  drop,  &  fon  chapeau  â  la 
tefte.  A  cofté  de  luy  ,  i  main  gauche , 
moniteur  de  la  M othe  premier  eJchevin 
veftu  de  la  robbe  de  drap  mi-partie,  à 
cheval  &  en  homTc ,  ic  (on  chapeau  en 
tefte. 

Après  .metteurs.  Perrier&  polet  auflî 
efchevins,  à  cheval  &  veftus  de  mefme 
tefdits  ueurs  de  la  Mothe  &  Clément. 

Suivoir  après  moniteur  Marcès  aulfi 
efchevm ,  à  cheval  &  veftu  comme  les 
autres.  Au  cofté  de  luy  à  main  gauche 
eftoit  monfieur  Perrot  procureur  du  roy 
de  la  ville ,  veftu  de  &  robbe  de  drap 
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d'efcarlatte ,  a  cheval  ÔC  «a  houfle,  £ 
Ion  chapeau  i  1»  tefte. 

Après  eux  fuivpit  Içul  moniteur  k  re. 
ceveur  de  la  ville  veftu  d'un  manteau 
de  taffetas  à  manchet ,  doublé  de  fatin. 
aulfi  à  cheval,  fon  chapeau  à  la  tefte. 

Après  ledit  Ceur  receveur  fuivoient 
quatre  de  monteurs  les  confeillers  de  la 
ville,  deux  à  deux ,  fie  qui  eftoient  met 
fleurs  de  S.  Germain  fieur  de  tlavinei, 
I'Eftourneau  ,  l'Anglois  &  de  la  Cour, 
aulfi  a  cheval  ôc  en  houlTe. 

Après  eux  fuivoient  deux  à  deux  les 
16.  quartenierj  de  la  ville  aulfi  i  cheval 
&  en  houfle. 

Et  après  icfdits  quartenier?  fuivoient 
de  rang  les  maiftres  &  gardes  des  mar, 
chandites  de  cette  viJJe  allant  deux  À 
deux  ,  tous  veftus.  de  robbes.  de  mar. 
chaadsàparetnens de  velours,  achevai 
&  en  houfle  ,  ayans  tous  chacun  une 
toque  de  velours  a  la  tefte ,  rnarcbanj , 
Ravoir  les  drappwrs.  les  premiers  ,  les 
efpiciers  8t  apottquaues  les  léconds,lei 
merciers  jouailtiers  &  grolfiers  les  trait 
flémes ,  les  fourreurs  &  pelletiers  les  qua* 
triémes,  les  orfeuvres  les  cinquièmes, 
les  bonnetiers  les  ûxicmes ,  Ac  les  mar, 
chands  de  vins  les  fepticmes.  &  dernien. 

Après  lefdits  maiftres  &  gardes  fui. 
voient  grand  nombre  de  notables  mar. 
chands  &  bourgeois  qui  avoient  eftéap» 
pelles  par  leurs  querteniers ,  tous  veftus 
de  leurs  bons  habits ,  i  cheval  6c  en 
houfle. 

Et  en  cet  ordre  furent  audit  lieu  de 
S.  Jacques  du  Hault-pas ,  où  eftans  arri- 
vez ,  entrèrent  dans  la  court  où  eftoic 
ledit  iîeur  légat  veftu  en  cardinal ,  dans 
un  parquet  tapifte ,  eftant  aUis  dans  une 
chatze,  un  dais  fur  fa  tefte,  accompa- 
gne de  quelques  evefques  qui  eftoient 
venus  avec  luy ,  &  de  fon  dataire ,  lef- 
quels  eftoient  debout  à  l'entour  de  la 
chaife  dudit  fleur  légat,  au-devant  du- 
quel y  avoie  un  eccielîaftique  qui  tenoit 
la  croix. 

Et  s'eftant  mefdits  fieurs  de  la  ville 
prefeatez  devant  ledit  iîeur  légat ,  qui 
y  furent  conduits  par  moniteur  de  Rod- 
des  grand-maiftre  des  cérémonies  du 
roy ,  après  une  profonde  révérence ,  de 
fans  mettre  le  genouil  en  terre  par  mon. 
«ht  fieur  le  prevoft  des  marchands  ni 
autres  de  la  compagnie ,  iceluy  lîeur  pre» 
voft  des  marchands  luy  auroit  fait  la  hv 
rangue  en  François,  commençant  par 
ces  mots  :  • 

Nota  que  d'abord  mondit  fieur  lé- 
gat ofta  fon  bonnet  pourlàiucr  laconv 
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pagnie  -t  mais  après  le  remit -,  &  mondic  e  n  l'aage  que  les  hommes ,  êc  plus  or- 
fleur  le  prevoft  des  marchands  parla  telle  dinairement  les  princes ,  employent  aux  Aw-  l<lf  • 
nue  &  debout,  8c  ledit  fleur  légat  eltoit  plaifirs  qui  les  lùivent  ordinairement  j 
aflis  dans  fa  chaife.  par  une  inclination  à  la  vertu  qui  luy 

eft  familière ,  a  voulu  s'occuper  dans  fes 

Enfuit  U  teneur  de  ladite  haranyte  eftats  à  la  ruine  d'une  fa&ion  qui  n'a- 

voit  point  encore  cédé  à  d'autres  armes 

MONSEIG  NEUR.  La  ville  de  Pa-  qu'aux  fiennes.  C'eft  ce  temps  que  l'on 

ris  capitale  du  royaume  &  l'une  a  pris  pour  attaquer  fes  anciens  amis  Se 

des  principales  du  monde  vous  voyant  alliez ,  s'emparer  de  leurs  de  leurs  he- 

approcher  de  fes  murailles,  fe  prefente  ritagesà  fon  préjudice  ,  &  méprifer  le 

par  le  commandement  du  roy  ion  fou-  nom  François  qui  a  toujours  cité  il  ve- 

verain  feigneur  pour  vous  faire  part  de  nerable  à  toutes  les  nations  de  la  terre, 

l'un  des  plus  célèbres  honneurs  dont  elle  Nous  croyons,  monlëigneur,  que  vous 

puiilc  accueillir  fes  princes  naturels  &  venez  maintenant  avec  les  intentions  qui 

légitimes.  Elle  reconnoift  en  vous ,  mon-  conviennent  à  toutes  ces  entreprifes ,  8e 

lèigneur  ,  deux  quahtez  principales  qui  pour  y  procurer  ce  que  nous  avons  à  y 

l'obligent  à  ce  devoir  j  la  première ,  que  defircr  pour  l'honneur  du  roy  &  de  Pcf- 

tout  le  monde  enfemblc  révère  ,  devant  tat.  C'a  cfté  autrefois  un  des  grands  pa-> 

laquelle  tout  Chrcftien  doit  Hclchir,  pes  qui  ait  jamais  efté ,  qui  a  dit  que  la 

celle  de  légat  &  comme  repreientant  prolperirc  des  affaires  de  France  avoit 

la  perfonne  du  pere  commun  des  Chrcll  toujours  efté  l'honneur  8c  la  fplendeur 

tiens ,  du  vicaire  de  J.  C.  en  terre.  Or  de  l'cglife  :  Scimus  %  difoit.il  i  exakatio- 

comme  la  France ,  par  ce  qu'elle  a  de  nem  regni  Francorum  effe  fublimationem 

plus  ancienne  &.  plus  particulière  con-  £ccle/i.r.  Nous  n'eftimerons  jamais  moins 

noiilânce  aux  m  y  Itères  de  la  religion  ,  favorable  pour  nous  les  intentions  de  ce- 

que  les  autres  couronnes  ,  a  toujours  luy  qui  eft  aujourd'huy  conftituc  en  pa-> 

bien  feeu  déférer  à  cette  puiffance  tout  rcil  degré ,  auquel  il  doit  eftre  defira- 

l'honneur  qu'il  luy  a  efte  poflîble  *  pa-  ble  de  voir  dans  la  famille  des  princes 

xis  la  première  des  villes  de  ce  Horiftant  Chrcftiens  dont  il  eft  pere  commun  j 

royaume  n'a  pas  moins  fuivi  fon  in.  noftre  roy  y  pofleder  l'ailhcffe  &  la  pri- 

clinarion  de  fatisfaire  à  un  fi  jufte  de-  mogeniture  qui  luy  appartient  fit  que  fa 

voir  j  de  forte  que  nous  pouvons  dire  vertu  fie  la  pieté  de  fes  mœurs  luy  doi- 

que comme  les  peuples  faifoient  honneur  vent  promettre,  quand  bien  fes  ancef- 

aux  rayons  du  fbleil ,  parce  qu'ils  par-  très  ne  la  luy  auroient  encore  acquife. 

tent  du  plus  partait  fie  plus  excellent  Et  parce  que  les  vœux  de  juftice  8c  de 

corps  qui  foie  en  la  nature }  nous  avons  rai  Ion  pour  nos  interdis  font  de  bien 

toujours  fait  profeffion  d'honorer  ce  efpercr  d'un  fi  bon  fit  vertueux  papa 

chef-d'œuvre  de  la  divinité ,  cette  puif-  qu'eft  le  faint  pere  feant  à  prefent ,  la 

lance  qui  vient  de  Dieu ,  qu'il  luy  a  pieu  ville  auflî  me  donne  charge  de  vous  dire 

de  tranlmettre  à  S.  Pierre  8c  à  les  fuc-  qu'elle  vous  reçoit ,  vous  monieigneur , 

ccfTcurs  ,8c  que  nous  reconnoiflons  main-  qui  en  portez  le  nom  8c  reprefentez  le 


délégué  en  vous.  Mais ,  monfei-  pouvoir,  avec  tout  l'honneur,  la  reve- 

gneur  ,  la  ville  m'oblige  de  vous  dire  rence  8c  la  foumiflion  qu'il  luy  eft  pok 

aulîi  qu'elle  y  reconnoift  une  autre  qua-  fiblc. 

lire,  celle  d'ambaffadeur  d'un  grand  A  quoy  ledit  feigneur  légat  a  fait  ref- 

prince ,  auquel  le  roy  défère  beaucoup,  ponfe  en  Latin  ,  8c  très- humblement  re- 

8c  qui  vient  pour  traiter  avec  S.  M.  des  mercié  le  roy  8c  la  ville  de  l'honneur 

plus  importans  affaires  au  bien  de  la  que  l'on  luy  faifoit. 

Chrefticnté  8c  de  fes  eftats.  Comme  ce  Ce  fait  ,  mefdits  fleurs  de  la  ville  , 

dernier  pouvoir  nous  touche  8c  qu'il  im-  après  avoir  fait  la  révérence  audit  fleur 

porte  au  premier  des  rois  ôc  des  royau.  légat ,  fe  retirèrent  dedans  l'cglife  faint 

nies  delà  terre  que  nous  fervons ,  il  exi-  Jacques  du  Hault-pas  qui  eftoit  très- 

ge  aulfi  pour  d'autres  confiderations  ci-  bien  parée  8c  tapiffée  ,  attendant  que 

viles  noftre  devoir  8c  noftre  rcfpcct.  les  autres  compagnies  fufiènt  arrivées , 

Dieu  nous  adonné  un  roy  excellent  en  lefquelles  vindrent  incontinent  les  unes 

vertu ,  puitfant  en  aage  8c  en  courage,  après  les  autres  pour  faire  leurs  haran- 

auqucl  rien  n'eft  à  defircr  de  toutes  Tes  gues  8c  falutions  audit  fleur  légat, 

qualitez  de  les  glorieux  anceftres.  Siroft  Premièrement  y  vint  meilleurs  de  la 

que  ce  prince,  en  la  fleur  de  les  années,  cour  de  parlemenc  en  robbes  noires, 
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leurs  huiffiers  devant  eux ,  qui  s'eftoient 
aflemblez  dans  une  grande  maifon  pro- 
che ladite  eglife  du  Hault-pas ,  (ans  ef- 
trc  venus  en  cérémonie  du  palais  audit 
lieu,  tt  y  eftoient  monfieur  de  Verdun 
premier  prefident ,  monfieur  de  Hacque- 
ville  fieur  d'Qzembray  lêcond  prefident 
fui  vis  de  quelques  maiftres  des  requef- 
tes  &  confeillers  de  ladite  cour  6c  mef- 
fieurs  les  gens  du  roy  ,  lequel  fieur  pre- 
mier prefident  fit  fa  harangue  en  Latin 
audit  fieur  légat.  Ce  fait ,  lefdits  fieurs 
de  la  cour  s'en  allèrent  8c  retirèrent  cha- 
cun particulièrement  en  leurs  maifons , 
fans  attendre  ledit  fieur  légat  pour  le 
conduire  à  N.  D.  comme  il  avoit  efté 
fait  autrefois. 

Après  lefdits  fieurs  de  la  cour  de  par- 
lement le  prefenterent  meilleurs  de  la 
chambre  des  comptes  avec  leurs  habits 
ordinaires  6c  comme  ils  entrent  en  la 
chambre  ,  leurs  huiffiers  devant  eux  , 
dont  monfieur  le  premier  prefident  Ni- 
colay  fit  auifi  fa  harangue  audit  fieur 
légat  en  Latin.  Et  ce  fait ,  fe  retirèrent 
auifi  chacun  en  leur  maifon  ■>  6c  s'eftoient 
lefdits  fieurs  des  comptes  aflemblez  en 
une  maifon  auifi  proche  de  ladite  cglilè. 

Après  lefdits  fieurs  des  comptes  vin- 
drent  meflîeurs  de  la  cour  desaydesen 
robbes  noires,  leurs  huiffiers  devant  eux, 
qui  s'eftoient  aflemblez  auifi  en  une  mai- 
Ion  proche  de  ladite  eglifè }  6c  fit  mon* 
fieur  Chevalier  premier  prefident  de  la- 
dite cour  fa  harangue  en  François  -,  6c 
fe  retirèrent  auifi-toil ,  comme  avaient 
fait  meilleurs  de  U  cour  6c  des  comp- 
tes. 

Vindrent  après  meffieurs  de  la  cour 
des  monnoyes ,  qui  firent  auifi  leur  ha- 
rangue Latine ,  puis  fe  retirèrent. 

Semblablement  y  vindrent  meflîeurs 
du  chaftctet  en  leurs  habits  ordinaires, 
dont  monfieur  le  lieutenant  criminel  fit 
fa  harangue  Latine  6c  porta  la  parole, 
d'autant  que  lors  monfieur  le  Bailleul 
lieutenant  civil  eftoit  prevoft  des  mar- 
chands 6c  s'eftok  rangé  du  collé  du  corps 
de  la  ville ,  comme  il  a  efté  dit  cy-de. 
vant }  lefqucls  fieurs  du  chaftelec  le  re- 
tirèrent auifi. 

Incontinent  après  vindrent  meifieurs 
les  archevefqucs  6c  evefques  de  France, 
eftansen  nombre  de  vingr-lept,  qui  par- 
tirent à  cheval  deux  à  deux  de  la  mai. 
fon  des  religieufes  Carmelines  defdits 
fauxbourgs  S.  Jacques,  ôc  eftoient  tous 
veftus,  premièrement  d'une  robbe  vio- 
lette, d'un  rochetpar  deflus  d'une  fine 
toile  blanche  paflèmeateo  par  en  bas , 


ET  PIECES 

d'un  mantclet  par  deflus  ledit  rochet 
de  foye  ondée  couleur  de  violet ,  8c  par 
deilus  fur  leurs  cfpaules  un  camail  avec 
le  petit  domino  derrière  la  tefte ,  de  pa- 
reille eftofFe  appellée  tabit  j  leur  cha- 
peau noir  en  telle ,  entouré  au  lieu  de 
cordon  de  houpes  de  foye  verte ,  bor- 
dé de  vert  6c  doublé  de  taffetas  vert. 
Leiquels  eftans  ainfi  en  ordre  deux  à 
deux ,  s'approchèrent  dudit  fieur  legatj 
mais  un  peu  auparavant  prindrent  leurs 
bonnets  carrez  noirs.  Auquel  fieur  lé- 
gat ils  firent  la  révérence  ôc  la  haran- 
gue en  Latin  dite  de  prononcée  par  mon- 
iteur l'archevefque  de  Tours  j  laquelle 
harangue  ledit  fieur  légat  a  entendue 
debout  Ôcnue  tefte  ,  comme  eftoient  tous 
lefdits  fieurs  prélats ,  &  fit  auifi  relpon- 
fc  en  Latin.  Ce'fait  t  lefdits  fieurs  pré- 
lats arche  vefques  ÔC  evefques  montèrent 
fur  leurs  chevaux  6c  mulets  qui  eftoient 
en  houflè ,  pour  conduire  ledit  fieur  le» 
gat  à  N.  D.  lorfqu'il  partiroit ,  6c  re- 
prindrent  leurs  chapeaux  pontificaux. 

Incontinent  après  feroit  arrivé  audit 
lieu  de  S.  Jacques  du  Hault-pas  mon- 
iteur frerc  du  roy ,  alfifté  de  plufieurs 
princes ,  ducs ,  pairs  8c  chevaliers  de  l'or- 
dre ,  qui  avoient  commandement  du  roy 
d'accompagner  ledit  fieur  légat  iufques 
à  N.  D. 

Et  eft  i  noter  que  toutes  les  para  fie  s 
de  Paris ,  quatre  mendians ,  Capuchins 
6c  autres  religieux  furent  avec  leurs  croix, 
chapes  6c  reliques  en  proceflion  jufque» 
à  ladite  eglife  de  S.  Jacques  du  Hault- 
pas,  pour  honorer  ledit  fieur  légat. 

Et  environ  les  cinq  a  fix  heures  du  foir 
qu'il  eftoit  temps  de  s'acheminer  pour 
aller  à  N.  D.  chacun  fe  mit  en  devoir 
de  marcher  pour  aller  en  ladite  eelife 
N.  D. 

Premièrement  les  procédons,  ayant, 
comme  dit  eft ,  leurs  chapes  ôc  reli- 
ques. 

Après ,  les  quatre  mendians  6c  autres 
religieux. 

Après,  meffieurs les  P.  des  M.  E. gref- 
fier ,  procureur  ,  receveur,  confeilîers , 
quarteniers ,  gardes  des  marchandifes , 
bourgeois  mandez,  archers  6c  lergens , 
en  mefme  ordre  qu'ils  eftoient  venus.  Et 
en  paflant  par  meffieurs  de  la  ville  par 
la  porte  S.  Jacques  entre  le  pont  levis 
6c  l'avant  portail ,  donnèrent  le  ciel  en- 
tre les  mains  des  maiitres  6c  gardes  de 
la  draperie  pour  le  porter  au-deffiis  de 
mondit  fieur  legat  6c  de  mondit  fieur 
frerc  du  roy  lorfqu'ils  pafleroient }  6C 
commandèrent  auxdits  drappiers  de  les 


- 


Digitized  by  Google 


I 


JtfSTIFiCATiVËS»  & 

attendre.  Et  eftant  devant  l'eglifé  faint  Suivoit  les  aurtiofniers  dudit  fieur le-  = 

Eftienne  des  Grez  »  donnèrent  charge  gat  à  cheval.  A*' 

aux  gardes  de  l'efpicerie  ôc  apotiquai-  Après ,  neuf  trompettes  du  roy  fbn- 

rerie  d'attendre  là  pour  prendre  ledit  nans  fort  fouvent  de  leurs  trompettes, 

ciel  i  devant  S.  Benoift  y  laiilcrent  auflï  Après,  quelques  chevaliers  de  l'ordre 

les  gardes  des  merciers  groffiers  Ôc  jouail.  du  roy ,  tres-bien  vertus, 

licrs }  devant  S.  Yves  y  laiflcrent  les  Après ,  meilleurs  les  ducs  Se  pairs  dé 

fourreurs  pelletiers  >  au  carrefour  S.  Se-  France  Ôc  monfieur  de  Nemours ,  très- 

vérin  y  laiîlerent  lesorfeuvres  >  ôc  a  l'en-  richement  veilus ,  ôc  couverts  de  pier- 

droit  de  la  tournée  pour  aller  à  N.  D.  reries. 

y  laiflerent  aulli  les  maiftres  Se  gardes  Après  >  deux  officiers  dudit  fieur  le- 
de  la  bonneterie.  Et  quant  aux  maiftres  gat  à  cheval ,  portans  deux  grandes  ruaf- 
&  gardes  de  la  marchandise  de  vins,  ils  les  d'argent  doré, 
fuivirent  le  corps  de  ladite  ville  jufqu'à  Un  autre  officier  portant  (a  croix, 
l'eglife  N.  D.  où  mefdits  fieurs  de  la  vil-  Puis  fuivoit  ledit  fieur  légat  &  Mori- 
le  defeendirent  ôc  trouvèrent  d  l'entrée  fieur  frère  du  roy ,  eux  deux  enfèmble- 
de  la  porte  du  choeur  foubz  le  crucifix  ment  foubz  le  dais  qui  leur  fut  nmfur 
monfieur  l'archeveique  de  Paris  vertu  de  leurs  teftes  entre  les  deux  portes  S.  Jac- 
les  habits  pontificaux  ,  la  chape  fur  les  ques  par  les  drappiers }  ledit  fieur  legat 
efpaules,  la  mitre  fur  la  tefte,  fa  croilè  ayant  la  main  droite  ,  Se  Monfieur  la 
devant  luy  portée  par  un  preftre,  une  main  gauche  ,  vertus ,  feavoir  ledit  fieur 
croix  de  pierrerie  portée  par  l'un  de  légat  de  tabit  ondé  rouge ,  ayant  fori 
meilleurs  les  chanoines,  &  un  autre  cha-  camaii  furies  efpaules  de  mcfme,  Si 
noine  qui  tenoit  entre  fes  bras  un  livre  fon  bonnet  carre  d'cicarlatecn  la  tefte, 
couvert  d'argent,  lefqucls  deux  chanoi-  monte  fur  une  mulle  blanche  en  bouffe 
nés  eftoient  auili  au-devant  dudit  fieur  de  cramoify  rouge  pailèmentée  d'or, ôc 
archevefque,  les  bedeaux  eftans  à  l'en-  le  harnois  de  mefme  velours  frangé  d'or) 
tour  de  luy  portans  baguettes.  Derrière  Se  Monfieur  cftoit  luper  bernent  vertu  fié 
ledit  fieur  archcvefque  eftoient  monfieur  couvert  de  pierreries ,  monté  fur  un  pe» 
le  doyen  ôc  les  chanoines  chappiers  fit  tit  cheval  fuperbement  caparaflônné. 
chapelains  de  ladite  eglife ,  tous  ayans  Après  immédiatement  fuivoit  le  pre- 
chacun  une  chappe  fur  les  efpaules  -,  lcf-  mier  gentilhomme ,  le  capitaine  des  garl 
quels  fieurs  de  N.  D.  eftoient  là  pour  des ,  ôc  le  premier  efcuyer  dudit  ueur 
attendre  ledit  fieur  legat  ;ôc  entrèrent  frère  du  roy  -,  les  archevefques  ôc  evef- 
mefdits  fieurs  de  la  ville  dans  le  chœur,  ques  deux  à  deux  à  cheval  ôc  vertus  corn, 
lefquels ,  à  caufe  que  meilleurs  des  cours  me  il  eft  dit  cy-devant,  à  la  referv* 
Souveraines  s'en  eftoient  retournez  ôc  qu'aucuns  d'eux  avoient  ofté  leurs  man- 
quais n'alliftcrent  pas  au  77  Z)f«w,prircnt  telcts }  Se  entrèrent  dans  N.  D.  fans 
leurs  places  aux  haultes  chaiies  en  en-  mantelets. 

trant  a  main  droite  en  cirant  vers  l'autel ,  Et  eftans  devant  S.  Eftienne  des  GreZ) 

à  la  referve  de  dix  ou  douze  chaiies  que  monfieur  le  recteur  ,  accompagné  de 

l'on  referva  pour  meilleurs  les  artbcvef-  plufieurs  docteurs  de  i'univerfitc ,  luy  fit 

ques  Se  eveiques.  Le  procureur  du  roy  une  harangue  Latine, 

s'aiîîr  après  le  dernier  cfchevin  ,  Se  les  Et  continuant  par  toute  cette  trouppe 

confeillers  enfuite ,  tirant  vers  la  nef  j  leur  chemin ,  les  maiftres  Se  gardes  por- 

6c  fur  le  rebord  des  haulces  chaifes  vis-  térent  le  ciel  aux  lieux  Se  endroits  où 

à-vis  dudit  fieur  P.  des  M.  fe  mit  ledit  ils  eftoient  deftinez.  Et  eftant  au  car- 

fieur  Clément  greffier ,  ôc  proche  ôcau-  refour  d'entre  le  Marché- neuf  ôc  la  rue 

deflous  de  luy  ledit  fieur  le  Bcr  recc-  N.  D.  lefdits  orphevres  ayant  quitté  le 

veur.  ciel  pour  le  bailler  aux  bonnetiers ,  les 

La  trouppe  de  la  ville  eftant  ainfi  valets  de  pied  de  Monfieur  qui  eftoient 

paffée,  fuivoit  après  douze  pages  dudit  à  l'entour  de  luy  ,  avec  un  grand  nom- 

lieur  legat  à  cheval ,  veftusde  latin  cou-  bre  de  foldats,  efeoliers  ÔC  autres  per- 

leur  de  rofe  feche,  ayans  manteau  de  ibnnes,  fe  jetterent  fur  ledit  fieur  legat, 

velours  de  la  mefme  couleur  pailemen-  qu'ils  mirent  à  bas  de  fa  mulle  qu'ils 

tez  &  doublez  de  mefme  fatin.  prirent  ôc  emportèrent ,  ôc  le  ciel  pa- 

Suivoit  après  grand  nombre  de  gen-  reillcmcnt  fut  volé  ,  déchiré  Se  mis  en 

tilshommes,  entre  lefqucls  y  avoit  des  pièces.  Et  lors  à  ce  grand  bruit  Ôc  eu- 

Italiens  de  la  fuite  dudit  fieur  legat  ôc  multe  le  cheval  de  Monfieur  fe  cabra, 

de  fes  domeftiques.  de  manière  qu'avec  peine  l'on  prit  mon* 
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fieur  par  le  faux  du  corps  >  que  Ton 
porta  dans  une  boutique  avec  un  grand 
effroy  qu'il  ne  fuft  bleilc.  Et  ledit  fieur 
légat  qui  penfoit  eftre  perdu,  courut  à 
pied  julques  à  N.  D.  eftant  fouftenu  par 
quelques  feigneurs.  Et  en  entrant  à  N. 
D.  ledit  fieur  archcvefquc  de  Paris  fie 
fon  clergé  alla  au-devant  pour  luy  faire 
harangue  }  mais  il  ne  la  voulut  enten- 
dre, continuant  fon  chemin  jufqucs  dans 
le  chœur,  toujours  courant  fie  effrayé , 
qu'il  croioit  toujours  que  l'on  le  pour- 
ïuivoit.  Lequel  fieur  légat  fut  conduit 
fur  le  hault  dais  de  menuiferie  couvert 
de  tapiflerie  qui  luyeftoit  préparc  pro- 
che fie  au-devant  de  la  ceinture  du 
grand  autel ,  au-deffus  duquel  y  avoit 
un  dais  de  velours  en  broderie.  Et  in- 
continent après  vint  Monfieur  frère  du 
roy  qui  fe  mit  aulfi  à  genoux  à  main 
gauche  dudit  fieur  légat ,  fie  à  l'entour 
d'eux  le  dataire  fie  quelques  evelques 
de  la  fuite  dudit  fieur  ,  avec  les  prin- 
ces ,  ducs ,  pairs  Se  chevaliers  de  l'or- 
dre ,  avec  le  fieur  de  Roddcs  grand 
maiftre  des  cérémonies  ;  fie  lefdits  lieurs 
archevefques  fie  cvefques  de  France  pri- 
rent leur  place  dans  les  hautes  chaifes 
des  deux  coftez  du  chœur  en  tirant  vers 
l'autel ,  n'ayant  plus  leurs  mantclcts  fin- 
leurs  efpaules ,  ains  feulement  leurs  rob- 
bes  violettes ,  rochers  ôecamail ,  fie  leurs 
bonnets  carrez  qu'ils  auroient  misa  la 
porte  au  lieu  de  leurs  chapeaux  j  de  ma- 
nière que  monfieur  le  P.  des  M.  eftoit 
affis  près  le  dernier  evefque.  Et  quand 
ledit  fieur  légat  eft  entré  à  N.  D.  les 
orgues  ont  commencé  à  jouer  ,  fie  a  efté 
toujours  accompagné  dudit  fieur  arche- 
vefque.  Et  audi-tort  on  a  commencé  à 
chanter  le  Te  Deum  en  mufique  avec 
les  orgues ,  fie  après,  un  motet.  Ce  fait, 
ledit  fieur  légat  s'eft  levé  de  fa  place 
fie  cftallé  à  l'autel  fie  a  dit  YOrenuu^ic 
api£s  a  donné  la  bénédiction.  Ce  fait , 
ertant  encore  à  l'autel ,  ledit  fieur  ar. 
chevefque  luy  a  fait  fa  harangue  en 
Latin  fur  le  fujet  de  fon  heureufe  ve- 
nue en  cette  ville,  avec  toute  forte  de 
complimens  fie  congratulations,  laquel- 
le harangue  il  ne  luy  avoit  pu  faire  en- 
tendre à  l'entrée  de  la  porte  de  l'eglile. 

Ce  fait,  lefdits  fleurs  P.  des  M.  fie 
E.  greffier ,  procureur ,  receveur ,  fie  au- 
tres de  ladite  ville  ,  avec  les  (èrgens 
d'icelle ,  s'approchèrent  dudit  fieur  légat 
pour  le  conduire  en  la  mai  fon  archic- 
pifcopale  ,  fie  marchèrent  devant  luy  } 
lequel  fieur  légat  eftoit  accompagné  de 
monfieur  frère  du  xoy  qui  leconduilït 
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jufqucs  dans  là  chambre  -y  comme  aufli 
y  furent  pour  le  conduire  lefdits  fieurs 
prélats  archevefques  fie  evefques  vertus 
comme  delTus  de  leurs  robbes  violettes 
rochers  fie  camail ,  fie  fans  mantelets,  fie 
le  conduifirent  jufqucs  dans  fa  cham- 
bre. Et  après ,  quand  monfieur  frerc  du 
roy  s'en  voulut  aller ,  ledit  fieur  légat 
le  conduifit  aulfi  julques  dans  la  court, 
où  il  monta  en  carofle.  Et  ertant  ledit 
fieur  légat  remonté  en  fa  chambre, 
mcfdirs  fieurs  de  la  ville  s'approchè- 
rent de  luy ,  fie  luy  dift  monfieur  le  pre- 
voft  que  c 'eftoit  la  courtumeque  la  ville 
l'accompagnaft  jufques  dans  fa  cham- 
bre; qu'ils  n'a  voient  garde  de  manquer  i 
ce  devoir  dont  il  les  remcrcia.Et  lors  mef- 
dits  fieurs  de  la  ville  s'en  retournèrent 
chacun  en  leurs  maifons,  eftant  lors 
plus  de  neuf  heures  fie  demie  du  foir. 

Et  le  lendemain  Jeudy  11.  dudit  mois 
de  May,  de  relevée,  mefdits  fieurs  de 
la  ville  furent  tous  par  devers  ledit 
fieur  légat  pour  luy  faire  les  prefens  de 
la  ville,  qui  y  furent  en  l'ordre  qui  en- 
fuit, fie  partirent  dudit  hoftel  de  ville: 
Premièrement  environ  trente  archers 
de  la  ville  à  pied,  vertus  de  leurs  hoc- 
quetons  fie  hallebardes.  Après ,  mefdits 
fieurs  les  P.  des  M.  E.  greffier,  procu- 
reur fie  receveur  de  Ja  ville,  vertus  de 
leurs  habits  noirs  fie  ordinaires,  avec 
leurs  chapeaux  à  la  tefte ,  qui  fe  mirent 
dans  un  caroflè ,  lequel  eftoit  fuivi  de 
deux  autres  carofTes  ou  eftoient  quel- 
ques amis  defdits  fieurs.  Et  quant  aux 
fergens,  furent  envoyez  devant  avec 
les  prefens.  Et  eftant  arrivez  en  ladi- 
te maifon  de  l'archevefché ,  montèrent 
en  hault ,  marchans  devant  eux  lef- 
dits archers  fie  fergens  vertus  de  leurs 
robbes  mi-parties ,  le  greffier  feul  avec 
fon  manteau  à  manches  de  taffetas  noir 
fie  fon  chapeau  à  la  tefte ,  fie  après  mef- 
dits fieurs  les  P.  des  M.  E.  procureur 
fie  receveur.  Et  ayans  approché  ledit 
fieur  légat ,  mondit  fieur  le  prevoft  lui 
fit  un  petit  difeours  de  paroles  d'hon- 
neur fie  de  compliment ,  fie  luy  prefen- 
ant  lesfprefèns  de  la  ville,  le  prianc 
de  les  avoir  agréables  ;  lefquels  prefens 
eftoient  de  quatre  douzaines  de  bouet- 
tes  de  confitures  exquifès  fie  quatre  dou- 
zaines de  bouteilles  d'excellent  vin  j 
dont  il  remercia  très- gracieufement  lef- 
dits fieurs  de  la  ville ,  fie  les  conduific 
jufques  à  la  porte  de  fon  anti- chambre, 
fie  les  envoya  conduire  jufques  en  bas 
par  quelques-uns  de  fes  officiers. 
Et  eft  à  noter  que  pour  faire  honneur 

audit 
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audit  fieur  légat  à  fon  cntrcc,  comme  il  qu'il  le»  y  rnainriendroit.  Duquel ar-  -' 
le  roy  l'avoic  commandé ,  meldits  fieurs  reft  la  teneur  enfuit: 
les  P.  des  M.  E.  greffier ,  procureur  fie      LE  ROY  ESTANT  EN  SON  CON- 
receveur  firent  faire  des  robbes  neuves  SEIL  tenu  à  Paris  le  deuxième  jour 
&  des  houflespour  leurs  chevaux ,  fça,  du  mois  de  Mars  1571.  auquel  cftoient 
voir  ledit  ficur  P. de  fatin  cramoify  &  tan-  monfeigneur  le  duc  d'Alcnçon  fon  frère, 
né  mi-partie,  doublée  de  panne  de  foie  meûeigneurs  les  cardinaux  de  Bourbon, 
d'efcarlatte  -,  lefd.  fieurs  E.  fie  greffier  de  de  Lorraine ,  de  Pcllevé ,  monfeigneur 
robbes  de  drap  nu-parti  d'ekarlarre  fie  le  duc  de  Nevers ,  meffieurs  de  Mor- 
noir  garancéile  procureur  du  roy  de  rob-  villicr,  de  Limoges,  de  Lan  fa  c  fie  de 
be  toute  d'efcarlatteific  iod. receveur  d'un  Biragues ,  les  fieurs  de  Foix ,  Cheverny 
caâetas  noir  à  manches  doublées  de  fa-   fie  de  RoùTy  ,  tous  çonfeillers  du  roy  en 
tin.  Et  pour  le  rembourfement  des  frais  fondit  confeil ,  les  prefidensde  Morfant 
ain  fi  par  eux  faits,  prirent  par  une  feule  fie  de  Bournonville  aulft  çonfeillers  d'ef- 
leur  quittance  chacun  cent  cinquante  liv.   tat  fie  çonfeillers  de  ladite  ville  de  Pa- 
cournois  des  deniers  du  domaine  de  la   ris  j  fie  après  avoir  ouy  en  la  prefence 
ville ,  dont  mondit  fieur  le  prevoft  prit  de  fes  advocats  fie  procureur  généraux 
le  double,  qui  cftoit  300.  livres  pour  en  fa  cour  deparlement,  fie  des  P.  des 
luy.  Et  cit.  à  remarquer  que  pour  le  fu-    M.  fie  E.  maiftre  Claude  Perrot  fon  pro- 
jet de  ladite  entrée  mefdits  fieurs  de  cureur  en  ladite  ville  ez  remonftrances 
la  ville  fie  le  greffier  eurent  mille  peines   qu'il  a  faites,  de  ce  que  de  tout  temps 
avec  infinis  rencontres  fie  expéditions  de  immémorial  les  predecefleurs ,  tant  de 
mandemens.  luy  ,  que  de  M.  François  de  Vigny  re- 

Aulfi  eft  à  notter  que  meilleurs  de  la  ceveur  de  ladite  ville  ,  avoient  accouf- 
villc  n'ont  point  porté  ledit  ciel  lur  le-  tumé  en  toutes  les  entrées ,  iâcres ,  cou- 
dit  légat  j  cet  honneur  n'appartenant  rennemens  fie  pompes  funèbres  des  roys 
qu'à  la  perfonne  du  roy.  fie  roynes  de  France ,  procédons ,  re- 

Parcillement  eft  à  remarquer  que  ducuons  de  villes  fie  autres  ailèrablées 
quelque  peu  auparavant  le  jour  de  la-  publiques  fie  privées  où  le  corps  de  la 
dire  entrée  T  lefdits  fieurs  procureur  du  ville  le  trouvoit  fie  affiftoit ,  de  marcher 
roy  fie  receveur  de  la  ville  ont  dit  aux-  immediatemenifieconfecutivement  après 
dits  fieurs  P.  des  M.  fie  E  cftans  au  bu-  lefd.  fieurs  P.  des  M.  fie  E.  fie  précéder  en 
rcau  fie  parlans  des  rangs  qu'un  chacun  ordre,  rang  ôefeanceles  çonfeillers  d'i- 
de  voit  tenir  à  ladite  entrée }  que  de  tout  celle  j  fie  neanrmoins  qu'ils  avoient  cité 
temps  immémorial  ils  avoient  précédé  ad  vertu  que  leldits  çonfeillers  le  déli- 
re marche  devant  meffieurs  les  confeil-  beroient  de  les  troubler  fie  empefeher 
lers  de  la  ville  à  toutes  les  entrées  des  à  fon  entrée  prochaine ,  fupplians  bien 
roys,  roynes,  légats,  procédions,  ma-  humblement  lefdits  procureur  fie  rece. 
riages  des  roys  fie  princes ,  fie  autres  fo-  veur  de  ladite  ville  S.  M.  de  vouloir  de- 
lemnitez  5  mefme  ledit  fieur  procureur  clarer  fur  ce  fon  vouloir  fie  intention 
du  roy  a  dit  que  depuis  46.  ans  qu'il  fie  leur  en  oâroyer  lettres  fuivant  lesde- 
eftoic  à  la  charge,  fon  rang,  qui  eft  à  clarations fie diipenles qui  en  avoient cy- 
cofté  du  dernier  efchevin ,  ne  luy  avoic  devant  efté  expédiées  dez  le  19.  jour 
efté  contefté  que  depuis  quinze  jours  dumoisd'Avrili549.ficle....jourdumois 
lors  du  mariage  de  la  royne  d'Angle-  de  Décembre  dernier  pafTé  ;  fie  veu  plu- 
cerre,  que  aucuns defdits  çonfeillers  de  fieurs  actes  fie  extraits  des  entrées,  ob- 
Li  ville  luy  voulurent  quereller  fie  ton-  feques  fie  procédions  qui  ont  efté  aufTy 
tefter  j  lefquels  depuis  neantmoms  j  ont  cy-devant  faites ,  auxquelles  lefdits  pro- 
cfté  defadvouez  par  aucuns  des  autres  cureur  fie  receveur ,  ou  leurs  predecef- 
confeillers  de  la  ville.  Et  afin  que  l'on  feurs  en  leurs  eftats  fie  offices ,  ont  pre- 
ne  doutaft  de  leur  droit  fie  pofTeffion,  cédé  lefdits  coniêillers  de  ladite  ville  en 
auroient  préfenté  un  arreft  donné  a  leur  ordre ,  rang  fie  feance  -y  S.  M.  a  oudon- 

f rofit  fie  prononcé  par  le  roy  Charles  ne'  par  provifion  fie  jufqu'à  ce  que  au- 
X.  le  deuxième  de  Mars  1J71.  Lequel  trement  en  ait  efté  ordonné  ,  que  lef- 
après  avoir  efté  veu  fie  leu  par  toute  la  dits  procureur  Se  receveur  de  ladite 
compagnie,  ledit  fieur  prevoft  a  dit  que  ville  marcheront  immédiatement  fie  con- 
tant qu'il  feroit  en  charge  ,  il  nefouf-  fècutivement  après  leldits  fieurs  P.  des 
iriroit  en  aucune  façon  qu'ils  fu  lient  marchands  fie  efchevins  fie  auparavant 
troublez  en  leurs  rangs  fie  feances  juf-  les  çonfeillers  de  ladite  ville  en  toutes 
ques  à  ce  qu'il  y  euft  arreft  contraire,  les  entrées ,  obfeques,  procédions  ,prie- 
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res  publiqaes ,  réductions  de  villes ,  &  grès ,  de  Bazas ,  4e  S.  Flour  ancien , 

généralement  à  toutes  les  autres  affem-  de  Grenoble,  de  Limoges,  d'Auxerre, 

liées  où  le  corps  de  ladite  ville  affilie,  de  Senez ,  de  Beauvais ,  de  Mcgare  coad- 

tant  en  ladite  ville ,  que  hors  d'icclle.  juteur  de  Digne ,  de  Bayonne ,  de  Nif- 

jiinft  figue:  CHAULES  Et  audefius:  mes,  de  Bethléem,  de  Dardanie  fuf- 

Pin  art.  Ce  fait ,  a  efté  l'original  du-  fragant  de  Mets ,  de  Luçon ,  de  Valence 

dit  arreft ,  qui  eft  en  parchemin  rendu  fie  de  Chalons. 
audit  fieur  Pcrrot  procureur  duroyde 

ladite  ville.  SaSet  d»  roy  i  thojiek  de  ville. 

EST  ENCORES  à  noter  que  ledk 

fieur  legat  eftant  à  Chaftres  fous  Mont-  T    'An  \6x6.  le  4.  jour  de  Février 

lehery ,  euft  bien  délire  que  le  roy  l'euft  M  i  monfieur  le  Bailieul  chevalier  fieur 

elle  voir  jufques  là ,  mais  pour  bonnes  de  Vattetot  fur  la  mer  fie  de  Soifi  fur 

considérations  fa  majefte  n'y  a  point  efté  Seine,  conieiller  d'eftat  fie  lieutenant 

du  tout,  nia  Chaftres,  nia  laint  Jac-  civil      prévoit  des  marchands  de  la 

ques  du  Hault-pas ,  ny  autres  lieifx  jmais  ville ,  a  rapporté  à  meilleurs  les  efche- 

a  envoyé  moniteur  Ion  frère  audit  lieu  vins  cftans  au-bureau ,  que  le  jour  d'hier 

de  faint  Jacques  du  Hault-pas ,  comme  eftant  au  Louvre,  le  royluy  avoit  dit 

il  eft  dit  cy-devant.  qu'il  vouloit  venir  danfer  fon  ballet  au- 

Et  le  -Mardy  ij.  dudit  mois  de  May  dit  hoftelde  ville,  fit  qu'il  vouloit  ho- 

ledit  -fieur  legat  fut  au  Louvre  trouver  norer  ladite  ville  de  cette  adion  $  a  ce 

le  roy  ,  où  il  devoir  avoir  audience.  qu'il  euft  à  donner  ordre  aux  prépara. 

Fault  encores  fe  fouvenir  à  l'advenir,  tifs  neceffaires  fie  d'y  mander  toutes  les 
fcrs  qu'il  fè  fera  des  entrées  -des  le-  plus  belles  dames  fie  de  condition  re- 
gats ,  de  fe  régler  fur  cette  dernière  en-  levée  pour  y  afJifter.  A  quoy  il  fît  ref- 
Orée  cy-deffus ,  fans  s'arrefter  aux  autres  ponfe  à  S.  M. que  ce  feroit  le  plus  grand 
entrées  portées  par  les  Fegiftrescy.de-  honneur  que  jamais  la  ville  pou  voit  rê- 
vant datez  ,  parce  qu'elles  ne  font  nul-  cevoir.  £taufli-toft  ledit  fieur  P.  des  M. 
lement  conformes.  Par  les  autres  en-  avec  lefdits  fieurs  efchevins,  procureur 
trées  meilleurs  des  cours  fouveraines  du  roy ,  greffier  fit  receveur  de  la  ville 
fûivoient  fie  eftoient  derrière  les  légats  ont  pris  rcfolution  de  donner  ordre  i 
à  N.  D.  fit  à -cette  fois  ils  fe  retirèrent  tous  lefdits  préparatifs  pour  y  recevoir 
après  leurs  harangues  faites  à  S.Jacques  S.  M.  le  plus  lomptueufementôefuper- 
du  Hault-pas.  bernent  que  faire  fe  pourra, 

NOMS  de  meneurs  les  prélats,  ar-  Et  le  Dimanche  8.  jour  dudit  mois 
chevefques  Se  evefques  François  qui  af-  de  Février  ledit  fieur  P.  des  M.  avec 
fifterent  à  ladite  entrée,  fie  comment  le  fieur  Clément  greffier  de  la  ville  font 
ils  marchèrent  après  ledit  fieur  legat  allez  enfcmblement  voir  le  roy  au  Lou- 
pour  aller  a  N.  D.  avec  les  evefques  vre ,  auxquels  S.  M.  a  confirme  que  fans 
Italiens  j  lefquels  evefques  fie  prélats  Ita-  faillir  il  viendroic  danfer  fondit  ballet 
liens  eftoient  auffi  à  cheval  à  ladite  en-  audit  ho&el  de  ville  environ  vers  ca- 
rrée, veftus  comme  les  prélats  Fran-  refme-prenanr ,  fie  qu'il  y  falloit  man- 
çois,  a  la  referve  qu'ils  n'avoient  point  der  les  belles  dames  fie  bourgeoifes  de 
de  camail  j  fie  ont  marché  en  cette  la  ville.  Auquel  ledit  fieur  P.  des  M. 
forte.  a  dit  que  cette  nouvelle  eftoit  deja  re- 

Meffieursles  archevefques  d'Embrun  panduë  par  toute  la  ville  qui  s'en  re- 

fie  de  Tours  conduifans  entr'eux  l'ar-  jouïlloit. 

cheveique  deDamiette  nonce  en  France.       Et  le  Lundy  9.  dudit  mois  de  Février 

Les  archevefques  d'Aix  fie  de  Hcra.  lefdits  fieurs  prevoft  des  marchands  fie 

clée  coadjureur  de  Narbonne  condui-  efchevins  ont  commencée  faire  faire  lef- 

fans  entr'eux  deux  l'archeveique  de  Pa-  dits  préparatifs  pour  recevoir  S.  M.  fie 

iras  nonce  en  Flandres.  à  cette  fin  ont  envoyé  quérir  les  maif- 

Les  evefques  d'Angers  fie  de  Tarbes  très  des  œuvres  de  maçonnerie  fie  char- 

l'archevelQue  de  Scleucie.  penterie  de  la  ville  pour  faire  les  ef- 

Les  evefques  de  Condom  fie  de  Rodez  chaffaux,  galeries,  théâtres  Se  amphi- 

i'evclque  de  Ripatronzzoné.  théâtres  dans  la  grande  falle  de  l'hoftel 

Et  les  evefques  de  Lavaur  fie  de  Ne-  de  ville ,  pour  y  mettre  les  dames  Se 

ver*  monfieur  Pamphile  auditeur  de  compagnies  j  mefme  en  ont  pris  l'avis  du 

rote.  fieur  Franchine. 

Et  puis  les  evefques  d'Evreux,  de  Lan-       Aufli  ont  envoyé  quérir  l'efpicier  de 

la 
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la  ville ,  auquel  ils  onc  commandé  de  promptemenc. 

tenir  preft  grande  quantité  de  flambeaux  Semblablcmcnt  ont  envoyé  quérir 
blancs,  tant  grands  que  petits  ,  pour  le  peintre  de  la  ville,  auquel  ils  ont 
mettre  dans  les  chandeliers  fie  croifées  commandé  de  faire  les  peintures  ne- 
oui  feront  aux  planchers  des  grandes  ceflaires  auxdits  théâtres ,  amphithea- 
fàlles,  chambres,  gaileries  ôc  bureaux  très,  fie  tour  ainfi  comme  au  Louvre, 
dudit  hoftel  de  ville  8c  fur  les  tables ,  Ont  auili  lefdits  fieurs  envoyé  quérir 
aufli  pour  préparer  grande  quantité  de  le  tapiflier  de  ladite  ville  ,  auquel  ils 
confitures  pour  les  collations  du  roy,  ont  commandé  de  tenir  prcfte  grande 
des  princes ,  mafques ,  ôc  autres  com-  quantité  de  tapiflèrie  pour  capiller  la 
pagnies.  falle  ou  S.  M.  prendroit  fa  collation, 

Ont  auflî  envoyé  quérir  le  menuifier  enfemble  pour  tapifler  toutes  les  cham- 

dc  la  ville  pour  travailler  de  fon  mef-  bres ,  bureaux  ôc  cabinets  où  le  retirc- 

cier  à  ce  qui  fera  neceflaire ,  faire  cous  roienc  S.  M.  monfieur  fon  frère,  mon- 

lefdits  chandeliers  fie  croifées  de  bois,  fleurie  comte  de  Soiflons  fie  autres  prin- 

avoir  des  plaques  pour  attacher  dans  ces  ôc  feigneurs  mafquez  pour  eux  y 

toutes  les  chambres ,  montées  fie  gale-  chaufterôe  changer  d'habits  >  mefmc  au- 

ries,  pour  dans  icelles  mettre  les  petits  dit  tapiflier  de  tenir  prefts  deux  beaux 

flambeaux  blancs.  dais ,  l'un  pour  mettre  dans  la  grande 

Ont  pareillement  mandé  le  maiftre  falle  du  bal ,  l'autre  dans  la  falle  de 

de  l'artillerie  de  la  ville,  auquel  ilsont  la  collation. 

commandé  de  tenir  preft  l'artillerie  ,      Ont  auflî  envoyé  quérir  vingt  violons 

canons  fie  bouettes  de  la  ville  ,  pour  fie  joueurs  d'inftruments ,  avec  lefquels 

les  tirer  lorsque  fa majefté  viendra  dan-  ils  ont  fait  marché  pour  fonner  des 

iêr  le  ballet.  violons  fie  faire  danfer  les  compagnies 

Et  le  Mardy  17.  dudit  mois  de  Fe-  de  la  ville  en  attendant  les  mulques. 
vrier  eft  venu  en  l'hoftcl  de  la  ville  un       Ont  pareillement  envoyé  quérir  les 

des  gentilshommes  de  monfieur  le  duc  cuiliniers  de  la  ville  pour  préparer  les 

de  Nemours ,  prier  meflicurs  de  luy  collations  neceflaires. 
envoyer  ledit  greffier  de  la  ville  ,  pour      Et  le  Samedy  11.  dudit  mois  de  Fc- 

luy  parler  de  la  part  du  roy  fur  le  fu-  vrier  mefdits  fieurs  les  P.  des  M.  fie  E. 

jet  de  Ion  ballet.  Et  auflitoft  ledit  gref-  fie  greffier  font  allez  par-devers  S.  M. 

fier  s'y  feroit  tranfporté  j  auquel  ledit  pour  les  aflurer  du  jour  qu'elle  vien- 

fieur  de  Nemours  a  dit  qu'au  ballet  de  droit  danlcr  fon  ballet  ,  afin  de  faire 

S.  M.  y  avoit  quantité  de  machines  lef-  préparer  lefdites  collations  fie  envoyer 

quelles  ne  fe  pourroient  pas  tranfporter  prier  les  dames.  Auxquels  auroit  efté 

du  Louvre  audic  hoftel  de  ville }  qu'il  dit  par  S.  M.  que  ce  feroit  la  nuit  du  jour 

falloit que  lad.ville en  fift  faire  prompte-  de  Carefine-prenanr. 
ment  de  pareilles  que  celles  qui  fervi-       De  manière  que  lefdits  fieurs  de  la 

roient  au  Louvre  ,  fie  pour  ce  faire  fe  ville  auroient  mandé  la  veufve  Coiffier 

falloit  adrefler  à  un  nommé  Bourdin  cuifinierc  ,  pour  préparer  les  feftins  de 

fculpteur  demeurant  dans  l'hoftel  de  poiflon,  au-lieu  de  chair ,  ce  qu'elle  au- 

Nevers,  qui  faifoit  celles  pourleLou-  roit  promis. 

vre.  Ce  qu'ayant  par  ledit  greffier  râp-      Et  le  Dimanche  11.  dudit  mois  mef- 

porté  auxdits  fieurs  de  la  ville,  ont  en-  dits  fieurs  de  la  ville  auroient  efté  en 

voyé  quérir  ledit  Bourdin  qui  leur  a  la  maifon  de  Monfieur  le  ducdeMont- 

baillélc  mémoire  de  tout  ce  qu'il  falloit  bazon  gouverneur  de  la  ville,  pour  le 

faire  j  fie  entr'autres  y  avoit  un  grand  prier  d'honorer  la  ville  de  fa  prefence 

éléphant,  un  chameau,  deux  mulets,  en  toute  cette  folemnité  }  ce  qu'il auroic 

quatre  perroquets  fie  autres  pièces  ;  fie  promis  très- volontiers  de  faire, 
avec  lequel  Bourdin  lefdits  fleurs  delà      Etlemefme  jour,  tant  luy  ,  que  mon- 

ville  ont  fait  marché  à  la  fomme  de  ficur  du  Hallier  capitaine  des  gardes 

900.  1.  fans  les  peintures.  du  roy  ,  fie  quelques  autres  feigneurs 

Auflî  font  venus  audit  hoftel  de  la  eftans  du  ballet,  lont  venus  difner  au- 

ville  ledit  fieur  Franchme  fie  Morel,  qui  dit  hoftel  de  ville  pour  voir  fierecon- 

ont  dit  auxd.lieurs  qu'il  falloit  difpofcr  la  noiftre  tous  lefdits  préparatifs  ;  meiîne 

falle  de  l'hoftel  de  ville  pour  mettre  lefd.  ledit  fieur  du  Hallier  avec  lefdits  fleurs 

machines  de  mefme  celles  du  Louvre  ;  fie  de  la  ville  fe  font  tranfportez  par  tous 

à  cette  fin  l'on  a  commandé  aux  char-  les  lieux,  portes ,  entrées,  chambres  fie 

©entiers  Ôc  menuiflers  d'y  travailler  endroits  du  du  hoftel  de  ville  pour  le« 
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reconnoiftre,  faire  faire  des  barrières, 
tant  à  la  grande  porte  ,  pour  empefcher 
la  foulle  du  peuple ,  que  en  aucuns  en- 
droits  des  galleries-fie  montées  j  lequel 
fleur  du  Hallier  a  dit  auxdits  ficurs  de 
la  ville  qu'il  avoir  commandement  du 
roy  de  venir  avec  fa  compagnie  audit 
hoftel  de  ville  le  jour  du  ballet  j&oul- 
tre  qu'il  envoyeroit  deux  autres  com- 
pagnies dans  la  Grève,  l'une  de  fon 
régiment  des  gardes ,  fie  l'autre  de  Suif- 
fes,  pour  empefcher  les  deJordres. 

Le  Lundy  i}.  dudit  mois  de  Février 
lefdites  machines  furent  apportées  en 
l'hoftel  de  ladite  ville. 

Le  mefmc  jour  mefdits  (leurs  de  la 
ville  ont  envoyé  prier  toutes  les  plus 
belles  dames  de  Paris  fie  de  conditions 
relevées,  pour  venir  audit  hoftel  delà 
ville  voir  le  ballet  Je  lendemain. 

Mefdits  Heurs  de  la  ville  ont  com- 
mandé à  leur  buvctierôemaiftrc  d'hof- 
tel  de  tenir  preft  pour  ledit  jour  de 
Carcfme- prenant  quantité  de  vin,  pain 
&  viandes ,  tant  pour  le  difner  fie  lou- 
per defdits  /leurs  gouverneur ,  du  Hal- 
lier, fie  autres  capitaines  &  feigneurs  de 
leur  fuite»,  que  à  plusieurs  defdites  com- 
pagnies ,  mefme  pour  lefdits  gardes  du 
corps  du  roy  ,  que  autres  compagnies, 
fie  mettre  du  bois  dans  la  Grève  pour 
les  chauffer  j  femblablement  faire  por- 
ter du  bois  dans  toutes  les  chambres 
fie  bureaux  pour  chauffer  lefdites  com- 
pagnies &  les  mafques  lors  qu'ils  arri- 
veroient ,  fie  pour  les  faire  changer  d'ha- 
bits. 

Mefdits  fleurs  de  la  ville  euvoyérent 
auffi  prier  pour  y  affûter  me/Heurs  les 
<onfeillers  de  la  ville  fie  meilleurs  les 
quarteniers. 

£11  auffi  a  remarquer  que  ledit  fleur 
Clément  greffier  de  la  ville ,  fie  qui  eft 
auffi  concierge  d'icelle ,  a  eu  particuliè- 
rement le  foin  de  faire  eftayer  de  bonne 
fie  forte  charpentene  toutes  les  cham- 
bres fie  lieux  eftans  au-dcûous  des  fal- 
les ,  chambres  fie  cabinets  où  le  roy  de- 
voiteftre,  enfemble  a  fait  nettoyer  tou- 
tes les  cheminées ,  pour  éviter  le  feu  ou 
autres  accidens. 

De  manière  que  par  le  grand  foin, 
ordre  fie  diligence  que  lefuits  ficurs  P. 
des  marchands  ,  efchevins  &  greffier 
ont  apporte  ,  toutes  tliofcs  eftoient 
parfaites  en  bon  cftat  dcz  le  Lundy 
au  loir. 

Et  d'autant  que  mefdits  ficurs  de  1a 
ville  n'avoient  fait  faire  des  bouffes  de 
i$un  en  broderie  t  le  ciel  fie  autres  equi» 
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pages  qu'il  falloir  pour  accompagne/ 
les  machines  fie  le  cheval  vif  qui  y  de* 
voit  eftre ,  mefdits  fleurs  de  la  ville  ont 
fupplje  S.  M.  de  commander,  quand  elles 
auroient  fervi  au  Louvre ,  qu'elles  fut 
fent  apportées  audit  hoftel  de  ville  }  ce 
que  S.  M.  auroit  accordé  ,  fie  com- 
mandé au  fleur  de  la  Garde  fon  con- 
trôleur de  fon  argenterie  d'en  avoir  le 
foin. 

Et  le  Mardy  14.  dudit  mois ,  jour  de 
Carefme-prenant ,  fur  les  fîx  heures  du 
matin ,  feroit  venu  audit  hoftel  de  la 
ville  le  fleur  de  la  Coite  enfeigne  des 
gardes  du  corps  du  roy ,  fuivy  de  deux 
exempts  8c  de  nombre  d'archers  du 
corps,  qui  ont  demandé  audit  Heur 
Clément  toutes  les  clefs  des  portes , 
chambres  fie  bureaux  dudit  hoftel  delà 
ville,  qu'il  leur  a  a  l'inftant  baillées 
avec  un  billet  attaché  à  chacune  clef,  ^ 
pour  la  reconnoiftre }  fie  fe  font  lefdits 
gardes  faifis  de  toutes  lefdites  portes  fie 
advenues  dudit  hoftel  de  ville. 

Et  environ  les  onze  heures  y  eft  venu 
ledit  fleur  du  Hallier  capitaine  des  gar- 
des ,  fuivi  d'un  bon  nombre  d'archers , 
fie  quelque  temps  après  ledit  fleur  de 
Montbazon  ;  fie  ont  tous  difhé  audit 
hoftel  de  ville  avec  lefdits  ficurs  prevoft 
des  marchands,  efchevins  ,  greffier  fie 
receveur  j  le  procureur  du  roy  ne  s'y 
eftant  trouvé  à  cauie  de  fon  indiipofi* 
rion. 

Sur  les  trois  heures  de  relevée  font 
venus  deux  compagnies  des  gardes  dans 
la  Grève,  l'une  Françoifê,  fie  l'autre 
SuifTe  ,  le  tambour  fbnnant. 

Sur  les  quatre  heures  les  compagnies 
ont  commencé  a  venir,  qui  ont  efte  pla- 
cées l'une  après  l'autre  dans  ladite  gran- 
de fàlle  par  lefdits  fleurs  du  Hallier  fie 
de  la  Cofte ,  fuivis  des  archers.  Et  fe 
peut  dire ,  fie  eft  vray ,  que  jamais  on  n'a 
veu  un  fi  bel  ordre  fie  moins  de  confu- 
sion ,  par  le  foing  fie  prévoyance  dudit 
fieur  du  Hallier. 

Sur  les  fept  heures  lefdits  fleurs  gou- 
verneur, du  Hallier,  fie  plufieurs  autres 
feigneurs  ont  fouppé  audit  hoftel  de 
ville  avec  lefdits  fleurs  prevoft  des  mar- 
chands ,  efchevins ,  greffier  fie  receveur, 
fie  quelques  compagnies  des  plus  fami- 
liers de  la  ville. 

Les  feigneurs  fie  dames  eftant  placez 
fur  les  théâtres  fie  efchaffaux ,  l'on  a 
allumé  tous  les  flambeaux ,  fie  lors  tou- 
tes les  belles  dames  ont  efte  reconnues , 
qui  eftoient  pleines  de  perles  fie  de  dia. 
ru  ans.  fit  parées  à  l'avantage. 

Sut 
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Sur  les  onze  heures  du  foir  y  eft  ve-    bre  dudic  greffier  proche  ledit  cabinet 


nue"  madame  la  première  prefidente,  où  eftoit  le  roy.  Monfieur  le  comte  de  Ah"  ,tLt' 

qui  a  efté  receuë  par  mcfdits  fieurs  de  Soiflbns  prince  du  fang  a  clic  conduit 

la  ville  &  placée  à  la  première  place,  dans  le  petit  bureau  qui  luy  eftoit  pré- 

Sur  la  minuit  l'on  a  drefle  la  colla-  paré.  Meilleurs  les  autres  princes  ôc  fèi- 

tion  des  confitures  pour  le  roy  dans  la  gneurs  qui  eftoient  du  grand  ballet , 

petite  falle  du  cofte  de  l'eglifeS.  Jean,  dans  les  autres  chambres.  Les  mafques 

où  a  efté  aufli  drefle  le  buffet  d'argent  dans  le  grand  bureau.  Les  mafques  des 

de  la  L  ville,  gardé  par  quatre  archers }  mufiques  &  violons,  dans  la  chambre 

à  laquelle  collation  a  efté  mis  plus  de  ^c  'a  première  gallerie  j  en  toutes  lef 

600.  boucttes  déconfitures  fines.  quelles  y  avoit  du  feu,  pain,  vin  6c 

Plus  a  efté  drefle  trois  grandes  ta-  viandes, 
blcs  pour  y  mettre  le  feftinde  poiflbn,  Lefdits  fieurs  P.  des  M.  E.  ôc  greffier 
lequel  toutes  fois  l'on  n'a  pas  fait  cuire,  ainfi  veftu*  de  leurs  robbes  mi-  parties 
que  quand  l'on  aveu  comme  arrivoient  ont  toujours  fuivi  fa  majefté  jufques  a 
les  mafques.  ce  qu'il  ait  efté  preft  de  danlèr  Ion  bal- 
Toute  la  nuit  les  io.  violons  ont  fon-  let. 
né  &  joué  de  leurs  violons  dans  ladite  Ledit  fieur  du  Hallier,ainfi  qu'il  avoic 
grande  falle  pour  entretenir  la  compa-  efté  projerté ,  a  fait  ofter  les  violons  de 
gnie ,  fans  que  l'on  y  ait  danfé ,  d'au-  la  ville  qui  eftoient  fur  les  efchafïaux, 
tant  que  les  dames  ne  vouloient  quitter  Ôc  en  leur  place  y  a  fait  mettre  les 
leurs  places.  violons  du  roy  qui  fonnoient  au  ballet. 

Meifieurs  de  la  ville  ont  eu  le  foin       Et  environ  les  cinq  heures  du  matin 

de  faire  changer  ôc  renouveller  les  flam-  S.  M.  Ôc  tous  les  autres  mafques  font 

beaux  blancs  à  mefure  qu'ils  eftoient  allez  dans  la  grande  falle  pour  danfer  le 

brûlez,  y  ayant  dans  ladite  falle  trente-  ballet.  Et  lors  les  violons  ont  commencé 

deux  croifees  de  chandeliers  ,  dedans  a  fonner.  Et  pendant  que  les  premiers 

lefquels  il  y  avoit  u8.  flambeaux  qui  mafques  faifoient  leurs  entrées,  S.  M» 

ont  efté  renouveliez  ôc  changez  deux  monfieur ,  ôc  les  autres  princes  fe  font 

fois  pendant  toute  la  nuit ,  ôc  ainfi  de  mis  dans  la  loge  de  charpenterie  faite 

mefme  aux  autres  falles,  chambres  ÔC  exprès  à  l'entre  de  la  falle  ,  Ôc  que  le 

bureaux.  ballet  appelloit  A*  ville  de  CUmart ,  pro- 

Sur  les  quatre  heures  du  matin  les  prement  une  taverne  pour  les  voir  dan- 

mafqucs  ont  commencé  à  venir.  Mef-  1er.  Après  quelques  entrées  faites,  le 

dits  iieurs  les  P.  des  M.  E.  &  greffier  le  roy  elt  venu  mafqué,  qui  a  pareille- 

font  veitus  de  leurs  robbes  de  drap  mi-  ment  danfé  avec  d'autres.  Les  machines 

Earties ,  fors  ledit  fieur  prevoft  qui  avoit  ont  aufli  fait  leur  effet.  Et  après  ,  le 
i  robbe  de  fatin  mi -partie,  &  font  al-  grand  ballet  a  danfé,  qui  eftoit  corn- 
iez au-devant  du  roy ,  marchans  de-  pofé  du  roy  ôc  douze  autres  princes  6c 
▼anr  eux  les  dix  fergensde  la  ville  aufli .  feigneurs  ,  6c  entr'autres  de  monfieur 
veftusde  leurs  robbes  mi- parties ,  6c  te-  frère  du  roy,  de  monfieur  le  comte  de 
nans  chacun  deux  flambeaux  blancs  Soiflbns ,  de  monfieur  le  grand  prieur, 
allumez  en  leurs  mains.  Et  auraient  lefd,  de  monfieur  Je  duc  de  Longucville,  de 
fieurs  de  la  ville  rencontré  le  roy  fur  les  monfieur  le  duc  d'Elbeuf ,  de  monfieur 
montées  t  auquel  mondit  fieur  le  pre-  le  comte  d'Harcour ,  de  monfieur  le 
voft  des  marchands  a  fait  un  petit  com-  comte  de  la  Hoche-guyon ,  de  monfieur 
pliment  fur  fa  bienvenue  ôc  de  l'honneur  de  Liancour  ,  de  monfieur  de  Baradas, 
que  la  ville  recevoir  ce  jourd'huy  par  de  monfieur  le  comte  de  Cramail ,  6c 
fa  prefence.  Laquelle  majefté  s'eft  ex.  de  monfieur  le  chevalier  de  Souvray, 
cufcc  de  ce  qu'elle  venoit  fi  tard ,  que  tous  vcftus  tres-richement. 
ce  n'eftoit  pas  fa  faulte,  ains  des  ou-  Après  tout  ledit  ballet  danfé,  quia 
vriers  qui  n'avoient  pas  achevé  aflez-  duré  du  moins  trois  heures  ,  les  vio- 
toft  les  préparatifs.  Laquelle  majefté  a  Ions  ont  commencé  à  jouer  un  branle, 
efté  conduite  par  lefdits  fieurs  gou-  ôc  s'eft  S.  M.  ôc  les  autres  mafques  de- 
verneur,  prevoft des  marchands  ,elche-  mafquez,  ôc  ont  tous  les  deflus  nom- 
vins  ôc  greffier  dans  le  cabinet  dudit  mez  pris  chacun  une  femme  pour  dan- 
lîeur  greffier  qui  avoit  efté  préparé  pour  fer  audit  branle,  à  fçavoirS.  M.  a  pris 
S.  M.  où  elle  a  pris  fa  chemife  ôc  fes  madame  la  première  prefidente,  mon- 
habits  de  malque.  Monfieur  frère  uni-  fieur  frère  du  roy  madame  de  Bailleul 
<gue  du  roy  a  efté  conduit  dans  la  charn-  femme  dudit  Heur  P.  des  M.  monfieur 
Tfm /J.  P*rt>  ///.      '  Ccccij 
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  k  comte  après ,  fie  ainû  lefdits  princes 

fie  Icigncurs. 

Ledit  branle  fini  S.  M.  a  efté  con- 
duite par  mefdits  fieurs  dHa  ville  dans 
la  lalle  pu  eftoit  préparé  le  feftio  fit 
la  collation  ;  lequel  fe&in,  qui  eftoic 
de  tres-bcau  poifios ,  a  efté  admire  par 
le  roy  ,  lequel  eftant  tout  debout  a 
mangé  un  fort  long  temps  des  viandes 
dudit  feftin,  eftant  accompagne  defdits 
princes  fieieigneurs  cy-deftus  nommée, 
qui  ont  femblablemcnt  fort  mangé  deC 
dites  viandes ,  mefdits  fieurs  de  u  ville 
avec  ledit  greffier  eftant  toujours  pro- 
che de  S.  M.  lors  dudit  feftin.Etayanc 
S.  M.  demandé  à  boire,  tenant  le  verre 
à  la  main,  auroit  dit  tout  haut,  adref- 
fanr  la  parole  audit  ficur  prevoft  des 
marchands  qu'il  alloit  boire  à  luy  fie  a 
tpute  la  ville ,  fie  (e  tournant  vers  lef- 
dits fieurs  efchevins  ,  auroit  auifi  bû  i 
euxfembJajblemenr,  fie  particulièrement 
«'adreijànt  audit  greffier ,  luy  auroit  fait 
.a  faveur  de  boire  à  luy.  Et  après  que 
iâ  majesté  a  eu  bu ,  auroit  commandé 
que  l'on  baillait  du  via  auxdits  fieurs 
prevoft  des  marchands ,  efchevins  &  au» 
dit  fieur  Clément ,  fie  qu'il  vouloir  qu'ils 
buflènt  au£  i  luy,  ce  qu'ils  ont  raie 
auifi  avec  une  joye  nonpareilie.  Et  à 
l'inftant û majefté  s'efk  approché  delà 
table  aux  confitures  qui  eftoit  couverte 
de  deux  grandes  nappes  blanches  ;  lef- 
quelles  nappes  ayant  efté  levées ,  U  nu. 
jefté  fe  reculant  es  arrière ,  admirant 
|e  grand  ©ombre  de  confitures  exqui- 
iês  qui  y  eftoit,  auroit  dit  tout  haut: 
que  voila,  qui  éfi  beau  r  Et  en  raefme 
temps  la  majefté  auroit  choifi  elle- 
mclrne  trois  boncttes  defdires  confitu- 
res. Et  tout  auifi.toft  tous  lefdits  prin- 
ces  fie  fejgneurs  fie  autres  perfonnes  fe 
font  jettes  fur  ladite  collation  qui  a 
elle  prife  >  ravie  fie  diûipée,&  la  moitié 
renverfce  à  terre ,  à  quoy  le  roy  auroit 
pris  un  fiqguJier  plaifir.  Ce  fait  fa  ma- 
jeite  auroit  dit  aufdits  fieurs  de  la  ville 
fie  audit  greffier  qu'il  eftoit  très-content 
d'eux  fie  qu'il  les  en  remercioir ,  fie  qu'il 
n'avoit  jamais  veu  un  plus  bei  ordre , 
ni  avoit  jamais  mangé  de  plus  grand 
appétit  qu'il  avoit  fait  jfic  tout  veftuen 
nufque  comme  il  eftoit  lors  qu'il  avoit 
danlc  fon  grandballer,  s'en  (croit  allé, 
fie  a  efte  conduit  par  mefdits  fieurs  de 
la  ville  ôe  ledit  greffier  qui  a  voient  tou- 
jours leurs  robbes  mi-parties,  jufques 
fur  le  perron  dudit  hoftel  de  ville,  où 
eftant  environ  neuf  heures  du  matin , 
l'artillerie ,  canon  fie  bouettesde  la  ville. 


ET  PIECES 

çwnmcnccrent  à  tirer  >  à  <raoy  fa  ma- 
jefté  prit  un  fort  grand  plaifir  fie  fe  tint 
ton  long-temps  lur  ledit  perron ,  eftant 
veu  de  tout  le  peuple  qui  eftoit  dans  la 
Grève ,  laquelle  Grève  eftoit  toute 
pleine  de  monde  qui  crioit .-  Vive  le  rtp 
avec  grande  acclamation  de  joye.  Et 
le  roy  remerciant  de  rechef  lefdits  fieurs 
de  la  ville ,  eft  entré  dans  fon  caroilc 
pour  aller  en  fon  Louvre ,  marchant  de» 
vaut  luy  les  Suifles  delà  garde,  le  tanv 
bour  fonnant. 

Et  eft  à  noter  que  par  les  rues  par 
où  le  roy  a  palle  pour  venir  du  Louvre 
audit  hoftel  de  vUlc ,  il  y  avoit  des  lan- 
ternes  de  papier  de  diverfes  couleurs  a 
chacune  feneftre  fie  -boutique  de  toutes 
les  marions ,  firivant  les  mandemens  en- 
voyez par  ladite  ville  aux  quarteniersa 
cette  ha  >,  comme  auffi  unit  en  eftoic 
plein  audit  hoftel  de  ville ,  tant  dedans 
que  dehors  ,  ce  qu'il  faifoit  fort  boa 
voir. 

Et  ne  fe  peut  pas  dire  que  jamais  la 
ville  ait  efté  plus  honorée  de  fon  roy 
qu'elle  a  efté  en  cette  action ,  dont  gé- 
néralement tout  le  peuple  s'eft  réjoui. 

£t  le  lendemain  té.  jour  dudit  mois 
de  Février  i6i£.  mefdits  fieurs  les  P.  des 
M.  E.  fie  greffier  de  ladite  ville  furent 
au  Louvre  pour  remercier  le  roy  de 
l'honneur  qu'il  avoit  fait  à  la  ville.  A 
-quoy  S.  M.  fit  rc/ponfe  qu'il  eftoit  rres- 
content  d'eux  fie  les  en  remercioir. 

Le  roy  darda  encore  un  autre  ballet 
al'hoftel  de  ville  le  16.  Février  del'an- 
aée  finvance.  21  y  eut  un  feu  d'artifice 
à  la.  Grève  dreilé  fie  exécuté  par  Denis 
Carefine  artificier  de  la  ville.  Le  roy 
arriva  fur  les  trois  heures  du  matin. 

funérailles  de  U  duhetfe  d'Orléans. 

CE  jourd'huy  Vendredy  4.  Juin  1617. 
Sur  les  onze  heures  du  matin  eft 
decedée  au  chafteau  du  Louvre  à  Paris 
Madame  femme  de  monlëigneur  frère 
unique  du  roy,  fie  laquelle  auparavant 
Ion  mariage  avec  mondit  feigneur  eftoit 
appellée  madamoifelle  de  Montpenfier. 
Il  y  avoit  huit  jours  feulement  que  la» 
dite  dame  eftoit  accouchée ,  qui  eftoit 
fi»n  premier  enfant.  Ladite  dame  a  efté 
regrettée  de  tout  le  monde  pour  tes  ver. 
tus  fie  rares  qualitez. 

Elle  fut  mile  en  fon  lit  d'honneur  Je 
mefme  jour  après  midy ,  eftant  fur  fon 
lêant ,  fouftenuë  d'un  couffin  ,  fie  ayant 
les  mains  jointes ,  parée  de  Ces  veftemens 
de  nuit.  Son  grand  manteau  ducal  fout. 
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ré  d'ermines  eftoit  eftcndu  fur  ledit  lie,    le  corps,  par  l'un  defqueis  il  fut  lève  — — — - - 
au  pied  duquel  il  y  avoir  un  carreau  de    après  le  De  prtfundis  chanté.  Il  y  avoir  A"- 
velours  avec  une  petite  table  dreflee  cou-    au/fi  grand  nombre  d'abbez  fie  aumof- 
verte  de  fin  lin,  fur  laquelle  eftoit  une  aiers,  tous  veflus  de  furplis,  lesSuifTes 
croix  fie  deux  chandeliers  d'argent  gar-  fie  gardes ,  tant  de  Monfieur  que  de  feue 
nis  de  cierges  blancs  fans  armes  >  mais  aux  Madame  ,  affifterent  auffi  â  cette  action, 
deux  collez  d'icekiy  fut  dreflé  deux  au-      Le  lendemain  Lundy  tt.  Juin ,  le  corps 
tels  où  eftoient  les  ornemens  de  la  cha-  de  ladite  princeffe  fut  mis  fous  un  tri- 
pelle  de  ladite  dame  fans  rideaux ,  fur  bunal  dreflé  au  fonds  de  ladite  falleen- 
chacun  defquels  y  avoit  une  croix  ôc  viron  de  quatre  pieds  de  haut ,  où  y 
deux  chandeliers  d'argent  avec  cierges  avoit  quatre  marches ,  &  fur  lequel  fut 
blancs.  Le  refte  de  la  chambre  eftoit  ri-  pofee  Ion  effigie  tirée  au  naturel  fie  en 
chement  parc  fie  tapillé  avec  un  dais.  ion  feant ,  ayant  les  mains  jointes ,  une 
Le  lendemain  matin  Sarocdy  5.  dudit  couronne  ducale  fur  la  telle ,  reveltug 
mois  de  Juin  fon  corps  fut  embaumé  de  fon  grand  manteau  royal  fourré  d'er- 
fic  mis  dans  le  cercueil  de  plomb  ,  fon  naines  moucheté  fie  bordé  d'ermines , 
cœur  à  part  en  un  petit  coffret  de  plomb,  dont  les  manebes  eftoient  par  bandes, 
fie  Ces  entrailles  en  un  barril  auffi  de  aux  deux  codez  y  avoit  deux  petits  couf- 
plomb,  le  tout  couvert  d'un  drap  de  finets  de  velours  violet  parfèmez  de 
fin  lin  feulement ,  en  attendant  lecom-  fleurs  de  lis  d'or ,  avec  un  autre  carreau 
mandement  du  roy  ou  de  monfieur  fon  a  fa  main  droite  vers  le  pied  dudit  tri- 
mary  ;  plufieurs  religieux  ôc  ecclefîafti-  bunal ,  fur  lequel  eftoit  une  autre  cou- 

3ues  pfalmodians  inceflàmmcnt  autour  ronne  ducale.  £lle  avoit  des  bottines 
udit  corps.  aux  pieds  de  velours  fie  parfêmees  de 
Le  Mardy  fûivant  8.  dudit  mots ,  le  fleurs  de  lis.  Ledit  tribunal  eftoit  cou- 
cœur  avec  les  entrailles  de  ladite  dame  vert  d'un  grand  poifle  de  drap  d'orfri- 
furent  portez  a  fèpt  heures  du  marin  fe  aulfi  fourré  d'ermines  avec  un  rebord 
dans  un  caroile  par  monfieur  i'evefquc  fie  tramant  jufques  a  terre  ,  ayant  fîx 
de  Nantes  qui  tenoit  en  les  mains  le-  grands  efcullons  en  broderie  aux  armes 
dit  cœur  couvert  d'un  voile,  en  l'cglife  de  Monfieur  Ôc  d'elle.  Ec  deflbus  ladite 
fie  monaflere  des  Capucins  des  faux-  couverture  y  avoit  un  beau  drap  de  fin 
bourgs  S.  Honoré  ou  cette  princefle  lin  qui  paroi  (Toit  tout  autour.  Sur  ce 
avoit  une  particulière  dévotion.  tribunal  ou  lit  d'honneur  eftoit  drefTé 
Depuis  ledit  temps ,  jufques  au  Oiman-  un  riche  dais  où  il  y  avoit  les  armes  de 
che  10.  dudit  mois ,  fon  corps  demeu-  France  entremeflees  de  celles  de  Mon- 
ra  en  ladite  chambre  du  trépas  fous  un  fleur  fie  de  feue  madite  dame ,  tant  aux 
beau  poifle  de  velours  noir  à  croix  de  pentes ,  que  doffier  qui  defeendoit  juf- 
fatin  blanc  ,  environné  de  fîx  grands  ques  au  derrière  de  ladite  effigie  ;  aux 
chandeliers  d'argent  dorez  garnis  de  quatre  coins  de  laquelle  eftoient  qua- 
cierges  blancs  avec  armes  fur  carton  de  tre  chandeliers  dorez  garnis  de  gros 
fin  or ,  fie  aux  coflcz  duquel  y  avoit  des  cierges  blancs  8e  d'armoiries  fur  carte, 
iîeges  pour  les  religieux  pfalmodians  $  Aux  pieds  dudit  lit  d'honneur  ,  un  peu 
£c  aux  pieds  du  cercueil ,  fur  un  placet  efearté ,  il  y  avoit  trois  efeabeaux  d  un 
couvert  d'une  fervictte  de  lin  eftoit  un  mefme  rang,  couverts  de  toile  d'orrez, 
petit  benoiftier  d'argent.  Mais  a  la  tefte  fur  lefquels  eftoient  deux  chandeliers 
dudit  cercueil  proche  le  pied  du  lit  il  avec  une  croix  au  milieu.  Sur  un  autre 
y  avoit  une  petite  table  auflî  parée  de  efeabeau  plus  bas  à  l'oppofite  de  ladite 
blanc  en  façon  de credence,  où  eftoit  une  croix  y  avoit  un  petit  benoiftier  d'ar- 
croix  d'or  fie  deux  chandeliers  auffi  gar-  gent  doré ,  aux  coflcz  duquel  eftoient 
sis  de  cierges  blancs  avec*  armes,  com-  placez  deux  heraults  d'armes  ;  fie  aux 
me  pareillement  à  ceux  des  fufdits  au-  coftez  dudit  tribunal ,  diftant  de  trois 
tels.  pieds  d'iceluy ,  eftoient  des  iîeges  en  for- 
Environ  les  onze  heures  du  foir ,  le  me  de  bancs  a  doffier  auffi  couverts  de 
roy  eftant  retiré,  elle  fut  portée  ficcon-  toile  d'or  rez  pour  les  princes  fie  prin- 
duite  par  fes  officiers  avec  quantité  de  cefles  du  fang  $  fie  enfuite  de  chaque 
flambeaux  blancs  allumez  jufques  à  la   cofté  devant  les  autels  où  fc  celebroient 
grande  falle  des  Thuilleries ,  accom-   grand  nombre  de  melles  par  jour  ,  y 
paence  de  plufieurs  ecclefîaftiques  fie  re-   avoit  auffi  trois  formes  auffi  parées  de 
Iigieux  chantans  fie  portans  lefdits  chan-    toile  d'or  pour  les  ecclefîaftiques  à  main 
délier* ,  avec  quelques  evefqucs  fuivans  droite,  la  nobkfle  fie  officiers  de  ladite 
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<dame  à  main  gauche.*  Lcfdics  autels  ef-   cicrs  de  ladue  dame  en  bel  ordre  ,  avec 
toient  à  collé  de  ladite  effigie  parez  corn-  grand  nombre  de  noblcùe ,  tous  à  che- 
tne  defiu*  avec  deux  chandeliers  d'ar-    val  Se  revenus  de  deuil.  Moniteur  l'ar- 
cent  doré  a  chacun  Se  une  croix  pareille   chevelque  de  Pans  leva  Je  corps  aux 
au  milieu  :1e  tout  garni  de  cierges  blancs   Thuillenes  environ  les  deux  heures  du 
aux  armoiries  fur  carton  Se  de  fin  or.    matin  Se  le  conduit  iufques  a  la  croix 
Tout  le  parterre  eitoit  couvert  de  tapis,   penchante ,  où  les  religieux  de  S.  Dems 
te  au-devant  y  avoit  une  barrière  aulli   le  vindrent  recevoir  lur  les  quatre  heu- 
couverte  où  eftoit  fur  le  milieu  une  en-   res  du  matin  affiliez  de  routes  les  pa- 
trée  pour  arriver  a  ladite  effigie.  Lafalle   roiflès  &  religions  de  S.  Denis  j  avec 
eftoit  auffi  richement  tapiilée.  Les  deux   croix  Se  torches  Ainfi  fut  le  corps  de 
grandes  portes  de  la  rue  qui  condui-    ladite  dame  conduit  en  ladite  eghfe  laine 
Lent  aux  elcallicrs  pour  monter  &def-   Denis  Se  mis  fous  la  chapelle  ardente 
cendre  en  ladite  falfe  furent  tendus  de   qui  eftoit  dreflee  au  milieu  du  cheeur, 
deuil  a  deux  lez  de  drap  &  un  lez  de   lequel  eftoit  tendu  de  quatre  lez  de  drap 
velours  deûus  avec  un  grand  efcuflbn   avec  un  lez  de  velours  par-deflus,  comme 
au  milieu  de  chacune  porte ,  Se  plufieurs  anfli  lad.  chapelle  ardente ,  avec  des  par- 
petits  de  fin  or  &  argent.  Il  y  avoit  en-    terres  dellbus.julqu'au  jour 'du  fervicefo- 
core  une  autre  porte  au  pied  du  grand   lemnel  ,tayantfixcierges  blancs  toujours 
efcalier  auffi  tendue  de  noir  avec  armoi-   allumez ,  &  fix  fur  le  maiftre  autel ,  garnis 
ries  fort  proches  l'une  de  l'autre.  d'armoiries.  Les  deux  portes  del'eglife 

Cette  cérémonie  dura  l'efpace  trois  furent  auffi  tendues  de  drap  Se  velours 
jours  pendant  lefquels  l'effigie  de  ladi-  avec  armoiries  par  tout,  à  l'arrivée  du 
te  princelle  fut  fervie  au  dilner  par  (es  corps, qui  demeura  en  depoft  audit  lieu 
officiers ,  comme  fi  elle  euft  efté  vivante,  fous  un  poifle  avec  l'ordre  fufdit. 
dont  les  chefs  d'office  portoient  des  rob-  Le  mefme  jour  ij.  Juin  les  heraux 
bes  de  deuil,  les  uns  à  queue ,  d'autres  ayans  des  robbesde  deuil  &  leurs  cot- 
non  avec  des  bonnets  carrez  en  la  tes  d'armes  par  deffus ,  lechaperon  aval- 
tefteJechapperonavallé,&tenans  quel-  le  ,  tenans  leurs  ballons  dorez  Se  por- 
ques-uns  des  ballons  couverts  decrefpe.  tans  des  tocques  en  la  telle,  luivis  du 
Le  roy  y  fut  le  dernier  jour  pour  jet-  roy  d'armes  marchant  tout  leul ,  Se  après 
ter  de  l'eau  benifte  à  ladite  dame,ac-  luy  monfieur  de  Roddes  grand  maillre 
compagné  de  mefficurs  les  princes ,  car-  des  cérémonies  auffi  tout  feul,  veftu  d'une 
dmaux  ,  chevaliers  du  S.  Elprit  avec  robbeà  grande  queue  portée  par  un  pâ- 
leurs ordres,  marefehaux  de  France  &  ge  -,  après  lequel  cheminaient  fix  gen- 
officiers  de  la  couronne ,  tous  en  deuil  tilshommes  veftus  de  robbes  auffi  de  deuil 
avec  des  robbes  trainantes.  fans  queue  Se  portans  des  bonnets  car- 

Le  9.  Juin  le  roy  avoit  commandé  à  rez }  &c  enfuite  defquels  alloient  13.  ju- 
meffieurs  de  la  ville  de  prendre  Se  fe  rez  crieurs  de  corps  Se  de  vins  de  cette 
veftir  en  deuil  à  caulè  de  la  mort  de  la-  ville ,  reveftus  de  robes  de  deuil ,  portans 
dite  dame, 4c  leur  avoit  ordonné  a  cet  armoiries  devant  Se  derrière  >  furent  en 
effet  ,par  fon  brevet  dudit  jour,  la  fom-  cet  ordre  faire  la  proclamation  d'icelle 
me  de  1800.  livres  tournois ,  feavoir  au  au  parlement  en  la  grand  chambre  ,  à  la 
P.  des  M.  400.  liv.  aux  quatre  efche-  chambre  des  comptes ,  à  la  cour  des  ay- 
vins  procureur,  greffier  Se  receveur,  des,  à  la  table  de  marbre,  au  chaite- 
chacun  100.  liv.  1« ,  &  à  l'hoflcl  de  ville ,  où  ellans  tous 

Le  Vendredy  15.  dudit  mois  de  Juin  audit  hoftel  de  ville ,  ledit  fieur  de  Rod- 
le  corps  de  ladite  princefle  fut  mis  dans  des  grand  -  marflre  des  cérémonies  a 
un  chariot  d'armes  couvert  d'un  grand  prefenté  aux  fieurs  P.  des  M.  Se  E.  des 
poifle  de  velours  noir  trainant  jufques  lettres  de  cachet  du  roy  jkur  fit  la  lè- 
pres déterre  par  deûus  les  roues, ayant  monce  pour  affilier  en  corps  au  fervice 
une  croix  de  latin  blanc  au  milieu  &  fix  Se  prières  en  ladite  eglife  de  S.  Denis  le 
grands  efculîonsen  broderie,led.  chariot  Mercredy  enfuivant.  Lcfqucllcs  lettres 
tiré  par  fix  chevaux  bardez  &  houflez  ayant  efté  ouvertes ,  en  a  elle  fait  lec- 
auffi  de  velours  noir  croifé  de  fatin  blanc,  tore  tout  hault  par  le  greffier  de  ladite 
conduits  par  deux  cochers  couverts  de  ville.  Ce  fait ,  mefdits  fieurs  de  la  ville 
snefine  -y  à  collé  duquel  marchoient  à  font  entrez  au  grand  bureau  où  ils  ont 
pied  cinquante  pages  tenant  chacun  un  pris  leurs  places  ordinaires ,  ledit  fieur 
flambeau  blanc  ardent  en  la  main.  De-  greffier  auffi  affis  fur  le  banc  vis-à-vis. 
Se  derrière  alloient  tous  les  offi-  Et  audit  fieur  dç  Roddcs  a  efté  biillc 

rang 
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rang  fie  feancc  dan»  une  chailê  au  bout  tendues  de  deuil  pour  recevoir  Iefdites 
d'enhaut  j  le  roy  d'armes  fie  heraux  ef- 
tanc  debout.  Et  auflï-toft  lefdits  13.  ju- 
rez crieurs  de  corps  fie  de  vins  ont  fbn- 
né  leurs  clochettes  par  trots  fois ,  fie  ce 
fait ,  l'un  débits  c rieurs  nommé  Maref- 
chal  a  fait  proclamations  qui  ensuivent  : 
NOBLES  ET  DEVOTES  PERSON- 
NES. Priez  Dieu  pour  l'ame  de  tres- 
haulte  %  tres-puillànce  fie  tres-dluftre  prin 


princefles ,  qui  veftirent  leur  grand  deuil 
dans  la  petite  falle  6c  digèrent  en  la 
grande. 

Sur  tous  lefdits  draps  fie  velours ,  tant 
à  l'eglife ,  qu'aux  portes,  il  fut  mis  des 
armoiries  en  quantité ,  avec  quelques 
grandes  aux  lieux  éminens ,  fie  plufieurs 
petites  fur  le  carton  de  fin  or  fie  argent 
pour  attacher  aux  cierges  blancs  qui 


Ah.  itif. 


celle  Marie  de  Bourbon  efpoulè  de  très-  eftoient ,  tant  en  haulc  fie  ex  environs 

hault , tres-puilfant , tres.illuftre fie mag-  du  grand  autel,  que  fur  iceluy  fie  def- 

namme  Gallon  fils  de  France  frère  uni-  fus  ladite  chapelle  ardente }  fie  y  fut  mis 

que  du  roy  duc  d'Orléans  ,  de  Chartres  une  grande  quantité  de  cierges  de  cire 

fie  comte  de  Blois ,  princeflè  fouveraine  jaulne  fie  autour  du  choeur  le  long  des 

de  Dombes,  duchede  de  Montpenfier,  efchaffaux  ,  outre  ceux  qui  furent  mis 

de  Chateleraut  fie  S.  Fargeau,  Dauphi-  le  long  des  grandes  triangles  qui  eftoienr, 

ne  d'Auvergne,  princeflè  de  la  Roche-  tant  en  la  nef  de  ladite  eglife,  que  aux 

fur- Yon ,  comtefle  de  Mortain  ,  de  Bar-  deux  ailes  fie  c  roi  fée  s  d'iccllc. 

fur-Seyne,  de  Dam  front  fie  vicomtefle  Le  grand  autel  eftoit  richement  parc 


d'Aulge ,  laquelle  trefpalTa  le  4.  de  ce 
prêtent  mois  au  chafteau  du  Louvre  $ 
fie  pour  l'ame  de  laquelle  fe  feront  les 
fervices  fie  prières  à  l'eglife  S.  Denis  en 
France  lieu  de  fa  fcpulture ,  où  Mardy 
prochain  après  midy  feront  dites  vef- 
pres  fie  vigiles  des  morts,  pour  y  eftre 


d'ornemens  neufs  de  velours  noir  croifé 
de  fatin  blanc  avec  efeuflons  en  brode- 
rie aux  armes  deMonfieurôe  de  feue 
Madame. 

Pour  laquelle  le  Mardy  29.  duditmois- 
de  Juin  après  midy  les  vigiles  furent 
dites  fort  iolemnellement  par  les  reli- 


Ie  Mercredy  fuivant  à  dix  heures  du  gieux  de  ladite  eglife  ,  où  monficur  l'e- 
matin  célébré  l'on  fervice  folcmnel.  vefque  de  Cahors  officioit  pontificale- 
Priez  Dieu  qu'il  en  ait  l'ame.  ment.  Les  fix  heraux  d'armes  fe  trou- 
La  dilpolîtion  pour  le  fervice  fut  telle,  verent  auxdites  vigiles  fous  la  chapelle 
que  le  chœur  de  ladite  eglife  de  S.  De-  ardente. 

nis  eftoit  tendu  de  deuil  comme  deiTus  Le  Mercredy  30.  dudit  mois  1617, 
avec  encore  un  lez  de  velours ,  (ans  com-  fur  les  fept  heures  du  matin  meflîeurs. 
prendre  les  chaifes  qui  eftoient  couver-  de  la  ville  fie  le  corps  d'icelle  font  par- 
tes de  drap  hault  Se  bas  avec  des  par-  tis  dudit  hoftel  de  ville  pour  aller 


ou 


marche-pied  ,  fie  auffi  depuis 
ardente  jufques  au  grand 


terres 

la  chapelle 
autel. 

La  nef  de  ladite  eglife ,  les  croifées , 
fie  les  deux  principales  portes  eftoient   val  fie  veftus  de  noir, Ain 
tendues  de  deux  lez  de  drap  avec  un   archers  à  pied ,  veftus  de  leurs  cafaques, 


S.  Denis  en  l'ordre  fie  en  la  forme  qui 
enfuit 

Premièrement  marchoient  les  trois 
capitaines  des  archers  de  la  ville  à  che- 
val fie  veftus  de  noir, £1  vis  de  dix-huit 


lez  de  velours  par  deflus  j  mais  devant 
le  jubé  il  y  avoit  trois  lez  de  drap  Ici- 
quels  alloient  jufques  au  hault  des  et 
chaffaux  qui  bordoient  entièrement  le 
chœur  de  ladite  eglife. 


ayans  leurs  hallebardes  en  maiu. 

Après ,  meflîeurs  les  P.  des  M.  E.  gref- 
fier fie  receveur  veftus  de  deuil,  à  fça- 
voir  meflîeurs  les  prevoft  des  marchands 
fie  les  efchevins  qui  eftoient  de  judica- 


Les  trois  portes  fie  advenues  de  l'ab-  ture ,  de  robbes,  fie  les  autres  avec  lef- 
baye  furent  auflî  tendues  de  drap  feu-   dits  greffier  fie  receveur ,  de  leurs  man- 


iement fie  fans  velours.  11  fut  mis  un  lez 
de  drap  à  l'entour  de  la  grande  falle  où 
fut  fait  le  feftin.  La  porte  de  l'efcallier 
pour  monter  aux  falles  où  s'auemble- 
rent  mesdames  les  princefles  fut  pareil- 


teaux  a  manches  avec  leurs  chapeaux , 
eftans  tous  en  caroflès ,  où  eftoient  au- 
cuns des  fleurs  confeillers  de  la  ville  fie 
quarteniers ,  fie  d'autres  qui  eftoient  i 
cheval.  Et  en  cet  ordre  font  arrivez  à 


lement  tendue  d'un  lez  de  drap  avec  la  porte  dudit  S.  Denis  où  fix  fergens 

un  lez  de  velours  dellus    comme  fem-  de  la  ville  les  attendoient ,  veftus  de 

blablement  ledit  efcallicr  eftoit  tendu  leurs  robbes  mi-parties,  fie  fe  font  mis 

d'un  cofté  d'un  lez  de  drap  qui  alloit  au-devant  defdits  caroflès  à  pied,  fie  après 

jufques  aux  deux  falles  haultes  de  ladi-  lefdits  archers,  fie  toute  la  trouppefont 

te  abbaye ,  lefquellcs  furent  entièrement  allez  defeendre  en  la  rruifon  qui  leur 
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 .  eftoit  préparée,  mcfmc  y  ont  efté  con-  grand  deuil.  Et  au-defious  demeffieuri 

a*,  utj.     duits  par  leur  maiftrc  d'hoftel  qui  les  y  des  comptes  le  lont  mis  meilleurs  de 

attendoit.  Et  auffi-toft  mefdits  Heurs  de  la  cour  des  aydes.  Enfuite  furent  meC 

la  ville  ont  envoyé  douze  defdits  archers  fleurs  les  P.  des  M.  E.  greffier ,  &  quel- 

avec  deux  defdits  capitaines  à  meilleurs  ques-uns  de  meilleurs  les  confeillers  de 

des  cours  fouveraines  qui  venoient  aufli  la  ville  qui  fc  mirent  fur  le  bord  j  Se  aux 

d'arriver,  pour  les  affilier.  chailès  bafles  vis-à  vis  meffieurs  de  la' 

Et  environ  les  neuf  heures  font  tous  ville eftoient  les  quarteniers.  Après  mef- 

allez  à  pied  de  ladite  maifon  en  l'eglife  fieurs  de  la  ville  eftoient  meilleurs  le 

S.  Denis  ,  marchons  ,  à  feavoir  les  ar-  rc&eur  &  officiers  de  l'univerfité.  Mef- 

chers  les  premiers  ,  les  1er  gens  après ,  fieurs  des  cours  fouveraines&  meilleurs 

puis  ledit  Heur  greffier  de  la  ville  feul-,  de  la  ville  eftoient  veftus,  comme  die 

après,  mefdits  fieurs  les  P.  des  M.  E.  cft,  de  noir  en  leurs  habits  &  robbes 

receveur,  confeillers  &  quarteniers.  Et  d'ordinaire,  le  bonnet  carré  $  &  les  ef- 

eftant  entrez  dans  le  chœur ,  le  heure-  chevins  ,  greffier  &  receveur  qui  n'ef- 

nant  dudit  fieur  de  Roddcs  les  a  placez  toient  de  judicature  avoient  leurs  man- 

dedans  les  haultes  chaifesfic  au  lieu  qui  teaux  à  manches  de  deuil  8c  leurs  bon- 

iêra  cy-après  déclaré.  M  on  fieur  le  pro-  nets  de  velours  noir, 

cureur  du  roy  de  la  ville  n'y  eftoit  pas,  Monfieur  le  duc  de  Guife  le  trouva 

à  cauie  de  fon  indifpofition.  femblablement  dans  le  choeur  reveftu 

Au  mefme  inftant  les  fufdits  23.  jurez  d'une  robbe  à  grande  queue ,  fur  laquelle 

cricurs  s'allcmblercnt  au  lieu  deux  dé.  eftoit  fon  collier  de  l'ordre  du  S.  Elprit, 

figné  pour  eux  en  ladite  ville  de  faint  fuivi  de  monfieur  le  prince  de  Joinville 

Denis ,  &  veftus  comme  il  eft  dit  cy-  fon  fils  frère  *  de  la  deffùnto ,  auffi  veftu  •  f ,  ^ ft 

devant  fiî*nt  les  proclamations  de  la-  d'une  robbe  de  deuil  à  queue }  &mon-  <V  Hr 


dite  princefle  devant  le  grand  portail  fieur  de  Chcvreulé  veftu  de  melme  mon-  c^"'1*  **■ 
de  ladite  eglife ,  devant  le  chaftelet  &  dit  fieur  de  Guifè,  j«y« 
devantlclicuoùs'aftembloicntlcsgrands  Etenviron  l'heure demidy  lefdites  da~  mceo  r*»» 
deuils,  qui  eftoient  mefdamcs  les  prin-  mes  princefles  vindrent  prendre  leurs  ^n^TT-oT 
celle*  de  Condé,de  Conty  &  de  Soilîons.  places  dedans  le  choeur  en  l'ordre  qui  bon  doc  k 
Cela  fait,  lcidits  crieurs  conduirent  enfuit:  Mont^,, 
en  ordre  &  cérémonie  lefdites  princefles  Premièrement  cheminoient  deux  i  Soc^ac  c^- 
du  fang  représentant  les  grands  deuils,  deux  les  23.  jurez  crieurs ,  leurs  clochet-  '««fetora* 
feavoir  depuis  ledit  lieu  de  l'abbaye  où  tes  à  la  main ,  qu'ils  fonnoient  inceflam-  ^i*ff"  f! 
ils  fe  veftirent  ,  prenant  le  grand  tour  ment.  û  œ  un. 
par  la  principale  porte  d'icclle  qui  va  Après ,  200.  pauvres  reveftus  de  deuil 
refpondrc  en  la  grande  rue,  jufqucscn  tenans  chacun  une  torche  ardente  de 
ladite  eglife  S.  Denis ,  entrans  par  le  deux  livres  pièce  avec  armoiries, 
grand  portail  d'icclle.  En  laquelle  egli-  Enfuice  alloicnt  les  mefmes  officiers 
K  fe  trouvèrent  un  peu  auparavant  mef-  de  Madame  deux  à  deux,  veftus  de 
fieurs  des  cours  ^puveraines ,  à  feavoir  deuil. 

le  parlement ,  chambre  des  comptes  ce  Après  marchoient  les  chefs  d'office 

cour  des  aydes ,  mefdits  fieurs  de  la  vil-  de  Monfieur  ,  car  ceux  de  Madame  ne 

le  comme  dit  eft  ,  &  monfieur  le  rec-  voulurent  point  cheminer  en  rang,ains 

teur  de  l'univerfité  de  Paris  qui  fut  auffi  fe  rendirent  à  l'eglife  -y  tous  lefquels  por- 

prié  par  ledit  fieur  de  Roddcs  d'affilier  terent  robbes  de  deuil  avec  le  chape, 

auxdites  cérémonies  ±  qui  prirent  tous  peron  avalé  dans  le  col  &  des  bonnets 

leurs  places  dedans  le  chœur  comme  il  carrez  en  la  tefte,  tenans  chacun  leurs 

s'enfuit  :  baftons  d'office. 

A  feavoir  meffieurs  du  parlement  en  Enfuitede  cemarchoit  feul  monfieur 

robbes  noires  dedans  les  haultes  chailcs  de  Rouville  chevalier  d'honneur  &  nom- 

-en  entrant  à  main  gauche ,  commençant  raé  par  le  roy  pour  chef  du  convoy , 

à  meffieurs  les  prefidens  qui  eftoient  veftu  comme  ceux-cy  ,&avoit  une  queue 

au  bout  d'en  hault  en  tirant  vers  l'au-  à  la  robbe  portée  par  un  page. 

tel,&  continuant  en  dclccndant  jufqucs  Après  alloient  les  heraux  ,  &  le  roy 

à  la  porte  du  chœur.  d'armes  feul ,  veftus  comme  cy-devanc 

Meffieurs  de  la  chambre  des  comp-  aux  proclamations,  finon  qu'ils  avoient 
tes  prirent  place  de  l'autre  cofte  du  le  chaperon  en  forme  fur  la  tefte  *  cou-    •  fa^Ai  : 
chœur  à  main  droite  &  au-deflous  des  vert  de  crefpe.  *  ta  bi- 
places qui  eftoient  refervees,  pour  le  Après  cherninoit  feul  le  lieutenant  de 

monfieur 
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monfieur  de  Roddes  ayant  une  robbe  Vis-irvis d'eux, à  main  droite, y  avoic  k^  tti 

à  petice  queue ,  le  chaperon  avallé ,  Ôc  une  credence  parée  à  l'ordinaire, 

un  bonnet  carré  fur  la  tefte.  Enfuite  du-  Plus  bas,  au  pied  des  marches  dudic 

quel  marciioit  aufli  feul  ledit  fieur  de  autel  contre  la  leputrurc  du  feu  roy  y 

Roddes  grand  maiftre  des  cérémonies,  fut  mis  deux  rangs  de  formes  couvertes 

faifanr  porter  la  queue  de  fa  robbe  par  de  noir ,  où  fe  placèrent  à  celle  de  de- 

des  pages,  &  laquelle  trainoit  dans  l'e-  vantonze  evcfques  reveftus  de  leurs  ro- 

glife.  chets  Ôc  camail ,  8c  derrière  eux  plufieurs 

Apres  fuivoient  mefdames  les  prin-  abbez ,  aumofniers  ôc  ecclcfiaftiques. 

cefles  en  leur  rang,  à  fçavoir  madame  De  l'autre  collé  vis-à-vis  il  y  avoit 

la  princeflede  Condé  ,  madame  laptin-  encore  deux  rangs  de  formes  couvertes 

celie  de  Conty  ôc  madame  la  comteflè  de  noir ,  pour  les  ducs ,  pairs ,  maref- 

de  Soillons ,  voilées  fie  reveftues  de  leurs  chaux  de  France  fiefeigneurs  de  marque, 

robbes  de  grand  deuil  à  queue  trainan-  Au-dcflbus ,  tirant  vers  la  herfe  du 

te ,  conduites  chacune  par  deux  gen-  choeur ,  d'un  codé  ôe  d'autre ,  y  avoic 

tilshommes  qui  les  tenoient  par  la  main,  encore  deux  rangs  de  longues  formes 

vertus  d'habits  ôc  manteaux  de  deuil.  avec  plufieurs  fieges  couverts  aufli  de 

Et  enfuite  marchoit  grande  quantité  noir ,  où  fe  placèrent  ,  fçavoir  a  main 

de  noblefle.  droite  du  cofté  des  princeflès ,  leurs  da- 

Eftant  arrivées  au  chœur  prirent  leurs  mes  d'honneur  ;  ôc  de  l'autre  cofte  à 

places ,  à  fçavoir  madame  la  princefle  main  gauche  plufieurs  gentilshommes 

de  Condé  la  première  aux  haulteschai-  avec  quelques  officiers  de  feu  madame, 

fesen  tirant  vers  l'autel ,  à  main  droite  Aux  deux  coftez  de  la  herfe  fie  cha- 

en  entrant  dans  le  choeur }  madame  la  pelle  ardente  y  avoit  deux  longues  for- 

princcllc  de  Conty  après  elle  ;  &  enfuite  mes  couvertes  de  deuil ,  où  le  mirent 

madame  la  comteflè  de  Solfions.  plufieurs  gentilshommes  fie  officiers  de 

Proche  fie  au-deflbus  defdires  princef-  Monfieur  fie  de  Madame,  tous  reveftus 

fess'eft  mis  mondit  fieur  le  duc  de  Gui-  de  deuil  comme  deflùs. 

fe.  Après ,  monfieur  le  prince  de  Join-  Et  aux  quatre  coins  de  ladite  chapelle 

ville  fon  fils.  Et  après ,  mondit  fieur  le  y  avoit  quatre  efcuyers. 

duc  de  Chcvreufe.  Les  fix  heraux  d'armes  ertoient  fur  des 

Proche  fie  au-dcflbus  d'eux  ,  meilleurs  efeabeaux  fous  ûcelle  chapelle  ,  proche 

de  la  chambre  des  comptes ,  cour  des  les  fix  chandeliers, 

aydes  fie  meilleurs  de  la  ville ,  comme  Aux  deux  cortez  du  cercueil ,  fur  un 

dit  crt.  carreau  de  velours  violet  parfemé  de 

Et  eft  à  noter  que  meflîeurs  les  gene-  fleurs  de  lis  d'or  fut  mis  une  couronne 

raux  des  monnoyes  ôc  du  chaftelet  n'y  ducale ,  le  tout  couvert  de  crefpe.  Au- 

furent  point ,  n'en  ayant  efté  priez  ni  eu  deflbus  y  avoit  un  efeabeau  fur  lequel 

aucunes  lettres  du  roy.  cftoit  un  benoiftier  d'argent. 

Comme  aufli  eft  à  noter  qu'en  pareil-  Et  plus  bas,  tirant  vers  le  jubé,  hors 
les  occafions  meilleurs  de  la  cour  de  fie  derrière  ladite  chapelle ,  y  avoit  un 
parlement  avoient  toujours  accouftumé  fiege  aufli  couvert  de  noir ,  où  s 'eft  aflîs 
de  prendre  leurs  places  dans  les  haul-  le  fieur  de  Rouville  chef  du  convoy. 
tes  chaifes  du  cofté  à  main  droite  en  Et  devant  ledit  cercueil ,  aux  pieds  d'i- 
entrant  dans  le  chœur  proche  fie  au-def-  celuy  ,  fut  mis  une  petite  table  couver- 
fous  du  grand  deuil ,  fie  meilleurs  des  te  d'une  nappe  de  lin  en  forme  de  cre- 
comptes,  fiec.  de  l'autre  cofté }  fie  m'ef-  dence,  fur  laquelle  eftoient  deux  chan- 
tonne comment  ils  ont  pris  cette  fois  deliers  d'argent  doré  garnis  de  cierges 
la  main  gauche ,  finon  que  je  croy  qu'ils  avec  une  croix  au  milieu  ,  ôc  joignant 
ne  fe  font  pas  voulu  mettre  au-deubus  ladite  table  y  en  avoit  une  autre  cou- 
fen^mm  Jb  defditcs  princeflès.  *  verte  de  meime  hors  de  la  chapelle  ar- 
F.:tfitr  At  u     Rcftc  à  parler  des  feances  de  mef-  dente  ■>  furie  devant  d'icelle  a  efté  mis 
*Uk"!|!"r*  fieurs  les  cvefques,  ecclcfiaftiques,  ducs  le  grand  manteau  royal  de  Madame  four- 
fie  pairs.  ré  d'ermines  moucheté ,  avec  le  bord  à 
Proche  l'autel ,  du  cofté  où  fe  dit  l'e-  l'entour.  La  queue  dudit  manteau  eftoit 
vangile  ,  y  avoit  une  chaife  à  bras  ôc  eftenduë  le  long  du  chœur  environ  trois 

Îiuatre  fieges  couverts  de  noir  pour  mon-  aulnes ,  tirant  vers  le  grand  autel. 

ieur  l'evcfque  de  Cahors  qui  fit  l'offi-  Au  bout  de  ladite  queue  a  efté  mis  un 

ce,  pour  le  diacre,  foudiacre,ôc  les  deux  fiege  pour  ledit  fieur  de  Roddes,  fie  i 

aumolniers  fervans  i  l'autel.  main  gauche»  un  peu  plus  avant,  eftoit 

Tmt  IL  P*rt.  III.  Dddd 
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—           Ton  lieutenant  tenant  un  ballon  de  ve-  Commeauflîefta  nocerque  ledit  fieur 

AU-M7-    jours  noir  ^  ja  maj„  rêveur  &  officiers  de  l'univcrfiré  nedif- 

Chactm  ayant  pris  place  comme  dit  nercnt  en  ladite  grande  falle avec  lesau- 

eft ,  la  méfie  commenta  en  mufique  par  très  cdmpagnies,  d'autant  qu'il  n'y  avoir 

les  chantres  du  roy  qui  cftoient  fur  un  point  de  place  ■>  mais  l'on  les  mena  dif- 

efchaffault  à  main  gauche  près  l'autel,  ncr  dans  une  autre  petite  falle  feparce. 

Les  trois  princefles  du  fang  furent  à 

l'offrande  les  premières ,  &  après  elles  Les  frevofi  des  marchands  &  Efchevins 

meilleurs  de  Guife,  de  Joinvillc  &  de  mettent  la  première  pierre  au  bâtiment 

Chevreufe  ,  tous  ayans  des  cierges  à  la  du  collège  des  Je/unes. 
main  de  cire  blanche  ,  où  a  chacun  y 

avoit  un  efeu  d'or.  J^N  U  Mardy  i.  Aouft  1618.  Sur  les  J7~m!T 

Après  l'offrande  a  efte  faite  par  mon-  l_y  onze  heures  du  matin  meilleurs  les 
fieur  l'evefque  de  Nantes  l'orailbn  fu-  P.  des  M.  E.  &  greffier  de  la  ville  cf- 
nebre  ;  &  eftant  dite  &  la  mefle  ache-  tant  au  bureau ,  y  font  venus  les  reve- 
vce ,  quatre  cvcfques  veftus  pontificale-  rends  pères  Ignace  Armand  Louis  le 
ment  font  venus  fe  placer  fur  des  fieges  Mairat,  Jacques  Saillant ,  Pierre  Royer, 
mis  exprès  couverts  de  deuil  aux  quatre  Louis  l'Alternant  &  Jean  B.  Machault, 
coins  de  la  chapelle  ardente  en  dehors,  tous  Jefuites,  auxquels  ayant  par  mcfdirs 
avec  celui  qui  officioit  au  milieu  d'eux  fieurs  fait  bailler  place  &  feance  ,  iceux 
fur  un  autre  fiege  devant  où  eftoit  le  pères  ont  dit  &  reprefenté  d  mefd.  fieur» 
fieur  de  Rouville ,  pour  y  faire  autour  que  les  logemens  de  mcfdirs  fieurs  pour 
du  corps  les  cérémonies,  afperfions  &  leur  collège  de  Clermont  fis  en  cette  vil- 
encenlemens  ordinaires  de  la  lepulture  le  rue  S.  Jacques  eftans  comme  ils  fonc 
à  la  manière  des  roynes.  Lefquelles  ef-  fort  vieils  &  caducques ,  ils  font  con- 
tant finies,  le  corps  de  ladite  princeflè  traints  &  par  neceffite  de  les  faire  aba- 
deffunte  fut  porté  par  Tes  officiers  dans  tre  &  démolir  &  faire  d'autres  logemens 
le  caveau  des  cérémonies  proche  celuy  &  baftimens  neufs  pour  y  loger  leurs 
du  feu  roy  Henry  le  grand  j  où  eftant,  efcholiers  ;  auxquels  baftimens  ils  font 
tous  les  chefs  d'office  furent  appeliez  prefts  d'y  faire  travailler  fuivant  les  plans 
par  un  herault  &  mirent  leurs  ballons  &  deflèins  qui  en  ontefté  dreflez;  mais 
dans  ledit  caveau  ,  lignifiant  par  cette  auparavant  venoient  faire  la  femonce 
aclion  qu'ils  cftoient  dépourveus  de  leurs  &  une  trcs-humble  fupplication  à  cette 
charges  par  la  mort  de  cette  grande  compagnie  d'y  vouloir  mettre  &  pofer 
dame.  la  première  pierre. 

Durant  ce  temps-là  le  Libéra  avec  le  Auxquels  mondït  fieur  le  prevofldes 

De  frafundis  furent  chantez  en  mufique  marchands  par  l'advis  de  la  compagnie 

fort  folemnellement ,  lcfquels  eftant  fi-  a  refpondu  jqu'ils  cftoient  les  bien  vc- 

nis,  toute  raflcmblée  fe  retira  en  l'ab-  nus  5  que  la  ville  eftoit  difpofce  de  fà- 

baye.  tisfaire  officieulêmcnt  à  leur  defir ,  tant 

Et  furent  mefdits  fieurs  des  cours  fou-  par  la  confideration  de  leur  mérite  par- 

veraines  &  meilleurs  de  la  ville  conduits  ticulier,  que  pour  ce  qu'elle  doit  aux 

dans  une  grande  falle  où  le  feftin  eftoit  grands  exercices  des  bonnes  lettres  qui 

préparé  pour  chacune  compagnie ,  &  y  le  font  audit  collège  j  pour  ce  leur  pro- 

eut  deux  tables  enfuite  l'une  de  l'autre  met  de  le  vifiter  Mardi  prochain ,  fans 

pour  meidits  fieurs  les  P.  des  M.  E.  gref-  cérémonie  neantmoins  Se  fans  archersj 

fier ,  receveur,  confeillers&quarteniers,  ce  qu'elle  n'entreprend  jamais  fans  ler- 

qui  difnerent  tous  enfcmblcmcnt.  Et  très  du  roy. 

après,  chacune  compagnie,  qui  eftoit  Et  le  Mardy  S.  jour  dudit  moisiéiS. 

conduite  par  les  archers  de  la  ville ,  fu-  de  relevée  mefdits  fieurs  les  P.  des  M. 

rent  jetter  de  l'eau  bcniXle  fur  le  corps  &  E.  avec  le  procureur  du  roy ,  greffier 

de  ladite  deffunte.  &  receveur  de  ladite  ville  fe  font  tranf- 

Ce  fait ,  mefdits  fieurs  des  cours  fou-  portez  audit  collège  de  Clermont  rué 

veraincsôc  meilleurs  de  la  ville  s'en  font  S.  Jacques,  où  ils  ont  mis  &  pofè  la 

revenus  à  Paris  chacun  feparément  &  première  pierre  dcfdirs  baftimens  félon 

fans  aucun  ordre.  l'ordre  &  ainfi  qu'il  enfuit ,  avec  tout  ce 

Et  eft  à  noter  que  pour  lors  monficur  qui  s'eft  pafle  en  ladite  aclion. 

le  procureur  du  roy  de  la  ville  n'a  aflifte  à  Premièrement  mefdits   fieurs  delà 

ladite  cérémonie ,  parce  qu'il  elloit  ma-  ville  ont  fait  faire  des  médailles  d'argent 

lade.  Se  de  cuivre ,  où  d'un  colle  eft  grave  la 

figure 
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figure  du  roy  ,  8c  à  l'encour  y  eft  efcric    où  eftans ,  font  venus  âu-devant  d'eux 

le  pere  Ignace  Armand  principal  atfîftc 
de  plus  de  ij.  ou  50.  des  peres  Jefuites, 
&  eftans  dans  la  cour,  une  muiritude 
d'cnfans8c  efchollicrs,  tant  grands,  que 
pctits,avcc  grandes  acclamations  de  joye 
ont  cric  à  haute  voix  &  par  pluficurs 
fois  :  Vivat. 

Et  aufli-toft  lcfdits  peres  les  ont  me», 
nez  8c  conduits  au  lieu  8c  endroit  qui 
eftoit  prépare  pour  mettre  ladite  pre- 
miere  pierre ,  8c  où  eftoit  ledit  Guillain^ 
8c  la  mondit  fieur  le  P.  des  M.  a  mis  8c 
pofé  ladite  première  pierre  ,  8£  furicelle 
ladite  pierre  de  marbre  gravée  en  let- 
tres d'or.  Plus  y  a  fait  mettre  quatre 
defdites  médailles  d'argent.  Laquelle 
pierre  de  marbre  8c  médailles  ont  efté 
recouvertes  d'une  grande  pierre  détaille 
qui  a  efté  maçonnée  par  lefdits  fieurs 


ces  mots  :  LOUIS  XIII.  ROY  DE 
.FRANCE  ET  DE  NAVARRE  8c  de 
l'autre  colfcé  y  {ont  les  armes  de  la  ville, 
«càl'entouryeft  cfcrit:DE  LATROI- 
SIESME  PREVOSTE'  DE  MESSIRE 
NICOLAS  DE  BAILLEUL  PRESI- 
DENT AU  PARLEMENT. 

Lcfdits  Geurs  de  la  ville  ont  fair  pré- 
parer une  pierre  de  marbre  noir  ou  ils 
ont  fait  elerire  8c  graver  en  lettres  d'or 
ce  qui  enfuit  : 

INSCR1PTIO  PRIMI  LAPIDIS. 
LUDOVICO  XIII.  FOELICITER 
REGNANTE. 
ILLUSTRISSIMUS 
D.  NICOLAUS  DE  BAILLEUL 
EQUES  REGIS  CHRISTIAN  ISS.  A 
SANCTIOR1BUS   CONSILIIS  IN 
SUPREMA  SENATUS  CURIA  PRvE- 
SES  PRyETOR  URBANUS. 

VIRI  CLARISSIMI  EDILES 
PETRUS  PARFAIT  URB1S  CON- 

SILIAR1US. 
DION  Y  SIUS  MAILLET  IN  CURIA 

PATRONUS. 
AUGUSTINUS  LE  ROUX  IN  CU- 
RIA  PRiESIDIALI  CONSI- 

LIARIUS. 
NICOLAUS  DE  LAISTRE  CIVIS 
PARIS. 

VIRI  CLARISSIMI. 
GABRIEL  PAYEN  IN  ELECTOR. 
CURIA  PR/ESES  ET  URBIS 
REG1US  PROCURATOR. 
GUILLELMUS  CLEMENT  URBI 

A  SECRETIS. 
CAROLUS  LEBER  DOMINUS  DE 
M  A  LIT  I  A  LARG1TIONUM 
URBICARUM  PRAFECTUS. 
AUSP1CATO  PRiMUM  LAPIDEM 
AD  HUJUS  DOMUS  SOCIETATIS 

JEbU  FUNDAMENTUM 
JtfENSE  AUGUSTO  AN  NO  DOMI- 
NI  M.  DC.  XXVIII.  POSUERUNT. 

Ce  mcfme  jour  8.  Aouft  fur  les  deux 
heures  de  relevée  mcfdits  ficurs  de  la 
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P.  des  M.  E.  procureur  du  roy ,  greffier 
8c  receveur  de  la  ville,  les  uns  après 
les  autres  5  auxquels  ledit  Guillain  a  pre- 
fenté  la  truelle  d'argent  avec  le  mor- 
ric-r  qui  eftoit  dans  un  baflîn  d'argent} 
8c  après  ont  auffi  l'un  après  l'autre  rrap- 
pé  dciliis  d'un  marteau  d'argent  pareil- 
lement a  eux  prefenté  par  ledit  Guillain. 
Et  ce  pendant  y  avoit  une  mufique  dou- 
ce j  8c  tous  lcfdits  cfcbolliers  ont  reconu 
mencé  à  crier  :  Vivat. 

Ce  fait ,  mefùits  ficurs  de  la  ville  ont 
efté  menez  8c  conduits  par.  ledit  pere 
Ignace  de  autres  jufques  dans  la  grande 
cour  de  derrière  ,  où  y  avoit  un  petit 
théâtre  prépare  8c  lapidé ,  devant  lequel 
lcfdics  heurs  P.  des  M.  8c  E.  procureur 
du  roy  ,  greffier  8c  receveur  le  fontatfis 
dans  chacun  unechaifë;  8c  en  mefme- 
temps  fe  font  prelèntcz  fur  ledit  théâ- 
tre quelques-uns  des  efcholliers  veftus 
en  mariniers,  tres-gentils,  tenans cha- 
cun un  aviron  peint  en  la  main ,  qui  ont 
fait  de  tres-belles  déclamations  à  la 
louange  de  la  ville,  tant  en  vers  Latins, 
que  François ,  dont  toute  la  compagnie 
a  elle  fort  contente  8c  fatisfaitc.  Après 


ville  ont  envoyé  maiftre  Auguftin  Guil-  lefqucls  jeux  lcfdits  fieurs  de  la  ville  ont 
Jain  maiftre  des  œuvres  de  la  ville  au-  efte  conduits  par  lcfdits  peres  Jelùites 
dit  collège  de  Clermont  pour  voir  fi  tout  dans  une  fallc  où  on  leur  a  prclenté  la 
eftoit  préparé  pour  mettre  8cpofer  lad.  collation.  Après  laquelle  fè  font  encore 
première  pierre  auxd.baftimensi&  ayant  prelëntez  deux  jeunes  elchollicrs  qui  ont 
rapporté  que  tout  eftoit  preft  8c  que  l'on  recité  pluficurs  vers  François  fur  le  fu- 
ies artcndoir ,  aulîî-toft  lefdits  P.  des  M.  jet  deidits  vieils  baftimens  8c  de  la  rc- 
E.  procureur  du  roy ,  greffier  8c  rece-  paration  d'iceux,  8c  aulîi  à  la  louange 
veur  de  la  ville,  fans  autre  apparat  ni  de  la  ville. 

cérémonie,  font  entrez  dans  un  caroflè  Ce  fait ,  lcfdits  fieurs  de  la  ville  s'en 

8c  font  partis  dudit  hoftel  de  ville,  fui-  font  retournez  audit  hoftel  de  ville, 

vis  d'un  autre  carofte ,  8c  font  allez  au-  avec  remerciement  de  part  8c  d'autre, 

dit  collège  des  Jefuites  dit  de  CUrmont ,  Et  le  Vendrcdy  xi.  jour  dudit  mois 

Jem  II.  P4rt. III.  D  ddd  ij 
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d'Aouft  1618.  font  venus  au  bureau  de 
la  ville  meflieurs  les  recteur,  doyens, 
procureurs  Se  fuppofts  de  l'univerfité  de 
Paris ,  affiliez  de  leurs  bedeaux  porrans 
malles ,  qui  ont  remonftré  à  meffieurs 
les  P.  des  M.  Se  E.  y  eftans,  qu'ils  avoient 
eu  advis  que  Mardy  dernier  ils  s'eftoieat 
tranfportez  au  collège  de  Clermont  ruë 
S.  Jacques  pour  y  mettre  &  pofer  la  pre- 
mière pierre  d'un  baftiment  que  les  pref 
très  6c  efcholliers  d'iceluy  collège  y  font 
édiffier,  &  ce  par  l'artifice  defdics  du 
<ollege,leur  ayans  celé  leur  deflèin,  qui 
eft  de  fe  prévaloir  &  fer vir  de  cette  ac- 
tion ,  comme  fi  elle  eftoit  faite  par  le 
corps  de  cette  ville,  pour  faire  croire 
à  la  pofterité  que  leur  collège ,  à  l'efta- 
bliiîëment  duquel  cette  ville  s'eft  oppo- 
fée  dez  l'année  1564.  eft  maintenant  au- 
torife  par  adveu  public  d'icelle  ,  voire 
mefme  fondé  Se  bafti  de  fes  deniers, 
comme  auffi  pour  éluder  la  délibération 
renouvellée  le  31.  May  ,  portant  que 
-cette  ville  interviendra  cz  caufes  de  l'uni- 
verfité Se  (e  joindra  avec  elle  pour  en), 
pefcher  les  eftabliflcmcns  des  collèges 
que  ceux  de  cette  focieté  entreprennent 
de  faire  -t  lequel  artificieux  deùein  pa- 
xoift  mefine  dez-à.prefent  par  un  livre 
que  lefdits  du  collège  de  Ocrai  ont  en 
ont  fait  imprimer  Se  fait  vendre  publi- 
quement ,  enfemble  par  plufieurs  autres 
pièces  qu'ils  divulguent  Se  font  publier } 
&  davantage  pour  employer  à  l'adverur 
le  nom  de  cette  ville  pour  couvrir  ce 
qu'ils  fb»t  journellement  contre  les  ar- 
refts  de  la  cour  j  ce  que  lefdits  fieurs 
Tecteur,  doyens,  procureurs  &  luppofts 
ont  cru  Se  croient  n'eftre  félon  l'inten- 
tion de  cette  ville,  quand  ce  ne  feroit 
que  pareeque  l'univerfité  en  faitlatroi- 
fieme  partie  Se  travaille  inceflamment 
depuis  800.  ans,  pour  le  bien  Se  déco- 
ration d'icelle ,  à  l'inftruction  de  la  jeu- 
neire ,  fans  jamais  avoir  efté  à  charge  a  la 
ville ,  ni  l'avoir  importunée  d'un  feul  de- 
nier pour  l'érection  d'aucun  de  les  collc- 
ges,s'cftant  contentée  des  fondations  qui 
ont  efté  faites  de  temps  en  temps  par  au- 
tres moyens,  Seemployans  encore  a  prê- 
tent pour  l'entretien  de  l'exercice  ez  bon- 
nes lettres  Se  faine  doctrine  fes  fonda- 
tions ,  encore  qu'elles  ne  faient  faites  que 
pour  nourrir  &  élever  de  pauvres  efcoL 
liers  que  l'on  appelle  iourfèrs ,  de  di verfès 
provinces  ,  pour  l'entretien  dcfquels 
prefque  tous  les  collèges  ont  efté  fon- 
dez Se  eftablis.  Et  ont  lefdits  fieurs  rec- 
teur ,  doyens ,  procureurs  Se  fuppofts  re- 
quis lefdits  fieurs  P.  des  M.  Se  E.  de 


T  PIECES 

vouloir  déclarer  par  acte  quel  a  efté 
leur  motif  Se  intention ,  8e  fi  par  cette 
vifitc  Se  ce  qui  s'eft  pafle  ledit  jour  au- 
dit  collège  de  Clermont,  cniemblc  par 
les  médailles  qui  ont  efte  par  eux  miles 
ledit  jour  aux  rondemens  dudit  collège, 

f»ortans  d'un  cofte  l'image  du  roy  avec 
'infeription :  LUDOVICUS  XIII.  D. 
G.  fR.ANCOE.UM  ET  NAVARRO. 
RUM  REX.  Se  de  l'autre  un  navire , 
qui  (ont  les  armes  de  la  ville ,  avec  in- 
feription :  DE  LA  PREVOSTE*  DE 
MESSIRE  NICOLAS  DE  BAILLEUL  . 
PRESIDENT  AU  PARLEMENT. 
1618.  ils  ont  entendu  donner  ect-avan- 
tage  auxdits  du  collège  de  Clcrmonc 
de  s'en  prévaloir  contre  l'univerfité  ,  6c 
de  pouvoir  dire  ,  comme  desja  ils  s'en 
vantent  pa»  tout,  que  lefdits  fieurs  de 
la  ville  font  fondateurs  Se  patrons  de 
leurdit  collège,  ou  l 'ad vouer  Se  auto* 
rifer  en  aucune  façon ,  au  préjudice  des 
oppofitions  cy- devant  formées  Se  des 
interventions  de  cette  ville  contre  les 
eftabliflcmcns  de  leurs  collèges. 

A  quoy  m  on  dit  fieur  le  P.  des  M.  a 
fait  refponfc  que  la  ville  prenoit  en 
tres-bonne  part  la  rcmonftrancc  de  la. 
dire  univerfité  s  que  les  reûentimens 
qu'elle  donnoit  de  l'action  pairee  cf. 
toient  receus  comme  des  preuves  Se  des 
marques  de  fbn  affection ,  laquelle  la 
ville  afluroit  eftre  réciproque ,  n'ayant 
pas  creu  en  l'action  dont  il  s'agifibit  don- 
ner aucun  ombrage  contraire  -t  la  pre- 
mière pierre  dont  il  s'agit  ayant  efté 
mile  fans  cérémonie  >  fans  marque  de 
magiftrat ,  Se  par  un  fimple  office  de 
particuliers.  Qu'elle  fçait  ce  qui  eft  deu 
a  l'univerfité.  Lui  départira  toujours 
tres-volontiers  fon  affection  Se  protec- 
tion ,  tant  ez  eau  fes  où  elle  eft  c  y-de- 
vant intervenue ,  qu'ez  autres  où  elle 
interviendra  pour  féconder  fes  bonsdef- 
feins.  Déclarant  la  ville  d'abondant , 
pour  le  contentement  d'un  corps  fi  cé- 
lèbre, que  ce  qui  s'eft  pafle  en  cette 
occafion  a  efté  fans  aucune  intention 
de  préjudicicr  à  les  droits,  libertez, 
immunitez,  caufes  Se  privilèges }  ce  qu- 
elle luy  fera  connoiftre  quand  befoin 
fera,  Se  qu'elle  ne  confervera  jamais 
moins  que  fes  propres  interefts.  A  bien 
contentement  que  ledit  fieur  recteur  fe 
foit  venu  efclaircir  d'un  tel  fait ,  qui 
s'eft  pafle  tout  autrement  qu'on  ne  luy 
a  fait  entendre ,  Se  auquel  ladite  uni- 
verfité n'a  receu  aucun  préjudice.  De 
quoy  lefdits  fieurs  recteur,  doyens  , 
procureurs  Se  fuppofts  ont  tres-hum-, 
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blement  remercie  lcfdits  fieurs  de  la 
ville.  Fait  lefdits  jour  fit  an  que  dciTus. 


Te  Dcum  ,  rejoniffances      réception  dm 
roy  ./près  la  réduction  de 
U  RechelU. 

W  E  Lundy  xxx. fie  penulticfme  jour 
I  jd'Odobrc  m.  dc.  xxvin.  environ 
les  fept  heures  do  foir  cft  arrive  en 
cette  ville  un  courrier  à  la  roine  mere 
de  la  parc  du  roy  eftant  au  fîcgede  la 
Rochelle  ,  leouel  a  apporte  nouvelles 
que  ladictc  ville  de  la  Rochelle  eftoit 
rediudcen  l'obey fiance  du  roy.  Laquelle 
dame  royne  l'a  auffitoft  mande  à  M.  le 
prefidenc  Sanguin  ficur  de  Livry  pré- 
voit des  marchands ,  mefme  luy  a  en- 
voyé le  courrier.  Et  auffitoft  lefdidcs 
bonnes  nouvelles  fe  (ont  répandues  par 
la  ville  ,  dont  tous  les  bourgeois  fie  ha. 
bitans  ont  laid  faire  des  feux  dc  joye 
par  toutes  les  rues  avec  mille  acclama- 
tions de  joye  ,  crians  vive  le  roy  ficc. 

Le  Jeudy  n.  Novembre  fuivant  fur 
les  quatre  heures  de  relevée  M.  le  che- 
vallier de  S.  Simon  eft  arrive  en  cette 
ville  venant  de  la  Rochelle ,  qui  a  ap- 
porté des  lettres  miffivcs  du  roy  adrèC 
tantes  à  menteurs  les  P.  des  M.  fie  E.  des- 
quelles la  teneur  enfuit: 

DE  PAR  LE  ROY.  Tres-chcrs  Se 
bien  amez.  Enfin  Dieu  nous  a  faid  la 
grâce  dc  nous  donner  4e  bon  fuccez 
que  nous  avions  attendu  de  noftre  en- 
treprise. Les  habitans  de  noftre  ville  de 
la  Rochelle  ont  eu  recours  à  noftre 
clémence  comme  à  leur  feul  refuge ,  6c 
fe  font  rendus  à  la  veuë"  de  l'armée 
des  Anglois  .  quoiqu'ils  en  cullenc 
jufqucs  alors  attendu  un  grand  fe- 
cours.  Nous  les  avons  receus  fie  traic- 
cez  comme  nos  fubjeds ,  qui  monftrcnt 
une  grande  repentanec  de  leurs  faultes 
paUces  ,  fit  qui  proteftent  pour  l'advenir 
une  inviolable  fidélité  fie  obeyflance. 
Ce  jourd'huy  nous  avons  faid  entrer  nos 
trouppes  en  noftredide  ville ,  à  intention 
d'y  faire  noftre  entrée  en  perfonne  dans 
un  jour  ou  deux.  Dequoy  nous  avons 
bien  voulu  vous  donner  advis  par  le 
chevalier  de  S.  Simon,  que  nous  vous 
depefehons  exprès,  avec  la  copie  des 
articles  que  nous  avons  accordez  auf- 
diéb  habitans  ,  par  lesquelles  vous  ferez 
informé  de  ce  qui  cft  plus  confidera- 
ble  en  la  reduebon  de  cette  place ,  de 
laquelle  nous  ne  doubtons  point  que 
vous  ne  receviez  comme  nos  bons  &c 
fideis  iërviceoxs  une  grande  joye  fie  ne, 


rendiez  avec  nos  autres  fubjeds  grâces 
publiques  à  Dieu  de  laffiftance  qu'il 
nous  a  départie  en  cette  occafioa ,  avec 
toutes  les  démonstrations  de  joye  que 
mérite  un  fuccez  fi  important  au  repos 
de  cet  cftat  fie  au  poblicq.  Donne  au 
camp  devant  la  Rochelle  le  xxx.  Oc- 
tobre m.  oc.  xxvm.  Signé,  LOUIS. 
Et  andeffoubs  j  Le  Beaucleux.  Et  «e 
dss  efi  efmptx  A  nos  tres-chersfic  bien 
amez  les  prevoft  des  marchands  fie  ef» 
chevins  de  noftre  bonne  ville  de  Paris. 

Le  lendemain  du  matin  troifiefme  jour 
dudid  mois  de  Novembre  mefdids  Heurs 
les  prevoft  des  marchands  fie  efchevim 
fiec  Ce  font  trouvez  à  l'hoftel  de  la  vil- 
le, où  ils  ont  faid,  refolu  fie  donné  or- 
dre à  tous  les  préparatifs  necellàires , 
tant  pour  le  Te  Demm ,  que  feux  de  j  oye, 
fie  qu'il  convenoit  donner  par  la  ville 
audid  fieur  de  S.  Simon  pour  les  bon» 

nés  nouvelles  par  luy  apportées  

Ont  commandé  au  menuificr  de  la 
ville  dc  faire  quantité  de  lanternes  de 
papier  peind ,  pour  mettre  a  la  façade 
du  baftiment  de  l'hoftel  de  ville  redon- 
dant dans  laGreve ,  pour eftre allumées 
le  Samcdy  fuivant  au  foir  auparavant 
ledid  feu  de  joye. 

Comme  aufli  ont  envoyé  mandement 
a  M.  Robert  Danes  quartenier ,  pour 
faire  advertir  cous  les  bourgeois  fie  ha- 
bitans demeurans  dans  la  Grève  d'avoir 
fie  tenir  ledid  jour  de  Samedy  au  foir 
des  lanternes  de  papier  peind  a  cha- 
cune feneftre  de  leurs  maifons  relpon- 
dans  dans  la  Grève ,  pour  eftre  allu- 
mées  auffitoft  qu'il  fera  nuid. 

Ont  auffi  envoyé  d'aultres  mande- 
démens  à  meffieurs  les  quarteniers ,  pour 
faire  faire  des  feux  de  joye  en  chacune 
dixainc  fie  ruës  de  leurs  quartiers  ledid 
jour  de  Samedy  au  foir .... 

Et  le  lendemain  Samedy  fur  les  deux 
heures  de  relevée  mefdids  fieurs  les 
prevoft  des  marchands,  efchevins  fie  le 
corps  de  la  ville  ont  efté  au  Te  Deum 
en  ladide  eglife  N.  D.  en  l'ordre  qui 
enfuit.  Mais  un  peu  auparavant  une 
partie  des  archers  de  la  ville  furent  par 
devers  meffieurs  des  cours  fouveraines, 
pour  les  affilier  à  aller  i  N.  D. 

Premièrement  les  archers  de  la  ville 
à  pied. 

Les  dix  fergens  de  la  ville  avec  leurs 
robbes  my-parties  aufly  â  pied. 

Moniteur  te  greffier  de  la  ville  à  che- 
val veftu  dc  fa  robbe  de  livrée  m  y.  par- 
tie. 

Meffieurs  les  prevoft  des  marchand  i 
Dddd  iij 
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•&  efchevins  aufly  vcftus  de  leurs  robbes  6c  alla  par-devers  lefdids  fieurs  de  là. 

parler  aufdids 


de- 


là retourna 


lieurs  confêillers  d'eftat,  qui  ne  voulu- 
rent quitter  leurs  places.  Ex  fift  ledkV 
ficur  Boutillier  plulieurs  allées  &  venues 
pour  parler  tant  aufdids  fieurs  de  la 
cour  que  conleillers  d'eftat  >  6c  furent 


de  livrée. 

M.  le  procureur  du  roy  de  la  ville 
de  fa  robbe  d'efcaxlatte. 

M.  le  receveur  de  la  ville  de  fon 
manteau  à  manches  de  taffetas  noir. 

Le  premier  de  meilleurs  les  efchevins 
allant  avec  M.  le  prevoft  des  mar-    plus  d'une  grande  demie  heure  fur  ces 
chands.  conteftations ,  lefdids  fieurs  confêillers 

Deux  aultres  efchevins  enfemble-  d'eftat  tenans  tousjours  ferme  dans  leurs 
ment.  chaires.  Lefdids  lieurs  de  la  cour  de 

Le  dernier  efchcVin  avec  ledid  (leur  parlement  eftant  ainfi  debout  dans  le 
procureur  du  roy  de  la  ville.  choeur,  donnèrent  arreft  par  lequel  lef- 

M.  le  receveur  avec  M.  de  la  Barre   dicts  fieurs  conleillers  d'eftat  Ibrriroienc 


de  leurs  places.  En  mclme  temps  eft 
venu  un  lieutenant  des  gardes  du  corps 
de  la  royne  mere ,  qui  eft  aile  parler 
aufdids  fieurs  confêillers  d'eftat;  &  com- 
bien qu'ils  fuflent  encore  en  leurs  pla. 
ces,  mefdids  fieurs  de  la  cour  n'ont 
pas  laiflé  de  monter  dans  les  haultes 
chaifes,  6c  approchans  lefdids  fieurs  con- 
fcillers d'eftat,  M.  Je  prelîdcnt  le  Jay 
qui  conduifoit  la  cour ,  eut  quelques 
grollcs  paroles  contre  ledid  ficur  de 
RoilTy  &  aultres  conleillers  d'eftat.  Lef- 
quels  fieurs  confêillers  d'eftat  le  font  à 
l'mftant  levez  de  leurs  places,  &  fe  font 
retirez ,  fie  mefdids  fieurs  de  la  cour  fè 
font  affis.,  à  fçavoir  ledid  ficur  preildent 
le  Jay  dans  la  chaire  proche  fie  au-def- 
foubs  la  chaire  de  monfitur  l'arc  hevcC 
que,  meflicurs  les  aultres  prefidens  5c 
conleillers  enluitte  fie  en  delccndant  vers 
la  nef.  Ce  que  voyant  par  M.  le  pre- 
voft des  marchands  6c  efchevins  qui 
preveurent  que  puiique  meilleurs  du  par- 
lement avoient  pris  leurs  places  au  lieu 
Et  environ  les  trois  heures  font  ve-  où  ils  eftoient ,  que  fans  doubte  mef- 
nus  meilleurs  de  la  cour  du  parlement  fieurs  de  la  chambre  des  comptes  vien- 
draient prendre,  non  feulement  leurs 
places,  mais  celles  des  fix  chanoines, 
6c  a  cette  fin  firent  fortir  les  iix  chanoi- 
nes. Au-defloubs  dcfdids  fieurs  des 
comptes  meilleurs  de  la  cour  des  aydes 
prindrent  leurs  places  entre  iceulx  fieurs 
des  comptes  &  mekiids  fieurs  de  la  ville. 
Et  environ  les  cinq  heures  les  deux  roi- 


confeiller  delà  ville,  fuivis  d'aulnes  de 
meilleurs  les  confêillers  6c  quarteniers 
tous  à  cheval. 

Et  en  cet  ordre,  font  allez  en  ladide 
eglife  N.  D.  où  eftmt  mefdids  fieurs 
de  la  ville  ont  pris  leurs  places  à  l'or- 
dinaire dans  les  haultes  chaifes  à  main 
gauche  tout  en  hault  vers  l'autel ,  6c 
au-defloubs  de  fix  chaifes  où  eftoient  fix 
de  meflieurs  les  chanoines. 
f  De  l'aultrc  cofté  vis-à-vis  proche  6c 
au-deflbubs  de  la  chaife  de  M.  l'arche- 
vefque  eftoient  aifis  quatre  conleillers 
d'eftat ,  qui  eftoient  meilleurs  de  Cham- 
pigny ,  de  Roifly ,  de  Bullion  Se  de  Bif- 
ibaulx  t  qui  avoient  leurs  robbes  de  fatin 
noir. 

Au-defloubs  de  la  ceinture  de  l'autel 
6c  au-devant  du  lettrain  y  avoit  deux 
grands  tapis  de  velours  6c  deux  chaires 
pour  mettre  les  royncs  j  l'un  qui  cftoit  à 
main  droide,  quieftoit  de  velours  noir, 
cftoit  pour  la  roine  mere  j  fie  l'autre  d'ef- 
carlatte  pour  la  roine. 


en  robbes  rouges  }  lefqucls  au-lieu  de 
prendre  leurs  places  à  l'ordinaire ,  à  fea- 
voir  meffieurs  les  prefidens  dedans  les 
premières  chaifes  à  main  droideen  en- 
trant dedans  le  chœur  ,  Ôtenfuitte  mef- 
fieurs les  confêillers  en  tirant  vers  l'au- 
tel ,  ils  voulurent  prendre  leurs  places 
au  bout  d'en  hault  vers  l'autel ,  fie  aux 


mcfmcs  places  où  eftoient  lefdids  fieurs  nés  font  arrivées ,  fuivies  desprinceflès 
confêillers  d'eftat.  Et  à  cette  fin  mef-  du  fang  6c  aultres  grandes  dames  ;  lef- 
dids fieurs  de  la  cour  qui  eftoient  tous   quelles  ayant  pris  leurs  places ,  proche 


debout  dedans  le  choeur  ,  envoyèrent 
l'un  de  leurs  huiffiers  par  devers  lefdids 
fieurs  confêillers  d'eftat ,  leur  dire  qu'ils 
fiflent  place  à  la  cour,  fie  qu'ils  euflent 
à  prendre  place  ailleurs  j  ce  que  lefdids 
fieurs  confêillers  d'eftat  ne  voulurent 
faire.  M.  Boutillier  fècretaire  d'eftat , 

•oui  avoit  pris  fa  place  proche  fie  au-  à  haulte  voix  fie  par  plufieurs  fois  Vive 
deiloubs  ledid  ficur  de  Bifléaux ,  fe  leva  le  roy  avec  mille  autres  acclamations  de 

joyc.  Et 


la  roine  mere  eftoit  moniteur  le  cardi- 
nal de  Berulle.  Le  Te  Btum  a  commencé 
d'eftre  chanté  en  muficque  j  6c  après 
par  trois  fois  :  Domine  falvum  fac  regem. 
L'eglilè  N.  D.  eftoit  fi  pleine  de  peu- 
ple qu'il  n'eftoit  pas  poflible  de  plus  -, 
lequel  peuple  à  la  fin  des  prières  a  crié 
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Et  cftant  lefdiccs  dames  roincs  for- 
tics  &  meilleurs  tics  cours  fouveraines , 
rnefdids  fieurs  dc  la  ville  s'en  /ont  re- 
tournez i  l'hoUel  de  la  ville  en  mefmc 
ordre  qu'ils  en  ctloienc  venus.  Ec  paf- 
fant  au  travers  de  la  Grève  qui  elloic 
toute  pleine  de  peuple  pour  vcoir  les 
feux ,  ledid  peuple  par  infinies  fois  ont 
crie  à  haulte  voix  vive  le  roy.  Eteftans 
defeendus  de  cheval  &  montez  audid 
hoftel  de  ville,  &  ledicl  lieur  de  S.Si- 
mon citant  arrivé  à  l'hoftel  de  la  ville, 
mcfdids  fieurs  de  la  ville  ont  faicl  allu- 
mer fans  aulcune  cérémonie  les  deux 
feux ,  Ravoir  ecluy  d'artifice  le  premier, 
quia  elle  trouve  tres-exccllent ,  Se  après 
celuy  de  bois  avec  l'artillerie  ôc  boiiet- 
tes  qui  ont  tire,  avec  aulfi  cent  mil  rc- 
jouïflànces  ôc  acclamations  de  joye  par 
le  peuple  ,  qui  crioit  inceiTamment  : 
vive  le  my. 

Lefdids  feux  eftans  faids ,  l'on  a  fervy 
fur  table  ,  où  mcfdids  fîeurs  ont  traicté 
fort  honorablement  ledicl  ficur  de  S. 
Simon ,  &  où  elloient  pour  luy  tenir 
<ompagnie,  outre  mcfdids  fieurs  pré- 
volt  des  M.  efchevins ,  procureur,  gref- 
iîer  ôc  receveur,  M.  le  prefident  de 
IBailleuI ,  M.  le  prefident  de  Chcvry  ôc 
.M.  le  prefident  Aubry  comme  doyen 
de  meilleurs  les  conlcillers  de  la  ville. 
Et  après  foupper  rnefdids  fieurs  de  la 
ville  ont  reconduid  ledid  ficur  de  S. 
Simon  jufqucs  en  bas. 

Le  Dimanche  v.  Novembre  meffieurs 
les  efchevins  avec  lefdids  fieurs  procu- 
reur du  roy  ôc  greffier  de  la  ville  font 
allez  en  l'hollcl  du  petit  Bourbon  trou- 
ver ledid  ficur  de  S.  Simon  qui  y  ef- 
toit  ;  auquel  ils  ont  preiente  de  la  parc 
<le  la  ville  unechailneôc  medailled'or, 
où  eftoit  l'effigie  du  roy  d'un  code , 
ôc  les  armes  de  la  ville  de  l'autre ,  le 
tout  vallant  plus  de  dix- h u ici  cents  li- 
vres ;  iceluy  prie  d'avoir  le  prefent  de 
la  ville  pour  agréable.  Lequel  prefent 
ledid  ficur  de  S.  Simon  a  accepté  ôc 
tenu  à  ires-grande  faveur  ,  ôc  qu'il  dira 
au  roy  les  grands  prefens,  bonne  eberc 
ôc  réception  qui  luy  a  elle  laide  par  lad. 
ville. 

Le  Dimanche*!*.  Novembre  m.  dc. 
xxvin.  meilleurs  les  prevolldes  mar- 
chands ,  clchevins ,  procureur  du  roy  , 
greffier  Ôc  Guillain  nuiftre  des  œuvres 
ont  elle  enlémblement  jufqucsau  bout 
du  faulxbourg  S.  Jacques,  pour  vcoir 
&  rccongnoillrc  les  lieux  ôc  endroits 
les  plus  propres  &  commodes  pour  faire 
des  théâtres ,  porticques  ôc  arcs  trium- 
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phaulx,  pour  fervir  à  la  réception  du  Am.t 
roy  lors  de  lôn  retour  delà  Rochelle 

en  cette  ville.  Et  ont  arreflc  d'en 

faire  un  à  lafaullè  porte  au  bout  defd. 
faulxbourgs,  unaulcreàlaporte  S.Jac- 
ques ,  un  aultre  au  Petit  pont ,  ôc  le 

dernier  au  carrefour  delà  rueN.D  

 ôc  ont  faid  faire  par  gens  dodes 

ôt  exccllcns  les  deflêins ,  inicriptions , 
poefies  ,  emblefmes,  architedures  ôc 
adirés  magnificences  qui  doivent  eflre 
le  long  des  rues  de  ladide  entrée  ;  mef- 
me  ont  faid  marché  avec  plu  lîeurs  ex- 
cellent peintres  ,  pour  faire  les  ta- 
bleaux ÔC  ornemens  defdids  arcs  ôc  por- 
tiques. 

De  par  les  P.  des  M.  &  E.  de  la  ville 
dc  Pans.  Capit  aine  Garnier  nous  vous 
mandons  vous  préparer  avec  tous  ceulx 
de  vollre  compagnie,  pour  au  jourôc 
heure  que  nous  vous  ferons  Ravoir  ve- 
nir à  l'noftel  de  ville  tous  à  cheval  avec 
leurs  hocquetons  ôc  armes  ,  ôc  au  meil- 
leur équipage  que  faire  fe  pourra,  pour 
nous  accompagner  a  aller  au-devant  du 
roy  lors  de  ion  heureux  retour  de  Ion 
voyage  de  la  Rochelle.  Faid  au  bureau 
de  la  ville  le  Mardy  xxi.  Novembre  m. 

DC.  XXVIII. 

Pareil  envoyé  i  chacun  des  trois  ca- 
pitaines des  archers  delà  ville. 

Dc  par  les  P.  des  M.  ôcc.  MaHrre 
Jacques  Huot  quartenier  ,  nous  vous 
marnions  advertir  tous  vos  cinquante- 
niers  ,  dixeniers  ôc  douze  des  plus  no- 
cables  bourgeois  de  vollre  quartier  , 
d'eulx  tenir  prells,  pour  au  jour  6c  heure 
que  nous  vous  ferons  fçavoir,  venir  en 
l'hoilel  de  la  ville  a  cheval  ôccnhoufïe 
ôc  avec  leurs  meilleurs  habits ,  pour 
nous  accompagnera  aller  au-devant  du 
roy  lors  de  Ion  heureux  retour  en  cette 
ville  de  fon  voyage  de  la  Rochelle.  Si 
n'y  laides  faulte.  Faid  Ôcc. 

Pareil  envoyé  à  chacun  de  meflieurs 
les  quarteniers. 

De  par  les  P.  des  M.  ôcc.  M.  Jacques 
Huot  quartenier,  nous  vous  mandons 
dc  faire  advertir  les  bourgeois  ôc  habi- 
tant de  vollre  quartier,  qui  font  de- 
srtcurans  ez  rues  par  lefquelles  le  roy 
palicra  lors  de  fon  arrivée  en  cette  ville, 
depuis  la  porte  S.  Jacques  jufqucs  en 
fon  chaitcau  du  Louvre ,  d'avoir  en 
chacune  de  leurs  feneftres  de  leurs  mai- 
fons  une  lanterne  de  papier  peint  des 
couleurs  incarnat ,  blanc  ÔC  bleu ,  com- 
me auily  un  flambeau  ou  une  torche  à 
la  porte  de  chacune  màifon  }  ôc  que  les 
flambeaux  ou  torches,enfemblc  les  chan- 
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délies  qui  feront  dans  lefdides  lanter- 
nes ,  foient  allumées  ainfi  qu'il  commen- 
cera à  faire  nuid.  Et  outre  ferez  ad- 
vertir  les  autres  habitans  de  voftre  quar- 
tier de  tenir  aufly  des  chandelles  allu. 
mées  dans  de  pareilles  -lanternes  à  cha- 
cune feneftre  de  leurs  maifons ,  encorcs 
qu'elles  ne  foient  fituées  dans  les  rues 
par  lefquelles  S.  M.  paflera.  Aufly  nous 
vous  mandons  faire  faire  le  ibir  du 
.jour  que  S.  M.  arrivera  feux  de  joye 
j>ar  toutes  les  dixaines  de  voftredid 
•quartier.  Si  n'y  faides  faulte  &c. 

Pareil  envoyé  à  chacun  de  meilleurs 
les  quarteniers  

De  par  les  P.  des  M.  &c.  M.  le  pré- 
sident de  Cbevry  colonnel ,  par  le  der- 
nier mandement  nous  avons  remis  à  la 
direction  des  bourgeois  de  chacun  quar- 
tier de  fournir  en  chacune  dixaine  vingt- 
cinq  hommes  pour  aller  au  -  devant  du 
roy.  Et  d'autant  que  nous  craignons  que 
cela  n'apporte  quelque  longueur  &  re- 
tardement à  ladide  entrée ,  nous  vous 
prions  de  rechef  de  choifîr  6c  arrefter 
par  vous  6c  par  vofdids  capitaines  lei- 
dids  vingt-cinq  hommes  au  m  oings ,  6c 
faire  en  iorte  que  le  nombre  foit  rem- 
ply ,  fans  recevoir  les  exeufes  de  ceulx 
qui  fe  vouldroient  difpenlër,  que  vous 
aurez  ainfi  choiiis }  ce  que  nous  ne  vou- 
lons prefumer.  Aufquels  retenus  de  vof- 
tre colonnelle  nous  mettons  à  voftre 
diferetion  de  leur  donner  telle  couleur 
qu'adviferez.  Pour  le  regard  de  ceulx 
qui  feront  defhnezpour  porter  la  picque 
ôcle  corcelet,  6c  qui  ne  feront  furchar- 
gez  des  frais  de  la  bandoulière  comme 
les  aultres ,  vous  6c  vofdids  capitaines 
leur  enjoindrez  d'en  aller  louer  de  blancs 
a  leurs  frais  6c  defpens  aux  logis  des 
quinqualliers  de  cette  ville  qui  en  ont 
nombre  fuififant ,  pour  lefquels  ils  paye- 
ront quarante  fols  tournois  s  a  laquelle 
fomme  nous  avons  mis  le  prix,  fans 
•qu'il  y  ait  aucuns  corcelets  noirs.  Nous 
vous  prions  auilî  d'arrefter  dans  voftre 
colonnelle  un  capitaine,  un  lieutenant 
6c  unenfeigne,  dont  vous  nous  envoye- 
rez  les  noms  Lundy  matin.  Faid  au 
bureau  de  la  ville  le  Vendredy  xxiv. 
Novembre  m.  dc.  xxvni. 

Pareil  envoyé  à  chacun  de  meilleurs 
les  colonels. 


Roolle  des  capitaines  ,  lieutenans  &  en- 
f'ignes  chotfis  &  deftinc^  pour  la  con- 
duite de  tentes  le  s  compagnies  y  poural- 
•les  au-devant  du  roy. 

M.  le  président  de  Chevry  colonnel  gê- 
nerai. 

M.  Brioys  conieiller  fecretaire  du  roy, 

lieutenant  gênerai. 
De  la  Place  enfeigne  colonnelle. 

Colonelle  de  M,  de  Thelis. 

M.  Boucher  capitaine. 
M.  de  la  Place  lieutenant. 
M.  Renouart  enièignc. 

Colonelle  de  M.  de  Seve  fieur  de  faim 
}uSien. 

M.  OUivier  capitaine. 
M.  Renan  lieutenant. 
M.  enfeigne. 


Colonelle  de  monfieur  le  Chevalier  confeiSer.  xrf  ; 

M.  de  Bonigalle  capitaine. 
M.  Cottart  lieutenant. 
M.  Feret  enfeigne. 

Colonelle  de  M.  Tejfn  chevalier  du  guet. 

M.  de  Bourges  capitaine. 
M.  de  Cizelé  lieutenant. 
M.  Routier  enfeigne. 


n. 

LtrmgQd 
«oloodi  ^é 

au  fcw.atfc 
mit  eo  l'ot&e 

^tf'  Wicy 
nuiqvèi'cef. 


IV, 


Colonelle  de  M.  Routier  nueiftre  des 


r, 


M.  le  Gaingneux  capitaine. 
M.  Bourlon  lieutenant. 
M.  Sauvage  enfeigne. 

Colonelle  de  M.  t  Efcuyer  moifirt  des 
tes. 


xv.&tei» 


M.  Mailly  capitaine.  • 
M.  Bonbonne  lieutenant. 
M.  le  Maire  enfeigne. 

Colonelle  de  M.  du  Four  confeiller  en  par-  xifc 


M.  le  Noir  capitaine. 
M.  Saveau  lieutenant. 
M.  Poirier  enfeigne. 


CoUntU 
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VI. 


CêbneBe  de  M.  le  frefidcnt  Chevallier. 

M.  Vraet  capitaine. 
M.  Yod  lieutenant. 
M.  Andry  enfeigne. 

Vin.     Colonelle  de  M.  le  perdent  Lama: gnon. 

M.  Baudeau  capitaine. 
M.  Chulot  lieutenant. 
M.  Hcliot  enfeigne. 

1.  «prt»  le  ».    CehneUe  de  M.  le  prejidtnt  de  Novion. 


M.  Lalory  capitaine. 
M.  Fontaine  lieutenant. 
M.  Thibert  enfeigne. 

Colonelle  de  M.  le  frefident  Sanguin  fieur 
dt  Livry. 

M.  de  Beauregard  capitaine. 
M.  Caillot  lieutenant. 
M.  Crefpin  enfeigne. 
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cour  rendre  ladide  entrée  plus  magni-  '    i(  f 


XI. 


m. 


IX. 


vu 


hque ,  &  auffi  que  le  roy  leur  a  promis 
que  le  jour  de  l'entrée  à  la  fortie  de 
N.  D .  il  montera  à  cheval  pour  s'en 
retourner  en  fbn  Louvre  par  dcfliis  le 
pont  N.  D.  ont  arrefté  de  faire  faire 
encore  un  arc  triomphal  au  bout  du 
pont  N.  D. 

Plus  mefdids  fieurs  de  la  ville .... 
ont  encore  ordonné  eftre  faid  [trois  cha- 
riots de  triomphe  pour  traifncf 

par  la  ville  le  jour  de  l'entrée.  On  peut 
voir  dans  le  reyfire  les  devis  &  la  défini- 
tion de  tons  ces  ouvrages  magiifiques  , 
qu'il  aurait  efié  trof  long  de  tofier  ky. 

Et  le  Vendredy  xxu.  dudid  mois 
(  de  Décembre  )  mefdids  fieurs  de  la 
ville  ont  receu  plainde  par  les  bour- 
geois 8c  habitans  de  la  rue  S.  Jacques, 
de  ce  que  les  fourriers  8c  marefehaux 
des  logis  avoient  généralement  marqué 
toutes  leurs  maifbns  pour  le  tiers  8c  pour 
le  quart ,  &  qu'ils  avoient  pris  8c  exi- 
gé de  grandes  fommes  de  deniers.  Ce 
que  voyant  par  mefdids  fieurs ,  ont  faid 
faire  par  les  quarteniers  un  roolle  de 


Gamier. 

M.  Guillaume  capitaine. 
M.  Cordier  lieutenant. 
M.  Amblard  enfeigne. 

Colonelle  de  M.  Barrntin  maiftre  Jet 


En  la  colonnelle  de  M.  le  prefident   toutes  lefdides  maifbns  marquées  ,  6s 
de  Chevry  il  n'a  point  efté  efleu  au.    pour  quelles  perfonnes  elles  l'avoienc 
cuns  aulrres  chefs,  pareeque,  comme   efté;  lequel  roolle  ils  ont  envoyé  au 
dict  eft ,  ledid  fieur  de  Chevry  eft  co-   roy  qui  difnoitâ  S.  Cloud,  par  M.  Hcur- 
lonnel  gênerai,  ledid  fieur  Brioyslieu-   lot  efchevin  ,  afin  d'en  faire  la  plainde. 
tenant  gênerai ,  8c ledid ûcur delà Phu   Lequel  fieur  Heurlot  auroit  rapporté 
ce  enfeigne  colonelle.  avoir  prefenté  ledid  roolle  à  fadide  ma- 

jefté  ,  lequel  il  s'eft  faid  lire ,  pour  re- 
Colonelle  de  M.  Merant  fieur  de  MefniL   congnoiftre  les  noms  de  ceulx  pour  les- 
quels l'on  avoit  marqué  lefdides  mai- 
Ions.  Et  a  S.  M.  commandé  de  faire 
prendre  prifonniers  lefdids  fourriers  8C 
marefehaux  des  logis ...... 

Mcfdids  fieurs  de  la  ville  ont  envoyé 
tapiilèr  la  chambre  du  chafteau  d'eaug 
6c  l'cfchafiàult  y  eftant ,  8c  y  ont  faid 
mettre  un  daiz ,  8c  commandé  au  con- 
trôleur du  bois  d'y  faire  faire  bon  feu. 

Et  le  Samedy  xxm.  Décembre  la- 
dide  entrée  8c  réception  de  S.  M.  en 
cette  ville  a  eflé  faide  en  l'ordre  &  ainfî 
qu'il  enfuit  : 

Premièrement  toutes  les  compagnies 
de  gens  de  pied  fe  font  trouvées  à  neuf 
heures  precifèment  dans  la  place  Royal- 
le ,  8c  auffitoft  ont  commencé  a  marcher 
par  colonnelles  félon  qu'elles  avoient 
efté  jettées  au  fort  lors  de  la  monftre, 
8c  font  venues  le  long  de  la  rue  fàind 
Anthoine  palier  par  dedans  la  Grève , 
marchant  à  la  tefle  M.  le  prefident  de 
Chevry  colonnel  gênerai  pour  la  con- 
duire de  toutes  les  trouppês  s  lequel  ef- 
toit  fuperbement  veAu  8c  ouvert  de 

E  c  e  e 


M.  Marfoc  capitaine. 
M.  Marefchal  lieutenant. 
M.  Fromentin  enfeigne. 

Colonelle  de  M.  Maillet. 

M.  le  Blanc  capitaine. 
M.  JoHèt  lieutenant. 
M.  le  Tellier  enfeigne. 

Colonelle  de  M.  fer 

rot 

M.  Baron  capitaine. 
M.  Indet  lieutenant. 
M.  Langlois  enfeigne. 

Mefdids  fieurs  les  P.  des  M.  &  E. 
Tome  II.  Part.  III. 
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pierreries ,  ayant  huit  pages  veftus  de 
grcguesde  velours  noir,  &  le  pourpoint 
de  latin  blanc  paffementé  d'argent ,  fie 
fie  le  bas  de  foye  blanc. 

Trois  ou  quatre  pas  derrière  luy  fui- 
voit  M.  JJriois  concilier  fecretaire  du 
roy ,  lieutenant  gênerai  defdites  troup- 
pes,  qui  eftoit  tres-richement  veftu, 
habille  fie  tout  cpuvert  de  pierreries , 
monté  fur  un  beau  cheval  blanc  aufli 
enharnaché  8c  caparaçonné  de  broderie 
d'or  fie  d'argent ,  ayant  4  l'entQur  de 
luy  huit  pages  veftus  de  velour*  fie 
de  latin  couverts  d'or  &  d'argent ,  avec 
le  bas  de  foye  blanc  fie  des  bottines  par 
deflus. 

Au  premier  rang  y  avpit  quatre  ap- 
pointez veftus  de  toiile  d'argent ,  lui- 
vis  de  plus  de  cent  cinquante  hommes, 
habillez  d'une  livrée ,  à  içavoir  le  bas  fie 
le  hault  de  chauffe  d'efcarlatte ,  le  pour, 
point  de  fatin  blanc  ,  fie  la  bandoul- 
liere  de  latin  blanc  pafleroenté  d'argent, 
avec  de  tres-belles  armes  :  le  tout  aux 
defpens  dudit  iîeur  Brjoys. 

Après  quelques  rangs  fuivoit  le  fieur 
de  la  Place  enfeigne  colonnelle  ,  auffi 
à  cheval  richement  veftu. 

Tous  ks  capitaines ,  lieutenans  fie  en- 
feignes  de  chacune  des  cojonnelles  par- 
ticulières eftoient  aufli  i  cheval ,  fie  fort 
braves  fie  bien  veftus.  Et  eftoit  au-devant 
de  toutes  lefdict.es  trouppes  moniteur 
Teftu  maiftre  d'hoftel  ordinaire  4e  la 
maifon  du  roy,  chevallier  du  guet  de 
Paris,  faifant  la  charge  de  fergent  de 
bataille  ,  pareillement  i  cheval  fie  tres- 
bien  veftu. 

Pendant  que  ces  compagnies  pafloient 
pour  aller  vers  S.  M.  le  lont  auemblez 
dans  la  Grève  les  trois,  cens  archers 
de  la  ville  à  cheval ,  fie  oultre  roeffieurs 
les  conseillers  de  la  ville,  quarteniers, 
cinquanteniers ,  dixeniers  fie  bourgeois 
mandez,  aufli  à  cheval  fie  en  houilè, 
t  ai  fans  enfemble  mil  ou  douze  cents  che- 
vaulx. 

Lefdits  fieurs  de  la  ville  avec  quel- 
ques archers  font  allez  par  devers  M. 
le  duc  de  Montbazon  gouverneur  de 
Paris,  lequel  ils  ont  amené  en  l'hoftel 
de  la  ville,  pour  aller  avec  le  corps  de 
ladite  ville  au-devant  de  S.  M. 

Les  compagnies  de  gens  de  pied  ef- 
tant  paffées,  qui  eftoient  compofees  d'en- 
viron cinq  mil  hommes  cirez  des  fèize 
colonnelles  de  cettedite  ville ,  chacune 
compagnie  de  colonnelle  ayant  la  cou- 
leur à  eux  preferipte  par  M.  fon  colon- 
nel ,  les  trou  chariots  de  triomphe  com- 


ET  PIECES 

mencerent  à  marcher  }  fie  enfuire  le 
corps  de  la  ville  commença  i  marcher  en 
l'ordre  qui  enfuit: 

Premièrement  le*  trois  compagnies 
des  archers  de  la  ville  tous  à  cheval , 
dont  les  chefs  eftoient  fort  braves. 

Après  culx  marchoient  à  cheval  fie 
en  houile  le  maiftre  d'hoftel  de  la  ville, 
le  controlleur  du  bois  fie  l'imprimeur 
d'icelle  enfemblemenc. 

Les  deux  majftres  des  œuvres  de 
maçonnerie  fie  charpentehc  de  la  ville. 

Les  dix  fergens  de  la  ville  veftus  de 
leurs  robbes  m  y- parties  fie  le  navire  d'or- 
faverie  fur  l'elpaule. 

Après  marchoit  M.  le  greffier  de  la 
ville  feul  à  cheval ,  veftu  d'une  robbe 
de  velours  m  y-partie  de  haulte  couleur 
de  cramoify  rouge  fie  tanné  avec  les  pa- 
rçmens  de  velours  noir ,  fie  une  frange 
de  foye  noire  au  bas  de  la  houffè. 

Après  M.  le  duc  de  Montbazon  gou- 
verneur de  Paris,  fie  M.  leprevoffdej 
marchands  enfemblement,  ledit  fleur 
gouverneur  richement  veftu ,  â  cheval, 
botté  ôeefperonné}  ledit  fieur  prévoit 
des  marchands  veftu  d'une  robbe  de 
velours  jny-partie  de  cramoify  rouge 
de  haulte  couleur  fit  tancé  ,  doublée  de 
panne  de  foye  toute  cramoify  rouge  fans 
cftre  m  y-partie  ;  la  hou  Ile  de  fon  cheval 
de  velours  noir ,  bordée  par  bandes  de 
£oye  noire,  fie  une  frange  d'or  par  basj 
ledit  fieur  gouverneur  tenant  la  main 
droite. 

Meilleurs  les  quatre  efchevins  deux 
à  deux  ,  veftus  aulfi  de  robbes  de  ve- 
lours my-parties  de  cramoify  rouge  Se 
tanné ,  fie  avec  paremens  de  velou rs  noir, 
les  houfles  fie  harnois  de  leurs  chevaulx 
aufli  de  velours  noir,  fie  une  frange  de 
foye  noire  au  bas  de  la  houfie. 

Après  melfieurs  les  procureur  du  roy 
de  la  ville  fie  receveur  d'icelle  enfem- 
blement ,  ledit  fieur  procureur  du  roy 
tenant  la  main  droite ,  veftu  d'une 
robbe  de  velours  cramoify  rouge,  fie  le- 
dit fieur  receveur  de  fon  manteau  i 
manches  de  velours  tanné  te  cramoify, 
les  houllès  fie  harnois  de  leurs  chevaulx 
femblables  aufdits  efchevins  fie  greffier. 

Sui voient  après  meffieurs  lesconfeil- 
lcrs  de  la  ville  à  cheval  fie  en  houfle ,  fort 
honneftement  veftus. 

Après  metfieurs  les  quarteniers  fuivis 
de  leurs  cinquanteniers  ,  dixeniers  fie 
bourgeois  de  chacun  quartier  mandez, 
tous  à  cheval ,  en  houtfe  fie  honnefte- 
ment veftus. 

lit  en  cet  ordre  font  partis  dudit  hof- 

tel 
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tel  de  ville ,  fie  pris  leur  chemin  par  la  reries ,  Ton  cheval  enharnaché  fie  capa-  ■ 

porte  S-  Marcel.  rationné  de  broderie  d'or.  A«-  ,6**- 

Et  approchant  dudid  grand  refervoir  Derrière  fa  majefté  marchèrent  d'un 

où  eftoit  S.  M.  lefd.  fieurs  gouverneur  ,  mefme  rang  M.  le  duc  de  Chevreufe 

prévoit  des  marchands ,  efchcvins ,  pro-  comme  grand  chambellan  ,  M.  de  faiiid 

cureur ,  greffier  fit  receveur  ont  mis  pied  Simon  premier  efcuyer  tenant  la  place 

a  terre ,  fie  font  montez  en  la  falle  qui  de  grand  efcuyer,  fie  M.  le  marquis  de 

eftoit  bien  parce  fie  tapiffée  -t  en  la-  Brezé  capitaine  des  gardes  du  corps, 

quelle  ayans  trouvé  le  roy  accompagné  Après  marchoit  M.  le  duc  d'Orléans 

de  moniteur  le  duc  d'Orléans  fon  frère,  frère  unique  de  la  majefté  tres-fuperbe- 

de  M.  le  comte  de  Soiûons  8c  aultres  ment  veftu. 

princes ,  officiers  de  la  couronne  fitfei-  Après ,  M.  le  comte  de  SoùTons  auffi 

gneurs  tres-richement  fie  fuperbement  tres-richement  veftu. 

veftus,  fit  fpecialement  S.  M.  Sadkle  Après,  M. le  duc  d'Angoulcfme , M. 

majefté  eftant  dans  fa  chaife ,  mefdids  le  duc  de  Luxembourg ,  M.  dp  Hallier, 

fieurs  de  la  ville  le  font  misàgenoulx,  M.  de  Manllac  fie  plulîcurs  aultres  (eu 

fie  luy  a  mondid  fieur  le  prevoft  des  gneurs  (èmblablement  richement  veftus. 

marchands  faid  fa  harangue  en  ces  ter-  Sadide  majefté  eftant  entrée  dans  les 

mes   faulxbourçs,rartillerie,canons  fie  bouet- 

Ce  faid,  fàdide  majefté  eft  montée  tes  qui  eftoient  fur  les  tranchées  ont 

a  cheval  pour  faire  fon  entrée , 8e  cha-  «ré. 

cun  a  pris  fon  rang  fie  place  pour  mar-  En  cet  ordre  fadide  majefté  eft  venu 

cher  félon  l'ordre  qui  enfuit ,  prenans  jufques  à  N.  D.  s'arreftant  à  tous  les 

le  chemin  par  le  faulxbourg  laind  Jac-  porticques,  arcs  fie  muficques,  où  elle 

ques.  prenoit  un  fingulier  plaifir. 

Premièrement  toutes  les  compagnies  Aulfitoft  qu'il  a  commencé  à  faire 

de  gens  de  pied  eftant  pa lices  ont  lui-  nuid,  a  efté  allumé  des  torches  fie  Ham. 

vy  les  trois  cents  archers  de  la  ville ,  beaux  en  chacune  maifon  de  toutes  les 

leurs  trompettes  devant  culx.  rues ,  avec  une  tres-grande  quantité  de 

Après,  les  fergens  de  U  ville ,  bour-  lanternes  peindes  qui  eftoient  à  toutes 

geois,  dixeniers ,  cinquanteniers ,  quax-  les  feneftres  jufques  au  Louvre  j  ce  qu'il 

teniers  8e  conlcillers  de  la  ville.  rai  foie  beau  voir. 

Après  un  nombre  de  gentilshommes  Sa  majefté  eftant  arrivé  à  N.D.  M. 

fie  feigneurs  de  la  fuirte  du  roy.  l'arcbevefque  veftu  de  fes  habits  pon- 

Les  ccnt-Suiflès  de  fa  garde,  le  tam-  rificaulx  avec  les  chanoines  ayans  leurs 
bour  fonnant ,  conduids  parle  fieur  de  chappes  ont  receu  S.  M.  fie  luy  a  ledid 
la  Troffe  lieutenant,  qui  eftoit  à  chc-  fieur  archevefque  faid  fa  harangue  ,  pe ri- 
val, dant  laquelle  lefdids  fieurs  de  la  ville 

Six  cfcuyers  de  fà  majefté  montez  fur  fe  font  rendus  au  chœur ,  8e  pris  leurs 

grands  chevaulx.  places  ez  haultes  chaifes  au  -  deffbubs 

Après  eulx  meflieurs  les  procureur  du  de  meffieurs  de  la  cour  des  aydes.  Et 

roy  fie  de  la  ville  ,  greffier  fie  receveur  ladide  harangue  finie,  fa  majefté  a  efté 

enfemblement  j  ledid  fieur  procureur  conduide  dans  le  choeur  par  ledid  fieur 

ayant  la  main  droide,  ledid  fieur  gref.  archevefque  fie  le  clergé,  où  eftant  s'eft 

fier  au  milieu  ,  fie  ledid  fieur  receveur  à  mife  a  genoulx  devant  l'autel.  Et  ez 

la  main  gaulche.  haultes  chaifes  eftoient  meffieurs  de  la 

Meffieurs  les  quatre  cfchevins  deux  à  cour  de  parlement  en  robbes  rouges  , 

deux.  meffieurs  des  comptes  fie  meffieurs  de  la 

Après ,  mondid  fieur  le  duc  de  Mont-  cour  des  aydes,  le/quels  fieurs  des  cours 

bazon  gouverneur,  fie  mondid  fieur  le  fbuveraines  s'y  eftoient  rendus  aupara- 

prevoft  des  marchands  enfemblement,  vant.  Aulfitoft  le  Te  Denm  a  efté  chanté 

mondid  fieur  le  gouverneur  ayant  la  en  muficque.  Ce  faid ,  fa  majefté  ef- 

main  droide.  tant  fortie  eft  entrée  dans  fon  car  ro  fie 

Après,  huid  trompettes  du  roy.  i  caufe  de  la  nuid  ,  fie  aefté  conduide 

Après  fix  de  meffieurs  les  marefehaulx  en  fon  Louvre  par  mefdids  fieurs  delà 

de  France  fuperbement  veftus,  eftans  ville,  qui  marchoient  devant  fon  car- 

immediatement  devant  le  roy.  rofle  en  pareil  rang  fie  ordre  que  cy. 

Après  le  roy  feul  a  cheval,  veftu  devant, 

d'une  cafacque  de  broderie  d'or  fie  ha-  Toutes  les  compagnies  de  gens  de 

bits  de  mefme,  tout  couvert  de  pier-  pied  ont  faid  haye  des  deux  coftez  des 
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•  rues  depuis  ladide  rue  S.  Jacques  juf- 
ques  au  Louvre  j  mefme  la  compagnie 
particulière  deldids  fieurs  prefident  de 
Chevry  &  Briois,  &  qui  eftoit  fi  fu« 
perbc ,  s 'eftoit  rangée  le  long  de  la  rue 
des  Follèz  S.  Germain  julques  à  la  bar- 
rière du  Louvre. 

Mefdids  fieurs  de  la  ville  ont  con- 
tinué d'acconduire  fadide  majefte  juf- 
ques  à  la  porte  du  Louvre ,  où  là  ils 
ont  pris  congé  d'elle,  qui  les  aremer- 

*ciez. 

Toutes  les  rues  eftoient  pleines  de 
peuple,  qui  inceflamment  crioit  vive  le 
roy  avec%de  grandes  dcmonftrations  & 
acclamations  de  joye. 

Et  le  lendemain  Dimanche  xxiv.  du- 
did  mois  de  Décembre,  mefdids  fieurs 
4es  prevoft  des  marchands ,  elehevins , 
procureur,  greffier  &  receveur  en  leurs 
habits  noirs  &  ordinaires  font  allez  au 
Louvre  faluer  le  roy,  &  le  remercier 
de  l'honneur  qu'il  avoit  faid  à  la  ville 
&.  de  la  patience  qu'il  a  eue  pourveoir 
toutes  les  trouppes.  A  quoy  ladide  ma- 
jelle  a  did  qu'il  eftoit  tres-content  de 
l'entrée  ,  £c  que  l'on  ne  pouvoit  pas 
-mieux  faire  que  ce  qui  avoit  efté  faid. 

Et  le  Mardy  xxvi.  dudid  mois, len- 
demain de  Noël ,  mefdids  fieurs  les  pre- 
voft des  marchands  ,  efchevins ,  pro- 
cureur ,  greffier  &  receveur  font  allez 
faluer  &  faire  la  révérence  à  M.  le  car- 
dinal de  Richelieu  ,  à  M.  de  Marillac 
garde  des  féaux  &  à  M.  le  marquis  d'Ef- 
hat  furintendant  des  finances. 

Publication  de  la  paix  entre  U  France  & 
i 'Angleterre. 

LE  Samedy  xix.May  m.  dc.xxix. 
meilleurs  les  prevoft  des  marchands 
&  efchevins  de  la  ville  de  Paris  eftans  au 
bureau  de  lad.  ville ,  leur  a  efté  apporté 
lettres  miifi  ves  de  la  part  de  la  royne  mè- 
re du  roy,dont  la  teneur  enfuit:DE  PAR. 
LE  ROY.  Tres-chers  &  bien  amez. 
Nous  avons  receu  lettres  du  roy  noftre 
tres-honnoré  feigneur  &  fils ,  par  les- 
quelles il  nous  donne  cognoiûance  du 
traidé  de  paix  conclud  entre-  luy  &  le 
roy  de  la  grande  Bretagne  Ion  frère  , 
&  nous  mande  d'en  faire  faire  la  publi- 
cation, tant  en  cette  ville,  qu'aux  pro- 
vinces qu'il  a  foumifes  à  noftre  pouvoir. 
Et  le  jour  de  demain  ayant  efté  arrefté 
pour  cette  adion,  nous  avons  refolu  , 
non  feulement  vous  faire  part  de  la  cho- 
ie, mais  vous  mander  d'eftre  avec  les 
Jaeraults  &  trompettes  de  S.  M.  lors  de 
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la  publication ,  ainfi  que  vous  avez  ac»' 
couftumé —  Car  tel  eft  le  plaifir  de 
fadide  majefté&  le  noftre.  Donne  i  Pa- 
ris le  xix.  May  m.  dc.  xxix.  Signé'. 
MARIE  j  &  au-dejfoubs  DE  Lomenie. 
Et  au  dos  eft  efcrtpt  :  A  nos  très- chers 
&  bien  amez  les  prevoft  des  marchands 
6c  efchevins  de  la  ville  de  Paris. 

Audi- toit  lefdides  lettres  receucs  fie 
leuës,  meidids  fieurs  les  prevoft  des 
marchands,  elehevins  ,  procureur  du 
roy  &  greffier  de  ladide  ville  font  allez 
par  devers  la  roine  mere  du  roy  ,  qui 
eftoit  à  fon  pallais  de  Luxembourg  ez 
faulxbourgs  S.  Germain ,  le  roy  citant 
lors  à  Valence  avec  fon  armée.  A  la- 
quelle dame  ils  dirent  que  fuivant  le 
commandement  qu'ils  avoient  receu  de 
S.  M.  ils  feroient  le  Dimanche  lende- 
main publier  ladide  paix  5  mais  queoul- 
tre  que  M.  le  lieutenant  civil  avoit  af- 
filié à  la  dernière  publication  de  paix, 
l'on  avoit  aufli  accouftumé  de  chanter 
Te  Deum  &  taire  faire  des  feux  de  joye. 
A  quoy  ladide  dame  a  faid  refponfe 
que  pourledid  Te  Deum  &  feux  de  joye 
elle  defiroit  d'attendre  le  commande- 
ment du  roy  qui  eftoit  à  Vallence  j 
mais  que  pour  ladide  publication,  il 
falloit  qu'elle  fut  faide  ledid  jour  de 
Dimanche  xx.  pareeque  en  mclme  jour 
elle  leroit  publiée  en  Angleterre. 

Aullitoft  meidids  fieurs  ont  efté  veoir 
M.  de  de  Lomeme  fieur  de  la  Ville- 
aux- Clercs  lecretaire  d'eftat,  qui  leur 
a  baillé  le  placard  de  ladide  paix  pour 
le  faire  publier.  Et  leur  a  ledicl  fieur  de 
la  Ville-aux-Clercs  did  qu'il  y  auroic 
deux  heraults  d'armes  du  roy  qui  fe- 
roient ladide  publication  ,  mais  que  le 
lieutenant  civil  &.  aultres  officiers  du 
chaftelct  entendoient  d'y  affilier. 

Au  melme-temps  meidids  fieurs  de 
la  ville  lont  allez  pardevant  M.  le  pre- 
fident  le  Jay  qui  faifoit  la  charge  de 
M.  le  premier  prefident  &  au  logis  de 
M.  le  procureur  gênerai ,  pour  leur  com- 
muRicquer  lefdides  lettres  du  roy  ,  & 
les  advertir  de  ladide  publication  de 
paix  au  lendemain.  Leiqucls  fieurs  leur 
firent  refponiè  qu'ils  n'en  avoient  enco- 
rcs  ouy  parler  ,  mais  qu'ils  prevoyoient 
que  la  ville  auroit  quelque  conteftarion 
avec  les  officiers  du  chaftelet.  A  quoy 
mefdids  fieurs  de  la  vii'le  &  le  greffier 
d'icelle  firent  refponfe  qu'ils  avoient 
veu  les  regiftres  d'icelle  ville  fur  pareil- 
les conteftations.  Qu'en  l'année  1559. 
&  64.  mefdicts  fieurs  de  la  ville  avoienc 
feuls  faid  faire  lefdides  publications  de 
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f>aix  par  les  heraulcs  du  roy.  Mais  en 
année  1598.  le  15.  de  Juin  l'on  publia 
la  paix  de  Vervins  faicte  avec  le  roy 
d'Elpagne,  où  la  ville  fie  le  chaftelec 
agitèrent  enfemblcmcnc ,  8c  à  la  vérité 
le  chaftelec  eut  la  main  droicte  ,  le  tout 
par  accommodation  de  meilleurs  de  la 
cour  de  parlement.  Ce  que  ayant  en- 
tendu par  ledict  lîcur  preiidcnc  le  Jay, 
il  dict  qu'il  envoyeroie  quérir  ledict  lieu- 
tenant civil,  pour  luy  taire  entendre 
ce  que  delliis. 

Et  le  lendemain  Dimanche  xx.  dudic 
mois  de  May  du  matin,  mcidicts  lîcurs 
de  la  ville  ayant  advis  que  meilleurs  du 
chaftelet  eftoienc  en  la  mailbn  dudic 
fieur  prefident  le  Jay ,  il  s  le  feroient  tranf- 
portez  avec  le  greffier  de  ladite  vil  le,  qui 
auroit  fa  ici  porter  les  regiftres  &  pie- 
ces  concernans  leldices  publications.  Où 
cftans,y  auroient  trouve  ledict  lîcur  pre- 
fident accompagné  de  quatre  de  mef- 
fieurs  de  la  grand  chambre  ,  à  fçavoir 
Loyl'cl  ,  Hotman  ,  de  Lamoignon  ÔC 
Bavyn ,  fie  où  eftoient  auflî  meilleurs  les 
lieutenant  civil  ,  lieutenant  criminel  , 
lieutenant  particulier  fie  quatre  confeil- 
lers  du  chaftelec.  Et  chacun  ayant  pris 
place,  meilleurs  du  parlement  deman- 
dèrent auidids  fleurs  de  la  ville  fie  du 
chaftelec  ce  qui  eftoit  de  leur  contefta- 
cion.  A  quoy  ledict  lîcur  lieutenant  ci- 
vil prenant  la  parole  dit  que  pourveu 
que  Von  fe  reglaft  comme  l'on  avoir  faicr. 
à  la  paix  de  Vervins  en  98.  il  eftoic  preft 
de  le  iùivre.  Qu'il  en  avoir  en  main  le 
procez  verbal  de  feu  M.  Miron  lieute- 
nant civil ,  qui  portoic  que  luy  fie  mef- 
ficurs  du  chaftelec  furenc  ieuls  publier 
ladicte  paix  au  palais ,  à  la  cable  de  mar- 
bre 8c  au  chaftelet ,  8c  fut  le  placard 
leu  par  le  greffier  dudict  chaftelec  ;  fie 
comme  ils  eftoient  au  bout  du  pontN.  D. 
meilleurs  de  la  ville  les  vindrent  trou- 
ver j  comme  aulïî  le  trouva  un  heraulr, 
auquel  ledict.  ficur  lieutenant  civil  bailla 
ie  placard  de  la  paix  pour  publier  ,  fie 
furent  tous  enlcmblement  taire  ladietc 
publicacion  ,  cant  à  la  Grève  que  aux 
aultres  places  publiques ,  fie  que  mef- 
fieursdu  chaftelet  par  les  rues  auront  la 
la  main  droicte,  fie  meilleurs  de  la  ville 
la  main  eaulche }  qu'il  en  falloic  ufer 
ainfi.  A  quoy  mondic  lîeur  le  P.  des  M. 
a  dict  que  ce  qui  avoit  efté  dict  par  le 
lïeur  lieutenant  civil ,  fauf  correction  ne 
fc  trouvera  véritable  ;  fie  que  s'il  avoic 
un  procez  verbal  dudict  feu  lieutenant 
civil  contenant  ce  qu'il  a  repreiènté ,  il 
l'arguoit  de  faulcecé  par  les  pièces  qu'il 
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alloic  prcicntcmenc  faire  apparoir  j  mais  , 
auparavanc  deliroic  que  ledict  fieur  lieu-  A"-  m>- 
cenanc  civil  euft  à  dire  s'il  avoit  receu 
lettres  du  roy  pour  faire  ladicte  publi- 
cation ,  fie  s'il  en  avoit  le  placard.  A 
recongnu  que  non.  Ledit  lîcur  prciîdenc 
le  Jay  luy  a  demande  comment  il  iè  pre- 
fencoic  pour  faire  ladicte  publication  , 
veu  qu'il  n'avoit  lettres  ny  placard.  A 
die*  qu'il  croyoit  que  ledict  fteur  de  la 
Ville-aux-Clercs  luy  envoyeroit  incon- 
cinenc.  Mondiet  fieur  le  P.  des  M.  are- 

{>reienté  à  nofdi&s  ièigncurs  de  la  cour 
es  regiftres  de  la  ville  en  bonne  forme 
des  publicacions  de  paix  qui  onc  efté 
faictes  ès  années  1559.  64.  fie  98.  Que 
par  les  deux  premières  jamais  le  chaf- 
celec  n'y  avoic  alîîfté.  Qu'à  celle  de  98.  le- 
dict chaftelet  y  avoit  aîlîftc  par  accom- 
modation de  meilleurs  du  parlement, 
fie  de  vérité  ils  y  furent  avec  la  ville  en 
robbes  rouges ,  fie  ledict  chaftelet  euft 
la  main  droicte  -}  mais  la  première  pu- 
blication fut  faicte  par  le  heraulr  en  la 
place  de  Grève  j  lequel  herault  vint  en 
l'hoftel  de  la  ville ,  auquel  il  fut  baillé 
par  M.  Langlois  lors  prevoft  des  mar- 
chands le  placard  de  ladicte  publica- 
cion ,  fie  le  juftifioic  par  l'original  du 
procez  verbal  du  herault  d'armes  iîgné 
d'Angoulefme ,  qu'il  a  repreiènté.  Auffi 
lefdicts  fleurs  du  chaftelet  vindrent  Trou- 
ver lefdicts  P.  des  M.  fie  E.  en  l'hoftel 
de  la  ville ,  fie  partirent  tous  dudict  hoil 
cel  de  ville  -,  fie  fuc,  comme  dift  eft,  la  pre- 
mière publicacion  faicle  par  ledict  he- 
rault dans  la  place  de  Grève  }  fie  de  là 
furent  aux  aultres  places ,  comme  aufli 
il  le  juftirioit  par  les  regiftres  de  ladicte 
ville.  Qu'il  fouftenoit  que  en  cette  ac- 
tion il  ralloit  faire  de  meime, fie  iupplioic 
meldicts  lieurs  de  la  cour  d'ordonner 
qu'il  iroitavecle  corps  de  la  ville  fie  fans 
le  chaftelet  faire  ladicte  publication.  Que 
fi  ledict  lîcur  lieutenant  civil  vouloir 
aller  avec  les  aultres  officiers  du  chaf- 
telec faire  publier  ladicte  paix  au  palais 
par  le  greffier  dudict  chaftelec  fie  tes 
crompecces  ordinaires  dudict  chaftelec, 
fie  non  par  les  heraulcs  fie  crompecces  du 
roy ,  il  ne  l'cmpefchoic  poinc ,  fie  n'en 
auroit  que  faire. 

Sur  quoy  après  plufieurs  conceftations 
de  part  fie  d'aultre ,  fie  veu  par  meldicts 
ficurs  du  parlement  les  regiftres  de  la 
ville  8e  l'original  du  procez  verbal  du 
herault  de  la  publicacion  de  paix  du  11. 
f  OU13.  )Juin  1598.  contre  lefquels  ledict 
lîeur  licuccnanc  civil  n'a  pu  refpondrc 
ny  dire  aucune  chofe,  a  esth'  ar.k£stl* 
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  par  mefdids  fieurs  du  parlement»  du 

+*.  itif.  contentement  tant  de  meflîeurs  de  la 
ville  que  de  meflîeurs  du  chaftelet,  que 
ladite  publication  feroit  faidc  tout  ainfi 
qu'elle  fut  faideen  Jadide  année  1J98. 
mefmc  que  lefdids  fieurs  du  chaftelet 
yroicnc  difner  en  Thoftel  de  la  ville  avec 
lefdits  fieurs  P.  des  M.  &  E.  comme  il 
avoit  efté  fàid  audid  tempes.  Ce  qui  a 
efté  raid  ,  fuivy  &  exécute  ledid  jour 
félon  &  ainfi  &  avec  l'ordre  qui  enfuit, 
&  oultreque  les  deux  heraulcs  d'armes 
du  roy  &  les  trompettes  fe  crouveroienc 
fur  les  deux  heures  en  l'hoftel  de  la 
ville  pour  aflîfter  i  ladide  publication. 

Ledid  jour  de  Dimanche  xx.  May 
m.  dc.^xxix.  fur  les  dix  heures  du  ma- 
tin mefdids  fieurs  delà  ville  ont  envoyé 
quérir  les  trois  capitaines  des  trois  com- 
pagnies d'archers  de  la  ville  avec  foixan- 
te  de  ceulx  de  leurs  nombres ,  qui  eft 
vingt  de  chacune  compagnie ,  peureux 
trouver  à  une  heure  à  l'hoftel  de  la  ville 
pour  aflifter  à  ladide  publication.  Ont 
commandé  a  quatre  lereens  de  la  ville 
de  eulx  y  trouver  aufli  a  cheval  &  en 
houfle à  ladide  heure  avec  leurs  robbes 
m  y-parties. 

Environ  l'heure  d'entre  midy  &  une 
heure  meflîeurs  du  chaftelet  font  venus 
ta  l'hoftel  de  la  ville  ,  à  feavoir  mef- 
fieurs  les  Ueutcnans  civil ,  criminel  & 
particulier,  enfemblc  le  procureur  du  roy 
vertus  de  robbes  rouges,  montez  fur 
des  mullets ,- avec  quatre  conseillers  au 
chaftelet  à  cheval  &  en  houllè ,  fui  vis  de 
quelques  commiflaires  &  audienciers  i 
cheval  &  de  plufieurs  fergens  à  pied 
marchans  devant  eulx.  Comme  ils  cf. 
toient  dans  la  Grève  pour  approcher 
de  l'hoftel  de  la  ville,  meflîeurs  de  la 
ville  ont  envoyé  dire  aux  archers  de  la 
ville  qui  eftoient  à  la  porte  de  ne  laif- 
fer  entrer  dans  l'hoftel  de  la  ville  au- 
cuns des  fergens  dudict  chaftelet.  Ce 
que  voulans  taire ,  &  lefdids  fergens 
voulans  entrer ,  ont  efté  empefehez  Se 
repouûcz  par  lefdids  archers ,  de  ma- 
nière que  lefdiâs  fergens  ont  efté  con- 
crainds  de  eulx  retirer  }  &  meflîeurs  les 
lieutenans  civil ,  criminel ,  particulier  , 
quatre  confeillers  fit  procureur  du  roy 
affiliez  de  quelques  commiflaires  font 
entrez,  &  ont  difné  avec  meflîeurs  de  la 
ville  au  grand  bureau. 

Sur  les  deux  attendant  trois  heures 
font  venus  par  devers  lefdids  fieurs  P.  des 
JM.  &E.  en  leur  bureau  les  fleurs  Bour- 
gongne  fit  Dauphin  heraults  d'armes  de 
S.  M.  du  filtre  d'Anjou  &  d'Orléans, 
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afiiftez  de  dix  trompettes  du  roy  j  aux- 
quels heraults  voulant  bailler  &  mettre 
entre  leurs  mains  par  M.  le  P.  des  M, 
le  placard  du  roy  pour  faire  Iadicke  pu- 
blication ,  lefdids  heraulcs  ont  did  qu'ils 
en  avoient  un,  qui  leur  a  voie  eftc  baille 
par  ledid  fieur  de  la  Ville-aux-Clercs 
lècretaire  d'eftat.  Et  au  mefine  inftanc, 
tant  meflîeurs  de  la  ville  que  meflîeurs 
du  chaftelet  fonc  defeendus  dudid  hof- 
tel  de  la  ville  pour  aller «nfemblcmenc 
faire  ladide  publication ,  mefdids  fieurs 
les  P.  des  M.  E.  &  greffier  vertus  de 
leurs  robbes  de  livrée  m  y-parties  ,  le 
procureur  du  roy  deJa  ville  de  la  rob- 
be  toute  d'efcarlacce.,  &  le  receveur  de 
ladide  ville  de  fon  manteau  à  manches 
de  taffetas  noir.  Et  ertans  tous  en  la  pla- 
ce de  Grève  devant  ledid  hoftei  de  ville 
montez  fur  leurs  «hevaulx  &  mulets , 
lefdides  trompettes  &  heraulcs  d'armes 
ont  faid  crois  chamades  pour  rendre  le 
peuple  ateentif  -t  &  l'und'iceulx  heraulcs 
a  publié  à  haulce  voix  ledid  craidé  de 
paix  j  &  aufli  coft  coude  peuple  s'eft  pris 
à  crier  à  haulce  voix  vtve  U  roy. 

De  ladide  place  de  Grève  lefdids 
fieurs  <le  la  ville  &  du  chaftelet  font 
allez  enfemblement  aux  aulcrcs  places 
publiques  faire  ladide  publication ,  lef- 
dids fieurs  du  chaftelet  ayans  la  main 
droide.  Et  ont  marché  par  les  rues  en 
l'ordre  qui  enfuit: 

Premièrement  marchoient  a  pied  les 
archers  de  la  ville  qui  occupoient  les 
deux  coftez  de  la  rue ,  &c  marchoient 
auflî  bien  devant  meflîeurs  du  chaftelet 
que  devant  meflîeurs  de  la  ville  ;  lefquels 
archers  eftoient  menez  par  leurs  capi- 
taines ,  fans  qu'il  y  euft  aucuns  fergens 
du  chaftelet ,  fors  quatre  qui  eftoient  à 
cheval ,  ôc  dont  fera  faid  cy-apresmen. 
tion. 

Après  lefdids  archers,  marchoient  i 
cheval  du  cofté  du  chaftelec  les  quatre 
maiftres  des  fergens  à  cheval  }  après 
eulx  les  quatre  audienciers  du  chaftelet 
à  cheval  &  en  houfle  -,  &  à  cofté  d'eulx 
à  main  gaulche  les  quatre  fergens  de  la 
ville  à  cheval  &  en  houfle,  veftus  de  leurs 
robbes  my-parries. 

Après  eulx  dix  crompettes  du  roy, 
cinq  de  chacun  cofté  de  la  rue,veftus  des 
livrées  du  roy. 

Apres  eulx  les  deux  heraulcs  d'armes 
tenans  chacun  un  cofté  de  la  rue ,  ef- 
tans  à  cheval ,  bottez  &  efperonnez ,  l'ef- 
pée  au  cofté ,  veftus  de  leurs  cocces  d'ar- 
mes ,  un  bafton  fleurdelifé  à  la  main, 
&  chacun  la  tocque  de  velours. 
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Apres  eulx  marchoienc  colle  à  cofte 
M.  le  greffier  de  la  ville  &  celuy  du 
chaftelet  a  cheval  &  en  hoiuTe  ,  ledid 
fleur  greffier  de  la  ville  veftu  de  fa  rob- 
be  de  livrée  my-partic,  &  le  greffier  du 
chaltelet  d'une  robbe  noire ,  ayans  cha- 
cun leur  chapeau  fur  la  tefte. 

Après  culx  i  main  droide  eftoic  M. 
Moreau  lieucenant  civil  veftu  de  la  rob- 
be d'efcarlatcc  rouge ,  monté  fur  un  mul- 
i«  }  Se  de  l'autre  cofté  vis-à-vis  eftoic 
monfieur  Sanguin  fleur  de  Livry  prefi- 
dent  au  parlement  en  la  cinquiefme 
chambre  des  enqueftes ,  prevoft  des  mar- 
chands ,  veftu  de  fa  robbe  de  facinmy- 
partie.  M.  le  lieutenant  criminel  vertu 
de  fa  robbe  rouge  marchoit  avec  le  pre- 
mier efchcvin  veftu  de  fa  robbe  my- 

Êartie.  M.  le  lieutenant  particulier  fem- 
lablcment ,  veftu  de  mefme.  Meffieurs 
les  quatre  confeillers  du  chaftelec  vcftus 
de  robbes  noires  marchans  a  la  queud 
l'un  de  l'autre  }  &  M.  le  procureur  du 
roy  du  chaftelet  veftu  de  fa  robbe  d'ef. 
carlatte.  Lcfdids  confeillers  fuivis  de 
quelques  comminaircs  du  chaftelec  a 
cheval. 

Et  de  Taultre  cofté  a  main  gaulche, 
vis-a-vis  lcfdids  fleurs  lieutenant  parti- 
culier &  confeillers  fuivoienc  mcfTieurs 
les  aultres  cfchevins  veftus  de  leurfdic- 
res  robbes  my-parcies ,  M.  le  procureur 
du  roy  de  la  ville  de  fa  robbe  d'efear- 
latre,&  M.  le  receveur  de  fon  manteau 
à  manches  noir.  • 

Et  en  cet  ordre ,  deladide  Grève  fonc 
allez  à  la  croix  du  Tiroucr ,  aux  halles, 
devant  S.  Jacques  de  Phofpital ,  au  Ci- 
metière S.  Jean,  i  la  place  Royale ,a  la 
place  Mauberr  &  au  bout  du  faûlxbourg 
S.  Michel ,  auquel  lieu  la  ville  &  le  cha- 
ftelet Se  lefdids  heraults  Se  trompettes 
le  font  feparez. 

Lefdids  fieurs  de  la  ville  avec  leurs 
archers  font  revenus  audid  hoftel  de 
ville  j  Se  ledid  fleur  lieucenant  civil  Se 
aultres  fîeurs  du  chaftelet  s'en  font  allez 
pour  reconduire  ledid  fieur  lieucenant 
civil  logé  rue  des  Bernardins.  Et  leur  a 
efte  baillé  parmefdids  fleurs  de  la  ville 
une  douzaine  de  leurs  archers  pour  les 
reconduire ,  d'autant  que  à  toute  ladide 
cérémonie  les  fergens  du  chaftelet  n'y 
avoicnt  afliftéi  auffi  ils  ne  fe  fuffent  ja- 
mais acordez  avec  les  archers ,  Se  auffl 
que  meflieursde  la  ville  ne  l'cufTcncpas 
iouftert. 

Enfuit  la  cencur  deladicte  publication 
&  traidc  de  paix. 
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Ltt  nynefu  ntere  ayant  U  gouvernement 
des  fnvince (  Je  de^à  U  Lo.re  fendant 
f  aèfence  de  fa  majefi. 

ON  faid  a  fea  voir  que  paix ,  aljian  
ce  &  bonne  confédération  a  efte  A*- 
conclue  encre  tres-hault  -  cicpudluic 
Se  tres-excellencprince  Louis  par  laera- 
ce  de  Dieu  roy  de  France  Se  de  Na 
varre  noftre  fouverain  feigneur  ,  &  tres- 
haulr  Crcs-puifEiùt  &  crcs-excellcnc  prin- 
ce Charles  par  la  mefme  grâce  de  Dieu 
roy  delà  Grande  BrecagV,  fcurs k£ 
jeds  royaumes,  terres  &  pays  de  leur 
obeyilancci  lalibercé  du  commerce refl 
tabhe  entre  les  fubjeds  dc/dids  royau- 
mes félon  leurs  anciennes  alliances  Se 
confédérations ,  demeurans  les  anciens 
"nedepaix,  alhancesj.gues 
deffenflves,  que  ceulx  faids  fur  le  fi.b. 
)cd  du  commerce, en  leur  pleine  &  en- 
tière force,  fans  que  par  lesades  d'hof. 
tihcé  commis  îlspuifTenteftre  dïdsavoir 
efte  eufrainds  pour  l 'advenir.  Et  d'au- 
tinc  Qu'il  a  efté  expédié  de  part  Se  d'aul. 
tre  plufieurs  commuions  pour  faire  la 
guerre  fur  la  mer,  Se  qu'au  jour  du  rraic 
t-  arrefte  ni  à  celuy  de  la  publication 
les  capicaines  qui  fonc  fur  la  mer  n'en 
peuvent  avoir  congnoiuance ,  il  leur  eft 
donné  deux  mois  de  temps  du  jour  de 
la  fignature  defdids  articles  pour  reve- 
nir i  pendant  Jefquels  ce  qu'ils  pourront 
faire  ne  fera  mterprerc  à  rupture  ou  con- 
travention à  la  prefence  paix  ,  mais  couc 
ce  quf  aura  efte  pris  par  culx  fera  ref- 
ticuea  la  première  demande,  fi  les  équi- 
pages n'onc  efté  relafchez  dès  l'inftant 
qu  ils  fonc  arrivez  aux  porcs.  Faid  à  Pa- 

g  ,e  x'x:  'our  dc  MaY  m.  pc.  yxix. 

!>'$ne,  MARIE  ,  &  ffa         D£  Lo_ 

M£N1£. 

frayant  ledid  placard  efté  imprimé, 
a  elle  auffl  imprimé  au  bas  d'iceluy  pla-  I 

fui  P°Ur  VCndrC  par  b  Villc  cc  q  " 

CE  JOURD'HUY  Dimanche  xx  - 
May  M.  dc.  xx ix.  fur  les  deux  heures 
de  relcvéc.les  fleurs  Bourgongnc&  Daul- 
phin  heraulcs  d'armes  du  roy  fonc  ve 
nus  en  l'hoftel  de  la  ville  pardevanc 
nous  prevoft  des  marchands  Se  cfche- 
vins d'icelle  j  Se  après  avoir  prcièutc  Se 
mis  en  nos  mains, ainfi  qu'avoient  faid 
leurs  predccefleurs  ,  le  placard  Se  or- 
donnance cy-defTus  cranferipee,  noufdids 
prevoft  des  marchands,  cfchevins  avec 
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les  procureur  du  roy,  greffier  8c  rece-  vouloir  permettre  8c  prefcrire  â  Ieurdid 

veur  de  ladide  ville,  affiliez  de  nos  1er-  corps  telles  armoiries  qu'il  nous  plaira. 

fcns  8c  archers ,  fommcs  forcis  dudid  Confideré  le  contenu  en  laquelle  re- 

oftel  de  la  ville  ,  affiliez  comme  deflusj  quelle ,  8c  aulïï  qu'il  eft  couc  notoire  que 

6c  en  nos  prefences  8c  des  fieurs  lieute-  plu  fieurs  marchands  de  cette  ville ,  pour 

nans  civil ,  criminel  8c  particulier  ,  qua-  avoir  mérité  dû  public  en  leur  trafic 

tre  confeillers  8c  les  procureur  du  roy  de  la  marchandife ,  ont  elle  tirez  dudid 

8c  greffier  dudid  chaftelet ,  qui  auffi  font  corps ,  8c  appeliez  efuides  charges  d'ef- 

venus  nous  trouver  audid  hoflel  de  la  chevins ,  juges,  confuls , gardes  8c  rece- 

ville,  avons  par  lefdids  hcraults  au  Ion  veurs  generaulx  des  pauvres,  dont  ils 

de  dix  trompettes  du  roy  faid  publier  fe  font  dignement  acquittez,  8c  à  fin  de 

ladide  paix  dans  ladide  place  de  Cire-  les  obliger  de  continuer  8c  porter  les 

ve ,  8c  delà  ez  aultres  places ,  lieux  8c  aultres  à  les  imiter  à  l'ad venir  par  quel- 

marthez publics,  fuivant  le  mandemenç  que  marque  8c  degré  d'honneur }  nous, 

à  nous  envoyé  de  la  part  de  S.  M.  ainiî  fur  ce  ouy  le  procureur  du  roy  de  la 

qu'il  a  accoultumé  d'eftre  faid  en  fem-  ville ,  avons  permis  8c  permettons  audtd 

blable  affaire.  Signé  >  Clément.  corps  des  marchands  merciers  greffiers 

&  jouailliers  de  cette  dicte  ville  d'avoir 

Armoiries  accordées  parles  prevoft  des  mar-  en  Ieurdid  corps  8c  connu unaul ce  pour 

chauds  é"  efebevins  de  Paris  aux  corps  armoiries  trois  nefs  d'argent  à  bannière 

des  marchands  de  cette  ville.  de  France  ,  un  foleil  d'or  à  huid  rais 

en  chef  entre  deux  nefs ,  lefdides  arrnoi- 

ATous  ceulx  qui  ces  prefentes  1er-  ries  en  champ  de  finople ,  8c  telles  qu'el- 
tres  verront,  Chriftophle  Sanguin  les  fonecy-deffus  empraintes }  lefquelles 
feigneur  de  Livry  ,confeillerduroy  nof-  nous  avons  données  ,  arreftées  8c  con- 
tre lire  en  fes  confeils  d'eflat  8c  privé ,  cédées  audid  corps  defdids  marchands 

Î>rcfident  de  fa  cour  de  parlement  en  merciers  groffiers  8c  jouailliers ,  pour 
a  cinquiefme  chambre  des  enquefles  d'i-  s'en  fervir  en  Ieurdid  corps  à  tousjours 
celle ,  prevoft  des  marchands ,  8c  les  ef-  8c  perpétuité ,  tant  aux  ornemens  de  leur 
chevins  de  la  ville  de  Paris ,  lalut.  S  ça-  chapelle ,  que  en  toutes  les  aultres  occa- 
voir  faifons  que  veu  la  requelle  à  nous  fions  qu'ils  en  auront  befoing,  mefmes 
faide  8cprcfentée  parle  corps  des  mar-  pour  accacberaux  torches  8t  cierges  qui 
chands  merciers  groffiers  8c  jouailliers  feront  donnez  par  ledid  corps  pour  ler- 
de  cette  dide  ville ,  contenant  que  corn-  vir  aux  enterremens  8c  fervices  de  ceulx 
me  citant  l'un  des  plus  grands  corps  de  dudid  corps  qui  feront  décédez ,  8c  qui 
ladide  ville  ,  aufly  en  iceluy  y  a  nom-  auront  pafle  par  lefdides  charges  ou 
bre  de  perfonnes  d'honneur  8c  decon-  l'une  d'icclles,  fans  qu'ils  puiflèntpour 
fideration  5  lcfquels  pour  avoir  faid  la  jamais  en  changer  ny  blafonner  aultre- 
marchandife  honnorablement ,  8c  avoir  ment  que  comme  elles  font  cy-deffiis 
fervy  au  public  ,  ont  eu  l'honneur  d'à-  figurées.  En  tefmoing ,  8tc.  Faid  8c  don- 
voir  efté  appeliez  8c  de  palier  par  les  né  au  bureau  de  ladide  ville  le  Mardy 
charges d'efehevins  Juges,  confuls, gar-  xix.  jour  de  Juin  m.  dc.  xxix. 
des  dudid  corps  ,8c  de  receveurs  gene-  Pareilles  lettres  pour  les  marchands  dra- 
raulx  des  pauvres  j  qui  faicl  que  quand  piers  ,  au/quels  eft  accordé  pour  armoiries 
ils  font  décédez ,  ceulx  qui  font  lors  en  un  navire  d'argent  i  bannière  deFran- 
charge  de  gardes  affilient  à  leurs  fune-  ce  flottant ,  un  œil  en  chef ,  lefdides  ar- 
railles  8c  enterremens  avec  les  parensô:  moiries  en  champ  d'azur,  jl y  eft  faiU 
amis  des  deflunds  j  raefme  ledid  corps  mention  de  leur  chapelle  de  S.  Nicolas 
fournifl  quelques  torches  8c  luminaires,  fondée  en  l'eglile  des  fainds  Innocens. 
tant  aufdids  enterremens,  qu'au  fervi-  Lcfdittes  lettres  du  ij.  Juin  «619. 
ce  qu'ils  font  dire  en  leur  chapelle  du  Pareil/es  dudid  jour  17.  7«/b  1619.  pour 
Sepulchre.  Mais  afin  de  rendre  à  l'ad-  le  corps  8c  communauté  des  marchands 
venir  Iefdids  enterremens  8c  fervices  plus  efpiciers  8c  apoticquaires  de  cette  ville, 
honnorables  à  la  mémoire  des  deflunds,  aufquels  lefdiÙs  fieurs  prevoft  des  marchands 
defireroient  faire  metere  8cappoferaux  &  efebevins  donnent  pour  armoiries  coup- 
torches  qui  feront  ainfy  données  parle-  pé  d'azur  8c  d'or  -t  fur  l'azur  à  la  main 
did corps  8c  communaulté  defdids  mar-  d'argent  tenant  des  balances  d'or  }  8c 
chands ,  des  armoiries  j  ce  qu'ils  ne  peu-  fur  For  deux  nefs  de  gueulle  flottantes 
vent  8c  ne  veulent  entreprendre  fans  nof-  aux  bannières  de  France ,  accompagnées 
tre  permiffion  j  requérant  à  cette  fin  leur  de  deux  eltoillcs  à  cinq  poindes  de 

gueulle 
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gueulle ,  avec  la  devifè  au  hauk  :  Lan-  eftoit  indifpofé. 

ces  &  pondéra  fervant.  Apres  mcfdids  fieurs  de  Ja  ville  mar- 

jlutrcs  du  mefmtjMtr  17.  Juin  1619.fr  choient  aucuns  de  meflieurs  les  confeil- 

le  corps  fie  communaulté  des  marchands  1ers  de  la  ville  fie  les  quarteniers,  auffi 

bonnetiers  de  cette  ville ,  où  il  leur  eft  tous  a  cheval  &  en  houfle. 

accordé  pour  armoiries  cinq  nefs  d'argent  Et  en  cet  ordre  font  allez  en  ladide 

aux  bannières  de  France  ,  une  eftoille  eglde  des  CordeUers ,  où  ils  ont  entre 

d'or  à  cinq  poindes  en  chef,  lefdides  parla  grande  porte  ,  fie  en  entrant  dans 

armoiries  en  champ  violer.  i'egbiê  ont  pris  de  leurs  fêrviteurs  leurs 

Autres  du  6.  Juillet  1619.  accordées  <tu  bonnets  carrez. fie  tocques  de  velours  , 

Corps  des  marchands  de  vins  de  la  ville  font  entrez  dans  le  chœur  ,  où  ledick 

de  Paris,  par  Ufquetïes  lefMfs prtvofi des  lieur Puget  heutejianx  dcfdides  ceremo- 

marchands  &  efchtvtns  leur  permettent  nies  les  areceus  fie  placez  dans  les  haul- 

audid  corps  &  communaulté  des  mar-  tes  chaifes  du  chœur  en  entrant  ,a  main 

chands  de  vins  d'avoir  pour  armoiries  gaulche,  au -dellus  de  meflieurs  lesrec- 


un  navire  d'argent  à  bannière  de  Fran- 
ce flottant ,  avec  fix  aulrres  petites  nefs 
d'argent  à  l'enrour ,  une  grappe  de  rai- 
fïnen  chef,  leidides  armoiries  en  champ 
d'azur  bleu. 


1  »...». 1 


teux  8c,  d odeurs  de  l'univCrfiré. 

Incontinent  après  font  venus  meffieurs 
des  cours  fouveraines.  Le  parlement  s'eft 
mis  dans  les  haultes  chailes  en  entrant 
à  main  droide  j  melTieurs  de  la  cham- 
bre des  comptes  de  l'aultre  cofté  ■>  après 

FuneraslUs  &  Pompe  funèbre  de  Uprincefe  î"efdias  .fieurs  dcs  comPucc$  ™^™»de 

j  c  i'  cour       aydes  proche  meilleurs  de 

'  la  ville.  Nota  que  le  chaftelec  n'y  eftoit 

■Eâioott»  point. 

I? JOfïZ*  T    ^  Samedy  xx.  Odobre  m.  dc.  xxix.  ,  Sur  les  unze  heures  fie  demyc les  qua- 

Zw,  ni     I  ^  Sur  les  neuf  à  dix  heures  du  ma-  tre  heraults  d'armes  font  allez  quérir 

oefican  delà  tin  meflieurs  les  prévoit  des  marchands  le  grand  deuil  pour  l'accompagner,  qui 

^"iat  ^  efchevins  8c  le  corps  de  la  ville  (  en  con-  eft  venu  aufli-toft ,  maxehans  devant  les 

F  b  ki  moai  fequence  de  la  lettre  de  cachet  du  roy  a  fêrviteurs  fie  officiers  de  ladide  dame  en 
fa  Vctdredj.  eux  prefentée  par  fiCur  pUget  lieutenant 

du  grand  maiftredes  cérémonies ,  *iîiJlc 


de  fix  gentilshommes  de  M.  le  prince  de 
Conde ,  fie  de  la  femonce  faide  au  bu- 
reau de  la  ville  par  les  crieurs  des  corps 


grand  nombre. 

Plusieurs  marefehaulx  de  France  Ôc 
chevaliers  de  l'ordre. 

Après ,  monûcur  le  prince  de  Condé 
veftu  d'une  grande  robbe  en  deuil ,  le 


fiede  vins  le  Mardv  précèdent  )  font  par-  c napperon  en  tefte  ,  fon  collier  de  l'or- 

tis  dc  l'hoftel  de  ville  pour  aller  aux  Cor-  dre,  mené  ôc  conduid  par  M.  le  comte 

deliers  en  l'ordre  fie  ainfi  qu'il  enfuit  j  de  Soiûons  prince  du  fang ,  qui  eftoit 
mais  une  heure  auparavant  ils  avoient 


envoyé  la  compagnie  des  harquebufiers 
de  ladide  ville  par  devers  meffieurs  des 
cours  lbuveraincs ,  pour  les  conduire  auf- 
dids  Cordeliers. 

Premièrement  marchoient  les  archers 
de  ladide  ville. 


en  manteau  de  deuil  Se  fon  ordre  par  def- 
fus ,  luivis  de  plufîeurs  ieigneurs  fie  gen. 
tilshommes. 

Lequelfieur  prince  a  pris  fà  place 
feul  au  dCTTus  de  meflieurs  du  parlement 
vers  l'autel  j  6c  mondid  fieur  le  comte 
de  Soldons  a  laide  le  deuil ,  fie  eft  allé 


Après ,  les  dix  fergens  de  ladide  vil-  prendre  fà  place  de  l'aultre  cofté  au- 

le  veftus  de  leurs  robbes  m  y- parties ,  a  deflus  de  meflieurs  de  la  chambre  des 

pied.  comptes ,  meflieurs  du  parlement  ne  lu  y 

Après ,  M.  le  greffier  de  la  ville  feul  ayant  voulu  permettre  de  fe  mettre  au- 

à  cheval  en  houfle ,  fie  veftu  de  fon  man,  deflus  d'eulx ,  fie  qu'Us  ne  le  ceddoienc 

reau  à  manches  noir.  que  au  grand  deuil.  Et  de  faid  cela  fut 

Après,  meflieurs  les  prevoft  des  mar-  ainfi  arrefté  auparavant  que  ledidjour 

chands ,  efchevins  fie  procureur  du  roy  de  Samedy  fuft  arrivé ,  de  crainte  de 

de  la  ville  deux  a  deux ,  aufli  à  cheval  diflènfîon  lors  de  ladide  cérémonie, 
en  houfle ,  fie  veftus  de  leurs  habits  noirs      Chacun  ayant  pris  place  ,  la  mcfTe 

te  ordinaires ,  à  fçavoir  ceulx  de  rob-  commença  en  muuque ,  l'oraiion  fune- 

bes  longues  defdides  robbes  longues  fie  bre  dide  par  M.  de  Cofpean  cvefque 

ordinaires,  fie  les  aultres  de  leurs  man-  de  Nantes. 

teaulx  a  manches.  M.  le  receveur  de  la      La  meflè  fie  les  cérémonies  achevées, 

vUle  ne  s'y  trouva  point,  d'autant  qu'il  fie  le  grand  deuil  s'en  eftant  «etourné  3 
Ton*  II.  Pan.  M.  F  f  t  f 
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  chacun  s'eft  retiré ,  &  mcfdids  fieûrs  de 

la  ville  font  revenus  audiâ  hoftel  de 
ville  en  pareil  ordre  qu'ils  en  eftoient 
partis. 

Ladiâe  eglife  des  Cordeliers  eftoit 
toute  tendue  de  ferge  noire, &  deux  lez 
de  velours  dans  le  choeur  avec  grande 
quantité  d'armoiries  aux  armes  de  la- 
•diâe  dame.  La  chapelle  ardente  au  mi- 
lieu du  choeur  j  les  beraults  d'armes  à 
l'entour  de  ladiâe  chapelle  ardente.  Le 
-corps  de  ladiâe  dame  ious  ladide  ebap- 
pellc  ardente.  Au-devant  d'icelle  contre 
«erre  le  grand  manteau  royal  de  velours 
violet  bordé  d'hermines.  Une  grande 
quantité  de  lumières  &  cierges  dans  la- 
diâe egltfe.  La  melle&  office  faiâspar 
M.  J'archevefquc  de  Paris. 

Mort  &  txemio*  de  meffîre  Louis  de  Ma. 
filLu  maufehai  de  France. 

- 

L£ Dimanche  ix.  May  m.  dc.xxxiïv 
meilleurs  les  prevoft  des  marchands 
<&  efchevins  de  la  ville  de  Paris  ont  re- 
ceu  lettres  de  cachet  du  roy  dont  la  te- 
neurenfuit:DE  PARLE  ROY.  Tres- 
chers  ÔC  bien  amez.  La  chambre  par 
nous  cftabliea  Ruel  ayant  donné  juge- 
ment de  mort  àl'eocontre  du  marefchal 
de  Marillac ,  lequel  doibt  eftre  exécuté 
en  la  place  de  Grève  de  noftre  bonne 
ville  de  Paris ,  nous  avons  eftimé  n'y 
avoir  de  lieu  plus  commode  pour  pro- 
noncer fon arreft .que l'hoftel  commung 
de  noftrediâe  ville  ,  ni  perfemne  qui 
mieux  le  peut  faire  exécuter  que  le  fieur 
Teftu  chevalier  du  guet) auquel  ayant 
aulïi  ordonné  receveur  lediâ  de  Maril- 
lac du  lieutenant  de  nos  gardes  qui  en 
eft  chargé ,  &  luy  de  demeurer  jufques 
à  l'exécution ,  ce  qu'il  ne  pourroit  feu- 
rement  faire  s'il  n'eftoit  maiftre  abfolu 
dudiâ  hoftel.  A  cescaufes  nous  voulons 
te  vous  mandons  que  vous  ayez  à  faire 
bailler  audiâ  chevalier  du  guet  toutes 
les  clefs  des  portes  5c  celles  des  cham- 
bres qu'il  jugera  eftre  necellàires  pour 
la  garde  dudiâ  de  MarilJac  jufques  à 
l'heure  de  l'exécution ,  pendant  laquelle 
nous  voulons  que  vous  loyez  audid  hof- 
tel ,  afin  que  par  vos  présences  vous 
conteniez  toutes  choies  en  devoir.  N'y 
faides  donc  faulte  j  car  tel  eft  noftre 
plaifir.  Donné  à  S.  Germain  en  Laye 
le  ix.  jour  de  May  l'an  m.dc.  xxxn. 
Siyté  ,  LOUIS  j  &  au  deffimhs  ,  n  E 
LomFNII.  Et  a»  dos  eft  efeript  :  A  nos 
nos  tres-chers  &  bien  amez  les  prevoft 
<les  marchands  ôc  efchevins  de  noftre 


bonne  ville  de  Paris. 

Sur  lesquelles  lettres  le  lendemain 
dtxiefme  jour  dudid  mois  de  May  fur 
les  lept  heures  du  matin  meflieurs  les 
prévoit  des  marchands ,  efchevins ,  pro- 
cureur du  roy ,  greffier  ce  receveur  de 
la  ville  fe  font  trouvez  audid  hoftel  de 
la  villé ,  où  aulU-coft  eft  arrivé  ledid 
lîeur  Teftu  chevallier  du  guer,  affifté 
de  coûte  fa  compagnie  de  gens  de  pied 
garnis  d'armes.  Auquel  fieur  Teftu  met 
diâs  fieurs  de  la  ville  ont  faiâ  bailler 
les  clefs  des  portes  &  advenues  dudid 
hoftel  de  la  ville ,  &  ont  arrefté  la  cham- 
bre où  ils  mettraient  lediâ  fieur  de 
Marillac  pour  luy  prononcer  fon  arreft, 
qui  eft  celle  du  cafté  du  S.  Elpnt  ref- 
pondant  fur  la  cour  dudid  hoftel  de 
ville- . 

Sur  les  neuf  heures  du  marin  eft  va- 
nu  dans  la  Grève  trois  compagnies  des 
gardes  du  roy ,  tant  Françoiies  que  Suif- 
lcs ,  qui  fe  font  faifis  de  toutes  les  rues  & 
advenues  rcfpondans  dans  ladide  place. 

Sur  les  dix  heures  l'on  a  amené  du- 
did Ruel  audid  hoftel  de  la  ville  ledid 
fieur  de  Marillac  eftant  dans  un  carro/Tc 
aJîifté  de  la  compagnie  du  roy  a  che- 
val ,  &  de  deux  compagnies  des  gardes, 
le  tout  conduid  par  Je  lîeur  des  Ruaux 
lieutenant  des  gardes  du  corps  du  roy, 
qui  fift  monter  ledid  fieur  de  Marillac 
dedans  la  chambre  qui  luy  eftoit  prépa- 
rée,  en  laquelle  on  avoir  mis  un  tableau 
du  crucifix  6c  une  croix  d'argent.  Etef- 
tant  dans  ladide  chambre  ledid  fieur 
des  Ruaux  a  did  audid  fieur  de  Maril- 
lac qu'il  avoit  eu  charge  du  roy  de  l'ac 
conduire  jufques  audid  hoftel  de  la  ville, 
ce  là  Je  mettre  entre  les  mains  &  à  la 
garde  dudid  fieur  Teftu.  Etaum-tofta 
ledid  fieur  Teftu  did  audict  lîeur  de  Ma- 
rillac qu'il  avoit  efté  donné  un  arreft 
contre  luy  à  Ruel ,  &  qu'il  euft  à  le  met- 
tre en  eftat  pour  luy  prononcer  fon  ar- 
reft. Lequel  fieur  de  Marillac  aurait  ofté 
fon  manteau  Ôc  fon  chappeau  ,  de  fe  ferait 
mis  à  genoux  devant  ladide  croix ,  où 
auffi-t  >ft  fon  arreft  de  mort  luy  a  efté 
prononcé  par  le  fieur  Billotte  greffier 
de  ladide  chambre  de  Ruel  -t  &  au  me£ 
me  inftant  l'exécuteur  de  la  haulce  juf- 
tice  luy  a  lié  les  mains ,  &  luy  a  efté 
baillé  deux  dodeurs  de  Sorbonne  nom- 
mez du  Puys  &  le  Clerc ,  fit  deux  pè- 
res Fcuillans  t  l'un  defquels  nommé  A  ire- 
line  qui  l'a  confeflé  ;  &  ont  efté  leldids 
quatre  hommes  d'eglile  continuellement 
avec  luy  jufques  à  la  mort. 

Et  environ  les  quatre  heures  de  re- 
levée 
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levée  ledid  exécuteur  luy  a  couppé  les   ve  régna  a  efté  chanré  ,  te  que  lefdids   

cheveux  dedans  ladide  chambre.  Ce  hommes  d'eglife  font  descendus  de  def-  Aw  Uji 
faid  a  efte  mené  au  fupplice  &  conduit  fus  l'efcharrault ,  après  avoir  efte  bandé, 
par  ledid  fieur  chevallier  du  guet  &fes  ledid  exécuteur  luy  a  tranché  la  tefte, 
gens  jufqucs  fur  le  perron  dudid  hoftel  laquelle  avec  le  corps  ont  efté  mis  dans 
ville,  où  luy  a  cfte  encore  prononcé  un carrofle , &  a  efté conduid  tout  mort 
fon  arrcll.  Et  aullî  toft  eft  monté  fur  un  en  la  maiibn  d'une  Tienne  lecur  demeu- 
cfchaffault  qui  eftoit  proche  &  vis-à-vis  rante  en  la  rue  Chappon  ->  &:  depuis  a 
la  grande  porte  dudid  hoftel  de  ville }  efté  enterré  en  l'égaie  des  Feuillans. 
où  s'eftant  nus  à  genoulx ,  après  que  SaL 

■  '  * 

.  „  


Ç  T  T  TJ  T 
3 


EMENT 


POUR  LE  RECUEIL  DES  PIECES 

jufhficatives  de  l'hiftoire  de  Paris. 

Comfofe  de  titres  &  acles  recouvrez,  pendant  le  cours  de  l'imprejpon 
des  trois  volumes  de  preuves ,  &  arrangez*  félon  l'ordre 

chronologique. 

Privilèges  accorderai  tevefque  ér  au  chd-  nitricis  honore  &memoriâ  ,  exterorum- 
pitre  de  Paris  par  les  r.  if  Charlemagne,  que  fandorum  late  per  orbem  conftruc- 
Lomii  le  Debovaire  ,  Lothaire  ,  Louis  le  tas  muneribus  locupletare ,  prac  carreris 
Gros,  Louis  le  Jeune  &  Philippe  Auyifie.    eriam  omnibus  digniùs  ipfam  gloriofam 

Dei  genitticem  quam  optimis  donispla- 

IN  nomme  fandx  &  individu*  Tri-  care,  fitipfius  eccleuam  quxpoft  Deum 
nitatis ,  in  Cbrifti  nomine  ,ego  L.  cccli  tenens  apicem  ,  ligandi  6c  folvendi 
Dei  dUpenfante  milericordia  in  re-  plenam  in  filio  obrmet  poteftatem,  di- 
gcmFrancorumfubhmatus  -t  onini-  virns  honorificc  ditare ,  juftis  ac  *  ratio- 
bus  epifeopis,  abbatibus  ,  ducibus,  nibus  eorum  petirionibus  acquievimus  ,  . 
comitibus ,  vicarns ,  centenariis  ,  tholo-  &c.  Adum  p'ublicè  Parifius  anno  incar- 
nants ,  adionarùs  &  univerfis  res  nof-  nati  verbi  m.  c.  xviii.  regni  noftri  xi. 
tras  procurannbus  ,  prxièntibus  feihect    Adelaidis  reginx  v.  aftantibus  in  palatio 


&  f  uturis  ,  notum  heri  volumus  quod  noftro ,  &c. 

vcncrabilis  Girbcrtus  Panfiorum  epif-  Carolus  Dei  gratiâ  rex  Francorum 

copus,Bernerusdecanus,  Stephanus  can~  &  Longobardorum  ac  patricius  Ro- 

cellarius  nofter  atque  ejufdcm  ecclefix  manorum  ,  omnibus  fidelibus  noftriî 

archidiaconus ,  totufque  Parilïcnfis  com-  tam  prefentibus  quam  futuris.  Si  péri- 

munis  convenais  detulerunt  nobis  prx-  tionibus  facerdotum  hoc  quod  noftris 

ceptum  prxdecelloris  noftri  L.  Caroli  auribus  innotuerint  ad  eftedum  pro  Dei 

filn  ,  in  quo  continebarur  quaiiter  ipfe  amore  mitterc  ftuduerimus,  procul  du- 

&.  anteceilorcs  fuireges  videlicet  Fran-  bio  xrcrnx  vitx  remunerationem  ha- 

corum  ,  redoribus  ecclefix  fandx  Dei  bituri  non  dubitamus.  Ideo  dum  plu- 

genitneis  &  fandi  Stephani  protomar-  ribus  habetur  percognicum  quaiiter  ec- 

tvris, atque  fandi  Germani  confell'oris,  clefia  Panfiaca  ,  qux  eft  in  honore  fanâx 

jn  quorum  honore  ipfa  fedes  Parifiaca  Maria- matris  Domini  noftri  Jefu-Chrifti, 

dicara  eft,  concefliuent  ,  &c.  Nos  ira-  &  Sandi  Srephaniprotomartyris,  &  fanc 

que  utile  atque  perneceilanum  eflè  ien-  ti  Dvoiiifn  ,  &  fandi  Marcelli  &  fandi 

tientes  unicuique  veftrum  m  his  qua:  in  Clodoaldi  confefloris,  &  exterorum  do- 

hoc  mundo  ad  tempus  iibi  funt  à  Dco  minorum  quorum  pignera  in  ipfa  plèbe 

collata  propter  omnipotente  hononti-  vel  in  ipla  cccleiîa  Parifiaca  requieicunt, 

tx-ntiam  ,  eccleiïas  vero  beat*  Maria:  gc-  &cc.  Prxcipiçnces  emm  jubemus ,  ut 

Tenu  II.  Pm.  HI.  S  iii  ij 
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oue  vos ,  neque  juniores ,  neque  fuccef- 
fores  veftri,  nec  ullus  quiUbecex  judicia- 
ria  poteftate  accindus ,  vel  pcr  quem- 
•cumque  modum  t  nuUifque  ingénus ,  in 
curtis  vel  in  terricoriis  in  infulis  poûris 
vel  in  aliis  locis  ,  quod  preienti  cempo- 
re  habere  vel  pondère  videntur ,  auc 
•quod  in  antea  à  Deum  rimentibus  ibi- 
dem additum  vel  cellatum  fuerit ,  nec 
ad  caufas  audiendas,  nec  fredaexigen- 
da ,  nec  diftridiones  faciendas ,  nec  ullas 
paratas  requirendas ,  nec  ulkun  thelo- 
neum  de  omnibus  caufis  exadando ,  nec 
rotaticum  nec  foraticum  nec  pulvara- 
ticum  pendere  nec  exigere  nec  facere 
ulcerius  prarfumaris.  Si  quis  vero,  quod 
abfit,  concra  hocnoftrx  audorkaris  edic- 
rum  vel  conceflum  infurgere  temptave- 
ht ,  Dei  omnipotentisincurrac  maledic- 
iionem,&ardatus  atque  conftridus  igneis 
cacenis  inferni  percuffione  fandx  Dei 
Genitricis  Marix  6c  omnium  fandorum 
horumque  epifcoporum  fie  anathcmaci- 
zacus ,  atque  divisa*  ultioae  perfoflus  ani- 
mam  expirée  vindicationis  leprâ  lania- 
tus.  Signum  Caroli  régis  gloriofiffimi. 


iv.  Kalendas  Novcmbris,  anno  Chriito 
propicio  vu.  impehi  domiui  Ludovici 
imperatoris.  Adum  *  Parifiaco  palario  *Fm)t 
publiée  ia  Dei  nomine,  ainen. 


I 


A  M  »t». 


IN  nomine  Dei  &  falvatoris  Domina 
noftri  J.  C.  Ludovicus  divinâ  ordi- 
nante  providentiâ  imperator  auguftus. 
Si  peritionibus  fâcerdotum  in  quibufli- 
bet  necefficaribus  ecclefiallicis  noftra 
audoricat*  fublcvaadu  confulimus ,  6c  ad 
rainiftenum  eorum  bberius  excquendum 
epem  rerimus ,  à  fummo  poarince  do. 
mino  noftro  Jefu-Chriftoxtcrnx  remu- 
xifirarionis  largiri  nobis  pratmia  nonam- 
bigirau*.  Proinde  nocum  fit  omnibus  fide- 
iibus  fandx  Dei  ecclcûx  6c  noftris  pre- 
fenribus  fcUicec  6c  futuris,  quod  virve- 
jterabilis  Nicadu*  Parifiacx  urbiseccle- 
fix  epifeopus,  detulit  fèrenitari  noftrx 
quamdam  au&oricatem ,  quod  dominus 
&.  genitor  nofter  bons  memorix  Caro- 
lus  gloriofiûlmus  imperator,  ad  peririo- 
nem  praçdeccfloriî  iuiErchenradi  ipfius 
civiutis  epifeopi  fieri  jufïïc,  &c.  Nos 
itaque  inlpedâ  eâdem  audoritate  do- 
mini  6c  genitoris  noftri ,  libuit  nobis 
ejufdem  venerabilis  viri  petitionibus  af- 
fenfum  prxbcre,  6c  pacernx  audoritari 
nancquoquenoftram  jungere  audorita- 
tem.  Prxcipimusergo  atque  jubemusut 
omnes  res  &  mancipia  qux  ex  liberali. 
tate  eidem  collacx  ruerint  ecclefix  nof- 
tris 6c  futuris  cemporibus ,  per  ha  ne  nof- 
tram  audoricacem  redores  ipfius  eccle- 
fix abfque  ullius  inquiecudine  vel  injuf- 
ta  interpellatione  quiece  5c  feeurè  ha- 
ierc  vclpoulderc  valeant,  &c.  D~:*m 


N  nomine  fandx  ôc  individu*  Trini- 
taris  Lotarius  genitor ,  gcnitufque  Lu- 
dovicus uterque  opilante  gracia  Dei 
Francorum  reges.  Si  Tacerdotum  aefer- 
vorum  Dei  peotiones  quas  pro  utilicati- 
bus  Se  neceflîtacibus  fuis  fuorumquefub» 
jedorum  nobis  innotuerint ,  ad  cflèdum 
perducimus,  nonfolum  regiam  exerce- 
mus  coniùetudinem ,  vçrum  eriam  ad 
acternx  retributionis  beatitudinem  talia 
fada  auxiliante  Domino  nobis  profutu- 
ra  confidimus.  Idcirco  notum  euevolu- 
mirs  omnibus  fandar  Dei  ecclelîx  fide- 
libus  &  noftris,  tam  prarfentibus  quam  fei- 
licet& futuris,  quia  venerabilis  virEîi- 
furdusParifi^  ecclefue  epifeopus  noftraî 
mnotuit  lerenitari ,  fuggerentibus  itaque 
ac  intervenientibus  diledis  rîdelibus  noC 
tris ,  videlicetdulciûima  conjuge  Emma, 
atque  Hugone  excellentiifimo  duce , 
egrcgiifque  przfulibus  Alberone  Rcmen- 
fi  ,  Gibinno  Cabilonenli  ,quod  pro  Dei 
omnipotenris  amore  ,  &c.  Quapropter 
ftatuimus  atque  jubemus,  &  noftraprac- 
ceptione  confirmamus ,  &c.  Ôc  bas  no. 
minaras  villas  cum  omnibus  appendiciis 
&  redditibus  fuis ,  ut  diximus ,  ad  om- 
nes ejuTdem  congregationis  necelTitates 
6c  fuftentacula  mortalis  vicx  miniftran- 
da ,  vel  quôd  à  longo  tempore  ibidem 
funt  afpicientia,  vel  quod  ad  prxfens  afpi- 
cere  videntur  ,aut  deinceps  à  Deum  ri- 
mentibus  additum  vel  collatum  rueric , 
rcgali  audoritate  &  indulgentià  per  hoc 
prxceptum  coniîrmationis  noftrz.  Adum 
Compendio  palario. 


IN  nomine  fandas  6c  individux  Tri-  — 
nitatis ,  amen.  Ego  Ludovicus  Dei  A"  m' 
gracia  Francorum  rex.  Si  fervorum  Dei 
peciriones  quas  pro  ucilicatibus  6c  neceù 
fitacibus  nobis  innotuerint  ad  effèdum 
perducimus ,  non  folûin  liberalicaci  nof. 
crx  confubmus ,  verum  eriam  ad  alter- 
na: retributionis  bearitudinem  nobis  6c 
noftris  proruturum  confidimus.  Ideoque 
notum  eue  volumus  omnibus  fanctx 
eccleûa:  fidelibus  tam  futuris  quam  pre. 
fenribus ,  quod  Theobaldus  Parif.  eccle- 
fia:  venerabilis  epifeopus,  &  Clemens 
decanus  aliique  canonici  noftrx  fupplu 
caverunt  ferenitari  ,  quod  pro  Dei  on> 
nipocencis  amore  6c  ejufdem  ecclefix, 
&c.  Nos  ergo  ccclefiam  Parif.  in  cujus 
rl-v.ftro,  quafi  quodam  maternaii  gne- 
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roio ,  incipientis  vitx  &  pueririat  noftrx  moleAiam  ingerebat ,  cùm  eam  potefta.  — - 
exegimus  ccmpora ,  antecefloribus  nof-  temufquead  cempora  tuaPanï.epifcopus  A"- 
triscanorcm ,  fit  inter  regni  noftri  ccdc-  habuent  in  parochianos  de  Monte,  ac 
fias  enunentem  confideranr.es,  iniro  con-  prefby  terum  qui  eis  divina  pro  tempore 
filio  cum  fidelibus  noftris ,  pecicionibus  mimftrabac,quem,  etiam  fi  effet  canoni- 
iam  didi  cleri  alîènfum  prxbentes,  ve-  eus  régulai is,in  curam  parochix  commit* 
lue  poftulavcrunt  ticri ,  id  eft  quod  dorn-  cebac  ■>  fie  facerdos  poft  curam  fufeeptam 
munis  illa  feu  corredx  vel  gifla:  in  prx-  de  manu  epifeopi,  parochianos  ad  nu- 
didis  viHis  nullatcnus  de  extero  exigan-  tum  ejus  ligabac  paricer  &  folvebat  -}  fie 
tur  prxcipimus ,  atque  pro  peccacorum  fi  quis  excommunicatus  effet  ab  epilco- 
noftrorum  remuTione  fie  prxdcceflorum  po ,  vel  etiam  interdidus ,  prefby  ter  eum 
noftrorum  Francorum  regum  falute  con-  non  admiccebac  aJiquacenus  ad  divina^ 
firmamus,&c.  Adum  publiée  Parif.an-  qui  etiam  benedidiones  fponfarum  ,  pu- 
no  ab  incarnarione  Ûomini  u.  c.  lvii.  nficationes  de  partu  furgentium  fie  pu- 
Aftantibus  in  palacio  noftro ,  Sec         blicas  pcenitentias  non  aftumebat  fibi,nifi 

de  mandato  epifeopi  fpeciali }  fit  iî  fortfc 
T  N  nomine  fandx  fie  individux  Tri-  facerdos  calù  eifet  qui  non  poflec  popu- 
X  nicatb,  amen.  Ph.  Dei  gratté  Fran-  lo  miniftrare ,  ipfîus  exceflum  abbati  fan-, 
corum  rex.  Noverint  uni  ver  fi  prxfences  dx  Geno  vefx  fit  rratribus  epifeopus  nun- 
paricer  fie  fut  un ,  quod,  nos  prxdecefio-  riabac ,  qui  cognità  veritate  ,  amoto  in- 
rum  noftrorum  vcîtigiis  inhxrences  ,  fie  digno  ,  ad  animarum  curam  recipien- 
ecclefix  Parif.  quam  nos  ficut  fie  iidem  dam  alium  epiicopo  prxfentabat.  Cùm, 
prxdecefiores  noftri  inter  regni  noftri  ergo  noviflîme  ru  prxmonuiflès  abbatem 
ecclefias  familiarius  diligimus ,  jusfuum  uc  capcllanos  fiios  qui  parochiis  debc- 
illxfum  confervare  volences,  fidelibus  banc  defervire  ,  ad  fufeipiendam  curam 
noftris  decano  fie  capitulo  beacx  Marix  animarum  tibi  prxfentare  curarec ,  hoc 
Parif.  univerfo  confirmamus,  ficc.  Emp-  fe  fadurum  refpondit  ,aliquos  prxfenta. 
cionescdamquastam  apud  Andrifiacum  vit  j  fed  requifitus  quod  prxfenraret 
quàm  alibi  tempore  noftro  rationabili-  illum  qui  debebat  in  prxfaca  de  Monte 
ter  feccrunt  confirmamus  f  &  alia  qux  parochia  defervire  ,  djxittunc  eum  non 
deinceps  prxcedcntc  tempore  rationabi-  poflè  propter  abfentiam  prxfentarij  cùm- 
liter  pocucrunt  adipifei ,  fiec.  Adum  Pa-  que  hoc  fxpiùs  moqitus  facexe  non  cu- 
rifius,  anno  incarnati  Verbi  m.  c.  xc.  raret,  tu  fub  pcena  excommunicationis 
regni  noftri  xi.  aftantibus  in  palatio  nof.  parochianis  inhibuifti  de  Monte , ne  in 
tro ,  fiec.  Trtfn  des  Chartres  du  roy  ,  Pa-  ecciefia  fandx  Genovefx  vel  audirenc 
ris  111.  num.  i.  divina,  vel  aliqua recipexent  fâcramen- 

.  _        .  ,,,  ta,  nifiab  illo  prefby  tero  qui  animarum 

Sentence  du  pape  Innocent! ir  concernant   ^  ab     ^     £{    ^  feQ_ 

U  cure  de  S.  E/heme  du  Mont.  m  eadcm  (ak  ?[xfeRts 

INnoccntius  epifeopus  fervus  fervo-  parochia  publicè  recitata ,  eamque  pa- 

rum  Dti  y  vencrabili  fratri  Odoni  rochiani  de  Monte ,  ficut  folebant  jam- 

Parifienfi  epiicopo  ,  falutem  &  apofto-  diu  fervaverant ,  donec  facientibus  ca- 

licam  bcnediclionem.  Olim  inter  te  no-  nonicis  fândx  Genovcfx  ,  populo  con- 

mine  Parifienfis  eeelefix ,  &  diledum  fi-  vocato  ,  in  verbo  facerdotis  &  periculo 

lium  abbatem  fandx  Genovcfx  pro  ab-  animx  ,  per  vencrabilem  fratrem  nof. 

batia  fua  fuper  poueffione  juris  parochia-  trum  Tornacenfem  epjfcopum  ipfius  ec- 

lis  in  paroebia  de  Monte  ,  ouxftione  clefix  quondam  abbatem  fuit  publicè 

iuborta ,  fie  venerabili  fratre  noftro  P.  ar-  prxdicatum  quàd  fècurc  poterant  audi. 

chiepifeopo  Senonenfi,  tune  Parifienfi  re  divina,  cùm  in  eos  nec  archiepifeo. 

canonico ,  procuratore  tuo  pro  te  ,-dido  pus ,  nec  epifeopus  vel  archidiaconus  po£. 

Vero  abbate  nomine  eeelefix  fux ,  acce-  lct  excommunicationis  vclinterdidifén- 

dentibus  ad  apoftolicam  fedem ,  venera-  tentiam  promulgare  j  ficque  ab  eo  in- 

bilem  fratrem  noftrum  ï.  Albanenfem  dudi  fpiritualia  receperunt.  Te  igicur, 

epifeopum ,  fie  diledum  nliuro  G.  fandx  quemadmodum  prxmuTurn  eft}fpoliat9 

Marix  in  Aquîro  diaconum,  nunc  verà  obedientiàparocnixmernoratx,petebac 

tituli  fandi  Vicalis  prefby  terum  cardi-  didus  procurator  tuus  tibi  ante  omnia 

lem,  dedimus  auditores ,  in  quorum  prx-  quafi  poficlfionem  juris parochialis  refti- 

fèntia  didus  propofuic  procurator ,  quod  tui ,  adverfariis  tuis  fuper  bis  qux  adver- 

îdem  abbas  fuper  pofleûione  juris  paro-  sus  te  proponendaducerent,poftei,  ple- 

chiaUs  in  parochia  de  Monte  gravem  tibi  nariè  refponfuro ,  cùm  nec  ante  refb> 
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»  tutionem  refpondere  deberes  adverfa- 

ém.  not.    riis  fpoliatus,  &  quôd  epifcopus  Tor- 
nacenfis  8c  canonici  fxpedidi  de  prx- 
miffis  exccflibus  puîriremur ,  causa  poft- 
modum  coràm  delegaris  judicibus  ordi- 
lie  debito  pcrtradandâ' ,  in  quorum  prx- 
fenria  de  jure  Parifienfis  ecclefix  plenius 
probaretur ,  quôd  tune  temporis  prop- 
-cer  probarionum  inopiam  ficri  non  va- 
lebat.  Cxterum  prxfatus  abbas  versa  vi- 
ce novam  injuriam  inferri  fibi  per  te 
tune  novum  epifeopum  proponebat,  aflè- 
rens  eccleftam  fuam  cum  burgo  à  pri- 
mo fùndationis  tempore  libcram  extitif- 
Ù ,  nec  alicui  unquam  in  fpiritualibus 
nifi  Romano  pontifici  fuifle  fubjcdam  , 
quod  per  refcriptum  bonx  memorix  Cx- 
leitini  papa;  prxdeceflbris  noftri  ad  cau- 
telam  oftenderc  nitebatur ,  qui  pix  re- 
cordationis  Alcxandri  ,  Lucii  6c  dé- 
mentis prxdeceflbrum  fuoram  Romano- 
rum  pontificum  exempta  fecutus  ,  eccle- 
fiam  prxfatam  inter  alia  libertate  dona- 
vit ,  ut  nullus  ipfara ,  canonicos  vel  bur- 
gum  interdido  vel  excommunicationi 
poflet  fupponere ,  nili  fummus  pontifex 
vel  legatus  ab  ejas  iatere  deftinatus  -y 
contra  quam  libertatem  tu  venire  prx- 
fumens ,  in  alienam  meflem  falcem  mit- 
tere,  quod  nullus  unquam  prxdeceflb- 
rum  ru  or  a  m  fecerat ,  prxfumfirti,  cano- 
nicum  ipfîus  qui  hominibus  burgi  fpiri- 
tualia  miniftrabat ,  ut  a  te  curam  ani- 
marum  reciperet  ,-tibi  portulans  prxfen- 
cari  ;  quod  cùm  obrinere  non  portes  , 
port  appellationem  interpofitam  &  iter 
arreptumad  fedem  apoftolicam  venien- 
di ,  omnes  qui  in  ecclefia  fandx  Geno- 
vefx  miflam  parochialem  au'dirent,  & 
communicantes  eis,  excommunicationis 
vinculo  fubjecirti  ,  cujus  timoré  motus 
populus  tanquim  rudis  ex  ignora  ntia  vel 
humilitate  abrtinuit  aliquandiu  à  divinis; 
fed  per  jam  didum  Tornacenfem  epif- 
eopum olim  abbatem  cjufdem  ecclefix, 
illuc  portmodum  accedentem,  coenitâ 
veritate ,  qui  fîcut juris  peritus  eis  afleruic 
incundanter  quod  fententia  tua  de  qua 
prxmifimus ,  tamquam  à  non  mojudice 
lata,nullius  obtinebat  roboris  firmitatem, 
adproprium  rediit  populus  facerdotem , 
quem  îi  etiam  ex  certa  feienria  evitaflèt 
ut  fie  jure  lait  ecclefix  privarctur ,  ei  non 
rte  poflet ,  ficut  nec  per  colonum  do- 
mino infeio  vel  invito  ,  prxjudicium 
generarij  quando  &  fi  tu  aliquid  juris 
haberes  in  eos ,  quod  penitus  negaba- 
tur  ,  cùm  ex  eo  quôd  appellationi  mi- 
nime detulirti  in  leges  commiferis  per 
cas  non  debebas  reihtutionis  benefi- 
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cium  obrinere ,  quia  is  fruftra  leges  in- 
vocat  qui  committit  in  eas ,  prxiertim 
cùm  fueris  numquàm  deftitutus  ,  unde 
rertitutionem  petere  non  valcbas.  Quod 
autem  eadem  ecclefia  effet  in  poffeïfio- 
ne  inftituendi  canonicum  qui  fpiritualia. 
populo  miniftraret ,  &  quôd  luper  ho- 
minibus burgi  utramque  jurifdidionem 
haberet  ,  Ôc  prxdeceflbrum  tuoruni 
temporibushabuiflêt,  paratumfe  abbas 
ex  abundanti  dicebat  incontinenri  pro- 
bare.  Poftulabat  proinde  quicquid  ite 
de  facto  fuerat  port  appellationem  in- 
terpofitam attentatum,  irritum  judica- 
ri ,  teque  ne  de  extero  fimilia  prxfù- 
meres  coerceri.  Prxdidis  igirur  &  aliis 
rarionibus  per  didos  auditores  qui  Se 
petiriones  &  allegariones  partium  in 
îcriptis  redditas  nobis  &  fratribus  nof- 
tris  prudenter  &  fideliter  retulerunt, 
pleniùs  intelledis :  nos  attendentes 
quôd  jam  ex  eo  foloquôd  populus  dic- 
tx  parochix  timoré  ipfius  fentenrix  per 
aliquot  dies  abrtinuit  à  divinis ,  nullam 
in  eos  juris  parochialis  pofleffionem  fue- 
ris aflecutus ,  nec  fuit  aliquo  modo  pro- 
batum  quôd  eo  tempore  quo  fenten- 
tiam  protulirti ,  pofTeflionem  in  ipfos  ju- 
ris parochialis  haberes ,  vel  priùs  etiam 
habuiflès,  rertitutionem  ribi  adjudicare 
de  jure  nequivimus,  cùm  non  confti- 
terit  te  fuifle  aliquatcnùs  fpoliatum.  Ve- 
rum  quia  fuper  aliis  qux  proponeban- 
tur  ex  parte  tua  ,  nobis  non  potuit  fieri 
plena  rides,  caufam  ipfâm  diîedis  filiis 
Vizcliacenfi  $c  fandi  Pétri  Antiffiodo- 
renfis  abbatibus  &  decano  Aurelianenrt 
fub  ea  forma  duximus  commirtendam 
&c.  Tandem  ad  nos  gefta  omnia  mu- 
nitafigillis  judicum  funt  remifla  perdi- 
leclum  filium  M.  N.  procuratorem  tuum 
&  jam  didum  abbatem ,  ad  noftram  ob 
hoc  prxfentiam  accedentes.  Nos  ergo 
prxfentibas  fratribus  noftris  gefta  ipfa 
fecimus  aperiri  ,  quorum  conrinenriam 
pleno  concepimus  intelleâu  &c.  Cùm 
igitur  teftes  tui  parochianos  de  Monte 
ad  examen  Parifienfis  ecclefix  accelfifle, 
tertes  verô  partis  alterius  eos  in  foro 
abbatix  référant  litigarte ,  ut  non  videan- 
tur  adverfà  dixiffè ,  diclatuorum  depa- 
rochianis  illius  partis   parochix  qux 
fita  eft  extra  burgum  ,  quem  tibi  diclus 
abbas  nunc  etiam  recognofeit ,  aliorum 
verô  dicta  de  parochianis  partis  alterius 
qux  burgus  dicitur ,  quam  didus  abbas 
fibi  vendicarc  conatur ,  poflùnt  intclli- 
gi  competenter,  &c.  Nos  ergo  attefta- 
tionibus,  rarionibus  &:  aliis  hinc  inde 
propofitis  diligenter  auditis  ôc  pleniùs 

intelledis, 
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intelleétis  ,  quoniam  in  duobus  articulis 

inftirutionis  vidclicct  6c   deftitutionis  CencertLe*  faffè  entre  Peut  faut  d*  Peerii 

capellani  de  Monte,  ôc  libertat  is  inter-  é>  fait*  de  S*  Geneviève  dm  mefme 

diâum  Parifienfis  ccclefue  in  prxfar*  fr/et. 

parochia  non  lervandi  ,  de  polVetiione   

abbatis  légitime  conftitit ,  cujus  etiam  Y"  N  nomine  fancte  6c  individus  Tri-  Ah' 
ecclefix  rclcnpto  apoftolico  jndulgetur  J  nicaris  ,  atnen.  Htrceft  forma  corn- 
ue nulli  nifi  Rumano  pontifia  vel  legato  pofitionis  fie  pacis  inter  dominum  Odo- 
6b  ejus  latere  deftinato  liceat  in  bur-  Wm  epifeopum  fie  ecclefiam  Pari fienfem 
gum  fanera:  Genovefar  inrcrdkli  vel  ex-  «  unâ  parte  ,  Joaonem  abbatem  fie 
-communicationis  léntentiam  promulga-  ecclefiam  fane!»  Genovefx  ex  altéra , 
je,  unde  rem  illicitam  fie  tibi  prohjbi-  fuper  querelis  quas  dictas  eplfcopus  mo- 
am  attencallè  videris ,  abbate  pofleflîo-  vebat  de  jure  parochiali  in  parochia  de 
«em  lihcrraris fua:  aucloritarc  apoftolicà  Monte,  fie  procurationibus  quav  in  pa- 
defendente ,  nec  per  fententiam  à  te  rocbtalibùs  ecclefiis  canonicorum  de 
latam  nova  tibi  fuerit  polTdîîo  acqui-  Monte  petebat  y  6c  h  contra  canonici 
iita,  cùm  fie  non  debeat  conftjtui  1er-  de  Monte  ad  ver  fus  epifeopum  fuper  ca- 
mtùz,  fed  confticuta  porius  declarari,  nec  pelUecclefiz  fynâx  Genovefx  fita  in 
in  bis  articulis  quicquam  pro  tua  fuerit  civitate  Parifienfi  }  feilicet  quod  Pari- 
parte  probatum  ■>  abbatem  iplbm  8e  ec-  fienfis  epifeopus  habebit  omne  jus  epiC 
clefiam  fuam  ab  impetitione  tua  &  Pa-  copale  leu  parochiale  in  tôt Ji  parochia 
rifienfis  ecclefia? ,  de  cornmuni  fratrum  de  Monte,  6c  preibyter  qui  illi  paro, 
aoftrorum  confilio ,  fuperhis  lencentia-  chi*  fpiritualîa  pro  tempore  miniftrabit, 
liter  duximus  abfolvçndunv  Licet  au,  etiam  fi  fiteanonieus  regularis,  pnefen- 
tem  in  aliis  capjrulis  ab  utraque  parce  tabitur  epifeopo  6c  ab  eo  euram  recipiee 
produ&ioncs  indu&e  fucrint  varia:  ae  animarum  ,  6c  parochianos  ipfius  paro- 
diverfic ,  quia  tamen  pleniùs  6c  expref-  chiz  ad  ■  mandatum  epifeopi  vcj  archû 
ûàs  eft  pro  tua  parte  probatum,  fie  ju-  diaconi citabit ,  vocabit,  ligabit  pariter 
dex  crederc  débet  quàd  naturx  negorii  2c  (bjvct,  chrifmaêc  oleum  adopuspa- 
convemt  ,  ut  confirmer  mocum  animi  rochias  ab  ecclefia  Parifienfi  recipiet , 
fui  ex  arguments  &  tcftimoniïs  quae  rei  ad  fynbdum  etiam  veniet ,  nec  tamen 
apriora  cire  compererit  fie  vero  proxi-  circatam  vel  fynodaticum  reddet  j  item 
rniora,  Se  quibus  potiùs  lux  veritatis  lfcebk  epifeopo  fie  arçhidlacono  in  fin- 
«ifillit  fècundùm  légitimas  fanebones ,  gulos  de  prsrdicU  parochia  fie  omnes 
nec  folùm  petebas  quafi  pollèifionem  interdi&i  fie  excommunicationis  ferre 
iuris  parochialis  tibi  reltitui  ,  fed  ab-  fententiam  }  que  fi  lata  fuerit ,  preibyter 
batem  fie  canonicos  de  prarmifits  puni  ri  qui  illi  paroctdx  deferviet  ,  excommo- 
excefiibus ,  quos  fuper  potlèflione  joris  mcaxos  feu  interdiclos  de  ipfa  parochia 
parochialis  in  parochia  de  Monte  gra-  non  admittec  ;  tamen  illis  exclufis  in 
vem   moleftiam  ingerere  querebaris,  altari  parochiali  quod  eft  intràmajorem 
communicato  fratrum  confilio,  incar-  ecclefiam,  nihilominus  celebrabitj  fed 
cens  ad  poildfioncm  juris  epifeopalis  vel  ne  alios  interdiâos  vel  excommunicatos 
parochialis  in  tota  parochia  de  Monte  ab  epifeopo  vel  archidiacono  >  undçcum- 
fpcdannbus  (  illis  dumtaxàt  excepds  fit-  que  fuednt ,  ul)o  umquam  tempore  ipfe 
per  quibus  pro  parte  altéra  eft  abfolu.  vel  alius  in  altan  parochiali  recipiet 
rionis  prolata  fententia)  fitpediâos  ab-  aliquatenàs  ad  dîvîna.  Ab  hac  au  cent 
batem  fie  ecclefiam  ûnâx  Genovefk  generahtate  excepte  erunt  ab  omni  ju« 
pio  parochia  fiepedida  tibi  fie  eedefix  ri<d«dione  epifeopi  fie  arebidiaconi  vi, 
Parifienfi  per  (entendam  deflnidvam  gind  perfonse  inter  fervitores  fie  garcio- 
condemnamus.  Ex  his  camen  quae  fuper  nés  infrà  ambitum  canonicorum  habi- 
podèAorio  in  prxfenti  fiint  judicio  pro.  tantes ,  comedentes  ,  cubaotes  6e*  levan- 
▼idè  deffinita,  nullum  tux  vel  alteri  tes  s  feilicet  unus  janitor ,  duo  ouadri- 
parri  eirca  quxftionem  propriecacis  vo-  garii  ,  duo  curfores  ,  unus  hofteilarius, 
lumus  prarjudicium  generari.  Ne  verô  unus  çarpentarius  ,  unus  hortolanus , 
fententia  noftra ,  fi  erfcchi  careat ,  irri-  quatuor  in  fervirio  furni ,  quatuor  in  fer- 
fbria  videarurâce.  Datum  Anagniâc  ix.  ▼itio  coquin*,  unus  farejnator,  unus 
Kal.  Januani ,  pontificatus  ndtri  anno  vigil ,  unusmatncularius,  unus  infirma, 
iv.  Tiré  des  anh  ves  de  Cnchevefché  de  rius  s  6c  extra  fepta  canonicorum  fex  fer- 
Parit  &  imprimé  dans  un  facium  centre  vitores  :  feilicet  très  efcuerii  abbatis  , 
tatté  é-  l*t  religieux  de  Ste  Geneviefvi.  unus  ferviens  capicerii,  unuj  ckufadit$ 
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unus  tonelarius.  Nullus  au- 
tem vigmti  fex  pradidorum  viarius  po- 
terie elle  vel  major  burgi  ,  ica  ut  prx- 
didà  gaudeat  libertare.  In  his  fiquidem 
prxdidis  viginti  fex  perlonis  aut  in  illis 
qux  in  locum  corum  per  abbatem  rue- 
nnt  fubcogatx  ,nullam  epifeopus  vel  ar- 
chidiaconus  poteftatem  habebit ,  niûde 
eorum  matrimonio  féparando  agatur, 
illa  etenim  caufa  plcno  jure  ad  epifeo- 
pum  &  archidiaconum  pertinebit.  Uxo- 
res  autem  prxdidorum  lêx  lervicurum 
in  parochia  de  Monte  excrA  c.inonico- 
rum  feptamanentium,  jurildidioni  epii- 
copi  &c  archidiaconi  ni  omnibus  Ipui- 
tualibus  fubjacebunt$  eo  ialvo  ut  pro 
foris-ladii  mancorum  luorum  interdici 
vel  excommunicari  non  poffint ,  &  quan- 


vefx,  ut  omnis  amoveatur  annuente  Do- 
mino materiafedicioms  fie  fcandali ,  ca-- 
pellam  landx  Genovcfx  îiram  in  civi- 
tare  Paniienfi  dederunt  epifeopo  Ôciuc- 
tciloribus  ejus  m  perpetuum  hberamfic 
quictam  ,  nullo  fi  bi  in  ea  jure  retento, 
ut  puiiit  ipfç  vel  ejuifucceilbres  de  prx- 
dida  capella  pro  iua  voluntate  dilpone- 
re  y  prxbendam  quoque  fit  vicariam  quas 
prxdidi  canonici  in  ecclefia  bcatx  Ma- 
ria: Parifienfis  habebant  j  prxdidoepif- 
copo  fit  ejus  fucceflonbus  quittaverunt, 
m  lui  omnino  fibi  juns  in  prxdidaprx- 
benda  feu  vicaria  relervantes.  Hxc au- 
tem omnia  ita  in  perpctuum  fervabun- 
rur,  non  obttante  lèncentia  lummi  pon- 
tîrici*  quam  pro  le  Parifienfis  epileopus 
inducebat  .  ut  aliis  quibushbet  muni- 


do  in  parochia  polîcum  fuerit  interdic-  mentis  ab  alterutra  partium  impetraris 
tum,  lkeat  ipiîs,  ilcut  fie  viris  earum,  vel  in  pofterum  impetrandis.  In  hujus 
in  altari  parochiali  audire  divina.  In  rei  teftimonium&perpetuamfîrmitatem 
prxdida  autem  parochia  de  Monte  ne-  duo  feripta  in  cumdem  tenorem  con- 
que epifeopo  fine  confenfu  canonicorum,  feda  lune  ,  quorum  alterum  habebu  cc- 
neque  canonicis  fine  epifeopo  novam  ce.  clefia  Parifienfis  ,  fub  lîgillis  duobus  > 
cleiiam  feu  capellam  xdihcare  liccbir.  abbacis  videlicetêc  capituli  landx  Ge- 
In  augmentum  vero  prxdidx  parochix  novefx  ;  8c  reliquum  habebit  ecclefîa 
dédit  epifeopus  ad  hàbitandum  vincam  de  Monte,  fimilicer  fub  duobus  lîgillis, 
fuam  de  Bruncllo  }  ita  uc  omnes  qui  in  epifeopi  Iciliccc  &  capituli  bearx  Marix 
Joco  ilJo  habitaverint ,  cum  aliis  paro-  Parifienfis.  Adum  anno  incarnari  Verbi 
chianis  de  Monte  à  prefbyrcro  paro-  m.  ce.  u.  menfe  Junio.  Scelle  des  deux 
chix  fupradidx  divina  perdpiant  lacra-  féaux  en  cite  verte,  fur  lacs  de foye  verte. 
menta ,  fit  ad  epifeopum  fie  archidiaco-  Ibidem, 


num  plcno  jure  pertineant  j  fimiliter  & 
illi  qui  habitabunt  in  claufo  quoddici- 
tur  Mali-vicini,  G  quando  illud  inha- 
bitari  cohtingat.  Prxcerea  ecclefiam  de 
Roiflîaco  dédit  epileopus  canonicis  me- 
moratis  ad  eorum  ufum  perpétué  poi- 
fidendam ,  cum  addicamento  villa  qux 
dicitur  Vallis-Derlandi,  in  qua  villx  li- 
cebit  prxdidis  canonicis  de  Monte,  fi 
voluermcjxdificare  capellam,epilcopi  ta- 
men  jurifdidioni  fubjedam  -t  fie  tam  in 
ecclelia  de  Roiflîaco  ,  quam  in  capella 
ficut  fie  in  aliis  eorum  ecclefiis  parochia- 
libus  ad  curam  animarum  recipiendam 
prefbyterum  cpilcopoprxfentabunt.  De 
proc  urationibus  autem  quas  epifeopus 


Lettres  d'Eudes  ou  Odon  evepfue  de  Paris 
portant  conceffion  des  privilèges  (£-  exemp- 
tions de  l'ordre  de  Cifieaux  en  faveur 
de  l abbaye  de  famt  Antoine  let^  Pa- 
ris. 


ODo  d 
epifee 


Do  divina  miferatione  Parifienfis 
:opus  j  omnibus  ad  quos  litte- 
rx  ifix  pervenerint ,  in  Domino  falu- 
tem.  Notum  fieri  volumus  quôd  cum 
domus  fandiAntonil  Parifienfis  de  con- 
ccfTione  6c  voluntate  noAra  ordinem 
Ciftercienfem  receperit ,  &  fada  fit  do- 
mùs  Ciltcrcu  filia  fpecialis ,  &:  etiam  ibi- 
dem abbatifla  fit  audore  Domino  in. 


in  eorum  cccleûis  exigebat ,  ita  liatutum  ftitutaj  eidem  domui  bénigne  concclîî- 

eft  ut  ccclefix  de  ja*ffi{ni  ,  deSpinolio,  musôcconcedimusimmumtatesillasqui- 

de  Vanvns,  de  Nantura ,  de  Roolneio  bus  gaudent  exterx  Ciftercicnfis  ordinu> 

&c  fandi  Medardii  procuratiombus  epif-  abl-jatix.  In  hujus  itaque  nollrx  con- 

copi  ltbcrx  fint  penicùs  6c  immunes  ^  cellîonis  teftimonium  prxfentem  pagi- 

verum  in  ecclefia  de  Roifliaco  quatuor  nam  notari  fecimus  ,ôc  figillinoltrimuni- 

libras  Parifienfis  monetx  accipiet  prx-  mine  roborari.  Adum  anno  incarnati 

didus  epileopus  annuanm  ,  de  quibus  verbi  m.  ce.  iv.  pontificatiis  vero  nof- 

procurationcm  unam  vel  plures  fibi  pa-  tri  anno  VIII.  Copié  fur  l'original  aux 

rubit  epifeopus  in  ipfa  ecclefia  dcRoil-  archives  de  l'abbaye  de  S.  Antoime. 
fiaco  ,    el  in  qua  voluerit  prxdidarum. 
Pxxdidi  quoque  canonici  fandx  Geno- 

Incorpvtatitn 
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Incorporation  à  i ordre  des  Cifleaux  des  ab- 
bayes de  S.  Anthoine        de  Porroy  , 
ou  P  ort -royal  de  i  Champs. 

Am.  no*.    TVT^S  ^'  ak°as  Ciftcrcii ,  norum  fa- 
[_^^  umus  univerfis  prxfenres  licceras 
infpeduris,  quod  iitcerx  vencrablis  pa- 
■      tris  Odonis  quondam  epifeopi  Panlîcn- 
fis  func  apud  nos  incegrx,  non  canccl- 
Jar.x ,  non  aliqua  ex  parce  diminuer , 
figillo  ejufdem  epifeopi  figillarx,  qua- 
rum  tenorem  de  verbo  ad  verbum  hic 
inr'eriùs  f  ccimus  annotari  :  ODO  mife- 
rarione  divina  Parjl.  cpilcopuSj  univerfis 
prxfeiucs  litteras  inipeduris ,  xternam 
in  Domino  falutem.  Cupientes  cœno- 
biis  momalium  de  làndo  Antonio  Pa- 
rilîenfis  fie  de  Porreto  in  poftenim  pr«- 
videri  ,  opcancclque  monafticam  in  eis 
vigere  difeiplinam  perpctuis  temponbus, 
incorporan  recimus  ordini  Ciftercienli 
ipla  ccenobia ,  fie  ut  immedutx  fine  ri- 
Iix  Ciftercix  monafterii  ,  rradidimus 
fupradida  canobia  vcncrabiii  A.abbaci 
Cilcercii  ab  omni  noftra  jurildidione 
abfoluca  ,  ficuc  ordinis  exigune  infticu- 
ta  -,  ut  videliect  domus  ipfx  per  eundern 
abbatem cjulque  fuccefiores,  lccundùm 
ipllus  ordinis  dilciplinam  in  omnibus  in 
.....  ..    perpctuumordincntur.  Et  ut  hoc  ratum 

ac  ftabile  in  perpctuum  perfeveret ,  prx- 
fenrcmcarcamin  ceftimoniurn  figillinof- 
tri  impreilione  curavimus  communire. 
Adum  apud  Ciftercium  anno  Domini 
M.  ce.  vi.  m  capitulo  gênera Yx.Pris  fur 
l'orignal  ibid. 

Confirmât. on  Je  t  union  &  incorporation  de 
taliaye  de  S.  Antoine  à  l'ordre  de 
Cifieaux. 

UNiverfisabbanbus,  pnonbus/ub. 
pnoribus  Ciftcrcienfis  ordinis,  rra- 
ter  CJ.  Cift.  R.  de  Firmitate,  G.  Ponrh. 
W.  Clarrevall.  fit  P.  Monmond  didi 
abbarcs,  falucem  in  Domino.  Nocum 
racimus  univerlitati  vcftrx  quod  nos 
audoricace  capiculi  generahs  fie  totius 
ordinis  Cift.  coneellimus  abbacifix  fie 
conventui  fandi  Anton.  Parilieniïs ,  fie 
omnibus  riliabus  uns ,  quôd  Tint  plenanè 
incorporatx  ordmi  noicro  ut  ancè  con- 
eellimus,  fie  convertis  eorumdcmquod 
ex  toto  ordinem  îmicenrur ,  fie  eu  m  ad 
domos  noftras  yenerint,  limul  cum  con- 
verfis  noltris  in  eccleiîa ,  in  capitu- 
lo, in  rercâorio,  indorm.cono  admit- 
tantur.  Clencisvero  earum  porrantibus 
capas  fie  IcapuLaria  qui  fervent  ordinem 
monachorum,  hocquoque  coneellimus, 
ut  rétro  chorum  in  nolrris  ecclefiisper- 
Tome  II.  Part.  III. 
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cipiant,  ôeinfra  lepta  monaflerii  m  loco 
competenti  fie  à  laïcis  feparato  as  honell 
tius  miniftrerur.  Qui  vidclicec  clerici 
profelfionem  (ccundum  ordiuem  fionp. 
tam  coram  al  rare  legant  ,  fie  ledam 
fando  figno  crucis  fuper  altarc  ponant. 
Converfi  vero  coram  abbarilïa  in  capi- 
tulo ftabilitatem  promittant  ;  fie  fecun- 
dùm  formam  ordinis  eidem  abbacifix 
profelfionem  faciant.  Actum  anno  gra- 
tix  M.  CC.  Vlll.  Copié  fur  Confinai  ibid. 


A*.  iioS- 


I 

Lettres  de  Pierre  evefque  de  Paris,  qui 
accorde  les  droits  curraux  à  l'abbaye  de 
S.  Antoine  du  confenrement  du  curé  de 
S.  Paul  &  de  [archidiacre  de  Paris. 


PEtrus  Dci  gracia  Pariiienfis epifeo-  A„  ~ 
pus  i  omnibus  prxfënces  litteras  in- 
fpeduris, falutem  in  Domino.  Ad  uni- 
verficacis  vcftrx  notitiam  volumus  per- 
venirc  ,  quôd  cùm  Guido  prefbyter 
fandi  Patili  Paniicnlis  jus  parochialein 
abbacia  fandi  Anconii  poftularec  ,  eo 

3u6d  in  ipfius  parrochia  liu  eflèc  .  nos 
e  confënlu  ipdus  prefbvteri,  nec  non 
fie  arcludiaconi  Pariiienfis,  intutcu  rc- 
ligionis  fie  honcltatis  qux  ex  ipfa  ab- 
bacia redolec  circumquaque  ,  cidem  ab- 
batix  omnimodum  jus  parrochiale  con- 
eellimus in  perpetuum obtinendum  fie  m 
tota  familia  fua  fie'  in  omnibus  hofpiti- 
bus  quot  hoipitin  rccipiec  infrà  ambi- 
cum  domus  lux.  In  cujus  rci  celhmo- 
nium  has  licterasconfcnbi  recimus,  fie 
figilli  noftri  munimine  roboran.  Adum 
anno  Domini  m.  ce.  xv.  menfc  Mayo. 
Pris  fur  l'original  ibid. 

ayttt   '(  ..pilit  j-j  .  n.':  t  biner,..  y 
Conceffion  d'un  arpent  de  terri  en  la  cenftve 
de  S.  Denys  de  la  Chartre  pour  lebajit- 
mentde  feglt/e  de  S.  Honoré. 

jlr>  cïmtllni  *«b  ff    -  â\  lsxsj[   *>:i.  .  d 
Go  frarer  'W.  prior  fandi  Marcini 


de  Campis ,  fie  eju$em  loci  con-  A  i'  ll0h 
vencus  ,  nocum  fien  volumus  univerfis 
prxfences  litteras  înlpe^uris ,  quod  coa- 
Qfffimus  Rcnoldo  Chennlk.  Sybillx  uxori 
cjus  unum  arpennum  cerrx  de  cenfiva 
iandi  Dionylu  de  Carcere  ,  aflenfu  fra- 
tris  noftri  Joannu  ejufdem  domus  prio^. 
ris ,  ab  omni  reddieu  fie  cenlu  fie  exac- 
cionecxcmpcam  fie  quictam,ad  xdifican. 
dam  eccleljam  fie  cccmetcrium  fiedomuia 
propriis  ulibus  prcfbytcn  neceilari-m  , 
ica  quod  inirà  arpennum  illum  nulli 
laïco  liccac  xdificare  ,  aut  manlioiur.i 
habere.  Qiiod  ut  ratum  perfiiUc ,  prx- 
fencem  carculam  chirographo  diyifam, 
fie  figilli  noftri  munimine  roborjeam  m 
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•tcftimonium  ejus  tradidimus.  -Adum  munimine  roborari.  Adum  annolncac 
anno  gratiae  m.  ce.  v.  Tiré  d'un  faiium  naci  verbi  m.  ce.  vin.  menfc  Odobris.' 
imprimé  pour  ïevefquc  de  Paris.  Ibidem. 

Injfitution  du  chapitre  de  teglife  de J oint    ******  ********  ^egli/e defaim 
Honoré.  Honore. 

B.  Permiffione  divina  ParifienuVrni-  - 
nifter  hurmlisj  omnibus  praefences  A«-41»/. 

Y*  pus  ;  omnibus  prxfentcs  litreras  iitteras  infpeduris ,  fa iutera  in  Domino, 

infpeduris,  falutem  in  Domino.  Uni-  Nocum  facimus  quodeonfticutus  conua 

verfitati  veftrse  volumus  innotelcac  quod  nobis  diledus  filius  Guibertus  prefbyter 

cùm  Renaulfus   Cherein  civis  videlicet  <*e  Pctra-fixa  recqgnovit  fe  affignallc 

Parifienfis  ,  &  Sybilla  laudabilis  uxor  &  dedifle  in  perpetuum ,  ad  opus  prz. 

ejus ,  fummo  dudi  confilio  de  fuo  Pari-  bendjc  fuac  quam  in  ecclefia  fiîndi  Ho~ 

(iis  in  fundo  proprio  de  confenfu  noftro  nora«  Parifienfis  dicebat  fe  infbtuuTe, 

ecclcfiam  fandi  Honorati  pro  anima-  dimidium  arpencum  vin  car  apud  Efpi- 

rum  fuarum  remedio  conftruxiflent ,  ad  nolium  fitum ,  quod  à  Renardo  Cochon 

augmencum  cultùs  divini  in  ipfaecclc-  emerat,  uc  dicebat.  Nos  veràafligna- 

fia  canonicos  inftituere  decreverunt,  cionem  prardidam  concedimus,  prout 

prxbendas fuas  ufque  ad  feptennium  de  approbamus.  Aâumanno  Domini  m.  ce. 

fuo  in  ecclefia  memorata  faduros.  Qui.  xxv.  menfc  Aprili.  Pris  dans  un  faBnm 

cumque  autem  in  dida  ecclefia  raerint  imprimé  pour  tevefaue  de  Paris. 
canonici  inftituti ,  cam  in  cundis  obla- 

tionibus,  quàm  in  carteris  proventibus  Accord  entre  le  prieur  de  S.  Martin  <jr  les 
&  beneficiis  quarcumqae  ipla  ecclefia  in       Filles-Dieu  t  au  fujetdes  droits  tant  du- 
prarfentiarum  poffidet,  &  in  pofterum       dit  prieur  que  du  curé  de  faint  Lau- 
«demecclefiaepratterprxbcndarum  cor-  rent. 
pora  fuerint  erogata ,  fuam  eompecen. 

tem  récipient  porrionem.  Quihbeteciam  C"  '**o  ftoxer  B.  Humilis  prior  S.  Mar- .  -  ■ 
canonicus  ipuus  ecclefia;  reditum  qui         tim  de  Campis  Paril.  &  ejufdem  a*  .uh 

de  fuo  emetur,  rel  quem  ipfe  eontu-  ^oà  conventus ,  omnibus  prefentes  Ut. 

leritin  perpecuum  poffidendum ,  quam-  «ras  infpeduris ,  falutem  in  Domino, 

diu  vixerit  folus  percipiet  in  afus  pro-  Cum  inter  Parifius  ©c  domum  S.  La- 

prios  ficdifponet.  Elaplo  quidem  fepten-  lafi  Parif.  conftrueretur  quoddam  hof- 

nio ,  fecundùm  quod  nobis  vel  Aie-  picale  ad  opus  pauperum  mulierum  de 

ceflbri  noftro  videbitur  ,  ad  confilium  n«vo  -converfarum  ,  ac  nos  &  preibyter 

&  difpofitionem  noftram  prabendx  ad  -S.  Laurenrii  Parif  eidem  operi  oppo- 

certum  numerum  reftringentur.  Primi  ncremus  ,  tandem  mediantibus  bonis 

verô  canonici,  feilicet  illi  qui  fundave-  v»f»s  mos  &  prefbyter  S.  Laurentirac- 

rint  prstbendas  fuas ,  non  tenebuntur  quievimus  &  confenfimus  ibidem  fieri 

ad  refidenriam  raciendam  in  ecclefia  hofpitaic ,  ita  videlicet  quod  locus  im- 

memorata,  fed  fucceflbres  eorum  tene-  munis  erit  ab  omni  jure  parochiali  S. 

bunrur ,  juxta  formam  qux  inftituta  cil  Laurentn  inrra  porprifium  fuum,  quod 

in  ecclefia  fandi  Marcel li  Parifienfis-  excendi  poterit  ufque  ad  tredcfim  ar> 

Prardidi  aorcem  Renaulfus  &  uxor  ejus,  pennosterrae,  preterquafn  de  ferviend- 

quam  diu  vixerint ,  prarbendas  ecclefia:  bus  &  pediûecis  condudis  ;  ita  eoam 

memoratac  donabunt  ,  poft  obitum  verà  quod  fi  âiiquis  vir  vcl  aliqua  muber  pro- 

ipforum  ad  decanum  &  capitulum  fandi  batkmis  caufâ  moram  ibidem  fircerit 

Gerrhani  de  Parifiis  didarum  pracben-  contintrè  per  annum,  erit  de  parociua 

d arum  collatio  pertinebit.  Nos  itaque  S.  Laurentii  nifi  extunc  fequatur  con- 

tam  ipfam  eccleiiam  quàm  bona  iphus  ventum  aliarum.  Si  autem  aliqua  le cu- 

8c  omnes  illos  qui  prarbendas  ibidem  laris  perfi>na  ibidem  manfionem  extra 

ftatuere  procurabunt ,  cum  bonis  omni.  conventum  habuerit ,  parechiamts  eiic 

bus  quse  illi  ecclefiar  confèrent  *  ,  in  S.  Laurentii.  Capellanus  five  capeilani 

noftra  protedione  fufeepimus  :  noftrum  commormtes  ibidem  fidelitatem  raclenc 

eis  auxilium&juvamenin  omnibus  quac  preibytero  S.  Laurentii  lu  per  jure  pa- 

fecundùm  Dcum  poterimus ,  liberaliter  rochialieiabeisinilloiococonfervando. 

impenfuri.  Ut  igitur  tam  pia  pra:benda-  Quantùm  ad  jus  parochiale  quod  debent 

rum  creatio  perpétué  petfeveret ,  has  et  parochiani  fui ,  recompenfatio  fiét 

htteras  fieri  feamus ,  &  figilli  noftri  prefbyteroSXaurcncuxx.folid.anmu 
6  i  i  °  A  reddinis 
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redditûs.  bis  terminis  fol vendos.quin-  .      /•  ,  .     ,      »    i          ,  . 

que  foltd  ad  nacivitatcm  S.  Joh.  Bapr.  fi**»*  de  prébende  en  tcghfi  de 

v.  fol.  ad  feftum  Omnium  Sandorum,  *  Henore- 

V.  fol.  ad  Nat.  Domini ,  v.  fol.  ad  Paf-  /~\  Mnibus  prxfcntes  litteras  infpedu-  — 

cha,  li  capellania  five  capellanie  lecu-  v_y  ris ,  officialis  curitc  Pan (kn lis , la-  A*- 

lari  pcrfone  conferende  inlhcuantur  ibi-  lurem in. Domino.  Notum  facimus  quod 

dem,  jus  patronatûs  fie  prefentatio  ad  coranl  nobis  confticutus  magifter  Nico^ 

priorcm  S.  Martini  pertincbit  ,  qui  per-  laus  didus  Bein  canonicus  lundi  Hono- 

fonas  inftituendas  Panlienfi  epifcopo  rari  Parifiis ,  recognovic  ôc  confeflus  cil 

prefentabit.  Domusilla  hofpicale  erir,  coram  nobis  fe  mucuo  recepiflè  àcapi- 

fitltatusilleimmutari  nonpoccritquinfic  tulo  fandi  Honorati  przdidi  decemu- 

holpitale ,  nifi  de  afienfu  prions  S.  Mar-  bras  parifienfes  in  pecunia  riumeraca  i 

tini  fie  prelbyceri  S.  Laurentii.  Cimite^-  qux  crant  in  euftodia  didi  capituli ,  fie 

hum  habebunc  fie  fonces  fie  duas  cam-  debenc  implicari  ad  opus  corporis  prz- 

panas  tancum  fie  illarum  utramqueeen-  bendxquam  idem  Nicolaus  obeinecin 

renanam ,  fie  proceffionem  facient  quan-  ecclelia  didi  fandi  Honorati ,  ut  dice- 

do  voluerint }  fie  prêter  hzc  que  fupe-  bat  $  quam  pecuniac  fummam  didus  ma- 

hus  funt  exprefla ,  nec  nos  née  prelby-  gifter  Nicolaus  promifit ,  fide  in  manu 

ter  S.  Laurentii  in  hofpitali  predido  noftra  przftitâ  corporali ,  le  redditururrt 

vel  ejus  porprifio  aliquid  poterimus  re-  dido  capitulo ,  ad  requilîtionem  ipfius 

clamare.  In  cujus  rei  memonam  fie  tefti-  capituli  vel  ejus  procuratoris ,  vel  quam 

monium  prefentes  litteras  figilli  noftri  cito  didum  capiculumquos  redditus  a<l 

fecimusimpreifionemuniri.  Adum  anno  emendum  ad  opus  corporis  prxbendx 

Dom.M.cc.xxvi.menlèAprili.  Tirêdes  didi  magiflri  Nicolaij  fie  de  dicta  pe- 

recueils  de  M.  de  Gaigùire  a  la  bibl.  du  toy.  cunia  fie  reddita  didus  magifterNicolaus 

Fènd*ti*n  d'un*  «rtbende  en  t~Ii(k   ùàmà  did°  "P""10  omnes  Frudus  &  pWWli 

r'Wnt*    une  jTomac  en    egujc  juins  Cus  corp0rjs  pnebendx  fuz  prxdidxÔe 

comiriunitatis  fuz  fandi  Honorati  prz- 


U Ni  ver  11  s  prxfentes  litteras  infpec-  didi ,  fie  omnia  alia  bona  fua  mobilia 
turis,  officialis  curiz  Parifienfis,  fa-  fie  immobilia  ,  przfentia  fie  futura  ,  in 
lutem  in  Domino.  Notum  facimus  quod  contraplegium  ,  ubicumque  fint ,  fie  irl 
in  noftra  przfentia  conllitutus  Jobertus  quibulcumque  rébus  exiftant ,  nomifié 
de  Gortuye  prefbyter ,  afTerens  quod  non  pignoris  fie  hypotheex  titulo  fpei  i.iliter 
poterat  perneere  quandam  prxbendam  fie  gencralitcr  ooligavit  j  renunrian->  ex- 
quam  quondam  obtinuit  in   ecclelia  ceptioni  non  numeratz  pecunia: ,  nor| 
landi  Honorati  Parifienfis ,  pro  cujus  tradirz  fie  fîbi  non  folutz  ,  fie  omni  pri- 
perfedione  cidem  eccleiîz  adhuc  in  vilegio  profe  introdudofie  introdueen- 
triginta  libras  parilîenfes  recognovit  fe  do  ,  fie  omnibus  aliis  exceptionibus  ju- 
tencn,  dédit  in  augmentum  fie  perfedio-  ris  canonici  fie  civilis  fie  1-di  qux  pof- 
hem  didw  przbcndx  quandam  pédant  fent  ei  prodellè  fie  dido  capitulo  nof- 
vinezquam  acquifiverat  ut  dicebat ,  fi-  tro*  quoad  folucionem  didx  pecuniz 
•i«am.       tum*  in  claufo  fie  in  cenfiva  prioris  fie  retardandam.  Et  voluir  didus  magifter 
•■ac         conventûs  de  Gornayo  ,  quod*  vinea  Nicolaus  quod  fi  in  aliqno  przmiflorum 
nuncupatur  planta  Joannis  Miverii  ;  ita  deficeret,  quod  nos  îpium  excommu- 
cum  quôd  idem  Jobertus  fingulis  an-  nicaremus  ubicumque  ellêt  :  quantum  ad 
nis ,  quandiu  Trxerit ,  fuper  medietatem  hoc  jurifdidioni  curiz  Parifienfis  fe  fup- 
vini  didae  vinez  percipiet  viginti  folidos  ponens,  ubicumque  fe  transferret.  Da- 
parifienfes  4  fie  poterie  fingulis  vindemiis,  tum  anno  Domini  m.  ce.  liv.  die  Vc- 
quamdiu  vixerit  idem  Jobertus ,  recipe-  neris  proxima  poft  feftum  beati  Mar- 
re medietatem  vini  didz  vinez ,  donec  uni  hyemalis.  Ibidem. 
fatisfadum  fuerit  de  viginti  folidis  ante  ,       .    .           J-  , 
.P,«uffi,.   dtdis.Etde  permiffisMnviolabiliterob-  Acc'rd  entre  les  frères  tant fatns  que  Upreux 
fervandis  idem  Jobertus  fideminmanu  J               G-1" Fi&s  »"">«»(«)<' 
noftra  przftiritcorporalem.  In  cujus  rei  auntequeft  de  8.  arpens  de  terre  qu  eues 
teftimonium  przfentes  litteras  ad  peti-  ^t,<Uns  W *«>W 
tioncm  didi  Joberti  figillo  curiz  Pari-  Mnibus  prefentes  litteras  infpcdu- 


"  Noccie" 


fienfis  facimus  confignari.  Adum  anno  ris  magiftri  fie  fratres,  tàm  fani  An.  n/j. 

Domini  m.cc.xxx.  Dominicâproximâ  quam  leprofi  ,  domùs  S.  Lazari  Parif. 

antè  feftum  fandi  Thomz  apoftoli.  Pris  léu  totus  ejufdem  loci  conventûs  falu- 

d'unfafium  imfrimi  four  tevefque  de  Paris,  tem  in  Domino.  Notum  facimus  i 
Tenu  IL  Part.  JII<  G  g  g  g  ij 
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  verfis  quod  cùm  Filie-Dei  Parif.  ha-  nous  l'an  de  grâce  m.  ccc.  Lxxi.IeSa- 

berenc  6t  poffiderenc  odo  arpenta  terre  medy  pénultième  jour  du  mois  d'Aouft 

arabilis  fita  in  una  pecia  intcr  muros  vcifmes  unes  lettres  royaux  contenant 

domûs  didarum  Filiarum  Dei  6c  terram  la-  fourme  qui  s'enfuit  :  LUDO  V1CUS 

Templi  à  parte  il  la  verfùs  Parifius  in  Dei  gratiâ  Francorum  rex  univerfis  . 

ccnfiva  noftra,  onerata  de  vin.  folidis  prefentes  litteras  infpeduris  falutem.  am.u<;. 

parif.  tantummodô  capitalis  ccnfus  no-  Notum  facimus  quod  nos  conceflimus 

bis  debitis  annuatim  in  odabis  fandi  Filiabus  •  Dei  Parif.  quod  poiEnt  fa. 

Dionyfii  j  quorum  vin.  arpentorum  ter-  cere  dudum  aque  de  fonte  S.  Lazari 

re  defunda  Genovcfâ  dida  Surda  dédit  Parif.  per  quem  poffit  adduci  aqua  de 

didis  Filiabus  Dei  duo  arpenta  in  elc.  dido  fonte  ad  dttmum  fuam ,  videlicet 

mofinam ,  6c  alia  fex  arpenta  Maria  per  calcciarn  ex  una  pane  ipfius  calceie 

dicta  Sarbete  filia  quondam  djde  Ge-  queeftmterdidamdomumearumôcdo- 

novefe  vendidit  Filiabus  Dei  prédiâis)  mum  S.  Lazarijpredidi  ■>  ita  tamen  quod 

ac  nos  ipfas  Filias  compellercmus  ad  via  dide  calceie  euntibus  per ipfammini- 

vendendum  ôc  ponendum  extra  manum  mè  mpediatur,  &  quod  fi  dida  calceia  in 

fuam  odo  arpenta  terre  predida  ^  tan-  aliquodeterioretur,infaciendovelrepa- 

demnos ,  penfatâ  utilitate  noftra  8c  do-  rando  aquedudum  predidum ,  volumus 

mûs  noftre ,  volumus,  concedimus  fie  ex-  quèd  reficiatur  ad  fumptus  Filiarum-Dei 

prefle  confentimus  quod  dide  Filie  ex  predidarum.  In  cujus  rei  tefUmoniura 


nu  oc  6c  in  perpetuum  dida  duo  arpenta  prefentibus  litteris  noftrum  fecimus  ap- 

terre  arabilis  habeant,  tencant,  poflt-  ponifigillum.  Adum  apud  abbariam  B. 

deanc  pacificè  &  quietè  in  manu  mortua,  Marie  Regalis  juxta  Ponrifaram,  Domi- 

fine  coadione  vendendi  aut  extra  ma-  nica  poft  reftum  beatorum  Pétri  ôc  Pauli 

num  fuam  ponendi  j  ita  tamen  quèd  apoftolorum,  anno  Domini  m.  cc.xv. 

pro  quolibet  arpento  dide  terre  pre-  Et  nous  à  ce  prefent  tranfeript  avpns 

dide  Filie-Dei  nobis  &  fucceflbribus  mis  le  feel  de  ladite  prevofté  de  Paris 

noftris  folvant  annuatim  xn.  denarios  l'an  6c  lejourdeflufdics.  Tiré  des  recueils 

in  odabis  S.  Dionyfii ,  falvis  tamen  no-  de  M.  de  Gaiyiière  ,  à  U  btblieteque  dm 

bis  &  fucceflbribus  noftris  jufticia ,  jure,  roy. 

dominio,  &  décima  in  vm.  arpenris  _  .  „.     .       ,    ,    ,»*■*•  j  r-  * 

terre  predidis  s  pro  qua  conceffione  nos  RMten  ief  f"*™*"*  *f"** 

:        l  ■  V  /?r.L    t\_-        !•  Honore. 
recepimus  ab  iplis  nuabus  Dei  lx.  h- 

bras  parif.  in  pecunia  numerata  ,   6c  |  ~J  Eginaldus  mueratione  divinâ  Pa-  ^  ^  * 

promittimus  unanimi  confenfu  per  le-  Jix.  rifienfis  eeelefia;  minifter  indignusj 

giriinamfUpulationem,  quod  contra  pre-  univerfis  prxfentes  litteras  infpeduris , 

miûavel  aliquod  exillis,  per  nos,  vel  per  xternam  in  Domino  falutem.  Notum 

alios ,  non  veniemus  in  fururum,  6c  quôd  facimus  quod  cùm  in  eeelefia  fandi  Ho- 

dida  vi  ii.  arpenta  terre  in  manumorrua,  norati  Parifienfis  fint  viginti  &  una  pra> 

fine  coadione  vendendi  &  extra  manum  bendx  j  videlicet  odo  facerdorales  :  fu- 

fuam  ponenditi  garenzabimus  8c  libe-  licet  prxbenda  domini  Droconis,  domi- 

rabimus  eifdem  Filiabus-Dci  contra  om-  ni  A n chéri  ,  domini  Simonis  didi  de 

nés.  Renunciamus  fpecialiter  8c  exprefle  Aneolio ,  domini  Gaufredi  Brittonis,  do- 

exceptioni  non  numerate  pecunie  ,  non  mini  Anielmi  de  Cerbolio ,  domini  Joan- 

tradite,  non  folute,  omni  juris  auxUio  ca-  nis  de  Mictriaco ,  Haymonis  Brittonis,ÔC 

nonici  6c  civilis ,  beneficio  reftiturionis  in  Arnulphi  c  1er  ici  thefaurarii  Pidavienfis) 

integrum,  6c  ne  poflimus  dicere  nos  fuper  6c  fint  quatuor  alix  prxbendx  in  eadem 

hoc,  feu  domum  noftram  lcfosfuiflc.  In  eeelefia  :  feilicet  prxbenda  qux  fuit  do- 

cujus  rei  teftimonium  prefentibus  litteris  mini  Nicolai  didi  Boin  prefbyteri ,  quam 

figiila  noftra  duximus  apponenda.Datum  obtinebat  in  dida  eeelefia ,  dum  viveret, 

anno  Domini  m.  cc.Liir.menfeMartio.  per  fucccflîonem  alterius  canonicifunda- 

Tiré  des  recueils  deM.  de  Gaignieres  a  la  toris  ejufdem  ,  quam  prxbendam  con- 

bibl.  du  roy.  tulimus  Guillelmo  de  Villa-Cereris  cle- 

„                  .,        «...  riconoftro  ,&  prxbenda  magiftrijoan- 

TermBon  accordée  far  S.  Louis  aux  Ftl-  nis  de  Meleduno ,  prxbenda  Pétri  didi 

les-Dieu  de  tirer  de  Peau  far  conduit  Marcini  ^  &  pra:benrda  joannis  de  Bria, 

de  U  fontaine  de  S.  La^re.  qua$  pnebendas  diai  Magiftri  Joannes, 

'     a    Tous  ceux  qui  ces  lettres  verront,  Petrus  &  Joannes  de  Bria  fimiliter  te- 

An.  i$7t.     _/\_  Hugues  Aubriot  garde  de  la  pre-  nenc  per  fucceffionem  aliorum  canoni- 

vofte  de  Paris  falut.  Sça voir  faifons  que  corum  qui  eafdem  prxbendas  fundave- 
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JUDt ,  fint  infuper  in  diâa  ecclefi»  (aài   proprio ,  ut  luoenùs  diâun,  , ft   (t.„j.    •  . 

Soroini  Guillehni  de  Ruolio  Ky  5  v^u"™*«  con- 

Bernard!  Lemovicenfis,  &magu\ri>  ^^«±^^"^5»^ 

iTèiem,/°Vern^P?bC,ldaS  PfXdidi   ™»  in  tug^i  SnS" 

novem  canonici  de  fuo  proprio  in  di-   mm  nmn;<<m       fe  ^uiuin  prxocnaa- 

da  ecclerufundaven.nc^VibSt  tiZ  "an"^  ûSZT 
gcnnunâprxbendtscanoniciipïuseccle-  diaconorum ^K^î 

IdTJr)     F  ?  ^.^^P™  ^cuimusquôdiftaomniaïïneulapef 

&  proventibus  penùtis  &  diligente*  con  nTnr^T,  T^00"  » M  Coa* 

fiderads  ,  diafecclefix  pK^ad  ïll^T 

certum  numerum  duodecim  canonico-  nationem  JE*  S£  fde«er  Drt 

rum  duximus  reftringendas  ,  quarum  fumpferic  ,  âcÏÏÏÏSS' 

odo erunt facerdotales esedem qu* prius*  tiam  fe  noverit  ■„  ;Z?m T     •  " 

reliqux  .ère  quaruor  ,  fcil.ee?  prlben.'  «S^^^^^S^Sm 

da  magiftr.  joannis  de  Meleduno,  Pc  m^Èadi^^^SS^ 

tndidiMaram&Joannisde  Briapoft  noftri  muoi^&S  col  „ï 

deceffijm  lpfonim  &  etiam  nrarbenda  Adum  anno  donL  m  «  5n  ™ft 

quamdidusGdllelmusdeVUfa-Cercris  Decembri.                       V mCnfe 

«net  ,  ou*  fcic  dididornini  Nicolai  J**                mfrimi  p*,  twfai 

duxerunt  fubdiaconales  j  ali*  <fc  /Vrw.              "Y 'T°*r  i  cvejqne 
vero  dux  diaconaJes }  ica  quôd  didus 

GuijJelmus  de  Villa- Cerem  eric  fub-  c**f™*""nt  i*  cbapltrt  de  S.  Hetcrè  â  U 

diaconus  St  ejus  fucceûores  >  ille  vero  reduHiem  précédente. 

cet  magiftri  joanni,  5c  Meledunc.'  P«ri  pVfiel  VZ^  £  n"*  """ïï"* 
difti  Mart,ni  fc  joanni,  de  Bna ,  erit  «SS^r^ 

oiaconus  «c  ejus  fucceûores  ,  quartus  fis  epifeop  vidimus  inhxc  verba  ,  RP 

verô  duconus  &  e.us  fucceflbres!  Ec  te.  GINALibuS  nuferanone  dfefaft  Pirf 

nebuntur  dxdi  GuillernUs  de  Villa. Ce.  fienfis  ecciefix  miXTnS  &c 

rcris  ,  &  alu  très  quibus  poft  decefium  Ce» Fait, précèdent  NOSalT,!  '  œ 

d.dorumrnag^ntoan.usaeMeleduno,  ^M^^'S^SSËS^ 

Petn.Mart.rn  &  fanis  de  Bria  prebenl  luntate  volets  Kïïlï  D~ 

dkC0^UV  ^  »  *«*■  eidem  dolùr^p; 

dida  ecclefia  fandi  Honorati,  juxti  tradidimus  /îgilli  noftri  mummme  robo 

feS  <îul5I."j{btu5a  £  «  «clefia  ratas.  Datumanno Dorn^TcTtym 

fandi  Marcelli  Panfienfis.  Quas  lîqui.  menfe  îunio  ibidem            cc  lviii4 
dent  duodecim  prxbendas  prxdidas 

nos  &  fucceflbres  noftri ,  ac  eriam  de.  R*rf"*i*ndm  ckm}ittt  de  teglife  de  Paris. 

nZltnC?PpU,T  ^  Germani  Att"  Il  Nivcrr"  P"*™es  lieras  infpec  - 

cS  r?  U  capitulum  Parifienfe 

vcmcan.n.cicja.n.odiobancncdet.0  ter  indigmu  ,  6cc.  Cg  bm£?2b, 

Gggguj 
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Nos  aucem  ordinationem  prsedidam 
&  prxmifla  omnia  8c  fingula  ,  proue 
fupcriùs  lune  exprerta ,  rata ,  grata  & 
firma  habences,  volumus,  concedimus, 
Lui  damas  Se  approbamus ,  ôc  authonta- 
te  praefentium  confirmants.  Incujusrei 
teftimoniumôcmunimen,  &  ut  pr.v dicta 
robur  obeineant  perpétua;  firmitatis,  pra:- 
fentem  feripturam  fîgilli  noftri  facimus 
impreftione  muniri.  Datum  anno  Domi- 
ni  m.  CC.  LiX.  menfe  Martio.  Ibidem. 

Acenfemtnt  d'une  place  fur  le  grand  pont  de 
Pans ,  autrement  dit  le  peut  a»  Change, 
en  faveur  des  Bons-hommes  de  Vincen- 
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An.  1199. 


Am.  1177. 


nés. 


A Tous  ceus  qui  ces  lettres  verront, 
Guillaume  Thibout  garde  de  la 
prevoftéde  Paris ,  fâchent  tuit  que  nous, 
l'an  de  grâce  m.  ce.  xcix.  le  Lundi 
jour  de  refte  S.  Pierre ....  veifmes  unes 
lettres  fcellees  contenant  la  forme  qui 
s'enfuit  rUNIVERSIS  prefentes  litteras 
infpeduris,  foror  Johanna  humilis  abba- 
tifla  monafterii  B.  Maria?  de  fando  Ci- 
rico  ordinis  S.  Benedidi ,  Carnotenfis 
diocefîs ,  totufque  ejufdem  loci  conven- 
tus ,  eternam  in  Domino  fàlutem.  No- 
tum  facimus  quod nos ,  penfàtâ  utiliratc 
noftri  monalterii  predidi ,  ad  augmen- 
tationcm  cenfds ,  tradidimus  6c  concef- 
iimus  nuperrimè  rcligio  fis  viris  corredo- 
ri  Se  fratribus  domUs  de  Vicenis  Pari- 
ficniîs  diocefis  ,  ordinis  Grandimontis , 
quamdam  plateam  quam  habebamus,  rc- 
nebamus  &  poffidebamus  in  manu  mor- 
tua  fuper  magnum  pontem  Parifius  Se 
fuper  molendinum  iplorum  fratrum,  con- 
tiguam  domui  Pétri  Marcello  ex  una 
parte ,  ôc  cuidam  platée  vacue  Bertrandi 
Accordis  ex  altéra  ,  in  qua  platea 
predida  dudum  edificata  erat  quedam 
domus,  que  propter  ruinam  quam  mi- 
nabatur  fuerat  diruta  |  pro  duodecim 
libris  parif.  incrementi  cenfiîs ,  five  an- 
nui  redditus,  nobis  ôc  monafterio  noftro, 
feu  noftro  procuratori  reddendis  8c  fol- 
vendis  à  didis  fratribus  annuatim  ,  duo- 
bus  terminis ,  medietate  videlicet  ad  fcf- 
tum  S.  Remigii,  ôc  aliâ  medietate  ad 
pafcha.  Et  promittimus  boni  fide ,  nof- 
tro 8c  monalterii  noftri  predidi  nominc, 
quôd  contra  acenfarionem  hujufmodi , 
jure  aliquo  communi  vel  fpeciali,  per 
nos  vel  per  alium  feu  alios  in  futurum 
nullatcnus  veniemus  j  8c  quôd  didam 
plateam  ,  prout  fe  comporrat  ante  &  ré- 
tro ,  longo  &  lato ,  cum  omnibus  juri- 
bus  8c  pertinentiis  ejufdem  platée  ,  ga- 
rantizabimus  diclis  cerredori  ôc  fratri- 


bus de  Vicenis  &  eorum  ccclcfie  haben- 
dam,tenendam  8c  poflîdendâm  ab  ipfis 
fratribus  perpetuo  in  manumortua,  fine 
coadione  vendendi  vel  extra  manum 
luam  ponendi  liberabimus  Se  detfende- 
mus  noftris  propriis  fumptibus  Se  expen- 
fis ,  in  judu  10  &  extra  judicium  ,  quiecam 
&  liberam  ab  omni  onere  cenfuaii ,  red- 
hibentiâ  ,  vel  obligatione  quacumque  , 
fréter  quam  depredidis  xn.  libris  cen- 
iualibus  lolummodo ,  quotiefeumque  Se 
quandocumque  opus  fucrir ,  Se  fuper  hoc 
requifite  fuerimus ,  perpetuo  contra  om- 
nes  j  Se  de  reda  garendia  ferenda,  iîcut 
didum  eft,  obligamus  didis  corredori 
8c  fratribus  de  Vicenis  &  eorum  monaf- 
terio, nos  8c  noftras  fucceflbres  qualiber, 
noftrumque  monafterium  ,  bona  noftra 
omnia,  noftriquc  monafterii  mobilia  Se 

immobilia,ecclefiaftica8cmundana,pre- 
iéntia  Se  futura  ,  ubicumque  &  in  qui- 
bufeumque  rébus  Se  locis  exiftenria,  pe- 
nitus  &  exprclsc  renunciantes  bonâ  hde 
inpremiflis  omnibus  &  lîngulos,  noftro 
Se  -monafterii  noftri  predidi  nomme, 
omni  exceptioni  doli ,  adionis  in  fadum, 
reftitutionis  in  integrum ,  omni  confue- 
tudini  Se  ftatuto  cujuflibet  patrie,  ôenc 
poifimus  in  pofterum  allegjare  feu  dicerc 
nos  ôceccleliam  leu  monafterium  nof- 
trum  in  contradu  hujufmodi  fuiHè  le- 
lu  m  vel  etiam  in  aliquo  circumvemum, 
omnibufque  litteris  Se  aliis  indulgen- 
tiis  i  fede  apoftoUca  vel  lcgarorum  ejus 
nobis  vel  ordini  feu  monafterio  noftro 
conceflîs  Se  concedendis ,  impetratis  Se 
etiam  impetrandis  contra  premiilà  fa- 
cientibus ,  &  omnibus  aliis  exceprioni- 
bus  Se  defenfionibus  juris  Se  fadi,  cano- 
nicfÔc  civilis  ,  que  contra  prefens  înftru- 
mentum  vel  fadum  portent  objici  vel  op. 
poni,  jurique  dicenti  gcncralcm  renun- 
tiationem  non  valere  j  falvis  &  retentis 
nobis  Se  noftro  monafterio  in  predida 
platea  folummodo  predidi  s  xn.  libris 
parifienfibus  annui  cenfûs }  nonobftanti- 
busrenuntiationibus  antedidis  j  hoc  ad- 
dito  quod  dicli  corredor  8c  fratres  de- 
bent  poncre  S:  implicare  feu  poni  5c  im- 
plicari  facere  in  meliorarionem  dide 
platée  ce.  libras  parif.  infra  unum  an- 
num  ex  nunc  in  antea  continue  corn- 
putandum.  In  quorum  omnium  muni- 
men  ligilla  noftra  prefentibus  litteris 
duximus  apponenda.  Datum  ôc  adum 
in  capiculo  noftro  anno  Domini  m.  ce. 
lxxvi.  menfe  Augufto.  ET  NOUS  au 
tranfcnpr  de  ces  lettres  avons  mis  lefcel 
de  la  prevofte  de  Paris,  fauf  le  droid 
de  chafeon.  Ce  fut  fet  l'an  &  le  jour 

delîufdit 
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deffufdit.  Signé  fut  le  reply ,  Harengier, 
colUtton  faite  par  N.  de  Gifors.  Et 
fctllé  de  deux  fceaux.    Prit  fur  P  orignal. 
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Bulle  du  pape  Nicolas  II J.  en  faveur  de 
la  fa-.nte  Chapelle  dm  palais  à  Paris. 


NIcolausepifcopus  fcrvus  fervorum 
Dei  j  cariffimo  in  Chrifto  fi lio  Phi- 
lippe régi  Franconlm  illuftri ,  falurem 
8c  apoftolicam  benedidionem.  Uteo  fer- 
ventius  xtcrnx  majeftati  complaceas , 
eoque  liberius  genres  ambulentin  lumi- 
nc  vultin  tui,  quo  Chrifti  vicariumeibi 
&  per  te  aliis  magis  promptum  8c  beni- 
volum  adeflè  perceperis  in  exhibitioni- 
bus  grariarurn  ,  regiis  precibus  inclinati, 
ut  ejerici  capellx  infra  fepta  domûs  re- 

fix  Parifius  confiftentis ,  poflînt  a  qui- 
ufeumque  maluerint  cathohus  cpilco- 
pis ,  feu  aliis  prxlatis  conferendi  ordines 
poteftatem  habenribus  ,  fi  ab  itlo  qui 
prxeft  eis  in  eadem  capella  vel  alias 
canonicè  rucrint  pnrfentati,  ad  omnes 
ordines  promoveri ,  dummodo  iidem  cle- 
Tici  fint  exempri ,  8c  nulli  alii  fubfint  nifi 
Romano  ponrifici ,  6c  Panfienfi  epifeo- 
povel  aliis  per  hoc  nullum  prxjudicium 
Çencrctur ,  audoritate  ribi  prxientium 
indulgemus.  Nulli  ergo  omnino  homi- 
num  hceat  hanc  paginam  noftrx  concef- 
fionis  infringerc  ,  vel  ci  aufu  temerario 
contraire.  Si  quis  autem  hoc  attempta- 
re  prxfumpfcrit,  indignationem  omnipo- 
tentis  Dei  8c  beatorum  Pétri  8t  Pauli 
apoftolorum  ejus  fe  noverit  incurfurum. 
Datum  Virerbuidibus  Septcmbris ,  pon- 
tificatûs  noftri  anno  primo.  Trefor  des 
Chartres  dm  roy  ,  fainte  Chapelle  rtyalle 
8. 


Fondation  ejr  fiants  dm  coSege  du  cardinal 
le  Motne. 

BOnifacius  epifeopus  fervus  fervo- 
rum  Dei,  diledonlio  Johanni  tituli 
fandorum  Marcel  Uni  &  Pétri  prefbytero 
cardinali  falucem  6c  apoftolicam  bene- 
didionem .Scdes  apoftoîica  cupientes  <a  - 
cre  pagine  feientià  rerormari  fpecialibus 
confuevit  favonbus  confovere  •>  propter 
quod  dignum  arque  conveniens  repota- 
mus  ut  ea  que  ad  commodum  8c  pro- 
fedum  in  tncologica  facultate  ftuderc 
volentium  pià  devotione  fidelium  (  pre- 
firrtim  frarrum  noftrorum  cardinafinm 
ecclefie  Romane  )  fiunt ,  apoftolico  pre- 
fidio  muniantur.  Sane  petitio  tua  nobis 
exhibita  conrinebat,  quod  inaugmen- 
rum  facultans  thcologicc  (  frudus  qui- 


dem  uberes  in  domo  Domini ,  eo  pro» 
pitio  t  jugiter  afïèrentis  )  nec  non  8c  na- 
turalis  ac  moralis  philofoçhie  (  per  quam 
ad  plenam  notitiam  ipfius  theologice 
facaltatis  faciliùs  pervenitur  )  ferventer 
defiderans ,  locum  feu  domum  quondam 
fratrum  heremitarum  Parifienfium  ,  qui 
vel  que  de  Cardineto  antea  vocabatur, 
cum  omnibus  liber  tan  bus,  immunitati- 
bus,  juribus  6c  pertinentiis  fuis, ad  opus 
pauperum  fcholarium  ftudentium  in  li- 
beralibus  artibus  ,  nec  non  6c  magiftro- 
rum  earumdem  artium  in  dida  theolo- 
gica  facultate  inftruendorum , quos ibi- 
dem defiderabas  6c  defideras  collocari, 
nuper  emifti ,  ac  poftmudum  obtinuifti 
emptionem  hujufmodi  a  nobis  ex  certa 
feientia  confirmari  -,  6c  deinde  locum  ip- 
fum  feu  domum  ,  cum  libertatibus  ,  im- 
mumtatibus,  juribus  6c  pernnentiis  an- 
tedidis,  in  opus  tam  falutirerum  libe- 
rahtate  pu  8c  providâ  perpétué  depu- 
tans,  ac  volens  domum  ipiam  (eu  lo- 
cum ,  domum  Cardinalii  de  cetero  nun- 
cupari  -y  in  principio  planrationis  hujuf- 
modi tam  novdle  duos  magiftros  arnum 
didarum  in  eadem  facultate  rheologi- 
ca,  quatuor  vero  khôl  ares  paupercsin 
didis  artibus  ftudere  volentes ,  ex  nunc 
decrevifti  ponendos»  in  domo  cardinalis 
eadem ,  a  Ire  ru  m  didorum  magiftrorum 
fex ,  fingulis  autem  predidorum  fchola- 
rium quatuor  marchas  boni  8c  puri  ar- 
genti  ad  pondus  Parifienfè  ,  proipforum 
▼idu  alifque  necefTariis ,  de  bonis  tuij 
fadurus  tamdiu  annis  fingulis  miniftra- 
h ,  quo  ufque  perpetuos  redditus ,  ad 
opus  didorum  ftudentium  ,  de  bonis  îp- 
fisemeris  ,ad  omnium  predidarum  mar- 
charum  valorem  annuum  afeendentes, 
obligando  ad  hoc  te  8c  bona  tua  pre- 
fenna  8c  rutura.  Et  cùm  dida  domus 
centum  vel  circiter  hujufmodi  ftuden- 
tium capax  exiftat ,  tu  pic  confideranr 
quod,  tum  propter  accommodum  ejus 
BCttftl ,  tum  etiam  propter  exercirium 
operis  tàm  felicis ,  non  folum  ex  tua , 
fed  etiam  aliorum  fidelium  (  quorum  ali- 
quibus  ad  crogandum  dido  loco  de  bo- 
nis fuis  charitatis  fubfidium  jam  Domi- 
nus  infpirafiê  dicitur)  largirione  muni- 
ficâ ,  hujufmodi  novella  plantario  in  ar- 
borem  rcrrilem  frudus  utiles  mulriplicw 
ter  producentem  ,  Deo  dante  ,  confur- 
get }  in  domo  ipfa  quedam  ftatuta  8c 
ordinationes  falubria  edidifti ,  per  que 
6c  eadem  domus  aageri  jugiter  8c  gtu 
bernari  féliciter  potent,  ac  didorum 
ftudentium  utilitas  in  affecutione  doc- 
trine tam  faluufcrc  procorah  ,  proue  m 
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_  inftrumenro  publico  inde  confedo.ple- 

AM.i|Oi.  niùs  continctur.  Nos  itaque  fupplica- 
rionibus  tuis  inclinati,  quod  fuperhoc 
à  te  ! .ià mu  cli  ratum  &  gratum  haben- 
ces,  id  audoritatc  apoftolicâ  ex  certa 
fcienna  confirmamus,&  prefeiuis  fcripn 
patrocinio  communimus,tenorem  iplius 
inltrumcnti  de  verbo  ad  vcrbum  prc- 
fentibus  inferi  facientes ,  qui  talis  eft  : 
IN  NOM1NE  Domini  noftn  J.  C. 
amen.  Anno  nativitatisejufdcm  m.  ccc 
il.  indixione  xv.  die  prima  menfis  Maii, 
pontificatus  fandiflimi  patns  domini 
Bonifacii  pape  odavi  anno  vin.  in  prc- 
fentia  mci  nocani ,  &  tcAium  iubfcnp- 
torum  ad  hoc  fpetiahter  vocatorum  &c 
xogatorum ,  rcvcrendus  pater  dominus 
Johannes  mifcratioiic  divina  tituliiaiK- 
torum  Marcellini  &  Pétri prcfby ter  car- 
dinalis ,  de  domo  feu  loco  vocato  de 
Card.neio  nuper  empta  feu  empto  per 
cum ,  proue  in inilrumenco  publico  con- 
fedo  manu  mci  notarii  înrraicripri  ple- 
niùs  continctur  ;  «.p.»  m  feu  quem  rra- 
xres  ordinis  herenutarum  S.  Auguftini 
habebant  &  habere  confueverant  Pa- 
nfius  in  vico  S.  Vidons  ,  ordinavit  feu 
difpofuit  in  bunc  modum. 

I.  In  Dei  nomine ,  amen.  Ego  Johan- 
nes miierationc  divinà  tituli  SS.  Mar- 
ccllini  &c  Pétri  prefbyter  cardinal  is ,  ad 
opus  pauperum  fcholarium  ftuderc  defi- 
dêrantium  in  hberahbus  adibus  ,  natu- 
rali  philolophia  &c  morah  ,  nec  non  & 
rnagiftrorum  carumdem  artium,  in  theo- 
logica  facultate  inftruendorum  ,  emilo- 
cum  qui  fuit  quondam  heremitarum  in 
vico  S.  Vidoris  y  &c  locus  eju/modï  in 
Cardincto  Te  protendit  cum  omnibus  ju- 
ribus  ,  libertatibus ,  &  pertinentus  fuisj 
&.  didam  emptionem  ootmui  perfedem 
apoftolicam  ex  certa  feientia  confirma- 
ri,  prout  in  littcris  apoftolicis  iiipcrhoc 
confcdis  pleniùs  conunetur. 

II.  Et  urdino  didam  domum  vocari 
domum  Csrdmuhs ,  &  quod  il  le  qui  eidem 
preerit  vocetur  mugjjtcr  domùicardinalis. 

III.  Etindidadomo  numerum  fexa- 
ginta  artiftarum  &c  quadraginta  theolo- 
gorum  conftituo  &.  ordino. 

IV.  Item  ftatuo  ut  quecumque  per- 
fonaecclcfiaftica  vel  iccularis,cujufcum- 
que  dignitatis  ,  ftatus,  ordinis  lëu  condi- 
tions exiftat ,  ibidem  récent  unumvic- 
tum  icu  plures ,  pro  uno  vel  pluribus 
didorum  Itholarium  feu  rnagiftrorum  , 
ipla  perlona  iibi  &  lucccfionbus  iuisjus 
habcat  perpetuo  &  reuneat  preienrandi 
fcholareslcumagillros  qui  adhujuimodi 
vodus  in  dida.  domo  fucriac  coliocandi. 


V.  Et  quia  moneta  quandoque  mu. 
tatur  ,  ftatuo  vidum  unius  axtifte  ad  qua- 
tuor marchas ,  &  vidum  theologi  ad 
fex  puri  argenti ,  ad  pondus  Panlienfe. 

VI.  Et  ordino  quod  prcicntatio  hujus 
modi  dido  magiiiro  domus  fien  debeat, 
&  fi  prclentatus ,  idoneus  vita  «?c  moru 
bus  ic  habilis  ad  kiendum  per  magif- 
t  :  uni  domus  prerate  invematur ,  ipfe  re- 
cipiatur  5  fi  vero  lecus  fuerit  ,  adhuc 
cademperlona  alium  reprelcntet ,  Ôcad- 
mittatur  feu  repellatur ,  ut  eft  didura  ; 
fi  vero  fecunda  vice  repellatur  prefenta- 
tus  ,  jus  prefentandi  amittat  5  «3c  tune  ma- 
gifter  domus  de  perlona  idonea  provi- 
deat; jure  uiius  quiconlbtuk  vidum  ,  in 
aliis  prelentationibus  iemper  falvo.  Ne 
tamen  didus  magifter  domus  ingérât 
difrîcultates ,  utprovifioad  manum  iuara 
deveniac,  ftatuo  quod  idem  magifter  ^a- 
beat  eligcrc  de  ci  mate  vel  dioceli  de 
qua  eft,  rationc  ohginis  vel  donucilii , 
ille  qui  conftituit  vidum  ,  fi  eft  îbi  ido- 
neus t  aiioquin  de  civitanbus  &  dioce- 
fibus  contiguis. 

VII.  Sratuo  etiam  ut  nullus  admitra- 
tur  in  dida  domo  artifta ,  qui  habeac 
ultra  valorem  triiun  marcharura  in  pa- 
trimonio  iéu  beneficio  ecclefiaftico  an. 
nuatim  -,  nec  thcologus  qui  habcat  ultra 
valorem  quatuor  marcharum  in  patrimo- 
ine feu  beneficio  ecclefialbco  annuatim. 

VIII.  Nullus  etiam  in  dida  domo  ad 
tbeologiam  admittatur  ,  ntli  tuerit  ma- 
gifter,qui  in  artibus  Parifius,  vel  Oxo- 
nie  Lincolnicnfis  diocelîs  inceperit. 

IX.  Item  ftatuo  quod  magifter  qui 
preerit  dide  domui ,  ordinec  de  didis 
marchis  pro  artiftis  &  theologis  predic- 
tis  expenias,  refpKiendo  totum  anntinii 
&  pro  tempore  quo  aliquis  de  predidis 
urtiftis  vel  theologis  ablens  fuerit ,  por- 
tio  pro  tempore  àbfentie  ipfius ,  pro  U- 
bris  &  aliis  domiis  necefiîtatibus  fervetur 

X.  Statuo  etiam  quod  ille  artifta  feu 
theologus  qui  recefieriti  tdida  domo 
per  très  menfes  fine  causa ,  non  morando 
in  dida  domo,  fit  phvatus  iplb  radoa 
confortio  dide  domus  ,  &  abus  prelèn- 
tetur. 

XI.  Item  ftatuo  quod  dida  domus 
non  habeatftabulum  ad  cquo>  retipien- 

dos. 

XII.  Nec  aliquis  hofpes,  non  fchola- 
ris^recipiatur  ibidem  ad  pernodandumj 
ne  contingat  mentes  ftudentium  thftrahi 
ab  intento. 

XIII.  I  tem  ordino  quod  didi  theologi, 
tempore  vacationum  ,  audire  canonica 


jura  polîînt. 


XIV. 
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XIV.  Item  ftatuo  ut  unus  de  didis  bris  &  Aprilis  immediatè  fequentis. 
theologis  ejufdcm domûspcr didum ma-  XXII.  Item  prefati  magiftri  bis  inan- 
giftrum  8c  theologos  ejufdcm  dormis  ,  no  ,  feilicet  prima  feptimanâ  man ii s  No- 
aut  majorcm  partem  ipforum,  in  ejuf-  vembris,  ôc  confimili  feptimanâ  Aprilis 
dem  domùs  priorcm  ,  in  fefto  S.  Luce  ex  tune  proxime  futuri,per  magiltrum 
annis  fingulis  aflumatur  >  qui  de  milfis,  ôc  priorcm  vifitentur  -,  ôc  fi  aliquis  ipfo- 
predicationibus,jejuniis,difputationibuj  rum  inhabilis  fuerit  propter  mores luos, 
inter  ipfos  theologos  tauendis  ,  feftis  feu  laudabiliter  non  profecent ,  ex  inde 
fandorum  ,  fervitiismortuorum,6ccon-  abjiciatur  omnino-,  ÔC  confimile  fiât  de 
fimilibus ,  ordinet  &  difponat.  artiftis ,  per  magiftrum  ÔC  pnorem  pre- 

XV.  Item  ordino  ut  intra  quatuor  dies  didos. 

poftquàm  novus  priorcrit  creatus ,  duo  XXIII.  Item  ordino  quôd  manfioar- 

procuratores ,  unus  per  magiftrum  ,  ôc  tiftarum  fit  fubjeda  manfioni  theologo- 

alrer  per  communitatem  thcologorum  ,  rum,ncc  artifte capellam  feu  oratonum 

alTumantur  }  qui  afiumpti  jurabunt  co-  habeant ,  nifi  illam  feu  illud  folummo- 

ram  magiftro  ôc  priore  dide  domùs  ac  dô  quam  vcl  quod  habere  contigeric 

theologis  ,  quôd  fruc'tus ,  obventiones ,  theologos  fupradidos, 

&  omnia  alia  que  ad  eorum  fpedant  XXIV.  Item  ad  quatuor  vidus  pro 

oflkium ,  euftodient  diligenter  ôc  fideli-  quatuor  artiftis ,  ÔC  ad  duos  vidus  pro 

ter  difpcnfabuût.  duobus  theologis,  me  &  bona  mea  pre- 

XVI.  Statuo  etiam  ut  prxfati  artifte  fentia  6c  futura  obligo,  6c  promitto  me 
ôctheologi  arcam  unam  communem  ha-  provifurum  didis  fex  de  prefatis  vidi- 
beant,  inqua  littere,ada  6cmonumcn.  bus,  quo  ufquc  redditus  pro  didis  fex 
ta  quelibet  ad  domum  ipfam  fpedantia,  vidibus  acquifiero  compétentes. 

ac  pecunia  proemendis  redditibusordi-  XXV.  Et  decanum  8c  capitulum  eccle- 

nata  ,  6c  alia  grandia  fideliter  reponan-  fie  fandi  Vulfrani  in  Abbaris-villa  Am- 

tur  ,  Ôc  eadem  arca  très  claves  habc.it,  bianenfis  dieccefis  in  didis  fex  vidibus 

quarum  unam  magifter  domùs  ,  ôeprior  mihi  fie  facio  fucceflores,  quod  decivi- 

aham ,  6c  didus  procurator  aflumptus  à  tatc  feu  dicecefi  Ambianenfi  habeant  pre- 

theologis  tertiam  euftodiat  6c  conierver,  fentandos  ailumere ,  fi  inibi  idonciinve- 

XVII.  Vcrùmcolleda  pecunia  de  red-  niantur  j  alioquin  de  civitatibus  conti- 
ditibus  6c  obventionibus  quibufeumque  guis  6c  dioccefibus  contiguis  cligant  6c 
dide  domùs ,  in  alia  arca  habente  duas  allumant. 

claves,  per  didos  procuratorcs  confer-  XXVI.  Item  magiftrum  Simonem  de 

vetur  follicitc,  6c  ficut  prenùttitur  dif.  Guibervillacanonicum  Parifieniem  ma- 

penietur.  giftrum  didx  domùs  facio. 

XVIII.  Item  ftatuo  quod  aflùmantur  XXVII.  Et  habens aftedum  ad  cccle- 
duo  de  didis  theologis  per  ipfos  priorcm  fiam  Parifieniem ,  cujus  fum  canonicus, 
&  theologos,  qui  ordinent  de  ledionibus,  ac  fperans  firmiter  quôd  dide  domui 
difputatiombus,  6c  aJiis  adibus  ad  ftu-  per  eamdem  ccclefiam  honores  6c  com- 
dium  didorum  artiftarum  pertinentibus.  moda  plurima  provenient  y  ftatuo  ut  poft 

XIX.  Item  ftatuo  ut  in  hbraria  dide  obitum  meum  epifeopus ,  decani ,  6c  can- 
domùs  fint  due  claves ,  per  didos  duos  cellarius  ccclcfie  Parifienfis  qui  pro  tem- 
theologos  confervande,  6c  quôd  fingu-  porc  fucrint,  feu  duo  ipforum  ,  magif. 
lis  an  ni  s,  prima  feptimanâ  Quadragefi-  trum  dide  domùs  valeanteligere,  ôcelec- 
me  ,  fiât  oftenfio  librorum,  prefentibus  tumexcaufaamoverc,6caliumidoneum 
jnagiftro,  priore,  procuratoribus,  Ôc  theo-  fubrogare. 

Jogis  dide  domùs  -,  6c fiât  comparatio  ad  XXVIII.  Statuoetiam  quod  magifter 

jnventariumantea  de  didis  librisfadum.  domùs  procura tionibus  ,  expenfis ,  feu 

Et  fi  contingat  libros  deficere  ipfi  dili-  aliis  oneribus  didam  domum  non  aggra- 

genter  requirantur.  Si  novi  fuerint  ac-  vet  ,  neceflarùs  expenfis  dedudis  j  fed 

quifiti,  in  inventario  ponantur.  confiderct  in  tam  pio  opère  magnum 

XX.  Item  ordino  quôd  magiftri  dif-  emolumentum  in  piè  agendo  proventu- 
crerio  caméras  in  didadomo  diftribuat  rum  eidem. 

&  alfignet.  XXIX.  Hcc  ordinans  ôc  ftaruens ,  fal- 

XXI.  Item  ordino  quôd  magifter  ôc  vojurc  addendi ,  detrahendi ,  immutan- 
duo  procuratorcs  dide  domùs  ,  in  prio-  di  ,  diminuendi,  corrigendi  6c  interpre- 
ris  ôc  theologorum  dide  domùs  prefen-  tandi. 

tia ,  bis  in  anno  teneantur  Ôc  debeant  Adum  Rome  in  hofpitio  fupradidi 

computarc,  feilicet  de  menfe  Septem-  do/niniJolumtuCaxdinalis,  prefentibus 
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garur  ibidem  de  biblia  quolibet  die  in 

fa. 


€i  o 

■  difcrctis  viris  magiftro  Jacobo  de  Cafa- 

A*.*}ei.     libusdecano  S.  Severim  Burdegalenfis, 

Hugonegic  Altaribus  canonico  Haycu- 

rienfi ,  Leodicnfis  dkxcefis  ecclefiarum , 

Se  Thoma  de  Caiflart  redore  ecclefie 

de  Camons  Ambianenfisdicecefis ,  capel- 

lanis  preraci  domini  cardinalis  -,  teftibus 

ad  bec  vocatis  fpecialiter  Se  rogatis. 
Et  ego  Blafius  Notarii  Matthei  de  Su- 

gio  publiais  apoftohcâ  &  imperiali  au- 

thoritate  notarius  predidis  omnibus  pre- 

fens  iocerfiri ,  Se  ea  omnia  fcripfi  ,  &  in 

banc  publicam  formam  redegi ,  roeoqac 

confueto  figno  fignavi  rogatus. 
NULLI  ERGO  omnino  hominum  li- 

ceat  banc  paginam  noftre  confirmario- 
■   nisinfringere,  vel  ei  aufu  temerario  con- 
traire ,  fi  qiris  autem  hoc  attentare  pre-    uam  jnagifteru  in  theologia. 

fumpferit,  indignationem  omnipotentis       XXXVIII.  Idem  ftatuo  quod  omnes 

Dei  &  beatorura  Pétri  Se  Pauli  apofto-    fcholares  didx  domus ,  &  qm  in  ea  aflu- 
,  lorum  qus  fe  noverit  incurfurum.  Da-    mentur  demeeps,  jurent  ad  ianda  Dei 

tiim  Laceram  i v.  nonas  Mail ,  pontifica-   evangelu ,  le  ftatuta  didx  dormis  ferra- 

tûs  noftrianno  viu.  Scellé  en  plomb,  fmr   cur°s-     VI  ,.         ,  ,  - 

XXX IX.  Item  ordino  quod  ftatuta 

omnia  didx-  domûs  lèxies  legantur  irt 
communi  omni  anno ,  ne  quis  le  valeat 
pretextu  ignorantix  excularc. 

In  cujus  teftimonium  prxfentes  litt*> 
ras  figillo  meo  munitas  fenbi  feci  per 
notarium  infra  feriptum ,  êcredigi  in  pu. 
bbeum  documentum  ,  cum  lîgno  Biafû 
notarii  infralcripti.  Datum  ôcadum  Pic- 
tavis  in  capella  rupra  didi  domini  car- 
dinalis ,  anno  Domini  à  nacivicate  eiuf- 

i  I  *  n  ■ 


meni 

XXXV.  Item  ut  didi  fcholares  plus 
intendant  ad  refedionem  mentis  quant 
ventris ,  ordino  Se  ftatuo  ut  nullus  ar- 
tifta  fit  in  domo  ultra  odo  annos  ,  & 
nullus  theologus  ultra  novem ,  nifi  ille 
qui  habet  prxfentare  ad  vidum,  Se  vi. 
carius  meus  dum  vixero ,  Se  poft  mortem 
meam  magiller  dida:  domus ,  aliud  conv 
corditer  ordinaverinc 

XXXVI.  Item  nullus  de  artiftis  didx 
domus  legat  ordinariè  vel  curforiè ,  nifi 
de  Iicentia  vicarii  mei  dum  vixero ,  vel 
magiftri  dida:  domûs,  poft  obitum  meum. 

XXXVII.  Item  ftatuens  de  thcolo- 
gis ,  quoad  leduram  qux  fit  ante  licen- 


cordons  de  ftyt  rouge  &  jaune.  Tiré 
copte  imprimée  en  1617.  par  les  foins  d'Ed- 
mond Riebet  doileur  en  théologie  ,  grand 
maigre  dudit  collège. 


Secundum  fiatutum  fatlum  Piïlavis  , 
i}oS.  foi  Clémente  V. 


ÏN  nomine  domini,  amen.  Ego  Jo- 
hannes  miferatione  divinâ  tituli  SS. 
Marcellini  &  Pétri  prefbyter  cardinalis, 


ad  ftatuta  aux  feci  pro  domo  fcholariurri  dem  m.  ccc.  viu.  indidione  vi.  pon 

ouam  ordinavi  Parifiis  in  Cardincto,  tificatûs  fandiflimi  patris  domini  de- 

qux  funt  confirmât*  per  fedem  apofto-  mentis  papx  V.  anno  m.  die  vi.  men- 

bcam  ftatuta  infra  feripta  adjicio.  f"  Martii  -,  prxfentibus  honorabilibus  vi. 

XXX.  In  primis  ftatuo  ut  fmgulis  die-  ris  dominis  rratre  Hugone  abbate  monaf- 
bus  portx  prxdidx  domûs  claudantur  terù  S.  Secamordinis  S.  Benedidi  Lin- 
Se  aperiantur  horâ  competenti }  quod-  gonenfis  diœcefis ,  Petro  de  Rupeforti 
que  claves  ipfius  domûs  affignentur  prio-  archidiacono ,  &  Jobanne  de  Saftriis  ca- 
ri didx  domûs  in  principio  nodis  ,  de  nonico  Lingonenli ,  Se  Adam  de  Bugui- 
node ,  fine  Iicentia  ejus ,  didx  portx  ne-  villa  perpetuo  capellano  in  ccclefia  Am- 
mini  aperiantur.  biancnfi ,  Se  magiftro  Blafio  de  Sugia 

XXXI.  Item  quod  nullus  de  didis  notario  infraferipto. 

fcholaribus  pernodet  extra  domum  in    Egojohannes  Pétri  de  lnterampus  impe- 

civitate  Parilienfi ,  fine  caufa  honefta  Se  riali  authoritate  publicus  notarius  prxdi- 

abfque  licencia  à  dido  priore  priùs  pc-  da  omnia  coram  prxdidis  domino  cardi- 

tita  Si  obtenta.  naliôc  teftibus  ac  notario  infraferipto  per 

XXXII.  Item  quod  nulla  mulier ,  eu-  me  leda ,  ea  de  mandato  prxfati  reve- 
iufeumque  ftatûs  aut  conditions  exif-  rendi  patris  domini  cardinaUs  fcripfi, 
tat,  pernodet  in  dida  domo,  nec  corne-  Se  in  hanc  formam  publicam  redegi, 
dat'nec  bibat  ibidem.  meoque  confueto  figno  fignavi. 

XXXIII.  Item  ftatuo  &  ordino  quod  Et  ego  Blafius  Notarii  Matthxi  de 
femel  ad  minus  in  feptimana  difputetur  Sugio ,  publicus  apoftolica  &  impenali 
in  dida  domo ,  Se  quod  omnes  interfint,  authoritate  notarius ,  prxdidis  omnibus 
nifi  legitimum  habeant  impedimentum.    unà  cum  fupradidis  teftibus  &  notario 

XXX IV.  Item  quod  in  principio  &  prxfensinterfui ,  Se  de  mandato  prxfati 
in  fine  magni  convivii  theologorum  le-  domini  cardinaJis  hic  publice  me^^ 
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fcripfi.  Signé  avec  paraphe  fcellé  en  cire  dominum  meum  cardinalem  fadis,  ac 
rouge  fur  cotions  de  foye  de  me fmt  couleur,  omnibus  aliïs  prxmiifis ,  unà  cum  prx- 
ibidcnu  didis  teftibus  prxfens  interfui,  ficeaom- 

nia  fcripfi  Sein  hanc  publicam  formam 
Tertimm  ftatutum  faFlum  Avinione  anno    redegi ,  meoquc  figno  folito  fignavi  ro- 
1310.  fub  Clémente  gatus.  Sifflé  avec  paraphe,  &  fcellé  en 

rouge  fur  double  queue  de  parchemin. 


cire 


JOhannes  milêratione  divinâ  ticuli  Ibidem. 
fandorum  Marcelltni  &  Pétri  prcfby- 

ter  cardinal is ,  fcholaribus  prxfentibus  Quart  u  m  ft.ttutum  fatlum  Avinione  anno 

&  futuris  domûs  Cardinalis  inCardine-  1313.  fub  Clémente  V. 
to  Parifius  ,  xteraam  in  Domino  falu- 

tem.  T  T  Niverfis  pxfentcs  litteras  infpec-  — — 

XL.  Intendcns  ut  dida  domus  con-  1^  turis  Johannes  miferationc  divi-  A"'  ,Î,J- 

tinuetur  ad  efredusin  quos  ipfam  ordi-  ni  rituli  SS.  Marcellini  fit  Pétri  prefby  ter 

iuvi,ftaruo&inviolabiIiterfervarirnan-  cardinalis ,  xternam  in  Domino  ialu- 

do  ut  nullus  de  didis  fcholaribus  redor  tem.  Cupientcs  quod  fcholares  domûs 

univerfitaris  ,  (eu  procurator  nationis  noftrx  Parificnfis  pacificc  vivant ,  ne  li- 

£eri  valeat ,  feu  excrecre  aliud  officium  tibus  mifceantur , 

prxter  officia  didx  domûs.  XLV.  Statuimus  &  ordinamus  urnul- 

XLI.  Item  quod  de  artiftis  didx  do-  lus  fcholaris  didx  domûs ,  five  fit  de  ma- 

mus  magiftris  non  poffint  légère  ordina-  joribus ,  five  de  minoribus ,  attentet  com- 

rifc,  nifi  duo  }  ita  quodunus  légat  logi-  modarelibrum  didx  domûs  ,  ctiam  fub 

calia ,  &  altcr  naturalia.  pignore  feu  caurionc  quacumque ,  &  hoc 

XLII.  Idem  ordino  de  fcholaribus  ar-  mandamus  fub  debito  juramenti.  Et  qui- 

tiftis  non  magiftris  in  curfuum  ledura;  cumque  de  didis  fcholaribus  hoc  ftatu- 

&  quôd  hxc  ledura,  vel  illa ,  fien  non  tum  non  fervaverit  ,  fit  privatus  omni 

valeat  nifi  per  duos  annos.  commodo  didx  domûs. 

XLIII.  Item  ordino  quod  fcholares  Incujusrei  teftimonium prxfentes  lit- 
theoloei  habeant  menfam  communem ,  wras  noftro  figillo  muniras  feribi  féri- 
ée artiftx  aliam  j  ôc  quàd  prxdidi  om-  mus  per  notario*  infra  feriptos  &  redigi 
nés  menfurent  expenias  fecundùm  vie-  per  eoidem  in  publicum  documentum. 
tuum  quantitates.  Adum  ôc  datum  Avinioni  in  caméra 

XLIV.  Qui  vero  de  prxdidis  con-  noftra ,  anno  Domini  m.  ccc.  xm.in- 
tradida  ftatuta  vencrit ,  omnibus  emo-  didione  xi.  die  xxi.  menfis  Julii ,  pon- 
lumentis  &  commodis  didx  domûs  fit  tificatûsD.  Clementis  papx  quinri  anno 
privatus  ipfo  fado.  Nam  non  ordinavi  vm.  prxfentibus  diferetis  viris  dominis 
vidus  prxdidos  ad  acquirendum  tempo-  Johanne  Monachi  Ambianenfis,  Adam 
raha,  fed  ut  inveniretur  feientix  mar-  de  Bugueville  S.  Johannisinburgo,  Lau- 
garita.  In  quorum  omnium  teftimonium  duncnlis  ecclefianim  canonicis,  ac  Jo- 
&munimen  prxfentes  litteras  meo  figillo  hanne  de  Hugenmone  redore  ecclefix 
muniras  feribi  tèci  per  notarium  infra-  de  RoyfeftNoviomenfis  dicecefis,  &  plu. 
feriptum  ,  &  redigi  per  eumdcminpu-  nbus  aliis  teftibus  ad  hoevocatis  fpecia- 
blicum  documentum.  Adum  &  datum  Iitcr  6c  rogatis.  - 
Avinioni  anno  nativitatis  Domini  m  .  ccc.  Et  ego  Lligius  didus  Hourdel  de  Mo- 
x.  indidione  vm.  die  xxvu.  menfis  ta  Ambianenfis  dicecefis ,  publicus  impe- 
Decembris,  poncificacus  domini  Clemen-  riali  authoritate  notarius ,  prxmiflisom» 
tis  divinâ  providentiâ  pape  quinti  anno  nibus  &  fingulis ,  uni  cum  fubfcripto 
v.  prxfentibus  honorabilibus  fie  difere-  notario  &  dklis  teftibus  prxfens  inter- 
ris viris  magiftro  Benedido  priore  de  Co-  fui ,  &  ea  omnia  fcripfi ,  6c  in  hanc  pu- 
bifonc  Ruchincnfis  dicecefis  ,  domino  blicam  formam  redegi ,  mcoque  figno 
Drocone  Fabri  Rhemenfis ,  ac  magiftris  folito  fignavi  rogatus. 
Johanne  de  Rogi  Sylvanedenfis  &  Jo-  Et  ego  Blafius  Notarii  Matthxi  de  Su- 
zanne dido  Ricaut  Noviomcnfis  eccle-  gio  publicus  apoftolica  &  impérial i  au- 
fiarum  canonicis ,  &  pluribus  aliis  tefti-  thoritate  notarius,  prxdidis  omnibus 
bus  ad  hxc  vocaris  fpecialiter  &  roga-  prxfens  interfui  unà  cum  notario  &  tefti- 
ris.  Et  ego  Eligius  didus  Hourdel  de  ousfupra  feriptis,  ôceaomnuin  hanepu- 
Mota  Ambianenfis  dicecefis,  publicus  blicam  formam  redegi,  meoque  confuero 
imperiafi  authoritate  notarius  ,  prxdic-  figno  fignavi  rogatus.  Signé  avec  paraphe  t 
ris  (Ututis  &  ordinatiombus  pex  didum  &  fcellé  enfin  reuge fur  lacs  de  fuye  rouge.  Jb^ 
Terne  II.  Pan.  J.IZ,  Hhûh  ij 
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Condition  de  la  cure  du  collège  du  cardinal 
le  Moine. 

UNiverfis  przfentes  htteras  infpec- 
turis ,  Guillelmus  permiflione  divi- 
nâ  Pariûenfis  epifcopns ,  falutem  in  Do. 
mino,&  apoftohcis  nrmiter  obedire  man- 
datas. Litteras  fandiffimi  patris  ac  do- 
mini  Qementis  divinâ  providcntiâ  papas 
V.  ejus  vcrâ  bullâ  pluntbcâ  cumfiloca- 
«apis  bullatas  ,  fanas  ,  intégras  ,  &  omni 
virio  ac  fuipicione  carentes  ,  nobis  àà~ 
redas  ,&  pro  parte  reverendi  patris  do- 
Trùni  Johannis  tirai  i  S  S.  MarcelfiniSi  Pé- 
tri prelbyteri  cardinalis  przfcntatas,  cum 
reverenria  qua  decuit  nos  noveriris  re- 
cepiile ,  formam  qux  fêqukur  continen- 
tes :  CLEMENS  epifeopus  fervos  fer- 
vorum  Dei,  vecerabili  r'ratri  epifeopo 
Parifienfi  falutem  &  apoftolicam  bene- 
didionem.  Quac  divin*  majeAati  fub- 
ferviunt ,  &  cedunt  ad  divint  cultûsaug- 
mentum,ac  fapiunt  (  przfertim  circa  pro- 
pagationcm  lacultaeis  théologie*  )  opé- 
ra chantatis ,  libenter  afïèdu  paterno 
profequimur  ,  &  apoftolicae  audoritatis 
juvamine  confovemus ,  &  tune  maxime 
tum  fuper  bis  ad  nos  fratrum  noftro- 
rum  Ecclefiz  Roman*  cardinalium  fup- 
plex  inftantia  interpellât.  Sanc  diledus 
rîlius  nofter  jobannes  ùtuU  SS.  Marcel- 
lini  6c  Pétri  prelbyter  cardinabs  naper 
expofuit  coram  nobis  ,  quèd  ipfe  ad 
augmentum  przdid*  facultatis  thcolo- 

K'c*  ,  nec  non  naCuralis  6c  moralis  phi- 
ibplu*  ,  par  quant  ad  przrad*  ple- 
nam  no  ri  cum  laciliùs  pervenitor ,  d  c  1 1  - 
d cranter  iatendens ,  lot  u m  feu  domum 
quondam  Eremitarum  Parifiennum  ha- 
bentem  oacmeterium  6c  capellam  ,  qui 
yel  qu*  locus  iêu  dotnus  de  Cardtncto 
ante  vocabawr ,  cura,  omnibus  libertari- 
bus ,  immunitaribus  ,juribus  fieperrinen- 
rusHiis  ,  ad  opuspauperum  fcholarium 
ftudenoum  in  liberaltbus  arbbus ,  nec 
non  6c  magiftrorum  earumdem  artium 
inftruendorum  in  przdida  theologica 
faculrate  ,  quos  collocari  cupiebat  ibi- 
dem, dudum  emptionis  tiruloacquifivic, 
6c  poftmodum  locum  ipfum  feu  domum 
cum  hbertatibus  feu  immunitaribus,  ju- 
ribus  6c  pertinentiis  antedidis.in  opus 
tam  falurifcrum  liberaiitate  piâ  6c  pro- 
vida perperub  deputans ,  ac  volens  do- 
mum iplam  (eu  locum  domum  cardinalis 
de  cztero  nuncupari  ,  certum  magilt.ro- 
rum  dictarum  artium  in  eadem  facuitate 
theologica,  certumque  fcholariuni  pau- 
geruni  ia  dicris  ambus  ftuderc  vokn- 


ET  PIECES 

tium  in  eadem  domo  Cardinalis  et  tuas 
numerum  ilatuendo ,  ac  tam  pro  magif- 
trorum  ,  quàm  fcholarium  pr*didorum 
quolibet  ,certas  marcarum  boni  &  puri 
argenti  fummas  ad  pondus  Parifienfepre 
iplorum  vidu  aliifque  neceflariis ,  annis 
lingulisdeputando  >  certis  deinde  in  dic- 
ta domo  Cardinalis  ftatutis  &  or  dîna- 
rionibus  edwis,  ad  felicem  gufeernatio- 
nem  iplîus  domûs,  Se  utilkateiti  dicte» 
rum  ftudenrium  promovendam.  Qu* 
omnia  przfacus  cardinalis  obtissuit  a  la* 
de  apoftolica  ex  certa  fcientia  deindo 
confirmant  Cùœ  autem  ,  profit  ipfîus 
cardinalis  habet  aller  no,  continué  imroO- 
rencur  in  domo  pr*fata  m  a  g  lin  6c  fcho- 
lares  hujufmodi  theologica;  ac  liUfta- 
lium  artium  6c  aliarum  prùniCtvaram 
feientiarum  ftudio  infiftentes ,  pratfauut 
cardinalis  curz  animarum  oramum  m*, 
giftrorum  6c  fcholarium  przdidoram  , 
tam  przfeatium  ,  quàm  eriam  rurn.ro. 
rum  in  domo  spfa  morantium ,  akquefA 
de  didis  fcholaribus  theologicis  in  Jbo- 
jufmodi  theologica  facaltate  inilitutis  & 
inftituendis  pcr  iplûm  6C  fucccfloies  e  j  as 
iplarum  domûs  6c  capelle  pacronos  t 
przeflè  femperapoftolicâaudoritate  de- 
fiderans ,  &  et  odo  marcas  argenii  ad 
didum  pondus  pro  annis  angulis  depu» 
tari,  prout  ipic  pi  duxitex  1  ua  provi lia- 
ne przhabita  deputandom  ;  nobis  humi* 
liter  fupplicavit  ut  providerc  fuper  hoc 
de  benignitate  apoftobea  dignaremur. 
Nos  igicur  voris  memorari  cardinalis  in 
bac  parte,  quz  de  fonte  chantatis  éma- 
nant annuere  benignius  intendentes , 
ipiius  cardinalis  fuppbcationibus  mcli- 
nau,  fraternitati  tuz  per  apoftolica  ferip- 
ta  mandamus,  quatenus  veris  exiflen- 
tibus  fupradidis,  6c  tuo  ac  diledorum, 
Hliorum  capituli  Pariileniis  ad  id  acce» 
dente  allenfu  dummodo  redori  eccle» 
Ijz  in  cu|us  territorio  domus  ÔC  cape  lia 
przdidz  fitz  funt ,  per  didos  fracrei 
eremitarum  i  quibus  fupradidus  carcb> 
nalis  przfatam  domum  cùm  capella, 
utprzdicitar,  émit,  pro  omni  jure  çfaod 
iph  redori  6c  eccleuz  pro  domo  Se  ca* 
pelia  competebat^ifdem  débita  faxisfac- 
rio  lit  impenfà ,  audoritate  noicrâ  fta* 
tuas  6c  décernas  ut  fcbolaris  theologica» 
didz  domûs  inftitutus  vel  inûicuendul 
per  eumdem  cardinalem  vel  hujuimodi 
fuccdlbres  ipfîus  ,  ad  id  idoneus ,  que  m. 
nunc  &  futuris  temporibus  T  quoticn* 
przdida  capella  vacabit,  ad  capellam, 
6c  curam  hujufmodi  per  jam  didum  car* 
dînai  cm  vel  fucceflbres  eoldem  diâaram. 
domûs&capellzpicroBOs  coangcrit  prat- 
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fcntari ,  prxfit  hujufmodi  curx  anima-  commiflîs  in  didis  apoftolicis  lirreris   

rum  omnium  magiftrorum  4c fcholarium  conrentis  dihgentiùs  facientes  Scrcpcrto   A*' ,iC,, 
ejuldem  prxiëntium  Se  futurorum ,  Se  eu-  per  eum  ,  ad  ipfam  domum  propter  hoc 
ram  gerat  camdcm  -}  qui  cùm  fueric  in  perfonaliter  accedentem ,  priùs  ab  eo 
facerdotio  conftitutus,  audicndi  confef-  vifis ,  infpedis ,  Se  ledis  corani  chartis, 
fiones  magiftrorum  Se  fcholarium  corum-  lieteris  6c  munimentis ,  privilcgiis  &  con. 
dem  quotiens  fibiconfiteri  voluerinr  ,8c  firmacionibus  didx  domûs,  nec  non  6C 
eis  fuper  commiifis  débite  abfolutionis  farisfadionc  per  fratres  eremitarum  i 
heneheium  impendendi ,  exceptis  cart-  quibus  didus  dominus  cardinalis  didam 
bus  in  quibus  fuerit  fedes  apoftolica  me-  domum  cmicredoriecclefixparrochiali 
rito  confùlcnda ,  fie  injungendi  ipfis  pro  S.  Nicolai  de  Cardineto  in  cujus  terri- 
culpx  modo  pcenitentiam  falutarem ,  torio  domus  fie  cape] la  prxdidx  fitx 
proue  fecundùm  Deum  videritexpedire,  font ,  impenfa  pro  omni  jure  quod  ipfi 
audoritate  prxdidà  liberam  habeatpo-  redori  ecclefix  de  Cardineto  prodomo 
teftatem  -,  quodque  prxdidi  annui  red-  Bc  capella  competebat ,  oftenfis ,  trac, 
ditus  odo  marcharum  eidem  curato ,  raruque  &  inquilîrionc  diligenti  ab  eo- 
dùm  prxfuerit  curx  fit  capellx  prxdic-  dem  officiai!  habiris  cum  magiftris  6c 
ris,  nec  non  oblationes  qux  fient  in  ipfa  fcholaribus  in  ipfa  domo  degentibus, 
capella,  fie  omnia  funeralia  magiftro-  contenta  in  prxdidis  apoftolicis  litteris 
rum  6C  fcbolarium  inibi  decedentium ,  per  ipfum  dominum  cardinalem  fie  ejus 
û  fepelientur  ibidem ,  fie  alùxrum  quos  affcrtioticm  dido  fummo  pontifici  ex- 
ibidem  contigerit  fepeiiri ,  debcantur  fie  plicata ,  totaliter  cflê  vera ,  proue  nobis 
cria  m  aflîgnentur  ;  funeralia  intelligen-  ipfius  officialis  fie  commifiarii  noftri  fida 
tes ,  qux  cum  funerc  dererentur  -t  falva  relacio  intimavit  j  audoritate  praedidi 
canonicâ  juftitia  illarum  ecclefiarum  de  domini  papx  nobis  in  hac  parte  corn- 
quibus  ailûmcntur  hujufmodi  corpora  mitfH,  noftro  in  his  omnibus  interve- 
iepultorum  ;  fie  qaôd  idem  prxfenratus,  niente  aiTenfu  fpeciali ,  ftatuimus  fie  de- 
temport  commiflionis  didx  cur«,  fit,  cernimus  ut  fcholaris  theologicus didx 
vel  inrra  annum  efficiatur  facerdos  ■>  alio-  domus  inftieueus  vel  inftituendus  per  ip- 
quincurâ  ,  vidu  ,  feu  reddirtbus  fieobla-  fum  dominum  cardinalem  vel  fucceffo- 
tionibus  fupra  didi»  fit  ipfo  fado  priva-  res  ipfius ,  ad  id  idoneus ,  quem  nunc 
tus }  quodque  per  te  fie  fucceflorcs  tuos  fie  futnris  tcmporibus ,  quotiens  prxdida 
Parificnics  epifeopos  qui  pro  rempore  capella  vacabit ,  ad  capellam  fie  curam 
fuennt,  cedente  vel  decedente,  autali-  hujufmodi  perjam  didum  dominum  car- 
ter amoto  juftë  curato  prxdido,  febo-  dinalem  vel  fuccelTores  cofdem  dida- 
laris  theologicus  prxfentacus  a  patrono  rum  domûs  fie  capellx  patronos  contige- 
didarum  domûs  fie  capellx ,  ad  didam  rit  prxfentari,  prxfic  hujufmodi  curx 
curam  recipiatur  feu  etiam  repellatur  animarum  omnium  magiftrorum  ôcfcho- 
audonute  prxfari  fecundùm  canoni-  larium  domûs  ejufdem  prxfentium  fie 
cas  fandiones  -,  contradidores  per  cen-  futurorum  ,  Se  curam  geratearumdem  j 
furam  ccclefiafticam  ,appcllatione  poft-  qui  cùm  fuerit  in  facerdotio  conftitu- 
pofirâ  compekendo -,  non  obftante  fi  tus,  audiendo  confeflïones  magiftrorum 
aliquibus  a  fede  apoftolica  fit  indultum,  fie  fcholarium  eorumdem  quotiens  fibi 
quôd  excommunicari ,  fufpendi ,  vel  in-  confiteri  voluerint ,  fie  eis  fuper  com- 
terdici  non  poffînt  per  litteras  apofto-  miflis  débita:  abfolutionis  beneficium 
licas  non  facientes  plcnam  Se  expreflam  impendendi ,  excepeis  cafibus  in  quibus 
ac  de  verbo  ad  verbum  de  indulto  hu-  fuerit  fedes  apoftolica  meritô  coniûlen- 
jufmodi  mentionem.  Daettm   Pidavis  da,  fit  injungendi  ipfis  pro culpx modo 
iv.  nonas  Maii,  pontificarûs  noftri anno  pornirentiam  falutarem  j  prout  fecun- 
tertio.  QUIBUS  LITTERIS ficà nobis  dùm  Deum  expedire  videric,  audon- 
receptis  Se  infpcdis  diligcnter ,  nos  vo-  tate  prxdidâ  liberam  habeat  protefta- 
lentes  contenta  in  eis,  ut  tenemur,  exe-  eem  j  quodque  prxdidi  annui  reddi-' 

3ui  humiliter  Se  devotè ,  fie  ea  favore  tus  odo  marcharum  eidem  curato  dùm 

omini  cardinalis  cftcdui  debito  man-  prxfuerit cur*  fie  capellx  prxdidis,nec 

cipari,  difercrum  virum  noftrum  offi-  non  oblationes  qux  fient  in  ipfacapel- 

cialem  Parifienfem  fie  commiflarium  in  la,  Se  omnia  funeralia  magiftrorum  Se 

hac  parte,  prout  ex  commilfione  infra  fcholarium  inibi  decedentium,  fi  iepe- 

feripti  liquidô  parce  ,  ad  didam  do-  lientur  ibidem ,  Se  aliorum  quos  inibi 

muni  domini  cardinalis  Ipccialiter  def-  contigerit  fepeiiri ,  debeantur  Se  etiam 

cmances,  fie  inquiriloco  noftri  de  nobis  afligneatar  j  funeralia  intelligente»  qu* 
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cum  fiinere  defcrencur }  fâlvâ   tamen  audoricacc,  curizqiie  noftrx  Parifieiù 

juftkiâ  illarum  ecclefiarum  de  quibus  fis  nocarii  publici  m/rafcripti  commu- 

aflumcncur  bujufinodi  corpora  fepulto-  niri.  Dacum  anno  Domini  m.  ccc.vi  ik 

mm  j  quodque  etiam  idem  prxfenca-  die  Veneris  penulcimâ  die  menfis  Au- 

tus,  terapore  coramilfionis  -dicta:  cnrx ,  gufti. 

fit  vel  infra  annum efficiatur  facerdos}      NOS  VERO  officialis  Parifiehfisdiai 

alioquin  cura,  vidu,  feu  reddicibus  fie  rcverendi  pacris  ac  domini  nofiri  Pari- 

oblarionibus  Yupradidis  fie  ipfo  fado  fienfis  epiicopi  ,  ut  fuprà  feribicur  t  com- 

privacus;  <juodque  per  nos  ficlucceflores  miflarius  ,  qui  prxmiilarum  hecerarum 

n  oftrosPariGenfes  epifeopos  qui  pro  tem-  facisfadionis  per  fratres  eremicarum  cu- 

porefuerint,cedenceveldecedence,  auc  rato  eedefix  S.  Ni  calai  de  Cardineto, 

aliter amocojuftècuracopixdido,  fcho-  in  cujus  paroebia  didx  domus  fie  ca- 

Jaris  théologiens  prxfentacus  à  patrono  pella  ficx  funt ,  impenfx ,  chartarum  , 

didarum  domûs  fie  capellx  ad  didam  munimeotorum ,  privilegiorum  fit  cou- 

curam  recîpiacur  feu  etiam  repellatur  firmacionum  didx  domûs  ,  vifioni  fie 

audoriuce  prxfacâ  fccundùm  canoni-  infpedioni,  in  domo  przfaca  perfona- 

*as  fandioncs  j  in  omnes  contradidores  ficer  incerfuimus  ,  ea  omnia  fit  fingula 

fit  rebeller  &  prefentem  proceffum  nof-  vidimus,  tenuimus  &  palpavimus ,  ac 

erum  feu  ordinationem  noftram  impe-  inde  &  fuper  prxmiffis  in  dida  liccera 

dientes  quoquomodo ,  publicè  vel  oc-  papali  contenus,  proue  fupra ,  per  nos 

cultè ,  ex  nunc  pso  ut  ex  tune ,  cano-  ada,  per  eumdem  patrem  reverendum 

nicâ  momcicmeprxmifiâ,  in  his  ferip-  recitantur  ,  inquifivimus  fit  ea  omnia 

tis  excommunicarioms  fentenciam  pro-  juxca  prxdidarum  licterarum  apoftoli- 

ièrerences  -t  falvis  in  omnibus  privile.  carum  tenorem  tocaliter  invenimus  efle 

:giis ,  indulgenciis  &  confirmationibus  vera  j  figillura  prxdidx  Parifienfis  eu- 

dida;  domûs,  quibus  nullum  volumus  rix ,  unàcum  figillo  didi  reverendipa- 

per  prxfens  noftrum  proceffum  prxju-  tris ,  fignoque  fie  fubfcripcione  Andrex 

dicium  generari.  Ténor  vero  commiflio-  de  Longolio  clerici  nocarii  publici ,  no- 

ois  à  nobis  dido  officiali  commiflario  bifeum  in  omnibus  per  nos  adis  in  ipfà 


fadx  talis  eft  :  GUILLELMUS  domo  prxfencis ,  ad  majorem  ceràcu- 
permiffione  divinâ  Parifienfis  epifeopus  dinem  prxmifïorum ,  fedmus  prxfencû 
dcpuutus  in  bac  parte  à  fede  apoftokca  bus  his  apponi ,  anno  &  die  fupradidis. 
quantum  ad  ftatuendum  &  decernen-  ET  EGO  Andréas  didus  Bar  nage  de 
dum  provifionem  faciendam  fcholari  Longolio  >  dericus  Belvacenfis  diocefis, 
theologico  infticuco  vel  inftituendo  ,  apoicolicâ  6c  imperiali  publiais  au&a- 
juxca  tenorem  Utterarum  apoftolicarum,  ntate  curixque  Parifienfis  notarius ,  qui 
in  curatum  animarum  omnium  magif-  in  dida  doraoprxfati  domini  cardina- 
trorura  &  fcholarium  capellx  domûs  lis,  vifioneque  & oflenfionc chartarum, 
quondam  eremicarum  Parifienfium ,  qux  licterarum ,  munimentorum ,  privilegio. 
antea  dm  Cardineto  folebac  vocari ,  &  ad  rum  &  confirmacionum  domûs  ejufdem , 
faciendum  quxdam  alia  concenca  in  lie  ac  infpedione  facisfadionis  per  didos 
teris  apoftoucis  fuper  his  ôceademean-  fracres  eremicarum  ,  à  quibus  didus  do- 
gentibus  confedis ,  diledo  offidah  nof-  minus  cardinalis  didam  domum  émit, 
tro  Parifienfi  falucem  in  fîlio  Virginis  curaco  ecdefîx  S.  Nicolai  de  Cardine- 
gloriofx.  Ouoniam  pluribus  eedefix  co ,  in  cujus  parrochia&  didridudidx 
noftrx  Parifienfis  &aliis  arduis  prxpe-  domus  &  capella  ficx  funt,  impenfx , 
dici  negoriis ,  circa  prxdida  fie  ea  can-  fie  aliis  in  ipla  domo  per  jam  didum 
gentia,  ad  prxfens  vacarenon  poffu-  dominum  ofHcialem  Paiifienfem  adis, 
mus  j  vobis,  de  cujus  fideficace  ôc  induf-  uc  prxfcribuncur  ,  anno  prxdido  ,  in- 
tria confidimus ,  quantûm  ad  eadem  ,  didione  vi.  poncificacus  iandiffimi  pa. 
vices  noftras  commiccirous  in  his  ferip-  cris  démentis  divinâ  providenciâ  papx 
tis.  Dacum  apud  Vicriacum  anno  Do.  V.  anno  m.  quartâ  die  exeuncismenfis 
mini  m.  ccc.  viii.  die  Marris  poftfef-  Julii,  cum  ipfo  dominç»  officiali ,  prx- 
tum  B.  Marix  Maedalenx.  In  qoo-  fencibus,  vocacis  fie  rogacis  adhoccef- 
hum  omnium  cefamonium  prxfences  cibus  diferetis  viris  magifths  Radulpho 
licceras  ,  feu  noftrum  procefTum  feci-  de  Aureliacopriore  de  Bar  y,  Scephano 
mus  noftri  figilli  appenfione ,  uni  cum  Briguardelfi  didx  Parifienfis  curix  pro. 
figilio  didx  Parifienfis  curix ,  ôcappo-  mocore ,  Guillelmo  Trocerelli,  Ginoco 
fitione  figni  fie  fubfcripcionis  Andrex  de  de  Haricuria ,  dericis  fervientibusdidi 
Longolio  clcrid,apoftolicâ  fie  imperiali  domini  officialis,  cum  pluribus  roagif- 
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tris  fie  fcholaribus  ipfius  domûs,  pnt- 
fens  interfui  j  ea  omma  &  hngula  pu- 
blicando  fenbi  fed}  meque  hic  lub. 
fcnpû  ficûgmim  meuro  folitum  huic  inil 
trumeoto ,  unà  cum  hgillis  diâorum  re- 
verendi  patris  D.  Panhenns  epifeopi  fie 
ofhcialis  appoiut ,  ad  niajorem  certiru- 
dinem  prxmillorum,  rcquuirus  Jpecia- 
licer  ÔC  rogatus.  Scellé  en  cire  verte  fmr 
don  A-  queue  Cr  Ua  de  fuje  Tt>*af&  verte. 

Colùtio  iuprafcrtpta:  copias  racla  cft 
ad  veras  6c  originales  litteras  in  perga- 
meno  deferiptas ,  fanas  fie  intégras,  per 
«os  public»)*  audortrare  apoftoitcâ  cu- 
xixaue  epifcopaiis  Pariiîenus  notanos 
fubugnatos,  anno  Domini  m.  oc.  iv. 
die  xxi.  menfisjulii.  louant  fa&acot- 
larione ,  diùx  originales  titrera;  resti- 
tuez fuerunt  banc  collatiooem  poftu- 
S>fpet  Mili.it  à*  PouctoiSE. 


^ordonnance  dm  chajètUt  de  Paris. 

PH.  par  la  grâce  de  Dieu  roy  de 
i-rance,  a  noftre  prevoft  de  Paris, 
inuc  Nom  t'envoyons  l'ordonnance 
f  aide  par  nous  fie  par  noftre  confeil  fur 
la  proveance  des  offices  du  cbaftelet  de 
Paris  fie  des  befongo.es  qui  y  apparrien- 
nent.  Si  te  mandons  que  tu  la  fades 
publier  oudit  cbaftelet  fie  tenir  fie  gar- 
der d'ores  en  avant  tans  enrraindre,  fur 
ton  ferment,  en  la  manière  qu'il  en- 
fuit. 

Premièrement.  Il  aura  oudic  chafte- 
let  quatre-vins  fergens  à  cheval  fie  non 
plus ,  fie  donra  chacun  pleige  de  leal- 
ment  fit  bien  fergenter  jufquesa  la  va- 
lut: de  cent  livres ,  fie  debvra  avoir  ar- 
meure  fourfiiant ,  fie  à  les  veoir  fie pro- 
ver  fera  le  prevoft  fie  Regnault  fiarbou 
ou  Jehan  de  Montigny. 

Item  11  aura  quatre-vins  fergens  a  pied 
£C  les  doute  de  la  douzaine  fie  non 
plus  -,  fie  donra  chacun  plege  de  vint  li- 
vres ,  fie  aura  chacun  armeures  (ouffifans 
pour  luy ,  à  veoir  par  ceux  qui  ionedef- 
fus  nommez. 

Item  Li  certain  auditeur  des  tefmoings 
que  nous  avions  mis  ou  chaftellet ,  fe- 
ront du  tout  oftez ,  fie  le  prevoft ,  felon 
la  qualité  des  querelles ,  donra  auditeurs 
bons  fit  loyaux  fie  non  foupeonneux  en 
la  befongne  en  la  prefence  des  parties , 
il  comme  il  eftoit  accourt umé  ancienne- 
ment. 

item.  En  querelles  de  chatiex  mon- 
tans  à  vint  livres  ou  moins ,  l'en  ne  fera 
nul  procez  par  eleript  j  ainçois  feront 
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les  tetmoings  jurez  en  la  prefence  des  1 
parties  fie  oys  en  commun  en  l'abfencc  A"',°* 
des  pairies ,  fie  terminera  l'en  tanroftla 
querelle  j  fie  autel  fera  faki  en  vilenies 
dites  encre  petites  perfonnes ,  en  batu- 
res  legieres,  fie  en  petites  querelles. 

Item.  Li  auditeurs  de  chaftellet  ne 
porront  congnoutre  de  noftre  héritage 
ne  pofteftion ,  ne  en  propriété ,  ne  ne  ter- 
muieront  nul  gros  mesràia»  ainçois  le 
rapporteront  au  prevoft,  ne  ne  porra 
nulle  amende  eftre  taxée  en  chaftellet 
fans  la  prefence  du  prevoft  }  mefmele 
prevoft  ne  porra  en  propriété  de  nos 
choies  ne  de  nos  droitures  congnoiftre 
fans  commandement  eipecial. 

Item.  Nul  auditeur  ne  autre  officiai, 
ne  procureur  noftre  en  la  prevofté  de 
Paris,  ne  iera  penfionnaire  en  la  vi- 
comte de  Paris  a  nulle  perfonne,  fiefe 
nulie  en  y  a ,  il  la  huilera ,  le  il  veulr, 
demourer  en  noftre  fervicc. 

Item.  Li  prevoft  n'ara  point  de  lieu- 
tenant certain  rendent  ;  mais  feileftab- 
lent  par  necehitc,  il  porra  lellicr  un  prud- 
homme  pour  lu  y ,  tant  que  il  retour, 
nera  ou  que  la  neceflité  fera. 

Item.  Li  lergens  de  la  douzaine  fe- 
ront oftez  deprefent,  fie  le  prevoft,  fé- 
lon que  il  verra  que  necenitc  fera ,  fera 
garder  la  ville ,  quant  à  ores ,  jufqu'à 
tant  qu'il  en  loit  autrement  ordonné. 

Item.  L'office  de  ceux  qui  (ont  or- 
donnez pour  le  guet  cueillir  fera  fouï- 
pendu,  fie  autres  y  feront  nus  au  temps, 
fie  içaural'en  comment  ils  fe  feront  conl 
tenus. 

Jtem.  Celui  qui  efeript  les  defraulx  ne 
les  lieverapas;  mais  les  baillera  chacun 
jour  aux  recepveurs  de  chaftclct  pour 
exploiter. 

Item.  Li  fergens  de  cbaftelet  qui  font 
li  femonces  à  Paris  ne  pucent  prendre 
que  deux  deniers  pour  la  femonce  de  la 
ville,  fie  dedans  la  banlieue  xn.  den. 
tourn.  fie  cil  à  cheval  trois  fols  tourn. 

Item.  Li  collecteurs  de  mortes-  mains, 
ou  autres  certains  commiilàires  de  nous 
en  la  vicomté  de  Paris ,  fe  ils  ont  mef- 
tier  de  fergens  à  cheval  ou  à  pied ,  re- 
querront deldits  fergens  ou  à  prevoft  ou 
a  fon  lieutenant ,  qui  les  leur  baillera 
pour  nousj  fie  feaura  pourquoy ,  fie  quand 
ils  déveront  retourner. 

item.  Des  fergens  du  guet  fera  feeu 
les  quiex  font  bons  fie  profitables ,  fie 
lefquiexnon,  fie  lefquiex  demourrontj 
fie  cil  qui  demourront ,  iront  au  guet 
chacune  nuit,  fe  il  n'ont ieal  eHoinc. 

Item.  Li  notaires  de  chaftellet  qui 
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 cfcrironc les  chartes,  les  fentencesTou 

*»-  1301.  autres  procez  ou  maodemenc  de juftice, 
ne  porra  prendre  pour  l'efcriture  fors 
que  le  fallaire  eftably  par  l'ordonnance 
faire  fur  ce -,  laquelle  eft  contenue  en 
nos  autres  lettres  fcellces  de  noftre  fcel, 
que  nous  vous  envoyons. 

Item.  Li  prévoit  aclcripre  les  bcfon- 
gnes  appartenans  à  fon  pur  office  ,  n'a- 
ra  que  un  clerc ,  liquieux  ne  porra  faire 
nulle  délivrance  des  pcrfonnes  tenues; 
ains  fera  faid  ce  par  le  prevoft  fe  il  eft 
en  la  ville ,  ou  par  Ion  lieutenant,  quand 
il  n'y  fera. 

Ce  fut  faid  à  Paris  en  la  quinzaine 
■de  fefte  de  Touûaints  en  l'an  de  grâce 
M.  ccc.  11.  DuregifitePitcr,  kUcham- 
■brt  des  comptes  de  Paris, 

JtwLttun  du  ttlteg  de  B*yt*x, 

~~   T  T  Niverfis  prçr  fentes  litterasinfpec- 

,3C"      yj  turis ,  Guill^lmus  miferatione  du 
vinâ  Bajoceniîs  epifeopus  ,  fàlutcm  in 
Domino.  Notum  facimus  quàd  nos  de 
Cenomanenfi  diœcefi  natus ,  in  Ande- 
gavia  educatus  t  ibidem  dudùm  magnis 
digmtatibus  per  Dei  graciam  beneficia- 
tus ,  de  falute  aninue  noftrx  cogitantes, 
atten  dentés  quàd  per  bonos  lcholares 
clericos  Ecclefia  Dei  illuftratur ,  bene 
vivendi  exempla  aliis  tribuuntur ,  fides 
catholica  roboratur,  regnum  &  relpu- 
blica  ftabilitur,  &  orationibus  corum 
animabus  fidelium  fubvenieur,  ftatuimus 
&ordinamusquaadam  congregationem 
fcholarium  de  Cenomania  &  Andega- 
via  Parifiis  manfuram ,  2c  perpétué  du- 
raturam ,  fie  de  reditibus  quos  acquifi- 
vimus  fuftencandam  j  fit  ex  nunc  ibidem 
«duodecim  ponimus,  intendenresnume- 
rum  paulatim,  quando  Deo  placuerit, 
augmentari  j  de  quorum  electione ,  in- 
flitutione  fie  modo  vivendi  &  fuftenta- 
uone  in  hune  modum  ordinamus. 

I.  In  primis  medietas  didorum  fcho- 
larium erit  de  Cenomania ,  pocifîîmè  de 
Deferto  vel  circà,  fie  alia  medietas  de 
Àndegavia.Eledionem  verô  &  inftitutio- 
nem  fllorum  de  Cenomania  volumus 
Heri  pro  epifeopum  Cenomanenfem  fie 
archidiaconum  de  Pafieïo  }  fie  illorum 
de  Andegavia,  per  epifeopum  Andega- 
venfem  fie  thefaurarium  fi  ipfe  fit  in  An. 
degavia  refidens  >  quorum  confeientiis 
committimus  ut  juvenes  bon*  indolis  fie 
vit*  fie  ad  addifeendum  fie  proflciendum 
habiles  eligantfie  ponant  j  fie  affedamus 
quàd  aliqui  corum  audiant  fie  legant 
«anoncs  five  theologiaw.  Ordinamus 
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etiam  utiningrefiu  fuo  promittant  ora* 
re  pro  anima  noftra  fie  bon*  memoriae 
domini  Gervafii  de  Quinocampo  quon- 
dam  cardinalis  ,  de  cu)us  bonis  aliquid 
habuimus  ad  hune  ufum  per  manum 
magiftri  Guillelmi  de  Fofia  executoris 
fui ,  fie  pro  animabus  parentum  fie  bene- 
fàdorum  noftrorum  y  ficdicaturcuilibec 
in  ingrefiu ,  quôd  fi  ad  ftatum  prof- 
perum  veniat,  cogitet  de  augmencan- 
do  didam  congregationem,  fie  benefa- 
ciendo  eidem. 

II.  Item,  prxcipimusquèdanno  quo- 
libet infimui  convenianc  in  ecclefia 
fandi  Severini,  fie  ibi  faciant  anniver- 
farium  noftrum  tali  die  quâ  tranfibimus 
de  hac  vita.  Et  vellemus  quàd  faltem 
ferael  in  hebdomadaunam  mifTam  dice- 
rent  in  ftmul ,  fi  commode  poûenr. 

III.  Ad  ipforum  verô  fùftentationem 
damus  fie  legamus  ea  quz  fèquuncun 
videlicec  domum  noftram  magnam  in 
quananc  manemus  Parifiis,  proutpro. 
tenditur  de  uno  vico  in  alium ,  fie  aliam 
parvam  in  qua  jam  manere  incœperam. 
Item ,  manehum  noftrum  de  Genrilia- 
co ,  cum  omnibus  terris  ,  virgultis  Se 
vineis ,  tam  cicra  quàm  ultra  aquam. 
Item ,  rediras  nobis  debitosin  rhefàuro 
regio,  feilicet  fexaginta  quinque  libras 
odo  denarios  parifienfes.  Item  ,  orrtnes 
cenfùs  fie  rediras  quos  emimus  Parifiis, 
tam  citrà  quâm  ultrà  pontes,  feilicet 
feptem  vel  odo  libras,  eifdera  fchola- 
ribus  damus  fie  legamus  }  fie  fimiliter 
duo  Décréta  noftra  fie  Deere  taies ,  fie 
fummas  injure  canonico,  fieomnesli- 
bros  gloflatos  in  theologia  quos  habe- 
mus ,  qui  func  multi.  Item ,  legamus  eis 
odo  ledos  furnitos  de  iisquos  habemus 
Parifiis,  nifi  tantùm  haberent  de  nof- 
tris ,  quando  decedemus.  Item  legamus 
eifdem  unum  par  vefHmentoruni  pro 
mùTa  ad  al  tare ,  quat  func  Parifiis ,  quan- 
do celcbrare  vel  eclebrari  facere  volue- 
rint  in  communi. 

IV.  Item,  ordinamus,  fie  jam  fol  ve- 
re  inecepimus,  quod  quilibet  fcholaris 
habeat  quâlibec  feptimanâ  duos  folidos 
parifienfes  pro  burfa ,  fie  fi  plus  velint  im- 
pendere,  queant  de  fuo  j  ita  tamen 
quôd  ditiores  non  cogant  minutos  ul- 
tra ponere ,  nifi  velint ,  fed  fe  ipfis  coap- 
cenc  in  communi. 

V.  Et  poteruntdidi  duo  epifeopi  or- 
dinare  inter  didos  fcholares  unum  qui 
principaliter  fit  provifor  fie  ordinatorfic 
quxfitor  rediraum 5  fie  fiât  per  eos  fibi 
aliqua  curialitas  de  burfa  fua  ultra  alios, 
uc  viderint  expedire  j  quolibetanno  fal- 
tem; 


Digitized  by  Google 


JUSTIFI  CATI  V  ES.  617 


•31V. 


tcm  bis  audient  rationem  ftatùs  redi-    accipiatur,  fi  ibidem  idonci  reperiancur.  1 
tuum  fuorum  quoi  habcbunc.  Et  de  bonis  pcrfonis  invita  &. habilibus  A"'  1,11 

VI.  Item ,  ordinamus  quôd  poftquam  ad  addiieendum  8e  proficiendum  onero 
aliquis  lcholarium  habebit  quadraginra  confeientias  eorum  qui  didas  perfonas 
libras  rcditùs  annui ,  alius  ponacur  loco  eligent.  Ecaliqui  crunt  fcholares  in  theo- 
fui ,  nifi  valde  utilis  fit  toti  congrega-  logia  vcl  in  jure  canonico  vel  arribus, 
tioni,  &  in  hoc  major  pars  conletmatj  &  audient  live  legentineis  vel  in  altéra 
&  tune  adbuc  non  habebit  burùs,nec  carumdem.  Item,  do  8c lego ipfis fcho- 
aliud  nifi  folam  habitationem  in  domo,  laribus  parvum  Decrcrum  meum  &  Dé- 
fie de  fuo  (olus  burlam.  "  Et  ut  hoc  fir-  crerales  meas  8c  fummas  meas  ad  jus 
mius  fit, ex  nunc  in  dictas  fcholares  trans-  canooicum  pertinentes  ,  &  libros  meos 
ferimus  proprietatem  8c  pollèflionem    gloilatos  in  theologia  quos  fpecialiter 

firxmiûorum ,  falvo  8c  rerento  nobis  fo-  alus  non  lego.  Item  ,  maneriuin  meum 
ammodo  ulufrudu  -,  8c  pollellorem  de  Gendliaco ,  cum  terris ,  pratis ,  vi- 
nosconitiruimusin  prxmilfis  pro  eildem,  neis,  8c  domum  meam  parvam  qux  eft 
ufufrudn  nobis  falvo.  Ec  in  teftimo-  Parifiis  juxtà  mcam  domum  magnam 
nium  prxmiflorum  figillum  noftrum ,  prxdidam  in  qua  nunc  habitant ,  ipfis 
uni  cum  figno  reverendi  patris  domini  icholanbusdo  8c  lego ,  ad  quxrendum 
Guillclmi  Dei  gratiâ  epilcopi  Andega-  pancm,  fabas  8c  pila  8c  alia  pertinenria 
vends,  8c  curix  Parifienfis  ofncialisprx-  ad  potagium  pro  ipfis  fcholaribus.  De 
fentibus  apponendum  duximus.  Datum  refiduo  verô  expcnlarum  fuarum  inter 
Parifiis  die  Sabbathi  poft  Dominicam  fc  ordinent  ipfi  fcholares  cum  confilio 
qua  cantatur  Afm/K//ivrf ,  anno  ejuidem  proviforis  eorumdem  communis  }  ira 
M.  ccc.  vui.  Tiré d'un  imprimé  in  quarto  quôd  potentiorcs  minus  potentioribus  in 
contenant  Ut  jiatuts  &  Autres  titres  du  burfa  ponenda  fefe  coaptent  in  commu- 
coUtyi  de  Bayeux.  ni.  Et  volo  quôd  didi  fcholares  ve- 

ntant fimul  quolibet  anno  perpétue*, 8c 
faciantanniverlarium  meum  8c  benefac- 
le  me/me  colley.  torum  mcorum  in  ecclefia  fandiSeve- 

iprxfcntes  infpeduris,of-  rini  Parifienfis,  tali  die  qua  moriar  %  Se 
curix  Parifienlts ,  falutem  in  omnibus  beneficiis  fuis  me  aifocient 
lotuni  facimus  nos  anno  expreflè ,  quaodo  reeipientur.  Et  cuili- 
Domini  m.  ccc.  xii.  die  Dominicâ  bet  injungatur  ut  eogitet  de  augmen- 
poft  fcftum  bcati  Bartholomxi  apoftpli  tando  8c  meliorando  ipfam  focictatem, 
vidiilè  8c  palpafié  teitamcotum  leuulti-  maxime  dum  ad  majorem  ftarum  vene- 
main  voluntatem  bonx  memorix  do-  rint,  ad  honorem  Dei  8c  patronorum 
mini  Guillelmi  Bonneti  quondam  epif-  prxdidorum.  Item,  doficlego  adufum 
copi  Bajocenfis,  verum,  fanum  ficillo  lcholarium  prxdidorum  ,  quorum  nu- 
fuo  unà  cum  ligillo  curix  Bajocenfis  8c  merum  augeri  volo  fecundùm  quodeo- 
archidiaconi  cjuldcmfigillatum,in  quo  rum  provifiones  8c  reditus  contigeric 
contineturclaufulainferiùsannotata,  vi-  augmencari,  omnes  redirus  quos  emt 
delicct:  PRytTEREA  volens perpetuos  apudTemplum Parifiis,  qui fuerunt  ma- 
oratori-s  pro  falute  animx  noftrx  preca-  giltri  Guillelmi  de  Gandavo  8c  Marix 
ri,  domum  meam  magnam  in  quamaneo  ejus  uxoris.  Etetiam  lego  ad  ufum  prx- 
Pariliis  ,  prour  fe  excendicab  uno  vico  didorum  omnes  cenfus  quos  emi  Pari- 
ad  alium  ,  lego  8c  deputo  perpetuô  ad  fus  vel  circà  in  pecunia.  Et  feiendum 
ufum  8c  utihratem  lcholarium  bon  x  vi-  cft  quod  volo  intelligi ,  quôd  quxdam 
tx  8c  habilium  ad  addiieendum  8c  pro-  pecunia  mihi  à  magiftro  Guilldmo  de 
heiendum  ,  oriundorum  de  diœcefi  Ce-  Fofla  /cholaftico  in  folidum  tradita  de 
nomanenfi  8c  Andegavcnfi  ,  feilicet  bonis  domini  Gervafii  quondam  cardi- 
una  medictas  de  una  dioîcefi  ,  8c  me-  nalis,fuitpermeconver(a  fie  difpofita  in 
dictas  de  alia  s  quos  perpétué  eligi  adjutoriumemprionis  magnx  partis  dic- 
volo  in  hune  modum.-  videheee  per  torum  redituuin  emptorum  apud  Tem- 
epifeopum  8c  thelaurarium  Andegaven-  plum  ,  qui  fuerunt  magiftri  G.  de  Gan- 
fem  qui  proeo  tempore  fucrint ,  illos  de  davo  8c  ejus  uxoris  ,  prout  eft  fupcriùs 
Andegavia  -y  8c  per  Cenomancnfém  epif-  expreflum  j  8c  funt  ibi  lexaginta  quinque 
copum  8c  archidiaconum  de  PafTeio  qui  librx  reditus  parifienfis  8c  odo  denarri 
pro  tempore  fuerint,  illos  de  Cenoma-  per  meacquifiri,  8c  à  domino  regeamor- 
nia  j  îtà  quod  femper  in  decanatu  de  tizati.  Item  do  8c  lego  prxdidis  fcho- 
PalJèïo  de  quo  natus  fui,  major  pars  laribus  noftris per  me fundacis ,  ad ullwn 
Tome  11.  Pétrt.  III.  lin 
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 &  utilitatcm  eofumdem ,  très  domos 

'"  ,,lt*  qux  fuerunt  magiftri  Gerardi  de  Cu- 
treio  ,  fitas  in  vico  fandorum  Cofmae 
fit  Damiani  ,  ante  magnam  domum 
meam  ex  altéra  parte  vici ,  quas  acqui- 
lîvi  antequam  eflem  epifeopus.  Item , 
ordino  &  prxcipio,  poftquam  aliquis 
fcholarium  pnedidorum  habebit  qua- 
draginta  libras  annui  redditûs ,  non  ro- 
mançât in  ibeietate  aliorum ,  fed  alius 
novus  ponaturloco  fui,  nifî  fittam  bonx 
conditionis  ut  majori  parti  ipforum  pla- 
ccat  quod  remaneatj  &  adhuc  tune 
folvct  ipfis  fcholaribus  annuam  penfio- 
nem  pro  domo  &  aliis  avantages  ,  ad 
minus  quolibet  anno  quatuor  lieras  pa. 
rifienfes  convertendas  in  vidu  fuo  & 
aliorum ,  prout  viderint  expedire.  Item, 
de  miffaper  eosaudienda  m  ipfàdomo, 
&qualicer&  quoties,  ordinent  ipfi  epif- 
copi  &  fcholares.  Volo  tamen  quod  ha- 
beant  unum  par  ornamentorum  noftro- 
rum  fimplicium  ,  pertinenrium  ad  altare 

6  ad  miiram  ,  qiue  funt  Parifiis ,  fi  ve- 
lint  faccre  miilam  in  domo  ipfa  celebra- 
bunt  fa  Item  femelin  hebdomada.  DA- 

7  1  M  anno  &  die  prardidis.  Ibidem. 

La  queullete  de  x.  I.  farifis  que  la  viBe 
de  Paris  peia  four  la  chevaBerie  du 
roy  Loys/lsle  roy  Philippe  le  Sel  tan 
M.  ccc.xm.  fut  faite  parles  rues  qui 
s'enfuyvent  : 

ÎA  première  queullettc  S.  Germain 
l'Auxerrois  commença  à  la  porte  S. 
onoré  hors  des  murs  jufqucs aux  Aveu- 
gles des  Tuylcries  jufques  au  Louvre, 
en  Byauvoir ,  la  rue  Jehan  de  S.  Denis, 
la  rue  au  Chantre ,  la  rue"  de  Champ 
Flory  ,  Richebourg ,  Froitmantel. 

La  féconde  queullette  S.  Germain, 
de  la  porte  S.  Honoré  dedans  les  murs 
jufqucs  au  coing  devant  la  croix  du 
Tyroir,  du  coin  du  marefchal  illecjuf- 
ques  à  la  place  aux  Marchens ,  &  def- 
fus  la  rivière  jufques  en  Ofteriche  fus 
la  rivière  ,  la  rue  d'Aufteriche  ,  le  folle 
S.  Germain,  du  barbier  jufques  au  conte 
de  Ponds,  la  rue  des  Poulies,  d'Aue- 
ron ,  la  ruë  Jehan  Tizon  ,  Col  de  Ba- 
con ,  l'endoiftre  S.  Germain  ,  la  rue  de 
.  Tronbernart. 

La  troifiéme  queullette  S.  Germain, 
du  coin  du  marefchal  devant  la  croix 
du  Tyroir  à  aller  à  dextre  par  Chaftcau 
fcftu  jufques  à  la  maifon  de  Jacques  de 
Senlis ,  la  rue  aux  Bourdonnois  &  cul 
de  fac,&  la  rue  Thibaut  aux  dezjuf- 
<ju'à  Seine  j  l'autre  renc  de  la  rue  S. 


ET  PIECES 

Germain  vers  l'iauë  fur  la  rivière ,  la 
rue  au  Fain  .  de  la  place  aux  Marchens 
jufqu'à  la  croix  du  Tyroir  j  la  ruë  Raoul 
de  Charonne  ,  la  ruë  de  Glorictte ,  la 
rue  au  Cerf,  la  ruë  Guy  le  Brocher, 
la  ruë  au  comte  de  Pontis  jufqu'à  la 
ruë  Thibaut  aux  dez ,  la  rue  de  Tirc- 
chappe. 

La  quatrième  queullette  de  S.  Ger- 
main j  de  la  mailon  Robert  d'Oiflêry 
jufqucs  au  coin  de  la  maifon  feu  Gil- 
bert l'Anglais ,  en  allant  parmi  la  Fer- 
ronnerie j  dudit  coin  jufqu'à  la  place 
aux  Pourciaux,  parmi  la  ruë  S.  Oppor- 
tune ,  la  rue  Ste  Opportune  jufques  au 
coin  de  la  ruë  aux  Lavandières  entre 
la  paroifle  des  Innocens  &  la  paroifle 
Ste  Opportune,  la  rue  aux  Lavandiè- 
res, la  rue  S.  Germain,  du  coin  delà 
ruë  aux  Lavandières  jufques  à  la  ruë 
Thibaut  aux  Des  ,  la  petite  ruelle  de- 
vers l'iauë  ,  devant  la  rue  Bertin  Poi- 
rée  ,  la  viez  place  aux  Pourciaux ,  la 
ruë  Raoul  le  Vannier ,  la  rue  Baudouin 
Prengaige  ,  le  flege  aux  Defchargeurs, 
Malcparole,  la  rue  Guillaume  Porée  , 
la  ruë  Jehan  Lointier ,  la  ruë  aux  Deux 
portes ,  la  rue  Bertin  Porée ,  la  rue  Je- 
han l'Efgullier. 

La  cinquième  queullettc  S.  Germain, 
du  coin  de  la  maifon  Lambert  Bou- 
che jufques  à  la  grand  ruë  v  de  la  mai- 
fon Jehan  de  Vercy  efpicier  ,  jufques 
au  quarrefour  de  la  porte  Perrin  Gaf- 
celin ,  la  Harengerie. 

La  fixicme  queullette  S.  Germain,  de 
la  maifon  Phelippe  Paon  jufques  au 
quarrefour  de  la  porte  j  dudit  quarrefour 
jufques  à  la  faute  du  pont  la  Saunerie. 

Somme  de  ladite  Paroifle  mm. 
ccc.  lxi.  1.  vin.  £  i.  den. 

La  première  queullette  de  la  paroifle 
S.  Huyftace  fe  commença  de  la  porte 
feu  .Nicolas  Arrode  jufqu'à  la  pointe 
S.  Huyftace  j  d'illec  jufqu'à  la  porte  de 
Mont-martre,  la  rue  Traverfaine  ,  de- 
hors la  porte  Cuqueheron ,  la  ruelle  au 
curé  S.  Huyftace  ,  Chaftiaufcftu  >  de  la 
rue  Traverfaine  jufques  à  la  ruë  aux 
Provoires,  la  ruë  de  la  Plaftriereem- 
prez  S.  Honoré ,  la  rue  de  Poilecon , 
la  ruë  de  Guarnales  ,  la  ruë  au  Coquil. 
lier ,  la  rue  de  Necllc  ,  la  ruë  Jacques 
Berneult,  la  ruë  du  Four,  la  rue  Raoul 
Roflette. 

La  féconde  queullette  S.  Huyftace , 
de  la  porte  S.  Huyftace  jufques  à  la 
Ferronnerie,  la  ruë  aux  Provoires,  la 
Tonnellerie. 

La  troifiéme  queullette  S.  Huyftace, 

de 
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de  U  porte  au  comte  d'Artois  jufques  au  feigneur  de  Montmorency  ,  la  rut  A-. 

au  coin  devant  le  pilory  &c,  la  rue  de  Granier  de  S.  Ladre  y  de  la  porte  du 

Mauqpnfcil ,  la  ruë  de  Merdcral ,  la  Temple  jufques  en  Fcrpillon ,  la  ruë  de 

ruë  au  Cigne,  la  Truanderie.  Ferpillon,  la  ruë  aux  Graveliers  ,  la 

La  quarte  queullctte  S.  Huyllace  &c.  rué  du  cimetière  S.  Nicolas ,  la  rue  Cha- 

La  Coeonnene  ,  la  ruë  au  Feurrc  ,   la  pon  ,  la  Pofterne. 
ruë  aux  Prefcheurs ,  la  Chanvrcne  ,       La  féconde  queullette  S.  Nicolas,  de 

Maudeftour  êtc.  la  porte  S-  Martin  jufqucs  à  la  rue  Sy- 

Somme  de  la  paroilîc  S.  Huyf-  mon  Franc,  la  ruë  Symon  Franc,  la 

tacc  mo.  1.  lx.*11  rue  de  Biaubourc  julqu'à  la  rue  des 

La  paroillè  S.  Sauveur  j  des  Filles-  petits  Champs  à  feneftre  ,  cul  de  fac  le 

Dieu  jufques  à  la  porte  S.  Denis,  la  grand,  la  rue  aux  Jugleurs,  la  rue  des 

ruë  aux  Cordiers  devant  la  Trinité  ,  la  Eftuves ,  la  ruë  de  là  Plaftriere  de  la 

ruë  au  Lyon ,  la  ruë  Pavée ,  la  ruë  Ti-  porte  S.  Martin,  &  en  entrant  en  la  ruë 

revit,  Biaurepaire,  la  ruë  Perciée,  la  des  Oes  Cunquampoit. 
rue  S.  Sauveur,Darnetal,cequi  eft  de  la       Somme,  dc  lxxxvi.  1.  11.  f.  n.  dcn. 
paroilîc  S.  Sauveur.  La  paroifle  S.  Marry  ;du  quarrefour  de 

Somme,  lxix.  1.  xvu.  f. vm.dcn,  M:br.iv  en  allant  par  la  ruë  des  Arlfis 

La  paroilîc  S.  Innocent  ■>  de  la  mai-  j nique»  a  la  Potterie,  la  Potterie  jufques 

fon  feu  Michel  Joce  en  entrant  en  la  au  carrefourGuillefe,le  quarrefour  G  uc- 

Charonncrie  delcz  le  moullier  S.  In-  lefe  parmi  Pain  mollet  jufques  au  coin 

nocent.  S.  Bon ,  la  ruë  S.  Bon ,  la  ruë  Sans 

Somme  lxxxii.  1.  vu.  f.  iv.  dem  chief,  la  ruelle  devant  S.  Bon,  Pain 

La  paroilîc  Ste  Opporrune  }  de  la  mollet  en  allant  en  la  ruë  aux  Com- 

mailbn  Pierre  de  Rozuy  ctpicier  en  la  mandereûes ,  jufques  au  quarrefour  de 

grand  ruë  parmi  l'encloiftre  à  dextre  Mibray  ,  la  ruelle  Jehan  aux  enfans, 

jufques  au  coin  de  la  ruë  des  Petits  cet-  la  Talcherie. 

les ,  le  petit  encloiftre  Ste  Opportune      La  féconde  queulette  S.  Marry  ,  du 

entre  le  mouftier,  la  petite  ruelle  juf-  quarrefour  S.  Marry  à  la  barre  du  Bec, 

<jues  en  la  grand  rue.  la  ru:lle  dame  Agnes  la  Huchiere ,  la 

Somme,  cclxxxvi.1.  ix.f.  x.  den.  ruë  Dorée,  ruë  neuve  S.  Marry. 

La  paroilîc  S.  Gillc  Se  S.  Lcu  }  du       La  tierce  queullette  ,  de  la  barre  S. 

moullier  S.  Joce  jufques  en  la  grand  ruë,  Marry  tout  entour  le  cloiftre ,  Baille- 

du  premier  marclchal  devant  la  Coflon-  hauë ,  la  court  Robert  de  Paris  ,  la  ruë 

nene  julqucs  à  la  porte  S.  Denis ,  ou-  Ste  Croix  jufques  au  quarrefour  du 

cre  la  porte  làint  Denis  Darnetal ,  le  Temple  ,  dudit  quarrefour  jufques  à  la 

Bourg  l'abbé,  la  ruë  Palé  devers  la  ruë  du  Plaftre ,  la  ruë  du  Plaftre,  la 

poterne,  la  ruë  aux  Ours.  ruë  du  Temple  jufques  à  la  porte  du 

Somme  cccxxv.  L m.  C  vi.  den.  Temple. 

La  paroifle  faint  Joce  commence  en      La  quarte  queullette.  La  ruë  des 

Qutnquanpoit ,  ce  qui  en  eft  en  la  ruë  Blancs  mantiaus ,  la  ruë  de  Bœuf,  ôc 

faint  Martin ,  la  ruë  aux  Jugleurs.  la  rue  Efpaulart. 

Somme  cxxiv.  1.  xvi.  f.       La  cinquième  queullctte  S.  Marry  j 

La  paroifle  S.  Laurens  commence  de  la  petite  Boucherie ,  la  ruë  Pierre  Alart. 
la  porte  S.  Martin  julqucs  au  chief  de  La  fixicme  queullette ,  la  ruë  Jehan 
la  ville,  à  leneftre  Huelen ,  Darneftal,  Palée,  la  ruë  des  Petits  Champs,  la 
à  commencer  vers  S.  Martin  par  devers  ruë  Symon  Franque  ,  Beaubourg,  le  pe- 
la ville,  la  rue  Gucrin  Boucel,  fus  la  tit  Culdefac. 

chaucice  au  favot  des  Filles-Dieu  &  de-      La  feptieme  queullette  S.  Marry ,  la 

■vers  les  Marais,  la  ville  S.  Laurens,  la  ruë  Geoffroy  l'Angevin ,  laruëduCul- 
"Villctte  S.  Ladre ,  ce  qui  eft  de  la  pa-  depet ,  la  ruë  de  Hendebourc  ,  la  Tref- 
roille  S.  Laurens.  filUere ,  la  roë  de  Brcre  par  devers  S. 

Somme,  xxxv.  1.  xui.  f.  ix.  den.  Joce, Cinquampoit,Aubery  laBouchier, 
La  pareille  S.  Nicolas  des  Champs  &  la  grand  ruë  jufques  à  la  forge  au 
commence  en  la  grand  ruë  «C  oultre  le  Galais ,  Poitronville. 
Ponccl  en  venant  lia  rue  GuerinBou*  Somme  mcxxxv.  1.  Xti.  f.  m.  den. 
cel,  la  rue  fans  chief  ,  la  ruë  Gucrin  La  première  queullette  S.  Jacques  j 
Boucel ,  du  mouftier  S  Nicolas  jufques  la  ruë  Aubery  le  Boucher,  la  grand  ruë, 
à  la  porte  S.  Martin  i  d'autre  part  au  la  Buftctterie,  la  ruë  Almarry  deRoif- 
reng  dame  Agnes  la  Sarnuine,  la  ruë  fy,  la  Coroirie ,  Trouflevache,  U  ruë 
T$me  II.  Part.  III.  Ii  ii  ij 
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—  Guillaume  Joce ,  Cinquampoit. 

a»,  ijij.  La  féconde  queullette ,  de  Ste  Ca- 
therine parmi  la  grand  ruë  à  la  porcc 
de  Paris ,  la  ruë  Jehan  Charblanc ,  la 
Savonnerie  ,  la  Viez-monnoyc ,  la  cour 
Pierre  la  Pie,  la  Hyaumerie ,  la  rue 
Jehan  le  Gré ,  la  ruelle  Ste  Catheri- 
ne. 

La  tierce  queullettc  S.  Jacques ,  du 
coin  de  la  Pierre  au  lait  jufques  à  la  ruë 
des  Arffis,  la  ruë  des  Arffis,  Marivas, 
le  petit  Marivas. 

La  quatrième  queullette ,  la  Pierre 
au  lait,  la  porte  S.  Jacques ,  les  plan- 
ches de  Mibray ,  la  Boucherie ,  la  rue 
Jehanne  Bonncfille ,  l'Efcorcherie  ,  la 
ruë  duchiefS.Leuftroy,la  rue  devant 
Chaftel. 

La  quinte  queullette.  La  Drapperie 
fus  grand  pont ,  la  pelleterie  à  feneftre, 
la  ruelle  de  Mibray. 

Somme  mm.  dccxl.  1.  n.  dcn. 

La  première  queullette  de  S.  Ger- 
vajsj  de  Grève  par  devers  l'iau  jufques 
à  la  Vennerie ,  La  Vennerie  à  feneftre 
jufques  à  la  ruelle  de  Mibray  ,  le  coin 
de  Mibray ,  la  Tannerie. 

La  deuxième  queullette ,  fus  la  riviè- 
re, la  ruë  d'entre  S.  Gervais  &  S.  Je- 
han devers  Seine ,  la  rue  Frogier  Laf- 
nier,  la  ruë  Garnier  de  fur  l'iau. 

La  tierce  queullette ,  du  coin  de  Ty- 
ron ,  jufqu'au  cimetière  S.  Jehan ,  le  viez 
cimetière  S.  Jehan ,  la  rue  Anquetin  le 
faucheur,  la  viez  ruë  du  Temple,  la 
vieille  Tiflèranderie. 

La  quatrième  queullette ,  de  la  Cour- 
fille  ,  en  venant  de  la  Poterne  ,  de  la 
Poterne  jufques  à  la  rue  au  roy  de 
Cécile ,  la  ruë  au  roy  de  Cccjle ,  la 
ruë  des  Roziers,  la  ruë  des  Efcouf- 
fles. 

Somme,  dcccxxxvii.  1.  xiv.  dcn. 

La  première  queullettc  S.  Jehan  j  du 
bout  de  la  Vennerie  devers  Grevé,  en 
venant  à  la  ruë  aux  Commandcrefles 
&  à  dextre  du  marcfchal  Guillorc  juf. 
ques  au  Marciai  S.  Jehan ,  le  Marcjai 
S.  Jehan ,  la  ruë  S;  Jehan  fus  larivicre, 
la  place  de  Grève  tout  environ  du  coing 
où  l'en  faifoit  la  monnoye ,  la  ruë  Jehan 
de  l'Efpine. 

La  deuxième  queullette  S.  Jehan ,  du 
bout  de  la  Poterie  jufques  au  viez  ci- 
metière S.  Jehan ,  le  viez  cimetière  S. 
Jehan  ,  la  Verrerie  ,  la  Poterie ,  la 
court  Herchier,  la  ruë  de  Chartran, 
la  ruë  aux  Porèes ,  la  ruë  Andry  M  al- 
lée ,  la  ruë  de  la  Violette. 

La  tierce  queullettc  S.  Jehan,  le 


ET  PIECES 

Franc  Morier  ,  la  Bretonnerie ,  la"  ruë 
du.  Puys,  la  ruë  des  Blancs  manriaus, 
la  faullè  poterne  du  Temple,  ia.  ruë 
du  Temple ,  la  ruë  des  Jardins. 

Somme  cccclxx.  1.  vu.  f.  vi.  den. 
La  première  queullette  S.  Paul.  Delà 

{►orte  Baudeer  à  la  porte  S.  Anthoine, 
a  ruelle  fans  chief ,  la  ruë  Perciëe ,  la 
rue  de  Joy,  la  ruë  a  la  Guefpine,  la 
ruë  aux  Nonnains  d'Yerre,  la  ruë  aux 
Fauconniers  »  la  ruë  du  Figuier  ,1a  Mor- 
téllerie ,  la  ruë  Froger  UAfnicr ,  la  rue 
des  Viez  Poulies. 

La  deuxième  queullette.  Le  Franc 
Morier,  la  ruë  Pcrian  d'Eftampcs,  la 
rue  du  Puis  ,  la  ruë  Auquctin  le  Fau- 
cheur, le  Bourc  Tibouft,  Marivas,  la 
ruë  Renautle  Fevre,  la  rue  deTyron. 

Le  demourant  de  ta  queullette  de 
S.  Paul  Contre  la  porte  S.  An- 
thoine jufques  au  pont  Perrin  ,  la  rue 
S.  Paul  outre  la  porte  de  Barbeel ,  du 
coin  fur  l'iau  jufques  aux  Barrez  ,  la 
ruë  des  Jardins  contre  la  poterne  faine 
Paul. 

Somme,  cccxxvn.  1.  xiv.f.  n.  den. 

La  cité.  La  parouTe  S.  Landry.  Du 
pont  N.  D.  jufques  au  bout  de  Glati- 
gny,  la  ruë  S.  Landry,  Glatigny,  l'i- 
mage Ste  Catherine,  la  rue  delà Cou- 
lombe ,  le  chevez  S.  Landry. 

Somme,  xxv.  J.  vi.f.  n.  d. 

La  parouTe  Ste  Marine. 

Somme,  iv.  1.  xm.  f.  vm.  den* 

La  paroiflè  S.  Pere  aux  Bœufs ,  de 
la  porte  du  cloiftre  jufques  au  coin  de 
Charrory ,  la  ruë  Coquatris ,  la  ruelle 
au  petit  puis  de  l'hoftel  Coquatris ,  la 
rue  S.  Pere  aux  Bœufs. 

Somme  xxxiv.  1.  xvm.  den. 

La  paroiflè  S.  Denis  de  la  Charrre, 
du  quay  au  bout  de  Glatigny ,  le  coin 
du  chevez  S.  Denis  ou  porche  S.  De- 
nis ,  la  petite  ruelle  vers  l'iau ,  la  place 
S.  Denis. 

Somme,  xxxv.  1.  xxu.  den. 

La  paroiflè  Ste  Croix  ;  de  la  lanterne 
jufques  au  bout  de  la  ruë  Gervcfe  Lo- 
rens ,  larucGervefe  Lorens,  la  petite 
ruelle  Ste  Croix ,  la  rue  de  la  Drappe- 
rie ,  la  ruë  aux  Fèves. 

Somme,  xxxvm.  f.  vi.  den. 

La  parouTe  S.  Pere  des  Arfîs ,  de  la 
ruë  Gervaife  Lorens  jufques  à  la  place 
S.  Pere ,  la  petite  ruelle  S.  Pere ,  la  place 
S.  Pere ,  la  Viez  Drapperie. 

Somme,  ccclxvi.  1.  ni.  f.  n.den. 

La  paroi/Te  faint  Barthélémy;  delà 
place  S.  Michel  fus  la  rivière ,  le  coin 
S.  Barthélémy  devant  la  court  le  roy,  la 
Pelleterie.  , 
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Somme,  ccccxiiv.  1.  n.  f.  vm.den. 

La  paroifle  S.  Macyel,  le  porche  S. 
Macyel  ,  la  Savatcnc,  la  rue  aux  Fè- 
ves ,  le  roux  Ballet  ,  la  Juyrie  emprès 
la  halle. 

Somme,  xxxix.  L  Xitl.  f.  Mit.  den. 

La  paroifle  S.  Germain  le  vieil  com- 
mence en  la  Juyrie  ,  la  ruelle  de  la 
Juyrie  en  la  rue  aux  Fèves ,  en  la  Ca- 
ïende,  de  la  Savaterie  en  l'Orbcrier. 

Somme  clxvii.  1.  xvm.  f.  n.  den. 

La  paroifle  Ste  Geneviève  la  petirej 
la  rue  du  Sablon ,  le  porche  qui  def- 
cend  aux  chambres  l'evefque,  rue"  neuve 
N.  D.  la  ruëaux  Coulons ,  Marchépalu, 
la  rue  aux  Oblayers,  la  rue  S.  Chrifto- 
phle  devers  Ste  Geneviève. 

Somme  lv.  1.  vi.  f. 

La  paroi flè  S.  Chriftophle,  delà  porte 
de  l'encloiftre  jufqu'au  coin  de  la  rue' 
aux  Oblayers,  la  rue  S.  Chriftophle, 
Charrory ,  le  port  l'evefque  ou  porche 
l'evefque  ^  la  rue  du  Sablon,  ce  quieft 
de  la  paroifle ,  rue  neuve  N.  D.  de- 
vers Phoftel-Dieu ,  la  petite  ruelle  faint 
Chriftophle. 

Somme  lxxvi.  L  fin,  f.  fttt,  den. 

La  paroifle  de  la  Magdelaine,  la  rue' 
des  Marmozcts  ,  la  Juyrie  devers  la 
Magdelaine  &  devers  la  halle  ,  la  rue" 
aux  Oblayers,  la  rue"  de  la  Pomme. 
Somme  txxx.  1.  vm.  f  iv.  den. 

La  paroifle  S.  Severin  commence  fus 
Petit-pont  jufquescn  la  rue  des  Noyers, 
à  feneftre  de  Galledc  jufques  au  quar- 
four  de  S.  Severin,  la  rue  S.  Jullian, 
la  boucherie  d'une  part  &  d'autre, la 
rue"  aux  Porécs ,  la  rue  de  la  Herpe 
jufques  à  la  rue  de  la  Serpente ,  la  rue 
du  Plaftrc ,  la  rue"  de  la  Huchetce  de 

S.  Andry  juf  ques  à  Petit  pont,la  rue'  

la  rue  Hébert  aux  Broches,  Sacalye 
devers  S.  Andry  ,  la  grant  Bouderie , 
la  petite  Bouderie ,  la  ruë  Poupée  ,  la 
rue  Perciée  ,  le  quarrefour  S.  Severin, 
par  la  grant  rut'  ,  la  rue  au  Foin  ,  la  ruë 
Crombourc  de  Bryc  ,  la  rue"  aux  Efcri- 
vains .  h  ruelle  S.  Severin. 

Somme  ce.  liX.  1.  iv.  f.  parifls. 

La  paroifle  S.  Andry  des  Ars.  De  la 
Bévroer  de  Mafcon  jufques  à  la  porte 
S.  Germain  des  Prez  -,  &  fus  la  rivière 
ce  qui  eftde  S.  Andry,  Herondalc,la 
rue"  de  la  Serpente ,  la  rue  Guiart  aux 
Porte,  vins. 

Somme  l.  I.  xvi.  f. 
La  paroifle  S.  Cofme  &  S.  Damiam 
de  la  porte  d'Enfer  en  venant  à  S.  Cof- 
me en  la  rut  au  Paon ,  &  vers  les  Cor- 
deliers ,  en  la  rue  Pierre  Sarrazin ,  la 
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rue  au  Paon  t  la  nfc  de  PElcurel. 

Somme  xui.  f.  vl.  den. 
La  paroifle  S.  Benoift  commence  en 
la  rue  delà  Harpe  jufques  à  S.  Cofme, 
du  bout  de  la  rue  de  la  Serpente,  la 
ruë  S.  Cofme  ,  la  rue  Pierre  Sarrazin 
d'une  part ,  &  d'autre  la  grant  rue  faint 
Jacques  par  devers  S.  Mathelin ,  l'en, 
cloiftre  S.  Benoift  d'une  part ,  &c  d'au- 
tre le  palais  des  Termes  de  l'hoftel  Ro- 
bert Rouflèl ,  jufques  au  puis  devant  la 
maifon  maiftre  Jehan  de  Meun  oultr* 
la  porte ,  la  rue  S.  Eftienne  des  Grex, 
la  rue  du  Puis ,  la  rue  des  Noyers,  la 
rue  S.  Hillaire  ,  Fretmantel ,  *Ùis  Bru* 
nel. 

Somme  cm.  1.  x.f.  vi.  den. 

La  paroifle  S.  Hillaire  >  la  ruë  de  la 
Charetterie,  le  quarrefour  S.  Hillaire, 
la  rue  du  Four,  la  ruë  au  Chauderon, 
la  rue  S.  Hillaire. 

Somme  xtv.  1.  vu.  f.  iv.  den. 

La  paroifle  S.  Nicolas  du  Chardo- 
nay  commence  A  la  quarte  maifon  d'em- 
près  le  mouftier,  jufques  à  S.  Victor  j 
la  rue  des  Murs ,  la  rue  de  Verfadles, 
la  rue  Traverfaine. 

Somme  xxn.  1.  xvm.  den. 

La  paroifle  faincte  Geneviève  la  grant 
commence  a  la  Bucherie  ;  la  rue  aux 
Deux  portes ,  la  rue  au  Sanglier  jufques 
à  la  rue  des  Noyers,  la  place  Mauberr, 
la  rue  Perdue  ,  la  rue  de  Bicvre  ,  la  ruë 
aux  Lavandières ,  la  rue  des  Noyers ,  la 
rue  S.  Hillaire  ,  Clos  Brunei ,  le  quarre- 
four S.  Hillaire. 

La  féconde  queullette  j  du  Poncel  de 
Bievre  jufques  à  la  croix  Hemon  ,  la 
croix  Hemon  jufques  a  S.  Nicolas,  la  rut 
Alexandre  l'Anglais ,  la  rue  du  Bon  puis, 
la  ruë  Clopin  ,  la  ruë  du  Sablon  ,  la  ruif 
Sans  chief }  de  la  porte  de  Bordeles  juf- 
ques à  la  croix  Hemon  -,  la  rue  aux  Ale- 
mandiers,  la  rue  Judas,  la  rue  devant 
l'hoftel  au  duc  de  Bourgoigne  jufques  à 
la  porte  faincte  Geneviève  &  jufques  aux 
Cholez,  la  rue  faincle  Geneviève  juf- 
ques à  S.  Eftienne  des  Grez  ,  la  ruë  faine 
Jacques  delez  Froitmantel ,  ce  qui  cft  de 
la  paroifle  faincle  Geneviève. 

Somme  ce.  1.  x.  den. 

Tiré  du  regijire  Nofter ,  à  la  ihtmbrt 
des  comptes  de  Paris. 

Nomina  Villarum  Vicecomitatks  PurU 
fienfis. 

Paris. 

La  Villette  S.  Ladre. 
La  Chapelle  S.  Denis. 
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■    La  ville  de  Pantin. 
Noify  le  fec. 
Montmartre. 
Darency. 
Ceuran. 
Bourgccl. 
■Charronne. 
Baignolct. 
Monftereul. 
Roony.  ' 
Fonrenay  de  lez  le  bois  de  Vincennes. 
Nogent  fus  Marne. 
-Gaigny  ôc  Villemomble. 
Montfermail. 
Conflans  la  Carrière. 
Pont  de  Charenton. 
La  ville  de  Charenton. 
S.  Mor  des  Foflcz. 
Auteull. 

Clichy  Ôc  la  Garenne. 
S.  Oyn. 

Ville-neuve  S.  George. 

Sartrouvillc. 

Lymeull. 

Bevrannes. 

Cormeilles. 

Crifceull  fur  Seine 

Mefons. 

Ebly. 

Noyfel. 

Sucy. 

Villers  fur  Marne. 

La  Queue  fie  Pontans. 

Chanevieres. 

La  Celle. 

Aygremont.  ' 

Bongival  ôc  Chalevanne. 

Seraines  ôc  Putiaux. 

S.  Cloft. 

Aupec. 

Vaucreflbn. 

Sevré  ôc  Meudon. 

Yflï  ÔC  Vaugirard. 

Gentilly  fie  Mont-rouge. 

Vanvei. 

Clamait. 

Fontenayiles  Baignes. 
Baignex  Ôc  Ablanc. 
Chaftellon. 
Le  Pleflis. 

Chaftenay  ôc  Aunay. 

Anthoigny. 

PalefueT. 

Bonclle. 

Viflbins. 

Tyais,  Graignon  ÔC  Choify. 
Orly.  1 
Vitry. 

Yvri  fus  Seine. 

ViUejuye.  , 


Chenoy ,  Roquecourt  &  la  Granche. 
Marne. 

Charly  lez  Lonc-jumel. 

Yverny. 

Challoyau. 

Roiflyen  Bric. 

Efoiais. 

Elanville. 

Cenceny. 

Compans  ôc  Condé. 
Moucy  le  neuf. 
Mommebeliant. 
Chielle. 

Bucy  S.  Martin. 
Moer. 

Chatou  fie  Monteflbn, 
Toray. 

Villers  le  bel. 

Ferrieres. 

Bellay. 

Chanevieres  en  Perify. 

Villers  fus  Morain. 

Sainte  Gemme. 

Pavant. 

Gournay. 

Cenois. 

Charny  ÔC  Croifly  ,  alias  Coilly. 

Tiré  du  regiftre  nofter ,  à  la  chambre  des 
comptes  de  Paris. 

Première  fondation  du  collège  de  Montaig* 
ou  teftament  de  M.  Gilles  Auelin  de 
Montaigu  pour  l'entretien  de  plufieurs 
pauvres  écoliers  en  l'univerjttè  de  Paris. 

UNiverfis  prxfentes  litteras  infpec-  — 
turis,  Petrus  de  Fonte  tenens  figil-  Am' 
lum  regium  curix  canccllarix  exemptio- 
num  Arvernixapud  Fntiarum  in  Arver. 
nia  conftitutum  ^alutem  in  Domino.  No- 
veritis  quod  nos  vidimus  6c  de  verbo  ad 
verbum  legimus  feu  legi  &  tranferibi  fe- 
cimus  principium  teftamenti  reverendif- 
fimi  in  Chrifto  patris  ac  domini  domi- 
ni  ytgidii  quondam  Rothomagenfis  ar- 
chiepilcopi,  quod  ficincipit  ex  parte  fui 
prinapii)  IN  NOMINE  fan&x  ÔC  in- 
dividus Trinitatis  patris  ôc  filii  ôc  fpiri- 
tus  fan&i ,  amen.  Nos  vEgidius  divinâ 
permiffione  arebiepifeopus  Rothoma- 
genfis ,  fani  Dei  clementiâ  mente  ôc  cor- 
pore  ,  feientes  tamen  nihil  eue  morte 
certius,  nihil  incertius  horâ  mortis ,  ho- 
ram  mortis  in  hac  parte  prxvenire  vo- 
lentes ,  ne  ,  quod  abfit ,  inteftari  decc- 
damus ,  quidquid  de  nobis  continget  hu- 
manitùs,  prxfertim  cùm  non  folùm  ex 
fpeciali  noftrx  ecclefix  Rothomagenfis 
gencralique  totius  ecclefix  Gallicana: 
confuetudme ,  verùm  etiam  authoritace 

privilegii 
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prîvilegii  fedis  apoftolicx  nobis  fuper  lelmo  Honeti  *  tune  thefaurario  Ande-  Att #  " 

hoc  indulti  teftan  poffumus  $  de  bonis  gavenfi  ,  volumus  vendi  &  de  pretio 

noftris  patrimonialibus  immobilibus  &  quod  ex  inde  habebitur  ,  emancur  red-  ^'f,,1^. 

de  bonis  noftris  mobilibus,  mundanis  ditus  dequibus  tôt  fcholares  apri  &  ido- 

&  ecclefiafticis  ad  laudem  Dci  &  falu-  nei  per  noftrum  hxredcm  &  hxredcs  1^"ifJ,r'1' 

tem  anima:  noftrx ,  teftamentum  noftrum  iplius  eligendi  teneantur  perpetuô  Pari- 

feu  ultimam  voluntatcm  per  nuncupa-  fiis  ,  ad  quos  fufficerc  poterunt  red- 

tionem  codicis  ordinamus  &  facimus  in  ditus  memorati }  ira  quôa  quilibet  fcho- 

hunc  modum.  laris  habeac  deeem  libras  turonenfes 

In  prirais  in  bonis  noftris  pacrimonia-  annuatim)  vel  iplx  domus  locentur  ,  & 

iibus  feu  hxreditariis  qux  habemus  nos  de  pretio  locacionis  ipfarum  tenean- 

ic  prxdeccffores  noftri  habuerunt  ab  an-  turperperuô  Parifiis  toc  fcholares  boni, 

tiquo  ,  6c  qux  nos  acquifivimus  in  Ar-  apei  &  idonei  per  didum  hxredem  nof- 

vernia ,  &  in  omnibus  utenlîlibus  &  fu-  trum  &:  hxredcs  fuos  eligendi ,  ad  quot 

pelledilibus  noftris &  aliis mobilibus  qux  fufficere  poterie  pretium  Tocationis  prx- 

ibidem  habemus  (  exceptis  tamen  auro  didx)  fie  quod  quilibet  fcholans  habeac 

&  argento  monetato  &  non  monctato,  decem  hbras  turonenfes  annuatim.  f  t fie 

&  vafis  &  jocalibus  aureis  &  argenteis,  finit  per  dation  ditlum  teftamentum.  AcH 

&  debitis  quibufeumque ,  nifi  eflènt  arre-  fuerunt  hxc  apud  Caftrum  Odonis  Cla- 

ragiaqux  nobis  de  noftris  rediribusde-  romontenfisdioccfisdiexwi.  menfisDe- 

berentur,  &  exceptis  his  de  quibus  in-  cembnsannoDomini m.  ccc.  xiv.apof- 

feriùs  ordinavimus  ,  vel  alias  ordinailè.  tohcà  fede ,  ut  creditur ,  vacante  per  obi- 

mus  in  vita  noftra  )  hxredem  nobis  infti-  tum  felicis  recordauonis  domini  Cle. 

tinmus  reverendum  patrem  dominum  mentis  papx  V.  Tiré  d'une  hiftoire  M/,  dm 

Aubertum  Dei  gracia  epifeopum  Arver-  collège  de  Momaigu  fat  M.  Roy  principal 

no  ru  m  chariflîmum  nepotem  noftrum  -,  de  ce  collège, 
ica  quôd  didus  epifeopus  bona  immobi- 

lia  qux  ad  ipfum  ex  hxreditate  noftra  Statuts  du  collège  de  Soyeux. 
provenerinc ,  teneatur  reftituere  legiti- 

mis  hxrcdibus  yCgidii  Aicellini  incliti  T  TNiverfisprxfenteslitterasinfpedu- 

domim  noftri  régis ....  chariflïmi  nepotis  I^J  ris,Robertus  Bcnedidi  canonicus  An 

noftri ,  fratris  fui.  Benè  tamen  volimus  Bajocenfis ,  executor  ceftamenti  (eu  ulti- 

quôd  de  bonis  prxdidis  poific  legarc  mx  voluntatis  reverendi  patris  bonx  mc- 

idem  epilcopus  pro  anima  noftra  &lua,  morix  dominiGuillelmiitaw*  quondam'  *  Bonnet, 

prout  fibi  vidcbitur  faciendum.  epifeopi  Bajocenfis  ,falutem  in  Domino. 

Item,  omnes  domos  noftras  Parifiis,  Novcritis  quôd  cùm  idem  reverendus 
exceptis  infra  feriptis  proxime ,  legamus  parer  &  charùTimus  dominus  meus  atten- 
dido  epifeopo  nepoti  noftro  ad  vitam  dens  quôd  per  bonos  fcholares  Dei  ec- 
iplius  tantùm  $  &  poft  mortem  fuam  ,  clefia  illuftratur,  bene  vivendi  exempta 
li  fitclericusfupcrveniens  de  génère  nof-  aliis  tribuuntur  ,  fides  catholica  robora- 
tro  ex  /tgidio  nepote  noftro  prxdido  tur ,  regnum  &  refpublica  ftabilitur ,  ac 
defeendens,  domos  ipfas  ad  ipfum  vo-  orationibus  eorumdem  animabus  fide- 
limus  pertinere.  Et  fi  autem  non  fuper-  lium  fubvenitur,  pro  falure  animx  lux 
veniret  talis  clericus  de  génère  noftro,  dédit  &  aifignavit  ad  fuftentationcm 
volimus  quôd  didx  domus  devenianc  pauperum  magiftrorum  &  fcholarium  ad 
ad  vtgidium  fupradidum  ac  ejus  hxrc-  proheiendum  habilium  de  diœcefi  Cx- 
des j  ita  tamen  quôd  didi  ytgidius  6c  hx-  nomanenfi  &  Andcgavenfi  oriundorum, 
redes  fui  teneantur  de  pretio  locationos  de  qua  diœcefi  Cxnomancnfi  fuit  na- 
ipfarum  perpétué  tenerc  Parifiis ,  bonos  tus ,  &  in  Andegavia  educatus  &  magnis 
aptos  &  idoneos  fcholares  eligendos  per  beneficiis  &  dignitatibus  infignitus ,  vi- 
jplos,  quantum  didum  pretium  iê  ex.  delicet  fuam  magnam  domum  ,  in  qua 
rendeti  fie  quod  quilibet  fcholaris  ha-  folebat  morari,in  vicoCitharx  Parilîis 
beat  decem  libras  turonenfes  annuatim,  versus  portam  inferni ,  cum  aliis  fuis  do- 
nifi  ipfe  /tgidius  vel  hxredes  fui  habi-  mibus  contiguis.  Item ,  très  domos  cum 
tarent  in  domibus  prxlibatis.  jardinis  ex  alia  parte  vici ,  contiguas  do- 
Item  alias  domos  noftras  quas  Pari-  mui  fcholarium  per  dominum  Robertum- 
/îîs  in  vico  fandi  Sympboriani  coràm  de  Harcuria  Conftantienfem  epifeopum 
aliis  domibus  noftris  prxdidis emimus,  fundatx.  Item,  feptem  libras  &  duos 
&  etiam  illas  in  quibus  funt  marefcallix  folidos  parificnlês  reditûs  in  villa  Pari- 
noftrx ,  quas  emimus  à  magiftro  Cuil.  fienfi  j  videliect  fuper  quandam  domum 
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"  in  vico  Lotncum  ,  viginri  folidos  -,  item, 

,J,f'  fuper  aliam  fîtam  in  vico  des  Noyers , 
quadraginta  folidos  s  itéra ,  fuper  dua- 
-bus  domibus  in  vico  dido  Cocomnure , 
quatuor  libras  duos  folidos  Pariûenfës. 
Item  ,  raanerium  fuum  de  Gentiliaco , 
cum  pcrtinentiis.  Item  ,  fexaginta  quin- 
que  Ûbras  odo  denarios  Pariûenfës  an- 
jiui  rcditûs  fuper  theiaiiro  régis  Fran- 
corum ,  prout  hxc  &  alia  in  ukima  ejus 
voluntate  fie  litteris  fuper  hoc  confedis 
plcuiùs  tontineotur.  Qui  prxdidus  epif- 
*  propoiùum.  copus  habebat  propofitam  *  domum  fie 
ejufdem  reditus  mulripUcitcr  6c  nume- 1 
ruin  fcbolarium  augmentandi  $  licet  an. 
cequàm  domum  ordinaverit  ad  plénum, 
fit  ftatuta  fie  régulas  corumdem  ailigna- 

veric ,  vitx  debîtum  perfol- 

vit.  Cujusfando  propofito  attento,poft 
ipfius  deceflum  dominus  Joannes  Do- 
lenfis  epifeopus ,  fie  nos ,  cura  aliis  didi 
epiicopi  executoribus  ,  de  bonis  defundi, 
pro  numéro  fcbolarium  in  dida  domo 
augraentando  8e  didx  domûs  fhbilitate, 
ieptuaginta  feptem  libras  groflorum  tu- 
roncnlium  argenteorum  bonorum  ,  va- 
lentium  mille  libras ,  fie  viginti  folidos 
parvorum  turonenÇum  ,  tradiderimus , 
dederiinus  fie  affignaverimus,  uni  cum 
mitraargerttea ,  cum  plurjbus  palliis  per 
nos  chelauro  fcbolarium  in  emptionem 
tuura  prç  prxdidis  convertendis. 

Quia  verô ,  ut  prxdiximus ,  prxdidus 
epifeopus  ftyuuta  fie  régulas  fie  alia  ad 
domum  ncccilària  morte  prxvenrus  non 
çradideric ,  licet  in  propofins  ejus  fue- 
rit  nos  Robertus  Bcnedidi  prxdidus , 
qui  de  pjus  voluntate  fie  propofito  fie  or- 
dinatione  domûs  ab  eo  multa  fécretè  au- 
divimus  ,  aj&dantes  multùm  fandum 
domini  noflri  fie  creatoris  propoficum 
adimplcri ,  Dei  auxilio  conhfus ,  nomi- 
nç  exécutons  prxdidi,  6e  virtute  corn, 
milfionis  literatorix  ad  hoc  nobis  fadx 
à  reverendis  patribus  dominis  Ccnoma- 
nenfi  fie  Andegavenfi  epifeopis ,  8e  à  fcho- 
laribus  ibidem  moranubus ,  fie  aliis  quos 
tangit  hoc  negotium ,  ad  regimen  fie  uri- 
litatein  fi£  cranquilliratem  didx  domûs 
fie  in  ea  iiudentium  ,  ordinamus  fie  fta- 
tuimus  ea  qux  fcquuntur. 

I.  In  primis  $  cùm  didus  epifeopus  in 
vitafua  pofuerit  ibidem  duodecim  fcho- 
lares ,  alfignando  cuiiibet  duos  folidos 
Parifîenfès  pro  burfa  cujuflibet  feptima- 
n.x ,  afiçdaretque  numerum  augmentant 
ordinamus  quod  numerus  augmentetur 
de  quatuor  fcholaribus  ;  fie  fi  citiùs  non 
fuerit  augmentatus ,  ad  tardius  quorief- 
cumquç  odo  librx  Pariiienfes  reditûs 
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fuerint  emptx  de  mille  libris  fie  pretio 
mirrx,qux  funt  pro  redituum  emptio- 
ne ,  quod  ftatim  augmentetur  numerus 
de  uno  fcholari  -t  fie  fît  de  fingulis ,  quouf . 
que  de  fimdatione  domini  in  domo  prx- 
dida  fuerint  fexdccim  inftituti  ;  nec  de 
redittbus  emptis  de  pecunia  prxdida  ali- 
quid  capiant  vel  expendanc  fcholares  do- 
mûs vcf  aliquis  eorumdem ,  quoufque , 
ut  prxdicitur ,  fuerit  numerus  augmen- 
tatus. Quorum  fcholarium  média  pars 
de  dicecefi  Cenomanenfi ,  dum  tamen 
major  pars  de  decanatude  Pallayo  acet- 
piacur ,  de  quo  didus  epifeopus  extitic 
oriundus,  fie  alia  pars  dediœcclî  Ande- 
gavenfi  ,  perepifeopos  locorum  fie  alios, 
fccundùm  quod  pleniùs  continetur  in 
prxdidi  epifcopi  ultima  voluntate ,  eli- 
gendos  ,  retenta  nobis  de  quatuor  fcho- 
lanbus  de  novo  inflituendis  tantummo. 
do  inftitutione  prima  vice  ,  cùm  hoc 
modo  mille  librx  prxdidzconverfz  fue- 
rint ad  prxdida.  Si  autem  in'proceflu 
temporis  fie  ad  majorem  numerum  fufti- 
nendum  reditus  domûs  furficere  appa- 
reret ,  fecundùm  quod  poterunt  furfice- 
re, numerus  augmentetur.  Ad  przfens 
tamen  ,  propter  difficilem  folucionem 
reditus  debiri  fuper  thefâuro  regio ,  ul- 
tra fexdecim  numerum  fcbolarium  non 
duximus  ampliandum. 

II.  Item ,  ordinamus ,  fie  eft  de  inten- 
tione  domini ,  cùm  hoc  ab  ejus  oreau- 
diverimus ,  fimile  quod  iHtutum  eft  in 
domibus  per  cardinalcm  Monachum  fie 
epifeopum  Conftanticnfem  Parifiis  fun- 
datis  }  ordinamus  videlicet  quôd  quaî- 
cumque  perfona  ecclefiaftica  vel  fxcu- 
laris  cmerit  fie  aflignaverit  didx  domui 
novem  libras  parifîcnfes  annui  reditus 
amortizatas  pro  vita  unius  fcholarispcr 
annum  ,  jus  perpetuô  rerineat  fibi  fie  lue- 
cefîbribus  fuis  prxfênrandi  magiftro  feu 
principali  didx  domûs  feholarem  feu 
fcbolares  de  diœcefi  Cenomanenfî  fie 
Andegavenfi  oriundos  ,qui  in  domore- 
cipantur  ,  fie  dum  recepti  ruerint ,  juj 
habeant  ut  alii  j  fie  fi  prxfentatus  ido- 
ncus  vitâ  fie  moribus  fié  habilis  ad  pro- 
fîcicndum  per  eumdem  magiftrum  feu 
pnncipalem  inveniatur  ,  recipiatur  ;  fi 
verô  fecùs  fuerit ,  adbuc  eadem  perfo- 
na alium  reprxfentet ,  fie  admittatur  feu 
rcpellatur  eo  modo  quodidum  eft.  Si 
verô  fecundâ  vice  rcpellatur  prxfenta- 
tus, tune  ilïk  vice  prxfèntans  jus  prx- 
fêntandi  amittat ,  8e  ad  epifeopum  de 
çujus  dicecefi  ille  feholaris  fuerit ,  fpec- 
tet  nominario  illâ  vice ,  jure  patroni  illhis 
in  aliis  prxfentationibus  femper  falvo. 

Nec 
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Née  potcrit  didus  epifcopus  porfcre  ali- 
quem  loco  illius  repu  1  fi  ,  niiî  de  cadcm 
diœcefi  de  qua  prxdidus  repulfus  erac 
oriundus.  Et  tenebuntur  fcholares  jus 
illorum  6c  patronorum  perpetuô  prxfer- 
vare  illxfum  fine  fraude,  nec  pcrmitte- 
re ,  quandiu  domus  ad  hoc  fufficiat , 
quôd  illaclaufula  de  domo  tollacur. 

III.  Item,  ordinamus  quôd  fi  aliquis 
in  vica  vcl  in  morte  prxdidx  domui  vcl 
fcholaribus  aliquid  dcderit  vcl  legaverit 
pro  cmcndis  reditibus  pro  domo  augmen- 
tant ,  qubd  in  alios  ufus  non  polfint 
con  vertcre  nifi  in  prxdidis,  fcilicet  emen- 
do  exindc  reditus.  Si  verb  aliquid  eis 
datum  fuerit  non  ob  caufas  prxdictas , 
fccundùm  dantis  vel  leganris  volunta- 
tem  poterunt  difponere  de  coder». 

IV.  Item  ordinamus  quôd  fccrcta  6c 
confilia  domûs  non  révèlent  alicui. 

V.  Item  bona  domûs  mobilia  fie  im- 
mobilia ,  ôc  maxime  libros ,  conferventj 
honorem ,  utilitatem  &  augmentum  do- 
mûs procurent. 

VI.  Item  ordinamus  quôd  fi  fciverint 
in  domo  aliquem  fcholarium  didorum 
inhabilem ,  vel  propter  mores ,  vel  quia 
non  poflit  vcl  nolit  proficere,  cùm  do- 
minus  prxdidus  conceflerit  tan  tu  m  mo- 
dô  bonis  fcholaribus  6c  habilibusad  pro- 
fîcicndum  6c  addifeendum,  quod  illum 
non  fûftincbunt  j  imô  vifitatoribus  infe- 
riùs  nominandis  veritatem  de  hoc  per- 
hibebunt ,  omni  favore  fubmoto  j  6c  la- 
borabunt  ad  ipfius  expulfionem  de  do- 

•fcW»r;fto  mo  &  fubftractione  *  burfarum. 

*»•  VII.  Item  ,  affedu  quo  poflùmus  am- 

pliori ,  monemus  6c  hortamur  ,  nihilo- 
minus  firmiter  injungendo  ,  quatenùs 
nullà  fada  divifione  diœcefum  6c  nario- 
num  convivant  ficut  fratres  6c  ejufdem 
patrix  ,6c  fine  quacumque  divifione  j  nec 
illi  de  una  diœcefi  faciant  dcliberatio- 

*  nem  foli  contra  aUos ,  nec  fit  aliqua  lis  * 

differentia  in  camerarum  affignatione  § 
imô  unus  de  una  diœcefi  cum  alio  de 
alia  maneat  ,  modo  confimili  ficut  de 
eadem  }  non  enlm  fieri  débet  différen- 
cia ,  quia  femper  ejufdem  dominii  6c  con- 
fuctudinis  temporalis  8c  provincix  funt. 
Idco  debent  ftare  6c  fimul  vivere  ficut 
unum  $  qui  verô  divifionem  in  hoc  fecc- 
rit,  vel  contra  prxdida  faciet ,  ultioni 
divinz  fubjaceat  j  nihilominus  per  ma- 

'  *  giltrum  '  procuratorem  cum  majori  par- 

te fociorum  per  fubftradionem  burfa- 
rum ad  tempus  puniatur^ta  quôd  ma- 
ledida  6c  peftifera  divifio  fie  funditùs 
abolira. 

VIII.  Qux  prxdida  -ftatuca  quilibet 
Tonte  II.  l'art.  III. 
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fcholarium  in  introitu  domûs  coram  prin-  — —  *** 
cipah  6c  fociis  leda  jurabit,  prout  ad  a"-,î'î- 
eum  pertinuerit ,  immurabilia  obfervare^ 
6c  fequentiain  generali  fervare  prornit- 
tant  bona  fide  pro  pofle ,  prout  funt  hîc 
inferiùs  annotata. 

IX.  Item ,  ordinamus ,  àttento  quôd 
dominus  in  teftamento  fuo  aliquam  men- 
ti onem  fecit  de  potagiis  ,  5c  quod  vix 
de  duobusfolidis  poflènt  proficere ,  quôd 
fi  viderint  fcholares  reditus  fuos  ad  hoc 
pode  fufficerc.q  uod  habcant  quâlibet  fep- 
timanà  très  folidos  parifienles  pro  om- 
nibus. Si  autem  viderint  eorum  reditus 
non  poflè  fufficere ,  capiant  quod  com- 
mode poterunt ,  eorum  domibus  antea 
fubftentatis.  Confulo  tamen  6c  volo 
quôd  cùm  vencrit  terminus  debiti  à  re- 
ge,  fcihcet  in  Purificatione  B.  Marix 
virginis,  quôd  nifi  infràmenfêm  fiât  fa- 
tisfadio,  quôd  tune  non  folvantur  eis 
nifi  duo  folidi ,  quoufque  de  hac  *  eifdem  * 
fuerit  fatisfadum  ,  nifimanifcftè  appare- 
retquôd  pecunia  in  domo  tune  exiltcns 
ad  hoc  poflet  fufficere ,  bono  modo  quod 
domus  prxdida  propter  hoc  poflet  in  po£ 
rcrum  recipere  detrimentum  j  6t  erunc 
tune  fcholares  ad  incitandum  régis  cu- 
riam  pro  illo  reditu  promptiores.  Si  verô 
futuris  temporibus,Dornino  concedente, 
ultra  burfas  trium  folidorum  reftarent  in 
domo  aliqua  de  reditibus  expendendis, 
fcholares  folutis  prxdidis  deiïlo  refiduo 
nihil  poterunt  capere  vel  habere  ;  imô 
illud  refiduum  pro  domûs  neceflitatibus 
fuften  tandis  futuro  tempore  fervetur.  Si 
tamen  domo  6c  ejus  xdificiis  tam  inea 
quàm  ci  contigui*  6c  alibi  ad  eam  fpec- 
tantibus  prxviits  exidentibus  in  bono  fta- 
tu, reftarent  plus  de  triginta  libris,fa- 
tis  credimus  quod  tune  ,  aliàs  non  ,  de 
duodecim  denariis  quâlibet  fcptimanâ , 
quamdiu  ad  hoc  illud  refiduum  poflet 
fufficere,  polfint  burfx  futuro  tempore 
augmenta  ri  :  6c  triginta  libris ,  ut  uipra 
dicitur ,  femper  antea  pro  domûs  necefi 
fi  ta  ti  bus  refifrvatis. 

X.  Item ,  cùm  non  deceat  nec  honef- 
tum  fit  quôd  fi  fit  inter  fcholares  ali- 
qua  brigua  vel  contentio  ,  quod  abfit , 
quôd  eos  oporteat  ob  hoc  in  domûs  in. 
famiam  coram  judicc  litigare  j  ordina- 
mus quôd  principalis  &  procuraror  lum- 
mariè  6c  cfe  piano  prxdidam  audiant  6c 
terminent,  nullo  de  extrà  domo*  pro  «doauim 
teftimonio  ad  caufam  admiflo  j  nec  de 
talibus  extrà  domum  fiât  rumor  vel 
quxftio.  Si  verô  eau  fa  fit  contrà  vel  pro 
principali  6c  procuratore,  unus  illorum 

cum  honeftiori  alio  fociorum  caufam  au- 
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ah.ijij.  diant  Se  terminent.  Siautem  contrdam- 
bos  in  caufa  communi ,  collegium  fo- 
cioruin.  Qui  autem  fententiis  prardi&o- 
rum  non  paruerit  ,  vel  contrà  vénerie , 
â  burfis  fiifpendatur ,  quoufque  parue- 
rit  fie  inobedentiam  emehdaverit  arbi- 
trio  fbeiorum  $  nifi  caufa  fit  bénéficia» 
lis ,  vel  aliàs  ira  grofla  quôd  omnibus 
fociorum  eos  remitti  ad  fuos  judices  ex- 
pédient videatur. 

XI.  Item  ,  ordinamus  ,  obinramiam 
fie  injuftas  vexationes  vitandas  ,  quôd 
nullus  de  domo  procuret  aliquem  citari 
virtute'privilegiorum  univerfitatis ,  nili 
priùs  expofirâ  causa  coràm  omnibus  fo- 
ciis,  fie  obtentâ  licenriâ  in  communi; 
&  tune  juret  quôd  credat  habere  juf- 
tam  caufam  }  fie  fi  citatus  voluerit  co- 
ràm  magiftro  Se  procuratorë  rationes 
fuas  proponere ,  quod  audiantur  }  &  fi 
videatur  eis  quod  citatus  habeat  bonam 
caufàm  ,  fàciant  citantem  fiiperiêdere  : 
alioquin  ex  tune  à  burfa  fufpendatur 
ufquequô  parucrit. 

XII.  Item  ,  ordinamus  quod  fi  ali- 
quis di&orum  fcholarium  ultrà  très  men- 
tes ,  tempore  vacatiohum  non  compu- 
tato,  àbiens  fuerit  fine  rationabili  eau. 
fa  expofitâ  &  admifla,  five  non,eoipfo 
d  domo  prxdicla  expellatur ,  Se  alius 
per  epifeopos  vel  patronos  ipfius  fubro- 
getu'r.  Si  tamen  propter  domûs  indigen- 
tiam  bûrfie  de  duobus  folidis  deberen- 
tur ,  Se  propter  hoc  aliquis  fe  abfèntet, 
quoufque  fibi  fatisfaûum  fuerit  de  bur. 
sa  duorum  folidorum  ,  neeper  euiri  (le- 
terit,ejùs  abfcntia  propter  caufam  prat- 
diclam  abfentia  non  dicatur,  dum  ra- 
men  in  receflu  proteftetur  quod  obeau. 
fam  iftam  receflèrit  j  Se  hoc  tenebuntur 
fcholares  nunciare  totum  epifeopo  vel 
patrono. 

XIII.  Item ,  quandocumque  idem  do- 
minus  in  fua  fundatione  loquitur  dear- 
tiftis  ,  canoniftis  fie  theologis ,  nec  tamen 
medicos  Cxcludit.  Quia  tamen  ,  medi- 
cina  Si  canones  funticientiaj plus  cœte- 
ris  lucrative ,  ita  forte  quod  omnesvel- 
lent  ad  eas  fe  transferre  j  ordinamus 
quod  in  domo  non  poflîntnifi  duo  fcho- 
lares de  quâlibet  diœcefi  ftudere  in  me- 
dicina  ,  fie  fimiliter  in  Jure  canonico  nifi 
duo  de  qualibet  diœcefi.  Qui  vero  in 
jprardictis  nonftudebunt  ,ftudeant  in  ar- 
tibus vel  in  theologia  }  fie  fi  aliqui  vel- 
Ient  audirc  thcologiam ,  ufque  ad  qua- 
tuor ponantur ,  quam  cité  poterunt  in- 
venin  ,  in  defeetu  ipforum  artifta:.  Et 
volumus  quod  vacante  loco  alicujus ,  fi 
aliquh  de  domo  velit  fe  transferre  ad  il. 
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lam  fçjentiam  dequalocus  vacet,quôd 
prazponàtur  de  novo  venientibus  fie  ha- 
bilioribus. 

XIV.  Item,  ftatuimus  quôd  nullus  in 
domo  de  cectero  poflic  audire  medici- 
nam  feu  theologiam,  nifi  priùs  fuerit  h. 
centiatus  in  artibus. 

XV.  Item ,  cum  qui  non  ftudueric  in 
jure  civili ,  perfectè  non  poffit  proficere 
in  jure  canonico ,  ftatuimus  quod  nullus 
de  catero  in  domo  admittatur  ad  au. 
diendum  jura  canonica ,  nifi  anted  aa- 
diveritper  triennium  jura  civliia  ad  mi- 
nus. Si  autem  aliquis  de  domo  ut  au- 
diar  jura  canonica  velit  fe  transferre  ad 
àudiendum  jura  ciyilia ,  fie  proteftetur 
quod  intendit  revêt  ci  ad  domum  ut  au- 
diat  jura  canonica $  concedimus  fibi  in 
illo  cafu  quôd  locus  fuus  fibi  remaneac 
falvus  in  regrellu  infra  quinquennium, 
dùm  tamen  fhiduerit  intérim  continué 
in  jure  civili ,  nec  in  anno  fuerit  abfèns 
d  ftudio  legali  ultrd  très  menfes  j  fie 
in  receflu  adeat  epifeopum ,  ut  alius  loco 
ipfius  fubftituatur  in  ejus  abfcntia  tan- 
tum  >  non  perpétué  >  qui  eo  regreflb  ce- 
det  ei  locum  per  juramentum }  Se  jura- 
bit  in  ingreffu  hoc ,  fie  alius  jurabit  in 
receflu  quôd  pro  audiendo  jura  civilia, 
fie  non  ex  alia  caufa ,  recedit,  intendens 
reverti  ad  jura  canonica  audienda  fine 
fraude  quacumque. 

XVI.  Item  ordinamus  quôd  fie  pro- 
ficere ftudeane  quôd  fcholares  in  artibus 
infra  qumquennium  digni  Ucentiâ  inve- 
niantur }  Se  fi  in  fexto  anno  ad  tardais 
non  habuerint  cum  efifèâu ,  juflo  impe- 
dimento  afiàs  quâm  ex  defeûu  feientix 
ceffante,  eo  ipfo  d  domo  fie  burfis  fine 
privad. 

XVII.  Item ,  in  medicina  infra  fex 
anhosleeat  curfus  fuos,  fie  infra  novem 
habeat  ficéntiam,  ut  dictum  eft  de  ar- 
riftis. 

XVIII.  Item,  in  jure  canonico  infrd 
fèx  annos  légat,  fie  infra  novem  licentiam 
habeat  in  decretis.  In  theologia  verô  in- 
fraoûo  annos  légat  curfus  X  undeci- 
mo  légat  fie  Sententias  confèquenter  j 
alioquin ,  ut  diâum  eft  de  artiiHs,  fin- 
gulis  terminis  ftatutis  burfis  fie  domo  pri- 
ventur.  Ne  tamen  in  domûs  vituperium 
ad  examen  pro  licentia  vel  lecturam  in- 
diferetè  prorumpant,  hoc  facient  cum 
confilio  in  feientia  expertorum. 

XIX.  Item  ordinamus  quôd  poftqudm 
aliquis  licentiam  adeptus  in  domo  lté- 
terit  per  annum ,  vel  magifter,  nifi  fie 
regens  adu ,  auôd  fe  transférât  ad  aliam 
fcientiam,  vel  priveturj  nec  fie  regens 
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ultra  quatuor  annos,  alioquin  privetur 
domo  :  quo  cafu  ,  non  obllante  quoeum- 
que  numéro  in  thcologia  ftudentium  , 
poflèt  ad  theologiam  fc  transferre. 

XX.  Item  ,  ordinamus  qubd  fchola- 
res  bis  in  anno  vifitentur  per  magiftrum 

procuratorem  &  magis  expertum  in 
<jualibet  facultate ,  prima  feptimanâ  De- 
cembris,confimili  Aprilisjqui  inquirant 
de  corum  proredu  ,  moribus  &.  feientia 
diligenter.  Et  fi  aliquis  iprurum  inhabi- 
]is  ad  proficiendum  vel  propter  mores 
vel  altàs  inveniatur,  vel  laudabiliter  non 
profecerit ,  vel  ultra  rerminos  prxdidos 
fine  licentia  vel  iedura  inventus  rucrit, 
causâ  rarionali  ceflante  ,  ut  fuprâ  dic- 
tum  eft ,  exindè  abjiciatur  omninè  ,  & 
a  burfa  fufpendatur ,  fignificcturque  epif- 
copis  vel  patrono  qubd  alius  fubrogetur. 

XXI.  Item  ,  ftatuimus  qubd  quihbet 
fcholarium  amicabiliter  vivat  ;  ità  qubd 
unus  non  dementiatur  alterum  injuriofe 
fub  pœna  duorum  denariorum  ;  nec  op- 
probriolc  dicat  fibi  opprobria ,  fubpœ- 
na  fex  denariorum  ■>  nec  percutiat  ali- 
quem  fociorum  injunofe ,  fub  pœna  ex- 
tradions burfarum,  quoulque  reltitua- 
tur  arbitrio  fociorum. 

XXII.  Item  non  admittatur  in  domo 
quihabeat  plus  de  viginti  libris  reditûs 
turonenfibus  m  fcholis  Parifus ,  in  pa- 
trimonio  vel  benefïcio  ecclcfiaitico. 

XXIII.  Item,  nullus,  poftquàm  ha- 
buerit  quadragmta  libras  reditus  ,rcma- 
neat  in  domo,  nifi  placuent  fociis  fuis, 

•  vfiMTtt.     lient  dominus  ordinaverit.  * 

XXIV.  Item  verba  inhonefta  maxi- 
me in  locis  communibus  domùs  nullus 
proférât. 

XXV.  Item  nullus  bibat  in  taberna 
tabernarix ,  fub  pœna  fex  denariorumj 
nec  aftiiefcat,  fub  pœna  unius  burfxj 
&  fi  aflùefadus ,  poil  monitionem  prin- 
cipalis  in  prxfcntia  fociorum  non  abfti- 
neat ,  fubftrahantur  burfx. 

XXVI.  Item ,  omnesàlupanaribusca- 
veant,  fub  pœna  pnvationis. 

XXVII.  Item ,  nullus  mulieres ,  cujuf. 
cumqueconditionis  exidant ,  ad  domum 
de  node  ducerc  prxfumat ,  nec  de  die, 
nifi  taies  fint  &  tali  focietatc,  qubdeon- 
ftet  principali  &  fociis  inde  nullam  ma- 
lam  fufpicionem  orituram ,  fub  pœnapri- 
vationis. 

XXVIII.  Item,  omnes  fimul  inaula 
comedant ,  tempore  nccclTitatis  folum- 
modo  prxterclulo  5  quam  neceflitatem 
deciaramus  in  tribus  calibus  &  infirmi- 
tarisarticulojinfirmis  enim  nullam  legem 
ponimus ,  imb  volumus  eos  piè  miieri- 
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corditer  pertradari ,  ità  qubd  poflînt   *" 

unum  vel  duos  focios  vocare  in  caméra  **• 
quicis  faciant  lolatium  &  juvamen.  Item, 
in  imminutione  aliquâ  poterit  cum  uno 
focio  in  caméra  comedere  uni  die.  Item 
in  hofpitibus ,  fi  taies  fint  qubd  propter 
eos  debeat  aula  prxtermirti  ;  de  quibus 
fie  ducimus  ordinandum ,  quod  propeer 
focium  aut  famulum  uno  locio  domùs 
communis  minorem  vel  xqualem  non 
dimittat  aulam  j  fi  vero  plures  vel  all- 
oua: perfonx  venerabiles  fupervenerint, 
de  quibus  domus  vel  perfona  adducens 
poûint  honorem  vel  commodum  repor- 
tare ,  duci  poterunt  ad  cameram  comef- 
turi  -t  &  poterit  focius  adducens  unum 
vel  duos  locios  ad  ferviendum  eifdem  fe- 
cum  ducere.  Et  habebunt  focii  de  do- 
mo in  omnibus  calibus  prxdidis  fecun- 
dùm  raxationes  prxpofiti  débitas  portio- 
ncs  j  &  fi  quid  ultri  habuerinc  ,  folva- 
tur. 

XXIX.  Item  nullus  hofpes  in  domo 
fine  licentia  principalis  &  procuratoris 
rcmancat. 

XXX.  Item  nullus  hofpites  fufpedos 
ad  domum  ducat ,  fub  pœna  unius  burfx. 

XXXI.  Item  nullus  ducat  extraneos 
ad  fpeciales  deliberationes  fociorum. 

XXXII.  Item,  nullus  ponat  vel  fa- 
ciat  in  domo  immunditias,nifi  in  locis 
ad  hoc  deputatis ,  fub  pœna  unius  dc- 
narii. 

XXXIII.  Item ,  nullus  habitée  vel  co- 
medat  in  villa  ,  nifi  in  locis  vel  cum  per- 
fonis  honeftis ,  fub  pœna  fex  denario- 
rum. 

XXXIV.  Item,  focii  ftantesôc  come- 
dentes  in  villa  ,  folvant  burfam. 

XXXV.  Item  horâ  prandii  prxpofi. 
tus  pulfet  campanam  ,  &  tune  focii  ve. 
niant  ;  &  fiât  benedidio  per  principa* 
lem  ,  vel  alium  loco  fui  ,  &  port  men- 
fam  omnibus  aftantibus  reddat  grattas, 
&  dicatur  De profundis  cum  oratione  fpe- 
ciali  pro  domino,  &  gcnerali  pro  de- 
fundis.  Qui  autem  in  domo  prxfens  ad 
menfam  non  venerit,  nihil  habearnifi 
panem ,  exceptis  cafibus  ante  didis  j  fi. 
autem  extra  fuerit,  &  cito  poft  introi- 
tum  venerit  ad  menfam ,  comedat  cum 
aliis  j  aliàs  non  habcat  nifi  panem  ,  nifi 
priùs  exeufatione  rationabili  exeufetur , 
ôctunc  habcat  debitam  portionem ,  ficus 
fi  veniat  de  ledionibus  vel  de  difpura- 
tionibus  fux  facultatis  vel  de  extra  vil» 
lam  causa  neceflitatis  non  ludi.  Et  qui 
afluctus  fuerit  extra  prandium  efle  fine 
caufa  rationabili ,  nihil  habeat  nifi  fit 
prxfens.  • 
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XXXVI.  Item,  tali  hora  çomedaac, 
quod  nullus  eorum  in  leâionibus  vel 
dilpurationibus  percurbetur. 

XXXVII.  Item  ,  nullus  jaceat  extri 
domum  in  villa ,  fub  pcena dimidùe  bur- 
ix,  mit  de  licencia  principalis,  velpoft 
iadum  le  excufct  -,  &  pnccipuè  nullus 
allùefcat  -,  fie  fi  monirus  non  deftiterit, 
fufpendatur  i  burfa  quoufque  de  ejus 
corrcâtone  apparcac  Idem  ftatuatur  de 
ni  mi  s  carde  veniencibus  fit  nimis  mane 
exeunribus  modo  indebico  fit  fufpeâo. 

XXXVIII.  Item,  quilibet fcpcimanâ 
fiât  collario  de  aliqua  quxftione  incer 
iilos  qui  Tune  ejufdem  facultatis. 

XXXIX.  Item,  ilullus  mittat  extra 
domum  vafa  domus. 

XL.  Item,  in  delibcrattonibus  refpon- 
deanr  ordinati  requifiti  primilùs  à  pré- 
sidente; fit  tune  nullus  verbum  akerius 
interrumpat. 

XLI.  Item ,  nullus  cantet ,  vel  ica  altè 
ioquacur  quod  impeckat  focios  ad  ftu- 
dendum. 

XLII.  Item,  ordinamus  quôd  de  om- 
nibus libris,  urenillibus,  aliis  omnibus 

rbufeumque,  vocacis  omnibus  fociis, 
inveatahum  ,  fie  quôd  fingulis  annis 
in  prima  ièptimana  Quadragefinue  fiât 
oftenfîo  pnemiflbrum  coram  principali, 
procurarore  fie  aliis  focris ,  fie  fiât  com- 
paratio  ad  invçntarium  ancei  de  didis 
rébus  faâum ,  in  arca  commum  refifrva- 
tum }  fit  fi  aliquid  defecerit ,  diligeacer 
requiracur  4  &  fi  aliquid  de  novo  fueric 
acqlufkmn  ,  ia  arca  fideliter  reportarur. 

XLIII.  Item ,  ordinamus  quod  prin- 
cipalis  fit  procurator  quolibet  anno  pro- 
videantde  vinoin  vindemiis ,  lignis,  pi- 
fis ,  blado  fie  aliis  municionibus ,  quart- 
do  fit  prout  eis  videbitur  expedirc  j  & 
ipcâabunc  in  folidum  pericula  2c  lucrum 
ad  fociorum  communitatem. 

XLIV.  Item ,  volumus  quod  vina  per 
prrpofitom  tradancur  in  aula  in  quali- 
oet  fepeimana  per  taliam  j  fit  in  finefep- 
timaxue  quod  ruerit  expenfum  ,  folva- 
tur  per  pnepoficum  ,  fit  deducac  de  bur- 
fis  ,  vel  accipiat  à  fociis.  Et  vinum  fimilù 
ter  tradatur  fociis  in  conviviis  ad  caliam, 
caxatione  cujuflibct  dolii  per  principa- 
lem  fit  procurator em  ejufdem  pnmano 
femper  facia.  Tradaturque  in  qualibet 
feptimaru  recepta  vini  procuratori  ,  fit 
feribat  quantum  ,  &  fimilicer  principa- 
lis ,  &  exhaufto  quolibet  dolio  fiât  fum- 
ma  receptr  in  pnefentia  foctomm.  £e 
eft  intenrioois  noftrx  quod  virtute  jura- 
menti  quilibet  prxpofitus  eft  aftrichjs  ad 
tradcndiiro  fingulis  hebdonudis  mémo. 
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riale  eorum  qux  arbitrio  fociorum  vet 
majoris  partis  eorum  foluta  fuerint  per 
fubftraéhoftem  burfie. 

XLV.  Icem  ordinamus  quôd  quilibet 
m  introitu  dec  communitati  domù»  duo 
manutergia  fit  duas  mappas  bonas  fie  per- 
lotas. 

XLVI.  Icem,  in  fefto  PurificationU 
quolibet  anno  volumus  quod  quilibet 
lolvar  quinque  folidos  pro  ruinis  domûs 
reparandis ,  confumptis ,  ficut  funt  cul~ 
ckrz  ,  poti ,  mappz ,  tabula;  fit  c cetera 
communia  qua:  in  przdidos  ufus  ,  non 
alios ,  convertanrur. 

XLVII.  Item  ,  fit  in  domo  una  arca 
cujus  principalis  habeac  unam  clavem 
fie  procurator  aliam,  pro  reponendisli- 
bris ,  titeeris ,  pecuaus  fie  corceris  ad  do- 
mum fpc&anribus. 

XLVIII.  Item  ,  ordinamus  quo>d  ia 
domo  majores  fini  duo  in  regimine  do» 
mus  ,fcilicet  magifter  feu  principalis,  fie 
procurator  t  qui  magifter  durabit  ia  offi- 
cio  quamdiu  erit  in  domo ,  niftex  caui* 
ad  requeftam  fociorum  per  epifeopos 
predictos  fit  amotus  :  quo  ab  officio  amo» 
to,  infra  quindecim  dies,  cempore  va» 
cationum  minimè  computato,  n  fit  me. 
dia  pars  fociorum  in  domo ,  alioquin  ex*, 
peâetur  quoufque  média  pars  fit  praefens} 
fit  tune  elapfis  quindecim  diçbxis  pnedic 
ris ,  ftarim  eliganc  quera  de  focietate 
prefeneem  vel  abfencem  viderinc  opor- 
tunum  }  fie  tune  fignificetur  prxdiâis 
epifeopis  qui  ad  hoc  confenrianc  }  qui 
eleclusi  fociis  vel  majori  parte  ,  intérim 
fie  femper  exercebit  officium  ,  quoufque 
Andcgavenûs  fie  Cenomanenfis  epifeopi 
contradicantk  Si  autem  ulcrà  quatuor 
menfes  in  anno ,  computato  etiam  tem- 
pore vacationum,  finecaufa  rationabili 
a  fociis  admifià ,  i  domo  fe  abfenraveric, 
eo  ipfo  officio  fit  privatus.  Ei  verô  de>- 
bebitur  reverenria  fie  obedientia  in  liçi- 
tis  fie  honeftis.  Abfens  etiam  alicui  d« 
fociis  poteriteommittere  vices.*  Ad  ejus  *  tm 
officium  fpedabuntqux  funt  pro  eoUa- 
tucis  expreflà}  item^œnas  caxatasexi- 
gère  fie  levare ,  fie  ad  efrecium  ponere^ 
de  pcena  tamen  unius  burfac  vel  mino-. 
ri  cum  majori  parte  fociorum  femel  in 
anno  cum  quolibet  fociorum  poteritdiC 
penfare.  Item ,  incitare  debebit  fcbola- 
res  ad  (ludium  fie  mores.  Icem  ,  quÂJi- 
bet  feptimanâmifias  procuracoris  audire 
fie  feribere  t  ità  quod  in  computo  procu. 
rator  apportée  feriptum  fuum.  Caméras 
affignabit  fcholaribus ,  ut  fupra  diûum 
eft  ,8c  cum  aliis  vi  fi  ta  bit.  Etprincipaliter 
fpedabit  ad  ejus  officium  cura  dormis. 
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Non  omninô  poflùnt  fpccialicer  omnia    tor  ncc  focii  -,  nifi  de  non  expreûc  ju  

declarari  j  folus  tamen  burlîs  non  pote-    ratis  j  prxiéntibus  omnibus  fouis  fiecon.  A"' 
rie  fufpendere ,  nifi  in  cafibus  fiipra  didis,    fentientibus ,  imminence  domùs  utilita- 
tibi non  fufpendic ,  Htdpornas  jam  taxa-    ce,  cum  conûlio  fie  aliénai  noftro  vi- 
ns exequecur.  Si  camen  caius  indigens    deantur  aiiqua  in  mebùs  immutanda. 
corredione  uJcrà  fupri  concentos  emi-        LUI.  Icera ,  fi  line  in  prxdidis  ahqua 
fiear ,  ipfe  cum  major»  parte  fociorum    obfcura  ,  vel  pro  domùs  ordinarione 
poterie  corrigere  fie  barfis  liitpendere ,    minus  dida^  domibus  Conftanrienfi  *  fie  *  Le  collège 
proue  eis  videbitur  expedire.  Quories    Sorbonx  in  cafibus  qmbullibec  lie  con-  fo..^^"^ 
verà  procuracor  indigebic  eo  ad  fuum    forment.  bm d'Hit- 

«fficium,  vel  è  contrario ,  unui  requilî-       LIV.  Habebuntque  ad  prxfcnsma-  ^ç™£^ 
tus  tenebitur  ire  cum  alio  in  eorum  offi-    gifter  fie  procuracor  ultra  alios  quilibec 
eus  fie  aliis  domùs  utilitatibus  fie  neceC-    duodecim  denarios  quâlibec  feptimanâ. 
ficacibus  procurandis ,  pro  quibus  iplî  vel    Intentions  camen  noftra  eft  quôd  ,  dum 
eorum  alter  aliquem  velaliquos  de  fociis    fùerinr  reddicus  eorum  augmentaci ,  eo- 
fecum  ducere  vel  folos  miteerepoterunt,    mm  /alariaaugmententur.  Jurabuntque 
maxime  ubi  forent  causa  rationabili  vel    officia  libt  commillà  fideliter  adimplere. 
neccilàrià  impediti,  dum  eis  prodomus    In  cujus  rci  ceitimonium  figillum  nof. 
utilitatc  videbitur  expedire ,  fub  pcena    crum  \  >rxfentibus  eft  appoiitum.  Dacum 
dimtdu-  burfx.  Caveant  tamen  fub  de-    anno  Domini  m.  ccc.  xv.  in  fefto  fandi 
bico  juramento,  ne  malitiosè  aliquos    Andrcx  apoftoli  :  prxfentibusfie  confen- 
avertantà  Audio  ,  vel  fine  caufa  fie  im-    cientibus  RobertodeMeduanaprincipa. 
pèdimento  rationabili  miccanc ,  vel  plus    h,  Joannc  Puli  procuracore ,  Joanne  de 
debiti  lecum  ducant.  Fabrica  ,  Guillelmo  Cofme  ,  Mathxo 

XLIX.  Procurator  durabit  anno,  fie  de  Jumoria,  Georgio  de  Porta, Joan- 
non  plus ,  nifi  piaceat  fociis  ,  eledufque  ne  Guidonis ,  Radulpho  Bonncti  icho- 
à  fociis  vel  majuri  parte  officium  excr-  laribus  didx  domùs  ,  cum  plures  tune 
cebit ,  fub  parna  fuipenfionis  burfarum,  temporis  de  domo  non  client  Parifiis  re- 
niit  excufacionem  prxtendat  quz  majori  fidentes. 

parti  fociorum  rationabilis  videatur.  Ad  Et  ego  Joannes  CouftdJi  clericus  Rc 
ejus  officium  fpedabunt  qux  func  pro  tnenfis  dieccefis ,  publicus  apoftolicà  fie 
eo  fuprà  knpta  :  item  ,  débita ,  legata,  imperiali  auxhoricate  notarius^,  quia  de 
audiones ,  reditus  domus  exigere  fie  le-  prxfcnti  copia  à  licceris  originalibus  cx- 
vare  :  vineas  ,  terras ,  domos  cum  prin-  trada  collationem  cum  didis  originali. 
cipali  traderc  vel  coli  facere ,  fie  mifias  bus  feci  diligentem  ,  caque  omnia  con- 
ad  domum  fpedantes  facere.  Reparacio  cordare  inveni ,  mfnl  addico  vel  remoto 
camen  domorum  fiât  per  magiftrum,  quod  fenfum  rauece  autvariet  incellec- 
craditâ  lîbi  pecunii  per  procuracorem.  tum  ,  ideôhic  ad  prxmiua  manu  alienâ 
Propter  pericula ,  dum  habebic  cencum  fetipta  publicum  ngnum  m  cum  appofui 
folidos,  ponat  eos  in  arca  communi.  coniucrum  ,  fie  hïc  manu  propria  fub- 
Iccm  quâlibec  feptimanâ  dicat  mifias  ma-  fcripfi  requifitus  fie  rogatus ,  in  reitimo- 
giftro  domùs.  Et  generalicer  omnia  ne-  nium  vericatis  prxmiflorum.  Tiré  du  me f 
gotia  domùs  ad  eius  curam  fie  magiftri  me  imprimé  cotte  ci-dejfui  p.  617. 
principalis  pertinebunt.  Computabitque 

in  fefto  fandi  Andrex  ,  fie  in  feptimanâ    L'»rdoma*ce  faite  put  tefiat  dm  chajleBet 
antè  Pcntecoitem  ,  vel  citiùs  fie  fxpiùs  ,  de  Paris. 

fi  fueric  i  foens  requifitus  s  fie  in  fepci- 

mana  ante  Pentecoftem  novus  eligacur.    f)  Hilippes  par  la  grâce  de  Dieu  roy 
L.  Quilibec  fociorum  fit  prxpoficus    JL    de  France  fie  de  Navarre  ,  caifons 
unus  poft  alium  confequencer ,  qui  qux-    fçavoir  à  cous  pr efens  ôc  à  venir ,  que 
rat  viduaiia.  nous ,  par  noftre  grand  coulai  fie  pour 

LI.  Si  verô  fùcuro  cempore  aliqui  le  profit  de  nous  fie  de  noftre  peuple, 
ledorcs  in  medicina  ,  canonibus  vel  avons  faid  fur  l'eftat  de  noftre  chaftel- 
tbeologia  fint  in  domo,  deferatur  eif-  tet  â  Paris  les  ordonnances  qui s'enfui- 
dem  j  fie  foli  habeant  caméras ,  fi  polfit,  vent. 

feilicet  bono  modo.  Premièrement  nous  vouions  fie  or. 

LU.  Leganturque  iftx  ordinationes  donnons  que  noftre  kelieur  au  chafteL 
in  fefto  Sandorum-omnium  fie  in  Paf-  1er  ayt  une  chambre  fie  une  feneftre 
ebace.  Jubemufque  ne  cas  vel  carum  creiilce  fur  la  coure,  li  où  l'on  fcellc 
aliquam  immutent  magifter,  procura-    continuellement,  fors  à  l'heure q*  l'on 
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plaide  audiâ  chaftellet ,  à  laquelle  heure 
il  fera  au  fiege  accouftumé  ,  pour 
mieux  délivrer  les  bonnes  gens  j  fie  pour 
ce  que  M.  Girard  de  la  Croix  qui  a 
grand  menée  fie  granc  hoftel  ne  pourrait 
.pas  convenablement  eftre  hébergé  ou- 
4iâ.  chaftellet ,  fie  pour  certaine  cau- 
fe,  avons  ordonné  Se  nous  plaid  qu'une 
bonne ,  certaine  fieloyalle  perfonne  foit 
fcelleur ,  tout  comme  il  plaira  à  noftre 
volonté ,  fie  ayt  cinq  fols  de  gages  pa- 
rifispar  jour  fie  demeure  accoutumée 
oudid  chaftellet. 

Item ,  nous  voulons  que  ledià  fcel- 
leur ne  fe  parte  point  dudid  chaftellet, 
mais  qu'il  y  fbic  continuellement ,  à  ce 
que  les  bonnes  gens  puiffent  eftre  de- 
livrées  â  toutes  heures  qu'ils  voudront; 
■fie  s'il  advenoit  que  lediâ  fcelleur  allaft 
hors  pour  aucune  neceffité ,  il  pouroit 
mettre  au  lieu  de  luy  aucun  loyal  fie 
fuffifant  quigarderoit  lediél  feel  iufques 
à  fon  retour,  fie  ne  fe  pouroit  efloigner 
-ni  abfenter  par  trois  jours  ou  plus ,  fi 
ce  n'eftoit  de  Spéciale  licence  de  nous 
ou  de  noftre  chambre  des  comptes. 

Item ,  ledicl:  fcelleur  fera  tenu  par 
fon  ferment  à  apporter  toutes  les  fê- 
maines,  c'eft  â  fçavoir  le  Vendredy  ou 
Samedy  au  plus  tard  l'argent  qu'il  aura 
reccu  de  l'émolument  dudit  feel  en  la 
femaine  paflee,  fie  baillera  à  noftre  tre- 
forier  à  Paris ,  entièrement ,  fans  rien 
convertir  autre  part  5  fie  comptera  au 
chef  de  l'an  de  la  cire  qu'il  aura  achep- 
cée  pour  fceller ,  fie  des  falaires  de  luy 
fie  de  noftre  clerc  que  nous  ordonnons 
eftre  pour  nous  au  chaftellet ,  fie  de  fon 
chaunècire ,  félon  ce  qu'on  a  accouftu- 
mc de  bailler  pour  luy.  Et  pour  ce  que 
aucuns  fe  font  dolus  pour  le  regiftre 
que  nous  avons  commandé  défaire  au- 
dict  chaftellet  à  certain  temps  fie  pour 
certaine  caufe,  en  difânt  que  moult 
eftoit  délayé  i  délivrer,  pour  ce  que 
telles  lettres  ne  pouvoient  mie  fi  brief- 
vement  eftre  enregiftrees,  félon  la  mul- 
titude qui  y  fouloit  venir,  Se  en  doub- 
lant que  parmy  ledicl  regiftre  leur  ef- 
tat  fie  conditions  fuflent  plus  manifes- 
tées fie  connues }  nous  avons  voulu  fie 
odroyé  que  d'ores  en  avant  l'on  celle 
de  faire  ce  regiftre.  A  de  certes  pour  ce 
que  desja  fut  ordonné  par  nos  cticrs  fei- 
gneurs  perefic  frère  jadis  roys  de  France 
&c  par  nous ,  que  toutes  les  notairies  de 
noftre  royaume  fuflent  vendues,  fie  les 
profits  des  ventes  appliquez  â  nos  ufa- 
ges ,  fie  les  notaires  du  chaftellet  ont 
«enu  lefdicies  notairies  jufquesicy  fran- 
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chement,  jaçoit  que  les  autres  ayent 
efté  vendues  à  enchères  fie  le  plus  que 
l'on  a  pu ,  nous  qui  voulons  auxdicts 
notaires  du  chaftellet  faire  plus  grande 
grâce  j  de  noftre  royale  libéralité  plus 
qu'aux  autres ,  fie  pour  certaines  caufes, 
avons  ordonné  par  noftre  confeil  que 
d'ores  en  avant  lefd.  notaires  fie  chacun 
d'eux  payera  le  quart  tant  feulement 
de  ce  qu'il  prendra  de  Ces  eferiptures 
qui  peuvent  appartenir  à  l'office  defd. 
notaires,  fie  jurera  chacun  defd.  notaires 
aux  fainâes  Evangiles  en  la  prefence  de 
noftre  prevoft  de  Paris  ou  du  fcelleur, 
qui  les  puniroit  félon  ce  que  bon  luy 
fcmbleroit ,  fie  fpeciallement  de  non  fcel- 
ler fie  de  refufer  leurs  lettres  jufques  i 
tant  qu'ils  auraient  payé  ledicl  quart 
fie  amende  convenable. 

Item  lefd.  notaires  pourront  exami- 
ner tefmoins  en  coûtes  caufes  meucs  fie 
à  mouvoir  audit  chaftellet ,  félon  ce 
que  lediâ  prevoft  fie  les  auditeurs  dud. 
chaftellet  leur  commettront,  fie  ceux 
Spécialement  que  les  parties  requerront 
fie  nommeront  de  commun  accord. 

Item ,  l'on  ne  fera  rien  audici  chaf- 
telet ,  qui  ne  foit  pafic  ou  figné  par  la 
main  defd.  notaires ,  fi  ce  n'eftoit  au- 
cunes commuions  de  fang  fie  de  l'office 
de  prevoft ,  ou  lettres  en  noftre  nom 
fai&es  à  fceller  en  l'abfence  de  noftre 
grant  feel  dudid  chaftellet. 

Item ,  noftre  prevoft  de  Paris  qui  eft 
à  prêtent  fie  qui  fera  pour  le  temps  â  ve- 
nir, aura  tant  feulement  deux  clercs 
pour  faire  les  regiftres ,  les  commutions 
fie  fecrettes  befongnes ,  fie  ces  deux  clercs 
payeront  fembiaolement  le  quart  de 
ce  qu'ils  auront  de  leurs  eferiptures }  fie 
fi  meftier  a  de  plus  de  clercs  pour  faire 
fon  office,  il  prendra  defdicb  notaires 
de  ceux  qui  mieux  luy  plairont,  fie  non 
autres. 

Item  les  deux  auditeurs  du  chaftel- 
let n'auront  nuls  clercs ,  fie  feront  faire 
d'ores  en  avant  toutes  leurs  eferiptures 
par  la  main  defd.  notaires. 

Item  nul  des  notaires  du  chaftellet 
ne  vendra  ou  aumofnera  d'ores  en  avant 
fon  fiege ,  ni  ne  pourra  faire  defTervir 
aultry  en  appliquant  à  luy  aucun  profv 
fit. 

Item  nous  avons  ordonné  fie  ordon- 
nons qu'en  noftredict  chaftellet  y  aie 
huit  examinateurs  tant  feulement  loyaux 
fie  difercttes  perfonnés  tels  comme  nos 
gens  des  comptes  efliront ,  fie  lefd.  exa- 
minateurs examineront  tefmoings  en 
toutes  caufes,  chacun  unadjoinct  avec 
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luy  ,  Ravoir  un  defd.  notaires  j  fie  au-  ccvra  Je  quart  des  eferiptures  fie  le  tiers 

rons  le  tiers  de  ce  qu'ils  gagneront  ez-  des  examinations  deflufdjcles ,  fie  l'ap. 

dites  examinations ,  lequel  tiers  ils  fe-  portera  à  noftre  trefor  chacun  Vendre- 

ronc  tenus  bailler  chacun  Vendredy  à  dy  fie  Saxnedy  pour  la  femaine  pattée* 

noftredid  fcelleur  ou  à  celuy  que  nous  fie  afin  qu'on  n'y  puiflè  faire  fraude 

eftablirons  a  recevoir  le  quart  de  ladide  ni  barat ,  il  eferira  en  parcheminée  pa- 

eferipture.  picr  ia  fomme  que  chacun  notaire  fie 

Item ,  le  prevoft  fie  lefd.  auditeurs  du  clerc  prendra  de  chacune  lettre ,  félon 

chaftellct  feront  enregiftrer  par  noftre  que  baillée  luy  fera  en  noftre  chambre 

clerc  cy-après  déclare  toutes  les  eau-  des  comptes -t  fie  quant  aux  examinations, 

fes  lesquelles  ils  commettront  à  ouyr  tel-  il  mettra  en  efeript  combien  chacun  au. 

moings  auxdids  examinateurs  fie  notai-  ra  gaigné  la  femaine ,  à  ce  qu'il  ne  puiilè 

res ,  fie  ne  pourront  lefd.  examinateurs  faire  fraude  j  fie  aura  ledid  clerc  deux 

fie  notaires  commencer  leurs enqueftes,  fols  fix  deniers  par  jour  de  gage,  fie 

que  led.  clerc  n'ayt  auparavant  enregif-  pourra  faire  lettres  de  chaftetiet  com. 

tré  par  devers  luy  les  noms  des  parues  me  un  autre  notaire,  fie  au  chef  de  l'an 

fie  les  caufes  mifes  entr'eux  fie  parde-  comptera  ce  qu'il  aura  receu  fie  payé 

vant  qui  eft ,  à  fc,  avoir  ou  pardevant  le  des  eferiptures  fie  examinations  defluf- 

prevoft,  ou  aucuns  des  auditeurs  dudict  dîcles  pardevant  nos  gens  des  comptes  j 

chaftellet.  fie  eft  noftre  entente  de  faire  ordonnan- 

Item  lefd.  examinateurs  ne  prendront  ces  certaine  fur  les  autres  offices  de  nof. 

d'un  tefmoing  fus  déclaré  vour  un  ar-  tre  chaftellet  félon  ce  que  bon  nous  fera- 

cicle ,  que  huit  denierspa/iUs  -y  fie  il  led.  blera. 

tefmoing  eft  extraid  fur  pluficurs  arri-  Toutes  les  choés  deffiifdidcsfie  cha- 

cles,  ils  auront  femblablement  pour  cune  nous  voulons  eftre  fermement  gar- 

chaque  article  tant  feulement  en  de-  dées,  entretenues  fie  accomplies  fans 

mourant  à  Paris  -,  fie  s'ils  vont  hors  de  corrompre  -,  dejfèndons  ,  caftons  fie  of- 

Paris,  ils  ne  pourront  mener  que  deux  tons  d'ores  en  avant  toutes  les  aflem. 

chevaux  au  plus,  aux  defpens  des  par-  blées  fie  confiâmes  faides  au  temps 

ties  ,  fie  prendront  pour  leurs  defpens  pafie  entre  leidids  notaires ,  fur  peine 

ieize  fols  pour  chacune  journée  feule-  de  corps,  fie  d'avoir»  auiC  leur  deffen- 

ment ,  fie  pour  leurs  falaires  la  moitié  dons  d'ores  en  avant  de  ne  faire  aftenv. 

de  la  taxation  dcflùfdide  tant  feule-  blée  ni  coquchug  pour  quelque  caufê  que 

ment ,  c'eft  à  fçavoir  pour  chacun  ar-  ce  foit  $  mais  fe  tiennent  paifîblement  & 

ude  avoir  quatre  deniers  paniîs ,  de  la-  comme  finguhcrs  beneficiers. 

quelle  moitié  ils  nous  feront  tenus  à  ren-  Et  afin  que  nofdides  ordonnances  de- 

dre  le  tiers.  meurent  perpétuellement  en  leur  vertu, 

Item  lefd.  notaires  fie  clercs  feront  te-  nous  avons  faid  noftre  feel  faid  mettre 

nus  par  leurs  fermens  à  mettre  jufte.  en  cesprefêntes ,  l'an  degrace  M.  ccc. 

ment  à  chacune  lettre  la  fomme  d'ar.  xx.  Tiré  du  livre  enife ,  À  U  chambre  des 

gent  qu'ils  prendront  fie  fans  fraude }  emftes  de  Farts. fil.  cvi. 
&c  s'il  advenoit  qu'ils  fifTent  grâce  de 

leurs  eferiptures  a  aucuns  de  leurs  amis,  première  fondation  dm  coïïtyt  des  Ectfftis. 
neantmoins  ils  feront  tenus  d'en  mettre 

à  la  lettre  la  fomme  qu'ils  ont  pris  d'u-  TV"  Arolus  Dei  grariâ  Francorum  fie  . 

ne  autre  perfonne  privée  -,  fie  s'ils  en  Navarre  rex }  univerfis  prefentes  **•  ij>#. 

dcftailloient  fie  faifoient  fraude ,  ledid  litteras  infpeduris ,  falutem.  Notum  fa. 

fcelleur  ne  les  fcclleroit  jufques  à  tant  cimus  nos  infraferiptas  vidiflè  litteras, 

qu'il  en  euft  receu  la  vérité  par  fon  fer.  quarum  ténor  fêquitur  in  hec  verba  ; 

ment,  ou  il  taxerait  juftement  félon  fa  A  TOUS  CEUX  qui  ces  lettres,  ver- 

çonlcience.  ront,  Hugues  de  Crufy  garde  de  la  pre- 

Item  toutes  manières  de  gens  poye-  vofté  de  Paris,  fâlut.  Nous  faifons  à 

ront  audid  feel  ce  qui  eft  accouftumé,  fçavoir  que  pardevant  nous  vindrent  en 

s'ils  nç  monftrent  lettres  de  grâce  fpe-  leurs  propres  perfonnes  en  jugement  no» 

ciale  qu'ils  ayent  de  nous  fur  ce ,  fors  ble  homme  Ancel  de  Moxtery  efcuyer 

ceux  de  noftre  fan  g ,  qui  de  ce  n'ont  fie  damoifelle  Jehanne  fa  femme.  Dif- 

rien  accouftumé  à  payer.  trent  fie  affermèrent  en  droid  que  eux, 

Item,  nous  aurons  pour  nous  un  clerc  tant  du  propre  héritage  dudid  Ancel, 

qui  demeurera  continuellement  auchaf.  comme  de  leur  conqueft,  ilsavoientfie 

teJcc  fie  fera  avec  ledid  fcelleur  fie  re^  poffefToient  en  franc  aluef,  fiiàcuxfeul* 


Digitized  by  Google 


6}x 


PREUVES    ET  PIECES 


A*4  IJiï . 


&  pour  le  tout  appartenoient  les  heri- 
caiges  qui  s'enfui  vent,  affis  £  Grifyp 


rcs 


de  Braic-comte-  Robert ,  en  terrouer  de 
Grify  fie  es  environs:  c'eft  afïàvoir  un 
hôtel  ou  manoir  que  l'en  appelle  la 
Fermeté,  alfis  en  ladide  ville  de  Grify 
devant  le  mouftier  ,  s'y  comme  il  le 
comporte  &  cftend ,  jufques  aux  bournes 
qui  font  ou  jardin ,  fie  fy  comme  icel- 
les  bournes  le  comportent,  tenant  d'u- 
ne part  au  chemin  devant  le  mouftier, 
8c  d'aultre  à  iceluy  chemin  devant  le 
mouftier,  fie  aboutift  par  derrière auf. 
dids  Ancel  de  Mortery  fie  damoifelle 
Jehanne  fa  femme.  De  rechef  fix  vingts 
arpens  de  terres  arables  ou  environ, 
aflis  en  pludeurs  pièces  ou  terrouer  de 
Gryfy  8c  environ  :  c'eft  à  fçavoir  un  ar- 
pent fie  trois  perches  de  terre  ou  envi- 
ron ,  a  (fi  s  au  champ  qu'on  dit  aux  Ma- 
ros,  tenant  d'une  part  ficc.  Item  deux 
arpens  fie  14.  perches  de  terre  fictv  per- 
ches de  marchais  ou  environ ,  affis  ficc. 

 Item  douze  arpens  Se  demy  Se 

vingt  verges  de  pré  affis  au  terrouer  de 
Gryfy ,  Si  environ  en  plusieurs  pièces  : 
c'eft  à  feavoir  trois  quartiers  &  trois 

Îerches  de  pré  ou  environ  alfis  Sec. 
.efquiex  maifon  ou  manoir ,  fy  com- 
me il  fe  comporte  &  eftend  de  tou- 
tes parts  dedans  les  bones  Se  metes  def- 
fufcÛdes ,  avecques  tous  les  droids ,  veûs, 
agous,  aifanecs,  appartenances  &  ap- 
pendances  audid  hoftel  ou  manoir ,  fy 
comme  bournez  &  limitez  eft  entre  les 
bones  qui  font  audid  jardin  apparte- 
nant, avec  Iefdids  izo.  arpens  de  terre, 
11.  arpens  Se  demy  Se  10.  perches  de 
prez  ou  environ ,  Se  tous  les  profits  & 
efmolumcns  de  ces  chofes  Se  de  chacu- 
ne d'icelles ,  les  deflus  nommez  Ancel 
de  Mortery  efcuyer  fie  damoifelle  Je- 
hanne fa  femme  pour  ce  prefens  en  ju- 
gement pardevant  nous,  attendans  6c 
confiderans  que  chacun  eft  tenu  na- 
turellement de  veiller  ficeftre  curieux  à 
faire  honeftcmentfic  procurer  fon  pro- 
fit ,  mcfmement  quand  il  en  eft  requis, 
£  comme  eux  en  cette  partie  ont  efte 
des  gens  de  révèrent  pere  en  Dieu  mon. 
feigneur  David  par  la  grâce  de  Dieu 
evefque  de  Morevve  en  Efcoffè ,  qui  pour 
la  bonne  dévotion  que  il  a  (  fi  comme 
l'en  dit  )  de  fonder  Se  inftituer  perpé- 
tuellement une  quantité  de  povres  ef- 
colicrs  de  fondid  evefchié  a  Paris ,  en 
l'hoftel  que  fonda  révèrent  pere  en  Dieu 
monlêigneur  Jehan  le  Moyne  jadis  car- 
dinal (  que  Dieu  abfoillc  )  de  lez  l'hof- 
tel des  Bons-enfans,  lequel  hoftel  fon- 


de dudid  cardinal  l'on  appelle  l'hoftel 
du  Chardonnay ,  pour  apprendre  fie 
pourficer  illecques  en  fcience,les  avoient 
requis  Se  faid  amonefter  par  plufieurs 
fois  de  vendreficdelailîer  les  choies  def- 
fus déclarées  pour  le  perpétuel  vivre 
dcfdids  pauvres  efeoliers  dudid  evef- 
chié de  Moreve  inftituez  fie  à  inftituer 
audid  hoftel  dudid  cardinal ,  de  leur 
bonne  volenté  ,  de  certaine  feienec  fie 
de  leur  commun  accort  fie  alTentemenr, 
fie  pour  leur  grant  profit  der  fie  évident, 
eue"  fur  ce  grand  délibération  fie  diligent 
confeil  de  leurs  amis  fie  affins  fie  de  plu- 
fieurs bonnes  fie  feables  perfonnesen  ce 
faiges  fie  congnoillàns ,  fi  comme  ils  di- 
foient ,  recognurent  fie  confeflèrçnt  en 
droid  eux  au  nom  de  eux  fie  de  leurs 
hoirs  fie  de  chacun  de  eux  principale- 
ment par  foy  fie  pour  le  tout ,  fie  mef. 
mement  ladide  damoifelle  Jehanne  de 
l'audorité  dudid  Ancel  fon  maryàelle 
de  luy  donnée  follcmpnelmentfie  fouf- 
fizamment  en  jugement  pardevant  nous, 
avoir  vendu ,  fie  en  nom  de  pure  ,  fim. 
pie  fie  perpétuelle  vente  irrévocable 
quitte,  odroyé  fie  delaific  perpétuelle- 
ment fie  hercditablement  à  tousjours 
aus  devant  dira  efeoliers  inftituez  fie  â 
inftituer  audid  hoftel  dudid  cardinal  i 
Paris ,  nez  fie  à  neftre  dudid  evefchié 
de  Moreve  en  Efcoffe  fie  à  leurs  fuccef- 
fèurs  :  c'eft  à  fçavoir  pour  le  prix  de 
mil  livres  de  bons  parifis  petits  ,  que 
iefdids  vendeurs  en  confeflerent  avoir 
eu  fie  reccu  avant  la  confection  de  ces 
lettres  oudid  révèrent  pere  monfîeur 
David  evefque  de  Moreve,  par  les  mains 
de  honnorable  homme  fie  diferet  M. 
Adam  Herert  treforier  de  l'eglife  de 
Moreve,  en  bonne  monnoye  bien  comp- 
tée fie  nombrée ,  fie  ja  mife ,  tournée 
&  convertie  entièrement  en  leur  profit 
commun,  fi  comme  ils  difoienr ,  fie  s'en 
tinrent  entièrement  fie  àplain  pour  bien 
payez  pardevant  nous.  Et  d'icelles  mil 
livres  de  parifis  Iefdids  vendeurs  fie  cha- 
cun d'eux  pour  le  tout  avec  l'audorité 
deffus  déclarée  quiterent  à  tousjours 
Iefdids  evefque ,  trelorier ,  efeoliers  fie 
les  chofes  deffus  nommées  vendues,  fi 
comme  did  eft  :  tranfportans ,  mettans, 
ceffàns ,  quittans  fie  du  tout  en  tout  dé- 
laiflans  dés  ores  en  droidperpetuelment 
fie  hereditablement  Iefdids  vendeurs  fie 
chacun  d'eux  par  foy  fie  pour  le  tour, 
avec  l'audorité  deffus  déclarée  efdids 
efeoliers  fie  en  leurs  fucceffèurs  tout  le 
droid  ,  propriété  ,  faifine ,  poffeffion  , 
fie  toute  l'adion  réelle ,  perfonclle ,  mix- 
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te ,  direde ,  leuc ,  exprcfte  &  tout  aul- 
tre  que  ils  avoient,  pouvoient ,  dévoient, 
entcndoicnt  &  attendoient  à  avoir  en 
toutes  les  choies  deflus  vendues  &  fpe- 
cifiées  ôcen  chacune  d'icclles ,  &  en  tous 
les  profits  fie  émolumens  d'icclles  6c  de 
chafeune  d'elles,  fans  aucune chofe ex- 
cepter, retenir  y  ne  reclamer  d'ores- 
en  avant.  Et  promiftrent  lefdids  ven- 
deurs &  chafeun  d'eux  par  foy  Se  pour 
le  tout  avec  l'autorité  deilus  déclarée, 
au  nom  de  eux  ÔC  de  leurs  hoirs ,  par 
les  foiz  de  leurs  corps  donnez  corpo- 
rellemcnt  en  nôtre  main ,  fie  par  leurs 
fermons  faids  aux  faindes  Evangiles  de 
Dieu  corporellement  touchiez  parde- 
vant  nous ,  que  contre  cette  vente,  quit- 
tance ,  ceffion  ,  tranfport  &  delaiflèment 
ne  contre  aucune  des  choies  devant  die. 
tes  ne  vendront  ne  venir  fouflhronr  à 
nul  jour  ou  temps  à  venir  par  droid  de 
héritage ,  par  raifon  de  conqueft ,  de 
douaire,  de  don  faid  pour  nopces,de 
fuccefiien ,  d'efehoite ,  de  dece  vance  par 
aucun  art ,  engin  ,  eau  tel  le  5  par  aucun 
droid  quel  que  il  fuit ,  commun  ou  ef- 
pecial ,  ne  autrement  t  ainçois  auxdids 
efcoliers  &  à  leurs  fucccÛcurs  dudid 
evcfchic  de  Morevc  inftituez  fie  à  infti- 
tucr  audid  hoftel  dudid  cardinal  de 
Chardonnay  à  Paris  les  héritages  def- 
fufdids,  à  la  charge  de  la  dixme  ac- 
court umee  defdids  heritaiges  tant  feu- 
lement ,  avec  tous  les  profits ,  exploitz 
fie  émolumens  d'iceux  fie  de  chafcun 
d'iceux  francs ,  quittes  fie  délivrez  de 
toutes  autres  charges ,  fcrvitudes,redeb- 
vances ,  rachatz  ,  reliefs ,  quins- deniers, 
debtes ,  obligations,  arrérages ,  troubles, 
empclchcmcns  garentiront ,  délivreront 
fie  défendront  chafeun  de  eux  principa- 
lement par  foy  fie  pour  le  tout  o  l'audo- 
ritc  devant  déclarée ,  envers  tous  ôc 
contre  tous ,  en  jugement  fie  hors  ju- 
gement, toutes  fois  fie  quantes  fois  que 
meftiers  en  fera ,  fie  que  eux  ou  l'un  de 
eux  en  feront  ou  fera  requis,  a  leurs 
propres  couftz ,  périls ,  frais  fie  dcfpens, 
fie  a  rendre  fie  payer  chafeun  d'eux  prin- 
cipalement par  loy  fie  pour  le  tout  pai- 
Hblement  fie  à  plein  ,  o  l'audorité  def- 
fus  déclarée,  deux  cens  livres  pan  fis 
pour  le  quint  denier  en  non  de  paine 
audid  evcfque ,  aux  efcoliers  ou  au  por- 
teur de  ces  lettres  pour  eux  ,  fe  ladide 
vente  eftoit  retraite  ou  eue  d'aucun  en 
tout  ou  en  partie  -t  fie  ladide  paine  vol- 
drent  encourre  toutes  fois  ce  feroit  faid, 
fc  avec  ce  tous  cous,  defpens  depers, 
dommages,  journées  fie  interefts,  auf- 
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dids  evcfque  fie  efcoliers  ou  au  porteur   

de  ces  lettres  pour  eux,  qui  faiz  fie  en-  A«  *5>5, 
couruz  feroient  par  deffuulte  de  garen- 
tie ,  dont  ils  promiftrent  à  croire  le 

Î)orteur  de  ces  lettres  par  fon  lîmple 
érment ,  fans  charge  d'autre  preuve  fai- 
re,  fie  fans  autre  taxation  ,  deelairation 
ny  amenuifement  de  juger  ,  demander 
ne  avoir.-  non  contreftant  aucun  droid, 
us  ou  couftume,  ne  aucune  aultre  chofe 
qui  à  ce  pourroit  eftre  contraire.  Et 
quant  à  toutes  les  choies  deflufdidesfie 
chafeune  d'icelles  faire  tenir  ,  garentir 
payer,  accomplir,  entériner  fie  à  non 
venir  encontre  ,  lefdids  vendeurs  fie 
chafeun  d'eux  par  foy  fie  pour  le  tout, 
o  l'audorité  dcliufdide,  ont  oblige  ôc 
foubmis  du  tout  en  tout  à  la  juridic- 
tion de  la  prevofté  de  Paris ,  làns  au- 
tre juge  ,  court  ne  feigneur  advoer  ne 
requere  ,  par  efpecial  fie  pour  efpccial 
gaige  fie  contre-plaige  toute  leur  terre 
qu'ils  ont  à  Mincy  lez  Mcleun  ,  tenu 
en  fie  de  Pierre  Bourdon  efcuyer  fie 
tous  les  pourfitz,  exploiz  fie  émolumenz 
d'icclle  terre,  fie  avec  ce  eux  fie  chafeun 
de  eux  principalement  par  foy  fie  pour 
le  tout ,  leurs  hoirs ,  tous  leurs  biens  ÔC 
de  leurs  hoirs  meubles  ôe  non  meubles , 
prefens  fie  a  venir,  tout  pour  prendre, 
làifir ,  arrefter  ,  vendre  fie  defpendrc  à 
tel  marchié  telle  vente  ,  a  la  requefte 
du  porteur  de  ces  lettres ,  par  le  prevoft 
de  Paris  fie  par  toutes  autres  juftices 
fous  quelque  jurifdidion  qu'ils  foient 
trouvez  fie  pourront  eftre  trouvez ,  pour 
ces  lettres  du  tout  entériner  fans  deman- 
der ne  avoir  nulz  quatorzaine ,  quaran- 
taine ne  aucun  aultre  terme ,  dilation 
ne  refpit  :  non  conteftans  aucun  droid, 
us  ou  couftume  ne  aucune  aultre  cholè 
qui  à  ce  pourroit  eftre  contraire.  Et 
renoncicrent  en  ce  faid  lefdids  ven- 
deurs ,  fie  ladide  damoùelle  de  l'audo- 
rité dcflufdide,  par  leurfdids  foy  ôe 
ferment ,  â  ladide  vente  ôe  aux  chofes 
deflufdides  nonauoirffté  faides  d'eux, 
fi  comme dideft  deilus,  àcequ'ilzpuif- 
fent  dire  eux  avoir  efté  ou  eftre  en 
cette  vente  deceûs ,  faifant  outre  la 
moitié  de  jufte  prix  ,  ou  en  aucune 
chofe  ou  bénéfice  de  refticution  enté- 
riné i  adion  en  faid ,  à  convention  de 
lieu  fie  de  juge ,  aufdidcs  mil  livres  de 
pan  fi  s ,  non  eues  fie  non  receus,  non 
comptées ,  non  nombrées ,  non  mifes , 
non  tournées  ou  non  converties  en- 
tièrement en  leur  proufid,  fie  a  toute 
couftumes ,  ufaiges  ôe  ertabliflëmem  de 
pays  fie  de  lieu,  à  la  copie  de  ces  let- 
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«34            PREUVES  ET  PIECES 

T            très ,  à  demande  &  tradition  de  libelle  gilli  noftri  fecimus  communiri ,  noftro 

m  t*lt     ladide damoifelle  Jehanne de  l'audorité  in  alùs  fit  alieno  in  omnibus  jure falvo. 

deflufdide  à  elle  donnée  ,  fi  comme  Adum  apud  Efiiiers  anno  Domini  m. 

did  eft  dellus,  au  droid  que  did  que  ccc.  xxvi.  menfe  Augufti.  Signé  fur  le 

aliénation  des  biens  aux  femmes  ne  peut  refly  :  Per  dominum  regem,  vobispre» 

ni  ne  doibt  eftre  faid  ,  à  tout  douaire,  fentibus,  ad  relationem  domini  Daude 

a  don  faid  pour  nous  ,  au  bénéfice  du  Tesson.  Acoftc  eft  e/cript:  Fada  eft  col- 

fenat-confult  Vellayan  ,  qui  ly  fat  ex-  latio }  &  au  dos:  Regiftrata  eft.  Et  fceUi 

pofé  &  faid  entendre  en  François  ,  fie  fur  double  'queue  tu  lacs  de  foye  rouge  6" 

À  tout  aultre  droid  introduid  en  la  fa-  vert  du  grand  fceau  de  cire  verte.  Pris  fur 

veur  des  femmes ,  à  toutes  autres  ex-  une  copie  collationnée  a  l'original  en 

ceptions,  déceptions  ,  de  mal ,  de  frau-  parchemin  le  6.  May  léjj.  pardevant 

de ,  de  barat  fie  de  tricherie ,  à  tout  &  Mazzeau  fie  Maret  notaires, 
de  faid ,  de  droid ,  de  us  fie  de  cooftu- 

mc,parquoy  il  pourroient  venir  con-  Tranfaïlion  entre  les  mai/Ires  (f-efcdliersd» 

tre  la  teneur  de  ces  lettres ,  fit  au  droid  collège  du  cardinal  le  Moine  &  ceux 

difant  gênerai  renonciation  non  valoir;  du  collège  des  Ecofois. 
«n  laquelle  gênerai  reconciation  il  voul- 

drent  fie  accordierent  que  toutes  efpe-  A  Tous  ceux  qui  ces  prefentes  let-  ^  ^  " 

xiaulz  neceflairesfie  proufitables  renon-  Ai  très*  verront  fie  orront,  Jehan  de  K'ls* 

ciations  pour  la  confirmation  de  cette  Milon  garde  de  la  prevofté  de  Paris, 

vente  foient  entendues  Se  comprimes ,  falut.  Sachent  tous  que  pardevant  Je- 

mefmement  comme  par  eulx  demeure  han  de  Montfreart  fie  Jehan  de  Buiïy 

qu'elles  ne  font  eferiptes.  Et  jurèrent  clercs  notaires  jurez  eftablis  de  par  noi- 

lus  fains  évangiles  d'abondant  touchées  tre  feigneur  le  roy  ou  chaftelet  de  Pa- 

à  non  venir ,  procurer  ni  faire  venir  ris ,  auxquez  nous  ad jouftons  plaine  foy 

contre  la  teneur  de  ces  lettres.  En  te-  en  ce  cas  fie  en  plus  grant ,  fie  efpecia- 

moin  de  ce  nous  à  la  requefte  defdids  lement  de  par  nous  fie  en  lieu  de  nous 

vendeurs  avons  mis  en  ces  lettres  le  fccl  commis  fie  envoyez  quant  aux  chofes 

de  la  prevofté  de  Paris.  Ce  fa  faid  fie  qui  s'enfùivent  oir  fie  feablement  rap- 

accordé  en  l'an  de  grâce  mil  trois  cens  porter,  furent  perfonnellemcnc  eftahliz. 

vint-cinc ,  le  Vendredy  derrenier  jour  honnorables  perfonnes  fages  fie  diferec 

du  mois  de  Febvrier.  NOS  AUTEM  tes  maiftre  Symon  de  Mauvaifliez  maif- 

prefati  epifeopi  de  Jtforeve  in  Scoria  lau-  tre  en  divinité ,  fie  maiftre  de  l'hoftel 

dabilem  affedionem  j  quam  ipfum  in  des  efeoliers  de  bonne  mémoire  le  car- 

hiis  habere  cernimus,  in  Domino  com-  dinal  le  Moine ,  que  Dieu  abfoille ,  maik 

mendantes ,  ut  in  ejus  fie  didorum  feo-  tre  Jehan  Hurcl  prieur  dudid  hoftel , 

larium  fue  diocefis  per  eum  in  ftudio  maiftre  Jehan  D  ou  rouer  bachelier  en 

Parif.  fundatorum ,  ut  prefertur,  bonis  divinité,  maiftre  Pierre  de  Ergnies  , 

operibus  eflïci  mereamur  participes,  maiftre  Jehan  de  Ouchié,  maiftre  Raoul 

emptionem  rerum  predidarum  ,  que ,  Gachart ,  maiftre  Jehan  de  Sars ,  maif- 

prout  per  infbrmationem  de  mandato  tre  Guillaume  de  Frauleux ,  tous  maif  - 

noftro  fadam  compertum  extitit ,  fite  très  en  la  faculté  des  arts  ,  faifant  fie 

funt  in  Franco  allodio  ,  fie  folum  circa  reprefentant  la  plus  grant  partie  ÔC  la 

quinquaginta  libras  par.  annui  reditûs  plus  faine  des  cicolliers  dudid  hoftel. 

valere  nofeuntur ,  omnia  que  alia  fie  fin-  Lefquiez  maiftres  muz  d'un  mefme  ac- 

gula  in  preferiptis  contenta  litteris,  vo-  cord  fie  aflèntement,  tant  en  leurs  pro- 

nimus ,  laudamus ,  approbamus  fie  nof-  ptes  noms  ,  comme  ou  nom  de  leur» 

tra  audoritate  regiâ  tenore  prefentium  compagnons  abfentz,  fie  de  leurs  bonnes 

confirmamus  >  volentes  fie  concedcntcs  volontez  fie  de  certaine  feience ,  fans 

exprefle  quod  didi  fcolares  qui  nunc  force  fie  fans  contrainte ,  meuz  i  ce  de 

funt  fie  erunt  pro  tempore,  premuTa  bonne  foy,  quittèrent,  recognurenc fit 

omnia  teneant ,  habeant  fie  poflîdcant  confeflèrent  pardevant  lefdids  notaires 

perpetuo  pacifiée  ,  libère  fie  quietè  ,  abf-  jurez  eux  avoir  quitté ,  odroyé  ,  ceffè 

quecoadione  vendendi  vel  extra  ma-  fie  franrporté ,  fie  du  tout  en  tout  de. 

num  fiiam  ponendi,  aut  preftandi  no-  laiflié  à  touzjours  perpétuellement  à  re- 

bis  feu  quibufvis  fucceiToribus  noftrisfi-  verent  pere  monfeigneur  Jehan  par  la 

nanciam  propter  hoc  qualemcumque.  grâce  de  Dieu  eveique  de  Morref  en 

Que  ut  perpétua:  firmitatis  robur  obri.  Efcoûe,  à  fes  fuccefleurs  fie  à  rousceub 

néant ,  prefentes  littera*  appcnfione  fi-  qui  de  hry  auront  caufes ,  tout  le  droid. 
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adion,  propriété,  pofleffion  ,  faifinefie  deux  cens  fie  foiflante  livres  parifis,  pour  '  ÂM  tJJJ 
feigneunc  que  iceuls  maiftrcs  &  efcol-  parfaire  Ton  payement  quant  leldidz 
liers  avoicnt ,  avoir  pouvoient  fie  de-  heritaiges  Se  poflelfions  furent  achetez} 
voient  fie  entendoient  à  avoir  comment  &  encore  avoient  fouftenu  couz  fie  frais 
&  par  quelconque  caufe ,  tiltre,  droit  des  heritaiges  &  pofleflîons  dcflufdidz 
ou  railon  que  ce  foitoufuft,  fans  rien  la  fomme  de  foiflante  fie  dix  livres 
excepter ,  retenir  ou  réclamer  d'ores  en  parifis.  Lefquelz  deux  cenz  fie  foiflante 
avant ,  es  heritaiges  fie  pofleflîons  cy-  livtcs  pour  caufe  dudid  preft ,  auflî  les 
après  nommez  ,  declairiez  fie  divifiez,  foiflante  fie  dix  livres  parifis  par  raifon 
feants  fie  eftant  en  plufieurs  pièces  fie  des  couz  &  frais  deflus  nommez  ,  ils 
divers  lieus  en  la  ville  fie  ou  terrouer  avoient,  eu  fie  receu  par  la  main  de 
de  Grify  de  lez  Braye-le-comte.R.obert,  honnorable  homme  fage  fie  difcret  M. 
lefquiez  furent  Anfel  de  Mortery  ef-  Eftienne  de  S.  Adrien  clerc  clcollicr  à 
cuyer  fie  damoifelle  Jehanne  fa  femme,  Paris ,  procureur  dudid  evefque  Jehan, 
en  franc  alleu  -,  premièrement  un  hôtel  fi  comme  ils  le  confeflerent ,  &  s'en  tin- 
ou  manoir,  fi  comme  il  fc  comporte  drent  entièrement  &  bien  payez  par- 
ée eftend  de  toutes  parts  jufqu'aux  bones  devant  lefd.  notaires  jurezj  fié  en  quitte- 

qui  font  ou  jardin  lequel  hof-  rent  pardevant  iceulx  jurez  abfolumenc 

tel  ou  manoir  eft  appelle  la  Fermeté,  à  toujours  led.evcfque  Jehan  ,lcd.M.Ef- 

feant  en  ladjde  ville  de  Grify  devant  tienne  fon  procureur  fie  tous  ceux  qui  ont 

le  mouiller ,  tenant  d'une  part  au  che-  fie  auront  caufe  de  eux  ,  fie  cfpecialcmcnc 

min  devant  lcmoufticr,  fie  aboutit  par  tous  les  heritaiges  fie  poflèifions  deflus 

derrière ,  au-devant  did  Ancel  de  Mor-  nommez  &  divifiez  &c  En  tefmoing 

cery  fie  damoifelle  Jehanne  fa  femme,  de  toutes  ces  c  h  ofes ,  &  que  ce  foitcho- 

Dercchief  no.  arpens  de  terre  arables  fe  ferme  6c  ftable  i  touzjours,  nous 

ou  environ  atfîs  en  plufieurs  pièces  fie  à  la  relation  fie  au  rapport  defd.  clercs 

divers  lieux  oudicl  terrouer  de  Gnly  :  notaires  jurez  avons  mis  â  ces  prefen- 

c'eft  aflâvoir  un  arpent  fie  trois  perches  tes  lettres  le  feel  de  la  prevofte  de  Pa- 

fiec  Tous  lefquiez  heritaiges  fie  pof-  ris,  lejeudy  vni.jourdu  moisdejuil- 

felfions  deflus  nommez  fie  divilez  avoient  let,  l'an  de  grâce  m.  ccc.  xxxm.  Ti- 

efté  achetez  des  propres  deniers  de  ri  des  archives  du  collège  des  Efcojjois. 
bonne  mémoire  feu  monfeigneur  David 

jadis  par  la  grâce  de  Dieu  evefque  du-  Fondation  ér  fi  a  tut  i  dm  allège  de  Bourgogne, 
did  evefchic  de  Morref ,  pour  fonder  fie       confirme^  par  Gui  Somme  de  Cbanac  evef- 
inftituer  certains  cfcoliers  de  fon  evefchié       que  de  Paris  ,  de  l 'autorité  dm  fafe  Jean 
preudes  hommes  à  Paris ,  en  l'hoftel  fie  JCJCIl. 
en  la  compagnie  defdids  maiftres  fie  ef- 
colhersc'eft  ailavoir  pour  ce  que  iceulx  T  N  nomine  fandx  fie  individus  Tri. 
maiftres  ne  vouloient  pas  recevoir  avec  _£  niratis  Patris  fie  Filii  fie  Spirirûs  fandi. 
culx  quatre  elcolliers ,  l'un  en  theolo-  Ad  perpetuam  rei  memonam.  Univcrfis  w 
gie  fie  les  trois  en  la  faculté  des  ars  prxlenteslitterasinfpcduris,Guillermus  ^j^,,  xxîl* 
pour  lefdicb  héritages  fie  pofleflîons ,  permiflîone  divini  fie  fanâa:  fedis  apof-  levant*  cy- 
qui  ne  valloicnt  pas  tant  que  lefdirz  tolici  gratiâ  epifeopus  Parifienfis,  corn- 
quatre  efcolhers  en  puflènt  eftre  foufte-  miflarius  feu  executor  ad  infra  feripta 
nuz  honorablement  félon  leur  eftat ,  fi  à  dida  fede  apoftolica  in  folidum  de- 
comme  ils  difoient  ■>  fie  aufly  enfement  putatus  ,  falutem  in  Domino  fempirer- 
poureeque  ledid  evelquc  Jehan  qui  à  nam,fie  mandatis  ac  monirionibus  noftris, 
prefenteft,  ou  fon  procureur  pour  luy  imô  veriusapoftoIitisfirmiterobedirc.Li- 
fieenfonnom  ,  difoient  fie  maintenoient  crasapoftolicas  verâ  bullâ  plumbeâ  cum 
contre  iceulx  maiftres  que  leprocureur  cordula  feu  fili  *  canapismore  Komanz  ,  ^ 
dudid  feu  evelquc  David  leur  avoit  curix  bullatas ,  veras,  fanas  fie  intégras  ac 
appliqué  lefdidz  héritages  fit  pofleflîons  omni  fufpicione  carentes ,  ut  prima  facie 
depuis  la  mort  dudid  evefque  fon  maif-  apparebat,  nobis,à  reverendo  in  Chrifto 
tre ,  laquelle  chofe  il  ne  pouvoir  faire,  pâtre  domino  Petro  mifèratione  fie  gra- 
par  raifon  que  fon  pouvoir  cftoirfailly  tiâ  prxdiélis  nunc  epifeopo  Nivernenfi, 
quant  au  faid  de  fa  procuration.  Et  fie  proeo  tempore  decano ecclefix  fandi 
avecques  tout  ce  affermèrent  lefd.  maif-  Quintini  in  Viromandia  Noviomenfis 
très  fie  efcolhers  pardevant  lelditz  no-  diœcefis ,  nepote  ac  procuratorc  reve- 
taires  jurez,  que  ils  avoient  prefté  du  rendi  in  Chrifto  patris  ac  domini  noftri 
leur  au  procureur  dudid  evefque  David  domini  Pétri  Dei  gratiâ  tituli  fancli  Cle- 
Teme  II.  Pat  t.  III.  LUI  ij 
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mentis  prefbyteri  cardinalis  ,.fit  à  vene-  Jcntium  elargiri,  pio  ducU  froipofitD , 


*n.  i33/-   rakjii  &  difereçp  viro  M.  Reginaldode   fit  Ad  ampiiationem  divin»  euitûs  inten- 
Moliois  excellentiflimi  ptiucipis  domini    dens  in  lia  ulcima  ,voluntate,  cujus  curo- 
noftri  régis  Francorum  clerico  ,  fîmijiter    dem  Petrura  olim  antequam  ad  digm- 
procuratore  religion*  via  fratris  Guillcr-   tarem  cardinalacus  eûet  affumptas ,  ac 
nu  de  Vadepco  ordinis  fratrum  Mino-    diledos  filios  Nicolaum  de  Lyra  ordinis 
rura ,  executoribus  teftamenti  feu  ulci-   aratrum  Minorum  ,  facrx  cheologia:  ma- 
mx  voluDtatis  clarx  ÔC  iaclytx  mémo-   giftrum ,  uni  cum  diledis  filitf  Thoma. 
ri* dominx  Joannx de Burgundiaquon-    de  Sabaudiacanonico Panûenû *& Goil-  • 
dam  FrancixôcNavarxregpnxunàcum    lemo  de  Vadenco  ejufdem  ordinis  Mi- 
quibuidam  aliis ,  fub  certa  forma  ab  ea-  norum ,  executores  canftitiïix ,  inter  cm- 
dem  domina  regina  ïpeciaUter  députa-    tera  ordinaiTet  ac  voluiâet ,  difpoi'uiû'or 
tis,  noveritisnos  cumea  quâ  deewit  re-   ac  etiam  mandaviiîet  quod  dorons  fua 
verentia  rcccpiiTe ,  prout  lcivjunus  6c  no-    de  Nigella  vocata  quant  prope  muras 
bis  Dominus  miniftravic }  quarum  lite-    civitatis  Parifienfis  habebat,  cum  omnv 
rarum  apoftobearum  primo  ,  ôc  poftmo-    bus  juribus  &  pertinenciis  fuis ,  prout  roc- 
dùm  prxdidi  domjni  cardinalis  pro  die-    lius  poûcr  fieri ,  venderetur  ,  fit  pretium 
to  domino  epifcopoNivernenfi  moder-   exinde  recipiendumeonverteremr  taca- 
no  }  tune  decano  ecclcûx  fandi  Quin-   liter  in  fundarionem  unius  domûs  fiein- 
tini  in  Viromandeofi  ,  ut  prxiertur,  ac   ftitutionem  in  ea  certicqj^egii  fca  con- 
curix  difereti  fie  venerabilis  viri  officia-   gregationispauperum  regulanum  vci  ix- 
liscur.  Bifont.  quoad  didum  magiftrum    cularium  clericorum  fcbolarium  Paxi&s 
Reginaldum  de  Mojinis  procivatorem,    ftudere  volentium ,  juxràeorumdem  exe- 
didi  Religion  litterarum  &  quarumdam    cutorum  ordinacionem  fie  arbitrium  ,ôc 
aliarum  ex  negotio  hujufmodi  dependen-    prout  eis  melius  fie  uciiius  videretur  * 
tium  6c  ad  hoc  facienrium  inferius  coo-    Pctrus  cardinalis  fie  Nicolaus  prxdidi 
tentarum  j  quarura  quidem  literarum   piam  in  hac  parte  voluncatem  didx  re- 
apoftolicarum  ténor  de  verbo  ad  ver-    ginx  defiderantesimplere  ,  ac  adexecu- 
bum  fèquitur  in  hune  modum  :  JOAN-    tionem  ultimx  voluncatis  hujufmodi ,  ne 
N tS  epifçppus fervus  fervorum  £>ei  j  ve-   illam  ulteriùs  retardari  contingeret , vo- 
Bttiudejcm  nerabili  fratri  epifeopo  Parifieofi  falu-    lentes  procedere{  ac  acrendentes  quod 
kHî  wfte  tem  6£aP°ft0,Icam  benedidionem.  Cun-    Thomas  fie  Guillermus  prxdidi  ,utpo- 
IFpkT  pont  dis  prxUtafidçlibusapeftoJicx  fedisau-   te  à  ci  vi  ta  te  prxdida  abfentes  fie  in  re- 
«onfiraiet  u  r.horitas.  charitatis  opéra ,  6c  alla  potilli-  motisagentestexecutionihujufmoditunc 
î^^i'un**!  m^  per  quxcultusdivini  noaiinis  adau-  intendere  non  valebant ,  quamdamdo. 
coiicge  de     çetur  ,  6c  per  exercitium  ledionis  ad    mura  ante  fie  prope  locum  fratrum  didi 
•ouigofff     feientix  literalis  virtutem  ipeculativam    ordinis  MinorumParilîis  fîtam  juxtafuos 
fçhttlwtfr  accedicur,  libenter  amplcc-   confines ,  empura  per  eofdcm  Petruni 
tens  &>  profequens  ddigenter,  pias  ôc  falu-   fie  Nkolaum  6c  alios  executores  prxdic  ■ 
tiferas  deçcdentium  voluntates  plerum-   tosde  pecunia  recepta  &  habita  de  dida 
que  per  fe  ipfum ,  &  ixpius  circiunfpeda   domo  de  Nigella  venditâ  per  ipfos  juxta 
iojkitudme  aliprum  elementer  admittit»    voluntatem  didx  dominx  reginx,  autho- 
6>  ut  illx  itiCQncuûx  perliftant,  ac  de-   ricate  executoria,  quatenusde  jure  po« 
bjta  eflàçaciter  fubiequatur  executio  ea-  terant ,  ad  opus  collegii  feu  congregario- 
rumdem  ipûs  prudenter  adjicit  apofto-   nis  hujufmodi ,  cum  omnibus  juribus  fie 
liç.i  muniminis  firmitatem-  Sanè  porrec-  pertinentiis  fuis,  perpétué  difpofuerunt 
ta  nobis  ouper  diledi  iilii  noAh  Pétri  acetiamdeputarunt  j  ipfamque  dnmmn, 
tituji  ïandi  démentis  prefbyteri  cardi-  ut  prxroittitur ,  empram  ad  opus  colle- 
nalis  pe-titionis  feries  coonnebat,  quod  gii  feu  congregarionis  hujufmodi  difpo» 
cum  cla/x  memorix  Joannade  Burgun-  ittam  ac  etiam  deputatam,  iomum  fco~ 
du  Francix.  &C  Navarrx  regiua  -,  cornu   Uriumtnclita  numuri*  domina  regiue  Joan- 
tilli  Attrebatenils ,  fie  Burgundix  pala-  na  de  Burytniia  înàtulaverunt  ac  etiam 
tina  ,  ac  domina  de  Salinis ,  voJcns  de  nomiaaverunt ,  fie  voluerunt  ac  ftatoe- 
innumeris  beneficiis  fie  divini  largitate  runt  intitulari  perpetuo  ac  etiam  nomiw 
collatis  aliqua  ad  Dei  laudem  ,  fuxque  narij  in  qua  unam  voluerunt  ac  ftatue- 
ac  clarx  memorix  Philippi  Francix  fie  runt  ordinari  capellam  fub  vocabulo 
Navarrx  régis  fie  mariti  ac  parentum  6e  Virginis  glorio/x,  pro  divinis  ibidem 
benefadorum  fuorum  animarum  falu-   officiis  eclebrandis.  Ducentas  quoque  li- 
tem  ,  ac  fudcntarionem  pauperum  clc-   bras  pariuenfes  annui  ac  perpetui  redi- 
ricorum  fcholarium  Pariûis  ftudere  vo-  tus  fortis  fie  bonx  monecx  cunç  curren- 
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tis  per  eofdem  executores  ad  opus  do- 
mùs  8t  collegii  feu  congrcgarionis  hujuf- 
modi  ac  qui  liras  ,  habendas  &  percipien- 
xJas  indc  ac  fupcr  rcdiribtis  8c  proven- 
tibusfeu  emolumenris  figilli  feu  figillo- 
Tum  chariffimi  in  Chrifto  filii  noftn  Phi- 
'lippi  régis  Francis  illuftïis  8c  cûfteleci 
*ac  prxpofîturx  Parilicnfts  .expediendas, 
-diitribuendas  8c  difpcnfandas  lub  cerris 
■modis  8c  condirionibus ,  cidem  domtli 
procollegio  feu  eongregarionc  hitjufino- 
•di  irrcvocabiliter  dederunt,  concefierunt 
perperuo  ac  eriam  applicarunt.  Staruc. 
runt  quoque  8c  volncrant  authorrtate 
prxdiéH  ,  ipfius  TCgmx  ,  dam  vrveret , 
voluntate  penfatâ  4  quôd  m  dida  domo 
client  8c  eflfe  deberent  colïcgiam  feu 
coogregatio  8c  numéros  vigeftn  clenco- 
rum  fxcularium  icholarium  in  logicali- 
bus  feu  natnralibus  dunraxat  &  non  in 
alia  facultate  ibidem  ftuderc  voienrium 
perpctuis  fururis  temporibus  dnrarura. 
Ordinaverunt  ^nfuper ,  iidem  Pctras  & 
Nicolaus,  voluerunt  8c  eriam  ftatucrunt 
quôd  de  ipforum  viginti  fcholarium  nu- 
méro cflèt  unus  magifter  dormis  ipfius, 
qui  in  arribus  magifter  vcl  fa  Item  licen- 
tiacus  exifteret,  pro  eifdem  crudiendis 
fcholaribus  8c  iplius  dormis  adminiftra- 
tionegerenda  ;  je  unus  facerdos  liveca- 
pcllanus  qui  in  capeila  prxdidadivinum 
officium  celebraret ,  8c  curam  eriam  dic- 
tx  dormis  haberetj  certis  aliis  ordina- 
tionibus  falubnter  Ôcutilircrpcr  eofdem 
Petrum  cardinalcm  Se  Nicolaum  fadis, 
ac  condirionibus  rarionabilitcr  appofitis 
circa  ipfas ,  prout  prxmilTa  omnia  8c  non- 
nulla  alia  circa  hxc  per  ipfos  Pecrum 
cardinalem  &  Nicolaum  ordinata  8c  fac- 
ca  in  patenribus  hrerisinfcriùs  annota- 
ris  ,  ipfius  cardinalis  quo  jure  utebatur, 
8c  executionis  hujufmodi  lîgillis  muni, 
us,  pleniùs  &  lèriofiùs  continentur.  Qua- 
rè  nobis  idem  cardinalis  dévote  8c  hu- 
militer  fupplicavit  ut  fûpcr  confîrmanda 
ordiaationc  prxdida  ,  càque  in  pCrpe- 
tuum  obfervandà  opportuni  &  gratiofi 
favoris  auxilium  impertiride  prxfatx  fe- 
dis  clemcnria  &  benignitate  apoftolica 
dignaremur.  Cum  igitur  falubre  ac  ra- 
tionabile  fore  nofeatur  prxmitrx  ordi- 
narionis  negotium  ut  votivum  fortiatur 
eftedum ,  ravorabiliter  promovere  j  nos 
hujufmodi  criain  didi  cardinalis  fuppli- 
Cationibus  inclinati,  fratemitati  tuxper 
apoftolica  feripea  committimus  fit  man- 
damus  quantenùs  vocatis  Thomâ  8C 
Guillermo  coexecutorihus  fupradidis ,  fi 
fibi  conftiteritordinatiuncm  domus  col- 
legii feu  congregationis  hujufmodi  pro- 
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vide  ac  rite  fadam ,  ipfam  authoritate  .J~ 

oltcaconnrmes.camquc  racias  tara  a 
<hdis  collcgio  feu  congregarione ,  quàm  à 
perlbnis  aliis  quibufeumque  perpecuis  fu- 
taris  temporibus  obfcrvari.contradtdo- 
rcs  quoflrbet  &  rebelles  per  cenfuram  cc- 
clcfiafticam  ,  fublatoappellationis  obfta- 
calo,  compelcendo^on  obftanribus  fi  ali- 
quibus  communirervel  divifim  à  fede  fie 
indultum  eadein  quàd  Cxcommunicari, 
fufpcndi  8c  mrerdici  non  polïùnt  per  lite- 
ras  apoftolicas  non  racienres  plenam  8c 
exprcHàm  aedeverboad  verbunide  in- 
dulto  hujufmodi  rncnrionem.  Tenorem 
autem  prxdidarum  litterarum  ejufdem 
ordinationis  fadx,  ut  prxtangitur ,  per 
cardinalem  &  Nicolaum  prxdidos,ut  de 
rpfa  plenior  noriria  in  pofterum  habea- 
tut,  de  verbo  ad  verbam  prxfentibus 
fecimus  annotari ,  qui  tahs  eft. 

ï.  NOVERÎNT  umverfi  quod  cùm  :  ' 

clarx  memonx  domina  Joanna  de  Bur-  Copie  deU 
gundia  Francix  &  Navarrx  recina ,  co-  f  :aiM'va  * 
minlla  Arrebatenlis ,  8c  Burgundix  pa-  £Jnc«  ae 
lanna ,  ac  domina  de  Salinis ,  cupiens  Bou.|çogne, 
remporaha  m  Ipiritalia  ,  tranfitona  in  ^nrac1'"]'^ 
xterna  8c  rcm-ftria  in  coeleftia  bona  fe-  xxu. 
lici  commerao  commocare  ,  volons  que 
proprerca  de  innameris  bcneficiis  fibi  di- 
nita  largitatc  collaris,  aliquaad  Dei  lau- 
dem  ,  8c  lux  8c  clarx  memorix  domini 
Philippi  Francorum  8c  NavarrX  régis 
mariti  ac  parenrum  8c  benefadorum 
luorum  animaruni  falutem  ,  ac  fuftenta- 
rioncm  pauperum  fcolarium  clcncorum 
Parifiis  ftuderc  volentium  ,  elargiri ,  pio 
ducla  propofito  8c  ad  ampliarioncm  di- 
vini  culrûs  intendens  in  lua  ultima  vo- 
lunrare ,  cujus  nos  Petrum  permiflionc 
divinà  fandx  R»manx  eccklîx  prelby- 
terum  cardinalem  ,  olim  epifeopum 
Eduenfem,  fiefratrem  Nicolaum  de  Ly- 
ra  ordinis  Minorum  ,  lacrx  thcologix 
magiftrum,unà  cum veneribilibus  viri* 
domino  Thoma  de  Sabaudia  canonico 
Parilicnli ,  8c  fratre  Guillermo  de  Va- 
denco  dicli  ordinis  Minorum  ,  executo- 
fes  conftinuit  -,  duxent  inrer  extera  fpe- 
Cialiter  ordmandum  ,  ac  voluerit ,  dif- 
pofuerit  Se  mandaverit  qu6d  domus  fua, 
de  Nigella  vocata  ,  quam  prope  muros 
civiratis  Paniienlis  habebat ,  cum  omni- 
bus juribus  fuis 8c pernnctftiis  fuis,  proue 
meliùs  poffer  fieri ,  venderetur ,  S:  pre- 
tium  exindc  rccipiendum  converrererur 
totahter  m  fundarioncm  unius  domùs , 
inftirutinnemque  in  ea  cerri  collcgii  feu 
congregationiv  pauperum  dcricorum 
fcolarium  ,  fxculanum  vcl  régularium  , 
Parilîisftudcrt  volcucium  ,  juxta  ordina- 
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tionem  Se  arbitrium  noftirum ,  &  proue  duntaxat  Se  non  in  alia  facultace  ibi- 

nobis  melius  &  urilius  viderecur  s  nos  dem  ftudere  volentium ,  perpetuis  futu- 

Petrus  Se  frater  Nicolaus  prardidi  piam  ris  temporibus  duratura. 

in  hac  parte  voluntatem  diclx  domina:  III.  Ordinamus  infuper  ,  volumus  air 

reginx  defiderantes  impleri ,  ac  ad  exe-  que  ftatuimus  quod  de  ipforum  viginrà 

curioncm  ulrimac  voluncacis  hujufmodi  fcolarium  numéro  fit  unus  magifter  do- 

volentes  procedere  ,  ne  illam  ulteriùs  mus  ipfius ,  qui  in  artsbus  magifter  vcl 

retardari  contingat ,  Se  attendentes  quôd  faltem  licentiatus  exiftat ,  pro  eifdera 

dominus  Thomas  Se  frater  Guillermus  erudiendis  fcolaribus  fit  domus  ipfius  ad- 

coexecutorés  noftri  prxdidi ,  ut  potè  à  miniftratione  gerenda ,  quique  fingulis 

civitace  prxdida  abientes  fie  in  remotis  diebus  quibus  ïegendum  ruerir  >  in  îogi- 

agentes,  executioni  hujufmodi  non  pof-  calibus  vel  naturalibus  legat  in  domp 

funt  attendere  quoad  prxfens  j  quam-  prxdida  fcolaribus  ftudentibus  in  cadem: 

dam  domum  antè  fie  prope  locum  fra-  fie  unus  facerdos  five  capeliamus  qui  in 

trum  didi  ordinis  Minorum  ,  Parifiis,  capella  prxdida  divinum  officiumcele- 

fitam  juxtà  fuos  confines,  emptara  per  bret ,  fie  curam  habeat  dicta:  dormis, 

nos  fie  prxdidos  cocxccutores  de  pecu-  prout  eft  infrà  diftin&um.  Quod  etiam 

nia  recepea  fie  habita  de  dida  domo  de  magifter ,  capellanus  Se  fcolares  domûs 

Nigclla  yendità  per  nosSeeofdemcocxe-  ejuldem  habeant  commune  figillum ,  in 

eu  tores ,  juxtà  voluntacem  Se  intentio-  cujus  circumferentia  literx  taies  exif- 

nem  domina:  reginx  prxfatx ,  authori-  tant  :  Domus fcoLrium  domina  régime  Joan- 

tate  executoriâ,fiequatenùsdejure  pof-  n*  de  Burgundia  j  fie  in  eodem  figillo 

fumus ,  cum  omnibus  juribus  fie  pertj-  fculpta  fit  imago  virginis  gloriofx  s  ht 

nentiis  fuis  ad  opus  collegii  feu  congre-  quod  in  literis  eorum  fe  nominenc  fie , 

gationis  infrà  feriptorum  perpetuo  dif-  videlicet  :  Magifter  y  capellanus  ac  fcoLa- 

ponimus  ac  etiam  deputamus  t  ipfamque  tes  domks  inclita  memoria  régime  Joannœ 

domum  ,  ut  prxmittitur ,  emptam  ,  fie  de  Burgundia.  Ac  in  ipfà  domo  quam. 

ad  opus  collegii  feu  congregationis  hu-  dam  campanam  habeant ,  quam  pulfenc 

jufmodi  difpofitam  ac  etiam  deputatam,  pro  matutinis ,  miflà  ,  vefperis ,  pro  cow 

domum  fcoLtrium  inclita  memoria  domirue  meftione  fie  pro  claudenda  porta  domûs 

regina  Joanna  de  Burgundia  intitulamus  quolibet  fero  de  die  ante  nodem ,  fie 

ac  etiam  nominamus,fievolumus  fie  fta-  quod  ipfa  porta  claufanon  aperieturuf- 

tuimus  inùtulari  perpétué  ac  etiam  no-  que  mane,  nec  aliquis  ipsâ  domoexire 

minari  ;  in  qua  unam  volumus  ac  fta-  de  node  vel  ingredipermittatur, nifile- 

tuimus  ordinari  capellam  fub  vocabulo  gitima  neceiïîtas  id  requirat  j  fie  quod 

Virginis  gloriofe,  pro  divinis  officiisibi-  claves  portx  prxdidx  recipiat  magif. 

dem  celebrandis.  Ducentas  quoque  li-  ter,  ficpcncsfe  de  nodefervet  cafdem. 

bras  panfienies  annui  fie  perpetui  redi-  IV.  Volumus  quoque ,  ftatuimus,  or- 

tûs ,  tortis  fie  bonx  monetx  nunc  curren-  dinamus,  przeipimus  fie  mandamus  quôd 

tis,  pernot  fie  eoexecutoresnoftros  prx-  ipfi  annui  redi  tus  per  noseidem  domui, 

didos  ad  opus  domûs  collegii  feu  con-  collegio  feu  congregationi ,  ut  prxmit- 

gregationis  hujufmodi  acquifitas  ,  ha-  ticur,  aflîgnati,  dupenfentur ,  expendan-, 

Eendas  fie  .percipiendas  inde  fie  fuper  re-  tur  ac  diitribuantur  modo  fie  forma  pro- 

ditibus  fie  proventibus  five  emolumen-  ximè  deferibendis  j  pro  quolibet  nam- 

tis  figilli  feu  figillorum  fercruiïirni  prin-  que  fcolari  domûs  ejufdem  très  foli- 

cipis  domini  Pnilippi  Dei  gratià  Fran-  dos  moneta;  prxdidx  duntaxat  deputa- 

ciz  régis  illuftris ,  fie  caftelleti  ac  prx.  mus  qualicumque  feptimanâ  pro  vidu. 

pofitura:  Parilienfis ,  exoendendas ,  dif-  Ultrà  vero  didos  très  folidos  fingulis  feo- 

tribuendas  fie  difpenfandas  ,  ut  infra  fe-  laribus  deputatos,  conftituimus  fie  depu- 

quitur ,  eidem  domui  pro  collegio  five  tamus  très  alios  folidos ,  ejufdem  mone- 

congregatione  hujufmodi  irrevocabiliter  tz  magiftro  8e  capellano  przdidis ,  cui. 

damus ,  concedimus  fie  affignamus  per-  libet  videlicet  eorum.  Et  volumus  atque 

petuô,  ac  etiam  applicamus.  concedimus  quèd  de  ipfis  tribus  fohdis 

II.  Statuimus  quoque  ac  volumus  au-  quos  ultrà  récipient  magifter  Se  capeila- 

thoritate  przdida,  ipfius  dominz  régi-  nus  prxdidi,  quilibet  videhect  eorum- 

nx,dum  viveret  adhuc, voluntate pen-  dem,  poflint  difponere prout fibi  vide- 

fatà ,  quod  in  dida  domo  fit  Se  elle  de-  bitur  expedire. 

beat  collegium  five  congregatio  Se  nu-  V.  Infuper  ftatuimus  fie  mandamus 

merus  viginti  pauperum  clericorum  fie-  Se  inhibemus  exprefsè  quod  nullus  in 

culaxium ,  in  logicaUbus  vel  naturalibus  dida  domo  ad  magifterium  didae  do- 
mûs 
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mùs  habendum ,  nifi  in  artibus  magifk-r 
vel  faltcm  licenciants  cxiftat  ■>  nec  qui  vis 
capellanus  ad  capellx  domùs  ejuidem 
ofKcium  exercendum  quoquomod  o  re. 
cipiantur  ,  nifi  de  vica  fiemoribus  à  fide 
dignis  fuerinc  commendaci. 

VI.  Quod  etiara  nullus  umquamrc- 
*  cipiacur  in  collegium  feu  congregacio- 

pcm  fcolanutn  didx  domûs ,  nifi  priùs 
per  cancellarium  Parificnfcm  fie  guardia- 
num  fracrum  didiordinis  Minorutn  Pari, 
fienfemqui  erunc  pro  cempore,  examina- 
tus  diligencer ,  repcrtus  fueric  furficien- 
ter  fùndarus  in  grammaricalibus  ad  la. 
gicalia  vel  nacuralia  audiendum ,  fie  nifi 
noneftx  converfacioms  exiftac.  Hoc  au- 
tem  in  infticucione  didoram  fcolarium  in 
domo,  collcgio  feu  congregariune  prx- 
diclis  volumus,  prxcipimus  fie  manda. 
mus  exprefle  ac  fpeciaiirer  perpetuô  ob- 
tervari ,  videlicec  quôd  fi  de  comiracu 
Burgundix  aliqui  elehei  fxcularcs  Pa- 
rifiis  ftudere  fine  apei,  fie  idunei  ad  au- 
diendum prxdidas  faculcaces  vel  ali- 
quam  carumdem ,  in  recepeione  dido- 
rum  fcolarium  in  dida  domo  ponendo- 
rum ,  quocies  locus  feu  loca  vacabunc, 
omnibus  alns  prxferancur.  Infticucionem 
vero  magiftri ,  capcllani  fie  fcolarium 
didx  domùsponendorum  in  ea  bac  pri- 
ma vice  &  in  pofterum  ,  quocies  cafiis 
emerferic ,  nobis  fie  prxdictis  coexecu- 
coribus  noftris ,  ac  illis  vel  â lia  ex  nobis  fie 
eifdem  coexecucoribus  qui  fupervixeri- 
mus  vel  fupervixerinc  ,  exprefle ,  tocali- 
eer  ac  fpecialicer  refervamus ,  quamdiu 
viram  duxerimusfeu  duxerinc  in  humanis. 

VII.  Volumus  aucem  ,  ftacuimus  fie 
ordinamus  quod  cancellarius  fie  guardia- 
nus  prxdidi  qui  pro  cempore  fuerinc , 
poft  noftrum  fie  didorum  coexecucorum 
deceûum,infticucionem  habeane  magiftri, 
capcllani  fie  fcolarium  prxdidorum.  Cx- 
cerum  ftacuimus  ,  ordinamus ,  volumus 
fie  mandamus  quàd  magifter.fie  capella- 
nus 6c  omnes  6c  finguli  fcolares  collegii 
feu  congregacionis  domûs  ejufdem,  re- 
neancur  femper  vivere  in  communi ,  6c 
in  ipfa  domo  jacerc  fie  morari ,  diftric- 
tios  prohibences  ne  alicui  eorumdem  , 
feparacim  vel  fingularicer ,  in  caméra  vel 
alibi,  nificum  aliis  comedac in  commu- 
ni ,  6c  in  ipfa  domo  jacear  fie  morecur  ,  af- 
iîgnecur  aliquid  de  pecunia  fupradida, 
feu  miniftrencur  fumpeus ,  cibus  vel  po- 
tus ,  nifi  fueric  infîrmicacc  decencus  $  quo 
cafu  ordinamus  fie  volumus  quod  de  ma- 

»  t&iiscx.  giftri  licencia  poffinc  cocalicer  *  xgrocan- 
ci  neceflaria  miniftrari ,  ficuc  aliis  fcola. 
ribus  dida:  domùs  vivencibus  in  com- 
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muni  ,  volumus  auccm',  ordinamus  fie 
mandamus  quod  ad  ufum  fie  ici  vitium 
fcolarium  infirmorum  una  caméra  infri 
ambicum  didx  domùs  per  magiftrum 
domùs  ipfius  fpecialicer  depucecur. 

VIII.  Scacuimus  infuper  ,  ordinamus 
<e  volumus  qu6d  omnes  fie  fiiiguli  fcho. 
gares  decolkgio  domùs  ejufdem,  ma- 
Uftro  fie  capellano  prxfacis  duncaxaeex. 
cepeis,incipiei\do  ab  anriquiore  per  ordi. 
nem ,  quilibec  videlicec  eorumdem  ,  ex. 
penfas  communes  per  fium  facianr  fep. 
cimanam  j  fie  quod  magifter  fie  capella- 
nus prxfaci  pecuniam ,  proue  per  nos  lîbi 
fie  ip fis  fcolaribus  didx  domùs  pro  com- 
muni ipforum  victu,  uc  prxmiccirurjdepu- 
caca  cft ,  cradanc  fie  affignene  fimul  fie 
femcl  pro  coca  fepeimana  ei  qui  hujuf» 
modi  iuam  raciec  fepeimanam.  Ordina- 
mus infuper,  volumus ,  ftacuimus  fie  m  an. 
damus  quod  quolibec  die  veneris  poft 
prandium  ipfius  diei,  ille  qui  fuam  fep- 
cimanam  de  communibus  expenfis  fece- 
ric ,  uc  prxfercur ,  reddac  legaliccr  corn- 
purum  de  expenfis  qux  feceric  in  fua 
fepeimana  f  coram  roagiftro  fie  capella- 
no prxdidts ,  praefencibus  eciamaliis  fco- 
laribus didx  domùs  qui  voluerinc  încer- 
eflè.  £c  fiquid  forfican  ulcrà  pecuniam 
depucacam  expenderic  ,  quilibec  fcola. 
rium  eorumdem  pro  raeaipfum  contin- 
gence ,  de  fuo  proprio«perfolvac  fie  refun- 
dat  eidem  qui  ejulmodi  feceric  lepcima- 
nam.  Si  vero  aliquid  fuperhteric  de 
hujufmodi  pecunia  depuraca,  illud  co- 
cum  quod  fupereflè  conrjngcc ,  aifigoare 
teneacur  fie  debeac  illi  ex  ùfdem  fcola- 
ribus qui  fequeneem  proximè  faciec  fep- 
eimanam ,  in  augmencum  expenfarum 
communium  convercendum.  Anno  verà 
perfedo  rocumilludquod  fuperfueric  de 
ducencis  redicualibus  Ubris  annuis  didx 
domùs,  fadis  fie  foluris  expenfis  com- 
munibus ,  praedidis  fcolaribus  fie  colle- 
gio  pro  communi  ipforum  victu  per  nos, 
uc  prxmiccicur ,  depuxatis ,  nec  non  om- 
nes obvenciones  alias  domùs  ejufdem, 
in  arca  communi  did*  domùs ,  quam 
eofilem  magiftrum  fie  capellanum  fie  feo- 
lares  habere  volumui ,  pomfie  confervari 
ftacuimus  fie  mandamus ,  convercendum, 
depucandum  fie  diftribuendum  per  manus 
magiftri  fie  capcllani  pr<edidorujn ,  proue 
eis  expedire  videbicurj  five  pro  reparacio- 
ne  domùs  ejufdem ,  vel  munition*  feu  re- 
fedione  vel  reparacione  locorum  fie  auo- 
rum  neceflariorum  fie  ucenfiiium  diâm 
domùs ,  quocies  expedicric  -y  vel  pro  eau. 
larum  profecucione  domùs  ejuidem  ,  fi 
eofdem  magiftrum,  capcllanuin  atqut 
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 '  collegium  caufam  vel  litem  aut  con- 

ms'  trovcrfiam  habere  contigerit  in  futu- 
rum  j  five  pro  ipfis  domo  8c  collegio , 
five  pro  reditibus  &  proventibus  fupra 
didis,  vel  aliis  bonis  &  juribus  domùs 
8c  collegii  prxdidorum  recuperandis 
vel  ctiam  defendendis.  • 

IX.  Volumus  quoque  ftatuimus  ,  prx- 
cipimus 8c  mandamus  quod  magifter  8c 
capellanus  prxdidi  in  arca  communi  po- 
nant, cam  prxdidas  libras  redituales, 
cùm  eas  habuerint ,  quam  omnes  &  fin- 
gulas  obvenciones  alias  ac  jura  quxli- 
bet  prxdidx  domùs  ;  quôdque  hujuf- 
modi  arca  firmccur  tribus  diverfis  teris 
8c  clavibus,  quarum  clavium  unam  ma- 
gifter, &  aliam  capellanus  prxdidi, 
tertiam  verô  unus  ex  fcholaribus  do- 
mùs ejufdem  quem  fcbolares  prxdidi 
ex  fe  ipfis  elegerint ,  habeanc ,  teneant 
8c  conlervenc  ■>  8c  quôd  ipfa  arca  num- 
quam  aperiacur,  nec  aliquid  cxrraha- 
tur  ex  ipfa,  nifi  prxfentibus  tribus  cla- 
ves  habentibus  fupradidis  3  nec  ipfi  ul- 
trà  decem  folidos  monetx  prxdidx  pê- 
nes fe  retinere  prarfumanc.  , 

X.  Sed  ftatuimus  ,  ordinamus ,  vo- 
lumus ,  prxcipimus  &  mandamus  quod 
magifter  8c  capellanus  domùs  ejufdem 
qui  erunt  pro  rempore ,  ambo  videlicet 
fimul  ,  Se  quilibet  ipforum  in  folidum  , 
vel  iplbrum  al  ter-,  fi  de  utriufque  eo- 
rum  proceflèrit  voluntate  ,  recipiant  8c 
gubernent  res  ,  jura  8c  bona  ac  reditus 
8c  proventus  didx  domùs ,  Se  adminif. 
trationem  8c  curam  habeanc  domùs  , 
rerum ,  jurium ,  bonorum ,  redituum  Se 
proventuum  eorumdem  }  6c  quôd  ipfi 
magifter  &  capellanus  de  omnibus  &c 
fingulis  recepris  Se  expenfis  per  ipfos  fac- 
tis  8c  habitis  nomine  8c  ad  opus  domùs 
8c  fcholarium  prxdidorum  ,  in  prxlën- 
tia  omnium  fcholarium  ipfius  domùs 
tune  ibidem  exiftenrium ,  computarebis 
in  anno  quolibet  teneantur  :  videlicet 
in  craftinum  fefti  beati  Hilarii,  Se  in 
craftinum  beat*  Marix  Magdelenx  tune 
proxime  fubfequentis.  • 

XI.  Nempè  rationabiliter  ordinando 
ftatuimus ,  8c  ftatuendo  prxcipimus ,  or- 
dinamus  &  volumus  quod  capellanus 
domùs  ejufdem  per  fe  vel  per  alium 
idoneum  facerdorem  fingulis  diebus  in 
capella  dicta  domùs  mifiam  célébrer  cum 
nota  vel  fine  nota  -t  fingulis  verà  die- 
bus Dominicis,  &  in  Nativitatis,  Cir- 
cumcifionis  ,  Epiphanix ,  Refurredionis 
8c  Afcenfionis  Domini  ,  Pentecoftes , 
Corporis  Chrifti ,  ôc  in  omnibus  beatif- 
fimx  Virgini*  Marix  dominx  nofttx , 
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Nativitatis  beati  loannis  Baptiftx  ,  om- 
nium apoftolorum ,  quatuor  dodorum 
principalium  &  Omnium  -  Sandorum 
reftivitatibus  millâm  Se  omnes  horas  ca- 
no  nicas  dicat  Se  célébrer  folemniter  Se  * 
cum  nota}  &  quod  tam  magifter  quânv 
omnes  8c  finguli  fcholares  domùs  ejuf- 
dem horis  &  mifix  prxdidis  dicendis  * 
folemniter  interfint  à  principio  ufque 
ad  hnern  tam  mifix  quàm  borarum  ip- 
farum ,  nifi  neceflitate  corporis  vel  aliâ 
eau fâ  légitima  fuerintimpediri  -,  Ôcquod 
qualibet  die  Sabbathi  poft  completo- 
hum  capellanus ,  magifter  8c  fcholares 
omnes  8c  finguli  conveniant  in  capclla 
prxdida ,  8c  antiphonam  Salve  regrn* 
décantent  folemniter  8c  devotè.  Si  au- 
'  tem  contingat  aUquem  ex  didis  fcola- 
ribus,  ceflante  cauia  légitima,  non  in- 
terefiè  mifix  8c  horis  ôcantiphonxprx- 
didis  folemniter  decancandis ,  volumus 
arque  prxcipimus  quod  quoriefeum- 
que  fcholaris  matutinis  non  interfue- 
ric  ,ut  prxretrur ,  très  denarios  parifien- 
fes ,  mifix  totidem ,  vefperis  duos  ;  Se 
Salve  regina  antiphonx  folemniter  de- 
cantandis  unum  monctx  prxdidx  de- 
narium  folvat  magiftro  8c  capcllano 
prxdidis  vel  alteri  eorumdem ,  infrâ 
biduum  à  tempore  huiufmodi  abfentix 
computandum  ,  in  ufus  communes  ma- 
giftri,  capellani  8c  omnium  didx  do- 
mùs  fcholarium  convertendos. 

XII.  Statuimus  infuper,  ordinamus, 
volumus  8c  diftridè  prxcipimus  8c  man- 
damus quod  magifter  ,  capellanus  8c 
omnes  fcholares  domùs  ejufdem  qui 
erunt  pro  tempore  ,  annivcrlarium  didx 
dominx  reginx  ter  anno  quolibet  per- 
petuis  futur is  remporibus  facere  te- 
neantur in  capella  prxdida  ;  videlicet 
die  obitùs  ipfius  dominx  reginx,  qui 
fuitdiè  xxi.  menfis  Januarii ,  8c  die  Lu- 
nx  poft  Dominicam  quâ  cantatur  Qua- 
fmidû  ,  ac.  die  veneris  poft  feftum  fandi 
Remigii  fuccefiîvè  fequentium. 

XIII.  Volumus  quoque,  ftatuimus  8c 
mandamus  quod  magifter  domùs  ipfius 
fingulis  diebus  quibus  legendum  fuent, 
légat  in  domo  prxdida  lcholaribus  ftu- 
dentibus  in  eadem  unam  ledionem  in 
logicalibus  vel  naturalibus  ,  prout  me- 
liùs  didis  fcolaribus  vident  expedire. 
Omnes  fcolares  domùs  ipfius  Se  fervi- 
tores  eorum,  diftiplinx  8c  corredioni 
ipfius  magjftri  fubmitrimus  in  levibus, 
ordinamus  8c  volumus  ac  prxcipimus 
fubjaccre ,  8ceidem  magiftro  etiam  obe- 
dire. 

XIV.  Statuimus  eciam,  ordinamus 
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&  volumus  quod  magifter  &  capella-  fcholarium ,  ut  eft  didum  ,  domùs  ejuf- 
nus  domùs  ejufdem  qui  erunc  pro  tem.  dem  bcncricio  fie  privatus ,  &  exinde  ex- 
porc, fine  in  domo  prxdida  perpetui ,  &  pellatur. 

ad  vicam  corum  ,  nifi  in  ipforum  orticùs       XVII.  Diftridiùsinhibcmus ,  prxcipi- 

enormiter  deliquerint  vcl  in  viraj  quo  mus  ,  interdicimus  &  mandamus  quôd 

cafu  poflînr  ,  ipforum  culpaprobata  ,  per  nullus  feu  nulli  fcholares  vel  alii  de 

nos  fie  cocxecutorcs  noftros  ,  aut  duos  ex  domo  prxdida  confpirarionem,  confx- 

nobis  ,  quandiu  vixerimus ,  aliàs  percan-  derationem  ,  *  conjuracionem  feu  aliam  *  Colligat»» 

ccllarium  6c  guardianum  prxfatos ,  amo-  quameumque  promiflionem  inter  fe  vcl  aem' 

veri  totaJicer  ab  eadem.  cum  perfonis  aliis  quibufeumque  prx- 

XV.  Quod  etiam  fi  magifter  vcl  ca.  fumant  facere  contrà  magiftrum  vel  ca- 
pellanus  fi  ve  fcolaris  aliquis  domùs  nui-  pellanum  five  alios  focios  didx  domùs, 
dem  convincatur  per  duos  teftes  mulie-  aut  in  difpendium  domùs  aut  collcgii 
rem  in  domo  prxdida  de  die  vel  noetc  prxdidorum  5  quin  imo  fi  fciverint  ali- 
tenuifte  inhoneftam  vtrl  aliàs  fufpedam,  quem  vel  aliquos  qui  hatc  fecerint,  vel 
co  ipfo  domùs  cjufiicm  bcncricio  lîc  pri -  facere  proponant,  id  magiftro  ôccapcl- 
vatus  ,ôc  exinde  expellatur.  Et  fi  aliquis  lano  prxdidis  revelare  teneantur  fub 
ex  didis  perlonis  convidus  fuerit  vel  vinculo  juramenti  quod  in  eorum  recep- 
etiam  diffanutus  quod  vitam  ducat  dif-  tione  prxftabunt. 

folutam  ,  poftquàm  ter  monitus  fuerit       XVIII.  Statuimus  quoque ,  ordina- 

per  magiftrum  vel  capellanum  nrxdic  mus  ,  volumus  ôc  diftride  prxcipimus  ôt 

tos  ut  le  corrigat  de  eifiiem  ,  fi  le  corri-  mandamus  quôd  quilibet ,  tam  fchola- 

gere  forte  ncgjexcrit ,  ipfo  fado  domùs  ris  quàm  alter  cominoransindomo  prx- 

ejufdem  bencheiofit  privatus,  ôc  exinde  dida,  jura  ,  rcs  6c  bona  communia  do. 

expellatur  j  8c  in  hisduobus  cafibus  pro  mùs  ejufdem  pro  polie  fuo  procuret  fî- 

exequendis  prxdidis  invoccturauxilium  déliter  6c  conlervet ,  ac  promittat  ÔC  ju- 

epifeopi  Parilicnfis  vel  officialis  ejufdem,  ret  etiam  confervare. 
6c  fi  neceflè  fuerit,  brachii fxcularis.  XIX.  Statuimus  prxterea  quôd  nul- 

XVI.  Inhibemus  infuper  ac  prxci-  lus  fcholarium  prxdidorum  fine  epito- 
pimus  6c  mandamus,  ordinamus  ac  fta-  gio  curto  vel  longoaut  cappâ  excatdo- 
cuimus  quôd  nullus  fcolaris  in  domo  prx-  mum  prxdidam ,  pro  cundo  per  villam  $ 
dida  inftituatur  vcl  recipiatur  ,  qui  de  quodque  nullus  ipforum  extra  villam 
bonis  patrimonialibus  vel  beneficioec.  vadat,  autjaceat  extra  domum  prxdic- 
elefiaftico  aut  aliàs  etiam  undequaque  tam ,  nifi  magiftri  domùs  ipfius  vel  dc- 
habere  poflît  6c  babcat  annuatim  ultrà  putandiab  eo  petitâlicentià  fie  obtentâ. 
fummam  deeem  librarum  panfienfium  Quod  etiam  omnes  prxdidi  fcholares 
pro  fuis  in  ftudio  faciendisfic  continuan-  verbis  Latinis ,  unus  feilicet  alteri  ,  in 
dis  expenfis ,  nifi  illud  quod  haberepof-  domo  prxdida  loquantur.  Item,  quôd 
fet  ultrà  didam  fummam  deeem  libra-  nullus  fcholaris  domùs  ejufdem  aliquem 
rum parifienfium annuatim  .magiftro do-  extrancum  retineat  in. domo  prxdida 
mus  ipfius  convertendum  in  augmentum  ad  fecum  jacendum  in  ledo  fuo,  nifi  fu- 
expenfarum  communium  omnium  6c  fin-  per  hoc  magiftri  domùs  vel  deputandi  ab 
^ulorum  fcolariûm  didx  domus  tradere  eo  lu  entiam  habeat  fpecialem. 
ït  paratus  5  quo  cafu  volumus  quôd  6c  XX.  Cxterum  ftatmmus,  ordinamus, 
dida  conditio  non  prxjudicct  in  recep-  volumus,  prxcipimus  8c  mandamus  quôd 
tionem  ejufdem  -,  6c  quôd  fi  aliquis  'ex  omnibus 8c  ftngulis ,  tam  magiftro  6c  ca- 
ipfis  fcholaribus  ,  poftquàm  in  eadem  pellano  quàm  fcolaribus,in  domo  prx- 
domo  receptus  extiterit ,  intrà  rempus  dida  recipiendis ,  in  novitate  fua  ante- 
perquod  ibidem  morabitur ,  aflequi  con-  quàm  recipianturin  ea  ,  prxdida  ôc  in- 
tingat  beneficium  aliquod  pacificè  ,  ôc  fra  feripta  omnia  8c  fingula  per  nos  or- 
realiter  poflidere  ,  de  quo  poflît  perci-  dinata ,  fada ,  ftatuta ,  prxcepta  ôc  man- 
perc  ultrà  fummam  deeem  librarum  mo-  data ,  exponantur  plcnaric  ,  ac  de  verbo 
netx  jam  didx  in  ftudio  annuatim,  vo-  ad  verbum  diftindè  legantur  5  ôc  quôd 
lumus  quôd  co  ipfo  quod  didum  bene-  quilibet  corum  anrequam  recipiatur  in 
fkium  pacificè  8c  realitcr  fuerit  aflecu-  domo  prxdida  ,  juret  ad  fanda  Dei 
tus  ,  nifi  illod  torum  quod  afeenderit  evangelia  corporalitcr  tada ,  omnia  6c 
beneficium  ipluftl  ultrà  lummam  deeem  fingula  fupradida,6c  infra  feripta  fer- 
librarum  parifienfium  ,  velit  annuatim  vare,  attendere  8c  complere,8c  contrà 
convertere  ôc  tradere  in  augmentatio-  ea  tacite  vel  exprefsè  tempore  alique 
nem  expenfarum  communium  omnium  non  facere  vel  venire. 

T«m  II.  Part.  JIJ.  M  m  mm 
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— ■   XXI,  Et  ne  ftatuta  ôc  ordinationcs  Joannx  de  Burgundia  Franc  ix  fie  Na- 

An.  »îji-    prardicla  per  temporis  curfum  oblivioni  varrx  rcgiux  ,  uni  cum  certis,dc  ve- 

dariautin  dubitacioncm  icu  difeeptatio-  nerabilium  virorum  Pctri  13ertrandi  de- 

nem  aliquam  deduci  contingar/upradida  cani  eeelefix  fandi  Quintini  in  Viroman- 

omnia  fie  llnguîa  prxcipimus ,  ftatuimus,  dia,  Novioduncnfis  diœceûs  ,  diledi  ne* 

«rdinamus  ,  volumus  &  mandarhus  de  potisnoftri,ficmagiftriRaynaldidcMo. 

verbo  ad  verbum  clarc ,  diftindè  ÔC  in-  unis  canonici  Eduenfis  ,  domini  régi* 

telligibilirer  legi  &  explicari  in  capella  F  rancis  clericorum ,  legalicace ,  circunf- 

dorrais  cjufdcm ,  per  magiftrum  leu  ca-  pedionc  ac  prudentia  plcnani  in  Domi- 

pellanum  didx  domûs  ,  vel  alium  de  no  fiduciam  obtinentes;  ipfos  &  qucmli- 

mandatoalteriuseorumdem;quibuslec-  bec  eorum  infolidum  ,aliis  noftris  co- 

tioni  fie  explicacioni  lie  faciendis  om-  execuronbus  agentibus  in  remotis ,  no- 

nés  fcholares  prxdidos ,  ceflànte  impe-  mine  noftro ,  authoritatc  executoria  ,ôc 

dimenco  legitimo,  volumus  ôc  prxcipi-  quatenus  de  jure  poflumus,  noftros  ve- 

mus  perfonaliter  intereflè ,  ôc  ad  hxc  fide  ros  0c  legicimos  procuratores ,  adores, 

&  juramento  aftringi  ipccialitcr  ac  te-  negoriorum  geftores ,  defenfores  Ôc  nun- 

neri.  tios  fpeciales  facimus,  conftituimus  ÔC 

XXII.  Volumus  autem  ôc  ordinamus  tenore  prxfentium  ordinamus  ad  peten- 
expreflè  quod  iidem  canccllarius  Ôc  guar-  dum ,  exigendum  ÔC  recipiendum  nollro 
dianus  qui  eruntpro  tempore ,  magiftri,  executorio  nomme  1  venerabilibus  èc 
capellani  ôc  fcolarium  domûs  prxdido-  religiofîs  viris  domino  abbate  ôc  conven- 
rum  vilîtationem ,  corredionem ,  refbr-  tu  monafterii  fandi  Germani  de  Pratis 
mationcm  ,  ordinationem  ac  executio-  Pariûeniîs ,  &  à  fingularibus  perfoni* 
nem  habeant  omnium  fuperiùs  expreHb-  monafterii  ejufdem  ôc  eorum  quolibet , 
rum  j  retenta  Ôc  refervatà  nobis  fie  die-  conjundim  vel  diviiim  teftamcnttm  Se 
tis  coexecutoribus  noftris ,  quandiu  vixe-  codicillos  per  eamdem  dominam  regi- 
rinws,fuper  prxmiffis  omnibus  Se  fingu-  nam  fadum&  fados,  quod  8c  quos  pe- 
lé pleni  ôe  libéra  poteftate.  nés  eordem  abbatem  ôc  conventum.  fie 

XXIII.  Hujuunodi  autem  ordipatio-  in  menafterio  prxdifto  eifdcm  dedimus 
nem  noftram  domûs,  collegii  feu  con-  &  pofuimusin  depofitum  ficcommenda. 
gregationis  fcholarium  prxdidorum  ,  fie  virnus^  fie  ad  pctendum,exigendum  fie  re. 
omnia  fie  ûogula  fupradida  per  nos  cir-  cipiendum,nominequo  fuprà  fie  in  quan« 
ci  hxc  fada ,  depucata  4  applicata ,  dif-  tum  ad  nos  pertinet,à  quibufeumque  per* 
pofica,  concéda ,  aflignata ,  ftatuta  quo-  fonis  ecclefiafticis  vel  ixcularibus  omnes 
que ,  ordinata ,  prxcepta ,  prohibita  fie  fie  fingulas  pecunix  fummas  pro  exécu- 
te mandata  volumus ,  prxcipimus ,  fta-  tione  teftamenti ,  codicillorum  feu  ulri- 
tuimus  fie  mandamus ,  authoritatc  exe-  mx  voluntatis  didx  dominx  reginx  le- 
cutoria  fupradida,omnique  jure  fie  modo  gâtas  fie  eciam  deputatas  ■>  fie  ad  quitan- 
quibus  mcliùs  pollûmus,  perpetuis  futu-  dum  plenariè  omnes  fie  fingulos  de  iis 
ns  temporibus  inviolabiliter  obfervari ,  qux  receperunt  ab  iifdem  $  ac  confir- 
teneri  effedualiccr  Se  compleri ,  eaque  mationem  ordinationis  domûs  fcho. 
pmnia  fie  fingula  robur  tenere  perpetux  larium  inclytx  memorix  dominx  re- 
firmitatis.  In  quorum  omnium  fidem  fie  ginx  Joannx  de  fiurgundia  prxdidx  » 
ceftimonium  nos  Petrus  cardinalis  ,nof-  fadx  Parifus  authoritatc  executoria  fu- 
tri  quo  nunc  utimur ,  fie  cam  nos  Petrus  pradidâ ,  profequendum  coram  venera- 
quàm  frater  Nicolaus  prxdidi  exe  eu-  bili  pâtre  domino  Dci  gratiâ  epifeopo 
tionis  hujufmodi  Hgillorum  appenfioni-  Parifienfi,  commiflario  unico  fuperhoc 
bus  prxientes  litteras  fecimus  commu-  à  fede  apoftolica  deputato  ;  fie  ad  prx- 
niri.  Datum  PariGis  die  v.  menfîs  Fe.  fentandum  cidem  epifeopo  literas  apof. 
bruarii ,  anno  Domini  m.  ccc.  xxxi.  tolicas commiffionis fuper  hoc  fibi  fadx, 

buik'de  ]«m  DATUM  AvcnionelV.  Kal.Julii.pom  teftamentum  fie  codicillos ,  feu  alterum 

xxu.  &  fui-  tincatûs  anno  xvin.  Signé,  Vitalis  j  eorumdem  ,  proue  fuerit  opportunum5 

*  &  fctlU  en  fkmk-  D1CTARUM  verè  li-  fie  ad  petendum  fie  requirendum  ab  eo- 

de  Patii.       terarum  procuratoriarura  didi  domini  dem  epifeopo ,  ut  ordinationem  prxdic- 

"An  i„4.     cardinalis  ténor  fcquicur  in  hxc  verba:  tam  confirmet  apoftolica  authoritate, 

Procuraiion  NOVERINT  univcrfi  prxfentes  literas  juxeà  cenorem  commiffionis  apoftolicx 

fc«tjnd°«e.  imPec^uri  >  °iuot-  n<>s  Petrus  permiffionc  fupradidx  }  ôc  ad  ponendum  fie  infti- 

emeut  «fta   divina  tituli  fandi  Clementis  prefbyter  tuendum  in  domo  prxdida ,  quatenùs 

.ncmairedria  cardinalis,  executor  teftamenti lèu  ulti.  ad  nos  perrinet  perfonas  idoneas,  iuxti 

ieBoutgcgn*.       voluntatis  clarx  oKmorix  dominx  ordinationis  prxdidx  continentiam  Se 

cenorem  j 
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tcnorcitii  6c  ad  vifitandum,  corrigcn-  norum  noftrorumôc  executionis  prxdic-  Am  im 
dum  &  Teformandum  juxtà  tcnorem  tx.  In  cujus  rei  teftimonium  prxfcntes 
prxdicixordinationis,quatenùsnos  can-  bteras  ulquc  ad  noftrum  beneplacitum 
git,domum  ipfam  ôcperfonas  inllituen-  tantummodô  valituras  ïîgilli  noftri  ap- 
das  in  cadcm  j  ôc  fuper  ac  in  omnibus  pcnfione  muniri  fecimus.  Datum  Avenio- 
qux  vifitacionc ,  corrcctione  ôc  ref  ormlu  ne  in  hofpirio  noftro,  fub  anno  nativicatis 
tionc  pro  temporc  forlitan  indigcbunt,  Domini  m.  ccc.  xxxiv.  indiclioneir. 
necnon,  fi  oecefle  fuerit,  ad  agcndum  menfe  Julii  die  xvu.  pontificatûs  fan- 
ée defendendum,  quo  fupra  nominc  exe-  cliifimi  pacris  domini  noftri  D.  Joannis 
cucorio  ,  pro  prxdi&is  omnibus  &  fingu-  divinà  providentia  papx  XXII.  anno 
lis  prxdictomm  in  quacumque  curia  ôc  xvm.  ITEM  *  literx  procuratorix  diefti  'Cootinnj- 
coramouibiifcumquejiidicibusecclefaf-  officialis  Bifontinenfis  à  dicto  magiftro  ^ît^e" 
ticis  ver  fxcularïbus ,  libellum  feu  libel-  Reginaldo  de  Molinis  prxfcntatx  fe-  de  Paris, 
los  ôc  quafeumque  alias  peticiones  dan-  quuntur  fub  hac  forma  :  NOS  **  officia-  ••  i 


dutn&recipiendum  -,  litem  vel  lites  con-    lis  curix  Bifontinenfis  notum  facimus  [^c^ v'[~ 


tefUnduni  *  de  calumnia  ôc  veritace  di-  univerfis  quod  coram  Srcphano  Cude-  de^Cordeiier 
cenda  6c  cujuflibeValterius  generis  ju-  berti  de  Cnjfey  ecclefiaftico  nocario  eu-  auT>  exécuteur 
ramencumin  animam  noftram  prxftan-  rix  Bifontinenfis  jurato,  mandato  nof-  j.*umj2H 
dum ,  ponendum  &  africdaadum  }*  po-  '  tro  fpcciali ,  cui  quantum  ad  boc  vices  de 
finonibusôc  articulis  rcfpondcndum  ,  ex-  noltras  commifimus  ÔC  committimus  per  BourS°8ne- 
cipiendum  ôc  replicandum  -,  teftes,  in-  prxfences,proprcr  hocinjureperfonaliter 
ftrumenta,  litcras  &  quafeumque  pro-  conftitutus  religiofus  vir  8c  honeftus  fra- 
bationes  alias  producendum  ,  6c  ex  ad-  ter  Guillebnus  de  Vadcnco  ordinisfra- 
verlo  produei  videndum  Ac  reproban-  trum  Minorum  de  Bifuntii  conventu , 
dum  ;  crimina  ôc  defectus  opponendum,  qui ,  ut  aflerit ,  in  teftamento  feu  or, 
allegaodum  ôc  concludendum  ;  fenten-  dinatione  extrema  inclytx  recordatio- 
tiam  feu  fententias  ta  m  interlocutorias  nis  illuftrilfimx  dominx  Joannx  de  Bur- 
quam  défini  ti va  s  audiendum  ■>  fi  necefic  gundia  quondam  reginx  Francix ,  At- 
fuerit ,  appellandum  -,  appellationem  feu  trebatenfis  6c  Burgundix  comitiflx  pa- 
appellationesprofequendum^beneficium  latinx,  ac  dominx  Salinenfis ,  fuit  no- 
reftitutionis  in  integrum  ab  abfolutio-  minatus  unUs  de  executoribus  teftamenti 
nibus  fimplicibus  &  ad  cautclam  tam  ipfius  dominx  reginx  ,  licet ,  ut  aficrir, 
principaliter  quàm  etiam  incidenter  ac  infufficiens  6c  indignus  j  qui  frater  Guil- 
expenfâs  petcnJum  ,  obtinendum  ,  exi-  lermusdeDei  confidens  adjutorio  ,exe- 
gendum  &  recipiendum  j  alium  feu  alios  cucionis  onus,unà  cum  executoribus aliis 
procuratorcm  6:  procuratores  loco  fui  in  ipfo  teftamento  nominatis,  alîumpfit 
fubftitucndum  ôc  revocandum  ,  quories  de  liccntia,difpcnfatione,authorirateôc 
cis  ôc  ipforum  cuilibet  videbitur  expe-  permùlu  fummi  pontifias,  ac  etiam  de 
dire  j  Se  generaliteradomnia  aliaôc  hn-  licencia  ,  authoritate  ôc  permitfu  fui 
gula  facundum ,  gerendum  &  exereen-  miniftri  generalis  ordinis  fratrum  Mi- 
oum  qux  in  prxmvflîs  omnibus  ôc  fingu-  norum.  Idem  frater  Guillermus  totis  vi- 
lis  ac  circà  ea  Se  quodlibet  corum  uti-  ribus  affcdans  iplum  executionis  fac- 
lia  fuerint  feu  etiam  opportuna ,  etiam  tum  ad  bonum  pcrfe&um  &  ad  fina- 
fi  mandatum  exigant  ipecialc,  ôc  qux  lem  effêdum  perduci,  cum  caufà  va- 
veri  6c  legicimi  procuratores  facere  pof-  candi  in  prxmemorato  executionis  ne- 
funt  6c  debent ,  ôc  qux  nofmet  facere,  gotio  ad  civitatem  Parifienfem  ubi  pro- 
mus, fiprxkntcs  eiîemus.  Promirtcntes  feclurus  erat,  fi  commode  poflet  5  fed 
gratum,racum  6c  firmum  perpetuo  ha-  cùm  non  poflet,  fe  exeufat  debilitate 
bituros  quidquid  per  dictos  procuratores  6c  infirmitate  detentus,  6c  notoric  fui 

noftros  6:  ipforum  quemlibet,  ac  fubfti-  corporis  impeditusj  de  quibus  6c 

tucum  feu  lubftitucos  ab  eis  &  ipforum  per  fadi  evidentiam  6c  per  plurimorum 

quolibet  faclumgeftumque  fucritinprx-  fratrum  ipfius  conventus  teftimonia  fi- 

miffis  6:  quolibet  pr.cmiirorum  }  6c  vo-  dedigna  diclo  notario  jurato  fada  fuit 

lentes  diâos  procuratores  noftros  ôc  eo-  fides  ocularis  6c  plena.  Quapropteridem 

rum  quemlibet  ac  fubftitutum  feu  fub-  Guillermus  nolens  quodproptcr  fui  ab- 

Wlitutos  ab  ipfis  ÔC  quoflibet  corumdem  fentiara  executionis  prxdiâx  fadum  in 

relevare  ab  omni  onerc  fatifdandi  pro-  iis  qux  perfecla  non  lunt ,  aliqualit^r, 

mittimus ,  de  judicio  fifti  ôc  judicato  fol-  impediatur  feu  etiam  difRraturj  viros 

vendo,  cum  omnibus  fuis  claufulis ,  fub  venerabiles  6c  diferetos,  dominos  fuos 

hypotheca  6c  obligatione  omnium  bo-  6c  amicos  chariifimos ,  dominum  Pe- 
Ttme  IL  Pan.  M,  M  m  m  m  i  j 
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  trum  Bcrtrandi  ecclcfue  fandi  Quin- 

'3Î4'  rini  decanum ,  &  magiftrum  Reginal- 
dum  de  Molinis  domini  régis  Francis 
clericum ,  &  quemlibet  iplorum  in  fo- 
lidum  ,  ica  quod  per  unum  fadum  feu 
exprum  ruerit ,  per  alium  profèqui  fie 
terminari  valear,  nec  dererior  fie  con- 
ditio  occupancis,  in  fie  fuper  fado  ipfius 
execurionis ,  promotions  fie  perredionis 
ejufdem  executionis  fuos  fecic,  ordinat 
Se  conftituit  procuratorcs ,  dans  ip fis  Se 
eorum  cuilibec  in  folidum  gcncralcm  lu 
beram  poreftatem  fie  mandarum  fpecia. 
le  adus  ipfam  execurionem  tangentes 
confulendi ,  tradandi ,  difponendi ,  mi- 
niftrandi  5c  peragendi,  fie  in  eisoppor- 
cunas  fie  compétentes  expenfas  faciendi, 
fie  de  bonis  ipfius  executionis  quod  rue- 
rit  diftribuendi ,  opéras  opporcu- 

nas  five  xdifïcia  conftruendi  Se  sedifi- 
candi ,  fie  conftruda  fuftinendi  fie  repa- 
randi  5  nec  non  in  domo  fcholarium 
quam  Parifiis  prxdida  teftacrix  difpo- 
luit  fieri  ;  fchofares  ibi  manfuros,  offiua- 
les ,  forvitores  divini  cultûs  fie  humani 
eligendi ,  fie  ibidem  ponendi  fie  preben- 
dandi  fecundùm  ordinationcm  tcftatn- 
cis  ,  ejufdemque  do  nu:  s  ordinationes , 
ftatuca ,  juramenta  fcholarium  fie  fer- 
vitorum  leu  officialium  ipfius  domùsre- 
cipiendi  fie  admittendi ,  litcras  teftimo- 
rùales  ac  afTecurativas  eledis  jam  fcho- 
laribus  ipfius  domds  fie  eligendis  conce- 
dendi  fie  faciendi  j  fie  ab  îpfis  opportu- 
nas  coûvcntiones ,  fecuritates  fie  litcras 
ftipulationis  fie  juramenti  ad  opus  exe>- 
cutionis  firmatas  fuper  omnibus  per  ip- 
Ibs  eledos  ofEdales  ac  fervitorcs  domus 
faciendis  fie  complendis  obtinendi  5e  le- 
vandi  j  ipfofque  eledos  compcllendi  ju- 
rare  obedientiam  illi  vel  illis  qui  ut  gu- 
bernatores  ac  diftributores  rcdituum  ip- 
fius domus  per  executorcs  fucrint  or- 
dinari  j  litteras  fie  inftrumcnta,  diltnbu- 
tis  impenfis  ac  folutis ,  pro  fado  ipfius 
executionis  obtinendi,  fie  ad  aflecura- 
tionem  omnium  fidorum  ipfam  execu- 
tioncm  tangentium  recipiendi,  ftipula- 
tionem  folemnircr  imponendi  fie  facien- 
di j  ratiocinia  fie  computa  audiendi  fie 
ea  determinandi  j  reditus  domus  fie  alia 
bona  ipfius  executionis  Se  ad  opus  per 
dominant  teftatricem  ordinata recipien- 
di,iolligcndi,diftribuendi,  fiipcrcis  tran- 
figendi  fie  pacifeendi }  liceras  de  quita- 
tintic  receptorum  ,  expenforum  fie  dif- 
tnbutorum  conccdcndi  fie  trade  ndi  ;  fu- 
per cmergenribus  dubiis  vel  quxftioni- 
Dus  in  rado  prxdiclo  comproiv.ittendi 
in  arbitros  arbitratores  feu  amicabilcs 
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compofitores }  compromifîum  peen**  vel 
juramento  vallandi,  quantum  officium 
executionis  de  jure  poteft.  Verùm  fi  in 
fadis  prxdidis  emergant  aliqua  judicia- 
lem  mdaçincm  requirentia  feu  ctuna 
futnmariam  ,  pro  fado  ipfius  executio- 
nis ,  agendi ,  defendendi  coram  quibuf- 
cumque  judicibus  ordinariis ,  delegatis, 
confèrvacoribus  Se  aliis  quibufeumque 
ecclefiaflicis  fie  U-cularibus ,  licem  feu 
lites  conteftandi  5  omne  negotium  exe- 
cutionem  tangens  promovendi,  pro  eo 
fupplicandi  in  ipfius  Guil- 

lermi  executorio  nomine  j  de  calumnia, 
malitià  ,  veritate  dicenda  ,  fie  omne 
aliud  juramenrum  quod  in  juditiis  fie 
negotus  hujufmodi  requiritur ,  pneft.m- 
di ,  deferendi ,  delatum  fufeipiendi,  po- 
nendi, poficiombus  refpondendi ,  ref- 
titutionem  bonorum  execurionis  feu  rc- 
credentiam,  nec  non  rcfhturionem  in 
integrum  ex  quacumque  caufa ,  cùm 
potennt ,  petendi  Se  obtinendi  •  a  qui» 
bufeumque  fèntcntiu  fie  gravaminibus 
appeliandi  ;  unum  vel  plures  procura- 
torcs in  quacumque  parte  negorii  vel 
judicii  loco  fui  fubftituendi ,  fie  fubftitu- 
tum  revocandi  ;  fie  demùm  in  omnibus 
fie  ûngulis  capitulis  fadum  executionis 
tangentibusin  negoriis fie  judiciis  facien- 
di,  quœ  ipfe  frater  Guillcrmus  facere 
poffet ,  fi  prarfens  efTet ,  criam  fi  fpeciale 
fieexprefîùm  requirant  inandatum  3  ra- 
tura fie  gratum  habens  fie  le  habiturum 
bonâ  fide  fie  in  verbo  religiofi  pro- 
mittens  coram  dido  notario  jurato  fie 
mandato  noftro ,  loco  noftri  fblemni- 
ter  ftipulanri  ad  opus  omnium  quorum 
intctclle  poflct,  fie  lub  hypothecica  bo- 
norum  executionis ,  quantum  ea  poteft 
liypotheticare ,  quidquid  per  cos  pro- 
curatorcs ,  altcrum  ipforum ,  fubftirurum 
vel  fubftitutos  ab  ipfis ,  adum  ruerit , 
fie  criam  fi  opus  fuerit ,  judicatum  folvi 
cum  omnibus  claufulis  opportunis  j  ip- 
fos  intendens  ab  onini  oncre  fatifdandi 
rclevare  5  cifdcm  fie  cuilibet  fuper  pra% 
didorum  vices  fius  per  prxfente^  com- 
mittens ,  doneceas  ad  fe  duxerit  revo- 
candas.  Gonftituit  autem  diclus  frater 
Guillcrmus  didos  procuratorcs  ,  ut  fu- 
prà  ,  prxtextu  ,  authoritatc  ,  liccntiaSc 
perrmflu  fummi  pontifie is  Se  etiara  mi- 
niltri  gencralis  ordinis  fratrum  Mino- 
rum  ;  de quibus licencia  ,  authoritatc  fie 
permilTù  dido  notario  jurato  fie  manda-" 
to  noftro  conftitit  evidenter  per  quod- 
dain  privilcgium  fie  referiptum  apoftnli- 
cum  verà  buIU  plumbeâ  in  filo  ferico 
pendenti  morerlomanxcurix  bullatum, 
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USTIFICATI  VES. 

&  per  quafdam  lircras  iigillo  duli  mi- 
mArigcncraliiligilhius  •  cujus  privilegri 
fie  ri  Knpn  apoftolici  fie  litcrarum  dicb 
nnniftri  ténor  Icquirur  in  hxc  vcrba  : 
JOANNES  cpilcopus  Icrvus  iervorum 
Dei  -,  carriiîmx  in  Chnfto  filix  Joan. 
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Bief  du  pa- 
peJctoXXII. 
qui  permet  i 

B^a'g^oe'ae  nac  reginx  Francix  fie  Navarre  îiiuftri, 
nomm«  dejr  falutem  fie  apoftolicam  bçncdidionem. 

Quia  fragilis  humanx  naturx  condicio 
ftarum  habet  inftabilem  fie  incertum , 


leligteui  Cor- 
délier»  pourfci 
eiectiteur»  teT- 
Umcatuits. 


ru  hoc  falubri  meditarionc  prxmedi- 
tans,  dicm  eux  pcregrinationis  cxrre- 
muin  difpofiàone  tvftamentariâ  dclide- 
ras  prxvcnire.  Quarc  nobis  humilircr 
fupplicafti  ur  cam  fratres  ordirus  Mi. 
norum  ab  annis  teneris  in  coniellbres 
habueris  ,  &  in  iis  qux  pertinenc  ad  H- 
dem  &  mores ,  laudabilcs  inftrudore*  -, 
fie  ob  iplbrum  fîdelitatem  expertam ,  in- 
tendas  aliquos  de  didis  fratribus,  una 
cum  aliis  lxcularibus  perKnùs,  execu- 
tores  conftitucrc  tcxuftimx  voluntaris; 
eifdcm  fratribus  quos  ut  prximtcitur  , 
in  hujufmodi  tua  ultima  voluntatcexe. 
cutorcs  inftitues,  airumendi  ofEcium  hu- 
julinodi  Se  euam  exequendi  raculratcm 
concederc  dignaremur.  Nos  iuquetuis 
in  hac  parte hjpplicarionibus  annuentes, 
dcvotioni  tux  quôd  duos  fratres  didi 
ordinis  fub  proprns  vel  officiorum  fuo- 
rum  noininibuspoflls  executores  confti- 
tuerc  hujuirnodi  rux  ulrïmx  volunta- 
cis,  ipfîquc  fratres  onus  executionis  hu- 
juirnodi in  fc  lulcipcre  valeant,  profe- 
qui  fie  implere  ,  altenus  lui  fuperioris  fu- 
per  hoc  liccntià  non  pettta,  relias  rc- 
cordationis  Bonifacii  papx  VIII.  prx- 
deccllons  noftn  &  quibullibet  ahisconf- 
ntutionibu!.  vcl  iplîu^  ordinu  ilatutis  fie 
confuetudinibus  concrariis  ncquaquàni 
obftantibus  ,  authorirarc  prxfenuum  de 
gratia  concedimus  fpeculi.  Nulli  ergo 
hominum  liccat  banc  pagirum  noftrx 
conceflionis  mrringerc ,  vcl  ci  au  lu  re- 
merario  contraire.  Si  quisautem  hocat- 
centarc  prxiumpfcrit  ,  indiçrnationcm 
omnipotentis  Dci  fie  beatoruin  Pétri  & 
Pauliapoftolorum  cjus  fc  noverit  incur- 
iurum.  Darum  Avenioni  vi.  Kalendas 
Aprilis,  pontnicarûs  noftn  anno  III- 
SEQVITUK  tirer* in/i,  amnui  in  hxc  ver- 
ba:  UNIVEKSIS  fie  fingulis  ad  quos 
prxfcntcs  litterx  pervenent,  f rater  G  i- 
r  ardus  ordirm  rratrum  Minorum  gene. 
ralis  miniitcr  fie  fervus,  falutem  6e  p.i- 
Cor-  cem  in  Domino  fempitcrnam.  Univer- 
a_B  |.,d|f^c  fitatetn  vcftram  Icirc  volumus  quôd  nos 
*erecuw-       totis  c  miaminibus  a{redanrc>> ,  quantum 
irfimentj  m  in  Domino  pollumus ,  quôd  ultima  vu. 
dm.  luntas  clarx  mcmorix  dominxjoannx 


ïeriui:"  > 
3o  puerai  Jr\ 
Corde  Jiett  a^ 
cordé  i  Nico 
lai  de  Lira  & 
Coillaun 


reginx  Francorum  fie  Navaxrx,  cum: 
txllx  Attrcbatcnlis  ÔC  fiurgundix  pal. 
rinx,  dominxque  de  Salinis,  ad  debi- 
tum  celcrcmque  perducatur  ctRctum  i 
tenore  prx/enuum  d&mus  Se  concedi 
mus  licentiam  &  poteftatem  religions 
vins  rratribus  noftris  fratri  N.  de  Lira 
iacrx  paginx  doâori  &  fratri  Guiller 
mo  de  Vadcnco  corn  alun  dklx  do 
minx  reginx  tempore  mortis  ipilus ,  &: 
ipforum  cuilibet ,  officium  &  onus  exe- 
cutionts  ultimx  volantatis  prxdidx  do- 
minx  reginx  aliumendi  ,  cxcrccndi  & 
ad  hncm  debitum  pcrducendi.  Datum 
Pariilts  v.  Kalendas  Aprilis  anno  Do- 
mini  m.  ccc.  xxix.  ACTA  lunt  hxc 
Biionni ,  prxicntibus  rcligiofis  &  difere- 
tis  vins  fratre  Kicardo  de  Portu  ordi- 
nis rratrum  Minorum  de  conventu  fii- 
loarlenlt ,  domino  Joanne  ie  Ctomary 
Bilôntincnfisdiœccfii  prclbytcro ,  &i  R.c- 
nado  dt  Cnflty  ckriCQ  Biiunc  tclhbus 
ad  hoc  vocatis  U  rogaus.  In  cujus  rei 
tcihmonium  nos  otfiualis  prxdiclus,ad 
requifirionem  didi  conlbtuentis  nobis 
perdidum  notarium  juratum  &manda- 
tum  noltrum  tadam  te  relatam  ,  2c  ad 
rclationcm  nde  dignamdidi  jorau  noi> 
tri  iîgillum  curix  Bilontmcnlis  prxfen- 
ttbus  literis  duximut  apponendum.  Da- 
tum &adum  tv.  Kalendas  Odobris  an- 
no Domim  m-  ccc.  xxxiv.  ITEM  * 
ai  m-  literx  de  quibus  iupcnùs  Ht  mentio 
&ex  iplîs  dépendent ,  tenorcm  continent 
infraicriptum  :EPlSCOPUS"  Pari/icn- 
(îs  commillanus  a  iede  apollolka  depu- 
tatus  per  literas  apoilohcas  more  Ro- 
manx  curix  in  fllis  canabis  bullatas  fa- 
nas &  mtegras,  omni  vitio  &  fufpicione 
carentes ,  nobis  per  beatiiiimum  in  Chri- 
fto  patrem  ac  dominuin  D.  Joanncm 
divina  providcntia  papam  XXII.  di- 
redas  quarum    pnncipium   taie   cil  : 
•"JOANNES  epricopus  fervus  fer- 
vorum  Dci  ;  vcncrabii  fratri  epifeopo 
Parilicnii ,  ialutem  &  apoftolicam  benc- 
diclioncm.Cundis  prxlau  ridelibus  apof- 
tolicxlcdisauthontas  ,  chantatis  opéra 
ic  illa  potùlîmc  per  qux  cultus  divim 
nominis  adaugetur  ,  &  per  exercirium 
ledionis  ad  Icientix  htteralis  virtutem 
Ipeculativara  fcholarium  *  acceditur  , 
libenter  amplcdens  fie  profequens ,  ii- 
militer  pias  fie  ialuritcras  decedentium 
voluntates  plcrumque  per  le  ipfam  fie 
fxpiùs  circumfpedafolicitudine  aliorum 
elementer  admittit  j  fie  ut  illx  incon- 
cuilx  ptr liftant  ,  fie  débita  efficaeiter 
fublequatur  executio  eorumdem  ,  iplie 
prudenter  adjicit  apollolici  munimuus 
Al  m  m  m  h  j 
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Suite  le  con- 
c'uiîon  de  U 
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Guillaume  de 
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646  PREUVES  E 

—  firmitatem.  Sanc  porrecîa  nobis  nupcr 

An.  «JUecli  filii  noftri  Pétri  ticuli  lanch  Cle- 

-menris  prefbytcri  cardinalis  pecitionis 
lerics  continebac ,  quôd  cùm  clarx  me- 
morix  Joanna  de  Burgundia  Francix  8c 
Navarrx  regina ,  comitilTa  Attrcbaten- 
iîs  de  Burgundix  palatina  ac  domina  de 
Salinis,  volcns  deinnumeris  beneficiisei 
divinâ  largitate  collacis  aliqua  ad  Dei 
laudem,  luxqueac  clarx  memorix  Phi  - 
lippi  Francorum  &  Navarrx  régis  ma- 
rici  ac  parencum  Se  benefa&orum  fuo- 
rum  animarum  falutem  ,  ac  fuftentatio- 
nem  pauperum  clericorum  fcholarium 
Parifiis  ftudere  volentium  clargiri ,  ôcc. 
ET  fie  finiunc  :  DATUM  Avenioni  I V. 
Kalcnd.  Julii  ponciHcarus  noitn  anno 
Suite <i«  i«-  XVIII.  NOBIS  etiam  reverenter  prx- 
*  î-îe%e^  kntaras  per  vencrabiles  &  diieretos  vi- 
rai»»,        ros  Petrum  Bcrtrandi  decanum  ecclefix 
fancli  Quintini  in  Viromandia  Novio- 
jnenfis  dieccefis,  Se  magillrum  Rainai 
dum  de  Molinis  canonicum  Eduenfem 
domini  régis  Francorum  clericos,  pro- 
curacores  reverendi  in  Chrifto  pat  mac 
domini  D.  Pétri  permiflione  divinâ  ti- 
tuli  fancli  démentis  prefbyteri  cardi- 
nalis ,  exécutons  teftamenti  leu  ultimx 
voluntatis  clarx  mémorise  dommx  Joan- 
nx de  Burgundia  Francix  &  Navarrx 
jreginx  ,  unà  cum  certis  aliis  deputati, 
litteras  procuratorias  figillo  ejufdem  do- 
mini cardinalis ,  uc  prima  facie  appa- 
^.^  ^    rebat  ,  figillatas  ,  quaxum  principium 
p«"'r«Ldu  cale  eft:  NOVERINT  univerfi  prxfen- 
«udirui  Ber    tes  litteras  infpecluri,  quod  nos  Pctrus 
fé?ty4$îu   permulione  divinâ  tituli  fancli  démen- 
tis prclbytcr  cardinalis,  execurores cet 
tamenti  leu  ultimx  voluntatis  clarx  me- 
morix  dominx  Joannx  de  Burgundia 
Francorum  fit  Navarrx,rcginx  unà  cum 
certis  aliis  deputati,  de  vcnerabilium  vi- 
-  rorum  Pétri  Bcrtrandi  decani  ecclefix 
iâneli  Quintini  in  Viromandia,  Novio- 
menfis  dieccefis  ,  dilecli  nepotis  noftri , 
Se  magiftri  Raynaldi  de  Molinis  cano- 
nici  Eduenfis , domini  régis  Francix  cle- 
ricorum  &cc.  ET  fie  finiunt:  IN  CU- 
JUS  rci  teftimonium  prxfentes  litteras 
ufquc  ad  noftrum  beneplacitum  tan- 
cummodo  vihturas,  figilli  noitn  recimus 
appenfione  muniri.  Datum  Avenioni  in 
Eolpitio  noftro,   in  h  anno  nativitatis 
Domini  M.  CCC.  XXXIV.  indulione 
II.  menfe  Julii  die  XVII.  pontificatus 
jan&illuni  patris  domini  noftri  D.  Joan- 
ConcluG    nis  divinàprovidentià  papx  XXII.  anno 
j«  tmm  ac  X  V  III.  AD  SUPPLICATIONEM 
cutioo        diclorum  procuratorum  Se  aurhoritate 
aooftolica  nobis  m  iiac  parte  commiiîà 


T  PIECES 

decano ,  prxpofito  ,  cantori ,  cxterifque 
canonicis  ecclefix  Ambianenfis ,  nec  non 
omnibus  aliis  decanis ,  abbatibus,  prio- 
ribus,  exempeis  Se  non  exemptis ,  om- 
nibulque  preibyteris,  capellanis  OtU 
nique  eedefiarum  recloribus,  Se omni- 
bus tabcllionibus  &  nota  ru  s  publias,  & 
omnibus  aliis  pcrlonis  eccleiiafticis  ai 
quos  prxfens  mandatum  noftrum  imb 
vcriùs  apoilohcum  pervencrit,  laiutcui 
in  Domino ,  Si.  mandatis  noftns  munit 
veriùs  apoilolicis  firmiter  obedirc.  Vo. 
bis  omnibus  Se  lingulis  in  virtutc  fanc- 
tx  obedientix  Se  lub  pana  fuipenfionis 
Se  cxcommunicatiotm  quai  in  vos&vei- 
trum  quemlibct  feicmus ,  nifi  fecericis 
quod  mandamus  ,  diftrklc  prxcipiendo 
m.indamus  c|uatenùsad  hoc  mandatum 
noftrum  imo  vcriùs  apoftolicum  exe- 
quendum  altcr  vcirmmalterum  nonex- 
pedet  (  citatit  peremptonc  Par.  coram 
nobis  ad  diem  Venenspolt  odavas  fefti 
bcati  Andrex  Apoftoli  )  niiî  venera- 
bilcm  Se  dilcretum  virum  dominum 
Thomam  de  Sabaudia  executorem  unà 
cum  reverendo  pâtre  domino  cardinali 
fupradido  Se  pluribus  alus  teftamenti 
feu  ultimx  voluntatis  defundx  dommx 
Joannx  reginx  lupradidx  ,  vifurum  à 
nobis  fieri ,  procedî,  ftatui ,  ordinari  Se 
ctiam  adimpleri  fccundùm  jus  &ratio- 
nem  pro  poltc  noftro  ca  qux  ne  bis  func 
commifia  per  literas  apoftolicas  de  qui- 
bus  fuprà  fit  mentio ,  Se  iccundum  for- 
mam  Se  tenorem  earumdem ,  iuter  ip- 
fum  &  alios  executores  fuos  vel  procu- 
ratoresprxdiclosj  cumtntimacione  qu6d 
nifi  ad  diclum  diem  furficicnter  com- 
paruerit  ,  nos  nihilominùs  fecundùm 
rormam  &  tenorem  didarum  lircrarum, 
c'v  fecundum  quod  nobis  eft  mandatum 
Sccommiflura ,  procedemus  ,ftatuemus, 
ordinabimus  Se  adimplebimus  pro  pofi'e, 
ulteriùs  luper  hoc  ,  &  abfentia  dicîi  do- 
mini Thomx  non  obftante  ,  prxiens 
mandatum  noftrumexequcncis  quatcnùs 
non  poilitis  à  nobis  de  negligenria  rc- 
dargui  vel  puniri ,  imô  in  Domino  com- 
mandai! Et  quid  inde  fecericis  Se  alter 
veftrum  fecerit,  nobis  fub  figillo  au- 
thentico  aut  aliàs  per  inftrumentum  vel 
alia  légitima  documenta  nos  certdîcare 
curctis  in  fignum  executionis  prxfentis 
noftri  mandati  imb  vcriùs  apoftolici  fu- 
pradicli.  Datum  fub  figillo  noftro  quo 
utimur  in  hac  parte  ,  die  Dominica  poft 
fcftum  beati  Lucx  Evangcliftx  xxin.  conHfcu'-a 
die  menlîs  Oclobris  anno  Domini  m.  ^  lenresere. 
ccc.  xxxiv.  ITEM  •  Se  quxdam  alix 
li ter x ulteriùs  feriptis  literis  annëxxic-  ruj. 

quuntur 
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•  Cmifiat  <luuntur  inhunemodum  :  RJEVER.EN-  dinis  8c  conditionis  exiftanr  ,  &  quo- 

it  ii  mon  de  DO  "in  Chrifto  patri  uc  domino  do.  cumque  nominc  cenfeantur,  quosprx-  **•  ,3M* 

miQO  eP^coP°  Panlîcniï  commillario  à  fens  cangic  negotium  &  intereft  ,  feu 
nJratean  ttf.  fede  apoftohea  deputato  ,  prout  conf-  tangere  fie  interefle  poterie  quomodolù 
tac  per  lirceras  quibus  prxfentes  func  bec  in  futùrum  ,  authoricate  apoftolicâ 
infîxx  ,  decanus  Ambiancniis  ecclc-  fupradid.1  ?  tenore  prxlentium  damus 
lia;  rcverentiani  ,   honorcm  fie  man-  in  mandaris ,  iplbfque  &  eorum  quem- 
datis  apoftolicii  hrmiter  obedire.  Nove-  libet  requirimus  fie  monemus  canorucè, 
ricis,  révérende  pater ,  quùd  manda-  quatenus  contenus  &  expreflîs  in  prac- 
tum  veftrumcui  mca  prxlcns  referiptio  didis  literis  apoftolicis  pareantefficaci- 
cft  infixa  ,  adimplere  non  potui ,  quia  ter  &  intendant ,  ipfaque  complcanc  fit 
nobilis  virbonx  memorixdominusTho-  obfervent  cum  diligenria  &  effedu. 
mas  de  Subuudia  canonicus  noftrx  Am-  Quod  nifi  fecerint ,  fie  elapfo  fcx  die- 
bianenlïs  cctleiîx  décelât  die  Vcneris  rum  termino  port  notiheationem  fie  in- 
ultima  prxterita $  quod  veftrx  revercn-  fmuationem  prxmiflorum  fie  prxfenrium 
dx  paternirati  tenore  prxièntium  lîgni-  fibi  fadam ,  quorum  altcrum  *  duos  pro  •  diemm. 
fm  f.camus  ,  fie  *  l'uper  hoc  veftra  reve-  primo,  duos  pro  fecundo  fie  reliquos 
renda  patertutas  videat  quid  lie  agen-  duos  pro  tertio  termino  fie  uno  edicto 
dum.  Datum  fub  figillo  nottro,  die  Lu-  peremptorio  ac  canonica  monitionepro 
nx  poft  feftum  beati  Andréa:  apoftoli,  omnibus,  ipfis  fie  eorum  cuilibet  fuper 
anno  Domini  m.  ccc.  xxxiv.  OUI-  hoc  prxr'etimus  fie  etiam  affignamusad 
BUS  quidem  apoftolicis  fie  alns  lupra  prxmiflà  in  prxdidis  litteris  apoftolicis 
icriptis  literis  exhibitis  fie  oftenfis  fie  i  contenta  plcniùs  fie  exprefla  facienda , 
nobis  recepris,  vifii'quefic  diligcnccnnf-  adimplenda  fie  cum  diligcmia  fie  efïcdu 
pedis,  nobis  humiliterfupphcaruntprx-  oblervandaj  in  ipfo*  fie  eorum  quemli- 
didi  procuratores  ,  nominc  quo  fuprà,  bec  contradidores  &  rebelles  fie  ctiam 
uc  nos  contenu  in  prxdidis  literis  apof-  négligentes ,  elapfo didorum iex  dierbm, 
uiliui,  quantum  in  nobis  cft  fie  ad  nos  termino  in  antea  fie  canonica  moni- 
©ofeitur  pertinere ,  conrirmare  fie  ipfis  tione  prxmiua,  fufpenfionis  fie  excom- 
noitrum  aûcnlum  fie  conlcnfum  prxbere  municationis  lententiam  iêcundùm  fua- 
pio  mtuitucuraremus.  Nos  attend  entes  rum  qualixates  perfonarum  fêrimus  in 
&  confideranres  piam  fie  devoram  con-  iis  feriptis  ;  abiolucionem  omnium  qui 
icientiam  fie  ulrimam  voluntatem  didx  prxfatas  noftras  fencentias  feu  aUquaro 
ét  inclytx  memonx  dominx  Joannx  rc-  earum  incurrerint ,  nobis  fie  fuccelFori. 
ginx  quondam  Francorum  fie  Navarrx,  bus  noftris  epifeopis  Panficnfibus  fpe-  • 
ac  cotis  viribus  cupiences  fie  non  imme-  ciaiieer  refervamus.  In  quorum  prxmiC 
rico  affedantes  iandi  fie  divim  cultùs  forum  ceftimonium  fie  munimen,  prx- 
augmentum  fie  ctiam  incrementum  ,  ac  fentes  literas  feribi  fie  figilli  noftri  ap- 
volences,  tanquàm  filius  obedientix ,  in  penfionc,  uni  cum  figm  fie  fubfcnpno- 
omnibus  fie  per  omnia  voluncau  fie  bc-  nis  pubUci  notani  inrrafcripri  appofi- 
ncplacitis  didi  domini  papx  fie  landx  cionefecimus  coramuniri.  Datum  fie  ac 
iedis  apoftolicx,  uc  tenemur ,  bénigne  tum  in  domo  nodra  apud  Genciliacunrt 
confentire  j  prxdidorum  procuratorum  anno  Domini  m.  ccc.  xxxv.indidiona 
lupphcationi  fie  requeftx annuentes  be-  tu.  die  xxvm.  menfis  Aiiguiti  ,ponti* 
nigniter  fie  gratanter,  ac  etiam  congau-  ficacûs  fandiuimi  in  Chriuo  patris  fie 
dentés,  quia  reperimus  prxdida  juftè  domini  noltri  D.  Dcncdidi  dirinâ  pro* 
6e  rite,  prout  in  didis  litteris  apoitohcis  videntiâ  papx  XII.  anno  ï.  prxfencibus 
plcniùs  continctur,  eûc  fada  }  omniafic  vencrabilibus  fie  diferecis  viris  domini* 
imgula  in  prxdidis  literis  apoltolicis  con-  fie  magiflris  Philippo  de  Turmaco  ca* 
tenta  plemùs  fie  exprefla  ,  in  quancum  nonico  Laud.  Peuo  de  Nivernis  cano- 
mcliùspofTumus  fiedebemus,prxdidâau-  nicode  Princeriaco  Niverneniisdiaec*. 
thoritate nobis commùla  ,  fie  qui  fungi-  fis,  Jacobo  de  Mediolano  authoricate 
mur  in  hac  parce,tenore  prxlènrium  con-  apoltohcâ  publico  nocario  ,  fie  Joanna 
firmamufi^alvoiurenoicroôeûicccirorura  Paamitr  litentiato  in  artibus,  ac  non* 
xjoicrorum  epifeoporum  Paridenfium  in  nullis  reftibus  a<i  prxmirtà  rocads  fpe- 
pr.-rmillis  Se  quolibet  prxrnillorum.  Et  cialiccr  fie  rogatis.  Sequitnr  fitkfcripti»  ru- 
ut  prxmiila  in  prxdidis  apoftolicis  li-  tarit. 

teris  contenta,  utiliùs fie  firmiùs  ac dili-       Et  ego  Matthxus  Vcherin  de  Orno* 

Sent  m  s  oblcrvcntur,  omnibus  fie  fingu-  co  clericus,  pûblicus  authoricate  apof*- 

s  c|uibulcumque  fit  cujufvis  ftatus ,  oc-  tolicâ  nocarius  ,  prxmiûi»  omnibus  H 
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—           fingulis,  dum  fièrent  fie  agerentur  ,dida  mefmes  ont  6c  prennent  en  main  6c  s'en 

a*,  ijjj.    jje  XXIX.  *  menfis  Augufti  praedidi ,  font  fort  en  toutes  choies  en  ce  cas  con- 

r*opriMTin.  prout  fuperiùs  adnotatur ,  uni  cumtef-  joindement  fie  principalement,  chacun 

tibus  fupraferiptis  prxfens  adfui  ;  &  ea  de  eux  pour  le  tout ,  fans  aucune  divu 

fideliter  publicando ,  hic  me  fubfcripfi,  fion  faire  l'un  de  l'autre  &  au  mieux 

ac  fignum  meum  confuetum  huic   apparent ,  affermèrent  fie  en  borme  ve- 

feu  pubiico  inftrumcnro  ....  ac  in  futu-  nté  recognurent  en  dire  par  devers 

ris  feu....  uni  cum  figillo  prardidi  domini  «ous ,  eux  avoir  convenance  &  encore 

epifeopi  Pariûenfis  in  teftimonium  pras.  convenancent  expreflement  à  fonder  fie 

mifïbrum .  .  Sifflé  M.  Huche-  faire  faire  bien  fie  fouffifamment  i  leurs 

h.in.  propres  cous ,  périls  fie  defpens ,  dedans 

Collationatum  ex  originali  per  quatre  ans  prochains  entrefuivans  ,  i 

nos  notarios  fubfcriptos ,  anno  Domini  compter  du  jourd'huy  ,  dedans  ledid 

m.  d.  die xv.  menfis  Aprilis.  Signé  ,  Ber-  hofpital  en  l'oneur  &  i  la loenge defuf- 

trandi  é-  Meuchot.  diz  une  chapelle,  &  à  douer  icellede- 

Collationné  fur  ladite  copie  collation-  dens  iccux  quatre  ans  de  xvi.  livres  de 

née  en  parchemin,  ce  fait ,  rendue  par  parilis  rente  annuelle  &  perpétuelle  tous 

les  notaires  gardes-notes  du  roy  au  enaf-  admortis  de  tous  feigneurs  pour  le  cha- 

tclet  de  Paris  fouffignez.  Ce  jourd'huy  pelain  perpétuel  qui  pour  le  temps  cft 

xvu.  Janvier  m.  dc.  lx.  Signé   &  fera  aud.  hofpital  inftitué  defd.  fon- 

&  Guichaud.  Copie  aux  archives  du  dateurs  ou  du  patron  i  qui  il  appartien- 

coSege  de  Bourgogne.  dra ,  pour  faire  &  célébrer  illec  Se  en 

lad.  chapelle  fans  ceflèr  les  offices  di- 

Dotation  du  chapelain  de  thofpital  de  S.  vins  fie  tout  ce  qui  y  appartient  bien 

Julien  des  menefiriers.  dévotement  8c  duement  â  la  manière 

accoutumée  ez  eglifes  parochies  ou  hof- 

ATous  ceux  qui  ces  prefentes  let-  pitaux  maifons  de  Dieu  de  Paris ,  fie 
très  verront  Se  oiront .  Jehan  de  avecque  ce  i  rendre  &  payer  paifibie- 
Milon  garde  de  la  prevofte  de  Paris  ment  &  i  plain  chacun  an  fans  ceflèr 
falur.  Sçavoir  faifons  que  pardevant  nous  des  ores  endroid  ,  jufqucs  à  tant  que  la- 
pour  ce  furent  en  jugement  en  leur  dide  chapelle  foit  douée  defd.  xvi.  1. 
propre  perfonne  Huet  le  Lorrain ,  Jac-  par.  de  rente  amortie ,  6c  affignéc  bien 
quet  le  Cloourier  gueites  du  roy  noftre  &  fouffifaument  aud.  chapelain  pour 
fire  de  fon  palais  de  Paris ,  Perrot  de  faire  &  accomplir  lefd.  offices  fie  tout 
•      Roan  gueite  d'iceluy  feigneur  de  fon  ce  qui  y  appartient  fi  comme  eftdidj 
chaftel  de  Petit-pont  de  Paris ,  Jehan  chacun  an  aux  quatre  termes  i  Paris 
de  Chaumont  gueite  dudit  feigneur  de  accoutumez  à  un  chapelain  qui  illec  eft 
fon  chaftelet  de  Paris  ,   Jehan  des  ou  fera  mis  &  inftitué  dc  par  eux  pour 
Chams  ,  Colinet  le  fiez  Parilëtte  des  faire  Se  accomplir  lefd.  offices  divins , 
Naquerets ,  Gaultier  Bienvienant  fie  fi  comme  par  deflus  eft  devifé  ,  feize 
Guille  le  Froumagier,  tous  meneftriers  livres  de  parifis,  i  chacun  d'iceuxter- 
&  confrers  d'un  hofpital  ou  maifbn-  mes  quatre  livres  par.  Et  enfement  ac 
Dicu  nouvellement  fondée  &  eftablie  querre  livres  &  trouver  i  leurs  cous, 
de  eux  i  Paris  en  la  rue  de  S.  Martin  fans  delay  ,  toutes  les  chofes  neceflai- 
en  l'oneur  &  loenge  de  Dieu,  de  la  faine-  rcs  qui  illec  faudront  aud.  chapelain  i 
te  Trinité,  de  N.  D.  de  monfeigneur  faire  Se  accomplir  lefd.  offices  divins 
S.  George  ,  Julian  ,  Génois  fie  de  toute  fie  tout  ce  qui  appartient  &  peut  appar- 
ia fainte  cour  de  Paradis ,  pour  heber-  tenir.  Et  promiftrent  lefd.  meneftriens 
cier  fie  recevoir  les  poures  paflàns  fie  pour  eux  ez  noms  deflufd.  fi  comme  die 
Fouftcnir  les   malades  venans   audid  eft ,  enfemble  8c  chacun  d'eux  pour  le 
hofpital  par  ceux  qui  pour  le  temps  font  tout,  par  leurs  fermens  faids  de  leur 
&  feront  eftablis  i  garder  maintenir  &  bon  gré  folemnellement  pardevant  nous 
gouverner  iceluy  des  biens  &  des  au-  touchiéasfains  évangiles  dc  Dieu,  que 
mofnes  qui  à  iceluy  viendront  &  feront  eux  toutes  les  chofes  deflus  ôc  deftoubz 
donnez  félon  la  faculté  d'iceux  y  lefquels  eferiptes ,  de  point  en  point ,  félon  leur 
meneftrians  fie  confrères  deflus  nom-  teneur ,  tiendront ,  garderont ,  enterine- 
mez ,  ez  noms  de  eux  8c  dc  tous  les  ront  fie  accompliront  fans  enfraindre 
autres  confrères  fie  confuers  prefern  8c  en  aucune  chofe  ,  Se  que  contre  aucune 
avenir  dud.  hofpital  que  il  en  leurs  d'icelles ,  par  eux  ne  par  aultre,ne  ven- 
propres  fie  privez  noms  ,  comme  eux.  dront  ne  venir  feront  ,  procureront  , 

confencironc 
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confcncironr  ne  fouffriront  à  faire  tenir  l         ,   _   ,  i 

quelle  que  elle  fuft  dorefenavant.  Et  de  F^nes  tvefyue  de  Parti  cen- 

quant  à  toutes  les  chofes  dcHIdditcs  fie  """t      tha^en"  de  S  ,1*  ie«  *j 

chacune  garder,  entériner  &  accomplir  ^f"*™?  »  «  /<«'  ragmeesles Uttrts 

fî  comme  deffus  cft  devifé ,  lcfdids  me-  £/,           1  x              1   !'  ^ 

neftriens  conjointement  6c  principale-  f'lle  '            £         ï0KrtceIIe  »  & 

ment,  chacun  d'eux  pour  le  tout,  onc  <*nurttjjement  dm  roy. 

obligé  exprefJcment  &  fournis  du  tout  T  T  Niverfis  prefentes  litteras  infpec-  '    ■  ■■» 

&  fpecialcment ,  fans  aucune  exception  turis  Fulco  Dci  gratii  Parifienfis  A*- 

de  raid  ou  de  droit,  eux,  leurs  hoirs,  epifeopus  fàlutem  in  eoquieft  omnium 

tous  leurs  biens,  les  biens  de  leurs  hoirs  vera  falus.  Quanto  gregem  cui  licet 

meubles  &  immeubles  prefens  fie  à  vc-  immeriti  difponente  Domino  prefide- 

nir,  quiex  qu'ils  fuient  &  en  queleon-  mus  profpicimus  pus  fie  Deo  gratis  ope- 

que  lieux  ,  à  juflicier ,  contraindre ,  fai-  ribus  afpirari ,  tanto  reddimur  promp- 

fir,  arrefter,  lever,  exploiter  fie  exe-  tiores  ut  eorum  votis,  quantum  cum 

cuter  toutes  fois  fie  quantes  quemeflier  Deo  poffumus  favorabdirer  inclinemur} 

lera  ,  a  la  requefte  du  porteur  de  ces  "t  per  hoc  alliciantur  fîmilibus  fie  eorum 

lettres,  fans  autre  précaution  porter,  devotio  propenGus  augeatur.  Sane  ad 

avoir  fie  remonftrer  fans  delay  ,  ne  eux  noftram  accedentes  prefentiam  diledi 

ou  aucun  appeller  pour  cet  lettres  ente-  fdii  Guillelmus  Anna  âeutator  fit  Hen- 

nner  ,  fie  jufques  a  plain  accomplifle-  "eus  de  Montdidier  magiflri  feu  gu- 

ment  de  ces  prefentes  ,  par  nous  fie  nos  bernatorcs  hofpitalis  pauperum  S.  Ju- 

fuccefTeurs  prevofb  de  Paris  ou  par  Iianifundati  Parifiisin  vico  S.  Martini 

quelconque  autre  jufbce ,  une  ou  plu-  per  joculatores  feu  hiftrioncs  Parifiis 

heurs,  que  led.  porteur  voudra  eihre,  eiedi  ad  magifterium  feu  gubernationem 

fans  nulle  autre  juflice  advouer  ni  re-  didi  hofpitalis  per  joculatores  fèu  hif- 

clamer  en  ce  cas  j  fie  avec  ce  leurs  corps  triones  predidos  >  aififtentibus  fibi  mul- 

à  mener  fie  tenir  en  prifon  fermée  oui-  ns  ex  joculatonbus  fie  hiftrionibus  fu- 

tre  le  guichet  de  chaftelet  de  Paris  ou  pradidis ,  nobis  exponere  curavtrunc 

ailleurs  là  où  ils  feront  trouveE  ,  à  leurs  quod  ipfi  magiflri  fie  joculatores  feu  hif- 

cous.  Et  renoncicrent  expreflcment  en  triones  fervore  devotionis  accenfiquam- 

ce  faid  par  leurfd.  fermens  à  conven-  dam  capellaniam  quam  in  honore  B.  Ju- 

tion  de  lieu  fie  de  juge,  au  bénéfice  de  lianî  infra  didum  hofpitalc  fieri  fecerunt 

diviûon,  à  tous  droids  eferipts  ou  non  pro  falutc  animarum  fuarum  fie  divini 

eferipts ,  i  toutes  couflumes ,  conflitu-  cultûs  augmento ,  de  bonis  eorum  ad- 

tions  ,  exemptions  ,  loys  fie  efkabliue-  mortifàtis ,»  ad  opus  unius  capellani  per- 

jnens,  à  toutes  exceptions  de  fraude,  petui  ibidem  divina  officia  celebraturi, 

force ,  lefion,  circonvention,  à  condt-  de  xx.  lib.  parif.  annui  perpetui  fie  ad- 

tion  non  deufi  ,,ou  pour  non  caufe,  ou  mortifati  redditûs  dotare  cupiebant,  fie 

pour  caufe  non  jufte  ,  à  ce  que  eux  ipfos  redditus  eidem  capellz  ad  opus 

jpuuTcnt  dire  que  autre  chofe  ait  efte  didi  capellani  jam  affignaverant  fie  de- 

faide  ,  dide  ,  eferipte  ou  accordée  derant  fie  poteftatem  ad  hec  facienda  ha- 

que  ce  que  deiTus  efl  efeript  fie  devifé ,  bebant  »  prout  docuerunt  per  quafdam 

au  droid  difant  gênerai  renonciation  litteras  figillo  prcpofiturc  Parif.  hgillatas 

non  valoir,  fie  à  quelques  autres  chofes  continentes  poteftatem  didorum  magif- 

qui  valoir  ne  pourroient  advenir  contre  trorum ,  neenon  einptionem  ,  affignatio- 

la  teneur  de  ces  lettres  ni  le  faid  con-  ne  m  ,  donationem  fie  admortifationem 

tenu  en  ces  prefentes.  En  tefmoing  def-  reddituum  predidorum  ,  quorum  ténor 

quelles  chofes  deûufdidcs  nous  avons  inferius  inferitur,afJèrentes  infuper  quod 

mis  en  ces  lettres  le  feel  dclaprevofto  fandiffimus  in  Chrifto  pater  aedominus 

de  Paris  l'an  de  grâce  m.  ccc.  xxxi.  nofterD.  Clemens  divinâ  providentii 

le  Mercredy  xxi.  jour  du  mois  d'Aouft.  papa  fextuspatronatum  feu  prefentatio- 

Sigtt  :  Estienkje  on  de  Maante.  nem  dide  capelle  ipfis  magiftris  feu  gu- 

Cepii  frr  i'onynui  inventorié  G.  7.  bernatoribus    fie  eorum  lucceflonbus 

conceûcrat ,  prout  continebatur  plenius 
in  litteris  apoftolicis  fuper  dida  con- 
cciTione  confedis,  quas  nobis  exhibue- 
runtoriginaliter  fie  quarum  ténor  inre- 
rius  inferitur.  Undc  nobis  fupplicarunt 
humditcr  magiflri  feu  gubernatores  pre- 
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 ,  didi ,  fuo  &  didorum  joculatorum  feu  ipfb  cclcbrantcm  juvenc  in  canrando 

ah.  1)4^.   hilt.rionum  nomine,  quaterius  didam  cum  nota ,  ôc  didis  juvantibus  mimf- 

capellam  ut  premittitur  fundatam  ôc  crent  expenfâs  quas  pro  hajaimodi  juva- 

de  didis  xx.  hb.  rcndualibus  dotatam  mine  merucrinti  atiàs  cum  nota  mini- 

in  pcrpccuum  beneficium  ecclefiafticum  me  celebrare  teneatur,  III.  hem  ordi- 

treare  5c  erigere ,  6c  eam  fie  creatam  6c  namus  quod  didus  capeUanus  ôc  ejus 

eredam  ad  eorum  prefentationem  di-  fucceflbres  qui  fuerint  pro  tempore , 

ledo  nobis  iw  Gbrilto  Johanni  de  Vil*  didis  fellis  annualibus,.  B.  Marie  rclti- 

lafibus  prtfbyfCIfo  Suclfioncnfis  diocefi*,  vitatibus ,  in  dido  fcfto  S.  Juliani ,  ma- 

quem  prcfèntwliter  prtfôntabant ,  con-  tutinas  6c  in  vigiliis  vefpcras  cum  nota 

terre  dignatfcmur  ,  ordmando  de  fervi--  cantare  vcl  por  alium  cantari  facere  te- 

rk>  quod  rdem  prefbittw  ôc  ejus  fuceek  neatur ,  dum  camen  didi  magiftri  Jeu 

fores  cfài  crimt  pro  tempore  dide  ca.»  gubernatores  minillrent  adjuvantes  uc 

pdlanie  capellani  facere  in-  dida  ca.  iuprà  ;  aliis  non  ttneatur  cantare  cum 

ptila  6c  obïequi  perpétué  cenebuntur ,  nota.  IV.  Item  ordinamus  quod  didi 

ikut  nobis  expediens  videretur.  Nos  au-  magiftn  habeant  in  didarum  millarum , 

tem  iplos  i«  fûo  tam  laudabili  propo-  matutinarum,  vefperarum  Ôc  aliis  cele- 

iko  confortàfé  Volentes  ac  y  clame  %  di-  brationibas  de  luminan  necefTario  luis 

vini  Cultôs  augmentum,  ac  defideran^  fumptibus  providere.  Preterea  predidi 

tes  bonorttm  que  if!  dida  capellania  magiftri  feu  gubernatores  ,  quo  iuprà 

fient  elle  participes ,  vifîs  ac  diiigertter  nomine ,  fub  ypotheca  6c  obligations 

per/peûis  lit  te  ri  s  apoftolicis  ôcregiisfu-  didi  hofpicalis  fumptibus  6c  expeniispre- 

pradidis  ,  tonfideratifque  ac  diligenter  dido  capellano  pro  tempore  Ôc  ejus  luc- 

attentis  qUe  fuerint  in  hac  parte  con-  ceflbribus  qui  pro  tempore  fuerint  capel- 

fideranda  6c  attendenda  6c  que  ad  hoc  lani  capellanie  memorate  iuificientem 

noftrum  movere  debuerint   animum,  ôc  bonam  hofpitationem  fîve  dumum 

ipforum  fupplicationibus  intenti.  I.  Dio  juxta  vèl  prope  hofpitale  predidum 

tam  capcllahiam  fundatam  ut  pfemir.  affignare  teneantur  ,  ut  propter  loci 

tient  6c  dotatam  in  perpetuam  capella-  vicinitatem  dide  capclle  iibentius  de- 

niam  feu  perpctuum  beneficium  cccle-  fèrvire  valeat  ÔC  miûàm  quotidie  hora 

fiafticum  ereximusôccreavimus,aepre-  predida  celebrare  ,  quam  capellanus 

fentium  tenoie  erigimùs  6c  creamus,  predidus  inhabitabit ,  in  dida  capclla- 

Ô£  ad  didam  capellaniam  predidam  erec*  nia  fua  perfonaliter  reûdendo ,  ad  quam 

tam ,  ut  premittitur  Ôc  creatam ,  didum  perfonalem  refidentiam  ipfùm  adftric- 

Joharinem  de  Villaribus  fiobis  pet  die*,  tum  eflè  volumus  Ôc  decernimus,  quam 

tos  magiftros  feu  gubernatores  prefert-  primum  dida  habiucio  Ji ve  domus  uc 

tatum ,  ad  eorum  préfet!  tationerfl  ad-  prefertur  fîbi  fuerit  aifignata  ,  mil  per 

mlfiiinis  ôc  didam  capellaniam  fibi  coii-  nos  vel  fucceflbres  nolfros  fuper  hujuf- 

tulimus  incuitu  pietatis ,  ftatuentes  6c  modi  non  refidentia  difpenfetur.  Ccre- 

ordirianEesquôd  capellanus  qui  prètern*  mm  quia  cradimus  ÔC  Terifimilicer  opi- 

pore  capellaniam  obtinebit ,  nid  in  fa-  namur  capellaniam  predidam  augeri  dc- 

cerdotem  promotus  fuerit  infra  annum  bere  majoribus  ÔC  amplioribus  redditi- 

à  die  adepte  pacifice pollêflibnis dide  ca-  bus,  refervamus  nobis  ôc  fuccellonbus 

ptîllanic  hdmetahdam,  (t  faciet  ad  fa-  noitrisepifcopi»  Parifienfibus  plenariam 

cétdotium  de  ordine  in  btdinem  ftatu-  potcflatcm  premifOs  omnibus  per  nos 

cis  telnporiblis  promovéri.  II.  Item  fbu  liatutis  ôcordinatis  ut  prefertur  augendi, 

tUiinus  ôc  ordinamus  qUÔd  quicumque  interpretandi  ,  deelarandi  ,  Ôc  fi  opus 

fuerit  prd  terttpore  dide- capellanie  ca-  fuerit  mutatidi,  ficut  nobis  vel  eifdem 

jiellanus,  fitigulis  diebus  linam  miiTam  fuccefloribus  vifum  fuerit  expedire  ;  per 

fubmilTà  vocëîtl  fdlis  drtd  Vel  circa.ad  prcmifTa  quoque  Vel  aliquod  premilTo- 

aïtare  B.  Juliatii  in  dida  capella  cele^  rum  juri  parochkli  in  nullo  derogari 

brare  teheatiir,  Vel  per  alium  preïbite-  volumus ,  quinimo  jura  omnil  parochia- 

nini  facere  èelebrari  ,  exceptis  dieb\is  lia  in  dido  hofpitali  ôc  ejus  pertinenau 

Dbminieis,  feirisquinque  anniulibUs  6c  parochiali  ecclefie  refervamus,  probi- 

B.  Marie  feftivitatibus  ac  fefto  fandi  bentes  prefentium  tenore  fub  excom- 

fiiîiani,  quibus  Héftis  mflTa  quam  ctle^  municationis  pena  capellano  predido  ôc 

brabic  Vel  celebrari  faciet  edebrabirur  ejus  fucceiToribus  qui  fuerint  pro  tem- 

cum  nota,  dùm  tâmen  didi  migiftri  pore  ,  ne  in  dido  hofpitali  aliqua  facra- 

fèu  gubernatores  provideant  fibi  de  cle-  menta  ecclcfiaftica  abfquc  expreffa  li- 

ricis  vel  prelbiteru  qui  i^firni  vel  jpr»  centia  vel  confenfu  curati  in  cujus  pa- 

jrechia 
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rbchia  didum  hofpicale  eft  conftroc  hec  vcrba  :  A  TOUS  CEUX  QUI  CES  . 

tum ,  quovis  modo  miiiiftrarc  prefumat.  PRESENTES  LETTRES  VERRONT  w* 

Ténor  vcro  licterarum  apoftolicarum  6c  orront,  Guillaume  Comonc  garde 

predidarum  fequitur  &  in  hec  verba  :  de  la  prevofté  de  Paris  faluc.  Sçavoif 

CLEMENS  cpifcopus  fervus  fervorum  faifons  que  pardevanc  nous  vinrent  en 

Dei ,  ad  perpétua  m  rei  memoriam.  Be-  jugement  en  propres  pcrfonnes  Guti-> 

nigno  funt  illa  concedenda  favore  per  laume  Amy  fieureur  6c  Henri  de  Mooi 

que  divini  cultûs  augmentum  6c  Talus  didier  maiftres  6c  gouverneurs  eftablis 

proveniunt  animarum.  Sanc  oblata  no-  des  jongleurs  6c  meneftriers  en  l'hofpi- 

Ms  pro  parte  diledorum  hliorum  jocu-  tal  S.  Julien  fondé  d'iceux  i  Paris  en 

latorum  feu  hiftrionum  Parifienfium  pe-  la  rue  S.  Martin  fi  comme  il  nous  ap- 

titio  continebat  quàd  ipfi  dudirérvore  parut  par  lettres  fcellées  du  feel  de  la 

devotionis  quoddam  hofpicale  paupe-  prevofte ,  defquelles  la  teneur  s'enfuit  i 

rum  in  vico  S.  Martini  Panlienfisôc  in-  A  TOUS  CEUX  qui  ces  prcfêntes  1er-  -■   ■  " 

fra  illud  quandam  capellam  in  honore  très  verront  Guillaume  Common  garde  A"'  ,,4} 

B.  Juliani  canonice  ficri  feccrunc  pro  de  la  prevofté  de  Paris  falut.  Scavoir 

*  falute  animarum  fuarum  6c  divini  cuU  faifons  que  pardevanc  Hugues  6c  Pierre 

tus  augmento,  didamque  capellam  à  de  Moncigny  clercs  notaires  jurez  efta- 

bonis  eorum  admorcifàcis  ad  opus  unius  blis  de  par  leroy  noftre  lire  auebafte- 

capellani  perpetui  ibidem  divina  officia  let  de  Paris  6c  aux  choies  qui  enfuivent 

ceiebraturi  de  xx.  lib.  parif.  annui  6c  faire ,  ouyr  ,  mettre  en  forme  publique 

perpetui  redditus  cupiunt  dotare  >  qua*  6c  à  nous  rapporter  6c  en  lieu  de  nous 

re  pro  parte  ipforum  fuit  nobis  humiliter  commis  renvoie*  pour  ce  perfonnclle^ 

fupplicatum  ut  duobus  in  hujufmodi  ment  eftablis ,  par  advis  des  naguère* 

menefteriorum  magiftris  per  dictos  jo-  Guillaume  Bonnet  guette  du  palais  le 

culatores  6c  hiftriones  deputandis  jus  pa-  roy  noftre  lire ,  Jacques  lAnglois ,  Per* 

tronatûs  ejufd.  capelle  ,  quèdque  pre-  rot  de  Rouen  guette  du  Petit-pont  4 

fentare  perpetuum  capellanum  ad  ip-  Guillot  le  Formagier ,  Loys  le  ClofUcr 

fam ,  quodens  ipfam  vacare  concigeric,  guette  du  palais  deffufdid  s  Johannin 

valeant,  concedere  de  fpeciali  gracia  le  Lorran,  Jacques  le  Mafficr,  Jehan 

dignaremur.  Nos  itaque  volentes  eofd.  le  Vidaulx  ,  Lorenc  l'Efcuier ,  Thomak 

joculatores  6c'  hiftriones  in  hujufmodi  fin  Chevalier ,  Gilles  Deufy ,  Laude  de 

eorum  laudabili  propofico  confovere,  Comua,  Guillot  deSoifTons,  Thibault 

cariffimi  in  Chrifto  filii  noftri  Philippi  rc-  de  Chaumon ,  Guillemin  Fronc ,  Guil* 

gis  Francorum  illuftris  ac  eorum  jocu-  laume  de  la  Quiecairne  ,  6c  Simonet 

lacorum  6c  hiftrionum  fupplicacionibus  Narmas,  cous  meneftriers  6c  jongleurs  en 

inclinati ,  predidis  duobus  magiftris  per  la  ville  de  Paris ,  fi  comme  ils  difoient, 

didos  joculatores  6c  hiftriones  pro  tem-  affirmèrent  en  bonne  vérité  que 'eux  6c 

pore  deputandis  jus  patronacus  ejufd.  tout  le  commun  defdics  meneftriers , 

capelle ,  ita  quam  primum  dida  capella  par  confeil  6c  délibération  avoient  6c  ont  i 

dotata  fuerit  ut  prefertur ,  idem  fie  de-  raid,cftabli  6c  inftiruc  Henriet  de  Mon. 

putati  perfonam  idoneam  que  inibi  per-  didier  6c  Guillawne  Amy  fleuteurs  maif- 

pecuè  teneatur  miflàm  6c  alia  divina of-  très  6c  gouverneurs  en  leur  hofpitalS. 

hciacelebrare  ad  didam  capellam  ,  quo-  Julien  aflîs  en  la  ru  ci  S.  Martin  pour  gar- 

tiefeumque  eam  vacare  concigeric  va-  der,  gouverner,  requérir,  pourchaffcr 

lcant  epifeopo  Pari  fienfi  qui  eftprotem-  6cdeftendrc  tous  les  biens  ,  caufès  6c 

pore  prefentare  ,  falvo  jure  parochialis  befbgnes  d'iccluy  hofpital,  6c  pour  faire 

ecclefie ,  audoricacc  apoftolica ,  cenore  tout  ce  qu'à  tels  maiftres  6c  gouver- 

ftrefentium  concedimus  de  gracia  fpecia-  neurs  apparcienc  ,  6c  toutes  aultres  cho- 
i.  Nulli  ergo  omnino  hominum  liceat  fes  quelconques  au  nom  6c  fcour  ledid 
hanepaginam  noftre  conceffionis  infrin-  hofpital ,  6c  pardevanc  lefd.  notaires  ju<- 
gère ,  vel  ci  aufu  temerario  contraire,  rez  les  defTufdids  tous  enfemble  coin.. 
Si  quis  autem  hoc  actempeare  prefump-  me  faifànt  la  plus  grande  6c  la  plus 
feric ,  indignacionem  omnipocencis  Dei  faine  parcie  dud.  commun ,  au  nom  d'eux 
6c  bcacorum  Pctri  &  Pauli  apoftolorum  6c  dud.  commun ,  encore  firenc ,  inftu 
ejusfenoveric  incurfurum.  Dacum  Ave-  cuérent  6c  eftablirent  les  defTufdids 
nioneiv  id.  Apriiis,  poncificatûs  noftri  Henriec  6c  Guillaume  maiftres  &gou- 
anno  fecundo.  ITEM  cenor  liccerarum  verneurs  d'iceluy  hofpital,  en  leur  don* 
fjgillo  prepoficure  Parif.  figillarc-um ,  nant  plain  pouvoir  audoricé  6c  man- 
de quitus  habetur  mencio  ,  fequitur  in  dément  efpecial  au  nom  comme  deflus, 
Tme  11.  Part.  11 1.  N  nnn  ij 
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" — ■  de  garder,  gouverner  &  defrendre  led.  alfignées  par  eux  en  douaire  &  fonda. 

"  1*43'    holpital,  cous  les  biens  caufes  ôe  be-  tion  de  ladide  chapelle  pour  la  îublten. 

fognes  d'iceluy ,  de  plaidoyer  mefticr  cation  d'un  chapelain  perpétuel  eftably 

eftanc ,  tant  comme  demandant ,  qu'en  en  iceluy  pour  le  divin  fervice  faire ,  lal 

deflfendant  ,  de  faire  couC  ce  qui  àplai-  quelle  chapelle  fera  du  patronage  &  pre- 

doirie  appartient,  peut  ôe  doibt  appar-  fentacion  de  deux  m  autres  eftre  eUeus 

tenir,  de  recevoir,  pourchaiTcr  ,  reque-  d'orefenavanr  par  lefdids  jongleurs  fie 

rir,  demander  fit  avoir  tout  ce  que  deub  meneftriers  de  la  ville  de  Paris»  ôe  de 

eft  ôe  fera  aud.  hofpical,  de  quitter  Se  la  collation  fit  inftitution  dudid  evefque 

donner  lettres  de  quittance  fi  mefticr  de  Paris  ôe  de  les  fuccefîeurs ,  fi  conv 

eft ,  d'obliger  quant  à  ce  que  did  eft  me  ils  confederenc  ces  ebofes  eftre  vrayes 

les  biens  dud.  hofpical,  ôe  défaire  tout  pardevant  nous ,  Iciqucls  xx.  livres  par. 

ce  que  did  eft  ôe  de  tout  ce  que  aux  de  rente  lefdids  maùtres  ôe  gouverneurs 

ebolès  defiùfd.  peut  ôe  doit  appartenir,  au  nom  dudid  hoipital  promirent  ga> 

promenant  ez  noms  que  defius  fur  l'o*  rentk  ôedeftendre  contre  cous  fie  envers 

bligation  des  biens  d'iceluy  hofpical  de  cous  de  cous  croubles  fie  empeichemenc, 

avoir  fie  garder  ferme  fie  eftabîe  tout,  aux  propres  couôsôedefpens  dudid  bof-' 

ce  que  par  lefd,  maiftres  ôe gouverneurs  pital ,  touces  fois  que  meftier  fera,  fie  à 

fie  par  chacun  d'eux  des  chofes  def-  non  venir  ou  faire  venir  contre  ce  que 

Juidits  fie  de  leurs  dépendances  fera  faid,  did  eft  par  aucunes  eau  telles  voyes  fie 

did  ,  ordonne  ,  pkidoyé ,  procuré ,  re-  malices  ou  aukrement  à  jamais  à  nul  jour 

cepec  8e  quitté ,  fie  payer  le  juge  fi  met  ou  cemps  a  venir }  fie  quant  à  ce  ferme- 

cier  eft.  Et  en  tefmoing  de  ce  nous ,  ment  tenir  fie  accomplir  fie  poux  non 

à  la  relation  defd.  notaires  jurez  aux-  venir  contre ,  lefdids  maiftres  fie  gou- 

quels  nous  adjouftons  foy  plainiere  en  verneurs  onc  obligé  ôe  pardevanc  nous 

ce  cas  fie  en  greigneur ,  avons  mis  en  obligérenc  ledicc  hofpical ,  cous  les  biens 

ces  leccrcs  le  leci  delà  prevoftéde  Pa-  d'iceluy  meubles  Ôe  immeubles» prefens 

ris  le  Dimanche  xix.  jour  d'Octobre  fie  à  venir,  à  jufticier  par  nous  fie  nos 

l'an  m.  ccc.  xliii.  AFFIRMERENT  fuccefleurs  prevofts  de  Paris,  fie  par  tou- 

en  bonne  vérité  commenc  iceux  maif-  tes  aucres  juftices  ibubz  qui  jurididion 

très  fie  gouverneurs,» dud.  hofpical  de  S.  ils  feront  fie  pourront  eftre  trouvez  , 

Julien  euflent  acheté  xx.l.  par  de  rente  pour  ces  lettres  du  tout  entériner  fie  ac- 

perpetuellc  à  l'oeuvre  fie  pour  caufir  d'i-  complir ,  renonçans  en  ce  ûià  à  toute 

celuy  hofpical  aflis  en  la  rue  S.  Martin  exception  de  mal  fie  de  fraude,  d'erreur 

parouTe  b.  Mcrry  ,  fie  procuré  eftre  fie  d'ignorance ,  à  coûte  aide ,  à  droid 

amorcis  lefdids  xx.  livres  du  roy  nof-  eferipe  fie  non  efeript,  à  toutes  voyes, 

rte  lire,  fi  comme  il  appert  par  les  caucelles, deftenfes , raifons, cavillations, 

lettre^  d'achape  fie  d'amorriilement  fur  oppoficions  contraires  aux  choies  defluf- 

cc  faides  ,  defqueiles  les  teneurs  font  dictes  fie  à  toutes  autres  choies  de  faid, 

cy-dedbubz  incorporées  j  ôe  pour  ce  que  de  droid  ,  de  lieu,  de  us  ôe  coutumes 

la  principale  attention  d'iceux  cftoit  ôe  qui  valoir  leur  pourraient  à  venir  con- 

eft  d'avoir  fondé  ôe  procuré  à  fonder  te.  tre  ces  lettres,  ôe  au  droid  difant  ge- 

did  hofpical  afin  qufle  divin  iervice  neralc  renonciacion  non  valoir.  La  ce- 

y  fuft  faid  fie  célèbre  pour  le  remède  neur  des  lectres  de  l'achapc  defdids  xx. 

de  eux  ôe  de  leurs  bienfaideurs  audid  livr^  de  rence  eft  cel.  A  TOUS  CEUX 

hofpical  -,  pour  ce  ils  cognurent  fie  con-  qui  ces  lettres  verront,  Pierre  Belagenc  a*,  ijjf» 

fédèrent  avoir  donné  fie  odroyé  ôe  de-  garde  la  prevofté  de  Paris ,  faluc.  Sça. 

laidé,  ôe  dez  maincenanc  devanc  nous  voir  faifons  que  pardevanc  nous  vincen 

•    donnenc ,  odroyenc  ôe  delaidcnc  perpe-  jugemenc  Guillemin  le  Vicomce  efcuyer 

cucllemcnc  lefdides  xx.  livres  parifis  de  lèigneur  d'Otbyolles,  ôe  afferma  que  de 

rence  a  l'ceuvre  ôe  pour  caufe  du  douai-  fon  propre  héritage  il  avoir  prenoit  ôe 

re'  Ôe  fondation  d'une  chapelle  édifiée  recevoir  par  chacun  an  hericablemenc 

dedans  les  circonférences  ôe  m  êtes  du-  lxit.  livres  parifis  de  rente  annuelle  Ôe 

did  hofpical  à  l'oneur  de  Dieu  ôe  de  la  perpétuelle  à  deux  termes ,  c'eft  à  fça- 

vierge  Marie  ôe  de  roonfieur  S.  Julien  ,  voir  la  moitié  a  la  fefte  de  l'Afcenfion 

laquelle  chapelle  eft  eflencié  en  cha-  de  N.  S.  ôe  l'aultre  moitié  à  la  fefte  de 

pelle  perpétuelle  ôe  bénéfice  ecclefiafti.  la  Toudains  en  ôe  fur  là  recepte  de  la 

que  par  révérend  pere  en  Dieu  M.  Fou.  vicomeé  de  Corbeille  qui  eft  à  prefenc 

que  par  la  grâce  de  Dieu  evefque  de  ôe  appartient  au  roy  noftre  firc ,  payées 

Paris  par  le  moyen  defdides  xx.  livres  par  an  aux  deux  termes  fii£dids  par  Ja 
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main  du  rccepveur  de  U  vicomte  de  fire  le  roy  lefdiâs  confrères  6c  confuers    Aw  |jit: 
Paris  efUbii  de  par  iceiuy  feigneur  le  au  nom  fie  pour  lediâ  hofpital ,  parl'of- 
roy ,  à  une  foy  fie  i  un  homage  ,  n  corn-  te  m  i  on  de  ces  lettres ,  ou  le  porteur  d'i. 
rae  il  difoit,  de/quels  lxiv.  livres  pa-  celles  (oient  mis  &  receups  ou  receu  en 
rifil  de  rente  annuel  ledid  Guillemio  ,  la  foy  fie  homage  dudid  noftrc  feigneur 
de  là  bonne  volonté  ,  fans  aucune  fani  le  roy  au  pronc  dudid  hofpital  fie  des 
de, force,  erreur  ou  decevanec,  par  le  confrères  fie  confuers  d'icelluy ,  nonob- 
Conleil  de  fes  amis ,  pour  Ion  grand  prof,  ftant  quelconques  droids  us  ou  coullu- 
fic  évident  ,  reconnut  fie  conrefla  luy  mes  de  pays  à  ce  contraires ,  auxquels 
avoir  vendu  fie  par  non  de  pure  fimple  U  renonça  expreuement  par  de  vant  nous4 
&  perpétuel  le  vente  quitte ,  cefle  fie  du  ce  accordé  dudid  vendeur  par  certain 
tout  à  toujours  héréditairement  rran! -  convenant  obligatoire  en  ce  folemnelle 
porte  farts  aucun  rappel  aux  confrères  ihpulanon  ,  que  doxeicnavane  comment 
fie  confuers  de  l'hofpital  de  monfieur  que  il  advienne  ,  il  ne  pourra  avoir,  de. 
S.  Julien  de  nouvel  fondé  à  Paris  en  mander  ou  recevoir  lefdides  lxiv.  liv. 
la  rue  S.  Martin  des  Champs  xx.  livres  pareils  de  rente  à  luy  appartenant  àc  de- 
parifis  de  rente  annuelle  fie  perpétuelle  meurans  d'icelles  lxiv.  livres  de  re  nte, 
a  panre  avoir  fie  recevoir  dorefenavanr  jufquee  a  tant  que  lefdids  acheteurs  ou 
dcldiâs  confrères  fie  confuers  fie  de  leurs  leurs  fucceffeurs  au  nom  fie  pour  le  prof, 
fucceûeurs  fie  de  tous  ceux  qui  de  eux  fît  d'iceluy  hofpital  ayent  eu  fie  receu 
Ce  de  leurs  fucccflèurs  auront  caufe  au  chacun  an  aux  termes  defTus  exprellez 
nom  fie  pour  ledid  hofpital ,  pour  Tac  fie  devifèz  lefdids  xx.  livres  parifis%lc 
croiflement  duquel  fie  afin  que  le  fervi.  rente  ,  r^eftoitque  ce  fuit  par  leurcoul. 
ce  divin  d'orefenavant  y  foit  plus  hono.  pc  ou  négligence  ouquel  cas  il  leur  fe- 
rablement  fie  plus  fufKfamment  célébré,  roit  impute  fie  non  pas  audid  vendeur^ 
ils  avoient  acheté  lefcuds  xx.  livres  pa.  promettant  lediâ  vendeur  par  la  roy  de 
rifîs  de  rente  en  fie  fur  la  recepte  aux  ion  corps  baillée  en  noftrc  main  fie  par 
termes  delluidicks  pour  la  fomme  deix.  ion  ferment  faid  aux  fainds  évangiles 
vingt  fie  x.  livres  pariiis  francs ,  quittes  de  Dieu  oardevant  nous,  que  contré 
&e  délivrez  audid  vendeur  qu'il  avoit  cet»  vente,  tranfport  fie  quittance  ou 
eues  fie  receucs  d'iceux  acheteurs  au  contre  aucune  des  chofes  defïufdids  no 
nom  dcfïufdiden  bonne  monnoye  bien  vendra,  aller  ne  venir  fera  à  nul  jour 
comptée  fie  bien  nombree  ja  tournée  fie  ou  temps  à  venir,  par  raiion  de  heri- 
convertie  à  Ion  proffit ,  fi  comme  il  con-  tage  ,  de  mineur  aage  fie  decepvance  t 
fefTe  fie  s'en  rient  a  bien  payé  parde.  ou  par  aulcun  art ,  engin  ou  cautele  ou 
varie  nous  ,  fie  d'icellc  fomme  il  quitta  autrement  que  ce  que  ce  foit,  en  quoy 
àtousjours  lefdids  confrères  fie  confuers,  ladide  vente  fi  comme  faideacfté  ga- 
Jediâ  hofpital  fie  tous  autres  à  qui  quit-  rantira ,  délivrera  ou  détiendra  à  tous, 
tance  pourroit appartenir,  lâns  aucunes  jours  auxdids  confrères  fie  confuers  fie 
«x  ception  s,  parmy  fie  pour  laquelle  Ibm-  audid  hofpital  fie  à  leurs  fuccelieurs  fie 
me  tedid  vendeur  cefTa  fie  du  tout  i  à  ceux  qui  de  eux  auront  caufe  à  tous, 
tousjours  tr  an  (porta  czdids  achepteurs  jours  contre  tous  fie  envers  tous  ,  franc 
fie  hofpital  fie  en  ceux  qui  de  eux  ont  Se  quitte  fie  délivre  de  tous  troubles , 
ou  auront  caufe  tout  le  droid ,  propne  empefehemens  fie  obligations  aux  us  fie 
té ,  poflefîion ,  feigneurie ,  faifine  ,6e  tou-  aux  couftumes  de  France  fie  a  fes  pro- 
ie autre  aâion  réelle  fie  perfonnelle ,  près  couds  fie  defpens ,  toutes  fois  que 
~  mixte ,  taifible  fie  exprefte  fie  toute  au-  meftier  en  fera  fie  en  fera  requis,  fie  ren- 
tre quelconque  qu'il  avoit  fie  avoir  pou-  dra  fie  payera  auxdids  acheteurs  fie  à 
voit  en  ladide  récente  pour  caufe  def-  leurs  fucceileurs  tous  courts  domages , 
dids  xx.  livres  parifis  de  rente  vendues  interdis  fie  defpens  qui  faids  ou  encou- 
comme  did  cil ,  fans  riens  retenir  pour  rus  feroient  par  defFault  de  garantie  ou 
caulè  de  ce  ou  temps  à  venir  pour  luy  aultrement  pour  caufe  des  chofes  def- 
ne  pour  (es  hoirs  -,  fie  feront  fie  doibvcnt  fufdids  fur  lefquels  il  volt  fie  accorda 
eftre  prifes  icellcs  xx.  livres  de  -  rente  expreflement  pardevant  nous  que  le  por- 
toutes  les  premières  d'icelles  lxiv.  lu  teur  de  ces  lettres  fera  creu  par  foniim- 
vres  de  rente  fur  ladide  recepte  de  Cor-  pie  ferment  fans  autres  preuves  faire  ny 
beil ,  fiec.  fie  d'icelles  xx.  livres  de  ren-  aâion  convoquer  ,  ne  taxation  de  juge 
te  s'eft  defTaify  fie  demis  de  la  foy  en  demander  ne  requerre  ;  fie  relafcha  aux- 
laquelle  il  eftoit  pardevers  noftre  lire  le  diâs  achepteurs  toute  manière  de  de- 
roy ,  en  voulant  que  par  ledid  noftre  noncer  Se  faire  dénonciation  en  juge- 
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— —  mène  &  dehors  fe  meftier  eftoit ,  fie  leur  fent  tenir  perpétuellement  fie  paifible- 

A«.i|j«.    remiftînonobftant  quelconques  droids  ment,  en  nom  fie  pour  caufe  d'iccluy 

us  ou  couftumes  de  pays  à  ce  contrai-  hofpital  lcfdidsxx.  livres  de  rente ,  non- 

res,  auxquels  il  renonce  expreflemenc  obftantque  elles  fuflènt  tenuës  de  nous 

Îmdcvant  nous  t  fie  pour  toutes  les  cho-  en  nef  noble ,  (ans  ce  que  foient  côn- 
es dellufdides ,  fie  chacune  d'icelles  fai-  trainds  à  les  vendre  ou  mettre  hors  de 
re  &  accomplir  de  poind  en  poind  fans  leurs  mains  fie  (ans  payer  aucune  finan- 
enfraindre  ne  venir  contre,  il  a  obligé  ce,  laquelle  nous  quittons  denoftredi&c 
auxdids  achepteurs  fie  hofpital  tous  les  grâce  auxdids  fupplians  fie  holpital.  Et 
biens  fit  de  lès  hoirs  meubles  fie  non  meu-  afin  que  ce  foit  chofë  ferme  fie  ftable  à 
bles  prefens  fie  à  venir  ,ficc.  Renonçant,  tousjours,  nous  avons  faid  mettre  nof- 
&c  £c  après  ce  vint  en  jugement  Je-  tre  feel  a  ces  lettres, fauve  noftre  droid 
han  de  Beaulicu  efcuyer  lororgedudid  en  autres  chofes  fie  l'autruy  en  toutes, 
vendeur,,  lequel  de  la  bonne  volonté,  Donné  au  bois  de  Vincennes  léiv.  jour 
à  la  requefte  d'iccluy  Guillemin,  avec  du  mois  de  Janvier  l'an  de  grâce  m.  ecc 
luy  fie  pour  le  tout  le  eftablic  garentif-  xxxvn.  EN  TESMOING  de  ce  nous 
feurde  la  vente  deuufdids  fie  accom-  avons  mis  en  ces  lettres  le  fccl  delà  pre- 
pli  fleur  de  toutes  les  choies  dcflufdi&cs  voilé  de  Paris  l'an  de  grâce  m.  ccc. 
envers  lcfdids  achepteurs  pour  ledid  xliv.  le  Mardy  xxvu.  jour  du  mois  de 
Guillemin  vendeur,  fie  s'en  charger  corn-  Juillet.  QUE  OMNIA  ET  SINGULA 
me  de  propre  faid  fie  pour  fa  propre  SCR1PTÀ  ut  firma  fie  rata  perpétué 
,  caife  ,  fie  pour  ce  il  obligea  auxdids  maneant,  volumus,laudamusfie  appro- 
achepteurs  foy  ,fes  hoirs,  tousgfès biens  bamus,  fie  noftrum  interponi  decretum 
fie  de  les  hoirs,  meubles  ou  non  meu-  noftrâ  pontificali  fie  ordinaria  audori- 
bles ,  ficc  pour  avoir  recours  fur  iceux  tate  conilituimus  fie  ex  certa  feientu 
û  ladidc  rente  eftoit  empefehée  à  pren-  confirmants.  In*quorum  omnium  fie  fin- 
dre  fur  ladide  recepte  ,  ficc.  renonçant  eulorum  teftimonium  figillum  noftrum 
pareillement ,  ficc.  En  tefmoing  de  ce  htteris  prefëntibus  duximus  apponen- 
nous  avons  rais  à  ces  lettres  le  feel  de  dum.  Datumapudjentilhacum  diexxix. 
la  prevofté  de  Paris  l'an  de  grâce  m.  menfis  Juliianno  Dom.  m.  cccxuv. 
ccc.  xxxvi.  le  Mardy  xv.  Avril  avant  Signatum  fuf tr  pUcam:  AYMERY.  Pris 
la  fefte  de  Pafques.  LA  TENEUR  des  fur  un  coliatiomè  a  hrignal  far  un  ftere- 
lettres  de  l'amortiûement  defdidcs  xx.  taire  du  roy. 
■            livres  parifis  de  rente  eft  telle  :  PHI- 

*»•  >3J7-    LIPPES  par  la  grâce  de  Dieu  roy  de  Etabli ffement  d'un  fécond  chapelain  au  coU 
France ,  feavoir  faifons  à  tous  prefens  fie                 lege  de  Bourgogne. 
à  venir,  que  comme  par  très-grande  dé- 
votion fie  pour  accroiflement  du  fervi-  T  Oannes  primogenitus  régis  Franche,  

ce  divin  fie  pour  faire  oeuvre  de  charité  I  dux  N  or  mania;  fie  Aquitaniz  Pida-  a«.iji» 

les  meneftriers  de  noftre  ville  de  Paris  vienfium,  Andegavenflum  fie  Carnoma- 

ayent  fondé  en  ladide  ville  en  la  rue  nenfium  cornes  $  notum  facimus  univer- 

S.  Martin  un  hofpital  en  l'honeur  de  fis  przfentibus  fie  futuris  quàd  nos  piis 

5.  Julien  pour  héberger  les  pauvres ,  fie  fupplicationibus  magiftri  fie  fcholarium 
pour  le  douement  d'iceluy  hofpital ayent  domûs  Burgundix  Pariflenûs,cujus  nunc^ 
acquis  par  tiltre  de  achapt ,  tant  de  c.  tanquàm  ducatûs  fie  comiratûs  Burgmv  - 
fols  panfis  que  nous  leur  avons  données,  dise  balium  habentes ,  curam  gerimus, 
comme  d'autres  aumofnes  que  les  bon-  annuere  volentes  inhac  parte,  illisprx- 
nes  gens  leur  ont  données  xx.  livres  pa-  fertim  quibus  augmentatio  divini  culrûs 
rifls  de  rente  annuelle  fie  perpétuelle  de  expofeitur  fie  optatur  ,  domus  prxdidx 
Guillemin  le  Vicomte  de  Corbeil ,  le-  ac  noftris  fie  eorum  pofteris  fcholaribus 
quel  les  tenoit  en  fief  noble  de  nous  avec  fore  couveniens  fie  fruduofum  fperantesj 
autres  rentes ,  fie  les  prirent  par  chacun  ftatuimus  fie  ordinamus  quàd  eorum  ca- 
an  par  la  main  de  noftre  recepvcurde  pellanusqui  per  ftaruta  didx  domûs  ftu- 
Paris ,  à  l'ufàge  de  l'hofpital  $  nous  à  la  ocre  tenecur  fie  elle  facerdos ,  fie  miflam 
requefte  defdids  maiftres ,  pour  ce  que  quotidie  celebrare ,  ne  propter  onu  s  dic- 
nous  foyons  perlbnniers  en  tous  les  bien-  tarom  miuarumipfiuscapellani  ftudium 
raids  qui  faids  y  feront ,  avons  odroyé  impediarur  fie  turbetur  ,  ad  celebrandum 

6.  odroyons  de  grâce  efpeciale  sue  les  quinque  miflàs  in  hebdomada  duntaxat 
nuiltres  ou  gouverneurs  dudid  hofpi-  de  extero  teneatur ,  de  duabusaliismiffis 
cal  prefens  fie  à  venir  tiennent  fie  puu-  ipfum  capellanum  prorfùs  eximenres. 
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Ordinamus  eriam  ôc  ftabifiraus  quod  in  rum ,  fi  camen  ad  hoc  idonei  reperiren-  -  " 

domo  prxdida  cn.ii  capellana  mémo*  tur,  de  bonis  à  Dco  fibi  collatis  Parif!  A" 

rato  lit  dcinceps,  loco  unius  fcholaris,  ficn  fie  perpetuo  rundari  inrcr  cxreraor- 

alius  capellanus  fcholaris  8e  fkudcns,  dinailet  :  oninia  bona  fua,  tammobilia 

dum  tamenprxdidorum  fcholarium  mi-  quain  immobilia  ,  qux  fui  obitiis  tem- 

nime  numerus  augeatur  ,  qui  confimi-  pore  obtinebac  fie  poffidebar  ,obligando 

le*  burfas  aliis  fcholaribus  prxdidx  do*  8e  ypotecando ,  ac  inde  executores  Iuoj 

mus  dari  confueras  percipietôc  babebir»  in  dido  teftamento  nominacos  fpeciali- 

fie  renebitur  quatuor  miûas  in  hebdoma-  ter  ordinando  ,  prour.  hxcfic  plura  alia 

da  celcbrare  in  capella  dormis  prxliba-  in  ipfo  teftamento  dicuntur  pleniusap- 

ex  quarum  quatuor  raiifarum  ditx  di.  parère  j  fie  Ucet  didus  defuudus  longo 

teneur  pro  rcmedio  animx  fundatricis  temporc  clapfo  obnllèt,  infra  quod  dic- 

didarum  burfarura ,  alix  vero  dux  de  Re-  ta  fundatio ,  nili  per  didos  executorcs 

qu.tm  momifia  voce  dicentur  proreme-  ftetiflét,  fieri  potuiflet  fie  ctiam  debuif- 

dio  animarum  der'undi  magiltri  yEgidii  fet  j  quia  tamen  nundum,  ut  dicebatur, 

de  Rancriis ,  Pétri  ac  Dominici  nepo-  fada  extiterat  feu  etiam  inchoata  ,  in 

mmfuorum  fie  beneficiorumeorumdem:  maximum  prxjudicium  ,  detrimcntttm 

eô  videlicet  quod  didus  Dominicus ,  fie  diminutionem  ftudii  Parif.  nec  non  re- 

prxdidarum  duarum  confideratione  mif-  tardationcm  (aluns  animx  didi  teftato- 

larum  ,  fexies  viginti  denarios  auri  ad  iis,ôctjus  voluntatem  rcftamcntaiiam 

feutum  domui  &  fcholaribus  prxdidis,  lacère  fie  adimplere  temerariè  prarcr- 

pro  entendis  reditibus  ad  opus  îpforum,  mittcndo^  dilcda  filia  &  fidelis  noftra 

tradidit  fie  donavit  -,  de  quibus  rediti*  univerlicas  Icolarium  Parif.  ftudentium, 

bus  lexaginta  folidi  parificnfes  dido  lé*  adauan^utaireritjura^ibertatcs&t'ran- 

cundo  capellano  ptxter  fie  ultra  buriàs  chinas  Icolarium  cjufdcm  quoiuimum- 

umus  fcholaris  fingulis  annis  fblventur  que,  fie  eorum  fundationes  &  reduitus 

&  tradentur.  Volumus  in  fuper  fie  conce-  cumque  profequi  dinollitur  pertincrc,di» 

dimus  quod  idem  fecundus  capellanus  ledumôe  fidclcm  magiftrum  Migunde- 

abfque  burfarum  fcholaris  prxdidx  do-  ricum  noftrum  didx  camerx  computo* 

mus  araiilîone  reditus  in  benefi-  rum  ,  fratremque  ac  fupremum  execu* 

ciis  valeat  obtinerc.  Cxterum  ordina*  torem  der'undi  memorati ,  ob  fundatiu- 

rnus  fit  ftabilimus  quod  li  didum  fecun-  nem  prxdidam  coram  nobis  convenir^ 

dum capellanum  fcholarem  villamcxire  &  fuam  petirionem  fuper  hoc  rien  iecil- 

contingat ,  prxdidi  magifter  fie  fchola-  fet  >  quibus  partibus  in  his  omiv.Sus  qux 

rcs  de  bonis  lèu  burfis  prxdidx  domûs  circa  prsmifià  fie  eorum  dependentia 

qux  reciperet ,  ri  prxfens  effet ,  didas  proponere  volucrunt  in  noftri  prefen- 

quatuor  m  liras  ad  quas  tenctur  faciant  lia  ad  plénum  aucuns ,  nonn.dlifque 

celebrari  *  fie  ad  idem  ceneantur,  gentibus  noftris ,  tam  lecreti  confiiii  nof- 

fi  didus  fcholaris  infirmetur  i  non  amev  tri  quant  parlamcnci»  iplîs  partibus  ad 

vendo  burfas  ab  codem.  Quod  ut  rutu*  tradandum  inter  le ,  fie  eas  concordan. 

rum  fie  fbbile  perfeveret ,  figillum  nof-  dum,  livalerenc,  licnr  earum  debata 

trum  prxlentibus  literïs  recimus  apponi.  fiedifeordias  ,fie  quicquid  faccrent  in  hac 

Datum  apud  l'anduin  Audo£num  prope  parte  nobis  référendum  ,  datis  fie  tra- 

Pahlius,  die  xvii.  Julii  anno  Oomini  diris,  nec  non  ex  abundanti  ipfis  parti* 

M.  ccc.  L.  Stgni  :  Pcr  didum  ducem,  bus  coram  didis- gentibus  noftris  itera- 

Fonvaox.  Tiriitt  arthtves  dnnllegJk  to  auditis  ,  fie  teitamento  prxdido  un4 

liourgegne.  cum  inventario  omnium  bonorum  prx- 

nomi  nati  teftatori  s,ôe  a  li  isl  i  tter  is  &  i ,-.{ t  «  u. 

Fond.ttttnd*  allrge  Mignon.  mentis  quas  fie  qux  qualibet  didanim 

partiumexhiberc  fie  traders  voluit ,  villa 

  T  Ohannes  Dei  gratiâ  Francorum  reit,  fiediligenter  conûderaris  ficactentis5  tan- 

Am.  ihs.    J  notum  facimus  univerlls  tam  prxfcrv-  dem  didarum  gentium  noltrarum  delu 

cibus  qoam  futurù  ,  quod  cùm  dilec  berarione  fuper  his  nobis  relata  fie  au* 

tus  0c  fidelis  magifter  johannes  Mi~  dita  per  nos  in  noftro  confilio,  partibus 

gjwnclericus  fie  confiliarius  noltcr  dum  prxdidis  ad  hxc  prxlèntibus  Se  confen- 

vivebat  ,  ac  magiitcr  camerx  corn-  tisntibus ,  in  modum  fie  in  formam  qui 

potorum  noftrorum  Parif.  in  fuo  tefta»  frquuntur  exnnt  ordtnatum  i  videlicet 

mento  feu  ulcima  Tolanute  quamdara  quod  pra-tatus  mâgdkr  Rcberrus  M  t. 

fundadonem  duodecim  fcolarium  ami*  £**n  ,teftamentumpr.ïdidum  quoad  hoc 

eorum  fuorum  canulium  propinquio*  c«(wlvcndo ,  fie  voluntatem  didi  teil*. 
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-  coris  adimplendo,  pro  hujufmodi  funda- 

a"->jjj-  tione  didorum  duodecim  fcolarium  fa- 
cienda ,  odies  viginti  libras  parif.  an- 
mu  fie  pcrpetui  reddicùs  amortizatas  in 
terra  nobis  immédiate  fubjcda  ,  infra 
inftans  fcftum  Nativitatis  Domini  ac- 
quirere  &  emere  tenebitur  fie  etiam  affi- 
gnare.  Tenebitur  itaque  idem  magifter 
Robertus  darc  fie  tradere  domum  quam 
didus  ejusfrater  tempore  fui  obitûste- 
nebat  fie  in  ea  morabatur,  feu  aliam 
xquivalentcm  ,  pro  habitationc  fie 
manfione  didorum  fcolarium  Parifius 
inloco  compecenti  fituatam  ,  unicum 
quindecim  ledis  turnitis  fie  fuper. 
ledilibus ,  ac  quadam  tapella  pro  divi- 
no  fervicio  celebrando  ,  cum  quodam 
calice  ,  uno  miflali  ac  breviariis  vocatis, 
&  aliis  ad  didas  domum  fie  capellam 
fpedantibus  j  juxta  teftamenti  continen- 
tiam  8c  tenorem.  Pro  quibus  omnibus 
fupradidisemendis,  acquircndis,facicn- 
dis  fie  adimplendis  omnia  bona ,  tam  mo- 
bilia  quàmimmobilia,  qux  prxfatus  de- 
fundus  fui  obitûs  tempore  tenebac  & 
poffidebat  ,  in  quameumque  perfonam 
titulo  venditionis  vel  aliàs  devencrinr., 
dum  tamen  in  folutionem  fie  acquit- 
urionem  teftamenti  prxdidi  commiflà 
fie  expofita  non  extiterint  ,  eidem  ma- 
giftro  Roberto  tradentur  ÔC  delibera- 
buntur  integraliter  fie  ad  plénum,  rc- 
fervato  didis  bonorum  detentoribus  re- 
curfu  erga  feu  contra  illos  à  quibus  ipfa 
bona  habuerunt  fie  acquifierunt,  ut  jus 
erit.  Omnes  quoque  libri  ecclefix  ad 
didam  ecclefiam  fpedaotes,  ôtnepoti- 
bus  ipfius  defundi  poft  Se  ante  ejus 
deceflum  traditi  ,  de  quibus  légitime 
conftabit ,  in  acquitationcm  ôeexonera- 
tionem  prxfati  magiftri  Robcrti  pro 
hujufmodi  capclla  tradenda  Se  ornanda 
tenebunt  fibi  locum  }  fie  ad  eofdem  li- 
bros  reddendum  fie  tradendum  didi 
nepotes  débite  compellentur.  Tenebi- 
tur infuper  prxnominatus  magifter  Ro- 
bertus reddere  &  folvere  certis  perfo- 
nis  à  nobis  fuper  hoc  deputandis  fum- 
mam  odies  viginti  librarum  Parif.  prx- 
didam  anno  quolibet,  quatuor  termi- 
nis  Parif.  confuetis,  folutionem  bur, 
larum  didorum  fcolarium  &  non  alias 
efredualiter  committendam  fie  ex  fol  ven- 
dant donec  idem  magifter  Robertus 
redditum  prxdidum  acquifierit  fie  aiC. 
gnaverit,  ut  praefertur.  Exnunc  tamen 
prxfigimus  terminum  prxdido,  quôd 
ipfe  quxrat  fie  aflignet  didas  odies  vi- 
ginti libr.  par.  inrra  inftans  feftum  Na- 
tivitatii  Dornini.  Ad  qux  omnia  fupra- 


ET  PIECES 

dida  facienda  Se  adimplcnda  realiter 
Se  de  fado,  prout  fuperius  funt  expref- 
fa  ,  magifter  Robertus  Mignon  mémo- 
ratus  Se  alii  qui  ad  hxc  de  jure  fucrint 
compellendi ,  viriliter  Se  débite  per  cer- 
tos  commhfarios  à  nobis  fuper  his  de- 
putandos  compellentur.  Quibus  omni- 
bus ,  ut  fuperius  eft  expreflum ,  fadis  fie 
adimpletis,  idem  magifter  Robertus,  nec  • 
non  omnes  alii  executores  prxfati  de- 
fundi ,  eorumque  hxredes  aut  ab  cis 
caufamhabentes,  ab  hujufmodi  domûs 
fcolarium  fundatione  8c  munitione ,  ca- 
pellxque  traditione  ,  oc  aliis  quibuf- 
cumque  ipfos  quomodolibet  tangenti- 
bus  ,  nec  non  ab  omnibus  arreragiis 
propter  hoc  debitis,  fie  expenfis  inde 
fadis  Se  fcquutis ,  quitti  &  liberi  erga 
univerfitatem  prxdidam  Se  alios  quoi- 
cumque ,  ac  etiam  univerfitas  erga  ip- 
fos ,  perpetuo  remanebunt ,  qubd  fi  in 
teftamento  prxdido  aliud  five  magis 
five  minus  forfitan  diceretur  feu  con- 
tinerctur  non  obftante.  Cumque  prx- 
dida  abfque  noftris  gratia  &  conienfu 
Se  audoritate  fieri  Se  compleri  non  va- 
leant ,  nos  qui  piis  &  devotis  operibus 
participes  efle  ,  ftudiumque  Panf.  fum- 
mè  auecri  &  augmentai!  ,  didamque 
univcrStatem  à  litigus  Se  difeordiis  evi- 
tari,  Se  eam  in  pace  Se  tranquiiiitatc 
nutriri  toto  cordis  noftri  affèdu  defide- 
ramus  Se  afftdamus ,  ad  requeftam  fie 
fupplicationem  partium  prxdidarum  , 
redditum  Se  domum  antedidos,  dum 
Se  quoties  empti  8c  acquifiri  extiterint, 
ut  prxfertur ,  ex  nunc  pro  ex  tune ,  fie 
ex  tune  pro  ut  ex  nunc ,  de  noftris  pleni- 
tudine  poteftatis  audoritateque  regia 
ac  certa  feientia  ôc  gratia  fpeciali ,  te- 
nore  prxfentium  ,  m  quantum  nos  fie 
fuperiorïtatem  noftram  tangit ,  amorti- 
zamus ,  fie  tanquam  amortizatos  in  per- 
petuum  teneri  volumus  ac  etiam  per- 
m ancre,  a  bique  eo  quod  nunc  vel  aliis 
nobis  aut  fucceiïoribus  noftris  Francix 
regibus  in  pofterum  aliquaflnancia  prop- 
ter hoc  quomodolibet  exfolvatur  vel 
levetur.  Cumque  attenta  hujufmodi 
amortizatione  hindatores  didx  domûs 
fcolarium  prxdidorum  potius  quam  te£ 
tator  efle  videamur,  ac  dici  fie  nuncu- 
pari  debeamus,  gardia,  regimen  ficad- 
miniftratio  omnimode  domûs  de  reddi. 
tuum  prxdidorum  cum  omnibus  fuis 
pertinentiis ,  nec  non  vifitatio  ,  infti- 
tutio  6c  deftitutio  didorum  fcolarium 
ad  nos  fie  fucceflbres  noftros  Francix 
pleno  jure  pertinebunt  }  hoc  falvo  Se 
refervato  qudd  û  aliqui  de  genero 
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diti  teftatoris  habiles  reperiantur ,  ip-   cfttt  de  noftre  trcs-chier  feigoeur  fie  pe  

nus  teftatoris  difpofitionem  ,  ordinatio-  re.  Si  donnons  en  mandemenc ,  &  neanc-  A*  «• 
nem  ac  ultimam  voluntatcm  in  hoc  in-  moins  défendons  fie  enjoignons  eftroic- 
fequendo ,  in  dita  domo  poni  fie  infti-  temenc  à  nos  amez  fie  féaux  les  gens  des 
tui ,  ibidemque  permanfuros ,  ac  burfis  comptes  fie  treforiers  de  monfieur  fie  de 
ac  aliis  ad  dictam  domum  fpetantibus  nous  à  Paris ,  que  fur  tout  l'amour  fie 
uci  2c  gaudere  faciamus  ,  rejetis  aliis  feaulté  qu'ils  ont  à  monfieur  fie  à  nous 
quibufeumque  fie  penitùs  non  admilfis.  fie  à  la  couronne  de  France ,  eux  fie  au. 
Qua:  prsemifla  ut  ftabilitatis  robur  obti-  cuns  d'eux  d'ores  en  avant ,  pour  au- 
neant  in  futurum  ,  bas  noftras  prx  fentes  cuns  dons  que  par  importunité  ,  inad- 
lirteras  figilli  noftri  munimine  duximus  vertance  ou  autrement  nous  faffions 
roborari,  falvo  in  aliis  jure  noftro,8ein  d'aucunes  de  ces  forfaitures ,  quelles 
omnibus  quolibet  alieno.  Datum  Pari-  qu'elles  foient ,  depuis  la  date  de  ces 
fîus  anno  Domini  m.  ccc.  lui.  menfc  prefentes  ,  à  quelconques  perfonnes, 
Julii.  Au-deffembs  eft  efcrit:Pro  rege.fie  (bit  â noftre  tres-chere  compagne  la du- 
ponatur  in  ejus  thcfàuro  cum  aliis  fuis  cheflè,à  nos  frères  fie  autres  de  noftre 
cartis  ;  Signé ,  Blanche.  Trefordes  char-  lignage ,  confeil ,  famille ,  fie  de  quelque 
tes  du  roy.  Paris  m.  num.  ai.  eftat  fie  condition  qu'ils  foient ,  par  nos 

lettres  à  eux  otroyées  fie  à  octroyer, 
Ordonnance  du  régent  a»  fujet  des  tonfifea-   fous  quelconque  forme  de  paroles  qu'el- 
tions  ou  forfaitures  yav€t  exception  en  fa-     les  foient  ou  peuffent  eftre,  fuppofé 
veurdes  chapelains  de  la  Noble  maifm.      qu'elles  fuflent  lignées  de  noftre  main  fie 

fcellccs  de  noftre  fignet,  ou  autrement 
-         Harles  aifné  fils  du  roy  de  France ,   en  quelconque  manière  que  ce  foit  ou 
*«♦«««.      V-<regenc  ^u  royaume,  duc  de  Nor-  puifle  eftre, ne  paflent , vérifient , ni en- 
mandic  6c  dauphin  de  Vienne,  à  tous  regiftrent  en  ladite  chambre  ,  ni  y 
ceux  qui  ces  prefentes  lettres  verront ,   obeïllent ,  faflent  ou  fouf&ent  ou  laifTenc 
falut.  Scavoir  faifons  que  comme  na-   y  eftre  obey  en  aucune  manière ,  pour 
gueres  après  la  revocation  faite  par  nous   qUOy  noftre  prefente  ordonnance  fie  de- 
des  dons  que  nous  avions  fait  à  plu-   claration  faite  fur  lefdites  forfaitures 
fieurs  perfonnes  d'aulcunes  forfaitures   puiflè  ou  doive  en  aucune  manière  eftre 
advenues  à  monfieur  fie  à  nous  pour  eau-   annullée  empefehée  ou  diminuée ,  ni  ne 
fê  des  trahifons  fie  rebellions  faites  fie  fouffrent  celles  forfaitures  eftre  receucs 
perpétrées  par  feu  Eftienne  Marcel  ja-  par  quelconque  autre  perfonne  que  par 
dis  prevoft  des  marchands  de  Paris  fie  Eftienne  le  Pellier  receveur  d'icelles , 
plufieurs  autres  de  fes  complices  fie  ad-  auquel  par  nos  autres  lettres  eft  mandé 
herans  contre  monfieur,  nous  fie  la  cou-  fie  enjoint  que  l'argent  qu'il  recepvra, 
ronne  de  France  ,  nous  euffions  ordon-  il  le  baille  fie  délivre  auxdits  treforiers 
né  fie  voulu  que  tous  les  profits  fie  émo-  fie  non  à  autres  ,  pour  convertir  là  où; 
lumens  quelconques  de  toutes  les  for-   dit  eft  »  fie  gardent  bien  chacun  en  droit 
futures  efchcucs  fie  à  efchoir  à  Paris  fie   foi ,  fi  cher  comme  ils  doubtenc  courou- 
en  quelques  autres  lieux  à  caufe  du  cri-   cier  monfeigneur  fie  nous ,  de  faire  le 
me  de  leze-majefté ,  comme  autrement,  contraire  j  8e  nous ,  par  ces  prefentes 
eftre  levez  fie  perceus  pour  payer  nos   defFendons  au/fi  à  noftre  ame  fie  féal 
gens  d'armes  fie  non  autrement  -y  nous  chancellier  qu'il  n'en  fcelle  aucune  let- 
qui  par  autre  manière  avons  pourveu  tre  au  contrave  do  noftre  prefente  or- 
iur  ce  ,  avons  ordonné  fie  ordonnons  de   donnance ,  ains  la  tienne  fermement  fans 
certaine  feience  par  ces  prefentes ,  que  enfraindre  >  car  ainfi  le  voulons  eftre 
defdites  forfaitures  efcheutfs  fiei  cf-   fait  fie  non  autrement,  fie  pour  caufe.  . 
choir  qui  avant  la  date  de  ces  prefèn-   En  tefmoing  de  laquelle  chofe  noue 
tes  ne  feront  données  ni  exécutées ,  la  avons  fait  mettre  noftre  feel  à  ces  pre- 
moitié  fera  tournée,  appliquée  fie  con-   fentes.  Donné  à  Paris  le  dernier  jour  de 
vertie  ez  réparations  neceflaires  du  pa-   Novembre  m.  ccc.  lviii.  Tiré  dm  re- 
lus royal  jufques  a  tant  qu'il  foit  mis  en  gifire  de  la  chambre  des  comptes  de  paris 
bon  eftat  8e  convenable ,  pourveu  que  les  co^é  C.  fol.  *i?. 
chapelains  8e  clercs  de  la  noble  maifon 
de  S.  Ouyn  en  foient  payez  de  leurs  ga- 
ges fi  comme  monfieur  fie  nous  l'avons 
voulu  fie  ordonné  pour  le  fervice  divin* 
fie  l'autre  moitié  en  la  rédemption  fie 
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Ordonnance  dm  roy  Char  Us  F.  an  /ujet  dé  Union  <U  thofiel  d*  Sens  au  domain*  de  U 
taeamef  fait  far  S.  M.  d'un  hojiel  d*  couronne. 
r*Kh*vtpr**dt  Stns.famneeroiftncelni 

dt  S.  PamL  g*  Harles  par  la  grâce  de  Dieu  roy  _ 

\^  de  France  j  fçavoir  faifons  a  tous  Am.ijk, 

Harles  par  la  grâce  de  Dieu  roy  prefens&à  venir,  que  comme  nous  de- 


de  France ,  i  nos  amez  8c  féaux  firans  de  tout  noftre  cuer  l'accrouTement 

les  généraux  treforiers  à  Paris  furie  faici  de  l'éritage  &  nobleflTes  du  domaine  de 

des  aydes  ordonnez  pour  la  délivrance  la  couronne  de  France  en  noftre  temps, 

de  noftre  tres-cber  feigneur  &  pere  que  fi  que  après  noftre  deceds  en  puifle  eftre 

Dicx  abfoille ,  falut  fie  dilecHon.  Nous  fie  demourer  mémoire ,  ayons  nagueres 

en  récompense ioq  de  l'oftel  qui  fu  de  voulu  &  ordené  de  noftre  mouvement, 

i'archevelchié  de  Sens  que  nous  avons  eu  certaine  feience ,  plaine  puifiance  fit  auc- 

"  pour  adjoindre  avec  le  noftre  de  S.  Pol  torité  royale ,  que  noftre  hoftel  de  fain& 

à  Paris ,  avons  ordené  afin  que  ailleurs  Pol ,  tout  ainU  comme  il  fe  extead  eà 

noftre  améfic  féal  confeiller  l'arcevefque  toutes  fes  parties ,  avec  tous  les  jardins, 

de  Sens  8t  les  fuccefièurs  arcevefques  de  appartenances  fie  appendances  quelcon- 

Sens  puiflent  eftre  hébergiez  d'oftel  a  Pa»  <jues ,  &  lefquels  hoftel  fit  jardin  nous 

r  j U  i  umme  de  onze  mil  cinq  cent  francs  Avons  achate  de  nos  propres  deniers,  8c  y 

eftre  pour  ce  payée  6c  délivrée,  c'eft  4  avons  fait  faire  plufieursfic  fpacieux  efba- 

fçavoir  bout  payer  l'oftel  de  noftre  amc  temens,comme  à  hoftel  royal  appartient, 

M.  Jehan  de  Hefto-menil  feant  près  des  ouquel  nous  avons  eu  plufieurs  plaifirs, 

Béguines  â  Paris  ,  lequel  nous  avo#s  fit  recouvré  à  l'ayde  de  Dieu  (anté  de 

acheté  du  consentement  de  noftredit  plusieurs  maladies  que  nons  avons  eues 

conJciI  1er  pour  U  eftre  hébergiez  comme  &  fouffertes  en  noftre  temps ,  dont  nous 

4k  eft  M.  D.  francs ,  fie  pour  accroiftre  l'avons  fi  comme  faire  devons  en  efpecial 

ledit  hoftel  &  payer  les  couftemens  fit  amour  &  y  avons  fineuliere  affe&ioa , 

nu  G  oc»  qui  pour  cefte  caufe  feront  ne-  feuft  ,foit  fie  demeure  a  tousjours  perpe. 

cédai  res,  dix  mil  francs.  &  vous  mandons  tuellement  propre  demaine  fie  héritage 

que  des  deniers  «efdjr.es  aydes  vous  fa.  un  y  &  annexé  aux  autres  demaines  de  lad. 

viez  payer  fie  brailler  prefentement  pour  couronne  y  fie  avec  tout  ce  que  y  avons 

Jkditoftel  duditM-Jehean  payer,  fit  pour  acquis  &  acquérons  en  accroinêmcnc 

commencement  d'acquérir  fie  enconv.  d'iceulx  hoftel  fie  jardins ,  fans  ce  que 

jnençier  à  ouvrer  en  l'accroifiêmcnt  du-  jamais  à  nul  jour  ils  en  foient  ou  puif- 

4»c  oftel  fjx  mil  cinq  ccot  frana ,  fie  les  fent  eftre  disjoints,  divifez  ou  (èparez 

cinq  mil  franc*  demeorans  à  payer  f*ic»  pour  don  ou  ottroy  quelconques  que 

tes  payer  A  nofttedi»  çonfeiller  ou  fon  nous  en  facions  ou  nos  fucceûèurs  ou 

certain  commandement. 4  cinq  payement  temps  a  venir ,  feuft  à  noftre  tres^chiere 

Sx  1*  manière  qui  s'enfuit  :  à  la  Touf.  compaigne  la  roy  ne,  à  enfans ,  fc  au, 
ne ,  à  Noël  ,i  la  Chandeleur  ,  à  Paf.  cuns  en  avions,  a  nos  frères  ou  à  au» 
qu«g,  h.  à  la  S.  Jehftn.Baprifte  prochain  très,  tant  nous  appartinft  ou  fuft  pro- 
sternent venant  ,  i  chacun  terme  mil  chain  de  lignage  ou  à  nofdids  fuccei 
francs. ,  fit  garder  qu'en  ce  n'ait  dcftaultj  feurs ,  ou  pour  partaiges  qui  fe  pourroient 
fit  par  rapportant  ces  prefentes  avec  1er»  faire  entre  nos  hoirs  8c  fucceffeurs ,  ou 
très  de  quittance  fur  ce  telles  qu'il  ap»  pour  afliettes  de  doiiaire  a  roynes  ou  à 
parrieadra  ,  MM  voulons  ladite  fomme  autres  femmes  quelconques  ,  ou  pour 
de  onze  mil  cinq  cène  francs  eftre  allouée  quelconques  autres  caufes  ou  occahons 
AU  comptée  de  celuy  ou  ceux  qui  payée  en  quelque  manière  que  ce  foie.  Voulons 
.'amont  par  nos  amez  fit  féaux  les  gens  que  keluy  noftre  hoftel  fuft  fit  foit  pro> 
àe  nos  comptes  à  Paris ,  fans  aucun  coa-  p/e  fie  eipecial  hoftel  de  nous ,  de  nos 
crédit ,  nonobftant  ordonnances ,  man-  fucceffeurs  roys  après  noftre  palaisroyal, 
démens  8c  deften/cs  quelconques  i  ce  propre  demaine  &  héritage  de  Ladite 
contraires.  Donné  4  Paris  le  penukié-  couronne  &  de  la  condition  de  noftre- 
me  jourd'Aouft  l'an  de  grâce  m.  Ceç,  dit  palais }  fi  comme  ces  chofès  &  au^ 
lxv.  fie  de  noftre  règne  le  lècond.  Signe" t  très  font  plus  i  ptain  contenues  en  nos 
par  le  roy,  FR.ANC,OYS.  dun  lettres  fur  ce  faites  en  las  de  foie  fie  cire 
tr-weriptoe  la prevojiède  PaùsduAf.  slotft  vert.  Et  pour  graigneur  fie  plus  durable 
iyji.Rec$uiii  dr  M.  drGaignerr  à  lu  bibl.  du  fermeté ,  force  fit  vigueur  de  l'ordenarv 
rvy ,  au  forte  feuille  des  arilevcfauei  de  Sens,  ce  que  faite  en  avons ,  nous  ayons  par- 
fait 
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fait  defir  8c  volenté  à  l'accroiflcmcnt  pourroienc  faire  entre  nos  hoirs  ou  fuc-  — 
dudic  hoftel ,  fie  iceiuy  faire  en  toutes  cefleursà  roynesou  a  autres  femmes  de  A"' ,î"' 
lès  parties  fi  noble  &  fpacieux ,  comme  quelconque  ellar  ou  condition  qu'elles 
il  afliert  à  hoftel  &  demeure  royalle ,  (oient ,  ne  autrement  en  aucune  manie- 
duquel  le  rcgart,la  bonne  Se  noble  or-  rc}  lefquels  dons  ou  ottroys,  partages 
denance  demonftrc  aucune  fois  la  no-  ou  afliertes  pour»  caufe  de  douaire  ou 
bleflè  fie  puiflance  du  fcigncur>  &  pour  autrement ,  le  faits  en  eftoient  comment 
ce  N.  S.  P.  le  pape  a  noftrc  prière  ait  que  ce  fuit,  nous  dès  maintenant  pour 
voulu  &  confenty  que  l'hoftcl  de  l'ar-  lors  les  calions ,  irritons  fie  adnullons  t 
chevefchc  de  Sens  héritage  de  l'eglife,  fie  décernons  par  cesmefmes  lettres  par 
qui  elloit  près  joignant  audit  hoftel  de  noftre  décret  royal  eftrc  de  nulle  va- 
S.  Pol  ,  fou  fie  demeure  noftrc  fie  i  nos  luë.  Et  voulons  fie  déclarons  de  noftre 
fucccficurs  perpétuellement ,  parmi  cer-  au&orité  fie  puiflance  royaulx ,  que  do- 
tainc  recompenfation  que  nous  en  avons  reûuvant  iceiuy  noftre  hoftel  ne  doie 
faite  à  l'cglife  fie  à  l'archevefque  ,  pour  ou  puifle  eftre  desjoint  en  aucune  ma- 
cn  acquérir  héritage  à  l'eglilé ,  de  la-  nierc  du  demaine  de  ladite  couronne 
quelle  nous  fie  nos  prcdccellcurs  avons  de  France,  fie  que  iceiuy  après  le  palais 
tousjours  en  nos  temps  augmenté  les  re-  royal  foit  propre  fie  efpccial  hoftel  de 
venues ,  fie  garde  les  franchifes  fie  hon-  nous  fie  de  nos  fuccefleurs  roys ,  fie  du 
neurs ,  comme  tousjours  entendons  à  propre  demaine  fie  héritage  dudit  royau-> 
faire  de  noftre  pouvoir,  ouquel  hoftel  méfie  de  la  couronne  de  France  àtous- 
nous  entendons  faire  édifier  fie  ordener  jours  pcrpetuelcmcnt.  Et  pour  ce  que 
plulieurs  habitations  pour  les  demeures  ce  foit  ferme  choie  fie  eftablc  fans  nul 
des  gens  de  noftre  hoftel  fie  de  nos  offi-  rappel  ,  nous  avons  fait  mettre  no- 
ces, fi  que  mieux  fie  plus  convenable-  ftre  grant  feel  à  ces  prefentes  ,  faites 
ment  fie  diligemment  nous  fie  nofdicls  fie  données  en  noftrcdit  hoftel  de  S.  Pol, 
Jucceficurs  en  purifions  eftrc  fervisj  fie  l'an  de  grâce  m.  ccc.  lxv.  fie  de  nof- 
auify  ayons  entention  de  acquérir  plu-  tre  règne  le  n.  ou  mois  de  Février.  Signé 
fîeurs  granches fie  manoirs  eftansficjoi-  furie  reply  :  Par  le  roy  J.  Bellou  & 
gnans  a  noftrcdit  hoftel,  pour  iceiuy  Gontier.  Trtfer  des  chartes  du  roy.  Ho- 
fairefie  tenir  plus  ample  fie  plus  fpacieux,  fiel  royal  de  S.  Paul  num.  8. 
&  par  ce  y  continuer  miculx  la  profpe- 

ritc  fie  Unie  de  noftre  perlonne  au pfai-  DetUration  des  Commiffairts  du  Pape  fur 

fir  de  Dieu  fie  au  prumt  du  gouverne-  [rfchany  fait  entre  le  Roi  &  tArche- 

ment  du  peuple  qu'il  nous  a  commis  ,  vefjue  de  Sens  pour  faccroijfement  de 

Nous  ,  en  fuivant  noftre  premier  pro-  CHofielde  Satnt-Paml. 

{>os ,  iceiuy  hoftel  de  Sens  ainfi  nouvcL 

cment  acquis,  lï  comme  îllecompor-  T  T  Niverfis prefentes  litteras  infpec- 

tc  fie  extent  en  toutes  les  parties  fie  en  y^J  tuns  johannes  nuper  Belvacenfis 

chacune  d'icclles,  avec  toutes  fes  appar-  fie  Stephanus  nuper  Panfienfis  epilcopi 

tenanecs  fie  appendances,  fie  tout  cege-  nunc  S.  K.  E.  cardinales,  ac  Johannes 

ncralcment  fié  fpecialcment  que  acquis  nuper  Carnotcniis  ,  nunc  Belvacenfis 

avons  environ  noftredit  hoftel  de  S.  Pol  epifeopus  Commiflarii  ad  infra  feripea  a 

depuis  noftrcdite  union  ,  acquefterons  lede  apoftolica  fpecialiter  deputati ,  fiu 

aulfi  fie  accroifterons  ,  voulans  eftre  de  lutem  in  Domino.  Litteras  fan&ilfimi 

la  condition  de  noftrcdit  hoftel,  auquel  in  Chrifto  patns  ac  domini  noftri  O. 

nous  les  adjoignons  par  ces  présentes ,  Urbani  divinà  providentià  pape  V.  ejus 

avons  uny  fie  annexé  ,  adunons  fie  an-  verà  bulla  plumbeâ  in  filo  canapis  more 

nexons  au  demaine  de  ladite  couronne  Romane  curie  bullatas ,  nobis  pro  parte 

de  France,  (ans  ce  que  jamais  i  nul  jour  illuftriifimi  principis  domini  noftri  D. 

ils  en  loient  ou  puillènt  eftrc  disjoints,  Karoli  régis  francie  prefentatas  recepi- 

divilezouleparczpour  quelconques  dons  mus  cum  reverentia  qua  decuit  fanas  fie 

ou  octrois  que  nous  en  facions  ou  puif-  intégras  omni  vitio;  fie  fufpicione  caren- 

fions  taire,  hift  à  noftre  rrcs-chiere  fie  tes,  ut  prima  facie,  fbrmam  que  fequi- 

amee  compagne  la  royne  ,  à  nos  enfans,  tur  continentes  :  URBANUS  epilccv 

s'aucuns  en  avions,  i  nos  tres-chiersfre-  pus  fervus  fervorum  Dei  vcnerabilibus 

rcs  ou  à  aucun  d'oui  v ,  ne  à  autres  quel-  fratribus  Parifienfi  Se  Belvacenfi  ac  Carr 

conques  de  noftrc  fang,  ne  auflî  nofd.  notenfi  epilcopis  iàlutem  fie  ap.  ben. 

(ucccllèurs,  pour  quelconque  autre  eau-  Eximie  devotionis  affèctus  quam  cha- 

l'o ,  loit  pour  railon  de  partages  qui  le  xillimus  in  Chrifto  fiiius  nofter  Karolm 
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,3<3    rex  francorom  illuftris  ad  nos  acRo.  paracum  contenta  in  didis  apoftolicis 
manam  &  alias  Ecclefias  de  more  pro.  licccris  adimplcre  quacenus  eum  carv 
genitorum  fuorum  habere  dinofcitur  nos  g  une,  cum  inftantia  fuimus  rcquifiti  ut 
inducunt  ut  votis  fuis ,  prefercim  in  iis  ad  executionem  ipfarum  procedere  eu- 
que  ipfarum  ecclefiarum  utilicatem  ref-  raremus  juxta  traditamin  eifdem  Jitteris 
piciunr,  favorabiliter  Anuamus.  Exhibi-  apoftolicis  nobis  formam.  Nos  itaque 
ta  nobis  fiquidem  pro  parte  diâi  régis  ad  executionem  hujufmodi  mandati  a- 
petitio  continebac  quod  ipfe  defiderat  poftolici  procedere  débite  cupientes  , 
fie  intendit  domos  iuas  fie  habitationes  inprimis  ofpicia  ad  archiepifcopum  fie 
regias  prope  S.  Paolum  Parifiusconfif-  ecclefiam  Senonenfêm  ac  menfam  ar. 
centes  majoribus  édifiais  fie  commodis  chiepifcopalem  Ipedantia  de  quibus  in 
ampliare  ,  id  quod  fine  certis  hofpiciis  didis  Utieris  apoftolicis  Ht  mencio,  cum 
ad  venerabilcm  fratrem  noftrum  Seno-  pertinentiis  carum  fecimus  cum  cxa&a 
nenfem  archiepifcopum  fie  ecclefiam  Se-  diligentia  appretiari  per  perfonas  in  ca- 
nonenfem  ac  meniam  archiepifcopalem  libus  expercas,  que  quidem  ofpitia  ad 
fpeétantibus  &  juxta  habitationes  regias  valorem  &  eftimationcm  trecencarum 
predidas  confiftencibus  iufficiencer  ad-  librarum  parif.  eftimaca  fie  apprécia  ta 
implere  non  poreft  ;  quare  pro  parce  fuerunc.  Qua  quidem  appreciaiione  ûç 
diâi  régis  fuie  nobis  humilicer  fupplica-  fadâ ,  decrevimus  fie  pronunciavimus  non 
cum  ,  uc  cùm  ipfe  fie  paracus  predidis  minorem  quàm  de  r  recentis  libris  annui 
archiepifeopo  8c  ecclefie  Senonenfi  pro  fie  perpetui  reddicûs  admoreizacis  recom- 
didis  ofpiciis  alia  bona  eis  magis  ucilia  penfacionem  fore  &  cûe  faciendam  fie 
cradere  ,  eidem  archiepifeopo  ,  quod  neri  debere  perdominum  regem  archie- 
predi&a  ofpicia  ad  eum  fie  dictas  eccle-  pifeopo  fie  ecclefie  Senonenfi  ac  menlç 
fiam  fie  menfam  fpedanria  cum  rege  archiepifcopali  pro  ofpiciis  ancedidis , 
predido  pro  aliis  bonis  hujufmodi  ma-  uni  cum  uno  ofpicio  admoreizaco  Pa. 
gis  util i bu  s  permucare  valeat  ,  licen.  rifius  firuato ,  ucili ,  bono  fie  difpofico  ad 
tiam  concedere  dignaremur.  Nos  igicur  manfionem  fie  habicacionem  archiepif. 
didi  régis  in  hac  parce  fupplicacionibus  copi  Senonenfis ,  uc  fie  ipû  ecclefie  me. 
inclinaci ,  fracernicaci  veftre  per  apofto-  lior  hujufmodi  permucacio  ,  proue  dic- 
lica  feripea  commictimus  fie  mandamus ,  cane  canonice  fandioncs ,  fie  deinde  crac* 
quacenus  vos,  vel  duo  auc  unus  veftrûm  ,  tu  cemporis  cercos  reddicus ,  domos, 
per  vos  vel  aliumfeu  alios ,  vocacis  die-  fbrtalicium  ,  ftanna  ,  cerras  ,  nemora, 
eo  archiepifeopo  fie  aliis  evocandis' ,  ac  praca  ,  poflcflîones  fie  provencus  quos 
premiftîs  omnibus  fie  fingulis  ac  eorum  dominus  rex  ,  uc  dicebac  ,  in  villis  & 
circumftanciis  univerfis  fie  de  bonis  hu-  locis  de  Foncanis  ,  de  Tromonce  ,  de 
jufmodi  que  didus  rex  eifdem  archie-  Villarileyo  ,  de  Poncibus  fuper  Van- 
pifeopo  fie  ecclefie  ac  menfe  ex  caufa  nam ,  de  Briennone ,  de  Paroy ,  de  Boia. 
permucacionis  hujufinodi  cradere  fie  alfi-  co ,  de  Blegniaco ,  de  Curoliis>  de  Chan- 
gnare  proponit  fie  de  eorum  valore  funv  loco ,  de  Nailliaco ,  fie  de  Vinipolio  Se, 
marie  fie  de  piano  vos  diligencius  infbr-  nonenfis  diverfis  nuper  habuerac  fie  l'ai- 
mantes ,  fi  per  informacionem  hujufmo-  bebac  à  reverendo  pacre  domino  Guil- 
di  vobis  confticeric  ,  fuper  quo  veftras  lelmo  de  Meleduno  archiepifeopo  Se. 
confeiencias  oneramus  ,  quod  ipfa  per.  nonenfi  qui  eofdem  dudùm  acquifie- 
tnutatio  cederc  valeat  in  utilitatem  ec-  rat  fie  domino  regipredido  totaliter  ad- 
clefie  prelibaec  }  eidem  archiepifeopo  moreizacos  novifiime  vendiderac  pro 
permucacionem  hujufmodi  cum  ipfo  re-  cerca  pecunie  fumma  per  didum  domi. 
ge  ,quibufcumque  conftitutionibus  apof  num  regem  fibi  tradica  fie  numerata  ,  de 
tolicis  contrariis  ,  net  non  juramenco  quo  idem  archiepifeopus  recognovic  fie 
Romane  ecclefie  fie  aliis  quibufeumque  confeflus  eft  in  noftra  prefentia ,  fibi 
jurameneis  preftandis  de  non  alienan-  per  didum  regem  fuifie  fatisfadum  , 
dis  ecclefie  lue  bonis  Romano  poncifice  quos  omnes  fiefingulos  reddicus  fie  pof. 
inconfulto  ,  nequaquam  obftancibus ,  leffiones  pro  valore  trecentarum  libra- 
celebrandi  fie  omnia  fie  finguLt  facien-  rum  parif.  annui  fie  perpetui  reddicus 
di  que  circa  hoc  de  jure  vel  confuecu-  dominus  rex  voluic  fie  obeulic  coram  no. 
dine  requiruncur  ,  audoricace  noftra  lu  bis  cradere  fie  afiignare  dido  archiepif- 
cenciam  concedacis.  Dacum  Avenione  copo  fie  ecclefia:  Senonenfi  ac  inenfje 
III.  Kal.  Julii ,  poneficatus  noftri  anno  archiepifeopi  pro  recompenfatione  diç- 
III.  QUIBUS  SI  QUIDEM  litteris  re-  eorum  ofpitiorum ,  fie  ad  illa  ofjpitia  per- 
"ceptis ,  pro  parce  didi  régis  oflèrencis  le  mucare ,  raandavimus  fie  fieri  fecimus  uc 
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meliùs  fie  diligentiùs  potùimus  pcr  per- 
fonas  in  talibus  expertas ,  attentis  in  ta- 
libus attendendis ,  appreciari ,  Se  nihilo- 
minus  ex  abundanti  ad  majorem  cer- 
titudinem  vericatis  babendani ,  appre- 
ciacioncm  fie  fadam ,  per  alias  perfonas 
in  calibus  etiam  circumfpedas  Se  exper- 
tas ,  cum  diicuilîone  débita  examinari , 
rccenlèn ,  Se  recolari  fecimus  diiigenter, 
vocatis  &  auditis.archiepifcopo  predic- 
to  Se  capitulo  ecclcfie  Senonenils  Se 
aliis  qui  rucrant  evocandi  ad  omnia  & 
fingula  premifibrum  }  Se  tandem  quia 
mediantibus  premiflis  reperimus  didos 
redditus  poflefliones  &  proventus  ruiiïe 
Se  efie  juitc  Se  equè  appreciatos  ad  va- 
lorem trecenrarum  librarum  Parif.  an- 
nui  &  perpetui  redditus ,  audoritate 
apoftolicâ  nobis  in  hac  parte  commifta. 
decrevimus  &  declaravimus  ,  &  tenorc 
prefenrium  decernimus  Se  deelaramus 
permutationem  quam  dominus  rex  pre- 
ratus  defiderat  6c  intendit  facere  cum 
archiepifeopo  predido  de  pofieflionibus 
reddiribus  Scproventibus  lupradidis  ad- 
mortizatis  in  valore  ccc.  lib.  Parif.  uc 
premittitur  appretiatis ,  Se  etiam  ultra 
poflefliones  Se  redditus  predidos  ,  de 
uno  bono  8e  notabili  olpirio  infra  mu- 
ras anriquos  ante  portam  Beguinarum 
Parifienfium  firuato  ,  pro  habitatione 
archiepifeopi  prefati  &  iuccefibrum  fuo- 
rum  ,  apto ,  utili  Se  bene  difpofito ,  proue 
vifitando  'pcrfonalirer  iplum  ofpitium 
oculacâ  fide  cognovimus  per  dominum 
regem  ecclefie  Senonenfi  ac  menfe  ar- 
chiepiicopali  tradendo  Se  realiter  alfi- 
gnando  ad  predida  oftntia  ad  ecclefiam 
Senonenfcm  Se  menfam  archiepifeopa- 
lem  (pedantia ,  fore  &  cedere  in  utili- 
taeem  ejufdem  ecclefie  Senonenfis ,  pro- 
vifo  tamen  Se  exprefifè  refervato  Scad- 
jedo  ,  de  confenfu  expreflo  didi  ar- 
chiepifeopi ,  quod  fi  aliqui  de  didis  red- 
diribus Se  poflefliombus  quos  ipfe  tota- 
liter  admorrizatos ,  ut  premittitur ,  ven- 
didit  domino  régi  reperiantur  ab  ec- 
clefia  Senonenfi  8c  menfa  archiepifeo- 
pali  teneri  non  poflè  fine  dangerio  aut 
licentia  alicujus  dominorum  à  quo  feu  a 
quibus  movere  dicuntur,didus  arebiepif- 
copus  tenebitur  licentiam  hujufmodi  fuis 
iumptibus...  aut  alios  loco  illorum  équi- 
valentes redditus  aflignare.  Quapropter 
cul  cm  archiepifeopo  permutationem  hu- 
)ufmodi  cum  ipfo  domino  rege  ,  qui- 
bufeumque  conftitutionibus  apoftolicis 
contrariis .  nec  non  juramento  Romane 
ecclcfie  Sraliis  quibufeumque  jn  ra  men- 
tis preftitis  de  non  alienandis  ecclefie 


:atives.  est 

fac  bonis  Romano  ponrifice  inconful- 
to,  nequaquam  obftantibus,  celebran- 
di  &  omnia  faciendi  que  circa  hec  de 
more  vel  de  confuetudine  requiruntur, 
auâoritate  apoftolicà  licentiam  concet 
fimus  Se  concedimus  per  prefentes.  In 
quorum  omnium  teftimonium  prefentes 
liteeras  per  notarium  publicum  infra 
feriptum  fubfcribi  Se  publicari  manda- 
vimus ,  noftrorumque  figillorum  quibus 
nos  Se  noftrûrn  quilibet  utebamur  dum 
preeramus  ecclefiis  fupradidis  fecimus 
appenfione  muniri.  Daium  Se  adum 
Parifius  in  ofpitio  fupraferipto  fituato 
ante  portam  Beguinarum  ,  anno  Domi- 
ni  m.  ccc.  lxviii.  indidione  vu.  die 
fccundâ  menfis  Oecembris  ,  pontifka- 
tûs  fandiifimi  patris  Se  domini  noftri 
D.  Urbani  divini  providentia  pape  V. 
anno  vu.  prefenribus  venerabilibus  Se 
diferetis  viris  Guillelmo  de  Lilio  de- 
cretorum  dodore  abbate  Monafterii  de 
Jardo  Senon.  dieccefis  ,  magiftris  Petro 
de  Romaco  archidiacono  Brie  in  eccle- 
fia  Parifienfi  ,  Petro  de  Ordomonre, 
Johanne  de  Afcheriis ,  Milone  de  Vici- 
nis  ,  fie  D.  Philiberto  Paillardi  legum 
proreflore  ,  prefati  domini  régis  confi- 
liariis,ac  pluribus  aliis  teftibus  ad  pre- 
miflà  vocatis. 

Et  ego  Johannes  Yvonis  Senonenfis 
preibyter  ,  publicus  audoritate  apofto- 
licà notarius  ,  Sec.  Tiré  des  recueils  de 
Mr  de  Goiyùire  ,  k  la  Bibliothèque  dm 
Roy ,  au  forte -feuille  de  Sens.  Et  après  tatte 
copie  ci -de 'fus ,  efl  U  note  qui  fuit:  Guil- 
laume de  Mclun  ayant  eu  en  efchange 
du  roi  l'hoftel  proche  les  Béguines , 
Triftan  de  Salazar  un  de  fes  fucceffeurs 
y  baftit  les  appartenances  qu'on  y  voit 
aujourd'hui. 
■ 

Acenftmentfétit  par  leroy  des  anciens  murs, 
tours  &  places  vagues  entre  U  porte 
dm  Chaume  &  la  porte  dm  Temple. 

DOminus  Nicolaus  Braque  miles 
donum  feu  tranfportum  fibi  fac- 
tum  per  dominum  regem  de  mûris  anri- 
quis ,  turribus  five  tornellis  &  plateis  va. 
cuis  que  funt  inter  portam  didam  ga- 
licè  la  porte  du  Chaume  contiguam  domui 
fue ,  fie  portam  didam  U  porte  dm  Temple , 
quod  de  predidis  pofiît  uti  Se  edificare  in 
eis  plateis ,  mûris  Se  tornellis  ficut  in  re 
fua  propria  pro  le  Se  heredibus  fuis, 
mediantibus  xit.  den.  parif.  cenfualibus 
quos  didus  dominus  N.  Se  ejus  heredes 
iolvent  anno  quolibet  régi  five  recep. 
ton  parif  in  craftinum  nativit.  Domini, 
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proue  in  litteris  regiis  in  filo  fericoficce-  adimplcre  ,  vita*  vivet  in  àeternum.  Ex 

ra  viridi  figillatis  datis  parif.  die  vu.  quorum  omnium  fpirituali  incelligentia 

Julii  anno  m.  ccc.  lxxxiv.  lie  figna-  feu  concemplationc  beaci  ac  reveren- 

cum  :  par  le  roy ,  à  la  relation  de  Meffiemrs  diffimi  patres  antecefiores  noftri  qui 

les  d*x  de  Btrry  t$-  de  Bourgogne  ,  divinâ  difpofitione  in  fànda  prima  k-de 

J.  Blanchard laous  continetur.  Expedita  Narbonenfi  hadenus  prefuerunt, in  quo 

per  cameram  die  xi.  Julii  anao  ccc.  &  nos  eadem  difpofitione  prefidemus 

lxxxiv.  Plus  bas ,  eferit  ,  Collationnè ,  ad  prefens ,  in  diverfis  hujus  vinee  par. 

avec  paraphe.  Et  au-deffous.  Extraie  des  rc-  tibus ,  videlicet  in  diverfis  mundi  ftudiis 

giftres  de  la  chambre  des  Comptes,  generalibus  approbatis ,  quorum  ramis 


Stffié,  De  la  Fontaine.  Original 
Statuts  du  Cellege  de  Narbone. 


ac  radùs  illuftratur 


propagatur  &  ru- 
turrim  &  colle- 


J 


Ohannes  miferatione  divinâ  fànde 
prime  fedis    Narbonenfis  archie- 


rilat  orbis  univerfus 
eium  fcolarium  fandi  fpirirùs  inftindu 
ftabiliverunt ,  &  magiftris ,  fcolaribus  ac 
dicipulis  nobiHccr  luftulta  ftrenuiffimis 
fruduofUTime  Inter  que  unum 


pifeopus  fie  primas }  diledis  .noftris  ma-  fpeciale  collcgium  fuppreme  univerfi- 

giftris  &  fcolaribus  collegii  de  Narbo-  tatis  focietate  nobile  membrum  parifiu* 

na  Parifius  (cujus  quidem  collegii  re-  in  vico  Cithare  inter  portam  Ferri  fie  pa- 

gimen ,  gubernatio ,  vifitatio ,  reforma-  latia  Tcrmarum,  ante  cenobium  fratrum 

rio,  nec  non  &  fcolarium  iufticurio  fit  minorum  à  parte  onenrali,io  loco  qui 

deftitutio  ,  &  quevis  alia  difpofitio  ad  dicitur  collegium  Narbone  ,  pro  pau- 

nos  ratione  dide  fêdis  Narbonenfis  nof-  peribus  fcolaribus  feu  ftudencibus  pro. 

citur  pertincre  plcno  jure  )  fajutem  in  vincie  Narbonenfis  fundaverunt  ,  ordi- 

eo  qui  eft  omnium  vera  falus,  Atten-  naverunt,  ac  ètiamde  reddiribus  dicte 

dentés  quod  ficut  primus .  fie  fummus  fêdis  ac  ipfius  capituli  fufficienter  do- 

agricola  pater  celcftis  ab  initio  mundi  taverunc  ;   ut  virefeentibus  plantuiis 

paradifum  deliciarum  conftituit,  in  eu-  flores  fie  frudus  tempore  debito  paritu- 

jus  medio  inter  alia  ligna  pomifèra  ris ,  tota  Narbonenfis  provincia  ac  fanc- 

pulcra  vifu  fie  ad  vefeendum  fuavia  plan-  ta  univerfalis  ecclefîa  rore  dulcedinis 

tavit  pretiofum  lignum  vite ,  arborem  hujus  vitis  virefeens  profîceret ,  fie  di, 

videlicet  feientie  boni  fie  mali ,  pro  eu-  vine  majeftati  amore  fpiritualiter  nec- 

jus  arboris  frudu  forendo  *  hominem  teretur.  Nos  igitur  fubjcdos  noftros  de 

{>rothoplaftum   fbrmaverat  ,   certam  dulcedinc  hujus  vitis  per  fande  legis  ob- 

egem  fibi  imponens ,  quam  fi  diligenti  fervantiam  fie  facrarum  feientiarum  il- 

ftudio  fèrvare,voluiiIèt ,  numquam  dire  luftratorium  potare   ac   inefeari  eu. 

mortis  nexibus  conftringi  potuiflèt  j  fie  pientes  *  confiderantes  quôd  primum  fie 

fecundus  idemque  fummus  agricola  precipuum  feientiarum  ftudium  eft  fum- 

fummi  patris  filius  Chriftus  Jefus  excel-  mo  opère  querere  propter  dôminum 


*  Il  ftto'-t 
-qu'il  manque 
icy  quelque 
choie. 


fus,  lapfils  humani  generis  reparator, 
qui  non  legis  necelfitate  ,  fed  proprie 
voluntatis  benignitate  ideo  fadus  fub 
lege  ,  ut  forma  m  humili tatis  patris  re- 
linquens  *  vincam  à  primordio  eedefie 
fue  fande  verus  ipfc  agricola  plantavit , 
ropagavit  ac  cepivit ,  cujus  torcular  fo- 
us ipfc  portavit  j  cujufque  vinee  vera 


vite  honeftatem  ,  firuulque  cum  pacis 
tranquilitate  feientiam  fie  preclaram  bo- 
noruni  morum  venuftatem }  illud  quo- 
que  maximè  didum  propitium  atten. 
dentés  ,  quod  pojmlits  fine  lege  penkity 
cùm  vivere  non  fit  bonum ,  nifi  honeftè, 
beae  fie  temperate  fie  perfeveranter  vive» 
re  conringat;  quique  folicitamur  contù 


r,  

vitis  ipfe  eft,  fie  nos  fui  pâlmites  efie  de-  nuè ,  fie  zelo  châritatis  movemur ,  ac  of- 

bemus.  In  quam  fiquidem  vineam  velut  fîcii  noftri  comiffione  tenemur ,  ut  juxta 

in  populo  honoriheato  fuerunt  radi-  nobis  tradite  difpenfarionis  officium  dic- 

cata,  fie  à  fluentibus  feientie  fie  fapien-  ti  collegii  noftri  ipforumque  fcolarium 

ne  falutaris  rivulis  irrigata, fie  per  fin.  commodis  fie  honeftari  ,  jugi ,  proue 

gula  totius  orbis  climata  celitùs  jam  dif-  decet ,  diligentie  ftudip  intendamus  j  ut 

ni  fa  ,  cundtos  in  orbe  progenkos  fub  igitur  iftius  honeftatis  frudum  fie  glov 

certa  lege  falubriter  voluit  operari.  De  riam.  ac  intègre  unitatis  concordiam, 

cujus  vitis  genimine  fi  quis  iplà  lege  fer-  fîmulque  facre  feientie  margaritam  di- 

vata  digne  potaverit ,  mortem  non  guf-  di  fcolares  noftri  facilius  auequi  pof- 

tabit  in  xternum  ;  fed  fecundum  repro-  fint  ,  fie  per  virtutum  incrementa  ac 

miffionem  ipfius  cœleftis  legis-latoris ,  fàndc  legis  obfervanriam  fefhpcr  felici 

qui  non  venic  legctn  folvere  ,  fed  cam  moderamini  gubementur ,  prefentes  le- 

,   ^  »  ges 
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ges ,  «ndinariones  feu  ftatuta  que  iéquun- 
cur  ,  ftacuimus  &  precipimus  in  dido 
collegio  noftro  inviolabiliter  ôcin  perpe- 
tuum  obfervari. 

i.  Primo  jurabunc  omnes  qui  reci- 
pientur  in  dicta  collegio  ,  pnufquam 
aliquid  eis  mimftretur,  fê  fervaturos& 
procuraturos  pro  polie  bonorem  ,  ho- 
neftacem ,  jura,  privilégia  ôc  ucilitates 
collegii ,  ac  jura  ccclefie  &  provincic 
Narboncnfis  in  eodem  }-necnon  ordina- 
tiones,ftacuca&  mandata  per  fundato- 
res  didi  collegii  vcl  per  areniepifeopos 
qui  pro  remporc  in  ecclefia  Narbo- 
nenlf  prefidebunc ,  fadas  fie  fiendas  in 
fururum  j  nec  aliqua  fraudulenter  vel 
maliciofc  refutabunt  ,  qui  juxra  ftatuta 
domus  graciaro  ac  burlas  canonice  ob- 
nebunc. 

II.  Item  ,  jurabunc  quod  libros  vcl 
pecunias  domûs  nemini  concèdent  ex- 
tra domum  ullo  modo  y  nec  inrra  do- 
mum  mû  equipolcnci  pignore  repofito 
fub  clavi  &  euftodia  commun»  j  nec  pro 
burfis  folvendis  ubros,  ciphos,  calices, 
chezaurum  feu  alias  res  domus  quoeum- 
que  modo  alienabunt  ,  nec  eciam  obli- 
gabunt ,  etfi  burfe  nunquam  folvi  debe- 
reot  j  fed  redditus ,  fi  velinc,  procurent 
ddigcnrer.  Nec  aliquid  de  bonis  domus 
unquara  fraudulenter  fibi  appropria- 
bunt  i  fed  folâ  carocrà  Ac  rétiqui  domo 
cum  utencilibus  foliris  pro  ufu  commu> 
ni  &  burfi  quinque  (olidorum  ,  fi  illi 
iotegraliter  folvi  poûuit ,  tancummodo 
contenu  ,  retiqua  eis  neceflaria  fuper 
burfis  propriis  fibi  querant,  &  cetera 
pro  pauperibus  feelaribus  futuris  fideli- 
ter  refervent. 

III.  Item  volumus  quod  omnes  libri 
cacbenentur  quantum  fuerit  poflibile , 
tam  in  Ubraria,quamin  capclla  vcl  au  la, 
que  fideliter  claudancur  cum  bonis  feris  , 
nec  Ce  facilis  aditusinlibrariavelchoro 
capcllej  fed  folttm  prior,  procurator 
ôi.  quidam  alii  probari  focii  iode  por- 
tent c  laves.  Si  quis  librariam  vcl  capel- 
lam  feu  feneftras  cum  periculo  eorum 
aperças ,  vel  alias  libros  maie  cradatos 
relw  quant ,  in  fex  deaariis  puniancur. 
Nutlus  etiara  incroducat  extraaeum  in 
tibraria,  nifi  in  eadera  fecum  prefens 
aiuftac,  fub  peoa  quinque  foiidorura. 

IV.  Item  precipimus  quod  nullus  qui 
quinquaginca  aureos  de  bcncfîcio  vel 
pacrimonio  feu  aroicorum  fubfidio  an- 
ouaum  nabeat ,  vel  fpecialem  tamulum 
fecum  nutriat ,  per  finira  juramentum 
burfas  pauperum  audeac  occupare.  Po- 
terunt  tamen  elle  lionefti  licolares  vel 
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bofpices  non  burfarii  t  dum  tamen  lia-  , 
tuta  que  per  ipfos  ièrvari  congruic,  An.  im. 
quamdiu  in  domo  manebunt,  fervare 
promittant ,  &  fufficientes  fidejuflbres 

Jk  correfponàentes  domus 

tradant,  &  quatuor  vel  quinque  aureos 
pro  tempore  currentes  pro  locagio  do-, 
mus,  camere ,  utencilium ,  aule  &  coqui- 
ne pro  tanto*  anno  foivant.  Nec  ali-  *xoto: 
quis  per  fuum  juramentum  audeat  taies 
bonos  fidalios  boneftos  hofpites  fcola- 
res  aliquo  modoimpedire,  cùm  domus 
lucrerur  2c  bonoretur  per  taies.  Et  lo- 
cagia  camerarum ,  vel  hofpitum  ponan- 
tur  cum  chefauro  donnas  ad  redditus 
augmentandos. 

V.  Item  ftatuimusôc  precipimus  quôd 
nullus  fcolaris  poffle  burfas  obeinere  in 
domo  ultra  tempora  ftacuca  ad  obei- 
nendum  gradum  licencie  in  facultate 
qui  incepit,  facultate  artium  excepeà, 
tamquam  preambulo  aliarum  5  ità  quôd 
raedicus  quinque ,  punis  canonifta  de- 
cem  i  mixtus  verà  quatuor  ,  theologus 
autem  duodecim  annos  ad  licentiam 
obtinendam  tau tum modo  babeat ,  Se 
non  plures.  Et  fi  quis  in  recipiendo  gradu 
baccallanatds  ultra  tempora  ftatuta  in 
fua  facultate  negligens  tuent,  femper,. 
quoufque  moram  purgaveric  ,  média 
buxfa  pnvetur.  Poftquam  autem  aliquis 
licentiam  in  thcologia ,  in  decretis  vel 
in  roedicina  obtinucrit ,  burfas  infra 
très  menfes  relinquat,  neculterius  per 
juramenta  omnium  buriâ  fibi  miniftre- 
tur.  Et  ut  citius  quilibet  proficiar  & 
fe  expédiât,  volumus  &  precipimus 
quod  per  tempora  predida  uoufquifque 
burfarius  domum  &  curfus  fuos  bene 
continuer  Si  quis  autem  ultra  dimidium 
annum  à  domo  abfcns  fuerit ,  vel  ctiam 
fcolas  débite  f/equentare  neglexent  fea 
noluerit ,  burfas  ipfo  fado  perdat ,  nifi 
infirmitate  vel  alia  ineviuoili  nccenl- 
tate  exeufetur ,  quam  probare  tencatur 
faltem  per  proprium  juramentum ,  priuC 
quam  burîafiDi  mn>iftrccur  j  qui  tamen 
ultra  odo  dictas  manicrint  unura  men~ 
lém}  plus  xevextendum..  Jiabebunt.  NuL 
lus  autem  audeat  fine  licencia  prions 
ultra  odo  dieSj  vel  proviforis  ultra  quin- 
decim  extra  villam  recedere,  vel  extra 
domum  in  villa  manere,  fub  pena  quin- 
que folidorum  qualibet  leptimana  in> 
q«a  fie  vagabic  iTticentiatus  folvendcw 
rum.  Ec  de  licencia  obeenca  cenebitur 
quilibet  fidem  facere  priori  domus  cum. 
lcripto  proviforis  ,  &  caufa  expreiTa , 
priufquam  domum  relinquat  vel  villam 
excac  Ne  camen  cum  tali  licencia  ma, 
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~— —  tcria  evagandi  alicui  tnbuatur  ,  qui-  mus  quod  archiepifcopus  Narbonenfis, 

a«-w*.    cumquc  prêter  unamvicem  in  annoul-  velfede  vacance  capiculum  femper  ad 

tra  quindecim  dierum  fpatium  extra  didas  burfas  allumât  indigences  firolares 

domum  manferit }  pro  fccuoda  vice  in-  de  provincia  Narbonenfî  qui  poffint 

fra  cres  menlès  à  précédente  abfentia  dide  metropolitane  ecclefie  &  aliis  fibi 

contingentes ,  decem  folidos-,  pro  ter-  fubdiris  débité  fervire  in  futurum.  Et 

tia  vero  viginti,  pro  quarca  vero  qua-  fi  quis  graciam  habens  non  invenirec  ali- 

dragmta  fohdos,  priufquam  burfam  re-  quando  locum  vacantetn  propter  occu- 

cipiat ,  folvere  cogacur.   PJuries  vero  pacionem  aliorum ,  nibilominùs  in  locis 

nullo  modo  patimur  alicui  tam  frequen-  abfentium  ,  fine  tamen  prejudicio  ipfo- 

rcr&  tam  repente  rccedenci ,  tamquam  fum  recipiatur ,  donec  aliquis  locus  va. 

irrifori  8c  illuzori,  burfitm  domûs  mi-  cet. 

niftrari.  Abfentcs  infuper  quamdiu  te-  VII.  Item  ne  domus  propter  caren- 
greflumin  domo  juxta  terminos  pre-  ciam  proviforis  patiatur  defolationem  in 
nxos  habuere  voluerint  ,  femper  pro  bonis  &  duToiutionem  in  membris  , 
rata  contribuant  ad  expen&s  famulo-  ftatuimus  quod  quandocumque  fpe- 
rum  8c  aliorum  o  ne  ru  m  communitcr  cialisprovifor  per  archiepifcopum  Nar- 
habitorum ,  à  quibus  propter  abfen-  bonenfem  non  fuerit  ordinacus  vel 
tiam  calium  non  relevantur  rémanentes  fuerit  ablêns  feu  impeditus  ,  tune 
in  domo.  Et  pro  talibus  abfentibus  po-  cancellarius  Parifienfis  gubernator  *  8c 
terit  domus  folvere ,  fi  pecunias  vel  alia  difpofitor  didi  collegii  &  fcolarum ,  fe-  *  *fc 
fuffîcientia  pignora  in  manibus  prions  cundùm  prefentia  ftatttta ,  abfque  ta-  * 
vel  procuratoris  dimiferint  -,  alias  loco  men  difpenfatione  aliqua  contra  ea , 
eorum  admittantur  alii  gratiam  haben-  nomine  archiepifeopi  Narbonenfis  gè- 
res ad  burfas ,  quia  ita  volumus  6c  or-  rat  &  habeat ,  quamdiu  umen  aretne- 
dinamus  propter  maliciam  loca  inutili-  pifeopi  qui  pro  temporc  in  ecclefia  Nar- 
rer occupantium.  Qnicumque  recedens  bonenfi  fuerk ,  benc  placueric  volun- 
à  domo  faciat  feribi  per  priorem  diem  tari. 

&  annum  fui  receflusut  feiatur  quando       VIII.  Item  ut  interiora  domds  me- 

receflerit,  fub  pena  quinque  foKdorura.  lius  difponantur ,  &  omnia  ftatuta  meliùj 

Si  nihilominus  prior  aliquamdhi  abfen-  obferventur ,  volumus  quod  omnianno 

tiam  alicujus  ignoraverit ,  feribat  eum  in  vigilia  annunciarionis  Dominice  eli- 

in  deffèdibusjftatutorum.  Abfentes  re-  gantur  8c  d  provifore  approbentur  duo 

putamus  tam  illos  qui  magis  pro  uti-  probi,  diligentes  ac  maturi  fcolaresdo- 

«wte  privata  vel  fua  complacentia  ex-  mds ,  bene  continuantes ,  fufficientio- 

tra  domum  in  villa  degunt ,  quam  illos  res  qui  in  collcgio  poterunt  reperirij 

qui  extra  villam  moram  trahunt.  Nul-  unus  in  priorem  vel  magiftrum  ,  8c  alius 

lus  etiam  per  juramentum  fuum  audeat  m  procuratorcm  domûs  j  quilibet  fub 

domum  deferere ,  vel  bona  fua  quoquo-  penfione  dimidie  burfc  vel  etiam  intègre, 

modo  deportare ,  •cculcare  vel  alienare,  fi  provifori  8c  fociis  videacur  expedire^ 

nifi  domui  8c  fingulis  fociis  quibus  tene-  ita  tamen  quèd  in  principio  cujuflibet 

bitur  fatisfeceric ,  8c  omnes  daves  do-  adminiftrationis  tadis  fâcrofandis  evan- 

mûs  procuracori  tradiderit  $  qui  ficon-  geliis  jurent  ftatuta  domds  ante  omnia 

trarium  fecerit  ,  virtute  juramenti  8c  bene  facere  obfervare  ,  8c  pena  s  eorum 

privilegiorum  domds  vel  univerfitatis  exigere  ,  invenrarium  in  principio  cujuf- 

redire  vel  fatisfacere  compellacur  j  nec  libet  adminiftrationis  de  omnibus  libris 

regreffo  burfa  vel  caméra  reftituatur ,  8c  rébus  domds  fub  forma  publica  vel 

sec  m  raeofa  communi  venire  przfumat,  fub  figillo  domds  cum  teftibus  facere, 

donec  dimidiam  marquam  argenti  pro  velpriùsfecundumfingulasresvifitando 

tali  rranigreflione  ad  ornamentacapel-  recolligere  &  depetita*  exquirere,  vel  « 

Ix  perfolvac  ,  8c  de  omnibus  fatisfaciac  auda  adjungere  *  &  in  fine  adminiftra- 

ad  plénum.  tionis  fue  infra  odo  dies  fidèle  compo*- 

VI.  Item  cum  didum  collegium  fit  tum  per  depucacos  examinandum ,  8c  per- 

pauperibus  fcolaribus  provincie  Narbo-  proviforem  approbandum  reddere  ,  8c 

nenîîs  ordinatum  ,  8c  eis  redditus  ab  arebiepifeopo  Narbonenfî  unà  cum  in- 

ecclefia  8c  ejus  capitulo  fucrinc  extradi,  venta rio  predido  juxta  antiqua  ftaru. 

ne  fanda  intentio  propter  quam  domus  ta,  quandocumque  hoc  requiret,  mit- 

fuit  fundata,  infringatur ,  8c  ne  jura  tere.  Et  omnia  ad  utilitatem  domus  pro- 

ecclefie  Narbonenfis  8c  ftatuta  didi  col-  mittant  fidelicer  procurare  ,  fub  pena 

legii  aliquo  modo  defraudentur ,  volu-  quinque  fotidorum  qualibet  lêptimana 

in 
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in  qua  in  premiffis  fiierit  deffcâus ,  per  vicis  fux  recafaverit ,  vel  impcditus  per 
eum  cujus  culpa  fuerit  folvcndorum.  alium  fupplcri  non  fecerit ,  quinque  fo- 
Officium  tamen  prions  fpecialitcr  eric  in  lidos  folvac  priufquam  buriam  lucre tur j 
difpucatlonibus  ,  deliberacionibus  ôc  or-  ôc  tune  fequens  îpfum  in  ordine  onus 
dinarionibus  prefidere  ,  fatuos  8c  difeo-  ebdomade  fubeat  fub  eifdem  pénis.  Et 
los  corrigere,  lires  ÔC  controverfias  in-  quicumque  officiarius  in  fervicio  quoti- 
teriores  ièdare ,  contumaces  ufque  ad  diano  deftecerit  nec  per  alium  fuppleri 
penam  quinque  folidorum  punirc  ,  ôc  fi  fecerit ,  duos  denarios  folvat  pro  quo- 
in  maheia  perieverent,  ad  provifbrem  re-  libet  dcrredlu.  Et  poflit  deponi  quilibet 
currere,  rorulum  committentium contra  officiarius,  quandocumque  provifori  Ôc 
ftatuta  cum  maturitate  fervare,  commit-  fociis  domus  videbitur  expedire.  Provi- 
tentes  in  feriptis  cum  providentia  ligna-  deant  priorôc  procurator  ut  in  fine  cu- 
re, fcolares  ad  mandata  fuperiorum  re-  jufque  feptimane  quilibet  fcolaris  folvat 
cipere  ,  &  quo  die  recepti  fucrint ,  in  quecumque  debebit ,  ne  domus  defrau- 
certo  libro  communitatis  feribere.  Offi-  detur.  Et  fi  provifiones  extra  domum 
cium  vero  procuratoris  fpecialiter  erit  portarentur  ,  vel  alias  exceffivè  vaftarcn- 
redditus  &  débita  domus  in  judicio  &  tur,  capiant  claves,  ne  uni  plus  mi  tuf- 
extra  judicium  promovere  &  exhigcrC}  tretur  quam  alii,ut  provifiones  poffint 
ôc  quot  fcolares  bene  ftudentes  ôc  bur-  per  tempora  débita  durare  Ut  autem 
fam  débite  lucrantes ,  in  domo  cuban-  provifiones  fufficientes ,  quantum  po/fi- 
tes  &  totaliter  in  ea  commorantes,  qua.  bile  ent,  temporibus  congruis  femper 
libet  fcptimanâ  fucrint ,  &  quantum  cui-  fieri  poflînt ,  reierventur  centum  aurei  de 
libet  in  provifionibus  vel  alias  folutum  thezauro  domûs  ad  provifiones  iplius 
fuerit  feptimanatim  in  uno  fpeciali  libro  domûs  tantummodo  ôc  non  ad  alios 
fenbere ,  &  penas  ftatutorum  adverfus  ufus  exponendi  ,  ôc  de  eifdem  provi- 

delinquentes,  prout  in  rotulo  repertum  fionibus  reiteratis  vicibus  annis 

fuerit ,  fi  aliàs  non  folvitur ,  qualibet  fep-  fingulis  refrundendi.  Ut  autem  dida 

timanâ,fub  fuopericulo  fideliter  délai-  fumma  per  domum  conceûa  totaliter  ôc 

care ,  ôc  in  burfa  penarum  vel  multarum  intègre  in  denariis  vel  denariatis  femper 

fub  clavi  deponcre  j  &  quolibet  menfe  habeatur,apprecietur  quodlibet  vas  vini 

die  Dominicà  poft  fermoncm  priori  ÔC  ôc  feftarium  bladi  ÔC  *  lignorum  *.Jll*n'*_ 

deputatis  de  burfis  6c  aliis  adminiftratis  quatuor  vel  fex  vel  o&ofolidisplus  quam        * :  m" 

compocum  reddere,  fub  parna  duode-  conftet,  &  fie  de  aliis  provifionibus  mi- 

cim  denariorum  contra  quemlibet  de-  nutatim  con/umendis;  ne  propter  vaf- 

ficientium.  Et  particularia  compota  fer-  tatos  *  vel  diminutos  earum  domus  ma-    *  vafl*;<H 

ventur  in  archa  duarum  clavium,  cum  neat  defraudata.  Ec  cum  hoc  quelibec  n*i»*«l  «JimH 

quibus  générale  compotum  verificetur  pinta  vini  extra  ordinarium  recepti  ven-  ou,Macm' 

ïn  fine  adminiftrarionis.  Et  totum  fta-  daturuno  denario  plufquam  conftet  j& 

tum  domûs  tenebitur  fociis  fideliter  re-  fie  fiât  de  aliis  provifionibus  nominatim 

ferare ,  ac  etiam  procurare  ut  poterit  librandis  juxta  difpofitionem  fociorum. 

ÔC  decebit.  Si  aliqua  plura  debcant  ju-  Si  quid  refiduum  fuerit  domô  integra- 

rare  prediâi ,  fpecialius  ad  partem  po-  liter  pcrfoluti  ,  diftribuetur ,  ut  infra 

terunt  magis  fpecificarc  in  futurum.  Nec  dieccur.   Poftquam  autem  provifiones 

aliquis  habitans  in  domo  aliqua  officia  erunt  fade  pro  utilitate  fociorum ,  te- 

cum  fuo  onere  in  circuitu  electionis  fua:  neantur ipû  uti  eis  ordinarie ,  donec  fint 

poflit  re  eu  fa  re,  quin  per  fe  vel  alium  exe-  confumpte  ;  nec  permittatur  cuiquam 

quat ,  fub  pena  decem  folidorum.  Et  faccre  provifiones  partiales  in  prejudi- 

fî  aliquis  recederet ,  fubftitutum  relin-  cium  commune. 

quat ,  fub   pœna  duodecim  denario-      IX.  Item  provifiones  ôc  alii  fumptus 

rum  qualibet  feptimana.  Et  femper  per  expenfarum  fiant  inoderate ,  ne  pauperes 

quindecim  diesantè  finem  cujusque  offi.  fcolares  exinde  gravcnturjtà  quo  dema- 

cii  nominentur  veleligantur  futuri  fuc-  turvinum  competens  de  mediocri  ôc  pa- 

ceflores ,  qui  in  fequenti  prandio  vel  cena  nis  ôc  pitantia  habeantur  licut  inter  alios 

ex  quo  fucrint  nominati ,  teneantur  de-  fimphees  ftudentes  non  prelatos  haberi 

terminatè  rcfpondcre  fub  pena  duorum  folet.  Siquis  contrarium  fecerit ,  exce/i- 

folidorum  ;  5c  ftatim  fub  eifdem  pénis  eli-  fus  fupra  ipfum  refFundatur .  Et  fi  quis  ah- 

gantur  alii  in  ordine  fuo  ,  donec  reperia-  quando  propter  probatam  indigentiam 

tur  fufficiens  qui  acceptet.  Quicumque  dimidia  pomone  vini  feu  pitantia:  çon- 

ctiam  prxpofituram  vel  alia  offi-  tentus  cfle  vcllet,  permittatur  ,  duin  ta- 

cia  feu  onera  ebdomadaria  in  circuitu  men  de  rcliquis  omnibus  tantum  folvac 
TmeJI.  P*tt.  III.  P  p  pp 
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—   ficut  ceteri ,  folo  co  quo  minus  recepc- 

**•  i}7>»    rit ,  ex  compoto  dedudo  ,  in  aliis  non 
excédât ,  ne  lubricus  confueverit  eflè. 

X.  Icem  ut  provifioncs  meliùs  eufto- 
diantur,  nulii  famuli  à  didis  procurato- 
re  vel  (colaribus  recipiantur  in  domo  , 
nifi  jurent  que  fequuntur  :  Primo  quod 
jus&profedum  domùs,  quandiu  fervie- 
rint ,  fideliter  euftodienc  ,&quod  provi- 
fiones  domus  pro  fe  vel  pro  aliis  privatis 
«xtradomum  non  portabunt ,  nec  alicui 
tjuam  fociis  domùs  burfam  ponentibus 
ultra  preceptum  miniftrabunt *  &  quod 
<le  receptis  per  fe  vel  per  alios ,  nilnl  re- 
mittendo ,  leptimanatim  bonum  Ôc  fidè- 
le compotum  cum  feriptura  veridica  pro- 
curatori  reddent.  Item  quod  portas  do- 
mûs  horis  congruis  vel  aflignatis ,  fub 
pénis  ftatutis  ab  eorum  falario  defal. 
candis ,  débité  claudent }  &  quod  mu- 
lierem  vel  aliquam  perlbnam  lufpcdam 
pro  fe  vel  pro  aliis  directe  vel  indirede 
causa  delidi  in  domo  non  adducent,  nec 
adduci  procurabunt  nec  permittent  pro 
porte  ,  fed  pnori  indicabunt ,  nec  de 
celando  turpia   fidem  alicui  promit- 
tent.  Item  quod  nihil  de  domo  vel  fo- 
ciorum fraudulenter  fibi  retinebunt ,  nec 
frudus  arborumvaltabuntj  ôcquod  uten- 
cilia  lùb  inventario  per  juramenta  offi- 
ciariorum  eis  tradita  fub  inventario  ref- 
tituent.  Item  quod  priori  8c  procurato- 
ri  pro  juribus  domus  débité  obedient ,  6c 
de  interogatis  ab  eis  iuper  ftatu  domûs 
vel  fociorum  fideliterrelpondebunt ,  nec 
contra  eorum  mandata  aliquid  de  pro- 
▼ifionibus  domus  cuiquam  miniftrabunt, 
nec  fervirium  ïuum  imperfedum  rclin- 
quent ,  nifi  cum  confenfu  fociorum  ;  aliàs 
officiarri  nullam  miniftrationem  minif- 
trabunt.  Et  taies  famulos  communes  nul- 
lus  pro  privata  utilitate  audeat  extra 
villam  mittere  >  fub  pena  quinque  foli- 
dorum  quolibet  die  folvendorum.  Pro- 
curent etiam  didi  fcolarcs  fibi  taies  fa- 
mulos ,  quod  nullum  dampnum  domus 
patiatur,  aliàs  ipfi  kolares  dampna  per 
iuos  famulos  illata  refarcire  compellan- 
tur.  Famuli  etiam  non  fintita  cari  quôd 
domus  inde  gravetur  j  quibus  expenfas 
facient  omnes  focii  pro  quorum  fervitio 
condudi  fuerunt.  Nec  aliquis  pro  pri- 
vatis negoriis  à  communi  vel  fcolaftico 
fervitio  ramulo*  impediat ,  fub  pena  fex 
dtnariorum  qualibet  vice  in  qua  hoc 
fecermt  (blvendorum.  Et  flat  quater  in 
anno  inquefta  de  ramulis  &  de  utenci- 
Jibus  eis  traditis  per  officiarios  vel  alios 
deputatos ,  qmbus  quiiibet  fociorum  per 
juiamentum  diect  veritatem. 
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XI.  Item  nullus  audeat  feras  provi- 
fionum  vel  aliorum  hoftiorum  domuspro 
quacumque  privata  neceflîcare  frangerc, 
vel  de  uno  hoftioad  aliud  hoftium  trans- 
ferre, vel  claves  fub  ripe  re,  nec  quovis 
modo  fraudulenter  aperire ,  fub  pena  vi- 
ginti  folidorum  priufquam  bursâ  gaudeac 
•lolvendorum.  Et  nihilominus  li  aliqua 
de'predidis  vel  aliis  bonis  domus  vio- 
lenter vel  contra  exprelTam  prohibitio- 
nem  capere  convidus  fuerit ,  tamquam 
raptor  &  perjurus  tamdiu  iplb  fado  à 
burfa  fie  communi  fervicio  famulorum 
&  coquine,  fit  privatus  ,  quandiu  dimi- 
diam  marcham  argenti  pro  redditibus 
acquirendis  folvcrc  &:  veniam  à  provi- 
fore  ôc  tota  focictatc  obtincre  retarda- 
bit  5  qui  fi  ad  détériora  procederer ,  tune 
ad  auxilium  fuperiorum  &.  univerfitatis 
vel  cenlure  ccclefiaftkc  vel  etiam  bra- 
chii  fccularis  recuratur. 

XII.  Item  volumus  &ordinamus  quod 
omnesintrent  per  unam  portam,  nec  fint 
plures  ingrelTus  vel  regreflus  antenores 
vel  pofteriores  in  domo ,  &  pnma  por- 
ta claudatur  de  fera  borâ  congruâ ,  fei- 
licet  poft  occafum  fo lis,  cum  una  fera 
cujus  clavem  habeat  quiiibet  de  domo. 
Et  qui  horâillâ,vel  dum  focii  eruntin 
menfa ,  primam  portam  apertam  dimife- 
rint ,  unum  denarium  folvcrc  cogarur. 
Poftcrefpulum*  vcropulfato  innitegio  **  •  m^ta.- 
in  domo  vel  in  eeelefia  cathcdrali ,  clau-  ,um' 
datur  dida  porta  ufque  in  craftinum  *'  »p*s«- 
cum  alia  fera  cujus  clavem  euftodiat 
folusprior  vel  procurator  5  temporehye- 

mali  ad  cenam  ,  nec  cftivali  ad  ledum 
accédant ,  nifi  fecum  habcant  didam  cla. 
vcm  ,  fub  pena  predida  folvcnda  per 
cum  qui  portam  claudere,  vel  in  iiue- 
grum  pulfare,  vel  clavem  portarc  recar- 
dabit.  Poft  claufuram  porte  nullus  fo- 
ciorum ab  extra  vel  intra  faciat  eam 
aperiri ,  fub  pena  duorum  denariorum, 
&  fi  una  hora  pra'tcrierit ,  fex  denarios 
folvcre  cogatur  j  6c  tune  mittatur  dif- 
creta  perfona,  ut  feiatur  quis  cft,cum 
quibus  intrarit  vel  exivit.  Si  quis  enor- 
miter  pulfavcrit ,  vel  gravem  ftrepitum 
duxeric  ,  très  folidos  lolverc  compella- 
tur.  Et  fi  quis  aliquam  portam  vel  fe- 
ram.  frangere  attemptaret ,  tamdiu  bur- 
sit  &  communi  confortio  fit  privatus , 
donec  dimidiam  marcham  doinui  folve- 
rit ,  &  cmendam  (ôlempncm  comrauni- 
tati  feccrit.  Sccunda  etiam  porta  à  quo- 
libet intrante  vel  exeunte  de  die  relin- 
quatur  cJauia ,  fub  uno  denario  quali- 
bet  vice.  Omncs  feneftre  anreriores  vel 
pofteriores  vicrate  vel  non  vitracc  à  fe- 
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cùndo  foleriû  ufque  ad  terram  fine  fem- 
per  cum  barris  ferreis  bene  claufe ,  ne 
quid  poffit  extrahi  vel  imponi  nifi  per 
porta  m. 

XIII.  Item  nullus  cradac  vel  relin. 
quac  clavem  domûs  alicui  excraneo ,  nec 
aiiquam  clavem  domus  concrafaccre 

5>ra.-fumac,  fub  pena  decem  folidorumi 
êd  procurator  domûs  femper  fecum  fuf- 
ficienecs  habeac  ^  nullam  tamen  perfuum 
juramencum  alicui  cradac ,  eciam  ad  cem- 

•  iinsxnto.   pus ,  nifi  juraco  domui  dimidium  grof- 

*  t«ikrt.      lum  argenci  pro  clave  cradendum  ,  6c 

illum  vel  alium  dimidium  groflum  ,  fi 
eam  perdideric ,  priufquam  recédât  ei- 
*  dem  procuracori  reftieuere  promictenci. 

XIV.  Icem  volumus  6c  ftatuimus  quôd 
quicumque  recipietur  in  fcolarem  &  bur- 
iarium  ,  priufquam  aliquid  recipiac  ,  fol- 
vac  dimidiam  marcham  argenci  pro  no- 
vo  ineroitu,  ficut  in  aliis  collcgiis  fieri 
folet  }  ica  quàd  rationc  novi  introirùs  à 
nullo  plus  exhigacur. 

XV.  Item  pecunic  legatorum  ,  dona- 
torum  ,  novorum  introituum  ,  locagio- 
rum  camerarum  ,  vel  eciam  trina  pars 
emendarum  ftatutorum  fervencur  nde- 
licer  pro  redditibus  domûs  augmencan- 
dis  uni  cum  noftris  principalibus  6c  aliis 
jocalibus  precioris ,  in  una  fecum  came, 
ra ,  qui ,  fi  fieri  poceft,  habeat  rerrac- 
tum  duorum  hofti         vel  duarum  fe- 
rarum,  fub  uno  coffiro  fex  clavium  }  qua- 
rum  unam  femper  euftodiac  proviior , 
&  alias  euftodiant  fufKcienriores  &  ma- 
gis  concinui  fcolares  domûs.  Nunquam 
auccm  coffrus  aperiatur ,  nifi  fanior  pars 
ibtiorum  ,  vel  provifor ,  cum  tribus  de 
iufficiencioribus  fueric  prarfens.  Ec  ne 
oporceac  fréquenter  aperire ,  fiac  unum 
foramen  deluper  undc  pecunie  poflinc 
imponi  fecurè.  Ex  quibus  pecuniis  nihil 
penicus  exponacur  quàm  ad  reddicus  do- 
mus augmentandos  per  juramenca  om- 
nium nili  forcafle  nece/ficace  urgence  in 
deffcdu  alccrius  pecunie  profolis  8c  ne- 
cefiariis  refredionibus  6c  redditibus  do. 
mus  procurandiSjica  quod  per  juramenca 
predida  quidquid  inde  captum  fueric  4 
quàm  citius  poceric  ibi  refrundatur  ,  6c 
eciam  tertia  pars  reddicuum  inde  qux. 
ficorum  fingulisannis,  donec  tocum  quod 
inde  capeum  fueric ,  fie  ibi  refufum.  Pro- 
videanc  camen  prior  6c  procuracor  ne 
dide  pecunie  jaceanc  in  archa  inucilicer, 
fed  reddicus  cmantur.  In  alio  coffro 
trium  clavium  fervencur  pecunie  ad 
quoeidianos  ufus  necellàrios ,  6c  figilla  6c 
exemplaria  omnium  inftrumencbrum  fub 
forma  publica  ieu  aucencica.  Ec  lie  infra 
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unus  parvus  cofrus  cachenarus  pro  pe-  .  <•«>» 
cuniis  fervandis,  qui  ponacur  in  aliquo  A«-  »37* 
loco  tuto  ,  quando  propeer  générales 
guerras  ,  vel  alias ,  efiencpauu  fcolares 
ydonei  in  domo.  Ec  femper  feribacur  in 
cerco  libro  quaneum  6c  quo  die  in  quo- 
libet cofro  de  pecuniaponecur ,  6c  quan- 
eum 6c  per  quem  deponctur  vel  reci- 
piecur.  Nec  unquam  cradacur  pccunia 
de  archa  procuracori  vel  alii ,  nifi  de 
pecuniis  prius  recepeis  fummam  deeem 
aureorum  excedencibusfummarium  com- 
pocum  reddac  ,  vificandura  per  clavige- 
ros ,  ÔC  fervandum  in  archa  ufque  ad 
principalia  compoca.  Clavigcri  diligen- 
ter  claves  euftodiant  fub  periculo  lûo  , 
quas  femper  paracas  habeanc ,  quando- 
cumque  fueric  opus ,  fub  pena  fex  dena- 
riorum  curonenfium.  Ec  fi  feram  depo- 
nere  opporeueric ,  defficiens  reflârcire  co- 
gacur.  Clavigeri  eciam  nihil  per  jura- 
menca fua  figillabune  ,  nec  aliquid  de 
prxdidis  cofrris  recipianc ,  fine  prima*  *prsrvi4a 
dcliberacione  omnium  fociorum  ,  nifi 
cerca  forma  cflèc  eis  hmicaca.  Nec  un- 
quam removeacur  fera  de  magno  cofro, 
eciam  clavi  perdica  ,nifi  cum  concordia 
6c  cum  prelencia  omnium  fociorum. 

XVI.  lecm  volumus  quod  prior  86 

{>rocuracor  inveitigentaliquos  pauperes 
colares  ad  proficiendum  habiles,  pro 
quorum  .*  fragmenca  feu  reliquie  men-  'J^***'1**- 
farum  cum  alio  eorum  propfio  fubfidio 
fufrîccre  pocerunc  $  quibus  affignecur  ali- 
quis  locus  congruus ,  feparacus  ,  fi  fieri 
poceft ,  in  quo  eis  dida  fragmenta  eden- 
da  cradaneur  ,  6c  eis  provideaeur  de  ali- 
quibus  ucencilibus  modicis,  juxca  dif- 
crecionem  prioris  vel  provifbris ,  qui  fem- 
per provideac  uc  falcem  de  pocagio  quo- 
cidie  habeanc  fufficiencer  jreftduum  eciam 
pidancie  6c  porcionis  eorum  qui  alibi  co- 
medunc  habeant  unà  cum  famulo  par- 
vo,  ficut  in  aliis  collegiis  fieri  folec.  Te- 
nebuncur  tamen  didi  pauperes  fervirc 
in  capclla  domûs  cum  fuperpelliciis  , 
quando  hore  caneabuncur  ,  8c  pulfare 
pro  horis  6c  ignitegio  ,  6c  alia  faccre , 
ficuc  per  priorerfl  fueric  eis  injundum. 
Pauperes  fcolares  provincie  Narbonen- 
fis  preferaneur  in  hoc  fubfidio,  ficuc  6c 
in  burfis  principalibus ,  propeer  diftan- 
ciam  6c  prerogacivam  provincie  ,  juxeà 
incentioncm  fundacorum. 

XVII.  Quacuor  prefbyteri  quorum 
primusproammabus  fundacorum  6c  m  a- 
giftri  Amblardi  Certne  qui  eum  infticuic, 
ôc  alii  ères  pro  animabus  fundacorum  ôc 
bone  memorie  domini  Clemencis  papo 
VL  quondamfcolaris  domûs  miflâs  quo- 

Ppppij 


Digitized  by  Google 


66%  PREUVES  ET  PIECES 

^  tidie  in  capella  debent  celebrarc.  Can,  vel  privationis  burfarum  arbitrio  provi- 

7     cent  dicbus  Dominicis  fie  feûivis  dupli-  foris. 

cibus  à  populo  generalicer  celcbraris  XXI.  Nullus  per  fuura  juramentum 
unam  miflam  in,  cappella  domûs  ,  uni  audeac  armatos  vel  inermes  fedari,  fo- 
cum  aliïs  fcolaribus.  Et  fi  quis  deffece-  vere ,  adducere ,  vel  etiam  per  unam  ho- 
rit ,  fiin  principio,  obolum  ,  fi  ufque  ad  ram  in  domo  receptare ,  fed  fi  cafus  eve- 
médium ,  umun  denarium  ,  iî  ufquc  ad  ncrit ,  meliori  modo  quo  poterie ,  evi- 
finem ,  duosdenarios  folvere  cogatur }  tare  ribaldos,  galatores ,  mymos ,  pela, 
recedentes  conûmili  modo  puniendo  $  tores  nodurnos ,  fugitives ,  percufTor es, 
ità  quod  fi  i  principio ,  duos  denarios ,  difcolos ,  fufpedos  vel  vagabundos  -,  nec 
fi  abintermediiSjUnum  denarium,  fi  vero  arma  vel  alias  res  ipforum  euftodire  in 
ante  finem  receflèrit ,  obolum  folvere  domo. 

cogatur ,  folâ  causa  infirmttatis  vel  corn-  XXII.  Quod  fi  quid  fpreto  jura, 
munis  urilitatis  excepta.  In  folempnibus  mento  contra  aliquod  pratmifiorum  fe- 
vero  feilivitatibus  etiam  cantabuntur  cerit,  tamdiu  per  juramenta  omnium 
prime  vefpere  &  matutine ,  ficut  in  aliis  bursà  de  communi  confortio  privetur , 
collegiis  fieri  folct.  Tencbuntur  etiam  quamdiu  viginti  folidos  pro  tanto  con- 
annis  fingulis  celebrarc  folempniter  ad  temptu  ad  ornaraenta  capelle  lolvére 
honorem  Dei  très  miflas  fpcciaîes ,  unam  retardabit. 

de  fando  Spiritu  pro  bona  difpofitione  XXIII.  Si  quis  autem  propter  delà- 
ac  profperitate  collcgii  &  patronorum ,  tores  armorum  vel  nodurnas  vagabun- 
redorum  ac  feoiarium  eiufdem  -,  aliam  diasvel  aliarum  inoneftatum  frequentias 
de  beata  Maria  ,  pro  falutc  Se  incolu-  corporaliter  lezus  vel  in  carccrcm  rru- 
mitate  omnium  bencfa&orum  domûs  fus  fuerit ,  tamdiu  bursâ  careat ,  quam- 
fic  omnium  fidelium  viatorum  •>  fie  ter-  diu  duos  cereos  trium  librarum  in  ca- 
tiam  prorequie  animarum  fundatorum,  pclla  domûs  oflèrre,  fie  *  à  fociis  obri-  *i 
dotatorum ,  fociorum  fie  omnium  bene-   nere  tardabit. 

fa&orum  domûs  ac  fidelium  deffundo-  XXIV.  Et  quicumquepr*faca  velalia 
rum.  Tertia pars  pecuniarum  ftatutorum  inconvenientia  fciverit ,  provifori ,  priori 
diftribuantur  prefentibus  in  horis  die-  ôc  procuratori,  vel  ei  qui  prodeûe  po- 
bus  folempnibus,  ut  meliùs  frequenten-  terit,per  fuum  juramentum  rcvelare  te. 
tur.  neatur }  fie  ipfi  remedium  apponere ,  fie 

XVIII.  Nunc  ad  ea  que  converiâtio-  penas  ftatutas  infligere  non  negligant. 
nem  fie  ftatum  ipforum  feoiarium  fpe-  XXV.  Nullus  etiam  per  fuum  jura, 
cialiùs  refpiciunt ,  accedamus.  Imprimis  m  en  tu  m  promoveat  vel  procurct  promo. 
jurabunt  de  vivere  fie  conver/ari  honefte,  veri  ad  burfas  domûs  taies  galatores  vel 
&  cum  honefto  habitu  fie  geftu  incedere  difcolos }  nec  taies  recipiantur ,  etiam  fi 
pro  pofie ,  fie  abfque  inoneftate   litteras  obtinuerint. 

veftium  curcarum  ,  vel  undulataxum      XXVI.  Nullus  preterea  didorum  fco. 

fie  calceamentorum  roftratorum  vel  in-  larium  fado  vel  verbo  offendat  aJjum 

cizorum  vel  fimilium.  de  focietate  vel  familia  domûs  fub  pena 

XIX.  Singulariterjurabuncnonintro-  trium  folidorumj  qui  fi  ad  minas  ma- 
ducere  vel  procurare  introduci ,  causâ  jores  proruperit ,  quinque  folidos  fol- 
delidi ,  per  fe  vel  per  alium ,  direde  vel  vat }  h  vero  per  injuriofum  impetum 
indiredfc  ,  fub  quovis  diffimulato  pre-  pugionem  vel  arma  in  perfonam  ake- 
textu  mulicrem  inoneftam,  fufpcdam  aut  rius  intulerit ,  decem  folidos  folvere  cou 
meretricem ,  nec  carnaliter  agnofecre  gatur  $  fie  fi  lezio  corporalis  infequuta 
quovifmodo  introdudam,  nec  iub  pre-  ruerit ,  tamdiu  per  juramentum  omnium 
textu  aque  querende  vel  ignis  habendi  à  burfa  fie  communi  confortio  fit  pri- 
feu  alias  paifim  domum  intrare  permit-  vatus ,  quamdiu  beneficium  abfolutionis 
tent.  obtincre ,  fie  unum  aureum ,  fi  iniedio  Je- 

XX.  Nullas  conventiones ,  padiones  vis  fuerit,  vel  dimidiam  marcham  ar- 
vel  juratorias  colligationes  inter  fe  fa-  genti ,  fi  fuerit  gravis ,  vel  unam  mar- 
cient ,  nec  à  famufis  vel  d  noviter  in-  cham ,  fi  fuerit  gravillïma  ,  ad  orna- 
trantibus  exhigent  contra  honorem  vel  menta  capelle  fie  reddirus  acquirendos 
utilitatem  domûs,  vel prxcepta  fuperio-  pro  tanta injuria  domûs  8c  fociorum, 

rum ,  vel  contra  obfervantiam  ftatuco-  qui  propter  talia  pofient, 

rum ,  vel  per  que  malè  attemptata  vel  folvere  retardabit ,  lezus  nihilominus 

alia  inconvenientia  quis  revelare  vetare-  fuum  interefle ,  ubi  voluerit ,  juxta  for- 

tur,  fub  pena  quadraginta  folidorum,  mam  juris  profequetur.  Nec  propter  de- 
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lationes  armorum  vel  alios  excommu- 
nicatus  patiarur  communicare  burfam, 
nec  in  confortio  fociorum  admittatur, 
donec  facisfecerit  vel  emendaverit  con- 
dignc. 

XXVII.  Qubd  fi  quis  ih  profundo  ma. 
lorum  lapfus ,  ad  vindidam  vel  ad  atum 
violenriam  proptcr  premiffà  contra  ali- 
quem  hafpiraret,  minas  inferret  $  confcf- 
tim  ad  auxilium  proviforis  vel  univerfi- 
taris  rccurratur ,  &  ipfo  fado  privatus  à 
collegioaurhoricace  archiepifcopi  Nax* 
bonenfis  declarecur. 

XXVIII.  Item  uc  bonum  exercitium 
habeatur  inter  ipfos  omni  tempore , 
quâlibec  fèpcimanâ  faltem  femel  in  die 
Sabbat  hi  poft  vel  circa  completorium 
vaccarionibus  eflivalibus  i  Nativitacis 
Domini ,  Pafche  &  Penthecoftes,  fi  tune 
nonvelint,dumtaxat  exceptu  ,  difpuce- 
tur  una  queftio  in  illa  feientia  in  qua 
priori  viuim  fuerit  magis  expedire  }  vel 
lî  fuerint  fufficientes  fcolares ,  fi  velint, 
in  di  ver  fis  feientiis  difpurecur.  In  qua 
difputarione  omnes  burfàrii  tenebuntur 
interefîè  à  pnncipio  ufque  ad  finem  ,  8c 
arguere  fuo  ordine,  poltquam  veterem 
logicamfêmel  audiverint ,  fub  pena  qua- 
tuor denariorum.  Principalis  vero  oppo- 
jiens  vel  refpondens,  fi  abfens  fueric  , 
penam  duorum  folidorum  incurrat.  Et 
il  quis  non  vénerie  priui'quam  principa- 
lis opponensreplicaredimictat,  unode- 
nario  puniatur.  Difputarione  vero  com- 
pléta ,  oppofiturus  in  fequente  difputa- 
tione  proponat  ftatum  &titulum  alterius 
queftionis  difputande ,  &  nomen  illius 
qui  reipondebit ,  fub  pena  denarii  pro 
qualibec  die  in  qua  proponere  cardaoir. 
Et  fi  diem  qua  difputare  debebit ,  con- 
tigeric  eflê  feriacam ,  differacur  vel  an- 
ticipetur  difputatio  juxta  difererionem 
prions.  Et  fi  Conrigerlc  principalem 
opponentem  recedfirevel  graviter  infir- 
mari ,  tune  fequtns  in  ordine  fiippleat 
Vices  ejus,dum  tamencertirficatus  rue- 
rit per  unam  diem  antè  ;  fub  penaduo- 
jrum  folidorum  a  déficience  vel  ejus 
vices  non  fubeunte  folvendorum.  Quod 
fi  quis  ydiota  caufâ  vitande  difputationis 
latitaret ,  vel  extrà  recederec ,  duplam 
penam  cogatur  folvere ,  &  cum  hoedef- 
îedum  fuum  reparare  teneacur.  Pote- 
xunt  etiam  diebus  feftivis  poft  comef- 
tionem  difputare  ex  improvifo  per  mo- 
dum  collationisaliquod  dubium,  ut  fie 
habilieentur ,  &  materia  novorum  imu 
tilium  evitetur. 

XXIX.  Nullus  in,  villa  taliterfe  oc- 
cupée ,  quod  lediones  fuasmatutinas  vel 
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vefpertinas  légère  vel  audire ,  vel  in 
repecicionibus  feu  difpUcacionibus  fo-  ' 
lempnibus  in  fua  faculcate  incerefiè  ob- 
miccat ,  fub  pena  denarii  qualibet  vice, 
nifi  infirmicacevel  communiucilicateex- 
cuiétur. 

XXX.  Nullus  extra  domum  pernod 
tet  in  villa,  abfque  prioris  vel  îùperio- 
ris  licencia,  fub  pena  fex  denariorum 
qualibet  vice.  Ec  qui  bis  continué  ex- 
tra domum  in  villa  pernodaverit ,  quin- 
que  folidos  folvat ,  nifi  cum  priore  lé- 
gitime feexeufec. 

XXXI.  Nullus  fcolaris  hoh  gradua- 
tus  loquatur  in  menfà  nifi  verbis  Lati- 
nis ,  fub  pena  denarii  $  graduari  etiam 
fréquenter  Larinenc  uc  juvenes  addif. 
cant.  Nullus  fermones  univerfitatis  ne- 
gligat ,  nifi  adu  fcolaftico  vel  com mu- 
ni ucilicate  vel  aliA  juftâ  cauÛ  effet  im. 
pedicus ,  fub  pena  denarii. 

XXXII.  Nullus  burfam lucretur  ,  rlifi 
ex  toto  commorans,  &  kolas  &  (tudium 
débité  frequentans.  Nec  alicui  tradatur 
burfa ,  nifi  in  fine  feprùnane  ,  cum  eam 
débite  lucratus  fuerit,  ut  prefertur. 

XXXIII.  Numquam  fint  in  domo 
feparatc  burfe ,  menfe ,  vel  expenfe ,  fed 
omnes  in  eadem  aula  comedant,  fub 
pena  decem  folidorum,  nifi  feparatio 
feenttarum  vel  racultatum  ex  ordma- 
tione  fuperiorù  aliud  requireret  in  fin- 
turum. 

XXXIV.  Nulle  comefiàeioncs  vel 
rnonftruoficaces  permittantur  in  domo. 
Et  fi  chorea ,  cantus ,  odave ,  fiftule  , 
clamores  vel  alii  graves  ftrepitus  vel 
infùlcus  intervenerint ,  is  in  cujus  camé- 
ra vel  per  quem  fient ,  quinquefolidos 
folverecompellatur. 

XXXV.  Et  fi  quis  Urius  effet  fufpcdus 
de  dilapidatione  bonorum  propriorum 
vel  etiam  de  contradatione  alienorum, 
auferantur  fibi  claves  domûs,  ôcdenun- 
cictur  amicis  illius  &  provifori  domus* 
ut  provideatur  quod  talis  à  domo  ex- 
pellatur. 

XXXVI.  Icem  ut  partiales  corrief- 
tiones  camerarum  modici  penâ  aliqua- 
licer  reprimancur ,  ut  decet  ■>  nulli  extra 
aulam  miniftretur  porrio ,  nec  eam  re- 
cipere  audeac,  nifi  duos  denarios  pro 
tanta  turbatione  communitacis  folvat , 
nifi  forfan  ratione  infirmitatis  vel  pri- 
Vate  abftinencie  abfque  fraude  exeufè- 
tur.  Nec  aliquis  capiaf  panem  vel  vi- 
num  vel  alias  provifiones ,  nifi  procu- 
racori  vel  alii  ad  hoc  deputaco  fidelicer 
perfolvatur  per  fuum  juramencum.  Ec 
quilibet  tradac  in  principio  feptimane 
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am  ij7j.  pretium  burfe ,  priufquam  prepofitus  va- 
dat  ad  forum ,  fub  pena  denarii  quali- 
bec  die  in  qua  folvcre  cardabit  j  nec 
aliquid  ematur  pro  illo. 

XXXVII.  Nullus  recipiatfervum  ex. 
traneum  in  domo  ,  nec  aliquid  de  pro* 
vifionibus  domûs  fîbi  miniftretur  ,  etiam 
ad  paucos  dies ,  nifi  cum  confenfu  to- 
nus communitatis ,  Se  data  cautione 
lurficienti,  fub  pena  deeem  folidorum. 

XXXVIII.  Nullus  etiam  ducat  ex- 
traneum  in  menfa  communi  ,  nifi  de 
prioris  licentia,  &  folvcndo  expenfas 
débitas,  fub  pena  fex  denariorum.  Nul- 
lus etiam  proprium  famulum  in  domo 
nutriat  ,  nifi  cum  famulis  communibus 
de  pane ,  ficut  alii  folvendo  comedat  , 
te  burfam  pro  eo  ponat  vel  duodecim 
denarios  pro  utcncilibus&  potagio  fcp- 
rimanatim  folvat ,  te  de  aliis  tan  tu  m 
quantum  fibi  miniftrari  volet  y  aliis  non 
permittatur  elle  in  domo. 

XXXIX.  Nullus  ante  folicam  bene- 
diebonem  menfe  in  ea  iëdeat ,  nec  in 
gratiis  defficiat,  fub  pena  denarii.  Et 
poft  comeftionem  nullus  mancat  ad  ig- 
nem  ultra  dimidiam  horam  vel  circiter, 
fub  pena  denarii ,  magnis  feftis  excep- 
tis. 

XL.  Comedentes  in  villa  non  minus 
fol  van  c ,  quàm  fi  prefentes  fuùTent  -t  fer- 
vetur  camen  abfenti  portio  à  prandio 
ufque  ad  nonam ,  &  à  cena  ufque  ad 
nodem.  Qui  tamen  ad  menfam  hora 
tarda  venerit ,  denarium  folvat. 

XLI.  Numquam  ponatur  menfa  com- 
munis,  nec  necefiaria  miniftrentur  in 
die  jcjunali  de  precepto  ecclefic  vel 
laudabili  confuetudine  ,  nifi  femel  in 
die ,  fub  pena  quinque  folidorum  per 
eum  cujus  culpa  fuerit,  fblvendorum. 

XLII.  Nullus  in  menfa  communi fu- 
per  turpi  vel  indecenti  materia  loqui , 
nec  nudipes  vel  aliis  inhonefte  venire, 
nec  loca  communia  turpiter  dehonef- 
tarc  prxfumat,  nec  caligas  vel  alios 
viles  vel  inboneftos  pannos  publice  ex- 
ponat ,  fub  pena  denarii  qualibet  vice. 

XLIII.  Nullus  audeat  Deum  vel  fanc- 
tos  abnegare,  vel  alias  blafphemare, 
fub  pena  duorum  folidorum. 

XLIV.  Nullus  ludat  infra  domum 
ad  pilam  vel  ad  croifiam  vel  ad  alios 
ludos  infultuofos ,  fub  pena  fex  dena- 
riorum, nec  ad  taxillos,  vel  qualiter- 
cumque  ad  pecuniam  imburfandam  , 
vel  ad  comeflationes ,  fub  pena  decem 
folidorum  j  nifi  aliquando  &  raro  ad  lu- 
dos  boneftos  vel  recreativos ,  pro  pinta 
vel  quarta  vini  feu  frudibus,  &  fine 
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grandi  ftrepitu  atque  mora. 

X  L  V.  Nulla  mulier  quantacumque 
honefta  invitetur  ad  prandium  vel  ce- 
nam  in  domo,  fub  pena  quinque  foli- 
dorum. 

XLVI.  Nulle  nupric,  nulla  taberna, 
prefertim  privata,  hat  in  domo,  nec 
aliqua  caméra  vel  domus  collcgii  juxta 
ipfius  introirum  ac  jaclum  lapilli  fituata 
locetur  mulicri  aut  viro  conjugato  ,  fub 
pena  decem  folidorum  contra  qucmli- 
bet  confentientem  }  nifi  provifor  fulK- 
cienter  informatus  fuper  boc,  aliquando 
ex  juxta  caufa  difpenfaret. 

XLVII.  Nullusaudeat  menfas,fcam. 
na,  platellos ,  fcutellas ,  patellas ,  ciphos, 
pnelërtim  argenteos ,  vêt  alia  utencilia 
communia  pro  privatis  neceftîtatibus  ex- 
tra loca  communia  per  horam  rctincre» 
vel  extra  domum  defferre,  nifi  ad  hoc 
fint  fpecialiter  deputata ,  fub  pena  de- 
narii pro  qualibet  pecia  ;  &  fi  in  alia 
domo  rcliquerit,  quinque  folidos  fol- 
vat. Pro  publicis  vero  adibus  &  pro 
principiis  unicuique  fine  domûs  prarju- 
dicio  de  talibus  fuccurratur. 

XLVIII.  Item  nullus  cereos  vel  in- 
torritium  capella: ,  racemos ,  agreftam 
feu  verjutum  domûs  pro  privata  necef- 
fitate  capiat ,  fub  pena  duodecim  dena- 
riorum -,  nec  alios  frudus  fub  pena  fex  • 
denariorum.  Et  agrefta  feu  verjutum 
convertantur  ad  profedum  domûs ,  cu- 
jus fumptibus  vinee  coluntur. 

XLIX.  Item  nullus  canis,  nulla  avis, 
nec  alia  animalia  tedium  generantia  vel 
juvencs  à  ftudio  perturbantia  ,  feu  frag- 
menta pauperum  inutiliter  vaftantia ,  nu- 
triantur  in  domo,  fub  pena  quinque  fo- 
lidorum ,  nec  ultra  diem  quoeumque  in 
domo  rctineantur  ,  fub  pena  fex  dena- 
riorum . 

L.  Item  nullum  ftabulum  fit  in  do- 
mo ad  quod  fit  aliquis  ingreflus  per 
domum  ,  ne  turpia  vel  feandala  com- 
mittantur  }  nec  aliquis  fervet  ibi  equum, 
nifi  focius  commenfalis ,  &  poft  modi- 
cum  tempus  unum  denarium  pro  quali- 
bet node  ad  emundationem  &  fuften- 
tationem  ftabuli  fub  periculo  prioris  Se 
procuratoris  perfolvendo  }  te  quantum 
poterit  ,  fit  remotum  ab  introitu  do- 
mûs. Nec  aliquis  inducat  equos  infra 
domum  ,  nifi  tantummodo  caufa  afeen- 
fiis  vel  dcfcenfûs ,  fub  pena  duorum  fo- 
lidorum. 

LI.  Item  nullus  projiciat  fenum , 
ftramina  ,  vel  fimilia  impedimenta  in 
quibufeumque  cloacis  vel  latrirus  do- 
mûs ,  fub  pena  fex  denariorum  quali- 
bet 
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bec  vice  >  &  fréquenter  inquiracur  fu. 
per  ifto. 

LU.  Item  optio  camerarum  unicui- 
que  prefenti ,  dum  vacabune ,  prebea- 
tur  ordine  fuo ;  &  fiant  coc  camerc,  quod 
alique  poflinr  pro  holpitibus  fupcrcllè. 
Et  femper  refervetur  una  congrua  ca. 
mera  fecura ,  abfque  periculo  ignis  vel 
pluvic  ,  pro  euftodia  priviligiorura  6c 
icripturarum  ad  collegmm  vel  ad  ec 
déliant  Narbonenlèm  pertioentium  ,  fi 
illa  illuc  defteranrur.  Pro  hoc  tamen 
procurarores  n  oit  ri  vel  fuecciTorum  nol-, 
trorum  provifionem  pauperum  fcola- 
rium  line  prima  folutione  nullo  modo 
recipiant  vcl  devaftenc.  £t  iii  cafu  ne» 
ccflîtatis  vcl  ucihtatis  domus  propter 
hoipices  vcl  focios  non  buriales  pocent 
una  caméra  duobus  ^uvenibus  burlariis 
aflîgnari  ad  tempus.  Et  quantum  ficri 
poterie,  omnej  camerc  fine  equales, 
vel  falccm  aiiquibus  prerogarivis  ade- 
quentur.  Duc  tamen  camere  in  ftatu 
magnitudine  8c  difpofitione  aliis  pre- 
ftantiorci  iemper  pro  priore  &  procu- 
ratorc  relcrventur,  in  quibus  pro  ne- 
ceflîtacibus  communibus  faciliter  adiri 
poflînt. 

LUI.  Item  nidlus  audeac  in  caméra 
aliquid  liibvcrterc  vel  deftruere,  nilî 
pro  utilitate  domûs,  &  cum  prioris  vcl 
procuratorisheenria  ,  fub  pena  quinque 
folidorum. 

LIV.  Item  nullus  eciam  recedentium 
in  fua  ablêntia  teneat  cameram  domus 
occupa  ta  m ,  fed  aliis  indigentibus  cales 
camerc  afîignentur,  vclinmanibus  prio- 
ris vel  procuraroris  calicer  rclinquantur, 
quôd  de  ipfis  difponi  poffit  ad  utilira- 
tem  domus  &  fociorum.  Necquifquam 
privatus  occupée  duas  vel  plures  came- 
ras  eau  (a  cuuodie  vel  alias  indebite  , 
fub  pena  deeem  folidorum  à  talibus 
in  abfenriavcl  in  preferiria  injufte  occu- 
pantium  folvendôrum. 

LV.  Item  fingulis  feprimanis  femel 
poft  miflain ,  comeftionem  vel  difpfora- 
rionem ,  vcl  quotiens  ex  juftacaufà  prior 
vel  procurator  viderit  vel  tuerie  requi- 
litus ,  fiât  congregatio  fociorum  $  6c  fi 
fmt  aliqua  proponenda  vel  ordinanda, 
proponentur  per  quemeumque  voj en- 
rem  vel  per  priorem  vel  procuratorem, 
neminem  per  fua  juramenta  nominan- 
do,  nec  per  figna  qualitercumque  in- 
dicando  ,  fi  periculum  difeordie  prefu- 
matur ,  vel  de  fecrero  cenendo  fuerinc 
requifiri.  Et  tune  quilibet  délibérer  fe- 
cundùm  Deum  &  julticiam  6c  fecun- 
dùm  quod  llatuta  requirunc,  quefem- 
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per  volumus  baberi  âc'defterri  in  deiibe-   

rationibus,ut  agenda  meliùs  ordinentur,  A K-  «» 
iu  quod  nullus  odio  vel  rancore ,  ami- 
cirià  vel  favore ,  perperam  délibérer  per 
fuum  juramentum.  Et  quod  prefentes 
pro  bono  ftatu  domus  &  fociorum  utili- 
cçr  ordinaverint ,  efficaciam  habeat  ôc 
omnes  liget ,  nonobltantc  abfentia  ali- 
quorum  ,  dum  tamen  in  domo  morao- 
tes  6c  burfam  communicantes  per  fa- 
mulum  in  cameris  fuis  vcl  alias  quali- 
tercumque fuerint  fidelicer  evocati.  Ec 
poterit  prior  vel  etiam  procurator,  quo- 
tiens juftam  caufam  viderit.vocare  quof- 
cumque  juratos  domus  prefences  in  vil- 
la ,  ad  penam  qumque  lblidorum ,  vel 
per  juramentum  ,  fi  lie  opus. 

LVI.  Item  ,  quicumque  burfarius  co- 
ram  provilore  vel  ad  congregaeps  ge- 
neraluer  vel  fpecialicer  vocacus  venire 
neglexerir,fex  denarios  folvat  pro  pri- 
mo defl-eciu  2c  duodecim  pro  lecundo. 
Qui  fi  ex  contemptu  venire  neglexerit^ 
vel  protervia ,  vel  aliud  honeftum  man- 
datum  implere  contemplent ,  quinque 
folidos ,  priufquam  burfam  xecipiac ,  loi. 
vere  cogatur ,  ncç  aliquid  fibi  miniftre- 
cur ,  nec  in  confortio  communi  admic- 
tacur,  donec  bumilxatus  ad  hobedien- 
ciam  condefeendat ,  6c  omne  dampnum 
ex  fua  cootumacia  proveniez  exlblvat. 
Si  quis  umen  alià*  le  gravaxi  Variât ,  ad 
fiiperiorem  accurrac. 

LVII.  Item,  nullus  iiiania  feminando 
feerctas  deljberanones  lbciorum  ,  vel 
dictum  ,  vocem  vel  votum  alicujus  con. 
trà  prohibicionem  6c  contra  bonos  mo- 
res, nifi  juicacaufà  fubellèt  ,revelet,  per 
fuum  juramentum.  Convichis  de  hoc 
viginti  argenteos  folvat ,  ut  «etexis  in 
exemplum.  *  •        *  <"« 

LVIII.  Icexn  ,  nullus  pro  privata  uti,  Ctàu' 
litate  lupplicct  vel  fupplicarc  faciat  cum 
efifedu  ad  difpcnfandum  fecum  vel  cum 
alio  burfario  contra  prefentia  ftatuta, 
fub  pena  viginti  folidorum.  J^ec  aliquis 
aliorum  in  boc  faveat  ,  nec  coniilium 
vel  favorem  fibi  tribuac ,  fub  pena  quin- 
que folidorum  à  quolibet  con/êntience 
pro  fc  vel  à  fupplicante  prp  omnibus  M- 
vendorum.  Et  iri  volumus ,  ne  ad  infejC-  - 
tationem  fuperiorum  contra  obferva« 
tionem  ftatucorum  facUtcer  quis  procu- 
rée, in  modicis  pénis  duodeçim  denario- 
rum ,  6c  intra,eo  ipfo  quod  cpnitabit  eas 
cflè  commiilas ,  6c  nulla  exculàtio  igneu 
rantie  vel  oblivionis  admutacur,  niu  in- 
firmicas  vel  commune  impedimencum 
vel  exprefla  exceptio  ftatuti  -,  ne  per  ta, 
tes  excufationes  ftacuca  d éludant ux.  In 
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magnis  vero ,  eô  ipio  quôd  contra  bonos  dos }  alia  tertia  icrvetur  pro  utencilibus 

An  i|?>.     moies  conftabit  elTe  commiflum  ,  nulla  communitatis  bene  fie  honeftè  reparan- 

excuiatio  admictatur.  Potcrit  tamen  qois  dis  &  confervandis  }  &  reliqua  tertia 

in  occultis  vicarc  medietatem  penarum  diftribuatur  fingulis  fcptimanis  illis  qui 

iex  denariorum ,  fie  infrà ,  fi  priuiquàm  integraliter  preièntes  rucrint  in  mifla  & 

j.  priore  capiatur  vcl  fignetur  ,  deffec-  in  primis  vefperis  diebus  Oominicis  fie 

tu  m  fiium  fibi  voluerit  indicare  ■>  dum  aliis  folenpnibus  reftivis.  Sint  etiam  di. 

*  «on.  tamen  abufus  inde  per  hoc  *  conlequa-  ligentes  ad  reddicus  jam  quarfitos  bene 

tur.  Et  fi  quis  juramenti  religione  ne-  colligendos  fie  dilponendos  fie  ad  noviter. 

gleââ  8c  contemptà,  publiée  vcl  occul-  acquirendos  fagaciter  procurandos  fie 

te  ftatuta  premifia  pafiîm  fervare  con-  multiplicandos.  Et  cuncta  concorditer 

tempneret ,  tamquam  infidelis  Deo  ,fibi  bene  difponant.  Et  fi  aliquando  contra, 

fie  focietati  ,  à  confortio  excludatur ,  fi  rie  opiniones  emergerint  ,  per  fuperio- 

de  hoc  convincatur.  r*s  difeutiantur  j  ita  quod  potior  ht  con. 

LIX.  Item ,  in  virtute  juramenti  prio-  ditio  eorum  qui  in  meliorem  pariera, 

rem  fie  procuratorcm  requirimus  fie  mo-  domûs  fie  ad  ip/am  ampliandatn  repa. 

nemus  utipfi  qui  adalios  regcndos'prx-  randam  vel  mcliorendam  declinabunt, 

ponuntur ,  in  obfcrvanria  ftatutorum  fie  fie  qui  obfcrvantiam  ftatutorum  magis 

in  omnibus  femetipros  talcs  exhibeant ,  fervabunt  evidencîr. 
quôd  ceteri  ab  ipfis  bonum  poilint  ac-       LX.  Prefentia  ftatuta  fubmittimus 

cipere  cxemplum.  Sint  igitur  ambo  benè  interprétation!  juris  fie  emendationi  iu- 

concordes  pro  juribus ,  ordinationibus  fie  perioris  domûs  ex  jufta  fie  perpétua  clu- 

utilitatibus  domus  bene  tuendis ,  fervan-  la  cum  confilio  fapientium ,  mente  fta« 

dis  fie  procurandis.  Fréquenter  iolicitent  tuentis  fie  ratione  qux  ipfam  induxit , 

fcolares ,  ut  cun  pace  fie  bona  concordia  fecundum  boni  viri  arbicratum  femper 

fie  cum  ftudii  iolerti  vigilantia  vivant,  obfervatà. 

nec  domum  ôeburfas  indebitè  fie  injuftè       LX1.  Que  quidem  ftatuta  precipimus 

occupent  >  fed  taliter  laborent  quod  exhiberi ,  legi  vcl  legenda  tradi  cuilibet 

rem  publicam  in  aliqua  parte  poffinc  in  recipiendo  in  domo ,  ut  deliberet  an  ve- 

brevi  gubernare.  Et  fi  aliqui  hisordina-  litipfa  obfervare.  Nec  aliquis  per  jura, 

tionibus  vel  monitionibus  contemptis  menta  omnium  admittatur ,  nifi  priùs 

non  proficiant  ,  vcl  inhabiles  ad  pro-  in  manibus  prions   vel  provifbris  fu- 

ficiendum  vifi  ruerint,  tune  per  jura-  per  fan&a  Dei  evangelia  corporaliter 

menta  omnium  hoc  denuncietur  provi-  taûa  hec  preientia  ftatuta  juraverit  euf- 

ibri  domûs ,  vel  univerfirati ,  vel  amicis ,  todirc  pro  pofle. 
vel  al ii  qui  ad  hoc  proficere  poflit}  ut       LX11.  Neautem  ftatuta  ignorentur  » 

talibus  cxclufis  alii  diligentes  perqui.  fingulis  annis  femcl  ad  minus  legentur, 

rantur.  Numquam  prxtcrea  procralh-  omnibus  fociis  prclêntibus  in  domo  fub 

nent  malos  corrigere  fie  luperomnia  pe-  pena  duorum  iolidorum  convocatis,  in 

nas  ftatutasàcommittentibus  exhigere:  prima  feprimana  menfis  Ociobris  vel 

fuipendendo  contumaces  à  burfa ,  donec  in  prima  feptimana  Quadragefimx  j  fie 

débita  iolvant ,  vel  in  line  feprimane  tune  renoventur  juramenta  pro  melio- 

 burfa  defalcctur.  Nec  ve-  ri  obfervantia  ftatutorum.  Et  quilibcc 

icantur  difplicentiam  alicujus  ^  cùm  per  teneatur  dicere  veritatem  quam  lcient , 

juramenta  ad  hoc  fintaftricli.  Et  fi  penas  tam  in  fe  quàm  in  alios,  de  his  que  ad 

commiflas  exhigere ,  vcl  à  burfis  delin-  ftatutum  domus  pertinebunt  ,  quandô 

quentium  defalcare  neglexcrint,  tune  requirctur.  Et  fi  propter  modicitatem 

à  luis  penfionibus  vel  burfis  tantum.  penarum  ftatuta  caderent  in  abufiim , 

dem  retineatur ,  quia  propter  ta  lia  pen-  tune  prior  fie  procurator  omnibus  modis 

fio  eft  eis  ordinata  j  nec  provifor  domiis  provideant  quod  débité  femper  obfêr- 

compota  ipforum  aliter  admittat.  Omnes  ventur ,  duplicando  fie  triplicando  pe- 

pene  vel  emende  femper  per  priorem  in  nas  -t  fie  fi  hoc  non  lufHcit ,  tune  ad  pro- 

certo  libro  l'cribantur  ,  que  cum  pecu-  viforem  domus  vel  ad  univerfitatem  fie 

niis  que  de  provifionibus  deduclo  prin-  finahterad  archiepifeopum  Narbonen- 

cipali  fuper  excreverint ,  ferventur  fi-  lem  recurratur  fuper  omnibus  bene  dif. 

déliter  in  una  forti  pixide  deiupcr  ri-  ponendis  $  ut  fie  omnes  habitantes  in 

mata  ,  cujus  clavem  lervet  prior  vel  domo  fint  unanimes ,  fie  cum  pace  fie  vite 

provifor.  Et  tertia  pars  ex  illis  pecuniis  pu  n  ta  te  in  Dei  gracia  permaneant,  fie 

reponatur  iîngulis  menfibus  cum  t  he-  per  veram  feientiam  que  Deus  eft ,  vi- 

zauro  domus  ad  redditus  augmentan-  tam  ecernam  acquirant. 

LXIII. 
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LXIII.  Hcc  igitur  prefcntia  ftatuta  ta  per  me  Henricum  Sabatcrii  audori- 

omnia  Se  fingula  cum  magna  Se  marura  tatibus  apoflolica ,  regià  8c  archiepifco- 

providencia  digcfta ,  quar  ad  communem  pali   Narbonenfi    notarium  Narbone 

&  fingulorum  didorum  fcolarium  urili-  commorantcm  Se  habitatorem  ,  corn- 

ratem  ,  domufquc  honcflatem  ediclionc  miflum  in  officium  fecretariatus  jam 

refend  duximus  ordinanda ,  ab  omni-  didi  revercndiflîmi  in  fuo  archiepiico- 

us  Se  (îngulis  fcolaribus  didi  collegii  patu  Narbonenfi  Se  in  feribam  perpe- 

fub  formis  Se  modis  predidis  euftodiri  tuum  curiarum  fuarum  archiepifcopa- 

volumus ,  &  per  juramenta  iplorum  feo-  lium.  In  quorum  fidem  hic  fignum  meum 

larium  diftride  prarcipimus  femper  &  in  aucencicum  confuetum  de  mando  reve- 

perpetuum  inviolabilicer  obfervari, nul,  rendi  pacris  domini  vicarii  memorati 

là  unquam  preferiptione  vel  confuetudi-  reverendiffimi  appofui  ,  Narbone  die 

ne  in  totum  vel  in  parce  in  contrarium  xvi.  menfis  Decembris  ,anno  nativitaris 

quoquo  modo  vahturâ.  Et  ut  ifta  ad  Cbrifti  m.  d.  xxxix.  Signé ,  SABATE- 

efïeduà^  debirum  melius  deducantur  ,  RII,  avec  paraphe. 
veneraoilibus  &  diferetis  viris  dominis       Pris  fur  l'original  du  coilationnê. 
Philippo  Bouc  Se  Petro  Aymerici  licen- 

tian.s  in  legibus  &  amicis  noftris  charif-  jirreft  du  Parlement  touchant  le  collège  de 
fimis  qui  nomme  noftro  dictam  domum  Narbone. 
gubernanc  ad  prefens,  nec  non  vencra- 

bilibus  &  diferecis  viris  canccllario  ec-  Arolus  Dei  gratia  Francorum  rex  ^  ~ 

clefie  Parifienfis  fie  coci  Collegio  univer-  y  ^'univcriîs  prefentes  litteras  infpec-  , 

lîtatis  ,  magiftris  Parifius  ftudentibus  fi  turisfalurem.  Norum  fecimus  quod  cùm 

ficopus,&cuilibet  in  folidum  vices nof-  Firminusde  Compcllicris  preibyter,  fe 

tras  committimus  in  hac  parce  ;  ut  om-  dicens  fcolarem  collegii  de  Narbona 

nés  fcolares  didi  collegii  de  Narbona  Parifius  fundati  ',  noftre  parlamenci  cu- 

Parifius  moneant,  &  per  fulpenfionem  rie  exponi  feciflëc ,  quod  cercâ  lice  nuper 

ac  privationcm  burfarum ,  vel  per  cen-  in  dicta  curia  noftra  moca  incer  magif- 

furam  ecclcfiafticam  &  aliàs  omnibus  rrum  Pccrum  Bonin  Se  nonnullos  alios 

modis  compellanc  feu  compelli  facianc  ejus  confortes,  fe  dicentes  fcolares  dicli 

hec  prefentia  ftatuta  ab  ipfis  admitti ,  collegii  de  Narbona  ,  adores  ex  una 

recipi ,  fervari ,  ac  per  juramenta  ipfo-  parte  ,&  magiftrum  Petrum  Mefnier ,  Se 

rum  ,  quamdiu  in  domo  ipfa  manebunt ,  ejus  confortes ,  fe  dicentes  etiam  fcolares 

promirtant  débite  obfcrvare  &  facere  didi  collegii,deffen fores  ex  altéra j  per  ar- 

obfervari  pro  pofie.  reftum  ejufdem  curie  inter  cetera  didum 

LXIV.  Ucautem  de  his  ftatutis  pie-  fuerat  quôd  dicli  adores  foli  8c  in  folu 

nior  copia  haberi  poffic ,  ea  in  forma  auc-  dum  manutencrentur  8c  confervarenrur 

tentica  cranferibi  fecimus  fub  duplici  in  pofleflione  8c  fayfina  burfarum  do. 

originali ,  quorum  unum  fervabitur  in  mus,  jurium  8c  proficuorum  didi  colle- 

dido  collegio  in  archa  fex  clavium  >  8c  eii ,  amoto  impedimento  per  didos  def. 

aliudin  Narbona,  unàcumaliis  privile-  renforcs  in  prarmiiïis  appofito.  Declara- 

fiis  &  inftrumentis  dicli  collegii ,  ficut  veratque  dicta  curia  noftra  praedictum 
adenus  cft  obfervatum.Volumus  tamen  collegium  pro  fcolaribus  provincie  Nar- 
quod  de  omnibus  privilegiis  8c  inftru-  bonenfis  dumtaxat  fui  Ile  hindatum.  Per 
mentis  originalibus  ad  dictam  domum  quod  quidem  arreftum  didus  exponens 
pertinenribusque  pocerunt  reperiri ,  die-  apparere  dicebat  ipfum  ,  cùm  fit  de  pro- 
ri  fcolares  copiam  habcant  fub  pubiica  Se  vincia  Narbonenfi,  tamquam  fcolarem 
audentica  forma.Datum  Se  adum  in  caf-  dicli  collegii  &  provincix  Narboncnfis 
tro  noftro  temporalitatis  de  Guilhano,  predide ,  in  poiïeffionc  Se  fayfina  burfa- 
anno  Domini  m.  ccc.  lxxix.  die  xvi.  rum  didi  colleçii  debere  remanere. 
menfisAugufti.In  quorum  omnium  fidem  Quodque  premillis  non  obftantibus  dic- 
8c  teftimonium  prefentem  paginam  fi-  tus  Bonin  Se  ejus  confortes  predidum 
gilli  noftri  appenfione  duximus  robo-  exponentem  extra  didum  collegium  Se 
randam.  burfas  ejufdem  ponere  virtute  dicli  ar- 
Hujufmodi  ftatutorum  copia  in  hiis  refti  de  faclo  nifi  fuerant ,  abfque  eo 
iexaginta  uno  papy  ri  foliis  feripta,  fuit  quod  executor  dicli  arrefti  didum  expo- 
ab  archivis  illuftrillimi  ac  reverendilfi-  nentem  ad  oppofitionem  admitterc  vo- 
mi in  Chriflo  patris  Se  domini  domini  luiflet ,  in  ipfius  prejudicium  maximum 
Narbonenfis  archiepifeopi  i  luo  origi-  8c  jaduram, ut  dicebat  j  lupplicans  qua- 
nau  extrada ,  fie  cum  eodem  collaciona-  tenus  per  eamdem  curiam  executorl 
Time  II.  Part.  III.  Q.qqq 
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mandaretur ,  ut  didum  ex-  attentis  diligcntcr  omnibus  circà  hoc 

•  f«»    ponentem  ad  pollêfllonem  6c  fayûnam  attcndcndis ,  8c  que  didam  curiam  noC- 

burfarum  didi  collcgii  ÔC  cetera  jura  tram  in  hac  parce  movere  pocerant  fie 

foolanbus  didi  collegu  pertinentia  réf.  debebant ,  per  arreftum  ejufderu  curie 

ritueret,  in  ipfifque  burfis  fie  ecteris  juri-  didum  fuie  quod  didus  Firminus  non 

bus  didum  exponentem  manutencret  6c  erat  nec  eft  admitceadus ,  jpfumquc  non 

confervaret ,  ipfum  eifdcm  burfis  &  ju-  admific  didacuna  noftra,  nec  admittit. 

nbus  de  cetero  uci  pacificè  faciendo  t  Ténor  verôannquorum  ftatutorum  dic- 

amoto  ab  inde  omni  impedimcnto  per  ri  collegii  de  quibus  fupra  fit  mentio, 

didum  Butin  8c  ejus  confortes  in  contra-  fcquitur  in  bec  verba  : 
rium  appoûtoj  aut  quôd  faltem  dida  eu-       IST£  ;funt  ordinariones  feu  confti-  ~ 

ria  dido  exponenti  alias  provideret ,  ut  turiones  quas  debent  obièrvare,  cuftodi-  1,17 

eft  juris  fie  rationis.  Cùmque  certâ  iup-  re  6c  tenere  fcolarcs  reverendi  parrisdo-  nmjkJf 

plicatione  dide  curie  noftre  per  die-  mini  B.  archiepifeopi  Narbonenfis,  ha»  *" 

tum  exponentem  in  feriptis  tradità ,  die-  bitantes  8c  ftudentes  in  domo  fat  Pari* 

ta  curia  noftra  ordinaverit  quod  dida  fius.quas  cuilibet in  principio  receprio* 

requefta  dido  Bonïn  8c  ejus  confortibus  nis  fue  in  ipfa  domo  voluraus  8c  precû 

oftenderetur  ,  8c  quôd  idem  Bonin  8c  pimus  exhiberi  8c  legi  -,  8c  promittec  ea* 

ejus  confortes  que  contra  didam  re-  euftodire  8c  obfervare  ,  antequam  «ci» 

queftam  dicere  vellent ,  in  feriptis  tra-  piatur  in  domo ,  nec  alias  admittaturad 

derent  j  ut  hiis  vifis  8c  omnibus  confide-  Wfas. 

randis  ,  dida  curia  predido  exponenti       L  Et  primo  quôd  procurator  quicum* 

provideret  de  remedio  condecenti.  Pro  que  fît ,  fub  juramento  proroittat  ,  6c 

parte  didi  Bonin  fie  ejus  confortmm  in  omnes  alii  focii,  quod  nemo  tenebitu- 

leriptis  propofitum  extitit  quod  per  die.  bros  extra  domum ,  nifi  eflèt  canonicus 

tum  arreftum  mter  cetera  didum  fue-  Narbonenfis  ftudens  ibi  in  theologia. 
rat:  quèd  antiqua  ftatuta  didi  collegii      II.  Item  quôd  nulli  tradantux  burlie 

obfcrvarentur,in<lidifqueftatutiscave-  extra  domum. 

barur  expreffè  quôd  nullus  in  dido  col-       III.  Item  quod  in  domo  non  erunt 

Icgio  recipiatur  fcolaris  ,  nifi  fie  habi-  due  burfè  -y  fed  omnes  comedent  fimul, 

tùs  fecularis ,  quemadmodum  ceteri  die-  nifi  raro,  quando  cafus  accident ,  prop- 

ti  collegii  fcolarcs  j  quôdque  diclus  Fir-  ter  hofpites  vel  alias  légitimas  caufas. 
minus  erat  religiofus  ordinis  beari  Au-       IV.  Item  quod  procurator  domus  non 

guftini  ,  canomeus  ecclefie  cathedralis  recipiet  ,  nec  permittet  recipi  in  feptù 

'      Uticenfis.  Et  dato ,  fine prejuduio,  quôd  manaà  mercatore  qui  tenebit  pecumas 

didus  Firminus  eflet  fecularis ,  iïbi  tamen  domùs ,  nifi  pro  illis  6c  tôt  &  quot  erunt 

de  burfis  didi  collegii  pxoviium  non  in  domo  prefenres  in  qualibet  feprimsu 

fucrat,perfcolarefque  didi  collegii  fo-  na>  ôchoeferibet  in  libro  fuo  quaJibec 

lempniter  ut  moris  eft  ,  tamquam  ydo-  ièptimanâ  pro  quibus  8c  quid  recipiet. 

ncus  fie  fufficiens  ut  fcolaris  fie  buriarius  Et  computabic  bis  in  anno  cum  mer- 

didi  collegii  receptus  non  fuerat.  Quin  catorc  prarfeotibus  fcolaribus.  Et  in  fine 

immô  fcolarcs  didi  collegu  didum  Fir-  anni  mictet  coroputum  fub  figillo  fuo  de 

minum  femper  reeufaverunt  fie  adhuc  domo  dominis  canonicis  qui  hec  ordu 

reeufabant  j  fie  ad  hoc  pendebat  lis  in  naverunt. 

curia cccleûafticaj  per  idemque  arreftum       V.  Item  quando  recipiet  pecuniam  pro 

didus  Firminus  tamquam  pars  forma-  vinoemendo  vel  Hgnis,  in  fine  doliire- 

ta  cum  dido  Mofmer  fie  ejus  confortibus  cipiat  à  quolibet  quantum  débet  >  fie  fi 

contra  didum  Bonn  fie  ejus  confortes  à  non  vellct  folvere.retineatburfam  fuam 

burfis  didi  collegii  rcpulfus  fie  amotus  quoufque  totum  folutum  fuerit. 
fuerat.  Quare  concludebat didus  Bonin      VI.  Item  fi  continget  aliquem  exrxaW 

8e  ejus  confortes  didum  Firrmnum  ad  neum  recipi  in  domo ,  quôd  recipiat  ho- 

fuas  requeftas  fie  cooelufiones  non  efle  neftas  perfonas  fie  ejufdem  facultaris  6c 


admittendum  ;  fie  fi  eflet  admittendus ,  habitus.  Et  de  locagio  camerarum  red- 

quod  dudùm  non  fuerat,  fie  quod  die-  det  rationem  quolibet  anno  didis  do* 

tum  arreftum  exequeretur.  Tamdem  minis  canonicis. 

vifo  arrefto  predido  ,  una  cum  requefta  VII.  Item  quèd  de  libris  fie  utencû 

dicti  exponenns  ,  ftacurifque  antiquis  libue  domûs  faciat  prefentibus  fociisia. 

didi  collegii ,  aiifque  adis  &  munimen-  Tentarium ,  8c  cum  nobis  nùctat  Nar. 

tis  per  ipfas  partes  eidem  curie  noftre  bone. 

exhibiris  fie  traduis,  confide  rat  ifque  6c  VUE  Icem  quôd 
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unam  portam ,  nec  fint  plures  ingreflus 
fie  egrefliis  in  eadem  domo  5  fie  porta 
claudatur  horà  congruâ  ,  fie  clavcs  fint 
pcncs  procuratorcm  vclalium  maturum 
fie  honcftum  focium  domûs. 

IX.  Item  quod  omnes  qui  burfas  ré- 
cipient ,  tenentur  audire  artes  vcl  theo- 

•  impeâi-  logiam  continue  omni  amoto.  *  Et  li  ali- 
î*10,        quis  aiiam  facultatem  audiat,  fie  moni- 
tus  à  fociis  non  defiftat ,  privetur  bur- 
iis  &  caméra,  &  cxpellatur  à  domo. 

X.  Item  cum  ecclefia  fuerit  in  prima 
ordinationc  depputata  fie  ordiaata  pro 
fcolaribus  diocclis  fie  provincie  Narbo- 

♦  îi.wi>:ne-  nenfis,  volumus  quèd  *  burfx 

».ni.         tradantur  fi  non  lit  de  diocefi  fie  pro- 

Jt'',"dl.\  vmcia  Narbonenfi. 

imp—L  XI.  Et  nos  B.  Tardun  archidiaconus 
Reddcn.  in  ecclefia  Narbonenfi ,  &  Guil- 
lclmus  Lombardi  canonicus  Narbonen- 
fis  audoritatc  &  poteftate  reverendi  pa- 
rus domini  B.  archiepifeopi  Narbonen- 
fis  nobis  fpccialitcr  in  bac  parte  com- 
mifià,  mandamu:>ôc  prxcipimus  iub  pe- 
sa privationis  burfarum  domus  ,  ut  hec 
omnia  predida  &  fingula  ab  omnibus 
habitantibus  in  domo  prxdida  burfas 

*  tecipiemî-   recipiendas  *  in  cadem  inviolabiliter  fie 

irrerragabiUterobforventur.  Etadmajo- 
rcm  prxdidorum  omnium  firmitatem 
prefentes  ordinarioncs  feu  cnnftitutiones 
dngulorum  *  noftrorum  fecimus  appen- 
fîonc  muniri.  Dacum  Se  adum  Narbo- 
nc ,  anno  Domini  m.  ccc.  xvii.  tertio 
nonas  Odobris. 
ssubi-  IN  CUJUS  rei  teftimonium  prarfen- 
l>fvLm7ft.  tibus  litteris  figillum  noftrumin  abfcntia 
niagniordinatumjuûunusapponi,Darum 
Pariliusin  parlamento  noftro ,  die  xxn. 
Augufti ,  anno  Domini  m.  ccc.  lxxxh. 
&.  regni  noftri  m.  Signé  :  Perarreftum 
curix  Jouvence. 

De  fuo  originali  exiftente  in  archi- 
vis  palatii  archiepifeopalis  Narbone 
sujulmodi  copia  in  bis  quatuor  papiri 
foliis  feripta,  extrada  fuit,  fie  cum  eo- 
dem  collarionataper  inc  ,  Signé  ,  Sa  bâ- 
té ri  i  ,  avec  paraphe.  Tiré  fur  £  original 
dudit  colla tionnê. 

Seconde  fondation  du  collège  de  M  ont  aigu 
ou  tefianunt  de  Pierre  j4icelin  de  Mon- 
taigu  cardinal  evefque  de  Laon ,  pour  le 
teftabliffement  de  collège. 


IN  nomine  fandx  fie  individus  Tri. 
nitatis  Patris  fie  Filii  fie  Spiritùs  fandi, 
amen.  Per  hoc  prxfem  publicum  inftru- 
mentum  cundis  patcat  evidenter  quod 
anno  Domini  m.  ccc.  lxxxviii.  in. 
4t  Tome  II.  Part.  III. 
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didione  vu.  more  ecclefia;  Galliarum,  1  - 
menfis  Novembris  die  vu.  pontificatûs  A"'  ,,,,, 
fandùTimi  in  Chrifto  patris  fie  domini 
noftri  D.  Clemenris  divinâ  providentia 
papx  VII.  anno  xi.  me  fubfcripto  no- 
tario  vocato  &  prxfente  ,  unà  cum  fub- 
feriptis  teftibus ,  coràm  reverendiffimo 
in  Chrifto  pâtre  Se  domino  D.  mifera- 
tione  divinà  fàndx  Romanx  eedefix 
prefbytero ,  cardinali  Laudunenfi  vulga- 
riter  nuncupato ,  jacente  infirmo  Remis 
in  domo  abbatis  iândi  Thierici }  ipfe  do- 
tninus  fie  cardinalis  fanus  mente,  ut  di. 
cebat ,  fie  cum  bona  fie  reda  loquela ,  li- 
cet  xger  corpore  ,  timens  gladium  ine- 
vitabilem  mortis  acutum  ex  infperato 
fubito  intrantem  ,  qui  nulli  parcit  nec 
miferetur,  timens  etiam  erubefecre  in 
die  judicii  terribili  magna  &  amara  val- 
de ,  die  calamitaris  fie  miferix  quo  ille 
gratiofus  mundi  Salvator  tanquam  leo 
fortuTimus  in  carne  prxfens  feelus  per 
ignem  judicaturus  veniet  •,  fuum  tefta- 
mentum  five  fuim  ultimam  voluntarem 
fecie  fieordinavit,acde  bonis  fibia  Deo 
collatis  difpofuit ,  prout  quâcfcm  cedulâ* 
papyreâ  quam  renebat  in  fuis  manibus  , 
continebatur  fie  continetur  ;  cujus  qui- 
dem  cedulx  ténor  de  verbo  ad  ver  bu  m 
fequitur  fie  eft  talis  >  hLEC  EST  ultima 
mca  voluntas  quam  pro  meo  ultimotef- 
tamento  difpono ,  fanus  mente  per  gra- 
tiam  Dci,  licet  xger  corpore  ,  die  quar- 
tâ  Novembris  in  domo  abbatis  fandi 
Thierici  Remis. 

I.  Et  primo  animam  meam  commen- 
do  Deo  fie  beatûlimx  Marix  virgini  cjus 
Genitrici  fie  omnibus  fandis ,  maximè 
beatis  Benedido  fie  Martino  }  in  cujus 
fandi  Martini  ecclefia  volo  corpus  meum 
tumulari.&tradiecclefiafticx  îepulturx, 
videlicetin  choro  ecclefix  monachorum 
didi  fandi  Martini  de  Campis  Parifius, 
ubi  celebrantur  epiftolx  fie  evangelia  j 
fie  ibi  fit  tumba  mea  fecundum  ordina- 
tioncm  executorum  meorum  fie  iilorum 
didi  convenais ,  fi  confenferint  ad  hoej 
fie  quod  fuprà  tumulum  dicantur  epif- 
tolx 8e  evangelia  ;  fie  quod  tumba  fit 
altior  in  choro  fupra  gradus  afcenfds  ad 
majus  al  tare. 

II.  Item  luminarefic  capella  fiant  fe- 
cundum ordinationcm  executorum  meo- 
rum. 

III.  Item  >  die  fepulturx  fiât  eleemo- 
fina  de  uno  albo  pro  quolibet  veniente. 

IV.  Item ,  ordinentur  duo  monachi 
de  illis  qui  funt  ibidem ,  quorum  quili. 
bet  habebit  pro  anno  fexaginta  folidos 
ultra  omnia  illa  qux  habet  de  conven- 

_Q3qq  ij 
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■  tu                     cclebrabunt  quotidic  excepto  libro  uno  ex  quatuor,  qui  ref- 

A"'  li>s%    unam  milTam  pro  me.  tituatur  prioratui  fànâi   Remigii  de 

V.  Item  executores  mei  faciant  cele-  Remis ,  unde  ipfum  habui. 

brare  ufque  ad  quinquaginta  dies  toc  XVII.  Et  ordinarioiftorum  fcolarium, 

miflas  per  diem  ,  quoe  videbicur  eis.  quomodo  magifter  plus  rccipiet  fie  ca» 

VI.  Item  convenunt  ipfi  executores  pellani  plus  in  burfis,  iftud  fit  in  ordi- 
cum  capituJo  Parifienfi  quèd  faciatan-  natione  executorum  meorum  }  quam  or. 
niverfar»um  pro  me  quolibet  anno  ,  6c  dinationem  faciant  in  redditibus  emptis. 
dent  ei  ducentos  Horenos  propter  hoc.  XVIII.  Et  diipofitio  iftorum  fcola. 

VII.  Item  hofpirali  Noftrx-Dominx  rium  pertinebit  ad  epifeopum  Ebroicen- 
Parifienfis  lëmel  lego  centum  francos.  fem ,  quandiu  vivet  ■>  fie  fi  fit  aliquis  cie- 

VIII.  Item  ,  omnibus  hofpitalibus  Pa-  ricus  de  domo  paterna  xtatis  legitimx, 
rifienfîbus                 Francorum  adeapitulum  Parificnfefit  ad  iplum  cJe- 

illam  quam  ordinabunt  execu-  ricum  pertinebit  ipforum  fcolarium  col. 

tores  mei,  ut  orent  Deum  pro  me.  latio  fie difpofitio  poft  obitum di&i epif- 

IX.  Item,  quatuor  ordinibus  mendi-  copi. 

cantium,  ut  orent  Deum  fie  dicantmif-  XIX.  Item,  advifencur  rcdditusfun- 

(as  pro  me ,  cuilibet  triginta  francos.  datorum  fcolarium  per  prxdecefiores 

X.  Item ,  quoddeturuna  penfio priori,  mcosut  ifti  emendi  meliùs  emantur,fic 
fubpriori  fie  conventui  fan&i  Martini  admortiientur ,  6c  feparatim  habeantur 
prxdirti,  ut  ipfi  femel  in  hebdomadd  à  prxdichs. 

célèbrent  unam  mifiam  cum  nota  in  mag.  XX.  Et  recludantur  omnes  fimul,  fi 

no  altari.  poteft  fieri ,  vel  feparatim  in  parva  do- 

XI.  Item,  lego  ipfi  conventui  ad  ce-  mo  folita  ,  prout  eft  inftitutio  domini 
lebrandum  dictam  miûam  veftimenta  Rothomagenfis ,  fie  quod  magni  fubve- 
capellx  mex  nigra.  niant  minimis  de  .  ... 

XII.  Itemecclefix  Nivernenfi  cui  prar-  XXI.  Item  quod  didi  fcolares  unde- 
fui,  centum  francos,  ut  ipfi  continuent  cumqne  recipiancur  }  fed  tamen  prxfe- 
anniverfarium  meum ,  fie  ratione  unius  rantur  Claromonteoîcs  ,  dum  tamen  re- 
panni  ferici  quem  michi  mutuaverunt ,  periantur  idonei. 

fie  credo  quèd  non  fuit  reftitutus.  XXII.  Item  Ludovico  nepoti  meo  de 

XIII.  Item ,  lego eccelefix  Laudumen-  Monte-acuto  duo  millia  norenorum, 
fi  in  qua  prxfui ,  capellam  meam  ru-  uni  cum  illis  quos  fibi  mutuavi  vel  pro 
beam  ad  lervitium  ipfius  ecclefix ,  ÔC  ipfo  folvi ,  qui  deberenrur  mihi  reftitui. 
vigenti  quinque  francos  reddirus  emp-  XXIII.  Et  facio  executores  meos 
tos  pro  anniverfàrio ,  prout  de  hoc  eft  epifeopos  Bajocenfem  fie  Ebroicenfem, 
plenc  informatus  yEgidius  Dimlly  \  ÔC  dominum  Ârnauldum  de  Crbia ,  magif. 
littcrx  emptionis  reperientur  pênes  me  trum  Bertrandum  de  Thierno ,  fie  ipfo- 
in  cofFris  meis.  rum  duos ,  quorum  femper  fit  unus  die 

XIV.  Item  ,  lego  ecclefia  beatx  Ma-  tus  epifeopus  Ebroicenus  -y  ira.  qu6d  fi 
rix  de  Molinis  in  Arvernia,  ut  orent  ipfenon  poteft  interefie ,  ipfe  committat 
Deum  pro  me  fie  pro  forore  patris  mei,  aliquem  pro  fe  ipfo. 

centum  francos.  De  quibus  peto  fieri  publicum  tefta- 

XV.  Item,  voloquôd  executores  mei  menti  inrtrumentum  per  vos  notarium 
conveniant  cum  Nicolao  de  MdurtyiTt  publicum  in  meliori  forma  teftamenti 
ut  recipiat  domum  fuam  Avenionenfcm  quâ  fieri  poterit.  QUOD  quidem  tef- 
fie  faciat  commodum  fuum  exea. ,  ficref-  tamentum  idem  dominus  cardinalis  fc- 
tituat  id  quod  pro  indc  habuit ,  fie  corn-  cit  fie  ordinavit  de  Ucentia  domini  nof- 
putent  cum  eo  executores  mei;fieillud  tri  papx,  prout  dixit,  fie  alio  meliori 
quod  habebunt  ab  co  fie  de  domo  mea  modo  fie  forma  quibus  de  jure  vel  con- 
de  Baignoleto ,  conjungatur  ad  emen-  fuetudine  poteft  exprimi  five  dici ,  vo- 
dum  redditus  pro  fcholaribus.  lens  eum  valere  jure  teftamenti  feu  co- 

XVI.  Et  quod  fiant fcx  fcolares  quo-  diciilorum,  fie  fecundùm  quod  meliùs 
rum  duo  fint  facerdotes ,  qui  habeant  de  jure  feu  confuetudine  fi?c  de  xqui- 
celcbrare  quaJibet  die  unam  mifiam ,  fa-  tate  canonice  aut  alio  quovis  modo  va- 
ciendo  commemorationem  de  me ,  fie  1ère  poterit.  Dans  fie  toncedens  idem 
quatuor  alîi  derici ,  ftudentes  in  facuL  dominus  teftator  prxdklis  executoribus 
tate  canonica  vel  thcologica.  Quibus  fuis  fie  duobus  ex  ipfis ,  ut  prxféxtur , 
lego  omnes  libros  meos ,  ut  vendantur  plcnam  poteftatem  fie  mandatum  fpe- 
fie  venditio  fit  in  commodum  eorum  $  cialc  omnia  b«na  fua  recipiendl ,  ven- 
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dendi  &  diftrahendi ,  ex  nuûc  transfe-  tain  difeort  fut  meu  6c  efreré  à  haoi^ 
rens  in  cofdem  di&orum  bonorum  dif-  voir  entre  luy  d'une  parc  6c  honorables 
pofitioncm  pro  fatisfacLione  omnium  ÔC  diferetes  perfonnes  maiftresGuillau- 
Ôc  fingulorum  pr*mifforum,  6c  gênera-  me  du  Jardin  maiftre  en  théologie  6c 
liter  omnia  alia  6c  iïngula faciendi  aux  maiftre  Jehan  de  Maifon  maiftre  en*  "tt 
boni  8c  veri  executores  racere  poilu nt  arts ,  commis  6c  députez  par  noftre  mère 
6c  debent  ,  tam  de  jure  quàm  de  con-  l'univerfité  de  Paris ,  avecques  hono. 
fuetudine.  Ac  petens  6c  volens  per  me  rables  hommes  6c  discrets  maiftresBer- 
fubfcriptum  ,  notariumfibi  fieri  prattfens  trand  de  Thiart  treforier  del'egli/e  de 
publicum  inftrumentum,  aftantes  intel-  Rouen  ôc  chanoine  de  Paris  6c Pierre 
timonium  invocando.  A&a  fuerunt  h*c  de  Ogier  chancre  de  Senlis  ,conftdlers 
Remis  fub  anno  ,  indictionc ,  menfc ,  du  roy  noftre  Are  commillàires  ordi- 
die  6c  pontificatu  pratdi&is ,  nrxfenti-  naires  6c  députez  par  fa  cour  de  parle- 
bus  ad  hoc  religiohs  ôc  venerabilibus  ôc  ment  pour  Ôc  fur  le  fait  de  l'exécution 
dilcretis  viris  rratre  Lenoico  decano  dudic  feu  moniteur  le  cardinal  de  Laon 
priorarûsif-Rx/Claromontenfisdiocefis,  d'autre  part}  fur  ce  que  lefdits  corn  m  if- 
naagiftro  Joanne.Salceri  magiftro  in  me-  fair^s  ôc  députés  difoient  que  lefdits  feus 
dicina ,  Guillelmo  Magneni  fecretario  archevefque  Ôc  cardinaux  par  leurs  tef- 
regio ,  Stephano  Bidandi  6c  Jacquelino  tamens  6c  ordonnances  de  dernière  vou- 
Duranti  etiam  Claromontenlis  diocefis,  lente  avoient  lai/Dé  Ôc  ordonné  toutes 
ac  SororibusPoncia/*  Jourdame&c  Pon-  leurs  maifons,  jardins,  mahires  ,  ainfî 
cia  de  Carniaco  monialibus  hofpitalis  comme  elles  fe  comportent,  affilés  àJPa- 
Remenfis ,  teftibus  fpecialiter  vocatis  ôc  ris  au  mont  Sce  Geneviève  :  c'eft  afa* 
rogatis  per  me  Sizaè.  voir  deux  grandes  maiibns  6c  aucunes 
Et  ego  Guiilcîmus  Synnovelli  *  de  pentes  maiibns  affifes  en  la  rue  par  où 
Sando  Salino  clcricus  publicus  apofto-  l'en  va  de  làinte  Geneviève  à  S.  Eftienne 
lica  ÔC  imperiali  authoritate  notarius  des  Grés  ,  d'une  part  tenant  à  la  rue 
prarmiffis  omnibus  ôc  fingu-  des  Scpt.voyes,  d'autre  part  à  la  rue 
lis,  dum  ut  pracmittituT  fièrent  6c  âge-  par  où  l'en  va  de  ladite  rue  des  Sept- 
icntur,  unacum  prxnunciaris  teftibus  voyes  à  la  chapelle  S.  Syphorien,  6c  i 
*»  yracfcns  fui  ôc*  fideliter  publicando  la  msdfon  de  l'abbe  de  Verzclay  de 
siliis  occupatus  negotiis  per  alium  feri-  deux  parts  -y  item ,  trois  petites  maifons 
ti  ÔC  in  hanc  publicam  formam  redigi  entretenantes  avec  leurs  appartenances, 
feci ,  fignoque  mco  folito  fignavi  me  failant  le  coin  à  la  main  dextre  ainft 
fubfcribens ,  requiiîtus  in  teltimonium  comme  l'en  va  de  ladite  rue  des  Sept- 
veritatis.  T iré  de  Chifioire  manufemt  du  voyes  à  la  chapelle  S.  Syphorien  ,  iceU 
coSege  de  MoHtayt*  les  rues  des  Sept- voyes  ôc  de  S  Syphonen 

des  deux  parts,  ô:  tenant  d'autre  part 

Confcntenunt  dt  Louis  feignent de  Montai,  a  une  petite  maifon ,  qui  eft  du  collège 

g»  a  la  fondation  de  ce  collège ,  icondi.  de  Sorbonne,  ÔC  à  un  jardin  qui  eft  de 

tion  dt  farter  le  nom  de  Montaigu  ,  au  l'hoftci  du  comte  de  Bourgongne ,  ÔC 

lieu  de  ce  luy  des  Aicetins  qu'il portoit  d'aultre  part  à  un  jardin  qui  appartient 

auparavant.  &  la  maifon  de  la  Corne  de  cerf  cy- 
cle ifo  us  déclarée  >  item,  un  jardin  donc 

An.  A  Tous  ceux  qui  ces  lettres  verront,  Tifluc  reponden  ladite  rue  S.  Syphorien, 

•foUeviiie.    x*Y  Jehan  feigneur  de  Folenville*  chc»  au»  auprès  ledit  jardin  de  la  Corne 

valier  ,  confeillcr  du  roy  noftre  lire ,  de  cerf  d'une  part ,  ôc  tenant  d'autre 

garde  de  la  prevofté  de  Paris  ,  falut.  part  au  jardin  de  l'hoftel  des 
Sçavoir  faifons  que  pardevant  Nicolas  :  tout  ce  pour  la  fonda- 

Fcncbour  ôc  Vincent  Chaon  notaires  tion ,  habitation  ôc  demeure  de  certains 

dudit  feigneur  en  fon  chaftelet  de  Pa»  efeoliers  que  lefdits  feus  archevefque 

ris ,  fut  prefent  en  fa  perionne  noble  6c  ôc  cardinaux  avoient  ordonné  eftre  fon- 
puiftant  feigneur  monfieurLoys  feigneur    dés  en  icelles  maifons.  Et  requeroienc 

de  Montaigu,  dit  de  Liftenois,  chevalier,  lefdits  commis  Ôc  députez  que  d'icelles 

nepveu  de  defïuncVrres-reverends  pe.  maifons  6c  appartenances  deflufditcs 

res  en  Dieu  meflires  G  il  lis  jadis  arche-  plaine  délivrance  leur  fuft  faite,  pour 
vefque  de  Roiien ,  Gilles  de  Montaigu    les  bailler  ôc  délivrer  aufdits  efcoliers  ( 

jadis  cardinal  de  Theroùane ,  6c  Pierre  félon  l'ordonnance  defdits  archevefque 

de  Montaigu  jadis  cardinal  de  Laon  }  ôc  cardinaux.  Ledit  feigneur  de  Mon- 
de affirma  en  bonne  vérité,  comme  ter.    wgu  difàoc  au-contraire,  ôc  que  lefdites 

0,3  q  q  iij 
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 —  maifons  ôc  leurs  appartenances  avoient 

Ah  i3>i.  ja  pieça  çfté  acquifes  par  aucuns  fes 
predeccflèurs  ,  c'eft  i  favoir  par  ledit 
feu  meffire  Giles  de  Montagu  jadis  ar- 
chevefque  de  Roiien  Se  mcflîre  Giles 
Ton  neveu  &  aucuns  autres  fes  prede- 
cefleurs  dont  il  a  caufe  ,  ôc  pour  celuy 
appartenoient  ôc  appartiennent  entière- 
ment Ôc  non  à  autre.  Finablementpour 
tous  dépens  ôc  procez  echever ,  iceluy 
feigneur  de  Montagu  meu  de  dévotion 
&  délirant  le  bon  propos  &  ordonnance 
defdits  defuncls  archevefque  &  cardi- 
naux fes  oncles eftre  entérines,  accom- 
plis &  avoir  plain  effet ,  de  la  bonne 
ôc  libérale  voulenré  ôc  de  fa  certaine 
feience  ,  ôc  fur  le  bon  confeil  à  Paris 
pris  fpecial  à  révérend  pore  en  Dieu 
monfieur  Bernard  de  la  Tour  evefquc 
de  Langres  fon  oncle ,  fans  aucune  frau- 
de ,  contrainte ,  erreur  ou  ignorance , 
adeertené  du  droit  que  lefdits  efeoliers 
ont  efdites  maifons ,  voulut ,  confentit 
ôc  accorda  expreflement  pardevant  lef- 
dits  notaires ,  ôc  par  la  teneur  de  ces 
lettres  veut,  content  ôc  accorde  que 
toutes  lefdites  maifons  &  leurs  aparté- 
canecs  8c  tous  autres  héritages  ôc  mafu- 
rcs  affis ,  tant  en  ladite  rue  de  S.  Efticn- 
ne  8c  des  Sept-voyes ,  comme  en  la  rue 
de  S.  Syphorien  ,  qui  furent  defdits  dé- 
funts fes  oncles,  demeurent,  foientôc 
appartiennent  perpétuellement  2c  à  tou- 
jours pour  la  fondation  ôc  demeure  def- 
dits écoliers  j  &  dès  maintenant  ledit 
feigneur  de  Montagu  baille  ,  donne ,  cè- 
de ôc  tranfporte  audit  collège  ôc  aux- 
dits  commis  6c  députez  à  toujours  par 
don  irrévocable  fait  entre  vifs  tout  le 
droit  quelconque  qu'il  avoit  6c  pouvoic 
avoir  en  ôc  fur  lefdites  maifons  ,  mafu- 
res  6c  leurs  appartenances,  6c  en  toutes 
les  autres  maifons ,  jardins  6c  mafures 
qui  ont  elle  à  lès  predeccllèurs  de  Mon- 
tagu aflîfes  efdites  rues.  Et  fera  nomme 
ledit  collège  le  collège  de  Montagu  j 
pourveû  que  lefdits  écoliers  l'oient  du 
diocefe  de  Clermont  lélon  l'ordonnance 
dudit  feu  M.  le  cardinal  de  Laon.  Et 
appartiendra  la  difpofition  6c  or  don. 
nance  d'iceluy  collège  aux  perfonnes 
expreflement  déclarées  au  teftament 
d'iceluy  feu  cardinal  de  Laon,  iceluy 
teftament  ligné  du  feing  de  Guillaume 
*  simoneiii.  Symonot  *  notaire  apoftolique  6c  impe- 
perial  ;  auquel  teftament  lefdits  notai- 
res ont  veu  eftre  contenu  les  claufes  qui 
s'enfuivent  :  ITEM  volo  quod  executo- 
res  mei  conveniant  6cc.  Comme  cy-itjfm 
article  xy.  du  tcji ornent  précèdent,  jufyu'à 
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l'article XX J.mclu fixement.  EXCEPTE' 
touresfois  6c  retenu  audit  feigneur  de 
Montagu  6c  à  fes  hoirs  à  toujours  une 
grande  maifon ,  mafure  8c  jardin  aflîs 
en  ladite  rue  des  Scpt~voyes,  à  l'op- 
politc  de  deux  petites  maifons  qui  fonc 
des  apartenanecs  des  maifons  délias  dé- 
clarées ,  tenant  d'une  part  à  la  m  ail  on 
Rogiére  Nanquetille ,  6c  d'autre  part 
à  la  maifon  maiftre  Guillaume  d'An-  d'Aowd 
ncel ,  aboutiflant  par  derrière ,  aux  mai- 
fons qui  font  de  Ste  Geneviève  ,  ou  de- 
meure à  prefent  maiftre  Dominique 
Baillif  5  defquelles  maifon,  mafure  6c 
jardin  ainfi  nommés  ledit  feigneur  de 
Montagu  jouira  par  luy  fes  hoirs  6c 
ceux  qui  de  luy  auront  caufe  à  toujours, 
comme  de  fa.  propre  chofe  ,  fi  comme 
lefdits  commis  fit  députés  pour  ce  pre- 
fens  devant  lefdits  notaires  ,  le  voulu- 
rent 6c  consentirent  expreflement  en  la 
prefenec  deldits  notaires.  Et  promit  le- 
dit feigneur  de  Montagu  par  fon  fer- 
ment Ôc  foy  pour  ce  donnez  corporel- 
lcment  ès  mains  defdits  notaires ,  avoir 
agréable,  tenir,  garder,  entériner  6c 
accomplir  loyalement  à  toujours  toutes 
les  chofes  en  ces  lettres  contenues  6c 
chacune  d'icelles ,  fans  jamais  dire  ou 
venir  contre  par  luy  ne  par  autres  par 
voye  de  fait  ou  de  dire  pour  railbn  de 
dccevance,  d'erreur,  d'ignorance  ne 
autrement  j  rendre  6c  reftituer  tous 
courts,  dommages,  defpcns  6cinterefts 
qui  faits  6c  fouftenus  leroient  pourrai- 
Ion  de  ces  chofes  ou  d'aucunes  d'icel- 
les non  accomplies.  Et  quant  à  ce  il 
obligea  foy ,  fes  hoirs,  tous  fes  biens  6c 
de  les  hoirs ,  meubles  6c  immeubles , 
prefens  6c  a  venir ,  quelconque  qu'ils 
loient ,  qu'il  fournit  quant  à  ce  à  ven- 
dre 6c  jufticier  par  nous ,  nos  fucefleurs 
notaires  *  de  Paris  8c  par  tous  autres  «  pltTOa, 
juftiecs  *  fous  qui  juriddiclion  ils  feront  ,  j^ien 
trouves,  pour  le  contenu  de  ces  let- 
tres accomplir.  Renonçant  en  ce  fait 
expreflement  iceluy  feigneur  de  Mon- 
taigu  par  fefdits  ferment  6c  foy  à  tou- 
tes exceptions  de  déception,  demal*,  *A>1 
de  fraude  ,  d'erreur  ,  lcfion  ôc  interven- 
tion ,  à  toutes  oppofitions ,  coutumes, 
ordonnances,  franchiies  6c  privilèges, 
à  toutes  grâces ,  lettres  d'eftat ,  dilpen- 
farions  6c  autres  impetrations ,  Ôc  gé- 
néralement à  toutes  autres  chofes  quel- 
conques qui  aider  ôc  valoir  pouroient  à 
dire  ou  venir  contre  ces  lettres ,  ôc  au 
droit  difant  générale  renonciation  non 
valoir.  En  témoin  de  ce  nous  à  la  re- 
lation defdits  notaires  avons  mis  le  feel 

de 
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de  ladite  «révolté  de  Paris  à  ces  let-  majorons  fie  fuperioxum  decretis ,  conC 
très  qui  furent  paflees  fie  accordées  tri-   cicucionibus  ac  ftarutis  non  obviareturj 

Iiles  le  Lundy  xvn.  jour  de  Janvier   idtirco  quia cujuflibetreiprincipium nos 
'an  de  grâce  m.  ccc.  xcii.  Signé   attendentes,  ut  ftudium  felicibus  fem- 
Chaon  &  FiMEBoua..  Ibidem.  per  amplicetur  augmentis,  attendentes 

piam  fie  extremam  prarfaci  domini  car. 


Statuts  du  collège  de  Montaig*.  dinalis  Laudunenfis  voluntatem ,  qui  in 

hoc  venerabili  Parifienfi  ftudio  certos 

UNivcrfis  prxfentes  licceras  feu  fcholares  fundari  ordinavit  in  augmen- 
prefens  publicum  inftrumenfum  tum  collegii  de  Monte-  acuto  juxca  fànc- 
inipeduris ,  PhiJippus  miferatione  divi-  tam  Genovefam  in  monte  Parifius ,  an- 
nâ.nunc  Noviomenfis,  de  tempore  bo-  tiquitùs  didi  communiter  Le  coBege  des 
n*  memorix  domini  patris  *  cardinalis  Aycehns ,  per  progenitorcs  eiufdem  do- 
Laudunenfis  Ebroicenfis  ej5ifcopus ,  (a.  mini  cardinalis  fundari ,  cujuique  funda- 
lutem  in  eo  qui  omnium  eft  vera  faJus.  tionis  0c  fcolarium  difpofirionem  ad  nos 
Prxfulgida  facrarum  feientiarum  nori-  viti  noftrâ  comité  ,  fie  poft  obicum  nof- 
tu  facram  theologiam  facrofque  cano-  trum  ad  capitulum  Parihenfe  ficaliquem 
nés  comprehendens ,  ex  fonte  falutaris  clericum  de  domo  paterna  didi  domi- 
dodrinx  provenions  in  ecclefi*  corpore  ni  cardinalis  ,  fi  aliquis  effet  xtads  legi- 
tanquam  lidus  irradiât  matutinum ,  qui  tirrue ,  voluitpertinçre  ,  prout  per  clau- 
fuos  alumnos  virturibus  imbuit ,  in  for-  fularn  teftamenti  ipfius  domini  cardina- 
mat  mon  bu  s,  &  xnigmatumfugarlca-  lis  lariùs  nofeitur  conftare  ,  quz  talis 
ligine  nodifque folutis  reddit corda ftu-  eft:  ITEM,  volo  quôd  executores  mei 
dentium  luculenta,  per  quorum  dodri-  conveniant  fiec.  Cy-defus  pag.  676.  arti- 
nalcs  profedus  frudus  uoeres  huic  mi-  cle  xv.  <$•  fmivans.  ET  ejufdem  reveren- 
litanri  ecclefi*  proveniunt  *  hadenus,  dilfimi  patris  laudamle  propofitum  jux- 
fie  continué  provenire  nofcunrur,  quo-  ti  ipfius  ordinationem  ad  câèdum  de- 
ru  m  que  fluejtet  largiflua  de  Parifienfî-  duccre  cupientes,  ut  ipfi  fcolares  in 
bus  fontibus  \  ubi  didarum  feientiarum  pace  fie  quietè  valeant  vivere  fie  in  feien- 
à  prùcis  rétro  temporibus  viguerunecon-  tia  proficere  ,  cam  communio  faepiffimè 
tinuè  ftudia  arque  vigem ,  rétro  lapfis  fblcat  difeordiam  fufeitare  >  ftatuta  fe- 
profluxerunt  temporibus ,  fie  inceûan-  cimus  fie  ordinavimus  infraferipea ,  in 
cer  proflucre  non  defiftunc  Ex  Parifius  dido  collegio  ab  iliis  qui  nunc  funt 
fiqmdem  velut  de  parientis  fînu  partus  magiftro  fie  fcolaribus ,  fie  in  futur um 
feientiarum  prodierunt ,  ex  ipfo  reda*  erunt,  obfervanda  ,  falvâ  nobis  fie  re- 
&  perfedzfobolesgignuntur,  indepro-  tenta  poteftate  dida  ftatuta  corrigen- 
ceifit  ac  continué  procedit  dodorum  di ,  exponendi ,  addendi  fie  diminuendi , 
glonou  profapia  atque  progenies  in  eif-  fi  necefle  fuerit  fie  poft  nos  capitulo 
dem  tbeologias  fie  lacrorum  canonum  Parifienfi  fie  uni  clenco  de  domo  pa- 
feientiis  perieorum ,  ex  quibus  fiquidem  cerna  dominorum  de  Monte-acuto ,  fi 
Chriftianus  illuftratur  populus  ,  fie  fides  quis  fuerit  j  didorum  fcolarium  ,  iuxta 
catholica  roboratur.  Ad  promovendum  proftenfam*  teftamenti  pratdidi  claufu-  *pt*fitim 
igitur  hujufmodi  feientiarum  ftudia  tan-  tam.  Sequuntur  autem  ftatuta  mémo, 
to  fervenriùs  unufquifque  fidelis  débet  rata. 

intendere,  quanto  confiderantius  prof-       I.  Et  primo  ftatuimus ,  ordinamusfie 

picit  ex  his  honorem  matri  Ecclefise  fie  volumus  quôd  is  qui  de  cartero  pnrfi- 

animarum  fàluti  perfedius  fie  toti  rei  detur  fie  ordinabitur  magifter  in  dido 

publiez  commodum  provenire.  Verùm  collegio ,  ad  minus  fit  magifter  in  arti. 

quia  nullus  parvusex  fcholaram  fluen-  bus  vel  licentiatus  in  altero  juriutn.  Duo 

lis  frudus  prodiret ,  fi  deeflec  dodrina  prefbiteri  fie  alii  très  clerici ,  qui  erunt 

docenrium  fie  addifeentium  ftudia  pari-  ftudentes  in  decretis  vel  tbeologia.  Ec 

ter  non  adefient  ,  quod  in  plerifqué  habebunt  pro  burfis ,  videliect  magifter 

mundi  partibus ,  proh  dolor  ;  ex  defedu  quatuor  folidos  parifienfes ,  fie  quilibet 

docenrium  fie  addifeentium  copeingere  capcllanus  quatuor  folidos  rj  qui  te-  « , 

magna  rerum  experientia  nunifeftat  j  nepuntur  celebrare  in  capella  collegii 

cùmque  nature  humanae  conditio  regu-  quilibet  hebdomadâ  très  mutas ,  donee 

lariter  prona  fit  ad  malum  ,  fie  ad  illud  augmentetur  redditus.  Et  quilibet  alio- 

perpetrandum  faciliùs  conetur ,  ex  quo  rum  clericorum  fcolarium  fimplicium 

•diebus  quibuflibet  feandala  oriuntur  habebit  pro  burfa  in  hebdomadâ  duo» 

quàmplurima ,  fie  prireotur  majora ,  fi  folidos  parifienfè*.  QuzbuFfii  augmen- 
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taxis  redditibus  proportionaliter  omni-  pertinaces  in  obfervandis  ftatutis ,  tune 

bus  augmentabuntur ,  domibus  in  ne-  arbitrio  magiftri  fie  majoris  Se  fanioris 

ceflams  reparacionibus  primitùs  débite  partis  collegii  poterunt  puniri  per  fua- 

iûftentatis.  Quas  burfas  etiam  ceflàre  rum  burfarum  privationem  in  perpe- 

volumus  cum  audoritate  fuperiorum ,  il  tuum  vel  ad  tempos  fecundum  delicli 

in  diebis  domibus  ruina  imminerct ,  uf-  exigentiam. 

que  ad  debitam  reparationem.  In  illo  VIII.  Item,  quod  quilibet  qui  reci- 

verô  cafu  volumus  qu6d  un  us  capella-  pietur  in  domo,  prxftâbit  juramentum 

norum  prxdidi  collegii  remaneat  in  qu6d  obediet  magiftris  in  omnibus  lici- 

prxdido  collegio,  fie  percipiat  qualibet  fis  fie  honeftis. 

hebdomadâ quatuor folidospro fuis bur-  IX.  Item,  quod  capellani  tenebun- 

fis  j  &  celebrare  tenebitur  fingulis  heb*  tur  celebrare ,  ut  cft  didum ,  fecundum 

domadis  très  minas  pro  remedio  fie  fa-  quod  per  daufulam  teftamenti  priùs  eft 

lute  anima:  fundatorum  j  fie  euftodiee  ordinatum.  * 

domumfic  libros  fie  extera  bona colle-  X.  Item,  facerdos  qui  célébra verit, 

gii,  fie  profequetur  fada  collegii.  Qui  tenebitur  dicerc  gratias  in  menia,  fie  in 

capeUanus  in  dido  cafu  tenebitur  red-  ejus  abfencia  alius  facerdos ,  fie  in  ambo- 

dere  compotum  de  omnibus  recepris  fie  rum  abfentia  prxpofitus. 

mifiis  fadis  per  ipfùm  deputato  fie  or-  XI.  Item  ,  teneatur  tali  horâ  celebra- 

dinato  fuper  hoc  per  capitulum  ec-  re ,  quod  aditus  ad  fermonem  univerfi- 

clefix  PanCenfîs,  de  quorum  prsccepco  tatis  non  impediatur. 

poterit  facere dictas  minas  fie  reparado-  XII.  Item,  euftodient  didi  capellani 

nés ,  fie  non  aliâs.  daves  armarioli  altaris  ,  in  quo  erunt 

II.  Item  ,  tenebitur  magifter  per  fê  ornamenta  de  capella  fie  libri  ad  eandem 
vel  per  alium  daudere  magnam  portam  pertinentes ,  fie  illa  recipiant  per  inventa- 
principalem  introitûs  collegii  cum  clave  rium ,  fie  fcolares  verincabunt  illud  in- 
qualibet  die  fero ,  in  hieme  horâ  fextâ,  vencarium  coram  magiftro  fie  fcolanbus 
in  xftate  horâ  nonâ.  Nec  debebit  aperiri  vel  majore  parte  eorum  biwp  anno ,  nifi 
ex  poft  dida  porta,  nifi  causa  necef-  de  pluribus  vicibus  vifum  adem  magi/1 
faria  vd  honeftâ;  prout  magiftro  vide*  tro  fie  majori  parti  fcolarium  fuerit  ex- 
bkur  expedirc.  Et  tenebit  magifter  cla-  pedire }  fie  fi  aliquid  ibidem  fit  deperdi- 
ves  domûs  quâlibet  node  in  caméra  fua.  cum ,  teneantur  didi  capellani  reftituere. 

III.  Item ,  tenebitur  magifter  vifitare  XIII.  Item  ,  fuper  pofitis  fie  ponendis 
domos  fcpè  ,  unâ  cum  fecularibus  ,  ne  in  deliberationem  per  magiftrum  ,  qui- 
corruant  »,  fie  caméras  collegii ,  propter  libet  interrogatus  jper  cum  deponet  fc- 
ignemfiepropter  alia  inconvenientia  qux  cundumfuam  conlcientiam  ,  omni  cor- 
contingere  poûent  ,  quotiefeumque  ei  ruptione  ceflante  ,  alii  aliorum  delibe- 
bonum  fie  expediens  videbitur.  rationem  minime  interrumpendo. 

IV.  Item,  tenebitur  magifter  didi  col-  XIV.  Item  ,  quilibet  trader  quatuor 
léeii  attenté  vigilare  ne  fcolares  didi  folidos  pro  prxpôfitura  fcptimanx  j  nec 
collegii  fint  difeoli  feu  per  villam  vaga-  ad  plus  poterunt  compelli ,  mû  de  con- 
bundi  ,& eorum  perverfos  mores  corri-  fènfu  omnium  nullo  contradicente  aiiud 
gère  fie  punire, etiam  per  fufpenfionem  ordinarctur. 

unius  vet  plurium  burfarum  :  fie  hoc  cum  XV.  Item  ,  nullus  habebit  clericum 

confilio  fie  affenfu  majoris  fie  fanions  vel  fervitorem  proprium  ,  excepto  ma- 

partis.  giftro ,  nifi  de  confenfu  didi  magiftri  fie 

V.  Item  ,  attendac  didus  magifter  majoris  partis  burfariorum  ,  fie  folvere 
quod  nullus  fine  ejus  Jicentia  audeac  le-  tenebitur  corn  muni  tati  pro  clerico  me- 
vare  feras  tam  interiorum  quam  exte-  diam  partem  burlx. 

riorum  portarum  communium  collegii ,  XVI.  Item,  fi  quis  adducat  aliquem 

fub  pcena  prxdida.  extraneum  ad  prandium  vel  ccenam  in 

VI.  Item ,  quod  nullus  habeat  clavem  aula  communitatis ,  adducens  feu  is  eu. 
cellarii ,  cavex  ,  difpenfx  fie  coquinx,  jusoccafione  venit,folvet  pro  portione 
nec  aliquam  illarum ,  nifi  famulus.  tantum  quantum  unus  alius  de  domo. 

VII.  Item  ,  poterit  magifter  collegii  XVII.  Item  ,  omnes  prandebunt  in 
fie  tenebitur  fub  debito  juramenti  omnes  xftate  horâ  decimâ,  in  hyeme  horâ  un- 
de  dido  collegio  compcllere  ad  eufto-  decimâ ,  nifi  fuerit  jejunium  ,  quo  cafu 
diendum  ftatuta  omnia  prxdida  fie  fub-  horâ  duodecimâ. 

lêquenria,  fie  quodlibet  eorum.  Siverè  XVIII.  Item,  fialiqua  utenfilia  com- 

iueriflt  aliqui  capellanorum  vd  fcolarium  munia  aut  bona  collegii  perdantur ,  om- 
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nés  prxfentes  '  reftituent  coljegio  j  fed  dis  tara  pro  burfis  quim  pro  aliis  necef- 

forfan  pocerunt  haberc  recurfum  ad  fa-  fitatibus ,  quas  trader  magifter  prxpofi- 

mulum  communcm,  fait  cm  de  utenfili-  to  ,  &  pro  fcolaribus  ubi  fuerint  tra- 

bus  de  quibus  cuAodiendis  fuo  pcricuto  dendx  &  diftribuendx  procuratori  ip- 

recepit  ■>  &  famulus  cum  auxilio  &  con-  fius  collegii. 

ûtio  aliorum  de  domo  habebit  recur-  XXIV.Item,quod  aliâ  die  quàmVene- 

fum  ad  illûm  qui  perdideric  ,  de  cujus  ris  non  accédant  ad  didam  archam  com- 

burfis  reftituentur  deperdita ,  fi  aliter  munem  ,  faltem  pro  pecuniis  recipicn- 

folvere  non  vclic.  dis  ,  niii  fupervenerit  caufa  ration  abi  lis, 

XIX.  Item ,  fi  quis  perdiderit  clavem  XXV.  Item  ,  numquam  apponatur 
de  porta  five  de  cappella ,  tcncbitur  fa-  rel  extrahatur  aliquid  de  dida  archa 
cere  refici  leram  ôcomncs  c laves  domûs  communi,  quinin  contincnti  in  prxfcn- 
de  eadcm  fera  fuis  propriis  fumptibus  tia  omnium  vel  majoris  partis  rediga- 
&  expcnfis  j  &  quoufque  hoc  feccrit ,  tur  in  fcriptis  in  papyro  communi  exif- 
perdet  fuas  burfas  qux  applicabuntur  tente  infrà  didam  archam  ,  five  fit  pe- 
tbefauro  collegii.  cunia ,  five  litterx ,  five  quidquid  aliud  j 

XX.  Item ,  quod  non  fiât  coena  maxi.  &  fubjungatur  ad  quid  &  qua  de  caufa 
mè  de  communi  nec  in  aula  communi  extrahuntur  didx  littcrac  rcs  vcl  pecu- 
fcriâ  fextâ ,  nec  in  Quadragefima ,  nec  nia  v  vel  unde  provenerint  pecunia  & 
etiam  in  aliis  jejuniis  qua;  funt  de  prx-  resquxin  eadem  rcponuntur.  Et  ibidem 
cepto  Ecclefix.  tencbuntur  rcmanere  continue  omnesde 

XXI.  Itein  ,  fi  quis  quicumque  fit,  collegio  exiftentes  in  domo,  douce  claufa 
five  magifter  five  procurator  collegii  qui  fuerit  dida  archa  communis  j&  fi  antea 
recepit  *  pecuniam  collegio  percinen-  quis  eorum  recédât  ,  ipfo  fado  perdet 
tem  ,  undecumque  provencrit  ,  feu  ex  unam  burfam  quacumque  exculàtione 
quacumque  caufa  recepta  fuerit  ,  te-  feclusâ. 

neatur  infra  diem  naturalem  poftquam  XXVI.  Item ,  ut  magis  inciinentur  & 

recepit ,  in  przfentia  aliorum  in  com-  diligentiùs  veniant  didi  burfarii  tam  ca» 

muni  dicere  &.  declarare  quantum  vel  pellani  quàm  alii  fimplices  fcolares  cùm 

quantam  fummam  &  ex  qua  caufa  rece-  aperietur  dicta  archa ,  ftutuimus  &  ordi- 

pit,&  infrà  dictant  diem  reponerc  ficre-  namus  quod  quicumque  iplorum  defe- 

dudere  di&am  pecuniam  in  archa  com-  cent  nec  prxfens  fuerit ,  fi  quidem  ha- 

muni  collegii  -,  alias  autem ,  fi  fuerit  pro-  beat  unam  de  clavibus  didx  archx,  & 

curator  collegii  qui  taies  *  recepit  pecu-  ita  propter  fuam  abfentiam  non  pateac 

nias ,  fufpendentur  eidem  burfie  ,&  alias  adicus  ad  dida  m  archam  nec  poterunt 

procedatur  contrà  cum ,  prout  videbitur  tradi  burfx  prxpofico  pro  fequenti  fep- 

expedire. Si  autem  magifter*  recepit  die-  timana  propter  ipfius  abfentiam,  ipfo 

tas  pecunias ,  &  non  notificaverit  nec  re-  fado  perdet  burfam  integram  qua:  libi 

cluienc  in  dida  archa,  infrà  didam  diem  poterat  propriùs  diftribui  pro  hebdo- 

naturalcm  teneantur  omnes  fcolares  mada  fequenti.  Si  autem  fit  abfcnsunus 

didi  collegii  per  fuum  juramentum  in  de  illis  qui  clavem  non  deferunt  didx 

concinenti  exponere  in  capitulo  Pari-  archx  ,  careat  faltcm  mediâ  bursà.  Si 

iïcnli  perjurium  quod  incurrerit  didus  autem  fint  plures  abfentcs  ,ncunius  ne- 

magifter,  &  (uppllcare  pro  remedio  j  &  gligentia  alteri  profit,  volumus  quod  ipfi 

idem  faciant  didi  fcolares  in  prxfentia  ipfo  fado  pœnas  incurrant  prxdidas,& 

deputatorum  per  collatores ,  fi  opus  fit ,  fecundùm  prxmiflàm  limitationem ,  om- 

ad  quos  fpedac  reformatio  plenaria  prx-  ni  exculàtione  in  cafibus  prxdidis  peni- 

didi  collegii.  tùs  aboli tà&celTante. 

XXII.  Item  ,  didx  archx  communis  XXVII.  Item,  nullus  audeat per  fuum 

magifter  habebit  unam  clavem  ,  anti-  juramentum  manus  imponere  quovismo- 

quior  capellanus  receptione  aliam  ,  &  do  infra  didam  archam  ,  nifi  magifter  in 

antiqûior  fcolaris  receptione  aliam  nifi  prxfentia  5c  vifu  aliorum  feu  infpedu, 

propter  idoneitatem  perfonarum  magif-  lub  pcena  arbitrio  magiftri  ordinauda  i 

ter  diftribucret  cum  deliberatione  om-  aliàs  punietur  propter  illam  oflênfam  ar- 

nium  de  collegio  vcl  majoris  partisaliter.  bitrio  magiftri  &  majoris  partis  collegii. 

.  XXIII.  Item,  prxdidi  claves  haben-  XXVIII.  Item , fi aliquis  de  illis  qm 

tes  tenebuntur  quàlibet  die  Vcneris  poft  habebunt  clavem  com  m  une  m  didx  ar- 

praudium  ire  ad  archam  collegii  in  prx-  chx ,  poft  requifitionem  &  prxcepcum 

îèntia  omnium  aliorum  burfariorum  in  magiftri  diftulcrit  aperire,  poflit  paniri 

villa  exiftentium  ,  pro  pecuniis  haben-  propter  illam  orïenûm  arbitrio  nu^iC. 

.     Tmt  II.  Part.  III,  K«r 
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tri  fie  majoris  partis  collegii. 

XXIX.  Item ,  reddat  quilibet  bonum 
&  fidèle  compotum  de  prxpofitura  fua } 
nec  fit  fas  aÛcui  faltetn  horâ  prandii  te 
ccenac  alibi  comedere  quàm  in  aula  com- 
munia fie  ejus  porrio  tune  applicabitur 
commodo  aliorum  qui  in  aula  erunt , 
nifi  ex  caufa  infirmiraris  vel  alterius  ne- 
eeffitatis,  quod  arbitrio  magiftri  relin- 
quimus.  Scd  fi  ex  caufa  neceflaria ,  fie  de 
licentii  magiftri  conringat  aliquem  pran- 
dere  vel  ccenarc  in  caméra  ,  habebit 
dumtaxat  porrionem  fuara  de  pratpofi- 
tura ,  nec  poterie  fc  juvare  famulo  nec 
utenfilibus  communibus  in  prxjudicium 
communicatis  ,  licet  fit  infirmus  ;  fed 
omnes  teneantur  fibi  fubvenirc  tan. 
quàm  fratri. 

XXX.  Item ,  nullus  ponet  hofpices  feu 
'extraneos  in  domo ,  maximè  ad  jacen- 
dum  in  caméra  fua  nec  alibi  in  collegio , 
nifi  de  confenfu  fit  licencia  magiftri.  Con- 
trarium  facientes  perdant  duodecim  de- 
narios  parifienfes. 

XXXI.  Item ,  ftatuimus  quod  fi  con- 
tingat  aliquem  manere  extra1  villam  Pa- 
rifienfem  per  très  menfes  abfque  licentia 
magiftri  aut  collatorum  ,  ipfo  fado  vo- 
lumus  efle  privatum  burfis.  Nec  pote, 
rit  didus  magifter  dare  licenriam  ma- 
nendi  extra  didam  villam  ultra  didos 
très  menfes  }  fed  qui  lariorem  volueric 
obtinere  gratiam  ,  a  collaroribus  burfa- 
rum  obtineat. 

XXXII.  Item ,  fi  conringat  aliquem 
torum  de  Parifius  recedere  ,  teneatur 
tradere  clavem  de  porta  magiitro  eufto- 
diendam ,  fie  eriam  clavem  de  libraria 
fit  alias  claves  domûs  omnes ,  fi  babeat. 

XXXIII.  Item ,  nullus  temerariè  prx- 
furaat  ,  poftquam  porta  magna  fuerit 
per  magiftrum  ,  ut  eft  didum  claufa, 
pu  1  Tare  feu  percutere  ad  portam  ultra 
iemel,nec  clamorcm  facerc,fub  pcena 
privarionis  burfarum  ad  tempus ,  arbi- 
trio magiftri  fie  majoris  partis  collegii. 

XXXIV.  Item ,  nullus  eorum  dotra- 
hat  cuiquam  de  collegio  ,  nec  machi- 
nctur  in  prejudicium  ramac  ,  honoris , 
corporum  vel  bonorum  publicè  vel 
clandeftinè.  Contra  faciens  puniatur  ar- 
bitrio magiftri  fie  majoris  partis  colle 
gii- 

XXXV.  Item ,  quilibet  incedat  fie  gé- 
rât fe  honeftè  abfque  clamore  vel  rixa , 
poriûimè  in  menfa  ,  domibus  collegii 
fie  vicis  circumftanribus.  Contra  faciens 
puniatur  arbitri  o  magiftri  2c  majoris  par- 
ris  collegii  per  fufpenfionem  burfarum 
rel  alias. 


XXXVI.  Item ,  fi  conringat  aliquem 
eorum  in  alterum  manus  injicere  violen- 
ces ,  ipfo  fado  fit  privatus  burfis  ad  tem- 
pus declarandum  per  magiftrum  fie  ma- 
jorem  partent  fècundùm  atrocitatem 
injurie,  videlicet  per  annum ,  &  ad  mi- 
nus per  très  menics ,  ultra  alias  pœnas 
juris  fie  quac  magiftro  &  majori  parti 
collegii  expedientes  videbuntur.  Si  au- 
tem  contra  magiftrum  verba  proferan- 
tur  injuriofâ  aut  opprobriofa  aux  ad 
animum  fuum  revocaverit ,  ipfo  fado  fit 
privatus  burfis  per  menfem  ,  nifi  magif- 
ter citiùs  fecerit  fibi  gratiam,  &  de  con- 
fenfu aliorum.  Si  autem  contingeret  , 
quod  abfit,  aliquem  eorum  manus  inji- 
cere violentas  in  magiftrum ,  perpétué 
fit  privatus  jure  burlarum  ipfo  fado. 

XXXVII.  Item,  nullus  audeat  por- 
tare  utenfilia  collegii  extra  domum ,  nifi 
ex  magna  neceifitate ,  te  tune  de  ma- 
giftri licentia  petita  te  obtenta. 

XXXVIII.  Item ,  fi  fiant  provifiones 
de  pecuniis  communibus  collegii  , 
reftituentur  qualibet  iêptimanâ  per 
quemlibet  burfârium ,  fecundum  quod 
quilibet  debebit ,  arebac  communi ,  ubi 
reponentur  quoufque  fit  intègre  faris- 
fadumj  &  fi  quis  in  hoc  defiaat,  red- 
pientur  burfar  fua;  ,  nec  ulteriùs  admir- 
tetur  in  communitate  donec  in  totum 
fatisfecerit  thefàuro  communi  ipfius 
domûs.  Et  idem  volumus  fi  fièrent  pro- 
vifiones vini,  lignorum  vel  alix  necefla- 
riz  de  pecuniis  propriis  cujuflibet ,  fie 
unus  inter  ipfos  non  vellet  vel  eflèt  ne- 
gligens  in  latisfaciendo  de  parte  ipfum 
contingente. 

XXXIX.  Item ,  fi  quis  ad  requifirio- 
nem  famuli  non  velit  ponere  fupra  di- 
cam  vinum  quod  recepit ,  famulus  tenea- 
tur dicere  illud  in  proximo  prandio  vel 
ccena magiftro,  qui receptojuramento  à 
dido  famulo  habebit  compellere  die 
rum  burfârium  dicare ,  fit  fi  nimium  di- 
latet ,  prohibere  famulo  quôd  ampliùs 
vinum  non  tradet  eidem  quoufque  di- 
caverit. 

XL.  Item,fi  quis  non  venit  *  ufque  ad  . 
gratias  inclufive ,  portione  ejus  fit  priva* 
tus ,  te  erit  applicata  communitati  }  te 
proporrionaliterordinamusde  cœna,niû 
legirimum  fit  impedimentum ,  quod  ar- 
bitrio magiftri  relinquimus  difeutien- 
dum. 

XLI.  Item ,  prardi&a  ftaruca  fupra  te 
infrà  feripra  leganrur  in  prxfentia  om- 
nium coram  illo  qui  de  cetero  recipie- 
rur  ad  burfas  t  te  ea  juret  obfervare  an . 
tequàm  burfas  recipiac,  ne  ulterius  va. 

lcar, 
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leat  prxtendere  ignoranriam }  fie  ctiam      XLVI.  Item  cum  alicui  fcolari  eninc    ■  1  .  * 

jurée  procurare  commodum  collegii ,  ad  collatx  burfx  dicti  collegii,  infra  pri-  A"" 

quemcumtjue  ftatum  devencrit  ,  five  mum  menfèm  poft  habitam  collatio-. 

promotionem.  nem  &  pollcflîonem  adeptam  dcliberare 

XLII.  Item ,  die  Veneris  cùm  debent  teneatur  in  qua  facultatum  prxdidarum 
fieri  compota feptimanx,  fi  aliquis  bur-  ftudere,  fi  lie  folùm  fcolaris,  vel  lcge- 
farius  aliquid  debeat  de  relia  prxpofito  re  ,  fi  fit  baccalarius  ,  intendit  fie  vult , 
prxterito ,  poffit  magifter  collegii  &  de-  fie  illud  explicare  magiftro  collegii  infra 
beat  de  burfis  eidem  burfario  debitis  dictum  menfemprimum  ,  lub  pœnaper- 
pro  hebdomada  immédiate  futura  fa-  ditionis  burfarumfuarum  continue, quo- 
tisfaccre  dido  prxpoiîto  prxterito  j  fie  ufque  exprefierit  dido  menfe  elapfo  5  fie 
nihiiominùs  fi  aliquid  reilet  de  dida  poftquam  exprefierit ,  non  fit  eidem  li- 
burfa  fiia  futura  ,  non  tradetur  illud  ref-  citum  mutare  volunratem  ut  in  alia  fa- 
tans  pro  dido  burfario  prxpofito  futuro,  cul  rate  ftudeat  ,  ne  per  hoc  videatuf 
nifi  luppleat  didus  burlarius  debiror  in  velle  protraherc  feu  prolongare  tempus 
tantum  in  quantum  etiam  tradent  alii  ftatutum  ad  ftudchdum  in  altéra  prx- 
pro  hebdomada  futura.  diclarum  facultatum. 

XLIII.  Item  ,  fi  quis  didorum  trium      XLVII.  Item  fi  aliquis  capcllanorum 

fcolarium  vel  duorum  capcllanorum  ha-  non  celebrct  in  fèptimana  milïàm  ali- 

bueritvclacquifiveritbeneficium  vel  pa-  quam,  non  tradantur  eidem  burlx  fcp- 

trimonium ,  quod  beneficium  vel  patri-  timanx  fequentis  ;  fi  autem  bis  folum  ce- 

monium  vel  etiam  ambo  lîmul  polfint  lebravent ,  retineatur  tertia  pars  burfx 

eidem  valerc  in  portatis  fummam  tri-  fux^fi  autem  lèmel  rantum  eclebraverit , 

ginta  librarum  parilienfium  ,  non  reci-  rctincantur  dux  partes  5  fie  apjîlicabitur 

piatur  ulteriùs  ad  burfas  collegii  -y  vel  ii  commodum  dictorum  deieduum  ad  ea 

apparucrit  de  eo  quod  primo  fubticue-  qux  concernunt  honorem  Se  commo- 

rat ,  iplo  facto  fit  privatus  burfis ,  fie  talis  dum  capellx  ,  nifi  légitime  fucrit  impe- 

declaretur  per  magiftrum  in  prxfentia  ditus ,  Se  per  alium  ai  bitrio  magiftri  fe- 

aliorum  ,  fie  pro  hoc  expellatur.  Hoc  ccrit  cck-brare. 

autem  ftatutum  vel  ordinationem  ad  fu-      XLVI1I.  Item  faccrdctcm  cclebran- 

tura  tantum  volumus  protrahi ,  non  ad  tem  prxpofitus  juvarc  tencatur  per  fjp_ 

prxfenria ,  fie  ex  caufa.  timanam  fuam  -t  fie  lî  fit  defedus  in  ipfo 

XLI V.  Item  fi  contingat  aliquem  li-  quominùs  eum  juvet  per  milîàm  inte- 

centiari  in  feientia  in  qua  elegerit  ftu-  gram ,  perdat  quartam  partem  burfx  fep- 

dere  in  fuo  ingreflu  ad  collcgium ,  iplo  timanx  fequentis  etiam  pro  qualibet  vi- 

facto  fit  privatus  jure  burlarum  filn  ce  quâ  deficiet ,  quacumque  exeufatio- 

acquifito.  Et  fi  infra  tempus  Parifiusfo-  ne  penitùs  abolira  fie  ceflante.  Nec  pnf- 

litum  fada  fua  fie  gradusin  dicta  fciai-  fit  diclus  prxpofitus  prxciperc  famulo 

tia  in  qua  ftudere  elegerit ,  non  feccrit  communitatis  ut  pro  ipfo  làcerdorem 

nec  acqui  fient,  lapfo  tempore  fit  priva-  juvet,  maxime  cùm  folùm  unicus  crit 

tus.  Inluper  fi  acquittent  quis  iplorum  famulus  communitatis.  Et  fi  contingat 

gradum  licentix  in  altéra  diclarum  fa-  quôd  illefàcerdos  qui  debebit  célébra, 

cultatum  ,  non  fit  ci  fas  ampliùs  moram  re  ,  fit  prxpofitus ,  tune  tenebitur  ipfum 

trahere  burfas  recipiendo  in  diclo  col-  juvare  îllc  burlarius  qui  ultimo  feu  no- 

legio }  eflô  quôd  in  alia  facultate  dice-  vi'flîmo  loco  fuerit  receptus  ad  bur- 

retfe velle  gradum  acquirere  vel  ftude-  fas  ditli  collegii,  fiue  iple  fit  facerdos, 

re -,  fit  contenais  quod  in  altéra  dum-  five  fimplex  fcolaris  dicli  collegii.  Et  te- 

taxat  prxdidarum  facultatum  acquirere  neantur  magifter  Ôcomnes  fcoïares  didi 

potuerit  gradum ,  ne  per  temporis  pro-  collegii  qualibet  die  Dominica  Se  in  fcf- 

tradioncm  hujufmodi  perturbetur  locus  tis  folemnibus  Se  fcllis  apoftolorum  ad 

&  burfa  alicujus  juvenis  non  valentis  de  minus  intereflè  in  capella  quandiu  mifla 

fuo  proprio  iuftentarc  onera  ftudii  ne-  cclebrabitur,  dum  tamen  anre  fermo- 

ceflâria.  nem  ,  lub  pœna  duorum  denariorum  ap-  . 

XLV.  Item  in  prxdidis  ordinationi-  plicandorum  ad  unlirarem  capellx. 
bus  graduum  acquirendorum  ,  fie  etiam       XLIX.  Item  volumus,  ordinamusêc 

privationibus  burfarum  fecundùm  prx-  flatuimus  quod  nunquam  in  poflerum 

mi  (Tas  limitationes,  non  fiât  difterentia  magifter,  capellani  vel  fcoïares  didxdo- 

inaliquo ,  five  fint  fimplices  fcoïares  do-  mus  aufus  fit  vel  aufi  fint  feu  polfint  vel 

%nûs ,  five  fint  capellani  dormis  feu  col-  debeant  in  aula  communi  didi  collegii 

Icgii  prxlibati.  uti  vino  fpeciali ,  pane  vel  cibariis  feû 
Tmt  II.  Part,  III.  Rrrr  ij 
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'.         fcrculis  quibufcumque  fpecialibus  vel  fivc  fit  magifter  ,  capellanus  vel  fimplex 
h».  i4oi.   particulariter  prxparatis ,  etiamfi  de  fua  fcolaris  ,  «quatuor  hbras  parifienfes  fol- 
propria  pecunia  illa  emiftént  vel  prxpa-  vendas  eidem  in  quatuor  tcrminis  anni, 
rari  fccillent.  videlicet  fandi  Joannis  Baptisa;,  fandi 

L.  Item  nullus  de  collegio  five  capcl-  Remigii ,  nativitatis  &  refurredionis  Do- 
lanus  five  graduatus  vel  lïmplex  fcola-  mini ,  in  quolibet  illorum  terminoruin 
ris  audeat  manusimponere  violentas  vel  vigmti  lolidos  parifienfes.  In  quibus  qui- 
ètiam  injurias  atroces  dicerc  alicui  de  dem  terminis  &  eorum  quolibet  habe- 
fervitoribus  domûs ,  fub  pœna  privatio-  bit  etiam  computare  &  rationem  réd- 
uis burfarum  ad  tempus  moderandum  dere ,  prxfenribus  omnibus  burfariis  auc 
arbitrio  magiftri  <5c  majoris  partis  col-  majon  Se  laniori  parte  ipforum  ,  deom- 
legii  fecundùm  exigentiam  delidi.  Scd  nibus  pecunùs  per  ipfum  extraordinariè 
fi  dicti  famuli  vel  aliquis  eorum  injuria-  expofitis  ,  tam  pro  reparatione  domo- 
verint  vel  r'orcrecerint  alicui  de  domo,  rum  ad  didumcollegium  pertinentium, 
vel  non  velint  debito  modo  fervire  ,  quàm  profcquutione  <5c  defenfione  cau- 
conqueratur  magiftro  collegii  talis  inju-  farum  negoriorum  didx  domûs,  quàm 
riam  paflus ,  vel  îs  cui  farr.ulus  obedire  in  etiam  pro  aliis  expenfis  per  ipfum  radis 
hisin  quibus  tenetur  prxtermittit }  quem  nccellario  pro  utilitate  &  commododic- 
magifter  cum  majore  parte  collegii  ba-  ta;  domus.  Quas  tamen  mifias ,  pro  qua- 
bebunc  corrigere  eo  modo  quo  expe-  cumque  caufa  fint  ncceflârix  ,  non  ba- 
diens  eifdem  videbitur ,  8c  punire  die-  bebit  facere  fine  confeniu  magiftri  & 
tum  fervitorem  fecundùm  delidi  exigen-  majoris  partis  collegii. 
tiam.  LUI.  Item  volumus  quôd  magifter 

LI.  Infupcr  ut  didi  burfarii  collegii   collegii  non  poflit  fê  intromittere  de 
prxdidi  ampliùs  formident  vitam  du-   dido  officio  proviforis  feu  procuratoris, 
cere  inhoneftam  ac  perverfam ,  &  ut  fie  quôd  ad  ipfum  prxdida  llipcndia 
pœna  unius  fit  metus  multorum ,  ordi-   quatuor  librarum   parifienfium  perti- 
namus  ôc  volumus  quôd  quotienfeum-   néant,  nifi de  voluntate  «Scexpreflo con- 
que in  cafibus  omnibus  prxlibatis  _&  fub-   fenfu  omnium  fcolarium  burlàriorum 
fequentibus  ftatuimus  8c  volumus  bur-   didi  collegii,  nullo  contradicente }  & 
fas  didorum  fcolarium  delinquentium   fieomodolcintromirtat ,  teneaturcom- 
fufpendi ,  intelligatur  &  interpreretur  ip-   putare  terminis  prxdidis  coràm  illovel 
fum  fcolarem  delinquentem  nunquàm   îllis  vel  ab  eis  deputatis  ad  quem  vel  ad 
ampliùs  debere  recuperare  valorem  illa-  quosfpedabitcollatio&difpofitio  burfa- 
rum burfarum  de  quibus  feu  in  quibus   rum  ipfius  collegii ,  prxfenribus  omnibus 
fuerit  iufpenfus  ,  &  qux  eidem  perti.   burfariis  fcolartbus  ejufdem  aut  majon 
nere  poterant  s  «5c  applicabitur  didum   parte  ipforum. 

emolumentum  fufpcnfarum  burfarum  LI V.  Item  volumus  quôd  prxfentu 
commodo  ipfius  collegii.  ftatuta  triplicentur  in  pergameno  j  & 

LU.  Item  per  magiftrum  collegii  «5c  erunt  pnncipalia  inareba  communicoL 
burfarios  ejufdem  quolibet  anno  cliga-  legii  inclufa,«5c  una  copia  incatenatain 
tur  inter  iplos  unus  prxdidorum  de  col-  libraria  ,  &  alja  copia  penès  magiftrum 
legio  qui  bona  «5c  res  didx  domûs  di-  collegii  ad  quem  fpedat  ftatuta  ab  om- 
ligcnter  «5c  rîdeliter  adminiftret,  reddi-  nibus  facere  obfervari ,  qux  quidemle- 
tus  omnes  ejufdem  domûs  levet ,  exigat  gentur  per  magiftrum  in  omnium  prx- 
&  procuret ,  «5c  caufas  <5c  negotia  didx  lèntia  in  receptione  cujuflibet  de  novo 
domûs  diligenter  &  fideliter  defendat  <5c  recepti. 

etiam  prolequatur  fumptibus  didx  do-  LV.  Item  teneantur  prxdidi  magifter 
mûs  ;  ipfamque  adminiftrationem  exer-  &  fcolares  quàlibet  feptimanâ  feriâ  quar- 
cere ,  ac  onus  «Se  curam  hujufmodi  red-  ta  &  feriâ  fextâ  difputare  unam  quxf- 
ditùs  levandi  exigendi  <5c  procurandi ,  tionem  de  qua  quilibet  eorum  per  or- 
ac  caufas  &  negotia  domûs  ipfius  pro-  dinem  habebit  refpondere  ,  <5c  eam  pro- 
fequendi  «5c  derendendi  per  modum  eu-  ponere  tenebitur  magifter  collegii  coràm 
jufdam  proviforis  babeat  «5c  habere  de-  tjuo  quxftio  difputabirur. 
beat  «5c  etiam  teneatur.  Et  pro  dido-  LVI.  Qux  ftatuta  omnia  &  fingula 
rum  reddituum  levatione,  exadione  «5c  prout  prxiniêrtafunt,  cum  efftdunoÉ 
profequutione ,  «5c  perfecutione  «5c  defen-  tris  verbis  potius  quàm  rébus  impofita 
lione  caufarum  negotiorum  domûs  cjuf-  videantur,  fecundùm  ipforum  formam 
dem,  habcat  Scpcrcipiat  annuatim  ultra  atque  tenorem  tam  per  magiftruad 
burfas  quas  percipiet  «5c  levabit  jure  fuo,  quàm  fcolares  «5c  capellajpiQS  îacynçufsi 
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ficmviolabUiterobferorivolumus,  prx-  fie  defpendu  du  ûen,  ficauflyont  les  ah.i^ 

cipimus  fie  diftridè  injugimus  fub  pxnis  confrères  un  chacun  proportionablc 

in  eis  contenus  fie  declaracis.  In  quo-  mène ,  difanc  en  outre  que  s'ils  jouoientt 

rum  omnium  &  fingulorum  fideni  fie  tef-  publiquement  fie  en  commun ,  que  ce 

timonium  prxmilTorum  prxfentes  iitte-  feroit  le  profit  d'icelle  confrérie ,  ce  que 

ras  feu  prxfens  publicum  inftrumcntum  faire  ne  pourroient  bonnement  fans 

per  notarium  publicum  infra  feriptum  noftre  congé  fie.  licence ,  requerans  fur 

in  banc  formam  publicam  redigi  ligna-  ce  noftre  gracieufeprovifion.  Nous  qui 

rique  6c  fubfcribi  mandavimus ,  nollri-  voulons  fie  délirons  le  bien ,  profit  Se 

que  figilli  fecimus  appenfione  muniri.  utilité  de  ladide  confrérie ,  ôclesdroids 

Dacum  fie  adum  ia  domo  habitationis  fie  revenus  d'icelle  eftre  par  nous  ac- 

noftrxParificnGs,annoDomini  m.  cccc.  crus  fie  augmentez  de  grâces  fie  privi- 

u.  mdidione  x.  menfis  Julii  die  xxv.  leges,  afin  qu'un  chacun  par  dévotion 

ab  eledionc  domini  Bcnedidi  XIII.  ulti-  fe  puiflè  fie  doibve  adjoindre  &  mettre 

mo  in  papam  cledi  an  no  vin.  prxfcn-  en  leur  compagnie  $  à  iceux  maiftres, 

tibus  dilcretis  viris  domino  Petro  de  gouverneurs  &  confrères  de  la  confre- 

Rtux  preibitero,  Stephano  Joanin  fie  rie  de  la  Paillon  N.  S.  avons  donné  & 

de  Fontaine  clericis  Aure-  octroyé,  donnons  fie odroyons de  grâce 

lianenfis ,  Senonenfis  &  Avernenfis  dio-  efpçcial ,  plaine  puuTance  &  audorité 

cefis ,  teftibus  ad  przmilTa  vocatis  fpe-  royal ,  celte  fois  pour  toutes  fie  i  tous, 

cialiter  fie  rogatis.  jours  perpétuellement  par  la  teneur  de 

Et  ego  Guillelmus  Picardi  clericus ,  ces  prefentes  lettres ,  authorité ,  congé 

in  decretis  licentiatus ,  Arvcrnenfis  dio-  &  licence  de  faire  fit  jouer  quelque  myf- 

celis ,  publicus  apoftolicà  fie  imperiali  tere  que  ce  foit ,  foit  de  ladite  paffion 

audoritatibusnotarius,  vcnerabiiis  quo-  fie  refurredion ,  ou  autre  quelconque, 

que  capituli  Parifienfis  feriba ,  memora-  tant  de  fainds  ,  comme  de  faindes , 

torum  ftatutorum  fie  ordinationum  com-  qu'ils  voudront  eflire  fie  mettre  fus ,  tou- 

pofitioni ,  promulgationi  fie  approbatio-  tes  fie  quantes  fois  qu'il  leur  plaira ,  foie 

ni,  prxcepto  fie  injundioni  cxterifque  devant  nous,  devant  noftre  commun 

prxmiffis  omnibus,flc  fingulis  ,  dum  fie  ut  fie  ailleurs ,  tant  en  recors  qu'autrement, 

pronunciatur  *,  perdidum  reverendum  fie  de  ceux  convoquez  communiquez  fie 

patrem  diftinde  nominatum  *  fièrent  fie  affcmblez  en*  quelconque  lieu  fie  place 

agerentur  unà  cum  prxnominatis  tef-  licite  à  ce  faire  qu'ils  pourroient  trou- 

cibus  prxfens  interfui ,  eaque  ipfa  fub-  ver,  tant  en  noftredite  ville  de  Paris, 

•fubtcripfi.    feribens  *  inteftimonium  veritatis  prx-  comme  en  la  prevofté  fie  vicomte  ou 

miflorum  requifitus  fie  rogatus.  Jbi-  banlieue*  d'icelle,  prefens  i  ce  trois, 

dtm.  deux ,  ou  l'un  de  ceux  qu'ils  voudront 

eflire  de  nos  officiers,  fans  pour  ce  com. 

Lettres  de  charte  far  UfqueUes  le  roy Char-  mettre  offenfe  aucune  envers  nous  fie 

les  VJ.  permet  aux  cenfreres  de  la  juftice  }  fie  lefquels  maiftres  fie  gouver- 

P  a  (lion  de  faire  des  teprefentations  en  neurs  fie  confrères  fufdits  fie  un  chacun 

public,  d'eux,  durant  les  jours  ezqueis  ledid 

myftere  qu'ils  joueront  fe  fera ,  foitde- 

k~                Harles  par  la  grâce  de  Dieu roy  vant  nous  ou  ailleurs ,  tant  en  recors 

«*.  »4ot.    ^ydc  France,  feavoir  faifonsàtous  comme  autrement,  ainfi  fie  par  la  ma- 

prelèns  fie  advenir  nous  avoir  receu  niere  que  dit  eft,  puiflènt  aller, venir, 

l'humble  fupplication  de  nos  bien  amez  palier  fie  rapafler  paifiblement ,  vcftus, 

fie  confrères  les  maiftres  fie  gouverneurs  habillez  fie  ordonnez  un  chacun  d'eux 

de  la  confrérie  de  la  Paillon  fie  refurrec-  en  tel  eftat  ainfy  que  le  cas  le  délire  Se 

tion  N.  S.  fondée  en  l'eglife  de  la  Trinité  comme  il  appartient ,  félon  l'ordonnan- 

a  Paris ,  contenant  comme  pour  le  faid  ce  dudid  myftere  ,  fans  deftourbier  fie 

d'aucuns  myfteres,tant  de  faind s  comme  empefehement.  Et  à  greigneur  confir- 

defàindes,ficmefmementdu  myftere  de  mation  fie  feureté  ,  nous  iceux  confre- 

la  paffion  qu'ils  derrainement  ont  com-  res ,  gouverneurs  fie  maiftres,  de  noftre 

mencé  fie  font  prefts  pour  faire  devant  plus  abondante  grâce ,  avons  mis  en  noC 

nous  ,  comme  autresfois  auroient  faid,  tre  protedion  fie  fauvegarde  duranc  le 

fie  lefqueb  ils  n'ont  peu  bonnement  con-  cours  d'iccux  jeux  fie  tant  comme  ils 

tinuer  ,  pour  ce  que  nous  n'y  avons  joueront  feulement,  fans  pour  ce  leur 

peu  eftre  lors  prefens,  duquel  faid  fie  meftaire  ne  à  aucun  d'eux  a  cette  occa- 

myftere  ladide  confrérie  a  moule  frayé  fion ,  ne  autrement  comment  que  ce 
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 —  lbk  au  contraire.  Si  donnons  en  man- 

14°1'    dément  au  prevoft  de  Paris  ôc  à  tous 
nos  autres  jufticiers  ôc  officiers  prefens 
ôc  à  venir,  ou  à  leurs  lieutenans  &  cha- 
cun d'eux  fi  comme  il  luy  appartien- 
dra ,  que  lcfd.  maiftres  ,  gouverneurs  & 
confrères  &  un  chacun  d'eux  taûent, 
fouffrenc  ôc  laiflènt  jouyr  ôc  ufer  plaine- 
ment  &  paifiblcmenc  de  noftre  prefen- 
te  grâce  ,  congé ,  licence ,  don  &  oc- 
troy  defiuidit ,  ians  les  molefter ,  faire 
ne  fouffrir  empefeher,  ores  ni  pour  le 
temps  à  venir  comment  que  ce  l'oit  au 
contraire.  Et  pour  que  ce  foit  choie 
ferme  ôc  eftatlc  à  cousjours  ,  nous 
avons  faid  mettre  noftre  feel  à  ces  let- 
tres  fauf  en  autres  choies  noftre  droid, 
&  l'autruy  en  toutes.  Ce  fut  faid  & 
donné  à  Paris  en  noftre  hoftel  lez  S. 
Paufaumoisde  Décembre  l'an  de  grâce 
M.  cccc.  m.  ôc  de  noftre  règne  lexxm. 
Et  fur  Ureply  efi  eferit  :  Par  le  roy  ,  mef- 
fircs  Jacques  de  Bourbon  ,  l'admirai , 
le  Bègue  de  Vieulaines  Ôc  plufieurs  au- 
tres prefens ,  figné  :  Moignon.  Et  ap- 
pert avoir  tfté  /(eûtes  en  lacs  de  foye  & 
cire  verte.  Et  au  des  de/d.  lettres  efi  ef- 
cript  et  qui  s'enfuit  :  Le  Lundy  xn.  jour 
de  Mars  M.  cccc.  II.  Jehan  Aubery, 
Jehan  du  Pin,  Guillaume  de 
maiftres  de  la  confrérie  nommez  au 
blanc  prefentérent  ces  lettres  à  M.  Ro- 
bert de  Duifelier  lieutenant  de  mon- 
fieur  le  prevoft  ,  lequel ,  veucs  icelles 
lettres ,  odroye  que  lefd.  maiftres ,  leurs 
confrères  ôc  autres  fe  puaient  aûembler 
pour  le  faid  de  la  confrérie  &  le  faid 
des  jeux ,  félon  ce  que  le  roy  noftre  lire 
le  veult  par  icelles  lettres.  Et  pour  ef- 
tre  prefens  avec  eux  en  cette  prefente 
année,  commet  Jehan  le  Pu  fergent 
de  la  douzaine  ,  Jehan  de  Sancercl  lèr- 
gent  à  verge ,  l'un  d'eux  ou  le  premier 
autre  (ergent  de  la  douzaine  ou  à  verge 
dudit  chaftelct.  Et  au  deffous  efi  eferit  : 
Ita  eft.  Signé  :  Leginant.  Tiré  d'un 
vidimus  d"  Anthotnt  de  P rat  chevalier  ba- 
ron de  Thiert  é"  àe  Viteaux  feigneur  de 
Nantouiûet  &  de  Precy  &c.  garde  de  la 
prevofié  de  Paris ,  du  10.  Becembtei^ 
Pris  d'un  cahier  imprimé  en  i6ji. 

le/dites  lettres  furent  confirmées  par  au- 
tres du  roy  Henry  II.  dm  mois  de  janvier 
1574.  en  faveur  de  la  reprefentation  des 
myficrts  dans  la  fatte  de  la  Pajfion  dite 
thoUel  de  Bourgogne  ou  ailleurs.  Aufii con- 
firmées par  autres  lettres  du  roy  François 
II.  du  mois  de  Mars  ijj 9.  publiées  au 
chafieltt  le  7.  Sept.  1560.  Ibidem. 


ET  PIECES 

Enregi  firementdu  don  fait  par  ht  roy  d*u- 
ne  partie  des  anciens  murs  de  Paris  du 
co(té  de  S.  Paul ,  au  grand  mai  fit*  de 
Monta igu. 

DOminus  Johannes  de  Monteacuto  - 
miles  confiliarius  ac  magnus  ma.  i 
gifter  hofpitii  domini  régis ,  dominus  de 
Monteacuto  &  de  Marcoucis  vicedo- 
minufque  Laudunenfis ,  gratia  ei  fada 
per  dichim  dominum  regem  per  ejus 
litteras  filo  ferico  6c  cera  viridi  figilla- 
tas  datas  Parii.  vin.  die  Aug.  m.  cccc. 
vi.  fie  fignatas:  Parle  rtf.  enfoncon- 
feiloà  monfieur  le  duc  de  Bourbonnoys ,  vous 
&  aultres  ejtoient ,  Di  m  en  ,  confide- 
ratione  bonorum  gratuitorum  &  nora- 
bilium  fervitiorum  per  didum  confilia- 
rium  dido  domino  régi  impenforum, 
de  traditione  &  adeeniamento  quorum- 
dam  murorum  antiquorum  ville  Parif. 
videlicet  à  turri  contigua  poterne  fandi 
Pauli  eundo  versus  hoipicium  Barbeel- 
li,  in  qua  nunceft  quoddam  columba- 
rium, ufque  ad  turrim  facientem  bu- 
tum  ôc  eugnum  didorum  murorum  fu- 
praripariam  Sequanecontiguam  cante- 
rio  carpenterie  régis ,  uni  cum  predida, 
turri  &  aliis  turribus  in  dida  portiooe 
murorum  exiftentibus  continent.  In  toto 
circa  c.  &  xvi.  thefias  longitudinis  pro 
ipfis  mûris  adjungendis  ôc  applicandis 
bofpitio  fuo  fituato  Parifiis  Ôc  jungente 
didis  antiquis  mûris  ville  Parilicnfis 
propè  poternam  S.  Pauli  predidam ,  ad 
hec  habendum  ,  tenendum  &  pofïiden- 
dum  per  didum  confiliarium  fuofque 
heredes  ,  fuccellorcs  &  ejus  caufam  ha- 
bences  dominos  dide  fue  domùs ,  me- 
diante  iumma  xxiv.  f.  parif.  reditus , 
quos  didus  confiliarius  iuique  heredes 
Sec.  tcncbunturfolvercamodo  annuatim 
in  recepta  proficuorum  ôc  reddituum  vil- 
le Parif.  terminis  eadem  in  recepta  con- 
iuetis,provifo  tamen  qu6d  fupradidi  mu> 
ri  &  turres  didus  confiliarius  fuique  he- 
redes  ôcc.non  poteruntimpejorare  dictes 
muros  nec  aliqualiter  facere  demoliri , 
ôc  fi  cafus  eveniret  quôd  occafione  guer- 
re aut  alterius  urgentis  neceflitatii  fa- 
cere oporteat  guetum  feu  euftodiam 
aut  aliàs  ire  oporteret  ôc  venirc  per  dic- 
tos  muros  ôc  turres  pro  bono  ôc  fecu- 
ritate  ville  ,  ire  ôc  redire  poteruntabf- 
que  impedimento  aut  dimcultate  qua- 
cumque  didi  confiliarii  aut  heredumip- 
fius  ,  pro  ut  hec  in  didis  litteris  regiis 
latiùs  continentur.  Que  quidem  littere 
fuerunt  eireddite.  Expedita  de  confènfu 

Tbeiàur. 
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Thelaur.  décima  die  Maii  annoM.cccc.  juxti  fundationem  8c  dotationem  pre.   — 

ix.  Plus  bas  efi  efcrit:  collacionné  j  avec  didam  &  alia  regum  &  progenitorum   A"  '*°9' 

paraphe.  Et  an  de  feus  efi  efcrit  :  Extrait  noftrorum  ac  capclle  predide  laudabi- 

des  regiftres  de  la  chambre  des  comp-  Ikinftitutaperfedemapoftohcamhadc- 

tes  en  vertu  de  l'arreft  intervenu  mr  tenus  confirmata,  prout  eidem  fedi  dida 

la  requefte  à  elle  prefentée  par  M.  Je-  capellaeft  immediatè  fubjeda.  Cumque 

han  Payan  controlleur  particulier  du  diéti  canonici ,  ficut  accepimus ,  dudum 

domaine  de  Paris.  Signé  :De  làFon-'  eredis  cervicibus  contrà  fundationem, 

T  a i N E  avec  paraphe .  Orignal.  dotationem  8t  inftirurionem  predidam 

temerè  veniehtes  ,'obrinuerint  à  Petrô 

Charte  d»  roy  Charles  VI.  pour  déclarer  deLunatunc  Benedido  XIII.  nuncupato 

fubreptices  les  bulles  obtenues  de  Senrifi  certts  litteras,  fubrepticias  tamen,6cper 

XII J.  par  Ufquelles  la  Saintt-ChttpeSe  eas  didam  capellam  collegiatâm  eccle- 

efioit  frigée  en  Chapitre ,     défendre  de  fiam  ,  ad  modum  ecclefîe  beartffimi  Mar- 

s'en  fervir  pour  changer  tefiat  de  ladite  tini  Turonenfis  ,  de  cetero  nuncupari , 

Sainte-ChapeSe.  &  quèd  didi  canonici  capitulum  face. 

rent  6cadus  capitularcs  exercèrent ,  fi- 

CArolus  Deigratiâ  Francorum  rex  ,  gillum  arcani  *  8c  jura  alia  &  privilégia  in  *  «eam 

univerfis  prxfentes  litteras  infpcc-  communi,  more collegiorum  &  an arum 

tuns ,  falutenv  Congrufc  nos  decet  fta-  eollegiatarumecclcfiarum,  habituri,pro- 

tum  ecclefiarum  8c    monafteriorum  ut  pleniùs  continetur  in  praetenfis  ipfius 

regni  noftri.quibus  divinaclemenrianos  Pétri  de  Luna  litteris  ,  quas  per  inad- 

regem  8c  deffènforem  adeflè  voluit  fie  vertentiam ,  nobis  inconfultis ,  idem  ca- 

intenti  meditatione  profpicere  quâ  ma-  nonici  fuggeftâ  malitiâ  etiam  obtinue- 

teriam  quamlibet  diflènfionis  8c  jurgii  rint  fubrepririè ,  audoritate  noftrâ  tali- 

que  filentium  perfonarum  in  ccclefiis  ter  quabter  confirmati  ,  thefaurario ,  . 

6c  monafteriis  ipfis  degentium  &  oflfc-  capellanis,  8c  clericis  prxdidis  in  pre 

rentium  Domino  per  decantationes  lau-  midis  nullirer  confentientibus  nec  voca- 

dumvitulum  labiorumimpedirent,  prx-  tis.  Quequidem  littere  lie  ,  ut  premit-' 

ciola  pacis  rundamenta  flabilitet ,  pnete-  titur Tubreptitiè  obtente  fi  locum  habe- 

rita  corrigat ,  difponat  prefentia,  8c  ne-  rent,  in  prejudicium  noftre  régie  ma- 

ceflaria  nova  plantée,  &  fie  cautc  pro-  jeftatis ,8c prout  ad  nos  fpedat  6c  per. 

videat  de  futuro ,  quôd  in  quantum  vai  tinet  fuperioritas  ,  confervabo  8c  admi- 

let  humana  provifio  fupernî  fiifrulta  niftratio  totius  ftatus  lacro  fande  capel- 

gratiâ ,  de  contingentibus  nibil  omittat.  le  &  reliquiarum  predidarum  vertere- 

Cûm  itaque  regans  profapia  ad  laudem  tur,  Acindetrimentum  6c  diminutionem 

6c  honorem  divini  nominis  8c  fandarum  divini  officii  ac  fundationis  ,  dotatio- 

reliquiarum  capellam  in  regali  pafetio  nis  ,  inftitutionis  8c  privilegiorum  ejuf. 

noftro  Parifius  làcro-fandam  conftru-  dem  thelâurarii  8c  fue  jurifdididnis,  ca- 

xerit,inquacrux,lancea,clavi,corona  pellanorum  8c  clericorum  predidorum, 

fpinea  8c  alia  làcra  Dominice  paflionjs  ad  quorum  fuftentationem  iidem  cano- 

requiefeunt  8c  vencranturinfignia,  8c  ad  nici  tenentur,  prejudicium  8c  gravamen 

divina  officia  in  eadem  facra  capellade-  verifimiliter  redundarent,  8c  itaque  li- 

votiûs  8c  folemniùs  perpétué  celebran-  tes ,  diflènfiones  ,difcordie  8c  jurgiaori. 

da,  unus  thelâurarius  tamquam  fuperior,  rentur  8c  oriri  pofient  inter  thefaurarium 

duodecim  capellani  nunc  canonici  nun-  8c  canonicos  ac  capellanos  8c  clericos 

cupati ,  triginta  très  inferiores  capel-  predidos  ,  prout  jam  pullulant  8c  pre-. 

lani,  8ctredecim  clerici  per  inclitx  re-  mifibrum  occafione  funt  fuborta.  Quo 

cordarionis  B.  Ludovicum  8c  alios  pro-  circà  noscapellam  ipfam  tam  facris  reli- 

genitores  noftros  reges  Francie  oroina-  quiis  ,  privilegiis  8c  honoribus  predota- 

ti  fuerint ,  inftiruti  6c  fundati ,  ab  omni  tam  parerais  affedibus  ampledentes ,  8c 

jurifdidione  epùcopi  8c  archiepifeopi  ex  cupientes  ad  perpetuam  perlonarum  in 

privilegio  apoftolico  exempti  ;  qui  ca-  ea  degentium  pacem,  quallibet  difienfio- 

nonici  tenentur  quilibet  capel lanum  8c  nes,lites  6c  jurgiajam  fiiborta,  Altifli- 

dericum  débité   fumptibus  prébende  moprxftancefubfidium.  fie  radicitùs  cx- 

ipfius  capel  le  fuftentarc  î  quorum  qui-  tirpare  quod  perfonc  iple  perpétua  pa- 

dem  canonicorum,  capcllanorum  6c  cle.  cis  opulenriâ  gaudeant ,  8c  inter  eas  fi- 

xicorum  punitio  corredio  6c  omnimoda  milia  jurgia  velut  eradicata  penitùs  non 

jurifdidio  ad  didum  thefaurarium  tan-  infurgaDtj  NOS  B.  Ludovici  6c  aliorum 

quam  fuperiorem  pertinere  nofeuntur ,  regum  progenitorum  noftrorum  dide 
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■  capclle  fundacorum  fàcris  inhérentes 

■  vcitigiis,ad  perpetuam  rci  mennutam , 
fie  ad  fimendam  omnimodam  jurgîorum 
macenam,  feacuimus ,  voluinus  fie  jube- 
mus  audoritaee  przfcncium  ,  etiam  per 
conlihum  dclibcracioncm  fie  advilamen- 
tum  carillimorum  paternorum  ,  avuncu- 
lorum  fie  coniangutneorum  noftrorum 
regis  Navarre  ,  Biturkcnhs  ,  Borbonii 
fie  Durgundie  ducum  ,  Marchie  ,  Vin- 
docinenlîs  ,  Tancarville  comitum,  Re- 
menfis  fie  Btturiccnfis  arehiepifeoporum, 
Noviomcnfis  epilcopi  fie  quam  piunmo- 
rum  aliorum  de  noftro  magna  conlilio, 
capellam ,  chcfauraruim  ,  canonicos ,  ca- 
pcllanos  &  clericos  iupradidos  fie  co- 
rn m  iucceflbrci  in  fuis  prtmiems  funda- 
tionibus,  inftituciontbus ,  dowtiombus, 
privilcgiis,  exemptionibus,  junbus,ju- 
rifdidtonibus  fie  luis  legitimis  poffeuio^ 
nibus,  proue  eis  ance  dacam  precenfa- 
rum  littcrarum  hadenus  uii  funt  ,  utc- 
bantur  &  uci  confueveranc ,  ex  nuoe  in 
pcrpctuum  permanere ,  8c  fervicium  di- 
vinuin  in  dida  capella  débité  fieri ,  fie 

(  horis  debitis ,  prout  eft  hadenus  fieri 

confuccum,  non  obftancibus  heteris  fè- 
pe  didis  ipfius  Pétri  de  Lima  ,  que  per 
magnum  lapfum  rompons  poil  datam 
iliarum  nefandarum  ÔC  per  nos  dam- 
natarum  litterarum  impetrate  fie  obeen- 

TfKijue  fe  rutile  nofeuncur ,  quoque  *  ante  neu- 
cralitatem  exhibite  fie  publicate  minime 
fuerunt  ,  cùm  etiam  ordinationi ,  infti 
cutiom ,  dotationi  fie  fundatiom  predic- 
tiï  manifeitc  conrrariari  cernantur  nec 
non  noftris  liteeris  connrmacorm  indc 
fecutis ,  fie  ut  premittitur  ,  clandeftinc 
perdidos  canonicos  (  thefaurario ,  ca- 
pellams  2c  clericis  non  vocatis  ; 
impetratis  ,  fie  forfan  fimilibus  , 
r  in  non  *  anrea  contra  fundacionem  , 
dotaiionem ,  înfticutionem  fie  privilégia, 
jura ,  jurifdidioncm  &  exemptionem 
prelibatas  impetrandisj  quasfiequecum- 
que  indc  fecuca  ex  noftra  certa  feiencia 
per  hec  noiera  prcfcncialcripta  ex  nunc 
prout  ex  tune  revocamus,  cailamus  fie 
perpetuo  abolemus  ,  cas  fie  contenta  in 
eis  authoritate  noftre  régie  majeftacis 
decernentes  nullius  fuifTe  aut  exiftere 
roboris ,  efEcacie  vcl  momenri.  In  cu- 
jusrci  teftimonium ,  r^oltrum  in  his  pre- 
iencibus  fecimus  appofii  figillum.  Oatum 
Pariûis  in.die  Decembris,  annoDomi- 
ni  m.  cccc.  ix.  regni  noftri  xxx.  Stmé , 
Per  regem  in  fuo  magno  confifio  , 
NEAUVILLE.  Tiré  d'un  recueil  imprimé 
de  plujteurs  titres  concernant  la  Sainte -Cha- 
peBe  du  Palais  k  Paris. 


ET  PIECES 

Bulle  dm  Pape  Jean  XXII I.  ferlant ptr- 
miffion  de  tàtir  une  chapelle  avec  cloche 
&  clocher  au  collège  de  Montaiyt. 

JOannes  epifeopus  i'ervus  fervorum   
Dci  }  dilcdo   rilto  decauo  eeelefiz  Ah-  m» 
landi  Germant  Ancuiiodorenlis  Pautien- 
ils ,  falutem  fie  apoftolicam  benedidio- 
nem.  Racioni  congruic  ôc  convemt  ho- 
neftari  ut  ca  quz  de  Romani  poncificis 
gracia  proceilcnmc ,  licec  ejus  fuperve- 
nience  obicu  litterx  apoiloltea-  confedz 
non  fuerinc   fuper  il  lis  ,  luum  confe- 
quantur  efîèdum.  Dudùm  li  quidem 
pro  parte  dilcdorum  filiorum  magil- 
tri  fie  icolarium  collegii  de  Montc-acu- 
to  nuncupati  m  monte  fandz  Genove. 
fz  Panlienlls  felicis  recordationis  AL-- 
xandropapzV.  przdcccilbri  noftro  ex- 
poflto  ,  quôd  hcet  collegium  przi'atum 
olim  per  bonz  memorix  ^Cgidium  Mo. 
rinenlem  fie  Petrum  Laudunenlem  vuL 
gariter  nuncupatos  (andz  Romanz  ec- 
clclîz  cardinales  canorucè  iundatum ,  ac 
etiam  pro  duobu*  prefbytcris  inibi  Al 
tillîmo  perpetuo  lervituns  fumcientec 
dotatum  tuilier  ,  tamen  in  eodem  col. 
lcgto  aliqua  capella  in  qua  mtllz  fie  alia 
divina  oâîcia  decenter  eclebrari  vaie. 
rent ,  conftruda  non  extftcbat  s  ac  pro 
parte  didorum  magiilri    fie  fcolarium 
przfato  przdecellbrt  lupplicato ,  ut  ip- 
iis  quod  in  przfato  collegto  capellam , 
m  qua  didi  prcfbytcri  lèu  alii  quicum- 
que  ad  hoc  idonei  miûas  fie  alia  officia 
hujufmodi  ,  eciam  ad  cantum  fie  ald 
voce, pro  rempore  celebrare  valercnr, 
cum  campana  fie  campanili ,  conftruen- 
di  fie  zdihcandi ,  feu  conftrui  fie  zdifî- 
earifactcndi  lteenciam  concedcrc  de  fpe- 
ciali  gracia  dignaretur  -,  prxfatus  prs 
deccllor  hujuimodi  iupplicationibus  in 
clinacus  volute  fie  concelîk  ,  vtdelicet  vi. 
Kalcndas  Mail ,  ponciHcacus  fui  anno  i. 
certo  judici  dan  in  mandatis ,  ut  li  eHèr 
ira,  didis  magiftro  fie  Icolaribus  ut  ca^ 
pellam  ipfam  cum  campana  fie  campani- 
li hujuimodi j  ut  przfertur,  conftruere 
fie  zdtficarc  ,  feu  conftrui  fie  zdiHcari 
facerepoflène,  licenciam  apoftolicà  auc- 
coricace concederec,ordinarii loci feu  ah 
cujus  alcerius  fuper  hoc  licencia  minime 
requifità.  Ne  autem  magifter  fie  fcolares 
przdidi  voluncacis  fie  concelltonis  hu- 
juimodi ,  pro  eo  quod  fuper  illis  didt 
przdecefibris  fupervenience  obicu  licce- 
rz  confedz  non  fucrinc,fruftrentur  efrec- 
tu  ;  volontés  fie  authoritate  przdida  de- 
cernentes quod  voluntas  fie  conceûlo  prz. 

facz 
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fatx  perinde  à  dida  die  videtteet  vi.  giftriôein  jure  tafionico  licehtiati , exe- 

Kalcndis   Maii    fbrtiantur  eflfèdum  ^  cutorio  fie  procura  torio  nominibus,  &  ad 

ac  fi  fuper  eis  prxdidi  prxdeceflbris  lit-  teftamenti  feu  ultimx  voluntaris  didi  re- 

tene  fut»  ipfais  dici  data  confedx  fuif-  verendi  patris  domini  Sagienfis  ,  dut» 

fent ,  prout  fiiperiùs  enarratur ,  quod-  vixit epifeopi  prxdidi  executionem ,  col- 

<jueprxfcnteslitrerx  ad  probandum  pie*  Icgiiquc  per  infos  executorcs  in  villa 

ne  voluntateni  Se  concefïîonem  prxdici.  Parifienfi  fundati  utilitatem  ,  née  non 

tas  ubique  fufhaant ,  nec  ad  id  proba*  magiftri ,  procuracoris  fie  fcolarium  ejuf- 

tionis  alrerius  admiruculum  requiratur  >  demdomûs  pro  vifionem  &  regimen,  nar- 

difcrctioni  tux  per  apoftolica  feripta  rationes ,  conftitutiones  ,  ordinationes , 

mandamus,  quarinùs  ii  eft  ira,  volun-  ftatuta ,  refèrvationes  fie  declarationes , 

tatem  &  concefïîonem  prxdidas  juxtà  exteraque  omnia  fie  fingula,  proue  fie 

modum  (ùpcriùs  annotatum  in  omnibus  quemadrnodum  inferiùs  deiènbuntur , 

exequi  non  poftponas.  Datum  Bononie  uni  cum  prxdido  magiftro  Joanne  pa- 

VIII.  Kalendu  Junii,  pontifkatus  nof-  riterfecum  jundo,recit,ordinavit,con- 

tri  anno  i.  Hiji.mannfcrïte  du  celUge  de  didit,  conftituit  &  obier  vare  prxcepit , 

Montaigu.  ac  tenore  prx  féntis  publici  inftrumenri 

facit ,  ordinar ,  condit,  iiùtituit  fie  ob- 

Fondation  &  ftatuts  d»  collège  de  Sce^  fervare  prxcipit.  Quarum  quidera  ordj. 

nationum,  conftitutionum,  narrationum, 

IN  nomine  Domini ,  amen.  Nove-  ftatutorum  ,  refervationum  &  declara- 

rint  univerfi  &  finguli  hoc  prxlcns  tionum  ,  unà  cum  procuratione  prxdic- 

publicuminllrumentuminfpeduri,qu6d  torum  dominorum  Joannis  Charpentier 

anno  cjufdcm  Domini  m.  cccc.  xxvn.  &  Joannis  Regnart ,  ac  quarum  teftamen- 

indidione  vi.  die  verô  xxiv.  Februarii,  ti  prxdidi  quondam  domini  epifeopi 

ponritïcatù;.  fancbffimi  in  Chrifto  patris  clauliilarum  adporeftatem  eidem  domi- 

fie  domini  noftri  domini  Martini  divinâ  no  Joanni  Anglici  datam  faciendi  infêr- 

providentià  papx  V.  anno  xi.  in  nof-  tionem ,  tenores  de  verbo  ad  verbura 

trûm  notariorum  publicorum  ac  teftium  fequuntur  fie  funt  taies  :  UNIVERSIS 

infrà  feriptorum  ad  hoc  fpccialiter  vo-  prxienteslitterasinfpedu fis  Joanne  s  An- 

catorum  fie  rogatorum  prxiêntia  propter  glici  prefbyter  ,  oriundus  de  Parochia 

hoc  perfonaliter  conftitutus  vencrabilis  de  Lonlayo  in  diocefi  Cenorrtanenfi  fie 

fie  circumfpedus  vir  dominus  fie  magif-  in  decanatu  de  Pafleyo  ,  magifter  in  ar- 

ter  Joannes  Anglici  prefbyter ,  oriun-  tibus ,  in  utroque  jure  baccalaureus ,  fie 

dus  de  abbatia  de  Lonlayo  in  diocefi  redor  parochialis  ecclefix  fandi  Sere- 

Cenomanenfi  fie  in  decanatu  de  Pafieyo,  nedi  prope  MontenvSccurum  prxdidx 

magifter  in  artibus  Se  in  utroque  jure  diocefis  t  alter  executorum  teftamenti 

baccalareus  ,  redorque  ecclefix  paro.  feu  ultimx  voluntaris  bonx  mémorise 

chialis  {ândi  Serenedi  prope  Montem  detundi  domini  Gtegorii  Anglici  quon- 

Securum  prxdidx diocefis,  alter  execu-  dam  Sagienfis  epifeopi,  oriundi  de  pa- 

torum  teftamenti  feu  ultimx  voluntaris  rochia  de  Luceyo  didorum  diocefis  fie 

bonx  mémorise  deffundi  domini  Anglici  decanatûs ,  ac  procurator  vencrabilium 

Grcgorii  quondam  Sagienfis  epifeopi ,  virorum  dominorum  Joannis  Charpentier 

oriundi  de  parochia  de  Luceyo  didorum  curati  de  Marigneyo  6c  Joannis  Regnart 

diocefis  fie  decanatûs  ,  ac  procurator  ve-  curati  de  Betoruno ,  prcfbyterorum  ,  in 

nerabilium  virorum  dominorum  Joannis  cefi  Sagienfi  ,  executorum  fimilitcr  no- 

Charpentier curati  de  Marigneïo,ôeJoan-  minatorum  in  pagina  teftamenti  didi 

nis  Regnart  curati  de  Betoruno,  prefby-  domini  Gregorii,  prout  ex  ejus  tenore 

terorum  ,  in  diocefi  Sagienfi ,  executo-  liquide  apparct  -,  cujus  quidem  procura- 

rum  fimilitcr  nominatorum  in  pagina  tionis  tenor  de  verbo  ad  verbum  fequi- 

teftamenti  didi  Domini  Gregorii  epif-  turin  hune  modum  :  UNIVERSIS 

copi  ,  fie  aliorum  infrà  nominatorum  prxfentia  ftatuta ,  conftitutiones  feu  or. 

nominibus ,  de  confilio  venerabilis  fie  dit  dinationes  infpeduris ,  fit  norum  quod 

creti  viri  magiftri  Joannis  Paris  in  par-  cùm  bonx  mémorise  dominus  Gregorius 

lamento  reg^io  Parifienfi  procuratoris ejus  Anglici  quondam  Sagienfis  epifeopus  de 

confiliarii  fecum  jundi ,  unà  cum  affèn.  parochia  de  Luceyo  oriundus ,  per  mu! - 

iu  fie  diredioneprovidorum  virorum  ma-  tatemporaantè  ejus  obitum  ,colloquen- 

giftrorum  Michaclis  de  Sepe  in  artibus  do  cum  fuis  officiariis  Se  familiaribus  ac 

magiftri  fie  baccalaurei  in  theologia ,  fie  amicis  fie  propinquis  de  génère  ,  de  bo- 

Thomx  Jojfelin  fimiliter  in  artibus  ma-  nis  fibi  à  Deo  collatis  fuper  fondation? 

Terne  IL  Part.  III,  Sff  f 
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■  uniu-s  collcgu  Pariais  Ht  uni  us  Andega-  expédient  ,  erogandum  -y  fuper  quitus  eorum 
A*.  1417.          qUibu$  collocarentur  paupcres  ico-   confcientias  onero.  Ac  volo  &  ordtnoquàd 

lares  partim  de  diocefi  Sagienû,  maxi-  très  de  exécutantes  mei$ ,  altis  légitimé fum- 

me  de  lous  in  quibus  epifcopus  Sagien-  matis  ac  vocatis,  &  non  venientibus  ac  fe 

ih  cil  dominus  temporalis ,  &  idoneire-  txeufantites  ,poffînt  &  valeanr  dulam  exe- 
pcrn Cotur, alioquui  de  tota  diocefi,  &   cuttonem meam  ad  finem  dtbitum  perducert 

1  partim  de  decanaru  de  PaUeyo  Ceno-  &  fintre ,  fatisfallione  débit*  eis  fitiU  fe- 

mauenfîs  dioceii  s  ,  in  cafîi  quo  ibidem  cundim  Deum  S"  ratienem  ,  fuper  quttet 

iufEaentes  efl'ent  qui  peterenc  ,  alioquin  eorum  confcientias  onero.  Et  volo  quod  ma- 

de  coto  ar  chidiaconatu  de  Paflèyo ,  illos  y  fier  pannes  Anglici  m  exécution  prxditia 

ta  m  en  de  uk>  génère  prxferendo  unde»  fit  Jemper  unus  de  défit  s  tribus ,  ca/u  quo  in 

cumque  fufficientes  reperirentur  qui  pc-  partîtes  erit.  Qui  executores  faltem  onus affu- 

terent ,  piura  verba  protuliflet  j  fie  in  ejus  mentes ,  adpramiffa  amenda  terram  de  Bou- 

ultima  voluncace  prxdi&orum  non  obli-  dainville  cum  juntes  fuis  &  pertinentes  in 

eus,  camen  pauca  propeer  inerum  vel  parochia  de  Chenage  in  caftellan*  de 

dubiurn  onehs  repararionum  eccleflx  Chafteau-Landon  &  aliis  paroebtis  circum 

Sagienfis  &  rhaneriorum  domino  epiico-  vicinis ,  &  quoddam  manenum  (eu  domura 

po  I  pce  Un  nu  m  ,  quxfêquuntur  expreflîc  invico  Citharx  Parifiis  fatis  *  prope  eccle-  • 

verba  :  Cum  altks  ego  dijpofuenm ,  &  m<*  fiam  parochialem  SS.  Cofmx  &  Damiani  , 

intentionis  exttterit ,  &  etdhuc  exifiat  fun-  ex  altéra  parte  vici ,  &  etiam  domnm  Ca- 

dare  &  ordinare  Parifiis  &  Andeyevis  ter-  fclU-rubri  &  aliamdomum  ex  altéra  paru 

tum  uumerum  fcolarinm^pnut  execufrlbut  jungentem,  in  cenfiva  hofpitaLtriomm  dic- 

meis  vifum  fuerit  expédient ,  ques  fuper  fut  torum  de  TempUfro  collegtoPartfienfij&  pro 

vneravi^  volo  (jr  ordino  quod  ipfi  fco  lare  s ,  collegto  Andegavenfi  manerium  feu  cUmum 

du  m      quoties  fundatt  &  ordinati  exti-  quamdam  vocatam  de  Bueil  in  vict  Se- 

terint  %  habeant  talent  quanti tatem  feupor.  runtereûe  fi  tu  a  tant ,  certafque  in  parocbttf 

tionem  Itbrontm  nuorum ,  tamjurts  cantnici  de  Fromenteriis  &  </*Marigni  décimas  pro 

quant  tivilis  ,  fient  1 ipfi 'exécutons  nuidmxe-  dotatione  ejufdem  de  bonis  dicta-  exetuttonii 

tint  fiatuendum  &  trdinandum ,  ac  ipfis  vi-  acquifiverint.  Nos  ergo  Joannes  Anglici 

fum  fuerit  expédient  pro  falute  anima  nuat  pmbyter  executor  fupra  didus,  executo- 

&  benefafieruM  nuorum.  Et  in  fine  prat-  rio  &  procuratorio  prxiatorum  domino, 

di&x  ultimx  voluncaris  conftituit  execu-  rum  execucorum  nomintbus ,  &  magifter 

tores fuos  ,  ita  dicendo  :  Exécutons  veri  Joannes  /W/sprxnominatus.ad  regulan- 

meos  facio ,  nomino ,  eligo  &  erdtno  dilec-  dum  nunc  &  in  potlerum  in  pnerato  colle- 

ttffimos  notas  &  amicos  meus ,  videlicet  ma-  gio  magiftrum  diili  collegii & capeilanum 

gifiros  Robertum  Brucul      Joamtem  Be-  acfcolares  inibijam  poiicos&  in  tucurum 

lardi  canonicos  Cenomanenfes,  Joanjiem  An-  fucceffivè  inftituendos  ,  primitùs  nomine 

glici  nepotem  meum  ,  magifiros  Jeanne  m  Chriltiinvocacojnfequcndodominifun- 

Betton  ,  Joannem  Anglici ,  dominos  Jean-  datoris  volunracem  quantum  poflumus. 

nem  Regcrart  &  Joannem  Charpentier  L  Statuimus  &  ordinamus  quôd  in 

presbyteros  ,  fervitores  &  familiares  meos,  collegio  Parifiis  fundato  cru  ne  oâo  per- 

&  eorum  quemlibet  ;  quttes  omnibus     fin-  fonx  ,  unus  principalis  &  magifter ,  alius 

gmlis  fupplico  tu  ditfant  executionem  meam  capellanus,  &  (ex  alii  Tcolares  ,  quorum 

veltnt  adimplere  ^deffendere  f  déliter  &  tue-  quatuor  erunt  de  decanacu  de  Paflèyo 

w.  Et  fi  non  omnes  pojjint  ad  hoc  intendere,  in  diocefl  CenomanenH ,  H  ibidem  repe- 

volo  quèd  très  illorum  hoc  fojjint  adimple-  riantur  fufficientes ,  alioquin  de  archi- 

M  ,  angerefeu  detrakere  ad  eorum  confit  en-  diaconatu  de  Paflèyo  undecumque,  & 

fias ,  ditlo  magijho  Jeanne  Anglici  femper  ad  hoc  prxferendo  confanguineos  &eos 

vocato ,  ut  fupra.  Et  idem  teftator  verba  qui  funt  vel  erunt  de  génère  domina, 

qux  fcquuntur ,  fuprà  dixerat  in  eadem  fundatoris ,  &  quatuor  alii  de  diocefi, 

ultima  voluntate  ,  feilicet  :  Refiiuum  verà  Sagieniî,  prxfertim  de  civitate  &  aliis 

omnium  bonomm  meorum ,  fiqutd  fit  execu-  parochus  in  quibus  epifeopus  eft  domi- 

ttone  mea  compléta  ,  &  reparationttes  mois  nus  temporalis ,  alioquin  de  quacumque 

fuïtis ,  feu  financiapro  eisfaïl*  ,  fiqua  de-  parte  diocefis  ante  diclx  j  qui  omnes 

beatur  ,  fuper  quo  attentis  &  attendendis  gradus  fuos  in  artibus  vel  theologia , 

&bis  quo*  reparationi  tempore  meo  refervo  iecundùm  quèd  infra  ftatuetur,  adipifei 

inbonorumvirorum  arbitrio,do  &  legoper  ardabuntur  ;   tenebunturque  quilibet 

manus  executorum  meorum  infrk  nomtnan-  eorum  ante  receptionem  exceptioncm 

domm  ,  -amperibus  eccle  fus  &  puellis  mari-  burfarum  pro  eis  iurare  prxfenria  ftacu- 

tandis      aliis  piis  Uus  ,  front  viderint  ta  tenere  &  inviolabilicer  obfcrvare,  ac 
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triamfucceflutempori$,quandocumque  canatu  vel  archidiaconatù  de  Paffeyo 

fueric  requifirus  :  non  obflancc  quôd  modo  prxmiflo  ad  archidiac©num  prx-  A*-  »+»r- 

oliâsfemel  juraveric.  Habcbuncquc  bur-  dicli  loti  de  Paflèyo  perrineac,  ficalio» 

fas  ab  fingulis  fepcimanis  magiiler  fep-  rumdedioccfiSagiénuaddominumcpif- 

tcm  folidos  parilicnlès,  capcllanus  fex,  copum  Sagienfem  fie  corum  fucceflores 

procuracor  fex,ficquilibecaliorumquin-  ■  in  cifdem  dignitanbus  :  noflris  tamen 

que  folidos  bonx  monecx  ,  marcha  ar-  flatutis  prxfentibus  in  fuo  robore  dûra- 

genti  valcnte  oclo  libras  vel  eo  circi.  turis. 

Verumcamcn  uc  durée  fie  non  pereac  III.  Item  ftacuimus  qubd  mu  lus  dé 

collegium ,  ordinamus  quôd  in  fterilita-  hovo  recipiacur  ad  dic"las  burfas  qui  in 

ris  calu  fructuum  aut  aliquo  inforcunio,  pacrimonio  vel  bencfkio  habeac  viginri 

ut  in  eu  du  armatorum  ,  auc  alio  impedi-  Iibras  parifienfes ,  aut  jam  recepeus  eaf- 

mento  quo  non  valerenc  redirus  acqui-  dem  non  percipiat ,  qui  in  pacrimonio 

fin  ad  lolucioncm  bu.-fàrum  modo  prx-  aut  beheficio  vel  beneficiis  communibus 

diclo,  fie  ad  fultcncacioncm  reparacio-  curas  habeac  importances  quadraginca 

nis  domorum  fie  aliarum  neccflicacum  libras  redicùs  :  excepeis  tamen  magiftro 

collegii ,  quôd  burfx  eodem  modo  om-  fie  capellano  qui  ufque  ad  duplumredi- 

nium  diminuancur  in  ca  juxtà  modum  tuum  burfas  non  cogantur  amictere. 

diminutionis  rcdituum  :  dempeo  capel-  IV.  Item  ftacuimus  quôd  in  colle, 

lano  qui  ticulo  onerofo  poflîdec ,  fie  ma-  gio  prxdido  nullus  recipiacur ,  nififuffi- 

giftro  cujus  burfx  lôlum  diminui  pote-  ciencer  fueric  in  grammacicalibus  cru- 

runc  ulque  ad  quatuor  folidos.  Ec  fi  alii  dicus  ,  fit  in  iummulis  Se  parvis  logi- 

fe  abfencarent  durante  inforcunio  fie  im-  calibus  iniciacus  ,  adeô  quôd  ad  vi- 

pedimenrocancummodo,  burfas  fuasnon  cum  Scraminis  eundum  ad  audiendum 

amicterentjlèd  fertilitate  redeunte,ad  cas  libros  lufHcienter  fit  do&us  ,  nillctiam 

libère  rcdirenCjCas  in  fucurum  percepeuri.  fie  bonx  indolis,  honeftx  vitx  Se  con- 

Proprcrqux  infortunia  flaruimus  quèd  verfarionis  ,  xcacis  légitima:  ad  minus 

nec  nunc  nec  aliàs  recipiancur  aliquiad  feilicee  quindecim  annorum  compleco- 

diclas  burfas  ,  ni fl  verifimilicer  appareat  rum,  in  Se  de  lcgitimo  macrimoniopro- 

undc  lolvi  valeant ,  liilccm  juxtà  dimi-  creacus  ,  talifque  repercus  per  magif- 

nutioncm    prxdiclam  }  quia  intencio-  crum  collegii ,  qui prxfentibus  aliis  bur- 

nis  noiera;  eu  quôd  non  diminuacur  nu-  fariis  iplum  exammabicin  fua  rcccpcione 

merus  oclo  perfonarum  ,  cciam  fî  non  quoad  feientiam  Se  de  aliis ,  quantum 

deberent  hàberc  avantagium  nifi de  do-  poterie,  le  informabic.  Ec  ulcrà  vigenti 

mo  fie  inrerioribus  cjuldem.  Ec  caveanc  lolidospro  jocundo  advencu  in  collegio 

magiiler  Se  capcllanus  quôd  fêmpcr  re-  non  compellacur  folvcre  j  fed  fubeadem 

fervencur  in  chefauro  ad  minus  eriginca  fumma  fccundùm  perfonx  ftacum  focii 

librx  pariiienfes  ,  unde  alcer  eorum  ad  cum  magiftro  valebunc  moderare  ,  ca- 

optioncm  magiftri ,  qui  camen  diccrec  liccr  quôd  nullus  in  hoc  gravecu  r. 

auc  dici  facerec  duas  millas  per  quam-  V.  Item  flacuimus  quôd  quilibec  in 

libee  hebdomadam  in  capella,  fie  inde  fua  recepeione  ac  cciam  pofl,  quoeies 

fuftenearecur,  ad  cuflodiam  domûs,li-  fueric  requifieus  per  principalem ,  jurer 

brarix ,  capellx  Se  aliorum  neceffârio-  flacuu  collegii  inviolabilicer  obfervare, 

rum  collegii ,  quoufque  forcunapinguior  ueilicaeem,  commodum  6c  honoremejuf- 

fupervenirec  j  quo  cafu  reconvalelcen-  dem  procurarc  ad  quemeumque  ftacum 

tibus  obvencionibus  ineerim  recuperen-  deveneric,  Se  pro  pofle  augmencare  , 

tur  exdcm  eriginca  librx  refervandx,  magiflroque  feu  principali  reverenciam 

uc  priùs ,  anec  omnem  folucionem  bur-  fie  honorcm  exhibere ,  in  licitis  Se  ho- 

farum  quarumeumque,  prxcerquam  ma-  neflis  obedire  ,  fecreea  collegii  nulliex- 

eiftri  fié  capellani  ;  fie  confequencer  ha-  craneo  rcvelare,  bonaque  ipfius  non  alie- 

bcant  alii,  uc  diclum  efl  fupra,  proue  nare , fie eorumdem  alicnacioni  noncon- 

crie  pofiibile.  fencire,  fed  pocius  concrarium  facien- 

II.  Ieem  ftacuimus  quod  pofl  obieum  cibus  auc  facere  volencibus  fe  oppone- 

execucorum prxfacx  execucionis  ,maxi-  re:  fe  fie  fua  prxfencia  fie  fueuraadhoc 

me  reverendi  in  Chriflo  pacris  fie  do-  obligando  ;  in  cujus  rci  ceflimonium  fe 

mini  domini  Joannis  BeUrt  pro  nunc  fignec  in  papyro  collegii  ad  hoc  depu- 

cpilcopi  de  Freins,  fie  Joannis  Anglici  caca,dicendo    £go  JV.  ponendonomen 

armigeri ,  nepocis  fundacoris ,  fie  Joan .  fuum  fie  cognomen  fuum  ,  de  tali  fa~ 

nis  Anglici  prefbyccri ,  fie  execucorum,  rochta   or.umsus  ;  tonfittor  jurajfe  ftatuta 

&  non  ance,  collacio  burfarum  de  de-  talis  collevii;  &  premitto  Ma  obfervare  t 

TtmeJJ.Part.il/.  S  fff  ij 


Digitized  by  Google 


g9i  PREUVES 

■  tejte  matm  mth  (fr-  ft<gitto  mto. 

A«.t+i7.        vi.  Item  ftatuimus  quôd  quilibet  de 
novo  receptus,inframen(cm  à  du  rccep- 
•  en  i*»x  tione  folvat  collcgio  duas  mappas  *  no- 
wfffi  inxitt  Vis  bonx  celx  Se  fufficientis  longitudi- 
ttli/t'  r""' nis  >  Suaml'k<*  quatuor  ulnarum  Se 
fumhtm.  competenns  latitudinis,  quarum  una 
ad  minus  fit  opcrata,  Se  pro  qualibet 
duas  longcrias  ejufdcm  longitudinis  Se 
operis.  Et  fuper  hoc  non  fiatgratia  ,  nifi 
ad  mcnfcm  ulque ,  adhuc  cum  cautione 
juratoria  ;  poft  quem  menfcm  tranfac- 
tum  ,  fubftrahantur  burfx  quoufquc  fol- 
vcrint. 

VII.  Itcm  ftatuimus  quod  quilibet  ftu- 
dcns  in  artibus, cum  confilio magiftri  Se 
principalis  collcgii  adeat  pxdagogium 
fatis  propc  ,  &  omni  die  ftet  in  excrci- 
tio  cum  fociis  pedagogii ,  eundo  ad  vi- 

►  jtnmin;».  cum  1 ,  reddendo  ledionem ,  Se  fe  regu- 
Lntcti.n» .  lando  juxta  morem  burfariorum  dicli 
nm'f'ûWm-  collcgii,  ctiam  rcfpondcndo  ce  oppo- 
d»  Umn  it  nendo  more  burfariorum  in  fuo  turno, 
!uF'\n™  mag'^ro  pedagogii  ad  luum  libitum  fa- 
l""IU    tisfaciendo.  Et  in  diebus  feftivis  adlec 
tioncm  et  icorum,  maxime  in  fecundo 
anno  Se  deinceps ,  habcat  textus  proprios 
de  quibus  legetur  ,  8c  audict  lediones  Se 
quxftiones  dodorumtunc  currentium, 
vel  faltem  reapportet  aut  bona  procu- 
ret  rcapportata.  Et  nihilominus ,  quan- 
tum erit  poflîbilc,  intus  prandio  Se  cœna 
cum  propriis  fociis  bonà  horâ  veniat  -t 
quod  fi  quando  non  valcat  Scconftetip- 
fumimpediri,  prxpofitus  tenebitur  por- 
tioncm  fibi  refervarc. 

VIII.  Item  ftatuimus  quod  quilibet 
amfta  in  fecundo  anno  gradum  bacca- 
laureatùs  teneatur  adipifei ,  Scinquinto 
gradum  magifterii  ,  Se  in  cafu  negli- 
gentixà  burfis  cxpellatur.  Nec  recipia- 
tur  ad  ftudium  in  theologia  aliquis  ,  nifi 
prius  gradu  magifterii  in  artibus  obtento. 

IX.  Item  ftatuimus  quôd  magiftri 
in  artibus  qui  in  theologia  ftudebunt, 
ad  minus  in  primo  anno  habeant  Bi. 
bliam ,  in  fecundo  textum  fententiarum, 
Se  in  tertio  aliquem  dodorum  fuper  fen- 
tentias,  Sein  quarto  ampliùs ,  prout  erit 
poflîbilc  j  audiantquc  Bibliam ,  lediones 
dodorum  Se  baccalaurcorum  Sentcntias 
legentium.  Quôd  fi  aliquis  defecerit 
in  hujufmodi  ledionum  profecurionibus, 

-  cédante  legitimo  impedimento  de  quo 
fatis  conftet  principali ,  in  prima  vice 
muldabitur  quatuor denarns  menfxap- 
plicandis  •  pro  fecunda  vice  ivel  deredu, 
in  duplo  k  pro  tertia  ,  pnvabicur  bursà 
leptimanx  quâ  hoc  accident,  vel  fc- 
quenus  ,  Se  fi  afluetus  fuerit  ultra , 
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fubftrahatur  burfa  ,  Se  alteri  per  colla, 
torem  conferatur  ,  à  domoque  omnino 
expcllatur.  . 

X.  Item  ftatuimus  quod  prxdidi  ma- 
giftri in  artibus  in  theologia  ftudentes, 
adeô  fc  ferventer  in  ftudio  habeant , 
quod  merito  in  fine  primi  (cptennii  gra- 
dum baccalaureatus  acquirant,  Se  con- 
fequenter  fada  fua  talitcr  faciant  quod 
quarto  anno  poft  fententias  legant ,  Se  in 
quinto  anno  confequenter  gradum  li- 
centix  Se  magifterii  obtincant  :  quo  fado 
vacent  burix,  Se  alii  conferantur,  nifi 
fuerit  principalis  vel  capellanus ,  qui,  nifi 
aliud  obftct.adhuc  eas  obtinere  poterunt. 

XI.  Item  ftatuimus  quôd  fi  numéros 
acquirentium  gradum  in  artibus  excédât 
numerum  ftudentium  in  theologii,  qubd 
certa  die  femel  in  qualibet  feptimana 
unus  de  artiftis  refpondeat  fuo  princi- 
pali de  una  quxftione  aut  duabus  ,  aiiis 
contra  ipfum  omnibus  arguentibus ,  8c 
ctiam  theologis,  fi  qui  fint  alfiftentes, 
Se  de  hoc  conferentibus  pacificc  Se 
quietc ,  ad  nulla  alia  alta  verba  pro- 
rumpendo ,  fed  amicabiliter  conferendo 
ad  inftrudionem  didorum  artiftarum  ; 
Se  talitcr  fiât  quôd  minime  impedian. 
ru  r  a  ledionibus  vel  dilpurationibus  pe- 
dagogii quo  ire  Se  fe  exercere  tenebun- 
tur ,  ut  prius  didum  eft.  Si  vero  nume- 
rus  ftudentium  in  theologia  ,  inter  fe  fa- 
ciant fimilitcr  qualibet  feptimana  de 
una  quxftione  thcologica  ,  Se  refpon- 
deat quilibet  in  fuo  turno  ;  Se  qui  me. 
liùs  poterit ,  alios  dirigat  aut  de  dili- 
gente provideat.  Quod  fi  in  xquali  nu- 
méro confiftant  ,  nihilominus  utrum- 
que  inter  fe  facient. 

XII.  Item  ftatuimus  quôd  omnesde 
collcgio  fie  amicabiliter  inter  fe  vivant, 
quôd  unus  alterum  non  dementiatur, 
fub  pcena  quatuor  denariorum  ,  nec  di- 
cat  opprobria  feu  verba  injuriofa ,  fiib 
pcena  fex  denariorum,  vel  alia  pcena 
majori  juxtà  qualitatem  Se  quantitarcm 
iniurix;  nec  unus  alium  percutiat,  fub 
pcenâ  amuTioflis  unius  burix  vel  privatio- 
n  stotalis  fecundùm  casùs  exigentiam. 

XIII.  Item  Se  quôd  nullus  verba  in- 
honefta  maxime  in  locis  collcgii  pro- 
férât ,  nec  cantet ,  nec  altc  loquatur , 
aut  aliud  inutile  faciat  quôd  per  hoc 
ftudium  impediat  fociorum ,  fub  pcena 
duorum  denariorum  pro  qualibet  vice. 

XIV.  Item  quôd  nullâfadâ  divifione 
diocefum  aut  nationum  prxdidi  fcho- 
lares  fie  convivant ,  ficut  fratres  cjuG 
dem  diocefis  feu  nationis ,  nec  illi  de 
una  narionc  faciant  deliberationenT  LU 
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contra  alios  j  nullaque  fît  difïerentia  in  fuerit  artifta}  &uheriusincafudifcor-  ' 

camerarum  aflignarione  per  magiftrum,  dix  do&orumaut  regentisin  vico,  diclo  Aw' ,41;N 

«juin  unus  de  una  nacionc  poflit  manere  &  ordinationi  domiru  re&oris  aima:  uni. 

cum  alio  de  alia  narione  j  qui  autem  verfitatis ,  fub  poena  amiflionis  totalis 

hujufmodi  divifionem  feceric ,  pcena  pri-  burlarum  partis  parère  nolenris  :  &  hoc 

vationis  puniatur.  Non  graduati  auccm  poft  obitum  trium  noftrûm  principa- 

deferre  tenebuntur  graduaris ,  &  inter  îium  executorum  fiipra  defignatorum  , 

non-graduatos  pofterius  recepti  priori-  quia  terminationcm  hujufmodi  difeor- 

bus  in  menfa ,  iede ,  gratiis ,  délibéra-  diarum  nobis  quoad  vixerimus ,  rétine- 

tione  &  carreris  quibus  contigerit  ipfos  mus ,  cafu  quo  ad  nos  eflèt  facilis  accef- 

congregari  :  falvistamenfemper  in  om-  fus.  PrstdicH  vero  inteiligimus  nifi  fit 

nibus  prioritatibus  magiftri  &  capellani  caufâ  beneficialis ,  vel  aliàs  ita  grofla 

poft  iplum.  quèd  fociis  burfariis  cos  remitri  ad  fuos 

XV.  Item  quod  nul  lus  arma  dédie  judices  expediens  videatur. 

ac  noclc  porter  per  villam ,  aut  brigam       XX.  Item  in  deliberationibus  focie- 

feu  rixam  faciat,  nec  fe  afiociet  cum  taris  nullus  dicat  aliquid  nifi  à  prxfi- 

fcholaribus  aut  aliis  quibufcumque  ta-  dente  in  focietate  primttùs  requjfitus  s 

lia  perpetrantibus ,  fub  pcena  priva-  &  tune  dicat  pacihcè  nec  aliquis  ver, 

tionis.  bum  fuum  interrumpat.  Pnefidenrem 

XVI.  Item  omnes  défèrent  &  maxi-  regulariterintelligimusprincipalem  col- 
fnè  per  villam  j  veftes  honeftas  ,  non  legii,  nifi  caufa  eum  tangat  j  poftipïum 
nimia  brevitate  aut  longitudine  notan-  capellanus  ,  &  tertio  procurator  cum 
das,  fub  poena  privationis.  confilio  aliorum  qui  non  erunt  compli- 

XVII.  Item  ftatuimus  qubd  omnes  ces  difeordia:  j  aut  fi  omnes  eflènt  fuf- 
de  domo  ad  invicem  loquantur  Lati-  pecti ,  mendicent  extra  confilium  &  di- 
num ,  &  prarcipuc  in  locis  communi-  reétionem  fecretius  quam  poterit  fieri, 
bus,  feilicet  aulà,  capel la  &  alibi  ubi  ad  evitandum  collegii  feandalum. 
conveniuntin  collcgio,  nifi  ad  fin  t  extra-  XXI.  Item  ordinamus  ob  infamiam 
nci  propter  quos  oporreat  aliter  loqui ,  &  alias  injuftas  vexationes  vitandas  , 
flb  pœna  unius  denarii  pro  oratione  quod  nullus  burfarius  de  domo  aut  hof- 
completaj  &  in  aliis  locis  loquantur  La-  pes  procurct  aliquem  citare  virtutepri. 
tinum  quantùm  erit  pofîîbilc.  vilegiorum  univerlîtatis ,  (nifi  prius  ex- 

XVIII.  Item  flratuimus  quèd  ficon-  pofita  fit  caufa  coram  omnibus  fouis , 
tingat  aliquam  contentionem  oriri  in-  &  obtentaJicentiâ  in  communi  -,  &  tune 
ter  fcholares,  in  domo  maxime,  ter-  in  eorum  prxfenria  juret  quèd  credat 
tninerur  talis  contentioper  principalem  habere  juftam  caufam.  Et  fi  citatusvcl- 
cui  in  hoc  tenebuntur  obedire ,  cum  let  coram  principali  &  procuratore  vei 
confiliis  eorum  qui  non  erant  conten-  capellano  rationes  fuas  proponere  , 
tionis  participes:  nullum  proceflum  fu-  quod  audiatur^  &  fi  videatur  eis  quôd 
per  hoc  coràm  quovis  judicc  faciendo,  citatus  habeat  bonam  caufam ,  faciant 
fub  pcena  privationis  burfarum  partis  fuperfedere  citantem  ,  &  citatum  in- 
parere  nolenris, durante  lirigio ,  vel  am-  demnent  reddere  per  citantem ,  nifi  ta- 
borum  ,  cafu  quo  neuter  cidem  princi-  libus  afluefeat ,  alioquin  ex  tune  à  bur- 
pali  in  hoc  obedire  volet.  Et  fi  cou-  fis  fufpendatur,  fi  non  parueritj  &  fi 
tingat  principalem  hujufmodi  conten-  hofpes,  indilatè  à  domo  expellatur. 
tionem  ignorarc,  tenebuntur  catteri  qui  XXII.  Item  ftatuimus  quôd  omnes  à 
hoc  noverint,  cidem  notificare,  &  in  lupanari  fie  aliis  locis  infamatis  &  ta- 
Cafu  quo  non  fuerint  contendentes  pa-  bernis  abftineat,  nullufque  muliercscu- 
cificati  adinvicem  die  naturali  tranuc-  jufeumque  conditionis  exiftant  j  ad  do- 
tâ ,  ad  notiriam  principalis  deducere.  mum  de  no&e  adducat }  nec  de  die , 

XIX.  Item  fi  inter  principalem  ôc  nifi  in  tali  focietate  &  taies  fint  quèd 
aliquem  vel  aliquos^e  domo  hoc  acci-  conftet  principali  inde  nullam  malam 
dat,  idem  principalis  &  fecum  conten-  fufpicioncm  orituram,  fub  pcena  pnva- 
dentes  tenebuntur  fe  fummittere  di&o  tionis  burfarum  &  ejeâionis  i  domo. 
&  ordinationi aliorum  non  contenden-  XXIII.  Item  ftatuimus  quèd  nullus 
tium.  Quàd  fi  pauci  client  qui  non  con-  vacet  ludo  taxillorum  aut  aliis  ludis 
tenderent  cum  principali,  vei  omnes ,  inhoneftis  feu  prohibitis,  necetiam  lu- 
tenebuntur  fè  fummittere  diélo  &ordi-  dis  permifiis ,  ut  palmae  vel  aliis,  maxi- 
nationi  doâorum  eorum  fub  quibus  au-  mè  in  locis  communibus,  &  alibi  non 
«lient ,  vel  magiftri  legentis  in  vico  ,  fi  nimis  continué ,  fcilket  quèd  per  hoc 

S  f  f f  iij 


V 


Digitized  by  Google 


oy4  PREUVES 

ftudium  fuum  impediatur  ,  fub  pcena 
umusburix.  Et  ii  poil  monitionem  corn- 
petentcm  per  principalcm  fada  m  non 
defticcnt ,  omnino  privctur.  Juvcncs  au- 
tcm  iolicct  non  graduaci  line  licencia 
principaiis  domum  non  excanc  nifi  eau. 
sa  ledionis,  fermonis  aut  prxpoliturx 
vcl  aluujus  ncccflltatis  rationabilis,  iub 
pcena  quatuor  denariorum. 

XXIV.  Item  ftatuimus  quod  tempore 
xftatis  a  fefto  Pafchx  uique  ad  fcftum 
8eati  Dioni/îi  porta  feu  hoftium  clau- 
datur  cum  /c'a  de  fero  in  nona  hora 
ad  tardius  ,  &  aliquando  per  horam 
cumdimidiaantc  fecundam  brevirateni 
dicrum  ■>  fie  in  alia  parte  temporis  in 
feptima  hora  ad  tardius,  fie  aliquando 
citius  ut  in  iextam  s  poil  cujus  claufu. 
rain  principaiis  habeat  in  caméra  Tua 
claves.  £t  ii  quis  poil  claufuram  à  do- 
mr>  exicrit  line  licencia  principaiis  ,  ipib 
fado  privctur  à  buriis  fie  pcr  principa- 
lcni ,  ôc  ex  tune  ilbi  fubrrahantur.  Unul- 
quifque  collegii  habeat  clavem  parvi 
hoftii  magna:  porta* ,  fie  primi  hoftii  fub- 
fequenris,  quod  teneatur  lemper  clau- 
dere  dum  &  quando  domum  intrave- 
rit  aut  exicrit ,  fub  pcena  unius  denarii 
pro  quahbet  vice. 

XXV.  Item  ftatuimus  quod  nullus 
Vu  eu  extra  domum  in  villa  vel  extra, 
fine  caufa  rationabili  quam  tenebitur 
manifeftarc  magillro  il  poilît ,  fie  ab  ipfo 
Jiccntiam  accipere  ,  qui  autem  contra- 
rium  fecerit ,  pro  una  vice  privctur  di- 
midià ,  pro  iecunda  burs.it  intégra;  & 
fi  aflueicat  vel  continuet ,  privctur  om- 
nino.  Ad  principalem  autem  fpedabit 
hujufmodi  delinquentes  rcvelare  colla- 
toribus  burfarum  citiùs  quàm  commode 
fieri  potcrit,ôe incal'u  quotalc  delidum 
fucrit  ex  quo  pcr  pranuila  vel  fequentia 
ftatuta  fîcri  debeat  pnvatio  ;  ôc  intérim 
liujuimodi  delinquencibus  burlas  fub- 
ftrahar. 

XXV I.  Item  ftatuimus  quod  quilibet 
volens  rcccderc  à  collegio  ad  tempus, 
hoc  fignificet  magiftroante  triduum,li- 
centiam  petendo  .  quam  licenriam  non 
reeufet  magifter  impartiri ,  causa  ratio, 
nabili  coràm  ipfo  allcgatà  j  fie  tamen 
honefte  recédât  quod  débita  in  collcgio 
periolvat  ,  fie  reftituat  lîbi  tradita  in 
euftodia  pcr  magiftrum,  aut  propter 
hoc  cautioncm  fufficicntcm  di  nittac. 

XXVII.  Item  qudd  nullus  poilît  fe 
abfcntare  à  collegio  ultra  très  menfes 
fub  pcena  privationis  ,  nifi  de  licentia 
magiftri ,  quam  non  impartietur  ma- 
gifter ,  mil  cjufdem  pecentis  fuerit  evi- 
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dens  militas  aut  urgens  ncceiTiras,  u£ 
inproiecutione  beneficiiaut  alterius  bo- 
ni ,  de  quo  ipio  magiftro  pâteat  eviden- 
ter.  Magifter  tamen  cujus  prxfcntia  con- 
tinua nccellaria  eft  ,  ultra  très  feptima- 
nas  bis  in  anno  collcgium  non  dimit- 
tat ,  pnùs  tamen  proviûonc  fada  in 
collegio  corum  qux  tangunt  fuum  of- 
flcium  ,  fie  fucus  gradum  habentibus  , 
nifi  pro  evidentibus  ncccllîtatibusfie  uti. 
litatibus  ejuidem  collegii ,  fub  pana  pri- 
vationis burfarum  tam  magiftri  quàm 
fociorum  corum  cujuflibet  tempus  fu- 
pradidum  tranfgredientium. 

XXVIII.  Item  ,  ftatuimus  quod  qui- 
libetde  collegio  in  luo  oruine  fit  prxpo- 
fitus  per  unam  hebdomadam  incegram, 
incipiendo  die  babbathi ,  fie  habeat  cla- 
ves diipenix  Se  archx  ibidem  exiftentis 
durante  ejus  prxpofiturâ  ,  qui  fidcliter 
fie  follicitc  quxrat  cibos  fie  pararc  fa- 
cict  fccundùm  placitum  aut  aifcdum 
proprium  qui  ctiam  juvet  famulum  ad 
parandum  ,  fi  opus  fit  ,  Se  ferviendum 
in  prandio  fie  cerna  •>  qui  ctiam  de  rc- 
ceptis  pcr  ipium  fie  cibanis  quaiieis  fie 
pretio  corum  diftindè  pcr  fingulos  dies 
prxpofirurx  fax  habeat  in  lcnptis  red- 
dere  rationem  fie  rcUqua  in  die  Vcneris 
poft  prandium  proxime  fequentis  }  fi 
quid  fucrit  expofitum  ultra  burfam ,  hoc 
tenatur  quilibet  pro  parte  iua  refticue- 
re  ipli  prxpofito  :  fie  in  cafu  recuiario- 
nis ,  ad  requeftam  ipfius  prxpofiti  po- 
terit  retincre  de  burfis  futuris  dcbito- 
ris  magifter  ufquc  ad  fummam  ipfi  prx- 
pofito debitam. 

XXIX.  Item  ,  tempore  xftatis,  fcili- 
cet  à  fefto  Pafchx  ulque  ad  feftum  bea- 
ci  Dionylii  pcr  prxpofirum  aut  fa- 
mulum pro  prandio  pulietur  hora  dé- 
cima vcl  eo  circa  ,  Se  pro  cœna  hora* 
fextà  -,  fie  tamen  quod  fine  candela  -,  fie  in 
tempore  hyemali  feilicet  in  fefto  beati 
Dionyfii  ufquc  ad  Carnipnvium  pulie- 
tur pro  prandio  hora  undecimà  ,  fie  pro 
cœtU  hora  fexta  vcl  cito  poft  .-  fie  in  dic- 
bus  Dominicis  Quadragefimx  quibus 
dumtaxat  cxnabitur  in  communi  aula , 
pulietur  pro  prandio  in  décima  hora, fie 
pro  cccnà  horà  fexta  ^diebus  autem  je- 
juniorum  prxceptorum  ab  ecclefia  ,  fiât 
prandium  horà  déuitâ  ,  nec  in  illis  ecc- 
nabitur  in  aula  nec  alibi  expenfis  com- 
municatis.Caveat  autem  prxpofitus  quod 
omnia  in  diclis  horis  parata  line  fie  bene 
difpofîta ,  fub  pœna  arbitraria  menlx 
communi  applicanda ,  per  magiftrum  fit 
focios  fecundum  ca/us  exigentiam  ta- 
xandà. 

xxx; 
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XXX.  Item  nullus  adducat  extraneum 
ttd  prandium  aut  cœnam  ,nifi  fie  perfona 
honefta,fic  nifiei  providcac,aut  priùsfciac 
à  pxrpofico  an  fatis  cft  pro  fociis  ôc  dido 
extraneo^quo  comperto  &  icito  ,  ha- 
beac  adducens  folvere  pro  rata. 

XXXI.  Item ,  nullus  prandeat  aut  cce- 
net  in  caméra ,  fub  pana  amiflionis  por- 
tionis  pro  il  la  hora  ;  fed  omnes  fimul 
conveniant  in  aula ,  nifi  caufa  gravis  in- 
firmitatis ,  quo  cafu  habeat  portionem 
fuam  aut  xquivalens  in  aliis  eibariisma- 
gis  fibi  propitiis  j  refiduum  fi  fit ,  fup- 

5>lcndo  de  fuo  proprio  ;  aut  aliquando 
èmel  in  feptimana  caufa  focietatis  ho. 
neftVis  alicujus  extranei  aut  plurium , 
nullatenus  communitatem  in  pane  aut 
aliis  onerando. 

XXXII.  Item  ,  ftatuimus  quod  burfx 
abfentium  aut  delinquentium  non  ac- 
crefeant  prxfentibus ,  fed  thefauro  col- 
legii referventur  i  fie  aliter  in  multis  feu 
panis  aliis  pecuniariis  obfervabituf ,  qux 
menfx  communi  applicabuntur ,  fit  exi- 
gentur  per  fingulos  pnpofitos  in  fuis 
prxpofituris  fideliter  &  diligenter,  fub 
pcena  fblutionis  earum  pcenarum  -,  ubi 
autem  eflent  reeufantes  folvere  ipfi  prx- 
pofito ,  certificatus  magifter  fufficienter 
iuper  hoc  per  ipfum  prxpofitum  ,  fum- 
mam  debitam  per  ipfos  de  burfis  eo- 
rum folvat. 

XXXIII.  Item,  ftatuimus  quodtem- 
pore  congruo  (eu  opportuno  fiant  ma. 
nitiones  leu  garnitiones  vidualium  ôc 
neceflariorum  quorumeumque ,  feilicee 
vinorum  ,  Hgnorum ,  falis ,  piforum  ,  fa- 
barum ,  verjuti ,  lardi  j  &  quôd  quilibet 
adhibeat  diligentiam  juxta  difpofirio- 
nem  principalis ,  cum  confilio  &  aûoeia- 
tione  duorum  vel  trium  antiquorum  ôc 
notabiliorum  de  collegio  ,  in  emptione 
eorumdem  cum  ipfo  j  ÔC  contribuât  qui- 
libet pro  rata ,  fi  opus  fuerit  &  redigan- 
tur  in  feriptis  per  magiftrum  qui  eorum 
jhabebit  euftodiam ,  fie  onus  difpenfandi 
fingulis  prxpofituris  ,  requifitus  fuper 
Boc  à  przpofito  ,  quantum  cuilibet  fut- 
ficiet  nia  pracpofitura  durante  5  fie  efti- 
mabuntur  qux  expenfata  crunt  in  qua- 
libet  feptimana  ,  Ôc  reddentur  per  prx- 
pofitos  eidem  magiftro  }  fie  vinum  indi- 
cam  exponatur  fit  non  aliter ,  fub  pcena 

1>rivationis  burfarum.  Et  tenebitur  qui- 
ibet  quotidie  dicarc  vinum  expenfiu 
tum  cum  ramulo  fie  per  ipfum  eadem 
die ,  fie  in  fide  caudx  vel  poinfonis  l'ol- 
Vere  quod  apparebit  per  dicam  fuam 
habuillè  cum  parte  detrimenri  commu- 
ais fexdecim  pincarum  pro  qualibec 
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cauda  ,  8c  aliis  fuper venienti bus  infor-  " 
tuniis  pro  parte  fua  ,  fub  pcena  fub-  a«.  i4»7. 
ftradionum  burfarum.  Et  tenebitur  ma- 
gifler  computare  cum  aliis  de  collegio 
de  aliis  munitionibus  ter  vel  quater  in 
anno ,  fatisfaciendo  tam  collegio  quant 
fbciis ,  fi  quid  eis  debeatur. 

XXXIV.  Item  ,  ordinamusquod  qua- 
draginta  librx  Turonenfis  vel  eo  circà 
quas  nunc  tradimus  magiftro  ôc  fociis  ; 
perpétué  in  didis  munitionibus  annua* 
tim  impleantur ,  ad  periculum  tamen 
eorum  pro  quibus  fient ,  fie  fingulis  an- 
nis  per  magiftrum  à  quolibet  de  colle- 
gio ,  burfario  vel  hofpitc ,  fie  à  femetipfo 
pro  rata  fine  detrimento  recuperentur;  fie 
in  cafu  reeufationis  vel  nimix  dilationis 
de  folvcndo  ,  fiât  detentio  bufarum  de» 
bentium  unius  vel  plurium  fie  ctiam  bo<- 
norum  fuorum  in  collegio  exiftentium 
per  magiftrum  ,  ufquc  ad  fatisfadionem 
plenariam }  ubi  autem  non  fufficeret  die* 
ta  fumma  pro  eifdem  munitionibus, 
contribuât  quilibet  pro  parte  fua ,  fub 
pcena  fubftradionis  burfarum. 

XXXV.  Item,  nullus  adducat  fecum 
extraneum  feu  extraneos  ad  jacendunt 
in  domo ,  nifi  de  licentiamagiftri  petita 
fit  obtenta. 

XXXVI.  Item ,  ftatuimus  quod  ficon- 
ringat  aliquos  extraneos  hofpites  in  do- 
mo recipi ,  hoc  fiât  cum  confenfu  ma- 
giftrifie  exterorum  de  collegio  ,  fie  non 
recipiantur  nifi  veri  fcolares  bonx  vitae 
fie  honeftx  converfationis ,  volentes  pro- 
ficere  in  feientia ,  ôc  gradus  fuos  verifi- 
militer  acquirere ,  qui  eifdem  regulis  fie 
ftatutis  quoad  modum  vivendi  adftrin' 
gantur  quibus  burfarii  ,  fub  pcena  ex* 
pulfionis  à  domo  in  continenti  -,  qui 
ctiam  in  fua  receptione  jurent  non  re- 
velare  fecreta  collegii  ,  immo  fervare 
honorem  fie  utilitatem  ejufdem  pro  pot 
fe  j  fie  fie  hofpitentur  quèd  duo  fint  in 
eadem  caméra  j,fic  folvat  quilibet  per  an* 
nu  m  quadraginta  folidos  parifienies  mo- 
netx  talis  quâ  récipient  burfarii  buriâs 
fuas,  per  quatuor  terminos  parifiis  con- 
fuetos ,  rhefauro  collegii  applicandc* , 
pro  condudione  didx  camerx ,  fie  uten- 
filibus  corn  muni  bus  Se  ftipendiis  famuli , 
fie  contribuerc  pro  munitionibus,  fa- 
ciendts  pro  rata.  Numerus  autem  hu- 
jufmodi  hofpitum  numerum  burfario* 
rum  non  excédât. 

XXXVII.  Item, ftatuimus  quod  nul. 
lus  vafa  ftanea  collegii  aut  aliaquxeum» 
que  ipfi  collegio  pertinentia  portet  in 
villam  quoad  vafa  etiam  tradita  famulo 
in  euftodiam,  nifi  nuncietur  ipfifamu* 
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10  ^fic  «le  aliis,  nifi  de  licencia  magif.  archa  inquaerunt  linceamiaa  daudetur 
Ml7'     tri.  cumduabus  clavibus  fie  feris  quaruro. 

XXXVIII.  Item,  nullus  ledam  ,  unam  babebit  magifter ,  &  alum  capel- 
ledicam  aut  alia  ipil  collegio  perti-  lanus;  fie  alia  cum  quatuor  clavibus  , 
xicncia  repofita  in  qualibec  caméra  au-  quarum  unam  habebic  magifter  ,  aliam 
dcatportare  extra  domum ,  neque  trans-  capellanus  fie  alias  duas  duo  antiquio- 
ferre  de  caméra  in  cameram ,  fine  licen-  resde  duabus  dicecefibus  j  ubi  autem 
tia  magiftri  -,  imô  quilibet  tenebitur  red-  quis  illorum  claves  babentium  effet 
dere  qux  erunt  fibi  aflignata ,  fie  ea  in  profeclutus  extra  villam  ,  dimittat  cla- 
communi  reparationc  propriis  expeniîs  vcm  iuam  non  habenti  antiquioh  poil 
manu  tencre.  ipfum  de  natione  fua. 

XXXIX.  Item ,  de  omnibus  utenfili-  XLIV.  Item,  ne  oportcat  nimis  fxpe 
bus  collegii  fingulis  annis  in  Carnipxi-  venire  ad  didam  archam  thefauri,  po- 
vio  fiât  mventarium  Ôcvifitatio  per  ma-  terit  magifter  una  vice  prxfentibus 
giftrum  fie  notabiliores  de  collegio  -}  fie   aliis  claves  habentibus  capere  pecunias 

11  quid  fucrit  perditum ,  quxrat  diligen-  pro  burfis  &  aliis  neceûarùs  collegii 
ter  ■>  quod  fi  non  polfit  inveniri ,  folvat  ufque  ad  fummam  qux  apparenter  pof- 
ille  in  cujus  euftodia  erat.  Si  quid  au-  fit  fufficere  pro  duobus  menfibus.  Sic 
tem  fucrit  vetuftate  confumptum ,  de-  tamen  fe  habcat  ipfc  magifter  m  fu- 
leatur  a  prxdido  inventario  }  fi  quid  mendo  didas  pecunias ,  quod  tali  die  fie 
verô  de  novo  fuerit  emptum  aut  da-  anno  tantum  iummam  accepillè  fub  fi- 
tum  ,  iftud  de  novo  feribatur.  gno fc recognofeat ,  Se  inferibat  inpapy- 

XL.  Item,  quilibet  de  collegio  bur-  ro  in  dida  archa  repofita  ad  hoc  fpecia- 
farius  folvat  fingulis  annis  in  dido  ter-    liter  deputata. 

mino  Carniprivii  quinque  folidos  pa-      XLV.  Item, ftatuimus  quod  omni die 

rifienfes,  pro  manutentione  fiereparario-  per  magiftrum  vcl  capellanum  aut  prx- 

nc  didorum  utenfilium ,  fub  pana  fubf-  pofitum  ,  lêu  antiquiorem  in  abfcntia 

tradionis  burfarum  ,  &  fi  quid  ultra  capellani ,  dicatur  ante  prandium  fie  ecc- 

fueric  necefiarium ,  illud  per  collegium  nam  Btntdtctte ,  fiepoft  gratis  folitx  cum 

iuppleatur.  pfâlmo  De  profundu  fie  orationibus  Demi 

XLI.  Item ,  ftatuimus  quod  in  colle-  qui  inter  apojhlues  facerdotti  ,  Mifertre 

gio  fit  una  libraria  in  qua  libri  débite  quafumui  6c  Fidelitm, ouibus  omnes  prx- 

difponantur  in  pulpitis  ,  fie  incatenen-  fentes  in  collegio  cédante  legicimo  im- 

tut  cum  cacenis  fermantibus  ad  feras  ,  pedimento  interefle  tencantur ,  fub  poc- 

quarum  tlaves  reponantur  in  archa  the-  na  unius  denarii  crogandi  paupenbus 

fauri  j  fie  dcipfa  libraria  quilibet  burfa-  per  magiftrum. 

ritts  habeat  clavem  $  nec  mtret  extra.       XLVI.  Item ,  quia  décima  tertià  die 

ncus  nifi  notus,fic  adhuc  in  prxfcntia  Maii  anno  Domini  m.  d.  iv.obiit  Do- 

continua  alicujus  burfarii.  minus   fundator  collegii  ,  ordinamus 

XLII.  Item  ,  de  libris  difpofitis  in  quod  fingulis  annis  tali  die  fiât  in  col- 

dida  caméra  fxpiùs  fiât  vifitatio  per  ma,  legio  fervirium  folcmne  mortuorum  ad 

giftrum  Se  îllos  de  collegio ,  ne  quid  m  notam  ,  fcilicct  vigilix  die  prxcedcnti 

illa  depereat  ;  Se  faltem  inanno  circari-  poft  prandium  fecunda  hora  ,  fie  mùTa 

nem  ftutki  fiât  inventarium  de  didis  li-  ipfà  die  hora  primx  ,  ubi  omnes  bufarii 

bris.  tenebuntur  intereiîè,(ub  poena  amiflîonis 

XLIII.  Item ,  ftatuimus  quod  in  col-  unius  burfx ,  ledioncs  légère  fie  extera 

legio  fint  dux  archx  communes  in  ta-  cantare  juxta  ordinationem  principahs 

pella  feu  in  loco  fecuriori  collegii,  fie  aut  capellani. Et  in  hac  die  habebunt  didi 

in  una  reponantur  fub  inventario  map-  burfarii  ultra  burfas  feptimanx  viginti 

px  ,  longerix  fie  extera  lintea  *  iplîus  col-  folidos  pro  pitanria.  Ubiautem  dida  dies 

legii  fignatafigno  cjufdemj  in  aliaverè  foret  impedita  propter  fcftum  folcmne , 

archa  reponantur  in  una  parte  lictcrx,  in  aliam  diem  ejufdem  feptimanx  trans- 

papyri  fie  inventoria  rerum  pertinen-  ferat  magifter  aut  capellanus  didum 

tium  ipfi  collegio ,  fie  in  aha  parte  pecu-  fervirium. 

nix  collegii  cum  papyro  in  qua  feri-       XLVII.  Item  ,  ftatuimus  quod  ma- 

bantur  *  unde  venerint  cjufmodi  pecu-  gift^r  cum  confenfu  aliorum  quxrar  fa- 

nix,  quando  reponentur ,  fie  criam  eau  fa  mulum  qui  ferviat  in  collegio  ,  ut  moris 

propter  quam  ejufmodi  allumentur  ,  de-  cft,cum  cautione  fufficienti  de  fidelita- 

clarando  cum  hoc  rempus  repofitionis  fie  te  ûabend*  ;  nec  impediatur  per  magif- 

aflumptionis  didaxum  pccuniarum  -3  fie  txum  aut  alium  de  fervitio  communita- 

"  as  i 
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tis }  qui  fervabit  utenfilia  coquinx  fie  au- 
lx fie  alia  fibi  tradita  in  cuftodiam  fub 
inventario  ,  fie  dicabic  vinum  qualibec 
die  cum  magiftro  fie  fociis ,  fie  de  omni- 
bus iis  compucum  reddec  magiftro  quo- 
ties  fibi  placuerit }  fie  habebit  à  aollegio 
pro  ftipendiis  fex  libras  Turonenlès ,  fie 
non  ulcrà. 

XLVIII.  Item,volumus  uc  fervetur 
fraternitas  pe-^etuo  inrer  Parifienfc  col- 
legium  fie  collegium  Andegavenlc  Ôclco, 
lares  ejufilem ,  quoniam  ab  eodem  fun- 
datore proceflerunt  $  qubd  fi  extra  ca- 
méras burfariis  auc  hofpitibus  aifigna- 
tas  fuerit  caméra  vacans,  quôd  fcolares 
burfarii  venientes  de  uno  collegio  ad 
aliud  pro  negotiis  alcerius  collegii  pro 
modico  tempore  recipiantur  fie  hofpi  ten- 
eur ,  favorabiliter  iplos  tradando  ,  quo- 
ufque  legatio  fua  predido  collegio 
compleatur  ,  fatisfaciendo  tamen  in 
omnibus  pro  rata ,  proue  alii  exiften- 
tes  in  collegio. 

XLIX.  Icem  ftatuimus  quôd  in  col. 
legio  non  recipiatur  nifi  bon*  virât  6c 
honeftx  converfationis ,  qui  fit  bene  run- 
datus  ad  exercendum  fuum  officium  fie 
feientiam  ad  gradum  acquirendum  in 
altéra  facultatum  artium  vel  theologix, 
juxta  fibi  fië  aliis  modum  fupra  afiigna- 
tum  ;  qui  qualibet  hebdomadâ  ,  feilicet 
•  die  Dominicâ  fie  aliis  diebus  feftivis  ,ma- 
Ximè  autem  diebus  Mercurii  fie  Veneris, 
iî  fieri  poflit  commode  ,  aut  aliis  diebus 
per  ipium  magiftro  Se  fcolaribus  notifi- 
candis  die  prxcedenti  in  exitu  prandù 
vel  canx,  très  miûas  hora  Primx  aut 
hora  competenti  dicere  teneatur  in  ca- 
pella  collegii  t  quarum  una  ad  minus  fit 
de  deflundis  fpccialiter  pro  domino  fun- 
datore j  fie  in  qualibet  alia  mifla  fiât  ora- 
tio  Deas  qui  inter  apofiolicos  cum  aliis  ora- 
rionibus  miflx,  nifi  folemniras  reftiim- 
pedierit  -y  fie  inter  ofièrtorium  fie  primam 
ablutionem  manuum  in  qualibet  dida- 
rum  trium  m  1 11  arum  dicat  idem  capella- 
nus  pfalmum  De  profiatdis ,  aliis  fibi  réf. 
pondennbus ,  fie  in  fine  Requiem  œterruim, 
fie  conformiter  in  fuo  Mémento  defunc- 
torum  habeat  fpccialcm  memoriam  didi 
fundatoris  fie  executorum,  ipfius  fie  be- 
nefadorum  collegii  univerfaliter  j  quibus 
quidem  miflis  interefle  tenebunrurfieve- 
jiire  ante  Epillolam  finitam  in  baflis  mif- 
fis  ,  fie  in  al  te  ri  s  cum  nota  fie  in  aliis  ho- 
jïs  in  fine  ultimi  pulfùs  campant ,  omnes 
burfarii,  cclfanre  legitimo  impedimen- 
to  ledionis  fux  aut  alia  caufa  rationabili , 
fub  poena  duorum  denariorum  pro  quoli- 
bet defedu ,  pro  fundatore  per  manum 
Tome  II.  Part.  III. 
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magiftri  pauperibus  crogandorum.  Et  in  — 
ipfismiflîs  privation  acfingularirer,ac  ali-  A" 
bi  ubi  locus  fieopportunitas  afFuerir ,  qui- 
libet  didorum  burfariorum  in  recogni- 
tionem  bonorumqux  habent  in  collegio, 
pro  domino  fundatore  ,  fuis  executori- 
bus  fie  benefadoribus  collegii  pfalmum 
De  profanât  s  ,  Pater  nofter  8e  Ave  Ma- 
ria cum  oratione  Inclina ,  Domine ,  au- 
remtuambi  Fidelimm  fie. alias  devotas  pre- 
ces  fundat  Altiffimo. 

L.  Ordinamus  ctiam  quôd  in  prxci- 
puis  folemnitatibus  ,  feilicet  Nativitatis 
Domini ,  fimiliter  diei  Pafchx ,  Pente- 
coftes,  Aflumptionis  beatx  Maria?  Vir- 
ginis  fie  Omnium-fandorum,  vefperx , 
prima: ,  matutinx ,  magna  mifla  ,  ulti- 
mx  vefpera:  ad  notam  }  fie  aliis  poftei 
minoribus  feftivitatibus ,  feilicet  Circum- 
cifionis ,  Apparitionis,  Afcenfionis,con- 
fecrationis  Sacramcnti ,  SS.  Gcrvafii  fie 
Prothafii ,  fandi  Joannis3aptiftx,  apof- 
tolorum  Pétri  fie  Pauli ,  fie  feftivitatibus 
beatx  Maria:  Virginis ,  beatiflimi  Julia- 
ni  Ccnomanenfis  epifeopi,  fàndi  Nico- 
lai  fie  virginis  Catharinje  fie  aliorum ,  ad 
devotionem  fuam  y  faciant  primas  vefpe- 
ras  Se  mi  lia  m  cum  nota ,  fie  taliter  în- 
ter  fé  ordinent  quôd  fermonem  univer- 
fitatis  propter  hoc  non  amittant.  Dido 
autem  capellano  ferviat  ultimo  receptus 
in  burfarium ,  excepto  tamen  magiftro, 
qui  ter  miflam  pullet  diebus  Dominicis 
fie  magnis  folemnitatibus ,  fie  ultimum 
pulfum  faciat  ad  voluntatem  capellani, 
légat  Epiftolam  fie  dicat  verfus,  dum 
cantabitur  ad  notam ,  fie  eorum  qux  prx- 
dido  lèrvido  erunt  neceflaria,  ipfi  ca- 
pellano fubminiftretj  fie  incapellaniab- 
fentia  aut  infirmitate  vel  impedimento, 
provideatur  per  magiftrum  fie  focios  fii- 
per  ftipendiis  de  burfis  ejufdem  capel- 
lani,  ne  fit  defedus  in  dido  fervitio. 

LI.  Item  fie  qualibet  die  Sabbathipoft 
ccenam  hora  competenti  dicant  omnes 
de  collegio  fimul  in  capella  antiphonam 
Salve  regina,  vel  aliam  ad  rempus  per- 
tinentem ,  cum  orationibus  etiam  perti- 
nentibus ,  ad  notam ,  prour.  in  aliis  col- 
legii s  confiietum  cft. 

LU.  Item  ftatuimus  qubd  quilibec  in 
ordine  fuo ,  dum  tamen  ad  hoc  fueric 
fufficiens ,  per  annum  vel  biennium  fie 
non  ultra  exerceat  officium  procurato- 
ris ,  ad  caufasfie  negotia  collegii,  in ca- 
fu  quo  collegium  iplum  fuper  aliqua  re 
fibi  compétente  litem  pateretur,  vel  quod 
oporteret  ire  ad  terras  aut  reditus  dido 
collegio  pertinentes  ,  eligendus  tamen 
per  nugiftrum ,  capellanum  fie  alios  de 
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collegio ,  priùs  ab  omnibus  juramenco 
'  **17'  prxftico  ad  fancla  Dci  cvangclia ,  quod 
omni  favore  &  odio  rejeébs  utiliorem 
&  magis  idoaeum  ad  exercendum  die 
cum  officiurh  nominabunc  8c  digent,  ad 
profequendum  firmarios  auc  aha  qux- 
cumque  jura  diéti  collegii ,  auc  vifican- 
dum  auc  affirmandum  ad  tempus  hxre- 
dicaces  dicti  collegii  t  didique  legarione 
f adâ  infra  biduum ,  ipfo  advencaco  ad 
tollegium ,  computare  de  expenfis ,  mi- 
dis  &  recepris  le  aliis  per  ipfum  geftis 
coràm  raagiftro  &  capellano  6c  alcero 
anciquiore  radonem  reddere  ceneacar  j 
&  quoeies  recipiet  auc  fadec  venire  alu 
quas  pecunias ,  ponantur  in  archa  the- 
fauri,  6t  regiftrentur  in  papyro  dequa 
fuprafit  mencio.  Nihil  camen  faciec  mag- 
ni  ponderis ,  nul  priùs  confulto  magiftro 
&  fociis.  Et  in  fine  anni  vel  biennii ,  fi 
continuecur  ,  procuracorium  reddere , 
munimenta  6c  alia  quxeumque  habere 
debebicauc  habere  debuerie  rarioneof- 
ficii ,  fub  pcena  pmarionis  burfarum  6c 
obligacionis  bonorum  fuorum  quorum- 
«jue  ceneacur. 

LUI.  Itemnefxpius  oporceac  pafiàre 
procurationem  ad  prxdicla  peragen- 
da ,  in  gravamen  collegii ,  fiât  procura- 
corium in  quo  magifter  6c  exteri  de  col- 
legio le  invicem  fingularirer  6c  alios  cx- 
craneos  ad  hoc  idoneos  in  diverfis  cu- 
riis  6c  regionibus  procuratorei  confti- 
cuanc ,  fiiper  quo  fient  dux  procurario- 
nes  de  eadem  data,  quarum  unam  ha- 
beac  exercens  officium ,  de  alia  referve- 
tur  in  collegio  in  alcera  archarum ,  aux 
valeac  faciliter  recuperari ,  fi  necefficas 
occurreric. 

LIV.  Iccm  ftatuimus  &  ordinamus 
quod  nullus  ordinecur  magifter  feuprin- 
cipalis  collegii,  nifi  fit  ad  minus  gra- 
dum  magifterii  in  artibus  adeptus,  gra- 
vitacis  &  prudencix  fiifiîcienris  ad  alios 
gubernandum  v  6c  ulterius  de  fado  pro- 
cedac  in  cbeologica  faculcate ,  juxeâ  on. 
dinacionem  priùs  factam  &  aflignatam  •, 
qui  omni  die  Sabbati  legibili,  horâqul 
volueric,  artiftas  de  fuisleâionibus  exa- 
minée ,  &  videat  quoraodo  proficiunc , 
exercitium  de  quo  fupratincer  ipfbspro- 
fequendo )  qui  folus  vel  cum  procurato- 
re  vifitet  cerram  de  BouddùnvUU ,  firmas 
molendinorum,  fabricarum  medicarium 
&  redituum ,  ac  etiam  nemora  habeat 
vificare,  &  de  anno  in  annum  riginri 
arpenta  aut  viginti  quatuor  &  non  ulcra 
Tcndere,  caliter  quod  in  illo  numéro 
poflît  perpétué  durare  vendirio  annua- 
timjôc  fi  quandoque  dt  viginti  arpen- 
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cis  auc  minori  numéro  poffic  fexagint* 
libras  parifienfesobtinere  ,  non  ultra  ex- 
cédât in  vendicione.  Faciat  etiam  fibi 
manu-tenere  démos  per.  eos  qui  inba- 
bitanc ,  adhibendo  caucelas  poifibiles  (eu 
licec  obligariones ,  plegios  &  cztera  j  in- 
quirat  de  juribus  ratione  dominii  perd- 
nenribus  fuper  eos  qui  in  cerra  cenenc 
6c  cenebunt  bxredicates ,  ut  de  venus  & 
relevamcntis  occaftone  r.anfmutarionis 
percinentibus,  6c  de  aliis  ad  utilicacem  ôc 
concinuationem  fuftentacionis  collegii. 
£c  bene  vifitet  litteras  acquificionis  ter- 
ne 6c  fpecialicer  appreciationes  terrx  , 
ubi  inveniet  quafi  omnes  petias  terrx 
arabilis ,  arpenta  pratorum  6c  etiam  ne- 
morum  ,  ôc  quot  arpenta  in  qualibec  pe- 
cia  concineantur.  Qui  etiam  faciec  te- 
nere  6c  obfervare  inviolabiliter  prxfcrt- 
cia  ftatuca ,  claudere  domum ,  ut  fuprà» 
claves  in  fua  caméra  obfervando  { alias 
etiam  bxreditates  acquittas  aut  aequi- 
rendas  eidem  collegio ,  ut  bonus  pater. 
f ami  lias ,  tradando ,  colligendo  6c  ob- 
fervando j  cradecque  fingulis  feptimanis 
die  Veneris  de  fero ,  aut  Sabbathi  de 
mane ,  prxpofito  futuro,  burfas  pro  prx- 
fentibus ,  6c  pro  duobus  diebus ,  ii  cumin- 
gac ,  dimidiam  burfam ,  6c  pro  quatuor 
diebus  burfam  inregram.  Audiac  etiam 
cum  aliis  computa  cujuflibet  prxpofiri 
die  Veneris  poft  prandium  ,  etiam  de 
nemore  quod  livraverit  per  fepriroa- 
nam  ,  &  aliis  munitionibus ,  ut  verjuri, 
lardi  ,  piforum  ,  fabarum  ,  fecundùm 
quantitatem  expofitam  redpiec ,  6c  in 
papyro  regiftrabit  ad  partent }  &  firnili- 
ter  de  vino  in  fine  cujullibet  vafis  com- 
putabit  cum  famulo  6c  cum  fociis}  8c 
&  i  quolibet  fociorum  rcdpice  quod  ex- 
pofuerit  plus  quam  folverit ,  vel  reddee 
edam  fi  debeac.  Et  in  receprione  cujuf- 
libet  burfarii  iuxta  prxdicta  faciet  fol» 
veremappas,  longerias,  &  eas  invento- 
riait in  papyro  collegii ,  &  quod  fuper 
abundabit  ultra  neceificatem  quoddia- 
nam  domus,in  archa  reponet,prxfenribus 
aliis  de  collegio  s  folvet  etiam  ipfe  eaf- 
dem  mappas  ficut  alii ,  nifi  ipfe  alias  fol- 
verit. Recipiet  edam  omnia  débita  col- 
legii vel  per  fe  aut  per  procuracorem  j 
quod  fi  per  procuratorem  fiât,  tenebi- 
cur  procurator,  ut  fupra  ordinatum  eft, 
fe  exonerare.  Nec  volumus  eumdem  ma* 
giftrum  in  fua  euftodia  privaca  collegii 
pecunias  refervare ,  ulcra  id  quod  ne- 
ce  tUrium  fuerit  ad  expendendum  pro 
uno  aut  duobus  menfibus  5  fed  in  archa 
altéra  reponancur  pro  curiori,  adhibitâ 
cautclâ  fufticiend  pro  diûo  roagifero  , 
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quoufque  rotaliter  pro  anno  intégré  com»  larium ,  qui  fub  eifdem  regulis  fie  confti- 

putaverit.  Rcddct  que  Tua  computa,  ra-  tutionibus  quibus  prxcedentes  odo  vi-  *"* 

tiones  &  reliqua  de  receptis  &  mifiis  vcrc  habcbunt,  etiam  aftringentur  fub 

fadis  per  ipfum ,  quoties  nobis  tribus  eifdem  fie  confimilibus  poenis. 
exccutoribus  aut  alteri  noftrum  vel  per       LVI.  Item  ftatuimus  fie  volumus  quod. 

nos  fubftituto  placuerit ,  quoad  vixcri-  fi  aliquis  dominus ,  vel  alia  perfora  no- 

mus ,  vcl  etiam  luperviventi  ;  &  poft  nof-  tabilis  ecclcfiaflica  vel  fzcularis ,  ad  con- 

trum  omnium  obirum ,  cxteris  burfariis  (imile  opus  piè  aftedus,  velit  augmen- 

de  collegio  ,  faltem  femel  in  anno  circa  tare  prxdidum  numerum  fcolarium  j 

Nativiratcm  Domini ,  quibus  duplum  hoc  eis  liccrc  indulgemus  de  iifdem  li- 

fuorum  computorum  traderc  tenebitur,  mitibus  &  patriis ,  videlicet  duos  vel 

Si  ponere  volcncibus  &  calculantibus  per  très  fcolares de  diocefi Sagicnfi ,  8e  etiam 

odo  dics  ante  compucationem  j  poft  quo-  duos  vel  très  de  archidiaconatu  de  Paf- 

rum  infpedioncm  procédant  ad  com.  feyo ,  vcl  undecumque  de  diocefi  Ce- 

Îiurandum  ad  invicem ,  omnibus  de  col-  nomanenfi,  ubi  habiles  non  reperiren- 
cgioprxfentibus ,  faltem  quoad  exiften-  tur  de  dido  archidiaconatu  fie  non 
tes  in  villa  j  fie  dedudione  fada  in  ferip-  plures  quoad  hoc  recipiantur  in  prx- 
tis  receptx  fie  mifiarum ,  cui  debebitur  îenti  collegio  5  fie  tamen  quôd  pri- 
fiat  reftitutio  vel  collegio  vel  magiftro;  mitùs  &  ante  alicujus  receptionem  pro- 
ie figoencur  ejufmodi  computa  per  eum-  videant  pro  quolibet  fcolari  reponendo 
dem  magiftrum  fie  exteros  de  collegio  j  viginti  quinque  libras  parifienles ,  mar-  , 
quibus  fignatis ,  reponatur  duplum  hu-  chà  argenti  valence  feptem  vcl  odo  fran- 
jufmodi  computorum  ilgnatum  in  archa  cos ,  fie  non  amplius ,  amortifatas ,  fie  ta» 
thefauri }  fie  de  reftis  qux  debebuntur,  liccr  ficuatas  quôd  non  fit  in  pofterum 
fiât  memoria  femper  in  fine  didorum  defedus  in  ejufdem  fummx  continua 
computorum  ad  hncm  ,  qux  primitùs  folutione  ,  habita  fuper  boc  cautione 
requirantur  in  computis  fequencibus  ge-  poffibili  y  de  quibus  viginti  quinque  li- 
nerale.  Etiam  faciet  omnia  neceflària  in  bris  parifienfibus  fumenrur  burfxfcola- 
domibus  collegii ,  reparationcs  neceflà-  ris  noviter  fundati,  Se  refiduum  appli- 
rias  Se  utiles  juxta  poffibilitatem  redi-  cabitur  thefauro  collegii  j  qui  etiam prx- 
tuum ,  adminiftrabit  etiam  nccefTaria ca-  fentia  ftatura ttnebunruxjur  tre  &  obfer- 
pellx,  tam  in  luminari ,  libris  Se  orna-  vare,  fub  eifdem  poen^tuibus  alii  jam 
mentis.  Satisfaciet  «tiam  illis  qui  fuper  fundati.  Venietque  collacio  ad  collato- 
demos  reditus  capiunt  y  fèmpcr  habendo  res  per  nos  inftitutos  poft  obitum  fun- 
ccdulas  de  quolibet.  Et  quia  non  valent  datoris  Se  fui  immediati  ac  propinquio- 
omnta  exprimi ,  volumus  qubd  in  minus  ris  hxredis ,  fine  ulteriori  protradione 
expreffis  quoad  regimen  collegii  confor-  lèu  prorogatione.Prxvaleantque  fundati 
met  fc  aliis  collcgiis,  feilicet  Sorbonx,  illi  de  una  diocefi  vel  natione,  aliisnon 
Harcurix  Se  collegii  Bajoccnlîs  :  agens  ex  xquo  fundatis. 
in  omnibus  tanquàm  principalitcr  ratio-       LVH.  Volumus  etiam  quod  quilibec 
ncm  Dco  redditurus.  undecumque  fuerit,  valeat  fundare  in  ca- 
LV.  Item  ftatuimus  quôd  ubi  folutis  pella  collegii  annivcrfarium  vel  obitum 
reditibus  in  quibus  collegium  oncratur,  icmel  vcl  plurics  in  anno ,  affignando 
ejufdem  domibus  in  neceflària,  utili  fie  pro  qualibet  mifla  fummifsâ  voce  quin- 
fufficienti  reparatione  retends ,  ôc  côn-  que  folidos  parifienfes  bene  fituatos  Se 
tinua  &  confimili  reparationis  manuten-  amortifatosj  cujus  fummx  duo  folidi  prx- 
tionc  ,  manerii  de  BourdatmiilU  reditus  fentibus  de  collegio  in  mifla  diftribuan- 
tam  per  nos  acquifiti ,  aut  per  nos  aut  tur ,  &  duo  folidi  capellano ,  refiduum 
per  ipf  um  collegium  feu  alios  in  pofte-  collegio  pro  fuo  interefle ,  monetx  fupra- 
rum ,  Deo  duce ,  acquirendi  fuppeterent,  xftimatx  rcfpedu  marchx ,  Se  nunquara 
aut  in  tantum  collegio  accrefcerenr,quôd  pro  mi  non  commodo. 
przter  fie  ultra  numerum  fcolarium  fu-       LVIII.  Item  ftatuimus  fie  ordinamus 
pradidum  poflent  commode  fuftentari  quod  magna  caméra  fuper  aulam  cum 
duoaut quatuor  pauperes  fcholares  j  vo-  adjacentibus  ,  ftudio  feilicet  ,  euftodiâ 
lumus  fie  indulgemus  duos  aut  quatuor  veftium  fie  cameris  privatis  ,  refervetur 
admitri  fie  recipi  de  eifdem  patriis  fie  li-  receptioni  executorum  quoad  vixerint, 
mitibas^ut  ira  numerus  fcolarium  per  nos  fie  amplius  in  dido  collegio  ,  fi  volucrint 
inftituendorum  extendi  fie  augmentari  fie  eis  videatur  expedire. 
poterit ,  cafu  illo  prxfuppofito  fie  non       L1X.  Statuimus  etiam  quod  habeant 
aiiâs ,  ufquc  ad  numerum  duodecim  feo-  figillum  ad  arma  defundi  fundarohs , 
Tome  II.  r*rt.  III.  Tttt,  ij 
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  prout  appareret  in  calice  capellx  ,  ad  reus,publicus  apoftolicâ,impcriali  auclo- 

An.  m»7-     utendum  ,  fie  prout  aliis  collcgnseft  con-  ricatc  curixque  Parifienfis  notarius  iura- 

faetum  in  principali  arca ,  repofitum  ÔC  tus,  quia  prxdidis  narrationibus,  confia- 

euftoditum.  tutioiubus,ftaturis,declarationibus,refer- 

LX.  Item  rcrinemus  nobis  nominibus  variombus  ac  omnibus  aliis  fie  fingulis, 

quibus  fupra ,  ôc  aliis  principalioribus  dum  per  prxfatos  magiftros  Joannem. 

executoribus ,  quoad  vixcrimusôc  vixe-  Anglici,  Joannem  ans  ,  unà  cum  prx- 

rint ,  aut  duobus  fuperviventibus ,  potef-  nominati»  magiftris  Thoma  Joffelm  Ôc 

tare  m  augendi ,  diminuendi  feu  detra-  Mkhaele  de  stpe ,  agerentur  ôc  fièrent, 

hendi  prxfenribus  noftris  ftatutis  ÔC  fu-  unà  cum  prxnominatis  teftibus  notario- 

turis,fi  qux  fecerimus,fic unicuique fuper-  que  fupra  feripto  prxfens  fui,  vidique 

viventi  audoritatem  interpretandi  ca-  claufulas  teftamenri  de  quibus  fupra  fit 

dem  ftatuta  jam  per  nos  fada  vel  in  menrio,  prxfatas  conftituriones ,  ordi- 

pofterum  facienda.  narioncs  ac  ftatuta  ac  omnia  in  cifdcm 

De  ôc  fuper  quibus  prxmiflîs  omni-  contenta  ad  perpetuam  rci  memoriam 

bus  fie  fingulis  didus  dominus  Joannes  in  pubticam  rormam  redegi  fie  pubJica- 

Anglici  nominibus  quibus  fupra  ,  petiit  vi }  ideirco  huic  prxfenri  publico  inftru- 

fibi  fieri  publicum  inftrumentum  ,  feu  mento  manu  aliéna  fideliter  feripto ,  me 

publica  inftrumenta  ,  unum  vel  plura ,  aliis  légitime  prxpcdito  ncgotùs ,  fïgnum 

per  nos  notarios  fublcriptos.  Ada  fue-  meum  publicum  fie  confuetum ,  unà  cum 

runt  hxc  Parifiis  Ôc  collationata  in  au-  figno  Ôc  iubfcriptione  notarii  publia  in- 

la  palatii  regii  Parifienfis  per  prxdidos  fra  feripti ,  hîc  me  manu  propria  fiib- 

magiftrum  Joannem  Anglici  Ôc  Joan-  feribens  appof iu  in  teftimonium  veriratis 

ncm  Parti  unà  cum  prxdidis  magiftris  prxmifTorumrequifitus.S/gwJDoiuQTi. 
Thoma  Joflelin  fie  Michaclc«fc  5>/>.  ,  fub       Et  nos  offîcialis  Parifienfis  ad  relatio. 

anno  indiclione ,  menfc  die  ôc  pontificatu  ncm  notariorum  fupraftriptorum  cunx 

quibus  fupra,  prxfenribus  ibidem  venera-  noftrx  juratorum  ,  quibus  in  his  ôc  aliis 

bilibusviris  magiftris  Jacobo<&*  Tertreic  majoribus  fidem  indubiam  adhibemus, 

JViattheo  Picquoys  prefbyteris  Abrincen-  ad  prxmifforum  omnium  ôc  fingulorum 

fis  Ôc  Carnotenfis  diocefum, teftibus  ad  majorem  certitudinem  figillum  curix 

prxmiflà  vocaufefpccialirer  ôc  rogatis.  Parifienfis  his  prxfentibus  litteris  duxi- 

Et  ego  GuwRmus  de  Bofto  prcfby-  mus  apponendum.  Datum  ôc  aduman- 

ter  diocefis  Rothomagcnfis,  in  jure  ca-  no  ôc  die  quibus  fuprà.  Signé y  A  Do- 

nonico  baccalaureus ,  publicus  apoftoli-  rioti  &  de  Bosco.  Pris  fur  une  copie 

câ  ÔC  imperialiaudoritatc  curixque  epif-  communiquée  par  M.  Hochel  chapelain  dm 

copalis  notarius  juratus  ,  quia  prxdidis  collège  de  See%. 
narrationibus, conftitutionibus ,  ordina- 

tionibus  ,  ftatutis ,  declarationibus  ,  re-  Reconnoijfance  de  frère  André  Barthélémy 
fervationibus  ac  omnibus  aliis  Ôc  fingu-       religieux  de  S-  Antoine  de  Viennois  en 
lis ,  cùm  per  prxfatos  magiftros  Joan-      faveur  de  faUaye  de  faint  Antoine  des 
nem  Anglici  ôc  Joannem  Pans ,  uni  Ch«mps. 
cum  prxnominatis  magiftris  Thoma  Jof- 

felin  ôc  Michai'le  de  Sepe ,  agerentur  T"?  Rcre  André  Barthélémy  natif  du  A„  HSf, 
Ôc  fièrent,  unà  cum  prxnominatis  tef-  Puy  en  Auvergne  ,  preftre,  foydi- 

tibus  ac  notario  publico  infra  feripto  fane  religieux  de  l'ordre  de  S.  Antoine 

prxfens  fui ,  vidique  claufiilas  teftamen-  de  Viennois ,  demeurant  à  prefent  en 

ti  de  qua  feu  de  quibus  fupra  fît  menrio,  l'hofpital  de  S.  Antoine  le  petit  dedans 

prxfatas  conftituriones  ,  ftatuta  ôc  ordi-  Paris ,  cy  prefent ,  cognoit  ÔC  confefle 

nariones  ac  omnia  in  cifdcm  contenta  que  puis  fix  fëmaines  en  ça ,  luy  meû 

ad  perpetuam  rei  memoriam  in  publi-  demalvaiscoraige,  contre  vérité  ôc  tou- 

cam  formam  redegi  fie  publicavi ,  ideo  tes  bonnes  moeurs,  en  la  prelence  de 

huic  prxfcnti  publico  inftrumento  ma-  plufieurs  bonnes  gens  dignes  de  foy ,  a 

nu  alterius,  me  légitime  occupato  nego-  proféré  les  paroles  qui  s'enfuivent  :c'eft 

tiis  ,  fideliter  feripto  fignum  meum  pu-  à  fçavoir ,  que  les  religicufes ,  abbclle 

blicum  fie  confuetum  ,  unà  cum  figno  ôc  Ôc  con  vent  de  l'eglife  inonfîeur  Saind 

fubfcriptionc  notarii  infra  (cripei,  appofui  Antoine  des  Champs  lez  Paris  n'eftoient, 

requifitus  fie  rogatus  in  teftimonium  veri-  ny  leur  eglife  fondées  fous  le  nom  dud. 

taris  prxmiflbrum.  Siçnè ,  G.  de  Bosco,  glorieux  S.  Antoine  ,  fie  en  tant  qu'elles 

Etego ArnulphusDoriori fubdiaconus  s'en  difoient  fondées,  elles abufbient  le 

Rkemeniis  diocefis,in  deercris baccalau-  monde,  ne  avoienc  puiifance  de  taire 
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queftes,  recevoir  rendus ,  porter  ou  faire 
porter  les  enfcignes  de  potences ,  clo- 
chettes Se  pennonceaux  ,  avoir  Se  tenir 
pouleries ,  recevoir  dons  ,  oblations , 
charités  &  aumônes  au  nom  dudit  mon- 
iteur fainét  Antoihe>  Se  généralement 
de  avoir  les  droits  que  ceux  de  fainct 
Antoine  de  Viennois ,  Se  outre  qu'a- 
vant qu'il  fuft  un  an  ,  il  bouteroit  le 
feu  aux  quatre  cornes  Se  ou  milieu  d'i- 
cellc  eglife  faind  Antoine  des  Champs, 
deftruiroit  de  touts  points  lefdictes  re- 
ligieufcs ,  deut  il  mourir  en  la  peine. 
Pour  ce  luy  mcù  de  contrition  Se  re- 
pentance,  recognoit  les  chofes  defTuf- 
dittes  avoir  mal  dit  Se  contre  vérité } 
Se  fçait  certainement  Se  véritablement 
le  contraire  $  en  ce  requiert  mercy  Se 
pardon  auxdictes  religieufes,  en  leur 

{>riant  Se  requérant  qu'elles  luy  veul- 
ent pardonner  $  car  il  connoiit  Se  eft 
bien  adeertené  qu'elles  puent  faire  loi- 
fiblcmcnt  les  choies  dcirufdictes ,  Se  auffy 
amples  de  ce  faire ,  que  ont  ceux  du- 
dit  S.  Antoine  de  Viennois.  Et  en  tant 
que  lefdits  de  S.  Antoine  le  petit  les 
ont  troublées  Se  empefehées  Se  tien- 
nent en  procez  pour  lefdits  droits ,  ils 
ont  tort  Se  malvaife  caufe,  comme  luy 
femble.  A  laquelle  requefte  Se  miferi- 
corde  icelles  religieufes  l'ont  receu  ,  Se 
luy  ont  pardonne  ou  cas  que  juftice  en 
fera  contente ,  Se  que  les  chofes  def- 
fûfditres  par  luy  ainfv  confeuces,  il  leur 
en  paflè  bonnes  lettres  au  chaftelct  de 
Pans  Se  ailleurs  où  il  appartiendra,  Se 
que  par  icelles  lettres  derrenfes  luy  fuient 
f  ai  des  à  certaines  Se  grofles  peines ,  que 
d'ores  en  avant  parïuy  ne  par  aucuns 
•  il  ne  procède  ne  die,  ou  face  procé- 
der ne  dire  de  fait  ou  de  paroles  quel- 
que chofe  qui  foit  ou  puifle  eftre  con- 
tre ne  au  préjudice  defdictes  religieufes, 
de  leurdicte  eglife  ,droicts ,  ufages,  fran- 
cbifes  Se  libertez  y  Se  que  il  leur  refti- 
tuera  les  frais ,  mifes  Se  dcfpens  qu'el- 
les ont  faictenle  pourfuivant  des  cho- 
fes fufdictes.  Ce  fut  raid  Se  parte  par 
lediét  frère  Andry  en  ladicte  eglife  S. 
Antoine  des  Champs  lez  Paris ,  le  Di- 
manche vi.  jour  d'Avril  l'an  m.  cccc. 
xxxvii»  jour  de  Pafques  Fleuris,  en 
Ja  prefence  de  F.  Geoffroy  de  Feuillans 
religieux  dudid  S.  Antoine  le  petit ,  Se 
de  révérende  Se  honefte  dame  madame 
Emcrance  de  Calonne  abbefle ,  Hé- 
Jienne  la  Catinaude  pneufe ,  Marie  Ha. 
garde  fecretairc  Se  autres  religieufes  d'i- 
celle  eglife ,  Notl  Lambert  ucentié  en 
décret,  Olivier  de  Doocart  efcuyer, 
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Jean  de  la  Table  ,  Deftraud&le  Che* 
roa.  Copié  fur  t  original. 

Lettres  patentes  dm  roy  Charles  VII.  for* 
tant  concelRon  des  droits  de  régale  aux 
treforier,  chanoines  &  chapelains  de  U 
fainte  Chapelle. 

CHarles  par  la  grâce  de  Dieu  roy  — 
de  France  s  à  tous  ceux  qui  ces  A" 
prefentes  lettres  verront ,  fâlur.  Comme 
par  nos  predeceflèurs  roys  de  France  la  S. 
Chapelle  de  noftre  palais  a  Paris  ait  cité 
grandement  Se  notablement  dotée  de 
plufieurs  beaux  privilèges ,  franchifes , 
libertez ,  Se  par  plufieurs  faines  percs  les 
papes  le-  temps  paflë  accreuc  de  plu. 
fleurs  beaux  pardons  Se  indulgences  par 
eux  donnez  Se  octroyez  en  faveur  Se 
contemplation  de  nofdicis  predeceflèurs, 
Se  en  l'honneur  Se  révérence  de  la  lian- 
te Croix  Se  autres  precieufes  reliques 
de  la  paffion  de  noftre  Seigneur  Se  au- 
tres ,  fefc]uellcs  en  noftredjtc  Chapelle 
de  long-temps  font  honorées  Se  dévote- 
ment adorées  ;  Se  auffi  eflé  fondée  de 
plufieurs  belles  terres  Se  feigneuries, 
juihecs  Se  jurif  di&ions ,  héritages  Se  do- 
maines, cens ,  rentes  Se  revenus  de  grand 
8c  notable  valeur ,  dcfquels  les  trefo- 
rier, chanoines  ùe  chapelains  de  ladicte 
Chapelle  ont  au  temps  pallc  honora- 
blement Se  grandement  fouitenu  leur* 
vie  Se  eftats ,  en  faifant  le  divin  fervice 
en  icelle ,  lequel  d'ancienneté  Se  de  tout 
temps  a  accouftumé  eftre  tres-folem- 
ncllement  Se  dévotement  fait  Se  accom- 
ply ,  Se  entre  autres  eglife:»  de  noftre 
royaume  elle  refplendifloit  Se  rlorifloir. 
Lefquels  treforier,  chanoines  Se  chape- 
lains avoient  au  temps  pafic  accouftu- 
mé  prendre  Se  avoir  certaine  fomme 
de  deniers  fur  noftre  trefor  à  Paris , 
pour  le  fouftenement  de  la  fabrique ,  lu- 
minaire ,  les  nourrir  Se  autres  necclfitez 
des  enfans  de  choeur  delà  Sainte  Cha- 
pelle }  partie  defquelles  rentes  Se  re- 
venus, terres  ,  héritages,  feigneuries  Se 
domaines  de  la  fondation  Se  dotation 
de  noftredite  Chapelle  fout  fituez  Se 
affis  en  noftre  pays  Se  duché  de  Nor- 
mandie ,  occupez  en  partie  par  nos  an- 
ciens ennemis  Seadvcrfaires  les  Anglois  : 
l'autre  partie  en  noftre  pays  Se  lile  de 
France  Se  autres  voiiines.  Et  foit  ainfy 
que  pour  l'empefehemenc  des  guerres 
Se  divifions  eltans  en  nottredit  royaume 
les  terres ,  rentes  Se  revenus  de  la  fon- 
dation de  ladite  Chapelle  font  telles 
ment  diminuez  Se  amoindriz ,  qu'à  pei* 
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*~~—  ne  en  peuvent  lefdics  treforier  ,  chanoi- 
•M38"  nés  fit  chapelains  fouftenir  leur  vie,  at- 
tendu que  leurfdites  rentes  fie  revenus 
font  audit  pays  de  Normandie ,  en  l'o- 
beïllance  de  nofdits  anciens  ennemis ,  ils 
n'ont  recouvert  aucune  chofe,  pour  l'oc- 
cupation de  nofdits  ennemis  des  lieux 
où  partie  d'icclles  rentes  font  fîtuées  8c 
affiles  j  fie  l'autre  partie  citant  audit  pays 
en  noftre  obeïllance ,  leur  eft  inutile  fie 
de  nulle  valeur ,  pour  l'empefchement 
defdires  guerres  j  fit  l'autre  partie  def- 
dits  revenus,  terres  &  héritages  fituez 
en  l'Iflc  de  France  ,  lbit  tellement  gaf- 
tec  &  foulée,  pour  les  guerres,  char- 
ges fieoppreffions  qu'à  porte  fiefouftient 
noftredit  pays  fie  Ifle  de  France ,  à  caufe 
de  plusieurs  grollcs  garnifons  qu'en  iceux 
nous  convient  faire  tenir  pour  refifter 
à  nofdits  ennemis,  lefquels  cfdits  pays 
&  Ifle  ont  long  temps  occupé  pluficurs 
places,  fit  encores  occupent,  dont  ledit 

Îtays  de  France  eft  moult  foulé  8t  af- 
bibly  de  peuple  fit  de  chevaux.  Au/fi 
n'ont  ils  ne  prennent  aucune  chofe  fur 
noftredit  trelbr,  obftant  ce  que  pour 
l'empefchement  defdites  guerres  il  n'eft 
pas  mis  fus.  A  caufe  defquelles  chofes 
îefdits  treforicr,  chanoines  &  chapelains 
ont  depuis  aucun  temps  porté  fit  fout- 
fert  pluficurs  neceffitez  fie  indigences , 
fie  noftredite  Chapelle ,  par  défaut  de 
ce  que  Iefdits  treforier,  chanoines  & 
chapelains  n'ont  dequoy  la  fouftenir, 
fit  y  faire  pluficurs  réparations,  rantvoi- 
riercs,  luminaires,  qu'autres  chofes  ne- 
cellàircs  eftre  veûcs  à  grande  diminu- 
tion ,  fie  pourroint  eftre  de  légère  caufe 
de  la  diminution  du  fervice  divin  ac- 
couftumé  eftre  fait  en  icelle  ,  qui  feroit 
à  noftre  tres-grand  dcfplaifir.  Sç,  avoir. 
rAisoNS  que  nous  deiirans  de  tout  nof- 
tre cœur  enfuivre  les  bonnes  intentions 
de  nofdits  predeceffeurs ,  voulans  ladite 
Chapelle  eftre  fouftenuc  fit  tenu?  encf- 
tat  de  réparation ,  &  le  fervice  divin 
lequel  de  tout  temps  a  accouftumé  ef- 
tre fait  grand  folemncl ,  y  eftre  fait  fie 
continué  ,  obvier  &  pourvoir  qu'il  n'y 
foit  difeontinué,  qu'il  y  foit  entière- 
ment fait  fie  accomply  ,  fie  aufdits  tre- 
forier, chanoines  fit  chapelains faifansi 
noftre  Sainte  Chapelle  le  fervice  divin, 
en  l'honneur  &  révérence  de  Dieu  nof- 
tre créateur  &  fa  fainte  8t  precieufè 
couronne  fit  aultres  reliques  de  la  paf- 
fion  de  noftre  feigneur  fit  autres  eftans 
en  noftre  Sainte  Chapelle  ,  &  pourcon- 
fideration  de  la  grande  diminution  des 
rentes  fit  revenus ,  terres  fie  feigneuries 
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de  la  fondation  d'icelle,  voulans  fub- 
venir  à  leurs  neceffitez ,  fit  à  ce  qu'ils 
puillent  avoir  dequoy  fouftenir  leurdit 
luminaire  &  la  fabrique  de  ladite  Cha- 
pelle ,  &  faire  les  alimens  fit  autres  ne- 
ceffitez pour  les  en  fans  de  chœur  d'i- 
celle ,  &  pour  autres  caufes  ficconfide- 
rations  à  ce  nous  mouvans ,  avons  don- 
né fie  octroyé ,  fie  par  la  teneur  de  ces 
prefentes ,  de  grâce  fit  par  certaine  feien- 
ce  fit  authorité  royale ,  donnons  fit  oc- 
troyons par  ces  prefentes  tous  les  pro- 
fits fit  efmolumens  temporels  qui  nons 
pourront  competer  &  appartenir  de 
toutes  les  régales  fie  droids  d'icelles, 
qui  nous  cfcherront  ou  appartiendront 
par  tout  noftre  royaume  fié  feigneuiïe , 
où  qu'ils  foient  fie  de  quelques  mains 
que  ce  foit ,  d'icy  à  trois  ans  prochains 
venans,  foit  en  deniers  ,  bleds  ,  vins 
ou  autres  revenus  2c  heritaiges  quel- 
conques j  pour  les  prendre ,  avoir  fie 
convertir  efdites  réparations ,  lôuftene- 
mens  de  la  fabrique ,  luminaire ,  nour- 
riture ,  alimens  defdirs  enfans  de  choeur, 
fit  faire  les  autres  neceffitez  de  noftre- 
dite Sainte  Chapelle.  Si  donnons  en 
mandement  par  ces  prefentes  à  nos  amez 
fie  féaux  confcillers  les  gens  de  noftre 
parlement  ,  les  gens  de  nos  comptes 
6c  treforiers  â  Paris ,  les  généraux  con- 
feillers  par  nous  ordonnez  fur  le  raid 
fie  gouvernement  de  toutes  nos  finances, 
tant  en  Languedoil ,  comme  en  Lan- 
guedoc ,  que  Iefdits  treforier,  chanoi- 
nes, chapelains  fie  cureaux  de  noftre- 
dite Chapelle  de  noftre  palais  à  Paris, 
fauent  de  noftre  prefent ,  don  fie  odroy 
jouyr  fie  ufer  plainement  fie  paifîblement, 
fans  les  molefter  fie  travailler  ou empef. 
cher ,  ny  fouffrir  eftre  travaillez ,  mo- 
leftez  ou  empefehez  aucunement  j  mais 
au-contraire   fi  aucun  empefehement 
leur  eftoit  audit  don  Se  odroy  fait  fie 
donné,  voulons  qu'il  foit  ofte  fie  mis 
fans  aucun  délay  au  néant  fie  au  pre- 
mier eftat  dcù.  Et  mandons  en  outre 
à  nofdits  confeillers  les  généraux  fur  le 
faid  de  nofditcs  finances,  que  par  les 
receveurs  des  deniers  de  noftre  domai- 
ne ou  autres  qu'il  appartiendra  ,  es  re- 
ceptes  defqucls  lefdites  regales  feront  fie 
efcherront  durant  ledit  terme,  ils  raflent 
Iefdits  treforier,  chanoines  fie  chapelains 
avoir  fie  reprendre  Iefdits  profits  fie  re- 
venus defdites  régales  qui  nous  efcher- 
ront pendant  fie  durant  ledit  terme  de 
trois  ans:  en  faifant  faire  inhibitions ÔC 
derrences  de  par  nous  aufdits  receveurs, 
aufquels  nous  par  ces  prefentes  deffen- 
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ions  que  des  deniers  6c  profits  tenus  tac ,  fpedabac  8c  perrinebat.  Dicebant 
defdices  regales  ils  n'employent  ny  ap-  infuper  quod  anno  Dom.  m.  c  c  c  c. 
pliquenc  aucune  choie  en  autre  ufage  xvt.  ad  didi  procuratoris  noftri  requeC 
&  defpenfe  ailleurs  qu'au  profit  de  nof-  tam  per  didam  curiam  noftram  con- 
tredite Sainte  Chapelle,  ne  raflent  au-  cierge ria  noftra  feu  commentaria  cum 
cunes  defpenfes  extraordinaires ,  que  omnibus  lins  pertinentiis  domanio  noC 
lefdits  profits  ôc  efmolumens  defdices  tro,  ac  quod  pro  ipfius  cortciergeriac 
regales  ne  viennent  franchement  ,  fur  feu  commentaria;  cuftodia  una  bona  per- 
peine  de  recouvrer  lefdits  deniers  fur  fbna  commiccerecur,  cui  vadia  antiqaa> 
eux,  fie  d'eftre  punis.  Et  par  rappor-  feilicet  trium  folidorutn  parif.  qualibet 
tant  ces  prefentes  ou  vidimut  d'kelles  die  ÔC  unius  modii  bladi  fingulis  annis 
raid  foubs  feel  royal  authentique  pour  folum  Ac  duntaxac  ab  antiquo  per  ca- 
nne fois  tant  feulement ,  avec  certiffi-  meram  compotorum  noftrorum  taxaca 
cation  6c  quittance  du  treforier,  cha-  traderentur  ieuapplicarentur,  per  quod. 
noines  ôc  chapelains,  nous  voulons  nof-  dam  arreftum  didx  curia;  noftrx  pro- 
dits receveurs,  chacun  en  droid  foy,  nuntiatum  ,  junda  feu  reunita  extice- 
cftre  ôc  demeurer  quittes  ÔC  defehargez  rat.  Ul  tenus  dicebant  quod  dudttm, 
defdits  deniers  Ôc  efmolumens  qui  vien-  videlicec  anno  Dom.  m.  cccc.  xiii. 
dront  defdices  regales ,  ôc  leur  eftre  ra-  ittclitx  recordatio  ni  s  genitor  ÔC  prarde- 
bacus  de  leurs  receptes  par  lefdits  gens  ccflbr  nofter ,  de  feientia  ôc  experien- 
de  nos  compees  ,  aufquels  nous  rnan-  tia  magiftri  Johannis  Luillicr  didi  ado- 
dons  qu'ainh  le  faûent  fans  aucun  con-  ris  patris  informants ,  offiçium  ballivatûs 
crédit  ny  difficulté ,  non  obftant  quel-  did*  conciergeriae  noftrx  eidem  raagif- 
conques  ordonnances ,  mandemens  ou  tro  Johanni  LuiHier  dederat  ôc  contu- 
dcfTlnfes  à  ce  contraires.  Donné  à  Bour-  lerat;medio  cujus  doni  ad  didam  offi- 
ges  le  x.  de  Décembre,  l'an  de  grâce  ciumper  prxfatam  curiam  noftram  re« 
m.  cccc.  xxxvin.  &  le  xvu.de  nof-  ceptusêcinftitutusfeuadmiflusfuerat^p- 
tre  règne.  Seellé  du  feel  denoftrecon-  fumque  officium  per  xxxvi.annosôcam- 
icil  ordonné  en  l'abfence  du  grand,  plius  pacificè  tenuerat  6c  poflèderat ,  ac 
Stffié  :  Par  le  roy  en  fon  confeil  ouquel  poftmodum  illud  in  favorem  didi  adoris 
roeffieurs  le  dauphin ,  le  duc  de  Bour-  ejus  filii  in  manibus  noftris  refignaverac  j 
bon  ôc  Charles  d'Anjou ,  vous  l'arche-  quâ  refignarionefadâôcper  nosadmifsâ, 
uefque  de  Bourges  ,  les  evefques  de  de  dido  officio  eidem  adori  xvm.  die 
Poidiers  ôc  de  Magalone  ôc  autres  ef-  menfis  Novembris  anno  Dom.  M.  cccc. 
toient ,  Dizon.  Copié  fur  un  recueil  im-  t.  per  nos  provifum  feu  illud  ei  collacum, 
frimé  contenant  plujîeurs  titres  touchant  Ut  ac  deinde  idem  ador  ad  juramentum 
Stt  ChaftBt.  raeione  didi  officii  in  dida  cuha  noftra 

praeftari  folicum ,  medio  dati  doni  nof- 

\jtrrtfl  du  parlement  ,  far  lequel  eft  déclaré  cri ,  procuratore  noftro  hoc  confentien- 

qu'au  roy  appartient ,  &  non  au  con*  ce,  recepcusfeu  admifiîis  exciterat,  ip- 

ciene  du  palais  >  la  nomination  du  baiBi  fumque  donuirt  poftmodùm,  videlicet 

dt  la  conciergerie  dmdtt  palais.  anno  Dom.  m.  cccc.  l.  vi.  die  menfis 

Febr.  per  nos ,  in  quantùm  opus  erac , 

_  Arolus  Dei  gratiâ  Francorum  rex,  confirma  cum  fuerac ,  prout  per  littéral 

*"•  %&9.  unirerfis  przfentes  lieccras  infpeo  fuper  hoc  à  nobis  eidem  adori  concef. 

turis  falucem.  Notum  facimus  quod  lice  fàs  lacius  apparere  poterac.  Confequen- 

mocain  noftra  parlamcncicuriaincerdi-  ter  dicebant  didi  adores  quod  inclicas 

ledum  noftrum  magiftrum  Philippum  recordacionis  avus  nofter  jurifdidioncm 

Luillier  in  dida  curia  noftra  advoca*  in  dido  palacio  noftro  commencariis  prae- 

tum,  ôc  procuracorem  noftrum  cum  eo  facis,  auc  etiam  quôdipfi  proexercitio 

adjundum  ,  adores  ex  una  parte  }  ÔC  didae  jurifdidionis  ballivum  habere  fed 

diledum  ôc  fidelem  noftrum  magiftrum  inftituere  poflènt ,  uc  didus  ador  prx- 

Iderium  Voufy  inpnefaca  curia  noftra  tendebac,  minime  conceffèrat;  ôtfîre- 

confiliarium ,  defenfbremex  altéra  jfu-  perireturid  autalia  jura  per  didum  defl 

per  eoqubd  dicebant  didi  adores  quod  fenforem  prxcenfa  didis  commenrariis 

ad  nos,  raeione  dignicacis  noftncrega-  per  praedeceffores  noftros  conceffa  fui  fie 

lis,  officiorum  regni  noftri  provifio  ÔC  auc  eflè  }  illud  camen  didis  adoribus, 

inftitutio  ac  vadiorum  eorumdem  omni-  eo  quôd  ad  preces  importunas  commen- 

moda  difpoiîcio,  6c  non  alceri,  cujufcum-  tariorum  tune  exiftenciu m  ,  ôc  aliâs  ta- 

«juc  digniuas  aux  prxemincnti*  exif.  cicofapradidoarrefto  fuper  ofiionc  di&aT 
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.  commentant  cum  domanio  noftro  fac- 

«•  Mt>    ta, prxmula  obcinucrac  ;  eo  eciain  quôd 
didx  ficerx  ipfis  commentaiiis ,  uc  di- 
cebacur  ,  fuper  prxmiflis  concciïx ,  qux 
alienacionem  domanii  noftri  concine. 
banc ,  pcr  noftram  parlamenci  curiam 
aut  gentes  compotorum  noftrorum  ve- 
rificacx  feu  publicacx  non  fucranc  }  eà 
infupcr  quôd  à  cempore  prxfacx  unio- 
nis  reccpcor  nofter  Pari  fien  fis  de  om- 
nibus &  fingulis  conciergerie  junbusôc 
emolumencis  ta  m  qua  m  domanio  noftro 
unicx  pacifîcè  ôcquiesè,  proue  de  aliis 
fuis  receptis  ordinariam  recepeam  fece- 
rac,  ipfumque  officium  ac  alia  officia 
ad  didam  commentaiïam  neceflaria ,  à 
dido  cempore  ,  dum  cafus  vacarionis 
•occurreranc  ,  collaca  fuerant  ac  pcr  nos 
■&prxdeccflbres  noftros  conferri ,  litterx 
eciam  noArx  femper  ad  didum  ballivum 
«anquam  officiarium  noftrum  dirigi ,  & 
appel lanor.es  ab  eo  incerjedx  in  curia 
parlamenci  noftri  relevari  conlueverancj 
ob  quod ,  didum  baJlivacûs  officium  rc- 
gium  efle  &fuifle  ,  &  non  didi  concicr- 
gehi,  ficuc  didus  deftenfor  prxccndebac, 
cenlèri  debebac.  Dicebanc  ulreriùs  ado- 
res prxfaci ,  quod  didus  magifter  Johan- 
ncs  Luillier  prxfaci  adoris  pacer,  de  dido 
ballivarus  officio  â  defundo  confiliario 
&  canccllario  noftro  Reginaldo  deCar- 
noto  ,  dum  viverec  didx  conciergerix 
noftrx  conciergerio  feu  commencario , 
auc  eciam  à  dehmdo  cariffimo  progeni- 
tore  noftro  ,  in  vim  nonnullarum  ordi- 
nacionum  anno  prxfaco  m.  ccc.  xiii. 
uc  prxcendicur  faciarum  ,  ullum  do- 
num,  uc  didus  defenfor  prxtendebar, 
minime  obcinucrac ,  ipfxquc  ordinacio- 
nes  poft  modum  revocacx  fucranc ,  ac* 
camen  claufula  fuper  unione  jurium 
didx  conciergerix  cum  domanio  noftro 
in  ipfis  ordinarionibus  conrenca  mini- 
me revocaca  excicerac  ;  ob  quod  prxmif- 
fa  didis  adoribus  minime  nocere  poce- 
ranc  auc  debebanc.  Dicebanc  infuper 
didi  adores  quôd  efto  ,  uc  didus  def- 
fenfor  prxccndebac ,  quod  prxfacus  ac- 
cor  nuflum  jus  in  dido  officio  in  vim 
refignarionis  per  didum  ipfius  pacrem 
in  manibus  noftris  fadx  habuilîec  auc 
habuerac ,  auc  de  ipfo  jure  modo  prx- 
miflb  fibi  compecence  dubicarecur }  îllud 
camen  eidem  adori  ,  accencis  fecundis 
licceris  per  cumdem  adorcm  à  nobis 
obeentis,  per  quas  illud  idem  officium 
de  novo  îpfi  adori  per  nos  collacum 
extiterac ,  acrenco  eciam  quod  collacio- 
nem feu  provifionem  de  dido  officio 
4  nobis  in  vim  didx  refignacionis ,  ac  fi 
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prxfacus  Luillier  ejus  pacer  à  nobis  de 
ipfo  confirmationcm  obeinuifiee ,  habue- 
rac ,  minime  prxjudicare  poccrac  auc  de» 
bebac.  Finaliccr  dicebanc  dkli  adores 
quod  efto ,  &  non  concefib ,  quod  ma- 
gifter Agnianus  Viole  in  dida  parla- 
menci noftri  curia  advocacus ,  pcr  di- 
ledum  &  fidelemcambellanum  noftrum 
Chriftinum   Chambre  milicem  nuper 
didx  conciergierix  noftrx  feu  commen- 
carix  ,  commencarium  ,  &  deinde  per 
didum  deftenforem  prxfaco  ballivacus 
officio  infticucus  fuifiec  &  ab  cis  ipfius 
officii  donum  obeinuiftèc ,  ac  medio  dic- 
corum  donorum  idem  Viole  per  longa 
cempora  ance  prxfencis  proceûus  în- 
choacionem  dido  officio  pacifîcè  ,  uc 
didus  deffenfor  dicebac,  unis  6c  gavi- 
fus  fuuTec  ,  illud  camen  ,  ateenco  quod  i 
nobis  idem  Viole  didi  officii ,  canquam 
ad  collacionem  &  omnimodam  difpo. 
ficionem  noftram  fpedancis  &  perti- 
nente ,  donum  non  obeinuerac ,  nec  de 
confenfu  didi  magiftri  Johannis  Luil- 
lier ipfius  adoris  pacris  qui  per  fpacium 
decem  annorum  à.  cempore  redudionis 
villx  noftrx  Parif.  pacihcè  &  quiecCvdic 
cum  officium  exercuerac,  fed  eo  invico  id 
feccrac,  eifdem  adoribus  minimè  prx- 
judicare pocerac  auc  debebac.  Quare  pe_ 
tebanc  didi  adores  didi  officii  donum 
feu  dona  per  didum  adorem  à  nobis 
obeenca  bona  ôc  valida  cfle  dici  &  de- 
clarari,ac  eorum  medio  didum  offi- 
cium eidem  adori  fpedare  ôc  percine- 
re  ,  &  ad  juramencum  ipfius  per  prxfa- 
cam  curiam  noftram  ,  nonobftance  prx- 
faci deftenforis  oppoficionc  j  admitri  de- 
bere  ,  didumque  deftenforem  in  ipfius 
expenfisj  damnis  &  incereflè  condem- 
nari.  Eculcra  prxmùTa  didus  procura- 
Cor  nofter  fupradidum  arreftum  anno 
Dom.  m.  cccc.  xvi.  datum  ieu  prola- 
cum  fuum  forciri  debere  eftedum ,  ac 
eidem  deftenfori  ne  in  concrarium  ali- 
quid  facerec  feu  accempcarec  inbiberi, 
didique  Ballivarûs  officii  collacionem 
&  omnimodam  difpoficionem  ad  nos 
pleno  jure  fpedare  &  percinere  dici  & 
declarari.  Dicto  defiensore  ex  ad- 
verfo  dicence  &  proponence  quôd  didx 
conciergerix  feu  commencahx  efficium 
grande  &  nocabile  ,  &à  prxdecefloribus 
noftris  ab  anciquo  creacum  excabac,ad 
caufam  cujus  officii  didi  conciergerii 
feu  commencarii  omnimodam  mediam 
8c  baflam  in  dido  palacio  noftro  jurif- 
didionem  ,  ac  femper  pro  ipfius  jurif. 
didionis  exercicio  ballivos  &  alios  offi- 
ciarios  habebanc  ôt  habere  ac  eciam  inf- 
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tituere  confueveranc  ;  intcr  quos  Théo-    didx  liccerx  à  nobis 
baldus  de  Meferay  didi  palatii  noftri 
dum  viverec   conciergerius  magiftros 
Petrum  de    Marigny   &  Pctrum  le 
Mouftier  fuccclïîvè  fuos  ballivos  ,  qui 


70; 

obtenrx  didis 
ballivis  didx  conciergerix  noftrx  dirigi 
minime  confueveranc ,  nec  de  émolu- 
ments jurifdidionis  didx  conciergerix 
receptores  villac  noftrx  parif  aliquam 


An.  mts 


-didum  ballivacùs  officium  pro  ipfo  con-  receptam ,  uc  didi  adores  precendebanr, 
ciergerio  per  long*  tempora  exercue-  feceranc  ,  ob  quod  didum  ballivacùs 
rant ,  commiferac  feu  infticuerac  Dice-  officium  regium  didi  feu  cenferi  mini- 
bac  infuper  didus  deffenfor  quôd  du-  me  pocerac  auc  debebac.  Prxcerea  dice-^ 
dum  prxdidus  inclicx  recordacionis  bac  ^prxdidus  defrenfor  quod  efto  quôd 
avus  nofter  jura  didx  conciergerix  ip- 
fis  conciergeriis  fpedancia  fie  percinen- 
cia  dedarando  feu  aliàs  incerprecando , 
incer  ea  quôd  didi  conciergerii  pala* 
cii  noftri  feu  commençant  qui  pro  cem- 
pore  eflenc ,  omnimodum  in  dido  pa- 
lacio  noftro ,  cam  alcam ,  quam  mediam 
fie  baflam  jurifdidionem  haberenc  de- 
claravcrac ,  ipfàque  jura  ,  proue  &  quem- 


didus  mag.  Johannes  Luillier  à  charif- 
fimo  defundo  inclicx  recordacionis  ge- 
nicore  noftro  didi  officii  donutn  obei- 
nuifiet  ,  fie  co  mediance  predido  officio 

Î>er  cercum  cempus  ufus  fie  gavifus  fuik 
ec ,  illud  camen  fibi ,  eo  quod  didum 
ofRcïi  donum  prxraco  mag.  Johannl 
Luillier  per  médium  nonnullarum  or- 
dinacionum  aliàs  parifius  »  durancibuî 


admodum  in  quadam  carca  per  didum  hujus  regni  divifionibus,  confedarum  , 

avum  noftrum  fuper  prxmùTa  concéda  qux  per  prxfacum  chariffimum  proge- 

concinebacur ,  per  nos  conflrmata  exci-  nicorem  noftrum  de  conlilio  magno- 

teranc ,  medio  cujus  confîrmationis  om-  rum  dominorum  fie  aliorum  procerum 

nés  didx  conciergerix  noftrx  concier-  didi  regni  noftri  cum  magna  delibera- 

gerii ,  à  cempore  confedionis  feu  con^  cione  caflàcx  8c  annullarx  ruerinc ,  fac- 

ceffionis  didarum  liccerarum  noftrarum  cumexcicerac  }accenco  eciam  quod  non- 

&  didi  avi  noftri  prxdidis  juribus  in  obftancibus  prxfacis  ordinarionibus  dic- 

dida  conciergeria  ballivum   fie  alios  tus  deffenfor  &  fui  prxdecefïbres  ufque 

officiarios  pro  didx  jurifdidionis  exer-  adprxfencisproceflusinchoacioncmdic- 

cicio  commiccendo  femper  ufi  fie  gavifi  tis  juribus  didx  conciergerix  pacificè 

fueranc }  incer  quos  defundi  conuiiarii  ufi  fie  gavifi  fueranc  ,  e6  in  iuper  quod 

.noftri  Reginaldus  de  Carnoto ,  dum  vi-  prxfacus  mag.  Johannes  Luillier  didis 

verec ,  cancellarius  nofter  fie  didx  con-  divifionibus  durancibus  ,  fie  eciam  poft- 

ciergerix  noftrx  commencarius  prxfa-  modùm  pro  ballivo  didorum  concier- 

cum  magiftrum  Johannem  Luillier  die-  geriorum  feu  commencariorum  ,  cam- 

ti  adoris  pacrem  ,  fit  poft  eum  Chrifti-  quam  ab  ipfis  fie  non  à  nobis  infticucus 

nus  Chambre  conciergerius  didi  pala-  feu  commiûus  fe  geflerac  8e  nominave- 

tii  noftri  magiftrum  Aenianum  Viole,  rat,  fibi  prxjudicare  auc  didis  adoru 

fie  deinde  idem  deôenior  eumdem  Vio-  bus  prodefTe  non  pocerac  auc  debebac. 

le  didx  conciergerix  ballivos  infticue-  Ulcerius  dicebac  didus  deffenfor  quôd 

ranc  feu  eos  ad  didum  officium  com-  dida  conciergeria  cum  fuis  juribus  fie 


mlferanc,  ac  eo  ,  neenon  emendis  fie 
aliis  explecis  fie  émoluments  jufticix  ad 
caufam  didi  ballivacùs  proveniencibus 
pacifkè  fie  quiecè ,  à  canco  cempore  qu6d 
nominum  memoria  in  conrrarium  non 


emolumencis  anno  prxdido  m.  cccc. 
xvi.  per  didx  curix  noftrx  arreftum , 
inftance  procuracore  noftro  ,  ut  didi 
adores  prxcendere  volueranc  ,  doma- 
nio  noftro  reunica  non  fuerac  ;  fie  fi  re- 


excabac ,  abfque  eo  quôd  aliquis  in  dido  perirecur  prxdidum  arreftum  fuper  prx- 

ballivatûs  officio  fie  aliis  prxmiffis  quic-  miflis  didum  feu  prolatum  excicifiè,  ac- 

quam  habere  prxcenderec ,  ufi  fie  gavifi  camen  prxfacus  mag.  Johannes  Luillier, 

fueranc  ;  quibus  non  obftancibus  didus  in  cujus  locum  prxdidus  ador  fe  jus  in 

ador ,  medio  cerci  doni  didi  officii  in  dido  ballivacùs  officio  habere  prxcen- 

vim  cerex  refignarionis  de  dido  balli-  débat ,  nunquam  in  vim  prxdidi  arrefti 

vacûs  officio  per  mag.  Johannem  Luil-  in  dido  baliivacu  per  nos  infticucus  feu 

lierejus  pacrem  in  manibus  noftris  fac-  commiflus  ,  auc  per  prxfacam  curiam 

tx  à  nobis  obeenci ,  ad  juramencum  die-  noftram  parlamenci  ad  juramencum  ip- 

ci  officii  per  prxfacam  curiam  noftram  fius  receptus  fuerac  -t  ob  quod  didus  ac- 

admicci  pecicrac  fie  requifierac  ,  quibus  tor  in  dido  officio  in  vim  feu  medio 

didus  defrenfor  ad  bonam  fie  juftam  eau-  didi  arrefti  jus  in  ipfo  officio  prxten- 

fam  fe  oppofuerac.  Dicebac  prxcerea  dere ,  nec  ipfûm  arreftum  prxdido  def- 

didus  defrenfor  quôd  commufiones  feu  .  fenibri  t  acccnco  maxime  quod  de  dido 

Tmt  II.  l'art.  JJJt  V  u  u  u 
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ballivatûs  officio  tempore  pronuncia» 
cionis  didi  arrefti ,  nec  de  ipfius  jurif- 
didione  feu  emolumencis  quxftio  nos 
erac ,  fed  de  fxpe  didx  conciergerie  feu 
commentarix  officio  duntaxat  inter  plu- 
res  in  eodem  arrefto  nominatos  lis  in 
'  dida  curia  noftra  pendebar  ;  eo  eciam 
quôd  didus  magjohannes  Luillier  dido 
arrefto  non  obltante  ad  didum  balliva- 
tum  tanquam  à  prxdido  de  Carnoto 
tune  temporis  didx  conciergerix  feu 
commentarix  conciergerio  inftitutus  per 
longa  tempora  exciterat  ,  prxjudicare 
poterat  auc  debebac  ;  fie  efto  &  non 
conceûo  quôd  didx  litterx  ab  inclicx 
recordanonis  ayo  noftro  fie  earum  con- 
firmacio  à  nobis  per  prxdidos  concier- 
gerios  obtentx  ,  in  dida  curia  noftra , 
ut  didi  adores  dicebant,  publicatx  non 
fuillènt  ,  accamen  idem  deffenfor  fie  fui 
prxdecefTores  omnibus  fie  iîngulis  didae 
conciergerix  juribus  proficuis  fie  emolu- 
mencis ,  nonobftance  arrefto  prxdido , 
ballivos  fie  altos  officiarios  pro  didx  ju- 
rifdidionis  exercicio  fie  alias  commit- 
tendo  ,  à  tempore  pronunciarionis  ip- 
fius' arrefti  atque  ad  prxfens  pacifie è 
fie  quiccè  ufi  fie  gavifi  fuerunt ,  ob  quod 
jus  inftiruendi  officiarios  pro  exercitio 
didx  jurifdidionis  penès  ipfos  commen- 
tarios  lemper  remanferac  fie  adhuc  re- 
fidebac  -,  confequenter  dicebat  prxdic- 
dus  deftenfor  quod  efto  fie  non  concef- 
fo  quod  alii  officiarii  didx  concierge- 
rix noftrx  ,  ad  officium  procuracoris 
noftri  in  dida  conciergeria  fie  alii  fer- 
viences  noftri  à  nobis  fie  prxdeccfTo- 
ribus  noftris  infticui  feu  committi  con- 
fueviflenr ,  uc  didi  adores  prxtendebanc, 
attamen  de  dido  ballivacus  officio  prx- 
didx  conciergerix  noftrx  per  nos  feu 
prxdece  flores  noftros  nunquam  provi- 
lum  excicerac  ,  fed  fèmper  ad  ipfius 
txercicium  didi  conciergerii ,  eorum  lo- 
ra  cénences ,  proue  in  commencaria  nc- 
moris  Vinccnnarum  fie  aliis  fimilibus 
eommentariis  badenus  obfervari  loli- 
ru  m  érat ,  cam  mi  terre  Se  aliquos  bonos 
▼iros  qui  jurifdidionem  pro  didis  eom- 
mentariis exercèrent  deputare  femper 
confueverant.  Finalitcr  dicebat  didus 
deffenfor  quôd  litterx  à  nobis  à  prx- 
fato  mag.  Pbilippo  fiiper  fecundo  dono 
de  dido  officio  per  eum  prxrenfb  fibi 
fado  feu  fùper  confirmatione  doni  ejus 
patruo  de  dido  officio  fadi  obtentx ,  el- 
dem  defrenfori,  eo  quôd  ei  plus  juris 
qnàm  medio  didi  ejus  primi  doni  ha- 
bebac  ,  afferre  feu  tribuere  non  pote- 
jranc ,  minime  nocere  poceranr,  auc  dc 
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bebant.  Quare  petebac  didus  deftenfor 
didum  adorem  ad  malam  fie  injuftam 
caufâm  in  dido  ballivacus  officio  inftw 
tui  fie  ad  juramentum  in  dida  curia 
noftra  prxftandum  recipi  fie  admittipe- 
tiifle  fie  requifivifle ,  didumque  deften- 
forem  ad  bonam  fie  juftam  caufam  ad- 
verfus  ea  fe  oppofuifTe  ,  ipfamque  oppo- 
fitionem  bonam  fie  validam  ,  fie  ea  me- 
diante  didum  mag.  Pbilippum  ado- 
rem in  dido  officio  jus  aliquod  non 
habere  dici  fie  declarari  ,  eumdemque 
deftenforem  ab  impetitionibus  fie  de- 
mandis  ipfius  adoris  abfolvi ,  fie  didum 
adorem  in  fuis  expenfis  condemnari. 
SUPER  QJJIBUS  didis  partibus  audi- 
ris  ac  in  fadis  contrariis  fie  inquefta 
ipfaque  inqueftâ  bine  indc  fadà  fie  pê- 
nes didam  curiam  noftram  reportât  a  fie 
ad  judicandum  j  falvo  tamen  quôd  dic- 
tus  procuracor  nofter,  quem  didus  ac 
cor  in  ipfo  proceflu  ut  adjundum  norai- 
nari  petierat  feu  requifierat ,  per  unam 
cedulam  fuas  conclufiones  continen- 
tem ,  quibus  didus  deftenfor  in  con- 
trarium  infra  quindecim  dies  tune  pro. 
ximô  fequentes  per  aliam  cedulam  reC 
pondère  poûet,  didx  curix  noftrx  cra- 
derec  recepta.  Didis  igitur  cedulis  ,  re- 
probationibusteftium  ,  cum  exeem  par. 
tium  prxdidarum  litteris  fie  munimen- 
ris  ac  contradidionibus  fie  falvatiombus 
earum dem  bine  inde  habitis  fie  produc- 
tis  fie  tandem  in  jure  feu  arrefto  ap- 
Pundatis,PRj£FATA  CURIA  NOS- 
TRA  omnibus  per  eam  vifis  fie  dili- 

§ enter  examinatis,  per  fuum  judicium, 
onum  per  prxdidum  adorem  de  dic- 
co  officio  à  nobis  obtentum  bonum  fie 
validum ,  ac  medio  didi  doni  didum 
officium  eidem  adori ,  ad  nos  verô  ip- 
fius difpoficionem  quo tiens  ipfam  va- 
care  contigerit  fpedare  fie  pertinere 
déclarait  fie  déclarât  5  fie  infuper  quôd 
didus  ador  ad  juramentum  ipfius  offi- 
cii  per  prxfatam  curiam  noftram ,  die  - 
ti  deffenforis  oppofîtione  non  obltan- 
te ,  admittetur  fie  recipietur  ;  eumdem 
derrenfbrem  ab  expenfis  hujus  caufx  fie 
ex  caufa  relevando,  ordinavit  fie  ordi- 
nal. In  cujus  rei  teftimonium ,  noftrum 
prxfentibus  litteris  juflïmus  apponi  fi- 
gillum.  Oacum  Parifius  in  parlamento 
noftro  ix.  die  Februarii  anno  Don». 
M.  cccc.  lix.  ÔC  regni  xxxvm.  Signé  : 
per  judicium  curix ,  Chesmeteau.  Dm 
tHfrrdii  ch*mnt*toy%  P**if.  wxmm.  »J. 
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....    '-uo-    .—  >,<;  ptum  ,  nec  non  civiurh  parif.  prxjudi* 

Bulle  du  Pape  Pie-  II.  touchant  les  ceffa-  cium ,  pcrniciofum  quoque  exemplum  ÔC 

tions  d'exercices  fouvene  indiquées  par  fcandalum  plurimorum.  Nos  igitur,ad 

tVniverfté  de  Paris ,  pour  des  caufes  quos  fpedat  fuper  his  adhibcre  vigiian- 

lewtres  ^  &  les  drffenfes  de  prefcher  inti-  tix-  noftrx  curas  ,  de  prxmillis  plenam 

mies  aux  religieux  dans  ces  occafi*nsy  &c.  noticiam  habentcs ,  &  nolentcs  ,  pro  lit 

nec  velle  debemus ,  augefcere  rantam  li- 

 ~      JT\  I  U  S  epifcbpus  fervus  fervomm  cenciam  auc  ferperc  latius ,  ac  cupiences 

M  M  »■           j>j  ^  ad  perpetuam  rei  memoriam.  fcandalis  &  novitaribus  qux  orxmiflb- 

Komanus  pontirex  falutaribus  operi-  rum  occafionc  hadcnus  orca  mnt  &  ve- 

bus  intendens  pacis  &  tranquillitatis  rifimiliter  exoriri  poflent ,  tempore  pro- 

prxcipuus  conlêrvator  &  audor  ,  ad  ca  cedente  obviari ,  prxfati  régis  nobis  & 

*vigilis  fux  lôllicitudinis  curam  libenter  apoftolicx  fedi  meririflimi  in  hac  parte 

incendic-per  quaî  Icandalorum  &  novi-  îupplicationibus  inclinati ,  redori  ,  doc- 

tatum   quorumvis  fublatis  fomentis  ,  toribus,  fcholaribus  &  loca  tenentibus 

Chrifti  fidelium ,  praièrtim  htteris  ad-  didx  univerfiratis  prxfencibus  &  futu- 

hibentium  animum  quieti  confulitur,  &  ris, in  virtute  fandx  obedientiar,  auclo- 

jurgia  fufeitantibus  ,  adverfus  conatus  ritateapoftolica,  tenoreprxfenrium  dif- 

«orumdem  frxnum  xquitatis  adhibetur.  tridiùs  inhibemus ,  i'ub  excommunica- 

Sanè  nuper  plurimorum  infinuatio  ad  rionis  laça-  fencentix ,  nec  non  privacio- 

noftrum  deduxit  audicum,  chariflimus  nis  omnium  &  fingularium  canonica- 

quoque  in  Chrifto  filius  nofter  Ludo-  tuum  &  prxbendarum  ,  dignicatum  ,per- 

vicus  illultris  Francorum  rcx  Chriftia-  fonatuum  ,  adminiftrarionum  &  offitio- 

niflîmus  per  fuas  litteras  aperuic  quod  rum ,  aliorumque  ecclefiafticorum  bene- 

diledi  rtlii  reclor ,  magiftri  Se  dodores  ficiorum ,  cum  cura  &  fine  cura  ,  qux 

&  lchulares  ftudii   univ?rliraris  parif.  fingularcs  perfonx  de  umverfitare  liu- 

feu  eorum  loca  tendîtes ,  ftatutis  in  pri-  julmodi  obtinent ,  nec  non  perpetux 

mxva  ejuldem  univerlïraris  inftiturio-  inhabitationis  ad  prxmilîa  &  alla  fimi- 

ne  falubriter  editis  -,  privilcgiis  quoque  lia  vel  dillïmilia  bénéficia  ecclcfiaftica  , 

cis  ad    aug'endam  ftudiurum  luorum  nec  non  dilpenfationum  ad  incompa- 

quietem  &  excjtandos  animos  ipforum  tibilia,  aliarumquc  gratiarum  &  privilc- 

nc  ferventiùs  frequentiùfque  ledionibus  giorum  qux  à  iède  apoftolica  vel  Icga- 

ac  fcholafticis  aâibus  invigilent concef-  ris  ejufdem,leu  aliàs  in  generc  vel  in 

fit,  fie  plcrumque abutuntur  ,  ur  quam-  fpeciç  habenr  &  quibus  utunrur&  gau- 

quam  non  deceac  illos,  nili  pro  gravi  ac  denr,  pcenis ,  quas  ex  nunc  pro  ut  ex 

Cnormi  oflfcnfa ,  veluti  pro  rearu  homi-  runc  in  eos  &  fingularcs  perionas  prx- 

cidii  vel  alio  gravi  exceliu  auc  delidoin  didas,  fi  forfan  ,  quod  non  fperamus, 

eos  commifib ,  ac  in  dereclu  juftitix  ,  à  inobedientes  excircrinc  ,  prorcrimus  ac 

lectionibus  luis  ceffare  j  fréquenter  pro  etiam  promulgamus,  ne  deinceps  orga- 

^x  libito  voluncatis ,  nullàque  ,  Hiltem  na  fua  fufpcndere  ac  celFationes  etiam 

juxta  prxmifla  ,  fufîicienti  fubfiftente  leclionibus  fuis  duntaxat  facere  ,  auc 

cauU,nedum  organa  fua  fufpendendo  quod  illx  fiant  conlentire  polfint  five 

ab  eildem   lectionibus   ceflàre  prxfu-  debeant,  nifi  pro  gravi  ofivnfa  eis  irro- 

munt ,  verùm  etiam  ,  quod  plurimum  gâta  vel  dclicïo  contra  eos  vel  eorum 

deteftamur ,  populo  feripturx  lacrx  ali-  aliquem  commifib ,  &  in  defeetu  jufti- 

nicnta  fubtrahere  /atagences ,  fratribiis  tix ,  ut  prxfertur  j  ac  q\i6d  etiam  priuf- 

&  religiofis  etiam  ordinum  mendican.  quam  à  lectionibus  ejulmodi  celFent  ,  de 

tiuni,  qui  apoftolicx  fedi immediacè  funt  ofïènfa  irrogara  vel  delicto  commiflb 

Yubjccli ,  inibi  gratià  ftudii  aut  aliàs  de-  hujufmodi  coram  '  venerabilibus  fratri- 

^entibuSjofficium  prxdicandi  &  fermo-  bus  noltris  archiepifeopo  Senon.  &  epif- 

-cinandi  publiée  interdicerC ,  cofque  vo-  copo  Belvac.  quos  quoad  hoc  judices  & 

luntati  lux  hujufmodi  fe   conformare  commillirios  audoritate  apoftolica  de- 

-renitentes ,  a  gremio  didx  univerfitatis  putamus ,  fidem  légitime  faciant  j  &  qua- 

rxcludere&  à  fcholafticis  adibas  repel-  tenus  ipfi  vel  alter  eorum  à  lectionibus 

-tere ,  te  eis  ne  inibi  infignia  magiftralia  hujufmodi  cefiandum  fore  judicavennt , 

4>accalaureatus  five  licentix  in  faeulta-  cefiatio  hujufmodi ,  &  non  alias ,  riat  -, 

tibus  in  quibus  infudarunt  graduj  re-  quodque  etiam  fub  hoc  eventu  reclor , 

«■ipiant ,  multipliciter  impedire  non  ve-  magiftri ,  dodores  &  fcholarcs ,  eorum- 

Tcmur ,  in  non  modicam  divinx  majef-  que  loca  tenentes  nullatenus  eofdem 

-tatis  ofïènfam  ,  diclique  régis  contem-  fratres  religiofos  ab  adibus  fcholafticis 
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— —    hujufmodi  fecludant  ,  fcd  adus  ipfos,  trx  inhibirionis ,  conceflionis ,  volunta- 

m**-    didos  fratres  religiofos  exercere  fie  fer-  tatis  6c  dérogations  infringerc  vel  ci 

mocinari ,  populoque  verbum  Dei  prx-  aura  teraerano  contraire.  Si  quisautem 

dicarc  permittanc ,  perinde  ac  fi  nulla  hoc  attemptare  prxfumpferk ,  indigna- 

ceuatio  in  eadem  urùverfirate ,  occalîo-  rionem  onraipotcntis  Oei  fie  beatorum 

ne  prsmiflorum  fada  foret  ;  alioquin  Pétrifie  Pauli  apoftolorum  ejus  fe  nove- 

merito  inducemur ,  ultra  aggravarioncm  rit  incurJurum.    Datum  Romx  apud 

fiereaggravationem  cenfurarum  prxdic-  S.  Pctrum  anno  incarn.  Dom.  m.  cccc. 

tarum ,  contra  eofdem  redorera ,  ma-  lxii.  Id.  Februarii ,  ponttâcatus  noftri 

giftroa,  dodores ,  fcholares  fie  loca  te-  anno  v.  Tre/or  des  ihartti  àu  roy.  Paris 

nentes  j  tamquam  mandatorurn  noftro-  iv.  mm.  u. 
rum  contemptores  ac  inobedientes  ,1er- 

vato  camen  juris  ordine  fie  cum  matura  Don  des  profits  de  U  rtytle ,  fait  iU  Stg 
dehbcratione  procederc.  Nos  enim  ,  Il            Chapelle  par  le  roy  Louis  XI. 
iidem  redor ,  magiftri ,  dodores  fie  fcho- 
lares ac  loca  tenentes  fpiritum  rebellio-  T    Ouis  par  la  grâce  de  Dieu  roy  de  —  ■» 

nis  aflumentes ,  mandatorurn  noftrorurn  I  „  France ,  à  tous  ceux  qui  ces  pre-  A*- 

hujufmodi  contemptores  fuerint  ,  ipfis  lentes  lettres  verront ,  falut.  Comme 

fratribus  fie  reiigiofis  inter  Te,  illis  quos  par  ie glorieux  coofefleur  fiebenoift  raon- 

ad  hoc  idoneos  fie  habiles  fore  repère-  fieur  S.  Louis  jadis  roy  de  France  pa- 

rint ,  fervatis  aliàs  Viennenfis  conciln  ,  tron  fie  principal  fondateur  de  la  Ste 

fit  in  ûmilibus  fieriin  eadem  uaiverfitate  Chapelle  de  noftrc  palais  à  Paris,  fie 

folemnitaribusconfuctis,in(îgnia  magif-  par  nos  autres  predeccilèurs les  fuccef- 

tralia  in  eadem  theologia,nec  non  bacca-  leurs  roys  de  France,  iccllc  Ste  Cha- 

laureatus  Sclicentix  gradus  in  illa  confe-  pelle ,  qui  eft  noftre  principal  oratoire 

rendi,  ôecos  ad  gradus  ipfos  recipiendos  Se  folcmnei  en  noftre  royaume  ,  en  la- 

admittencu,cumprxfidio,auxiliofieaiEf-  quelle  repofé  fie  reiplandit  le  très- pre. 

tentia  archiepiftopi  fieepifcopiprxdido-  cieux  fie  merveilleux  trefôr  destres-di- 

rum,eâdem  audoritate  noftrà  pl        li-  gnes  enfeignes  de  la  benoifte  paihon  de 

beram ,  tenore  prxfentium  ,  concedimus  noftre  Sauveur  fie  Rédempteur  Jefus- 

facultatcm  j  volentes ,  fie  eàdem  apofto-  Chrift  fie  en  laquelle ,  comme  il  eit  très, 

licâ  audoritate  concedentes  quod  hu-  nccellairc  fie  très- bien  requis,  d'ancien* 

jufmodi  fie  promoti  pro  magiftris ,  licen-  netc  fie  de  tout  temps  eft  accouftume 

tiatis  fie  baccalariis  habeantur  fie  repu-  eftre  faid  fie  continue ,  tant  de  jour  , 

tentur ,  ac  ut  taies  cenferi ,  omnibufque  que  de  nuid ,  à  l'honneur  fie  louange  de 

fie  ûngulis  honoribus ,  prxeniine  ntiis ,  li-  Dieu  noftre  créateur  fie  à  la  gloire  fie  ma- 

bertatibus,  immunitatibus  fie  indulgcn-  gniheence de  nolJids  predeccilèurs  roys 

dis  gaudeant  fie  gaudere  de  béant  qui-  de  France,  de  nous  fie  de  noftrcdid 

bus  gaudent  Se  gaudere  confueverunt  royaume  ,  grand  fie  folcmnei  fervice } 

promoti  pro  temporeper  redorem,doc-  fie  entre  les  autres  egliiès,  tant  métro* 

tores  fie  univerfitatem  fupra  didos ,  non-  politaines ,  que  cathédrales  de  noftre- 

obftantibus  conftitutiombus  fie  ordina-  did  royaume  ait  le  temps  pafle  efte  dot- 

tionibus  apoftolicis ,  nec  non  privilegiis  tee  de  plufieurs  rentes  fie  revenus ,  ter- 

didx  univerfitati  illiuique  perforas  fie  res ,  héritages  fie  poùeffions  qui  loul oient 

fuppofitis  à  fède  prxdidain  génère  vel  eftre  de  bonne  fie  grande  valeur  fie  en 

in  jpecie,  aut  alias  quomodolibet  con-  divers  lieux  de  noftrodid  royaume,  leC- 

cems,  nec  non  fupradidis  ac  quibufvis  quelles,  â  l'oc  canon  des  guerres  fie  di- 

aliis  ejufdem  univerfitaris  ftatutis  fie  or-  vifioos  qui  ont  eu  cours  en  iceluy  no£ 

dinationibus ,  con/uetudinibus  etiam  ju-  tre  royaume ,  font  tant  fie  tellement  di» 

ramento ,  confirmatione  apoftolicà  vel  minuees ,  qu'elles  ne  fuffilènt  à  fournir 

!      quavis  aliâ  firmitatc  vallatis ,  etiam  fi  de  aux  charges  fie  necefiltez  de  la  Ste  Cna» 

illis  fervandis  didi  fratres  fie  religiofi,  pelle,  ny  pour  la  vie  fieeftat  desper. 

per  fe  vel  alios,  hadenus  prxftiterint,  fonncsfuffifantescontinuans  jour  fie  nuid 

vel  eos  in  futurum  prxftarc  contigerit  le  divin  fervice  en  iccllc  idon  la  ron# 

juramento ,  quibus  quoad  hoc  juramen-  dation  fie  inftieution  d'icelic  Ste  Cha» 

ta  hujufmodi  eis  relaxantes  fpecialitcr  pelle,  pourquoy  le  divin  fervice  n'y  pou» 

fie  exprefsè  harum  lerie ,  motu  fie  feien-  roit  eftre  bonnement  entretenu  ny  deue» 

tiâ  ûmilibus derogamus .  cxterifque con.  ment  continué  comme  il  appartient,  fi 

trariis  quibufeumque.  Nulli  ergo  omni-  par  nous  n'eftoit  plus  amplement  iub» 

nû  hominum  liceat  hanc  paginant  nof-  venu  à  iceik  Ste  Chapelle  de  nrewh"«a 
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convenable }  fçavoirfcifonsquenousde-  fie  fcaulx  les  gcni  de  nos  comptes  8c  A*'."t4f» 
firans  de  coutnoftre  coeur  &  voulant  de  treforiers  généraux  de  nos  finances  que 
tout  noilre  pouvoir  cnfuyvre  les  loua-  lefdids  treforier  fie  chanoines  de  ladide 
bles  faids  fie  voycs  falucaires  dudid  be-  Sce  Chapelle  ils  faffent ,  fouffrent  fie 
noift  S.  Louis  &  de  nos  prédecefleurs  Iaiflènt  jouir  &  ufer  pleinement  &  pai. 
roys  de  France ,  ayans ,  comme  bien  fiblenient  de  noftredid  don  fie  odroy, 
avoir  devons,  en  tout  honneur  fie  fin-  (ans  leur  y  faire  ,  mectre  ou  donner 
guliere  révérence  lefdidcs  tres-digncs  aucun  deftourbier  ou  empefehement, 
enfèignes  de  la  benoifte  paflion  denoftre  mais,  fi  raid ,  mis  ou  donné  leur  eftoit 
fauveur  &  rédempteur  J.  C.  fie  les  au-  par  importunicé  de  requerans  ou  aurre- 
tres  rres-precieufes  reliques  fi  cres-reve-  mène,  en  quelque  manière ,  qu'ils  le 
remment  colloquccsen  ladicte  StcCha-  rufiène  incontinent  & /ans  délai  ofter 
pelle,  auxquelles  avons  tres-ferrence de*  fie  lever  au  profid  de  ladide  Ste  Cha- 
votion  fie  entière  afièdion ,  fie  auflî  à  la  pelle  fie  des  treforier  fie  chanoines  d'i- 
continuation  dudid  fervice  divin,  à  l'en-  celle ,  en  faifant  fie  confentanc  le  gene- 
cretenement  d'icelle  Ste  Chapelle  j  aux  rai  receveur  defdides  regales  fie  fon 
treforier  fie  chanoines,  pour  certaines  commis  qui  pour  lors  ou  pour  le  temps  . 
grandes  caufes  fie  confiderations  a  ce  à  venir  feront  commis  à  ladide  recep. 
nous  meuvans ,  fie  mefmement  que  nous  te ,  avoir ,  éveiller  fie  lever  entièrement 
fouîmes  tenus  fouftenir  Se  entretenir  le  cous  Lefdids  fruids,  profits ,  revenus  6e 
divin  fervice  fie  autres  neceflitez  fie  char-  efinolumens  d'i celles  regales ,  noftre  vie 
ges  d'icelle  Ste  Chapelle ,  avons  donné  durant ,  fie  les  bailler  fie  délivrer ,  c'eft 
Hc  odroyé  ,  donnons  fie  odroyons  de  aflavoir,  comme  dideft,  la  moitié  aux-, 
grâce  fpeciale  par  ces  prelcntes  tous  dids  treforier  fie  chanoines  pour  cm, 
fie  chacun*  les  fruids ,  protics  ,  revenus  ployer  fie  convertir  en  la  continuation  fie 
fie  emolumens  quelconques  venant  fie  entrecenement  dudid  iêrvice  divin  de 
qui  viendront  fiecfcherronc  des  regales  de  ladide  Ste  Chapelle ,  fie  l'autre  moi- 
«e  droids  d'icelles  qui  nous  apparcieu-  cie  convertir  fie  employer  par  kdid  rc- 
dronc  fie  pourront  appartenir ,  compe.  ceveur  gênerai ,  par  l'advis  touces  fois 
ter  fie  efcheoir  en  quelque  manière  que  fie  ordonnance  de  nofdids  gens  des 
ce  (bit ,  fie  en  toutes  fie  chacunes  les  -  comptes  fie  treforiers,  où  de  l'un  d'eux 
eglifcs ,  tant  métropolitaines ,  que  ca-  à  ce  député  par  eux ,  fie  defdids  trefo- 
thcdralcs  de  noftredid  royaume  fie  fei-  rier  fie  chanoines  de  noftredide  Sce 
gneuriefie  à  caufê  d'icelle,  fie  des  droids  Chapelle  ou  de  leurs  commis  fie  depu- 
d'icelle,  noftre  vie  durant,  pour  les  con-  tez  en  ornemens  fie  veftemens  d'eglife 
vertir  fie  employer,  la  moitié  à  la  con-  fie  en  linge  pour  le  divin  fervice,  fie  à 
tinuation  fie  entrecenement  du  divin  fer-  fouftenir  fie  entretenir  lefdides  verrières 
vice  en  ladide  Ste  Chapelle ,  fie  l'au-  de  ladide  Ste  Chapelle ,  fie  rapportant, 
tre  moitié  en  ornemens ,  veftemens  d'e-  lefihdes  prefentes  fignées  de  noftre  main 
glife  fie  en  linge  pour  le  divin  fèrvice,  ou  Vidtmas  d'icelles  foubz  Ceci  royal 
fie  à  fouftenir  fie  entretenir  les  verrie-  pour  une  fois,  fie  quittance  defdids  tre- 
res  de  ladide  Ste  Chapelle ,  fie  auflî  aux  lorier  fie  chanoines  touchant  leurdide 
autres  réparations  fie  neceflitez  fie  char,  portion  pour  Pentrercnement  dudid  fer. 
ges deûuldides nous  conviendrait  autre-  vice  divin,  fie  aufly  quittance  des  ou. 
ment  fournir  de  nos  autres  propres  de-  vriers  qui  auront  raid  lefdids  ouvra- 
niers,  fie  moyennant  fie  parmi  ce  nous  .  ges  fie  réparations  t  fie  des  autres  qai 
entendons  demeurer  quittes  fie  defehar-  auront  ferviauxdidcs  neceflitez  fie  char- 
gez de  tout  ce  que  nous  pourroiceftre  ges  de  ladide  Sce  Chapelle ,  fie  de  nof. 
demandé  ,  tant  a  caufe  dudid  fervice  dids  gens  des  comptes  8e  treforiers  ou 
divin,  comme  auflîddd  ides  réparations  leurfdids  députez,  fie  defdids  treforier 
fie  autres  charges  8c  neceflitez  defluf-  8e  chanoines  ou  de  leurs* commis  fie  de- 
dides  noftre  vie  durant,  tant  que  mon-  putez,  en  tant  que  à  chacun  peut  ap- 
teront  au  proffie  de  ladide  Sce  Cha-  parterflr ,  voulons  ledid  receveur  gene- 
petle,  defdids  treforier  fie  chanoines  fie  ral-Ôé  fes  commis  fie  chacun  d'eux  de- 
autres  perfonnes  d'iceîle  Ste  Chapelle,  meurer  ficcftre  tenus  quittes  fie  defehar- 
faHànt  fie  continuant  fie  qui  feront  fie  gez  des  fommes  de  deniers  que  pour 
continueront  le  divin  fervice  en  icelle,  lés  caufes  deflufdides  ou  aucunes  d'icel- 
lefdids  fruids,  profits  fié  revenus  pro-  celles  ils  auront , comme  did  cft,payé 
venans  defdides  regales.  Si  donnons  en  fie  baillé ,  fieicelles  fommes  de  deniers 
mandement  par  ces  prefenecs  à  nos  araez  fie  chacune  d'icelles  eftre  allouées  ez 
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Am  M  comptes  dudid  recepveur  gênerai  def- 
dides  régales  fie  rabatucs  de  la  recepee 
par  les  gens  de  nofdids  comptes  ,  aux. 
quels  mandons  qu'ainfi  le  tatlcnc  ians 
aucune  difficulté.  Et  s'il  arrivoit  le  temps 
à  venir,  que  non  records  de  noftredid 
don  fit  odroy ,  ou  que  par  importunité 
de  requerans  ou  autrement  H  liions  au- 
cuns dons  fie  odroys  touchant  leldids 
fruids ,  profits ,  revenus  fie  cfmolumens 
defdictes  regales  ou  aucunes  d'icelles  ail- 
leurs ou  à  autres  perfonnes  que  à  ladïde 
fainde  Chapelle  ou  auxdids  trclbrier 
fie  chanoines  d'icelle  ;  nous  voulons ,  or- 
donnons fie  déclarons  dcz  n.aintenant 
comme  pour  lors  tout  ce  que  par  nous 
#  iéroit  raid  fie  ordonne  au  contraire  de 

noftredid  don  fie  odroy  cftre  nul  Se  de 
nul  efrèd  fie  valeur".  En  tefmoing  de  ce 
nous  avons  raid  mettre  noftre  Icel  à  ces 
prefentes.  Donne  à  Paris  le  xiv.  jour 
de  Septembre  l'an  de  grâce  m.  cccc. 
lxi  v.  fie  de  noftre  regne  le  v.  Atnfi  fgné  : 
LOUIS ,  ôec. 

Lis  gens  des  comptes  fie  treforiers  du 
roy  noftre feigneuri  Paris,  veucs  les  let- 
tres deflufditts ,  Sec.  par  lefquclles ,  fiec. 
Contentons  en  tant  qu'à  nous  eft  l'en- 
térinement fie  accdmplilTemcnt  d'icclles 
julauesà  neuf  ans  prochains  enluivants, 
ioubz  les  conditions  fie  provifions  de- 
dans contenues ,  fie  tout  ainfi  fie  par  la 
forme  fie  manière  que  le  roy  noftredid 
feigneur  le  veult  fie  mande.  Donné  à 
Paris  le  vi.  jour  de  Novembre  m.  cccc. 
txv.  Tiré  de  la  chambre  des  comptes  de 
Paris ,  du  regi/re  M. 

Lettres  de  Jean  Luillierevefque  de  M  eaux 
&  provifeur  du  collège  de  Sorbone ,  four 
la  rcteption  de  Jean  Standonch  en  la 
X„.  Mg».        tnmifon  &  focietè  de  ce  collège. 

NOs  Johannes  LuilUer  facrar  theo-^ 
logia:  profeftbr  ,  miferatione  divi- 
ni  Meldenfis  epiicopus,  nec  non  pro- 
vifor  domùs  leu  collegii  de  Sorbona  Pa- 
rifius  fundati  j  diledo  nobis  in  Chrifto 
domino  prion  didx  domùs ,  falurem  in 
Domino  fie  flnecram  charitatem.  Mo- 
rum  Se  vita:  hoaeftate  alùïque  probita- 
tàs  fie  virtutum  meritis  Joannis  de  Stan- 
donch diocefis  Cameracenfis,  inartibus 
magiftri  fie  in  theologia  baccalaurci  Pa. 
rifius ,  con  fi derati s  fie  attends ,  fuper  cjui- 
>  bus  fide  dignorum  teftimonio  fumus  in- 
formati ,  eidem  maeiftro  Joanni  con- 
ccfllmus  fie  per  praclcntes  concedimus , 
quatinus  poliît  fie  valeat  uti  fie  gaudere 
iocietate  didi  collegii  live  burlîs.  Vobis 


ET  PIECES 

mandamus  quatenus  ipfum  prxdidum 
magiltrum  Joanncm  inprartata  domo  in 
iocium  lîve  in  burlîs  tciipiatis  feu  reci- 
pi  raciaris.  In  quorum  teitimonium  prx- 
lcntes  litteras  tieri  juilimus ,  fie  ligilli 
nolbri  appcnlîonc  muniri.  Datum  Mell 
dis  in  domo  habitationis  noftra: ,  anno 
DominiM.  cccc.  lxxx. die  xxiv.  men- 
tis Decembris.  Ibidem. 

* 

Collation  de  la  priucipaltté  dm  collège  de 
Muntaigu  «  Jean  Standonch  maijtre  es 
arts  en  t'untverfitè  de  Parts  ^  &  depuis 
docteur  de  Sorbone. 


U 
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turis ,  capitulum  vcnerabiliseccie.  An  m'j- 
lue  Pariiicniis  ad  Romanam  eccleliam 
nullo  raedio  pertineutis ,  decano  ejuldcm 
ablence  ,lalutem.  Cum  deftundus  bon* 
memorix  donunus  Petrus  de  Monre- 
acuto,  quondam  cardinahs  Laudunenfis 
vulgariter  nuncupatus  ,  in  hio  teftameu- 
to  leu  ordinatione  lua;  voluntatis  ulti- 
me tertos  kolares  ordinavent  rundari 
in  certo  collegio  juxta  landam  Gcno- 
vefam  in  monte  Paniîorum  j  voluerit  in- 
fuper  fie  ordinavent  ut  ad  reverendum 
in  Chrifto  patrem  fie  donunum  Philip- 
pura  milcrarionc  divina  dudum  Ebroi- 
cenlem  ,  poftmodum  verb  Noviomen- 
lem  epilcopum  ,  fie  dum  viveret  in  hu. 
manis,  fie  poft  iplius  domini  Philippi 
dccelTum  ad  decanum  fie  capitulumec- 
clelia;  noftra:  Parilicnûs  qui  pro  tem- 
pore  fùcrinr ,  officit  magifterii  didi  col- 
legii fie  burlàrum  cjuidem  collatio  fie 
omnimoda  dilpoiitio  Ipcdaret  Ôc  perti- 
nerct  ;  hinc  eft  quôd  nos  de  fuffiaenci 

Erobicate  fie  providentia  viri  venerabi- 
s  magiftri  Johannis  Stand  uch  in  artibus 
magiftri ,  rcgentilque  adu  Parifiis  in  prx- 
clara  racultate  aruum  ,  fide  dignorum 
relatu  débite  inrormati ,  fie  de  ejus  in- 
duit ria  plenè  confidenter  ,  eidem  magif- 
tro  Johanni  Standomh  officium  magiite- 
rii  didi  collegii  Montis-acua  nuncupati, 
vacans  ad  prxfens  per  obitum  defundt 
magiftri  Amatoris  i  hetarty  dum  viveret, 
in  iacra  theologia  dodoris ,  ejuldcm  col- 
legii magiftri ,  fie  iplius  magifterii  ofiîcii 
ultimi  pouellom  ,  cum  luis  junbus,uti- 
litacibus  fie  profiniis  uni  ver  fis  contuli- 
mus  fie  conferimus ,  ac  de  cifdcm  lîbi 
providimus  fie  providemus  per  przlén» 
tes  :  inveftientes  eundem  magtftrum  Jo- 
hannem  de  ei/dem  per  traditionem  pri. 
m  a  ni  vacantis.  Mandamus  propterea  cb> 
lectis  Ira  tri  bus  didi  collegii  proviiori- 
bus  fie  aliisluper  hoc  per  nos  coramuSs 
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&  committcndis ,  corumque  cuilibct ,    fans  icelles  parties ,  mefmes  lefdits  reli-   7 

«juatenùs  didum  magiftrum  joannem   gieux ,  abbé  ôc  convent ,  que  lefdits  mar-  Aw"  M,t' 
Standoiuk  in  realem  &  corporaiem  pof-    guilliers  leur  auroient  baille  8c  prefenté 
fcflîoncm  didi  officii  magifterii  ipfius  col-   certaine  requefte  ,  en  leur  remontrant  la 
{Kwft      legii  ponant  6c  inducant,  ut*  ipiumerao-    grande  multitude  du  peuple  eftant  de  pre- 
iumentis ,  prarrogativis  &  juribus  uni.   lent  en  ladite  paroifle  ,  laquelle  multitu- 
verfisad  ipliim  officiura  fpedantibusple-   de  &  peuple  ne  pouvoit  entrer  en  ladite 
ne  uti ,  &  ab  omnibus  8c  fingulis  didi   églife  faind  Eftiênne  pour  ouyr  le  fer- 
collegii  eidem  magiftro  Johanni  S  tan-    vice  divin  en  ladite  eglife  8c  paroi  lié , 
dentb  in  his  quac  didum  iuum  officium   obftant  ce  que  i celle  églife  eftoit  trop 
concernunt ,  obediri  faciant  8c  efficaci-   petite  j  8c  que  leur  plailir  fut  leur  por- 
ter intendi.  In  cujus  rei  teftimonium  fi-  mettre  de  accroiftre  icelle  eglife ,  8c  que 
gillum  noftrum  quo  in  ralibus  utimur  ,   pour  icelle  accroiftre ,  leur  bailler  par- 
przfentibus  litteris  duximus  apponen-    tie  de  leur  enfermerie  ,  8c  leur  confen- 
dum.  Datum  &  adum  in  dido  capitu-    tir  faire  conftruire  Se  édifier  pour  le 
lo noftro,  annoDomini  m.  cccc  lxxxiii.   proffit  d'icelle  églife  dudit  fàind  Eftien- 
die  xn.  menlls  Maii.  Sigié,  Gaodoik.    ne  les  édifices  contenus,  fpecifiez  Se 
fiifioire mttn* ferite  du  cohe^t  de  Montaig*.    déclarez  en  ladite  requefte ,  Se  aux  char- 
ges contenues  en  icelle  au  proffit  d'i- 
Contiaïl  fait  avec  iabbi  &  Us  religieux    celle  abbaye  Se  convent.  Lclqucls  reh- 
de  fainte  Geneviève  peur  taccroijjtnunt     gieux  ,  abbé  Se  convent  ,  veu  par  eux 
de  t  Eglife  de  faint  Eftiênne  du  mont,        enfemblement  en  leurdit  chapitre  en  la- 
dite abbaye  le  contenu  en  ladite  re- 
.  .    ■—      A    Tous  ceux  qui  ces  prefentes  lec-    quefte ,  les  remonftrances  faites  par  le. 
Su  £\  très  verront ,  Agnes  d'Eftouteville    dit  abbé  ,  &  en  fuivant  ledit  contenu  en 

chevalier ,  feigneur  de  Beyne ,  baron  du   ladite  requefte  ,  après  pluileurs  delibe- 
Loy  Se  de  Saind-  Andry  en  la  Marche ,   rations  faites  6c  eues  entre  eux ,  eù  fur 
confeiller-chambcllanduroy noftre  lire,    ce  par  eux  l'advis  6c  confèil  d'icelle 
&  garde  de  la  prevofté  de  Paris ,  falut.   églifè  Se  abbaye  ,  6c  aufli  eu  par  eux 
Sçavoir  faiibns  que  pardevant  Pierre   cigard  à  la  fupplication  6c  requefte  qu'ils 
Orage  6c  Guillaume  de  Montgcrmon    trouvent  eftre  jufte  6c  raifonnable  ;  de- 
clercs  notaires  jurez  du  roy  noftredid    ftrans  l'augmentation  du  fervice  divin , 
feigneur  ,  de  par  luy  eftablis  en  fon   6c  pour  plus  inciter  6c  émouvoir  les 
chaftelct  de  Paris ,  furent  prefens  en    coeurs  6c  vouloirs  des  créatures  ,  mef- 
lcurs  perfonnes  révérend  pere  en  Dieu    mement  des  paroifliens  d'icelle  paroifle 
monkigneur  Philippes  Coufln  abbé  de    dudit  faint  Eftiênne  ,  à  iceluy  fervice 
l'cglile  Se  abbaye  madame  fainte  G  e-   ouyr  8c  entendre,  6c  i  venir  en  leur  cgli- 
neviefve  fondée  au  mont  de  Paris  ,  de   fe  6c  paroifle,  6c  faire  du  bien  i  icelle  % 
l'ordre  de  faint  Auguftin ,  Geoffroy  Ma-   de  leurs  bons  grez  6c  volontez  ,  propre 
rie  ,  8cc.  tous  preftres ,  religieux  profez   mouvement  6c  certaine  feiençe  ,  fans  au- 
en  ladite  eglile  8c  abbaye  laince  Gene-    cune  force ,  fraude, fedudion  ,contrain- 
viefve ,  aflemblez  enfcmble  au  chapitre    te  ou  decevance  ,  recognurent  8c  con- 
d'icelle  abbaye  pour  faire  &  paflèr  le    feflerent  en  la  prefénoe  6c  pardevant  lef- 
concenu  cy-après ,  8c  en  la  manière  ac-   dids  notaires ,  comme  en  droit  jugement  • 
couftumée  de  faire  pour  les  affaires  d'i-   pardevant  nous  ,  avoir  permis  ,  odroyé 
celle  abbaye,  faifansôcreprcfentans  pour   6c  accordé,  6c  par  ces  preféntes  lettres 
lors  tout  ledit  convent,d'une  part.  Et  ho-  permettent,  odroyent  6c  accordent 
norablcs  hommes  maiftre  Jean  de  la  Bre-  aufdits  marguilliers  deflus  nommez, pour 
tonnerie  confeiller  du  ro  y  noftredid  iêi-   6c  au  proffit  d'icelle  églife  ,  oeuvre  6c 
g ncur  en  fà  chambre  des  Généraux  fur  le   fabrique  de  faint  Eftiênne  ,  à  ce  qu'ils 
taiddelajufticedesaydes,|eandc  Beau-   puiflent  par  eux  8c  leurs  fuccefleurs 
moat procureur  aiididchaïtelet, Vincent   marguilliers  en  icelle  églife,  accroiftre 
leCreant  marchand  frippier,bourgeoisde   6c  faire  accroiftre  leurdite  églife  dudic 
Paris ,  8c  Guillaume  Boucher  marchand   faint  Eftiênne  en  longueur ,  autant  que 
boucher ,  auflî  bourgeois  de  Paris ,  mar-   contient  de  prefent  leur  petite  '.cour  ou 
guillers  de  l 'eglife ,  œuvre  8c  fabrique  de  parvis  qui  eft  devant  le  portail  de  ladî- 
laind  Eftiênne  ,  joignant  ladite  abbaye   te  églife  ,  6c  transporter  leur  clocher 
de  fainte  Geneviefve  audit  mont  de   encommencé,  fi  faire  le  veulent,  au  lieu 
Paris ,  poux  Ôc  au  profit  de  ladite  égli-    où  leur  vieil  clocher  eft  à  prelênt  ,  6c 
fc ,  œuvre  6c  fabrique ,  d'autre  part.  Di-   iceluy  hauflèr  de  trois  à  quatre  toile* 
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de  haut,  &  non  plus  ,  pour  y  mettre 
jufques  à  quatre  cloches  J,  U  fur  iceluy 
faire  un  petit  pavillon ,  fans  y  pouvoir 
ériger  efguille  ny  pointe.  Et  pareille- 
ment pourront  prendre  fie  avoir  iceux 
paroifliens  &  marguilliers  tout  au  long 
de  leur  églife ,  du  cofte  de  la  chapelle 
de  Noftre-Dame  ,  pour  faire  &  édifier 
chapelles  jufques  à  dix  ou  unie  pieds 
en  lcurdi'te  enfermerie  ,  &  contre  le 
chevet  de  ladite  chapelle  Noftre-Da- 
me, en  fa  largeur,  &  douze  pieds  de 
long  pour  faire  un  petit  trefor  ou  re- 
veftiaire ,  pour  en  jouir  par  iceux  mar- 
guilliers ,  leurfdits  fuccelleurs  &  paroif- 
liens prefens  ôc  advenir,  comme  de  leur 
chofe  &  appartenances  d'icelle  églife, 
aux  charges  &  conditions  &  par  la  rai- 
niere  cy- après  contenu»; ,  fpccihceôc  dé- 
clarée. Ces  permiffion ,  o&roy ,  6c  ac- 
cord faits,  tant  à  la  charge  que  iceux 
marguilliers  feront  tenus,  ont  promis  & 
promettent  par  eux  ,  leurfdits  luccef- 
feurs  marguilliers  &  iccllc  eglife,  œu- 
vre &  fabrique  dudit  faint  Eftienne , 
de  faire  faire  la  voûte  ',  portaU  &  por- 
tes de  l'entrée  par  où  l'on  va  du  carre- 
four à  fainte  Geneviefve ,  icellcs  foute- 
nir,  maintenir  &  entretenir  à  tousjours 
perpétuellement  $  desquelles  portes  le 
chevecier  d'icelle  églife  &  abbaye  fainte 
Geneviefve  en  aura  une  clef ,  pour  met- 
tre &.  fortir  d'icelle  églife  fainte  Gene- 
viefve les  pellerins  &  autres  qui  vien- 
dront en  ladite  églife  fainte  Genevief- 
ve de  jour  &  de  nuid  j  &  le  curé  & 
marguilliers  dudit  faint  Eftienne  en  au. 
ront  auffi  chacun  une  clef  :  Se  fi  ne  pour- 
ront mettre  ou  faire  mettre  en  l'allée 
deiîouv  ladite  voûte  aucunes  chande- 
lieres,pour  vendre  chandelles  de  cire, 
le  cierge  tenift  de  ladite  paroiflê ,  au- 
cuns reliquaires  ,  ou  prétendre  ou  re- 
•  clamer  aucun  droit  en  laditte  allée, 
nonobftant  le  contenu  en  toutes  autres 
lettres  ou  odroy  à  eux  faides  &  à  leurs 
predeceflèurs  marguilliers  par  les  pre- 
deceflèurs abbez  &  convent  d'icelle  égli- 
fe ,  lcfquelles  moyennant  cefdites  pre- 
fentes  font  &  demeureront  calices ,  an- 
nullees  &  de  nulle  valeur  ;  &  fi  feront 
tenus  de  retenir  &  faire  vuider  toutes 
les  eauès  de  ladite  églile  fainte  Gene- 
viefve ,  &  icelles  mettre  hors  des  gref- 
fes murailles  de  ladite  abbaye  à  leurs 
dépens  :de  faire  une  faillie  outre  &  par- 
deuus  leurs  carneaux  près  leur  viz  neu- 
ve de  trois  pieds  au  plus  ,  êt  faire  une 
nouvelle  entrée  en  leur  viz  fur  la  gran- 
de entrée ,  fi  bon  iémblc  aufdits  mar- 
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guilliers  :  comme  parmy  dix  livres  tour- 
nois ,  monnoye  courante  à  prefent ,  de 
rente  annuelle  &  perpétuelle  ôc  non  ra- 
chcptable  à  tousjours  ;  en  ce  comprins, 
defduit  &c  rabbatu  certaine  autre  ren- 
te que  ladite  oeuvre  &  fabrique  dévoie 
à  ladite  églife ,  abbaye  &  convent  de 
fainte  Geneviefve  ,  &  dix  fols  parifis 
aulfi  d'autre  rente  que  l'œuvre  dudic 
faint  Eftienne  devoit  pareillement  a  la- 
dite abbaye  ôc  convent  ,  dont  moyen- 
nant icelles  dix  livres  tournois  de  rente 
non  racheptable  ôc  comme  amortie,  ils 
font  ôc  demeurent  quittes  ôc  defehar- 
gcz ,  que  lefdits  marguilliers  feront  te- 
nus par  eux ,  leurfdits  fucceflèurs,  ren- 
dre ôc  payer  d'orefenavant  par  chacun 
an  à  tousjours  aufdits  religieux  ,  abbé 
ôc  convent  de  fainte  Geneviefve  &  leurs 
fucceûeurs ,  procureurs  ,  receveurs  ou 
commis  en  icelle  abbaye ,  ou  au  porteur 
de  ces  lettres, aux  quatre  termes  en  l'an 
à  Paris  accouftumez , en  cefte  manière: 
c'eft  à  feavoir  trente-deux  fols  parifis  au 
reffè&oir  d'icelle  abbaye  ,  trente-deux 
fols  parifis  a  la  pitance  ,  trente-deux  fols 
parifis  à  l'infirmerie ,  ôc  le  refidu  mon- 
tant à  foixante-quatre  fols  parifis  à  la 
grande  chambre  d'icelle  abbaye  ôc  con- 
'  vent  :  premier  terme  de  payement  com- 
mençant à  Pafques  prochainement  ve- 
nant -y  ôc  ainfi  d'an  en  an ,  Ôc  de  terme  en 
terme  par  iceux  quatre  termes.  Lefquels 
o&roy ,  pcrmiuion ,  accord ,  promeues , 
convenances, gageries  Ôc  toutes  &  cha- 
cunes  les  autres  ebofes  deflufditcs  ,  ÔC 
en  ces  lettres  contenues  &  eferiptes , 
icelles  parties  defius  nommées  promu 
rent  &  jurèrent  par  la  foy  &  ferment  de 
leurs  corps  és  mains  dcfdits  notaires  en 
la  manière  de  faire  en  tel  cas ,  comme 
en  la  notre  fouverainc  pour  le  roy  nof- 
t redit  feigneur  ,  avoir  agréable  ,  tenir 
ferme  ôc  ftablc  à  tousjours ,  fans  jamais 
contrevenir,  &c.  obligeant,  Ôcc.  qui  fu- 
rent faites  Se  pafTccs  multiples  le  diman- 
che xix.  Février  l'an  de  grâce  m.  cccc. 
xci.  Sifflé  ,  De  Montcermon  ,  ^» 
Orage  ,  pris  fur  un  imprimé. 

fondation  de  U  chapelle  du  collège  de  Mont- 
aigu ,  de  deux  chapelains  ,  &  de  demtf 
%  pauvres  efcoliersy  &c. 

¥"  T  Niverfis  prxfcntis  litteras  infpec-  ~— 
turis,  decanusôc  capitulum  vene-  A"' 
rabilis  ecclefix  Parifienûs  ad  Romanam 
ccclefiam  nullo  medio  pertinentis ,  falu- 
tem  in  Domino.  Notum  facimus  qu6d 
die  datx  prxfenriura  nobis  in  capitula 

noftr» 
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noftro  horÂ  capiruli  confueti  congre-  de  maiftre  Jehan  de  Srandon  ,  appar-  —  - 

gatis  &  capitulantibus ,  pro  parce  nobi-  tiendra  ladicle  prefentation  ,  &  fcmbla-  A*m  l4M" 

lis  fit  potencis  viri  domini  Ludovici  de  blcment  l'inftitution  ,  Ci  ledid  lîeur  de 

Graville  militis ,  domini  de  Sées ,  de  Ber-  Graville  n'eft  prefent  j  fit  après  fon  tre-^ 

nay ,  de  Afarcc*fjy  ,  du  Bois  de  Mules-her-  pas  appartiendra  aux  commis  deflufdids. 

bei  (jr  de  Mtly  en  Gajjinâis ,  &  admirai  de  Et  fe  feront  lefdides  prefentation  &  inf- 

France  ,  nobis  expolitum  extitic  ejufdem  titution  pour  l'amour  de  Dieu ,  fans  en 

domini  admiraldi  devotionis  fit  iuten-  rien  prendre.  Quarcement ,  que  s'il  ad- 

tionis  elle  certum  arditîcium  capclla:,in  venoit  que  aucun  defdids  pauvres  efco- 

loco  macc'ria:  fit  collegio  Montis-acuti  liers  inftitués  audid  collège  par  les  def- 

Parifiis  fundaco  ,  cujus  adminiftratores  fufdids ,  ou  aucun  d'eux ,  fuft  trouvé  ou 

&  gubernacores  fumus,  inchoatum  luis  réputé  de  mauvais  goindrement ,  diflb- 

fumptibus  &  expenfîs  conftruere  Se  per-  lu,  vagabond,  pareilcux  fit  négligent  à 

ficerc,  feu  conttrui  fit  perfici  facerc  j  eftudier  &  profiter  ,  par  la  relation  du 

ipfoque  perfedo  certam  tundationem  pro  maiftre  du  collège  &  aufly  des  eftudiants 

nonnulhs  pauperibus  Icolaribus  in  eif-  en  théologie ,  chapelains  de  ladide  cha- 

dem  collegio  ôtxdificio  conftrudo  hof-  pelle,  qu'il foit  diligemment  fitinconti- 


modum  in  quibuldam  articulis  nobis  pro  la  fuperintendanec  fur  lefdids  pauvres , 

}>arte  dicli  domini  admiraldi  verbis  Gai-  comme  dict  eft ,  à  la  relation  Se  requefte 
icis  pnicriptis  prxfentatis  continetur ,  limple  dudid  maiftre  &  chapelains ,  fom- 
quorumtenor  fequitur  fit  eft  talis:PLAL  mairement  &  de  plain,  fins  autre  ri- 
SE  à  meilleurs  doyen  &  chapitre  con-  gueur ,  procédure  ou  fourme  de  procez 
fencir  à  ce  qui  fuit  touchant  le  collège  de  juftice.  Quintemcnr.  quant  aux  def- 
deMontaigu.  Premièrement  M.  l'admi-  fufdids  chapelains  &  cftudians  entheo- 
ral  offre  de  faire  achever  l'édifice  de  la  logic  ,  fit  non  autres ,  ils  auront  regard, 
chapelle  commencé  au  collège  de  Mon-  corredion  ,  difeipline  fit  direction  fur 
taigu ,  en  bonne  façon ,  pour  eftre  de  lefdids  pauvres  efeoliers  :  fans  toutes- 
longue  durée  ,  ainly  qu'il  appartient  -y  fois  fouloir  la  corredion  du  maiftre  du 
pourveu  toutefois  que  meflicurs  doyen  collège  8t  des  regens ,  à  laquelle  feront 
£t  chapitre  confentent  fit  décrètent  en  fujets  les  autres  efeoliers  dudid  colle- 
leur  chapitre ,  en  faifânr  pour  ce  con-  ge.  Sextement ,  que  lefdids  maiftre  fit 
vocation  folcmnelle,le  bon  leur  femble.  régents  dudid  collège  ne  auront  aucu- 
Premiercmcnt  que  le  lieu  de  la  chapelle  ne  authorité  ne  difpofition  dudid  lieu, 
foit  perpétuellement  dédié  au  fervice  finon  qu'ils  pourront  amener  leurs  efco- 
divin,  tellement  que  jamais  ne  foitap-  liers  à  l'office  divin  enladide  chapelle, 
pliqué  à  autre  ufage.  Secondement  que  fie  pourront  y  chanter  ou  faire  célébrer 
le  deflus  de  ladidè  chapelle  foit  perpe-  les  méfies  que  le  maiftre  doit  pour  le 
tuellement  dedic  au  logis  fit  habita-  fondeur  dudid  collège ,  Se  autres  mef- 
rion  des  vrays  pauvres  efeoliers.  Tier-  fes ,  fe  ils  veulent  faire  célébrer  -t  ne 
cernent  la  prefentation  dcfdids  pauvres  aulîy  ne  auront  authorité  fur  lefdids 
efeoliers,  tant  eftudians  en  théologie,  pauvres  écoliers,  finon  de  les  corriger 
chapelains  qu'eftudians  es  arts,  comprin-  quant  ils  les  trouveront  eftre  défaillans. 
fè  grammaire  ,  appartiendrai  celuy des  Et  ne  feront  lefdids  pauvres  écoliers 
trois  :  c'eft  à  fçavoir  M.  le  pénitencier  obligés  ne  tenus  de  payer  aucune  cho- 
de  Paris ,  le  prieur  des  Celeftins  fie  le  fe  pour  bejane ,  feftes ,  ades ,  fignets  ou 
prieur  des  Chartreux,  lequel  plaira  nom-  autres  droids,ne  au  maiftre  ne  aux  re- 
nier 6c  commettre  ledid  feigneur  de  gens  5  mais  le  maiftre  Si  les  regenV  ex- 
Graville  admirai  &  fes  fuccefleurs,  i  pediront  &  admettront  aux  àdesfitde- 
pourvoir  Si  donner  ordre  aufdids  pau-  grex  lefdids  pauvres  écoliers  poûf  l'a- 
vres  efeoliers  qui  feront  mis  fie  eftablis  mour  de  noftre  Seigneur, 
par  eux  à  ladide  nuifon  des  pauvres  j  Se      Après  lefquclles  chofes  odroyées,con- 
l'inftitution  audit  fieurde  Graville  quant  clues  Se  ordonnées  pif  Mrs  les*  doyen  fit 
il  fera  dedans  la  prevofté  de  Paris,  fie  chapitre  de  l'eglife  de  Paris,ofrrc  M.Tad- 
en  fon  abfcncc  à  un  des  trois  fufdids  mirai  de  y  faire  pour  entrée  fit  commen- 
par  luy  commis  à  ladide  inftitution.  cernent  la  fondation  qui  s'enfuit  :  iedid 
Toutefois  durant  la  vie  du  maiftre  du  édifice  parachevé  à  fes  defpens  ledid  ad- 
college  qui  eft  à  prefent ,  c'eft  a  fçavoir  mirai  fondera  fie  affignera  rente  annuelle  - 
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de  fix  vingt  livres  tournois  amorties , 
pour  diftriouer  en  la  manière  qui  s'en- 
fuit :  Premièrement  les  deux  chapelains 
deflufdi&s  théologiens  auront  a  chacun 
■d'eux  par  an  la  fomme  de  vingt  livres 
tournois*  a  la  charge  de  célébrer  cha- 
cun jour  alternativement,  ou  s'ils  eft  oient 
légitimement  empefehes,  de  faire  célé- 
brer méfies  en  ladi&e  chapelle  à  l'heure 
<le  fix  heures  au  matin  $  le  à  la  charge 
de  conduire  lefdids  pauvres  écoliers  en 
bonnes  moeurs,  dont  le  plus  idoine  par 
l'avis  dudict  pénitencier  aura  la  charge 
principale  des  moeurs ,  &  l'autre  la  char- 
ge du  temporel  $  6c  à  la  charge  de  pro- 
céder tous  les  deux  en  la  faculté  de 
théologie,  fans  différer  leur  cours , fé- 
lon la  coutume  de  procéder  en  icelle  fa- 
culté. Toutesfois  après  ce  qu'ils  feront 
licenciés  en  théologie,  ils  pourront  en- 
core refîder  au  collège  comme  aupara- 
vant, jufques  4  ce  qu'ils  ayent  provifîon 
en  bénéfice  ou  en  patrimoine  jufques  à 
la  Tomme  de  30.  livres  tournois  $  &  quant 
■ainfy  ferait  qu'ils  n'auroient  point  de 
provifîon,  fyn'y  pourr oient- ils  demou- 
rer  finon  par  l'efpace  de  quatre  ans.  Se- 
condement, que  de  l'argent  venant  de 
ladidc  rente ,  on  refêrvera  chacun  an 
en  coffre  quatre  livres  tournois  ,  pour 
la  réparation  des  ornemens  de  ladi&e 
chapelle  j  fix  livres  tournois  pour  l'en- 
creteaement  dudicr.  édifice ,  à  les  em- 
ployer quant  meftier  fera  f  6C  pour  l'en, 
tretenement  des  couches,  licts,  draps 
&  couverture  des  pauvres  écoliers,  les- 
quels feront  pour  une  fois  achetés  & 

Eourveus  de  entier ,  la  fomme  de  vingt 
vres  tournois  pour  chacun  an ,  i  em- 
ployer quand  temps  fera ,  par  l'ordon- 
nance aefdicls  chapelains  j  &  dix  francs 
feront  employés  en  chandelle  6c  en  bois 
pour  lefdids  pauvres  écoliers.  Et  les  au- 
tres quarante  francs  feront  diftribués 
en  pain  &  en  potage  également  à  douze 
pauvres  écoliers  les  plus  anciennement 
reçus  $  lefquels  feront  loges  au  premier 
étage  6c  dortoir  joignant  aux  chambres 
defdids  chapelains.  Tiercement  feront 
lefdids  pauvres  écoliers  obligés  de  cftre 
prefens  chacun  jour  à  la  meife  qui  fera 
célébrée  par  l'un  des  chapelains  defluf- 
<hcb,  fit  après  leurs  heures  dides  à  la 
fin  de  ladide  méfie ,  chacun  d'eux  du- 
rant la  vie  dudicl  fondeur  dira  le  pfeau- 
me  Mifcrtre  met  Deust  &c  &  Deas  mi- 
ftrtatur ,  pour  ledid  fondeur  $  fit  le  pref- 
tre  dira  1  Deus  eut  proprium  ,  &  l'oraifon 
Prétende  Domine  famutts.  Et  après  le  tré- 
pas d'iccluy  ils  diront  Mijererema  Deus, 
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"De  frofuniis  clamavi  ,&  trois  collectes 
pour  les  trepaflèz  fondeurs.  Outre ,  les 
douze  pauvres  dcflufdids  ayants  pain  8c 
potage  feront  tenus  après  difner  dédire, 
en  Hfant  tout  bas ,  après  l'achèvement  de 
leurs  heures ,  vigiles  des  morts  à  trois 
leçons ,  prefent  Fun  des  chapelains  qui 
dira  l'oraifon.  Et  en  cas  qu'il  y  auroit  fau- 
te, ils  feront  punis  rigoureufement  fé- 
lon la  diferetion  fie  ordonnance  defdids 
chapelains.Seront  aufly  tenu  s lefdids pau- 
vres écoliers  fie  chacun  d'eux  de  dire 
les  heures  de  la  Croix  enfemble ,  avant 
que  de  partir  du  dortoir ,  incontinent 
après  le  dernier  fon  de  l'éveil  leur }  fie 
au  foir  à  neuf  heures  vefpres  6c  com- 

flies  de  la  Croix.  Quartement  quand 
aumône  &  fondation  augmentera,  à  la 
proportion  &  conformité  que  deflus 
foient  augmentées  les  obligations  &  priè- 
res des  pauvres  écoliers.  Quintement , 
que  ledicl  fondeur  avec  fes  commis  ou 
4  commettre  inftituteurs  fie  prefentareurs 
ayent  pouvoir  de  faire  aucunes  ordon- 
nances touchant  les  moeurs ,  gouverne- 
ment &  direction  des  pauvres  deflufdids, 
conformes  au  droid  fit  honnefteté  feo- 
laftiquales,  comme  ils  verront  cftre  ex- 
pédient pour  le  temps ,  lieu  6c  fonda- 
tion a  venir  j  fans  toutesfois  diminution 
ficinfradion  des  ordonnances  deflufdic- 
tes,  ET  in  fine  ipforum  articulorum  feri. 
buntur  hxc  :  LES  articles  deflus  eferits 
ont  efté  veûs  6c  accordés  par  les  com- 
mis du  chapitre  ,  pourveu  qu'il  fera 
baillé  au  maiftre  du  collège  falaire  fuf- 
fîfânt ,  pour  endoctriner  les  pauvres  éco- 
liers jufques  à  la  fomme  de  douze  livres 
6c  a  11- deflus.  Item  que  la  vilitation  6c 
correction  defdids  pauvres  écoliers  6c 
chapelains  appartiendra  aufly  au  chapi- 
tre ou  i  fes  commis  j  Et  in  cafu  negkgen- 
ri*, fit  non  autrement ,  pourront  expel- 
ler  6c  deftiruer  les  vagabonds  6c  incor- 
rigibles :  c'eft  à  fça voir  au  cas  que  ceux 
i  qui  appartient  de  référer  ceux  qui  fe- 
ront vagabonds ,  ou  la  deftitution  par 
les  articles  précedens ,  feront  negligens 
de  faire  leur  relation  ou  expulflon ,  en 
ce  cas  pourra  chapitre  ou  fes  commis  y 
donner  provifîon  comme  deflus.  Et  pour- 
ront meffieurs  de  l'eglife  de  Paris,  le  bon 
leur  fèmble,  vifîter  par  eux  ou  leurs 
commis,  pourveu  qu'ils  foient  de  mef- 
dids  fleurs  ,  une  fois  l'an  lefdicb  pau- 
vres j  8c  fc  ils  trouvent  grandes  fautes  ou 
aux  chapelains  ou  auxdids  pauvres  éco- 
liers en  mœurs  fie  en  étude ,  après  qu'ils 
auront  fomme  ceux  à  qui  ledicl  fondeur 
en  aura  donné  charge  de  y  pourvoir , 
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&  n'y  auront  pourvoi ,  mefdids  Heurs  fîgillum  noftrum  capitukre  prxfcntibus 

ou  leurs  commis  pourront  corriger,^  litteris  duximus  apponcndum.  Datum 

ufyue  ad  expulfionem  exclufivè.  NOBIS  &  adum  in  dido  capitulo  noftro ,  anno 

propterea  fupphcans  quatenùs  fuper  hu-  Domini  m.  cccc.  xciv.  die  Mercurii 

jufmodi  inftitutione  feu  fundatione  per  xvi.  menfis  Aprilis  poft  Pafcha.  Signé, 

cumdem  dominumadmiraldum  in  dido  Raoulcy.  Hifieire  mamtfcrtte  dm  colle- 

collegio  &  capella  noviter  fiendis,  in  die-  ge  de  Montaigu. 
ris  arrJculis  declaratis ,  prout  ad  nos 

fpedar  &  pertinet ,  cum  nos ,  ut  prxmit-  Lettres  de  ?evefq*e  de  Paris ,  portant per- 

titur  ,  adminiftratores  &  gubernatores  mitfon  de  baftir  «ne  chapelle  au  collège 

hu  jufmodi  coliegii  exiftentes  decretum  de  Montaigu  avec  cloche  &  clocher  & 

iotopenere.  pariter  &  aflèofum  noftros  anteponere  %  d'y  faire  [office  divin  avec  notes  é<> 
littcrafque  noftras  fibi  fuper  hoc  dare  & 

concedere  dignaremur  &  vellemus.  Nos  T  Ohanncs  miferatione  divinâ  epifeo- 

igiturdecanus  ôccapitulum  prxfati,con-  I  pus  Parifîen Cs ,  univerfis  prxfenti- 

iidcrantes  antiquam  illius  coliegii  &  bur-  bus  &  futuris  prxfentes  litteras  infpec- 

fariorum  fundationem  per  cardinalem  turis ,  falutem.  Paftoralis  cura  officii 

Laudunenfem  &fundatores  alios  fadam  vota  fubditorum  &  pia  defideria  ad 

guerrarum  diferiminibus ,  magiftrorum  exauditionis  gratiam  admittere ,  cùm 

negligentiis  ad  nichilum  ,  prxlërtim  ad  ad  Dei  laudem  &  divini  cultùs  propa- 

eam  reddituum  jaduram  deveniflè,  ut  gationem  ea  fore  confpexerit ,  ehquefa- 

nichil  de  cifdem  ultra  folidos  fexdecim  vorem  exhibere  débet  opportunam.  Sa- 

recipi  valeat ,  fintque  propterea  nulli  nè  oblatx  nobis  nuper  pro  parte  vene- 

burlarii ,  fint  nec  pro  reparationibus  &  randx  circumfpedionis   viri  magiftri 

manutenentia  coliegii  proventus  nulli ,  Joannis  Standon  prefbytew ,  fàcrx  theo- 

quibus  prxfertim  maceria  de  qua  in  fup.  ïogix  profeflbris ,  magiftri  &principalis 

pheatione jprefara  fit  mentio ,  qux  à  mul-  coliegii  fcolarum  de  Monte-acuto  in 

tis  annis  fuit  prorfùs  inutilis ,  poffit  in  monte  Sandx  Genovefx  Parifienfis, 

xdificium  &  in  habitabilem  domum  re-  fupplicationis  feries  continebat  quod 

1>arari  j  cùm  ad  profedum  ejufdcm  col-  iplb  devotionis  fervore  accenfus,  cu- 
egii  fît  nobis  adminiftrationis  plcnarix,  piens  Altiilimo  famulatum  pro  viribus 
qua  fùngimur ,  concéda  facultas  &po-  exhibere,  jam  dudum  propofuerat  ca- 
teftas ,  &  ad  xdificationem  $  prxfati  do-  pcllam  in  dido  collegio  ,  ad  Dei  lau- 
mini  admiraldi ,  qui  ut  credimus  gloriam  dem  &  gloriam  fcolariumque  potiffi- 
&  exalcationem  cacholicx  fîdci  falutem-  mum  pauperum  ad  didum  collegium 
que  fidelium  merito  expofeit ,  devotioni  ftudii  gratiâ  confluentium  commodita- 
&  precibus  &  fupplicationi  hujufmodi  tenu  erigere  &  conftruerc.  Sed  quia  hu- 
juftx  ,  pix  &  juri  confonx  ravorabiliter  jufmodi  fuum  votum  non  habita  defu- 
annuere  volentes ,  cupientefque  cjufdem  per  fuperioris  &c  diocefani  bxenrià  exe- 
admiraldi  piam  devotionem  &  intentio-  qui  &  adimplere  minime  valebat ,  ad 
nem  pro  viribus  profequi  ,  ac  cultum  di-  diledos  in  Chrifto  patres  capituli  Pari- 
vinum  in  dida  capella  per  didos  pau-  fîenfîs  ecclefîx  ,  fede  cpifcopali  tune  va- 
percs  fcolares ,  prout  in  eifdem  articu-  cante  ,  fe  contulcrat  ,  opportunx  provi- 
ns fupraferiptis  continetur,  manuteneri  fionis  defuper  portulans  *  j  à  quoqui-  ^"H1**' 
Se augeri , eofque pauperes  fcolares exin-  dem  capitulo,  cum  rem  juftam  expof-  " 
de  fuftentari  :  habita  per  nos  fuper  hoc  ceret  ,  licentiam  defuper  impetravit. 
deliberatione  maturâ,  &  confiderantes  Cùmquefucceflù  temporis  prxfatus  fup- 
ipfîus  domini  admiraldi  piam  devotio-  plicans  Dei  Ôdbonorum  virorum  fretus 
nem  laudabileque  propontum  &  fingu-  auxilio ,  hujufmodi  fuum  laudabile  pro- 
larem  affedionem  }  omnia  &  fîngulain  pofitum  continuando  ,  prxfatam  capel- 
prxfcriptis  fupplicatione  &  articulis  per  lam  inchoaverit ,  fucrimufque  licet  im» 
nos  vins ,  &  in  illis  in  quibus  opus  fuit  rheriti  ad  apieem  dignitatis  epifeopalis 
corredis,  contenta  &  declaraca  lauda-  interea  temporis  afTumpti ,  nobis  humil- 
mus,  ratificamus  &  approbamus ,  eaque  limus  fupplicavit  quatinus  ipfîus  propo- 
adimplcndi  &  faciendi  eidem  domino  fuum  &  intentioncm  ,  ac  per  eum  cire* 
admiraldo  licentiam  conceffimus  ,  ac  te-  xdificationem  &  conftitutionem  didx 
nore  prxfentium  concedimus ,  noftram  capellx  gefta  laudando ,  raiificando  & 
in  hoc  &  t-orum  fîngulis  authoritatem  approbando  ,  didam  capcllam  conti- 
interponentes  pariter  &  decretum.  In  nuandi,  &  in  ea  campanile  cum  cam» 
cujus  noftrx  approbationis  teftimonium  pana  altariaque  juxtà  loci  decentiam 
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•  collocancU  Seerigcndi ,  miflkfque  &  alia  nandum  fore  decernere  8e  ordinare  di- 

A».i4>i.   divina  officia  etiam  ad  notam  &  alcâ  gnaremur  fie  velJemu s  j  quorum  quidem 

voce  pro  tempore  inibi  celebrandi  feu  arciculorum  ténor  fequitur  fie  eft  calis  : 

celebrari  feciendi,  licentiam  6c  autho-  SEQUUNTUR  articuli  vifi  utiles  fie  ne- 

ritatem  fie  facultatem  de  fpeciali  gratiâ  ceflàrii  ad  ftabiliorem  manutenenciam 

concedere  dignaremur.  Nos  verè  fane-  collegii  Montis.acuri  }  fie  primo  circà 

rum  fie  laudabile  propofirum  prxfati  infticucionem  capitis  fie  jprincipalis  unde 

fupplicanris  non  modo  confovere  fed  certum  eft  dependere  ftabilimentum  fie 

augere  cupientes ,  prorata  omnia  fie  fin*  régimes  torius  corporiss 

gufa  circà  eredionem ,  xdificationem  fie  Primé  vifum  eft  ut  nulli  amodo,demp- 

conftrudionem  didx  capellx  per  eum  to  tamen  primo  nunc  inftituendo ,  cou» 

gefla  fie  fada  laudamus ,  ratificamus  fie  feratur  collegii  magifterium  ,  nifi  fueric 

approbamus  $  cidemque  pra*fatam  ca-  de  numéro  pauperum  theologorum  ip- 

Sellamad  integrum  complcmcntum  per-  fius,  falcem  in  artibus  licentiatus  in  eo- 
ucendi  fie  continuandi ,  campanileque  dem  collegio ,  ubi  more  aliorum  pau- 
cum  campana  fie  al  caria  ad  ipfîus  ca.  perum  degens  abfque  querela  fie  repre- 
pellx  ornatum  juxti  ipfîus  loci  capaci-  henfîone  curfum  fuum  audierit ,  ficonera 
tatem  erigendi ,  conftrucndi  fie  collo-  paupertacis  patienter  tulerit ,  quatcnùs 
candi ,  nec  non  miiTas  fie  alia  divina  of-  ex  his  qux  pafius  fuerit  agnofeat  quomo* 
ficia  ad  notam  fie  altâ  voce  pro  tempo-  doalios  regerc  debeat,  quique  incer  ac- 
re inibi  celebrandi ,  exceraque  omnia  fie  teros  prudentior  fie  idoneior  vifus  fuerir, 
fie  fingula  que  ad  Dei  laudem  fie  glo-  tamad  theoriricam  quàm  ad  pradicam, 
riam  ac  di vini  cultûs  augmentum  8e  exal-  prxcipuè  timens  Deum ,  fie  falutem  ani- 
tarionem  noverit  fore  opportuna  facien.  marum  zelans.  Eligetur  autem  ab  aliis 
di  licentiam  fie  facultatem  concedimus  pauperibus ,  non  quidem  omnibus ,  Ced 
per  prxfentes.  Datum  Parifiis  fub  fîgillo  fâcerdotibus  etiam  non  magiftris,  ma- 
camerx  noftrx  anno  Domini  m.  cccc.  giftris  quoque  fie  baccalariis  artium ,  ac 
xcv.  die  vu.  Julii.  Ibidem.  etiam  ahis  qui  ex  gremio  fuo  tricefimum 

,                                ,         ,  attigerintannum ,  abfque  aliquorum  ab> 

Articles  approuvent*  le  chapitre  de  F*.  (cn?mm 

vocatione.  Qui  omnes  in  loco 

m  pour  le  régime  du  collège  de  Mon.  capitulé  congirçati  folemniter,  pne- 

taiZu-  fenribus  notariis  fie  teftibus  probis  fie 
■    T  T  Niverlîs  prxfentes  litteras  infpec-  Deum  timentibus ,  ipfam  eledionem, 
a  m.  m».            turjs  Jccanus  &  capitulum  vene-  invocatâ  Spiritus  Sandi  gratiâ,  abfque 
rabais  ecclefîx  Parifîenfîs  ad  Romanam  aliis  folemnitatibus  juris  facienc,  infri 
ecclefîam  nullo  medio  pertinentis ,  ialu.  odo  dierum  fpatium  a  tempore  Vaca- 
cem  in  Domino.  No  ru  m  facimus  quôd  tionis  j  quo  elapfo  ad  venerabilcs  domi- 
nos die  data;  prxfentium  in  capiculonof-  nos  decanos  fie  capitulum  infîgnis  co 
tro  more  folito  horâ  capitulari  confue-  clefix  Parifîenfis  provifio  devolvatur , 
tâcongregati  fie  capitulantes,  in  eodem  qui  tamen  non  afium  quam  unum  de 
capitulo  noftro  pcrfonaliter  comparens  ipfis  pauperibus  inftituent. 
venerabilis  fie  circumfpectus  vir  magif-  Quod  fi  prarfacos  eligentes  continge»: 
ter  Johannes  de  Standonch  facra;  paeinx  ret  in  duos  vel  très  dividere  vota  ïua, 
profeûor ,  magifter  venerabilis  collegii  requirimus  elcdum  à  fàniori  parte  ipfo- 
noftri  Montis-acuti  Panfius  fundati ,  rum  per  prxfatos  venerabiles  confirma- 
poft  nonnullaspcreum  nobis  exhibitas  ri  $  quac  autem  làniorpars  in  cafu  hu- 
gratiarum  adiones  de  beneficiis  fie  bonis  jufmodi  difeordix  fuerit ,  judicio  do- 
fibi  à  nobis, ut  dicebat,  fadis,  officium  minorum  decani,  cancellarii  Se  pœni- 
magifterii  didi  collegii  Montis-acuti,cu-  tentiarii  Parifîenfium  rclinquerur  :  fàlvo 
jus  à  primaria  illius  fundatione  provi-  tamen  fi  duplo  major  pars  in  aliquem 
fores  fie  gubernatores  fuimus  fie  lumus ,  conveniret ,  quem  tune ,  nifi  conftarec 
noftris  in  manibus ,  certispro  caufiseum  de  ipfîus  indignitate  feu  impericia,  aut 
t         moventibus ,  refignare  offerens ,  non-  eligentium  corruptione  feu  malignitate, 
nullos  articulos  in  quodam  codice  pa-  per  didos  venerabiles  dominos  ad  quos 
pyreo  deferiptos  fuperftatu  fie  regimine  ipfîus  eledionis  femper  fpedabit  confir. 
ipfms  collegii  nobis  prxfentavit  fie  ex-  matio  >  defideramus  admitri  5  fie  illis  per 
hibuic,  nobis  humiliter  fupplicando  die-  manus  domini  pcenitentiarii  Parifîenfis 
tum  collegium  illudque  inhabitantes  prxfcntabitur  huiufmodi  eledio. 
pro  tempore  juxtà  ipforum  arciculorum  Qui  quidem  fie  cledus  fie  confirma, 
feriem  fie  tenorem  regendum  &guber-  tus  Ôcinftitutus  diccrux  6c  vocabitux  mi» 
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nifrerpaùperum  ,  quatenus  &  i  nomme  Et  quia  difficile  videtur  p erfedè  ftu-   

cogofcat  qaalisadfuos  condifcipulosfic  dio  incumbere,  ôccorrcdioni  ôcdirec-  Am' 

fracres  Chrifti  alumnos  elle  debeat.  In  tioni  multorum  débité  intendere ,  fiita, 

quo  cota  col legii  aurhoriras ,  velut  ineo  vifum  fuerit  communitati,  députât  ipfe 

quipridem  magifter  principalis  diceba-  minifter  de  confenfu  ipfîus  communita- 

tur,  tota  de  cxtcro  refideat.  Deponi-  tis  unumaut  duos  ex  eis,  qui  moribus 

bilis  tamen ,  etiam  abfque  demcrito  gra-  tam  ftudentium  in  theologia  quàm  alioi 

Vi,  de  confenfu  prxdidorum  venerabi-  rum  adolefcentum  m  agis  ac  magis  ad 

lium  dominorum ,  à  dida  theologorum  profedum  compônendis  6c  calligandis 

communitatc  ,  ubi  ejus  utilitati  fecun-  diligenter  invigilent,  ôc  corrcdores  di« 

dum  Deum  expedire  videbitur.  canturj  qui  propter  hujufmodi  labores 

Quod  fi  nullum  ex  eis  contingeret  ultra  vidum  de  communibus  bonis  in- 

vcrè  ambidextrum  reperiri,  monemus  duantur  fêcundum  formam  pauperum. 

prxdidos  pauperes  &  fxpe  didos  do-  Si  vero  intcr  ipfos  theologos  paupe< 

minos  precamur  ut  in  fpiritualibus  ma-  tes  nulli  viderentur  ad  minifterii  Ôc  pro- 

gis  idoncum  proférant  in  temporalibus  curatoris  officia  prxdida  cxercenda  ido- 

âptiori.  nei ,  aut  non  invenirentur  inter  eos,  qaod 

Eligcrur  cnSm  à  prxdida  communU  abfit ,  qui  pro  ipfis  ftipendiis  xternis 

tare  theologorum  pauperum,  fi  qui  inter  Chrifto  fuifque  pauperibus  miniftrare 

pauperes  fint ,  unus  qui  temporalem  eu-  vellent ,  aut  etiam  in  pofterum  non  vi- 

ram  gerat }  inftar  cellarii  inter  obfer-  deatur  expedire  ad  prxdidi  Frugalis 

vatores  Benedidinx  regulx ,  ac  procu-  modi  vivendi  manutenentiam  aliquem. 

jratoris  ipfîus  collegii  nunc  exiftentis  qui  ex  prxdidis  lludentibus  adprxfata  mi- 

ad  prxdida  adminiftranda  temporaiia  niftri  ôc  procuratoris officia  aflumi,fed 

magis  videbitur  idoneus ,  Deum  timens,  magis  inde  ipfi  edmmunitari  prxjudi- 

circumfpedus ,  ac  fpecialis  pauperum  cium  generari ,  aut  frudui  ejufdem , 

amator  ,  fie  probatx  ndelitaris  y  deponi-  qui  eft  prxcipuè  vita  mortificata  eu  m 

bilis  tamen  ,  quemadmodum  8c  demi-  litterarum  aflècutione,  ut  fie  fado  fit 

niftro  fuperîùs  didum  eft ,  ubi  minus  vit!  fandimoniam  doceant  -,  tune  per 

fidelis  aut  negligens  reperirctur.  eandem  communitatem ,  6c  de  confenfu 

Nihil  tamen  arduum  faciat  abfque  prxdidorum  vcncrabilium  dominorum 

tonfenfu  ipfîus  miniftri ,  nec  etiam  ipfe  cligatur  ôc  deputetur  in  pxdagogum 

minifter  fine  confenfu  majoris  6c  fanio-  fubftitutum  temporalem ,  fie  ad  certos 

ris  partis  ipforum  theologorum  paupe-  annos ,  ante  quorum  etiam  lapfum  abf- 

fum.  que  ullo  ftrepitu  6c  figura  judicit ,  fi  inu- 

De  pëcuniis  autem  S:  omnibus  ne-  cilis  aut  mali  regiminis  &  prxfertim  in- 

cefTariis  ad  nutrimenta  regenrium  ôc  corrigibilis  inveniatur,  dcponibtlem ,  bis 

fcolarium  divitum  ,  utenfilibus  ac  om-  tamen  aut  ter  priùsfaper  his  à  dida  theo- 

nibus  requifitis  ad  neceffitatem  domûs  logorum  communitate  commonirus ,  qui 

provideat  ipfa  pauperum  communitas  velfub  certa  ftudiorum  *  taxa  eidem  per-   *  sc,p 

per  fuum  cellarium  miniftro  8c  procu-  folvenda  j  aut  pro  aliqua  penfionis  an-  " 

ratori  prxdidis  j  ficque  tota  utilitas  ex  nux  fuirtma  ipfi  communitati  ab  eo  red- 

ipforum  divitum  educatione,  hofpitio  denda ,  vel  de  fingulis  portioniftis  ÔC  cà- 

6c  dodrina  provenions ,  ipfi  communi-  meriftis  per  capita  certam  fummam  cx- 

tati  pauperum  perrhicat  j  in  qua  ôc  de  fblvere  ôc  percipiant ,  minutas  faciendo 

qua  fernpcr  nuncant  ipfi  tam  minifter  reparationes ,  vel  alioubilibetmodoof- 

quam  procurator ,  vivantque  quafi  unus  ficium  pxdagogiî  exerceat ,  prout  utili- 

èx  illis  in  vidu  ôc  veftïtn ,  quantum  fieri  tati  ôc  cempori  magis  congruerc  vide- 

poterit,  illis  conformes:  contenti  fti-  bitur  ad  honorem  DeiÔc  profedum  om- 

pendiis  xternis,  6c  non  qux  fua  funt ,  nium  inhabirantium. 

ïed  qux  Domini ,  nec  qux  fibi  utilia ,  Infuper  ut  ad  frudufn  uberiorem  pro- 

fed  qux  aliis  magis  requirentes.  Quibuy  veniat  philofophicum  exercitium ,  fpec- 

tamen  pro  fuis  laboribus  ultra  vidum  tabit  adprxdidam  communitatem  theo- 

fuum  ôc  veftitum ,  fi  in  theologico  curfu  logorum  pauperum  magiftros  &  regen- 

procedere  voluerint ,  âb  ipfa  commu-  tes  ex  fuo  gremio  ,  fi  idoneos  habeant , 

nitate  ex  lucris  ôc  mercede  ÔC  diredio-  eligere ,  qui  ôc  grammaticam  ôc  artes 

ne  divitum  portioniftarum  ôc  camerif-  in  eodem  collegïo  doceant  j  quatenùs  ex 

tarum  neceUaria  pro  fuis  adibus  theo-  tali  exercitio  efficiantur  ad  theologi- 

logicis  citrà  magiftefium  miniftrabun-  cum  certamen  magis  idonei ,  ôc  in  ex- 

primendis  fuis  conceptibus ,  five  docen* 

Xxxx  iij 
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..  do  five  prxdicando  ,  pcr  exercitium 

a  a.  i499.  promptiores  fie  ad  perfuadendum 
efficaciores  5  qui  camen  proptcrea  mo- 
dum  vivendi  frugalitatis  fie  fincerx  pau- 
percatis  in  abftincntiaa  carnibus  fie  car- 
tcris  ftatucis  non  relinquant  :  nullam 
inde  utili  ratent  temporalem  prxter  vic- 
tûs  fie  amidùs  humilis  ac  etiam  actuum 
ufque  ad  rheologicam  licenciant  cele- 
brandam  neceûanas  expenfits  faftura  re- 
quirentcs ,  aut  ex  frudibus  regentix  fux 
pcrcipicntes ,  rcilduo  in  ufum  ipfius  pau- 
perum  communitatis  cedcnce  ,  mileri. 
cordiam  fibi  priùs  fadam  in  hoc  porte- 
ris  impendendo  ,  cùm  ex  pauperum 
eleemofina  enucrici  fie  erudici  fucrinc. 

Sine  quoque  ejufmodi  régentes ,  cùm 
expedire  videbicur  ipfî  communirati  aut 
majori  parti,  non  obltante  confuctudi. 
ne  prxclarx  facultatis  artium  de  con- 
rinuatione  regentix  ufque  ad  finem  cur- 
fiis ,  deponibiles  ,  five  in  grammaticale 
bus  five  in  artibus  legant  j  nec  aliquo 
modo  in  ipfis  regentiis  fufreranrur,  nec 
etiam  alii  in  fuis  officiis ,  fi  aliquo  gra- 
vi  fie  infarrù  vitio  laborare  deprehen- 
dantur. 

Et  fi  nullus  inter  eos  ad  id  idoneus 
reperiretur  ,  poterunt  fi  militer  alii 
magiflri  viri  bonx  tradirionis  fie  vit* 
probatx  ad  ipfàs  regentias  aliunde  aflu- 
rai  ab  ipfb  miniftro  ,  de  conlènfu  ipfius 
communitatis  aut  majoris  partis  illius 
qui  8c  nutrientur  inftar  divicum  portio- 
niftarum ,  ad  quos  etiam  inftar  regen- 
tium  ejufdem  facultatis  in  aliis  colle- 
giïs  deveniet  conquifita  commoditas  per 
labores  regentix  lux. 

Ne  autem  tempore  aut  ignavià  feu 
charitatis  aut  gratitudinis  defedu  aliqui 
prxdiétorum  magiftrorum  fc  à  labore 
iubitrahant  y  fi  ex  cis  quifpiam  in  artibus 
graduants  per  prxdidam  commun  ica- 
tem  ad  exercitium  minifterii ,  procura- 
tions aut  regentix  vifus  idoneus  ,  ôc  in 
trina  congregationc  ab  cis  cleâus  ac- 
ceptare  reeufaverit  ,immemor  gratix  fie 
mifèricordix  fibi  priùs  exhibitx ,  ac  fua 
dumtaxat  quxrens ,  à  prxdida  commu- 
nitate  tanquam  ingratus ,  impius  8c  ino- 
bediens  cxpellatur  8c  in  perpetuum  re- 
feectur ,  imô  tanquam  perjurus  déclare- 
tur ,  cùm  ad  ftacuta  obfcrvanda  per  ju- 
ramentum  prxftitum  fe  priùs  aurinxe- 
rit ,  fie  dum  in  ipfa  domo  maneret,  quo- 
rum alterum  elt  de  officiis ,  cùm  ad  ea 
deputaretur  ,  hilariter  allumendis  &  fi- 
delitcr  exercendis,  promiferitque  in  om- 
nibus licitis  obedire ,  prarfertim  capitu- 
laribus  ordinationibus  ,  fie  alii  omnestc- 


ET  PIECES 

ncantur  finguli  fingula  exercere  officia  ; 
nullam  ex  eis  temporalem  fumendo  re- 
compenfam. 

Quia  infuper  ad  initias  dicendas  obli- 
gatur  pauperum  communitas ,  fie  ad  alias 
in  futururn  poterie  obligari ,  facerdotes 
qui  eas  celebrabunt ,  five  fint  de  numé- 
ro theologorum  five  artiftarum  ,  dum 
tamen  fine  de  gremio  pauperum  fie  ad 
inftar  aliorum  viventium  ,  ratione  labo-  •  eg^n^ 
rum  ejufdem  *  ultrâ  vidum  communem 
eifdem  de  indumentis  lècundum  for- 
mulam  paupertatis  per  procuratorem 
provideatur. 

Et  quia  prxter  numerum  primarix 
inititutionis  ipforum  pauperum  ,  feilicet 
oduaginta  quatuor  caputia  gerenrium 
pro  quibus  fada  cil  ftmdatio ,  fint  fie 
alii  multi  qui  non  poterunt  ex  prxdic- 
tis  fuftentari ,  deilhs  fiât  fêcundumprx- 
didx  communitaeis  theologorum  diiere- 
tionem  j  i  quibus  etiam  in  loco  receden- 
tium  recipientur  alii  noviter  adventan- 
tes.  Ipforum  quoque  aut  per  eos  ad  hoc 
deputatorum  erit  difeernere  qui  debeanc 
recipi ,  fie  qui  non  ;  fie  de  receptis ,  quos 
convenerit  grammaticx  vel  artibus  va- 
care ,  qui  digni  fuerint  poftea  ad  theolo- 
gicum  admitti  ftudium ,  aut  qui  propter 
inutilkatem  vel  morum  pravitatem  rc- 
fecandi.  Caveant  tamen  prxdidi  aliqua- 
rum  perfonarum  ullam  acceptionem  *  j  •  ùcm 
fed  fimpliciter  pluribus  conveniencibus  t 
abfque  aliqua  ipforum  nec  patrix  con- 
fideratione ,  admittantur  qui  fuerint  ma- 
gis  pauperes ,  ingenio  dociles ,  bonx  in- 
dolis,  fie  de  quibus  major  fperetur  frudus 
ad  honorem  Dei,  ufque  ad  prxftitutum 
numerum ,  dum  tamen  fint  légitimé  nati 
Quod  autem  prxdida  coÏÏegii  difpo- 
fitio  commodior  fit  ad  fpiritualia  fie  tem- 
poralia  ipfius  ac  fundatorum  fie  provifo- 
rum  incrementa  ex  multis  fie  prxfer. 
tim  fequentibus  patet.  In  primis  à  fpiri- 
tualibus  inchoando  ,  miflx  fundationes 
primarix  fine  defedu  erunt  célébra tx, 
uandoquidem ,  ut  prcemùTum  fie  prx- 
icti  pauperes  ad  eas  perpetuo  dicendas 
obligabuntur  ;  cum  tamen  proximè  lap- 
fis  annis  in  eam  devenerit  inopiam  prx. 
libarum  collegium ,  ut  de  omùtione  ipfa* 
rum  jam  in  foribus  eflèt  difpofitio. 

Secundo ,  foro  falute  fundatoris  pri- 
marii  fient  orationes  fie  lufFragia ,  miffx 
8e  officia  folemnia ,  quorum  omnium  eric 
particeps ,  in  quantum  ex  collegio  per 
eum  dato  frucïus  temporales  prove- 
nientes  in  alimentum  prxdictorum  ege- 
norum  orantium  8e  celcbrantium  con- 
vertantur. 

Te/rid, 
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JUSTIFI 

Tertio  ,  in  majorent  frudum  fie 
commoditatem  ecclefix  Dei  fie  manu- 
tentionem  didi  collegii ,  fie  fie  modo 
a  nobis  requifito  de  ipfb  collegio  dit 
ponent  prxdidi  venerabiles  infignis 
ctclcfix  Parificnfis  domini  }  cùm  lo- 
co  fex  bur&riorum  in  prxfato  colle- 
gio à  prima  illius  hindatione  fundato- 
rum ,  cujus  quidem  fundationisjam  om- 
nes redditus  ,  undecim  tamen  folidis 
demptis  ,  negligenria  prxdeccflorum  pe- 
ricrioc  >  toc  pauperes  fie  egenos  numéro 
<juot  apoftoli  8c  difcipuli  Domini  fuc- 
runt ,  conftituent  ;  qui  fenfibus  mortifi- 
cari  &  in  facris  litteris  eruditi  ,  pote- 
Tunc  in  fucurum  Domino  coopérante 
ecclefix  Dei  magno  elle  decori. 

Quarté  ,  coram  Deo  fie  hominibus 
erit  ex  boc  opère  mericum  ingens ,  ho- 
nor  grandis  fie  gloria  fxpedidis  venera- 
bilibus  dominis ,  quorum  prudens  fie  /à- 
piens  cali  difpofitione  dabicur  modus  fie 
occafio ,  quo  toc  pauperes  juvenes  prx- 
clari  ingenii  &  egregix  indolis ,  qui  ino- 
pià  preifi  f'ordidis  ac  talibus  ingeniis  in. 
dignis  fc  mancipafiènt  operibus  ,  éva- 
dant in  viros  magnos  fie  ecclefix  co~ 
lumnas  ad  omnium  ftatuum  ecclc- 
fiafticorum  diredionem  fie  eredionem 
neceflarias. 

Quintà  ,  cum  efficaciùs  perfuadeant 
exempla ,  6c  multô  tiriùs  manuducant  ad 
bonum  exempla  quàm  verba  ,  forman- 
tur  quoque  mores  juvenum  maxime  ex 
convidu  fociorum  ,  certum  eft  multos 
adolescentes  divites  qui  collegium  in- 
habitaverint  ,  poflè  ad  vitx  landimo- 
ciara  fie  vitx  perrectionem  aliorum 
exemplo  Se  verbis  animari ,  cùm  an  ce 
oculos  viderint  focios  fiios  fdentix  Se 
virtutis  defiderio  tam  diftridam  ince- 
dere  fémicam ,  omnes  à  carnibus  t  alios 
etiam  a  vino  abftinere  ,  fomno  brevùTi- 
mo  indulgere ,  difeiplinis  infuperac  laf- 
civiis  impetum  lafdvix  frangere. 

Addetur  quoque  pro  quolibet  prxdic- 
torum  doroinorum  canonicorum  ac  ré- 
vérend iiïï  mi  in  Chrifto  patris  domini 
Parifienfis  epifeopi ,  dum  decefièrint,  à 
quolibet  pauperum.  dicentur  integrx 
mortuorum  vigilix  fie  una  mifla  de  re- 
quiem ,  illis  qui  tam  pio  fie  fruduofo 
operi  annuennt  fie  favennt  ,  ficut  quo- 
que in  dies  pro  corum  felici  vita  fie 
beato  exitu,  ab  ipfis  pauperibus  ,  quo- 
tiens  pro  fuis  fundaroribus  fie  benefac- 
coribus  omnipocenris  Dei  imploraverint 
preces  fpeciaies  fpiritales ,  nimirum  tan- 
quam  prxdpuis  ipforum  audoribus  fie 
protedoribus. 


CATIVES.  719 

Sextô  fiet  fundatio  fpecialis  pro  ma- 
nutentia  divini  officii  fie  miflîs  ordinarie  A**"  W' 
fie  quoridiè  dicendis ,  ôcaliis  officiis  ccle- 
brandis  ultra  miilàs. 

Septimo ,  fie  providebitur  ,  propitio 
Domino ,  quôd  pro  luminari ,  ornamen- 
ds  divini  cultûs  fie  omnibus  in  eo  re- 
quifiris  fecundùm  humilis  fie  egeni  fta- 
tûs  formulam  fpecialis  fiatfundario  qux 
antea  non  fuerat. 

Odavo ,  pax  fie  concordia  qua  cref- 
cunt  fie  florent  ftudia,  fie  in  eo  collegio 
fovebitur  fie  confirmabitur ,  quàd  vide- 
licet  ad  unum  omnia  dirigentur  ,  nec 
prxftantior  uJla  ab  ifta  pacis  fie  unitatis. 
Videlicetex  pado  fiet  in  unum  dives  fie 
pauper  fub  uno  capite  fie  diredore  totius 
communitads,  eritqueeorum  cor  unum 
fie  anima  una  }  non  abhorrebit  paupe- 
riem  dives  ,  non  dedignabitur  auc  con- 
temnet  magifter  pauperes  fie  egenos  ex 
quibus  emerferit  t  non  delebitur  infuper, 
Domino  protegente ,  pia  ifta  egenorum 
provifio ,  qui  jam  aliundè  â  fuis  piis  lo- 
ds  fie  fibi  dicatis  ubique  funt  fermé  ex- 
plofi. 

Nunc  ad  alia  defeendendo  ,  ftrudurx 
fie  xdificia  collegii  qux  propinquiorlbus 
temporibus  quafi  noviûtmam  minaban- 
tur  ruinam ,  in  fuo  ftatu  confervabuntur , 
imo  fie  augebuntur  i  quando  quidem 
omnes  prxiati  pauperes  ïuos  omnes  pro- 
venrus  fie  redditus  ad  manutenendam 
ipforum  obligabunt.  Verifimile  quoque 
eft  ipfos  folum  id  curaturos ,  cum  vide- 
buntfe  poûeflbres  perpetuo  in  fe  vel  fe- 
quacibusfuis,  utilitatemque  omnem  ex 
ipfis  domibus  ad  fe  proventuram. 

Secundô  ,  fie  nec  guerrarum  diferi- 
roen  nec  contagioforum  morborum  pe- 
ricula ,  vix  aut  nifi  modico  quodam  in- 
tervallo  poterit  interrumpi  noc  lauda- 
bile  exercirium  ,  nec  depopulari  ipfk 
communitas ,  augebitur  fie  manutenebi- 
tur  fcolafticorum  numerofa  pluralicas  $ 
aliter  enim  pauperibus  fie  pluralitati  ip- 
forum divitum  minima  effet  cura ,  cum 
in  paucitate  eorum  filendo  magis  fie 
quiete  foveretur ,  ficque  foret  frudus  fie 
exercirium  in  collegio  minûs  fâluri- 
fèrum. 

Tertio,  ad  hoc  conducit  non  parum 
quoque  omnia  prxmnTa  temporalia  qux 
funt  ad  hanc  piam  intencionem  obli- 
gata ,  pro  quibus ,  ut  vetera  prxtermit- 
tantur  ,nupèrin  xdificarionibus  capellx 
ac  requifitorum  aliorum  locorum  adap- 
tatione  expofita  fuerc  quatuor  mil  lia 
francorum ,  aut  eo  magis, ex  quibus  ali- 
bi facile  comparata  fuilict  ampliifim^ 
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domus.  Cedunrur  aucem  omnia  in  corn- 
-nioditatem  prxdidi  collegii ,  ac  proin- 
dc  in  laudem  prxfhntiffimorum  domi- 
nurum  fxpedidorum  ac  Dei  omnipo- 
ccntis  honorem  ac  magnificentiam. 

PrxmifJx  tam  fruduofx  commuta- 
tionis  intmru  offèrumur  fequentia  :  In 
primis  dabicur  quitantia  6c  libère  do- 
nabitar  de  iumma  fepringenrorum  fran- 
corum ,  quam  débet  magiftro  qui  nunc 
eft  ipfum  collegium ,  qux  in  reparatio- 
'ne  ruinarum  collegii  ultrà  caxam  an- 
nue  pro  reparationibus  debitam  uriliter 
expuiîca  cit ,  proue  confiât  per  compo- 
tum  corain  dominis  provifôribus  red- 
dicurrt  &  per  eos  claufum  &  fignatum  ; 
ad  quam  fummam  perfolvendam  effet 
ipfum  collegium  eidem  magiftro  vcl 
fuis  fuccefforibus  obligatum  ,  cùm  illa 
fit  in  reparationibus  ncccflariis  8c  ple- 
rumque  etiam  ex  ordinatione  domino, 
rum  provilorum  fadis  expofita  ,  minu- 
tis  etiam  reparationibus  &  ad  placitum 
expofitis  in  ipfo  compoto  prxtermiffis 
&  in  hac  fumma  non  comprehenfis ,  ut 
in  vitrinis  ^  pavimentis  camerarum  8c 
ftrucluris  lignas  8c  fimilibus  humanx 
m!  SSlû'00  confolationi  *  accommodis  ,  qux  non 
ad  primam  fummam  amendèrent  } 
fatis  enim  dignofeitut  in  quo  ftatu  erat 
prxdidum  collegium  ante  adventum 
prxdidi  magiftri. 

Secundo ,  erunt  ad  ufum  &  profec- 
tum  totius  communitatis  8c  omnium  in- 
babitantium  prxdida  capella  ,  libraria 
cum  fuis  munimentis  *  ,  pro  quibus  ex- 
pofita funt  fupra  quatuor  millia  libra- 
rum  Turonenfium  ,  prout  pararo  com- 
puto ,  fi  opus  fuent  monftrabitur. 

Tertio ,  exponetur  in  xdificarionem 
novx  domûs  a  fundamentis  ,  ufque  ad 
céda  cum  penore  novo ,  decem  8c  qua- 
tuor camens  ,  aulâ  8c  aliis  necefTanis , 
qua  xdificatur  in  loco  unius  domûs  rui- 
nofx ,  fumma  mille  francorum  vel  eo 
circa. 

Quarto,fuprà  fummam  centum  vigïn- 
ti  francorum  annui  redditus  ,  quos  pro 
dotationc  capellx  &  certis  officiis  divi. 
nis  celebrandis  ac  quibufdam  aliis  ipfi 
communiuti  pauperum  neceffariis  dédit 
dominus  admiraldus  ,  addetur  fumma 
francorum  oduaginta,  quam  inaugmen- 
tum  dat  idem  dominus  redditu  perpe- 
tuo. 

Quinrô ,  fuperaddetur  aliunde  prove- 
niens  lumma  centum  francorum  etiam 
annui  reddicus.  Et  fie  ex  iis  omnibus  di- 
tatum  collegium  &  pro  nunurenentia 
ftrudurarum  8c  divinorum  officiorum 


certiorabitur  8c  ftabilierur  ■>  erunt  enim 
ad  ea  proventus  pracdidi  provenientes 
obligaa. 

Sexto  ,  dabitur  una  domus  annui  loca- 
gii  valoris  circiter  fcxdccim  francorum 
ad  proprictatem  perpetuam  .  - 

Septimo  ,  dabuntur  hbn  valoris  du- 
centorum  francorum  pro  bibliocbeca 
commémorât»  communirati. 

Odavô  ,  donabitur  reliquiare  valoris 
centum  francorum  vel  eo  circa  ,  in  quo 
funt  facra  beati  Sperati  8c  fuorum  fo- 
ciorum  Cbillitanorum  ofTa,fimiliter  bea- 
ti Laurentii  ,  beati  Hierommi  &  plu- 
rium  fandorum  venerabiliter  repolîta. 

Nonô,  reliquiare  dabitur  valoris  cir- 
citer  francorum  quinquaginta  ,  in  quo 
de  vera  cruce  falvatoris  Domini  conti- 
netur. 

Decimo ,  prarter  calicem  antiquum 
collegii,  dabuntur  duo  calices argentei , 
ii  mu!  valoris  trium  marferium  argenti, 
vcl  eo  circa  j  prxter  libros  6c  ornamen- 
ta  antiqua  collegii  alii  ccclefiaflici  libri 
communitatis  fimuW  valoris  ducentorutn 
francorum. 

Undccimà ,  dabuntur  ureniïlia  com- 
munitati  divitum  pertinentia ,  non  perti- 
nentia  collcgio ,  qux  in  va  fis  fhgneis, 
xreis  ,  ligneis  6c  hujufmodi  neceffariis 
ad  fummam  centum  francorum  velco 
circa  afeendunt. 

Duodccimô ,  dabuntur  per  reftamen- 
tum  irrevocabile  vel  via  commodiori  ei- 
dem pauperum  communirati  omnia  bo- 
na  quxeumque,  mobilia  6c  immobilia, 
qua;  tempore  mortis  babuerit  ,  eos  ex 
nunc  conftituens  bxredes  de  omnibus 
etiam  in  pofterum  acquirendis ,  de  qui- 
bus tamen  licite  ôc  de  jure  poterie. 

Ex  bis  omnibus  non  paru  m  cmenda- 
tum  iri  collegium  liquet',  qua;  fcquen- 
tibus  pauperibus  dentur  ,'  tamen  ex  eo- 
rum  ...  dependet  collegii  Habilitas  ,  opu- 
lentia  6c  profedus ,  cum  deniquefunda- 
tionum  deperditarum  audorum  6c  coo- 
peratorum  meritum  ,  falus  6c  félicitas . . . 
in  Dei  omnipotentis  honorem  8c  gloriam 
per  eum  qui  vivit  ÔC  glorificatur  bene- 
didus  in  (xcula  Jcfus.  Amen. 

QUIBUS  quidem  articulis  fie  nobis  , 
ut  prxmirtiturexhibitis  6c  prxfcntatis , 
illifque  cum  verborum  brevitate  per  ve- 
ncrabilem  fratrem  6c  camerarium  nof- 
trum  magiftrum  Nicolaum  de  Haïqut- 
villt ,  domini  noftri  régis  in  fua  parla- 
menti  curia  confiliarium  ,  "ac  in  camé- 
ra inqueftarum  ejufdem  curix  prxfidcn- 
tem,qui  copiam  eorumdem  fuis  tene- 
bat  in  manibus  >  expofiris  6c  récitatif 

habita 
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habita  fuper  cifdem  deliberatione  ma. 

turâ  ,  vilo  &  confiderato   bono  zelo  Bulle  du  cardinal  £ Àmboife  archevêque  dt 
quem  gerit  prafatus  vcnerabilis  magif-     Rouen  &  légat  du  S.  Siège  en  France, 
ter  Johannes  de  Standonch  ,  ergà  Dcum,         en  faveur  du  collège  de  Montaign. 

fandam  ecclefiam  Chrifti  fponfam  fie   a 

paupercs  ejufdem  ;  atccntis  ctiam  coin-  Eorgius  de  Ambafu  mîferatione  Att 
moditatibus  fie  meliorationibus  fœpedic-  vJT  divina"  ticuli  fandi  Sixti  fanda:  Ro* 
ti  vcnerabilis  coll-gii  Monris-acuti ,  marueecclefueprefbytcr  ,cardinali$  Ro- 
quas idem  venerabiiis  magilter  Johan-  thomagenfis  nuncupatus,inregnoFran- 
nes  de  Standonch  magno  cum  afïèdu  cia:  fie  aliis  provinciis  8e  dominas  apof- 
prarfcntaflêc  ,  prout  fupra  latiùs  narra-  tolicsc  fedis  legatus,  ad  perperuam  rci 
tur  i  cjurdem  piis  lupplicationibus  incli-  memoriam.  Immenfa  uimmi  providen- 
nati ,  omnia  fie  fingula  in  pra:fcriptis  arti-  tia  patris ,  quz  omnia  formans  limo fuâ 
cuUs  contenta  &  deferipra  qux  confpi-  homincm  conftituic  fapientiâ  ,  ut  conf- 
cimus  in  utilicatem  fie  commodum  die-  titutus  créature  dominarctur  univerfx, 
ti  collegii  fie  pauperum  fcolarium  ,  ac  jufticia  quoqueorbi  prxcfict  fie  xquitatc. 
aliorum  in  eodem  pro  rempore  degen-  Nos  qui  ad  hoc  ab  illo  quem  ad  lummi 
tium  cedere ,  dido  venerabili  magiltro  apoftolatùs  apicem  erexic ,  legationis  of- 
ohanni  Standonch  fie  omnibus  fcolari-  ficium  licet  immerici  fufeepimus ,  utfë- 
>us  pauperibus  &  aliis  ejufdem  mha-  dium  fuarum  afliftrice  fapientiâ  de  fu- 
birantibus  annuinuis  &  concedimus  ;  premo  verticc  ad  mundi  infima  reflec- 
il laque  omnia  &  fingula  juxtàmodum,  tentes  intuitum ,  oncri  nobis  credito , 
formam ,  conditioncs  fie  oblationes  in  prafertim  per  exquifitam  quar  fie  fuos 
eiidem  artkulis  fpecificatas  fie  delinea-  provehic  fie  illuftratpolleflores,  feientia: 
tas  laudamus  ,  approbamus  fie  rati-  margaritam  ,acftudii  veluti  lucernxfùl- 
ficamus ,  ac  ea  in  dido  collcgio  in  gentis  ad  contemplandam  qux  in  omni 
perpctuum  obfervanda  fore  decerni-  gente  fie  populo  priroarum  tenet  fa- 
mus  ;  volcnres  infuper  fie  permitrences  pienriam  ,  iccr  ubilibet  prxparemus , 
cidem  Standonc h ,  quôd  ipfe  aliquam  1k>-  ad  hoc  nortri  pedoris  ftudia  hominifque 
nam  fie  idoneam  perfonam  per  eum  eli-  interioris  afredus  defideranter  exponi- 
gendam ,  qux  in  dido  collcgio  tam  in  mus ,  ut  ca  qux  propter  divini  propa- 
Ipiritualibus  quim  in  temporalibus  feiat  gationem  culcùs  fada  comperimus,  ro- 
miniftrarc,  rcfque  jura  fie  negotia  illius  Boris  rirmioris  ioliditate  larentur ,  falu- 
fub  ipfo  tamen  Standonch  >  regere  fie  gu-  tarem  quoque  pertingant  eflfedum ,  nof. 
bernarc,  nobis  prxfcntare  valcac,  ad  il-  trx  vigilantix  partes  folertius  imparti- 
lam  per  nos  pro  in  dido  collcgio  fub  mur.  Sanè  pro  parte  diledi  nobis  in 
ipfo  miniftrando  deputandam  fie  corn-  Chrifto  Joannis  Standonch  in  theologia 
niictendam.  Volumus  tamen  quod  prx-  &  collegii  Montis.acuti  in  monte  fane- 
milfis  omnibus  ad  ipfius  Standonch  inf-  ta:  Genovefx  Parifienfis  magiftri  nobis 
tantiam  conccflîs  fie  fieri  ordinatis  non  oblata  peritio  continebat  quôd  poft- 
obftantibus  ,  fupremam  noftram  ipfius  quàm  aliàs  pro  parte  didijohannis  fane- 
collegii  authoritatem  femper  apud  eum-  tiflimo  in  Chrifto  patri  fie  domino  nof- 
dem  Standonch ,  quoad  vixerit ,  perma-  tro  domino  Alexandro  divini providen- 
nere  ,  illique  univerfos  ejufdem  collegii ,  tià  papa:  VI.  expofitum  fuit ,  quôd  licet 
uc  priùs ,  etiam  didum  miniftruin  per  olim  complures  Jitceris  facris  operam 
nos  depucandum  in  omnibus  obedire.  dare  intendentes  ad  ftudium  Parifienfè 
In  quorum  omnium  fie1  fingulorum  fi-  conflucre,  fie  in  aliqud  collegiorum  ci- 
dem fie  teftimonium  prxmiflorum  ,  fi-  vitans  Parifienfis  recipi ,  fie  ex  frudibus 
gillum  noftrum  capitulare  prarfentibus  collcgiorum  prxdidorum  fuftentari  fo- 
duximus  apponendum.  Datum  fieadum  liti  cuent }  f5d  nunc  collegia  praedida 
^indidocapitulonoftrodic  Mercurii  xii.  ut  plurimum  per  divites  illorumque 
xnenfis  Junii,  anno  Oomini  m.  cccc.  frudus  occupentur,  nec  in  pauperum 
xcix.oVga^RAOULiN.  Hifloirevumnf-  fcholarium  fubfidium  illuc  confiuentium 
<cnt*  dm  collège  dt  Montaiyt.  exponuntur ,  fed  in  eorumdem  divitum 

utilitatem  convertuntur.  Quo  fit  ut  quàm 
plurimi  juvenes  pcrfpicacis  ingénu ,  re- 
lidis  parentibus,  facrarum  litterarum 
cupidi ,  ad  camdem  civitatem  venientes) 
6e  fe  fuftentare  non  valences ,  littera- 
rum ftudia  penuriâ  relinquerecoadi,  ad 
-  .      Ttm  JJ.Part.Jït.  Yyyy 
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artificium  aliquod  ,  uc  inde  vidum  fibi 
quxrerenc ,  declinare  compcllancur.  £c 
propterca  ipfe  Johanncs  à  paucis  annis 
citra  unam  domum  in  dido  collegio 
Montis-acuti  ,  pro  fcholaribus  pauperi- 
bus  qui  facris  licteris  ibidem  opéra  m 
dare  vellenc  recipiendis,  ledis  ôc  aliis 
urenfilibus  fulcicam  conllrui  ôc  xdificari 
fecic  j  &  cercos  compétences  reddicus  in 
eorumdem  fcolarium  pauperum  ibidem 
degencium  fuftencacionem  &  non  in  alios 
ufus  convcrtendos  eidem  domui  aflîgna- 
ri  ,  ôc  quandam  normam  juxca  quam 
prxfaci  fcholares  in  eadcm  domo  de- 
gentes  vivere  deberent  ôc  ccncrcntur  , 
ponere&ordinare  inccndebac ,  ira  quôd 
Iicerec  fibi  illam  racionabili  causa  (ûa- 
dcnre  variare  &  ordinare.  Idem  domi- 
nus  nofter  papa  eidem  Johanni  quod 
poftquàm  frudus , .  rcdditus  ôc  proventus 
pro  iuflentatione  fcholarium  pro  tem- 
pore  in  dida  domo  degcntium  ,  eâ  con- 
duit me  quèd  in  alium  ufum  nullo  un- 
quam  temporc  converti  poflint ,  affignaf- 
fet  Ôc  procuraûet,  ac  normam  juxtà 
quam  prxfati  fcholares  in  domo  hujuf- 
modi  degentes  vivere  deberenc  ôc  cene- 
rencurordinaiTet  j  &  poft  hujufmodi  or- 
dinationem  in  aliqua  fui  parte  raciona- 
bili causa  &  cemporis  qualitatc  id  ex- 
pofeencibus  alcerailec  feu  limicaflccj  con- 
ceffionem  ,  deputationem  ôc  ordinario- 
ncm  cum  alterationc  &  limitatione 
ctiam  pro  tempore  radis ,  quatenùs  à 
facris  canonibus  non  deviaiient  j  nec 
non  très  confèrvatores  fub  nominc  digni- 
tacis  pro  prxmifTorura  oblcrvatione 
delcgillet,  qui  vel  corum  duo  in  dida 
domo  fcholares  recipere ,  &  minus  ido. 
neos  ôc  perverfos,  inquictos  ôcincorri- 
gibiles  amovere ,  fine  aliqua  amotorum 
concradidione  feu  oppofitione ,  ac  unum 
magiftrum  (eu  fuperiorem  pro  ipforum 
fcholarium  in  dida  domo  degcntium 
corredione  ôc  diredionc  ac  inftrudione 
deputare  haberenc }  ac  eiidem  fcholari. 
bus,  uc  com moi.ii ùs  licterarum  ftudns 
vacarenc  ,  per  prefbyterum  idoneum 
quem  duxiflent  eligendum ,  in  eorum 
capella  etiam  ante  diem  milTam  cele- 
brari  facere  libéré  &  licite  valerent , 
concellerat }  prxfatus  Joannes  concef. 
fionis  hujufmodi  vigore,  licteris  defu- 
per  minimè  conredis  nec  expedicis, 
tamquam  fimplex  &  bonà  fide  procef- 
fit  ad  ordinationem  domûs  ôc  coliegii 
hujufmodi,  Ôc  quàm  plurima  flatuta,  or. 
dinaciones  ,  ftabilimenta  ôc  alia  decreca 
fecic,  quorum  hxc  func  prxcipua  :  In 
primis  voluit t  &  ordinavic  dictus  Johan- 


ncs quod  domus  fubalternx  qux  ibidem 
feu  alibi  per  ipfum  Johannem  ôc  fucceub- 
rcsfuos  dida:  domus  confèrvatores , rec. 
tores ,  viiîtatores  ÔC  alios  fundacorcs  de 
novo  fundarentur  6c  jam  fundacx  ef- 
lènt ,  fubjicerentur  domui  feu  collegio 
Montis-acuti  Parificnû  -,  quam  quidem 
domum  infîgne  Parificnlîs  ccclclix  ca- 
pitulum  fuper  eam  omnimodam  habens 
authoriratem,  morum  ôclaudabilis  vitx 
prxdidorum  intuitu,nec  non  ôc  augmen» 
tationis  xdifkiorum  fuprà  valorem  odo 
milJium  francorum ,  fie  multorum  red- 
dicuum  Ôc  provencuum  per  didum  Jo- 
hannem didx  domui  cunc  menti,  &  pri- 
mx  fundationis  proventibus  privatx , 
magna  cum  follicitudine  piè  procuratx, 
in  pcrpetuum  eorumdem  pauperum 
ufum ,  ut  petiit  idem  Jobannes ,  con- 
culic,  ôc  priorem  Charchufix  prope  Pa- 
rifius  per  prxcipuum  ipfius  domiis  doca- 
corem  dominum  Ludovic um  de  Graviffc 
hujus  noftri  regni  archimarinum  eligi 
conccilîc  in  ipforum  pauperum  prxfen- 
cacorcm  ,  qui  eledioni  magiftri  coliegii 
ôc  pauperum,  feu  patris,  fecundum  ftatu- 
corum  domûs  formam  faciendx  prxli- 
debit*  ,  quique  totius  domûs  vilitator 
forec  ôc  corredor ,  ôc  prxfcrtim  in  his 

2ux  regularem  fuorum  ftacucorum  otv 
rrvantiam  concemunt  ôc  donationum 
domui  fadarum  redum  regimen  -t  ira  uc 
auchoritatifolicx,  vificacioni  ôc  fuperio- 
ricati  quam  fibi  prxdidum  capitulum 
retinuit ,  non  deroget.  Ex  quo  capitulo 
ad  prxdidx  domus  pauperum  in  fuis 
privilegiis  tuicionem  manucencioncm , 
conceflione  apoftolicâ  ad  id  fibi  fadà , 
nominc  dignicacum  dominos  decanum , 
cancellarium  ôc  pacmeenciarium  in  con- 
fervacorcs  clegic  >  nominacionc  verô  ôc 
depucatione  didi  dotatoris  erit  ipfepcc- 
niteiiciarius  ipforum  pauperum  per  prio- 
rem Carthuiîxinftitutor.  Ipfe  verô  prior 
etiam  ipfas  pauperum  ftudencium  fubor- 
dinatas  domos  vifitare  ,  ac  magiflros  in 
ipiîscùm  opus  fuerit  inftituere ,  ôc  delh- 
cuere,incapiteôcinmembris  illas  rer or- 
mare  ;  ac  domos  ipfas  in  habiracuri  in  ma. 
nibus  cj us  vel commiffi ftacuca  ôc  ordina- 
tiones  hujufmodi  fub  pœna  arbitraria  /eu 
expulfionis  obfcrvandi  juramenta  prxfta- 
bunt,  quemadmodumin  principali  do. 
mo ,  feilicet  coliegii  Montis-acuti  in 
pauperes  recipi  volentcs  in  prxdidi  pec- 
nicenciarii  infticucoris  manibus  prxftare 
oporece  j  quodque  domibus  ipûs  nullus 
prxlki  pouîc,  nifî  in  phiJofophia  ôcin 
cheologia  ade6  inflrudus  effèc ,  de  vicx 
ôc  morum  honefhue  compoficus ,  quèd 

ipl* 


Digitized  by  Google 


JUS  TIFIC 

exemplo  fie  dodrinâ  fubjcdos  valeatinf- 
truere;  quatenùs  infuper  hxc  vivendi 
formula  lie  vit*  humilis ,  frugalis  &c 
mortificatx  fchola  fit  norma,ficut  fie  doc- 
trine }  quod  tam  magifter  quàm  relu 
qui  five  theologi  five  artillx  pauperes 
habitum  humilem  fie  abjedum ,  feilicee 
togam  fie  capitiumad  formant  camal- 
di  anee  claulâ  defuper  gérant ,  cujuf- 
cumque  gradùs  vel  qualitacis  exiftant, 
&  in  eildcm  habitibus  fuos  adus  cu- 
jufeumque  facultatis  in  univerfitate  fine 
cappx  vel  alterius  habirus  requifirione 
célèbrent;  &  ut  fit  parvulorumad  Chrif. 
cumaddudiva,  fie  perfedionis  in  tempo- 
ralium  contemptu  quodam  modo  intro- 
dudoria  ,  omnes  fie  in  communi  vivent, 
quod  omnes  proventus  redditus  ,  elee^ 
mofinz ,  laborum  five  in  regentia  five 
in  dicendis  miffis  &  officiis  aliifvc  one- 
ribus  vel  exercitiis  merecs  ficrerributio- 
nes  in  communi  reponan tu r»  ita  quod 
fub  coloribus  burlarum,  ftipendiorum 
aut  aliis  nullus  fibi  de  his  quidquam 
appropriare  valeat,  fed  omnes  ex  his 
vidum  communem  babeant  fie  togam 
humilem  cum  caputio ,  fi  facultas  bo- 
norum  communium  ferre  valeat,  alio- 
quin  ante  ingreiîum  fibi  ipfi  de  tali  ha- 
bitu  provideant ,  demptis  magiftro ,  pro- 
curatore  ,  facerdoribus  miflas  pro  com- 
munitate  celebrantibus  fie  adu  regenti- 
bus,  quibus  tanquam  onera  ferentibus 
de  omnibus  eorum  humilibus  amidibus 
&  tenui  vidui  neceûariis ,  prout  facul- 
tas fuppetet&  proportio  condition!*  exi- 
gée ,  lollicitc  provideatur  j  quin  imm6 
burfx  ad  conlecutionem  baccalariatûs 
formati  requifitx  pro  talibus  dumtaxat 
benè  idoneis ,  fie  per  vifitatorem  ,  magif- 
trum  fie  dilcretos  ad  hoc  ad  miffis  de  com- 
muni xrario  perfolventur.  Et  ne  prxdida 
onera  propter  hanc  prohibitam  mercedis 
appropriarionem  quifpiam  ferre  reeufet, 
teneatur  unufquifque  onera  hxc ,  feilicee 
regentix,  facerdotii  aliave  communi- 
tatis officia  &  farcinasà  luperioribusim- 
pofitas  gerere  t  &  ad  hujufraodi  exerci- 
tacionem  mandante  fiiperiore  le  dilpone- 
re.  Et  quatenùs  hxc  introdudorius  ad  re- 
ligionis  ferendas  ardieudines ,  fie  aflue» 
fadivus  modulus  fit  ad  jugum  Domini 
ferenduminitiativus,fie  ut  animum  trans- 
férant ad  Sapientiam ,  omnes  à  carni- 
bus  ce  vino  abftineant  j  ftudentibus  ta» 
men  in  thcologia  fie  facerdotibus  vino 
carere  non  volentibus  vel  non  valcnti- 
bus ,  modico  vino  permiûo.  Omnes  in. 
fuper  ad  fandorum  myfteriorum  haben. 
dam  intelligentiam  ôc  lucem ,  panem  6c 
Tenu  IL  Part,  M. 
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«cas  defirabiles  delicatas  lut  pretiofas 
non  quxrant.  Et  ne  furfum  elevandi  fpi- 
ritus  alâ  careant ,  omnes  alternatim  in 
quatuor  partes  divifi  juxtà  menfis  luna- 
ris  quatuor  hebdomadas ,  priàs  tune  con- 
feffi  ,  horâ  medix  noclis  ad  horas  cano- 
nicas  fecundùra  ufum  Romanum  ,  fed 
in  favorem  fkudii  fie  prxdicationum  ac 
difputacionum,  inftarofficiifratrum  Prx- 
dicatorum  obfervandum  ,  in  alto  tono 
inftar  chori  legendas  furgent  -t  reliquis 
omnibus  trium  parrium  communitatis 
in  quarta  vigilia  nodis ,  horâ  tertiâ  fei- 
heee,  ad  horas  bcatilTîmx  Virginis  cum 
aliquibus  adjundis  fufrVagiis  reverenter 
dicendas  furgentibus.  Quodque  quaf- 
dam  alias  ordinationes  fie  ftatuta  his  prx- 
miffis  junda  lervarent  ,  fie  de  fideliter 
fervando  juramenta  prxflarent,  fieprx- 
fertim  de  prompea  in  omnibus  obedien- 
tia  fignanter  de  caritariva  xqua  fie  lega- 
lis  gratitudinis  recompenfa,  feilicet  quod 
pro  eleemofinis  fie  miïericordia  in  eo- 
rum eruditione  fie  compofitione  morum 
fulceptis  alios  parvulos  pofteros  requifi- 
ti  erudiant,  in  moribus  dirigant ,  fieuc 
poterunt  alere  juvent ,  tanto  quidem 
temporc  quanto  hxc  bénéficia  ante  gra- 
dum  licentiarum  à  prioribus  fufceperuncj 
nullum  tamen  magifterium ,  prxeminen- 
riam  vel  gradum  fibi  arrogantes ,  cujuf. 
cumque  feientix  fuerint ,  nifi  ad  hoc 
juffi  fie  vocati ,  quandiu  erunt  membra 
communitatis  prxdidx,  aut  elle  tene- 
buntur.  Ec  quia  prxdidus  Johannes  per 
hujufmodi  piam  praxim  humilitacis,  pau- 
pertatis  fie  frugalitatis  gratiâ  Dei  fie  pie- 
tatis  auxiliis  multos  ad  C  h  riitum  parvu- 
los dudoscomperit,  ita  quod  paucorum 
annorum  intervallis ,  ut  crédit ,  etiam 
trecenti  ex  illis  ad  reformatas  religio- 
nes  fint  ingrclfi ,  atque  in  dies  ingrediun- 
tur  quàm  plurimi ,  aliis  ad  regendas  fcho- 
las  fimiliaque  fruduofa  pietatis  fie  virtu- 
tis  onera  di  redis ,  qui  tamen  à  pâtre  fie 
matre  derclidi ,  omnique  auxilio  deftt- 
cuti ,  hîc  à  Domino  aflumpti ,  qui  inge- 
nii  claritudine  fie  bonâ  indole  donaci, 
per  virtutes  fie  litteras  ad  vias  perfedio- 
nis  fie  falutis  ,  non  folum  proprix,  fed 
fie  aliorum  ,  ad  quos  eruditi  fie  mortifi- 
cari  fe  transfèrent ,  ahàs  periclitandi , 
piilfimè  diriguntur.  Ac  complura  aliafta- 
tuta,  ordinationcs  fie  (Vabilimenta  fecit, 
prout  fie  quemadmodum  in  inftruraen- 
tis  defuper  con redis  dicitur  plcniùscon- 
tineri.  Cùm  autem ,  ficut  eadem  fubjun- 
gebat  petitio,  didus  Johannes  cupiat  to- 
to  cordis  afitedu  omnia  fie  fingula  prx- 
miûa  pro  eorum  fubfiitentia  firmiori,  ue 
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— — — —  iliibataperfifrant,  confirmait,  approba-  ni  bus  domum  inhabitandbus  cùm  exoe- 

*"*  1,01     ri,  illis  robur  ôcmunimen  apoftotax  fir-  dierit  minutrare ,  facerdotes  ÔC  conref- 

micatis  adjicere  ,  necnon  aliainfra  fcrip-  fores  de  grcmio  idoneos  aliofve  ad  id 

ta  ipfi  Johanniôc  fuccefibribus  fuis  ,  ac  habere,jquieorum  confeffiones  audianc, 

collegio  Ôc  perfonis  in  eo  pro  tempore  etiam  i  cafibus  diocefano  relervaris , 

degendbus  conccdere,  ac  alias  in  prx-  cum  opus  fuerit,  abfolvere ,  qui  perpa- 

tnïûïs  oportunc  providere  de  benignitare  trem  feu  magiftrum  ad  hoc  deputabun- 

âpoftolkâ  dignarcmur.  Nos  igitur  apof-  tur  }  folo  provifore  prxdido  ,  fcilicec 

tolicrc  fedis  liccc  immcriti  lcgarionis  o/fi-  Carthufienh  priore  ,  racultatem  haben- 

cium  gcrcntes  ,  ad  illa  oculos  mentis  te  uteosà  calibus,  cenfuris ,  etiam  irre- 

noftrx  dirigcrc  dcbcmus ,  per  qux  falus  gularitadbus  fandiifimx  lêdi  refervaris, 

animarum  acquiriturôcfrudus  mdeper-  ôc  magiftro  ad  hoc  per  eum  fubdelcga- 

cipitur,  ad  illa  quoque  qux  juxtacano-  to  fèmcl  in  viraôcfemel  in  mords  arri- 

num  inftituta  fada  fore  nofcuntur,  ro-  culo  à  pccna  ôc  culpa  abfolvere  valeant^ 

burapoflolicinominislibcntcradjicimusj  quodquc  ut  proprios  làcerdotes  fcmper 

prxfatUm  Johannem  à  quibufcumqueex-  habeant ,  qui  prxdida  administrent  ôc 

communicationis,  fufpenfionis  &  inter-  divina  officia  célèbrent  ,  ôc  pcruidos 

didi  aliifque  fententiis  cenfuris  ôc  pce-  magiftrum  &  diferetos  tanquam  idonei 

nis  juris ,  vel  ab  homine  qua  vis  occa-  ordinariis  ad  ordines  fufeipiendos  prx. 

fione  vcl  causa  latis,  fi  quibus  quomo-  fentati ,  i  quoeumque  ordines  conrereo- 

dolibet  innodatus  exiftit ,  ad  eff'edum  tcfinerequifitionedimilForii  valeant  pro- 

prxfcndum  dumtaxat  confequendum  ha-  moveh ,  etiam  fine  beneficio  aut  aiio  ti- 

mm  (crie  abfolvcntes  &  abfblutum  fore  tulo  clérical  i  caraderc  inlîgniri }  prêter 

cenfentes ,  hujufmodi  fupplicadonibus  quam  qubd  illis  fuper  proventu  dormis 

inclinan,  omnia  ôc  fingula  prxmiffà  per  cujus  crunt,  de  vidu  ôc  amidu  fecun- 

eumdemJohannem,urprxmittitur,fada,  du  m  ftatùs  humilitatcm  decenter  pro. 

ôc  per  eumdem ,  dummodô  a  facris  ca-  videatur ,  donec  aliundc  fit  cis  ex  be- 

nonibus  non  devient ,  circa  hujufmodi  neficio  viginti  librarum  turonenfium  auc 

opus  tam  pium  fienda  &  exercenda ,  au-  aiiquo  abo  zquivalente  undecumque 

thoritatc  apoftolica ,  quâ  per  litteras  fan-  proviium  j  quôd  denique  pro  vitandis 

diïlîmi  in  Chrifto  patns  ôc  domini  nolbri  contagiofis  morbis ,  vcl  alià  neceilicate 

D.  Alexandri  papxVI.  fungimur,  con-  urgente,  fe  ad  campefbria  transférant, 

firmamus ,  ratificamus  ôc  approbamus  ,  habito  condufo  loco  in  quo  excrciha 

illifque  robur  apoftolicx  firmitatis  ad-  pi»  faciant  in  decenti  oratorio ,  etiam 

jicimus ,  fuppientes  omnes  &  fingulos  lacro-fandam  cuchariftiam  prxfcntem 

defedus,  U  qui  forfan  intervencrint  in  femper  habeant  j  ac  infirmariam  ,Ôtexi- 

eifiiem  -,  iliaque  omnia  fie  fingula  perpe-  guum  pro  fuis ,  totius  lcilicet  collegii 

tuse  firmitatis  robur  obtinere  debere  in  inbabitatoribus  dumtaxat  coemeterium, 

omnibus  ôc  per  omnia ,  per  inde  ac  fi  in  quo  ad  infediones  ôc  contagia  tam 

Jittcra  fuper  hujufmodi  conccffionc  con.  adiva  quàm  paffiva  vicanda  per  prxdic- 

fedz,  illaque  omnia  Ôc  fingula  juxta  te-  (os  facerdotes  inhumari  valeant  j  fimili- 

norem  litterarum  defuper  confedarum,  ter  facramenrum  extremx  undionis  fuf- 

ôc  qux  forfan  per  illarum  executorcs,  ciperc  t  quôdque  ut  aliis  anima  bus  eo- 

qui  in  cisdeputari  debebunt,  ftatuta  ÔC  tum  ftudia  ,  ut  prxdidus  Johannes  per 

ordinata  fuillent,  decernimus  ÔC  decla-  hxc  intendit,  ÔC  ecclefix  Dei  prodeile 

ramus.  Et  nihilominus  ut  fcholares  ôc  valeant }  quôdque  illi  qui  poft  arriura 

alix  perfonx  inibi  degenr.es  pro  labori-  completumftudiumquinquenniointheo- 

bus  de  ftudio  aliquid  deinceps  percipe-  logia  in  aliqua  prxdidorum  domorum 

re  poflint,ex  abundanda  nofbrx  potef-  ftuducrint  ,  aut  vitam  frugalem  duxe- 

tatisnobisattributavolumusôcdeprxfa-  rint  ,  per  fupradidos  magiftros  Ôc  dif- 

ta  apoftolica  poteftate ,  decernimus ,  fia-  cretos  ad  prxdicandum  deputari ,  pri- 

tuimus  ôc  dedaramus  ac  perpétué  con-  vilegiis  fratrum  Prxdicatorum  ôc  Mino- 

cedimus  qu6d  habitantes  in  collegio  five  ru  m  quuad  prxdicandum  ,  ôc  etiam  gra- 

domo  hujufmodi  ôc  rite  convenantes,  dum  licendatùs  habendum  ,  ôc  gradum 

loca  ôc  bona  fint  in  protedione  fàcro-  in  univerfitadbus  obdnendum  gaudere 

fandx  fedis  apoftolicx }  capcllas  ôc  ora-  poffint  5  etiam  emiflï  ad  parvulos  in  fub. 

toria  fubalternarum  domorum  ficut  pri-  alternis  ex  obedienda  ôc  deputadone 

mx  conccffiim  eft,  omnes  valeant  cri-  communitads  erudiendos ,  quodquc  om* 

gère  ,  in  eis  fandiflîmam  euchariftiam  nés  fuos  adus  in  univerfitadbus  cclcbra- 

reverenter  conlcrvarc ,  confervaum  om-  re  ,  ôc  verbum  Dei  ad  populum  promu!* 
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gare  in  fuo  humiliratis  habitu  foliro  ,  aat 
loco  chlamidis  in  fuperpelliceo  &  ca- 
maldo  prxdicare  valcant  j  bas  eciam  gra. 
tias  omnes  extcndcndo  ad  in  domibus 
prarmilTis  degenres ,  cttam  fi  fitx  forent 
extra  rcgnum,  modo  illi  fine  de  regno 
nari.  Sed  uc  tanris  gratiis  digni  effician* 
tur  pratmiflî  paupercs ,  ftatum  fuum  bu- 
milem  fie  pauperem  inviolabilité  fervent, 
quod  ubi  communitas  prxdidam  abfti- 
nenriam  in  vidu ,  humihtatem  in  amidu, 
tempo ralium  communitatem ,  ftudiofita- 
tem  in  exercitio  ,  vigilantiam  in  divinis 
offrais  norabilif^r  paifim  dimitteret ,  vel 
alrerum  illorum  ,  non  obftantibtts  qui- 
bufeumque  relaxationibus  aut  difpenfa- 
tionibus  quibufeumque  mediis  adepeis, 
ex  tune  omnibus  prarmiflis  gratiis  pri- 
▼etur  ,  quin  immb  fie  temporalibus  om- 
nibus eorum  proventibus  ,  qui  fecun- 
dum  fundatorum  voluntatem  tune  do- 
mui-Dei  Parifienfi  pertinerent ,.  fimili- 
ter  6c  loca  ac  collcgia  eifdem  data  & 
danda  hofpitali  propinquiori.  Quôdque 
ut  fervetur  verapaupertas  ,  8c  ne  ex  adi- 
pe  prodeat  iniquitas  ,  proventum  majo- 
rem  quàm  ad  tenuem  fie  bumiiem  vic- 
tum  ôc  arnidum  prima:  infticutioni  con. 
formem  fie  neceflàrium  ,  nec  conquirerc 
aut  fufeipere  valeant,  nifi  numéro  pri- 
tnx  inftirutionis ,  qui  eft  in  numéro  Un- 
dorum  anoftolorum  ac  difcipulorum 
Domini  lub  benigrriflimo  falvatore  fie 
fua  virginc  matre ,  Icilicet  odoginca  fcx, 
proportionabilitcr  major  numerus  pau- 
perum  crudiendorum  adjiceretur,  pro 
quolibet  decem  francos  turonenfes  dum- 
taxat  regularitcr  fufeipiendo.  Quôdque 
inftabilitatis  vitandx  gratiâ,  exeuntes 
praedidas  domos  abfque  licencia  ,  fta- 
tum  di»ittentesantetempus  quofecun- 
dum  Itatuta  perfeverare  deberent,  pof- 
fint  per  confervatores  aut  magiftrum 
per  cenfuras  apoftolicâ  authoritate  ad 
regrefïum  ipfi  fie  omnes  aliiad  obedien- 
tiam  compellijfic  fimiliter  inutiles  Scin- 
fruduofi  débité  moniti  câdem  authorita- 
te expelli ,  rebelles  fie  inobedientes  ita 
coerceri  abfque  judiciario  ffcrcpitu  va- 
leant ,  ufque  ad  perfedam  obedientiam 
fie  fui  ftatûs  ac  ftatutorum  obfervantiam  j 
qux  tamen  quandiu  prxdidus  Jobannes 
vixerit,  per  eum  cum  priorc  Carthufienfi 
fie  inftallatore  feu  collatore  loci  prarfèn- 
tatis  pauperibus  ,  feilicet  domini  poeni- 
tentiarii  Parifienfisdifcretorumque  con- 
filio  variari ,  alterari  ôc  mutari  poterunt, 
prout  per  experientiam  ad  id  necefiltas 
comperietur  ,  non  obftantibus  conftitu- 
tionibus  fie  ordinationibus  apoftolicis, 
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ac  omnibus  illis  qosc  pratfacus  dominuj  . 
noiter  papa  voluit  non  obftare.  Volu-  A*-  't*1- 
maj  autem  fie  authoritate  apoftolicâ 
praedidâ  decernimus  fie  declaramus  , 
quod  tranflumpris  prarfentium  httera-> 
rum  coram  aliqua  authencicâ  perfona 
fuper  praefentibus  fadis  fie  décrets  ,  fie 
per  unum  fea  plures  notarium  feu  no- 
tarios  publicum  feu  publicos  manibus  Se 
fignis  fignacis  fie  fubicripcii  ,  talis  fie  tan- 
ta  fïdes  in  judicio  fie  extra  ac  ubique  ad. 
bibeatur  in  omnibus  ac  per  omnia ,  ac 
fi  prarfentes  litterae  originaliter  exhibe- 
rentur.  In  quorum  omnium  fie  finguio- 
rum  fidem  fie  teftimonium  prxrnhTorum, 
przfentes  litteras  noftras  fieri ,  nofhv 
que  figilli  juffimus  appenfione  muniri* 
Datum  ParifiisannoincarnarionisDomi. 
nicx  m.  D.  i.  vi.  Kalendas  Martii ,  pon. 
tificatûs  pratfati  domini  Alexandri  aivi. 
hâ  providentiâ  papae  vi.  anno  x.  aie  y%- 
natum  fuper  plicam  marvinis  ,B.  Morini. 

Nâtrveanx  ftatuts  dm  c$Bey  deMwtaig*. 

T  T  Niverfis  praeiêntes  litteras  infpec-  1 
\J  turis ,  decanos  ôecapiculum  vene-  A"' 
rabdis  ecclefia:  ParifienfisadRomanam 
ecclefiain  nullo  medio  pertinentis  falu- 
tem  in  Domino.  Notum  facimus  quod 
die  data;  prarlêntium,  nobisin  capirulo 
noftro  horâ  capituli  confuetâ  congregatis 
ôc  capitulantibus ,  jpro  parte  Johannis 
Standon  nobis  expohtum  extitit ,  quace- 
nùsidcm  attentiùs  confiderans  quod  non 
minor  fit  virtus  quim  quarrere ,  parta 
tueri ,  nec  minoris  efle  neceflîtatis  res 
éditas  firmari  atque  vallari  iuperiorum 
authoritate ,  quim  eas  è  fundamentis  fie 
primordiis  erigere  j  quôdque  propterea 
carleftis  pater-familias ,  Dei  Patris  virtus 
fie  fapientia,  benigniffimus  nofter  re- 
demptor  Jefus  vine*  dexterz  fux  ma* 
nu  plantata:  ,fepem  circumdedit,  torcu- 
lar  in  ea  fodiens }  qui  an  te  ejus  adven- 
tum  in  carnem  populum  fuum  fandis 
tum  natura:  tum  feript*  firmaverat  fuis 
legibus  humani  generis  conditionem  la- 
biîem.  Sed  in  propria  demu  m  veniens, 
&  ore  proprio  locutus  Dei  filius  evan- 
gelicam  ei  condidit  legem  »,  fie  per  con. 
ditam  confirmavit  atque  ftabihvit  eccle- 
fiam  catholicam.  Sic  cùm  Chrifti  adio 
noftra  fit  inftrudio,  praedidos  fuppli- 
cans  cùm  in  horto  ftudii  Parifienfis  ie~ 
raciflimo  plantulam  quandam  congre- 
gationis  difcipulorum  pauperum ,  donan- 
te  carlefti  agricolâ,  bis  noviflîmis  tem- 
poribus  ope  benefadorum  inferuiflet ,  fie 
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—  canonicis  atque  commendabilibus  eam 

>»«.ijoi.  ftuduiflcc  dirigerc  atque  ordinare  fta- 
tutis  fie  reguks  ,authontate  fcdis  apof- 
tolicx  &  revcrendiflimi  legati  Georgii 
de  Ambafia  in  Galliis  pro tune  legatione 
cum  poceftatis  amputudme  rungeneis , 
prudentum  fie  peritorum  fagacitate  con- 
diris  j  fie  rite  condita  ftabiliri  ,  vallari 
fieconfirmaripariformiter ,  &  omnia  pri- 
vilégia gratias  atque  prorogative  ,  per 
eundem  cardinalem  legatum  intuitu  ma- 
gnarum  pietatisfic  fruduofitatis  prxdic- 
txcemmunitari  pauperum  concéda,  per 
bullam  co jus  ténor  infrà  fequitur ,  ap- 
probari ,  ratificariôc  ,prout  in  nobiseft, 
confirmari  noftra  authoritate  ôc  ditione 
defiderans ,  humiliter  nobis ,  ut  prxmif- 
fum,  congregatis,  fupplicavit  ut  codiceni 
prxdida  ftatuta  ôc  ordinationes  conri- 
nentem  confirmare ,  val  lare  &  ftabihre 
dignaremur.  Cujus  quidem  codicis  ténor 
de  verboad  verbum  fequitur: 

SEQ.UUNTUR  ftatuta  feu  ordina- 
tiones qux  vivendi  formulam  in  paupe- 
rum ftudentium  familia*  compleduntur. 

In  nomine  fandx  Trinitatis ,  Patris, 
Filii  fie  Spiritûs  Sandi.  Cùm  pic  perferu- 
tantibus  delolationis  fie  ftatùs  ecclc 
fiaftici  regiminis  exorbitantix  occafio- 
nés,  etiam  fecundùm  quemlibet  ejus  or- 
dinem,  &  ex  confequenti  in  quovis  alio 
hominum  gradu,  major  tantx  diftor- 
mitatiscaulanon  occurrat,  quàm  quod 
licet  in  prxlatis  fie  fuperioribus  complu. 
res  inveniantur  qui  verbo  prxdicent  qux 
deberent  efficere  ,  paucilfimi  tamen  fine 
qui  noftri  omnium  magiftri  fie  Salvatoris 
Chrifti  cxemplo  ftudeant  primitùs  fac- 
tisfic  probarâmorumexemplaritatexdi- 
ficare  exteros ,  fit  deinde  duriores  qui- 
bus  exemplum  non  fufficiat ,  increpare 
fermonibus  j  propterea  quôd  non  nitun- 
tur  noftri  temporis  homines  cum  litte- 
xis  fiefeienriis  quas  follicitè  fatisadva- 
nitatem  congregant,antè  omnia  virtutes 
fie  probitatem  vitx  adipiïci.  Hinc  eft 
quod  toris  viribus  fatagere  debent  ont- 
nés  Dei  zelum  fecundùm  feientiam  ha- 
benr.es,  fufeitare  fie  erigere  gentem  no- 
vam  ,  parvulos  feilicet  qui  fimul ,  ante 
quim  mundi  deliciis  fie  ambitionibus  il- 
ledi  fint,  vitx  mord ficarionem  fie  morum 
compofitionem  cum  feientiis  doceantur 
ampiedi)  quacenùsbonx  confeientix  tef- 
timonio  fie  probatî  peç  vitam  lirtera- 
turâ  accindi  fidèles  Dei ,  ad  falvandas 
pailim  pereuntes  animas  Dei  coopera- 
tores  fiant.  Quod  ut  velmodicaex  parte 
fiât ,  maturo  effedum  eft  confilio  ut 
hxc  domus  ad  verx  paupercatis  ama- 
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tores  fie  in  hujufmodi  opère  le  fedefide- 
rantes  accommodare,  recolligendosxdi- 
ficaretur  ;  cujus  utilitatem  fie  frudus  qui 
Domino  coopérante  in  pofterum  pro- 
venient,  jam  jam  ut  cum  que  feliciafa- 
tis  prarmonftranc  principia  ;  modà  juxti 
defiderium  eoruro  qui  ipfum  negotium 
fub  divina  pietate  inchoaverunt ,  manu 
ducatur  poftéritas.  Quod  quidem  fuie 
femper  ut  in  ea  dumtaxac  domo  ad- 
mittantur  fie  tolerentur  veri  pauperes  fie 
egeni ,  non  divitum  filii  fie  potenrum , 
prout  paflim  in  exteris  hujus  univerfita- 
tis  pro  pauperibus  fand^conftrudis  col- 
legiis  inique  fieri  cernimus  ,  nifi  foriàn 
qui  rébus  dives ,  fed  bumiûtate  cutior, 
pauperum  inftar  vivere  fie  per  hoc  fefe 
Domino  devoverc  eligcret.  PoiTct  enira 
cui  hanc  gratiam  donailct  Dominus, 
de  fuis  temporahbus  ad  fui  fie  excero- 
rum  nutrimentum  domui  conferendo, 
in  pauperum  lortem  cum  humamcate 
fufeipi ,  fie  fecundùm  ftatuta  bxc  qux 
capitulis  exarantur  fequentibus  tota  cum 
familia  degens  proficere.  Sit  iuque. 

CAPUT  I. 

In  qao  circà  Divin**  cuîttm ,  quibms  fei- 
licet diti  temporibu  oratiow  vatakitwrt 
qualefve  Domino  pornqentur  frtees  , 


Q 


Uoniam  ergo  multus  eft  fuppo- 
fitorum  communitatis  numerus, 
ut  râclliùs  in  laboriofis  exerciriis  cem- 
peramen  obfervetur  ,  orationi  ledione 
fie  ledioni  oratione  fecundùm  Am- 
brofii  confilium  fuccedence ,  tota  domds 
familia  quatuor  in  partes  fêcernatur  ; 
quarum  prima  men  fis  Lunarun^  hebdo- 
madâ  prima  in  Sabbatho  prius  facra- 
mentaliter  fadis  confeffionibus ,  ucinfrà* 
dicetur ,  medià  node  furget  ad  confi- 
tendum  Domino ,  matutinas  fecundùm 
Romanx  ecclefix  ufum  canonicas  per- 
fedâ  fie  diftinftâ  verborum  prolatione 
enunrians,  fine  cantu  tamen,  majoras  hu- 
militatis  gratià,  ut  totum  oflScium  in 
horacumlemis  terminaripofîit,  Admo- 
dicum  etiam  à  prxdido  ufu  différée  ifte 
modulus  ;  quoniam  ut  adolefccntes  dif- 
cant  pfalterium  Davidicum  quoprxci- 
puè  in  religione  fie  prxdicatione  opus  eft, 
quotidiè  nodurnum  legent  >  fie  très  fu- 
mant lediones ,  vel  ex  lions  Biblix  runc 
currentis  conformiter  ad  biftoriam ,  hoc 
eft  refponforia  Dominicx  prxcedentis 
fecundùm  ritum  prxdidum  }  nifi  cùm 
c vencrint  fefta  duplicia  aut  folemniaauc 
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fcio  die  cflcbranda ,  &  hoc  prefertim  gcn t  ,  &  hxc  omnia  (ub  una  mi/Ta  qux 
iï  rcfponforia  propria  habuerint  ,  nid  eodem  celebcabicur  cempore.  Et  hxc  ****  'i0** 

lit  quxdam  rationabilis ad aliquem  fane,  ita  moderabuntuir ,  ut  in  horx unius  (par 

torum  devotioj  in  his  namque  omni  tio  expleri  poflinr,  Reliquas  .met-m  Yi*- 

bus  femper  fequi  oportet  per  omnia  ufum  ginis  horas  fub  mifiaqux  horâ  lêxtâdi, 

Romanura.  cetur,  linire  oportebit. 

II.  Proximas  autera  matutinis  horas  VU.  Qinnes  prxtereà  iftx  très  par-, 

très ,  videlicetPrimam,Tertiam  &Sex~  tes  tçr.  in  hebdomada  mortuorum  vef- 

tam  ,  qui  crunt  de  eadem  prima  vigù  peras  >  unum  nyeturmun  cum  laudibus, 

lia,  fub  mtflà  qux  horâ  lextâ  coràm  pro fidelium an  imam  m  rédemptions  b»nA 

pauperibus  in  corum  oratorio  ,  ficut  co-  ûmpliciter  diceot  {ùb  milfis  vel  vefperjs, 

ràm  divinbusin  inferioricelebratur,  di-  quas  per  hebdomadam  cum  cantu  ce- 

cent ,  pauf'antes  in  ejufdem  mifix  gène-,  lebraxi  continget  j  quia,  tune  propter  of. 

rali  conriertlonc  atque  facro  fancti  Sacra,  ficii  diutumitatem  Facile  cum  aîiis  ora- 

menti  elevatione.  Nonam  cum  velperis  tionibus  expediri  poterunt. 

incipient  horâ  quâ  communes  collegii  VIII.  Quia  etiam  Nona&Velperxca- 

vefperx  dici  folent ,  quoeumque  tempo,  nonicx  ab  cis  quibusincumbit ,  horâ  un- 

re  fuerit.  Complccorium  verb  poifclero*  decimâ  tempore  Quadragefimali  djeen- 

rina  exerciria  perfolvetur.  tur ,  poterunt  tempore  quo  communes 

III.  Scd  i]uoniamhxfingulxhorxrc-  collegii  vefperx  perfolvuntur  ,  plalmos 
verenter  &  maruro ,  ut  decet ,  ipintu  graduum  fecundum  prxdiclum  ufum 
perfolvi  non*poflùnr,niti  magna temporis  cum  veiperis  mortuorum  cominuarç. 
ad  ftudium  neceflarii  portio  inidipfurq  IX.Extraordinariis.autempauperibus, 
curreret }  non  dicentur  preces  ,  etiam  idefthabituro  çoramiwutaris  «OA  gerça* 
cùm  de  feria  fiet ,  niii  licut  in  diebus  tibus.fi  qui  fint,&  cumCapitiaos  in  choro 
Dominicis.  non  poffint  horas perfolvere  ,  ad  partem 

IV.  Primx  itaque  hebdomadx  iftius  pofitis  ,  ordinabit  pauperum  pater  qujd- 
primx  parris  expieto  officio,  l'ecunda  quid  tune  erunt  di&uri  i  portionem  fei* 
cotius  multitudinis  pars  priùs ,  ut  dktum  licet  plalterii ,  ieptem  pfalmos ,  mortuo- 
eft  ,  eclebratis  conr'effionibus ,  eadem  rum  vigilias  ,  aut  quod  rnagis  expejire 
horâ  &  omninô ,  ficut  diclum  eft ,  di vinas  judicaveric. 

perfolvet  laudes.  Et  in  tertia  hebdoma- 

tiai  tertia  pars  j  atque  in  novilfima  pars  C  A  P  tJ  T  II. 
quarta.  Et  rurfum  in  vefperis  Sabbatht 

de  prima  vigilia  inchoabunt  fecundùm  De  litertrit  txmiti*. 
ordinem. 

V.  Et  ita  providebitur  qubd  femper  I.  Ifcipuli  grammaticx  &  arri* 
unus  ex  facerdoribus  tanquam  hebdo-  |  J  bus  vacantes ,  eadem  habebunt 
madarius  aderit ,  qui  ofKcium  faciet  ;  &  leclionum  exercitia  qux  te  ipfi  portio- 
ubi  habita  racultate  abelîe  contingerer,  niltx  te  divitum  fiUi ,  coràm  quibus  in 
per  alium  magis  ad  hoc  idoneum  ejus  humiliori  (choix  loco  in  unum  omnes 
vices  fupplebuntur ,  qui  totum  diriget  juncli  omni  cum  modeftia  çonverfabun- 
officium.  tur,  in  fingulis  eos  fibi  &e humilitatis  8c 

VI.  Alix  autem  torius  familix  partes  xdificationis  caufa  paribus  exteris  prx- 
tres,  in  memoriam  illius  quod  Salvator  ferenres. 

nofter  per  mare  navigantibus  &  propè  II.  Ne  autem  aUquis  de  negligentiis 

periclitantibusdtl'cipuTis  in  quarta  nodis  exeufationes ,  in  feribendp  te  notando 

vigilia  reclamatus  prxfto  afFuit  prxfi.  qux  fub  regentibus  audiuntur  ,  prxten- 

dium  ailaturus ,  furgent  horâ  tertia,  dat ,  providebitur  ut  in  ccllarii  mambus 

tune  videlicet  cum  nullibi  ferèterrarum  femper  fit  charra  papyrea  ,  calami  & 

Domino  porriguntur  preces,  pro  uni-  atramentum , dequibus  certis  in  hebdo- 

veriis  Oei  lèrvis  qui  à  média  node  ad  mada  horis  iêmei  aut  bis ,  prout  vifum 

iftam  ufque  horam  fecundùm  regulari-  fuerit ,  unicuique  diftribuetur  -y  lêd  nulli 

ter  viventes  in  oratione  perftiterunt ,  &  ultra  tria  foJja  chartx  per  hebdoma- 

rnaxîmè  pro  fuorum  fundatorum  &  be-  dam  abfquc  (peciaU  facultate  craie  tur. 

nefaâorum  intentione  Deo  orationei  Invigilarique  taciet  pater  ,  ut  feiatur 

oblaturi  :  matutinas  icilicet  de  glorioiâ  quomodo  hujufinodi  expendantur  ,  & 

Virgine  fub  fimilibus  tono  &  traûu  qui-  conlerventur  feripta  «que  copulentur, 

bus  fuprà  ;  deinde  pfalmos  pcenitentia-  III.  Non  autem  accédant  fcholas 

les  demiflâ  voce  binicum  litaniis  adjun-  fuas ,  ubi  funt  regenuum  doûrinas  au» 
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  dituri  ipfi  paupcres  ,  donec  pulfu  fado 

**"  proxiinc  fît  rcgens  gymnafiumingreflu- 
rusjuc  quantum  fieri  poterie,  cum  bis  qui 
non  func  de  pauperum  gremio ,  com- 
municaciones  devicent. 

IV.  Audito  ergo  pulfu  omnes  ad  pu- 
blica  defeendanc  lo  ca  ,  eneque  in  qua- 
libct  ledionum  ex  prudencioribus  ali- 
quis  qui  exteros  fuac  ledionis  condu- 
cac.obfervetque  fi  quis  à  ledione  fc  fe 
diftrahac  aut  aJiorum  coniortio  ,  vel  fi 
cum  divicibus  auc  coram  eis  aliquam 
prxfumpferic  admicccrc  infolentiam. 

V.  Nullaque  fie  in  fpedaculis  (eu  acriis 
cundo  feu  redeundo  mora  ,  fed  iedioni- 
bus  finitis  omnes  uni  cum  fuo  duce  ad 
peculiariarevercantur  loca. 

VI.  Pater  autem  pauperum  circi  re- 
gentium  fufficientum  diligencer  atten- 
dar  j  confiderans  per  fe  aut  per  alium 
fi  ipfi  fructuolc  doceant,  honeftos&mo- 
raies  authores  meerprecando.  Prohibe, 
bitque  penitùs  ne  laicivos  poc'ras  vel  le- 
vés materias,  qualifeumque  ruerit  verbo- 
rum  venuftas  ,  fuis  proponanc  difeipu- 
lis. 

VII.  Ec  fie  ledionum  tempus  obferva, 
bicur,quôd  excitator  publicus  qui  fe- 
cundùm  univerfitatis  coniuerudincm  de 
/uprenoa  artium  ledione  fumitur ,  fingu- 
las  collegii  caméras  hora  quartâ  vifita- 
bic  j  &  cundos  expergefaciens  ,  lumen  , 
fi  opus  eft  ,  miniftrabjc,  pulfum  prxmic- 
tendo  &  poft  excitationem  replicando. 

VIII.  Secundo  ,  de  unaquaque artifta- 
rum  ledione  ent  excitator  parcicularis, 

2ui  fingulos  de  fua  ledione  paulo  poft 
xundum  pulfum  ad  ledionem  qux  ho- 
r.i  quintâ  ad  initium  ufque  milîx  hora" 
fexti  inchoandx  protendetur  ,  convoca- 
bit. 

IX.  Poft  miflam  verô  in  qua  omnes 
comparere  oportebit ,  circà  odavam  ho- 
ram  grammaticorum  incipient  ledio- 
nes ,  &  artiftarum  paulo  poft ,  ad  deci- 
mam  ufque  vel  eo  circi  duraturx  j 
quia  tune  pro  conferentiis  feu  quxftio- 
nibus  in  pulfu  prandii  circà  undecimam 
flniendis  fier  pulfus,nifi  diebus  jejunii  in 
quibus  eardem  tardiùs  incipientur  lec- 
tiones  ,  fed  poflunc  in  Quadragcfima 
banc  grammaticx  vacantes  parriri. 

X.  Deinde  finitis  gratiarum  adionibus 
poft  reredionem  ,  proprias  finguli  ac- 
cèdent fchotas,  ibidem  in  quxftionibus 
aut  procedentibus  ledionibus  pergentes 
cxaminandi.  Scd  indicrum  fettoruin  vi- 
giliis ,  &  quando  eft  domeftica  recreatio, 
umnes  artifta-  unà  in  eodem  convenienc 
loco ,  ibidem  eciam  publicas  die  fabba- 
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cho  pofitiones  difputaturi,fi  irt  hebdoma- 
da  non  prxcefient  ici  tu  s  dies. 

XI.  Poftmodum  circà  terciam  poftme- 
ridiani  temporis  horam  fict  pro  ledio- 
nibus  campanx  fonus  ,  duraruris  ad 
pulfum  ulquc  vefpcrarum  qui apud  quia, 
cam  fiec.  Ec  poft  didas  velperas  fecundô 
omnes  ad  ccenam  ufque  hora  fexrà  in- 
choandam  diiputabunt  6c  movcbunc 
quxftioncs,  dequibus  poft  gracias,  nifi 
vacacio  fuenc  ,  in  propriis  Icholis  repa- 
rabunt  ■>  ubi  camen  numquam  compare- 
bunt  pauperes ,  fed  in  propriis  de  node 
refidebunt  ftationibus ,  tum  ne  imper- 
fedioribus  obfcuro  temporc  ad  divicum 
caméras  divertendi  fie  oecafio  &  maUs 
libercas  ,  fi  qui  line  -,  cum  ut  fit  omnibus 
major  opportunités ,  ferotini*  laudibus 
perlblucis  ,  quieci  corporis  neceflarix 
indulgendi  ,  &  fpirirualibus  fpiritum  in 
folicudine  recolligcndi  ;  ut  orxterea  li- 
berius  difeuterc  poftnt  in  quo  per  diem 
profecerint  6c  defeccrint ,  de  protedu. 
que  Deo  gracias aganc,  ôc  pro  dcr'cdu  do- 
lentes veniam  in  cordis  cubiculo  pecanr, 
poft  refpiracionem  à  tumultibus,  pus 
meditationibus  quietius  vacances. 

XI I.  Duncaxac  ergo  per  aliquos  ex 
tbeologis  ,  ubi  primùm  gratiarum  adio- 
nes  poft  refedionem  reculerinr,  bre- 
viflimè  de  auditis  in  die  ledionibus  vel 
quxftionibus  difputatis  difculfio  fiet  j  ubi 
ad  provinciam  aflùmpti  diligentes  co- 
gnolcere  laborabunc,  &  proheientes  fi- 
mul  &  négligences  pigrofque  -,  quate- 
nùs  patri ,  cum  opus  ruerit ,  pofiînt  re- 
ferre ad  horum  ftimulum  &  confufio- 
nem ,  illorum  verô  majus  incitamentum 
in  laudem. 

XIII.  Etita  tempus  ferotinum  diftri- 
buecur,  quod  inquificio  prxdida  ,  quam 
reparationcs  vocant  ,  ultrà  feptinum 
cum  femis  non  protrahatur.  Ec  îllis  ex- 
peditis  limul  omnes  complecorium  inci- 
pient in  média  node  furgentes  in  fuo 
mediocri  cono  ,  alii  vero  bini  fubmifla 
voce.  Sedquia  fie  proferendo  citiùs  po- 
terit  completonum  de  Virgine  termina- 
ri,  aliorum  finem  expedantes  ,  quatc- 
nùs  fiât  pro  omnibus  martyrologii  leo 
cio  ,  defundorum  vefpcras  dicent. 

XIV.  Ec  omnibus  ica  eric  pro  re- 
quiefumenda  faculcas  dormicorium  ho- 
ra odavi  accedendi ,  ulcrà  quàm  fine 
fpeciali  venia  liccerario  ftudio  nullus 
vacare  poceric  5  dempto  tamen  quôd  à 
medio  menfis  Mail  ad  dim  dium  Au- 
gufti  ufque  ,  propter  lucem  diei  fupra. 
horam  nonam  continuacam  ad  ftudiura 
fufiîcienter  licebic  ftudio  *  vacare  prx-*  *  tmfatt 
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dido  ,  &  eodem  tempore ,  ut  paria  fiant 
in  excrcitiis  ,  parumper  poft  divinum 
officium  horx  tertix ,  quintam  videlicet 
ufque  horam  repaufare. 

XV.  Pro  difcipulis  vero  thcologix  de 
utilioribus  libris  in  materiis  theologa- 
libus  &  moralibus ,  &  prxcipuè  qux  af- 
fedum  inflamment,  fimul  Se  de  eru- 
ditis  interpretibus ,  fi  ad  hoc  commu- 
nitatis  fuppofica  non  fuflîciant  ,  ex  dif- 
cretorum  confilio  providebit  pater. 

XVI.  Et  fie  tempus  pro  ledionibus  ob- 
fervabitur  ,  ut  femper  ante  prandium, 
poft  ordinariam  miilàm  qux  korâ  ter- 
tia vel  fextà  celebrabitur  ,  omnes  theo- 
logi  per  fpatium  unius  mifix  vel  eo  cir- 
çà  tune,  fi  commode  ficri  poterit,  ce- 
lebrandx,  recolledioni  &  meditationi 
vacabunt  >  quatcnùs  juncti  fecundùm 
fpiritum  ad  orone  virrutis  exercitium 
reddantur  promptiores ,  &  ut  multipliées 
frudus  quos  ....  &  in  talibus  ex- 
perti  provenire  aliénant  percipianr. 

XVII.  Quotidianas  inlùper  ad  exa- 
cuendum  ingenium  ,  ad  veritatem  pro. 
fundiùs  dignofeendam  ,  de  auditis  in 
ledionibus  quxftioncs  confercntialcs 
habebunt  -,  &  femel  in  hebdoniada  pu- 
bliée in  domo  difputubunt  veritates. 
In  quo,  ut  exercitatiores  &  variis  in 
materiis  promptiores  fiant ,  per  univer- 
fitatem  theologix  adus  habita  facultarc 
patris  bini  vifitabunt  ^ubi  cumgravicate 
&  fine  otïendiculo  allantes ,  qux  audie. 
rint  vel  feripto  vel  mente  memori  di- 
Jigenter  recolligent.  Et  domumpoft  hac 
fimul  revertantur,  ad  nullum  aliuinfefe 
confèrent  es  locum.  Si  tamen  eorlim  ali- 
quis  de  fchola  effet ,  fecundùm  univerfi. 
taris  ftatuta ,  ad  iplîus  adùs  complemcrw 
cum  ufque  cumipfis  permancat  bacca- 
Jariis. 

XVIII.  Prxter  hxc  infuper  exercitia 
communia  à  primo  ad  novilfimum  fin- 
guli  familiores  devotionis  Hbellos  ad 
exercitandum  fpiritum  habcant ,  etiam, 
fiopus  cft,  fumptibus  communitatisj  in 
quibus  fub  officiisdivinis,  antè  vel  poft 
orationem ,  aut  aliàs  ,  aliquam  legent 
portionem.  Et  ne  hoc  fruduofum  omit- 
tatur  exercitium ,  fit  vigilantia. 

XIX.  Extra  autem  divina  officia ,  fua 
xnanualia  in  quibus  fingulariores  fenten- 
tias  &  prxcipua  annotaverint  dida,  om- 
ni  fecum  ferant  tempore,  ut  oranc  evi- 


CAPUT  II  l 
De  rtformanda  linyta. 


An.  i;ci. 


I 


CUm ,  ut  inquit  Sapiens  ,  Vita  & 
mors  in  manu  linyttc ,  &  beatus 
Jacobus  :  Linyta  maculât  totum  corpus  , 
&inflammat  retamnativitatis  nofira  -,  ideô 
fummum  débet  adhiberiftudium  .  ut  ' 


nn- 


Tme  11.  Part.  111. 


gux  fermo  cohibeatur  j  quamplurima 
enim  &  communitari  admodum  nociva 
à  lingua  derivantur ,  ut  putà  detradio- 
nes ,  murmura ,  contentioncs ,  jadantix, 
contumelix  &  alii  infruduofi  fermones 
&  damnofi  ,  quibus  &  propria  &  aliorum 
bona  impediuntur  ftudia  ,  virtutumque 
extinguntur  incrementa.  Sollicite  ergo 
unufquifque  multiloquium  vitabit ,  &  cla- 
mores  cfîugiet  j  fed  ubi  vel  Dei  bonor 
vel  proximi  militas  loqui  coget,  paci- 
fiée ,  voce  demilsa  &  lèrmone  brevi  erit 
utendum  }  omnino  inutiles  conferentias, 
fufurria  &:  collocutioncs  abditis  in  locis 
evitando. 

II.  Simplicitcr  autem  filentium  omnes, 
ubivis  fucrint  loci,à  pulfu  cœnxadfi- 
nem  ufque  millx  qux  horà  fextà  cele- 
brabitur ,  obfervabunt ,  nifi  forfan  ubi 
exercitium  aliquodin  ledionibus  aut  ex 
patris  ordinationc  illo  tempore  fieret. 
In  menfaitidem  ,ubi  facra  débet  audiri 
ledio,  &  in  oratorio, 

III.  Item,  nec  in  bibliotheca  ncque 
in  locis  ubi  plures  ftudere  habenr  &  pro- 
ficcre,  nulli  unquam  loqui  lieebit  nifi 
brève  &  fubmiflum  verbum,  ita  utalios 
non  impediat,  nifi  loqui  cogat  neceflï- 
tas.  Et  ubi  aliqua  utilitas  prolixiori  indi- 
geret  fermone ,  ad  partem  cllet  feceden- 
dum  locis  non  fulpedis. 

IV.  Nemo  autem  ex  hoc  in  fe  aut  in 
alio  aceufationcs  moribus  expedientes 
taceat  aut  dilfimulet ,  ne ,  ficut  feriptum 
cft ,  dicere  oporteat  :  Va  mihi  quia  tacui. 
Reus  etenim  &  communitatis  proditor 
reputabitur  qui  libère  morbos  latentes 
non  revelaverit ,  ut  fecundùm  rei  exi- 
gentiam  prxftetur  rcmedium  5  quemad. 
modum  qui  pro  veris  falla  afiererct. 

V.  Unde  quilibet  fecundùm  Joannis 
Chryfoftomi  fententiam ,  in  fratris  cru- 
ditione,  litterarum  inftrudione ,  morum 
promorionc,  &  agendis  prxlèrtim  pro 
utilitatc  communi  congruis  remporibus, 
&  multo  meliùs  divinisin  laudibuslin- 
gux  officium  vigilanter  exerceat ;  ad  om. 
nipotentis  namque  laudem  8c  proximo- 
rum  xdificationem  eft  loquelx  concef- 
fiis  ufus  j  Data  ejl  enim  ,  dicente  Paulo, 
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PREUVES  ET  PIECES 


unic«iqutmamfcjlatioffirimaâutiïi*atem.  VI.  In  adibus  camen  publias  6c  uni- 

VI.  Sitcrgo  admonicus  quilibetne  in  verfitaris  convcntionibus  hi  omnes  ad 

vacuum  graciam  Dei  recipiac  j  fcd  in  dif-  numcri  intcgricacem  cum  ipfis  habicibus 

putationibus  &  in  aliis  liccerariis  excrci-  in  cxterorum  conforrio  procèdent. 


dis  fine  clamore ,  pertinacia  &c  oftcnta- 
tione,infermonibusSc  divini  verbipro- 
mulgarione  diftindè  6c  intelligibiliter 
fine  perfonarum  accepdone  vericatem 
cum  humilitate  revcrenter  ' 


I. 


CAPUT  IV. 
Jn  qtio  de  habit*  traUatnr. 
T  hujui  congregjtionis  difei- 


VII.  Pater  vero  pauperum  fibi ,  oorco- 
nomis  6c  facerdotibus  qui  in  miûlj  ce- 
lebrandis  &  aliis  agenças  plus  exteris 
habenc  laborarc,  de  omnibus  aliis  indu» 
mentis  Se  vira:  necefiariis  cum  omni  ca- 
men  modeflia  providebic.  Eritque  eu» 
nica  Se  capitium ,  qux  kmel  inanno  fei- 
licet  in  Pafcha  dabitur ,  de  panno  nigro, 
cujufmodi  didum  eft, 

VIII.  Interior  autem  veftisqux  infrà 


u 

pult  quoad  exteriorem  honefta-  genua  paululum  protendetur ,  uc  facUiùj 

tem  à  exteris  mundi  bominibus  fint di-  ad  caligasqux  de  fimib  panno fient,  pot. 

vifi,  fumptibus  communitads  unicuique  fit  copulari,  prout  facÙiùs  fieri  poterie, 

tam  theologix  quàm  philofophix  (tu-  iifilem  procurctur  fumptibus.  Et  omni- 

denrium  de  chlamyde  feu  pallio  ante  bus  ud  volcntibusremoraliaprxbeaatur. 
claufo ,  inftarchlamydum  feu  capparum       IX.  Reliqui  vero  theologi  in  fuo  ha. 

quibus  in  vico  ftramims  magiftri  artium  bitu ,  quantum  commode  fieri  poterit, 

utuntur  figurato  providebitur  -,  item  de  iftis  conrormare  fele  tencbuncur.Scd  nul- 

capido  feu  camaldo ,  inftar  camaldorum  lus  pelliteis  ,foduraturis  aut  calceis  quoi 

quibus  plerique  eccleiîafticorum  utun-  crepidas  vocant ,  vel  aliis  humilem  fta- 

tur  i  à  quibus  tamen  in  boc  différée  tum  tranfeendendbus  utetur. 
quôd  ante  &  poft  claufum  erit.  X.  Inferiores  edam  quibus  non  fufE- 

II.  Sed  ut  inter  difcipulorum  tbeolo-  ceret  communitads  proventus,  aparen- 
gix  vel  facerdotum  amidus  6c  philofo-  ribus  vel  amicis  veftes  qux  ante  6c  rc- 
fophix  radonabilis  fie  diftindio  ,  de  pan-  erô ,  ficud  illx  quas  fieri  faciet  commu. 
no  nigro  cujus  ulna  non  excédée  fum-  nitas ,  claufie  erunt ,  de  pannis  mortifi. 
mam  vigind  folidorum  parifienfium  ,  cari  coloris  fibi  providebunc. 

fient  cappx  &  capitia  tbeologorum  6c       XI.  Omnibus  prxterea  de  raatris  Se 

facerdotum  j  aliorum  autem  inferiorum  omnibus  ad  quietem  necefiariis  provi- 

ftudenrium  de  panno  grifeo  ad  nigrum  débit  communicas.  Et  linea  le  hntea, 

magis  tendente.  quia  lanea  ud  volendbus  procurabit ,  bis 

III.  Iftis  autem  amidibus  ita  uranrur,  in  menfe ,  faltem  xftivo  cempore ,  cura- 
quôd  capitium  quandiu  decommunitate  bit  abluenda  j  cum  quibus per  numerum 
erunt,  regulariccr  ferene  -t  chlamydem  fingulorum  reponant ur  camifix ,  ut  eif- 
autem  quandocumque  domum  egredien-  dem  realbentur  fumpeibus.  Lanea  au» 
tur  ulcrà  limites  proximos,  videlicee  qua-  tem  lineea  te  camifix  ,  quia  calibm  cheo- 
drivium  ante  collegium  Remenfc  ,  por-  logi  6c  làcerdoses  folum 

tas  collcgiorum  beatx  Barbarx  Se  Lexo-  opus  fuerit  mundabuntur. 
vii  ,  portam  ecclelîx  beati  Srepbani  -y  nec  XII.  Et  ut  quilibee  reparandis  feu  re- 
lie camen  egredi  permittetur  aliquis ,  farciendis  operimencis ,  unteaminibus  6c 
nifi  cum  urgend  nccemtate.  Unde  nec  veftimenris  ,  tam  propriis  quim  de  com. 
alicui  inter  duas  collegii  portas  abfque  muni,fit  follicieus,  femper  erunt  in  lincca- 
faculcace  ingredi  licebit.  rii  vel  iueoris  manibus  açiculx,  filum  Se 

IV.  Cùm  ergo  evidens  caufa  exiger,  frufta  pannorum  anriquorum  acque  lin* 
maturo  inceflu  ,  luminibus  in  cerram  teamiuum ,  de  quibus  unicuique  iccun» 
fixis ,  cum  focio  quem  non  elegerinc  ipfi,  dùm  necefficatem  divideeur }  habebunc- 
fed  ordinaverit  pater ,  ad  locum  pro  quo  que  ipfi  lintearius  &  futor,  fimiliter  decaw 


fuit  fupplicatum  ,  filentium  obfervando 
6c  piè  aliquid  meditando  duncaxac  pro- 
ficifeaneur,  in  eemporc  per  patrem  prx- 
fixo  domum  reverfuri. 

V.  Cum  officialibus  camen  qui  cre- 
brô  pro  communi  omnium  utiliraeeexu 


nus  feu  notacorcs ,  invigilare  £  aiiqui  in 
ealibus  négligences  fuerinc ,  &  acculas» 
culpabiles. 

XIII.  Uc  autem  communium  rerura 
appropriario  fimiliter  Se  fuperfiukatesiA 
paupertatis  alumnis  devitentur  ,  babû 


re  habenc ,  in  chlamyde  vel  capitio  fe-  tus  prxdidos  &  omnia  de  communi 
rendo  poterie  difpenlarii  fimiliter St  cum  fufeepta  ,  quot  annis  die  illà  qua  diue* 
infirmis.  noAcr  Jefus  Cbriitus  &  Dominus  nof- 


J  USTIF  I  C 

ter  pro  nobis  nudatus  extirit,  qux  Pa- 
rafccve  dicicur ,  ôc  qaotics  expédient , 
finguli  ad  patris  8c  Cngulorum  confpec- 
tum  réfèrent. 

XIV.  Similiter  fialiqui  fe  fc  a  verrai- 
bus  purgare  incurii  fuerinc,  in  locoad 
hoc  deputato  per  fupradidos  manifefta- 
bitur. 

XV.  Et  ut  eorum  capita  mundiora 
confervcntur ,  fimul  &  in  moribus  hu- 
milités, bis  in  anno  per  tonlbris  manum 
crines  tollant  ipfi  difcipuli ,  fcmel  vide- 
licet  in  menfe  Martiu  in  bcbdomada 
in  qua  caditbeatiGregorii  feftivitas,& 
hoc  fupra  pcdinem  $  fecundo  radcntno- 
vaculâ  intcr  beati  Barnabx  fcftum  & 
beati  johannis  nativitatem  5  fimiliter  & 
in  ingreflu ,  quando  aliquis  de  novo  re- 
cipictur.  In  his  tamen  cum  officialibus 
qui ,  ucut  didum  eft ,  frcquentiùs  ha- 
bent  exire ,  poterit  difpenfari. 

C  A  P  U  T  V. 

D*  modo  fnyditet  reficiendi. 


A  T I V  E  S. 


7M 


I. 


Um  qui  in  hac  congregatione  eru- 
\^  j  dientur  ,  fimplicioribus  Dei  le-  ' 
gem  lint  interpretaturi ,  mores  corrup- 
tos  &  maxime  carnis  vida  divinum  ver- 
bum  prxdicando  reprehenfuri ,  ut  Dei 
verbum  cfficaciùsvitx  mortificatx  exem- 
plo  adjutum  eu r rat ,  uti  prxrerea  illis , 
ficuti  Danieli  &  tribus  pueris  contigit, 
detur  fpiritusintelligenrix,omnes  à  car- 
nibus  Se  vino  ,  ut  cum  Salomone  fpiri- 
tum  transférant  ad  fapienriam  ,  abftine- 
bunt,  memores  quôd  legis  veteris  qua: 
noftrâ  multo  erat  imperfedior ,  interpre- 
tibus  &  facerdoribus  nec  vinum  nec  om- 
ise quod  inebriare  poterat  ,  concedeba- 
tur ,  five  in  domo  five  extra  fuerint  j  & 
hoc  maxime  de  ufu  carnium ,  quia  ut 
eft  authentica  fententia ,  faciliùs  eft  à 
toto  &  femper  quàm  à  tanto  &  inter- 
dum  abftinere. 

II.  Quia  tamen  beatus  Benedidus  fuis 
monachis ,  ficuti  in  régula  confitetur , 
ut  nullo  modo  uterentur  vino  non  po- 
tuit  perfuadere ,  theologis  &  facerdori- 
bus propter  ftomachum  modico  utan~ 
tur  vino  permittetur,  tum  quia  diutiùs 
labores  in  domo  fuftinuerunt ,  &  quia 
propter  xtatem  in  eis  minùs  viget  na- 
turalis  calor.  Tribus  ergo  de  eis  una 
pinta  potûs  in  quo  erunt  très  tertix  vini 
quod  faciliori  pretio  fanum  tamen  conv 
parabitur , &  quarta  lymphx,  fiampliùs 
abftinere  noluerint,  miniftrabitur. 

III.  Panis  verè  uniformis  omnibus , 
Tmt  II.  Part.  III. 


ex  frumento  farre  Se  filigîne  mixto  con-   

fedus,  unicuique  ad  fufEcientiam  elar-  An-  ,'01- 
gietur. 

IV.  Sed  de  pulmentis ,  ideft  his  qux 
cum  pane  in  cibum  converrimus ,  fatis 
erit  exhibitio  quôd  unicuique  in  princi- 
pio  refedionis  burin  portiuncula ,  cujus 
libra  in  partes  triginta  vel  co  circà  di- 
videtur,  vel  adilfius  xquipollcntiam  in 
codis  pomis  àut  prunis  vel  (îmilibus  mi- 
niftrabitur. Deinde  offà  ex  leguminibus 
vel  aliis  quibufeumque  qux  vili  porerunt 
pretio  comparari ,  abfquc  ulla  carnium 
pinguedine.  Poftea  juvenibus  dimidium 
halecisaut  ovumunum  }  theologis  verô 
&  facerdoribus  propter  caufas  prxdidas, 
&  quia  manc  non  jantatur,  licut  ipft 
juvenes  quibus  pro  jentaculo  ad  valo- 
rem tertix  partis  unius  parvi  panis  albi, 
qui  de  feneftra  dicitur ,  exhibetur  ,  du- 
plum  ,  ideft  halec  integrum  vel  ova  duo. 
Tertio  portiuncula  cafei  vel  fruduum 
omnibus  dabitur. 

V.  Ubi  tamen  centum  ova  pretium 
fex  folidorum  turonenfium  excédèrent 
&  halecum  duodecim ,  in  pifeibus ,  fi  vi- 
liùs  haberi  poûinr,  autin  aliquibus  aliis 
pulmentis  ova  vel  haleca  oportet  com- 
mutari. 

VI.  Sed  à  ferotina  refedione  unum  db 
his ,  primum  videlicet  vel  terrium ,  tol- 
letur  ,  ut  minùs  in  ftomacho  onerari  aia- 
criùs  nodurnis  &  maturinis  orationibus 
exurgere  poûlnt. 

VII.  Sed  cum  jejunabunt,  fuperadde- 
tur  de  pulmentis  qux  dida  funt  de  pran- 
dio  ad  valorem  unius  prxdidorum  pro 
oportuniori. 

VIII.  Sed  fummopere  cavebit  com- 
menfalium  quilibet  aliunde  pro  cibo  ali- 
quid  vel  potu  procurare  ,  vel  ad  men- 
fam  de  parriculari  quovis  modo  afferre. 
Unde  fi  cuiquam  aliquid  fuerit  oblatum, 
ut  ad  commune  reponatur  mox  ad  pa- 
trem  deferet ,  ut  aliàs  de  hujufmodi , 
prout  viderit,  difponatur. 

IX.  Nulli  unquam  infuper  fuppofito- 
rum  liect  vel  fpecie  liberalitaris  aut  ami- 
citix  fovcndx,  ficuti  apud  aliquos  in 
jucundo  adventu  aut  feftis  nationum  fieri 
confuevit ,  de  propriis  ad  ipfam  menfam 
contribuere  5  ied  erit  in  difererione  pa- 
tris in  prxcipuis  folemnitatibus ,  ubi  ex 
prolixitatc  divini  officii  magis  fatigan- 
tur,  vel  aliàs  ex  rationabili  caufa,rarà 
tamen  &  fine  confuetudine,  in  prxdic- 
tis ,  vel  in  quali ,  ut  puta  quoridianum  pa- 
nem  in  album  pro  parte  commutando, 
vel  ovum  aut  halec  in  aliquos  pilcicu- 
los,  aut  in  quanto ,  omnem  fuperfluitsu 
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~  ccm  fugiendo ,  fuperaddcre.  Et  quoad 
theoîogos  ,  aliquoties  in  hebdomada 
unus  hauftus  vini  dari  poterie ,  fi  dili- 
gentes in  ftudiis  &  pii  in  divinis  fuerint, 

X.  Nullus  denique  extra  loca  corn- 
municatis  refedionibus  deputata ,  6c  mi- 
nus extra  domum  pauperum  ,  fub  qua- 
cumque  umbra  cemedat  ;  fed  omnesita 
cum  tempore  fua  metientur  exercitia, 
five  intùs  five  exteriùs  fuerint,  ut  ad 
communem  compareant  refedionem  , 
nifi  fuper  hoc  habeant  à  pâtre  fpecialcm 
facultarem. 

XI.  Antequàm  autem  inchoetur  re- 
fedio ,  omnibus  in  refedorio  prxfcnti- 
bus  &  dido  pfalmo  De  pnfundis  cum 
colledispro  commemorationc  defundo- 
rum  net  benedidio  per  hebdomadarium 
facerdotem  fecundum  ritum  Fratrum 
Minorum  de  Obfervanria ,  qui  in  bre- 
viariis  fecundum  ufum  Romanum  inf- 
■çribitur.  Ac  à  benedidione  ad  fi  nom  ut 
que  refedionis ,  ledor  facram  ledionem 
quam  depuraveric  pater  ,  continuabit. 
Deinde  gratiarum  adiones  lècundum 
eundem  ritum  celebrentur,  quibus  in 
prandio  commemoratio  de  fonda  Cru- 
ce  fecundùm  temporis  rationcm ,  in  cor- 
na vero  de  gloriofa  Dei  génitrice ,  fcili- 
cet  Salve  retins ,  adjungatur. 

-  XII.  Et  ut  ad  prxdidam  ledionem 
attendus  finguli  animadvercanr ,  coga- 
xur  unuiquifque  difcipulorum  diebus  îef- 
tis  cum  rcliquis  de  iùa  decania  in  pro- 
priis  ftationibus  per  imius  horx  fpatium 
comparere ,  fit  illtc  cjcteris  audientibus 
aiiquod  in  eadem  ledione  aut  in  aliis 
«xhortationibus  falutaribus  audituin ,  vcl 
alias  habitum  morale  exemplum ,  aut  ali- 
quam  fruduofâm  fentenriam  vel  dodri- 
nam  recitare.  Et  invigilare  facict  pater, 
ne  quis  hoc  utiliifimum  exercitium  fub- 
terfugiat,  vel  fabulas,  nugas  vel  nimis 
turpia  fub  moralis  xdificabonis  fpede 
ingérât. 

XIII.  Et  hoc  fiet  per  prxdidx  horx 
dimidium  ,  cujus  portio  reiiqua  ledioni 
cantûs ,  quem  qui  fciverint ,  infeios  cum 
charitate  edocebunt ,  applicabitur. 

XIV.  Thcologi  fimul  habebunt  aliud 
attentionis  exercitium  j  nam  unufquifque 
per  ordinem  in  una  hebdomada  feria- 
rum  ,  tempore  refedionis  matutinx,  prx« 
didx  ledionis  loco,  exhortatoriam  ad 
reficientes  habebunt  orationem  -,  per 
quod  exercitium  quantam  ipfi  authore 
Deoutilitatem  fufcipient,exitusdoccbit. 


ET  PIECES 

CAPUT  VI. 

De  cura  cire  a  infirmes  germa*. 

I.  A  Egrotorum  necefiitatibus  omnf 
£±  cum  humanitate  provideatur , 
ut  licuc  re  vera  Chriftoeis  ità  ferviatur; 
quia  ipfe  dixit  :  Infirnms  fui ,  &  vifitaf- 
tis  mt  ;  &  Quod  uni  ex  mimmis  nuis  fe- 
cifiis ,  nuhi  fedfiis. 

II.  Sed  &  ipfi  infirmi  grato  animo 
in  Dei  reverentiam  fibi  miniftrari  reco- 
gnofeant,  aut  non  fuâ  fuperfluicate  aut 
i/npatientiàfratrcs  fibi  minillranres  con- 
triltcnt  5  in  quibus  tamen  fi  exceûèrinr, 
xquanimiter  fupportentur  :  quia  de  ta- 
libus  uberior  ac  qui  rieur  merces. 

III.  Maxima  ergo  fit  cura  pauperum 
patri ,  ur  illis ,  prout  fieri  poterit ,  tune 
luccurratur.  Confideret  etiam  per  fe  aut 
per  alios ,  fi  forfitan  in  familia  languidi 
vel  macilenriores  propter  non  manifes- 
tas indifpofitiones  inveniantur,  quate- 
nùs  etiam  illis  non  petentibus  aliquam 
faciat  pro  reparandis  viribus  exhiberi 
recreationcm  quandiu  &  quoties  expe-* 
dire  viderit. 

IV.  Nullus  tamen  tanquàm  xger  auc 
debilis  communia  dimittat  exercitia, 
nifi  priùs  obtencâ  facultate  j  &  oiiigen- 
ter  videatur  ne  petentes  relaxationcm 
infirmicatis  prxtextu  t  hoc  fimulatè  ad 
laborem  fugiendum  efficiant.  - 

V.  Quibus  autem  infirmariam  acce- 
dere  fucrit  indultum ,  in  ingreflu  confi- 
teanturi  &  illis  quibus  judkabiturcar- 
nium  neceflarius  ufus ,  concedatur.  Et 
omnium  poflîbilium  illis  fit  exhibitum 
obfequium  per  fidèles  miniftros  &  Deum 
timenres  ad  hoc  ordinatos ,  qui  etiam 
ha  béant  ipfbs  débiles  vel  xgrotos,  proue 
ferre  valcbit  valetudo ,  ad  horas  dicen» 
das  vel  miflàm  audiendam  aut  alia  fa. 
lubria  exercitia  facienda ,  uttzdium  de- 
vitetur  &  orium ,  excitare. 

VI.  Si  autem  in  aliquibus  invalefce- 
ret  xgritudo ,  ita  ut  vitx  immineret  pe- 
riculum,autcontagiofus  accederet  mor- 
bus  ;  de  tahbus,  ne  alii  inficiantur  &  firan* 
daUfetur  communitas ,  quim  diferetifii- 
mè  difponarur  ;  8c  indigentibus  ccclefix 
iâcramenta  ftudiofiûimè  adminiftren- 
tur. 

VII.  Etnulli,  cujufcumquefueritft*. 
rûs,  fub  pietatis  velamine  aut  aliàs  loca 
accedereliceat  infirmorum ,  nifi  ob tenta 
veniâ. 

VIII.  Curent  etiam  infirmant ,  ut  fin* 
guu  poft  virium  reparationem  fine  difli- 
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mulatione  ad  communitacis  exerciria  re- 
deanc 

CAPOT  VII. 

De  jtpmis  6c  abjiintntiis. 

I.  /-x  Uia  cura  pro  concupifcentiâ  fo- 
y  1  vetur  caro  ,  adversus  Spiricum 
domciticus  hoftis  armis  inftruitur»  ideô 
non  eft  folùm  in  cibariorum  qualitate 
rephmenda,  verùm  quoquc  diligens  de. 
bec  adhiberi  cura  ne  fie  in  quancicate 
exceflus  j  contingit  namque  fréquenter 
uc  quis  cum  deledacione  magis  culpa- 
bili  lcnticulis  utacur  Eiail ,  quamaliipif- 
ciculis  domini.  Et  eapropeer  fie  ciborum 
quancicacem  cemperantia  moderabic , 
quod  inprimis  jejunia  quz  fane  de  Ec- 
clefix  matris  przeepto ,  feilicee  Qua- 
dragefimam  in  Dominico  Quinquage- 
limi  inchoandam  ,  Quatuor- tempo  ra  8c 
folcmnitatum  vigilias  dlibatè  obfcrva- 
bunt  omnes  hujus  paupercacis  difeipuli. 

II.  Dcinde  ut  à  popularibus  diflèrant, 
aliquantulum  fupererogabirur  propter 
Domraicum  verbum,  Ntfi  abundavertt 
jafiitU  vefita  plus  qu*m  Scribarum  &  Pha- 
fifaoTum  ,  non  intrabitis  tu  retnnm  Dei. 
Si  itaque  more  aliquorum  religiofbrum 
quotidiana  jejunia  non  poilint  conti- 
nuare ,  faltem  in  Advcntu  Domini  vi- 
cam  tencbuntquadragefimalem. 

III.  Periis  ramen  rertiâ ,  quintâ  & 
Sabbatho  volentibus  vefperi  pro  quadam 
virium  fuftentarione  panis  buCcclla  mi- 
nidrabitur ,  ficut  in  calibus  diebus  in 
Quadragcfima  in  minoribus  fieri  folet  j 
fine  tamen  forma  cccnx  ;  unde  fiet  fo- 
lum  brevis  fuper  hanc  benedidio,  6c 
gratiarum  loco  folùm  dicatur  Verficulus 
Dtfpetfit,  dédit  pauperibus  y  6c  Sit  mmen 
Dtmini  betudiSfum ,  cum  oratione  Rétri- 
buer* j  &  poftea  Pater  nofitr.  Legac  ta- 
men ledor  à  principio  ufque  ad  finem, 
ficut  de  aliis  didum  eft. 

IV.  Omniprxterea  temporc  feriâ  fex- 
tâ  jejunabjturj  fed  fi  in  hebdomada 
aliud  fiipervenerit  jejunium,  fi  fol  um  de 
communitatis  obfervantia  teneatur , 
fiet  vefperi,  ut  fuprà,  modica  panis 
clargirio  j  fi  verô  fit  de  pnecepto  Ec- 
clefise ,  hoc  ipsâ  feriâ  fextâ  fiet. 

V.  Obfervent  denique  omnes  folem- 
nitatum  Virginis  gloriofz  ,  apoftolorum 
&  cvangdiftarum ,  beat*  Catharinz , 
divi  Nicolai ,  Dominiez  Circumcifionis 
acque  Epiphanix  vigilias. 

VI.  Similiter  fi  ex  diferetorum  con- 
filio jejunium  ex  aliqua  pietace  indise. 
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rit  pater ,  finecrè  obfervabicur.  —  

VII.  Ad  hxc  tamen  non  omnes  xqua-  A 
liter  ceneancur  ,  cùm  non  xqualitcr  va- 
leant  omnes  ;  fed  diicretc  quoad  pue- 
ros  ,  fi  qui  fine ,  vel  débiles ,  quantum 
vel  quaheer  inhisdebeant  exerceridif- 
cutiat  pater. 

VIII.  Quibus  ramen  abftinendi  vel 
alia  pœnitentix  exercitia  faciendi  gra- 
tiam  dederic  Dominus  ,  poterunt  de 
ejufdem  confilio  6c  permiilu  iuperoga* 
re  j  quod  non  dubitent  a  vero  Sama- 
ricano  in  centuplum  reftituendum.  Sed 
nullusproarbitrio  pcenas  in  vigiliisauc 
abftinentiis  vel  alias  indiieretè  fine  ejuf- 
dem pacris  confilio  fibi  imponat. 

C  A  P  U  T  VIII. 

Inquode  parti tentiis ,  tampro  publias quàm 
f>U  De»  (ognitis  culpis ,  documenta 
pvmntnr. 

I.  Um  ficut  fine  paleis  non  poteft 
\^  frumenti  granum  in  horreum 
perduci ,  ita  virtutum  frudus  inter  ali- 
quas  fpinas  liliorum  more  nafeuntur  Se 
nutriuntur  }  noftri  namque  cordis  terra> 
inter  preciofa  virtutum  germinafteriles 
femper  imo  &  noxias  profère  herbas  } 
Septies  etenira  tn  die  câdit  jnftus  }  &  In 
natltis  offendimus  «nues.  Quapropter  far^ 
culoSc  talce  pœnitentix  crebro  funthu- 
jufinodi  noxiz  herbx  przfcindendz,cùm 
radicitùs  evelli  nonJ>ofiint,  nenimium 
invalcl'centes  pretioias  fruges  obruendo 
corrumpant. 

H.  De  fecretis  ergo  culpis  fimul  Se 
publicis  unufquifque  à  fupremo  ad  infi- 
mum  ufque ,  in  quolibet  folenni  fefto  , 
videliece  Domini  Sabbaoth  6c  Virgini» 
gloriofz,  ad  facramentum  pœnitendz, 
fimul  Se  communionis  quoad  eos  qui 
fufficientem  ztacem  -attigerunc  vel  dif- 
cretionem ,  Ce  difponet  j  ni  fi  forte  plures 
talium  folcnnitatum  in  eodem  venerinc 
menfc ,  tune  enim  fccundùm  patris  de- 
libcrationcm  vel  femel  vel  biscommu* 
nicarc  furficiet. 

III.  Similiter  quia  non  eft  pulchr» 
la  us  in  ore  peccatoris ,  in  quolibet  Sab- 
batho  illi  qui  func  tune  ad  mediam  noc- 
tem  furrecturi,  façraraentaliter  confia 
tebuntur  >  Se  poftridie  illius ,  id  eft  Do- 
minico die ,  facramentum  fufeipient  Eu. 
chariftiz  j  quatenùs  pro  fe  6c  luis  bene-- 
fadoribus  gratiorcs  Dco  polîint  porri- 
gere  preces,  nifi  fimiliter  in  hebdomada 
przeedenti  aliqua  contigiiTêt  celebritas, 
ubi  omnes  hoc  idem  eftecifient. 
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IV.  Audicnc  aucem  confeflioncs  prcf-  dcbitam  fufcipiac  pccnam. 

byceri  communiratis  qui  ad  hoc  pcr  pa-  X.  Si  denique  nonnullus  fueric  qui 

{rem  canquàm  idonei  depucati  ruerint,  concumeliis  auc  conccnciofis  vcrbis  fra- 

vel  providebir  ipfe  paterde  difcrecisôc  crem  irritaverit,  gravis  pccna  rali  im- 

Deum  cimencibus  prelbyreris  fxculari-  ponacur,  rexdificacivacapiculi ,  fi  lôlùm 

bus  vcl  regularibus  ,  qui  fuum  lervcnt  apud  cheologos  innocueric  Icandalum  } 

ftatum  5  difficile  fi  quidem  nimis  eft  auc  cotiuscomm  uni  taris ,  fi  hoc  juvcnes 

uc  qui  ftbi  nequam  eft,  propriam  ne-  agnoverinc.  Sed  fi  roanus  injeccrir  in 

gligens  falucem  ,  aliorum  profedibus  rem  auc  perfonam ,  auc  fi  rebellis,  ino- 

promovendis  fideliterôc  prodebicoftu-  bediensfic  percinax  fueric,  ordinacam  i 

deat.  pacre  ex  difcrerorum  vel  cocius  capiculi 

V.  De  publicis  aucem  crroribus,  per  confilio  pccnam  fubibic,  eciamufquead 
quos ,  quod  prohibeac  Dominus ,  fcan-  difciplinx  fufcepcionem  ,  incarcerario- 
clalifare  proximos  aliquis  cheologorum  ncm  fie  deinde  à  domo  ejc&ionem ,  li 
vel  facerdocum  non  erubcicerec  ,  pu-  non  refipucric. 

blica  imponecur  pœna  juxcà  qualica-  XI.  Ec  omnium  iftarum  pccnarcm  mo- 

tem  ,  in  congrcgacione  capiculari,  qux  dificacio  ,  augcndo  vel  diminuendo  fc- 

femel  in  hebdomada ,  fcilicec  rerià  fexcà  cundùm  offènfx  qualicacem  fie  quanti- 

poft  laudes  qux  horâ  cerciâ  dicuncur,  caeem ,  perfonx  condicionem,  pruden- 

&  quandocumque  pacer  ex  difereto-  cix  pacris  per  prxdi&orum  diierecorum 

mm  confilio  ordinaveric ,  celebrabicur,  confilium  fubjacebic. 

à  qua  nullus  fe  diftrahere  audeac  $  XII.  Difcipuli  ver6  arcium  fie  gram- 

iêd  facerdores  8e  cheologi  cum  humili-  macicx  omnes  fimiliccr  in  hebdomada 

race  in  ea  fe  babeanc ,  nunquam  nifi  in-  femel ,  fie  quomodocumque  placebic  fu- 

terrogaci  aut  juffi  linguam  ad  loquen-  periori  ,  conçregabuncur. 

<lum  Taxantes.  XIV.  Ec  lingulorum  mores  ille  qui 

VI.  De  culpis  ergoin  terram  proci-  ad  eorum  peculiarem  diredionem  fie 
<iences  veniam  humilicer  pecenc  j  &  fu-  morum  formacionem  rueric  prxfedus  , 
perior  illis  pcenas  pro  prudencis  arbicrio  confiderabic  j  audiecque  decanorum  fea 
imponac  $  pro  quoeidianis  videlicee  le  nocacorum  relacionem ,  quorum  quilibec 
levibus  culpis ,  nocoriis  camen ,  aliquas  aliorum  deeem  vel  duodecim  curam  in 
oraciunculas  auc  alias  humiliaciones  rei  parciculari  gerec  cam  in  ofliciis  divinis 
conveniences.  quàm  alibi ,  proficiences  fie  négligences 

VII.  Ubi  aucem  aliquis  ab  aliorum  rdmeiendo ,  uc  cunc  cidem  eorum  ma- 
«onforrio ,  cùm  ad  univerficacis  procef-  giftro  &  pacri ,  quando  placueric ,  quod 
fiones  auc  quomodocumque  fimul  à  col-  cognoveric  fidelicer  referre  polfic^qua. 
legio  exeundum  eft  ,  vel  in  proccfluvel  cenùs  meliorcs  cales  cognici  cariùsamen- 
in  receflu  le  diftrahet,  calis  in  una  pran-  tur,  &  in  negligencibus  malos  mores 
diali  refedione  aquam  bibec  ,  fie  omni  perfequancur. 

pulmencario  carebic,  prxcer  oftam  fie  XV.  Primus  aucem  ipforum  de- 

ovum  unum.  canorum  generalicer  fuper  omnes  in- 

VlU.Similicerfi  faluci  ferocinx  deef-  rendet ,  &  fpecialicer  fupra  fecundum 

fec,  nodurnis  macutinis  vel  horx  cer-  ficuc    lupra  quemlibec  de  fuis  j  fc- 

cix,publicis  difpucacionibus  qux  femel  in  cundus  lupra  cercium  ,  fie  fie  confequen- 

bebdomadafiunc,  aut  communi  refedio-  ter. 

ni ,  fimili  mulcarecur  pœnâj  fed  fi  ad  hxc  XVI.  Fianc  infuper  nonnunquàm  dif- 
cardiùs  venirec  ,  fcilicec  poft  primum  cridx  inquificiones  fi  qui  inucites ,  con- 
hymnum  vel  primum  pfalmum  comple-  cenciofi,  concumeliofi ,  carnales  auc  dif- 
torii ,  auc  deellec  mùTx  ,  concemplacio»  foluci  fie  unde  non  fperecur  frudus , 
ni ,  auc  poft  evangelium  venirec ,  dua-  comperiancur  j  uc  cales  aliquones  cor- 
bus  carerec  porcionibus.  Ec  ubi  quoei-  repri ,  fi  non  refipifeanc ,  de  medio  fiant 
dianis  quxftionibus ,  lediorribus  vcl  fa-  fie  rejiciancur. 
luci  communi  vel  benedidioni  deficeret, 

uni  privarecur  porcione.  CAP  UT  IX. 

IX.  Si  prxcereà  aliquis  capiculari  con- 

gregacioni  défit,  calis  in  confequenci  De  çxerciti»  corftrali. 
proximè  ance  pacrem  proftracus ,  jacens 

per  cocam  congregationem  ,  in  fine  cul-  I.TT  Icecexercicaciocorporalisfpiritua- 

pam  dicac  fie  aliqucm  pfalmum  s  fie  pro  I  ^libus  collacaftudiis  fie  myfteriisad 

aiiïs  perpecracis  culpis ,  fi  qux  fuerinc ,  modicum  ucilis  dicatur,  ma  gnum  camen 

afière 
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JUSTÎFÏC 

aflèrt  profeélûs  8c  incolumitatis  incrc- 
mentum  ,  fi  alternatim  cum  theorica  feu 
«ontemplativa  compofitè  ducatur.  Ut 
ergo  per  exteriores  humiliationes  po- 
tencum  fîlii  6c  divicum  ,  qui  csetcras 
ptas  pauperum  fundariones  per  uni  ver- 
ijracis  collcgia  injuftè  occupant ,  ab  if- 
tius  pauperum  domùs  clccmofinis  exter- 
riti  retrahantur ,  ôc  fie  prohibiri  non  dé- 
corent qua;  pro  Chrifti  teris  pauperibus 
lùnt  follicitè  conquifita  ?  omnes  artium 
6c  grammaticx  difeipuli  ex  ordine  ad 
ièrvilia  coquinx  officia  pcr  archicocum, 
eojus  erit  officium  prxcipua  parare  ôc 
©mnia  condire ,  aliàs  dirigendo  ,  finguli 
aut  bini  vocabuntur ,  qui  prompto  ani- 
mo  hujufmodi  fervitia  humilirerquemi- 
niftrent. 

II.  Et  in  eadem  hebdomada  in  qua 
coquinam  facienr ,  ad  menfam  refkien- 
libus  miniftrabunt.  Et  die  fabbatho  de 
acceptis  vafibus  ôt  fcutellis  aliifque  fibi 
commiffiscellariofcu  difpenfatori  ratio- 
nem  reddent. 

III.  Proximi  autem  fequenti  hebdo- 
mada de  menfarum  pra:paratrone  Ôcrni- 
niilerio ,  fimul  ôc  de  refectorii  purgatio- 
ne  ,  in  die  fèmclipfum  kopis  pcrluitran- 
do ,  curam  habcant.  Et  rurfum  in  fab- 
batho de  potoriis  vafibus  feu  aquariis 
qua:  in  illa  fecunda  hebdomada  abluc- 
re  &  confervare  habuerint ,  fufeeptum 
nu  me  ru  m  réfèrent. 

IV.  In  quibus  ut  fint  magis  folliciti , 
fi  aliquid  diminutum  comperiatur,  pro- 
priis  lumptibus ,  fi  habuerint  undc ,  de 
fimili  providebunt ,  aut  illis  fecundùm 
ncgligcntix  qualitatem  pcena  impona- 
tur. 

V.  In  fecunda  verè  hebdomada  folum 
habebunt  reficientibus  miniftrarc.  Erita 
poterunt  ipfi  mimfterio  fcx  juvenum ,  fi 
opits  fucrit ,  incumbere. 

VI.  Ab  ifio  tamen  coquinac  officio  alit 
ofrlcialcs  quorum  officia  huic  funt  in- 
Compatibilia ,  ficut  in  difpenfatoribus  eft 
ôc  xgrotorum  miniftris  Se  janiroribus , 
excrprcntur.  Keliqui  verè ,  puta  xditui , 
id  eft  xdrom  facraram  feu  oratoriorum 
cunoucs ,  iinrearn  ,  intores  ce  cxtcri  t 
^U3mvis  propter  laborcs  in  fais  mtnif- 
rerirt  «on  fint  ad  totale  pondus  coqui- 
nx  aflfringendi ,  fecundùm  tamen  patris 
dSrediDnem  ad  humilitatem  in  ea  exer- 
ces nrar,  duo  fcilket  dttobus  vei  tribus 
ifiebuî,  6c  fie  confequenter  s  ita  ut  om- 
nes officiarii  unam  hebdomadam  vel 
arnpliôs  fecundùm  numeri  quanti ratem 
ad*  alrorum  fublcvationem  import errr. 

Vif.  Omnes  praeterea  non- officiarii 


fupremum  fuum  dormitorium  per  heb-  a»,  îj»* 
domadam  bini  quotidie   femel  feopis 
perluftrent  ;  item  theologorum  dormi- 
torium ôc  cocleam  five  gradus  fuae  do- 
mus  ter  in  hebdomada. 

VIII.  In  fabbatho  autem  omnia  loca 
communia  ,  videliect  bibliotheca  ,  a- 
crium ,  communes  collegii  gradus  6c  am- 
bitus ,  fecundùm  alium  ordinem  quater- 
ni  habeant  emundare. 

IX.  Et  omnes  fi  ad  fervilia  qualiacum- 
que  negotia  five  in  domo  five  exteriùs 
vocentur ,  diligenter  ôc  fideliter  cum  hu- 
militate  impofitas  exequantur  obedien- 
tias. 

X.  Artiftar  prarterca  6c  de  fuprema 
lectione  grammatici  per  ordinem  in  men- 
fa  diftinctè  ledionem  legent  ,  quam  ta- 
men non  inchoabunt  jejuni ,  icd  ad  vo- 
cis  6c  virium  fortificauoncm  panis  buc- 
cellam  fument. 

XI.  Verùm  ut  in  bis  omnibus  prarmifl 
fis  exercitiis  alacriorcs  fint  6c  vegetio- 
res  fitque  fmgulorum  rationabile  obfe- 
quium  ,  ficut  dicit  Paulus ,  remirtendum 
erit  nonnunquam.  Unde  cùm  expedire 
judicaverit  pater  ue  laboribus  6c  ftudiis 
deratigati  recreentur  animi ,  indulgebit. 
Non  tamen  in  domo  cum  divitibusper 
alia  commikebuntur  ,  fed  per  domos 
pauperum  &  loca  communia  honeftis 
joch  ôc  ludis  non  defacigàtivis  omni  cum 
honeftate  6:  modeftia  animos  refocilla- 
bunt  j  non  ita  tamen  crebrù  aut  tandiu 
ficut  apud  divites  permitti  folet.  Nec 
vadant  regulariter  cum  divitibus  ad  re- 
creationes  campeftralcs,  fed  quando  con- 
venire  videbitur  ôc  oportunum. 

C  A  P  U  T  X. 

De  cleîlione  patris  fattperktn  ,  teconenw 
tum ,  iifcrtto+am  teteiontm 
officUlium. 

I.  çy  Ecundùm  prafeipui  bénéficions 
hujus  pauperum  domùs  fcilicetf 
illultriffimi  domtni  Ludovki  de  Cravtile 
hujufmodi  noftri  regni  Francia; ,  cùm  vi- 
verer,  archimarini ,  beneplacitum  6c  or^ 
dinationem  ,  qua*  in  licteris  fiiper  ipfius 
domùs  difpofitione  eo  voient*  confec- 
tls  plenarie  explkatur ,  domus  h«c  pau^ 
perum  &  totale"  collegium  ,  cum  aliïi 
domibus  inde  derivatis ,  ubilket  ex- 
titeriflt  i  dirigenda-  fubjacebit  poteftati 
ôc  diferetioni  reverendi  patris  priori* 
ChartufiaîParifîenfiirpfe  enimtanquàm 
vifitar or  6c  major  pauperum  patèr  iupef 
omnes  ipfas-domo*  candem  h  abc  bit  p»* 
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■~  reftarem  femel  vel  pluries  in  anno,  per  fe 
vel  per  alios  fcilicec  priorcs  ejufdem  or- 
dinis  domibus  dirigendis  viciniorcs ,  fi 
commode  fieri  poterie ,  vifitandi  ,  & 
omnia  ad  corum  manurenrioncm,melio- 
racionem  fie  fecundùm  hxc  ftaruraficvirx 
obfervanram  faciendi  ,  qux  in  domibus 
fui  ordinis  (ibi  fiibdiris  proporrione  ob- 
fêrvatâ  poflèt  efficcre. 

II.  Specialitcr  aucem  follîcitè  procu- 
rabit  ut  in  ea  débite  fiât  divinum  offi- 
cium,vigear  virtus, exerecatur  difcipli- 
na  inter  ipfos  pauperes ,  fie  follicirè  red- 
ditus  provcntufque  recolligantur ,  fie  cum 
prudentia  adminifrrenrur. 

III.  Non  derogando  tamen  vifirarioni 
per  dominos  de  capitulo  Parifienfi ,  qui 
eam ,  quando  voluerint  ,  vifitare  pore- 
runt  ;  ut  illis  innorefear  quomodo  quo- 
tannis  in  reparationibus  xdificiorum  vi- 
einti  quinque  franci  expofiti  funr  ■>  quod 
facile  fier ,  fi  fimul  in  xdificiis  impen- 
fx  ad  fingulos  annos  per  partes  appli- 
cenrur  j  fie  quomodo  pro  primo  funda- 
tore  fingulis  hebdomadis  dux  cclebran- 
cur  miflx. 

IV.  Habebir  eriam  ipfe  parer  vifira- 
tor  ,  fecum  advocatis  îuo  procuratore 
fie  vicario  aur  aliquo  alio  religiofo  cum 
hujus  domùs  difereris ,  quando  opus  rue- 
nt ,  intùs  vel  in  cœnobio  Chartufix  , 
prout  magis  congruerc  viderit  ,  patrem 
pauperum  fie  totius  collcgii  diredorcm 
atquc  magiftrum  principalcm  formâ  Ôc 
modo  quibus  fecundùm  Deum  judica- 
verit,deligcre  junum  videlicer  ex  pau- 
perum gremio ,  fi  in  co  litteratus  ali- 
quis ,  zeïaror ,  prudens  fie  Chrifli  parvu. 
lorumamator  comperiarur,  qui  rali  pro- 
vincix  videatur  idoneus.  Et  fi  ex  fami- 
lix  fuppofitis  ad  hoc  onus  fufficerct 
nemo ,  aliunde  providere  poflèt  de  viro 
qui  fecundùm  hxc  ftatuta  vitam  dege- 
re  vellet. 

V.  Ipfos  autem  qui  banc  eledionem 
habent  eclebrare,  obtcftanrur  fie  in  Do- 
mino Jclù  per  fuperos  omnes  obfccrant 
hujus  rei  fundatores  fie  iniriarorcs  ,  ur 
in  ipfa,  quemadmodum  in  ipfis  fuirprx- 
cipua  eorumdem  iniriatorum  fiducia, 
fidcliflupè  fe  habeant ,  omni  perfonarum 
acceptione  femorâ,  illum  quem  omnium 
inde  ad  frudum  uberiorem  magis  fen- 
ferint  difpofitum  eligentes  j  ex  ejuscnim 
prudenri  vigilantia  totius  familix  inter 
mortalcs  prxcipua  dependet  fruduolî- 

VI.  Ipfeinfuper  vifitator  cum  paupe- 
rum parie ,  difercrorum  ufus  confilio, 
de  uno  vel  duobus ,  fi  expédiât ,  eccono- 
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mis  feu  procuratoribusex  pauperum  gre- 
mio ,  fi  apti  fini ,  providebit ,  qui  fîngu- 
la  domûs  onera  in  temporalibus  gérant 
8e  promoveant  ^  fie  eorumdem  parrien- 
tur  la  bores  fie  officia ,  fecundùm  difcre- 
tioncm  eorumdem  vifitatoris  fie  partis 
atque  diferetorum. 

VII.  Non  aurem  refervabunt  de  pe- 
cuniis  quas  receperint  in  fuis  manibus , 
ultrà  id  quod  fuerir  per  prxdidos  ordi- 
narum  pro  agendorum  ratione -t  fed  om- 
nia in  arcam  communcm  qux  in  turo  col- 
locabirur  loco  ,  refervando  reconden- 
rur.  Cujus  quidem  arex  clavem  primara 
fervabit  ipfe  pater  ,  fecundam  primus 
ecconomus  feu  procurator  qui  depofi- 
tarius  vocabitur ,  fie  tertiam  unusex  dif- 
cretis  ad  hoc  eledus  ;  nec  eam  aperianc 
ullo  temporc ,  nifi  rres  cum  omnibus 
difereris  prxfenres  fucrinr. 

VI II.  Recepra  aurem  fie  expofira  fie 
fingula  ada  domùs  follicitè  in  feriptis 
rediganrur  -y  ur  rotiens  quotiens  ipfi  pro- 
vifori  vel  pauperum  patri  placuerit ,  de 
omnibus  référant  ipfi  procura  tores  ra- 
tionem.  Scd  gencralia  compura  bis  in 
anno ,  aur  femel  coràm  eifdem  patribus , 
procurarore  cccnobù  Chartufix  fie  dif- 
ereris pauperibus  in  principio  Advenrùs , 
quando  mcliùs  videbitur  ,  reddanr.  £c 
runc  eriam  fiar  générale  capitulum 
vel  aliàs,  aur  fxpius  ,  fi  expédiât. 

IX.  Deligent  infuper  vifitator ,  pater 
pauperum  fie  ipfi  œconomi  cum  prxfen- 
tibus  difereris ,  ex  facerdotibus  fie  rheo- 
logis ,  rres  prudenriores  fie  maruriores, 
qui  difereti  vocabuntur  j  ex  quorum  con- 
filio fie  ecconomorum  magis  ardua  do. 
mùs  negoeia  rradabir  ipfe  parer  }  nec 
ei  licebir  materias  majoris  momenrï  per 
fe  concludcrc  Se  definire  -,  fed  in  rali  bus 
ifrorum  ur  didum  cfr ,  vel  torius  capi- 
ruli ,  fi  negorium  exegerir ,  deliberario- 
ne  urerur  arque  confilio. 

X.  Sed  ubi  de  pxdagogo  pro  pecu,' 
liari  divirum  regimine  erir  providen- 
durri ,  confulenr  ipfum  provifbrem  reve- 
rendum ,  ut  de  viro  lirteraro ,  fevero  Se 
Deum  rimenre  poffit  provideri  }  cui 
pro  mercede  remporali ,  prxrer  regen- 
riam  in  arribus,  quam  fi  velir  fie  ad  hoc 
fuerir  idoneus,  habebir ,  pecuniâ  qux  ab 
uno  portionifta  eriam  de  majori  portio- 
ne  per  eum  addudo  donabitur  .  .  $  auc 
pacifectur  ipfe  parer  cum  eo  de  aliqua 
gratiofa  pecunix  fumma  ultrà  vidum  fie 
hofpirium. 

XI.  Sed  parer  pauperum  qui  in  offi- 
cio  quamdiu  voler  ,  fi  ipfum  uriHter 
exercear,  poterie  permanere  ,  ficut  fie 
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olii  officiarii ,  fi  vifitatori ,  patri  paupe- 
rum  fie  difcretis  utile  videatur ,  fibi  » 
ceconomis  fie  facerdotibus ,  proue  ancea 
dictum  cft  ,  pro  temporalibus  ftipendiis 
de  obfequiïs  Chrifto  in  fuorum  pau- 
perum  directionc  fie  miflàrum  quas  debe- 
bic  communicas ,  celebratione  prxftitis, 
folùm  de  vitx  neceflariis  ex  communi 
fumptu  providebit. 

XII.  Et  fi iplê  aut  aliquis œconomorum 
velit  in  theologia  promoveri ,  burfas  de 
eodem  fumptu  ufijue  ad  baccalariatum 
formatum  perfolvet  &  pro  Te  ufque  ad 
gradum  licentiarum  inclufivè,nifi aliter 
provifionem  haberet  }  in  tali  enim  pri- 
mo feraper  ad  hocimpendaturproprium 
quam  commune.  't. 

XIII.  Nullus  autem  in  communitate 
poterit  gradunffumptibus  communiutis 
requirerc ,  imo  nec  propriis  nec  commu- 
nibus  infignia  magùterii  in  quacumque 
fuerit  facultate  lufeipere  ,  nifi  ad  hoc 
fpccialiter  vel  ad  regentiam  pro  com- 
munitate aut  aliam  evidentem  utilita- 
tem ,  ficut  infrà  dicetur ,  per  proviforem 
vel  patrem  fuerit  vocatus. 

XIV.  Et  confummati  artium  curfùs 
auditione ,  ubi  numerus  in  theologia  ftu- 
dentium  duodenarius  completus  elTet, 
non  poterunt  ad  hujufmodi  theologia; 
ftudentium  ftatutum  afeendere,  nifi  per 
magiftrum  aut  diferetos  ,  aut  propter 
evidentem  in  obfequio  communitatis 
utilitatem  hic  vel  in  fiibalternis  donu- 
bus  impendendo  ,  aut  propter  magnam 
litterarii  profeclus  in  eis  difpoficionem 
de  gratia  fpeciali  fuerint  eledi. 

XV.  Aliis  infiiper  ofEcialibus  infèrio- 
ribus ,  vel  ccllerariis  ,  miniftris  infirmo- 
rum ,  archicoquo,  janitoribus  fie.cxteris 
quos  ipfe  pater  diferetè  fie  prudenter  or- 
dinabit ,  fecundùm  qualitatem  laborum 
£c  quanti  tatem  ,  fie  prout  fideliter  fie  ir- 
reprehenGbiliter  fua  exercuerint  officia 
ad  communem  utilitatem ,  in  parte  vel 
in  toto ,  fi  aliter  fibi  non  poflint  provi- 
dere ,  &  ad  hoc  fit  facultas ,  de  necef- 
fariis  ex  fumptu  communi  fubveniet. 

XVI.  Ipfi  autem  fi  aliqua  bona  com- 
munitatis in  manibus  habeant  conferva- 
re  ,  aut  fi  ad  fiiorum  officiorum  obfer- 
vationem  ahquibus  utantur  inftru- 
mentis ,  de  fingulis ,  totiens  quotiens  de- 
pofitario  placebit ,  à  quo  ipfa  accepe- 
rie,  rationcm  reddent.  Et  ipfe  depofi- 
tarius  follicicè  ipforum  regimen  in  fuis 
officiis  confiderare  habebit }  fed  in  of- 
ficiis  divinis  cxterifquc  communi  bus 
exercitiis  eu  m  ipfis  ofliciariis  fecundùm 
patris  dilcretioncm  poterit  difpenfare. 

Terne  11.  Part.  111. 
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De  mai»  fnbandi  &  récif iendi  fauferes. 

I.  y^Um  vacabit  in  hac  pauperum  fa- 
\^milia  locus  aliquis ,  fie  te  alius  of- 
feret ,  rogans  ut  ad  Dei  benedielionem 
admittatur  pro  virtutum  &  litterarum 
afiecutione  ,  primo  per  patrem  fie  difere- 
tos fi  bona  habucrit  rïaturalia ,  id  eft  fi 
fanus  fie  validus  in  membris ,  robuft uf- 
que ad  ferenda  communitatis  exercitia 
fuerit ,  confiderabitur.  Deinde  examina- 
bitur  fi  de  legitimo  matrimonio  fuerit 
procreatus,  fie  ad  quem  finem  velit  lit— 
terls  incumbere  $  poftea  fuper  dodrina , 
puta  fi  in  rudimentis  grammaticalibus 
habuerit  principia,  fie  habens  prxdi&a 
cum  bona  indole  fie  docilitate  fc  fc  di- 
vino  cultui  mancipare  velit >  aut  fi  forte 
aliquam  haberet  artem  vel  induftriam 
unde  vellet  totius  communitatis  fiefra- 
trum  utilitati  inlèrvire ,  cum  tamen  me- 
diocri  difpofitione  ad  litteras  -y  aut  fi 
aliqui  obedientix  propter  Chriftum  ad 
tcmpusvclpro  femper  vellet  mancipari. 

II.  Qui  aptus  videretur  ,  tanquàm 
idoneus  per  patrem  ad  reverendum  vi- 
fitatorem  ,  in  duobus  verbis  charta  pa- 
pyraceâ  feriptis  fie  ejufdem  patris  manu 
lîgnatis  ,  fut  tali  fententia  mitteretur: 
Vtnerande pater  j  afnd  nos  in  veftra  familia 
■vacétt  Ucus  t  Hic  autem  2f.  iV.  récif  i  fe- 
tens ,  idoneus &  fùfficiens  de  requijim  ad  fta- 
tutum interroyitionibus  faïtis  inventus  eft  j 
veftrum fiet  de  eo  bcncflacitum. 

III.  Quod  fi  ipfè  honorandus  vifitator 
ita  cfle  compererit ,  fimiliter  ipfum  in 
aliis  duobus  verbis  breviflimis  domino 
pcenitentiario  Parifienfi  poteftatem  con- 
ferendi  Se  inftituendi  habenti  ,  prxfen- 
tabit  fie  feribens  :  Domine  feenirentiarie  , 
hune  N.  examtnatum  &  idoneum  inven- 
tant, ut  in  familia  pauperum  Montis  acu- 
ti  recifiatur  veftra  révèrent  ne  frœfent» 
rogans  ut  ettmdem  ,  nifi  veftra  fafientia 
ebftacuîum  videat  ,  dignemim  inftituere. 

IV.  Qui  quidem  dominus  pceniten- 
tiarius,  fi  prxmilla  approbet  j  eum  pe- 
tentem  remittet  ad  pauperum  patrem , 
feribens  quomodo  inflituit  fie  approbat 
omnia  qux  ada  funt  vultque  uc  commit- 
nitati  incorporetur.  Qux  omnia  in  pa- 
pyro  fine  aua  judiciali  forma  propter 
Deum  in  paupertatis  favorem  fiant. 

V.  Numquam  enim  poterit  aliquis 
pro  receptione  vel  depofitione  ab  offi- 
cio  vel  ejedione  contra  communitatem 
plebiscitare  feu  judiciafiter  agere  h  fed 
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.  ortx  controve  r  fix  per  pau  peru  m  patrem , 

Am  j;oi.    vej  g  ^£,5  exigac  t  per  vificatorem 

Chartufix  tcrminabuntur. 

VI.  Si  autem  prxfari  pater  fie  difcreti 
négligèrent  auc  indebitc  differrent  pau- 
pcres  advenientes  colligere ,  probare  fie 
vificacoh  prxfcntare  ,  poterie  ipfe  vifi- 
tator  pauperes  illos  quos  fecundum  fun- 
datorum  incentionem  capaces  judica- 
verit ,  prxdi&o  poenitentiario  collatori 
prxfcntare ,  &  patrem  pauperum  ut  eos 
recipiat  fie  cum  humanitate  trajet  co- 
gère per  proventuum  fubftxaclioncm 
lummanè  &  de  piano ,  fine  aliquo  ftre- 
pitu  vel  litigii  forma.  Habebit  enim 
ipfe  vifitator  omnimodam  prxfentandi , 
expellcndi ,  rejiciendi  fie  excera  qux  an- 
tea  dida  funt ,  faciendi  poteftatem  }  fie 
ipfe  dominus  poenitentiarius  conferen- 
di. 

VII.  Confervatores  autem  videlicec 
N.  N.  dominus  decanus  ccclcfix  Pari- 
fienfis ,  dominus  cancellarius  ac  domi- 
nus poenitentiarius  ,  quoniam  primùm 
authoritate  apoftolicâ  6c  hinc  reveren- 
difïîmi  domini  legati  de  Ambafia  con- 
ceffi  funt,  domum  &  ramiliam  in  fuis  pri- 
vilèges confovebunt  fie  tutabuntur  }  fie 
cùm  opus  erit,  patri  fie  toti  domui  con- 
filium  atque  prxfidium  favorabiliter 
prxftabunt. 

VIII.  Modus  autcm  examinandi  pro- 
bandique  prxdi&us  non  fiet  repente  j  fed 
aliquandiu  communitatis  exerciria  ,  fie 
tandiu  ficut  expedire  videbitur ,  feque- 
tur  ipfcfupplicans,ut  cognofeat  fie  cog- 
nofeatur.  Et  fi  fuerit  facerdos  aut  ad 
ftudium  theolôgix  aptus ,  ut  puta  qui  au- 
dierit  artes ,  antequam  admittatur ,  in 
congregatione  capitulari  ter  pro  recep- 
cione  fupplicabit. 

IX.  Promittentque  finguli  juramento 
medio  quôd  fuis  fuperionbus  obedient, 
fecreta  communitatis  obfervabunt ,  ejus 
honorem  fie  utilitatem  pro  polie  pro- 
curando. 

X.  Item  ,  nullus  recipietur,  nifi  pro. 
mittat  quôd  ad  nullum  gradum  cujuf. 
cumque  gradûs  promoveri  petat ,  fed 
quôd  erit  merc  paffivè  in  talibus  le  ha- 
bens  j  fie  quôd  paratus  erit  ctiam  fufei- 
pere ,  fie  ad  hoc  fe  difp«nere  fecundum 
.fuam  vocationem  j  ctiam  ad  fufeeptio- 
nem  ordinum  facrorum  ,  fi  prefbytcris 
indigeat  communicas  ,  quandocumque 
deconfilio  difererorum  volet  ipfe  pater 
fumptibus  communitatis  aliquem  pro- 
movere. 

XI.  Et  prudenter  refpiciat  ipfe  pater 
ne  quis  hujufmodi  gradus  confeendere 
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permittatur ,  nifi  de  quo  fpes  erit  quôd 
proprer  gradum  magis  promovebitur  ho- 
nor  Dei ,  proximi  utilicas  vel  in  prxdi- 
cando  vel  in  difeiplinis  inftruendo ,  fie 
qui  tam  probatx  vitx  fuerit  cognirus, 
quôd  ex  promotionc  nonextollatur,fed 
prompriùs  fie  humiliùs  obediat. 

XII.  Promittent  infuper  omnes  reci- 
pi  volentes,  quod  officia  communitatis 
utilitatem  concernentia ,  atque  obedien- 
tias  five  in  domo  fivè  extra  domum  fibi 
impofitas,  fideliter  fie  fincerc  exequan- 
tur ,  quandiu  fie  quando  decreverit  iplc 
pater  j  qui  talibus  ita  fapienter  fie  pru- 
denter, in  omnibus  Dei  honorem  8e  pro- 
ximi xdificationem  prx  oculis  habendo, 
fua  décréta  definiat ,  determinabirque 
ut  nullus  fecundum  boni  viri  arbitrium 
rationabiliter  poffit  hujuTmodi  obedicn- 
cias  vel  redimere  vel  diflimulare. 

XIII.  Et  fiet  mentio  exprefia  in  ipfis 
promùlîonibus ,  quèd  poftquàm  aliquis 
uno  vel  pluribus  annis  fumptibus  com- 
munitatis in  moribus  fie  litteris  fuerit  pic 
nutritus,  obligabitur,  fi  ejus  opéra  le- 
cundùm  gratias  fibi  datas  indigeat  com- 
munitasfic  uti  velit,  quod  in  hacdomo 
vel  in  aliis  fubalcernis  aut  quoeumque, 
fecundùm  proporrionem  ad  iulcepta  bé- 
néficia, ut  potè  tanto  temporc  vel  eo 
circà  quanto  ante  gradum  licentiarum 
in  eadem  affectas  pietatis  fufeepit ,  im- 
pofitam  cxcrccbit  ordinationem. 

XIV.  Erit  tamen  femper  in  unius  en. 
jufque  libcrtatc  religionem  ingredi ,  fie 
in  ea  profiteri  j  fie  in  hoc  fe  pater ,  quan- 
tum poterit,  prxftabit  favorabilem. 

XV.  Si  quis  autem ,  quod  ablît ,  re- 
eufare  inobediendo  onera  communita- 
tis prxfumpferit ,  aut  rcligionis  ingref- 
fum  fimulaverit,  nonfaciens  videlicetut 
in  ca  profiteatur,  quod  in  fe  erit ,  renebi- 
tur  fatisfacere  de  omnibus  qux  Aieritcx 
communitatcaflècutus,fcilicet  de  vida, 
hofpitio  fie  infrru&ione  ;  fie  pro  hoc  po- 
terit ad  judicium  pertrahi. 

XVI.  Sed  in  alio  cafu  nunquam  vel 
pro  receptione  aut  ejedionc  vel  depofi- 
tione  ab  officio  poterit  plebifcitare  aut 
judictaliter  agerc  Subortx  autcm  in  do- 
mo controverfix  per  patrem  vel  provi- 
forem  fine  alia  litis  forma  tcrminabun- 
tur. 

XVII.  Ncc  tamen  qui  ficut  di&um  cft> 
fuerit  inobediens ,  in  communitate  to- 
lerabirur  j  fed  tanquam  degener  fie  com- 
munitari  iniquus  qux  eum  piè  foverit, 
dcvoiator  ôe  facrilegus  piarum  clecmo- 
finarum  rejicietur. 

XVIII.  Item  ad  toliendas  inconirarv 
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tiae  Se  evagationis  occafiones  per  quas 
in  angelum  lucis  le  Dxmon  transférons 
fub  fpecic  majoris  boni  aut  piecatis  in 
parentes  ,  vel  nimix  aufteritatis  ,  incau- 
tos  fxpenumero  exagitat  &  à  propofito 
pleroique  avellit ,  tecum  eos  m  prxci- 
pitium  pertrahens  j  in  ingreflu  ftabilita- 
cem,  quandiu  eorum  faJuti  &  profedui 
expediet  aut  communiraris  utilitari ,  fe- 
cundùm  prxdida  promittant. 

XIX.  Similiter  quod  pacificc  viven- 
do  hxc  ftatuta  ex  integro  obfervabunt. 
Et  denique  pro  tempore  lux  refidentix 
talem  obedientiam  ficut  pro  femper  in  fua 
profelfione  promittit  monachus,  unuf- 
quifque  in  iua  receptione  pitri  paupe- 
rum  promittec  in  examinauonc. 

XX.  In  qua  receptione ,  maxime  poft 
aliquantula  ftudia  ,  religionem  ingredi 
volentibus  favebitur.  Et  qui  talchabue- 
rint  propolîrum  femper ,  exteris  pari  bus, 
crunt  aliis  prxferendi. 

XXI.  Eritque  poriflimum  patris  & 
luorum  fubftitutorum  ftudium  in  fuis  ex- 
hortationibus  ad  perfedionis  fratum  in 
rcligione  omnesinducere ,  Dei  zelum  ad 
animarum  lucrum  &  proximorum  xdi- 
ficationem  à  paxvulo  imbibere  Se  ac- 
quirere. 

XXII.  Fuit  enim  bxc  communitas  fub 
divina  mifericordia  maximis  fudoribus 
&  vigilantiis  inftituta ,  &  fumptibus  non 
modicis  ereda ,  in  religionis  Se  Dei  ec- 
clefix  favorem ,  ut  videlicet  ex  ea  ado- 
lefcentes  benè  difpofiti ,  tanquam  no- 
vellx  plantationes  in  juventute  fua,fu- 
mi  pollïnt  ad  plantandumin  ecclefixSc 
religionis  obfervatx  agris. 

XXIII.  Qui  cùm  hxc  conderentur 
ftatuta,  anno  videlicet  ab  incarnatione 
Domini  m.  o.  n.omnes  fermé  infxcun- 
di  8c  fteriles  fuerant ,  labrufcas ,  fpinas 
&  hujufmodi  noxias  herbas  proferentes. 
Sed  divina  adjuvante  gratiâ  &  providen- 
tii  tune  eradicari  Se  plantari  incipiebant , 
&  Do  mini  ca  agricultura  in  eis  inchoa- 
batur,  &  profperc  fatis  procedebat. 

XXIV.  Nullus  etiam  ignorer  quan. 
tum  ab  initio  fuerit  defiderium  in  eis  qui 
hujufmodi  domum  fie  parvulorum  con- 
gregationem  inftruxerunt ,  ut  in  eacref- 
cat  virtus  ,  difeiplina  floreac ,  ametur 
paupertas.  Quod  quidem  defiderium  ex 
Iitteris  de  quibus  fuprà  didum  eft,ma- 
nifeftatur  j  in  his  enim  cavetur ,  Se  per 
hxc  feripta  confirmatur  ,  quomodo  fi 
tota  communitas  à  vivendi  forma  fe cun- 
dùm has  inftitutiones  declinare  vellet , 
pofTet  provifor  honorandus  feu  vilitator 
trudus  Scomnes  provenais  ipfîus  coVLç- 
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gii  ad  Domum-Dei  Parilîenfîs  *  aut  ad 
alia  magis  pia  loca,prout  Dominusinf-  A"  ,,ot" 
piraveht  in  ejus  làndo  timoré  ac  redx  *  i 
confeientix  didamine  ,  ex  integro  ap- 
plicare ,  omnes  hujufmodi  malevolos  ex. 
pellendo  ,  donec  de  veris  paoperibus  Se 
fecundùm  hxc  ftatuta  vivere  volentibus 
fuerit  provifum. 

XXV.  Ubi  verô  in  moribus  benè  pro- 
ficeret  domus,  propter  quod  aliquipiè 
vellent  poflèlfiones  Se  provencus  multi- 
plicare  Se  augmentare ,  non  poterit  tâ- 
men  ipfa  communitas  ultra  id  quod  huic 
tenui  modo  vivendi  ncceflârium  eft  re- 
cipere  }  nilî  hîc  vel  alibi  domum  xdifi- 
cando  numerum  pauperum  multiplicet. 

XXVI.  Et  de  his  frudibus  Scproven- 
tibus  quos  habebit ,  non  liceat  in  the- 
fauro  refervare  fuper  fummam  pro  im- 
penfis  totalibus  anni  currentis  Se  fubfe- 
quentisrequtiiràm.  Sed  quod  ultra  con- 
venire  continget ,  in  veltimentis  vel  li- 
bris  theologorum  vel  difcipulorum  qui 
facile  non  poterunt  fibi  aliunde  provi- 
dere ,  ad  patris  &  diferetorum  pruden- 
tiam  exponetur  ,  aut  in  pic  tari  s  opéra  % 
fi  mcliùi  judicaverint ,  quotidie  eroga- 
bitur  j&  maximè  in  extraordinariis  pro 
tempore  nutriendis  pauperibus  fecun- 
dùm  iftam  vivendi  formam  ,  quemadmo- 
dumab  initio  inftirutionis  domûs,  &  cum 
hxc  concederentur  ,  fadum  eft  y  ex  qui- 
bus elediores  ad  ordinarium  noftrum 
aflùmi  poterunt. 

C  A  P  U  T  XII. 

De  divino  offici»  m  «ratmo  inferiori  in  qua 
divitts  cenveniunty  celebrond*. 

I.  T)  Rocurabit  pauperum  pater  utre- 
X  verenter ,  tradim  ,  quàm  poterie 
honeftùlîmè  ,  divina  collegii  communia 
officia  in  facello  feu  oratorio  inferiori  ce- 
lebrentur  fecundum  ufum  Parifienfem , 
prout  exprefsè  in  calendariis  duorum 
majorum  miflalium  manu  in  membranis 
fuper  pegameno  feriptorum  notatur. 

II.  Nec  unquam  erit  error  quin  quo- 
tidiè  horâ  fextâ  ibidem  una  incipiatur 
mina  ,  qux  in  fabbatho  cum#antu  de 
Virgine  celebrabiturj  nifi  forte  tune  ca- 
dat  feftum  in  uni  Parifienfi  obfervan- 
dum  jquiatali  cafu  ad  aiium  diem  trans- 
feretur. 

III.  Similiter  in  hebdomada  femel  cum 
cantu  dicetur  de  fando  Sebaftiano. 

IV.  Item  ,  quolibet  die  Dominico  & 
fefto  obfervato  fecundùm  ufum  Parifien- 
fem câdem  horà  cum  cantu  celebrabi- 
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- — .  —  tur  j  prxcedentque  vefperx  primx  cum 

am.  i)ei.     çantu,  fie  fequentur. 

V.  Sed  quando  vcl  quotiens  erunt  di- 
cendx  matutinx  ,  vel  horâ  dccimâ  rtuu 
jor  cclcbranda  mifla,  in  prxdidis  caien- 
dariis  rcpcrietur  j  fod  tune  borà  icxtà 
nunquam  diectur  euro  cantu. 

VI.  Tempore  autem  Quadragefimx  , 
vefperx  quando  funt  cantandx,  dicen- 
tur  ance  prandium  de  tempore  folùm. 

VII.  Sed  diebus  Sabbathi  vefperx  de 
Virgine  cum  completorio  inter  tertiam 
fie  cmartam  poft  meridiemperiolvantur. 

VIII.  At  in  die  Dominico  cum  vef- 
peris  fie  completorio  vefperx  morruo- 
rum  cum  uno  nodurno ,  fine  laudibus. 

IX.  Ance  autem  millurum  phneipium 
cjuotidiè  à  dilcipulis  divitibus  fiet  invo- 
catio  fandi  Spintùs,  cantando  fenifantle 
Spiritus  cum  collcda.  Deiude  addetur 
antiphona  6«6  ntnm praftiium ,  nifi  tem. 
pore  Pai'chak  inquodicitur  Régna  citli. 
Tertio  cantatur  Da  patent  s  fie  denique 
De  profundis  ,  cum  collecta  pro  comme- 
moratione  defundorum. 

X.  Quo  fado,  incipitur  mifla  j  quâ 
finit!  ,  luniliter  cantabitur  antiphona 
Media  vit*  in  morte  fumui ,  cum  verficu- 
lo  Ofiende  uoits ,  &  colleda  Demi  eut  pr*- 
frimm. 

XI.  Diebus  autem  ferialibus,  quibus 
feiliect  non  cantabuntur  vefpera; ,  fem- 
per  ad  oracorium  ledionibus  pomeridia- 
nis  completis ,  in  pulfu  qui  fiet  circâ  quio- 
tam ,  omnes  difeipuli  collegii  accédant, 
primo  fine  cantu  vefpcras  de  virgine  Ma- 
ria  dichiri  j  poftea  cantabuntur  iuffragia, 
videlicet  anuphona  de  Virgine  fecun. 
dùm  tempus  j  fecundo  antiphona  de  làn- 
do  Sebaftiano  Egregie  ;  tertio  repetur 
antiphona  dida  manè  Media  vit*  >  fie 
quarto  Z>'/r0/«ifc&s/ubjungetur. 

XII.  Qux  omnia ,  quando  cantabun- 
tur vefperx  ,  poft.  ccenam  immédiate 
dicentur ,  vel  finitis  quxftionibus  dierum 
jejuniorum  >  quemadmodum  quando 
erunt  matucinx ,  Vem  fanlii  Spirins ,  fie 
alia  matutina  Iuffragia  poft  ipfas  mata, 
tinas  cantabuntur. 

XIII.  Providebit  infuper  pater  uc  in 
diebus  ger  univerficatem  ordinaris ,  qui- 
bus folenc  icholafticorum  célébra  ri  con- 
fèfliones ,  videlicet  feriâ  quart!  Cinerum, 
feriâ  quartâ  majoris  hebdomadx,  vigi- 
liis  Palcbx ,  Pcntccoftes ,  Allùmprionis 
gloriofx  virginis,  Omnium  landorum 
fie  Nativitatis  Dominiez  ,  de  confeiTo- 
ribus  leligiofis  fuum  ftatum  obfervanci- 
bus  ,  aut  ahis  probis  facerdotibus  ,  qui 
in  domo  conJelfiones  audient  domefti- 
corum. 


ET  PIECES 

XIV.  Item  quolibet  die  Dominico  U 
fefto  oblêrvato  curabit  per  theologos 
pauperes  &  alios  régentes  collegii  per 
ordinem ,  aut  alium  graviorem  vixum , 
fieri  fermonem. 

XV.  Similiter  fie  quando  ,  ficut  die- 
rum eft,  celebrabuntur  confeuiones,  prx- 
cedet  exhortatonus  fermo  de  dilpoutio- 
ne  ad  confeflîones  celebrandas. 

XVI.  In  quibus  fermonibus  fimol  in 
unum  comparebunt  dives  fie  pauper  } 
quemadmodum  pro  AUceprione  afperfio- 
nisaqux  benedidx  in  die  Dominico. 

XVII.  Imo  fie  quandocumque  paupe- 
rum  patri  placebit ,  defeendent  paupe- 
res ad  faceilum  inferius  cum  ipfis  divi- 
tibus  j  ipforum emm  pauperum  eft, heur 
ic  collegium  totum  cum  fuis  omnibus 
dependentiis ,  tam  intùs  quàm  extra  j  Ac 
d  un  taxât  fe  ab  info  loco  inreriori  fegre- 
gant ,  eundem  divitibos  derelinquendo , 
majoris  folitudinis  ôc  quietis  fpiritûs  cau- 
sa 5  ut  ctiam  fuper  ipios  pauperes  &  fu- 
periores  fie  decanos  facUiùs  fie  accuratiùs 
invigiletur. 

NOS  IGITUR  decanusfic  capitulum 
prxfati,  adminiftratores  fie  gubernato- 
res  hujufmodi  collegii ....  habita  fuper 
hoc  deliberatione  maturâ ,  omnibus  pie- 
ne  ponderacis  Se  inlpedis ,  omnia  ftatu- 
ta,  ordinationes  fie  vivendi  formuiam, 
fimibter  fie  bullam  privilegiorum  prae- 
infertam ,  prout  nobis  oblata  funt  ap- 
probamus ,  laudamus ,  authorifamus ,  fie 
nt  in  nobis  eft ,  confirmamus  atque  fta- 
bilimus ,  noftram  in  his  fie  eorum  fin- 
gulisauthoritatein  interponentes  pariter 
fie  decretum.  In  quorum  teftimonium 
figillum  noftrum  capitulare  prxfenubus 
litteris  duximus  apponendum.  Dam  m  8e 
adum  Parifus  in  dido  capitulo  noftro, 
anno  Domini  m.  d.  xi.  die  vero  Januav 
rii  xin.  SiffUt  Raoulin. 

Dérogation  à  quelques  articles  de  La  fon- 
dation dm  collège  de  Mont-arg*  sdc  l'an 
1494.  rapportée  cy.dejfns. 

T  T  Nivcrlîs  prxientes  lifteras  înfpec- 
U  turis,decanus  fie  capitulum  venc- 
rabihs  ecdefix  Parificnfis  fàlurem.  No- 
tum  facimus  quod  nobis  capitulas tibus 
pro  parte  Johannis  Standen  nobis  expo- 
fitum  extitit  quod  prxdidus  uipplicans, 
cù  a  in  horto  ftudii  Parifienfis  reraciiB- 
mam  plantulam  quandam  congregacicu 
nis  diicipulorum  pauperum  ,  douante 
cxlcfti  agrkolâ ,  his  noviûimis  tempori- 
bus  ope  benefadorum  inferuifièt  ,  Se 
orzleram  adiutorio  6e  eleemclinu  încit 
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fci  domina  Ludovici  de  GraviSe  hujus  6c  non  autres,  par  ledit  prieur  ,  nonob-  —  

noftri  regni  Francis  archimarini,  qui  (tant, comme  did  eft  par  ladite  pre-  A"' 

occafïone  fundationis  &  catterorum  do-  miCFe  fondation ,  que  à  ladide  eledion 

mui  Ipforum  difcipulorum  impenforum  8c  prefentation  fuûent  nommés  lefdids 

de  cenfenfu  noftro  capirulari  ordina-  pénitencier ,  prieur  des  Ccleftins  &  ce- 

rioncs  quafdam  per  litteras  componi  luy  des  Chartreux.  Et  iceluy  prieur  des 

voluerat  $  nunc  autem  fapientum  confi-  Chartreux  unique  &  pour  le  tout  de- 

lio  aliqua  ex  eis  immutari  volens ,  per  mourera  à  'perpétuité ,  pour  ladide  pre- 

prxdidum  Johannem  fupplicem  à  no-  fêntation  ôc  femblablcment  deftirution 

ois  quacfivit  quatenus  acceptare  ,  ap-  6c  ejedion  faire,  au  cas  que  aucuns  des 

probare  6c  confirmare  dignaremur  om.  reçus  ce  demeriteroient  j  luy  donnant 

nia  contenta  in  litteris  ipfo  volcnte  la  puùTance  que  avoit  ledit  feigneur  re- 

confedis  ,  quarum  ténor  de  verbo  ad-  fervée  à  foy  quand  il  feroit  en  la  pre- 

verbum  fequitur  ,  &  eft  talis  :  PAR.-  vofté  de  Paris.  Toutesfois  afin  que  ce 

DEVANT  Michel  Pileur  8c  Louis  Bar-  ne  foit  audid  prieur  des  Chartreux  en 

chelemy ,  notaires  du  roy  noftre  Sire  au  trop  grande  charge  de  les  examiner 

chaftelet  de  Paris  fut  prefent  en  fa  per-  &  choifir  idoines ,  a  efté  ordonné  que 

fonne  noble  6c  puiflant  feigneur ,  mon-  le  maiftre  du  collège  ,  appelle  pere  des 

iîeur  Loys  feigneur  de  Graville , de Sées,  pauvres,  aura  avec  les  difercts  defdids 

de  Bernay  ,  de  Marcoufly  ,  du  Bois-  pauvres  la  charge  de  élire ,  confiderer 

Maies- Herbes  ,& de  Milly  en Gaftinois,  &  interroger  lefdids  pauvres  idoines, 

lequel  reconnut  &  confefla  de  Ton  bon  tant  en  voulenté  ,  docilité ,  de  bonnes 

gré ,  bien  advifé,  confeillc  8c  délibéré,  fi  mœurs ,  capacité  de  lettres ,  que  bonne 

comme  le  difoit ,  quepofé  que  au  temps  difpofirion  naturelle  &  de  vraye  pou. 

du  commencement  de  la  fondation  des  reté  ,  8c  tels  que  les  ftatuts  requerre- 

pauvres  eftudians  tant  en  théologie  que  ront.  Et  iceux  interrogués  8c  exami- 

arts  &  grammaire  au  collège  de  Monta-  nés ,  &  jugés  s'ils  font  idoines  félon  lcf- 

gupar  lui  faite, ait  efté  convenu  &  ac-  did s  ftatuts  ,   les  envoieront  comme 

cordé  entre  luy  6c  meilleurs  les  doyens  idoines  audid  prieur  des  Chartreux  -, 

8c  chapitre  de  Paris  ayant  authorité  de  lequel  ,  s'il  les  trouve  tels  ,  comme 

inftituer  le  maiftre  toutes  les  fois  que  en  provifeur  6c  grand  pere  vifitateur  6c 

eftoit  befoin ,  &  générale  vifîtation  au-  corredeur  de  ladide  communauté  des 

dit  collège  de  Montagu  par  l'ancienne  poufes ,  pour  plus  grande  approbation 

6c  première  fondation  ,  à  prefent  toute  &  aufly  paix  6c  faveur  nourrir  les  pre- 

par  les  predeceflcurs  maiftres  dudid  fentera  par  deux  petits  mots  de  lettres 

collège  annichilée  &  perdue  ,  que  do-  en  telle  fentence  :  Ego  prior  Cattufi*  & 

refnavant  le  maiftre  feroit  éleu  par  les  provifor  communitatis  tollegii  Montis-acu- 

pauvres  eftudians  en  théologie  &  au-  ti ,  prafento  vobis  domino  pctnitentUrio , 

très  félon  leurs  ftatuts  de  ce  faifantmen-  tanqukm  inftitnttri    diShrum  paupenm 

don ,  comme  par  ledit  chapitre  a  efté  N.  examina  tu  m  &  judicatum  verum  pau- 

accordé  8c  odroyé  ,  moyennant  cer-  perem ,  docilem  &  idoneum ,  ut  recipiat  elee- 

tains  grands  baftimens  &  édifices ,  rc-  mojtram  in  f ami  lia  torum.  Qua  propter 

parafions  8c  garniflèmens  dé  deniers  6c  eum  inftituere  dignemini.  Et  ces  deux 

biens  audid  collège  raids  par  ledid  fei-  mots  fe  écriront  feulement  en  papier , 

gneur  dont  la  claufe  s'enfuit  de  mot  à  lefquels  fîgnera  de  fa  main  ledid  prieur 

mot  :  TIERCEMENT  la  prefentation  à  monfeigneur  le  pénitencier  de  Pa- 
defdids  pauvres  écoliers,  8cc.  Voyet^cy-  ris  ,  pour  les  inftituer,  s'il  approuve 
deffus  pag.  713.  CE  non  obftant  ledid    rexamination&idoneité  comme  deflus, 

feigneur  pour  certaines  bonnes  raifons  &  la  prefentation  faide  par  ledid  prieur, 

à  ce  le  mouvant  a* voulu  6c  veut  6c  de-  Veut  &  defire  en  outre  ledid  feigneur , 

clare  par  ces  prefentes  que  après  le  de-  que  ledid  prieur  des  Chartreux  ait  ad. 
ceds  dudid  maiftre  qui  à  prefent  eft,  miniftrarion  ,  fuperiorité  ,  fuperin- 
que  le  prieur  des  Chartreux  de  Paris  6c    tendence  8c  gouvernement  de  ladide 

les  fuccefTeurs  prieurs  ayent  l'authorité  communauté  &c  correction  ,  8c  mefme 

&  la  charge  de  prefënter  lefdids  pau-  jufques  à  priver  &  dejetter  aucuns  def- 
vres  eftudians  foit  en  théologie ,  arts  &    dids  poures  ,  fe  leur  mauvaife  vie  le 

grammaire ,  6c  non  autre  ,  toutes  les  requiert ,  ou  qu'ils  ne  voulurent  point 

fois  que  aucune  place  vacquera  j  6c  que  garder  leur  eftat  félon  leurs  ftatuts ,  6c 

M.  le  pénitencier  ait  l'autorité  de  infti-  ce  fommairement  6c  de  plain  fans  au- 

fcuer  ceux  qui  aiofy  feront  prefentez  f  çunc  forme  de  procès.  Item  â  ouir  les 
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•             comptes  des  procureurs  ,  les  clore  fie  feront  entretenus,  tant  que  entreront 

A«.i(o*.   approuver  ,  fans  que  perfonne  y  ait  en  religion  ,  ou  par  autre  voye  foient 
puiûàucc  que  de  par  luy ,  fors  que  le  pourveus  jufques  à  la  Tomme  de  vingt, 
pere  defdids  pourcs  maiftre  du  collège,  cinq  livres  tournois  par  an.  Et  s'ils  ne 
&  les  provides  &  dife rets  defdids  pou-  font  pourveus,  fie  qu'ils  veulent  demeur 
res.  Et  ce  que  ne  pourra  toutetfois  fai-  rer  amfy  eftablis  fur  ledid  titre  ,  ja- 
rc  en  fa  perfonne  ledid  prieur pour-  mais  ne  pourront  eftre  mis  dehors,  li- 
ra commettre  à  cftrc  faict  par  ion  vi-  non  és  cas  méritoires  efquels  on  per- 
caire  ou  procureur  ,  tel  que  à  ce  faire  droit  tout  autre  titre  félon  droit.  Et 
en  fa  confcicncc  cuidera  idoine  \  ou  par  afin  que  nul  ne  refufe  à  ladide  charge  , 
ledid  pere  des  poures.  Mais  en  cas  de  qui  veille  partir  aux  aumofnes  8e  non 
négligence  en  ces  choies  cy-dcfl'us  au-  aux  charges ,  dilânt  qu'il  n'a  aage  fuf- 
did  pénitencier  appartiendra  à  execu-  fifant,  chacun  fera  tenu  de  dire  la  ve- 
ter  ou  faire  accomplir,  félon  Dieu,  à  ricé  de  fon  age,autant  que  faura  fie  pourra 
l'utilité  de  la  pourc  famille,  les  chofes  fçavoir  par  les  parens  a  fon  entrée, 
cy-deflus  dides.  Veut  en  outre  ledid  afin  que  les  bienfaideurs  ne  foient  frau- 
feigneur,  mcfmemcnt  par  le  confente-  dés,  fie  que  nul  ne  foit receu  ayant em- 
ment  de  ceux  qu'il  appartient,  comme  pefchement  parquoy  en  aage  fouffifant 
le  pere  &  maiftre  des  pourcs  fie  procu-  ne  puifle  eftre  promu  aux  ordres.  Sem- 
reur,  que  non  obftant  la  claufe  laquel-  blablement  veut  ledid  feigneur  fondeur 
le  parle  de  l'afllgnation  des  meiles ,  la-  qu'aucuns  ne  foient  entretenus  de  vef- 
qucllc  contient  ce  qui  s'enfuit  de  mot  à  tement ,  ne  autre  neceflîté  finon  que  de 
mot  :  A  P  RE'S  leiquclles  choies  oc-  la  nourriture,  comme  did  eft,  fie  du 
troyées  ,  fiec.  Vaye ^  cy-defiiis  , />. g.  713.  chaperon  fie  manteau,  s'il  n'eft  preftre 
jufqu'a  ces  mets  :  par  l'efpace  de  quatre  à  tour  célébrant ,  fie  faisant  les  autres 
ans  ,  inciufivemcnr.  QUE  afin  qu'Us  vi-  charges  ecdcfiaftiques,  ou  s'il  ne  régente 
vent  en  communauté  fie  vraye  poure-  aduellement,  ou  rafle  autres  ades  ne- 
té  ,  que  les  dcfTufdids  maiftre  fie  procu-  ceflaires  outre  l'cftude  ,  ou  s'il  n'exerce 
reur  diront  ladide  méfie  en  tout  temps  la  procuration ,  &  non  autrement.  Et 
à  fîx  heures  de  matin  avec  autres  gens  généralement  veut  que  les  fufdids  pon- 
de dehors  &  ladide  communauté  des  res  maiftre,  chapelains ,  procureur , ef- 
poures,  chacun  à  fon  tour ,  fans  en  rien  tudians,  grands  &  petits,  tiennent  les 
prendre ,  fors  que  pour  tout  falaiae  fe-  ftatuts  &  ordonnances  faids  &  a  faire 
ront  entretenus  de  leur  veftiaire  total  &  approuvées  par  l'authorité  papale  fur 
humble  &  fimple  de  drap  noir  ou  brun,  leur  manière  de  vivre.  Et  au  cas  que 
comme  de  feize  à  vingt  ibis  parifis  l'au-  toute  la  communauté  les  tranfgreflera , 
ne  ou  entour  feulement.  Et  feront  Ai-  comme  on  voit  es  autres  fondations  des 
jets  les  autres  théologiens  non  preftres  bourfes pardevant fondées,  mefmemenc 
ioy  reveftir  conformément  à  iccux  au  ou  le  ftatut  de  non  manger  chair,  de 
plus  près  que  bonnement  faire  fe  pour,  non  avoir  ou  de  appliquer  en  propre  le 
ra,  fans  ufer  dépannes,  fourures  ,ne  de  bien  commun,  c'eft  à  fçavoir  fous  cou- 
peaux  ,  mais  fans  toute  fuperfluité.  Et  leur  de  bourfes,  gaigesde  méfies,  offi- 
afin  que  à  la  dire  n'y  ait  faulte  ,  veut  ces  ou  autre  charges ,  ou  fous  quelque 
que  lefdids  théologiens  venus  à  aage  autre  couleur,  foit  le  ftatut  de  non  pro- 
ïélon  droit  fuffifant  à  eftre  mis  in  fa-  céder  fie  profiter ,  fie  de  non  porter  rha- 
tris ,  reçoivent  les  fainds  ordres  ,  mef-  bit  depourcté,  veut  ledid  feigneur  que 
mement  de  preftrife  ,  fe  ainfy  jugent  les  rentes  fit  revenus  par  luy  données, 
eftre  expédient  pour  ledit  fervice  faire  fie femblablcment édifices  par  luybaftis, 
ledid  prieur, maiftre  fie  difercts;  ou  ils  les  trois  neufs,  c'eft  à  feavoir  celuy de 
n'auroient  point  de  veftement  ne  autre  la  chapelle,  le  neuf  delà  rue  avec  gal- 
neceffité  ,  mais  que  feule  nourriture  de  leries ,  fie  celuy  fous  lequel  font  les  chanv 
communauté.   Mais   ceux  qui  feront  bres  aiziées ,  fie  toutes  autres  dependan. 
promus  à  ordre  de  preftrife ,  feront  ha-  ces  par  luy  augmentées  fie  fziâes ,  foient 
billes  aux  frais  dudid  collège,  de  tel  appliquées  au  prouffid  de  la  maifon- 
drap  que  dit  eft  5  pourveû  fie  fous  cette  Dieu  de  Paris ,  par  la  diferetion  dudid 
charge  qu'ils  feront  leur  tour  comme  prieur  des  Chartreux  j  proteftant  dc- 
les  autres  à  célébrer  lefdides  méfies,  vant  Dieu  que  jamais  fon  intention  ne 
Et  feront  ordonnes  fur  tiltre  de  ladide  fut  autre  fie  n'eft  d'avoir  rien  donné  ne 
fondation  ■>  car  en  veftement  humble  meubles  ne  immeubles,  ne  rentes  ne 
fie  nourriture  fobre  félon  les  ftatuts,  édifices,  ûnon à l'ufagc  des  vrays pou- 
rcs 
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Ws  &  obfervatturs  dudid  eftat  félon  ribus,  licteris  &  corporalibus  rieceffita-  A 

les  ftatuts.  Et  pour  ce  que  par  iceux  eft  bcs  valeant  educari  de  cztero  in  vidil 

faid  mention  que  un  chacun  fuppoft  &  commoditate  collegii  y  bine  eft  quôd 

d'icelle  famille  foit  tenu  de  exercer  nos  cifdcm  moti  confiderationibus  quù 

loyaumentfic  volontairement ,  fans  par-  bus  ad  xdificationem  falutarem  &  ap- 

riculier  prouffid  temporel  outre  fonvef-  probationem  bullx  &  acceptarionem 

tiaire,  ou  comme  dideft,  les  offices  &  merito  condefeendimus ,  fupplicarioni 

obeillances  qui  luy  feroient  impofées  przdidx  annuendum  ôc  confenriendum 

par  le  père  des  poures  félon  le  confeil  voto  communi  debemus  .•  excepto  quôd 

des  diferets ,  foitàdire  les  méfies  dues  fecundum  litteras  per  nos  pailàtasan- 

par  la  communauté,  ou  régenter,  ou  no  Domini millefimo  quadringentefimo 

autres  honneftes  offices  a  l'honneur  de  nono ,  décima  fexta  Aprilis  poft  Paf- 

DiCu  &:  au  prouffid  de  la  maifon,  que  cha ,  vificatio  didi  collegii  nobis  fpec- 

fi  ils  refufoient  ce  faire ,  foient  punis  fê~  tabit ,  ira  uc  femel  in  anno  in  nobis  erit 

Ion  la  qualité  de  la  rébellion  &  totale-  per  unum  vel  duos  canonicos  per  nos 

ment  privez  -,  veut  finalement  iceluy  commiflos  vifitare  didum  colleguim  ;  6c 

feigneur  qu'ils  foient  punis  ou  privez  fe-  quotiefeumque  pater  pauperum  qui  eft: 

Ion  la  qualité  de  la  rébellion  &  defo-  magifter  collegii ,  rheologi  &  didus  Car. 

bcïû'ancCjtellement  queezcasdeflufd.ou  thufienfîs  négligentes  eflent  corrigere 

autres  fcmblables  ceux  qui  feront  coupa-  aut  (Jeftituere  incorrigibiles ,  hos  aut  per 

bles ,  font  abufeurs ,  ufurpateurs  ôc  fa-  nos  deputati  poterimus  corrigere  aut 

crileg&  félon  juftice ,  &  redevables  des  deftituere.  Super  quibus  habita  delibe- 

benefices  ufurpateurs*  en  telle  famille,  ratione  matura  ,omnibufque  plenè  pon- 

Item  veut  bien  ledicl  feigneur  que  fe  deracis  &  infpedis ,  htteram  feu  inftru- 

pour  aucune  bonne  raifon  il  eftoit  ex-  mentum  immédiate  prxinfertum  appro- 

pedient  pour  le  mieux  de  commuer,  bamus,  laudamus  &  authorifamus  ,  & 

changer  ou  autrement  advifèr,  ordon»-  prout  in  nobis  eft  confirmants  arque 

ner  ou  difpofer  aucuns  des  article»  def-  ftabilimus,  noftram  in  lus  6c  eorum  fin- 

fufdicts ,  que  le  maiftre  dudid  collège  gulis  autoritatem  interponentes  pariter 

qui  pour  le  prefent  eft ,  nommé  maiftre  &  decretum.  In  quorum  teftimonium 

Jehan  Standonch,  le  prieur  des  Char-  figillum  noftrum  capitulare  prxfentibus 

treux  qui  pour  cette  heure  eft  encore  lirceris  duximus  apponendum.  Daturrt 

Vivant ,  &  frère  Nicole  Gilbert  beau  &  adum  Parifius  in  folito  capitulo  nof- 

r>crzàeYj4ve- Mariai  Paris ,  6c  non  pas  tro  anno  Domini  m.  d.  ii.  dievero  Ja- 

leurs  fucceflèurs  ne  autres,  le  faflent  nuarii  xxx.  Signé ,  Haoulin.  Ibidem. 
tous  enfemblc  concordablcment  &  de 

leur  vivant.  Promet  ôc  oblige  ôc  re-  Lettres  d'Externe  Pônchcrevefqvc  de  Paru 

nonce  ôcc.Faid  ôc  pafTé  multiple  le  Mer-  en  faveur  dm  me/me  cottege. 
credy  xxvm.  jour  de  Janvier,  l'an  m. 

d.  i.  Signé  Pileur.  ^  Barthélémy.  Tephanus  miferatione  divina  epif-  ■ 

NOS  igitur  decanus  &capitulum  prx-  copus  Parifienfis  univerfis  prxfentes  A"'  ,5dî- 

fati  ,  adminiftratores  &  gubernatores  litteras  infpeduris ,  falutem  in  Domino, 

hujufmodi  collegii ,  confiderantes  anti-  Paftoralis  nobis  commifli  officii  cura , 

quam  illius  collegii  &  burfarum  funda-  falvatorifquenoftri  documenta  nos  inci- 

tionem  olim  per  cardinalcm Laudunen-  tant,  ut  ea  que  perfonis  ftudiolittera- 

fem  ôc  alios  précédentes  adam  ,  guerra-  rum  fimul  infudantibus  ÔC  religionis  ac 

rum  diferiminibus ,  magiftrorum  negli-  morum  honeftate  prxditis  pro  eorum 

pendis  ôc  aliis  fraudulentis  mediis  ad  ftatus  confervationc  &  manutentione  â 

eam  reddituunt  perditionem  devenille  fede  apoftolica  conceduntur ,  quantùm  < 

ôcftru&urarum  ruinam,  ita  ut  ante  prx-  in  nobis  eft,  non  modo  approbemus , 

didi  fupplicantis  adventum  collegium  verùm  ea  que  per  fadi  evidentiam  fa- 

ferme  totum  exterminari  &  demoliri  lubriaforeperfpicimus,authoritatisnof- 

ad  oculum  videbatur  ,  quodque  poft  il-  trac  munimine  roboremus.  Sanè  ex  parte 

lius  affumptionem  ad  magifterium  tam  diledi  nobis  in  Chriftoeminentis  feien* 

in  fumptuofis  xdificiis  ôc  ftrudurarum  tix  viri  Johannis  Standonch  (zerx  theolo- 

fundationibus  &  proventibus ,  opitulan-  gix  profefToris,  proviforifque  &  magiftri 

tibus  fuis  beneficiis  8c  amicis  ,  ôc  prx-  principalis  collegii  Moncis-acuti  in  mon- 

fertim  eodem  domino  archimarino ,  in-  te  fandx  Genovcfx  fundati  fuie  nobis 

crementum  laudabile  fie  fufcepiflèt,  ut  cxpofîtum  ,  quôd  fandiffimus  domimis 

oduaginta  Ôc  fcx  egeni  difeipuli  in  mo-  nofter  papa ,  ûec  non  reverendiffimus 
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in  Chrifto  pater  ÔC  dominus  Georgius 

de  Ambafia  archiepifcopus  Rotboma-  ^rr^  </*  parlement  entre  le  curé  de  S.  Ef- 

gcnfis ,  apoftolkx  ledis  fcgacus ,  débite  r/oinr      /#  f«lfgr  <fe  Montaigu. 
informât!   de    multitudine  pauperum 

fcholarium  inibi  operâ  induftriâ  &  la-  M  Ntre  frère  Efticnne  ContclTè  re- 
boribus  didi  Standonch  nuper  fundato*  JJ^  ligieux,  prieur-curé  dcl'eglife  pa- 
rum ,  ex  quibus  in  dies  cœnobia  &  di-  rochiale  de  monfieur  S.  Efticnne  au 
vina  loca  religions  populantur ,  divinuf*  Mont  de  Paris ,  appellant  du  prevoft  de 
que  cultus  variis  in  focis  non  medio-  Paris  ou  ion  lieutenant ,  d'une  part  j  fie 
criter  augetur ,  &  alii  fpiricuales  frudus  les  principal ,  maiftre  fie  efcholiers  pau- 
Chrifti  fidelibus  miniftrantur,  in  Dei  vres  du  collège  de  Montaigu  fondé  à 
omnipotentis  laudem  gloriam  fie  hono.  Paris  en  ladite  paroific  de  S.  Eftiennc, 
rem,  cupientes  tam  laudabile  tamque  intimez,  d'autre  part:  appointé eft que 
fruduofum  exptumin  xvum  permaniu-  ladite  appellation  fie  ce  dont  a  efte  ap- 
rum ,  ipfumque  collegium  didorumque  pelle  ,  mis  au  néant  fans  amende  Se 
pauperum  fcholarium  conventum  five  lans  defpens  t  ledit  Contefle  fera  main, 
congregationem  donis  gratiifque  ac  pri-  tenu  &  gardé ,  fie  le  maintient  &  garde 
vilegiis  apoftolicis  donaverunt  &  orna-  ladite  cour  en  poficûioo  fie  faiiîne  de 
verunt ,  prout  ex  tenore  gratiarum  fie  pouvoir  exercer  6c  faire  exercer  par  luy 
privilegiorum  hujufmodi  vidimus  pie-  fie  les  commis  cous  droits  parochiaux 
niùs  conrineri  5  petendo  humiliter  fiere-  dedans  ledit  collège  de  Montaigu ,  cha» 
quirendo  ejufmodi  gratias  fie  privilégia  pelle  fie  autres  lieux  d'iceluy  fciçuez  fie 
per  nos  authoritate  noftrâordinariâap-  afiis  dans  les  fins  fie  limites  d'icelle  pa- 
probari  fie  rarificari  ,  quôdque  ut  dido-  roilTe  j  fie  neantmoins  qu'iceux  maiftre 
rum  pauperum  devotio  pcramplius  fo-  fie  eleholiers  pourront  en  ladite  cha- 
veretur  fie  augerctur ,  liccret  cis  fane  pelle  dudit  collège  ccbbrer  ou  taire  ce- 
tiflîmum  euchariftix  facramenrum  in  ca-  îebrer  méfies  fie  autres  divins  fervices, 
pella  didi  collegii  jam  per  prxdecefio-  y  tenir  ciboire  fie  une  hoftie  facree ,  la- 
rem  noftrum  munere  benedidionis  inlî-  quelle  iceluy  appellant  pourra  vilîteren 
gnita  fcdulè  habere  fie  retincre  ,  de  fpe-  perfonne  ,  comme  curé ,  toutes  fie  quan- 
ciali  dono  gratix  cifdem  indulgere  fie  tes  fois  que  bon  Itfy  fcmblera.  Et  fi  pour- 
concedere  dignaremur.  Nos  igirurprx.  ront  lefdits  du  collège  adminiftrer  aux 
miflis  jugi  meditatione  penfaris ,  fie  de-  eleholiers  dudit  collège  les  facremens 
fuper  habito  confilio  fie  maturâ  delibe-  de  pénitence  fie  de  l'autel ,  en  payant  à 
ratione  eu  m  peritis,  quiqueetiam  de  tam  iceluy  curé  les  droits  fie  devoirs  accouf- 
falubri  fie  fruduofa  congregatione  cer-  turaez  a  Pafques,  fie  tels  comme  aux 
tam  feientiam  habemus ,  illamex  intimis  autres  collèges }  iauf  toutes  fois  que  fi 
favoribus  fie  gratiis  profequi  volcntes ,  aucuns  defdits  efcholiers  citaient  mala- 
fperantes  etiam  qu&d  noftri  fucceflbres  des  fie  en  danger  de  mort,  fie  qu'au  moyen 
Deo  dante ,  non  mi  non  grati.î  fie  bene-  de  ce  leur  raluft  adminiftrer  lcfdits  fa- 
volcntii  futuros  ejufdcm  domùs  redo.  cremens  de  pénitence  fie  extreme-onc- 
res  fie  difcipulos  paterno  amore  profe-  tion  ,fie  pareillement  recevoir  leurs  ref- 
quentur ,  fi  eos  tam  felicis  exordii  fie  pix  taments ,  ledit  curé  le  fera ,  ou  fes  com- 

Îdantationis  fautores ,  fuique  ftatds  ob-  mis  de  par  luy.  Et  ne  pourront  autfi 

èrvatores  follicitos  fie  ftrenuos  repère,  lefdits  du  collège  enfepulturer  fie  mettre 

rint,  indulgemus  prxfato  domino  Sun-  en  terre  en  leurdite  chapelle  aucun  def- 

donch  quandiu  ipfc  vel  magifter  Beda  dits  efcholiers ,  fans  le  congé  fie  licence 

ejus  difeipulus  prxfatx  domui ,  collegio  dudit  curé.  Et  partant  font  les  parties 

five  congregationi  prxfuerinc ,  feu  alrer  hors  de  tous  procez  qui  avoient  fie 

corumprxfuerit,poûintfievaleant,pof-  pourraient  avoir  efté  meus  fie  encou. 

fitque  fie  valeateorum  quilibet  mémo-  rus  entre  elles ,  â  caufe  des  droits  de 

ratis  gratiis  fie  privilegiis  apoftolicis  in  ladite  cure,  par  cy. devant  jufques  au- 

dicccefi  noftra  Parificnfi  libère  fiequie-  jourd'huy.  Signé  Bemluyer.  ,  Fer.  hou. 

tè  uri ,  nec  non  facrx  euchariftix  facra-  Fait  fie  pafie  en  parlement  par  frère  Ef- 

mentum  in  didi  collegii  capellain  loco  tienne  Contcflè  en  perfonne ,  fie  prefent 

fie  vafe  honefto  fedulo  habere  fie  retinere.  maiftre  Guillaume  Berruyer  fon  procu- 

DatumParifiisfubfigillocamerxnoftrx,  reur,  d'une  part,  fie  par  maiftre  Jean 

anno  Domini  m.  d.  m.  die  xxu.  Junii.  Ferrou  procureur  des  principal,  maiftre 

Signé  SAULA  R  de  mandato  domini  j  &  fie  efcholiers  pauvres  du  collège  de  Mon- 

fctUé  de  are  rouge  fur  Aouhlt  aue*e  de  far-  taigu  au  Mont  de  Paris,  d'autre,  le 

Ibidem.  xxiv. 
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xxiv.  jour  de  Janvier,  l'an  m.  d.  x.  Si-    tortionnaires  ôc  defraifonnablcs ,  &  le-  — — 
g»*,  Piçhqn.  Hifioirt  manuj'crite  dudtt   vaut  à  leur  profit  noftre  main  &  tous  A"'1'11* 
ctfoge  autres  empeichemens  qui  avoient  efté 

mis  Se  appolcz  fur  lefdices  choies  con- 
jirrefi  du  parlement  touchant  la  cure  de   tentieufes ,  avec  condamnation  de  def- 
S.  Efiienne  pens>  dommages  Se  interefts  ,8c  en  cas 

  de  plus  long  débat ,  que  la  recreance 

u  1JIU    T    Ouis  par  la  grâce  de  Dieu  royde    leur  fuft  faite  8e  adjugée.  Et  de  la  parc 
JL/ France  j  à  cous  ceux  qui  ces  pre-    du  deftèndeur  euflent  été  alléguez  au- 
iences  lettres  verront  ,  fçavoir  faifons    contraire  plufieurs  faits  8c  raifons ,  i 
que  comme  en  certain  procez  meû  &   ce  que  pour  les  caufes  déclarées  audit 
pendant  pardevant  nos  amez  8c  féaux   procez  il  fuft  dit  qu'à  tort  Se  fans  caufe 
conieillers  les  gens  tenants  les  requeftes   le  defièndcur  y  eftoit  oppofé  -,  de  faifant 
de  noftre  palais  à  Paris,  commiilàires    droit  fur  ladite  oppofition  ,  ilfuftmain- 
en  cette  partie ,  entre  les  religieux,  ab-   tenu  ôc  gardé  en  la  pofleflion  ôc  faifine 
bé  ôc  convent  de  Ste  Gcneviefve  du    d'avoir,  comme  diocefain,  les  droits 
Mont  à  Paris ,  prenans  le  fait  Se  caufe    epifeopaux  en  ladite  paroiûe  de  S.  Ef- 
pour  frerc  Eftienne  Contcllè  religieux    tienne,  Se  de  la  vifiter  par  chacun  an, 
dudit  monafterc ,  Se  prieur-cure  de  l'e-   ou  quand  befoin  feroit ,  enfemble  les 
glife  parochiale  de  S.  Eftienne  du  Mont,    fonts  baptifmaux  ,  le  chrefme ,  les  fàinc- 
demandeurs  6c  complaignans  ,  d'une    tes  huiles ,  &  le  facraire  où  repofe  le 
partj  Se  noftre  amc  &  féal  conleillcr    faincl  Sacrement,  &  de  faire  ôc  exercer 
l'cvclque  de  Paris  oppofant  Se  deffen-    tout  ce  qm  dependoit  de  ladite  vifira- 
deur  ,  d'autre  :  de  la  part  deldits  de-    tionj  en  la  pofleflion  &  failîne  que  ledit 
mandeurs  euflent  efté  propofez  plufieurs    curé  &  fon  vicaire  eftoient  tenus  de  re- 
faits Se  moyens ,  à  ce  que  pour  les  eau-   pondre  Se  obeïr  audit  evefque  fur  le 
ics  déclarées  audit  procez  ils  feiiflènt    fait  de  la  vifitation  des  facremens  dela- 
maintenus  Se  gardez  en  la  puflefiion  Se   dite  paroille  Se  de  toutes  autres  chofes 
iaiiine  des  droits  de  liberté  .  franchife    concernantes  la  cure  Se  le  gouverne- 
le  exemption  dudic  evefque  de  Paris,    ment  des  amesôe  de  recevoir  ledit  def- 
Sc  qu'il  n'avoit  elle  Se  n'eftoit  loilîble    fendeur  en  l'acle  de  ladite  vifitation 
audit  evefque  de  vifiter  les  lieux  eftans    comme  leur  evefque,  avec  révérence  8c 
dans  ladite  abbaye,  circuit  Se  enceinte    foumiifion  en  tel  cas  deûc  Sc.accouftu- 
d'icelle ,  mefmes  ladite  eglife  parochiale    mée  -,  en  pofleflion  8e  faifine  de  corriger 
de  S.  Efiienne  du  Mont  feicuée  dans    par  cenfures  ecclefiaftiques  lefdits  cure 
l'enclos  Se  circuit  dudit  monafterc  Se  ab-   Se  vicaire,  en  cas  de  refiftance  à  ladite 
baye  -t  en  la  poifclfion  Se  iaiiine  que  le-   vifite  j  en  la  pofleflion  Se  faifine  de  cor- 
dit  evefque  ou  fes  officiers,  à  caufe  du   riger  les  abus  Se  defiauts  commis St  qui 
droit  de  vifitation  par  luy  prétendu  en    pourront  cftre  trouvez  cy-après  cnl'ad- 
ladite  eglife  S.  Efticnne,  ny  à  l'occalion    miniftration  des  facremens  8c  des  cho- 
d'iteluy  n'avoit  peu  ôe  ne  pouvoit  faire    les  facrees  8e  autres  concernantes  la 
citer  devant  luy  ou  fes  officiers  ledit    cure  des  ames ,  Se  de  procéder  8e  faire 
curé  ou  fon  vicaire  ,  ni  procéder  ou  faire    procéder  pour  lefdits  defiauts  contre  Ie- 
proceder  contre  eux  par  contumaces,    dit  curé  8c  fon  vicaire  par  citations,  (ùf- 
excommunications ,  fufpenfions  Se  autres   penfions ,  excommunications  Se  autres 
cenfures  ecclefiaftiques  ;  en  la  pofleflion   peines  de  droit  ,  félon  l'exigence  des 
Se  faifine  de  fc  dire  8e  nommer  poflef-    cas  j  en  poûcflion  Se  faifine  que  ledit  cure 
feurs  deldits  droits  ,  au-contraire  que   Se  fon  vicaire  eftoient  fujets  au  deften- 
ledit  defièndcur  ne  pouvoit  Se  ne  devoir    deur  Se  à  (on  officiai  en  tout  ce  qui  de- 
fe  dire  Se  nommer  poflcflèur  des  mef-    pendoit  de  la  jurifdi&ion  fpirituelle  8c 
mes  droits  j  en  la  pofleflion  Se  faifine   ecclefiaftique  pour  raifon  defdites  cor- 
que  fi  ledit  deftèndeur  s'cffbrçoit  de   rcclions ,  defiauts  en  l'adminiftration 
troubler  ou  empefeher  les  demandeurs   deldits  facremens  Se  exercice  d'icelle 
Se  complaignans  en  leurs  pofleffions  Se   cure  des  ames  de  ladite  eglife,  Se  en  tout 
faifines,  de  l'empefeher  Se  faire  remet-   ce  qui  touche  8c  concerne  le  régime  8c 
tre  les  chofes  bien  Se  deuement  en  teur   gouvernement  des  ames  du  peuple  de 

f»remier  eftat ,  incontinent  8c  fans  de-   ladite  eglife ,  8e  tenus  de  fubir  jurifdic- 
ay ,  par  les  voyes  de  jufticc  ,  en  decla-   tion  pardevant  eux  5  en  pofleflion  8c  fai- 
rant  où  befoin  feroit,  les  troubles  8c   fine  que  fi  lefdits  demandeurs,  ledit  curé 
empefehemens  faits  par  le  deftèndeur   ou  fon  vicaire  s'eftorçoient  de  faire  au- 
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  cune  chofe  contre  lefdites  poflcfiions , 

Ah.  i/ii.  de  le  contredire  &  l'empeicher  ,  ôc  de 
le  faire  réparer  par  jufticc  ,ôc  remettre 
deuëmcnt  en  fon  premier  citât ,  en  le- 
vant à  fon  profit  noftre  main  &  tout 
autre  empclchement  appofc  fur  lcfdites 
chofes  contcnticufcs ,  ôc  en  cas  de  plus 
long  débat ,  la  reercance  luy  fuft  adju- 
gée ,  ôc  les  demandeur»  condamnez  aux 
dépens ,  dommages  ôc  inecrefts  d'iceluy 
derFendcur.  Et  enfin  auroit  efté  procède 
que  lefdites  parties  ouyes  auroient  efté 
appointées  contraires ,  Ôc  à  faire  cn- 
queftes,  tant  fur  le  principal,  que  fur 
la  demande  incidente  en  réparation 
d'injures  intentées  par  le  défendeur  con- 
tre les  demandeurs.  Et  depuis  les  cn- 
queftes  faites  de  part  ÔC  d'autre  ayant 
efté  reccùespour  juger,  ôclcs  lettres, 
tiltres  ôc  enleignemcns , contredits, fal- 
vations  ôc  reproches  des  tcfmoings  def- 
dites  parties  mifes  ôc  produites,  ôciccl- 
les  parties  appointées  à  ouyr  droit  ;  nof- 
dits  confeillers  par  leur  fèntencc  au- 
roient dit  que  leldits  demandeurs  â  tort 
ôc  fans  caufe  avoient  forme  complain- 
te ,  ôc  en  outre  maintenu  ôc  garde  ledit 
dcfïl-ndcur  en  poflcflïon  ôc  faifine  dudit 
droit  de  vifitation  en  ladite  cglifc  ôc 
paroiflè  de  S.  Eftienne  du  Mont  à  Paris, 
ôc  ce  faifant  d'exercer  tous  acles  appar- 
tenans  au  droicl  de  vifitation 

>  en  pof- 

fcfiîon  ôc  faifine  que  le  curé  de  ladite 
eglife  ôc  paroifle  de  S.  Eftienne  ôc  fon 
vicaire  eftoient  tenus  recevoir  ledit  def- 
fendeur,  fit  luy  obeïr,  faifant  comme 
evefque  ladite  vifitation  ,  comme  à  leur 
diocefain  ôc  fuperieur  de  ladite  eglife 
parochiale  ;  en  poflèfllon  ôc  faifine  que 
fi  leldits  curé  ôc  vicaire  ou  autre  s'ef- 
forçoient  de  refuferou  contredire  ladite 
vifitation ,  de  procéder  contr'eux  par 
citations,  excommunications  ÔC  autres 
cenlùres  ecclefiaftiques ,  Ôc  de  les  con- 
traindre à  fouffrir  ladite  vifitation,  ôc 
y  obéir  ;  en  pofleffion  ôc  faifine  que  fi 
les  demandeurs  s'eflPorçoient  d'attenter 
ou  faire  quelque  chofe  contre  lefdites 
pofTelfions  ôc  faifines ,  d'y  contredire  ôc 
de  Pempefchcr,ôc  faire  remettre  les  cho- 
fes en  leur  premier  eftat,  Ôc  levant  au 
proffit  Ôc  à  l'avantage  du  défendeur 
noftre  main  ôc  tout  autre  empefehement 
qui  avoir  efté  mis  ôc  appofe  à  caufe  du- 
dit procez  fur  lelditcs  chofes  conten- 
tieufes  ;  ôc  en  ce  que  ledit  deffendeur 
s'eftoit  rendu  demandeur  en  réparation 
d'injures ,  auroient  envoyé  abfous  lel- 
dits abbé  ôc  convent  des  demandes , 
fins  Ôc  conclufions  du  deffendeur,  ôc 


ET  PIECES 

neantmoins  iccux  condamnez  aux  def- 
pens  du  procez.  Euft  efté  par  lefdites  par- 
ties rcfpcdivemcnt  appellé  en  noftre 
cour  de  parlement ,  en  laquelle  lefdites 
parties  ouyes  en  leurs  caulès  d'appel  , 
ôc  le  procez  par  écrit  conclud  ôcreceu 

Ï»our  juger  fi  bien  ou  mal  a  efte  appel- 
és ,  joincl  les  griefs  hors  le  procez  que 
lefdites  parties  pourroient  bailler  dans 
huidaine  ,  auiquellcs  pourroient  aufly 
repondre  a  la  huidaine  enfuivant ,  ice- 
luy  procez  veu ,  griefs  Ôc  reponfes  def- 
dites  parties,  ôc  tout  diligemment  exa- 
mine :  NcsTREoiTE  cour  par  fon  ju- 
gement &  arreft  a  mis  ôc  met  lefdites 
appellations  ôc  ce  dont  a  efté  appelle, 
au  néant,  fans  amendes  ôcdefpensdes 
caufes  d'appel  ,  ôc  pour  caufe;  Ôc  en 
emendant  ,  noftrcdite  cour  a  maintenu 
ôc  gardé ,  maintient  ôc  garde  lefdites 
parties  refpcdivement  :  lçavoir  lcfdits 
abbé  Ôc  convent  en  la  poUcffion  Ôc  fai- 
fine des  droits  de  liberté  ,  franchife  ôc 
exemption  delà  jurifdidionderevefque 
de  Paris  ôc  de  tous  autres  evefques  , 
comme  immédiatement  fubjets  au  ûege 
apoftolique  ;  en  pollèilion  ôc  faifine  que 
l'evefque  de  Paris  ne  peut  vifiter  les  lieu?: 
feituez  dans  le  circuit  ôc  enceinte  de 
ladite  abbaye  ôc  monaftere  de  Ste  Ge- 
neviève ,  fors  ôc  excepté  l'eglile  paro- 
chiale de  S.  Eftienne  feiruée  dans  l'en- 
clos Ôc  circuit  dudit  monaftere  Ôc  ab- 
baye, en  ce  qui  concerne  feulement  la 
cure  des  ames  de  ladite  eglife  parochia- 
le ;  ôc  ledit  evefque  de  Paris  en  poflèf- 
fion  ôc  faifine  des  droits  epifeopaux  en 
ladite  eglife  parochiale  de  S.  Eftienne 
du  Mont ,  comme  evefque  ôc  diocefain 
d'icellc,  en  ce  qui  concerne  la  cure  des 
ames  ;  en  poflèlfion  ôc  faifine  de  vifiter 
ladite  eglileôc  les  fonts  baptifmaux  d'i- 
cellc, le  chrefine,  les  faindes  huiles  ôc 
le  facraire  où  répofe  le  faind  facremenr, 
&:  d'exercer  toutes  autres  chofes  dépen- 
dantes dudit  droit  de  vifitation  j  en  pof- 
feûlon  ôc  faifine  que  ledit  curé  ôc  fon 
vicaire  font  tenus  de  repondre  devant 
ledit  evefque ,  ôc  luy  obeïr  fur  le  fait 
de  ladite  vifitation  des  facrémens  en  la- 
dite paroifle ,  ôc  es  autres  chofes  con- 
cernantes la  cure  ôc  le  gouvernement  des 
ames  ;  en  pofleûlon  ôc  faifine  que  ledit 
curé  ôc  fon  vicaire  font  tenus  de  rece- 
voir avec  révérence  Ôc  obeïllànce  en  tel 
cas  requilê  ôc  accourt  u  m  ce  ledit  evefque 
diocefain  pafteur  ôc  fuperieur  de  ladite 
eglifè  parochiale  ,  en  pofleflion  ÔC  ûiûoc 
de  procéder  par  cenfures  ecclefiaftiques 
contre  ledit  curé  ôc  fon  vicaire,  en  cas 
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de  contredit  ou  refus  de  ladite  vifita-  8c  des  arrérages  d'iceiles  non.  payez ,  - 
Oon}  en  pofiefllon  Se  faiiine  de  corriger  qu'autres  qui  te  montent  à  grandes  fom-  14,3 
les  abus  6c  défauts  trouvez  en  l'admi-  mes  de  deniers,  fie  aufly  pour  le  grand 
niftration  defdits  Sac  remens  fie  des  cho-  bien  fie  utilité  de  ladiâe  maifon  des 
tes  facrées ,  fie  autres  concernantes  la  Quinze-vingtz ,  que  vouziiïïons  ftatuer, 
cure  fit  le  gouvernement  des  âmes ,  fie  ordonner  fie  décréter  ce  qui  s'enfuit  : 
de  procéder  pour  lefdiâs  défauts  con-  c'eft  à  fçavoir,  que  tous  les  receveurs , 
tre  ledit  curé  fie  fon  vicaire  8c  chacun  tant  des  villes  que  dehors  ,  fie  aulTy  les 
d'eux  par  citations,  fufpen  fions,  excoin-  fermiers  fie  aflenteurs  des  quelles  des 
munications  fie  peines  de  droit,  telon  evefchez,  foient  tenus  dorefnavant  fie 
l'exigence  des  cas-,  en  poflêflion  fie  (ai-  pour  le  temps  à  venir,  d'apporter  les 
fine  que  ledit  curé  fie  Ion  vicaire  font  deniers  de  leurs  receptes  ,  fermes  fie 
tenus  comparoir  devant  ledit  cvefque  aflënfemens  au  chapitre  de  ladiâe  mai- 
ou  fon  officiai ,  lors  &  quand  ils  y  feront  fon ,  fie  que  le  corps  fie  communauté  d'i- 
appellcz  pour  raifon  de  ladite  cure  fie  celle  en  face  recepte  fie  baille  quitt ari- 
des chotes  qui  en  dépendent  concer-  ce  aufdiâs  receveurs  fie  fermiers  ;  fie. 
nantesla  cure  des  ames  de  ladite  eglife  qu'il  foit  diftribué  tous  les  Mercredi  s 
parochiale  ■>  fie  à  faute  de  ce  faire ,  de  jours  de  chapitre  au  miniftre  ou  aultre 
pouvoir  procéder  contre  eux  par  contu-  à  ce  commis  ,  pour  faire  les  mifes  ne- 
maces  fie  cenfures  eccleûaftiques  j  fie  a  le-  ceffaires  pour  en  rendre  compte  ■>  fie  que 
▼é  noftre  main  fie  tout  autre  empefche-  tous  les  ans  aufdiâs  jours  fie  termes  de 
ment  appofé  efdites  chofes  contenrieu-  làint  Jehan-Baptifte ,  les  miniftres  ,  ju- 
fes  à  l'occafion  dudit  procez ,  au  profit  rez  8c  procureurs  dudiâ  hoftel  foienc 
ôc  utilité  commune  de  chacune  dekuces  révoquez,  remus  fie  changez  ou  con- 
parrics.  Et  pour  le  regard  des  injures  rjnuez  en  leurs  offices ,  ainiy  qu'il  tem- 
pretendues  par  ledit  evefque  ,  a  mis  les  blera  eftre  à  faire.  Pourquoy  nous 
parties  hors  de  cour  fie  de  procez  j  con-  deùcment  informez  de  ladiâe  conclu- 
damné  lefdits  abbé ,  religieux  fie  con-  lion  prins  fie  condud  audiâ  chapitre 
vent  en  la  moitié  desdefpensdelacau-  des  Quinze-  vingtz ,  le  douzième  de  Juin 
fe  principale  feulement,  lataxed'iceux  1493.  fie  de  la  requefte  à  nous  inftam- 
à  noftredite  cour  retervéc.  En  tefmoin  ment  faiâe  par  Icidids  jurez ,  frères  5c 
de  quoy  avons  fait  mettre  fie  appofer  feeurs  de  ladiâe  maifon  ,  ôc  que  la- 
noftrefcel  à  ces  prêtantes.  Donné  àPa-  diâe  requefte*  eft  iufte  fie  raifonnable, 
ris  en  noftre  parlement  le  xxi.  jour  faiâ  pour  le  grand  bien ,  profit ,  utilité 
de  Juillet ,  l'an  de  grâce  m.  d.  xii.  fie  fie  neceffité  de  ladiâe  maifon  fie  hofpi. 
de  noftre  règne  le  xi.  Signé  Pichon.  ul  defdiâs  Quinze- vingtz  ,  que  eftre 
J>ris  fur  un  imprimé.  aufly  expédient  le  faire  pour  le  temps 

advenir  ,  pour  éviter  la  deftruâion  de 

Ordonnance  de  Geofrri  de  Pomfadotr ,  ladite  maifon,  fie  pour  le  grand  bien  d'i- 

evefque  dm  Pny  &  grand  ammefnier  de  celle  ;  avons  ftatué  fie  ordonné  fie  de- 

Irancey  touchant  thofpital  des  Qjùnxa-  creté  par  ordonnance  perpétuelle. 
vinpKt  Premièrement  ,  que  tous  les  recep- 

dudiâ  hofpicaldesQumze-vingtz» 


GEoftroy  de  Pompadour ,  cvefque  tant  de  cette  ville  de  Paris  que  dehors  % 
du  Puy  fie  comte  du  Bellay  ,  con-  foit  de  recepte  ordinaire  ,  fermiers  ou 
feùier  fie  grand  auimofhier  du  roy ,  fa.   aflenteurs  dès  queftes  des  eveichez ,  fie 


lut.  Comme  les  maiftre ,  jurez  ,  frères  cous  aoltres  qui  feront  receptes  pour 

fie  feeurs  des  Quinze-vingtx.  de  la  ville  ledit  hoftel- Dieu ,  feront  tenus  d'ap. 

de  Paris ,  fondez  par  moniteur  fainâ  porter  les  deniers  qu'ilz  auront  receuz 

Loys,  lors  roy  de  France  fie  y  régnant,  en  chapitre. 

par  délibération  faiâe  en  leur  chapitre,  Item ,  a  efté  ordonné  que  le  corps  8£ 

par  fupplicarion  fie  requefte  lignée  du  communauté  dudiâ  hoftel  fera  recepte 

greffier  dudiâ  chapitre ,  ilz  nous  ayent  defdiâs  deniers,  pour  iceulx  mettre  au 

fait  fuppUer  fit  requis c'eft  a  fçavoir  pour  trefor  dudiâ  hoftel,  fit  baillera  quit- 

éviter  le  s  grands  clameurs  que  le  temps  unce  fie  defeharge  aufdiâs  fermiers  ou 

pafle  fie  de  jour  à  autre  fe  font  audiâ  aulrres  qui  apporteront  lefdiâs  deniers  « 

hoftel  des  Quinze-vingtz  ,  pour  raifon  fie  que  fans  avoir  la  quittance  ou  def- 

des  debtes  que  ladite  maifon  debvoit  charge  dudiâ  hoftel,  les  receveurs  ou 

depuis  vingt  ans  en  ça ,  tant  à  cauie  fermiers  ne  ièront  tepuz  quittes  ne 

des  rentes  conftituées  fur  ladite  maifon  defehargez-de  leur  recepte  envers  la- 
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didc  maifon  des  Quinze-vingtz  ,  ains 
en  feront  tenuz  rendre  compte  audid 
chapitre ,  &  en  payer  le  reltqua  à  iceluy. 

Jtcm,  a  elle  ordonne  que  lefdids  de- 
niers ,  par  ordonnance  dudid  chapi- 
tre ,  leronc  baillez  audid  mimftre  ou 
aultres  i  ce  commis  fie  députez ,  pour 
faire  les  mifes  &  dclnens  qu'il  faudra 
faire  audid  hoftel  ;  de  la  recepte  dcl- 
quelz  deniers  ,  miles  &  defpenfc  d'i- 
ceulx  le  miniftre  ou  aultres  à  ce  com- 
mis leronc  tenuz  en  rendre  compte 
chacune  fepmaine  au  jour  du  Mertrc- 
dy  en  plein  chapitre  j  Se  à  la  nn  de  l'an 
fera  tenu  de  rendre  le  reltqua  à  nous  ou 
à  nos  commis  fie  députez ,  ainfy  qu'il 
cft  accouftumé  faire  d'ancienneté ,  fie 
qu'il  a  elle  obfervé  jufques  a  prefenr. 

Item ,  8c  en  ensuivant  la  conclulîon 
fie  requefte ,  a  elle  par  nous  ftatue  fie 
ordonné ,  que  les  miniftres ,  jurez ,  rece- 
veurs fie  procureurs  dudid  hoftel  Dieu 
des  Quinze-vingtz  de  Paris  foient  do> 
refnavanc  muez  fie  changez  de  leurfdids 
offices  le  jour  de  faind  Jean- Ba bulle, 
pource  qu'à  iceluy  jour  cil  tenu  le  cha- 
pitre gênerai  où.  tous  les  frères  fie 
iccurs  dudid  hoftel  font  tenuz  de  com- 
paroir, ou  continuer,  fy  bon  leur  fem- 
blc,jufque  a  l'aultre  chapitre  gênerai 
après  enfuivant.  Et  feront  tenuz  les 
maiftre  fie  jurez  dudid  holpiral ,  de  nous 
faire  fçavoir  fie  a  noftrc  lieutenant  fie 
commis ,  pour  nous  reprefenter  lefdicis 
officiers  nouveaux  ,  fie  affin  de  leur  fai- 
re faire  le  ferment  de  bien  fie  loyau- 
ment  exercer  leurfdids  offices  au  prof- 
fit  de  ladite  maii'on.  Le/quelles  or- 
donnances ainfy  faides ,  avons  ordon- 
ne cilre  perpétuellement  exercées  pour 
les  caufes  delluldides  fie  aultres  a  ce 
nous  mouvans.  Et  en  ligne  de  ce  fie 
d'eftre  perpétuelle  ,  y  avons  appofe  nof- 
tre  ligne  manuel  ,  fie  fcellé  de  noftre 
feel.  Faidcn  celte  ville  de  Pans  le  xiv. 
de  Juin  m.  cccc.  xciii.  Si^né,  G.  E. 
DU  Puy  ,  é-  fcrllè  de  cire  rowre.  Copié 
fur  un  manu  [cri  t  du  tems  ,  infère  dons  un 
recueil  en  plu/ieurs  volumes  m  qu.ttto  qui 
e/t  4  la  hiblietbeque  de  Saint-Germain  des 
fres. 

Reniement  poutl'hofpital  des  Quinze-vingt^, 
avec  tarrefi  denrtp fi  rement  à  la  cour 
de  parlement. 

VEu  par  la  cour  les  ordonnances 
laides  par  le  grand  aumolnier 
du  roy  lur  le  f.iid  fie  rerornurion  du 
gouvernement  de  l'hofpital  des  Quinze- 
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vingtz  de  celle  ville  de  Paris ,  pronoo, 
ecz  en  ladide  cour  ,  par  ordonnance 
dudid  (leur  ;  les  delbats  baillez  lur  icel« 
les  par  les  frères  fie  lecurs  dudid  hoù 
pital  f  relponles  fie  ioullcncmcns  baillez 
a  icculx  par  les  gouverneurs  dudid; 
holpital  -,  fie  tout  ce  que  par  icfdides 
partyes  a  efte  mis  fie  produit  pardevers 
certains  commillàires  comn.is  à  voir 
lcfdidcs  ordonnances ,  Se  oyr  lefdides 
partyes  fur  icelles  j  la  déclaration  faide 
par  ledid  feigneur  à  aucuns  prefîdens 
de  ladide  cour  commis  par  icellc  à  en, 
parler  audid  leigneurjouy  le  rapport, 
fie  tout  conûderc  1  LA  COUR  a  ordon- 
ne fie  ordonne,  que  leldides  ordonnan- 
ces ,  félon  qu'elles  ont  ellé  modérées  fie 
rédigées  par  elcupc  ioubz  le  nom  fie  au- 
thonte  du  grand  aumolnier ,  feront  pu- 
bliées fie  rcgiftrccs  en  ladide  cour ,  fie  4 
les  garder  fie  entretenir  ,  obéir  fie  en- 
tendre feront  les  rrercs  dudid  holpv. 
tal  fie  autres  qu'il  appartiendra ,  con- 
trainds  par  toutes  voyes  fie  manières 
deùës  fie  raifonnables.  Prononce  le 
vi.  *  jour  de  Septembre  m.  d.  xjch.  •«« 

Signe  ,  Dt  VlCNOJ.LES. 

Ce  font  les  articles  des  ordonnances  qu'il 
a  ftwwti  À  la  cour  d'avoir  cfté  'fanées 
par  U  grand  aumofnier ,peur  le  faut  de  lai 
reformation  gouvernement  de  i'hojpitul 
des  Quinzf-vingtx^  au  nom  dm  grand  auL 
mofmer. 

Premièrement  :  Tous  les  frères  fie 

fecurs  des  Quinze-vingtz  de  Paris,  au- 
ront tous  les  Dimanches  fie  feftes  an- 
nuelles, de  Noftre-Dame  fie d'apoftres , 
un  prédicateur,  homme  de  bien  ,  qui 
leur  prêchera  la  parole  dcnoftxeDieu  t 
afin  que  l'oyant  ,  ils  fcachcnc  comme 
ils  doivent  vivre ,  fie  Apprennent  tous  i 
eftre  cnlans  de  Dieu  fie  de  l'églilc,  fie 
de  Paymcr,  fie  leur  prochain  comme  la 
loy  de  Dieu  nous  le  commande  (  fie  fe- 
ront tenuz  lelilids  frères  fie  fecurs  ya£- 
fifter  s'ilz  n'ont  cxcule  légitime.  Pareil- 
lement, lefdids  jours  oyront  la  grande 
me  lie  fie  vefprcs  pareillement  ,  fie  le» 
jours  ouvriers  balle ,  comme  did  cft 
s'ils  n'ont  excuie  légitime.  xoJ-', 

II.  hem  ,  nous  voulons  fie  entendons 
que  lefdids  frères  fie  fecurs  fc  confclTcnt 
aux  bonnes  fellcs,6e  par  exprès  au  moins 
i  Noël  ,  fie  Mercrcdy  des  cendres ,  i 
Pafcjues,  à  l'Alccntion  Noftrc-Damc  6c 
a  la  Toulfainds  ;  fie  qu'ils  reçoivent  le 
précieux  corps  de  noilre  Seigneur  aux 
bonnes  telles  annuelles  fie  a  l'Alcenfion 
Noftre-Dame  ;  fie  li  leur  dévotion  vculc 
le  faire  plus  fou  vent ,  feront  bien-,  car 
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ault  fbtutz  n'émpefchcnr  4e  bien  foire,  cre  ,  pour  eftre  mis  au  trezor  dudid   ^ 

III.  /»» ,  voulons  que  tous  les  jours  hoftel  j  pour  ce  foid  eftre  diftribué  à  "'  v 

A  certaine  heure  du  jour  qu'il  fera  ad-  la  discrétion  de  nofdids  commis  vv- 

yifé  par  les  gouverneurs  &  officiers  du-  cakes  6c  gouverneurs  ,  par  le  confeil 

did  hoftel  par  nous  commis ,  iiz  ayent  des  maiftre  ,  miniftre  ,  jurez  fit  frères 

:Un  prebtre  eu  iceluy  hoftel  ou  aultre  eftant  au  chapitre  j  &  ce  fur  peine  de 

qui  leur  lira  en  plain  chapitre  à  tous  prifon  ,  ou  plus  grande  peine  ,  s'ilz 

4efdids  frères  &  lecurs  quelque  tivre  en  eftoient  couftumiers  &  continuoyenc  de 

/rançois  de  la  paiEon  de  noftre  Sei.  ce  foire ,  6t  fi  meftier  eft ,  de  privation 

gneur  enf/«  Christ,  ou  aultres  ,  pour  dudid  hofpital  s'ils  font  de  la  fratet- 

.  tousjours  les  maintenir  en  la  mémoire  de  nité. 

.Dieu  6c  de  leur  prochain  ;  6c  fecont  te-  VIII.  Item ,  dérendons  à  tous  frères 

cuziceulx  frères  fiefecursy  aififter ,  s'ilz  en  particulier  dudid  hoftel,  foit  maif- 

n'ont  exeufe  légitime.  tre ,  miniftre  ,  jurez  ou  aultres  frères 

.  IV.Vww,  ordonnons  qu'ils  ayent  un  qu'ijzne  prennent  ny  retiennent  les  de- 

prebtre  de  ladide  maifon, ou  autre  tels  njers  appartenants  audid hoftel,  foit  de 

que  lefdids  gouverneurs  ou  officiers  quefte ,  legz ,  bienfaitz  ou  aultres  de  re- 

adviferont ,  qui  apprendra  6c  enfeignera  cepte  ordinaire  ou  eftrangere ,  fans  en 

aux  petits  enfans  Mlz  6c  filles  aveugles  advenir  les  maiftres  fie  miniftres  &  ja, 

ou  autres  eftant  en  icelle  maifon ,  leur  rez ,  6c  qu'au  prochain  chappitre  qu'ils 

créance  6c  ce  qui  fera  de  neceflité  à  leur  baillent  Rapportent  ce  qu'ilz  en  auront 

ialut,  &  auflî  à  chanter  6c  pfalmodier  receu,  fur  les  peines  contenues  au  pré» 

en  l'églife ,  fit  tenir  contenance  honnef-  cèdent  article.  t 

te.  IX.  Item  ,  ordonnons  que  chacune 

V.  Item ,  avons  ftatué  fie  ordonné ,  fta-  fepraaine  foit  tenu  chappitre  audid  hof. 
tuons  6c  ordonnons  fuivant  les  ftatuts  tel  au  jour  deftiné  a  ce  foire ,  tous  les 
tfaids  par  feu  de  bonne  mémoire  mew-  jours  de  Dimanche ,  fi  cela  fe  peult,  ou 
xc  Geoffroy  de  Pompadour ,  vivant  ar-  aultre  jour  de  la  fepmaine  qui  fera  ad- 
chcvefque  du  Puy  6c  grand  aulmoihier  vifé  par  nofdids  commis ,  gouverneurs 
•du  feu  roy  Charles,  que  ceux  qui  lèvent  6c  officiers  j  auquel  cas  le  fora  fçavoir 
le  revenu  defdids  Quinze- vingtz,tant  de  fit  fignifier  au  chapitre  précèdent  à  l'heu. 
ceftedide  ville  de  Paris  que  dehors ,  foit  re  la  plus  convenable  qu'ilz  adviiêronttfic 
de  recepte  ordinaire  ou  extraordinaire,  fè  fera  ledid  chapitre  à  fon  de  la  clo- 
■fermiers  ou  cenûcrs  des  evefchez  6c  tous  che ,  affin  que  tous  les  frères  dudid  hof* 
aultres  qui  feront  recepte  pour  ledid  tel  s'y  puiûent  trouver ,  6c  n'en  préten» 
iioftel ,  feront  tenuz  rapporter  les  de.  dent  caufe  d'ignorance  >  auxquels  nous 
Uiers  qu'ils  auront  receuz  en  chapitre,  enjoignons  eux  y  trouver,  s'ilz  n'ont  ex- 

VI.  //«»,que  les  corps  6c  commu-  eufe  légitime. 

-nauté  dudid  hofpital  feront  recepte  def-  X.  Ittm ,  auwuels  frères  nous  enjojgr 
dids  deniers ,  pour  iceulx  mettre  au  tre-  nons  fur  peine  de  punition  telle  qu'il 
for  dudid  hoftel  ,  &  bailler  quidance  fera  advifë  par  les  aififtans  audid  chap- 
6c  defcharge  audid  recepveur  6c  fer-  pitre,  de  eux  contenir  modeftement 6c 
micr ,  ou  aultres  qui  apporteront  lef-  honneftement ,  (ans  murmurer  ne  muti- 
dids  deniers  -,  6c  que  fans  avoir  la  de-  net  l'un  l'aultre  j,6t  leur  défendons  de 
charge  fie  quittance  dudid  hoftel  ,  les  parler  qui  ne  leur  demandera  leur  oppi- 
reccpveur  6c  fermiers  ne  feront  tenuz  nion,  alors  la  dire  (ans  ufer  de  parolles 
quittes  6c  defehargez  de  ladide  recep-  injurieufes  de  nofdids  commis ,  g  ouver- 
te envers  ladide  maifon ,  ains  en  feront  neurs  6c  officiers  6c  frères  dudid  hoftel, 
tenuz  rendre  compte  en  chapitre ,  6c  finon  que  ce  qu'ilz  en  debvroyent  lêt- 
payer  à  iceluy  le  relùput.  vir  a  leur  oppinion ,  6c  requefte  preala- 

i    VII. Item,  avons  ordonné  6c  ordon-  blement  faide  à  eduy  quiprefidera, 

nons ,  que  tous  les  fermiers  ou  aflèn-  d'obeùTance  de  ce  faire  j  6c  ce  fur  pei- 

•feurs  de  quefte  dudid  hofpital ,  foit  de  ne  de  prifon  ou  aultre  telle  peine  qui 

-cefte  ville  de  Paris,  que  par  tout  ailleurs ,  fera  advifé  par  les  aififtans  audid  chap- 

■  dedans  le  temps  à  eux  prefix  par  lef-  pitre. 

dids  afTenfeurs ,  ou  fi  ne  font  auenfèuxs,  XI.  //m,  voulons  6c  entendons  que 

dedans  le  temps  qui  fera  préhx  fie  or-  fi  nofdids  gouverneurs  pu  commis  foyent 

donne  par  lefdids  gouverneurs  6c  offi-  prefents  au  chappitre  qui  fe  tiendra  au- 

ciers  ,  apporteront  l'argent  de  leurf-  did  hoftel ,  que  ecluy  qui  fera  par  eulx 

-dides  fermes  ou  queftes  audid  chapi,  advifé,  prefide  audid  chappitre,  dé- 
fi bbbbiij 
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~    mande  6t  recueille  les  voix  -t  fie  fi  nof- 
■         ^iï^s  gouverneurs  eftoient  empefchez , 
voulons  que  le  maiftre  y  prefide ,  &  en 
•cas  d'empefchement ,  le  mnuftre  ou  le 
•plus  ancien  des  jurez. 

XII.  Item ,  voulons  qu'à  cous  les  chap- 
pitres  le  greffier  dudid  holpical  y  (bit 
frètent,  &  enregiftre  cous  ceulx  qui  fe» 
ront  prefens,  foyent  gouverneurs,  offi- 
-ciers  ou  frères, fie  eferire  fit  enregiftrer 
coures  les  conclurions  qui  fe  feront  au- 
did chappirre  ,  réception,  ordonnances, 
par  qui  &  combien  les  deniers  qui  fe- 
ront baillez  aufdids  maifti  es  ou  aultres 
perfonnes  pour  le  faid  fie  adminiftration 
de  ladide  maifon ,  6cl'eftat  en  bref  du- 
did  maiftre  ou  aultre  qui  aura  receu 

d'icclle  maifon  }  atfn  que  par 
regiftre  Ton  puiflè  cognoiftre  les 
affaires  de  ladide  maifon. 

XIII.  //m,  voulons  qu'au chappitre 
enfuivant  foyent  leùes  Jes  ordonnances, 
recepte  &  cflat  du  miniftre ,  fie  tout  ce 
qui  aura  cite  faid  audid  chappitre;  affia 
que  fi  d'aventure  fie  par  faulte  de  la 
prefenec  de  nofdids  commis  ou  gouver- 
neurs, ou  par  quelque  contrariété  qui 
auroic  efte  entre  lefdids  frères ,  gouver* 
meurs  fie  officiers  ,  yavoit  quelque  cho- 
fc  a  reparer  fie  amender,  l'on  le  puifle 
reparer  &  amender ,  &  i  ce  que  l'on 
foit  plus  récent  de  ce  que  l'on  doiot  faire. 

XI V.  //m,  avons  ordonné  que  les  de- 
niers neceflaires  à  diftribuer  aux  frères 
fie  fecurs  &  aulcrcs  affaires  urgentes  de 
ladide  maifon,  feront  baillez  au  minif- 
tre ou  a  aultre  à  ce  commis ,  pour  fai- 
re les  miles  &  defoens  d'iceulx  j  ledid 
miniftre  ou  aultre  a  c<sjpommis  tenu  en 
rendre  bon  fie  ridelle  compte  chacune 
fepmaine  au  prochain  chappitre  enfui- 
vant &  i  la  fin  de  l'an ,  à  nous  ou  â  nof- 
dids commis  &  gouverneurs. 

XV.  /mu,  que  les  ministres ,  jurez , 
recepveurs  fit  procureurs  dudid  hofpi- 
tal  dorénavant  feront  changez  ou  con- 
tinuez par  chacun  an  en  leurfdids  offi- 
ces ,  comme  femblera  aufdids  frères  du- 
did hoftel  h  le  jour  faint  Jean  Babrifte 
ou  au  premier  Dimanche  après  enfui- 
vant fe  fera  le  chappitre  gênerai  où  tous 
leiclids  frères  feront  tenuz  de  compa- 
roir ,  s'ilz  n'ont  exeufations  légitimes } 
&  avant  que  procéder  a  i'efledion ,  fe. 
ronc  tenuz  faire  ferment  ci  mains  de  cc- 
luy  qui  prefidera  ,  qu'ilz  efliront  perfon- 
nages  ydoines  &  capables  d'entre  eulx 
treres,  pour  exercer  lefdids  offices,  ou 
continuer  ceulx  qui  y  font ,  ou  partye 
d'iceulx. 
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XVI.  Item,  comme  de  tout  temps  fie 
ancienneté  a  elle  uficé ,  ordonnons  que 
dorénavant  seront  efleuz  quatre  jurez 
dont  le  miniftre  fie  deux  des  jurez  foyent 
frères  voyans,  fie  les  deux  aultres  jurez 
frères  aveugles  t  fie  s'en  contenceroient: 
feavoir  le  miniftre  de  la  fomme  de  vingt- 
cinq  fols  tournois  chacun  moys,  ôccha* 
cun  defdids  jurez  de  dix  folz  tournois, 
oultre  la  fomme  qui  leur  fera  cy-après 
donnée  comme  frères  dudid  hoftel ,  (ans 
ce  qu'ilz  prennent  aucuns  menuz  droidz 
que  l'on  did  qu'ilz  auroient  accouftu- 
mez  prendre. 

XV  IL  Item  ,  que  lefdids  maJftre  8c 
miniftre  fie  jurez  ne  fe  pourront  absen- 
ter de  cefte  ville  de  Paris ,  â  cour  Le 
moins  enforte  qu'ilz  ne  foyent  a  chacun 
defdids  chappures ,  finon  qu'ilz  en  de- 
mandent congé  en  chappitre  j  fie  en  ce 
cas  en  fera  commis  d'auitres  en  leur* 
lieux  par  ledid  chappitre  jufques  à  leur 
retour. 

XVIII.  Item ,  voulons  6c  ordonnons 
que  tontes  les  portes  dudid  hofpkal  qui 
mnt  quatre  on  cinq ,  foyent  barez  5c  fer- 
mez ,  fie  ne  feront  ouvertes  finon  pour 
évidente  utiluc  fie  aux  jours  des  pardons, 
ou  aultres  jours  qui  fera  advife  par  lef- 
dids gouverneurs  6c  officiers  dudid  ho£ 
tel  j  excepté  une  qui  eft  au  chevet  de 
l'eglife  ou  on  entre  dedans  la  grande 
court ,  a  laquelle  y  aura  un  portier  que 
lefdids  maiftre,  miniftre,  jurez  fie  frères 
dudid  hoftel  efliront  j  fie  fi  s'en  trouve 
un  convenable  des  frères  dudid  hoftel, 
le  prendront,  affin  qu'il  ayt  occafioa 
d'avoir  moins  de  gaiges  ;  fie  ce  faid  pre- 
fenceront  ladide  efledion  aufdids  com- 
mis fie  gouverneurs ,  pour  la  confirmer. 
Lequel  portier  gardera  que  perfonnes 
eftrangeres  n'entrent  audid  hoftel ,  ne 
que leldids  frères  fie  fecurs  forcent  dudict 
hoipital  fans  congé  fie  licence  du  maif- 
tre ou  officier  d'iceluy  hoftel.  Lequel 
portier  fe  contentera  de  la  fomme  de 
quatre  folz  deux  deniers  tournois  pour 

icpmaine ,  oultre  fon  droid  de  

Et  n'entendons  que  ledid  office  foit  mua- 
ble ,  comme  le  maiftre  fie  jurez  ,  ains  de- 
meurera tousjours  audid  office  ,  finon 

2u*il  ayt  forfaid  ou  pour  aultre  jufte  cau- 
r  (auquel  cas  en  fera  cfleùun  autre  qui 
fera  confirmé  par  nous  ou  lefdids  com- 
mis 6e  gouverneurs ,  comme  did  eft  cy- 
deflbs. 

XIX.  Item  ,  voulons  fie  ordonnons 
que  tous  baux ,  foyent  à  perpétuité  ou 
à  temps ,  des  heritaiges  ou  domaine  de 
ladide  mai£on,  obligations  ou  affenfe- 

mens 
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mens  des  quelles  de  ladide  maifon  6c 
aultres  d'importance ,  foyenc  faidz  en 
plein  chappicre ,  &  foyenc  lignez  du  gref- 
fier &  feelez  du  fccl  de  ladide  maifon; 
aultrement  feront  lefdids  baulx  reputez 
nulz  8c  de  nul  efred  ôc  valleur  5  8c  fe- 
ront dorefnavant  intitulez  en  la  forme 
qui  s'enfuit  :  Les  gouverneurs  commis  par 
Je  grand  aumofnier  du  roy ,  nutiftre ,  minif- 
tre  ,  jurei^  frères  &  peurs  de  l'hofpital  des 
QminKf-vingts  de  Pans.  Et  avant  que  bail- 
ler aux  partycs  eftranges  lefdids  baulx, 
voulons  fie  enjoingnons  que  lefdids  gou- 
verneurs 8c  officiers  de  ladide  maifon 
recouvrent  des  preneurs  eftranges  de  la- 
dide maifon  lettres  de  prinlè  faides  par- 
devant  notaires  en  chaftelet  de  Paris, 
avec  les  fubmilfions  6c  obligations  ne- 
ceflaires  aux  defpens  du  preneur ,  &  que 
lefdidcs  lettres  ôc  prinfes  foyent  mis  au 
trefor  &  inventoriez ,  pour  s'en  ayder 
quand  l'on  en  aura  affaire. 

XX.  Item  ,  enjoingnons  audids  com- 
mis ,  gouverneurs  ,  maiftre  ,  miniftres , 
jurez,  frères  6c  fecurs  dudid  hoftel  des 
Quinzc-vingtz,  qu'ilz  mettent  toutes  les 
lettres  8c  titres  qu'ilz  ont  par  devers 
eulx ,  au  trefor  dudid  hoftel ,  8c  qu'ilz 
foient  inventoriez  chacun  en  leur  lieu, 
&  que  de  ce  ilz  s'en  purgent  par  fer- 
ment }  fînon  que  lcfdides  lettres  fuflent 
produides  en  quelque  procez  ,  auquel 
cas  feront  tenuz  chacun  d'eulx  décla- 
rer par  ferment  où  ilz  font  produides, 
affin  de  faire  diligence  par  nofdids  com- 
mis ,  gouverneurs  ce  officiers  de  ladide 
mailon  de  les  recouvrer ,  en  laillànt  les 
coppies  collationnces  aux  originaulx  ,fy 
mdticr  eft. 

XXI.  Item y  dcflèndons  à  tous  les  frè- 
res ôc  aultres  de  quelque  eftat  qu'ilz 
foyent ,  de  ne  prendre  aucunes  lettres 
ôc  titres  de  ladide  maifon ,  fans  qu'il 
toit  délibéré  par  chapitre ,  nofdids  com- 
mis ,  gouverneurs  8c  officiers  dudid  hof- 
tel ,  qui  fe  doibvent  faire  pour  les  pro- 
duire ,  ou  aultre  caufè  raifônnable  j  au- 
quel cas  voulons  que  celuy  à  qui  elles 
feront  baillées,  foittenuen  faire  fa  cc- 
dulle  fignée  de  fa  main ,  s'il  fçait  écrire, 
ou  du  greffier  dudid  hoftel ,  ôc  que  la- 
dide cedulle  foit  aufly  au  lieu  où  eftoic 
ladide  lettre,  pour  avoir  mémoire  de  la 
prinfc  d'icelle. 

XXII.  Item,  ordonnons  que  le  feau 
dudit  hoftel  foit  mis  en  un  coffre  au- 

3uel  y  ay  t  trois  clefs ,  dont  l'un  de  nof- 
ids  gouverneurs  en  ayt  l'une ,  le  maiftre 
l'autre ,  êtl'un  des  jurez  aveugles  l'aulrre ; 
lequel  jure  aveugle  ne  pourra  bailler  la 
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fienne  que  l'un  des^kirez  voyans  ne  foie  — 
prefent.  Aw- 

XXIII.  Item ,  voulons  que  l'or  Se  l'ar- 
gent qui  fera  apporté,  foit  mis  dans  un 
coffre  dans  la  chambre  du  trefor,  Se 

u'il  y  ayt  un  regiftre  eferit  de  la  main 
u  greffier ,  contenant  le  jour  que  ledid 
or  ou  argent  aura  cite  apporté  5  &  que 
quand  on  en  vouldra  prendre ,  foit  mys 
le  jour  que  l'on  aura  emporté  ,  ou  bien 
par  quelle  ordonnance  &  à  qui  il  aura 
efté  baillé.  Auquel  coffre  y  aura  troys 
ferrures  &  troys  clefs  qui  feront  bail- 
lées comme  de  l'article  précèdent. 

XXIV.  Item ,  ordonnons  aufly  qu'à 
la  porte  du  trefor  y  ayt  troys  clefs  8c 
troys  ferrures ,  6c  qu'elles  foyent  baillées 
comme  les  articles  précedens. 

XXV.  Item ,  ordonnons  que  s'il  ad- 
venoit  que  le  roy  ou  nous  ou  noz  vicai- 
res ou  commis  donnons  une  place  à  au- 
cuns aveugles ,  homme  ou  femme  ,  que 
lefdides  lettres  de  don  feront  représen- 
tées au  chappitre  ;  ôc  ce  faid ,  fe  pour- 
ront informer  lefdids  gouverneurs ,  offi- 
ciers/rcres  ce  fecurs  de  l'eftat  6c  gouver- 
nement d'iceluy  ou  celle  qui  requerera 
eftre  reccu  en  ladide  fraternité ,  6c  de 
leur  maryou  femme  s  6c  où  ilz  ne  feront 
de  bon  gouvernement  ôc  mœurs ,  6c  pro- 
pres pour  la  maifon  dudid  hoftel ,  nous 
en  advertiront,  fans  les  y  recevoir;  ôc 
s'il?,  trouvent  qu'ilz  foyent  de  bon  gou- 
vernement, les  y  recevront ,  en  ce  com- 
pris le  mary  ou  la  femme  de  celuy  qui  au- 
ra efté  receu  ,  comme  non  frère  ou  non 
fœur  ;  fans  ce  qu'ilz  prennent  aucuns 
efmoluments  dudid  hofpital  jufques  à  ce 
que  le  roy ,  nous  ou  noz  vicaires  ou  com- 
mis luy  en  ayons  faid  don  ,  6c  par  le 
moyen  dudid  don  receu  en  chappitre, 
comme  did  eft.  Et  entendons  lefdids 
non  frères  Ôc  non  fecurs  eftre  préférez 
aux  aultres ,  quand  il  y  aura  place  va- 
cante ,  s'ilz  font  trouvez  de  bon  gou- 
vernement ,  utiles  &  profitables  à  ladide 
maifon ,  6c  de  ce  en  ay»ns  certification 
cappitulaire. 

XXVI.  Item ,  deftendons  aufdids  gou- 
verneurs ,  commis ,  officiers  ôc  frères 
dudid  hofpital  de  ne  recevoir  aucuns 
frères  voyans  aultres  que  de  la  qualité 
defiufdide ,  s'ilz  ne  font  bien  informez 
qu'ilz  foyent  grandement  proffi tables  au- 
did  hoftel ,  ou  pour  la  grande  expérience 
en  pardons,  ou  aultrement  qu'ilz  appor- 
tafient  des  grands  biens  audid  hoftel , 
au  moyen  de  quoy  ledid  hoftel  en  amen- 
daft  grandement,  quoy  qu'en  euffions 
baillé  lettres  de  don  par  importunité  ou 
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autrement  ;  &  anflien  les  recevant,  qu'iiz 
ayent  regard  aux  biens  &  facultez  de 
ladide  mailbn. 

XXVH.  Jttm ,  s'il  advenoic  que  l'un 
defdids  frercsou  fœurs  dudid  hoitvl  de- 
cedaft  avant  que  leurs  marys  ou  femmes 
fuilentreceuz  frères  ou  fœurs,  en  ce  cas 
lefdids  non  frères  ou  non  fœurs  furvi- 
vans  feront  tenuz  fe  defpartir  de  la  mai- 
fon  ,lenfemblc  les  enfuis  qui  auront  elle 
procréez  d'eux ,  fy  aucun  en  y  a ,  &  fe- 
ront  partys  les  biens  t  &  en  appartien- 
dra la  moitié  audid  hofpital ,  fie  l'autre 
moirié  à  ladide  femme  &  enfans  dudid 
frère  fie  fœur  decedé  j  linon  qu'aucun 
frère  ou  fœur  aveugle  dudid  hoftel  les 
vouzift  prendre  a  mariage ,  fie  qu'il  luy 
fuft  permis  par  lefdids  gouverneurs  , 
officiers ,  frères  fie  chappitre  de  ce  faire, 
ou  que  nofd  ici  s  commis ,  gouverneurs  fit 
officiers  dudid  holtel  viflênt  que  lefdids 
hommes  ou  femmes  fullcnr  propres  au- 
did hoftel ,  auquel  cas  en  pourront  fai- 
re à  leur  diierction. 

XXVIII.  Item,  s'il  advenoit  qu'au- 
cun frère  aveugle  ou  voyant  citant  au- 
did hoftel ,  foit  vefv  ou  à  marier  ,  fe 
veuille  marier  à  une  fille  ou  femme  vcf- 
vc  eftant  audid  hoftel  ,  en  ce  cas  en 
pourra  faire  requefte  en  chapitre  *  fie  fi 
par  noz  commis ,  gouverneurs ,  officiers 
fie  frères  eft  trouve  que  le  mariage  foie 
convenable  fie  non  dommageable  en  la> 
dide  mailbn ,  çn  ce  cas  leur  en  pourronc 
donner  congé  j  fie  aulTy  s'ilz  trouvent 
ledid  mariage  n'eftre  convenable  fie  eftrc 
dommageable  en  ladide  mailbn ,  leur 
deffendons  de  ce'  faire  ;  fie  ii  par  dellus 
lefdides  deffenecs  ilz  s'ingeroient  de  ce 
faire,  feront  mis  hors  de  ladide  maifon. 
Toutefois  n'entendons  que  le  frere 
voyant  puifle  prendre  une  femme  voyan- 
te ,  une  femme  voyante  un  frere  voyant, 
ny  pareillement  des  aveugles  de  mefme, 
ne  qu'iiz  leur  donnent  congé  de  ce  fai- 
re y  car  ce  feroit  contre  les  anciens  fta- 
tuz  fie  ordonnances ,  fors  fie  excepté  le 
maiftre  fie  le  portier  qui  peuvent  avoir 
femmes  voyantes. 

XXIX.  Item ,  s'il  advenoit  qu'aucun 
frere  aveugle  ou  fœur  aucugle  vouluft 
avoir  homme  ou  femme  voyante ,  ou 
frere  ou  fœur  s  voyants  vouluilent  avoir 
frere  ou  fœur  aveugle  cftans  hors  de  la 
maifon ,  en  ce  cas  nous  leur  deffendons 
de  ce  faire  fans  noftre  permilfion,  con- 
gé fie  licence ,  laquelle  ne  voulons  va- 
loir ne  fortir  efled  que  préalablement 
ilz  nous  ayent  apporté  délibération  ca- 
pitulairc  fie  certification  des  mœurs  def- 


dides  perfonnes  eftans  hors  ledid  hof- 
tel ,  fie  ledid  mariage  eftrc  convenable 
fie  non  dommageable  audid  hoftel  5  ÔC 
s'ilz  faif oient  le  contraire ,  feront  mis 
hors  dudid  hoftel,  fie  privez  de  ladide 
fraternité. 

XXX.  ft<mt  combien  que  lefdids  frè- 
res fie  fœurs  fe  donnent  eulx  fie  leurs 
biens  quand  ils  entrent  audid  hoftel , 
toutefois  quand  ilz  ont  aucuns  enfans 
à  pourvoir ,  feroic  chofe  rigoureuie  de 
les  envoyer  hors  dudid  hoftel  fans  au- 
cune provifion.  A  cefte  caule  ,  en  en- 
fuivant  les  ftatuz  fie  communes  obfêr- 
vances  dudid  hofpital ,  avons  ftatue  fie 
ordonné ,  ftaruons  fie  ordonnons  que  fi 
aucun  defdids  frères  ou  fœurs  mariez 
enfêmble  va  de  vie  à  crefpas ,  détaillant 
aucuns  enfans ,  inventaire  préalablement 
faid  des  biens  communs  entre  lcldids 
mariez,  le  furvivant  jouyra  des  biens, 
tant  meubles  qu'immeubles  du  prede- 
cedé ,  à  la  charge  de  faire  les  obfe- 
ques  fie  funérailles  dudid  predecedé, 
fie  nourir  les  enfans  ,  fie  de  bailler  les 
habillcmens  ,  bagues  fie  joyaux  du- 
did predecedé  à  la  commuoaultc  t 
lefquelz  habillemcns  feront  invento- 
riez fie  appréciez  par  un  priieur  juré  $  fie 
ce  faid,  venduz  fie  délivrez  au  plus  of- 
frant fie  dernier  encheriûeur  aufdids 
frères  fie  fœurs  dudid  hofpital ,  s'ilz  en 
veulent  acheter ,  jufquc  au  prix  de  la 
prifée ,  comme  aux  halles  de  Paris ,  fie 
les  deniers  qui  en  viendront ,  enfêm- 
ble des  bagues  fie  joyaux  ,  feront  mis 
au  trefor  de  la  maifon  ,  pour  furvemr 
aux  enfans  d'iceluy  ,  fans  eftrc  diftri- 
buez  entre  lefdids  frères  ,  ainfy  que 
l'on  avoit  accouftumé  par  cy-devant. 

XXXI.  Item  y  fie  fi  le  furvivant  def- 
dids conjoints  par  mariage ,  va  de  vie  à 
trefpas,delaiflantdes  enfans  du  mariage  à 
pourvoir,fie  les  autres  enfans  jà  pourveûsj 
les  enfans  ja  pourveus  aurontla  moitié  des 
biensdudid  dcffunts,tant  meubles  qu'im- 
meubles, en  rapportant  touttefoys  par 
les  enfans  Jà  pourveus ,  ce  qu'iiz  auront 
receu  :c'eft  a  feavoir,  les  filles  pour  leur 
mariage* les  fils  ce  qui  leur  auroit  efté 
advancé  en  advancement  d'hoyrie  j  fie 
l'autre  moitié  demeurera  à  la  commit- 
naulté  de  la  maifon ,  fie  les  meubles 
prifez  fie  les  deniers  appliquez  comme 
à  l'article  précèdent. 

XXXII.  Item  y  fie  fi  le  furvivant  con- 
voitait en  fécondes  nopees  ,  en  ce  cas 
fera  tenu  de  bailler  la  moitié  de  ce 
qu'il  tenoit  du  predecedé  ,  tant  meu- 
bles qu'immeubles ,  pour  eftrc  diftribuc 
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comme  à  l'article  précèdent }  finon  que 
pour  bonne  Se  jufle  caiife  en  foit  faicl 
*  rturtjtte  de  ce  defpenfe  "  par  nos  vicaires,  com- 
M,*<b>  mjs  &  gouverneurs,  par  l'advis  6c  déli- 
bération cappitulaire  des  officiers  6c  frè- 
res dudicl  hoftel. 

XXXIII.  Item  ,  par  fcmblable  cas 
en  fera  faicl  de  ceulx  conjoints  par 
mari.'ge,  frercs  6c  focurs  dudicl  hoftel , 
non  ayans  enfans  touttefois  ,  après  le 
trefpas  du  furvivant  ;  audicl  cas  tous 
les  biens  feront  applicqucz  audicl  hof- 
tel ,  cemme  les  articles  precedens. 

XXXIV.  Jtèm^  pour  ce  que  comme 
didl  eft ,  lddicls  frercs  Se  kturs  don- 
nent eulx  6c  leurs  biens  à  l'entrée  de 
la  fraternité  ,  qu'il  eft  befoin  fçavoir , 
quelz  biens  ils  ont  après  ladicle  entrée, 
te  qu'ilz  apportent  lefdicls  biens ,  fera 
fait!  inventaire  defdicts  biens ,  tant  meu- 
bles qu'immeubles  ,  &  de  ce  s'en  pur- 
t  :ront  par  ferment;  6c  lefdiâs  inven- 
taires fe  pourront  recoller  d'an  en  an  , 
ou  de  deux  ans  en  deux  ans,  ainfi qu'il 
verront  bon  cftre  a  faire  par  nofdicls 
gouverneurs  5c  officiers  dudicl  hoftel  j 
&  ce  faicl  leur  en  fera  huile  la  jouil- 
fance  ,  &  deftèndu  uufdicb  frères  Se 
fecurs  de  vendre  ne  aliéner  leurlUids 
biens  meubles  &  immeubles  par  eulx 
fans  noz  congé  Se  licence  des  officiers 
dudicl  hoftel  ,  aulquelz  nous  deffen- 
dons  leur  en  donner  congé  que  ce  ne 
foit  pour  caufe  raifonnablc  &  urgente, 
comme  pour  maladie  ou  mariage ,  pro- 
vifion  d'enfans ,  ou  pour  les  mettre  en 
mellicr ,  ou  telz  autres  &  femblables 
cas. 

XXXV.  Item ,  s'il  fe  trôuvoit  qu'au- 
cuns defdi&s  frères  ou  iccurs  depuis  leur 
réception  en  ladicle  maifon  ayent  ven- 
du ,  aliéné  ou  \potecquc  aucuns  biens 
immeubles  fans  le  congé  ,  licence  Se  auc- 
toriré  de  nous  ou  de  noz  prcdeccflcurs 
aulmofniers,  nous  voulons  ôcenjoingnons 
à  nofdicls  commis ,  gouverneurs ,  dep- 
putez  6c  officiers  dudicl  hoftel  ,  défai- 
re la  pourfuite  à  ce  que  les  biens  immeu- 
bles loyent  remis  audicl  hoftel,  atten- 
du qu'ilz  ne  l'ont  pu  faire,  6c  qu'en  les 
donnant  ilz  fe  font  ofté  la  puiflance  de 
les  aliéner. 

XXXVI.  Item ,  trcs-cxprcflcment  en- 
joignons aufdicls  commis ,  gouverneurs 
6c  officiers  dudicl  hoftel ,  6c  par  fpecial 
aux  maiftre  ,  miniftre  6c  enfermiers  t  de 
bien  juftement  6c  dévotement  vifiter  & 
traicler  les  pauvres  malades  dudicl  hof- 
rel  fit  hofpital ,  &  par  efpecial  de  ceux 
qui  font  en  l'enfcrmerye ,  Se  le  faire  fça- 
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voir  aux  autres  frères  qui  ont  dequoy  j 
affin  de  leur  ayder  de  leurs  biens  6c  pe-  a 
rittes  douceurs  iervans  à  maladyes  -,  Se 
fcmbLblcmcnr  aux  aulcres  malades  qui 
peuvent  eftrc  parmy  les  chambres,  6c 
qui  n'ont  maladye  pour  laquelle  ilz  doi- 
vent cftre  deffians  de  leurs  femmes  ou 
maris  j  Se  premièrement  d'avoir  le  foin 
de  faire  fçavoir  leur  pauvreté  aufdieb 
commis  te  gouverneurs  pour  y  pourvoir',! 
&  leur  faire  diftribuer  argent  neccilaire 
pour  les  penfer  &.  avoir  des  médecines 
fit  aultres  choies  qvu  leur  L*ra  mcftier, 
aux  defpens  de  ladicle  maifon  j  lequel 
argent  voulons  cftre  baillé  par  le  mail 
treouaultreayant  charge  deladicredei- 
penec  de  ladietc  maifon  ,ôc  en  ce  lailant 
luy  cftre  alloue  en  fes  comptes. 

XXXVII.  Item  ,  enjoignons  Se  tic.  • 
expreflèmcnt  commandons  à  toirs  les 
frères  6c  fecurs,  s'il  y  a  aucuns  deidiclj 
frères  ou  fœurs  qui  ayt  aucune  maladie 
de  nukl  ou  oppreffion  à  heure  indue  où  ît 
ait  beloin  de  quelque  pcrlbnne ,  6c  il  crye 
pour  avoir  remède  de  corps  ou  amc ,  que 
ceulx  qui  l'oyront,  fe  lèvent  de  nui# 
pour  luy  donner  remède  de  corps  ou 
amej ,  6c  pour  aller  quenr  le  pre-ftre  , 
fi  mcftier  eft. 

XXXIII.  Item,  femblablement  com- 
mandons aufdicls  frercs  &  iccurs  voyans 
&  qui  ont  clarté,  qu'ilz meinent  dou- 
cement ,  charitablement  6c  véritable- 
ment les  aveugles  ez  queftes  6c  aux  lieux 
où  ilz  auront  affaire ,  6c  fans  pour  ce 
faire  prendre  aucun  falaire. 

XXXIX.  lté  m ,  pour  ce  que  par  cy- 
devant  lefdicts  frères  Se  fœurs  .avoient 
accouftumez  avoir  du  reccpvcur  aucu- 
nes parts  6c  diftnbutions  ,  tant  fur  les 
queites  ,  biens  venduz  des  trefpalle*, 
qu'aultres  ,  Air  lefquelles  diftributions 
furvenoient  plulicurs  noifes  Se  murmu- 
res entre  eulx  -t  pour  auxquels  obvier, 
6c  à  ce  qu'ilz  ayent  caule  de  nounr 
paix ,  avons  ftatue  Se  ordonné  ,  ftatuons 
6e  ordonnons  qu'auidids  frères  6c  fœurs, 
de  quelque  eftat  6c  condition  qu'ils 
foient,  conviendra  ne  prendre  plus  rien 
efd.  diftributions  ne  cz  deniers  provenuz 
de  lad.  maifon,  loyent  du  domaine,  quef- 
tes ,  biens  des  décédez  ne  aultres  •>  mais 
feroent  tous  lefdicts  biens  mis  au  tre^ 
for ,  pour  eftre  appliquez  au  proffit  de 
ladiae  maifon  ,  6c  diftribuez  aufdicls  fre- 
rcs &  fecurs  en  la  manière  qui  enfuit  : 
c'eftà  fçavoir,  chacun  .defdicts  frercs  6c 
fœurs  un  pain  chacun  jour  de  l'an  du 
poix  de  vingt  onces  de  pafte  cuitte ,  6c 
vingt-cinq  lolz  pour  moys  pour  leur  pi* 
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— ^—  tance  s  &  tous  les  ans  le  jour  du  chap- 
àm.tfu.  pitre  général  qui  cil  le  retour  des  quef- 
tes,  la  lomme  de  cent  folz  tournois  ,  lî 
tant  lcfdidcs  quelles  fe  peuvent  mon- 
ter ,  linon  au  fur  de  ce  que  lefd.  quef- 
tes  auront  valu  j  excepte  que  lcldids 
officiers ,  frères  fie  fœurs  auront  les  nou- 
velles dift  n  butions  qu'ilz  avoient  accouf- 
tume  de  prendre  aux  obitz  fondez  en 
l'eglife  dudid  hofpital  j  affin  qu'ils  foienc 
plus  enclins  de  leur  y  trouver  ,  fie  prier 
Dieu  pour  ceulx  qui  les  ont  fondez, & 
que  lcfdiftz  obitz  l'oient  mieux  entre- 
tenuz. 

XL.  Item  ,ÔC  en  enfuivant  les  anciens 
ftaruz ,  ordonnances  fie  déclarations  , 
que  ledid  bofpital  ne  pourra  avoir  plus 
de  lepe  vingtz  frères  aveugles, Ibixantc 
frères  voyans  pour  leur  ayder  à  les  me 
per  Se  conduire ,  pouriuivrc  6c  faire  les 
afKures  de  la  mailon ,  6c  quatre-vingtz- 
huid  femmes, tant  aveugles  que  voyan- 
tes ,  qui  cft  le  nombre  de  troys  cens  ; 
te  que  tous  foient  natifs  de  ce  royaume, 
6c  qu'ilz  baillent  lettres  de  naturalitc. 
Toutefois  nous  voulons  6c  entendons 
que  le! (.lut s  commis,  gouverneurs  8c of- 
ficiers dudid  holpital  nous  latent  à  fea- 
voir  le  nombre  qui  y  eft ,  revenuz  ÔC 
charges  d'iccluy  hoftcl ,  à  ce  que  n'en 
mettions  aultres  fie  plus  que  les  charges 
d'iceluy  hoftcl  n'en  peuvent  porter  ,  6c 
que  nous  requérions  le  roy  d'aultant  en 
fûpporter  à  ladide  maiibn. 

XLI.  Item  ,pour  ce  que  ceulx  qui  par 
cy-devant  ont  cfté  receuz  fie  font  encore 
de  prefcnt ,  ont  plufieurs  enfans ,  filz  fie 
filles ,  lefquelz  feroient  a  grolle  charge 
fie  delpcnle  en  ladide  mailon  .  a  celte 
caufe  avons  ordonne  fie  ordonnons  que 
ceulx  qui  iont  au-dcflùs  de  fept  ans, 
foyent  mis  en  meftier  ou  fervice  ,  ainiy 
que  lont  les  enfans  du  S.  Elprit. 

XL,  11.  ttetn  ,  voulons  fie  ordonnons  que 
lefdids  frères  fie  fœurs  obcïllcnt  à  nof- 
dids  vicaires  ,  commis ,  gouverneurs  fie 
officiers  dudid  hoflcl ,  chacun  en  droid 
loy  j  fie  où  il  le  trouvera  qu'aucun  d'en- 
tre eux  fuit  dcfobeïllànt ,  ou  euft  faid 
choie  digne  de  punition  ,  voulons  fi  c'eft 
devant  Te  chappitre,  qu'il  en  fuit  puni 
audid  chappitre  félon  l'exigence  des  cas  j 
fi  hors  le  chappitre ,  par  emprilonnc- 
ment  julqu'au  prochain  chappitre  .  fie 
s'il  eftoit  coulhimier  de  ce  faire  ,  par  fuf- 
penfions  de  fes  diftributions  par  quel- 
que temps  ;  fie  s'il  eftoit  mal  famé  fie 
renomme  fie  coulhimier  de  mal  vivre  , 
par  telles  autres  punitions  qu'ilz  ver- 
ront eftre  à  faire  jufque  à  privation  du- 
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did  hoftcl  ,  fy  meftier  cft. 

XLUI.  Item,  que  fouvent  avenant 
que  aucuns  dcfdids  frères  fie  fœurs  s'in- 
jurient fie  battent  l'un  l'autre,  nous  vou- 
ions Se  ordonnons  que  punition  foit  faide 
deidids  excez  fie  injures  par  nofdids gou- 
verneurs, commis  fie  ofticiers ,  informa- 
tion lommaircment  faide ,  ou  vei  balle- 
ment  en  amenant  les  teltnoins  en  chap. 
pitre  -,  ôc  fi  c'eftoit  en  autres  jours  de 
lcpmaine,  pourra  procéder  par  empri- 
fonnement  jufque  audid  jour  de  chap- 
pitre, pour  audid  jour  en  élire  laid  la 
punition  telle  qu'ilz  verront  eftre  à  fai- 
ie,  fie  s'ilz  cftoient  accouftumez  de  ce 
taire  ,  en  feront  plus  gricfvement  punis. 

XLIV.  Item  ,  deffendons  auldidstre- 
res  dudict  hnfpital  de  ne  pouifuivre  l'un 
l'aultre  pardevant  quelque  juge  que  ce 
loit,  que  préalablement  ilz  n'en  ayent 
demandé  congé  auidids  gouverneurs  fie 
officiers  dudid  hoftel  ;  a  ffin  que  s'il  eftoic 
poiGblc ,  fommairement  ilz  leur  en  fa- 
cenc  droid ,  ou  qu'ilz  leur  en  lacent  pren- 
dre arbitre  pour  cognoiftre  de  leurs  dtf. 
ferens  ,  fie  fans  qu'ilz  leur  permettent 
confommer  leurs  biens  en  procez  -,  finon 
qu'il  fuft  queibon  de  chofe  immeuble 
qui  ne  le  peult  vuiderfy  fommairement, 
auquel  cas  leur  bailleront  permilfioh. 

XLV.  /irm,  à  ce  que  ladide  maifon 
fie  holpital  foit  dorefnavant  bien  gouver- 
née fie  entretenue ,  ordonnons  qu'en  icel- 
1c  y  ayt  des  gouverneurs ,  gens  de  bien 
fie  de  bonne  vie  fie  qui  deteftent  avan- 
ce, officiers  du  roy  s'il  cft  pilfible,ou 
bourgeois  marchans  de  celte  ville  de  Pa- 
ris, dont  les  deux  foyent  gents  d'eclilc, 
bien  qualifiez  auxquels,lerons  tenuz  b  i  !  - 
1er  vicariat ,  pour  cognoiftre  des  caules 
eccleliaftiques  des  gens  d'cgliiè  dud.  bvï. 
tel ,  foyent  chappclains  ou  autres,  tant  en 
demandant  qu  en  deftendant  -,  parce  que 
leld.  frerc*  fie  fœurs,  tant  laiz  que  d'egiilé 
habitans  audid  hoftcl ,  font  exempts  des 
juges  extraordinaires  eccleliaftiques ,  fie 
ne  font  fubjcdz  qu'a  noz  privilèges  ex- 
prez  donnez  audid  hoftel  par  plufieurs 
pappes  -,  fie  aull'y  auront  la  fuperinten- 
dance  fur  lefdids  gents  d'cglile  preftres 
fie  facremens  de  ladide  mailon,en met- 
tant ordre  aux  prédicateurs  qui  prclc  lie- 
ront la  parolle  de  noftre  Seigneur,  fé- 
lon qu'avons  cy-delliis  ftatuc  fie  ordon- 
ne que  lcldids  gents ,  leurs  commis  fie 
députez  donnent  ordre  à  leur  pourchaf- 
fer  rentes  fie  revenuz ,  bienfaids  fie  aul- 
molne  de  ladide  mailon ,  fie  ayent  foin 
des  afLires  d'icelle, félon  que  did  eft. 

XLV1.  Jttm ,  leiqucls  gouverneurs, 

tant 
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tant  ceux  qui  font  de  prefent ,  que  ceux  procezen  jugeant  d'une,  interlocutoire,   — 

qui  y  feront  cy., après, prions  &  reque-  qui  ne  fepeult  terminer  en  diffinicivc  An 

rons  avoir  ledict  holpital,  frères  &  fœurs  que  tous  les  devant  didz  nefoyent  ap- 

&aflfaires  pour  recommandez,  fans  que  peliez. 

pour  l'occupation,  peines  &  travaux       L.  /temJ  ordonnons  que  nofdicies  or- 

qu'ilz  prendront,  ilz  prennent  aucune  donnanecs  cy-delîus  eferiptes  foyentin. 

chofe,  mais  en  attendent  la  rétribution  dubitablement  lcûcs  en  chappitre  qua- 

de  noftre  feigneur  Jefus-Chrift  qui  leur  tre  foys  en  l'an  :  a  fçavoir  aux  vigilles 

en  iera  faide  par  luy  au  royaulmede  dePafqucs,  ToulTainds ,  Noël  fie  autres 

paradis,  fans  aucun  dilcort , car  lcfdids  temps  qu'avifcrontnofdids  gouverneurs 

frères  &  fœurs  font  vrays  membre  des  &  commis  5  afin  que  leIJids  officiers, 

noftre  Seigneur.  frères  &  foeurs  de  ladide  maifon  n'en 

XLVII.  Item ,  leur  prions  &  reque-  puiiîcnt  prétendre  caufe  d'ignorance., 

rons  que  s'il  advient  aucun  avoir  pris  que  plus  facilement  on  leur  reduile  en 

la  charge  de  ladide  maifon,  &  avoir  mémoire,  n'ayant  occafion  d'eftre  punis 

raid  le  lermentez  mains  de  nous  ou  des  comme  tranlgrclïcurs  d'icelles.  Les  aul- 

plus  anciens  defdids  gouverneurs  de  très  ordonnances  faides  par  feu  nuiftre 

bien  loyaument  eulx  gouverner,  ilz  y  Michel  de  Branche,  tant  pour  le  faid 

feront  l'efpacc  de  troys  ou  quatre  ans,  des  dévotions  dudid  hofpital ,  que  puni- 

fy  plus  n'y  veulent  eftre  ,  s'ilz  le  trouvent  nitions  &  corredions  defdids  frères ,  que 

fuffifantsôc  enclins  de  faire  ladidechar-  aultres  faides  par  nos  predecefleurs  aul- 

ge  j  à  tout  le  moins  que  tousjours  y  en  mofniers ,  non  contraires  ny  derogean- 

ayt  l'un  defdids  gens  lays  des  plus  an-  tes  à  ces  prefentes ,  demeurantes  en  leur 

cicnsparl'efpace  de  deux  ans,  pourinf-  force  &  vertu. 

truireles  nouveaux  du  faid  &  gouver-       Leda,publicata&  regiftrata,  audito 

nement  de  ladide  maifon.  procuratore  régis,  Pariiiis  in  parlamen- 

XLVIII.  /tem,  s'il  advenoit  que  l'un,  covii.  die  Septembris,  annoDomini  m. 

deux  ou  troysdeldids  gouverneurs allaf-  D.  xxu.  Signé  ,  Dupre'.  Ibidem. 
fent  de  vie  à  trcfpas  ,  en  ce  cas  les  an- 
ciens nous  advertiront ,  &  nommeront     Arrefi  du  parlement  touchant  le  mejme 
d'au  1  très  gens  de  bien  qu'ilz  cognoiftront  bofpital. 

eftre  pour  faire  lcfdids  eftats  ,  &  eftre  

de  la  qualité  delîiifdide  }  aufquclz  nous  T~i  Ntre  les  gouverneurs  des  .Quinze-  Am.ij»j.  a 

ferons  tenuz  bailler  telle  &  femblable  "  1  ^  vingtz  de  Paris,  demandeurs  &  re- 

puiflance  qu'à  ceulx  qui  y  font  de  pre-  queransqu'aucuus  defdids  frères  &  foeurs 

lent ,  &  aultres  gens  d'eglife  leurs  vi-  de  l'hofpital  defdidz  Quin/e-vingtz  qui 

caires  ,  fi  fommes  en  cefte  ville  de  Pa-  tiennent  les  maifons  hors  le  grand  hof. 

ris  ou  auprès  d'icclle  ,&  en  eftantloing,  tel  dudid  hofpital,  &  qui  par  cy-devant 

prions  &  requérons  meilircs  de  la  cour  auroient  accouftumé  payer  louage  def- 

deparlement  d'y  pourvoir,  &  faire  faire  dides  maifons  eftant  dedans  le  circuit 

le  ferment ,  comme  fy  nous  y  eftions  }  dudid  hoftel ,  foyent  tenuz  payer  lolia- 

&  à  laquelle  cour  de  parlement  avons  ge  defdides  mailons  ,  tant  pour  leremps 

donné  telle  puiiTancc  que  nous  avons  &  palTé  qu'avenir  ,  &  tant  quilz  tiendront 

pouvons  avoir  de  ce  faire.  lefdides  maifons  j  pour  l'argent  qui  en 

XLIX.  Item.  &  pour  ce  qu'il  pourra  viendra  ,  élire  employé  au  proffit  dudid 

advenir  que  tous  noldids  gouverneurs  bofpital ,  comme  de  tout  temps  &  an- 

ne  fe  trouveront  pas  aflcmblcz  aufdids  cienneté  ,  d'une  part.  Et  lcfdids  frères 

jours  &  heures  devant  ordonnez,  pour  &  fœurs  defdids  Quinze- vingtz  ,tenans 

donner  ordre  à  ladide  maifon,  frères  lefdicles maifons , deftendeurs efdids cas, 

&  fœurs  d'icclle  ,  pour  les  empefehemens  d'autre.  Veù  par  la  courl'ade  accordé 

qui  leur  pourront  furvenir  }  nous  vou-  &  faid  entre  lefdides  partyes  ,  parde- 

lons,  que  les  cinq  ,  quatre,  troys  ou  vant  l'un  des  confeil lers  dieelle  commis 

deux  d'iccux  puiflent  donner  ordre  auf-  à  les  oiiyr  ,  &  oy  le  rapport  dudid  conv 

dides  affaires  ordinaires  qui  ne  feront  miflàire  qui  par  l'ordonnance  de  ladide 

de  grand  pris  &  importance  .auquel  cas  cour  a  did  loy  eftre  tranfporté  aud:d 

nous  voulons  qu'ilz  foient  troys  ou  qua-  hofpital  ,  &  avoir  oy  tant  les  frères  du- 

tre  pour  le  moins  j  &  pour  les  difterentz  did  hoipical  fur  la  commodité  ou  in- 

des  procez  des  gens  d'eglife  ou  aultres  commodité  du  louage  defdicles  maifons^ 

que  de  crimes ,  nous  voulons  que  l'un  de  &  tout  conliderc  :  uict  a  ££Te'  que 

nofd.  vicaires  en  puiflè  inftruirc  l'eflatÔC  lcfdids  frères  &  feeurs  tenans  ki'dido 
Tome  II.  Part.  III.  C  c  c  c  c  i) 
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maifons ,  ne  paveront  aucune  chofc  pour 
le  louage  d'icelles ,  mais  les  tiendront 
leur  vie  durant  -t  fie  s'ilz.  lont  mariez,  le 
furvivantd'iceulx  j  à  la  charge  touttcrois 
de  les  entretenir  de  toutes  menues  re. 
paradons.  Et  après  qu'ilz  (èront  décé- 
dez ,  les  plus  anciens  pourront  choifir 
la  maifon  defdi&s  décédez  ,  fie  où  ilz 
ne  voudront  choifir ,  le  plus  ancien  le 
pourra  choifir  ;  fie  fi  celuy  qui  aura  choùi, 
tenoit  une  dcfdides  maifons ,  lesaultres 
plus  anciens  pourront  femblablement 
choifir  celle  que  tenoit  celuy  qui  aura 
choifi  la  maifon  dudid  decede ,  en  pré- 
férant rousjoursles  plus  ancicus  aux  aul- 
tres  ,  fie  fans  defpens  de  celle  inftance. 
Didaux  partyc>le  xu.  jour  d'Octobre 
11.  d.  xxui.  Signé,  du  Tjllet.  ikid 

Serment  des  Quinze  vingts. 

Cefi  le  ferment  qne  do: ht  faire  ehacun  frère 
dr-  chacune  ftenr  à  leur  réception. 

PRcmicrement  vous  jurez  que  vous 
obéirez  fie  porterez  honneur  à  mon- 
ficur  le  grand  aulmofnier  fie  à  tous  aul- 
mofnicrs  du  roy  ,  au  miniftre  ,  jurez  fie 
gouverneurs  de  céans. 

II.  Item  ,  par  le  ferment  que  vous  avez 
faict ,  debvez  vous  rien  à  nerfonne,  ny 
cites  obligez  par  lettres  obligatoires  ou 
aulrrement  en  quelque  manière  ne  pour 
quelque  caufe  que  ce  (oit  ?  &  fy  vous 
avez  poincl  faict  de  ccflïon  ?  5c  (y  vous 
elles  de  fervile  condition  ? 

III.  Item  ,  que  vous  garderez  les  fc- 
crets  de  céans ,  Se  ne  les  révélerez  à  per- 
i'onne ,  à  pere  ,  mere  ,  parens  ne  amys  ne 
d  quelques  aultres  perlonnes  que  ce  l'oit, 
fy  elle  n'ell  de  l'holpital  de  céans. 

IV.  Item  ,  que  vous  apporterez  tous 
vos  biens  ceans.quelque  part  qu'ilz  ioient , 
fans  en  retenir  ne  transporter  aultre  part 
hors  dudict  hollel ,  lans  congé  du  mail- 
cre  ou  minillrc  &  de  leur  commande- 
ment. 

V.  Item  ,  bien  fie  charitablement  vous 
mènerez  les  aveugles  par  la  ville  de  Pa- 
ris, 6c  ramènerez  en  quelque  part  que 
trouverez,  fie  qu'ilz  auront  nwiticr  de 
vous  fie  de  vollre  ayde  s  vous  les  ayde- 
rez  ,  conforterez  au  mieulx  que  pourrez  -, 
&  quand  vous  irez  aux  (HteftCf  de  l'hol- 
tcl ,  (bit  aux  moufliers  de  Pari»  ou  ail- 
leurs ,  vous  mènerez  fie  ramènerez  vollre 
aveugle  bien  deuement  fie  charitable- 
ment. 

VI.  ftem ,  fy  meflier  efl ,  fie  rie  ce  elles 
requis ,  vous  ferez  la  quelle  ez  moulliers, 
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parmy  la  ville  de  Paris  fie  cz  environs, 
pour  le  proftit  de  l'hollel  j  fie  toar  ce 
qui  vous  icra  donne ,  vous  ferez  loyal 
partage  à  vollre  aveugle  ,  fan»  nen  re- 
tenir, fie  fans  révéler  a  peribnne  de  de- 
hors comme  vous  exercerez  lefdiclcs 
quelles. 

VII.  lum  ,  de  la  part  fie  portion  du 
pain  qui  vous  icra  délivre  par  le  maïf- 
tre  ou  par  fon  commandement ,  vous 
ne  venderez  ne  traniporterez  hors  du- 
dict. hoftel  â  quelque  pcrlonne  que  ce 
foit ,  fi  elle  n'ell  frère  ou  fœur  de  céans. 

VIII.  ittmy  ly  mefticr  cil  ,  fie  de  ce 
elles  requis ,  vous  ferez  exercer  lefdiclcs 
quelles  accouftumccs  par  toutes  les  bon- 
nes villes  du  royaulme  de  France  fie  ail- 
leurs c'eft  à  Ravoir  cz  diocelês  fie  cz 
bonnes  villes  fie  pays  dont  vous  aurez 
la  charge ,  bien  fie  loyaument  pour  le 
prolfir  dudicl  hollel.  Le  fy  vous  l'on  de- 
mande ,  comment  l'exercez  vous  i  vous 
direz  que  l'exercez  en  conicicniC  au  prof, 
fit  de  l'hollel ,  fie  iy  ne  prenez  que  vos 
delpensfur  ce.  Ltaully  quand  vous  vien- 
drez du  pays  dont  vous  auiez  la  char, 
gc  ,  vous  vous  preienterez  au  minillrc  ou 
aux  jurez. 

IX.  Item  ,  vous  ne  coucherez  point 
hors  de  céans  plus  d'une  nuicl  ou  deux, 
fie  fi  ne  logerez  ou  coucherez  perfonne 
audid  hoitd  ,  (ans  le  congé  du  nuiitre, 
minillrc  ou  jurez. 

X.  Item  ,  vous  irez  aux  vigillcs  par- 
m  y  celle  ville  de  Paris,  fie  aux  procef. 
fions  royalles  fie  aultres  accouftumccs  d 
vollre  tour  ,  fie  quand  l'on  le  fera  à  (Ra- 
voir fie  irez  fie  viendrez  avec  vos  frè- 
res cnlcmblc  bien  deûcmcnt  fie  dévote- 
ment fie  honorablement  ,  fans  tancer, 
noiièr  fie  faire  cbolc  qui  fou  de  des- 
honneur fie  préjudice  à  iceluy  hoftel. 

XI.  Item  ,  fi  vous  apercevez  ledo- 

maige  de  l'hollel  montant  au-dellus  de 
douze  deniers  pari(îs,vous  le  ferez  fçavoir 
au  maillrc  ,  minillrc ,  jurez  ,  ou  gou- 
verneurs de  l'hollel. 

XU.  Item,  vous  ferez  aux  mefles  fie 
aux  vigillcs  de  commandement  fie  aul- 
tres pour  les  bicnfaicleurs  dudicl  hollel 
qui  ont  donne,  I asile  fie  aulmofiie  des 
rentes  fie  revenus  dont  ledid  fcr.vice  ell 
fodftenu  fie  gouverne  }  en  pnant  Dieu 
pour  le  lalut  des  ames  de  ceux  qui  fe- 
ront trepailez  ;fie  pour  cculx  qui  feront 
vivans,que  Dieu  leur  doint  perfeverer 
fie  bien  uler  leur  vie  ,  qu'enfin  ilz  puif- 
lent  avoir  la  gloire  du  paradis. 

XIII.  ftem  ,  vou»  irez  bien  fie  dévote- 
ment oyrla  grande  mode  fie  prière  qui 
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fc  did  ;ch*enn  Dimanche  en  l'églifc  de  eftoient  auparavant  ladite  tran&dion»   : — 

céans  ,Ôc  direz  chacun  jour  au  loir  &  au  &  à  fin  au  (fi  d'eftre  receûs  comme  ap-  *w  ,,}*' 

matin  cinq  foys  J'ater  nofitr  ;  ôc  cinq  pellans  de  la  clofture  des  comptes  dont 

foys  AvtMar.a,  pour  le  fang  royal  6c  mention  eft  faide  efdides  lettres  royaux  j 

pour  tous  les  bienfaideurs  dudid  hof-  les  requeftes  baillées  fur  lefdides  let- 

tcl.  très,  fur  lesquelles  a  efté  ordonné iccl- 

XIV.  item ,  ÔC  vous  porterez  la  fleur  les  lettres  mifes  au  fac  j  les.  ftatuts  ôc 
de-lys  en  allant  aux  procédions  royalles  fondation  dudid  collège  *  pluûeurs  ad- 
&  aux  vigilles  ,  aux  méfies  6c  à  touecs  vertiflemens ,  lettres ,  titres ,  comptes  6c 
feftes  folcmnelles ,  en  allant  au  chapi-  autres  pièces  produites  par  les  parties  j 
tre  dudid  hoftel,  nommé  garde-robe,  le  tout  confideré  :  dict  a  este',  en- 
toutes  foys  que  meftier  fera  d'y  aller.  tant  que  touche  ladide  requefte  def- 

XV.  Jtem ,  porterez  ladide  rleur-de-  dids  eux  difans  boursiers  dudid  colle- 
lys  en  la  poitrine ,  en  faifant  les  queftes  ge  dudid  zx.  de  Septembre  rji6.  que 
dudid  hoftel ,  aux  écliles  de  Paris  ÔC  en  ayant  efgard  efdides  lettres  royaux 
dehors ,  6c  ez  autres  befbgncs  6c  aftai-  obtenues  par  lefdids  bourfiers  ,  lad  ici  e 
res  dudid  hoftel  ôc  pour  le  profit  d'i-  cour  a  ordonné  6c  ordonne  ,  que  fans 
celuy.  ibidem,  avoir  efgard  à  iadide  tranfidion  d'en- 
tre lefdids  maiftre  Claude  Roillctprin- 

Arrefi  du  Parlement  touchant  le  collège  cipal  ,  ôc  Jean  Colombet  cbapellain, 

de  Bourgogne.  d'une  part ,  ôc  lefdids  bourfiers  d'autre, 

que  leldides  parties  font  mifes  hors  de 

ENtre  les  eux  diians  bourfiers  du  cour  5c  de  procez  fans  defpcns.  Et  au 


An.  i/jtf.  Jj  f  collège  royal  de  Bourgogne  ,  fon-  furplus  pour  la  reformation  ÔC  entrete- 
dc  à  Paris  ,  demandeurs  Ôc  requerans  nement  dudid  collège,  ladide  cour  a  or- 
l'enthcrinement  d'une  requefte  du  zx.  donne  ôc  ordonne  que  nul  ne  pourra 
jour  du  mois  de  Septembre  l'an  15x6.  eftre  bourfier  audid  collège,  qu'il  ne 
d'une  part  ^  ôc  maiftre  Claude  Roillet  foit  fuHifamment  fondé  in  grammatiea- 
foy-difant  principal,  ôc  Jean  Collombet  l/èust  pour  eftudier  in  logicalibus  &  na- 
iby-difant  cbapellain  dudid  collège  ,  turalibus%  félon  les  ftatuts.  Et  après  que 
défendeurs  Ôc  empefehant  l'entherine-  lefdids  bourfiers  ayant  eftudié  in  logi- 
ment  de  ladide  requefte  ,  d'autre.  Et  calibus  &  naturalisas  ,  l'efpace  de  cinq 
encore  les  eux-difans  bourfiers  deman-  ans,  foit  qu'ils  ayent  acquis  le  dégré  de 
deurs  6c  défendeurs  en  plufieurs  inf-  licence  ez  arts  ,  ou  de  la  maiftrife  ez 
tances  à  plain  mentionnées  au  procez  arts, ou  non, ne  pourront  iceux  bour- 
verbal  faid  l'an  1519.  le  X4.  jour  du  mois  fiers  plus  jouyr  defdides  bourfesles  cinq 
de  Janvier,  pardevant  maiftre  Guillau-  ans  pafiez  }  ôc  lefquelles  bourfes  dez  à 
me  Vaudctart  ôc  Robert  Turquan  j  ôc  prefent  comme  dez  lors  font  déclarées 
lefdids  Roillet  ôc  Colombet  ,  deman-  vacantes ,  ôc  y  pourvoyront  les  colla- 
deurs  Ôc  défendeurs  efdides  inftanecs,  teurs  à  leur  dUcretion.  Et  jurera  lcprin- 
d'autre.  Veû  par  la  cour  ladide  requef-  cipal  Ôc  fera  le  ferment  une  fois  leule- 
tedu  xx.  jour  de  Septembre  1516.  l'ac-  ment  pour  toutes ,  préférer  aux  régences 
te  accordé  fur  icclle  i  certain  arreft  du  des  reigles  dudid  collège  lefdids  bour- 
mois  de  Janvier  15x6.  par  lequel  ladide  fiers  ,  s'ils  font  maiftres  ez  arts  ,  quali- 
cour  auroit  ordonné  eftre  prins  l'advis  fiez  efgallement  Ôc  aufly  bonnes  Ôc  pa- 
de  certains  perfonnages  à  ce  appeliez  y  reilles  qualitez  ,  comme  fe  rreuveront 
le  procez  verbal  defdids  Vaudctart  6c  les  regens  eftrangers  que  ledid  princi- 
Turquan  }  les  demandes  Ôc  deffènfcs  pal  voudroit  mettre  aufdides  regences} 
contenues  audid  procez  refpcdivement  ,  fans  toutesfois  que  lefdids  bourfiers 
faites  par  les  parties  }  la  tranfadion  de  puiilènt  par  voyc  d'appel  k  oppofition  , 
l'an  15x4.  le  mois  de  Mars ,  pafice  par-  nulle  querelle  ou  autre  voye  quelcon- 
devant  l'Efcuycr  6c  Crofon ,  entre  lef.  que  ,  pardevant  quelque  juge  que  ce 
dids  principal  ôc  chapellain  ,  d'une  loit,  feculier  ou  ecclefiaftique  ,  contre- 
part  ,  ôc  lefdids  bourfiers  ,  d'autres ,  dire  ou  débattre  l'cledion  ou  prelation 
certaines  lettres  royaux  obtenues  par  qui  feroit  faide  par  ledid  principal  d'un 
lefdids  bourfiers  le  13.  jour  de  Juin  eftrangeraufdids  bourfiers  t  mais  feront 
dernier ,  tendantes  à  fin  d'eftre  proce-  tenus  lefdids  bourfiers  demeurer  au 
dé  au  jugement  dudit  procez ,  fans  avoir  did  de  confeience  dudid  principal.  Et 
efgard  à  la  tranfadion  ,  Ôc  de  remettre  ou  lefdids  bourfiers  ou  aucun  d'eux, 
lefdids  bourfiers  en  tel  eftac  qu'ils  feront  efleûs  à  la  régence  par  ledid 

Ce  c  c  c  iij 
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■  principal  ,  audid  cas  dez  à  prcfcnr  , 
*•  'fi*  comme  pour  lors  ,  leurfdides  bourfes 
feront  déclarées  vacantes,  8c  fera  pour  - 
veû  par  lcfdids  collateurs.  Et  a  décla- 
re &  déclare  ladide  cour  les  bourfes 
de  ceux  qui  en  qualité  de  bourfiers  ont 
par  cy-devant  demeuré  audid  collège 
par  Pcfpace  de  cinq  ans  accomplis  ,  va- 
cantes ipfo  fatlç  ,  6c  y  pourront  lcfdids 
collateurs  pourvoir.  Et  quant  aux  répa- 
rations neceflaircs  8c  utiles  pour  les  édi- 
fices dudid  collège ,  ladide  cour  a  or. 
donne  que  celles  qui  le  feront  poar  les 
logis  défends  bourfiers ,  feront  fanes  des 
deniers  du  coffre  commun.  Et  quant  aux 
édifices  qu'il  feroit  befoin  de  faire  de 
nouveau ,  lcfdids  bourfiers  dépoteront 
deux  d'entr'eux  pour  aflifter  avec  le 
chancelier  de  Pans,  gardien  des  Cordc- 
licrs  8c  lefdicts  principal  8c  chapcllain  à 
faire  le  marche  defdicb  édifices ,  8c  fe- 
ront faicts  aux  dépens  dudid  collège 
8c  des  deniers  communs  dudicl  coffre. 
Et  au  regard  des  grofies  réparations , 
Y  alfifteront  pareillement  lefdicts  deux 
bourfiers  avec  lefdicts  principal  8c  cha- 

Î»cllain  y  8c  feront  faiclcs  aux  defpens  de 
adide  communauté.  Et  quant  aux  mef- 
mes  réparations  pour  le  logis  8c  cham- 
bre de  ceux  qui  ne  font  bourfiers, fe- 
ront faids  aux  defpens  dudid  principal 
qui  tient  ledid  collège  à  hniage.  Et 
conviendront  lefdides  parties  dedans 
trois  jours  pardevanc  l'exécuteur  de 
l'arrcft,  autrement  feront  nommer  par 
la  cour  de  deux  principaux  pour  arbi- 
trer 8c  eflimer  que  vault  le  louage  par 
chacun  an  des  maifuns  appartenantes  à 
ladide  communauîte  dudtd  collège  ;  8c 
particulièrement  combien  vault  8c  peut 
valloir  de  louage  par  chacun  an  ce  que 
les  efcholicrs  pcniionnaircs  occuperont 
defdidcs  maifons  de  ladide  commu- 
naulré  j  8c  fera  tenu  ledid  principal 
payer  ledid  louage  au  pruffit  ac  ladide 
communaulté  ,  félon  l'avis  8c  eflimarion 
qui  en  lèra  faicte  par  les  dcfiufdids  ,  en 
la  prefence  dudicl  exécuteur  de  ce  pre- 
fent  arreft  ,  nonobltant  oppofirions  ou 
appellation*  quelconques.  Et  quant  aux 
deniers  communs  ,  il  y  aura  trois  clefs 
du  coffre ,  dont  le  principal  en  aura  une 
clef  -,  l'autre  le  chapellain  ;  8c  la  tierce 
celui  qui  fera  efleù  par  les  bourfiers, 
fuivant  les  (latuts  j  8c  fera  tenu  ecluy 
qui  fera  efleu  par  les  bourfiers, fê  treu- 
ver  avec  lcfdids  principal  8c  chapcl- 
lain,  quand  il  fera  fomnie  d'ouvrir  le- 
diâ  coffre  8c  tirer  deniers.  Et  eft  or- 
donne que  ledid  principal  fournira 
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d'une  chambre  audid  collège  ,  pour 
mettre  les  bourfiers  malades  de  mala- 
die non  contagieule  ,  8c  pour  les  mala- 
des de  maladie  contagicufe,  lera  loucc 
une  chambre  hors  dudid  collège  aux 
defpens  de  la  communaulté.  Et  quant 
au  payement  des  bourfes ,  feront  d'o- 
res-en-avant à  cinq  (ois  panfis  pour  cha- 
cun bourficr  par  fepmainc  k  8c  feront 
les  linges  8c  utenfilcs  requis  régis  par 
ladide  communaulté  |  8c  vivront  Jef- 
dids  bourfiers  en  commun.  Et  fera  te- 
nu le  chapellain  coucher  au  collège, 
vivre ,  boire  8c  manger  avec  la  commu- 
naulté .  8c  pareillement  le  principal  boi- 
re 8c  manger  une  fois  la  fepinaine  en 
ladide  communauté  pour  le  moins j  8c 
quand  il  n'y  pourra  cure  ,  y  envoyer» 
un  des  regens.  Et  fera  l'argent  de  la  fep- 
mainc baillé  cnfemblcmcnt  pour  toute 
la  fepmainc  le  jour  de  Vendredy.  Ec 
quant  aux  chambres  des  bourfiers ,  el- 
les feront   garnies  8c  entretenues  de 
chafiis  8c  de  leurs  draps  8c  couvertures 
aux  defpens  de  ladide  communaulté  , 
la  dcfpenfe  de  bouche  pour  la  commu- 
naulté pareillement  fournie.  Et  en  tant 
que  touche  la  demande  dddids  bour- 
fiers ,  rendant  à  ce  que  les  principal  8c 
chapcllain  foient  tenus  refonder  au  prof, 
fit  de  ladide  communauté  tout  Je  re- 
venu qu'ils  ont  eu  8c  pourroient  avoir , 
foit  en  patrimoine  ou  bénéfice  ,  autre 
que  les  diftnbutions  dudid  collège, ou- 
tre 8c  pardeffus  la  fomme  de  dix  livres 
pari  fis  ,  6c  que  à  faute  de  ce  lcfdids 
principal  8c  chapellain  foient  privez  , 
ladide  cour  a  abfous  lefdicts  principal 
8c  chapellain  de  ladide  demande  ,  8c 
néanmoins  a  ordonne  8c  ordonne,  que 
quand  les  bourfiers  ou  aucun  d'eux  au- 
ront trente  livres  panfis  de  revenus, 
foit  en  bénéfice,  patrimoine  ou  autre- 
ment ,  en  quelque  Ibrre  que  ce  foit,  ce- 
luy  qui  aura  ledid  revenu  de  trente  li- 
vres panfis ,  fera  8c  cft  déclaré  incapa- 
ble de  plus  tenir  la  bourfe  dudid  col- 
lège. Et  au  refidu  ordonne  la  cour  que 
les  (latuts  feront  entretenus  ,  8c  faid 
defrenecs  auldids  principal  ,  chapcllain 
8c  bourfiers  de  non  contrevenir  au/dids 
(latuts.  Et  en  tant  que  touche  les  deman- 
des concernant  Bernard  8c  George  Roil- 
let ,  lcfdids  bourfiers  pourront  faire  ad- 
journer  les  héritiers  defdids  Roillet , 
fi  bon  leur  lëmb'e.  Et  outre  ce  ordon- 
ne que  leldids  principal  8c  bourfiers 
fortiront  8c  entreront  par  une  mefme 
porte:  fijavoir,  par  la  grande  porte  ac- 
couilumée  j  8c  aura  ledid  pnncipal  la 
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clef  de  la  p«ite  porte ,  &  faid  la  cour  per  nos  rriagiflris  Scephano  AUard  pref- 
deftenfe  audid  principal  de  non  ou*,  byrero ,  in  chcologia  m  agiftro  4  Guil-  **  ,54î' 
vrir  icclle  porte ,  fi  non  pour  mettre  de-  lelmo  AUard  Se  Stepbano  Cochon  pref- 
dans  ledid  collège  les  provilions  dudid  byreris ,  in  arcibus  magiftris ,  Francifco 
collège,  fur  peine  d'amende  arbitraire.  Endeline  in  utroque  jure licentiato v Re- 
Et  pour  pourfuyvre  l'exécution  du  pre-  nato  Gntilope  in  jure  baccalaureo,  He- 
fent  arreft  ,  fera  eflcû  l'un  des  bour-  li*  DrouiUct  ,  Francifco  le  Brun ,  Gerva- 
fiers  qui  pourra  fortir  dudid  collège  fio  AUory  >  F rancifeo  Homard,  Petro 
fans  licence  pour  le  faid  de  ladicte  exe-  Dernauld^ozarn  Rabamer  Se  Joami  Dét- 
ention. Et  fans  dcfpens ,  fie  pour  caufe.  neau  ejufdem  collegii  burfariis ,  fadis , 
Did  aux  parties  le  xm.  jour  de  Sep-  uni  cum  eorum  ad  illa  confeflîonibusi 
tembre ,  l'an  m.  d.  xxxvi.  titulis  &  provifionibus  eorumdem  bur- 
Collationnc  à  l'original  eferit  en  par-  fariorum  penès  nos,  infequendo  nof- 
ebemin  >  ce  faid,  rendu  f>ar  les  notaires  tram  ordinationem  pro  eadem  refor- 
gardes-notes  du  roy  notre  lire  au  chaf-  matione  inchoanda  &  inita ,  depofitisj 
telet  de  Paris  ,  fouffignez ,  l'an  m.  ne.  certo  didx  curix  arrefto  ad  requeftam 

vu.  le  xxn.  jour  de  Novembre   magiftri  Joannis  du  Verger  fandac  fe- 

Det  archives  du  dit  collège.  dis   apoftolicx  protonotarii ,  fyndici 

feu  procuratoris  prxfati  reverendi  pa- 

Nouveaux  ftatttts  du  collège  de  Èayeux.  tris  epifeopi  Ccnomanenfis ,  &  ab  eo 

ad  jam  didam  reformationem  profe- 

VI  fis  per  nos  Petrum  Mathi  Se  quendam  commifil ,  fub  data  diei  vige- 

JoannemOr£/s  Chriltianiffimi  do-  fimi  noni  Decembris  ultiraace  effluxi  j 

mini  noftri  Francorum  régis  infua/u-  cujus ferie  eadem  curia,  de  cordênfupro- 


prema  parlamenti  Parifienlis  curia  con-    curatoris  gencralis  domini  noftri  régis, 

nobis  pennifit  ulteriùsad  didam  reror- 
mationcttprocedere,  non  obftantibus 
Cenomanenfi  &  Andcgavenficpifcopis,    oppofitionibus  aut  appel lationibus  qui- 


ac  judices  ta  m  à  dida  curia  quàm  ab  bulcumque  radis  aut  fiendis ,  fine  ea- 

iifdem  reverendis  patribus  epifeopis  pro  rutn  prxjudicioj  inventario  litterarum 

reformationc  8c  corredione  collegii  Ba-  &  titulorum  ac  reddiruum  ejufdem  col- 

jocenfis  Parifiis  invico  Citharx  exiften-  legii  per  noftrum  grafFarium  ex  ordi- 

tis  commuTos ,  delegatos  ac  deputatosj  nationc  noftra  fado ,  fie  penès  nos  po- 

fupplicatione  feu  requeftâ  eidem  curix  fito }  appretiatione  redditùs  annui  cor. 

porredâ,  cujus  tenorc  eadem  curia  nos  poris  domûs  ejufdem  collegii,  non  com- 

pro  ejufdem  collegii  reformatione  ,  tam  prebenfis  in  camehs  fie  habitationibus 

in  capite  quàm  in  membris ,  députa  vit)  neceffariis  pro  primario ,  procuratore  , 

vicariatibus  didorum    reverendorum  burfariis  8c  communitate  ejufdem  ced- 

patrum ,  quibus  nobis  poteftas  êc  au-  legii ,  feripturis  fie  produdionibus  per 

thoritas  conceffa  eft  collegium  Bajo.  magiftros  Guillelmum  Attard  Se  Fran- 

cenfe  prxdidum  videndi  fie  vifitandi ,  de  eifeum  Endeline  jus  refpedivè  8c  ad  pri- 

ftatutis  ejufdem  ac  regimine ,  conditio-  mariacum  ejufdem  collegii  prxtendeo. 

ne  fie  adminiftrarione  magiftrorum,  bur-  tes  faclis,  fie  porredis  eorumdem  add- 

lanorum  Se  aliarum  perlonarum  in  eo-  las  mucuis  refponfionibus  ;  relauoneduo^ 

dem  exiftentium  inquirendi ,  defedus  ac  rum  dodorum  fàcrx  theologix  fuper 

deformitates  per  nos  in  eodem  repertas  fufficientia  &  idoneitate  didi  magiftri 

corrigendi,  in  meliùs  reformandi ,  3c  in  Guillelmi  ASardfiââi  memorari  dm 


antiquum  ftatum  reducendi ,  perfonas  Verger  Se  magiftri  Michaclis  de  Vtllerme 

incapaces  Se  inhabiles  in  eodem  colle-  antedidorum  reverendorum  patrum  Ce- 

gio  rejiciendi ,  ftatuta  6c  ordinationes  nomanenfis  fie  Andegavcnfis  epifeopo- 

faciendi ,  illaque  fie  illas  feripeo  eifdem  rum  procuratorum ,  quibus  omnia  prx- 

magiftris  Se  burfariis  tradendi ,  fie  ab  il-  dida  communicata  fuerant ,  conclufio- 

lis  approbari ,  euftodiri  fie  obfêrvarifa-  nibus  j  antedidorum  AUard ,  Endeline  Se 

ciendi.  Vifisinfuper  ftatutisfiefundatio-  aliorum  burfariorum  ejufdem  collegii, 

nibus  ejufdem  collegii }  proceflu  verbati  quibus  exdcm  conclufiones  fimiliter 

per  nos  fuper  reformatione  hujufmodi  communicatx  fuerant ,  refponfionibus; 

tado ,  dida ,  declarationes  Se  protefta-  fuperiùs  infertis  nobis  traditis  petitio* 

tiones  eorumdem burfario rum,  ad a  quo-  nibus  ipforum  AUard ,  Endeline  Se  alio- 

que  fie  proceflùras  in  eadem  reforma-  rum  burfariorum  radis,  Seàidàdufer- 

rione  fadas  continente }  incerrogatoriis  ger  refponfionibus  dans  5  ampliatione 
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didi  VtÙcrmc  procaratorisdidireveren-  tatum  ordinatis,  burfas  feu  burfatnnc- 

di  Andegavenfis  epifeopi ,  de  Se  fuper  gligentium  vel  reculantium  ,  abfque 

prxfenti  refbrmatione  feu  negotio  Se  pro-  aiia  monitione  feu  deelaratione,  ex  nunc 

ceflu  per  didum  du  Verysr  nomine  quo  prout  ex  tune  ,  Se  ex  ruuc  prout  ex  nunc, 

lupra  fadis  fiidiligcnterprocuratis  ;  af-  ipfo  fado  vacare  deccrnimus.  Didus 

iignatione  ad  audiendum  jus ,  tam  fuper  autem  Francilcus  Endclitu  cenebiturin- 

didarcformationc,quàm  produdionibus  trà  trimeftre  corarn  nobis  aut  alrcro 

corumàzm /llUrdÙ.  Emit  Une  didum  pri-  noftrum  declarare  à  quo  tempore  de 

mariatum  ejufdem  collcgii  per  ipfos  ref-  fua  burfa  fuenc  lïbi  provifum  ,  Se  tem- 

pedive  prxtcnfum  concernentibus.  Cx-  pus  foi  ftudu  ;  quo  fado,  fuper  jure 

tcrifque  vifisfit  confideratis  qux  videnda  didx  fua:  burfa: ,  juftitià  mediante  ,  per 

erant&cconfideranda in hac  parte,  corn-  nos  ordinabitur.  Didi  verô  Drouiûet  Se 

municato  cum  peritis  conOlio ,  mata-  Cochon  à  dido  collegio  a  bien  ces  ad  illud 

raque  debberatione  fuper  prxmilfis  prac-  redire  infrà  très  menlcs  à  die  latx  prx- 

habicâ,  dicimus  ftatuta  per  nos  édita  lentis  fententix  computandos ,  fitfccun- 

Se  in  fcnptis  reduda,  manu  noftrà  Se  dura  fxpc  dida  ftatuta  refiderc ,  Se  fhi- 

graffarii  noftri  fubfcripta  ,  fore  &  elle  dium  continuarctcncbuntur,quibuslap- 

per  prinurium  ,  procuratorem ,  burfa-  lis,  &  îilis  prxmifta  adimplere  negli- 

rios  ac  alios  didi  collcgii  fub  pcenain  gentibus  vel  rcculântibus,  didasfuasbur- 

cifdemcontentisinviolabilitcr  obfervan-  las  ex  nunc  prout  ex  tune,  Se  ex  tune 

da.  Et  fuper  provifionibus  officii  primarii  prout  ex  nunc  ,  abfque  alia  declaratione 

magiftns  Guillelmo  A/lard,  Francifco  vacare  declaramus.  Quique  didus  ma- 

Endtunt  Se  Stcphano  Aâard  refpedivc  gifter  Stcphanus  Allatd  m  tri  biennium 

fadis,  jus  faciendo ,  efle  nullas,  eaflàs  lux  burfx  cederc  tenebitur;  quo  bien- 

&  invalidas  dicimus  Se  declaramus  >  &  nio  elaplo ,  iplam  burfam  modo  fupra- 

in  quantum  de  fado  pnKellerunt,caf"-  dido  vacare  decernimus.  Infuper  quôd 

famus  Se  annullamus  j  diduÉJJue  pn  omneslaïci&clcrid,  cujufcumquccon- 

marii  officium  vacaffe  Se  adhuc  vacare  ditionis  exillant ,  infrà  ododies  didum 

decernimus.  Et  mhilommus  ne  diutina  collegium  Se  caméras  vacuarc  cenebun- 

cjufmodi  primarii  ofHeii  vacatio  dido  car }  quo  fado  primario,  procuracori 

collegio  fit  nociva,exercitiumillius  dido  Se  burfariis  prxdidis  camene  lecundûm 

magiftro  Stephano  jilldrd  ,  dopec  Se  formam  &:  normam  ftatutorum  prxdic- 

quoulquc  aliter  per  collatores  ordina-  torum  allignabuntur  Se  tradentur  5  qui 

rios  provifum  fuerit ,  cnmmittimus  -,  die-  aifignauonc  fada ,  refiduum  camerarum 

tis  procuratori  Se  burfariis  injungendo,  annuo  locationis  titulo  per  procurato- 

ut  ipfi  veluti  primario  dicl i  collegii  tem-  rem ,  deconlenlu  tamen  primarii &con- 

pore  prxfentis  commiffionis  obediant  Se  filio  burlanorum  ,  viris  probis  Se  honcf- 

reverentiam  exhibeant.  Tencbunrurque  tis  clerids  ad  utihtatem  Ixpedidi  col- 

didi^^r^  Scburfarii  inlimul  convenue  legii  dabuntur  Se  locabuntur  -t  totum 

pro  nominatione  procuratorisintrà  très  juxtà  tenorem  memoracorum  ftaruto- 

dics  j  Se  nominatus  burlarius  à  majori  rum  ex  inde  infertorum  ,  ut  fequitur. 
parte  îllorum  ,  tenebitur  illud  officium 

acceptare,  Se  tempore  à  ftatutis  deter-  C  A  P  U  T  I. 
minato  exercerc.  Infuper  de  burfis  dic- 

torum  primarii  &  aliorum  didi  collcgii  De  burfdnontm  elellione  &  infiimime. 
buriàriorum  (le  duximus  ordinandum: 

videlicet  quod  didi  Aliory ,  le  Bntn ,  I.         Ledio  &  inftitutio  duodecim  bur- 

Dentaud  Se  Franciicus  Hamard  gramma-  |\  lariorum   prxfcnrium  fiât  per 

tici,  infrâ  annum  in  fuperionbusinali-  epikupos  Cenomanenfem  6:  Andega- 

qua  ex  facultatibus  artium  theologix  ,  venfem  ,  archidiaconum  de  PafTaïo  Se 

juris  canonici  &  medicinx  ;  ac  Joannes  thefaurarium  ecclefix  Andegavenlis  j 

Rabanicr  Se  joannes  Doineau  nunc  in  didique  duo  domini  epifeopi  ordinent 

logica ,  in  faeuitate  artium  Se  fuperiori  inter  duodecim  illos  burfarios  majores 

2uam  elegerint  faeuitate  j  didi  etiam  duos  in  regiminc  domiis  ,  feilicet  magif- 

iuillclmus  sfllard in  thcologia ,  ac  Gui/-  trum  feu  principalem  ,  6c  procuratorem, 

lope  in  jure  canonico  ,  per  tempora  ref-  ut  per  antiqua  ftatuta  fit  per  rundario- 

pccUvc  in  fxpe  didis  ftatutis  déclara  ta  nem  collegù  cautum  eft  fi:  determina- 

ftudere  Se  ftudium  continuare  tenebun-  cum. 

tur  -,  aliàs  erfluxis  temporibusm  ftatutis  II.  Nullus  ordinetur  primarius  didi 

refpedivc  ad  quamhbctdidarum  facul.  collegii,  nifi  in  univerucace  Parifienfi 

fuerit 
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fueric  magifteriura  faitem  in  artibus  Ail  ' 

adeptus,  8c  ipfius  collegii  burfarius,  vi-  C  APUT  II. 

tac  laudabilis  ac  bonx  famx  5  qui  du-  ,  ■  _, 

rabit  inofficio,  quamdiu  illud  bcncôc  Dt  ttceptïone  primarii  ,  ptcuratms  & 

âdchter  excrcueric  ;  nec  poterie  per  bur-  in            èurfariantm.  ^ 

fàrios ,  fed  per  eofdem  ordinarios ,  causa* 

tamen  priùs  cognità ,  dido  ofccio  pri-  I>  T%  Rimariusinframenfemàdie  pro- 

vari)  quo  cafu  non  ad  burfarios  fpec-  X    vifionis  habitx,  procuratori  prx- 

tabit  cledio ,  fed  ordinarii  ipfi  prxfato  fencabit  licceras  fux  collacionis  5  qui  pro. 

offido  fie  per  privationcm  aut  alias  va-  curator  burfarios  ad  fonum  campa nar  in 

canri  appellacione  poftpofiri.  pro  vide-  facello  more  folito  curabic  congregarij 

bunc.  illisfic  congregatis.  proponec  requeftam 

III.  Officium  procuracoris  conferecur  didi  primarii , Titreras  prxfacas  exhiben- 
etiam  per  didos  ordinanos ,  ad  nomi-  do  $  quo  fado ,  renebuntur  iidem  procu- 
nationem  tamen  primarii  &  burfario-  raror  &  burfarii  illum  ad  officium  pri- 
rum ,  qui  unum  ex  fè  ipûs  fjdelem  $C  marii  recipere,  oppofitione  &  appella- 
negotiis  expertum  eligere  tenebuntur ,  rione  non  obftantibus  quibufeumque  j 
&  eledum  prxratis  ordinariis  per  litte-  hoc  tamen  adjc&o  ,  quôd  li  fit  aliquis 
ras  figxllo  collegii  munitas  nominabunt.  opponens  ,  eau  las  fux  oppofitionis  in 
Exercebicque  ille  nominarus  ofiicium  promptu  proponere  &.allegare  tenebi- 
procuratoris  per  fex  annos  duntaxat)  tur ,  de  quibus  fiât  regiftrum  i  nec  poftea 
quibus  finitis  alius  loco  ejus  per  pri-  aliquis  ad  impediendum  proviûonem 
marium  &  burfarios  ,  ut  prxmittitur ,  &  receptionem  hujufmodi  admictetur. 
eligendus  8c  nominandus ,  per  didos  do-  H.  Procurator  fimihrerinfràmenfem 
minos ordinanos fubrogetur.  Necpotc-  a  die  provifionis  habitas,  litteras colla- 
nt prxdidus  procurator  ab  officio,  etiam  tionis  fux  primario  prxfenta  bit ,  8c  re- 
fi  lexaginta  libras  annui  cujufcumque  cipietur,  fervatis  omnibus  de  primario 
reditûs  pacificè  poffideat ,  fex  annis  du-  fuprà  didis.  Jurabuntque  fimiliterdidi 
rantibus  ,  modo  fideliter  &  diligenter  pnmarius ,  procurator  &  burfarii  ftatu- 
ofHcium  exerceat,  &  aliàs  in  collegio  bo-  taprxfatx  domûs  fervare ,  jura  defren- 
neftè  vivat,  amoveri.  dere  ,  ahenata , fiqux  funt  injuftè  ,recu- 

IV.  Burfx  conferantur  charadere  cle-  perare  ,  &  fecreta  collegii  non  rcvelare, 
ricali  infignitis  8t  grammaticalibus  cru-  fub  pcena  arbitranda  judicio  communi- 
ditis ,  habilibus  ad  fludendum ,  prima-  tatis  in  eum  qui  contra  prxmifla  deli- 
rii  judicio ,  examine  tamen  in  burfario.  querit. 

rum  przfentia  fado  j  &  fi  in  dido  exa-  III.  Primarius  fie  receptus  in  collegio 

mine  aliquos  incapaces  &  minus  fufficien-  conrinuam  faciat  refidentiam  ;  nec  ultra 

ter  eruditos  inveniri  contingat ,  id  pri-  très  menfes  in  anno ,  etiam  tempore  va- 

marius  8c  burfarii  per  litteras  etiam  fi-  cantiarum  computato ,  à  domo  poflit 

gillo  collegii  obfignatas  prxfatis  ordina-  abeflè,  fub  pcena  privationis  fui  officii 

riis  fignificabunc,ut  de  aliis  idoncis  &  fuf-  $c  burfx  ipfo  fado  incurrenda.  Et  quan- 

ficientibus  provideatur.  do  aberit ,  procuratori  aut  uni  burlario- 

V.  Nulli  babenti  in  portatis  quadra.  rum  vices  fuas  committat  ,  cui  omnes 
ginta  libras  annui  cujufcumque  reditûs,  veluti  primario  parebunt  &  obedientiam 
fut  burfarum  collatio.  Si  verô  dolo  aut  prarftabunt. 

circumventione  talis  habens  quadragin-  IV.  Similiter  procurator  conrinuam 

ta  libras  reciperetur ,  quam  primùm  de  in  collegio  faciet  refidentiam  •>  nec  ul- 

hujufmodi circumventione conftiterit ,  id  trà  duos  menfes  in  anno,  etiam  tempo- 

primariùs  8c  burfarii  per  litteras  figillo  re  vacanriarum  computato ,  à  domo  fit 

didi  collegii  munitas  fignificabunt.  Ke-  abfens ,  fub  fimili  ofticii  8c  burfx  pcena. 

cepti  etiam  babentes  fexaginta  libras  an-  V.  Idem  de  exceris  burfariis  ftatuen- 

nui  cujufcumque  reditûs  (  primario  8c  dum  cft,  quibus  camerx  affignabuntur 

Îirocuratore  exceptis ,  qui  titulo  onero-  per  primarium ,  ut  in  fequentibus  dice- 

-b  poflîdent  )  ipfo  fado  burfà  priventur,  tur  }  nec  poterunt  didi  burfarii  abeflè  à 

&  ad  reflitutionem  fruduum  indebitè  domo  fine  confenfu  primarii ,  nifi  rem- 

perceptorum  teneantur  j  8c  hujufmodi  pore  vacarionum  j  duobufque  duntaxat 

privationem  prxdidi  primarius  &  pro-  in  anno  poterie  prxftari  hujufmodi  ton- 

curacor  infrà  duos  menfes  fub  pcena  ar-  fenfus. 

bitraria notam  faciant  iifdem  ordinariis,  VI.  Primarius,  procurator  &  burfa- 

ut  burfx  fie  vacanti  provideant.  rii  poft  treceptionem  fie  receptam ,  ùif- 

Tmell.  Part. III.  Ddddd 
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—  cribcntur  regiftro  communitatis ,  inquo 

nomina ,  cognomina  &  parocbix  eorum, 
diefquc  &  annus  fuarum  rcceptionum  , 
nec  non  nomen  collacoris  >  dics  etiam , 
annus  &  locus  fuarum  collacionum  no- 
tabuntur  $  cxemplariaque  didarum  col- 
lationum  manu  fua  fignata  dabtfnlpri- 
mario ,  qui  ea  reposât  in  arca  coramu- 
ni  euftodienda. 

VII.  Item,  primarius,  procurator fie 
burfarii  infrà  menfèm  à  die  receprionis 
fux  folvent  communitati  domusfic  coL 
legii  qux  fequuntor  :  primarius  videh- 
ccr  quadraginra  quinque  folidos ,  qua- 
tuor mappas  fie  duas  maatilium  duode- 
nas  bon*  tclx ,  fufikicntis  longitudinis 
&  competentis  lacicudinis,  pro  menfa 
burfanorum  ;  &  pro  reparatione  utenfi- 
lium  didx  communitatis ,  (ingulisannrs 
in  f.fto  purificationis  beats  Manx  Vir- 
ginis ,  fêcundùm  antiqua  ftatuta ,  quin- 
que folidos  turonenfes.  Procurator  fimi- 
licer  folvet  criginta  iolidos  turonenfes, 
très  mappas  fie  ododecim  mantilia  in- 
frà menlem  fux  receptionis  ,  fie  in  dido 
fefto  quotannis  quinque  folidos  turonen- 
ics.Quilibct  etiam  burlarius  lui  ver  viginti 
folidos  turonenfes ,  duas  mappas  &  duo- 
decim  mantilia  infrà  menlem  fux  recep- 
tionis, &  quinque  Iblidos  quotannis  pro 
didx  fupelledilis  reparatione. 

VIII.  Primarius,  fecundùra  antiqua 
ftatuta  pxnaj  caxatas  poterit  exigereôc 
levare  perfubftradioncm  fruduum  bur- 
farum.  Et  quamvis  folus  primarius  bur. 
farios  non  poffit  fufpenderc ,  fi  tamen 
cafus  indigens  corredione  ultra  deda- 
ratosin  ftatueis  contigerit,  ipfe  cum  ma- 
)ori  parte  burfariorum  poterit  corrige- 
rc  ,  quories  ci  videbirur  neceflarium. 

C  A  P  U  T  III. 

De  Stmdi*  &  tempère  fimdii. 

I.  T}  Urfârii  immediatè  poft  receptio- 
13  nem  in  facultate  artium  ftudeant, 

in  illa  magiftcrii  gradum  afTcquan- 
tur,  infrà  triennium  cum  dimidio  ;  quo 
adepto ,  burfx  ipfo  fado  vacabunt ,  nifi 
fie  ftudentes  voluerint  ftuderc  in  fupe- 
hori  facultate,  quam  primario,  procu- 
ratori  fie  reliquis  burfariis  ,  utmoris  eft, 
congregatis  declarare  tenebuntur^  de 
qua  declaratione  fict  reeiftrum. 

II.  Iidem  burfarii  ftudeant  in  ea  fa- 
cultate quam  duxerint  eligendam  }  nul- 
lus  tamen  in  grammaticalibus  autaliis 
quàm  eleda  fie  declarata  facultate  va_ 
leat  ftudere  j  nec  ad  aliam  fub  pcena, 


ET  PIECES 

privationis  burfx  ipfo  fado ,  etiam  pri- 
ma no,  procurator  c  fie  exteris  buriâxiis 
confcnticntibus ,  poterit  convolare. 

III.  Studentes  in  theologia  in  octavo 
anno  fui  ftudii  fint  baccalaurci  rin  nono 
fententias  legant ,  fie  in  duodecimo  gra- 
dum lkentiaturx  allcquantur.  In  )ure 
verç  canonico ,  in  quinto  anno  fint  bac 
calaurei,  infepeimo  gradum  licenox  ai 
fequantur.  Qui  autem  in  medkina  fb> 
duerint,  quarto  anno  fint  baccalaurci,  in 
fepeimo  gradum  licentix  affequi  renean- 
cur.  Et  habito  in  una  c  didisfaculutibus 
gradu  licenrix,ipfo  fado ,  nullà  déclara» 
tionc  fuper  rcqutfitâ,vacabit  lîclicennati 
vel  negligenos  didum  gradum  licenox 
afiumerc  bur  fa ,  dequa  tamen  ordinahi 
poterunt  providere.  Non  tamen  inteo. 
dimus  ftatuto  de  ftudendo  certo  tem- 
porc  in  jure  civili  ante  ftudium  ipfius 
juris  canonici  derogare. 

IV.  Burfarii  fie  hofpitcs  qui  ftatuca 
domùs  fervare  tenebuntur ,  non  ince- 
dent  per  urbem  vagabundi,  nec  per- 
nodabuntextrà  eandem  domum  ablque 
licentia  primarii.  Quôd  fi  aliter  fece- 
rint  didi  hofpitcs,  expcllentur  ab  ea- 
dem  domo  ,  burfarii  verà  pro  prima  vice 
frudu  burfarii tn  unius  hebdomadx  pn- 
ventur ,  pro  fecunda ,  uniui  menfis }  pro 
tertia  verè  ,  unius  anni ,  &  qui  exinde 
perferaverit,  ipfo  fado  fit  bur  sa  pri  vatus, 

CAPUT  IV. 

De  JntboTitate  primant ,     •keimtia  fer 
ffcuratorem ,  burf^aUs  &  he/fùes  tii 
fféeftétwU. 

I.  T\  Itimario  in  omnibus licitis  &ho- 
J|  ncUis ,  iis  prxfêrtim  qux  per 
fundatioacm  &  ftatuu  collegii  ordinata 
funt,pareant,  honoreraque  &  obedien- 
tiam  exhibeant  tam  procurator ,  burfa- 
rii, quàm  hofpitcs,  fubpccnis  fuperiùs 
indidis  c<  inferiùs  indicendis. 

II.  Singulis  menfibus ,  aut  pluhes ,  fi 
h  bue  ne ,  primarius  fie  procurator,  auc 
eorum  altero  abfcnte  antiquus  burfà- 
rius  cum  co  qui  crit  prxfens  ,  vifitabunc 
omnes  fie  fingulas  tam  procuratoris,  bur- 
fariorum, quàm  hofpitum  caméras  -,  fie 
emendent  qux  emendanda  videbuntur. 

III.  Primarius  euftodiet  clave*  janux 
collegii ,  îllam  que  aperiri  faciet  à  fefto 
Annuntiationis  beatx  Marix  Virginis 
ufque  ad  fcftum  Sandi  Remigii  horâ 
quinta  matutina  ;  fie  à  dido  fefto  làndi 
Kemigii  uique  ad  dicm  Annuntiationis 
horà  fcxt&j  claudi  etiajn  fàciet  horà  nonà 

ornai 
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©mni  tempore.  Si  quis  autem  poft  clau-  nativitatis  fandi  Joannis-Baptiftar  ,  vel 
lam  januam,  ut  incret  vel  exeat,  cum  faltem  infrà  odavâm  ejufdem  fefti  ,  in  An 
impetu  &  clamore  indecenti  pulfaverit,  prxfcntia  vifitatoris  feu  commifiarii , 
poenâ  per  primarium ,  procurarorem  &:  nec  non  primarii  6c  cseterorum  burfa. 
duos  de  burfariis  per  principalem  af-  riorum  domûs  }  6c  fi  per  culpam  aut 
fumptis  arbicranda  pumacur  ;  6c  fi  im-    negligentiam  procuratoris  infrà  hùjuf- 

modi  terminum  hon  fueric  computa- 
tum ,  tutn  pro  qualibet  hebdomada  fe- 
quente  decem  foiidos  de  fuo  didus  pro- 
curacor  perfolvat  in  vidum  communem 


pecus  ille  majorem  corredionem  requi 
rat ,  idem  pnmarius  juftitix  denunciare 
poterie. 

IV.  Bis  in  anno,  fecundum  an  tiqua 
ftatuta,  burfarios  fuper  promotioneftu- 
dii  illorum,  vitâ  &  monbus,  procura- 
tore  prefente ,  diligenter  pnmarius  exa- 
minait j  6c  fi  qui  reperiantur  inhabi- 


convertendos  ,  donec  débite  ac  com- 
plété fuerit  computatum  ,  ut  didum 
eft. 

IV.  Idem  procurator  fuper  rébus  8c 


ortas  8c  orituras  ,  earum  ftatum 


ex- 


les,  nec  ad  gradus  fecundùin  rempora    juribus  ad  coîlcgium  fpedantibus  lites 
ipromoti  fuerint ,  ordinariis ,  ut  alii  fu- 
brogeutur ,  per  litteros  manu  fuâ  &  pro- 
curatoris fubfcriptas  figniricabir. 

V.  In  capella ,  menia ,  congrégation 
nibus  8c  quibufvis  ipfiùs  collegii  locis 
primarius  prxfit  j  nec  abfque  illius  con- 
ienfu  ficauthoritate  aîiqui  ,  tam  bnrfa- 
rii  quàm  hofpites  ,  qnidquam  contrâ  id 
quod  ftatutum  eft ,  tacere  p'rxfumant. 


CAPDT  V. 
De  qnaUute  &  efficio  frecuratoris. 


omnes  tam 


penfas  fadas  ac  fiendas  fingulis  con- 
gregationibus  ordinariis  communiràti 
refèret ,  Se  ad  eafdem  procurandas  8c 
defrendendas  procuratores  6c  advoca- 
tos ,  de  confenlu  dicta:  communitatisaut 
faltem  majoris  8c  fanioris  partis ,  aflu- 
met ,  ftatura,  litteras  &  alia  ipfius  col- 
legii  monumenta  ad  inftrudionem  li- 
tium  6c  caularum  earumdem  necefiaria 
à  dida  communitate  recipiet  ;  dabit 
que  apocam  de  receptis  manu  prophâ 
fubfcriptam,  qux  in  arca  communi  fer- 
vabitur  ,  donec  tranferipti  feu  exempla- 
ris  fiât  ad  originalia  collatio  ,  aut  ori- 


I.    A   Bfente  primario 

£\  burfarii  quàm  didi  collegii  hof-  ginalia  referantur. 

pites,  procuratori,  aut  ei  quem  in  lo-  V.  Vinearum  ,  pratorum  8c  aliarum 

cum  fuum  abfens  prxfecerit ,  obediant  »  pofleflîonum  domûs  in  congregatione 

ifque  habeat  eandem  poteftatem  quam  ipfa ,  omnibus  burfariis  vocatis  ,  8c  aflif- 

illc  folet,cum  prxlît.  tentibus ,  aut  faltem  eorum  faniori  8c 

II.  Idem  procurator  omnes  &  fingu-  majori  parte  ,  die  certà  ad  id .  agen- 

los  frudus,  redditus ,  jura  ,  débita  ,  le-  dum  prxfinitâ  fiant  locationes , quarum 

gâta  8c  emolumenta  collegii  exiget ,  le-  contradus  &  instrumenta  per  notanoi 

vabit  ac  percipiet  *  ac  de  receptis  fide-  fxculares  recepta  in  arca  thefauri  cuf. 

liter  faciet  mifias  &  expenfas  ejufdem  todienda  cum  aliis  inftrumentis  repo- 

collegii.  Habebit  etiam  à  primario  co-  nentur. 


piam  fibi  datam  inventarii  jurium  prat- 
didorum  ,  neenon  bonorum  8c  utenfi. 
lium  domûs  acornamentorum  facelli.Li- 
bros ,  calices ,  vinum ,  panem ,  cereos  6c 
alia  quxeumque  ad  divinum  cultum 


VI.  Libros  antiquos  cenfuum  y  red- 
dituum,  terrarum ,  domorum ,  jurium  6c 
aliarum  refum  ad  ipfum  colleeium 
fpedantium  folvi  6c  non  folvi  folita- 
rum  renovabit  didus  procurator  .  in 


necefiaria  in  dido  facello  expenfis  col-  quibas  nomen,  cognomen  fubditorum, 

legii  comparabit ,  de  confiliotamenpri-  locorum  denominatorum  ,  fituationum 

marii  ejufdem ,  dummodo  expenfx  non  6c  confinium  ,  quantùm  expreffiùs  po- 

excedant  fummam  quinquaginta  foli-  terit ,  ampliflima  fiée  deferiptio ,  in  fex- 

dorum  turonenfium  ;  ubi  verè  major  to  anno  cujullibet  procura torii  ,  &fic 


fumma  impendenda  fuerit  ,  etiam  pro 
quibufeumque  aliis  rébus  didx  domûs 
&  collegii ,  accédât  authoritas  commu- 
nitatis ,  aut  faltem  majoris  &  Tardons 
partis  ,  fub  pcena  ejufdem  fummx  ap- 
pheandx  communitari. 

III.  Tenebiturque  didus  procurator 
facere  computum ,  &  rationem  legiti- 
mam  reddere  fingulis  annis  in  rello 
Tome  II.  Part.  III. 


renovatos  reponat  in  arca  euftodien- 

dos. 
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C  A  P  U  T  VI. 


I.  Ingulis  dicbas  Dominicis  (  die 
^  Pafchatis  Se  aliis  folemnibus  fef- 
tis  die  Dominica  evenientibusexceptis,) 
mifla  finira  ,  ad  campanx  pulfum  pri- 
marius, procurator  fie  burîàrii  conve- 
nianc  in  aula  communi,  fub  pccna  fuf- 
penfionis  burfx  pro  una  hebdomada  5 
ibique  fedcanc  fuo  ordine  ,  tradent  6c 
délibèrent  de  ncgottis  collcgii  ,  dclibe- 
rataque  fie  concïufi  in  feriptis  redi- 
ganc. 

II.  Pro  con fedione  fie  euftodia  regif- 
tri  primarius ,  procurator  8c  burfarii  ut 
fupra  congregati  ,  unum  ex  burfariis 
quem  viderint  magis  idoneum ,  cligant  ; 
et  fie  eledus  ad  ejufmodi  officium  fex 
annos  exercendum  per  fubftradioncm 
fruduum  burfx  ad  annum  compellâ- 
tur  j  quo  tempore  finiro  ,  regiftrum  fui 
nec  non  prima  rii  fit  procuratoris  mani- 
bus  fignatum  communitati  reftituat ,  ut 
in  arca  reponatur ,  quo  fado  ,  alium 
eligant  qui  prxdidum  officium  fimili- 
ter  exerceat.  Habebitque  regiftrator 
quolibet  anno  pro  laboribus  ultra  bur- 
fam  per  manum  procuratoris  fummam 
fêx  librarum  turonenfium. 

C  A  P  U  T  VII. 

De  iurfis  &  idarum  dijiributitne. 

L  f  \  Uilibet  burfarius  habeat  fingu- 
\7  Us  annis  quindecim  libras  tu- 
roncnlcs  per  procuratorem  fingulis  tri- 
bus menfibus  per  quatuor  terminos  an- 
ni  folvendas  ^  fie  qui  plus  expendere  vo- 
let ,  quxrat  de  fuo. 

II.  Primarius  verè  fummam  triginta 
librarum  turonenfum  fingulis  annis  ha. 
beat  per  manum  procuratoris  ,  fie  pro- 
curator fimiliter ,  pnedidis  terminis  per- 
folvendam. 

III.  Excrefcentibus  collegii  reditibus, 
poterunc  burfx  per  prxfaros  epifeopos 
augeri  5  nec  primarius  ,  procurator  fie 
burfarii  poterunt  aliquid  pro  vidu  fiio 
ex  reditibus  ipfis  ultrà  dictas  burfas  abf- 
que  licencia  fie  permillione  didorum 
epifeoporum  percipere  ,  nec  but  fis  fuas 
augere  -,  im6  totum  refiduum  pro  necef- 

fitatibus  collcgii  fie  oneribus  lupportan- 
dis  futuro  rempori  refervabunt. 

IV.  Burfx  abfentium  prxfentibusnon 
accrcfcant ,  fed  in  arca  collcgii  pro  one- 
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xibas  fupportandis  reponantur.  Nec 
quidquam  abfentibus  ,  quamdiu  a  bien, 
tes  fuerint ,  lolvatur. 

V.  In  cafu  fterilitatis  aut  cujufcumque 
infortunii ,  quo  non  fufficerent  reditus 
ad  folutioncra  burlarum  modo  prxdic, 
to ,  fie  ad  fuftentationcm  reparationis  do- 
morum  fie  aliarum  neceffitatum  colle- 
gii ,  burfx  eodem  modo  omnium  di- 
minuantur  in  fie  juxtà  modum  dimi- 
nutionis  redituum  ,  dempto  primario 
fie  procuratorc  quorum  prxfentia  eft 
necefiaria.  Et  fi  alii  fc  ablentarent  du- 
rante hujufinodi  fterilitatc  ;  burfas  fuas 
non  amitrent}  fed  fertilitate  redeunte 
ad  illas  libère  redeant,  in  futurum  eas 
percepturi  ,dummodo  id  fiât  infrâ  an- 
num poft  notificationem  illis  fadam 
per  didos  primarium  fie  procuratorem  , 
qui  tenebuntur  abfcntibus  notïficarc  re- 
ditum  in  tali  cafu  ,  fub  pcena  fufpen- 
fionis  fuarum  burlarum  ad  fex  nicn- 
fes. 

V I.  Si  qua  perfona  ecclcfiaftica 
vel  fxcularis  velit  numerum  burfariorum 
augmentarc  ,  hoc  ei  liccat  de  limitibus 
fie  patriis  prxmiffis ,  fie  tamen  quod  pri- 
mitùs  pro  quolibet  burfario  ematur  fie 
aflîgnetur  didx  domui  fumma  quadra- 
ginta  librarum  turonenfium  annui  re- 
ditus amortifatarum,  fie  taliter  fituata~ 
rum  quod  in  illarum  continua  folutio- 
ne  non  fit  defedus.  De  quibus  quadra- 
ginta  libris  fumatur  fumma  quindecim 
librarum  pro  burfario  ,  fie  rcliduum  in 
arca  collegii ,  pro  condudione  camerx 
ipfi  burfario  aiîignandx  fie  aliis  colle- 
gii ncceflîratibus  ,  reponatur.  Vivant- 
que  burfarii  lie  noviter  fundati  fub  re- 
gulis ,  ftatutis  fie  confuetuduiibus  colle- 
gii aliorum  more. 

VII.  Quxcumque  perfona  ecclcfiafti- 
ca vel  fxcularis  augmentaverit  de  novo 
numerum  prxdidorum  burfariorum ,  jus 
perpétué  retineat  fibi  fie  hxredibus  fuis 
malculis  propinquioribus  prxfcntandi 
epifeopo  de  cujus  dicecefi  fuerit  burfiu 
nus  creandusj  fie  fi  didus  burfarius  îdo- 
neus  vita  fie  moribus  neenon  habilis  ad 
proficiendum  per  eundem  epifeopum 
inveniatur ,  recipietur  :  fi  fecùs  fuerit , 
adhuc  eadem  perfona  alium  rcprxfen 
tet ,  fie  admittatur  feu  repellatur  eo  mo* 
do  quo  didum  eft  -y  fi  verè  fecundÂ" 
vice  repellatur  prxfentatus  velut  inha* 
bilis ,  tune  pra-fentans  jus  prxfcntandi 
illâ  vice  amittat ,  fie  ad  epifeopum  dé 
cujus  dicecefi  ille  fcholaris  fuerit  ,fpec- 
tet  collatio  illâ  vice, jure  parroni  illiu* 
in  aliis  prxfefltarionibus  femper  falv*  j 


i 


nec  poterie  'diclus  epifeopus  infticuere 
aliquem  loco  illius  repulii  ,  nilî  fuenc 
onundus  illc  de  eadem  dieccefi  de  qua 
crac  prxdiclus  rcpulfus. 

C  A  P  U  T     V  I  I  t 

De  camerarum  affigtatienc . 

I-  (^\  Uoniam  pro  fupportandis  onc- 
ribus  priinarii  alfignatz  lune  illi 
dux  c  .tmcrz ,  uni  cum  fhidiolo  auc  rtu- 
dio  ciidcm  cameris  juruflis,  nemini  quâ- 
vis  authoritate  liceac  illas  occupare  vel 
detinere  ,  fub  pana  pnvacionis  burfx 
iplo  facto  abfquc  alia  deelaratione  per 
conrravcnicnrcm  incurrendx }  fed  dicta: 
dux  camerx  fimul  cum  aliis  ipfi  pri- 
mant» affignaris  xdificiis  dimiccantur  fie 
rclcrvcncur,  criam  primarii  ipfius  offi- 
cii  vacacionc  occurrence  -y  nec  ex  illis 
quamdiu  pnmarius  tuerie  ,  cxpelli  va- 
leur. 

II.  Procuraeori  fimiliecr  caméra  aflî- 
guara  fie  dererminaca  cum  ftudiolo  auc 
alio  loco  decenci  ,  pro  reponendis  fie 
fuis  fie  collegii  rebus  necefiariis  ,  imme- 
diace  port  illius  recepeionem  cradatur  ; 
nullufquc  illam  ,  quair.diu  procuracor 
fueric  ,  quàvis  authorirace  ingredi  auc 
occupare  prxfumar ,  fub  poena  privacio- 
nis  burfx  ipfo  facto. 

III.  Bu  ni  s  quoquo  modo  vacancibus 
vacenc  camerx  ,  qux  affignencur  per 
primarium  fie  procuracorem  lucceilbri- 
bus  burfariis,  nifi  anriquiores  maluerinc 
oprare.  Diclique  burfani  Ikconveniant, 
uc  duo,nullâ  faclàdivifionediœcefeon, 
unus  de  una  dieccefi  cum  alio  de  alia  in 
una  fie  eadem  caméra  quietc  ,  pacifice 
fie  unanimirer  mancanc  ,  dempris  gra- 
duacis  qui  Joli  habenc  caméras.  Et  iîin 
caméra  burfariis  non  graduacis  alîigna. 
ta  fie  unum  dumcaxac  ftudiolum  ,  illud 
anciquiori  affignecur  5  fi  duo  fuerinc , 
eligar  anciquior  recepeus.  Nec  liceac 
uni  burfano  aliquam  cameram  de  affi- 
gnaeis  propria  auchoricacc  occupare,  fub 
fimili  pu  in  privationis  burfx  ipfo  facto 
incunenda. 

IV.  Primarius,  procuracor  fie  burfarii 
in  aula  congregati  reliquat  caméras  uc 
fupra  non  affignacas  ,  fie  alia  quxeum- 
que  loca  domus,  hofpitjbus  vel  eciam 
ipfis  burfariis  conducere  volencibus  af, 
fignabunc ,  8c  locabunt  plus  offèrenei  , 
marurâ  deliberacione  fuper  hoc  habica  4 
■fit  ftquid  in  contrarium  fueric  acten- 
tacum ,  fit  ipfo  facto  irritum  8c  nullius 
-«flfeclùs.  Prunanus  tamen  plus  ofîèrens 
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pro  cribus  cameris  cancùm  extens  prx- 
feretur  j  fimiliecr  procuracor  pro  dua- 
bus  j  rcliqui  vero  «urfàrii  ,  dummodo 
graduaci  fuerinc,  pro  una  cancùm  ,  fa. 
cianeque  opnones  fuper  condudione 
diclarum  camerarum  de  criennio  in 
triennium ,  fie  non  Ixpiùs  j  nec  illis  po- 
terunc  privari  conduàores  duranec  illo 
ecmporei  nili  proprer  delictum  ,  auc  va- 
cacionem  ofticiorum  primarii  ,  procura- 
cons  auc  burfariorum  ,auc  per  non  folu- 
cionem  prxtu  conductionis. 

V.  Nulli  locatariorum  aliquem  fibi 
in  caméra  abfque  primarii  fie  procura- 
toris  confenfu  focium  haberc  liceac, 
quem  confenfum  di&us  primarius  fine 
caufa  non  denegabic,  fie  hoc  fub  pcena 
per  dominos  epifeopos  auc  vificatorem 
arbieranda  j  dictufquc  focius  fie  recepeus 
aftringctur  ftaturis  collegii  ,  jurabicque 
in  manibus  primarii  t  prxfenribus  lal- 
cem  duobus  burfariis  ,  ftacuca  omnia 
reverenrer  fie  fideliecr  obfervare. 

C  A  P  U  T  IX. 

De  hofpitibus. 

I-  f~\  Mncs  8c  finguli  hofpiccs  8c  bu r- 
fini  primario  fie  procuraeori  ho- 
norem  deferanc,  fie  lcholares  non  gra- 
duaci graduacis  honorcm  exhibeanc , 
vertes  icholaribus  conveniences ,  fie  20- 
nis  defuper  cinctas  ferant  ,  ac  barbam 
radant  fie  Latine  loquaneur/ub  pcena  fex 
denariorum  pro  qualiber  vice  quoad 
burfarios ,  fie  expullionis  quoad  hofpiccs , 
fi  ordinaric  fie  concumaciccr  facianc. 

II.  Neque  primarius ,  ncque  procura- 
cor, neque  burfarii ,  neque  hofpiccs ,  cx- 
craneos  fufpe&os  viros  vel  mulieres  in 
caméras  adducant  j  nec  a/ma  nec  alia 
inftrumcnta  prohibiea  habeanc  in  col- 
légien, fub  petna  privaeionis  burix  pro 
una  hebdomada  quoad  burfarios ,  fie  ex- 
pulfionis  quoad  hofpiees. 

III.  Ninil  in  cameris  demoliacur  } 
fracta  yerô  cam  burfariorum  quàm  hof- 
pipum  negligeneià  vel  culpâ ,  eorum  ex- 
penfis  reftaurentur ,  &  ad  id  per  burfa- 
rum  Se  mobilium  retencionem  cogan- 
cur  ;  hofpieibus  nihilominus  ,  fi  primario 
vtdcbicur  ,  excri  collcgium  expulfis. 


An. 
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C  A  P  U  T  X. 


De  Divino  cuit*. 


I 


INtentionem  &  voluntatcm  bonx 
memorix  Guillelmi ,  dùm  viveret, 
Bajocenfis  epifcopi  ,  ipfius  collegii  fun- 
datoris ,  &  antiqua  ftatuta  fequcndo , 
primarius ,  procurator  j  fingulique  bur- 
farii in  ecclefia  fàndi  Scvcrini  die  ccr- 
to  conveniant  ,  &  ibi  annivcrfarium 
more  folito  ,  fub  pccna  duorum  folido- 
mm  turonenfium  conrrà  abfentes  in- 
dida ,  faciant  fie  célèbrent. 

II.  Obitus  in  collegio  jam  fundati,ut 
moris  eft,  aflîftcntibus  confuetâ  difbri- 
butionc  celcbrencur  j  abfentes  nihil  per- 
cipiant. 

III.  Singulis  diebus  Dominicis  &  aliis 
anni  feftis  horâ  odavà  mifla  per  prima- 
rium  ,  procuratorem  Se  burfarios  qui 
prcfbyteri  fuerint  (  qui  ad  hoc  volumus 
eos  prxferri  )  altâ  voce  celebretur,  fi 
verô  nullus  eoruin  prefbyter  exiftat,per 
cum  quein  deputaverit  primarius ,  cele. 
brabitur  , .  aflîftentibus  fie  cantantibus 
burfariis  ,  fub  unius  iolidi  turonenûs 
pœna  per  quemlibec  abfentem  folvcnda 
&  menfx  communi  applicanda.  Et  pres- 
bytero  celcbranti  ex  pecunia  commu- 
nitatis  pro  qualibet  mifla  folventur  duo 
folidi  turonenfes  cum  dimidio  per  ma- 
num  procuratoris. 

IV.  Feftis  folomnibus ,  Pafchx  videli- 
cet ,  Pentecoftes ,  Afceulîonis ,  Trinira- 
tis ,  Corporis  Cbrifti  ,  fandi  Joannis- 
Baptiftx,  Affumptionis  ,  Nanvitatis  , 
Conceptionis  ,  Purifications  fie  Annun- 
tiationis  bearx  &  immaculatx  Virginis 
Marix ,  Omnium-Sandorum  ,  Nativita- 
tis  fie  Circumcifionis  Domini  ,  Epipba- 
nix  ,  beatorûm  juliani  fie  Licinii  patro- 
norum  didi  collegii  ,  bcati  Nicolai  fit 
beatx  Catharinx ,  primx  fie  fecundx  vcf- 
perx  ,  matutinx  &  mifla  altâ  voce  ,  pri- 
mario  fie  procuratore  fie  burfariis  aflif- 
tentibus ,  celcbrcntur  fie  decantentur  ; 
abfcntcs  pccna  unius  folidi  turonenfis  ut 
fupcriùs  applicandâ  puniantur.  Prefby- 
tero  qui  miflâm  &  alia  divina  officia 
didis  diebus  celebraverit  ,  folventur 
quatuor  folidi  turonenfes. 

V.  At  quia  hifee  remporibus  circi  fa- 
cramentorum  ecclefix  honorcm  fie  re- 
verentiam  refrigefeit  charitas  multorum, 
ftatutum  eft  omnes  fie  fingulos  ipfius 
collegii  burfarios  fcholares  fie  hofpites 
confiteripeccata  fua  faltem  ouater  in  an- 
no  :  videlicet  in  quatuor  feftis  ahnuali- 
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bus  j  &  in  die  Pafchx  a  primaiïo  feu 
alio  facra  faciente  in  iacello  didi  colle* 
gii  Eucharifthix  facramentum  reciperc , 
m li  iuper  hoc  lcgicimum  lupcrvemat 
impedimentum  pnmano  fie  communi- 
tati  référendum  -y  &  qui  tertio  monitus 
i J  facere  neglexerit ,  primarius ,  procu- 
rator fie  burfarii  in  hoc  déficientes 
frudu  fuarum  burfarum  per  integrum 
menlèm  privabunt  ,  qui  frudus  applL 
cabuntur  communitari  t  fie  hofpites  ad 
id  agendum  per  pnmarium ,  procurato- 
rem aut  antiquiorem  burlarium  mo- 
neantur  ,  quod  fi  moniti  fecundo  ne- 
glexerinr,c  collegio  cxpellantur. 

VI.  Qualibet  die  Sabbathi  poft  cœ- 
nam  horâ  competenti  omnes  tam  bur- 
farii quàm  alii  didx  dormis  hofpites, 
fimul  in  capclla  antiphonam .-  Salve  ré- 
gi tu  mater  mfenttrd;* ,  vel  aliamad  tem- 
pus  pertinentem ,  cum  verûculo  fie  ora- 
tione  de  bcata  Virgine ,  folemniter  dé- 
cantent ,  fie  in  fine  voce  fubmifia  pfal- 
mum,  De  profundts ,  cum  verficulo  fie  ora- 
tionc  pro  defundis  recitent,  fub  pcc- 
na emendx  per  primarium  in  abfcntes 
pro  libito  innigendx. 

VII.  Omnes  tam  burfarii  quàm  hoù 
pires  adfint  miftx  qux  horâ  in  ipfa 
fundatione  determinaci  celebrabitur  -y  in 
qua  poft  offertorium  dicat  facerdos  pro 
animabus  fundatoris  &  benefadorum 
collegii  pfalmum  ,  De  pnfttndts  ,  cum 
verficulis  &  orationibus  pro  defundis 
ad  devotionem  ,  6c  in  «levatione  cor- 
poris Chrifti,  0  falutarit  hofiia. 

C  A  P  U  T  XI. 


De  Utibui  é  fTttcfîbts. 


1  «  H:' 


I.  f  \  Mnes  fie  finguli  ,tam  primarius, 
procurator  &  burfarii  ,  quàm 
hofpites  collegii ,  viverc  ica  ftudeant ,  ut 
contentioncs,  lites,  jurgia,  rixx,  xmu- 
lationes  aut  invidix  inter  eos  non  au- 
diantur.  Si  quis  autem  eorum  rixofus, 
malcdicus  aut  blafphemus  exiftat  ,  fie 
ter  monitus  à  primario  non  refipuerit , 
vocatis  ad  hoc  per  didum  primarium 
procuratore  collegii  fie  duobus  burfa- 
riis ,  burfa  privetur  pro  una  hebdoma- 
da  5  fie  fi  majorem  requirat  corredio- 
ncm  ,  didus  primarius  juftirix  denun- 
tiare  poterit. 

II.  Si  incer  primarium  fie aliqaem  vel 
aliquos  ex  aliis  ipfius  collceii  burfariis , 
fuper  rébus ,  juribus  ,  authoritace  auc 
quavis  alia  caufa  collegii  lites  oriri  con- 
tingat  feu  dilleniiones  ,  procurator  ex- 
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teriquc  burfarii  omni  dib'gentiâ  difcor-  communis ,  &  in  illa  trcs  claves  difiè.  ■ 

dames  ad  pacem  &  concordiam  redu-  rentes  &  diftinâx,  jquarum  primarius  A"'  ,,4Î' 

cerc  ftudeant  t  quod  fi  facere  ncqui-  habebic  unam ,  procurator  aliara  ôc  rc- 

verinc ,  idem  procurator  juftitix  denun-  giftrator  tcrtiam  h  &  in  dida  arca  om. 

tiet ut  per  eandem  vocatis  difcrepan-  nis  pecunia  ,  omnes  tituli  originales 

ràbus  lites  ipfie  fummariè  terminentur  fundationis  &  ftatûs  collegii  prx  dicti , 

&  finiancur  i  nifi  caufa  fit  beneficiaus,  cum  exemplari  redituum  ce  aliorum 

▼el  ita  gravis ,  ut  tant  primtriura  ,  pro-  ienrandorum ,  fub  fecura  fie  tuca  eufto* 

cur*torcm,quàmburfariosprxdiclosad.  dia  indudantur  ac    reponantur.  Ac 

fiios  judices  dimitti  expediens   videa-  quando  erit  opus ,  trcs  illi  prxdicri  ar- 

tur  Ce  opoirunum.  cam  illam  aperire  (poterunt  ,  vocatis 

fecum  duobus  aut  tribus  de  lufficienri- 

CAPUT    XII.  bus  burfariis  prxdictis ,  quatenùs  majo- 

rem  habcant  notitiam  de  ftatu  ipfius  do- 

De  colley  i  ér  *lior*m  xiijîciorB*  mus.  * 


repamtùnihs. 


C  A  PUT  XIII. 


I.       Um  fuerint  aliquac  reparationes 

V^in  xdificiis  collegii  Se  illius  do-  De  viïlii  rattenc 
mibus  fiendx ,  primarius ,  procurator  ôc 

unus  burfariorum  quem  omnes  deputa-  I.  /~\  Mnes ,  tam  primarius,  procura- 

verinr ,  aliquo  architecte  feu  latrino  *  \^/  tor ,  quàm  exteri  burlarii ,  co: 

fecum  aiTumpto ,  domos  ôc  xdificia  ipla  medant  in  aula  coinmuni ,  prout  cave-. 

vifirabunt  $  &  eorum  qux  reparanda  feu  tur  in  antiquisftatutis.  Dicbque  prima, 

de  novo  reficienda  compererint  in  ferip-  rius  &  procurator  ,  aut  abiènre  eorum 

to  manibus  fuis  fignato  fidem  &  rela-  altero  unus  buriarius  cum  co  qui  eric 

cionern  facient  •>  iliaque  primarius  feu  prxfens  de  municionibus  providebune 

de  illius  mandato  procurator  in  prima  temporc  competenti  j.&  de  provifioni- 

congregatione ,  ut  defuper  deliberetur  bus  fie  emptis  focios  faciant  certiores  j 

ce  ordinetur ,  proponet  j  &  quod  inde  &  fpectabunt  in  foudum  damna  &  lucra 

determinatum  fuerit ,  traditi  fibi  pecu-  ad  fociorum  communitatem.  Prxtcrea 

nia  fideliter  excquetur.  quilibet  eorum  erit  prxpofitus  unus  poft 

II.  At  quia  fxpcnumerô  compertum  alium  confequenrer ,  qui  quxrat  vi&ua- 
fuit  primarios  &  j  procuratores  dteli  lia. 

collegii  ita  fuifie  négligentes  in  rébus  II.  Horà  prandii  prxpofitus  pulfec 

di&i  collegii  regendis  ôc  procurandis  ,  campanam ,  &  tune  fixii  conveniant  in 

ut  nec  computum  nec  rcliqua  reddide.  aulam  j  ibique  confecrabitur  menfaper 

rint,  led  potiùs  magnam  pccunixfum-  primarium,  vel alium eoablentcj  ôcpoft 

mam  abeuntes  inde  lecum  abftulerint  j  menfam ,  omnibus  artantibus,agat  gra- 

îde6  ipfius  collegii  indemnitati  confu-  tias  prxfatus  primarius  ,  dicatque  pfal- 

lendo ,  ftatutum  eft  primarium  ipfum  in  mum  De  pnfundis  cum  oratione  fpeciali 

recepeione  fua ,  fleuri  ôc  procuratorem ,  pro  fundatore  ,  &  gencrali  pro  defunc- 

fufrkicntem  collegio  de  illius  rébus  ôc  tis.  Qui  autem  in  domo  prxfens  non 

negotiis  fideliter  gerendis  ÔC  adminifi.  adfuerit  aulx ,  nihil  habeat  prxtcr  pa- 

trandis  bonam  ôc  fiifEcientem  prxftare  nem,  nifl  in  ca fibus  exceptis per  prima 

debere  caurionem.  Nec  poterit  diclus  ftatuta  declaratis. 

procurator  in  manibus  fuis  rctinere  de  III.  Vina  per  prxpofitum  tradantur 

pecunia  recepta  ultra  fummam  decem  in  aula  fingulis  bebdomadis  j  Ôc  in  fine 

librarum  turoqenflum  ;  fed  cùm  primùm  hebdomadx  quod  fuerit  expenfum ,  fol. 

receperit  ultra  diâam  fummam  ,  in  ar-  vetur  diâo  prxpoflro  }  deducatque  de 

ca  reponet.  burfis  fociorum  ,  vel  ab  eis  recipiat,  Ce- 

III.  Demum  computo  de  receptis  Ôc  cundùm  antiqua  ftatuta,  taxationecu- 
mifiis  dicti  collegii  ,  ficut  eft  ptxdic.  juflibet  dolii  per  primarium  &  procu- 
tum  ,  reddito ,  burfarum  folurione  fac-  ratorcm  in  cjufdcm  principio  iemper 
tâ,  domorum  ôc  utenfllium  reparario-  facH^  tradatque  diâus  przpofitus  qua. 
nibus  &  aliis  expenfls  folutis ,  fi  quape.  libet  hebdomada  receptam  vini  procu- 
cunia  inde  remaneat  aut  fuperfit  ,  re-  ratori ,  &  feribat  quantum  quilque  ac 
fiduum  in  thefauro  fervetur  pro  rediti-  ceperit,  quatenus  exhaufto  quolibet  do- 
bus  ipforum  domûs  &  collegii  augmen-  lio  fiât  fumma  receptx  in  prxfentia  (.o. 
tandis.  Eritcjue  in  dida  domo  arca  ciorum  j  Ôc  û  didus  prxpofitus  ia  orK- 
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— —  cio  négligeas ,  autinfidehs,  quodab-  Ut  ,  Gervafio  AUry  ,  Francifco  Hanuaà 

A«-  m*j  ^c  (  rCperiatur  ,  fociorum  arbicrio  per  burlariis  ejuldem  collegii,  die  xxv.  mcn- 

fublrradioiwmburfxad  tempuspromo-  fis  Augufti  anno  Do  nu  ni  m.  d.  xliii. 

do  uni: m  puni)  t  potcrit.  In  quorum  robur  ac  teAimonium  prx- 

IV.  Iniiiperut  primarius ,  procuracor  millorum   prxfcntes    ordmationcs  & 

fie  burlârti  prxdidi  liberiùs  ftudio  va-  ftatuta  manu  noftra  fubfcripfimus ,  ac 

leanr  mfudare,  quo  majori  6ifrragioicn-  per  grafiarium  noltrum  fubfcribi  fieilli- 

ferint  feadjutos ,  volumus  fie  ordinamus  que  nollri  juifimus  &  fecimus  appenfione 

qubdhabeant  unum  famulum  pacificum  muniri.  Sigtè  Mathe*  ,  Jo.  Cousin, 

&idoncum  ad  ferviendum  pro  communi  Hukault  greffier  commis  par  menteurs 

&  communitate  fingulorum  prxfcntium  les  réformateurs  à  ladice  reformation. 

&  futurorum  -,  qui  famuius  pro  fui  fer-  Des  archives  dudit  coiïe$ey 
vitii  mercede  ,  ultra  vidualia  cibi  fie  po- 

tds,  burfas  duorum  lolidorum  parifien-  Mit  ejr  commi.ffî*n  d»  roy  François  t.  four 

fium  quàlibet  hebdomada  percipiat ,  &  la  vente  des  rmmes  &  fiâtes  des  bo/e/s 

ha  beat  locum  in  domo  ubi  pottit  hof-  de  £oury>%u  t  Ai  fis  &c. 

pitari.  

FRançois  par  la  grâce  de  Dieu  roy  "~ 
de  France ,  a  tous  ceux  qui  ces  pre-     *  J4h 
lentes  lettres  verront  ,   la  lut.  Nous 

De  mtbilibus ,  &  ornamentis  fuceSi.  avons  cfté  bien  &  deuement  advertisfic 

informel  ,  melmemcnt  par  nos  receveur 
I.  T)  Urfarius  noviflîme  receptus  mif-  fie  controlleur  de  noftre  domaine  en  nos 
13  km  1  velperas  &  matutinas  ,  fol-  ville ,  prevofté  &  vicomte  de  Paris  pour 
licite  horis  conluetis  pulfabit  aut  pul-  le  deu  de  leurs  offices,  qu'en  nofticdide 
fare  faciet,  libros  difponet ,  ornamenta  ville  de  Paris  y  a  nos  holkh  de  Bour- 
se quxeumque  alia  pertinentia  ad  didura  gongne ,  Arthois ,  Flandres  ,  Eltampes, 
fâcellum  munda  fervabit ,  altaria  para,  le  petit  Bourbon  &  de  Tancarville , 
bit,  epiftolam  in  mùTa  fie  verliculosin  l'hoftel  de  la  royne  près  S.  Paul  fie  fes 
marutinis  &  vefperis  cantabit  ,  pancm  appartenances ,  que  places  vagues  joi- 
&  vinum  pro  milfis  fie  lummare  pro  là-  gnant  les  murs  du  quay  de  la  rivière 
cello  miniftrabit  fumptibus  collegii.  Li-  de  Scyne  au-dclîbubr  des  Celeflins ,  vul- 
bros ,  ornamenta  &  quxeumque  alia  ip-  gairement  appeliez  U  tmoird»  roy ,  cer- 
fius  facelli  habebit  per  inventarium  à  tains  endroits  de  nos  halles ,  avec  plu. 

r'mario  &  procuratore  traditum  ,  uc  fieurs  autres  maifons,  mafurcs,  cfchop- 

quid  de  Ubi  traditis  depereat  ejus  pes  fie  ouvroirs  ellans  de  noftrc  vray  fie 

culpâ,  teneatur  reititucrc.  Poil  compléta  ancien  domaine ,  qui  à  prefent  lont  faits 

etiam  divina  officia  quofeumque  libros.  inutiles  ,  inhabitez,  fie delailTcz en  ruyne 

fie  ornamenta  in  veftiario  aut  alio  loco  ou  décadence,  fie  n'en  tirons  aucun ,  ou 

deftinato  euftodienda  tenebitur  repo.  bien  peu  de  profit  ne  commodité ,  mais 

acre.  ne  fervent  que  d'encombrer ,  cmpcfchcr 

II.  Prxtereane  in  curiâ  prxdidorum  fie  difformer  grandement  noftrcd.  ville 

primahi,  procuratoris  2e  burfariorum  de  Paris,  fie  neantmoins  leroit  fort  a 

oblivioni  moris  antiqui  locus  detur,  aut  propos  ,  utile  fie  convenable  à  ballir  fie 

depravata  confuetudine  ab  his  llatutis  ediffier  plufieurs  beaux  logis ,  mailbns 

dikclTus  Hat ,  ordinamus  ut  anno  quo-  fie  demeures  fort  neceflaires  pour  y  re- 

libet,diefcquentifolemnitatem  bcati  Ju-  tirer  fie  loger  une  incftimablc  nombre 

liani ,   convocatis  in  unum  fupradidis  fie  multitude  de  peuple  qui  ordinaire- 

primano  ,  procuratore  fie  burfariis  in  au-  ment  afflue'  fie  vient  habiter  en  noffred. 

la  lèu  facello  didx  domûs,  prxratalta-  ville,  fie  dont  la  plus  gftnde  part  font 

tuta  per  îllum  ex  burlariis  prxdidis  contrainds  de  faire  maifons  fie  baftimens 

quem  ad  hoc  primarius  aut  procurator  hors  le  tour  fie  enclos  de  noftredide 

eligere  voluerit  j  legantur  fie  publicen-  ville ,  pour  ne  pouvoir  trouver  place 

tur.  en  iccllc  j  qui  pouvoir  caufera  l'advc- 

Leda  fie  Dublicata  in  aula  feu  Sacello  nir  gros  inconveniens ,  tant  en  la  faifon 

prxdidi  collegii,  aûlftentibus  ibidem  des  guerres,  que  pour  la  rctraide  de  plu- 

magiftris  Stephano  AU.<rd  prelbytero  ,  lîeurs  mauvais  garçons  fie  gens  mal  vi- 

in  t  cologiamagillro,Guillclmo  ASard  vans  qui  le  logent  fie  retirent  de  jour 

prelbytero,  Renato  GMtH.ne,  Joannc  fie  de  nuid  ezdides  maifons  i  l'clcart 

Hat/amer,  Joanne            Hclii  DnuiL  hors  de  noftredide  ville  ;  fie  fi  c'eftoit 

noftre 
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noftre  bon  plaifir  faire  diftribuer  8c  bail-  faifines  &  amendes ,  8c  moyennant  cer-  •  

1er  lefd.  places  vagues  &  inutiles  à  cens  taines  Tommes  de  deniers  qui  fe  pren-  A""  ,,4î' 
&  rentes  à  perpétuité,  portons  lots,  ven-  dront  pour  une  fois  d'achapt  8c  fort 
tes ,  faifines  8c  amendes ,  moyennant  principal ,  félon  la  valeur ,  achapt ,  8f 
auffi  quelques  fommes  de  deniers  que  grandeur  d'icelles  places ,  pour  par  les 
l'on  en  pourroit  tifer  à  une  fois  de  lort  preneurs  ,  leurs  hoirs  ,  fucceffeurs  8c 
principal  8c  achapt  qui  s'en  fera  ,  il  nous  ayanscaufe,  jouir  &  ufer  comme  de 
reviendroit  de  gros  deniers  8c  s'en  aug-  leur  propqc  héritage  8c  acqueft  ,  8c  i 
menteroit  grandement  noftredid  do-  la  charge  d'y  faire  baftir  8c  edifficr  mai- 
maine ,  dont  les  fiefs ,  aumofnes ,  ceu-  fons  8c  manoirs  habitables  ,  commodes 
vres,  réparations,  gaiges  d'officiers,  &  convenables  ,  tant  pour  la  décoration 
frais  de  juftice  8c  autres  charges ,  ren-  de  noftredide  ville  ,  que  autres  lieux 
tes  8c  debvoirs  qui  font  alignez  annuel-  circonvoifins  d'icelles.  Et  d'autant  que 
lement  fur  la  recepte  d'iceux  font  mer.  pour  mettre  à  entière  exécution  nofd. 
veilleufcment  grands  ôcquafi  iniuppor-  déclaration,  ordonnance,  vouloir  &  in- 
tables j  à  quoy  pourroit  ayder  pour  fa-  tention  tels  que  deffus ,  eft  befoingeom. 
tisfaire  ce  qu'il  nous  proviendroit  def-  mettre  députer  8c  cftablir  certains  bons 
dits  cens  6c  rentes  &  droids  feigneu-  &  notables  perfonruges  expérimentez  , 
riaux  ,  8c  ne  nous  ferviroit  pas  peu  auffi  8c  à  nous  feables  $  nous  connans  à  plein  ' 
pour  fubvenir  à  nos  affaires  de  guerre  des  perfonnes  de  nos  amez  8c  féaux 
urgens  8c  preffez ,  comme  chacun  feait,  confeillers  maiftre  François  de  S.  André 
l'argens  que  l'on  pourra  tirer  du  prin-  prefident  en  noftre  cour  de  parlement, 
cipal  achapt  defdides  maifons,  places  8c  Robert  Dauvct  8c  Nicolas  de  Poncher 
lieux  inutiles  8c  vagues  j  8c  y  en  a  plu-  prefidens  en  noftre  chambre  des  comp- 
teurs de  cette  qualité  ez  autres  en-  tes  a  Paris ,  8c  de  leurs  fens ,  vertus  , 
droids  de  noftre  prevofté  8c  vicomté  fuffifànce ,  dextérité,  expérience  8c co- 
de Paris  dont  nous  pourroit  advenir  gnoiffance  en  faid,  loyauté  8c  bonne 
femblable  profit,  s'il  nous  plaifoit  en  diligence  j  iceux  8c  les  deux  d'entre  eux, 
faire  comme  deffus.  Se, avoir  faisons  par  ces  prefentes  avons  commis  ordon- 
que  nous  defirans  fîngulierement  la  de-  nez  8c  députez ,  commettons ,  ordon- 
coration  de  noftre  ville  de  Paris  capi-  nons  8c  députons  par  ces  prefentes  avec 
taie  de  noftre  royaume ,  8c  fubvenir  à  plain  pouvoir ,  audorité  8c  mandement 
la  commodité ,  utilité  8c  foulagemcnt  fpecial ,  pour ,  appelle  avec  eux  noftre 
du  peuple  refident  enicelle  ville  ,  ayant  procureur  en  noftre  trefbr  à  Paris  ,  8c« 
aufli  en  recommandation  8c  afRdion  nofdids  receveur  8c  controlleur ,  parce- 
lç  bien ,  augmentation  8c  confervation  qu'ils  ont  plus  grande  certitude  8c  co- 
de noftre  domaine,  duquel  pour  nous  gnoiflànce  defd.  choies  que  autres ,  faire 
ayder  8c  fubvenir  à.  la  neceffité  de  nofd.  crier,  publier  8c  proclamer  au  plus  of- 
affaires,  nous  avons  efté  8t  fommes  con-  frant  8c  dernier  encheriffeur ,  ez  lieux  . 
trainds ,  i  noftre  tres-grand  regret ,  8c  endroids  que  befoing  fera ,  avec  les 
intereft  8c  dommage ,  vendre  8c  aliéner  qualitez  deflufdites ,  les  baux  8c  delivran- 
certaines  portions  qui  nous  eft  oient  uti-  ces  defdides  places ,  maifons ,  manoirs, 
les  8c  dont  il  ne  s'eft  peu  ,  ne  pourra  efeboppes  ,  ouvroirsôc  autres  lieux  inu- 

Far  avanturc  autant  recouvrer  comme  tiles  de  noftred.  ville  prevofté  Se  vicora- 
on  fera  defdides  places  inutiles  8c  de  té  de  Paris  ,  8c  lefditcs  criées  8c  pro- 
nul  profit.  Pour  ces  caufes  8c  autres  bon-  clamations  faides  &  rapportées,  pro- 
ues 8c  juftes  confédérations  à  ce  nous  céder  auxdits  baux ,  vente  8c  délivrance 
xnouvans ,  avons ,  par  advis  8c  délibéra-  defdides  chofes  à  tiltre  de  cens  ,  ren- 
tion  des  gens  de  noftre  confeil,  decla-  tes  8c  héritage  perpétuel  nonrachepta- 
xé,  voulu ,  ordonné ,  difons ,  déclarons,  ble  par  nous  ne  lesnoftres,  8c  moyen- 
voulons  8c  ordonnons  ôcnousplaift,  de  nant  les  prix  8c fommes  de  deniers  qui 
noftre  certaine  feience ,  plaine  puiflance  entre  lefdids  commjflaires  8c  les  achep- 
8c  audorité  royale,  par  ces  prefentes,  teurs  &  preneurs,  plus  oftrans  fera  con- 
que nofd.  hoftels  ,  maifons  ,  manoirs  8c  venu  &  accorde  d'achapt  8c  fort  prin- 
places  defTus  nommez  fbient  vendus,  cipal  pour  une  fois  $  lefquelscens8cren- 
baillez ,  8c  délivrez  aux  plus  oftrans  8c  tes  portans  lots,  ventes ,  faifines  8c  amen- 
derniers  encherifTcurs  par  lots,  portions,  des  quand  le  cas  y  efchera,  lefdids 
places  8c  toifez  qui  en  feront  faidfi,pro-  achepteurs  8c  preneurs  8c  leurs  . fuccef- 
yortionnez  8c  divifez,  a  tiltre  dp  cens  feurs  8c  ayans  caufe  feront  tenus  nous 
&  rentes  annuels  portans  lor^  ventes ,  payer  par  chacun  an  à  noftre  rçccptc  ; 
Jnv  //.  Pin.  ïll.  fiée  ce 
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Ah  IJ4J     ordinaire  de  Paris,  fie  de  mettre,  four- 
nir &  payer  comptant  lors  fie  au  mefme 
irritant  de  la  délivrance,  adjudication 
&  tradition  qui  leur  feront  faides  defd. 
choies  les  Tommes  dudiâ  prix  fie  fort 
principal  de  l'achapt  d'icelles  ez  mains 
de  M.  Jacques  Marcel  noftre  recepveur 
gênerai  eftably  a  Paris ,  pour  par  luy 
eftre  baillez  fie  délivrez  où  fie  ainfi  qu'il 
luy  fera  par  nous  ordonné.  En  quoy 
faifant  nous  voulons  &  nous  plaift  iceux 
preneurs  &  acquéreurs  eftre  par  nofdits 
commiflàircs  deilus  nommez  ,  ou  les 
deux  d'entr'eux ,  comme  dit  eft ,  enfai- 
finez,  veftus  &  mis  en  pleine  &  entière, 
réelle  fie  actuelle  polMion  defd.  choies 
par  eux  prifes  fie  acheptées j  fie  en  tant 
que  befoin  eft  ou  fcroit,  nous  en  fom- 
mes  dez-à-prefent  comme  pour  lors  ,  fie 
dez-lors  comme  i  prefent ,  deffaifis  , 
&  devcftus  pour  les  en  faifir  fie  veftir 
&  en  jouir  fie  ufer  par  eux  &  chacun 
d'eux,  leurfdirs  hoirs  ,    fucceïïcurs  fie 
■ayans  caufe ,  comme  de  leur  propre  hé- 
ritage &  acqueft ,  fans  aucun  contre- 
dit ne  empelchement ,  fie  fans  que  ores 
ne  pour  1  avenir  il  foit  ou  puùTe  eftre 
par  nous  ne  les  noftres  fur  ce  prétendu 
aucun  droict  ,  faculté  ne  pouvoir  de 
rachat  fie  réméré  ;  à  la  charge  toutes- 
fois  de  baftir  fie  édifier  par  lefdits  pre- 
neurs fie  acquéreurs  maifons  fie  manoirs 
commodes  ,  dedans  le  temps  qui  leur 
fera  par  nous  ordonné  fie  prefix  j  à  ce 
que  lefdits  cens  &  rentes  puiflènt  eftre 
plus  ieuxement  prins  „  perceus  te  re- 
cueillis par  chacun  an  ,  6c  lefdits  au- 
tres debvoirs ,  quand  le  cas  y  efcher- 
xa  ;  donc  fie  defquels  baux  venditions, 
ceffions,  tranfports  te  délivrances  qui 
feront  ainfi  faites  par  nofdits  commif- 
faires  ou  les  deux  d'entr'eux  pour  nous 
te  en  noftre  nom  ,  ils  expédieront  à 
iceux  preneurs  te  acquéreurs  lettres  de 
leurs  baux  ,  prifes  te  acquittions  ,  li- 
gnées 4c  fcellées  de  leurs  feings  & 
Fcels ,  qui  leur  feront  baillées  te  déli- 
vrées, âcfaifànt  ledit  fort  principal  Se 
achapt  a  norredrt  recepveur  gênerai  de 
Paris ,  pour  lefdites  lettres  fervir  &  va- 
loir de  titre  i  l'advenir  à  iceux  pre- 
neurs ce  acquéreurs  }  te  feront  lefdites 
lettres  de  baux  ,  prinfes  te  acquifitions 
enregiftrées  félon  leur  propre  forme  &  " 
teneur  par  lefdits  recepveur  &  con- 
trôleur de  noftredit  domaine  de  Paris 
en  leurs  manuels  contrôliez  te  regiftres 
ordinaires,  &  en  bailleront  te  porte- 
ront autant  iceux  receveur  te  contrôl- 
eur j  ligné  de  nofdits  commiflàircs , 
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comme  dit  eft  ,  en  nos  chambres  des 
comptes  te  de  noftre  trefor  audit  Pa- 
ris ,  pour  par  cy-après  rendre  icelui 
noftre  receveur  prêtent  fie  advenir  conv 

{>table  de  ce  qui  en  proviendra  ;  te 
efquellcs  lettres  de  Baux  ,  prinfes  fie 
acquifitions  fit  délivrances  ainfi  par  nof- 
dits commiûaires  faides ,  pafîces  fie  dé- 
livrées ,  avec  les  autres  inftrumens  ne- 
ceflàires,  par  ces  prefentes  lignées  de 
noftre  main,  nous  permettons  en  bon- 
ne foy  fie  paroi  le  de  roy ,  avoir  agréa- 
ble fie  tenir  ferme  fie  ftable  ,  fie  en  tant 
que  meftier  fèroit  ,  avons  dezâ-pre- 
fent  validées ,  audorifées  ,  ratifiées  fie 
approuvées,  validons ,  audorifons  ,  ra- 
tifions fie  approuvons  de  nofditcs  feien- 
cc ,  puiffance  fie  audorité  ,  comme  fi 
faides  fie  pafîces  auroient  efté  par  nous , 
fie  tout  ainfy  que  fi  elles  eftoient  cy- 
dedans  de  mot  à  mot  inférées ,  fans  ce 
que  par  cy  après  il  foit  befuing  en 
avoir  ne  recouvrer  d'autres  que  celles- 
là  avec  lefdites  prefentes  }  lefquelles , 
pour  la  plus  grande  feurcte  d'iceux 
preneurs  fie  achcpteurs  ,  fie  affin  qu'ils 
n'ayent  aucune  occafion  de  difficulté 
fur  ce  qui  leur  fera  promis  ,  accordé 
&  pafTé  par  iceux  nofdits  commiilai- 
res,  nous  voulons  eftre  leue's ,  publiées, 
resiidrccs  fie  omolocuees  en  nos  cours 
de  parlement  fie  chambre  des  comptes 
audit  Paris  ,  avec  celles  dcfdits  baux  , 
prinfes ,  venditions  fie  acquifitions  ,  s'il 
eft  requis  j  en  mandant  ,  commettant 
fie  enjoignant  par  cefdites  prefentes  i 
nos  amez  fie  féaux  les  gens  de  noft re- 
dite cour  de  parlement  fie  chambre 
des  comptes  ainfi  le  faire  fans  aucune 
reftrindion,  modification ,  ne  difficulté, 
fie  i  tous  nos  autres  jufticiers ,  officiers 
Se  fubjets  ,  que  du  contenu  cy-deflus 
ils  foilent  ,  fouffrent  fie  laiifent  lefdits 
preneurs  fie  acquéreurs  defdites  places , 
qui  ainfi  que  dit  eft ,  leur  fèroient  bail- 
lées, vendues  fie  délivrées  par  nofdits 
commifTaires  ,  jouir  fie  ufer  j  enfemble 
leurs  hoirs,  fucceffêurs  Se  a  vans  caufe, 
plainement  ,  paifiblement  fie  perpétuel- 
lement ,  ceflant  fie  faifant  ceffer  tous 
troubles  fie  empefehemens  au  contrai- 
re. Et  d'autant  que  pour  l'exécution  de 
cette  prefente  charge  fie  commiflïon 
fera  befoing  fie  requis  de  faire  aucuns 
frais  mifes  fie  defpens ,  fie  que  nous  ne 
voudrions  que  pour  ce  ladite  exécu- 
tion fuft  aucunement  retardée  ou  dé- 
layée, nous  mandons  fie  ordonnons  par. 
ces  prefentes  à  noftredit  recepveur  or- 
dinaire de  Paris,  que  des  deniers  de  fa 


I 


ftcepte  ,  il  paye  fie  fburniflc  lefdits 
frais  de  ladite  exécution ,  fie  de  ce  qui 
en  dépendra  ,  félon  les  ordonnances 
de  nofdits  commilTaires ,  en  rapportant 
leiquclles  ou  le  cahier  d'iceux  frais  deuë- 
ment  ligné  fie  certifié  d'eux ,  avec  les 
quittances  des  parties  où  elles  efchc- 
jront  ,  lui  en  fera  par  nous  expédié 
l'acquit  neceiTaire  &  requis  pour  la  red- 
dition de  fes  comptes ,  ians  aucune  dif- 
ficulté. Car  tel  eu  noftre  plaifir  ;  non- 
obftant  quelconques  ordonnances ,  ref- 
trindions ,  mandemens ,  ou  deflenfes  à 
ce  contraires  $  fie  de  ce  faire  nous  avons  à 
iceux  nos  commilTaires  ou  aux  deux 
d'entre- eux  en  l'abfencc  de  l'autre, 
donné  fie  donnons  plain  pouvoir,  auc- 
torité ,  commiffion  fie  mandement  fpe- 
cial }  mandons  &  commandons  à  tous 
nos  jufticiers,  officiers  fie  fubjets,  qu'à 
eux  en  ce  faifant  foit  obéi.  Donné  à 
Samte-Menehould  le  xx.  jour  de  Sep- 
tembre m.  d.  xliii.  &  de  noftre  règne 
le  xxix.  Ainji  fiznc  fur  le  repli,  FRAN- 
ÇOIS. Et  far  le  reply,  par  le  roi  en  fon 
confeil,  Baya  B.D. 

JLefia  publicata  &  repfirata  ,  auiilo 
procura  tore  generali  régis  hoc  requtrente , 
ahfque  prajudtcio  oppoftionum  formata- 
tœrnm.  Aitum  Parifiis  in  patUmcnte  xi. 
Me  OHobris  ,  anno  Domint  M.  D.  XL  m. 
fie  fignatum,  Ber.r.uyeiu 

Collation  faite  avec  paraphe. 

Extrait  des  ordonnances  royaux  rC- 
giftrées  en  parlement  ,  Signé  ,  Radi- 
guBS.  Tiré  d'un  cahier  imprimé  en  1631. 

Procès  verbal  des  enchères  ,  ventes  (jp  ad- 
judications des  lieux  (£•  places  procé- 
dons des  hoftels  de  Bourgogne  ,  Artois 
<£r» 

PArdevant  Guillaume  de  L arche  fie 
François  de  Larche  notaires  du 
roy  noftre  fire  au  chaftelct  de  Paris 
furent  prefens  nobles  perfonnes  maif. 
très  François  de  S.  André  ficur  dudit 
lieu  de  S.  André  en  Languedoc  con- 
feiller  du  roy  noftredit  feigneur,  prési- 
dent en  fa  cour  de  parlement,  Robert 
Dauvet  feigneur  de  Rieux  8c  Nicolas 
Poncher  feigneur  de  Chamfreau ,  aufli 
confeillers  du  roy  noftredid  feigneur 
&  prefidens  en  fa  chambre  des  comp- 
tes à  Paris ,  au  nom  fie  comme  com- 
rmfîaires  &  procureurs  de  par  ledid  Ici— 

Sneur  fuffiumment  fondez  de  lettres 
'edid  ôc  commiffion  pour  faire  vente 
fie  bail  à  cens  fie  rente  perpétuels  ôc  au- 
cune fomme  de  deniers  pour  une  fois, 
Tme  IL  Part,  II/. 
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des  maifons  Ôc  hoftcls  de  Flandres,  Bour- 
gongne  ,  A  rthois  ôc  autres  lieux  décla- 
rez ezdires  lettres  d'edidôc  commiffion 
du  roy  noftre  feigneur  données  à  Ste 
Menehould  le  xx.  jour  de  Septembre 
dernier  paflé ,  ieucs  s  publiées  fie  enre- 
giftrees  en  ladite  cour  de  parlement  le 
xi.  fie  en  ladite  chambre  des  comptes 
le  xiii.  jour  du  mois  d'Octobre  auffi 
dernier  pafle  1,  lesquelles  feront  tranf- 
criptes  vers  la  fin  de  ces  prefentes.  Dî- 
fans  lefd.  commiilaires  que  pour  exé- 
cuter leurdite  commiffion  ils  auroient 
dez  le  Lundy  xxix.  jour  dudit  mois 
d'Octobre  fie  autres  jours  enluivans ,  an 
prefent  m.  d.  xliii.  fait  voir  fie  vifiter 
par  notables  bourgeois  de  Paris,  mai L 
tres  des  œuvres  fit  jurez  du  roy  noftre- 
did feigneur  lefd.  maifons  fie  hoftels, 
lefquels  auroient  faid  leur  rapport  de 
la  ruine  fie  décadence ,  citât  Ôc  difpofi- 
tion  en  quoy  auroient  efté  trouvez  lef- 
dids  lieux  ,  fie  iceux  lieux  auroient  par- 
tis fie  divifez  en  maifons ,  places  fie  can- 
tons de  diverfes  fortes  fie  grandeurs 
our  y  faire  maifons  manables  ôc  ha- 
itables ,  fie  icelles  places  fie  maifons 
eftimées ,  tant  d  cens  fie  rentes  ,  com- 
me à  fomme  de  deniers ,  comme  de 
tout  ce  feroit  fie  eft  plus  à  plain  apparu 
auxdics  notaires  par  le  procez  verbal 
ou  rapport  defd.  bourgeois ,  maiftresdes 
cuivres,  fie  jurez  ,  qui  fera  pareillement 
tranfeript  vers  la  fin  defd.  prefentes. 
Et  depuis  lefd.  prifées  fie  eftimations 
faides  auroient  fit  ont  efté  lefditcs  mai- 
fons fie  places  criées  fie  publiées  à  fon 
de  trompe  par  Nicolas  le  Nourilficr  fer- 
gent  à  verge  fie  juré  crieur  du  roy  nof- 
tredit fieur  ôc  Michel  Gaultier  trom- 
pette ,  les  Samedy  x.ôe  Lundy  xix  jours 
de  Novembre,  an  prefent  m.  d.  xliii. 
par  les  carrefours  fie  autres  lieux  publics 
de  la  ville  de  Paris ,  en  faifant  à  Ra- 
voir à  tous  lefd.  maifons  fie  places  eftre 
à  bailler  à  cens  fie  rentes  fie  une  fomme 
de  deniers  pour  une  fois  au  profit  du 
roy  noftredit  fieur,  félon  les  pourrraits 
fie  ligures  qui  en  auroient  efté  faids  fie 
attachez  fur  tableaux  de  boisez  portes 
defd.  hoftels ,  portes  du  palais ,  chafte- 
let  fie  autres  lieux  publics  de  lad.  ville 
de  Paris  foubz  la  fignature  du  receveur 
ordinaire  fit  voyer  de  Paris ,  par  Joa- 
chim  Gaflelin  fie  Jehan  Regnault  fer- 
gens  à  verge  du  roy  noftredit  fieur  au 
chaftelet  de  Paris,  ainfi  que  de  tout  ce 
feroit  apparu  auxd.  notaires  par  les  rap- 
ports deidids  crieur  juré  fie  fergens  de- 
vant nommez.  Difans  ouitre  que  le  Sa.; 

Eeeee  ij 
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 .   medy  xxiv.  jour  duJict  mois  deNovem-  par  Jehan  Blanchetd  dccx.  1.  tournois; 

A*           bre  ,  an  prcïcntM.  d.  xliii.  fe  feroient  par  M.  Jacques  Aubcron  àDCCXx.l. 

lefd.  commillaires  de  relevée  trouvez  cournoisjpar  Chriftophle  AubcryiDccc. 

&  aflèmblez  en  une  des  falles  defdi&s  1.  tournois }  &  à  ]uy  demeurée  au  feu 

hoftels  de  Bourgongne  &  d'Arc  hois  ,  efteint,  d  condition  qu'au  lieu  du  gros 

où  illec  d  grande  allcmblée  de  peuple,  mur  eftant  en  ladite  place ,  en  demeu- 

en  la  prefence  des  advocatôc  procureur  reraiculcmcnt  pied  &  demy  écnonplus 

du  roy  en  fon  trclbr  à  Paris,  desrece-  pour  planter  le  mur  mitoyen  encre  iccllc 

veur  ordinaire  &  controlleur  de  Paris  cinquième  place  &  la  place  ensuivant. 

&  defd.  notaires  auroient  cfté  les  pla-  La  neuvième  place  contenant  pareille 

ces  &  maifons  faicles  Se  divifees  defd.  largeur  &  longueur  que  chacune  des 

hoftcls  dcBourgongne  &  Arthois  mi  Tes  deux  premières  déclarées ,  tenant  d'une 

à  prix  félon  la  priïce  defd.  bourgeois,  part  à  la  vin.  place  defd.  hoftels  ven- 

maiftres  des  ojuvres  8c  jure!  ,  &  cha-  duc  aud.  André  Barat ,  d'autre  pare  à 

cuned'iccllesl'cparémcnt  ,&  l'une  après  la  dixième  cy-après  déclarée,  aboutiH 

l'autre,  criiies  &  encheries  par  diverfes  fant  d'un  bout  par  devant  fur  la  rue 

perfonnes  &  à  la  chandelle  allumée ,  8c  Neufve  de  quatre  toiles  de  largeur  faiâe 

entr'autres  les  places  cy-après  déclarées  ezdits  hoftels  de  Bourgongne  &  Ar- 

par  les  perfonnes  aux  fommes  de  deniers  thois ,  &  d'autre  bout  par  derrière  d  la 

&  ainfi  qu'il  s'enfuit.  troificme  place  pareillement  cy  devant 

C'eft  à  Ravoir  troificme  place  con-  déclarée ,  par  Nicolas  Couppe  à  ccc. 

tenant  vingt-cinq  pieds  8c  demi  de  lar-  1.  tournois  t  par  M.  Guillaume  Poulie, 

geur  fur  ieize  toiles  de  longueur,  te-  pin  d  cccx.  1.  tournois  }  par  ledict 

nant  d'une  part  à  la  deuxième  place  Couppe  i  cccxx.  1.  tournois  -t  par  Je- 

defdicts  hoftcls  vendue  au  lire  André  han  Rouvet d  cccc.  1.  tournois  j  par  led. 

Barat,  d'autre  part  à  la  quatrième  d'i-  Couppe  d  ccccx.  L  tournois  $  par  le 

ceux  hoftcls  vendue  à  Philippcs  de  Grand  àccccxxx.  1.  tournois $  &  par  le- 

Preflcs ,  abouciirant  par  devant  à  la  rue  dit  Rouvet  à  ccccl.  livres  tournois  y  6c 

de  Montorgueil  8c  par  derrière  à  lancu-  d  luy  demeurée  au  feu  efteint. 

viéme  place  d'iccux  hoftcls  qui  fera  cy-  La  dixième  place  joignant  ficenfui- 

après  déclarée ,  par  Mathurin  le  Cocq  vant  la  précédente ,  contenant  pareille 

à  cent  livres,  par  Guy  Noël  demeurant  largeur  8c  longueur  que  la  précédente, 

rue  de  Montmartre  ,  d  cxX.  1.  par  Ni-  tenant  d'une  parc  d  la  xi.  place  d'iccux 

colas  Mculhicr  demeurant  rue  Vieille-  hoftels  fubfcquemmcnc déclarée, abou- 

tillant  d'un  bout  par  devant  à  ladite 


monnoied  cxxx.  1.  par  Nicolas  Couppe  tillant  d'un  bout  par 

à  ccc.  1.  tournois ,  par  Jehan  Bazin  de-  ruc-Neufve  de  quatre  toifes  de  largeur 

meurant  ruë  du  Séjour  à  cccxx.  livres  comme  ladite  neuvième  j  &  d'autre  bouc 

tournois  }  par  ledit  Couppe  d  cccxxx.  par  derrière  d  ladite  quatrième  place 

livres  tournois }  par  ledit  Bazin  à  cccl.  vendue  audit  de  Preftes  comme  diceft, 

livres  ;  par  ledit  Couppe  d  ccclx.  liv.  par  M.  Guillaume  Pouflèpin  encherie 

tournois  j  par  Pierre  Baudouin  dcccLxx.  à  ccl.  1.  tournois  j  8c  i  luy  demeurée 

1.  tournois  *  par  ledit  Baudouin  à  cccc.  1.  au  feu  efteint. 

tournois;  6c  par  ledit  André  Barat  a  La  xi.  place  enfuivane,  de  pareille 

ccccxx.  1.  tourn.  &  à  luy  demeurée  au  largeur  6c  longueur ,  tenant  d'une  parc 

feu  efteint.  à  la  xn.  place  fubfequente ,  abouriflant 

La  cinquième  place  contenant  pareil-  d'un  bout  i  lad.  më-Neuve  de  quatre 

le  largeur  &  longueur  que  la  troifiéme  toifes  de  large  faiâe  czdicts  hoftels  de 

cy-deflus  déclarée ,  tenant  d'une  part  fit  Bourgongne  8c  d'Artois  ey-deflus  men- 

enfuivant  lad.  quatrième,  d'autre  part  donnée ,  6t  d'autre  bout  par  derrière  d 

â  la  fixicme  defdids  hoftels  vendue  à  ladite  cinquième  place  auiZî  cy-devanc 

Mathieu  Drouct,  abouriflant  par  devant  fpecifiée,  par  monûeur  le  greffier  Ri- 

à  ladite  rue  Montorgueil ,  d'autre  bout  viere  encherie  d  ccc.  1.  tournois  j  depuis 

à  la  xi.  place  defd.  hoftels  aufly  cy-  par  led.  Rivière  d  cccxl.  L  tournois  j 

après  déclarée ,  par  Jehan  Blanchetde-  par  ledit  Pouflèpin  d  ccclx.  1.  tournois  j 

meurant  aux  Trois-pucelles ,  dcxx.liv.  par  M.  Nicole  Potdevin  procureur  d 

tournois  ;  par  André  Barat  d  ccc.  liv.  cccc.  1.  tournois  $  par  led.  Rivière  i 

tournois  j  par  Hugues  de  la  Fontaine  d  ccccxx.  1.  tournois }  par  led.  Potdevin 

r>.  1.  tournois }  par  Jehan  Bazin  d  dl.  d  ccccl.  1.  tournois }  par  led.  Pouflèpin 

1.  tournois  }  par  Jehan  Rouvet  d  dc.  1.  d  ccccl  x.  1.  tournois  j  par  Rollet  le 

tournois  j  par  Henry  P revoit  à  dcc.  1.  Grand  demeurant  ruë  iâiad  Cemsd 
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tcccLxx.  t  tournois  }  par 
d  cccclxxx.  1.  tournoisj  par  led.Riviere  à 
d.  1.  tournois  ,par  ledit  Potdcvinà  ox.l. 
tournois^par  led.Riviere  ;l  dxx.  1.  tourn. 
depuis  par  lcd.  Rivière  à  dxl.  l.tourn. 
fie  à  luy  demeurée  au  feu  efteinr,à  la  char, 
ge  que  le  gros  mur  eftant  en  lad.  xi.  place 
lera  rompu  pour  le  mettre  au  niveau. 

La  xn.  place  tenant  &  ensuivant  la 
xi.  précédente,  contenant  fixtoûesde 
largeur  fur  feize  toifes  de  longueur, te- 
nant d'une  part  à  la  xm.  place  cy-après 
déclarée ,  aboutilTant  par  devant  à  la- 
dite rue-Neuve  de  quatre  toifes  de  lar- 
ge, fie  d'autre  bout  par  derrière  à  la  vi. 
place  defd.  hoflels  de  Bourgongne  & 
Arthois  vendue  à  Mathieu  D rouet  mar- 
chand ôc  bourgeois  de  Paris ,  par  led. 
Rivière  à  cccc  1.  tournois  -,  par  ledit 
Pouûepinà  oc.  1.  tournois  $  par  Jacques 
Payen  à  dcxx.1.  tournois  par  led.  Pot- 
devin  i  dcl.  1.  tournois  5  par  Bafticn 
de  Courtevillc  rue"  S.  Honoré  à  dcc.1. 
tournois}  par  led.  Jacques  Payenàoccxx. 
1.  tourn. 6c  à  luy  demeurée  au  feu  efteint. 

Et  la  xm.  place  joignant  ôc  ensui- 
vant la  xn.  deflus  defignée ,  contenant 
pareille  largeur  8c  longueur  que  ladide 
xn.  6c  tenant  d'autre  part  au  long  de 
la  rue"  Mauconfcil ,  aboutiflant  parde- 
vant  à  ladide  rue  Neuve  de  quatre  toi- 
fes de  large ,  &  d'autre  bout  par  der- 
rière à  ladide  fixicme  place  defdids  hof- 
xels  vendue  audid  Mathieu  D  rouet  com- 
me dellùs  eft  dit ,  auroit  fie  a  efté  en- 
cheriepar  ledid  Rivière  à  ceci,  livres 
tournois  par  ledid  Jacques  Payen  i  d. 
xl.  livres  tournois  -,  par  ledid  Poufle- 
pin  à  oc.  livres  tournois;  par  ledid  Pot- 
devin  à  dcc.  livres  tournois }  par  Phi- 
lippes  d'Eftrepigny  demeurant  à  S.  Ger- 
main des  Prez  à  d cc c.  livres  tournois; 
par  ledid  PotdevinaDCccx.  livres  tour- 
nois y  par  Hugues  de  la  Fontaine  à 
dccc.  xx.  livres  tournois  }  par  ledid 
Potdevin  à  dccc.  l.  livres  tournois ,  par 
Pierre  Hauyn  à  dcccc.  livres  tournois, 
par  ledid  de  la  Fontaine  i  dcccc.  x. 
livres  cournois  $  par  ledid  Potdevin  à 
.dcccc.  xx.  livres  tournois  ;  par  Nico- 
las Couppe  à  dccccxxx.  l.tourn.  ipar  led. 
Potdevin  à  dccccl.  1-  tournois  $  par  led. 
Couppe  à  occcc.  xcltournoisjparled. 
Potdevin  à  m.  1.  tournois  }  par  led.  Jehan 
Rouvct  d  h-  x.  1.  tournois;par  lcd.  Coup- 
à  m.  xxx.  1.  tournois,par  led.  Potdevin  d 
M.  xlix.  livres  tournois  j  6c  par  lc- 
•did  Nicolas  Couppe  iu. l. livres tour- 
«ois  Ôc  d  luy  demeurée  au  feu  efteint, 
i  Ja  -charge  de  démolir  ce  qui  eft  fur 


TÏVES.  775 

ruiï  fie  le  mettre  au  droit  alignement  fe  — 

Ion  le  pourtraid.  a*. 

Leiquelles  fept  places  auroient  cfté 
eftimees  par  lefdids  bourgeois ,  maiilres 
des  oeuvres  Se  jurez  ,  à  la  charge ,  fea- 
voir  chacune  defdids  trois ,  cinq  ,  neuf4 
ôc  onzième  places  ;  de  quatre  livres  pa- 
ri fis  de  cens  ôc  rentes  porrans  lots ,  ven- 
tes, iaiûnes  ôc  amendes  quand  le  cas  y 
efcherroit,  ôc  le/dids  xn.  ficxni.  cha- 
cune décent  fols  parifis  de  ccnsôc  rente 
de  la  condition  delTuldide ,  ÔC  pour  une 
fois  payer  en  deniers  comptans  ,  pour 
ladite  troilléme  ce.  lxxh.  livres  tour- 
nois pour  ladite  cinquième ,  compris  le- 
dit baftiment,  cc.  lxxvu.  livrcstour- 
nois  ;  pour  ladite  douzième ,  auffi  com- 
pris le  baftiment ,  d.  lxxxviii.  livres 
tournois  j  pour  ladite  treizième  d.  livres 
tournois  j  auxquels  André  Barat  ladite 
troificme  place ,  Chriftofle  Aubry  lad. 
cinquième ,  Jehan  Rouvet  ladite  neuviè- 
me, M.  Guillaume  Pouflèpin  ladite  dixiè- 
me ,  M.  Nicolas  Potdevin  ladite  onziè- 
me ,  Jacques  Payen  ladite  douzième , 
ôc  Nicolas  Couppe  ladite  treizième  pla- 
ce, après  piulîcurs  enchères  deflus  men- 
tionnées auroient  Ôc  feroient  ledit  jour 
demeurées  comme  les  plusoffrans  &  der- 
niers cnchcrifîcurs ,  à  la  charge  de  payer 
dorefenauant  par  chacun  an  à  tousjours 
au  roy  noftredit  feigneur  à  fa  récente 
ordinaire  de  Paris  ,  pour  chacune  clef- 
dites  m.  v.  ix.  x.  &  xi.  places  iv.  li- 
vres parifis  &  pour  chacune  defdices  xn. 
&  xm.  places  c.  fols  parifis  de  cens  ôc 
rente,  2c  de  fournir  &  mettre  ez  mains 
de  noble  homme  M.  Jacques  Marcel 
confeiller  du  roy  noftrcdit  feigneur  re- 
ceveur gênerai  de  fes  finances  en  la  char- 
ge d'oultre  Scyne  Se  Yonne  par  luy  efta- 
bli  en  la  ville  de  Paris  ôc  par  ledit  ièi- 
gneur commis  par  fèfdires  lettres  d'edid 
ôc  comminionà  recevoir  les  fommes  des 
deniers  procedans  de  l'aliénation  fie  ven- 
dition  defdids  hoflels  ôc  places  ,  à  Ra- 
voir par  ledid  Barat  ladide  fomme  de 
cccc.  xx.  livres  tournois  pour  la  der- 
nieie  enchère  par  luy  mife  fur  ladide 
ii  i.  place  -,  par  ledid  Aubry  ladide  fom- 
me de  d.  ccc.  livres  tournois  pour  la 
dernière  enchère  par  luy  mife  fur  la- 
dite v.  place,  par  ledit  Rouvet  ladite 
fomme  de  cccc.  L.  livres  tournois  pour 
la  dernicre  enchère  par  luy  mife  fur  la- 
dite ix.  place  -,  par  ledid  Pouflepin  la- 
dite fomme  de  cc.  z.  livres  tournois  poùV 
la  dernière  enchère  par  luy  mife  fur  la- 
dite x.  ;  par  ledit  Potdevin  ladite  fom- 
me de  d.  L.  livres  tournois  pour  la  der* 
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  nicrc  enchère  par  lay  mife  fur  ladite 

Ak.i»4j.    XI  .  par  jcj,c  payCn  ladite  tomme  de 

D.  ce.  xx.  livres  tournois  pour  la  der- 
nière enchère  par  luy  mife  fur  ladite  xn.j 
&  par  ledit  Couppe  ladite  fomme  de 
M.  l.  livres  tournois  pour  la  dernière  en- 
chère par  luy  mile  lùr  ladite  xm.  pla- 
ce j  fauf  ncantmoios  les  tiercemens  fie 
doublemcns  qui  auraient  efté  déclarez 
&  terminez  par  lcfdits  commiflaires  du- 
rer 5  c'eft  à  Ravoir  les  tiercemens  des 
places  deldits  hoftels  de  Bourgongne  fie 
Arthois  depuis  led.Samedy  xx i  v.  de  No- 
vctnbrc  jufqucsau Samedy  luivant  i.  jour 
de  Décembre  ■>  fie  les  doublemcns ,  de- 
puis ledit  Samedy  i.  jour  de  Décembre 
jufqucs  au  Samedy  luivant  vin.  jourdu- 
dit  mois  de  Décembre ,  jufques  à  i  x.  heu- 
res du  foir,  la  cloche  fonnéc,  cnl'hof- 
tel  dudit  receveur  ordinaire  de  Paris } 
pendant  lequel  temps  toutes  perlbnnes 
feraient  reccuifsà  tiercer  pendant  la  pre- 
mière huictaine  l'enchère  mife  fur  les 
places  defdits  hoftels  de  Bourgongne  fie 
Arthois ,  qui  eftoit  de  dix  livres  tour- 
nois fur  chacune  place  ,  fie  à  doubler  le- 
dit tiercement  pendant  la  huictaine  cn- 
fuivant  tiniflànt  audict  Samedy  vin.  jour 
de  Décembre  i  fie  feraient  ceux  auxquels 
demeureroient  au  feu  les  places  d'iccux 
hoftels  de  Bourgongne  fie  Artois  receus 
après  le  tierceur  pour  une  fimple  en- 
chère fur  les  places  qui  leur  feraient  ain- 
fy  demeurées  au  feu  ,  fie  pareillement  le 
tierceur  fie  doubleur  pendant  ledit  temps. 

Pendant  lequel  temps  defdits  tierce- 
mens fie  doublemcns  lefdits  m.  x.  xt. 
xii. &  xm.  places  cy-devant  defignées 
ainfy  demeurées  au  feu  aux  perfonnes 
deflus  nommées  ,  aux  charges  Se  pour 
les  prix  fufdits,  auraient  fie  ontefté  tier- 
cées  fie  doublées  8c  encheries  aux  fom- 
mes  de  deniers  fie  par  les  perfonnes  & 
ainfi  qu'il  enfuit  :  c'eft  à  feavoir  ladite 
m.  place  le  xxvn.  Novembre  dernier 
pafle  tiercée  par  Jean  Dublc  le  jeune 
à  la  fomme  de  cccc.  l.  livres  tournois^ 
par  Nicolas  Muihier  le  v.  jour  de  Dé- 
cembre tiercée  cccc.  lxxx.  livres  tour- 
nois }  par  ledit  André  Barat  encherie 
ledit  jour  à  cccc.  xc.  livres  tournois, 
ledit  jour  rencheric  par  ledit  Dublc  à 
d.  livres  tournois  j  le  vin.  jour  de  Dé- 
cembre encherie  par  ledit  Barat  a  o.  x. 
livres  tournois  ;  doublée  par  M.  Jean  des 
Marquecz  ledit  jour  à  d.  lxx.  livres  tour- 
nois^ encherie  par  ledit  Barat  à  d.  lxxx. 
livres  tournois  j  fie  pour  le  diffèrent  du- 
dit Barat  fie  des  Marquetz  le  feu  allu- 
mé fie  par  ledit  des  Marquetz  enchéri 
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à  D.  xc.  livres  tournois  ;  par  ledit  Ba- 
rat à  dc.  livres  tournois  4  fie  par  ledit 
des  Marquetz  au  feu  efteint  ,  à  d.  cx. 
livres  tournois. 

Ladite  x.  tiercée  Sec.  doublée  par  le- 
dit Jehan Rouvet à  cccc.  xx.  livres  tour- 
nois. 

Ladite  xi.  tiercée ,  Sec.  doublée,  ficc. 
demeurée  à  Jacques  Paycn  i  d.  ccccxl. 
livres  tournois. 

Ladite  xm.  place  tiercée  en  dernier 
lieu  par  ledit  Jehan  Rouvet  à  m.  cc. 
livres  tournois. 

Et  quant  auxdits  v.fieix.  places,  elles 
n'auroient  fie  n'ont  cfté  tiercées ,  dou- 
blées ne  encheries  par  deflus  les  prix 
auxquels  elles  feraient  demeurées  au  feu 
comme  dit  eft. 

Et  ledit  jour  Samedy  vm.de  Décem- 
bre ,  en  la  prefenec  deldits  notaires  ,cux 
eftans  en  l'hoftel  de  noble  homme  M. 
Jehan  Turquan  receveur  ordinaire  Se 
voyer  de  Paris, en  la prefence dudit pre- 
fldent  de  Poncher ,  fie  de  nobles  hom- 
mes fie  fages  MM.  Claude  Diguet  advo^ 
cat,  fie  Claude  de  Sainctyon  procureur 
du  roy  en  la  chambre  de  fon  rrefor , 
dudit  Turquan  receveur  ordinaire  & 
voyer  devant  nommé ,  de  noble  hom- 
me Pierre  d'Orgemont  controlleur  de 
ladite  recepte  ordinaire  de  Paris,  fie  de 
grande  multitude  de  peuple  aflîftant, 
après  l'heure  de  neuf  heures  fonnée,  Se 
que  nul  ne  ie  feroit  apparu  qui  lefdites 
ou  aucunes  d'iccllcs ,  par  deflus  les  prix 
deflufdicts  ait  enchery  j  feraient  fie  font 
icellcs places  demeurées,  à  fçavoir  audit 
M.  Jehan  des  Marquetz  ladite  ni.  pour 
ladite  fomme  den.  ex.  livres  tournois  j 
audit  Chriftofle  Aubry  ladite  v.  pour 
ladite  fomme  de  d.  ccc.  livres  tournois; 
audit  Jehan  Rouvet  ladite  tx.  pour  la- 
dite fomme  de  cccc.  l.  livres  tournois-, 
encores  audit  Jehan  Rouvet  ladite  x. 
pour  ladite  fomme  de  cccc.  xx.  livres 
tournois  ;  au  nommé  Jehan  Tréteau  la 
xi.  pour  la  fomme  de  d.  cclxxxx.  liv. 
tournois  ;  ladite  xi  i.  audit  Jacques  Payen 
pour  la  fomme  de  d.  cccc.  xl.  livres 
tournois  ,fie  ladite  xm.  place  audit  Rou- 
vet pour  ladite  fomme  de  m.  cc.  livres 
tournois.  Depuis  laquelle  adjudication, 
lefdits  des  Marquetz ,  Aubry  ,  Jehan 
Tréteau ,  fie  Jacques  Payen  auraient 
déclaré  les  enchères  par  eux  faites  avoir 
efté  au  profit  fie  intention  dudit  Jehan 
Rouvet  j  ce  que  ledit  Rouvet  prefent  au- 
rait accepté  >  ledit  acqueft  fie  tranfport 
omologué  au  parlement ,  par  fon  arreft 
du  xx.  jour  dudit  mois  de  Décembre  der- 
nier 
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nierpafic ,  figné  BERRUYER.  A  cette  que  dolorem  inflixerint  animo  noftro ,   

caufc  lefditscammiiïàtrcs ont  baillé,  de-  novit  is  cui  foli . . . .  cordis  humani  pe-  'f44- 
laifle,  vendu  fie  rranfporté  audit  Jehan  netralia  femper  patent.  Quarè  ne  quid 
Rouvet  aux  conditions  fufdites  lefdites  pofthac  taie  coramitti  poflît  maturè 
m.  v.  ix.x.  xi. xit.  fie  xiii. places cy-de-  providendum eft.  Cùm itaque  vêtus  elo^ 
vant  fpecifiées  ,  &c.  auxquelles  ledit  gium  *  fit,  peremptis  morborum  caufis  ««iigum 
Rouvet  a  promis  baftir  fie  édifier  mai-  morbos  quoque  protinùs  interire ,  mul- 
fons  manablesfic  habitables,  fiec.  Ce  fut  corum  ftatutorum  pugnam  quam  con- 
fàicl  fie  pafle  l'an  m.  d.  xliii.  le  Mar-  ciliarenon  poteramus ,  ftatutisnovistol- 
dy  xviii.  jour  de  Mars,  o/g»r,G.  de  lendam  exiftimavimus  j  quandoquidem 
Laache  &  F.  de  Lakche.  novum  non  fit  infuetis  morbis  plané  no- 
Collationnc  fur  la  minute  originale  vis  nova  quoque  remédia  querenda  * , 
efbnt  en  un  regiftre  de  la  pratique  de  quod  tametfi  in  omnibus  morbis  fa- 
dcflrunt  M.  François  de  Larche  demeu-  ciendum  eft  ,  tam  multo  magis  in  his 
rée  par  devers  Moufle  fubrogé  à  ladite  animi  laborandum ,  hifque  potifiîmum 
pratique  fie  l'un  des  notaires  ïouflignez.  quibus  fi  manum  fedulonon  admoveas, 
Signé,  Le  Roux  &  Moufle.  Tiré dun  morum  integritatem  bonarumque  dif- 
Kohicr  imprimé  en  1631.  ciplinarum  ftudia  labefaâare  ac  tan. 

dem  corruere  dubitare  non  poflls.  Nc- 

Statuts  du  collège  de  Narbonne.  que  fane  mirum  nec  inofficiofum  vide- 

ri  putamus ,  cùm  temporis  rationem  fe- 

JOannes  tituli  San&i  Onuphrii  facro-  cuti  Narbonenfès  archiepifeopi  diver- 

fanâx  Romanx  ecclefix  diaconus  fis  ftatutis  collegium  olim  adminiftra- 

cardinalis ,  de  Lotharingia  nuncupatus,  ri  curarint,  fi  nos  ctiam  in  officio  con- 

archiepifeopus  Narbonenfis  -,  primario ,  fiftentes  ,  temporis  confilia  fequamur. 

Îirocurarori ,  capcllano  fie  buriariis  col-  Quod  unum  Thaïes  ille  ,  unus  è  fèp- 
egii  Narbonx  ,  PariGis  ftudentibus.  tem  quos  fapientes  Grxcia  ja&at  ,  u- 
Gravem  multum  fie  indignam  vobis  pere  dicit  fie  proficere  j  atque  ut  Me- 
querelam  accepimus  à  fapicntiifimis  vi-  nandro  placet  :  2 ùyJLsi Aoç  trJWç  i  si  fitXrl- 
ns  noftri  •  fie  ftudiorum  veftrorum  m  yeprùv.  Quod  nifi  verum  cflct ,  fruf- 
amantiffimis ,  qui  peftiferas  ftudiis  vef-  tra  leges  civiles  làcrique  ponrificum  ca- 
ris fa&iones  in  collegio  noftro  jam  noncs  ftatuta  mutanda  non  folum  per- 
ndem  commotas  ,  nec  adhuc  plané  mitterent ,  verum  etiam  juberent  ,  quac 
fedaras  pcrtulerunt.  A  quibus  cùm  eau-  damnofa  magis  quam  utilia  tem  pus  iis 
fâm  rogaremus  malorum  tactorurn  ,  pri-  fore  docerct ,  quorum  commodis  per 
rnam  origincm  refpondcrunt  ex  ftatu-  hac  ipfa  fuerat  profpedum.  Quam- 
torum  collegii  mulritudine  atque  pu-  obrem  ut  fedatis  tandem  animis  per- 
gnantia  protectas.  Nam  cum  tempo-  petua  tranquillitas  ftudiis  arnica  fie  iif- 
xum  varietas  variis  quoque  ftatutis  mo-  dem  neceffaria  vos  ad  bonarum  difei- 
derandum  collegium  archiepifcopisNar-  plinarum  cognitionem  evehat  ,  ad  im- 
bonenfibus  antecefioribus  noftris  per-  mortalem  Dei  gloriam  fie  ecclefix  fux 
fuaferir  ,ac  cos  ut  id  facerent  coCgcrit,  fan&x  propagationem ,  magnam  itidem 
fcholaftici  contubernales  qui  longo  poft  ac  dulcem  à  nobis  fie  univerfa  provin» 
interjedo  tempore  in  collégiale  foda-  cia  Narbonx  diutiùs  expe&acam  con- 
litium  cooptati  fuerunt ,  ex  multis  con-  folationem  j  vos  quantum  pofi'umus , 
trariifque  uatutorum  legibus  eas  fibi  te-  hortamur  jubcmufque  ut  hxc  ipfa  fta- 
nendas  delcgerunt ,  qux  vel  augendis  tuta  au&oritate  noftrâ  fada  per  hono- 
vel  tuendis  rébus  fuis  auxiliari  vide-  rabilem  virum  magiftrum  Jacobum 
rentur,  ut  feilicet  fuâ  quifque  voluptate  Spifame  vicarium  noïtrum,  Parifienfis 
trahebatur.  Qua  de  re  feditionibus  val-  academix  cancellarium  ,  regiumque 
dè  perturbatum  collegium  ,  ftudia  vir-  fenatorem  ac  prxtorem  in  fandùîimo 
tutis  fie  litterarum  frigidè  curata ,  tan-  Parificnfi  fenatu ,  legatis  ,  fufeipiatis  fie 
demque  diutinis  contentionibus  fepulta  inconeufla  fervetis  in  pofterum ,  in  vef- 
jacuemnt.  Undc  non  ferenda  damna  trûm  omnium  gratiam  fie  ftudiorum 
lècuta  j  pecunia  bonis  collegii  ftudiis  veftrorum  utilitatem  conftituta,  fepul- 
confecrata,  tenacibus  litibus  confump-  tis  jam  8c  abrogatis  aucloritatc  noftrà 
ta }  ftudiorum  cum  nulla  eftent  ,  nullus  omnibus  aliis  ftatutis  ,  quorum  contra- 
quoque  fruchis  produâus  5  parentum  fie  rietas  collegii  pacem  obturbavit  atque 
îioftra  fundatorum  voluntas  inhoneftè  bonorum  artium  ftudia  ,  qux  languore 
deIufa.Quacomniaquamgravemjuftum-  fenefeerc ,  mon  denique  neceflè  fuit. 
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 •     I.  Jurabunt  ioprimis  omnes  ,  prima- 

M44,  rius  fie  burfarii  ,  dum  recipientur ,  ob- 
temperaturos  fe  mandatas  archicpifco- 
pi  Narboneniis  fie  ejus  vicarii  j  jura 
quoquc  Se  privilégia  archiepifcopalia  ac 
ccclcfix  fandx  Narbonenfis  ,  qiucenùs 
ad  eos  fpedare  vidcbitur,  pro  vinbus 
dcrîènfuros  8e  fervaturos,  cum  utilita- 
te  fie  honore  collcgii  noftri  ,  proprio- 
rum  oblici  #  commodorum  ,  prx/ertim 
ubi  rcs  agirûr  univeriî  collegii  ;  in  quo 
quanto  faciliùs  peccari  folet  ,  canto 
ftridiùs  ne  quid  concrà  fut  prxcipi- 
mus. 

II.  Deindcque  prxfcnria  ftatuta  ré- 
cipient fie  inconculla  fervabunc  ,  qux 
ptxlcgenda  jubemus  primario  ,  convo» 
caris  omnibus  burfariis,  femel  in  anno  , 
feilicer  Kalendis  Januahi  -,  fie  Ci  qui  dc- 
fuerinc ,  nifi  légitima  exeufatione  fecu- 
h ,  muldcntur  arbitrio  primarii  ,  modo 
femper  in  omnibus  fervaro.  Idcntidem 
adverfus  eos  faciendum  mandamus  qui 
ftatutis  non  audient  *  }  in  qua  re  qui 
fuerint  contumaciores  ,  Ci  moniti ,  refi- 
pifeere  nolint,  jam  muldati  fxpiùs  fie 
objurgati ,  primarius  de  contumacia 
incorrigibili  légitimas  quxftiones  faci- 
ro  ,  q  m  bus  à  noms  vel  vicario  noftro  , 
cviài  probatione  pervicacis  contuma- 
cix ,  priventur  burla ,  cxcludantur  col- 
lceio  ,  neque  poftea  pateat  aditus  ad 
côllegium  ,  quo  dignus  non  cft  qui  di- 
gnis  moribus  collegii  vivere  non  vult. 

III.  Ut  autem  primarius  oves  Tuas 
agnoicat ,  ordinamus  ab  eo  folo  burfa- 
rios  recipi ,  Ci  prxfens  fuerit  -,  quam  prx- 
fcntiam  interpretamur  urbis  fie  collegii 
rînibus.  Antequam  vero  qucmquam  re- 
cipiat ,  buriinui  alios  convocari  ju- 
beat  fono  campanx  -y  fie  ita  prxfcntibus 
burfariis ,  (altem  ad  receptionem  con- 
vocatis ,  palam  recipientur  à  primario 
qui  recipicndi  fuerint  ;  fecùs  fada  re- 
ceptio ,  infeio  primario  ,  vel  légitime 
non  vocato,  vel  fpreto  ,  prorfus  irrita 
fie  nulla  efto  ,  neque  talis  jure  burfx 
frui  ullo  modo  finitor.  Prohibemus  ta- 
men  primario  receptionem  denegare 
capacibusfie  légitimé  proviiîs,  nid  quid 
acciderit  fuper  receptionc  de  quo  vel 
nos  vel  vicarius  nouer  confulendi  vi- 
deamur  ,  quo  cafu  volumus  cclcriùs 
admoneri. 

IV.  Ut  vero  plurium  ftatutorum  re- 
pugantia  tollacur  qua?  noftris  fcholaf- 
ticis  dilfidiorum  occafiones  ,  ut  audivi- 
mus ,  prxbuit ,  aut  olim  magis  prxbcre 
poteft ,  quo  nibil  eft  ftudiis  peftilentius; 
ideôque  mature  providendum  exiftima- 


; ,  tam  fuper  numéro  burfariorum, 

3ii.i  m  fuper  ftudiis  fie  alimentis  eorum- 
em.  Cùm  itaque  lieux  accepimus  per 
honorabilem  virum  magiftrum  Jaco- 
bum  Sptfume  Parifieniis  univerliratis 
cancellarium ,  fenatus  parlamenti  con- 
filiarium  prxlidem  ,  quem  ad  idem  toi- 
legium  noftrum  vtfitandum  ,  corrigen- 
dum  fie  reformandum  cum  omnimo- 
da  poteftate ,  ut  vicarium  noftrum  ,  no* 
minatiin  fie  cxprelTe  conllituimus  fie 
delegavimus ,  prima  didi  collcgii  nof- 
tri tundatio  rada  fuit  fuper  reditibus 
ruralis  ecdcGx  beatx  Marix  Magdale- 
nx ,  prope  locum  Rtdorta  ,  in  noftra 
diecceû  Natbonx,  pro  novem  fcbolaf. 
ticis  burfariis  fie  uoo  facerdote.  Dcinde 
longo  poft  tempore  ,  burfariorum  inf- 
tantibus  precibus  ,  annexa  fuit  altéra 
ruralis  ecclefiaNoltrx-Dominxde  M  ar- 
ec 11  an  o  ,  prope  ci vi tare m  Lymom  in 
eadem  noftra  dracceii  ;  ratione  cujus 
annexx  ,  prima  fundarione  iemper  ré- 
manente ,  numéros  burlariorum  fuie 
audus  ufquc  ad  viginti  buriarios  in  uni- 
verfum.  Et  poftea  cuique  burfario  per 
ftatuta  collegii  quinque  duodeni  in  un- 
gulis  hebdoinadis  aflignati  ,  quibus  eo 
tempore  fans  videbatur  ad  icholafti- 
cam  vitam,  propter  viliutem  annonx 
populique  raritatem  in  civitatc  Pari. 
h>  Tum  ,  in  qua  mediocritervivendo  bur- 
iârii  fc  fuis  (tudiis  continebant  ,  con- 
tenti  parvo,  fed  tamen  fufficiente.  Ab 
illo  autem  tempore  civitas  Parificnfis. 
adeo  mira  fie  intinità  populi  multitu- 
dine  videtur  excrevillc  ,  ac  quotidie 
prxfcntibus  oculis  excrefeit ,  ut  mundî 
magis  quam  civitatis  fpecicm  referatj 
itaque  ex  ca  populi  infinitatc  annonx  fie 
fie  rerum  omnium  prxtia  fuprà  modum 
uni  cum  populo  creverunt ,  ita  ut  con- 
uitura  pecuniola  quinque  duodenorum 
in  fingulas  hebdomadas  olim  fuuîciens 
lîngulis  burfariis  ,  nunc  nec  tribus  qui- 
dem  diebus  alimenta  pnruare  poffit.  £a 
tamen  pia  fuit  voluntas  fundatorum ,  uc 
ex  earum  ecclcfiarum  reditibus  alimen- 
ta burfariis  uippeditarenturAdtentandis 
ftudiis  neceflaria  ,  quod  ipfum  cùm  tem. 
porum  calamitatc  prxtiis  rerum  immo- 
deratiùsaudis  minime  prxftaretur ,  pau- 
latim  inopià  coadi  burfarii  à  fuis  ftudiis 
abduci  experunt }  ita  ut  numerus  ille 
viginti  fimulcum  rerum  vilitate  iêniîm 
evanuerit.  Sic  a  fxculo  fere  vel  diurur- 
niore  tempore  burfariorum  numéros  i  ti- 
tra duodecim  ve]  etiam  intra  pauciores 
conftitit.  Quarè  cum  clarè  vidèrent  bur- 
farii talcm  numerum  viginti  foven  mi- 
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nimc  poflè  collegii  fortunis  hoc  tempo,  fûper  dabitur  cuique  burfario  unum eu-  — ■»**•* 

rc ,  &  deftinatam  pecuniam  quinque  duo-  biculum ,  nifi  fint  juniores  burfàriij  quo  A"-  'M* 

denorum  in  fingulas  hebdomadas  jeju-  cafu  cum  fapientioribus  burfariis  habi- 

na  nimis  alimenta  prarbere ,  confideran-  tare  volumus ,  ut  habeat  femper  hicc  ae- 

tes  multo  pra;ftare  paucos  in  iifdem  ftu-  tas  quo  lafeivientes  appetitus  rationis  hâ- 

diis  enutrire  ,  quam  plures  média  péri-  bénis  reprimere  poffit  j  pro  jure  verè» 

clitari  ;  humilibus  precibus  Se  continuis  cubiculi  dabuntur  talibus  pueris  o&o  li- 

noftrani  bac  in  parte  benignitatem  pro-  brx  turonenfes  j  vel  habiracmrtt  très  aut 

vocarent,  ut  honeftis  delïderiis  6c  ne-  quatuor  juniores  in  uno  cubiculo ,  utfo- 

ceffàriis  petitionibus  aflentiremur.  Qua-  re  melius  videbicur  primario  pro  utili- 

propter  diligenter  omnibus  circumfpec-  tate  ftudiorum  '6t  boriorum  morum  ju- 

tis  uni  cum  confilio  noftro  ,qux  digna  venilis  «atis.  Ubi  verô  juniores  cum  ma- 

videntur  ad  hoc  negotium  terminan-  joribus  habittbunt  fie  ab  eis  moderabun- 

dum  ,  facHinquifiriorte  de  valorereddi-  tur ,  dabunt  juniores  pecuniam  pro  jure 

tuum  collegii  per  di&um  vicarium  nof  fui  cubiculi  aflîgnatam  illis  burfariis  4 

trum  ,  audito  primario,  procuratore  fie  quibus  recipientur  jure  hofpitalitatis.  Et 

fapientioribus  burfariis  didi  noftri  col-  ne  invidia:  Se  odii  pra:ftetur  occafio  cori- 

legii,juftumpiumque  duximusftudia  lit-  tra  primarium  in  cubiculorum  diftribu- 

terarum  alimentorum  ttnuitate  fere  col-  tione,  ordinamus  utgradualiquo  difei- 

lapfa  ,  fufficientibus  alimentis  erigere,  plinarum  infigniti  pukhriushabeant  cu- 

Conftituto  priùs  certo  numéro  burlario-  biculum,  Se  quialtiorc  gradu  difciplina- 

runi  quemnos  ad  fexdecim  reducimus  fie  rum  ,  altiore  quoque  cubiculi  dlgnitate 

firnumusacconcludlmusaudoritatenof-  decorentur  per  primarium. 
trâ  •>  ut  videlicet  duodecim  burfariis  ah-       VI.  Porro  autem  primarius  ex  omni- 

tehac  provifis  fuperaddantur  quatuor  bus  cubiculis  quse  volet  duorum  eledio- 

de  novo,  fie  fint  in  univerfum  fexdecim  nem  habeto,  quorum  uno  prandeat  Si 

burfarii ,  computatis  in  eodem  numéro  carnet  cum  fuis  familiaribus  Se  domef- 

primario ,  procuratore ,  facerdote ,  cum  ticis,  altero  ftudia  fua  contineat  j  unum 

omnibus  aliis  burfariis.  Ad  quem  nume-  infuper  cellarium,  unam  culinam ,  unum 

rum  complcndum  ,  quoniam  omnia  bo-  lignariumSe  burfam  duplicem  ,uthade- 

na  funt  in  civitate  vel  diœcefi  Narbo-  nus  femper  fuit  obfcrvatum  ,  habeat. 
rue,  meritôque  cives  Narbonenfes  fie       VII.  Procuratori  quoque  fie  facerdoti 

dieccefani  pratferri  debent  fis  qui  tantum  quorum  labor  non  parvus  eft ,  fi  diligen- 

fùnt  de  provinciaNarbona:,  ideè  nomi-  ter  munus  fuum  ooeant,  prarter  uftum 

Bamus  inprimis  Jacobum  Gerodis  ci-  cubiculum  cuique  aifignandum ,  duplex 

vern  Narbonenfem ,  Marcum  Cabani-  burfa  folvatur.  Item  pecuniarum  diftri- 

cium  dieccefis  Nemaufenfis  ,  Anterium  butiones  non  difrèrantur  ,  ut  fint  omnes 

GaridellumdicccefisUticenfis,fieLodoi-  tali  diftributionecontcnti,vacentque  fc- 

cum  Michacllem  dicta:  dicecefis  Nemau-  dulô  virtuti  fie  litteris.  Provideat  autem 

fenfis  ,  fcholafticos  abfentes  quos  ad  die-  procurator  ut  hac  in  re  fit  oculatior  Ar- 

tum  numerum  fexdecim  burfariorum  go ,  ut  cùm  burfarum  pecuniam  folvet, 

complendum  nominando  burfarios  inf-  défait  ec  priùs  de  burfis  pâmas  conftitu- 

tituimus,ac  vicariis  noftris  mandamus  tas  adversùs  déficientes  in  divinisfervitiis 

fingulis  nominatis  provifionem  Se  colla-  abfentes  à  col legio ,  in  ftudiis  inftabiles, 

rionem  de  burfis  ànobis  eifdem  fadam  vagantes,ftatutorumviolatorcs,  rebelles 

expédiant ,  primario  quoque  Se  caeteris  Se  inobedientes  ;  fit  nifi  prudenter  inten- 

burfariis ,  uteos  jam  nominatos  in  focic-  derit  procurator ,  tantumdem  de  burfa 

tatem  burfariorum  aggregent ,  fie  jure  fua  dimînuatur ,  quantum  de  burfis  alio- 

burfarum  frui  gaudereque  faciant.  rum  defaleare  neglexerit, 

V.  De  alimentis  vero  omnium  die-       VIII.  Ordinamus  infuper  officiumpri- 

torum  fcholarium  ,  ne  pofthac  vivendi  marii  femper  fore  perpetuum ,  ut  in  qua- 

lblicitudo  à  ftudiis  artimos  revocet  eo-  dam  tranfadione  à  nobis  confirmata  fie 

rum ,  quos  in  iifdem  alfiduos  eflê  volu-  arefto  magni  confilii  continetur  j  mori- 

mus,  voluntatem  piam  fundatorum  fe-  bus  ac  honeftati  vira:  ftudiifque  afliduis 

quentes  ordinamus,  quôd  unicuique  bur-  omnium  in  collegio  degentium  maxime 

fario  in  fingulos  annos  dabitur  8e  folve-  burfariorum  intendere ,  facerdotem  ad 

var  pro  alimentis  fumma  viginti  libra-  facrorum  munia  per  fe  non  per  interpo- 

rum  turonenfium  i  qu«  fumma  diftri-  fitam  perfonam  cogère ,  procuratoris  di- 

buetur  per  fingulas  hebdomadas  vel  fin-  ligentiam  obfervarc  ,  eundem  in  nego- 

gulos  menfes  pro  rata  dicte  fumrnx.  In-  riis  collegii  inftruere ,  difcolos  corrigere, 
Tome  IL  Part.  III.  F  f  f  f  f 
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.  punirc,  fie  fi  opus  fie ,  burfarura  jure  fuf- 

A*.  1/44-    I  '        r      i      ,  7 

pendere ,  iervandaque  diligcnrcr  om- 
nibus prxciperc  ,  nulla  fibi  fuper  his  con- 
cefsà  difpcnfàtione.  Burfarum  prxtcrea 
jura  folvcnda  per  procuratorcm  provi- 
debit.  £c  antequam  aliquem  rccipiac  m 
burlariuni ,  pacriam  ,  parques ,  profclfio- 
nem  interroger  •>  nullum  enim  Ipurium, 
nullum  tnouacluim  ,,  nullum  alccrius  iu- 
tionis  quàm  noftrx  cUœceûs  vc]  provm- 
cix  Narboncnfiscapacem  burlarium  clic 
volumuSj  fiecxterisparibus  cives  Narbo. 
nenfes  diacefanis ,  je  qi<yçf fani  provin- 
ci.ilibus  didx  noftrx  provinux  prxfer- 
ri  volumus  in  burfarios.  ColLuonibus 
je  difciplims  ctiam  &  animo  fludendi 
recipiendos  interrogabic ,  fie  quidiligcn- 
•joure       ter  fludcbunt,  juvare  *  rader. 

IX.  In  gravioribus  vclnovis  negotus 
.«  primitius    collcgii,  conciliuni  accerfere  jubebit  '  per 

procuratorcm  ,  in  his  prxfidcbitfie  pru- 
ponet  ac  çoncludet  j  lires  fubortas  Arc- 
nue  pacabic  ,  ubi  per  Te  non  poterie ,  ad 
nos  \  cl  vicarium  noflrum  aut  brachium 
fxcularc  ctiam  communibusexpcnfiscol- 
legii  conr'ugiet  i  inquarc  diligentior  fie 
fierait»     ne  temeritatc  *  fua  fiant  détériores. 

X.  Item  ex  numéro  burfariorum  cli- 
gatur  unus  in  fingulos  annos  in  procu- 
ratorcm ,  qui  tamen  non  fit  facerdos 
collcgii  -,  fie  fiât  eledio  in  feftis  immé- 
diate poA  natalcm  Domini.  Antequam 
tamen  ad  eledio  ne  m  procedatur ,  exigat 
primarius  juramenrum,  fie  ipfe  quoque 
jurer ,  lenihil  faduxos  ncqucconlulturos 
indida  eledionc  quod  ex  rc  collegii  non 
fènierinr.  Et  anno  finito  mox  ad  altcrius 
procuratoris  eledionem  procedatur.  Et 
qui  fufFragiis  legitimis  omnium  cledus 
reeufabit  orficium  procuratoris ,  mcdia 
bursâprivcrur  ,nifipcrcmptoi  iam  excu- 
farioncm  paratus  fir  allegare  Se  probars. 

i  protaraot  XI.  Infupcr  fie  hxc  fervabir  •  ut  pc- 
cuniam  recipiat  a  burfariis  in  reccpcionc 
fua  datam  pro  jucundo  adventu  ,  fi:  cam 
ad  utilitatem  collcgii  euftodiat  cum  pe- 
cuniaqux  dclocatts  cubiculis  proveniez 
ejufdemque  collcgii  débita  dihgcntcr 
exiget ,  in  exigendo  nuilius  perlonam 
acceptabit ,  procefl'us  nullos  nui  confiilto 
primario  cxprcfïbque  conienfu  cjufdcm 
aliorumque  burfariorum  non  inrentabit) 
fi  contra  Reprit  ,  fuo  periculo  fie  dam- 
no  facier  ;  intentatos  communi  confen- 
lu  fit  deliberato  confilio  profequerur ,  fie 
de  corumdcm  procelliuim  llatu  prima- 
rium  fie  burfarios  facier  certiorcs  j  no- 
mma buriariorum  receptoruni  in  regii- 
tro  fuo  feribet ,  quod  ctiam  primarius 
faciet ,  ut  quanto  tempore  quifque  in 


ET  PIECES 

collegio  habiravcxir ,  per  libres  eorum- 
demlcin  potlir  -,  ad  dchbcrarioncs  quo- 
que luos  comburiarios  vocabic ,  m  his 
iccundus  opiiubitur  fie  ledebit  j  accep- 
rorum  fie  expeuiorum  radonca  prinuno 
Si  burlariis  prudentioribus  in  lingulis 
hebdomadis  fideliter  reddet ,  de  foiuriv 
burfis  fidem  per  fyngrapham  cujulq.'.c 
buriârii  faciet  j  fie  fi  collegium  fraudarc 
compertus  fucrit ,  nec  monitus  deflitc- 
rit ,  racla  fuper  hoc  légitima  probatione, 
deponatur  ab  officio procuratoris, cri. un 
antequam  annum  in  officio  fuo  complc- 
verit  ^  fie  m  hoc  negotio  ac  aliis  omni- 
bus oblërverur  oculatè,  ne  per  focordiam 
fie  negligentiam  bona  collcgii  pereant. 

XII.  iucerdos,  ut  moris  cil  hactenui 
oblèrvati,  nullas  celebrabit  tres  in  heb- 
douuda ,  feilicet  Oominico ,  Lunx ,  Sab- 
bato  fie  omnibus  feilu  occurrentibus ,  per 
fe  fie  non  per  aimm  ,  nili  exeufatione 
pereinptoria  deftendarur.  Dicbus  D»> 
minicjs  fie  lolcmnibus  feflis  velperas  fie 
complctorium  cantet,  fie  îifdem  lolcm- 
nibus feibsofficium  matutinum  non  omit- 
tat,  diebufque  fabbannis  Virginem  Ma- 
riam  in  node  vcl  ad  vcfperam  cantico 
falurabir  temporr  accommodato.  Divi- 
nis  lervitiis  omnes  burfahi  ad  tînt  die- 
bus  Dominicis  fclbfquc  lolcmnibus ,  fie 
in  lalutatione  divx  Yirgims  diebus  faba- 
tinis  -,  qui  defecerinc ,  aille  muldentur. 
In  omni  lâcritîcio  miiiarum  pro  anima- 
bus  fundarorum  oretur  cxtcrifque  fide- 
libus  defundis.  InDominuisac  feltis  lo- 
lcmnibus duo  burfarii  tunicis  lincis  vcf- 
titi  ad  faciendum  divinum  fervitium  ad- 
juvent  facerdotem  in  Dei  gloriam  ;  fie 
ad  id  cmentur  tunuxlinex  très  quarum 
uni  facerdos  utatur ,  aliis  duobus  duo 
burfarii  quibus  krvire  iniâcello  conti- 
gerit ,  ex  ordine  cutque  per  hebdoma- 
das  conflituto  .  fie  qui  reeufaverit  in  fà- 
cello  minillrare ,  ut  diclum  cft ,  frudu 
burlx  fux  pro  jure  daei  quo  recula verir, 
privetiff.  Clavcm  facclli  tencat  facerdos, 
led  omamentorum  faciendo  fâcro  fèr- 
vicntium  inventarium  penès  collegium 
cfto  -,  fi  quid  perdatur  culpâ  facerdoris, 
ejuldcm  periculo  damnoque  rednncrur, 
ut  ita  fut ,  jura  burfx  facerdotis ,  rcti- 
ncantur  ,  fie  rcrum  facrarum  redhibitio 
vel  redemptio  moram  nul  Lui  patiantur. 

XIII.  Millx  dicbus  tdbs  celebrcntur 
horâ  odavâ,  dicbus  ahi*  lèxti,  nifi  légi- 
tima ratio  mutandam  horam  pcrfuadeae. 
FcftuOI  quodlibet  Virginis  Marix  fie  di- 
vx  Magdalenx  ello  folcmnc ,  quia  red- 
ditus  collcgii  provemune  ex  fundatione 
duarum  eccleliarum  ad  Dei  gloriam  fun- 
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dararum  in  memoriam  Virginis  Mariae   dotis,  aucquanto  fninoris  fieri  poteriti  —  - 

&  Magdalcn*.  Kalendis  Odobris,  quo    &  fuper  his  primarii  atque  procurato-  "M* 
<lic  ftudia  renovantur  ,  miilà  dicatur  ad    ris  confcientiam  oncramus  j  nam  prima 
implorandam  Spirirûs  Sandi  grariam  j    cura  fundatorum  de  divino  cultu  fuit 
«â  finitâ,  primarius  orarione  gravi  ad    &  de  precibus  pro  animabus  fuis  &  oml 
▼irtutis  &  difeiplina:  ftudia  burfarios  mo-    nium  hdelium  defundorum. 
neat.  Feftum  divi  Scbaftiani  folemniter      XIV.  Pecunise  provenientes  ex  fruc- 
celebrctur,eftenimtutelarisfandusad-    tibus  beneficiorum  didi  collegii ,  fer- 
verfus  peftemNarbonenfibus,à  quibus,    ventur  in  arca  quatuor  clavibus  occlu- 
ut  fertur ,  duxit  originem.  Studeat  quo-    fà\  ad  prxfcriptum  tranfadionis  jam 
^ue  facerdos  ,  ut  omnes  alii  burferii ,    didx  $  quarum  primam  fervec  prima- 
^uamdiu  divinis  officiis  non  fuerit  occu-    rius,  alteram  procurator ,  reliquas  duas 
parus }  in  quibus  quoniam  aliqua  pars    alii  duo  burfarii  de  numéro  eorumdcm 
«emporisconfumetur,  ut  refarciri  poffit    eledi  8c  magis  idonei.  Eas  pecunias  be- 
jn  ftudiis  tempus  applicatum  divinis  fer-    nelîciorum  nullus  ne  procurator  quidem 
▼itiis ,  volumus  quod  facerdos  habeat  in-    aut  alius  recipiat  ullo  modo }  fed  cas  ad 
tegrum  biennium  ad  ftudendum ,  ultra    collegium  ferendas  ,  juxtà  tenorcm  dic- 
temporaftudiorum  aliis  burfariis  confti-    tac  tranfadionis  à  nobis  confirmât*  pro- 
tuta  ;  quo  biennio  finito  ,  burfa  facer-    curet  ,  nifi  confentientibus  nominatim 
dotalis  de  fado  vacabit.  Sacerdos  quo    &  exprefsc  primario  &  omnibus  burfa- 
die  defecerit  faciendo  divino  fervirio    riis  ,  vel  majore  parte  burfariorum  6c 
per  fe ,  nihil  lucretur ,  nifivel  infirmitate    faniore  cum  exprefio  confenfu  primarii 
velaliâ  inevitabili  neceffitateexeufetur,    ôc  non  aliter ,  pecunias  didas  ex  fruc- 
quam  légitime  prober ,  faltem  per  fuum    tibus  beneficiorum  provenientes  per  ali. 
juramentum.  Et  fi  talis  facerdos  fit  qui    quem  de  numéro  burfariorum  colligen- 
fiium  officium  debico  modo  exequi  nef-    das  fuerit  conftitutum }  in  qua  re  bene 
ciat  ut  pote  qui  cantum  ignorer,  vel  lege-   &  diligenter  provideatur  $  nam  fi  per 
reper  ignorantiam  non  poffit,  ut  ahàs    ralem  cledionem  collegium  damna  fc- 
fadum  audivimus ,  cum  magno  dede-    rat ,  pecunia  perdatur  ,  nec  in  arcam , 
core  &  feandalo  in  divinis  lervitiis  at   ut  didum  eft,  intégra  &  univerfà  defe- 
ftftentium  ,  quare  neceflum  erat  aliof  mur  per  colledorem  conftitutum,  ea- 
fkeerdotes  haberc  pratter  illum  colk-    dem  damna  refarcientur  de  burfis  &  bo- 
gii ,  &  cidem  folvere  quod  juftumciat,    nis  fingulorum  a  quibus  de  dida  pecu- 
&  nihilominus  de  burfa  fua  facerdos   nia  redituum  beneficiorum  per  unum 
collegii  non  patiebatur  defalcari ,  6c  ita   exigenda  &  colligenda  fuerit  confen- 
collegium  expenfis  gravabatur  ■>  quod  il    fum  &  conftitutum.  Pecunia:  fi  multx 
pofterum  ne  fiât,  ordinamus  ut  face"-    fint  in  arca,  non  maneant  otiofie  ,  (àd 
dos  collegii  qui  pro  ignorantia  cana-   augeantur  proventus  &  bona  collegii  j 
rc  vel  leçcre  non  poterit ,  de  fado  hir-    in  hoc  tamen  negotio  circumfpedè  pro. 
fô  fui  privetur  ,  6t  de  alio  fufficenti    videatur  ,  ne  loco  augmentations  fiac 
provideatur }  nam  fi  debent  altar  fer-    diminutio,  quod  fepè  concingit  per  im- 
▼ire  qui  de  altari  volunt  vivere  non   prudentiam.  Pecuniâ  tamen  numquam 
eft  xquum  frudus  altaris  eos  -apere    evacuetur  arca  communis  ,  ut  in  in- 
qui  débita  fervitia  non  poûW  altari   gruentibus  neceffitatibus  collegium  ha- 
prxftare.  Cxterum  ubi  legitim  excu-    beat  unde  fibi  fuccurratur. 
latio  facerdotem  à  facris  facieriis  libe-       XV.  Burfarii  qui  recipientur  in  fu- 
rabit  ,  nolumus  facerdotem  JO  loco    turum ,  folvcnt  duos  aureos  ad  repara- 
quem  volet  fubftituere,  proprT  incom-    tionem  collegii  ôc  ornamenta  faceili , 
moda  prxterita^  fed  tum  proideatpri-    quos  in  receptione  tradent,  aut  de  ju- 
marius  de  facerdote  qui  fi  idoneus,   re  buriie  fox  priùs  deducantur  quàm 
vel  ab  eodem  primario  de  fubftituen-    aliquid  eis  folvatur  ;  periculo  procura- 
do  veniam  petat  facerdos  cllegii  j  ali-    toris ,  fi  fecùs  fecerit.  Omnes  quoque 
ter  ei  nullo  modo  permittiius ,  ne  te-    burfarii  habitent  collegium  ,  ideft  ibi- 
merè  faceili  ornamenta  &libri  com-   dem  vivant  &  cubent  aflîduè,  alioquin 
mittantur  extraneis  &  alii ,  juftis  de   jure  burfarum  non  potiantur  uiu 
caufis.  Infuper  ubi  nullus  de  numéro    do,  nifi  per  nos  aut  vicarium  noftrum 
burfariorum  facerdos  efiet  qui  fubire    ratione  certâ  difpenfentur.  Proncifci  fb- 
▼ellet  onera  divini  fervitii  ,curabit  iti-    ras  peregrè  ultra  très  dies  fine  venia 
dem  primo  primarius  facra  elebrari  per   primarii  vetamus ,  de  qua  venia  fidem 
•lium  vel  alios  ,  fuper  jure  jurfic  iâcer-   ractenc  primario    fignaculd  burfarii. 
Tme  II.  P4ft.  III.  F  f  f  f  f  ij 
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Quod  G  qui  degant  in  urbe  fine  dif-  nullis  liceac  de  numéro  burfanorum  ; 
pcnlariooe ,  nec  rnoniri  collcgium  repe-  prarter  quam  propter  neceflîtatem  in  coû- 
tant ,  jure  burfie  lu*  ac  burfa  priven-  la  propria  vel  patris  vel  maths  vei 
tur.  Abfentes  etiara  ab  urbe  per  fex  fratrum  ,  in  aliis  cafibus  A net  e  prohibe* 
racniês  /fine  licentia  ,  burfam  omnino  mus.  Si  quis  monitus  non  deltitenc  à 
perdant ,  nec  ad  eamdera  ampliùs  ad.  litibus  6c  procefiibus  vetitis  ,  tamdia 
mictantur  ,  nifi  licentiani  exprefiam  de  buria  Au  privetur  ,  quamdiu  lites  pro- 
fex  meofibus  obtinuecint  à  aobi*  vel  tequi  probabitur.  Non  cnim  benc 
vicajio  noftrovj,  oot^  conveniunt  ,  nec  in  una  fede  moran- 
XVI.  Portât  collegù  claudentur  poA  tur  proceiluum   6c  littcrarum  iollici- 

Erimum  pullum  campait*  Sorbonae  in  tudo. 
yerae  ,  in  acAare  verô  poft  fincm  vel      XXIII.  Denique  volumus  6c  ordina- 

fpoa#«amL  pàulo  '  ,  ad  primarii  dtfcrcxiunem  ,  in  mus  quod  omnes  burfarii  Audeant  ia 

cujus  nunibus  claves  portamm  colle-  facultate  theologiz  vel  artium  tantum, 

gii  Temper  reponentur.  Et  pro  ftipen-  6c  non  in  alia  facultate  ,  juxta  runda- 

diïs  janitoris  amplius  quatuor  libris  tu-  rJonem  noAri  collegù  anbquis  Aatubs 


ronenfibus  annuatim  non  detur. 

XVII.  Pareant  ledulô  omnes  bururu 
juilii  honcAis  6c  legirimù  primarii  , 
maxime  ver6  iuper  horum  Aatuorum 
noArorutn  inviolata  obfcrvatjone. 

XVIII.  Nul  lui  bofpçs  reupiarur  prsc- 
ter  yplyncatem  exprcijàm  pnmarii ,  6c 


declaratam  6c  conhrmatam  ab  univer- 
fitatc  Parifienfi  folemniter  congregata. 
apud  landuro  Matbuhnum  die  îv.  men- 
tis Odobris  anno  Domini  m.  ccc, 
jlxxvii.  nec  non  iterum  roboraram 
per  arrcAum  diffinitivum  in  iuprema 
parlamenti  curia  Panfus  xu.  nk-niî» 


nifi  legibus  collegù  fubeflè  velit,pr«r  Julii  anno  Domini  m.  ccc  uxxii. 
fertim  iis  quac  ad  boaeAatem  vitaepçr-  Nam  qui  volent  legibus  Audere  ,  ha. 
tinebunt  y  promittentque  nominaum  6c  bent  alterum  collcgium  fundatum  ab 
jurabun*  H  procuraiuros  diligenrifli-  anteceflbribus  noftris  archiepifeopi* 
mi  honorera  cpUegji  ,  6c  in  cubiculis  Narbona:  ,  in  univerfitate  Tholofana, 
1 i  bi  locanj  temperacuros  ab  Arepitu ,  yuis  utriufque  celebritate  omnium  il  a. 
tumuku ,  vociferationibus  violentù ,,  fif.  rentiffimâ.  Qui  vero  medicam  tradarc 
cularum  fonfc  ,  ne  vkinorum  ftudia 

Êerçurbentur  ,  aui  faltibus ,  Arepicibus 
gnorumque  fradionibus  (plia,  colle- 
gii  pçrforentur  ,  rumpanrur  cor- 
ruanfc 

XJX-  MuJUercm,  quanrumvis  honcC 
r«  a4  çonvivjuai  recipi  prohiberai 
inrxa  çoljegùjm  ,  qui  çomra  fecerit,  à 
jure  burf*  h*  per  annum  mtegrum 

XX.  Mûri  v«l  parités  collegu  nun- 
euam  perforentur  ,  nec  xcUficia  nova 
tant .  nijï  veniâ  pdraarii  6c  procurato- 
zis  (î:ugJ  obtcnt.i  (  qui  iècùs  récent,  er. 
penfis  luis  rclarcire  cogatur ,  6c  pro  fua 
temehtate  dectm  folidos  ad  facelH  re- 
paratioiieiB  perfolvfre  compellatur. 
XXI  J,oça  jCupçrgua  fadâ  provifio- 


tolunt  ,  habent 
fo*matum  emponum  in  medio  pro- 
Tincias  Narbonz  ,  in  qua  civitate 
propter  bbertatem  foli  leviflîmis  fura. 
fdbus  Audere  poterunt.  Quare  bc, 
tè  pru den ter  fundatores  voluerunt  col- 
lejium  Narbona:  Parifùs  ToUs  théolo- 
gie vel  in  artium  facultate  Audentibui 
delinarij  quod  ipfum  nos  Aridùlimè 
Içrvjndum  jubemus  fine  ulla  difpenlâ- 
tiont,  ne  rundatorum  voluntas  rruftxe. 
tur.  l'mpus  autem  Audii  artium  à  g r ara. 
matici  inclufivè  ,  terminabitur  itpren- 
nio  ,  qocompletoburuartularum  va. 
cabit ,  ifi  mox  in  theologia  Audere  vé- 
line» 6c  e  cafij  dabitur  tantum  temporis, 
quantumoer  facultatif  theologia:  Aa. 
tuta  requàtur  ad  lauream  dodoralem. 


ne  burfariprum  reponantur  in  manibus  obeineadat  jn  facultate  theologiz  i  qui 

collegii  ad  utilicatem  ejufdem.  Si  quis  adepti ,  veteBopore  finico  ad  eam  adi. 

burfariorum  ,  przter  euhiculum  jure  pifeendam  ,poft  duos  mcnles  vacabic 

buiix  fuz  debitum ,  aliis  cubiculis  egue-  î?urfa  de  fa«o.  Quod  fi  in  fraudem  col. 

rit  pro  iuAruendis  difcipulis  pluribus ,  legii  gradui  reciperetardaverint,tanv 

przferatur  in   l^catione  cubiculorum  diu  juribus  >ui(x  priventur,  quamdiu. 


Qnrni»"^  extraneis.  £t  utancur  omnes 
Ourlarii  pileo  rotundo  ,  quamdiu  de- 
gunt  in  urbe  j  qui  aliter  lecerit,duodc- 
no  puniatur  ,  quotics  fine  pileo  rotun- 
do deprebendecur  in  urbe  vel  collegio. 
XXU.  Lites  6c  proceiliu  folUcitaxç 


moram  nonpurgaverinc  légitime  pro. 
bationibus  premptonis  j  fine  dilpenla- 
tione  aliqua  ne  propter  pigritiara  afi- 
quorum  collgium  defraudetur ,  6c  fun» 
datoruro  veuntas  ab  eifdem  violetur. 
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poft  adeptam  buffam  theologiae  vdinc  tum  ih  regia  Fonds.  Bleàudi  Seaoncnfù 

ftudere ,  fie  pro  curiuthcologico  cum  af-  dioccefis ,  die  xxv.  menfis  Januarii ,  an» 

fcdu  velinc  fupplicafe ,  eo  cafu  tantum  no  Doaùni  m.  d.  xuv.  Situé,  Jo ânnei 

temporis  habento,  quantum  fumât  ad  camhnaiis  ob  Lothaiincia  rf» 


lauream  dodoralem  adipàcendam,  ut  de  Molins.  /Vw  fur  uni  copie 

fùprà  didum  eft  j  uc  ita  diligcntrr  orn-  tu  y  are  par  M.  U  principal  du  courge  dé 

nesftudeant  in  didis  facultatibui  arhum  2f arienne. 
vel  theologlx ,  juxta  placitura  6c  vo.      ,./.  :.      '  vt'zit.q  js  .... 

luntatem  fundaeorum ,  non  obftantibus  Cintrait  far  leauei Jean  Remet  vend  aux 
aliis  ftatutis,  fiquasunt,  in  concrarium       ceufrcres  de  la  Paffion  partie  ditplacts 
fadis  ,  qu*  nos  tamquam  contraria  fun-      des  bafiels  d*  £cvrg>gv  &■  fArtrispar 
datorurovoluntatific  didx  rcformanoni       iuy  acquifes. 
per  almam  univcr/itatem  Parifienfem 

ïblemniter  fada; ,  atque  arrcfto  deffini-    I^Ardevant  Jehan  Allart  &  Philip.  

tivo  fupra  dido ,  prorsùs  abrogarausfic  J,    pes  Palanquin  clercs  6c  notaires  du  Am<  i'4** 

in  perpetuum  abolemus.  Si  qui  in  altéra  roy  noftrc  lire  en  fon  chaftelct  dePa^ 

didarum  facuitatum  omnin6  non  ftu-  ris  fut  prelcnt  honorable  homme  fire 

duerint ,  moneantur  à  primario  ut  aliis  Jehan  Rouvet  marchand  bourgeois  de 

facultatibus  relidis  ,  le  totos  devoveant  Paris ,  lequel  de  fon  bon  gré  a  confefie 

fie  dedant  his  facultatibus  fupradidis  ,  avoir  baillé  &  delaiûe,  baille  6c  delaifle 

pro  quibus  didum  collegium  rundacuro  à  tiltre  de  rente  annuelle  6c  perpétuelle 

cft.  Qui  parère  reeufaverint^egitirnâ  fac-  du  tout ,  dez  maintenant  a  toujours,  fie 

tâ  probationc  de  contumacia ,  privenrur  promet  garentir  de  tous  troubles ,  def- 

burfà  8c  à  collogio  fecludantur;  quia  fcmrbiers  8c  empefehemens  quelconques, 

talis  eft  fie  fuit  pia  fundatorum  voJun-  à  honorables  hommes  Jacques  le  Roy 

us  fuper  ftudiis  burfariorum  ,  quam  pro  ôc  Jehan  le  Roy  maiftres  maçons ,  Hcr- 

lege  inviolata  fervare  debent  qui  burfas  mant  Jambe- fore  maiftre  paveur  ,  8C 

in  collegio  volent  bahere.  Nicolas  de  Gendre  ville  condudeur  du 

XXIV.  Hase  funt  ftatuta  qux  vobis  charroy  de  l'artillerie  duroy  nofte  fire, 

in  futurum  fervanda  valde  necedahum  bourgeois  de  Parts ,  a  prêtent  maiftres 

exiftiroavimus  ad  emendanda  ftacba,  &  gouverneurs  delà  confrérie  de  la  pa& 

mores  componendos,  fepultum  rerecol.  Aon  &  refiirredion  de  noftre  fauveur  6& 

legii  noftri  nomen  fufeitandum.  Faxit  rédempteur  J.  C.  fondée  en  l'eglife  de 

Deus  optimus  maximus  ut  quam  pro.  la  Ste  Trinité  de  cetted.  ville  de  Paris, 

pensa  bêncficâque  voluntate  femper  fui.  grand- rut  de  S.  Denis  préféra  preneurs 

mus  clTeque  volumus  erga  vos ,  tam  pro.  aud-  tiltre ,  pour ,  on  nom ,  profit ,  coin, 

clives  ftudiis  licterarum  fie  virtutis  vos  modité ,  augmentation  fie  accroiûement 

omnes  intelligamus ,  cum  amplitudine  du  bien  d 'icelle  confrérie ,  fuivant  le 

&  acceflione  majore  perpetui  cultûs  Dei  confentement ,  délibération  fie  commun 

©primimaximi.  Quod  tametfi  certo  fpe-  accord  des  plus  notables  confrères  ,  an. 

remus  per  divinam  benignitatem  ,fpem  ciens  maiftres  &  gouverneurs  de  ladite 

«amen  noftram  vehementer  â  vobis  con-  confrérie,  pour  ce  par  eux  cy-devant  ap- 

nrmatam  tum  judicabimus  ,  cùm  juuà  peliez,  convoquez  jcaftemblezen  icelle 

noftra  diUgentcr  capeûeritis  bis  ftatutis  eglife  de  la  Ste  Trinité  ,  fi  comme  iceux 

complexa,  quibus  vos  parère  volumus  à  prefent  maiftres  &  gouverneurs  di- 

quidem atque przeipiraus }  alioquinof.  foient(  lequel  confentement,  commun 

tri  collegti  fodalitio  non  dignos  habe-  accord ,  délibération  fie  pouvoir  auxxL 

mus,  eoque  ac  burfarum  jure  privan-  maiftres  fie  gouverneurs  donné  parlefcL 

dos  vicariis  noftris  mandamus.  In  ab-  notables  confrères  ,  doyen  fie  anciens 

fèntia  vero  noftra  vd  vicariorum  nof-  maiftres  fie  gouverneurs  de  ladite  con. 

trorum  ,  pleoa  audoritate  noftra  fufpen.  frerie ,  pafTé  pardevant  lefd.  notaires  eft 

dendi  6c  privandi  poteftatem  omnirao.  tranfcnpt  vers  ht  fin  de  ces  prefèntes  ) 

dam  primario  conceffimus ,  tenoreque  une  malure  contenant  xvu.  eoifes  de 

pratfenriuinftatueorumconcedimus^orù  long  fur  xvt,  toifts  de  large ,  affifè  en» 

tamenordine  femper  in  omnibus  fèrvato.  cette  {ville  en  Fhoftel  de  Bourgongne 

In  quorum  omnium  fidem  ,  teftimonium  nagueres  par  iceluy  Jehan  Rouvet  bail, 

xoburque  perpetuum  ,  hxcnrzfentiafta»  leur  acquife  du  roy  noftredit  feigneur 

tuta  propriâ  manu  noftri  fubfcripra  p;r  en  plufieurs  places ,  tenant  icelle  mafure 

fecretarium  noftnim  fignari  juffimus,  d'une  part  à  la  rue*.neufve  S.  François 

fi|uc  noftri  appcnûone  muniri.  Da-  puis  peu  de  tempfren  cafaideficerigée 

Fffffiij 
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.  droit*  devant  fie  à  l'oppofite  de  l'hoftcl 

Ah.ih».  du  Chef  S.  Jehan  en  la  rue  de  Mau- 
confêil,  fur  laquelle  rue  de  MauconfeU 
ladite  ruë  S.  François  a  uTue  j  d'autre 
part  aux  veufves  fie  héritiers  feu  Ma- 
thieu  Rouvet  -fie  à  Fiacre  Rouvet  d'un 
bout  pardevant  fur  ladite  rue  de  Mau- 
confeU,  fie  d'autre  part  derrière  à  Top- 
polit*  dud.  hoftel  du  Chef  S.  Jehan , 
fie  d'autre  bout  pardevant  à  iceluy  Je- 
han Rouvet  bailleur  ,  en  la  cenflvedu 
roy  noftrcdit  feigneur ,  fie  chargée  en- 
vers luy  de  xvi  1.  par.  de  cens  fie  rente 
par  chacun  an  payables  au  jour  fie  ■fef- 
te  pour  toutes  char- 

ges i  pour  d'icelle  mafure  jouir  à  cous- 
jours  par  lad.  confrérie ,  maiftres  fie  gou- 
verneurs prefens  fie  advenir  d'icelle.  Ces 
bail  fie  prife  faiSsi  la  charge  dcfdxvi. 
1.  par.  de  cens  fie  rente,  que  lefdi&s 
maiftres  fie  confrères  preneurs  fie  leurs 
fucceflèurs  feront  tenus  payer  à  tous- 
«  jours  au  roy  noftrcdit  feigneur  à  là  re- 

cepte  ordinaire  de  Paris,  comme  fie  ainfy 
qu'eft  diti.  Et  oultre  moyennant  fie  par. 
my  ccxxv.  1.  tournois  de  rente  annuelle 
fie  perpétuelle  que  pour  ce  de  nouvelle 
charge  ladite  confrérie  en  fera  tenue". 
£t  ont  leid.  Jacques  fie  Jehan  le  Roy, 
Herman  Jambe-fort  fie  Nicolas  de  Gen- 
dreville  a  prefent  maiftres  fie  gouver- 
neurs de  lad.  confrérie ,  pour  fie  ou  nom 
d'icelle  promis  fie  gage ,  promettent  fie 
gagent  par  ces  preicu tes  rendre  fie  payer 
aud.  Rouvet ,  Tes  hoirs  fieayans  caufe , 
ou  au  porteur  ,  dorefenavant  par  cha- 
cun an  a  tousjours ,  aux  quatre  termes 
en  l'an  à  Paris  accouftumez ,  par  égale 
portion ,  premier  terme  de  payement  ef- 
cheant  au  jour  fie  fefte  de  Noël  prochai- 
nement venant,  fie  continuer  de  là  en 
avant  fie  de  terme  en  terme  â  tousjours, 
spécialement  en  fie  fur  lad.  mafure  qui 
en  cft ,  fera  fie  demeurera  fpecialement 
chargée,  affe&ce  ,  obligée  fie  hipotequée 
à  tousjours ,  fur  laquelle ,  pour  plus  gran- 
de fureté  de  l'affiette,  payement  fie  con- 
tinuation de  ladite  rente  de  ccxxv.  1. 
tourn.  cens  fie  rente  deubs  au  roy  nof- 
tredit  feigneur  dorefenavant  par  chacun 
an  i  tousjours  auxdits  termes ,  lefdits 
Jacques  fie  Jehan  le  Roy  ,  Hermant 
Jambe- fort,  fie  Nicolas  de  Gcndrcville 
à  prefent  maiftres  fie  gouverneurs,  pre- 
neurs pour  ladite  confrérie ,  feront  te- 
nus  8e  ont  promis  fie  promettent  pour 
eux  fie'  leurs  fucceflèurs  maiftres  fie  gou- 
verneurs d'icelle  confrérie  de  la  Paillon 
faire  conftruire  fie  édifier  de  neuf  une 
grande  failc  fie  autres  édifices  fie  bafti- 
^ .  .... 


ET  PIECES 

mens  peur  le  fervice  de  la  confrérie,  en 
deux  ans  prochainement  venans ,  les- 
quels baftimens  lefd.  maiftres  fie  gou- 
verneurs feront  tenus  faire  de  telle  va- 
leur fie  revenu  annuel,  que  lad.  rente 
de  ccxxv.  1.  tourn.  cens  fie  rente  deubs 
au  roy  noftred.  feigneur  n'excèdent  le 
tiers  du  revenu  annuel  defd.  baftimensj 
en  laquelle  grande  falle  y  aura  pluûeurs 
loges ,  dont  led.  Rouvet  en  aura  une 
à  (on  choix  pour  luy  ,  fesenfans  fie  amis, 
leurs  vies  durant,  fans  aucune  chofeen 
payer  ne  diminuer  de  lad.  rente.  Item 
fur  une  mai/on  lieux  fie  appartenan- 
ces d'icelle  ,  comme  le  tout  fe  com- 
porte,  à  lad.  confrérie  appartenant ,  affi- 
le rue  de  Maudetour ,  en  laquelle  mai. 
ion  eft  pour  enfeigne  contre  le  mur  l'i- 
mage S.  Léonard  ,  tenant  d'une  part  i 
l'hoftcl  de  l'Arbalefte ,  d'autre  à  l'hoftcl 
de  l'image  S.  Jacques,  d'un  bout  par 
derrière  à  l'hoftcl  delà  Pomme  de  pin, 
fie  d'autre  pardevant  fur  icelle  ru£  de 
Maudetour  en  la  cenfive  S.  Magloire  à 
Paris ,  chargée  de  cens  fie  de  xl.  £ 
par.  de  rente  envers  l'eglife  S.  Jacques 
de  l'Hofpital  en  ladite  grand  rue  S.  De- 
nis. Item  fur  xxv.  1.  tournois  de  rente 
rachetables  pour  ccc.  1.  tournois  deues 
chacun  an  à  ladite  confrérie  par  lire 
Henry  Guyot  fie  Jehan  Olivier  dit  Mar- 
got, fur  U  moiftm  des  fats  attendons,  file 
en  cetted.  ville  de  Paris  rue  de  Darne, 
tal ,  fie  autres  héritages  ,  fie  générale- 
ment  fur  tous  fie  chacuns  les  autres  he* 
ritaiges  fie  biens  prefens  fie  advenir  de 
lad.  confrérie  de  la  Paffion,  fie  fur  cha- 
cune pièce  fie  portion  d'iceux  fie  fur  les 
plus  clairs  fie  mieux  apparens ,  les  uns 
principalement  rcfpondans  pour  les  au- 
tres fie  pour  le  tout  au  choix  defdits 
Rouvet ,  fes  hoirs  fie  ayans  caufe  j  que 
pour  payer ,  continuer ,  fournir  fie  faire 
valoir  lad.  rente  de  ccxxv.  1.  tournois 
bonne  fie  bien  folvable  â  tousjours  fans 
aucun  defiàult ,  déchet ,  ne  diminution, 
lefd.  Jacques  fie  Jehan  le  Roy ,  Jambe- 
fort  fie  Gcndrcville  à  prefent  maiftres 
&  gouverneurs ,  aud.  nom  de  maiftres 
fie  gouverneurs ,  enchargérent ,  affectè- 
rent, obligèrent  fie  hypotequérent ,  en- 
gagent ,  afre&ent,  obligent  <e  hypothè- 
quent pour  ce,  du  tout,  par  ccid.pre- 
fcntes,  fans  ce  que  l'obligation  fpeciale 
déroge  i  la  générale ,  ne  la  générale  a 
la  fpeciale ,  ne  que  pour  avoir  payement 
fie  continuation  de  lad.  rente  dores  en 
avant  par  chacun  an  à  tousjours  lefd. 
Rouvet ,  fes  hoirs  fie  ayans  caufe ,  fe  bon 
ne  leur  fcmble ,  foienc  en  premier  lieu 

tenus 


Digitized  by  Google 


JUSTIFICATIVES.  ^ 

tenus  eux  adrefler  à  ladite  fperialitéôc  caufe,  à  un ,  deux ,  trois  ôc  quacrè  paye.   

la  difcuter  avant  lad.  généralité ,  8c  les  mens  efgaux  la  fomme  de  mmmmd.  1.  **" 
meubles  premier  que  les  immeubles  j  tournois ,  arrérages ,  termes  efcheus  fc 
mais  fe  pourront  iceux  Rouvet ,  fes  hoirs  entrez  pour  portion  de  temps,  6c  cous 
ôc  ayans  caufe,  en  premier  lieu  adreflèr  loyaux  couds,  ôc  non  moins  que  lad. 
tant  fur  la  généralité  que  fpecialicé  ,  im-  fomme  de  mmmmd.  1.  tournois ,  arre- 
meubles  que  meubles  ôc  fur  tous  les  biens  rages  8c  loyaux  couds  fufd.  en  quelques 
ôc  héritages  de  lad.  confrérie  enfemble   mains  que  lad.  mafure  Ôc  baftiment  qui 

&  feparément,  &  faire  procéder  par  tou-  y  feront  faites ,  ou  bien  ladite  rente, 

tes  vovesôc  manières  plus  aiféet  ôc  brie-  puiffent  cy-après  tomber  Ôc  efcheoîr  , 

vesà  leur  choix,  pour  avoir  plus  preft  nonobftant  ladite  mutation  demain  8t 

&  prompt  payement  ôcplus  gratidefeu-  toutes  ordonnances  royaux,  reftrinc 

retc  du  payement  6c  continuation  de  rions ,  couftumes ,  commune  obfervan^ 

ladiâe  rente ,   fans  en  ce  garder  ÔC  ce ,  6c  autres  chofes  à  ce  contraires , 

obferver  ordre  de  difeuifion  ,  ni  autre  lesquelles  lefd.  maiftres  6c  gouverneurs 

ordre  ne  formalité  de  droit  ,  ordon-  tiennent  cy  pour  tout  exprimées ,  6c 

nance ,  us ,  flile ,  couftume ,  ne  commu-  auxquelles  ordonnances  Ôc  autres  chofes 

ne  obfervance ,  nonobftant  mutation  de  a  ce  contraires  icéux  Jacques  6c  Jehan 

detenceurs ,  de  monnoyes,  difeontinua-  le  Roy,  Jambe-fort  &  Gendreville, A 

don  de  payement,  prescription,  laps  de  prefent  maiftres  Se  gouverneurs  ,  pou* 

temps  6c  toutes  autres  chofes  fpccialcs  eux  6c  leurs  fuccefleurs  maiftres 6c  goU* 

6c  générales  à  ce  contraires.  Tranfpor-  verneurs  d'icellc  confrérie  ont  exprefTé* 

tant  led  Rouvct  a  la  confrérie  de  la  Paf*  ment  6c  feientement  dérogé  &  renoncé, 

fton  ,  iceux  à  prefent  maiftres  6c  gou-  dérogent  6c  renoncent  par  foy  6c  fêr- 

verneurs  acceptons  pour ,  au  nom,  ôc  ment,  pareequ'ils  fçavent,  comme  ils 

profit  d'icelle ,  tous  droits  de  propriété  difent ,  ladite  mafure ,  à  la  charge  defd, 

3u'il  avoic  6c  a  eu  en  ladite  mafure,  s'en  cens  6c  rente  au  roy  ttoflredit  feigneur, 

cflaififlant  au  profit  de  lad.  confrérie,  valoir  lad. fomme  de  quatre  mil  cinq  cens 

A  la  cherge  d'icelle  rente  de  ccxxv.  1.  1.  tournois  pour  l'avoir faite  voir,  vifi- 

tournois  6c  droictde  loge  pour  luy,  fes  ter,  prifer  6c  eftimer  par  gens  tognoik 

enfans  6c  amis ,  leurdite  vie  durant ,  fans ,  6c  autant  en  euft  trouvé  led.  Rou-< 

eenfive  6c  rente  deubs  au  roy  ÔC  dont  vet  en  argent  comptant  s'il  l'euft  Voulu 

lad.  mafure,  faite  6c  édifices  qui  y  fe-  'bailler  6c  vendre  a  autres,  ce  qu'il  n'a 

ront  faidts ,  font  6c  demeurent  chargez  voulu  faire,  favorifant  6c  préférant  lad. 

envers  iceux  Rouvet,  fes  hoirs  6c  ayans  confrérie.  Et  neantmoins  où  par  ladite 

taufe ,  6c  pareillement  d'icelle  eenfive  mutation  de  main  de  lad.  mafure  ôc 

6c  rente  envers  le  roy  noftred.  feigneur.  baftimensqui  y  feront  faicb,  ou  de  par- 

Et  pareillement  lefd.  Jacques  6c  Jehan  tie  d'iceux ,  ou  bien  de  ladite  rente , 

le  Roy,  Jambe-fort  &  Gendreville  maif-  lefd.  maiftres  6c  gouverneurs  fie  leurs 

très  ÔC  gouverneurs  preneurs  fê  deflàifi-  fuccefleurs ,  ou  une  autre  tierce  perfonne 

rent  6c  deveftirertt  oudit  nom  de  maif-  efquels  ladite  mafure  ôc  baftimens  ou 

très  ÔC  gouverneurs  de  lad.  confrérie  ,  partie  d'iceux  pourrait  cy^après  efchoir, 

de  lad.  maifon  affife  rue  de  Maudetour,  voudraient  faire  réduire  lad.  rente  ad 

rente  de  xxv.  1.  tournois  à  eux  deubs  riers  de  la  valeur  du  revenu  annuel  de 

par  chacun  an  par  lefd.  Guyot  6c  Jehan  lad;  mafure,  falleôc  baftimens,  ou  au* 

Olivier  fur  lad.  maifon  des  f»ts  attendant  tre  moindre  fomme  que  lefd.  ccxxv.  1. 

6c  autres  héritages  Ôc  biens  immeubles  tournois  par  an ,  ou  bien  demander  la- 

6c  revenu  d'icelle  confrérie ,  au  profit  dite  rente  par  rachaprJ ,  fuft  et  mains 

d'iceux  Rouvet ,  fes  hoirs  6c  ayans  eau-  dudit  Rouvet  ôt  de  fes  hoirs  6c  ayani 

,  à  tousjours ,  fufques  à  la  valeur  6c  caufe ,  deubs  au  prix  des  ordonnances 

«oncurrance  defdits  ccxxv.  1.  tournois  roy  aux, ou  pour  moins  que  lad.fomme  de 

de  rente  ÔCc.  Laquelle  rente  de  ccxxv.  iv.  mil  d.  1.  tourn.ôc  que  i  ce|ils  fuflènfi 

1.  tournois  combien  qu'elle  foit  dite  per-  contraints  fuivant  lefd.  ordonnances 

petuelle,  lefd.  à  prefens  maiftres  6c  gou-  royaux  ou  par  qnelquo  autre  voyé  8d 

verneurs  8c  confrères  de  lad.  confrérie  moyen  que  ce  fôit  ou  peuft  eftre  5  en  ces 

6c  leurs  fuccefleurs  pourront  neantmoins  cas  6c  en  chacun  d'iceux  lefd.  maiftres  ÔC 

avoir  par  rachapt  defH.  Rouvet  ,  fes  gouverneurs  prefens  8c  advenir  feront 

hoirs  6c ayans  caufe,  qui  leur  feront  te-  tenus  6c  ont  dez  a  prefent  comme  pouf 

nus  de  laiflèr  à  tousjours,  en  payant  par  lors  lefdits  Jacques  6c  Jehan  le  Roy  ,• 

eux  auxd.  Reuvet,  fes  hoirs  6c  ayans  Jambefbrt  ôc  GendWftflle  de*  à  prcfcruî 
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maiftres  Se  gouverneurs ,  pour  eux  &  Louvet  fergent  â  verge  au  cbaftelet*, 
leurs  fuccefleurs ,  promis,  promettent,  prevofte  &  vicomte  de  Paris ,  Jehah 
gagent  aud.  nom  de  maiftres  Si  gouver-  Fade,FrancoisPoutrain,Charles  leRoyer 
neurs  pour  lad.  confrérie,  payer,  four-  &  Michel  Lyon  ,  tous  anciens  majftres 
nir  &  /aire  valoir  audit  Rouvet  Se  Ces  d'icelle  confrérie,  ToufiainA  de  Freines, 
hoirs  êc  ayans  caufe  d'eux,  ez  mains  Nicolas  de  Compans  ,  Jehan  Dureau, 
defquels  ladite  rente pourroit  tomber  &  Guillaume  Hoc!  art,  Martial  Vaillant , 
continuer  de  là  en  avant  par  chacun  Picrrede  Ruë,  Jehan  Godefroy  dit  Poi- 
an  à  tousjours  juiqu'a  plain  rachat  de  reausjchan  ]oyau,Richard  Georgesjc- 
ladite  rente  le  parfait  d'icelles  ccxxv.l.  han  l'Efguillier ,  Denys  le  Boiteux,  Ml* 
tournois  entièrement  &  fans  aucune  di-  thurin  Darnois,  Nicolas  Hervé  diÂ  Vc- 
minution  ne  modération  ,  nonobftant  nife ,  Jehan  Bertrand,  Pierre  le  Mercier, 
ladite  mutation  de  main  Si  réduction  qui  François  Hueble,  Pierre  Foucquet ,  Picr- 
ainfy  en  auroit  efté  faite ,  cnfemble  la  re  Royer ,  Jehan  Reculé  .Nicolas  Scor, 
Tomme  de  xviii.  cent  1.  tournois  pour  4c  Nicolas  Gayanr,  tous  confrères  d'i- 
1c  parfait  d'icelle  fommede  iv.  mil  cinq  celle  confrérie ,  aflemblez  en  l'eglife  Se 
cens  1.  tourn.  pour  le  rachapt  dcfd.ccxxv.  chapelle  de  la  Trinité  a  Paris ,  rue  faine 
1.  tourn.  de  rente  j  à  laquelle  lomme  de  Denis,  lieu  accouftumé  pour  eux  aflcm- 
MMMMD.l.tourn.Us  onteftimé&prifépar  bler  à  traicter ,  advifer  ,  conclure  Se  de- 
ï'advis  de  gens  cognoiûans  la  valeur  de  libérer  des  négoces  &  affaires  d'icelle 
ladite  maiurc  &  place  à  la  charge  defd.  confrérie ,  par  Icfquels  Jacques  Se  Jehan 
cens  Se  rente  deubs  au  roy  noftredit  le  Roy ,  Gendreville  Se  Jambefort  à  pre- 
feigneur,  Se  mefmemcnt  en  confident-  fent  maiftres  d'icelle  confrérie  fut  re- 
tion  des  murs  &  fondemens  Se  autres  monftré ,  expofe  Se  déclaré  auxd.  doyen 
édifices  qui  y  font  de  prefent,  que  led.  Se  confrères  qu'ils  n'avotent  plus  de  lieu 
Rouvec  y  a  faiér.  faire,  à  quoy  il  a  cm-  Se  falle  ezquels  ils  puûent  faire  &  ad- 
ployé  greffe fomme  de  deniers,  6c  pour  miniftrer  le  faiét  de  ladiâe  confrérie 
ce  aufly  que  (ans  le  payement  entier  de  comme  ils  avoient  accouftumé,  au  moyen 
lad.  fomrae  de  mmmmd.  1.  tourn.  pour  que  la  fallc  dudiâ  lieu  de  la  Trinité 
le  rachapt  de  lad.  rente  &  continuation  qu'ils  fouloient  tenir  Se  occuper,  leur 
do£i.  ccxxv.  1.  tournois  de  rente  par  avoit  Se  a  efté  oftée  par  arreft  ou  or* 
chacun  an  jufqucs  au  jour  dud.  rachapt  donnance  de  la  cour ,  Se  que  depuis  que 
tant  cz  mains  dudit  Rouvet  Se  de  les  '  ladiâe  falle  leur  avoit  efté  oftee ,  leur 
hoirs ,  qu'autres  ayans  caufe  d'eux ,  fi  avoit  convenu  Se  convenoit  encores  do* 
lefdits  mafure,  falle  &  baftimens  qui  y  refenavant  louer  autre  falle  &  grand  lieu 
feront  faiûs ,  ou  parties  d'iceux  >  ou  ren-  àgrofle  fonune  de  deniers  par  an,  de 
te,  changeraient  cy-apres  de  main  led.  laquelle  falle  ainfî  tenue  Se  qu'ils  tien- 
Rouvet  n'euft ,  comme  il  a  diâ ,  faiâ  droient  à  louage  ils  ne  fèroicnt  leurs , 
led.  prefent  bail,  au  moyen  qu'il  euft  ains  pourroient  cftre  contraints  envui- 
trouve  de  ladite  mafure  &  places ,  à  la  der  après  les  baux  expirez  ,&  eux  ac- 
charge  defdits  cens  &  rente  deubs  au  commoder  ailleurs  Se  changer  fouvent 
roy ,  pareille  fomme  de  mmmmd.  liv.  de  lieu  Se  place,  qu'ils  ne  pourroient  aife- 
tournois  8c  plus,  s'il  l'cuft  voulu  bail,  ment  trouver  telle  en  afEete  de  heu, 
1er  à  autres  8cc.  Enfuit  le  pouvoir  donné  grande  &  fpacieufe  ny  commode  cora- 
par  lefd.  confrères  auxdits  maiftres  Se  me  il  appartient  Se  leur  eft  necefiaire. 
gouverneurs}  PARDEVANT  les  no-  En  quoy  faifant  pourroient  avoir  8c  en- 
taires  du  roy  noftre  fire  au  chaftelet  de  courir  grande  perte  8c  dommage.  A  cet* 
Paris  fouferits }  furent  prefêns  Jacques  te  caufe  leur  eftoit  de  necefCtc  8cexpe- 
le  Roy  Se  Jehan  le  Roy  maiftres  ma-  dient,  pour  le  bien,  augmentation,  en. 
çons  à  Paris,  Nicolas  de  Gendreville  tretenement& décoration  de  ladiâe  con- 
courticr  juré  de  chevaux ,  fie  Jambefort  frerie  avoir  autre  lieu  en  propriété.  Et 
maiflre  paveur  de  Paris ,  tous  à  prefent  que  le  fire  Jehan  Rouvet  marchand  bour- 
maiftres  Se  gouverneurs  de  la  confrérie  geois  de  Paris  avoit  enl'hoftel  de  Bour- 
de la  Paffion  Si  rcfurreâion  de  N  S.  gongne  une  mafure  &  place  de  la  lon- 
fondée  en  l'eglife  &  hofpital  de  la  Tri-  gueur  de  xvu.  toifes  Se  de  xvi.  toifes 
nité  à  Paris ,  Adrian  Gervais  doyen  de  de  large ,  qui  leur  fembloit  cftre  pro- 
ladite confrérie ,  M.  Anthoine  Caille  pre  pour  baftir  Se  faire  grande  falle  Se 
maire-lotte ,  M.  Pierre  Hemon  huilfier  autres  édifices  nccoflaires  ileurdidecon* 
du  roy  noftre  fire  en  la  cour  des  gene-  frerie,  laquelle  place  lediâ  Jehan  Rou- 
xaux  de  ia  jufticede  fes  aydes,  Jehan  vet  leur  avoic  pour  ce  faire  accordé 
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bailler  à  tousjôurs,  à  là  charge  de  xvi.  d'Angers ,  fie  commifTaires  en  cette  par-  — 
livres  pari  fis  de  cens&  charge  foncière  tie,  une  de  nqftredire  cour  que  deldits  lSit' 
envers  le  roy  par  chacun  an  perpétuelle-  evefques ,  pour  la  reformation  ficcorrec- 
*  H  sWuit  roent  à  tousjôurs  ,  fie  envers  luy  de  cent  rion  du  collège  du^rand  Bayeux  en  nof- 
*  U  ' c^cas  ^  or  *  rence  anm,cl'c  »  rachep-  cre  ville  de  Paris,au  proffit  defd.  evefques 
«tt'iMit  «S  Pour  mmmmd.  livres  tournois  du  Mans  &  d'Angers  demandeurs  fie  re- 
fpecéée  de  à  certains  payemens ,  6c  à  la  charge  de  querans  ladite  reformarion ,  à  l'cncon- 
r^n'd'or^r!  baftif  le  lieu  lu  ffilànt  pour  la  perception  tre  de  maiftres  Guillaume  fie  Eftienne 
toit  du  prix  de  annuelle  defdides  charges.  Mais  ils  n'a.  Allard  fie  les  maiftres  bourfiers  dudtc 
».  i  j.  i.  voient  voulu  faire  ladite  prinfc  fans  collège  du  grand  Bayeux  dcrïendcurs  i 
avoir  l'opinion,  confèntement  fie  pouvoir  par  laquelle  nofdits  confcillers  auroienc 
defdids  doyen  ,  anciens  maiftres  fi:  con-  dit  que  les  ftacuts  par  eux  faits  6c  re- 
freres  ;  requérant  fur  ce  leur  advis.  A  digez  par  eferit ,  feraient  par  les  p rin- 
cette caufe  iccux  doyen ,  anciens  maif-  cipal ,  procureur  fie  bourfiers  fie  autres 
très  fie  confrères  deflus  nommez  ,  après  dudit  collège ,  fous  les  peines  contenues 
en  avoir  confère  enfcmblement ,  fie  le  en  iceux,  inviolablemcnt  oblervcz  $  fie 
tout  confiderc  ,  ont  efté  d 'ad  vis  fie  opi-  en  faifant  droit  (ut  les  provifions  de  l'of- 
nion  que  ladide  prinle  d'icelle  place  fe-  fice  de  principal  refpedivcment  faites 
roic  commode ,  utile  fie  profitable  à  la-  par  maiftres  Guillaume  Allard  ,  Fran- 
dide  confrérie  ,  aux  charges  deflus  de-  çois  Eudeline  fie  Eitienne  Allard ,  les  au- 
clarces.  Partant  ont  concordablement  roient  caflées  fie  annullces ,  fie  déclaré 
ensemble  donné  fie  par  ces  prefentes  don.  ledit  office  de  principal  avoir  vacquéfic 
nent  plain  pouvoir  fie  puifTance  auxdits  eftre  vacquant  j  fie  neantmoins  afin  que 
à  prefent  maiftres  fie  gouverneurs  d'icelle  la  longue  vacation  dudit  office  de  prin- 
confrérie  de  faire  ladide  prinfe  aux  char-  cipal  ne  fuft  dommageable  audit  collè- 
ges fufdides  fie  autres  charges,  conven-  ge,  avoient  commis  l'exercice  dudit  col- 
lions fie  modifications  fie  autrement  par  îege  audit  maiftre  Eftienne  Allard,  juf- 
la  meilleure  forme  fie  manière  qu'ils  ver-  qu'à  ce  que  par  les  collatcurs  ordinai- 
ront  bon  eftre  pour  le  bien  d'icelle  con-  res  autrement  y  fuft  pourveu  >  outre  au- 
frerie  ,  fi£c.  Faid  fie  paflé  l'an  m.  d.  roient  dit  que  ledit  maiftre  Eftienne  Al. 
xlviii.  le  Mercredy  xvm.  jour  de  juil-  lard  fie  bourfiers  dudit  collège  fêroient 
let.  Ainû  figné ,  Alart  fie  Palanquin.  CE  tenus  convenir  enfemble  dedans  trois 
FUT  FAIGT  ET  PASSE*  l'an  m.  d.  jours  pour  la  nomination  du  procureur 
xlviii.  le  Jeudy  xxx.  fie  pénultième  jour  d'iccluy  collège  ;  fie  que  le  bouriier  riom- 
d'Aouft.  Ainfi  fipû  ,  ALART,  PA-  mé  par  la  plus  grande  partie  d'eux ,  fe- 
LANQUIN.  Et  i  cojfè  eft  eferit  :  Dou-  roit  tenu  accepter  ledit  office  ,  fie  iceluy 
blecefdides  pour  leldids  maiftres  fie  gou-  exercer  par  le  temps  détermine  par  les 
verneurs.  Tiré  d  un  cahier  imprimé  en  163^  ftatuts  par  eux  faits  fie  ordonnez  -t  euft 
Par  arrefi  de  la  cour  du  17.  Novembre  efté  de  la  part  deldits  defïèndeurs  ref- 
1548.  rapporté  cy-deffk»  tome  11.  partie  11.  pedivement  appelle  en  noftre  cour  de 
pay  74}.  la  confraitie  de  la  pajfion  efta-  parlement  ,  en  laquelle  le  procez  par 
blie  i  l'bojtel  de  Bourymie  fut  maintenu*  écrit  d'entre  lcldits  Allard  appcllans 
àreprefenter  feule  des pièces  de  théâtre  ^avec  d'une  part ,  fie  leldits  evefques  fie  maif- 
dejfcnfe  à  tous  autres  a'en  reprefenter  dans  tre  Jacques  le  Pelletier  intimez  d'autres 
Paris  éf  /<*  banlieue ,  que  fous  le  nom  &  Se  encore  entre  lefdits  bourfiers  appel- 
as profit  de  ladite  cenfrairU,  lans  d'une  part,  fie  lefdits  evefques  du 

„    „.      ,      „  ..   c      ,  Mans  fie  d'Angers  intimez ,  d'autre  j  re- 

Ancflduparlemem  qut  reforme  les  nouveau*  -       »  fauf  a  ^  eaJable. 

^Z^tclnZ^^l  «Adroit  Lies  fins  de  non  recevoir ,  fi 

points  ou  ils  efiotent  côntfams  aux  an.  bien  QU  ma,  aurok  efté  appelIe  ^  dcfpcn$ 

(iens'  de  la  caufe  demandez  d'une  part  fie  d'au;. 

HEnry  par  U  grâce  de  Dieu  roy  de  tre ,  fie  l'amende  envers  nous  j  joints  les 

France s  i  tous  ceux  qui  ces  pre-  griefs  fie  produdions  nouvelles  defd.  ap- 

fentes  lettres  verront ,  falut.  Scavoir  fai-  pellans ,  qu'ils  pourraient  bailler  dans  lé 

fons  que  comme  de  certaine  ientence  temps  de  l'ordonnance  $  aufquels  griefs 

donnée  par  nos  amez  fie  féaux  confeil-  lefd.  intimez  pourraient  refpondre ,  fie 

1ers  en  noftre  cour  de  parlement ,  maif-  contre  lefd.  produdions  nouvelles  bailler 

très  Pierre  Mathe  fie  Jean  Corbin  vicai-  contredits  aux  defpens  defd.  appellans^fie 

xcs  en  cette  partie  de  nos  amez  fie  féaux  que  la  conclufion  deldits  bourliers  feroic 

"ï  confcillers  les  evefques  du  Mans  fie  jointe  i  celle  paravant  recué  au  greffe  de 

Tmc  II.  Part.  III.  G  g  g  g  g 
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>-   noftred.courlci6.  jour  de  Juin  1544.cn- 

Anïiji     trcmaiitrcGuillaume  Allard  appcllant  fie 
Icfdits  cvefques  intimez ,  pour  eftre  jugée 
avec  routes  les  parties  par  roefinC  moyen, 
fi  faire  fe  devoir ,  finon  juger  feparcment, 
ainli  que  noftredire  cour  ver  roit  cftrcà 
faire  par  raifon.  Finalement  ledit  pro- 
cez avec  les  griefs  dcldits  appel lans.  Re- 
ponfes  baillées  par  lefdits  intimez  aux 
griefs  dcfdits  Allard.  La  forclufion  de 
fournir  de  reponfes  aux  griefs  defdits 
bourfiers.  Certaines  lettres  obtenues  de 
feu  noftrc  tres-cher  feigneur  fie  perc  le 
16.  jourd'Avril  1544. par lefquel  les  eftoit 
mande  a  noftredire  cour  procéder  au  ju- 
gement du  prefent  procez  ,  fans  avoir 
cigard  à  la  déclaration  faite  par  ledit 
maiftre  Eftiehnc  Allard  ,  par  laquelle  il 
avoit  déclare  avoir  refigné  ladite  prin- 
cipauté dudit  collège  de  Baveux  audit 
maiftre  Guillaume  Allard  Ion  neveu,  8c 
qu'il  n'y  prétendait  aucun  droit ,  fit  le 
recevoir  comme  appcllant  de  ladite  fen- 
tenec,  nonobftant  l'ajournement  à  luy 
fait  endefertion  d'appel.  Les  provifions 
dudit  office  de  principal  dudit  collège, 
faites  par  lefdits  cvefqucs  audit  maiftre 
Jacques  Pelletier  les  16.  fie  19.  jours  de 
Novembre  1543.  Autres  provifions  fai- 
tes par  lefdits  cvefqucs  audit  Pelletier 
les  16.  jour  d'Octobre  &  to.  jour  de  Dé- 
cembre audit  an  1543.de  l'une  des  bour- 
fes  dudit  collège.  L'a&e  de  prife  de  pof- 
fcflîon  dudit  Pelletier.  Certain  acte  du 
dernier  jour  de  Juin  1545.  par  lequel  la 
production  dndit  Pelletier  au roit  efté  re- 
çuif.  La  production  nouvelle  dudit  Pel- 
letier j  contredits  à  icelle  baille/  par  le- 
dit maiftre  Guillaume  Allard  ;  avec  les 
(al  varions  au  contraire  dudit  Pelletier. 
Certain  incident  de  lettres  obtenues  de 
noftrcdit  tcu  feigneur  fie  perc  le  10.  Juil- 
let 1545.  appointe  en  droit ,  &  joint  au- 
dit procez  ,  pour  en  iceluy  jugeant  y 
faire  préalablement  droit.  Autre  incident 
de  lettres  de  nous  obtenues  par  maiftre 
Jean  Huget  le  1.  jour  de  Juin  1547.  par 
lefquclles  eftoit  mande  lubroger  ledit 
Huget  au  lieu  fie  droits  dudit  maiftre 
Jacques  Pelletier.  Certain  arreft  denof- 
tredite  cour  du  premier  jour  de  Février 
audit  an  154".  par  lequel  avant  que  pro- 
céder au  jugement  dudit  incident ,  au- 
roit  cfté  dit  que  les  productions  des  par- 
ties leur  feroient  communiquées  pour 
,  y rcfpondre, bailler  contredits  fie  fal va- 
rions. Les  refponfes  &  contredits  dudit 
Huget,  après  que  lefdicts  Allard  deman- 
deurs pour  toutes  refponfes  &  contre- 
dits auroicnt  employé  le  procc*  fie  ce 
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qui  eftoit  de  droit.  Les  interrogatoires 
faits  audit  Huget  à  la  requefte  dcldits 
Allard.  Autre  arreft  du  iS.  Mars  1547. 
avant  Pafqucs,  par  lequel  ledit  Huget 
auroit  efte  lubrogé  au  lieu  fie  droits  du- 
dit maiftre  Jacques  Pelletier ,  fans  pré- 
judice des  fins  de  non  recevoir,  fit  au- 
roit efté  ordonne  que  lcd.  maiftre  Eftien- 
nc  Allard  articuleroit  les  faits  plus  am- 
plement ,  qui  feroient  communiquez  au- 
dit Huget  pour  y  repondre ,  pour  fur 
iceux  refpectivcmcnt  informer  pour  ce 
fait ,  le  tout  joint  au  procez  principal, 
leur  eftre  fait.  Les  faits  fie  articles  du- 
dit maiftre  Allard  ,  refponfes  à  iceux  du- 
dit Huget.  L'cnqucfte  faite  fuivant  le- 
dit arreft  ,  à  la  requefte  dudit  Allard , 
reçu?  pour  juger.  Certain  arreft  de  nol- 
t redite  cour  du  27.  jour  d'Aouft  1548. 
donné  entre  maiftre  Jacques  Je  Conte 
demandeur  fie  requérant  l'cnthenncmcnc 
d'une  requefte  d'une  part ,  fie  ledit  maif- 
tre Eftiennc  Allard  deffcndeur  d'autre^ 
par  lequel  ledit  Conte  auroit  efté  main- 
tenu en  poflcflion  de  la  bourfe  dudit 
collège  du  grand  Baveux  ,  fruits  fie  pro. 
fits  criccllc  .  en  laquelle  il  feroit  reçu 
nonobftant  l'oppoûriun  dudit  Allard 
demandeur  ,  de  laquelle  il  auroit  efte  de. 
bouté.  Autre  arreft  donné  le  4.  jour  de 
May  1549.  entre  ledit  maiftre  Jacques 
le  Conte  demandeur  d'une  part ,  fie  le- 
dit Huget  fubroge  au  lieu  fie  droits  du- 
dit maiftre  Jacques  Pelletier ,  deflèndeur 
d'autre  ,  par  lequel  ledit  le  Conte  au. 
roit  efte  reçu  par  noftrcdite  cour  par- 
tie intervenante  audit  procez  par  efcnr, 
reçu  pour  juger  en  icelle  entre  lefdits 
Allard  fie  Huget,  fie  à  déduire  les  faits 
fie  moyens,  aufqucls  ledit  Huget  pour- 
roit  refpondre ,  fit  les  parties  eftre  ap- 
pointées a  produire  ,  bailler  contredits 
fie  falvations  rcfpcctivcment  fie  en  droit. 
Les  productions ,  faits  fie  articles ,  fie  ref- 
ponfes à  iceux  rcfpcdivement  baillées 
par  lefdits  le  Conte  ,  Huget  fie  Allard 
luivant  ledit  arreft.  Contredits  dudit  le 
Conte  contre  la  production  defdits  Hu- 
get fie  Allard.  Autre  arreft  de  noftrc- 
ditc  cour  du  7.  jour  de  Septembre  l'an 
1550.  par  lequel  maiftre  Richard  Chef! 
nay  auroit  cité  fubrogé  au  lieu  fie  droits 
dudit  maiftre  Jacques  le  Conte,  pour 
raifon  du  titre  de  ladite  principauté  du- 
dit collège  ,  fans  préjudice  au  principal 
du  droit  dcldits  Allard  fie  Huget.  Lct 
provifions  faites  audit  Chefnay  de  la- 
dite principauté  dudit  collège.  Les  in» 
formations  faites  à  l'encontrc  dudit  Hu- 
get. Ccrtam  incident  de  requefte  du  tj. 
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Octobre  audit  an  1550.  entre  maiftre  égard  à  icclles  &  autres  chofes  par  eux  Ah  ifji 
Pierre  Matignon  demandeur  d'une  part,  alléguées ,  ledit  Huget  fera  maintenu 
&  ledit  maiftre  Jean  Huget  deffèndeur  8c  gardé ,  &  le  maintient  &  garde  no- 
d'autre  ,  pour  raifon  de  la  bourfe  dudit  ftreditc  cour ,  comme  deûtmcnt  efleufic 
collège  -,  appointe  en  droit  le  17.  d"dit  pourveû  félon  les  anciens  ftatuts  &  or- 
mois  d'Odobre  audit  an  1J50.  renvoyé  donnances  dudit  collège  ,  en  la  poflèf- 
par  noftredite  cour  pour  eftre  jugé  con-  fion  &  jouiflàncc  de  la  principauté  du- 
jointement  ou  feparement ,  ainfi  qu'elle  dit  collège  du  grand  Bayeux  ,  droics , 
verroit  eftre  à  faire  par  raifon  avec  le-  profits,  revenus  8c  émolumens  d'icelle , 
dit  procez  de  ladite  principauté  dudit  8c  fans  defpens,  dommages  fie  interefts, 
collège.  Les  conclurions  de  noftre  pro-  &  pour  caufe.  Et  en  tant  que  touche 
cureur  gênerai ,  auquel  par  ordonnance  l'appellation  ihterjettée  par  les  bour- 
de noftreditc  cour  ledit  procez  auroit  fiers  dudit  collège  de  ladite  fentenec , 
efté  communiqué,  vcù  8c  diligemment  pour  le  regard  de  la  reformation  8c  de- 
examiné  :  nostredite  cour,  pat  fon  rogation  faite  des  anciens  ftatuts,  &  fur 
jugement  &  arreft  a  ordonné  8t  ordon-  les  conclufions  prjles  par  noftredit  pro- 
ne  quelefdites  appellations  ôtinftances  cureur  gênerai,  noftredite  cour  a  mis 
pendant  en  icclie  entre  les  partie*  ,  de-  8c  met  l'appellation  fie  ce  dont  a  efté 
meureront  jointes  audit  procez  par  eferir,  appellé  ,  au  néant ,  fans  amende  8c  def- 

Sur  eftre  jugées  conjointement  8c  en-  pens  de  la  caufe  d'appel ,  en  ce  que  lef- 

nblement ,  ainfi  qu'il  appartiendra  par  dits  commifiairts  ont  ordonné  que  la 

raifon  j  8c  en  ce  faifant,  noftredite  cour  principauté  8c  office  de  procureur  fe- 

fans  avoir  cfgard  à  la  requefte  prefen-  roient  conférez  par  les  evçfques  du 

tée  par  ledit  Matignon  ,  de  l'effet  8c  en-  Mans  8t  d'Angers  j  8c  en  ce  qu'il  auroit 

therinement  de  laquelle,  enfemble  des  efte  ordonne  que  ledit  procureur pren- 

fins  8c  conclufions  par  luy  prifes ,  elle  droit  confirmation  des evefqucs,  8c  exer- 

l'a  débouté  8c  déboute ,  8c  en  a  abfous  ceroit  l'eftat  de  prbeurcur  par  fix  ans  j 

8c  abfout  ledit  Huget.  A  maintenu  8c  plus  en  ce  qu'ils  auroienr  préfixé  tempvs 

garde,  maintient  8c  garde  ledit  Huget  de  trois  ans  8c  demy  feulement  aux 

en  la  jouïflànce  8c  perception  des  fruits,  bourfiers  pour  cftudier,  avant  prendre 

profits  8c  émolumens  de  la  bourfe  du  le  degré  des  arts  3  pareillement  en  ce 

collège  du  grand  Bayeux,  dont  eft  quef-  qu'ils  ont  dérogé  à  l'ancien  ftatutpour 

tion  en  ladite  inftance  de  requefte  5  8c  le  regard  des  bourfiers  du  diocefê  du 

a  condamné 8c  condamne  ledit  Matig-  Mans, ne  faifânt  diftinâion  ne  decla- 

tion  ez  defpens  de  l'inftance,  8c  fans  dom-  ration  de  quelle  contrée  dudit  diocefe 

mages  8c  interefts.  Et  en  faifant  droit  fur  du  Mans  doivent  eftre  lefdits  bour- 

les  appellations  interjettées  par  maiftres  fiers }  8ç  auflî  en  ce  qu'il  a  efté  ordonné 

Eftienne  8c  Guillaume  Allard  de  ladi-  que  ledit  procureur  rendra  compte* en 

te  fentence ,  enfemble  fur  les  conclu-  prefence  d'un  commiflâirc  du  chaftelet 

fions  prifes  par  eux  i  caufe  8c  pour  rai.  de  Paris.  Et  en  entendant  8c  corrigeant 

fon  du  droic  par  eux  refpectivemcnt  led.  jugement  quant  aufdits  points  8tarti- 

prétendu  en  la  principauté  du  collège  cles,noftreditecoura  ordonné  8cordonne 

du  grand  Bayeux  ,  contentieufe  entre  que  advenant  la  vacation  de  ladite  prin- 

lefdits  Allard  ,  Huget  8c  Cbefnay ,  cipauté ,  les  bourfiers  dudit  collège  s'af- 

fubrogé  au  lieu  ,  droit  8c  titre  de  feu*  fcmbleronten  la  manière  accouftumée, 

maiftrc  Jacques  le  Comte ,  noftredite  procéderont  à  nouvelle  élection  de  prin- 

Cour ,  fans  avoir  cfgard  aufdires  lettres  cipal  8c  maiftre  quinze  jours  après  ,  d 

obtenues  de  noftre  très-cher  feigneur  8c  compter  du  jour  de  la  vacation  efcheûd  j 

pere,  par  ledit  maiftre  Eftienne  Allard,  8c  icellc  élection  faite,  la  lignifieront 

de  l'cntherinement  defquelles  elle  l'a  aufdits  evefqucs  du  Mans  8c  d'Angers , 

débouté  8c  déboute  ,  a  mis  8c  met  lcf-  afin  de  consentir  i  icelle ,  fuivant  ledic 

dites  appellations  8c  ce  dont  a  efté  ap-  ftatut  ancien.  Pareillement  efliront  l'un 

Sellé,  au  néant ,  fans  amende  8c  defpens  d'entre-eux  p^ur  eftre  procureur  ,1e- 
es  caufes  d'appel  j  8c  en  emendant  le  ju-  quel  incontinent  exercera  l'office  8c 
gement  ,  noftreditc  cour  a  déclaré  8c  eftat  de  procureur  fi- toft  qu'il  fera  efled, 
déclare  les  provifions  de  l'eftat  de  prin-  fans  ce  qu'il  foit  tenu  prendre  confir- 
cipal  dudit  collège  faites  refpeûive-  mation  defdits  evefques  j  lequel  office 
ment  aufdits  Allard  8c  Chefnay  ,  caf-  de  procureur  ne  durera  qu'un  an  ,  d 
fées,  nulles  8c  de  nul  effet  8c  valeur  -,  compter  du  jour  de  ladite  élection  ,  s'il 
2c  a  ordonné  8c  ordonne  que  fans  avoir  n'eft  continué  par  exprefie  delibera- 
T0mJI.rart.JII.  Gggggij 
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 s-  tion  defdits  bourfiers  fclon  l'ancien  fta- 

'•*!/«•    tut}  laquelle  concinuation  tourcsfois  Expédition  du  centrât  de  vente  £une  yunde 

noftreditc  cour  a  ordonne  &  ordonne  ey-fune  petite  mu  fon  qui  rep tient  À 

ne  pouvoir  eftrc  faite ,  finon  que  icelui  vendre  des  bofiels  d*  Bourgogne  &à'Ar~ 

procureur  huit  jours  a  vain  qu'elle  de-  toit. 
vra  cftre  faite, ait  prefenté  k>n  compte 

aufdirs  principal  &  bourfiers,  pour  eftre  A   Tous  ceux  qui  ces  prefenres  lct-  -  ■  - 
par  eux  clos  6c  arrefte  -,  fans  qu'ils  foient  £\  très  verront,  Anthome  duPrat,  A"-,JSJ» 
tenus  appeller  à  ladite  clofture  de  com-  chevalier  baron  de  Thiert  6c  de  Precy  , 
pte  autre  que  lefdits  principal  &  bour-  confeiller  du  roy  noftre  fire  ,  gentil- 
fiers  }  autrement  6c  à  faute  d'avoir  ce  homme  ordinaire  de  fa  chambre  &gar- 
fair,  l'a  déclaré  incapable  de  pouvoir  de  de  la  prevofté  de  Paris,  falut.  Sçavoir 
eftrc  continue.  Et  a  ordonne  6c  ordon-  faifons  que  pardevant  Jehan  Thicrcot 
ne  noftreditc  cour,  que  l'ancien  ftatut  &  François  de  Larche  notaires  du  roy 
fera  garde  pour  le  temps  de  cinq  ans  noftredit  feigneur  au  chaftelet  de  Paris, 
odroyé  auwits  bouriîers ,  avant  pren-  furent  prefens  nobles  hommes  MM. 
dre  iceluy  degré  des  arts.  Et  fera  la  Thierry  du  Mont  6c  Jehan  Pajot ,  con- 
plus  grande  partie  des  bouriîers  du  feillers  du  roy  noftredit  feigneur  en  fa 
dioceze  du  Mans  du  doyenné  de  fraf-  cour  de  parlement ,  6t  Germain  le  Lieux 
fays  ,  ainfi  que  porte  ledit  ftatut  an-  aiuTy  confeiller  du  roy  noftredit  ici- 
cien.  Ladite  fentence  defdits  reforma-  gneur  fur  le  fait  de  la  juftice  de  fon 
tours  au  refîdu  fortifiant  fon  plein  6c  trefor ,  ou  nom  6c  comme  commiflàire* 
entier  efrer.  Et  outre  en  faifant  droit  commis  &  députez  par  ledit  feigneur 
fur  le  furplus  des  conclufions  de  noftre  a  faire  bail  à  perpétuité  à  cens  6c  ren- 
procurcur  gênerai ,  a  ordonné  noftrc-  tes,  &  une  fomme  de  deniers  pour  une 
dite  cour,  que  iceux  ftacuts  ,  tant  an.  fois  payer  ,  des  maifons  &  places  vui- 
ciens  que  modernes ,  feront  obfervez  &  des  6c  vacgues  6c  ruyncuies  apparte- 
gardez  inviolablcmcnt ,  en  ce  qu'il  n'eft  nans  au  roy  eo  la  ville  prevofté  &  vi- 
dérogé  à  iceux  par  ce  prefent  arreft  -,  comté  de  Paris,  fuflîfamment  fondez  de 
$c  fait  deffenfes  6c  inhibitions  aufdits  lettres  d'edict  ,  commifiion  &  pouvoir 
principal  ,  procureur  &  bourfiers  ref-  cy-apres  dattez  6c  mentionnez ,  difans 
peâivemeot  de  non  y  contrevenir ,  fur  leldits  commifiaires ,  que  par  lettres  pa. 
peine  d'amande  arbitraire  6c  de  priva,  tentes  &  com  million  du  roy  noftredit 
tion.  Et  fi  a  enjoint  noftreditc  cour  au-  feigneur  adreflàn s  auxdits  du  Mont  , 
dit  Huget  principal  6c  fes  fuccefiêurs  Pajot ,  6c  autres  commifiaires  denom- 
rcfpeûivemenr ,  de  remettre  en  iorceôc  mez  en  icclles ,  &  aux  trois  d'entre-eux , 
vertu,  l'entière  obfcrvance  defdits  fta-  données  à  Saint-Germain  en  Layc  le 
ruts  ,  6c  de  pourfuivre  âc  faire  la  reror-  xxix.  jour  de  Juingl'an  m.  d.  l.  lignées,  ■ 
mation  dudit  collège  félon  iceux  :  ap-  par  le  roy  en  fon  confeil,  Bourdin  ,  Ak*  ,i,*< 
peliez  à  ce  noftredit  procureur  gène-  fccllées  en  fimple  queuë  de  cirejaulne, 
ral  ou  fon  fubftitut  6c  le  procureur  def-  recitatives  entre  autres  choies  de  cer- 
dits  évefqucs  du  Mans  &  d'Angers  -,  6c  taines  autres  lettres  patentes  du  feu  roy 
ce  ,  pardevant  maiftre  Jacques  de  Va-  François  que  Dieu  abfolvc  en  forme 
rade ,  lequel  noftreditc  cour  a  commis  d'edict ,  données  à  Saintc-Menehoud  le 
6i  députe ,  commet  6c  députe ,  tant  à  xx.  jour  de  Septembre  m.  d.  xlih.  pu-  ~" ~ 
l'exécution  de  ce  prelient  arreft  ,  que  a  bliées  6c  enregiftrées  és  cour  de  parle.  IJ4K 
icclle  reformation  |  laquelle  reformation  ment  6c  chambre  des  comptes  ,  par 
fe  fera  aux  delpens  dudit  collège.  La  lefquelles  ledit  roy  François  que  Dieu 
taxation  defdits  defpens  adjugez,  par-  abfolvc  ,auroit  ftatué , mandé  6c ordon- 
devers  noftreditc  cour  refervee.  En  té-  né  cftre  raid  bail  i  perpétuité  à  cens  ôc 
moin  de  ce  nous  avons  fait  mettre  no-  rentes,  6c  une  fomme  de  deniers  par 
ftre  fccl  à  ces  prefentes.  Donne  i  Paris  une  fois  des  maifons  &  hoftels  de  Bour- 
cn  noftre  parlement  le  xifiour  de  Juin,  gongne,  Arthois  &  Flandres  ,  6c  autres 
l'an  de  grâce  m.  d.  li.  6c  de  noftre  re-  places  vuides  &  vacgues  &  ruyneules 
gne  le  V.  Signé  :  Par  jugement  de  la  de  cette  ville  de  Paris, par  lots  6c  por- 
cour ,  Camus  }  (jr-  fccllè.  T tri  du  archives  rions  qui  en  feraient  faites  6c  déviiez  ; 
dudit  collège.  ledit  feigneur  leur  auroit  mandé  &  don- 
né pouvoir  de  exécuter  ce  qui  rc&oit 
à  exécuter   du  contenu  efdites  ter- 
tres dud.  feu  roy ,  enicmble  des  autres 
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lettres  &  provifîons  ,  tant  dudit  feu  fei-  bailler  à  cens  6c  rentes  &  une  fomme  de  

gneur.  roy  fon  père ,  que  de  luy  ,  fur  ce  deniers  pour  une  fois ,  au  profit  du  roy  a*,  ij,  y 
données,  8cc.  difàns  oultre  lefdits com-  noftredit  feigneur,  ÔC  pareillement  faid 
miffaires  que  en  vertu  defdites  lettres  mettre  affiches  déclaratifs  dcfdites  pla- 
d'édid  d'iccluy  feu  roy  François ,  les  ces  ôc  de  la  priféc  d'icelles  ,  foubs  la 
commillaires  dénommez  en  iccllcs  au-  fignature  du  receveur  ordinaire  ôc  voyer 
xoient  faid  baulx  à  perpétuité  auxdics  de  Paris ,  ez  portes  du  palais ,  chaflel- 
tiltres  de  cens  &  rentes ,  Ôc  une  fomme  let  &  aulcres  lieux  publicqs  de  cette  vil- 
de  deniers  pour  une  rois  a  plusieurs  per-  le  de  Paris,  par  Jouacbim  Gaflèlin, 
ionnes  d'aucunes  places  faid.es  ôc  devi-  fergent  à  verge  du  roy  noftredit  Ici- 
fées  oudit  hoftel  de  Bourgongne  ,  fans  gneur  oudit  chaftellet  le  xxn.  jour 
toutejfois  avoir  faid  aulcun  bail  de  la  dudit  mois  de  Février  m.  d.  L.ainfy  que 
maifon  en  laquelle  eftoit  demourant  le  de  tout  ce  fèroit  ôc  eft  auilï  apparu  à 
feigneur  de  Mandoflè  ôc  des  aultres  iceulx  notaires  par  les  rapports  deldits 
édifices  adjacens  faifant  parties  defdits  crieur  juré  &  fergent  devant  nommez, 
hoftels  de  Bourgongne  ôc  Arthois  ;  Ôc  Et  neantmoings  pour  ce  que  l'on  difoit 
que  par  aultres  lettres  patentes  du  roy  ledit  feigneur  de  Mandolle  ôc  damoi- 
noftredit  feigneur  données  à  la  Cofte  felle  Agnès  de  la  Mothe  fa  femme, 
Saint-André  le  iv.  Septembre  m.  d.  avoir  don  au  furvivant  d'eux  deux  du- 
XLvni.  adrelTans  aux  commiflàires  lors  dit  feigneur  roy,  de  l'ufufruid  de  la- 
deputez  au  faid  defdits  baulx  defdites  dite  maifon  ôc  édifices  adjacents  ,  au- 
places  vacgues  ,«leur  avoir  mandé  ven-  roient  lefdits  commiflaircs  faicl  Ravoir 
dre  ladite  maifon  en  laquelle  eftoit  de-  d'icculx  feigneur  de  Mandolle  2c  de  fa 
mourant  ledit  feigneur  de  Mandolle  ôc  femme,  s'ils  entendoient  lcfdites  nul- 
les autres  maifons  ôc  édifices  adjacents  fon  ôc  lieux  eftre  vendus ,  à  quoy  ils 
faifant  partie  d'iceulx  hoftels  de  Bour-  auroicnrdid,  qu'ils  accordoient  ladite 
gongne  ôc  Arthois  ôc  en  faire  baulx ,  vente  eftre  faide  fous  le  bon  plaifir  du 
comme  avoit  efte  faid  du  furplus  defd.  roy  ,  comme  de  ce  feroit  apparu  aux, 
hoftels  }  ce  qui  n'avoit  efté  faid  par  dits  notaires  ,  par  ade  de  ladite  de* 
lefdics  commiffaires  lors  députez, coin-  daration,  Cgnc  ,  du  Frefnoy  ,  greffier 
me  dit  eft  ,  ôc  fei  oient  lefdites  lettres  commis  en  ladite  commiffion.  Par  quoy, 
demeurées  inexecutées  ,  par -quoy  re-  fuyvant  lef  dites  publications  &  affi- 
prins  par  lefdits  du  Mont,  Pajot  &  aul-  ches  ,  le  Samedy  xxvm.  jour  dudic 

trei  commiffaires  dénommez  eldites  lec-  mois  de  Février  m.  D.  L.  par  icellespu-   ■ 

très  dudic  xxix.  Juing  m.  d.  t.  icelles  blications  ôc  affiches  aiTigné  ,  fe  fê roient A"* 
lettres  du  10.  Septembre  m.  d.  xlvui.  lefdits  du  Mont  Ôc  Pajot ,  avec  noble 
enfemble  le  procès  verbal  faid  de  la  homme  M.  Nicollas  Seguier  confeiller 
prifee  faide  de  ladite  maifon  du  fei-  du  roy  noftredit  feigneur  6c  maiftre 
gneur  de  Mandolle  ôc  aultres  édifices  ordinaire ,  5c  feu  M.  Jehan  Courtin  ,  en 
adjacents  ,  par  notables  bourgeois  de  fon  vivant  auditeur  en  ladite  chambre 
Paris,  maiftres  des  oeuvres  ôc  jurez  du  des comptcs,aufii commiflairescomrnisôc 
roy  noftredit  feigneur  de  l'an  m.  d.  defnommez  par  lefdites  lettres  du  xxix. 
XLin.  avec  le  furplus  dudit  hoftel  de  Juing  m. r>  L.  ou  lieu  duquel  Courtin, 
Bourgongne  ôc  Arthois ,  de  l'ordonnan-  &  depuis  fon  trefpas  ledit  le  Ueur  a 
ce  des  commillàires  lors  députez  par  lcd.  efté  lubrogé  à  l'cfred  de  ladite  corn- 
roy  François  ,  par  fcfdites  lettres  du  miffion  ,  trouvez  6c  afTemblez  en  la 
xx.  Septembre  m.  d.  xliii.  qui  ont  chambre  du  trefor  au  palais,  où  illec- 
faid  les  baulx  des  aulcres  places  defdits  ques  à  grande  affèmblée  de  peuple  6c 
hoftels  de  Bourgongne  êc  Arthois,  ils  en  la  prefence  du  procureur  du  royen 
auroient  faid  crier  ôc  publier  à  fon  de  ladite  chambre  du  trefor  ,  des  recep» 
trompe  par  Paris  Chreftien  crieur  juré  veurs  ce  contrôleurs  ordinaires  de  Pa- 
du  roy  noftredit  feigneur  ,  accompa-  ris ,  avoient  efté  ladite  maifon  ,  ediffi- 
gné  de  Michel  Gaultier  trompette  6c  ces  6c  places  mifes  à  prix  félon  la  pri- 
Jehan  Chottard  fon  commis  le  xxi.  jour  fee  d'iceulx  bourgeois,  maiftres  des 
du  mois  de  Février  audit  an  m.  d.  l.  oeuvres  6c  jurez ,  ôc  chacune*  d'icelles 
par  les  carrefours  ôc  lieux  publics  de  feparément  6c  l'une  après  l'aulrre  en- 
cette  ville  de  Paris ,  ladite  maifon  dud.  chéries  par  diverfes  perfonnes  i  la chan- 
fèigneur  de  MandofTe  ôc  lefdits  aultres  délie  allumée,  ÔC  mefmes  la  maifon  6c 
édifices  adjacents  avec  aultres  places  logis  qui  a  efté  reparé  par  ledit  feu 
yacgues  de  eptec  ville  de  Paris  eftxe  i  gneur  de  MandoiTt  affifé  a  Paris ,  ru* 
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  de  Mauconfeil ,  à  l'oppofite  des  maifons 

W  &  logis  du  cloiftre  laine  Jacques  de 
l'hofpital ,  contenant  ladite  maifon,  ung 
corps  d'hoftel  de  fix  à  fept  t  huiles  ,  fie 
ung  autre  grand  corps  d'hoftel  iur  ladi- 
te rue  de  Mauconfeil  ,  fie  une  grande 
court ,  le  -lieu  comme  il  fe  comporte  fie 
efrand  de  toutes  parts  ,  tenant  d'une 
part  du  collé  du  midy  au  feigneur  de 
Vicourt  ,  à  caufe  du  dompjon  dudit 
hoftcl  de  Bourgongnc  ,  d'auitre  i  la 
petite  m  a  ilon  cy-après  déclarée,  abou- 
t ni. nu  par  derrière  au  jardin  des  arba- 
leftriers  en  partie ,  fit  en  aultre  partie 
à  une  aultre  maifon  que  l'on  did  ap- 
partenir à  Henry  Guiot  ,  à  l'ancien 
mur  de  la  ville  ,  qui  appartient  enrie- 
rement  audit  logis  ,  à  l'cndroicl  dVe- 
luy  entre  deux  ,  fie  pardevant  iur  ladite 
rue  de  Mauconfeil  ,  laquelle  maifon  fit 
logis  avoir  ellé  eftimee  par  lefdits  bour- 
geois m. nitres  des  oeuvres  fie  jurez  à  la 
charge  de  vm.  livres  parif  de  cens  fit 
rente,  fie  à  une  fois  payer  MMM.  liv. 
tournois  feroit  fie  eft  demouré  à  noble 
homme  Jehan  de  Barbify  ,  comme  plus 
offrant  fie  dernier  encheriffeur ,  le  feu 
eileinct ,  à  la  charge  de  payer  fie  con- 
tinuer dorefènavane  par  chacun  an  au 
roy  noi t rcuu  feigneur ,  â  fà recepte  or- 
dinaire de  Paris  lefdits  vm.  livres  de 
cens  fie  rente ,  fie  pour  la  femme  de 
cinq  mil  deux  cens  livres  tournois.  Et 
une  aultre  petite  maifon  joignant  lad. 
grande  mailon  aide  en  ladite  rue  de 
Mauconleil ,  tenant  d'une  part  à  icellc 
grand  mailon ,  d'aultre  à  la  vcufvc 
Gilles  Pierre  ,  aboutiffânt  par  derrière 
audit  jardin  des  arbaleftriers,  ledit  an- 
cien mur  de  la  ville  qui  pareillement 
appartient  à  ladite  maifon  à  l'endroit 
d'icelle  entre  deux  ,  fie  par  devant  à 
ladite  rue  de  Mauconfeil ,  laquelle  petite 
mailon  avoitauili elle  eilimée  par  lefdits 
bourgeois ,  m  ail  très  des  œuvres  fie  jurez 
à  la  charge  de  iv.  livres  parif.  de  cens 
fie  rente ,  fie  pour  une  fois  payer  dc.  liv. 
tournois ,  leroit  fie  eft  aufli  demouréc 
à  Jehan  Regnault ,  comme  plus  offrant 
fie  dernier  encheriffeur,  au  feueftainâ  ,  i 
la  charge  de  payer  fie  continuer  dorefen- 
avant  par  chacun  an  au  roy  noftredit 
feigneur  ,  à  fà  recepte  ordinaire  dc  Pa- 
ris lefdits  iv.  livres  parif.  dc  cens  fie 
rente  ,  fie  pour  lafomme  de  dxl.  livres 
tournois,  fauf  toutesfois  le  tiercement 
fie  doublement  qui  auroient  elle  dé- 
clarez fie  déterminez  par  lefdits  com- 
mifTaircs  du  roy  ;  c'eft  alla  voir  les  tier- 
cements  depuis  ledit  xxvm.  jour  de  JFc- 
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vrier  jufques  au  vu.  Mars  enluyvant 
oudit  an  d.  l.  jufques  à  vi.  heures  du 
foir  fonnées  en  l'hoftel  dudit  recep- 

veur  ordinaire  de  Paris  ^  fie  les  dou: 
blemcns  depuis  ledit  vu.  Mars  julques 
au  xiv.  jour  d'iceluy  mois  de  Mars  en 
ladite  chambre  du  trefor  jufques  à  heu- 
re dc  trois  heures ,  k  elles  lonnces , pen- 
dant lequel  temps  defdits  tiercemens  fie 
doublemens  toutes  pcrlonnes  leroient 
receues  à  tiercer  depuis  ledit  xxvm. 
Février  jufques  audit  vu.  Mars  fix  heu- 
res du  loir  l'enchère  mile  lur  lcfdites 
places ,  fie  à  doubler  ledit  tiercement 
depuis  ledit  vu.  jufques  audit  xiv.  jour 
dudit  mois  de  Mars  trois  heures  de  rcl- 
ievec  fonnées  ,  lequel  doublement  i  ce 
queaulcun  n'eulr  a  en  prétendre  caufe 
d'ignorance, auroit  elle  auiTi  crié  fie  pu- 
blie à  fon  dc  trompe  par  les  carrefours 
fie  lieux  pubhcqs  de  cette  ville  de  Pa- 
ris le  xi.  jour  dudit  mois  de  Mars  m. 
d.  t.  par  ledit  Paris  Chreftien  crieur 
juré  dellus  nommé  ,  accompagne  de 
Michel  Gaultier,  trompette  ,  fie  Jehan 
Chotard  Ion  commis  ,  fie  pareillement 
auroient  élu  par  ledit  Gaïïèlin  fergenc 
dellus  nomme  les  vu.  fie  vu  i.  jours  du- 
dit mois  de  Mars  mis  ez  carrefours  fie 
lieux  publieqs  de  cette  ville  de  Paris  , 
afKchcs  contenans  la  longueur,  largeur 
fie  fituation  deldites  maifons  ,  fie  les 
fommes  auxquelles  elles  auroient  cité 
tiercees  ,  doublées  fie  cnchcrics,  fie  oul- 
tre  auroit  elle  par  ledit  Gandin  ligni- 
fie à  tous,  que  ledit  xiv.  jour  dc  Mars 
échéant  ledit  doublement  en  la  cham- 
bre du  trefor ,  trois  heures  dc  rclle- 
vée,  en  leroit  faid  dellivrance  au  plus 
offrant  fie  dernier  cnchcnlleur  ,6ec.  Pen- 
dant lequel  temps  dcldits  tiercement 
fie  doublement  ,  ladite  maifon  réparée 
par  ledit  teigneux  dc  MandoUc  auroit 
cite  final lement  encherie  par  M.  Ro. 
bert  Choart  à  la  fomme  de  fîx  nul  liv. 
tournois ,  fie  la  petite  maifon  à  celle  de 
quinze  cens  livres  tournois.  Ec  ledit 
xiv.  jour  de  Mars  allîgné  à  la  delli- 
vrance dcfditcs  maifons  fie  places  au- 
roient iceulx  commilTaires  k elle  dclli»» 
vrance  remiic  ,  différée  fie  continuée  juf- 
ques au  Samedy  xi.  jour  d'Avril  enfuy- 
vant  m.  d.  Li.  ce  qui  a  ellé  crié  ,  publie 
fie  affiche,  fiec.  fie  ledit  jour  de  Samedy  xi. 
Avril  lcidits  du  Mont ,  Pajot ,  Seguier, 
fie  noble  homme  Claude  de  la  Croix , 
feigneur  de  Plancy  ,  confeiller  du  roy 
noured.  feigneur  fie  maiftre  ordinaire  en 
Ifa  chambre  des  comptes  ,  auili  conv 
uullaire  defnorac  en  icellcs  lettres  du 
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Xxïx.  Juing  U.  t>.  t.  aflîftans  en  ladite  &  dclaifie ,  vendu ,  ceddé  fie  tranfporté, 
chambre  du  trefor ,  prefents  lefditspro-  baillent  fiec.  du  tout  dez  maintenant  à 
cureur  du  roy  audit  trefor ,  receyeur  tousjours  &c.  audit  Chriftofle  Aubery 
fie  controlleur  ordinaires  dudit  Paris  2c  prefcnt  &  ce  acceptant ,  pour  luy ,  fes 
grande  multitude  de  peuple  affiftans ,  hoirs  fie  ayans  caule  lefd.  deux  maifons 
ledit  logis  reparé  par  ledit  feigneur  dcflus  defignées  pour  en  jouyr  par  led. 
de  Mandofle  cy-dcvant  defigné ,  qui  Aubery  fcid.  hoirs  fie  ayans  caulë  fiec. 
feroit  demouré  au  feu  audit  de  Barbu  moyennant  &  par  m  y  ,  fçavoir  pour  lad. 
zy ,  d  la  charge  deûufdite ,  fie  depuis  au-  grande  maifon  lad.  fora  me  de  vi.  mil 
roit  efté  double  fie  enchéri ,  comme  dick  ccxl.  1.  tourn.  6c  pour  lad.  petite  mai. 
cft,  par  ledit  Choart  jufques  à  ladite  fon  lad.  Comme  de  mmcccl.1.  tourn. 
forame  de  fix  mil  livres  tournois  ,  montant  lefd.  deux  fommes  enfemble 
aurore  fie  a  efté  enchery  par  honora-  vin.  mil  dxc.  1.  tourn.  que  led.  Aube- 
ble homme  Chriftofle  Auberi  marchand  ry  en  a  payé,  baillé  fie  dcllivré  comp- 
fiC  bourgeois  de  Paris  à  la  fomme  de  fix  tant  à  M.  Jehan  Turquain  rcccpveur 
mil  deux  cents  quarante  1.  tourn.  Et  ordinaire  de  Paris  commis  par  le  roy 
ladite  maifon  joignant  qui  feroit  auffi  noftredict  feigneur  à  recepvoir  les  de- 
demourée  au  feu  aud.  flegnauk  à  la  tùers  defd.  ventes ,  lequel  Turquain  en 
charge  deflùfd.  ôc  depuis  aurore  efté  dou-  a  baille  quittance  aud.  Aubery  fiec.  aufly 
bléc  fie  encherie  par  icelluy  Choart,  moyennant  ce  que  iceluy  Aubery  a  pro- 
cûmmedideft,a  ladite  fomme  de  quinze  mis,  fera  tenu  fie  gaigé  par  luy  ,  lé.d. 
cens  1.  tournois,  aurait  fie  a  efté  enche.  hoirs  fie  ayans  caule  detempecurs  defd. 
rie  par  plufieurs  perfonnes  fie  finable-  deux  maiîbns ,  payer  fie  continuer  dû- 
ment par  icelluy  de  Barbify  à  la  fomme  refenavant  par  chacun  an  au  roy  nof- 
de  mmccclî  1.  tourn.  Pardetfus  lefquels  treduft  feigneur  fie  à  fa  recepte  ordinaire 
prix  nul  aurait  voulu  tiercer,  doubler  de  Paris,  c'eft  aûavoir  pour  lad.  grand 
ne  renchérir  lefd.  maifons  ne  l'une  ne  maifon  lefd.  vu  1. 1.  par.  de  cens  fie  rente , 
l'aultre  d'iccllcs.   Et  après  l'heure  de  dont  xu.  den.  parifis  de  cens  fie  vu.  1. 
trois  heures  fonnées ,  approchant  quatre  xix.  f.  parifis  de  rente,  fie  pour  ladite 
heures  du  foir,  fie  que  nul  aultre  en-  petite  maifon  iv.  1.  par.  de  cens  fie  ren- 
cherifièur  ferait  apparu,  comme  dicltft}  ce,  dont  xu.  den.  parifis  de  cens  fie 
feroit  lad.  grand  maifon demourec aud.  lxxix.  f.  parifis  de  rente,  le  tout  per- 
Chriftofîe  Aubery  fie  lad.  petite  maiibn  petuel  fie  non  racbeptable ,  lefd.  cens 
aud.  Barbizy ,  fie  leur  auraient  efte  ref-  portans  lots ,  ventes ,  lai  fines  fie  amendes 
pccUvement  adjugées  fie  dellivrées  conv  quant  le  cas  y  efcherra,  tous  lefd.  cens 
me  aux  plus  offrans  fie  derniers  enche-  fie  rentes  payables  chacun  an  au  jour  S. 
ritfeurs.  Et  depuis  iceluy  de  Barbify  de-  Remy  chef  d'Octobre ,  premier  paye- 
clare  les  enchères  qui  avoient  efté  par  ment  efcheant  au  jour  S.  Remy  pro- 
luy  miles  fur  ladite  petite  maifon  à  luy  chainement  venant ,  fie  de  là  en  avant 
adjugée,  avoir  efté  pour  fie  ou  nomd'i-  continuer  perpétuellement  a  tousjours 
celuy  Aubery ,  comme  de  tout  ce  feroit  en  fie  fur  lefd.  maifons  qui  en  demour- 
fie  eft  apparu  à  iceulx  notaires  par  le  ront  chargées ,  obligées  fie  ypothequées, 
papier  defd.  enchères,  ligné  defd.  re-  Se  lefquelles  led.  Aubery  a  promis  fie 
cepveur  fie  controlleur  de  Paris  fie  du  promet  entretenir  en  bon  cftat  fie  val- 
Frefnoy  greffier  de  lad.  commiffion ,  fie  leur  tellement  que  lefd.  cens  fie  rentes 
fuivant  certaine  requeftepréfentéei  nos  y  foient  fie  puiuent  eftre  prins  fie  petv 
fieursdeladitecourdeparlement,icclIe  ceus  par  chacun  an  fiect  En  cefinoing  de 
cour  par  arrefts  donnez  les  xxi.  Dec.  quoy  nous  ,  à  la  délibération  ddd.  no- 
m.  d.  m.  fi:  xix.  Avril  an  prefcnt  m.  tarées,  avons  fai<&  mettre  le  feel  de  lad. 
î>.  lui.  aurait  auftorizé  fie  emologué  p  révolté  de  Paris  aux  lettres  qui  fai&es 
tontes  les  enchère*  miles  parleCdks  Au-  &  paflëcs  furent  doubles ,  ces  prefentes 
bery  8e  Barbify  fur  lefd.  lieuxfie  places  expédiées  pour  led%  accepteur  l'an  m. 
fie  tous  acles  qui  pour  l'efièA des baulx  d. xui.leLundy  xv.  jour  de  May,  fiec. 
lettres  *C  contrats  il  leur  conviendrait  Tiré  £une  copie  (o&utttnnk  expédiée  fan 
faire  fie  expédier  «ce.  pareille cmologa-  15-86  it  t.  Juillet  par  deux  nMaires  qui 
rionfaiâeen  ladide  chambre  des  comp-  ent  figâ  au-hu  de  U  copie. 
tes  le  x"xi.  Février  m.  b.  tu.  fiec.  A 
cefte  caufe  lefd.  commiflàires  auraient 
8e  ont  dicl  fiec.  recognu  fie  confefle  fie 
par  ces  prefentes  conJfeflcnc  avoir  Ixullé 
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Icurfdidz  procès  &  affaires,  pours'erji  . 
Ordonnance  du  roy  Charles  IX.  pour faire   quérir  fie  informer  s'ilz  feront  dételle 
fort ir  de  Paris  Us  gentilshommes  ,  capt-   importance  fie  en  tel  eftac  qu'ilz  ayenc 
tames  ei-  autres  qui  y  amvoicnt  en  grand   bclbing  de  leur  prclence  -,  auquel  cas  il 
nombre:  leur  permettra  de  demeurer  en  ce/te- 

dide  ville  pour  la  foheitacion  de  leurf- 

LE  roy  ayant  entendu  le  grand  nom-   didz  procès  8e  affaires  ;  finon  ,  leur 
bre  de  gentilshommes ,  cappitai-   commandera  de  le  retirer  en  leurs  mai- 
ries &  autres  perfonnes  de  diverles  qua-  Ions ,  fie  fur  les  melmes  peines  que  def- 
litez ,  qui  font  puis  nagueres  arrivez  fie   lus.  Ayant  làdicle  majefté  commande 
arrivent  chacun  jour  en  cefte  ville  de   au  lîeur  de  Montmorency  marefchal  de 
Paris,  qui  donne  occafion  à  S.  M.  de  France,  gouverneur  Se  fon  lieutenanc 
craindre  que  une  fi  grande  multitude   général  audid  Pans  fie  en  l'I lie  dcFran- 
de  perfonnes  amené  fie  excite  quelque  ce ,  qu'il  face  oblèrvcr  celle  prefente 
deiordre  fie  confufion  en  ceftedidevil-   ordonnance  in violablement  fie  lans  en. 
lc  j  choie  à  quoy  clic  defire  pourveoir   fraindre;  fie  ledid  temps  de  vingt-qua- 
promtement  fie  dilligemment  %  à  ces   tre  heures  expire,  faire  dilligente  rc- 
caufes  elle  a  voulu  fie  ordonné,  vcult   cherche  par  toute  ladide  ville  fie  f aulx - 
Se  ordonne  que  tout  prefenremenc  foie   bourgs  de  tous  cculx  qui  y  contrevien- 
raid  exprès  commandement  de  par  fa-   dront ,  contre  lelquelz  S.  M.  luy  com- 
dide  majefté  ,  à  fon  de  trompe  fie  cry   mande  de  faire  procedder  par  les  defiuf- 
publicq ,  par  tous  les  carrefours  fie  lieux  dides  peines ,  de  façon  qu'elle  fe  veoye 
deceftedide  ville  accouftumez  à  faire  entièrement  obeyc  en  c'eft  endroid. 
criz  fie  publications,  que  tous  genrilz-   Ayant  d'avantaige  commandé fie ordon- 
hommes  de  quelque  citât  ,  qualité  fie   né  à  tous  dizeruers  fie  quarteniers  que 
condition  qu'ils  foient,  h  ce  ne  font  ceux   de  huid  en  huid  jours  ilz  ayenta  ve- 
de  fes  officiers  domeftiques  fie  gentilz-   nir  déclarer  audid   fieur  marefchal- 
hommes  de  fon  hoftel  qui  fontprclen-   gouverneur  ceulx  qui  feront  de  nouveau 
cernent  en  leur  quartier  de  fervice  ,  fie  venuz  en  leurs  quartiers  Se  dizaines  t 
les  autres  gentilshommes  fie  officiers  des  affin  qu'il  face  Içavoir  qui  ilz  feront , 
princes  fie  lcigneurs ,  leurs  domeftiques   fie  pour  quelle  caufe  fie  occafion  ilz  fé- 
Se  fervans  aduellement  leurs  quartiers,   ront  venuz  y  fie  à  tous  fie  chafeun*  les 
fie  couchez  en  leurs  eftarz,  ayent  de-   nunans  Se  habitans  de  ceftedide  ville 
dans  vingt-quatre  heures  après  la  publi-  fie  au I très  perfonnes  qui  s'y  trouveront, 
cation  de  ces  prefentes ,  à  fe  retirer  qu'ilz  n'ayent  à  lé  provocquer ,  querel- 
chalcun  en  leurs  maifons ,  les  cappitai-   1er  fie  ofrencer  les  ungs  les  aultres ,  fur 
nés  au  lieu  de  leurs  charges ,  les  gen-   peine  de  la  vie.  Faid  à  Paris  le  xxi.  jour 
darmes  fie  archiers  aux  lieux  de  leurs   de  Novembre  m.  d.  lxhi.  Ttri  d'unre- 
garnifons ,  s'ilz  font  du  quartier  de  la  fa/ht  mf.  du  tems  ,  de  la  bibliothèque  Coi/. 
garnifon ,  fie  s'ils  ne  le  font,  en  leurs  mai-  )tn ,  contenant  plujieurs  ordonnances  &  Ut- 
ions,  fie  les  foldatzfoubz  leurs  enfeignes,    très  du  roy ,  mjiruclions  d'ambaffadeuts  ($■ 
lâns  les    defemparer  ny  habandonner   autres  expéditions  ,  volume  in  folio  mme- 
aucunement  s  fie  généralement  tous  ef-   roté  9. 
trangers  de  quelque  eftat ,  qualité  ou 

condition  qu'ilz  foient ,  fie  mcfmes  les   Snbfiance  d'une  lettre  eferite  de  la  part  du 
vaccabons  ayent  à  vuider  ladide  ville     roy  Charles/A',  au  marefchal  de  Mom- 
ie faulxbourgs  dedans  ledid  temps  de  morency  gouverneur  de  Paris. 
vingt-quatre  heures  ■>  fie  ce  fur  peine  à 

tous  les  contrevenans  d'eftre  déclarez  a  Monfieur  le  mareichal  dcMont- 
defobeilTansà  fadide  majefté ,  fie  comme  ^\  morency  ,  pour  luy  mander  qu'il 
tclz  pugniz  de  la  vie.  Et  s'il  y  a  au-  face  bien  entendre  au  prevoft  des  mar- 
cuns  defdidz  gentilshommes ,  cappitai-  chans  de  Paris  fie  efchevîns  que  ccn'cft 
nés  ou  aultres  qui  foient  venus  en  cefte-  pas  à  eulx  à  folicitcr  les  bourgéoys 
dide  ville  pour  la  pourfuitte  de  quel-  dudid  Paris  ,  d'aller  reprendre  leurs 
ques  affaires  ou  procès  qu'ilz  ayenc ,  armes ,  ou  d'en  achaiter  de  nouvelles^ 
foit  au  confeil  privé  ou  en  la  court  de  fie  que  s'ilz  le  font,  ou  aultre*  quitrou-  ,c}m(c 
parlement,  ilz  feront  tenuzdelc  venir  bit-  le  repos  de  la  ville,  il  ea  adver- 
declarer  dedans  le  temps  que  deffus  ,  au  tira  leurs  majeftez  qui  luy  a  bien  afieu- 
prevoft  de  l'hoftel ,  qui  prendra  leur  rc,fi  telles  choies  ad  viennent,  d'en  faire 
nom  par  efeript  avec  ung  mémoire  de  faire  une  bien  roide  fie  exemplaire  pu- 

gniuon 
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gnition  j  ficau  demeurant  qu'il  moyenne 
que  à  la  prochaine  eledion  du  prévoit 
le  mailtre  des  comptes  Guyot  loyt  ef- 
leu ,  ou  aultre  bon  bourgeoys  paifible 
&  politicque  ,  qui  puiile  rabiller  ce  que 
l'aultre  à  gafte.  Que  maiique  le  preli» 
dent  de  Harlay  ayt  interroge  l'archer 
du  prévoit  du  Mas ,  fie  que  l'on  ayt  tiré 
du  lacquais  de  Stuart  tout  ce  que  l'on 
pourra  deppendant  du  fai&  de  Tes  let- 
tres ,  il  face  envoyer  leurs  interrogatoi- 
res fie  refponfes  j  &  fur  tout  qu'il  com- 
mande que  les  originaulx  de  lés  lettres 
foyent  bien  gardez ,  d'ayltant  qu'il  fauit 
qu'ilz  lervent  à  ung  certain  affaire  que 
les  juges  ne  feavent  pas.  Que  l'on  luy 
renvoyé  la  requclie  de  ceulx  de  Mclun, 
pour  y  pourveoir }  6c  quant  i  celle  de 
meilleurs  de  la  court  pour  le  payement 
de  leurs  gaiges ,  qu'ilz  en  feroient  af- 
fignez  de  quartier  en  quartier ,  après 
avoir  feeu  par  chafeun  dcfdi&z  quar- 
tiers s'il  y  en  aura  point  de  morts ,  pour 
diminuer  d'autant  leurs  aflïgnarions ,  ôc 
8c  non  aultrement.  £t  iirolr  que  l'on 
fera  arrivé  à  Troyes  ,  l'on  fçaura  de 
ceuJx  des  nuances  que  c'eft  de  celle 
defeharge  qui  a  elle  baillée  à  Hanne- 
quin  de  Troyes  ,  pour  y  faire  pour- 
veoir ,  attendu  que  le  grenier  eft  vendu 
à  ceulx  de  Paris  podr  le  payement  de 
leurs  rentes.  Ibidem. 

Ordre  donné  mu  mat ef chai  de  Montmorency 
touchant  la  dtfctte  des  bleds. 

_ "T^X  U  vingt- cinquiefme  de  Septembre 
•  u«f-  JL/  a  efte  mande  à  M  le  matefchal 
de  Montmorency  ,  qu'il  face  faire  la 
recherche  &  perquifition  de  tous  les 
blez  qui  font ,  tant  en  la  ville  de  Pa- 
ris ,  que  cz  autres  villes ,  bourgs  ,  bour- 
gades &  villaiges  de  la  prevofté  fie  vi- 
comte dudicl  Paris ,  Jcs  monafteres ,  ab- 
bayes ,  communaultez  fie  maifons  par- 
ticulières, fans  aucunes  excepter ,  6c  faire 
faire  de  bons  procès  verbaulx  de  tout 
ce  qui  dera  trouvé  defdiâz  blez ,  tant 
bat uz  que  a  batre  ;  6c  deftendre  à  ceulx 
qui  en  auront,  qu'ilz  n'ayentà  les  ven- 
dre en  groz ,  mais  Nullement  par  les 
menuzen  plain  marché  pour.cn  fecou- 
rir  le  pauvre  peuple.  Que  l'on  envoyé 
au  prévoit  des  marchans  6c  efchevins 
les  lettres  de  recommandation  aux  roys 
de  Suéde  6c  de  Dannemarch  qu'ilz  de- 
mandent, pour  ceulx  qu'ilz  veullent  en- 
voyer efdiétz.  pays  enlever  defd.  blez , 
6c  les  amener  en  France }  6c  que  par 
leuradvis  ôedes  cdÇciers  du  chaiklet 
Tome  II.  Part.  III t 
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il  regarde  de  donner  ung  fi  bon  reigle-   

ment  en  ce  faùâ ,  que  la  ville  n'en  tombe  Am.  i,m 
en  aucune  neceifitc.  Tiré  d'an  monuferit 
du  temps  i  de  la  bibliothèque  CoiJJin  ^numé- 
roté 9. 

Mémoire  d'une  lettre  écrite  au  marefchal 
de  Montmorency  gouverneur  de  Paris , 
de  la  fan  dit  roy  Charles  IX. 

DU  vingt-huiLlienic  de  Décembre 
a  cité  mandé  à  M.  le  marefchal 
de  Montmorency  que  l'on  a  envoyé  à 
M.  le  chancelleries  deux  provi fions  que 
demandent  les  prevofts  des  marchands 
8c  efchevins  de  Paris  ;  l'une  pour  lever 
en  l'année  prochaine  ung  tiers  d'aug- 
mentation de  la  contribution  aux  for- 
tifications de  lad.  ville  :  aflavoir  foixante 
mille  livres,  au  heu  que  l'on  n'enlevoyt 
que  quarante  mille }  6c  l'aultre  pour  les 
rues  qu'ilz  veullent  dreflèr,  pour  netr 
foyer  les  efgoutz.  Et  luy  a  cfté  efeript 
qUe  fitoft  qu'il  les  aura  fcellées ,  il  les 
envoyé  audid  fieur  marefchal ,  qui  les 
fera  bailler  aufdiétz  prévoit  des  mari 
chans  fie  efchevins.  Au  demourant  que 
Ton  a  trouvé  fon  advis  bon  fur  l'élec- 
tion des  cappitajnes  des  archers  dudici 
Paris ,  fie  des  archers  mefmes  ,  qui  eft 
d'y  procedder  par  ferutin  ,  pour  après 


eftre  elleuz  par  le  roy  ceulx  qui  luy 
plaira  4  ou  bien  par  le  gouverneur  fie 
Ion  lieutenant  gênerai  audict  Paris ,  fie 


en  fon  abfencc  par  le  lieutenant  audict 
gouvernement  j  fie  en  l'abfcnce  de  tous 
ceulx -là,  par  les  prévoit  des  marchans 
fie  efchevins;  affin  d'obvier  à  tant  d'ab- 
buz  qui  fe  commettent  ordinairement. 
Et  fur  tout  luy  a  cité  recommandé  la 

{>rife ,  aprehention  fie  pugnition  des  vo- 
eurs  qui  le  trouveront  en  fon  gouver- 
nement, pour  eftre  par  tout  en  ung 
grant  nombre ,  fie  la  chofe  qui  a  au. 
jourd'huy  autant  de  befoing  de  fevere 
provifion.  Tiré  d'un  manuferit  de  la  bi~ 
bhotkeque  Coi/lin  numéroté  j. 

Arrefi  du  parlement ,  touchant  la  frinci* 
f  alité  d*  collège  de  Bourgogne. 

Harles  par  la  grâce  de  Dieu  roy   

\^  de  France  }  à  tous  ceux  qui  ces  am.  \$tt. 
preientes  lettres  verront ,  falut.  Scavoir 
raifons  que  ce  jour  datte  des  preientes, 
comparans  ennoftrecour  de  parlement 
les  chapellains  ôc  bourfiers  du  collège 
de  Bourgongne  fondé  en  l'univetfité  de 
noftre  ville  de  Paris,  demandeurs  fie  re- 
querans  l'entérinement  d'une  requête 
Hhhbh 
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par  eux  prefentée  à  la  chambre  par 


Ai,.ijtff.     nous  ordonnée  au  temps  des  vacations, 
le  feiziefme  jour  d'Octobre  cinq  cent 
foixante-fix  dernier  pafle  ,  d'une  part} 
fie  meffire  Antoine  du  Vivier  chanoine 
en  l'eguïe  de  Paris  &  chancellicr  de 
ladite  univerfite  ,  fie  frère  Eftienne  Fi- 
delis  docteur  en  la  faculté  de  théolo- 
gie &  père  gardien  des  Cordclicrs  à 
Paris,  défendeurs  à  l'entérinement  de 
ladide  requefte  d'autre  part ,  ou  les  pro- 
cureurs dcfdides  parties  j  après  que  lef- 
dicts  demandeurs  ont  perfide  à  -l'enté- 
rinement de  lcurdidc  requefte  }  fie  en 
ce  faifant,  fiiyvant  certain  arreft  de 
noftredhte  cour  donne  entre  lefdidcs 
parties  le  premier  jour  de  Mars  cinq 
cent  foixante  -  quatre  ,  requis  défenle 
eftre  faide  audict  chancelier  de  l'uni- 
verfitc  de  Paris  fie  pere  gardian  des 
Cordelicrs  de  ne  pourvoir  de  la  princi- 
pauté dudit  collège  de  Bourgongne , 
de  laquelle  eft  à  prefent  prouvent  maif- 
tre  Pierre  Gcmclly  docteur  en  théolo- 
gie, où  il  y  aura  Se  efchcrra  vacation, 
Se  n'en  donner  ne  bailler  aucune  pro- 
vifion  ou  collation  à  homme  autre  que 
de  la  nation  de  Bourgongne ,  ydoine , 
fuffifantfiecapable,fiefans  prendre  par  led. 
chancelier  fie  pere  gardian  leconfeil  fie 
advis  des  principal ,  chapcllains  fie  bour- 
fiers dud. collège  ,  fur  peine  de  nullité  de 
ce  qui  en  fera  par  eux  faict  fie  expé- 
dié }  fie  que  par  lefdids  défendeurs , 
après  avoir  veu  l'arreft  de  noftredide 
cour  fie  requefte  cy-deflus  mentionnée, 
fie  après  en  avoir  communique  a  leur 
conicii,  a  tfftc  dict  n'avoir  moyen  pour 
empefeher  le  contenu  en  ladide  re- 
quefte: NOSTREDICTE  COUR,  Oy  fur 

ce  noftre  procureur  gênerai ,  fie  du  con- 
fentement  des  parties,  en  entérinant 
ladide  requefte ,  a  appointé  fie  ordonné 
que  defcnfes  font  faides,  fie  les  faict 
noftredide  cour  ,  tant  audict  chance- 
lier de  l'univerlité ,  que  au  pere  gardian 
des  Cordcliers  de  noftre-dide  ville  de 
Paris ,  de  ne  pourvoir ,  donner  ou  bail- 
ler aucune  provifion  ou  collation  de  la- 
dicte principaulté  dudit  collège  de  la- 
quelle eft  pourveû  ledid  Gcmelly,quand 
y  aura  ou  efcherra  vacation ,  à  autre 
perfonne  qu'A  un  de  la  nation  de  Bour- 
gongne ,  ydoine ,  fuffifant  fie  capable  , 
fie  fans  prendre  par  eux  cnfemblement 
le  confeil  fie  advis  deidicb  principal , 
chapelains  fie  bourfiers  dudid  collège, 
meime  jufques  à  ce  que  ledid  GemcL 
ly  ayt  rendu  fon  compte,  fieiceluy  faid 
clorre  Se  affiner ,  Se  payé  le  reliqua  }  le 


tout  conformément  fie  fuivant  i 'arreft 
de  noftredide  cour }  Se  ce  fur  peine  de 
nullité  defdides  collations  fieprovifions 
pareuxfaides  contre  fie  au  préjudice  de 
ce  que  deftus ,  fie  lcfquelles  audid  cas 
noftredicte  cour  des  a  prefent  a  déclaré 
fie  déclare  de  nul  effect  fie  valeur ,  fie 
comme  non  faictes  fie  avenues  j  fie  fans 
préjudice  des  droids  dudid  chancelier. 
Si  mandons  en  commettant  par  ces  pre- 
/entes  au*  premier  huùHer  de  noftred. 
cour  ou  noftre  fergent  fur  ce  requis  k 
que  à  la  requefte  deldids  chapcllains  fie 
bourfiers  dudid  collège  de  Bourgongne 
lcfdides  prefentes  il  mette  a  deùc"  fie 
entière  exécution,  félon  leur  forme  5c 
teneur ,  en  ce  qu'elles  requièrent  exécu- 
tion ,  contraignans  à  ce  par  toutes  voyes 
déliés  fie  railonnablcs  ceux  qui  pour  ce 
feront  à  contraindre.  Commandons  i 
tous  nos  juftkicrs  fiefubjeds,  à  noftre. 
dict  hui/fier  ou  fergent  ce  faifant  obeyr. 
Donné  à  Paris  en  noftre  parlement  le 
xiv.  jour  de  Novembre,  l'an  de  grâce 
m.  d  lxvi.  fie  de  noftre  règne  le  vi. 
Sifflé  :  Par  la  chambre  ,  du  Tulet. 
Collationné  ôec.  Des  archives  dmdit  col- 
lent, 

■     \  • 

Lettres  i "amorti ffement  axcordlts  far  le 
roy  Charles  JAT.Jux  confrères  de  la  Paf- 
ft*n  four  facquefi  d'une  fortion  de  thojlel 
de  Bourgogne. 

CHarles  par  la  grâce  de  Dieu  roy 
de  France  ,  à  tous  prefents  fie  à 
venir  ,  falut.  Sçavoir  faifons  nous  avoir 
reccu  l'humble  lupplication  de  nos  chers 
fie  bien  amez  les  doyen  maiftres  Se  gou, 
verneurs  de  la  conf  rérie  de  la  Paiïîoa 
fie  refurredion  de  noftre  fauveur  J.  C. 
contenant  que  feu  de  bonne  Se  louable 
mémoire  le  roy  Charles  VI.  noftre  pré- 
décesseur, que  Dieu  abfolvc,  pour  cer- 
taines bonnes  caufes  à  ce  le  mouvans, 
créa  Se  inftitua  dez  l'an  m.  cccc.  ii. 
ladide  confrérie,  i  laquelle  il  donna  fie 
concéda  plufîeurs  beaux  privilèges ,  fran- 
chifes  fie  liberté*  à  pbun  contenus  fie 
déclarez  par  les  lettres  de  charte  de 
noftredid  predecefleur  ,qui  leur  auroienc 
fucceflivement  par  nos  predecefièurs 
roys  elle  deuement  confirmez,  fie  con- 
tinuez ,  mefmc  par  le  feu  roy  Henry 
noftre  très- honoré  feigneur  Se  pere  que 
Dieu  abfolvc  ,  du  vivant  duquel ,  fie  dez 
le  xxx.  jour  d'Aouft  m.  d.  xlviii, 
lefdids  fuppliansauroient,  pour  le  bien 
fie  augmentation  d'icelle  confrérie  ac- 
quis d'un  nommé  Jehan  Rx>uvet  mar- 
chand 
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çhand  bourgeois  demeurant  en  noftre-  chofês  amorties  &  ihdemnéès ,  &  lef.  amT*ij««. 
dide  ville  de  Paris  une  belle  mafure  quelles  nous  admorciflbnsôcindemnons 
ôc  place  aflife  en  icelle  ville  en  l'hollel  du  tout  dez  à  prêtent  ôc  à  cousjours  , 
de  Bouxgongne,  contenant  xvn.  toifes  &  icclles  dédions  à  ladide  confrérie, 
de  longiurxvi.  de  large ,  tenue  &  mou-  fans  que  cy-après  nofHids  officiers  8c 
vant  de  nous  à  la  charge  de  payer  par  autres,  en  vertu  de  noftredide  ordon- 
ebacun  an  à  noftre  recepte  ordinaire  nance  ,  les  pùiflent  contraindre  à  en  vui- 
dudid  lieu  la  fomme  de  xvt.  1.  pariiis  des  leurs  mains  en  quelque  manière  que 
de  cens  &  ren  te ,  &  audid  Rouvet,  fes  ce  foie,  8c  fans  aufly  que  pour  railon 
hoirs  8c  ayanscaufela  fomme  de ccxxv.  dudid  admortiflement  lefdids  fupphans 
1.  tournois  de  rente  annuelle  8c  perpe-  ne  leurfdides  fuccefleurs  foient  tenuz 
tuelle,  ainfi  qu'il  cft  plus  au  longcon-  payer  a  nous  &  à  nos  fuccefleurs  roy  s  au- 
tenu  8c  déclaré  par  le  centrait  8c  acqueft  cune  finance  ou  indemnité  pour  le  regard 
d'icelle  mafure  -,  fur  laquelle  lefdi&s  fup-  d'iceiuy  admortillement ,  Ôc  laquelle  fi- 
plians  ont  depuis ,  tant  pour  la  feureté  nance  ou  indemnité  pour  le  regard  d'ice- 
du  payement  8c  aflîette  defdidcs  deux  luy  admorciflcmeut^nfemblecuusôccha- 
xentes.  cy-deflus,  que  pour  le  bien  Je  cun  lcsdroids  de  relief,  lots  &  ventes,  8c 
commodité  de  ladide  confrérie,  raid  autres droids& devoirs  feigneuriaux  qui 
baftir  8c  édifier  de  nouveau  une  gran-  nous  peuvent  ou  pourroienteftredeubs, 
de  fàllc  avec  certains  autres  édifices  tant  pour  raifondud.admortiiJèment,que 
ôc  baftimens  }  pour  raifon  de  laquel-  de  lad.  acquifition,  à  quelque  fomme,  va- 
le  acquisition  8c  des  lots  8c  ventes  leur  Ôc  eftimacion  que  le  tout  fe  puifle 
qui  nous  en  peuvent  eftre  deubs  à  monter  8c  revenir,  nous  avons  auxdids 
caufe  d'icelle  ,  le  fubftitut  de  noftre  fupplians,  en  faveur  que  deflus ,  donné, 
procureur  gênerai  en  la  chambre  de  quitté  &  remis ,  donnons ,  quittons  & 
noftre  treior  à  Paris  les  auroit  puiscer-  remettons  par  ces  prefentes ,  à  la  char- 
tain  temps  mis  en  procez  en  ladide  ge  toutesf  ois  de  nous  payer  8c  continuer 
chambre ,  où,  tellement  auroit  efté  pro-  par  chacun  an  à  noftredide  recepte  or- 
cédé  que  lefdids  fupplians  auroient  efté  dinaire  de  Paris  ladide  fomme  dexvi. 
condamnez  à  nous  payer  iceux  lots  6c  livres  pari  fis  de  cens  8c  rente  feulement, 
ventes,  au  moyen  de  quoy ,  &  nos  or-  Si  donnons  en  mandement  par  cefd  ides 
donnances  faides  fur  le  raid  des  francs  prefentes  a  nos  amez  8c  féaux  les  gens 
fiefs  8c  nouveaux  acquefts  ou  autre-  de  nos  comptes  à  Paris ,  treforier  de 
ment ,  ils  doubtent  que  l'on  les  voulfift  France  &  gênerai  de  nos  finances  efta- 
contraindre  à  vuider  leurs  mains  d'i-  bly  audid  lieu  ,  confeillers  6c  gens  te- 
celle  mafure  8c  édifices  par  eux  faids  nant  la  juftice  de  noftredide  chambre 
fur  icelle ,  comme  eftant  tombez  en  du  trefor ,  prevoft  d'iceiuy  lieu  ou  fon 
main-morte,  ôc  nous  en  payer  lefdids  lieutenant,  8c  autres  nos  jufticiers  6c 
lots  8c  ventes ,  droids  feigneuriaux ,  s'ils  officiers  qu'il  appartiendra ,  qu'en  faifant 
n'avoient  d'iceux  nos  lettres  de  don  ôc  ficfoufFrant  par  eux  &  par  chacun  d'eux 
am ortiflèment,  en  nous  humblement  re-  en  droit  foy  lefd.  fupplians  8c  leurfdids 
queranticelles.Pourcceft-ilquenousde-  fuccefleurs  en  ladide  confrérie  jouir  fie 
iirant  le  bien  fie  augmentation  d'icelle  ufer  paifiblement  8c  à  tousjours  du  con- 
confrerie.fic  pour  autres  bonnes  confide-  tenu  cy-deflus,  à  la  charge  defdides  x  vi. 
rations  à  ce  nousmouvans,  avons  per-  livres  pari  fis  de  cens  8c  rente  ,  comme 
mis ,  accordé  6c  odroyé ,  permettons,  deflus  eft  did ,  lefdids  gens  de  nos  comp- 
accordons  8c  odroyons,  voulons 6c nous  tes,  treforier  de  France  8c  gênerai  de 
plaift ,  de  grâce  fpecial ,  pleine  puiflance  nos  finances ,  raflent  par  noftre  receveur 
6c  authorité  royal ,  par  ces  prefentes ,  ordinaire  dudid  Paris  tenir  quittes  6c 
que  lefdids  fupphans  6c  leurs  fuccefleurs  defehargez  iceux  fupplians  de  tout  ce 
doyen,  maiftres  6c  gouverneurs  de  lai  à  quoy  peuvent  monter  ladide  finance 
dide  confrérie  puiflènt  ôc  leur  loyfe  te»  6c  lefdids  droids  6c  debvoirs  feieneu- 
zùr  8c  pofleder  perpétuellement  6c  à  tous,  riaux  pour  raifon  de  ladide  acquifition) 
jours  ladide  mafure,  enfemble  les  baf.  8c  en  rapportant  par  noftre  receveur  or- 
timens  8c  édifices  qu'ils  y  ont  depuis   dinaire  cc&udes  prefentes  lignées  de 
faids ,  pour  ladide  place ,  mafure ,  baf-  noftre  main  ,  ou  vidimus  d'iccl  Iles  dcuei- 
timens  8c  édifices  fufdids  jouir  8c  pofle  ■  mène  collationnez ,  avec  recognoiflànce 
derpar iceux  fupplians  8c  leurfdids fuc  defdids  fupplians  de  la  jouïflànce'de 
cefleurs ,  i  quelque  valeur  ôc  eftimation  celuy  noftredid  don  fur  ce  fuffifante, 
que  le  tout  fc  puifle  monter,  comme  nous  voulous  noftredid  receveur  6c  toui 
Ttm  U.  P*tt.  III.  H  h  hhh  ij 
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autres  qu'il  appartiendra  en  eftrc  te- 
nus quittes  fie  defehargeten  leurs  comp- 
tes fie  par  tout  ailleurs  ou  belbing  fera 
fans  difficulté  ,  fie  leur  faire  pleine  fie 
entière  main  levée  des  chofes  fufdidcs 
fi  aucune  faille  avoir  efté  faidc  pour 
les  payemcnsdesdroidsfcigncuriaux  ou 
autrement ,  de  laquelle ,  oudid  cas  , 
nous  leur  avons  faid  fie  faifons  don  par 
ces  prelèntes  ,  defehargeant  en  ce  fai- 
fant  les  commillaircs  qui  pourraient 
avoir  efté  mis  fie  cftablis  au  régime  fie 
gouvernement  dcfdicts  baftimcnsôc  édi- 
fices fufdiéts ,  lefquels  nous  voulons  eftrc 
contraints  a  rendre  fie  reftituer  auxdids 
fupplians  tout  ce  qu'ils  en  auroientpris 
fie  perceu,  par  les  voies  &  manières 
accouftumées.  Cartel  eft  noftre  plaifir, 
nonobftant  que  la  valeur  defdids  droids 
&  debvoirs  feigneuriaux  ,  finance  fie  in- 
demnité dudid  admortillemcnt  ne  font 
cy  déclarez  &  que  tels  dons  ne  deul- 
lent  élire  pallez  fie  verifîet  que  pour  la 
moitié  ou  le  tiers ,  la  refervarion  par 
nous  faide  de  tels  deniers  pour  élire 
convertie  aux  frais  de  jufticc  &  rachapt 
de  nollre  domaine  ;  6e  a  quoy  fie  aux  or. 
donnantes  tant  anciennes  que  modernes 
fmdes  fur  le  faid  de  nofdids  finances 
nous  avons  pour  ce  regard  ,  &  fans  y 
prcjuditicr  en  autres  chofes ,  dérogé  fie 
dérogeons  >  enfemblc  aux  dérogatoires 
des  dérogatoires  y  contenues,  fie  à  quel- 
conques autres  ordonnances ,  reftrinc- 
tions  ,  mandemensou  deftenles  à  ce  con- 
traire*. Et  afin  que  ce  foit  chofe  ferme 
fle  ftable  d  tousjours ,  nous  avons  faid 
mettre  noftre  KcJ  auxdides  prefentes , 
fauf  eh  autres  chofes  noftre  droid,  fie 
l'autruy  en  toutes.   Donné  à  Moulins 
nu  mois  de  Janvier  l'an  de  grâce  m.  d. 
1. xvi   fie  de  noftre  règne  le  vi.  StfftJ: 
CHARLES.  Et  fur  le  repiy  :  Par  le 
roy ,  n  L  L  a  o  B  t.  s  p  i  s  e.  Vifa ,  con- 
Utttor  TMiEllemenT.  Et  [celle"  de 
<irt  verte  fur  lues  de  foye  rotrge  verte. 
Plut  fur  ledift  rtpty  eft  eferit  :  Expédiées 
fie  regiftrées  Cn  la  chambre  des  comp- 
tes du  roy  noftre  firc  au  regiftre  des 
chartes  de  ce  temps,  ainfy  qu'il  eft  con- 
tenu en  Parrcft  fur  ce  faid,  le  xxv. 
jour  de  Febvrier  l'an  m.  d.  lxvii.  Col. 
Uttonn.-  yfknè  GosSELIN.  Tiré  d'un  ta- 
hier  imprimé  en  i6}t. 

Délibération  touchant  le  clocher  de  S.  'Julien 
des  Menefiriers. 

AUjourd'huy  date  de  ces  prefentes 
nous  notaires  foubzfigncz,  au  man- 
dement d'honorables  hommes  François 


Robilliart,  Gcrvais  Coppeau  ,&  Guil- 
laume l'Afnier  maiftres  joueurs  d'inftru- 
mens  à  Paris ,  i  prefent  maiftres  fie  gou- 
verneurs de  l'hofpital  fie  preiencateurs 
de  la  chapelle  monficur  S.  Julien  fon- 
dée à  Paris  rue  S.  Martin  ,  fommes 
tranfportcz  cn  la  falle  dudid  hofpital, 
où  les  maiftres  fie  communauté  des 
joueurs  d'mftrumens  de  cette  ville  de 
Paris  ont  accouftume  faire  allembier  la- 
dide  communauté  ,  font  comparus  fie 
eftoient  prefens  lefdids  maiftres  joueur* 
d'inftrumcns  de  cette  ville  pour  donner 
leur  advis  du  contenu  cy-après ,  c'eft  à 
f,avoir  Guillaume  Bunault,  Suplice  Bel- 
amy  ,  Charles  Bonchodon  ,  baiomon 
Beaucham  ,  Julien  Gueret ,  Nicolas  le 
Breton ,  Claude  Robiluart,  Pierre  RouU 
(cl ,  Marc  l'Anglois  -,  par  lelqucls  mait 
très  fie  gouverneurs  dudid  hoipital  & 
prefentateurs  de  ladide  chapelle  a  efté 
did  fie  remonftrc  aux  J  maiftres  joueurs 
d'inftrumcns  dcùus  nomma  ,  que  pour 
le  péril  eminenc  qui  cft  de  prelént  au 
petit  clocher  qui  cft  iur  ladide  chapelle, 
pour  le  dcbvoir  de  leurs  charges  fié  évi- 
ter qu'il  n'en  vienne  inconvénient ,  Us 
l'ont  faid  voir  ôc  vificer  par  gens  à  ce 
cognoiflàns  ,  qui  ont  trouve  ,  comme 
mcfme  ont  did  tous  lefdids  maiftres 
avoir  veu  fie  deu  kavoir  que  cedit  clo- 
cher eft  en  penl  eminent  fie  cn  danger 
de  tomber ,  fi  de  bref  n'y  eft  pourvoi 
de  l'abat re  fie  en  faire  un  aultre  ,  fie  aufli 
que  au  lieu  où  il  eft  à  prelént  il  gafte 
la  couverture  de  ladide  chapelle  qui  en 
eft  fort  interreflée,  fie  qui  eft  caufe  qu'il 
y  fault  fouvent  befongner ,  fie  aufli  gafte 
fie  charge  le  comble  de  la  charpenterie 
de  ladide  chapelle  ,  dont  en  pourroient 
advenir  cy. après  grands  inconvenien» 
fie  dommage  audid  hoipital  fie  chapelle^ 
Se  a  cefte  cauleque  leidids  maiftres  de 
communauté  ayent  à  donner  leurs  ad- 
vis ,  attendu  ce  que  did  eft  fie  qu'il  con  ■ 
vient  abatre  fie  ofter  ledid  clocher  d» 
lieu  où  il  eft ,  pour  obvier  audid  péril 
fie  danger  qu'en  pourroit  advenir  fauicc 
de  Porter  i  fi  lefdids  maiftres  Se  gouveN. 
ncurs  dudid  hofpital  fie  prefentateurs  de 
ladide  chapelle  feront  faire  fie  reftablir 
un  autre  clocher  au  lieu  où  eft  ledid, 
clocher  ,  ou  bien  en  autre  lieu  plus  corn» 
mode  fie  moins  dommageable  pour  la- 
dide chapelle  8C  hofpital.  Tous  lefquels 
maiftres  joueurs  d'mftrumens  devant 
nommez  ont  did  qu'ils  eftoient  fie  lont 
d'advis  fie  mcfme  accord  ,  que  lefdids 
maiftres  fie  gouverneurs  fanent  abatre 
Icdkk  clocher  ainfi  en  penl  eminent,  R 
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en  faflcnt  faire  8c  baftir  de  neuf  un  aul-  lxxv.  comme  appert  deuemenc  par  les  r-—"— 
tre  fur  le  devant  de  ladite  chapelle  joie-  lettres  fie  pièces  cv-attachées  foubz  le 
nantla  ruë  ,  auquel  lieu  il  fera  beaucoup  contre-fcel  de  noftre  chancellerie  ;  déf- 
plus  commode,  moins  emwfchant  fie  quels  privilèges ,  qui  ont  efté  vérifiez  où 
moins  dommageable  pour  ladide  cha-  il  a  convenu,  de  tout  temps  ils  ont  jouy 
pelle  qu'il  ne  (croit  où  eft  de  prefentle-  ôc  ufé  jouïflent  fieufent  encores  de  pre- 
did  vieil  clocher.  Par  lefquels  maiftres  lent  (  fie  pour  ce  qu'ils  doublent  qu'à 
&  gouverneurs  a  efté  did  qu'ils  ont  te-  l'advenir  il  leur  fuft  faid  ou  donne  quel- 
nu  de  noble  homme  M.  Robert  Boette  que  empefehement  en  leurfdids  droids 
prieur  de  la  Bayette  prothonotaire  de  fie  privilèges ,  s'ils  n'eftoient  confirmez 
monfieur  le  reverendiffime  cardinal  de  en  iceux  i  ils  nous  ont  requis  à  ces  fins 
Bourbon  lx.  1.  tournois  que  led.  Boette  nos  lettres  8c  remède.  Nous  à  ces  caù- 
qui  a  fa  maifon  joignant  ladide  chapelle  les ,  voulant  iceux  fupplians  entretenir 
a  donné  pour  aider  i  faire  ledid  clo-  8c  garder  en  leurfdids  privilèges ,  fran- 
cher  au  lieu  le  plus  commode  fur  le  de-  chifes  fie  libériez ,  i  iceux  avons  de  noC 
vant  de  ladide  chapelle  joignant  la  rue  tre  grâce  fpeciale ,  pleine  puilfance  fie 
S.  Martin.  Dont  de  ce  que  did  eftlef-  audorité  royale, confirmé  .ratifie fie ap- 
dids  maiftres  8c  gouverneurs  dudid  hof-  prouvé ,  confirmons ,  ratifions  8c  approu- 
pital  fie  prefentateursde  ladide  chapel-  vons  par  la  teneur  de  ces  prefèntes  tous 
le  ont  requis  lettres  8c  adesauxdids  no-  fie  chacun  lefdids  privilèges,  libertezôc 
taire  s,  qui  leur  ont  odroyé  ces  prefen-  exemptions  à  eux  donnez  fie  odroyezpar 
tes  pour  leur  fervir  8e  valoir  en  temps  nofd.  predecefleurs  roys ,  comme  did  eft, 
8c  lieu  ce  que  de  raifon  $  l'an  m.  d.  lxxv.  pour  par  lefdids  fupplians  en  jouir  fie  ufer 


?nlle,  Chaseuet,  le  Iesac.  Coftè  fur  juftement  jouy  fie  ufé  par  cy-devant, 

original.  jouïiTent  fie  ufent  de  prelent  j  fie  en  tant 

que  befoing  eft  ou  feroit,leur  avons, 

Lettres  fatentts  i*  roy  Henry  IV.  en  fil-  de  noftre  grâce  fie  audorite  que  dcfTus, 

veut  des  confrères  de  la  pafîm,  avec  in-  de  nouvel  donné  fie  donnons  audorité, 

terdiUion  à  tons  antres  de  rcprcftrtter  en  congé  fie  licence  de  faire  fie  jouer  les 

fnblic  fans  leurpermiflion  ff  aitletrs  que  mylteres  deflufdids  fie  autres  jeux  hon- 

fur  leur  théâtre  de  fboftel  de  Bourgogne,  neftes  8c  récréatifs,  fans  offenfer  perfon- 


r\n> 


J— J  Enry  par  ta  grâce  de  Dieu  roy 


_  France 8c de  Navarre,  feavoir 

fonsa  tous  prefens  fie  avenir,  nous  avoir  plus  commode  le  bon' leur  femble  }  8c 

receu  l'humble  fupplication  de  nos  bien  defreniés  i  tous  autres  joueurs ,  come- 

amez  les  maiftres  gouverneurs  de  la  con-  diens  ouautres,  de  jouer  ni  reprefenter 

frerie  de  la  Paffion  fie  refurredion  N.  S.  dans  la  ville ,  fauxbourgs  8e  banlieue*  de 

fondée  en  l'eglife  de  la  Trinité  à  Paris,  Paris  aucuns  jeux  ailleurs  qu'en  ladide 

contenant  que  par  nos  predeceflèurs  roys  (aile  de  la  Paliion  dide  l'hoftel  de  Bour- 

leur  ont  cfté  donnez ,  concédez  8e  con-  gongne  fie  au  profit  de  ladide  confrérie 

lirmez  plufieurs  beaux  privilèges  ,fran-  8c  foubz  le  nom  d'icclle,  fuivant8c  con. 

chifes,  libertez  8e  exemption*,  mcfme-  formement  a  l'arreft  de  noftre  cour  de 

ment  par  feu  noftre  très-cher  fie  tres-amé  parlement  du  xvu.  Novembre  m.  d.  »  ■ 

coufin  le  roy  Charles  VI.  en  l'an  m.  cccc.  xlviii.  auffi  cy-attaché  foubz  le  contre-  A"'  IIAti 

H.  leur  aurait  donné  a  tousjours  par  feel  de  noftre  ebaneelerie.  Si  donnons 

privilèges,  audorieé  fie  licence  de  faire  en  mandement  par  ces  prefèntes  au  pre- 

6c  jouer  quelque  myfterc  que  ce  foit  de  voft  de  Paris  ou  fba  lieutenant  civil ,  que 

•    ladide  paffion  8c  refurredion  N.  S.  ou  de  nos  prefèntes  confirmation ,  rarifica- 

autre  quelconque ,  tant  de  fainds  com-  tion  fie  approbation  ils  facent  fie  fouffrent 

me  de  faindes,  queils  voudraient eflire  jouir plaincment fie  paifîblemcnt  lefdids 

8e  mettre  fus  ,  toutes  8e  quantes  fois  qu'il  fupplians ,  fans  en  ce  leur  faire ,  fouffrir, 

leur  plaira  -,  fie  depuis  auraient  en  l'an  m.  mettre  ou  donner ,  ne  iouffrir  eftre  faid 

  D.  xvi ir.  efté  confirmez  par  feu  noftre  ou  donné  aucun  deftourbicr  ou  empef- 

******     tres-honoré  freur  le  roy  François  8c  en-  cberoent>  lequel ,  fi  fakl  ou  donne  leur 

cores  par  noftre  très-cher  8c  tres-amé  avoitefté,  le  mettent  fie  facent  mettre 

frère  le  roy  dernier  decedé  ,  par  fcs  1er-  incontinent  fie  fans  delay  à  pleine  dcli- 

trps  patentes  du  mois  de  Janvier  m.  n.  vrance  8c  au  premier  eftat  fie  deup.  Car 

Hhhbhiij 
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tel  cft  noftre  plaiiir ,  nonobftant  quel- 
conques ordonnances.reftrindionSfmaiu 
démens ,  derrcnics  ce  lettres  a  ce  con- 
traires. Et  afin  que  ce  foit  choie  ferme 
&  fiable  à  cousjours ,  nous  avons  faid 
mettre  à  ccfdides  prefentes  noftre  fceL, 
kuf  noftre  droid  en  autres  chofes  & 
l'autruy  en  toutes.  Dorme -à  Paris  aa 
mois  d'Avril  l'an  de  grâce  m.  d.  xcvi*. 
fc  de  noftre  règne  le  vi  u.Ainpfiyù  furie 
repfyyPar  leroy,PoussEi>iN.  ttfurled. 
replp  encore  eferit:  Vif*  contentor,  Signé, 
Be^naud.  Etencere  :  Regiftré  ,  ouy  le 
procureur  gênerai  du  roy  ,  lui  van  c  &  aux 
charges  de  l'arreft  de  la  cour ,  a  Paris 
en  parlement  le  xx  v  i  II  jour  de  Novem- 
bre M.  D.  XCVII1.  Sifflé,  VOVSIN. 
.  Pareilles  lettres  du  roy  Louis  XI IL  dm 
wuis  dt  Décembre  1612.  reffflrécs  au  par- 
lement Janvier  1613.  Tiré  d'un  cahier 
imprimé  en  1*31. 

Requefie  a»  ny  des  fey-difans  Comédiens 
du  roy  de  l'eflite  royale ,  contre  les 
confiera  dt  la  pu  if  on. 

AU  ROY, 

£T  A  NOSSEIGNEURS  DE  SON  CONSEIL. 

.1   .*.  '  9Jf>,9      •<     2.  X  %  «  . 

S;  .UL»-rC1     .»      -M*  ï-»\  . 
IRE, 

.  . 

Robert  G  uerin  dit  la  Fleur,  Hugues 
Guerudit  Flefcbelles  ,  Henry  le  Grand 
dit  Belle-ville  ,  Pierre  le  Meflicr  dit 
Belle  refe,  &  leurs  a/Tociez ,  tous  comé- 
diens de  V.  M.  vous  rrmonftrcnt  tres- 
humblement  que  depuis  qu'il  auroit  pieu 
au  feu  roy ,  que  Dieu  abfolve ,  &.  à  vous, 
lire ,  les  retenir  pour  leur  représenter 
&  au  public  la  comédie ,  ils  fc  fèroient ,  i 
l'exemple  de  leurs  predeceflèurs  ,f*ervis 
d'une  matfbn  fife  en  voftre  ville  de  Pa- 
xis  vulgairement  appellce  l'bejleldt  B**r- 
fongne  qu'ils  avoient  louée  de  quelques 
particuliers  prenans  la  qualité  de  maiC 
très  de  la  confrérie  de  la  Paffion  fc  rc- 
furredion  de  N.  S.  J..C  qu'ils  difent 
leur  appartenir ,  lefquels  ayans  faid  croi- 
re par  quelque  laps  de  temps  que  c'eftoit 
le  lieu  feul  deftiné  pour  reprefenrer  tou- 
tes hiftoircs  fc  comédies  ,  ont  louven- 
tesfois  empefché  ,  non  feulement  les 
fupplians ,  mais  leurs  devanciers  &  au- 
tres comédiens  étrangers  de  reprefenter 
ailleurs ,  pour  s'attribuer  de  grands  pro- 
fits fc  deniers  qu'ils  rirent  fc  exigent , 
tant  pour  ledirl  louage  de  ladide  mai- 
fon,que  pour  la  reierve  de  pluficurs  lo- 
ges qui  font  en  kelîc  -,  en  forte  qu'il  fc 
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renc  ontre  ordinairement  que  lefdids  pré; 
tendus  mail  très  profitent  du  travail  def. 
dids comédiens,  qui  bien  fouvent  fe  font, 
trouvez  fans  profit ,  toutes  charges  fai- 
re 1  &  payées  )  &  non  contens  de  ce  fie" 
dudid  profit  qu'ils  tirent  de  leur  bailv 
il  s'eft  encore  trouvé  que  ladide  maifon 
ainfi  louée  par  les  comédiens  Italiens  on 
autres  eftrangers ,  qui  en  payent  granv 
des  fommes  ,  outre  leurs  exactions  ,  ils 
ont  par  fenteace  fait  defrendre  le  théâtre 
auxdids  fupplians  qui  s'accommodoienr 
en  autres  lieux ,  s'il  ne  leur  eftoit  par  eux. 
payé  un  efeu  par  jour  ;  lefquelles  con- 
demnations  lefdids  fupplians  ont  efte 
forcez  d'exécuter  ,  pour  le  peu  ou  point 
de  cognoiûance  qu'ils  avoient  dcl'ufur- 
pation  defdids  lieux  &  des  mauvaifes 
actions  qu'un  grand  gain  qu'ils  exigent 
prodwfent  journellement  *  ce  qu'ayant 
appris  lefdids  prétendus  maiftres ,  &  que 
les  fupplians  avoient  tiré  quelque  lumiè- 
re par  plufieurs  perfonnes  qui  n'ont  pu> 
foufFrir  la  mauvaife  application  de  il 
grands  deniers,  quoique  levez  foubz  pré- 
texte d'oeuvres  pies  ,  ils  ont  par  une  pure 
malice  &  au  préjudice  de  la  parole  qu'ils 
avoient  donnée  auxdids  fupplians  pour 
la  continuation  de  leur  bail,  convenu 
avec  quelque  compagnie  de  comédiens 
nouvellement  venue  à  Paris ,  pour  chaf- 
lcr  les  fupplians  qui  font  près  de  V.  M. 
pour  fatisraire  à  fes  commandemens ,  afin 
de  leur  ofler  l'envie  de  faire  connoiftre 
le  mauvais  employ  defdids  deniers  -,  de 
quoy  eftans  advertis  ,  ils  fe  feroient 
plaints  à  elle,  qui  auroit  eu  agréable 
d'y  inrerpofer  l'on  audorité.  Et  d'autant 
qu'il  cft  bien  jufte  que  V.  M.  cognoiflè 
comme  icelle  poll'elîion  n'eft  qu'une  pure 
ufurpation  ,  ou  quoique  ce  foit ,  foubz 
un  tiltre  fpecieux  &  fimulé ,  ils  ont  re- 
cours a  V.  M.  i  ce  qu'il  leur  foit  pour- 
veu.  A  ces  caufes ,  lire ,  fc  attendu  ce 
que  deffus,  il  vous  plaife  ordonner  que 
dans  huidainc  lefdids  maiftres  de  la- 
dide prétendue  confrérie  apporteront 
leurs  tiltres  &  contrads  en  verra  des- 
quels ils  s'attribuent  ledid  lieu  nomme 
thoftel  de  Btmrgongne ,  lefquels  ils  feront 
tenus  de  mettre  par  devers  tel  des  mef- 
fieurs  qu'il  vous  plaira  commettre  &  dé- 
puter ,  dont  les  fupplians  pourront  pren- 
dre communication  &  contre  iceux  dire 
ce  qu'ils  verront  j  ce  faict ,  prendre  telles 
conclufions  qu'il  appartiendra.  Et  les  fup- 
plians prieront  Dieu  pour  V.  M.  Signé, 
Rousseau  après  les  fupplians. 

Il  eft  ordonné  que  la  prefente  requeflc 
fera  fignifiée  auxdids  maiftres  de  ladickc 

confrérie 
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confrérie,  &  à  eux  enjoind  de  mettre 
ez  mains  du  fieurde  Pommercuconfeil- 
ler  du  roy  &  maiftre  des  requeftes  or- 
dinaire de  Ton  hoftel ,  dans  quinzaine 
pour  tout  delay,  les  ciltres  ôc  pièces  juf- 
tificarives  du  droid  prétendu ,  pour  les 
communiquer  auxdids  fupplians ,  &  rap- 
port faid  au  confeil ,  eftre  faid  droid 
ainfy  que  de  raifon.  Faid  au  confeil  du 
roy  tenu  a  Fontainebleau  le  xu.  Odo- 
bre  m.  dc.  xxix.  Signé ,  Potel.  Tiré 
d'un  cahier  imprimé  en  163t. 

Ejlabliffemcntdtt exercice  public  des  cUffes 
au  collège  de  Narbonne. 

I N  nomine  Domini ,  Amen.  Noverint 
univerfi  Se  finguli  prxfentes ,  pariter- 
que  f'uturi ,  quod  ânno  Domini  m.  d. 
xcix.  die  verô  Dominica  vu.  menfis 
Martii ,  fecundum  arefta  curiz  parla- 
menti  Parifienfis ,  voluntatem  primarii, 
procuratoris  &  burfariorum  collcgii  Nar- 
bonenfh  Parifiusfundati ,  defideriumre- 
verendillimi  domini  archiepifeopi  Nar- 
boncufis  aut  ejus  vicarii  gencralis ,  ad 
honorem  Dei ,  B.  Maria:  fie  univerfx  cu- 
riz cxlcftis  ,  ad  bonum  publicum ,  utili- 
tatem  burfariorum  didi  collcgii  Narbo- 
nenfis  omniumquefcholarium  ,  attendus 
perjpcnfis  laboribus  Ôc  difficultatibus  quz 
abforbendx  funt  burfariis  didi  collcgii 
in  qiixrCndis  ledionibus  extra  collcgium, 
&  etiam  quod  ut  plurimum  procul  ire 
necefle  habenr  extra  didum  collcgium 
ad  perceptionem  fuarum  ledionum ,  6c 
himis  fero  per  vias  divagari  coguntur , 
ôc  quod  pecuniarum  impenfas  fibi  gra- 
ves raccre  eos  oportet ,  ut  przmium  an. 
nuum  perfolvant  fuis  regentibus,  &  etiam 
quod  in  detrimentum  divini  îervitii  à 
capella  abefle  coguntur  ut  adfint  ledio- 
nibus fuis ,  vel  detrimentum  ledionum 
ut  fervitio  ad  fin t  5  przterea  quod  xdes 
didi  collegii  quia  parum  habitantur  à 
fcholafticis ,  abeunt  in  ruinam ,  &  parum 
frudus  aut  émolument!  dido  collegio  ad- 
ferunt,  eo  quod  fcholaftici  adeuntalia 
collegia  in  quibus  fiunt  ledurz.  His  igi- 
tur  omnibus  providere  ôc  infervire  ftu- 
dendo,  ordinatumeftôtftatutumutjam 
in  futurum  deinceps  fiât  exercitium  lec- 
rurarum  in  przdido  collegio  Narbo- 
nenfi,  Quod  ut  ordine  liât ,  ira  cflè  ac 
fore  placuit ,  ut  fèquitur. 

Primùm ,  decretum  eft  ùt  przter  ci 
quz  didus  primarius  habet  ab  ftatutis 
collegii  ftipendia ,  dentur  ci  fingulis  an, 
nis  pro  manutentione  didi  exercirii  quin- 
quaginta  feutata  de  reditibus  benefi- 
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ciorum  ad  didum  collegium  Narbonen-  • 
fe  fpedantium ,  cum  tertia  parte  zdium  **•  'J'* 
five  xdificiorum  didi  collegii ,  ad  loca- 
tionem  ôc  habitationem  regentium  fa- 
cientium  leduras  }  quz  tertia  pars  con- 
tinetur  in  novis  gradibus  five  afcenfu 
novo  przdidi  collegii,  &  in  xdificio  no- 
▼oquod  vocatur  fàndiSebaftianivquod 
babet  egreflum  Se  exitum  in  viam  Lato- 
morum,five  des  Maffons.  Dabuntur  etiam 
ei  omnia  loca  infima  >  ubicumque  fint 
in  tenemento  collegii ,  ut  aulx  ,officinx, 
cellaria  lignaria  &  fimilia ,  ultra  ea  quz 
jam  ad  didum  primarium  attinent  ex  fta- 
tutis collegii ,  Ôc  ea  quz  ad  communi- 
tatem  regendam  ôc  confervandam  funt 
neceflaria,  ut  iis  tum  ciaflès  defignen- 
tur ,  cùm  janitoris  merces  folvatur ,  tum 
etiam  falarium  facerdotis  qui  rem  divi- 
nam  faciet,  prxtcr  folitas  initias  ad  quas 
tenetur  facerdos  collegii.  Qux  omnia 
didus  primarius  tenebitur  facere  aut  fa- 
cienda  procurare  ,  his  tum  locis  cùm 
pecuniis  prius  acceptis. 

II.  Et  quoniam  facerdos  przdidi  col- 
legii tenetur  minas  celebrare  ter  in  beb- 
domada  ,  feilicet  Oominico  die  ,  Feriâ 
fecundâôc  Sabbatho  ,  &  omnibus  feftis 
occurrentibus  -,  ut  quotidie  habeatur  mif- 
fa  ,  exterx  dicentur  vel  à  dido  facerdo- 
te  collegii  vel  ab  alio  inftituendo  ôc  fti- 
pendiis  donando  per  didum  primarium) 
quarum,  finon  fit  feftum  duplex  velfe- 
mi-duplex  ,  aut  alia  jufta  caufa ,  mifla 
qux  decaurabitur  feria  fecundâ ,  eritpro 
defundis  ,  feriâ  tertia  de  fando  Sebaf- 
tiano  vel  dc  beato  Rocho ,  ferià  quartâ 
de  beata  Maria  Magdalena ,  ferià  quin. 
tâ  de  fando  Spiritu  vel  de  Sacramento , 
ferià  fextàde  fanda  Cruce  ,  ôc  die  Sab- 
bathi  de  beata  Maria  Virgine.  Decan- 
tabuntur  etiam  diebus  Dominicis  feftif- 
que  perurbem  follennibus  vefperx  cum 
complctorio ,  nec  follennioribus  officium 
omittetur  matutinum ,  ut  in  îifdem  fta- 
tutis mandatur.  Cum  pnmis  vetoeris  ôc 
completorùs  celebrabuntur  ab  fcholaf- 
ticisejufdem  collegii  folcnniter  fefta  di- 
vi  Sebaftiani  &  beati  Rochi }  funt  enfin 
tutelares  lândi  adverfus  peftem  Narbo- 
nenfibus  ,  à  quibus ,  ut  fertur ,  duxitori- 
ginem.  Diebus  autem  quibus  non  dicen- 
tur vefperx  ,  decantabitur  antiphona 
B.  Marix  dc  tempore,  five  falus,  horâ 
quintâ  pomeridianâ,  vel  poft  lediones 
vefpertinas,  cum  ejus  verficulo  &  ora- 
tione  j  cui  addentur  antiphona  D*  p*- 
cem ,  Domine  non  fecundùm  ,  Domine  ne  me- 
mineris ,  &  Adjuva  nos  Dens ,  cum  ver- 
ficulo éc  orationibus  convenientibm  ôc 
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neceffariis  j&infincorabiturproctefnttc-  ^ao  in  fàcello  diebus  feftis  fîet  rcpé-- 

ris  more  folito  }  fériâ  verè  fcxta,  illo-  tkio  coram  omnibus.  Primi  vcroôc  qui 

rum  loco  decantabitur  profa  fire  oratio  dodiores  erunt  ,  ù  velinc  ,  illius  loco 

Statst  miter  delorofa ,  é-c.  cum  verficulo  iifdem  diebus  feftis  orationem  five  cx- 

6c  orarionc  propria.  lifque  miffis ,  vcf-  hortarionem  Larinam  auc  concioncm 

jteris ,  complctorio  ,  falucibus  &  oratio-  in  cathedra  ipfius  facelli  mcmorirer  & 

irions  omnes  adeiïc  tenebuntur.  Quod  per  ordinem  ad  le  exercendos  &  inf- 

uc  fiât,  fedulo  curabit  didus  primarius  trudionem  audicorum  ,  recicabunr.  Cu- 

ucdecanrentur  ad  commodirarem  exer-  ra  bit  que  iridcm  primarius   ut  omnes 

citii ,  ita  ut  non  impediant  UJud  ;  atque  confircantur  pcccata  fua  faltem  Domi- 

ibi  poft  fincm  cxigct  catalogum  abfén-  nicâ  prima  Quadragclimx ,  diebus  Paf- 

tium ,  tarde  venientium  ,  garrienrium  &  chatis,  Pentecoftes ,  Airumptionis  Bea- 

eorum  qui  ferulam  habuerint  jvel  H  ma-  tz  Maria:  Virginis ,  Sandorum-Omnium 

hierit&  commodiusYÎdeatur,  poftpran-  6c  Natalis  Domini  -,  iildemque  diebus 

dium  ad  communes  gratiarum  adiones.  communionem  fandiffimam  humili  6c 

III.  Prxtcrea  quia  in  omnibus  com-  contriro  corde  capaces  recipiant. 
munitatibusducehve  capiteopuseft,pri-  V.  Si  autem  contingerec  ut  didus 
marius  collegii  prxerit  exercitio  ,  6c  primarius  nollet  amplius  gerere  ci;ram 
univerfum  collcgium  continebit  in  offi-  didi  exercitii ,  liberum  crit  id  munus  re- 
cid  in  omnibus.  Illius  autem  erit  pro-  mittere  cuicumque  libitum  fuerit  illi , 
videre  &  ordinare  de  regentibus  ,  eof-  nulli  habita  patrix  ratione  ,  qui  cura- 
que  ponere  ad  arbitrium  fuum .  Habe-  bit  rantum  de  exercitio.  Sin  verè  pri- 
bitque  quinque  claflès  ad  minus ,  in  marius  nec  id  munus  gerere  ,  nec  alii  de- 
quibus  nullus  fcholafticorum  afeendere  mendare  vellet ,  provifio  aut  eledio  die. 
poterit,  rtifi  priùs  à  dicta  primano  ab  ci  primarii  exercitii  fpedabit  ad  procu- 
êjufve  dclegato  examinatus  fuerit  $  qui  ratorem  ,  facerdotem  6c  burfarios  didi 
pro  captu  uniufcuiufque  aflignabit  ci  collegii  Narbonenfis  ritè  8c  formai iter 
gradum.  Régentes  locabit  aut  illis  ha.  convocatos  &  congregatos  in  capeiia 
bitationem  dabit  in  didis  xdibus  novis  ad  fonum  campanx  -,  quod  fiet  menfe 
fandi  Sebaftiani.  Quibus  regentibus  non  Augufti  ,  vel  antè  ,  auc  falrcm  inirio 
quos  vo'.uerint  libros  légère  licebit  five  Septcmbris  -t  ut  qui  eledus  fuerit  ad  id 
interpretari ,  fed  illos  tantum  qui  cum  munus  obeundum,  habcat  tempuspr  o- 
honeftati  6c  claffibus  ,  rum  capacitati  videndi  de  rébus  exercitii. 
difcipulorum  convenire  primano  vide-  VI.  Quod  fitaliter  accidatut  finrduo 
buntur.  Nec  tamen  umquam  omitten-  primarii ,  unus  vocabirur  collegialis  pri- 
tur  cdoccri  feu  inftitui  infra  anmim  marius ,  qui  curabit  de  rébus  collegii  j 
gênera  &  declinariones  nominum  cum  alter  fubprimarius  feu  prxfédus  exer- 
rudimentis  in  fexca  clafïe  ;  prxtcnta  citii,  qui  ea  rantum  curabit  qux  ad 
pinaque  verborum  ,  cum  repetitione  dictum  exercitium  pertinebunt,  fie  pro- 
generum  6c  declinationum  in  quinta }  videbit  de  regentibus ,  quemadmodum 
Syntaxis  ,  quantitates  &  grammatica  folitus  prxccdens  primarius  qui  id  onus 
Greca ,  cum  repetitione  prxterirorum  ,  exuit  j  6c  hoc  cum  concilio  6c  confenfu 
fupinorum  6c  heteroclitorum  inquarta  j  didi  primarii  collegialis  ,  fi  adhiberi 
quantitates,  figurx  6c  compendium  ali-  velit }  qui  ut  id  efficere  poffit  ,  tenebi- 
quod  rethorices  ,  cum  repetitione  fyn-  tur  dare  eidem  fubprimario  feu  prx- 
taxcos6c  grammaticx  Grxcx  in  tertia  }  fedo  exercitii  penfioncm  annuam  tri- 

li'f*'*  *  in  F""1*  VCrÀ  claflrC  a"  amPlarctbo-  ginTa  feutatorum,  6c  liberam  difpofi- 

mtnt  iti,  u  rices  6c  Grxcx  linguxintclligcndx,  cum  tionem  de  prxdidis  xdibus  contentis  in. 

ftttdj  tUg,  ratione  componendorum  verfuum ,  cum  novo  afcenfu  6c  xdificio  novo  fandi  Se- 

d**  v*ns,,-  auaoribus  idoncis.  baftiani  deftinatis  ad  locationem  6c  ha- 

IV.  Caccchtfmum  porro  memorix  bitationem  regenrium  prxdidorum  fa- 
mandandum  à  fcholafticis  tertix  ,quar-  cientium  leduras.  Nec  tamen  ille  fub- 
tx  ,  quinex  6c  fextx  clallinm ,  6c"  expo-  primarius  feu  prxfcdus  e  x  creicii  eledus 
fitionem  faciendam  in  didis  clafTibus  perpetuus  efle  poterit ,  fèd  aut  annuus , 
per  eorum  régentes  curabit  primarius  aut  biennis  ,  aut  triennis  ad  fummum  } 
fingulis  diebus  ultimis  cujufquc  hebdo-  quo  tempore  finira  ,  liberum  erit  pri- 
madx  quibus  habebuntur  leciioncs ,  cir-  mario  collegii  unire  fîbi  denuô  iflud 
ci  horam  nonam  aut  decimam  matu-  onus,  8c  conjungere  cum  fuo,ficutan- 
tinam ,  Latine  feiliect  in  tertia  6c  quar-  tea  ,  aut  illud  commictere  alteri  capà- 
ta,Gallicc  vero  in  quinta  ôc  fexta,  de  ci  cui  voluerit  j  vel  fi  nolit,  ad  novi 
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ele&ionem  proccdetur  per  prxdi&os. 

VII.  Infuper  omncs  fèholarcs  in  coU 
legio  habitantes  in  coque  ftudentes, 
honorem  &  reverentiam  exhibebunt 
hujufmodi  fubprimario  feu  prxfeclo 
cxercicii ,  atque  iifdeni  rcgentibus  qui 
poterunt  errantes  corrigere,  &  ordine 
lervato  in  omnes  imperium  habebunt 
finguli  extra  daflem  ,  prxterquam  in 
burfariov&  fcholafticos  conviétores  dic- 
ri  primarii  collegialis ,  nifi  in  facello , 
ad  quem  qucrclas  défèrent  t  qui  prima- 
rius cos  corrigere  tenebitur  j  quod  fi 
non  fccehc  ,  poterunt  ipfi  arreptos  de- 
linqucntes  corrigere.  Et  rcncbunrurprx- 
ditïi  fcholares  in  collegio  habitantes 
geftare  togam  cinclam  êcpileum  rocun- 
dum  ,  ficucSc  diûi  burfarii  ftudcntcsj 
&  ecclcfiaftici  qui  pro  pileo  rotundo 
quadratum  geftare  poterunt.  Ncctene- 
buntur  iidem  burfarii  ecclefiaftici  pau- 
percs  ,  feu  non  beneficiati  ,  ficut  &  fa- 
muli  five  marmitones  folvere  quic- 
quam ,  nifi  velint  ,  prxdiclis  rcgenti- 
bus ,  exceptis  feamnis  &  telis,  nec  pro 
candclis  nec  pro  didaclro  fivc  indicto , 
quod  vocant ,  five  honorario  Mincrva- 
li.  Habebuntque  diâi  régentes  latri- 
cas  fibi  peculiares  ,  ad  quas  nerno  ibit 
prxter  eos  &  pxdagogos  qui  bus  volet 
didus  primarius  feu  fubprmarius  dare 
clavem  communem. 

VIII.  Quin  ctiam  campanx  erunt 
dux,  quarum  altéra  ferviet  capellx  & 
aliis  negotiis  collegii  ,  altéra  claffibus 
tan  tu  m  }  fientque  diclx  claflês  in  locis 
qux  diclo  primario  feu  fubprimario 
commodiora  videbuntur  ,  ubicumque 
lînt  in  diclo  collegio  5  atque  ibi  exerci- 
tium  faciendum  curabit  per  prxdictos , 
&  per  fe  ,  fi  velit ,  conformiter  ad  prx- 
fentes  régulas  &  ad  ufum  moremque  & 
confuctudinem  univerfitatis  Parifius.  Et 
fi  fit  burfarius  aliquis  collegii  magifter 
in  artibus  ,  qui  ad  clafiem  regendam 
admitti  velit ,  &  habeat  competitores 
extraneos,  prxferetur  burfarius  exte- 
ris  paribus,  modo  in  detrimentum  col. 
legh  &  burfariorum  vel  exercitii  non 

Prxter  bxc  ,  janitor  collegii  te- 1 
nebitur  manere  die  ac  no&e  in  janito- 
ria,  &  reddere  rationcm  prxdifto  pri- 
mario collegiali  de  omnibus  qui  exi- 
bunt ,  quemadmodum  fleri  fblec  in  ex- 
teris  collegiis  diclx  univerfitatis  Pari- 
fienfis  ;  qui  ,  quamvis  duo  fuerint  pri-1 
marii ,  claves  tamen  collegii  ad  prima- 
rium  collcgialem  déférer  ,  juxta  anti- 
quum  itatucum  didi  collegii  Narbo- 
Tme  II.  Part,  11  I% 
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ncnfls.  Licebit  tamen  fubprimario  five  

prxfeclo  cxercicii  habere  clavem  mi-  A" 
noris  oftii. 

X.  Qux  omnia  fuperius  feripta  fine 
derogatione ,  obrogatione ,  abrogatione- 
ve  prxdicti  ftatuti  veteris  dicli  collegii 
Narbonenfis  ficri  placer  ,  ne  quod  la- 
menter à  fundatoribus  cft  inftitutum  in 
literarum  &  literarorum  bonum  ,  mutc- 
tur  in  détenus ,  quod  Deus  prohibeat , 
in  cujus  honorem  hxc  omnia  ftatuta 
funt  &  ordinata.  In  quorum  omnium 
fidem  &  teftimonium  roburque  perpe- 
tuum ,  bas  decem  prxfentes  régulas  à 
prxfato  primario  ,  procuratore  &  bur- 
fariis  fubfignatas  ,  per  me  Joanncm 
Pougeoife  clericum  Parificnfcm  ,  publi- 
cum  autoritate  apoftolicâ  venerabilif- 
que  curix  Parifienfis  nocarium  jura- 
tum ,  &  in  regiftrft  epifcopatûs  &  prx- 
fecturx  pariter ,  conformiter  ad  edichim 
regtum  ,  deferiptum  &  immatriculatum 
Pari  fi  is  in  via  Nucumcommorantem  , 
etiam  fubfignatum,  ficri  &  retinerijuf- 
fum  eft.  A  cl  a  fuerunt  hxc ,  recitata  2c 
publicata  fub  bcneplacito  prxdiclx  cu- 
rix parlamenti  fie  dominorum  refor- 
matorum  ,  neenon  rcvcrenditfimi  do- 
mini  archiepifeopi  Narbonenfis ,  feu  ejus 
generalis  vicarii,  Parifiis  in  capella  dic- 
ti  collegii  Narbonenfis  ante  meridiem  j 
prxfcntibus  ibidem  magiftris  Carolo  de 
Canet  diacono  Rothomagenfis  dicece- 
fis ,  &  Godegrando  Cafin  ,  clcrico  ejuf- 
dem  dieccefis ,  &  Simone  Paris ,  clcri- 
co dicecefis  Aurelianenfis  in  prxdiclo 
collegio  Narbonenfi  habitantibus  ,  ac 
aliis  teftibus  ad  prxdicla  vocatis  &  ro- 
gatis ,  anno  ôc  die  quibus  fiipra ,  in  mi- 
nuta originali  diclis  cum  dominis  ligna- 
ris.  Signé  y  R.  de  Laudun,  primarius, 
Gueydan  ,procuracor,  Giroud  ,  cap- 
pellanus  prxdicti  collegii  ,  Blada- 
net  prefbycer ,  Gaiy  aliar  burfarius , 
Robertus  de  Laudun  burf.  G. Sou- 
chon  burf.  B.  Comprat  burf.  Du- 
four  burfarius,  François  Poictu- 
rin  ,  L.  Guciden  burf.  JacquoboS 
Floret  ,  burf.  Guillaume  Ravat  , 
Roger,  B.  Gamariot  burf.  M.  Jou- 
gla ,  B.  de  Laudun,  De  Canet, 
Godegrand  Caffin,  &  S.  Paris, 
avec  paraphes  j  &  plus  bas:  De  mandato 
reverendiffimorum  D.  primarii ,  procu. 
ratons  &  burfariorum  Pougeoise  , 
avec  paraphe.  Copie  fur  l'original  en 
parchemin. 

Iuu 
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Sentence  concernant  le  collège 
Je  Bourgogne. 

^  1<07  J  T  N  caufa  mora  &  pcndente  coram  no- 
\  bis  inter  primarium  ,  fccundum  ca- 
pellanum  6c  burfàrios  collegii  rcgaJis 
Burgundix  ,  adores  ex  una  parce  ,  ôc 
magiltrum  Francifcum  Arvifenet  pref- 
bycerum  ,  primum  capcllanum  didi  col- 
legii ,  reum  feu  defenforcm  ex  altéra  j 
vilis  per  nos  ado  conteftationis  partium 
dici  xxviii.  menfis  Septcmbris  noviifi- 
mi  ,  quo  ordinavimus  6c  permifimus 
ado  n  bu  s  docerc  6c  légère  in  ambula- 
tono ,  vulgô  la  gaUerte  ,  fubtùs  domum 
didi  Arvifenet  prxrendcntis  dictum  am- 
bulatorium  cflè  de  pertinentes  lux  do- 
rmis j  prxfatis  adoribus  contrarium 
fîiftinentibus,  diduifique  ambulatorium 
effe  commune  primario  ,  capcllanis  6c 
buxfariis  ejuidem  colkgii  ,  tanquam 
fpedans  ad  horrum  communem ,  ufque 
ad  feftum  Ommum-Sandorum  tune 
proximum  ,  intra  quod  primarius ,  fe- 
cundus  capellanus  6c  burfarii  facerent 
inquifitionem  6c  informationem  fum- 
mariam  ad  eorum  incenrionem  proban- 
dam  i  informatiombus  per  nos  fadis , 
teftiumque  in  iifdcm  per  nos  fum ma- 
rie auditorum  6c  ex  parte  adorum 
produdorum  depoficionibus  6c  attefta- 
tionibus  v  didoque  ambulatorio  priùs 
pernosvifo  ÔC  vintato  -}  omnibus  denique 
qux  m  hac  parte  videnda  crant ,  vifis 
&  confidcratis  :  Di  ci  m  us  elle  de  depen- 
dcntiis  6c  pertinentes  domûs  didi 
jfrvifenet  pnmi  cappellani ,  fed  lemper 
eflé  6c  fuiUe  jundum  horto  didi  colle- 
gii ,  8c  refervatum  pro  communi  re- 
creatione  primarii  ,  capellanorum  Ôc 
burfariorum  ipfius  collegii ,  ad  quorum 
liberam  difpofitioncm  didum  ambula» 
torium  Ipedat  ôc  pertinet  ,  nihilque  in 
eo  juris  peculiam  fibi  didus  Arvifenet 
vindicare  poteft  j  6c  propterea  licitum 
eifdem  primario  6c  burfariis  in  dido 
loto  lediones  publicas  facere ,  quoufque 
claires  in  alio  commodiori  loco  fuerint 
conftrudx  y  fine  expenfis  hinc  inde ,  at- 
tenta qualitate  partium.  Signé ,  S.  De 

PlERKE-VlVE. 

Leda  6c  pronuntiata  fuit  fupra  dida 
fèntcntia  per  domihum  Sylvium  à  Pe- 
tra-viva  dodorem  thcologum ,  abbatem 
monafterii  Beatx  Marix -de  -  Infula- 
Nigri-Monaftcrii  ,  inlîgnis  ecclefix  6c 
almx  univerfitatis  Panlienfis  cancella- 
rium  ,  cjufdemque  ecclefix  Parifienfis 
•wtam       canonicum  ,  cum  *  magiftris  Claudio 


ET  PIECES 

Garnier,  primario  6c  Simone  BaiSy  preC 
byteris  ,  pro  didi  collegii  burfariis  auc- 
toribus  *  ,  6c  prxfaclo  Atvtfenet  in  pro-  • 
pria,anno  Domini  m.dc  vu.  die  vu. 
menfis  Novembris.  Signé  ,  Baudooyn. 

Collationné  à  l'original  eferit  en  par- 
chemin ;  ce  fait ,  rendu  par  les  notaires 
gardes-notes  du  roy  noltre  fireauchaf- 
tclct  de  Paris,  foulfignez  ,  l'an  m.  dc. 

vu.  le  xxn.  de  Novembre  Des 

archives  dndit  collège. 

Bon  de  ceffion  d'un  corps  de  logis  an  collège 
de  Bourgogne. 

AUjourd'huy  fepriefmcde  Novem- 
bre ,  l'an  mil  fix  cens  6c  fept ,  eft 
comparu  pardevant  nous  Sylvie  de 
Pierre-Vive  dodeur  en  la  faculté  de 
théologie ,  abbé  de  l'abbaye  de  Noftre- 
Dame  -  dc-la  -  Blanche ,  chancelier  de 
l'églife  6c  univerfitc  de  Paris  6c  chanoi- 
ne de  ladite  églife  ,  maiftre  François 
Arvifenet  preftre ,  premier  chapelain  du 
collège  royal  de  Bourgongne,  tonde  en 
ladite  univerfitc  de  Paris ,  lequel  volon- 
tairement ,  de  fon  bon  gré  6c  franche 
volonté  a  déclaré  6c  déclare  conientir 
que  le  corps  de  logis  que  luy  Arvifenet 
a  fait  baftir  6c  conitruire  de  neuf  dans 
l'enclos  dudid  collège  ,  joignant  l'an- 
cien logis  du  premier  chapelain  d'ice- 
luy  ,  â  fes  frais  6c  defpens  ,  6c  auquel 
baftiment  il  a  employé  quelques  mate., 
riaux  dudid  collège  ,  demeure  au  pro- 
fit dudid  collège  ,  pour  en  difpoier  i 
la  volonté  des  principal ,  chapelains  6c 
bourfiers  d'iceluy  j  i  la  charge  toutes- 
fois  que  ledit  Arvifenet  jouira  fà  vie 
durant  ,  6c  tant  qu'il  fera  premier  cha- 
pelain dudid  collège  ,  tant  de  l'ancien 
que  nouveau  baftiment  par  luy  conftruit. 
Et  au  cas  que  ledid  Arvifenet  cuit  vo- 
lonté de  refigner  fadide  chapelle ,  6c  la 
re lignait,  à  quelque  perfonne  capable  de 
la  qualité  portée  par  les  ftatuts  dudid 
collège ,  6c  en  ce  cas  ledid  Arvilencc 
jouyra  librement  6c  fans  concredid ,  fa 
vie  naturelle  durant  ,  dudid  corps  de 
logis  neuf  par  luy  bafti ,  6c  pourra  d'i- 
celuy difpofer ,  6c  le  louer  pendanr  fiu 
dide  vie  naturelle  à  perfonnes  qui  foient 
de  la  qualité  portée  par  les  llatuts  6c 
arrelts  de  la  cour  de  parlement.  Et  ne 
pourront  après  le  deecs  dudid  Arvi. 
ienet  lès  héritiers  prétendre  ne  deman- 
der aucune  chofe  aux  principal ,  cha- 
pelains 6c  bourfiers  dudid  collège  .pour 
les  frais  par  luy  faids  6c  deniers  dé- 
boutiez audid  baifcmcnc  ,  le/quels  aux 

charges 
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charges  fie  conditions  que  deffus,  il  a  ciperentur,  admirterentur,  hofpitaren-  Am.  ,*07. 
donné  &  donne  en  pur  don  audid  col-  tur ,  nutrirentur ,  docerentur  fie  fuften- 
lege}  donc  ledid  Arvifenet  a  demande  arenturvigintipauperes  fcholaresde  li- 
le  preient  ade  à  luy  odroyé  ;  &  laqueL-  bero  comitatu  Burgundix  oriundi  5  quo- 
le  déclaration  faide  comme  deûus ,  au-  rum  unus  primarius  feu  magifter  exifte- 
roit  efté  acceptée  par  maiftre  Claude  rec ,  ac  eoldem  fcholares  philofophiam 
Garnier  principal  ,  Jk  Simon  Bailly,  doceret  j  alius  verô  capellanus  ,  qui 
preftres,  pour  les  bourliers  &  commu-  prxter  celebrationem  divini  officii  in 
naulté  dudid  collège ,  ez  prefences  de  capella  ejufdem  collegii  ce  le  brandi ,  cu- 
roaiftre  Antoine  Gay  preftre  ,  profef-  ram ,  regimen  fie  adminiftrarionem  bo- 
leur  en  théologie  en  l'univerfité  de  Do-  norum  fie  redituum  didi  collegii  con- 
le  8c  chanoine  en  l'églife  collégiale  du-  jundim  cum  primario  ejufdem  habe- 
did  lieu ,  fie  Philippe  Longuet  procureur  ret ,  ftatuuîe  fie  ordinaflè  :  aflîgnatà  eif- 
au  chaftelet  de  Paris  fie  procureur  du-  dem  fcholaribus  fie  cuilibet  corum  pro 
did  Arvifenet ,  tefmoings  prefens  fie  ap-  victu  fie  aliis  necefficatibus  fingulis  lep- 
pellez  ,  qui  ont  figné  le  prêtent  ede  timanis  fummâ  trium  folidorum  pari- 
avec  lefdids  Arvifenet ,  Garnier  Se  Bail-  fîenfium  $  prxfatis  vero  primario  fie  pri- 
ly  )  fie  l'avons  figné  de  noftre  main  ,  fie  mo  capellano  fie  cuilibet  eorum  fummâ 
faid  figner  par  noftre  greffier  foufïîgné  fex  folidorum  parifienfium  }  qui  qui- 
en  la  minute  d'iccluy ,  les  jour  fie  an  que  dem  Jummx  licet  tune  temporis  ad  vic- 
deflus.  S/g»*',  Baudouyn.  tum,veftitum  fie  alias  neceffitates  eo- 
Collationné  à  l'original  écrit  en  par-  rumdem  aliquomodo  fufficerent ,  ni- 
chemin  i  ce  faid,  rendu  par  les  notai-  hilominùs  anno  Domini  m.  d.  xxxvi. 
res  gardes-notes  du  roy  noftre  lire  au  judicatum  fuit  non  poflè  fufficere  per 
chaftelet  de  Paris  ,  fouffignez ,  l'an  m.  dominos  fupremi  fenatûs  Parifienus  , 
dc.  vu.  le  xxii.  jour  de  Novembre  qui  terminando  nonnullas  controver- 
 ibidem.  lias  tune  inter  priinarios ,  capellanos  fie 

burlarios  ejufdem  collegii  ortas  ,  ordi- 

Rcduftim  des  bourfes  dm  collège  de  naverunt  cuilibet  eo rumdem  fcholarium 

Bourgogne.  feu  burfâriorum  quâlibet  hebdomadâ 

quinque  folidos  parifienfes  ,  prxfatis  vc- 

Sllvius  i  Petra-viva  ,  dodor  theolo-  ro  primario  fie  primo  capellano  fie  eo- 
gus ,  abbas  monafterii  Beatx  Marix  rum  cuilibet  decem  folidos  Parifienfes 
dc  Infula-Nigri-Monaftcrii ,  infignisec-  folvi  fie  diftribui.  Sed  ex  tune  per  tu. 
deux  fie  almx  univerfitatis  Pariûenfis  multus  bellicos  ,  bella  civilia  fie  ahas 
cancellarius ,  neenon  ejufdem  ecclefix  incommodirates  ,  caritas  annonx  ac 
Pariûenfis  canonicus  ,  fie  f rater  ^Cgidius  aliarum  rerum  eifdem  fcholaribus  pro 
Chebere  etiam  dodor  theologus ,  gardia-  vidu  fie  veftitu  necefTariarum  eo  ex- 
nus  conventûs  fratrum  Minorum  Pari-  crevit ,  ut  didx  fummx  vix  vel  mini- 
fienfium  fuperiores ,  reformatons  fie  col-  mis  eorumdem  fcholarium  neceffitari- 
latores  collegii  regalis  Burgundix  in  die-  bus  fufficiant.  Qui  quidem  fcholares 
ta  univerfitate  Parifîcnlî  fundati  j  uni-  aliquomodo  portent  juvari  ,  II  numerus 
verfîs  prxlentes  lifteras  infpeduris  là-  fcholarium  minueretur ,  fie  diftributio- 
lutem  m  Domino.  Notum  facimus  quôd  nés  augmentarentur  pro  rata  8e  propor- 
vifo  per  nos  libello  fupplice  nobis  pro  tione  fervatâ  bonorum  fie  redituum 
parte  magiftri  feu  primarii ,  capellano-  ejufdem  collegii ,  fupportatifque  fie  de- 
rum  fie  burfâriorum  feu  fcholarium  die-  dudis  priùs  nonnultis  rediribus  annuis 
ù  collegii  Burgundix  porredo ,  quo  no-  paffivis  ,  aliifque  oneribus  debitis  per 
bis  exponitur  aliàs  videlicet  anno  Do-  didum  collegium.  Et  propterea  prx- 
mini  m.  ccc.  xxxi.  quondam  dominos  midis  per  nos  confideratis ,  fie  quiaagi- 
executores  teftamenti  feu  ordinationum  tur  de  opère  pio Se  charitativo,  nos  hu- 
ulrimx  voluntatis  defundx  bonx  me-  militer  rogaverunt ,  quatenus  numerum 
morixfêreniflîmxprincipisdominxjoan-  didorum  fcholarium  reducerc ,  eorum- 
nx  de  Burgundia  Francix  Se  Navarrx  dem  burfas  feu  diftributiones  augmen- 
reginx ,  Burgundix  fie  Artbefix  comi-  tare  feu  augere  ,  prout  nobis  bonuin  fie 
tiwc ,  dominx  paJarinx  de  falinis ,  jux-  expediens  videretur,  vellemus  fie  digna- 
ta  fie  conformiter  intentionem  piam  Se  remur.  Ad  calcem  cujus  libelU  noftrum 
voluntatem  ejufdem  dominx  reginx  eft  appofitum  decretum  de  data  dici 
fundaflbjdotafle  fie  inftituilTe didum  col-  xxm.  mentis  Odobris  noviilimi ,  quo 
legium ,  atque  Ait  in  eodem  collegio  re-  ordjnavimus  docendo  Se  fidem  facien- 
TemeJJ.  Pan.  III.  liiii  ij 
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do  pcr  dictos  primarium  capcllanos  fie 
burfàrios  de  valore  redituum  fie  bono- 
rum  didi  collcgii,  contradibus ,  docu- 
mentas aliilque  adis  publias  fie  authen- 
ticis  ,  iis  per  nos  provifiim  fore  ,  ut  juris 
effet  &  rationis.  Vifis  etiam  ftatutis  ejuf- 
<tero  collegii,  pluribus  tranlKunptis  feu 
copiis  contraduum  ,  titulorum  ,  docu- 
mentorum,  arreftorum  fupremi  fenatus 
Parifienfis,  aliorumquc  înftrumentorum 
6c  adorumpublicorum  radis  feu  collatis 
cum  originalibus  literis ,  qmbus  nobis 
légitime  conllitit  de  frudibus ,  reditibus 
annuis  6c  proventibus  didi  collegii  eo- 
rumdemquc  valore  ;  Nos  corumdem  pri- 
marii,  capellanorum  fie  fcholarium  feu 
burlàriorum  fuppflcationibus  annuentes, 
&  ut  commodiùs  in  pofterum  vivere 
poflint ,  'eorumque  vidui  fie  veftitui  aliif- 
que  neceffitatibus  faciliùs  fubveniant, 
pcr  modum  provifionis  &  donec  aliter 
per  nos  ordinatum  fuerit ,  antiquum  nu- 
merum  viginti  fcholarium  collegii  But- 
gundiar  ad  decem  perlonas  feu  lchola- 
res  reduximus,fiepra-fentium  tenorc  re- 
ducimus  ,  quorum  unus  erit  primarius , 
duo  capellani  6c  feptem  fcholares  feu 
burfahi  ;  quibus  feptem  fcholaribus  feu 
burfariis  fie  fecundo  capcllano  lolvctur 
feu  diftribuetur  quâlibet  hebdomadâ 
fumma  quatuordecim  folidorum  curo- 
nenfium  j  primario  vero  3c  primo  capel- 
lano  fie  eorum  cuilibet  iumma  viginti 
odo  folidorum  turonenfium  perfolvcturj 
ordinantes  juxta  ftaxura  ejuldem  colle- 
gii ,  bona  temporalia ,  reditus  6c  proven- 
tuspriefati  collegii  pofteà  pcrpiimarium 
ficcapellanum  prxtatos  conjundim  régi, 
recipi  6c  adminiftrari  ,  atque  diftribu- 
tioneii  feu  burfas  prxnarratas  antè  om- 
nia  fie  prx  omnibus  aliis  onenbus  pcrfol- 
vi.  Intérim  ut  in  omnibus  &  per  omnia, 
in  quantum  pofTumus  6c  dcbemus,anri- 
quam  inllitutioncm  &  fundationemejuf- 
dem  collcgii  lus  novuTimis  bclli  civilis 
tumultibus  hujus  regm  quafi  omninè  di- 
ruti  6c  folo  xquari  exade  obfcrvemus  , 
6c  nos  eidem  conformemus ,  6c  quoufque 
diduin  collegium  in  priftinum  ftatum 
reftituatur ,  ordinamus  in  prxdido  col- 
legio  recipi  &  ad mitti  decem  alioshur- 
fanos  feu  fcholares  pauperes  de  comi- 
tatu  Burgundix  ortos  feu  oriçinarios , 
quibus  nullx  folvcntur  burfx  leu  diftri- 
butioncs ,  fed  tantum  habebunt  habita, 
tionem  leu  jus  cubiculi  in  codem  colle- 
gio  ,  6c  gaudebunt  altis  privilcgiis  exte- 
rn antiquis  fcholaribus  leu  burlariis  con- 
cciris.  Sed  vacatione  adveniente  altCttjoJ 
de  feptem  antiquis  barils  pninx  funJa- 
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tionis  fuprà  memoratis ,  didx  burfx  con- 
ferentur  andquiori  feu  antiquioribus  ex 
decem  fcholaribus  fecundi  ordinis ,  jux- 
ta ordinem  6c  anriqnitatem  fux  recep- 
oonis&admilfionis  in  dido  collegio.  Et 
cafu  quo  continuât  in  futurum  didos  pri- 
marïum  |  capelïanos  feu  fcholares  vel 
burfàhosfcualiquem  eorum  abefléa  dic- 
co  collegio  ,  diftnbutiones  ablentium  du- 
rante eorum  abfcnriâ  non  accrcfcenc 
prxfenribus  ;  fed  refervabuntur  fieexpo- 
nentur  inurgentibus  negotiis  communi- 
taris  ejufdem  collcgii  curandis  fie  expe- 
diendis.  Cxterum  eifdem  primario  feu 
magiftro ,  capellanis,  fcholaribus  feu  bur- 
fariis tam  pnmi  quàm  fecundi  ordinis 
ftride  prxcipientes  exade  fie  inviolabi- 
lité? fervarc  6c  exequi  omnia  fie  fîngula 
ordinatafie  décréta  difeiplinam  fcholif- 
tic.im  concernenria  ,  tara  per  ftacura 
didi  collcgii ,  quàm  per  arrefta  hipremi 
fenatus  Parifienfis ,  fie  ordinadoncs  nof- 
tras  fie  prxdeccflorum  noftrorum.  In  quo- 
rum omnium  prxmiflorum  ridem  fie  tcf- 
rimonium  has  prxfcnres  iircras  manu 
noftrâ  obfignatas ,  per  magiftrum  Joan- 
nem  Buudonyn  in  jure  canonico  licen- 
ttatum  ,  publicum  authontate  apoftolicà 
c  u  rix que  epifcopali  s  P arifîen <î s  nota n u  m 
juratum  ,  feribam  noftrum  rien  fie  figna- 
ri  t  fîgillorumquc  noftrorum  appenfîone 
muni:  1  fecimus. Datum  Parifiisanno  Do- 
mini  m.  dc.  vu.  die  vi.  menfîs  Novem- 
bris.  Signé .-  Dc  mandato  prxfarorum  do- 
minorum  cancellahi  fie  gardiani ,  B au- 

DOUYN. 

Collationé  à  l'original  en  parchemin; 
ce  fait ,  rendu  par  les  notaires  gardes- 
notes  duroy  noftre  fire  an  chafteietde 
Paris  foullîgncr ,  l'an  m.  dc.  vn.lcxxir. 
jour  de  Novembre  Dtt  archi- 
ves dâdit  itilegf. 

Projet  d'un  canal  autour  de  Paris. 

S'il  plaift  au  roy,le  rieur  Cofnier  fie  a„.i4iU 
aultres  gens  folvablcs  fes  aflociez 
entreprendront  de  rendre  les  rodez,  de 
Paris  navigables ,  de  dix  thoifes  de  large 
fie  cinq  pieds  d'eauë  de  profond,  mef- 
mc  aux  plus  grandes  fcchereires,  depuis 
le  bout  du  rofle  de  l'arfcnal  en  Seyne 
jufques  à  la  porte  S.  Denis ,  fie  de  lad. 
porte  jufques  au-dctKmbi  des  Thuille- 
rics,  fuivant  la  moderne  fortification, 
enfermant  les  fauxbourgs  dc  Montmar- 
tre fie  S.  Honoré ,  enlbrte  que  les  plus 
grands  bateaux  y  pourront  commodé- 
ment naviger. 
Feront  Tes  efelufes  îKceiraircs  pour 

l'cncrcc 
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l'entrée  fie  forcie  des  bateaux  en  Seyne.      La  propriété  des  riinparti ,  foflèz  , 

Feront  les  cullces ,  pilles  fie  ponts  dor-  jeux  de  pallemailficaultrcs  terres  le  long 
mans  pour  l'cfchappée  des  bateaux ,  aux  d'keulx ,  qui  font  entre  les  portes  faind 
portes  S.  Anrhoinc, du  Temple,  S.  Mar-  Denis  Ôc  S.  Honoré ,  enfemble  les  dé- 
rin  Ôc  S.  Denis.  molitions  des  vieux  murs  fie  portes  de 

Feront  deux  arcades  au  travers  fie  au-  Montmartre,  S»  Honoré,  porte  neufve  fie 
defioubz  dcfdids  fbfTez,  par  le  moyen  toumeufveproche  la  gallerie  du  Louvre, 
desquelles  on  chaffèra  loing  de  la  ville  Le  tiers  que  S.  M.  peut  au  moins  pré- 
toutes les  immondices  5c  ordures  de  leurs  tendre  pour  la  plufpart  des  héritages  des 
cloacques.  particuliers  qui  fe  trouveront  ehdos  dans 

Feront  fix  ports  ou  quais  pourl*abord  îadiâe  nouvelle  enceinte,  fi  mieux  n'ai- 
&  defeharge  des  marchandafes  aux  por-  ment  iceux  particuliers  donner  à  raifon 
tes  S.  Anthoine,  duTcmple,  S.Martin,  de  xxx.  fols  pour  chacune  thoife  que 
S.  Denis,  Montmartre  fit  S.  Honoré  }  contiennent  leurs  baflimens,  fie  x.  lois 
â  chacun  dcfqucls  fèra  faid  ung  mur  de  pour  les  autres  terres  qui  font  en  jardi- 
trente  thoifes  de  long  fie  de  hx  pieds  nage  fie  labour, 
d'efpafflèur  en  fondation  ,  revenant  à  Le  don  des  lettres  de  m.liftrifes  de 
quatre  par  haulc,  qui  fera  garny  de  chef-  tous  les  artifans  qui  font  à  prefent  de*- 
nettes  efpacées  de  cinq  en  cinq  pieds.     meurans  dans  l'enclos  de  ladide  nouvelle 

Feront  le  long  defdids  ports  ou  quais  enceinte ,  enfemble  de  ceux  qui  y  vien- 
ung  pavé  de  grais  de  cinq  thoifes  de  dront  habiter  jufqucs  en  fin  de  l'année 
large  pour  la  commodité  de  pouvoir  que  l'on  comptera  m.  dc.  xx.  lefquels 
charger  Ôc  defeharger  toutes  fortes  de  prendront  lettres  à  cet  eSed  pour  jouir 
marchandifes.  des  mefmes  droids  fie  privilèges  que  les 

Feront  aulTy  à  chacun  defdids  ports   autres  maiftres  dc  Paris, 
un  abruvoir  pour  les  chevaux.  Le  droid  de  tx.  Ibis  pendant  *ctx. 

Feront  l'enceinte  des  murs  du  long  ans  fur  les  moyens  bateaux  6c  trains  de 
des  fofTez  de  ladide  nouvelle  fbrtifica-  bois  entrans  dans  lefdids  foflèz ,  fie  fur 
tion  depuis  ladide  porte  S.  Denis  jufqu'au  les  autres  grands  fie  petits  ,  à  propor- 
defïoubt  des  Tuilleries ,  qui  auront  vingt  tion  defdids  moyens, 
pieds  de  hault  fie  cinq  d'cfpoiflcur  en  La  pefche  defdids  foflèz ,  avetq  poiu 
fondation,  revenant  à  trois  par  hault,  voir  de  faire  à  leurs  dcfpcns  ôc  profits 
garnis  de  chefnettes  efpacées  de  neuf  en  des  moulins  fie  autres  ebofes  utiles  ôc  ne- 
neuf  pieds  j  enfemble  feront  des  cours  ceflaires  pour  le  bien  publicq. 
de  foixante  en  foixante  thoifes  j  de  pa-  Comme  auffi  le  pouvoir  de  recofn» 
reille  efpoiflcur  fie  matière ,  avecq  leurs  penfer  à  leurs  defpens  fie  profits  toutes 
canonnières  rcquifès  ,  tant  aufdids  murs,  les  terres  qu'il  convient  prendre  du 
que  tours.  long  defdids  foflèz  fur  douze  à  quinze 

Feront  les  trois  portes  de  Montmar-  thoifes  de  large ,  pour  mettre  fie  expia- 
tre,  S.  Honoré  ,  fie  porte  neufve  qu'il  ner  la  vuidange  diceux  ,  fie  pour  la  con* 
conviendra  refaire  dc  neuf  aux  end  roié)  s  fedion  d'un  canal  fervanc  d'acqueduc 
les  plus  commodes,  pour  y  faire  de  bel-  iufques  a  la  quantité  de  xl.  thoifes  de 
les  rues  dc  cinq  à  fix  thoifes  de  large,  large  de  chafeun  cofté  dudid  canal,  fe» 
qui  viendront  abouter  où  elles  font  à  levées  comprifes  $  defquelles,  au  cas 
prefent.  .     qu'on  n'en  puiflè  convenir  à  l'amiable ,  < 

Combleront  le  fofTé  attenant  le  jar-  la  prifée  s'en  fera  par  commflures  i 
din  de  devant  les  Tuilleries,  depuis  la  ce  députez,  félon  la  jufte  vàlleur  d'i> 

f alleric  du  Louvre  jufques  a  la  porte  celles ,  fans  que  pour  raifon  defdides  re- 
.  Honoré.  compenfes  ils  foient  tenu  d'aucuns 

Tous  lefquels  ouvrages  ils  rendront  droids  de  lots  fie  ventes,  ni  autres,  fors 
bien  fie  deuemenc  faids  dans  quatre  ans,  du  droid  cenfif,  fi  mieux  n'aiment  les 
â  commencer  du  i.  Janvier  m.  dc.  xii.  propriétaires  defdides  terres  qui  feront 
fie  entretiendront  à  perpétuité  la  navi-  au  long  dudid  canal  ,leur  donner  à  rai. 
gation  defdids  foflèz  ,  eux ,  leurs  hoirs  fon  de  v.  fols  pour  thoife  pour  l'âme- 
fie  ayans  caufe ,  fans  demander  i  S.  M.  lioration  d'icefles  fie  commodité  qu'ils 
que  ce  qui  s'enfuyt  .*  auront  de  l'eau  à  faire  de  bons  jardw 

SCtAVOIR.  EST  la  fomme  de  ccc.  nages  ou  prez ,  eftant  raifonnable  que 
mille liv.  comptant,  foubz  bonne  caution  pour  leur  induftne  fie  travail  ils  parti- 
de  les  reftitucr,  au  cas  que  Pentreprifc  cipent  i  partie  du  bien  que  recevront 
ne  rcuflùTe.  lefdids  propriétaires. 
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A  m,  un. 


Plus ,  que  pour  la  première  vente  qui 
fe  fera  des  terres  recnmpenfées  &  au- 
tres a  eux  accordées ,  mefmes  pour  les 
baftimens  qui  s'y  feront ,  ils  ne  paye- 
ront aucuns  droids  de  lots  6c  ventes  , 
attendu  que  cy-après  iceux  droids  vau- 
dront beaucoup  plus  aux  feigneurs  qu'à 
prefenc. 

Pour  lever  le  doubte  qu'on  pourroit 
faire  de  mener  les  eaux  de  niveau  en 
une  grande  longueur ,  &  y  gaigner  fix 
pieds  de  haulteur  d'eau  plus  que  n'a  la 
rivière  aux  baffes  eaux  ,  offre  lcdid 
Cofnieren  faire  plaine  preuve  aiêidef- 
pens ,  pourveu  qu'il  plaife  à  S.  M.  luy 
paffer  contrad  aux  charges  Ôc  condi- 
tions que  defTus.  Cêfit  du  umfs  dt  U 
iU|>  a\i..::..  ÏjL  fctfeJ 

Mai/  fait  d  Jean  CW»g  ftur  ttutrtfrifc 
4i  U  conduite  dtstauxdtRtngt 
à  Pétris. 

■ 

LOuis  par  la  grâce  de  Dieu  roy  de 
France  Se  de  Navarre ,  a  rous  ceux 
qui  ces  présentes  lettres  verront,  falut. 
Nous  ayant  efté  rcmonftré  en  noftre 
confeil  qu'en  la  ferme  ôc  lieu  de  Ron- 
gy,  diftant  de  trois  lieues  ou  environ  de 
noftre  bonne  ville  de  Paris  ,  il  y  avoit 

1>lufieurs  &  belles  groffes  fources  d'eauc, 
cfquellcs  mifes  enfemblc  fe  pourraient 
conduire  &  amener  en  noftredide  ville 
&  apporter  grande  commodité  au  pu- 
blicq ,  defireux  de  décorer  ôc  embellir 
noftredide  ville  autant  qu'il  nous  fera 
poflïble,  ôc  fur  ce  fàid  vifiter  les  lieux 
par  experts  Ôc  gens  a  ce  cognoifians , 
defqucls  veu  le  rapport  ÔC  convenu  qu'il 
fe  pouvoit  trouver  ôc  fournir  jufques  d 
la  quantité  de  trente  poukes  defdices 
caucs  en  toute  faifon  ,  pour  conduire 
en  noftredide  ville  ;  nous  aurions  faid 
communiquer  ledid  rapport  aux  pré- 
voit des  marchands  &  elehevins  de  nof- 
tredic^illcôc  ordonné  d'aûembleravec 
eulx  lefdids  experts  ÔC  autres  perfon- 
nes  entendues ,  pour  dreffer  les  deflèings 
Ôc  devis  des  ouvrages  pour  ce  necef- 
faires ,  ôc  matériaux  dont  ils  doivent 
eftre  conftruids  j  ce  qu'ils  auroient  fait 
le  v.jour  de  Septembre  dernier  fiepre- 
fenté  en  noftredid  confeil  lefdids  def- 
feings  fie  devis ,  dont  pluficurs  perfon- 
nes  ayant  eu  communication  ,  Ôc  entre- 
autres  Hugues  Cofnier  ,  il  auroit  offert 
de  faire  lefdids  ouvrages  ,  les  rendre 
faidsôc  parfaids  dans  trois  années  ,6c 
iceux  entretenir  à  (es  defpens  durant 
douxe  années  fuyvantes  6c  confecuti- 


ves  après  lcfdides  trois  années  ,  faire 
les  recompenfes  des  moulins  ,  terres  , 
maifons  6c  autres  héritages  neceffaircs 
pour  ladide  conftrudion,  6c  amener  6c 
fournir  jufques  à  ladide  quantité  de 
trente  poulces  dcfdides  caues  ,  afla- 
voir  dix-huid  poulces  dcfdides  caues  , 
dont  nous  nous  fommes  refervé  la  dit- 
pofition  pour  fervir  ez  lieux  6c  endroids 
où  il  ferait  par  nous  ordonné ,  6c  dou- 
te poulces  d'eaues  à  ladide  ville  pour 
le  publicq  ,  moyennant  la  fomme  de 
fept  cens  dix-huit  mil  livres  a  prendre 
fur  le  prix  de  la  ferme  de  trente  fols 
par  muid  de  vin  entrant  en  ladide  ville, 
deftinez  à  la  conftrudion  defdids  ou. 


vra 


Se  oultre  cent  mil  livres  en  la 


quatrième  année, à  condition ,  où  il  ne 
ferait  adjudicataire  defdids  ouvrages 
fur  fon  offre,  qu'il  fe  pourroit  départir 
de  l'adjudication  à  luy  faide  de  ladide 
ferme  de  laquelle  il  ne  fc  ferait  rendu 
adjudicataire  que  pour  la  considération 
de  l'entreprifc  defdids  ouvrages ,  Se  que 
l'adjudicataire  d'iceulx  ferait  tenu  de  la 
prendre  Se  l'en  defeharger  ,  à  la  char, 
gc  auffi  que  le  furplus  dcfdides  caues 
qui  refteroit  après  ladide  quantité  de 
trente  poulces  fournis  luy  demeurerait 
pour  en  difpofer  ainfy  que  bon  luy  fera- 
bleroit ,  Se  que  les  terres ,  moulins  6c 
autres  héritages  par  luy  recompenfez 
luy  demeureront  crt  propre.  Lequel 
offre  nous  avons  ordonné  eftre  publié , 
6c  fur  iceluy  faid  mettre  affiches  ez 
lieux  6c  endroits  accouftumezlexi.  du- 
did  mois  de  Septembre,  lefdids  ouvra- 
ges eftre  d  bailler  au  rabais  le  Jeudy 
xiii. dudid  mois  en  noftredid  confeil 
qui  fe  tiendrait  en  noftre  chafteau  du 
Louvre.  Auquel  jour  s'eftant  prefentrz 
lefdids  prevoft  des  marchands  6c  efche- 
vins  ôc  pluficurs  entrepreneurs ,  nous  an- 
roit  cfté  remonftré  qu'ayant  efté  dere- 
chef aulcuns  defdids  entrepreneurs  ,  fur 
lés  lieux  pour  recognoiftre  leur  affiette , 
les  chemins  à  tenir  pour  la  conduite  dcf- 
dides eaues ,  6c  nature  des  terres  ,  ils 
eftimoient  lcdid  advis  drefie  pour  le£ 
dicts  ouvrages  eftre  à  changer  en  au- 
cuns poinds ,  6c  qu'au]  trement  il  eftoic 
impoUible  de  les  rendre  à  leur  perfec- 
tion ôc  de  longue  durée.  Sur  quoy  nous 
les  aurions  renvoyez  pour  entrer  en 
communication  avec  les  premiers  qui 
avoient  vifiré  lefdids  lieux  6c  drefTc  lef- 
dids deflèings  6c  devis ,  6c  eftre  ouys  au. 
did  hoftel  de  ville ,  pour  y  eftre  de 
nouveau  lefdids  deffeings  6c  devis  exa- 
minez ,  confiderez  ôc  reformez  félon 

qu'il 
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qu'il  ferait  jugé  pour  le  mieulx ,  rte  de-  quel  lefdids  Defnots  &c  Hervy ,  Robé- 
hrant  faire  commencer  en  une  telle  &  lin  &  Gobelin  auraient  encore  faid  ra- 
iî  importante  entreprife  qu'avec  cogooif-  bois  chacun  de  x.  mil  livres,  &  fe  fe- 
fancc  certaine  de  la  perfection.  A  quoy  roit  trouve  ledicl  Gobelin  le  dernier  & 
ayant  efté  procédé,  l'advis  drefle  par  moings  diiant ,  qui  auroit  mis  lefdids 
lefdids  experts  auroit  efté  prefenté  en  ouvrages  à  la  fomme  de  dxlviii.  mil 
noftre  confeil,  où  il  auroit  efté  arrefté  livres,  auquel,  comme  failimt  noftre 
le  iv.  jour  du  prefent  mois,  lefdids  pre-  condition  meilleure  &  plus  advantageufe 
voft  des  marchands  &  efchevins  pre-  qu'aulcuns  des  aultres,  nous  aurions  ad- 
fcnsj&  fur  iceluy  ledicl  Cofhier  raid  jugé  l'entreprilè  defdids  ouvrages  &  con- 
effrede  faire  les  ouvrages  y  déclarez,  les  duitc  d'eauc.  Depuis  ledid  vi.  jour  du- 
renire  parfaids ,  &  amener  &  conduire  dicl  prefent  mois  &.  auparavant  la  deli- 
lcfdids  trente  poulccs  d'eauc  en  toute  vranec  du  bail  defdids  ouvrages ,  qui 
fuifon ,  aux  moindres  fie  plus  balles  eaues  auroit  efté  différé  fur  la  contention  qui 
dans  quatre  années  prochaines,  à  com-  eftoit  meuc  entre  lefdicls  Gobelin  & 
mencer  au  premier  jour  de  [Janvier  pro-  Robclin  du  dernier  moings  difant,  fe- 
chain,  moyennant  la  jouillance  durant  roit  intervenu  M.  Loys  Marchant  maif- 
fix  années  de  ladide  fomme  de  cent  tre  des  œuvres  de  nos  baftimens ,  qui  au- 
trois  mil  liv.  fur  les  deniers  de  ladide  roit  faid  rabais  à  noftre  proltd  ez  mains 
ferme ,  8c  de  foixante  mil  liv.  à  prendre  de  noftre  amé  &  féal  confcillcr  en  nof- 
cn  la  ieptiéme  année  d'icclle  ,  &  oultres  tre  confeil  d'eftat  8c  controlleur  gene- 
les  autres  conditions j>ortées  par  l'affiche  ral  de  nos  finances  le  fieur  Jehannin, 
fufdidc.  Duquel  offre  ayant  cfté  faide  de  la  fomme  de  XLviu.millivres.Du- 
publication  8c  mis  affiches  ezdids  lieux  quel  s'eftant  voulu  deppartir  au  moyen 
pour  eftre  lefdids  ouvrages  publiez  au  de  certaine  tranfàdion  paflée  entre  luy 
rabais  en  noftredid  confeil  le  vi.  du  &  ledid  Gobelin  ,  portant  remife  8c  de- 
prefent  mois  lé  feroient  prcféntcz  de  claration  à  fon  proffid  de  ladide  adju- 
rechef  lefdids  prevoft  des  marchands  dication  defdids  ouvrages  au  fufdid  prix 
te  efchevins  qui  nous  auraient  requis  denXLviu.mil  livres,  le  ferait  prefenté 
leur  donner  &  odroyer  l'intendance  &  René  Fieury  maiftre  maçon  à  Paris ,  qui 
foing  fur  lefdicls  ouvrages ,  &  que  l'en-  nous  auroit  offert  de  prendre  lefdids  ou- 
trepreneur fuft  obligé  de  faire  les  ca-  v  rages  8c  les  faire  8C  parfaire  bien  8c 
naux  fuivant  le  devis  drefle  audid  hof-  deuement  pour  la  fomme  de  cinq  cens 
tel  de  ville  neceflaires  pour  amener  mil  livres,  8c  faire  Iedid  rabais  de  xlviii. 
l'caue  deftinée  pour  la  commodité  de  mil  livres  moyennant  qu'il  nous  plcuft 
ladide  ville  depuis  le  dernier  Se  grand  luy  en  faire  adjudication  fans  faire  nou- 
regard  qui  fc  doibt  faire  proche  la  faulfe  vclle  publication  fur  fondid  rabais  -,  du- 
porte  du  faulxbourg  S.  Jacques  jufqucs  quel  noftre  cher  8c  bien  amé  Jehan, 
aux  foflèz  de  ladide  ville,  (je  que  ledit  Coing  maiftre  maçon  à  Paris  ayant  eu 
regard  8c  celuy  qui  fe  doibt  faire  «i  la  cognoifTance  ,  auroit  offert  nous  faire 
prinfe  des  eaues  fufïènt  au-moins  delà  encore  rabais  de  XL.  mil  livres  à  con- 
grandeur  de  ceulx  qui  font  au  Pré  S.  dition  qu'il  ne  ferait  tenu  de  faire  le. 
Gervak  &  a  Pantin.  Avec  lesquelles  thuyau  8c  ouvrages  neceflaires  pour  la 
charges  &  les  autres  cy-deflus  portées  conduite  de  douze  poulccs  d'eaue  def- 
par  les  affiches  ayant  efté  publié  lefd.  tinez  pour  les  habicans  de  ladide  ville 
ouvrages  eftre  à  bailler  au  rabais  iSc  depuis  le  dernier  Se  grand  regard  qui 
moins  diiant,  à  Pextindion  du  feu,  8c  fe  faid  à  la  faulce  porte  du  faulxbourg 
déclaré  le  premier  rabais  eftre  de  vingt  S.  Jacques  jufques  au  bord  du  foifé  de 
mil  livres  &  les  fuyvans  de  fîx  mil  livres  ladide  ville  r  par  le  moyen  duquel  ra-. 
chacun,  8c  le  premier  feu  allumé,  à  bais  le  prix  defdids  ouvrages  ne  reve- 
l'extindiond'icelluy,  Jehan  Gobelin  au-  noit  qu'à  la  fomme  de  cccclx.  mil  li- 
rait faid  rabais  de  xx.  mil  livres,  vres ,  condition  meilleure  &  plus  ad  van- 
fur  le  fécond  feu  Jonas  Robclin,  An-  tageufe  qu'aulcune  des  aultres.  nous, 
thoine  Defnots  8c  ledid Gobelm&cha-  a  ces  causes  ,  de  l'advis  de  noftre 
Cun  de  x.  mil  livres.  Sur  le  troifiéme  confeil  ,  avons  audid  Jehan  Coing  , 
Aubin  Hervy  ,  lefdids  Defnots  ,  jonas  comme  dernier  8c  moings  diiant,  ba.il- 
S^Gobelin ,  aufly  chacun  de  x.  mil  li-  lé  ,  adjugé  &  dellivré,  baillons,  adju- 
vrcs.  Et  s'eftant  meu  contention  entr'-  geons  &  délivrons  par  ces  prefentes  l'en- 
cXilx  du  dernier  moings  difant ,  auroit  treprife  defdids  ouvrages  8c  conduite 
cfté  allumé  un  quatrième  feu ,  fur  le-  d'eaue  de  Rongy  à  la  fomme  de  cccc; 
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■  ix.  mil  livres  laquelle  luy  fera  payée 
An.  cn  fix  années  prochaines  &  confecuti- 

ves  cfgalement  par  chacune  d'icelles, 
de  quartier  en  quartier,  a  commencer 
du  i.  jour  de  Janvier  prochain  ,  des  de- 
niers de  la  ferme  de  xxx.  f.  pourmuy 
de  vin  entrant  en  noftredide  ville  de 
Paris,  par  le  fermier  d'icelle,  en  vertu 
des  mandemens  du  treforier  de  noftrc 
cfpargne ,  qui  eft  la  fomme  de  lxxvi. 
mil  livres    xin-   fols   iv.  denniers 

fiar  chacune  defdids  années^  moyennant 
aquelle  fomme  de  cccclx.  mil  livres 
fera  tenu  ledid  Coing  de  faire  tous  les 
ouvrages  de  maçonnerie ,  pierre  de  tail- 
le ,  ciment ,  bricque ,  corroy  ,  tranches, 
port  &  vuidanges  des  terres ,  recompen- 
fes  des  héritages ,  payer  peines  d'ou- 
vriers qu'il  fera  befoing  faire  6c  fournir 
pour  parvenir  i  la  conftrudion  des  voul- 
tes ,  regards ,  defeharges ,  baffins ,  récep- 
tacles Se  aqueducs  pour  amener  6/  con- 
duire avec  voulte  les  eaues  8c  fources 
deppendans  de  la  ferme  dudid  Rongy 
jufques  à  la  quantité  de  xxx.  poulces 
d'eaue  en  toutes  faifons  aux  moindres 
fcplus  baffes  eaues,  depuis  ledid  lieu 
jufques  près  la  faulce  porte  &  les  tran- 
chées des  nouvelles  fortifications  du 
faulxbourg  S.  Jacques  de  ladide  ville 
de  Paris  par  acqueducs  8c  voultes ,  lef- 
quelles  feront  faides  8c  conftruides  des 
matières  8c  façons  qui  enfuy  vent  : 

PREMIEREMENT  feront  faids  les 
canaulx  8c  voultes  dans  les  tranchées 
cy-devant  faid  faire  par  le  fîeur  duc  de 
Sully  grand-voyer,  pour  ramaffer  toutes 
les  eaues }  lefquels  canaulx  auront  cinq 

} lieds  6c  demy  de  haulteur  du  fond  de 
'eaue  foubz  clef  8c  trois  pieds  de  large 
dans  oeuvres ,  maçonné  de  bon  moel- 
lon ,  chaux  &  fable  graveleux  de  deux 
pieds  d'efpoiffèur ,  garni  d'une  affile  par 
bas  de  pierre  dure ,  qui  lëra  continuée 
aux  murs  du cofte  des  bouches,  portant 
un  marche-pied  de  xvm.  poulces  de 
large,  8c  le  mur  du  cofté  des  terres 
plaines  fera  garni  d'une  aflîfe  de  pierre 
de  taille  au  pourtour  ,  pour  la  rencon- 
tre &  ramas  des  eaues,  garnye  de  chai- 
nes  8c  arcs  de  bonne  pierre  de  taille  de 
douze  pieds  en  douze  pieds  }  8c  par  bas, 
i  l'endroit  dudid  marche- pied  feront 
confervez  les  bouches  à  l'endroit  des 
fources ,  de  largeur  compétente  ;  les 
jours  defquclles  feront  faids  de  bonne 
pierre  de  taille  dure  fichée  avec  bon. 
mortier,  chaux  8c  fable  graveleux  de 
la  tranchée  des  nouvelles  fortifications 
de ladide  ville ,  ou  delà  rivière  de  Sey- 
ne. 


ET  PIECES 

Le  canal  de  la  fontaine  de  Rongy , 
qui  commencera  au  regard  dclapnnfc 
de  l'eaue  dudid  Rongy  ,  jufques  au  folié 
neuf  de  la  ville  hors  le  faulxbourg  S. 
Jacques  fera  fondé  fur  une  platte  forme 
de  maçonnerie  faide  de  bloc  de  fept 
piedi  lie  large  ,  fondé  i  bon  6c  vif  fonds 
fur  platte  forme  8c  pillons,  fi  befoing  eft, 
au-deflus  de  laquelle  maffè  feront  plan- 
tez les  deux  murs  du  canal  cfpacez  de 
trois  pieds  l'un  de  l'autre,  chacun  de 
deux  pieds  d'efpoiffèur,  maçonnez  de 
bon  moilon  8c  olocaille  avec  mortier 
chaux  &  fable  fufdids  élevez  jufques 
en  telle  forte  qu'il  y  ait  cinq  pieds  8c 
demy  foubz  clef  depuis  le  fond  de  l'eaue) 
la  voulte  duquel  canal  aura  quinze  poul- 
ces d'cfpois  à  la  clef,  les  reynes  rem- 
plis de  mefmc  matière }  &  le  lurplus  du 
couronnement  d'icelle  voulte  fera  faid 
en  raye  6c  conduid  en  pente  des  deux 
coftez,  fi  mieux  n'aime  l'entrepreneur 
ne  faire  qu'un  revers  pour  rejetter  l'eaue 
du  cofté  des  valons  à  l'cndroid  où  y 
aura  vallon  }  lefdids  murs  du  canal  gar- 
nis de  chaînes  8c  arcs  de  pierre  de  tail- 
le portant  parpain ,  entre  deux  une  , 
cipacez  de  douze  en  douze  pieds ,  de  mi- 
lieu en  milieu. 

Sera  faid  le  petit  acqueduc  ou  con- 
duit d'eau  aumitan  d'entre  lefdids  deux 
murs  ,  le  fonds  6c  cofté  duquel  feront 
de  fix  poulces  d'efpoiflèur ,  raid  de  ci- 
ment avec  cailloux  de  vigne ,  ledid  ci- 
ment faid  6c  compofe  de  chaux  vive 
broyée  avec  thuilleau  de  moulle  de 
Paris  fans  aulcunc  bricque  ny  fablon. 

Item  en  faifant  lefdids  murs ,  s'il  le 
trouve  quelque  cours  d'eaue  qui  mérite 
plus  grande  recherche ,  fera  faide  ou- 
uerture  de  la  terre  jufques  a  telle  lon- 
eurqui  fera  nece flaire  pour  le  mieulx, 
la  tranchée  pour  conduire  l'eaue  fera 
de  deux  pieds  6c  demy  de  large  rem- 
plyc  de  deux  petits  murs  de  pierre  fc- 
che ,  une  petit  canal  entre  deux  de  fix 
poulces  de  large  6c  ung  pied  6c  demy 
de  hault,  recouverts  de  pierre  de  bio- 
caille  ou  cailloux  de  la  mefme  qualité, 
avec  un  corroy  faid  de  glaize  de  fix  poul- 
ces d'efpaifleur  par  deflus  lefdids  cou- 
vertures j  cnfemble  faire  des  efvents  où. 
il  fera  neceflaire  le  long  des  acqueducs, 
6c  les  efviers  de  pierre  détaille  traver- 
fant  le  mur ,  pour  fervir  a  recevoir  les. 
fources  qui  fe  rencontreront  par  voye. 

Item  rechargera  de  terre  toutes  ïj^ 
tranchées,  murs  6c  canaulx  jufques  i 
telle  haulteur  qu'il  fera  adviié  pour  le 
mieulx ,  ôc  telle  que  le  lieu  le  pourra 
requérir.  Item 
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Item*  au-defrus  defdicls  canaulx  près  cces  de  trente  thoifes  l'une  del'aultre  — 

les  fources  ,  au  lieu  qu'advifé  fera  pour  fie  confiantes  de  grands  quartiers  'dé  Am" 
le  mieulx  ,  fie  à  diftânec  fie  intervalle  pierre  dure  fans  aucun  moiilon ,  jufques 
d'ung  pied  ,  feront  faiclcs  les  vuidanges  à  la  haultcur  des  eaues  fur  les  plus  haul- 
des  terres  tant  feiches  que  mouillées  tes ,  pour  le  regard  des  deux  arches  du 
pour  i'atfiette  d'un  grand  regard  &  ac-  milieu,à  1'endroiét  du  grand  cours,  fie  les 
cueil  d'eau ,  l'auge  duquel  fera  de  telle  aultres  fondez  lemblablement  de  Lu 
profondeur  qu'il  appartiendra  fie  en  telle  bage  fie  au-deiïus  de  quartier  a  pare- 
forte  ,  que  depuis  le  fonds  de  ladicle  ment  depierre  ,  remplis  de  moiilon  ma- 
auge  il  puifle  y  avoir  xvm.  poulces  de  çonnné  avec  bon  mortier  chaux  fie  fa- 
haulteur  jufques  au  fond  du  petit  ac-  ble ,  fie  le  refidu  defd.  pilles  fit  arches 
queduc  ou  petit  canal  du  paiTage  des  feront  eflevez  pour  le  regard  des  poinc- 
eaues ,  lequel  regard  fera  fonde  en  mace  tes  fie  efcuflbns  de  pierre  avec  les  pi- 
de  maçonerie  ïur  bon  fonds  fie  fufK-  laftres  au.dellus  aufly  de  pierre ,  félon 
iant  pour  porter  Sefoubftcnir  tel  ouvra-  la  forme  ,  ftruclure  fie  façon  qu'il  aefté 
ge  i  lequel  fonds ,  au  cas  qu'il  ne  fe  reprefenté  par  le  deffeing }  les  reftes  des 
trouvaft  ferme ,  lèra  garny  comme  cy.  arcs  fie  arceaux  portans  deux  pieds  fie 
après  fera  déclaré.  deux  pieds  fie  demyen  telle  fieendou- 

Sera  iceluy  regard  faicl  fie  conftruicl  Vallès  t  continuer  la  face  des  arceaux 
en  la  forme,  ftruclure,  façon  fie  gran-  avec  leur  engraiflémeht  julques  foubz 
deur  du  moings  telle  que  le  regard  des  la  plinte  ;  fie  pour  le  regard  des  deux 
fontaines  de  ladicle  ville  quielt  au-def-  affiles  de  chacun  colle  de  la  clef,  au- 
fus  du  village  du  Pré  S.  Gervais  au  ront  xvm.  poulces  de  haulteur  foubz 
lieu  did  Us  Mavffins  ,  ou  du  regard  les  plintes  y  fie  continuer  l'cflcvation  ainfi 
au  bout  d'enhault  des  canaux  des  ton-  qu'il  eft  reprefenté  par  le  deffeing. 
raines  de  la  ville  de  Bellcville  fur  fà-  Les  aillées  fie  maecs  de  maçonnerie 
blon,  ledicl  regard  appelle  la  tour  ou  de  deux  bouts  au  paflage  dudid  Arcucil 
chapelle,  garny  de  dcûente  comme  ledicl  feront  faiclcs  de  mclme  forme ,  ftruclu- 
xegard  ,  les  bouches  fie  delchargcs  des  re  fie  façon  que  les  pilles  cy-devant  de- 
grands  canaux  faicles  comme  celles  def-  clarées -,  pour  la  fondation  defquclles 
dicls  regards  ,  en  laquelle  efpace  d'ung  pilles  fie  mates  ,  regards  fie  grands  ca- 
pied  fera,  faicl  une  corroy  de  ciment  qui  naux  ,  feront  faicls  les  bafquctages  fie 
commencera  au  fonds  de  la  fondation  vuidanges  d'eaue  ,  pillotis  fie  platte-for- 
du  grand  regard  ,  fie  eflevé  trois  pieds  me  qui  fe  trouveront  neceflaires  pour 
plus  hault  que  le  fonds  des  canaux  pre-  la  feureté  fie  conlcrvation  defdicls  ou- 
miers  déclarez ,  continuer  ledicl  corroy  vrages  defdicles  pilles ,  maces  ou  cullées, 
le  long  du  mur  du  grand  carré  de  la  canaux  ou  regards, 
recherche  des  eaucs ,  fie  de  la  largeur  Item  aux  deux  bouts  dudicl  canal  de 
qu'il  fera  jugé  neceflaire ,  fondé  fie  ef-  traverfe  ou  acqueduc  dans  le  Village 
levé  comme  le  corroy  d'intervalle  cy-  d'Arcucil ,  feronc  faicls  deux  regards, 
devant  déclaré ,  avec  lequel  lefdicls  cor-  dans  lefquels  feront  faicls  les  defehar- 
roys  feront  liez ,  Ôcau-delTus  dudid  cor-  ges  pour  defeharger  les  eaues  defdids 
roy  fera  faicl  le  fonds  dudicl  regard  de  canaux ,  quand  beloing  fera,  garni  auflî, 
pierre  de  Lyez.  fi  befoing  eft ,  de  defeentes  ou  montées 

Item  au  paflage  de  la  traverfe  du  val-  de  marches  de  pierre ,  environnées  dé 

Ion  d'entre  les  deux  montaignes  au  vil-  murs  comme  celles  des  autres  regards 

lage  d'Arcueil  fera  faicl  la  maçonnerie  cy-après  déclarez  ;  faire  lefdidcs  def- 

des  pilles ,  arches ,  arceaux ,  petites  charges  de  telle  forme ,  ftruclure  fie  fa- 

pillcs  en  nombre  neceflaire ,  qui  feront  çon  que  les  eaues  defeendans  d'icelles 

fondez  jufques  à  vif  fonds  de  leize  pieds  ne  puiflènt  endommager  le  publicq  ny 

de  long  fie  hukl  pieds  de  large,  ou  plus  le  particulier. 

fi  befoing  eft ,  fie  jufques  au  rez  de  chauf-      Item ,  à  l'entrée  du  faux- bourg  faind 

fée,  fur  pilotis  fie  platte-formes  s'ilcon-  Jacques,  au  lieu  qu'advifé  fera  pour  le 

vient  fie  eft  neceflaire ,  finon  feront  fon-  mieux ,  fera  faicl  ung  grand  regard  cri 

dez  de  pierre  de  Libage  joindifes,  fur  forme  carrée  ,  l'auge  duquel  contien- 

lefquelles  fondations  de  Libage  fera  po-  dra  dix-huid  pieds  de  large  dans  au- 

le  la  pierre  de  taille  defdicls  pilles,  cha-  vre  ,  compris  les  marche-pieds,  lequel 

cune  de  quatorze  pieds  de  longueur  ,  fera  fondé  en  maffb  avec  platte.  forme 

èompris  leurs  poindes ,  fur  fix  pieds  de  fie  pillotis  fie  de  la  mefme  ftrudure  fie 

largeur  ■>  lefquelles  pilles  feront  efpa-  forme  comme  le  regard  de  la  prinfé 
Tmt  II.  Part.  III.              '  Kkkkk 
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■           des  eaues  cy-dcvant  déclarée,  en  l'auge  ncccffaires  pour  vuider  les  eaues  lors 

ah.  idi.  duquel  regard  fc  fera  la  diftribution  Se  qu'il  conviendra  nettoyer  ou  travailler 

Réparation  des  portions  des  eaues ,  tant  aux  acqueducs  ez  endroits  où  il  fera  ad- 

pour  nous  ,  que  pour  ladide  ville  de  vifé  pour  le  mieux. 

Paris,  fie  pour  Icidicls  entrepreneurs  j  Faire  Se  fournir  par  ledid  entrepre- 

fçavoir,  pour  nous  la  quantité  de  xviii.  neur  de  toutes  matières  i  ce  neceflai. 

poulces  d'eauc  reduids  en  ung  moufle  res ,  foit  de  pierre ,  biocaille  ,  bricque  , 

fie  calibre,  ou  efchantillon ,  Se  pour  la-  bris  de  thuilleaux  faid  de  thuillc  du 

dide  ville  doute  poulces  auffi  reduids  grand  moulle  de  Paris  fie  moulle  baf- 

en  ung  moulle  ,  pour  cftre  par  iccux  tard  qui  fera  trouvé  bon ,  fie  de  terre 

calibres  dérivée  l'eauc  pour  en  difpo-  forte ,  carreau  de  terre  cuite  ,  bris  fie 

fer  par  chacun  félon  qu'il  nous  plaira,  pouldre  de  potterie  de  grain  pour  faire 

F.t  pour  cet  effèd  feront  pour  lcfdidcs  ciment, avec  cailloux  de  vigne  ,  bonne 

Réparations  faides  au  dcilbubz  dudid  chaux  vive, fable  graveleux  des  tran- 

regard  fie  joignant  itelluy  trois  petits  chées  des  nouvelles  fortifications  de  Pa- 

rceards  ou  réceptacles  d'eaue  -,  fçavoir  ris  ou  de  la  rivière  de  Scync ,  pillons 

celuy  pour  nous  du  cofté  des  Char-  fie  platte-formcs ,  htuffenes  fie  fermetu- 

treux,fie  celuy  de  ladide  ville, du  collé  res  des  regards  ,  lefquels  huis  feront 

de  la  chauccc ,  fie  celle  dudid  entre-  faids  de  gros  échantillons  de  bois  de 

preneur ,  du  collé  qu'il  advifera ,  feparé  quartier  de  deux  poulces  fie  demy  cor- 

ci 'ung  mur ,  pour  n'avoir  aucune  corn-  royé ,  bois  de  cbelnc  fec ,  lefdids  huis 

munication  dcfdids  dérivations  d'eauc.  ferrez  de  bandes  Flamandes  avec  bou- 

Dans  lefquels  feront  mis  les  bouches  Ions  rivez ,  ferrures  Se  fermetures  bon- 

Sc  entrées  des  thuyaux  particuliers  ,  nés  fie  fuffifantes  pour  tenir  tous  lefdids 

pour  eftre  l'eaue  de  la  ville  conduite  lieux  en  fureté  ,  fie  généralement  tou- 

prochc  la  porte  S.  Jacques.  tes  autres  matières  à  ce  neceilàires , 

Item ,  fié  en  efpacc  dcfdids  canaux  mcfme  le  plomb  qu'il  conviendra  pour 

fie  acqueducs  ,  feront  faid  trente  re-  le  canal  ou  acqueduc  traverfant  d'une 

eards  ncceffàires,efpaccz  de  ccc.  toi-  montagne  à  l'autre  ,  robinets  de  cuivre 

lés  en  ccc.  toifes  ou  environ,  qui  fe-  fie  telles  de  defeharges  aux  endroits  où. 

ront  faids  de  la  qualité  fie  epoiflèur  befoing  fera  j  fournir  les  moufles  de  cui- 

que  les  murs  defdids  grands  canaux ,  vrc  pour  les  échantillons  de  la  diftri- 

garnis  de  dcfccnt.es  de  marches  de  picr-  bution  fie  feparation  des  eaues  aux  fuf- 

re  dure*  au  haut  defquels  regards  fe-  dids  regards,  des  formes  ,  longueurs 

ront  faids  les  murs  de  l'enceinte  pour  fie  grandeurs  qu'il  fera  jugé  nece  flaire 

les  huyffèrics  fie  entrées  qui  feront  de  par  les  commnTaircs  députez  à  l'execu- 

{ lierre  de  taille  en  ce  qui  parniftra  hors  tion  dudid  devis ;  comme  auffi  fera  te- 
es  terres ,  recouverts  de  claffis  de  pier-  nu  ledid  entrepreneur  faire  garnir  les 
re  ou  autrement ,  avec  tablette  de  picr-  pilles  de  glaffis  des  couvertures  dcfdids 
re  de  Liais,  félon  qu'il  fera  advifé  pour  regards  ou  canaux  avec  crampons  de 
le  mieux,  à  la  forme  du  regard  des  fon-  fer  fcellez  en  plomb  ,  chacun  crampon 
taines  de  la  ville  ,  garnis  de  portes  de  de  douze  à  treize  poulces  de  long  en- 
menuiferie  ,  ferrures,  Se  ferrées  comme  tre  deux  retours,  lefquels  retours  au- 
lcfdids  regards  j  Se  en  chacune  inter-  ront  deux  poulces  de  long  >  fera  auffi 
valle  de  deux  defdids  regards  de  def-  tenu  à  recouvrir  de  terre  tous  lefdids 
charges  feroient  faids  quatre  bouches  canaux  d'efpoiffèur  fuffifante  comme  il 
en  forme  de  foupiraux  raids  de  maçon-  conviendra  fie  que  did  eft  cy-deflus, 
neric  de  murs  en  quatre  fens  ,i  ouver-  pillée,  battue  fie  drcflce  defpoiffcur  rc- 
turc  par  bas  de  deux  pieds  en  quarré  quife  en  pente  vers  le  vallon,  fie  le  fur*, 
de  la  haultcur  quil  appartiendra ,  cha-  plus  defdides  terres  fera  applani  Semis 
cune   defdides   bouches    recouvertes  en  telle  forte  qu'il  ne  puifle  nuire, 
d'une  pierre  de  Liais  d'une  pièce  ,  de  Sera  tenu  ledid  entrepreneur  de  four- 
cinq  poulces  d'cfpoifleur  ,  franche  picr-  nir  en  toutes  faiions  aux  moindres  Se 
re,  pou  nia  fermeture  Se  couverture  d'i-  plus  baffes  eaues  de  l'eauc  jufqu'à  la- 
ceux  foupiraux ,  proche  de  chacun  del-  dide  quantité  de  trente  poulces  portez 
quels  fera  allîs  Se  planté  une  borne  de  par  le  prefent  bail ,  8e  le  furplus  defdi* 
pierre  maçonnée  en  terre  faillante  de  des  eaues  ,  lefdids  xxx.  poulces  four- 
trois  pieds  de  hault ,  pour  la  remarque  nis,  fi  furplus  y  a  ezdides  moindres  eaues, 
du  lieu  où.  feront  lcfdits  foupiraux.  fera  audid  entrepreneur  pour  en  difpo- 
Seront  faites  les  vannes  6c  defeharges  fer  ainfi  que  bon  luy  fembiera  entre  les 
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habitans  de  ladide  ville,  en  forte  que  did  Coing,  fes  aïïbcïcz  &  ayans  caufé 

lecouc  foie  faid  fie  parfaid  bien  fie  deue-  plainement  fie  paifiblement ,  ceffans  fie 

ment  au  dire  de  gens  à  ce  cognoiflans  faifans  ccflêr  tous  troubles  &  empefche- 

*  D«  i*ao-  dans  quatre  ans  prochains ,  à  comman-  mens  au  contraire.  Car  tel  eft  noftre  plai- 

kî  fU]u!ite>  cer  ^u    iour  °-e  Janvicr  prochain.*  fir.  En  tefmoing  de  quoy  nous  avons  faid 

k  »y  mit  ù     Sera  auffi  tenu  led ici  entrepreneur  de  mettre  noftre  feel  à  cefdides  présentes. 

'^""'ELT""  toures  lcs  recompenfes  qui  feront  adju-  Donné  à  Paris  le  xxvn.  jour  d'Odo- 

*àn  foute*  A  gces  aux  particuliers  ou  communautés  brel'an  de  grâce  m.  dc.  xu.  &  denof- 

K«.r.  propriétaires  des  héritages  qui  feront  tre  règne  le  rroifiéme.  Pris  fut  une  copie 

£k       !j  rrouvez  recevoir  dommage  pour  l'exe-  du  temps  de  la  date. 
1*14.  le  roy  cution  du  prefent  devis ,  comme  mou. 

mit  la  firm»  ]ms }  ^rres ,  prez ,  maifons  &  vignes  qui  Mémoire prefentêau  cenfeil  du  roy ,  au  fujet 

foou^Toe    feront  priles  &  dans  lefquellcs  paflera  de  l'exécution  du  bail  précèdent. 
ciw  «joi  èt-  Je  canal ,  enfemble  du  rejed  des  terres 

IkteraTdê  &  <*e toutes  autres  choies  quelconques,  Uand  il  a  pieu  au  roy  comman-  — 

Rmç»jm4  félon  l'cftimation  qui  en  fera  faidepar  \.  *  der  que  l'on  recogoeuft  les  fon-  An-  ltl4- 

les  commiflaires  à  ce  députez  j  comme  taines  de  Rongis  fie  le  moyen^qu'il  y  avoic 

aulfide  reftablir  le  chemin  qui  aura  efté  de  faire  venir  les  eaues  d'icelle  en  la 

rompu ,  &  ce  qui  reliera  en  nature  def-  ville  de  Paris ,  S.  M.  commanda  aufly 

dids  héritages  qu'il  aura  achepteî  ou  qu'il  fuft  raid  ung  devis  contenant 

payez  outre  &  par  deflus  lefdids  ouvra-  la  qualité  des  ouvrages  de  maçonnerie 

«s  fie  iceux  faids  fit  parfaids ,  il  luy  fie  autres  qui  feroient  trouvez  nccciîai- 

demeurera  en  propre  fie  aux  liens  pour  res  pour  la  conduite  des  eaues  •  ce  qui 

en  diipofer  à  leur  volonté  $  fie  pour  ce  fut  raid  par  la  diredion  de  ceux  qui 

qui  fe  trouvera  nous  appartenir  ,  s'en  avoient  efté  nommez  fie  députez  à  cet 

pourra  accommoder  pour  le  partage  fans  efred ,  avecq  l'advis  des  plus  capables 

aucune  diminution  du  fufdid  prix  ■>  fie  fie  expérimentez  ouvriers  en  femblables 

fera  tenu  ledid  entrepreneur  de  rappor-  entrepri fes  -,  auquel  devis  furent  defig- 

ter  tous  les  contrads  qu'il  aura  faids  nées  fie  particulièrement  déclarées  tou- 

avec  les  particuliers  pour  les  achapts  fie  tes  les  qualitez  de  maçonnerie ,  vuidan- 

vecompenfes  defdids  héritages,  pour  1er-  ges  de  terres,  fie  généralement  tous  les 
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vir  à  l'ad  venir  à  caufe  des  fervitudes  ac-  ouvrages  fie  qualitez  d'icelle  que  l'on  ju- 
quifes  pour  la  commodité  defdids  ou-  gea  necefiait^s  fie  telles  que  meritoitun 
vrages.  oeuvre  de  fi  grande  importance.  Mais  le- 
Sera  pareillement  tenu  ledid  entré-  didadvis  ayant  efté  communiqué ,  au- 
preneur  de  l'entretcnemcnt  defdids  ou-  cuns,defîreux  de  s'entremettre  en  cet  œu- 
vrâmes ,  fournir,  conduire  fie  amener  la-  vre,  fans  déférer  à  l'expérience  de  ceux 
dide.  quantité  de  trente  poulces  d'eaue  qui  avoient  travaillé  audid  devis  ;  ce 
en  toute  faifon  fie  aux  moindres  fie  plus  qu'ils  debvoient  faire ,  puifqu'ils  ont  pris 
balles  eaues,  à  fesdefpens,  durant  douze  d'eux  la  principale  invention  de  ce  qu'ils 
années  après  lefdides  quatre  années  ex-  ont  faid  depuis ,  violentèrent  cet  affaire 
pirecs ,  qu'il  fera  recevoir  lefdids  ou-  de  forte  qu'il  leur  fut  permis  de  faire 
vrages  en  la  manière  accouftuméc.  ung  autre  devis  ;  ce  qu'ils  firent  avecq 
Pourra  ledid  Coing  entrepreneur  allb-  une  fort  grande  diminution  des  buvra- 
cier  avec  luy  telles  perfonnes  capables  ges  portez  par  ledid  premier.  Et  lors 
qu'il  advifera  dans  quinze  jours ,  fie  met-  ceux  qui  fe  (entoient  capables  de  le  met- 
tra dans  ledid  temps  les  contrads  d'af-  tre  en  oeuvre ,  confiderants  qu'il  n'y 
fociarion  ez  mains  du  fecretaire  de  nof-  avoit  que  du  deshonneur  à  acquérir  fit 
tre  confeil ,  pour  y  avoir  recours  quand  de  la  perte  ,  fe  retirèrent  fie  lauJerent 
befoing  fera.  faire  l'adjudication  defdids  ouvrages  i 
Et  pour  Paccompiflement ,  perfedibh  d'autres ;lcfquels  n'ayants  que  lé  defîr  d'y 
fit  entretenement  du  prefent  bail  ,  bail-  entrer  ,  furent  rendus  adjudicataires  de 
lera  bonne  8e  fuffifante  caution  de  là  fom-  la  befongne,fans  mettre  en  confideration 
me  de  fept-'vingt-dix  mil  livres  parde-  qu'elle  ne  pouvoît  fubfifter  félon  ledid 
vant  lefdids  prévoit  des  marchahds  fie  dernier  devis  fie  adjudication.  Auffi  fai- 
cfchevins  de  ladide  ville  de  Paris.  ■  foîent-ils  leurs  comptes  qu'eftants  de- 
Si  donnons  en  mandement  à  nos  dans,  il  leur  feroit  loifible  de  deman- 
amez  ,fie  féaux  les  treforiers  généraux  def  en  travaillant  le  changement  dc  ce 
de  France  à  Paris,  que  du  contenu  eh  qui  fe  crouveroit  devoir  eftre  reformé  ; 
cesprefentes  ils  faiTent  jouir  fie  alerte-  .ne  doutans  point  de  la  bonté  du  oonfèil» 
Terne  11.  Part.  II J.  Kkkkk  ij 
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 qui  ne  les  voudrait  ruyner  ,  fie  s'apptryaats  a  pas  la  fixicme  partie  de  Pouvrage  faic . 

*  h.  km-    bu  laneceflitc  de  l'ouvrage,  ou  qu'on  te,  quand  on  y  comprendroit  l'eftima- 

auroit  par  le  temps  oublie  le  change,  don  des  matériaux  qui  font  fur  les  lieux 

ment  qu'ils  avoient  faid  du  premier  def-  •&  ne -font  encore  mis  en  oeuvre ,  jufques 

lêing  fie  devis.  à  ce  jour  xv.  de  May  m.  oc.  xiv.  £t 

£t  de  faid ,  depuis  que  lefdids  adju-  fi  il  n'y  a  encore  aucune  recompenfè 

cticataires  travaillent,  ils  ont  prefentére-  faide  des  terres  fie  moulins  qui  (ont  à 

quefte  pour  taire  rehaulïer  les  v  ouïtes  recompenfer. 

conformément  au  premier  defleing ,  dc-  Mais  quand  on  voudra  pourvoir  de 

puis  les  iburces  jufques  au  premier  re-  «mede  à  ce  manquement,  il  s'en  trou- 

gard  de  Frefnesj  ce  qui  leur  a  elle  permis  vera  des  moyens  raisonnables  oc  legiti- 

moyennant  augmentation  de  prix}  fie  de-  mes  pour  le  Service  duroy.  Pris  fut  un* 

puis  ledid  regard  de  Freines  jufques  à  Ar-  ttfit  dm  temps  de  U  date. 

cueil  ils  ont  continué  la  melme  hauteur,  _            .   »     ,       .  _ 

laquelle  ils  fe  promettent  ne  leur  pou-  MienZ  d*  Me 


eftre  déniée ,  puifque  desja  pour 


femblable  cliofe  il  feur  'a  efté  accordé  T  T  Enry  de  Gondy  par  la  pertniflion 
fie  le  roy  engagé.  X  X  divine  evefque  de  Paris  $  à  tous 
Par  les  premiers  devis  il  avok  efté  ceux  qui  ces  preientes  verront,  falut. 
particulièrement  déclaré  ce  qui  eftoit  à  Scavoir  faisons  que  fur  la  requefte  qui 
taire  aux  arcades  d'Arcueil ,  de  quelle  nous  a  efté  preientée  par  les  prieur- 
forme  fie  de  quelle  matière  elles  dévoient  <uré  fie  margiulliers  de  l'eglife  parochiale 
eftre,  mefme  la  voulte  couverte  dc  Lyais,  ou  prieuré-cure  de  S.  Eftienne  du  Mont 
le  dalot  plombé,  fie  de  cet  oeuvre  par-  à  Paris,  que  pour  la  commodité  de  la- 
ticulier  fut  faid  le  plant,  la  face  fie  le  -dite  cgbic  fit  entrée  d'icelle  il  eftneccf- 
prophile ,  qui  donnoient  intelligence  de  faire  couper  partie  du  cœmetiere  qui  eft 
l'œuvre  j  tout  cela,  veu  par  meilleurs  du  joignant  l'entrée  de  ladite  eglif.*  ,  ce 
confeilfiepar  monfeigneur  le  chancelier  qu'ils  ne  peuvent  faire  lans  nolkre  par- 
particulicrement ,  ce  qui  obligeoit  les  ticuliere  permiûW  Pour  ce  eft-U  que 
entrepreneurs  à  ce  qu'ils  avoient  à  faire,  flous  ayans  cfgard  i  ladite  requefte,  & 
Mais  au  lieu  de  fuivre  une  fi  particulière  pour  la  commodité  publique,  avons  per- 
defignation,  lefdids  plants  fie  prophile  mis  fie  permettons  aufdits  prieur-curé  fie 
ne  le  trouvent  plus ,  les  entrepreneurs  margiulliers  de  faire  transporter  la  terre 
difent  ne  l'avoir  veu ,  fie  l'article  du  bail  dudk  cœmetiere  avec  les  ofiesnens  des 
eft  fi  cauteleux  fie  fi  mal  intelligible,  trepafiez,  en  autre  cœmetiere  ©c  terre 
<ju'il  n'y  a  nolle  déclaration  de  ce  qui  fainde  dans  l'endos  de  l'abbaye  de  fiuitc- 
doibt  eftre  faid  j  de  manière  qu'ils  ne  te  Genevicfve.  Fait  i  Paris  le  vu.  Juin, 
font  obligex  qu'à  ce  qu'il  leur  plaira.  Et  l'an  m.  dc.  xiv.  Siyû>  Baudouyn. 
eux  voyants  bien  qu'ils  font  lubjecb  à  Pris  fur  un  imprime. 
reproche  &  recherche,  s'ils  ne  font  l'œu-        .  .      .  . 
vre  comme  il  doibt eftre, ils  font  furies  KelUment  f"mr  u  nHe  **  ^"^o^e. 
termes  de  prefenter  reqaefte  pour  fur-  dT**  E  jourd'huy  fécond  jour  d'Avril ,  — 
prendre  le  confèil ,  en  faifant  fouta,  om-  V  ,  mil  fix  cent  vingt-quatre ,  parde-  **•  1<x* 
bre  de  bonne  foy  interpréter  le  contenu  vant  nous  Sylvie  de  Pierre- vive  dodeur 
-audid  article ,  en  quey  ils  demanderont  en  la  faculté  dc  théologie ,  chancelier 
de  grands  interefts  fie  recompeniès }  ce  de  l'eglife  fie  univerfitc  de  Paris  fie  cha- 
qui  doibt  eftne  bien  confidero.  noine  de  ladide  eglife ,  fie  frère  Jacques 
Quant  aux  payemens  receus  par  lef-  Belin  auffi  dodeur  en  théologie  ,  gar- 
dids  entrepreneurs  fie  les  ouvrages  qu'ils  dien  du  convent  des  P.  Cordcuers  a  Pa» 
ontfaides,  41  n'y  a  nulle  proportion.  Car  ris ,  Supérieurs  fit  informateurs  du  col- 
ils  ont  rcceu  desja  cinq  quartiers  de  qua»  lege  royal  de  Bourgogne  fondé  en  la. 
tre  années  dans  lefquelles  ils  doibvent  dide  univerfité  de  Paris ,  font  compa- 
rendre  leur  ouvrage  faid,  fie  recevoir  rus  maiftres  Claude  Crctc.net bachelier 
cccc. lx.  mille  livres.  Et  partant  ils  ont  en  théologie,  principal,  Pbilippes  Bru* 
receu  lept-vingt-trois  mille  cent  cinquan*  lard,  François  Giugucs  chapelains ,  Lan- 
te  Kvres,  qui  eft  quafi  le  tiers  dc  l'ar-  rens  Martin, Louis  Jolypreftres,  Claude 
gent  fie  peu  s'en  fault.  Ils  doibvent  doncq  Arayot ,  Hugues  Girardet ,  Claude  Jo- 
avoir  faid  le  tiers  de  l'ouvrage  à  peu  ly,  Valcntin  Millot  fie  autees  bourhers 
près.  Néanmoins  il  le  vérifiera  qu'il  n'y  sbldft  collège.  £t  par  les  plaintes  fie  que» 
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rimonics  dudit  Crctenct  principal  6c  de  " 
Brulard  chapelain  6c  autres  bourfîers  Pour  le  principal  a«.i*h. 

ayant  reconnu  les  dereglemens  qui  fè 

fontgluTez  audit  collège,  tant  en  ce  qui  ^"^vT  Ous  ordonnons  que  le  princi. 
regarde  le  divin  fervice,  que  l'adminiftra-  Pa'  SL*t  'om  1ue  tous  ^  chacun 

tion  du  temporel ,  &  relaxation  de  tous  des  bourfîers  fè  comportent  en  leurs  vie 
ceux  qui  participent  aux  revenus  du-  &  actions  chrétiennement  ôc  modefte- 
dit  collège,  en  ce  qui  eft  de  leur  de-  ment,  fe  confeflènt  fou  vent,  &  commu- 
voir  $  avons  jueé  neccflaire  d'apporter  nient  du  moins  aux  quatre  ou  cinq  fef- 
Jcs  reglemens  fuivans  ,  conformément  tes  principales ,  ou  fîx  fois  l'année  }  ôc 
aux  ftatuts  dud.  collège,  &  ordonnances  qu'aucuns  actes  infolens  &.  fcandaleux 
des  fuperieurs  nos  devanciers.  ne  fe  commettent  par  eux  ny  autres  quel- 

conques dans  ledit  collège. 
Ponrli  fervice  divin.  VII.  Prendra  garde  à  tous  les  ha- 

bitans  dudit  collège,  fera  fortir  ceux 

I.  IV  T  Ous  ordonnons  que  le  fervice  qui  ne  font  delà  qualité  requife,  ou  qui 

divin  foit  fait  deûment  6c  avec  ne  voudront  fe  gouverner  félon  la  dif- 

rcvcrence  ez  jours  Ôc  en  la  manière  qui  cipline  fcholaftique. 
font  fpecifiez  par  les  ftatuts.  VIII.  Sera  foigneux  que  les  portes 

II.  Que  Ton  (atisfaUe  à  tous  les  obits,  du  collège  feront  fermées  aux  heures 
tant  de  îâ  reyne  fondatrice,  que  autres  convenables,  ôc  félon  les  temps  6c  fai- 
bienfacteurs  dudit  collège,  ez  jours  nom-  Tons,  ôc  que  perfonne  n'entre  ou  forte 
roez  6c  fpecifiez.  de  nuict  fans  de  grandes  neceffitez  i  luy 

III.  Que  tous  les  officiers  ÔC  bourfîers  connues  j  à  raifon  de  quoy  les  ftatuts  or- 
dudit  collège  après  le  fécond  fîgne  de  donnent  que  les  clefs  luy  foient  rendues 
la  cloche  fe  rendent  prefens  à  la  cha-  cous  les  foirs,  ôc  prifesde  luy  tous  les 
pelle  ,  &affiftent  dez  le  commencement  matins  par  le  portier. 

des  meflcs.vefpresôc  autres  offices  jufqu'â  IX.  Sans  que  neantmoins  il  foit  en 
la  fin,  à  peine  d'eftre  mulctez  fuivantles  fon  pouvoir  de  nommer  6c eftablir  ledic 
ftatuts  Ôc  proportionément  âl'augmen-  portier  de  fon  auctorité,  &  fanslapar- 
tation  des  bourfes  j  ieelle  mulcte  ap-  ticipation  du  premier  chapelain  comme 
plicable  au  proftet  de  la  communauté,  coadminiftrateur ,  ôc  mefme  de  la  com- 
Et  ceux  qui  ne  fefoucient  defdites  mul-  munauté  des  bourfîers ,  où  il  fè  trou  vé- 
cues ,  après  avoir  efté  admoneftez  trois  roit  de  la  difficulté  au  choix  ÔC  nomi- 
ou  quatre  fois,  négligeront  d'affifterau  nation  dudit  portier, 
divin  fervice ,  feront  privez  pour  unefe-  X.  Suivant  l'ordre  de  fon  infticuoon 
maine  de  leurs  diftributions  j  ôc  conti-  il  fera  leçon  de  logique  ôc  de  phyfique 
nuant  en  leur  négligence,  6c  meprife-  aux  bourfîers  cz  jours  que  l'on  enfeigne 
ront ,  feront  par  les  fuperieurs  privez  en  l'univerfîté  ,  fans  qu'il  luy  foit  loifi- 
de  leurs  bourfes  entièrement.  blede  fubftituer  en  fa  place  d'autres  re- 

IV.  Les  bourfîers  receûs  les  derniers  gents  en  logique  ou  phyfique  aux  def- 
â  diftributions ,  fe  trouveront  en  la  cha-  pens  du  collège ,  n'eftoit  que  l'exercice 
pelle  entre  le  premier  6c  le  fécond  coup,  des  lettres  fuft  entièrement  rétably  dans 
pour  préparer  tout  ce  qui  eft  neceflàire,  ledit  collège. 

tant  aux  méfies  qu'aux  vefpresj  6c  fe-       XI.  Et  au  cas  que  les  bourfîers  ne 

ront  foigneux  de  nettoyer  tous  les  Sa-  fuflènt  capables  de  fa  doctrine,  ouvou- 

medys avant vcfpres  lad.  chapelle, 6c  de  luflent  fréquenter  d'autres  regens  de 

préparer  l'autel  et  feftes  folemnellcs,  affi-  théologie ,  philofophie  ou  grammaire , 

itez  de  l'un  ou  de  l'autre  des  bourfîers  ledit  principal  les  examinera  tout  du 

perpétuels.  moins  une  fois  la  femaine  ,  ôc  recon- 

V.  Et  jacoit  que  par  les  ftatuts  de  la  noiftra  le  profit  qu'ils  font }  6c  ceux  qui 
fondation  dud.  collège  il  femble  que  les  feront  refraâaircs  à  cet  examen,  oure- 
feulsbourf.  doivent  eftre  mulctez  pour  connus  ignorants  6c  ne  faifans  aucun 
leur  abfence  au  divin  fervice,  toutes,  profic,  feront  privez  des  bourfes,  à  ce 
fois  fi  le  principal  6c  les  chapelains  du-  que  l'intention  des  fondateurs  ne  foie 
dit  collège  s'en  abfentent  fans  ncccfGté,  fruftrée. 

6c  notamment  pour  les  affaires  du  col-      XII.  Et  où  il  arriverait  quefonautho- 

iege,  ils  ne  feront  exempts  d'eftre  rnul-  rité  fuft  meprifée,  ôc  qu'il  ne  puft  luy 

ttez  à  proportion  de  leurs  manque-  feul  remédier  aux  defordres  qui  pour- 

mens  6c  attributions,  roiene  naiftre ,  il  implorera  npftre  fe- 
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—  cours ,  pour  luy  prcfter  main  forte,  8c 
l4l4<    l'authorifèr  en  l'exercice  de  fa  charge. 

-  » 

Pour  la  chdùeLùns. 

XIII.  1"  E  premier  &  fécond  chapelain 
1  s'acquitteront  dcùment  de 
leurs  charges,  8c  fuivant  la  règle  de 
leur  inftitution }  &  célébreront  aux  heu- 
res accouftumées  en  l'univerfité,  les  mef- 
fes  auxquelles  ils  font  obligez  toutes  les 
femaincs ,  &  nommément  celles  que  le 
fécond  chapelain  cft  oblige  de  direpar 
la  fondation,  lefquelles  dcz long-temps 
ont  efté  intermifes  $  comme  aulTy  les 
ve(jpres  ez  veilles  8c  jours  de  feftes  fo- 
lemnelles.  Tiendront  la  main  à  ce  que 
les  chappiers  difpofënt  8c  marquent  ce 
qu'il  leur  faudra  chanter.  Commence- 
ront les  offices  6c  antiennes ,  8c  les  chap- 
piers entonneront  les  pfeaumes  ;  8c  n'en- 
treront en  la  chapelle  pour  y  célébrer 
les  divins  iervices,  qu'en  habits  décents 
&  avec  des  bonnets  quarrez. 

XIV.  Et  afin  qu'on  n'obmette  rien  des 
fuffrages  ordonnez  par  les  fondateurs, 
ils  feront  proprement  en  bonnes  lettres 
eferipts  dans  un  tableau  qui  fera  fufpen- 
du  8c  attaché  en  la  chapelle,  pour  y 
avoir  promptement  recours. 

XV.  Comme  aulTy  fera  faict  un  ca- 
lendrier des  offices  folemncls,  méfies  8c 
obits ,  tant  pour  la  royne  fondatrice 
qu'autres  bienfa&eurs  j  6c  iceluy  calen- 
drier fera  attache  a  un  livre  delà  cha- 
pelle ,  6c  mis  dans  un  tableau ,  afin  qu'on 
s'en  acquitte  ez  jours  qu'ils  efcherront, 
/ans  y  manquer. 

XVI.  Les  chappiers  coadjuteurs  des 
chapelains  au  divin  fervice ,  deux  fois 
la  (cmainc  à  certaines  heures  enfeigne- 
ront  les  autres  bourfiers  a  chantera  nôt- 
res, afin  que  le  fervice  de  Dieu  foit  mieux 
fait. 

Pour  les  bourfiers. 
XV1I.T  Es 

termes  de  la  fondation 
portent  expreflèment  que  le 
collège  n'a  efté  inftirué  que  pour  des 
écoliers  qui  font  ou  défirent  d'eftre  ec- 
clefiafijques ,  6:  qui  eftant  deja  verfez 
en  la  grammaire  ,  font  capables  d'eftre 
inftruitscn  logique 6c philofophie }  pour 
auxquelles  feiences  eftudier,  &  non  à 
d'autres  fans  licence  6c  advis  des  fupe- 
rieurs ,  ils  font  admis  aucollege.  Et  ce- 
pendant un  tel  dérèglement  s'eft  glillé 
dans  iceluy ,  que  quelques-uns  des  bour- 
fiers ne  font  pas  feulement  grammai- 


ET  PIECES 

riens ,  autres  ont  deja  fait  le  cours  en 
philofophie ,  8c  cftudient  qui  en  droit , 
qui  en  médecine ,  qui  en  théologie ,  fans 
en  avoir  une  licence  particulière  des 
fuperieurs.  D'ailleurs  plufieurs  ont  ob- 
tenu lettres  pour  les  bourfes  expectati- 
ves ,  qui  commencent  feulement  d'eftu- 
dier  en  grammaire  ,  lefquels  félon  la 
datte  de  l'expédition  defditcs  lettres, 
feroient  préférez  à  d'afftres  qui  fe  pre- 
fenteroient  comme  capables  de  la  phi- 
lofophie ,  fi  l'on  n'y  prenoit  garde.  Pour 
ce  nous  ordonnons  que  les  ftatuts  an- 
ciens foient  étroitement  gardez,6c  qu'au- 
cun ne  foit  cy-après  admis  que  pour 
eftudier  en  philofophie. 

XVIII.  Que  s'il  fe  prefenre  quelque 
efeolier  plus  capable  que  ceux  qui  ont 
les  bourfes  expectatives ,  ils  foient  pré- 
férez à  eux ,  6c  pourveùs  de  la  première 
bourfe  vacante }  comme  aulfi  d'entre 
ceux  qui  ont  à  prefent  lettres  expecta- 
tives, les  plus  capables  feront  préférez 
aux  autres. 

XIX.  Déclarons  en  outre  que  par  cy- 
après  nous  n'expédierons  aucunes  let- 
tres expectatives ,  que  nous  n'ayons  veû 
par  efeript  le  témoignage  de  la  capacicé 
des  requerans ,  6c  examiné  6c  reconnu 
par  le  principal. 

XX.  Lefdits  bourfiers  tant  en  la  cha- 
pelle qu'en  la  cour  du  collège  fie  auem- 
blces  publiques  en  iceluy  porteront  des 
robbes  6c  bonnets  félon  la  couftume 
des  collèges  de  l'univerfité }  8c  à  ceux 
qui  diroient  n'avoir  moyen  de  ce  faire, 
fera  pourveû  par  le  principal  8c  premier 
chapelain  fur  leurs  diftributions  ,  à  quoy 
fi  lefdits  bourfiers  ne  fe  veuillent  ioub- 
mettre.qu'ils  foient  privez  de  leurs  bour- 
fes. 

XXI.  Seront  icenx  bourfiers  tenus  de 
recevoir  les  remonftrances  dudit  prin- 
cipal 6c  des  chapelains,  en  fonabfence, 
de  bonne  part  6c  fans  menaces ,  injures 
ou  rébellion,  i  peine  de  punition  à  nous 
arbitraire  ou  privation  de  leurs  bourfes 
félon  l'exigence  du  deliâ. 

XXII.  Se  retireront  en  leurs  cham- 
bres après  le  fon  de  la  cloche ,  comme 
aufly  tous  ceux  du  collège ,  fans  faire 
bruit,  ny  en  la  cour  ny  autre  part,  qui 
puifie  empefeher  l'eftude  de  leurs  corn» 
pagnons. 

XXIII.  Ez  différends  qui  furviendront 
entre  eux ,  defrenfes  a  eux  faites  de  s 'en- 
trebattre ,  injurjer  ou  molefter ,  ains  ffc. 
ront  rapport  de  leurs  différends  au  prirv 
ci  pal,  ou  en  fon  abfcnce,  aux  chape- 
lains ,  qui  en  feront  la  correction  S£ 
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chaftiment ,  fur  peine  de  privation  de 
leurs  #diftributions ,  ou  de  peine  corpo- 
relle 'aux  contrevenant 

XXIV.  Ne  fera  permis  a  aucun  d'iceux  • 
retirer  ou  loger  en  fa  chambre  qui  que  ce 
foie ,  fans  la  permiflion  du  principal; 

Pour  Faiminijlration  du  temporel. 

• 

XXV.T  'Adrainiftration  du  temporel 
I  y  ne  peut  ny  ne  doit  eftre  fàide 
que  par  le  principal  &  premier  chape- 
lain coadminiftrateur  d'iccluy  college,ou 
par  un  fcul  parle  contentement  des  deux. 

XXVI.  Et  pour  ce  ,  félon  la  pratique 
ancienne  des  ftatuts  du  collège  aucune 
recepte  ou  emprunt  de  deniers  ne  fe  fe- 
ra que  parla  participation  dudit prin- 
cipal ôc  chapelain ,  6c  de  leur  conlcnte- 
mcnt mutuel  ou  de  l'un  d'iceux ,  au  cas 
que  tous  deux  n'y  puhTent  eftre  prefents  j 
&  h*  c'eft  chofe  de  cpnfequencc&de  gran- 
de importancCjde  l'avis  des  fuperieurs. 

XXV II.  Ne  doivent  lefdits  principal 
ou  cnapclain  retenir  entre  leurs  mains 
ôc  en  leurs  difpofitions  aucune  fomme 
de  deniers  appartenants  au  collège  }  ' 
ains  tout  doit  eftre  enfermé  dans  le 
coffre  commun  ferme  à  trois  clefs , 
dont  l'une  doit  eftre  gardée  parle  prin- 
cipal ,  l'autre  par  le  premier  chapelain  , 
ôc  la  troifieme  par  un  des  bourfiers 
éleù  ôc  nommé  par  les  autres. 

XXV III.  Et  feront  iceux  principal 
ôc  chapelain  comptables  dc>  deniers  re- 
ceus  Ôc  adminiftrez. 

XXIX.  Tous  le*  titres  ,  papiers,  ar- 
refts  Se  fcntcnccs  6:  autres  pièces  con- 
cernant ledit  collège ,  feront  miles  dans 
ledit  coffre  j  ÔC  d'iceux  on  fera  un  dou- 
ble inventaire,  dont  l'un  fera  entre  les 
mains  dudit  principal  ,  &  l'autre  de- 
meurera dans  le  coffre  i  ôc  quand  par  la 
neceflité  des  affaires  il  fera  belbin  en  tirer 
quelqucs-uncs,il  en  fera  fait  un  recepifle  en 
leurcté  qui  demeurera  dans  le  coffre. 

XXX.  Ne  fera  fait  aucun  "bail ,  con- 
trat,  louage  de  chambres  ,  marché, 
refedion  ou  depenfe  importante ,  que 
par  le  commun  advis  dcfdits  principal 
&  premier  chapelain  ,  ou  de  la  com- 
munauté ,  fi  la  chofe  le  requiert  }  &  G 
aucuns  fe  trouvent  avoir  efté  faits  au- 
trement ,  nous  les  déclarons  abufifs. 

XXXI.  Lefdits  principal  6c  chape- 
lain fe  contenteront  des  logis  ôc  cham- 
bres qui  leur  font  affèdées  pour  leurs 
ufàges,  &  n'ufurperont  ny  ne  s'appro- 
prieront les  fàJles  baffes  ôc  les  logis  qui 
ont  efté  de  tout  temps  pour  le  fervice 


6c  l'ufage  de  la  communauté. 

XXXII.  Toutesfois  >  parce  que  ladi-  An-  ,8*4- 
te  communauté  a  efté  &  eft  encore  in- 
terrompue ,  6t  que  lefdites  filles  n'eftant 
fréquentées  feroient  grandement  dété- 
riorées ,  jufqu'à  ce  que  ladite  commu- 
nauté foit  reitabhc  6c  remife ,  nous  per- 
mettons l'ufage  defdites  falles  auxdits 
principal  ôc  chapelain  ,ôc  donnons  pou- 
voir de  les  tenir  clofês  6c  fermées ,  pour 

s'en  fervir  utilement.  { 

XXXIII.  Deffenfes  font  faites ,  tant 
audit  principal ,  que  chapelains  6c  bour- 
fiers ,  d'introduire  aucune  femme  dans 
le  collège ,  aux  chambres  d'iccluy ,  prin- 
cipalement aux  heuresindeuës,ouy  lait- 
ier faire  long  feiour. 

XXXIV.  Lcfquellcs  ordonnances  ou 
règlements  cy-deflus  tranicripts,  6c  par 
nous  rédigez  par  efeript  ,  lignez  de 
noftre  main, 6c  que  nous  avons  fait  fi- 
gner  par  maiftre  Jean  Baudouin  notai- 
re apoftolique  à  Paris ,  par  nous  prins 

f»our  greffier  en  cette  part  ,  nous  vou- 
ons 6c  ordonnons  eftre  à  l'advenir  in- 
violablement  gardez  6c  obfërvez  par 
lefdits  principal,  chapelains  6c  bourfiers 
dudit  collège, à  peine  de  privation  de 
leurs  diftributions  ordinaires  ÔC  fruits  de 
leurs  offices,  chapelles  ôc  bourfes ,  6c  au- 
tres peines  de  droit  contre  les  contre- 
venans.  Fait  à  Paris  les  jour  6c  an  que 
deffus.  Signé  en  la  minute  originale  des  pre- 
fintes.S.  DePierre-Vive,  F.  J.Belin, 
cf  par  lefdits  fieurs  chancelier  ôc  P.  Gar- 
dien ,  Baudouvn. 

Collationné  a  fbn  original  en  papier  $ 
ce  faid  veu  *  par  les  notaires  fouffignez.  •  ,taia 
Ce  xxiii.  jour  de  Janvier  m.dc.  xxvi. 
Signé  ,Df  Saint-Vaàs  ,  de  Tkoyes. 
Des  archives  du  collège  de  Bourgogne. 

Règlement  de  difiipline  four  le  même 
collège. 


REglement  gênerai  pour  la  difeipli-  A>|  lfto 
ne  du  collège  de  Bourgogne  ,  fait 
par  nous  Nicolas  Coquelin  ,  preftre, 
d odeur  en  théologie  de  la  maifon  6c  fo- 
cicté  de  Sorbonne,  chancelier  del'égh-  * 
fe  ôc  univerfité  de  Paris,  Ôc  frère  Clau- 
de FrafTcn  preftre  ,  dodeur  en  théolo- 
gie de  ladite  faculté  ,  6c  gardien  du 
grand  convent  des  Cordclicrs  ,  fupe- 
rieurs ,  provifeurs  ,  collatcurs  ôc  refor- 
mateurs dudit  collège  fondé  en  l'uni- 
verfité  de  Paris. 

I.  Depuis  le  commencement  du  mois 
d'Odobre  jufqu'au  dixième  jour  dm 
d'Aouft ,  on  fe  lèvera  à  cinq  heures. 
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■   II.  A  cinq  heures  &  demie  on  fera  la 

tu.  16  o.       jerc  en  comjnun  ^     enfuice  on  dira 

la  fainte  mcllc. 

III.  On  entrera  en  claflè  aux  heures  de 
l'univcrfitc. 

IV.  A  onze  heures  fie  demie  le  difncr , 
pendant  lcqufl  on  le  rendra  attentif  à 
la  ledurc  que  chacun  fera  à  fon  tour. 

V.  Après  le  difner ,  la  récréation  pen- 
dant une  heure,  après  laquelle  on  fc  reti- 
rera dans  l'a  chambre  au  lignai  de  la  do- 

•  chc ,  pour  eftudier  jufqu'à  u  clalle  -}  fie  les 

jours  qu'il  y  aura  conférence  ou  répé- 
tition des  cftudes ,  Tort  y  affiliera  tou- 
jours. 

VI.  On  entrera  en  clalle  après  midy 
aux  heures  de  l'univerfité. 

VII.  Depuis  la  claflc  iufqu'au  fouper, 
ceux  qui  ne  feront  pas  obligez  de  reciter 
le  bréviaire  ,cftudiront  dans  leurs  cham- 
bres }  &  ceux  qui  y  lèront  obligez  ,  s'af- 
fembleront  àfix  heures  pour  reciter  ma- 
tines fie  laudes  du  jour  fûivant. 

VIII.  Alix  heuresôc  demie  le  fouper, 
pendant  lequel  il  y  aura  ledure  comme 
au  difner.  Apres  fouper  la  récréation  juf- 
qu'à  huit  heures  fie  un  quart. 

IX.  A  huit  heures  un  quart  on  fera  la 
prière  en  commun  -t  enfuitc  on  fe  retire- 
ra dans  fa  chambre.  On  fera  couché  à 
neuf  heures  ,  fie  l'on  éteindra  la  chan- 
delle. 

X.  Ccux  quieftudiront  en  philofophie 
ou  en  théologie  ,  ne  fortiront  point  du 
collège  fans  permiffion  du  principal  ou 
de  celuy  qu'il  aura  député. 

XI.  On  n'entrera  pas  dans  la  chambre 
les  uns  des  autres  fans  permiffion. 

XII.  Avant  le  difner  chacun  s'eftanc 
rendu  avec  modeflie  dans  la  chapelle 
au  fon  de  la  cloche  ,fera  ledure  en  fon 
particulier  d'un  chapitre  du  nouveau  tet 
tament  durant  l'efpace  environ  d'un  de- 
my  quart  d'heure.  Le  lignai  eftant  don- 
né par  M.  le  principal  ,  ou  celuy  qui 
tiendra  fa  place ,  on  fe  rendra  auffi  avec 
modeftie  dans  la  falle  à  manger. 

XIII.  Les  femmes  n'entreront  point 
dans  les  chambres  du  collège ,  à  la  re- 
ferve  neantmoins  des  mères  de  mef- 
fieurs  qui  les  demanderont.  On  pourra 
parler  aux  autres  femmes  ,  lorfqu'il  fera 
absolument  neccflairejdans  la  chapelle, 
en  attendant  qu'on  le  puilîe  dans  une 
falle. 

XIV.  On  feconfellerale  plus  fouvent 
que  faire  fe  pourra ,  fie  on  communiera 
félon  l'advis  du  co'nfeflèur. 

XV.  Tous  les  Samedis  a  huit  heures  du 
loir  il  y  aura  une  conférence  fpiricuelle 
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pendant  une  demie  heure. 

XVI.  Les  Dimanches  &  les  Feftes  on 
affiftera  à  la  grande  méfie  que  l'on  com- 
•  menecra  immédiatement  après  la  priè- 
re ;  comme  auffi  aux  vefpres  qui  com- 
menceront à  une  heure ,  &  à  la  ledure 
fpiricuelle  qui  le  fera  un  quart  d'heure 
avant  la  prière  du  loir. 

XVII.  LesMeffieurs  qui  feront  ou  be- 
neficiers  ou  dans  les  ordres  lacrez  por- 
teront la  foutane,  les  cheveux  courts  fie 
la  tonfure ,  conformément  à  leur  eltat 
fie  aux  ftarurs  fynodaux  du  diocefe.' 

XVIII.  On  affiliera  dans  la  chapelle 
au  faint  office  qui  fc  fera  les  quatre 
principales  fellcs  de  l'année. 

XIX.  On  ne  mangera  point  dans  les 
chambres  les  uns  des  autres ,  fie  on  ne  fe- 
ra pas  apporter  la  collation  dans  le 
collège  fans  permiffion. 

XX.  On  n'ira  point  fous  quelque  pré- 
texte que  ce  foie  au  cabaret ,  à  la  comé- 
die ny  à  l'opéra  ;  &  on  ne  jouera  point 
aux  cartes  ny  aux  dez» 

XXI.  On  ne  mangera  point  en  ville 
fans  permiffion. 

XXII.  On  ne  fe  difpenfcra  d'aucun 
des  fufdits  reglcmcns  uns  en  avertir  le 
principal ,  fie  iuy  en  dire  la  raifon. 

XXIII.  On  ne  retiendra  ny  armes  ny 
épées  dans  les  chambres  particulières  $ 
fie  ceux  qui  en  auront  les  mettront  es 
mains  du  principal ,  qui  les  conservera 
dans  un  lieu  deftinc  à  cet  effet. 

Fait  arrefté  fie  ordonné  par  nous  fu- 
perieurs  dudit  collège  ,  fufnomez  ,  ce 
xxn.  Juillet  m.  dc.  lxxx.  Signé  ,  Co- 
quel!N,<£F.  Fr.assen  ,  gardien.  Des 
archives  dmdit  collège.  . 

Devis  des  ouvrages  nece faites  four  rentre- 
tien  de  la  fontaine  0*  machine  du  Pent- 
ntuf  é-  dépendances. 

EStat  de  ce  qu'il  eft  befoing  entre-  Som  l»u 
tenir  deppendant  du  faid  fiechar-  XIU" 
ge  des  pompes  fie  fontaines  artificielles 
du  Pont-neuf  de  celle  ville  de  Paris , 
oultre  l'entretenement  ordinaire  des 
mouvemens  fie  artiffices  defdides  pom- 
pes ,  tant  en  ce  qui  eft  de  la  conduide  de 
l'eauc  d'icellcs  aux  jardins  du  palais 
desThuilleries  vis  à-vis  defdides  ThuiU 
lerics ,  fontaine  du  jardin  neuf  du  Lou- 
vre ,  fie  celuy  defdides  Thuiilerics  cy- 
devant  appellé  le  jardin  des  Ctfris ,  que 
grand  baffin  fierelèrvoir  eftant  au  cloif- 
tre  S.  Germain  de  l'Auxerrois ,  fie  fon-. 
tainc  fur  le  quay  de  l'Efcolle  ,  mcfmes 
pour  la  conduite  fie  encrecenement  de 
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l'orlogeeftant  au  haut  de  la  maifon  def-  Thuilleries  cy.dcvant  appelle  le  jardim  soutLdiû 

dides  pompes  &  cadrans  d'icelle  mis  des  après  >  enfemble  la  defcbarge  d'i.  xm. 

aux  pignons  de  ladide  maifon  ,  le  tout  celle. 

ainfy  qu'il  enfuie  :  Comme  aufly  le  cours  des  thuiaux  fié 

PREMIEREMENT.  Pour  porter  baffin  de  la  fontaine  du  jardin  neuf  du 

l'eauë  de  ladide  pompe  audid  grand  Louvre  du  codé  de  la  rivière,  avec  là 

badin  Se  refervoir  de  S.  Germain  de  de/charge. 

l'Auxerrois,  &  dudid  refervoir  en  la  Fault  aufly  entretenir  la  fontaine  ef 

fontaine  du  jardin  neuf  Se  vivier  du  grand  tant  de  prefent  dans  le  gros  mur  du  quay 

jardin  dudid  palais  des  Thuilleries ,  eft  de  S.  Germain  de  l'Auxerrois  qui  jette 

befoing  entetenir  les  thuyaux  de  plomb  l'eauë  fur  le  quay  pour  la  commodité 

eftans  liir  ledid  cours ,  Se  fournir  de  foui-  publique. 

dure  pour  refaire  Se  rcftablir  les  caffures  Plus  fera  aufly  befoing  avoir  l'œil  à  la 

fie  ouvertures  qui  s'y  font  fort  fouvent  conduide  fie  entretenement  de  l'orloge 

par  la  force  de  l'eauë  fie  impetuofité  des  eftant  en  la  maifon  de  ladite  pompe,  na- 

vents  qui  s'enferment  dedans.  Et  pour  gueres  acheptée  parle  roy  de  M.  Jehan 

ce  faire ,  faut  lever  le  pavé  eftant  fur  Lintlaer  condudeur  defdides  fontaines 

partie  des  tranchées ,  faire  le  vuidange  artificielles ,  fie  icelle  faire  cheminer  le 

des  terres  en  la  haulteur  defix,  huid,  plus  juftement  que  faire  fe  pourra ,  faire 

douze ,  quinze  fie  feize  pieds  de  hault,  fie  adjufter  les  cadrans  des  deux  pi- 

félon  ce  qui  fe  trouvera  neceflaire  j  Se  gnons  de  ladite  maifon ,  tant  du  cofté 

après  la* réparation  defdids  thuiaux  re-  du  Louvre,  que  dudit  Pont-neuf, 

mettre  la  terre  fie  pavé  en  fon  premier  Tous  lefquels  entretenemens  ledid 

eftac.  Comme  auffi  eft  befoing  entrete-  Lintlaer  offre  faire  pour  la  fomme  de 

nir ,  netfeicr  fie  avoir  l'œil  fur  les  re-  douze  cens  livres  de  gaiges  fie  appointe- 

gards  Se  ventouzes  eftans  fur  ledid  cours,  mens  par  chacun  an ,  oultre  l'entretene. 

auxquels  y  a  plu  (leurs  tampons  Se  robi-  ment  ordinaire  de  Iadj>ompe,à  la  charge 

nets  qu'il  convient  ouvrir  Se  fermer  de  que  s'il  advient  qu'il  faille  faire  quelque 

temps  en  temps  pour  nettoyer  lefdids  groflè  réparation  aux  baflîns  defd.  fon- 

ihuiaux&tofter  la  vazefie  ordures  qui  s'en-  taines  Se  en  celuy  du  grand  refervoir 

gendre  dedans  jpour  faire  lequel  entrete-  de  S.  Germain  de  l'Auxerrois  qui  ex- 

nement  il  faut  apporter  un  grand  foing  cède  la  fomme  de  cinquante  livres  ,  elle 

fie  affiduité  ,  fans  la  defpenfe  du  remue-  fe  fera  aux  defoens  du  roy  j  fie  pour  ce 

ment  des  terres ,  pavé  fie  fouldure.  qui  fera  au-defloubz  de  ladide  iomme, 

Fault  aufly  vuider  Se  nettoyer  de  mois  fera  payé  par  ledit  Lintlaer  Se  de  fes  de- 

en  mois  le  grand  baflin  de  la  referve  de  niers.  Sifflé  :  Jehan  Lintlaer.  Ori- 

5.  Germain  de  l'Auxerrois,  refaire  Se  final. 
fouldcr  les  caffures  qui  fe  trouveront 

au  plomb  d'iceluy  ,  nettoyer  la  vaze  ,or-  Mémoire  de  la  ville  frt ferai  au  roy  Louis 
dures  Se  immondices  qui  s'engendrent  JT1II.&  à  fon  confeil ,  au  fujet  des 
dedans  par  le  limon  de  l'eauë ,  fie  pour  murs&  frffet,  ©•  anciennes  fortes  de  Po- 
te (aire,  ouvrir  fie  fermer  les  robinets  du  ris. 
regard  au-defloubz ,  payer  les  hommes 

qui  feront  ledid  nettoyement ,  fie  four-  T    Es  prevoft  des  marchands  fie  efche- 

nir  de  fouldure  pour  refaire  lefd.  caffu-  I   ,  vins  de  la  ville  de  Paris  rcmonftrcnt 

rcs.  tres-humblcment  au  roy  Se  à  nos  fei- 

Plus  fera  auffi  befoirlg  avoir  l'ceil  à  gneurs  de  fon  confeil ,  que  depuis  que 

ce  que  l'eauë  du  vivier  dud.  grand  jardin  ladite  ville  dé  Paris  a  commencé  d'eftré 

des  thuilleries  foit  tousjours  nette  pour  clofe  de  portes ,  murs  ,  foflèz  Se  arriere- 

le  plaifir  du  roy,Se  entretenir  les  thuyaux  foflez ,  il  fe  juftifiera  qu'ils  ont  tousjours 

fie  robinets  de  la  defeharge  ,  comme  eu  de  temps  en  temps  fucceffivement , 

aufly  le  conroy  Se  glaize  au  pourtour  feuls  Se  privativément  à  tous  autres ,  la 

dudit  vivier,  enfemble  les  joinds  des  conftrudion  Se  entretenement  d'iceux 

pierres  du  reveftemene  d'iceluy  avec  felori  l'occurrence  des  temps, 

mortier  de  chaulx  8e  cyment,  Sefaire  Que  en  l'an  mcxci. régnant  le  roy  Phi- 

en  forte  que  le  tout  foit  tousjours  en  lippes  Augufte,  lorfqu'ilfeir  fon  voyagé  a«  mi: 

bon  eftat.  d'outremer ,  il  nomma  particulièrement 

Sera  aufly  befoing,  entretenir  fie  net-  fie  cheolflt  du  corps  du  parlouer  aux 

toier  les  thuiaux  du  cours  du  grand  bourgeois  les  prevoft  des  marchands  fie 

baflin  de  la  fontaine  du  jardin  neuf  des  efchevins,  lelquels  il  chargea  delapo-* 
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lice  de  U  ville,  de  la  clofturefic  forti- 
fication d'icclle  ,  pour  en  diligence  la 
faire  dorre  de  murs  i  lequel  comman- 
dement ils  exécutèrent  en  toute  dili- 
gence, à  leurs  propres  courts ,  frais  & 
dcfpcns. 

Depuis  lequel  temps ,  jufques  au  re- 
A».  ijfS.  gne  du  roy  Jehan ,  ou  règne  de  Char- 
les V.  fon  fils  en  l'an  MCCCLvm.il  fut 
auflî  lors  commandé  aufdits  prévoit  des 
marchands  &  efchevins  de  faire  faire 
des  fofTez  aux  environs  des  murs  de  Pa- 
ris, y  faire  quelques  tours  5c  baftides 
pour  la  deflcnfe  d'icclle  5  5c  en  recom- 
penfe  des  frais  5c  impenfes  par  eulx  faLte 
en  tels  ouvrages,  il  donna  aufdicts  pre- 
voft des  marchands  5c  efchevins  tout 
droicl  &  proffit  de  pefcherie  en  iceulx 
foflèz,  &tous  les  efmolumcns  quipou- 
voient  venir  d'iceulx  ,  le  roy  K  refer- 
vant  feulement  le  droict  de  luperiorité, 
fanant  deffenfe  à  l'advcnir  de  les  trou- 
bler en  aulcunc  façon  en  telle  propriété 
&  jouïûance. 

Doncqucs  continuellement  jufques  au 
règne  du  roy  Charles  VI.  la  ville  eft 
demeurée  en  telle  pofleffion  ,  finon  que 
en  Tan  mccccv.  pour  les  guerres  civiles 
des  maifons  d'Orléans  5c  de  Bourgon- 
gne  ladite  ville  ayant  efté  interdite  & 
les  magiftrats  commis  en  autre  main, 
lors  tous  leurs  filtres ,  pancartes  &  pri- 
vilèges furent  enlevez  de  leur  treior. 
Et  ncantmoings  iccux  en  l'an  mccccxi. 
citant  pleinement  remis  en  leurs  ma- 
giftrats ,  liberrez  &  privilèges ,  leurfd. 
tiltrcs  ne  leur  furent  fuflSfàniment  ren- 
dus, eftans  iceux  ez  mains  de  divers 
commillaires  lors  eftablis. 

Ncantmoings  il  fe  vérifiera  la  con- 
tinuelle poflclfion  d'iceulx  murs ,  rem- 
parts ,  folïëz  fie  portes  ,  par  les  anciens 
comptes  du  domaine  de  ladite  ville  de 
plus  de  deux  cens  ans  rendus  à  ladite 
ville  par  leurs  receveurs,  où  l'employ 
y  eft  couché  pleinement  en  la  récente 
du  parloucr  aux  bourgeois ,  &  fur  lcf- 
quels  par  commandement  des  roys  vos 
predcceflèurs  Se  pour  fubvenir  aux  ur- 
gens  affaires ,  a  efté  conftituc pluficurs 
rentes  à  des  particuliers  qui  en  font  jour- 
nellement payez. 

Il  fe  juftificra  encorcs  parung  tiltre 

  du  xxv.  jour  d'Octobre  Mccccxxiv.cf- 

Ak.1414.  tant  ^ans  1"  regiftres  de  ladite  ville  t 
&  dont  l'on  fera  apparoir,  que  lefd.murs, 
ramparts ,  foflez  5c  portes  appartiennent 
à  ladiclc  ville  ,  &  dont  ils  ont  jouy  de 
tout  temps  immémorial. 

Sera  auflî  juftifié  que  en  l'année  m. 
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D.  xii.  ou  règne  de  Louis  XII.  fie  par   

fon  commandement ,  ladite  ville  fut  for-  A"-  "li 
tifiéc  de  ramparts  qui  en  furent  faicts 
à  la  diligence  dcfdids  prevoft  des  mar- 
chands fie  efchevins  fie  aux  frais  fie  def- 
pens  defdicls  prevoft  des  marchands  fie 
efchevins ,  dont  les  ouvriers  eftoienc 
payez  à  la  journée  d'icelle  ville. 

L'on  fera  apparoir  de  lettres  du  feu 
roy  Charles  IX.  que  Dieu  abfolve,  da- 
tées du  xxv.  jour  de  May  m.  d.  lxxi. 
adreflantes  à  monfîeur  Sainicton  procu- 
reur de  S.  M.  au  trefor ,  par  lequel  S.  M. 
luy  enjoint  de  Ce  départir  de  la  pour- 
fuite  qu'il  faifoit  pour  bailler  à  mon. 
fîeur  le  duc  de  Ncvers  la  tour  de  Nèf- 
le, porte,  folle,  arrière  foûc  fie  bor- 
dage ,  voulant  S.  M.  qu'ils  foient  dé- 
binez aux  prevoft  des  marchands  fie 
efchevins ,  comme  à  culx  appartenans, 
fie  dont  ils  avoient  jouy  de  tout  temps. 

Par  autres  lettres  de  cachet  du  roy 

Henry  le  grand  que  Dieu  abfolve  ,da-  

tées  du  vu.  jour  de  Janvier  ^.dc.  vu.  A"-  usî- 
lignées  par  S.  M.  fie  au-deûoubz,  de 
Lomenie,  adreflantes  aux  prevoft  des 
marchands  fie  efchevins  de  lad.  ville, 
S.  M.  recognoiflànt  lefdits  ramparts  ap- 
partenir a  ladite  ville ,  recommande  auf- 
dits  prevoft  des  marchands  &  çL 
chevins  ung  nommé  la  Mothe  vioJlon 
ordinaire  de  S.  M.  pour  luy  bailler  par 
ladite  ville  une  place  faifant  partie  des 
ramparts  entre  la  porte  S.  Honoré  8c  la 
porte  de  Montmartre ,  a  telle  condition 
que  la  ville  aviferoit,  fie  de  préférer  led. 
la  Mothe  à  tous  autres. 

Plus,  du  temps  des  roys  François  I 
H  enry  II.  Charles  IX.  Henry  III.  Henry 
IV.  5c  S.  M.  à  prefent  régnante  ,  les 
anciennes  portes  des  Béguines  vers  l'ytve- 
Mur.*  a  cfte  abbatucàla  diligence  fie 
frais  de  la  ville  j  celle  de  la  porte  aux 
Peintres,  de  mefme  ,  qui  cil  it  rue  de 
S.  Denis  proche  S.  Jacques  de  l'Hofpi. 
tal  j  la  J>orte  neufve  vers  le  Louvre  a 
efté  balte  i  neuf  au  lieu  de  la  veille 
porte  Coquillicre  -t  plus  les  porte*  de 
BufTy ,  S.  Vidor  ,  &  avant-porte  de  la 
porte  S.  Anthoine  -,  8c  les  portes  de  la 
Tournelle,S.  Honoré,  S.  Martin,  & 
du  Temple,  toutes  bafties  à  œuf  par  le 
foing  &  aux  frais  de  ladite  ville ,  fans 
que  autres  que  lefd.  P.  des  M.  fie  E.  s'en 
foient  aucunement  entremis.  De  toutes 
IefqucllCs portes,  garde, foing  fie  direc* 
tion  d'icelles ,  enfemble  defd.  murs.rem- 
parts  foflez  £c  places ,  ils  font  en  plaine 
poflènion  de  plus  de  cinq  cens  ans,  Pm 
fur  une  copie  du  ttmfs  de  L—ts  XII  i- 
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Henry  le  Grand  dit  Belleville ,  Pierre  le  

Rrfponfe  des  confrères  de  la  Pajjion  à  une    Melfier  dit  Bdlerofe  ,8e  leurs  affociez  co-  "- 
requefte  des  comédiens.  mediens  ordinaires  de  S.  M.  tendante 

à  ce  que  pour  les  caufès  y  contenues  il 
\  La  requefte  des  doyen ,  maiftres  plaife  à  S.  M.  fans  s'arrefter  à  la  rclpon- 
l  \  ce  gouverneurs  de  la  confrérie  de  le  faide  par  quelques  particuliers  le  di- 
la  Paflîon  ,  maifon  &  hoftel  de  Bour-  fans  maiftres  de  la  confrérie  de  la  Paf- 
gongne,  foit  déclaré  fie  fignifie  pour  ref-  lion  fie  refurredion  de  noltre  fauveur  6c 
ponle  à  la  requefte  prefentee  au  roy  en  rédempteur  J.  C.  &  qui  foubz  cette  qua- 
lon  confeil  par  Robert  Guerin  dit  la  lité  Se  autres  tiltres  fpecieux  f<r  font  em- 
fleur,  Hugues  G  ueru  dit  Fléchettes,  Hen-  parez  de  la  maifon  lîfe  à  Paris ,  vulgai- 
ry  le  Grand  dit  Belle-ville,  Pierre  le  Mef-  rement  appellée  t hoftel  de  Bourgogne  , 
fier  dit  Bellerofe  ,  &  leurs  affociez  corne-  ordonner  que  lefdids  prérendus  maiftres 
diens  de  S.  M.  à  ce  que  lefdids  doyen,  fatisferont  à  l'arreft  du  confeil  du  10. 
maiftres  &  gouverneurs  foient  tenus  de  Octobre  dernier.  Cependant,  attendu 
reprefenter  fie  leur  communiquer  les  cil.  que  les  fupplians  payent  le  prix  convenu 
très  &  contrats  en  vertu  defquels  ils  pour  le  Louage  d'icelle  maifon  ,  de  Ia- 
iouïffent  de  ladide  maifon  fie  hoftel  de  quelle  lefdids  prétendus  maiftres  fe  re- 
Bourgongne  j  ôeordonnance  dudid  con-  fervent  la  meilleure  partie  des  loges  fie 
feil  mife  fur  ladide  requefte  le  xm.  du  galeries  autour  d'icelle,  par  despuiffan- 
prefent  mois  d'Octobre  :  Que  lefdids  ces  comme  abfolues,  ordonner  pareil- 
comédiens  ne  font  parties  capables  pour  lement  qu'ils  jouiront  de  toute  la  tota- 
leur  faire  telle  demande,  n'eftanspro-   lité  d'icelle  maifon,  fans  refervarion  d'au- 

Î»rietaires ,  poffeffeurs ,  ny  créanciers  de    cunes  loges ,  avec  deffenfes  auxdids  pré- 
adide  maifon,  6c  n'ayant  droid  ne  in-    tendus  maiftres  de  commettre  ni  pré- 
tereft  quelconque  d'en  voir  les  tiltres  6c    pofer  aucun  à  la  perception  des  deniers 
contrads.  Et  quand  ils  feroient  capa-    qui  fe  reçoivent  aux  portes  ,  aux  jours 
blcs  de  ladide  demande,  il  lafaudroit    que  lefdids  fupplians  reprefentent  laco- 
intenter  pardevant  le  prevoft  de  Paris    medie ,  à  peine  de  cinq  censlivres  d'a- 
ou  fon  lieutenant  civil ,  juge  ordinaire    mende  contre  chacun  deldids  préten- 
des parties  fie  de  ladide  maifon  fie  hof.    dus  maiftres  ,  fie  de  prifon  contre  ceux 
cel  de  Bourgongne  ,  pardevant  lefquels    qui  feront  commis  pour  lad.  recepte.  Veu 
ils  feront  lorfque  befoing  fera  fie  à  qui    la  requefte  fignéc  :  Roufleau  advocat. 
il  appaitiendra ,  l'exhibition  fie  commu-    Autre  requefte  prelentée  au  confeil  par 
nicationde  leurs  tiltres, fie  monftreront    lefdids  fupplians  le  io.  Odobre ,  à  ce 
qu'eux  ou  leurs  prédccefTeurs  ezdides    qu'il  fuft  ordonné  que  dans  huidainelcfd. 
charges  ont  légitimement  acquis  la  pla-    prétendus  maiftres  apporteront  leurs  til- 
ce  fur  laquelle  ladide  maifon  eft  baftie,    tre  fie  contrads  en  vertu  defquels  ils  s'at- 
icclle  faid  baftir  à  leurs  propres  coufts    tribuent  le  lieu  nommé  l'hotiel  de  Bour. 
fie  defpens  5  8e  qu'au  furplus  ce  qu'on    ymqne  j  au  bas  de  laquelle  eft  l'arreft  du 
leur  impute  par  ladide  requefte  a  efté    confeil  dudid  jour  ,  par  lequel  eftordon- 
par  eux  légitimement  faid ,  Se  en  vertu    né  que  ladide  requefte  fera  lignifiée  aux 
de  jugemens ,  léntences  fie  arrefts  con-    maiftres  de  ladide  confrérie ,  fie  à  eux 
tradidoires ,  i  ce  que  lefdids  Guerin  fie    enjoind  de  mettre  ez  mains  du  fieur  de 
affocicz  n'en  prétendent  eau fed'ignoran-    Pommereu  confeillcr  du  roy  fit  maiftre 
ce.SigrU,  Réveillon, Philippe  Bris-   des  requeftes  ordinaire  de  fon  hoftel, 
se  ,  J.  Couillar.  I.  Fonteny  ,  Mar-    dans  quinzaine  pour  tous  délais  les  til- 
tin  Boyvin.  Bertrand  ,  Guillau-    très  fie  pièces  jultificativCs  du  droidpar 
me  Javelle.  Signifié  le  i6.  Odobre   eux  prétendu  , pour  iceux  communiquer 
1619.  Tire  £  un  cahyer  imprimé  en  163t.   auxdids  fupplians,8e  rapport  faid  au  con- 
feil ,  eftre  faid  droid  ainfy  que  de  rai- 
Arreft  duconfeil,  au  fujet delà centefi 'ation    fon. Signification d'iceluy  ,  du  13.  dudid 
entre  les  comédiens  &  les  confrères        mois  d'Odobre.  Ade  contenant  la  ref- 
de  la  raJTion.  ponfe  defdids  maiftres  de  ladicle  con- 

frérie à  ladide  requefte ,  par  laquelle  ils 
Extrait  des  reyjires  du  confeil  privé  du  roy.    demandent  leur  renvoy  pardevant  le 

prevoft  de  Paris ,  fie  que  lefdids  fupplians 

SUr  la.  requefte  prefentée  au  roy  en   ne  font  parties  capables  -y  lignifié  le  16. 
fon  confeil  par  Robert  Guerin  dit    dudid  mois  d'Odobre  dernier.  Ouy  le 
la  fleur,  Hugues  Gueru  die  Ilechelles  ,    rapport  dudid  fieur  de  Pomereu  com- 
Tme  11.  Part.  JJI.  LUI  ij 
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—  miiîaire  à  ce  dépure.  &  coocconfuiercj 
LE  ROY  EN  son  conseil  ,  conformé- 
ment audid  arreft  donne  en  iceluy  le 
10.  Octobre ,  a  ordonne  8c  ordonne  que 
lefdidsmaiitres  de  ladide  confrérie  mec. 
tronc  ez  mains  du  comtnifiaire  i  ce  dé. 
pute ,  dans  huidaine  pour  cous  délais  les 
riltres  Se  pièce*  juftificacives  dudict  droid 
par  eux  prétendu  en  l'hoftcl  de  Bour- 
gongne  y  autrement  &  à  faulte  de  ce  fai- 
re ,  fera  raid  droid  fur  la  demande  def- 
dids  comédiens ,  fans  aucune  fbrelufion 
m  lignification  de  requefte.  Faidau  con- 
feil  prive  du  roy  à  S.  Gcrmum  en  Laye 
le  vn.  Novembre  m.  dc.  xxix.  Si^ne\ 
le  Tenneuk.  Signifie  le  8.  Novembre 
1619.  Tiré  d'un  cahier  imprimi  en  1631. 
contenant  Ui  t titres  frodutts  fat  lefdits  maî- 
tres de  la  enfratrie  de  la  Pajfîon. 

Sentence  déretlion  de  te^life  fuccvrrale  de 
S.  Rock  en  e^life  famjjialt. 

~  T  Oannes-Francilcus  de  Gtndy  Dei  Se 
J  fandx  fedis  apollolicx  gratiâ  primus 
archiepifeopus  Panficnfis ,  régis  Chrif- 
Cianiilîmi  in  utroque  confilio  iândiore 
«onfiliarus ,  utriulque  ordinis  regii  com- 
mendacor  ,  Se  capellx  regix  magnus  ma- 
giiter  -,  umverfis  prxfentes  Utteras  inf- 
peduris ,  falucem  in  Domino.  In  caufa 
mota  Se  pendence  coràm  nobis  inter  ma. 
tricularios  fabricx  ecclefix  landi  Rochi, 
parochianos  exteros  8c  incolas  iuburbii 
iàndi  Honorari,  adores  ex  una  parte > 
&  decanum ,  canorricosac  capiculum  vi- 
cariumque  pcrpecuum  &  macricularios 
ecclefix  lândt  Germani  Alriflîodorcnfis 
Parifienfis  refpedive  defïcniores  Se  in- 
tei ceflbres  ex  altéra }  neenon  incer  roa- 
giftrum  Guillelmum  Savary  curatum  ec- 
clefix parroebialis  beatx  Maria:  Magda- 
lcnx  de  Villa-epifcopi  propè  Parifios, 
prxdiclx  litis  interventorem  ex  una  item 
parte  :  Se  magiftrum  joannem  Xouffe 
dodorem  theologum  prxdidx  ecclefix 
fandi  Rochi  vicarium  ,  ejufque  prxdic- 
tos  macricularios  ac  laudatos  decanum  , 
canonicos  Se  capiculum,  vicanumque 
perperuum  ac  macricularios  fandi  Ger- 
roani  in  dida  interventione  deffenfores, 
ex  altéra  item  parce.  Vifis  libello  fup- 
plici  per  matricularios  Se  parrochianos 
didx  ecclefix  fandi  Rochi  oblaro ,  ad 
cum  finem  ut  didam  fandi  Rochi  ccclc- 
fum  antè  annos  quinquaginca  in  auxi- 
lium  ecclelîx  parrochialis  fandi  Germa- 
ni Altilfiodorenfis  inftitutam  ,  nunc  vc« 
ro  multo  amplioribus  fpatiis  diffufam , 
8c  longé  majori  incolarum  multicudine 
audam  ,  atque  omnibus  qux  ad  munia 


parrochialia  ateinent  apprimè  inftmc- 
cam ,  ob  caufas  in  eo  libello  fupplici 
contentas  in  parrochiam  feu  vicariam 
perpétuant  ac  disjundam  erigere  ,  îlh. 
que  dc  proprio  ac  pecuiiari  paftoje  pro- 
videre  dignaremur  rcumdecretisperve- 
nerabilem  virum  magiftrum  Dioni- 
fium  le  Blanc  vicarium  gênerai  em  &  ot- 
cialem  noftrum  in  hac  parte  i  nobis  fpe- 
cialiter  commilTiim ,  ad  calcem  didi  lx- 
bclli  fupplicis  inferiptis ,  le  Blanc  figna- 
cis.  Conclufionibus  promocoris  &  cita- 
tionibus  partium  figoaris  delà  Rue.  Ac- 
cis  *  htis  dierum  ta.  «9.  &  26.  menfis  •  a*,^ 
Sepcembris  anni  1619.  prxfcrerenobus  Cj*""- 
confenfum  quidem  vicarii  perpetui  iâne- 
ri  Germani ,  oppofitioncm  verô  decani 
Se  canoaicorum  in  requificam  eredio- 
nem.  Caufis  înterceffionis  feu  oppofirio» 
nis  ,  Se  refponfionibus  ad  illas.  Ado  con- 
didionisfcribendi  per  litigantes ,  didaf. 
que  oppoficionum  caufas  Se  relponliones 
ad  illas ,  ac  quidquid  fenbere  vellent 
prodacendi ,  dato  die  11.  Odobris  ejuf- 
dem anrri.  Libello  lupplki  inrervencio- 
Bis  didi  curaci  de  Villa  epikopi.  Ado 
diei  14.  Novcmbris ,  quo  d.ilidcnribus 
inter venire  per millum  eil ,  remanentibus 
adis  litis  cum  illo  communibus  mediis 
didx  interventionisfic  refponfionibus  ad 
illa.  Sencenciâ  diei  zo.  Fcbruarii  1630. 
quâ  officialis  prxdidus  decrevit  deken- 
lu  m  iri  in  didam  ecclefiam  landi  Ro- 
chi fuburbiumque  fandi  Honorai  ,8c  in- 
quirendum  elle  ex  o/ficio  fuper  commo- 
do  vel  incommodo  controverse  eredio» 
nis.  Appellacione  didorum  de  capteulo 
adprimacem.  Coramiflbriis  litteris  emi> 
nentiilîmi  domini  cardinalis  archiepi/co- 
pi  Lugdunenfis  fie-  primatis ,  datis  die  6. 
Aiartu  ejufdem  anni ,  quibus  didx  ap- 
pellationis  omniumque  aharum  deinceps 
incerjiciendarum  cognicioncm  ac  decà- 
Honem  dominis  Hennequin  Se  Tbudtrt 
régis  in  fupremo  fenacu  confiliariis  man» 
davic.  Scncentiâ  per  didos  dominos  corn- 
miflarios  la  ta  die  11.  Junii  ejufdem  an- 
ni ,  quâ  judicacum  en  malè  Se  abfque 
noxa  appellatum  effe,  &appellantes  ex 
parte  impenfis  damnaci  funt.  Intercedîo» 
ne  matriculanorum  fabricx  landi  Ger. 
mani  Alciffiodorenfis  lici controverlx  ia> 
cervenienrium.  Adis  judicariis  cauûfque 
didx  interceffionis  >  cum  petitionibus  in- 
cidentibus  didorum  fandi  Germani  ma- 
triculanorum ,  8c  refponfionibus  ad  illas. 
Sententii  officialis  Parifienfis  diei  13. No- 
vembris ,  quâ  priorem  fuam  fentenciam 
diei  10.  Februarii  proximè  lapfi  firmavic, 
iilamque  communem  fore  cum 
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triculariisprommeiavir.  Appel  lationc  ad 
curiam  tanquam  ab  abufu  pcr  didos  ma. 
tricularios  fandi  Germani  interjedà.  Ar- 
reftis  dierum  14.  6c  31.  Julii  ac  6.  Sep'rem- 
bris  annii  631.  prxferrimque  arreltodiei 
xxi.  Maii  1631.  quo  fenatus  fuper  pro- 
vocatione  ab  abufu  litiganribusextrà  eu. 
riam  fadis,  fentennas  à  quibus  appella- 
tum  fuerat  ratas  clîe  volute.  Supplica- 
tionc  promororis  ad  eum  tînem  uc  ]uxtà 
iêntentias  fenarûs-confulto  firmatas  fie- 
rec  defeenfus  in  eedefiam  fandi  Rochi,6c 
controverfx  eredionis  commoditas  in- 
commodicafve  atque  utilicas  teftimoniis 
ex  officio  inveltigaretur  :  cum  decrecis 
arque  citationibus  in  cake  didx  fup- 
plicationis  inferiptis  ôc  fignatis.  Ex 
lcriptis  didarum  defeenfionis  fie  inquifi- 
tionis  adis  Ordinacionibus  diclî  officialis 
Parifienfis  dierum  10.  fie  31.  Julii  ejufdem 
anni#^3i.  quibus  prxdidas  defeenfus  fie 
Inquilîtionis  tabellas  dixit  lici  jundas 
fore,  fie  ejus  quidem  quâ  defcensùs  re- 
nunciatio  deferibitur,  pcr  mi  fit  litigan- 
tibus  copiam  i  tabcllione  fuis  expenfis 
exfumere,  eifdemque  litiganribus  diem 
condixit  fcribendi,ac  quidquid  veilent 
penès  ipfum  producendi.  Depulfionibus 
*  fittdufiM  *  feribendi  producendique  ,  cum  carum 
execurionibus  de  U  Rue  fignatis,  fie  ad 
calcem  deferiptis.  Appellatione  altéra 
ad  curiam  tanquam  ab  abufu  à  didis 
defcenfione,inquifitione  ordinationibuf- 
que  dierum  10.  fie  31.  Julii  fie  depulfioni- 
bus feu  prxclufionibus.  Reculationum 
eau  fis  per  didos  fandi  Germani  matri- 
cularios,didofque  decanum  fiecanonicos 
ejufdem  ecclefix  contra  nos  ,  officialem 
ac  jpromotorem  fie  cxreros  ofHciarios 
noftros  propofitis  in  libello  didx  pro- 
vocations ab  abufu  contenus.  Âdis 
dierum  9.  Augufti  fie  18.  Novcmbris  at- 
que n.  Decembris  ejufdem  anni  1632. 
Item  diei  1.  Februarii  anni  163).  prxfe 
retenti  bus  primo  commutationcm  didx 
ab  abufu  provocationis  in  fimplicem  fie 
ordinariam  ,  deinde  renunciationem  ei- 
dem  fadam  per  didos  matricularios 
fandi  Germani  Senatùs  confiilto  diei 
10.  Martii  anni  1633.  9uo  fcnatus  appel- 
lantibus  in  renunciatione  pcr  ipfos  fada 
fuz  provocation!  ab  abufu  receptis  li- 
rigantes  fuper  eadem  provocatione  ex- 
tri  curiam  abire  juifit,  fie  appel lantes 
imepenfis  damnavit.  Diplomate  adionis 
refbtutorix  à  venerabili  viro  officiali 
Lugdunenfi  didis  de  capitulo  fie  matri- 
culariis  fandi  Germani  ad  fupradidam 
fimplicem  fuam  provocationem  perfe- 
quendam  ,  dato  die  14.  Augufti  anni 
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1631.  cum  ejus  fignificatione  fie  executio-  —  — — 
nî  diei  18.  menfii  Decembris  ejufdem  an-  A*  * 
ni,  De  U  Rte fignatis.  Variis  adisjudi- 
ciariis  dierum  17.  fie  19.  ejufdem  mcnfis,i. 
1.  ac  7.  menfis  Decembris  ab  emmenriiu"- 
mo  domino  cardinali  fie  arebiepifeopo 
Lugdunenfi,cum  claufula  in  foidum  fr-  dj. 
viji'm  in  bac  caufà  delegata. Aliis  commif- 
fionis  litteris  dans  u.  Martii  anni  1633. 
ab  eodem  eminentiflimo  domino  iifdem 
nobilibus  viris  dominis  Hermtquin  ,  fie 
Thudert  ,  quibus  iterato  mandat  co- 
gnitioncm  fie  decifionem  didx  provo- 
cationis fimplicis  Se  caulàrum  reeufatio- 
nis  adverfùs  nos  fie  officiarios  *  con- ,  aofttof  1 
feriptarum  fie  propofirarum  ,  cum  ci- 
tationibus vigoredidi  mandati  litiganri- 
bus datis,  delà  Rue  fignatis.  Adis  judicia. 
riis  dierum  19.  S:  18.  menfis  Aprilis  ejuf- 
dem anni.continentibus  *  defedioncs  va-  «  Dcfmt  4» 
dimonii  didorum  à  (àndo  Gerniano.  Li-  «<np«*iou. 
bellis  quibufdam  fupplicibus  dierum  11. 
Martii,  18.  fie  13  Aprilis  prxdidi  anni 
1633.  minime  tamen  oblatis  neque  ad 
calcem  referiptis,  refpedivè  contintnti- 
bus  provocationem  didorum  de  capi- 
tulo ab  ejufmodi  commhTione  ,  fie  re- 
jedionem  feu  reeufationem  didorum 
dominorum  Hemequin  y  fie  Thudert ,  cau- 
fas  verô  reeufarionis  tant ù  m  adverfùs 
dominum  Thudert ,  per  didos  decanum 
fie  canonicos  propofitas.  Supplicatione 
didorum  vicariifie  matriculariorum  fan- 
di Rochi  dido  domino  Hemequm  , 
fàdâ,  cum  ejus  decretodiei  7.  Maii  ejuf- 
dem anni  1633.  ad  calcem  referipto, 
quo  vifis  rot  appellationibus  fie  judi- 
cum  rejedionibus  ac  repudiationibus , 
remifit  partes  ad  didum  eminentiflimum 
cardinalem  Lugdunenfem ,  ut  fuper  ipiîs 
de  convenienti  remedio  providerctur. 
Litteris  tertix  commifiionis  didi  emi- 
nentiflïmi  domini  cardinalis  ,  datis  die 
9.  ejufdem  menfis  Maii ,  quibus  delegae 
nobilibus  viris  dominis  Renato  Pidwx  6c 
Guidoni^f  Thetis,  in  fupremo  fenatu  ré- 
gis conûliariis  ,  commilfionem  fie  deci- 
fionem eau  far  u  m  reeufarionis  contra 
prxlaudatos  dominos  Hemt quinte  Thu- 
dert objedarum ,  cum  aliis  claufulis  fie  fa- 
cultatifs in  iifdem  litteris  contentis, 
ad  quarum  calcem  referiptx  funt  cita- 
tiones  fie  executiones  earum,  de  4a  Rue 
fignarx.  Adis  judiciariis  dierum  13.  19. 
6c  14.  Maii  fie  3.  Junii ,  prx  fe  ferentibus 
defediones  didorum  decani  fie  canoni- 
corum  fie  matriculariorum  fandi  Ger-  . 
mani ,  conditionemque  partibusad  feri- 
bendum  producendumque  per  didos 
dominos  commiUarios  affignatam.  Li- 
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Ati       "  bdlis  dierum  14.  &  17.  ejufdem  mcnfis    nis  in  Gravia, fandi  Sa!  va  tons ,  lando- 
"*  >6>i'     Maii,  Se  3.  ac  7.  prxdidi  quoque  menfl*    ru  m  Lupi  5c  vtgidù  &  landi  Ja«obi 
Junii,  conrinencibus  appellationcm  die-    ab  Alto-pailu  Pariliis  fubinde  crefeen- 
torum  de  capiculo  à  commiffione  data    te  multitudine  paroebiarum  in  perpe- 
didisdominis  Ptdoax  &  Thelis,&c  ab  om-    tuas  paxochias  eredarum.  Denique  vifa 
nibus  corum  decretis,  reeufaticmem  eo-    didorum  matriculanorum  &  parochia- 
rumdcm  &  caulas  rejedionis  feu  reeufa-    norum  literaria  produdione,  acpoftre- 
tioni*  contrà  ilios  prxpofitas ,  cum  die-    rao  libello  fupplici  quo  nobis  humilicer 
dorum  omnium  adorum  figniheationi-    expofuerunt,  annexilque  lux  lupplicatio- 
bus  &  executionibus ,  De  la  Rue^  ligna-    ni  adis  judiciariis  fidem  feccrunt  didos 
tis.  Senrentià  dici  11.  cjufdem  mcnfis    decanum  ,  canonicos  &  capitulum  fandi 
Junii  ,  qua  didi  domini  Pidoux  &  de    Germani  Alrilfiodorcnlis  tôt  rantis  viti- 
Theitt ,  vilîs  toc  appcllationibus  &  ju-    ligationibus  ,  provocationibus  perpe- 
dicum  reeufarionibus  corumque  in  par-    tuis,  omnium  judicum  ejurarionibus  ca- 
tem  fumptionibus  ,  dixerunt  ut  parte*    lumniofis  fit  imperrincntibus  ,  vadimo- 
fîbi  providerent  jprout  cis  vifum  ellct.    niorum  frequentibus  defedionibus,  aliif- 
Admonirorii.  dillertatione  adorum  ad    que  dolofis  litium  argutùs  controverfe 
caufx  cognitionem  prxfcriptâ.  Senten-    credionis  quxftionem  adeo  nnplicalTe, 
tiis  officialis  Parificnlîs  dierum  x8.  Au-    &  tam  diuturnis  litis  producendx  arti- 
gufti  anni  1J78.&  11.  Maii  anni  fequen-    ficiis  etiam  nunc  cjusjudicium  remora- 
tis  ,  prx  fe  ferentibits  eredionem  didx    ri ,  cumque  immenfis  lumptibus  adores 
•ecclefix  auxiliarix  fandi  Rochiôc  vica-    confumcrc,utnequc  lis  ncque  expenfa- 
rti  revocabilis  jnftiturioncm.  Litrcris  vi-    rum  perditio  unquam  finem  lint  babitu- 
cariacùs    dido  nugiftro  Joanni  Ronfle       ,  nilî  autboritace  noftrâ  archicpiko- 
per  rcvcrcndiflimum  patrem  dominum    pali  &  ordinarià  cujus  cil  primum  erec- 
NicoJaum^f  Nets ,  nunc  epifeopum  Au-    tionis  judicium  ,  tandem  aliquando  me- 
relianenlem ,  tune  verô  redorem  feu  vi-    deamur.  Subjungebant  tôt  &:  tam  diu- 
carium  perpctuum  fandi  Germani ,  ad    turnis  captionum  pedicis  multa  lcanda- 
delcrvicndum  in  divinis  in  dida  ccclefia    la  orta  elfe  ,  majoraque  deinceps  eû*e 
fandi  Rocbi  datis  die  5.  Novcmbris  an-    metuenda ,  unde  magna  imminet  perni- 
ni  i6u.  in  commentaria  caftcllcti  Pa-    ciesanimarum  ;  exin  didx  ecclefix  l'an- 
rilîcnfis  relatis  die  Marris  11.  Odobris    di  Rocbi  parroebianos  &  luburbii  fanr 
anni         &  7.  mcnfis  Scpcembris  an-    di  Honorati  incolas  intérim  vexatosja- 
ni  1619.  prx  ic  ferentibus  confenfum    cere  ficut  oves  nofl  babentes  paftorem  -, 
didi  domini  de  Nets  tune  vicarii  per-    porro  xquijfimis  legibus  eautum  efle  ne 
petui  fandi  Germani  in  didam  credio-    lit  in  calumniofa  adverfarii  poteftate  an 
nem  ad  ufum  &  provifionem  perpetui    apud  eumdem  judieem  lin  gare  velit , 
didi  Ronfle  vicarii  fandi  Rocbi.  Tnbus    fed  magis  etfi  nihil  fit  ex  formulis  im. 
aliis  adis  ,  primo  quitfem  dici  8.  Martii    mutandum,  nibilominùsubi  xquitas  jam 
1630.  per  arreftum  dici  31.  Januarii  an-    fuadet  lûccurendum  j  noftrx  verb  au- 
no  fequenti  confirmato ,  fecundô  dici  9.    thoritatis  &c  vigilantix  elle,  ubi  mellîsfaris 
Novcmbris  prxdidi  anni  1631.  tertio    mulra&matura  cil,  mittere  operarios  in 
diei  ij.  Julii anniitem  prxdidi  1631.  qui-    melîem,  &  populis  petentibus  paftorem 
bus  magifter  Francifcus  le  Cbarort  fandi    dare.ldebqueôc  ob  alias  caufasin  dido  li- 
Germani  decanus  renunciavit  fux  pro-    bcllocontentashumilimc  fupplicabant,ut 
vocationi  à  prxdida  fententia  officialis    tôt  rantifquc  vitiligationibus  remedium 
noftri  data  die  10.  Februarii  anni  1630.    adhibentes  prxdidam  ecclefiam  fandi 
fefequenoftrojudicio,prxcluiàomnira~    Rochiin  parrochiam  feu  vicariam  per-  ^Ji^J^ 
cultatc  provoeandi ,  circà  emolumenta    petuam  crigeremus ,  &  denique  de  pecu-  jo^ceU»v!o- 
atque  eredionem   didx  ccclclîx  fandi    îiari  paftore  leu  vicario  perpetuo  provi-  p*yu  om» 
Rocbi  in  parochiam  diftindam  &  per-    deremus.  Ad  cujus  libelli  llipplicis  calcem  j^"  ^èfa 
*<*t}U:    pecuam  *.  Aclis  duobus  ,  primo  dici  1.    decretum  noftrum  appofuimus  &:  obfi-  mniiip- 
Martii ,  ahero  diei  17.  Novcmbris  anni    gnavimus  ,  didufque  nofter  promotor  eJf*^"^ 
iôjo.quibusparet  magiftrum  Antonium    nias  conclu fioncs  rcfcriplîr. .  Quibus  'lÛ^it.,^ 
Suriier ,  redorem  feu  vicarium  perpe-    visis  ,  neenon  habito  virorum  bono-  l*tl  » 
tuum  fandi  Germani  ad  ufum  c^uoque    rum  &  juris-peritorum  concilio  ,  ac  prx-  %m*{  £ 
&  provifionem  didi  Renfle  in  eamdcm    fertim  attento  prafentis  litis  ftatu  *  ,  e*»firmé  f*r 

eredionem  confenlillë.  Variis  fententiis   &  Us  ipfaeft  extra  fenatum  &cu-  "2f' 

&  arreftis  circa  eredionem  eeelefia-  riam  Lugdunenfem ,  nullavc  curiâ  fupe-  / ,/ JT/^'t 
rum  obm  fuccurfualium  fandi  Joban-    riore  legiume  detinceur ,  denique  Deum 

folum 
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folum  prx  oculis  habentes  ,  nos  Joart-  culariis  hadenùs  folvi  confueverunt , 
nes-Francifcus  de  Goniy  archiepilcopus  quxque  inpoftcrumnullo  juris  prxtextu 
Parifienfis  prxdidus  ,  dicimus  Se  pro-  nullàvc  ratione  ufquam  potcrunt  adau- 
nunciamus ,  non  obftantibus  tam  multis  geri  aut  amplioresexigi.  In  fignum  juris 
caufis  recufationis  pcr  matricularios  fa-  ac  fuperioricatis  matricis  ecclefix  pote- 
bricx  fandi  Gcrmani  Altilfiodorcnfis ,  &  runtprxdidi  decanus ,  canonici  &  ca- 
decanum,  canonicos  &  capitulum  cjuf-  pitulum  fandi  Gcrmani  proceffionaliter 
dem  ecclefix  illis  adhxrcntcs  ,  contrà  ire  ad  didam  ccclefiam  fandi  Rochi 
nos,  officialcm,  promotorem  aliofque  fingulis  annisipfodic  fello  fandi  Rochi 
officiarios  noftros  propofitis ,  quam  ap-  pacroni ,  ibidemquc  celebrare  miilam 
pellationibusperipîosintcrjedis  ,ac  fine  parrochialem;  pro  qua  proccffione  Se 
didarum  appellationum  prxjudicio ,  ul-  niillx  cclcbrationc  nil  nifi  didas  fummas 
tcriùs  efle  per  nos  produccndum  *  ;  Se  eo  cxigere  potcrunt.  Super  limitibus  autcm 
fado  ulteriùs  procedehres ,  ordinamus  didx  parrochix  fandi  Rochi  cum  pa- 
per  hancnoftramfententiam  didam  nof-  rochia  fandi  Gernuni  Altiffiodor.nfis 
tram  ccclefiam  fuccurfualcm  fandi  Ro-  &  bearx  Marix  de  Villa- epifeopi  dcli- 
chi  inecclefiam  parrochialem  diltindam  niendis  partes  ulteriùs  procèdent,  prout 
feuvicariam,  perpetuameflècrigendamj  critjurisSt  xquitatis.-  expenfis  relerva- 
illamque  authorirate  noftrà  archiepifeo-  tis.  Datum  Parifiis  die  xxx.  &:  ukima 
pali  in  parrochiam  diftindam  feu  vica-  menilsjunii  anno  mdcxxxiii.Dc  man- 
riam  perpetuam  ereximus  atque  erîgU  dato  prxfatiilhiflrilîimi  &  reverendifli- 
mus  per  prxfentes  :  volentcs  ôtordinan-  mi  domini  mei  domini  Parificnfis  ar- 
tes  ut  deinceps  fuum  peculiarem aepro-  chiepifeopi ,  Sigié  Baudouin. 
prium  paftorcm  feu  vicarium  perpetuum  L  an  1633.  le  zo.  jour  de  Juillet,  l'o- 
habeat ,  atque  ut  in  omnibus  fundione,  riginai  de  la  fcntcncc  dont  copie  cft  cy- 
exercitio  ,  regiminc,  officio  Se  munerc  defTus  eferite  a  efte  par  moy  appariteur 
parrochialibus  frui ,  uti ,  donari  ,  fungi  en  l  arche  vcfché  de  Paris  fouffignemon- 
&  gaudere  valeat  ;  proindeque  ad  hune  tré  ,  lignifié  &:  d'iceluy  baille  copie  aux 
efredum  litteras  colljtionis  Se  provifio-  vénérables  doyen,  chanoines  &  chapi- 
nis  de  &  fuper  dida  parrochia  fie  ereda  tre  de  l'cglUe  de  S.  Germain  l'Auxerrois 
feu  vicariatu  perpetuo  fie  inftituto  ne-  à  Paris;  parlant  pour  eux  tous  à  la  per- 
ceffarias  magiftro  Joanni  Rouffc  preiby-  fonne  de  maiftre  Jacques  Germain pref- 
terodiœcefis  Aureliancnfis  inea  ecciciia  tre  agent  de*  affaires  dudit  chapitre; 
nunc  temporis  defervienti  fieri ,  expedi-  à  ce  qu'ils  n'en  prétendent  caufe  digno- 
Ti  Se  figillari  juffimus.  Cujus  quidem  ce-  rance.  Fait  prefens  les  tefmoins  nom- 
clefix  fandi  Rochi  xdituos  leu  fabricx  mezen  mon  original.  Siçnê delà  Rue. 
marricularios  condemnavimus  Se  con-  Pris  fur  ftmprimé.   Par'aneft  du  parle- 
demnamusad  folvendum  fingulis  annis  ment  du  16.  Février  1671.  la  cour  ordon- 
decano  fandi  Gcrmani  Altilhodorenfis  na  que  les  paroitfès  de  S.  Roch  &de  la 
pro  tempore  exiftenti  fummam  treeen-  Ville-l'evcfque  demeureroient  diviiees 
tarum  librarum  turonenfium,  in  duobus  par  les  portes  Se  clôtures  de  la  ville, 
terminis  Nativitatum  Domini  &  fandi  Le  mefme  arrejï '  commit  M.  dcCatinat  rap- 
Joannis-Baptiftx ,  per  duas  medietates  porteur  &  mcffîcurs  Roujuuh  fa  Hervé 
te  porriones  xquales  ,  pro  perceptione,  pour  fe  tranfporter  fur  les  lieux  &  y  dreffer 
poOèffione  Se  fruirione  quam  prxdicli  un  procet^verbul  des  limites.   Le  curé  ey 
matricularii  fandi  Rochi  obtinent  jure  les  maryniliers  de  S.  Roch  proteftèrent  que , 
&  loco  didi  decani  omnium  proven-  veu  que  l'intention  de  la  cour  eftoit  de  fe- 
tuum  &  emolumentorum  qux  ad  cum  parer  les  deux  paroiiles  par  les  cloftu- 
rarionc  fui  decanatûs  &  capicerix  illi  res  de  la  ville,  les  bornes  qui  fèroient 
annexx  in  dida  ecclefia  fandi  Rochi  per-  plantées  ne  pourroicnteflre  tirées  à  con- 
tinent ac  quoquomôdo  pertincre  pof-  kquence  contr'eux  ,  en  cas  que  dans  la 
funt:  redori  feuvicario  perpetuo  ejuf-  fuite  des  temps  la  clofture  de  la  ville  fuit 
dem  ecdefîx  fandi  Gcrmani  fummam  reculée  Se  avancée  plus  loin.  Parunar- 
centum  librarum  turoncnjîum ,  per  duas  rejl  de  ladite  cour  expédié  à  la  follicita- 
Xqoales  medietates  in  didis  duobus  ter-  tion  des  procureurs  des  parties  le  4.  Sep- 
minrs  :  denique  matriculariis  fabricx  tembre  1704  en  taifence  du  curé  de  faint 
prxdidi  fandi  Germani  fummam  duo-  Roch  le  fteur  Cot^ner ,  il  fut  ordonné  que 
decim  librarum  &  deeem  folidorum  tu-  celuiduz6.  Février  1671.  feroit  exécuté 
ronenfium ,  prout  prxdidx  fummx  die-  aux  proteftations  faites  par  le  curé  Se 
tis  decano,  vicario  perpetuo  ac  matri-  les  marguilliers  de  S.  Roch.  En  1710. 
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nouvelle  de 


le  18.  Mars  le  curi  &  U  fabrique  de  la  cre  ;  fans  préjudice  touttefois  d'en  pou 


voir  adjouter  deux  autres  nouveaux  cy- 
aprcs ,  conformément  audit  ftatut  -,  pour 
jouir  par  lefdits  nouveaux  bourfiers  des 
mefmes  droi&s,  frui&s  fie  émoluments, 
eftre  fubjc&s  aux  mêmes  règles  ,  fta- 
tuts  fie  peines  que  les  autres  cy  devant 
cftablis.   Et  d'autant  que  par 


Viiïe-tevefque 
mande  k  fin  de  niveau 
d'un  fa&um  de  1710. 

des 


dm  celle  ff  de 


£\|  pal  du  o 
rûniverfité  de 


OUS  Jean  Aubert  preftre  princi-  augmentation  les  diftributions  qui  ont 

•llege  de  Laon  fondé  en  accoutumé  d'eftre  départies  aufdicb 

Paris ,  interprète  du  roy  anciens  bourfiers  diminuent,  fie  que 

ès  langues  Grecque  8c  Latine  ,  com-  par  ledit  ftatut  il  eft  porté  que  l'aug- 

miflaire  député  par  monfeigneur  le  re-  mentation  fe  fera  fans  diminution  des 

verenctiffime  père  en  Dieu  meflîre  Jac-  autres  bourfiers ,  nous  avons  ordonné 

ques  Camus  evefque  de  Seez  confeiller  qu'il  fera  pris  du  revenu  dudit  collège 

du  roy  en  fes  confeils  ,  fuivant  la  pro-  jufques  i  la  concurrence  de  cinquante, 

curarion  par  iuy  paftee  audit  Aubert  en  cinq  livres  quatre  fols  par  chacun  an  , 

1a  ville  de  Seez'  pardevant  Chauvcl  fie  fie  que  ladite  fomme  fera  ajoutée  auf- 

Loifon  notaires  royaux  le  fcptiefme  jour  dites  diftributions,  pour  compenser  la 

d'Aouft  1634.  fie  maiftre  Jean  de  Cor-  perte  que  les  anciens  fouffriroient  s'il 

des  preftre ,  chanoine  honoraire  en  l'e-  ny  eftoit  par  nous  pourveû.  Faid  à  Pa- 

glife  de  Limoges,  commiflaire député  ris  audit  collège  le  xxi.  jour  d'Aouft 

par  vénérable  maiftre  Nicolas  m.  dc.  xXXiv.  Et  avons  fignécespre- 

preftre,  chanoine  fie  archidiacre  de  l'af-  fentes.  Sifflé  Aubert  &  J-  De  Cor- 

chidiaconé  de  Paftais  en  l'eglife  duMans,  des. 

par  procuration  paflee  audit  de  Cor-  Aujourd'huy  des  prefentes  les  notai- 

desenla  ville  du  Mans  pardevant  Bref-  res  garde- notes  du  roy  noftre  firc  en 

lay  fie  dc  Mezerottcs  notaires  royaux  fon  chaftelet  de  Paris ,  foubfignez ,  fc 

le  premier  jour  de  Juillet  dernier  $  nous  font  a  la  requefte  defdits  fieurs  Aubert 

fommes  tranfportez  au  collège  de  Seex  fie  de  Cordes  fufnommez ,  transportez 

fondé  en  Puniverlité  de  Paris ,  ce  jour-  en  la  chapelle  du  collège  de  Seez  fondé 

d'huy  vingt-uniefme  jour  d'Aouft  1634.  èn  l'univcrfité  de  Paris,  ifluc  de  vef- 

où  nous  aurions  veû  fie  examiné  les  an-  près  -y  où  eftant ,  enprcfenced'iccux  Au- 

ciens  fie  derniers  comptes,  fie  calculé  bert  fie  de  Cordes,  ledurc  a  efté  faite 

les  revenus ,  charges  fie  mifes  dudit  col-  par  l'un  defdks  notaires ,  l'autre  pre- 

lege,  enfemblefait  reprclenterles  fon-  fent,  de  l'ade  dont  eft  autant  deffusfie 

dations  fie  ftatuts  d*icelluy  ,  par  le  cin-  devant  eferit ,  à  vénérables  fie  diferctes 


Suante- cinquieime  article  defquels  il  eft  perfonnes  maiftre  Jacques  Guychard 

id  que  les  bourfiers  feront  augmentez  principal,  Michel  Cadin  chappellain , 

au  nombre  de  douze ,  lorfque  le  revenu  Hierofme  Bougier ,  Jacques  Hébert , 

dudit  collège  le  pourra  permettre.  Et  Julien  Baudes ,  Louis  Guychard ,  fie 

d'autant  qu'apreient  ledit  revenu  eft  Brice  Fleury  tous  bourfiers  dudit colle- 

fuffifant,  toutes  charges  deduittes  fie  ge,  deûcment  congregez  fie  afiemblez 

acquittées ,  pour  y  entretenir  d'habon-  en  ladite  chappelle ,  qu'ils  ont  dit  bien 

dant  deux  nouveaux  bourfiers,  atten-  entendre,  promis  fie  promettent  audit 

dant  la  commodité  d'y  en  eftablircy-  nom  entretenir  le  contenu  audit  ade  fe- 

après  encores  deux  autres,  fie  remplir  Ion  fa  forme  8e  teneur,  promettant  8c 

le  nombre  de  douze  ordonné  par  ledit  obligeant  audit  nom  8c c.  renonceant 

ftatut  j  furquoy  après  avoir  ouy  les  maif-  8ec.  Faid  fie  pafic  en  ladicte  chappelle 

trc-principal  ,  chappelam  8c  bourfiers  dudit  collège  le  xxxi.  fie  dernier  Odo- 

dutnt  collège  -t  nous  efdits  noms,  en  exe.  bre  après  midy,  l'an  m.  dc.  xxxiv.  £c 

cution  dudit  ftatut,  avons  ordonné  8e  ont  lefdites  parties  figné  la  minute  des 

ordonnons  qu'il  fera  pris  fur  le  revenu  prefentes  eftant  au-bas  fie  enfuitte  de 

dudit  collège  la  fomme  de  cent  qua-  l'ade  dont  autant  c  y-deflus  efeript  de- 


rante-quatre  livres  tournois  par  chacun 
an  pour  l'entretien  de  deux  nouveaux 
bourfiers,  qui  feront  cy-apres  inftitue7, 
l'un  du  dioceze  de  Seez  par  ledit  fei- 
gneur  evefque ,  l'autre  de  l'archidiaco- 
né  de  Partais  par  ledit  ficur  archidia- 


meure  vers  de  S.  Vaft  l'un  defdits 
taire*  foubfignez.  Pris  fur  une  tefie. 


J  U  S  Tï  F  I  C  A 

Cérémonie  faite  en  feglife  de  N.  D.  de  Paris 
four  défunt  monfciytcur  le  cardinal  duc 
de  Richelieu ,  far  ordre  du  roy. 

-  ¥    E  roy  ayant  rcfolu  de  faire  cclc- 

A"'  |   j  brer  un  fervice  folemnel  en  l'egli- 

le  cathédrale  de  Paris  pour  le  repos  de 
l'ame  de  deffunt  monlcigneur  le  cardi. 
nal  duc  de  Richelieu ,  commanda  au 
fieur  de  Sainclot  maiftre  des  cérémonies 
dc  France  que  toutes  chofes  fuflènt  pré- 
parées par  fon  ordre  &  qu'il  ne  man- 
quai! rien  à  cette  folemnité  que  S.  M. 
avoit  refoluc"  eftre  faite  les  xix.  8c  xx. 
<lu  mois  de  Janvier  m.  dc.  xliii.  Et  fa 
volonté  eftant  que  tous  honneurs  funè- 
bres foulent  rendus  à  la  mémoire ,  com- 
manda audit  fleur  Sainclot  d'y  faire 
trouver  de  fa  part  les  compagnies  fou- 
veraines  par  deputation  Se  au  plus  grand 
nombre ,  enfemble  l'uni  ver  fïté  &  la  ville, 
&  d'advertir  feulement  les  ambaflàdcurs 
d*y  affifter  en  leurs  icances  ordinaires  -, 
de  voir  mon  fieur  l'archevefquc  de  Pa- 
lis pour  refoudre  avec  luy  de  l'office  de 
Teglifc ,  à  ce  qu'il  fuft  faiél  avec  toute 
la  folemnité  requife  }  d'ordonner  des 
officiers  neceffaires  à  cette  cérémonie  fé- 
lon lapratique  ordinaire  en  pareille  ren- 
contre i  le  roy  voulant  pour  les  deuils 
les  trois  plus  proches  parens  &  princi- 

Î>aux  héritiers ,  fe  repofa  pour  le  furplus 
"ur  ledit  maiftre  des  cérémonies  ,  luy 
commandant  dc  prendre  foing  Se  d'or- 
donner de  toutes  chofes  fans  refèrve. 
L'eglile  eftant  préparée  a  cet  effécl ,  8c 
ledit  fleur  Sainclot  ayant  reccu  une  let- 
tre de  cachet  du  roy  à  luy  adreffante 
avec  celles  qui  s'adreflbicnt  aux  compa- 
gnies fouveraincs,corps  de  ville  8c  univer- 
lité,  pour  eftre  par  luy  rendues  de  fa  part 
aufdites  compagnies  fouvcraines&  corps 
de  ville  8c  univerfité ,  mefme  celle  de 
monfieur  l'archevefque ,  fuivant  l'ordre 
à  luy  donné  par  la  lettre  qui  luy  eftoit 
eferite ,  dont  la  teneur  enfuit  : 

MONSIEUR  DE  SAINCTOT.  Dé- 
lirant qu'il  foit  faiél  un  fervice  folemnel 
en  l'cglife  cathedralle  de  Paris  pour  l'a- 
ine dc  feu  mon  coufln  le  cardinal  duc 
de  Richelieu,  je  vous  ay  bien  voulu  fai- 
re ccllc-cy  pour  vous  dire  que  vous  ayez 
à  rendre  au  fieur  archeveique  dc  Paris 
la  lettre  que  je  luy  eferipts ,  &  prendre 
le  jour  avecq  luy  qui  fe  trouvera  le  plus 
propre  pour  cette  cérémonie ,  dont  vous 
advertirez  les  compagnies  fouveraines 
avec  le  corps  de  ville  8c  l'univerfité , 
âffin  qu'ils  s'y  rendent  fuivant  les  lettres 
Tenu  II.  Part.  JJL 


■ 


T  I  VE  S»  Si; 

que  je  leur  eferis,  qui  leur  feront  aufly  ■ 
par  vous  rendues  -,  8c  aurez  foing  au  fur-  A"- 
plus  que  toutes  chofes  fe  paflênt  en  cela 
lelon  la  décence  qui  y  eft  convenable 
&  que  l'on  a  accouftumé  d'ufer  en  fem- 
blablcs  occafions.  Dequoy  me  repofant 
fur  vous ,  je  prieray  Dieu  qu'il  vous  aie, 
monfieur  dc  Sainclot ,  en  la  faindle  gar- 
de. Efcript  à  S.  Germain  en  Laye  le 
xvi.  jour  de  Janvier  m.  oc.  xliii.  Signé, 
LOUIS.  Et f lus  bas  :  de  Lomenie. 

LEDIT  SIEUR  DE  SAINCTOT 
majftre  des  cérémonies  de  France  fe  ren- 
dit le  xvm.  duditmoisde  Janvier  1645. 
à  la  faindle  Chapelle ,  où  le  fieur  le  Bre- 
ton fils,  roy  d'armes  l'attendoit,  accom- 
pagné de  trois  heraux  d'armes  du  til- 
trede  Bourgongne ,  Valloys  8c  Bretagne, 
bottez ,  efpronncz ,  l'efpée  au  collé ,  avec 
leurs  grandes  robbes ,  celle  du  roy  d'ar- 
mes à  petite  queue ,  &  leurs  cottes  d'ar- 
mes par-deflus ,  ayans  chacun  une  toc- 
que  dc  velours  ras  fur  leur  teflc  8c  leur  ca- 
ducée en  main  fans  eftre  couvert  de 
crefpc ,  ne  le  devant  élire  qu'aux  pom- 
pes funèbres  des  roy  s.  Là  fe  trouvèrent 
aufTy  vingt-trois  crieurs  ayans  leurs  lon- 
gues robbes  couvertes  devant  8c  derriè- 
re d'efculTons  aux  armes  de  feu  monfei- 
gneur  le  cardinal  duc ,  leurs  clochettes, 
en  main.  Le  maiftre  des  cérémonies 
eftoit  en  fon  habit  long ,  fa  robe  ayant 
une  queue;  traînante  de  deux  aulnes, 
botté ,  cfpronné  ,  l'efpée  au  collé  ,  un 
bonnet  carré  deiïus  fa  tefte ,  fon  cha- 
peron avallé  derrière ,  8c  un  bafton  de 
commandement  en  fa  main  ,  là  queuë 
eftoit  portée  par  l'un  des  fleurs  vertu 
de  deuil  8c  fuivy  de  fix  autres  &  de  fix 
lacquais  tous  vertus  de  deuil.  Partant  de 
la  faincle  Chapelle  ,  le  roy  d'armes  8c 
les  trois  heraulx  marchoient  devant  le  ' 
maiftre  des  cérémonies ,  8c  les  vingt- 
trois  cryeurs  derrière  deux  à  deux  ,  juf- 
ques  au  parquet  des  huilliers }  delà  à  ce- 
luy  des  gens  du  roy ,  auxquels  parlant 
ledit  fieur  Sainclot,  leur  dift  qu'il  eftoit 
venu  là  pour  advenir  le  parlement  de 
la  part  du  roy  dc  fe  trouver  au  fervice 
de  deffunt  monfieur  le  cardinal  duc  de 
Richelieu ,  qui  fe  devoit  faire  en  l'cglife 
de  N.  D.  8c  luy  rendre  la  lettre  que 
S.  M.  luy  envoyoit  à  cet  efïccl  $  qu'il 
les  prioit  de  faire  advertir  meffieurs  dc 
la  cour.  L'advocat  gênerai  monfieur  Ta- 
lon 8c  monfieur  Mcliand  procureur  gê- 
nerai furent  advertir  la  cour.  Al'inftant 
fut  envoyé  vers  le  maiftre  des  cérémo- 
nies qui  eftoit  au  parquet  Boileau  com- 
mis au  greffe,  qui  luy  demanda  de  quel-  - 
M  m  m  m  m 
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 —   le  forte  il  pretendoie  encrer.  A  quoy 

•<«•  luy  fut  refpondu  par*  ledit  fieur  Saindot 
qu'il  entendoit  entrer  accompagné  de 
tes  heraux  ,  de  fa  fuite  fie  de  vingt-trois 
crieurs,  fie  au  mefme  ordre  y  prendre 
fa  place  accouftumée.  Ledit  Boileau  re- 
tourna vers  la  cour  faire  fa  refponfe ,  fur 
laquelle  eftant  délibéré ,  iceluy  Boileau 
vint  dire  au  maiftre  des  cérémonies  que 
la  cour  avoit  relolu  qu'il  entreroit  teul,Se 
qu'après  qu'il  auroic  fait  voir  la  lettre 
du  roy  ^  on  feroic  entrer  les  heraulx  Se 
fa  fuite.  A  quoy  fut  refpondu  par  ledit 
Heur  Saindot  maiftre  des  cérémonies 
qu'il  n'encrerait  noint  autrement  -y  qu'il 
fîjavoit  ce  qui  cftoit  deub  à  fa  charge , 
&  qu'il  s'eftonnoit  de  ce  que  on  luy  fai- 
foit  attendre  fy  long-temps  ;  qu'on  fai- 
foit  une  difficulté  fans  exemple ,  qui  pou- 
voir eftrc  levée  envoyant  leurs  régi  (très, 
où  la  cour  verrait  ce  qui  s'eftoit  palïè 
le  xxv i.  Ottobre  de  l'an  m.  dc.  xxxvii. 
aflurant  audit  Boileau  qu'il  s'en  retour- 
nerait pluftoft  que  d'y  entrer  autrement. 
La  cour  ad  ver  tic  de  cela,  elle  députa 
vers  luy  Les  gens,  du  roy  pour  le  prier 
d'entrer  teul  •>  ce  qu'il  ne  voulut  faire , 
procédant  qu'il  s'en  irait  &  en  ferait  fbn 
pracez  verbal  pour  le  faire  voir  au  roy. 
Boileau  retourna  de  la  part  de  la  cour 
vers  les  geos  du  roy  leur  dire  que  mon- 
fieur  le  premier  prefidenc  leur  nundoit 
que  les  regiftres  qu'il  venoit  de  voir  don- 
noient  au  maùbre  des  ceremoniesce  qu'il 
demandent ,  Se.  qu'il  euft  à  entrer  en  la 
manière  accouftumée.  Ce  que  faifanc 
ledit  maiftre  des  cérémonies  ,  le  roy  d'ar- 
mes Se  hcxaulx  marchèrent  devant  luy, 
puis  cftaat  prés  de  l'entrée  dudit  barreau, 
faluérenc  là  cqux  ,  te.  tetirans  a  eofté  de 
l'entrée  dud.  barreau,  le  fieur  Saindot 
1  aillant  craifoer  la  queue"  de  fa  robbe  falua 
la  cour  de  trois  reverence\l'une  aux  pre- 
fidcns>Uudeux  autres  aux  coniielIers,puis 
entra  dans  le  barreau  &alla  prendre  fa 
place  entre  les  deux  derniers  confeillcrs 
de  ladite  grand  cjuamb.ee.  S'eftanc  alïîs 
8c  couvert,  leur  dut:  MESSIEURS.  Le 
roy  defirant  que  prières  fuient  faictes  à 
D'eu  pour  le  repos(  de  l'ame  de  deffimt 
monfieur  le  cardinal  duc  de  Richelieu 
&  que  tous  les  honneurs  qui  fe  pourront 
foient  rendus  à  fa  mémoire ,  il  m'a  à  cet 
effed  commandé  de  venir  en  cette  com- 
pagnie pour  luy  dire  qu'elle  ait  à  te  trou- 
ver en  corps  par  dépuration  au  plus  grand 
nombre  qui  fe  pourra  Mardy  prochain 
xx.  du  mois  à  dix  heures  du  matin  en 
l'cglitede  N.  D.  au  fervice  folemncl  qui 
y  tera  faid.  Et  affin  qu'elle  foit  plus  aifu- 


réedela  volonté  de  S.  M.  voilà  la  lettre 
dc  cachet  de  laquelle  elle  m'a  chargée 
à  elle  adreffànre  fur  ce  fubjed  ,  laquelle 
lettre  ledit  Sainctot  mift  ez  mains  d'un 
confeiller  pour  eftrepar  lui  leuc,  donc 
lecture  fut  fatete ,  ficc. 

Iccllc  achevée ,  moniteur  le  premier 
prefidenc  dit  que  la  compagnie  hono- 
rait par  trop  la  mémoire  de  feu  mon- 
fieur le  cardinal ,  pour  manquer  au  com- 
mandement qui  luy  eftoic  faid ,  porté 
par  luy  de  la  parc  du  roy,  auquel  elle 
rendrait  toutee  obcïûance,  en  te  trou- 
vanc  à  N.  D. 

En  mefme-cemps  le  fieur  Saindoccna 
à  un  Hérault  dc  faire  faire  la  proclama- 
tion. On  ouvrit  alors  toutes  les  portes 
de  la  grand-chambre  pour  laiflèr  entrer 
le  peuple.  Les  vingt  trois  crieurs  mis  en 
ploton  s'advancerent  plus  près  du  bar. 
reau ,  fit  après  avoir  fonné  par  trois  fois 
de  leur  clochettes ,  l'un  d'eux  s'advança 
fie  dit  à  haute  voix  : 

NOBLES  ET  DEVOTES  PERSON- 
NES, priez  Dieu  pour  l'ame  de  cres- 
hault ,  tres-pui liant  fit  tres-vertueux  illuf- 
tndime  Se  cminentilfime  feigneur  mon- 
feigneur  Jean  Armand  du  PIcûls  cardi- 
nal de  Richelieu  duc  Se  pair  ,  grand 
maiftre  fie  fur-incendanc  de  la  navigation 
fie  commerce  de  France ,  l'un  des  prélats 
fie  commandeur  des  ordres  du  roy ,  chef 
du  confeil  fie  premier  miniftre  d'eftat  du 
roy ,  pour  l'ame  duquel  te  feront  les  fer- 
vices  fie  prières  en  l'eglife  de  Paris ,  au- 
quel heu  Lundy  prochain  feront  dides 
vefpres ,  pour  y  eftre  le  Mardy  fuivanc 
a  dix  heures  du  marin  célèbre  fon  tervicc 
folemncl.  Priez  Dieu  qu'il  en  ait  l'ame. 

ICELLE  proclamation  achevée ,  le 
fieur  Saindot  fe  leva,  fie  après  avoir  fiu 
lue  la  cour,  te  retira  au  mefme  ordre 
qu'il  cftoit  entre.  Delà  alla  à  la  cham- 
bre des  comptes,  cour  des  aides, corps 
de  ville  fie  univerfité ,  comme  il  avoit 
faid  au  parlement.  Par  tout  les  porte» 
y  furent  ouvertes  pour  tout  le  monde. 
Il  eft  vray  que  la  ville  voulut  recevoir 
le  fieur  Saindot  dans  le  petit  bureau , 
auquel  il  ne  voulut  entrer,  mandant  aux 
prevoft  fie  cfchevins  qu'ils  dévoient  en 
cecce  cérémonie  le  recevoir  au  grand 
bureau.  Ce  qu'eftanc  faid  par  eux  Se  la 
temonce  faide,les  prevoft  des  marchands 
fie  efchevins  reconduifirent  en  corps  le- 
dit maiftre  des  cérémonies  jufques  au 
haulc  du  degré  de  l'hoftcl  de  ville,  &  le 
greffier  d'icclle  jufques  au  caroflè.  Delà 
on  fur  en  l'univerfité  au  recour.  Leur 
corps  eftant aHèmhlc  en  &orbonne,ai£s 
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en  des  chaifes ,  en  fut  donnée  une  au 
mai/Ire  des  cérémonies  au  milieu  de  leur 
aflèmblée ,  où  la  femonce  fut  fai&c  com- 
me aux  autres  compagnies. 

L 'après  difnée  le  mefme  jour  ledit 
fleur  de  Sainclot  fut  chez  monfieur  l'ar- 
chevefque  luy  rendre  la  lettre  du  roy, 
dont  la  teneur  enfuit  : 

Monsieur,  l'arxhevesque  de  Pa- 
ris. Comme  je  defire  qu'il  lbie  faict  un 
fervice  folemnel  en  voftre  églife  pour  Pâ- 
me de  feu  mon  coufin  le  cardinal  de  Ri- 
chelieu avec  l'affiftance  des  compagnies 
fouveraines  &  corps  de  ville ,  je  vous  ay 
bien  voulu  faire  celle-cy  pour  vous  en 
donner  advis  &  vous  dire  que  vous  ferez 
chofe  qui  me  fera  bien  agréable  de  tenir 
la  main  qu'il  ne  manque  aucune  chofe 
de  ce  qui  a  accouftumé  d'eftre  faift  en 
fcmblables  cérémonies }  &  fi  vous  ne  pou- 
vez vous-mefme  officier  ,  vous  prierez 
quelque  autre  cvefque  d'y  tenir  voftre 
place.  Le  jour  en  fera  pris  avec  vous  par 
le  maiftre  de  nos  cérémonies ,  affin  que 
toutes  chofes  fe  facent  avec  plus  de  corn, 
modiré.  Et  fur  ce ,  n'ellant  la  prefente  à 
autre  fin ,  je  prieray  Dieu  qu'il  vous  air  , 
monfieur  Parchevefque  de  Paris ,  en  fa 
fainde  garde.  Efcrit  à  Saint-Germain  en 
Layc  le  xvi.  Janvier  1 643.  Signé,  LOUIS. 
Et  plus  bas  :  D E  Lomenie. 

Apke's  la  lettre  leuc,le  maiftre  des 
cérémonies  lui  dift  que  comme  le  roy  en- 
tendoit  qu'il  ne  s'oubliaft  rien  à  cette  cé- 
rémonie ,  qu'il  feroit affilie  d'evefques  en 
celle  des  encenfemens  au  tour  de  la  re- 
prclêntation.  Mais  monfieur  l'archcvef- 
que  ne  délirant  eftre  affifté  que  de  fon 
clergé  ,  fit  entendre  qu'outre  que  c'eftoit 
fon  intention  ,  qu'en  pareilles  occations 
cela  n'avoit  point  efté  pratiqué ,  fit  qu'aux 
fervices  de  l'empereur  Mathias ,  du  feu 
roy ,  de  la  royne  d'Efpagne  ,  fie  de  mon- 
fieur de  Savoye  on  n  en  avoit  point  ufc 
autrement,  bien  qu'aux  regiftres  du  maif- 
tre des  cérémonies  il  fe  reconnoùTe  le 
contraire  au  fervice  du  feu  roy  auquel  les 
evefques  officièrent  avec  monfieur  de  Pa- 
ris ;  neantmoins  parce  qu'en  celuy  du  duç 
de  Savoie  il  ne  s'y  en  trouve  point, le 
fteur  Sainclot  ne  concerta  point,  laiflant 
la  liberté  à  mondit  fieur  l'archevefque 
d'en  ufer  comme  il  luy  plairoit. 

Ledit  Sainclot  l'advertic  auffi  ,  que 
comme  c'eftoit  lacouftume  que  les  deuils 
s'habillafTent  à  l*archevefché  ,  qu'il  ne 
trouvaft  rien  à  dire  qu'il  le  fift  tendre  de 
deuil  à  l'ordinaire ,  fie  qu'il  croyoit  qu'il 
l'a  gr  éeroit  ainfi.  j  ce  qu'eftant  neantmoins 
«onteflé  par  monfieur  l'archçvcfque,  di- 


NATIVES.  Si? 

fane  que  fa  maifon  n'eftoit  point  un  lien  A~ 
public,  il  déclara  qu'il  ne  le  fouffriroit 
point.  Pourtant  le  lendemain  il  envoya 
dire  audit  fieur  de  Sainclot  qu'il  pou- 
voir difpoferdefa  maifon.  Il  le  fut  voir 
fur  ce  iubjecl  5  il  luy  offrit  de  rechef  s  8c 
commanda  aux  Cens  de  luy  bailler  tou- 
tes les  chofes  pour  en  ufer  comme  il  vou- 
droit  \  ce  que  ledit  fieur  Sainclot  accep- 
ta, d'autant  que  par  fès  regiftres  ce  lieu 
a  toujours  fervi  à  y  recevoir  les  deuils. 

Enfuite  de  quoy  monfieur  l'archevel- 
que  refmoigna  audit  maiftre  des  céré- 
monies ,  que  s'il  venoiten  fon  églife  quel- 
ques evefques  pour  l'office,  qu'il  ne  les 
renvoieroit  pas  ,  quoyqu'il  ne  les  deuft 
fouffrir  5  mais  qu'd  n'en  nommeroit  pas 
un  ,  le  priant  de  le  dire  à  monfieur  le 
chancelier ,  que  ce  n'eftoit  point  la  couf- 
tume ,  auquel  le  maiftre  des  cérémonies 
eft  obligé  de  rendre  compte  de  toutes 
choies  en  l'abfence  du  roy  ,  le  reprefen- 
fentant ,  puifque  mefme  il  le  doit  quand 
le  roy  y  eft ,  l'intention  de  monfieur  l'ar- 
chevefque eftant  de  faire  ce  que  defire- 
roit  monfieur  le  chancelier  &  de  fouffrir 
l'office  defdits  evefques  en  fa  confidera- 
tion. 

De  là  le  fieur  Sainclot  fut  trouver 
meilleurs  du  chapitre  de  Noftre-Dame, 
pour  arrefter  les  frais  de  la  cérémonie, 
fervice ,  mufique  fit  alfiftance ,  à  quoy  lef- 
dits  fieurs  voulurent  méfier  des  droits  fie 
pretenfions  fur  des  chofes  qui  ne  leur 
appartiennent  point  j  car  il  eft  tres-vray 
que  pour  les  draps ,  velours  &  autres  cho- 
ies ,  ils  ont  toujours  appartenu  aux  ca- 
pitaines des  gardes  fit  maiftres  des  céré- 
monies par  moitié ,  ainfy  que  le  roy  l'a 
tousjours  jugé  ,  nommément  au  Te 
Dettm  de  Perpignan,  le  roy  eftant  a  Li- 
vry ,  il  condamna  le  chapitre  au  proffit 
defdits  capitaines  de  fes  gardes  fie  maif- 
tre de  fes  cérémonies,  leur  faifant  ex- 
pédier une  ordonnance  fignée  Sublet , 
pour  leur  dédommagement  ,  les  meu- 
bles de  la  couronne  ayant  fervy  crt  cet- 
te cérémonie  au  lieu  d'autres  j  en  forte 
que  cela  eftant  de  cette  façon  ledit  fieur 
Sainclot  compofa  avec  eux  à  la  fomme 
de  quinze  cens  livres  ,  ainfy  qu'on  en 
avoit  ufé  au  fervice  du  feu  duc  de  Sa- 
voye j  ourre  laquelle  fomme,  les  orne, 
mens  faicls  exprès  leur  ont  efté  dé- 
laiflez. 

Ce  mefme  jour  le  fieur  de  Sainclot  ad. 
vertit  monfieur  de  Pont-Courlay  pere , 
monfieur  le  duc  de  Richelieu  fon  fils  3  fit 
le  marquis  de  Brezé,  qu'ils  eulTent  à  fe 
tenir  prefts  pour  reprclènter  les  grands 
M  m  m  m  m  ij 
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■.  deuils  8c  fe  rendre  à  l'archevcfché  le      Le  fieur  Sainûot  en  fon  habit  cere- 

!$«•    Mardy  xx.  du  mois.  Et  que  leur  rang  monialcy-devantieprelenté,aprt:savoir 

eftoic  que  monfieur  du  Pont  pere  -,  fiîs  fait  Tes  révérences ,  prie  fa  place  fur  un 

de  l'aimée  marcheroic  le  premier  -y  mon-  fiege  à  la  tefte  fie  hors  la  chapelle  ar- 

fieur  le  duc  de  Richelieu  fon  fils,  Je  le-  dente  devant  le  grand  autel  ;  puis  ad- 

cond ,  puifque  lefangne  fepcutfeparer^  vertit  le  clergé  du  chœur  de  commen- 

&  moniteur  le  marquis  de  Brezé  letroi-  ccr  vefprcs  des  morts ,  pendant  lefquels 

ficme.  de  tout  le  luminaire, il  n'y  eut  que  la 

Ledit  fieur  Sainâot  advertit  aufiî  l'ab-  herfe,  celuy  du  grand  autel  ôc  du  pour- 

4>é  de  Grignan  agent  du  clergé,  de  tour  &  du  dedans  de  la  chapelle  arden- 

donner  advis  aux  archevefques  ôc  evef-  te  d'allumé ,  qui  le  lendemain  fut  renou- 

ques  de  s'y  trouver.  vellé.  Les  vefpres  finies ,  chacun  fe  re- 

Comme  auffi  le  comte  de  Bruflon  tira ,  l'églife  fermée  jufqu'au  lendemain 

pour  faire  le  mcfme  aux  ambafladeurs ,  quatre  heures  du  matin ,  que  les  gardes 

mais  en  l'ordre  arrefté  par  le  roy  ,ôcnon  furent  pofées  par  ledit  fieur  Sainclot. 
autrement. 

Les  archevefques  8c  cvefques  s'eftant  Dccoratitn  de  tèglife. 

-afiemblez  chez  monfieur  de  Rheims  fur 

le  fubjet  de  leurs  feances ,  pretendaas  T  £  chœur  eftoit  tendu  a  neuf  lets 

Avoir  des  chaifes  comme  les  cardinaux,  I  .  de  drap&  deux  lets  de  velours.  Le 

d  cofté  d'eux  s  le  fieur  Sain&ot  s'y  trou-  jubc  fie  face  du  jubé  ,  fie  pourtour  de 

va  ,  qui  par  fes  regiftres  leur  fit  voir  l'églife ,  fie  arche vefché  de  mefme.  L'au- 

qu'il  ne  leur  eftoit  point  deub}  dont  ils  tel  eftoit  tendu  à  quatre  lets  de  drap 

demeurèrent  facisfaits.  ôc  deux  de  velours ,  tous  chargez  d'e- 

De  toutes  ces  chofes  ledit  maiftre  cuflbns  aux  armes  du  feu  feigneur  ,  de 

des  cérémonies  rendit  toujours  compte  pied  en  pied. 

à  monfeigneur  le  chancelier  }  ce  qui  fe      Au  milieu  du  chœur  eftoit  une  cha- 

doibt  ,  afiîn  que  tout  foit  exactement  pelle  ardente  à  neuf  clochers ,  pour- 

obfervé.  tour  d'icelle  fie  enfoncement  tendu  de 

Le  chapitre  de  Noftre-Dame  eftant  drap  noir  fie  deux  lets  de  velours  char- 

aflcmblc  le         où  prefidoit  monfieur  gez  d'écuïïons  fie  de  quatre  grands  aux 

Tuder  doyen  de  ladite  églife  ,  le  fieur  quatre  faces  de  ladite  chapelle ,  com- 

Saindot  entra  ,  auquel  fut  donné  fcean-  me  auffi  aux  faces  du  jube  fie  portaux 

ce  honorable  entre  les  chanoines ,  on  de  l'églife.  Soubz  ladite  chapelle  eftoic 

pluficurs  chofes  qui  regardoient  Tinte-  une  eftrade  ou  hault  daix  ou  eftoit  la 

reft  des  chanoines  fie  chapitre  furent  reprefentation  parée  de  drap  noir  ,  fur 

refoluës }  enfuitc  de  quoy  toutes  les  clefs  laquelle  reprefentation  eftoit  un  drap 

de  l'églife  de  Noftre-Dame  ,  tant  des  mortuaire  de  velours  noir  croizé  de 

grands  portaux ,  que  petites  portes ,  fu-  toille  à  lame  d'argent  fie  bordé  d'un 

rent  baillées  au  fieur  Saindot,  qui  eftant  bord  d'hermine  autour  d'iceluy,  par- 

attendu  à  la  porte  du  chapitre  par  les  deflus  lequel  eftoit  un  autre  poille  de 

exempts  fie  gardes  Suiflcs  du  corps  du  drap  d'or  bordé  d'hermine  fie  croizé 

roy,  fut  avec  eux  vifiter  toutes  lefdites  comme  l'autre,  avec  quatre  grands  ef- 

f>ortes  fur  les  dix  heures  du  matin  ,  fie  eufions  aux  armes  dudit  feu  feigneur. 

efdites  gardes  pofées  où  il  eftoit  befoing  Ledit  drap  mortuaire  eftoit  un  meuble 

pour  ce  jour.  de  la  couronne  qui  fe  met  d'ordinaire 

L'après-difhée  fur  les  deux  heures  aux  princes  du  fang,  fouverains,  ducs 

entrèrent  le  roy  d'armes  fie  quatre  he-  fie  pairs ,  avec  ordre  du  roy. 
xaults  dans  le  chœur,  faifans  leurs  reve-       Sur  ladite  reprefentation  eftoient  les 

rences  à  l'autel ,  puis  à  la  reprefentation ,  honneurs  ;  fçavoir  la  couronne  ducalle , 

vinrent  prendre  leurs  places  au-deflbubz  l'autre  le  bonnet  de  cardinal ,  fie  la  croix 

fie  en-dedans  la  chapelle  ardente,  où  ils  du  faint  Efprit.  Soubs  chacun  honneur 

demeurèrent  aflîs.  un  carreau  de  velour  noir  ôc  couvert  de 

Sur  les  trois  heures  le  corps  de  ville  crelpe.  A  l'un  des  bouts  de  la  reprefen- 

y  arriva  ,  qui  fut  receu  par  le  fieur  tation ,  tirant  vers  l'autel ,  une  creden- 

Sainctot  fie  placé  aux  cina  dernières  ce  où  eftoit  le  manteau  ducal  fiechap- 

chaifes  à  cofté  gauche  vers  l'autel ,  cet-  pe  de  cardinal.  A  l'autre  bout  de  la  re- 

te  feance  leur  eftant  donnée  a  caufè  de  prefentation  eftoit  une  autre  credence 

la  reprefentation  ^  les  chanoines  au  refte  fur  laquelle  il  y  avoit  quatre  grands 

des  chaifes ,  des  deux  coftez.  chaadeUcrs  d'argent  Ôc  une  croix. 
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Au-deSîoubz  deux  Sièges,  fur  lefquels 
eftoient  deux  benaiftiers.  Au  tour  d'i- 
celle  représentation  huit  chandeliers 
d'argent  de  chaque  cofté ,  où  il  y  avoit 
de  grands  cierges  chargez  d'eicuilons 
aux  armes  dudit  feu  feigncur,  de  car- 
touche à  jour. 

L'autel  eftoit  paré  de  très- riches  or- 
nemens  de  velours  noir  paflementcz 
de  grands  paflemcns  d'argent  ,  autant 
plain  que  vuide ,  avec  une  frange  d'ar- 
gent ,  6c  chargez  d'efculïbns  de  broderie 
aux  armes  dudit  feu  feigneur.  Les  thu- 
niques,  chaSubles  8c  chappes  avec  des 
croix  de  thoille  â  lame  d'argent ,  eftoient 
de  mefme  parure.  Comme  aufli  la  chai- 
fe  du  prédicateur. 

Luminaire* 

LE  tour  de  l'autel  eftoit  chargé  de 
deux  cens  cierges  blancs  avec  ef- 
cuflbns.  La  herfe  du  choeur  6c  face  du 
jubé  remplis  de  luminaire.  La  chapelle 
ardente  eftoit  chargée  de  neuf  cens  cier- 
ges jaunes ,  8c  feize  cens  au  pourtour  des 
voûtes  de  l'cgliSe. 

Le  tour  de  l'autel  eftoit  environné 
d'efchafraulxpour  la  commodité  du  peu- 
ple ,  parmy  lequel  beaucoup  de  person- 
nes de  haute  condition  voulut  eftre  ;  & 
pour  éviter  la  confufion  8c  le  defordre  , 
les  portes  par  où  chacun  entroit  furent 
deftenduc's  de  barrières. 

Ces  choses  ainfi  préparées,  le  Mar- 
dy  matin ,  après  que  le  peuple  fut  placé  , 
le  roy  8c  hcrault  d'armes  arrivèrent  en- 
viron les  huit  heures.  Après  avoir  fait 
leurs  révérences ,  prirent  leurs  mefmes 
places  qu'au  jour  précèdent. 

Incontinent  après  arriva  monfieur  le 
furin tendant  .auquel  fut  donné  une  chai- 
fe  fans  bras ,  à  doflier ,  au  hault  du  banc 
de  meflieurs  les  fecretaires  d'eftat ,  qui 
eftoit  du  cofté  de  la  chaife  de  l'afche- 
veSque  à  main  droite  entre  les  degrez 
montansà  l'autel  &  les  chaifes  du  choeur-, 
fur  lequel  banc  Se  mirent  meflieurs  de  la 
Vrilliere  ,  de  Chavigny  ,  &  de  Noyers 
fecretaires  duconfeil,où  fe  trouvèrent 
meflieurs  Thubeuf  &  de  Mauroy  inten- 
dans,  moniteur  de  Guencgauld  ,  trefo- 
rier  de  l'cSbargne  ,  8c  meflieurs  Bordier 
&  Galland ,  Secrétaires  du  confeil.  Vis- 
à-vis  de  ces  bancs ,  de  l'autre  coftt  eftoit 
Je  banc  pour  meflieurs  les  ambafladeurs, 
qui  n'y  vinrent  point,  hors  le  nonce  du 
pape ,  qui  y  arriva  au  milieu  du  Servi- 
ce ;  mais  il  luy  fut  mandé  par  le  maif- 
tre  des  cérémonies ,  que  l'exempt  des 
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gardes  Suiflés  qui  avoic  la  clef  de  la  por- 
te ne  fe  pouvoit  trouver  }  enforre  qu'il 
s'en  retourna. 

A  cofté  de  l'évangile  >  près  le  marche- 
pied de  l'autel ,  eftoit  une  chaife  à  bras  % 
autrement  un  fauteuil  de  velour  violet, 
un  drap  de  pied  de  mefme  eftofte  -y  où 
fe  mift  le  cardinal  deMazarin,  qui  de- 
voit  avoir  fa  fceance  de  l'autre  cofté 
qu'on  appelle  celuy  de  l'epiftre ,  duquel 
cofté  d'épiftre  eftoient  trois  bancs  pour 
meflieurs  les  archevefques  &  evefques , 
qui  fe  trouvoient  au  nombre  de  xxn. 
Et  la  raifon  pourquoy  monfieur  le  car- 
dinal de  Mazarin  ne  fe  mift  point  du 
mefme  cofté  des  prélats  -,  c'eft  que  de- 
vant eftre  fur  une  chaife  luy  feul  en  Son 
rang  ,  ou  bien  s'il  s'y  trouvoit  d'autres 
cardinaux  avecq  luy  fur  un  banc  à  dof- 
fier  feuls  ôcles  prélats  fur  des  bancs  der- 
rière ,  neantmoins  lefdits  archevefques 
8c  evefques  pretendans  eftre  au-deflbubZ 
en  mefme  rang  fans  fe  diftinguer  en  l'ef- 
loignant  fur  des  bancs  derrière  lefdicts 
cardinaux ,  iceux  evefques  ne  voulurent 
fouffrir  cette  distinction  fi  remarqua- 
ble ,  quelque  exemple  qu'alleguaft  au 
contraire  le  maiftre  des  cérémonies.  Ec 
cette  conteftation  allant  en  longueur  à 
retarder  le  fervice  de  l'cglife  ;  mefme  la 
queftion  ne  pouvant  eftre  vuidée  par 
l'exemple  de  monfieur  le  cardinal  de 
Richelieu  au  Te  Deum  chanté  pour  la 
bataille  de  Laucate  »  monGeur  de  Maza- 
rin n'étant  venu  là  que  pour  honorer  la 
mémoire  de  defFunt  monfieur  le  cardi- 
nal 8c  prier  Dieu  pour  le  repos  de  fon 
ame,  6c non  pour  concerter  des  fceance* 
qui  ne  peuvent  eftre  oftées  à  fa  dignité , 
Suivant  l'advis  du  maiftre  des  cérémo- 
nies, prift  la  Sienne  du  cofté  de  l'évangi- 
le ,  qui  fans  doubte  dans  l'cglife ,  pen- 
dant la  Méfie ,  eft  la  plus  honorable  a  qui 
approche  l'autel,  6c  cela  d'ailleurs  ne 
décidant  rien  fur  la  prefeance  qu'il  doic 
avoir  au  lieu  où  fe  trouvent  les  arche- 
vefques &  evefques ,  8c  qui  fe  remarque 
dans  tous  les  registres  des  cérémonies  de 
France,  où  constamment  on  voit  les 
cardinaux  avoir  toujours  eu  un  banc  à 
doiïier  pour  eux  Seuls  couvert  de  thoille 
d'or, 8c  les  bancs  des  archevefques  6c 
evefques  derrière.  Audit  cofté  de  l'évan- 
gile,  au-deflus  des  marches,  à  cofté  de 
Pautel  6c  derrière  mondit  Sieur  le  car- 
dinal de  Mazarin  ,  eftoient  des  bancs 
deftinez  pour  les  ducs  6c  pairs  6c  grands 
du  royaume. 

L'univerfité  arriva  premier  que  pat 
un  des  autres  corps,  qui  eftant  conduite 
Mmmmm  iij 
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  en  fa  place  ,  le  fàifit  de  huit  chaifesau 

**'  ,*4*'  lieu  de  quatre  qu'elle  doit  prendre  leu- 
lement.  Cecte  entreprife  fift  que  le  maif- 
tre des  cérémonies  lu  y  dift  de  fe  retirer. 
Sur  quoy  le  redeur  prift  la  parolle ,  di- 
/aat  qu'ils  les  prenoient  toutes  huit  par 
ordre  du  roy.  Ledit  maiftre  des  céré- 
monies leur  commanda  de  la  part  du 
roy  d'en  quitter  quatre  pour  les  digni- 
tcz  de  l'eglife,  8c  que  ly  en  ce  com- 
mandement il  croy  oit  qu'il  furpaflaftfon 
pouvoir ,  qu'il  fift  fes  projeftauons ,  ÔC 
qu'il  rendroit  bien  compte  de  fes  actions 
&  de  la  charge  qui  luy  donnoit  cette 
auctorité  d'ordonner  ainlî.  Le  corps  de 
l'univcrfité  qui  eftoit  avec  le  recteur  in- 
cifta  a  ne  quitter  aucune  chaife ,  8c  ce 
par  délibération  entr'eux ,  nonobftant  le 
commandement  qui  leur  venoit  d'eftre 
fait  t  de  quoy  le  maiftre  des  cérémonies 
advertit  monfieur  le  chancelier  fit  mef- 
fieurs  les  furintendant  8c  feerctaires  d'ef- 
tat,  qui  tinrent  confeil  fur  l'heure  en- 
tr'eux ,  8c  le  maiftre  des  cérémonies  ouy 
Id-dellùs ,  le  fieur  Riguetv  exempt  des 
gardes  Francoifes  qui  affiftoit  en  cette 
cérémonie  ièulement  à  caufe  du  diffé- 
rend d'entre  la  cour  de  parlement  8c  la 
chambre,  n'ayant  là  nulle  autre  fonc- 
tion que  empeicher  le  defordre  de  ces 
cours,  fut  envoyé  vers  le  recteur ,  pour 
luy  dire  de  la  part  du  confeil  qu'il  cuit 
à  fe  retirer  de  là  &  à  laillèr  places  pour 
les  dignitex  de  L'eglilê  j  auquel  n'ayant 
voulu  obeïr  ,  on  leur  manda  d'envoyer 
des  députez  vers  monfieur  le  chance- 
lier ,  qui  leur  commanda  encore  de  la 
part  du  roy ,  &  n'y  voulurent  non  plus 
obeïr. 

Pendant  cette  conteftation  arriva  le 
parlement  qui  fut  receu  par  le  maiftre 
des  cérémonies  6c  conduit  aux  chai- 
•  fes  haultes  à  gaulche  ,  d'autant  que  les 

deuils  occupoient  &  avoient  leurs  pla- 
ces aux  trois  premières  haultes  chaifes 
du  cofté  droit ,  qui  n'eftant  point  prin- 
ces du  fang,  ne  pouvoient  pas  avoir  le 

{>arlemcnt  au-deflbubz  d'eulx.  Monfieur 
e  chancelier  avoit  la  première  chaife 
à  la  tefte  du  parlement  vis-à-vis  le  pre- 
mier deuil.  Cette  -cour  fe  trouva  en 
grand  nombre ,  les  fept  prefidens  de  la 
cour  y  eftans  8c  plus  de  cent  cinquante 
confexllers.  Eftant  tous  en  leurs  fceances, 
monfieur  le  chancelier  manda  l'univcr- 
fité ,  laquelle  renvoya  fes  députez.  Mon- 
fieur le  chancelier  prenant  ad  vis  des  pre- 
fidens de  la  cour  en  leur  prefence,  l'or- 
dre le  l'advis  fut  que  l'univcrfité  laiflè- 
rou  trois  chaifes ,  6c  j'en  retireroit  -,  fi 

vv  f." 
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elle  n'eftoit  contente ,  à  elle  permis  d» 
s'en  retourner.  Sur  quoy  elle  fîft  refo- 
lution  de  fe  retirer  plultoft  tout  à  fait , 
que  de  céder }  ce  qu'elle  fîft  avec  pro- 
testation que  c'eftoit  à  la  violence  qu'elle 
cedoit. 

La  chambre  des  comptes  y  arriva, 
qui  eut  fa  lceance  aux  haultes  chaifes 
à  main  droietc  au-deflbubz  des  deuils, 
aufquels  furent  laiflces  quatre  chaifes , 
6c  la  cinquième  à  la  chambre  qui  eut 
feize  chaifes.  La  cour  des  aides  eut  fa 
fceance  enfuite,  du  mefme  cofté,  au- 
deflbubz  de  ladite  chambre,  qui  eut  huit 
chaifes.  Apres  elle  la  ville  fut  affife  en 
cinq  chaifes  au-deflbubz  de  ladite  cour. 
Et  les  trois  dernières  chaifes  de  chaque 
cofte  furent  lai  lices  pour  les  dignitez 
de  l'eglife  de  N.  D.  Et  pour  le  furplus 
du  clergé  de  ladite  eglife  furent  pré- 
parez fix  bancs  8c  mis  au-deflbubz  de  la 
reprefentation  à  l'entrée  du  chœur  ;  le- 
quel clergé  eftoit  compofé  de  chanoines 
feulement.  Car  la  mulique  fut  logée  au 
jubé  auquel  on  avoit  fait  des  e.chauf- 
faux  à  caufe  de  la  quantité  des  mu- 
ficiens  qui  fe  trouvèrent ,  tant  de  la  mu- 
fique  de  la  chapelle  du  roy  ,  que  de 
ceux  de  ladite  eglife. 

Toutes  les  feances  données  6c  chacun 
des  affiftans  eftans  placez  ,  le  maiftre 
des  cérémonies  s'en  alla  derrière  l'autel 
prendre  fon  habit  cérémonial  de  deuil} 
vint  à  la  chapelle  ardente,  où  ayant 
fait  fes  révérences  à  l'autel ,  à  la  repre- 
fentation ,  aux  deuils,  à  monfieur  le 
chancelier ,  au  parlement ,  chambre  des 
comptes ,  cour  des  aides  ,  6c  la  ville , 
aux  prélats ,  aux  furintendant ,  fecrerai- 
resd'eftat  Ôcrefte  du  confeil  j  en  mefme 
temps  le  roy  d'armes  6c  heraulx  fe  le- 
vèrent de  deflbubz  la  chapelle  ardente 
&  en  partirent  ,  marchans  devant  le 
maiftre  des  cérémonies,  qui  avecq  fa 
fuite  fut  à  l'archevefchc  où  eftoient  les 
fleurs  duc  de  Richelieu  6c  marquis  de 
Brezé  ,  le  fieur  du  Pont  de  Courlay  pere 
s'en  eftant  retourné  à  caufe  de  fon  in- 
difpofition;  lefquels  fleurs  reprefentoienc 
les  deuils.  Le  fieur  Sainctot  les  ayant 
faluez  ,  les  amena  en  l'ordre  qui  s'enfuie 
foirant  de  l'archevefchc.  Cent  pauvres 
vertus  de  deuil  avec  robbes  &  chape- 
rons j  tenans  chacun  une  torche  à  la 
main  avec  doubles  efcuflbns  aux  armes 
du  deffùnt,  marchoient  les  premiers, 
6c  leur  prevoft  à  la  tefte  veftu  de  deuil. 
Vingt-trois  crieurs  fui  voient ,  6c  après 
eux  les  quatre  heraulx  deux  à  deux.  Der- 
rière eftoit  le  roy  d'armes,  puis  ie  maif- 
tre 
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trc  des  cérémonies  fuivide  Tes  gens,  &  quelle  finie,  la  melîè  s'acheva.  A  l'ele-   

fa  queue'  portée  par  l'un  des  liens.  En-  vation  lix  pages  reueitus  de  deuil  pri-  A»  u*> 

fuite  marchoient  le  duc  de  Richelieu  \  renc  chacun  un  flambeau  blanc ,  après 

fa  queue  portée  par  trois  de  fes  gen-  avoir  falué  les  fceances  fe  mirent  à  ge- 

tilshommes,  ôc  le  marquis  deBrezéde  noux  devant  l'autel.  Lameflè  finie  ,1'ar- 

mefme,  fuivi  de  quantité  de  noblelTeâc  chevefquc  aflifté  de  Ton  clergé  vint  au- 

de  gardes ,  entrèrent  dans  l'eglife  en  cet  cour  de  la  reprefenration  faire  la  cere. 

ordre  ,  les  pauvres  faifant  haie  dans  la  monie  des  encenfemens ,  le  chœur  chan- 

nef  de  ladite  eglilè ,  les  heraulx  ,  roy  tant  un  De  fnfundis  en  mufique.  Après 

d'armes ,  maiftre  de  cérémonies ,  les  que  les  prières  furent  faites ,  le  heur 

deuils  enfuite ,  paflerent  au  milieu ,  6c  Saindot  maillre  des  cérémonies  alla  que- 

furent  lcfdits  deuils  conduits  par  ledit  rir  les  deuils ,  les  heraulx  marchans  de- 

maiftre  des  cérémonies  en  leurs  places^  vant  luy  falua  les  fceances  ,  conduifit 

les  heraulx  6t  roy  d'armes  retournans  les  deuils  pour  jetter  l'eauë-benifte.  Le 

en  leurs  places,  le  maiftre  des  ceremo.  roy  d'armes  prefenta  le  goupillon  au 

nies  fe  mit  en  la  fienne,  après  avoiren-  premier  deuil}  le  premier  herault  le 

voyé  un  exempt  6c  vingt  gardes  que-  prefenta  au  iecond  deuil }  puis  retour- 

rir  monlîcur  l'archevefque  ,  qui  entra  nérent  tous  en  l'archevcfche  au  mefme 

dans  le  chœur  .avec  fon  clergé  t  6c  les  ordre  qu'ils  eftoient  venus ,  où  s'eftant 

luminaires  allumez  de  la  nef,  du  chœur,  dévcftus  de  leurs  robbes  de  deuil ,  les 

ôede  la  chapelle  ardente  ,  lameflè  corn-  roy  6c  heraulx  d'armes  en  prirent  pof- 

menca  en  mufique.  Après  l'évangile  le  felfion  comme  à  eux  appartenantes  de 

roy  d'armes  fe  leva  de  fa  place ,  falua  droit.  De  là  lefdits  deuils  furent  con- 

par  ordre  c  y-devant  dit  toutes  lesfean-  duits  en  leurs  carofles  par  le  maillre  des 

ces ,  6c  prenant  un  cierge  à  la  main  d'un  cérémonies  fie  le  fieur  Saindot  fon  frerc 

aumofnier,  fe  rendit  vis-à-vis  du  pre-  maiftre  d'hoftel  du  roy ,  qui  fervoit  d'ai- 

micr  deuil ,  où  il  s'arrefta.  Et  lors  le  de  de  cérémonie, 
maiftre  des  cérémonies  fortit  aufli  de  la      Je  foubzlîgné  maiftre  des  cérémonies 

place  6c  après  avoir  falué  tous  les  corps  de  France  certifie  la  cérémonie  funèbre 

6c  compagnies  en  fceance ,  alla  prendre  pour  monfèigneur  le  cardinal  duc  de 

le  premier  deuil,  dont  la  queue  eftoit  Richelieu  avoir  efté  faide  en  l'eglife  de 

portée  par  trois  de  fès  gentilshommes  ,  Paris  le  Xix.  xx.  du  mois  de  Janvier  de 

lequel  allant  à  l'offrande  falua  tous  les  k  prefente  année  ainfy  qu'elle  eft  cy 

deuils,  le  maiftre  des  cérémonies  fai-  contenue.  Faid  à  Paris  le  xvm.  Fcb- 

fànt  le  mefme  avec  luy,  prift  le  cierge  vrier  1643.  Signé"  :  De  Sainctot.  Pris 

dudit  roy  d'armes  ,  6c  s'agenovillanc  fmr  ftriginai  a  U  bibliothèque  Ctiftin. 
près  l'archevefque  à  l'autel,  le  prefenta 

audit  premier  deuil ,  lequel  ayant  baizé  Lettres  patentes  d*  L—is  XlV.  four  Us 
la  paix,  le  rendit  à  l'aumofnier,  6c  le  FettiSens. 
roy  d'armes  allant  toujours  devant  le 

maiftre  des  cérémonies ,  ils  reconduifi-  T    Ouis  par  la  grâce  de  Dieu  roy  de  ■ 

xent  le  deuil  en  fâ  place  •>  6c  chacun  I  p  France  ôc  de  Navarre  à  tous  pre-  A"« 

d'eux  retournant  à  fa  place,  le  premier  fens  6c  à  venir,  falut.  Nos  bien-amez 

herault  fe  leva  Ôc  alla  faire  le  mefme  6c  dévots  orateurs  les  religieux  de  la 

pour  le  fécond  deuil.  Le  maiftre  des  ce-  congrégation  Noftre-Damc  de  Feuillans 

remonies  le  venant  quérir  ,  obferva  la  ordre  de  Cifteaux  nous  ont  fait  dire  6c 

mefme  cérémonie  que  pour  le  premier  j  remonftrer  que  le  feu  roy  Henry  le  grand 

6c  retournez  tous  en  leurs  places  y  un  au-  par  fes  lettres  patentes  du  mois  de  Mars 

tre  herault  fut  quérir  monfieur  de  Lin-  1597.  auroit,  comme  fondateur  avec  le 

gendre  cvefque  de  Sarlat ,  qu'il  mena  feu  roy  Henry  III.  du  monaftere  des 

«n  la  chaifè  préparée  pour  l'oraifbn  fu-  Feuillans  en  cette  ville  de  Paris  confir- 

nebre.  L'auditoire  eftant  ravie.  Chacun  me  6c  donné  auxd.  religieux  le  lieu ,  pla- 

fut  aufli  fatisfait  du  bon  ordre  qu'avoit  ce  &  dofture  dudic  monaftere  félon  qu'il 

apporté  le  maiftre  des  cérémonies ,  af-  s'eftend  6c  comporte  de  toutes  parts , 

lifté  en  cette  adion  du  fieur  Saindot  avec  les  baftimens  6c  édifices  compris  en 

ion  frère  maiftre  d'hoftel  du  roy ,  qui  iceluy  ,  ôc  déclaré  vouloir  pourvoir  au- 

avoit  efté  commandé  par  S.  M.  de  fer-  ditsreligieux  le  pluftoft  que  faire  fe  pour- 

yir  d'aide  de  cérémonie ,  qui  prirent  roir  de  moyens  6c  revenus  futfifam  pour 

ibing  enfemble  qu'il  n'arri  vaft  ny  bruic  leur  nourriture 6centretenement,6c  qu'ils 

ny,  confufion  pendant  cette oraifon  -,  la-  jouïfleût  dc*nv^mcspnviicges>libette», 
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franchifes ,  im  munirez &  exemptions  que  jouïflènt  les  abbayes  &  monafteres  fon- 
jouiflènt  les  abbayes  &  autres  monafte-  dez  par  les  roys  nos  predeceflèurs  en 
res  de  noftre  royaume  fondez  par  les  ce  royaume  ,  Se  tout  ainfi  qu'ils  en 
roys  nos  predecefleurs^  Se  aufli  le  feu  ont  bien  &  duement  joui  Se  ufé,  jouif- 
roy  noftre  très- honore  feigneur  Se  pere,  lent  Se  ufent  à  prefent  -t  Se  aulfi  leur 
imitant  la  pièce  dcfdits  rois  Se  i  leur  avons  continue  &  confirmé  ,  conti- 
exemple ,  effectuant  ce  qui  étoit  de  leur  nuons  &  confirmons  par  ces  prefentes 
intention ,  pour  la  nourriture  ôc  entre»  le  don  dcfdits  menfes  abatiale  de  lad. 
renement  defdits  religieux,  leur  aurait  abbaye  du  Val  Notre-Dame ,  enfemble 
accordé  par  deux  divers  brevets  des  de  celle  dcfdits  religieux  d'icelle,  Se 
quatre  Juillet  1^1 1.&  14.  Décembre  1615.  l'union  dcfdites  mentes  avec  ladite  ab- 
la  menic  abbatiale  de  l'abbaye  du  Val  baye  du  Val  Se  ics  dépendances  audit 
N.  D.  dudit  ordre  de  Cyfteaux  fondée  monaflere  des  Feuillans ,  pour  en  jouir 
au  diocefc  de  Paris ,  &  celle  des  religieux  par  eux  &  leurs  fuccefleurs  Se  des  fruits 
d'icelle  pour  eftre  par  ce  moyen  ladite  Se  revenus  qui  en  dépendent  pleinement 
abbaye  unie  Se  anexce  audit  monaftere,  paifiblcment  Se  perpétuellement  fans 
à  la  charge  de  certaines  penfions  aux  qu'elle  en  puiflé  être  diiVraitte  ,  ny  fe- 
anciens  religieux  de  ladite  abbaye  leur  parée  pour  quelque  caulé  ni  occafion 
vie  durant,  Se  d'entretenir  par  ceux  du.  que  ce  foit.Sy  donnons  en  mandement 
dit  monaftere  aucuns  religieux  de  leur  à  nos  aînés  Se  féaux  confcillers  les  gens 
congrégation  pour  faire  le  fervice  divin  tenant  noftre  cour  de  parlement ,  prevoft 
en  ladite  abbaye  ;  Se  depuis  noftredit  de  Paris  ou  fon  lieutenant  &  autres  nos 
feu  feigneur  Se  pere  par  tes  lettres  pa-  officiers  Se  fujets  qu'il  appartiendra ,  que 
tentes  du  mois  de  Mars  1636.  auroiteon-  du  contenu  en  ces  prefentes  ils  fadenc 
firme  audit  religieux  les  lieux ,  place  Se  jouir  Se  ufer  paifiblement  &  pleinement 
clofture  où  ell  ledit  monaftere  de  Paris  lefdits  prieur ,  religieux  &  convent  do- 
&  les  baftimens  &  édifices  compris  en  refenavant  perpétuellement  Se  à  toujoun, 
iceluy ,  pour  en  jouir  par  eux  à  perpe-  faifant  céder  tous  troubles  Se  empef- 
tuité  Se  des  privilèges  portez  par  lefdi-  chemens  au.contraire  j  car  tel  eft  noC- 
ces  lettres  ,  Se  dont  |ouïflènt  les  abbayes  •  tre  plaifir.  Et  afin  que  ce  foit  chofe  fer. 
Se  monafteres  de  fondation  royale  de  ce  me  Seftable  i  toujours,  nous  avons  fait 
royaume  -,  Se  aulfi  confirmé  le  don  def-  mettre  noftre  fcel  à  ces  prefentes,  fauf 
dites  menfes  abbatiale  de  l'abbaye  du  en  autres  chofes  noftre  droit ,  ôc  l'autruy 
Val  N.D.Se  celle  dcfdits  religieux  d'i-  en  toutes.  Donné  à  Paris  au  mois  de 
celle  réunies  Se  annexées  audit  monaftere  Juillet  Tan  de  grâce  mil  fix  cent  qua- 
dcfdits  Feuillans  pour  en  jouir  par  eux  rante-fix  Se  de  noftre  règne  Iequatrié- 
Se  des  fruits,revenus  qui  en  dépendent  Se  me.  Signé  LOUIS.  Et  fur  le  repli:  Par 
ions  qu'elles  en  puiflent  eftre  dtftraitesj  le  roy ,  la  reine  régente  fa  mere  pre- 
tellementque  pour  eftre  pourveu  aux  fente,  Philipeaux,  avec  paraphe.  Et 
expofans  fur  la  confirmation  des  fufdites  i  cofii:  regiftré,  oui  le  procureur  ge- 
chofes,  ils  nous  ont  tres-humblcmcnt  neral  du  roy,  pour  jouir  par  lesimpe- 
fait  fuppher  leur  accorder  nos  lettres  à  trans  de  l'effet  contenu  en  icelles  félon 
ce  neceflaires.  A  ces  caufes  defirans  te-  leur  forme  Se  teneur ,  ainfi  qu'ils  en  ont 
moigner  aux  expofans  le  zele  Se  aftec  cy-devant  bien  Se  duement  joui  Se  ufé, 
non  que  nous  avons  au  culte  divin  à  l'imi-  jouifiènt  Se  ufentencore  à  prefent  -,  à  Pa- 
tation  des  roys  nos  prédecefleurs ,  avons  ris  en  parlement  le  jour  fixiéme  d'Aouft 
de  noftre  pleine  puiflùnce  Se  autorité  mil  fix  cent  quarante- fix.  Signé  :  D  u 
royale  par  ces  prefentes  fignées  de  nof-  Tillet  avec  paraphe.  Pris  fur  une  ce- 
tre  main,  de  l'avis  de  la  reine  régente  fée. 
noftre  cres-honorée  dame  fie  mere,  con- 
firmé Se  confirmons  auxdicls  religieux  Lettres  patentes  du  r$y  Lents  XIV.  four 
Feuillans  le  lieu ,  place  Se  clofture  où  eft  Us  religieux  de  Premmflrè  de  U 
à  prefent  ledit  monaftere  ,  félon  qu'il  Cmx-nnge. 
s'eftend  Se 'comporte  de  toutes  parts, 

avec  les  baftimens  Se  édifices  compris  en  T    Oui  s  par  la  grâce  de  Dieu  roy  de 

iceluy  -,  voulons  Se  nous  plaift  qu'Us  en  I   1  France  Se  de  Navarre  a  tous  pre- A"  w'1' 

jouïflènt  Se  leurs  fuccefleurs  religieux  à  lents  Se  avenir,  falut.  La  dévotion  que 

perpétuité  Se  des  privilèges ,  libertez ,  la  reync  noftre  tres-honoréc  dame  Se 

franchifes  Se  iramunitez  de  ponts,  tra-  mere  a  au  S.  facrement l'ayant  portée  à 

vers,  péages,  Se  autres  exemptions  dont  fonder  un  monaftere  de  chanoines  ré- 
guliers 
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guliers  de  la  reforme  de  Peftroite  ob-  thorité  du  perc  général  dudit  ordre  de 
iervance  de  l'ordre  de  Prcmontré  à  la  Premonftré  à  la  diredion  ôc  conduite  *"*"•*• 
gloire  du  nom  de  Dieu  adoré  dans  cet  des  fupeneurs  de  ladite  reforme  y  de- 
augufte  facremenc  ^afin  que  félon  Tint  meurer  ôc  y  vivre  dans  robfervance  re- 
titution  dudit  ordre  il  y  foie  loué  jour  guliere  des  ftatuts  dudit  ordre  ôc  de  la- 
&  nuid ,  6c  que  les  prières  qui  luy  feront  dite  congrégation  &  reforme  de  S.  Nor- 
jour  ÔC  nuid  offertes  à  l'honneur  de  ce  bert,  conformément  aux  concédions  St 
divin  myftcre  qu'il  a  voulu  nous  laitier  privilèges  par  nous  accordez  en  cas  pa. 
pour  le  facré* viatique  de  nos  ames  Se  reil ,  &  parles  roys  nos  predecefleurs, 
comme  un  gage  de  la  refurredion  des  aux  monafteres  dudit  ordre  Se  reforme 
corps  „luy  puillcnt  cftre  agréables  &  re-  de  Prcmonftré,  pour  lefquelles  autho- 
ceucs  en  réparation  de  nos  offcn(es&  des  hier  par  des  marques  autentiques  dé 
profanations  qui  ont  efté  commifes  par  l'eftime  que  nous  faifons  de  ladite  re. 
les  impies  pendant  les  defordres  de  la  forme  &  de  fa  pieté,  &  rendre  cetefta- 
guerre  en  ce  royaume, enforte  qu'il  plai-  bliflëment  plus  confiderable ,  nous  de- 
lé  à  fa  divine  bonté  de  ne  nous  les  pas  clarohs  en  outre  que  nous  nous  fommes 
imputer  $  mais  de  nous  conferver  la  paix  conftituez,  &  par  ces  prefenres  oonfti' 
par  laquelle  elle  a  voulu  mettre  fin  à  tant  tuons  fondateur  de  ladite  maifon ,  cou-» 
de  maux  }  nous  avons  bien  volontiers  ap-  vent  ÔC  eglifè  feituée  audit  fauxbourg 
prouvé  le  pieux  deflein  de  noftre  ho^  conjoindementavec  la  reyne  noftre  très* 
norée  dame  Se  merc ,  Se  accorde  la  de-  honorée  dame  ÔC  mere ,  de  manière  qu'ils 
mande  qu'elle  nous  en  a  faite  de  per*  fe  puùTent  dire  6c  eftre  reputez  de  fon. 
mettre  auxfdirs  chanoines  réguliers  de  dation  royalle ,  Ôc  jouir  des  honneurs, 
Premonftré  d'eftablir  un  monaftere  de  droidz  ôc  prérogatives  y  appartenants} 
reforme  aux  lieux  6c  places  qui  ont  efté  i  la  charge  que  fuivant  les  pieufes  in- 
à  cette  fin  par  eux  acquifes  dans  le  faux-  tentions  de  la  reyne  noftre  tres-honno- 
bourg  6c  territoire  de  S.  Germain  des  rée  dame  6c  mere ,  lefdits  chanoines  re- 
Prcz.  A  ces  caufes  Se  autres  bonnes con-  guliers  de  ladite  reforme,  félon  la  de- 
fiderations  â  ce  nous  mouvans ,  après  votion  particulière  qu'ils  profelTent  au 
avoir  fait  voir  ôc  examiner  en  noftre  con-  rres-fainr  Sacrement  de  l'autel,  s'appli- 
feil  la  demande  delà  reyne  noftre  très-  queront  jourôc  nuid  à  honnorer  par  des 
honorée  dame  ôc  mere  à  l'effet  que  def-  prières  ôc  oraifons  continuelles  la  gran- 
fus ,  fes  lettres  de  fondation  dudit  mo-  deur  Se  bonté  de  noftre  divin  fauveur 
naftere  données  à  Paris  le  dix-huidief-  dans  cet  adorable  myftere  ,  ôc  expofe- 
me  jour  de  Juin  dernier,  ÔC  leconfen-  ront  à  la  dévotion  publicque  dansl'egli-» 
tement  de  noftre  tres-cher  Se  tres-amé  le  de  leurdit  monaftere  tous  les  Samedys 
oncle  légitimé  le  fieur  duc  de  Vcrnueil  de  chaque  année  à  perpétuité  la  fainte 
pair  de  France ,  abbé  de  S.  Germain  des  euchariftie ,  en  offrant  à  Dieu  cette  hof- 
Prez  porté  par  fon  brevet  du  vingt-huic-  rie  pure  en  facrifice  propitiatoire  pour 
riefme  dudit  mois}  le  tout  cy-atraché  le  genre  humain  ôc  en  réparation  des 
foubs  le  concre-feel  de  noftre  chancelé-  facrileges  Se  mefpris  qui  y  ont  efté  faits, 
rie$  nous  avons  de  noftre  grâce  fpecial-  Se  implorant  fa  grâce  foubs  la  protection 
le  ,  plaine  puiflance  Se  authorité  royalle,  ôc  avec  intercefiton  de  la  Vierge  imaco» 
permis  ,  accordé  Se  odroyé ,  permet-  lée  mere  de  Dieu  patrone  de  l'ordre  de 
tons ,  odroyons  Se  accordons  par  ces  S.  Norbert  qui  a  faid  profeflîon  parti- 
prefentes  fignées  de  noftre  main  auxd.  culiere  d'honnorcr  fa  fainte  Conception, 
chanoines  réguliers  de  laditte  reforme  afin  qu'il  luy  plaife  nous  maintenir  en 
de  Premonftré  de  l'eftablir  audit  faux-  fa  crainte ,  ôc  ce  royaume  en  paix  ,  ôc 
bourg  ôc  territoire  de  S.  Germain  des  nous  continuer  fes  benedidions  au  bien 
Prez ,  accepter  tous  les  dons ,  legz  ,  ven-  de  noftre  eftat  ôc  a  l'heureux  gouverne-» 
tes,  fondations,  héritages ,  poffèruons  qui  ment  des  peuples  qu'il  nous  a  commis, 
leur  feront  ou  pourront  eftre  légitime-  Si  donnons  en  mandement  â  nos  amer 
ment  prefentés  par  quelque  perfbnheque  ÔC  féaux  les  gens  tenans  noftre  cour  de 
ee  fort,  fans  néanmoins  eftre  a  charge  parlement,  gens  de  nos  comptes ,  pre- 
au  public ,  Se  d'y  acquérir  toutes  mai-  fident s  ôc  treforiers  généraux  de*  France 


à  Paris,  que  ces  prefenres  nos  lettres 
d'eftablifTemenc  ih  faffent  enregiftrer, 


fons,  terres  ôc  héritages  propres  Se  ne- 
ceflàires  pour  y  baftir  Ôc  conftruire  une 

eglife,*  clorftre,  refedoire  Se  logement  x  ôc  du  contenu  d'iceHes  fouffrir  Se  laftTer 
amfi  qu'il  conviendra  pour  h  commo-  joUîr  paifiblement  ôc  plaineinerit ,  ôc  i 
dité  de  leur  monaftere ,  pour^bubz  l'an-    tousjours  lefdits  religieux  chanoines  re- 
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 guliers  de  ladite  reforme  de Premonftré,  l'exemption  de  fon  abbaye  S-  Germain 

a*,  ceflant  &  fajfant  ceflèr  tous  troubles  Se  des  Prez,  au  lieu  qui  a  efte  achepte  à 
empelcbcmens  au  contraire  $  car  tel  elï  cet  cftèct ,  &  félon  l'allignemcnt  qui  en 
noitre  plailir.  Et  afin  que  ce  /bit  cho/e  iera  donné  par  fonavoyer,  pour  y  pou- 
ferme  fie  fiable  à  tous  jour  s,  nous  avons  voir  vacquer  par  eux  au  fervice  de  Dieu 
faid  mettre  no/lrc  feel  à  cette  prelente,  Iclon  leur  règle  fit  inftirut  foubs  la  jun/1 
faufen  autre  chofenoftre  droit  &  Tau-  didfon  ordinaire  de  Ton  abbaye  ,  ainft 
truy  en  touttes.  Donne  à  Paris  au  mois  qu'il  aefté  convenu  avec  eux ,  ce  lacon- 
d'Odobrc  l'an  degrace  m.  dc.  lxii. fie  duue  Se  direction  des  fuperieurs  de  leur- 
denoftre  règne  le  xxm.  Signé,  LOUIS,  dite  congrégation  ,  conformément  4 
Et  fur  UrtfLy  :  Par  le  roy  ,  de  Lo-  leurs  privilèges  &  exemptions  ,à  condi- 
jmenye.  avec  paraphe  :  Encore  fur  le  reply.  tion  que  ledit  monaftere  fera  fumTam- 
Regiftrées  ez  regiftres ,  ce  confentant  ment  docte  Se  fondé  pour  la  nourriture 
le  procureur  gênerai  du  roy  ,  pour  jouir  fie  entretenement  des  religieux  qui  y  fe- 
par  les  impetrans  dc  l'efted  fie  contenu  ront  venus  ou  envoyez,  fans  qu'ils  puif- 
cn  icellcs ,  aux  charges  portées  par  l'ar-  fent  eitre  jamais  à  charge  au  publicq  s 
reft  de  ce  jour.  A  Paris  en  parlement  que  lefdks  pères  chanoines  réguliers  le- 
lcx.  Mars  m.  dc.  lxxi. Signé  ,Robek.t.  ront  tenus  de  payer  les  droits  ieigneu- 
Regiftrées  en  la  chambre  des  comptes  riaux.ôc  de  l'indemnité  féodale  à  taule 
en  confequenec  des  lettres  de  relief  de  de  l'amord/Tement  des  héritages  par  eux 
furannation  cuattachées ,  oui  le  procu-  acquis ,  pour  élire  remplacé  au  profit  de 
reur  gênerai  du  roy ,  pour  jouir  par  les  la  men/è  abbatiale,  &  d'obtenir  pourle- 
impetrans  de  l'eflèd  Se  contenu  en  icel-  dit  eftablillément  lettres  patentes  du  roy 
les,  luivant  l'arreft  fur  ce.  Faid  le  xxui.  verifEez  en  parlement  fie  par  toutailleurs 
Avril  m.  dc.  lxxi.  Sij>nét  Roche.  où  il  conviendra,  d'icy  en  un  an  pro- 
Aujourdhuy  xxvm.  Juin  m.dc.  lxii.  chainement  venant.  En  témoin  de quoy 
monfeigneur  eftant  en  fon  chafteau  ab-  mondit  feigneur  m'a  commandé  d'ex- 
batial  de  S.  Germain  des  Prez ,  indi-  pedier  le  prefent  brevet  qu'il  a  voulu 
nant  favorablement  à  la  prière  fie  requef-  ligner  de  là  main  ,  &  faid  ligner  par 
te  qui  luy  a  efté  prefentee  par  les  reve-  moy  fon  confeiller&fecretairc  ordinaire, 
rends  pères  chanoines  réguliers  de  l'or-  jlinjt  fîgné ,  Henry  duc  de  Verneuil 
dre  de  Prcmontré  delà  congrégation  abbe'deS.  Gikumv.  Et  plus  basàcejté 
de  S.  Norbert,  à  ce  que  pour  la  plus  ejl  eferit .-  par  monicigneur ,  Signé:  Pel- 
grande  gloire  dc  Dieu  ,  fui  vant  les  pieu-  lault,  avec  paraphe. 
les  fie  faintes  intentions  de  la  reyne  mere  Collationné  à  l'original  de  parchemin, 
du  roy,  il  pluftàfon  alteilc  coniencir  fie  ce  faid  rendu  par  les  notaires  au  cha- 
aggréer  l'cftablillèmcnt  d'un  monaftere  ftellet  de  Paris  foubiigncz,  ce  1S.N0- 
dudit  ordre  &  congrégation  à  l'honneur  vembre  1661.  Signé  ,  Dikois  avec  pa- 
du  tres-faint  Sacrement  de  l'autel,  en  raphe.  Dumas  avec  paraphe.  Pris  jmr  une 
l'eftenduc  du  territoire  fit  exemption  de  copie. 
ladite  abbaye  de  S.  Germain  ,afhn  d'im- 
plorer par  l'interceflion  dc  la  lainte  Vier-  Tranfaflitn  entre  Us  patrons  laïques  de  U 
gc  la  mifericorde  de  fà  divine  bonté  pour  chapelle  de  S.  Julien  dtsMeneftriers& 
lé  pardon  des  profanations ,  facrileges  6c  les  pères  de  la  Dotlrine  Chrétienne. 
impiétés  commifes  fur  cet  adorable  myf- 

tere  pendant  les  malheurs  de  la  guerre,        A&devant  les  notaires  gardenot- 

&  pour  implorer  les  grâces  fit  benedic-  1.    tes  du  roy  notre  lire  en  fon  chafte- 

tions  fur  la  facrée  perfonne  dc  fa  ma-  let  de  Paris  fou/Ggncz  ,  furent  prefens 

jefte ,  fie  de  toute  la  maifon  royal  Je.  Mon-  Guillaume  Dumanoir ,  roy  fie  maiftre  de 

dit  feigneur  ayant  eu  fur  ce  l 'ad vis  du  tous  les  joueurs  d'inftrumens,  tant  haut 

révérend  pere  prieur  fon  vicaire  gênerai  que  bas  de  ce  royaume  ,  Jacques  Bru- 

fic  autres  de  fon  confeil,  bien  informé  lard  ,  2c  Michel  Rouflelet  maiftres  en 

de  la  vertu  Se  pieté  dcfdirs  pères  cha-  charge  de  la  communauté ,  Michel  Ma~ 

noines  réguliers  de  la  reforme  dc  l'or-  zuel,  Pierre  Dupin,  Antoine  des  Noyers, 

4re  de  Prerpontré ,  délirant  d'ailleurs  Jean  Brouart  ,  Jean-Mathurin  Mon- 

contribuer  ce  qui  peut  dépendre  de  luy  theau ,  Pierre  Delabel ,  Louis  Leva/leur, 

pour  l'éxecution  d'un  fi  pieux  dcilêin,  a  Jacques  Chicanneau  ,  Henry  le  Tour- 

confenty,  aggrée  fie  accorde,  copient,  neur ,  Nicolas  de  la  Voiziere,  Nicolas 

aggrec  -fie  accorde  l'eftablilli-nicntdudic  Le  roi,  Nicolas  le  Mercier,  Guillaume 

monaftere  au  fauxbourg  fie  territoire  de  Granville ,  Michel  Verdicr  fie  Jean  Du- 
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bois ,  tous  maiftres  &  joueurs  de  violon  ralemenc  de  cous  Ici  droits  honorifiques,  _ 

ordinaires  de  la  chambre  du  roi,  repre-  rences,  re  venus  fie  dépendances  dédites  am.i»^ 

iëntant  les  autres  maiftres  joueurs  d'inf-  églife ,  chapelle  ,  maifon  fie  lieux.,  fans 

trumens  fie  a  danfer  de  cette  ville  de  Pa-  aucune  chofe  en  excepter  ni  referver ,  fie 

ris ,  fondateurs ,  patrons  laïques ,  prefen-  en  cette  qualité  continueront  la  poflef- 

tateurs,  gouverneurs  fie  administrateurs  lion  en  laquelle  ils  font  de  prefencer  a 

de  l'eglile  fie  chapelle  de  faint  julien  des  ladite  chapelle  .  vacation  advenant  , 

Mcneftriers ,  rue  faint  Martin ,  fie  pro-  telle  perfonne  qu'ils  aviferonc  bon  eftre , 

prietaires  des  maifons  fie  lieux  joignans  comme  aufli  en  la  polfeflion  fie  jouiflàn- 

iadite  chapelle  ,fie  Maiftre  Jacques  Fa-  ce  du  jubé  étant  au.deflus  de  la  grande 

vier  chapelain  de  ladite  chapelle,  fie  porte  de  ladite  églife,  enfcmble  de  ladi- 

pourvu  d'icellefur  la  nomination  fie  pre-  ce  maifon  en  laquelle  ils  font  Ordinaires 

iencacion  defdits  rnailtres  joueurs  de  ment  leurs  aflèmblées  fie  concerts,  de 

violon ,  demeurant  rue"  de  Bcthifi  pa-  laquelle  maifon  leur  appartiendra  aulfi 

roiire  faint  Germain  l'Auxerrois ,  d'une  la  pleine  fie  entière  diipofition  ,  fie  pa- 

part:  Et  les  révérends  pères  de  la  con-  reiUemenc  de  l'allée  ,  montée  fié  autres 

gregarion  de  la  Doctrine  Chrétienne  de  lieux  en  dépendans ,  fie  du  droit  d'y  lo. 

Ja  province  de  Paris ,  comparant  fie  fti-  ger  un  garde  laïc ,  femme  fieenfans  v*u- 

pulanc  par  pere  Antoine  le  François ,  ront  en  outre  la  faculté  d'élire  leur  fe. 

frovincial  de  la  province  de  Paris ,  pere  pulture ,  fie  faire  ouvrir  la  terre  de  ladite 
lyacinthele  Bigot  procureur  gênerai ,  églife  ,  pour  eux  fie  leurs  familles,  fans 
pere  Jean  Mondulot  rccleur  en  ladice  qu'autres  perfonnes,  à  l'exception  def- 
xnaifon  de  Saint  Julien ,  pere  Hyerome  aies  pères ,  s'y  puiûent  faire  inhumer 
Richard ,  fie  Charles  Gauthirot  confeiL  que  du  confentement  defdits  patrons, 
lers  dudit  pere  Provincial ,  pere  Antoi-  Ne  pourront  eftre  établies  aucunes nou- 
ne  Maurm,  Luc  Romain ,  Marc-Antoine  veiles  confréries  en  ladite  chapelle  qu'a, 
de  Roi ,  Thomas  Chevalier  fie  Léonard  vec  la  permilCon  defdits  patrons  qui  tou- 
Moreau ,  tous  preftres  capitulaires  de  la-  cheront  fie  auront  l'adroiniltration  des: 
dite  maifon  de  Saine  Julien  ,  d'autre  legs  fie  difpolitions  qui  pourront  eftre 
part }  lefquelles  parties  pour  terminer  les  faits  au  profit  de  ladite  chapelle,  pour 
différends  pendant  entre  elles  en  la  cour  eftre  employez  fuivant  qu'ils  trouveront 
de  parlement  fur  la  demande  faite  par  â  propos,  à  la  décoration  fie  augmenta— 
lefdits  maiftres  joueurs  d'inftrumens  vio-  don  de  ladite  églife  ,  û  ce  n'eft  que  let- 
ton ,  fie  par  ledit  chapelain  à  ce  que  lef-  donateurs  ou  ceftaceursenayent  faicune 
dits  pères  foient  tenus  leur  quitter  fie  dé-  application  particulière.  Ne  pourront 
laiffèr  la  pleine  fie  libre  jomilànce  de  lefdics  pères  a  l'avenir  accroître  ou  di-> 
ladite  chapelle  ,  de  la  maifon  dudit  cha.  minucr,  changer  ou  innover  quoique  ce 
pelain  ,  fie  du  lieu  où  étoient  cy-devanc  foit  en  ladice  chapelle  fie  lieux  en  dé- 
logez les  pauvres  ,  efquels  lcfdits  pères  ,  pendans  ,  fans  la  permiffion  par  écrit 
fans  la  permilCon  defdits  maiftres  joueurs  defdits  fondateurs  ,  qui  demeureront, 
d'inftrumens  fie  dudit  chapelain  étoient  comme  ils  ont  toujours  efté ,  chargez  de 
entrez ,  fie  converti  ledit  logement  en  l'entretien  des  quatre  gros  murs ,  même 
une  chapelle  appelléc  la  chapelle  de  la  de  les  reédifier  en  cas  qu'U  fuftneccflai- 
Vierge ,  fie  après  meure  délibération  de  re  ,  fans  que  lefdits  pères  puiflènc  à  ja- 
confcil  de  parc  fie  d'aucre  ,  onc  refpedi-  mais  troubler  lefdics  maiftres  joueurs 
▼emenc  convenu  fie  accordé  ce  qui  en-  d'inftrumens  fie  violons  en  coûtes  les  cho-, 
fuie  ;  c'eft  à  fçavoir ,  que  lcfdits  pères  onc  fes  fie  droics  fufdics ,  renonçant  pour  cet 
tenu  fie  reconnoiCènt  lefdits  maiftres  effèe  à  cous  dons ,  brevecs  ,  lettres  pa. 
joueurs  d'inftrumens  violon  être  de  tou-  tentes  ,  fentences  fie  arrefts  qu'ils  pour- 
te  ancienneté,  fonc  fie  demeureront  fie  roient  avoir  obtenus  jufqu'à  ce  jour,  fie 
les  leurs  à  perpetuice ,  fie  conformémenc  pourroient  cy.aprcs  obtenir  en  tant  qu'ils 
a  l'arreft  de  ladite  cour  du  13.  Juillet  le  trouveroient  contraires  au  contenu 
1658.  les  fondateurs  ,  patrons  laïques,  des  prefences ,  fie  fe  fonc  defiftez  fiede- 
prefencaceurs,  gouverneurs, fie  adminif-  partis  par  cefdices  prefentes  }  comme 
traceurs  de  ladite  égliie  fie  chapelle  de  au/H  ledit  fîeur  Favier  demeurera  main- 
Sainc  Julien  des  Meneftricrs  fie  des  lieux  cenu  fie  gardé,  enfèmble  fès  fucceffèurs 
en  dépendans,  Se  propriétaires  du  fonds  chapelains  en  la  pofleffion  fie  joui/Tance 
d'iceux  fie  de  la  maifon  joignant  ladice,  de  ladite  chapelle  ,  fruits  ,  revenus  fie 
chapelle  où  ils  font  leurs  ailèmblces  fie  émolumens  y  appartenant ,  tant  pour  le 
concerts ,  délogent  leur  clerc ,  fie  genc-  palTc  ,à  compter  du  jour  de  la  prife  de 
Tme  11.  Port.  JJJ.  Nnnnn  ij 
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poffeffion ,  que  pour  l'avenir  ,  Ac  en  la-  eftre  repatec  comminatoire  -y  comme  en- 
dite  qualité  de  chapelain  ,  célébrera  la  core  entretenant  par  lefdits  pères  à  leurs 
mette  en  ladite  chapelle  quand  bon  lui  dépens ,  tant  ladite  chapelle  d'ornemens 
femblera avec  les orneroens  appartenans  bonnettes  fie  convenables ,  que  les  clo- 
aufdics  patrons  ;  fera  les  Dimanches  ches  Se  horloge  H  fie  conduiiant  icellc  fie 
Teau-benifte  à  l'heure  de  neuf  heures  ,fc  baillant  par  lefdits  peres  de  la  Doctrine 
Irfdirs  patrons  y  présenteront  le  pain-  à  chacun  deldits  maiftres  qui  feront  en 
-bénit  comme  ils  ont  accoutumé  $  ecle-  charge  ,  fie  à  ceux  qui  y  ont  paflé  ,  un 
brera  la  grand'-mefle  és  jours  des  pa-  cierge  d'une  demie  livre  de  cire  blanche 
trous  fie  feftes  lolemnclles  fclon  la  ton-  par  chacun  an  deux  jours  auparavant  la 
dation  ;  pareillement  prêchera  ou  fera  Chandeleur  entre  les  mains  du  clerc  def. 
prêcher  ,4c  fera  tous  les  services  qu'on  a  dits  patrons  ;  lefdirs  pères  jouuTent  fie  le 
accoutumé  de  dire  en  lefdits  jours,  a  fervent  de  ladite  chapelle  ficeghic  poux 
condition  néanmoins  qu'il  icra  tenu  d'à.  y  célébrer  le  lervice  divin  comme  ils 
venir  lefdits  percs  quinze  jours  aupara-  font  à  preientaux  heures  autres  que cd- 
vant  lorlqu'il  voudra  prêcher  ;  dira  les  les  qui  font  à-dcUus  choilie»  fie  reler. 
mettes  hautes  en  mémoire  des  défunts ,  vécs  par  lcldits  patrons  fie  heur  chape- 
fondées  par  les  patrons ,  fit  celles  qu'ils  lais  ; -fit  pour  faciliter  la  continuation  du. 
pourront  faire  dire  pour  le  repos  de  dit  service  .fefdirs  pères  auront  l'uiaged» 
leurs  aines ,  ec  de  celles  de  leurs  parens  la  Uc  nttie  commune  avec  ledit  deux  cha- 
&  amis ,  &  au/fi  les  1er  vices  qui  regardent  pelain ,  lequel  pour  accommoder  lcfdtti 
les  autres  confréries  établies  dans  la-  pères  &  du  ccmientcmcnt  dcldtts  pa. 
dite  chapelle  par  la  permidion  de/dits  trons ,  a  délauTc  &  deiaifte  par  ces  pre. 
fondateurs  patrons.  Recevra  avec  le  fentes  à  titre  de  bail  à  rente  perpétuelle 
fûrplis  <&  l'étoile  le  funt  Sacrement  le  a  iceux  pères  de  la  Doctrine  Chreltien- 
jour  de  la  lelie-Dieu  ,  fit  les  corps  tant  ne, ce  acceptant  comme  delfus,  la  pc ro- 
des patrons  que  de  leurs  parens  8c  au-  ce  maifon  destinée  de  tout  temps  pour 
très  particuliers  qui  pourront  parla  per-  le  logement  ducat  chapelain  en  l'ctac 
million  defdits  patrons  eftre  enterrez  en  qu'elle  eft  ,  fe  pouriuit  fie  comporte  , 
ladite  chapelle  >  fie  néanmoins  par  la  con-  moyennant  trois  cens  livres  de  rente 
iîderadon  de  la  bonne  fie  pieuie  vte  def-  par  an  ,  non  racheptable  ,  outre  fie  Uns 
dits  pères  de  la  Doctrine  Chrei tienne,  préjudice  des  vingt  livres  de  rente  que 
ont  lefdits  patrons  &;  fondateurs ,  fie  ledit  la  mai  Ion  ci-après  déclarée  fit  affectée 
fieur  Favier  chapelain ,  consenti  Si  ac-  doit  chacun  an  à  ladite  chapelle  ,  def- 


dc  qu'en  retabliflant  a  neuf  par  lef-  quels  lefdits  pères  pilleront  înccflam- 

dits  pères,  i  leurs  dépens  ,  un  banc  clos  ment  titre  nouvel  aufdits  patrons,  la. 

fit  honorable  de  bois  de  chêne  de  cha-  quelle  rente  de  trois  cens  livres  par  an 

cun  colle  de  ladite  cghïe  ,  depuis  les  pc-  lefdits  percs  promettent  fit  feront  tenus 

des  autels  juiqu'à  la  baluftrade  da  pnn-  payer  audit  heur  chapelain  fie  les  iuc 

cipal  autel  pour  fervir  aufdits  patrons,  ceileurs  en  ladite  chapelle  de  trois  mois 

avec  agenouillois  fit  accouftotrs  regnans  en  trois  mois ,  à  compter  du  premier  jour 

le  long  defdits  bancs ,  en  telle  forte  que  du  preient  mens  fie  an  ,  dont  le  premier 

lefdits  patrons  ypuuTent  eftre  aifement  terme  de  payement  cchera  au  dernier 

4c  commodément, fans  que  lefdits  pères  Juin  prochain  venant ,  fit  continuer  de 

puiilent  faire  ni  avoir  autres  bancs  dans  là  en  avant  de  trois  mois  en  trois  mois  à 

ladite  eglife  fans  le  consentement  def-  toujours  j fie  pour  les  loyers  ou  arrérages 

dits  patrons ,  Je  fatfaot  aulli  à  leurs  de-  échus  du  patte ,  lefdites  parties  en  ont 

pens  voûter  de  mcallons  fie  mû  de  picr-  corapnfe  i  la  fomme  de  trois  cens  trente 

re  de  taille  le  lieu  où  a  efte  faite  ladite  livres  tournois,  laquelle  a  efté  pavée, 

chapelle  de  Noftrc-Damc  a  une  hauteur  comptée ,  nombree  fit  délivrée  en  louii 

qui  ne  puitte  nuire  au  logement  étant  d'or  fie  d'argent ,  cnprefence  des  notai. 

au-dctfus,ceque  lefdits  pères  feront  te-  rcs  fouflignez  ,  par  lefdits  pere»  audit 

nus  de  faire  rendre  parfait,  bien  fie  duc-  tîeur  Favier , qui  a  icellc  femme  touchée 

ment  comme  il  appartiendra ,  au  dire  de  fie  reçue"  s  fie  pour  la  feuretc  du  payement 

gens  a  ce  cunnoittans  dans  le  jour  faint  fie  continuation  de  ladite  rente  à  l'avenir, 

Rcmv  proc  hain  ,  &  fans  efperance  d'en  ladite  maifon  ci- deflus  delaittèei  titre  de 

répéter  aucune  chofe  contre  lefdits  pa-  rente,  eft  fie  demeure  affectée  ,  obligée 

trons  ni  autre»  pour  quelque  cauic  que  fie  hypotequée  par  privilège  fpeu.d  a 

ce  foir^i  peine  Je  déchoir  de  l'effet  des  icellc  rente,  fie  laquelle  maifon  lefdirs 

prefauci   *>        [UC  ladite. peine  puiâîe  percs  feront  tenus  à  cette  hnniainrcnir  , 
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foutenir ,  entretenir  8c  rétablir  en  bon  fw  feront  divifez  parmoitié  entre  leur-   

état  êc  valeur.  Item  ,  une  autre  maifon  dit  clerc  ÔC  l'homme  prépofé  par  lefd.  *** 
^que  lefdits  pères  ont  acquife  en  ladite  percs.  Et  pour  rendre  ledit  prêtent  cou- 
rue faint  Martin  proche  ladite  chapelle  trat  de  perpétuel  durée,  il  lera  mis  dans 
du  fieur  Puthomme  ès  noms  ÔC  qui  lirez,  ladite  chapelle  un  marbre  fur  lequel  il 

ftortéesau  contrat  d'échange  fait  entre  fera  fommairement  gravé  le  contenu  es 
ui  &  lefdits  pères  ,  paile  pardevant  prelentes  aux  dépens  defdits pères,  lef- 
Ruin  6c  Charles  l'un  des  notaires  fouflî-  quels  feront  en  outre  tenus  de  faire 
gnez  le  vingt-neuf  Janvier  1661.  6c  ge-  agréer  la  prefente  tranfa&ion  par  leroy, 
neralement  tous  leurs  autres  biens  pre-  ôc  parmonlèigncur  l'archeveique  dc  Pa- 
fens  8c  a  venir  ,  qu'ils  ont  auflî  affèdez ,  ris ,  ÔC  la  faire  homologuer  par  la  cour 
obligez  &  hypothéquez  à  ladite  rente ,  de  parlement ,  6c  pour  cet  effet  obtenir 
6c  icelle  fournir  6c  faire  valoir  fans  au,  toutes  lettres  ôcarreitsnecefiaires,  dont 
cun  déchet  ni  diminution  ,  nonobftant  ils  fourniront  actes  à  leurs  defpensauf- 
t  ou  tes  choies  à  ce  contraires  ;  même  dits  patrons  dans  trois  mois  ,  car  autre- 
pour  faciliter  le  payement  des  arrérages  ment,  6c  cédant  lefdites  conventions,  ces 
de  ladite  rente  fur  les  loyers  de  ladite  prefentes  n'euffent  efté  accordées,  au 
maifon  fize  rué  faint  Martin ,  lefdits  pe-  moyen  defquelles  lefdites  parties  demeu- 
res de  la  Dodrine  Chreftienne  ont  ce-  rerontfur  leur  procès  6c  différends  hors 
dé,  traniporté  audit  fieur  chapelain,  de  cour  6c  de  procès  fans  dépens  j  6c  pour 
tant  pour  lui  que  pour  fes  fuecefleursen  l'exécution  des  prefentes  lefdites  parties 
ladite  chapelle,  lefdits  loyers  jufques i  ont  élu  leurs  domiciles  irrévocables, 
concurrence  de  ladite  fomme  de  trois  fçavoir  lefdits  patrons  en  leur  chambre 
cens  livres  par  an,  pour  s'en  faire  payer  dans  l'enclos  de  ladite  églife  ;  6c  lefdits 
fous  fes  quittances  par  quartier,  comme  père  en  leur  demeure  en  icelle  églife, 
defius  cft  dit  )  ôc  outre  promettent  lef-  aufquels  lieux  elles  veulent,  confentent 
dits  percs  au  renouvellement  qu'ils  fc-  6c  accordent  que  tous  exploits  6c  actes 
ront  des  baux  de  ladite  maifon,  de  fai-  de  iuftice  qui  y  feront  faits ,  foient  va» 
re  obliger  particulièrement  les  locatai-  labiés ,  comme  faits  à  leurs  perfonnes , 
res  au  payement  6c  acquit  de  ladite  ren-  car  ainiî  a  efté  accordé  entre  lefdites 
te  de  trois  cens  livres  ,  fans  toutefois  parties,  promettant,  obligeant  chacun  en 
que  ledit  fieur  chapelain  foit  tenu  à  au.  droit  loi ,  renonçant  6cc.  Fait  6c  pafle  en 
es  pourfuires,  di foutions  6c  diligen.  la  chambre  defdits  patrons, où  lefdites 
contre  lefdits  locataires  ,  ni  que  la-  parties  fe  font  ailemblées  aux  fins  des 
î  ceflion  puhTe  empêcher  ledit  fieur  prefentes,le  xv.  jour  d'Avril  m. dc.  lxiv. 
chapelain  de  s'adrefièr  aufdics  pères  pour  après  midi ,  6c  ont  figné  la  minute  des 
le  payement  defdits  arrérages  quand  prefentes  demeurées  vers  Levefque  l'un 
bon  lui  femblera  ,  déclarant  6c  affir-  des  notaires  fouffignez. 
mant  lefdits  pères  qu'ils  ont  entièrement  Et  le  m.  jour  du  mois  de  May  aud. 
payé  le  prix  de  ladite  maifon  ,  ôc  qu'ils  an  m.  dc.  lxiv.  font  comparus  parde- 
n'en  doivenc  plus  aucune  chofe ,  6c  fans  vanc  lefdits  notaires  foufllgnez ,  Jacques 
que  la  générale  obligation  déroge  à  la  Favier ,  Adrien  de  la  Croix  ,  Artus  le 
fpeciale,  ni  lafpcciale  à  la  générale  j  6c  Borgne,  Guillaume  Chaudron,  Henri 
de  plus  a  été  convenu  que  lefdits  patrons  Ballus ,  Pierre  Camille ,  Claude  l'Efpcr- 
auront  une  clef  de  la  petite  porte  de  bd.  vier ,  Jacques  Feugre,  Hierôme  Joubert, 
chapelle  qui  répond  dans  l'allée  de  ladite  Louis  Bruflard  ,  Jean  Haûene,  Jean 
maifon  par  eux  retenue ,  laquelle  porte  Chapelle ,  Hilaire  Robeau ,  ôc  Nicolas 
lefd.  percs  pourront  tenir  fermée  de  leur  Varin  auflî  maiftres  joueurs  de  violons 
cofté  avec  veroux  la  nuit  feulement,  ainfi  ordinaires  de  la  chambre  du  roi ,  lefquels 
que  la  porte  du  jubé,  à  la  charge  que  lef-  après  avoir  eu  communication  ôc  ledu- 
dits  pères  feront  obligez  de  tenir  lefd.  re  i  eux  faite  du  contrat  de  tran&âion 
portes  ouvertes  à  quatre  heures  du  matin  de  l'autre  part ,  qu'ils  ont  dit  bien  fça- 
jufqu'i  la  nuit ,  ôc  tant  que  lefdits  pa-  voir  6c  entendre  ,  ont  ratifié ,  confirmé , 
trons  fc  foient  retirez  ,  ôc  qu'à  leur  clerc  6c  eu  pour  agréable  ledit  contrat,  con- 
feul  appartiendra  de  louer  des  çhaifes  fentent  qu'il  forte  fon  effet  félon)  fon 
en  ladite  eglife  les  jours  que  ledit  cha-  contenu ,  fans  y  contrevenir.  Ce  fut  fait 
pelain  prefehera  ou  fera  prefeher  (  corn-  ÔC  pafle  en  la  chambre  dudit  fieur  Hen- 
me  deflus)  ès  jours  des  afTemblées  des  ri  le  Tourneur,  rue  de  Bethifi,  lefdits 
trons  }  ôc  à  l'efgard  des  autres  jours  jour  ôc  an  après  midi  -,  ÔC  ont  figné  la 
profits  qui  reviendront  defdkes  chai-  minute  des  p  relentes,  citant  en  fuite  de 
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S38             PREUVES  ET  PIECES 

<elledudit  contrat  de  tranfaclion.  de  la  prefcntc  année.  Autre  requeftei 

Levesqcje  fit  ion  collègue.  Pris  fur  fim-  nous  prefenteepar  lefdits  lupplians,  teiv 

Pnmt.  dante  i  ce  qu'il  nous  pleuft  pour  le? 

caufes  y  contenues,  accorder  a  leur  cha- 

Ratification  par  Harde$im  de  Perefixear-  pelain  la  permiffion  de  faire  l'eau-bcnifte 

cbcvtfque  de  Paris  ,  de  la  tranfaïlien  fie  le  pain  beni  les  jours  de  Dimanches. 

faffie  en  i  6  64.  entre  les  doctrinaires  &  Vcu  auifi  les  lettres  de  ratification  du 

les  meneftriers  &Uur  chapelain  titulaire  roy  du  mois  de  Juin  dernier.  Titre  de 

de  S.  Julten.  patronage  laïque  defd.  fupplians.  Tout 

confideré,  nous  arebeveique  de  Paris 

Am,  HtJ.   TT  Ardouin  de  Perefixe  par  la  grâce  fu/dic  avons  approuve  ,  confirme  fie 

1*1  de  Dieu  fie  du  S.  fiege  apoftolique  omologué  lad.  tranfadion  en  date  dud. 

archevcfque  de  Paris,  à  tous  ceux  qui  jour  15.  Avril  16^4. palTée entre  lefd.fùp. 

ces  prefentes  lettres  verront ,  ialut  en  plians  fie  les  pères  de  la  Doctrine  Chref- 

N.  S.  Veu  la  requefte  à  nous  prefen-  tienne  jCon/entons  qu'elle  forte  fon  plein 

«ce  par  Guillaume  du  Manoir  maiftre  fie  entier  effet  fie  qu'elle  Toit  exécutée 

de  tous  les  joueurs  d'inftrument ,  tant  félon  fa  forme  fie  teneur  j  permettons 

hauts  que  bas  de  ce  royaume,  les  mauC  audit  chapelain  defd.  fupplians  de  faire 

très  en  charge  fie  joueurs  de  violons  or-  l'eau-bcnihe  fie  le  pain  beni  les  jours  de 

dinaires  de  la  chambre  du  roy  ,  fie  la  Dimanche  en  ladite  chapelle,  à  la  char, 

communauté  des  mai  (1res  joueurs  d'in-  ge  neantmoins  que  ledit  chapelain  ne 

ûrumens  à  Paris  fondateurs,  patrons-  pourra  commencer  la  mclTe  lefdits  jours 

laïcs,  présentateurs ,  gouverneurs  fie  ad-  de  Dimanche  en  ladite  chapelle  qu'a 

miniftrareurs  de  l'eghfe  fie  chapelle  de  dix  heures  fonnées,  afin  que  les  peu-  - 

S.  Julien  des  menelfricrs  rue"  S.  Martin  pies  ne  foient  deftournez  d'aller  à  leur 

a  Paris ,  difant  qu'ils  avoient  eu  des  mcllc  de  paroi  lie  fie  faur  les  droits  des 

difierens  avec  les  peres  de  la  congrega-  fieurs  curez  de  S.  Mederic ,  dans  la  pa» 

don  de  la  Doctrine  Chrcfticnne  pour  roiûc  defquels  eft  firuée  ladite  chapel- 

faire  quitter  fie  delaiilcr  auxdits  peres  le }  ordonnons  que  les  pre fentes ,  enlem- 

la  plaine  fie  libre  jouiflince  de  ladite  cha-  ble  ladite  tranfadion  ,  feront  regiftrées 

pelle,  de  la  maifon  fie  de  tous  les  lieux  dans  les  regiftres  de  noftrc  Secrétariat 

en  dependans,  dans  lefquels  lefdits  pc-  pour  y  avoir  recours  en  tant  que  befoia 

res  (croient  entrez,  fans  la  pcrmillîon  des  lera.  En  foy  de  quoy  nous  avons  fignd 

iupplians, lefquels  différent  ont cftéter-  ces prefentes ,  fait contre.figner  par nof- 

minez  par  l'cntremife  de  perfonnes  fie  tre  fecretaire  ordinaire ,  fie  à  icellcs  fait 

par  une  tranfaclion  païïee  entre  les  fup-  appofer  le  fceau  de  nos  armes.  Fait  i 

j>Iians  fie  lefdits  peres  de  la  Doctrine  Paris  le  }.  Avril  1667.  Signé:  H  a  a- 

ChrcAiennc  pardevant  Charles  l'Evcf-  dooin  archevescjue  de  Paris.  £t 

que  notaire  le  15.  Avril  1664.  Par  la-  plus  bas  :  Par  mondit  Icigneur  l'illulftrif- 

quelle  tranfadion  il  eft  porte  entr'au-  fime  fie  reverendidîme  archevcfque  de 

très  chofes  qu'elle  fera  agréée  par  le  Paris,  Signe.-  Pean.  Copte  (ollationnée 

xoy,  par  nous,  fie  omologuee  par  la  cour  figue  G  ut  ri  n  notaire. 
de  parlement  ,  fie  que  pour  cet  effet 

toutes    lettres  fie  arrefts  netcftàires  Règlement  pour  le  collège  de  Montaig*. 
feroient  obtenus  -t  ce  qui  a  efte  fait  en 

partie  par  lefdits  fupplians,  ayant  ob-  T  Os  frater  Léo  Hin félin  humilis  ■ 

tenu  de  S.  M.  les  lettres  de  ratification  J.  >|  prior  Chartufix  Parifienfis,  fupe-  *»•  »*■*« 

de  ladite  tranfaclion  attachées  fur  icel-  rior ,  corredor  ,  vifitator  fie  reformater 

les  données  a  Fontainebleau  au  mois  de  collcgii  de  Monte-acuto  in  Parilîenu) 

Juin  dernier.  Requeroicnt  lefdits  fup-  academia  fundati }  diledis  featribuspri- 

plians  qu'il  nous  plcuft  approuver  fie  ra-  mario,  officialibus  ,  profefloribus ,  ma- 

tificr  ladite  tranfadion,  ci  nlcntir  qu'el-  giftris  fie  exteris  alumnis  dicti  collegii, 

le  loitexecutee  félon  la  forme  fie  teneur,  lalutem.  Cùra  fupremx  curix  Parifien- 

fie  queJes  parties  jotrnTent  refpedivc-  fi  fcnatûs.con(ulto  decretum  fuerit  die 

ment,  pleinement  fie  pailiblcmcnt  du  xn.  Decembris  proximé  elapfi,  uteorw 

contenu  en  icctle.  Noftrc  ordonnance  fultis  lue  vice  duntaxat  clariffimis  viris 

citant  au  bas  d'icelle  requefte  en  date  dominis  Carolo  Gobtnet  dodore  ac  Cocio 

du  8.  Septembre  1666.  portant  :  loit  Sorbonico,necnoncollegù  Pleflxo-Sor- 

communiqué  ànoftre  promoteur.  Con-  boniciprimario,GcrmanoG/#?riremdoc 

ululions  dudit  promoteur  du  7.  Janvier  tore  ac  focio  Sorbonico  ,  fie.  Joanne  la 
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JUSTIFICATIVES. 

français  collegii  Harcuriani  proviforc,   foIliàtumQuaproprer  mulco  ftudio  prcu 


pcr  nos  dirimerentur  fuborrx  quxdam  videac  uc  quotidie  in  u  troque  facello  au.  iéti- 

controvcrfix  ad  difciplinam  didi  colle-  collegii  divinum  ofticium  ,  prxfêrtim 

gii  formulamque  vivendi  pertinentes  ,  rcrô  matutinum  s  fie  quod  vefpere  circa 

quarum  pleraquc  capita  continentur  in  horam  quartam  dici  folec ,  cum  gravi- 

duobus  libcllis  fupplicibus  à  quibufdam  tare  &  modeftia  recitecur ,  cclebreturque> 

pauperibus  ejufdem  collegii  xix.  Julii  miûà  communitatis,  quibus  alumni  om- 

anno  m.  dc.  lxxix.  fie  xxx.  Augufti  nés  ac  officialcs  dormis,  &  quoadmif- 

M.  dc.  Lxxx.'porredis }  uc  impofitum  fam  etiam  redores  fcholarum  inrerefle 

hoc  nobismunus  pro  virili  parte  noftra  teneantur;  fed  prxcipuè  ,  extra  omnem 

exequamur,  poftquam  explorato  folen%  immunitatem  ,  prxfcdus  pauperum 

ni  vilîtatione  prxfari  collegii  ftatu,au-  obferrec  fi  quis  ftudentium  aut  dcfide- 

ditilque  fuper  hoc  figillacim  omnium  rctur  auc  minus  modefte  fegerat  j  fiene- 

tam  alumnorum  quàm  magiftrorum  fuf-  mincm  impunè  indè  abêtie  linat  abfque 

fragiis  ,  perfpeximus  occafione  prxdic-  caufa  légitima.  In  hoc  fi  quis  fxpiùs 

tarum  controverfiarum  ingentem  hc-  delinquere  confueveric ,  extra  collegium 

cam  elle  in  eo  collegio  jaduram  rei  fa-  fiât. 

miliaris  ,  line  qua  dm  {tare  difeiplina      II.  Ipfum  àurem  D.  primarium'plu- 

non  poteft  }  qua  m  vis  elapfis  intérim  è  rimùm  adhortamur  ,  ut  quantum  fibi 

collegio  didorum  libellorum  authoribus  licueric  pervalctudinem  &  negotia ,  non 

demandata  quoque  nobis  provincia  ad  folùm  divinis ,  fed  exteris  etiam  exer- 

nihilum  abiiile  videatur ,  quia  tamen  eo  citiis  communitatis  qux  difciplinam  fpec- 

mali  devenit  totius  communitatis  ftacus,  tant ,  ïntcreflè  ftudeat }  uc  bonum  prx- 

uc  inftaurationé  ac  reparatione  prorfus  beat  fuis  fie  extraneis  de  fe  ipfo  in  om- 

indigeat,  maximequead  nospertinet  ex  ni  virruce  6c  obfcrvarttia  regulari  exem- 

fundarorum  inftitutione  prxfato*  fena-  plis  ;  cùm  nihil  fit  magis  emeax  ad  cx- 

tùs-confulto  confirmant  (upremum  didi  citandum  fubditorum  animos  quàm  vi- 

collegii  regimen,  attenco  etiam  quôd  dere  prxpofitum  in  difficilioribus  prx- 

in  prxfatis  libcllis  quxdam  babentur  euntem. 

qux  ad  reftituendam  difciplinam  con-       III.  Dabit  quoque  operamut  omnes 

ferre  poflunt  i  minime  inexpto  opère  ahtmni  juxtà  mentem  ltatutorum  fal- 

abfiftendum  credidimus  j  quin  potiùs  tem  prima  quàque  menfis  Dotninicâ  die- 

nobis  vifum  eft  j  ut  maxime  urgenci  ne-  bufque  feftis  anni  lolemnioribus ,  prx- 

çeffitati  fuccurratur  ■>  omiûis  quibufdam  mina  pridiè  ,  fi  fieri  poflït ,  confoflionc 

ad  tempus  qux  facultatum  domùs  ad-  peccatorum  ,  fàcrofandum  Chrifti  cor-  ' 

miniftrationcm  fpedanc,  qui  in  re  len-  pus  devotè  ac  reverenter  in  facello  do-1 

riùs  ac  maturiùs  procedere  operx  pre-  mus  fufcijpianc  j  nifi  forte  quibufdam  ju- 

tium  eft ,  reftituendx intérim  difeiplinx  dicio confeflarii  confultius  rueric abftine- 

interiori  toto  ftudio  providere.  Qua-  re.  Nec  cuiquam  licentia  detur  extra 

Dropter  authoricate  prxfati  fenatus-con-  collegium  id  faciendi  ;  fed  invitentur  pii 

iulti ,  fie  ex  confilio  clariifimorum  do.  aliquot  8c  dodi  façerdotes  ad  prxftan- 

minorum  Caroli  Gobintt  dodoris  ac  focii  dum  pauperibus  hoc  charitatis  officium. 
Sorbonici  ,  neenon  collegii  Plefixo-      IV.  Cùm  juxtd  monitum  Ecclefiaf- 

Sarbonici  primarii,Germani  Gillctitcm  ticiantè  orationem  prxparare  animam 

dodoris  ac  Socii  Sorbonici,  fiejoannis  necefle  fit,  moneantur  omnes  quotidie 

iefran^ois  collegii  Harcuriani  provifo-  antè  matutinum  officium  paulifper  in 

•  11  n  y  en  *  ris ,  fequentem  ordinarionem  in  LXVI.  *  filcnrio  genibus  flexis  animutn  colligcre, 

tfxts  le  \i.  articulos  diftindam  fecimus,  quam  ftric-  uc  femotâ  omni  rerum  extrancarum  co- 

riwî'îe'Nh'da  tc-  a^  omnibus  fêrvandam  ,  fie  uc  faci-  gitacione  faciliùs  ac  devociùs  ad  rem 

cojkje.       liùs  memoriâ  teneatur,  cercio  quoque  divinam  attendant.  Exercitationemquo- 

menfe  in  facello  fuperiore  didi  collegii  tidianam  qux  fieri  confueric  vefperè  cir- 

omnibusadunum  prxfencibus  legendam  cà  horam  fefqui-odavam  pro  examine 

prxcipimus.  confeientix ,  fic,approbamus  fie  conftan- 

I.  Cùm  nihil  potiuseffe  debeateiqui  ter  rctineri  ac  oblervari  prxcipimus. 
prxeft  communiuti  benc  ordinatx  ,      V.  Optandura  eflèc  maximè  ut  prx- 

quàm  fubditorum  animos  ad  piecacem  ter  catccbifmum  feu  cxpofitionem  doc- 

effbrmare,  inprimifque  fatagere  uc  res  crinx  Chriftianx,  qux  fieri  fblec  fingu- 

divina  rite  peragatur ,  necefle  eft  do-  lis  Dominicis  in  inferiori  facello,  habe- 
minum  primarium  tanquam  guberna-  rentur  etiam  in  feftis  anni  folemniori- 
torem  hujus  farmlixhac  inre  valdeefie  bus  tempère  xefedionis  ifèledisquibuf* 
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dam  ex  antiqujonbus  cheologis  collcgii 
termines  feu  adhorcaciones  convenien- 
tes  myftcriis  qux  illis  diebus  celebran- 
tur  ;  îdque  fijademus  D.  prirnarumi  non 
onutterc ,  fi  quos  invenenc  in  rjtroilil 
ad  hoc  opukiduneos  ■>  ut  le  illi  aptiorcs 
ad  çoncionandi  minifterium ,  Ôc  audien- 
tes  alumni  ad  pieratem  proniorcs  hac 
exercitatione  reddantur. 

VI.  Nemo  facros  ordines ,  ncquidem 
tonfuram  clericalcm  fibi  conrem  pof- 
tulcc  abfque  affenfu  D.  phmarii ,  quem 
nunquam  concédée ,  ruli  prxmiilo  exa- 
mine dodrinx  ôc  morum.  Qui  ie«.ù«  fe- 
cerit  è  communicatc  excoms  îpio  fado 
reputetur. 

VII.  Videat  D.  primarius  ne  quid  dé- 
fit in  utroque  lacello  domùs  de  linreis, 
veftimcntis  facerdoralibus,  exteraque  fa- 
crà  fupelledili  ad  divmum  offinmn  rite 
ac  decenter  ceiebrandum  neiciTaru.  Et 
ut  nitor  ac  mundities  in  omnibus  appa- 
reat ,  qux  frada  funt  vel  vetuftiora  ,  re» 
farciantur  aut  renoventur ,  Je  ne  quid 
ex  negligentia  &  incuriadepereat. 

VIII.  Quotidie  poft  preces  ferotinas 
qux  hor.i  urcicer  odavi  ante  cubitum 
in  faccllo  fuperiori  tiunt,  inquirec  D. 
primarius  vel  prxfedus  pauperum  an 
forte  jurgium  inter  aliquos  ex  alumms 
interdiu  contigerit  s  cooabiturquc  nxan- 
tes ,  nui  jam  lopitum  tuent ,  interfere- 
concihare  ,  increpando  eum  maxime  qui 
occafionem  rixx  dederit.  Quôd  fi  rc- 
concihationcm  omninô  obtinerc  ne- 
queat,  habito  priùs  cum  dilcretiscon- 
filio ,  reque  nobis  communicatà  ,  is  qui 
reconciliari  renueht,  è  collegio  ejtcia. 
tur  ;  &  mhilominùs  pcenam  aliquam  lc- 
niorcm  altcr  fuftineat,  fi  in  hoc  pecca- 
verit. 

IX.  Nulli  grammatico  aut  artiftx  li- 
centia  exeundi  detur  inpoftcrum  ,  quA- 
cumque  fpecic  pietatis  auc  miniftcrii, 
fivccrga  parochos  viciniores,  ûvç  erga 
infirmos  aut  mortuos  prxftandi. 

X.  Cùm  prxcipuus  hujus.  rundationis 
feopus  fit  juvenum  mores  ad  virtutem  fie 
litteras  inftituere,  nec  fiteadem  m  om- 
nibus ad  utrumque  animf  apntudo  , 
valdc  caveodum  clt  ne  obvio  cuiquc  fit 
fincdeledu  ad  hanc  communitarem  adi- 
rus  patcat.  Quapropter  yolumus  ut  m 
pnfterum  in  receptione  alumnorum  jux- 
ti  mentem  (tatutoruru  fequens  ordu 
ferverur. 

XI.  Quo  die  admittetur  aliquis  m 
collegio  ex  ordinatione  noftra  ad  pro- 
bationem  raciendam  ,infcribetur  nomen 
ejus  in  libro  ad,  hoc  dcfhnaco  ,  vacabu- 
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que  pofthàc  omnibus  exercitiis  corn- 
munitacis ,  nihil  diferepans  à  exteris 
alumnis  quoad  vidum  fit  veftitum  per 
très  menfes.  Si  tamen  ab  inicio  ram  pro- 
cervum  fie  difeiplinx  adeô  impatientem 
le  fe  exhibeat ,  uc  ex  co  manifeftè  vu 
deatur  minime  aptus  ecciefiafticx  pro- 
fcûloni,  poceric  nobis  confultis  emitti 
eturn  ante  primum  menfem  elapfum. 

XII.  Ablolutâ  verô  probatione  rn- 
mertn  D.  primarius  confultis  officialibus, 
prout  alibi  a  nobis  ordinarum  ,  fi  eum 
ad  omnia  mllituti  hujus  munia  idoneum 
elfe  judicavent ,  mirtec  conreftim  ad  nos 
cum  tua  khedula  juxtâ  normam  in  fta- 
tutis  prxfcriptam  ;  cumque  fi  nobis  vi- 
debitur,  dimittemus  à  D.  pcenitentiario 
inftiruendum.  Et  quo  die  inftitutionem 
obtinueric  ,  inferiberur  denub  nomen 
ejus  in  hbro  fupradido  ,  ac  deinceps 
inter  alumnos  collcgii  cenfebicur.  Quôd 
fi  poft  trimeftrem  probationem  non  fa- 
tjs  conftarct  de  ejus  ingenio  ,  poterie 
rurfum  probari  per  unum  aut  alrerum 
menfem  ,  ira  ut  vix  unquam  nec  ni  fi 
ranùs  ad  fextum  menfem  probado  pro- 
rogari  poflît. 

Alll.  Janitores  verô  poft  abfolutum 
fui  mmifterii  annum  ftatim  ,  nobis  con- 
fultis, admittenrur  ad  probationem  qux 
numquàm  ultra  très  menfes  protrane- 
tur ,  fiquidem  in  exercendo  janitons 
officio  fatis  certum  ficri  poruit  de  eo- 
rum  ingemo  fit  moribus  experimen- 
tum. 

XIV.  Nullas  ad  probationem  racien- 
dam recipiarur  ,  qui  non  dignus  fie 
quart!  faltem  (cholâ  ,  nifi  ingenium  fie 
xtas  eruditionem  iuppleverint  ,  &  ha- 
beat  fibi  neceirariam  fupelledilem  pro 
recepta  confuctudine. 

XV.  Teoebitur  quoeannis  D.  prima- 
nus  circa  initium  Seprembris  feriem  no- 
bis feripto  exponere  omnium  perfona- 
rum  hujus  coin  m  uni  tari  s  rali  ordine  dif- 
pofiram,  uc  facile  nobis  confiée  quôd 
munus,  quem  quifquc  locum  in  collegio 
obeineat  j  cxprciïe  defignacis  ris  quos  eo 
anno  in  communitacem  afJumpros  fuif- 
fe  auc  ex  ca  receffifle  contigenc. 

XVI.  Prafkiencur  ad  euftodiam  éo- 
mûs  uc  hadenùs  rien  confuevk,  duo  ju- 
v  en  es  xtatis  fere  annorum  vigmri ,  non 
minus  animi  quim  corporis  robore  pol- 
lenres,  modefti  ac  prudences,  qui  ira 
parciancur  inter  fe  alrernarim  hoc  m inif 
cerium ,  uc  alceri  eorum  nunquam  ab- 
cire  Hceat  à  janua,  quandiu  à  collega  vei 
officio  divino  vel  ftudhs lirrerarum  vaca- 
birur.  Si  quisverè  eorum  deprehenfus  fîr 
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fùô  defuiflè  officio ,  pro  primo  8c  altero 
defedu  cotics  multabicur  quoridiamâ  pa- 
nis  porcionei  fi  tertio  dcfuerit,  foras  eji- 
ciatur. 

XVIÏ.  Porro  prxcipuum  janitorum 
officium  eft  daufo  oftio  indefincntcr  afli- 
dere,illudquc  aperire  introeuntibus  ac 
egredicnribus ,  nifi  ex  jufta  &  gravi  ali- 
qua  caufa  aditu  aut  exitu  cos  prohibere 
necefiè  fit.  Volumus  autem  ut  blahde  fie 
humaniter  fe  habeant  ergà  omnes ,  nc- 
minemque  excipiant  infalutatum  ,  ma- 
xime verô  fi  fit  perfona  nobilis  aut  ali- 
quâ  dignitate  confpicua.  Si  quis  alum- 
nus  janitoribus  ad  oftium  vim  recerit , 
pro  prudentia  D.  primarii  dignam  te- 
nter itati  s  fux  pcenam  fuftineat. 

XVIII.  Neminem  admittant  jani to- 
res intrâ  fiiam  exedram  ,  fine  gravi  ali- 
qua  caufa.  Sed  fi  quid  temporis  vacui  ha- 
beant ,  ledione  aliquà  feu  ad  virtutem 
feu  ad  dodrinam  utili  jugiter  exercean- 
tur. 

XIX.  Nemini  aperiatur  manè  janua 
antè  quartam  horam  ,  nec  vefpere  poft 
odavam  in  hyenie ,  &  in  xftate  poft  no- 
nam  fine  licentia  D.  primarii  ,  pencs 
quem  erit  clavis  collegii  toto  nodurno 
tempore. 

XX.  Nulla  mulier  admittatur  intra 
fepta  domûs  ,  nifi  ex  caufa  légitima  fie 
cum  licentia  D.  primarii. 

XXI.  Sexrâquàque  feriâ  hebdomadx 
congreçabit  omnes  pauperes  D.  prima- 
rîus  vel  eorum  prxredus  horà  confuctâ 
incàpitulum  ,  fie  inquiret  figillatim  de 
omnibus  quomodô  fe  gérant  ergà  ma- 
giftros,  fi  modeftiam  iervent  in  divino 
officio  ,  fi  in  ftudiis  &  pietateprofkiant , 
fi  pacem  habeant  ad  fe  invicem.  Quos 
verô  regularis  obfervantix  ofores  &  in 
his  reprehenfionc  dignos  invenerit ,  aut 
ip(e  corripiet ,  aut  u  cafus  vel  perfona 
exegerit ,  ad  D.  primarium  deferet  gra- 
viùs  puniendum.  Si  quid  autem  in  his  de- 
prehendat  regimen  domûs  fie  difcipli- 
«am  fpedans ,  in  quo  majori  confuitatio- 
ne  opus  fit ,  monito  priùs  D.  primario , 
rem  proponet  coràm  ipfo  fie  procurato- 
reac  difcretis,ut  alibi  ordinavimus.  . 

XXII.  Nulli  pueroinfrâztatem  odo- 
decim  faltem  annorum  permittatur  do- 
mo  exire ,  nifi  comitem  habeat  de  cujus 
vita  fie  moribus  nibil  mali  quicquam 
pu  (Ht  fufpicari. 

XXIII.  Nullusitem  alumnus,  nifi  qui 
ftudium  theologicum  atrigerit  ,  è  colle- 
cta exeat  abfque  licentia  D.  primarii 
feripto  exprefla ,  vel  eè  abfente  prxfcdi 
pauperum. 
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XXIV.  Si  quis  alumnus  extra  colle- 
gium  fine  licentia  pemodaverit,  arbitrio 
D.  primarii  graviter  plcdatur.  Si  iterum 
hoc  fecerit,  expeHatur. 

XXV.  Idem  omnino  fiet  efga  curri 
qui  vino  inebriatus  fuerit. 

XXVI.  Prohibemus  diftridè  cartulas 
luforias  ,  talos  fie  cacteros  hujufmodi 
aleatorios  iufiis ,  quorum  inftrumenta  fi 
quis  vel  femel  deprehenfus  fuerit  penès 
fe  habere,&  correptus  non  refipifeat, 
expeHatur. 

XXVII.  Porro  rebelles  fie  inquietl  q^  ui 
alienam  pecuniam  aut  fupelledilcm  fuf- 
furaritur ,  fie  ut  ipfis  ftatutorum  verbis 
utamur ,  fi  qui  inutiles ,  contentiofi ,  con- 
tumeliofi ,  carnales  aut  diflbluti  fie  unde 
non  iperetur  frudus ,  comperiantur ,  vo- 
lumus ut  taies  aliquoties  corepti ,  fi  non 
refipifeant ,  de  medio  fiant  fie  ejician- 
tur. 

XXVIII.  Providendum  maximèut  in 
qualibet  regione  domûs  quantum  fieri 
poterit  ,  privatum  domicilium  habeat 
unus  aliquis  ex  diferetioribus  magiftris 
five  facerdotibus  collcgii ,  vel  alius  quif- 
piam  extrancus  vir  prudens  fie  gravis, ut 
ejus  prxfeutia  juniorum  procacitas  co- 
hibeatur.  s 

XXIX.  Quia  ex  munditia  locorum 
facile  conjîtitur  difeiplinx  integritas , 
volumus  ut  juxtà  antiquum  ufùm  hujus 
familix  fie  formam  in  ftatutis  prxfcrip- 
tam ,  fingalis  alumnis  omnes  domûs  re- 
giones  feopis  luftrandx  ira  diftribuantur 
per  vices,  ut  non  folum  camerx  fie  fea- 
îx ,  fed  bibliotheca ,  utrumque  facellum, 
refedorium,  fcholx,  coquina,  area  ac 
ipfx  latrinx,tam  aux  iuferiùs  quam  qux 
Juperiùs  pofitx  lunt  ,  abfque  coeno  fie 
fordibus  videantur.  Quod  fi  nonnulli 
fortafie  vile  hoc  exercitium  reeufenr  t 
feiant  plures  alios  hadcnùs  longé  ipfis 
meliores  humilitatis  ac  paupertatis  ftu- 
dio  hoc  genus  minifterii  non  erubuik 

XXX.  Diebus  feftis  fie  quotiesà  ledio- 
nibus  Icholx  feriantur ,  unum  faltem  ex 
officialibus  aut  fcholarum  magiftris ,  nifi 
forte  ipû  D.  primario  id  exempli  aliquo- 
ties prarberc  placuerit ,  femper  in  collc- 
gio ,  maxime  duntaxat  in  area  prxfen- 
tem  coràm  adefie  volumus  ,  ne  quid 
pravum  à  pueris  aut  inordinatum  fiât. 
Caveat  verô  inprimis  qui  tune  prxerit^ 
ne  qua  in  cameris  aut  locis  fecrecioribu* 
fie  obfcuris  juvenum  convcnticula  fiant.- 

XXXI.  Quia  non  eft  locus  in  colle- 
gio  fufficiens ,  in  quo  juxtà  ftatutoriurt 
confiliura  fegregatim  à  convidoribui 
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 alumoi  ludere  fie  animum  relaxare  pot  animx  promovcre  ftudeat  ,  quam  cor- 

'««i     fine ,  volumus  cosdeinceps  non  folum  in  poris  ,  monendo  inprimis  inhrmum  ut 

cultu  divino  ôc  exercitatione  Utteria,  mature  fibi  confulac  lacrâ  peccatorum 

fed  in  ludo  cciam  ac  famiiiari  congref-  cxpiationc  ac  parcicipacione  Chrilli  cor. 

lu  cum  convi&oribus  8c  extraneu  ira  poiis  prxùs  quam  ad  extrema  deveniac } 

reele  ac  modeftè  fe  habere ,  ut  non  mi-  deindc   providendo  ut   feparatim  ab 

nùs  ex  moribus  quàm  ex  veftitu  à  ex-  aliis  in  cubiculo  commodo  iufticientctv 

teris  dignofci  queant.  que  utenfdibus  ncccflàriis  adornato  col- 

XXXII.  Prohibemus  omnino  ipfis  locctur,  ubi  alimenta  îlli  &  remédia 
eriam  diebus  feriarum  lufum  pilx  ex  convenientia  pro  facultatibus  domûs  mi- 
palmula  lignea  aut  reticula  miiulis  ,cx-  niftrabuntur  j  nifi  forte  maluerit  qui  in- 
terofque  hujufmodi  ludos  violenros,  qui  Hrmatur ,  in  publicum  nofocomium  de 
vix  unquam  abfque  alicujus  dam  no  auc  ferri  ;  in  quo  cafu  follicitc  agemus  apud 
perculfionis  periculo  excrecri  poilu nt.  prxpofitos  nofocomii ,  ut  feorfum  Ut  i 

XXXIII.  Nemini  quoque  litcat  lu-  communi  plcbc ,  ôc  peculiaris  cura  illiu* 
derc  aut  ftrepitum  edere  in  area  extra  habcatur. 

tempus  reercationi  aflîgnatum ,  prxci-        XXXVII.  Cavebit  D.  primarius  ut 

pue  vero  quamdiu  aut  divinum  ofli-  omnes  alumni  cujuicumque  xtatis  fint , 

cium  eclebratur ,  aut  fervent  Itudia,  fie  decenti  fed  vili  fimplicique  vefte  utan- 

poftquam  vefpertino  receptui  lîgnum  tur  abfque  ullo  ornamento  ,  capillofque 

datum  cft.  Extraneum  qui  hoc  fecerit,  brèves  habcant  Ôctonfos  more  clerico- 

moneant  janitorcs  j  &  fi  domefticus  fit ,  rum ,  cum  pileo  quadrato  j  folito  vefti- 

deferetur  ad  D.  primarium ,  qui  pro  fua  mento  fuperinduent  talarem  togam  ex 

prudentia  hujus  tranfgrelfionis  rcum  vili  panno  fufci  coloris,  quam intrà  do. 

caftigabit.  mum  deponere  nemini  unquam  liceat. 

XXXIV.  Nulli  liceat  five  profeflbri  XXXVIII.  Teftamentarum  ordina- 
five  officiait  aut  altcri  cuipiam  domi-  rionem  D.  le  Febrvrt  aux  duodecim  vef. 
cilium  intrà  collegium  extraneo  prx-  tes  ex  panno  fufci  coloris  totidem  pau- 
bere  vel  locare ,  nifi  confenriente  D.  pri-  peribus ,  fie  unam  nigram  uni  ex  theolo- 
mario,  penèsquem  eriteum  dimirtere  gis  hujus  collegii  dari  quotanms  prxce- 
quotiefeumque  ipfi  expedirc  videbitur.  pic ,  fideliter  fie  ad  Uttcram  volumus  ad- 
Neminem  verô  admittat  idem  D.  pri-  impleri.  Vcftium  verà  diftribunonem 
marius  ,  nifi  fit  probatx  virx  ,  Ôc  in  juxti  mentem  teftatoris  nobis  reunc- 
quem  nulla  cadat  mala  fufpicio.  mus. 

XXXV.  Cùm  in  ftatu  bene  difpofito  XXXIX.  Quotiefcumque  confultan- 
nihil  xquè  conférât  ad  paeem  diicipli.  dum  fuent  de  receptione  aut  ejedione 
namque  fervandam,  ac  xqualisomnium  alumnorum  ,  feu  de  re  aliqua  qux  dit 
agendi  modus  }  quia  in  hacdomoex  rei  ciplinam  vel  rei  domefticx  adnuniltra- 
familiaris  anguftia  cogimur  admittere  tioncm  fpedet ,  convocabit  ad  le  D.  pri. 
extraneos ,  ne  vacua  habitatoribus  fiât ,  marius  in  privatum  conclave  prxfectum 
inprimis  fatagendum  eft  ut  qui  in  ca  pauperum  fit  procuratorem  feu  œcono. 
recipientur  ,  quantum  fieri  poreft  ,  ad  mum  cum  tribus  diferetis  j  reque  nude 
ufiis  ôc  conluetudines  familix  fefe  ac-  fi:  abfque  fimulatione  expofitâ  ,  luam 
commodent ,  prxfcrtim  verô  juvenes  in  unufquilque  figillatim  fententiam  ita 
ea  ftudentes ,  leu  privata  leu  emptitia  apenet  ut  ex  auditis  facile  {fit  D.  çri- 
apud  aliquos  ex  profeflonbus  aut  offi-  mario  quod  melius  ac  utilius  fibi  viium 
cialibus  collegii  menfa  vefeantur  ,  qui-  fuerit ,  determinare.  In  majoribus  vero 
bus  una  eadcmque  débet  elle  cum  pau-  ac  difficilioribus  negotiis ,  vel  quoties 
peribus  collegii  difciplinx  ratio  in  au-  non  facilè  convenient  inter  fe  fupra- 
dienda  quotidie  miflà  divinifque  fre-  dicti  de  rébus  propofitis ,  nobis  prx/en- 
quentandis  diebus  feftis  ac  Dominicis ,  tibus  traâabitur  confilium  j  fie  quod  fo- 
in exercitationibus  litterariis  fie  recréa-  per  bis  ftaruerimus  ,  pro  lege  habebi- 
tionibus.  Ncminem  itaque  eorum  ad-  tur. 

mittat  D.  primarius ,  nifi  fub  ea  condi-       XL.  Nullus  alumnus  ex  quacumqoe 

tione  ut  in  caftigatione  morum  régula-  caufa  emittatur  è  collegio  abfque  nof. 

rique  oblervanna  fibi  omninô  fubja-  tfo  conlenfu. 

ceanr.  XLI.  Nullus  prxfeâus  pauperum  ; 

XXXVI.  Hortamur  enixè  D.  prima-  procurator  feu  œconomup  ,  aiferetus 
rium ,  ut  fi  quis  alumnus  in  morbum  in-  aut  capcllanus  inltituarur  in  pofterum 
Çidcnt ,  non  minoriaflèdu  lalutem  illius  nifi  ad  bienniura  tantùm  i  quo  eriam 


itized  by  Google 


JUSTIFK 

durante?  Ubcrum  nobis  erit,  fi  neceflè 
videbicur ,  eum  emitrerc  Bicnnio  vero 
elapfo ,  ubi  primùm  nobis  comraodum 
fuerit,convenicnt  in  domicilium  noftrum 
D.  primarius  ,  procurator  five  cccono- 
mus  &  trcs  difcreti  ,  auditifquc  eorum 
confiais  ,  aut  concinuabitur  in  officio 
qui  prias  cxcrcuerat ,  auc  alius  fubro. 
gabitur  in  ejus  locum ,  prout  rébus  coL 
Iegii  magis  conducere  judicabicur. 

XLII.  Qui  capellanus  fuerit  fimul  & 
difcretus ,  duplex  quidem  ci  domicilium 
dabicur ,  fed  lo\o  capcllani  ftipendio  con- 
tentus  elle  débet. 

XLIII.  Arcendac  follicitc  prxfcchis 
pauperum ,  ut  omnes  e&dem  horâ  aluni, 
ni  in  ledum  fc  recipiant ,  ne  qui  bini 
jaceanc neve  fpecie  necefiitatis  intem- 
pcftâ  node,  quantum  ficri  poterit,è 
cubiculo  exeant. 

XLIV.  Cum  le&i  in  quibus  alumni 
decunbunt  ,  fint  fibi  invicem  jumâi  , 
unde  multa  incommoda  provenire  pof- 
funt  j  aut  fpatio  interpofito  ,  aut  afle- 
ribus  pedem  altitudinis  cum  dimidio 
habencibus  feparentur. 

XLV.  Quamvis  modus  vefeendi  huic 
communitati  à  ftatutis  prxfcriptus ,  tam 
ex  qualicate  qui  m  ex  quanti  tare  cibo- 
rum  ,  durior  quibufdam  &  himianas  vi- 
res quodam  modo  excedere  videatur, 
artamen  penfatà  ex  xquitatis  norma 
hujus  inftituti  ratione  ,cenfcmus  nullum 
fore  alumnum  verx  dilciplinx  ac  fta- 
tùs  fui  amantem  qui  fponte  il li  non 
obtemperet  ,  vichique  illo  licet  mo- 
dico  non  concentus  efle  poffit ,  li  infti- 
cutoris  mentem  &  confilium  certe  per- 
cipiat.  Idcircô  judicamus  huiç  decreto 
detrahendum  nihil  ,  ni  h  il  addendum  $ 
ac  orxcipimus  ut  in  pofterum  prxfinita 
in  ftatutis  vefeendi  ratio  ftride  tenea- 
tur. 

XLVI.  Leget  in  refeûorio  alumnus 
cui  ex  ordine  vicisfux  id  muneris  con- 
tigerit j  à  quo  nullus  theologorum,phi> 
lofophorum  ac  rhetorum  immunis  efto, 
nifi  qui  fuerit  impedirioris  lingux  aut 
debilioris  ftomachi.  Lectionem  vero  in- 
choabit  à  capite  aliquo  Bibliorum  }  quo 
abfoluto  ,  legetur  vel  vita  fancti  cui 
tune  forte  liera  dies  erit ,  vel  tra&atus 
aliquis  de  eedefiaftica  biftoria  feu  de  re 
aliqua  pia ,  qux  judicio  D.  primarii  vel 
eo  abfcnte  prxfe&i  pauperum  utilis  vi- 
debitur. 

XLVII.  Adfit  orxfens  quotidic  in 
refe&orio  alter  capeilanorum  >  qui  refec- 
tionem  à  precibus  confuetis  aufpicetur 
&  claudat  j  videatquc  ut  fua  cuique 
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S>ortio  xqualiter  diftribuatur ,  fervetur 
îlentium  &  modeftia  ,  &  ne  quisftrepi- 
tus  inordinatus  fiât. 

XLVIII.  Tertio  quoque  menfe  convo- 
cabit  D.  primarius  in  locum  capituli 
omnes  profeflbres  fcholarum  alumnos- 
que  in  collegio  ftudentes ,  ut  de  eorum 
eruditione  inquifitio  fiât  ,  appareatque 
quem  quifque  progreflùm  in  ftudiislit- 
terarum  feceric.  Quôd  fi  longâ  fàtis  ex- 
perientiâ  magiftrorumque  teftimonio 
conftet  quempiam  illorum  efle  prorfus 
inepeum  ad  Itudia,  habito  priùs  con- 
feni'u  noftro  remiteetur  ad  parentes.  Qui 
verô  ex  negligentia  parum  proficere  corn^ 
perti  fuerint ,  pcenas  inertix  débitas  fuf- 
tineant. 

XLIX.  Ut  Latinx  locutionis  ufum  juve- 
nesfaciliùs  fibi  concilient ,  interdicetur 
omnino  intrà  rerm  nos  collegii  fermo 
Gallicus,ncc  impuncquifquam  aliâ  quàm 
Larina  linguâ  loqui  audeat. 

L.  Etiam  fi  odiofà  fit  per  lé  ambi- 
tio ,  juvat  tamen  juniorum  animos ,  fi 
fit  moderata;  nec  inutile  eritaiiquando 
incitare  eos  ad  ftudia  Ipe  dignitatis  ali- 
cujus  aut  prxmioli ,  quibus  donabun- 
tur  ii  qui  exteros  elegantiâ  feriptionis 
prxceûerint;  proponeturitaque  fiepiusin 
i'cholis  bumanitatis  feriptio  feu  thema 
pro  locis  de  dignitatibus. 

LI.  Item  ,  quirbetoricx  vacant,  fre- 
quenti  declamatione  quam  ipfi  pro- 
prio  Marte  component ,  qui  vcr6  pbi- 
lofopbix,  affiduadifputationecxercean- 
tur. 

LU.  i£quumeflèt  &ad  promoven- 
dam  rem  litterariam  perutile  fcbolarum 

{>rofeflbribus  fuum  cuique  fumptibus  coL 
egii  ftipendium  dari ,  ut  boc  commodo 
multis  paupëribus  excraneis  in  fcholas 
pateret  ingrefiusjfiîd  quia  domus  hxc  mi* 
î'erè  implicatam  babet  rem  familiarem  % 
nec  jam  tôt  fumptibus  poteft  fufficere , 
nihil  in  prxfenti  fuper  bac  re  ftatuemus, 
donec  progreflu  temporis  annuum  vec 
tigai  in  meliorem  ftaxum ,  ut  fpes  cft , 
reducatur. 

LUI.  Nemini  liceat  in  collegio  ha- 
benti  domicilium ,  extra  collegium  prx- 
lediones  audire ,  nifi  ftudio  cheologico 
aut  juri  canonico  det  operam. 

LIV.  Alumnus  qui  poft  annum  in  ali- 
qua fcbola  cxpletum  dignus  non  fuerit 
judicatus  qui  fuperiùsafcendat}èfamù 
lia  rejiciatur ,  nifi  aliter  vifum  fuerit  D. 
primario ,  vel  rhetoricam  aut  tertiam 
icholam  attigerit  -t  in  quibus  cum  D. 
primarii  &  dilcretorum  confenfufas  erit 
omnibus  totum  biennium  ftudere. 
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—  LV.  Nulli  alumno  permitcatur  theo- 
logicis  ftudiis  vacare ,  nifi  priùs  privât* 
faltcm  cxercitatione  benc  6c  eruditè  de 
tota  philofophia  refponderit.  Nec  ul- 
lus  deinceps  recipiatur  in  numorum  ma . 
giftrorum  collegii  ,  priùrquam  laureâ 
artium  donacus  tuent ,  &  thefes  philo, 
fophicas  propugnaverit. 

LVI.  Antequatn  verô  aliquis public  c 
de  rebusphilofophicis  difputarurus  pulpi- 
tum  alcendat ,  debebit  filière  feexamini 
coram  D.  primario  &  aliis  magiftris  ab 
eodeputandis  j  qui diligenti  inquifitione 
fada  tam  de  ejus  monbus  quànide  eru- 
ditionc,  K  de  aliqua  gravi  culpa  lufpcc- 
tus  inveniatur ,  ctiamiî  dodrinam  fuf- 
ficientem  habucrit ,  petitinne  excludetur 
omnino>Di(i  forte  Ipe  emendationis  in 
aliud  tempus  difièrri  polie  videatur. 

LVII.  Tcmpui  ftudii  theologici  jux- 
cà  prxfentem  racultaris  conluetudinem 
erit  trium  annorum ,  quibus  expieras , 
tenebunturalumniexirc  ècollegio,  nifi 
quis  velit  ad  baccaiaurcatum  promove- 
ri ,  pro  quo  obtinendo  unus  îlli  annus 
prxier  prxdidum  triennium  concede- 
sur. 

LVIII.  Diligentiores  fine omnes  dein- 
ceps quim  fuerc  plerique  badcnùs  in 
ftudio  litterarum ,  nec  pigeat  proiello- 
res  fcholaruro  dcfhnatum  ex  antiquo 
academix  ufa  quotidunx  exeratacioni 
«emporis  fparium  ,  tam  maturinis  quim 
veiperrinis  boris ,  totum  impendere  5  id 
cireb  monemuseos  uc  quoudiepoft  pof- 
tremum  lîgnum  nullà  morà  interpofitâ 
icholam  ingrediantur  ,  nec  ulu  extraneo 
loquaocur  ad  januam  icholx  ,  mli  tortè 
ranùs  te  ex  neceflîtate  pauca  verba. 

LIX.  Luftrabit  nonnunquam  D.  pri- 
nurius  lcholas  fingulas,  prxicnlque  ad- 
erit  aiiquandiu  tu  m  magiftrorum  expo- 
fidoni  tum  difputationi  difcipulorum  } 
ut  utnquc  ad  obeundum  diligentiùs  luum 
quilque  m  unus  hac  inipedione  exciten- 
cur. 

LX.  Nullui  deinceps  in  procurato. 

rem  fcuœconomum  aflumerur,  qui  non 
prxftarc  pollit  fidejullorcm  idoneum  & 
iufticientem  &  in  d  vira  te  domicilium  ha. 
bentem.  Porrô  prxtcr  raciones  accepta 
&  expenfi  quas  redderc  D.  primario 
fingulis  menfibus  tenebitur  prxlentefal- 
tem  uno  ex  difercris ,  refiduas  ira  dif. 
ponat  ut  quotannis  fub  fincm  Januarii 
vcl  faltcm  ineunte  Februario  annua  corn- 
puta  nolr.ro  &  D.  primarii  exanuni  & 
calculo  prxlentibus  difcrcus  (ubjician. 
tur. 

LX II.  Ut  omnia  quantum  licet  pro 
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prxienti  rerum  ftatu  juxtâ  normam  in 
ltatutis  prxfinitam  fiant,  volumusutm 
tuto  loco ,  videlicet  in  caméra  D.  pri- 
marii  habeatur  arca  communis  cum  tri» 
bus  davibus,  quarum  primam  fervabit 
iple  D.  primarius ,  fecundam  procura- 
to r  feu  ecconomus ,  tertiam  unus  ex  dif- 
cretis  ad  hoc  eledus.  In  ea  reponetur 
omnis  pecunia  domûs  quam  receperit 
procurator  ultri  fummam  trecentarum 
drciterlibrarum.quampcrmittitur  lëm- 
per  habere  prx  manibus  ad  iumptus  quo- 
tidianos  j  nec  quicquam  fasentex  arca 
depromere ,  nifi  prxlentibus  fuprà  no- 
■marin 

LX1I.  Nullus  alumnus  exterionbus 
hujus  familix  negotiis  i'e  le  commifecar, 
nifi  nominadm  ad  hoc  vocatus  &  depu> 
tatus  inam  potent  interdum  D-  pnma. 
nus  in  tradandis  negotiis  ,  five  priva, 
tim  in  ejus  cubiculo  ,  iive  coram  nobis 
de  confenlu  nollro  id  fiât ,  admittere 
tune  folummodo  dunraxat  cum  officia* 
libus  unum  quempiam  ex  alumnis  ar. 
rium  magiirruin ,  quifingularem  habeac 
notitiam  rei  dequa  tune  agetur  ,  vel  pe» 
ritum  aliquem  caulxdîcum  ,  fi  nccelTe 
fit ,  aut  alium  cjuimodi  virum  in  rébus 
agendis  indulhium  ;  ut  eorum  coniilio 
res  clariàr  flt^xpucatior  fiât  In  ejulmodi 
verô  tradatibus  quicquid  dcfimtum  rue» 
ht,  adlcnbctur  Commentants  feu  libro 
ad  hoc  deftinato,  fuppofito  feribx  chi- 
rographo,  cujus  cuftodia  ad  D.  prima* 
hum  pertinebit.  Scnbx  verà  officiutn 
faciet  unus  ex  difercris  ad  hoc  eledus. 

LX1II.  Prxparetur  liber  feu  regiftrura 
habens  in  fingulis  foliis  nollram  chiro- 
grapbariam  notam ,  in  quo  defenben. 
tur  in  modum  indiciscontradus,  tabu. 
lx ,  authontates ,  documenta  &  omnia 
generatim  inilrumenta  quibus  jura  pot 
Idfionciquc  collcgii  explicantur^  qux 
omnia  colligabuntur  in  rafuculos  ,  ad- 
diti  fui  cuique  infirumento  chirograpbc 
cum  numéro  fuo  -t  reponenturque  cum 
libro  in  arca  communi  feu  alio  locotun» 
ÔC  diligenter  claufo  ,  fi  arca  omnia  ca* 
père  nequeat.  Nec  licebit  cuiquam  M 
rafciculisullum  inltrumèntumextrahere, 
nifi  D.  primario  aut  procuratori ,  prx- 
lentibus tribus  fupradidis ,  cumeacao* 
tcla  ut  cuflodem  le  feribat  in  eodem  li* 
bro  talis  infirumenti ,  quo  die  îllud  îpfi 
creditum  eft. 

LXIV.  Si  quis  officialis  domûs  aut 
fcholarum  profellor  occuper  aliquam  ca. 
meram  prxter  domicilium  quod  fibi  ex 
parte  feu  ex  conluetudine  debecur  ,  te. 
nebitur  folverc  locarionis  ejus  prxtiura 
procuratori. 
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Leâa  fie  publicata  in  aclu  vifitationis,  collège ,  fie  par  la  cognoiflànce  que  nous  

prxfentibus  infralcriptis ,  die  x  x  v  1 1.  avons  de  i'ellat  auquel  il  eft ,  qu'il  cftoit  A"'  ,<M' 

Martii  anni  m.  oc.  lxxxiii.  Signé,  F.  à  propos  ,  en  fuivant  la  fondation  fie 

L.  HiNSkLiN,  F.  J.  B.  Pineau,  F.  confirmant  les  anciens  rcglemens ,  ceujt 

Fhan.  de  Sanleque.  Hiftoin  mamf.  entr'autres faics le deuxiclme  Avril  1614. 

tritt  dudtt  collège,  par  nos  prcdeceûeurs  maiftre  Silvie  de 

Pierre-vive  chancelier  de  l'eglife  de  Pa* 

Nouveau  règlement  pour  le  collège  de  Bout-  ris ,  &  F.  Jacques  Bclin  gardien  dudic 

gogne  »  homologué  au  parlement.  grand  convent  ,  êc  le  vingt-deuxiefme 

juillet  1680.  par  nous  chancelier  fufdit 
~  T  O  U I S  par  la  grâce  de  Dieu  roy  8c  F.  Claude  Fraflên  lors  gardien  du 
.  iêit.  |^  <Jc  France  &  de  Navarre  j  aupre-  mefme  convent,  de  les  renouveller>&  d'y 
mier  huiffier  de  noftre  cour  en  parle-  ajoufter  ceux  qui  fuivent ,  afin  que  le 
ment  ou  autre  huiffier  ou  fergent  fur  ce  fervice  divin  loir  exactement  acquitté  , 
requis,  faluc.  Sçavoir  faifons  que  vetie"  ladifciplineobfervée,les  charges  de  prin- 
par  la  cour  la  requefte  a  elle  prefentée  cipal ,  premier  chapelain  ,  fécond  cha- 
par  les  principal ,  chapelains  fie  bour-  pclain ,  bourfiers  diftingues ,  leurs  fonc- 
iers du  collège  royal  de  Bourgogne,  con-  tions  réglées ,  les  revenus  du  collège  re- 
tenant que  les  fuperieurs,  provifeurs  8c  ccùs,  dîftribuez  8c  mis  dans  le  coffre  or- 
reformateursdud.  collège  fondé  en  l'an-  dinaire,  ainfi  qu'ils  le  doivent  cftre. 
née  1331.  en  l'univerfitéde  Paris  en  exe. 


■.un. 
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cution  du  teftament  de  Jeanne  ducheflè  Pour  le  fervice  divi 
de  Bourgogne ,  comtefïê  de  Salins ,  reyne 
de  France  ,  en  datte  du  5.  Février  1630.  I.  Nous  ordonnons  que  le  fervice  di- 
auroienr  jugé  à  propos  pour  le  maintien  vin  fera  fait  avec  rclpcd  8c  avec  la  mo- 
d'une  difeiplinc  perpétuelle  de  édifiante  deftierequife  ,ez  jours  qui  font  marquez 
dans  ledit  collège,  d'adjoufter  aux  an-  pariesftatuts  6e  par  les  fondations ,  tant 
ciens  reglemcns  des  années  16 14.  8c  1680.  de  la  reyne  fondatrice  que  autres  bien- 
fie  pour  cet  effet  auroient  fait  un  règle-  faiteurs  du  collège  }  8c  qu'à  cet  effet 
ment  du  onziefme  Aouft  1688.  qu'ils  de-  lefdits  ftatuts ,  fondations  ,  obits  fie  au- 
fireroient  faire  homologuer  ,  pour  de-  très  fervices  feront  écrits  d'une  lettre 
meurcr  ferme  8c  fiable.  A  ces  causes  lifible,  fie  mis  dans  un  cadre  qui  fera 
requéraient  qu'il  pluft  a  la  cour  homolo-  pofé  dans  un  endroit  de  la  chapelle  que 
guer  ledit  règlement,  pour  cftre  execu-  le  principal  jugera  plus  convenable, 
té  félon  fa  forme  8c  teneur.  Veù  aufli  le-  pour  y  avoir  recours  -}  enfemblé  les  re- 
dit règlement  attaché  à  ladite  requefte,  glemens  de  l'année  iÎ8o. 
fîgné  des  fuppliancs  8c  de  N.  Clément  II.  Que  les  deux  bourfiers  derniers  re- 
procureur,  duquel  règlement  la  teneur  ceûs  feront  l'office  de  facriftains ,  auront 
enfuit  :  NICOLAS  Coquelin  preftre,  foin  de  préparer  tout  ce  qui  fera  necef- 
docleur  en  théologie  de  la  maifon  8c  fo-  faire  pour  les  méfiés ,  ve/pres  8c  autres 
cictéde  Sorbonne,  confeiller  du  roy  en  offices,  tiendront  propres  les  linges  8c 
fa  chambre  fouverainc  du  clergé  de  ornemens  pour  les  faints  myfteres ,  fie 
France,chanoine  8c  chancelier  de  l'eglife  nettoyeront  la  chapelle  au  moins  une 
fie  univerfité  de  Paris  j8c  F.Pierre  le  Franc  fois  chaque  femaine. 
auffipreftre,  docteuren  théologie  de  la  III.  Que  les  principal,  chapelains  fie 
faculté  de  Paris,  gardien  du  grand  con-  bourfiers  après  le  fon  de  la  cloche  fè 
ventdesCordeliers,  fuperieurs,  provifeurs  trouveront  dans  la  chapelle  ,8c  affifte- 
8c  reformateurs  du  collège  de  Bourgo-  ront  au  fervice  divin  depuis  le  corrimen- 
enefondéen  ladite  univerfité  dcParisj  cernent  jufqu'a  la  fin  en  habits  decens, 
a  tous  ceux  qui  cesprefentes  lettres  ver-  Ravoir  en  furplis  8c  bonnet  quarré  ou 
rontjfàlut.  Sçavoir  faifons  que  defirans  camail ,  fuivant  l'ufage  du  diûccfe  de 
maintenir  6c  perpétuer  l'ordre  8c  la  dif-  Paris. 

ciplinc  dans  ledit  collège  fondé  dez  l'an-  IV.  Que  les  bourfiers  qui  n'affilieront 

née  1331.  en  exécution  du  teftament  de  pas  aux  meffes ,  vefpres  8c  autres  offices, 

Jeanne  duchefle  de  Bourgogne ,  comtef-  mefme  aux  prières  du  matin  8c  du  foir, 

fè  de  Salins ,  revnc  de  France,  8c  em-  à  laleâuredu  nouveau  teftament  8c  au- 

pefcher  les  relalchemens  qui  n'arrivent  très  exercices  portez  par  lcfd.  reriemens , 

que  trop  fbnvent  dans  les  communau-  fit  n'auront  pas  eu  perrmfïïon  du  princi- 

tez  }  nous  avons  eftimé  ,  après  ce  qui  pal  ou  de  celuy  qu'il  aura  député ,  feront 

nous  a  paru  dans  nos  vifites  dans  ledit  mutâez  par  ledit  principal  ou  le  pre- 
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micr  chapelain,  8c  privez  d'une  partie 
de  leurs  diftributions ,  félon  l'exigence 
des  cas  ,donc  le  receveur  qui  les  retien- 
dra ,  fera  tenu  de  rendre  compte  .pour 
tourner  au  profit  de  la  communauté. 

V.  Que  le  principal  ou  en  fon  abfence 
le  premier  chapelain  nommera  quelqu'un 
qui  aura  foin  de  marquer  6c  avertir  les 
penfionnaires  ou  bourfiers  pour  aydcr  a 
hure  les  cérémonies  aux  grandes  melTes 
les'  jours  des  grandes  feues. 

VI.  Que  le  principal  &  les  chapelains 

Î|ui  doivent  l'exemple  aux  bourfiers ,  af- 
ifteront,  s'ils  ne  iont  incommodez  ou 
occupez  pour  les  affaires  du  collège ,  a 
tous  les  offices  divins,  prières  du  marin 
<&dufoir,  lecture  du  nouveau  reftament 
êc  autres  exercices  eftablis  par  lefdits  re- 
glemens  ,  &  continueront  de  porter  les 
habits  longs ,  les  cheveux  courts  6c  la 
tonfure ,  conformément  a  leur  eftat  6c 
aux  ftatuts  lynodaux  dudit  diocefe  de 
Paris. 

VII.  Que  l'on  chantera  folemneUe- 
tnent  avec  la  note  matines  6c  laudes , 
une  grande  méfie ,  vefprcs  6c  complies, 
&  l'on  recitera  en  pfàlmodiant  prime , 
tierce,  fexteôt  none ,  les  jours  de  Nocl, 
Pafques ,  Pentecofte ,  i' AHon\puon  de  la 
Vierge  &  de  Tous  les  Saints }  6c  le  divin 
service  sans  note  tous  les  Dimanches  de 
l'année ,  6c  les  jours  de  la  Circoncifion, 
de  l'Epiphanie  ,  l'Afcenfion ,  les  autres 
feues  de  la  Vierge ,  la  nativité  de  S.  Jean, 
les  feues  de  tous  les  apoftres  6c  des  qua- 
tre principaux  docteurs  de  l'eglife  *  mais 
on  chantera  efdits  jours  la  meffe ,  vef- 
pres  6c  complies  avec  la  note ,  a  la  ré- 
serve des  ieftes  des  quatre  principaux 
docteurs  où  la  grande  m  eue  Iera  feule- 
ment chantée  j  6c  qu'outre  icy  deflus , 
l'on  chantera  tous  les  Samedis  de  l'an- 
née le  motet  en  l'honneur  de  la  Vier- 
ge, avec  la  prière  D*  /uuem,  Démine, 

VIII.  Que  les  jours  de  claflc  on  fe  lè- 
vera dans  le  collège  à  cinq  heures  -t  deux 
perfonnes  qui  leront  députées  par  le 
principal ,  auront  foin  d'cveiller  les  au- 
tres, leur  porter  delà  lumière ,  quand  il 
iera  necelliure.  A  cinq  heures  &  demie 
précifès  le  principal  ou  fbn  député  com- 
mencera la  prière ,  6c-  immédiatement 
après  un  des  chapelains  commencera  la 
melle,  chacun  ès  jours  qui  feront  par 
nous  réglez  cy-apres  >  a  laquelle  ceux 
qui  ne  font  point  préfixes  affilieront  tou- 
jours. 

IX.  Que  les  jours  de  congé ,  feftes  6c 
Dimanctics  &  pendant  les  vacances  on 
ne  fc  lèvera  qu'à  fix  heures  6c  demie  j 


ET  PIECES 

enfuite  l'un  des  chapelains  dira  la  méfie, 
félon  qu'il  fera  porté  par  nos  reglemcns. 

X.  Que  la  veille  de  Noël  on  com- 
mencera à  chanter  marines  à  dix  heu- 
res precifes  du  fou,  fit  enfuite  l'on  chan- 
tera la  mcfTe  de  minuit  j  les  veilles  de 
Pafques ,  Pentecofte,  le  jour  de  l'Afiomp- 
rion  ôtlafcfte  de  Tous  les  Saints ,  on  les 
commencera  à  quatre  heures  precifes  du 
foir  j  6c  on  dira  les  vcfpres  pendant  tou- 
te l'année  i  une  heure  après  midy,ainfî 
qu'il  eft  ordonné  par  les  prefents  ftatuts. 

XI.  Que  tous  Tes  Samedis  de  l'année, 
fi  on  faitToffice  du  Dimanche  on  com- 
mencera à  reciter  matines  a  cinq  heu- 
res 6c  demie  }  6c  les  veilles  de  la  Cir- 
concifion ,  Epiphanie,  de  l'Afcenfion, 
des  feftes  de  là  Vierge ,  de  la  Nativité 
de  S.  Jean.de  tous  les  apoftres  &  qua- 
tre principaux  docteurs ,  on  les  commen- 
cera i  fix  heures. 

XII.  Que  fi  pour  quelque  caufè  ex- 
traordinaire on  eftoit  obligé  de  retar- 
der ou  avancer  l'office,  comme  il  arri- 
ve le  jour  de  Pafques  6c  de  deux  feues 
de  Dieu  que  l'on  va  i  la  paroiffe ,  on 
pour  quelque  autre  fujet ,  le  principal 
en  ces  cas  extraordinaires  réglera  l'heu- 
re pour  commencer  les  offices  ,  ainfy 
qu'il  le  jugera  à  propos. 

XIII.  Quefelon  l'ufage  des  eghfês  oà 
l'office  divin  fe  fait  avec  la  décence  Se 
l'ordre  ncceflaire  ,  celuy  qui  aura  com- 
mence l'office  un  jour  de  feue  fera  obli- 
ge de  continuer ,  fi  ce  n'eu  en  cas  de 
maladie  ou  infirmité ,  fans  que  ledit  offi- 
ce puifle  eftre  coupe  fous  aucun  autre 
prétexte  ;  en  forte  que  le  premier  cha- 
pelain foie  tousiours  en  droit  de  com- 
mencer ledit  office  par  les  matines  ;  en 
fonabfence  ou  empefehement  légitime, 
le  fécond  chapelain  j  6c  en  l'abfence  ou 
empefehement  des  deux,  celuy  qui  fera 
nommé  par  le  premier  chapelain.  Et 
pourront  les  chapelains  pour  les  méfies 
dont  ils  font  chargez,  nommer  celpref- 
tre  qu'ils  jugeront  à  propos ,  en  cas  d'ab- 
fence ,  maladie  ou  infirmité ,  pour  les  ac- 
quitter ,a  condition  qu'ils  fôient  de  bon- 
nes mœurs  ,  &  que  leur  modcfbe  meihie 
extérieure  puiflê  édifier  ceux  du  collège. 

r«ut  le  principM. 

XIV.  Nous  ordonnons  que  le  prin- 
cipal qui  eft  nommé  dans  la  fondation, 
le  maiftre  de  la  maifon  &  de  la  diici. 
pline ,  eduy  qui  a  droit  de  commander, 
bc  à  qui  tous  les  écoliers  6c  iervircurs 
font  obligez  d'obéir  6c  dont  ils  doivent 
recevoir  mcfme  la  correction  avec  Ibu» 

million 
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miffion ,  s'acquittera  avec  vigilance  de  pas  fc  conformer  au*  reglemcns.  Per- 
la charge ,  réprendra  &  corrigera  ceux  îbnne  n'y  pourra  être  receu  fans  le  con-  A"- 
qui  feront  en  faute ,  donnera  permiffion  fentement  dudit  principal ,  s'il  n'eftoit 
pour  fbrtir  du  collège  ou  pour  aller  à  la  par  nous  ou  nos  fucceilcurs  ordonné.  Et 
campagne ,  gardera  les  clefs  des  portes  que  les  portes  du  collège  feront  fermées 
dudit  collège  pendant  la  nuit ,  defigne-  à  neuf  heures  du  foir. 
ra  une  chambre  pour  les  malades,  leur  XVII. Que  conformément  à fon  infti- 
fera  porter  à  manger  fie  autres  befoins,  tution  il  fera  ou  fera  faire  une  leçon  de 
quand  le  collège  fera  en  eftat  de  faire  logique  ou  phyfique ,  aux  écoliers  de  la 
cette  dépenfèjempefchera  qu'aucun  par-  maifon,  aux  jours  qu'on  enfeigne  dans 
ticulier  ne  mange  en  fa  chambre  fans  l'univcrfité  ,  fans  qu'il  luy  foit  loiGble 
fa  permiflion  ou  de  celuy  qu'il  aura  de-  de  fubftituer  en  fa  place  d'autres  regens 
puté  -,  fie  fera  obferver  ponctuellement  en  logique  ou  phyfique  aux  defpens  du 
les  reglemens  &  la  dilciplinc  générale  collège,  i  moins  que  l'exercice  de  toutes 
que  nous  avons  fait  fie  que  nous  renou-  les  clalTes  ne  fuft  reftably. 
vêlions  ,  tant  pour  les  pcnlionnaires  que  XVIII.  Nous  exhortons  ledit  prin- 
que  pour  les  courtiers  fie  autres.  cipal  à  entretenir  l'exercice  de  la  philo- 

XV.  Que  ledit  principal  pourra  depu-  fophie,  comme  il  fait  depuis  douze  an- 
ter  une  perfonne  pour  l'ayder  dans  fa  nées ,  nourrillant  à  fes  frais  deux  pro- 
charge en  qualité  de  fous-principal  ou  feflèurs  de  pbilofophie  qui  enfeignent 
de  fous-maiftre ,  qu'il  pourra  choifir  par-  deux  fois  par  jour  avec  beaucoup  de  lue- 
my  les  fuppofts  qui  compofent  le  colle-  ces  5  fie  à  faire  enforte  qu'on  n'y  enfeigne 
ge ,  ou  de  dehors ,  pourvd  que  ce  foit  pas  des  opinions  nouvelles  fie  danger  eu. 
à  fes  frais  &  dcfpens  i  fans  que  ledit  fous-  les  ;  fie  en  cas  que  cela  arrive ,  nous  luy 
maiftre  ou  fous-principal  foit  à  charge  enjoignons  de  nous  en  donner  inceflàm- 
au  collège  pour  fa  defpcnfe ,  nourritu-   ment  avis. 

re ,  gages  ou  appointemens  -,  qu'il  foit  XIX.  Qu'il  commencera  les  prières  du 
de  bonnes  mœurs  fie  d'une  probité  cog-  mitin  fit  du  loir,  la  lecture  du  nouveau 
neùë  ,  lequel  en  l'abfence  dudit  princi-  teftament ,  la  leclure  fpirituelle  les  jours 
pal,  ou  en  fa  prefence  de  fon  confen-  de  Fcftes  fie  Dimanches,  la  conférence 
cernent ,  aura  foin  de  la  difeipline  fcho-  fpirkuelle  les  Samedis ,  fie  les  finira  ;  dira 
laftique,à  l'efgard  des  régents  fie  boifr-  le  BencJtcite  avant  d'entrer  A  table ,  don- 
fiers  ,  pensionnaires  fie  efeoliers ,  fera  la  nera  le  fignal  pour  finir  les  exercices  de 
prière  du  matin  fie  du  foir  ,  dira  le  Se-  pieté ,  ad vertira  le  lecteur  de  lire  le  mar- 
nedicite  fie  les  grâces ,  fie  donnera  le  fignal  tyrologe  au  difner ,  fie  l'Imitation  au  fou- 
pour  fe  mettre  à  table  6e  pour  en  for-  per  pour  finir  la  table ,  dira  les  grâces , 
tir  }  8e  fera  pendant  qu'il  fera  député,  ou  en  fon  abfence  celuy  qu'il  aura  de- 
en  ce  qui  concerne  l'ordre  fie  difeipline  puté  ;  fie  donnera  généralement  les  or- 
du  collège,  tout  ce  que  le  principal  fe-  dres  neceffiires  pour  tout ,  où  il  s'agira 
roit  luy-mefmc.  Ne  pourra  néanmoins   de  difeipline. 

affilier  aux  aflcmblces  fie  délibérations  XX.  Que  lorfqu'il  s'agira  d'aflèmbler 
pour  les  affaires  du  collège,  s'il  n'eft  la  communauté  pour  les  affaires  du  col- 
du  corps  de  la  communauté  , n'y  avoir  lege, qu'il  convoquera  fie  fjra advertir 
la  clef  de  la  principale  porte,  qui  en  le  premier  chapelain  fie  fécond,  fie  tous 
l'ablence  du  principal  fera  porté  au  pre-  les  bourfiers,  indiquera  l'heure  qu'il  ju- 
mier  chapelain,  ny  la  preféance  fur  les  géra  la  plus  convenable  ,  propofera  le 
deux  chapelains  qui  occupent  la  féconde  lu  jet  deraflèmblée  ,  fera  délibérer  fie 
fie  troifiefme  place  du  collège  ,  que  nous  recueillera  les  advis  pour  conclure  j  que 
confervons  dans  leurs  droits.  fi  les  advfs  fe  trouvoient  partagez  de 

XV.  Que  le  principal  aura  foin  que  manière  qu'il  y  en  euft  cinq  d'un  cofté  fie 
tous  les  efeoliers  ou  fèrviteurs  du  collège  quatre  de  l'autre,  l'ad vis  du  principal  ef- 
fe  comportent  en  leurs  vie  fie  actions  rno-  tant  joint  au  cofté  ou  il  n'y  en  auroit  que 
deftementfieChreftiennement  ,  fê  con-  quatre.prevaudrafiel'emporterajôeenca* 
ftflcnt  le  plus  fouvent  que  faire  fe  pourra,  d'oppofitiou  à  la  délibération  ou  conclu- 
6e  communient  (elon  l'advis  de  leurs  di~  fion  qu'il  voudroitfaire,la  chofe  nous  fera 
Teneurs.  rapportée  pour  eftre  par  nous  réglée , 

XVI.  Qu'ilprendra  garde  à  tous  ceux  ainu  que  nous  le  jugerons  à  propos. 

qui  demeurent  ou  qui  demeureront  dans  XXI.  Enfin  qu'il  n'y  aura  que  le  prin- 
le  collège ,  fera  forrir  ceux  qui  ne  feront  cipal  qui  puiû*e  avoir  des  penfioanaires 
pas  de  la  quakté  requife ,  ou  ne  voudront  dans  ledit  collège. 


Digitized  by  Google 


*4S  PREUVES 


Pour  les  chapelains. 

XXII.  Que  les  chapelains  du  collège 
s'acquitteront  exactement  de  leurs  char- 
ges &  devoir,  &  fuivant  la  règle  de  leur 
inftitution,cclcbreront  aux  jours&hcurcs 
cy-defliis  fpecifiées  les  nielles  ôc  offices 
aufquels  ils  font  obligez  par  leur  fonda- 
tion ,  ou  députeront  des  preftres  approu- 
vez dans  ce  diocefe  pour  le  faire  à  leur 
place,  quand  ils  auront  desraifons  légi- 
times de  ne  le  pas  faire  eux- melmes. 

XXIII.  Que  lefdits  chapelains,  les 
bourlïcrs  ,  &  mcfme  le  principal  refide- 
rontau  collège,  &  ne  pourront  defervir 
en  aucune  éghfe  avant  que  d'avoir  de- 
fervi  fie  acquitte  leurs  charges  fie  de- 
voirs au  collège,  fous  peine  de  privation 
de  leurs  diftributions  ,  &  plus  grande 
peine  en  cas  d'abfênce  notable  &  fans 
ncceflïré. 

XXIV.  Qu'encore  que  le  premier  cha- 

fielain  foit  oblige  par  fondation  de  faire 
'office  divin  fie  de  dire  la  m  ci  le  de  com- 
munauté tous  les  jours ,  ncantmoins  par 
la  fondation  du  fécond  chapelain  il  cil 
décharge  de  deux  méfies  par  chaque 
femaine  ,  que  le  fécond  chapelain  eft 
obligé  de  dire  à  fa  décharge  fie  a  l'heure 
de  communauté.  Ainfy  le  premier  cha- 
pelain n'eft  obligé  de  dire  que  cinq  méf- 
ies par  chaque  femaine  qu'il  dira  à  l'heu- 
re fufditc  de  la  communauté ,  &  es  jours 
fuivants  :  fçavoir  le  Dimanche ,  le  Lun- 
dy  ,  le  Mcrcrcdy  ,  le  Jcudy  &  le  Same- 
dy  de  chaque  femaine  -t  fie  le  fécond  chc. 
pelain  dira  deux  nielles  chaque  femai- 
ne ,  à  la  mefme  heure  de  communauté, 
&  à  la  décharge  du  premier  chapelain  : 
fçavoir  le  Mardy  &  Vcndredy  }  &  en 
outre  dira  deux  meflès  par  femaine  pour 
fatisfaire  à  la  fondation  de  ladite  féconde 
chapelle,  aux  jours  8e  heures  qu'il  vou- 
dra j  &  aiderai  l'office  divin  ,  afin  qu'il 
foit  fait  avec  plus  de  folcmnité  ,  fuivant 
fon  inftitution. 

XXV.  Que  fi  lefdits  chapelains  ne 
s'acquittoicnt  de  leurs  charges ,  s'abfte- 
noient  des  offices  divins,  &  ne  ccle- 
broient  les  méfies  fie  offices  aux  jours  fie 
heures  qu'ils  font  obligez,  tant  par  la 
fondation  que  par  nos  prefens  reglc- 
mens,  ou  ne  deputoient  des  preftres ap- 

1>rouvez  dans  le  diocefe  pour  le  faire  à 
cur  place  ;  en  ce  cas  le  principal  aura 
foin  de  faire  acquitter  ledit  office ,  de 
dire  ou  faire  dire  les  méfies  à  leurs  def- 
pens  ,  fuivans  l'ufige  du  diocefe  ■>  fit  la 
rétribution  des  méfies  fie  offices  fera  par 


ET  PIECES 

luy  payée  fur  les  diftributions  des  cha*. 
pelains,  pour  maintenir  le  bon  ordre, 
fie  empefeher  que  les  fondateurs  ne  foient 
privez  des  fervices  qu'ils  ont  fondé. 

XXVI.  Que  toutes  les  fois  que  le  pre- 
mier chapelain  fera  obligé  de  s'abien. 
ter  es  jours  où  il  doit  l'office  ,  il  en  ad- 
vertira  le  principal  ou  le  fécond  cha- 
pelain ,  fie  quand  le  fécond  chapelain 
lèra  aufly  obligé  de  s'abfenter  ès  jours 
où  il  eft  tenu  faire  l'office ,  il  en  adver- 
rira  le  principal  fie  le  premier  chapelain; 
afin  que  leur  abfence  n'empefche  pas 
que  l'office  ne  foit  célébré ,  comme  U  le 
doit  élire. 

7  _  f   Z  £  - 

M'OMT  m  **U~Jterj. 

XVVII.  Ue  conformément  à  la  fon- 
y  j  dation  du  collège  qui  n'a 
efté  eftably  que  pour  les  efcoliers  de 
Franche-Comté  ,  lefquels  doivent  eftre 
clercs  tonfurez  dans  le  deflein  de  con- 
tinuer à  vivre  dans  l'eftat  ecclefiaftique, 
il  ne  nous  fera  prefenté  que  des  Francs- 
Comtois  pour  bourfiers  ou  écoliers  de 
la  maifon ,  qui  feront  clercs  tonfurez, 
fie  fuffifàmmcnt  fondez  en  la  langue  La- 
tine pour  entrer  en  philofophic  fie  y  pro- 
fiter. 

X  X  Y II I  .Que  lefdits  écoliers  ou  bour- 
fiers ne  demeureront  dans  ledit  collège 
que  pendant  cinq  années ,  fie  qu'en  la 
place  du  veftement  que  la  fondation 
nomme  Efitoyum  feu  caffa  ,  qu'ils  ef- 
toient  obligez  d'y  porter  &  en  ville , 
ils  continueront  de  porter  la  foutane, 
la  tonfurc  fie  les  cheveux  courts  ,  com- 
me il  fe  pratique  depuis  quinze  années 
avec  édification. 

XXIX.  Que  tous  les  bourfiers  rece- 
vront les  renionftrances  fie  corrections 
du  principal  en  bonne  part ,  fie  en  fon 
abfênce ,  de  celuy  qu'il  aura  député, 
avec  foumiffion ,  fans  rébellion  ny  defo- 
beiflinec  ,  fous  peine  de  privation  i 
nous  arbitraire,  mcfme  de  leurs  bour- 
fes,  félon  l'exigence  des  cas. 

XXX.  Que  defenfes  font  faites  aux- 
dits  bourfiers  de  fê  frapper  ,  injurier  ou 
railler;  fie  fi  cela  arrive,  ilsferontleur 
rapport  au  principal ,  ou  en  fon  abfence 
à  celuy  qu'il  aura  députe ,  qui  en  fe- 
ront la  correction  fie  le  chaftiment  qu'ils 
jugeront  neceflaire }  8e  fi  la  chofe  eft  gra- 
ve ,  le  principal  fera  tenu  de  nous  en  in- 
former. 

XXXI.  Qu'il  ne  fera  permis  à  au- 
cun des  bourfiers  de  retirer  ou  loger 
en  fa  chambre  qui  que  ce  foit,  fans  per- 
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miflton  <lu  principal  ou  de  fon  député ,  le  mefme  temps  qui  fera  par  nous  in- 

lefquels  auront  un  paflè-par-tout  pour  diqué.  A*' 

ouvrir  toutes  les  portes  des  chambres  XXXVII.  Qu'il  ne  fera  pas  fait  au» 

des  bourfiers  &  des  penfionaires  du  col-  cunbail,  contrad ,  marché  ,  réparation 

kge,  où  il  n'y  aura  aucuns  verrouils  ou  defpenfe  que  par  l'advis  commun  du- 

{>ar  dedans  ou  autres  fermetures  pour  dit  principal  &  du  premier  chapelain  , 

es  empefeher  d'entrer  dans  lefd.  cham-  menue  de  toute  la  communauté ,  fi  la 

bres  toutes  &  quantes  fois  qu'ils  l'eftime-  choie  eft  de  confèquence. 

ront  neceflairc.  XXX  VIII.  Que  ledit  principal  &  près 

XXXII.  Qu'en  rabfcnce  du  princi-  mier  chapelain  fe  contenteront  des  vinge 
pal ,  le  premier  chapelain  mettra  ceux  fols  qu'ils  reçoivent  par  jour  pour  leurs 
qui  feront  par  nous  pourveûs ,  en  pof-  diftributions ,  avec  les  logis  6c  baftimens 
feflion  de  leurs  bourfes ,  fie  aura  foin  de  dont  ils  jouïflent  de  temps  immémorial} 
leur  lire  ou  faire  lire  par  un  des  bour-  mais  ne  s'approprieront  les  (ailes  baffes 
lîers  la  fondation  du  collège  8c  nos  re-  qui  font  efdits  logis,  fuivant  les  regle- 
glemcns.  mens  de  l'année  1614.  lefquels ,  attendu 

que  la  communauté  eft  reftablie ,  Ôc  que 

Pour  laimniftration  du  temporel.  depuis  vingt  ans  l'on  mange  en  com- 
mun ,  ferviront  aux  ufages  de  la  com- 

XXXIII.  Que  la  recepte  &  defpenfe  munauté  }  fàuf,  fi  contre  noflre  inten- 
du collège  ne  icront  faites  que  par  le  don  l'on  ceffoic  de  vivre  en  commun, 
principal  8c  le  premier  chapelain  con-  à  régler  alors  l'ufage  qu'il  conviendrait 
joinrement ,  ou  par  un  feul  de  leur  con-  faire  defdites  falles. 

lentement ,  fuivant  la  fondation  8c  fe-  XXXIX.  Que  le  fécond  chapelain  fe 

Ion  la  pratique  ancienne  du  collège.  Il  contentera  de  dix  fols  par  jour  de  dif- 

nc  fe  rera  aucune  recepte  ou  emprunt  tributions,  8c  du  logis  dont  il  jouît  auffy 

de  deniers  qu'avec  la  participation  du  de  temps  immémorial ',  que  nous  luy  ac-  * 

principal  ou  premier  chapelain  fie  de  leur  cordons  pareillement, 

confentement ,  &  fi  c'eft  choie  de  con-  XL.  Que  lefdits principal ,  chapelains 

fequence  6c  d'importance  ,  de  l'advis  de  8c  bourfiers  continueront  de  manger  en 

toute  la  communauté  ,  mefme  des  fu-  commun  conformément  aux  ftatuts  du 

perieurs.  collège  ,  fie  que  l'un  des  bourfiers  tour 

XXXIV.  Que  le  principal  fit  premier  à  tour  fera  la  defpenfe  du  pain  s  du  vin, 
chapelain  qui  feront  la  recepte  des  re-  viandes  fie  autres  chofes  neceflàires  pour 
venus  du  collège  conjointement  ou  fepa-  la  nourriture  des  autres ,  rendra  compte 
rément  ,  n'en  retiendront  entre  leurs  exactement  toutes  les  femaines ,  ou  au 
mains  que  la  fomme  de  100.  liv.  tout  au  moins  tous  les  mois ,  fie  aura  foin  que 
plus ,  pour  les  neceffitez  occurcntcs  ;  le  la  defpenfe  n'excède  pas  la  fomme  de 
furplus  fera  mis  dans  le  coffre  fort  qui  dix  fols  par  jour  pour  chacun  d'eux  j 
fera  fermé  à  trois  clefs,  dont  l'une  fera  que  fi  cela  arrivoit,  on  épargneroit  fur 
gardée  par  le  principal ,  l'autre  par  le  la  femaine  fuivante  ce  qui  aura  efté  def- 
premier  chapelain ,  fie  l'autre  par  un  des  penfé  de  furplus. 

bourfiers  qui  fera  nommé  par  les  autres,  XLI.  Que  ledit  principal  qui  a  corn- 

XXXV.  Que  tous  les  titres , papiers,  mencé  de  faire  manger  en  commun, 
arrefts ,  comptes  fie  autres  pièces  qui  continuera  de  fe  charger  de  ladite  com- 
concernent  le  collège ,  feront  mis  6c  en-  munauté  j  l'exhortons  autant  que  nous 
fermez  avec  l'argent  dans  le  coffre  fort}  pouvons  ,  de  fe  contenter  des  trois 
defquels  fera  fait  un  double  inventaire,  cens  livres  que  le  collège  luy  paye  tous 
dont  l'un  demeurera  dans  ledit  coffre,  les  ans  pour  tous  les  triis  de  la  com- 
fic  l'autre  és  mains  du  principal }  fie  quand  munauté  :  feavoir  pour  gages  &  nourri  - 
il  fera  neceffàire  d'avoir  quelques-uns  ture  du  cuifinier  qui  apprcîte  auffy  pour 
des  titres  6c  papiers ,  il  en  fera  fait  un  les  penfionnaires ,  pour  bois  de  la  cui- 
wff/^?quidemeurrea  pour  fureté  dans  fine,  chandelles  de  ladite  cuifine  ôc  la 
le  coffre.  table ,  fel ,  linges  pour  ladite  table ,  à  la 

XXXVI.  Que  lefdits  principal  fie  pre-  referve  des  ferviettes  dont  chacun  fe 
mier  chapelain  feront  comptables  des  fournit ,  blanchiflàge  ,  herbes  pour  le 
deniers  receûs  fie  adminifkrez,  fie  nous  potage,  épiceries,  vinaigre,  verjus  fie 
rendront  leurs  comptes  tous  les  ans  à  la  tous  les  uftenciles  fie  autres  petits  frais» 
fefte  delà  Magdelaine  le  11.  Juillet,  fui-  fie  moyennant  cette  fomme  de  trois  cens 
vant  l'ufage ,  ou  a  tel  autre  jour  dans  livres,  continuera  de  faire  appreffer  pas1 
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 —  le  mefme  cuifinier  qui  apprefte  pour  les 

An-  1*1».  pétitionnaires ,  les  viandes  que  les  bour- 
liers  donneront  audic  cuifinier  ■>  fie  que 
lefdits  pensionnaires  fie  bourfiers  conti- 
nueront de  manger  dans  une  mefme  fa  lie 
fie  à  la  mefme  heure ;  fie  on  ne  pourra 
manger  dans  fa  chambre  fans  permiilïon. 

XL1I.  Enfin  que  les  diftri  butions  des 
principal ,  chapelains  &  bourfiers  >eftant 
payées  par  ceux  qui  feront  la  recepte 
des  revenus  du  collège  ,  les  réparations 
neceffàires  faites  dam  les  maifons  fie  lieux 
apparrenans  au'  collège ,  le  furplus  def- 
dits revenus,  s'il  yen  a,  fera  nmdans 
le  cofFrc  fort  ,fie  employé  à  acquitter  in- 
ceflammentles  dettes  du  collège  del'ad- 
vis  de  toute  la  communauté  -y  fans  que 
lefdits  principal ,  chapelains  fie  bourfiers 
puiûent ,  fous  quelque  prétexte  que  ce 
foit,  partager  lef  dites  épargnes.  Et  quand 
les  dettes  du  collège  feront  payées ,  le 
nombre  des  bourfiers  fera  augmenté  fé- 
lon l'intention  de  la  reyne  fondatrice. 

XLIII.  Et  afin  que  les  ftatuts ,  les  an- 
ciens fie  prefens  règlement  foient  à  l'ad- 
venir  obfervez  fie  exécutez  fidèlement 
fie  félon  leur  forme  fie  teneur ,  nous  or- 
donnons qu'ils  feront  imprimez  fie  affi- 
chez dans  ledit  collège  ,  fit  qu'il  y  en 
aura  un  exemplaire  appole  dans  un  ca- 
dre dans  la  chapelle ,  8e  un  autre  en  la 
Xallc  de  la  communauté. 

XL1V.  Nous  nousrefervons  l'explica- 
tion des  difficultez  qui  pourraient  naiftre 
fur  lefdits  ftatuts  fie  règlement  faits  fie  or- 
donnez par  nous  fuperieurs  fufdits  }  à 
Paris  ce  xi.  Aoufl  m.  dc.  lxxxviii. 
Signé  ,  CoQtrELiN  fie  le  Franc.  ET 
CONCLUSION  du  procureur 
gênerai  du  roy  }  ouy  le  rapport  dc  maif- 
tre  Charles  Hervé  concilier ,  fie  tout 
confideré  :  la  cour  a  homologué  fie 
homologue  ledit  règlement,  pour  eftre 
exécuté  félon  fa  forme  fie  teneur.  Ainfy 
mandons.  Donné  en  parlement  le  vu. 
Septembre,l'an  de  grâce  m .  dc  lxxxvi  i  r. 
fie  de  noftrc  règne  le  xlvi.  Signé  :  Par 
la  chambre,  Jacques  Cerveau  ,  N. 
Clément.  Ibidem, 

Acceputitn  des  règlement  précèdent. 

E  jourd'huy  quinziefine  de  No. 
\^  vembre  mil  fix  cens  quatre-vingts. 
hui&,  maiftre  Nicolas  Colombct  prcltre, 
bachelier  de  Sorbonne,  prieur  du  prieu- 
ré de  Coligny  fie  principal  du  collège 
royal  de  Bourgogne ,  maiftre  Marcellin 
Tribuotprcftre  fie  fécond  chapelain  dud. 
collège  ,  Jean-Alexis  Courtot ,  Pierre 


ET  PIEC  ES 

Colombct ,  Jean-Claude  Pierre ,  Ferdi- 
nand Pariiot,  Simon  Rochet  fie  Guil- 
laume Colon  tous  bourfiers  dudit  collè- 
ge ,  réduits  prefentement  au  nombre  de 
iix ,  allèmblez  au  fon  de  la  cloche  en 
la  manière  accouftumée  >  le  fieur  prin- 
cipal a  dit  i  raûemblce  que  le  fieur 
Jouflc  notaire  apoftolique  ,  greffier  de 
M.  le  chancelier  de  N.  D.  de  Paris ,  luy 
avoit  apporté  fie  mis  ès  mains  des  re- 
glemenspour  ledit  collège  -%  que  M.  l 'ab- 
bé Coquelin  preftre ,  dodeur  en  théo- 
logie dc  la  maifon  fie  focieté  de  Sorbon- 
ne ,  conlèiller  du  roy  en  fa  chambre 
fouveraine  du  clergé  dc  France,  cha- 
noine fie  chancelier  de  l'eglife  fieuniver- 
fité  de  Paris ,  fie  F.  Pierre  le  Franc aufty 
preftre ,  docteur  en  théologie  de  la  fa- 
culté de  Paris ,  gardien  du  grand  cou- 
vent des  Cordeliers  ,  fuperieurs ,  provu 
feurs  fie  reformateurs  dudit  collège  fon. 
dé  en  l'univerfité  de  Paris ,  avoient  fait, 
en  datte  du  onziefme  Aouft  1688.  fie 
qui  ont  efté  homologuez  le  feptiefme 
Septembre  de  la  mefme  année  1688.  i 
la  requefte  defdits  principal ,  chapelain 
fie  bourfiers  fouffignez  j  defqucls  regle- 
mens  le&ure  a  efte  faite  dans  la  prefente 
afiemblée ,  fie  tranferits  mot  à  mot  dans 
leprefent  livre  des  délibérations.  Com- 
me aufli  lecture  a  efté  faite  dans  la  mef- 
me aflcmblce  desrcglemens  de  difdpli- 
ne  dudit  collège,  faits  par  M.  l'abbé 
Coquelin  chancelier  fie  F.  François  FraC 
fen  pour  lors  gardien  du  grand  convent 
des  Cordeliers  ,  qui  ont  efté  aufly  tranf- 
erits dans  le  prefent  livre  ■>  lefdits  regle- 
mens  de  difeipline  datez  du  n.  Juillet 
1680.  Ledit  principal  a  propolé  i  la 
communauté  aftembléc ,  fie  mis  en  dé- 
libération fi  elle  n'acceptoit  pas  lefdits 
reglemens,  fie  fi  elle  ne  vouloit  pas  s'y 
foufmettrc.  Et  après  avoir  colligé  les  voix 
defdits  principal ,  chapelain  fie  bourfiers, 
tous  d'un  commun  confentement  ont  re- 
ceu  les  fufdits  reglemens ,  tant  ceux  en 
datte  du  onziefme  Aouft  1 688.  que  ceux 
de  difeipline  en  datte  du  1 1 .  Juillet  1 6  8  o. 
ont  promis  fie  le  font  obligez ,  pour  le 
refpect  qu'ils  ont  pour  leurs  fuperieurs 
fie  la  cour, fie  pour  maintenir  une  bon- 
ne &  perpétuelle  difeipline  dans  ledit  col- 
lège ,  de  lesobferver  ponctuellement  fé- 
lon leur  forme  fie  teneur  %  fie  font  d'ad- 
vis  mefme  que  tous  ceux  qui  feront  re- 
ceùs  à  l 'advenir  dans  ledit  collège ,  prin- 
cipal, chapelains  fie  bourfiers,  ligneront 
lefdits  regjemens ,  fie  les  exécuteront.  £c 
tous  ont  ligne  le  prefent  acte  les  jour  fie 
an  fufdits ,  i  la  referve  de  maiftre  Jac- 
ques 
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qucs  le  Maiftre  pourveû  de  la  première  neceflàires  pour  leur  eftablihcmenc.  A 
cbapellenie  dudit  collège,  quia  efté  ad-  ces  causes,  voulant  favorablement  a «.  ui». 
verti  par  deux  différentes  rois  de  la  part  traitter  les  exposantes ,  de  noftre  grâce 
dudit  principal ,  qui  luy  a  envoyé  dire  Spéciale  ,  pleine  puiilancc  &  authorité 
par  le  lieur  Colon  bourfier  de  k  trou-  royale  j  en  confirmant  le/dites  lettres  du 
ver  à  l'aflemblcc  dans  laquelle  on  luy  mois  de  Mars  m.  dc.  xxxviii.  cy-atta. 
feroit  ledure  des  fufdits  reglemens ,  ou-  chées  fous  le  contrc-fcel  de  noftre  chan- 
tre  le  fignal  de  la  cloche  que  l'on  a  formé  celeric  avec  les  confentemens  de  nofd. 
pour  l'aflèmblée ,  à  laquelle  ledit  fieur  coufins  l'archevefque  de  Reims  6c  Tar- 
ie Maiftre  a  refufe  de  fe  trouver  &  d'y  chevefque  de  Paris  ,  &  le  contract  d'ac- 
affifter.  Fait  à  Paris  pour  fervir  ce  que  quilition  de  ladite  maifon ,  nous  avons 
de  raifon  ,  le  xv.  Novembre  m.  oc.  aufdites  fuperieure  &  rchgieufes  dudit 
lxxxviii.  Signé,  N.  Colombet  ,  M.  convent  de  fainte  Marie  ordre  deS.  Be- 
Tbibuot  ,  P.  Colombet,  J.C.  Pier-  noift  cy-devanteftabli  a  Mouzon  ,  per- 
re  ,  Parisot,  Est.  Guillemet,  P.  mis  &  permettons  des'cftablir&demeu- 
Coyrieb.es,  G.  Colon,  J.  Buot,S.  rer  à  l'avenir  à  perpétuité  dans  ladite 
Rochet»  Des  archives  dudit  collège.  maifon  par  elles  acquife  en  noftrcditc 

ville  de  Paris  pour  y  vivre  Suivant  leur 

Lettres  patentes  du  roy  Louis  XIV.  en  règle  fous  la  jurifdidion  dc  noftredit 

faveur  des  religieufes  de  N.  D.  coulin  l'archevefque  dc  Paris  H  leur  per- 

des  Pre%  mettons  à  cet  effet  de  faire  conftruire 

&  baftir  les  cdiHccs  ncceffàires  pour  leur 

LOUIS  par  la  grâce  de  Dieu  roy  de  clofture  8c  exercices ,  fans  qu'au  moyen 
France  8c  de  Navarre  ,  à  tous  pre-  de  ladite  tranflation  nous  prétendions 
Cens  fie  à  venir ,  falut.  Noftre  bien  aînée  rien  innover  à  la  fondation  de  ladite 
Claudc-Gabrielle.Angclique  de  Coucy  maifon  en  laquelle  les  patrons  fie  fon- 
fuperieure  &  les  religieufes  du  convent  dateurs  auront  le  mefmc  pouvoir  &  droit 
de  fainte  Marie  ordre  de  S.  Benoift,  cy-  qu'ils  avoient  audit  lieu  de  Mouzon;  8c 
devant  fondé  8c  eftabli  en  noftre  ville  pour  contribuer  en  ce  qui  dépend  de 
de  Mouzon ,  nous  ont  fait  remonftrer  nous  audit  eftabluTement ,  nous  avons 
que  s'eftant  réfugiées  en  noftre  bonne  amorti  8c  amortuTons  par  cefdites  pre- 
ville  de  Paris  à  caufe  des  guerres ,  pen-  fentes  ladite  maifon ,  eglife ,  jardins  8c 
dant  que  ladite  ville  eftoit  frontière,  enclos,  fans  que  lefdites  fuperieure  &  ré- 
elles y  auraient  efté  eftablics  du  confen-  ligieufes  foient  tenues  de  nous  payer 
tement  dc  l'archevefque  de  Reims  8c  de  aucune  finance  ny  indemnité ,  de  laquel- 
i'archcvefque  de  Paris  fit  du  fieur  de  le ,  i  quelque  fomme  qu'elle  punie  mon- 
Joyeufe  leur  fondateur,  par  lettres  pa-  ter, nous  leur  avons  fait  don  fie  remife, 
tentes  du  feu  roy  noftre  tres-honoré  Ici-  à  la  charge  de  payer  les  droits  dont  elles 
gneur  &  pere  du  mois  de  Mars  m.  dc.  pourraient  eftre  tenues  envers  autres  que 
xxxviii.  regiftrées  en  noftre  cour  de  nous.  Si  donnons  en  mandement 

fiarlementlexxvin.Juilletfuivant}  que  ànosamez  &  féaux  confeillers  les  gens 
a  guerre  eftant  finie,  elles  feraient  re-  tenant  nos  cours  de  parlement  6c  cham- 
tournées  dans  leur  monaftere }  mais  les  bre  des  comptes  à  Paris  ,  que  ces  pre- 
fortifications  de  Mouzon  ayant  efté  de-  fentes  ils  ayent  à  faire  regiftrer  8c  du 
molies  en  l'année  m.  dc.  lxxiii.  elles  contenu  en  icelles  faire  jouir  Ôcuferplei- 
auroient  de  nouveau  obtenu  permiffion  nement ,  paifiblemcnt  &  perpétuelle- 
de  noftre  coufin  l'archevefque  de  Reims  ment,  ceflant  &  faifant  cefler  tous  trou- 
leur  diocezain ,  en  datte  du  1 1 .  Février  m.  bles  &  empefehemens.  Car  tel  eft  noftre 
dc.  lxxiv.  &  de  noftre  coufin  l'arche-  plaifir.  Et  afin  que  ce  foit  chofe  ferme 
vefque  de  Paris  du  ni.  Décembre  m.  ôc  ftable  à  toujours,  nous  avons  fait  * 
dc.  Lxxv.de s'eftablir  en  noftredite  ville  mettre  noftre  feel  à  ccfdites  prefentes. 
de  Paris  j  depuis  lequel  temps  elles  au-  Donné  à  Verfailles  au  mois  de  Juillet 
raient  travaillé  à  l'acquittement  de  quel-  l'ande  grâce  m.  dc.  lxxxix.  fiede  nof- 
ques  dettes,  fie  cherché  une  maifon  com-  tre  règne  le  xlvii.  Signé,  LOUIS, 
mode  pour  leur  eftabliflement ,  laquelle  Regiftré  au  x6.  regiftre  du  greffe  des 
elles  auraient  acquife  au  faux  bourg  faint  gens  de  main-morte  du  dioceze  de  Pa- 
Germain  de  noftredite  ville  de  Paris  rue  ris  folio  300.  à  la  requefte  defdites  da- 
de  Vaugirard ,  par  contractdu  xxvni.  mes  religieufes  qui  ont  payé  quarante 
May  de  la  prclente  année  5  requérant  fols  pour  l'cnrcgidrement  fuivant  l'edit, 
qu'il  nousplaife  leur  accorder  nos  lettres  Fait  a  Paris  cex.  Aouft  m.  dcc.  î.S.gné 
Tome  II.  Part.  III.  Magny.                 pPPPP  »j 
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~Ah  ut      Regiftrées  ènlachambre  des  comptes,  avoient  trouvé  moyen  par  leur  charité 

ouy  le  procureur  gênerai  du  roy  ,  infor-  d'acquérir  deux  nuilons  ,  l  une  fou*  le 

nution  préalablement  faite  fur  la  corn-  nom  de  Pierre  du  Guet  licur  de  Men- 

modité  ou  incommodité  dudit  eftablif-  don,  &  l'autre  fous  le  nom  de  Guillau, 

feinent  par  l'un  des  conleillers  maiftres  me  Bitault  Abbé  de  Solignac  ,  de 

fie  ordinaires  en  ladite  chambre  à  ce  corn-  faire  un  baftiment  fur  ces  ronds  pour 

mis,  pour  jouir  par  les  impétrantes  de  loger  cent  filles,  dont  il  n'eft  dû  aucunes 

l'erlct  du  contenu  en  icelles ,  à  la  char-  chofes  jenforte  que  cette  maifon  qui  fe 

ge  d'indemnifer ,  fi  fait  n'a  efté ,  les  fei-  fouftient  par  le  fecours  de  la  providen- 

gneurs  particuliers  en  la  cenfive  def-  ce  &  par  le  travail  des  filles,  fe  trouve 

quels  lcfdits  héritages  fie  maifons  amor-  actuellement  eftablie  &  connue"  fous  le 

tics  peuvent  cftrc  Stuées.  Le  xn.  Aouft  titre  de  Bon- Palleur , pour  des  filles  pe- 

M.  dc.  xcv.  Signé ,  Richkh..  nitenres  qui  y  font  gratuitement  reccuës, 

Regirtrées,  ouy  le  procureur  gênerai  fit  qui  s'y  retirant  volontairement  pour 

du  roy  ,  pour  jouir  par  les  impétrantes  fe  retirer  de  leurs  dclordres  ,  y  vivent 

de  leur  effet  fit  contenu  ,  fie  eftre  exe-  dans  une  grande  pieté  fit  pénitence  lous 

cutées  félon  leur  forme  fit  teneur ,  fui-  les  règles  &  conftitutions  qui  ont  efté 

vant  l'arreft  dc  ce  jour.  A  Paris  en  par-  approuvées  par  noftre coufin  l'archcvef- 

lement  le  v.  Aouft  m.  dc.  xcv.  Signé,  que  de  Paris  -,  mais  comme  elles  ont  bc- 

Doncois,  Vifa,  Boucherat.  loin  dc  nos  lettres  patentes , pour  con- 

Pourlettresportanteftabliflcmcntdes  firmer  ce  que  nous  avons  deja  approu- 

rcligieufes  de  fainte  Marie  dc  Mouzon  à  vé  par  les  chantez  que  nous  avons  fait 

Pans.  Signé,  Colbert.  Pus  fur  une  copie,  à  ces  pauvres  filles  &  par  la  protection 

que  nous  avons  bien  voulu  donner  jui. 

Lettres  patentes  de  fondation  des  filles  dm  qu'à  prêtent  A  ce  nouvel  cftabliiTemcnr  j 

Bon  Ptftenr.  Regifirées  en  fortement  elles  nous  ont  tres-humblement  fait  fup- 

&  à  U  chambre  des  comptes.  plier  de  les  leur  accorder.  A  ces  cau. 

sts, après  avoir  efte  bien  informé  par 

y  Ouïs  par  la  grâce  de  Dieu  roy  de  noftrc  coufin  l'archevefque  de  Paris  de 


A*,  utt.  1  France  âc  de  Navarre  :  A  tous  pre-  la  bonne  odeur  que  la  vie  de  cespau- 
lens  fie  à  venir,  Salut.  Plufieurs  perfonnes  vres  pénitentes  répand  de  tous  coftezj 
pieufes  nous  ayant  repreienté  que  de-  délirant  de  contribuer  de  tout  noftrc 
puis  quatorze  ans  Dieu  donnoit  une  bc-  pouvoir  à  ce  qui  peut  fervir  à  l'edifica- 
nediction  finguliere  à  une  maifon  dite  tion  dc  nos  fujets ,  après  avoir  fait  exa- 
du  Bon-Pafteur ,  fituée  rue  du  Cherche-  miner  les  règles  &  conftitutions  cy-atta- 
Midy ,  au  quartier  dc  Saint-Germain  des  chees  fous  le  contre-icel  de  noftre  chan- 
Prez ,  en  noftrc  bonne  ville  de  Paris ,  celleric  ,  qui  contiennent  les  conditions 
dont  Marie  dcCyz,  veuve  d'Adrien  de  fous  lefquelles  ce  nouvel  eftabliilèment 
Combé ,  Hollandoiie  de  nation,  autre-  a  efté  fait,  enfemble  l'approbation  de 
fois  de  la  religion  proteftante  ,  avoit  noftre  coufin  l'archevefque  de  Paris  ; 
commencé  l'ctablillcment ,  dans  iaquel-  nous  de  noftre  grâce  fpeciale,  pleine  puif- 
le  maifon  ,  foutenuëpar  les  feuls fêcours  fance  fit  autorité  royale ,  avons  par  ces 
de  la  providence,  elle  recevoir  gratui-  prefenres  fignees  de  noftre  main,  loué, 
tement  les  filles  que  le  libertinage  ou  la  approuvé  ,  confirme  fit  autorifé ,  louons 
neceûitc  avoit  engagées  dans  le  defor.  approuvons  ,  confirmons  &  autorifbns 
dre ,  lorsqu'elles  venoient  dans  la  refo-  l'cftablillcmcnr  dc  ladite  maifon ,  fituee 
lution  d'y  faire  pénitence  ;  préférant  rue  du  Cherche-Midy  ,  au  quarocr  de 
toujours  celles  que  la  pauvreté  mettoit  faint  Germain  des  Prez  de  noftre  bon- 
dans  l'impuifiànce  d'eftre  reçues  faute  ne  ville  de  Paris  ,  fous  le  titre  du  Bon- 
de penfion  dans  les  maifons  du  Refuge,  Pafteur,  pour  y  cftrc  les  filles  de  mau- 
ou  dc  la  Magdclaine  ;  nous  voulûmes  vaife  conduite  ,  qui  s'y  retirent  volon- 
bien  pour  favorifer  un  eftabiiflcment  fi  tairement ,  reccuës  gratuitement  &  fans 
utile  au  public  fit  fi  avantageux  pour  la  aucune  penfion  ,  en  obfervant  les  règles 
converfion  de  tant  dames  perdues ,  luy  fie  conftitutions  fufdires ,  fans  qu'il  y  foit 
faire  diftribuer  nos  aumofncs ,  mais  de-  apporte  aucun  changement ,  pour  quel- 
puis  ce  tems  ayant  efté  informé  que  Je  que  caufe  que  ce  foit ,  fi  ce  n'eft  de  l'ordre 
nombre  de  ces  pauvres  filles  cftoitaug-  du  fieur  archevefque  de  Paris,  lequel  & 
mente  jufqu  a  quatre-vingt  quatre  ,  fie  fes  fucccflcurs  feront  toujours  &  à  per- 
que  des  perfonnes  de  pieré  édifices  par  petuité  fuperieurs  de  ladite  maifon  ,  fie 
la  pénitence  Se  la  ten  eur  de  ces  filles ,  fous  luy  tels  preftres  non  religieux  qui 
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feront  par  luy  commis  8c  nommes  -,  à  fleurs  redeur  &  dépurez  de  l'univer-   ' 

l'effet  de  quoy  nous  avons  de  la  mefme  fité  de  Paris  ont  fait  la  vifite  dans  le  A"'  ,7'*' 
grâce  8c  autorité  que  deflfus  ,  approuvé  ,  collège  de  Baycux  fondé  en  ladite  uni- 
agrec ,  confirmé  ôcautorifé ,  entant  que  verfité  j  &  après  avoir  entendu  le  prin- 
de  befbin,  lefdits  contrats  d'acquifition,  cipal  8c  les  bourfiers  dudit  collège  ,  il 
qui  ont  efté  faits  fous  les  noms  du  lîeur  a  efté  rendu  une  fentence  ou  conclu- 
Pierre  du  Guet ,  feigneur  de  Meridon  ,  fîon  au  tribunal  de  ladite  univerfitc  le 
8c  dudit  fieur  abbé  Bitault  }  leur  per-  deux  feptembre  dernier  ,  qui  contient 
mettons  à  cet  effet  de  baftir ,  tant  fur  pluûeurs  reglemens  qui  doivent  cftre 
lefdits  fonds  que  fur  ceux  qu'ils  pour-  exécutez >  &  comme  il  eft  porté  que  le 
ront  acquérir  cy-après, une  églife.dor-  fuppliant  en  demandera  l'homologa- 
toir  ,  clofture ,  6c  autres  commodités  qui  tion  ;  a  ces  caufes  ilpluft  à  ladite  cour 
feront  jugées  neceffaires  pour  leur  uti-  homologuer  ladite  conclufion  du  deux 
lité  8c  feureté  ,  lefquelles  de  noftre  Septembre  dernier  }  8c  en  confequence 
mefme  grâce  8c  autorité  ,  nous  avons  ordonner  qu'elle  fera  exécutée  félon  fa 
amorti  8c  amortifTons  à  perpétuité  com-  forme  8c  teneur  par  le  principal  8c 
me  confacrées  à  Dieu  pour  en  jouir  par  bourlicrs  dudit  collège.  Veiï  au/fi  ladi- 
elles  8c  par  celles  qui  leur  fuccederont  te  conclufion  du  deux  Septembre  der.' 
en  ladite  mai  (on  ,  franchement  8c  quit-  nier  ,  dont  la  teneur  eft  cyapres  tranf- 
tement,  fans  qu'elles  foient  tenues  d'en  cripte  ; 
vuider  leurs  mains,  ni  de  nous  payer,  ni 

à  nos  fuccefleurs  rois  aucunes  finances ,  Extraflum  è  commentants  univerfitatis. 
de  laquelle  à  quelque  fomme  qu'elle  fe 

puiiTe  monter,  nous  leurs  en  avons  fait  A  N  N  O  Domini  m.  dccxmi, 

8c  faifonsdon  8c  remifes  parlcfditespre-  die  11.  menfis  Septembris ,  habita  funt 

fentes ,  à  la  charge  de  payer  les  indem-  comitia   depucatorum  univerfitatis  in 

nitez  dont  lefdits    héritages  peuvent  collcgio  Harcuriano ,  ubi  cum  ampliffi- 

eftre  tenus  envers  autres  que  nous  y  leur  mo  reclore  magiftro  Guillelmo  Dagou- 

permettons  auffi  d'aquerir  ,  accepter  .  mer  ,  interfuerunt  magiftri  Merlan ,  pro 

recevoir  ,  recueillir  ,  tenir  8c  polleder  theologix  decano ,  Hieronimus  Lecuyer 

tous  dons ,  legs  8c  fondations  d'herita-  jurium  decanus  ,  Francifcus  j4fforty  yxo 

ges,  rentes  8c  pofleflions  d'immeubles  decano  medicinx ,  Jofephus  Poncet  Gal- 

qui  peuvent  eftre  donnés ,  légués  8c  ac-  licanx,  Claudius  Caille  Picardicat ,  Am- 

quis  à  leur  maifon.  Si  donnons  en  brofius  Playne  Normanicx  ,  Thomas 

mandement  à  nos  amez  8c  féaux  con.  Rouffel Germanicx  nationum  procuraro- 

fêillers,  les  gens  tenans  nos  cours  depar-  res,  Edmundus  Ptmrcbot  Syndicus ,  Pe- 

lement  8c  chambre  des  comptes  à  Paris  ,  trus  Viel  feriba  8c  Petrus  Billet  quxftor 

que  ces  prefentes  ils  faflent  enregiftrer ,  univerfitatis.  Cùm  collegium  Bajocenfe 

8c  le  contenu  en  icelles  faire  entrete-  die  xxxr.  Julii  luftratum  fuiflet,  ac  die 

nir,  garder  8c  obferver,  fans  permettre  iv.  Augufti  eadem  continua  ta  luftratio, 

qu'il  y  foit  contrevenu  en  aucune  ma-  fadumque  inftrumentum  in  quo  inter- 

niere  que  ce  foit  j  car  tel  eft  noftre  bon  rogatiêncs  ampliflîmi  redoris  ,  8c  ref- 

plaifir  j  8c  afin  que  ce  foit  chofe  ferme  8c  ponfiones  tam  primarii  quam  burfario- 

ltable  à  toujours ,  nous  avons  fait  met.  rum  qui  aderant ,  de  praefenti  ftatu  col. 

tre  noftre  feel  à  ces  prefentes.  Donne*  legii  exceptx  fucrant,atque  à  didispri- 

à  Verfailles  ce  mois  de  Juin  ,1'an  degra-  mario  8c  burfariis  fubfcriptx  }  redor 

ce  1698.  8c  de  noftre  règne  le  cinquante-  ampliffimus  hoc  die  de  przdida  luftra- 

fix  ,  Signé ,  L  O  U  I  S.  Et  plus  Sas  :  Par  le  tione  rctulit ,  dcliberandumque  propo- 

J?*»v,Phelypeaux.  Et  /celées  dm  grand  fuit  quibus  rationibus  academica  difei- 

fieau  de  être  verte  en  lacs  de  foye  rouge  &  plina  poflct  in  dido  collcgio  reftitui , 

verte.Traitédela  police  ,  tom.  i.pag.+yy.  corrigique  multi  abufus  qui  in  illud  ir- 

.  repferunt.  Auditus  eft  magifter  Edmun- 

Conclufion  du  tribunal  de  turûverftè  ,  por-  dus  Pourchot  fyndicus  univerfitatis,  qui 

tant  règlement  pour  le  collège  de  Baycux,  dixit  fupradidum  luftrationisinftrumen- 

homolûguée  au  parlement.  *  tu  m  fecum  fuiûè  communicatum  }  vide- 

rifibi  burfarioscollegii  Bajocenfis  (  quod 

VEu  par  la  cour  la  requefte  a  elle  aliorum  etiam  collegiorum  burfariis  rre- 

prefentée  par  Edmc  Pourchot  fyn-  quenter  accidit  )  veteribus  abuti  ftatu. 

die  de  l'univerfité  de  Paris ,  contenant  tis  anno  m.  ccc.  xv.  conduis  ,  quibus 

que  les  31.  Juillet  8c  4.  Aouft  J713.  les  quinque  anni,  pro  rationc  ftudiorura 
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 —  illius  temporis,  cuiquc  conccduntur  bur- 

Am.  t7,y  fario,ut  gradum  licentiatus  in  artibus 
adipifcatur.  Hioc  enim  fieri  uc ,  contra- 
lto jam ,  non  tantum  in  artium  faculta- 
te  ,  led  criam  in  fuperioribus  faculta- 
tibus  ftudiorum  tempore  ,  multi  burlà- 
rii  per  annos  plurimos  concrà  fundato- 
rum  menton  defidiosè  morentur  in  col- 
lèges, nccfe  ad  gradus  acadetnicos  af- 
Icquendos  comparent  -,  imo  ut  <jui  jam 
ftadium  philofophicum  decurrerunt  cùoi 
ad  burfas  admictuncur ,  integrum  quin- 
quenniumin  collegio  degant ,  priulquàm 
ad  fubeundum  examen  pro  aflequenda 
magifterii  laurca  fc  fiftant  punique  pra- 
vura  morem  in  exteris  pariter  racolta- 
tibui  ufurpari  folitum  eue.  Cui  malo 
cùm  remedium  jam  fuprema  curia  at- 
tulcrit  fcnatùs-conmlto  dato  die  xix. 
Januarii  anni  m.  dcc.  vi.  quo  quidem 
lenams-confulto  cautum  eft  ut  burlarii 
artiftx  collegh  Cboletxi  ftatim  poft  ab- 
folurum  biennem  pbilofopbix  curluin , 
habita  prxfentis  uius  academici  ratio- 
ne ,  gradum  magifterii  artium  atiequan- 
tur  ,  priulquàm  inter  burlarios  tbcolo- 
go$  recenleantur }  utque  iidem  burlarii 
tbeologi ,  poft  quam  lediones  publico- 
rura  ucrx^theologix  profeilbrum  per 
très  annos  Vxcepcrint ,  teneantur  anno 
quarto  (ubire  baccalaurcatùs  examina, 
fie  de  tbefi  quam  Tentativam  nominant, 
rcfponderCiquxnifeccrint,  burfà  exci, 
dant  j  denique  ut  baccalaurci  thcologi 
proximum  licentix  curneulum  ingre- 
diantur  ,  &  abfoluto  licentix  curriculo, 
intra  ipatium  annuum  iaurcam  doctora- 
lcm  obtincant  ,'alioqiu  bursâ  pnventur. 
Quod  (I  qui  tempus  abquod  in  ftudio 
uni  verfi  taris  Parifienfis  vel  philofophi- 
co  vel  rheologico  jam  poïùcrint ,  iis 
non  liceat  quod  aûum  eft  rurluswgerc , 
fed  ftudiorum  curfum  profequi  necefle 
fit  -,  ut  intrà  Jcgirimum  tempus  ad  gradus 
academicos ,  non  tantum  in  prxclara  ar- 
tium ,  fed  ctiam  in  facra  tbeologix  facul- 
cate ,  perveniant  j  quod  quidein  ad  ju- 
rium  Se  medicinx  facultates  porrigen- 
dum  eft  j  adeo  ut  qui  inter  buriàrios 
collegiorum  iis  facultatibus  dabunt  ope- 
ram ,  ii  gradus  academicos  intra  tem- 
pora  prxfcnti  facultatum  illorura  ufu 
définira  confequi  debcant.  Cùmque  rc- 
verendi  epifeopi  Ccnomancnûs  de  An- 
degavenfis  ,   fimulque  archidiaconus 
1  de  PaiTaïo  eeelefix  Cenomanen  fis  , 
fie  tbefaurarius   ccclefix   A  ndega ven- 
us ,  provifores  collcgii  Bajocenfis  in 
in  bac  Parificnfi  univerfitate  fundati, 
■anrhenticis  inftrumentis  datis  die  vi. 


ET  PIECES 

Mariât  xii.  Junii  anni  M.  dcc.  Xrtn 
iïgnificaverunt  optare  le  vebementer  ut 
fcnatùs-conlultum  illud  quod  in  collc- 
gii Cboletxi  commodum  latum  elt ,  col- 
legio quoque  Bajocenfi  Hat  commune, 
in  eumque  finem  libcllus  i'upplex  fupre- 
mo  fcnatuioffcrarur.  Dixit  idem  fyndi- 
cus  xquura  fibi  videri  poftularc  profuo 
munerc ,  ut  fcnatus-conlultum  in  com- 
modum collegu  Cboletxi  latum ,  cum 
Bajuccnfi  collcgiocommunc  declaretur, 
&  conlcqucntcr  tit  magifter  Andréas. 
Francifcus  le  Pwfi  fubdiaconus  Ceno- 
manenfis ,  baccalaurcus  theologus  ,  qui 
primum  fubiit  examen  pro  licencia  theo- 
logica ,  6c  magifter  Paulus  G:/iy  prcfby- 
ter  Andcgavcnfis,  magifter  in  artibus, 
qui  (urticus  cil  examinatores  pro  bac- 
calauréat u  in  facratheolugix  tacultate, 
exterique  philolophix  ôc  littern  buma- 
ruoriSu  nudentes  collcgn  Bajocenfis 
burlarii ,  lludia  lua  fie  prolcquantur ,  uc 
temporibus  prxdiao  lenatus-confulto  ÔC 
fingularum  tacultatum  ul'u  definitisaca- 
denucos  gradus  obtincant.  Item  ,ut  ma- 
gifter Uibanus  y4nut  prcftjytcr  Andc- 
gavenfis ,  qui  abloluto  quinquennio  in 
uudiis  pbilofophicisfictbeologicis  jam  in- 
dc  ab  inducris  autumnalibus  aani  m. 
dcc.  xi.  needum  artium  laureameft 
confecutus  ,  intrà  fcftum  fandi  Lucx 
proximum  ad  illum  gradum  promovea- 
tur ,  6c  poftca  intrà  trimeftre  fpatium 
accédât  ad  primum  examen  baccalau- 
rcatùs in  facra  thcologia  ,  ut  ante  pro- 
ximum Pafcha  de  Tenutiva  rcfpon- 
deat ,  alioquin  bursâ  privetur.  Deni- 
que ut  magifter  Joannes-Damianus  Che- 
valier Andcgavcnfis ,  magifter  in  artibus, 
abfoluto  jatn  triennio  in  ftudio  medici- 
nx facultatis,  ad  primum  quod  in  fâL- 
berrima  eadem  iaculcate  dcinceps  ape- 
rictur  examen  pro  canditatis  ad  bacca- 
laureatum  in  eadem  tacultate  afpiran- 
tibusfc  fiftere  ,  6c  inter  baccalaurcos  lo- 
cum  obtincre  teneatur  ,  fecùs  à  burfa 
removeatur.  De  exteris  abufibus  addi- 
dit  idem  fyndicus  videri  fibi  ftatuen. 
dum.  Primé,  ut  burlarii  omnes  babi- 
tent  continenter  in  collegio  }  6c  fi  qui 
per  très  menfes  fine  légitima  caufa  ab- 
fuerint,  burix  fruclibus  priventur^  ac 
nifi  poft  très  illos  menfes  rcdicrint ,  burfe 
vacet.  Secundo  ,  ut  preces  quotidiè 
fiant  in  commune,  manè  quidem  hori 
fextâ,  fero  felqui-odavi.  Tertio  ,  ut 
mifiâ  diebus  Dominicis  6c  feftis  celebre- 
tur  horâ  oclavi  à  Remigialibus  ad  P-f- 
eba,  à  Pafcbate  ad  Remigialia  bori 
fefqui-feptimà  j  vcfperx  recitentur  hori 

tertii 


Digitized  by  Google 


JUSTIFICATI  VÈS.  Sjj 

tertiâ  poft  meridiem.  Item,  ut  primx  gradurrimagifterii  artium  conlèquantur,   — =2. 

vefperx,  officium  matutimim  Se  vefpc-  priùs  quàm  lupetioribus  facuicatibus  A"-^'îL 
rx  fecundx  decantentur  fellis  folemni-  dencoperam.  Item,  ut  bur&rii  qui  fa- 
bus  &  patronalibus  collcgii  à  burfanis  crx  theologix  ftudebunt ,  poil  quàm 
in  vefte  decenti  &  honefta  f  fi  clerici  lecliones  publicorum  theologix  profeilb- 
erunt ,  clcricali.  Et  prxlertim  fando  Pat  rum  per  très  annos  exceperiut ,  tenean- 
chatis  fefto  burfarii  Se  domeftici  debito  turfubire  baccalaureatûs  examina  ,  fiede 
chriftianx  religionis  officio  (atisfaciant ,  thefi  quam  Tentativam  nominant ,  ref- 
accedendo  de  licentia  parochi  ad  fa-  pondère  $  quod  ni  feccrint  ,  bursA 
cram  Euchariftiam  in  collegio.  Quarté,  excidant.  Prxtcrea,  ut  baccalaurei  theo- 
ut  burfarii  fimul  fréquentent  illud  col»  logi  proximum  licentix  curriculum 
legium  quod  iîbi  à  primario  fuerit  de.  ingrediantur  ,  &  abfoluto  licentix 
fignatum.  Item,  utfingulis  Jovisdiebus  curfu  ,  intra  fpatium  annuum  lau- 
horà  odavâ  theologix ,  dicbusverb  Sab-  ream  dodoralem  obtineant  ,  alioqui 
bathi  philofopbix  Si.  humanarum  litre-  bursâ  priventur.  Quod  fi  qui  tem- 
rarum  horâ  prima  pomeridiana  fiant  pus  aliquod  in  ftudio  Parifienfis  univen 
repetitioncs  à  primario,  qui  cum  pro-  fitatis  vel  philofopbico  vel  theologico 
fedbribus  Ixpc  id  agac  ut  burfariorum  jam  pofuerint ,  iis  non  liceat  quod  ac- 
ftudiadiligenter  promoveantur.  Quinto ,  tum  eft  rurfus  agere ,  fcdftudiorum  cur- 
ut  fingulis  Veneris  dit  bus  fimul  conve-  fum  iis  profequi  necefle  fit ,  ut  intrà  legi- 
niant  ftaàm  à  prandioin  aulacommuni  timum  tempus  ad  gradus  academicos, 

{•rimarius  &  burfarii  de  rébus  ad  col-  non  tantùm  in  prxclara  artium ,  fed 

egium  pertinentibus  deliberaruri.  De-  etiam  in  facra  theologix  facultate  ,  per- 

libcrationes  verô  in  codicem  ad  id  com-  veniant.  Idque  ad  iurium  &  medicinx 

paratum  referantur ,  atque  à  primario,  facultates  porrigendum  $  ade6  ut  qui 

procuratore  &  regiftratore  fubfcriban-  inter  burfarios  collcgii  didis  facultatif 

tur.  Scxrb,  ut  procurator  nullum  ineat  bus  operam  dabunt,  ii  gradus  acade- 

contraclum  nec  debitum  folvat ,  fine  micos  intra  tempora  prxfenti  faculta- 

Îtrxvia  deliberationc  in  librum  relata  &  tum  illarum  ufu  defimta  confequi  de- 

ubkripta.  Septimô,  ut  omnes  apochx  béant;  ideôque  ut  magifter  Andreas- 

quas  dabit  procurator,  fubfcribantur  à  Francifcus  le  Provefi fubdiaconus  Ceno- 

pritnario,  idque  in  contradibus  ineun-  manenfis,  bacclaureus  thcologus  ,  qui 

dis,    tam  cum  domorum  inquilinis  ,  primum  examen  fubiit pro  licentia  theo- 

quàm  cùm  aliis,  exprimatur  j  fecus  îogica  ,&  magifter  PaulusG///p  prelby- 

privato   nominc  procurator   tencatur.  ter  Andegavcnfis ,  in  artibus  magifter, 

O&avb  ,    obftruantur  pofticx  fores  j  qui  fortitus  eftexaminatores  pro  bacca- 

nec  ullus  in  collegium  adjtus  mulieri-  laureatu  in  facra  theologix  facultate , 
bus  detun  Nonb ,  menfa  communis  infti-  exterique  philofophix  5c  humanioribus 
tuatur  auc  reftituatur  j  quod  ut  riat  litteris  ftudentes  collcgii  Bajoccnfis  bur- 
faciliùs,  idem  fyndicus  agendum  efle  farii,ftudiafuaficproiequantur,uttem- 
cenluit  cum  proviforibus  collegii  ,  ne  poribus  prxdiclo  lenatûs-confulto&fin- 
vacantibusnuncburfis  intra  certumtem-  gularum  facultatum  ufu  definiris  aca- 
pus  provideant,  quo  frudus  illarum  ad  demicos  gradus  obtineant.  Item,  ut  ma- 
comparandam  fupellcdilem  culinariam  gtfter  Urbanus  j4mat  prefbytcr  Ande- 
impendantur.  In  exteris  verb  hîc  non  gavenfis,qui  abfoluto  quinquennio  in  ftu- 
expreflîs,  poftulavit  idem  fyndicus  fta-  diisphilofophicis  jamindeab  induciisau- 
tuta  univerfitatis  &.  collegii  obfervari.  cumnalibus  anni  m.  dcc.  xi.  needum 
Re  poftca  milla  in  deliberationem ,  artium  lauream  eft  confecutus ,  intrà 
rogaris  didifque  iènrentiis  ,  communi  feftum  fandi  Lucx  proximum  ad  illum 
confilio  placuit,  habita  ratione  poftu-  gradum  promoveatur,  ôc  poftea  intra 
lationis  fyndici  univerfitatis,  ut fenatus-  trimeftre  fpatium  accédât  ad  primum 
confultumdie  xix.  Januariianni  m.dcc.  examen  baccalaureatûs  in  facra  theolo- 
vi.  pro  collegii  Choletxi  reçimine  da-  gia  -y  ut  antè  proximum  Pafcha ,  fi  per 
tum  ,  non  fecùs  ac  prxfens  (ingularum  lacram  facultatem  ipfi  licuerit ,  de  Ten- 
hujus  uniuerfitatis  facultatum  ufus  pro  tativa  refpondeac ,  alioqui  bursâ  prive- 
obtinendis  gradibusacademicis ,  in  col.  tur.  Denique  uc  magifter  Joannes-Da- 
legio  Bajocenfi  obfervetur  j  &  confe-  mianus  Chevalier  Andegavenfis ,  magif- 
quenter  ,  ut  burfarii  artiftx  ftatimpoft  ter  in  artibus,  abfoluto  jam  triennioin 
abfolutum biennem  philofophix curfum,  ftudio  medicinx,  ad  primum  quod  in 
iêcundùm  prxfentem  ufum  univerfitaris,   fâluberrima facultate  deinceps  aperietur 
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■        examen  pro  candidatis  ad  baccalaurea-  VI.  Ut  procurator  nullum  ineat  con- 

An.  1714.    tum  jn  cadem  facultateafptrantibus,  fc  rradum  ,  née  debitum  folvat,  nihil  gra- 

fiftere ,  fie  in  ter  baccalaureos  locum  ob-  vioris  mornenti  fufeipiat ,  fine  prxvia 

tinere  tenéatur ,  lecùsà  burfa  removea-  deliberatione  m  librum  relata  fie  fubf- 

tur.  cripta. 

In  exteris  quoque  articulis  ,  habita  VII.  Apochx  quas  vel  dabit  vel  ac- 

pariter  ratione  poftularionis  ejuldem  dpiet  procurator,  fubfcribantur  à  pri- 

fyndid ,  placuit.  mario  }  idque  in  contradibus  ineandjs, 

I.  Ut  burfarii  omnes  habitent  conti-  tam  cum  domorum  inquilinis  ,  quim 
nenter  incollegioj  fi  qui  per  tresmen-  cum  aliis,  exprimatur,  fecùs  ,  privato 
les  fine  légitima  caufa  abfucrint ,  burfce  nomine  procurator  teneatur. 
frudibus  priventur}  ac  nifi  peft  très  il-  VIII.  Nulix  mulieresin  collegio  ha- 
los men/es  redierint,  burfa  vacet-,  at-  bitent,  aut  inillud  admittantur.  Porta 
que  adeô  ut  magiftri  U  Provoji ,  Cbeva-  collegii  major  fola  pateat ,  carrera:  onu. 
lierbLGiUy  in  collegium  intrà  men-  nés  per  quas  eft  in  collegium  adirus, 
fem  redeant ,  fecùs  burfx  illorum  va-  ante  Remigialia  obftruantur  {  quod  ni 
cent.  Si  contra  hanc  legem  peccabitur,  fadum  erit  ,  primarius  annuo  ftipendio 
primarius  privato  nomine  tenebitur.  muldabitur. 

II.  Preces  quotidie  ad  pulfum  campa-  IX.  Menfa  communis  inftituatur  vel 
nx  fiant  in  commune,  manè  quidem  reftituatur;  quod  ut  fiât  faciliùs  ,  pla- 
horâ  fextâ,  fero  fefqui-odavâ.  cuit  dari  negotium  magiftro  Edmundo 

III.  MifiâdiebusDominicis  acfeftisce-  /tarrr^tf,  fyndico  ,  ut  (cribat  epifeopis 
lebreturhorà  odavâ  à  Remigialibus  ad  Cenomanenfi  fie  Andegavenfi  aliifque 
Pafcha ,  i  Pafchate  ad  Remigialia  horâ  proviforibus ,  cumque  iis  agat  ne  vacan- 
fefqui-feptimà.  Intrà  millarum  folemnia  tibus  nunc  burfis  intra  certum  tempus 
die  bus  Dominicis  fie  feftis  lolemnibus  provideant,  quo  frudus  illarum  fupcl- 
primarius  evangelia  vel  epiftolas  diei  ledili  culinahx  emendx  impendantur, 
aut  aliam  aliquam  facrx  dodrinx  par-  intérim  curct  idem  fyndicus  cum  pri- 
tem  explicabit.  Velperx  recitenturpoft  mario  ut  illa  menfx  communis  feu  în- 
meridiem.  Item ,  ut  primx  veiperx ,  of-  ftitutio  feu  reftitutio  ad  ipfa  proxima 
ficium  matutinum  fie  vefperx  fecundx  Remigialia  fiât.  Si  ad  comparandaro  ne- 
decantentur  feftis  folemnioribus  fie  pa-  celfarum  fupelledilemmutuanda  pecu- 
tronalibus  collegii  i  burfariis  in  vefte  de-  nia  fit,  mutuô  fumatur  nomine  collegii, 
cenri  fie  honefta  5  fi  derici  erunt ,  clc-  fie  deinde  ex  prxdidarum  burfarum  va- 
ricali.  Ac  prxlèrtim  fando  Pafchatis  cantium  rediribus  dùTolvacur. 

fefto  burfarii  8e  domeftici  debiro  chrif-  X.  Ut  in  exteris  hic  non  expreffis  fta- 

rianx  religionis  officio  fatisfaciant,  ac-  tuta,  tam  generalia  univerfitatis ,  quim 

cedendo  de  licentia  parochi  ad  facram  privata collegù,  obferventur.  Sratutave- 

Euchariftiam  in  collcgio.  Ne  verô  mer-  rô  collegii  6c  prxfens  hxc  fententia  inv 

cenarii  cantores  accerfantur.  penfis  collegii  imprimanrur.  Atque  ut 

IV.  Ut  burfarii  fimul  fréquentent  il-  judicium  iftud  academicum  vim  legis 
lud  collegium  quod  fibi  à  primario  rue-  obtineat ,  placuit  oflèrri  fupremo  fena. 
rit  defignarum.  Item ,  ut  nngulis  Jovis  natui  libellum  fupplicem  per  fyndicum 
diebus  horâ  odavâ  thcologix ,  diebus  univerfitatis ,  ut  il  lud  authoritate  fui 
verè  Sabbathi  philofophix  fie  humana-  confirmare  velit.  Et  fie  fuit  ab  ampliifi- 
rum  htterarum  horâ  prima  pomeridia-  mo  redore  condufum.  Sifflé  ,  Vut 
nâ  repetitiones  fiant  à  primario,  qui  avec f*r*pht. 

cum  profeûoribus  fxpe  îd  agetut  bur-  LADITE  conclufion  attachée  a  la- 

fariorum  ftudia  diligenter  promovean-  dite   requefte  ,  fignée  ,  J.  Robert 

tur.  Bur&rii  qui  fine  légitima  caufa  abe-  procureur.  Conclu  fions  du  procureur 

runt,  tamàrepetitionibus,  quàm  officiis  gênerai  du  roy.  Ouy  le  rapport  de 

divinis  fie  predbus ,  muldabuntur  duo-  maiftre  Hierofme  le  Feron  concilier, 

bus  aflîbus  in  fingulas  vices.  Tout  confideré  }  la  cour,  a  homolo- 

V.  Ut  fingulis  Veneris  diebus  fimul  gué  ôc  homologue  ladite  conclufion  du 
conveniant  ftatimiprandioinaulacom-  redeur  de  l'uni  ver  fité  de  cette  ville, 
muni  primarius  fie  burfarii ,  de  rébus  ad  aflîfté  de  fonconfeil,  du  deux  Septem- 
collegium  pertinentibus  deliberaturi.  bre  dernier ,  pour  fervir  de  règlement 
Delibcrationes  autem  in  codicem  ad  id  au  collège  de  Bayeux ,  pour  eftre  execu- 
comparatum  referantur  ,  atque  a  pri-  tée  félon  fa  forme  fie  teneur.  Faiten  par- 
mario ,  procuraiore  fie  regiftratorc  fubf-  lement  le  acv.  jour  de  Décembre  m-  dcc. 
cribantur.  xiil* 
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atiii.  Collàtionné ,  Signé ,  Dunoyer. 
archiva  dudit  allège. 


întover/tté  >  au  me/me 
fujtt. 


Ouïs  par  la  grâce  de  Dieu  roy  de 
France  fie  de  Navarre  }  au  premier 
huilfier  de  noftre  cour  de  parlement, 
ou  autre  fur  ce  requis ,  fçavoir  faifons 
que  veû  par  la  cour  la  requefte  à  elle 

Frefèntée  par  Edme  Pourchot  fyndic  de 
uniuerfice  de  Paris ,  à  ce  qu'il  pleuft 
à.  ladite  cour  omologuer  la  conclufion 
rendue  par  le  tribunal  de  ladite  univer- 
fité  le  Sixième  Février  prefent  mois , 
pour  eftre  exécutée  félon  fa  forme  &  te- 
neur. Veû  au Hî  ladite  conclufion  du  rec- 
teur de  l'univerfité  de  Paris  affilie  de  fon 
confeil ,  dudit  jour  é.Fcvrier  1716.  dont 
la  teneur  enfuit  ;  ANNO  Domini  m. 
sec.  xvi.diejovis  vi.  Februarii  habita 
{ont  menftrua  comitia  deputatorum  uni- 
verfitaris  apud  ampliffimum  redorem  in 
collegio  Sorbonx-Plcftzo.  Magifter  Ed- 
mundus  Pourchot  fyndicus  univeriitatis , 
expofuit  academicum  tribunal  poil  luf- 
trarionem  collegii  BajocenGsfadam  die- 
bu$  xxxi.  Julii  fie  iv.  Augufti  m.  dcc. 
xiii.  ut  pi*  fundatorum  voluntati  ref- 
ponderet ,  fimul  fie  burfariis  perniciofam 
ïacultatem  demeret  ofeitandi  in  ftudiis , 
fententiâ  latâ  die  n.  Decembris ,  ac  die 
v.  Decembris  anni  cjufdem  à  fenatu  con- 
firmata  decrevifle  fub  pœnis  academicis, 
ut  burfarii  artifta:  abfoluto  curfu  bienni 
philofop!  ix  magifterium  in  artibus  con- 
fcquerentur  ,anrequàm  ad  fuperiores  fa- 
cultates  facerent  gradum  -y  thcologi  po- 
fitis  in  ftudio  facrarum  litterarum  tribus 
annis  fubirent  examina  pro  baccalauréa- 
ts fie  thefim  quam  vocant  Tentativam  , 
propugnarent.  Nihilominùsid  ftatutum , 
mfitâ  juvenibus  pigririâ  fuggerente  aftu- 
tias  ,  non  videri  burfariis  adeô  clarum  ut 
non  aliqui  interdum  cundentur  adhuc , 
quade  moraquerclz  faepè  ad  acade- 
miam  deferuntur.  Quamobrem  fyndicus 
idem  pro  munere  fuo  poftulavit  accu- 
xatiùsdefiniri  certa  tempo  ra ,  certos  dies, 
intra  quos  fie  arriftx  magifterium  in  arti- 
bus ,  fie  theologi  baccalaureatum  adipif- 
ci  teneanrur.  Re  miflà  in  deliberatio- 
nem ,  didifque  fententiis ,  placuit  haberi 
rationem  poftulationis  fyndici  }  burfa- 
riifque  collegii  Bajocenlîs  injungi  le- 
gem,  ut  artifta:  abfoluto  philofophiz 
biennio  Ockobri  menfe  ante  feftum 
divi  Lues  magifterium  in  artibus  con- 
iequi  teneantur  ■>  theologi  poft 
Ttmt  II*  P*rt.  III. 
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ftudium  in  ficholis  facrie  facultatis  ab-  -, 
folucum,  ipfo  Odobri  menfe , non  feriùs,  An.  ■?■<. 
examen  primum  pro  baccalaureatu ,  fc- 
cundum  Novembri  menfe  teneantur 
fubire  j  Tentativam  autem  ,  ut  vocant , 
propugnare  ante  Quadragefimale  tem- 
pus  proximè  fubfequens  j  aliter ,  burfE 
îuâ  privari  abfque  aho  judicio  aut  figni- 
ficarione.  Et  prxfentem  hanc  fenten- 
tiam  fenatui  confirmandam  offerri  im- 
penfis  collegii.  Atque  ita  ab  ampliffimo 
redore  conclufum  fuit.  Signé  ,  Viel  , 
avec  paraphe.  LADITE  conclusion  at- 
tachée à  la  requefte  fignée  ,  J.  Robert 
procureur.  Ouy  le  rapport  de  maiftre 
François  Robert  confeiller  j  fie  tout  con- 
sidéré :  Noft redite  cour  a  omologué  fie 
omologue  ladite  conclusion  dudit  jour 
6.  Février  prefent  mois  1716.  pour  eftre 
exécutée  Selon  fa  forme  fie  teneur.  De  ce 
faire  donnons  pouvoir.  Donne  à  Paris 
en  parlement  le  xix.  Février  m.  occ. 
xvi.  fie  de  noftre  règne  le  I.  Collationé , 
Signé ,  Mangot  ,  &  Par  la  chambre , 
Lorne.  ibidem.  * 

Ane  fi  du  parlement ,  qui  rétablit  la  com- 
munauté des  mai/ires  À  danfer ,  rjrjoëeuts 
d' in fl  rumens  de  Paris  ,  au  droit  de  nom- 
mer i  la  chapelle  de  faint  JmUienyér  qui 
maintient  Me.  GaÛand  Défert  prefiret 
par  eux  nommé,  en  pojjeffîon  &  joiïiffan- 
ce  de  ladite  chapelle* 


LOUIS  par  la  grâce  de  Dieu  roy  All  l?lt 
de  France  fie  de  Navarre.-  Au  pre- 
mier noftre  huiffier  de  ladite  cour  ou 
autre  fur  ce  requis,  Salut.  Sçavoir  fai- 
fons, qu'entre  Jacques  Roque,  Claude 
Meulard ,  fie  Benoift  Mallet  jurez ,  de 
prefent  en  charge  de  la  communauté 
desmaiftres  à  danfer  fie  joueurs  d'inftru- 
mens de  cette  ville  de  Paris ,  fie  en  cette 
qualité  fondateurs  ,  patrons  laïques , 
gouverneurs  fie  adminiftrateurs  de  l'e- 
glife  fie  chapelle  S.  Julien  de»  Menef- 
triers  ,  fie  lieux  en  dependans $  feis  rue" 
S.  Martin  fie  es  environs  ;  fie  Léon  Mon- 
teau  créancier  fie  fyndic  des  autres  créan- 
ciers de  ladite  communauté  deman- 
deurs en  entérinement  de  lettres  de  ref- 
cifion  par  eux  obtenues  en  chancelle- 
rie le  dernier  Décembre  1710.  fui vant 
leur  requefte  verbale  faire  au  chaftelec 
le  8.  Janvier  1 71 5.  évoquée  en  la  cour 
par  arreft  contradictoire  du  3.  Aouft  cn- 
fuivant,  fie  défendeurs  d'une  part, fie 
les  RR.  PP.  de  la  Dodrine  Chrcftien- 
ne,  établis  en  ladite  eglife  de  S.  Jullien 
des  Meneftriers,  défendeurs  fiedenun- 

CLqqqq 
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_  «leurs  en  requefte  verbale  faite  audit 
ah.  1711.     chaftelet  le  dix- neuf  Décembre  1713. 

d'autre  part;  lefdites  demandes  ap- 
pointées par  fèntences  rendues  au  cha- 
tclet  les  quatorze  Novembre  1711.  8c 
dix-feptiéme  Janvier  1714.  6c  depuis 
évoquées  en  la  cour  »  6c  encore  entre 
ladite  communauté  des  maiftres  àdan- 
lêr,  demandeurs  en  requefte  par  eux 
prefenrée  à  la  cour  le  4.  Septembre  1 714» 
6c  exploit  fait  en  confequence  le  6.  du- 
dit  mois  d'une  part,  6c  lefdits  percs 
de  la  Dodrine  Chreftienne  défendeurs 
d'autre  j  6c  eutre  maiftre  Charles  Hu- 
ges  Galland  Defert,  preftre  bachelier 
en  théologie  de  la  faculté  de  Paris,  an- 
cien curé  de  Magny ,  chapelain  de  l'e- 
clile  de  Paris ,  premier  porte-Dieu  ,  fie 
tous- vicaire  de  l'cglife  parroifliale  S.  Gcr- 
vais,  demandeur  en  intervention  fui- 
vant  la  requefte  du  douze  A  ouït  171 5. 
d'une  part ,  6c  ladite  communauté  fie 
jurez  en  charge  de  la  communauté  des 
maiftres  à  danfer  de  cette  ville  de  Pa- 
ris ,  6c  lefdits  peré's  de  la  Dodrine 
Chreftienne  défendeurs  d'autre.  V  E  U 
par  la  cour  les  lettres  de  refcifion  ob- 
tenues en  chancellerie  le  trente-un  Dé- 
cembre 1710.  par  lefdits  maiftres  6c  gar- 
des de  la  communauté  des  maiftres  i 
danfer  contre  les  ades  des  dix-huit  6c 
vingt-cinq  Mars  iéjj.  Requefte  verbale 
faite  au  p  haftclet  par  lefdits  maiftres 
jurez  des  maiftres  i  danfer  le  huit  Jan- 
vier 1711.  a  ce  que  lefdites  lettres  de 
refcifion  fuflent  entérinées  ,  ce  faifant 
les  parties  fuflent  remifes  en  tel  6c  lem- 
blable  état  qu'elles  eftoient  avant  l'em- 
prunt de  3000.  livres  8c  l'abbandonne- 
ment  du  droit  de  patronage  fait  par  lef- 
dits ades  des  dix-huit  6c  vingt- cinquiè- 
me Mars  1695.  qui  feraient  déclarez 
nulz  ,  8c  en  confequence  ordonner  que 
la  traniadion  du  quinze  Avril  16*4.  fe. 
roit  exécutée  félon  fa  forme  6c  teneur > 
ce  faifant  lefdits  pères  de  la  Dodrine 
tenus  d'y  fatisfaire,  ladite  communau- 
té déchargée  defdites  3000.  livres  6c 
des  interefts  échus  dïccllc  6c  i  écheoirj 
ce  faifant  lefdits  pères  Dodrinaires  con- 
damnez à  payer  au  fleur  de  Monteau , 
créancier  8t  fyndic  des  autres  créanciers 
de  ladite  communauté  au  lieu  8c  place 
du  fleur  Nicolas  Berthier,  les  arréra- 
ges échûs  de  ladite  rente  de  71.  livres 
15.  fols,  que  ladite  communauté  léroit 
maintenue'  fie  gardée  dans  fon  droit  de 
patronage ,  ainfi  que  dans  les  honneurs, 
privilèges  8c  prérogatives  en  dépendons, 
fans  préjudice  de  fes  autres  droits  6c 


ET  PIECES 

adions  6c  aller  avant  afin  de  dépens  * 
dommages  6c  interefts  $  la  requefte  ver- 
bale faite  au  chaftelet  par  lefdits  pères 
de  la  Dodrine  Chreftienne  le  dix- neuf 
Décembre  1713.  à  ce  qu'ade  leur  fuft 
donne  de  ce  qu'ils  fc  reftraignoient  à 
l'employ  qui  avoir  efté  fait  de»  680. 
livres  portez  pap  la  quittance  d'employ 
du  dix-huit  Mars  1695.  des  3000.  liv. 
mentionnées  au  contrad  de  constitution, 
6c  de  ce  qu'ils  conlentoient ,  en  confe- 
quence de  ladite  reftridion,  que  ladite 
rente  de  250.  livres  fût  réduite  a  34.  li- 
vres de  rente ,  faiiànr  en  principal  Jet 
dites  6S0.  livres,  6c  que  ladite  rente  de 
34.  livres  fut  déduite  fur  celle  de  71.  li- 
vres 15.  fols  que  lefdits  pères  Dodrinai- 
res dévoient  à  ladite  communauté ,  faut 
â  eux  leur  recours  pour  le  furplus  du 
fort  principal  6c  arrérages  de  ladite  rente 
de  150.  livres  contre  la  fucccflion  ,  veu- 
ve 6c  héritiers  Thomas  Duchefhe  ,  fie 
fur  fes  biens  qui  eftoient  és  mains  de 
ladite  communauté  qu'ils  avoient  fait 
faifir  ,  dont  ladite  communauté  leur  ren- 
droit  compte  ,  de  même  qu'aux  autres 
créanciers,  pour  raifon  de  quoy  ils  fe 
referverent  leurs  droits  6c  adions ,  lans 
préjudice  de  leurs  autres  droits  fie  ac- 
tions, frais  6c  dépens  contre  ladite  corn- 
munauté  6c  aller  avant ,  6c  requéraient 
dépens.  La  requefte  6c  demande  deCdits 
jurez  maiftres  à  danfer  du  4.  Septembre 
17 14.  a  ce  qu'ade  leur  fut  donné  de  la 
déclaration  qu'ils  faifoient  de  n'avoir 

Eoint  donné  charge  aux  quatre  jurez 
erediraires ,  6c  dix.fept  maiftres  pan- 
ticuliers  de  faire  aucune  délibération  ni 
ade  de  ceflion ,  don  ou  autres  tendante 
à  aliénation  ou  diminution  du  droit  de 
patronage  laïc  de  la  chapelle  S.  Julien 
des  Meneftriers ,  6c  de  ce  qu'ils  deflu 
voiioient  formellement  toutes  requeftes, 
demandes  ou  conléntemens  que  lefdits 
quatre  jurez  héréditaires  pouvoient 
avoir  donné  au  nom  de  ladite  commu- 
nauté ,  6c  cous  procureurs  qu'ils  pou- 
voient avoir  conltituez,  6c  en  confe- 
quence les  recevoir  oppofans,  en  tant 
que  befoin  pourrait  eftre  ,  aux  arreftt 
de  la  cour  des  vingt-un  Juin  6c  vingt- 
neuf  Aouft  1691.  Le  premier  qu'il  lé- 
roit informé  de  la  commodité  ou  in» 
commodité  de  l'exécution  de  l'ade  d* 
vingt- cinq  Mars  1695. 6c  décret  du  fleur 
archevêque  de  Pans  :  8c  le  deuxième , 
contenant  que  les  lettres  patentes  ob- 
tenues fur  ledit  ade  du  vingt-cinq  Mars 
169  j.  6c  du  fleur  archevefquede  Pans  fe- 
raient enregiftréei}  comme  aufli  les  ro- 
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cevoir  oppofàns  à  l'enregiftrement  def- 
dites lettres  patentes  obtenues  fur  le- 
dit ade  du  vingt-cinq  Mars  1695. 
faifanc  droit  fur  ladide  oppolition 
qu'ils  pouvoient  former  en  la  manière 
ordinaire  fur  le  regiftre  du  procureur 
gênerai,  attendu  qu'eux  en  commu- 
nauté n'avoient  jamais  entendu  aliéner 
ni  donner  aucune  atteinte  à  leur  droit 
de  patronage,  &  autres  en  dépendans, 
ni  donner  aucun  pouvoir  aufdits  jurez 
héréditaires  ,  ôc  dix-fept  maiftres  de 
leur  communauté ,  de  palier  ledit  ade, 
qui  non  feulement  cftoit  préjudiciable 
à  leur  communauté  ,  mais  encore  qui 
contenoit  des  claufes  illicites  ôc  contrai- 
res au  làints  décrets  6c  canons  de  l'e- 
glife,  que  la  communauté  mefme ,  ni 
les  Doctrinaires  n'auroient  pas  pu  fti- 
puler,  ce  que  les  maiftres  à  danfer  n'au- 
roient pas  manqué  de  remontrer  s'ils 
euflent  efté  appeliez  à  ce  que  la  procé- 
dure faite  par  Icfdits  Doctrinaires  pour 
l'enregiftrement  defdites  lettres  paten- 
tes ,  ians  y  avoir  appelle  tadite  com- 
munauté des  mailtres  à  danfer ,  fut  dé- 
clarée nulle ,  6c  déboutez  au  principal  de 
leur  demande  afin  d'enrcgiftrementdel- 
dites  lettres  patentes,  leur  faire  dé  ren- 
ies de  s'en  aider,  ordonner  qu'ils  fe- 
roient  tenus  d'en  rapporter  l'original 
au  greffe  pour  y  demeurer  comme  nulle 
Ôc  de  nul  effet ,  ôc  Icfdits  pères  Doc- 
trinaires condamnez  en  tous  les  dépens, 
fans  préjudice  de  leurs  autres  droits  & 
actions ,  6c  de  l'inftance  eftant  au  chaf- 
telet  fur  l'entérinement  de  leurs  lettres 
de  refcilion  ,  6c  lefdits  pères  Doctrinai- 
res condamnez  aux  dépens.  Exploit 
d'aflignation  donné  en  confequenec  le 
6.  Septembre  1715.  Arreft  du  trois  Aouft 
1717.  pour  lequel  lefdits  Doctrinaires 
auroienc  cfté  reçus  oppofàns  audit  ar- 
reft du  quinze  Février  171  j.  ladite  com- 
munauté des  maiftres  à  danfer  auffi  re- 
çue" oppofante  à  l'arreft  par  défaut  ob- 
tenu par  lefdits  Doctrinaires  le  neuf  Fé- 
vrier 1715.  fans  avoir  égard  au  renvoy 
requis  par  lefdits  Doctrinaires ,  ordonné 

Sue  les  parties  procederoientenlacour 
ir  ladite  demande  portée  par  ladite  rc- 
quefte  6c  exploit  des  quatre  6c  fixiéme 
Septembre  17 14.  6c  que  l'inftance  pen- 
dante au  cbaftelet  fur  la  demande  en 
lettres  de  rekilion  de  ladite  commu- 
nauté des  maiftres  à  danfer,  circonftan- 
ces  6c  dépendances  demeureroit  évoquée 
en  lacour  pour  eftre  le  tout  jugé,  dépens 
refervez.  La  requcfte  d'intervention  6c 
demande  dudit  Galland  Defert  du  dou- 
Têm  JI.  P*it.  M. 
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tc  Aouft  1715.  à  ce  qu'en  faifantdroit  fur  a*.  17  j. 
ladite  intervention  en  entérinement  des 
lettres  de  refcilion  obtenues  par  ladite 
communauté  des  maiftres  a  danfer  le 
dernier  Décembre  1710.  contre  les  actes 
des  dix-huit  6c  vingt-cinquième  Mars 
1695.  qui  font  les  prétendus  titres  des 
pères  de  la  Doctrine,  6c  mettant  les  par» 
ties  en  tel  ÔC  fcmblable  état  qu'elles 
cftoieot  avant  les  prétendus  actes,  6c 
recevant  ladite  communauté  des  maiftres 
à  danfer ,  oppofants  audit  arreft  d'enre- 
gillrcment  defdites  lettres  patentes ,  or- 
donner que  nonobftant  le  refus  dudit 
fieur  archevefquc  de  Paris  6c  l'oppofition 
defdits  religieux ,  dont  ils  feroient  dé- 
boutez ,  fes  nomination  6c  prife  de  pof- 
feflîon  feroient  exécutées  ,  6c  en  confe- 
quenec qu'il  deferviroit  ladite  chapelle 
6c  jouiroit  des  fruits  8c  revenus  d'icelle , 
à  compter  du  jour  de  ladite  prife  de  pof- 
feulon ,  Se  que  lefdits  religieux  qui  ont 
touché  lefdits  fruits  6c  revenus  feroient 
condamnez  de  les  luy  reftitucr  avec  dom- 
mages 6c  interefts ,  fauf  i  luy ,  après  qu'il 
auroit  pris  communication  de  l'inftance 
dans  la  fuite ,  X prendre  telles  autres  con- 
clufions  qu'il  aviferoit ,  ôc  qu'acte  luy  fut 
donné  de  l'employ  pour  moyens  d'inter- 
vention. Arreft  du  huit  Janvier  1716.  par 
lequel  fur  les  requeftes  des  huit  Janvier 
1711.  6c  dix-neuf  Décembre  1711.  les  par- 
ties auroient  cfté  appointées  en  droit , 
ledit  Galland  reçu  partie  intervenante, 
ÔC  ade  de  foncmploy  pour  moyens  d'in- 
tervention ,  6c  pour  faire  droit  fur  la  de- 
mande portée  par  ladite  requefte  d'in- 
tervention ,  enlemble  fur  ladite  requefte 
du  quatre  Septembre  1714  donnée  par 
ladite  communauté  des  maiftres  à  dan- 
fer ,  les  parties  auraient  efté  appointées 
en  droit  ÔC  joint.  Arreft  du  troifiéme 
Avril  1716.  par  lequel  lefdits  Dodrinai- 
res  auroient  efté  déboutez  de  leur  op- 
polition ôc  condamnez  aux  dépens ,  le- 
dit arreft  déclaré  commun  avec  ledit 
Defert.  AvertifTement  defdits  maiftres  i 
danfer  du  dix-huit  Aouft  1717.  Requefte 
dudit  Defert  du  1 1 .  Aouft  1 71 6.  employée 
pour  avertilfement.  Productions  des  par- 
ties. Avertillement  defdits  Dodrinaires 
du  dix  huit  Janvier  1717.  fervant  dé 
contredits.  Contredits  defdits  maiftres  i 
danfer  du  quinzième  Avril  1717.  Re- 
quefte dudit  Galland  Defert  du  premier 
uillet  1717.  Requeftes  defdits  maiftres 
danfer  ôc  Galland  des  vingt-trois  Dé- 
cembre 1 717.  employées  pour  contredits. 
Produdion  nouvelle  defdits  religieux 
Doctrinaires  par  requefte  du  deuxième 
(^qqqij. 
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Juin  1717.  Requefte  defdits  maiftres  à  maiftres  à  danfer  fie  joueurs  d'inftrumens* 
171I.  danfer  du  rroifiémc  Juillet  audit  an,  tint  pour  réparations  que  charges  &  ré- 
employée pour  contredits.  Sommation  devances  ducs  au  cure  &  à  la  fabrique 
de  contredire  par  ledit  Galland  Defert.  de  funtMederic,*.  autres  deniers  qu'il* 
Production  nouvelle  defdits  religieux  peuvent  avoir  payez  à  la  décharge  de 
Doctrinaires  par  requefle  du  troiiicme  ladite  communauté ,  fur  le  fondement» 
Juillet  1717.  Requefte  defdits  maiftres  i  fie  en  exécution  dudit  a&e  du  ij.  Mars 
Darder  du  neuvième  dudit  mois  dejuil-  169$.  dont  ladite  communauté  pouvoit 
let  employée  pour  contredits.  Requeftc  eftre  tenue* ,  fie  dont  lefdits  religieux 
dudit  Galland  Defert  du  vingt-neuf  du.  n'ont  cfté  chargez  que  depuis }  fie  en  con. 
•<lic  mois  de  Décembre  employée  pour  fequence  dudit  acte ,  en  affirmant  par 
-contredits.  Production  nouvelle  defdits  lefdits  religieux  pardevant  le  conleiller 
religieux  Doctrinaires,  par  requefte  du  rappoiteur,qu'us  ont  effectivement  &en- 
iêize  Novembre  1717.  Requeftes  defdits  tierement  payé  lefdites  fommes ,  &  avant 
maiftres  a  danfer  fie  Galland  Defert  des  faire  droit  fur  la  demande  defdits  mai- 
vingt-deux  fie  vmgt-troifîémc  Decem-  ftres  à  danfer  fie  joueurs  d'inftrumens 
bre  audit  an  ,  employées  pour  contre  afin  de  payement  des  arrérages  échus 
dits.  Production  nouvelle  defdits  mai-  de  la  rente  de  foixaote  douze  livre» 
Ares  à  danfer, par  requefte  du  feizicme  quinze  fols  à  eux  dues  par  lefdits  reli. 
Décembre  171 7.  Sommation  de  la  con-  gieux  de  la  Doctrine  Chrefticnne  ,  fie 
tredire  par  lefdits  Religieux  Doctrinal*  lut  celles  defdits  religieux  en  restriction 
tes.  Conclu  fions  du  Procureur  General  de  la  rente  de  cent  cmquante  livres ,  au 
du  Roy.  Tout  Joint  et  considlr.e\  principal  de  trois  raille  livres,  à  trente. 

LA  COUR  faifant droit  fur  le  tout,  quatre  livres  de  rente,  faifant  en  prhv 

Ayant  égard  à  l'intervention  dudit  Gai*  cipal  fix  cens  quatre- vingt  Uvres,  fie  afin 

land  Defert,  fie  aux  lettres  de  refeifions  de  déduction  fie  imputation  de  ladite 

defdits  maiftres  à  danfer  fie  joueursd'inf.  rente  fur  celle  de  fbixante-douze  livre» 

Cru  mens  de  cette  ville  de  Paris ,  fie  icel-  quinze  fols ,  ordonné  que  dans  trois  mois 

Jes  entérinant ,  a  remis  les  parties  en  Té-  pour  tous  délais ,  à  compter  du  jour  de 

cat  qu'elles  eftoient  avant  les  aâes  des  la  lignification  du  prefent  a/reft  aux 

18.  fie  ij.  Mars  169  j.  fie  en  conséquence  procureurs ,  lefdits  religieux  feront  tenus 

a  receu  lefdits  maiftres  à  danfer  fie  joueurs  de  rapporter  fie  joindre  à  l'inftance  Jes 
d'inftrumens  oppofans  à  l'exécution  des 


titres  fie  pièces  prete 
arrefts  des  ai.  Juin  fie  19.  Aouft  1691.8e  del'employ  defditesfixccnsquatre-vingt 
à  l'enregiftrement  des  lettres  patentes  livres,  payées  à  Laurent  ColUbccuf  des 
obtenues  par  lefdits  Religieux  de  la  Doc  deniers  defdits  religieux  Doctrinaires, 
frine  Chreftienne  de  faint  Julien  des  Me-  fuivant  la  quittance  paJÎcc  pardevant 
nefthers  au  mois  de  May  169S.  déboute  notaires  le  18.  Mars  169;.  lors  duquel 
lefdits  religieux  de  leur  demande  en  en-  payement  lefdits  titres  fie  pièces  ont  efte 
fermement  defdites  lettres ,  ce  faifant  a  délivrez  par  ledit  Coliiboeuf.  Sur  le  fur- 
maintenu  fie  gardé  ledit  Galland  nom-  plus  des  demandes,  fins  fie  condufions 
mé  fie  repreienté  a  la  chapelle  de  faint  des  parties ,  les  a  mis  hors  de  cour,  fans 
Julien  par  les  jurez  fie  communauté  defd.  préjudice  aufdits  religieux  de  (e  pourvoie 
maiftres  à  danfer  fie  joueurs  d'inftru-  contre  la  fucceffion,  veuve  fie  héritiers  de 
mens,  en  la  pofTcffion  fie  jouiuance  de  Thomas  Ducbefhe  ,  fie  fur  ceux  ainfi 
ladite  chapelle ,  condamne  lefdits  reli.  qu'ils  aviferont  bon  eftre.  Dcfïcnfes  au 
gieux  d'en  reftitucr  les  fruits ,  à  comp-  contraire,  condamne  lefdits  religieux  en 
ter  du  jour  de  fa  prife  de  poucûlon  j  de-  tous  les  dépens ,  ceux  néanmoins  des  dé- 
duction faite  des  honoraires  fie  retri-  mandes  interloquées  refervez.  Si 


bubon  de  celuy  qui  a  fait  ladefêrte  de  dons  au  premier  hui/Cer  de  ladite  cour, 
ladite  chapelle ,  jufqu'au  jour  du  prefent   ou  autre  fur  ce  requis ,  mettre  le  prefent 


arreft ,  à  la  charge  néanmoins  par  ledit  arreft  a  duc  fie  entière  éxecution  félon  la 

Galland  d'obtenir  des  provifîons  fur  la  forme  fie  teneur  &  faire  en  vertu  d'tce*. 

Domination  fie  prefèntation  qui  luy  a  efté  luy  tous  exploits  fie  ades  fur  ce  requis  r 

faite  de  ladite  chapelle  en  la  manière  ac-  de  ce  faire  te  donnons  pouvoir.  DO  N  - 

coûtumée,  i  la  charge  par  lefdits  mai.  NE*  en  parlement  lefeptMars  nùllept 

ftres  A  danfer  fie  joueurs  d'inftrumens  ,  cent  dix-huit ,  fie  de  noftre  règne  le  troi- 

de  rembourfer  aufdits  religieux  toutes  fie  ficme  ,fini  far  U  CiuatArt ,  Gii.be  a  t. 

chacunes  les  fommes  qu'ils  fe  trouveront  Pris  fiar  ?raq 
«voir  payées  pour  fie  en  l'acquit  de/dits. 
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que  pour  s'acquitter  dignement  des  fonfliont  '  Ah 

Artef  d»  Confeil  d'Etat  du  Roy  en  fie-  de  leurs  emplois ,  &  pour  entretenir  entr  eux 

veur  des  maifires  à  danfer  ■>  Qui  maintient  l'union  &  ?  amitié  fraternelle  ,  ils  fe- 

ladite  Communauté  dans  fes  droits  attache^  font  célébrer  le  premier  jour  ouvrable  de 

à  la  qualité  de  Patron  &  Fondateur  de  chaque  année  à  huit  heures  une  mejfe  fe~ 

féglife  de  faint  Julien  des  Meneftriers.  En  kmulle  du  faint  Efprit  en  tegltfe  des  pe- 

tonfequence  ordonne    qu'aucunes  nouvelles  tes  de  la  Doflrine  rue  faint  Martin ,  & 

confrairies  ne  pourront  y  ttfrr  établies  que  que  lorfque  quelqu'un  feux  viendra  À  dé- 

de  la  permiffion  &  cen/entement  de  ladite  céder ,  ils  feront  célébrer  une  meffe  de  Re- 

Communauté ,      qu'en  ce  cas-là  même  les  quiem  en  Ut  mefme  eglife  aux  jours  heû- 

meffies ,  fervices  &  prières  feront  dites  &  ce-  res  marquées  pat  le  fyndic ,  qui  en  fera  aver- 

iebrées par  le  peut  Charles-  Hugues  Galland  tir  les  agent  de  change.  Ceft  cette  difpo- 

Defert,  chapelain  titulaire  de  ladite,  églife.  fition  qui  mtereffe  les  fupplians  8c  fur 

laquelle  ils  ofent  faire  leurs  tres-hum- 

Extrait  des  regiflres  du  Confeil  d'Etat.  blcs  remontrances  à  fa  majefté.  Primi, 

ils  n'empefcbcnt  point  que  les  agens  de 

SUr  la  requefte  prcfcntée  au  roy  en  change  ne  faffont  prier  Dieu  dans  leur 
fon  confeil  parles  jurez  en  charge  eglife  fie  chapelle ,  mais  ils  ne  le  peuvent 
de  la  communauté  des  maiftres  à  dan.  faire  que  du  consentement  de  par  la  pet- 
fer  fie  joueurs d'inftrumens  à  Paris ,  fon-  million  exprefle  des  fupplians.  Ceft  de  ce 
dateurs ,  patrons  laïques ,  présentateurs,  confentement  qu'ils  font  prefts  fie  qu'ils 
gouverneurs  fie  adminiftrateurs  de  l'égli-  n'ont  jamais  refufé  de  donner ,  dont  les 
îc  fie  chapelle  de  faint  Julien  des  Me-  agens  de  change  eftiment  n'avoir  pas  de 
neftriers  fie  lieux  en  dépendans,  fife  rué  bclbin ,  fie  qu'ils  font  fuffifamment  au- 
faint  Martin  fie  es  environs }  fie  par  Me  tarifez  par  leur  règlement  j  mais  ils  fe 
Charles- Hugues  Galland  Defèrt ,  pref.  trompent  dans  cette  penfée.  L'intention 
cre  chapelain  de  ladite  chapelle,  fie  pour-  de  fa  majefté  n'a  point  efté  en  omolo- 
vû  d'icelle  fur  la  nomination  fie  prefen-  guant  ce  règlement  de  préjudicier  aux 
ration  defdirs  maiftres  à  d  an  1er  fie  joueurs  droits  légitimes  des  fupplians,fie  toutes  les 
d'inftrumens:  contenant,  que  par  la  tran-  grâces  du  prince  doivent  eftre  interpre- 
faâion  paftee  entre  les  fupplians  fit  les  tées,  de  manière  qu'un  tiers  non  oui  n'en 
©ères  de  la  Doctrine  Chreftienne ,  éta-  fouffre  point.  Secundè ,  les  fupplians  met- 
olis  en  ladite  églife  de  faint  Julien  des  eront  une  condition  au  confentemetit 
Meneftriers  Je  quinze  Avril  mil  fix  cens  qu'ils  offrent  de  donner,  que  les  agens 
foixante-quarre,  ilaeftéencr'autresclau-  de  change  raflent  prier  Dieu  dans  leur 
les  ftipulé  qu'il  ne  pourra  eftre  établi  en  eglife  fie  chapelle  j  c'eft  que  ces  prières 
cette  églife  aucunes  nouvelles  confrai-  y  feront  dites,  fie  les  m  eu  es  fie  fervices 
ries  qu'avec  la  permiffion  des  fupplians,  célébrez  par  le  chapelain  des  fupplians. 
&  que  les  méfies  fie  fervices  qai  regar-  Cette  condition  eft  relative  à  fa  trart- 
dent  les  confrairies  de  cette  qualité ,  y  1  action  de  mil  fix  cens  foixante-quatre, 
feront  auffi  célébrez  par  le  chapelain  des  laquelle  veut  qu'il  ne  foie  établi  dairs 
fupplians.  Il  eft  dit  dans  la  mcfme  cran-  cette  eglife  aucune  confrairie  nouvelle 
fadiion  que  les  fuplians  auront  feuls  dans  que  de  la  permiffion  des  fupplians,  fie 
cette  eglife  un  banc  clos  avec  agenouil-  qu'en  ce  cas-là  même  les  méfies,  prie- 
lois  fie  accoftois,fic  que  les  pères  de  la  Do.  res  <8e  fervices  qui  regarderont  ces  con- 
ctrine  Chreftienne  n'en  pourront  point  frairies  foient  célébrez  par  leur  chape- 
faire  faire  ni  avoir  d'autres  fans  laper-  lain  i  Enfin  c'eft  très-improprement  que 
miffion  des  fupplians.  L'exécution  de  dans  le  règlement  en  queftion  l'eglife 
cette  tranfaction  en  tous  fes  chefs  a  efté  dont  il  s'agit  eft  appellée  des  pères  de 
nouvellement  ordonnée  avec  les  pères  la  Doctrine  Chreftienne  j  ce  n'eft  point 
de  la  Doctrine  Chreftienne,  par  arreft  certainement  leur  eglilê ,  elleaeftecon- 
contradidoire  du  parlement  de  Paris,  facrée  à  Dieu  fous  l'invocation  de  S. 
du  fept  Mars  mil  fept  cens  dix- huit.  Julien  appellé  des  Meneftriers,  pareeque 
Cependant  les  fupplians  ont  efté  fur-  les  joueurs  de  violon  fie  d'inftrumens 
pris  de  voir  que  par  le  règlement  que  qui  en  font  les  patrons  fie  les  fonda- 
la  majefté  veut  eftre  obfervc  par  les  teurs ,  eftoient  autrefois  appeliez  Me. 
agens  de  change ,  banque ,  commerce  neftriers.  Requéraient  à  ces  caufes  les 
fie  finances,  fie  qui  eft  annexé  à  l'arreft  fupplians,  qu'il  plut  à  fa  majefté  les  ne» 
du  confeil  d'eftat  du  trente  Aouft  der-  cevoir  oppofans  à  l'exécution  de  l'ar- 
nier  -,  il  foit  dit  dans  l'article  premier ,  ticle  premier  du  règlement  concernant 
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—          les  agens  <k  change ,  annexé  à  la  mi.  ment  égard  à  ladite  requefte  ,  a  ordon- 

*«•  «r»°-    nuttc  jc  l'arreft  du  confeil  d'eftat  du  né  &  ordonne  que  la  tranfadion  du 

trente  Août  dernier,  en  ce  qu'Us  font  quinzcAvril  mil  fix cens foixante-quatre-, 

•autorifez  par  ledit  règlement  à  faire  dire  cnlèmble  l'arreft  du  parlement  de  Pa- 

.&  célébrer  des  mcllcs  dans  l'eglife  de  ri»  du  fept  Mars  mil  icot  cens  dix-huit, 

5.  Julien  des  Meneftricrt,  indépendant-  -feront  exécutez  félon  leur  forme  &  te- 

jnent  &  fans  la  permiflion  des  fijplians.  neur  :  Et  néanmoins  attendu  le  confeiK 

paifant  droit  fur  f'oppofition  ,  ordonner  «ment  des  fuplians  porté  par  leur  re- 

2ue  la  Txanfâ&ion  du  quinze  Avril  mil  quefte,  veut  Sa  Majefté  que  fuivant  & 

x  cens  foixante-quatre ,  &  l'arreft  con-  conformément  au  règlement  du  confeil 

tradi&oire  du  parlement  de  Paris,  du  du  trente  Août  dernier,  lacommunaa- 

fept  Mars  mil  lept  cens  dix-huit ,  feront  te  des  agens  de  change  fafle  dire  les 

exécutez.  En  conséquence  faire  défen-  mefles  &  fervices  portez  par  ledit  re- 

.les  à  la  communauté  des  agens  de  eban-  glcment  dans  l'cglife  de  S.  Julien  des 

jtc  ,  banque  ,  commerce  fie  finance ,  de  Mcneftriers,  &  par  le  chapelain  des  fu_ 

faire  dire  ni  célébrer  aucunes  mefles  ni  pliansj  faifant  Sa  Majefté  défenfes  aux 

prières  dans  ladite  eglife  de  S.  Julien ,  pères  de  la  Doctrine  Chreftiennc  &  i 

que  du  confentement  &  avec  la  per-  tous  autres  de  les  y  troubler.  Fait  au 

niiffion  exprefle  des  fupplians  4  laquel-  confeil  d'eftat  du  roy ,  Sa  Majefté  y 

Je  permiflion  ils  font  prêts  ,  &  n'ont  étant ,  tenu  i  Paris  le  vingt-neuvième 

jamais  refufé  de  leur  donner  :  Et  au  jour  du  mois  d'Oclobre  md  fept  cens 

cas  quelefdits  agens  de  change ,  banque,  vingt.  Signé  :  Phel  ypeaux. 

commerce  &  finance  demandent  aux  Le  neuf  Novembre  mil  fept  cens  vingt, 

fuplians  ladite  permiflion  j  ordonner  que  d  la  rennéfle  des  fyudtcs  &  jurex^  de  lacom- 

lefdites  mefles  &  prières  feront  céle-  mnnanté  des  maifirts  *  danfer  &  jomenrs 

brées  en  ladite  eglife  par  le  chapelain  fin/hument ,  fur  lefquels  domicile  c£  élè 

des  fuplians  }  faire  défenfes  aux  pères  en  leur  intern  me  S.  Martin ,  fris  te- 

de  la  Doârine  Chreftienne  de  donner  glife  S.  Julien  des  Menefirters  j  le  prtfent 

fur  cela  aucun  trouble  audit  chapelain,  arrefi  a  été  fiini fié ,  &  d'icelni  laiffi  copie 

&  dappellcr  ladite  eglife  autrement  que  aux  fins  y  contents ,  k  la  communauté  des 

rde  S.  Julien  des  Mcneftriers  ,  &  en  cas  confetiers  d*  roy  ,  agens  de  change  ,  com- 

de  conteftacion ,  condamner  les  con-  mette ,     finance  i  Paris,  a*  dénude 

teftans  aux  dépens ,  6c  où  Sa  Majefté  d*  fieur  Michel  Zegras ,  doyen  Cr  fyndic 

feroit  difficulté  d'adjuger  aux  fuplians  dt  ladite  compagnie  ,  rue  d*  la  J*ffienne  , 

ces  concluions,  en  ce  cas  renvoyer  la-  farlant  À  fon  laquais  t  m  ce  qu'il  n'en  irno- 

dite  requefte  en  fon  confeil  d'eftat  privé  re  j  ey-  aux  perts  de  la  Doilrine Chrétienne 

pour  y  Être  fait  droit.  Veu  ladite  re-  étaélis  en  t eglife  de  S.  Julien  des  Menef 

quelle,  enfemble  les  pièces  juftificari-  trier  s ,  fife  rue  S.  Martin  en  leur  mat fon , 

ves  i  oui  le  raport:  Lu  aoy  estant  parlant  À  lent  portier  :  par  nous  hudRe'r 

EK  son  conseil, de  l'avis  demonfieur  ordinaire  d*  roy  en  fes  confetls.  Signé: 

le  duc  d'Orléans  regent ,  ayant  aucune.  D  el  a  huelle.  Pris  far  t  imprimé. 


F    I  N. 
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I  . .  ... 

PRIVILEGE    DU  ROT. 

LOUIS  par  k  grâce  de  Dieu,  roi  de  France  &  de  Navarre  -}  A  nos  amés  & 
féaux  Confeillers  les  gens  tenant  nos  Cours  de  Parlement,  Maîtres  des  Rc» 
es  ordinaires  de  notre  Hôtel ,  Grand  Confeil ,  Prévôt  de  Paris ,  Baillifs ,  Séi 
nefchaux ,  leurs  Lieutenans  Civils ,  &  autres  nos  jufticiers  qu'il  appartiendra  ^ 
Salut.  Notre  bien-amé  Jean  Desessartz  Libraireà  Paris,  Nous  ayant  raie 
remontrer  qu'il  lui  avoit  été  mis  entre  les  mains  un  Manufcrit  qui  a  pour  titre, 
Histoire  de  la  Ville  de  Paris,  depuis  fon  commencement  connu  jufqu'à 
prefent ,  avec  les  Preuves  coriipofées  par  D.  Michel  Felibien ,  Prêtre  êt  Religieux 
Bénédictin  de  la  Congrégation  de  S.  Maur ,  revue  &  augmentée  de  plus  de  la 
moitié  par  D.  Guy- Alexis  Lobineau,  Prêtre  &  Religieux  de  la  même  Congré- 
gation, lequel  il  defireroit  faire  imprimer  pour  enrichir  davantage  la  republique 
des  Lettres  ;mais  pareequ'ilnepeut  donner  cette  Edition  lâns  s'engager  a  une  très- 
grande  dépenfe ,  tant  par  rapport  à  la  beauté  de  l'impreffion  ,  que  par  rapport 
aux  gravures  qu'il  fait  faire  par  les  plus  habiles  Maîtres }  il  Nous  a  fait  très-hum- 
blement fupplier  de  vouloir  bien  pour  lui  donner  le  moyen  d'imprimer  ledit  Li- 
vre, &  d'autres  ouvrages  très-utiles  au  Public,  lui  donner  fes  Lettresde Privi- 
lège pour  l'impreffion  &  débit  de  l'Hiftoire  de  la  Ville  de  Paris ,  depuis  fon 
commencement  connu  jufqu'à  prefent  avec  les  Preuves  j  comme  auffi  pour  les 
Livres  ci-après  énonces  ,  qui  ont  été  ci-devant  imprimés ,  &  dont  les  Privilc- 

fes  font  prêts  à  expirer:  A  ces  causes,  voulant  favorablement  traiter  ledic 
)efeflam,  reconnoître  fon  zele,  6c  exciter  par  fon  exemple  les  autres  Libraires 
&  Imprimeurs  à  entreprendre  des  Editions  dont  la  lecture  puiflè  contribuer  £ 
l'avancement  des  Sciences ,  &  au  progrés  des  belles  Lettres ,  qui  ont  toujours 
fleuri  dans  notre  Royaume,  ami!  qu'à  foûtenir  l'Imprimerie  &  la  Librairie  ,  qui 
*  été  jufqu'à  prefent  cultivée  par  nos  Sujets  avec  autant  de  fuccès  que  de  ré- 
putation. Nous  avons  permis  &  accordé,  permettons  ôc  accordons  par  ces  Pre- 
ièntes  audit  SieurDefeuartz  d'imprimer  ou  faire  imprimer ,  vendre  ,  faire  vendre, 
6c  débiter  dans  tous  les  lieux  de  notre  Royaume ,  l'Histoire  de  la  Ville 
DE  Paris, depuis  son  commencement  connu  jusqu'à  présent  avec  le* 
Preuves  ,  comtose'e  par  Dom  Michel  Felibien,  Prestre  et  Religieux 
Bénédictin  de  la  Congrégation  de  S.  Maur,  revue  et  augmente'e 

DEPLUS  DELA  MOITIE'  PAR  DOM  GuY  ALEXIS  LOBINEAU,    PRESTRE  ET 

Religieux  de  LA  mesme  Congrégation  ,  &  de  réimprimer ,  eu  faire  réimpri- 
mer le  Traité  de  Phyfiave ,  far  M.  Rohault ,  la  Logique  ,  tut  Art  de  penferi  tHtfioire 
des  Variations ,  avec  les  Averti femens  aux  P  méfiant,  far  M.  Boffuet  Ev'cque  de  M  taux, 
t  Expo  fui  on  de  la  Foy  ydu  mime  Auteur  -t  Penjèes  de  M.  Pafcal  $  les  Epi  très &  Evan- 
giles ,  avec  Us  Secrètes  &  Po/}- Communions ,  par  le  Sieur  de  Bonneval;  Examen  des  états 
&  conditions ,  far  le  Sieur  de  S.  Germain  j  de  la  Pieté  des  Chrefiiens  envers  tes  Morts-, 
les  Conférions  de  S.  Auguftm,  par  M.  Dandilly ,  Poèmè  de  faint  Profper,  t Imitation 
de  Notre  Seigneur  Jefus Cbri/î ,  parDubeuil  ;  Soliloques,  Manuel  ry  Méditations  de  S. 
Augufiin ,  avec  fon  efprit  ;  l'Htfioire  &  Concorde  des  quatre  Evangelifies ,  la  même  en 
latin  j  Tra,;uflionde  l'ancien  &du  nouveau  Teflament^  faite  par  le  Sieur  le  Maître  d* 
Sacy  ,  avec  les  explications  tirées  des  SS.  Pères ,  &  des  Auteurs  Ecclcfiaftiques  $  même 
d'imprimer  le  texte  avec  le  latin  à  côté ,  Se  des  notes  abrégées  pour  l'intelligence 
des  endroits  les  plus  difficiles  de  l'Ecriture  Sainte ,  bu  le  texte  même  du  francois 
feulement ,  comme  auffi  d'en  imprimer  telles  portions  feparées ,  &  d'en  faire  tels  ex- 
traits, même  des  Pfeaumes,  Cantiques,  Prière ,  le  tout  tiré  de  ladite  Sainte  Ecriture, 
avec  des  explications ,  ou  fans  explications ,  ielon  qu'il  fera  trouvé  à  propos  pour 
l'édification  des  ames  faintes,  fans  qu'il  foit  befoin  d'autres  Lettres  que  des  Pre- 
fentes,  lefquelles  fervirontà  cet  effet.  Permettons  audit  Expofant  d'imprimer  les 
Livres  énoncés  ci-deffiis  en  un  ou  plufieurs  volumes,  en  telle  forme  ,  marge, 
grandeur  &  caractère  ,  &  autant  de  fois  que  bon  lui  femblera,  &  de  les  vendre  , 
Faire  vendre  &  débiter  par  tout  notre  Royaume  pendant  le  temps  de  vingt  an- 
nées entières  &  confecutives ,  a  compter  du  jour  de  la  date  des  Prefentes  ,  & 
fans  tirer  i  confequence  j  â  condition  néanmoins  que  l'impreffion  dudit  Livre, 
Hiltoire  de  la  Ville  deParis ,  depuis  fon  commencement  connu  jufqu'à  prefent  avec 
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4es -Preuves ,  fera  achevé  pendant  le  temr*  de  deux  ans  fie  demi ,  a  compter  pareil- 
lement lefdits  deux  ans  fie  dem»  de  la  date  de  ces  Prefcnrcs,  à  peine  de  nullité  du 
prefent  Privilège  ;  pendant  lequel  temps  Nous  faxfons  très-exprefles  inhibitions  & 
défenfes  à  tous  Libraires  ,  Imprimeurs  ,  fie  autres  perfonnesde  quelque  qualité  Se 
condition  qu'elles  loicnt ,  d'imprimer,  faire  imprimer ,  vendre  3  faire  vendre ,  dé- 
biter, ni  contrefaire  aucuns  dcldits  Livres  mentionnés  ci-deilus,  même  d'en 
imprimer  le  tout  ou  partie,  me  me  de  faire  aucuns  extraits  ou  abrégez ,  foit  du  Texte 
de  l'ancien  &  du  nouveau  Teftamcnt ,  ni  même  de  notes  ou  explications ,  fous  quel- 
ques caulês,  prétexte,  ou  raifon  que  ce  loir,  fie  à  tous  Marchands  étrangers,  Li- 
braires ou  autres  d'en  apporter  ni  diltnbuer  dans  ce  Royaume  d'autre  imprdfion 
que  de  celles  qui  auront  été  faites  par  ledit  Expofant ,  ou  par  ceux  qui  auront 
droit  de  lui  en  vertu  des  Prcfentes  j  à  peine  de  confifeation  des  Exemplaires  con- 
trefaits, de  dix  mille  livres  d'amende  contre  chacun  des  contrevenons,  dont  un  tiers 
à  Nous ,  un  tiers  d  PHotcl-Dieu  de  Paris,  l'autre  tiers  audit  Expofant ,  &  de  tous 
dépens,  dommages  fie  intérêts,  a  la  charge  que  ces  Prcfentes  feront  enregiftrées 
tout  au  long  fur  le  Regiftrc  de  la  Communauté  des  Libraires  fie  Imprimeurs  de  Pa- 
ris, dans  trois  mois  de  la  date  d'icclies ,  que  l'impreflîon  de  ces  Livres  fera  faite 
dans  notre  Royaume ,  fie  non  ailleurs ,  en  bon  papier ,  beaux  caractères ,  conformé- 
ment aux  Reglemens  de  la  Librairie,  fie  qu'avant  qucd'expofer  en  vente  ledit 
Livre  intitulé  Hiftoire  delà  ville  de  Paris,  le  Manulcritqui  aura  fervi  à  l'impref- 
lîon d'icelui  lira  remis  dans  le  même  état  où  l'Approbation  y  aura  été  donnée  es 
mains  de  notre  très-cher  fie  féal  Chevalier  Garde  des  Sceaux  de  France,  le  Sieur 
Fleuriau  d'Armenonvillc  j  fie  qu'il  en  fera  enfuitc  remis  deux  Exemplaires  de  cha- 
cun en  notre  Bibliothèque  publique  ,  un  dans  celle  de  notre  Château  du  Louvre, 
&  un  dans  celle  de  notredit  très- cher  fie fcalChevalier  Garde  des  Sceaux  de  France, 
le  Sieur  Fleuriau  ri'Armenonville  Je  tout  à  peine  de  nullité  des  Prefentes,du  contenu 
de  (quel  les  vous  mandons  fie  enjoignons  de  faire  jouir  PExpofant  ou  les  ayons  caulê, 
pleinement  Se  paifiblement ,  fans  iouffrir  qu'il  leur  foit  fait  aucun  trouble  ou  empê- 
chement. Voulons  que  la  copie  defdites  Prefentes,  qui  fera  imprimée  tout  au  long 
au  commencement  ou  à  la  fin  defdits  Livres ,  foit  tenue  pour  duement  fignince ,  fie 
qu'aux  copies  collationnées  par  l'un  de  nos  amés  fie  féaux  Confeillers  fie  Secrétaires 
foy  foit  ajoutée  comme  à  l'onginal.  Commandons  au  premier  notre  Hu/flîer  ou 
Sergent  défaire  pour  l'exécution  d'icclies  tous  a&es  requis  fie  neceflaires,  fans  de- 
mander autre  pernuiiion,  fie  nouobftant  Clameur  de  Haro ,  Charte  Normande, 
fie  Lettres  a  ce  contraires:  Car  tel  cft  notre  plaifir.  Donné  i  Paris  le  dixième  jour 
du  mois  de  Juillet ,  l'an  de  grâce  mil  lëpt  cens  vingt-deux ,  fie  de  notre  règne  le  lep- 
tiéme.  Parle  Roy  en  fon  Confcil,  CARPOT. 

J'ay  cédé  fietranfporré  la  moitié  du  prefent  Privilège  â  M.  Defpret  mon  Aflbcié. 
Fait  à  Paris  ce  14.  Juillet  1711.  J.  Desessautz. 

Repftrt  le  frètent  Privilège ,  mfemblt  U  teJTien  ci-  âtffmt  fur- le  Ktyfire  V.  delà  Com- 
munauté" des  Libraires  &  imprimeurs  de  Piriiftg.  iji.  153.  n  &i^.\l\x»nf»rmèmeiU 
aux  RegUmens ,  &  utamment  *  /" Arrtfi  dm  Cenjeil  dmiy  Atmt  1703.  jt  Paris  U  16. 
Juillet  171t.  Del  aulne,  Syndic. 

Achevé  £  imprimait  dixième  Décembre  mil  feft  cent  vingt,  quatre. 
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TABLE  ALPHABETIQUE 

Des  noms  &  des  matières  pour  les  trois  volumes  des  preuves  de 

l'Hiftoire  de  Paris. 

Le  chiffre  Romain  II.  marque  la  féconde  partie  dm  fécond 
Le  chiffre  Remain  III.  indique  la  troifièm*  partie. 
La  lettrine  a  marque  la  première  colonne ,  &  b  marque  la  féconde. 
Le  tiret  qui  fuit  un  chiffre  pour  y  en  joindre  un  autre,  marque  que  celui  qui  fuit  eft 
mefme  volume  que  le' précèdent. 


tome. 


f  A  Bbé  de  Cifteaur 
XV  Aage —  de  1" 


Ut.  pige  £01.  « 
760.  *  7*4.  b 

 P.  H,  ,SJ.b 

Aaron        là  velge  d'—  III.  34t.  a 

Abbayes  anciennes  au  faubourg»  de  Pif  il,  >f.  b 

Abbé  des  chanoines  ,  4ï- a 

AbberTes  j  leur  Section ,  6:.  a 

Abbeville,  7Jl  b.  777.  J,.  7gs.  j 

Abbez.  Leur  élection  i«.  b.  40.  a  4».  a.  fans  le  con- 
lememenr  du  toy.  $0-  b.  La  permilfioo  du  roy  requit 
pour  les  élire.  H.  <i7.a 

Abbon  eveïque,  de  Pari»,  u.  b 

Abelîy,         III.  48S.  b.          joj.  b.   1  JI4-  a  

Aiiraus ,  toj.  a 

Ab'on— .  feigoeur  d*—  ftt»t 
Abolition  accordée  i  la  vUle  par  Charles  VII.  /««.b 
Abonnement  à*  maifons  ,  III.  133.  a 

Abot  HI.  }87-  a  Guillaume  .    II.  «9,.  b —  804.  a 

Abraham — Raphaël.  Il,  I4<.  » 

Abreuvoir  Arche-Manon,  II.  J4.  b  do  Louvre  II.  34. 

b  Mafeoo,  193.  a  —  Poppin- —  II.  ,4.  b 

Abfeace»  des  boUriiers        amendes  deî  —  t,0.  a 

Académie — Frunceifi.  Lettres  de  Louis  XIII-  pour  Ton 

eftabliffement.il.  n«t.  b  in  Schncis ,  II.  443. b- 

Règlement  pour  l'aca-t.  de* —  II.  3,3.  a.  Des  injcrlf. 
tint,  II.  44j .  b.  Règlement  pour  I' —  II.  f9i.  a. 
Suppreffion  de  la  clafle  des  élevés  1  I'-  II.  44g.  b. 

Vétérans  de  1* —  II.  44}.  b  Di  fthum»  rjfiulf. 

tut*,  II.  i|7-  a.  4J  >•  b.  III.  1»».  b.  III.  139.  b-  III. 

I.  14.  b.  Du  Jtffiin  ,dt  Himi ,  III.  114.  b.  D'mnbi- 
uHutt  ,  II.  4J».  b.  K»j»U  ,  il  itn/e.  III.  188.  a 
Demuflftu  ô>f»tf$i  ,  int/efurChurUi  IX.  II.  831. 
b.  Actiiminitjiu,  III.  4g.  a.  AtAdtmk  i*  Voniiml. 

II.  joS.  a. 

Acarie,  tir.  30*.  b.  Jean— II.  Î04.  b.  Pierre  — 7<6\  b 
Acau.  Il   198.  a.  Ph.  II.  f  «7.  a 

Accord—  Bcnran  ,  Ju.  <0<>4 

Acé — abbei  d'~  ,|0.  b 

Aehtriit—  ii  ;  paroiffe ,  zi.  a.  Rottraii  it~  101.  b 
Acherte,  II.  tij.a 

Acqs —  évefquc»  d*  II.  8i«.  b.  II.  817.  a 

Acqceit» — les — des  roy*  ne  font  point  du  domaine ,  par 
la  feule  raifon  ce  l'acquctt ,  483- a.  484.  b 

Acre — Jean  d'—  '  ij.  a 

Acy— J.  d'— II.  itf.  a.  M.  d'—  II.  ,7l.a 

Adalalde  diacre ,  fon  épitaphe  ,  ^ 
Adam  evefque  de  Seolis,  nt.b 
Aiom  Tinttip* ,  tJ  ., 

îaT-L    •     ,       il.  4«i-  b.  II.  403.  fb.  III.  |4J.  b 
Adélaïde  reine  femme  de  Louis  VI-  J4-  *•      b.  fa.  b. 
tfi.  a.  III.  39(.  b. 

r —  Jacques  d' —  III.  i47.  b 

-  Hftienne ,  H  L 

de  France.  «4.  b.  II.  ,<8.  b.  III.  3x4  a.- 

3(7  b.   4x1.  b  49r.  a.  iré.b  713.  a. 

Adrien  IV.  Bulle  de  ir<S.  pour  S.  Marcel.  13.  a.  con- 

"  firme  1«  droits  de  Ste  Opportune ,  «..  a 

Advocat  -  l'_  II.  187.  b.Herui  I"—  II.  814.  ».  II.  g,<.  b 
r»«»f  II.  poniê  III. 


Affiche»  pour  publication»  de 

tent  les  

Arïûrti  François  ■ 

Agatbius , 

Agelh—  PitTMi  il— 
Agcn —  érefques  d*  " 


j—  Lieutou  fe  met- 
III.       a.  —  114  » 
11.  4JÎ-»-  IH  *U  I> 
«J7-b 
47«b 
111  506.  b 


Agenoi»,  le  fenefchal  d'—  II.  737.  1.  —  740.  a. 
Agenville ,  paroiffe,  51* 
Agnes  de  Meranie,  reine,  *7-  » 

Agnèt  comteffe  de  Dreux.  <î-  b 

Agomar  dvefque ,  u  a 

Agriff*  —  Minmiut  ,  7*7-  * 

Aguenin-  Jean  ,         II.  5*4.  K  —  j7  i- 1  J*7-b 

Agnes  —  Marguerite ,  U.  «17.  a 

Aguetfeau— -d'   3<î» 

Aguillon—  Jeanne  d'— -  119.  a 

Aeuyton— —  Nicolas ,  III.  3 11.  b 

Ahuille  —  Louis  d.'—  310  a.  31t.  b.  »  14- » 

Aicelin   Gilles,  III.  «ai.  b.  Pierre           III.  «7t-  b 

Aide  de  deux  tous  hi  deniers  fur  le  vin  encrant  i  Paris  le 
en  fortant ,  accordée  à  La  ville  ,  xéy.  a.  —  de  S.  f-  fut 
chaque  queud  de  vin  entrant  i  Paris.  *f7.  a.  —  de 
40000.  I.  demandée  i  la  ville  par  Louis  XII.  (73.  b 
Aides  fur  1» Tin.  6 cas  d'jéglife  en  lont  exempts,  19 j •  b. 

—  Cedex  k  l'hoftel  de  ville ,  |»f.  a  —  te  levées  nou- 
velles. Manière  de  lesimpofer  ,  74 j.  b.          du  roy  â 

Paris,  à  quoi  fe  montoient  en  1407-  II.  ffx.  b 
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.  b.  — —  4io.  a.  4M  a.  b.  —  4iJ-  a.  b.  4a*.  a.  — * 

4-7-  b.  —  4J1.  W.  —  490.  b.  —  A9\.  a.  — -  ;o8.  b. 

  I \7-  >  13,.  a  —  . .-?   i'  (88  a.  «fj.  a. 

— ■  «99.  b.  du  collège  des  Bernudins-  L  ittf  ■  k  On 

ofte  les  bon rfe»  aut  Gra  iurz  en  médecine  de  en  d iou canon» 
ic  non  au  1  graduez  en  Théologie-  L  4-7.  b 

Bourfter.  Uf.  )8(.  b-  —  jjTj  b-  François-  JL  jio.  b— 
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ju.b.  —  fi},  b.  Germain  — »  111.  |«t.  b.  Guillau- 
me le—  I-  537-b 
Bo  li  ei$.  l'cntion  hebdomadaire  des  — lit.  Si.  a— 
b.  —  «38.  b.  —  £91.  a.  Ptélent  ratt  à  la  réception  des 
—  II.  718.  a.  Prix  de  leut  moule.  II.  404.  a.  Leur  ie(î- 

dence.  I.  »  88.  b.  18».  b.  —  <i«.  a-  H.  7  »  8.  b.  — 

719.  b.  III.  «t«.  a.   ««3.  b.  7<i.  b.  Leur  re- 
venu annuel.  II.  7  ig.  b.  III.       b.  —  «M-  i—tti- 

a.  —  4 «4 .  a.  b.         744.  a.  b.  77;.  b.  Tr.m  de 

leurs  dhidcs.  II  717.  a- b.  III.  89-  b.  —  Ne  doivent 
nourrit  barbe.  III-  y*f  -  b.—  Letuihabits.     III.  ■;>';■  b 

B01  :Ti  :  Baron  de   U.  111.  b 

Bouffit.! —  rime.  II.  7x5.  b 

Bernard — Louis.  III.  41.  a 

Bouteiller  —  Jean  le.  III  17S  a.  Guillaume  le  1.  j.tj. 

j  Raoul  le-  II.  {?).  b 

Bouteillers  de  France.  1. 34.  b.  —  49.  b  to.b.  —  (J. 

a  fit.  ».  <7.  b.  —  ta.  a.  —  «"t.  a.  —  8j .  b. 

 8«.  b  94.  a  u».  b.  —  m-  a.  ut.  a. 

b  ai»,  a  n8.  b  ru-  a.  —II.       a.  III. 

II.  «»  b 
I.  488  » 
III.  141.  a 
II-  134- a 

II.  8-}.  a. 
I.  tfS«.  a 

III.  117.  b 

I.  4«*.b 

II.  fM 
IL  187- b 

401.1 
I.  115.  b 
II-  Sî6.» 

II.  41-f.b 

III.  819. 1 
I.  }}.  b 

IL  78*.  » 


87, 


144.  b.  Grand»  bouteiller» de 


Boutillier.  II.  97.  a. 
111.  if.  a. 


.II.  4i«.«.  III.  470.  *~ 
Bouvelin. 

Bouveret  —  Edme, 
Bourille. 

Bouvot  C.  I.  391.  a.  — 

Bouyc  —  Y  m. 
Boyet  I.  309.  a.  Thomas. 
Boyetei. 

Boyvin  —  Martin. 
Boion  Cardinal  de  S.  Cofme. 
BriKjnt  —  Hrnti  Comte  de  — 

Brochet.  —  III.  187.  a.  Benotft.  II.  107.  a.  —  i<8.  b.  — 
««.  b.  Georgr.  II.  «94.  b.  Jean.  II.  803.  b.  Nicolas.  I. 

411.  b.  II.  «17.  b. —  «40.  b  «98.  b 

Bradait.  II.  373.  a 

Bragclone.  II.  187.  b.  —799- b.  III.  11.  a  448.  b  — 

joj .  b.       (14.  a.  Moniteur  de—  III.  441.  b.  —  t  j«. 

a.  Claude  de  —  III.  311.  b.  Léon  de         III.  31t.  b.  M. 

de—  III.  3(1.  b-  Mutin  de  —  II.  710.  b-  —  806.  a 

III.  î  11.  bj —  311.  b.  341.1  }8j.b.  Nicolas  de 

— —  III-  3».  b.  Thomas «.  II.  3fi.b  387.  a.— 

391.  b., — 788.  a  So«.  a. 

Btaine  — —  Dame  de  I.  «j.b.  Comtes  de  I.  C6.  a. 

II.  «««.b  é«9-a 

II.  «4>  b 

1.  i*.a 
IL  {38.  a 

III.  7H-b 
II.  «17- a 
II.8o5.  a 

III.  310. b 
L  147.  a 

II.  î7I.b  ,87. 

II.  571  b 
L  407.  a.  Nicolas.  III. 


Bule  Lambert  de. 

Brane  —  Jacqoes  de  — 

Branche  Michel  de  — 

Branche  Marguetite  la  — 

Brandin  Pons. 

Brandon.  III.  zo.  b.  Antoiae. 
Blindons  —  Dimanche  do. 

Bnaniart         ]a.  II.  f«4-  *■ 

b.  —  Jean. 
Braefie  —  Bl.  II.  573.  a. 
«i.b 

Briqueroont  Renaud  de—  Chevalier.  I.  ti*\  b.  Ro- 
bert de—                                             II.  ;<l  b 
Bray  en  Senlilis.  I.  «*i.  b.  De  — I.  788.  a.  III  304.  b.  E.  de 
—  I.  tu.  a.  François  de.  I-  451.  b.  Jean  de  II.  817. 


b.  Miles  de  1 
Bravage  —  hniti  de  Longueil ,  dit  — 
Brtjm ,  ou  Brie.  Comtes  de  — 
Braye  —  Gilbert  de  — — 
Brean  —  Marie. 
Brebau  —  P.  de 
Breda  —  Claude  de. 
Bref»  du  ftm  comment  reçus  en  F« 


I.  If  9-  b 
I.  334.  a 
7ja 
1. 133.  a 
III  <o.  b 
I.  tu.  a 
II.  704- a 
III.  117. a.b 
III.48  a.b 
H.tflf.a 
l.  t$  b 

Bteflay.  III.  814- a 

Br  J;  — DMsoifelleJeannede.  L  rjl.b 

Bret  — ■  Le.  I.  734.  b.  II.  «04.  b.  III.  f}l.  a.  Catetuie7  le 

—  II.  ne»,  b.  —  ni.  a.         114.  a.  Geneviève  le  

II  n«.  a.  Jacques  le  II.  w».  b.  1 1 5.  b.  Robert  le  

II.  19.  b 

e— Duc* de  —  1.7t.  a.  p—  44}- b.  —  a. 


Brelay, 


—  II.  iji.b  sn-  a.  b.  —  fTt.a.  —  j88.  a.  — 

589-  a  «31.  b.  Artur  de  I.  jl9-  b.  II.  197. 1. 

Mcljgerj , le  Châties  VI.  envoyea  en  —  I.  toi.*  Place 

due  la  petite  III.  107.  a.  Troubles  de  —  en  K14. 

Appaifex  pir  Louis  XIII.  III.  fi9.  b 

Bretagne.  Le  p»re.    *  II.  t;4.  a.  b 

Brctelche —  Sicutde  b        II.  }«4-a-  Sieur  de  b  

S.  Nom.  II.  Kg.  b 

Bretcutl  —  Moniteur  de.  —  I.  36t.  b 

Breteuille-  —  Jean  de   1.187.  a 

Breton-  I.  401-0  j»S.  a.  III.  181.  a.  —  îgj.  a.— 

iji.b.  Girinle  II  tic.  a.  Geoffroy  le —  III.  «04. 

b.  Gilles  le  —  II.  704-  a-  Guillaume.  I-  3*0.  a.  Ma» 
thieole  — 1. 197.  a.  Michel  le.  I.  4<«.  b.  Nicolas  le 

  III.  79«-  b.  Piètre  le.  I.  311.  a.—  31t.  b.  — 

313.  b 

Brcronneric  ,  cenfirede  Part».  I.  197.  b 

Bretonnerie  —  Jean  de  b   III.  711.  a 

Breionvilliers  de  11.470  b 

:— Jean.  1.  >7g.b 

1  Charles  de.  I.  «911.1 

Breuil  Claud.-  du  —  II.  803.  a.  J.  du   II.  f  *$.  a 

Breuihet  Gabriel.  II.  81,4.  b 

Brcye  Jeai»de.  I.  ti9.  b 

Bre-e-  —  de.  III.  30*.  a.  Sieur  de  ■ —  II.  4-4*.  a  791. 

a.  Ln-j.s  d«  —  II.  779.  a-  III.  11.  b.  Marquis  de—  III. 

187  b  817.  b. 

Brtant  —  La  veuve.  II.  141.  b 

BriauU  Philippe.  II.  801.  a 

Brice  Ifabeau.  I.K.b 

Briçonnct.  II.  470.  a.  III.  81. b  388.  b.  Antoine.  III. 

310.  b.  François.  II.  79t.  a.  —  8oj.  b.  Ut.  31:.  a.  Guil- 
laume. I  309,  a.  —  il»,  b.  —  («9.  b.  Jean  —  cheva- 
lier. I.  {81.  a.  Jean.  I.  S14.  b.  IL  £(3  1.  —  «/S.  b.  — • 
«98.  b.  Jean  Baptifte.  II.  340.  a.  Jean.  II.  703.  ».  b.  Ma- 
rie—  II.  If 9. a 

Brido—  Jean.  II.  804.  b 

Biie—  Awoinede.  I.  /7t.  b.  Crombourc de  —  III.  «si. 
3  Germain  de  —  I.  600.  a.  Henri  de  —  I.  401-  b.  Jean 
de—  III.  «04.  b 

Brie—  Comte  Robert.  I.  514.  b.—  loi  b.  Il  171,1. 

Ill.tji.i  Comieffe  Palatine  ie   I-  317.  a 

Brienne—  Comte  de.  U.  tu.  b.—  ait.  b.— 187.  b.  — 
S6\.  b 

Briennon.  III-  (60.  b 

Bt  ff.uilt  des  Planques—  Cobtd.  I.  j  ij.b 

Btffe — De  b.  II.  189.  a  .31*.  a 

Brigallier.  III.  f  49.  a 

Bii^and.  I.  «8t.  b.  III.  447-  a. 

Biigardeau.  Eftienne   III.  <14.  b 

Bnthac  —  Pierre  de  —  III.  171.  a.  — 1?<.  a  197.  a 

Bril'ot  J.  II./7tfa 

Brinolles  Pirne  de.  II.  9.  b 

Biinon.  I.  a«i.  b.  R.  II.  <«(.  b 

BrrnviHe  De  III.  4S8.  b 

Brion  Jean.  1. 148  b 

Btion —  finir  de  II.  4-44.  b.  —  t+t.  a.  Le  ûre  de 

 II.  <j8.  b.  Euibche  de  ^~  I.        b.  Guetin  de.  I. 

4&f-  b 

Btioys  III-  !»4  b. 

Brique^ —  Jacques. 


II.99  a 

H.  Î49  b 
I.  uy.  a 
III.  m.  b 
III.  311.  a 
de 


Briqucffan  ■ 
Briquet  avocat  \ 
Brifac  —  Jacques. 

Btitacier —  Jacquet  Châties  de  —  II.  151.  b. 
—  II.  t/i.b 

Brifan  —  Châties.  III.  311.  b.  Ja.  II.  700.  a.  Jacques.  III. 

10.  1.  —  io-  a.  — 1«.  b.  Jean.  1.487  b 

Biilebarre  —  No<l.  I.  571.  b 

Btifeul  ^—  Robert.  III  t»o.  a 

Btirtac — Seigneur  de  —  I.  «f.  b-  II.  80t.  a.  III-  475. 
a.  Comte  de  —  I.  «8.  a.b.  II.  819.  b.IU.  44».  b.  Duc 
de.  Il  440.  a.  Mue  Uni  de  —  II.  8of.  b 

Brillé  —  Philippe.  III.  819.  a 

Bi  ffet  —  Guillaume.  III.  iSe.  b 

Biilîon—  I.  711.  a.  III.  tf.  a.  —  io.  b.  Barnabe^.  I. 

799.  a  814.  a.—  Si  f .  b.  &  fuite.  Damoifelle  De- 

nife.  I  8if .  b.  François  f.  «84.  b.  Madcmoifelle  Ma- 

Mtl.b 
II.  110.  b 

III.f4f.a  /4»  a 

III.  tfi.b 

Bmbi*  Prtmi  4:.  I.  1  iS.  a 

Brocher  Guy  le   III  <5i8b 

Brochet  —  Hebeii  aux —  1U.  fil  1 
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.  Brochict  —  Guy. 
Brtti* ,  pire  inc. 
Srocquart  —  Henri. 
Brrlmm ,  vitl*  jtuct*  Pajrraki. 
Bioraod. 

Broffird  Henri  Conitiocc  Je  • 

Biofe  — delà 

BrolTf  v  Jean  de». 

Brouard  —  Jean. 
Brouch  ,  monifterc. 
Broue  — Boni. 


I.  ij.  a 
III.  »i- b 
I-  57-  » 
II.  i»i.  • 
II.  lli- • 
II.  7»>-  » 
II.  104  b 
III-  tu.  b 
I.  14}-  â 
•  «7»-  * 


BtOuflcl ,  prevoft  <3cj  marchand»  de  la  Fronde-  II.  Kl.  »— 

Bruant — Libéral.  II.  îSy.t.lli.  »jo.b.P. —  II-  f7*-« 
Brareia ,  paroific.  L  it.  a 

Bnichut  ]«.  II 

Bruet — llbeune.  III.  3io.b 

Bruga —  Satin  de—  Il.io-b 
Bruit  de  Italie»  fut  dw  le*  Eglifo  ,  à  quelle  occaitoo.  I 
m-  *» 

w  l  >4>  i  -  744  b.  III.  49  b.  Jacquet.  1.  834. 

Jean.  II.  «u>.  b.  Louis  III  *S7  b.  N.  III.  il.  b. 

icoJai.  III.  xx.  a  310.  b.  Noei.  II.  74I.  a.  P.  II. 


Burïïrte  —  Monfieur  de  la. 
buitinguier  —  Tho. 
Bot  —  Mat*  de  la. 
Butte  S.  Maixùv. 
Butais  —  Claude  de. 
Boyloi»  —  EuAacbe. 
Buymort  —  E  de,  II.  {«4.  b. 

Bettay  abbe  de. 

Byzine  Philippe  de  — 

Bymom—  Jean. 

C. 

4*"*».  Abbe*  de  Cifteaur. 
C  *i*nitrut—  Msnnt 
d> 


«91.  b.  Philippe  —  Ul.  lu.  b.  Piart.  II.  I03.  b  Le 
fieur  —  ll|.4»4b 

Brumaat  GuMinme.  I  «»$•  a 

Brun  —  ie        1U.  J4»a-  Charte»  k  II.  »«l  b. 

Frucoialc  —  111-7(9  b 

Brune».  III.  44-* 

Biune  —  Ferri  de.  I.  ft.  a 

Bsnncl —  111.  t4/-  b.  Jean.  I.  4»).  b .  —  }<•  a 

ll.47j.b-  III.  H»- « 
III.  1  -41-  • 

m.  isi.b 
u.  »>i.b 

111.  113  a 
III.  t.  ■ 
II.  fil.  a 
II  J4i-  a 


!  —  D«U  — 

» — Sieur. 
Biuoor. 

Btatetieie  —  Do  Pleffii  la  — 
B  ni  lié  —  Simon. 

Brader  de»  line» ,  i  qui  appartient  da  le  faite. 
Bni  (Tel 


n.  u4-  * 

U.  !<«•• 
Ul.  190  b 

IL  335-  a 
I-  71 J-  ■ 

II.71»,.  a 
U-  /71.  » 
Ul.  j*.  a 
11. 1S4  » 

IL  «4M  a 


Bruflety.  IL  73-  b 

Brmtimit  —  Ermitei  de.  I.  133  .a 

Biuyerei.  Fr.  I.  x\o.  a.  De  la  ~  III.  jorf.  b.  ïftieonr 

dela  —  I.  337-b  Jean  delà—  III.  jïj.  b.  —  440-a 
Bu  —  du.  II.  47t.  a 
Buan  —  C  bar  le»  de.  III.  71.  b 
Buciille  —  Coictic,  1.4/4  b 
Buchot  —  André.  I.  4/1.  b 
Buci  Krtnaud  de  . —  111  »;*.  b.  Simon  de  1.140. 

a.  III.  »4Î.  b.  —  »5j.b 

Bade  B.D.  I((M 

Budé  —  Guillaume.  I.  jti.  a.  II.  447  b.  Par  oui  inAxuit. 
.  I.  700.  b 

Buril  Seigneur  de  —  11  4}i  a.  111.  «,0.  b 

BufHere— P.  II.  % «4.  a 

Sugle  —  J.  k  —  II.  j44.a.  Jeu  k  —  II.  «  if.  a.V  11k 
.  K/-  a 

Bugnon  —  Joteph.  II.  no.  b 

Bugnoni  — de.  —  I- 734.  b.  II.  103 .  a 

«.-iguirille—  Adam  de—  (II.  cto.b 

Ôuiziiole—  Guillaume— -  Chevalier.  I.  I71.  b 

Bouillon—  la  dame  de.  III.  71)1.» 

JJuifloo  —  du.  ll  iji.a.*— 133.  a.  Jacquet  II.  t»S.b 

Mathieu.  III.  91.  b.  Pierre  du —  III.  |(.  a.  Simon  du. 
.  I-  »5-  a 

Bukelui  — Philippe.  1.  nf.b 

Bulle» — Jean  de.  1.117  a.  — 301.  b- —jol.  a 

Bulhao  —  De.  III.  tli.a 

Brilloer  —  La  cberee  de.  I.  7».  a 

Bunault  Guillaume.  III.  7/(.  b 

B»*[tn  ,  en  Ptfi£l>  I,  4>.  a 

Buon  — Jeaode.  III.  311.  a 

BuiJelot—  Jean.  I.  f(f.  a.  U.  (ff.  b.  —  751t.  a.  — >  (oe. 

b.  .    S 04. a 

Bureau  —  Jérôme.  1. 7/7.  ».  Maria.  II.  417.  b.  Mary.  III. 

))!.  b.  Simon.  I.  31e.  b.  jti.  b.  Simon.       I.  jij.  b 

Bureau  des  finance».  V*yn.  Finances. 
.  Bureau  des  pao»re*>  1. 4jc.  b.  —  4ji.  b.  II.  71t.  b.  Ancien 
—  I  734.  b.  Bureau  en  l'ejlil»  de  Patis  pour  le»  enfan» 
tfouve».  11.711» 

Borpr — Pierre.  III.  303  b 

Burgenfi,.  m.  lf0.  , 

B»rU  —  «V .  monaftere.  1. 14».  b 

Bufcbier  Lambert  le,  II.  tt».  a 

Baffeteau.  —  P.  u.  f<{  b 

Bulfi.I.}4.b.Jeajide—  IU.434,b 


Caban —  m.  1-44.  b.  Jeaa. 

Cabert  Pierre. 

CmttUmtnfi,  niftttm. 
Cal^cbe.  Il  ijg.b.  j»».b% 

III     ...  . 


III  »|V.a 
Cacnan.c: 
Cache  n 
Cadeau. 


Cadet  —  Louii. 
Cadier. 

Cadillac — Horpital  de  h  Cbacitd  l  — . 

Cadin  Micbd. 

Cador  JacQue» 


Hl.  srj.  b 

II.  344-  b 
Ul-  J4I-  * 

I  7*» 
tt.  t*4-  • 
I:  f»4  ■* 
B.  xx,  m 

III.  t*4.  b 

III.  »4o#^ 
a.  Vi- 


C*!o<  JacQuer  m.  1C0. 

Caeo.  I  fti.  a.  II.  t*4-b-  PreraRedr.—  I.  173.  a.  V 
comté  de.  — I.Cit.b.  Chambre  de»  Comptes  de  I. 
if  ».  b.  Jourdain  de—  1. 13»  H 

Caèian  cardinal.  Ltcrf.b.— 797  I* 

Cafin  Godogrand.  III.  loi.  bt 


 Godogrand.  III.  loi.  b. 

1—  t  refaiie»  de  —  Lia,  a.  it.  Tjl.  b—  73  4.  a. 
S7\* 


Car». 
III  J7l-a 

Cabourt  —  de.  n.  fit.  b 

Cligne  ,  fotcft-  m.  jo.  a 

Caiilaud  L.  ll.700.al 

Cwlle—  Antoine  —  m.  7B4-  av  Gitilaorne     _  m, 
•tt.  b 

Çailleau—  Simon.  I  ju.  k 

Ciillcbot—  Loaa  —  Cberalier.  H.  ut.  b 

Cail  1er  Jean.  f.  tt?.  b.  —  411.  b-  il.  17*  b 

Cailletet—  Rxbcrt  —  1.  fjy.  n 

Caillot  III  313  a.  Jeaa.  1  4T»  b 

Caillou  Jean.  I  ÏII-  » 

Cailly-  II.  434.  b.  II.  47/- b 

Cuffi't  —  TKomat  de.  III.  4io.  à 

Calabte        Duc  de.  I.  3  4j.  b 

Calait  reptii.  I.  <J4.  b.  Prik  de  —  II.  3I4  a-  Bodrt  de 

—  1.  344  a 
Csi  t*m .  paro  fle. 
Calendrm  Quel 

lion  du  — 
Caleiay  —  Madame  .te  — 

cJszw,  s  mlfUi. 

Csli'ani  —  A*4*t*$. 
Cal  lot  —  L.  I.  3-47.  b. 

H»  • 
f  »Utn»m .  vilU. 
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116.  b.  Roger  de  la.  Ml.  a 

Chambre ,  nom  de  grande  dignité.  I.  71 1.  b 

Chambre  des  Comptes-  Vtytt.  Comptes. 

Chambre  de  juAice  de  1  «07.  III.  40.  b.—— Sont  Louis  XIII. 
II.  So.  b.  —  pour  les  abus  au  fait  des  monrtoyes.  —  IIL, 
Si.  b-  fr«jtx.  Juflice. 

Chambre  des  vacations  aux  Anguftins.  H.  497.  b.  —  Roya- 
le des  médecins  provinciaux  fupprtmee.  H.  313-  b. — 
jitf.  b 

Chambres  Loyer!  des.  IiS7.a.  itfb 

Chambtiers  de  France,  l-fi  *  —Si-  b.  —  <î.a.— 

ér.a.         8t.  b  94. a  11a. a.  i»c.  a.b  ait. 

a.  —  us.  b  a.—  40t.  a.        jn.  a.  III. 

144. b 

C  hambri  llac  —  Meftre  Jean  de.  1 1 . 1 17  a 

Chambron  Euftache.  II.  7**  » 

Chamfreau  —  Sieur  de  —  1II.77I-» 

Camillar..  II. 387  a.  391-  b.  —  411.  a.  —41-  a-— > 

414-  a.  b  4i(t.  b.  —  41a-  b  41}-  h-  —  4» 9-  '■ 

Crumpd'Alblac.  1.767- b 

Champagne  —  III.  J4».  a.  Jacques.  III.  303.  a.  ComitlTe 
Palatine  de.  I  317.  a 

Champbourfy  —  De.  III-  39:.  b 

Chimp divers  Guillaume  de.  II.  f  Si.  b 

Champeaux.  I.  j4.b.—  liu.a.  Odonde   I.  41.  a 

Champflours  -Sieur  de.  III.  174.  a 

Champgaillard.  II.  7<7.  b 

Chimphuon—  Gilles  de.  II  19.  a 

Champigny  De  —  III.  «8i.a.  Regoault  de.  |.  n«.  a 

Champin  De.  III.  4S8.  b 

Champion  P.  1. 110.  b.  René.  1I|.  91.  b 

Chimpli ,  convene  d'Auguflinsen  Boargof>iR.  II.  4a.  b 
Champ  laitant  —  Simon  de.  II.  (Sis.  b.  —  (89. a 

Champ  repoux  Henii  de  —  II.  j:o.  b 

Champ  rond.  I-  a ja.  a-  De  —  III.  1 10.  b.  —  Jlr.  a.  Jean 
de—  III.  i|    a- —  159.  a.  —  311.  b 

Champs  fur  Mime.  |.  194.  b.  Les  Champ*.  I.  194.  b  Adam 
des  —  1. 1  r  v-  b.  Denife  des  —  I.  iof.  b.  Jacques  des.  II. 


II. «17. a 
Ill.é-jr.b 
I.  attf.b 
I.'94-b 
I. 


804.  b.  Jeaiin;  des  — 
Cbanac —  Guillaume  de  — 
Cbana:  — >  Givri. 
Châne  —  Lt  — ' 
Chancelerle —  Bourle  i  la  — 

470.  b 

Chanceliers  de  Fiance.  1. 13-  »■  — -  31.  a.  —  34.  a.—  )f. 

*.  jo.  b  ta.  a.  —  tj.  b  j<  a  t7.  b.  — . 

<»•  a.  —  «î.  x  —  t<-  b.  — 119.  b  104.  b.  — 

tai.a  f\j.  b  174  a  8ii.  b.  H.  tf7  a   

41  j.  b  4aa.  b  44/-  4t<.  a  4<J.b. 

 497-  *•  —        »  Î4».  »  f«i.  a.  —  ffg.  b. 

 ,83  »  }87.  b  f  ,0.  a  /9i.  b  5ji. 

a  67i.  b  70t.  b.  III.  i4«.  b  :<7.  b.   

i<!8.  a  3)j  b  4i«-  a  4,3.  b.   4„.  b. 

 499.  a  t9f  •  ».  704  a.  Marche  du  Cha'  ce- 

lier.  III.  174-  b.  Son  rang  aux  ce/emonies.  I.        a  ni. 

4»i  a  —  aux  procelTions.  1.  tSi.  b  (Sa.  a 

Chanceliers  des remes.  I.7rt.b 
Chancelier  de  l'cglilc de  Paris.  I.  430- b.  —  434.  a.  b  II. 

»3f.  b.  III.  4-'b  Doine  la  licence  k  le  dohorat.  I. 

1S1.  b  497-  f»7  b  J94.  a  <ïi.  b. 

—  <4i-  a.  II.  137.  b.  Réformateur  des  collèges.  1.  417. 
a.IlcltaumChjDCeUeidel'uniwfité. 
Chanceliers  de  Reims.  1.  f77>  y 

Chandelier  —  Jofle.  I.  33».  a.  —  337-  b 

Changeur  du  tretor  du  roy ,  payeur  de  la  chambre  des  Com- 
P*"-  I-  t«o  b 

Climgeurs  Confrairie  des  —  m.  4« .  b 

Changueil— Sieur  de—  III.  47 1.  a 

Chanlot.  111.  «Co.  b 

Channac  —  Guillaume.  11.  f)). a 

Channolin  —  Jacquet.  III.  41.  b 

Channy— Robert.  1.  if*,  b 

Chanoines  obligez  i  refâder.  I.  3*9>  b**—  non  refidens.  I. 
4*.  a.  —  99.  b.  —  114.  b.  —  non  obligez  â  refider. 
1.  )<.  b.  —  Qoi  doivent  eflre  preltres  pour  jouir  de 
leurs  prébendes.  I-  4--  a.  44.  b.  —  Réguliers  i  S-  Mar- 
tin des  Champ*.  I.  (o.  a 

Chantecler  M.  3S7.  a.  Ckaxles  de.  II.  79/.  b—  804. 

a,  Ul  jio-  k 
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Chanteloup ,  nnifon  rovale  près  de  Chantes,  b 
Chante  prime  Adam.  III.  icj.  b.  Tur.tois  &  J.  I.  jt». 

a.  G   lltS-.a 

CLante.iel  —  Charles  J.  I  7(7  * 
Chan-rct.  '•  b 
Chantre  de  N.  D.  de  Parit.  Se«  d«Jts.  I.  4  «r.  a  447.  a. 

b.  —  44 S.  a.         43  tb         4J+-  a  4<»-  b.  — 

4<7.  a.  b.  5cc  4«o.  a.  4Ji-  «•  —  4(8.b 

"CWallon.  47c  b 

Cbaon        Vincent.  III.  «77'  » 

Chape  fftienrse   II,ii4.b 

Chapeaux  bas  .  deffendu  au*  efcolieis  d'en  porter.  I-  <4»  b 

Chapelain        Retenu  d'un   I.  4I»  b 

Chapelains  dr  roy  —  Leurs  droits.  I.  n».  b 

Chapelain.  Hl.  ij,.  b.  Jacques.  I.  j  j».  a.  J.  II.  573.  a.  Jean 

II.  «ji.b 

Capelene.  Revenu  poareufoaJer  une.  I.  40  4-b.  —  50S. 

b.  Celui  qui  la  fond:  ,  !a  pc.it  prendre  pour  lui  I. 

4'  J.  a  40*.  b  de  S  Jacques  de  l'hofpitaJ  (  qui 

Itsconfere.  1.  334. a-b.. —  35(-  a 

Chapelier  —  Claude—  !•  4««'  a 

Chapelle  Jean  —  III- 837.  b.  S:eurdela — II-  »»•  b. 

III.  171.  b.  —  Geoffroy  de  la.  —  III.  144.  a.  G  lie* .le 

U.I.  i«.a.  J.  delà—  II.  |!).b.  Jelndela  II.  j-jl. 

h  P. —Lui.  a.  Leficurdela  des  OtCv.  II.  iof. 

a.  III.  41X.  a.  —  4>i.  a.  La  —r-  paiolTe.  Il-  477-  *£ 

fui*.  La  reine  en  l'évefché  de  fens  ,  Ptitinc.  1.  it.  a. 

—  i\>  roy.  Grand*  raaiftrcsde  la—  II.  69.  a 

Chapelles.  De  la  Vierge  au  palais.  I.  119.  b.  —  de  Collège?. 
A  qui  appartient  de  permettre  d'y  célébrer.  I.  -s*,  a.  — 
domefttqucs.  A  qui  permis  d'en  avoir ,  &  par  qui  ,  4c 
comment.  I.  4->S.  b.  de  la  fainte  Chape! le.  I.  >ts.  b 

Chaperon  —  III. }%:.  a.  Germain.  I-  34«-  a 

Chaperon  d'efcarlate.  A  qui  non  permis  de  le  porter.  II.  73». 
a.  b.  —  7«o.  a.  —  noir»  1  bourlcts  ,  ordonner  pour  les 
préfidens  de»  Aydei.  II.  760.  b.  —  portez  par  le»  efeoliers 
de  l'univerfité.  I-  ((«.b 

Chapes.  Habit  de  moines  allant  par  la  ville-  l.  Jjirf.  b  ■ 

Noires  de  Chœur.  M  an  ère  Se.  tenu  de  Ici  pottet.  I.  13Ï.  a 
 133.  b  340.  a  J4J  -  b  des  efeoliers  

I.  37«  a 

Cbapei  —  Pierre  de.  II  510.  b 

Chapitre.  I.  411.  a 

Chipirre  de  chanoine»  ,  de  quoi  eompofé.  I.  <oi.  a.  b 

Cbap-tres.  Leats  économes  ou  procurctttt.  1.  1*3. b 

Chapus— -  l'terre.  III.  atj.  b 

Charannti  Philippe».  I.  f7,,  b 

Chaib'anc  —  Jean.  III.  *  10.  a 

Charbon.  D'otl  vient  à  Paris ,  II.  307.  b.  —  de  terie  ,  def- 
fendu pendant  la  perte  I.  «ot.  b 
Chardon.                                                  II.  47^.  b 

Cbardonnec  Le.  I.  160.  b.  I«i.b.  1*3.  a.  Ermites  du— . 

III.  607.  b.  tfu.  a.  Ce  font  les  Augitftins. 
JCharenton  ,  paroifle  I.  15.  b.  Peajede  —  III.  101.  a.  Pont 
de^l.7U.  a.  II.171.  a.  Temple  de —  III.  jit.b. 
Religieux  de  la  Chaiité  effaMnà—   IH.iif.  b.  Val- 
dofne  ,  prieuré  transi'eré  à  —  II.  >8S.  a.  —  S.  Maurice. 

III.  lis.  b.  5eigae-a:  de  III.  11/.  b.  Le  fieur  III. 

4<$.  a 

Charité  N.  D  Religieufes  Ho fpit altères  de  la  —  I. 

i97.  a.  b   a  III-  »0.  a 

Char  ce  Relij  eux  de  la  Lettrrspat.de  Louis  Xlll. 

II.  lo.a.—  13- b.  Convent  delà.  II.43.b- SiS. 

a.  Relieur  de  la   eft.b'.is  i  Charenton.  III-  11/.  b. 

 IfamtCloud.  III.  ta.8.  b 

Cluriré  mail'on  de  de  Nicolas Hooel.      III.  3.  b 

Cbatité—  Dreux  delà  —  II.  510.  b.  Jean  de  U—  I.iK.b 
CharVtnemne.  I.  15.  b 

Charles  I.  ou  Charlemagne  ,  roy.  I.  71S.  b.  S'il  a  fondé  S. 
Jacques  de  l'ho'tvui.  Y  347.  b.—  J4»a.  —  Fonda- 
teur de  l'univerllté  Je  Pans.  II.  1*4.  a.  Lettres  pour  l'é- 
çlife  de  Paris.  lil.  t»<.  b.  Sa  telle.  I.  34».  a 

Cnarlet  !e  Cbjave.  I.  30.  b 

Cîurles  le  f.mple.  I.  ri.  b.  Jour  de  foo  facre.  1. 11.  b.  — 
)  1.  a.  D. n  ie  la  Crois  S.  Lettffioy  i  l'abbaye  de  S.  Ger- 
main do  Prer.  I.  31.  b 
Charles  le  Bel.  Lettres  pour  S.  Jean  en  Grève.  I.  »j.  a.  Re- 
forme  la  famte  Cbafe'le.  —  I.  r**.  b.  Letires  pour 
rhoftrl  D'eu  de  Paris.  I.  :f  0.  b.  —  t  j  t.  a.  b-  Lettres 
pour  faint  Jxques  de  l'Holpital.  I.  330.  b.  —  ;f<.  b. 
Ordonnance  pour  la  fuppreffon  du  droit  abufîf  de  Ha'le- 
bik.  III  i4«.b 
Charles  V.  dauphin ,  duc  de  Normandie  te  retient.  Lettiet 
peut  l'hoftel  de  Ville.  I.  174.  b.  Lettres  pour  les  Cele- 
ftins,  pwrr  une  bourfe  J  la  Chancelcrie-  I.  470.  b. — 
,S7j.  a,  Lettre*  pour  le*  droits <k  cooc.ergc  du  pataà,  III. 


*7S. 


149.  a.  Lettres  en  faveur  delà  Noble  mai  Ton.  III.  tf7.  a. 
—  Roy.  Lettres  pour  les  aamucTes  de  la  fainte  Chapelle. 
I.  Mi  l.  Fonde  le  clupttiedc  Vincennes.  1. 189.  b.  FonJe 

la  fainte  Chapelle  du  Viner  en  Bue.  1. 101.  b.  Lentes  pour 
les  Ce!eA;.«.  |.  473.  b.  Acquiert  l'hoftel  S.  Paul.  I.4Ï0. 

b.  L'amt  au  domame.  I.  483-  b.  Ordonnance  au  fu|«t  de 
l'acqueft  de  l'hoftel  de  Sens.  III.  «t».a.  &  l'unit  an  do- 
maine. III.  4(8  b.  Lettres  pour  l'hoUel  Dieo  de  Paris.  I. 

1Ç4.  b  it  j  b  t;r>.b.  Obtient  du  Pape  lesor- 

nemens  l'ontificaai  pour  le  tteforier  de  la  fainte  Chapelle. 

I.  MO.  a  Fondations  i  la  fainte  Chapelle  I.  144.3.-— 
M3  a-  b-  Envoy  mrftagers  co  Bretagne.  I.  101.  a.  Donne 
Une  nuifoii  aux  Jacobins.  I.  178  b.  Lentes  pour  les  Bil- 
letics  ,ou  freresde  la  Chanré  N.  D.  I-  x»8.  a.  A  S.  An-' 
toine  de  Viennois.  I.  484.  b.  Lattes  en  faveur  des  Cele- 
ftinj.  I.  471.  b.  Coitirmatron  du  par  ement.  III.  1(3.  a. 
Letries  parentes  an  fuje»  des  dettes  d'feftienne  Marcel. 
III.|»o.a.  Fondation  du  conelrabk  de  ClnTon  pour  lui. 

II.  «or.  a 

dunes  VI.  I.  n  a.  Dauphin.  I.  311.  b.  Roy.  I.  )io.  b.  Let- 
tres peur  les  Filles  Dieu.  1. 118.  a.  Autres  pour  lachaatrc 
rie  de  la  fainte  Chapelle.  I.  133.  b.  Lettres  pour  la  refor- 
mation de  ta  fainte  Chapelle.  I.  133.  b.  Lettres  pour  le 
r  relouer  delà  fainte  Chapelle.  1. 13  r.  b.  Confirme  la  fon- 
dât.on  du  Chapitre  de  Vincennes.  I.  1 89.  a.  —  i»7.  a. 
b.  Lettres  pour  (oindre  le  collège  de  Dace  aui  Carmes. 
I.  s.t  f.  a.  Lotie»  pour  céder  une  toar  de  la  ville.  I.  141. 
a.  Aflîrte  à  la  dédicace  de  l'églife  des  Blancs  manteaux.  I. 
143.  b  Lettres  pout  l'hoftel- Dieu  de  Paris.  I.  i\f.  b.^— 
13-7.  a.  Supprime  le  pievoft  des  marchands-  1. 17».  b. — 
L  etttes  pour  le  collège  de  Navarre-  I.  317.  a.  Antres  pour 
les  Cetclbns  —  I-  47$-  a.  Auties  pour  le  petit  fa^nt  An- 
toine. I  484-  a.  Or  donnances  contre  la  ville  de  Paris.  I. 
jij.  a.  Le  cotnie  d'Ale.içon  lui  donne  l  hortel  de  Sicile. 
I.  a.  Ordonnance  pour  fe  faire  ptefler  ferment  de  &k- 
lité.  I.  tu.  a.  Letties  pour  1'rltabltffement  des  foitante 
arbaleftiiersde  Paris.  I.  113.  b.  Lettres  pour  les  confie  ici 
delà  Paifion.pour  les r.-ptéfent.mon(.  III.  <»{.  a.  Let- 
tres contre  les  Bulles  de  Benort»  XIII.  qui  érigoieoi  la 
fainte  Chapelle  en  Chapitre.  III.  «87.  a.  Lettres  pour  le 
reltablUTemenr  du  bureau  de  la  ville.  I.  <K  a.  Autxea 
pour  la  teconciliation  des  ducs  d'Otleans  A  de  Bourjjogne. 

I.  (17-b.  Autres  au  fujet  du  guet  nouvellement  eft  bit  at 
Pain. I  130.  a.  Lit  de  juftice.  1. 413.  II.  3(8.  a.  Serment  de 
fidélité  du  parlement.  II.  t<|.b.  Lettres  pour  abatTC  la 
grande  boucherie  devant  le  grand  Chaftelet.  I.  (41.  b.  Edit 

fur  les  nouvelles  boucheries.  I.  (4a  a.  Ordonnance  fur  une 
aille  levée  i  Paris.  I.  /4f-  a.  —  Malade  d'aliénation  d'ef. 
ptit.  II.  (48.  a.  Sort  de  Paris  en  1418.  II,  374.  b. — 
37t.b.— .Au  bois  de  Vincennes.  II.  375».  a.  Revient  i 
Paris-  II.  334.  b.  Lettres  patentes  portant  aven  de  ce  qui 
s'rfloit  fait  i  Paiisea  1413.  III.  311.  a  Abolition  pour  la 
ville  de  Paris.  III.  1/7.  b.  —  jn.  b.  Réduction  des  foo. 
refervez  dans  l'aboi  non ,  à  4/.  III.  ijj.  a.  Edit  pour  les 
arrhers  <le  la  ville  lit.  34 y.  b.  Lettres  parentes  touchant 
le  pont  N.  D.  III.  313.  a.  Or  onnanec  pour  eiclurc  les 
résilier*  du  parlement.  III.  1(4.  a.  —  Dctfènd  les  jon- 
fles  te  tournois.  11.  7$>t.  a.  Otdotnancc  pour  accorder  le 
Sacrement  de  pentten.e  auv.  condamnez  1  mort.  III.  154. 
b-  Déclaration  pout  l'et'mptton  de  péage  des  ntrlciers  da 
parlement.  III.  a. s 3 .  j.  Drclatation  pour  le  droit  d'élire 
çonfirir.é  au  parlemert.  III.  te#.  a.  Lettres  pour  com- 
inrt:  tr  le  fo  rt  de  P.ris  aux  prélîdens  du  parlctneut.  III. 
ko.  a.  Commiffton  touchant  quelques  patiifans  du  duc 
de  Bourp>gne.  III.  i«o.  b.  Lettre  à  ceux  de  Paris  contre 
Je  Dauphin  fonfi  ».  III.  1*4-  a.  Révocation  des  concef- 
fioi.s  d'eau  accordées  fur  les  fontaines  publiques.  III.  jto. 
b  Lettre*  patentes  pour  la  rcffû  oo  du  pavé  de  lacroifée 
de  Paris.  III.  311.  a.  Letttes  patentes  pour  les  arbaleftrier» 
de  Paris.  III  311.  b.  Privilèges  pour  les  archers  de  Paris, 

III.  311.  b.  Mort  de  Charles  VI.  II.  (87.  b.  Ses  obfequrs. 

II.  374.  b  388.  b.  Ses  enfant.  II.  fto.  b  a 

Charles  VII.  Dauphin.  II.  $  Si.  b  —  t«.b.—  j«8.  », 

 J77.  a  b  ■  fit.  a.  Duc  de  Guienne  —  I.  317. 

b  (18.  a.  Regem.  II.  378.  a.  Fait  le  traité  de  Cor- 

beil.  II.  X7>.a.  Lcnre  i  'avilie  de  Paris  ,  au  fujet  de  la 
mott  du  duc  de  Bourgogne.  III.  ttfj.  a.  Lettre  de  Char- 
les VI.  aux  habitant  de  Paris  contre  lui.  III.  1(4.  a.  — 
Roy.  Lettres  pour  l'hoftel- Dieu  de  Paris.  1.  if  8.  a.  Don- 
ne l'hoftel  de  Nèfle  au  doc  de  Bretagne.  I.  34*1,  a.  Lettres 
pout  îe  collège  de  Reims.  I.  331.  b,  Paris  réduit  fous  fan 
obeinance.il.  397.  a.  Refponfeaux  requeftesdes  Panfiens 
pour  la  réduction  de  la  ville.  III.  W>  a.  Refponfe  aux 
trqtjeftes  du  parlement  (tant  J  Poitiers  ,  an  même  fufet.^ 

III.  170.  b.  Lettres  poux  le  rrHtablilïérrjent  du  parlentenr 
«edetauixes  Court  iParii.  LU.  »7t  b> 
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pour  le  reflabliffcrnenr  des  requeftet  du  palais  à  Puis.  III. 
17t.  b.  Lettres  patente*  pour  Ici  droits  vie  icgale  à  Ij  latn- 
uChifielle.  III.  7oi.  b.  Lentes  d'abolition  aux  Par  1  liens 
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Cou— de  I».  1.3*4.  b.  (II.  {fa*,  a.  —  tri.  a  5*0. 

b  {«».  b.  Jean  de  1»  1.407  b.  II.ji*.  a.  pa.-n- 

phile  de  la.  U.  n.  a.  Piètre  de  U.  I.  7|i.  a.  II.  814  ». 
—  •■(. b 

Cour  d'Albert  .mauon-  I.  «4.  b 

Cour  Hetchiet.  III.  <>o.  a 

Cour  —  Pierre  I»  Pie.  III.  *io.  » 

Cou  — Robert  de  Pari*.  III.  <i».b 

Cou  S.  PtotaU .  paroiffe  da  DioceTede  Memi.  1. 11.  b 
Coucclcx—  Menue  Jcande.  I.  ;i7  a 

Coucelle*  — le  fin  de.  II.,I7.b  1«  ».  Jeande— . 

II.        b.  }»<.  b  «4.  b.  Thomas  de  1. 

Î7f-  • 


Covcier  Piètre.  I-  4«%  » 

Coude  .  langue  H.  1/).  a 

Coula  y  De   III.  )•>.  «.—-y»»,  b 

.  1. 141.  b,  —  Caïaao  Maria-,  mooa- 
Lttt  a 

— :  àa  ecclefiatViqoes.  t.  «,40.  a 

Comoooe  d'efpioe»  à  la  tuote  Chapelle.  L  »©•  »»  «   1»». 

a.  —  130  a.  III.  34,.» 

Couronne  de  ï raoce  retrace.  O-  73O.  ».      7t7-  b.—  770. 
».  710-  b. 

Coutonne  de  l'héritier  ptefornptif  da  royaume.  Si  forme. 

II  7]*>  b.  — Des  princes dulang.  Mi.  477-  • 

Couriex  — Diligence  en laafdanatu  d*oa —  III.  34*.  b 

Coari  da  rempait.  U.  17a.  a.  3*  b 

Coal&i-  1.  ni.  b 

Coutûn  —  Comte  de.  —  11.  tat  « 

Coûta—  Philippe  —  III. 711.  »■  Siasoa.  IH.  31».  b 
Coun  —  a>e U—  ni.  )l«.b 

Court  do  paUit.  71-  13»-  b 

Coortalveit Janrues  de.  III.  itf  a.  — 117.  a 

Couteoiiié  ^—  Jean.  II.  jt  1.  a>  —  J73.  a.  — ■  y  M.  b 
Cocrtt  racbe.  |.  ;u.  a 

Coture-Tille  —  Baftieo  de  —  III.  773.  a 

Couttilk  — la.  11.14t.».—  143  ».  —317.  a.  Sttnoo  de 
la.  1. 139.  b 

Coentillier—  Cofme  II.  ,44.  b 

Coott».  II.  3»»-  •  îf  •  b.  —  I07.  a.  III.  »r.  b.  Da- 
me Anne.  II  il»,  a.  F  rançon  I.  470.  a.  Gilles.  I.  31*.  a> 

—.311.  b.  314.».  Guillaume— I.  (13.  b.  Jean.  II. 

711.  a  111.  310.  b  311.  ».  —  f$9.  ».  Marie,  m. 

17».  a.  —  104.  b.  Nicolas-  11.  lot.  a.  III.  471.  b 
Counow—  M.  Il- 171.  b.  Paul-  II.  if4.  a 

Covrtot  —  Jean  Alexu  —  III.  I/o.  a 

Coofean-  II.  t7».  b 

CcuUun  —  Hdic  de.  F  Louldua.  —  Fil.  »7).  a 

Couffeau.  G.  H.  j  <  f.  b 

CoufTinot  Fraocoii.  I.  xa"3.  a 

Cotirtel  —  Jean.  1. 3*1. a.  —  4jr.b.  m.  «t»  b 

CoufleU«r—  P terre  k.  —II.  530.  a.  Reiroicx  ht.  I.  »et.  a 
Cwjillier  —  «m».  °      111.43t.  a 

Ccuftïtne  ce  Pur-  rédigée.  jj,  Jt*  , 
CoLftuiet  Claude  111.  tt».  a.  Jean  le  7  717.  6  

LounAogolho.  li  n  j.a.  Thomas.  III.  133.  b 

Coorancci  —  I reloue»  de.  I.  t4»-  b  »»3.  a.  b  — 

3i»  «.  —  371  b.  Il  37I.  a.b  — 3«.  b  jtf.  a. 

—  ,1».  b.  Ul.  »77-  b.  —  <»|.  b.  IWe  de  —  IU 
aty.b 

Coutecoun  Jeao.  J.  ^%7-  4 

Couurdi  —  Jeao  de.  ].  j|t.  a 

Couttl  —  Antoine.  II.  I04.  a 

Coutelier  Simon  !r  ni-  t/t.  b.  — -  3»».  b 

CooTtefru  de  N.  D  Soo  de  ta  cloche  du  —  1. 17t.  b. 

—  yo}.a 

Coyer—  Pierre.  J.  rt).  oet  nj.  b 

in./7i  b 

I.  jo».  a.—  jn.  b 
a  b.  Je».  1. 341.  ».  Sebaftien. 


Ctamail  —  Comte  ^e  — 
Cramette  —  Pierre. 
Cramou'y.  I.  537.  b.  11. 137 

I.  341.  a 
Ctamouel  —  Ricut. 
C  ripooee  —  Clsurte . 
Créant  —  Vincent  le.  — 


Il4fl* 

m.  7»-« 

CrecyenBne.  I.  ;c4.  b.  J.  t.  »i|.b.  Fottft  de.—  III. 

4j«.  *.  Sieur  de.  —  III.  4<o.  b 

Crées—  Olivier  de.  l.|*o.  a 

Creil.  I.  f«<.a.Dc— in.  343. a.  FraocoM  de.  III.  ai». 

b.  Jactjuesde. —  m  ycj.  a.  {t4-  h-  Loua  dt.  U  77. 

a.  —  117.  a 

Crcmery  —  Ja.  de.  II.  («-4.  b 

Creouy  —  de.  III.  4<>  b  ffi  b.  Doc  de —  III. 

i?t  b.  Cbatlci  Duc  de.  —  III.  »»j.  b.  Moneuwdr— 

UI.  (u.  a 

Crefpi  en  Laonnois.  1 .313  b 

Cre/pm  —  III.  j4j.  a.  —  <tr.  e.  I.  U.  tt9-  b.  Goil- 
laumc.  111.  7».  a-  Jérôme.  m.  133  a 

Crefpiner.  II.  17 1 .  ».  —  3  00.  a 

Crefjryn  —  de. 

Ctelfc  —  De  III  54».  a.  — 

40»  b 
Ciedoone  —  Gabriel. 
Ctefton  — Damonell*  P  croc  lie  de.  — 
Crète.  L  177.  ».  Jtan. 
Creretl. 

t  — Claude. 

i  —  Imr  de-  II-  7X>  b. 


I.  ait-  a 
de  —III. 

t.  tt*  b 
I.itc.a 
II-  fi.  a 
n.  14».  b 
III.  I  ».b 
de  — 
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I.  1+  a-  14 •> 


Ciouet.  I.  «Ij.  a.  II.  470.  a.  François. 
Cwifettes  Dr  —  [il.  fij.  a.  Pi«ne< 


I,  <oo.  b 

C Huera  —  Comte  de-  I-  » 

Cnfley  EftieoM  Cmfcbctt  de  — S-  lit- «4»  b 

Crochet—  Caterine.  l-7lJ-a 
Crwûk».  Le  voyage  racheté  par  des  doaations  i  l'égtue.  I. 
Mb 

I.  7}  a.  a 
III.  aia.a 

Croîtra  de  Paria.  I.  4e".  a 

Croiffant  —  de.  I.  Mt-  a 

Croify — Arlriaade.  RI.  1I7.  a 

Crois  —  deb.  1  ta.  b,  II.  m. a.  Claude  de  la  —  III- 
7  «a.  b.  Adrien  de  la  —  III.  8.7  i>.  Fraacoilè  de  la.— - 
III.  70.  a.  Guacd  <k  la—  III.  <|o.  a.  J-  de  la. I.  <aa.  a. 
Marie  de  la.  —  II.  1)1.  b.  Nicolas  da  la.  —  III.  3.  a. 
Pierre  de  la.  — —  III.  a(j.  b 

Croix  des  Carmes.  I.  fio.  b.  —  de  Clamait.  H.  140 .  a.— 
14/.  a.  III.  104.  a.  —  lia.  b.  Hanton.  I.  ait.  b.  II. 

Î07.  a.  III.  a  1  b.  Faubourg  de—-  II.  411.  a.  —  de 
cr  ,  mi;fon  de  la  m*  des  boucheries  S.  Germain.  I.  4SI. 

b.  de  Grev.  I.  <ao.  b.  —  panchéc.  II.  14}.  b.  — ■ 

:  de  la  Reine  ,  hofp  tal.  1. 73.  b.  —  74.  a.—  rouge  , 
Carrefour.  III.  10.  b.  —  i».  a.  —  i<f .  b.  Vraie  — 
dk  la  iVnte  Chapelle ,  par  qu  oftée  1.  ijo.  a.  b.  La  — 
S.  Lenffroy  abbaye  ,  donnée  i  S.  Germ.dta  Prêt.  I.  3t. 
b.  *■<*>  S.  ooen  I- 1 1. a. —  Du  Tiroir.  I.  010.  b.  — 
ronge  &  jaune  ,  portée  par  les  pauvres.  I.  7  34.  b.  —  da 
S.  André  prile  par  les  habitans  de  Paris.  II.  580.  b.  — 

ïUles  de  la  II!.  1 1 1.  a.  b.  Soeurs  dt  la  focieié  de  'a  — 

III.  14*  a.  Filles  de  la  congrégation  de  la  —  établies  en 
la  paroiiTc  S.  Gcrvait.  III.  ajo.  b 

Çrolavoine—  Pierre.  II.  f«a.  a 

Cromary  —  Jean  de.  III.  «4f  b 

Crooé,  ligueur,  l.7„.h  tôt  b 

I.ti9- a 

.  —  Adam  de—  Chevalier.  -1.  tjo.  b 

.  —  III.  jji.  b.  —  jca.  b.— •  §17.  a.—  Jean. 
K|*4<  b.  —  jja.  b.  —  371.  b 


Crou  Pierre. 

I  Jean  la. 


Ctoyer. 

Croyon.  II.  770.  b.  Michel. 
Croie  —  Annt  de.  — 
Croiet ,  chaAellenie. 
Cniau  de  la  Boullaye. 
Crncé.  III.  307.  a.  —  4I--  a. 
Crufy  —  Hugues  de  — 
Cueurly  —  Galette  at  i  -belle  de. 
On  1  ;  y  ,  prieuré  au  pays  da  Terouennr 
Cuigy  —  Louis  de. 
Cuâe ,  foietl. 
Cuivre  cour  —  Gaitfi 
Cul  de  fac  de  S.  Merry. 

Culdoe  Charles. 

Cnmortc  Guillaume 

CutaWI. 

Curateur  gênerai  donné  aux  pasvrtf  en/ans  de  Parii.  I.  tix.  a 
Coté  primitif.  La  qualité  de  —  n'emporte  pas  la  préfeance 


If7ib 
1-44».  a 
II.  ne.  a. III.  181.  a 

II.  307.  b 

I.7t7a 
II.  1*4.  a.  III.  1,3.  a 

II.  1I0.  b 
U.jt>.| 

I.  lit.  a 

III.  <)t  b 
I.  (t).  b 
I.  371  b 

III.  4t.  a 
I.  Ml,  b-  :  >  a.  —  a<<.  b 

I.  »}.b 
I-Hb 

II  /70.  a.  III.  311.  a 
UI.ift.lj 

III.  tf  8  a 


r  procédions  publiques  de  patoiHe 

Cura'des  colleees.  ^ 

Curiaux  droits  donne*  i  terme 

Cuni.i  wtUd, — 

Curfay —  Seigneur  de.  tt.  607.». 
ato.  b 


III.  lt4-b 
!•  104.  b 
III.  «u  s 
I.  toa.  a 
III.  «o.b 
de  II. 


Csj/fdf  du  collège. 

Cmtni*  —  Cirimbii  de. 

Cuvillicrc—  N  colas. 

Cybele ,  confondue  avec  Ce  ré*.  I.  B. 
ce.  —  IL  a.  A  Paris  —  10.  b.  i  Rome.  M.  b.  Quelle 
eftoit  anceoneraent  fa  figure,  I.  ,.a.  b 

Cyx  — Manede   III.  If  a.  a 


III.  4»i  a 
1. 187.  b 
III.  «t.  a 

1.4*1.1 
en  Fran- 


DAee- 
Daccole. 
Dacbrry  —  Luc. 
Daçhictrcs.— Jean. 


H-  jit-  a 
II.  tt*.  b 
II.  11c.  a 
I.4ti.  b 


lt.  a  10. b 
I-  aj».  b 
l.itt.a 

m.  tf).b 

U.  4«* 


I.  311.  a 
I.j-7- a 


DKy  — Je». 
Dagbnt. 
D  ajourner  ni 

Dagucfleau.  II.  3<o.  b.  —  3I7.  a.  — 

b  4»7-  a 

Dahuilk  —  Louis, 
Daimbert  archevefque  de  Sens. 

Dainville  —  Gérard  de —  I.  ;.«.  b.  Jean  da  —  Che- 
valier. I.  fot.  b.  M.chel  de  —  I.  fo«\  b 
Dais  ou  ciel  porté  fur  te  S.  Sacrement  1  U  pcoceffion.  I. 

3f3.  a.  Daia  ou  poile  da  roy  mort ,  par  Mi  porté  I. 

pao.  a.  Dais  porté  fur  le  roy  i  fon  entrée  par  las  meft.ert. 
Ac  III.  4tt.  a-  —  437.  a  b.  Dais  fur  le  roy  mots ,  par 
oui  porté.  III. /u.  b.—  Par  qui  pond  fur  ht  reine  â 
ton  entrée.  III.  too.  b.  Daia.  La  ville 


ton  carrée,  III.  ]oo.  b.  Da 


ne  le  porte  que 


âc  1.0a  fur  les  légats.  III.  Jjft. 

I«7s.a 
II.  4Î-  b 
Ht.  )tf.  b 
II.  f  b 


fur  les  rois  &  les 

a.  *e. 
Dalei  —  Fleurant. 
Dalleret  —  Antoine. 
Dam  —  Jacques, 
Damas  —  raifin  de. 
Dame.  Qualité  d'une  marquifè.  II.  m.  a.  —  Qualité' 

donnée  à  la  femme  d'un  con:  ciller  au  parlement.  II.  110. 

b.  —  A  la  veuve  d'un  tnaiftre  des  aoraptes.  it,  1 13.  a.— 
A  U  veuve  d'un  procureur.  ■    It.no.  a 

Dame  —  Sedille  la.  II.  f  at.  b 

Damelle  —  Barbe.  IL  <tj.  b.  Caterine.  H-  tif-  b 

Dameron.  I.  3*1.  b 

Damfront  — —  ComtetTe  de.  —  III.  57}.  a 

Damoifel  —  Jean  la.  I.  344.  a.  Jean  le.  II.  3»»,  a 

Damoifelle,  Qualité  donnée  i  la  veuve  d'un  gentilhomme. 

II.  t*.  a.         i  la  femme  d'un  conseiller.  II.  toi.  b.  — 

I  la  femme  d'un  maiftre  des  comptes.  II.  tu.  a.  —  i  ta 
femme  d'un  auditeur  des  comptes.  Il-  ito.  b 

Damours.  III.  30a*.  b.  Gabriel   III.  31a.  k 

Dammartin.  II,  ■,  .  j  Comte  de.  II.  ffj.  a.  —  fi  f  •  a— • 
<to.  a.  G.  de.  I.  fta.  a.  M.  Gautier  de.  I.  31.  a.  Geoffroy 

de  I.  331.  a.  Jean  de.  II.  tt7  a 

Damp  flte—  Cofel.  I.  «aj.  a 

Dampierre  —  de.  III.  30»-.  b.  Jean  de.  II.  fff.  a.  Madame 

de   1.71t.  a 

Dam  pont  —  Seigneur  de  —  III-  4ot.  b 

Damp.iUe  —  snooficut  de  —  III.  4Xl.  b 

Damville  marcfcbal  de   III.  41t.  a 

Dandelle  —  Jacques.  II.  11,.  a 

Dantl  —  Hugues.  I.  tif.  b 

Danet.  III.  137.  b.  Pierre  —  I.  4a.  b 

Daoei.  I.  «77.  b.  —  fat. a.  —  711.  b.  —  734.  b.  III. 
34t.  b.  — |fi.  b.  —  /41.  b.  Adnan-  II.  I«-a.  Geor- 
ges. I.  717.  a.  Jacques.  II.  lia  a.  —  113.8.  —  114.  « 

 itf.  b.  Piètre.  II.  tla.  b.  Robert.  1. 7/4  b.  III.  J14. 

b.  —  tu.  b 
Dinpfy  —  Scbaltien. 
Dangiers  — —  Jean. 
Danglafon. 

Danfe  —  Académie  royale  de-  — 
Danfcs  des  feftes  de  paroiflë. 
Dantan—  Benjamin. 

Daniel  Jean.  I.  f  71.  a,  Théodore  

Dimecourt  —  Jean  B. 
Daquin. 

Datâmes  Jean  —  efeuier. 

Dardan  e  —  t  vtfquc  de  — 
Dmrintimtmm. 

Darnois  Maturin  — 

D  arques   Lefieur. 

Darreft  Jean  B. 

Darrouïs. 

^  —  Nu 

Datainville  tuS" 

Davanfcn— Jr  " 


Dav., 


II.  71/  b 
III.  440.  a 

II-  47 «.a 

III.  it!.  a 

Il7fi.b 

I-  814. a 
I-717-a 

I.  4«.  b 
V7-  a 

I  Ml  b 
III.  f«t.b 

I.  60.  a 
III  7ta  b 

II.  ut.  b 

II  ii)  a 
II.  470.  b 
II.  Kt.  b 

1. 137.  b 
I.  <fo.  a 
II.  a34.a 
Iff.  f4»  a 


David  —  Jeanne.  I-  7IJ-  a.  Jean.  II.  go/.  ».  m.  if9. 

Le  Capitaine—  II-  «77.  b 

David  é»efque  de  Moréve  en  EtcotTe.  m,  fja.  a 

Daunoy        François.  I.  i4im  3 

Da.aîne  —  GuUlaume.  n.  S09.  a 

Davolé.  11.17*  » 

Davouft.  I.  at*.  a 

Dauphin  Le  (ieur—  m.  /»o.  a 

Da-jphin  —  na  fiance <lu  —  fils  de  Louis  XIV.  U.  n-'  1 

 3S0.  b 

Dauphin—  prince-  II.  lit.  b.     1U.  41a.  b. aaa.  b 
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Dauphin  —  hoftelau—  vendu  i  la  ville  pour  tare  l'ho- 
âcl  commun.  !•  *7$-  a 

DauiE  Feu.  M-',  h 

Dauvcrgne  —  le».  UL  m-  »•  —  i43-b 

Dauvet  prtûàrat  aux  Compte*.  L  tfij.  b.  Guillaume  — 

II.  lo4-  a.  Jean.  —  IL  7»«-  a  «14-  ».  Pierre  

II.  £71.  a.  —  711.  a.  Robert.  II.  7»4-  b.  III-  7  fi.  b  

771.  a 

IL,..  .11. cr  ].  II.  JM  b.  Michel.  II.  13)-  • 

Dxxy  G.  II.  5*1- a 

Dcbordemen*  de  la  Seine.  II.  «u.  b.  III.  s«.  a.  — 17.  a. 

—  ij4-a.  — 154.  b 

Dcbom         Nicolas.  III-  %•  b 

Décimes  accordées  à  Heari  It  par  1e  clergé.        1.  «I7-  a 

Décret  faculté  de   U-  «"3-  a 

Dtcrttilti  eu  m  ttffarsiu.  !•  3*4-  b 

Dédicace  d'églifc  i  Ici  cérémonies.  I>  *4  a 

Dtffeafeor  de  la  foi.  Qualité  dej roi»  d'Angleterre.  I.  1*3.  a 
DefE.  Parution  de  ce  ai  qui  defEcot  leur  Seigneur.  11.  JIJ. 

1  b 

Dehors  — la.  lit.  14  j  b.  Les  la—  Ul.iix.a 
Deiot  —  Guillaume.  U.  $ft.  a 

Delabel  —  Pierre.  .     III-  S  j  4b 

Delas—  B.  II.  r  6  j-  a 

Deloy— Michel.  IL  loi.  b 

Delphin  —  Cilles.  H-  137.  b 

Delpecb.  H-  4M.  b 

Déluge  —  JeaanefMda.  I.44J.  b 

Demoni.  Il •  34*-  b 

Dcmoithene.  I.  H»,  a 

Demonftrateurs  an  jardin  royal.  II-  >•  b.  —  43$-  b-  — 
4J4-  * 

Denicourt  —  Jean.  I.  4I7.  b 

Denier  i  Dieu  de*  fermes  do.  roy  donné  1  faintr  Catherine  de 

la  Coalrare.  III.  X7».  a.  b 

Denier  douze  —  Emprunts  du  roy  au  —  l.i}6.  b.  — - 

Réglé  pour  l'mtereft  des  payemens  retardez.  I.  (71.  b 
Denis.  II.  iSj.a.  —  31 S . b.  —  40e.  b.  François  II. 

7<i.  a-  Jacquette.  — —  1. 449.  b 

Deoifotr.  11.147.  b 

Denon  Mederi;  de.  —  lit.  u.  a 

Dénonciateurs.-—  Recompenlè  pour  Us  —  I.  /  j  ;  .a.  — 

«17.  b 

Déport  —  droit  de.—  I. ico.  b 
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Detbly  —  Sienr.  III  tir.  a 

Defcars  —  Seigneur.  II.  tsj.  b 
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Dînant  —  Jean  de.  I.  344.  * 

Dintcville  —  Jacques  de.  D«  ^34.  b 

Diolois  Evangclifte.  I.  4/1.  b 

Dion  —  De.  — -  III.  3(7.  a.  Lefieur  de.  —  III.  44a.  a 
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Dilputes  réglées  dans  les  collèges.  I.  314.  b 

Diique—  François.  IL  «M  b  <?»•  b.  MonCeiir.  f. 

Difttibutions  manuelles  aux  chanoines  te  clercs  de  chapitre." 
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b.  —  14  j.  a-  —  1,1.  a-  —  X04.  a.  Quand  il  faut  entrer 
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,,i.b.  — 40I  a — 41a  a.  —  414. a.  — 
41t.  a.  —  413.*.-»-  4xt.  a,  —  433.  a- —  437.  av 
4}>.  a.  — 441.  a.  —  444.a.— 44I.  a.  —  44».  m 
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Donnée  —  Jeanne.  I.  7(3.  » 

Dsnnet- Paul.  II.  a 

Donon  —  Charles.  III.  n.  > 
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Ptn  du  drap  commue.  ,„  . 

D.rel  —  Jeande.  U,-f^  J 
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Edit,  butfaux.  FoTme  mmordinaire  de  h,  eBrepft*  t 

t^hZ"74"-  *—  7<4-b'  n.,«.n 
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Eguillon  —  Duc  d>—  1      b  i» 
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Encre  brifiée.  Ml«.« 
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bliflèmcnt,  L  tiAi»-  b  «H;  »•      «ili  »-  b  

io%.  a 
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collèges.     L<i°-b.—  £J>«-  —  «t£  b.  III.  7«*' » 
Epidémie i  Parisen  134*.  L 70»-  Aorrc.  Il  S7  V  b 

ï.f>fltU  Btmatdi.  L  u^b.  —  Ma^ifiri  Pitn  Bltftn- 
fil.  Llfvb 
Erard  —  Guillaume.  H-  il±  b 

Erchcnrsd  L  eVfque  de  Paris ,  prcdeccAenr  de  Nicadus  en 

110.  111.  t»*\a 

Ergnies  —  Pierre  de.  —  III.  *}±  b 

Etiatmm.  L.  I2â±  b 

Esmiies  d'ordres  ArTeret»  réduits  fous  ont  même  règle.  L 
m  a 

t,<,jety —  Harpin  d'—  II  f!£;b 

ErquinvtlJier-—  Lesiisd*—  H-  !•!  b 

Jkraut  —  Jean.  III.  ij g-  b  »f».  ».  —  jti».  Fran- 
çois. III.  sti.b 
Eruencout  —  Pierre  d*  —  Hl.  a 

Efcilooie»—  Jeanl'  IH.}»«.b.  Ses  armes.  III.  i»  .a 

L*  Hl-  IL  b 

Ifcars  —  d*  —  évefqoe  de  Uneres-  I.  74I.  «  III  44».  b 
Efcbafraux  pour  les  cérémonies  publiques.  A  qui  appartient 
de  les  taire  dreflèr.  II.  jli.b 

Efchars. . — .  III.  HZ;  b.  Jean.  L  UEi  *>  III-  î*<-  »-  Ro. 

ben.  "I-  J*L> 

Sfcbclledu  Temple.  I-  tiû,  b 

Efcbevinage  fopprimé-  L  17.2:  b.  —  ito»  ».  Rcftab'i.  L 

»  b 

EftFëïînsde  Paris.  I-  }i7-  »  j7i  b.  — «Jj^  b.  Qua- 
lité* pour  le  devenir.  II.  41»».  Leur  autos  lté.  L  4J2.  a. 

 J47.a.  il*:»-  b  J7»-b  jto.  ».  b  

5,8.  a.  b  (»•»•  «17-  »-  —  <t».  a.  —  «30.  b. 

II.  Lt  a  14-  »•  4Q?-  *•  b.  —41 1-  *•  b.  41c 

b  411.  b.  III-  ito-  »•  —  îlL  »  121:  »-  b  

4t-v  a  4tl<.  b.  Leurs  droit».  I-  <tr-a.         t>7.  b. 

_ —  tôt.  b.  —  70 i-  »-  —  I2L.  b.  III.  tta.  —  »{.  ». 
Leurs  honneun.  II.21L*-  Leur  juridiftion.  Il-  38t.  a. 

111.  (il.  b.  —  »•  Leur  robe  mïparttc  L  171. a. 
Leurs  foins  fc  fenÂions.  I-  t4»-  *•  b.  —  »—  «40. 
b.  —  <4j.  a.  b-  —  *44-  ••  b-  —  <4t.  a.  h.  —  6££. 

a.  b  «s.  »•        62 J-  b.         £7j.a  «la.  b. 

—  701..  a.  —  7°|-  bT  734-  b-        70t.  a.  b.  — 

714.  b-~-  740.  b-  —  7  4*-  »  711-  b.  11.  ^1.  b  

114.  b  31».  a.  —  in. a.  —  ji».  a. —  414  a  

4'-f.  a.  b  4»<-  b.—  4»7  »•  b  4|S  b.— 

4»).  a  4t»  b  —  4»J-  b  tu.  a.  1 51.  a. 

 j77.  a   7»t.a.  —  tt(.  a-  III.  i«f.  b— 

b.  Leur  ncgatit  crremotiirs te  pn>:f(tions.  L<>>  r.  b   * 

4*1.  b  —  «71.  a.  —  sic.  a.  —  «?7.  a.  — 71-.  b. 


—  715.  b.  —  710.  a.  ELcdion  des.  —  II.  4U.  b- — 
4to.  b.  III.  f  14.  a.  Règlement  eotrtux  *  le  Iteaieruujt 
gtocsal  de  police.  II.  %t*.  a.  Pari*  etempié  de  lacxea- 
t:on  lies  —  perpctuelL  II.  411.  b.  Noblcffe  accordée  aux 

—  II.  41».  a.  —  hors  de  charge.  Leur  privilège-  II- 
ttt.  a.  III.  42±  b  Leurs sooncuii fuo< bies.  HL  b 

Efchiquicr  oc  Normandie  L||i.b 
Elclaircau.  11.  «_*_4  *> 

Efclaot  —  Jacques.  L  }>'•  b 

Etclit  Pierre  de  I'  —  I.  ut.  a.  II.  jtfa.»,  III.  iJ7-b. 

—  »î».  • 

Etcole  S.  Germain.  L  <"»■  b.  H.  ill  b 

Efcolc.  DcsTendu  aux  beneficien  de  tenir   1  ■  447.  • 

Efcolet  decbatiié.  Trania^tioa  à  ce  Ujct  cotre  le*  cures  de 
Paru  *  le  chantre  de  N.  D.  I.  4««-  b.  de  fniv. 

Efcoles  —  Règlement  te  ftarurs  pour  les  petites        I . 

4<4  b.  —447.  a.  La  maifenfe  s'endoir  dooner  grarai- 
ternertt.  L  447.  b.  —  448.  a-  Qoç  les matftre* des  pen- 
tes —  feront  caïuirques-  L  lis.  a.  DertVitdu  an  majttts 
d'y  avait  de*  filles  ,  et  ni  maîtresses  d'y  avoir  tirs  gu- 
cons.  L  447-  b.  —  44»-  ».  411-  «-  b.  —  4J<.  »-  — 
4S».a.  b.  —  4«o.  a.  b.  — 4«i.a-b  Perisi»  aux  mai- 

ftrrs  des  d'enlîigr.çr  l'arithmétique  ât  l'cfaimre.  I. 

4*1-  b.  Le*  —  du  faubourg  S.  Germain  unies  avec  oeUct 

de  la  ville.  I.  4<4.  «.  Confrairic  des  i  S.  Merry.  L. 

414» 

lito'.ieii  DesTer.d*  à  cm  d'a'ler  feuis  par  la  vjlk.  I.  }Ii^b. 
—  t  ii  a  DcrT.nie  deux  de  porter  armes-  I.  <4>- a. 
Qjels  habits  leur  font  detfcndns.  L  <4*-  b.  Tumultes 
des-  II.  (ni 

EfcatCdetiedu  quay  de  GeCurcs.  III.  111.  a.  —  derrière  le 
ptni  pont.  L  tat.h 

LlcotTe  —  Reioe  d*.  II.  7«o.  a-  —  Soeur  de  la  dochrle- se 
Lorraine.  1.  CsU,  a.  Reine  douairière  d*—  II-  7*4  b. 

 Roi  d*—  1I-5I*.  ».  Entrée  du  roy  d*—  iPÏris. 

I"  $47  b 

Efcrune.  Dttfcnfe  lui  maiftres  d'  —  de  demeure»  «su  fan-' 
bourgs.  1.  «a»  a 

Efcnture  faiote.  A  qui  permis  de  l'expliquer.     II.  *tt.  b 

Efcuyer  L*  Il.ij.a.  III.  pj.b.—  /41.  b.   <_4». 

«•—  777- ••  Gentner*  I"  —  L  7n.  a.  Jctomc  1'^— 

II.  43/  »  Hl  «fib  Lotem  L— III-  «V  b.  Se- 

bafticn  1' —  /.  «(/.  a 

Efcuyets  —  Grands,  l  gtf  U  — 71».  b-lt.  <|t.b.— 

7»o. »■  III.  17/  b.— »«.  a.  411  b.  —  471  »• 

Premier—  1.71t.  b. III.  ti^b 

Etcos  d*or  ibl.  Leur  valeur.  L  121:  b.  —  Au  CeAàL  I. 
'tt-  a 

Efcus  prix  des  —  en  i/sl.  111-  m-  b. — es  tt4t. 

III  7t«.» 

Efimnut  Punit  CéUttri  it  —  L  's.  a 

l'ailier  —  Je»  I'—  III.  Oj.b.  — 7S4  b 

Eimancheur  —  Simon  L  a 

Vfmery  —  Jeanne  d*—  L  71t..  a 

Efnault.  H.  401.  b-  401-  h 

Efope.  L  7<7-  h 

Efpagae.  Service  pour  le  roy  d"—  II.  17t.  b.  Service  pour 

I»  reine  d*—  11.37t.  b.  Figues  d*—- 11.  9.  b.  Vin  <f— 

1.  43<  b 

I  JjenoT—  Pierre.  IL  <•"*■* 

Efpée—  Pierre  de  I'   L«l.a 

Jifttntt  —  ^fdvfdu  <»V  —  III.  *to(.  a 

Efpernay  —  Sire  d'—  II.  <4>  b 

Efpernon  —  Duc  d*  II.  jj.  b.  1IL  444-  a.  —  44*"- 

a.  —  ;c>.  a.  — •  rit.  b.  —  «tj.  a 
Efperons  d'or  du  pends  d  un. marc  ,  redevance.     III.  ai;,  b 
Efpcruier  —  Jean  1!  —  II-  <-«-  b 

Efôicier  Thibaodll —  II.  f;o  b 

Efj>;naee—  Antoine.  II.  »!/■».  Madelaine  L— I-  4/7-  h 
Elpinay—  Moo£eur  <f  —  III.  41».  b.  Noble  homme 
Adrien  d' _  L  401.  b.  Antoine  d'  —  III .  jtr  b.  Ni- 
colas de  11— L  {71.  b.  Elpinay  ou  Sfpinoy  —  Ttmo- 

leood*   Uljis 

Efpioe        Edcraud  de  11—  II.  Jjo.  a.  J».  de  I'—  II. 

ra-f  b.—  17».  a.  Jean  de  11»  II.  ito-b.  Nicolas  de 
11 —  III.  »*x>.  b.  Thihaulr  de  LV —  I.  1  b 

Efpinette  Hugues  de  1' —  1.  <><■  b 

Elptneuil  paroiié.  III  «00.4 

Elpineuil— Jean  d'—  I-  1^4 

Efpinoy  —  Autoiae  d*  —  I-  lij-  b-  Claude  d*«—  II. 
i»i.  a 

Efoolie  N.del* —  U  y<4-b  au  b 

1  fôucrdcs  Le  fire  d" —  I.  L*i^b 

Eflare.  I  élli  b 

LiLui  — Antoine  des-  U-  «!»•  b.  Guillaume  i  Mnu  de» 


TABLE  ALPHABETIQUE. 


Jeinde* —  ni-  Si-  b.  Philippe  Je*  _  M*»- 

a.  Piètre  de»— r.  jii.  »•  Philippe**  Chevalier  fleur 

de  Thieux.  I.  344.  h.  Pierre  des.  I.  3J7-  b.  H-  fV-  »• 

—  J54.b.  tft.b.—  f.i.  a.  Lépreux  de» — I. 

16.  b 

Eilelm.  I.  «l.b 

El»  Cardinal  d'—  III.  4>7  b.  Alfonfc  d'—  II.  78».  b 

Eftain  —  Robert  d*—  * 
iftallooage ,  droit.  * 
Eftimpes  —  Le  vieux.  I.  ff.  b.  Comte  d'—  1.47*'  b.— 

481.  a.  III.  333.  a.  JÎ7.  b.  D-—  II.  il*,  b.  Loui» 

d*  1.  $71.  b.  Perian  d'— -  III.  «*o.  b.  Pierre  d'- 
il. (31.  b-  Raoul  d' —  I.  {i.  b 

Eûar  Robert.  I-  34»-  » 

EftattdeBlois  en  i<88.  III.  30t. b.  —  i  Pari*.     I.  «1.* 
Eftienoe  abbé  de  Savigoy.  I.  S),  b.  irchewfquc  de  Bour- 
ges. I.  tf.  b.  —  archevefque  de  Sens.  I.  101.  b.  —  de 
BoorgoeÛ  arcbevctque  de  Tour*.  I.  4".  —  4<>l.  b.  — " 

Chancelier.  I.  {j.  b.  fi. ».  S7-  <*.  *.— 

III.  jar.  a.  —  Evcfque  de  Noyoo.  II.  183-  b-—  E«f- 
que  de  Parts.  III.  «tf.  b.  Dorme  5.  Déni»  de  U  Cbartre 

d  S.  Martin  de*  Champs.  I.  ;  7.  »   Poncber  évefque 

de  Paris.  Ul.  743.  b  Evefque  de  Prenefte.  I-  13  <•  b. 

—  Evelqae  de  Tamora.  I.  «4-  a.  —  de  Lexingtoo ,  ab- 
bé de  CJaitvaux.  I.  t«*.  a.  b.  —  Prévoit  de  Pari».  1. 
jo.  b 

Sftiomene  ,  maladie.  I.  73»-  » 

iMac  —  Seigneur  d»—  U.  <3*  •> 

Eftbbert  Jean.  III.  ifl.b  jij.a 

Eftoileveué  au  ciel  en  plein  jour.  -U.fi*.  a 

Etoile  _*bb«  de  I'  —  MS?» 
Elto:le—  collège  des  Bernardin*.  I>  a 

Etoile—  ordre  je  I* — par  oui  fondé.  I.  437-  b-  —  4»  ». 

b.  —  440.  a. -— refté  aux  archer*  du  guet.  II.  78».  a 
Etoile — dcl'— l.iot.a.  L.del* —  HO».b 
Eftorcol  —  Jean-  II.  7»î-  b.—  Ï04.  a 
Eftourreau  —  L'  III.  J04-  b  $*«•  b.  _  j;4.  b 

—  /«*.  b.  Charles  lJ   III.  3-  « 

Etoutcville  —  Cardinal  d"  —  H-  s »>•  b-  I-  d'  —  I.  î«. 

à.  Agnès d'—  III.  7ii.a.  Jacques  d*—  HI.J*3-  b.  Jean. 

d'—  I.  417.».  Robert  d'   H.  «03. a 

Eftraîncs  i  l'Epiphanie.  II.  310.  a 

EArée  Pr.euré  de  1' —  11.141b 

Eftrées  Sie.  r  ï  —  Hl.  18.  i.  Le  Seigneur  d*   III. 

383.  b.  Moniteur  d'—  lit.  47*.  b-—  47»-  b  LeC.it- 
dinald'—  u.  4jo.  a.  Comte  J'—  III-  175.  a.  Antoine 
d*. —  III  17.*.   14- b.  Ce&r<r  II.  7*.  ».  Fran- 
co!* Ar.t>  bal  d'        III.  14S.  *■  J«n  d*        III.  i«o  b. 

Madame  d'—  Ul-  400-  a 

Eftrepigny  —  Philippe  d'—  Ul. 773.  a 

tltuacol  ^—  Guillaume.  I- 73-  b 

Eftude        Fruits  de  V —  I.  fSt.  f.  Durée  des  —  I.  H«  a 

 4K.  b  f»l.  *• —  «r-b  Tem*  des  —  I. 

433  b.  Durée  de*.  —  I.  4*7.  a.  —  «07.  b.  —  «o*.  a 

Eftudei  mooaftiques.  I.  i«ua  Kt.a- —  i«7- b  

*84*  a 

Efturgeon  —  Jean  1* —  I.  1 4*-  a 

EAuves  a  Paris.  I.  no.  a.  —  Drffiroduës  pendant  la  pelle. 

I.  tôt.  a.  I> 

Efveillé  Jean  I'   II.  «01.  b 

Eu  —  Robert  Mane  d'  II.  iji.  b.  Comte  d'—  I.  ji».a. 

H.  {t7.b  <8i.  b  7>«-  b.  III.  *?r.b 

Euclide.  1.  «»!.  a 

EuM  II.  19S.  a 

Eudeline  —  Frarçois.  III.  78c.  b.  f»>«;^Endelinè\ 

Eve(ché  de  P.i:n  —  Chapelle  haute  de  I"—         I.  (14.  a 

Evefque —  L'        II.  110  b  343.  a.  4/r.b.  III. 

1 4t.  b.  Caterioe  Ange'.iqje  l'—  III.  117-  *•  Le  capi- 
taine 1'—  III.  43I.  a 
Erefque*.  Leur  ranp  aux  cérémonies  9t  procédions.  I.  7 1 9.  b. 

II.  75t.  a.  —  Stf.  b.  III.  /77-  b.  —  A  la  chambre  des 
complet  I,  7<t.  b-  II.  H.i 

Eugrne  III-  Balte  pour  Montmartre.  I.  «i.  a.  —  Confa.re 
Pig!ile  ds  Mootraattre.  1.  «3.  b 

Eure ,  rivieie.  1.  31  a 

Evreur  —  Evefqu« d'— I.  197.  a.  —  374. a.—  3»». 

b  394.»  <4Î-  a-  II.  |(i->  <<«•  b.— 

jpy  b.  —  7*>.  a.  ^7*1.  a  <— —  I  5.  b.—  Slt.  b. 

—  I17.  a.  III.  144.  a»  J6g.  a—  <7j.a.—  710  b 

Euri*rrm  .  pj  o  fle.  I.  it.  a 

Eurrr        Cl.iode<fe—  III.  117.  a 

tgftache  du  Bellay  é»elque  de  Pati*.  II.  7<4-  b.  III.  ij*.  b. 

II.  7«S|.  b  io*  b  1 11b  Ci  devant  é\ef- 

que  de  Par».  II.  m»,  a.  Abbc  de  Noyer*.  II.  Si*,  b.  Abb<5 
dcî.Maarlur  Uuc.  II.  Su.  b 


8^ 

I.  m-  b 
lut.  b 

I.  ,«4.  a 
les  fuifles. 
Mayenne. 

II.  f»7  b 


Euflnhuti  mti*t  S.  Ctrtmsri  dt  Tlx)*t$. 
Euerechy  .moulin. 
Eiamioateutt  du  chaftcler. 
Eiallerxe.  Quahiédoooéeauducde  Guife  par 

1. 77*-  *-  Donnée  par  le*  ligueurs  au  duc  de 

III.  447.  b 

Eicefter  Cardinal  d"  II.  tat.  a.  b.  due  d'- 
Excommunication pont  caulé  légère. I.  ««7.  a.  b. 

 171.  a.  —  /04-  b 

Excommunie.  Comme»  U  tant  vivre  avec  eux.  -     t.  fOf-  a 

Exemption  des  abbayes.  I.  40.  a»  b.  De  l'ordinaire  pour 

S.  Germain  des  Prer.  I.*  i7-a 

Exempt*  de  la  juridiction  de  l'ordinaire.  1.171b 
s—  Craee*.  I.  «7-  b 


FA  —  Guillaume  de  la.—  [1. 7t(.  b.  Moofieur  de  la. 
III.  44*.  b 

F  abat  Ermttesdc.   I.  *}(.  a 

Fabre — Jean.  II.<it.  b 

F*tri  —  Ptmu.  I.  4>j.  b.— Jean.  III.  41.  a—  Louis. 
Il-  «51.  a 

FairitM  Jounntt  it  —  III.  «»••  b 

Fade  Jean.  111.7X4.  b 

Fagé  Chartes.  III-  jii.  a 

Fagei  —  Nicolat.  III.  r*.  b.  Olifier.  III.  31*.  a 

Fagoo.  II.  |i7.  a.  —  433.  b.  —  4*7-  » 


Façuet  MicbeL 

Fait  ment  Quentin. 

Falaife—  Chanoine*  de. 
F»/#r—  Evefquc  de  Pari». 
Falconniet  —  Pierre. 
File  — .  Jean. 
Fardoil. 

Faroefe  ,  Cardinal.  II.  7*1.  b.  Horace. 
Farquelks  —  Louis. 


I.  4*4  b 
Mit.  b 
I.  7»  b 
1. 19S.  a 
Ili<.à 

I.  344,».         407.  b 

1-  M*.« 
II.  740.  ».  b 
lit.  jot.b 


Fa/fier  —  Thomas.  II.  t»>  b.  — 1»4-  » 

Faubourg  de  Montmartre.  II.  131.  a.  Ut.  117  a  Sainte 

Anne.  II.  4*0  a.  —  S.  Antoine  ,  privilégié.  II.  43».  b. 

 S.  Den  s.  II.  141.  b.  —  S.  Honoré-  III.  «7-  ■•  — 

S.  Lazare,  dit  de  gloire.  II.  477- a  S.Marceau.  II. 

137.  a.  —  S.  Martin.  II.  14t.  a.  —  du  Temple.  II. 
141.  a  l 
Faucbrar  —  Anquetvn  le.  —  III  <to.  a 

Faucon  —  A'eiandrc.  I.  <to.  a 

Fauconnet  —  Jean.  II-  a  s>8.  b 

Fauconnier-—.  Le.  1|.  400. a 

Faverolles  —  Guillaume.  I.  3  <o.  a.  Jean  de—  I.  4e».  b 


Favert  —  Jean  B»  Joleph 

Faveur  Madelaine  la. 

Favier.  II.  13.  *  Anne.  I.  71t.  a. 

II.  J«3.  b.  III.  3*i.  b 

Faulchot  Paul. 

FanUoo. 

Fêvanm» Apparat  de. 
r  juquembergue—  Clément  de. 
Fiur  —  Gui  du.  —  II.  Ijo.b.  —  Sji.b.  Jet  A  me 

III.  îit.  a.  Loui*  du.  —  II.  I04.  a.  Pierre  du.  —  I. 
tfto.  a 

I.  3to.a 

II.  101.  a.  —  iota.  —  no.  a 
II.  iff.  b 


I.  ho.  a 
III.  itt.a 

I.  r»3.  b.  Nicolat. 

II.  73.  a 
11.  »3  . 

II.  «I)  b 

II.  |<4.  b 


Fatre  —  Pierre 
Fauflet. 

Fautras  —  Jean. 

Fautrat  J. 

Favier  ^—Jacques- 

Fauvelet  Guillaume. 

Fav  Motûeut  du 

Fayac.  II.  8}.  a.  Jean  de.  — 
Faye.  III.  it. a. Bartbelemi. 
Fayet 
t.- 

Febure  —  te.— II.  4ff  •  b.  III.  ai.  b.  —  {49.  a.  La 
Ceur  le.  11-  i74-  b.  Claade  |o  —  II.  80».  a.  Da- 
niel le.  —  II.  rit.  a.  Dreux  le.  —  III.  4*11.  a.  Jean  la 
— 1.1*3.  b-  Loui*  le.  —  lit.  }io.  b.  Mainrin  le — 
I.  4*4.  b.  Olivier  le.—  I.  4S1.  b.  Ul.  3 11.  a.  Picire  le. 
I.  313  b  it.  s  <•  b 
Fedues —  Geran  de.  II.  47t.  t 

Feleauvillar  —  Gnillaume  de.  I.  4»t.  b 

Feli*  éiefque  d'Oilrans.  1. 17.  b 

Fella^d  étrfque  d'Amants.  I.  44.  a 


II.  J7*.  b 
Ul.  835.  a.  137.  b 

II- 7:  » 
llt.48i-b 

I.  f!4-« 
!11.7<9.a.  —  803.  a 
III.  11.  a.  Antoine.  III.  7t.  a.  —  Se  a.  —  81.  a. 
90.  a.  Olivier.  III.  7c.  a 


Felletin .  eba  elenie.  11.  17*.  b 

cm  mes.  Deffrn.lu  aux  chanoines  d'en  loger  aocune*  avec 
eux.  1.  193  b.  Deffcnle  d'en  introduire  apeune  dans  le» 
collèges.  I.  400.  a.  Ul.  C10.  a.  Quelles  «c  quand 
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d*  fii« entrer  dan le«  col Iraef.  I.  4t?.  b  73t.  a.Def- 

fcociu  d'y  en  ix.wodq.re  de  lurpeAt».  I.  *•«.  b-  \T7- 

«.       îoj.  »  Enceinte».  Leur  dévotion  a  S  Sym- 

pborieo  .  ck  ioperft  tians  i  on  égard.  1.  If.  a.  b  

btimKUa,uakimétsiUSÈlftiim.  H.  aM.b.MI. 
tor  b  — publique»,  cbane».  I  <4»  b 

cfctui^rtme».  IU- i4«.b 

fcacU», —  Nicolas.  Kl  «77-  « 

Tenu  De.  î.  714-u.  H.  W«.  ».  tt«.b 

f  toon  Heben  te.  —  1.  31*-  • 

xenouillct —  MantMtWM         MI.  4^- b.  —  4>«- • 

fer  Jjcouadeli   III.  MM 

f erdttutU  empereur.  III-  I  »••  • 

Fetet.  tll.  fl4-b 

Fergy  LefSeur.  lit.  44*.  b 

Fer  la.  le.  II.  571. 1.  Jetait.—  II.  173-  b 

Ferdinand  empereur.  Set  cAfeque».        I.  «77. b- 11  Î7». » 

Jttl  —  J«M.  IU.  |lt.  b.  Pm«M.  1.  )0}.« 

Feremouft  er.  H-  «41.  • 

fera  —  Tooffaint.  ÏH  .  m  t  •  b 

F  craie  perpétuelle  ,  on  cem.  i-  »t>.  b 

Ferme  laid  —  Jeta.  I.4jt.» 

Fermane)  —  Lac.  11.  Mi.  b 

t?emielti»~—  Jean.  I.  4ft.a 

Jetnule —  Pierre.  W  1»f  ■ 

ftrnii        Vitl»  de.  1. 1  é  4 .  t 

tîcroo.—  Le.  II.  47O.  b.  ^»  49p.  b.  III.  f*o.  b.  J»;que» 
If.  U.  r»S  4,  Jajei  le.  J.  34e/.  b.  Jeanne  le.  I.  449.  b> 
Jersaie  le.  I.  4  If.  a.  IU.  «{«.  b.  Raoul  le  I.  7»».  a. 
Raoul  le.  III-  ji4-  b 

Ftrftnut  Hthrtmt.  I  741 

f  erpirr  —  A  ailé.  I  f  }1  • 

,  idole  de  Lyon.  1. 11.  • 

II.  4M  b  • —  477  b-  IU.  tf».a.  fa/,  a.  b. 

149  *  Micbel.  II.  109.  b.  111.  »J7- 1  — l|i  a. — 
1(4.  b  — .,».  a.  Nicole».  II.  71» 

—  Cardinal  de.  II.  719.  b.  Dac  de.  —  II.  47». 

b  fit.  b.  Prince  de.  II.  7«c.  4.  Pr.ncefc  de  —  III. 

35»  a 

rrter  —  Arnaud  du-  —  II.  (04.* 

,  pjro>&.  I.  ta.  4.  —  t).  a 

— ■  Jean.  III.  744  b 

ï«rte —  La- — abbaye.  1. 1*  3 .  b- Abbet  delà  — I.  ilo. 
*.  »-tt  187.  a  III.  «ai.  a.  Seigneur  de  la.  — -  II.  79t.  a. 
GaillMmcde  li.  —  1.71* 
Jcmatpe».  —  de.  II.  4*9.  b 

Fcic.imp  Abbci  de.  11.  t*"t.  b 

Fc4t*  Dieu.  I.  if  1.  b  na»  47*.  a.  Petite.—  IL  «91.  b. 
PrpceJfion  de  U—  11-  4*4.  b. 1)4-  k  Tendit  de» 
tant  Ici  maitoa»  i  U  procciEoo  de  la.  —  il.  tir.  a. 
Touchant  crue  qui  réfutent  Ae  tendre.  II.  tiy.  a 

Feftt  de  S.  Jufeph.  ordonnée.  III.  1*1.  a.  —  de  U  fafteptioa 
de  1a  tamte  couronne  à  la  fatoie  CbaptUt.  I.  114.  a.  — 
.  de  la  ttanlUtiou  du  chef  de  S.  Lauie.  I.  ut.  b 

Jcftri  annucllei,  qu-lk».  I.  77.  b.  .—  9  t  ■  b.  —  99  b^— 

JP4-  b.  m.  a.  III.  tpj.  b.— ~  Principal»*.  1. 1»!  b 

Nombre  des  <*•■  du*  l'anode.  1. 133.  a.  —  Gardée*.  — 
Pcrmi  i  ceux  qui  fout  d'Un  lieu  ou  il  eft  rtile  ,  d'aller 
travailler  en  un  lieu  ou  il  ot  l"eft  pat.  I.  |t.  a.  de  la 
chambte  des  complet.  I.  31C  •■  —  départ».  I.  49t.  b. 

ir  4»».  a  —  double»  a  Parti.  I.  47.  b.   tetran- 

ckéctâ  Pari».  III.  104.  a. —  de»  roui ,  i  l'bplpbaoie. 
I.t»«.b.  — Séculière»,  de rejouilîaace.  1. 17c.  b 

Peu  &  loge  .  droit  dan»  let  foreftt.  1. 1  ;«.  b 

feu  —  Jean.  III.  jii.  a.  —  Fnofois.  I  4<f.  a.  Ja.  le  — 
II  i*/  a 

Feu  de  la  S.  Jeao ,  mit  par  le  wy.  III.  577  b  4I0.  a. 

—  ftf.  b.  —  par  la  reine  eu  i«t«.  III.  f  14.1. — 
S»  b 

Feu  S.  Antoine.  I.  4! j.  « 

Fcucber Maracecite.  !  7i«  a 

FeO'Uade  .  Go  nui.  II.  tf  S.  b.  De  la—  II.  xff.  b.  Comte 

de  la  —  III.  17t.  a.  Sieur  de  1a  —  IJ.  174.  b.  Geor- 

gctd'A  bufloT'  de  U-  — -  II.  îjj.  a 

Fuillaoi—  Geoff.oy  de.  III.  701.  a 

FcoillaiMde  Parti.  III.  j|.  b.  III.  «jt.  b.  —  du  faubourc 

S.  Micbel.  III.  |j.b 

Feudlantinet.  Let  re  de  la  raiae  Aune  d*Auftr  cbe  pour  en 

demanda  te  tes  eftablir  â  Parti.  ]].  44.  a 

FetuUetcaa.  u.  x9%.  « 

Feuillet.  III.  473.  a.—  fio.  b.  —  {31.  t 

Feu»  — f  Le-  I.  7i4-  b.  II.  t»».  a.  —  471.  a.  IU.  3o4\  b 

Alex»i  <UT  le —  1  44t  b.  Claude  le— I.        a.  III. 

a>tS.  b.  Eftienue  le.—  1. 114.  b.  Fcnaud  le.— JJ.  u.  1. 


la.  le  II.  y <4.  b—  »7t.  a.  jtm  k.  —  II-  »t»  b. 

Laurent  le.  III.  jiy.  a.  Pierre  le  II.«o4.  b.  Renault 

k.  —  III.  «to.  b.  René  le.  «.  loy  • 

Peyarao.  M-4«>.b.  Hl.nt.a.  Autone.  IH.^u.  b.  làWt- 

felle  u.  10.  a.  Eftteane.—  Ul.  tjj.  a.  fean.  II. 

««.b.  Loua.  Il.j17.fc 
ïidelu — t«i!eaoe.  U!.7>*>.« 
liebcu  i.  514.U 

Fi«f  lige  dooné  pir  le  roy  . en  fubftitution  , dtkie  rtemlr- 

té.  I 
«KrdePéVtruuedttVia.  <I  7»7.a 

FretidePurit,  ajucl.  fjfots  a  u  taille  do  roy.  O.  fi«  *— 

<tj.  a 

îirfc  ,  commaodetie.  H.  340.U 

f  ienoea  —  8-dr.  II.t<{.  4.  Sanad.  de.  •  H.yTt.» 
Firfqoe—  de.  1PI.  t»4-  a.  Co<mc  de—  III.  4*7 -b 
PieUirt  .  —  Tbibaud.  I.  344.  a 

ficubet— ~  De.  II.  444.  b.  —  4ff-  V-  Ltficur  dt,  V  i*!. 

a  |<i.a.  Gafftcdt.—         Il  ♦»••■ — M4.  b 

Fiere.  —  Mémo.  II.  «ot  -  a 

FrSirr—  Louii  1.774.4 
T  lcfac.  tll.  505.  a 

F;  :>8rt—  Jaeuoea.  1.  9.14.  a 

Fille  —  Robéfi  la-  —  ÎI.r*4-b 
filin  delà  Crois.  IU  tti.a.  b 

Fille»  Dku  ,  bofpital.  I.  (|4.b.  —  IU.  «ot.  b.  C\<t#{- 
(a.  I.  ttt.b.  Fille»  Dieu.  U.  tyt.  a.  ttl.  «04.  a.  b  > 
Par  cfoi  fondée».  I.  U4.  b.  —  llf.  a.  D'atxrrJ.  bot»  la 
tille.  I.  11t.  4.  L«ur  atteicune  fiioatioa  k  bea&iratTtd.  I. 
ni.  b.  Amort  Arment.  I.  rW.b.  Lettre»  dt  Châtie»  VI. 

I.  1.|.  a.  Traruteieet  dan»  la  «Ht.  I.itl.  a.  b-^—  Pua- 
ntiei  retraite  de  petbtrrtîci ,  r«  abat.  1. 119.  a-  Lest  fon- 
taine. I.  ttl.a  Dataacaudf  omeurauli.  L  11t.  b.  Refcr- 

^  mat  ion  de»   ^    ^  "  ''tn' 

to. a  ** 

Filleul  Je».  |.»4,.fc,— y«4b 

Filtott  —  Pierre.  U.  «43  • 

P.loue  OrJoonanor  contre  Ici.  tll.  «7.  ».  —  «t.  b  — • 

73  b 

Fut  de  Salin  —  Charlotte  delà.  —  H.  11$.  b 

Finance»  du  roy  toeffée»  â  30.  aiilieut  «u  l'ti.  I.  74f-  b. 
Et  (eut  ancien  eftat.  Nob^cuc  accordée  au  buieta  ocs  — - 

II.  417.  b.  —  4»«.  a 

F  .ut  4c  te  m  recberebez  fou»  Losti  XIII.  Il  »e».b 

Find  —  O.ooce.  n.«»H-b.  —  7tt.  a 

Fir.git  Atijoiant— •  Dt  la.  — •  III.  }l7- a 

Finot.  III  tt<  a 

Frooe»  —  Jean.  II.  »t«.  b 

Filrio  Jeanne  de.  II.  Sl«  b 

Fi/fier—  Antoinette.  III  au. b 

Fut».  I.  tu.  b.— 713.  b.  —  7t4.b-ll.il».  a 

FI  abeœoor  —  abbn  de.  II  1  n.  b 

f  larrlrin  —  dt.  11.  470.  a 

Flambcaut  allttratc  i  l'cletattou.  I.  47.  b 

Fiamengjean.  I.  ttf .  a 

Flament  —  La  terre  au  —  CcaCte  i  Pari» ,  dite  1a  B  ra- 
ton rc  r  tir.  1.177  b 
Flament—  )>ce}ue»!c.  —                           L  »ll.  a 

Flament  Jean  de.  I.  tf.  a 

Flametille  —  marejnia  de.  Ht.  17».  a 

Flammg  —  Renier.  L  t$f.  b 

FUmms  rtgim  ,  parc  (Te  !.{»■• 
. —  M.cbelde-  L3314 
—  Comte»  de.  I.  10.  b- —  tel  b.  Caillaorne 
t  de.  —  II.  79 1.  a.  Casnelotini  de  —  II.  to.  a.  Wa- 

pe»  oatrdei  de   II.  10.  b 

Fla»y  —  Melcbior  de.  II.  77t.  b 

FiayiRe  Antoine.  lit.  ait.  b 

Fitcbinel  —  Seineut  dt.  I.  440.  b 

Fltuteau  Guillaume  I.  f  f*.  a 

Fleuriau.  II.  504-  b.  Jean.  B.  IL  $*4-  a.  —  d  Armeooo- 
»l|ie.  U.  j,5  b.  — 4»«  b 

Fleurie  —  Jeanne  la.  II.  <  17.  a 

Fleungni  —  De.  Il-  340  b 

Fleutleau        Léonard.  III.  41-  b 

Fteury.  I-4I7-  b.  III.  n.  b.  —  341-  a.  AogutVio.  1.  j4o. 

a.  Briee        III.  I14.  b.  Denife.  III.  91.  b.  Eftienne.  II. 

749. 1. ^|a).  b.  III.  311-  a.  Fraoçoo-  U-  '»(•  b.  Jean. 
I.  ttt.  a  René  —  III.  I07.  a.  Sieur  de.  —II.  470.  b. 

III-  4».  b.  Eftieonede.   III.  11.  a  —  t«.b.  Jeaade 

—  1.  a?9-  b.  Joly  de.  —  II  430.  b 

Florence.  1.  4»!.  a.  Serge  de.  —  II.  u.  a.  Cardinal  de  — 

III.  47t  a 

F-  t»7-  • 
flottas  « 
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t  —  Gui.  II.       b.  Nicolas.  III.  »f  j-  b 

Floret  —  Jacques.  III.  Soi.  b 

FloietK —  Guillaume.  III.  ju.  b.  Jean.—  II.  7»«- *• 

—  *o».  b.  La.—  I.  »fo.b 
Florigny — Louis  de.  11.317  b 
Fiorim  —  Nicolas*.  Ul.xfi.b 
Florin».  Lear  prit.  I- 17» •  *•  b 
Flotiot.                                           III-  «1.  b 

Flory  Jean.  II.  J77-  » 

Fkmrt.  II.  i|.b 

Fioary  II- <«7-  » 

Floaft ,  ou  Flcrax.  II.  jt.  b.  —  jj.  b 

Flavet  P.crte  Je.   I.  447.  a 

Foin.  Règlement  entre  le  lieutenant  général  de  police  éc  les 

t.  des  M.  &  EE.  au  fujet  du  II.  13/.  a.  -—  tombant 

Foing.  III.  54  «.  b 

Foire  de  S.  Déni»,  l.ftf.  a.  —  de  S.  Germain-  11.  laï.b. 

—  S.13.  b.  III-  H  b.  —  |X.  b.— —  41.  b.  —  807.  a. 
b.  I.  f*°4-  b.  —  i*f.  a.  b.  Tratsferée  d'Oftobre  au  3. 
Février.  I-  \ty.  b-  Arcelt.  pour  la  propriété  des  places  St 

loges  de  la  II.  54».  b.  Rtg'eroent  for  tei  îpeûic'et 

icpréfentex  aux  foires  de  Je  de  S.  Laurent.  Il .  419.  b. 
•—de  S.  Lazare  I.  «.a.  — —  de  S.  Lurent.  III.  it).  a. 

.  —  10e».  a.—  le  S.  Mircel.  1. tf.  a.  — -de  S.  Martin 
do  Champs.  I.  (o.  a.  —  de  Meulem.  I.  >j.b 

Foix  —  De.  —  III.  41*.  b.  Leûeurdr.  —  III.  414.  b. 

—  M  on  fient  de  —  III.  31$.  b.  Atchmibautt  de- —  II. 
j«o-  a.  III.  Kf.  b.  Frejeric  de  —  I.  tty  b-  Paul  de. 
H  to4-a 

Folie  Eiclulart.  m.  104.  b.  La—  Motel.  I.  utf.  a  

417.  a 

"1  —  Jean  de.  II.  $  3  4.  b.  Jean  Seignear  de  —  Che- 
I.  344- a.  —  4*S  a-Il.  J41.  b.  III.  «77 -t 
—  Gaillaume de.  T.  331  a 

Fondation»  pieufes  n:  doivent  Tenta  ni  amonuTemeat.  I. 
407.  a 

Fonds  pet Jn  —  Rentes  contrimeeti—  II-  lyf.  a 

Foai  —  Seigrcur  de.  II.  110.  b.  G  de  ta.  —       I.  11t.  a 

Fontaine.  III  1 17.  a.—  jl*.  a.  De  Ill.aSf.a.   

De  la.  I  71»  a.  II.  19t.  a.  III.  tti.  a.  —  «*>.  a.  Sieur 
fie.—  11.770  b  Antoine  de  la  — »  II.  *"»!■  b.  Gilles 
*  U.  —  1. 4lf .  b.  Henriette  de  ta.  M- 17  J .  b.  Hu- 

resdele— I  7/7.  a.  111.771- «-  Jacques  de  la.  II.  713. 
Jean.  III.  u.  a.  Léonard.  —  II.  I31.  b.  Marguerite  de 

la.  —  II.  330.  b.  Pierre  de  la   III  «ai.  b 

Fontaines,  puoilTc.I.  fi. a.  Lien.  I.  <4- >.  —  (?  b.  lit. 
Mo.  b.  Des.—  I-  717.  b.  Monfienr  de.  —  1.  719.  b. 

Jean  de  II.  ffj.b.  Miebelde.  —  133.  b.  Renaud 

de  —  II.  187.  b 

Fontaines  de  la  »ille.  III.  31.  a. —  tîo.  a.  —  Bouchtrat. 
II.  337-  a.  —  de  la  Crois  du  Tiroir.  II.  34.  b.  —  de 
l'EfckauJée.  II.  1 13.  a.  —  des  Filles  Dieu.  II.  34.  b.— 
dks  Filles  pénitentes.  II.  34.  b.  —  De  la  Grève.  III.  f if. 
a.  —  des  Halles.  II.  34-  b-  —  des  Innocent.  I.  if.  a. 

—  «10.  b-  II-  «o.  b.  Ill-  310.  b.  —  Maub  ie\  III. 
jao- b.—  duPonceio.  III.  3*7.  a.—  de lainte Cathe- 
rine. II.  34.  b.  — t.  Innocent.  III.  371- a.  de  S.  Laxare- 

II.  J4.b.  III.  <o4.  b  du  Palais-  II.  34  b  du 

roneeai.  II.  3+  b  de  la  Reine.  II.  1 4  V        de  la 

toi  S.  Louis  sa  Marai».  II.  31»  b  le  Vendofm».  II. 

337.  b.—  341. b.  —  Nouvelles  agi  faub.  S.  Antoine. 
II.  4*9- a.  îea  depanmedela.  —  III.  tf.  b.  Intendant 
des—  II.41».  b.  A  qui  rit  la  poli  e  des— II.  3*1.  b. 
Révocation  des  conoriCoas  d'eau  tccotdees  fut  les  —  III. 
310.  b 

Fontaine  Bigot  —  De.  III.  {if .  a 

Fontainebleau  —  B  .blioteaoe  de.  I-  7 00.  b 


Fontantrr  —  Hugues  de. 
Foatanieu  —  De. 
Fontanieax.  —  De. 
Fontanon. 
Fomenai  en  Patins. 

Fonceoai        naladrerie  de. 

Fontctuy  —  Conrad  de.  — 
fonrenille  —  de. 
Foatci.y  —  J. 
Fonrevrauk  Abbaye  de.  II.  703  a.  —  71S.  b.  Abbef- 

ses  de-—  1. 117.  a  —  «labiaux  Filks-D-eu.  I-ul.b 
Fontieannix  —  Pierre.  1 1 .  f<  7 .  a 

Fonvaui.  III.  «t(.  a 

For  l'évefqac.  I  714.  a 

Foras  —  Msrc  de  I.  y so.  ».  — -  jao.  b.  II.  573.  a.  — 

f»é.b 

ForcJl  — Baroade  la.  — II  113.0.  L*jC*iJinal  de  U-  — 
Tim,ll.  mtm  ///. 


II.  «fi.  a 
H.  «77- b 
II-  4<y  b 
III.  3°«  b 
I.  ff.  b 
II-  «»o.  b 
I-  u».  b 
II.  471.  a.  III.  173.  b 
III.  *i».  a 
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Caltoc  frère  de  Louis  XIII.  i  l 'entrée  du  légat  Barbeim  ,  8c 
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Godetjwi  éitfout  d'Aoaiaoï.  I-  J7.  W-  —  Heibcn  étefquc 
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I41.  a  7*1-0.  Leur  rang  avec  le  parlement  dan*  les 
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Edit  au  mefme  fujet.  II.  »JL  a.  — —  jo.  a.  Lettres  paten- 
trt  en  faveur  des  Recollectt  du  faubourg  S.  Martin.  II. 
»«.  a.  Lettres  patentes  pour  reftablir  les  Jcfuitc*  en  leur 
snaifon  pwfeffe.  II.  j(.  b.  Edit  de  ifu).  touchant  les  Je* 
fuites.  II.  tav  a.  — —  jv_.  a.  Lettre*  patentes  pout  permet- 
tre ans  Icfuïtes  de  faire  une  leçon  de  Théologie  au  col- 
lège de  Clermont.  11.  jf .  a.  Lettres  patentes  en  faveur  des 
Auenftns  defchauiîes.  II.  4_t.  b,  l  tlabliiïement  de  l'ordre 
du  Moot-Carm«l.  II.  tov-  b.  Sa  mort.  III.  <ox-  a.  b.  Ses 
deux  fils.  III.  »o».  a.  Obtenues  de  Henri  IV-  U-  )7f  •  a. 
—  j7_t,a.III.  loj.  5oofcrviceiN.  D.  H.  32 1;  b 
Henri  V.  roy  d'Angleterre  efpoufe  Caterine  de  France.  11. 

;34-  a.  Sa  mort.  II.  ft-j.  b 

Henri  VI.  roy  d'Angleterre.  U.  fit- b-ft  de  France- II.  tu. 
k-  — -  a  Calais.  II.  ;*x  a.  — iPari».  iHi.  êt  11  f*j. 

Tient  le  parlement  i  Paris.  II.  b.  Fait  l'évelejne 
sfc  Theronenne  Chancelier  de  France.  III.  i*2±  b.— 
i*JL  a.  Lettres  en  faveur  des  habitant  de  Paris.  L 147.  b. 
Ordoan.acr  pour  les  mai  fons**  héritage*  de  Paris.  L  '4*j 
b.  Lettre*  pour  la  réunion  de  la  ebambre  des  comptes  Je 
Caen  à*  celle  de  Paris.  L  n1-  ••  Commet  le  gouverne- 
ment  de  France  au  Chancelier ,  en  l'abfence  du  duc  de  Bet- 
ford.  III.  laX  a 

Hesti  VIII.  Service  tolemne!  i  N.  D.  pour  lui-  U-  7x1.  a 

Henri.  L  râla.  b.  François.  Il I .  toj.  a-  Jean  L 

4S7  b.  II.  «04.  b.  —  <ot.h.  Mai  imilicn.  L  M -■»•—• 
ÎT»  -  b 

Henri  roy  de  Navarre.  1/ 17.  L  <t|.b 

Henri  frère  de  Louis  VII.  L  14.1.  Abbé  de  S.  Martin  des 
Champ*.  L  ip^b 

Henri  duc  d'Anjou.  L  7 1 s  b 

Henri  de  Bourbon  évcfcjue  de  Mets ,  abbé  de  S.  Germain 

des  Prex.  H-  4»  *-  tôt.  a  »«"o,b.  Duc  de  Ver- 

nenil  âc  abbé  de  S.  Germain  des  Prex.  II.  ait.  a.— 
34?.  b.  III-  1X4- a 

Henri  de  Rets  cardinal ,  évefcjue  de  Paris.  L  IL  a  —  rie 
Condy  cardinal  éve:'tjoe  de  Paris.  Hl.  «a.  a  Henri  de 
Condy  éveftaue  de  Parti.  Il   aZl  b-  —  $<• 
 fia.  b.  —  Abbc  de  Bltxi. 

Henri  archevefque  Se  rhsncclier. 

Henri  de  Savotfy  aiihrvefcrne  de  Sens. 

Henri  L'bbd  de  C  uni. 

H  canot  — w  euilUumv. 


Hetacléc  arcbevefaue  d"— 

Hetard. 


.  a-  lit.  ». 
III.  a 
L  «ia 
II   tSf  b 
L  no.  a 
II.  110.  a 


in.tâX* 

m.  jt.b 

III.  i_ta_  a 
li 

Ljt.b 
Ht>»b 
II- ija,  b 


Herbelay  fieur  d*  

Herbe  lot  N. 

Heibert  comte. 

Herbert  Geoffroy .  n.  37L  b.  Godefroy 

Herbes  ,  od  Ce  veodeot. 

Herbigny  —  d'   II.  47t.  a.  4»7-W 

Herbm.  L  14»  a.  11. 7!  * 

Hetbote  —  G  a-.Uaome.  L  <»•  b 

Hcrchcnoui.  L  v_S.  b.  79.  b 

Hère  De.  III.  u.b 

Herctt  — Adam.  III.  «17.  b 

Hcrctiuuet.  Leurs  affembtees  i  Paris.  U.  jtt-  b.  —  788.  a 

—  7>a.  a.  —  7f4.b-»«—  797  h.  Leurs  prédications. 
II-  7>7.  b.  ProcelLon  générale  contre  en*.  Il-  tir,  b. 
Exclut  de  tenir  efcolex.  L  4J»-  *■  Deiarmex  i  Par.s.  m. 
ays.  t.  Defcnption  ordonnée  de  leurs  rnaiforas.  II.  to»  b> 
Bail  tait  de  leur»  asaitoo*  par  le  prévoit  des  mardi.  U. 

tt  s.  b  Juges  par  les  ptefiJtarjx.  L  449-  b-  brâlex. 

III.  t4«.  k  —  }7»  a 

Hergcrie  —  Seigoear  de  la-  II.  7^7.  a 

Hericonr  —  d'   1 1.  4-0.  a 

Herlaq,  II.  jeo.  b-  III.  U±  b 

HertnanviUc  — Jean  d*  1-  13;  a 

Hermieres.  Religieux  d*—  mttoduits  i  l'hafpital  de  la 
Trinité.  L  74.  a.  Abbex  d' —  I  74.  b 

Hermiffe  —  Jeararae  1!  —  I  7  ■  ; .  » 

Hctoard.  II.  ^7.  a 

Herouatd.  Itl.jt.».  Jean.—  m.  -a.  b 

Heronct.  11-  trs  b 

HerCint  III.  «48.  b-  — —  Jeta.  L  «*tf .  a  Marc  Antoine. 

—  Il.tfj.  b 

m.  TU 


Charles,  m.  xot.  a.  — 


1  vt* 
L  <4>  » 

lit  a.— . 

«xa.b.  III. 

L  Ht  » 
III.*-fX.« 
II.  *TiB-  • 


Heifault. 

Hervé—  André,  m.  au.  a-  Ckarle».  ni.  xç 
1x4.  b.  Jean.  IU.  5,  a.  Nicolas  —  dit  Yeaifc.  lit.  7*4- 
bTTLomas.  L  TJ7.  b 

Hervé  archevefoae  .  chancelier.  L  a 

Hervé  abbé  de  S.  G  et  m.  des  Prex. 

Hervcy  —  Guillaume. 

Hervy  —  Aubin  —  IU .  f02.  a.  Claude-  II. 
Il*,  b 

Hefme  —  Guillaume - 

HelTelin—  Denis.  III.  514.  a.  b.  Jean-  II- 
sxj-.a,—  MO- a.  Louis. 

Heltiard— -  Rut 

Hcllomeail  —  Jean  de. 

Herademan  —  Conraud. 

Heverard.  L  777  b.  III.  4<*~.« 

Hevex  —  de.  L  <i  t.  a.  —  711.  b.  —744-  b.  LLLatt. 
a.  —  jcc.  a. 

Heures  de  la  Vierge;  oui  fou  obliges  de  le»  dire»  L  4«--  b 
Hernies  —  Chriftine de  III.  arsv  b 

Heurlot.  III.  si»,  b 

Heutard.  III.  J04.  b 

Hidcrax.  I.  %ft.  V  Loue»  I.  4«.  b 

Hienville  ,  paroiffe.  1.  <x.b 

Hieraulme—  Fraocoifa  II.  saxo,  a 

Hieres ,  abbaye  de  filles.  L 114.  a 

H  ! Jrbrand  cardinal  des  u.  Apctébsat.  [J.  t4_-  a.  •»  aa.  b 
Hildoard  abbé.  L  sa.  a 

Hillerio  —  Jacoues  de.  II.  tto.  a 

Hill.ers  abbex  d'   III.  a^a 

Hmdelou  —  Nicolas.  I.aj-b 
Htnlélin — Léon-  IU-  til.b 

Hiret  —  Pierre.  s  I .  f  7 1.  b 

Htftoriog raphe» de Fraasc*-  II.  *<r.  a. b 

Hiver  — Gtand.  II.  ffo.a.  b 

Hivert— Pierre.  H.  tto.  a 

Uoea  —  Le  jeu  de.  III.  j**  a 

Hochait  —  Guillaume.  III.  7*4.  b 

Hoc  bel.  III.  222*  b 

Hochet  —  Pierre.  Kl.  1J21  ^ 

HcKTOuincoutt  —  Marejuis  d'—  III  17/.  a 

H  c  ,1e an.  U.  41-  a 

Hodenci—  Alexandre.  II.  ilt. a.  François  de  —  II.  a t«t. b 
Hodic  — De— 111.  tto.  b.  Pierre  de.  II.  lia.  a 

Hoel  R.  II.  e^  a 

Ho  pie  rte  —  De  la.  U-  47t.  a.  IU.  xij  .  a.  Hardoom  F«. 

tin  de  la.  —  1.  ftf  b 

Ko-gnei  —  Nicolas.  J.  407.  b 

Holeaumier.  —  Gautier.  L  m  b 

lUlienm  ,  vi  l*  L  *»  b 

Hollande  —  fcraroxage  de.  II.  j.  b.  Toile  de.  —  II.  hl,  b 
Homelin  ■  —  Jean,  L14I  b 

Homart.  U. 


TABLE  ALPHABETIQUE. 


h? 


Honurt.  H.  s «!•  *  J-  »•  17l-  » 

Homme  vivant  &  mourant ,  droit.  I.  a 

Hongre  — Le.  II.  Icj.  b.  Jacque*  le.  —      III.  393.  b 
Honorable  femme  ,  quitté  donnée  a  iu>c  marchande  dra- 
piere.  II.  no.  a.  Honorable  homme  .  qualité  d'un  mar- 
chand Frimer..  Il-  iu-  b.  Honouble  peitonne  (  Ojialité 
d'an  marchand  de  boit.  II.  u<-  * 

Honora  res ,  pour  alTiJbnCc  i  l'office.  1.  393.  b 

Hcnotc  —  Piètre.  II.  lo<-  b 

Hoiioré  III.  Bulle  pour  l'bofpitil  de  fainte  Catherine.  I.  «7. 
b.  Autte  en  faveur  du  Port  royal.  1.  Do.  a.  Decreralc  pour 
défendre  le  droit  civil  à  Paris.  II.  Pc*,  b 

Honoré  IV.  Balte  pour  le*  Jacobin*.  I.  94.  a 

Hoquart.  II.  4; (■  b 

H.  quel  in— Malaria.  I.  413  a 

Hor.y.  Il  17t.  a 

Horry.  IL  191  a 

Hofpital —  De  1'  III.  387.  a  388.  b.  François  de 

T.  1.4:7.  b.  III.  148  b.  M.  del'  II- «s»  b.  Paul 

Harault  (4c  r_m.  tu.  a.  Le  marelchal  dcl'—  III.  133.  b 
Hofpi  al.  Fond  pour  reftabliflcmeru  d'uo  —       I.  «1 4.  b 
Hofpita.i  de  Pari».  II.  «17.  a-b.  —  Eitabliii  Pari»  par 
Loin»  XIII-  II.  66.  a.  —  Particuliers  de  crui  de  la 
R.  P.  R.  III-  103.  a.  —  tif.  a.  Hofpital  de  la  Clutiie. 

Lettre»  paientet  de  Henr.  III.  II.  18.  b  it.  a.  — 

î,.  b.  Hofpitat  de  la  Charité  i  S.  Ciotid.  III.  138.  b. 
Hofpital  de»  Enfans  rouget.  L  bol'p  tal  de  ta  Chari.é 
cbrcfi  ctioe  y  tut  d'jbjrd  ertjjli.  I.  711.  a.  —  711.  U. 

—  713.  b.  L'Uofpital  de  la  Charité  chteftienne  depiii» 
transfcté  au  faubojrç  5.  M-trcel.  I  714.  b  71s.  a.  t.. 

—  717.  a.  r.taMilTe.ne-it  Je  cet  hofpital.  I  711. b.— 

DeAmé  pojr  In  fo!£r<  invalides.  I.  71».  b  751.  a.  II. 

1  J.  a.  —  te.  a-  — -  De  la  Cbariié  N.  D.  aux  Btllerte». 

).  197.  a.  19S.  a.  —  Cotsvalefcen».  II.  114.  a  — ■  De 

la  croii  de  la  relise.  I.  7  j.  b.  —  74.  a.  —  Dongiez ,  ou 
fatllettrt.  I.  197.  a.  —  des  Enfin»  toupet.  I.  <I4-  a.  b. 

 740.  a.  Autrement  Enfans  D  eu  ,  près  le  Temp'.e.  II. 

703-  a.  Ses  exemptions.  II.  45I.  b.  —  Delà  Couche 
N..  D.  ou  'les  Enfant  trouve*.  I.740.  a  —II.  ira",  a  — 
19/.  a.  b.  Ilf.  m.  a.  Ses  exempt ioot.  II.  «38.  b.  — » 
D.-s  Efcrouellex.  III.  9.  a.  — 11. a.  —  198. a.  —  De* 
Fillei-Dieu.  I.  tt8.a.  —  tr4-  b.  — 741.  b-  Hofpita- 
litédet  Filles  Dieu  I.  118.  b.  —  Genetal  ,  rrojetté.  III. 
Sf-  »■  Hofp'tal  gênerai.  II.  ni.  a.  — b.  —  193-. 

a.  III.  190.  b.  Ht.  nj.  a.  —  ii<.  a.  Sei  exemptions. 

II.  4)7'  b.  Ses  privilège»  confirmez.  II.  493-  b.  Hofpi- 
taox  unisi  I'—  gênerai.  III.  177.  «.  b.  Arreft  en  fa  fa- 
veur. III  l77.a.  Le»  mendians  mariez  y  renfermer.  — 

III.  îtf.  b.  Maiftrife  pour  les  garçons  apoticaire»  Se  chi- 
rurgiens y  fetvanj.  III.  178.  b.  Taxe  pour  I'—  III.  il». 

b.  Augmentation  fur  ce  qui  fe  levé  aux  fp-étacles ,  pour 

1'  II.  48,.  a.  Fonds  ii  cftit  de  Y  III.  191.  a.  Ter- 

»  s  il' —  de  prendre  tente»  viagères.  II.  107.  b.  Qoet- 

teufes  pour  l"  III  16  f.  a  De  G  rené  le  III. 

a.  a.  —  d«  Haudritttes.  I.  741.  b.—  des  Incutablex. 

II.  98. b  19t.  a.  Se*  exemption*.  II  43».  a.  —  i 

Chaltot.  II.  10*.  b  <!e  Lourcinet-  II.  7 II.  b.  III.  t. 

b  de  la  Mifericorde  au  faubourg  S.  Marcel.  II.  <«.  a 

—  III.  «7.  a  71.  a.  —  148.  b  i<9-  a.  — 

au.  a  —  tut,  b  117  b.  — de»  Petite»  maifons.  f. 

•j 41.  a.b.  —  777.  b.—  741.  a.  II  99  a.  —  jij.  b. 
Hl.  194.  a.—  de  ta  Pitié.  II.  140.  b.  (II.  toi.  b— - 
aies  Qjinze-vingt».  1.741.  b-  Bulle  d'A'exandre  IV.  I. 
169.  b.  Bulle  dé  Clément  IV-  I.  169-  b.  Lettres  de  S. 
Louis.  I.  170.  a  b.  —  171.  a.—  du  Refuge.  Set  exem- 
ptions. II.  4jï.  b  —  de  S-  Atsailafe.  II.  115.  b.  —  de 
S.  Antoine.  I.  4*1-  *•  —  48*.  a-  —  7?»  b.  —  de  S. 
Benoift  prés  les  Thermes.  I  91.  b.  —  de  fainte  Cathe- 
rine. 1.  j <4-  b.—  «Ji.  b.  741.  b.  III.  «7.  a.  b.  — 

«34.  b-  A  mniftré  par  des  frère»  Se  des  fxrurs.  I.  48.  a»— 
Je  S.  Eloy.  III.  «03. b.  —  du  S- Efprir.  I. «14. b.— 
IJ4.  b.  -—740.  a.  II.  (96.  a.  b.  III.  x»4.  a.  Sesexem- 

Ipt  torts.  I.  444.  a.  II.  4-S  b.  Règlement  de  Châties  1  X. 
I.  491.  a.  Rang  de  cet  hofpital  aux  procédions.  III-  3(0.  a 
— —  de  S.  Euftacbe,  II.  «89  b.  —  de  S.  Germain  dci  Prex. 

I.  737.  a  —  743.  a.  II.  83«.  a.  III.  9.  b.  —  de  S.  Ger- 
vais.  Fondation.  I.  <t/.  b.—  {54.  b.  —  ti$.b-  Son 
gouverneur,  itiitm.  D'abord  almintftré  par  des  frètes. 

ï-743.  a.  —  11.  ai  f .  b.  <«i.  b  «93  a.  III-  I4f. 

a  de  S.  Jacques.  I.  318.  a.  —  741..  b.  II.  661.  b. 

Bulle  de  Jeat  XXII.  I.  334.  b.  De  Clément  VI.  ibid. 
D'Urbain  VIII.  I.  39t.  a.  Reguliet  de  S.  Jacques  du 
Maurpas.  1.119.  ».  —  691  b.  —  713.  b.  Deltné  aux 
luvalidr».  I.  741.  b  De  S.  Julien  des  Mencftriert. 

II.  »93.  a.  b  III.  «4*.  a.  _  De  S.  Julien  1*  pauvie, 

T,m4ll.  fimi*  UU  1 


I.  {(4.  b  De  S.  Louis.  II.  >4J  *•  Pour  h  feorbut- 

II.  4««.  a.  Pour  les  peft  terex.  III.  81.  a.  —  100  a.  — - 
114.  a.  —  De  S.  Marcel  pour  les  pcft^feiez.  III.  81.  a. 
—de  S.  Maturin.  I.  ,54.  b  --— de  S.  Martin  de*  Champs. 
I.  ci.  a.  —  àtS.  Nicolas.  II.  «97- a.  —  de  S.  Oppor- 
tune, ou  fainte  Catherine.  I.  I*.  b—  de  S.  Thomaf 
du  Louvre.  I.  7;.  a.— de  la  Santé.  III.  44-  b.  —  47.  a. 
Au  faubourg  S.  Marcel.  III.  mo.  b.  —-Du  S.  Sepulcrr. 

I.  401.  b.  —  74».  b.  —  de  U  Ttinité.  I.  74.  a  

740.  a  7J7.  3.  b.  II.  6S9.  a-  —73t.  a  ?ti.  a. 

—  743  a.  m.  iS.  a.  Edit  de  Hrnti  11  «35  a.  Lettre» 
du  meftne.  1.  «54.  a.  Autre»  de  Henri  111- 1-  6yj.  b.  — 
«38.  b.  AnHU.  I.  £39-  a-  b.  Habit»  te  bonnets  bleui  de» 
enfans. I.  £39.  b.  Règlement.  I.  «19.  b.  Revenu- 1.  690.  b. 
Nombre  des  enfin*.  I.  «33  b.  Immunité.  I.  «36.  a  b. 
Eiernpeiont.  I.  £44- a.  Comme  s'y  doivent  faire  le*  visites 

des  Jurez.  I.  «39.  a.  des  Verolei ,  au  faubourg  S. 

Germain.  II.  414.  a 

Hofpital  de  Brie  —  Comte  Robert.  I.  154.  b.  de  Cre- 

cy  eo  Bne.  I.  ,)+.  b.  —  Dams  la  paruiHe  de  S.  Ouen  i 
Rouen.  I.  i8*.b 

Hofpitalieres  de  la  Place  royale.  III.  137- b.  —  13$.  a. 

—  de  la  Raquette.  III.  101.  b.  de  faint  Jofepn  de  U 

Raquette.  II!  »37- b  xj8.  a.  filles  pour  le  fer- 
vice  des  fille*  &  femmes  malade».     III.  70  a.  —  71.  a 

Horte  Jeanl'  I.  34  t.  a.  Jean  Martin  1' —  II.  114.  b 

Hoftel  Dieu.  I.  49  b. . —  131.  a.  —  149.  b.  &  fuiv.  — 
15*.  a  7î9-  a.  II-  «13.  a  714-  a.  b.  III.  37.  b. 

—  144.  b.De&rvi  par  des  frètes  Se  des  ferur*.  1.  149  t>. 

—  xjo.  a.  —  i<i.  a.  b.  —  13*.  a.  —  i<3- b.  Prieure 

de  I'  —  1. 151.  b.  163.  a.  L'^— chargé  de  porter  le» 

relique»  de  la  fainte  chapelle  à  la  fuiie  du  roy  (ufqu'i  34' 
lieues.  I.  xjt.a.  Eflatde  l'  —  en  1573.  H  *>7  a-  Nom- 
bre de  fes  malades.  II.  43  6.  a.  On  y  unit  la  maladretic  de 
laBarbienne  U.  814-  b.  Ittm  la  ma'adrericde  Fonteray , 

II.  X39.  b.  Ittm  S.  Julien  lepanvre.  III.  14t.  b.  Accrotf- 

fement  de  1'—  I.  i<4.  a.  II.  4S0.  x         481.  a. — 

♦78.  b.  III.  tco.  a.  Aumofnede  Frar.coi»  t.  i  l'—  II- 
<9«.  b.  ïief»  de  1*—  II.  314.  a.  —  ti«.  b.  —  311.  a. 
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collège  Mignon.  III.  <tf.  a 
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Maubett.  I-  aij.  a.  Bulle  pour  les  Cannes.  L  ait,  b.  Bal- 
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«s.  b.  —  Cardinal  de  fainte  Aniftifie  —  Cardinal  de 
(aime  Cécile.  L  301.  a.  —  301.  a.  —  du  Bellay  évefque 
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du  Bellay.  II.  uii.b  faite  .  «ivcfquc de  Chartres.  L 
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Moreve  en  Eicofle.  III  g<a.  b.  —  de  Gonette  évefque 
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Martin  ,  abbé  de  Charlieu.  L  187.  a.  —  de  CiAeaux.  L 
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Jeanne  reine  ,  femme  Philippe  le  Bel-  L  sol.  a.  —  de  Na- 
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—  Reine  femme  de  Philippe  le  Long  L  ai8.  b.  —  Rei- 
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Jour»  •  Del. 
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Jouffe:. 
Joavclin  —I 
Jouvence. 
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I»  elnmjtn  — Pttmt  d*.  II.  jtS  l> 
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mettre sut  Jefoites  d'eofrignrr  toute*  fcieoces  au  collège 
de  Clermont.  II.  j<.  b.  Va  en  Gayeme  pour  fon  maria- 
ge ,  &  laiffe  fon  frète  à  la  carde  du  parlement.  III.  jo.  b. 
Lettres  patente»  en  faveur  de  l'ordre  de  la  Charité.  II.  ie.  a 
Confirmation  des  privilèges  des  religieux  de  la  Charité. 
II.  t}.  b.  Lettres  patenta  paut  le*  petit*  Arjguflins.  II. 
«st.  a.  Lettres  pour  la  rortdaron  de  N.  D.  des  Viétoires, 
ou  Petits  perrs.  II.  ±3_  b.  Lentes  pour  l'eltablifTtmroi 
de*  Carmes  au*  Billcttcs.  L 1».  a.  Lettres  en  faveur  de* 
Carmes  def.hauffez.  II.  <«.  a.  Lettres  pour  confirmer  les 
ptiviteges  du  Collège  des  chirurgiens  de  Paris-  II.  f*.  b. 
Lettres  pour  l'eflaM  flement  du  (emmure  de  S.  Magloire. 
II.  tUi  a.  Lentes  pour  rendre  le*  abbtffes  du  Vil  de  Grâce 
dlecVvri.  II.  au.  0  —  <j.  a.  Lettres  patentes  pour  l'efta- 
blifTmtnt  de»  Aononciades  à  Paris.  11.  (4.  b.  —  <t  a. 
Lettres  parentes  pour  l'eftjbliflVmene  de  l*hofpital  de  la 
Mifcrirordc  au  faub.  S.  Marcel  II.  LsU  a.  Lettres  poux 
confirmer  l'élection  de  Pans  en  arcbereCché.  II.  a. 
Lettres  pour  l'union  des  religieufes  de  faiote  Avoye  arec 
les  Urfulmet  du  faub.  S.  Jacquet.  Il  2I1  Lettres  pour 
l'eftabliffemenr  d'une  chambre  de  juAice  contre  tes  finan- 
ciers. II.  la.  b.—  tli  »■  Lettres  pour  les  pères  de  la  Do- 
ctrine Chreftienne.  II.  K.  a.  Lettres  pour  les  Incurable*. 
Il-  lo\-  a.  Autres  pour  leur  franc-talé.  II.  107.  b.  Autre* 
pour  leur  accorder  quatre  pouce*  d'eau  de*  fontaines  de 
Luxembourg.  II.  111.  a.  Lettre* patentes  pcmr  rendre  l'ab- 
baye de  faiote  Geneviève  élective.  IL  87.  a.  Lettres  1 
mefme  fin  pour  Port- royal  de  la  ville.  II.  IL  b.  Lettres 
patentes  pour  on  moctafterc  de  filles  du  S.  Sacrement  ,  de 
f'oidiede  AuguiVn.  IL  If- a  Maladie  &  guéri  fon  de 
—  II.  »■?  b.  Lettres  pat.  pour  confirmer  la  fondation  du 
Calv*  re  «  Luaemboutg.  II.  £S.a.  Autres  pour  l'eftabtif- 
fement  de»  religieufes  de  N-  D.  de  Laon  au  faub.  S.  Ger- 
main, n.  a.  Lettres  pat.  pour  l'cftabliffement  de  l'aca- 
démie ltauç."ifc.  11.  tif,  b.  Lettre*  pour  l'r!>aMiflemenr 
00  filles  du  Précieux  tang.  II.  uJLa.  —  DctSéad  l'aug- 


mentation de  Pari*.  II.  *»!■  b.  Son  entrée  aptes  1a  prife 
de  la  Rochelle,  il.  222-  *•  Fcrodattoo  d'usé  châtre  de  coa— 
troverfeco  Sorboooe.  III.  ui^  b.  Mcfdaraes  Tes  fecurs. 
III.  tt».  a  Ses  obsèques.  II.  tri-  b 

Loaii  XIV.  Son  cariée  i  Pari*.  II.  57/  »•  Eu  t«#o.  111. 
*21.  a-  Lettres  pour  l'union  de*  laiott*  chapelles  de  Vrtv 
cennes  te  du  Vivier.  I.  soi  ■  b.  Editde  retirèrent  entre  le 
chaftrlct  te  le  Baillage  du  palais.  L  J04  a.  Letires  poux 
l'union  du  collège  du  Pleins  i  celui  de  Sorboarte  L  itf- 
b.  Lettres  pat.  en  faveur  de*  RecoLcéb  du  faub.  S.  Mai--, 
tin.  II.  a_7_.  a.  Lettres  pour  les  armes  *t  blaton  des  Petits 
pete*.  II.  ji.  a.  Lettre*  pour  confirmer  U  fondation  du 
convent  des  Loges.  L  tt,-  b.  Charte  pour  dotiner  S.  Ni- 
ca  fe  i  la  fainte  Chapelle.  II.  •  f  1-  a.  Mit  pont  la  ncblesTe 
des  ofncier*  du  parlement  de  Paris.  II.  i£t_.  b.  Lettre  A 
l'abbé  f*«  S.  Germain  des  Prex  ats  (ufet  de  la  fupersture  de 
N.  D.  de  L  'effe.  II.  U7  b.  Letires  en  faveur  des  E*ne<ii- 
û  ne*  de  N.  D.  de  Lrflé.  II.  i(I  a.  Lettre  au  duc  de 
Vrrncuil  au  foiet  de  N.  D.  de  Lrettc.  U-  t<o.  b.  Lettre* 
parentes  pour  le*  Feuillant  itua*.  III.  !)<-  b.  Lettres  par. 
pour  le»  Piemorïtrer  de  la  Croit  rouge.  III-  I  ti.  b.  Let- 
tres pat  pour  les  reltgi:u  es  de  N.  D.  <V  Prex.  III.  StL  a. 
Lettiespât.  pour  l'eitab  iflèanent  des  Tbeattn*.  II  i«t.  a. 
Ed;t  pour  la  corfirmai'on  de*  privilèges  de  l'un  vrrfiré- 
II.  1(4.  a  Lttre  aux  hab  tan*  .  coloaela  Se  gouverneur  de 
Par-.s.  II.  177-  b.  —  iliLb.  Lente*  patente'  pour  les  re- 
ligieufes de  La  congregat-00  de  R^robeivilher*.  H.  il»,  a. 
Autres  pour  le  femuuure  de*  Trente-no  s.  Il-tSa  .a.  Autres 
pour  maintenir  les  pete*  de  la  Docjn  e  chietttenne  i  S. 
Julien  des  Meneftriet*.  II.  r  st.  a.  Lettre  i  l'abbé  de  S- 
Germain  des  Prex ,  pour  taire  chotnm  r  la  terre  de  S.  Jo- 
feph.  lt.  Isa,  b.  Lettres  pat.  pour  IccoilesreMaxarrto.  IL 
s  pp.  a.  Régiment  pour  le  raeftne  lO'Iege.  II.  toi-  b. 
Edit  contre  les  rente*  viagères  des  gens  de  mate  morte , 
ex-epté  l'hoffel-Diea,  4tc  II.  107  b.  Fditde  création 
d'un  lieutenant  de  police.  II.  ait.  b.  Lettres  pat-  peut 
l'hofpital  S.  Gervats.  II.  11  j.  b.  Lente*  parentes  i  Lulti 

rur  1  Opéra.  II.  11a".  b-  Déclaration  au  furet  de*  mai  foras 
(lies  au  delà  des  borees  de  Louis  XIII.  II.  art-  a.  Lre- 
(i  on  n'un  fécond  Chaftclet.  II.  a 1 1  b.  Scpptefion  II. 
14».  a.  Accorde  la  dignité  de  duc  au t  arcKevelcrnet  de  Pa- 
r><.  II.  »4  1  ■  a.  Edit  poot  les  Invalides.  U.  14a.  b.  Coa- 
B  me  le»  flaruts  de  la  facu'té  de  tiSev'otr'.-  1/.  14s-  a-  De- 
c'arat'tn  pout  le  V/^rrn»»»»  des  p-oWI  un.  LL  t«a.  b. 
Déclaration  en  faveur  de  l'ooftel- Ditt»  fur  le*  lettres  de 
répit  âcc  II.  if  a*  a.  Lettres  pat.  pour  la  coorrairie  de  (am- 
ie Anne  *  S.  Marcel  i  N-  D.  II.  »t*-b.  Reglemenr  pour 
les  pvenns  i  fil'et  qu'on  en  terme  j  i'tiofpital  gênerai  par 
corrret  on.  Il  1*  r.b-  Panegyr  tne  en  fon  honneur  foodé 
par  la  ville.  II.  Kti.  Déclarât  ton  contre  les  baftinatJtt 
immode rez  des  religieux  mendiant.  U-  làjL  b-  Lettres 
pat.  pour  confirmer  la  fubtUitation  du  duc  de  la  Feuilladt 
pour  la  place  de*  Victoires  tt  ta  ftarue.  II.  iiu  a.  Let- 
tres pat.  p.->ur  refUb  itTemeai  des  filles  de  l'Union  ebre- 
ft  enne  J  Charonne.  II.  1I4  a.  Antres  pour  leur  traeda- 
lion  i  S.  Cbaumont.  II.  :lt.  a.  Edit  pour  deftVndre  â 
l'hofp  ril  gênerai  âtc.  de  coi  flituet  rentes  i  fonds  perdu 
au  lirlToutdu  denier  vingt.  II.  ayr.a.  Edat  de  excation 
d'un  piemter  pte&iene  ti  huit  prendens  au  grand  conferl. 
II.  a  «n.  b-  Ordonnance  pour  exrmter  de  logeassent  de* 
gardes  les  habitant  des  m*ifbn*dr<  ancienoei  pones  S.  Ja- 
ques &  S.  Michel.  II.  »v7  b.  Déclaration  fur  les trectioss 
dès  office»  de  la  Voirie.   II.  joj.  b.  Fait  diftriboer 
100000.  livre*  de  pain  par  jour  aux  pauvres  de  Pans  en 
l<?V  II-  tu.  b.  Pdts  le  change  en  argent.  II.  1,1  y  a.  Dé- 
claration pour  la  foppteflion  de  la  chambre  royale  des 
meJecut*.  II.  jh.  b.  —  t'«".  b.  Declaratioo  pour  def. 
rendre  aux  gradues  provinciaux  d'etercet  la  médecine  i 
Paris,  fans  y  avoir  prit  de  nouveaux  degrex-  II.  jj2  b. 
R^lement  pour  l'Académie  des  fcieaces.  Il.jjj-a.  Dé- 
claration pout  la  place  de  Louis  le  grand  ât  la  conftruA  oo 
d'un  fecood  hoftel  A-t  moufquetairet  au  faub.  S,  Antoine. 
1 1.  »(«.  a.  Commiffion  pour  paffet  contraâ  arec  la  ville  i 
cefu|et.  II.  |««.b. Sa flaruepofêe en  cette  place.  11.  jij. 
b.  Edit  pour  régler  la  jortdittron  du  1  en  tenant  de  po'ice 
at  celle  des  P.  des  M.  tt  hE.  II.  jj4^  a.  Lettre*  pour  la 
trarflation  do  ptieuré  de  Valdofne  i  Cha'enton.  IL  lit 
a.  f  ftib!iffement  du  con'eil  de  commerce-  II  <>7  a.  Créa- 
tton  des  irrloriert  geoerans  des  Invalide».  II.  \ti-  b-  Rè- 
glement pour  IVvderoie  des  Infcr.ption*  tr  Medai  les.  II- 
<»i.  a.  Edit  de  création  des  colonel*  .  capitaines  A  offi- 
ciers des.  n^■  compagnie*  de  la  milice  bourreofr  II- 
40»  a.  Déclaration  poàir  exempter  Paris  de  la  création  de 
deux  tfchcvinsperpetuelt.il.  <il  b.  E:it  pour  le  refta- 
Lliicment  de  la  [aile  de  marbre  i  Part*.  U.  41a. a.  Edit 

pour. 


TABLE  ALPHABETIQUE. 


ptat  li  nobltfTc  des  officiers  du  baiera  drs  finances  i  Pi- 
ris.  II.  417.  a.  Autre  pour  la  noblctTe  des  P.  des  M.  & 
EE.  II.  «19.  a.  Lentes  put.  pour  la  direction  du  jaidin 
royal  par  le  premier  médecin,  il.  4».  a.  Keglemeut  pour 
les  protciTeurs  de  ce  iat.no.  II.  4;).  b.  Lettres  pat.  à  1  ho- 
fiel  Dieu ,  pour  v  ta  ire  de  les  immeLblet  jufqu'à  900000. 
L  (I-  4i<.  a.  Lettres  pat.  en  favenr  des  hofpuaut  de  Pa- 
ris ,  pour  exemption  -d'entrées  des  marchandées  de  leur 
coafomroation.  1 1 .  437.  b.  Edit  de  fuppreflion  de  la  juri- 
d:û  on  de  la  Panaetctic.  II.  4)9  a-  Déclaration  co  Cireur 
de  ceui  (jui  cftudicnt  co  médecine  à  Paris  >  pour  leur  réce- 
ption aux  autres  univerlîrez.  LL  441.  a.  Lettres  pat.  de 
confirmation  des  acaiemies  desfeiences  âc  des  infer. prions. 
II.  44;  b  Bre»et  pour  injemnifer  rarchevcfque  de  Sens 
de  l'értâion  de  Paris  en  arehevelché.  II.  7».  b.  Lettres 
pour  eoregiftrer  la  bulle  de  Clément  I X.  en  faveur  de  Par- 
chevefque  de  Sens.  II.  77.  b.—  78.  b.  Louis  XIV-  i 
N.  D.  &  à  ïhoftel  de-Tille.  III.ijo.  a 

Louis  XV.  Lettres  patentes  pour  la  continuation  du  nou- 
veau rem  pan  du  quartier  S.  Germain.  H-  44t-  b.  Autres 
pour  l'ouTerrure  d'une  ruë  devant  l'hoftcl  d'Antin  ,  *c. 
II.  447.  b.  Autres  pour  ta  fappreitîon  de  la  claie  des  éle 
vesi  I  académie  des  inscription*.  II.  44t.  b.  EftabUtTement 
d'une  chambre  de  jurVice-  II.  4  S  a.  a.  Edit  de  nobUffe  aui 
officiers  de  l'boûeide-ville.  II.  4iL  Eftabliflèment 
d'une  académie  d'Arehitefture.  II.  4t>.  b.  Lettres  pat. 
pour  l'c'gourt  de  la  rue  S-  Louis  an  Marais.  II.  4*4-  a. 
Déclaration  pour  ofter  au  premier  médecin  la  lunnten- 
dance  du  tardin  royal.  II.  4«S.  b-  Déclaration  pour  la 
r.oblr/Te  du  doyen  drt  fabftitut»  du  procureur  gênerai  au 
grand  conseil.  II.  4I  t.  a.  Lettres  pat.  pour  la  conitruc- 
tion  de  cinq  non  relies  fontaines  an  faub.  S.  Antoine.  II. 
489  a.  Lettres  pat.  pour  les  privilèges  du  guet.  II.  4>i. 
Lettres  pat.  pour  la  cootirruatioo  de  la  rue"  de  Boutgogne 
au  raub.  S.  Germain  II.  4>  j  a.  Lettres  pat.  pour  la  coi- 
{tnrmion  des  privilèges  1  rholpital  gênerai-  II.  4M.  b. 
Déclaration  pour  la  translation  du  parlement  i  Pontoife. 
II.  49(-  a  EJ  t  pour  la  noblctTe  des  officiers  du  bureau 
des  finances.  H.  49  <  b.  Lettres  pat.  pour  une  chambre 
des  vacations  aux  Auguliins.  II.  497.  b.  Déclaration  pont 
reftablit  le  parlement  i  Paris.  II.  49».  a.  Lettres  pat.  pour 
ériger  le  Roullc  en  faubourg  Ac  Puis-  II.  r 04.  b.  Let- 
tres pat.  pour  la  cooftrufkion  de  17^  pompes  nouvelles. 
II.  foj  a.  Edit  pour  l'ordre  de  Caint  Lazare  âc  union  de 
faiot  Jacques  de  l'bofpital.  H.  to».  b 

Louis  duc  de  Bourbon.  L  40t.  a 

Louh  de  Bourbon  card.nal  de  S.  Silveftrc  évcfauc  du  Mans. 

I.  flt.b 

Louis  fila  de  Charles  V.  duc  d'Orléans.  L  jij.  b.  II.  (49.  b 
Louis  duc  d'O.-leans  grand-pete  de  François  L  Son  corps 

«u  Ctlcft.ru.  III.  jafb 

Louis  fils  aiioé  de  Charles  VI.  doc  de  Goieooe,  dauphin. 

Sa  mort.  11.  r«o.b 
Louis  comte  de  Neveu  te  de  Rethel.  L  a\eat. 1-  —  etiau  a 
Louisde  Btezé évefquc  de  Meaux.  II.  779.  a  Actoine 

de  Noailles  archrvefquc  de  Paris.  L  i*o. a-  Cardinal  arc. 

II.  4*7.  b.  III-  14a.  a.  —  Henri  de  Gondrin  ,  archevef- 
snte  de  Sens.  II.  7t.  a.  —  jf.  a.  —  22:  a  —  De  Lu- 
xembourg ,  étriqué  de  Thttouenoe  11.  jyo.-  a.  j)7- 

b.  III.  i£t_.  b.  —  i<J-  a 

Louife de  Bourbon  ducheflê  de  Longuevillc.  II.  ij*.  Eli. 
g 7.  a.  —  de  Lorraine,  reine  de  France.  L  7*7-  a.  — — 
Veuve  de  Henri  III.  Sa  mort  Se  (on  Cet  ri  ce.  III.  481.  b. 
—  413.  t.  —  de  Savoie  ,  mere  de  François  L  régente. 
II.  «f 6.  b.  <7f-  a.  Lettres  d'indemnité  â  la  ville  de  Paris 
pour  le  traité  avec  l'Angleterre.  L  J8j-  a.  Donne  les 
Tuiltcries  à  Jean  Tiercelin ,  i  vie.  L  5»?.  a-  Sa  mon  Je- 
ton éloge.  III.  |)f.  a.  Ses  obsèques.  11.  jsj.  a.  III. 
«7-  b 

Loup  Sauce.  II.  jjx.  b.  Jean  le-—  L  4st-  b.  Marie 

le.  III.  sa-  b 

Lourcine.  II.  7_Si_.  b,  Hofpital  de   II I.  f.  b 

Loordet  Simon.  II.  3/0.  b 

Loufdan  —  Helie  de.  III.  a 

Loutre  Martin.  L  407  b 

Louvain.  U.  ;» 4- b.  Nicolas  d*  H- 804  b 

Lou  veciennes  — -  Damian  de.  1 . 1 1 9  ■  b 

Louvel  Robett.  II.  [21-  * 

Louvcn:y  —  Gctir  de.  II.  40'-  b 

Louvet.  III.  J45:  a.  Jean—  lll. 7M4.  a 

Leuvier  Claude.  II.  31;-  b 

Louviers  ,  patoiflè.  L  «»-  ••  C.  de.  II-  *»».  b 

Loovoy  — lieur  de.  L       a.  Marquis  de.         II.  35  4.  b 

Louvre—  chafteau  do.  L  J4_ t .  a.  —  <4<-  b-  II.  <4l.  b. 
Louis  XIII.  met  la  première  pierre  au—  1U.  )){■  b. 
Ttm*  II-  frti*  lll- 


B:btîoteque  du  roy  au —  III.  170.  b.  Cabinet  du.—* 
III.  iSt^  b.  —  lU.  a-  Ouvtieri  de  la  galerie  du  —  III 


41.  a.  Quartier  ou.  — 
Louvrei  en  Parifis. 

ioyans  Jacquet. 

Loyau  —  Claude. 
Loyer  det  chambres. 
Loynes  —  Antoine  de. 

Loyré  Jacques  de. 

Loyre —  Antoine  delà. 
Loys  Antoine  la 


II.  J»t.  b 

IL  Î4«  b 

Lt7t- b 
L  liLb 
L  1.I7.  b.'— -tu.  b 
U.  î«4-a 

III.  a r).  b 
II.  14a.  a.—  !<i.  b 


Loyfel  III.  ji^b  Ils.  a.Amoute.  Il  110.  b.  Guy. 

—  11.  lia»  b 

Lubin  Elifabet.  III.  an.  h 

Lucas.  II.       b.  René.  L  -m  h 

Lutin*—*-  Cardinaux  in.  L  «v  I» 

Luçon  Jean.  .  IU.  <g.  a 

Luçon— •  Erefques  de.  I.  t<t.  a.  III.  ul.  b.  —  tH  b 
Lacques—  veloor  &  draps  ras  de.  II.  m»  a.  St.  Jean  ie  

corn  mander  ic  du  Hasttpas.  L  7  >  a.  a.  Lvefquet  de.  —  J. 

<4-  a 


Lut  y  Jtnnnti  it. 

Lude  — comte  du. 


L  m.  a 
IlI.iXf.a 

III.  49«-  b 


Lutta  —  prince  de  — 

Luiilier  —  Jacques.  L  4<<-  b-  Jean.  II.  (;<.  b.  Vnti. 

Ha  illier  1'. 

Lulli  —  Jean  B.  II.  s.17.  a 

Luminaire  des  églifes.  L  47-  b 

Lunarville  —  Gautier  de.  L  lXi.  b 

Lune  —  maifon  de  la  —  ptès  U  Place  royale.  II.  111.  b 
Luniercs  —  Caterinede.  H.  «îc.b 

Luppé  —  Jacques  de.  L  8  1  i.  a 

Loiaige  — Denis.  lil.j.i 
Luftres  n'eftoient  encore  en  ulage  en  1(1$.  On  le  ftrvoit 
de  croifées  de  bois.  III.  pi.  a 

LutecedeclTe.  S'il  y  en  a  eu  une.  1.  11.  a 

Lutrins  reftablit.  I  341.  b 

Lutton  —  EJouarJ.  III.  ni.  a 
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I.  Hé.  b 

I.  tu.  a 
III.  liL  a 

II.  y  J  e  !• 
III.  «22-  a 

II.  a 

III.  <4«.  b 
111.  ii4.  b 
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Dénia.  II.  e».  a-  III-  JZi  a.  Renaud. 
Maillets  —  Meiandre  dea. 
Mailltxait —  Ercfque  de 
Maillo  —  Jean. 
Maillots  ,  d'où  Maillot  ins. 
Mailly  —  De.  —  Ht.  )*>•  ••—  »♦! 


III.  fti.  b 

II.  fjo.  a 

III.  m» 

III.  it».  b 
Lfi*.  b 
a  fi4.  b. 


Antoine  de.  11.  11t.  a.  François  de        II.  lll-t-  — 

lot.b  J.  de  Il  ;îib  m.  a.  Jacques  de. 

II.  <4<.  b-  —  7i<.  b.  Jean  de.  —  U.  17V  a.  Louis  de. 

III.  loi.  a.  Robinet  de         III.  Ml-  b-  —  tt*.  ».  De 

—  arcbevefquc  de  Reims.  Cardinal.  —         I .  j )i.  » 

Mainard  arthevefque  de  Sens.  L  4»-  a.  b 

Mainberitle — Aubendc.  III.  LU;  b 

Marn  motte-  Servage-  Li^-b 
Jlain-  motte.  Geo»  de  —oblige»  i  rendre  leurs  aequefts  k 

Tutdcr  leurs  nains.  L  Zi_-  a.—  UL.  *-  b  loi. 

a  ait  a.  —  ili;  •■  —  *4i-  b.  —  i(tb 

Marne  —  Le.  L  t.i.a.  Comte  du  III.  «14  b.  Duc  do. 

 II.  44«  b.  44».  a  4»t-«-   b  

4 ta.  a.  —  7t4.  b.  Maïqui* du.  —  II.  211.  b.  V fjtt. 

Mayen-  e. 

Mainvillicr.  III. /:7-  b 

Ms/tritU  . paroifle.  .Lti-b 

Mijour  Luc.  lll.iiçvb 
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—  «7?.  b.  —  22L  b.  —  7>I.  a-  III-  J4|.b.  —  b. 
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ri:il(:tuiion.  L  \ct-  b 
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Mancbon.  III.  itt  a.  —  Louis.  Il  »?  b 

Mann  GLiliaume  de.  L  *~>o.  a.  —  *?4-  a-  Seigneur  de 

 Il.ii).  b 
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Mangot.  11.  44t.  a.  III  «<7-  b 

Manibin  De.  II.  47e  b 
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L-Zil;3  , 
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—  i7<.b.  — 4<9.b.  — ftS.  a.  —  <<»■  f  s  r. 
b.— <7/.a.  — 744-b.  —  7(4.  a— 7*1.  a.  b.7»8. 
b.  —  Sol.  a  —  809.  a.  —  Si*,  b.  III.  »».  a-  —  ijr. 
b.  —  :4V  b.  —  ut.  b.  —  17 1.  a.  — -  > yf.  b.  — 
jH-  a.  —  4li-  b.  —  £iL  a.  —        b  3-18.  a. 

—  tft.  b.  — —  J94.  a.  —  771.  b.  Rang  qu'ils  ont  à  1a 
chambre  des  comptes.  L  7*'.  b.  Conteftat  ion  des—  avec 
b  ville  au  fujet  du  pas  .  i  rentrée  du  roy.  III.  151.  b.— - 
On  le  pat  fur  la  ville  i  l'entrée  da  roy  en  i<i(.  III.  a 

Marefcot  —  Jean.  II.  b 
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I  *17  b 

Marguetice  de  Présence ,  reiat ,  rétame  de  S.  Louis.  Lettres 
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pjur  les  CctJcIieia  de  5.  Marcel.  L  303.  b.  — de  Fran- 
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—  t  s*  f  -  b.  III.  70;.  a 

Marillac— -De.  L  tS.  b-  —  %ei.  a-  II.  ;n.  a  —  }t°- 1*- 
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b  Evefque  d'Albane.  I.  14-  •  Abbé  de  Clair- 

vani.  I.  >«}.  b 

Matignon  —  De.  III-  4»i-  b 
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1»  b  m- a 

Matipbas  5 1  mon  de        Erefquede  Parts.      I.  x9s  a 
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III.  «04.  b 

Mancion  de  Villeneuve  —  Pierre.  1. 113.  b 

Mauclerc  —  Marie-.  III.  <o.  b 

Mtucuid  —  Ifaae.  I.  3*0.  a 

Maudertour — Gilles  de.  III.  a<3.  b.  Guillaume  <k.1. 407.  a 

Mioduit  Jacques.  I.  451.  b 
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11.  t»t.  a.  Ri  II-  j<3-  b.  Robert.  II.  %ty  a  f  68.  b 

Maugin.en  Latin  A/*/»»— Geoffroy.  I.  3»}.  b.  J.  Il.f<}.b 
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Gilles.  1.  7Î1.  a.  René  de.  11.  ta.  b 
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Miurry—  La  dame  de— •  II.  117.  a 

Mauffins —  Les.  III.  S09.  a 

Mauvais  —  Colin  le.  III.  if»,  b 

Miuvais  lieux.  Il  7*7,  b 

Mauvaiflîex  Simon  de.  III.434.tr 

Masimlllen  Empereur  III.  319.3.—  Servie*  de  l'em- 
pereur. —  1H.  4-  a 
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Me  on  —  Gafpar.  ni.  «03.  a.  —  b 

M*"00-  III.  rit.  • 
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57  b.  Vicomte.  I.  to.  b.  Vicomte  de.  II.  t8«.  a. 
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Mcnde  —  E»e(que  de  
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»3t-  a.  Ma.foo  de  la  pour  Ici  orfcliosde  k  pato  lTe  de 
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Mcr!ey  — Jean.  I  fSf  a 

Merlin.  II.  tiy  a  Jjeques  II.  «t4.b  4t4. ,.— 
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Mcler  —  Adam.  I.  f7i.  a 
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MtQin  Jefeph.  11.177  b 
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III.  i«»  b  Martin.  I.4c7.b 

Meln.:.  H-4/J.b  4J<.â 

Mclntcr  —  Arenfe.                                   j.  f<J  t 
Meinil  BaptiAe  II- 818.  a.  Dn.  —  I.  410.  b.  

a.  II.  7»4-  »•  Baptifte  du.  —  II.  7*1.  a.  loi.  b  '. 

«03.  b.  Soi.  a-  Jea-j  fcigoeui  du.  U- j8i.  b.  — 

1*1  *•  TooflVot.  —  III.  7 1.  b 

M-fn  '-Gitnier  four  du.—       III.  {47.  b.  —  t8t.a 

MtTe — ûeurde.  11.17!» 

Mefft.  Pti»  d'une  1. 403  b.  — 1<  4  a.  III.  «99.  b.  — 

,      y(t.  a.  —  d'Evangile.  I.  sf ».  a.  M-fles  votive»  le»  Di- 
manche». I-  31I.  a.  b—  Qjondtere  pour  le»  morts.— 
1.  4|.a.  MetTe  du  palan ,  par  qui  fondée.        1.  101.  b 
Meflec— De.  „.u>i 
Mont  —  M 'revente  la.  j\  t 

Mffliet  lll- f4j-a.Louit.il  184».  Philippe.  Il»i7. 

b.  Pierre  le  ■*  m  ?>J  , 

MtlTire,  Qualité  prife  par  le»  conlêillen  du  parlement.  I. 

344.4-  P»  le»  weft/es.  I.  54t.  a  341.  b.  544. 

a  401-  b.  —  tit.  ».  b 

K:t,rcir' 

M  itayer  jean.  I_  <{0_  ^ 
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T  «4i.a.  —  I>ffi:ndui  en  tem»  de  pelle-  I.  «4  a.  Rang 

de»  gatdei  des  —  pour  porter  le  dais  dan»  le*  ceiemcxiMt. 

«I  ItJ.  a.  Ont  le  pat  au  deffui  d--i  Boutmo.i  mUl  Ja. 

III-  t(».a  }«t.  a 

Meiayet  Jamet.  III.  «o  3.  b 

Meta  4t  j>.y,  Meffi..  1.  74,.  ».  citadelle  de.  I.  74-.  ». 

Fort.fcatioo  de.  _  |.  ?tl.  K  Levée  dn  fi  ge  ,  e.  Il  7*0. 

b.  Cedeon  de.  U.       a.  Jean  de.  I.  ut.  b.  II. 

«4.  b 

Mets  Du.  n.47o.a 

Me»  —  Evefque»  de.  II.  4».  a  I0f .   .  4  

I4»  b.lll.,»4.a.  — lîr  b  KO.b 
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I-  fu  b.  Gualbei»  Vicomte  de.  1.  ,3.  b  Pierre  de.  IL 
f  io,  b 

Meun  —  Jean  de.  111.  <t».  b 

Mcdmer  —  Jean.  II.  ,aa.  t  PhUbm.  MI.  a,,  a-  Regn.ud 
Je  —  II  fl».  a.  Rendte.—  II  f,!.* 

Mrtalli  Sebailieo.  m.  .0,.  « 

Metetet  Thibaud  de.  |.  ,n.4 

Mezeretet  G.  n.  f?1  b 

Mnermte»  —  De.  m.  jt4  4 
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Michel  —  Guillaume.  I.ij9.b.  Jean  k  Mienne —  III. 
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Miette  —  Gille». 
Mger  —  Simon. 
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Milacier  Eft  enne. 
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III.  331.  a.  Veioun  te  d:ap»  tas  de.  —  II.  10.  a.  Duc» 
de.—-  I.  rtfi.  a.  11.  SAf.h.  III.  a7<.  b.  Valentine  de. 

—-II.  H»-  b  Leçon  cf  de          n.  T<7.  »  .ft  ^ 

Mamftoi  de  1.  407.  b.  Thadécde  1. 477  \.  Jac- 

*  1  Ut  <47-  b 

 J"°-  1487  b 

Miter.  II.  „,.  ..  m.  l<7.  b.  ,.  ,.  „„. „.  <4.fc.*j£* 

I.  447- a.  II.  jta.  b  J 
Milice  de  Pari»  ,  aux  entré**  tolemnelle».  II.  it<-  b.  — ' 
Boutgeoilè.  Privileee»  de  le»  colonel»  le  major».  11.  409. 

b  410.  a  Officier»  des.  13  3 .  Compagnies  de  U— 

bourçeo.ie.  11.  407.*. —  4io.a.  b.  III.  447.b.  Milice» de 
la  «Ile  congédiée»  en  1/71.  1U.  404.  b.  Eftat  de  U  — 
boorgeoife  en  ,  4,4.  JU  f  10  4  fc 

MUitit  —  Jean.  .  II.  m.. 

Mille» —  III.  «i;.  a.  George.  III.  7i.b.  Germain.  Ut.  103. 

b.  Jacques.  II.  803.  b.  ^je^Milet. 
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Mi  on,  U  ,  tr.  a.  Jean  de  —  I.  417.  ».  m.  «34.  b  
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MHon  é»e'qne  de  Beaurai».  j.  114,* 
Millyrn  CJi  nos—  feignear  de  - —  lll.  711  1 
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Mirages  Olivier.  -:1.413  b 

Minard.  Il  734.  a  734.  a  7?ua>  Antoine.  I,|. 

a»».b.  Jacque».  III.  173.  a,  Pierre.  II.  «of,  b.  Le  pitC- 

II.  71». « 


Mmàelham ,  monailtre. 
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Mivier  —  Jean. 
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Monte. 
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Moignon. 
Moignon—  De  la. 
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III.  ru.  a 
I.  .ri.a 
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I.  418.  b 
II-  430.  b 
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III.  9  a 
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t.  Simon  le  cberalier.  I.  7,.  b.  Yves  le.  III.  xjj.  b. 

Moioee  —  Francoife.  III.  to.  b 

Moines.  Leur  lonfure.  I.  400.  a.  Sucer doiem  qoelqofifoi»  i 
leurs  parer.» ,  mefme  dam  le  XVI.  Cecle.  I.  <oi.  b.  S'ili 
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Moim—  An  e-  11.  Sis.  b 

Moi  fini  Jean  B.  II.  317.  b 

Molé.  III  it.  b.  —  tri'  a.  —  4»f.  a.  Premier  prefi  lent, 
lit.  i»x.  b.  Adam.  III.  jij.  b.  Edouard.  III.  jn.a.  Ma 
tbieu.  111.  117-  b 

Molercit ,  bois.  1. 74.  a 

Molefme  abbaye  II.  388.  a.  Abbé  de.   II.  ftl  b 

Molet  — M.  II.  499.  b 

Molin  —  Du.  II.ior.a-—  toy.b.  Jacquet  do.  —  II. 
<34-  a 

Mol loaatt— Jean  de.  1-394-  b 

Molinet  J.  du.  II.  {</.  b.  —  jg(.  a.  Le  pere  du  — 

Corrigé.  I.  8.  a 

Mol •»  —  De  —  III.  781.  b.  G.  de  II.  /«t.  a.  Geoflroy 

de.  II.  J71.  b.  Guillaume  de.  —  II.  07.  a.  IX.de  —  1. 

H4-b 

MttHtrii  —  Pttrm.  ~4.  331.  a 

Mtihmtt  Ramenai  dt.  I.  77.  b 

Monaco  —  Dom  François  Maria  del.  —  II.  i«o.  b 
Monaftere.  A  qui  appariant  de  le  bénir.  I.  110.  b.—  ni.  b. 

DefWe  d'eftablic  de  nouveaux  fans  lettres  paiemcs. 

IIL  74-  b 

Af»»sfttrii$ —  Dt  .prieuré.  1. 11  a 

Monceau — Michel  du.  II.  741.  a 

1  S,  Gémis-  H.  11t.  b 

I.  ftj.  a.  II.  î«\  a.  Déni»  de. —  II.  «oj.  b. 
s.  — I.  ti.a  Hanorlnde.  III.  it«.  b.  3x1.  bl 
Jean  de.  II.804  ».b 

Moncheni          IIL  J44-  b.  —  J4>.  a.  Maturin  de.  III. 

■to.  a 

Moncton.  II.  tyl.a 

Mondtvilte.  1. 118.  b 

t  — Jean.  111.83t.  a 

-Prnl.  I.  m  b.PhUppe.1  487.  a.  Simon.  1.487  b 

Mongrot  Jean.  !.  818.  a 

Momalle  —  Françoife.  II.  «ri.  b 

fc  194-  b 

■ .  j  * 


Monnoie.  Place  ou  jardin  de  U.  —  III.  ft.  a. 

delà— m.  «10.  a 
Moano  es  crungrmeoa  de,  I.  jaj.  •■  —  4*1.  *•  Géné- 
raux muitres  de».  —  I  fit.  a.  Premier  prennent  de  la 
cour  des.  —  I.  «to.  a.  Artcfl  contre  quelque»  officiels  de 
la  cour  des  —  I.  <jo.  a.  Si  Ici  preédrn»  de  cette  cour 
peu  rem  porter  chaperons  d'cfcarlare  i  courrei  oreille*  . 
fourrez  d'bermtnc.  II.  70.  a.  b.— 7<o.  a.  Rang  «le  la 
cour  de»— •aox  ceremonio  publiques.  IIL  i«r>.  b.  ~-» 

jj,.b  34«.a           J<3-b-        40»-  b.  —  441-  b. 

Première  foi»  qu'el  le  ed  allée  en  corps  la  ter  le  le»»*  I  II. 
47  «.  a.  —  n'eft  iavuéc  aux  obtenue»  de  la  mai/on  royale. 
III-  J77.  a 

Monnoyeut»  fujen  t  la  taille.  Il*  {14.  a.—  ju.  b 

Moorouge  —  M  II.  m.» 

Mont- rouflèl.  .  L<84.b 

Mom— De.  I  1».  a 

Mooleajnat.  II.  77  a 

M.  nfieur.  Dir  par  un  avocat  gênera)  de  la  ci  ambre  de»  com- 
pte! ,  parlaor  à  un  card  nal  prince  du  faog.  |.  7«.  b. 
Qxal'té  donnée  aux  pruft. Heur»  ca  diou.  1. 33).  b.— aux 
bacheliers  endroit  caiion.  I.  4451.  a 

Moniîgot.  II  il),  b 

Mooftier  —  François  du.  II.  184.  a 

Monftrral.  —  H.  «le.  Il  <««.  a 

Monftrcvil-  I.  f  -b.  Seigneur  de.  —  111.  410.  b.  Robin 

de  —  II.  fit.b 
Mouftreul.  —  Godefroy  de.  I.nt.b 
Miafirtli*  —  D*  I.  141.  a 

Moor— Oa  II.  43  t.  a  — *48t.  b.  Anne  du.  H.  <tf.  b.  Jean 
du.  —  II.  (13.  0.  Robert  du  —  I.  (71.  b.  Jcj  1  Ta  te» 

reaudit  do.  — 1.  5*3  a.  Thienydu.   m.  78J.  b 

Monts—  Le».  Patoirle  de  Touraioe.  I   409.  b-  Aob-rr 

des  I.  91.  a..  Guillaume  des.  1.  «8.  a.  —  «9.  b. 

Nicolas  des   II.  7«.  a 

Mootané  —  Anne  de.  11.  ij8  a 

Monragry  De.  II.  4i4.a  4<4-*»  Lefietude  — 

II.  4c8  b  4  /•  a 

Monta  gn  De.  I.  317.  b.  François  de-          I-  ttr  b. 

Gilles  de.  III.  *77  «  G  tar.l  oe.  III.  i*9  b.  Jean. 

de.  Ul.1,4.  a  i%6.  b.  Louiafeigoeorde  111.  «77. 

a.  Cardinal  de.  1.  471.  b 

Montail—  Lecapitairt*.  I.714.  b 

Montarente.  I  tôt.  b 

Montareis.  |.  t94.b  —  119.S.  Foreftde.—  111.  i«.a. 

Sire  de.  —  II.  (49  b.  Renaud  de   I.4f.a.b 

Monrirerre  —  De.  •    II.  471.  4 
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qoeade  L  filj-  »-  II.  jjTj  *■  UI.  J47.  »-— «71- b. 

 jy$.b 

Nanto  ,  cbaAcaa.  L  b 

tSantooville.  I  ;»»  b 

aMantouillet— Aabert  de.  L  joj-  a-Seigaew  Je.  1.711. b,— 
73t-»IU.  <l«.  a.  Jeande  —  Jj.  «jj,  b-—  7»!.  b, 


—  7«a.b 

Naptta.  S.  Prttre  Celcftio  de  —  monaftere.  L  47'-  b.  YeJ 
loun  de.  II.  m.  a.  Aiguilltitea  de.  —  UUtm 
Naquerets      Partfaredes.  —  LLL  *_iî  a 

Narbonoe-  Vicomte  de.  II-  t«.  b.  Guillaume  de.  L 

xxi.  b.  Archcvdques  de.  —  L  7*0-  b.  II.  te*,  b.  — 

lu.  a. UL a-  a.  —  ■jét.  a.  —  «a. a  «7».  b.— 

771-a 

Narmas— Simoaet.                                III.  <(i.  b 
Nary  —  J.  d?.                                           II.  «(.1 
NiiTau  —  comie  de.  —                         III.  147.  a 
NiiTc  — Jeande  la.  I  »!.».  Thibtud  delà.  —  L  fi.  a 
N jffou  —  Evefcjue  de.                 L  14  i-  b.  —  b 
Natioo  Anglicane  ,  en  l'uni ver£ié  de  Faits.  L  s»*--  a.  — 
de  Picardie.                                        L  joi.  b 
Nativité  <—  Jeanne  de  la  —  III-  70.  a-  Keligicvfes  de 
tainte  Claire  delà—»  rua*  des  F  ranci  bourgeois,  craas- 
rerees  i  l'boftel  de  Beauvah ,  tau».  S.  Ceimatn.  Il  I .  x  |  ».  b 
NavatHes  —  De.  Il  ?tf.  a.  Doc  de.  —  III.  17;  a  Mada- 
me de                                                III.  17t.  b 
Navarre.  I.  »<■  a.  Rois  de  —  L        b  —  1 1    b.  — 
jti.  b-  —  «1*.  a.  —  441»  b  —  «i-  b.  2it  ». 

—  710.  a,  II.  j4».  a.  b.  —  jtJ;  a.  —  2£x.b.  III.  x. 
•   a.  —         b.         S40.  a.—  e!|.  1.  Ordonnance d'Ao- 

toine  roy  de  —  pour  taire  fort ir  de  Paris  tout  les  religio» 
naires.  L  <<7-  a-  - —  tjo,  a.  Reines  de  —  L  7t4-  b-  II. 
70 x-  a.  Jeanne  reine  de  France  *  de  Navarre.  L  jjTj.  a. 
III.  *\(.  a.  Reine  de—  (brut  unique  de  Franco.sL  L 
«rj. a.  Prerre  de.  —  H.  jjo.  a-  —  »/|.  b 

Kjj  i  n  —  J.  L  <ii.  a 

Naodon.  —  J.  H. /«/.a 

Naxaret ,  convant.  II-  b.  CotdcKert  de.  —  111.  i4«.b 
Neanr.  II.  4-c.  a 

NeairfHe ,  abbaye.  I  «4b 

Neuville — Pierrede.  III.  i/j.  b 

Neauville.  —  UL  tlA_i.  IL  de.  —  F.  jax.  a.  Marna  de. 

—  III.  »f  s.  b  ux-b 

Nedon  ,  en  Anots.  L  44t.  a 

Née —  t»iL  II.  a 

Nrgoce  en  «vos ,  ne  déroge  i  Dobleffr.  [L  4x0.  a 

Nemours—  I>oc  de.  IL  7«t.  b.  UL  ait.  b-  —  «ix.  b. 

—  414.  »•  —  4l7_  b  «71-  a  I<t-  a.  Dut  htflè 

de.  —  III-  jl».  a-  Moiteur  de—  l_  751;.  ».  —  $07. 
a.  111.  jtf.ft 

Neprcu  Déni».  L  4"7-  b.  Jean.,—  11.  lo^  R,cni,L 

Lr«>-  a 

Nerac  P.  de.  U.  f((.  a 

Nerel  Denifeot  de.  —  L  44»-  b 

Neret.  III.  ttb  ±£»_  b  Denis.  —  III.  4^.  a 

Netry  Jean  de.  II.  122.  b 

Ncfle.  —  Hoftel  de«—  vendu  en  n|i-  III.  tyf-  b.  Toux» 

&  rofltx  de.  —  LLL  «il.  b.  larebn  de  II.  jx».  ». 

Verger  de.  —  I.  as».  »  Lieu dûTîrge  du  bail  h  j  éta- 
bli ,  &  (imprimé  par  François  LUI.  -II.  a.  Maroos  de 

—  H  ÎM-b  III.  io#-  a 

Nefmond        De.  II.  jjo.  b.  III.  i4a.a  ijt.  a,— 

171  ■  ».  Guillaume  de—  III.  X40.  b 

Neîpië — Lj 


J2i:a.J. 


111  « 


Nette* ment  de  I»  ville;  i  qui  appartient  de  te  tare.  H|.  <«i.b 
Neu  — Nicolas  de.—  III.  lii.  a 

Nevelet  ——Marie.  11.  11  y  a,  —  114.  a.      m.  a.  Vin- 
cent. 11.  ijo.  b.—  lit.  t.— 114. a.^—  11/.  ».  III.  >ai-a 

Neven  Pierre  de   LLL  £4^.  b 

Neven  De.  II.  ttl.  ».  Monfeignenr  dr.  —  m.  »<y.  b. 

— —  H4-  a.  Comtes  de.  L  sot,  b.  —  xo«  a          y.7.  a. 

—  Ifi  a-  U.  f  t°.  a.  —       b.  III-  xt7.  b.  Dix  de. 

 L'ti.  »  7 y»-  »■  II.  (.i. —  7»i7ti.—  74t. b. 

^— .  lu,  b.  III.  Lcu  b   (  {<■  a  1*2.  b.  Evcfquea 

de  il.  tof.  b.  —  lia.  b  |i2i  ».  UI.  t«.  a. 

—  <»<•  b.  Louis  moofieur  de.  II.  701 .  a.  III.  t«t. 

b-  i£L  a.  Guillaume  de.  II.  j  j  I_  a 

Neuf  c batte! —  Hugnes  de.  L  /o.  b 

Neuf-fonts  —  Guillaume  de—  L  4 ta.  a 

Neufville,  paroiflè.  L  11  »  —  ;  4-  »■  —  d' Aumône  , 
pirooTe  S.  iV.cola»  ,  diocèse  de  Beau  rais.         L  «5»-  a 
Neuf  ville  —  De.  L  707.  a.  —  7H-b  —  7z«-  a.  ILxr. 
a.  b  —  faj.  b.  —  Ijo.  a.—  ||x.  b.  III.  ico.a.— 
joi.  1.  Hupue»  de.  — w  III.  jar.  a.  Nicolas  de.  ■ —  II, 

122: b.  £it_.  a  <4t-  b  «ft.  a.  —  **r>-  a, 

*7».  b  «— «7«.a.  III.  tf  4-  b.  Audiencerde  France, 
L  <7«.  a.  Seigneur  de  Villeroy.  L  /Sx-  a-  UI-  ilL  a. 


Pierre  de.  —  II.  m-  b.  Pierre  de  la.  — 
Neuilly  fui  Marne ,  pato  (Te. 
Nicidus  cvcfquc  de  Pamt 
{s.teig*. 


II/J4-b 
Lit.  b 
III.  W. a 
LUioTb 


TABLE  ALPHABETIQUE. 


Nicetittxé'vefqite  de  Lyon.  I-  '7-  * 

N.cola<.  L  /+7.  b  '-«91.  ».  111.  470.  a  j-4'.a.  An- 

ioiik.  L  4«4- b.  D-  II.  2£;  ».  t.iV.enr*  L  4il-  J  Ga- 

leran.  j.  4  yo.  a  1  491.  a.         494.  a.  Du  de  Grève.  L 

Hl; b.  J.  II.  «t  I  •  a.  Nicolas  Pht'ipp-.  L  ni  a.  Raoul. 

L  iii;.a.  Simon  &  Auoine  II.  Mi-  J<  Thibiuli.  II. 

tc\.  b 

Nicolas  111.  Bulle  en  faveur  de  la  faime  Chapelle.  III.  «07-  a 
Nicolas  IV.  Bref  à  Jean  abbé  Je  S.  Gttmain  des  Via.  L 
i^a 

Nicolas  Parfait  abbé  de  Baxouville.  III.  1 «t.  a.— -  Boucherai, 
aM»c  de  Cifteaux-  L  1*L  b-  —  abbé  de  S.  Mad  one.  L 
674..  a  abbé  Je  S.  V-aft.  L  40S.  a 

Nicolay.  It.  4|J-  b  47c  b.  III.  4I1.  a.*- -  t<S4.a. 

Prcli  ent  aui  comp'es.  L  £1L-  b-  Prcnver  preli  lent  des 
comptes. L  744.  b.  Aimar.  Li£i  a.  Antoine.  L  ttaU.  b. 

—  f.f,:.  b  2IÏ1  *•  —  7^5.  a.  III.  2.  a.  Jean  —  L 

Ssîixb 

Nicolle —  Guillaume.  III  j.  a 

Nier  —  H ugue  le.  L  i)'-  ' 

Nitflé  —  Nicolas  Je.  L  I<7-b 

Niei  —  Hugues  le  —  L  ;  )  b 

N  gel  le  ^—  ]can  Seigneur  de.  II.  1  g  t-  b 

Nigeon  Minimes  Je.   L  <».  a.  11.  4^£i.  b 

Nioil.  Kofpital  de  la  Charité  i  —  II.  n.  a 

Nifmes.  L  fa.  b.  Evefques  Je.  —  III.  t«S.  b 

Nivernois  Dac  de.  II-  l£f.  a  401-  a.  Ducbrfle  âc. 

— .llt.lcS-b 

Naa  Iles.  II.  74H.  b.  De.  II.  469.  b.  II. 7  ; t.  b.  Lefieurde 

—  III.  1*1.  b.  ScigDeur  Je  III.  i*t-  b.  Duc  <îc. 

II  4(y-b.  Louis  Anioine  de  — —  archevelque  de  Pjiis.  L 

a.  H.  }SS.  a.  —  4<7-  b.  III-  141- a 
Noble  —  Eftiennettc  le.  L  7'?-  a 

Noble  miifon.  III.  n  f  7.  a.  Ordre  de  b— pat  qui  forué. 

L  417- b  4i*;  b  44o.  â 

Noble- homme.  Q11  lui  d'un  avocat.  III.  114-  b 

NubiclTe  donnée  au  di>yrn  des  fubAituts  ia  procureur  géné- 
ral au  çrand  confed.  II.  48,.  a 
Noble:.  II.  411,3,-419,  b-  LU.  i;t.  b.  Le  ûenr.  II.  :  1  n.  b 
Nocent—  Piètre-  II.  I  on,  b 
Noiet— Guillaume.  L  tfoy.  b 

Noë  S.  Ma-tin  ,  parolfle.  L|M 

Nué  S.  Remi  —  L*  paroiflV.  L  <  s-  a 

Noet — Guy— III.  77a.  a.  Louis.  II,  i«4.  a 

tJeertit. ,  vill*.  L  riL  b 

N  >gcnt  —  Comte  <V  III  17  r .  a.  —  Le  roy.    Il  js,c.  » 

Noir  Le   III.  rS4.b-H.le.  II  m.  b 

Notre*  Antoine.  Il-  ;ifc^a.  —  7M-b.  Mariei.  L  ju. 

b-  Phibpp».  l-7»<-»  7~37-a 

No  rmouft  er— •  Monfiear  de.  — —  III -  iZL  b-  Abbex  de. 
Hl.8ci.ab 

Noifi-  Lii  b.  —  Sur  Marne.  L  49-  a- —  Le  grand.  J. 

(1.  a.  —  Le  petit.  L  Ji  a.         Le  fec.  L       I>.  — 

*V  a 

NoTis —  Pierre  de  —  Chevalier.  L  b 

Notwr  — -  Michel .  1.  7g  V  b 

Nolet  Marquis  de.  Uni.  b 

Noms  change*  au  bintefrae.  L  ctS*  a.  —  de  famille  ,  pris 
du  lieu  de  la  demrure.  L  «2;  *-  —  de  famille  ,  du  fils , 
différent  de  relui  du  père.  L  îi  *•  de  famille  ,  ou  fa- 
briquets  difcrens  ,  portez  par  pluGeurs  f  ères.  L  74;  a.  b. 

—  21-  a-  —  de  f-imilie du  mari ,  porté  par  lafemme. 
I- 4<-b 

Nomancour  —  Trubiud  de  —  II.  j  1  f.  a 

Nonces  en  France.  III.  ts8.  a 

N«oe  ,  formée  i  trois  fois.  L  il;  b.  ——93.  a 

Norman  i  e  occupée  rat  les  Angloi».  II.  <7y.  b.  Ducs  de.  L 

47o.b.  111  <l4_b  6|7  *.  Gouveineurs de.  — i.  II. 

14.  a.  SenefcSalde   L<8i-b 

Norm^d        tllienne.  IL  fM-b.  Pierre.  Ljo|.  a.  Le  

II.  148,  b.  ■ — -  17t.  a.  (rtiibett  le         H.  t  «^a  Jacquet 

le. —  L  ?41--  »  "  Hf-  b-  Nicolas  le  —  L  lli  a. 

Raoul  le.  .  L.  1  ^i-  a 

Notroy.  III.  «Jt  a 

Nom  Henri.  1.  £j;  b.  Jean  de  L  <4f-  a 

Nottfo  k  —  Duc  de.  III-  H'-  a 

Nortrc  Djme  —  chapitre  de-  —  L  t/5-  b.  Immédiat  au 
S.  Sitpr-  lll-2ULa.  —  711-  b.  Picbcndc  pour  S.  Maur 

des  FosTeiî  L  >■*■  b  jo.  K  Aurrt  pour  S.  Eloy. 

itid.  *  M  b.  —  Les  <?roitr3u  chipure  de  —  fur  S. 
Fftienne  des  (.tea.  L  b.  Lampe  d'argent  dewr  t  l'au- 
tel Jr  —  par  q  ii  donnée  &  i  la  place  de  quoi.  II.  M.  a. 
Dcn  fait  à  — par  la  re;ne  Iùbeau  de  Bavière.  L  Iff  b. 
I'Ixc  des  chancincs  de^—  aux  cctemonies.lt  Sri.  a. 
Lear  rang  au  cHceur  aux  grandes  ceretnonia.  II,  7)7.  b. 
Ttmc  II.  fnttit  III. 


III-  2ii  *•  b.  — ■         b.  L        b.  Ler.r  iar|» 

aux  cérémonies.  L  *6i.  b  L-ut  rang  aax  ptocefli.jm.  1 1  L. 
îs>.  b.  —  144  b.  Lei  r  rarg  aicc  la  (ainte  Cluptile. 
II.  73f.  a.  b-  fief  du  chapitre  de.  —  II.  j  i>.b. 

Sa  Voirie.  11.  ^07.  a.  Hom.eurs  qn  lui  lotit  rendus  par 
les  curez.  L  2L  ••  "  D'a  )i<ft>ce  (ur  le  grand  pont.  11.  tio. 
b.  Preteiil  droit  fur  le  pont  au  chaude.  III.  114-  a-  A  le 
poids  1er;  y.  III,  u.a.  Confraine  de  fainte  Ani»e  &  de 

S.  Marcel  à  II.  n<t.  b-  Tableaux  vonts  qui  s'offrent 

tout  les  an»  à  —  11.  i<7.  a.  AfL\iiiuc  (oiuni  srn  l'e^life 
—  11.  11».  b.  Impiété >omm  (ci.—  II.  748-  a.  Mcut- 
tte  commis  i.  —  III.  ait.  a.  Porte*  te  barrières  du  cloi. 

ftre   II.  t44-b 

N.  D.  — Images  de— profanées.  II.  71;.  a 

N.  D.  aux  Bon.  Abbaye  de  transférée  i  Pari'.  III.  uitLa 

N.D.  de  Bonne  cfperance.  Bcncdiétincs  Angloifes  de—  III. 
ni.  b 

N.  D.de  Bon  fecours—  Religienfesde.—  III.  110.  a 
N.  D.  des  Champs.  II.  ij.  a.  —  m»,  a.  Faubourg.  L  '•)>■■ 

b.  Paro  lTcrn  lacti  ûvc  dr  N.  D.  de  Paris.  L  47.  a.  Pneu- 

ré ,  uni  au  feminaite  d'Orleaas.  IÎI.  no.  b 

N.  D.  Religieufesdc  la  Congrégation  de  —  III.  b 
N.  D.  de  Grâce,  convent  de  Piqucpus.  III  «1.  a 

N.D.  de  Laon  Religieufes  de —  III.  ni  b.  Fi  les  de 

la  Corprrgar'on de   I  I.  ta.  a 

N.  D.  de  Liefle  aufaub.  S.  Germain.  II.       b.  Abbaye  de 

fi  les.  II.  nS.  a  iiua.b 

N.  D.  de  la  MifcricorJc  au  faub.  S.  Germain.  —  Rcl^icu- 

fesde   III.  b 

N.  D.desPre*  Re'igieu'ei  de.  —  III.  S,  1.  a 

N.  D.  de  S.  Joleph.  Reig  eufei  de  la  congrégation  de  — 

 Ill-Utii 

N.  D.  de  Tomes  Craces.  N'çeon.  II.  <to.  b 
N-  D.  de  la  Vtûjite  It  Je  S  Jofcph.  Religieufes  de  III. 

no.  a 

N.  D.  des  Viftoiret.  llI  Sj^a 

Notaires. Or  gine  celefte  des  1.471-1.  Leurs  graciculeic* 

entr'cui.  t  117.  b.  —  du  Chaftelet.  Ce  qu'il»  lecdoienr 
au  roy  de  leurs  efetitutes.  III.  tfjo.  b.  Pouroient  exami- 
ner tefiTioins,  III.  <;o.  b 
Nottot  —  Matçueritr.  L  7'i-  * 
Noué  du  Pré  aux  Clrrcs—  La.                       II.  7(0-  * 

Note  Delà.  111.  joo.  a.  Le  fieut  del*.   III. 

'74-  a.  — .  toj.b 
Noeë  Bonet.  Jacques  de  la— *  I.  4  44.  a 

Nouel  Louis.  II.  4^1.  a 

Nouette.  II.  444-  b 

Nov  on  De.  JIJ  f S(.  a 

Ktvr  t*jtn  —  HtnritM'  it.  L  sti.  1 

NtvilU  KcdJpkut  4t.  \.  305.  b 

Nourrices.  Propofition  d'élerer  les  ëntan*  fans  —  III. 
txf  a 

Niiuniffi-r  —  Nicolas  le.—  m  77I.b 

Nooty  —  III.  ni-  «•  René.  L  4  1:.  a 

Nouvelles  catholiques.  II.  184.  b.  III.  ito.  a.  —  1^.  b. 

 Co-verties.  III.  1x0.  a 

Noya.hcs  —  Hugues  de.  I.  389.  a 

Noyeruel .—  Lrraid  de.  L  }0t.  a.       \oi.  a 

Noyrr — Dj.  III.  10).  b.  g!7.« 

N.;yers  Dt — III.  8 19-  a.  Sieur  des.  L7?7.  b.  III. 

b.  Moiifirur  des— H.  îjt-b.  Antoine  des.— [II.  gj4.  b 
Noyers.  Abbé  de.  —  1 1 .  »n  |, 

Noyon.  Chapitre  de  la  caihrdrale  de ^—  L  f  t7-  b.  Dioce'e 

de.  L  I52Z;b-  tvefques  de         I.  /(7.b.  II.  183.  b  

54*  b.  —  5J8.  a.  —        a.  —  jji^b  Sij,  b. 

III  t7±  a  710.  b 

Noxillet  Simon.  I[f.  ju.  b 

Nuaillé  abbaye.  L  i4?l  (, 

Nuell  Guillaume  de.  —  1  4', .  [> 

Nully.  i  ii9.  a.  De  III.  jo£.  b.  Charles  de  n. 

jio.  a.  N  cola»  de,  —  1.  7t..  j 

Nyelles  - — Jean  de. 


"i;$b 


O.  Sieur  i'  III.  K-  b  44 1.  b  *2±*-  M«>- 
(ieur  d'  III.  xi.  b.  Fia^^uu  d'   III.  471.  » 

Otif'Ht.  i.  l~u  a 

Oji  .  Ptii  d'un.  —  I  « 4 

Oblats  des  Celeftins.  L  42  <-  b.  —  477.  b 

Oblats  ou  religieux  lais.  Qnels  monafietes  defcharpn  d'ea 
recevoir.  II.  8^4  b 

Obfeques  des  ro:s.  Cérémonies  des  —  L  710.  a.  b.  11.  ^  f . 
b.  &  fuiv.  —  de  Charles  IX.  1.  719.  a.  -■—  de  la  te  rie 
d'tfcolTc.  1-  £ssj.  a.  b.—  de  l'Empereur  Ferdinand.  I. 

cegggg 
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914 

«7*.  b  do  grand  duc  de  Tofcatx.  L  zlf.  b 

Ob.crva.011e.  H-  i±3_  b 

Ocquaire  — D'   Hl.j41.fc.-I4*-» 

Oltavien  Cardinal  de  fainte  Cécile-  L  14-  «•—  Cardinal 

de  S.  Nicolas.  L  £l  b 

OStnên/it  tfifffu.  L  fc 

OW- Jean  Marc.  Il.iJJ.fc 

Odui  Jacques.  1 1  ■  »o>-  a 

Odo  cardinal  de  S.  Georges.  Lu-  a.  b.        IL b. 

—  Evefque  de  Patis.  L  ?*■  a.b.        f  «.  fc-   1. 
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Pèlerinages  deffendus ,  fans  la  permiiTion do  roy  &  desévef- 

quo.  I-  J«4  b 
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a.  —  jet,  b.  Abolis.  III.  ?7- b 

Peiiitenit- —  fi  les.  II.       a.  Lonis  XII.  leur  donne  Trio- 
fteld'Orlcins-  L  7t«.  a.  Transtciccs  au  moaafteie  <>e  L 
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Per.eval  —  Denis  II.  «£4.  b 

Pcr.be—  Comté  du.  —  II.  «24.  a.  Coraie  du  — 1. 
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petau.  UL  ni;  a.  Alexandre.  III.  19g.  b.  Anne.     III.  97- a 

rctilTaut  Pierre.  II.  if  J-  b 
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L  131.  b.  131.  a.  Lettres  pour  le  collège  des  Bernar- 
din. L  Kl.  b-  L*t:res  poor  les  Cannes  de  la  place  M-iU- 
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S.  Eloi.  11         a.  ai  béde  Line  (,n  eï  tve.  L  1. 

a.—  (  rufiu  xhhc  de  ûintr  Gene«ive.  III  7  I  a.  — — 
de  Savoie  abbé  «le  ï.  Meijrd  de  So  flous.  III.  an 
de  Lorme  abbé  Je  S.  Srr^e.  II.  tiJ.A 

Philolbphie.  Tem»  fiié  pour  y  cftudier.  L  iSt-  * 

Piat  —  Etcobffe.  II  r-o.a 

Piau  Jean  du   III-  51  ■  « 

Picarde  —  N'.t'on  —  i  l'unirerfité  de  Paris.       L  sot  b 

P.can  —  le.  III  u-  a.  —  :«4.  a   tt3-  a.  le  fi.-ur  le. 

Il  m  a.  —  b.  Fiai  ç.>  ».  II  71-?-  b.  Germain  le. 
—  II.  103.  b.  buil'.i  n  e  —  III.  <S[    a.  Jacquet.  I. 

>19  I.  £11.  b.  —  ji+.a.  Jean  le,  l  |£j  a.  (II.  31t. 

b- Martin  L  li^  a  —  ju.b  Mjrhieu.  L4S7-!\  Nt- 
co'a<.  II.  iif.  a  P.  II.  700.  a.  Thibault.  L:  £__i 

Picau»il  e  — Michel  de.  III  k 

Pchard  —  Jean.  III.  t^rb.  P  erre.  J  /->«.  a 

Pi. non.  III .  j^a.  —  i3o.  b.  74t.  I.  —  7  4"  a.  Bef. 

nard.  III.  t4i.  b.  luttât be.  II.  I04  b.  N.co.a».  II.  ■■■.7  a. 


P.  II.  jft.  j.  R.aoul. 
Pichonnat  —  Jean. 

Pichotel  Gilles. 

Pico*. 

Puot  Le  firut.  II. 

103.  a.  Mate. 
Pcqtfepuce. 
Pu'qtiepus ,  eenvenr. 


IL  <o-  b 
Il  TiLb-  II!-  *7*.  * 
II.  las^a 
III.  il^b 

30.  a.  François  II.  tvx-  b  Jea.  .  II. 

II  ï^aLl» 

lil.  a-« 
III.  ci.  a.  —140.  a 
P  cquec.  Re  Ç'fut  de  faillit  Aroye  ,  a<iaj.  —  III  (10.  b 
P'.to-,  p  r*—  M>  hieu.  111-  7i>o-  a 

P  -quet  —  Jean  Ftancuis.  III.  -li.  a 

p.'  et  — R-  Il  («t.  a 

Pidoi:  O'  I'  '  î'oe  .  en  Latin  feint  infini.  — •  Cnl'tame. 
1.  t4Q  b.  II.  IS7.  a  Odon.  L  n*-  b 

p  ,\o'\  l'  c  re.  III.       b.  René".     III.  in.  a  in.  b 

I'  e  II.  Bulle  contre  les  ro  ou  «terni.-.  U  ctff-toru  de  l'u  irer- 
fué.  III.  7 -7.* 

Pie  V.  Bulle  pour  l'union  de  S.  Magloire  i  IVvtf^hé  ^-  Pa- 
ns. L  <J4.  a 

Pif  T  erre  'a—  III.  «10.  a.  Robert  la  —   L  330.  a 

P  c  N  co  a  le.  —  Lit.» 

Piecy  Jran  <!e.  II  b 

P  éde  Ire—  (,u,  hume.  L  t7Q.  a-  Jacques.  L  j_7_'  b  R. 

LlfiJ  R.  Lvrr.  Il  fft.b 

Pié  fourché  .  :  .tfiie.   L a.  b  —  f 70-  a-  b.  — «r».  « 

Piémont  O  eqecs  «ie  la  priiiftlTc  ie.  —        II.  «yj.  a 

p  e :-.rcs  —  Le  tue  lie.  L  ^o»  a.  —  374-  a.  III.  4'-4-  b 
P  trie  .ha  :  Ijer.  L  UL.  b 

P  :rre  cai.l  .il  «!e  S.  tu(Uf  h-.  L  £4j  a  ±±  b 

Pierir  f  Mot  aichevefcjite  «.  A-».  Il-  1*43.  a.  — •  A.ce.iai 
éi-efque  i4.e  Laon  ,  caiiinal.  III  <7f  ■  b,  —  de  S»cierge» 
c«elq.  e  «le  Luç.  n.  Lt«»  »—  l  tfyt  At i^d  *<tnfu. 

L£a^  a.          t.  e  q  '  Je  N'  en.  III  i\  ;.'  b  dtt 

Cam'-O'J!  ëvefo'ie  ^  (l  'nni.  III.  lin.  b.    E  tefque 

de  Par-    L  4^  b.  —       (>.  —  aj_  b.        t±.  h.  III. 

401.  b.  —  «ai  j.  E  ige  S.  ,can  en 'îréie  ei  patoilfe.  L. 

»4.  b.  :  »g  b          ,t,9-  a  i<7Ï.  b—  «-r».  a  ^— > 

de  Go,  •  y  r>ef^iie  t'e  l'jni    1.  4(1.  a.—  1;;.  3.  — . 

71t.  b.  7 1|  b.  —  710  a.  III.  1     k  Ut  m  atdi  a'. 

III.  \-9  i-  b.  —  de  Maria  arche «efque  -le  Par .5  III.  1»». 

a.  d'Oiçmioit  é»elirue  de  Paru.  L  ujI  b.  144.  b. 

II  3i4-  a  —  ;«t  a  P  erie  éve'cjiie  de  Paris.  Le  ne  f«ur 
le  cimetiete  ,  nlnno  r  1  L<8.  a.  Letrres  pour  l'intro- 
duAion  des  H  sr/eux  J'ile-m  ttes  en  :'ho<piul  M  la  Tri- 
nité. Lii^a.  Lentes  fur  't  luri  du  erv.ee  ius  chipe  lea 

de  faintr  \<-nn  te  Je  la  Toui.  Lu  a  Le  ve^r.'^le, 

abbe;  deC  .mi  U«s.  b  Le  Rr-y  ibt>é  ■lu  Mnm  i  E  oy 

pré-  Arrai.  L  444.  b  —  l'jyen  deimer  abbe  du  M  <it 

S.  Martin.  H  2j_a  Ablié  Je  S.  Mw  dri  FosTcx-  L 

113.  b.  —  ni,  -,  — -  >j.  et  a-.h'  i'r  S  Pierre  r.c  V'er- 
tfci».  L  4««.  b.  —  4«  Ombw.it  «  e  Cn-il  û  abbé  de  S. 

Vidtnr.  III.  113.  a.—  I4<-  b.          Courrier  at*é  de 

Ta'moor.  L  » 

Pierte  comte  d'Alençon.  L  no.  b.  —  comre  d'Atei  çoa 
«V  du  Perche  ,  feigneur  de  Fougères ,  comte  de  Beattmooi. 
I  tu-  a 
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pierre  —  La  —  lieu  1  l'entour  du  Chaftelet.  L  iîSL  b 
Pierre  au  lait.  I.  +91.  b.  III.  <io.a 

Pierre        Cilla —  111.  7»o-  a-  Jean.  111.  sot.  a.  Jean 

Clauie  111.  Sfo.b.  Jofcph  de  la   Il.uf.a 

Pierre.  Taille  de  la   II.2iJ.a 

Pierre  fritte.  III.  jj.  a.  —  àfli»  b 

Pienevive  — Cbarlnde.  II.  Zij.a.  Siltiut.de.—  III. 

»oi.  a.  Su.  b 

Pierres. 

Pies- — C.  de*. 
Pigenu. 

Pigeon  —  Le  fieur.  II.  ilj.  ».  Michel. 
Pigeons-  Dcffcndu  d'en  nourrir  à  Paris. 

Pigis  De. 

ricnrtolles. 
Pibault. 

Pijatt.  — III        b.  Aiim. 
Pileur —  M-cbel.  — 
ViUfui  B*T/i.  ttmtut. 
Pillavoine  —  Armand 
Pillé.  III.  ij»  a.  Michel. 

Pillory  P. 

pilloi—  Hugues. 

Pilori  Le  — 

Pirrorin  — —  Jean. 

Pin ■ —  Matgu:  rite  le.  —  L  4 1  '•  b.  Itan  du.  —  III.  sit. 

a.  Philippe  du.—  III.  S34.  b 

Pinal.  —  III.  4+7-  b 

Pmart.  L>74?.  a.  —  ytS.  a.  III.  t<8.  a.  Guy.  L  7t7.  a 
Pinaiol  —  Ja:ques.  L  «  to.  a.  —  <n. b.  —  «5 1.  a 
Pinault  —  Jean.  II.  133.  a 

pincé  —  René  de.  111.  wb 

Pinttrn:  rtt'u.  L  i».a.—  to.b 

Pinci ,  comté.  L  10.  a 

Pineau  —  Jean  B.  111.841» 
Pcrelli ,  carlina!.  L  807.  b 

Pin,on  — —  I  mberde.  I   711  a 

Pinon.  L 7j4; b.  II.  Sj.  a.  IIM77.  b.  Eitieane.  III.  iK.b 


L  «87-  b 
»■  t«l.  » 

ni,  -.  b 

III.  4f.  b 

II.  470 ■  a 
II.  LtL  b 
II.  iit.b 
III.  111.  b.  —  nj  b 
III.  74t. a 
L  fit.  b 

II.  494-  a 

III.  }0}.b 

II.  tlLi  » 

L/14..I 
III-  6i».  a 
III.  tjS.b.. —  %ix-  b 


Ja-qucs.  111-  tu-  a.  Iran. 
Pinflonnai  —  A'mf  F  a- cois. 
Pinterel.. — -lll-  187.  a.  Oger. 

Pioger  Cbaries. 

Pipe  —  Jeai  la. 
PtfH.Vn  L*.  Picanville. 


L  b 
L  a 
II.  796.  a.  — —  803.  a 
Ll£l;b 

L  )•!.  b 

LS{* 
L^94.  a 
fi.  !Li  a 
L 


L  !£;  a 
III.  47L  b 
131.  M'.i 
ill.  ao«.  a 

L  t1.  b 

L  44»-  a 


Ljî.  b 
tll.  s/j.  a 
L  487-  » 
'■»*■' 

177-  a  i7».a 

II.  470.  b 
Lji£.«.  —  311. b 
I-  487- b 


Piquet  er  —  Rauul. 
pintu.  S/'  vt  — 

Piroi  tdme.  L  <««  •  b.  If.  1».  b.  —  Ki.  b.  Marie 

7>J-*  _ 
Pirue-i  ,  patelle. 

Filaai  marquis  de.  — . 

Pifuy  Le  fleur  de.  — 

Pifdoe  —  Baudouin. 

Pifel  Robert. 

Pifey  _—  Bernaid  de.  — 
Pijincmm  ,  vil*. 

Pi  fat*  v»*Jfî»  i»  Cosellablf. 

Pifi-ui  De  . — 

pifto  e.  L  4x8-  b.  André  de.  — 
Pilh;  —  Jemdcla.  f 

Pitié  hofpital  de  la. 

Pitoin. 

Pitre  —  Jean  la. 
PUcelli  —  Ateime  de.  — 

Placards i*e»  bernique».  11.  t%f.  b.  —  Séditieux.  II.  76}.  b 

place  Delà  III-  47Q.a-  <4J-b  54».  b  

38  y.  b.  Anroine  de  la.  11.4a». b.  Jean  de  la.  II.  é\u* 

Place -les  carreau  1.  Leli&b  aux  Chats.  L«it  a.  II. 

ni.  b  -de  Carefmc  prenant.  Il  i4!-a  —  du  Che- 

ralterdu  guet.  II.  u».  a.         Dauphine.  H.  ijx.  b.  — 

%n.  a  III.  »_8.a         :o».  b  de  Créi-e.  II.  u;  a 

<!e  Louis  le  g*and.  II.  jj_«.a. -~  jçj  b  aux 

Marchands.  III.  fi.  t  a  b  Mauben.  L  1  7_.  a.  III. 

tu.  b.  Quartier  de  la  —  Maubert,  II.  397, a.   Mi- 

bray.  II.  113.  a.  — de  la  Monroye.  lll.  ££.  a.  —  de  la 
[  F. rite  Bretagne.  III  1C7-  a.  — —  du  Monceau  S.  Crrvais. 
II.  ài  —  aui  Pour  eaux.  II.  t»o.  b-  LLL  6  t.  b. 
Vieille  plaeaui  pourceaux.  III.  «  18.  b.  —  Royale.  II. 
lia,  a.  b.  lll.  40  b- —  de  la  Val.ee  de  miferr.  M.  n». 
b.  —  de  Vcixlofrac.  Il-  lit.  a.  —  384.  a.  —  j*f.  a.— 

des  V: fioles.  II.  174.  a.  —176.  b  a8;.a 

Plates  yagues  appartenantes  a\  la  ville.  II-  jii.  b 

Placiers  ,*ba  ayeurs.         H-  1U.».  .—  uj.  3,  111.  no.  a 

PU  l!y  «ri,,  de.  II.  cij.  a 

Plaire ,  paioiiTc  du  Dioccic  de  Troyes.  I-  «0.  a 

riailar.ee.  .       1. 41S.  b 
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Planche  —  François  de  la.  III.  4t.  ».  Rapbael  de  la.  III. 
107.  b 

Plinth*  Mibray.  L  ma.  b.  II-  6i±  b 

Ptancy  —  Seigneur  de.  —  lll  71t.  a 

Plantes.  Jardin  royal  des-—  lll.  21* a 

Plailner  III.  J4/.  a.  Raoul  le.—  Lii^a 

Plaftrieic  dr  S.  Ment.  L  *<•  a 

P'ay  ,  paxo  ffe.  1.  ^-  ^  a 

Play  ne  Ambroifc.  III.  8j_j_.  b 

P  ctTcbois  —  N.  II.  5<j.  a.  II.  «2i- a 

Pleffeis.  L77-  a 

Pleflis  en  Cotenrtn.  L  1 7  a  b 

Pleflîs.  II.       b.  Do  III.  m.  a.  Sieur  du  —  Lm-b. 

Ariceau  du.  L  43-  a.  Châties  du  —  111.  4î-  b.  Chniroph. 

du.  —  H.  n;.  a.  Geoff.oy  du  L  }»-8.  a.  31».  b-  — 

32?.  a.  —  a.  — —  b.  —  490.  b.  Renard  de 
PÏdteix-  LlSb  a.  Roger  du  —  U-  m-  b.  Du  —  Cue- 
negaud.  lll-  }7_t_  b 

Pleurs  — De.  III .14.  a.  —  jt( .  a.  Guillaume  de  lll. 

311.  b.  la  ques  de  —  I.  74t.  a.  H.  iC.» 

Plex  —  Luguin  de.  ^—  H- HZ- * 

Plie»  Dtmui  il   L  4*4  * 

]'  otch  —  Calots  du.  —  II-  i«jr  b 

Pluet.  II-  47t.  b 

Pluie-  Deffînfe  de  baliier  fci  rt-ïs  pendant  la  —    L  fiai,  b 

Piumetot  Sy.  de.  11.  (64.  b.  Simon  de—    H-  1  »i.l> 

Piumo;y  —  Denis  de,  II  \22i  * 

Piuvtiiet  —  Monficur.  III.  tu. b 

Poart.  Ill-  liLb 

Pocbier  Ja.  II-  «9»  b 

Podium  Bor.ill.  L  nS.a 

Poetlc— La;  cd  fouloit  aroir  ttm  pont  fut  Biérre.  H.  (  \f  a 
Poicaut  ^— Jean.  II  /'-S.  b 

Poids-le-roy.  III.  ii,a 

Poignant  —  Claude-  II-  110.  a 

Poile.  III.  11a,  b 

Poille-cbien  —  Geoffroy.  L  t  :  7 .  a 

Poinçon  de  vin  ,  plus  petit  que  la  queue.  L  1  b 

PuiÛJiin—  Frarçoii.  III.  La. b 

Poinfon  —  Guillaume.  IILsiLth 

Poin:e  La  ;  terre.  L  fiXb-  —  ûi-  b.  Gautier  de  la  — 

I.  tj7.b 

PointeS.  Euftache.  III-  fUS_b 

Pointeur  ,  offi  ier  de  ehapirre.  L  )  41-  a 

Poireau  —  Louis.  U-  7Q4.  a 

PoireV  Bénin.  11-  n»  a.  III.  Éiib 

Poirette  —  Jean.  L  4  u  •  a 

Poirier.  lLlfZ-  a.  III.  ,84.  b 

pois  ,  prieuré.  II.  99,  a 

Po;*  —  Nicolas  de.  — . »  n.  j^.  a 

Poifle  Jean.  II.  80J.  • 


Poifte  des  rois  ,  porté  par  les  conleil'ert  en  l'ibfence  dei  pre- 

fidens.  II-        a.  b  £ij_.  a.  Poille        ciel.  C'cft  le 

dais.  UL  S  Lt»  b-  Poule  drap,  C'cft  le  drap  mortuaire.  III. 
(11.  b. 

roiili.  I-  ?4-«-  II-  1£L  a.  Archidiaconé.  Lji  h.  Pont  de. 

- —  L  710-  a-  Relig  eufes  de.  L  f  f  5  a,  AflVmbléede  

L  129:  a.  III.  xjt.  a.  Gacho»  de  L  21:  a.  Simon  de. 

—  chcalier.  I.  4:.  b  X^.  b 

Po  (Ton  Paul.  II.  ajo.  t 

To  iTon.  A  qui  en  appartient  la  police  II.  381t.  a.  b.  Ordon- 
nance de  Chailes  le  Bel  fur  la  'ente  du  lll.  14*.  b. 

 14 ?■  a.  Taxe  fur  le  — de  mer.  L  570.  a 

Poitevin.  II.  8sy  b.  III.  163.  a-  —  f+f.  b.  Sieur.  III.  196. 
b.  Anna-d—  ll  iri.b 

Poitevin  Dealer.  1.  19S.  b  Po:tevtnî  tournois.  i»S.  b. 

Poitevines  ,  petite  mounote-  I- 19*.  a.  b.  C'eft  pcut-eflre 
de  la  que  vient  Pnir  q.  d.  PiSavunjit. 

Poitiers.  I-  «711.  b.  780.  b.  Hnfpital  delà  Charité  i 

 11.  11.  a.  —  i_L  b.  Comtes  de.  — L  tôt-  a.  C.uil- 

laume  de— II.  £iX  a.  III.  3x4-  b.  l'velqnes  de  111.703.  a 

Poitou  comté.  L  Hlia.  Comtes  de— —  Li<4-  a.  III.  <m4-  1 

P.vironville ,  terrain  de  S.  Meiri. 

Poivre  —  Jocq'ics. 

Pou  De. 

Polirt  —  Pierre. 

Polaftron  —  De. 

Police  —  Quelle  appartient  aux  prévoit  des  M 

t}8.  b  —  <99.  a.  Création  du  l  emenam  ie— ■  II.  ttt.  b.' 

Sa  juridicVoo.  L  30f.  b.  —  3Qg.  a.  b.  —  II.  384.  a. 

Jours  de.  —  I   *  !i 

Poligny  —  Jeande.  —  III.  m  b 

Pollexay  Clause.  III.  «{.  I 

Pologne.  Henri  H.roy  de.  —  L  7J2  b.  Entrée  du  ro 

de —  11. 377.  »•  La  reine  de  —  iPatU.  lll 


Li^b 
1  407.  b 
L  l«4j.  b 

I.  7'7.  a 

H-47Q.b 

Se  Eh.  I. 


Ai  rotf 
11/b 
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Poltrot  —  ] 
Polynier. 


IH.  j»|  a 
II.  40J  b 
III»i>.b 

Pommait  —  Hoguet  Jf.  I.  4Ji-  b 

Pommcreii.  De.  11.  }«o  b.  Augurte  Floben  de  —II.  asS. 

b. Jean  de.  1-Ki» 
Pommier —  Y'trn do.  I.  iif.b 

Pnmpajonr  Antoine  de.  —  I.  311.  a-  —  (n.  t>.  Gecf  - 

ftoy  de.  —  III.  747-  a.  —  74»  * 

Pompe».  Oidoemincr  pooe  l'entretien  de».  —  !!•  4/°-  b. 

Dii-fept  pompa  nouvelles  pour  les  incendie».  Il .  307  » 
PompvHM  ,  villa- 1.  «3. a. Seigncut  de.  —         I.  b 

Ponant  Jean.  II.  «14.  b 

Ponce  C  II.  3*3. b.  —  371-b.  Jacques.        1. 113.  b 

Ponce  abbé  de  S.  Antoine  de  V;enm  ».  I-  4*5  b 

Ponceau     Bié»re-  II.       a.  III.  «:i  b  De  Clia  llot. 

III.  380.  a  —  Dm  Filïci-Dicu.  Il  31S.  b  S.  Denis. 

I.  nt .  a.   de  S.  Germai  P  fptez.  II.  7*».  b  

dt  !a  piroiiTe  S.  Nicolas  ici  Champs.  III.  «1».  a 

Pooctt  III.  {17.  b.  Charles.  III.  1.  b.  Jean.  III   3.  a 

Jofeph   Ml.  S}^.  b 

Poocey .  en  C  hampagne.  I  -  1 9 1  •  b 

Po»chaid< — HeruC  I.  109.  » 

Ponchir.  II.  497-  b.  III.  ;oj.  a.  Eiri<>nne  —  III.  74;. 

b-  Jean  de.  III.  541.  a.  Marguerite.  III.  »o.  a.  N.^oUide 

II.  714.  b  7«».  b 

P»rfi!j  Inerte.  I  «71.  b 

Pons — Claude  de.  Il.itft.  b.  Piètre  dt  II.  ira  i)  M 

cbelde.  H-M4-1) 

Pont  —  Dj  —  III  p;.t. —  n?.  a.  MVq^v  hm.  II. 

548.  h.  Colin  du  1.  144  a.  l >.i  r.t»  'lie  ]r»r-,eJu  

I.  tif  b.  Juacliim  da  lil-  j  iy.  b  a  K  wul 

du.  —  I  170-  a 

Pont  île  Parii ,  unique  airennemert.  1. 1<.  a.  IV»  -t*  c  Loti  à 

Pans.  III  v9  b.  I*o:h  Je  B.é.ie.  II.  uo.  b  1*..  b  

K5.1.  —  .mi  C-/.hr».  C  r-4  b.  —  an  Clungr.  II. 
a  «jj.  b  —  S;4-  b.         T1?-  *    « 

III.  10.  a.  —  »  f  ■  b  r  1.  a-  3«  b.  <i.  b  — 

X4*.  a.  Ennecefli  é  -e  rcpirario    II.  <t«.  a-         ^47.  a. 

Repart.  II  «71  b.  u  ebaili.  111 .  i  ">e  b  —  1 1  j  a  Litres 

de  Chaiie»  IX,  I.  "it.  a  .te  Chareno-i.  Il  «î».  b  

f\l.  ».  —  «  1. 1.—  Dr  1a  prr  e  Je  la  dotèrent*.  III. 
J47.  b.  G-otftoi  à  Rouen.  |.  >%S-  a-  f.-ind  —  Je  Pâ- 
ti». I.  <3-  b.  —  17t.  b.  —  J41  b-  III.  lAt.  a.  Ko  ripu 

le  repart  II.  f  ji.  a.  ^—  (il-  a.  De  G.i.imay  11.  (,  3S. 

a.  —  i!r  rboftel-D  eu.  III.  91.  a.  —  du  Lente  ,  pi  o- 

pôle  III.  37».b.  Mjt.hand  III. Si  b  aui  Mirchin  i» 

III.  44  b.  —Marie.  III.  i}8.  a.  Cbutedu^^Kf  1/4. 

a.         i<?  b—  Kl.  a.  —  tlo.a.  —  197.  b.  Pr.çe 

pour  fa  reparirm».  III.  i*s.  b.  —  i* 8 .  a.  —  de  Mau- 

Jmoulin.  Il  «i  l  b-  —  aui  Menfnien.  II-  18.  a.  «14  h, 

III.  18.  a.  —  35.  b  4f  a.  luiM  i  er».  11). 

s  Neuf,  batti.  III  7.  a  114  b.  III  17.  b.  in. 

—  ta- b.  Lettres  pa  enrr*  de  H -nn  IV.  pu  r  û  c  v  rttu- 

ô  on.  II. 17  b.  AcW  fou»  H.-nr  IV.  III.  -  S,  h  

deNrui  ly.  Il  rjr.  a  N.  O.  Il.ru  a    lit  H'  b 

 jti.a.  —  "71  »•  A,- p. ruent  i  la  v.L  c.  III  414.  b. 

—  c  it .  b.  Ja.l  »  de  bo  »  ,  tombi  &  reparti  dr  P  m:.  I. 
J70.  a.  Arreft  du  pa- e  r.n  t  fur  fa  rh-re.  I  171.4.  Kr-pi- 
re  ll.  f»S.  b.  RelVb:i.  II  (îit.a   «17  a.  f  .S.  1. 

—  1  fis.  a.  Citrefo  1  .l.i  po  t  N.  D.   

Pont  Pétrin.  I.  34-  b.  III.  «io.  b  ■  1-  I*o  iTy.  II  «18 

»  Je  Pjmoile.  II.  ^<s.  a  — «  Ki }  al.  Il  414.  b  

S.  C'iwd.  II.  <(î.  a  «t».  b           |  r.K>  e  la  puite  T. 

Martm.  III.  74.  b  Samte  Maie^e.  U-  «fS.a  

S.  M  chel  II.  ra.  a   J4(.  b   -41.  b.  1  II  a  t  .  a. 

—  n.a.  __  (i.a.  E  i  dnv.'rr  II  641  a.  Bi>n>pu.  II. 
ff°  b.  R  b  il.  II.  jîi.b.  - —  ?)  4.  a.  M  iio  •  Ju  port 
S. M  chel.  III.  tir.  b.  Pont  .1e  S-  Mai-r.  II.  M«  a.  — 

tf.o.  a  de  laSaunerir.  |l|.  <ig  b  .de  'a  TVmtielle 

III  13g  b.  Htf.b  —        b.  —  ut.  b    des 

Tuileries  II.  îjt.  a.  iji.a.  III  »ia.  l'ont»  ^et  en- 

vitom  de  Parts  I.  «|$.  a.  —  m»,  b-  Habitant  des 
ponts.  II.  <4«.  b.  A  au-  appartient  la  police  des  pont»  en 


■Jcbo 


II.  I 


Pont  deChaftelleiaus.  III.  4»j.b.—  de  Mante.  111  4M  b. 
Pont  Cotirlay  ^—  D'.—  III  S17.  b 

Pontatnbert  commande: >e.  II.  517.  b 

Pontan»— .  Jeûneur  rie.—  Il  no.  b. 

Pontarcbtr  B-rtran  dr.  III.  17».  a 

Pont  auderoer  Henri  de.  —  I  1  >jt.  a 

Pont-brien  Olivier  dc.  II.  «  o.a 

Pont  cure"  De.  III.  n.  b.  Sieur  de.—  U.  7  a-  Sti- 

fttxurde   n  1,1  b 

Pott  chartta  n.  II.  jly.a.  De.—  H.  joi.  a.—  3^0.  I. 


Il  j»«  a 

Il  1  7  b 
-  il. 


III.  «il  b 


Phelipraui  de.   II.  iïf .  b.  Coonede  —  II.  3*4-  a. 

—  ii7-a 

Pont-ttocbet.  II.  *  5I  » 

Ponthieu  ,  iomti.  I  4;.  b.  Com'ede.  —  II.  3*1-  a.  M«- 

epais  ilt   I.  7  y  b 

Ponti(»ni  ,  abbaye.  I.  1*3.  b.  —  1I7.  a.  Albezde.  II.  ;•»«. 

a-  III  «ci.  a 

poi.tis  —  comte  de.  —  (II  <;S.  a 

Pont  mola  n  —  Rrraaide.  - — -  I  i»4.b 

Por.totle.  |.  54.  a.  |.  fii  b.  II.  3.  b.  —  j  f  s.  >  — 

f7f.  a.  b.  —  *'  9-  ».  De  l'cvelch^  de  Rouen.  1-  f'.L  b. 

Pont  de.  1.  7 10.  a.  Sieg»  dr   |.  ?o» .  a  Lt  1  ai  e- 

rncru  i  —  1  i.        a.         17  t  b-         4  9j .  a.  L  i  co:r 

desaydesi   II-  177- a.  ïiete  UVcaoe  de.  —  l-J«4. 

a.  b  i»l  a.  Jua  de.—  III.  s<  ;-  b 

Ponttain  —  P.errt.  I-  70».  o 

Punt»  fut  Vanne.  III  s«V  b 

Popin  — -Jean.  II.  tu.  b 

Topot  T  erre.  Il  |r  t  a 

P?t,  tU—  Y*a.  1-3-1  a 

Perche  Rif  batd  da.  I.  r  ,  3 

Poicber.  III.  ut.  b  j  II.  <«4.  »•  —  17'-     Kicolas.  .il. 
141.  a 

Porcherorif  ,  canton.  II.  toc  a.  Mars  »  Itt. 

I'orcli;et  tlhenne.  |.  1  yiî.  a.  Gui  launvc. 

FoKien  Comté  de  —  1.  jji.  b. 

I4K-  h 
Porce  —  r,u.lla>'me. 

Pnrt  A:«o-aedu  U  73.  a.  Garnierdn  I  a  v  a. 

—  f.  b.  l'ier-e  Jj  —  II.  f  .  a 
F-i/u  pi-  Boll  lI-ic  ,  mon  île  re.  I.  i4i  b 
Tnitul  II.  4|I-b.  —  4/1  b  471-a.  ADtoir*   II. 

},S  t  PmjI.  III.  tu.  â 

Port  Rchartdu.  111    <f  b 

Port  d'atme»  tksTeoJii.  II.  it\.  a.  —  «7$.  b.  III.  |j.  6  1 
.  ta  liirie.  III  117.  b 

Porta  l'Aoïtlo.»  III   i|t,b.  — nr  BeUefoiid»  .V  &  Pcr. 

lhu;«  àlapotreS.  Bet  a-rd.  III.  1  ■> jr  b.  —  Malj^Lcft. 

11.  i$4  b.  III.  i       b  —  S  Lii»d  y.  II.  131. a  t:J. 

a.  l'.  i'»  i  .-  -»ur  itriuus  «  Pai.v.  It.  joi.  a.  Poits  Je 
Parti  .au  oorhbte  de^ -Jirt  III  4;«a.b 

Pone  D-  ..l  II  431  b.  E  «delà  Il  f«,.b  1  II  en. 

oede'a.  III.  t».  b-  fcuiK  he  dr  la         II   7tt  a. — 

804.  a  G:o  zf  de  la.  —  III.  «:  ».  b.  G^erti  de  .s  —  |. 

tj.  b.  Gui  'jiimt  dc  la.  |.  117.      Je  11  «te  la.  II.  S:im 

».         III.  ifj.  b.  Ma»  aune -e  la.  I.  44»  fc.  N'^o  at 

H  uJe'un,  I.  it  b.  P.  U  la  II.  «»»■  b.  P  -ne  de  la. 

—  II.  -o«.  1.  Y.es  de  la  —  I.  4  »  a.  —  44 v  a 
Pone  V  U.i:b«T.  ||[.  «io.  b  ftaiberte.  I.  141.  ».   :4H. 

b.  —  a < f .  a  11.  (if.  b.  —  BraJiet.  I  1 10.  b.  — 
p.iitiijier  l  743.  a.  III.  J t7-  a.  —  <io.  b.  R»'iJ;i  ||. 

314.  a.  —  ( .  t.  a.         iic.  Beijii.i*»         I    nJ.  b.  > 

ai-,  b  111  fin  a.   Sil  b  Burdelle  l|.«<j.h.— 

—  III.  <n  b  — rie  Bo  .rboo  au  Loutre  ,  du  iofté  de 
S  Gt  ni'  l'A  «eto  i  -prè»  a  Barrière  .  Si  avant  la  por- 
te nu  clia'î-m  ,u  L.  iivir.  III  ci*,  b.  —  ait  comie  d'Ar- 

to  ».  Ii;  «N- a.    e  la  Cont  r-n.e   l|l.  n  7  b.  _ 

 ,-..0,11-  ..,».  III.  i.g  b  —  <:..<j  .l-ete.  |||.  |:|.  b. 

de  B  iTv-  II.  ij«.  a           j^.s.  —  7if.  a  d-i  Caa.. 

mr,  I.14;  h.  III.  < m  b.  —   c  Lor-el  e:».  I.  un.  a. 

II.  ti\.  i  1  •  nîei.  I.  1-».  .  Ml  a  m»,  a. 

III.  a  «  $.  b  .»t  t.j  l  oti.  Il  :7:.b  

 (.I.n.cu  y  $.  M.  Sri   I.  Ht   b   191.  a  — 

Mmc^i-ii.  I     î.b  d-  Montmartre.  I    t,  <   a.  II. 

I7i  b.  —   19-1    111.91  b.  l'o  re  neuve  d-l  l_  h.  ce 

Mn  r.t.^  t  e.  Il   14  I-  b  tir  N  Ile.  |J.  M4.  b  l!(.  :fu 

b.  —  |7«  >•■  —  «*-7-  *■  —  N  ''T  -  .  O"  >*  la 
Co-f-ten.-e.  ;  I!   a<».  b  ^e  Par.i  !  48  S.  —  b 

—  re?  a  —  -in   tViittr-.  n  704.1.  u:  ,a  :.  b.— 

4l,.j          S  S  b   Pn  lT>»n-rr  c   II-  rn.7r.i-  i7i. 

a.  —  de  a  P.  t-tne  au  Palau.  11.  ut.  b.  —  J  R  r'  eu. 
II.  »7-..  b.  III  91.  b-  —  Sa  ;  :e  A  10e.  II.  171  b.  — 
Saint  Anrni-e  I  718- a.  II.  171.  a.  —  3 01.  b.  —  tri. 

L-  î  B"n.i;d-  11-  14;.  a   198. b  III.  -9;  b  — 

11S.  a           141.  b   i.  Den  s  I   117.  a.  —  3  ji  a. 

Appf  é-  la  pi  ftr  ùe  Pir  s.  III,  r:j  b.  D  ie  Mauc  nie  I  i. 
]4l.  h  la  li-Miri  n  |.  4,4  a.  rJulTc— du  faub  S.  Dé- 
ni. II.  m.  b—  ï  inte  Genevie>e.  I  1*$.  a.  —  S. 
Germain  fin  r.ri  |.  a.  —  4SI  b.  —  797.  a.  il. 
jco.a.  — 'v.  a  —  11!  «11.  4.  Krlrablif  -n  itfl.  Hl. 

480.  !•.  S  F.<>  171  é  I.  <      a-  Il   171.  a.  —  17  1  a  • 

jlS.  b-  —  *14.  a.  —  i90.  b.  Nuui-el'e.  II.  1  ;i.  a.  Il  T. 

9t.  b  —  S  Jacq'  r'.  I.  4-9  a.  II.  S7$    a-          19"  b. 

^—  3  01.  i. .  D-ihfite  II  174  a.  î.e  |îoule»ar».  ..e  la  — 
S.Ji;o4n4r.pat«.er.t  i  la  Tilie.  III.  js:-  b-  —  1. :  <-;■ 

b.  iaolle 
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b.  Fauïè  do  Faob.  S.  Jacques,  II-  144 ■  b  S.  Mu. 

cel.  II.  f IJ.  a-  —  Mo.  b.  Qiiani  faite.  II.  f  14-  b.  Dé- 
molie. II.  173.  b  S  Marti:.  1.  7»7-  b.  II.  171.  b. 

«31.  b  S.Michel.  I.  nj.  b.  II  :>-/.  b.  III-  n«.  a  

S.  Vic"cor.  I  itft.b.         37*.  n.          4»>a.  II-  a7>-a. 

—  tyS.  b- —  *«o.  b.  III.  118.  a  14t.  b.  —  du 

Temple- III- b  Pjr  qui  tebiflic.  II.  34.  b  - 

114.  b-  —-tji.  b.  —  30t.  a.  b.  —  33;.  a.  j44.  ».  — — 
de  U  Tourntlle  ,  par  qui  baftie.  II.  34. b 

i'ortei  de  la  vi  le  bjfties  par  U  vi-le.  (II.  t:S  b.  —  Cardée». 
II.  (08.  b-  Letquclle»  ouvertes  8t  lefqoelles  fcfmérs.  I. 

710.  a.  Gardées  pendar.t  laprtfoode  François  I.  II. 

«Tji.  b.—  *Î4-'-  —  «tfo.  b.  Heure»  d'o.ivrr  &  fermer 
le»  —  II.  j4j.  a.  Police  pour  la  garje  des.  —  II. 
13.  a.  L 


Portes  de»  faubourgs. 
Portr*  Se 


III-  U/  a 
I.  tj«.b 
III.  191.  a 

III.  19t.  a 
l.«8«.b 

r,s7a 

b.  Lettre! 


II.  tH.  a 

1  riHe».  La  difpofirion  «n  apparricot  au 
">y  m.  481.  a 

roues  Bevillien  —  Des.  — 
Porte  chapes ,  offi.-c  de  la  rnaifoa  da  roy. 
Porte-  flambeaux. 
Perte  Ijn!eroe». 
Por:e  main. 

Poite  fceau  du  rhaftelet,  ©mec. 
Portes  E.  <  «.  II.  <«4.a.  J.dei  II- «71  - 

dn  fieur  des  —  rcûdent  i  Rome  poui  le  duc  de  Mayenne. 

I.  Sot.  a.  te  fuiv 
Porte»  de»  collège».  Heure»  pour  le»  ouvrir  &  le»  fermer.  I. 

400.  a  418.  b 

Portier  Guillaume.  II.  f  93.  b 

Porto  Evelquesde  I.3,.b.  «4. a.  

Port-royal ,  anciennement  Port- rois.  I.  78.  a.  Titres  St 

fondation  de  ïaobaye  de  1. 78  a.  8C  fuite.  Bulle  d'Ho- 

noté  III.  I.  io.  ».  Lettres  de  S.  Louis.  I.  J/.a  8  S.  a 

Port--oyal  in:orporé â  Tordre  de  Cifteaux.  III.  «roi.  a. 

Nombre  de»  reiigieufes  fixé.        |.  13.  b.  Permis  d'y 

avo'r  une  abbefTc.  I.  «3.  b.  |4.  a.  Immunité*  de  l'abbaye. 

I.  tj.b.  Tran  ferée  à  Patis,  ft  rendue  dlediTe.  I-  88.  b. 

Pott-royal  Se  la  ville. 
Portugal  Uf/nte  de —  fille  de  la 
PoCnante  —  Erefque  de.  — 
Poftei  _  Gui  hume. 
Poftollo  —  P  rrre  la. 
Toi  Philippe. 

Potage  gras  permis  i  eeut  i  qui  1»  viande  eft  interdite.  1. 
143-  o 

Pot  d'eftitn ,  maifon  de  la  rue  de  S.  Denis. 
Pot  de  vin  —  N  cole. 
Pot  de  vin  ■  deffei.du. 
Poteau  —  Jean. 

Potcl  —  III.  79t.  a.  Gautier  —  chevalier. 
Potelet  —  Frarçoi. 
Poterie  —  Jean  Marcel  de  'a.  — 
Poterie  —  La  s  cure  de  Norman  lie. 
Poterne  —  Jean  de  <a  II.  397.  a.  Pierre  delà. 
Porerne  de  la  CourtiUe. 
Poterne  de  S-  Paul. 

Potier.  I.  731.  a  783.  b.  —  7Î8.  b  8oj.  b.— 

«u.  b.  II.  i>.  b  jtf.  b  «3.  a.  —  «4. a  teo. 

a  «14-  b.  III.  10.  b  i7i.  a. —  47g.  a  — 

Ji4-b.  Ambroife.  —  11.  804.  b.  Denifc.  III.  118.  b. 

Léon.  m.  tjt.  a.  Louis.  III.  tu.  a.  Sirut  de  Gefu- 

res.  I.  7110.  a.  Nicolas.  —  III.  310.  b  314.  a.  De 

Bbnc  mefnil  prclUent.  III.  4««.  a  4«8.  a 

Porin — *  Jean.  II.  «08.  a.  N.  II.  jt>4,  a.  Philippe  III.  »a  b 
I*»toire — Delà—  III  ,i,.« 

£ûion.  Il  7M-b  740.  b 

Ponctau  Jacquet.  1.  JI(.  t  b 

Postcey.  I.  ,,7.  b 

Poiicharl  f  f  f.  b 

Poudre  à  canon.  Permis  au  preroft  des  march.  d'en  faire 
faire. 

Pou*roi(e.  III.  «if .  a.  Jean.  — 
Po'j(>y  —  Bâton  de. 

Poulain  —  C,:nrv  é.-e  II.  iç8.  b.  Pierre  — 

Pojldra:  Le  rapt:aine.  — 

Pcu'-e* —  Ciuilljurae  Jet. 
Poulet  —  Midou- 
Poupart  ^— J  :an. 
p4<opcr. 

Ponpfvil'e—  Robert. 
Pouibail  —  '  -l'Iliume  de. 
rcHirccani.  D.iT.iJu  de  les  tuèr  dam  les  mît. 
routeel. 


11.  m  b 
1.  «o.  a 
III.+K  a 
I.  f97.  b 
I-  40».  a 
II. «4».  b.  — <;|.a 


I.  4C8  a 

III.77ib 
I-  t?t.  b 
I.  818.  a 
I-  4f-  a 

II.  133.  a 
I.  ?l7-b 
I-3<»  b 

III.  314 -b 
III.  «10. a 
III.  Wé.  b 


U.  813-  a 
III.  80t.  b 

II.  111.  b 

m.  408.  b 

III.  481.  a 

I.  401.  b 

III.  44-  a 
I.nt.b 

I-  48[.  b 

II.  713.  b 

II-  </<•» 
I.  fit.  a 


Pragmatique  fardion. 
PraJi  Gui  de. 


Pourcliot  —  Eime.  1. 1,1.  ».  —  tu.  a.  II.  }li.£Ll 


m 

4}f.  b.  —  8/j.a  «{7.  a 

Pour.*:.  m.  <oo  a 

PoutTimye  III.  ti7.  b.  Jacques.  III.  311.  a.  Rolland. 

II.  78*.  a 

PoulTeptq.  lit.  ji7.  a.  GuilUume  III.  77a.  b. . — 

7»*- a 

ToulTy.  11.  48t. b 

Poutraia — Françoi». —  III.  784.  b 

Poux  —  Scig.ieur  de.  II.  171.  b 

Poyer  Guillaume.  II.  701.  b 

poyvre  Jacque*.  1.  ^oi.b 

Pradel  De.  II.  aïS.b 

!.5»i-b 

m.  311.  b 

Praflin      muniîeur  de.  —  ||I.  <n.  b 

Prat  Le  fieor  dd.  —  III.  303.  a.  Antoine  du.—  I.  {74. 

a.  —  711   b  7î1>a.  II.  «i8.a  «3t.  a.  b— 
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*itf.  1.  1II.749.I 
Puy  — —  Da  —  III.  54;.  b.  François  du          I.  46*°.  a. 

Gctmain  du.  —  |.  t*;.  b.  Guillaume  du  —  III.  311.  b. 

Jacqur*  du-  —  III.  147.  b.  Jérôme  du—  II.  (04.  b. 

Mattio.  II.  4Vi.  a.  Ih.du.—  II. /«*.  a.  Phtlippe  du— 

II.  Ï04.»  III.  i«t.a 

PjyCot-ffy.  II.  740.  b 

P;iy  GufTy.  II.  719-  a 

Toy  Gat<brm  —  chtTaliet  de.  —  111.  17*.  a 

Puylon.  II  3*0.  a.  C.audr.  II.  511.1 

Puy* — •  Du.  III.  j» *.  b 


QUader— ttarerfe.  |.«:ob 
Qjarré.  II.  Ht.  b.  —  16S.  b 

V^__jitt4iieM  de  Paris.  I.  14*.  b.       / S  ^.  b.  —  710.  b.  — 
711.  a.  S.ipprmez  par  Charles  VI.  I.  (K.  b.  RrflablH.  I. 
'  )o.  b.  S  ini  du  Corp»  de  la  ville ,  te  doivent  précéder  lei 
bourgeon  mander. ,  dam  Ici  cérémonie*.        III.  <  j9.  b 
Qj-.nir'r  de  l'a  Ville-l'Evelque.  II.  «uO.  a 

Q_ntin<  de  Par».  II.  u«.  a.  —  39t.  a  —  496.  a. — 
79f  t>.  III.  ».  b 

Qva'tem'res.  —  J.  de.  II.  j«4.  a 

Q_  nrc  mol  f.  Guillaume.  I.  nj.  b 

Qjatriéme  ;  impolit  on  à  Par)»  ,  pour  la  guerre.  I.  «44.  a. 

—  fin  a 

Quay  de*  Augufli'n».  I.  <io.  b.  II.  t8.  a.—  35.  b.— 134.  a. 

 S 4«-  a*  Oa  Celcfttns.  Il  1 10. a.  —  de  l'Efcolle. 

II.  119.  b.        &  du  Louvre  reftabli.  II.  4»».  b,  —  de 

GdVrcv  III   m.  a  Mit.  b.         de  la 

II.  4l4.a  de  1  HurloRt.  11.  m. a.  de  l'IfhN.  D. 

II.  119.  a.  —  de  l'iflr  du  Valais.  II.  111-  b.  :}«.  a. — 

du  Lourre.  II.  1$.  a.  —  no.  b.  III.  347-  b.  —  tir  Mj'a- 

o-rll.  II.  1  )  t.  a  i<!i.  b.  —  414-  H  —  de  laMrgif- 

lene.  II.  1 19  b.  —  m.  a.  —  De»  0:<nes-  lll  dif  .a. 

—  4c*  Orf-u»re>.  II.  m.  a.  d'Otlay.  II.  414.  b— 

de  la  Toutnelle.  II.  138.  b.  A  qui  eft  la  police  des  quays. 
II.  38/  b 

Qu-iam  Michel.  II.  79  {b.  —  «03.  a-  N.  II.  «98.  b 

N  oie  1e.  II.  «S3-a 

Qtclin.  N'ro'at.  I  600.  a-  Nieolle.  II.  715.  a 

Q^ti»  —  Germain  Vaillant  de.  II.  «03.  a.  —  Jean  Vail- 
jant  Je.  — .  II.  8oj.  a 

Q.ielut  —  fient  de.  III.  417.  a 

Qjentm—  B.  II.  3*4.  *•  Brrnan.  II.  349.  b.  Bonaven- 
ture.  II.  49.  3.  G.  II.  fS\.  b 

Q^ercr  —  Guillaume  de.  II.  «tf.b 

Qjefçanr  — Grcffroy  de.  I.  ) 33.  a 

Q^efay  G  mon.  Iitj.l 

Qjefr.et  FtJrç  >il.  III.  4*.  a 

Qirfnny        Dame  de  II.  355.  b.  Nicole  du  III. 

15  I.  b.  —  :J9.  b.  —  311.  b 
Qiiclies  publiées  pour  lacammunautédwpaurres.l.rîM.b 
Qjeticr —Jacques.  II. Soi. a 

Q^tin.  —  III.  488.  b 

Queu  —  Gifton  de.  III.  31t.  b 

Qj-i-ï  plus  gran  e  que  le  muid.  1.  597.  a 

Qjieirilly  (leur  de   III.  (14-  b 

Qurui  de  Kra-cr.  1.  49-b 

Qj'ut  Adam  le.  —  1. »oS.  a.  ci».  *.  Pierre  le.  I. 

1.4*».  a 
III.  e-fi.b 
III.  1(0  a 
I.  48(.b 

II.  ««7.  b 
1.4»<-b 

III.  Si».b 
I!.  <7i.  a 

I.jdp.a 


ut.  b.  Rodulfe  Romain  ,  dit  le.  — 
Qjtetairne  —  Guillaume  de  la.  — 
Qoillet —  Thomas. 
Q^ircelly  —  Jean. 

Qjirîy  Le  feiftiKUr  de.  — 

Qjinea«e  Audibtrtt'e  

Si<t>n'  «r?t  Ctrvsfim  dt. 

Q^^>  J. 

QMnqueviîle  —  Amaury  de. 


CJuint  denier  —  Droti  du.  1. 1U  l>  i«t  x 

Q_<ntaioe.  I.  391.  a.  II  403.  a.  Le  fieur  II.  |Io.  b  Ni. 

colas.  II.  i«4.a  |99  b 

Qiiinnn  —  Jean.  I.  tf<t .  b.  —  7*7-  »  Sula:ti.c.  III.  103.  a 
Q^mtois — Nicolaale.  —  I.  31  f.  b 

Q^iiae  vingn  ,  borpital.  1. 1«9-  b.  âc  fuiv  491-  b  i. 

49t-  3.  154.  b.  II  «44  »   «48.  a.  III.  71.  a.  — 

Eiempu  de  la  jundttliun  de  l'or.la>a:re.  1. 171.  b.  Sous  Jâ 

inrid^t  on  du  grand  «umofnier.  |.  171.  b.   71.J. 

Scrurj eftiblio  aui  —  1. 17-  b  Refoimai  oa  de—  II. 
«  10.  a.  Ordonnance  de  Geoffroy  de  l'ompadoui  4çrand  au  - 
entfater  .  louchant  le»  —  III.  747.  a.  Règlement  de 
if»i.  111.748.»  Atieflde  ijc>.  III.  7it.  b.'  L:ur  fer- 
ment. —  III.  7(«.  a.  Diftcnfe  à  leurs  qu' lteim  de  faire 

ouefte  par  1rs  eglile».  I.  614.  a.  Peirutsaui  deq  tefter 

dan»  les  églifes.  III.  1/0.  a 

Qjifdan—  jeao.  I.  3>o.  * 


R.  cardinat  de  S.  Acee. 
R.  de  Harcour  évelque  de  Cootance 
R.  abbé  de  la  Fené. 
R.  abbé  Je  Savigny. 
R.  abbé  de  S.  Gtrmain  des  Prez. 
Ribacbr—  Ifiienne. 

RabatTeau  G. 

Rabat  eau  J. 

Rabay  —  R.. 
Raboteaa  —  Aleiandie. 
Rbovin. 

Raboun—  Pierre. 
Racine. 
Raconny. 

Radi|>ues  II.  90  b.  — 174.  a. 
R»lin  — Simon. 

RkIoj  Simon. 

Ragonneau. 
Ra^uencau  Jean. 


I.  »JT  4 

I  371  b 
III.  «09.  a 

I.  83.  b  84  a 

I.  18.  b 

II  44- b 
II.  t«4-b 

II.  )  <4-  b 
II.  IM.  b 
I.  7f«  a 
11. lit. a.- — ixs.  b 

I.  4ji.  a 

II.  47".  b 
1!  <n  b 

III.  77».  a 
I.  «10.  »  III.  )i|.b 

II.  «17.  b 
III.  JS7-b 
III.  .94.  b 


I.  407-  b 
I.«7.  b 

I.  818.  a 

II.  t,9.  b 
Cardinal  de 

III.  jc7.a 
II.  (<;  b 


Raguier  Dreux.  III.  3»8.  a.  Jean.  I.  311.  b  f  ).  b. 

Jean  fieur  de  la  Mote.  l.»47-  »•  Rjymon  II-  17<-  »• 

Jean.  Ij«i.b 
Raimbaud  legn.  I.  {t.  a 

Raimond  cardinal  de  fainre  Marie  1*  vit  Ut».  1 .  14.  a.  — 
»3.  b 

Ri.mf  ).de.  II.  ,<4  b.  Je»n  de. 

Ramol  i  comte  île  Melun  ,  évelque  de  Paris. 
Riinfjnr.  III.  ite-  a-  Oudart- 
Raintry—  R. 

Ran  contre  de.  II.  817.  a.  Service  pour  le 

Rais.  II.  378.  b.  V «j«^Ret». 
Ra'rtequin. 

Rambert.  II.  371.  b.  Efl  enne  de.  — 

Rambeivilliers          Rciigieule»  de  la  congrégation  de  — 

eftabhes  à  Pjiis.  II.  ilo.  b.  ti  futr. 

Rambotey  —  Maurice.  I II.  1  «4.  ai 

Rambouiiiet  De  III.  418-  b-— 491.  a.  Sieur  de.  II. 

ft(.a  S-«.  b.  Le  fetgneur  de  —  II.  777.8 

Ramburet  —  Se  gieur  de.  —  I.  1*17.8 

Ramé*  —  Piètre  de  la.  — -  dit  Rimus-  I.  ((99.  a.  Il  tu. 
b.—  *'-\.  b.  —  814.  b.  —  8){  a.  Portrait  qu'il  fait 
de  lai  met  me.  I.  697-  ».  b.  Sa  retnonftrance  au  confeil  , 
fur  le  collège  royal.  1.  a-  DiXcouri  à  la  teine  Cathe- 
rine. I.  700  • 
Ramez  — J- de.—                                  II.  3*4.  b 

Ramparts  de  Pins.  II.  «Ct.b  g(t.».  Plantex  d'atbres  , 

&  ieir entretien.  II.  501.  a  Nouveaui.  II.  17 1.  b  

jt8.  b  Plaine»  d'atbtes  .  au  faub.  S.  Germain.  II. 

414.  a.  4«-  b  44/.  b 

Rance  —  Le  le.R-  fur.  III.  ?3«.  a 

Rancé.  Le  lire  Je.  —  II.  187.  b  588.  a 

Rancher— Antoine.  111  jn.  b 

Ranian        Seigneur  de.  II.  73*.  »  Comteflede—  II. 

119.  b 

Rang  des  corn  fouveraine»  *  autre»  compagnies  aux  cere- 
moo  et  p-.  btiques.  III  ir--<.  b 

Raoïilly  —  De—  III.  / 4 3  a 

Raoul  —  III.  348.  b.  — }p.  a.  Phil'ppe.  I-  378.  a.  — 
389.  a.  R.  I.  311.  a 

Raoul  coneftable.  1.34  b. —  tt.a  «3.  a.  iji.a 

Raoul  comte.  I.  4>.  b.  —  com-e  de  VermatvV>;i.    I-  <i.  a 

Raoul  arcbevefque.  I.  J7-  b  Ere  .que  de  Laoo.  I-  3  94.  a 

Raoulin  — N.  II.  j«4-b 

R»pine  Germain.  II.  (S«.  b 

Rapiout—H.  II.  i8<.b.Hnguei.H.  j9i. b.— 19*.  b  j.57j.fa. 
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Jta,\  II.  «70.  ».  —  ryi-b. —  f>«.b.  III.  i<t.  b.  — 

311.  b.  —  My  a 
Rappée-  La.  II.  1*1.  a.  Maifon.  Il-  310. a 

Rappn.  III.4S7-b 

Raquette  Hofptalieiesdela.  III.  ici.  b 

Rat  Guy  Ici.  (i)  1.  ]).  Il«7i.b.  rierrele  ef- 

cu:cr.  |.  fil.  a.  Simon  le.  — —  Lui.  b 

Rathye  —  Bernard  de.  11  7«t.» 

Ravit  Guillaume.  III-  tel.  b 

Ra«el  —  Piètre.  II.  ïcr.» 

Raveoel  Jean.  illijj.b 

RaverJy  —  Nicolle.  I.  713.  a 

Raviere.  II.  »?t.a  441. a 

Ravyies  —  fieur  de.  —  III.  JO3.  b  jc.6.  a  

b  ito.  b  —  3C1  b 

Raye — Jacques <k   Il  i»?b 

Raymorr  ].  II.  s*A  a 

Raymond  —  Jean.  I.  ji4a.P-  —  II.  7co.  a 

Ray  motion  —  Lrnaut  —  I.  407.  a 

Reau- — Jean.  III  ju.  b 

Réanime  —  Le.  H-7»?-  a 

Rebours.  II  470.  a.  Gcmuia.  II.  71t.  ».  Guillaume  le.  II. 

y.%.  b.  Jacquet.  1.  171.  b 

Receveur  dé  la  vilJe.  Son  office  ttnio  incompatible  avec  ce- 
lui Je  Greffier.  1. 571.  a.  b 
Reclus!  S.  Martin  des  Champs.  I  p.a 
Recollctt  «lu  ftub.  S.  Martin.    Lettres  de  Henti  III.  II. 

14.  a.  *  deLouu  XIV.  II.  17.  a 

Rccolk-trs  telijieufes.  III.  1»».  a 

Recouvan  —  Amoi.-.e.  III.  jn.  a 

Rrcaîc  Jean.  III.  7**.  b 

Rrd'e         Le.  III- Hf.  b  /4>  b 

Relddt  on  de  Paris  i  l"obe  flanre  de  Hen;>  IV.  III.  11.  b 
Refuge  —  D:.  111.  ):'•  a.  Hemide.  —  III.  1/ t  a.  Raoul 

du.  I147.  a 

Refuge  miifoodo.  III.  ici.  b  138  b  S.  l'aul. 

III  17».  a 

Rega  e.  Le  roy  n'en  ufe  point  pour  nommer  aui  bénéfices 

de  S.  Jacques  de  l'ho/plial.  I.  349-  b 

Régale  donnée  à  la  fainte  Cbapelte.  I.  140.  b.  —  141.0. 

—  148.  a.  III.  109.  a 

Regaide  du  bat  —  Lou  t.  l'I  «i.  b 

Rej-entdu  royaume.  I.  470.  b.  —  471. b.        54t.  a.  — - 

i/j.a  rïj.  a.  —  tjj.a. III-  KS.a 

Re,-em  *  pnncipaaa  de  l'msivenjté.  Leurs  habits.  I.  «4t.  b 
Régentes  en  Fiance.  II.  «<é.  b 

Regrrart  —  Jean.  III.  tfo.à 

Reges —  Vrîoursde.—  11. 10  a 

Régis  lev.  I.  S.ï  b 

Règne  P.  le   I.  <«.a 

Rcgnan.  II.  491.  a  111.7t.  a.  b-  Florent.  II.  tel-  *  Florcn- 

t1n.II.S19.  b.Je«i.   III.  <S*  b 

Regiault  évcfque  de  Paiu—  Règlement  pour  S.  tuftacbe. 

■  »7-a 

Rce-nulr. II. 4»9- a- —  47o.  1.         4*7.  b- —  ï«7  a. 

III.  i|c.  b.  Frinço-.  II.  3C1.  a.  Ira,»,  lil.  tïS.  a.— 

771.  b  790.  a.  —  Jean  B-  II.  104. ».  Nicolas  I. 

(71.  b.  René.  _  III.  97.  a 

Régnier  D  i»id.  I.  541-  a.  Gtorg*s  du  —  de  Ciieichy . 

III.  4*.  b.  Hemounet  —  I.  5(5.  b.—  <{«.  a.  Nicolas. 

I.  îi«.  b 

Reg  amri  Le   III  f  4».  a 

Reitluc  J.  de.  1.  1*5.  b.  ou  Reiîhac.  Jean.  I  311.  a. 

31t.  b.  Jein  rie.  —  l-  413.  b 

Re  ms  De.  I.  4I;.  b.  Guillaume  de.       II.  <  30.  b 

Reims,  Diocefe  de.  —  l.  «  1 1.  b.  Archvt  ques  de.—  I.  54. 

b.  —  4).  b           17«  b.         4»»  -  a.  —  4}*-  a.— 

ttt.b  —  t'7-  b  II  ;<«.  b  t»i.  b.  730.  b.— 

73S.  a.  III.  (»*.  b 

Reine  Jeanne  de  la.  1 1.  <  !  f .  b 

Reine.  Rang  de  1a  —  aui  profitions.  III.  344.  a.  a»i  cé- 
rémonies. III.  491.  a.  La  —  de  Fiance  n'a  po-.nt  de  cham- 
bre dei  comptes  part  1  eu  I  iere .  I .  <  j  | ,  b 

Reins  ou  Rea.s  Mo  lieu  r  de   III.  <  1 9.  a 

Reifttes.  I.  74 9.  »  770.  b.  —  774.  a.  — -du  Crut  K  l 

bary  .  t.  74?.  a.  D  fane  des  -  11.  37,.  a.  III.  441-  b. 
Paycr&  ^onv lin  par  Charles  IX.  III.  404  a 

Rtlec  abbé  du.  —  II.  1.4  a 

Religirafrs  A:.g!otfes  Ai  faut.  S.  Antoine.  III.  in.  a.  

de  la  Miiencuide  de  Jefut.  III  ,4.  b 

Religieux  meadians.  A  eux  dcfftadu  de  baftir  immodéré- 
ment. H  i«g  b 

Re  itH.tat  Jean  de.  11.  j  17.  a 

Rel:gM«i  prétendue  reformée  interdire  à  Paris.  I.  c,4.a  

p101cxuedeP4ri1.II.  4  b.  Sou  exercice  detf-nj,,  i  i.it.$ 


Rem  y.  I  7,3.  b.  II.  44.  b  Sieur  de. . — 
Rcoud.  — III.  1*4.  b.Fiorent. 


&  ficomté.  II.  tu.  a.  Ceux  de  la  R.  P.  R.  Ch.  fir*  de 
l'on.  1.7c  4  0.  t_  iir.e  irte  Je  ctui  i!e  la  — -  III.  b 
Reliques  oe  Para.  II.  tu.  b-  III-  a  —  fo.-téi *  en  pro- 
ccfEuu  ,  ti  qLe  ln.  III  344.  a.  b.  —  34  f.  a.  —  de  la 
faiote  chapel  e  portée  à  lilu'te  des  ioii.  I-  i;i.  ».  b 
Remi —  Hei.ti.  III.  314.».  Tirtie-  II.  tio.b 

Remon—  Irr  ^ois-  II.  »i»4.a.  Jean.  I.  tu.  a 

Remond       Ftinc.m.  II.  7*4.  a.  Gilles.  I.  4S1*.  b 

lftb 
1.  14t. a  f77-  b 

II.  «4*.  a 

1.  *79-» 

III.  is,*.  a 

Renaul  comte  de  Neveri.  I.  yi-a  Comte  de  Ccrbeil. 

I  |o.b 

Renaud  Je  Chartres  arcbrrrfqoe  d.-  R-  ms-         II.  /»s.  b 

Renaud  értfque  ic  Parii  I,  37.»  10 j.  1  n>.  b  

17}  Hl  «-4  b.  U11.1  S.  Le.ff.oy  »  k'églïe  S.  Germ. 
l'Aui.  1. 114.  b.  —  n(  a 

René  de  Beaane  arcbrreique  de  Bourges.  |.  7<t  a.  —  de 
R  eu»  érefque  de  Léon,  J>bd  du  Rtlec,  de  I>aot>lai  .  et 
d'Oibai».  II.114.4 
Rener.it—  J£g:J-*t  i*-  —  III- <Jt» 

Rtnnrs  F  ve  qurs  de.  II.  73».  b.  —  714- ••  —  7*>-  a. 

III.  to.  b.  —  30*.  a 

Ren.  es  C  im?j  de  l'obferrarce  de.  —  I  »<>.  b 

Rc  ineval  —  H      n  de.  If  4.  a 

Reuouitd  III  «»4.b.  Jean.  III  i»7  b 

Rcoteuu^—  De.  |.  t*  .b 

Rentes.  l*ermitaui  B'anc-mJtitetux  d'en  aeqoeur.  I  ut  b 
Rente  de  il.  I  par  As  fur  un  fu      .V  710-  fiâmes  d'or.  I. 
404.  b.  Re«  es  fur  les  ma  lj:n  fiircj  tout  hem  V  I.  r.  y 

d'AnsrletcTfe.  I-  tto  b         A  q.-oi  aup(ec:en  en  argent 

pour  une  lois  payci.  I.  14t.  ».  lien  m-llc  livies  ^e  rmie 
racbetables  pour  i<ooo.  I.  1.  711  t>.  —  v.t%tm  <J-I- 
fendues  aux  gens  de  mam  mone  ,  avec  ciccptKw.  Il  107. 
b.  —  de  l'holtel  de  ville-  Lcu<  otigiue.  I.  (78  a 

Reuty  —  Matquis  de.  III.  17t. a 

Ht*tt£>Mm  ,  pato  (Te.  1  <i  a 

Repas  Ptix  d'an  grand—  I- f  17-*-  —  H4-  a 

Reperault.  III  110.  b 

HtftrienuM  j*r  i.  I.  394.  b 

Requeltrsde  l  bon».  111.  i7|  b-  H  b  ts  des  snaiit  es  ce» 

•  lil  171  b.  Màifties  des  r  o«tt  pa.'i  »<  «  h>«neur« 

du  pailenient  au  dehors.  III-  so.  b  Leur  u-  g  >vi  pre— 
certî^  tdu  pa-lcmeat.ct)l'abinicdes»titî'f<V  lil.  11. a. 

Leur  rang  aux  ptocetHo^s  *  ce^etno  .us.  11.  t««.  b-  ■ 

lu.  a.  Coupent  entre  les  prcliiei  i  le  les  coolnllers  <ba 
pa'  emrnt  da«s  une  marche.  III  49 J.  a 

Requdles  dj  palais.  III.  173.  b.  RelUbiies  1  Paria.  III. 
»7»  b 

Reauint ,  droit.  I.Kt-4 

rUndrncedesévrfques.  H  t3J  •-  des  ebaroines.  I .  k«.  b. 

 3I.  j.  4t.  a.         111.  b.  —  119  b.         ut  -  a. 

b.  —  ut-  b. —  190.  a-  b.  ^—103.  b.  —104.  a.  — 
Difpenfesqu  on  en  donne.  I  IJ9  a.  111-  «01.  a.  —  de* 
cbape'.aini.  I-  >*»•  b 

R'fig  y  feigneur  de.  II.  ru-» 

Refncau  —  Jacquet.  III.  44-  a 

Refaes  —  M.>  fieur  de—  III.  4*f-  a 

Rrfinu  ioki  Q__and  on  ne  fçait  i  qui  les  faire  ,  i  nue  env 
p'oi  le»  faut     ftmet.  I-  *i3-  a 

Retbt  tom  es  ie.  —  I.  ici.  ».  Duché  de.  I-  in-  b. 

DnchefTe  de  Rrthe  o  1-  1U  10t.  b 

Retraits  ne  fe  peuvent  vuider  Ian«  con  jé  «le  |j(li:e.  I.  a 
Rets,  Marefchat  <JV  —  |.  719  b-  Duc  d-  — —  f  T44-  b. 
III.  t(«  a.  Com  r  de.  —  111  «ci.  b  —  411.  b.  Car- 
d  nal  <fe  —  éit.que  He  Paiis.  I.  t4?.  b  I.l  }**■  Jean 
François  Paul  de  (.ondi  e  r -mal  de.  —  I.  i4i  b  II.  so. 

b  «1.  b-  —  Ci.  b.  Ht.  (7  -  a.  —  1*1.  a.  Snnevjlioei 

de  Nantes.  III  U*.  b 

Réveillon.  —  III.  II*. a 

Rrvel  Maté*.  II  f<4-a 

Revenu  a  ce  m  des  terres.  I.  I9|.  b.  —  Annuel  dot  cha- 
noine. I.  34.  a.  —  tio. a. —  m.  b.—  117-  a,— 131.  a. 

  13t.  b.  —  d'un  cbapelain.  I.i'  l  1.   33t. a.  — ■ 

414.  a.  —  49t  a  III.  714.  a.  —  d  un  lous  ibape'a  n. 
1. 110.  a.  — d  un  Ticairc  I  }«.  b.  —  d'un  rec  e'-.il  que» 

I.  41.  a  4t.  a.  —  4  J.  b  —  44  b  joi.  h.  — 

31t.  b.  —  401  a.        117.1.  b  —  *4' •  b-  —  44°.  b 

 eo4.  a.  —  tu  ».  —  (90.  b  j  »t.  a.  «jv  b. 

III.  «it  a.  — <4i  »   «*\  »  **«   1  *»'  b- 

 714.  a-  7»i  b-  ou  peiiûon  d'unrei  g  eut  eftu- 

diant.  ll.l«7  a.  l»9  a  d'unmo.i*.  I.  i«4.a.— 

lit.  t.  —  ijs.b.  —  pour  vingt  «agteux.  II.  40-a.  — 

4j-  b  
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'43.  b.  —  pour  l'entretien  d'un  efcolier.  I.  317.  b  

a  413.  b.  d'un  bouiCci.  1. 587.  b.-—  400-  b.  III. 

Col.  b.  — -  d'un  chapitie,  comment  divifé.  I  104.». 

 panr un  motuftete.  I.  iti.  a.  —  pour  un  chapitre.  I. 

440.  b,  —pour  |i  fondation  d'un  collège.  1-  307.  a.— 
pour  U  toodar  ion  d'une  cbjpelenie.  I  •  /  o  I .  b 

Revcrtaddiïme ,  qualité  donnée  aux  cardinaux  ,  mefme  prin- 
ces. 1. 744.  b. III. 417- b.— $1*.  a 

Reeille — Nicolas  de.  I.  nj.b  **«.b 

Reymondet —  A.  I.  a»8.  b 

Reynie  —  Delà-  1.  )«*}.  a.  II.  aSt.a.—  toi.  a,  »»4-* 
Kez.toreft.  l*3V* 
Rexay.  II.  34t.  b.  —  Bernard  1U-  i  15-  * 

Reze  —  Bernard  de—  III-  if  {.  b 

Rhodes—  Grand  mailhe  de  —  I.  J|o.a 

Rbode»  —  De-  II.  37  «.  a.  Le  lieu  de.  —  UI.  1*  s  ■  a.— «• 
fil.  b 

Rhodiens ,  chevaliers  de  S.  Jean.  III.  477.  » 

Rian —  De.  Itl.a/er.a.—  »f7-  b  *»•»•* 

Rians  —  Denis.  H-  7*1.  b 

Riant.  III.  388.  b 

Riault — Gilles  de.—  III.  jio.  b 

Ribeyre.  II.  189.  a.  — 1*4.  a.  De.  —  U.  3J°-  b 

Ribier  III- 31t.  a.  Jacques.  III.  311.  a 

Ricaut  —  Jean.  III.  «"ir.a 

Richart  Jérôme.  III.  »3f  •  » 

Riche        Jean  le.  1.31t.  a,  Michel  le.  III.       a.  Thi- 

baudle   l.«(.b 

Riehebnurg.I.?S.b.  Sieur  de.  I.  Mt.b 

Richebourg  ,  quartier  de  Paris.  III.  «>*•  * 

Ricbefars.  11.74*-* 

Richelieu,  lit.  m.  a.  Cardinal  de.  11.  16.  b  ntf.  b. 

III.  7t.  a.  131.  a.  — (St.  a.  —  lit.  a  Duc  de  — 

III.  817.  b.  Marquis  de.—  III.  17e.  a.  BaptilVc  Amaiot 

de   111.184  b 

Richcmom  —  comte  de.  I.  33*.  b.— «38e- a.— 197- * 
Richer  archevcfquc  de  Sent.  I-  î».  b 

Richer.  I.  ttf.  a.  II.  9%.  b.  iij.  b.—  190.  b— ioi. 

a.  —  to7.  b  ia/.  a.  —  148.  b.  —  3*°  b.— 

4M- a  435.8- lll.  C4i. b.  —  8jt.a.  Gabriel.  III. 

îo3.b.  J.II.fti.b.  Pierre.  HScja 
Ricurdeau.  1.  «84.  b.  II.  m- a 

Riddé  —  Matorin.  I.  4*4-  b 

Rideau  —  Oudart  de.  I.  lit.  a 

Ride).  II.  10/.  a 

Rico  —  Antoine  du.  t.  t\a.  a 

Rieux  — —  Maredbal  de. —  II.  349.  b-  Rendde.  —  II. 

114.  a.  Seigneur  de.  —  III.  77t.  a 

Rierux  —  E«fques  de.  —  L  *«i.  b.  — 17 1.  b  — 714- 


a.  —  7<o,a. 
Ripttty.  — 
Ri»i  eus  —  Jtan  le. 
Rinel  —  Jean  de. 

Riparfonds  De. 

Ripauït — IH.38».  a. 


III  4»/  » 
III.  830.  a 
II.  b 

1.547  b.  /fib 

H-  443  » 

.1.571b.  Michel.  III.  3».  b 
—  III.  ;<»•  » 

Rii  —  De.  II.  i«\  a.  Charte» de.  lI-7S-a 
Rilfolet.  II.  4t-  * 

Ri»jU  feiRoeurdu  —  III.  411b 

Rivaux  ûeur  des   UI.  3*0.  b 

Rivel —  j.dclll.  »«».i.Jeaode—  11.581.  b 

Rivet  —  Do.  II.  a**,  b 

Riviaire  —  Fiacre.  I.  4*7-  • 

Rivière.  II.  10I.  b.  —  *•*.  a.  III.  1*4-  a.  —77*.  b.  De- 
nis- II.  79  f- a.  — ~|o3.  b.  Laurent.  II.  787.  a.  Sieur  de 
la  — II.  tio.  b.  Eftiennede  la.  II.  7/3.  b.  Guillaume  la 
. —  I.  431.  a.  Jacques  de  la.  II.  53».  a 

Rms  — J.de.—  H.ffO.a 
Riz  —  heur  de.  II.  7.  a 

Roan—  Ctcfliendc  —  I.  13».  b.  Perroe  de.  —  III. 
<4t.  a 

Roanex  duché*.  11.  tto.  b 

Robe  de  pourpre  de  N.  S.  III.  3  4}.  a 

Robe.  Privilège  aux  «mfeillers  de  ville  tt  quarreniert  non 

graduez,  de  porter  la.  III.  140.  b 

Rrheao  —  Hilaire.  III.  8*7.  b 

Robel  in  Jonas.  III.  I07.  a 

Robert.  I.  ajf.  a.  —  34».  b  /73-  *•  11- y*-  a  78. 

b.  —  *oo.  a,  —  114.  a.  — —  aif.  a.         118.  a.  — 

130.  b.  — —  411.  a.  —  414.  a.  —  439.  b.  — -  107.  a. 

III.  1 7».  a  Sj4.  a.  Claude.  III.  i«f.  a.  f  rançon  I.  S90. 

a  —II.  47t.  b.—  III.  »34  b.  Pierre.  III.  »(3.b 
Robîrt  Roy.  I-  40-  a-  Lettres  pont  S.  Denis  de  la  Cbattre. 

I.  57.  b  fl.a 

Robert  mvquit  de  France.  I- m. b.  —  Comte  de  Dreux, 
r#aw  II.  »*T»i»  III; 


frète  do  toy  Louis.  Charte  pour  l'hofpital  S  Grrvaii.  I. 
if.  b.  —  <*.  a.  —  de  France  comte  de  B;iciine.  U. 
t-if.  b.  —  Due  de  Bourgogne.  I.  13a.  a.  —  IiU  du 

comte  Baudouin.  I.  49.  b.          fils  aifné  du  comte  de 

Flandres ,  comte  de  Neveu.  I.  aoj.  b.  lof.  a.  —  comte 
de  Brie.  I  75,  a 

Rêbtrtms  D»f<f,r.  I.  j  a.  a 

Robert  évetque  de  routances.  L  *3Ç.  »-b.« — d  Haicoor 

bvcIquedeCouranccs.  U.  39I.  a.  Ht.  413.  b  Abbé 

de  S.  Germain  des  Prex.  1. 108.  a 

Robertet-  I.  148.  a.  —  160.  t.  —  5*8.  a  177.  b. — > 

381.  b.  —  <sf.  a.  —  70»  b.  II.  *ff.  b.  —  «47.  a. 

—  «48.  b.  — 8*3.*.  818. a.  David.  II.  S38.a-flo- 

nmond.  I.  148.  b.  II.  «71-  a  ftK.b 

Robes  mi-parties  des  preroft  des  match,  k  eicbcvim.  Leur 
P'>*.  I-  17*.  a 

RobiUart.  II.  770.  a.  Claude.  —  III.  7;<.  b.  François — » 
III.  7»«.  b.  Simonet.  III.  1(8- b.  —  511.  b 

Robin  — ■  Fracçoife.  II.  189.  b.  Jean.  III.  313.  a 

Robineau.  II.  ntf.  b.  Charles.  II.  tof-  b.— ■  uo.b.  III. 
48t.  a 

Robinot  —  André*.  II.  <oo.  b 

Robiolle—  Guil liume.  1 .  3 37 ■  b 

Roblet  —  Michel.  III.Ki.a 
Robuiran—  II.  »t$.  a 

Roche  —  Jean  de  la.  t.  13*.  b.  Jeanne  de  la.  I.  71».  a. 

Michel  de  la   I.  4M.  a.  • — 1<».  a 

Roche-baron- — De.  III.  tyo.  a 

Roche-chouar»  Gabriel  de.  —  UI.  at»-  ^ 

Rochefbn  en  Au  vergne.  1 .  3 1 3 .  * 

Rochefcrt.  11-7*4-  a.  III.  47©.  a  Jacques.  —111.  47*  •> 

De  III.  33.  b.  Comte  de.  II  8t«.  b.  M;tao>i  oc  

III.  173.  a.  Lettre  c'e  II.  t»3.b.  II-  990.  b  l!(  477- a- 

Ladamede — I.  484  b.  Pertede  II.  t«8  i.1'5.  *;o,b 

Rocbefoueault  ratd:naldela        abbé  dr  la  r;-  Ci.at- 

vieve.  II.  87.  a.  III.       a.  De  la  abté  de  M  >  r„ne. 

II.  388.  b.Caterinede  la.  —  I.  «Sf  a.  Fiai  enis  te  l  i — 

U.  90-  a.  —  9».  b.  Marie  Catcrme  de  la.  II.  1  <•  b 

Rochccruyon  —  fetgneurde  la— II. 113. b.  Cttnie  delà 

—  III.  371.  b 

Rochelle.  I.  5*1.  b.  La.  —  1.  K4.  a.  II.  387.  b.  Hofpital 

de  la  Chanté  a  la  —  II.  1 3  .b.  Sjcgr  dr  la  —  en  11*4- 

I.  8a.  b  Camp  derant  la  II.  15.  a  Prie  de  la.  II. 

377.  a.  UI.  381.  a 
Rocbc-portait  — —  De  la.  II.  47t.  b 

Roche-iot.  1. 148-  b.—  14 9.  a.  Delà.—  U.  47t.  a  — ' 

407.  b.  III.  491.  a.  Sieuidela — II-  3a.  a —  4*«t.  a. 

Minlîeorde  la—  III.  441.  b-  —  477.  b 

Roche- potar  — •  fieur  de  U  —  H.  717.  a.  —  7yi.  b 

Rochf.fur- yon  —  Prince  de  la  I.  *6+.  b.  II.  «u.b.  — . 

«34- 1  7°l-  b-  —  74Î-  b-  —  191  a  —  7»»-  a.  b. 

III-  3*1.  a   4*4.  b.  Ptinccilë  de  la  III.  4tg.  a. 

—  171- a 

Roch-s—  lll.  388.  b.  Le  ûcur  des.  I.  a«>.  b.  II.  <j7.  a.— 
<7*a 

Roches  S.  Paul  —  têigfieur  drs.  1 .4*0  b 

Ro:l»et~.  Simon.  III.  tjo.b 

Rochon  —  Anne.  I.  4«f-  b.  Jean.  lit.  jil.  b.  Vincet».  I. 
371  b 

Rocque  —  Franco- s  de  U. 
Rocquelaure  —  De. 
RtK!iaemont  —  lieux  de. 
Rocqurt  ^  F 
Rocroy. 
KtJ**t  viils , 
Rode  —  Jean. 
Rodde—  Gilles  de.» 
Roder  h  im  .  églue  du  dioceC:  d'York. 
Rixijes  —  Mr.  oe- 


il. 43/  a 
III  47t-  a 
III  314-  a 
11-71* 

II.  30S.  b 
I.  5».  b 
I.io».* 

III.  ta.  b 
I.  :<to  b 

HLl3/a.-T7-«b 


Rodex.III.  4  49-  b.  Evefqqede-.  III.  <«S.  a 

Rotflx  —  comteff;  de  -  i|.  47o  a 

Kfj*rt«iS  —  Tmtitat.  I.  79.  b 

Roçeau—  François  Louis.  |.  470.  a 

Roçer.  —  lll.  801. b.  Guigues.  I.  483.0.  Jean.  I.  341.  b- 

Mare.  I.  103.  a.  P.  II.  «44.  b.  Simon.  II.  I03.  b 

Roger  Chareelier.  |.  ft  « 

Roger  éTeTque  de  C ballons  fur  Seine.  I.  J0.  b 

Rogi  —  Jean*.  Ill.<ir.a 
Roéuenant  "  N-colas.  j.  »9v* 

Rohan  _  Hercule  de.  III.  «1.  b.  -  4831.  a 

Roillart—  A.  II.  700.  a  Jacques.  II.  863.  a.  -  8i«.  b.  L. 

II.  «"f».b 

Roillet  -  Bernard.  U.  «34.  a  III. 71t.  b.  Claude- lit  737.* 
R011T1 ,  paroiAe.  III.  <oo.  a 

RoiiTi  -  De  —  UI-  }9t  b.  —  418.  b  f  S7  b.  —  fin 
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a.  Seigneur  Je-  I-  <8}-b 
Rolland.  II  zii;  b.  III.  ij£.  b.  —  iz£.b.  —  3°4  a.— 

4ji.  a.  466.  a.  A.  L  f«i.b.  Amauri  de.—  III- 

b.  Frn>co  s.  II.  j£8.  b.  Jean.  III.  ££.  a.  Joachun.  II.  2H1 
»  7l5.b 

Rolfaod eard;na'  Se  chancelier.  L  '4-  a 

HtlUain  Manu  lit.  L  417.  b 

Rolleboile  Le feigneui  de.  I-  »t».  a 

Ro.lin  III.  ,4».  a.  Adrien.  III.  uS.^ 

Roi  on  cbe.  des  Normans.  Terre»  que  loi  accords  Chai  Ici  te 
(impie.  I.  jx.  a 

Htmttf  Pttnu  if.—  III.6_Ll.Ij 

Romain  —  J.  II.  .«4.  a.  yju  b.  Adam  le.  —  L  ao». 

b.  Lue — Il|.  «ij.  j.  N. colas  le. . —  L  io>.  b 


Romains  Guillaume  de. 

Romainvillc         Arnoul  de  — 

Romans  Dame  de. 

Ronsanville  Gantier. 

Ramtouttm  —  luawmts. 

Romarin  Heran'i. 

Rome  —  G  legoirc  de  — 

Romeville. 

Romigny. 

Romiliac—  Louis  de. 
Ro-nnam  —  Renaud  de. 

Ronce  Guillaume. 

Ronce  de  la  "a/lîtm.  Ce  que  c'eft. 
Roitchcro'  le  —  Frarçou  de- 


I.  48t. b 
L  u±.  b 
lî.  s,'-b 
l  if  b 
L  aa».  a 

II.  177- b  f7».  b 

L  330. a 
L  79.  a 
III.  54»  b 
lit.  axb 
IL  «97- a 
LiLi, 
L  ijo.  a 

Rougis        Kaur  dt.  II.  :n.  a.  III.  tfo.  b.         1  f*.  a  

(17.  b.  — —  ut.  a.  (j7.  a.  SjijL  a.  —  Su.  b 

RcoTTe        Le  II.  :«4  a 

Roque  —  Jacquet.  III.  8 1 7  -  b 

Roquelau.c  —  Monfieur  de.  III.  173.  b 

R»qnembroch  ,  prefloir.  L  4  s.  a 

Roquncoiir  — ftigneur  de.  —  II  llsl  b 

Roi  — Perre.  L  an  b 

Rofe  —  G.  II.  it±_  b.  Louis.  L  7jt_.  a.  P.  la—  11.  57t. 

a.  Jean  de  la  III  303. a.  P.  de  la.  —         II.  <«..  a 

Rofe: —.Jean  de.  L  m.b 

Rofi  —  Ainauri  de.  L  n-a 

Roficrt  Rue  des.  Il  «2tL  b 

Rofiert  Le  fleur  des  — •  III-  4*  h 

R.fln  —  Adrien.  II.  ifg.  b 

Rofné  parofle.  III  *oo.a 

Rolny  Sieur  de.  III.  L&.  »■  Seigneur  de.  —  L  7_ii_.  b. 

Marquis  de         III. m_  1.  Mr.  de   III.  4>t.b 

RolBgool.  H.  4>7.  b.  ].  Jti,  a.  Pafquicr.  L  70;.  b.  — 
71 1.  b 

RoftâTn  —  fieur  de.  II.  zih  b  Blâ-  b  ^17.  a.  Sei- 
gneur de.  —  II. 21^1 J-  III-  4.  a 
Roue1  —  abbé  de  la.  —                               I ! .  a 
Rouen.  L  iii  b  oo.b.  —  771- ». —781.  a,  H.  387. 

b.  III.  404-  a  4.3.  b.  AlBegé  par  les  Angloit.  L 

J4f.  b.  II.  (7J.  b.  Camp  derant  —  L*ri.  b.  — —  JLu_b 
La  bouriir  de  — L  «73  ■  a  Capitaines  de.  — —  L  «17.  a. 
Baillis  de.  —-  I.  417.  a.  —  ttti.  a.  V  cormes  de.  — 
«st7.  a.  Chambre d#s  comptes  de—  fupprtmce.  L  b 
Toile  de.—  IL  m.  b.  Archevêques  de  —I.  ag«  b,  — 

7t9.  a  73t-  a.  II.  646.  a.  III.  fil:  b  «11.  b— 

7ai-  b.  Bertran  de.  —  L  ZL-  b-  Jacques  de  lit.  !_<!_, 

b.  ir/9.  b.  —  3*i.  b.  Petto»  de—        Ill  «(r.  b 

Ranch  —  Pierre.  ]  |  j, 

Roucy.  L  ini.  a 

Rougé  de  Monuigu  —  Jean  te.  —  III.  a.rj.  b 

Rouge  oreille.  Il  77a-  »•"  797-  b — 75 9.b.  Claude.  1,713.  » 

Rouge»  Jean.  l.44o.» 

Rou-llard.  II.  381.  a 
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En  S  Eullacbc.  lit.  «18.  b.  Maifires  es  ans  de  la  rue  du 

Fouaire.  III.  730  a  En  S.  Hila  re.  III.  t ai.  b. —  du 
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Harpe.  II.  $«S.a  S.  Chuftophle.  II.  iji.  b.  III.  «»i- 

a.  _  fainte  Croix.  Il  114.  a.— 131.  b  — En  S.  Mcrry. 
III.  «19.  b.  —  S.  Denis.  1. 109.  a.  — —  331.  a.  —  401. 

a.  334-b  «i».b. —  7ii.a.—  714.  b.lMK. 

a.  —  119  1.  —  $-  Denis  de  la  Chirac.  II.  319.  a. — 

S.  Doin:iiq.ic,raub.  S.  Jacques.  II.  13p.  a  S.  Eftien- 

nedes  Grci.  II.  137.  b.  III.  «ai.  b.  —  S.  François.  II. 

lit.  b  S.  Gilles.  II.  4«f.a._  S.  Germa:n.  III.  uo. 

a  —ttt  b.  l'Auxertois.  U.  119.  b.  —  fainte  Gene- 
viève. I.  11*.  a.—  118.  b.  —  no.  b.  —  481.  b.  II. 

540-  »•  III-  «u.b  S.  Hilaire.  I.  11  g.  b.—  110.  b. 

 3 M. ■»•  U.  13*'      III.  «u.  b.—  S.  Hippolyte, 

grande.  II.  140.  a-  Petite.  II.  140.  a.  —  S.  Hoooté.  II. 
130.  b.  —  S.  Jean  de  Bcanvati.  II.  138.  b  S.  Jean  de 

I.  atran.  II.  138-  b.  —  S.  Jacques.  I,  47.  a.  391.  b.— 

f  (4  b.  II.  137.  b.  —  S.  Jacques  de  1a boucherie.  II.  itj. 
a.  III.  348.  b.  —  S.  Julien.  III.  (ai. a.  —  S.  Landry. 

II.  13».  a.  III.  «-.a.  b  S.  Leu  S.  Gilles.  II.  it«.  a  

S.  LcuSVoy.  Il-  up.  b.  —  S.  Louis ,  grande  II.  110.  a- 
au  Marais  ;  ordre  de  la  continuer.  II.  j  it.  b.  continue*. 
II.  334.  a.  Autre  près  le  Marché  neuf.  II.  131.  a.  Autre  en 
l'iJleN.  D-  II.  139.  a-—  S.  Loup.  I.  714.  b  — S.  Mar- 
ceau. II.  ijl.  a.  Grande.  II.  139.  b.—  Sainte  Marine. 

II.  13t.  a.  — S-  Maniai.  II.  131.  a. —  S.  Martin.  I.K. 

*  —  334-  b.  II.  ur.  a.  Noovelle.  II.  333.  a  S. 

Martin  des  Champs.  1.41».  a.  II.  «30.  a  S.  Maur. 

III.  ut.  a-  S.  Mcrry.  II.  114.  a.  Grande.  I.  i(.  a. 

—  S.  N  colas  du  Chardonnet.  II.  138.  a-  —  Sainte  Op- 
portune. III.  «18.  b  S.  Paul.  II.  uo.  a  4*4. a. 

III.  <io.  b.  S.  Père.  II.  43.  b  414-  b.  III.  74- a. 

—  S-  Pierre  aux  Boeufs.  II.  131.  b.  III.  «to.b  S. 

Sauveur.  II.  u«.  a.  III.  «19.  a  S.  Stverin.  II.  133.  b. 

—  S.  Symphorien.  1. 373.  b  S.  Thomas.  II.  !3«.  b. 

du  Louvie.  II.  130.  b.          S.  Vincent.  II.  130.  b  

Saucier.  II.  13?.  b.  du  Sanglier.  III.  «11.  b  •  Sans 

chef ,  au  Mont  5.  Geneviève.  III.  «11.  b.  En  S.  Merry. 

III.  «i!»  b.  En  S.  Nicolas  des  Champs.  III.  «19.  a  -  de 

laSavetrr  c.  II.  13  1.  a.  III.  «u.  a  — de  laSatrooeiie.il. 

113.  a  III-  *to.  a  dtSrine.  II.  41.  b.'—  71  j.  a. 

Grande.  II.  134.  h.  retire.  II.  4}.  a  iJS.a.  Autre 

vers  S.  Vicitor.  II.  140.  b.  aux  Sroc».  II.  «i«.  b  

des  Sept  voies.  I.  <S|.  a.  II.  ijg.a.  Ur.  «77.  b.  —  du  Se 
pulcie.  II.  137-  a.  —  de  la  Serpente.  I.  409.  a.  —  419. 
a.  —  419.  a.  II.  133.  b.  III.  «ii. a.  —  Servaterefie i  An- 
vers. III.  <9°-  b.  de  Sère.  11.  411.  b.  ■—  Simon  le 

Franc.  I.  \\- b.  11.  114.  a.  —  339.  a.  III.  «19.  b.  Neu- 
ve, Simon  Franque.  I.  81.  b.  — —  des  Singes.  II  tu.  a. 
— .  de  Sorboane.  I.  189.  b.  II.  1 33.  b.  —  de  la  Tablet- 
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i4f.  a.  II.  318.  b.  III.  «19.  b.  Vieille.  II.  rat.  a.  1U.<10. 

a.  Co  itinoée-  II.  334.  b  Thibaut  Dodée.  II.  119.  a. 

ml.  Thibaut  Aufdet.  11.  13c  a.  III.  «18.  a.  —  Ticque- 

tonne.  II.  n«.  a  Tire  boudin.  II.  tt«.  a  Tire- 

chappe.  II  119.  a  III.  «tï.b  Tirevit.  III.  «19.  a. 

 de  la  Tifleranierie.  II.  uj.a  de  la  vieille  Tiffe- 

randetie.  III.  «10.  a.— de  la  Tonnellerie.  1. 13t.  a.  II- 

130.  a.  III.  6.  8.  b.  de  Torigny.  II.  m.  b  de* 
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Vieilles  rftuve*.  II.  113.  b.-—  i}0.  a  des  VieUles 
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a.  dite  Chifle  midy.  II.  m.  b-  des  Vieux  Augufrins. 

IL  1 17.  a.  — 174.  b  des  V  ignés.  UI  •  J  ».  a-— 14°- 

b— de  la  Violette.  IH.  «ao.  a  del'Urfine.  II.  13». 

b.  desUriins.  II.  iji.  a  de  Xaaotonge.  II.  us,. 

a.  —318.  b.  —  JJ7.  a.  —  Zacarie.  II.  133.  b.  III. 
187-  b.  Rues  de  Paris  ;  leur  nombre,  II.  I4<-  a.  Rues  nou- 
velles entre  les  portes  S.  Bernard  &  S.  ViAur.  III.  ni. 

a.  Ordonnance  pour  la  liberté  du  palligc  dans  les  raïs.  II- 
3)1-  *.  fuiv. 

Ruel  ou  Rueil  — .  De.  II.  714.  b 

Ruel.  1. 390.  b.  Seconde  la  Croix  i.  —         III  u«  » 

Ruel  Le ,  ou  Lervel.  I.  87.  b 

Ruel  —  De.  11.  «4t.  b.  Euftache  de- —  U.  71*.  b 
Ruelle  de  Lotberie.  III.  149-  a 

Ruelle  du  Sablon.  II.  «ar  a 

Ruelle  —  Pierre.  II I.  4  9.  b.—  31 1  a.  De  U.  —  III .  «Si. 

b.  Adam  de  la.— I.  aj.  b.  Guillaume  de  la.— II.  704.  a 
Rudlé  —  Guillaume.  1.  414.  b.  —  457.  a.  —  41I.  b 
RuifiuU  Jean.  II-  330.  b 
Ruffé  —  Marie.  II.  uo  a 
Ru  flic  —  De.  1  741.  a 
Rufrclin  —  Jean.  I  ■  71t.  a 
Rufrcy  —  Baron  de.                                 I.  814- a 

Rutureille  Jean.  I-  14?- a 

Ruilly  —  Seizoeur  de.  III.  157.  b.  ticqoesde. —  11.  (/t. 

a.  Philippe  de.—  I.  f«i.  b.  II. /«4- a 
Rully.  II.  371.  b.  PhiLppe  de.  II.  $88.  a-  —  jyo.b  ■ 

j93.b  59«  b 

Ruin.  I.  34-  » 

Rnngis,  fontaine.  I.  <8j.â.  V*in;  Rongtf 

V,*.ti*tAt,ri.  U.««i.b 
Ru*U<>  —  GnilUlmm  dt.  III.  «of  a 

Ruret  Philippe  du.  I.  US  » 

Ruié.  I  77»'  b  7»o.  b.  — .7ST.  a.  —  784-  a-. —  7tU 

a.  11.  î.a.  —  7.  a.  —  34.  a.  UI.  )o«.  a  47'-  b. 

493.  b.  A.  I.  «99-  *•  J-  II-  <44-  b-  Jean.  U.  «o.b. 

—  <77.b  «ïo.  a.  M  II.«9*  b  «99- b. 

Martin   I.  411.  a.  II.  707- b 

Ryant.  U-  808.  a 

Rye  Henri  de.  —  I.  iiy.  a 

Rys,  village.  II.  «33.  a 

Ryes  —  Evefques de.  —  II.  Su.  b 

Ryoftorf .  raailon  de  l'ordre  de  S.  Antoine.         I.  48*.  a 


lll.  «7).  b 
U.319  b 
II.  t>*-  t» 
l-3jb 
II.  44»- a 


SAbatier. 
Sabbatery  ] 

Sabellat. 

Sabine  —  Evefques  de. 
Sable  — —  Pierre  du. 
Sablé.  I.f8{.  b.  SmUliMM. 
Saccard.  III.  349.3 

Sachard  —  Guillaume.  I.  n«.U 

Sachets ,  convent ,  par  qui  fondé.       I-  1<X.  b.  — 107.  a 

Sxierges  Pierre  de.  I  •  3  «9  •  a 

Sacre  du  roy —  ProcclGon  pour  tendre  grâces  i  1 

II-  i*4-a 
Sacremcns.  Argent  qui  fe donne  j 

I.  98.  a.        toj.  a.  b.  —  107.  b.  Ordonné  de  le*  fre* 

queoter.  I.att.b  44<  a  318.  b.  Celui  de  péni- 
tence accordé  aux  condamuex  i  mort.         III.  134-  a 

Sacro-botco.  I.  «98.  a 

S»friii  —  Jtsnmti  dt.  III.  <io.  b 

Sagan.  UI.  13.  b 

Sage  Raoul  le.  II.  393.  b 

Sa«o:ie  —  E«r^ues  de.  1. 110.  b 

Saillant  —  Jacques.  III.  378.  b 

Saillard  Philippe.  L  431-  b 

Saillies —  Ordonnance  fur  les.  It.  331.  iDefrendn  d'en  taire. 

II.  30*.  a.  Ordre  de  lesofter.  I.  «lo.  b— Ordre  de  les  aba- 
tte. I.  «4<.  a.  —  «47.  a 

Sailly  Guillaume  de  —  I.  310.  a.      )U- a. }ti.  b 

Saioccourt  —  Marie  de.   1.  431.  b 

Saine-ville.  I.  39a.  b.  en  Caax.  1.  j7«.  b 

Sainfray.  II.  310.  a-  Charles.  U.  311.  a 

S.  Adrien  —  Eftienne  de.  -m  m.  «jj.  » 

S-  Adrien— Cardinal  cit.  1.14.x.- «3. b 
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S.  Agnin  Comte  ite-  II.17M 

Sainte  Agnès ,  chapelle.  I.  97.  a.  tt  puis  paroitTe.  L  j«.  b. 

C'ett  5.  fcultache.  1. toi.  b 

S.  Aman  Pierre  de.  I-  4l>(- b 

S.  Amand  —  Adam  de.  I.  toi.  b.  Pierre  de.  —  II.  Jof.  b. 

—  (>7  a 

S.  Amoai—  Lebexu  de.— I.  3(9-  b  Louis  de— I-j»o.  b 
Sainte  A  m  pool  e.  Sa  réception  i  Pan».  11.  fotf.  b.—  «07.  a 
Sainte  AnaVlarie  —k  Carninal  de.  1. 14.  * 
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'Sainte  Auie—  ChatTe  de   III.  m.  a 
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III.  4".  b 

S.  Bénigne  — aSbé  de—  II.  {34.  b 

S.  Bero  (I  Catherine  de.  II.  ft(.  b.  F'rur  de-lis  de  — . 

II.  «i(.  b.  Peirette  de.  —  Il  6if.  b.  Robett  de  II. 
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S  Benoift  de  F'ettti.  I.  ci.  a 

S.  Beuo  ft  Chaflede.  III  344.  b 
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a  Le  flcllomné.  II.  319.  b  ParoitTe.  I.  4««.  b. 

—  le  Btcntourné-  I-  «91- b.  Qjirr iet  de  —  II.  397.  a 

S  Bcnin.. —  Abbexde.    I.  440.  b.  —  441 .  b  44*.b 

Sainte  Beuvc—  fictif  de  —  II.  (7.  b.  Damoifëlle  de.  — 

II.  80.  a 

S  Baife  chef  Je—  I.  Ito.  a.  b 

S.  Blanccv  —  feign  ur  de.  II.  (3*.  a.  Vtitz,  Samblançay. 

S.  Blanchard.  ChaiTede.   D-  *U~  h 

S.  Bonnet.  11.  790.  a.  Steur  de.  —  111.  7.  a.  Anne  de  

III.  tu.  b 

S  Bon-et ,  paroi/Te  au  delà  du  grand  pont  ,  dépensante  de 
S.  Eloy.  I.  ta.  b 

S.  Briant  —  archevefque  de.  — —  1. 517.  a 

S-  Brieuc         ETefqucs  de.  Il-  {fa-  b-  —  7(0.  ».  —  7S0. 

a.  —  790.  a 

Sainte  Btigide ,  on  Mar-'gnan.  Journée  de.  — -  1. 17t.  a 
S  InlTon.'  Marquis  de.  —  III  . 117.  b 

S.  Ctliite.  Cardinal  de.   I.  14.  a.  II.  yn.  a 
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Sainte  Catherine  de  la  Coultore.  I  49t-b  (1.1.  b.  Ab> 

bcx  de  famte  —  du  Val  des  EXcoltets.  111.  1  ïo.  b-  Lettrée 


de  Louis  XI.  Se  de  Louis  XII.  pout  le  dénia  à  D.'ea.  in. 
17».  b 

Satnie  Catherine  .  chapelle  p  ès  de  S.  Drn  t  de  la  Charrie. 

I.  n*.  b.  87.  a.         Hoipital  de  1. 1«.  b.  — 

(54.  b.  Adminilixé  par  des  Itères  Se  lac  i>.  I.  (8.  a.  Set 
dtoitt  au  cimetière  des  Innocent-  I.  «I.  b-  «y.  b.  Let- 
tres de  Maurice  évefque  de  Paris.  I  67.  a.  Bulle  d'Hoooré 
III.  I.  <;7.  b.  Bulle  de  Grégoire  IX.  I.  «7.  b.  Re  tg-.ee  et 
bolpitalietes  de  —  III.  i|4-  b.  A'atV^HolpitaJ. 

Sainte  Cécile  — cardinal  de.  1. 14.  a.  —  j{.  b.—  loi. a. 
 39».  a 

Sainte  Chapelle,  immédiate  au  S.  Siège.  I.  13 f.  a.  Balle  ie 

N  coias  U(,  pour  la—  III.  «07.  a          N'ert  chspine. 

Bulle»  ne  Benoift  XIII.  i  ce  fuj;t  oeclarées  fubreptices.  III. 
-■■  »  •.  a.  Supérieur  de  la.  —  I.  114.  b.  Ttelurier  de  la  — 
I.  ik.  b.  Doit  être  preftte.  I.  140.  a.  — 143.  b.—  tft. 
b.  Bulle  de  Jean  XXII.  pour  lui.  1. 134  b.  S  u  fermera:.  I. 
i(t.  a.  Il  eu  vilïteur  de  la  fainte  Chaprlb:  de  Vincenaet. 
I-  194-  a.  Son  autorité.  I.  13 1.  b.  Ses  droits.  1. 14  J-  b— 
144.  a.  —  147.  a.  Ses  honneurs.  I.  140.  a.  Ckanttetie 
de  la  — I.  iji. b.  — 131.  a.  Chantre  de  la— I.  ta(-a. 
5esdrui(S.  1.  143.  b.  Son  ferment.  I.  ifl.a.  LItà  f.  I. 
134.  a.  Lettres  de  Charles  VI.  I.  133.  b.  Chanoine  de 
 cjitj.ii  -i  ai  fi  appeliez.  I.  117.  a.  Doivent  eltre  Pi! Il-er. 

I.  143.  b.  Leur  ferment.  I.  tft.  a.  Celui  de.  Chapelain» 
littea.  I-  tti.  b.  Trois  oidres  ci&rens  e  < ab'is  à  la  —  1. 
14).  «•  Aumuflcs  de  la.  —  I- 134.  b-  Trefot-er  Se  cha- 
noines auparavant  chapelains.  I.  11  <  a.  Les  (b>pelains  ca 
titre,  par  qui  fondez.  1.  14t.  b.  —  u  •■  a.  D  rf-renec 
en  tic  Iet  ebanomet  Se  eux  ,  pour  l'obligation  aux  heures  Je 
le  tenis  d'y  entrer.  I.  1(4.  b-  —  If  (•  a.  b.  Statuts  de  la. 

 I.  i(t.  a.  Sa  fondation.  I.  119.  b.  —  lis,  a.  Lettres 

de  S.  Louis.  I.  ti  J.  a.  b.  Autres  fu  'ar  101»  .1rs  rois.  I.  144. 

a.  b.  Se  fa-v  Lettres  de  Philippe  IV.  I.  Ml-  b  tac. 

a-  Autres.  I.  117.  a.  —  Auttc  de  l'h  lippe  V.  I.  ne.  a. 

—  117.  b.  Autres  de  Châties  V.  I.  !<(  a.  b.  La  Re- 
formée par  Ourles  IV.  [.  14*.  b.  Par  Cha-'es  VI.  I. 
I3J.  b.  Par  Frarçois  I.  |.  141.  b.  Trefor  de  la  I.  111.  b 

—  tu.  a-  —  ik.  b.  Ses  reliques.  1. 148.  b.  —  t/c.a 

II.  Sitf.  b.  Por'éesi  la  luire  des  ro  s.  Llff.  a.  b.  Ccie- 
montes  pnur  e%  munllrer.  II.  «m.  '.  Garde  uni  le  doit 
taire  à  la  —  1. 111.  b.  114  a.  —  134.  b.—  144.  a. 

—  Ko.  a.  Les  clefs  de  Ion  tre  or  ,  par  qui  garnées.  tas. 

b.  —  149-  a.  La  rega'e  donnée  i  f,  140.  b.—  141. 
b.  —  14X.  a.  III.  70 • .  b.  — 70I.  b.  On  lui  donne  à  la 
plaee  ,  l'abbaye  de  S.  Nicaile-  II.  est.  a.  III.  109.  a.  F.-f- 
tes  principa.es  de  la         I.  14t.  a.  b.  Ses  chu^lles.  [. 

b  130.  b.  Sa  n  e  Chapelle  baflè.  L  Ut.  b  

114.  b  —117.  a.  ^—  137.  b-  —  144.  a.  Lum  naire  de 
I» —  tu.  a.  —  114.  a.  Ses  margutlliert.  I.  144.  a. 
Sun  RM  aux  procédions.  1 1.  «78.  a.—  $86".  b.—  «87. 
b.  ^—  Stct.  b.  III.  10.  b.  —  339.  b.  —  j*(.  a-—  j,7. 

b.  Son  rang  avec  N.  D.  II.  73(.  a  789.  b.  Le  chef 

de  S.  Louis  trawierc  à  la  —  |.  rt(.  b.  Pat  qui  en  a  erté 

oliée  partie  de  la  vr  ne  Croix.  1. 150  a.  b.  ]atdin  de  la  

1713  b.  La-  —  btuléc.  III. 78.  b 

S.  Cliarlemajne.  I  («4.  b 

S  Châties  Mttie   111.97.4 

S  Cbiumoui— Tranil.tion  des  filles  ^e  l'Union  chrefticotc 

de  Charo.-ne  i   IU  agj.  a.  —  III.  13J.  a 

IL  81a.  b 


II.  (4<  a 
 «3.  b  — 

1. 114.  b 
b.  Prieuré.  II. 


S  Cheoi  ,  maifori. 
S.  Chier»— Crotflant  de 
S.  ChiyfOjjote—  Cardinal  de.  —  L  33.  b 
719.  a 

S.  Chrtftophle  —  Dreux  de. 

S.  Chriftophle  eu  Halatc.  L  If  f  .b  438 

(4i-b 

S.  Criltophle  ,  paroitTe.  j.  et.  b 

S.  Cit  De   III.  coj.b.  ri4.  a 

S.  Clair ,  ferme.  |,  119.  j 

Sainte  Clane  —  Religieufes  delà  Nativité  Je  transhe- 
rées  i  l'boftcl  de  Beauvais ,  faub.  S.  Getmain.  III.  a  u.  b 

S  Clemeot  —  Chef  de.         1. 1(0.  ».  b.  Citdinai  de.  —  |. 

14  a  —III.  <3(.  b 

S.  Clemeni  de  Challre  ,  prieuré. 

S.  Clet  —  Bruneau  de.  — 

Sa  nté  Cler.-— —  Jean  d-.— 

S-  Coud  fils  du  roy  Clodomir. 

S.  C  uni,  vi  le.  I.  ii.  ,i.  —  i)i 

II.  ««7-  a.  Bois  de  1.  (7*.  b.  Chapitre.  I  114.  a-  Hô- 
pital de  la  Charité  'on  lé  à  —  III.  138.  b.  P  mt  de  I. 

710.  a  —  79I  a.  Eades  de.  —  I.  60  ».  Sehier  de  

I.  114.  !..  —  E  igc  en  duché.  IL  14}-  b.  Duo  de  — I. 
36P.  a 

Sainte  Colombe  —  ibbcz  de.  II.  <)i .  b 


L  ai.  a.  —  t5.  b 
III   11.  1. 
I.  311b 

n..4i.b 

  317.  b  7™.  b 
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S.  Couteft  —  De.  —  II.  47°.  * 

S.  Corneille  de  Compxgne  ,  abbiye  noie  ta  Val  de  Gcace. 
III.  1(1. a 

S.  Cofme  Cardinal  Je        I.  14.»  15.  b.  Jf.  b 

S.  Cofme  églile.  I  «j*.  b.  II.  j«.  U.  Paro  ffe.  I.  115.  b.  — 
193,  a.  —  ^66,  l>.  Cmc  de.  • —  I  KiS.  a.  Efcolede 
ch  rurgx  i  —  III.  170.  a.  Baft  mène  à  —  pour  la  vifite 
des  malade».  II.  7»».  a 

Sainte  Croix  CarJinal  de.  I- 14-  a.  —  ît.  b 

Sainte  Cron,  paroiTe  dépendante  de  S.  Eloy  de  Parts.  1. 11 
b  13.  b 

Sainte  Croit  de  la  Brcionnctie.  I.  49t.  b.  Son  eftat.  II.  S14. 

b.  Lettres  de  S.  Louis.  1. 133.  a.  Refoimatioodu  c  on  vent 

de   II.  «3f.a.b 

Sainte  Ooix  fur  mrr  —  feignent  de.  II.  a 

Sainte  Croit  Paule  de.  I.  57t.  b 

S.Cyt  I.  «««.a.  Le  fitar  de.  II.  73/.  a.  —  7+0.  b.— 

793.  a.  III.117.  a 
S.  Dents  communie"  par  J.  CI.  87.8.  Chiffes  de — jpot- 

téesenprcttilîonà  Paris  en  jj<8.  II.  S15.  b.  Remifcdes 

corps  lai  rstsa  —  II.7JS.  b 

S.  Denis —  Eftienne.  I.  16.  a.  GerTais  de  1.  114.  b. 

Guillaume  de.  I.  41.  b.  }17-b.  Jacques  de.  —  III. 

eof.  a.  Jean  de  I.  tjo.  a.  III.  «18.  a.  R- de —  II. 

57».  a.  Raoul  de.  1. 114.  b.  —  Roger  de.— .II.  ç«j.  b. 

Simon  de.  I.  41.» 

S.  Denis,  fille.  I.  803.  a.b.  II.  $>i.  a.  —  «tp.a.  III.  35.  a. 

Abbaye  de  I  153-  b. —  ftt.b  ctff.a.b  

710.  b.  Le  Lenli  de-  —  I.  9G  b.  Transféré  dans  la  Tille. 

I I.  77.  a  b.  Juftice  de  II.  J 17. a.  P.ocurtion  i  II. 

«04.  b.j—  Sot.  a.  Abbeide  -II.  («6.  b  <9«-  b. 

—  «to.a  611.  a  739.  a.  III.  1.  b.  Le  grand 

prieuré  de  —  p ©ffedé  pat  un  évcfquc.  II.  7(8.  b.  Droits 
des  religieux  de  —  fur  les  oroemens  royaux  des  rois  te 
reines  decedra.  II.  619.  b.  Rang  des  moines  de— aux 
procédions.  11.  Sii.  a.  111.  10.  b.  Bac  du  pont  de  Neutlly, 
asix  religieux  de.  —  II.  tjt.  a  «31.  a 

S.  Denis  de  la  Chante.  I.  54.  a.—  8«.  b  III  S7  b. 

Si  fon  lation.  I.  f  S.  b  Chapitre.  |.  87.  b.  Soa  Doyen.  I. 

to.  b.  Lettres  de  toy  Kobeit.I.  57. b  <8.a.  Lentes 

de  Robert  e1  vefque  de  Paris.  1. 18-  b.  —  donné  i  faine 

Mart.n  des  Champs  pour  Montmartre.  I.  ty.  a  60. 

b  tx.  a.b.  S 1.  a.  Cenfivc  de   Ill.<ut,b 

5.  Denis  de  Lyon» ,  Chapitre.  I.  44.  b 

S.Dmisde  Montmanie  ,  paroiffe.  I.Ci.b 
S.  Denis  de  Tournon ,  pt.curé.  1. 11.  S.  —  13.  a 

S.  Denis  hofp  tal.  III.  177-  b 

S.Denis  faubourg  de.  — I.  801.  b.  Quartier  de  II. 

»»«•  a 

Sainte  Etfabrt — ReligtWes  de  III.  co.  a  ,<.a. 

—  97  b 

S.  E'oy          Religieufes  de  —  chaffee».  I.  tt  b.  Mona- 

ftete  donaé  a  S.  Maur  des  Foffei.  I-  tf.  b.  Prieoté.  I. 

III,  b.  II.  ho.  b.  Rang  des  religieux  de  —  aux  piocef- 
lions  III.  14  »•  b.  Dépendances  du  pt  euré  de  I.  11.  b. 

—  1$.  b.  Sicenfive.  I  47- a  '-tf-  b-—  Hé".  ». 

Son  Fief.  II.  fit.,  a.  —  ti«. b.— 515.  b.  N'a voirie. II. 
3r7.  a 

S.  Etoy  ,  chapelle  &  hofpital.  III.  103.  b 

S.  Eloy  ,  abhn  de-  Il.giS.  a 

S.  Elprrt  près  Sjlmotie  —  abbei  de.  I.  47*.  b 

S.  F.fpnt  chapelle  du  II.  «s»,  b.  Hofpital  du  < 

!.H4.b 

S.  Efhenne  —  cardinal  de.  1.14.1 
S.  Eftienne ,  é^life  au  faubourg  de  Patis.  1. 19.  b 

S.  Eftennedes  Grex-I-        a.  Chapitre.  I.  40.  b.  8e  fuiv. 

Soa  cbeveiier.  I.  4*.  a.  —  47.  a.  b.  de  qui  dépend. 

1.  46  a.          47.  b.  Règlement  pour.  —  I.  4J.a.  — 

41.  b.  S0.1  cluiltre  déchu  de  la  franchife.  1.371.1 
S.  Eftienne  du  Mont,  paroitTe.  I.114.  b.  —  4«- b.  III. 
<>7.  a.  —  S99.  b.  L'égliïe  augmentée.  III.  711.  a.  Ar- 

tciide  t;;?.  III.  74t.  a  811.  b 

S.  rftienne  i'e  Rheims  abbaye.  III  140.  a 

S.  Lftienne  S  » flous .  abbaye  de  filles  élective  triennale.  II. 
«3.  b 

S.  Eftienne  ,  églife  de  Verneui'.  I.  40.  * 

S.  Euitachc—  Cardinal  de.—  1.14.8.-33.  b 

S.  Euftarh:  «fglile.  Son  ctiçine  I.  toi.  b.  ParotfTe.  I.  31.  a. 

—  6t.  b  78.  a.  —  97.  a.  — -  100.  a.  —  518.  b. 

—  4<s«.  a.  II.  111  t.  A  qui  appartient  la  collation  de  la 
cure.  I.  77.  b.  Pointe  de.  —  I.  £10-  b.  Quartier  de— i  II. 
|9«a 

S.  Euvert  d  Or  eatis.  Abbex  de.  II.  <c78.  a 

Sainte  Famil.e  Filles  feculieres  de  la  i 

III.  ije.  b 

'1 


S.  Fatgeao  fetgneurde.—  II.  99.  a.  Duc  de —  III. 

49 ».  b.  Î7I-a 

S.  Faron  de  Meaux ,  abbaye.  I.  1 48.  a 

S,  Fetieol  —  Simon  de.  I.  «3.  b 

S.  Viacte  —  mal.  —  II.  689.  a.b 

S.  Florent  lez  Soumur—  abbez  de.  111. 15t.  b 

S.  Flour  Hugues  de   I.  33.  a 

S.  Flour  —  Evclcjua  de         I.  511.  a.  II.  lit.  b.  III. 

(68.  b 

Sainte  Foy  —  fient  de.  —  III.  t(f .  a.  Renaud  Sotbin  , 

ou  Atnoul  Fotbin ,  dit  fainte  Foy.    I-  718.  b.  710.  a 

S.  François  — Manteau  de.  —  III.  349  b 

S.  François.  Bernard  de.  II.  803.  a.  Dom  Jean  de—  II. 

64.  a.Madelauaede   111.  11t. b 

Sainte  Frincoifc  — Mathieu  de—  11.39  b 

S.  Gabiiel  De   111. 111.  b 

Sainte  Gemme ,  paioifiè.  I.  ji.  b 

S.  Gctidutphe—  Nicolas  t*.  —  I.  i?<.  a 

Sainte  Geneviève— ChalTe  de.  — II.  «87.  b.  —  74t.  b. 

 7jj  b  811.  b.  111. 103.  b.  Procédé  pour  la  dei- 

cente  de  la  cbalTe.  11.  3i+.b.  PtoceiTtons de  la  ebaflè.  ili. 

47.  b.  Cérémonies  de  la  chiffe  pottée  en  proceflion.  III. 

m.  a.  b.  —  343.  b.  —  344.  b.  Comment  efeortée.  !I. 

8i«.  a 

Sainte  Geneviève  abbaye.  I.  K3.  a  114.  a.  Abberde  — 

I.  9«.  a.  60 1.  a.  II. 87-  •-  9°-  a.  —  jy«.  b.  — 

«t3.a  -j»  ;.  a  7>i-  b  8c<-  b.  111.  ç»».  b. 

 711.  a.  Fief  de  l'abbaye  de  II.  «13.  a  ru.  a. 

—  ti(.  ».  b.—  «17.  a.  —807.  b.  Paroifles  depenJau- 
tes  de  —  III.  toa.  a.  Son  droit  lut  S.  Filienne  du  Mort. 
III.  «07.  a.  Son  territoire.  II.  JI4.  b.  Son  droit  dV ftjlo— 
nage.  H.  6n  a.  Sa  voitie.  II.  307.  a.  Boucheries  do  mont 

—  1.481.  b  483.  a.  ^11.  $31.  b  t  }4-  b.  At- 

teft  en  faveur  de  l'atchevefque  de  Paris  contre  les  teligieux 
de.  —  II.  113.  b.  L'abbaye  rendue  éltÛive  k  triermale. 

II.  87.  ;.  Italie d'Utbain  VIII.  à  ce  fujet.  11  90.  b.  Con- 

wegatioade  II.  90.  b.  —  J4-»  •){•*■  R^.g  de 

l'abbé  aux  procclitons& cérémonies.  II.  78c. b.  —  ïrf. 
»  Rang  de»  religieux  aux  proceflions.  II.  6*7-  b.  —  ?*{• 
b.  —  7\\.  b.  —  8<?t.  b.  —  Si6".  a.  III.  ><7-b.  L  t 
rang  avec  N.  D  II.  811.  a.  b.  Leur  rang  aux  pioceili.<..s 
deiachaiTe.  III.  13*.  a.—  m.».  — 344.  b.  r.irt'e 

du  parlement  tenu  à  II.  551.  a.  Crime  commis  a  — . 

II.  813.  a.  Mont  —  I-  441- a 

Sainte  Genev  é.e  des  Ardent.  II.<i{.  b.  Paroifle.  III.  «i;.a 
Sainte  Genevic/e  Filles  de.  —  III.  186.  b.  Communau- 
té. III.  t4o.a.  Religieufeschanoioeilelde^  à  Chaiîlot. 

II.  uy.b 

S.  Genr^e  —  Cardinal  de.  —  I.  14-  a.  —  33.  b  6^.  b. 

IL  73«"-  b 

S.  George        Lel'eigncur  de.  I.  555.  a.  le  lue  de.  II. 

tSo.  à 

S.  Gérai»  De   III.  tci.  b 

S.  Germain.  III.  Si4  b 

S.  Germain  évefqne  de  Parit.  I.  tt.  b.  —  iî.  b.  Fefte  de  — 
II.  iK.a 

S.Germain  De.  I.  «33.  b.  Il.796.b-  III.  503.  b  . 

to*.a.  tf«.  a.  —  !*o.  b.  —  t«i.  b.  Sieur  de  • 

II.  lu.  a  III.  307- »- ]eandt.  —  I.7t«.  b.  III.  iSt.b. 
Ph.de  II.  t«f.b  Philippe  de.  II.  /71b.  Robe.tdc. 

—  II  804  a  811. a 

S.  Germain  I'Auxertois  Thibaud  de  chevalier.  I. 

<7.a 

S.  Germain  l'Auxerrois.  I.  {81.  b.  Cbapitte.  I.  800.  b.  III. 
170.  b.  Droits  de  fou  doyen.  I.  96".  a.  —  97.  b.  Sa 
Chefcerie  unie  au  decanat.  i.  73.  a.  Règlement  entre  le 
doyen  &  le  chapitre.  I.  99.  b.  Son  doyen  a  un  chercier 
fous  lui.  I.  98.  b.  Lettre  tt  règlement  de  l'éveique  Mau- 
rice. I.  7 1.  a.  —  73.  a.  Droits  Se  préfem.u:om  de  —  I. 
73 .  a.  —78.  a.  Ses  dépendances.  1.  toi.  b-  —  318-  b. 
Ses  droits  fur  les  chapelles  de  faime  Agnès  Se  de  la  Tour. 
|.  97  a.  S:s  droits  au  cimetiete  des  Innocens.  I.  «S.  b.  — 
b  Ses  droits  fut  S.  Euftn.be.  I.  97.  a.  Semence  de  l'cf- 
ikial  de  Patis  en  fa  faveur  ,  confie  S.  Mctri.  I.  jt.a.  Il 
ewifere  les  prébendes  «le  fainte  Opportune.  1. 17.  b.  Son 
A  fît  rend  avec  fainte  Opportune  pour  la  cbcfcerie.  I.  31.  b. 
Tranfjction  avec  famte  Otiportune.  1.3t.  b.  Il  conrrre 
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5.  Magloire .  chapelle  au  faubourg  de  Pari».  L  19.  b 

S- .Magloire — Grégoire  de—  L  un.  b 

S.  Malo  —  Evefquesde  Lyt-  a.  i«>.b  3^4. 

».  11.  1 87.  b-  —  tio.  a  b.  Sxjr,  a 

S-  Marcel  —  Jean  de.  —  II.  z<r.  b.  Nicolas  Saoul  de  — 
L  ««.  b.  Roger  de.—  L*ZiJ-  Guillaume  de  — L  01.  a 

S.  Marcel  cardinal  de.  L  «t.  b.  II.  i<7-  a.  —  t>s,  a 

S.  Marcel  patron  de  Paris.  Ses  reliques  quand  portée»  en  pro- 

ceiTwn.II.  »J7-  b.  ChiiT:  de  II.  413- b  *u.b  

«87.  b        ±4±  b  lu-  b.  III.  111.  b  j4<.b 

S.  MxTcel ,  monastère.  L  u.  b.  Chapitre  L  il;  a.  —  14.  b. 

  ic.  a.  — ■  j<t.  a.  Sa  cenfire-  L  lia—  <(<*-.  a. 

Rang  de  aux  procédions.  III.  ixl.  a.  Rang  arec  N. 

D.  III.  fil-  a.  Cloiltre  de.— L  466. b.  Bourg.  Liib. 

 14^  b.  Ville.  L  H-  a.  N'eftoit  faubourg  de  Pari».  II. 

fit.  a.  Faubourg-  L  *»»■  b.  —  714.  b.  —  7»*.  a. 
inondé.  III.  £.  b.  Boucheries  de.  —  II.  m  b.  —  fi4. 
b.  Drapperie  de—  II.  f||.  b.  Mations  abatue*  en  ce 
lira  pendant  le»  guêtre».  Lie.  a 

Sainte  Marcelle  —  fetgneur  de  —  II.  £07.  a 

Sainte  Marguerite  annexe  de  S.  Paul.  L  4fftf.  a.  ParoTiTc. 
III  2£  a 

Sainte  Marie  —  De.  III.  1».  b.  Françoitë  de.  III.  j2i  »• 

Frère  Thomas  de   ll.n^b 

Sainte  Marie  11»  C&fmtdi»  —  cardinal  de—  Lit.  b,— 
//.  Psrt.  III. 


fi.  b.  —  «a.  a.  —  >n.  a 
Sainte  Marie  for  la  Minerve  —  cardinal  de.  —  li.  4*7.  b 
Sainte  Marie  1»  ptnitm  —  cardinal  de.  L  <3-  b 

S.  Marte  i»  vis  Ut»  —  cardinal  de.  L  r  4.  a.  —  jj_  b 
Sainte  Marie  de»  Vignes,  content  au  faubourg  de  Paris.  L 

«tf.a 

Sainte  Marine .  paroillê.  LaXb.  —  4*rJ-« 

Sainte  Marthe,  bofpital.  III-  iT7-b 

S.  Martial ,  paroi  fie  dépendante  de  S.  Etoy.  Ltx.b.  :  1  b 

— .  4«<.  a.  II.  <k.  b 
S.  Manin  —  feigneur  de.  ^—  II.  no.  b.  Hector  de.  —  L 

4,10.  b.  Mathieu  de  L  477.  a.  Pierre.        L"(  b 

S.  Mattin  des  Champs.  III.  J^a.  Chapitre  de  chanoine»,  t. 
48.  b.  Abbaye.  Sa  fondation.  L  «S  b.  Confirmée  pat 
Philippe  L  L  42:b-  Si  Dédicace.  L  50.  a.  Charte  de  Phi- 
lippr  L  L 1 1 .  a.  Bulle  d'Orbain  II.  Ljt.z  Bulle  d'Alex 
zandre  IV.  L  5?.  a.  Abbez  de—  L  jo.  b-  —  ci,  a.  — 
Donné  i  Cluni—  L  b.  Charte  de  Louis  VU- 1- 
b.  Charte  de  Philippe  Augufte.  L  55.  a.  Nouvelle  clo* 
Aure  de  —  II.  jij.  b.  Dioit»  de.  —  II.  tia^  ».  Son 
exemption.  L  iï_  a.  Se»  dépendances.  I  ££.  a.  b-  —  f  3. 
b.  —  i7i.  a.  Maintenu  en  la  prefeniation  de  la  cure  de 
S.  Leu  S.  Gilles, transférée  1  S.  Sympborien.  L«o.  a. 

S.  Deait  de  la  Chartrc  donné  i  —  L  p. a.        do.  a. 

Montmartre  donné  i  —  L  (o.  a.  Privilège  de»  Setfs  de 
—  Lji.b  Règlement  pour  — II.  jy».  b.  Arti ne  ré- 
gulière de — II.  «41.  b.  Prieur»  de  II.  t<>6.  b.  — 

<7».  a  III.  i«Tl>  1(4>.  Fief  de.  II.  <n. 

a.  JuRicedt—  III.  m.  b.        N'a  voirie.  II.  507.  a. 

Rangée —  au»  pioceflion».  II.  «17.  a  :  «a^-oT— ■ 

735. a-  III.  344.  b.  —  441.  b.  Son  rang  avec  S.  Ger- 
main des  Prez.  11.  7S9.  b.  III.  110.  b  Sa  foire.  L  Ie-1' 
Coulrure  de.  —  II.  ;«».  a.  Faubourg  de  —  L  loi,  b. 
II.  zi  a.  Quartier  de—  II.  b 

S.  Manin  de  Frefnt» ,  paroifle.  L  i±.  b 

S.  Martin ,  églife  de  Mavois.  L  40.  a 

S.  Martin  de  Mtferé  ,  diocefe  de  Grenoble ,  prieuré  donné 
aux  Augoftins  defchauûez.  II.  41.  b 

S.  Martin  des  Orge»  ,  chapellenie.  L  1*.  a.  Chapelle.  II. 
r-L.  a 

S.  Manin  Val  de.  L  87-  b 

S.  Martin ,  dépendance  de  S.  Marcel.  L  b.  S.  Martin  au 
cloiftre  S  Marcel ,  paroifle.  I  4«.  b 

S.  Martyre ,  paroifle  de  Montmartre.  L  m~  b 

S.  Mathurin ,  hofpital.  L  fSA  W 

S.  Maur  ,  fes  reliques  apportées  i  Paris.  L  30.  b 

S.  Maur  des  foflèz.  L  7  4»-  b.  II-  <7i-  h-  aJiar  S.  Pierre. 
Fondation  de  Ctovit.  II.  L  la,  a.  Autre  par  Blideg  tile.  L 
ai.  a.  Bulle  d'Innocent  H.  L  li.  a.  Lctttes  d'Ence  évef- 
que de  Pari».  L  i*»  Privilège»  de  —  L  n.  b.  —  y. 

a.  Prieurcz  qui  en  dépendent.  II.  J40.  b.  Election  de  (es 
abbez.  Lia,  b.  Abbez  de.  — L  11  ■  a.  —  ii»a.  —  \o. 

b.  —  je  -  b.  —  11  f.  b.  —  axau  a.  II,  ffi.  b.  L'ab- 
baye  feculatiféc.  L  aoa.  a.  —  Acquit:  par  efchange  par 
la  reine  Catherine.  L  «74-  b.  -—  *7».  a.  —  puis  pat  îe 
roy.  III.  *.  b.  Pont  de —  Lzio,  a 

.r.  Maur  fur  Loire—  abbez  de.  II.  Sn.b 

S.  Maur  —  congrégation  de  —  introduite  aux  Blanc*. 

manteaux.  L  147-  b 

S.  Maurice  ,  cbaffelenie.  II.  >  «■■  b 

S.  Mautice ,  paroifle.  Lu.» 
S.  Medard  —  Laurent  de.  L  ii±  b 

S.  Medard  de  SouTon*  —  Abbez  de  —  III.  1^  b 

S.  Medard  paio'.fTe.  L  *ft.  b.  —  «»i.  b  —  III.  <oo.  a. 

Eglife  de.  —  II  .  loa.  b.  PxocetEoa  i  11.  ïO(.  3.  S«n 

églife  réconciliée.  II.  3o 4  b 

S.  Medenc  —  chlflede.  III.  m  a 

S.  Mederie  ou  Mcrrv  ,  églife.  L  414-  ».  Chapirre.  L  14- a. 
—  800.  b.  Set  droits.  L  17-  a.  Semence  courre  lui  ,  en 
faveur  de  S.  Germain  l'Auicrrois.  L  Ji  a.  Paroifle  L 
4<c  a.  Union  de  (et  deux  curez  chefciert  en  un.  il.  »tî. 
b.  III  ail.  b.  Le  curé,  patron  des  filles  de  lainte  A  voie. 

II.  79-  b 

S.  M  «o ,  mal.  II.  tSf.  a.  b 

S.  Metri  —  Odon  de.  L  IX  a 

S.  Mefme  —  De.  III.  4ij_  b 

S.  Mefmin  —  L'Huillier  de   1 1 1.  iL  b 

S.Michel  De.  III  i,i.b 

S.  Michel  en  l'Herm.  abbaye  unie  au  collège  Mazarin.  H. 
ioi.  b 

S.  Miel  Samuel  de   L  loi.  a 

S.  Mony  ,  commanderie.  II.  312.  b 

S.  Morant.oo  Morart.  III.  141.  b 

S.  Nicaife.  I-  93-  b.  Abbaye  donnée  i  la  Cainte  Chapelle.  II. 

III.  a.  III.  lo».  a 

M  m  m  m  m  m 
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$.  Nicaife  de  Mculent ,  prieuré.  1.  >i  b-  T~ 

S.  Nicoa» .  patto:.  <*»  '•       »  44,>  r  .1  û 

nés  nouvel  c»  a.:   ,,<  * 

S.  N.crfa  carinal  de  I.  3f-  b  «»-w- -?  '*  * 

S.  N  "I*  des  Champs.  1.  4io.  b.  II.  ne  a.  Ut.  lia-  b.  P«- 

roffr.   4*'b.IH.10.a 

5.  Nicolas  Aa  Cbatdonnet.  I.  i«i.  b.  Paroifc.  |.  4««-  b. 

Communauté  de  Pttftres  *  III.  I|.  b.  Séminaire  k 

a  1I4  » 

III.  177-  b 
I.  ij.â 
III.  m.  a 

I.  8*0  b 

l-f>  b 

II.  j<4-a 
1  443-  b 

U.  <7t-b 


III. 


communauté  de  — 
S.  N  colas  ,  tofjmal. 
S.  N  cotas  do  rouet .  chipelle. 
S.  Nicolas  de  Lorraine  —  Holpice  de.  — 
S.  Nicolas  du  Louvre  chapitre. 
S.  Nicolat  de  Mentent. 
S.  Nom  ■ —  Sienr  de. 
5.  Orner.  I.  445.  a-  Ville. 
S.  Omet  M. 

Sainte  Opportune.  I.  «7-  a.  Fglile  wyale.  I.  }».  h.  j*. 

a.  Chapitre.  I.  73.  a.  Donationde  Louu  VII.  I-  }4-  a  b 
Eglife  de  qui  dépend.  1. 101.  b.  Nombre  de  In  pré- 
bende*. I.  j«.  a.  Augmenté.  I.  37-  *-  Se»  bmeficei 1  pu 
qoi  confères:  |.  3*.  b.  La  collation  de  fa  prebeu<3ei  don- 
née à  J.  Germtin  l'Auierrois.  I.  17  b-  Tranfaciion  avec 
S.Germ-  l'Aux.  I  33-b.  Lettre»  de  Tbibassd  érefoue  de 
Pari*.  I.  31.  b.  Balle  d'Adnen  IV-  I.  33-  a.  Bulle  d'Ale- 

x»dre  lit  I.  34  b.  Autre  d  Urbain  III    I.  Jf  b. 

Droits  de— .  I  )|  a .  Sa  cbciccric.  I-  j  r  a.  Ckcfciet  de. 

—  I.  |t.  b.  Lachefcerie  &  la  cote  urnes.  I.  y.  a  

37.  b.  Lumtna-re  de  I.  |«.  b.  Règlement  de  Renaud 

érefquede  PacK.  1. 57-  a.  r#i»a»»/.iasa.»  de  1-  }«.  a. 

 „.  a  Cloiâre  de  —  II.  M-  a.  5  '4-  *■  Son  ter- 
ritoire eiemtde  lafemainede  l'évefque.  11.  «14  b.  Pa- 

roilTe.  t.  4««  b.  Quartier  de  II.  3»»-  b-  Hofpi.al 

de.  —  I  •«  b 

Saint».  I.  xjt.  a.  Itl.  «S  «■  70.  a.  11».  b  

171.  b.  îij.a.  lit.  103.  b.  tcj.  b  «14-  b  — 

fie.  a.  —  Itf.l.  «henné  III.  1*4  b.  —  K«.  b. 

b.  —  l7«-b  llH  —  »«  »•  Plf"c-  »• 

S.  Ou*n  prit  S.  Denit ,  chapitre.  1 .  43?  a.  —  4  40.  a.  Siè- 
ge dea  chevaliers  de  la  Noble  matfoo.  I.  43*'  b.  —  4}f- 
a  ■  440-  a 

S.  Ooen  prés  Pontoite  ,  paroiiTe  Ju  dioctfe  oe  Palis-  I  11 4- a 
S.  Oom.  Il-  >»••  b 

S.  Panotil  Evetques  de.  — •  I- 17*-  b 

S.  P.iffjnt  om  Piatem  .  thllfe  de  —  Il  4it  b 

S-  Paul—  comte  de.  I.  414.  a.  U.  f<j.  a.  -  «7«-  ••  b.  jlc 

b  fil  a.           f  la.  a  #33.  b  «4|-  »■  — 

té\.  <  - «>•  b.  —  «70.  a.  —  «7'-  •>  U'-  «•*«■  b- 

—  340  a  34Î-  b  <u.b.  - —  jasa.—  {37. 

b.  D  chrfle  de.  il  ?|J.  b.  Marie  de  ccanrefé  de  Pem- 

btock  1.44!.  b.  Lebaftardde —  II.  j,4.a.  Jacques  de 

—  III.  tto.b  Hoiteld-   I  Ht  b 

S.  Paul  de»  Cbarap.  .paio.ffe.  I.  ,t.  a  4«.  a  M  t. 

b  7ai.  b.  III.  «sot.  b.  Parodie  bon  la  v.lle.  ten- 
dante de  S  rl..y.  I.  ta.  b  13.  b.  In  Quelle  cenfire 

cil»  eft.  I.  il,,  b.  Reparaiionde  l'eglife  de  lit  1I1. 

a-  tntan»  de  ebotur  de  lit.  7f •  »  »«•  »  Co:n  de 

 t.  <to.  b.  Qjartiet  de   11-  •  4>«-  b 

S.  PJient  martyr  —  cblle  de  —  III.  1 44-  b 

S.  Pere  .  cbapeCe  do  faub.  S  Germain.  II.  43-  b 

S.  l'httippt  _  chef  de.  H.  4*9  b-  III  344  b 

S  P.erre  d  t  Atcu  ,  para  ffe.  I.  4<«.  a-  Dépendanie  <fc  S. 

Eloy.  t.  11.  b.— »3-b 

S.  Pierre  aux  Bœufi ,  chapelle.  I.  »}  a-  Paroifft.  I.  4<«-  a. 

D>-peDdarue  d"  S.  Eloy.  I-  b 

S.  Pierre  ani  Bœjr»  —  Foulques  df.  1. 114.  b 

S.  Pierre  de  la  Cour ,  colleçiale  du  Min»  I.  <»o.  a 

S.  Pierre  aat  liens  —  caidmal  de.  — —  1-  14-  a.  —  «4  a 
S.  Pierre  le  MouftieT— Priror  de.  III.  »j*  a 

S.  Pierre  des  Mureaut ,  paro  (Te.  I  9 4-  b 

S-  Pierre  Puelliet  ;  es  Latin  Pmllatmm ,  paroifie  de  Tours. 

I.  J»4-b 
S.  Pierre  de  Verdun  —  abbé  de. 
S.  Polycarpe  —  chiffe  de.  — ■ 
S  Pont  —  ETefqucs  de. 
S.  Pont  —  fieur  de. 
S.  Porcian  —  vin  ^e.  — 
S.  Prafen»  —  chalTe  de.  — 
Saime  Praiede  —  carlinal  de. 

S.  Quentin.  1.4»».  b  Pris.  III.  }l7.b-  Pannes  de  

relut;  ei  i  Pans.  II.  781.  b 

S.  Q^ittn.  t.  »v  b 

S.  Remy  —  Mardis  de.  III.  11  j.  a.  —  u».  a 

S.  Kichtt  —  Jtaoacde.  l.tai.b 


I,  4«*b 
IIL  Mo.» 

1.178.  b.  II  780.  a 

II.  «4«  a 
I.  43t-h 

Ut.  11a.  a 
I.  .4- a 


Sa  mry  —  feieneur  de.  U-  y»-  » 

S.  Roeh  ,  érige:  en  paroiue.  III.  Ito  a. —  Pawfl;  I  4»«. 
b  Mufon  pour  l  irJtiuÛKm  dea  pauvre»  fUte  de  U  paroiflt 

—  III.  13s.  a 

S.  Romain  Altardde — I.jta.l.  b.  J.de  II.  3*4. 

a.— |7«-b 

Sainte  Kohne        Eirefqje  de—  I-  I5-  b 

Sainte  Sabine  —  cardinal  de.  I- <*4  b 

S  factetnert  pon<  en  uae  croii  en  prcKcilioo.    111.  341.  b 

S.  Sacrement  Marie  ou   III  70.  a 

S.  Sacrement  (lies  du.  —  ordre  de  S.  Aupift:n.  Il  -y-  a. 
Bft ab  iTemert  roanqoé.  III.  S7.a.  Fil  es  frcnlic.e»  oe  U 

Ciîmc  tamillc  de  l'adoration  perpétuelle  du  à  Charon- 

K.  Ul.136.  b 
S.  Samfoo,  abbaye  1  Oileans.  t.  {o.  a  II.  «y3- a 
S.  Sauveur — De.  II.  47c  » 
5.  Sauveur  .églife  .  fort  orgire  1. 101.  b  103  a.  b. 

—  si»,  b.  Paroisse.  1.  4».  b.  ico.  a  110.  b  

4*<  b.  De  oui  dépend.  Moi.b  10».  a 

S.  Sauvent  de  Me] un ,  monaflere.  —  ll.«t3-a 
Si  nre  Scolattiooe  —  Lrr.n  de.  1. 199  b 

S.S*mhuwlm!r  I  »l  b 

S.Sebrf.en  —  chef  de—  III  37«- i 

S.  Seine  abbédr—  III.  4icb 

S.  Sépulcre  de  Paris .  de  cjui  relevé.  I.  *ot  b.  Q  i  nomme 

i  (es  benefica.  I.  40$   b.  Chanoines  du  -  •..  401.  a. 

Coirfrairie  du.  —  I.  401.  a  Iieft.on  de  (es  goumricurs. 

I.  401.  b.  Y'j*X.  Hofpual. 
S.  Serge  —  abbei  de.  II.  81  S.  a 

S.  Se«e.in  —  Galeasde  —  IL«ti-b.  lit.  »14.  b 

S.  Sevtria  de  Chaftean  Lançon  ,  abbaye.  II.  «I».  b. — 

<»}.  a 

S.  Sevcrin ,  églite  au  taub  de  Paris- 1. 19  b  111.  a.— 

4»»,  b.   ali.  a.  ParoiiTè.  i.  4î-  b  i.».a.— 

sl«.  b.  —  444  b   Se»  bornes  ,  â:  fa  cure  par  qui  pce- 

tentée.  I.  »i.  a.  ArchiprelUe  de  .  I.  ni.  b.  Figoiet 

de—  I.4i«-b 
S .  Se  »c :  1 n  de  Narue»  ,  clup  tre.  I- 17-  • 

S.  S  ! verbe  cirdinal  de —  I-iSl-b 
S.  SilveArc  *  S.  Marim  -—cardinal  de.  1)3- b 

SvS<mon  —  chef  de  —  I.  tfoa.b 

S.  S  wn  —  chevalier  de.  III.  5li.a.  —  jl}  a- —  De 

 UI.3S7  b 

Sain  e  Soiemrde  Bloit.  I  /r«.« 

S  Sulpice  4e  Bourres  .     ahbea  de   III  4».  ■ 

$  Su'P.ce  paroufr  I-  b.  —  4«- b- Cote  de—  l.74>- 
b.  111.  i»|  .  b.  Arretts  pout  l'églite  de.  —  11-  187.  b. 

Vignes  du  rerron  de   L  107.  b 

S.  Supi.ce  Mnetfi  ur  de.  —  III.  «iS.  ai 

Ja.rt  Suf-mne  Michel  d*.  I.  33a.  a  357-  b 

Saint- Sulanne  cardinal  de.  l  aj.b 

S.  Symph>riei. ,  abbaye.  I  je.  a.  Eglife.  Sa  jWat  oo.  |. 
14.  b.  111(7.  b.—  ela  Chante,  chapitre.  F  (8. a. 
Chap  tre  <V  égliCc  voilîne  dn  prieuré  .»c  S.  Denis  de  la 
Cbartre  I.  81.  b.  Les  prébendes  changées  en  Amples  cha- 
pelcaies  ,  *  i  la  préfenurion  de  qui.  1. 90.  a.  PareiaTc ,-  i 
qui  en  cA  le  pationage.  1. 90.  a 

S.  Svmpbor.en ,  chapeî.e  ptés  S.  Eftstane  des  Crex.  I.  )os. 
a  111.  «77  b 

Sa  nie  Thérèse—  Bernard  de.  lit.  ly*.  b.  Soeur  de—  H. 
1(7.  b 

S.  Théodore  —  cardinal  de.  —  I.  33.  b 

S.  Thomas  du  Louvre.  III  107.  a.  Bsl'ede  Clément  lit. 
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S.  Valéry  —  De. 
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a.  Cictik  tl.ll7.fc 


Le  Grand 
I-  H»  a 


fief  de— Ht.  itj 

cou u-  I  itou  à  — 
Sainte  V  erge . —  Lait  de  la.  L  LLL  •'■  Puiffaoce  de  lier  âc 

de  déliât  attribuée  i  la  —  III.  rjr-  b 

Saiotevillc  Jean  de.  I-  -H* ■  b 
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S.  Vital  Jean  de.   I-  4«r-  b 
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5airatyoo — Les.  III.  lia.  a.  De. —  III.  143-  " -  —  jit-  b 
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b.  III.  b 
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Salât  Jacquet.  II.  tof  .a 

Salaxar  Truande  —  III.  ««1.  b 

Salccde  Capitaine.  IL.  tu.  b 

Smlttri  — /taNtnti.  III.  «77, a 
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Sale-efpicier  — -  Pient.  H.  f  17.  a 

Salence  —  Jean.  II.  8^4.  b 

Salrgny  De.  II.  jtt.  a.  Lourdin  de  —  II  j^b  

,l7b 

Salins  —  Abraham  de.  II.  {4<.  a.  Henri  de.  —  L  43*- »• 

Dame  de—  III.  «3C  a 

Saliot  —  Le  fiettr  de.  —  III.  4ts.  b 

ialiquc        Loi.  Arreft  fameux  du  patlement  de  la  Lijue  , 

pour  ma-ntenir  la.  —  L  Hi  3 .  a 

S  ilisbery  comte  de.  II.  ttt).  b.  —  tgt.  b 

SalifSer.  II.  cfy  a 

Sa'lé.  II.  tir.a.  —  n«.  b 

Salle—  Donner  la  —  i.  t.  le  fouet  i  la  falle.  L<9t.  a 
Salk  Ururde  la.  II.  m.  b.  Claude  delà—  H  «  •,  a. 

Jean  de  la.  .  II.  ;n  a 
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Salpétriere  La        II.  »«*«.  a.  b  joj.  a.  Hofpital. 

111.  i».  b 
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Salvoify 
Samaritaine  —  La. 
Sambicbcs  —  Pierre. 

Samblanç ay  feigneur  de.  — 

Samedy  —  DerTenrlu  de  vendre  de  la  chair  le  — 

Samfon  Le  fieur.  II.  ut  a.  Louis. 

Samfon. 
Samigni  — 
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il.  2±1±  a 
III.  lia:  b 
H.  704.  a 
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Il  «ta  b 
III.  «tt  a 
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Sancy  aux  bœufs.  II.  tty.  a 
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—  m-  b.—  Sieur  de  Livty.  III.  foc.  b.  ji^,  b. — 

l»9-  b  341.  b.  —  <4».  a.  ttl.  1  rlj.a.  — 

jji.  a.  Claude.  L  ju.  a.  11.        b.  —  66±.  b.  —  <s<4, 

b.  Chnftopble  II.  101.  b.  Guillaume  II.  s*.,  b  

5»3-  b.  Jacquet  de.  —  L  jj^a.  III-  |H.W,  N.  H. «99- b 
Nicolas.  II.  fj  a 

Sanguinaire  —  Jean  Gabriel.  II.  i7t.  b 

MtM  —  Français  de  111.841.  a 

Sanfac  Jean  de.  L  nu  a.  Euftacbcde.  L  laXli  —  jii. 


b.  Jacquet.  

S  in  fie  —  Eu  (tache  de.  — 

Santé  maifon  de  la  — 

Santeny  Fr.  Claude  de. 

Sanrcuil. 
Santettl  —  De. 
Stntrmm  .  chape'le. 

Sanziy  Jean  de. 

Sapin  — Jean  B, 


L  tn-b 
I-  3'3-b 
III.  4«.b.  —  47_a 
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H.  }<i.  a.  —  470.  a 
II.  toj.  a.  —  ut.  b 
Liib 
Il.tja.a 
11.  I03. 1.—  Iota 


Saquefpéc. 

Sarccl  (  ou  Silcede  )  capitaine. 

Sarel  Jeaodt. 

Stress  —  Placide  de. 
Sarlat  —  évefque  de.  — 
Sarmoilc  —  De. 

Sarrafio.  L  4"-  a.  François.  III.  tu.  a.  Jean. 

108.  b  i>y  a.  11.  10»  ».  Pierre.  I-  io«. 

III.  «ai.  a.       Agnès  la  Sarrazinc. 
Sarrebruche—  I! rime  de. 
San  —  Jean  de  — 
Sarlat  —  Jean. 
Sarrarrille  —  Guillaume. 
Sas  —  Jean  le. 

SavMra ,  ruitTeau  ou  égotur  au  dcJoos  de  Pari*. 


III.  iin,  b 
Ut-  i„.a 
1.114.  b 
11.141.  â 
III  l)i  a 
III.  30«.  b 
L  i4^b.— 


b.  —  1ULI. 
III-  £4.2.* 

II.  iS.Lt  b 

III.  «34.  b 

"'49.  a 
L  141;  a 
HI.  j_ti.a 
L  ut.  a 


Savarre  —  Jules. 

Savary  II.      a.  — 

—  III.  ïiii,  a 
Savate  —  Renée. 
Saveau. 
Savenay. 

Saveufes  —  Charles  de. 
S  auger  —  Pierre. 
S  «vu»  Aient. 


UL  itj.b.  ju.  • 
ti.  a.  III.  1 4».  a.  Guillaume. 

L7iî-  * 

ni  £i4_  b 

LlaJLb 
III.  193.  b 

UL  10».  b 

1.  M.  a 

Savigny —Moniteur de- —  III.  34'.*-  Ancras  de  —  L 

4t-  b  43.a-N.de   II.  i£4;b.  —  fjji;» 

Savigny  abbea  de  L  l_t  b.  Hi   84.  a 

Satin  syrienne.  III.  lîi^a.  Renaud.  II.  [gf.  b.  Théodore. 

III.  311. a 

Saular   111. 74). a 

Saulcy  —  Le  feigneur  de.  II.  670.  b 

Saulmon—  Guillaume.  II.  «31.  b 

Saulnier  Jean  le.  III  341.  a 

Saultay  —  Du   III.  387.  a 

Saullour  Moniteur  de  —  III.  .41.  b 

Saulx—  G,  de.  II.  121-b.  — /7*.  b.  Guillaume  de  — 
II.  fiar.  b 

Saut  —  prieuré  de.  III.  Iff.  a 

Saunier.  II.  11 J-  a 

.lama  —  Cmilhlm**  i*.  Lit/,  b  183.  a 

Savoie  Service  de  la  ducheiTc  de.  II.  383.  a.  Charles  Em- 
manuel de  — duc  de  Nemours.  III.  307.  a.  BaAardde — 

comte  de  Villars.  L<74-  b  II.  <-*6-  a.  Andry  de   L 

4C7,  b-  Dame  Madelaine  de— L  73t.- b.  Philippe  de— ■ 
fit,  n».b.  Thomas  de  —  III.  «j«.  b.  —  «41t.  b.  — 
«a?,  a 

Savoily  Le  fieur  de.  III.  Ki.  b.  Médire  Charles  de— • 

L  «ît.b  J17.  a.  —  33t.  a.  II.  547-  a.  j8g.  a.  Henri 


de  II.  lîjTbT Philippe  de  

Savon  blanc  le  marbré  —  Manufacture  de. 

Savonerie         La.  IL  ifQ.  b.  Hofpital. 

Savot  des  F- lies  D.eti. 
Savoy  —  De. 
Saufard  —  Jean- 


III.  14».  a 


>III.ata»I,li 

III.  177.  b 
III.  Slf.û 

m.  zl* 

L  414. b 

Saudaie  La.  L  IJJ.  a.  II.  141-  a.  Jacques  de  la  L 

Sauifaie  La  convtnt.  II.  «19.  b,  De  filles.   L  393.  b 

Sauffaye  La.  —  maifon  rot!  S.  Antoine.       L  484.  b 

SaurTa<e  —  La  —  hors  ta  porte  S.  Victor.  II.  ji*^  a 
SaulTay        De.  II.  utt.  Jean  de.  L  U4j  a.  Mathieu  de 

—  W.]*l.ti  Du. —  III.  «4».  a 

Sa»lTiin —  Rogiet.  L  407.  b 

SauAoy  —  André  du.  III.  uu.  a 

San retea-j  Jean  François-  II.  340.  a.  —    ....  r 

Stutevitle.  II.  aaj.  a 

Sauvage.  IR.  3l4-b.  Eftienne.L41t.b-  Michel.  111.  14;.  a 
Sanvage  —  Le  —  mailoo  de  la  rue  des  Amandiers.  L 

6tj.  b 

Sauve  grain  — Jean.  I.  73«.  a 

Sayer  J-  •  Il«4.b 

Scarron  tU<  Ixtcub.  — L41.  b.  —  /48  t.  Jean  III.  iMji 
b.  —  311.  a.  —  Vaujonr.  |t  tt7.k 

Sceau  du  roy-  Sa  figure  ancienne.  L,  54.  b.  —  14t.  a.  Dif- 
férence de  celui  qui  eft  en  lïmple  queivil  ,  &  de  celui  qui 
eft  en  lacs  de  foie  8c  cite  verte.  L  lf9.  b.  —±  100.  a. 
Sceaux  de  France  ,  comment  portex  en  ceremnnie.  II. 
701.  ».  b.  III-  174-  b.  Ne  fe  portent  point  aux  oSfeque* 
des  chanceliers,  quand  il  y  a  un  garde  dés  Sceaux.  III.  47/. 

b.  Gardes  des  L7l>-b-  It-4l«.b.  LU;  ag~.  b.— 

410.  a.  —  lit,  a.  Sceau  du  cbaftelet        rr'  fttsHu  — 

acheter  de  François  L  par  le  cardinal  de  Luxembourg.  L 
187-  a.  Sceaux  de  la  ville.  II.  <«S.a 

Sceaux        Baron  de.  II.  aïs.  b 

Scelleur  —  Garnot  le.  —  L  J£  b 

Schombeig—  Sieur  de.  - —  L  Zîh*-  Comte  de  —  III. 
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,  b.  Miifon  de  


II.  uj-b 
IL  7*«- • 

III.  »»b 
III.  78*  b 

Ljii  * 
L  i»*, « 
Lui  b 

1   1*4. ^ 


L  44»  a 

il.  m.,  b 
Lii.1 
LlÉtb 

IL  »ai. ».  - —  ion.  b 
III.  ifcb 
J  -  •  » 
l «ii-b 

L  7Qi.  i.  70j.  b. 


m-  a.  Jeanne  de .  — 

Scip'on. 

Sdpion ,  bofpital.  III.  ir^ 
Scoc  — —  Nicolas. 
Se  iop  —  Gautier  <Jc  — 
Subi  ,  paro.ffe. 
Seco  peuns  —  André  de.  — 
S*trttii  (ttnttnm  —  £«. 

Secretaiirsdu  roy  —  collegedcs.  L  47 M- ^icmts de  (iib- 
tdes.  L(»7-« 
Sedan  —  Seigneur  de.  II.—  «Tto.  b.  —  701.  a.  Moniteur 

de— II.  7M.*-  7*°* 

Sedanoe  —  Sirede.  Il-  149  b 

Sediltan  i  Parit,  au  mn-i  de  Mut  13S1.  I  !i»  b 

Seex  — Seigneur  de.  —  III-  7»i.  a 

Seex  —  Eve' que»  de.  L  <°-  b-  II.  153.  â.  —  tût,  b. 

—  23Ç.».  III.£ll>a  Ii».  a 

Seglineau  Antoine.  L  *<*"•  b 

Segrairic ,  office  de»  boi».  U-  411.  b 

Segré  —  Scigne«r  de.—  L  I7f-  b 

Segu'e».  II.  loi,  a.  rot,  a.  —  791, a.  la»,  b.  III. 

il .  a,  b.  —       b.  Antoine.  III.  71.  a.  b.  — 

14».  b.—  111.  a.  —  uat»  b.  —  ji».  b-—  «»i.  a. 

_  ^7.  ».  —  4»;.  a.  Blaife.  III.  il*,  b.  Guillaume.  II. 

fiïi  a-  Je»"-  L  7;*-  b.  Louis.  III.  tji_.a.  Nicolas.  III. 

«i7.a-  b,        %y.  b.  Nicolas  —  III.  -ytt  a.  Pierre.  L 

7M- b.  —  IL  7>j.  b.  III.  2.  a.  s>J.  ».  —  14*.  b.— 

y»,  b 
Seguin  _  Brrtran. 
Segure  — >  Pierre  de. 
Sti»,  Seau  en  GaAiooù,  paroide. 
Seidner. 

Seignelay  —  Marquis  de. 
Seigneur*—  Adrien. 
Seïflatx  —  Michel. 
Se  re  ouvriers  de  Paria. 
Seixe—  Le».  Lear  eftabliflemen». 

—  704.  b.  —  707.  a.  —  71Q-  a.  b.  Règlement  pour 

Je».  —  L  707.  a.  b.  TOt  a.  b.  Mémoire  du  conleil 

des  —  touchant  ta  Ligne.  L  770.  b.  Leurs  aff-mblées 
interdites  par  le  doc  de  Mayenne.  L  7».  b 

Sel  —  Prife  de.  —  Certaine  ouaotite.  L  «70.  b.  Pn  du 

minot  de   H  ici  b 

Seleuce  —  aacheveiajue  de   m.  <<sl,  a 

Selgetie.  L  i»7.  b 

Sele  —  Cbriftophle.  II.  411.  b 

Sc've— -De.  H.  «».  a.  Jean  de— II.  (4 ).  a.  —  tti. 
b-  —  attl.  a.  —  6£a. a.  —  tyl.  a 

Selre  Jrar.de  La.  L  f»<  b 

Semaine  —  Tiesee—  de  l'évefquc  de  Paris.  II.  tôt,  b. 
Ce  éeau  roy.  II  .  i.n.  a 

Sérac  Guillaume.  II.  «17.  a.  —  «Un.  a 

Srmil  v.  I.  11».  a.  Guillaume  de.  —  I.  41.  b 

Séminaire  M  (fions  erttangerct.  III.  lys,  b.  de  S  Ni- 
colas du  Chardonoet.  III.  i»4-  a.  Petit  —  de  Paris.  III. 
141.  a.  b.  —  des  T tente-trots.  u.  ttS-  » 

Seminhufeo  de  Sellerai ,  monaftesc-  1. 1 1  (.  a 

Serai,  tille  —  Pierre  de   111.  itj.  b 

Stmorh  Ottvtrmi.  1.  tut,  b 

Seraalt.  —  L 7*7- a.  Pierre.  III  s 07.  a 

Sendrirr.  III.  it£.  b 

Seoece  —  Marijuife  de. —  L  «If.  a.  II.  m  b 

S-nefcba)  —  le.  1_  414  a 

Seuefchale  Helifcc  la.  —  L  a 

Senefcruux  de  Frarce  L  1 4.  b.  *»"r.  —  a±^  b.  to.  b.  — 

ji.a  t}  a.—  /j.  a.  b- —  ti.a.— <j  a. — 

11».  b.  Leur  pouvoir.  i.  14.  a 

Seretete  —  Seigneur  de   L  tf>.  a 

Se:  ex  —  Evefque»  de.  —  III.  b 

Senlis.]  79*.  a.  b.  —  tll.b.  II.  1.  a.—  il?,  b.  III.  )8o. 
b.  Déroute  de.  — 111.  4*0-  b— »«i.  b.  Guillaume^ 

—  kél-b.  lacune»  de.  —III.  eut.  a.  Robert  de—  I. 
\f  b,  Cenvtflé  de.— .11.  4».  a.  Evefque»  de.  —  L«s, 

b.  —  17  b.  — *4_^a.  — nt.b  toi.  b.  Il  tu- a. 

 j*,.  a  7j4.a.b.  710.  a.— 7?«.  b.lll.ifi. 

b.  to»\  b 

Senreto-i  —  Antoine.  II.  Sa 4  a 

Sens  —  D'.  II.  lQ7  b.  Guillaume  de.  —  II.  (jf.  a.  - — 

ti<».  b.  III.  144  a.  JerAmc  de.  III.  £  a.  Pierre  de  -  L 

40t.  b.  —  Roo-rt  de.  —  U.  (i«.  b 

Sens.  Litil^  b.  Bailli  de  L  l£L*  0  Pre»otWde.—  Lui. 

b.  Circ-le  de  11  pr"»--ice  de.  —  Il .  <g».  b.         <;t.  a. 

CarHi.  il  ,le. _  |,  go»  b.  II.        b— «Si  b.—  7>o. 

a  7^-  a.  III.  i82i*-  At:he»efque»"ae^—  I.  u,b. 

—  }4.b.—  jj^âib.  —  jo.b.        <2->  gi-b. 
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roiffei  ôe  fa  rfependa.ee.  L  7».  » 

Sentences  Lire  tet.  I:  111.  a 

Sentier  —  B.utelemi.  III.  iij  b.  Nicola».         III.  :it.  b 

Stft  —  M  tek  ail  it   III.  fit,  a 

Sept  Douleurs  —  Cooitairie  de  N.  D.  des  —  en  l'e^liie  de* 
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Tellier  Le.  II.  ju  a.  1  <o.  b.  —  117.  b  Lis?. 

b.  —  148.  b.  —  Ht  a.  lu.  b  471-  a.  III.  132..  a. 

—  ijj.  a.  144-  b.   58!.  a.  Eftiennc  le.  III. 

b  111.  b.  Jean  le.   III.  i4i-  b.  Micbel  le.   

II.  i?f  ■  a  — .  01  a-  Nicolas  le.  —  III.  j.  a.  Robert  le. 

—  II.  <i7-  a. 

Temple  —  J.  du.  I.  u8.  a.  Jean  du.  L  tly.  a.  Remond 
du  L  144.  b. 

Temple  —  le  ,-  en  partie  dans  1a  ville  8e  on  partie  dehors. 
II.  tif.  b.  N'a  voirie.  II.  tQ7.  a.  Acte  du  grand  prieur 
du  —  pour  faiote  Catherine.  L.  Si.  b.  Le  tréfor  du  roi 

au  — L  U4-  a.  —  UX.  b  no.  b.  su-  b.  

- 7 '  a.  — -  ):a.  a.  donné  aux  Hospitaliers.  L  140.  a. 
Ville-neuve  èû~—  II.  fia",  b.  Cootraét  entre  le  —  te 
la  ville  pour  des  places  vagues.  II.  '317.  b  —  341.  a. 

Quartier  du  II.  1 1»  b.  en  partie  bors  de  Parts.  II. 

S'4-  b.  Cenfivc  du  Temple  en  la  rue  de  la  Harpe.  III. 

<fyo  b. 

Templenx  —  Roberrde.  II.  ;-p,:.  1 
Templiers  brûles  en  la  petite  ifle  du  Palais.  L  174.  a.  b» 

—  abolis.  L  ni;  a.  Leurs  biens  donnés  aux  chevaliers 
de  S.  Jean. L  3*0.  a. 

Tenneur  —  Le.  III.  810.  a 

Tenremonde.  L.  lui.  a 

Tentative .  ihrfe.  L  Ht.  b 

Tcrace  —  Jean  Paul  de  la,  III.  jjo.  b 


Termes  Marefclul  de.  II.  7»*-  » 

Termes  de  payera  cm  ufitét  à  Paris  L  tifla  a.  —  lia.  b.  — 
UO_.  a.  —  m.  b.  ljl_.  b. 

'I  rTir.ru r           Le.  II.  84.  b 

Tctnaot  ^— Se  gneur  de.  III.  x«».  a 

Trrnsolt  —  Philippe  Seigneur  de.  II.  f  221  * 

Terooit — Robin.  III.  £JL  a 

Tetraflort.  IL  470.  a 

Terre- œuve  —  Morue  de.  —  II-  s.  j 

Tertre— Du.  III.  470.  a.  —  ti7-  b.  François  <iu.— 

L  4jt-  b.  —  814.  b.  Gnillnme  du.  —  III.  {i£  b.  Jac- 

aues  du  III  7C0.  a. 

TelnieT  —  Marrio.  L147  b 

TttTon.  III.  «j4_.  —  E.  Lfai.  a. Marguerite —  L  7».  a 
TcftameM  d'un  moine.  L  lyt-  b.  Les  curés  refufeni  d'ui- 

humer  les  morts ,  avant  que  d'avoir  vd  leurs  teftamess. 

II  <ia  b. 

Tefte.  III-  H7-  b.  — 1.  H.  6tx-  a.  Jacques.  L  jjo.  a. 

—  jjj.  s  }it.  b.  —  ni  b.  Jean.  II.  Us-  2- 

Tefre  nuë  Les  moines  de  S.  Germain  chantoieiu  tout 

l'office  divin  —  L  b. 
Tefles.  Maifon  aux  —  L  40 1.  b 

Teftu.  II.  4QI.  b.  Le  Sieuz  —  III.  isÇ,  a.— 44g.  a. 

 coi.a.  —  jio.b  j3i-a.  —        b.  —  148.  a. 

—  jj*.  b  î?4-  a.  Louis.  IL  >■*}■  b. 

Teval  —  De.  m.  x».  » 

Terelle —  Claude.  II.  73.  a 

Tcvenon  Pierre.  L  yo  j.  b 

Texler.  Bernard-  L  xij.  b.  Jean  II.  803.  a.  —  1x9.  b 
Th.  Abbé  de  Vaocemai.  I.  83.  b  —  s  4  a. 
Theatins.  Rrqucfte  i  l'abbé  de  S.  Germain  pour  leurefta- 
bliftemcnt.  II.  i«o.  b.  Henti  de  Bourbon  évefque  de 
Men  <t  abbé  de  S  Germain  ,  leur  permet  de  s'eltablir.  II. 
IstL  a.  b.  Lettres  patentes  pour  leur  citabl'iTemcnt.  IL 
Ks.  a.  Acte  de  leur eflablilTemeM.  M.  .  j  3.  DeAioés 
pour  principaux  au  collège  Maxarin.  II.  uz-  b.  — 
ty8.  a.  rejertés  par  l'univerlicé.  II.  xoj.  a.  b.  — 104- 
èj  b.  —  xot.  b. 

Théâtre  Jeux  de  II.  |J}.b.  III.      I  —  4s  S. 

Pièces  de  11-  741-  a.  744.  b.  III.  }i a  18. 

»  '  *8f.  a.  Pièces  de  pietémiies  fur  le  —  II.  701. 

a.  Jeux  de  —  des  collèges.  II.  <i4_.  a.  —  ti±  a.  III. 
*L  »»• 

Théâtre  anatomique.  m.       b  4 

Théâtre  de  la  foire.  n.  4JI.  fc 

TMtUit  —  Ffniifcm  it   L  3x1  b 

Tbetis  De.  m.  u^b  ^  b.  Gu;  ^  

«4t  »»  —  <t_  a  8ai.  b. 

Thelor  Laurent.  IL  rte  a 

Themiflocle.  ,  ? 

Tb*,d,jimm.  j7**  ? 

Théologie  — Livres  de. 

ThfftiUm  .  viU».  L.  ér  a 

Thermes  palaj,  des.  L  4L  b  i^a.  III.  ««.'  b 

Tbetouentie,  quartier  de  Paris.  il,  «it  1 

Therouenne  ]fln  «fc.  1 1.  tjj,  b.  —  8oy  b 

Therouenne  e(rtf£M.  L  I4j.a.  Diocefe  de.  —  L  ^ b. 

Evefqu.,  de,  —  L  eoa.b  ç57.  b.  D.  Ql.  k  — 

JÎ4-  b  ,„.  a  f7l.  b  Jg7.  j,  

I2°i  l  — I»  l>.  III-  x<7.  b.  iax  a.   <s77,. 

Thelei  ou  afba  de  Sorbonne.  L  i8<.  b.   Quand  on  dok 

fouftenir  Ici  L  1,0.  ». 

Tbevale  —  $,eur  de  

Thevatt. 

Thtudmlfhm,  évefque  de  Paiis. 
Thevemn  —  François, 
Thevcnor. 
Thcvin  —  Roben. 

Thiart  Benrand  de  

■r'»u*Un — Léonard  de. 

Thibaud  Banelemi.  II.  us-*.  ChaàT Il't x' t±lLl 

Guillwjne.  ,|.  j,^.      Loaif  ,        _  a 

N.  II.  20&      Nicolas.  II.  uj.».  UJ.  11,.  a.  P.  L 

7t«.  b  dit  Cornille.  II.  S,  t.  b. 

Thibaud  comte  de  Blois  fcnethal  de  France  L  14.  b  — 

U-  a.          aj.  a.          u9.  b. 

Thibaud  évefque  de  Paris.  L  i£.b  ij.a.  — ,4  -  _ 

M.  a.  III.  f  9*.b.  Abbé  de  S.Maxir^Foffex^'.  (',.  b 
Tb^roe  —  Robert.  ,.  " 

Thibenji,  ,4,.  b.  -  ,4,.  b.  -  ,4,.  a.  J!  , 5^ 

Les  —'III  m.  j. 
TMtrth  • —  Léonard  de.  r   -ta  . 

Th^beuf  tuftache.  ,,.  \Vf"  J 

Thrbouft  Guillaume— m.  ao*.  a  R.  II.  «„' , 

— «»•  b.  Roben.  II.  j»a.  b  ajo,  b  4^  b." 


III.  4M-  b 
IL  3}8.  a.  III.  xj^  a 
L  b 
III.  «a.  b 
111.  too.  a.  tor.  b 
III.  iit.  a 
III.  «zz.  b 

L  3J9-  »k  ilO;  » 
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TU.  12*;  b.  —  m.  b.  —  $14.  b. 

Thiellctnerat.  I-  713.  b.  717.  a  II.  v1      'H-  7?<-  » 

Tbiemet  —  André.  U.  I*  a 

Thier  —  Du-L  liZ:  *•  H-  7î*-b.  — 7JM-  i»S- 
b.  Baron  du  111.  4i£,  a.    78S.  b. 


Tbiercot  —  Jean. 
Thiera  —  Baron  «le. 
Thierry. 

T  h  1er  failli  Jean. 

Tbiefian   J. 


«I.  z»L  b 

L  Zii  fc  Zlii  » 

II.  47°-  b 
il.  111.  a 

II.  fji.  t.  Tb.  II.  <<4-  a 

Tbieux  Philippe  des  Eflârts  chevalier  ,  Ccix  de.  — 

L  b. 

ThîU  — ->  Iiaben  (leur  du  —  II.  tj.  a 

ThiUicrs        Robert  I.  344-  a 

Thiooville  Moofieur  de.  —  III.  jji.  b.  Phuippe  <ie. 

III.  liî-  b. 

Tbiot  — Maire.  II.  m.  b 

Tbifhtron.  I.  7-  :  il 

Thitburne  Jofcpb»  III.  ai»,  b 

Tbirtvil.  III.  (49.  b 

TbtUvium  ,  fief  m  pjyj  da  Maine  ,  Tonvoie.  L  f  Sf  ■  b 
Thomas.  II.  jSSi  »•  III.  Li*.  b  f  4»  b.  Aodie  III. 

<H.  ».  François.  II.  Hoj.  a.  Nicolas.  —  L  fii;  b  " 

Thomas  abbé  d'Hermieres.  Lz^b,  Aube  de  S.  Germain  de» 

Prêt.  L  107.  a. 
Tbomaflê  —  Martinette  la.- — ■  L  449-  b 

Tbomaflio  Jean.  L  b 

T  borné  —  Mathias.  L  %4i  a 

Thoie"  —  Sieur  de. — II.  Sitf.  b.  Moofieuide.  —  III. 

4U.  b.  —  41g.  a. 
T  boréal  1er  —  Le  Sieur.  II.  112.  a 

Thorp.   Le  Sire  de.  —  II.  jji.  a 

Thon  —  De.  II.  22^*- — 222;  t-  —  *ol-  b.  III.  }fi. 

b.  —  \tt.  a.  Moniteur  de.  —III.   404.  a.    41$. 

a.  —  4n. a.  —  j ao.  b-  Premier prêtaient.  L  <»>■  b. 

A.  de  U.  «n,  b.  S ji.  Airicn  de  —  Il  80^ 

a.  an.  a.  Augufte  de  —  III.  jio.  b.  Auga/tin  dé. 

—  L  tu-  b.  II.  Ij».  a.  Cbtilloph  de.  —  L  2ii; 

II-  79S-  b.  III.  7.  a.  r  r.  a.  410.  a.  Jacques  Ao- 

gufte  de  III.  «S.  b.  Nicole  de.  —  II.  »oa.  a. 

Thouroude  Pbelipe.  L  aoa.  b 

Tboury  —  Baron  de.  II.  ?<<4.b 

ThuiUierrs  —  R.  de.  U.  a 

Tbumery  J.  de.  II.  (99-  ».  Jean  de  —  III.  ju.  b. 

Regnaud  de  11.  {77.  4. 

Tbuyol  Jacijue*.  IH.  tir.  a 

Thver  Do.  111. 101.  a 

Tibeuf  —  Bourille-  II.  1*7.  b 

Ticsjuct.  II.  ^  b 

Tîertelteu  —  Jean  de.  III.  if_l:  b.  Pierre  de  —  L  ij».  b 
Tiercclin.  II.  740.  b.Jein.  L  j»s,  a.  R.  II.  (99.  b.  Rc~ 

beu.  Il  taX  a. 
Ttcttot  —  Jean.  H.  7M,  b 

Tiertfc  dangers!  termes  des  bos.  IL  4jl.  b 

Tieiroiufl .  00  TtivuLce.  tL  7t<-  t 

Tiea  — Renold  de.  —  L.  tlii  b 

Tieoontille  —  Guillaume  de.      II.  5^.  b.          <_£i.  a 

TU —  Guillaume  du.  L  ii<_  b 
Tillait  —  Jean.  —  IU.        t.  Perrin.  III.  tig.  b  

in  a. 

TiiViwi»  —  Gênurint  de.                          I.  |n.  a 
Tillet  —  Du.  L  *J4-  ••  —  »>7.b-  —  570.  b.  —  191.  a. 
■ — •  41«-  b  185- a-  «i_j_.  a  <ij. a  <4o. 

a.  —fj»-  x  —  er_4j.  a.  —  «9.  b.  «7j.  b.  —  t-9. 

b.  —  <>i.  a.  —  <?4.  b.  —  70a.  a.  701.  b.  — 

b.  7*4-  b  7_L±-  a.  —  toi.  b  tij.  b. 

II.  ifli  a.  — il<a.  — 14-  a.  —  «_«.  a  —4^.  b. 
 42-  b.  —  f 0.  b          l±  1  ta.  a  $2*  a. 

—  2£i  a  ti.  b  20; b  iz.  a—  tôt.  a- 

— •  ul_-  a.  —  i«o.  b.  —        a  167.  «_  ito. 

4.  —  lit-  a.  — 1  to.  'b  iaj.  a.  nj,  b.  

i<4  b  ifi.  b  }£<.  b  Lif.  b.  —  j»».  b. 

—  4«:  «.  — 4H-  a  4J«-  a.  III.  it7.a  — 1<;. 

—  n^.  a.  —  Ht.  au  —  i«o.  a.  —  m.  a.  — 

»ÎZi    —  *»!•  «•  —  }0i.  a  1 04.  b  a. 

—  -idy.  V.  7jf.  a.— ,-Siii  b.  Franco  j  du  II. 

f I  b.  J.  do— y  11.  roo-a-  Jeandn  II.  114. a.  — 

ïiib.   104.  a.  III.  |2|.^  jrt.t.  Loahdu  — 

1U.  tn^a.  Setaptun  du—  Il  804.  b. 

Tillicr-  Claude.  m .  -jcy  j 

Tilli  —  Seigneur  de  II.  »  ■>  a 

Tily— Mathieu  de  ni.  M?,  b 

TmttvUle  —  De-  ni.  lié,  b 

Tipetsc—  Le  Sire  de.  u.  t  m.  b 

Tipbenc  —  Le  Sieoi.  11.  i_4j.  b 
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T  reuil.  III.  r 4,  b 

Tirant  _—  Philippe  le.  I.  71$.  a 

T.flaii  —  Michel.  II.        b.  René-  II.  3 

Tiioo— Ji,  joi.  a.  Louis MatimiUeo.  II.  tX.  a.  

17».  h  ^4_i  b.  Maiimilien.  II.  ici.  b. 

Tixou  Jean.  II.  130.».  III.  iil^i 

Toffatd  II.  j  17.  a 

Toife.  Sa  mefurc.  L  »4«  a 

Toife  des  maifems.  III.  ut.  b 

Tolède  —  Etefcjut  de.  I.  t*.  a 

Toile  —  Anne.  L  2iL  ' 

Tondelle  —  Gilles.  III.  j.  a 

TonaeLet.  III.  uo.  b.  Le.  L  *i£  b.  III.  4j4^  b  

«14.  b.  Le  Sieur  le  — II.  ifs.  a. 

Toefure  des  chano;ncs  L  UL  »•  dei  ecclefiaftinaies.  L 

<4Q.  a  monafticjue  ;  fa  forme.  L  »• 

Toibes  —  B.dcs.  II.  t7i.a 

Totel.  11m  a 

Totci.L?!.  a.  Sieur  de  —  L        l>.  Seigneur  de  —  11. 

<<».».  Sue  de  ~  I.111.  a.  III.  i$y.  Seigneur  de— III.  122  b 
Tongni.  L  n».  b.  Seigneur  de.  II.  iy.  a 


Torinoo. 

Torn  but  De. 

Totniejoet. 

Totp ,  paroiTe  en  Normandie. 
Torteau  —  Guillaume. 
Torfy  —  François  de.  — 
Toit  —  Giibctt  le  — 
Tort  et. 

Tofcane  —  Obfeques  du  duc  de  — 
Touieuil  en  cftimpe*.  TtrfAmm 


III.  Jj*.  b 
II-  U*,  b 
L  l«y  b 
L  |4I  » 

11.  i»i>.  b 
L  ILt  *»> 
L  î«f  » 

II.  î7*  a 
L  ta.  b  #t.b 


Tool  Erefcjuesde.  U.  7»i-  a.  III.  10.  b.  —  a 

Toulongcon  —  Jean  de.                              II.  )>■■  b 
Touloufe.  Li8f.  b.  III.  47t.  b.  —  Dans  le  parti  de  la 
ligue.  III.  4S».  b.  La  bon  rie  de.  —  L  <Tt.  a.  Cham- 
bre des  comptes  de  —  fuppnmee.  L          b.  Collège 
des  Bernardins  à  L  1*4.  a.  b.  Comtes  de  L  16 *• 

a.  —  aui.  a.  II.  44*-  b.  —  44».  a.  —  41J-  a.  — 
4;  8.  b.  —  4<o-  a.  Archevefsjues  de  —  II.  JH;  a. 

Toupet  de  Caftana  —  Jean —  L  fi4-  * 

Tououin—  De.  H.  4»7- 

Tour  —  Bernard  de  la—  III.  «2L  a.  Gai  de  la.  —  L 

ji.  a.  Henri  de  la  —  III.  14J;  b.  Roben  de  la  — L 

uf.  b.  Madame  de  la  III.  ±1*.  b. 

Tour  Chapelle  de  b  —  L  $2i  »•  depui»  S-  Sauveur.  L 

uuu  b.  —  io».  a. 
T«ut  —j  Seigneur  du  —  II-  f)0.  b 

Tourmoot  — De—  II-  4ff-  b 

Tournant.  II.  v>7  b 

Tournay.  L  HL  b.  Guillaume  de  —  lit.  »j|.  b.  t»ef- 

ejues  de  —  II.  \%\.  a.  —  S17.  b.  III.  t»7.  b. 

Tourne  bu  Guillaume  de  - —  L  Ji;  b 

Tonruebulle  A- de —  il.  b 

Toutncbus  —  De.  111.      b.  Eftienoe  de  m.  jia.  a 

Tournelle—  Simon.  1.  »i.  b 

Tourmlles ,  mai f on  royale.  L  syi.  »•  —  t**-  b.  Parc  de* 

 III.  40.  b.  Place  des  III.  i<.  a. 

Tourneur— Le.  II.  %t6.  î».  —  tti-  a.  Aogufte  Lan  te 

le  L  i      b.  Helie  le  —  II.  /».  b.  Henri  le  — 

III.  I»4.  bTjacrjues  te  11.  Sf*.  a. 

Tourniar—  Ja.  Il-  b 

Tournois  d'argent  Gros.  Sa  fatrat- i<  44*-  b.  — Pe- 
tits. L  >io.  b.  — 311.  a.  —  b. 
Tournois  rie  chevalerie.  Princes  tues  aux  —  II-  7»i.  Les 

 derTèndot.  II.  7»i.  a. 

Tcrarron  Ftere  François.  L  »4».  a-  Léonard  de  —  III. 

lui-  a. 

Tousion  —  François  Cardinal  de  — II.  «8y.  b.— 701. 

b.  — 71?.  b — 7H.a.  —  71t.  b.  —  7-»  b.  -  7*4.  h. 
—  770-  »•  —  7<i.  a.  III.  »>i-  b.  —  a.  — 
Î4<-  a 

Tonrnus—  Abbe  de—  I  a 

Tourtry  —  De.  II.  49?.  b 

Toc  ton.  II.  g;,  a 

Toaraîne  —  Duc  de.  L  f  4;.  a.  Cou  vente  jrs  de  —  I- 
«04.  b. 

Tours.  I.        b.  —  <ro.  b.  7Jt.  b  Zt±b.  — 

??4-  »-  Cnambae  des  comptes  de  —  fupprimee.  L  649. 
b.  Le  parlement  le  la  chambre  Jet  comptes  L  —  I.  77». 
b. . —  781.  a.  b.  III.  104.  b.  T.iiTetas  de  —  II.  12*  a. 

Ttaiié  de  1.  fiS-  a.  Roger  de  —  l|.  |t7-  ».  Ar- 

cbevefefnes  de  — —  L  *e>8 ■  b.  £tr.  -  a.  b.  —  414.  a.  — 

4t«.  »•  —  710.  b.  II.  t<f.  b  —  7(4.  a.  7»o. a. 

—  zf_g.  a.  III.  f«4.  b.  —  i6g  3. 

Toufche  —  Sicui  de  la.  {(.  ^y.  » 
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TottiTic  —  Contald. 
Touuaint  —  t. 
Toolhin  —  Macé. 
Touvote  au  Mû. ne. 
Trtchi. 

T rire r nr  ,  foteft. 
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L  no.  a. 


Jean.  L  ui.  » 
L  t«3  » 
L  Ift" 
L  f8f.  b 
L  U8.  b 
L  74»-  » 


Tune  avec  l'Angleterre.  II.  <7t-  a.  —  d'Aoïerre.  III. 

M7-  b  deCoibeil.  II.  t7J>-  a.  —  île  l'ifle  des  Fai- 

fans.  II.  ii-ir».  h  de  Madrid.  III.  ni.  b  de  Munfter. 

II.  îjf.  b.  de  Troyei.  II.  «Si.  b  £$4j  a.  —  587  t» 

—  <vo.  a.  syg-  a.  —  de  paix  de  Fianfois  L  tt  Char- 
les-quint. H.  zifl.  a. 

Traites  de  paix  ,  par  qui  doivent  eltre  publiés.  II.  38;.  b. 

—  des  roil,  ratifiés  par  qui.  L  ;?j .  b. 

Traiz  Girard  le  L  M-  a 

Trancbor.  III  99'  b 

Tranfuece  —  Jacqueline  de—  I.  4*9-  b 

Trappes.  L  77t.  b.  II.  «<|.a.  LeonatJ  de  III.  ji»-  a 

Travail.  III.  i4_f_;  a 

Traves  —  Seigneur  de  —  III.  ML  b 

Treboul  —  Guillaume  de  —  I.  491.  a 

T  régner  Evcfqucsde.—  II.  714.  a.  —  781.  b.  —  joli 

a.  iiL.  b. 

Treille  La.  L  670.  b 

Treilli»  du  Chartelet.  II.  toi.  b 

Trel  Marie  Jacquemiu  de  — -  III.  UL  b 

Tremblay  —  Du.  II.  422:  b 

Tremblement  de  terre.  III.  j.  b 

T  remouille  —  Sieur  de  la.  II.  64S.  ».  Seigneur  de  la.  II. 

6ti.  b.  Sue  de  la.  L  3Q?- a.  —  <7*-  a.  —  «j8.  b. 
Ttcmy.brii  —  Galeran  de.  L  491-  a 

Trcnchebife  Payen  de.  L  «  y  a 

T  reperce  —  Jean.  L  \21l  b 
Tresdunnay  —  Marie.  III.  I4t-  a 
Tttl-  lui*  —  Phiiiffut  ii.  —  L  tÙM  a 
Trefme  — .  Comte  de.  111.  i7f-  b 
Trefor  du  roi  au  Temple.  L  Ht  *•  —        b  no. 

b.  —  i)t.  b.  —  171.  a.—  310.  a. 

Trefor  —  Chambre  du  —  unie  au  bureau  des  Finances.  II. 

30}.  b  418.  a. 

Treforien  ,  une  feule  chambreavec  les  comptes.  L  144-  b. 

Treforien  de  France  ,  Voyen.  II.  303.  b.    Leur 

fea.net  au  parlement.  III.  loo.  b. 


Trtfois  trouves. 

TrelTclio  M. 

Trcieau  —  Jean. 
Trêve:  —  Henri  de. 
Tievé  — De  la 
Trevicre*. 
Treriett. 
Triant. 

Tnborjllet  —  Pierre. 
Tribuot  —  Marcellin. 
Tricot  —  Claude. 

Trigcl  Richard.  - 

Trimgy. 

Tringuier  Gnillaume. 


II.  8o7 .  b 
II.  Jifcb 

tll.  2Z4.-  b 
«M?3  a 

m.  iir^b 
L  ii9.  a 
L  »9.  a 
II.  tf«7-  a 
L  <7i-  b 

III.  Iio.  a 
II.  u*.  b 

III.  ioj^  a 
L  |tff  a 
II.  101.  a 


Trinité  de  Poitiers  ,  Abbaye  de  I  il  1rs  é lettre  triennale.  II. 
«j.  b. 

Trinité  Chapelle  de  la  —  de  qui  dépend.  L  <"•-  b. 

fglife  de  la  —  II.  743-  a.  Contraire  de  la  Pa/Iioa  à  la 
_  III.  38.  a.  Hofpital  de  U  -  L  ZI;  a. 


-(«S. 


Gen- 


Tripoly  —  Comte  de.  II.  j£z:  ~ 

Triftan  de  Saluxar  aichevefque  de  Sens.  III 
Triftan  —  Benoift.  L  14».  a.  Charles.  L  7<7«  1 

tian.  III.  !()■  b. 
TriTulce.  II.  73t.  b 

Trois-Maries  ,  carrefour.  II.  if .  b 

Trois  -  Moulina  —  Eftienne  de  II.  (la.  b 

Trament.  III.  lab.  b 

Tionchot  III.  u£i  a-  —  ffh  a.          f«o.  b. 

Tronfon.  III.  a,,  b.  J.  II.  t^.  b.  Jean.  II.  7".  b.  — 

711.  a-  III.  3to.  b.  —  )4«-  a  Jérôme.  II.  114.  b. 
Troquet.  11.  199  b 

Trot  Juliedu  —  Ljer.  a 

Trotereau  Guillaume.  III.  m»,  b 

Trotteur  Marie- Cas Iierine  le  —  II.  |M.b 

Ttoub'es  de  Paris  en  i*fi.  II.  i<7-  a.  te  fuiv. 

Troucheli  —  EAieune.  L  an.  a 

Trous  Jean.  L  7f7-  a 

Troufleau  — Jacquelin.  II.  370.  a 

Trouvé.  L  «TjJ.  a.  —  «3*.  a  «47.  a. 

Troyes.  L  300.  a.  —  785.  a.  II.  ;84.a.  De  —  II.  SA.  b. 

—  loi.  b.  III-  81^.  b.  Hconequio  de  —  III.  7_yj.  a. 


Henri  de  —  III.  m8.  b.  —  if  £.  a.  —  %iu  b.  Jean  de  — 

II.        a.  III.  îjjr.  b.  IJ9-  a  b.  Traité  de 

 II.  «la.  b.  <»4-  a.  —  f»o.  a.  —  f9<.  a. 

Evefquesdc  L  57- b  147.  a  J77.  b.  J4t. 

b.  II.  61,7.  t.— «4«.b— 674.  b-  —  <7f .  a.  —  7)8.  a- 

■ —  Zf4-  a.  III.  14>-  b  J_94;  b  404-  a. 

Trudainc.  II.  470.  a 

Truquart  Jacques.  II.  (97.  a 

Tuault  Nicolas.  L  IlL  a 

Tubeuf.  IL  4I9.  b.  Ht  fi»,  a.  Sufanne  111  140.  « 

Tuder.  III  Lti.  a 

Tuderc  —  III.  iio.  b.  C.  II.  <££  b.  Jean.  —  L  j »o.  b. 

 II.  177.  b. 

Tuffany,  III.  111.  b 

TuillenesdeS.  Germain  des  Prêt.  L.  U.b  de  S.  Honoré. 

L  f43-  »• 

Tailleries  Mlifon  des.  L  |yf.  a'  Origine  du  chafteaa 

des — L  f7*.  a-b-  —  177.  a.  Jaidmdes  III.  tic. 

b  M  a  il  un  baftte  par  la  reine  Catherine.  L  700.  b.  Lo- 
gis loyal  dei  III.  479-  b.  Aveugles  ries  III.  4ilLa. 

Tulles  —  f.velques  de  L  «to.  a.  III.  i»B.  b 

T  :.!,.n         v  H re.  II.ioi.  b 

Tullou  André.  L  4<>.  b 

TL-ppin.  L  ^ai.  a.  Charles  —         L  3|S.  b  h 9  * 

Tur  G.  le.  II.  fj±  b 

Tuibat.  III.  x 

Tuienne  —  Vicomte  de  —  III.  14$.  b.  • — 113.  a.  — — 

33«.  a.          418.  a. 

Turet  —  Jean.  II.  74L  a 

Turin  —  Denis.  III.  ti^b.  Philben  de  111.  i«.  b. 

—  3'i.  a.  Vincent.  III.  2h  b- 

Turmstt  Pkiliffut  4t.  III.  «47-  b 

Turprn.  11.  Sj.  a 

Turpitaine  —  Henriette  la    II.  617.  a 

Turqua  n  —  Jean  III.  7*1.  b.  Pierre.  L  ttfe  b 

Tutquam  —  III.  3J7.  b.  Jean  —  III.  774.  b.  Paire.  L. 
3JO.  3.  ■ — .  Robeit.  II.  <|7.  b.  III.  737.  a. 

Turquant  Cbatles.      III.  310.  b.   Robert.  L  147-  b 

Tuiquet          Piene.      L  iii  b.  III 

Turquie  —  Camelot  de 
Turqoois  —  Paul. 
Tn/uw. 

TmfttUnm  Evefqoe  de. 

Tyranntciot  Aneft  contre  la  dofbine  de  II.  f<i.  b 

Tyrel  —  Roger.  L  ut-  a 

Tyron  C'osde  11.  U2i  *•  Fief  de  II.  jif.  a. — 

fi«.  b.  Hoftel  de  L  l£j_-  a.  Abbaye  de  — L  b. 

 i<3-  a.  Abbé  de — •TE  us_u  b. 


VAbret  —  Evefqneide—  IL  «-75.  a 

Vacances  de  l'univcrlité.  L  i|«  b 

Vacations  du  chaftelet  de  Paris.  J_  tV|.  b 

Vaclse  —  Jacques  la  —  III.  i$j.  b.  Jean  la  —  L  407. 

b.  III.  15J.  b. 
Vacherot.  L  407-  b.  Sitooo.  401.  b 

Vachct  —  Thomas.  m.  ill.a 

Vacqucne  Jean  delà.  L  109.  a.  II.  fil.  a.  III.  178.  b 

Vacquier— Catherine  du  —  Ht.  110.  § 

Vadeoc— Guillaume  de.  111.  «;<■  a.  —  << y  b 

Vagaboru.  III.  to.  1  84.  a.  Dcfienfe  de  les  loger  je 

receler.  1.  f s>8.  b.  Ordre  de  les  arrefter.  L  670.  b. — 
Enchaînés  pour  travailler.  L  741.  a.  Par  qui  pigés. 
L  JOf.  b. 

Vailiac  —  Comte  de.  m   ttf.  b 

Vaillant.  -1H.  f4,.  , 

Vaillant  de  Qjelis  Germais.  II.  lot,  a.  Marnai.   

III.  7*4-  b. 

Vaille  Gautier.  n_  «il.  b 

Vailly  J.  de.  II.  f<).  b.  Jean  de  Il  f5t.  a.  — 

f77-  b.  Richard  de  —  L  11*.  a. 

Varr  Du.  m.  »a.  b.  ut.  • 

V aires          Michel  de  évefque  de  Chlaons  I»  LU:  » 

Val  Du.  L  fit.  b.  II.  42^»-  m-  *<>-  «•  3j7_:  »- 

Anne  du  —  III.  i±.  b.  Getmam  du           11.  80 ».  b. 

Jean  du  —  II.  43J-  a  ju.  •.. —  430.  a.  Mar- 
guerite do  —  III.  109.  b.  Nicolas  du  44 9.  a> 

II.  7  9<-  a.  104^  a-  III.  IK,  a.  Nouel  du  111.  aa*.  b. 

Valait. —  Michelle.  L  zh-  a 

Valcaminc  ,  commanderie.  LL  }  ><■  a 

Val- Comte,  monaft-re.  1.  i4t  {, 

Val-de- Grâce.  II.  139  a.  Abbaye  i  rroi»  lieaiSdr  Paru. 
II.       b.  Tnosiciéc  au  ratrb.  S.  Jacques.  II.  t\  a. 

Abbayei 


m.  b  113 .  b 

LL  12,  b 
II.  «04.  a 
L  «>7-  b 

L.  «t  b 
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Abbaye-  II.  835.  b.  111.  140.  b.  — 147.  a.  —  il»,  a. 

—  toi.  a. 

Vil  N.  D.  Abbaye  donnée  aui  FcpiUan»  de  Pari*.  III. 
Jji.  a. 

Val  profond  ,  Abbaye.  II.  tif.  b.  VenAjï.  UI.  147-  « 
Val-roCe,  Moruftere.  I.  »♦».  b 

Vat-fainte-Marie.Mottartereptêjde  Haguenaa.  I.  »4»-  b. 

Autre  prit  Valiocour.  I-  *4i.  b 

Valdebrt,  Comte.  I.  »»■  a 

Valdetar  J.  De  — -  I.  $»».  a 

Vaîdofoe,  prieuré  iramfejéî  Chatenton.  II.  }SS.  a 
Vaten«  Erefqacs  de.  I.  tu.  b  69t.  s.  —  7°°-  «• 

III.  4»S.  b  (<t.  b. 

Vateocey  —  JeaB  de.  III.  »fj.  b 

Valcorine  de  Milan  ducheflé  d'Orlcant.  '  II.  (49.  b 
Valentinoit— -Duchelle  de.  H.  7(3.  b 

Val  dej-E&olieis  -  Abbé»  du.  II.  «e-f •  b 

Vallee-de-mifere.  II.  119.1.  b.  III.  109.  b.  —  tio.  a.  — 

nj.  a.  11».  a. 

Vallée.  II.  »(|.  b  770.  b.  III.  too.  b.  — 103.  a.  La 

—  III.  303.  b.  Colin  _  III.  irs.b.  — 3»»~b.  Girard 
de  -  I.  «$o.  b.  Marie  —  II.  n<.  a  Pafcrater.  III.  3.  a. 

V *llt-Htd  1.  —  S.  Guillaume  îa  —  tnooatrere.  I.  141.  b 

Valleron  Audebert.  III.  34*.  b 

Ville»  Madelaioe  de  —  III.  au.  a 

Vallctte.  III.  »4».  a 

Vallerange  —  Jean  de.  I.  4!;-  b 

Val  lier.  II.  4*9.  b 

Vallere  Sieur  de  la.  II.  »f.  b 

V*lli  DtrUadi,  vtlU.  lit.  <oo<  a 

Vallot.  H.  317.  a.  —  431.  b 

Vallon  ,  pays.  I.  19t.  b.  Andry  de  —  II.  j 8».  a.  Sire  de 

—  I.  in.  a.  Corot» de— —  I.  3*4.  b.  —  330-  a.  II. 
(49-  b.  Duc* de  —  I.  »<i.  a.  —  «31.  b.  II.  fit  a.  III. 

xyf.  b.  Duebefle  de  II.  j  ».  a.  —  49.  a  Mademoi- 

felie  de  —  III.  17».  b. 

VandelP.  du    II.  ?oo.  • 

Vaodeull.  II.  joS  a 

Vanoe  —  Thomai.  III.  *r«.b 

Vanne*  II.  cjy.  a.  Matbiea  de  —  I.  344  « 

Vaonit:  —  Raoul  le   III.  fit.  b 

V*»nii — Ricbardin  de.  I.  487.  b 

Vante»  pré»  de  Pari*.  I.  |7«.  b  393.  b.  paroifle.  M. 

«00.  a. 

Varad  — De  — m.  jS7.  a.  3M.  b.  Jxquetde  II. 

■fi*,  a  .  I03.  a.  Jacques  de  la.  II.  7«S.  b. 

Vataiio  Ertfauet  de.  II.  «10.  a 

Varie»  —  Margot»  de  III.  175.  a 

Vienne  —  Bcirgoc.  II.  19t.  b.  Hugues  de  —  I.  fo,.  x. 

Nicola»  de  — t.  45».  a.  La—  II.  791.  a. 
Vatenre» ,  parcrflr    1.  a 3.  a.  S.  Hilairt  de,—  I.  »».  a. 

Sieur  de  — I.    j<t  b. 
V  rgnier. 
Varia  —  Nicolas. 

Varlct  Jean. 

Varaier. 

Varoeu'er  —  Franco!»  de  — 

y*Txl»c,  CmlUlmui  d* 

Vafchoe  Loui*. 
Vaffe —  Baltazar  

Vafleor  —  Le.  1. 4*1-  a.  —  4<4>  *•  »•  *«•  b.  ni.  311.  b. 

Le  fieur  le  II.  1 3t.  b.  Nicola»  le  —  11.  «9/.  a.  Pierre 

le  — I.  U».  a. 
ValTor.  II.  444.  b 

V.ffy  —  Le  prieuré  de  Valdofce  tranifaé  â  —  II.  ,|t.  a 

Vatab'e.  I.  #97.  b.  François  II.  «7.  b 

Vatteto»  for  la  mer  —  Seigneur  de.  II.  99  «•  III.  147-  b 
Vau-leandela  —  II.  79*.  ••  «03.  b 

VaTaiteur  —  Jean  le.  II.  71  a-  b 

Vaubicour  —  Maurice  de—  I.  1*7.  b 

Vaucellé,  Mu  Venrillé  .paiouTe  du  diooriê  de  Reim*. 
I.  I9j.b. 

Vauc-lle — -Jean  de—  III.  W.  a 

Vaucrrnai ,  abbaye.  I.  Si.  b.  —  13.  b.  Abbé*  de  — 

I.  Si.  b.  —  14.  a. 
Vaucouleur.  I.  197.  * 

Vaudeiir  —  A  de.  II.  70a.  a.  Guillaume  —  III.  7(7.  a. 

K.  H.  <«";.  b  Roger  de  —  II.  «03.  a. 
VauJo  :ere»  —  Simon  de.  II.  f»».  b 

Vauoen—  De.  II.  317.  b.  Seigneur  de  II.  703.  b 

Vaug.rard.  II.  10t.  a.  111.  13».  b 

Vaur,on-  II.  471.  a 

Vaiiruyoa  MonCeurdt  la  —  III.  4>«-  »•  Jean  de.  I. 

n*.  a. 

AT  au jour.  II.  1I7.  b 

Ttm*  J7.  Ptrtit  7/7. 


II.  ioj.  a 
III.  137-  b 
H.  {98. a 
I.  3«i.  a.  II.  499.  a 
UI.  Kl-  * 
I.  )*■  a 
l  ffo.  a 
III.  4<9-b 


Vaulcourr — Jean  de.  I.  ii*.  a 

Vaultier.  n.  317.  j.  _  371.  a.  —  43t.  b 

Vaupiecicuf  Simon  de.  1.  417-  b 

Vautjuiet  —  Jacques.  III.  31/.  a 

Vaureat — De.  III.  11  a.  b 

Vaurony.  II.  il7.  b 

V»u»en  — ■  G.  de.  II.  t«4.  b.  Chartreux  de —  I.  ai»,  a 
Viovill.er»  ,  piratée.  I.  jt.  a 

Vaut  —  De.  I.  cti.  b  971.  b.  Moofieur  de  —  I. 

$S».  b.  Edme  de  II.  474.  a-G.de.  e«t.  b.  Mira- 

nue  de»  —  II.  07.  a.  Pafouier  dei  —  II.  ,90.  a.  Phi- 

lippe  de  —  I.  3<o.  b. 

Vayer  Le.  «.  4rç.  b 

Veau  —  Cilletjle—        I.  «(9.  b.  J.  —  11.  /«s.  b 

Veberi  Pierre.  1.  4»,.  b 

Veignolle» — J.de — II.  700.  a.  Jean  de  II.  «77.  b 

Vemat! — Seigneur  de.  H.  99.  a 
Veixlolme.  I.  77*.  b.  Abbé*  de  >—  II.  3»».  b.   340. 

b.  III.  4K.  b.  De— .11.  7j«.  a.  Monleigrjenrde — « 

«I7.  b.  Loui»  Moofieur  de  — II.  719.  b.  —  74».  b. 

Philippe  de  31g.  b.  —  340.  b.  Cardinal  de  —  I. 

7*4.  b.  —  7S1.  b.  II.  eio.  a.  —  745.  b.  —  754.  a. 

III.  |J9.  b.  3le.a.  —  444.  a.  Comte  de  t. 

11».  a.  II.  (57.  b.  —  (tf.  a.  —  «il.  b.  —  «$i  b. 

«33-  b.  UI.  «st.  a.  Comtrfle  de  — II.  t«9.  b.  Duc 

de—  I.  (St.  b-  —  fit.  a.  1 1.  «34.  b.  —  «43 .  a. 

—  144-  b  <4/.  b.  —  6fo.  b  fit.  b.  — 

'7J.».  <7*-  b.  —700.  b.  III.  333.  a.—  J40.  a. 

—  34 j .  b.  —  3  47.  a.  —  {iS.  a.  —  { ff.  a.  Ducheflé. 
daoaitiaire ,  */<*»  Comteflè de—  II.  «70.  b  (71. 
a.  PrinrelTe  de  —  III,  ;t7.  b. 

Veneur  de  France  —  grand  —  III.  4S0.  a 

Veoeor  Cardinal  le —  II.  <|7.  b.  III.  34;.  a 

I.  4»}-  a 

I.  394-  b 
I.  119.  a 

II.  1I3.  a 
I.  f?t.  b 

tlt.  Ut.  a.  tit. 
III.  fit.  b 


II.  <o7.  • 
I  I»,  b 
III.  7f9  b 
II.  31/.  b 
delà.  L 


Vcm.Ué ,  paie  du 
Vet. 
Verain. 

Verard  — Antoine. 
Verbe  incarné  —  ( 
Vercy  Jean  de  

Verdier  —  Hélène  le —  1.713.».  Micbel — III.I14.D 
Vcrdier,  Ckirge  dm»  le»  foreft»  <iu  roy.  I.  »;«.  b 

Verduc.  n.  in.  b 

Verdun  —  De  —  III.  5.49.  b.  —  r«4-  a.  Nicola»  de. 

III.  31t.  a. 
Verge  de  Moyfe  —  La. 
Verge  de  terre  1  (t  meture. 

Verger  Jean  du  

Verger  dWpital.  efpece  de  ckirge. 

Vergue         Sieur  de  U  lu.  44».  b. 

717.  b. 

Vergoier  —  Midelaine.  II.  114.  a 

VerÇ7  Antoine  de   II,  f7f.  a.   $So.  a 

Veriere  —  Perretrela—  I.  44».  b 

Verju»  —  A.  II.  fsy.  a.  —  «99-  b.  Aodré.  I.  147.  b. 

-II.  «cl.  a.  Jaeque» — U.  7<|.  b  Sot.b.— 

IC3.  1. 

Verrnandoi»  .  comid.  ;I.  <».  a.  Aliéner  Ticomteflê  de  — 
I.  17-  *. 

Veroadc  —  CK  de  la  —  II.  «Js  a 

Vemeuil.  I.  40  a.  II.  (,<.  a.  Au  Perche.  II.  tff.  b.  Ba- 
taille de  —  II.  ,89.  b.  Marqu.»  de  —  Abbé  de  S.  Ger- 

miui  do  ftw»E»e!èiiiedeMet».II.i/7.  b  Ko.  b. 

 tlo.  b.  Doc  de—  Abbé  de  S.  Germ.  de*  Prez.  II. 

i9(.  a.  —  »n.a  at7.b.  III.  199.  a  I34.  b. 

Veroeï  Moeifienr  de  —  11.  («3.  b 

.  Vcrnoo.  I.  jri.b  jft.  a.  Grenier  1  Tel  de  —  I.  370. 

b.  J.de  I-47I-  »•  Loui*  de  I.  117.8. 

Vérole.  II-  7S7.  b  Ttt.  b.  Groffe  1.739.  a.  II. 

«13.  a.  Se»  commence mem  i  Peti».  III.  317.  a. 
Verolés.  II.  ftf.  a.  b.  «97.  a.  Par  qui  panfé*.  1.719  b 

I.  fit.  b 

II.  (94-  b 

III.  111.  a 
1.  103.  a 

II.  101.  b 

II.  fSj.  a 


Veroo. 
Verra»  —  Pierre  le  — 
Verray. 

Vtrrrria  —  Thomas  de  — ■ 
Verrier  —  Pierre. 
Verfaille» ,  village. 


Vcrf.gny  De.  III.  44»-  b.  — 4M.  b. —  103.  a.  b 

Verfotu.II.  7»4-«.  Claude  —  11.  799  »  Guillaume.  II. 
7II.  a. 

Vertamoat  —  Franfoi».  ni.  31*.  ■ 

Vetteuil—  Remona de—  m.  310.  b 

V entra  —  De.  11.  »j.  t 

Venu» — Com«e de  —  I.  (17.  b.  — /at.b.  —  (49-  b. 
JI7-  b.  —  IJI.  *> 

0«t*a 


Digitized  by  Google 


94l 

Vervin. 

Vrfcu  Salomon  Je. 

Vefin. 

Veft  —  Etlienne  de  

Vefvrei —  Sieur  de.  III. 

Vtcirt. 


TABLE  ALPHABETIQUE. 


I.  147.  t 

L  *aia  • 

II-  470.  b 

L  }ia.  b.   b 

i))-  a-  Jean  Je— H.  77;.  b 
III.  to<.  b 


Veues  de  bantcut  compétente  ,  i  fer  maillé  4t  verre  dor- 
mant. L  21L  *• 

Venge*  Jacques  de —  I.  }4».  » 

Veyiau  Le  Sieur  de  Gtimraont  — .         II.  il?  b 

Vciinei  p.  dt   II.  1*4-  b 

Vczon  —  De.  I.  toi.  a 

Via'art  —  Feli*.  III.  jro.  b 

Vimde  drftcuduc'  m  moine*  le  mercreJy  Se  l'A  vent-  L 
122;  »• 

Viarr —  Jacques.  III.  jio-  b 

Viaj.  ULilI>-  N.  II.  $17.  b 

Vie  —  Sieaide  —  III.  jf.*.  Moniteur  de  —  III.  4*1-  b. 

Emeti  de  III.  jjo.  b- 

Vicaiei  amovible!.     L  if.  b  perpétuel*.  L  toi.  a 

Vicar  l  F/tienne.  II.  lit-  a 

Vit*  mtrtstt.  L  a 
Vicomte1  de  Pari*.  Le  nom  de  fa  dépendance*.  III.  «11.  b 
Vicomie  —  Guillclmio  le  —  111.  «<*.  b.  Jean  le  

L  117.  a, 

Vicourt  —  Seigneur  d»  —  11.  714.  b 

Victoire*  NID- des-  Converti.  IL  49-  b 

V tëtmrit»  ,  értfque.  .    s  -.  t. 

Vidai»  Denu.  L  14»-  b 

Vidaui  Jean  le  III.  «ri.  b 

Vidcvtllc  Sieur  de—  III.  tci«.  b 

V  d.mi.  l.  a 

Viei  rierre  de  II.  jao.  b 

Vieillard.  III.  jif.  a  /4f-  b.  Jean.—  L  717.  a 

Viel-  III.  Ii2i  b.  Piètre  III.  %Sy  b 

Vielle  —  Delà —  L  toi.  a 

Vienetie  —  Jeanne  de  la   L.  44».  a 

Vienne  Louis  de—  II.  47r.  b 

Vienne  Concile  de  L  3'*-  a.  Archcveique*  de.  — 

L  14». b  m  a.  —  147.  b  II.  «7».b  7*4. 


-111. 


II.  b 

II.  «)}•  b 

III.  ijo.  b 
b  B.  II.  171. 


L  r*JLb  m-  a.  —  147-  b  II.  «7».  b  7 

a  7io.  a  1»  ■  780.  a.  fyi.  a.  

J|$b  i|4. a  4*«.b. 

Vierge  —  Sceot  de  la  — 
Vierne. 

Vierre —  François. 

Viefville  De  la  III.  4^1.  b.  —  ((< 

b.  J  acques  de  la  —  II.  <7t.a. 
Vieuville  —  Monfieorde  la  —  III.  i^j .  b 

Vitui  Le.  Il- iziib. —  i»S.  b.  André  le  L  J4*. 

a.  Imben  le  —  II.  /te.  b.  De*  —  L  UN  a.  —  t,*». 
a.  III.  i»o.  b.  —  ji£.  b. 
Vieuibourg  —  De.  n.  4to.  b 

Vigeoo.  Kl.  ïi  a 

Vigetie  De  b   II.  4^  b 

Vigne  —  Le  capitaira  de  la —  III.  4<q.  b 

Vigneiod  Aitudor  Jtan-Bapt.  de  abbé  de  Minnon- 

t  er.  L  i|2:  •»■ 


b  P.rrre  le  1. 


7M-  i 


Vigneron.  III.  et. 

Vigne*  du  terroir  de  S  Sulpict.  L  10-L  b 

Vigne*         fainte  Marie  de*  Coovcnt  au  faubourg  de 

Pari*.  L  «g.  a 
Vignier  —  Guillaume,  u.  j^.  a.  Jacquet.  —  III.  aïo.  a 
Vignolle*.  L  jSi.a,  De — Hl.att.a.  74».*  Henti 

de  —  II.  2±i  a.  —  7±.  a.  Hugues  de  Chevalier. 

L  44.  a.  b.  Jean  de  —  II.  «44.  b.  —  alo.  b. 

Vtgnory  De.  II.  4*7-  b 

VlRny  —  François  de  —  III.  rjlz.  b.  Dame  DenïïTde 

 L  t  j.  b. 

Vigogne  —  Eitietmc. 

Vigor.  u.  tij.  (,, 

Viçot  Jacquet. 

V  '  barieofe  Comte  de. 

Vilain  —  Jca-t. 

Vilaines  —  Le  Bègue  de  —  f  II-  «*<f-  t.  Pierre  dé- 
lit, ixi-b. 

V  tiers  —  Herbert  de.  L  «o-  a 

Vilet  Gilles  L  ru. , 

Vtllabry  De  III.  ,!7.  a 

Villac  S-mreurde.  U.  m.  b 

VilUire*  Jean  de.  III.  ijt.  b 

VitU  Cmris  —  Gmlltlmtti  il.  \\\.  <ot.  a 
l'ilUriltymm  %i!U.  <<0.  j, 
Villars  De.  III.  ti.b-   jof.  b.  Foulques  de  

L  î£o.  b.         dt  —  L  2*0:  b.  UL  jjj  a.  

«ro.  a. 


III.  ni.  a 
III.  f  4».  a 

L.  JJ2:  b 
II.  t  ni,  a 
L  Air  b 


Comte  de  —  Lf74-b.  Il.7tf.b-  — .  71»  b  —741-  a 
Villart  Benorft  ,  prieuré  ai»  Augultiit»  «ktchauaTei.  II.  ai  b 
Villaifel.  I.  1,4.  b 

VilUyet  De.  II.  4^  b 

Ville — Ambfoifedt  —  II.  tatau a. Ccfat  de  —  II .  7 a*. 

b.  Geoffroy  de  la  L  4j7_  l>- 

Ville  —  Corps  de  —  de  quoi  conpofé*.  L  izL  b-  Par 

qui  teptefenté*.  L  <lt.  b.  A  qui  appartient  e>  la  coo- 

voquer.  III.        b-  Jurididbon  de  l'boftel  de  —  L  510. 

b.  — JK.a.  b.  Rang  de  la  —  au*  cérémonie*  Laif.b. 

—  tsi.b.  —  710.  a.  11.  754.  b. — 7|j.  a.  —  7»©. 

b  2l±i  b-  *>*.  22L  b  *»«"•  a.  —  lii  b. 

 M'- b  402.  a.  Aoi  proceffioo*.  L  iU- 

a.  b.  II.  «77.  b.  a.  —  23&i  a.  —  loj.  b. 

III.  11.  a  11».  b  j4«.  a.  je  1.  a  44*. 

b.  —  421-  a.  TTAui  procédions  tooébtct.  III.  440.  a. 
Son  rang  a  codé  du  parlement  ,  ani  ptocetTioos.  LL  a'ti. 
a.  Son  rang  aux  publication*  de  pai*.  III.  *,7-  *•  ~  f  It- 
*.  b.  Son  tang  aux  T*  ùtmm.  II.  §7?.  a.  Si  elle  a 

le  pas  fur  l'univertué.  II.  32^  b.  *  fisiv.  La  eftlc 

premier  corptqai  doit  (aliter  le  Légat.  111.  47»  *■  La  

parrain  i  la  confirmation  du  dac  d'Alcccoo.  lit.  j»a. 

a.  Rang  du  procureur  de  la  avec  le*  conseiller*.  III. 

ifi.  a.  Rang  de*  confeitler*.  «  quartes  1er*  avec  le  ebafle- 

let.  III.  |to.  b.  Jurtd  aioo  atttiboée  i  la  Sut  le  ma- 

niemeM  de  certains  deniers.  III.  jli;  a.  Le*  fergen*  de 
La  —  entrent  dan*  la  cbambtc  da  roy  avec  les  P.  des  M . 

•i  E.  III.  tK.  b.  La  eû  la  première  d  faire  les  corn. 

phment  aux  légats  i  leur  entrée ,  tV  U  feule  à  les  condui- 
te a  N.  D.  Oc  leur  fait  la  barangue debout .  III.  <<*.  b. 
Elle  ne  porte  le  dai*  que  fur  le  roy .  ft  non  fut  les  légat*. 
III-  t«7-  a.  Elle  a  le  pat  fut  les  marefcbaai  de  France 
auxeottée*  du  roy.  III.  „t.  b.  Le*  marefcKatui  le  re. 
pttcinent  en  tsat.  III.  Jii  a-  Elle  ne  marche  point  en 
cetenionte  fans  ordre  du  rr»v.  UL  fjt_  b.  Le  procureur 

du  roy  *  le  receveur  de  la  douent  ptécedex  les  con- 

fetlleo.  III.  i£Li  a.  b.  Le  bonlerait  de  la  porte  S.  Jac- 
ques lai  appartient.  III.  t<».  b. 

Villeblanckt  Ptetrede   n.  <:o  b 

Vnleboufin  Sieur  de   m.  ,,t  j, 

Vitlebow  —  Seigneur  de   11   TT7  . 

Vtllebtofme  —  j*  Il  t^T"' b 

Ville-aux-Clera  Sieur  delà  II. ^  b.  m  i£.  a. 

 S  S  J-  a.  j<i.  a.  Mot  fieur  de  la  —  II.  ijt-  a.  ///. 

fUL  b. 

Vtl|ebiCbot  «;eur  de   m.  ^  t 

v.ncao,.0^.  fttoffe.  LlSib 

l'iTÎ  T.  Fr40etM«-  »•  «IL. a.  MicbcL  III.  na.  b.  ut  a 
Ville- Eadrt.  L  ul  b 

V.lle-le.efqUe_  La  églife  .  de  qui  dépend.  L  lia. 

b.  Patotfle.  LifX  b.  Hofpieede.coiJel,etsdela  Terre- 

fatnte  i  la  \\\.  ,<0.  b. 

Ville  faucon  —  Seigneur  de  — 
Ville-tranche  en  Rouertue. 
Ville- Juif.  * 

Vilie-lcu  Sieur  de. 

Viliclm. 

V 1  Demain  —  De  

Ville  marevtlle  Louis  Perta  de 

Villcmant  Eftiennc. 

Villemeteau  —  Jean  de. 
Villemontée  —  Mon  fi  car  de  — 

Vi^nvor  —  Jacqoe.de  —  L  2ULb.  —  7I*"a.  Pierre 

de.  III.  ». 
VJIeneuve.  L  u,.  b.  De          II.  m.  a.  Grégoire  de 

—  II.  Mi.  a.  jacque.  de  —  l«.  j^.  b.  Jean  de  — 
L  top,  a.  Dame  de  III.  ». 

V.lleneuve— chapelle  delà  1|.  ^  a.  Faubourg  de 

—  enfermé  dan*  la  ville.  II.  ^  b.  Oianier  ou  taub- 
de  Pari*.  II.  t2i,  a. 

Villeneuve  fur  gravot* ,  maifon  te  prifon  de  correâio». 
II.  1^.  a.  puie,  Je  ]«onion  .  cJujiifnn,  ^  ^  —  j,,. 
sa»,  b.  Rcligteufe*  de  la  —  UI  y^.  ». 
Villeneuve  S  Geotge*.  L  ZL  a-  H    «If.  a 

Villeneuve  d'Avignon.  ^  ltt,  a 

Villeoutreys  De.  Il  ii  a 

V.lleperot.  Li^  b  t„.  a  rjtf.  a 

V.llepefcbe  —  Steur de—  L  top.  a 

v,ll«P,«a  II    iJL  â 

Villequier  De.  II.  4*2:  b.  Sieur  de  L;<<  b.  III. 

4»*-  a  44J.  b.  Munfieur  de         III.  4^  b.  Ma- 
dame or  —  1LL  4J|_  *■  Marquis  de  —  UI.  17».  b.  Rend 
de  — 111.  m.  b. 
Villetis  —  Jean  de.  L  . 

VUleriM  —  Michel  de  —  IU.  tjT  fc 


L  y 


II.  zili  a 
L«/o.  a 

b.  II.  i4j.  b 
I.  4i2i  a 

III.  tt4  a 
III.  jii  a 

L  iSA±  » 
III.  tir.  b 

m.  11K  b 
n.  m  b 
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Vilteroy.  II.  45$.  a.  De  III.  }0S.  b.  Sieur de  II. 

«41-  b.  Seigneur  de  —  II.  *4<-  ».           «79-  »  

71*.  b.  III.  3/4.  b.  Moofieutde          III.  31'-  b  

j$4-  b.  Le  matefchal  de  —  II.  484-  a. 
Villfrt—  Seigneur  de  —  II.  73*.  a.  Micbtl  —  III.  nS.  a 
Villene —  La  —  paro.tTe.  II.  4«o.  a 

Viltctte  S.  Ladie.  Kl.  «19-  a 

Villiets  le  Chaftel.  I-  » 

Villiet».  II.  401.  b.  —  4°J.  b.  De —  II.  4îf-  b.  Le 
S:eutde  —  II.  «70.  a.  Seigneur  de  —  I  toi-  b.  Cocn. 
manieur  de  —  II.  740.  b.  Charles  de  —  II.  tu.  b. 
VG.  de—- II.  1*4.  a.  Guillaume  de— —II.  f\S.  b.  Jean 
de  II.  )SS.  b.  —  fSf.  a  fît,-  b.   397.  a.  Jé- 
rôme de  —  II.  804,  a.  P.  de  —  II-  j<4.  a. 
Vimin*  —  GtrurJai  il  —  I.  (■(•  b 

Vin  — raefuie  do  — pour  les  efcoliers.  I.  400.  b 
Vin  entra»  i  Paru,  i  qui  eneft  <L*  la  déclaration.  II. 

384.  b  383.  a. 

Vinay ,  paroifle.  I.  4*/- b 

Vincennei.  I.  (j.  a.  — St.  b.  —-<*■■  b.  —  71».  a-  II. 
19»  a.  Affiegépar  les  Ligueurs,  lit.  4<7-  b.  Boude 

 11.  57,.  »  5 87.  b.  CbaAeau  do  boii  de  II- 

|8<-  a.  Chapelle  qoe  S.  Lent»  y  avoit  fondée.  I.  iji.  b. 

Fondation  de  la  chapelle  ét  du  chapitre  de   I.  189. 

a.  Corfirmée  par  Charlej  V  I.  I-  197-  »-   Lettre!  de 

Charles  V  I.  1.  100.  b  iti.  a.  La  chapelle  de — • 

en  la  garde  du  roy.  I.  194.  b.  Chapitre  de  —  de  quoi 
compofé.  I.  îoj.  a-  Se»  bénéfice»  par  qui  donne».  1.  10$. 
a.  Soumis  i  la  vifite  du  tréfotier  de  la  (aime  Chapelle. 
1. 194-  a.  Tréforier ,  ptemiere  dignité  du  chapitre  de  — 
1-  190.  a.  Son  autorité.  I.  193.  a.  Celle  du  chantie. 
thidtm.  Franc- falé  du  chapitre  de  — I.  104-  b.  Sei 
eaules  comraifes  au  parlement.  1.  194.  a.  —  193».  a.  On 
y  unit  la  fainte  Chapelle  du  Viviet.  I-  101.  b. 

Vincennei  B  ont  hommes  de          I-  <4-  b-  —  st.  a 

Vincent.  1.  493.  b.  III.  78.  a.  ].  I.  ito.  a.  Jacques.  I. 
H»,  b. 

Vimiftlium  vV.U.  III-  «°-  b 

Vins.  Le  corps  des  mai  l  hinds  de  —  admis  aux  honneurs 
de  la  ville  ,  4c  aufquels  non  admis.  III-  jjS-  a.  b.  tec 
Vinto  —  Le  chevalier  —  I-  tcj.  b 

Vinot  —  François.  II-  11  •"-  b 

Viole.  III.  if.  a.  — 10.  b.  —  311.  b.  —  3"7-  *•  —  470. 

»•  —  ti4.  a-  —  tu . a.  Agnan  111^704.  b.  Claude 

 II-  803.  b.  Guillaume  I.  «79.  a.  II.  S03 .  a.— 

lu.  b.  »i4-  b  «ai-  b.  Jacques  II.  7*7-  a.  — 

79<-  b  803.  a  8i«.b-lll-  10.  a.  N.  II.  «fj.  a. 

Nicole,  I.  )t  1.  a  311.  b.  —  313.  b.  II-  « 37-  b.  — 

«1.  a.  III.  33t.  b.  P.  II.  700-  »•  P'«le-  »•  "I-  »  

«03.  b.  III.  310.  b.  341-  a.  —  34t-a. 

Violet  Cordelière.  II.  8i«.  b 

Vioa —  Jean.  I.  737.  a-    Louis  de  II.  11t.  a 

Virey foui  Bar.  I-  194-  b 

Vitgle  J.  11-  f  «f.  a 

Vittoo  Claude.  III-  |o;  a 

Vilîtation  —  Religretrfcs  de  la  — III.  «i.b.—  du  fau- 
bourg S.  Jacques.  III.  17*.  b.  —de  la  rue  S.  Antoine. 
III.  Uf.  b. 

Vifite.  Droit  de  l'évefque  de  Paris  3  de  la  faire  aux  prieu- 
rés. II.  J40.  b. 
Vifite  de  S.  Jacques  l'hofpital.  I.  341.  a.  b 

Vifites  des  juré*  des  meftiers  r  comme  te  doivent  faite  i 
l'hofpiul  de  la  Trinité.  I  <3».  a 

Vifte  Antoine  le.  II.  «49-  a  «t.».  b.  B.  le  II. 

<7i.  b.  —  378.  a.  î7».  a.  Barthelemi  le  — II.  177-  a 

Vitalis  le  Sieur.  I-  «93-  a 

Vitart        Henri.  I.  493-  • 

Viteaux—  Baron  de  1.  711-  b.  —  731.  a-  III.  Sis.  a 
Viterbe  I.  138.  a. 

yîtbeoUm.  I-  13-  b 

Vitry  ,  paroifle.  I.  13  b.  —  14- b.  4j-»-b  44-*. 

 47.  a.  —  48.  a.  —  «3.  a.  —  «(«.  a.  II.  <tf.  a. 

Moniteur  de  •—(((.  fit-  b-  —  fi>.  a.  —  111.  b- 

Agnès  de  1. 109.  b.  Eftienoe  de  —  Chevalier  ,  fi's 

deKenatddu  Plefliix-  |.  i>.  a.  J- de  II.t«3.b.  Ph. 

de  II.  t«t.a.  Richard  de  I.  4i.b.T.de —  II.t*4.a 

Vittart—  Robert.  I-  449-  » 

Virtiatq  —  Pierre.  I.  444- a 

Vivant   François.  I-  4«-  a 

Viveneti  —  Claude-  II-  70S.  b 

Vivian  J.  11.  j«8.b 

Vivien  — Le  Sieur.  III.  6"$.b.  Gaucher.  — III.  153.  b. 
J.  II.  t*4.  a. 

Vivier  —  Geoffroy.  I-  itt.  b.  Antoine  du  —  II.  goo.  b. 
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